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Conmy  &  ohfi^es  du  roy  Charles  >  I  X. 


->-r 

■ 


U  Mercrcdy  vu.  Juillet,  leurs  clochettes  )  2TMs  érf™*s  P'£ 

Les  xxtv.  crieurscte  corps  formes  ,  frin>DiVf"  taM'f  ™*1"L\ 

&  devins  decctteville  de  ' tret-fuiffant  >  tres-vertue**  &  ™f™»ime 

Paris,  veftus  de  robbes  frincè Charles  far  L tÇg U <»~"£ 

&  chaperons  de  deuil,  *™  ^^7* 

ayant  au-devant  &  der-  répété  ces  mots  ,  & .  après  adjoufte  )  en 

Tiere  les  armoiries  du  roy  avec  lé  grand  fin  vivant  frinct  Aqueux 

ordre,  eftans  au  parquet  des  huffiîers,  tfUttur  de  fietè  &de  fj 

&  les  grand  clUreWtourne^auem-  c«f,  *»  *&t2±  % 


chambre  ettournelic-auem-  cmfi  icr»  „~vr-~  „    .  ^ 

W«s>CaK.faiclrctircr.enlacrarid'cham*  his  Je  rincennts  mJff*\*A™^ 

bre  au  long  de  la  muraille  du  coftë  de  Dimanche  lendemain  ï  S.  nen">J  j 

la  grandfaTle,rund'eux  a  dict  cet  mots  eftre  inhume 

(après  que  tous  ont  lonné  par  deux  fois  fttf*-**  t**.'&  après  loi*  parti* 
Tme  II.  Part.  111. 
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»  PREUVES  E 

&  f*id  femWaWecry  <w  1*  grand  lallc 
fur  le  degré  de  la  table  de  marbre. 

T~X  U  Dimanche  xi.  Juillet.  La  cour 
eft  partie  à  cheval  en  l'ordre  ac- 
couftumc  pour  aller  au  convoy  Ôc  oblè- 
ques  du  feu  roy  Charles  IX.  decedc  au 
chaftcau  de  Vincennes  le  jour  de  Pen- 
tecofte  xxx.  May  dernier  pane.  Les 
huiffiers  rouloient  tous  autres  fois  aller 
en  deuil,  ôc  y  furent  aux  obfequcs  des 
feux  roys  François  I.  ôc  Henry  II.  mais 
d  celle-ci  n'y.en  eut  que  huid  des  plus 
anciens  à  qui  la  cour  avoit  diftribue  les 
robbcs  de  deuil  5  les  autres  allèrent  en 
leurs  habits  ordinaires.  La  cour  alla  juf. 
qu'à  l'abbaye  de  S.  Antoine  des  Champs, 
où  le  jour  précèdent  on  avoit  apporté 
le  cotps  &  l'cffieie  du  feu  roy.  Le  corps 
eftoit  leparé  de  l'effigie,  laquelle  eftoit 
dans  une  petite  chapelle  fur  le  grand 
chemin.  Les  archers  Ôc  arquebusiers  de 
la  ville  marchèrent  deux  à  deux ,  vef- 
tus de  leurs  hocquetons ,  un  chaperon 
de  deuil  eftendu  fur  leurs  efpaules ,  ôc 
une  tocque  barrée  d'un  petit  crefpe  fur 
la  telle ,  les  uns  portans  une  torche  à 
doubles  armoiries  de  la  ville ,  les  autres 
un  ballon  noir.Enfuite  les  Capucins  pre- 
mier ordre  de  S.  François,  en  nombre 
de  unze ,  venus  en  France  depuis  cinq  ou 
iîx  ans  ôc  refidans  d  Picquepuce,  avec  leur 
croix  de  bois  rouge  de  largeur  environ 
un  pied ,  couronnée  d'un  gros  chapeau 
d'elpines  j  les  Minimes ,  ôcc.  Marchoient 
enfemble  les  efleus ,  &  les  généraux  des 
monnoyes ,  de  la  juftice  des  aydes  ôc 
chambre  des  comptes ,  veftus  de  deuil 
&  chaperon  eftendu ,  leurs  huiffiers  de- 
vant eux  portans  verges ,  auffi  habillez 
en  mefme  deuil ,  ôcc.  Six  pages  veftus  de 
petites  juppes  de  velours  noir ,  la  telle 
nue" ,  le  chaperon  de  drap  avallc ,  mon- 
tez fur  fix  grands  chevaux  couverts  de 
Velours  noir  croifé  de  fàtin  blanc ,  ôcc. 
Les  archevefques  de  Bourges ,  Narbon- 
ne  ,  evefques  de  Oigne  ,  Avranches , 
Meaux  &  autres  jufques  au  nombre  de 
neuf,  enchapez  de  noir  ôc  mitrez  les  uns 
de  latin ,  2c  les  autres  de  damas  blanc» 
&  y  en  avoit  deux  veftus  comme  ceux 
qui  conduisent  les  ambaflâdeurs,  fans 
«happe ,  un  grand  chapeau  plat  fur  la 
tefte ,  ôcc.  Suivoient  monfieur  frère  du 
roy  duc  d'Alençon,lc  roy  de  Navarre, 
le  marquisde  Conty ,  Charles  monfieur 
de  Bourbon  frère  de  monfieur  le  prince 
de  Condé ,  fie  le  duc  de  LongueviUe  fai- 
fàns  le  grand  deuil ,  chaperon  en  tefte, 
iwn«;z/ur  petites  mules,  Ôcc  Le  Lun- 


r  PIECES 

dy  xrr.  la  cour  affiftaau  fervice  d  N.  D. 
ou  la  meflè  fut  dide  par  l'evefque  de 
Paris ,  enfuite  à  la  conduite  du  corps  d 
la  croix  panchéc,  après  difner.  L'evef- 

3uc  de  Paris  monta  à  cheval ,  d'où  il 
eleendit  près  de  ladide  croix ,  ôc  avec 
luy  trois  ou  quatre  evcfques  qui  eftoienc 
venus  en  coche  ,  jufqu'a  laquelle  croix 
auffi  eftoit  venu  l'abbé  de  S.  Vincent 
veftu  d'une  chappe  noire  ôc  mitré  de 
blanc ,  avec  les  religieux  &  curez  ou  vi- 
caires des  eglifès  de  S.  Denis  proceffion- 
nellemcnt,  pour  recevoir  le  corps,  le- 
quel ledid  evcfquc  de  Paris  livra  audid 
abbé  de  S.  Vincent ,  qui  lors  fut  nu£ 
tefte,  ôc  ledid  evcfquc  de  Paris  mitré, 
qui  remonta  toft  après  fur  fon  cheval , 
&c.  Le  Mardy  la  cour  affilia  au  fervice 
&  enterrement.  Le  cardinal  de  Lorrai- 
ne abbé  de  S.  Denis  did  la  meflè. 

Cemmiffoires  àifiribmis  dons  les  quartiers 
de  Paris. 

DU  Jeudy  ix.  Septembre.  La  cour, 
fur  les  remonftrances  ôc  conclu- 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy  ,pour 
le  defordre  qui  eft  au  faid  de  police,  ÔC 
les  faultes  ôc  négligences  qui  procèdent 
pai  le  deffault  descommiflaires  duchaf- 
tellet  de  Paris  en  la  refidence  des  quar- 
tiers auxquels  ils  font  tenus  demeurer  ÔC 
refider  ,  afin  de  donner  ordre  chacun  en 
leur  quartier  d  ce  qui  dépend  de  leurs 
eftats  j  ôc  après  avoir  veu  les  remon- 
ftrances défends  commifiaires ,  a  ordon- 
ne Se  ordonne  que  pour  la  plus  prompte 
ôc  facile  exécution  de  l'arreft  Ôc  ordon- 
nance d'icclle  cour  faide  le  xu.  Dé- 
cembre m.  d.  lxi.  lefdids  commifiaires 
feront  tenus  ôc  contrainds  garder  ôcob- 
fèrver  eftroidement  le  département  ôc 
diftriburion  des  feize  quartiers  de  cette 
vilhrôt  fauxbourgs  deux  affignezôc  dis- 
tribuez, en  la  forme  Ôc  félon  le  retran- 
chement qui  en  eft*,  aflàvoir  1.  le  quar- 
tier de  la  porte  de  Paris  à  maiftres  Gil- 
les du  Pré  ôc  Gervais  Beautemps }  z.  le 
quartier  de  Grève  à  maiftres  Grégoire 
Bachot  ôc  Nicolas  Pcon5  3.  le  quartier 
de  Ste  Avoye  Ôc  le  Temple  d  maiftres 
Charles  Bourdereau  Ôc  Pierre  Jacquet  1 
4.  quartier  §.  Gervais  ôc  Mortellerie  a 
maiftres  Charles  Poncetôc  Nicolas  De» 
bout,  »  5.  quartier  de  la  porte  Baudoyer  ÔC 
Si.  Antlioine  d  maiftres  Pierre  Leurmanr 
ôç  Jehan  Çanto ,  lequel  Canto  ira  refider 
rue  S,  Anthoinc  j  6.  le  quartier  de  la 
Verrerie  ôcTjflçranderie  d  maiftres  Oli- 
vier. lp  Clerç  ôc  François  Hardy }  7.  le 

quartier 
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quartier  S.  Martin  à  maiftres  Nicole  Au-  ladidc  cour  que  s'il  luy  appert  que  en  A~ 

berr  ôc  Jehan  Fournier}  8.  le  quartier  l'aliénation  defdides  places  la  place  en 

de  la  rue  S.  Denis  6c  S.  Jofle  à  maiftres  laquelle  les  archers  de  cette  dicte  ville 

lehan  Bouchard  6c  Nicolas  de  laCroix$  fe  foulloicnt  aflembler  y  foit  compnn- 

o.  le  quartier  des  Halles  à  maiftres  Ré-  fe,  elle  ayt  oudicl  cas  à  commettre  des 

ffiiault  Chambon  &  Gilles  Tondclle  ;  prefidens  Ôc  confeillers  d'icelle  qu'elle 

10.  le  quartier  de  S.  Euftachc  à  maiftres  verra  bon  cftre,  pour  procéder  a  la 
Léon  de  Corbie  ôc  Claude  l'Eftourneauj  vifitation,  arpentaige  6c  mefuraige  d'un 

11.  le  quartier  S.  Honore  à  maiftres  De-  lieu  6c  place  prins  au  parc  des  Tournci- 
nis  Lulaige  8c  Eftienne  Coullet  j  u.  le  les  ,  qu'ils  trouveroient  le  plus  com- 
quarrier  S.  Germain  de  PAuxerrois  à  mode ,  pour  cftre  ledid  lieu  incorpore 

miiftreJerofmcdeSens  feulji3.1e quartier  6c  uny  au  domaine  dcladidc  vill»  

Ste  Opportune  à  M.  Jehan  Poncct  feulj  Ladictf.  cour,  a  ordonne  6c  ordonne 

14.  le  quartier  de  la  ruç  de  la  harpe  à  qu'il  lèra  procédé  à  la  vifitation  des 

maiftres  Pafquier  Vallée ,  N  icolas  l'Ai-  lieux  mentionnes  en  icelles  lettres ,  avec 

lemant,  Nicolas  le  Tcllicr  ôc  Nicolas  les  prefidens  6c  confeillers  qui  feront 

Martin  j  15.1e  quartier  de  la  place  Mau-  commis,  le  procureur  gênerai  du  roy 

bert  à  commencer  à  Petit-pont  tirant  appelle  ;  pour  ce  raid  procéder  à  la 

contre-mont  la  rue  S.  Jacques,  compris  délivrance  du  lieu  qui  fera  advifé,  6c 

les  fauxbourgs  dudid  S.Jacques,  laincl  faire  les  choies  à  ce  requifcs  6c  necef- 

Viclor  ôc  S.  Marcel ,  à  maiftres  Simon  faires. 

Brulle  ,  Claude  Pépin ,  Jehan  Hervé 

ôc  Guillaume  Nicolle ,  lequel  Hervé  ira  Reglememt  entre  ?hoftel-Dieu&  les  com- 

refider  au  carrefour  Ste  Gcncviefve  ti-  mijfaires  de  la  felice  des  pauvres. 

rantàla  porte  Bordel  le,  ôc  ledid  Ni-   

colle  près  les  Jacobins.  A  tous  lcfqucls  P\U  Samedy  x.  Mars.  Ce  jour,  ce  a  h. 

commiflâires  qui  ne  font  à  prefent  refi-  U  requérant  le  procureur  gênerai  du 

dans  ezdids  quartiers  a  eux  cy-defliis  roy  ,  la  cour  a  ordonné  6c  ordonne 

diftribuez ,  ladide  cour  y  enjoind  refi-  que  Pappointcmcnt  cy-apres  inlcrc  fera 

der  ôc  fe  tenir  dedans  le  jour  S.  Remy  regiftré  au  regiftre  du  greffe  d'icelle  cour, 

prochainement  venant  pour  tous  délais,  ENTRE  les  commis  au  gouvernement 

fur  les  peines  contenues  6c  portées  par  du  temporel  de  Phoftel-Dieu  de  Paris  , 

ledid  arreft  de  Décembre  *  u.  r>.  11.  demandeurs  8c  requerans  l'entérinement 

qui  font,  que  à  faulte  de  ce  faire  dedans  d'une  requefte  par  eux  preienree  à  la- 

led.tempsôcicclluy  patfcjad.  courdecla-  dide  cour  le  13.  Janvier  1573.  d'une 

re  dezà  prelent  leurfd.  offices  vacans  6c  part  -y  8c  les  commiilaires  commis  fur  le 

impetrables ,  8c  tout  ce  qui  fera  par  eux  faid  de  la  police  des  pauvres  de  cette 

faid ,  n'ayant  obey  au  prefenj  arreft ,  nul  dicte  ville ,  demandeurs  à  l'entérinement 

6c  de  nul  efted.  Et  ne  pourront  lcfdids  de  ladide  requefte,  d'autre.  Ladictc 

Hervé  6c  Nicolle  eux  départir  Ôc  re-  couR.,oy  fur  ce  le  procureur  gênerai 

tirer  des  quartiers  à  eux  cy-defliis  or-  du  roy  ,  a  ordonné  6c  ordonne  que 

donnez  6c  diftribuez,  qu'il  ne  foit  advc-  tous  les  dongs,  legs  6c  aulmofnes  qui 

nu  vacation  d'autres  quartiers  à  com-  ont  efté  8c  leront  faids  aux  pauvres , 

mencer  de  l'ancien.  Et  au  furplus  en-  lâns  diftinguer  la  communaulte  des  pau- 

joind  aux  lieutenans  civil  ôc  criminel  du-  vres  de  cette  ville  ou  dudid  hoftel-Dieu, 

did  chaftcllct faire  garderie  prelêntar.  depuis  la  prefentation  de  ladide  requef- 

reft,6c  aufubftitut  dudid  procureur  ge-  te,  6c  dont  aulcune  délivrance  n'aen- 

neral  d'y  tenir  la  main.  cores  efté  faide  âufdids  defftndeurs  ,  -■  • 

Sue  la  moitié  d'iceûx  legs  8c  aulroolnes 
;ra  baillée  6t  délivrée  auftfids  demant 

affignation  d'une  nouvelle  place  furies  deurs ,  ÔC  Pautre  moitié  aufdidf  dcffcnî- 

afemolées  des  archers.  deurs,  pour  eftre  employez  à  la  fubyen- 

«on  dcfdids  pau.v.res  relpediyement.  • 

T\  U  Mercredy  vu.  Septembre.  Veufs  ;  ;.• 

par  la  cour  les  lettres  patentes  don-  JDeffenfe  d'exiger  aucun  péage  dé'.  c&*  <pi 

nées  a  Paris  le  1.  Aouft  dernier ,  obte-  ,y£  réfugient  à  Paris  avec  leurs  fans,  s 
nues  par  Us  prevoft  des  marchands  ôc 

efchevins  de  la  ville  de  Paris  8c  les  ad-  T\  Ù  Mercredy»  xvni.  Avril.  La  cour, 

judicataires  des  places  du  grand  ÔC  pe-  ■L'oy  le  procureur  gênerai  du  ipy  en 

rit  Nèfle }  par  lefquclles  çft  .mandc.4  fes  remonftrances  6c.  conduft|ifurâfft 

TmtJJ.  Pan.  M.  A  ij 
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""!  8c  faid  inhibitions  fie  defïènces  à  tons  par  la  rue  de  la  Calende  en  l'ordre  ac- 

tf?t'  gardes  des  portes  >  ponts  &  paflâigcs,  couftuméen  l'eglilè  de  Paris,  pour  alli- 

loic  péages  fie  barrages  v  tant  par  cauc  fter  aux  vdpres  des  morts  pour  l'aine 

que  par  terre  ,  de  cette  ville  &  faux-  du  feu  empereur  Maximilien  

bourgs  ,  prevofté  fie  vicomte  ^  de  ne  Peu  après  lont  venus  les  elehevins  de 
prendre  Se  exiger  directement  ou  indu  la  ville  de  Paris  4  lefquels  ayans  trouvé 
redement  en  manière  que  ce  foit ,  aul-  les  hauts  fieges  du  cofté  gaukhe  rem- 
cune  chofe  desperfonnes  qui  le  retire-  plis ,  8c  qu'il  n'y  avoit  place ,  au  moyen 
ront  en  cette  ville  fie  autres  ,  Se  qui  que  les  doyens  des  facultez  cftoient  aflis 
Apporteront  leurs  biens  >  beftiaux  ou  au-  après  le  relieur ,  ont  envoyé  l'un  d'en- 
trés chofes  quelconques  ,  pour  iceux  tre  eux  vers  mon/èigneur  le  premier 
mettre  enfeurcté,  le  tout  fiir  peine  de  prefidenr,  rcmonftrer  que  lefiJids  doyens 
quadruple  >  d'amende  arbitraire  &  de  ne  debvoient  feoir  cfdidz  haults  fieges, 
punition  corporelle,  s'il  y  efcher.  Et  à  ce  qu'il  luy  pleuft  faire  admoncfterle- 
lêra  le  prefent  arreft  leû  &  publié  ce  did  redeur  de  les  faire  defeendre  és  bas , 
matin  par  les  carrefours  &  lieux  accouf-  fieges 5  a  efté  commandé  à  l'un  des  huit 
tumez  de  cette  ville  fie  fauxbourgs ,  Se  fiers  de  ladide  cour  de  l'aller  dire  au- 
mefme  aux  portes  ;  Se  ce  faid  envoyé  did  recleur,  ce  qui  a  efté  faid  ;  &  cft 

ru  eftre  publié  en  toutes  les  villes  de  icelluy  redeur  demduré ,  Se  le  doyen  de 

prevofte  Se  vicomté  de  Paris.  En-  la  faculté  de  théologie  feu!  aflis  efdids 

joind  au  prevoft  de  Paris  ou  fes  lieute-  hauts  fieges }  8c  les  autres  defeendus , 

nans  le  faire  exécuter,  &  au  fubftitut  fe  font  kfdids  efchevins fis  en  leurs  pla- 

du  procureur  gênerai  du  roy  y  tenir  ces  8cc. 
la  main  Se  en  certifier  ladicle  cour. 

DU  Jeudyvr.  Septembre.  Vetiës  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  T"\  U  v.  Février.  Vcûd  par  la  cour  la 
en  forme  de  charte  ,  données  à  Paris  requefte  à  elle  prefentée  par  An- 
au  mois  de  Juillet  dernier ,  par  lefquel-  thoine  du  Vivier  chanoine  &  chanceL 
les  ledid  leigneur  veult  Se  de  fa  pleine  lier  en  l'eglilè  Se  univerfité  de  Paris , 
puiûance  Se  audorité  confirme  tous  Se  contenant  que  par  arreft  d'icelle  judi- 
chacuns  les  biens  qui  ont  efté  cy-devanc  ciairement  donné  le  14.  Novembre  der- 
donnez  fie  aulmolnez  aux  frères  Mi-  nier  entre  luy  fie  les  licentiez  en  la  fa- 
neurs, appeliez  les  Capucins ,  en  la  règle  culté  de  théologie,  fur  te  que  ledid 
6e  monaftere  S.  François,  comme  plus  fiippliant  requeroit  eftre  maintenu  8c 
au  long  le  contiennent  lcfdidcs  lettres,  confervé  en  lès  droits  honorifiques ,  fie 
Les  conclurions  fur  ce  du  procureur  accouftumez  eftre  payez  par  lefdidslicen^ 
gênerai  du  roy  ,  Se  tout  confideré  j  tiez,auroit  efté  adjugé  à  icelluy  fiippliant 
LADiCTE  cour  a  ordonné  fie  ordonne  droid  de  prendre  un  demy  eicu  par 
que  lcfdides  lettres  patentes  feront  rc-  chafeun  licentié ,  lans  y  comprendre  les- 
giftréesés  regiftres  d'icelle,  oy  fur  ce  mendians  pourfuivans  le  cours  en  theo- 
fie  consentant  le  procureur  gênerai  du  logie  ;  duquel  demy  efeu  ledidfuppliant 
roy ,  pour  jouïr  par  les  impetrans  de  ne  pouvoit  eftre  payé ,  fie  ne  pouvoit 
l'ecèd  fie  contenu  en  icelles.  contraindre  lefd.  licentiez  audid  paye- 
c  .  n  ,,../.  ment,  obftant  que  ledid  arreft  ne  por- 
Scrvue  pur  f  empereur  Maximhen.  toic  contrainte. .. .  Ladicte  cour  a 

An  j   -  Lundy  th.  Janvier.  Ce  jour  le  ordonné  fie  ordonne  que  commandc- 

H'li71'  «-'lèigneur  de  Roftaing  chevalier  de  ment  fera  faid  aufdids  licentiez  payer 

l'ordre  du  roy  a  présenté' à  la  cour  les  par  chacun  d'eux  ledid  demy  efeu  ad- 

lettres  rmiîives  du  roy  ....  pour  le  jugé  au  fiippliant  ;  8c  i  faute  de  ce  faire 

£ud  des  pompes  funèbres  du  feu  em-  les  condamne  a  payer  le  quadruple  trois 

pereur  Maximilien  Auquel  fieur  de  jours  après  le  commandement. 

Koftaing  M.  le  premier  prefidentadid 

que  la  cour  fera  ce  qu'elle  a  accouf-  Arrtft  f»r  Us  lettres  fatentes  ettemês  far 
tumé  faire.  le  ctBfgt  des  chirurgiens. 

DU  Tilt.  Janvier.  Ce  jour  de  rele-  TX  U  Mercredy  m.  Avril.  Vetïes 
vée  la  cour  eft  partie  peu  après         par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
les  «fois  heures ....  8c  font  alhn  a  pied  roy  en  forme  de  déclaration  fie  interpre- 
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ration,  données  a  Blois  le  10.  Janvier 
dernier,  obtenues  parle  prévoit  Si  col- 
lée des  maiftres  chirurgiens  &  profel- 
feurs  en  l'art  8e  feience  de  chirurgie  de 
cette  ville  de  Paris  5  par  lesquelles  le- 
di<3  feigncur,  en  confirmant  leurs  pri- 
vilèges à  eux  cy- devant  octroyez  par  Ses 
prcdcceflèurs  roys,  did  fie  déclare  que 
fon  intention  a  toujours  efté  que  lef- 
dicls  impetrans  puillènt  continuer  lectu- 
res publiques ,  tant  en  l'univerfité  de 
Paris ,  que  ailleurs  où  bon  leur  Semblera, 


Arreft  au  fujet  de  la  mai/on  de  charité  de 
Nicolas  Hoùel. 


An.  M77- 


our 


le 


DU  Jcudy  xxix.  Aouft.  Ce 
procureur  generaJ  du  roy  ayant re- 
monltré  à  la  cour  que  le  roy  avoit  infti- 
tuc  une  maifon  de  charité' ,  pour  fairè 
de  la  pharmacie  &  apotiquerie  au  fou- 
lagement  des  pauvres  malades  ulcérez 
fie  blcflèz  ,   qu'il  avoit  eftablie  en  la 
maiSon&holpital  desenfansR.ouges,pour 
deïéùr?dkls  art  8e  feience  de  chirurgicj    la  conduite  d?  laquelle  maifon  de  cha- 
&  faire  démonstrations  d'anatomie,  ban-    rite  Nicolas  Hoiicl  inventeur  de  l'œuvre 
daees  &  des  Amples,  Se  toutes  autres    avoit  efté  nommé }  5c  pour  ce  qu'il  eS- 
,:fl  -  —    r'—  — toit  befoing  &.  neceflaire  pour  le  Soula- 
gement defdids  pauvres  y  avoir  encore  uri 
autre  endroid  de  la  ville  ou  Sauxbourgs 
pour  exercer  melme  pieté ,  s'eftoit  trou- 
ve un  hoSpital  de  LourSine  cz  fauxbourgs 
S. Marcel, deSertfie  abandonné  par  mau- 
vaiSc  conduite,  tout  ruiné,  les  pauvres 
non  logez  ,  le  Service  divin  non  dicl  ny 


concernant  leurdid  art,  Sans  qu'ils  y 
puiiîent  eftre  troublez  ny  empeSchcz , 
tant  par  les  SuppoSts  de  ladide  univer- 
fné  que  autres,  Sur  peine  d'eftre privez 
desdroids  &  privilèges  qu'ils  pourroient 
prétendre  comme  SuppoSts  de  ladide 
univcrfité  ....Ladicte  cour,  avant 
que  procéder  à  la  vérification  dcSdidcs 


lettres ,  a  ordonne  qu'elles  Seront  coin-  célèbre  ;  au  régime  &  gouvernement  des 
muniquees,  tant  aux  recteur  Sefuppoftz  fruidz  Prévenu  duquel  ledict  Houcl  au- 
de  l'univerlité ,  que  aux  doyen  8e  faculté    roit  par  arreft  de  ladicle  cour  efté  cftably 


de  médecine  en  cette  ville  ,  pour  eux 
ouys  en  ordonner  ce  que  de  raiSon. 

Privilèges  du  corps  &  colleys  des  chirur- 
giens de  Paris  confirmés  par  le  roy. 


U  Samedy  ni.  Aouft.  Veufs  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 


commiffàirc  :  ce  que  neantmoinsempef- 
choient  l'evclque  de  Paris,  &  un  nom- 
mé M.  Marin  Rouflèl  qui  fe  dicl  titu- 
laire dudid  hofpital.  A  cefte  cauSe  ef- 
toit  beSoing  ouïr  les  parties  ,  pour  en 
eftre  par  la  cour  ordonné.  La  matière 
miSc  en  délibération  ,  ladicte  cour 
a  ordonné  que  ledict  cvcSque  de  Paris 


fefdids  predeccSÎèurs  au  collège  fie  corn 
munauté  defdids  maiftres  chirurgiens, 
continue ,  confirme  fie  ratifie  les  oc- 
troys  ,  privilèges  4  affranchi  flbmens  fie 


D 

données  i  Paris  au  mois  de  Janvier  1576,  fie  ledict  Rouflèl  feront  appeliez  au pre- 

par  leSquelles  ledict  Seigneur  defirant  mier  jour  pour  eftre  ouù ,  enSemble  le 

gratifier  fie  favorablement  traider  les  procureur  gênerai  du  roy. 
maiftres  chirurgiens  de  cette  ville  de 

Paris ,  ainSy  que  Ses  prcdeccfTeurs  ont  Arreft  en  faveur  des  confrères  de  la  Paf- 

faid,  fie  les  maintenir  fie  garder  en  la  Jion  &  de  leurs  jeux  de  théâtre. 
jouiflànce  des  privilèges  odroyez  par 

"T\  U  Vendrcdy  xx.  Septembre.  Vcue4 
yj  par  la  cour  la  requefte  à  elle  pré- 
sentée par  les  doyen  8e  maiftres  de  la 

r        ,   ,       ,                ,  Paffion  fondée  en  cette  ville  de  Paris  T 

exemptions  attachées  aufdides  lettres  par  laquelle,  attendu  que  par  pluSieurs 

foubs  le  contre-Scel  de  la  chancellerie  ;  privilèges  des  roys  confirmez  par  arreftz 

pour  par  eux  fie  leurs  fuccefleurs  audid  de  ladide  cour  leur  auroic  efté  permis 

art  .en  jouir  8e  ufer  pleinement  fie  per-  exhiber  au  peuple  certains  jeux  anciens, 

petucllement ,  ainfy  que  leurs  predecef-  romans  fie  hiftoires  aux  jours  accouftu- 

îeurs  fie  eux  en  ont  cy-devant  joùy  fie  mez  après  le  Service  divin  ,  ilz  «*que- 

uSéJouiflentfieuSent  encore  à  prefent.,..  roient  leur  eftre  permis  exhiber  leSdids 

ladicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  jeux  en  la  forme  fie  manière  accouftumée 

que  lefdides  lettres  patentes  feront  rc-  à  eux  preferipte  par  les  arreftz  de  ladic- 

giftrées  en  icelle,  ouy  Sur  ce  le  procu-  te  cour  -t  en  deffendant  i  tou*  de  les 

reur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par  les  troubler  ny  empefeher,  à  peine  de  mil 

impetrans  de  Peffed  fie  contenu  en  iceU  livres  parifis.  Vcû  auSfy  l'arreft  obtenu 

les ,  félon  que  eux  fie  leurs  predeceSfeurs  par  lcSd.  fupplians  le  1 7.  Novembre  1 J74. 

enont  cy-devant  joUy  fie  ufe',  jouiflène  enfembleles  concluions  8e  conSentemenc 

fit ufent  encore  à  prefent.  du  procureur  gsneral  du  roy  ,  fie  touc 


■ 
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confideré  :  la  cour,  ayant  cfgardà  la-   dids  deux  bafteaux  &  moulin  en  temps 


D 


/v;  1/77.  dide  requefte  &.  conformément  audid  d'Iiyver  au  précèdent  les  gelées  &:  gla- 
arreft,  a  permis  &  permet  aux  liipplians  ces,  afin  que  les  glaces  ne  puiûentrom- 
de  jouer  en  la  manière  accouftamccj  pre,  defpeccr,  miner  ny  emporter  Icfdids 
pourveû  que  ce  ne  foit  pendant  le  fer-  bafteaux  &  moulin  au  travers  dudid  pont 
vice  divin,  &  à  heure  que  ne  le  puifle  aux  Changeurs,  &  pour  éviter  à  la  ruine 
empefeher  5  &  à  la  charge  qu'ils  ne  corn-  dudid  pont  aux  Changeurs  >  èCi  cette 
menceront  leurs  jeux  que  à  trois  heu-0  fin  (èra  tenu  ledid  Corcel  mettre  au- 
res  fonnées ,  &  qu'il  refpondront  des  did  temps  d'hyver  Icfdids  bafteaux  & 
fcandalles  qui  y  pourroient  advenir  fui.  moulin  en  lieu  feur  &  convenable  ,  de 
vant  ledid  arreft.  façon  qu'ils  ne  puiflènt  nuire  à  la  navi- 

gation des  bafteaux  chargez  de  mar- 
Moulin  pour  fourbir  les  armes.  chandifes  &  autres  montans  &  defeen- 

dans  fur  ladide  rivière ,  pour  éviter  aux 
(U  Samedy  v.  Octobre.  Veûes  par  naufrages,  dangers,  périls  &  fortunes 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  qui  en  pourroient  advenir  5  à  la  charge 
en  forme  de  chartre,  données  à  Chc-  aufly  que  où  ledid  moulin  le  trouveroit 
nonceau  au  mois  de  May  dernier,  con-  cy-après  nuire  à  la  navigation,  ou  au-  ; 
Cor«ï  (îtffoC*  tenant  permiffionà  Guillaume  de'Dou-  cunement  empefeher  le  cours  de  la  ri- 
cel  garde  de  les  armes  conftruire  &  baf-  viere,  ledid  Corcel  fera  tenu  l'ofter. 
tir  Uir  la  rivière  de  Seine ,  au  lieu  Se en- 

droid  le  plus  commode  que  faire  le       Lieutenant  gênerai  du  roy  à  Paris. 
pourra  ,&  moins  dommageable  au  cours 

des  bafteaux  montans  &  defeendans  fur  Mardy  vin.  Octobre.  M.  le  car* 

ladide  rivière ,  un  moulin  fur  deux  baf-         dînai  de  Bourbon  lieutenant  gene- 
teaux  propre  pourcfmoudre  &  polir  fes  ral  du  roy  en  cette  ville  de  Paris, 
armes  >  voulant  que  ledid  Corcel  &  fes 

fuccefleurs  en  jouiflènt  comme  de  leur  La  tetre  d'Armentieres  donnée  a  tevefqt» 

fjropre  chofe,  aux  charges  portées  par       de  Paris  en  efchange  de  S.  Maur  des 
efdides  lettres.  L'arreft  d'icellccour  in-  Fojfès. 
tervenu  fur  lefdidcs  lettres  le  13.  Aouft   

dernier,  par  lequel  auroit cfté ordonné  T"\U  Jcudy  xx.  Mars.  Veûcspar  la  

que  lefdidcs  lettres,  avant  procéder  à  la  1^  cour  les  lettres  patentes  du  roy  A„.  I)7Î. 
vérification  d'icelles ,  feroient  commu-  données  à  Paris  le  13.  Janvier  ,  conte- 
lîiquées  aux  prevoft  des  M.  &  cfchcvins  nant  admortiflêment  de  la  terre  &  fei- 
&  au  procureur  gênerai  du  royenl'hof-  gneurie  d'Armentieres ,  fes  appartenan- 
te! de  ville }  aulquels  a  efté  faidecom-  ces  &  dépendances  au  diocefe  de  Meaux, 
munication  deldides  pièces  &  déclara-  baillée  par  la  roynemere  dudici  feigneur 
tion  dudici  Corcel.  Conclufions  du  pro-  en  contrefehange  à  l'evcfque  de  Paris 
cureur  gênerai  du  roy  ,  Ôc  toutconlide-  &  fes  fuccefleurs,  au  lieuôc  place  de  la 
ré  :  ladicte  cour,  ayant  cfgardaux-  terre  &  feigneurie  de  S.  Maur  des  Fof. 
dictes  lettres,  a  permis  &  permet  audid  fez,  fuivant  le  contrad  d'efehange  faid 
Corcel  quant  à  prefejit  impétrant  d'i-  entr'eux  pardevant  deux  notaires  du 
celles  ,  de  faire  conftruire  &  baftir  le-  chaftellet  de  Paris  le  19.  Janvier  1571. 
did  moulin  fur  deux  bafteaux  fur  le  lieu  approuvé  ,  ratifié  8c  emologué  par  bul- 
du  pont  Noftre-Dame  &  i  l'endroid  les  des  SS.  PP.  les  papes  Pie  IV.  Se 
d'iceluy  du  cofté  de  l'efcorcherie  ,  en  Grégoire  XIII.  exécutées  par  les  com- 
payant  par  luy  chacun  an  vingt  fols  miflaires  à  ce  commis,  par  leurfenten- 
tournois  de  rente  foncière  feulement  à  la  ce  du  1  y.  Juillet  1577.  dernier,  tout 
recepte  ordinaire  de  Paris ,  fuivant  lef-  ainfy  que  ladide  terre  de  S.  Maur  l'eftôiti 
dides  lettres  ,  &  aux  charges  y  portées  pour  icellc  terre  d'Armentieres,  appar- 
&  déclarées:  à  fç  avoir  que  ledid  Cor-  tenances  &  dépendances  tenir  par ledid 
cel  fera  tenu  de  bien  fermer  Icfdids  evefquc  de  Paris ,  8t  en  jouir  pleinement 
bafteaux  fur  lefquels  fera  drefle  ledid  &  paifiblemcnt ,  &  fes  fuccefleurs  evef- 
moulin,  tant  de  bonnes  cordes  que  chaif-  ques  de  Paris,  enfcmblc  de  la  rente  & 
nés  de  fer  bonnes  &  fuffifantes ,  pourem-  aytres  chofes  fpecifiées  amplement  par 
pefcher  que  Icfdids  bafteaux  &  moulin  ledid  contrad  ,  fans  qu'ils  puiflenteftre 
ne  puiflènt  aller  à  val  l'eauc  au  travers  contrainds  en  vuider  leurs  mains  pour 
du  pont  aux  Changeurs.  Et  fera  tenu  de  quelque  occafion  que  ce  foit  &c.  La- 
faire  ofter  &  crardporter  des  périls  lef-  dicte  cour  a  ordonné  ii.  ordonne  que 
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lefdiâes  lettres  patentes  d'amortiffement 
feront  regiftrees  és  regiftres  d'icelle, 
cour  par  l'evefque  de  Paris  8c  fes  fuc- 
ceflèurs  jouir  de  l'effed  &  contenu  en 
icellcs  lettres. 

lettrtffdtentes  fenr  la  conjintflien  de 
font  Neuf. 

DU  Mardy  vm.  Avril.  Ce  jour, 
après  avoir  veù  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Paris  le 
lé.  Mars  dernier ,  par  lefquelles  ledid 
feigneur  a  commis  8c  députe  meflire  Chri- 
ftophle  de  Thou  chevalier  premier  pre- 
fident en  icelle ,  maiftres  Pomponne  de 
Bcllievreaufly  prefident  en  icelle,  An- 
thoine  Nicolay  premier  prefident  és 
comptes  ,  Auguftin  de  Thou ,  Jean  de 
la  Guefle  Se  Barnabe  Briflbn  advocatz 
&t  procureur  généraux  dudid  feigneur , 
Jean  Camus  fieur  de  S.  Bonnet  inten- 
dant des  finances  ,  tous  confeillers  au 
confeil  privé  dudid  feigneur  ,  les  trefo- 
riers  de  France  &  généraux  des  finances 
eftabiis  à  Paris,  M.  Pierre  Seguier lieu- 
tenant civil  en  la  prevofté  de  Paris ,  les 

5 revoit  des  M.  8c  efchevins  de  cette  ville 
e  Paris,  Claude  Marcel  intendant  des 
finances ,  fie  les  procureurs  dudid  fei- 
encur  au  cnaltellet  Scdel'hoftelde  vil- 
le, pour  pourvoir  au  baftiment  &  édi- 
fication d'un  nouveau  pont  far  la  rivière 
de  Seine ,  pour  le  foulagement  des  ponts 
Noftre-Dame  fie  au  Change }  les  con- 
cluions du  procureur  gênerai  du  roy  , 
ëctout  confidcré,  ladicte  cou». a  or- 
donné que  lefdides  lettres  feront  re- 
giftrées  es  regiftres  d'icclle. 

Arreft  four  faire  faver  le  faubourg 
S.  Germain. 

F\U  xiv.  Juin.  Sur  ce  que  le  procu- 
1  3  reur  gênerai  du  roy  a  remonftré 
alacour  que  dès  long-temps  il  luy  avoit 
efté  enjoind  faire  exécuter  l'arreft  par 
elle  donné  le  9.  Mars  1J77.  entre  les 
manans  fie  habitans  du  fauxbourg  S.  Ger- 
main des  Prez  d'une  part ,  Se  le  car- 
dinal de  Bourbon  abbé  dudid  S.  Ger- 
main des  Prez ,  les  prevoft  des  M.  6c 
efchevins  de  cette  ville  ,  les  redeur  , 
"  maiftres  8e  fuppofts  de  l'univerfité  du- 
did Ueu ,  fie  les  religieux  prieur  fie  con- 
vent  de  ladide  abbaye  fie  autres  par- 
ticuliers d'autre  5  toutesfois  quelque  di- 
ligence qu'il  ait  pû  faire ,  l'arreft  eft  de- 

meuré  ineflfeduc  Et  d'autant  qu'il 

eft  trcs-neceffàire ,  pour  obvier  à  l'in- 


ATÏVES. 

convenient  de  ceux 

infedez  au  moyen  des  eaux  qui  s'amaf- 
fent  en  la  rue  deTarenne,  Se  que  l'an- 
née préfage  de  grandes  chaleurs  

Ladicte  cour,  a  ordonné  Se  ordon- 
ne que  les  religieux*  abbé  fie  conventde 
ladicte  abbaye,  lefdids  prevoft  des  M. 
Se  efchevins  de  cette  ville  Se  les  manans 
fie  habitans  dudid  fauxbourg  S.  Ger- 
main des  Prez,  chacun  pour  un  tiers, 
fourniront  aux  frais  neceffàires  pour 
l'exécution  dudid  arreft  ,  vuidange  des 
terres ,  pentes  fie  pavés  neceffàires  pour 
icelluy  j  à  quoy  faire  chacun  d'eux  fe- 
ront contrain&s  par  toutes  voyes  deûes  Se 
raifonnables ,  mefmepar  faifie  du  revenu 
temporel  de  ladicte  abbaye  Se  hoftel  de 
ville ,  8e  lefdids  manans  par  faifie  de  leurs 
biens  meubles  Se  par  emprifonnement 
de  leurs  perfonnes. 


As. 


Arrefi  contre  les  landits,  finies  à- cour  fes 
des  efeoliers. 

fA  U  Lundy  vu.  Juillet.  Sur  la  re- 
1/  monftrancc  Se  requefte  ce  jour, 
d^huy  faicte  à  la  cour  par  le  procureur 
gênerai  du  roy  ,  de  ce  qu'il  a  efté  ad- 
verty  que  aucuns  regens  de  cette  ville 
Se  univerfîté  ont  délibéré  mener  jouer 
leurs  cfcolliers ,  tant  en  ecttedide  ville 
que  fauxbourgs ,  8e  aux  champs  qu'ils 
appellent  les  Lendits ,  avec  armes ,  tam- 
bours Se  enfeignes  defployées  5  fie  def- 
bauchans  les  uns  les  autres  ,  vont  de 
collège  en  collège  donner  aubades  :  le 
tout  au  contempt  Se  mefpris  des  arrefts 
de  ladide  cour  prohibitifs  de  ce  faire 
fur  certaines  grandes  peines  t  dont  font 
advenus  cy-devant  Se  peuvent  cncores 
advenir  plufieurs  inconveniens  Sec  La 
coua  a  ordonné  Se  ordonne  queinhu 
bitions  Se  deffènees  feront  faides  auf- 
dids  regens ,  fur  peine  de  privation  des 
privilèges  de  ladideuniverfité8edeleur 
régence ,  Se  oultre  de  cent  efeus  d'à. 
mende  applicable  aux  pauvres,  défaire 
aucuns  Landits ,  ne  mener  jouer  leurs 
efcolhers  aux  champs  ny  en  la  ville  Se 
fauxbourgs  avec  tabourins ,  armes  Se 
enfeignes  defployées }  Se  aux  fripiers  de 
cette  ville  8e  fauxbourgs  de  leur  lotter 
aucunes  armes,  tabourins  ne  enfeignes , 
fur  peine  de  cinquante  efeus  8c.  de  vu* 
nition  corporelle  }  Se  outre  i  tous  fon- 
neurs  de  tabourins  8c  joueurs  d'inftru- 
mens  de  n'accompagner  lefdids  regens 
8e  efcolliers,  fur  les  mefmes  peines.  En- 
joind au  redeur  de  l'univerfité  Se  prin- 
cipaux des  collèges  faire  garder  lèpre- 
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  lent  arreft ,  fur  peine  de  privation  de  leurs 

**■  «l?»-    privilèges  &  d'amende  arbitraire.  Et  i   Lettres  patentes  qui  confirment  à  la  viSe 
ce  que  aucun  n'en  puiflè  prendre  caulc     le  droit  d'cjiablir  le  contrôleur  de  là  re- 
d'ignorance,  fera  le  prelênt  arreft  pu-  ceptc& garde  de  ^artillerie. 

blié  à  fon  de  trompe  Se  cry  public  par 

les  carrefours  de  ladicte  univerfité,  &  Jeudy  xxi.  Aouft.  Veûcs  parla 

lignifié  aufdids  principaux  &  regens  au  cour  les  lettres  patentes .  du  roy 
fon  de  la  cloche  descolleges.  Et  enjoind  données  à  Paris  le  18.  Juillet  1578.  der- 
au  prevoft  de  Paris  ou  ion  lieutenant  nier  obtenues  par  les  prevoft  des  M. 
faire  mettre  le  prefent  arreft  à  exécution  &  efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  con- 
fur  l'extrait  d'icelluy.  tenant  confirmation  du  privilège  a  eux 

donné  par  le  feu  roy  Louis  XI.au mois 
Arrefi  touchant  le  pavé  de  la  rue  S.  An-  de  Novembre  1466.  de  pouvoir,  par 
drè  des  Arts.  l'avis  du  confeil  des  vingt-quatre  con- 

feillcrs  de  ladide  ville,  créer  &  eftablir 
.U  Samedy  xvi.  Aouft.  La  cour»   un  maiftre  &  garde  de  l'artillerie  d'i- 
«L  y  après  avoir  oy  l'un  des  efchevins  celle,  &  controlleur  de  la  recepte  des 

6  le  fubftitut  du  procureur  gênerai  du  deniers  de  ladide  ville  ,  confirmées  & 
roy  en  l'hoftcl  de  cette  ville  de  Paris,   approuvées  par  fes  predeceflèurs  roys  , 
fur  la  requefte  à  elle  prefentée  par  les  fpecialemcnt  par  les  lettres  en  forme 
manans  &  habitans  de  la  grande  rue  de  déclaration  du  feu  roy  François  L 
S.  André  des  Arts,  tendant  à  ce  qu'il   de  l'an  ji6.  moyennant  la  finance  par 
pleuft  à  la  cour  ordonner  délivrance  cl-  eux  payée  à  un  nommé  Bcauclerc ,  lors 
tre  faide  aux  fupplians  par  lefdicts  pre-   pourveù  par  ledid  feigneur  dudid  office 
voft  des  M.  &  efchevins,  du  pave  qu'il   de  controlleur  de  ladide  recepte  com- 
convenoit  pour  la  perfection  &  entrere-  mune }  did  &  déclare  ledid  feigneur  n'a- 
ïiement  de  ladide  rue ,  au  moven  du   voir  entendu  &  n'entend  comprendre 
continuel  battement  &  paflage  des  cha~   ledid  controlle  par  fes  lettres  d'edicl  du 
riotzôc  charcttes  paflans  par  icelle  rue,  mois  de  Mars  dernier,  contenant crec 
chargées  de  grofles  pierres  de  moilon   don  d'un  controlleur  gênerai  fur  les  re- 
prinlcs  és  carrières,  tant  pour  l'edifica-  parafions, fortifications 6c envitaillemcnc 
don  du  nouveau  pont,  que  les  baftimens   de  ladide  ville  de  Paris  &  autres  places 
-de  toute  la  ville  &  commodité  d'icelle,   fortes  de  Plfle  de  France,  ports,  ponts, 
qui  tourne  à  l 'entière  incommodité  des   chemins ,  pavés  &  autres  édifices  publics, 
lupplians ,  attendu  que  lefdids  prevoft  duquel  il  auroit  pourveù  Jean  Potier 
des  M.  &  efchevins  avoient  faid  reffus  maiftre  des  maçonneries  de  la  royne 
de  faire  ladide  délivrance,  fondez  fur  Jnerej  lequel  en  ce  qui  concerne  ladide 
l'impoflibilté  de  pouvoir  entretenir  la  ville  il  auroit  cafte  &  révoqué  ,  tant  le- 
grande  chaïuTée  &  croifée^  la  matière   didedid  de  création  que  proviYions  du- 
fur  ce  mife  en  délibération,  a  ordon-   did  Potier  :  n'entendant  pour  ce  regard 
ne'  &  ordonne  par  manière  de  provi-   préjudicier  aufd.  privilèges  defd.  prevoft 
fion  ,  fans  le  tirer  à  confequence  ,  &   desM.&  efchevins,  leur  permettant  par 
pour  la  nccdfité  du  paflàige  des  char-   ces  mefmes  lettres  pourveoir  par  eux  aud. 
rois  &  harnois  qui  entrent  par  la  porte   controlle ,  foit  de  leur  greffier  ou  autre 
de  Bufly  en  la  ville ,  que  les  prevoft  des  perfonne  ,  ainfy  qu'ils  verront  eftre  à 
M.  &  efchevins  de  cette  ville  fourni-   faire,  comme  plus  au  long  le  contien- 
ront  le  pavé  qui  fera  necefiaire  le  long  nent  Iefdides  lettres.  Ladicte  cour. 
de  ladicte  grande  rue  jufques  au  bout  du  a  ordonné  &  ordonne  que  Iefdides  lec 
pont  S.  Michel,  ainfy  que  l'onaaccouf-  très  patentes  feront  letics,  publiées  & 
tumé  faire  aux  croifees  de  cette  ville;   regiftrées  ès  regiftres  d'icelle,  ouy  fur 
&  endefikutdece  faire,  fera  contr'eux  ce  le  procureur  gênerai  du  roy 
i  la  requefte  defdids  manans  délivré  jouir  par  lefdids  impeïrans  de  l'e 
«xccutoire  tel  qui  fera  par  la  cour  or-  contenu  en  icelles, 
•donné. 


jour 


l'erïed  &; 


Amji 
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dïceux  jugemens ,  rte  palfer  ôttltrc, juf- 

'jffttà  fur  Us  tranchées  férvMt  £  Fée**.-  oues  à  ce  que  fur  ledid  appel  -comme 

Ument  des  eaux  du  faut-ourg  foins  d'abus  autrement  par  ladide  cour  par- 

Germain.  ries  oyesen  aytcfté  ordonné  ,  fur  peine 

de  400.  efcus  d'amende  &c.  ladicte 

DU  Samedy  xxin.Aouft.  Veûëpir  cou*  a  ordonné  fie  ordonne  que  le* 
la  cour  la  requcfte  prelcnteepar  les  parties  auront  audience  au  premier  jour 
maimsfiehabitaas  du  fauxbourg  &~Ger-  fur  ledid  appel  comme  d'anus ,  &  ce- 
main  des  Prez . . . .  tAOïCTE  cour,  a  pendant  que  deffènlês  particulières  leur 
permis  fie  permet  aux  fupplians  de  faire  feront  faiclcs,  &  les  raid  icelle  cour 
faire  les  tranchées  félon  l'alignement  aufdides  parties  ad  veriës  dud.  fuppliant , 
pour  l'évacuation  des  eau  es  dudiclfaux-  depaffêr  ou  faire  oui  créa  l'exécution  des 
bourg,  pendant  que  l'on  procédera  à  la  jugemens  par  eux  obtenus ,  à  peine  de 
taxe  ordonnée  élire  faide  par  ledid  ar-  de  100.  efcus  d'amende  &  derousdef- 
reft  (  du  13.  juin  dernier  )  Et  raid  ladide  pens ,  dommages  fie  interefts ,  jufques  à 
cotir  inhibitions  &  deffences ,  tant  aux-  ce  que  par  la  cour  parties  oyes  aultre- 
diâs  relhgieux  ,  abbé  &  convent  S.  ment  en  foit  ordonné. 
Germain  ,  prevoft  des  M.  fie  efchevins, 

retteurficiuppofbderuniverûté  de  cette  Prtctffien  À  2f.  D.  au  fi  jet  des  inonda' 

ville ,  de  troubler  fie  empeicher  lefdids  tiens  é~  trtmkUment  de  terre. 
fupplians. à  faire  ladide  tranchée,  fur 

peine  d'amende  arbitraire  fie  autre  plus  "T\U  Vendredy  x.  Avril.  Ce  jour  la 

grande  peine ,  s'il  y  efchet.  -L/  cour  ayant  mandé  le  grand  vicaire  j 

,.  i.  de  l'evefque  de  Paris  fie  oy ,  a  arrefté  fie 

Prejet  de  faire  un  hoffital  four  Us  efcnuel-  ordonné  que  pour  appaifer  l'ire  de  Dieu, 

lis  à  U  chafeSe  deGaiâm.  qui  commence  punir  le  peuple  par  gran- 
des inondations  d'eaues,  meûnedecel- 

DU  Jeudy  xi.  Décembre.  Veûepar  les  advenues  l'année  précédente  fie  celle 
la  cour  larequefteà  elle  prefentée  cy  aux  fauxbourgs  S.  Marcel ,  où  font 
par  Jacques  Moion  marchand  Elpagnol  demeurez  plufieurs  perfonnes,  femmes, 
naturalilc  en  France  demeurant  a  Paris;  enfans,  beftial,  non  feulement  audid 
tendant,  attendu  que  au  préjudice  de  fauxbourg, mais  des  villages  eftans  fur 
l'inilance  d'oppofibon  fie  empefche-  des  petites  rivières  au-deflus  :  joind  aufly 
ment  faid  par  les  habitans  du  fauxbourg  la  confideration  du  tremblement  de  terre 
S.  Honoré  ,  en  procédant  i  la  vifita-  advenu  n'agueres  en  plufieurs  villes  de  ce 
tion  du  lieu  fie  chappelle  de  Gaillonfcis  royaume,  que  demain  elle  fe  lèvera  à  dix 
audid  fauxbourg,  efleû  fie  choify  par  heures ,  pour  aller  en  robbes  noires  de  ce 
Jcdid  fuppliant  pour  faire  conftruire  fie  palais  en  l'cglife  de  Paris  avec  les  prevoft 
baftir  ung  holpital  pour  les  pauvres  ma-  des  M.  fie  elehevins  d'icellc  ville ,  oyr  la 
lades  des  eferoueiles  de  toutes  nations,  méfie  fie  faire  prières  a  Dieu ,  à  ce  qu'il  luy 
fuivant  la  permiflion  à  luy  donnée  par  plaife  avoir  pitié  du  peuple  fie  le  prè- 
le roy  par  fes  lettres  patentes  du  mois  ferver  de  danger, 
de  Juillet  1576.  vérifiées  en  ladide  cour, 

ladide  inftanec  pendant  en, ladide  cour,  Conmiffaires  peur  informer  du  mauvais  gou- 

«e  en  icelle  produid  de  part  fie  d'autre,  vemement  de  Ph 


produid  de  part  fie  d'autre,      vemement  de  Phofpital  de  S.  Germain 
lefdidz  habitans  dudid  fauxbourg  s'ef-  des  Fret^ 


le 
ouy  en 


toient  retirez  par  devers  le  juge  d'eglile , 

pour  obtenir  permiffion  de  faire  baftir  T"V  U  Mardy  v.  May.  Ce  jour  M 

une  paroifiè  audid  lieu  de  Gaillon  ;  le.  U  procureur  gênerai  du  roy  ouy 

quel  auroit  donné  quelques  jugemens,  fcs  remonftrancesficconclufions,lacouc 

dont  ledid  fuppliant  auroit  appellé  corn-  a  ordonné  fie  ordonne  que  par  maiftres 

me  d'abus ,  fie  fon  appel  relevé  en  la-  Geoffroy  Lopin  fie  cônfèil. 

dide  cour,  au  contempt duquel  il  crai.  1ers  du  roy  en  icelle ,  qu'elle  a  commis 

gnoit  que  iceux  habitans  voufuTent  faire  fie  commet  quant  â  ce ,  information  fera 

exécuter  lcfdids  jugemens  j  il  pleuft  i  faide  du  mauvais  gouvernement  ,admi- 

ladide  cour  ordonner  que  inhibitions  8c  niftration  fie  détordre  qui  fontàprefenc 

deffenfes  leur  fufiènt  faides,  fie  aufdids  en.  l'hofpital  S.  Germain  des  Prez,  fur. 

juges  d'eglife,  evcfque  de  Paris  fie  cha-  les  doléances  fie  plaintes  faides  par  les 

pelain  de  ladide  chapelle  de  Gaillon  fie  commiflaires  du  bureau  des  pauvres  de 

tous  autres ,  de  pourfuivre  l'exécution  cette  ville  }  pour  l'information  faide , 

Tenu  II.  Part.  III.  B 


f  o 


P  RX  U  V:  ES   EX  PIECES 


"rT~  rapportée,  veut"  fie<ommuniquéeaudi& 
,s"  procureur  gênerai  du  roy,eftrc  ordom 
né  fur  la.  refformatèon  dudicl  hoipital 
ainfy  qu'il  appartiendra  par  raifoa.  . 

J&r       au  Change  en  danger  de  tomber. 

DU  Vendredy  xv.  May.  Ce  jour  M* 
Claude  Moreau  treforier  de  France 
eft.  venu  remonftrcr  à  la  cour,  les  gens 
duroyprefens,  que  le t pont  au  Change 
eft  preft  de  tomber  $  fie  d'autant  qu'il 
n'y  a  pas  un  denier  qui  Ce  puiilc  em- 
ployer ,  8t  eft  cette  généralité  chargée 
de  vingt  ponts  qui  tombent  j  à  quoy 
par  faute  de  fondz  ou  deniers  pour  y 
employer  eft  à  craindre  un  grand  incon- 
vénient :  qui  eft  la  caufe  il  eft  venu  fup- 
plicr  la  cour  interpoler  lbn  office  ,  à  ce 
qu'il  ne  luy  foit  imputé  ni  à  meflieurs 
lés  compaignons  faute ,  &  fupplie  la  cour 
luy  en  donner  acte  pour  luy  fervir  de 
defeharge.  Sur  quoy  la  coiu*  a  ordonne 
que  la  remonftrance  fera  enregiftree  j 
fie  a  l'inftant  à  efté  enjoinck  au  procu- 
reur gênerai  du  roy  aller  présentement 
avec  lediâ  treforier  vers  le  roy  ,  le  fup- 
plier  d'y  vouloir  faire  mettre  ordre  pour 
le  bien  du  public. 

Arrtft  four  les  frais  de  U  fente  des  eaux 
ér  favê  dm  faubourg  S.  Germain. 


4 

T*V  U  Lundy  xv.  Juin.  La  cour,  après 
U  avoir  ou  y  le  procureur  général  du 
roy  en  fes  remonftrancesfiecondufions, 
fie  veii  l'arrcft  d'icelle  du  9.  Mars  1577. 
a  ordonne  6c  ordonne  que  par  maiftres 
Jacques  Brilart  fie  Jacques  Viollc  con- 
lèillers  du  roy  en  icelle ,  commiflaires 
par  elle  commis  pour  l'exécution  d'autre 
arreft  de  ladide  cour  du  }.  de  ce  mois, 
fera  procédé  a  la  taxe  par  tiers  des  de- 
niers necelfaires  a  lever  pour  les  frais 
de  la  pente  des  eaux ,  rue  fie  pavé  de- 
puis la  Croix-rouge  ez  fauxbourgs  S. 
Germain  des  Prez,  rue  du  Four  fie  Ta- 
ranne  ,  jufques  à  la  rivière  de  Seine , 
tant  lur  les  prevoft  des  M.  fie  cfchevins 
de  cette  ville ,  religieux ,  abbé  fie  convent 
de  S.  Germain  des  Prez ,  que  manans 
fie  habitans  dudia  bourg  S.  Germain } 
fie  ce  qui  fera  par  eux  taxé  fie  ordonné 
en  cette  partie ,  fera  exécuté  nonobftant 
oppofctiom  ou  appellations  quelconques, 
«C  lans  préjudice  d'icelles. 


Anep  four  l "évacuation  des  eaux  de  U 
Croix-rouge  ejrc 

DU  Mercredy  xvi.  Décembre.  Ce 
jour,  la  cour,  les  grand  chambre 
&  tuurnelle  aUcmblees,  oysles  gens  du 
coy /fitle  lieutenant  civil  de  la  prevofté, 
furie  ioiâ  de  la  police  neceflàire  à  faire 
pour  obvier  à  l'inconvénient  de  pefte 
a  craindre,  au  moyen  des  clgouts  des 
canes  és  porte  de  Montmartre  fie  faux- 
bourgs S.  Germain  des  Prez ,  les  pre- 
voft des  M.  fie  elehevins  mandez  a  cet 
eflèct ,  a  ordonné  fie  ordonne  que  l'arrcft 
d'icelle  du  14.  Juin  J78.  pour  l'cfR-ct 
de  l'évacuation  des  clgouts  des  rues  de 
la  Croix-rouge  fie  du  Four,  fera  exe*, 
cuté  par  le  prevoft  de  Paris  ou  lbn 
lieutenant,  avec  lefdi&s  prevoft  des  M. 
fie  elehevins  conjointement . ...  Et  ouitre 
«  efté  enjointt  audict,  lieutenant  civil 
mettre  ordre  à  ce  que  le  pavé  des  rues 
foit  bien  reraid  fie  entretenu. 

René  de  ViBequier  gouverneur  &  lieutenant 
gênerai  four  le  roy  à  Paris. 

DU  Lundy  iv.  Janvier  m.  d.  lxxx. 
Ce  jour,  après  avoir  par  la  cour 
veii  l'information  raicte  d'office  de  l'or- 
donnance d'icelle,  à  la  requefte  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy  ,  fur  la  vie,  mœurs 
fie  converlation  catholicque  de  meffire 
Renc  de  Villequier  chevalier  de  l'ordre 
du  roy,  premier  gentilhomme  ordinaire 
de  là  chambre,  confeiller  en  fon  con- 
feil  d'eftac ,  capitaine  de  cent  hommes 
d'armes  de  fes  ordonnances,  pourveû 
par  ledicl  feigneur  del'eftatde  gouver- 
neur fie  lieutenant  gênerai  à  Paris  ôc 
I  lie  de  France  j  les  conclufions  fur  ce 
du  procureur  gênerai  du  roy,  la  ma- 
tière mife  en  délibération  t  ladicte 
cour  a  ordonné  fie  ordonne  que  lediâ 
meffire  René  de  Villequier  lera  reccu 
à  Peftat  de  confeiller  en  la  cour  de  céans 
en  la  qualité  de  gouverneur  de  Paris 
fie  Me  de  France ,  faifant  par  luy  pro^ 
feffion  de  foy  ,  faifant  le  ferment  re.» 
quis  fit  accouftumé  ,  lans  le  tirer  à  con* 
fcquence  à  l'advenir.  £t  a  tant  man- 
dé ,  a  faict.  fie  prefté  le  ferment  pour 
ce  deû  fie  accouftumé ,  faict,  profelTtoa 
de  foy  fie  l'a  jurée. 


AM.  ljS», 


I. 


GooqIc 


Lu  pefle  à  Paris 


DU  Mardy  xiv.  Juin.  Ce  jour 
vcûes  les  conclufions  du  procureur 
.encrai  du  roy,affin  d'avifer  a  la  po- 
Bec  pour  le  danger  de  pefte  qui  aug- 
ntcnre  chacun  jour  en  cette  ville ,  u 
"ooaa  advifé  que  demain  matin  1 
prevoft  des 


JUSTIFICATIVES. 

le  baftiment  de  l'hofpital  de  Gamelle  ^ 
demeiiroit,  à  faute  de  payer  les  ouvriers,  *«• 
provenant  de  ce  que  beaucoup  des  ha- 
bitans  de  cette  ville  &  fauxbourgs  n'a- 
Voient  cncorcs  paye  &  ne  payoiertt  ce 
à  quoy  ils  eftoient  cottifez  :  requérant 
y  cftre  pourveû -,  la  matière  mile  en  dé- 
libération, ladicte  cour  a  arrefté  & 
ordonné  que  ceux  qui  fe  trouveront 


ÏLÏands  &  efchevins  fie    n'avoir  payé  les  cottes  de  leurs ;  taxes. 


payeront  dans  trois  jours  après  la  figni- 
cation  à  eux  faide  du  prêtent  arreft  -y 
les  trois  jours  paflèz  la  fomme  double- 
ra :  &  feront  exécutez  en  leurs  meubles, 
fie  procédé  à  la  vente  d'iccux  ,  nonob- 
ftant  oppofitions  ou  appellations  quel- 
conques ,  fie.  fans  préjudice  d'icelles. 


La  faite  de  S.  Germain  interdite. 

•pVU  Jeudy  xxx.  Mars.  Ce  jour  la 
1^  cour  ayant  ouy  le  procureur  ge- 


ïcsconfculcrs  du  chaftelet  viendront, 
&  eux  oys  y  fera  pourveû. 

jtrreS  fur  la  diflratlion  d*  marbre  deftiné 
F ' Mma*folie  de  Henry  II. 

DU  Jeudy  xv:  Décembre.  Veûe 
par  la  cour  l'information  faide  de 
l'ordonnance  d'icelle  ,  à  la  requefte 
du  procureur  du  roy touchant  la  mb- 
ftraûion  ,  tranfport  fie  employ  du  mar- 
bre .i  autre  ufage  que  à  la  conftrudion  a 

d7  h  fepulture  du  feu  roy  Henry  II.  neral  du  roy  en  fes  remonftrances ,  & 
fquoY if  eftoit  deftiné  ,  les  concluions  veû  l'arreft  par  elle  donne  Ic  i,.  Février 
fu?  ceydu  procureur  gênerai  du  roy  ,&  dernier  par  lequel  auron :  efte  ordonne 
lur  ce  «u  protun.     h  >  j    foirc  s  Germain  fcroit  publiée 

tout  conudere  :  ladicte  touti*«>     m"         .,      .    ,  .    •  n  .c^.jj, 

donné  &  ordonne  que  Charles  Beulant  élire  remife  au  lendemain  de  Quafimodà, 
mX  maçon  &  Charles  Donon  con-  la  matière  mife  en  dehberauon  a  or 
Seur  des^baftimens  feront  adjournez  donné  pour  aucunes  conf.deranons  A 
à  comparoir  en  perfonne  à  icelle  cour  ce  la  mouvans  que  pour  cette  année 
î  ceXjour  P^ureftrcouys&inter-  feulement  ,& fans  le  tirer  a  -nlequen- 
rog^L'  le  contenu  en  fetee  infor-  ce,  ladide  foire  ne  fera  tenue.  Et  fera 
mation,  &  outre  procéder  comme  de 
raifon.  Il  eft  retenu  que  en  comparoif- 
fant  par  ledid  Beulant  il  fera  arrefté  & 
mené  prifonnier  en  la  conciergerie  du 
palais. 


ijli 


Vendredy  m.  Febvrier.  Veûè 
cour  l'informarion  faide  à 


RU  Vei 
par  la 
picftc  du  procureur  gênerai  du  roy 
touchant  le  tranfport  du  marbre  deftu 
né  à  la  fepulture  du  feu  roy  Henry } 


le  prefent  arreft  leû  &  publié  ficc. 

Arbres  accordés  à  la  viffe,  four  rebafti* 
les  mai/m  du  petit  pont. 

DU  Vendredy  xvi.  Juin.  Veûes  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  le  io.  Mars  dernier, 
par  lefquelles  ledid  feigneur  faicl  dort 
aux  prevoft  des  marchands  &.  efchevins 
de  cette  ville  de  douze  pieds  d'arbres 


né  à  lalepulture  du  reu  roy  nenry}   uc  —  -~ t 

les  interrogatoires  de  Charles  Beulant  chelnes  propres*  baihr,  pour  aider  a 
maiftre  nicon  Se  de  M.  Mederic  de  reparer  fie  ^to^(o*d"££ 
Denon  controlleur  gênerai  des  bafti- 
mensduroy&c.  ladicte  couRâor- 
donné  fie  ordonne  que  les  tefmoins  ouis 
&  examinez  en  Iadicle  information  fe- 
ront recolez ,  &  fi  befoin  eft  confron- 
tez aufdi&s  Beulant  fie  de  Denon }  pour 
ce  faid ,  rapporté ,  veu  fie  communi- 
qué au  procureur  gênerai  du,  roy  en  cf- 
tre ordonné. 


Ho fpital  nouveau  de  GreneSei 

U  Mercredy  xxii.  Febvrier.  Ce 
jour  fur  ce  que  le  procureur  gê- 
nerai du  roy  a  remonftré  à  lacour  que 
Tome  II.  Part.  III. 


pont  de  ladide  ville,  aveq  leurs  houp- 
piers  fie  branchages ,  à  les  prendre  en 
fa  foreft  de  l'Aigle  près  la  ville  de 

Compiegne          ladicte  co u r. 

a  ordonné  fie  ordonne  que  lefdids  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins  de  la- 
dide ville  jouiront  de  I'efRd  &  contenu 
en  icelles,  pour  eftre  lefdids  bois  em- 
ployez à  la  réparation  fie  reedincation 
def-dides  mations,  fie  non  autrement* 


D 


- 


A*.  ijJi. 
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Cottifation  ordonnée  pour  Lt  réparation  de 
l" egti/ê  de  S.  Gavais. 

DU  Lundyvn.  Aouft.  Veiie  parla 
cour  la  requefte  a  elle  prelentée 
par  les  marguilhers  Se  paroiffiens  de 
l'eelifeS.  Gervaisôc  S.  Produis  en  cette 
ville  de  Paris  ,  tendant  pour  les  caufes 
V  contenues  ,   Se  attendu  que  pour 
la  grand  necefiké  de  ladide  eglilè  Se 
paroiflè,  au  moyen  des  grands  Irais  & 
defpenfcs  qu'il  a  convenu  Se  convient 
faire  aux  baftimens  Se  réparations  d'i. 
celle  ,  il  n'y  avoit  moyen  de  recouvrer 
deniers  pour  la  réparation  des  démoli- 
tions advenues  en  icelle  le  jour  de  Paf- 
que  dernier  ,  /"ans  l'aide  dcïdids  paroif. 
fiens  ,  aulcunsderqucls  eftoient  contens 
de  contribuer ,  Se  autres  non  ,  encores 
quils  ayent  moyen  de  ce  faire  ,  pour 
la  chante  refroidie  en  eux,  il  pïcuft 
a  ladide  cour ,  conformément  à  l'or- 
donnance des  eftats  de  Blois  vérifiée 
en  ladide  cour ,  ordonner  qu'un  cha- 
cun des  habitans  de  ladide  paroiilè  fe 
comfera  de   volonté  ,  ou  linon  fera 
côtoie  a  telle  fomme  qu'il  lèraadvilc 
par  ceux  qui  feront  à  ce  députez  &  ef- 
kuz  par  l'aflcmblée  qui  pour  ccreflêd 
iera  faide  en  ladide  paroine  &cc.  la- 
dicte  cour,  a  ordonné  que  V*OLmi 
blee  fera  faide  des  paroilfiéns  de  la- 
dide eghfe  pardevant  M.  Michel  Lar- 
cher  confeiller,  qu'elle  a  commis  Se  com- 
met, pour  ad viler  fur  kdide  cottife 
tion  }  pour  le  procez  verbal  veû  en  or- 
donner. Seront  ncantmoins  lefdids  pa- 
roiificns  admoneftez  de  contribuer  vo- 
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jupplianc  avoit  prins  a  rente  une  mai- 
ion  &:  place  aflile  es  fauxbourgsS.  Jac- 
ques vers  la  faulle  porte  ,  auquel  il  ne 
pouvoir  commencer  â  faire  conftruire 
ledid  hofpital  queledid  procez  ne  feuft 
vuide  ,  d'aultant  que  l'on  luy  pourroit 
objeder  qu'il  ne  ferait  raifonnable  qu'il 
euft  deux  places,  &  /ans  audorité  de 
Jadide  cour  5  il  pJeuft  à  ladide  cour  luy 
permettre  faire  conftruire  ung  hofpital 
çn  la  place  par  luy  acquilëcldids  faux- 
bourgs  S.  Jacques }  Se  ncantmoins  qu'il 
ne  feuft  diffère  de  paner  oultre  au  ju- 
gement du  procès  fufdid,  pour  le  re- 
gard des  ddpens,  dommages  Se  interefts 
d'iceiluy  iuppliantfic  condcmpnation  de 
1  amende  de  zoo.  efeus  portée  par  arreft 
d  icelle  du ......  l  adicte  c^aa  or- 
donne .&  ordonne  que  par  l'un  des  con- 
cilier* d  icelle  qui  à  ce  fera  commis , 
Ieiuppliantfcra  mis  en  jouiflànce  réelle 
Se  aducUe  dudid  lieu  &  place  par  luy 
acqu.s  cldids  fauxbourgs  S.  ïacquev 
pour  y  baftir  Se  édifier  ung  Lfpitai  * 
appeliez  les  marguillicrs  delà  paroùTc 
&  les  manans  &  habitans  dudid  faux- 
bourg  S.  Jacques. 

Nouvelle  rue  dans  le  jardin  de  la  treforeru 
deUfainte  CbafeUe  i  ïoecafion  d* 
font-Nenf. 


X°*ve!le  f  Lut  defiinie  pour  haJiirP hofpital 
des  efcTê&ellii. 

T\  U  Vendredy  xvm.  Aoyft.  Veûe 
*^  Par  la  cour  la  requefte  à  elle  pre 
xentee  par  ïacques  Moyen  £fpagnol& 
oatural,fe  demeurant  à  Paris  ,  rendam 
S     C^s  y  cont«™« ,  inattendu 

L^T  .     iî8g-  wchde  cour 

Jjy  auroit  permis  chercher  ung  lieu  & 

Piace  commode  paur  l'édification  d'une 
ûolpAtaJ  pour  les  pauvres  malades  des  et 
"Quelles  amvans  en  cette  ville,  autre 
que  celluyde  Gaillon,  pour  raïfon  de 

2n IU v  T\KOCeZ  e,ncre  ^ 
Pliant  &  les  habitans  du  fauxbourg  S. 

Honore  & Pevcfque  de  Paris,  kelluy 


DUjeudyxxm.  Novembre.  Veûcs 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  d'Odobre 
derwer,  par  lefquelles  ledid  feiçneur 
conformément  à  la  requefte  à  luy  pre' 
fcntee  par  mettre  Louis  de  Brefzé  fon 
confeiller  evefquc  de  Meaux  treforier 
de  la  Ste  Chapelle  du  palais  a  Paris, & 
iuivant  lavis  des  commifîàires  députez 
par  jedid  leigneur  fur  l'édification  du 
Pont  encommencé  près  les  Auguftins 

cle  les  grâce  fpcciale ,  pleine  pui  fiance 
f  antome  royale,  &  luy  plailf  que  en 
ia.iant  1  ouverture  de  la  nouvelle  rue  & 
chemin  oublie  ordonné  par  ledid  fei 
gneur  eftre  faid  en  &  au  dedans  le  jar- 
din de  ladide  threiorerie.pourl'aiiàn- 
ce  &  la  commodité  dudid  pont, il  fera 
expreficment  dekuré  une  huiflerie  ou. 
vrant  fur  ladide  nouvelle  rue ,  aftn  de 
pafler  &  repafièr  au  travers  icelle  aller 
&  retourner  ès  tour  Se  logis  joignant 
celle*  fur  lefquelz  &  ce  qui  relie  de 
I  ancienne  muraille  contigue  les  deux 
coftez  de  ladide  tour  ,  ledid  deBrezé  & 
fes  fucceflèurs  pourront  baftir  &  le  y 
accommoder,  ainfy  que  bon  ieu^fem. 
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blcra,  au  proffit  de  ladicte  thrcforeriej  cutezcrt  leurs  biens,  Ôcc.  ladicte  cour 
pour  de  tout  ce  que  dciliis  par  lefilids  a  ordonné  &  ordonne  que  les  concier- 
ge BrefzéÔc  fes  fuccefôurs  threforiers  de  ges  ou  detempreurs  des  grandes  mai- 
kdicle  fainde  Chapelle  jouir  &  ufer  lotis,  tant  de  princes  ,  cardinaux,  che- 
pleinement  ôc  paifiblemenc  a  tousjours,  valiers  de  l'ordre,  evefqucs  ,  abbez  ÔC 
ainfyque  dureltedulogisdekdiderhre-  autres  perfonnes  conftituées  en  dignité 
forerie ,  ÔC  que  luy  ôc  fes  predeceffeurs  6c  de  juftice  de  cette  dide  ville  ôc  faux- 
en  ont  e\-devant  jouy  6c  ulé ,  jouifTent  bourgs,  feront  contraindz  ôc  exécutez 
6:  ufent  encor  de  prefent.  L'advis  def-  en  leurs  biens,  pour  le  débet  &  taxe  des 
dicb  commilîaires  attache  aufdideslet-  feigneurs  delidides  maifons  cottifez  par 
tres  foubs  le  contre-fceljôc  déclaration  femaine  pour  la  nourriture  6c  luftenta- 
des  prevoft  des  marchands  6c  efchevins  tion  defdicts  pauvres  ,  6c  les  arrérages 
de  cette  ville  ,  fuivant  l'ordonnance  de  qui  en  feront  deûbs  :  kuf  leur  recours 
kdide  cour,  du  il.  de  ce  mois.  Con-  contre  qui  ils  verront  bon  eftre ,  nonob- 
clufions  6c  confentement  fur  ce  du  pro-  liant  oppofitions  ou  appellations  quel- 
curcur  gênerai  du  roy  >  &  tout  confi-  conques  faides  ou  à  faire,  &  fans  pre- 
deré  :  ladicte  cour,  a  ordonné  ôc  judice  d'icellcs,  pour  lefquelles  ne  iera 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  leùës  différé ,  ôc  palTc  outre  à  la  vente  des 
en  jugement  en  icelle  au  premier  jour,  ôc  biens  qui  feront  prins  par  exécution  6c 
ce  faict  regiftrées ,  pour  jouir  par  l'im-  vendus  fur  le  champ  ,  jufques  à  la  con- 
petranc  ôc  lès  fucccffcurs  félon  leur  for-  currence  de  ce  qui  le  trouvera  eftre  deûb 
me  6c  teneur.  defdids  arrérages. 


A«.  ff  st. 


lit.  i/it 


Jeux  de  théâtre  de  la  bat^che^ 

DU  Mardy  xn.  Juin.  Veûc  par  la 
cour  la  requefte  à  elle  prelèntce 
par  les  chancelier  ôc  fuppoftz  de  la  ba- 
zoche ,  par  laquelle  ilz  requeroient  Ieur 
eftre  permis,  ainfy  que  autres  fois  a  cité 
faid,  de  jouer  dans  la  grand  lalle  du 
palais  une  tragédie  ôc  une  comédie  6c  au- 
tres jeux ,  avec  injondion  aux  concier- 
ges &  fervitcurs  dadict  palais  de  leur  ou- 
vrir les  portes  d'iccluy ,  ôc  les  accommo- 
der de  te  qu'ils  feront  requis.  Les  con- 
clufions  du  procureur  gênerai  du  roy, 
après  avoir  veû  lefdicles  tragédie  ôc  co- 
médie. Ouy  le  rapport  du  confeiller  de 
ladide  cour ,  Ôc  tout  conlîderé  :  l  adicte 
cou  a  a  permis  Ôc  permet  aux  fupplians 
jouer  &  faire  jouer  lefdides  tragédie  ôc 
comédie  en  la  falle  du  palais  $  à  la  char- 
ge  qu'il  n'y  %ura  en  icelles  chofe 
quelconque  contre  la  religion  ,  le  roy 
ôcl'eftat  de  ce  royaume,  ôede  n'y  nom- 
mer ôc  fcandalifer  aucun,  fur  peine  d'en 
refpondre  en  leurs  noms  privez. 

Ztf  unrterys  des  grandes  maifons  fournis 
â  U  taxe  fm  Us  pauvres. 

DU  Mcrcrcdy  xx.  Juin.  Veûc  par  la 
cour  la  rcquçfte  à  elle  preientec 
par  le  procureur  gênerai  du  roy  prenant 
le  faid  en  main  pour  les  pauvres  de  cet- 
te ville  6:  fauxbourgs  de  Paris, tendant 
à  ce  que  les  concierges  ôc  detempreurs 
des  grandes  maifons,  tant  de  princes  , 
cardinaux ,  &c.  fiaTent  contraindsôccxe- 


B  roui  lier ie  &  tumulte  au  couvent  des 
Cordeliers. 

DU  Lundy  1 1 .  Juillet.  Ce  jour  après 
avoir  ouy  le  procureur  gênerai  du 
roy  en  fes  remonftranccs ,  ayant  mandé 
Sagan  l'un  des  lieutenans  du  guet  de 
cette  ville  de  Paris  ,  ayant  hier  au 
foir  receû  le  commandement  de  M.  le 
premier  prefident  aller  au  convent  des 
Cordeliers  de  cette  ville  ,  prier  le  gêne- 
rai des  Cordeliers  eflant  en  iceluy  de  re- 
tenir jufques  à  demain  matin  frère  Pro- 
thafius  -,  auquel  gênerai  il  ne  put  par- 
1er,  d'autant  qu'il  s'eftoit  ja  retiré ,  mais 
fit  refponfe  par  la  bouche  d'un  nommé 
Prorhafius  religieux  qu'ils  ne  bouge- 
roient ,  ôc  que  k  cour  de  parlement  n'a- 
woit  qu'à  commander  au  gênerai  de  leur 
ordre  $  ôc  à  l'inftant  quelques  Cordeliers 
l'ayant  environné  ,  s'eftoit  retire  fans 
rien  faire.  Ledid  Sagan  retiré,  k  ma. 
tierc  mife  en.deliberarion  ,  aeftécnjoind 
à  Nicolas  Fagot  8c  Efhenne  Je  Tellief 
huiflîers  en  icelle  aller  devers  ledid  gê- 
nerai de  l'ordre ,  dire  que  ledid  frère 
Prothaiîuseuft  à  venir  en  k  cour  ;  ÔC  ou. 
il  ne  voudroit  l'envoyer,  ôr  que  led.Pro- 
rhafius  ne  vouluft  venir,  qu'ils  auraient 

(.rge  de  l'amener.  Quelque  temps  après 
dids  deux  huiflîers  retournez  ont  rap- 
porté avoir  parlé  tant  au  gênerai  que  A 
Prorhafius,  qui  leur  ont  dià  que  voyant 
par  eux  le  commandement  qu'ils  avoienc 
par  eferit,  ils  obéiront.  Ouy  de  rechet 
le  procureur  gênerai  du  rot  en  fes  con- 
«lufions,  la  matière  mife- «a  -delibejra- 

B  i:j 
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tion  ,  a  efté  arrefté  que  leldicls  deux 
huiffiers  retourneront  audicl  convent  de- 
vers lefdicls  gênerai  &  Prothalius,  auf- 
quels  a  efté  faicl  ledicl  commandement. 
Et  quelque  temps  après  retournez ,  vcil 
le  procez  verbal  defdicls  deux  huifliers, 
&  ou  y  le  procureur  gênerai  du  roy  en 
fes  concluions ,  la  matière  mile  en  dé- 
libération :  ladicte  cour  a  arrefté 
&  ordonné  que  le  lieutenant  criminel 
delaprevoftéde  Paris  fera  prefentement 
mandé,8c  fe  t ranfportcra  audicl  convent, 
pour  avecq  tels  minières  de  juftice  8c 
de  ceux  du  guet  qu'd  voudra  appeller, 
avec  lefdicls  deux  huilfiers  Fagot  &  le 
Tcllier,  prendre  &  amener  ledicl  Pro- 
thalius prifonnier  en  la  conciergerie  du 
palais ,  8c  faire  enfortc  que  la  force  de- 
meure à  la  juftice  &  le  roy  l'oit  obey.  Et 
eftant  ledicl  lieutenant  criminel  mande, 
lu  y  a  efté  faicl  entendre  ladicîc  ordon- 
nance &  délibération  j  à  quoy  en  obcil- 
fant  eft  party  pour  l'exécuter. 

DU  Vendredy  vi.  Juillet.  Ce  jour 
la  cour  a  receu  les  lettres  clo/ès 
du  roy  ;  lecture  faicle  defqucllcs ,  les  gens 
du  roy  ont  requis  que  frere  Prothaikis 
foit  mande  pour  eftrc  ouy ,  &  après  mis 
en  l'abbaye  S.  Germain  des  Prcz  ou 
quelque  autre,  convent.  Eux  retirez,  la 
matière  mile  en  délibération,  ladicte 
cour,  a  ordonne  Se  arrefté  que  enpre- 
fentant  par  ledict  Prothalius  fa  requel- 
te,  la  cour  luy  fera  juftice  &  ce  qu'il 
appartiendra. 

TN  Udicl  jour.  Ce  jour  le  vicaire  des 
U  prefbtres  du  convent  des  Corde- 
Jiers  mandé,  admonefté  de  dire  vérité, 
enquis  du  commencement  du  diffèrent 
qui  eft  audicl  convent,  fie  qui  en  eft  cau- 
le  ;  a  dicl  que  le  gênerai  de  l'ordre  de- 
puis le  temps  qu'il  cftoit  arrivé  au  con- 
vent n'avpitouy  perfonne,  combien  que 
ce  foit  la  couftume  d'aflèuiblcr  en  gê- 
nerai tous  les  religieux  ,  Se  s'enquérir  de 
l'eftat  fie  ordre  fit  du  defordre  j  ce  qu'il 
n'a  faicl ,  ains  quelque  temps  après  qu'il 
eft  arrivé  a  faicl  conftituerdes  religieux 
prifonniers ,  fans  avoir  efté  ouy ,  ny  avoir 
tenu  chapitre  gênerai ,  ne  fçachant  les 
caulês  ;  bien  lçait  toutesfois  qu'il  y  a 
grand  defordre  au  convent ,  tant  au  tem- 
porel que  fpirituel  -,  8c  les  religieux  qui 
font  prifonniers  n'attendent  autre  cho- 
fc  qu'une  fentence  cruelle.  Et  quant  au 
n'agueres  gardien  du  convent  de  Scnlis, 
que  la  cour  luy  avoit  mandé  venir  avec 
Juy,  il  eftoit  enfermé,  8c  eftoient les 
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clefs  hors  fa  puiflanec ,  ayant  efté  mi- 
les par  ordonnance  dudicl  gênerai  ès 
mains  de  quelque  religieux.  Et  fe  reti- 
rant a  fupplié  tres-humblement  la  cour 
y  vouloir  pourvoir. 

D Udicl  jour.  Ce  jour  les  gens  du  roy 
ont  fupplié  la  cour ,  ouy  fe  lieute- 
nant criminel  de  la  prevofté  de  Paris, 
qui  avoit  efté  au  convent  des  Cordeliers 
avec  le  lieutenant  Tanchou,  pour  clvi- 
ter  une  fedition  qui  le  commençoit  à 
faire $  ledicl  lieutenant  criminel  mandé, 
fie  entré  avec  luy  huicl  des  anciens  reli- 
gieux dudicl  convent  ouis  }  ladicte 
cour  leur  cnjoincl  retourner  audict  con- 
vent, fie  faire  enforte  qu'ils  appartint  la 
fedition  commencée  par  aucuns  des  jeu- 
nes religieux,  jufques  à  dépaver  la  cour 
fie  ofter  les  tuilles ,  gardant  les  portes 
des  partages ,  à  peine  de  s'en  prendre  à 
eux,  pour  en  faire  ii  rigoureulc  punition 
que  chacun  en  prendra  exemple.  Et  fe 
font  retirez. 

Suite  de  t  affaire  des  Cordelicrs< 

T*\  U  Samcdy  xxi.  Juillet.  Vcûc  par  la 
cour  la  requefte  à  elle  prefentee  par 
frere  Jacques  Berfon  religieux  de  l'ordre 
S.  François ,  docleur  en  théologie ,  pré- 
dicateur du  roy  ,  diffiniteur  gênerai  du- 
dicl ordre  pour  le  droicl  des  trois  pro- 
vinces ,  France ,  Touraine  fie  S.  Bona- 
venrure  dicle  Bourgoigne,  Se  du  con- 
vent des  Cordeliers  de  cette  ville  de  Pa- 
ris,  Iecleur  ez  fainclcs  Bibles  audicl  con- 
vent, euftode  des  euftodesde  laprovm- 
ce  de  France,  fie  diffiniteur  provincial 
de  la  province  cy-delTus ,  demeurant  à 
prefent  audicl  convent  des  Cordeliers 
de  cette  ville  de  Paris  j  par  laquelle , 
attendu  qu'il  avoit  emtendu  un  bruit 
qu'on  le  devoit  bannir  dudicl  convent 
de  Paris ,  fie  l'envoyer  en  quelque  autre 
convent  de  fa  province ,  fie  ce  pararreft 
du  privé  confeil,  fans  qu'il  ait  efté  ouy 
ny  appellé  :  cholè  fcandaleule  pour  luy, 
ne  l'ayant  aucunement  mérité  ;  il  reque- 
roit ,  d'autant  qu'il  s 'eftoit  rendu  prifon- 
nier ès  mains  de  ladicle  cour,  luy  don- 
ner pérmilGon  d'aller  trouver  le  roy , 
affin  qu'eftant  ouy  il  reccùft  en  toute 
humilité  fes  commandemens  ,  fie  faire 
deffenfesa  toutes  perfonnes  d'empelcher 
nyattemprer  aucunement  à  fapcrlonnc} 
8e  tout  confideré  .-la  cour  ayant 
efgard  â  ladite  requefte  ,  a  permis  fie 
permec  audicl  fuppliant  d'aller  trouver 


le  roy  1*  pàrt  où  ilTera,  pour  recevoir 
dudià  (îeur  fes  cormnandemens  -,  8c  à  cer> 
te  fin  a  &  ^  inhibitions  &  def- 
fcnlès  à  routes  perfonnes  de  l'empefeher 
ny  atrettipter  a  fa  perfonne. 
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çc  jourd'huy  8c  demain  pourvoir  à, plus  — 
|rahd  mcorivehïèht  quiYe  p^are-att  A" 
éiSt  convenir  t?t  à  l'iriltant  H.  matière 

mife  en  delib.exar.ion  ,  ladictç.  cour  

a  arrefté  •  que ,  lçïdicls  Boutin  ,^fcll<|  , 
Faye  &  lieiitetiànt  criminel" s  aifenSble^ 


BU  Vendrcdy  m.  Aouft.  Ce  jour  ront  prelèniéiùent  au  logis' âucHâ  lieuf 

le  général  de  Tordre  des  Corde-  prefident  Urfôori pour  fé  trànfportéï 

rltant  venu  en  la  cour  ,  l'a  fupplié  audict  convent, 'avec  autre'  hombrle  .'été 

tres-humblemenr ,  le  genouil  en  terre,  confeillers  tel/,  'qu'ils  adviférorît,  pour 

l'ayant  faicl  relever ,  &  implore  l'ayde  pourvoir  Ja  ce  que  pourra  fur'yenir ,  t£ 

d'icelle  cour,  pour  composer  les  tumul-  Faire  enforte qu'il  n'advienne  'trouble  ou 

tes  qui  font  au  convenu  de  cette  ville,  fedition  4  &  pour  y  remédier,  qu'ils  fe.; 

procédez  d'aucuns  efprits  non  bien  com-  ront  à  l'inftant  vuider  quatre  de  chacun 

pofez  :  protellant ,  où  l'on  auroit  opi-  collé  des  factieux  ,  &  plus  grand  nonï- 

nion  que  cela  procédait  de  luy  ,  pluf-  bre ,  s'il  y  cfchct ,  hors  du  convent ,  8c 

toft  s'en  aller  8c  fe  retirer,  n'ayant  ja-  les  envoyer  en  tels  lieux  qu'ils  advife- 

nuis  luy  indigne  eu  autre  volonté  que  ront,  julques  a  ce  que  autrement  parl^ 

de  garder  les  llatutz  de  l'ordre  Scprivi-  cour  en  foie  ordonne.  Et  admônefleronc 

leges  de  l'eglile  Gallicane,  Les  gens  du  le  gênerai  dudidl  ordre  de  commettre 

roy  prefens  retirez,  la  matière  mife  cri  par  l'avis  defdiûs  ficurs prefident 8c con 


délibération,  ladtcte  couRaordon 
né  que  médire  Chriltophle  de  Thou  che- 
valier premier  ,  8c  Prevoll  prc'fidcns , 
avec  quatre  des  confeillers  d'icelle  ,  fe 
tranfobrteront  dans  huy  au  convent  des 
Cordcliérs  de  cette  ville,  pour  s'enqué- 
rir des  caufes  dcfdicls  tumultes ,  8c  les 
compofer  ainfy  qu'ils  verront  élire  à 
faire. 

y  ^  U  Samedy  iv.  Aouft.  Ce  jour  après 


leiilers  un  gardien  audicl  convent  -,  8c ce 
qui  fera  en  ce  que  defliis  8c  autres  cho- 
ies en  dépendant  ordonne ,  fera  exécu- 
té pr'omptement ,  nonobftaht  oppofitions 
ou  appellations  quelconques  11 8c fans  pré- 
judice d'icelles.  Et  outre  a  elle  enjoindf. 
au  heutenant  Tanchou  8c  Sagan  lieritc-^ 
rlatit  du  guet  fe  tranfportcr  avec  bon 
nombre  de  leurs  gens  8c  archers  audicl 
convent ,  8c  faire  entendre  à  tous  les 
religieux  n'élire  commandez  d'aller  au- 
dicl lieu  pour  emprifonner  ou  forcer 


_  _    avoir  ouy  les  gens  du  roy  fur  le  dicl  lieu  pour 

tumulte  advenu  hier  au  foir environ  neuf  perfonne,  ains  feulement  pour  empef- 


heurcs  au  convent  des  Cordelicrs  de 
cette  ville,  meilleurs  les  prefident  B  riflbn, 
Boutin  ,  Violle  ,  Faye  advocat  du  roy 
&  le  lieutenant  criminel  ontellé  chargez 
eux  transporter  au  convent  defdicls  Cor- 
deliers,  s'enquérir  de  Toccafion  dudidl 
tumulte ,  y  mettre  ordre  à  leur  pouvoir, 
ouir  tant  le  gênerai  que  autres  anciens 
&difcrerz  qu'ils  adviferont,  &  faire  en- 
forte  que  lefdicls  tumultes  ceflent.  Et 
environ  les  neuf  heures  revenus ,  ont 
dicl  avoir  efté  audiÛ  convent ,  parlé  ad 
de  l'ordre  8c  plusieurs  autres  re- 
:  de  part  8c  d'autre ,  trouvé  aucuns 
lez  de  coups  de  pierres,  ballons, 


cher  les  troubles  ,  tumultes  ou  voyes 
de  faidl ,  8c  les  contenir  à  leur  polli- 
blc  ,  jufqucs  à  ce  quepar  lefdicls  heurs 

Srcfidens  8c  confeillers  en    foit  or- 
onné. 

DU  Mardy  vu.  Aoull.  Ce  jour  les 
grand  chambre  8c  tournelleàflem-; 
blées ,  la  cour  ayant  délibère  fur  une 
rcquéfle  de  recufàtion  propofée  £  Tcn-( 
contre  du  procureur  gênerai  du  roy,  par 
aucuns  religieux  fe  difans  dillraicts  *  du  • 
convent  des  Cordeliers  8c  autres  ;  le- 
dicl  procureur  gênerai  ouy ,  la  matière 
mife  en  délibération,  a  a  r  r  e  s  t  e' 


teur 
trouvé 
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quelques-uns  d'efpées  ou  dagues  }  ont  8c  ordonné  que  demain  marin  frères  Fre- 
ouy  le  vicaire  des  preibtrcs ,  le  precep-  perius ,  Chefle,  Berfon  8c  Pallier  feront 
r  des  novices  8c  les  regens  s  8c  s'eft  mandez  8c  blaimez ,  de  ce  qu'ils  ont 
uvé  le  tumulte  eflre  advenu  par  les  comme  mal  confeillez  prcfênrc  la  re- 
novices  8c  la  jeunclTe  des  elludians,  qui  quelle }  leur  fera  enjoint  de  fortir  8c  por- 
excede  de  nombre  les  prelbtres  -,  8c  en  ter  honneur  8c  rovererice  à  la  juftice,  8t 
a*enqucrantont  veû  le  gênerai  s'en  aller 
dans  un  coche  que  monficur  de  Nevers 
luy  a  envoyé  -,  8c  eft  necefiaire  que  les 
thefs  de  ce  tumulte  vuident  le  convent, 
&  cependant  qu'il  foit  mis  ordre  poux 


fe  comporter  en  toute  humilité  8c  mo- 
deflie  félon  le  dévoir  de  leur  profef- 
fion  ,  outre  de  plus  prefenter  telles  re- 
queftes }  8c  ladiSc  requefte  lùppriméç. 


«  PREUVES 

 -j— v  U  Samedy  xxvi.  Mars.  Ce  jour 

***h  I  J  le  lieutenant  civil  fie  le  fubfti- 
•^t  du  procureur  gênerai  du  roy  venus 
céans,  fur  ce  que  ce  matin  leur  a  efté 
did ,  6c  ou  y  ledid  lieutenant  civil  fur  le 
plaidoyé  que  fit  le  procureur  gênerai 
du  roy  le  dernier  jour ,  au  moyen  du  dé- 
bordement 8c  péril  eminent  qui  eft  au 
pont  S.  Michel ,  à  caufb  du  débordement 
&  grofïêur  de  la  rivière ,  ayant  elle  appel- 
lé  au  parquet  du  procureur  gênerai,  fut 
advife  de  mander  les  treforiers  généraux, 
afin  de  faire  proraptement  procéder  à  la 
vérification  dudid  péril  eminent ,  for- 
tant  du  parquet,  tous  lefdids  trel'oriers 
généraux  auxquelz  il  en  did  autant,  ôc 
n'y  a  efté  aucunement  advife.  Sur  ce 
luy  a  efté  ordonne  6c  enjoind  aller  pré- 
sentement au  Louvre  ,  ôc  en  parler  au 
roy  à  fa  perfonne ,  luy  faire  entendre  ce 
que  deffus ,  ÔC  le  danger  plus  grand  s'il 
n'y  eft  pourveû  promptement,  &  à  nous 
venir  faire  rapport  ce  matin  de  ce  qu'il 
auroit  entendu  Se  faid  en  cette  affaire; 
ce  qu'il  a  aflïiré  la  cour  de  faire ,  ôc  qu'il 
y  aîloit  prefentement. 

ytffcmbUes  à  U  folle  5.  Louis ,  au  fi  jet  de 
la  contagion. 

DU  Vendredy  vi.  May.  Ce  jour 
les  grand  chambre  6c  tournelle 
aflèmblces ,  après  avoir  ouy  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  en  lès  conclu- 
fions  ,  &  le  lieutenant  civil  de  la  pre- 
vofté  de  Paris  6c  le  fubftitut  dudid  pro- 
cureur gênerai  audid  chaftelet  mandez 
pour  advifer  ce  qui  eft  neceflaire  a  faire, 
pour  éviter  aux  inconveniens  de  la  con- 
tagion qui  commence  à  pulluler  -}  la  ma- 
tière mile  en  délibération ,  ladictë 
cour  a  arrefté  6c  ordonné  que  un  jour 
la  femaine  de  relevée  ,  par  tour  6c  par 
ordre,  un  de  mefficurs  les  prefidens  6c 
trois  con/êillers,  dont  l'un  fera  d'eglife, 
feront  aflèmbler  en  JU  fàlle  S.  Louys  le 
procureur  gênerai  du  roy  ou  l'un,  des 
advocats  dudict  feigneur ,  le  lieutenant 
civil  de  la  prevofté  de  Paris,  le  pre- 
voftdes  marchands  ou  l'un  des  efche- 
vins  de  la  ville  ,  aucuns  des  dignitez 
des  chapitres  6c  coramunautez  ,  au-N 
cuns  des  gouverneurs  de  l'hoftel-Dieu 
6c  des  bourgeois  de  cette  ville ,  pour 
advifer  ce  qu'ils  verront  eftre  neceflai- 
re pour  éviter  à  la  contagion,  tant  par 


ET  PIEGES 

les  polices  précédentes  ,  que  parce  qu'ils 
adviferont  debvojr  eftre  raid.  E£  ce  qui 
fera  par  eux  en  cet  cfgard  advife  6c 
ordonné ,  fera  exécute  nonobftanr  op- 
pofitions  ou  appellations  quelconques, 
6c  fans  préjudice  d'icellcs. 

'  j  ■ 

Enregiftrement  du  dm  du  xhafieau  de  Bou- 
logne fait  k  U  reine  de  Navarre. 

DU  xvn.  May,  en  la  chambre  de 
l'edict.  Veûes  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Fontai- 
nebleau le  3.  Juillet  ij8i.  par  lcfquel-. 
les  ledid  feigneur  faid  don  par  uiu- 
fruit  a  la  royne  de  Navarre  fafeeur  de 
/on  chafteau  de  Boulongne ,  parc ,  pour- 
pris,  ai/ânecs  6c  appartenances  d'icel- 
luy ,  Ci  aucunes  en  y  a ,  pour  en  jouir 

fa  vie  durant  uns  préjudice  tou- 

tesfois  aux  droids  du  fleur  de  Salde 
premier  varier  de  fa  chambre,  capitai- 
ne dudid  chafteau,  ôc  gruier  des  bois 
6c  forefts  dudid  lieu  ;  lequel  ledid  fei- 
gneur entend  eftre  confirme  6c  main- 
tenu en feseftatsôc charges.. .  ladictb 
cour  a  ordonné  6c  ordonne  que  lef- 
dides  lettres  patentes  du  roy  feront 
regiftrées  ès  regiftres  d'icelle ,  ouy  fur 
ce  le  procureur  gênerai  du  roy ,  pour 
jouir  par  ladide  dame  royne  de  Na- 
varre de  l'efled  6c  contenu  en  icel- 
les  ,  a  la  charge  qu'elle  ne  pourra 
couper  ou  faire  couper  les  bois  de  hau- 
te tuftaye  dudid  lieu. 

Arrefi  au  fu jet  des  pédagogues  &  précepteurs 

DU  Lundy  v.  Décembre.  Veuf  par 
la  cour  la  requefte  a  elle  prefentée 
par  lesredeur  6c  univerfité  de  cette  ville 
de  Pans  ,  contenant  que  depuis  la  con- 
tagion dernière  ladide  univerfité  auroit 
efté  renouvellée  des  trois  parti  d'efcol- 
liers  nouveaux ,  6c  de  la  moitié  d'autres 
efcolliers  nouveaux,  qui  s'attribuent  6c 
attitrent  le  nom  6c  autorité  de  péda- 
gogues, maiftres  6c  regens,  qui  fonrin- 
congnciis }  lefquels  eftans  en  ville  en 
liberté ,  6c  non  en  collège ,  ne  fe  vou- 
lons ranger  aux  loix  Ôc  diieiplines  fcho- 
laftiques ,  negligeoient  l'autorité  du  rec- 
teur, dont  procèdent  pluficurs  inconve- 
niens faulte  d'en  avoir  la  connoiflànce, 
encores  que  tous  ceux  qui  font  d'un 
corps  deuflènt  reconnoiftre  leur  chef, 
Ôc  rendre  compte  de  leur  vacation  par- 
devant  luy  }  de  manière  que  pour  ob- 
vier aux  ahus  qui  fe  peuvent  commet- 
tre, faulte  de  la  connoiflànce  que  les 

fuperieurs 


Dig 
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tiocrieorsdoibvent  avoir  de  touc  temps 

Ut  religion ,  melmes  que  lcchd  reéteur 
avoit  cftc  adverty  queen  plufieurs  lieux 
&  endroidz  dcladide  univerfité  fcfa»- 
foient  plufieurs  aflcmblcçs  illicites  deU 
prétendue  religion  nouvelle  »  ce  oui  n  *- 
ïoit  encore*  efté  pratique  en  îcelleuni- 
verfité,  qui  avoit  toujours  cfte  repur- 
ece  de  toute  herefie,  ôc  pareillement 
toujours  maintenu  le  fervice  divin  de  la 
rtUgion  catholique ,  joind  qu'il  eftoit  or- 
donné par  les  edidz  de  Blois,  que  les 
Jupericursôc  recteurs  aux  univerfitez  con- 
noiftroicnt  tous  les.regens ,  pédagogues, 
difciplesôc  tous  autres  eftudians  j  à  celle 
caute  requeroient  que  tous  précepteurs, 
pédagogues,  maiftres  Ôc  regens  fuflent .te- 
nus ôt  contraints  donner  les  noms  ôc  fur- 
noms  de  leurs  enfansôc  difciples,pour  en- 
tendre comme  ils  eftoient  enleignez.à 
quoy  ils  employoient  le  temps,quellc  reli- 
gion ils  tcnoient,ôc  par  mefme  moyen  que 
îefdids  maiftres  &  regens  fuflent  imma- 
triculez en  l'univerfité  8c  jurez  parde- 
vant  ledid  redeur.  Veûës  les  conclu- 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy  ,  ôc 
tout  confideré  :  il  sera  dict  que  la- 
dide  cour  entérinant  ladide  requefte , 
a  ordonné  &  ordonne  que  tous  précep- 
teurs, pédagogues,  maiftres  &  regens 
feront  tenus  ÔC  contraindz  bailler  & 
.  donner  au  recteur  les  noms  ôc  furnoms 
de  leurs  enfans  Ôc  difciples,  pour  en- 
tendre comme  ils  font  enleignez,  à  quoy 
ils  employent  le  temps ,  8c  quelle  reli- 
gion ils  tiennent ,  pour  eftre  leidids  maif- 
tres 8c  regens  immatriculez  en  l'univer- 
fité ôc  jurez  pardevant  ledid  recteur. 
Et  oultre  que  d'office  à  la  requefte  du 
procureur  gênerai  du  roy  il  fera,  infor- 
mé du  contenu  cy-deflus  j  pour  l'in- 
formation faicte ,  rapportée  ôc  vcûc ,  en 
ordonner.  Et  fera  le  prêtent  arreft  leû 
ôc  publié  à  fon  de  trompe  &  cry  pu- 
blic ès  carrefours  de  ladide  univerîîté 
&  lieux  accouftumez  à  faire  proclama- 
tions ,  à  ce  que  aucun  n'en  puiile  pré- 
tendre caufe  d'ignorance. 

• 

EftMtfftmcnt  de  U  congrepttien  des 
Penitens. 
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quelles  ledid  feigneur  déclare  que  en  " 
confirmant  les  ftatutz  de  la  congréga- 
tion des  Penitens  fondée  en  cefte  ville 
de  Paris ,  il  entend  prendre  fous  fa  pro- 
tedion  ôc  fauve-garde  toutes  autres  con- 
grégations qui  le  pourront  ellablir  par 
tout  Ion  royaume  à  l'inftar  de  celle  efta- 

blie  audidParis  ladicte  cour. 

a  arrefté  8c  ordonné  que  lefdides  let- 
tres patentes  feront  regiftrées  ès  regis- 
tres d'icclle  ,  ouy  fur  ce  le  procureur 
gênerai  du  roy  ,  en  tant  que  la  bulle 
mentionnée  par  icelles  ne  puifle  porter 
aucun  préjudice  aux  libertés  ôc  immu- 
nités de  l'eglife  Gallicane. 


Ah-  iî»V 


Y""VU  Vendredy  ix,  Mars.  Ce  jour 
\_}  les  grand  chambre ,  tournelle  ôc 
de  l'edid  aflèmblces  ,  après  avoir  veû 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
en  forme  de  chartre  ,  données  à  Paris 
ou  mois  de  Décembre  dernier  ,  par  lcf- 
Tmt  II.  Part.  III s 


Rués  nouvelles  drefeei  À  toccafîcn  du 
Pont-neuf. 

\~\  ULundy  xxv.  Juin.  Ce  jour  après 
avoir  vcù  par  la  cour  les  lettres 
patentes  du  roy  en  forme  de  commif- 
fion  ou  déclaration ,  données  à  S.  Maur 
desFoflèz  le  unziefme  jour  de  ce  mois, 
par  lefqucllescft  mandé  aux  commiflai- 
res  députez  pour  la  conftrudion  du  Pont- 
Neuf  ,  qui  fc  faid  contre  le  gué  de  la 
Mcgiflèrie  &  celuy  des  Auguftins ,  ôc  aux 
quatre  d'eux  en  l'abfence  des  autres, 
marquer  Ôc  divilèr  les  rues  neceflaires , 
faire  abbatre ,  fi  befoin  eft,  aucunes  des 
mailbns  de  la  Ste  Chapelle,  s'aider  dé 
leurs  jardins ,  mefme  en  prendre  du  bail- 
lage  du  palais,  faire  délivrance  des  pla- 
ces à  baftir  maifons  au  plus  offrant  & 
dernier  encherifleur  ,  aux  charges  & 
conditions  plus  amplement  portées  par 
lefdides  lettres  >  &  que  les  deniers  d'en- 
trée procedans  defdids  baux  ,  foient  em- 
ployez à  la  conftrudion  dudid  pont ,  ôc 
non  autrement-  -,  ôc  quant  à  ceux  qui 
prétendront  refcompehfe  pour  les  cho- 
ies qui  feront  prinfes  fur  eulx,  leur  fera 
pourveu  fur  l'advis  qui  fera  donné  au 
roy  par  Iefdids  commiflaires 
ladicte  coun ,  avant  procéder  a  la 
vérification  defdictes'lettres  ,  a  ordonné 
qu'elle  verra  les  plans,  deflèings  ôc  de- 
partemens  d'icelles  places  «  pour  ce  faid, 
le  communiqué  ,  tant  aufdids  commil. 
laircs.que  chanoines  de  la  Ste  Chapelle, 
ordonner  ce  que  de  raifon. 

Arrtfl  au  fret  à*  fM-X'«f- 

U  Mercredy  xi.  Juillet.  Veûcs  par 
I  J  la  cour ,  les  grand  chambre ,  tour- 
nelle ôc  de  l'edid  aflèmblées ,  les  lettres 
patentes  du  roy  données  à  S.  Maur  de* 
roflez  le  unziefme  Juin  dernier  ,  par  lel- 
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  »*  PREUVES 

a7^T~  *)UeUcs'  &c«  Comme  V  àffi"  fins  ta  date 
du  Lunuy  i5.  Juin.  La  cou»  a  ordon- 
ne &  ordonne  que  lefdides  lettres  pa- 
tentes ieront  Iodes  ,  publiées  &  regif. 
trecs  ès  regiftres  d'icelle  ,  oy  fur  ce  le 
procureur  général  du  roy  }  à  la  charge 
que  les  deniers  dVncrce  feront  employez 
a  l'édification  dudict  pont  (  Neuf  )  & 
quaiz  d'iceliuy,  &  non  aultrement }  & 
à  la  charge  qu'en  faifant  lefdicîz  quaiz 
u  ne  fera  faid  aucun  édifice  &c  bafti- 
ment  le  long  de  Jafalle  S.  Louis  iufoues 
au  pont  auxMufniers  qui  puifie apporter 
aucun  inconvénient  aux  édifices  fcaifan- 
ces  dudict  palais  >  &  que  le  quay  qui  fera 
faicl  dudict  cofte ,  ne  paifera  oultre  la- 
dicle  falle  S.  Louis  :  a  quoy  fera  pour- 
voi &  advife  par  les  commifliires  qui 
font  commis  à  l'exécution  del^ides  let- 
tres. 


ET  PIECES 

Trinité  de  quinze  ou  iéize  enfans  deee. 
dez  de  la  contagion  ,  a  cette  caufe  a 
rcquisquilplcuftàla  cour  ordonner  que 
pendant  la  contagion  Jes  maiftres  &  ad 
mmiftrateurs  dudid  hofpital  de  la  Tri 
nue  n'en  voiront  leldiéb  enfans  aux  con- 
vois* enterremens.  Ce  qui  aeftéarrefté 
&  ordonné. 

Arrefi  fur  les  cloaques  &  immondices  dm 
fauxhurg  S.  Germain. 


Arrefiaufujet  du  chaque  de  U  Creix  nmge. 

DU  Mardy  vu.  Aouft.  Ce  jour, 
après  avoir  oy  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  de  cette  ville,  les 
religieux  de  l'abbaye  de  S.  Germain  des 
Prez  &  plufieurs  des  manans  &  habi- 
tas des  fauxbourgs  dudict  S.Germain 
i  j  n*  ""«nWe  le  procureur  gêne- 
rai du  roy,  la  matière  mife  en  délibé- 
ration, la  cour  a  arrefté  &  ordonné 
que  la  royne  fera  tres-humblement  fup. 
phee  faire  auctorifer  par  le  roy  les  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins  de  pren- 
dre â  rente  jufques  a  deux  mil  efeus, 
qui  eft  le  tiers  affcrens  aufdicts  prevoft 
des  marchands  &  efchevins  ,  pour  la 
contribution  à  l'exécution  de  l'arreft 
iTi'T11  eAcloaS«equi  eftaudidraux- 
bourg  du  cofte  de  la  Croix-rouge.  Et 
quant  au  tiers  affèrens  à  payer  au  ficur 
cardinal  de  Bourbon  abbé  dudict  S  Ger 
ttaia  que  M.  le  prefident  delaGuefle 

Teri^  dK  î0a£eûïcr5  d'lcelle  ira  de- 
i! ■  fardinal>  luy  remonft  rer  la 
^eceffite  qui  preflè l'exécution  de  l'arreft 
dudict  cloaque,  &  (on  plaifir  foicordbn- 
"i![aU}C  ferfniws  &  receveurs  de  ladite 
abbaye  payer  ledid  tiers.  Et  quant  au 
tiers  des,  habitans,  qu'ils  le  payeront 
jouxte  Se  félon  la  forme  portée  par  fc, 
arrefts  d'icelle  cour  Ôc  leurs  offres. 

La  '<"""%ion  à  M» frirai  de  U  Trinité 

D i  . 
U  Lundy  m.  Septembre.  Ce  jour 
lur  ce  que  le  procureur  général  * 
rcmonllrc  qu'il  eftoit  advenu  un  incon! 
1 en  la  mailoa  &  bofpital  de  la 


DUJeudy vi. Septembre.  Sur  lare- 
monftrance  faiâe  à  la  cour  parle 
procureur  gênerai  du  roy, que  Icf 
dufts  arrefts  (  de  la  cou/  Juchant  Je 
cloaque  &  les  irnmundicesdufauxbourg 
S.  Germain  )  eftoient  encore  à  exeeuf 

Z  ^  f  °nt  execut«  félon  leur  for- 
me &  teneur }  &  en  ce  faifant  qu'il  fera 

des^T^  ■WboÇé  à  ^—aS 
des  graves  &  «nmundices  eftans  audid 
fàuxoourg  &  autres  endroias  i  ^ 

«Maires;  pourquoy  faire  lefdicts  religieux 

habitans  dud£ " W  '  f^nTre* 
*us  fuivant  lefdiéb  arrelfs',  contnb^ 
chacunpour  un  tiers  aux  frais  qu'il  con 
viendra  faire  5  lequel  tiers  dc&b  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins  Vera 
pnns  &  paye  fur  les  deniers  provenans 
des  cotions  par  la  flouvelj/fordficî? 
WrVr ,CJ  ^ueUe  c°ntribut!on 
rZT  f"&,ommcz  contrainaz  par 
toutes  voves  deues  &  raifonnables,  mef- 

Z  &  convenc 

E°5   "  mar^ds  &  efchevins  par 

1  hoftel  de  ville ,  &  lefdicb  manans  & 
nabicans  par  emprifonnement  de  leurt 
LCnXCS  '  n°nr ftanC  prions  ou 

aons  &  defïènfes  â  tous  de  donner  & 

faire  aucun  trouble  ou  empefehement 
aux  oUvr      Cfl  SU€lque  foft  P 

fur  peine  de  punition  corporelle,  &en- 
joina  au  prevoft  de  Pari?  &  le  heutit 
nanc  de  tenir  la  main  a  l'exécution  du 
prefent  arreft  j  lequel  fera  leu  &  pubhé 
a  Ion  de  trompe  &  cry  pubhc  ès  lieux 
&  endroits  qu',1  appartiendra,  afin  que 
on  nen  prétende  caule  d'ignorance 
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J  USTIMC '  A'Tl  VÊS. 

Omtiitas  de  Fboftel  de  Clnni  interdits. 


ï9 


DU  Samedy  vi.  Odobrc>  Ce  jour» 
ouy  le  procureur  gênerai  du  roy 
en  les  conclulïons  fie  remonftrances ,  a 


ployée  au  parachèvement  de  leur  mai-  — : — ~" 
Ion  8c  couverture  de  leur  noble  eglile,  A"'  ,f  h 
avec  les  chapelles  &  le  cloiftre ..... 
La  cour  a  ordonné  &  ordonne  qu'en 
la  prefence  d'un  des  confeillcrs  d'icellé 
vifitation  fera  faide ,  par  chapentiers  fie 


eftéarrefté  fie  ordonné  qucprelëntement  gens  à  ce  connoiflàns,  dcfdidcs  eglife  , 
tous  les  huiiïiers  d'iccllc  le  tranfportc-  chapelles  fie  cloiftre  ,  fie  de  l'eftat  defd. 
ront  au  logis  des  comédiens  fie  ducon*  lieux,  pour  voir  quel  bois  il  convient  pouf 
cierge  de  l'hoftel'de  Cluny  près  les  Ma-  la  Conftruûion  d'iceux.  Envoyèrent  les 
thurins  5  aufquels  feront  faictesdefiênces,  grand-maiftre  fie  enquefteurs  fie  géné- 
raux reformateurs  des  eauës  fie  forefts  , 
fie  autres  officiers  de  la  fbreft  de  Mon- 
targis,  leur  advis  par  efeript  fi  ladide 
foreft  peult  porter  commodément  ladi 
vente  ou  non  5  pour  ce  faid ,  fie  le  tout 
veû  8e  confidere,  ordonner  ce  que  de 
raifon. 


par  ordonnance  de  la  chambre  des  va- 
cations ,  de  jouer  leurs  comédies  ne  fai- 
re aflcmbléc  en  quelque  lieu  de  cette 
ville  fie  fauxbourgs  que  ce  foit ,  fie  au 
concierge  de  Cluny  les  y  recevoir,  a  peu 
ne  de  milefeus  d'amende.  Et  à  l'inftant 
aefté  enjoindà  l'huilfier  Bujot  aller  fai- 
re ladide  lignification  fie  deffences. 

lettres  patentes  centre  U  Ligue. 

DU  Vendredy  xvi.  Novembre.  Ce 
jour,  après  avoir  veû  par  la  cour, 
les  grand  chambre  fie  tournelle  afiem- 
blées,  les  lettres  patentes  du  roy  don* 
nées  à  S.  Germain  en  Laye  le  unziefme 
jour  de  ce  mois  ;  par  lesquelles  ledid 
feigneur  eftant  adverty  que  en  plufieurs 
provinces  de  fon  royaume  quelques-uns 
follicitoient  ceux  de  la  nobleûe  fie  aultres 
fès  fubjcds ,  pour  les  faire  entrer  en  li- 
gue fie  aflociacion ,  fit  les  induire  à  ligner 
aucuns  mémoires  tendant  à  pluûeurs 
mauvaifes  pratiques  fie  menées  contre 
fon  eftat,  il  tient  tous  ceux-li  pour  cri- 
minels de  leze-majefté  }  fie  neantmoins 
y  renonçant  dans  le  dernier  Décembre 
prochain,  fie  en  faifant  déclaration,  il 
les  quitte  fie  defeharge  ;  fie  quant  à  ceux 
qui  demoureront  perieverans  efdides  li- 
gues ,  veut  icelluy  feigneur  qu'il  foit  pro- 
cède contre  eux ,  ainfy  qu'il  appartien- 
dra ladicte  cour,  a  arrefte  & 

ordonné  que  lefdides  lettres  patentes 
feront  leues,  publiées  fie  regiftrées,  oy 
fie  ce  requérant  le  procureur  gênerai  du 
roy.  * 

Prefires  de  U  mai/on  de  S.  LckiS. 

DU  Mardy  xi.  Décembre.  Veû  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  i  Paris  le  19.  Odobre  dernier, 
par  lefquelles  ledid  feigneur  faid  don 
aux  preftres  de  la  maifon  de  S.  Louis  de 
cette  ville,  de  la  couppe  de  10.  ou  11. 
arpensde  bois  de  haute  fuftaye ,  à  pren- 
dre en  la  foreft  de  Montargis,  en  la  gar- 
de applleléc  la  Grandans ,  pour  eftre  em- 
Ttme  II.  Pétrt.  III. 


Privilèges  de  la  congrégation  royale  des 
Pemtens. 

OU  Vendredy  xix.  Décembre.  Ce 
jour  après  avoir  veû  par  la  cour  le* 
s  patentes  du  roy  en  forme  de  Char- 
tres, données  à  Paris  au  mois  de  Septem- 
bre dernier ,  par  lefquelles  ledid  feigneur 
veut  fie  entend  que  tous  les  officiers  de 
la  congrégation  royalle  des  Penitens , 
foubz  le  titre  de  l'Annonciation  Noftre- 
Dame  eftablye  au  convént  des  Auguf- 
rins  de  cette  ville ,  jouiilênt  des  mefrnes 
privilèges ,  exemptions ,  franchifes  fie  li- 
bertez  ,  dont  jouifiènt  les  chantres  de 
la  chapelle  dudid  iéigneur ,  qui  font  pa- 
reilz  à  ceux  des  autres  officiers  fie  com- 
manfaux  dudid  feigneur,  avecq  odroy 

de  committimus  aux  requeftes  du  palais  

ladicte  cour  a  déclaré  qu'elle  ne 
peut  procéder  à  la  vérification  defdides 
lettres. 

Reformation  des  religieux  de  S.  Magloire 
transférera  S.  Jacques. 

DU  Jeudy  xm.  Février.  Veû  par 
la  cour  la  requefte  présentée  par  An.  ijm, 
médire  Pierre  de  Gondy  evefque  de  Pa- 
ris, abbé  de  S.  Magloire  let  Paris,  con- 
feiller  du  roy  en  fon  confeil  privé  fie 
d'eftat ,  par  laquelle  attendu  que  à  cau- 
fe  de  la  tranflation  des  religieux  de  la- 
dide  abbaye  ès  fauxbourgs  S.  Jacques  le 
font  lefd.  religieux  vendiqué  plus  grande 
licence  que  auparavant }  de  forte  qu'il  y 
refte  à  prefent  peu  ou  point  de  discipli- 
ne religieufe  ,rant  par  la  mauvaife  vie  , 
que  delbbciflànce  donnée  envers  le  fup-> 
plianc,enforte  que  tant  luy  que  lés  grands 
vicaires  ,  quelques  debvoirs  fie  diligence 

Cij 


Digitized  by  Google 


■xo 


PREUVES    ET  PIECES 


a«.  iftt.    qu'ils  a^^pûfaire  n'y  auraient  pu  don- 
ner ordre  5  il  requérait  luy  eftre  fur  ce 

pourveû  par  la  prudence  de  la  cour  

jladicte  cou*,  ayant  efgard  à  ladide 
requefte,  a  ordonne  &  ordonne  que  la- 
dite abbaye  de  S.  Magloire  fera  refor- 
mée par  les  prieurs  des  Celeftins  &  de 
S.  Maxtin  des  Champs  de  cette  ville , 
en  la  prefènee  de  Al  Jacques  Briiàrd 


I  — *r—  j!U.ifuk»     VI  lliU  <J 

confeillcr  en  ladide  cour ,  lequel  elle  a 
pour  ce  faire  commis ,  y  affiftant  l'un  des 
fubftituc  du  procureur  du  roy  ;  &  ce 
qui  fera  par  eux  ordonné  au  fàid  de 
Jadide  rerormation ,  fera  exécuté  par 
provifîon ,  nonobftant  oppofitions  ou  ap. 
peUarions  quelconques ,  &  fans  préjudi- 

Tranflation  des  filles  Pénitentes  à  faint 
Magloire ,  (j-c. 

U  Vendredy  vu.  Mars.  Veù  par 
X_/  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  le  ix.  Décembre  158t. 
dernier  palTé  ,  par  lefquelles  ledid  fei- 

fneur  ayant  veu  enfon  confeilles  bulles 
e  N.  S.  P.  Je  pape  attachées  foubs  le 
f  ontrp-fccl  de  la  chancellerie ,  par  lef- 
quelles &  pour  les  caufes  y  contenues 
ledid  feigneur  vcult ,  permet  &  audo- 
riie  la  tranilation  des  religieufes  fainde 
Magdelaine,  vulgairement  appellées  les 
filles  Pepitentes.en  l'eglife  S.  Magloire, 
&  pareillement  des  religieux  dud.  faind 
Magloire  en  l'eglife  S.  Jacques  du  Hault- 
pas  |  ledid  feigneur  roy  loue,  approu- 
ve &  a  pour  agréable  ladide  tranfla- 
uon.    ladicte    couiia  or- 
donné &  ordonne  que  lefdides  lettres 
patentes  &  bulles  y  attachées  feront  re- 
giftrces  ès  regiftres  d'elle ,  ouY  fur  ce 
«c  conlentant  le  procureur  gênerai  du 
roy,  pour  jouir  par  ladide  dame  royne 
mere  du  roy  impétrante ,  de  l'eflèd  & 
contenu  en  icelles. 

Jmefandes  frfs faims  appmis  4  Paris. 

>sh.     r\  U  Mari*y       Juin.  Meffieurs  fe 
1^/  tonc  atTcmbl»  au  palais ,  &  partis 
fur  les  neuf  heures  pour  aller  aux  Au- 

fnnor^U2CS  COrPs  rainds  soient  elle 
apportez  ,&  ont  marche  à  pied  en  l'or- 
dre accouflumé,  fçavqir  &  ies  iluiifiers 
oevant,  portans  tous,  chacun  une  verge 
«n  la  main ,  les  greffiers  des  presta- 
tions &  criminel  veftus  de  robbes  d'ef- 
carlatte ,  ayant  chaperon  de  drap  noir  à 
bourelet}  (aejïïeura  les  prefidens  veftus 
de  Jcurs  manteaux  ,  portans  leurs  mor- 
«ers,  lçs  conieilfcrs  deux  à  deux,  & 


après  eux  l'un  des  advocats&Je  procu- 
reur gênerai,  tous  en  robbes  rouges  & 
chaperons  fourrez  ;  &  rut  faide  ladide 
proceffion  en  l'ordre  qui  s'enfuit  :  Pre- 
mièrement les  religieux  Minimes  ,  les 
quatre  ordres  mandians  ,  les  croix  & 
gens  d'eglife ,  paroiflès,  les  religieux  des 
J3ijlcttes,des  Blancs-manteaux,  Sainde 
Catherine,S.  Magloire  &dcs  Mathurins. 
Après  marchoient  les  eglifes  collegialles 
Ste  Opportune  &  Sepulchre,  S.  Hono- 
re S.  Bcnoift,  S.  Merry  &  S.  Germain 
1  Auxerrois  j  après  marchoient  les  reli- 
gieux S.  Germain  des  Prez  reveftus  de 
chappes ,  tous  les  deffufdids  portans  des 
corps  lainds  &  reliques  de  leurs  eglilès 
&  accompagnez  de  plufieurs  torches  ar- 
dentes 5  lesarchersde  la  ville  ayans  leurs 
hocquetons  &  des  torches  blanches  ar 
dentés  avec  les  armoiries  de  ladide  vil. 
Je}  l'eglife  de  N.  D.  de  Paris  marchant 
à  la  main  droide,  &  la  Ste  Chapelle  à 
Ja  gauche  j  la  bannière  monGeur  S.  De 
nis  portée  par  un  homme  veftu  d'une 
vieille  robbe  de  broderie  ceinte  par  def 
fus  t  les  religieux  dudid  S.  Denis  eftant 
nuds  pieds,  reveftus  de  riches  chapes , 
la  chafTe  du  roy  S.  Louis  portée  par 
auicuns  de  meffieurs  lesconfeillersde  la 
didecour  au  lieu  des  chevaliers  de  l'or- 
dre; &$'eftant  prefimtez  en  ladide  eeli- 
fe  des  Auguftins  deux  maiftres  des  re- 
queftes  pour  porter  fedide  challè ,  en 
ont  efte  empefehez  par  mefdids  fieurs 
les  confeiliers,  difant  que  lefdids  maif- 
tres des  requeftes  n'avoient  que  voix 
delibcrative  en  ladide  cour  ,  le  chef 
S.  Denis  porté  par  deux  religieux  dud. 
S.  Denis,  nuds  pieds j  lachaffe  S.  EJeu- 
there  portée  par  les  evefques  de  Toul 
&  de  *  Cefarée  5  la  chafTe  de  S.  Ruftre   .  „ 
par  les  evefques  de  *  Frejus  &  Senhs  j  la  c*JtJ  " 
chafie  S.  Denis  par  les  evefques  de  •//,,, 
Rennes  &c  de  Luçon  ;  le  chef"  S.  Louis  s-  feS«- 
porte  par  les  Auguftins  }  après  eux  les 
officiers  de  lad.  abbaye  5  &  après  mar- 
choient les  doyen,  chantres,  &  quatre 
des  anciens  chanoines  de  l'eglife  de  Pa- 
ris     après  eux  les  diacre  &  foubz-dial 
cre  fcl'evefquede  Meaux  fàifant  l'offi- 
ce, ayant  fa  mitre  fur  latefte  &fa  croffe 
portée  devant  luy  par  l'un  des  chanoi- 
nes de  ladide  Ste  Chapelle ,  led.  evef 
que  de  Meaux  partant  en  fa  main  la 
▼raye  croix  trouvée  au  treforde  la  baf- 
nllc  j  &c  après  eux  marchoient  mef- 
dids fieurs  les  prefidens  (  BrifTon  , 
Portier   Brandon  &  Violle  )  &  confit! 
lers  de  la  pour,  à  la  main  droic^e ,  & 
les  gens  des  comptes*  lafeneftre ,  aprè» 


1 


■- 


Digitized  by  Google 


I 


jimft  pont  les  filles  S.  Gtniéis. 


JUSTIFICATIVES.  M 

eutmatchmentles  prcGdens  &  confeil- 
lers  delà  cour  des  aydes  à  la  dextre, 

A  les  prévoit  des  marchands  fit  elche-   

^iîafeneftre,  &  après  eux  grande  pvU  xx.v  No  v.  U  cour  a  permis  aux 

ÏÏritude  de  bourgeois, capitaines,  ma-  frères  &  rel,g,eufes  de  1  Wp.«l 

S  fc  habitans  de  cette  «lie  de  Paris,  fonde  près  l'eghfe  S.  Gervajs  de  fat 

ïr  en  cet  ordre  ont  pafle  par  la  faine-  vendre,  fwvantlapermiffion  de  kursfu- 

te  Chapelle,  8c  de  laSre  Chapelle  par  peneurs  &vifiteurs, une maifon avec fon 

ponts  aux  Changeurs  &  de  jardin,  fife  ru*  Jean  Beaufire  outre  les 

N  D  font  allez  en  l'eglife  de  Paris,  rampars  des  foflez  de  ia  Bafblle  &  da 

en'jaqueUea  elle  célébrée  la  grand  mefle  Temple, 
ip/iici  evefaue  de  Meaux  8c  icelle 

S.  Louis  par  lefdicts  confeillers,  &  led 


An.  «j>«- 


chef  faint  par  lefdids  religieux  de  S.  De- 
nis j  &  font  allez  par  le  Marché-neuf  & 
pont  S.  Michel  en  ladite  eglife  des  Au- 
Juftins ,  6t  ledict  evefque  de  Meaux  8c 
Seux  de  la  Ste  Chapelle  fe  font  retirez 
avec  ledid  chef  S.  Louis  à  lad.  Ste  Cha- 
pelle. 

en  fdvtur 


touchant  le  poids  le  roy , 
d»  (hapitte  de  N.  D. 


U  Vendredy  v.  Juillet.  Les  doyen 
J  chanoines  8c  chapitre  de  N.  D. 
v  »>aris  ontreprefenté  parleur  requefte 
qu'ils  font  en  poffëflion  de  plus  de  qua- 
tre à  cinq  cens  ans  du  poids-le-roy  ,  8c 


Mefficurs  Fleury , 
Anroux , 
Le  Jau, 
D'Amours , 
Bellanger, 
Du  Vair, 
Hubin , 
Du  Four, 

%  neantmoins  les  potiers  d'eftain  &  au-  Le  Marcfchal, 
très  les  troublent  dans  leur  jouillance,  Mole  , 
8cc  La  cour  a  raid  inhibition  8c  deflên-  de  Vijlars, 
fes  à  tous  marchands  forains  de  vendre  £°°fnn.' 
aucune  marchandife  en  gros  ou  en  de-  Chevallier, 
rail ,  que  premier  ils  n'ayent  acquité  le   Bnçonnct , 
droit  dudict  poids-le-roy  -, ôc pareillement   Hennequin , 
â  toutes  perfonnes  de  faire  pefer  mar-   De  Were , 
chandifes  d'autre  poids  que  audift  poids-  Le  $  - 
le-roy. 


DU  xxix.  Mars.  Monfîeur  le  chan- 
cellier,  monfîeur  d'O  gouverneur 
de  l'lQe  de  France ,  monfîeur  de  Bellic» 
vreée  monfîeur  dePoatcarré  confeillers 
au  confëil  d'eftat) 

M.  N.  Brulart ,  R.  Hennequin ,  Boucher, 
Tronçon ,  F.  Charlet  maiftres  des  re- 
queftés. 


Ah.  i$m- 


ii 


Réparation  du  pont  S.  MM 

r\U  Jeudy  xix.  Mars.  La  cour, 
1/  avant  que  de  procéder  à  la  vérifi- 
cation des  lettres  patentes  parlefquelles 
lefieur  duc  de  Mayenne  ordonne  la  fom- 
me  de  trois  mil  quatre  cens  vingt  efeus 
quarante  fols  eftre  payée  à  Jean  Fontai- 
ne  maiftre  des  ccuyres  de  charpenterie 
du  roy  pour  les  réparations  par  luy  cy- 
devant  raiûesau  ponc  S.  Michel  de  cet- 
te ville,  a  ordonné  que  vifitation  fera 
faiâc  defd.  réparations  par  maçons,  char- 
pentiers &  gens  à  ce  connoiffans  ven  pre- 
fence  de  maiftres  Fioupil ,  Anroux  8c 
Pierre  d'Amours  confeillers  de  ladite 


Le  Boffu , 
Des  Landes , 
De  Gouffancour, 
Le  Prevoft, 
Viau, 

Lefcallopier, 
Chevallier , 
Houderon, 
L'Allemant,  . 
deTournebus, 
Kubencel , 

So1?»  ... 
De  Manllac , 

De  Souflefour, 

Boucher , 

Haudart, 

Le  Febv»e , 

De  Mefmes, 

Le  Clerc, 

Hacqueville, 


:J. 
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■  De  Mefmes, 

•**.«/4*  Midorge, 

Lynon  $ 

Foucher, 

Le  Picart, 

Le  Coigneux , 

Le  la  Place, 

Boucher, 

Fayet, 

De  Bourdeaux , 
De  Pleurs, 
Bragelonne, 
Feydeau 
Le  Preftre, 

La  cour  ,  toures  les  chambres  aflern- 
blées  pour  aller' à  la  proceflionquis'eft 
faide  de  par  le  roy  pour  rendre  grâces 
à  Dieu  de  l'heureux  fuccez  &  entrée 
dudid  feigneur  en  cette  ville  de  Paris 
le  xxii.  de  ce  mois  5c  de  la  reddition 
d'icelleenfon  obeïflàncCi  d'autant  qu'il 
n'y  avoit  aucun  prefident  pour  conduire 
le  corps  de  ladite  cour  ,  a  arrefté  que 
M.  Eftiennc  de  Fleury ,  comme  plus  an- 
cien confeiller  en  icellc ,  marchera  le 
premier  à  ladide  proceflîon ,  tenant  la 
dextre  8c  le  haut  lieu,  8c  que  M.Nico- 
las Brulart,  comme  plus  ancien  maiftre 
des  requeftes,  marcheroir  à  cofté  8c  au 
deiîbubz  de  luy.  Cependant  ledict  M. 
Eftienne  de  Fleury  accompagné  de  mef- 
fieurs  maiftres  Jean  le  Jau ,  Jérôme  du 
Four ,  Pierre  d'Amours ,  Philippe  Ja- 
bin ,  Jacques  Bel  langer ,  Olivier  le  Bof- 
fu,  Denis  Rubentel  &  plufieurs  autres 
des  confeiller  s  de,  ladide  cour ,  font  al* 
lez  au  chafteau  du  Louvre  pour  faluer 
le  roy  6c  luy  rendre  actions  de  grâces 
de  la  part  de  Ton  parlement.  Et  eftant 
lcfdids  fieur  de  retour,  ledid  (leur  de 
Fleury  a  did  &  rapporté  à  ladide  cour 
qu'il  6c  meflieurs  députez  avec  luy  allez 
vers  le  roy ,  leur  aefté  did  qu'il  n'eftoit 
encore  levé  ;  qui  a  efté  caufé  qu'ils  ont 
attendu  aflez  long- temps  j  enfin  le  fieur 
de  Bellievre  lésa  faid  entrer ,  avec  ex- 
eufes  de  ce  qu'on  les  avoit  raid  atten- 
dre, d'autant  que  le  roy  n'eftoit  levé  , 
lequel  ne  les  vouloit  recevoir  qu'il  -ne 
fuft  habillé.  Les  a  faid  entrer  au  cabinet 
où  eftoit  led.  feigneur ,  M.  le  chancelier, 
plufieurs  autres  feigneursjoù  après  .avoir 
mis  ungenouil  en  terre  en  la  manière  ac- 
couftuméc,  luy  a  did:  SIRE.  Vos  très- 
humbles  6c  très-loyaux  fubjeds  6c  ffer- 
viteurs  les  gens  de  voftre  cour  de  par- 
lement font  venus  par  devers  vous  pour 
faluer  voftre  majefte,  vous  rendre  l'obeïC 
iance  qu'ils  vous  doivent  comme  àleur 
yray  naturel  8c  légitime  roy,  voustef- 


•T  PIECES 

moigner  la  joye  6c  contentement  qu'ils 
ont  de  voftre  advenement  en  voftre 
bonne  ville  de  Paris  j  duquel  quand  nous 
confiderons  les  moyens  6c  le  progrez, 
nous  les  jugeons  eftre  un  vray  miracle 
de  la  main  de  Dieu ,  lequel  nous  a  faid 
cette  grâce  ,  après  nos  continuelles  priè- 
res 6c  fupplicarions,  de  nous  avoir  tout 
à  un  inftant  délivrez  de  la  captivité  des 
cftrangers  8c  reduids  foubz  1  obcïflànce 
de  noftre  roy ,  6c  à  vous  auflî  ,  firc ,  a 
raid  cette  grâce  d'avoir  non  feulement 
accreu  voftre  digniré  royalle  de  la  pof- 
leifion  du  chef -lieu  6c  ville  capitale  de 
voftre  royaume ,  mais  auflî  de  vous  avoir 
bafti  un  honneur  immortel ,  ayant  faid 
paroiftre  vos  vertus  royales  8c  clémence 
naturelle,  defquellesil  s'eft  fervi comme 
d'un  excellent  infiniment  pour  parfaire 
un  fi  beau  6c  fignalc  chef-d'œuvre.  Nous 
vous  remercions  donc,  fire,  de  toute  la 
puiflance  de  nos  ames,  de  cette  heureufe 
délivrance ,  en  mémoire  de  laquelle  nous 
fera  ce  xxn.  jour  de  Mars  folempnel  à 
perpétuité  8c  voué  au  fervice  de  Dieu 
pour  le  remercier  de  fes  grâces.  Cette 
adion  de  grâces ,  fire,  nous  eft  commu- 
ne avec  tout  le  corps  de  la  ville,  com- 
mune avec  le  refte  de  tout  voftre  roy- 
aume ,  qui  fendra  les  fruids  de  cette 
heureufe  redudion  5  mais  il  y  en  a  une 
autre  qui  nous  touche  particullieremenr, 
qui  eft  pour  l'honnorablc  reftabliflèmenc 
qui  fut  le  jour  d'hier  faid  de  voftre 
parlement ,  par  lequel ,  firc ,  vous  avez 
reconnu  la  droide  8c  fincere  intention 
de  cette  compaignie  au  maniement  des 
affaires  qu'elle  a  eu  en  cette  ville  de 
Paris  pendant  ces  malheureux  troubles, 
pour  iefouftenementôc  manutention  de 
voftre  couronne ,  lorfque  pour  la  lue- 
tueufé  abfèncedu  feu  roy  de  bonne  mé- 
moire elle  fut  contraindc,  pour  le  lieu 
qu'elle  tenoit ,  prendre  le  gouvernail  en 
main  de  cette  grande  ner,  eftant  le» 
feux  de  la  fedition  allumez  de  toutes 
parts.  Nous  vous  pouvons  aflurer ,  firc  , 
que  cette  compaignie  n'y  a  rien  oublié 
de  ce  qui  luy  fut  poflible ,  avec  fi  peu 
d'audorité  qui  luy  pouvoir  refter,  pour 
conferver  l'eftat  6c  couronne  de  France 
au  milieu  des  grandes  tempeftes  qui  ne 
menaceoient  rien  moins  que  rentière 
éverfion  d'iceluy  j  prenant  en  noftre  gar- 
de- 6c  protedion  les  plus  précieux  gages 
de  voftre  royaume  ,  voftre  bonne  ville, 
voftre  palais  royal  6t  lid  de  juftice  6c  les 
loixde  voftre  monarchie^  nous  les  avons, 
fire ,  conièrvez  avec  le  danger  conti- 
nuel de  nos  vies,  8c les  vous prefentons 

aujourd'huy 
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auiounHiuy  COmme  bons  depofitaires  de  fon  parlement  de  eousjours  continuer  cri 
voftre  bonne  ville,  cncores  que  pafle  fie  cette  mcfme  volonté.  a  m.  ijj*. 
des/aide  par  la  longue  maladie ,  toute      Et  fur  ce  font  venus  en  ladide  cour 
fois  en  voyc  de  plaine  fanté  Se  d'eftre  les  fieurs  de  Bellievre  &  de  Pont-carré 
remilê  en  fon  ancienne  beauté  fie  fplen-  confeillers  au  confeil  d'eftat ,  lequel 
deur  par  voftre  prefence  j  voftre  lid  de  fieur  de  BellieVre  ayant  offert  a  la  cour, 
iuftice  en  fon  entier  ,  auquel  nous  ef.  tant  en  gênerai ,  que  particulier ,  tout 
perons  en  bref  vous  voir  feoir  en  voftre  plaifir  8c  fervicc,  a  elié  remercié  par 
majefté  royallej  les  loix  fondamenta-  ledid  de  Fleury  de  la  part  de  ladide 
bles  de  noftre  royaume ,  ôcmefmement  cour,  fie  de  ce  qui  fe  palla  le  jour  d'hier 
laloy  falique  ,  laquelle  à  ce  grand  coup  au  rcftabliûcment  du  parlement ,  conv 
d'dtac  pratiqué  par  les  Efpaignols  nous  me  eftant  provenu  de  fon  bon  confeil. 
avons  confervéc,  oppofans  roidcmentfic  Et  quelque  peu  après  font  arrivez  mon- 
virilleincnt  tout  ce  que  Dieu  nous  avoit  fieur  le  chancellicr  fie  le  fieur  d'O  gou- 
donné  de  force  &  d'audorité  à  ces  verneur  de  PIfle  de  France ,  lefquels 
defléins,  avec  le  péril  quafi  très-évident  enfemble  avec  les  autres  feigneurs  cy- 
denos  vies,  pour  leur  arracher  des  mains  devant  nommez,  fâchant  que  le  roy 
voftre  couronne  qu'ils  avoientja  envahie  cftoit  à  la  Ste  Chapelle  ,  font  partisde 
par  efpcrance.  Nous  feavons,  lire,  que  la  chambre  dudid  parlement  environ 
nos  adions  journellement  forcées  fie  con-  les  dix  heures  du  matin,  ledid  fieur 
trainûcs  de  ployer  foubz  la  fureur  du  chancellicr  marchant  devant  6c  lediét 
peuple,  donnoient  matière  fie  fubjed  de  fieur  d'O  avec  luy  ,  lefdids  fieurs  de 
calomnier  nos  bonnes  intentions ,  fi  vof-  Bellievre  fie  de  Pont-carré  après  ,  fie 
tre  prudence  finguliere  accompagnée  de  après  eux  lefdids  fieurs  maiftres  des  rc- 
voftrc  honte  fie  clémence  naturelle  n'euft  quelles  &  confeillers  de  ladide  cour 
pénétré  jufques  au  profond  d'iccllcs,fic  revcftus  de  leurs  robbes  8c  chaperons 
par  ce  beau  fie  favorable  edicl  de  refta-  rouges ,  fie  font  allez  à  ladiâe  Ste  Cha- 
bliucment  reconnu  leur  droidure  &  fin-  pelle  où  le  roy  les  attendoit  j  de  laquelle 
cerité  ,  i celles  approuvées  &  reconnus  ledid  feigneurfic  les  fieurs  prélats  fie  gén- 
ies gens  de  voftre  parlement  pour  vos  rilshommcs  qui  Paccompagnoient ,  en- 
bons  fie  loyaux  ferviteurs.  C'eft ,  fire ,  femble  lefdids  fieurs  cy-devant  nom- 
la  féconde  fie  plus  particulière  action  de  mez  ,  fie  les  autres  corps  fie  compagnies 
grâces  que  nous  avons  à  faire  à  voftre  font  partis  fie  affilie  a  ladide  proceffion 
majefté  ,  fie  la  remercions  très-humble-  qui  s'eft  faide  de  ladide  Ste  Chapelle 
ment  de  ce  bien  fie  honneur ,  vousfirp-  par  defius  les  ponts  aux  Changeurs  fie 
pliant  maintenir  tousjours  cette  com-  de  N.  D.  en  Peglifc  de  Paris ,  où  oul- 
pagnie  de  voftre  parlement  en  vos  bon-  tre  les  reliques  des  paroiflès ,  ont  cfté 
nés  grâces ,  comme  nous  prions  de  tout  portez  le  tableau  S.  Sebaftien  fie  le  chef 
noftre  cœur  la  bonté  divine  vous  faire  S.  Phelippes  de  Peglife  de  Paris ,  fie  la 
xegner  longuement  fie  en  toute  profperi-  croix  de  vidoire ,  la  vraye  croix ,  le  cha* 
te  fur  ce  grand  royaume,  defirant  qu'elle  peau  d'cfpines  fie  le  chef  S.  Louis  delà 
fcous  face  la  grâce  de  vous  y  fervir  à  Ste  Chapelle,  Pevefque  de  Langres  fai- 
fon  honneur,  voftre  contentement  fie  fant  l'office,  lequel  a  célébré  la  meflê  en 
bien  gênerai  de  tous  vos  fubjeds.  SUR  ladide  eglife  de  Paris. 
CE  LE  ROY  a  refpondu  que  il  avoit 

grand  contentement  de  ce  quel'execu-  Zes  orrtjls  &  décrits  du  parlement  de  Ut 
don  fie  l'entrée  defadide  ville  a  efté  fi  ligue  déclarés  nuls  &C- 
doulcement  faide  ,  ayant  tousjours  ap- 
préhendé que  les  gens  de  guerre  qu'il  T*\  U  Mercredy  xxx.  Mars.  La  cour" 
a  cfté  contraind  d'amener  avec  luy  ne  ayant  dez  le  xn.  jour  du  mois  de 
feiflènt  quelque  defordre  ,  comme  il  de-  Janvier  dernier  interpellé  le  duc  de 
firoit  en  tout  foulaget  fes  bons  fubjeds  j  Mayenne  d'ereconnoiftrele  roy  que  Dieu 
fie  neantmoins  que  luy  fie  nous  debvions  fie  les  loix  ont  donné  au  royaume  fie 
reconnoiftre  que  le  tout  avoit  cfté  con-  procurer  la  paix ,  fans  qu'il  y  aye  voulu 
duid  parla  bonté  de  Dieu ,  qui  y  avoit  entendre,  empefehe  par  les  artifices  des 
plus  opéré  que  les  hommes  j  fie  qu'il  avoit  Efpaignols  fie  leurs  adherans ,  fie  Dieu 
aûez  expérimenté  fie  connu  que  la  cour  ayant  depuis  par  fa  bonté  mfimedeli- 
dc  parlement  avoit  apporté  toute  afrèc  vré  cette  ville  de  Paris  des  mains  des 
tion  a  fon  fervicc  ,  encore  que  l'injure  cftrangers  fie  redulde  en  Pobeïdânce  de 
du  temps ,  en  euft  peu  deftourner ,  priant  fon  roy  naturel  fie  légitime  ;  après  avoir 
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—  folemnellement  rendu  grâces  à  Dieu  de  hommes  dégradez  de  nobleÛe&  deela* 

cet  heureux  Jucccz  $  voulant  employer  rez  roturiers  eux  &  leur  poftenté ,  de 

iaudonte  deJa  )uibce  fouveramedu  confiscation  de  corps  &  biens  razement 

royaume   pour ,  c«  confervant  Ja  reli-  &  démolition  des  villes,  chaftèaux  &  pla- 

ne  empefcher  que  foubz  Je  faux  pre-  dément  &  ordonnance  du  roYi  acaffé 

texte  dicelle  les  eftrangers  ne  sempa-  &  révoqué,  cafle  &  révoque  tout  ce 

rent  de  leftat  *  rappellant  tousprin-  qm  a  efté  faict ,  arre/té&ordonné  parles 

ces i  prélats   fogneurs,  gentilshommes,  prétendus  députez  de  l'allèmblée  tenuif 

&  autres  fubjeds  a  la  grâce  &  clémence  en  cette  ville  de  Paris  foubz  le  nom 

du  roy  &  a  une  générale  reconciliation,  deftats  généraux  de  ce  royaume ,  couu 

reparer  ce  que  a  licence  des  guerres  me  nul  àc  faict  par  perfonnes  prinfec 

avdcs*  altéré  de  l'autorité  des  loix  choifies  &  pratiquées  L r  h 

&  fondement  de  lertar   droïc*  &  hon  les  ficteuf  de  ce  royLmeef  pSs 

en  délibération  en  ladite  cour  ,  tou-  légitime ,  raid  dcffcn.es  auxdids  pré 

tes  les  chambres  Semblées,  a  decla.-  tendus  députez  de  prendre  ce  te  aut 

ke  et  déclare  tous  arrefts  ,  décrets,  Iité  &  ne  plus  s'allembler  en  cette  ville 

ordonnances  &  fanons  donnez,  faict  ou  ailleurs ,  à  peine  d'eftre  pun^com 

fie  preftez  depuis  le  xxzx.  jour  de  De-  me  perturbateurs  du  repos  puoïc  ^ cri" 

cembre  m.  d  Lxxxvm.  au  préjudice  minels  de  leze  majefté,  &  enjoint  à 

de  lauctor.re  de  nos  roys  &  loix  du  ceux  defdids  prétendus  députez  Snc 

royaume  nuls  &  extorquez  par  force  &  encore  depreVent  en  cettr^leTpa, 

violence  ,  &  comme  tels  a  révoquez,  cal-  ris ,  de  fc  retirer  chacun 

— ttre^dS?  &s  »  j^rsi fidel  var! 

qui  a  efté  hi&  contre  l'nonneur  du  feu   donné  fc  £.    ^  >  *  ^  °r' 

roy  Henry  III.  tant  de  l'on  vivant ,  que  alWraf,™  i-i  „  JPf""** 

fes  d  toutes  perfonnes  de  parler  de  fa  tuité  folcmnifc  le  xx     jour  de  M?™^  ^ 

mémoire  autrement  que  avec  tout  hon.  &  audiâ  i„„rftwî      JO"r  de  Mars,a,nt,„ 
neur  &  refpect,  & oultre ordonne qu"l  hS^n^X^^S^ 

fera  informé  du  deteftabie  parricide  ladite  cTur « ^obbT^ 

commis  en  fa  personne  &  procédé  ex-  moire  &  pour  rendre  .^e?  I  Y> ÏÎS 

la  quahte  deheutenant  gênerai  de  l 'cf.   a  ordonné  &  ordonne  qS?fc"£î& 

publié  à  fon  de  trompe  &  cry  public 
par  tous  les  carrefours  de  cette  ville  de 
Paris  Jeu  &  publié  en  tous  les  lièges  de 
ce  rclTort ,  &  à  cette  fin  fera  imprimé 
&  envoyé  à  Ja  diligence  du  procureur 
gênerai  du  roy  à  tous  fes  fubftituts  . 


i    —  — gvuciiuuc  i  Cl- 

tat  &  couronne  de  France  >  faict  def- 

fenfes  à  toutes  perfonnes,  de  quelque 

eftat  &  condition  qu'ils  foient,  de  le 

reconnoiftre  en  cette  qualité  ,  luy  pref- 

ter  aucune  obeïiTance,  faveur  ,  confort, 
ayde  ,  i  peine  d'efrre    ^  commQ  cri^ 


minels  de  leze  majefté  au  premier  chef;  auxquels  elle  a  , 

^lesmefmespeinesenjomdaudiaduc  à  l'2^d^^Sfeï 

de  Mayenne  &  autres  princes  de  la  mai-  diète  cour  7  *Cr  k" 

ton  de  Lorraine  ,  de  reconnoiftre  le  roy 

Henry  IV.  de  ce  nom  roy  de  France  Serment  des  advocats  A  trotur^t 
pour  leur  roy  &  fouverain  feigneur  &  luy  **™cats  &  procureurs. 

rendre  l'obeïûance  &  fervice  deubz,  &  TN  U  jeudy  dernier  Mars  Les  *Avn. 

a  tous  pnnees   orelats  .feigneurs ,  gen-  L>  cafs  &  \îo  ™Zn  continuez  en 

olshommes,  villes,  communauté?  &  leurs  chirm  nir Ti?  f 

P«ic„lie„,  de  ouille  prérendu  part?  di        pX  'rUt^  eT 

^otmnâÏR^^^f  IZZZ*  P~  en  1,  cour  de 

nos 


t 
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nos  charges  fie  eftats  en  la  ville  de  Pa- 
ris combien  que  par  les  lettres  paten- 
tes le  roy  ait  interdit  ladide  cour ,  & 
qu'il  avr  efte  deffèndu  d'exercer  nofdic- 
res  charges  j  neantmoins  ayant  pleû  au 
rovpar  Va  bonté  &  clémence  nous  vou- 
loir conferver  en  nos  biens,  charges  & 
eftats ,  jurons  8e  attelions  devant  Dieu 
&  fur  les  faindz  Evangiles  ,  que  nous 
rccognoùlbns  de  cœur  fie  d'affèdion  pour 
noftrc  roy  &  prince  naturel  8e  légitime 
Henry  quatrième  roy  de  France  &  de 
Navarre  à  prefent  régnant.  Promettons 
à  S.  M.  fur  nos  vies ,  biens  8e  honneurs, 
de  iuy  garder  la  foy  &  loyauté  avec 
toute  révérence  8c  parfaide  obeïlTance, 
fie  pour  la  conlervation  de  fa  perfon- 
ne,  de  fon  eflat  &  couronne  ,  8c  inefme 
de  cette  ville  de  Paris  lbubz  fon  audo- 
rite  &  commandement  ,  expofer  noz 
vies  Se  biens  pour  fon  fervice  fie  manu- 
tention de  fon  eftat.  Promettons  en  ou- 
tre de  n'avoir  jamais  communication, 
praticques  &  intelligences  avec  ceux  qui 
le  font  élevez  en  armes  contre  S.  M.  fie 
tous  autres  qui  fe  pourroient  eflever  cy- 
après  ,  que  nous  déclarons  ennemis  de 
l'eftatfie  lesnoftres  particuliers.  Renon- 
çons à  toutes  ligues,  fermens  fie  aflo- 
ciations  que  nous  pouvons  avoir  cy-de- 
vant }  à  l'occafion  de  la  malice  du  temps, 
faictes  contre  8c  au  préjudice  de  cette 
prefente  déclaration.  Rcconnoifiant  en 
toute  humilité  avoir  receu  à  grâce  fpe- 
ciale  la  bonté  fie  clémence  dont  il  a  pleû 
à  S.  M.  d'ufèrcnvcrs  nous  -,  dequoy  nous 
luy  rendons  grâces  très- humbles  :  fup- 
pliant  le  Créateur,  de  toutes  nos  affec- 
tions ,  de  nous  le  conferver  longuement 
fie  heureufement,  fie  luy  donner  victoire 
fur  fes  ennemis.  Pour  tefmoignage  de 
quoy  nous  nous  fommes  particulièrement 
foubz-fignez.  Faid  en  parlement  le  der- 
nier jour  de  Mars  m.  d.  xciv. 

La  bibliothèque  de  la  reine  Catherine 
jointe  k  celle  dm  roy. 

TT\U  Mercredy  xvn.  Aouft.  Veûes 
U  par  la  cour  lettres  patentes  du  roy 
données  au  camp  devant  Laon  le  14. 
Juin  dernier,  par  lefquelles  ledid  fei- 
gneur veutfieordonne  que  tous  les  anciens 
exemplaires  Hébreux,  Grccqs,en  Latin 
fie  en  François,  Italien  fie  autres ,  trou- 
vez entre  les  meubles  de  la  deffunde  roy- 
ne  mere  des  roys  fes  predeceffeurs .... 
ibient  mis  es  mains  du  rieur  d'Emery  con- 
feillcr  d'eftat ,  que  ledid  feigneur  a  choi- 
fy  fie  nommé  pour  maiftre  de  fa  librai- 
Tem/I,  l'art.  III, 


D 


ATIVES.  i; 

rie ,  qui  le  prendra  par  inventairé . . .  •  •  

pour  demeurer  le  trefor  uny  aux  meu-  Ah.  i^?4. 
blés  delà  couronne  de  France.  Requcfte 
prefèntéc  à  lad.  courparles  créanciers  de 
ladide  deftunde  roync ,  afin  d'eftre  re- 
ceûs  oppofans  à  la  vérification  defdides 
lettres ....  ladicte  cour  a  ordonne 
fie  ordonne  que  lefdiâes  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  eflre 
la  bibliothèque  tranfportée  avec  celle 
du  deffund  roy ,  fans  aucune  innovation 
ou  dérogation  des  droids  fie  hypote- 
ques  defuids  créanciers  -y  lefquels  non- 
obftant  ledid  tranfport  demeureront  en 
leur  force  fie  vertu. 

Arrefi  au  frjet  des  pièces  de  théâtre 
des  collèges. 

U  Mardy  xxiu.  Aouft.  Ce  jour, 
fur  ce  qui  a  cfté  rapporte  à  la  cour 
que  par  la  ville  a  efté  mis  des  affi- 
ches, pour  cftre  demain  au  collège  des 
Capcttes  joiié  une  tragédie  fie  comédie 
in  titu  1  éc  la  tragédie  de  Chtlpetic  roy  de  Fran- 
ce ,  fécond  d»  nom  j  le  principal  du  col- 
lège mandé ,  qui  a  amené  Louis  Léger 
l'un  des  premiers  regens  du  collège ,  le- 
quel a  prefente  à  la  cour  le  cahier  de 
ladide  tragédie  en  vieux  François  ;  lec- 
ture faide  du  prologue  d'icelle  ,  fie  fur 
ce  ouy  ledid  Léger  en  eftre  l'authcur  : 
ouy  aufly  le  procureur  gênerai  du  roy  # 
en  fes  concluions  :  la  cour  ordonne 
que  ledid  Léger  fera  prefentement  me- 
né fie  conduid  en  la  conciergerie  du  pa- 
lais ,  poor  eftre  ouy  fie  interrogé  fur  le 
contenu  audid  cahier ,  refpondre  àtelles 
conclufions  que  ledid  procureur  gênerai 
du  roy  pourra  prcndrc,fie cftre  contre  luy 
procédé  ainfy  que  de  raifon.  A  faid  fie 
raid  inhibitions  fie  defFcnfes  au  princi- 
pal du  collège  de  faire  ou  fouffiir  jouer 
ce  qui  a  efté  affiché  par  la  ville.  Ec 
outre  ordonne  que  le  prefent  arreftferl 
lignifié  au  redeur  de  Puniverfité  ,  par 
lequel  defrences  font  l'aides  aux  princi- 
paux fie  regens  des  autres  collèges  de 
faire  reciter  publiquement  aucunes  tra- 
gédies ni  comédies ,  fans  les  avoir  préa- 
lablement communiquées  au  procureur 
gênerai  du  roy. 

Réparation  du  font  au  Change. 

DU  Lundyv.  Septembre.  Veûes  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  a  Paris  le  16.  Aouft  dernier , 
par  lefquelles  ledid  feigneur  vcult  fie  or- 
donne que  de  la  fomme  de  fix  milcf- 
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 eus ,  i  laquelle  montent  les  deniers  du 

*«.  W4.  nouveau  batf  faid  des  maiions*  forges  Le  roy  retient  le  gonvernement  de  Purit 

du  pont  au  Change,  il  en  fou  pay!  a  après  lu  Jrt  duZ/o 

Charles  Marchant  entrepreneur  des  rc-  J 

{rations*  baflimens  dudid  pont  k  f\U  xxv.  Octobre.  Ce  iourlacour 

femme  de  u78.  efeus  38.  (oh ,  &  pour  \J  advertie  que  le  roy  f ai/oitcetC 

«il  »?      M         r    m°Sant  ^  fCUr  *  CCtrc  ™  d'en  vouloir  rc  enï 

mil  efeus,  il  luv  en  fo,t  paûe  &  confti.  le  gouvernement  &  de  Plfle  de  Franc! 

tué  rente  a  raifort  du  denier  douzefur  a  arrefte  d'en  aller  remercier IcdS 

les  deniers  de  tadles,a,dcs  &  autres  de-  Jéigneor,  &  à  cette  /in  députe  avec 

niers  ordinales  &  extraordinaires  de  la  rneflieurs  les  prefidens  maiSTcques 

généralité  de  Pans  I-adicte  Brifard,  Efticnne  de  Fleurv  VhXr 

c  o  u  a  a  ordonné  &  ordonne  quelef-  de  Turin  &  autres,  enfembleîes  jensl 

dideslettres& pièces  y  attachées /bront  roy.  '  gCn$  du 

communiquées  aux  prevoft  des  mar 

chands  &  efchcvins  decctcc  vdlede  Pa~  Indien  torchant  lu  recherche  des  facile** 

£i:^t^"r  advis'°rdon-     &  U*** 

Partie  de  Uflace  des  T^eUes  ^e  ^V^3^^&^ 
«ufieurd*  Rof„y.  vins  de  cette  ville  de  Paris  mandez" 

DU  xv  Odoh«.  V.V        1  T?  qU'li  lcur  a  eftc  remonftrc  par 

\L  u„  VCT  Par  la  coui"  M' Je  Premier  Prefident  de  Thou  Le 

à  Sen £  aTm^^  d"/0Yd0nnéeS  [CS  P°"CS  ne  <îue  après 

.&  ordonne  que îmî«Sï«  F^T         r°nt  reto^z  &  retournent  c  ha- 

ce  qu?  de  ^of     aPP°ftC  °rd0nner  5  CC  1"  'era  ordon^  P«  les  colonel 

Pour  le  regard  des  gardes  ,  &  pourvoi- 

Arrejt  entre  les  faRieux  r*v„«<  à       'Tu"  der°rdreau  mic™  ^  leur  fera 

™S  *       poŒble,  provenant  à  leur  advis  de  ce 
*  Sue  le  peuple  eft  fort  froid  d'aller  aux 

î^cuns  S  0S £X          C°Ur  T^P^y^Q^^^euxquionc 

3fté  ciX  d   cet  vlSe  L?^OUt  efté5haffczdec^>e,n'enfcaventau. 

tour,&  fc  trouvai     *      '  r"D  de  rCtour  i  &  fonc  Prefts  d>obeïr  & 

^  permiinonT  r^?         ^T?™  exécuter  ce  qui  fera  ordonné  par 

JoinffîefcTAS^»  n  k  C°Ur;  Sur  f  ^  a  efté  *S* 

tement  *d'Sl,rek  perquifinon  des  recognus  fadieux,tels 

chands  &  efchevins T"  |u6«  P^  le  .^X,  retournés  en  cette  v,l. 
«^m  «ans  feotZ  i  tr°UVer  ^  ,  fanS  Permiffi°n>  cette  fin  mander 
Tement  P  hCUrCS  du  mat,n  PrCci"  Ies  deniers  ,  à  ce  quc  commande- 
ment leur  foit  faid  de  vuider  ,  &  a  faute 
de  ce  ,  faire  emprifonner  5  &  au  furpliw 
de  pourveoir ,  en  ce  qui  eft  de  leur  pou. 
voir,  à- la  feureté  de  la  ville,  repos  & 
tranquillité  des  habicam  d'icelle. 

Antoine 
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l'oeil  à  ce  qu'il  n'y  foie  commis  aulcune  ^  jff{ 
,tEÊrèeslie»tenant  gênerai  pour  U  faulre  au  demoliflèment  des  meubles  qui 
{Efirees  uem        s       r         nStsat^  ainfy  que  par  ledid  lieutenant 
ri  civil  fera  advifé  :  ce  qui  a  elle  raid  en- 

U  Lundv  v.  Décembre.  Vcûpar  la   tendreau  lieutenant  civil  ii'inftant  man- 
>  cour  les  grand  chambre ,  coumelle   dé  Oultre  le  procureur  gênerai  duroy 
iHeîÏÏà  aflemblées ,  les  lettrespaten-   a  efté  chargé  taire  fçavoir  a  monfieur 

le  cardinalâe  Gondy  evefque  de  Pans , 

En  Niembre dernier  parlefquel-   que  k  cour  trouve  bon  qud  face  ad- 

Lïdid  fc  teneur  cftablit  fon lieutenant  vertir  les  curez  qu'dzfe  mettent  en  prie- 

rxssg  »*<*~>^7?zj"'"M"~  ' 

en  fon  confeil  d'eftat ,  chevallier  de  (es  nouvelle  de  Pans. 

a^nncCaK0foy  e'mS  £ffï£ lÏÏSÏ cfchcLs cf. 

;ï£S,fc?ï  fflsl....  5*-  au  parquet  7- H"  4l"0Ur' 
jacquirpour  i  , _  .i  Y         j prcvoft  &  efchcvins  mandez  ,» 

U^\L^d2«ibrV  des  comptes  &  advertis  que  la  cour  a™»c  advue  de  fa.ee 
c£rta^dV.»«c  fcaoce  &  voix  deli-  une  proceflion  pour  la  «Wton  de 

££E^£ïïïïS5£  Hcevoir  les  _^«M^ 
ôoTaccouftumé   pour  y  délibérer,  cou-   premier  prefiden:  a  refpondu ique  lui. 

roient  iubvemr  &.C   ladicte  *  ,        i  -h-  j„ 

cou  r  a  ordonné  8c  ordonne  que lef-  beuTance  du  roy  de  fa  bonne  ville  de 

j  a    \  t  Z  /™r  recrées  és  reeif-  P«is ,  elle  avoit  arrefté  proceflion  ge- 

tfsedSeC  ^S^JSL  nerde'Mercredyprochain,encoresqUma 

* VeJfed  &  œntenu  en\celles  Ec  ne  foit  des  jours  qu'elle  ayt  coiiftume 
oc  icne«  «.  wmu  ccans  narceque  c'eftoit  len.  du 

Les  fenn  de  Paris  en  danger,  peur  U     mois  que  fe  feift  ladite  ^^^on  .  Ce 
x«        a»  «s     r  s-aflèmbleroit  céans  avant  fept  heures 

crue  des  eaux.  dler  4  regUfc  Noftre  Dame ,  & 

 T\  U Mardy x.v. Mars.  Ce  jour,aprés  de  li  aux  Angulbns   afi n  que :  te, gens 

D  avoir  délibéré  fur  ce  quelelieute-  d'eglife  euffent  temps  de  faire  lefervice 

nant  civU  en  la  prevofté  &  vicomté  de  accouftume  anx  egliies. 
Paris  a  remonftré  ,  que  la  creuë  des 


eaucs  eft  telle  qu'il  y  a  péril  éminent 
aux  ponts  S.  Michel,  Petit-pont,  au 
Change  8c  aux  Mufhiers ,  qu'il  avifitez 
&  faid  voir  par  le  maiftre  des  œuvres , 
lequel  auroit  ja  commandé  auxhabitans 


Jujîe  Liffe  invité  4  venir  enfeigner  a 
Paris. 

DU  Vendredy  dernier  Mars.  Au  fur- 
plus  M.  le  premier  prefident  a  did 

^uder7mais'  en  font  difficulté ,  dont  a  aufdids  f^^..^^^^ 

voulu  àdvertir  la  cour ,  i  ce  qu'elle  or-  lorfque  le  confeil  fa»     ™Ué  Uz 

donne  par  la  prudence.  Oyfu/ce  lepro-  fo.cnt  préparez  de  P^*J^P°"J 

cureur^neraldu  roy  fcW  maiftre  ^^X^de^^ 

des  œuvres,  qui  a  certifie  le  penlenu-  eft  de  donner  * lu  ^[J^ 

nent  &  n'y  avoir  autre  moyen  a  pre-  ^^"^^Jfpfius  encetteville 

fent,  finonpourfauver  les  perfonnesles  \  preDdre  fur  les 

fairevuider:LADiCTE  cour aordonne  «J^»*^  d^s  aux  jefuites. 

&  ordonne  que  commandement  fera  rcmes                 >       OQt  feulemcnC 

faid  aux  habitans  defdids  ponts  d'en  A  qui  uz  ont  aiçc  ^u 

vuider  en  corps  &  en  biens  incontinent,  craint  la  confluence ,  en  ce  qu  on  d  - 

Tpeinc  deconfifeation.  Et  neantmoings  mande  la  préférence  par  efc^  J £ 

vPfera  commis  perfonnes  ,  pour  avoir  moings  te  difpofoient  à  lavofontcdela 

Terne  II.  Part.  III.  ' 
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Xi*  f  rince  de  Cmuy  lieutenant 
le  roy  à  Paris. 

DU  Mardy  xxm,  May.  Ce jtinr, 
après  avoir  veu  par  la  cour  ,  les 
grand  chambre  &  tournelle  d'icelle  a£ 
lemblces  ,  les  lettres  parentes  du  roy 
données  à  Fontainebleau  Je  17.  de  ce 
mois ,  par  Idôuelles  ledid  lèignèur  or* 
donne  Se  établit  fon  lieutenant  gênerai 
enla  vi]ie&  cite  de  Paris  meflire  Fran- 
çois de  Bourbon  princede  Conty,avec 
le  pouvoir  y  mentionne.  Requefte  pre. 
wntee  à  ladite  codr  par  ledit*  prince  de 
Conty ,  terJdanr  a  fin  de  vérification  defc 
dictes  lettres.  Gonclufions  du  procureur 
gênerai  du  roy.  La  matière  mifeen  de 
libération:  ladicte  covk  a  arrefté 
&  ordonné  que  lefdictcs  lettres  feront 
taies ,  publiées  &  regiftrées  ésregiftres 
d'icelle,  pour  jouir  par  ledici  feigneur 
prince  de  i'effect  &  contenu  enicelles }  & 
combien  qu'il  aytprelènté  requefte  afin 
de  vérification  ,  Je  procureur  du  roy 
demeurera  feul  requérant  en  l'audience 
fur  la  lecture  d^s  lettres  :  ce  qui  a  efté 
faict  entendre  audict  procureur  gênerai 
pour  ce  mandé.  & 

TSU  Mardy  xxx.  May.  Ce  ioureft 
^  venu  en  ladicle  cour  M.  le  prince 
de  Conty,accompagné  du  fieur  d'Eftreez 
lieutenant  au  gouvernement  del'Iflede 
France  fit  de  Langlois  con, 

teller  oiinaiftre  des  requefte*  ,  prevoft 
«les  marchands  }  lefquelz  ayans  pris  pla- 
ce :  feavoir  ledidfeigneur prince au-deA 
Jus  des  maiftres  dés  requeftes  &  confeii. 

îf  a  1  ,Uyied,<a  d'Eftrcw  .  «tié- 

di* Langlois  en  fon  rang  de  maiftre  des 
requeftes;  ledid  feigneur  prince  a  diS 
qu'il  eftoit  venu  fa&r  la  Jour  &1are 
ST?         ^,elle  1  verifiéfbn  pou- 

fui  a  venficaaon  des  leàres  de  lieute. 
dZ'i^*  j*  C0Ur  ,UT  avoit  accordé, 
t  Z  loccafon  ne  s'eftoit  pluftoft  prê- 
tée r*ur  la  remercier»  cequ'il  raifoit 


Âe^lnuent  comte  Us  «ffemittes  &  diverti  f. 
femens  de  mue. 

DU  Samedy  xxvi.  Aouft.  Sur  ]a 
rernonftrance  raicteà  la  cour  par 
Je  procureur  gênerai  du  roy,  des  h5b< 
iencés  qui  fe  commettent  en  cette  villé 
de  Paris  &  fauxbourgs  d'icelle  par  au* 
eunes  perfonries,qui  au  mépris  des  or- 
dônnancesfc  arrefts  s'aflèmbJent  de  nuit 
&  vont  à  heures  indues ,  les  ungs  avec 
inftrumens  de  mufique ,  les  autres  avec 
armes,  au  fcândale  du  public  &  incom- 
modité des  habitans  :  la  eouaa  hicl 
«c  faid  inhibitions  &  deftenfes  à  toutes 
perfonnes,  de  quelque  qualité  6c  oondi. 
tion  qu'ils  foient,  de  s'âlîèmbler  &  aller 
èh  troupes  par  les  rues  de  cette  ville  & 
iauxbourgs  de  Paris,y  porter  luths ,  rhan, 
dolles  &  autres  inftrumehs  de  mufique  & 
fur  quelque  prétexte  que  ce  foit  aller'dé 
nuit,  a  peine  de  la  harr.  A  enjoiact  it 
enjoihci  aux  habitans  de  cette  ville  & 
fauxbourgs  de  Paris  &  tous  autres  fe  re- 
tirer au  loir  en  leurs  maifons  inconti- 
nent après  neuf  heures ,  fans  quel'heure 
ionnee  il  fou  loifible  à  aucun  aller  hé 
venir  par  ladiâe  ville  &  fauxbourgs  fi, 
flonparneetf/fité  urgente ,  auquel  casfe, 
ront  tenus  porter  de  la  lumière  &  né 
pourront  aller  en  plus  grand  nombre  dé 
leurs  dornéftiques,  à  peine  de  punition 
corporelle.  Et  à  cé  que  le  prefent  arreft 
toit  notoire  à  un  chacun,  fera  leù  &pu 
bhépar  les  carrefours  &  lieux  accouftu 
mez  de  cette  dite  ville  &  fauxbourgs 
Enjoindau  prevoft  de  Paris  ou  fon  lieu 
tenant  procéder  contre  les  contrevenais 
lélon  les  ordonnances  &  arrefts  &  au 
fubftitut  du  procureur  gênerai  du  roy  en 
faire  les  diligences.  Enjoinclauffi  auche. 
valier  du  guet ,  fes  lieutenans  &  archers 
àller  de  nuit  parla  ville,  s'acquitter  de 
fa  charge  &  tenir  la  main  à  l'exécution 
dû  prêtent  arreft.  ° 

DeJHnutioném  coBege  de  C/ermnt  feurU 
U  liilittcjue  du  rvy. 


—  ~  autres»  compagnies  que  1 
"Jtention  eftoit  que  M.  le  prince  de  Con. 
^tuft  obey  comme  ù  propre  perfonne 


DUMercrédy  IV.  Oâobre.  La  cour 
Après  avoir  oy  les  commiflàire* 
commis  par  icelle,  qui  ont  faia  proce* 
det  aux  réparations  de  ce  qui  eftoit  ne. 
ceira,rc  au  collège  de  Clermont,  pourv 
mettre  la  biliothequedu  roy  &  ceux  oui 
ôht  efte  ordohhez'pat  la  cou^  oy 
cé  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  A  oa> 
do  Wne  ^ordonné  quedes  denierspro, 
cedaas  dé  la  vente  des  meubles  des  Je. 
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JUSTIFICATIVES. 

foift*  8t  rtventfs  des  immeubles ,  les  le  lecours  dés  paayres ,  feront  exécutées  A 


matons,  memrifiers,  charpentiers,  fer- 
ruriers  8c  autres  manœuvres  qui  ont  tra* 
vaillé  aufdicls  ouvrages,  réparations  & 
ce  quiaefté  faid  de  l'ordonnance  déf- 
aite commifiaircs  i  feront  les  premiers 
&  avant  tous  autres  payez  de  leurs  ou. 
vuees ,  foliaires  8c  vacations,  Sci  cette 
fin  leurs  parties  arreftées  par  M.  Phil- 
bert  Meufnicr  cortfeiller  du  roy  ,  8c  les 
deniers  à  eux  par  luy  délivrez  j  ce  rai- 
fant  defeharge ,  8c  le  defeharge  la  couf 


à  la  diligence  defdids  prevoft  des  mar- 
chands 8c  «fchevins  en  chacune  dixainC 
de  cefte  ville  fit  fauxbourgs. 

BleiS  ejfrangert  dcktte^far  U  ville. 

DÛ  Vendrédy  vin. Mars. Sur  cequC 
les  prevoft  des  marchands  &  efche- 
vins  ont  remonftréà  la  cour  ,que  voyans 
le  prisexcellif  du  bled,  ils  en  ont  ,  pouï1 
la  commodité  de  la  ville  ,  achepté  quan- 


envers  fit  contre  tous  &  de  tous  empef-  rite  de  Adrien  Seigneur  &  autres  mar- 
chands de  Rouen  rrequentans  en  Hol- 
lande 6c  Irlande  ,  &  mis  aux  greniers" 
de  cette  ville  en  divers  lieux  ,  8c  pou* 
fatisfaire  au  payement  leur  cft  befoia 


chemens  quelconques. 

Amft  M  Jhjet  de  U  cititaghn. 


DU  Jeudy  v.  Octobre.  La  cour  ayant 
entendu  qu'il  y  avoit  neceflité, 
pour  les  maladies  de  la  contagion  qui 
font  a  prefent  ch  aucuns  endroits  de 
«etw  vile ,  a  ordonné  8c  ordonne  que 
le  lieutenant  civil  y  pourvoira }  8c  pour 
fubvenir  aux  frais  prendra  des  deniers 
de  la  recepte  des  amendes  adjugées  au 
chaftelet  jufques  à  la  fomme  de  cinquan- 
te efcusj  de  laquelle  rapportant  lesman- 
demens  dudid  lieutenant  civil  avec  âc- 

r" t  vallable,  le  receveur  dcfdides  amen- 
demeurerâ  defeharge ,  8c  le  defehar- 
ge la  cour. 

Différent  dei  frevèfis  de  PaHs  &  des mar- 
sbands  ,  M  ftjtt  Jet  atfemiléet  put 
Ut  fdttvrts. 


trouver  promptemettt  grande  fomme  dé 
deniers,  ce  qu'ils  ne  peuvent  faire  d'au- 
tres deniers  que  de  ceux  qui  font  es 
mains  des  receveurs  de  ladide  ville ,  dont 
le  public  ne  recevroit  aucune  incommo- 
dité ,  d'autant  que  lefdids  deniers  de- 
meureront jufques  à  la  fin  du  mois  de 
May  és  mains  deldicb  receveurs ,  qui  né 
peuvent  entrer  en  payement  de  rentes 
affignées  devant  ce  temps  j  ce  qu'ayant 
efte  propofé  au  Confeil  de  ladide  ville 
aflemblé  ,  auroit  efté  jugé  neceflàire , 
8c  ordonné  que  lefdids  receveurs  vuide- 
roient  leurs  mains  des  deniers  par  eux 
receuz  pour  le  payement  des  rentes  ,  à 
la  charge  de  les  remplacer  par  les  pre- 
voft des  marchands  8c  efchevins  j  lup- 
plioient  la  cour  d'authorifer  par  fon  ar- 
reft  ladide  ordonnance.  Veu  l'ade  de 


DU  Lundy  xix.  Février  M.  O.  xcv».  la  délibération  du  conleil  de  lad.  ville 
Cejourlesgensduroyoht  did  à  la  aflèmblc  pour  cet  effe-d  le  n.  Février 
cour  que  le  prevoft  de  Paris  ayant  cy-  dernier }  oy  fur  ce  le  procureur  gênerai 
devant  prétendu  les  aflèmblées  ordon-  du  roy ,  la  matière  fur  ce  mile  en  deli- 
nées  eftrc  faides  en  chacun  quartier  de  berati'on  :  ladicte  cour,  a  enjoind 
cette  ville  de  Paris  pour  le  fecours  des  8c  enjoind  à  Jean  le  Comte  ,  René 
pauvres  fe  debvoir  faire  de  fon  ordon-  Fredique  8c  autres  receveurs  de  ladide 
nancej  8c  les  prevoft  des  marchands  8c  ville  ,  délivrer  les  deniers  des  rentes 
efchevins  de  cefte  ville  de  Paris  au  con-  qu'ils  ont  receuz  ,  pour  eftrc  employez 
traire  que  c'eftoit  à  eux  de  les  faire.  En-  au  payement  de  l'achapt  defdids  bledzi 
fin  pour  advancer  les  affaires  dei  pau-  8c  aux  prevoft  des  marchands  8c  efche. 
▼tes ,  ledid  prevoft  de  Paris  ou  fon  lieu-  vins  les  rendre  des  premiers  deniers  pro- 
tenant leur  adidques'ilplaift  à  la  cour,  venans  de  la  vente  des  bledz  dont  ils 
ils  fe  communiqueront  leurs  pièces  de  feront  tenus  en  leurs  propres  8c  pnvez 

Îart  8c  d'autre ,  pour  fur  icelles  eftrc  par  noms, 
i  cour  procède  au  règlement  8c  jugé 
leur  différend.  Cependant  fans  préjudi-   La  biblirte<}*i  •if  ^  *«*  Catherine  unie  i 
ce  de  leurs  droids  ont  accordé  que  led.  c e"e  *k  Toy- 

prevoft  des  marchands  fera  faire  lefdic  . 
tes  aflèmblées ,  8c  lever  les  deniers.  L»  HU  *n'  U"S'  CTUÎ '  *P  aV°,r 
maticre  mife  en  délibération,  ladicte  VJ  veu  par  la  cour  les  lettres  paten- 
couh.,  fans  préjudice  des  droicts  des  tes  du  roy  données  au  camp  devant  Laon 
parties,  a  ordonné  8c  ordonne  que  les  le  14.  Juin  ijH-  parlefquellesledid  fei- 
•rdonnances  desafTemblées  faides  pour  gneur  déclare  qu»U  veut  «c  entend  que 

D  jij 
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PREUVES   ET  PIECES 


*  Ilymm 

rixifin  i  li- 
belle fimcre, 

«ce.  CUft  HM, 

tt.Vti,^  ey- 

dtffut  AU  XV, 

l**v.  if  t+. 


tous  les  anciens  exemplaires ,  tant  Hé- 
breux, Grecs,  Latim,  Arabes, François  , 
Italiens  que  autres,  quelconques  foient, 
trouvez  entre  les  meubles  de  la  deftun&e 

 *-  i 


royne  *  meredu  feuroy  ,  &  qui  ont  efté 
&qui  font  encores  en  la  garde  de  mef- 
fire  Jean  -  Baprifte  Benemouy  abbé  de 
Bellebranche ,  foient  joindrs  à  ût  librai^ 
ne  ;  auquel  eft  enjoind  mettre  tous  le/1 
dicts  livres  &  exemplaires  entre  les  mains 
du  fieur  de  Hemcry  choify  &  nomme 
par  lediâ  feigneur  pour  maiftre  de  la- 
dite librairie ,  lequel  les  prendra  par 
inventaire  furceluy  eftant  devers  ledicï 
abbé  de  Bellebranche  ,  lequel  en  de- 
meurera defehargé,  pour  lefdiasexem-- 
olaircs  demeurer  joinds  Ôcunis  aux  meu- 
bles de  la  couronne,  fans  en  pouvoir  à 
l'advenir  eftre  diftraids  ny  tranfportcz 
ailleurs.  Veuc  par  la  cour  la  requefte  à 
elle  prefentée  par  les  créanciers  de  la- 
dite defrunaedame  royne  le  16.  Juil- 
let ensuivant.  Conclufions  du  procureur 
gênerai  du  roy ,  auquel  le  tout  auroit 
elle  communique.  La  matière  mife  en 
délibération,  lad tcte  cour  a arrefte 
&  ordonné  que  lcfdiétes  lettres  feront 
regiftrées  ès  regiftres  d'icelle,  fans  pré- 
judice de  hypoteoues  des  créanciers,  &â 
la  charge  que  lefdiéls  exemplaires  feront 
a  cette  fin  mis  en  heu  feparé  d'avec  les 
autres  exemplaires  &  livres  delà  biblio- 
thèque du  roy. 

-Arrefl  au  fitjet  des  bleds  étrangers  athe- 
par  la  ville. 

D U  Samedv  xi.  May.  Sur  ce  que 
les  prévoit  des  marchands  Ôcel'che 
vins  de  cette  ville  de  Paris  ont  remonftré 
*  n  C°ïr  ' les  grand  chambre  &  tour- 
nclleaffemblées ,  que  au  mois  d'Octobre 
&  Novembre  derniers ,  pour  l'apprçhen- 
iion  que  chacun  avoit  de  la  pénurie  & 
cherté  des  bledz,  après  plufieurs  aflèm- 
blees  fut  advife  d'envoyer  en  Allemai. 
gne  &  ailleurs  pour  en  faire  achapt-  ce 
que  ayant  efté  faid,  &  le  pris  aoWé 

ÎZïT'a  deSrentes>Dieu  a  permis 
par  1  abondance  un  tel  rabais,  que  ce- 
M  qui  valut  fept  efeus  fcdemy  enau- 

tellement  Sî  : "T*  ,emei,leu'> 


 J  '     «-'"q  «eus  jemcujL'Liri 

rel lemenc  ou'i2  y  a  grande  perte  fur  l'a- 
chant  dudia  bïé,  qui  revint  compris 
les  frais  a  plus  de  fept  efeus  fans  les  def- 
chetz.  Ex  d'autant  que  la  faifonde  ven- 
!  Paffc.  dre  prefie  * ,  &  qu'il  convient  remplacer 
Ks  .den".*rs  ,  fupphent  la  cour  y  pour- 
rewr,  cnfemblciux  leur  defehargé  Les 


gens  du  roy  fur  ce  mandez  &  oys ,  après 
quds  ont  dia  avoir  eftimé  au  parquet 
eitre  expédient  faire  ouverture  des  gre- 
niers, i  ce  que  les  bledz  qui  ont  efté 
achetez  par  une  prévoyance  louable, 
pour  obvier  i  la  neceflité  dont  la  faifon 
menaçoit,  fuflènt  délivrez  a  ceux  qui 
ont  rentes,  à  cinq  efeus  ou  tel  prix  qu'il 
fera  ordonne  ,  jufques  à  la  concurrence 
d  un  quartier  defdictes  rentes  de  quelque 
nature  qu'elles  foient  i  &  pour  la  faute 
du  fonds  qui  le  trouvera  au  remplace- 
ment, a  caufe  de  la  perte  fur  la  vente 
que  Je  roy  foit  fupplie  qu'elle  fe  rcprenl 
ne  fur  l'impo/ition  nouvelle,  ou  par  tels 
autres  moyens  qu'il  fera  advifé.  Et  néant- 
moins  attendu  que  lefdids  prevoft  des 
marchands  &  ekhevins  n'ont  eu  que  le 
bien  commun  en  veue\qu'ils  foient  def- 
chargés  de  la  prife  des  deniers  des  ren- 
tes ,  en  rendant  fidèle  compte  de  ce  qui 
proviendra  de  la  vente      d'autant  qiî'U 
elt  befoing  d'avancer  quelques  deniers 
pour  les  porteurs  &c  melureurs  &  autres 
frais  necetfaires,  leur  fera, s'il  pkift  à  la 
cour  ,  permis  en  vendre  au  prix  du  mar- 
che jufques  à  telle  quantité  qu'elle  ad- 
vifera.  La  matière  délibérée,  ladictb 
couk  ayant  efgard  à  la  requefte  defd. 
prévoit  des  marchands  &  efchevins  & 
conclufions  du  procureur  gênerai  du  rov 
a  ordonné  &  ordonne  que  le  bled  cy 
devant  achepté  pour  les  neceflitez  pu- 
bliques   des  deniers  affeAez  au  paye- 
ment des  rentes  de  ladide  ville,  fera 
baille  ,  tant  à  ceux  qui  en  voudront 
prendre  en  payement  d'icelles  rentes  à 
raifon  de  cinq  efeus  lefeptier,queauprix 
du  marche  pour  la  nourriture  des  pau- 
vres Et  feront  les  deniers  provenant  de 
Ja  lubvention  defd.  pauvres,  employez 
au  payement  dudicl;  bledauprix  du  mar- 
che ,  a  compter  du  jour  du  prefent  ar- 
reft,  &  pour  le  paffé  a  raifon  du  prix 
auquel  il  eft  revenu  de  ladide  ville  qui 
en  a  raid  l'advance.  Et  pour  la  perte  uti- 
lement faidefur  ledidbled,  fera  le  roy 
tres-humblement  fupplié  remplacer  le 
fonds ,  des  deniers  provenans  des  nouvel- 
les impofitions  qui  fe  lèvent  en  cette  ville 

dcâudri  k  COncurrence  de  ce  T"  « 
Maladie  cntayatfe  i  Paris. 

DUMercredyxu.  J«in.  Ce  jour  la 
cour  toutes  les  chambres  afTem- 
blces,  après  avoir  délibéré  fur  ce  que 
le  Premier  premier  prefident  a  faic* 
entendre  que  ce  matin  meffieurs  de  la 

_    •  r 
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3  ficelle,  fupplier  la  cour  or 

maladies  contagieufes  oui  pullulent 
c^Ïk  ville,  en  Quelle  3»  rete- 
nus par  la  neceflité  de  leurs  charges , 
accorderais  prefidens  ,  confeillers  «c  au- 
tres officiers  de  ladicle  cour  la  conler- 
vation  de  leurs  eftats  à  leurs  veufves  8c 
héritiers  pour  cette  année»  a  es»' 
ARfUSTE'  que  le  roy  lera  tres-humblc- 
ment  fuppUc  accorder  aux  P^ens  * 
confeillers  &  autres  officiers  de  ladicte 
cour  que  en  cas  qu'ils  décèdent  en  cette 
ville  'en  la  prefente  année  ,  leurs  eftats 
&  offices  foient  8c  demeurent  à  leurs 
veufves  &  héritiers,  pour  les  faire  met- 
tre au  nom  de  perfonnes  capables  &  de 
la  qualité  rcquile.  Et  à  cette  fin  un  des 
prelidens  8c  deux  des  conletllers  de  la- 
Sicle  cour  fe  tranfporteront  vers  ledict 


CATI  VES. 

Atreft  a»  fa  jet  de  U 


À*. 


(èigneur 


D 


TJ  v  Juillet.  €e  jour  les  lieutenant 
-  -  civil  8c  fubftitut  du  procureur  gê- 
nerai du  roy  en  la  prevofté  8c  vicomte 
de  Paris,  8c  les  prevoft  des  marchands 
&  efchcvins  de  cette  di&c  ville  mandez, 
fur  ce  qui  a  efté  propolé  concernant  le 
publicq  de  la  police  pour  les  malladies 
contagieufes ,  cherté  8c  petit  poix  de 
pain ,  ledicl  lieutenant  civil  a  dicl  que 
au  rapport  des  commilTaires  qui  fe  font 
enquis  en  chacun  quartier  de  ceux  qui 
font  mallades ,  il  y  a  en  a  fort  peu  >  8c 
les  malladies  qui  courent ,  font  pluftoft 
fiebvres  continues  que  autres  chofes. 
Ncantmoins  a  efté  pourvoi  d'une  mai- 
fon  où  retirer  les  mallades  entre  les  por- 
tes S.  Martin  8c  S.  Denis,  en  laquelle  a 
efté  logé  un  chirurgien.  Pour  ce  qui  con- 
cerne Te  pain ,  ont  promis  d'en  diminuer 
le  poix  d'une  once ,  pour  ce  que  le  poix 
n'a  efté  augmenté ,  encore  que  le  bled 
foie  fort  renebery  à  quelques  marchez. 
Quant  aux  boucs  ,  décerneront  leurs 
mandemens  pour  faire  nettoyer  les  rues. 
Ledicl  prevoft  des  marchands  a  diftquç 
les  commiftaires  n'ont  fai&  telle  perquw 
fition  qui  fedoibt,  qu'il  y  a  plus  de  mal- 
lades de  contagion  qu'ils  ne  difent,  8c 
que  les  médecins  8c  chirurgiens  auxquels 
ils  fe  font  enquis,  n'en  veulent  pas  dire 
la  vérité.  Sur  ce  a  efté  enjoind  audicl 
lieutenant  civil  faire  les  injonctions  re- 
quifes  aux  commiflaires  de  vacquer  dil- 
ligemment  à  ce  que  en  chacun  quartier 
on  foit  adverty  des  mallades ,  ÔC  fur  tel- 
les peines  que  de  raifon. 


DU  xvn.  Juillet.  La  cour,  pour  le 
foulagement  des  maladies  de  la 
contagion,  ouy  fur  ce  8c  requérant  le 
procureur  gênerai  du  roy ,  a  ordonné  8c 
ordonne  que  alferublée  fera  faidtedeus 
fois  la  femaine  en  la  folle  S.  Louis  ;  oii 
feront  appeliez  aucuns  des  prefîdeus  84 
confeillers  de  ladicie  cour ,  chambre  des 
comptes ,  cour  dos  aydes ,  chaftellet  fiç 
hoftel  de  ville ,  pour  pourveoir  à  oe  qui 
fera  necellàire  pour  arrefter  le  cours  de 
la  contagion  ;  8c  ce  qui  aura  efté  ordon* 
né  ;  fera  exécuté  nonobftant  oppofitions 
ou  appellations  quelconques  8c  làns  pré- 
judice d'icelles.  Et  cependant  que  pour 
fubvenir  à  l'urgente  neceflité  fera  prins 
la  Comme  de  deux  nul  clcus  des  deniers 
qui  fe  lèvent  pour  les  pauvres ,  8ç  iceux 
employez  ainfy  qu'il  fera  ordonné  en  la- 
dicte affembléc  ;  laquelle  Comme-  fera 
remplacée  aux  prevoft  des  marchands 
k  clchevins  des  deniers  d'une  levée  do 
deniers  que  la  cour  ordonne  eftre  raicte 
pour  le  iecours  des  malades  de  ladicte 
contagion;  ce  faifant  leld  prevoft  des 
marchands  8c  efchcvins  defehargez  del- 
diits  deux  mil  efeus  envers  les  recepveursj 
juiqûes  à  ce  que  remplacement  loit 
faict. 


Suite  de  ce  q*i  regarde  U  cantagietu 

DU  Mercrcdy  dernier  Juillet,  Ce 
jour  la  cour,  les  grand  chambre  & 
tournclle  afTemblées ,  lur  la  remonftran- 
ce  faicle  par  le  procureur  gênerai  du 
roy  a  ordonné  8c  ordonne  que  le  roy 
fera  tres-humblcment  fupphé  permettre 
à  ladicte  cour  defemparer  8c  cefler  la 
feance  du  parlement  Lundy  prochain  , 
à  caul'e  de  la  contagion  qui  pullule  en 
cefte  ville  ,  commençant  ledict  jour  la 
chambre  des  vacations ,  pour  eftre««« 
en  la  manière  accouftumee.  Et  oultre 
fera  le  roy  tres-humblement  luppbcac, 
corder  aux  prefidens  ,  confeillers  ôc  an- 
cres f*»*^^S£»E 
nant  leur  deceds,  leurs  uuuw.  iv 

ront  à  leurs  veufves  & 
cette  fin  fe  tranlporteront  versledidfei- 
cneur  au  pluftoft  que  faire  fe  pourra, 
FuToes  prefidens  deladide  cour  &  deu* 
des  conlcillers  d'icelle. 


Digitized  by  Google 


3* 


PREUVES    ET  PIECES 

cefte  ville  de  Paris  ,  tant  eeclefiaftiqucs 
Ah.  t)t*.     OBroy  à  U  ville ,  four  la  rcfeHie*  des     ques  tous  autres,  juiqucs  à  la  fpmmc  de 
fontaines  &  p*"'-  quatre  mil  efcus,  pour  fub  venir  à  la  nc- 

ceflîté  des  pauvres  mallades  de  la  con- 

DUdid  jour.  Oultre  a  efté  arrefté  tagion.  Et  pour  procéder  aux  taxes  aflem- 
que  demain  fcpt  heures  du  matin ,  blee  fera  faide  aux  premier  jour,  fans 
le  prevoft  des  marchands  fera  mande  &  que  les  conlcillers  &.  autres  officiers  de 
oy  fur  l'cmploy  de  quinze  mil  efcus  ac-  ladide  chambre,  des  vacations  puiilcnt 
corder  par  le  roy  à  la  ville  pour  la  fe-  eftre  taxés  ailleurs  que  en  icelle  ;  &pour 
fedion  des  fontaines  &  pavé  d'icelle.  le  regard  des  abiens ,  feront  taxez  iclon 
Et  fera  délibéré  fçavoir  fy  ès  élections  que  leurs  facilitez  le  pourront  commo- 
des prevoft  des  marchands  deceftedicte  dément  porter  >  8c  les  autres  qui  font  de 
ville  les  anciens  peuvent  eftre  continuez}  prefent  en  cette  ville  ,  modérément  eû 
efquelles  élections  les  fuffrages  feront  li-  égard  à  l'incommodité  du  temps, 
bres  fuivant  les  anciennes  ordonnances 

Règlement  an  me/me  fujet. 


TXU  Vendredy  iv.  Odobre.  Ce  je 
J-'lcs  lieutenant  criminel,  lieuten 


D 


jour 
:utenanc 

particulier  6c  fubftitut  du  procureur 
gênerai  du  roy  au  chaftelet  de  Paris , 
8c  les  prevoft  des  marchands  Se  el- 
chevins  de  cette  ville  font  venus  en  la 


de  la  ville,  &  le  roy  fupplié  trouver  bon 
qu'elles  foient  entièrement  entretenues. 

Remonflranct  &  ****s ,  au  fujet  de  U 
contagion. 

U  Vendredy  xxx.  Aouft.  Ce  jour 
le  lieutenant  civil ,  lieutenant  cri- 
minel &  fubftitut  du  procureur  gênerai  chambre  des  vacations,  &  ont did  que 
du  roy  au  chaftelet  de  Paris  ont  did  à  fous  le  bon  plaifir  d'ocelle  ils  ont  advife 
la  cour  qu'il  y  a  des  mallades  de  conta-  par  conférence  pour  le  faid  des  mala- 
gion  au  chaftelet  de  Paris ,  &  fupplient  des  ,  premièrement  pour  empefeher  - 
la  cour  faire  reiglemcrtt  pour  lesempri-  qu'ils  ne  vaguent  fie  infedent  la  ville, 
fbnnemens ,  en  Ibrtequ'il  ne  foient  faids  de  mettre  un  ou  deux  portiers  à  l'hof- 
pour  debtes  modiques.  Au  furplus  que  tel-Dieu ,  lefquels  feront  relponfables 
aux  fauxbourgs  S.  Martin  il  s'eft  trouve  de  ceux  qui  en  fortiront  fans  certificat  j 
des  malades  qui  ont  faid  quelques  ten-  lefquels  eftans  en  voye  de  garifon  feront 
tes,  8c  fe  font  traider  par  un  païlân.  mis  pour  quelque  temps  en  certaines 
Supplient  pouveoir  à  ce  qu'ils  foient  maifons  au  fauxbourg  S.  Marceau,  où. 
nourris ,  finon  ne  peuvent  empefeher  ils  feront  nourris  -,  8c  pour  nettoyer  la 
qu'ds  ne  vaguent.  Au  furplus, s'il  plaift  ville  de  ceux  qui  vaguent  ayant  eu  la 
À  ladide  cour,  fera  pourveu  à  ce  que  maladie,  faire  deffenfes  à  peine  du  fouet 
les  deniers  ne  manquent  pour  l'entrete-  &  de  la  vie  j  8c  pour  le  regard  de  ceux 
nement  de  l'attelier  du  fauxbourg  faind  qui  portent  des  baguettes ,  les  faire  vi- 
Marccau  ,  d'autant  que  nous  fommes  iiter  8c  punir  j  8c  quant  à  ceux  qui  ont 
menacés  par  les  aftres  &  les  médecins  efté  nourris  en  cette  ville  aux  afteliers 
d'une  augmentation  de  mal  au  mois  de  les  deux  années  dernières ,  8c  commen- 
Novembre,  auquel  font  les  corps  plus  cent  à  retourner  de  la  Picardie,  dont 
foibles ,  &  n'y  a  deniers  pour  le  mois  de  pourroit  advenir  augmentation  de  mal  j 
Septembre.  Quant  aux  volleries  qui  fe  s'il  plaift  à  la  cour  y  fera  pourveu. 
font  entette  ville,  ont  fait  la  perquifition  A  quoy   monfieur  le  prefident  Se- 

8c  juftice  qu'ils  ont  pu  faire  Avoient  guier  a  did  que  ce  qu'ils  ont  advife  cft 

faid  ouverture  de  faire  perquifition  des  tort  neceflaire,  &  que  tout  ce  qu'ils  ju- 

vagabonds ,  que  l'on  did  s'aflèmbler  au  geront  du  bien  de  la  ville,  ils  l'execu- 

foir  8c  fe  détourner  du  guet ,  en  forte  tent  en  ce  qui  concerne  la  police, 
qu'ils  courent  la  nuit  •>  lelquels  ,  au  cas 

qu'ils  ne  fe  veuillent  retirer  de  cette  vil-  Contraintes  four  la  taxe  ordonnée  au  fujet 


le,  eftans  aflèmblés  au  cimetière  faind 
Innocent,  on  peut  rafer  pour  les  cognoif- 
tre ,  s'il  plaift  à  la  cour  le  permettre. 


U  Samedy  vu.  Septembre  La- 
dide chambre  (des  vacations)  a 


de  la  contagion, 

DU  Mercredy  xxm.  Odobre.  Sur 
la  remonftrancc  faide  à  la  chambre 
des  vacations  par  les  prevoft  des  mar- 
chands 8c  efchevins  de  cette  ville  de  Pa- 


D 

arrefté  8c  ordonné  que  levée  fera  faide  ris ,  que  par  ordonnance  de  l'aflemblée 
par  forme  d'aulmolne  fur  les  habitans  de  generalle  tenue  en  cette  dide  ville  pour 

la 
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u  oolicc  depuis  confirmée  oar  arreft  vent  fermées,  ils ;  paveront  lefdjdes  taxes,  - 
î  fS  chambre ,  auroit  efté  ordoh-  autrement  5c  A  faufte  de  ce  fa.rc ,  &  le-  *- 
dC.îie1our  fe  fecoùrs  des  mallades  de  did  temps  pailc  a  permis  &  permet  fa.- 
ne  q«e.Pour 'c  .  i.uofteuoieu  de  cette  re  ouverture  de  leurs  maifons  en  la pre- 
SXKfciS ^  a  me  des  vfgncs&au-  fence  des  commues  du  quartier  8c 
M  ^&fLbourgsà  cl  deftinés,  de  deux  des  proches  voifins  8c  proce- 
îreS r&cîrfSUitans  de  lai  der  par  exécution  &  vente  de  leurs  ncu- 
ÏÏX^lSiïv***  bl*s  à  la  concurrence  de  leur, 

vueçiés,  de  la  lomme  de  quatre  mil 
d'eus  lefquels  auroient  efte  advances , 
&  fontorefque  confommés  pendant  que 
Jes  taxes  en  ont  efte  faites  aufly  par 
ordonnance  de  ladide  chambre  fans 
que  perfonne  ou  peu  defdids  habitans 
veullcnt  payer ,  s'ils  n'y  font  contramdsi 
mefmc  que  pour  les  précédentes  taxes 

faidcï.  aulTv  par  ordonnance  de  la  cour   

Sur  a  nourriture  des  pauvres  pendant  grâce  de  D.eu  a  ma  ladie  contagieufe 
Efix  premiers  mois  de  cette  orefente  eft  tellement  dénuée,  qu'il  n  y  en 
innée  W  en  eft  deûb  plus  de  douze  prcfquc  plus  »  toutesfou ont  advife ,  G  la 
^^v^Zoa^to^  delà  Retrouve  bon,  qu'il  lero.t  ut,le  de 
liWr/efdias  habitaas  fie,  fpecialle-  continuer  quelque  retrace  en  une  mai- 
fi^tSrfeJSqoes  :  fuppïians  la-  fonde  la  rue  des  Vignes ,  pour  y  retirer 
S  chambre  y  pourvoir.  Ouy  fur  ce  cculx  qui  fc  pourront  encores  trouver* 
t  LcurTr  ecneral  du  roy  ,  la  matie-  ficàcettefin  avoirencoresa gages unpre- 
«  ^ïï  iSSS  »  ladicte  voft  de  la  fanté ,  deux  porteurs  & :  deux 
c  H  a  m  b  a  E  a  ordonné  &  ordonne  que  gardes  :  ce  qui  peut  revenir  a  deux  et 
les  taxes  faides  pour  ladide  fommc'de  eus  par  jour  &  ce  feulement  jufques  à 
Quatre  mil  despau-    HeJ,  « 

requis  eftre  décerné  conrraindc  pour  la 
levée  des  deniers  ordonnée  pour  le  fe. 
cours  des  pauvres  mallades.  Eux  retirez» 
la  matière  mife  en  délibération ,  a  este* 


IjyS. 


taxes. 

OU  Mercredy  xxvn.  Novembrc4 
les  chambres  aflèmblécs.  Ce  jour 
itenant  criminel  8c  fubftitut  dupro- 
cureur  gênerai  du  roy  au  chaftcllet  de 
Paris ,  fie  M.  de  Rocheforc 

l'un  des  clchevins  de  cette  ville  font  ve- 
nus en  la  cour ,  fie  ont  did  que  par  la 


a r. reste'  que  ce  qui  a  efté  arrefté  fie 
advifé  pour  la  continuation  jufques  a 


vres  mallades  de  la  contagion,  feront  i  .  Au  fun 
levées  fie  payées  par  chacun  des  ha- 
bitans  de  ladide  ville  privilégiez  fit 
non  privilégiez  ,  ainfy  qu'il  a  efté  cy- 
devlnt  ordonné  ,  8c  à  ce  faire  feront  con- 
traindspar  les  fergens  de  la  vdleaflîftez 
des  dizeniers  fie  quarteniers  8c  archers. 

Gomme  auffi  lesVlefiaftiques  feront  Noël  d'un prevoft  de  a  fant< :  fera  exe^ 

contrainds  ,  tant  pour  ce  qui  refte  à  cucé  »  &  pour  le  P^eQt  de  laJ^ 

paver  des  autres  taxes  cy-devant  faides  cy-devant  ordonnée    feront  délivrées 

par  ordonnance  de  la  cour  pour  la  fub-  les  contraindes  neceflaires. 

vention  des  pauvres"  des  fix  premiers  , ,  ^  . 

mois  de  cette  année  ,  que  pour  ladide  Chute  J*  font  aux  Meujmers. 

levée  de  quatre  mil  efeus,  &  ce  par  Decembrc.  Ce  iourles 

exécution  &  vente  de  leurs  meubles  i  non  H  U  xxm.  ueccm°ÏY  J, 

obftantoppofitions  ou  appellations  quel-  U  X™lt™? ^          Imit  ât 

conques  6c  fans  préjudice  d'icclles ,  fans  cureur  gênerai  du  roy  au  c haftelet  de 

toutefois  que  lefdids  fergens  de  ville  Paris,  receveur  du  domain^"~^ 

puiflènt  prétendreaucunfanairede  ceux  cefte.dide  ville  &  ^«f^Sf 

qui  payeront  volontairement ,  ny  desau-  venus  en  lad.de  cour.  Et  a iledg :Ueu e- 

?res,finon  ce  qui  fera  raifonnablement  nant  civUdidquc  lemalheu 

taxé  par  lefdids  prevoft  des  marchands  au  foir  venu  de  la.cneute,%rU'„^lsPonc 

&  el&evins  au  pied  de  leurs  exploids  aux  Mcufniers ,  il* .ont 

&  procez  verbaux  d'exécution  8c  vente  peu  pour  fâuver  les  co^~ 


«c  procez  verbaux  a  exécution  ce  venec  ^        -y--  -        .     Cnvové  des 

de  "biens.  Et  pour  le  regard  des  abfens,  éviter  au  defo ^.^"^Lfl? 

a  ladide  chambre  ordonné  8c  ordonne  corps  de  garde  1  un  a  la  porte  de  Ncelle 

dans  quinzaine  après  les  comman-  l'autre  au  pont  b.  Clou  , ,  & près  des  nu- 

ens  2  feront  faP,ds  a  leurs  domi-  nés  ^^J"™^*  ,  par  b 


3ue 
cmens  qui  leront  taicts  a  leurs  oomi-  7~"T"  i".n»..«  ™r  prfr  fau 
ciles  ,  en  parlant  à  ceux  qui  fe  trouve-  moyen  defquels  plufieurs  ont  efte =  «au- 
ront pour  fa  garde  d'iccux,  ou  à  des  plus  vez  Ne  peuvent  dire  les  caufe^ .  de  ce 
proches  voilns  fi  les  maifons  fe  trou,  malheur  .lequel  advenu  envoyèrent  que- 
Timt  IL  Part.  III. 
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-  rir  les  maiftrôs  des  œuvres  de  cette  vil- 
le, qui  ont  did  n'y  avoir  faulte,  pour 
ce  que  les  roys  avoient  donné  ledid 
pont  aux  doyen  ,  chanoines  &  chapitre 
de  l'eglife  de  Paris ,  lesquels  l'auroient 
allienc  à  des  particuliers  ,  fe  refervanc 
feulement  un  moulin  ,  leiqucls  par  ce 
moyen  y  avoient  juftice,  en  forte  que 
quand  le  voyer  vouloir  yifiter  le  pont4 
ils  l'empefehoient ,  ainfy  l'on  ne  pou- 
voit  autrement  fçavoir  en  quel  eftat  il 
eftoit ,  (mon  que  les  batteliers  difent  que 
palïànt  dcflbubz  ,  &  frayant  aux  pilliers, 
ils  l'cbranloient ,  en  forte  qu'il  fembloit 
le  pont  marcher  avec  eulx.  L'arche  du 
Temple  n'avoit  efté  refaide ,  &  le  muf- 
hier  avoit  bien  employé  les  loyers  du 
moulin  pour  la  réparation ,  mais  cela 
n'eftoit  f  uffifant.  Y  a  deux  ou  trois  mois 
qu'il  s 'eftoit  prefènté  pardevant  eulx  au 
chaftellet  un  différent  concernant  les 
réparations  dudict  pont ,  que  les  parties 
auraient  raid  renvoyer  aux  requeftes  du 
palais  j  par  le  moyen  duquel  renvoy  ils 
ont  efté  long-temps  fans  ouir  parler  ;  en- 
fin ce  différend  cft  renvoyé  au  chaftel- 
let. De  n'agueres  a  efté  jugé  un  autre 
différend  ,  auquel  les  mufhicrs  voilins  fe 
plaignoient  que  à  l'une  des  arches  l'on 
attachoit  les  moulins  des  batteaux  ;  Se 
les  parties  qui  ont  efté  condamnées  ofter 
les  attaches,  ayant  appel  lé,  cela  cft  de- 
meuré indécis.  Les  faultes  viennent  prhu 
cipalcmcnt  qu'il  falloir  doubles  pilliers 
à  la  grande  arche.  A  prefent  la  mefmc 
mcommodité  &  péril  cininent  eft  pour 
l'autre  pont ,  auquel  l'eau  a  donne  grand 
efbranlement  par  la  chcurcdc  celuycy. 
Des  hier  au  fôir  ils  firent  fortir  tous  les 
habitarts  du  pont  aux  Changes,  Se  y  mi- 
rent deux  corps  de  garde  aux  deux 
bouts  ;  font  dcfmcnager  &  tirer  tout  le 
matin.  Ont  did  que  furies  cinq  heures 
en  eft  approché  quelques  vollcurs,  à  quoy 
ferapourveu,  Se  qu'ik  ont  pafte  toute 
la  nuit  pour  le  devoir  de  leurs  charges. 
Le  procureur  gênerai  du  roy  a  did  qu'ils 
manderaient , Vil  plaift  i  la  courv  pre- 
fentement  les  treforiers  generaulx ,  pour 
advifer  aux  moyens  de  fournir  aux  frais. 
Cependant  requiert  cftrc  ordonné  que 
ce  qui  fera  ordonne  par  le  prevoft  de 
Paris  ou  l'on  lieutenant,  foit  pour  la  ré- 
paration du  pont  aux  Changes ,  que  con- 
fervarion  deecquirefte  dudid  pont  aux 
Mufniers,circonftances  &  dépendances, 
fera  exécuté  nonobftant  oppofitions  ou 
appellations  quelconques ,  pour  lcfquel- 
les  ne  fera  differé  de  paflèr  outre.  Ce  qui 
a  efté  arrefté.  n 


ET  PIECES 

Antoine  d'IJIrées  lieutenant  ^entrai  à  P<tris 
avec  autorité  dt  gouverneur. 

DU  Lundy  xxx.  Décembre.  Ce  jour 
après  avoir  veu  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  données  a  Paris  le  18.  Juil- 
let dernier,  par  lefquelles  ledid  fêigneur 
ayant  excepté  Se  retranché  la  ville,  pre. 
vofté  &  vicomté  de  Paris  Se  gouverne- 
ment de  lifte  de  France ,  lorfqu'il  avoit 
vacqué  par  la  mort  de  deffund  meffire 
d'O  ^  dont  il  fe  feroic 
refervé  l'audorité  Se  gouvernement  a  fa 
propre  perfonne,  Se  eftably  foubs  luy& 
en  ibn  abfence  fou  lieutenant  gênerai 
meflire  Anthoine  d'Eftrées,  did, déclare 
&  ordonne  que  led.  fieur  d'Eftrées  tiendra 
lad.  charge  de  lieutenant  gênerai  en  la- 
dide  ville ,  prevofté  Se  vicomté  ;  Se  en 
l'cftcndue  d'iccllcs  luy  fera  loilïble  de 
jouir  &  ulcr  des  mcfmcs  prérogatives , 
authorités ,  rang  &  feance  Se  autres  mar- 
ques d'honneur  dont  ont  jouy  &  ufc  cy- 
devant  les  gouverneurs  en  chef  de  la- 
dide  ville  de  Paris  Se  Ifle  de  France , 

Sec  ladicte  cour,  a  ordonné 

Se  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
regiftrées  ès  regiftrcs  d'icellc ,  ouy  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par 
l'impétrant  de  l'eflèd  &  contenu  ett 
icclles ,  fans  tirer  a  confequence. 

Remonfirance  fur  tefiat  de  la  ville,  &  U 
necejfiiê  de  ratçr  Us  forterefjes  voi fines. 


nsr 


Samedy  xv.  Mars.  Ce  jour. . . .  ■■ 
es  prevoft  des  marchands  Se  éf-  A|u  'J»7« 
chevins  mandez  &  ouïs,  après  qu'ils  ont 
did  que  pour  adviiër  à  ce  qui  eft  de  la 
confervation  Se  feureté  de  cette  ville, 
ils  auroient  parlé  au  confeil  Se  aflemblé 
les  colonels.  Depuis  le  confeil  de  ville 
aflemblé  ,  &  l'eftat  de  ladide  ville  re- 
prefenté ,  fe  trouve  qu'elle  eft  dénuée 
de  toutes  chofes.  Pour  les  boullevers , 
ils  font  tombez ,  les  foflez  pleins  Se  rem- 
plis en  plufieurs  endroids,  l'artillerie  de 
l'arfenac  enlevée,  &  celle  qui  eftoit  a  la 
ville  baillée  ez  villes  voifincs ,  mcfmcs 
les  bouletz  dont  on  fe  fervoit  au  flege 
de  Laon.  Pour  pourveoir  aufquels  in- 
conveniens  faudrait  une  fomme  immen- 
fe }  mais  n'y  a  feul  moyen  de  fournir  à 
ce  qui  eft  le  plus  prefic ,  la  ville  ayant 
perdu  la  plufpart  de  fon  revenu  par  la 
démolition  des  maifons  qui  eftoient  aux 
portes  d'icelle.  D'autres  incommodités 
pourraient  Subvenir  ,  fi  les  ennemis  ap- 
prochans  fe  pouvaient  faifir  des  forte- 

refles 
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ib.  «affines.  C'eftpourquoyilsavoient  lors  faiclc  à  l'hoftel  de  ville  le  14.  te-  All..im. 
rjJk  roy  de  les  foire  démolir ,  ce-  vrier  t59y  Et  ont  les  prevoft  des  mar- 
??i  Jitnromis.  Teudy  partant  de  cet-   chands  8c  efchcvins  confenty  lad.  fom- 
ï  S  en  fat  P«lé ,  &  cela  requiert  ce-   me  eftre  employée  au  pain  de  armce. 
Srirf  bifin  a  efté  rcfolu  en  ladidc  af-    Supplioitledid  procureur  gênerai  la  cour 
7  kw  Lolier  la  cour  trouver  bon   ordonner  &  en  defcharger  ledict  de  la 
SSUra  -nclud  ,  de  faire  inf-   Haye.  Veû  ledid  ade  Se  déclaration  , 
«ncè  &  fupplicationau  roy  pour  la  de-   la  matière  rmfe  en  délibération ,  ladic- 
Srion  dekiiûes  forterefles  ,  fignanu   te  coor  a  ordonne  fit  ordonne  que 
S  celles  de  Pierreifritte ,  de  Corbeil,   les  880.  efcus  8c  demy  advancez  audid 
MdLôc  S  Denis <  faire  en  forte  que  de  la  Haye  pour  ledid  navire,  feront 
Efcur  de  Vie  qui  a  ja  commuTe  à  la  par  luy  rendus  8c  mis  ez  mains  du  re- 
baftillc  fait  retenu  en  cette  ville  *  que   ceveur  de  l'hoftel-Dieu ,  pour  emf lover 
f  lofirion  de  l'entrée  de  ladicle  ville   i  la  nourriture  des  pauvres,  Ce  Jaiiant 
celle  Scqueles  deniers  des  quinze  jours   ledid  de  la  Haye  defehargé,  enfemble 
reftansd'iccluyfoient  employez  aux  ou.   des  cinquante  marcs  d  argent  dont  il 
v  .es  plus  neceiîaires ,  qui  feront  baiU   eftoit  tenu  par  le  bail  de  la  m^ftnfe  de 
lez  au  rabais  •  fupplier  le  roy  eftablir  un   la  monnoye.  Et  luy  demeurera  lcdiéfc  na* 
confeil  en  cette  ville  de  perfonnes  no.   vire  encommencé  ,  pour  en  dupoler 
tables,  pour  pourveoir  aux  affaires  qui  s'y   comme  a  luy  appartenant, 
c  5  8c  d'autant  que  fous  pré- 


texte de  la  marebandife  de  foie ,  perles, 
bagues  8c  joyaux  les  deniers  fe  tranfpor- 
tent,  que  l'achapt  en  fait  deffëndu  ,  8c 
que  à  cette  fin  l'edict  pour  la  fuperflui- 
te  des  habits  fait  publié  :  ce  qui  a  efté 
rédigé  en  quatre  articles  mis  ès  mains 
du  procureur  gênerai  du  roy  Ce 


Ordrei  femr  la  feureti  de  la  viâe. 

DE 


J  Samedy  xn.  Avril.  Ce  jour  le 
lieutenant  8c  le  fablHtut  du  pro* 
cureur  gênerai  du  roy  au  chaftelet  de 
Paris  mandez  ,  ont  elle  exhortez  d'avoir 
l'œil  à  ce  qui  le  pafle  en  cette  ville  ,  8t 
aucune  choie  fur  la  feu- 


faiû  M.  le  premier  prefident  adidauf-  ne  s'entreprenne  ^ 

dids  prevoft  des  marchands  8cefchevins  reté  d'icel  e  :  eftant  d  autant  plus  be- 

que  1k  cour  prend  de  bonne  part  la  re-  foing ,  qu'il  s'eft  recogneu  par  1  execu- 

quefte  par  eux  foide ,  refte  de  î'effeduer,  tionn'aguiercs  faide  d  aucuns  prévenus 

ce  qui^epend  d'eux.  Que  en  toures  oc-  qu'il  y  a  perfonnes  mal  affcdionnées  au 

calions  ils  advertiflenfîa  cour  le  plus  iervice  du  roy ,  8c  que  les  officiers  qui 

promptement  qu'Us  pourront  5  quetou-  ont  charge  foubs  eux  ,  y  apportent  le 

{ours  ils  feront  favorablement  affiftezv  mefme  foing  8c  dihgcnce. 

Lettres  patents  en  faveur  des  FeuilUns. 

DU  xxii.  Avril.  Ce  jour  ,  après 
avoir  veu  par  la  cour  les  lettres 
patentes  du  roy  ,  données  à  Paris  au 
mois  de  Mars  dernier,  par lefquelles le- 
did feigneur  donne ,  confirme  6c  odlroye 
aux  religieux  Feuillans  ordre  de  S.  Ber- 


defirant  cette  compagnie  avoir  moyen 
de  porter  ce  qui  le  peut  defirer  d'elle 
pour  la  confervation  de  la  ville. 

Van  de  la  ville  4  N.  D.  de  Urtttt 
fendant  la  ligue. 

U  Mardy  1.  Avril.  Surlaremon- 
ftranccfaideà  la  cour  par  lepro- 


cïreur  gênerai  du  roy ,  de  la  granie  &  nar  d ,  le  lieu ,  place  8c  clofture  o  ù  eft  à 

extrême  neceflîté  qui  eft  à  l'hoftel-Dieu,  prefent  le  monafterc  dcldids  «"g1™* 

8c  que  recherchant  les  moyens  &  fecours,  en  cette  ville  de  Paris ,  lelon  quu  s  ei- 

ont  trouve  que  de  la  Haye  maiftre  or-  tend  8c  comporte  de  toutes  parts  ,  avec 

phevre  avoit  une  fomme  de  huit  cens  les  baftimens  8c  édifices  compris  en  ce- 

quatre-vingts  efcus  8c  demy ,  à  luy  ad.  luy ;  déclarant  fon  in«*">n  &  ™«lo£ 

ïancée  duTantles  troubles,  pour  un  na.  eftre  de  pourvoir  aufdids  religieux  le 

vire  d'argent  dedié  i  N.  D.  Se  Lorette,  pluftoft  que  faire  fe  pourra ,  de  moyens 

qui  demeure  imparfaid.  Ledid  de  la  8c  revenus  fuffifans  pour  leur  ^n:ure 

Haye  accorde  rendre,  luy  délavant  ce  8c  entretenement  :  voulant  cependant 

qu'il  a  commencé  pour  la  façon,  le  def-  qu'ils  jouiflènt  des  mefmes  privilèges , 
chargeant  de  cinquante  marcs  d'argent, 
qu'il  eftoit  tenu  fournir  par  l'adjudica- 


tion de  leur  maiftrife  de  la  monnoye, 
ainfy  qu'il  eft  contenu  par  l'ade  d'icelle 
7mm  //.  l'art .  III. 


hbertez,  franchifes,  immunitez  6c  exemp- 
tions defquellcs  jouiflènt  les  autres  mo. 
Lfteres  de  ce  royaume ,  8cc. . . .  l adic. 


na 

TE 


cou*,  a  arrefte  &  ordonne  que  lef- 

Ei) 
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didcs  lettres  feront  regiftrées  es  régit,  de  l'autre  cofté  les  députez  des  comp» 

très  d'icelle ,  ©uy  le  procureur  gênerai  tes  fie  autres  compagnies.  Et  après  les 

du  roy.  monafteres  fie  paroiHes  marchans ,  ledid 

evefque  pailànt  devant  les  chaues  de 

La  cntayvn  recommence.  meilleurs  les  prefidens  ,  M.  le  premier 

prefident  eft  deicendu  de  deux  marches, 

DU  xxxi.  Juillet.  Ce  jour  les  gens  Se  cftans  lefd.  fieurs  prefidens  fie  confeil» 

du  roy  ont  did  à  la  cour  que  le  lers  levez,  a  did  aud. evefque  que  la  com- 

fubftitut  du  procureur  gênerai  du  roy  pagnic  qu'il  voyoit  députée  par  la  cour 

au  chaftellet  de  Paris  eft  prefentement  pour  l'accompagner  à  l'egiile  de  Paris  , 

venu  au  parquer  advertir  des  malladies  lotioit  Dieu  de  le  voir  appelle  à  une  fi 

de  contagion  qui  le  renouvellent.  Le  grande  Si  honorable  dignité  -y  qu'il  eftoic 

fubftitut  mandé  Se  ouy ,  enfcmblc  Ser-  d'autant  plus  obligé  au  parlement ,  que 

vin  pour  le  procureur  gênerai ,  qui  a  autre  de  les  predeccilèurs  n'avoir  efté  ho- 

requis  aflemblces  cftre  faides  de  quin-  noré  defemblable}  que  le  parlement  luy 

zaine  en  quinzaine ,  pour  pourvoir  à  ce  donnoit  ce  premierjour  telmoignage  de 


que  fera  jugé  necelLurc  pour  remédier 
au  maL 

Entrée  de  Henry  de  Oondy  evefque 
de  Paris. 


U  Vcndrcd> 


Mars.  Ce 


I  J  jour  le  grand  vicaire  du  cardinal 
de~G< 


ià  bienveillance^  afieurant  de  luy  en  con- 
tinuer la  preuve  en  toute  autre  occafion 
qui  le  pourroit  prefenter  :  dont  ledid 
eveique  les  a  remerciez  ,  avec  afieuratu 
ce  de  Ibn  fervice  en  gênerai  fie  en  par» 
ticulier.  Puisa  continué  marcher,  fie  lef» 
dids  fleurs  avec  luy  jufques  en  l'egliie 
de  Paris ,  où  ils  ont  allîuë  a  la  grand* 
mefle  qu'il  a  célébrée.  A  l'illue  d'icelle 
font  allez  au  logis  epiicopal  dil'ner  avec 
ledid  evefque  5  ce  faid  y  chacun  s'eft  re. 
tire. 


Publication  de  la  faix  générale. 

U  Vendredy  xti.  Juin.  Ce  jour 
M.  le  premier  prefident  a  preien» 
té  à  la  cour  le  pacquet  du  roy  con* 
tenant  les  lettres  cloles  dudid  iéigneur 


Gondy  eft  venu  en  la  cour,  Se  a  did 
$ue  ledid  fieur  cardinal  a  refigné  l'eveC- 
ché  de  Paris  en  faveur  de  mclfirc  Hen- 
ry abbé  de  Buzay  fon  neveu,  &  que  les 
expéditions  ont  efte  envoyées  par  N.  S.  P. 
le  pape  faides  à  la  nomination  du  roy, 
auquel  il  a  faid  le  ferment  de  fidélité 
&  autres  fubmiillons  accouftumccs  -,  que 
Mercredy  il  efpere  faire  fon  entrée }  fit 
d'autant  qu'en  telles  folemnitez  la  cour 
a  accouftume  alCfter  les  evefques  de  leur 

prefence,  ledid  fieur  cardinal  Se  fon  ne.  &  le  placard  envoyé  pour  la  publica- 
veu  la  fupplient  les  voulloir  alfifter.  A  don  de  la  paix  arreftée  entre  ledid  ici- 
quoy  M.  le  premier  prefident  a  faid  ref-  gneur,  le  roy  d'Efpagnc,  le  duc  de  Sa» 
poniè  ,  fiec.  ladicte  cour  a  arrefté  fie  voye  &  leurs  fubjeds,  (  lefdides  lettres 
ordonné  que  Mercredy  elle  vacquera ,  fit  placard  donnez  à  S.  Germain  en  Laye 
pour  l'entrée  dudid  mefllrc  Henry  de  le  10.  dudid  mois  de  Juin  )  Les  prevoft 
Gondy  evefque  de  Paris ,  fie  que  aucuns  des  marchands  fie  efchevins  de  cette  vil- 
des  prefidens  de  ladide  cour  fe  trouve»  le  mandez  ,  cnfemblc  les  lieutenant  ci- 
ront  à  ladide  entrée,  Se  feront  députez  vil  fie  officiers  du  chaftelct,  Se  lefdids 
pour  y  affilier  quatre  des  confeillers  de  la  prevoft  des  marchands  fie  efchevins  ouis, 
grand  chambre  ,  fie  deux  de  chacune  qui  ont  did  avoir  receu  lettres  du  roy 
chambre  des  erajueftes  Se  requeftes  du  fit  le  mémoire  pour  la  publication  de  la 
palais-  paix ,  a  esté*  arreste'  que  la  paix 

iéra  publiée  de  par  le  roy  fuivant  le- 
f  ""V-*  Mercredy  i.  Avril.  Ce  jour  que  did  placart  en  la  manière  accouftumée. 
|  ^/meifire  Henry  de  Gondy  evefque  Et  pour  rendre  grâces  à  Dieu  ,  la  cour 
de  Paris  a  faid  fon  entrée ,  la 


cour  a  ira  prefentement  en  robbes  noires  à  l'e- 


vacqué  ,  Se  mefficurs  députez  de  toutes  glife  de  Paris,& demain  matin  s'auemble- 

Jes  chambres  anemblcz  en  la  grand  ra  céans ,  pour  en  robbes  rouges  fie  chap- 

chambre  du  plaidoyé  avec  leurs  robbes  perons  aller  à  la  Ste  Chapelle ,  fie  delà 

ôcchapperons  noirs ,  font  peu  après  fept  ouir  la  meflè  en  ladide  eglife  de  Pari», 

heures  partis  fie  allez  à  pied  par  la  rue  fie  à  l'ifîue  d'icelle  le  TeDrnm  lamdanms. 

de  la  Harpe  à  l'egliie  Ste  rjeneviefve  ,  Etàl'inftant  de  la  réception  des  bonnes 

où  eftoit  ledid  evefque  \  là  ont  prinj  nouvelles  a  cfté  enjoind  à  l'horloger 

leur  place  au  chœur  de  ladide  egliiè,  du  palais  de  carillonner  audid  hor* 

•  -  loge  ,  fie  ne  ceflèr  tout  le  jour.  - 
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pourveu.  Faid  auflî  deflènce  à  ceux  qui 

CkUdid  jour.  Après  avoir  ouy  par  feront  mis  &  ordonnez  en  garde,  de 

Ik  cour  les  lieutenant  civil  &.  au-  quitter  &  abandonner  les  lieux  où  ilz 

«  officiers  du  chaftellet  de  Paris,  fur  feront  ordonnez  ,  a  peine  de  la  hart }  & 

«Tauïls  ont  requis  eftre  maintenus  ez  à  ceux  qui  doibvent  dire  hors  la  ville, 

ïroalz  &  prérogatives  défaire  publier  d'y  fejourner  le  jour  paffe  Enjoind  à 

h vm  par  cette  ville  &  fauxbourgs.  Veu  toutes  perfonnes  qui  entendront  de  la 

es  rceiftres  parcux  prelèntcz,  contenant  clameur  aux  maïfons  des  voifins  împlo- 

u  dations  de  paix  faides es  années  rans  aide,  iortir  incontinent  de  leurs 

f(W_  &              &ouy  le  pro-  maifons,  &  aller  à  leur  lecours ,  a  peine 

«rwr  «cneral  en  fes  conclurions  :  la-  d'amende  arbitraire.  Et  pour  rendre  le 

dicte  cou  a  a  arrefté  Se  ordonne  que  prefent  arreft  notoire ,  &  qu  il  foit  garde 

concurremment  lcfdids  lieutenant  civil  &  entretenu ,  fera  public  a  fon  de  trom. 


An.  ij>*. 


VUJlVU*»»   

&  autres  officiers  dudid  chaftclet  de  Pa- 
ris  &  les  prevoft  des  marchands  Se  ef- 
chevins  de  cettedide  ville  aflifteront  à 
la  publication  de  la  paix  ,  fie  que  les 
officiers  dudid  chaftelet  tiendront  le 
cofté  droid. 

Reniement  font  U  fureté  de  U  ville. 

y\  U  Samedy  xxix.  Aouft.  Sur  la  re- 
i-'  monftrance  faide  à  la  cour  par  le 
procureur  gênerai  du  roy,  pour  la  feu- 
teté  de  la  ville  contre  les  volleiies  qui 
fe  font  de  nuid ,  la  matière  mile  en  dé- 
libération :  ladicte  cou  a  a  faid  & 


pe,  fie  affiché  és  lieux  accouftumez. 

DU  vi i.  Septembre.  U eft  faid deflèn- 
ces  à  tous  habitans  de  là  ville  s'en 
allant  aux  champs  ne  laiflèr  leurs  mai- 
fons feules ,  à  ce  que  s'il  fe  prefentoit 
aucuns  volleurs ,  les  gardes  Se  voifins  en 
puiflent  eftre  advertis  ■>  &aucasqucau- 
cuns  dclaiflènt  &  abandonnent  leurs 
maifons ,  ordonne  la  cour  qu'il  y  fera 
pourveu  de  gardes  par  les  commillàires 
des  quartiers ,  à  leurs  defpens.  Enjoind 
à  toutes  perfonnes  qui  entendront  de 
la  clameur  aux  maifons  des  voifins  im- 
plorans  à  l'aide ,  mettre  de  la  clarté  aux 


unemuon  :  ladiltc  cuu«v  *  »~  ......  

faid  deflènees  à  toutes  perfonnes  d'aller   feneftres ,  &  fortir  armez  incontinent  de 
de  nuid  par  les  rues  après  neuf  heures   leurs  maifons ,  Se  aller  à  leur  fecours ,  i 
payées,  finon  avec  lumières  &  flambeaux    peine  d'amende  arbitraire  Deflènees 
&  pour  caufe  neceffàire  ,  ordonne  que   aufiyfontfaidesàtous  bafte  hers  de  pâl- 
ies contrevenans  feront  conftituez  pri-    fer  Peau  a  pcrfoûne  de  quelque  qualité 
fermiers  ,  &  procédé  contre  eux  par    qu'ils  foient ,  après  une  heure  de  nuid 
amendes  arbitraires  &  autres  punitions,    clofe  ,  fur  peine  de  la  vie  j  &  ordonne 
s'il  y  efchet.  Enjoind  à  tous  vagabonds   la  cour  que  les  bafteaux  leront  a  ladicte 
&  gens  fans  aveu  vuider  de  cette  ville   heure  enchaifnez  &  la  clef  portée  au 
&  fauxbourgs  dans  i+-  heures,  à  peine   prevoft  des  marchands ,  ou  à  telle  per- 
de la  hart  j  &  aux  dizeniers  chacun  en   fonne  fidèle  qu'il  commettra.  Et  pour 
leur  dizaine  faire  recherche  de  trois  jours   rendre  le  prefent  arreft  notoire ,  Se  qu'il 
en  trois  jours ,  Se  rapport  aux  prevoft   foit  gardé  &  entretenu ,  fera  public  à 
des  marchands  &  efchevinspour  en  ad-   fon  de  trompe,  Se  affiché  aux  lieux  ac- 
vertirlacour.Enjoindauxlieutenanscri-   couftumez.  Faid  en  parlement  le  vu. 
minel&  de  robbe  courtetenir  lamain  à   jour  de  Septembre  m.  d.  xerm.  Stffte 
la  recherche  des  Vôlleries  nodurnes  Se   de  Harlat. 
autres  delids,  8£  aux  commiflaires  du 

chaftellet  y  faire  leur  debvoir ,  à  peine  £et  ornement ,  argenterie  &c.  des  Pénitent, 
de  s'en  prendre  à  eux.  Ôultre  enjoind  dormit  à  ehofteLDie*. 

au  chevallier  du  guet  Se  fes  lieutenans  . 
veiller  Se  faire  le  guet  &  garde  qu'ils  T\U  Jeudy  vm.Odobre.  Miriare- 
font  tenus ,  fe  faifir  &  emprifonner  les  L/  monftrance  faide  par  le  procureur 
contrevenans,  fur  les  peines  contenues  gênerai  du  rey  ,  que  plnneurs  meubles, 
aux  ordonnances.  Faid  inhibitions  &  joyaux,  ornemen  s  6c  autres  meubles,  h- 
deffcnces  aux  frippiefs  d'acheter  aucu-  vfes ,  tableaux  &  argenterie  ,  qui  ont 
nés  bardes  ne  aultres  chofes  de  perfon-  cy.devant  fervy  auxaflemblées  &  con- 
«es  incongnoes5  &  enjoind  au*  jurez  gregations  fcides  fous  le  nom  de  Pem- 
defdifts  frippiers  faire  vification  de  jour  tens,  font  és  main»  de  particuliers  qui  s  en 
en  jour  Se  feur  rapport  au  lieutenant  cri-  accommodent ,  au  Heu  de  les  employer 
minel  des  contraventions  qu'ils  trouve-  à  œuvres  pieufes  A  quoy  ils  ont  elle  dei* 
ront,  pour  y  eftre  par  ledid  lieutenant   tinez  8cc.  ladicte  ckambab  (  des*»' 
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cations  )ordonne  que  lcfdids  meubles  t   dicte  confrairie  fie  au  profit  d'icelle ,  con- 


joyaux,  oraemcns  8c  livres  qui  ont  fer-  formement  audid  arreft. 
vi  aux  Penitens ,  leront  bailler  à  l'hoftel- 

Dicu  en  cette  ville ,  8c  employez  aux  Arreft  touchant  la  bibliothèque  de  la 
neceffitez  dudid  hoftel-Dieu  5  à  cette                Catherine  de  Mcdicis. 
fin  les  particuliers  leront  tenus  les  bail- 
ler aux  maiftres-adminiftrateurs  ,cefai-  f~"\  U  Lundy  xxv .Janvier  m.  d.  xcix.   

font  defehargez.  Et  permet  au  procu-  Sur  ce  que  le  procureur  gênerai     A"  w- 

reur  gênerai  du  roy  avoir  monition  affin  du  roy  a  remonftré  à  la  cour  le  decez 

de  révélation.  n'agueres  advenu  de  l'abbé  de  Belle- 
branche,  au  logis  duquel  avoir  efté  mis 

Confirmation  des  privilèges  de  la  confrairie  en  depoft  la  bibliothèque  de  la  feue 

de  la  Pal/ion.  royne  mere  du  defrundroy,  ordonnée 

par  le  roy  régnant  cftrc  mile  ès  mains 

nrv  U  xxvi n.  Novembre.  Veucs  par  de  mcflïre  Jacques  -  Augufte  de  Thou 

I  j  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  confeiller  au  confeil  d'eftat  8c  prefident 

données  à  Paris  au  mois  d'Avril  ij<>7>  en  ladide  cour,  par  lettres  patentes  ve- 

(>ar  lcfquelles  ledid  feigneur  inclinant  a  rifiéesen  ladicle  cour ,  nonencoresexe- 
a  fupplication  des  maUtres  gouverneurs 


cutecs,  au  moyen  de  l'oppofition  des 
créanciers  d'icelle  deftunde  dame  roy  ne, 


de  la  confrairie  de  la  paillon  fie  refur- 

redion  de  la  Trinité  à  Paris ,  leur  con-  pretendans  que  icelle  bibliothèque  doit 

firme,  ratifie  &  approuve  les  privilèges,  cftrc  vendue  à  leurproffidj  requérant, 

libériez  8c  exemptions  à  eux  octroyez  attendu  que  le  logis  où  cft  de  prefenc 

par  les  roys  fes  predecelïèurs ,  pour  en  kellc  bibliothèque,  eft  loué  à  pcrlbn- 

I'ouir  &  ùfer  comme  ils  en  ont  cy-devant  nés  eftranges ,  n'y  feroit  feurement ,  qu'il 

)ien  fie  deue'ment  &  jullement  jouy  8c  y  fuft  pourveu  par  la  cour.  Veu  lefdides 

ide  ,  fie  encores  font  à  prefent  ;  leur  don-  lettre;»  patentes  regiftrées  le  n.  Mars 

nant  de  nouvel ,  en  tant  que  befoing  1596.  avec  la  requefte  contenant  l'op- 

feroit,  congé  &  licence  de  fairefic  jouer  pofition  defdids  créanciers,  routeonu- 

les  mifteres  de  la  paflîon  8c  refurreclion  deré:  ladicte  cour  a  ordonne fie  or- 

de  N.  S.  des  faincb  Se  faindes ,  fie  met-  donne  que  à  la  confervarion  des  droids 

tre  fus  toutes  fois  fie  quantes  qu'il  leur  de  qui  il  appartiendra  ,  ladide  bibliothe- 

plaira  ,  enfemble  autres  jeux  honneftes  8c  que  lêra  tranfportce  au  collège  de  Cler- 

récréatifs  ,  fans  offènfer  perfonne ,  en  mont  proche  8c  feparé  la  bibliothèque 

la  falle  de  la  Paillon  dicte  l'hoftel  de  duroy,8cmifecnlagardede  M. 

Bourgongne,  ou  autre  heu  8c  place  li-  GoJclin  garde  de  la  librairie  dudid  fei- 

cite  a  ce  faire ,  qu'ils  pourront  trouver  gneur ,  qui  s'en  chargera  fur  l'inventaire 

plus  commode  ,  fy  bon  leur  femble ,  cy-devant  faid ,  lequel  à  cette  fin  fera 

avec  defiènfes  â  tous  autres  jouer  ny  reprefenté  8c  receu  en  prefence  dudid 

reprefenter  dans  la  ville  ,  banlieue  fie  procureur  gênerai  du  roy  ou  de  l'un  de 

fauxbourgs  de  Paris  ailleurs  que  en  la-  lès  fubftituts,  le  fyndic des  créanciers ap- 

dide  falle,  au  proffit  &  fous  le  nom  de  pcllé  ,  pour  y  demeurer  iufqucsà  ce  que 

ladide  confrairie ,  fuivant  l 'arreft  du  17.  lefdids  créanciers  oys  fur  leur  dide  op- 

Novembre  1548.  &c  ladicte  pofition  en  foit  ordonné.  Etpourl'cxe-. 

c  o  u  a  a  ordonné  fie  ordonne  que  lefd.  cution  du  preiênt  arreft  a  commis  maifl 

lettres  leront  regiftrées  en  icelle,  ouy  le  tre  Denis  de  Tiere  confeiller  du  roy. 
procureur  gênerai  du  roy,  pour  jou  ir  par 

les  impetrans  du  contenu  en  icell es,  pour  Privilège  de  la  foire  S.  Germain, 
le  regard  des  mifteres  fie  jeux  prophanes, 

honneftes  8c  licites ,  fans  oftenfer  ny  iniu-  "p\  U  Jeudy  iv.  Febvricr.  Ce  jour  après 
rier  perfonne  ,  fans  pouvoir  jouer  les  U  avoir  veu  par  la  cour  les  lettres 
myftcres  de  la  Paiïïon  de  N.  S.  ny  au-  patentes  du  roy  données  à  Paris  le  iy.. 
tresmYfteresfacrez  ,  ce  que  ladicle  cour  Janvier  dernier ,  obtenues  par  les  reli- 
leur  deftend  fuivant  l'arreft  du  17.  No-  gieux,  abbé  ôc  convent  de  S.  Germain 
vembre  1548.  à  peine  d'amende  arbi-  des  Prez  fie  les  gardes  des  marchandi- 
trairefic  de  privation  defdids  privilèges,  fes  de  ladide  vifîe  de  Paris ,  fie  autres 
Et  outre  faid  deftences  à  tous  autres  marchans  cftrangers  fie  forains  frequen- 
jouer  ou  reprefenter  aucuns  jeux  ou  myf-  tans  k  foire  S.  Germain  ;  par  lefquel- 
teres,  tant  en  ladide  ville  ,  fauxbourgs  les  leur  eft  accordé  qu'ils  jouiflènt  plei- 
ne banlieue  foubz  autre  nom  que  delà-,,  nementficpaifiblement,  ainfy  qu'ils  ont 

cy-devanc 
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cy-devant  bien  &  dcucraent  jouy  des 

privilèges  8c  exemptions  à  eux  conce-  Deffenfe  aux  tfcoliers ,  laquais  \  artifans 
dez,  pour  les  droicts  anciens  feulement,  &c.  de  porter  Fefpée. 
durant  le  temps  de  ladite  foire  ;  en  la- 
quelle neantmoins  ne  pourront  eftreap-  "p\  U  Vcndred  y  iv.  Février.  Cè  jour 
portées  8c  miles  en  vente  aucunes  mar-  après  avoir  par  la  cour  délibère  fur 
chandiles  de  draps  de  foye,  d'or  &  d'-ar-  les  lettres  patentes  du  roy  données  à 
aent/ur  peine  de  conhïcarion.Et  pour  le  Paris  le  3.  de  ce  mois ,  contenant  def- 
rigard  des  droicis  des  nouvelles  impofi-  fenecs  à  tous  efcolliers ,  pages ,  clercs , 
lions  faicles  pour  le  bien  de  cet  eftat  8c  laquais,  artifans  6c  gens  de  mefticr  de 
confervation  de  certuy  royaume,  dont  porter  efpces ,  dagues ,  poignards,  ar- 
aucun  ne  doibtcftre  exempt,  que  pour  mes  &  baltons,  tant  en  la  ville  de  Pa- 
l'advenir  lcfdicts  marchands  forains ;  efl  ris  que  cz  fauxbourgs  d'icollc,  de  jour 
trangers  &  autres  marchands  de  Paris  nydenuici,  s'entremettre ,  quereller  ne 
frequentans  ladi&e  foire ,  feront  tenus  8c  faire  aflcmblécs ,  arrefter  les  pafïàns, 
conrrainds,  comme  pour  fes  propres  de-  prendre  manteaux,  chapeaux  5c  habits 
niers  &  affaires,  a  payer  8c  acquitter  fur  peine  de  punition  corporelle  &-è£- 
fîdcleinent  8c  d'efteét.  lcfdicts  droiâs  des  emplairc;  enjoignant  à  tous  k-igneUrs 
nouvelles impofirions,  lelon  les  tableaux  6c  gentilshommes  de  quelque  qualité 
qui  en  ont  efté  faiéb ,  nonobftant  lef-  qu'ils  foient ,  de  porter  eux-mel'mes  leurs 
dicls  privilèges ,  6c  lans  préjudice  d'i-  efpées  ;  fans  les  faire  porter  par  leurs 
ceux.  Et  ouy  fur  ce  le  procureur  gene-  pages ,  lacquaîs  ou  autres,  fur  peine  de 
ral  du  roy ,  la  matière  mife  en  delibe-  relpondre  en  leurs  propres  fie  privez 
ration,  ladicte  cour,  a  arrefté  6c  or-  «ômz  des  delicb  qui  le  commettront 
donné  que  lcfd.  lettres  feront  regiftrées  par  leurfdicls  pages  6c  laquais  Sec.  la- 
cs regiftres  d'icelle  ,  oy  le  procureur  dicte  cour  a  airelle  8c  ordonne  que 
gênerai  du  roy ,  pour  avoir  lieu  en  ce  lefdiâes  lettres  feront  regiftrées  és  re- 
qui  ne  fc  trouvera  contraire  aux  arrefts  giftres  d'icelle ,  ouy  &  ce  requérant  le 
d'icelle.  procureur  gênerai  du  roy  &c. 

lettres  patentes  four  les  Minimes  d%  bois  Le  fieur  de  Montigny  commis  pour  comman* 
de  Vincennes.  der  à  Paris. 


par  la 
tour- 


DU  Mercrcdy  xxvi.  Janvier  m.  dc.  T*\  U  Lundy  xn.  Juin.  Vcu 

Veu  par  la  cour  les  lettres  patentes  JL/  cour  ,  les  grand  chambre  , 

du  roy  données  à  Fontainebleau  au  mois  nelle  6c  de  l'edict  aflèmblécs ,  les  lettres 

d'Octobre  dernier ,  obtenues  par  les  pe-  patentes  du  roy  données  a  Paris  le  i. 

rcs  provincial  ,  correcteur  6c  religieux  Juin  dernier ,  par  leiquellcs  ledidl  fei- 

de  l'ordre  de  faint  François  de  Paule,  gneur commet,  ordonne  8c  eftablic  M. 

du  convent  eftant  dans  l'enclos  du  bois  François    de    la  Grange  chevallier 

dc  Vincennes,  par  lefqucllcs  ledidl  Ici-  des  ordres  du  roy  ,  fieur  de  Montigny, 

gneur  continue ,  auétorife  6c  approuve  confciller  en  fbn  confeil  d'eftat ,  capi- 

la  fondation,  ercclion  ôc  eftabliilèment  tainc  de  50.  hommes  d'armes  de  fes  or- 

dudicl  convent  defdiéls  religieux  Mini-  donnances  ,  6c  meftre  de  camp  de  la 

mes  dudiél  ordre  dahs  ledict  enclos,  avec  cavalerie  légère,  pour  commander  en 

l'annexe  ôc  union  a  iccliiy  du  prieuré  cette  ville  de  Paris  avec  tel  ôc  fcmbla- 

des  Bons-hommes  6c  revenu  en  depen-  ble  pouvoir  que  le  fieur  d'Eftrées  lieu- 

dant  j  duquel  d'abondant  8c  en  tant  que  tenant  gênerai  audicl  gouvernement  , 

befoing  feroit  ledict  feigneur  veut  qu'ils  foie  pour  la  manutention  de  fesfubjeclz, 

jouiflent,  8c  iceluy  unitÔC  incorpore  au-  qui  y  refîdent,  &  habirans  de  quelque 

dicl  convent  8cc. . . . . .  l  adicte  cour,  qualité  &  condition  qu'ils  ibient,  en  l'o- 

a  ordonné  6c  ordonne  que  lefdi&es  Ict-  beifTancc  qu'ils  luy  doivent ,  6c  obfcrvan- 

tres  feront  regiftrées  és  regiftres  d'icel-  ce  des  loix  8c  ordonnances,  fubmiffion 

le  ,  ouy  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  6c  recognoiflàncc  de  l'auctoritéde  lajuf- 

pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'eflèék  tice,  8c  exécution  des  décrets,  jugemens^ 

8c  contenu  en  icclles.  arreftz  8c  ordonnances  d'icelle  ,  avoir 

pour  cet  cftecl  la  bonne  corrcfpondance 
qu'il  convient  avec  les  officiers  deladide 
cour  ÔC  autres  officiers  8c  inagiftratsdé 
ladicte  ville,  6c  generallement  ôcc —  . 


4o  PREUVES    ET  PIECES 

 IADicte  cour  a  ordonne  fie  ordonne    ronr  faire  quefter  en  toures  les  eglifes 

•A*,  woo.  Q«e  lefdides  lettres  feront  regiftrées  es  paroilfiales  de  la  ville  fit  fauxbourgs  de 
regiftres  d'icelle  ,  ouy  le  procureur  ge-  Paris,  non  feulement  en  carefme,  m  cime 
ncral  du  roy,  pour  jouir  par  l'impétrant  par  chacun  jour  des  feftes  6c  Diman- 
de  l'effcd  fie  contenu  en  icelles.  ches  de  l'année,  ainfy  qu'il  fe  faicl  en 

plufieurs  defdides  eglifes,  fans  qu'elles 
Lettres  patentes  en  faveur  de  Capucins.     y  puillènt  eftre  empefehées ,  foit  parles 

curez  ,  maiftres  ,  gouverneurs  6c  com- 


DUVendredyv.Aouft.  Ce  jour  après  A— ^ 
avoir  veu  par  la  cour ,  les  grand 


An.  i*oi         U  Samedy  v.  May.  Veucs  par  la  milïaires  du  bureau  des  pauvres  ou  au- 

3^J  cour  les  lettres  patentes  du  roy  très ,  comme  plus  au  long  le  contien- 

données  àChambery  le  19.  Octobre der-  nent  lcfdict.es  lettres  ficc   ladictb 

nier,  par  lefquclles ledicl  feigneur  ayant  cour  ayant  efgard  aufdides  lettres,  a 

agréable  le  contenu  és  lettres  patentes  ordonné  ôc  ordonne  qu'elles  feront  re- 

du  deffund  roy  Henry  III.  données  à  giftrées  és  regiftres  d'icelle,  pour  jouir 

Paris  au  mois  de  Juillet  1576.  au  proffict  par  les  impétrantes  de  l'effed  ÔC  conte* 

fie  pour  h  recommandation  des  frères  ru  en  icelles» 
rclligicux  appeliez  Capucins,  de  l'ordre 

de  S.  François  ,  habituez  au  fauxbourg         ïftabliffemmde  la  place  Royale. 
S.  Honoré  de  cette  ville  de  Paris,  Meu- 
4on  fie  autres  lieux  de  ce  royaume,  con- 
firme lefdidcs  lertrcs  ,  fie  de  nouveau 

en  tant  qucbefoing  feroitaprinsfic  mis  chambre,  tournelle  fie  de  l'edid  aiflèm- 

lefdids  frères  rclligicux  Capucins,  en-  blées,  les  lettres  patentes  du  roy  en  forme 

fcmblc  leurs  monafteres ,  congrégation  i  d'edid  données  au  mois  dejuillct  dernier, 

familles  fie  tout  ce  qui  leur  appartient,  par  lefquclles  ledid  feigneur  veut  que  le 

en  fa  protedion  fie  fauvcgardeipeciale,  lieu  appelle  U  marché  aux  chevaux, ancien- 

veut  8e  luy  plaift  que  tous  fie  chacuns  nement  le  parc  des  TourntUes,  foit  nommé 

les  biens  qui  leur  ont  efte  Scieront  don-  la  place  Royales    &  ordonne  que  lef- 

nez  fie  aumolhez  par  quelques  perfonnes  dides  places  vendues ,  quittées  ,  cédées 

que  ce  foient,  pour  conftruire  eglilès,  fie  tranfportées  aveepromefle  de  garan- 

monafteres,  habitations  fie  congrega-  tic  de  tous  troubles  fie  empefehemen» 

tions ,  leur  demeurent ,  fie  qu'ils  jouif-  généralement  quelconques ,  contenues 

lent  aufly  de  tous  tels  privilèges ,  fran-  aux  contrads  y  attachez,  ôc  qu'il  bail- 

chifes  ,  libériez  ÔC  immunitez  que  ceux  lera  cy-apres  audict  lieu ,  foient  fie  dc- 

qui  ont  eftécy-devant  baillez  fie  odroyez  meurent  à  perpétuité  aux  perfonnes  y 

aux  autres  rclligicux  dudid  ordre faind  dénommées,  pour  eux  ,  leurs  hoirs  fie 

François.  Lefdides  lettres  du  mois  de  ayans  caufe}  à  la  charge  d'en  payer  par 

Juillet.  Arreft  de  vérification  d'icelles  chacun  an  un  efeu  d'or  de  cens  por- 

du  6.  Septembre  1576.  Conclufions  du  tant  lots,  ventes,  failles  fie  amendes, 

procureur  gênerai  du  roy  ficc.  ladicte  quand  le  cas  y  efcherra$  fie  outre  à  la 

cour  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef-  charge  d'y  faire  les  balhmcns  mention- 

dides  lettres  feront  regiftrées  es  regif-  nez  efdids  contrads ,  ôc  autres  charges 

très  d'icelle ,  ouy  le  procureur  gênerai  y  contenues.  Lefdids  contrads  atta- 

du  roy ,  pour  jouir  par  les  impetrans  de  chez  foubz  le  contre-fccl  defdides  let- 

l'efïèd  6c  contenu  en  icelles.  très.  Conclufions  du  procureur  général 

du  roy.  La  matière  mife  en  delibera- 

PtnniSton  de  quefter  accordée  aux  filles  de  «on  ,  ladicte  couRa  arrefté  fie 

/'Ave-Maria.  ordonné  que  lefdides  lettres  fie  con- 

  trads  feront  regiftrez  és  regiftres  d'i- 

An.  i«+  f""\  U  Samedy  xvn.  Janvier.  Veucs  celle,  ouy  le  procureur  gênerai  du  roy. 
par  la  cour  les  lettres  patentes 
du  roy  données  à  Paris  le  18.  Juillet  Création  d'une  chambre  de  juftice  contre  les 
dernier  ,  par  lefquclles  ledid  feigneur  financiers. 
délirant  fubvenir  aux  pauvres  filles  Ora- 
toires de  l'ordre  Ste  Claire  de  Y  Ave-  T\®  Mercredy  xxvm.  Mars  m.  dc.  —     .  ._ 
Maria  de  cette  ville  de  Paris, fie  leur  *^vn.  Ce  jour  après  avoir  veu  par  a*.  K07, 
■donner  moyen  de  vivre ,  affin  de  parti-  la  cour ,  les  grand  chambre ,  tournelle 
ciper  à  leurs  prières,  ordonne  que  fui-  fie  de  l'edid  aflemblées,  les  lettres  pa- 
vant les  arrefts  fie  perrniffions  y  atta-  tentes  du  roy  données  à  Paris  au  mois 
chees  foubz  le  contre-feel ,  elles  pour-  de  Janvier  dernier  ,  par  lefquclles  le- 
did 
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dia  fcigncur  crée  &  eftablit  en  cette 


À  T  I  V  É  S. 


XTpans-Than.brc  de  juftice 
llofce  des  officiers  des  cours  fcmve- 
S2 ^rifaont  nommésfic  choifispar 
SdfcW  roy,  pour  eftre  par  eu* 
orocede  lins  aucune  internuffionau  ju- 
Lment  des  procès  civils  ficcnminelsôC 
C^ffercnsmcus&à  mouvoir  pour 
^fondes  faulcetés  comm.fcs  par  qui 
™  ccloit  au  faidde  lès  finances'  fie 
1T  U  excepter  ne  referver  aucun ,  enfem- 
**»**ble  des  deniers  qui  ont  cfte  retenus  & 
•ÎÏCSria  foubs  faulfesreprifcs,  doubles 
Si  emplois ,  obmifllons  de  recepte  erreur 
*  *     de  calcul  Se  autrement ,  &  eftre  lefdids 
S'/iî  procez  jugez  »  "ombre  de  dix  pour 
7*rjl  moins  Souverainement  fie  en  dernier 
ïtaîireflbrt  j  voullant  que  les  jugemens  par 
eux  donnez  audid  nombre,  foient  de 
SU  pareille  force  &  vertu  comme  les  ar- 
ETÎÏkfts  des  cours  fouvcraines,  leur  attn- 
fBfafinJO  buant  pour  ceft  efted  pnvauvement  à 
tous  autres  la  connoifiance  des  juge- 
mens defdides  faulcetés  ,c*ïinterdid  ÔC 
deffend  a  toutes  cours  de  parlement , 
chambres  des  comptes ,  cours  des  aydes, 
trefoners  de  France  8c  généraux  des 
finances,  prevofts,  baillifs ,  fenefehaulx 
&  tous  autres  juges  quelconques,  mel- 
me  â  la  chambre  royallc ,  fors  fie  ex- 
cepte les  procez  ja  inftruids  ou  com- 
mencez à  inftruirc  en  ladide  chambre, 
que  ledid  feigneur  veult  y  eftre  jugez,  fie 
dcfquclz  enjoind  à  fon  procureur  gêne- 
rai en  ladicle  chambre  bailler  un  eftat 
dans  un  mois  après  la  datte  de  fes  let- 
tres patentes  ,  comme  pareillement  le- 
did Icïgneur  révoque  toutes  autres  com- 
miflions ,  tant  générales  que  particu- 
lières, qui  ont  ou  pourroient  avoir  elle 
cv-devant  données  pour  lefdides  faul- 
fetez  fie  cas  fufdids  -,  fie  oultre  evocque 
àfonconfeil  tous  procez  meus  8c  à  mou- 
voir pour  raifon  de  ce  efdides  cours  de 
parlement,  chambres  des  comptes,  cours 
des  aides ,  treforiers  de  France  6c  au- 
tres jurifdidions  8c  juftices  de  ce  royau- 
me ,  en  quelque  eftat  qu'ils  foient  ,  fie 
ceux  qui  feront  pendans  fie  meus  par 
évocation  ou  autrement  en  fon  confeil 
prive  fied'eftat,  comme  plus  amplement 
le  contiennent  lefdides  lettres.  Requefte 
prefentee  à  ladide  cour  par  Daniel 
Perficault  ôeBarthelemy  Carterel, ten- 
dant affin  d'eftre  rcceûs  oppofans  à  la 
vérification  defdides  lettres.  Les  cau- 
fes  d'oppofition  formée  par  lefdids  Per- 
ficault fie  Carterel ,  fuivant  l'ordonnance 
de  ladide  cour  du  i}.  Febvncr  dernier. 
Autre  requefte  prefentee  le  j.  du  pre- 
Tmt  17.  Part.  III. 


fent  mois  par  maiftres  Vincent  Bouhierj  ^ 
Raymond  Phcltopeaux ,  Eftiennc  Pugct 


treforiers  de  l'efpargnc,Claudede  Mon- 
tefeot,  Jean  de  Ligny,  Paul  Hardicr 
treforiers  des  parties  caJfuelIcsJeanGou- 
lart,  Jean  Habert ,  Nicolas  de  Laucy, 
François  Olier  treforiers  de  l'extraor- 
dinaire des  guerres  ,  Pierre  le  Charron, 
Jean  Charron  ,  Jean  Fabry ,  Anthoine 
de  Murât  ,  Simon  Colin  treforiers  de 
l'extraordinaire  des  guerres^  Charles  Pa- 
get,  Jacob  Girard,  Crefpin  Parât  tre- 
foriers de  la  maifon  du  roy  ,  Honoré 
Darentin ,  Léonard  Fleurleau  maiftres  de 
la  chambre  aux  deniers ,  Jean  Bardeau, 
Jacques  Channolin  receveurs  de  l'efcu- 
rie,  fie  autres  officiers  des  finances,  ten- 
dant affin  d'eftre  receûs  oppofans.  Leurs 
caufes  d'oppofition,  fie  autres  pièces  at- 
tachées à  icelle.  Autres  lettres  patentes 
du  roy  du  17.  du  prefent  mois ,  par  lef- 
quelles  le  roy  did  fie  déclare  vouloir 
que  les  articles  propofés  fie  accordes 
pour  les  traidez  raids  fur  lefdides  re- 
cherches, pour  afl'urer  la  recompenfe 
des  delatcursficautheurs  d'icelles,foient  ÔC 
demeurent  nuls  fie  comme  non  advenus, 
fans  que  ledid  feigneur  ou  ceulx  avec 
lefqucls  ils  ont  efté  faids,  s'en  puiflenc 
aider  pour  le  prefent  fie  à  l'advcnir.  Ec 
neantmoins  afhn  qu'il  foit  notoire  à  cha- 
cun que  ledid  feigneur  continueroit  tou- 
jours en  la  mefme  aftedion  de  faire  juftice 
de  ceux  qui  font  attainds  fie  convain- 
cus defdides  faulcetez ,  veult,  ordonne 
fie  entend  que  ledid  edid  faidpourla- 
dide  recherche,  foit  vérifie  fie  exécuté 
en  la  plus  grande  diligence  que  faire  fe 
pourra;  eftant  fon  intention  ,  comme 
elle  atousjoursefté,  de  choifir  fie  nom- 
mer à  ceft  eflid  luy.mefme  des  juges 
commiflaircs  de  telle  intégrité  fie  fuffi- 
fanec ,  que  les  gens  de  bien  le  tiendronc 
aufly  aflurez  en  leur  innocence,  que  les 
méchans  de  fouffrir  la  feverité  fie  ri- 
gueur de  leurs  jugemens  ,  fie  a  cette  nu 
mande  fie  en  joind  regiftrer  lefdides  let- 
tres. Conclufions  du  procureur  gênerai 
du  roy ,  fie  ov  le  rapport  du  comman- 
ment  exprès  du  roy  raid  par  aucuns  des 
prefidensde  ladide cour a  cette  fin  man- 
iiez par  ledid  feigneur  -,  la  matière  mife 
endehberation  ,  ôe  tout  confiderc  :  la- 
di cte  coua  a  arrefte  fie  ordonne  que 
lefdides  lettres  en  forme  dedid  du- 
did  mois  de  Janvier,  fc  «te  déclaration 
du  ii  du  prefent  mois  de  Mars  ieronc 
regiftrées  es  regiftres  d'icelle ,  oy  fie  ce 
coWtanc  le  procureur  gênerai  du  roy. 


Abolition  pur  Us  financiers. 

DU  v.  Septembre.  Ce  jour,  après 
avoir  veu  par  Ja  cour,  les  grand 
chambre,  tournelle  &  de  l'edid ailèm- 

don- 
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Lettres  patentes  au  fret  du  mail  de  ■     des  M  &  efchevins-  Les  conclu/îons  du 

l'arfe  Jl  procureur  gênerai  du  roy.La  matière  mife 

t^,,,..  ,  ,  en  délibération ,  ladicte  cour  aar- 

pVUdi<aiôur.  Veu  par  la  cour,  les  reftc  que  lefdiûes  lettres  feront  rcgiftrées 

^  grand  chambre    tournelle  &  de  és  regiftres  d'icelle,  ouy  le  procureur  ge- 

ledictaflemblees,  les  lettres  patentes  du  neral  du  roy. 
roy  données  à  Paris  le  4.  Juillet  irfoj. 
par  le/quelles  ledicl  feigncur,  en  tant 
que  befoin  feroit ,  loue,  ratiffic  &  ap- 
prouve le  contrad  y  attaché  foubs  le 
contre-feel ,  contenant  le  bail  fai<â  â  M. 
Louis  Boutard,  d'un  lieu  &  place  où  il 

»  faia  faire ,  dre/Ièr  &baftir  un  jeu  de  bTéel'jes  letws  patentel  du  r  , 

paiJ-mail  j  veut&  luy  plaift  qu'il  fait  en-  nées  à  Paris  au  prefent  mois  de  Seo 

tréteau,  &  que  ledift  Boutard  6c  fes  tembre,  par  lefquelles  ledicl  fci*ne„r 

fuccefleurs  &  ayans  caufe  jouiflènt  du-  remet  ,  quitte ,  pardonne  fie  abolift  a 

dirt  jeu  de  pail-mail  pendant  le  temps  tous  les  officiers,  clercs  ou  commis  oui 

de  99.  ans,  comme  plus  amplement  le  ont  eu  maniement  de  fes  finance*  &r 

tZlT^C!afâfCttr^  >Lîid  COIU  aUT  ^rf°nnes  fans  nul  C*«P«* ,  tout 

2 \  ?L  fte  Prcrente%àJ^^  c°U/  T-1"  feultes  &  «"Iverfations  qu  ont 
par  Sauxienne  Drouet  vefve  dudict  def-  efté  commifes  enicelles  foir  mr  \w  , 

ÉjftBo^rd.M.  LouisdeCuigy^.  fement  ou  in^Sd^iî^Ç 

tre  &  garde  ordinaire  fit  provincial  de  pofirions  de  noms  &  perfonnes  failli 

l'amllene  de  France  &  mumtions  d'i-  cations  d'eftatz  &  comptes  aux  inVenuf 

celle  en   arfenal  &  magazm  delà  ville  res,  cahiers  de  frais ,  ïoolles 7ca™~ 

de  Pans  leur  gendre,  rendant  affin  de  quittances ,  taxations  faulcetez TnV 

venfficaaon  defd.ctes  lettres  ficcontrad.  cldatz  ,  rendons  de'  demers  doub^ 

Conclu/ions  du  procureur  gênerai  du  fie  faux  employs ,  faulfes  reprùîfe7&  au 

roy.  Ladictî  cour,  a  ordonné  &  or-  très  abus  quelconque,  coEnam  kf 

donne  que  lefdiâes  lettres  &  contract  dicles  finances,  &  generalleS  toU  cë 

feront  regiftrez  es  regiftres  d'icelle ,  ouy  «■«   --  ~ 5  «    *llcmtnc  - 


le  procureur  gênerai  du  roy,  pour  jouir 
par  les  impetrans  de  l'efièd  fit  contenu 
en  icellej. 

Eftabliffement  d'une  manufatiure  de 
tapifleries. 


qui  leur  pourroit  eftre  imputé  au  faick 
fie  maniement  des  deniers  dudict  fei- 
gneur,  dont  il  les  defeharge ,  tantpour 
la  reftitution  des  doubles,  quadruples, 
redditions  de  comptes,  amendes,  mef- 
mc  des  adjugés,  comme  aufly  de  tou- 

allènihl^  l*.  ",urnelle  *  de  ,J  edl<*  moings  les  comptes  non  rendus ,  dont  les 
nier  ° nL  M?™n u  mo."  ^J^vierder-   bre  des  comptes  Supprimant  fit  revoc- 

Franco.sd^pSe^KlT5  &  ,bbes  POUf  la/^«che  defdich  officiers 
&  entrer* en  cette ïi      hlfm™  &  au'res  Pannes  ,  foiten  la  chambre 
autre  S  e!        "L        a  Pam  &  f°?aIle  ou  de  i^».  «*mblc  toutes 
fXe, "de ^  an^  XT6  desfmanu-  lcttres  &commiffionsVa,despour  lefdic 
"pZén^  f°ïe,&  "s  "Arches  dcfdids  officiers  jufques 

le  reelei^  m  *    j  r  &  d  argent  félon  i  prefent-,  caflè  &  adnulle  toutes  pro- 

par leoudauro^  À  ^  confeque^defd.eitabliuemens,&mec 

ris  ou  fon  l,e     P    J  ¥         de,Ça"  arrefts  &J"gemens  intervenus  :  faiiant 

bourgeon  £  m  "hld  T° $r M  n  "  &  ^  mainle^c' *es  P"- 

pour^donner  advTs^t          '  P°ur  eftre  mifes  en  P^neliLr- 

«s  lettres  :  &«wfifc^,CMefd^  leursbiens,  voilant  en  ou- 

quees  aux  prévois  m,  I^ÎT^  7 Jed,ft  fci^eur  1"  tous  CCux  9ui 

chevins  deLd  t  le  de &/f"  ^  Lcondamnez  du""^  la  feance  defdlc- 

«ntdud.prevoft  deParii  «S.       Va  «Ic.ha«b««  royalleficde  jufticc ,  foient 

^        OC1  ^"^«edesprevoft  remis  en  leurs  biens  non  vendus  ny  exe- 

cu:ez 
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honne  famé  fie  renommée,  corn- 
«lus  au  long  le  contiennent  lefdic  Le  fiurde  Ziancekr  Ututenant  Rentrai  au 
Imresôcc.  ladicte  couna  arrefté  gouvernement  de  Paris. 

»  adonné  que  lefdidcs  lettres  feront   

ÎL« oubliées  &  recrées  és  regiftres  Ï^V  UMercredy  xxm.  Janvier  m.  dc> 
SeP  ouy  le  Pleureur  gênerai  du  U  vin.  Veu  par  la  cour  les  lettres 
Outre  a  efte  arrefté  que  tous  ceux  patentes  du  roy  données  a  Fontainebleau 
^Vonteftéemprifonnezdel'ordonnan-  le  unziefme  jour  de  May  dernier  ,  par 
2* ï c haX  de  juftice,  feront  ef-   lefqueUes ledift feigneur donne ôcodroye 

.    J  /•   c    à  meffire  Charles  dn  Pleffis  iïeur  de 

Liancour ,  chevallier  de  fes  ordres ,  con- 
feiller  en  fon  confeil  d'eftat ,  capitaine 
de  50.  hommes  d'armes  de  les  ordon- 
nances ,  fit  fon  premier  efcuyer ,  l'cftat 
Ôc'  charge  de  fon  lieutenant  gênerai  au 
gouvernement  de  la  ville ,  prevofté  ôc 

DUdidiour(v. Septembre. )  Wjour  vicomté  de  Paris,  au  heu  ôc  place  du 
après  avoir  veu  par  la  cour,  les  fieurde  Monugny,  vacant  par  fa  demif- 
erand  chambre ,  tournelle  ôc  de  l'edid  fîon ,  ôtc. . . . .  ladicte  cour  a  arrefté 
ïfleroblées  ,  les  lettres  patentes  du  roy  ôc  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
données  a  Fontainebleau  le  dernier  Juin  regiftrées  ès  regiftres  d  icelle ,  ôcc. 
dernier,  par  lefquelles  ledid  feigneur  de- 

dare  &  veult  que  tous  les  maiftres  de  Les  jeux  de  ba^rd  &  autres  défendus  * 
h  gallerie  puiflènt  dorefnavant  travailler  la  foire  S.  Germain, 

oour  fes  iubiedz  ès  lieux  oà  ils  les  voul-  . 
Lut  employer,  comme  auffi  quetous   T-V  U  Mercredy  xxx.  Janvier  Veu 
apprenti!  qui  auront  faid  fie  feront  cy-    \J  P"  la  cour  la  requefte  à  elle  pre- 


AH.  KO*. 


\2rL  fie  mis  hors  des  prifons  par  le  gref- 
fier criminel  de  ladide  cour  ou  fon  com- 
mis. 

lettres  patentes  en  faveur  des  ouvriers  de 
U  ytUerie  du  Louvre. 

Udift  jour  (  v.  Septembre.  )  Ce  jour 
A  s  après  avoir  veu  par  la  cour ,  les 
grand  chambre,  tournelle  6c  de  l'edid 


bouneque  ôc  cravaincr  ,  tant  en  ia  vmc   «.»  jv»-   >  1  —  

de  Paris,  que  toutes  les  autres  villes  fie  jeux  dej>relaa  ayent  par  plufieurs  fois 
lieux  de  ce  royaume  ,  tout  ainfy  corn-   efté  défendus  pendant  la  foire  de  faind 
me  s'ils  avoient  faid  leur  apprentiflage  Germain  des  Prez  mefme  par  arreft 
foubslesmaiftresdefdides  villes.  La  ma-   donne  fie  exécuté  à  &  requefte  Cn  lan 
tiere  mife  en  délibération  .ladicte   15+7.  1«  officiers  dudid  S.  Germain  ne 
cour,  a  arrefté  6c  ordonne  que  lefdic-   lauTent  de  permettre  lefdids  jeux ,  fit  uri 
tes  lettres  feront  regiftrées  ès  regiftres  autre  nouvellement  mtroduict,  que  l  on 
d'icelle,  ouy  le  procureur  gênerai  du  appelle  U  tournitquet ,  ou  fe  defbaucnent 
roy  aux  charges  cy-après,  qui  feront   plufieurs  jeunes  gens  fie  compagnons  de 
inférées  aufoidis  lettres  6c  à  cette  fin  meftier ,  il  requeroit  deffences  eftre  faïc- 
reformées  :  que  ceux  qui  demeureront   tes  à  toutes  perfonnes  de  jouer  nf  taire 
en  ladiae  gallerie,  feront  nommez  par  jouer  aufdids  jeux  pendant  6c  durant 
lettres  patentes  duroy ,  lefquelz  jouiront  ladide  foire,  de  S.  Germain ,  à  peine  de 
dclamaiftrife,  droids  6c  privilèges  con-  cent  folz  parifis  d'amende  contre  ena^ 
tenus  efdides  lettres,  tant  qu'ils  y  fe-  cun  des  contrevenans ,  prifon  Se  punu 
ront  aduellement  demeurans }  ôc  cha-  tion  corporelle  s'ilyefchet  avecinjonc 
cun  defdids  maiftres  pourra  de  cinq  ans  tion  au  bailly  6c  autres  officiers  a  y  te*, 
en  cinq  ans  feulement  donner  certificat  a  nir  la  main ,  à  peine  d'en  reipondre ,  ÔC 
l'undefesapprentiz  ayantfcrvy  letemps  que  l'arreft  fera  leû  6c  affiche  aux  car- 
requis,  fur  fequelil  fera  receu  maiftre,  refours  dudid  S.  Germain   ôc  attaché 
lans  eftre  contraind  faire  chef-d'œuvre,  aux  principales  portes  de  ladicte  roire, 
prendre  lettres ,  ne  fe  prefenter  a  lamaif-  ficc.  ladictecoua  a  raid  deN 
crue ,  pourveu  que  cinq  ans  auparavant  fences  à  toutes  perfonnes  de  quelque 
il  foit  infeript  par  nom  6c  furnom  fur  qualité  6ç  condition  quelles  «oient,  dé 
le  regiftre  dufuÏÏtitut  du  procureurge.   joûer  aufdids  jeux, a  peine  d «^"" 
neral  du  roy  au  chaftellet  de  Paris >  Ôc  bitraire  ôc  autre  punition ,  s  il  y  elchet} 
fy  aacuns  orfebvres  demeurent  en  lad.  ôc  a  ce  que  le  prêtent  arrelt  toit  notoi- 
gallerie ,  ils  feront  fubjedz  aux  ftatutz  rc ,  ôcc. 

des  maiftres  de  ladide  ville  de  Paris.  . 


TmeIl.Pari.lU. 
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Ane  fi  en  faveur  du  prince  des  Set*. 

DU  xix.  Juillet  de  rellevée.  Entre 
Nicolas  Joubert  prince  des  Socs, 
de  la  fottife  de  Phoftel  de  Bour- 
goigne,  demandeur  en  exécution  des  ar- 
refts de  la  cour ,  félon  fa  requefte  du 
3.  Juin  \6o6.-  d'une  part  ;  &  les  maif- 
tres dudid  hoftel  de  Bourgoigne ,  Se  Va- 
lerien  le  Comte  comédien  audid  théâ- 
tre dudid  hoftel ,  Se  Jacques  Refneau 
défendeurs  &  oppofansi  d'autre.  Veu 
par  la  cour  les  demandes,  deffènfes, 
appointaient  en  droid  &  productions 
defdides  partyes.  Arreft  du  7.  Février 
606.  entre  ledid  Joubert  appellant  de 
la  fentence  donnée  par  le  prevoft  dè  Pa- 
ris ou  fon  lieutenant  le  19.  Mars  6oySe 
demandeur  en  requefte  du  10.  Mayaud. 
an,  d'une  part  :&Macloud  Poullet  gui- 
don de  la  fottife    &  Nicolas  Arnault 
herault  d'icelle  iottife,  &  les  maiftres 
dudid  hoftel  de  Bourgongne  intimés  Se 
défendeurs  ,  d'autre  j   par  lequel  fur 
ledit*  appel  les  partyes  auroient  efté 
appointées  au  confeil ,   &  ordonné 
que  les  arrefts  feroient  exécutez  ,  Se  à 
eux  enjoind  y  obeyr,  à  peine  de  puni- 
tion. Autre  inftance  d'entre  ledid  Jou- 
bert demandeur  Se  requérant  l'entérine- 
ment des  lettres  par  luy  obtenues  le  30. 
Aouft  dernier,  tendant  âfin  d'eftre  dif- 
peufe  de  faire  entrée  en  cette  ville 
de  Paris ,  ainfy  qu'il  y  eftoit  tenuj  & 
nonobftant  qu'il  n'ait  faid  ladide  entrée 

au'il  jouïroit  des  droids  &  profits  à  fà 
barge  appartenus ,  d'une  oart  :  Seleù 
?XS  £°"verneurs  &  adminiftrateurs  du- 
did hoftel  de  Bourgoigne  defFendeurs, 
dautre.  Produdions  &  contredits  def- 
dicles  partyes  fur  ledid  appointé  au  con- 
jeu.  Autre  production  dudid  Joubert  en 
ladide  inftance  de  lettres.  Forcluïîonde 
produire  par  lefdids  maiftres  adminiftnu 
reurs  fin  hdiae  inftance.  Information 
r«de.ila  requefte  dudid  Joubert  parle 
«ommiflaine  Bruneau  les  15.  Décembre 
*°J. 18.  Janvier  604.  Autre  infbr- 
mauon  faidepar  CordeJUe  huiffiercnla- 
<iidecoar,à  la  requefte  dudid  Joubert, 
Josaé.  Février*  9.  May  audid  an.  Pro- 
cez  verbal  de  Touftainds  de  Charruau 
iergent  du  *3.  Janvier  605.  roulant  met- 
tre ledid  ïoubert  cnpoflèffion  de<â  lo- 
ge audid  Éoftcl  de  Bourgoigne,  conte- 
nant l'empefehement  &in,ures  à  luy  dic- 
tes. Autres  informations  aulfi  faides  à 
la  requefte  dudid  Joubert  par  les  corn 
Marcs  Oudet ,  Boudye/fc 


T  PIECES 

&  par  Gautier  aulTy  huiffier  en  ladide 
cour,  les  4.  Avril  &  u.  Aouft  604.  14. 
Mars  60  j.  11.  Février  &  4.  May  606.  Se 
19.  Septembre  607.  Concluions  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy.  Tout  cenfideré, 
il  sera  dict  que  ladide  cour  fai/ànt 
droid  fur  ladide  demande  à  exécution 
d'arreft,  a  .'ordonné  Se  ordonne  que  les 
arrefts  du  z.  Mars  &  iy.  Odobre  604 
5.  Février  606.  Se  19.  Février  608.  fe- 
ront exécutez  j  &  conformément  à  iceux 
a  maintenu  Se  gardé ,  maintient  &  garde 
ledid  Joubert  en  la  poflèflîon  &  jouïf- 
fance  de  fa  principauté  des  Sots ,  &des 
droids  appartenans  à  icelle,  mefme  du 
droid  d'entrée  par  la  grande  porte  du- 
did hoftel  de  Bourgoigne ,  Se  préfeance 
aux  Semblées  qui  s'y  feront  &  ailleurs 
par  lefdids  maiftres  &  adminiftrateurs 
&en  jouïflànce  Se  difpofition  de  fa  loze 
à  luy  adjugéepar lefdids  arrefts.  A  coL 
damne  Se  condamne  iefd.  adminiftra- 
teurs luy  en  rendre  fcreftituer  les  fruits 
depuis  Ion  inftallation  ,  fauf  à  déduire 
ce  que  ledid  Joubert  en  aura  receu  A 
faid  inhibitions  &  deflênfès  aufdids  ad- 
miniftrateurs de  le  troubler  &  empek 
cher  en  la  poflèffion  &  jouïflànce  de  fês 
droids,  de  luy  mesfaire,  mesdire  ny  in- 
jurier ,  fur  peine  de  punition.  Et  pour  les 
contraventions  aufdids  arrefts ,  condam- 
ne lefdids  adminiftrateurs  en  80.  livres 
parifis  d'amende  envers  ledid  Joubert 
Se  4.  livres  parifis  qui  feront  diftribuées 
aux  pauvres,  &  ès  defpcns  pour  ce  re- 
gard. Et  fur  l'appel  de  ladide  fentence 
du  19,  Mars  &  incident  de  lettres ,  a  mis 


Se  mec 


*ppc 


Hation&  ce  dont  aefté  ap^ 


pellé  au  néant ,  fans  amende  &  lâns  def- 
pens,tant  delà  caufe principale  que d'aa* 
pel.  En  amendant ,  ayant  efgard  aufdic- 
ces  lettres ,  a  defehargé  &defcharge  le^ 
did  Joubert  de  faire  ion  entrée  en  cette, 
ville  de  Paris,  jufques  a  ce  que  par  la 
cour  autrement  en  ait  efté  ordonné ,  Se 
condamne  lefdids  adminiftrateurs  és  d'ef- 
pens  de  ladide  inftance.  Et  pour  le  re- 
gard defdids  Valleran  Se  Rameau  *,  a  *%r,  ve- 
rnis &  met  lefdides  parties  hors  de  cour  ,erien  * 
Se  de  procès  fans  defpens. 

Lettres  patentes  &  arrrfi  four  U  conftmUien 
"  aux  Marchands. 


D U  Vendredvvnr.  Aouft.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  a  Paris  au  mois,  de  Janvier  159  8. 
par  lefquellcs  ledid  feigneur  auroiepen 
nus  à  Charles  Marchais  *  capitaine  des  ,M 
trois  cens  harquebufiers  &  archers  de  *wrci*,a 
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la  ville  de  Paris ,  faire  conftruire  de  nou*  où  eftoit  cy-devant  le  poht  aux  Mufniers,  * 

vel  un  jwnt  neuf  au  lieu  ou  fouloitcftre  fie  ez  maifons  &  efchoppes  qui  eftoient  1,0,4 
le  pont  aux  Mufniers ,  qui  fera  di«£t  8c  encores  en  nacure  fur  icelluy ,  &  100. 
nommé  le  pont  aux  Marchands,  àl'alig-  livres  de  rente  foncière  qu'ils  avoienc 
iicmcnt  de  la  grande  rue  S.  Denis  8c  ar-  droid  de  prendre  fur  quatre  efchoppes, 
che  du  grand  chaftclct  ,  tirant  droid  8c  arrérages  qui  eftoient  deûs  encore  en 
au-devant  de  la  tour  de  l'horloge  dupa-  nature  lur  icelluy,  moyennant  400.  li- 
lais.pour  la  décoration  8c  embelliflè-  vres  de  rente  rachetable au  denier  dou- 
ment  de  ladide  ville  8c  utilité  public-  ze.  Veu  aufli  ledid  contrad  ,  conclu- 
ques, aux claufes, charges  8c  conditions  lions  du  procureur  gênerai  du  roy,  8c 
y  mentionnées.  A  rreft  du  1 8  .Juillet  1699»  tout  confideré  :ladicte  c  o  u  r,  a 
donne  entre  ledid  Marchant  d'une  part,  ordonné  8c  ordonne  qu'il  fera  informé 
&  les  particuliers  aufquelsappartenoienc  d'office ,  à  la  requefte  du  procureur  ge- 
lés maifons  8c  moulins  dudid  pont  d'au-  neral  du  roy  ,  lut  la  commodité  ouin- 
tre,  par  lequel  ladide  cour  ayant  efgard  commodité  du  contenu  oudid  contrad, 
aufdides  lettres ,  8c  icelles  entérinant ,  fauf  à  réduire  lerachapt  de  la  rente  fui- 
auroit  ordonné  qu'il  ferait  procède  i  la  vant  l'ordonnance ,  pour  ce  faid  &  rap* 
conftrudion  dudid  pont  aux  marchands,  porte  eftre  faid  droid. 
8c  à  cette  fin  l'alignement  donné  en  la 

prefence  des  officiers ,  les  propriétaires  Aliénation  de  la  Coulturt  dm  Temple. 

des  maifons  ,  loges ,  moulins  8c  autres   

ayans  intereft,  qui  feraient  appeliez  6c  T"\  U  Mardy xxvn  .Janvier  m.  dc.  ix.  

rembourfez  du  prix  des  retranchemens  Veu  parla  cour,  les  grand  cham-  A",Uo» 
8c  emolitions  qu'il  conviendrait,  eu  ef-  bre,  tournelle  8c  de  l'edid  aûemblces, 
gard  à  la  valleur  du  temps ,  en  baillant  les  lettres  patentes  du  roy  données  à  Pa- 
caution  par  eux  de  rendre  la  plus- val-  ris  le  7.  du  prefent  mois,  par  lefquelles 
leur  du  refidu  des  lieux  retranchez ,  fe-  ledid  feigneur  roy  confirme,  homolo- 
lonl'eftimation  quien  ferait  faicle  au  di-  gue, approuve  8c authorife l'adjudication 
re  des  gens  à  ce  connohlàns ,  ly  mieux  8c  contrad  de  vente  8c  bail  à  cens  d'une 
ils  n'aiment  pour  l'indemnité  recevoir  le  pièce  de  terre  feizeen  cette  ville  dc  Pa- 
retranchemenr  entier  dc  leurs  maifons  ris,dependante  du  grand  prieuré  de  Fran- 
8c  édifices,  fuivant  l'offre  dudid  Mar-  ce  ,  vulgairement  appellée  U  Couture  du 
chant.  Requefte  prefentéeà  ladide  cour  Temple  ,  faide  entre  frère  Georges  du 
par  ledid  Marchant,  tendant  i  fin  que  Régnier  dc  Guerchy  chevalier  de  l'or- 
lefdides  lettres  patentes  fuffent  enregif-  dre  de  S.Jean  de  Hierufalem  grandprieur 
trées  es  regiftres  de  ladide  cour ,  pour  de  France ,  Jacques  de  Harlay  aufly  chc- 
y  avoir  par  luy  recours  ,8c  s'en  fervir  en  valicr,  commandeur  dc  Coulours  ,  8c 
temps 8c  lieu,ainfy  que  deraifon.  Con-  Paul  Lhuillier  de  S.  Mefinin  aufli  che- 
clufions  du  procureur  gênerai  du  roy  valier  dudid  ordre,  commifiâires  depu- 
8c  tout  confideré  :  ladicte  cour,  a  tez  par  le  chapitre  dudid  ordre,  iui- 
ordonne  8c  ordonne  que  lefdides  lettres  vant  la  bulle  donnée  a  Malthe  le  10. 
feront  regiftrées  ès  regiftres  d'icelle,  oy  May  1607.  d'une  parc  :  8c  Michel  Pi- 
le procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  geon  bourgeois  de  Paris,  d'autre  j  aux 
par  l'impétrant  de  l'effet  8*  contenu  en  charges  y  mentionnées.  Ladide  bulle 
icelles  ,  en  conséquence  dudid  arreft  du  de  commiflion  décernée  aufd.  commilEu- 
ao.  Juillet  1604.  &  aux  charges  y  con-  res.  Le  procez  dc  l'adjudication  du  19. 

Décembre  dernier.  Contrad  de  lad.  ven- 


te 8c  bail  à  cens  du  mefme  jour  ,  8cc  

DU  Mardy  xix.  Aouft  de rellevée.  ladicte  cour,  aordonné  8c  ordonne 

Veu  par  la  cour  la  requefte  a  elle  que  lelHidcs  lettres ,  adjudication 8c  con- 

prelentce  par  Charles  Marchant  capi-  trad  feront  regiftrez  ez  regiftres  d'icel-» 

caine  des  trois  cens  harquebufiexs  de  le,  8c  exécutez  lélon  leur  Forme  8c  te- 

la  ville  de  Paris,  tendant  à  fin.d'cmo-  neur.  Et  feront  les  deniers  du  prix  de 

logation  du  contrad  fàid  entre  luy  8c  ladide  adjudication  employez  au  rachapt 

les  doyen,chanoines  8c  chapitre  de  l'egU-  8c  extindion  de  1 00.  livres  de  rente ,  8c 

fe  dcParis,  concernant  les  droids  de  pro-  payement  de  la  ibmme  ordonnée  pouf 

prieté  8c  de  pefcherie  en  la  rivière ,  noms,  le  defdommagement  des  jardiniers ,  lo- 

raifons  8c  adions  que  Iefdids  doyen  ,  cha-  cataires  8c  frais  faids  pour  la  vente  8C 

noines  8c  chapitre  auroient  8c  pourraient  adjudication  de  ladide  place ,  iceux  prea- 

avoir  au  pont  qu'il  a  faid  baftk.au  lieu  labloment  Uquidez  >  8c  le  furplus  mis  è» 


Digitized  by  Google 


IflM.  ttOf. 


u  xiv.  / 

X^J  les  lettres 
à  Paris  Je  4.  Ja 


4«  PREUVES 

mains  de  François  RoiuTcllcr  bourgeois 
de  Paris ,  &employé  en  acquilîcion  d'he. 
ritages  au  proVfit  de  ladicte  commande- 
ré}  &  jufques  a  ce  que  lad.  acquifition 
ioit  faicte ,  demeureront  lefdidts  deniers 
ez  mains  dudicl  Rouûellet,  qui  en  fera 
proffit  au  denier  vingt ,  fix  mois  après  Je 
receu  d'iceux. 

Z*  viBe  de  Paris  gravée. 

Avril.  Veucs  par  la  cour 
î  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Paris  le  4.  Janvier  1608.  par  lefquel- 
lesled,  feigneur  permet  à  François  Quef- 
nel  maiftre  peintre  à  Paris ,  &  aprèsluy 
a  la  femme  &  enfans  &  héritiers ,  de 

Î>ouvoir  librement  tailler  ou  faire  tailler, 
oit  en  bois  ou  en  cuivre  ,  eftamper  en 
papier  ou  en  quelque  forte  que  bon  luy 
iemblera  ,  la  ville  de  Paris  ,  félon 
qu'il  l'a  deia  faicte  ,  &  la  vendre  &  dé- 
biter ou  faire  vendre  &  débiter  par 
telles  perfonnes  qu'il  advifera  ,  par 
tout  ce  royaume,   pays,  terres  6c  ici. 
gneuries  de  l'obcifTance  dud.  feigneur 
durant  le  temps  &  e/pacc  de  dix  ans' 
continuels, à  compterai!  jour  delà  pre- 
mière impreffion.  Autres  lettres  en  for- 
me de  relief  de  furannarion  du  8.  du 
prefentmois,<&c.  ladicte  cour,  a  or- 
donné &  ordonne  que  lefd.  lettres  Ce 
j-ont  regiftréesèsregiftres  d'icelle,ouy 
Je  procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir 
par  l'impétrant  de  l'effea  &  contenu  en 
icelles. 


ET  PIECES 

en  la  preyofté  de  Paris  ,  &  diligence  de* 
commiflàires  chacun  en  leur  quartier, 
lefd.  places  foient  vendues  au  plus  offranr 
&  dernier  encherifieur ,  &c.  ladicte 
cour,  a  arrefté  &  ordonné  que  lefdic- 
tes  lettres  feront  regiftrées  ez  regiftrey 
d'icelle,  ouy  le  procureur  gênerai  du 
roy.  Et  feront  leldi&s  propriétaires  re- 
baftir  lefdides  mafures  dans  un  an  & 
led.  temps  pafle,fcra  procédé  à  la  vente  Se 
adjudication  d 'icelles  }  Scies  deniers  qui 
proviendront  defd.  héritages  apparte- 
nansaux  ecclefiaftiques ,  feront  employez 
en  autres  domaines  propres  a  l'eebfe 
Enjoint  au  prevoft  de  Paris  ou  fon  lieu  ' 
tenant  faire  procéder  à  la  publication 
deïcL  lettres  par  les  carrefours  de  cette 
ville  ôc  fauxbourgs  ,  &  au  fubftitut  du 
procureur  gênerai  tenir  la  main  à  l'exe-- 
cution. 

L> argenterie  de  la  cenfrairie  des  chanteurs \ 
de/inee  au  fervice  de  U  maiL 
delà  Santé.  1 


Lettres  patentes  qui  erdomrnt  que  les  pro- 
priétaires de  places  dans  Paris  .y  feront 
incejfanment  bafiir. 

DCLundv  m<  Aouft.  Après  avoir 
veu  parla  cour,  les  grand  cham- 
bre, tournelleSc  del'edia  affemblées  les 
lettres  patentes  du  roy  données  a  Paris 

U  TTJr  ^et  dc^r,parlefquel- 
les  ledid  feigneur  ordonne  que  toutes 
perionnes  de  quelque  qualité  qu'elles 
ioient ,  pretendans  droiû  ès  places  & 
raafures  eftans  dans  la  ville  &fauxbourgs 
acl  ans,  mefme  les  ecclefiaftiques ,  cha- 
pitres ,  communautez  &  tuteurs  des  mi- 
neurs, feront  tenus  dans  fix  mois  faire 
baftir  icelles ,  du  moins  les  édifices  cftans 
>ur  les  rues ,  &  i  cette  fin  faire  vuider  les 
procès  ,  fi  aucuns  y  a ,  pour  le  droict 
foncier  ou  de  propriété  par  les  juges  auf- 
quels  Ja  cormoiûance  en  appartient $  & 
led.  temps  pafle  veut  que  à  la  requefte 
«u  lubftitutduprocureur  gênerai  du  roy 


T\  V  Jcudy  vi.  Aouft.  Veu  parla  cour 
^  la  requefte  à  elle  prefentec  par  les 
commis  au  gouvernement  du  revenu  tem- 
porel de  l'hoftel-Dieu  de  Paris,  paria- 
quelle  attendu  que  cy-devant  il  y  a  eu 
grande  quantité  de  changeurs,  qui  font  i 
prefent  réduits  â  un  feul ,  Icfqucls  chan- 
gcursavoient  une  confrairie  en  la  chapel- 
le S.  Leuffroy,  en  laquelle  eftoient  plu. 
neurs  ornemens  fervansàlWeLfçavoir 
une  grande  croix  d'argent  doré,un  calice 
d  argent  doré,  deux  burettes  d'areenc 
doré,  une  paix  aufTy  d'argent  doré ,  & 
un  encenfoir  &  la  navette  d'argent  •  de- 
puis laquelle  redudion  ne  s'eft  faidt  au- 
cun fervice  en  ladicte  chapelle,  &  fonc 
demeurée  lefd.  ornemens  inutils  qui 
font  en  Jà  poflèflion  de  LeL 
cot  cy-devant  l'un  defd.  changeurs  •  ils 
requeroient  lefd.  ornemens  eftre  mis  en 
leglife  de  la  maifon  de  la  Santé ,  qui  fe 
baltit  hors  les  portes  du  Temple  &  /aine* 
Martin ,  &  employez  au  fervice  divin  qut 
s  y  fera  chacun  jour}  Se  ce  faifant  que 
led.  Lefcot  y  fera  contraint ,  quoy  fai-* 
fant  en  demeurera  defehargé.  Conclu- 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy  & 
touteonfideré:  ladicte  cour. a  ordon- 
né &  ordonne  que  lefd.  ornemens  feront 
employez  i  la  célébration  du  fervice  di- 
vin en  lad.eglife  de  la  maifon  de  la  Santé 
hors  les  oortçs  duTemple  &  S.  Martin,& 
à  cette  fin  délivrez  par  led.  Lefcor,&  mis 
entre  les  mains  des  gouverneurs  du  tem- 
porel dud  hoftel-Dieu }&  ce  faifant.en  de- 
meurera bien  &  valablement  defehargé.' 

Arrejt 
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r     tuwvea»  àe  lu  Santé. 


D 


il-  KlO. 


U  ,v.  Septembre  de  relevée.  Vcu 
par  la  cour  la  requefte  à  elle  pre- 
fenrée  par  les  commis  au  gouvernemenc 
du  revenu  temporel  de  l'hollel-Dicu  de 
Pans  par  laquelle  attendu  que  l'odroy 
m  par  le  roy  de  dix  l'ois  par  chacun 
minai :  de  Tel  qui  feroit  vendu  en  a  gé- 
néralité de  Paris,  pour  fubvenir  à  la  dcl- 
penlc  des  ballimens  dids  la  mai  fin  de  oVm- 
tt  qu'ils  font  conftruire  hors  cette  ville 
de  Paris  proche  les  portes  du  Temple 
fit  de  S.  Martin,  n'eft  luffifant  pour  le 
moyen  de  la  levée  ordinaire ,  pour  fa- 
tisfairc  aux  grand  frais  qu'il  leur  convient 
faire  j  ils  requeroient  leur  eftre  permis 
de  prendre  à  rente  la  lomme  de  foixante 
mil  livres,  à  mefure  qu'il  lera  neccllàire, 
pour  employer  auld.  ballimens  8c  hol- 
pital ,  à  la  charge  de  faire  le  rachapt 
des  deniers  qui  proviendront  dud.  odroy 
fiedu  revenu  temporel  dud.  hoftel-Dieu, 
fitoll  que  lefd.  ballimens  feront  parfaids, 
Beaux  charges  contenues  ez  lettres  paten- 
tes du  mois  de  May  1607.  Conclufions 
du  procureur  gênerai  du  roy  ,  8c  tout 
conhderc  :  ladicte  cour  a  permis  8c 
permet  auld.  fupplians  prendre  à  rente 
lad.  lbmme  de  loixante  mil  livres ,  8cc. 

Lettre  de  cachet  en  faveur  des  Carmes 
defchaujfèi. 

DU  Samedy  xxv.  Septembre.  Ce 
jour  procureur  du  roy 

a  prclentc  à  la  chambre  (  des  vacations  ) 
les  lettres  clofes  dudict  feigneur  ,  dont 
la  teneur  enfuit  :  DE  PAR.  LE  ROY. 
Nos  amez  8c  féaux.  Par  nos  lettres  pa- 
tentes en  forme  de  chartre  du  mois  de 
Juillet  dernier  ,  8c  autres  à  vous  adref- 
i'antes  du  14.  de  ce  mois ,  vous  verrez 
lapermiflionquenous  avons  donnée  aux 
religieux  de  N.  D.  de  Mont-Carmel , 
autrement  dids  les  Carmes  Defchauflcz, 
de  s'eftablir  en  cette  nollre  bonne  ville 
de  Paris  &  en  celle  de  Lyon  ,  du  con- 
fentement  des  ordres  6c  communautez. 
A  la  vérification  defquellcs  nos  lettres 
nous  vous  mandons  fie  ordonnons  pro- 
céder incontinent,  8c  du  contenu  en 
icelles  faire  ,  fouffrir  fie  laiflèr  jouir  8c 
ufer  lefdids  religieux  ,  ceflans  fie  faifàns 
ceflertous  troubles  ficempefehemens  au 
contraire.  Car  tel  eft  noflrc  plaifir.  Don- 
né à  Paris  lexxiv.  jour  du  mois  de  Sep- 
tembre m.  do  x.  iiigu  LOUIS }  &t>lat 


CATIVES.  A7 

&ri,Par  le  roy,  deLomeniè.ET  ICEL- 
LES  veucs ,  8c  veu  les  lettres  patentes 
odroyées  auldids  religieux ,  la  cour 
a  ordonné  8c  ordonne  qu'il  en  fera  de- 
libéré  au  lendemain  S.  Martin. 


Arrefts  au  jkjet  d'une  blanque  quifedeveit 
tirer. 


DU  vi.  Juin.  Sur  ce  que  le  procu-  Am  l(iU 
reur  gênerai  a  remonftrc  que  l'on 
preparoit  tenir  une  blanque  au  bout  du 
pont  Neuf,  qui  ne  peult  apporter  que 
de  la  débauche  8c  incommodité  au  pu- 
blicq,  ladicte  cour  a  ordonné 8c or- 
donne que  la  per million,  li  aucune  y  a, 
de  tenir  ladide  blanque ,  fera  apportée} 
cependant  deflènfes  paflèr  oultre  à  l'ou- 
verture d'icelle  blanque  -,  8c  enjoind  au 
lieutenant  civil  de  pourveoir  à  ce  qu'elle 
n'ayelicu,  fipar  la  cour  autrement  n'en 
ell  ordonne. 

EU  Vendredy  x.  Juin.  Ce  jour  là 
cour ,  après  avoir  veu  la  permif- 
►droyée  par  le  roy  à  Abraham  dd 
la  Garde  8c  allouez  continuer  la  blanque 
par  eulx  cy-devant  ouverte,  fie  clolé  lors 
du  deceds  du  feu  roy ,  a  a  r  r  e  s  t  e' 
qu'ils  pourront  continuer  ladicte  blan- 
que ,  comme  auparavant  les  deffenfes 
portées  par  l'arreft  du  6.  de  ce  mois, 
qu'elle  a  levées  fie  oftées. 

Proctfion  de  la  chaffe  Ste  Geneviève. 

DU  Dimanche  xu.  Juin.  Ce  jour  la 
cour,  toutes  les  chambres  aflèm- 
blées ,  rcvellus  de  robbes  8c  chapperons 
d'efcarlatte,  fuivant  la  délibération  du  4. 
de  ce  mois ,  fur  les  huid  heures ,  accom- 
pagnez des  archers  de  la  ville  devant 
fie  à  collé  pour  faire  place  ,  ell  allée  a 
pied  en  l'eglilé  Ste  Gencviefve  -,  y  eftant 
au  chœur  à  main  droide  ,  où  à  la  der- 
nière cérémonie  l'abbé  précèdent  l'avoir, 
receuc,  ayant  faidla  prière,  attendant 
que  les  cglilcs  fuflent  ailemblces ,  a  palte 
par  la  petite  porte  fous  \f  cruaBx  du 
cloiflrcfsc  s'ell  retirée  a  la  fa  le  de  1  abbe, 
lequel  ell  venu  au-devant  la  recevoir. 
Ses  officiers  dient  qu'il  ne  fcavoit  fonorc- 
deceflèur  l'avoir  receuë  au  checur ,  donc 
luvindif'pofé  s'exeufoie  Etaconduid  la 
cour,8duy  a  offert  le  desjeuner,  dont  p  u- 
ficurs  de  meflieurs  ont  pnns.  Et  fur  les 
dix  heures  adverrie  que  les  cghfes  mar- 
choienr  ,  8c  la  chaflè  forcoit  luivie  de  1  e- 
elife  de  Paris  8c  religieux  Sic  Gene- 
viefve ,  ladidecour  eft  retournée  à  l'en. 
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ftw  14il  '  trée  de  îadide  eglîfè ,  &  a  alfifté  a  la 

{>roceflîon  générale  qui  a  efté  fai&e  par 
a  rue  S.  Jacques  en  l'eglife  de  Paris , 
où  la  chaiîè  a  efté  portée,  &  la  grand 
méfie  célébrée  par  l'evcfquc,  &  raid  priè- 
res à  Dieu  par  l'interceffion  de  S  te  Ge- 
neviefve  envoyer  de  la  pluyepour  l'ad- 
vancement  des  fruits  delà  terre  &ma- 
turité,&donner  fanté  au  rôy&à  la  roync. 

lettres  patentes  &  àrre/f  contre  Us  brelans 
&  académies  de  jeu. 

OU  Vendredy  xvrn  Juin.  Ce  jour 
la  coùr,  toutes  les  chambres  allèm- 
,  après  avoir  délibère  fur  les  let- 
tres patentes  du  30.  May  dernier  portans 
defenfes  s'afièmbler  ès  brelans,jouer  aux 

cartes  &  dez>  fur  les  peines  &c  

A  arriste*  que  lefdidcs  lettres  feront 
leues,  publiées  &  regiftrées ,  ouy  &  ce 
requérant  le  procureur  gênerai  du  roy^ 
ficiur  les  peines  y  contenues faiddefen- 
fes  à  tous  propriétaires  de  maifons  lo- 
cataires ,  fous-locataires ,  tripotiers ,  ca- 
baretiers  ,  hoftellicrs ,  cui/iniers  &  au- 
tres de  quelque  qualité  &  condition  qu'ils 
l'oient,  tenir  &  recevoir  en  leurs  mai- 
fons aflêmblces  à  brelans  &.  dez  &  aca- 
démies, &  y  permettre  des  jeuz  de  car- 
tes &  dez  défendus  5  &  tous  orfèvres, 
lapidaires ,  jouailliers ,  tapifliers  &  autres 
s'y  trouver ,  tenir  marques  &  comptes, 
ayder  &  favorifer  Icfdids  jeux  ,  y  por- 
ter, envoyer,  prefter  par  promellès  en 
blanc  ou  autrement  directement  ou  in- 
directement fournir  or,  argent  monnoyé, 
non  monnoyé  ,  bagues ,  joyaux,  pierre- 
ries ,  meubles ,  marchandifes ,  a  peine  de 
confifeation  d'icelles  &  autres  peines  con- 
tenues aufdidcs  lettres.  Déclare  dès  à 
prefent  les  promelTes  en  blanc  ou  au- 
trement à  caulè  de  ce  &  pour  ce  que 
auroit  eftc  baille  pour  les  jeuz  de  dez 
&  cartes ,  nulles ,  fans  que  pour  le  con- 
tenu d'icelles  aulcunc  adion  foitreceuë, 
ans  feront  defniées.  Et  a  défendu  auf- 
dids  propriétaires  des  maifons  les  affer- 
mer i  perfonnes  recogneuës  tenir  bre- 
lans, 8c  recevoir  joueurs  -,  à  cette  fin 
avant  en  faire  les  baux,  s'informeront 
de  leur  qualité  &  condition.  Et  en  cas 
de  contravention ,  leur  enjoinct  vuider 
iceux  contrevenons  8c  les  dénoncer  à  jus- 
tice, â  peine  de  privation,  &  la  pro- 
priété &  reunion  au  domaine  du  roy } 
lans  que  le  prefent  arreft  puife  cftre  pris 
pour^comminatoirefeulement.  Ordonne 
*a  cour  que  copies  collationnces  feront 
envoyées  aux  bailliages  fcfenefchauflees, 
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pour  y  eftrc  pareillement  leucs,  publiées, 
&  conformément  au  prefent  arreft  pro' 
céder  à  l'exccution,à  la  diligence  des  iub- 
ftituds  du  procureur  gênerai  du  roy  , 
aufquels  enjoint!  ,  à  peine  d'en  refpon- 
dreenleur  nom  ,  d'apporter  le  certificat 
de  leurs  diligences. 

Lentes  patentes  centre  les  breUns. 

pv  U  xi,  Janvier  m.  De.  xni.  Ce  jour  ZT~ 
A-^la  cour,  après  avoir  délibéré  fur 
les  lettres  patentes  du  io.  Décembre 
pour  l'exécution  des  edids  de  defenfes 
de  tenir  breJands  &  aflêmblces  de  jeuz 
de  cartes  &  dez,  a  arreste'  que  les 
lettres  feront  leucs,  publiées  Se  re<rjf_ 
trées.  Et  avant  la  publication  M.lep're. 
mier  prefident  avec  aucuns  de  meflicurs 
fe  tranfporteront  vers  Ja  royne  ,  la  re- 
mercier &  fupplier  défaire  entendre  aux 
grands  fa  volonté  à  rcnrrctcnemcntfam 
aucun  dilpenfer. 

Confirmation  des  privilèges  de  la  confrairii 
de  la  Paffion. 

TAU  xxix.  Janvier.  Vcu  par  la  couf 
^Jcs  lettres  patentes  du  roy  données 
a  Paris  au  mois  de  Décembre  1611.  li- 
gnées Louis ,  &  fur  le reply  :  Par  le  roy , 
la  royne  régente  fa  mere  prefente,  de 
Lomcnie,  &  fcellces  du  grand  feel  de 
cire  vert  en  lacs  de  foye  rouge  &  vert , 
par  lcfquclles  &  pour  les  caulès  y  con-' 
tenues  ledid  feigneur  continue  &  con- 
firme tous  &  chacuns  les  privilèges ,  li- 
bériez, exemptions  &  franchifes  cy-de- 
vant  donnez  &  odroyez  par  fes  prede- 
cefeurs  roys  aux  maiftres&  gouverneurs 
de  la  confrairie  de  la  Paflîon  &  Refur- 
redion  de  N.  S.  fondée  en  l'eglife  de 
Ja  Trinité  de  cette  ville  de  Paris,  pour 
en  jouir  &  ufer  dorefnavant  tout  ainfy 
&  en  la  mefme  forme  &  manière  accoul- 
tumée  j  &  en  tant  que  befoing  eft  8c 
feroit ,  leur  a  de  nouveau  donne  audo- 
ritc,  congé  &  licence  de  jouer  ou  faire 
jouer  &reprefenter  tous  meftiers  8c  jeux 
honneftcsôc  récréatifs ,  fansofenferper- 
fonne,  en  la  falle  de  la  Paillon  dicte  l'hof. 
tcl  de  Bourgogne,  &  en  tous  autres, 
lieux  &  places  licites  &  commodes  qu'ils 
pourront  trouver  pour  ceftefed,fibon 
leur  femble,avec  defenfes  à  tous  joueurs, 
comédiens  ou  autres  de  jouer  ny  repre. 
fenter  dans  ladide  ville  de  Paris ,  faux- 
bourgs  &  banlieue  d'icclle  aucuns  jeux, 
ailleurs  qu'en  ladide  falle  de  la  Paillon 
didel'hoftel  de  Bourgogne ,  finon  foubz 

le 


Digitized  by  Google 


JU  S  T  I F  ÎC  AT  I  V  Ë  S. 


4* 


i-  ««m  fit  coneé  de  ladide  confrairici  commis  par  ladide  cour ,  il  fera  procédé 
&auproffit  d'icelle,  &c  ladicte 


c  o  u  R  4  ordonné  &  ordonne  que  lel- 
dides  lettres  feront  regiftrees  és  regiftrei 
d'icelle,  ouy  le  procureur  gênerai  du 
yoy  t  pour  jouir  par  les  impetrans  de  Pef- 
fcdfit  contenu  cnicellcs,  comme  ils  en 
ont  cy-devant  bien  fie  deument  jouy  fie 
ufc,  jouùTent  &  ufent  encores  de  pre- 
fent. 

Coamiffio*  pour  la  reformation  de  t  abbaye 
de  S.  Germain  des  prex* 


DU  Samedy  xviu.  May.  Veu  par 
la  cour  le  procez  verbal  &  infor- 
mations faides  par  deux  confeillers  en 
icelle ,  commiflaires  députer  en  cette 
partie,  contre  frères  Germain  Septier, 
Jacques  Fuftel ,  Guy  Palquier  ,  Michel 
Pauïu,  Louis  Godefroy  Se  complices, 
rous  religieux  en  l'abbaye  de  S.  Ger- 
main des  Prcz  lex  Paris, le  j.  du  mois 
de  Mars  dernier  &  autres  jours  enfui- 
vans.  Interrogatoires  raids  de  l'ordon- 
nance de  ladide  cour,  à  ia  requeftedu 
procureur  gênerai  du  roy,  par  lefdids 
coiruniflaires ,  du  j.  du  prefent  mois ,  à 
frères  Germain  Septier  fie  Louis  Gode- 
froy prifonniers.  Lettres  de  prelentation 
du  4.  dudid  mois  de  May ,  (Ignées  Pi- 
chon  notaire  apoftôliquc  en  la  ville  de 
Scez  ,  fellces  fur  double  queue  de  cire 
verte ,  contenant  la  déclaration  ,  pou- 
voir fie  mandement  odroyé  par  le  cha- 
pitre gênerai  de  la  congrégation  mo- 
naftique  de  Chezal-Benoift  en  France, 
aux  peres  Jean  Sarfat  abbé  de  Hilliers 
diocefe  de  Clermont ,  fie  Claude  Sulpice 
abbé  de  S.  Sulpice  de  Bourges ,  fie  Pierre 
Mahabeur,  pour  informer  fur  le  defordre 
advenu  en  ladide  abbaye ,  fie  élire  prins 
les  delinquans.  Veut'  aufly  la  requefte 
prefentée  à  ladide  cour  le),  dudid  pre- 
fent mois  de  May  par  frère  Gabriel 
Bourdel  religieux  profex ,  de  prefenc 
prieur  de  ladide  abbaye  S.  Germain , 
&  feindicq  de  ladide  congrégation  ,  ten- 
dant à  ce  qu'il  fuit  ordonne  que  les  re- 
ligieux prifonniers  leur  fuflènt  rendus , 
pour  eftre  menez  fie  conduidz  és  pri- 
fons  dudid  S.  Germain.  Concluions  du 
procureur  gênerai  du  roy* ,  auquel  le 
tout  auroitefté  communiqué  de  l'ordon- 
nance de  ladide  cour  >  fie  tout  conflderé: 
ladicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne 
que  par  les  vifitcur  gênerai  de  la  con- 
grégation de  Chezal.  Benoift  ,  prieurs  du 
collège  de  Clugny  fie  monaftere  des 
Feuillans  de  cette  ville  de  Paris ,  a  ce 
Tome  II.  Part.  III. 


en  la  prefence  de  maiftres  Pierre  Ruelle  AH"  ' 
fie  Denis  de  Soulfour  confeillers  en  icel- 
le ,  à  la  reformarion  de  ladide  abbaye 
de  S.  Germain  des  Prcz, fie  parmefme 
moyen  pourveu  fur  ladide  information 
fie  interrogatoires  raids  de  l'ordonnance 
d'icelle,  ainfy  qu'ils  verront  eftre  à  faire 
par  raifon  j  fie  ce  qui  fera  par  eux  ordon- 
né ,  exécuté  nonobftant  oppofitions  où 
appellations  quelconques,  fié  lans préju- 
dice d'iccllcs. 

Bafiimens  nouveaux  contiyts  au  palais. 


DU  Vendredy  xxii.  Aouft.  La  cour  ah.  isi4> 
ayant  entendu  que  quelques  par- 
ticuliers faifoient  conftruirc  fie  ellever 
baftimens  contre  le  palais ,  fe  fervans 
des  murs  du  roy  ,  fie  y  mettant  encla- 
ves à  l'incommodité  de  ladide  cour,  par 
l'eflevation  d'iceux  empefehant  de  vcoif 

fiar  la  demie  croifee  qui  cft  au  bas  de 
a  fallc  S.  Louis  ■>  les  lieux  vcùs  par  au- 
cuns de  ladide  cour ,  fie  vifitation  faide 
d'iccux  par  les  treforiers  généraux  de 
France  le  13.  de  ce  mois.  Veu  le  pro- 
cez verbal  d'alignement  par  eux  baillé 
le  1}.  Odobre  dernier ,  cnfemble  le  don 
des  places  où  fe  font  leldids  baftimens,  • 
faid  par  le  roy  ,  regiftre  en  ladide  codr 
le  ij.  Novembre  1607.  avec  lecontrad 
d'acquifition  faide  par  M.  Daniel  VoiGn 
feerctaire  du  roy  de  la  place  où  a  com- 
mence à  baftir ,  fie  fa  requefte.  Conclu- 
lions  du  procureur  gênerai  du  roy  — 
A  ladicte  cour,  permis  fie  per- 
met faire  conftruire  fie  parachever  les 
baftimens  encommcnccz ,  non  obftant 
les  deffences  faides  par  les  treforiers  de 
France,  qu'elle  a  levées. 


Don  aux  Minimes  du  bois  de 

<$»  aux  Capucins  dit  faubourg  f oint 
Jacques. 

DU  Mercredy  xvn.  Juin.  Veucspar  -— 
la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  le  3.  du  prefent 
mois,  fignées  Louis,  fie  plus  bas  :  Par 
le  roy ,  le  fieur  de  Flcury  funntendant 
gênerai  des  eaux  fie  forefts  de  France 
prefent ,  Brulart ,  fie  fcellées ,  par  lef- 
quelles  ledid  feigneur  inclinant  alafup- 
plication  fie  requefte  des  relligieux  Mi- 
nimes du  convent  du  bois  de  Vincch- 
nes  de  fondation  royalle  ,  fie  Capucins 
nouvellement  eftablis  aux  fauxboUrg$ 
S.  Jacques  de  cette  ville  de  Paris  ,  dé- 
clare, ordonne,  veut  fie  luy  plaift  que 
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«            vente  &  adjudication  foitfaidepar  cha-  &  Marie  MiuTart  fa  fille  d'une  rente  dé 

Am-         cun  an  en  la  forcit  de  Caiçne ,  parle-  600.  liv.  pour  employer  en  achapt  de 

did  lîeur  de  Flcury  ou  officiers  parti-  fond  pour  le  baftiment  dudid  monafte- 

culiers,  du  nombre  de  trente  arpens  rc  ,  aux  charges  y  contenues.  Autre  con- 

<jc  DOis  Et  fur  les  deniers  qui  pro-  trad  du  melme  jour  d'efehange  de  la- 

viendront  feulement  de  la  première  ad-  diclc  rente  avec  la  moitié  d'une  maifon 

judication  ,  les  charges  ordinaires  prea-  &  lieu  en  la  rue  Neufve-S.  Laurens ,  que 

lablemcnt  prifes,  veult  fie  ordonne  le-  leur  a  baillée  Jeanne  de  la  Grange,  la- 

did  feigneur  que  lefdids  relligieux  Mi-  quelle  en  oultre  leur  donne  l'autre  moi- 

nimes  loient  payez  par  préférence  de  la  tié.'Contrad  du  17.  Novembre  audicl 

fomme  de  fix  mil  livres ,  fie  lefdids  Ca-  an  de  don  a  elles  faid  par  Jeanne  Gau- 

pucins  de  la  fomme  de  trois  mil  livres,  dion  d'autre  rente  de  zoo.  livres.  Autre 

dcfquellcs  fommes il  leur  faid  don ,  pour  par  damoilcllc  Marthe  Lallemant  de 

f>arachever  les  baftimens  &  ouvrages  de  161.  liv.  dix  fols.  Contrad  du  19.  du- 

eurs  maifons  fie  convents            la-  did  mois,de  don  par  Catherine  du  Boîs 

dicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  de  la  rente  de  190.  liv.  Contrad  du  der- 

que  d'office,  à  la  requefte  du  procureur  nier  Décembre  enfui  vant ,  de  don  par 

gênerai  duroy,  fera  informe  de  la  corn-  Agnes  Mazier  de  la  rente  de  105.  liv. 

modité  ou  incommodité  fie  pollïbilité  8.  Ibis.  Contrad  du  27.  dudid  mois, d'au- 

de  la  foreft  mentionnée  efdides  lettres,  tre  don  faid  par  Marie  Brean  de  la 

en  preience  du  fubftitut  dudid  procu-  rente  de  zjo.  liv.  Contrad  du  1.  De- 

reur  gênerai  du  roy  fur  les  lieux  -,  pour  ce  cembre  audid  an  ,  de  don  faid  par  An- 

faid,  communique  au  maiftre  particulier  thoinette  Clameau  de  la  rente  de  120. 

des  eaux  fie  forefts  dcfdids  lieux  ,  fie  fur  liv.  Autre  don  faid  par  Marie  Mauclerc, 

ce  fon  advis  rapporté ,  ordonner  ce  qu'il  de  100.  livres  de  rente,  le  27.  dudid  mois, 

appartiendra  par  raifon.  Don  faid  le  18.  par  Françoife  Moyncc, 

de  la  rente  de  100.  liv.  Don  par  Jacques 

Lettres  patentes  pour  Ntabl'ffcment  des  rc  Boucher  &  Marie  Defprez  la  femme,  le 

liyeufes  de  fainte  Elîfabeth.  16.  Décembre,  d'autre  rente  de  100.  liv. 

Et  le  contrad  du  1  o.  dudid  mois ,  de  don 

DU  Samedy  1.  Aouft.  Vcûpar  la  cour  faid  par  François  Henault ,  de  pareille 
les  lettres  patentes  du  mois  de  Jan-  rente  de  100.  liv.  acceptée  par  le  fein- 
vicr  1614.  de  permiffion  cftablir  en  cette  dicq  de  ladide  congrégation.  Conclu- 
ville  ou  fauxbourgs  un  monaftere  de  fions  du  procureur  gênerai  du  roy ,  fie 
douze  rcligieufes  de  l'ordre  fainde  Eli-  tout  connderé  :  laoicte  couk  a  or- 
zabeth ,  au  lieu  qu'ils  ont  acquis  ,  que  donné  Se  ordonne  que  Icfdides  lettres 
ledid  feigneur  admortift  Se  s'en  déclare  feront  regiftrées  en  icelle  ,  oy  le  procu- 
fondatcur ,  foubs  le  titre  Noftre-Dame  ,  reur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par  les 
ainfi  qu'au  long  contiennent  lefdides  lct-  impétrantes  du  contenu  en  icellcs ,  aux 
très  j  &  autres  de  la  royne  fa  mere  lors  charges  fie  conditions  du  conlèntcmcnt 
régente,  du  dernier  dudid  mois,  de  de-  de  l'evefquede  Paris,  fie  que  les  rentes 
claration  eftrc  fondatrice  avec  le  roy.  àelles  données  pour  leur  nourriture&en- 
Confcntemcnt  de  l'cvcfquc  de  Paris  du  tretenement ,  ne  pourront  eftre  rachep» 
15.  May  dernier,  le  monaftere  cftre  bafty  tées  ,  &  les  deniers  remployez,  qu'en 
cnlarucneufveS. Laurens paroifie S. Ni-  preience  du  procureur  gênerai  du  roy, 
colas  des  Champs  ,  fuivanr  les  règles  à  autrement  les  debteurs  n'en  demeure  - 
eux  permifes  par  le  pape,  fous  la  vifita-  ront  defehargez. 
tion  fie  obédience  despercs  de  l'ordre, 

fans  qu'ils  y  puiflènt  recevoir  plus  grand  Leroy ,  a  fon  départ  pour  fon  mariage  ^  taijfr 

nombre  que  douze,  fie  en  apportant  en  la  garde  du  Parlement  monfieur 

chacun  150.  liv.  de  penfion  veagerej  à  fon  frère  unique. 
la  charge  que  aucun  n'y  fera  admis  pour 

père  confellcur,  qu'il  ne  foit  approuvé  "TXU  Vcn€redy  vu.  Aouft.  Ce  jour 

par  l'evefquc  ou  fon  grand  vicaire.  Re-  \_J  toutes  les  chambres  aflemblées  , 

quefte  prefentec  à  Udide  cour  par  les  les  gens  duroy  mandez,  M.  le  premier 

(œurs  de  la  Pénitence  de  l'cftroite  ob-  prclident  a  did  que  fuivant  le  mande- 

fervance  du  tiers  ordre  de  S.  François,  ment  du  roy  d'hier  matin  luy  fie  mclfieurs 

fous  le  nom  de  Ste  Elizabcth ,  avec  les  les  prefidens  fie  autres  députez  au  nont- 

contrads  du  dernier  Odobre  613.  de  bre  de  40.  furent  trouver  ledid  fei- 

don  i  elles  faid  par  Gabriellc  BefTon  gneur  au  Louvre  qui  leur  auroit 

did 
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-did  les  ivoir  mandez,  eftant  fur  foa  de  ladide  délivrance,  la  cou k  a  or- 
■partement,  pour  leur  faire  entendre  fa  donne  fie  ordonne  que  lefdids  meubles 
volonté,  qu'il  avoit  prié  la  royne  fa  tombez  en  la  rivière  par  le  ravage  des 
mère  leur  dire.  Et  la  royne  prenant  la  eaucs,  feront  incontinent  rendus  Ôcrcf- 
parolle^vec  fort  bon  vilage  depuis  fa  titûez  aux  propriétaires  qui  affirmeront 
malladie,  doux  &  favorable  accueil,  leur  appartenir/ans  payer  droids  de  bris, 
leur  auroit  dicl  que  le  roy  eftant  preft  d'efpave  &c.  conformément  aux  conclu- 
de  partir  pour  achever  Ion  mariage  ,  fions  du  procureur  gênerai  du  roy. 
nous  laifioit  en  fon  ablencc  monfieur  foh 

frère  unique,  le  plus  cher  gaige  qu'il  Afrefi  touchant  U  conftrutllon  du  théâtre 
ayoir,  en  fa  bonne  ville  de  Paris,  pour  anattmiaue. 

en  avoir  le  foin  8c  garde  que  meritoit  . , 

chofe  fi  precieufe.  Ne  hiflbit  avec  nous  |™A  U  XX.  Janvier,  m.  D'c.  xvtt.  Sur  Aii>  KI? 
que  le  gouverneur  d'icelle  &  les  prevoft  la  remonftrancc  faide  par  lepro- 

des  marchands  fie  efche  vins,  aflurant  que  cureur  gênerai  du  roy,  pour  l'eftat  du 
nous  en  ferons  bon  debvoir.  Nous  coin-  baftiment  d\m  théâtre  pour  faire  les 
raandoit  avoir  l'œil  a  toutes  chofes  ,  anatomies  fie  difledions ,  félon  qu'il  eft 
dont  il  k  repofoit  fur  nous ,  êc  y  avoit  porte  par  les  lettres  patentes  dont  au- 

entiere  confiance  A  quoy  ledid   cuns  des  dodeurs  de  la  faculté  deme- 

fieur  premier  prefident  auroit  did  :  decinc  ont  cy-devantpourfuivy  l'execu- 
»Sire,  la  cour  ne  fçauroit  aflèz  hum-  non,  fie  fur  lefquelles  font  intervenus 
m  blement  vous  remercier  de  la  confiance  arrefts  des  19.  Novembre  1614.  fie  n. 
m  entière  que  vous  montrez  nous  avoir,  Avril  idié.  par  lefquels  auroit  tfte  or- 
»  mettant  en  noftre  garde  une  perfonne  donne  que  les  parties  feroient  outes ,  ce- 
„fy  chère  comme  celle  de  monfieur,  6c  pendant  deftenfes  au  doyen  de  fe  déf- 
ila, boirne  ville  de  Paris  l'abrégé  dc  fon  fâifir  des  deniers  qu'il  avoit  en  fes  mains 
aeftat.  Nous  ne  manquerons  à  noftre  appartenans  à  la  communauté  -t  ce  néant-' 
»polfible  de  refpondre  à  tel  heur  fervir  moins  aucuns  de  ladide  faculté  font 
»voftrcmajeftc  abfente  comme  prefen-  refradaires  &  refulàns  d'employer  à  la 
utcficc      "  conftrudion  d'un  théâtre  anatomique 

les  deniers  qu'ils  rccepvront  des  licen- 
Arfefi  au  fujet  des  tiens  tombés  dans  îtaU   ciers ,  dont  ils  prennent  foixante  efeus 
far  U  ruine  des  maifons  des  ponts  faint     de  chacun  5  requérant  qu'il  y  fuft  pour- 
"  Michel  é-  **  Change.  veu,  à  cette  fin  qu'audience  fuft  don- 

née au  premier  jour  ,  tant  lur  la  requef- 
--•  rVU  x.  Février  m.  dc.  xvi.  Sur  ce  te  prefentée  par  M.  Claude  Charles  doc- 
J_^quc  le  procureur  gênerai  du  roy  teur  en  medeciuc,  que  pour  deftendre 
a  remonftré  à  la  cour  qu'il  a  eu  advis  aux  conclufions  mentionnées  efdids  ar- 
que près  S.Denis  &  autres  environs  de  refts,8c  autres  que  ledid  procureur  ge- 
cette  ville  fiir  les  bords  de  la  rivière  fé  neral  voudra  prendre  contre  lcfdids  re- 
trouvoient  plufieurs  meubles  précieux  Se  fufans.  La  matière  mile  en  délibération, 
autres,  tombez  en  icclle  par  la  ruine  la  cour  a  ordonne  6c  ordonne  que 
n'agueres  advenue  des  maifons  fur  les  le  doyen  Se  quatre  des  plus  anciens  de 
•  ponts  S.  Michel  fit  aux  Changeurs  -t  lef-  ladide  faculté  viendront  Mcrcredy  pro- 
quels meubles  ayant  efté  demandez  par  chain  en  la  chambre  ,  pour  eftrc  ouis 
cculx  aufquels  ils  appartiennent  ,1a  de,  fur  le  contenu  en  larcquefteduprocu- 
livrance  en  a  efté  retardée  foubs  pre-  rcur  gênerai, 
texte  de  droid  d'efpave,  bris  fit  nau- 
frage prétendus  par  ceux  qui  les  ont  trou-  T^\Û  x'xvii.  Janvier.  La  cour ,  après 
vez  ,  ou  grand  préjudice  8c  dommage  |  y  avoir  ouy  le  procureur  gênerai  du 
tant  des  particuliers  que  du  public  5  re-  roy  en  fa  requefte  fie  conclufions ,  â  ce 
querant  y  eftrc  pourveu ,  à  ce  qu'ils  leur  que  fuivanc  les  lettres  patentes  de .... . 
toient  promptement  rendus  fans  aucuns  fie  décret  de  la  faculté  de  médecine ,  les 
droids  d'efpave  ,  bris  6c  naufrage ,  fie  6û.  efeus  que  chacun  licentier  paye  , 
puiflent  cftre  levez  par  quelques  per-  foient  employez  i  la  conftrudion  d'un 
tonnes  que  ce  foit.  Et  en  cas  que  pour  théâtre  d'anatomie,finon  qu'ils  ne  foient 
le  falairc  aucuns  prétendent  quelque  plus  prins ,  fit  que  ce  qui  a  efté  faify  és 
droid  ,  ils  foient  renvoyez  pardcvantle  mains  de  Vigneron  l'un  d'eux,  foit  ren- 
prevoft  dc  Paris  ou  fon  lieutenant ,  pour  du.  Et  pareillement  ouy  le  doyen ,  enfem- 
Icur  eftre  faid  droid,  fans  retardarion  bte  Dupon  ancien  médecin  accom- 
Tomt  II.  Part.  III.  G  ij 
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pagné  de  l'un  des  jeunes,  enfcmblc leurs  ville  que  fauxbourgs,  deux  fois  la  û> 
deflfenecs,  &  confentement  que  de  moi-  maine,  par  les  commiflaires  des  quar* 
tié  des  60.  efeus  foie  fait  fondz  pour  tiers,  qui  en  feront  fidel  rapport  auf- 
le  théâtre  ,  l'autre  moitié  demeurant  dits  lieutenans  civil  8c  criminel,  pouf 
pour  les  charges  de  la  faculté.  Et  aiuTy  y  procéder  par  eux  contre  les  coupa- 
ouy  Charles  l'un  des  médecins.  Eux  re-  blés  &  complices ,  fuivant  les  arrefts.  Et 
rirez,  a  ordonne'  &  ordonne  quele  de  leurs  debvoir  8c  diligence  iceuxlieu- 
total  des  fommes  qui  feront  la  prefènte  tenans ,  prevoft  8c  chevallier  rapporte, 
année  payées  par  les  licentiers  de  la  fa-  ront  roollcs  Se  procez  verbaux  a  lad. 
culté,  fera  mis  es  mains  de  celuy  que  cour  de  huitaine  en  huitaine,  à  peine 
Je  procureur  gênerai  nommera ,  pour  d'en  refpondre  en  leur  nom. 
eftre  employé  à  la  conftruclion  du  théâ- 
tre anaromique ,  qui  fera  bafty  au  colle-  Arreft  four  le  mono JI ère  des  Blancs. 
ge  de  la  faculté ,  fuivant  les  decretz  d'i-  manteaux. 
celle.  Et  fur  la  demande  des  deniers  du 

pane ,  ordonne  que  Vigneron  fera  ap-  "F\  U  dernier  May.  Vcu  par  la  cour  la 

pelle.  requefte  à  elle  prefentée  par  les 

religieux,  prieur  Scconvent  de  S.  GuilT 

Arrtfi  contre  tes  voleurs  de  mit.  laume  dits  Blancs-manteaux  ,  de  cette 

ville  de  Paris ,  par  laquelle  attendu  que 

DU  Lundy  vi.  Février.  Sur  laplain-  cy-devant  à  caufe.de  quelques  divifions 
te  faite  par  le  procureur  gênerai  quieftoient  furvenucs  entre  aucuns  reli. 
du  roy  des  aflaflînatz ,  violences  5c  vol-  gieux  dud.  convcnt,8c  frère  J.  Guilleteau 
leries  qui  fe  commettent  de  nuit  en  n'agueres  prieur  8c  procureur  d'iccluy  , 
cette  ville  de  Paris  8c  fauxbourgs  d'i-  de  ce  qu'aucuns  religieux  cftrangers  s'ef- 
celle  ,  les  lieutenant  de  robbe  courte ,  toient  introduits  dans  ledit  convent ,  8c 
prevoft  de  l'Ifle  &  chevalier  du  guet  fur  dillîpoicnt  le  revenu ,  ladite  cour  fur  re* 
cemandez  j  ladicte  cour  a  ordonné  quelle  a  elle  prefentée  par  le  procureur 
8c  ordonne  que  toutes  perfonnes  qui  ont  gênerai  du  roy ,  avoir  ordonne  que  peru 
la  fleur  de  lys  ou  autre  marque  de  re-  dant  lcfditcs  divifions  &  procès  le  bien 
prehenfion  de  jufticc ,  Se  ceux  qui  font  8c  revenu  dudit  convent  feroit  régi  8c 
bannis  de  cette  ville,  en  vuideront,  &  gouverné  par  Nicolas  Haftct  bourgeois 
fè  retireront  dans  14.  heures  après  la  pu-  de  cette  dite  ville,  ce  qui  avoit  efté 
blication  du  prefênt  arreft ,  à  peine  d'ef-  exécuté  ;  8c  depuis  Ici  dits  procez  avoienc 
tre  pendus  &  eftranglez  fans  autre  for-  efté  terminez ,  8c  procédé  à  l'eletion 
me  de  procez  que  la  leture  du  juge-  d'un  autre  prieur ,  ledit  Haftet  avoit 
ment  contr'eux  au  précèdent  donné  j  &  rendu  compte  de  ce  qu'il  avoit  adminif- 
que  dans  Je  mefme  temps  vuideront  8c  tré  j  neantmoins  depuis  peu  de  jours  le. 
le  retireront  de  ladite  ville  8e  fauxbourgs  dit  Haftct  fe  feroit  voulu  insérer  de 
cous  vagabons  Se  mandians  valides  8e  s'entremettre  encore  en  la  poflcilion  8c 
gens  fans  adveu ,  à  peine  de  galleres.  jouïflancc  du  revenu  dudit  convent , 
Autrement  8c  à  faute  de  ce  faire,  fi  au-  foubs  prétexte,  dit-il,  qu'ayant  efté  nom- 
cuns  y  font  trouvez ,  enjoint  aux  lieu-  mé  par  la  cour ,  il  en  doit  eftre  de£. 
tenans  civil  8c  criminel ,  lieutenant  de  charge  }  requeroient  lefdicb  fupplians  t 
robbe  courte,  prevoft  de  l'Ifle  8c  chc-  en  tant  quebefoing  feroit, ledit  Haftec 
valicrdu  guet,  qui  pour  ce  deument  eftre  defehargé  de  ladite  adminiftra-. 
accompagnez  marcheront  en  la  ville ,  tion ,  8c  ordonné  que  dorefnavant  ils 
8c  encores  ledit  chevallier  de  nuit ,  fe  jouiront  par  leurs  mains ,  comme  ils  ont 
faifîr  des  conrrevenans ,  les  conftituer  toujours  fait,  de  leur  revenu, 8cc.  .  .  , 
prifonniers,  8c  a  l'inftant  leur  faire  8c  ladicte  cour  ayant  efgard  à  ladite 
parfaire  par  ledit  lieutenant  8c  prevoft  requefte ,  a  defehargé  8c  defehargé  le-, 
leurs  procez  jufques  à  fentence  diffiniti-  dit  Haftet  de  l'adminiflration  qu'il  4 
ve  ,non  obftant  oppofitions  ouappella-  cy-devant  eue  du  revenu  dudit  convent 
tions  quelconques }  à  cette  fin  faire  plan-  des  Blancs-manteaux.  Ordonne  que  do- 
ter potences  aux  rues  8c  places  publi-  refnavant  lefdits  fupplians  jouiront  pat 
ques ,  8c  incontinent  délivrer  les  con-  leurs  mains  dudit  revenu ,  8c  fait  in* 
damnez  aux  galères  aux  conduteurs ,  hibitions  8c  defiènfes  audit  Haftet,  & 
pour  en  diligence  les  y  mener.  Ou-  tous  autres  de  les  y  troubler  8c  empei* 
tre  ordonne  la  cour  que  exates  re-  cher. 

cherches  feront  faites,  tant  en  ladite  .  1 
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revenu  temporel  dudid  prieuré.  Les  pic-  Alt.  ie,7. 
AneS  P**rS.  Martin  des  Chamfs,        ces  mifes  par  devers  l'un  dcfdids  conv 
Antp  "  miflaires  par  lcfdids  religieux  oppolansj 

DU  m  luin.  Veu  par  la  cour  la re-  avec  forclufion  de  produire  par  îefdids 
oûefte délie prelcntéepar  dom  Ger-  de  Piau  prieur ,  Henry  de  la  Coupelle, 
•nain  Cheval  fcautres  religieux  du  prieu-  Cheron,  jçhan  Marie ,  Dormy  religieux 
Sde  S  Martin  des  Champs  en  cette  &  ledid  du  Hamel  receveur.  Requefte 
vwfde  Pans,à  ce  que  pour  les  caufes  prelentée  à  ladide  cour  par  ledid  du 
^contenues  ils  fuOent  receus  oppofans    Piau  le  dernier,  afin  d  avoir 

I  l'éxecution  du  concordat  du  14.  Oc-   communication  des  demandes  dudid 
tobre  dernier,  faid  par  le  prieur  corn-   Cheval  &  confors    pour  y  deffendre, 
mendaraire  avec  aucuns  religieux  &no-   mefme  fi  beloing  eftoit  requérir  que  les 
vices  contre  leur  ordre  &  d.lcipline  re-   lieux  foicnt  de  nouveau  yilitez ,  comme 
S  Arreft  du  8.  Mars  dernier,  par  ils  ont  efté  fur  dire  defdids  religieux 
feoue!  Iefdids  Cheval  &  confors  auroient   feuls  ,  que  ladide  cour  auroit  ordonne 
efte  reecûs  oppofans  audid concordat  }&   eftre  communiquée  a  partie  Conclu- 
pour  ouir  les  parties  fur  lad.  oppofition,    fions  du  procureur  gênerai  du  roy  s  8c 
entendre  les  plaintes,  &  pourvoir  à  ce    tout  confiderc  5  ladicte  cour  ,  fans 
oue  l'ordre  L  règle  foit  gardée  audid   avoir  efgard  audid  concordat  du  14.  Oc- 
Sricuré  ,  commis  maiftres  François  le   tobre  dernier  &  bai  du  13 -  Décembre 
Pelletier  &  Guillaume  des  Landes  con-   enfuivant  faid  par  ledid  M.  Jean  du 
Hlers  en  ladide  cour ,  pour  fe  tranfpor-   Piau  audid  M.  Claude  du  Hamd  du  re- 
ter  audid  prieuré  en  prefence  de  l'un   venu  temporel  dudidpncure  de  S.  Mar- 
des  fubftituts  du  procureur  gênerai  du   tin  des  Champs,  quelle  a  déclare  nuls 
rov   &  leur  procez  verbal  rapporté  en   &  de  nul  effcd  ,  contre  les  fainds  de- 
ordonner  par  ladide  cour  ainfy  qu'il  ap-   crets  &  ordonnances  &  arrefts ,  a  ordon- 
narriendroit.  Procez  verbal  dcldicts  corn-   né  &  ordonne  que  ledid  prieure  lera  veu 
miflaires.qui  fe  feroient  tranfportez  au-   &  vifité  par  les  peres  prieurs  des  mo, 
did  monaflere ,  en  prefence  de  M.  Louis   nafteres  des  Chartreux  des  Celcftins8c 
le  Lièvre  fubftitut  du  procureur  gênerai   S.  Germain  des  Prez de  cette  v.Ue  de 
duroy,le  11.  dudid  mois  de  Mars,  con-   Paris,Pourrcromier  Régler  lcdidmo- 
tenanî  l'oppofition  à  l'omologation  du-   naftere&convent  dudid  prieuré  de  lainct 
did  contrad  &  exécution  du^bail  a  fer-   Martin,  tant  au  fpintuel  que  temporel} 
me  faid  en  confequence  d'iceluy  le  i).   pour  ce  faid,  rapporte  &  communique 
Décembre  dernier  à  M.  Claude  du  Ha-   au  procureur  gênerai  du  roy ,  ordonner 
mel,  &  demande  defd.  Cheval  &  confors  ce  que  de  raifoa  Enjoind  à  toutes  les 
religieux  dud.  prieuré  5  &  remonftrances   femmes  &  filles  logées  dans  1  enclos  du- 
de  dom  Henrv  de  la  Coupelle  fous-prieur   did  prieuré ,  en  fortir  dans  14.  heures , 
&  autres  religieux  dudid  prieuré, &  de  à  peine  de  prifon,  &  au  procureur  ge- 
Martin  Huart  qui  s'eft  did  avoir  efté  cy-,  neral  du  roy  tenir  la  main  a  1  exécution 
devant  receveur  de  M.  Jean  du  Piau   du  prefent  arreft  ,  fie  au  premier  jour  en 
prieur  commendataire  dudid  prieuré,  advertir  ladide  cour, 
qui  requeroit  delay  de  trois  mois,  pour  , 
advertirled.  Piau  »  defquellcs  auroit  efté   T^U  xxvi.  Juin  Veu  par  la  courla 
donné  ade  aufdides  parties ,  &  ordon-   ^  requefte  a  elle  prelentcc  le  9.  du 
né  que  dans  huidaine  icelles  parties   prefent  mois  par  dom  Jean  des  fciiars, 
pourroientplusamplement  deduireleurf-   Germain  ChevalSc  autres  religieux  Pro- 
dides  remonftrances  ,  &  mettroient  par   fés  au  prieuré  de  S.  Martin  des  ^namps, 
devers  cuxledid  concordat  &  bail  pour   tendante  à  ce  que  attendu  que  par  ar^ 
le  tout  communiqué  audid  procureur   reft  du  3.  du  prefent  mois  le  concordat 
Wauldidespar-   du  14.  Odobre  dernier  ^ efte  déclaré 
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gênerai,  eftre  faict  aroict  auuucu» par-  uu       vyww><-  ■-  . 

ties.  Autres  remonftrances  faides  par  nul,  fit  ordonné  que  ledict  prieure  le- 

Dom  René  religieux  profez  dudid  prieu-  roit  vifité  pour  eftre  reforme ,  etc.  Kyex, 

ré ,  &  hoftelier  titulaire  dudid  lieu ,  &  Mie  précèdent  ;  que  pendant  1  execuuoo 

dudid  M.  Claude  du  Hamel.  Ledid  dudid  arreft eftçit  befomg  ^urvoir 

concordat  du  14  Odobre  dernier  ,  fie  auxehargesde  leghfe  &  neceffitez def- 

bail  du  13.  Décembre  enfuivant ,  faid  dids  religieux ,  tant  pour  leur  vivre ,  wL 

par  ledid  du  Piau  prieur  commendatai-  riaire  que  chaufiage  s  oue  par  le  moyen 

te  dudid  prieuré  pour  neuf  années  au-  de  la  caflation  du  bail  a  ferme  quiavoit 

did  M  Claude  d5  Hamel  de  tout  le  efté  faid  à  M.  Claude  du  Hamel  de  tou» 
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..  h        le  revenu  temporel  d'iceluy ,  lefdicls  des 
An.  1617.  EŒkrs  Se  confors,  oulediel  Cheval  pro- 
cureur &  receveur  commis  par  leur  com- 
munauté,  ne  pouvoicnt  à  qui  s'adreflcr 
pour  la  délivrance  des  fournitures  nccel- 
iâires  pour  l'entretcnement ,  tant  de  la- 
dite eglife  que  convcnt  t  fuft  ordonne 
que  pendant  lcdicl  procès  lcdicl  Cheval 
audicl  nom  de  procureur  &  receveur  def- 
dicls  religieux  toucheroit  &  recevroit 
par  provifion  de  fix  mois  en  fix  mois  Se 
par  advanec,  dont  le  premier  terme  com- 
menceroir  au  jour  S.  Jean-Baptifte  pro- 
chain, îi.  muids  de  bled  froment  mefure 
de  cette  ville  ,  50.  muids  de  vin  de  jau- 
ge, 20.  cordes  de  bois,  trois  milliers  de 
cotterets , troismilliersde fagots, 30.  mi- 
nes de  charbon,  300.  voyes  de  bois,  Se 
50.  bottes  de  perches ,  le  tout  rendu  ès 
greniers,  caves  fie  magafins  dudicl  mo- 
naftere ,  quatre  mil  livres  poHr  la  pitan- 
ce ,  veftiairc  fie  autres  neceflitez  Se  char- 
ges ,  tant  de  l'eglife  que  du  convcnt  ; 
avec  les  cires  provenant  de  l'egliic  faincl 
Jacques  de  la  Boucherie  ;  Se  à  tout  ce 
que  delliis  le  revenu  temporel  dudicl 
prjeuré  demouroit  affecté  8c  ypoteque , 
3c  lès  fermiers  fie  locataires  &  autres  re- 
devables dudicl  prieuré  contrainfts  à  la 
délivrance  defdicles  provi  fions  fie  four- 
nitures ,  nonobftant  oppofirions  ou  ap^ 
pellations  quelconques.  Lcdicl  arreft  du 
3.  du  prefent  mois ,  par  lequel ,  &c.  Con- 
clufions  du  procureur  gênerai  du  roy , 
&c.  LADicn  cour  a  ordonné  Se 
ordonne  que  ledicl  prieure  de  S.  Martin 
des  Champs  fera  au  premier  jour  veu  fie 
vifité  conformément  audicl  arreft.  Ce- 
pendant-par manière  de  provifion,  jus- 
qu'à cequ'aurrement  par  ladicle  cour  en 
ayt  efte  ordonne ,  fera  baillé  &  fourny 
aux  religieux  dudicl  prieuré ,  parles  fer- 
miers ,  locataires  fie  détenteurs  du  reve- 
nu d'iceluy ,  la  quantité  de  18.  muids  de 
bled  froment  mefure  de  cette  ville  de 
Paris,  trois  fèpticrs  de  poix,  80.  muids 
de  vin  avec  un  rappé ,  30.  cordes  de  gros 
bois ,  fix  milliers  de  cotterets  ,  fix  milliers 
de  fagots  ,  jo.  mines  de  charbon  ,  & 
7031.  liv.  10.  fols  en  deniers  &  argent 
pour  chacun  an,  à  deux  termes  par  éga- 
le portion  ,  ès  jours  de  Noël  &  S.  Jean, 
&  mis  ès  mains  du  procureur  fie  rece- 
veur des  religieux  de  ladicle  maifon 
par  iceux  religieux  cy-devant  commis, 
le  premier  terme  commençant  au  jour 
S.  Jean-Baptifte  dernier  paffé ,  fie  ce  pour 
k  nourriture  ,  vertement  des  religieux 
&  autres  choies  neceûaires  de  ladicle 
maifon  fie  prieuré ,  avec  les  cires  cy-de- 
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vant  accordées  pour  le  luminaire  de  la- 
dicle eglife ,  provenant  des  cures  faincl 
Jacques  de  la  Boucherie ,  S.  Jolie ,  faincl 
Laurens  de  cette  dicte  ville  5c  fauxbourgs. 
Et  de  tout  ce  que  delliis  lefdicts  reli- 
gieux payez  par  préférence  à  tous  créan- 
ciers ,  nonobftant  oppofirions  ou  appel- 
lations quelconques ,  Se  fans  préjudice 
d'icelles. 

Lettres  patentes  four  le  collège  de  PremonfirL 

DU  Mercredy  ix.  Aouft.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  de  Juillet  161 7. 
par  lefquclles  ledicl  feigneur  déclare  Se 
ordonne ,  vcult  fie  luy  plaid  que  tous 
lesabbez  de  l'ordre  dePremonftré ,  tant 
religieux  que  commendataires ,  ayent  à 
choifir  un  ou  plufieurs  de  leurs  reli- 
gieux ,  Se  iceux  envoyer  en  cette  ville 
de  Paris  au  prieuré  fie  collège  de  Pre- 
monftré  ,  avec  portion  congrue ,  à  pren- 
dre &  déduire  fur  la  portion  monacalle 
d'iceluy  ou  de  ceux  qui  feront  envoyez , 
fi  elle  fuffit  j  finon  l'augmenter  par  le/1 
dicls  abbez  des  plus  clairs  revenus  de 
leur  temporel }  &  qu'à  faute  d'y  fatis- 
faire  »  ils  y  feront  contraints  par  faille 
defdicls  revenus  ,  &c.  Requcrtc  prefen- 
tec  a  ladicle  cour  par  frere  Jean  le  Pa- 
ge docteur  regent  en  la  faculté  de  théo- 
logie ,  procureur  fyndic  Se  prieur  dudicl 
prieuré  Se  collège  de  Premonftré ,  ten- 
dante a  fin  d'entherinement  defdicles  let- 
tres, &c.  ladicte  cour,  a  ordonné  fie 
ordonne  que  lefdictes  lettres  feront  re- 
giftrées  es  regiftres  d'icelle,  ouy  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy,  pour  eftre  exé- 
cutées, entretenues ,  gardées  Se  obier- ; 
vecs  félon  leur  forme  Se  teneur. 

Lettres  patentes  pour  la  bibliothèque  du  roy. 


DU  Mercredy  vi.  Septembre.  Ce 
jour  la  cour ,  après  avoir  délibéré 
fur  les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Paris  au  mois  d'Aouft  dernier,  parlef. 
quelles  eft  ordonné  qu'à  l'advenir  ne 
fera  oclroyé  à  quelque  perfonne  que  ce 
fbit  aucun  privilège  pour  faire  imprimer 
ou  expofer  en  vente  aucun  livre, finon 
à  la  charge  d'en  mettre  gratuitement 
deux  exemplaires  en  la  bibliothèque  pu- 
blique dudicl  feigneur,  a  araeste'  fie 
ordonné  que  lefdiûes  lettres  feront  leucs, 
publiées  &  regiftréesès  regiftres  d'icelle, 
ouy  fie  Ce  requérant  le  procureur  gêne- 
rai du  roy,  pour  eftre  exécutées  félon 
leur  forme  &  teneur. 
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lefdides  boucs  &  immondices  regorgent 


ICIitlCtes  OOUCSCt  immunuivcs  itgwi^vi.v  ^  ^ 

au  Met  àn  théâtre  anatvmique.  jufques  au  long  des  maifons  ;  ce  qui  en- 
jim?  »»  j  i  rin  peut  apporter  la  corruption  de  1  air 

U  Lundy  xvm.  Septembre.  Vcuë   fie caul'er  maladies contagieufes.  Que  tout 

<*■  arrive  par  la  ne- 


reeens  «.u.»  

niverfité  de  Paris ,  à  ce  que  le  théâtre 
anatomiqueparl'arreft  du  17.  Janvier 
dernier  ordonné  eftre  confirme*  aux  ef- 
collcs  de  médecine  ,  le  fuft  fans  démo- 
lition ny  autrement  touche  au  logis  bafty, 
fuivant  le  deûein  drefle  par  la  faculté 
deucmentafiemblce  5  8c  le  marché  pour 
le  faire  baillé  au  rabais.  Procez  verbal 
du  confciller  commis  parl'arreft  du  11. 
Aouft  de  vifitation  des  lieux  ,  &  rap- 
port des  experts  convenus  par  les  doyen 
&  dodeurs.  Enfcmble  les  projets  ôedef- 
feins  dudid  théâtre  ,  avec  ledid  arreft 
du  17.  Janvier  Ce  autre  du  14.  Juillet , 

8iC  LA    CHAMBRE    DES  VACATIONS 

ayant  efgard  à  la  requefte  Scconclufions 
du  procureur  gênerai  du  roy ,  a  ordonné 
&  ordonne  que  le  théâtre  anathomique 
fera  faia  8e  conftruid  au  collège  de  me 


Herard,quiavoit 
...  ville  nette ,  &  dont 
bail  luy  a  cfté  faia  ,  auquel  il  n'a  point 
ûtisfaid ,  ny  moyen  de  le  faire.  Lequel 
mandé  au  parquet  le  1.  de  ce  mois ,  le 
lieutenant  criminel  8c  le  fubftimd  avec 
les  commiflaires  du  chaltelet  de  Paris  & 
aucuns  trcloriers  de  France  prelens,  au- 
roit  promis  avec  toute  alfurancc  de  faire 
travailler  à  nettoyer  la  ville  incontinent} 
&  foubimettant ,  au  cas  qu'il  n'y  fatis- 
feift,  d'eftre  dépofledé  de  fon  bail  Se 
de  s'en  départir  ;  ce  que  n'ayant  aucu- 
nement exécuté ,  le  mal  croift  ,  8e  lesin- 
conveniens  apparemment  inévitables  , 
s'il  n'y  cft  promptement  pourveu  par 
quelque  bon  remède  8c  ordre ,  comme 
chofe  très-necefl'aire  pour  le  bien  6c  la 
fante  de  la  ville }  la  dicte  cour,  après 
avoir  oy  ledid  Erard  pour  ce  mandé , 
enfcmble  le  lieutenant  criminel .  le  fub- 


collé  du  logis  rcfpondaot  fut  la  mode   leldkls  commiflaires  &  dais  da  trolo- 

1   n     1  j_  o.  11.  Att  Anven     rir>r<;  de  Franc» 


k  Bucherie,  &  ce  à  la  diligence  du  doyen 
de  la  faculté  àprefent  en  charge,  8c  de 
maiftres  Nicolas  Hcllin ,  Jean  Roland 
&  Denis  Guerin  dodeurs  de  ladide  fa- 
culté 5  aufqucls  enjoind  faire  bail  au  ra- 
bais avec  les  lolemnitez  qu'ils  verront 
eftre  à  faire.  Et  leur  enjoind  ladide  cour 
tenir  la  main  a  l'exécution  de  ladide 
conftruaion  8c  dudia  bail  >  &  certifier  la 
cour  de  leurs  diligences.  Et  pour  les  frai 


riers  de  France ,  la  matière  mile  en  dé- 
libération ,  a  ordonne  8c  ordonne ,  atten- 
du la  neceflîté  urgente  ,  &  pour  obvier 
aux  inconveniens  qui  peuvent  arriver 
faute  d'y  remédier  promptement ,  par 
provifion  &  jufquesa  ce  que  autrement 
en  foie  ordonné  ,  qu'à  la  diligence  des 
commiflaires  en  chacun  quartier  de  la 
ville  de  Paris  aucuns  des  plus  appareils 
bourgeois  du  quartier  feront  aflemblez 


cour  oc  lt.uri  uni  tncLi.  i.l  u^u*  —  —    i  — «  - 

d'icelle,  ordonne  que  le  doyen  fie  au-  en  la  maifon  d'un  des  principaux  officiers 
très  qui  ont  receules  deniers  à  ce  def-  du  roy  demeuram  au  quartier  pour  em- 
tinez  par  lesarrefts  dechacun  dodeur^  re  8c  nommer  deux  dçldids  bourgeois 
8c  s'ils  ne  fuffifent,  ceux  qui  feront  cy-    dudid  quartier  lcfquels  prendront  loin 

&  la  charge  de  faire  provifion  de  tou- 
tes chofes  neceflaires,  a  l'effed  de  taire 
nettoyer  par  leur  quartier  chacune  del- 
diaes  rues ,  8c  y  employer  perfonnes  a 
ce  faire  entendues  ,  &  pour  cet  efiect 
pourront  contraindre  par  toutes  voyes 
accouftumees.  Auront  foin  Se  feront  en 
forte  que  ladiac  ville  foit  bien  &  entiè- 
rement nettoyée  ,  8c  toutes  Jcfd.  bou«s 
8c  immondices  oftées  8c  v.flteront  lef- 
dides  rues  avec  lefdids  commiflaires  , 


qui  îcront  cy. 
après  reccus,  en  vuideront  leurs  mains 
jufques  à  la  concurrence  de  ce  qu'il  con- 
viendra faire  à  la  perfedionde  l'œuvre; 
à  ce  faire  contrainds  par  toutes  voyes 
raifonnablesi  ce  faifant,  defehargez. 

Règlement  four  le  nettoiement  des  boues. 


DUMardy  xn.  Décembre.  Sur  la 
remonftrance  faide  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy , des  grandes  8c  pu-  aictes  rues   - 

bliquls  plaindes  qui  fe  font  de  la  quan-  quien  feront  leur  rapport  au prevoft  de 

titédesWs,  ordures  8c  immondices  Paris  ou  fon  heut enan  J  «^«^ 

qui  fonten  tous  les  quartiers  8c  par  tou-  enfemble  au  ^Ibtud du  procureur  ge- 


tes  les  rues  de  cette  ville  de  Paris ,  8c 
avec  telle  abondance  que  l'on  ne  peut 
qu'avec  grande  incommodité  aller  8c  ve- 
nir par  les  rues ,  au  moyen  de  ce  que 


i'hiciiiish»  ~   1        .  .      — . 

neral  du  roy  eft  enjoind  de  tenir  la  main 
à  l'exécution  du  prefent  arreft ,  8c  en  cer- 
tifier la  cour  de  quinzaine  en  quinzai- 
ne. Et  poar  fournir  aux  frais  de  ce  que 


Ah.  1*17. 
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-  dcfliis ,  a  ordonné  &  ordonne  que  les 
deniers  qui  ont  efté  deftinez  par  le  roy 
à  cet  effcd ,  fuivant  l'offre  faide  par  lel- 
dids  treforiers  de  France ,  feront  déli- 
vrez par  eux  aufdids  bourgeois  nommez 
en  chacun  quartier  &  diftribution  de 
leurs  ordonnances. 


Amfi  au  fujet  des  réparations  du  font 
au  Change. 


Incendie  du  faiais. 

-  iTXUMardyvi.  Mars.  Ce  jour  la  cour, 

An.  Kl»,  j^j  touccs  ies  chambres  allèmblées , 

pour  adviicr  Air  l'incendie  cette  nuid 
arrivé  au  pallais ,  qui  a  embrafé  ôc  re- 
duid  en  cendre  la  grande  falle ,  premiè- 
re des  enqueftes,  parquet  des  huiffiers 
ôc  autres  commoditez  j  après  avoir  ouy 
les  gens  du  roy ,  la  matière  mife  en  dé- 
libération, a  arreste'  que  prefente- 
ment  deux  de  meffieurs  les  prelidens  & 
quatre  confeillcrs  fc  tranfporteront  vers 
le  roy ,  pour  luy  faire  entendre  l'acci- 
dent furvenu,  fçavoir  s'il  aura  agréa- 
ble que  la  cour  continue  l'exercice  de 
la  jumee  en  ce  lieu ,  ôc  le  fupplier  pour- 
veoir  au  reftabliflèment ,  ôc  jufques  à  ce 
trouver  bon  que  les  advocats  &  procu- 
reurs ayent  les  gallcrics  &  fallcs  de  la 
chancellerie  pour  faire  leurs  charges. 
A  ordonné  ôc  ordonne  que  pardevant 
MM.GuillaumeBcrnard&Guillaume  des 
Landes  confeillers  du  roy  ,vifiration  fe- 
ra faide  defdids  lieux ,  ôc  rapport  de 
l'eftat ,  ôc  par  eux  informé  à  la  requefte 
du  procureur  gênerai  comme  l'incendie 
eft  advenuë  ;  à  cette  fin  aura  monition 
affin  de  révélation.  Et  pardevant  mef- 
fieurs le  Pelletier  &  Jacques  Gillot  con- 
feillers du  roy  les  huiffiers  de  ladide 
cour,  ôc  ceux  des  enqueftes  pardevant 
les  deux  plus  anciens  confeillers  de  leur 
chambre, reprefenteront  leurs  regiftres, 
fi  aucuns  ont  ,ôc  déclareront  les  proecsj 
fi  par  l'incendie  ont  perdu,  s'en  purge- 
ront par  ferment.  Et  dans  ce  mefme 
temps  les  procureurs  qui  auront  facs  ôc 
pièces  en  la  falle  du  pallais  perdus  &  con- 
fondiez ,  en  feront  déclaration ,  s'en  pur- 
geront conformément,  &  pareillement 
les  advocatz  j  &  à  faute  de  ce  faire ,  n'y 
•feront  après  receus.  Et  pour  pourveoir 
au  defordre  que  cet  accident  a  appor- 
té, a  arrefté  que  meflîeurs  de  la  grand 
chambre  &  nrefidens  des  enqueftes  s'af- 
fembleront  demain  en  la  falle  S.  Louis, 
fans  ouvrir  l'audience  jufqu'à  Lundy  pro- 
chain. 


DU  x.  Avril.  Sur  la  rembnftrance 
faide  a  la  cour  par  le  procureur  gê- 
nerai du  roy  ,  des  rctardemens  des  baf- 
timens  du  roy,  réparations  du  pont  aux 
Changeurs  &  autres  œuvres  publicqs  en- 
treprins  par  Gilles  le  Rodde,  au  moyen 
des  contentions  d'entre  le  duc  de  Sully 
grand  voyer  ôc  treforiers  de  France ,  à 
qui  appartiendra  la  direction ,  ôc  ayant 
décrété  contre  ledid  le  Rode  ,  ôc  s'ef- 
forcent le  faire  emprifonner,  quil'em- 
pefche  au  grand  préjudice  du  repos  du 
publicq  ;  fappliant  la  cour  y  pourveoir, 
à  ce  qu'il  puiflè  continuer  *  les  ordon-  * 
nances  des  ungs  ôc  des  autres  i  avec  la 
requefte  dudid  le  Rodde ,  &  tout  con- 
fideré  :  la  cour,  a  ordonné  ôc  ordon- 
ne quelcfdids  grand  voyer  ôc  treforiers 
de  France  feroient  ouis  fur  leurs  dif- 
férends ,  ôc  cependant  que  l'exécution 
de  leurs  ordonnances  ôc  décrets  contre 
ledid  le  Rodde  Ôc  autres  furfeoiroit, 
&  deffenfes  à  tous  officiers ,  huiffiers  ôc 
fergens  d'attenter  à  leurs  perfonnes ,  ôc 
aux  geôliers  les  recevoir  ■>  Se  fi  aucun  y 
eft  prifonnicr,  cflargi  &  mis  hors  des 
priions. 

Lettres  patentes  font  les  Cîxtrtreux 
de  Paris. 

DU  Samedy  xvi.  Juin.  Veû  par  là 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  de  Febvrier 
1618.  par  lefquelles  ledid  feigneur  don- 
ne ôc  odroye  aux  religieux  ,  prieur  ôc 
convent  de  la  Chartreufe  de  cette  ville 
de  Paris ,  pour  la  commodité  publique 
ôc  decorance  de  leur  maifon,  la  rue  con- 
duifant  à  leur  egliic,faifantfcparationdu 
grand  Ôc  petit  clos  à  eux  appartenant , 
contenant  depuis  icelluy  m.  thoifes  juf- 
ques à  l'entrée  de  la  porte  ,  ôc  d'icelle 
à  la  muraille  fermant  le  bout  de  ladide 
rue  38.  thoifes  de  long  fur  trois  de  lar- 
ge j  comme  aullî  le  chemin  non  pavé  ny 
fréquenté  eftant  le  long  du  mur  de  leur 
grand  clos  ,  à  prendre  depuis  celluy  qui 
terme  ladide  rue ,  jufques  a  l'encogncure 
dudid  grand  cloz,  contenant  1J3.  toifes 
de  long  fur  fix  de  large  ;  aux  charges 
ôc  conditions  de  le  clorre  ôc  fermer  par 
le  bout  à  leurs  dcfpcns ,  ôc  de  faire  un 
mur  attenant  la  ferme  de  l'hoftcl-Dieu, 
pour  joindre  ledid  petit  clos  à  leurdide 
ôc  comme  plus  au  long 
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le  contiennent  lcfdiétes  lettres.  L'arreft  les  religieux ,  l'cglife ,  baftimens ,  jardins 

du  conlcil d'eftat du  14.  Septembre  1 6 17.  &  l'enclos,  tant  delà  demeure  abbatia-  Am,i41>- 

Procez  verbal  de  defcente  faicte  fur  les  le  que  clauftrale,  ôc  généralement  tous  les 

lieux  parles  trcforiers de  France fuivant  édifices  &  enclos  de  ladide  abbaye, 

lediâ  arreft.  Rapport  de  vifitation  faicl  avec  tous  les  droits  àicclle  appartenans 

par  le  maiftre  des  eauës  ôc  forefts.  Le-  fur  les  maifons  &  lieux  proches  qui  en 

tfi£t  advis  donne  par  leldicb  treforiers  ont  efté  démembrez,  à  la  charge  de  pour. 

&  par  les  prevoft  des  marchands  ficef-  veoir  aufdicts  religieux  profex  de  ladite 

chevins  de  cette  ville  en  confequence  abbaye  qui  y  font  de  prefent ,  de  de- 

du  fufdict  arreft.  Requefte  prefentée  à  meure  ôc  penfion  convenable  pour  lcu* 

Jadiâe cour  par  lefdictsrclligieux,  prieur    vivre  Ôcentretcnement ,  ôcc  ladictb 

&  convent  des  Chartreux,  affinde  ve-  cour  a  ordonné  61  ordonne  que  lefiuc- 

rification  dcfdiéles  lcrtres,  les  autres  pie-  tes  lettres  feront  regiftrées  ès  regiftres 

ces  attachées  fous  le  contre-fcel.  Con-  d'icelle  ,  pour  jouir  par  l'impétrant  de 

l'efièd  ôc  contenu  en  icellcs. 


clufions  du  procureur  gênerai  du  roy. 
Tout  confiderc  ,  ladicte  cour,  a  or- 
donné ôc  ordonne  que  lefdictes  lettres 
feront  regiftrées  ès  regiftres  d'icelle ,  ouy 
le  procureur  gênerai  du  roy,  pour  jouir 
par  lefdicts  impetransdel'cfrcci  6c  con- 
tenu en  icelles ,  aux  charges  6c  condi- 
tions y  mentionnées. 


Travjlation  de  la  faroiffe  S.  Lcu  S.  GiSei 
À  Ceglife  S.  Symphericn. 


xxv.  Février.  Vcu  par  la  cour 
requefte  à  elle  prefentée  parles 
marguilliers  S.  Gilles  S.  Loup  au  prieuré 
S.  Denis  de  la  Chartre  ;  par  laquelle, 
Le  duc  de  Luynts  crie'  gouverneur  de  tJjle    attendu  que  pour  faire  ceflèr  leurs  diffe. 

de  France.  rends  6c  contentions  avec  le  prieur  dudicr. 

S.  Denis,  ils  ont,  fuivant  l'arreft  du  un- 

DU  Samedy  xiv.  Juillet.  Vcu  par  ziefme  jour  du  mois  de  Janvier  1618. 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  obtenu  de  l'evelque  de  Paris  la  tranfia-  Le  Skm 
du  19.  May  dernier,  fignéds  Louis  ,  6c  tiondela  pareille  en  Pegliic  S.  Simpho-  *^"f^ef* 
fur  le  reply  :  Par  le  roy,  de  Lomcnic,  rien  en  la  cité,  ôc  le  tout  pour  lacom-  jc/dinppor- 
6c  fcellées  de  cire  jaune  en  double  queue,  modité  de  l'cglife  ,requeroient,  à  ce  que  u  «om-  ««« 
par  lefquclles  eft  mis  au  lieu  ôc  place    le  tout  foit  entretenu  6c  gardé ,  l'émo-  " 

logation  de  ladiâe  tranllation  6c  con- 
trait. ,  dont  la  teneur  eniuit  cy-après. 
Procez  verbal  de  vifitation  des  lieux  par 
le  confeiller  à  ce  commis, ôc  l'informa- 
tion faide  d'office  fur  la  commodité  ou 
incommodité ,  fuivant  l'arreft  du  3.  Oc 


du  duc  de  Mayenne  Charles  d'Albert 
duc  de  Luincs ,  6c  eftably  gouverneur 
6c  lieutenant  gênerai  de  l'Ifle  de  Fran- 
ce ,  pour  en  jouir  aux  honneurs ,  8cc.  â 
ladiâe  charge  appartenans,  ainfy  qu'au 
long  le  contiennent  lcfdict.es  lettres,  fui- 


pin.  1.  p»g. 
»». 


A«.  l(\f. 


vant  le/quelles  a  faict  le  ferment  ès  mains  tobre.  Confentcmcnt  du  prieur.  Conclu- 
du  roy.  Requefte  à  fin  d'entherinement  fions  du  procureur  gênerai  du  roy  ;  ôc 
d'icelles ,  ôcc.  ladicte  cour  en  ente-  tout  confiderc  :  ladicte  cour,  a 
rinant  lefdictes  lettres ,  a  ordonné  ôcor-  auctorife  ôc  émologué,au&orife  ôcémo- 
donne  que  l'impétrant  jouira  de  l'eficét  logueladidetranflation  8ccontrad,pour 
ôc  contenu  en  icelles ,  ôcc.  jouïr  par  les  fupplians  ôc  y  defnommez 

du  contenu ,  félon  leur  forme  6c  teneur. 

Eftablifftment  dufemiruire  de  S.  Magloire. 

DL,An  1618.  le  ij.Aouft,  lafentence 
de  l'cvefque  au  fujet  de  cette  tranf- 
ia cour  les  lettres  patentes  du  roy  lation ,  du  x.  Juillet  1 618.  fut ,  à  la  re- 
données à  Paris  au  mois  de  Juillet  1 61 8.  quefte  de  M.  Edme  Girardon  curé  ou  vi- 
par  lefquclles  ledid  feigneur  permet  au  caire  perpétuel  ôc  les  paroiflîens  de  1» 
fieur  cardinal  de  Rets  evefque  de  Parilfc  chappcllc  paroiflïale  de  S.  Gilles  fainét 
eftabUr  un  feminaire  en  l'abbaye  fainét  Lcu.. . . .  monftrée,  fignifiée  &  d'icelle 
Magloire  feize  aux  fauxbourgs  S.  Jac-    badlé  copie  audiû  M.  René  Hazon  prieur 

ques  de  cette  ville  de  Paris  ,  pour  infti-   de  S.  Denis  de  la  Chartre  à  ce 

tuer  .les  pcrlonnes  qui  défirent  parvenir   qu'il  n'en  prétende  caufe  d'ignorance ,  6c 
à  l'ordre  de  pretrife  ôc  vocation  cccle-    qu'il  ait  a  y  lâtisfaire ,  ôcc. . . .  Signé ,  l  e 
fiaftique;  unir  à  iceluy  la  menfê  capi-  Comte. 
tulairc  6c  portion  du  revenu  de  ladicte 
abbaye  de  S.  Magloire  dont  jouùTenc 
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5*  PREUVES   ET  PIECES 


LE  il.  du  mois  de  Septembre  fuivant  Le  p élit  pont  en  danger, 

les  fleurs  Michel  JDodart  ,  Nicolas   

Cillari ,  Michel LhuiUitr  &  Martin  Foffiê  U  Samedy  xiu.  Avril.  Ce  jour 

frefires  &  chanoines  de  Peglife  S.  Simpho-  |  J  la  cour,  après  avoir  en  prefence 

rien ,  p afférent  avec  Speu^ippe  Gdurris  &  des  gens  du  roy  ouy  la  remonftrance 

Jean  Maffieu  marytillers  &  fondis  de  prj-  â  elle  faide  par  le  prevoft  des  mar- 

turation  des  astres  paroiftens  de  S.  Gilles  cfaands  &  efchevins  ,  fur  le  péril  8c 

S.  Leu,  une  tran'aHion  en  conformité  à"  danger  qui  eft  au  petit  pont ,  a  eulx 

en  exécution  de  la  fentence  ou  jugement  cy~  rapporté  par  le  maiftre  des  oeuvres  , 

dejffus  ,  contenant  lesmefmes  difpefitions ,  &  M.  Guellin  à  ce  prefent,  que  autres  ex- 

rec  eue  par  Je  An  Lucon  &  Nicolas  Boucher  perts  par  lefquels  l'a  faid  vifirer ,  à  quoy 

notaires  au  chaftelet  de  Paris.  eftoit  ncceflàirc  promptement  pourveoir } 

a  arreste'  &  ordonné  que  ledid  pre- 

a   Ujourd'huy  pardevant  les  notaires  voft  &  efchevins  fe  pourveoiront  au  roy 

jf\^  foubfignez  eft  comparu  dom  René  fur  le  recours  par  eux  prétendu  ,  8c 

Hazon  religieux ,  prieur  du  prieuré  de  moyens  pour  la  defpenfe  neceflàire  au- 

S.  Denis  de  la  Cbartrc  à  Paris ,  ordre  did  pont  5  cependant  que  plus  ample  & 

deCluny  ;  lequel  a  did  8c  déclaré  qu'at-  folemnclle  vifitation  en  fera  faide  ,  le 

tendu  la  tranflation  de  la  paroiflè  iaind  fiibftitud  du  procureur  gênerai  du  roy 

Leu  S.  Gilles  de  l'eglife  dudid  prieuré  au  trefor  appcllé ,  par  les  architectes  maill 

en  celle  de  S.  Simphorien  par  fentence  très  des  œuvres  des  baftimens  du  roy, 

de  monfeigneur  l'illuttriflime  6c  rêve-  de  la  ville  &  autres  experts  j  pour  leur 

rendiflime  cardinal  de  Retz  evefque  de  rapport  veu  en  ordonner  ce  que  de  rai, 

Paris  le  unziefme  jour  du  mois  de  Juil-  (on.  Et  afin  qu'il  n'y  advienne  aucun  in- 

Jet  dernier,  &  prononcée  à  M.  Edme  convenient,  le  lieutenant  civil  fera  met- 

Girardon  preftre  curé  de  ladide  eglilè  tre  poteaux  &  barrières  aux  advenues 

paroi/Haie  de  S.  Simphorien  8c  aux  mar-  8c  lieux  qu'il  advifera  ,  pour  empefeher 

guilliers  8c  paroilfiens  d'iccllCjdèsleiz.  /ur  ledid  pont  le  partage  des  carroflès 

dudid  mois  de  Juillet ,  ledid  Girardon  &  charettes  5  &  que  pour  faciliter  le 

cy-devant  curé  ou  vicaire  perpétuel  de  chemin  lur  le  quay  de  l'ifle ,  les  trefo- 

ladide  paroiflè  S.  Gilles  S.  Loup,  8c  figni-  riers  de  France  y  feront  paver, 
iiée  audid  fieur  prieur  le  19.  du  prelènt 

mois  d'Aouft  par  le  Comte  lergent  à  ver-  Artejts  au  f* jet  de  la  contagion. 

-çe  au  chaftelet ,  il  ne  prétend  plus  pour 

î'advenir  ,  en  confequence  de  ladide  ï~"%  U  Mercrcdy  xvn.  Juillet.  Ce  jour 
tranflation  .aucune  forte  de  jurifdidion,  meflîcurs  les  députez  des  enquef. 

droids  ou  redevances ,  mefmc  comme  tes  font  venus  en  la  grand  chambre , 

curé  primitif,  fur  les  curez  &  habitans  fupplier  mefficurs  de  tenir  la  police  ge- 

du  deftroit  de  ladide  paroiflè  autrefois  nerale ,  pour  donner  ordre  à  caufe  de 

dide  de  S.  Gilles  S.  Leu ,  à  prelènt  ap-  la  maladie  contagieufe  qui  s'efpand  par 

pellée  de  S.  Simphorien }  à  quoy  il  re-  la  ville, 
nonce,  8c  à  cet  effed  confent  que  tous 

les  meubles ,  ornemens ,  revenus ,  obits  "T\U  Vendrcdy  xiX.  Juillet.  Ce  jour 

&  fondations  &  généralement  toutes  au-  U  la  cour,  ouy  le  procureur  gênerai 

très  chofes  appartenant  à  ladide  pa-  du  roy  ,  a  arrefté  tenir  police  générale 

Toiflè,  foient  tranfportez  en  ladide  cgli-  ce  jour  de  relevée  en  la  falle  S.  Louis, 

fe  de  S.  Simphorien.  Dont  8c  de  ce  que  pour  advifer  à  ce  qui  eft  de  la  fanté  de 

deflus  ledid  fieur  prieur  a  requis  ade  la  ville  }  ficluy  chargé  d'advertir  la  corn- 

a*tx  notaires  foubfignez  ,  qui  luy  ont  pagnie  pour  députer  &  envoyer  aux  en- 

odroyé  le  prefent  5  pour  fignifier  lequel,  j^ueftes  6c  requeftes  à  mefme  fin.  Et  les- 
tant audid  Girardon  que  paroiflîens,a  le-  Officiers  du  chaftelet  mandez ,  pour  s'inf- 

did  fieur  prieur  faid  8c  conftitué  fon  traire  ont  requis  l'aflèmblée  eftrc  remife 

procureur  le  porteur  d'iceluy,  auquel  il  a  au  premier  jour.  La  matière  mife  en  deli- 

<lonné  8c  donne  pouvoir  de  ce  faire.  Ce  beration  ,  a  efté  arrefté  de  différer  juf- 

fut  faid ,  déclaré ,  confenty  8c  odroyé  ès  ques  à  Mardy. 
eftudcs  defd.  notaires,  l'an  m.  dc.xvii  i.  le 

xxx.  8cpcnultiefmejourdu  mois  d'Aouft  f^\U  Lundy  xxix.  Juillet.  Ce  jour  la 

après midy. EtafignéD.  René'  Hazon  J-^cour,  toutes  les  chambres  aflem- 

prieur,  Charlet  &  Granderye.  blées,  après  avoir  délibéré  fur  la  pro- 
portion 


> 


cette  grâce 
es  officiers 


arrefte  fupplier  le  roy  faire 
à  ladiclc  cour  de  difpenier 
dïtellc  de  la  reigle  des  40.  jours  pour 
refigner  leurs  eftats  pendant  que  la 
ville  de  Paris  fera  affligée  de  la  conta- 
gion. 


D 


JUSTIFICATIVES.  59   

Priori  des  enqueftes,à  ce  que  pour  le   gion  logées  en  chambre  &  locataire* es  Am 
P°ï  îc  b  contagion  le  roy  fuft  fup-   maifons  de  cette  v.Ue  Se  fauxbourgs  de 
i  "Omettre  defonparer,  finon  don-   Paris,  feront  promptement  enlevez  par 
P    £ance  des  ofkes,  la  cour  a  les  prevofts  de  la  lamé,  leurs  ay  des  * 

  archers ,  fie  conduidz  aux  hofpitaux  à 

ce  deftinez  ,  8c  à  l'inftant  lefdides  mai- 
fons fie  boutiques  fermées  à  clefs  avec 
cadenarz ,  barres  de  fer  fie  aiz  de  me- 
nuiferie ,  ainfi  que  les  commillàires  ad* 
vueront.  Enjoind  de  ce  faire  faire  cha- 
cun en  fon  quartier.  Et  fera  pourveu  à 
n  Iundv  ii  Septembre.  Sur  lare-   la  nourriture  Se  neccfïitez  dcfdids  ma- 
quette faidea  li  cour  par  le  pro-   lades,  s'il  y  efchet,8c  ceux  fie celles  qui  réf. 
fureur  eeneral  du  roy,  des  plaintes  qu'il   teront  efdides  maiions.  A  ladide  chain- 
^qKprétJw  deïa  contagion   bre  faid  8c  faid  inhibitions  fie  dcffcn- 
E  cette  ville  de  Paris  eft  affligée,  ces  à  toutes  perfonnes  leur  donner  au- 
te  Lïïnco",  capitaines,  maires, ef-   cun  empekhement  à  ladide  fermeture, 
cheK  autre's  officiers  dès  villes  cir.   méfaire  ny  medire  aufdids  prevofts  de 
convoifines,mefmedeS  bourgs  &  villa-    a  faute,  leurs  aidej  6c  archers,  ain, 
c«  au  font  far  les  advenues  fie  grands   leur  enpmd  fouffrir  iWunon  du  pre- 
f  hemms  de  ladide  ville  de  Pans  refu-   fent  arreft.  Et  en  cas  de  contravention, 
fcntdc  recevoir,  laitier  palier  fie  loger   ordonneau  pr  voft  de  Par  s  ou  fonheu- 
ceux  qui  viennent  de  cette  ville,  &  les   tenant  hure  appréhender  les  contreve- 
empefchentparviolenceôc  voies  de  faid,   nans,  leur  faire  fie  parfaire  leur  procez 
Smemcnt^es  vivandiers  8c  autres  qui    niques  à  fentence  âiffaniave  &  execu- 
rmirent  en  leurs  maifons-:  qui  eft  en-  tion  d'.celle  ,  nonobftant  oppofitions  ou 
treprife  préjudiciable  au  publicq  ,  dont   appellations  quelconques.  Et  pour  ce 
pei  advenir  grands  fcandales  fie  incon-   faire,  f.  befoing  eft  en,oind  auheutc- 
veniens .  requlroit  par  la  cour  y  cftre   nant  criminel  de  robbe courte,  prévoit 
pourveu  fuivanr  fie  conformément  aux   de  ride,  chevalier  du  guet  Se  tous  lieu- 
Lrcfts  donnez  en  l'an  1596.  La  matière   tenans  *  donner  main-forte* 

mife  en  délibération,  la  cou.  afaid  fie  au  fubftitud  du  procureur  generaldu 
fie  faid  inhibitions  8c  deftenfes ,  tant  aux  roy  d'en  faire  diligence  8c  de  ce  cer* 
gouverneurs, capitaines, maires ,  efchc-  tifier  la  cour  à  peine  d  en  refpondrc 
vins  ficautres  officiers  qui  font  ès  villes,  en  fon  nom.  Et  a  ce  qu  aucun  n  en  pre- 
bourgs  fie  villages  fur  les  grands  che-  tende  caufe  d'ignorance ,  fera  le  prefent 
mins  fie  advenues  ez  environs  de  cette  arreft  publie  a  fon  de  trompe  es  places 
ville  de  Paris ,  que  du  reûort,  qu'à  cous  fie  lieux  accouftumez. 
h..birans  deld.  lieux  ,  d'empefeher  ceux 

qui  fortiront  de  Paris ,  d'y  palier  fie  lo-  Les  fauvres  enfermes  a»  put  Bourbon. 
cer,  à  peine  de  crime  de  leze-majefté.  •  y 

Et  à  ce  qu'aucun  n'en  prétende  caufe  FNU  Vendrcdy  xxix.  Novembre.  La 
d'ignorance,  fera  le  prelènt  arreft-  Icû  U  cour,oy  8c  ce  requérante  procu- 
fic  pubtié  par  les  carrefours  8c  fauxbourgs  rcur  gênerai  du  roy ,  a  ordonne  8e  or- 
de  cette  ville  de  Paris  fie  autres  villes  8c  donne  que  les  pauvres  feront  enfermez 
lieux  où  befoing  fera.  en  la  maifon  dide  Vtat-BoaAo^k^ 

6  au  fauxbourg  S.  Jacques ,  en  payant  par 

DU  Vendredy  xxvn.  Septembre.  La  le  receveur  des  pauvres  enfermez  le  loyer 
chambre  des  vacations  deuement  accouftume ,  fie  par  ad vance  de  quartier 
informée  par  le  procez  verbal  du  lieu-  en  quartier  ,  fie  que  les  locataires,  h  au- 
tenant  civil ,  de  \z  defobeïflancc  fie  re-  cuns  y  a ,  feront  tenus  vuider  »feflam. 
bcllion  commife  à  l'exécution  des  ordon-  ment.  Et  enjoind au  commiuajre  du quar- 
nances  de  police  générale  faides  pour  ticr  mettre  le  prefent  arreit  a  execu- 
àla 


remédier  à  la  contagion  8c  en  empclcher 
le  cours,  voulant  faire  ceflèr  lefdides 
defobeïûances  pour  le  bien  fie  fanté  pu- 
blicq, faire  obferver  lefdides  ordonnan- 
ce ,  ouy  8c  ce  requérant  le  procureur  gê- 
nerai du  roy,  a  o adonne'  8c ordonne 
les  perfonnes  frappées  de  la  conta* 
TtnulJ.  Part.  JJ/. 


tion ,  fie  ce  nonobftant  oppofitions  ou  ap- 
pellations quelconques. 


1 


1 

Digitized  by  Google 


6o  PREUVES 

Jlrrejl  xorttrt  les  mandians  valides 
&  vagabonds. 

DUdid  jour.  La  cour ,  oy  &  ce  re- 
quérant le  procureur  gênerai  du  roy, 
conformément  aux  arrelts  des  3.  Avril 
1618.  6c  14.  Juillet  1619.  a  ordonné  & 
ordonne  que  dans  14.  heures  après  la 
publication  du  prclcnt  arreft  à  Ion  de 
trompe  &  cry  publicq  ,  tous  mandians 
valides  non  natifs  de  cette  ville ,  vicom- 
te 8c  prevofté  de  Paris,  en  vuideront  6c 
fe  retireront  au  lieu  de  leur  naiilanec ,  à 
peine  contre  les  hommes  des  gallercs, 
6c  contre  les  femmes  8c  filles  du  fouit 
&  d'eftre  razées  publiquement.  Et  fur 
les  mefmes  peines  defïènd  aux  naizde 
ladide  prevofté  &  vicomte  de  Paris  va- 
guer &  mandier  par  cette  ville  8c  faux- 
bourgs  }  8c  leur  enjoind  ,  fi  faire  le  peu- 
vent ,  fervir  ou  faire  mefher  8c  gaigner 
leur  vie ,  finon  de  fe  retirer  aux  hofpi- 
taux  à  ce  deftinez. 

A  enjoind  8c  enjoind  aux  lieutenans 
civil  8C  criminel  8c  lieutenant  de  robbe 
courte .  prevoft  de  l'ide  Se  chevalier  du 
guet,  commiilàircs ,  fergens  du  chafte- 
lét  6c  delà  police  des  pauvres  faire  cap- 
turc  dcfdids  vagabonds  8c  valides,  gens 
fans  adveu  j  8c  aux  $»eolliers  8c  gardes 
des  priions  de  ladietc  ville  Si  fauxbourgs, 
faire  ouverture  de  lcurfdides  priions , 
pour  garder  feuremenr  Icfdids  hommes 
8c  femmes  jufqucs  à  ce  qu'ils  en  foient 
iufhYamment  defehargez  -,  affin  que  ceux 
qui  fe  trouveront  avoir  efte  bannis  ou 
repris  de  jufticc,  loient  punis  de  peines 
de  gallercs  ;  &  ceux  qui  n'ont  encore 
elle  prévenus,  Suivant  les  ordonnances. 

Enjoind  auffi'aufdids  lieutenans  civil 
&  criminel  aller  par  la  ville,  affiliez  de 
lérgens  Si  de  l'un  des  lêrviteurs  de  la 
haultc  juftice,  faire  fuftiger  Icfdids  va- 
lides qui  fc  trouveront  en  cette  ville  & 
fauxbourgs  pour  la  première  fois  ■>  pour 
la  féconde ,  oultre  la  peine  du  fouet , 
les  faire  appliquer  au  carcan }  &  pour  la 
troifiefme  fois  ,  les  condamner  â  lervir  le 
roy  en  fès  gallcres. 

Dcfiènd  à  toutes  perfonnes  recevoir, 
loger  ou  retirer  les  faineans  &  vaga- 
bonds, à  peine  de  prifon  &  de  30.  liv. 
d'amende ,  Si  de  punition  corporelle ,  s'il 
y  efchct.  Ordonne  que  les  paillaftes  & 
les  lids  de  ceux  qui  les  retireront ,  fe- 
ront brufles  au-devant  de  leurs  mai- 
fons. 

Enjoind  aux  rclligieux  &  relligieufes 
le  retirer  chacun  en  leurs  monaîtercs , 


ET  PIECES 

pour  y  vivre  félon  la  règle  de  leur  ordre. 
Leur  faid  inhibitions  6c  deffenlcs  fortir 
hors  de  lcurfdids  monafteres  fans  con- 
gé de  leurs  fuperieurs ,  qu'ils  feront  te- 
nus communiquer  à  l'evefque  de  Paris 
ou  à  ion  grand  vicaire. 

Faid  deffènfes  aux  pauvres  de  Pau- 
mofne  generalle  de  mandier  par  la  ville 
8c  fauxbourgs ,  dans  les  egliies  ny  aux 
portes  d'icellcs,  fur  peine  d'eftre  rayez 
de  l'aumofnc  fie  du  fouet.  Et  feront  tenus 
de  porter  la  marque  ordinaire  du  bureau. 
Faid  auffi  ladide  cour  inhibitions  à  tou- 
tes perfonnes  de  donner  i'aumolne  en 
publicq  ,  finon  pour  ladide  communaul- 
té  des  pauvres  à  ceux  qui  font  les  quef- 
tes ,  Si  mettre  leurs  aumoines  es  troncs 
qui  font  mis  dans  les  cglilcs  fie  aux  por- 
tes d'icellcs.. 

Et  pour  tenir  la  main  a  l'exécution 
de  ladide  police ,  ordonne  ladide  cour 
qu'en  chacun  quartier  de  cette  ville  Se 
fauxbourgs ,  Si  en  la  maifon  du  plus 
qualifié  ,  feroht  par  les  commiflàires  du 
chaftclct  convoquez  Si  afïcmblcz  douze 
des  habitans  d'kellc,  officiers  ou  autres^ 
pour  choifir  8c  cflire  quatre  perf  onnes 
pour  tenir  la  main  à  l'exécution  de  la- 
dide police,  8c  aller  par  chacun  jour 
par  leurs  quartiers  s'enquérir  6c  faire 
rapport  des  defordres ,  pour  y  eftre  pour- 
veu  ainfy  que  de  railon. 

Arreft  au  [m jet  du  rtflabliff entent  de  la  grande 
faite  du  faUis. 

DU  Mercredy  11.  Septembre.  Veu  par 
la  cour  la  requefte  à  elle  prefentec 
par  le  procureur  gênerai  du  roy ,  con- 
tenant que  par  arreft  du  confeil  du  19. 
Juin  1619.  fa  majefté  délirant  avancer 
le  deflèing  des  baftimens  de  la  grande 
falle  du  pallais ,  a  efté  ordonné  que  par 
les  treforiers  généraux  de  France  de 
cette  ville  vente  Se  adjudication  feroie 
faide  des  places  vaines  6c  vagues  eftans 
le  long  du  folle  du  fauxbourg  S.  Ger- 
main des  Prez,  tirant  depuis  la  porte  de 
Bufly  jufques  k  celle  de  Nèfle ,  au  plus 
offrant  6c  dernier  cnchcriflcur  ;  pour  les 
deniers  qui  en  proviendroient ,  cftrc em- 
ployez au  payement  dcfdids  ouvrages 
de  ladide  falle,  Ôc  non  ailleurs.  Procé- 
dant par  lcfquels  treforiers  à  l'exécution 
dudid  arreft ,  y  avoit  quelques  oppofi- 
tions  formées  par  le  ficur  de  Ncvers  , 
les  religieux  6c  convent  de  S.  Germain 
des  Prez,  6c  lesprcvoft  des  marchand* 
ôc  efchcvins  de  cette  ville ,  bien  qu'ils 
n'ypuuTcnt  prétendre  aucun  dxoid.  LcC 
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. .iiesoppofîrions  par  arreft  du  confeil  clufions  du  procureur  général  du  rby  j 
^      Mars  dernier  auroient  efté  ren-   &  tout  confideré:  ladicte  cour  a 


du  ij 


•  es  en  cette  cour  ,  pour  fur  le  tout   ordonné  &  ordonne  que  ledid  contrad 
V°5   pourveu  Suivant  lequel  arreft  le   du  6.  Aouft  1619.  &  lettres  feront  regif- 
ïuDDliant  a  faid  retenir  la  caufe  avec   crées  és  regiftres  dïcellc ,  ou  y  le  pro- 
Iddias  religieux ,  abbé  fie  convent  de   cureur  gênerai  du  roy  ,  pour  eftre  exe- 
S  Germain  &  le  prevoft  des  marchans   cutez  félon  leur  forme  8c  reneur  5  a  la 
Lfchevins  pararreft  du  13.  Aouftaufly   charge  de  faire  par  ledid  fieur  evcfquc 
dernier  Requeroit  ledid  arreft  du  13.    de  Chaalons  8c  lefdides  relligicufcsl'cm- 
Aouft  eftre  déclaré  commun  avecq  le-   ploy  desfix  vingts  mille  livres  mention- 
nées audid  contrad,  en  achapt  d'autre-: 
héritages  pour  8c  au  proffit  dudid  evel- 
que,dans  le  temps  d'un  an  après  le  prê- 
tent arreft ,  &  en  certiffier  la  cour  au- 
did  temps.  Et  àfaulteque  ledid  cmploy 
ne  feroit  entièrement  raid  dans  ledid 
temps,  ordonne  que  la  confignation  def- 
dids  deniers  ou  de  ce  qui  reftera  à 
employer ,  ne  pourra  eftre  faide  qu'en 
prelënce  dudid  procureur  gênerai  ou  de 
l*un  de  fes  fubftitutz. 

L'hofitl  de  petit  Bourbon  acquis  par  Us  rcli- 
gieufes de  la  Vtftation. 

"■"VU  m.  Juillet.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données 
a  Fontainebleau  au  mois  d'Avril  1611. 
par  lefquclles  &  pour  les  caufes  y  con- 
tenues il  approuve  l'acquifition  faide  de 
la  mai  l'on  appel  lée  le  petit  Bourbon  8C 
place  fignéeezdides  lettres,  par  lesre- 


ce 


faifa 


ant. 


did  ficur  duc  de  Ncvcrs; 
ordonné  que  toutes  les  parties  viendront 
au  premier  jour  après  la  S.  Martin  plai- 
der fur  lefdides  oppofitions.  Et  cepen- 
dant par  provifion ,  fans  préjudice  des 
droids  des  parties  au  principal ,  que  par 
Icfdicts  treforiers  généraux  de  France 
fera  procédé  à  la  vente  Se  adjudication 
defdides  places  vaines  fie  vagues  eftant 
le  long  dudid  forte,  ficc...  la  cour 
ayant  efgard  à  ladide  requefte ,  a  décla- 
re &  déclare  ledid  arreft  du  13.  Aouft 
dernier  commun  avec  ledid  duc  de  Ne- 
vers  ôcc.  conformément  aux  réquisitions  d» 
procureur  ventral  du  roy  i  i  la  charge  que 
les  deniers  feront  baillez  fieemployezou 
&  à  qui  la  cour  ordonnera, 

• 

l'ho/lel  de  Chalons  acquis  par  les 
Carmélites 


SU  Mardy  xvi.  Mars.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy   ligieufes  de  laVifitation  de  Ste  Marie 
ées  à  Paris  le  13.  Janvier  1611.  par    de  Sienne  des  fleurs  Lamet  &  Louis  de 


Romillac  -,  leur  permettant  qu'elles  puif- 
fent  fie  leur  foit  loifible  tenir  fie  poilê- 
der  moitié  de  ladide  maifon ,  fans  qu'el- 
les en  puiflent  eftre  depollèdées  ny  cm- 

pefchées  en  ladide  jouiîlànce  ficc  

ladicte  coui  a  ordonné  fie  ordon- 
ne que  lefdides  lettres  feront  regiftrées, 
6.  Aouft  1619.  pour  raifon  de  la  maifon  ouy  le  procureur  gênerai  du  roy  pour 
vulgairement  appellée  thoftel  de  Chaa-  jouir  par  les  impétrantes  de  l'cfted  fie 
ions.  Veut  ledid  feigneur  que  ledid  con-  contenu  en  icelles  j  à  la  charge  de  payer 
trad  ait  lieu  fit  forte  fon  effed ,  aux  char-  fie  continuer  par  el  les  par  chacun  an,  au* 
£es  portées  par  lefdides  lettres.  Rcqucfte  termesportez  par  lefdides  lettres,*  la  re- 
par  ledid  Clauflè  fie  les  rcligieufes  cepte  du  domaine  de  cette  ville  de  la- 
prieure  fie  convent  de  Carmeline  pre-   ris ,  les  cens  fie  rentes  deûs  àudid  lei- 


lefquclles  ledid  feigneur  approuve  fie 
emologue  le  contrad  faid  6c  pane  entre 
Cofme  Clauffe  evefque  fie  comte  de 
Chaalons  d'une  part ,  fie  les  rcligieufes 
prieure  Se  convent  de  la  meredeDieu, 
ordre  deN.D.  du  mont  Carmcl  ,efta- 
blies  en  cette  ville  de  Paris  d'aultre ,  le 


îentée  à  la  cour,  affin  de  verifficarion 
d'icelles.  Ledid  contrad.  Gonfentèment 
fie  ratification  des  doyen,  chanoines  8c 
chapitre  S.  Efticnne  dudid  Chaalons 
dès  le  14.  Janvier  618.  fie  19.  Aouft 
1619.  Autre  confentement  du  fieur  ar- 
chcvcfque  de  Reims  du  6.  Septembre 
1619.  Enqùcfte  faide  par  les  commif- 
Éures  députez  par  ledid  fieur  arche- 
vefquede  Reims,  enfemble  les  rapport* 
de  vifitation  fur  la  commodité  ou  in- 
commodité de  ladide  aliénation.  Con- 


gneur  roy. 

Ze  duc  de  Montiatsn  créé  gouverneur 
de  Pans.  ; 

DU  xviii.  Aouft.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Paris  le  n.  Novembre  610.  par 
lefquellcs  ledid  feigneur  faid  ficeftablit 
melfire  Herculle  de  Rohan  duc  de  Mont- 
bazon  gouverneur  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  au  lieu  du  feu  fieur  de  Liancour. . . . 
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6%  PREUVES   Et  PIECES 

—  la  cotjr.  i  ordonne  que  lefdides  let-  tion  j  ladicte  cour.  a  ordonné  &  or 
très  feront  regiftrces  ôcc.  donne  que  outre  les  barrières  cy-de- 

vant  eftablies,  feront  encore  conftruic- 
Zettres  patentes  en  faveur  des  religieux  de  tes  ÔC  dreflècs  cinq  autres  barrières  à 

Picquepus.  la  diligence  dû  procureur  gênerai  du 

D _     y  roy:  auavoir  une  au  principal  carrefour 

|U  Samedy  xxi.  Aouft.  Veu  par   des  marais  du  Temple,  fa  deuxième 
Fia  cour  les  lettres  patentes  dureu  au  carrefour  S.  Martin  des  Champs  la 
roy  données  a  Pans  au  mois  de  Feb-   troifiefmeàlapointe  S.Eufhchc  laqùa- 
vrier  iéoi.par  lefquelles  ledidficurau-   triefme  au  fauxbourg  S.  Germain  des 
roit  ordonné  ,  ceddé  Se  odroyé  aux  re-   Prcz ,  fit  la  rinqùiefmc  au  bout  du  pont 
ligieux  de  la  congrégation  du  tiers  ordre   Neuf  j  en  chacune  defquelles  feront  dif 
S  ;  François ,  du  convent  N .  D.  de  Grâce   tribuez  vingt  fergens  1  verge   félon  le 
feitué  à  Picquepuce  ,  cloiftre ,  dortoir,    roolle  qui  en  fera  faid  8c  drèfle  •  lef 
reveftiaire ,  jardin ,  circonftances  ôc  de-   quels  fergens  feront  tenus  faire  refïd'encê 
pendances,  ainfy  que  le  lieu  fe  compor-   efdides  barrières ,  fie  les  garnir  d'armes 
te,  pour  y  célébrer  le  fervicc divin ,  Ôc   pour  y  avoir  recours  en  cas  urgent  Se 
dorénavant  en  jouir  ôc  u/er  à  perpe-   de  neceflîté.Et  leurenjoind  ladidecour 
tuitc,  félonies loix,  règles  fie  ftatutsde  de  prefter  main  forte  aux  officiers  exe- 
leur  ordre.  Autres  lettres  patentes  du   cutans  les  ordonnances  ôc  arreftsdcpo" 
roy  a  prefent  régnant  du  dernier  Juil-   liccôc  autres  mandemens  de  iuftice  afin 
let  6».  par  lefquelles  eft  mandé  à  la-   d'empefeher  les  defordres,  rebellions  Ôc 
dide  cour  procéder  à  la  vérification  des   émotions  populaires,  mefme  de  porter 
précédentes ,  non  obfhnt  la  furannation  journellement  leurs  efpées    pour  eftre 
d'icelles.  Requcfle  par  lefdids  religieux  plus  prefts  d'empefeher  lefdides  émo 
prefentee  a  fin  de  vérification  dcfdic-    tions,  meurtres  ôc  afTaffinats  à  peine  dé 
tes  lettres  Les  fUtuts    conftjtutions  ôc   J0.  liv.  d'amende  contre  chacun  des  con- 
décrets  quaultres  dudid  ordre.  Con-   trevenans,  applicables  aux  pauvres  en 

clufions  &c  ladicte  cour  a  fermez  de  cette  ville  de  Paris  dontfera 

ordonne  ôc  ordonne  que  lefdides  let-    délivré  exécutoire  audid  procureurs 
très  desmoisdeFebvrier  601  &31.JU1I-   neral.  Et  fera  le  prefent  arreft  leû  L" 
let  dermer,  feront  regiftrees  ,  ouy  le   bhé  ÔC  enregiflré  audid  chaftellet  Tau 
procureur  gênerai  du  roy,  pour  jouir   dience  tenant,  &  fignific  aux  maiftres 
par  lefdids  impetrans  de  l'effed  ôc  con-   delà  communauté  deïdids fergens  •  au/ 
tenu  d  îcclles.   •  •  ~     ?  .J>aui- 


quelsladide  cour  enjoind  tenir  la 'main 
à  l'exécution  d'iceluy ,  à  peine  d'en ref- 
pondre  en  leurs  noms. 


Incendie 


du  pont  au  Change  &  du  pont 
Marchand. 


T~\  U  Mardy  xxvi.  Odobre.  Sur  la 
U  remonftrance  faide  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  du  feu  advenu  la 
nuid  d'entre  Samedy  ôc  Dimanche  14. 
de  ce  mois,  qui  auroitembrazéôccon- 


Ereftien  de  cinq  nouvelles  barrières  de 
fergens. 

U  Mercredy  1.  Septembre.  Sur  ce 
J^/  que  le  procureur  gênerai  du  roy 
a  remonftré  à  la  cour  que.  cy-devant , 
pour  éviter  aux  meurtres  ôc  aflafJinatz 
qui  fe  commertoient  en  cette  ville  ôc 
fauxbourgs  de  Paris  ,  ôc  aux  rebellions 
qui  fe  faifoient  aux  officiers  de  iuftice 

on  auroit  e/hbly  des  barrières  en  cha-  fommé  le  pont  aux  Changeurs  ôepont 
cun  des  quakers  de  cette  dide  ville,  Marchand,  &  quelques  maSbnspro/hai. 
pour  a  retraidc  des ;  treize- vingtz  fer-   nés,  tant  du  cofte  du  pallais  jufqu'en 

fZi:r%t^  Cha,ftelei  t  Pajis-  Et  larue  de  Pc^terie,  q/e  du  Sé  Z 
d  autant  que  depuis  la  rcdudion  de  cet-  grand  cha/telet,  requérant  qu'il  pleuft 

Lr£  Cn  l  obe,flance  iu,r°y|fs  *  b  cour  luy  donner  commiffionpw 
qiumers  eftans  augmentez  &  la  ville  informer  de  la  caufe  dudid  embraze, 
beaucoup  plus  peuplée,  il  fçroit  aufTy  ment,  attendu  les  divers  bruids  qui  cou- 

t?a  l     ^  barrie"  renC       k  vme '  qui  pourroient  tmùt 

x«,  ôcdiftnbueren  .celles  quantité  de/-  blerle  repos  public,  ôc  pourvoir  prefen- 

dids  fergens  a  verge,  pour  tenir  main  tement  /la  neceflité  de  ceux  qui  ont 

forte  âl  exécution ides ;  mandemens  de  perdu  leurs  biens  audid  incendie  ,ôc  qu'à 

bets  llTl^er  Crim!S,ï  re"  Kdvenir  PareU  inconvénient  n'arr^T 
belhons.  La  matière  rrufe  en  délibéra-  après  que  le  lieutenant  civil  *  fubftituj 

dudid 
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èuAiâ  procureur  gênerai  onc  efté  ouys  mentées  pendant  l'efpace  d'un  an ,  pour 
oour  ce  mandez  ,  qui  ont  did  avoir  rechercher  jufques  au  Fonds  de  l'eau  les 
•  mracnec  à  en  informer  :  la  cour  biens  fie  marchandifes  qui  le  trouveront 
a  enjoind  fie  enjoind  au  prevoft  de  Pa-  avoir  elle  fubmergez ,  8c  cftre  portez  en 
risoufeslieutenans  civil  fie  criminel  con-  l'hoftel  commung  de  ladide  ville,  donc 
tinuer  diligemment  l'information  par  fera  faid  un  inventaire  fie  defeription 
eux  encommencéc  de  la  caulë  dudid  par  l'un  dcfdids  efchevins ,  pour  eftrc 
incendie ,  fatrefic  parfaire  le  procez  aux  rendus  aux  propriétaires  d'iccux  -,  &.  aux 
auc  heurs  d'icelluy  fie  leurs  complices  jut  bafteliers  fie  voiduriers  par  eau? fie  tous 
gucs  à  fentence  diffinitive  exelulivement,  autres  qui  en  auront  trouvé ,  de  les  por- 
nonobftant  oppofitions  ou  appellations  ter  audid  hoftel  de  ville,  fie  d'en  rap- 
quelconques,  ôc au  fubftitud  dudid  pro-  porter  certificat,  à  peine  de  1 
cureur  gênerai  d'y  tenir  la  main  fie  cer- 
tifier la  cour  de  les  diligences.  A  faid 
fit  faid  inhibitions  fiedefrences  fur  peine 
de  la  vie  à  toutes  perfonnes  de  quel- 
que qualité  fit  condition  qu'ilz  foient , 
de  s'alTemblcr  (bit  de  jour  ou  de  nuid, 
finon  par  le  commandement  du  magis- 
trat, ny  lé  meflàirc  ficmcfdire  fie  uièr 


Ah.  Un. 


de  reproches 


loubs 


i  nart. 

Semblablcment  enjoint  aufd.  prevoft  des 
marchands  8c  efchevins  de  continuer  à 
tenir ,  tant  audid  hoftel  de  ville  qu'es 
maifons  des  quarteniers ,  telle  quantité 
de  crocqz,  Iceaux  de  cuir  fie  autres  que 
befoing  fera ,  pour  pourvoir  à  l'advcnir 
aux  inconveniens  du  feu ,  fie  en  rappor- 
ter procez  verbaux  au  greffe  de  ladide 


prétexte  de  diverfité   cour  5  fie  au  chevalier  du  guet  aufl'y  de 
derefiigion,  ne  feruer  aucuns  bruids  fur   continuer  à  faire  faire  exadement  les 
l'inconvénient  dudid  feu  tendant  à  trou-   gardes  de  nuid  au  pallais  fie  autres  lieux 
bler  le  repos  public  -,  ains  vivre  en  paix   accouftumez.  Et  à  ce  que  a  l'advcnir  le 
fie  repos  kmbz  l'audorité  du  roy  fie  de  danger  du  feu  ne  vienne  jufques  aupaU 
fes  edidz.  Enjoind  à  tous  vaccabonsfie  laisàcaufe  des  efchoppes  endoflees  con- 
gens  fans  aveu  fortir  la  ville  incontinent   tre  les  murs  d'icelluy  ,  a  ordonné  que 
après  la  publication  du  preient  arreft  ,  lesefehopes  nouvellement  bafties  depuis 
fie  à  leurs  hoftes  fie  locataires  de  les  de-   la  tour  de  l'horloge  jufques  à  la  porte 
celer,  a  peine  d'en  refpondre  en  leur  du  bailliage  du  cofté  du  quay  delari- 
propre  fie  privé!  nom.  Et  pour  pourveoir  viere  ,  feront  dcfmolies  fie  abattues, 
à  la  neceffité  fie  foullagemcnt  des  pau-  fans  qu'aucunes  puùTent  eftrc  rebafties 
vres  habitans  ruinez  par  ledid incendie,   pour  quelque  caufe  que  ce  foit.  Etou- 
feralcroy  très-humblement  fupplié  d'u-  tre  que  les  contraindes  par  corps  por- 
fer  de  fa  libéralité  envers  eux.  Et  ce-  téespar  les  obligations,  fentences  fie 
pendant  eft  ordonné  que  a  la  diligence  arreftz  contre  les  habitansdefdids  ponts 
dudid  procureur  gênerai  du  roy  fera  contenuz  en  l'eftat  qui  fera  drefle ,  fur-- 
drefle  eftat  de  ceux  qui  ont  faid  lefdic-  ceoiront  pour  un  an,  fie  que  par  les  ju- 
tes pertes, fie  de  leurs facultez  fie  nom-   ges  il  fera  pourveu  de  delay  fuffifanc, 
bre  de  leurs  enfansfie  famille  ?  lefquelz  eu  égard  à  leur  perte }  fie  ce  qui 
(c  pourront  retirer  en  la  maifon  de  S.  par  eux  ordonne ,  exécute  ~ 
Louis ,  pour  y  eftrc  logez  fie  nourris  le 
temps  fie  efpacc  de  fix  mois }  fie  à  cette 
fin  iera  mile  és  mains  de  Perroc 
fie  Saintot  adminiftrateurs  de 

l'hoftel-Dieu  la  fomme  de  fix  mil  li- 
vres. Et  outre  feront  faides  queftespar 
tourtes  les  parouTesde  cette  ville,  pour 
fubvenir  auldides  neceffitez  -,  fie  à  ce  faire 
fera  le  peuple  exhorté  par  les  curez  Se 
marguilliers  defdides  paroifTes,  lefquels 
feront  tenus  de  depputer  perfonnes  qua- 
lifiées de  mois  en  mois  pour  faire  lcf- 
dides  queftes.  Enjoind  aux  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  de  faire  travail- 
ler fans  difeontinuation  aux  defeombre- 
mens  des  ruines  fie  matereaux  qui  em- 
pefchent  le  cours  de  la  navigation ,  fie 
rendre  libre  le  commerce  d'icellc,  fie 
commettre  perfonnes  fidèles  8c  experi- 


fera 
nonobftant 

oppofitions  ou  appellations  quelconques. 
Et  fera  le  preient  arreft  à  la  diligence- 
du  procureur  gênerai  leû  8e  publié, 
tant  aux  profncs  des  eglifes  que  à  fon 
de  trompe  fie  cry  public,  fie  affiché  par- 
les carrefours  de  ville. 

Amjl  qttidtffcnd  de  loger  aux  collèges  de* 
ferfemes  mariées ,  des  femmes  &c. 

DU  xxx.  Décembre.  Sur  la  remon-'. 
ftrance  faideila  cour  par  le  pro-. 
cureur  gênerai  du  roy ,  qu'encorcs  que 
par  plufieurs  arrefts  d'icclle  ,8c  notam- 
ment; fur  la  reformarion  de  l'univerfité 
de  cette  ville  de  Paris  vérifiée  en  ladide 
cour ,  il  foit  expreflèment  porté  qu'il 
n'eft  loifible  a  aucun  ,  s'il  n'eft  regent, 
bourficr  ou  cfcollier ,  d'habiter  es  col- 
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A:,.  14 n,  'eScs  de  kdide  univcrfîté ,  '&c  que  def> 
fenfes  foient  faides  à  toutes  pcrlbnnes 
mariées  &  follicitcurs  de  proccz  &  au- 
tres qui  ne  font  de  la  qualité  fufdide , 
de  faire  leur  demeure  cidids  collèges  j 
jieantmoins  le  mal  eft  venuàtclexcedz, 
que  les  principaux  de  quelques  collèges 
permettent  que  des  gens  mariez  avec 
femmes  Scentans  logent  en  iceux  ,  &  en 
d'autres  des  femmes  mal  vivantes,  au 
grand  feandaie  de  l'univerlîtc&aumel- 
pris  de  l'audorité  de  la  cour  j  fie  affin 
que  tels  defordres  puaient  cclleràl'ad- 
venir,  &  le  nom  de  cette  tant  célèbre 
univerfité  eftre  confervé  en  fon  entier, 
£e  l'intention  des  fondateurs  fui  vie  fie 
exécutée ,  requeroit  que  les  arrefts  de 
la  cour,  mefme  celluy  de  la  reforma- 
tion de  l'an         foient  gardez  fie  ob- 

fêrvez  ficc  la  couk.  a  ordonné 

fie  ordonne  que  les  recteur ,  doyen ,  Sup- 
ports de  l'univerfité  &  les  principaux 
&  bourfiers  de  tous  les  collèges  d'icclle 
feront  à  la  requefte  du  procureur  gé- 
néral du  roy  aiîignez ,  pour  reprefenter 
pardevant  maiftres  Guy  de  Thelis ,  Gaf- 
con  de  Grieu,  François  de  Lavau  fie 
Pierre  Catinat  confeillers  en  ladide 
cour ,  les  titres ,  ftatuts  fie  reiglemens  de 
ladide  univerfité  &  de  chacun  des  col- 
lèges d'icelle;  lefquelsen  outre fc  tranf. 
porteront  en  chacun  defdids  collèges 
de  ladide  univerfité ,  pour  iceux  vifiter 
^  &  faire  rapport  des  noms  &  qualitez  de 
tous  ceux  qui  font  demeurans  fie  habi- 
tiez en  iceux  >  pour  lefdids  recteur  ôcc 
puis  pardevant  lefdids  commiflàires ,  fie' 
veu  leurs  procez  verbaux  de  ladite  vi- 
iîtation,  ftatuts  Se  titres,  6c  le  tout  com- 
muniqué audjd  procureur  gênerai,  eftre 
faid  droidy  fur  ladite  requefte  ainfy 
que  de  raifon.  Et  cependant  faid  def- 
fences  aux  principaux  fie  bourfiers  def- 
dids collèges  de  louer  aucunes  cham- 
irfi  admecrre  aucunes  femmes  en 
kurfdids  collèges  foubz  quelque  pré- 
texte fie  occafion  que  ce  foit ,  ains  leur 
cnjoind  à  la  première  Signification  du 
Rrefent  arreft  faire  vuider  lefdictes  fem- 
mes de  leurfdids  collèges,  à  peine  de 
defeheance  fie  privation  de  leuVsprinci- 
pautez  fie  bourfes  &  d'amende  arbitraire: 


ET  PIECES 

que  frère  Benignus  de  Gcnnesleur  géné- 
ral continuant  les  contraventions  fie  en- 
treprifes  par  luy  cy-devant  faites  au 
préjudice  des  ordonnances  fie  ftatuts  de 
leur  maifon,  auroit  de  nouveau  ,  fans 
communicquer  aux  pères  duconfeilcht: 
did  conventjdepofé  le  maiftre  des  mœurs 
des  enfans  relligieux  d'icelluy  ,  faid  em- 
prifonner  deux  de  fes  relligieux ,  fie  chaflé 
autres  deux  :  le  tout  au  lujet  d'une  que.» 
relie  fufeitee  par  un  grand  nombre  d'ef. 
trangers  qu'il  a  introduids  à  fa  fuite  dans 
ledid  convent ,  fieprovenuë  des  propo- 
fitions  faides  par  les  eftrangers  contre 
les  maximes  de  France  touchant  l'obcïf- 
fànce  deue  au  roy  fie  audid  gênerai  par 
lefdids  fuppliantsj  fie  enfuite  a  privé  le 
gardien  de  la  fondion  de  fa  charge ,  faid 
mener  un  religieux  ès  prifons  del'stve- 
Mana ,  fie  la  nuid  dernière  faid  enlever 
en  un  carroflê  ledid  gardien  fie  le  pere 
Petit  dodeur  en  théologie  -y  requeroicm 
lefdids  fupplians  eftre  receus  appellans 
comme  d'abus  du  fufdid  emprifonne- 
ment ,  enlèvement ,  depofition  fie  cxpul- 
fion  d'aucuns  d'eux ,  fie  de  toutes  les  or- 
donnances tant  vcrballes  que  pareferipe 
dud.  gênerai  feul ,  Jes  tenir  pour  bien 
rellcvcz ,  fie  ordonné  que  fur  ledid  ap- 
pel les  parties  auront  audience  3  cepen-» 
dant  que  lefdicts  gardien ,  père  Petit  fie 
autres  emprifonnez  de  l'ordonnance  du- 
did gênerai ,  feront  cflargis ,  fie  furcis 
l'exécution  de  fes  ordonnances  faides 
ou  à  faire,  avec  deftenfes  à  luy  de 
ny  faire  aucuns  ftatuts  fans  l'advis  des  pè- 
res duconfeil  dudid  convent,  à  peine  de 
nullité  j  fie  au  furplus  que  tous  lefdids 
eftrangers  fe  retireront  hors  dudid  con- 


^ff*ire  des  Cordctiers. 


vent  j  defrences  à  eux  fie  tous  autres  de 
faire  aucuns  monopoles,  ny  entamer  les 
propofitions  contre  les  maximes  d'eftat 
de  ce  royaume ,  fur  telles  peines  qu'il 
plaira  à  la  cour  5  fie  que  l'arreft  qui  in- 
terviendra ,  foit  exécuté  par  le  premier 
huiffier  ou  férgent  en  vertu  de  l'extraid 
d'icelluy  ,  nonobftantoppofitions  ou  ap- 
pellations quelconques.  Conclufions  du 

Procureur  gênerai  du  roy  }  fie  tout  con- 
derc  :  ladictb  c  o  u  r  a  receu  fie 
reçoit  les  fupplians  appellans  comme 
d'abus  defdids  emprisonnement  ,  en- 
levemens  ,  déposition  fie  expulsion  cy- 
deffiis  j  fie  les  a  tenus  fie  rient  pour  bien  re- 


Ah.  tin. 


TT-V  iT  r  „„ a  kvez*  °rdonne  que  fur  lodid  appel  les 

1  J  dcvTy  xx_7»-&  dernier  jour   parties  auront  audience  demain  fepcheu- 
,  c.DVr,er_-  Veu  par  la  cour  la  rcs  du  marin  s  cependant  que  leld.  gar- 
dien, pere  Petit  fie  autres  religieux  ex- 
pulfez  dudid  convent  des  Cordelliersf 
feront  réintégrez  ça  icelluy.  Faid  inhij 

bidons 


requefte  â  elle  prefentée  par  les  religieux 

S  uVn11^  des  Cordelliers  de 
cette  ville  de  PariSj  par  laquelle 
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binons  &  deffènlès  au  gênerai  de  faire  donne  j  Se  que  le  roy  fera  très-humble- 

ny  attenter  aucune  chofe  au  préjudice  ment  lupplic  faire  vuider  dudid  grand 

dudict  appel ,  jufqucs  à  ce  que  autre-  convent  les  archers  du  prévoit  de  fon 

ment  par  ladéde  cour  parties  ouyes  en  holtel. 
ait  cite  ordonne  ,  à  peine  de  nullité  -}  Se 

à  cette  fin  ordonne  que  le  prefent  ar..  Acquefi  iune  mai  fon- au  faubourg  faint 
reft  fera  lignifié  par  deux  huillicrs  d'i-  Marcel ,  four  renfermer  let 

celle  audict  gênerai ,  parlant  a  fa  perfon-  pauvres. 
ne, 6c  à  deux  plus  anciens  dcfdids  reli- 


Am. 


U  Mercredy  xvi.  Mars.  Veuc  pat 


la  cour  la  requefte  à  elle  prclën- 
T~\  U  Mercredy  11.  Mars.  Sur  ce  que  tee  par  le  procureur  gênerai  du  roy  , 
1  J  le  procureur  gênerai  du  roy  are-  contenant  que  pour  foulager  une  partie 
monftré  a  la  cour,  Sec.  la  cour  a  or-  de  la  dcfpcnfe  à  laquelle  on  eft  obli- 
donné  &  ordonne  que  frère  Bénigne  de  gc,  pour  le  louage  de  cinq  bofpirauxoù 
Gencs  loy  difant  gênerai  des  Cordcl-  Font  enfermez  des  pauvres,  jufquesau 
liers ,  obtiendra  du  roy  dans  huidainc  nombre  de  13.  ou  1400.  auroit  efter  trou- 
lettres  de  permiiîion  d'exercer  la  charge  vé  à  propos  d'acquérir  une  maifon  feize 
de  général  au  grand  convent  de  Paris  es  fauxbourgs  S.  Marcel ,  appartenant 
&  autres  du  relTort,  &  prefentera  re-  au  Ceur  Vivien  &  àfes  cohéritiers  en  la 
quelle  à  ladide  cour  tendant  i  fin  de  fiiccefïion  de  feue  madame  de  Sarchcs , 
vérification  de  fefdides  lettres  de  per-  pour  le  prix  &  fomme  de  fept  mil  cinq 
million.  Et  cependant  jufqucs  à  ce  qu'il  cens  livres  tournois ,  aumofnez  aufdids 
ayt  obtenu  lefdictes  lettres  Se  vcrifnca-  pauvres  par  deux  perfonnes  de  qualité, 
tion  d'icelles ,  a  ordonné  Se  ordonne  que  Et  d'autant  que  pour  le  furplus  mon- 

lcdict  de  Geunes  ne  pourra  exercer  fa-   tant  à  la  fomme  de  mil  cinq  cens 

dide charge  dégénérai,  tant  audict  con-  livres ,  Se  pour  avoir  moyen  d'augmen- 

vent  que  autres  dudid  reflbrt  j  Se  que  ter  les  baftimens  pour  le  foulagemcnt 

tant  le  gardien  que  frerc  Petit,  qui  font  des  pauvres,  il  eftoit  neceflaire  que  les 

au  convent  de  Y  Ave-Maria  de  cette  vil-  adminiftrateurs  de  Phoftcl-Dieu  baillaf- 

le ,  feront  réintégrez  audid  grand  con-  fent  :  fçavoir  la  fomme  de  feize  cens  li- 

vent  ;  &  que  frère  Chreftien  8c  autres  vres  tournois  d'une  part,  mife  en  leurs 

religieux  qui  ont  leurs  chambres  pour  mains  par  les  exécuteurs  du  teftament 

priions  audid  grand  convent ,  lèront  re-  de  M.  Claude  de  P  ollezay  confeiller  du 

mis  en  liberté  telle  &c  femblable  qu'ils  roy  Se  maiftre  ordinaire  en  fa  chambre 

eltoient  avant  l'ordonnance  dudid  ge-  des  comptes ,  Se  deftinez  par  iceluy  i 

neral  ;  &  outre  que  tous  les  relligieux  l'employ  d'une  maifon  pour  la  retraide 

Recollez  &  autres  qui  ne  font  de  Et  fa-  defdids  pauvres,  &  la  fomme  de  quatre 

mille  dudid  gênerai ,  vuideront  prefen-  mil  huict  cens  livres  tournois  à  eux  le. 

tement  dudid  grand  convent.  Enjoind  guee  par  autre  teftament  du  feu  fieur 

aux  religieux  dudid  grand  convent  ren-  de  Beaulieu  cy-devant  fecretaire  du  roy, 

dre  l'honneur,  rcfped  &  révérence  qu'ils  8c  lauTée  ès  mains  defdicts  adminiftra- 

doivent  audid  gênerai  leur  fuperieur,  teurs  de  l'hoftel-Dieu  par  contract  du 

avec  deffènfes  de  faire,  innover  ou  at-  ty.  Novembre  161 9.  requeroit  eftreor-  > 

tenter  aucune  .chofe  contre  fa  perfonne  donné  que  lcfdids  adminiftrateurs  paye- 

pour  cftre  cm- 
le  ladide  mai- 
ce  faifant , 

leur  destitution  ,  lefdides  parties  auront  defehargez  d'icelles.  Vcu  aufly  copie  du 

audience  au  premier  jour.  Et  a  ordonné  contrad  d'achapt  de  ladide  maifon, 

&  ordonne  que  pour  exécuter  ledid  ar-  avec  les  deux  extraids  des  legs  faids 

reft  le  procureur  gênerai  du  roy  fetranf-  par  lefdids  de  Beaulieu  Se  Pollejay ,  8c 

portera  prefentement  en  perfonne  audid  autres  pièces  attachées  à  ladide  requef- 

convent  de  Y  Ave-Maria  Se  des  Corde-  te.  Tout  confideré,  ladicte  coub. 

liers  ,  pour  mettre  en  liberté  ledid gar-  ayant  efgard  a  ladide  requefte, a  or- 

dicn&  religieux.  Aufquels  reUgieux  of-  donné  &  ordonne  que  les  adminiftra- 

ficiersneantmoins  ladide  cour  raid  def-  teurs  de  l'hoftel-Dieu  de  cette  ville  de 

fences  d'exercer  leurs  charges,  jufques  Paris  payeront  les  femmes  de  iéoo.  liv. 

À  ce  que  autrement ,  parties  ouïes  fur  d'une  part,  Se  de  4800.  liv.  d'autre, 

l'appel  comme  d'abus,  en  ayt  efte  or-  depofées  en  leurs  mains,  fuivant  les  legs 

TmeJI.  Part.  III.     7"  *  I 
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defdidz  deffundz  de  fecaiilicu  &  Polie-  prevoft,  Heùfeharit,  ouvriers  Si  mort.' 

jay  j  pour  eftrc  lefdidcs  fommes  cni-  noyers  de  ladite  morinôye  de  eerte  ville 

ployccs  tant  au  payement  de  ce  qdi  de  Paris  du  unziefme  Janvier  1610.  ar 

rcfte  del'achaprde  ladide  maifon,que  reft  du  13.  Avril  audidan,  pâr  lequel 

augmentation  de  baftimens  pour  le  lo-  avant  procéder  &c.  laoicte  cour. 

gcmcnt  des  pauvres  }  ce  faifant  ,  en  à  ordonné  &  ordonne  que  lefdideslet 


demeureront  IclHicb  administrateurs 
vallablemcnt  quittes  &  dcfchargez. 


Obfeques  du  cardinal  de  Gntdy, 


An  m»j. 


très  feront  regiftrees  es  regiftres  d'icel- 
le,  pour  jouir  par ledid  Cotignon ,  fe-s 
hoirs,  fuccefl'eurs  &  ayans  cauie  perpé- 
tuellement dudid  lieu  &  place  ;  a  k 

D charge  qu'en  faifant  faire  par  ledia  Co. 

U  Mardy  iv  Octobre.  Veu  par  tignon  ladide  maifon ,  foit  aufly  faida 

la  chambre  des  vacations  les  dt-  fes  defpens  un  mur  de  deux  pieds  d'ef 

libérations  des  7.  May  156$,  &  ,5,.  Mars  poifleur  en  fondation,  pour  fervir  de 

1 6 1 6.  a  eire  arrefté  que  meilleurs  les  pre-  clofture  à  ladide  Monnoye  prenant  de 

iidens  &  cOnfeillcrs  qui  font  dcprefént  droid  alignement  depuis  le  '  dehors  d'u 

en  cette  ville  ,  feront  advertis  de  fe  ne  avance  d'environ  de  deux  piedz  al 

trouver  Vendrcdy  prochain  aux  obfe-  knt  rendre  droid  i  l'angle  d'icellè  i 

ques  de  dcffiihd  meffire  Henry  de  G011-  fin  que  ladide  biace  reftam  vers  kdjdie 

dy  vivant  cardinal  ficevefque  de  Paris,  monnoye  puuté  fervir  d'eUareiflèmehr 

Dujcudy  vi.  Octobre.  Les  domef-  an  palfagc  d'icclle  riionnoVe 

tiques  du  defruhd  cardinal  de  Retz  avec  on  la  voudra  rebafrir ,  en  tirant  u'ne  autr? 

lescneursontfaid  la  femonce  àlacour  muraille  de  droid  allignemenHe  W 

pour  les  obfeques  dudid  cardinal.  reille  efpoiflèur  de  deuf  piédz  en in 

lez  en  iZurflT  ****  '  à  ?rendre  dePuis  "a  ™^ 

£   a  ^glf  de  Pans,  pns  place  â   contre-garage  au  dehors  d'une  enclave 

main  dextre  dans  e  chœur  aux  chaires   qui  eft  d'environ  deux  pied"   la  p  ac& 
*  C°fté  gaUChC  eftoitl^uc   Je  laquelle  enclavé  demeurera  P6ur  a  " 
de  Montbazon  qui  avoit  mène  le  deuil,   croiftre  &  eflargir  le  jardin  ducScïïon 

L/£     aifCS  aU-dcflr  Cft°icnc  les  "^e  :  icelle  muraille  allant  finît 

fÏÏte^n  rrÀeSa?deS  '  PfC-  P^reendroideligne ,  comme  d  1  d  eft 

af(âl  ?       j     &/rcfchcv,nS-  Ec  oric  a  cel,c  cy-drt™  4arànt  ladide  Mon 

fvlndeîSlT^  ClcbrdcParlc  no>'c-  L^-Hes  tirailles  fe^t  cE 

Pûur  ?ameill  ^^is  &  aux  prières  vces  au  moings  de  trois  toifes  depuisîe 

pôurlamecTu  defiund  cardmal  de  Retz,  rez  de  chauflee,  pour  feurcté  d/logil 

CetlS»<*-  fc  de  ladide  confiftence  i  fans  qu'il  foie 

Dr,  vw,  „  -  .  ,  aucunes  feneftres  ny  trous  pour 

1^1^  Cr  yeUParkcour  veuts>  a  vcrrc  dt>fma™  ny  autrement 

Pleffis  W  TParenr"dur0y  i°nndcs  feÊardanc  rur  lcs  dépendances  del'hot 

ttré  ^lla  J?"?  aUmn°1S  de  >ft  «1  de  ladide  Monnoye  ,  mefme  aucum 
coÂéP  A    Tilt5i  maiGfté  auroi^-  "V  Servitudes.  Et  que  te  jfcÏÏ 

murailles  cVdeflus  demeuLonc  JE 

fieii  de  ri  '  GrhuCl  Co°gnott  roTe"nes  à  icelle  Monnoye,  pour  ap. 

IcrJll P^U7y.rconf«ller,  notaire  &  puyer  &  baftir  contre,  Àznd*  befomV 

vil£  de  p/wc  v  /  de  demander  ny  prétendre  aucune  cLfe 

S  f&ïrlî "s»  ^y^'ellefecompor-  de  rembourfement.  Lequel  Cotignon 

fucce^.f  i kdl&  éotVOIï>  fcs  hoirs'  &  ^"efcus^d'orderenteVrtantlo^ 

£  aya°S  ?U?C  P,erme"t8C  VCnteS'  ^«  &  amendes  quïnd  Ife 

|2?  e menc  Ç*5   que  bon  casyefcherra,  â k  charge aulTy  que]« 

S    |lrAÎS  contehues  ef.  allignemens  feront  baill£  par USS 

"«^es  lettres.  Advis  des  officiers  des  très  des  œuvres  H«  K;.n-,mLc  a  \ 

«.ônnoyes  du.ô.Mats  l6l9.fur  les  1er.  fdvanUeÏÏd  pla^  ^^£aT& 

Place  au^  rVZr  *****  du  p&SiS 

pace  audid  Congnort.  Autre  advis  des  au  trclbr.  6  7 

jytaè/ifft 
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de  cartes,  dez  &  mereïlcs,  qui  contre- 


*      4»  fait  fi'"  tOtUans. 

U  vi.  Mars.Veuësparla  cour  les 


ut  to.li». j,  «vc  »  ■   ,  i   v 

faifans  les  eftrangers  attirent  &  mènent 
pluficurs  perl'onnes  aux  hoftelleries,  ca- 
barets, tavernes  &  autres  lieux  qui  leur 
font  affidcz,  en  leur  oftant  avec  porc 
,virJ    ,  d'armes  &  autres  violences  «c  execdz 

F)  ^  P-sT  *         *  «ff. 

M  mî,K  de  lanvier  de  laprefenre  rant  y  eftre  pourveu,  les  precedens  ar- 
Pans  au  mois  de  Janv  er  cum  p  j  &  cxecuœZ) 

du  mefmeenjoind  au  prevoft  de  rifle  de 
CT*\  ^!  cizeauxfauxbourgs  France  &  autres  prevoftz  du  reflbrtfor- 
î^ttfclTp*S^^ofpi5l    cir  les  villes  ,  cenir  la  campaigne  &  s  af- 

qu'il  veut  eftre  appel  c  {     voliCUrs  qui  font  en  frouppes  ,  & 

dcUMf^rde  jo^r  Y  ICui  commectent  fur  les  grandz  chemins 

ne,  fflte\1#p^t^&"p1ï  toutes  fortes  de  vollenes'sc  d'aflaffinat^ 

de  cette  ville  de  Pans  légitimes oc pi .  conformément  aux  arrefts  cy- 

crcccsenloyal  manaee   pauvres  &de<-  ^Honnêz  ,  a  ordonné  &  ordonne 

ti[U"dCX'S^  5  vagabondzSc  autres 

ace»  dont  elles  le  ont  jugees  capa  ,a  ^  prcvoftë  & 

£n ^ordo^ie'u efdX  lettres  vicomté  de  Paris  dans  *4-  heuresapre, 
tZ^Ll  cAegiflres  d'iceUe 

7d^r%Toura^ee  execuSE  Sra£  de  ro^courte  &  prevoft  de 
rai  du  roy ,  pou  rettre  exécutée  ^  fc  ^  ^  lcs  cmpnfonncr 

leur  forme  &  teneur.  poUr  eftre  conduits  aux  galleres  fans 

5  cabaret iers    autres  locataires  de  les  rc- 

DU  Samcdv  xv.  Tuilier.  Ce  jour  les   cevoir  &  loger  en  leurs  maiibns ,  â  peine 
gensdu 7oy  pal  la  bouche  de  M.    d'amende  arbitraire 
LouisWn  advocar  dudid  ieigneur  ,    porelle  s'il  y  cfchet   &  ^e  reftitution 
ont  remonftré  à  la  cour  qu'à  caufe  de    en  leurs  noms  de  ce  ou        c^ v0»^ 
la  maladie  contagieufe  qui  s'augmente    fc  p.ppc  en  leurfdide  Coran» 
chacun  jour  en  Jette  ville  dedans,    aulYy  emomd  la  conra. tout P  étonnes 
il  eft  neceflaire  faire  cefler  toutes  au-    qui  font  bannies  de  cette  ville  &  taux, 
iience"  La  matière  mife  en  deUbera-   ïourgs  prevofté  &  -comte  de  Pans 
tion,  la  cour  ,  les  grand  chambre,    de  garder  leur  ban ,  &  vuidcr  ddd  Os 
tournelle&  de  Yedid  aflemblées ,  a   lieux  dans  *+.  heures  après  J 
arrefte  &  ordonne  que  toutes  audien-    non  du  prefent  arreft,  a  pei ne :  d e «re 
ces,  tant  à  huis  ouverts  que  huis  clos,   pendus  &  eftranglez  fans  au ltrc ^forme 
céderont ,  &  que  cette  délibération  fera   ny  ligure  de  procez  que  la .  caure :  ou 
publiée  i  la  barre.  Laquelle  délibéra-   jugement  cy-devant  contreux  J°™c- 
iion  M.  Guy  de  Theïs  confeiller  en   Et  que  les  lieutenans  civil  criminel  K 
ladide  cour  a  faid  entendre!  meifieurs    de  robbe  courte  &  c he vallier* du  guet 
des  enqueftes,8de  greffier  à  meneurs  des   marcheront  par  la  ville ^ J»cmenvr  Hi  " 
requc&s  du  palais6  compagnez  ,  &  encores  chwaJ^er 

4  v  du  guet  de  rtuicr ,  pour  fc  faifir  des  con- 

Ordonnance  tmtn  Us  fit**.  trevenans   les  ^«"^^rf 

à  l'inftant  leur  faire  Se  parraire  par  lei- 

DU  Lundy  vu.  Aouft.  Sur  la  re-  dicïs  lieutenans  procez  jufqu es  en- 

monftrarie  faide  par  le  procureur  tence  diffinitive  &  execul  ZJ\\  Jnnl 

gênerai  du  roy  des  aflaffinats  ,  violen-  non  obftant  oppofiwns  ou 

tes  &  vollcriesy  qui  fe  commettent  de  quelconques,  tt  oui  re  of^onnek  emtf 

nuid  &  de  jour  In  cette  ville  &  faux-  que  exades  recherches  feront -J^  y 

bourgs,  mefme  du  nombre  des  vaga-  tant  en  ladide  ville  que  ^bourg s 

bondz  &  foldats  qui  y  font ,  entre  iiL  deux  fois  la  fepmame ,  par  les  commif- 

tres  deceux  qu'onnomme Joueurs  laircs  des  quartiers  qm  en  tprope  nae» 
Tome  IL  Part.  III.  1  ,J 
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A„.  U%1    apports  aufdids  Iieutenans  civil  &  cri- 
minel ,  pour  procéder  par  eux  contre  les 
coupables  &  complices  fuivant  les  or- 
donnaucesôc  arreftsj  &  de  leur  deb. 
voir&  diligence  iceux  lieutenant  8c  che* 
vallier  du  guet  rapporteront  roolies  & 
procez  verbaux  à  ladicte  cour  de  huic- 
taine  en  huiclaine,  à  peine  d'enrefpon- 
dre  en  leur  nom.  Enjoincl  aufly  au  pre- 
voft  de  l'Ifle  de  France  8c  autres  pre- 
vofts  des  marefehaux  &  leurs  Iieute- 
nans de  fortir  les  villes,  tenir  la  cam- 
paigne  &  s'aflèmbler ,  fy  befoing  eft,  pour 
le  laifir  des  wolleurs  8c  les  punir  fiiivant 
la  rigueur  des  ordonnances.  Ordonne 
que  le  prefent  arreft  fera  Jeu  &  public 
à  ion  de  trompe  8c  cry  public ,  &  af- 
fiché par  les  carrefours,^  envoyé  par  les 
bailliages  &  fenefchawTées ,  pouryeftrc 
exécuté  à  la  diligence  des  fubftitudsdu- 
dia  procureur  gênerai  du  roy ,  qui  en 
certifieront  la  cour, à  peine  d'enrefpon- 
dre  en  leur  nom. 


PREUVES   ET    PIECES  ' 

majefté.  Et  fera  le  prefent  arreft  Ieû  & 
publie,  8cc. 


DU  Mercredyxxm.  Aouft.  Sur  la 
remonftrance  faicle  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  à  la  cour,  que  n'a- 
guercs  en  l'aflèmblée  générale  de  la  po- 
lice tenue  en  la  chambre  S.  Louis,  a  elle 
propofé  qu'il  y  avoit  péril  a  caufe  des 
maladies  contagieufes ,  de  faire  de  gran- 
des aflèmblées,  Sec.  l  a  c  o  u  r  a  faia 
defrences  à  tous  marchands  de  faire 
tranîpôrter  ni  vendre  aucunes  marchan- 
dées en  la  foire  de  S.  Denis  de  la  pre- 
fente  année,  8cc» 

Arreft  contre  les  ftloûx  &  tireurs  de 
teaux. 


Arreftsa»  fujet  de  la  contagion. 

DUdict  jour  vu.  Aouft.  Sur  la  re- 
monftrance faicte  a  la  cour  par 
le  procureur  gênerai  du  roy  ,  des  plain- 
tes qu'il  reçoit  tous  les  jours ,  que  fous 
prétexte  de  la  contagion  de  laquelle  non- 
fculement  cette  ville  de  Paris  eft  affligée, 
mais  la  plu/part  du  refte  de  la  France ,  les' 
gouverneurs,,  capitaines ,  inaires ,  efche- 
vins  8c  autres  qui  commandent  aux  villes 
circonvoifines,  mefmement  aux  bourgs 
&  villages  qui  font  fur  les  advenues 
«grands  chemins  de  ladide  ville  de  Pa- 
ris refiifcnt  de  recevoir,  lai/Ter  paflèr 
&  loger  ceux  qui  viennent  de  cettedide 
vUle,  &  les  empefehent  par  viollences 
&  voies  de  faia ,  mefmement  les  vivan- 
diers fie  autres  qui  fe  retirent  en  leurs 
maifons  }  qui  eft  entreprife  préjudiciable 
au  public ,  dont  peut  avenir  grands  fean- 
aals  8c  inconvénients.  Rcqucroit  y  eftre 
P°wveû  fuivadt  &conformémentàTar- 
relt  cy-devant  donné  contre  les  gouver- 
neur , capitaine, maire,  efchevins  6c  ha, 
bitans  de  la  ville  de  Corbeil  h  ladicte 
cour  a  faia  &  faid  inhibitions  &  def 
rences  tant  aux  gouverneurs ,  8cc.  qui 
commandent  ez  villes ,  bourgs  &  viljfa- 
ges  qui  font  fur  les  grands  chemins  & 
advenues  delà  ville  de  Paris ,  qu'à  tous 
les  habitam  defdiûs  lieux ,  d'empefeher 
ceux  qw  fortiront  de  ladicte  ville  ayans 
certification  &pafteport  des  prcvoftdes 
marchands  &  efchevins  d'icelle,  d'ypaf- 
i<?r  «  loger,  à  peine  de  crime  de  lezc- 


f  \  &  Vendredy  xn.  Janvier  m.  dc  ~ 
xxiv.  Pareil  arreft  4  ce  lu  y  rapport 
te  cy.dejfus  fous  U  date  dm  7.  Aouft  i£»3. 
contre  les  vagabonds  &filoux ,  &  outre  or. 
donne  aux  bourgeois  de  cette  ville  d'a- 
voir armes  preftes  en  leurs  boutiques 
pour  affilier  les  Iieutenans  civil  8c  crimi- 
nel, &c  8c  fe  faifir  defdicts  vagabonds 
tire-manteaux  &  volleurs  de  nuia...! 
Enjoina  au  chevallier  du  guet,  fes  Iieu- 
tenans &  archers  commander  leurs  corps 
de  garde  avant  que  le  jourfoitfailly  Se 
continuer  leur  guet  jufques  au  matin.tànc 
qu  il  foit  jour,  &  ce  pour  deux  mois  feule- 
ment ,  &c.  comme  au  fufdit  arreft  du  7. 
Aouft. 

Deffenfe  de  baftir  de  nouveau  à  Paris,  fans 
lettres  fatentes. 


BU  Jeudy  xxi.  Mars.  Veu  parla 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
jes  à  Paris  le  5.  Janvier  1614.  par 
lefquelles  ledia  feigneur  déclare  8c  or- 
donne qu'il'advenir  &  a  tousjours  il  ne 
pourra  eftre  conftruia  ne  édiffîé  de  nou- 
veau aucuns  baftimensen  &  au  dedans 
le  pourpris  &  enclos  des  places  &  elpa- 
ces  figurez  dans  les  plans  &  deflèins  atta- 
chez aufdiaes  lettres,  n y  les  vieux  baf- 
timens  reftablis  &  relevez  fur  les  vieux 
vertiges,  &  ceux  encommencez  parache- 
vez, fans  l'exprès  commandement  du- 
dia  feigneur  roy  par  lettres  patentes 
lignées  de  fa  main  8c  contre-fignecs  de 
l'un  des  fecretaires  de  fes  commande- 
mens  regiftrées  en  fa  cour  de  parlement, 
&c  ladictb  cour  a  ordonné  & 
ordonne  que  lefdiaes  lettres  feront  re, 
giftrees  au  greffe  d'icelle ,  gardées  8c ob, 
fervees  félon  leur  forme  &  teneur. 
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(este  d'ameùdc  arbitraire.  Ordonne  que  ^ 

j  ,t  M  Met  de  U  entoile*.  les  maifons  où  y  auraperfonnes  affligées 
Jrrtfi  M  jujer  ac  h  ^  ^  coMagion  ^  fcronc  ferraces  par  le 

«  m-„i«  ,v  Mars  Ce  jour  le  lieu-  ferrurier  ayartt  cette  charge ,  en  la  pre- 
DCM^  Jilu  a  dS  à  la  cour  qu'il  fence  des  commiffaires  des  quartiers. 
U  tenant  c,^/DSurs  pcrforuies  de  Faict  deffences  aux  habiiaAs  6c  bourgeois 

midie   d'icelles ,  ny  rompre  les  bandes  de  fer 
efte  deftendue  au^ nwyc  mifes,  à  peine  de  punition 

fi»^  ~V*JS^  ^.  IxLéOe.  Ordonne  que  i  la  requefte 
^  dCUl  JSè  veme   Lqïeroit  qu'il   <JS&  procureur  gencîalil  ferain?ormé 
M^e  cour  d'y  pourveoir,  &   contre  les  contrevenu»  ,  pour  les  info* 
*  honlue  le  rov /oiduppUé  faire   mations  faites,  rapportées  &  çommu- 
Se  aumofne  pour  l'entretenement  niouéesaudict  procureur  gênera  du  roy 
«uelquc  aumoinc  p  •  >      lovent   orâonner  ce  que  de  railon.  Et  fera  le 

des  religieux  de  la  Mort  qui .s  cmpioy  y  ^  dfi 

au  nettoyement  des  maifons .affligées  de  prêtent "  P  ^ 
contagion    &  pour  loger  &  oaye te   pe  &  viïle?8c  affiché  en  iceux ,  à  ce  que 

aucun  n'en  prétende  caufe  d'ignorance,  . 

mal  n'eft  entièrement  cefle.  Ouy  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  la  matière  mile 
en  délibération,  la  cour,  a  faict  in- 
itiions &  defrences  à  toutes  perfonnes 
vendre  &  faire  vendre  pour  trois  mois 

les  meubles  qui  fonç  cz  maifons  qui  ont  ~-  w-. ^ ~ -q  ^ 
efte  ôc  font  affligées  de  la  contagron  ^ï^^^naftere  pour  les 
jufoues  à  ce  que  autrement  par  lad^e  ou ^^J^  &  convent  £  N.  D. 
cour  en  ait  K£  ^-royal,lad.  conra  arrefté  que  de- 


^rrfj?  péteMttspHrfefiaUif- 
fement  d*  Port-royal  *  Paris. 

DU  Luhdy  xvi.  Febvrier.  Ce  jour  A„.  t<l^ 
la  cour  après  avoir  délibère  fur  es 
i  ^Vr^Aion  en  cette  ville 


porteurs 

Autre  arrefi  M  me/me  fujtt. 

U  Mcrcrcdy  xvu.  Septembre.  Ce 
--'  jour  fur  la  plaindc  faide  à  la  cour 
par  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  qu'au 


ce  iauMJ,-'ii >  u.>   » 

du  le  grand  nombre  qui  y  eft  de  pre- 
fent. 


D 


Enregifiement  defdites  lettres. 


tresmanufaauresdelaines,pourro,taug-  ^^SSS  du  Ceuf 
menter  le  mal  contagieux  qui  comme»-  ne  fa  mere ,  ^ 
ceàd.minuer^aufllquelesbourgeois  archevefque  d F**,  ^gj»^ 
&  habitans  d'icelle  ville  empefchentde  enger,  fonder  i  «me  ,  oamr  r^ens 
fermer  les  maifons  affligées  de  ce  mal ,  un  monaftere  ,  avec  1  egine ï  , ,b» 
ro^nt  les  barres  qui  %y  font  mues,  Se  fc  offices 

outrVgent  le  ferruricV  prepofé  pour  cet  mou  aux  ffu^£,^^bciïe&  con- 
effeû  .requeroit  yeftrepourveu,  lelieu-  ^P^^^^ya^ 
tenant  civ\l  8c  le  fubOitud  dudid  procu-  vent  de  N-  D  du  Port  roy 
reureeneral  au  chaftclet  oys, ladicTe  içelle  abbaye  «treeciw  ,  u  iouifle 
cou!  aarrefté  coordonnées  draps,  de  *?^%^2ïZÀt*c. 
xevcfches  &  aultres marchand ifes  dcÊxi-  des  droids  &P«^f^  dcclaratiônde 
nés  venans  d'Angleterre,  feront  mu  i  Veucs  •^^^^0»  de 

pour  y  demeurer  jufques  au  len-  kdicke  dame :  royne  me  a 
demainPS.  Mlrtin  prochain"  Faid  def-  ^^X^à^^^^ 
fonces  àtousmarchîndsd'enfaire  entrer  ^J^^^^^L^c- 
en  cette  ville  avant  ledicl  temps, àpet-  P^?L^T^  AMq«ion  veufve 
ne  de  confifeation  defdiaes  marchandi-  te  par  dame  Catherine  Manon  veurv* 
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df  feu  M.  Anthoine  Arnault  vivant  fieur  ordre  efaMv  a,.  <v,.,„u       r  ^ 

d'And.lly  Scadvocatde  ladide  cour,de  Ses  PrcS    olZln U      8 1'  ^"T? 

la  maifon  appellce  de  Clagny,  fes  'an.  d.cU  Sr«  ^  iJft-  î  ^^î0?  dct 

pattenances  &  dépendances",  datte  lu  liCrc dSeLl  ^  f  "  ,,I?fpila- 

^•Judlenéz^Ladeclarationfaidepaï  cour  fur  Ste^rP11'  CqUCl  ^ 

adide  damoi/elle au profit  defdidesPre-  ï^h™^?X?  lT!^  m"lcï 

Jigieufes,  abbeffc  &  convent  du  Pnrr  ÎÎI  f           j    Ur  &  dc  Proccz  »  & 

royal  du'  8  Febvrier Ternïr   ConcT"  ZTf™™  ^"E  ^  lddicl«  fi,,« 

,ou,r  par  les  impétrantes  de  ]'câèT&  clufiom  du  pTocureur  Tfo  f  l  ^ 
contenu  en  jcclles,  aux  charges   dm     ™„r.-i»  -    j"^"rtur  au  roy  ,  &  tout 

eue  de  Par,  «af  de  1^  ^^^^^ 
tftabhffemeru  des  filles  hofpitaUeres  p0ur  UlcTnttt^  ^V*"  dC,,iCrS 

T)JJxr,.  Mars.  Veu  par  la  cour  les  holtefS  ^  'Vtrl^r  ^ 

■LS  lettres  patentes  du  rov  données  à  ,„r™         '        i       °Uve'  finon  e" 

Paris  au  ml  de  janvier  Jx parït  S  P°"r  rCccPvoir  J« 

quelles  ledid  feigneur  donne  &  oc  den^  dt  paient,  &  que  les 
troye  pouvolr  &  ^permiïïîon  expreflè  à  n      ÏÏT/?01  aumof" 

Ws  Françoi1e  dïlaCrOIx,cfaudedu  Nourriture  Sides  1ljCs  /T^  î  ^ 
Calvaire,  Marie  du  S.  Sacrement   ïean    Z\i„ïr    °CIdl««  nlles  hofpicalieres 

ne  de  la  Nativité ,  Madeleine  des  An"   rt!l$         &  ^T?-'  fcront  «««s  au 

je.  fle  autres  rehgièufès^,^  TaS^ 

demeurer  &  s'haWr  en  cette  ville  de  £ "™îî  .î P.ar  ,e  .rCceveur  & 


„^  >  "Jrucs  ce  ordon- 

nances qui  leur  feront  données  nar  l'ir 

chevefq'ue  de  Paris ,  quelles  ÏÏ-mLFS^^* 

nues  reconnoiftre  en  tout  &  par  tout  SJ„Î    ?  «    j      Pam>  fans  Scelles 

comme  leur  diredeur  ScfeigneuT  ZI  t^^^^/mndlKn^ 

permettant  recepvoir  &  accepter  en  cet  ]  J<  JSl  Li      V    '  fi  P°ur  enfcign<* 

te  dide  ville  tel?  legs  &  main  qUl  £  hoftd   DiéTlur'  '  ^  m  dudi* 

ront  données  pour  recevoir  les  frm,™  a      *  ?      auc"nes  relligieufes  pour 

?  «te  «d^ilS?^^  h^«lieL. 

aumX  CftabJîCS'  Cn'c,nblc  to«*  legs  &  lettres  patentes  fcurlei  religieufes  du  Cal- 

ment  &  volontairement  aumofnces  le  T^V  nv„  j  j 

guées  &  laiiTéc,  pour  leur  locement"  Il  F  Vend?dy  XXIX-  May.  Veu  par 

conftrudion  d'hofpital  dotât on  &  f",  '  M     C°Ur  lci  Jettre5  Pacenres  d«  ">/ 

dation  d'icellny ,  dipendate  îriL^l'  T"'"             devanr  S"  Jcan  d>A"- 

vivres,  meubleVôc  Im^^^  ffl            de  Juin         P«  lefquel- 

&c.LesftatutS,con^btutio^^otd0n,  É^£^p^firaK&*n^w 
«ances  faides  pour  lefdides  filles     ï  L , ,  "il"  de  **:  f  P" ,c  PaPc  »  concédées 


ic  tikre  delà  congrégation  de  N.'d.  de 
■-'diètes  filles    d7, 0 "n*   Calv/Jre ?  Pour  en  j°uïr  par  icelles  reli- 
tobre  audid  an.  Arrcft  du  14.  Avril  2,A    *         ^^"1°  ?laS  au  ,ong  ^ 

ris 
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„.  vu  rie  S  Germain  V  attache*,  &qu'u  ne  fera  receu audia hofpital  plus  _ 
î  tÏÏTcTÏ  côulTWonné  &  or!  gra\d  nombre  de, elligic^cs  que  ce  su'xl  a» 
ÏC 'i  S«e  lefdtôes  bulles  &  kttres  pa-  ?n  conviendra  pour  panfcr  &  affilier  les 

forme  &  teneur.  ^  ^  deniers  qui  feront  aumofnez ,  tant 

„  r,/r—,  J«  i*tdin  nval  des  plantes,  pour  les  baftimens  dudict  hofpital,  que 
^Mfcment  d*  )*tdtn  nyai  aes  punr      P  de(diûei  fillcs  hofpitalieres  k 

DU  vi  Juillet.  Vcu  par  la  cour  les  pauvres ,  feront  reccuz  8c  employez  par 

lettres  patente,  données  i  Paris  deux  notables  bourgeois  de  cefte  ville, 

JTdl  lanviet  16x6.  parlcfquelles  qui  feront  nommez  parle  procureur  g* 

^Lneur^eut  &  ordonne  qu'd  fc-  neral  du  roy  ,  pour  en  rendre  compte 
lediû  leigneur  ^  veut                j  eQ  ^       pardevant  1  un 

î^é^^Moa^.  des  prefidens  *  deux  dcs'confollers  de 
SesUeuxurochesd'icellc,  detellegran-  ladiâe  cour. 

premier  medecin^udid  feigneur ,  pour  /«  «*«  * 

l*Z£^1?Z£^ti&  T^UMardydernier  Aouft.  Ce jourlt 

S^urS!  la  furintendance  audid  U  procureur  gênerai  du  roy  aappor- 

Hffl^fafi»«cftun  Femiers  té  4  la  cour -les  lettres  de cachet  du  ro£ 

SSuTfc  non  autres ,  &c.  lWte  desquelles  la  «*ur^  ^ 

S^^^P^itTret   fur  le  fubjecc  de  la  grande  quanmé  dé 
STiSJL  In  icelteï  ï^ï^gSf 

BU  Xv  May.  Veu  par  la  coût ,  les  allez  clairement  entendre  par  nofdic- 
grSe  chUre/tournellefe  de  ^^f^^^Jt^M 
ÏÛcmblces ,  les  lettres-patentes  du  cognoiftre  davantage  que  c  eft  chofe  qui 
roy  données  à  Paris  au  moisFde  Janvier  nous  affectionnons  b.en  fort ,  nous  vouk 
*6m.*  par  lefquellesled.  feigneur  oékroye  avons  voulu  faire  la  preienre  par  uu 
poavoiï  &  permiffion  cxpDrefle  i  fecurs  quelle  nous  voulons  &  vous  mandons 
Tio  fc  de  la  Croix ,  Claude  du  Cal-  que  vous  ayez  à  procéder  inconanent  i 
vL"  Mirie  du  S.  Sacrement,  Jeanhede  ?enrcgiftrement  d'ice lies Me  Donné  i 
UNativité.Masdcleine  des  Anges  &au-  S.  Germain  en  Laye  le  xxix.  AoultM. 
très  rélieieufes  hofpitalieres ,  de  demeu-   dc.  xxvn. 

rer&  habiter  en  cette  Ville  de  Paris  foub*  rr*«*# 
l€  titre  de  fillcs  hofpitalieres  pour  les   Les  frefires  de  ÏOratoire  de  S.  *t«un , 
femmes  &  filles  malades  ,  &c.  'PfH.  cbaftUtns  d»  roy. 

fart  fricedentt  Autres  lettres  patentes 

du  if  Mars  i<Si6.  par  lefquelles  eft         ULundvvi.Septcmb «■  V« Pjrh 
mandé  à  la  cour  procéder  â  la  verifica-    ^  cour  les  lettres  patentera _roy  do* 
tion  des  fufdicles  lettres  purement  &  nées âPansaumoisd  Avnli^ 7 P* 
fïmptement,  nonobftant  leoia  arreftdu  quelles  ^<^J^**^ 
16.  Mars  ,  cy-deffts  ibide*y  pour  eftre  la  congrégation  de  1 
cx.eutéesfelo^leur^ec.f  ur  fcc 

érefie  dlcelle,  pour  jouir  paf  te,  inv   pris  le  ebafteau  du  Louvre .  Jg*"^ 

fêtâtes  de  1&&  y continu , foubz le  Hds  fe»  ^appeUins  &  des 

nom  de  filles  hofpitalieres  feulement ,  &  cefieurs ,  &  qu  âudid  heu  ûs  Uccnt  Bt 

nondemonafterei  i  la  charge  de  vivre  célèbrent  tous  tes  jours 

par  lefdiâes  filles  félon  les  rdgles&fta-  ^t^fm.^laaS!^C^M^ 

ht*  obfervez  en  l'hoftetDicu  de  Pari*,  avant  procéder  ài'entcnnement  deldic- 
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&m.  k»7.  tes  lettres,  a  ordonne  &  ordonne  que 
les  preftres  de  l'Oratoire  mettront  au 
greffé  d'icelle  dans  huidaine ,  tant  leurs 
regiftres  &  ftaruts ,  que  lettres  patentes 
du  roy  portant  approbation  d'iceuxj  pour 
iceux  vedz  &  communiquez  au  procu- 
reur gênerai  du  roy  ,  ordonner  ce  que 
de  raifon. 

- 

Za  maifon  de  ÎHermine  vendue  far  les 
Quinze-vingts  au  cardinal  de  Richelieu. 

DU  Samedy  xxix.  Janvier.  Veupar 
la  cour  la  requefte  présentée  par 
les  gouverneurs  &  adminiftratcurs  de 
riiofpital  des  Quinze-vingts  de  cette  vil- 
le de  Paris ,  contenant  que  pour  le  bien 
&  prolfic  dudid  hofpital  ilz  avoient  paf- 
fé  contrat  de  vente  au  proffir  de  mef- 
lîre  Armand  cardinal  de  Richelieu  d'une 
mailbn  feize  en  cette  ville  de  Paris,  ap- 
Pellée  l'Hermine ,  feize  en  la  rue  S.  Ho- 
noré, moyennant  la  fomme  de  quaran- 
te-cinq mille  livres  payables  aux  termes 
portez  par  le  contrad  des  mois  de  Sep- 
tembre 8c  Octobre  dernier  j  pour  la  val~ 
lidité  8c  feureté  duquel  eft  befoing  aux 
fupplians  le  faire  émologuer  en  ladide 
cour)  requéraient  l'cmologation  dudid 
contrad  ,  8cc  iadicte  cour,  avant 
Faire  droid  fur  ladide  requefte ,  a  or- 
donné &  ordonne  que  d'office ,  à  la  re- 
quefte du  procureur  gênerai ,  la  maifon 
dont  eft  queftion  fera  veuc  8c  villtéepar 
experts  8c  gens  à  ce  connoiflans ,  en  la 
prefence  de  M.  Guillaume  Crefpin  con- 
cilier en  icelle,  8c  par  luy  faid  procez 
Verbal  de  l'eftat  &  valleur  de  ladide 
maifon ,  informe  de  la  commodité  ou  in- 
commodité que  pourra  apporter  l'alié- 
nation d'icelle  audid  hofpital  ;  pour  ce 
faid  8c  rapporté  8c  communiqué  audid 
procureur  gênerai,  ordonner  ce  que  de 
raifon. 

I 

.    Arrtfi  peur  Phoffitalde  la  Mifericorde. 

TpV  U  Mercredy  vi.  Septembre.  Veu 
J--'  par  la  cour  la  requefte  i  elle  pré- 
sentée par  maiftres  André  Duval  doc- 
teur 8c  profellcur  du  roy  en  théologie 
énl'univerfité.  de  Paris ,  Mathias  Maref. 
chai  advocat  en  parlement ,  8c  Nicolas 
Baillet  bourgeois  de  ladide  ville ,  gou- 
verneurs &  adminiftrateurs  del'hofpital 
N.  D.  de  la  Mifericorde  fondé  par  feu 
M.  Seguier  vivant  confeiller 

du  roy  8c  prcfident  en  ladide  cour, 
contenant  que  des  deniers  dclaiflèz  par 
Jedid  feu  Seguier  ,  tant  pour  le  pa- 


T  PIECES 

rachevement'des  baftimens ,  ameuble- 
ment dudid  hofpital ,  que  pour  fournir  le 
legz  qu'il  avoit  faid  pour  la  dotation 
d'icelluy  ,  reftoient  unze  mil  tant  de  li- 
vres, &  pouvoir  eftre  des  deniers  dudid 
hofpital  faid  jufque  a  la  fomme  de  dou- 
ze mil  livres  jlaquc] le  fomme  les  fupplians 
auraient  cherché  d'employer,  cequ'ilz 
n'auraient  pu  faire  avec  autant  de  feu- 
reté  qu'ils  déliraient  pour  ledid  hofpi- 
tal j  qu'icelluy  feigneur  fondateur  n'au- 
roit  pas  eftimé  plus  allure  fonds  que  fur 
les  rentes  aûlgncz  fur  le  fel  8c  gabelles , 
£c  que  de  faid  il  y  avoit  affigné  la  prin- 
cipale dotation  dudid  hofpital.  A  ces 
caufes ,  8c  attendu  que  dés  le  premier 
jour  de  Juillet  dernier  avoit  efté  notifié 
par  affiches  que  des  trois  cens  mil  livres 
de  rente  fur  les  gabelles,  qu'il  a  pieu 
au  roy  vendre  8c  alliener  aux  prevoft 
des  marchands  8c  cfchevins  de  la  ville 
de  Paris  le  15».  Juin  dernier,  on  rece- 
vrait deniers  des  particuliers  qui  en  vou- 
loient  acquérir ,  il  pleuft  à  ladide  cour 
authorifer  lefdids  fupplians ,  pour  y  em- 
ployer lefdids  deniers  jufqu'à  la  fomme 
de  douze  nul  livres  en  principal ,  quoy 
faifant  ils  en  demeureraient  valablement 
defehargez  8cc.  la  cour,  a  permis  8c 
permet  aufdids  fupplians  de  mettre  à 
rente  ladide  fomme  de  nooo.  livres,  8c 
icelle  acquérir  dcfdids  prevoft  des  mar- 
chands ôc  efchevins  8cc.  Et  outre  or- 
donne lad.  cour  que  les  fupplians  feront 
tenus  mettre  au  greffe  d'icelle  le  tefta- 
ment  dudid  deffund  Seguier,  pour  y 
eftre  regiftré  8c  y  avoir  recours  quand 
befoing  fera. 

Aumofne  d'Antoine  Seguier  aux  Cames. 

DU  Lundy  xvm.  Septembre.  Veu 
par  la  chambre  des  vacations  la 
requefte  prefentée  par  les  relligieux 
prieur  &  convent  des  Carmes  de  cette 
ville  ,  contenant  que  deffund  meifire 
Anthoine  Seguier ,  par  fon  teftament 
&  ordonnance  de  dernière  volonté ,  au- 
rait donné  8c  légué  aux  novices  dudid 
convent  400.  liv.  de  rente  par  chacun 
an,  pour  fub  venir  à  leurs  necelîkez  ,  du- 
quel legs  en  fera  deub  1600.  liv.  pour 
quatre  années  efcheantes  au  jour  S.  Re- 
my  prochain  5  fur  laquelle  fomme  ont 
efté  faids  quelques  habits  pour  lefdids 
novices  par  ordonnance  des  gouverneurs 
de  l'hoftel-Dieu  diftributeurs  defdids  de- 
niers }  du  furplus  de  laquelle  fomme  de 
1600.  liv.  8c  fes  arrérages  qui  efcherront 
cy-après,  ils  en  defïreroicnt  faire  faire 

un 


Digitize 


JUSTIFICATIVES. 

«>  aortoaer.  Requeroie nt cftre ^ordo». 
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Amft  contre  les  filoux  &  affembléts  de 
preneurs  de  tabac, 

DU  xxm.  Juin.  Sur  la  remonftran-» 
ce  faiae  par  le  procureur  gênerai 
du  roy  des  aflaflinats  ,  violences  8c  vol- 
leries  qui  fe  commettent  de  nuict  8c  de 
4oo.  uvrw  ,  -    _  iUc  &  fauxbourgs  de  Pa- 

le de  ce  qu'u  ^^^^3^  ris ,  mefme  du  nombre  de  vagabondz  8c 
Ef^uï'd^  foldats  qui  y  font,  entrWs  de  ceux 

plus  facilement  vacquer  à  l'oraifon  }  8c 


Ah.  I 


!jque  lad.fomme  de  1600.  hv.  fur  ce 
3,  Uiid  ce  qui  a  efté  fourny  pour  lef- 
Sabit,,  fera  baille  à  relie  perfonne 
folvable  qu'il  plaira  à  la  cour  comme 
pareillement  les  deniers  qui  cfchcrront 
Klprès  pour  les  arrérages  defdidcs 
2)0.  livret  ,  le  tout  jufqu'à  concurrent 
ce  de  ce  qu'il  conviendra  pour  la  con- 


«u'en  ce  fatfant  lcfdiâs  adminiftrateurs 
en  demeureront  valablement  quittes  8c 

*  defehareez.  Conclufions  du  procureur 

*  général  du  roy  ,  8c  tout  confiderc  :  la- 
pjcte  chambre  ayant  cfgardà  ladidc 
requefte,  a  ordonne  8c  ordonne  que  la- 
dite fomme  de  1600.  livres  fera  mifc 
entre  les  mains  d'un  notable  bourgeois 
de  cette  ville  de  Paris,  qui  fera  nom- 
me par  ledift  procureur  gênerai  vdeduc- 
tion  faicte  de  ce  qui  a  efté  employé  pour 
lefdicts  habitz ,  pour  eftrc  ladifte  fom- 
me  reftante  employée  en  la  conftrucUon 
des  baftimens  dudic\  dortoiier  ;  ce  fai- 
sant ,  en  demeureront  lcfdids  admiml- 
tratcurs  bien  8c  valablement  déchargez. 

Règlement  pour  les  places  des  chanoines  ie 
N.  D.  aux  grandes  cérémonies  qàt  fe 
font  leur  dans  egltfe. 


DU  Mardy  xix.  Décembre.  Ce  jour 
la  cour ,  les  grand  chambre ,  tour- 
nelle  8c  de  l'edicl aflémblccs,  M.  le pfe-  relie 
fident  le  îay  a  propofe  à  la  cour  qu'il  atrefr 


foldats  qui  y  font ,  entr'autres  de  ceux 
qu'on  nomme  F  Houx  »  &  s'aflèmblent  en 
plufieurs  maifons  de  cette  ville  pour  y 
prendre  du  tabac  -,  qui  contrefaiiant  les 
eftrangers  attirent  8c  mènent  plufieurs 
perfonnes  aux  hoftellerics ,  cabarets ,  ta- 
vernes 8c  autres  lieux  qui  leur  font  affi- 
dcz ,  en  leur  oftant  avec  port  d'armes 
8c  autres  violences  8c  execdz  l'or  8c  l'ar- 
gent qu'ils  ont  fur  eux.  Requeroit  y  eftre 
pourveu  ,  8cc.  la  cour,  conformément 
aux  arrefts  cy-devant  donnez ,  a  ordon- 
né 8c  ordonne  que  tous  foldats ,  vaga- 
bondz 8c  autres  portons  clpces  ,  man- 
dians  valides ,  joueurs  de  cartes,  dez  & 
merelles ,  furnommez  Filoux  ,vuideront 
la  ville  ,  prevofte  8c  vicomté  de  Paris 
dans  ta.,  heures  après  la  publication  du 
prefent  arreft.  Faict  inhibitions  8c  def- 
rencCs  à  toutes  perfonnes  de  cette  ville, 
prevofté  8c  vicomte  de  Paris,  fors  aux 
efpiciers ,  de  vendre  du  ubac  ,  ny  de 
permettre  qu'en  leurs  logis  on  s'y  aflem- 
ble  pour  y  en  prendre,  à  peine  de  joo. 
livres  d'amende  8c  de  pumnon  corpo- 
relle, s'il  y  cfchet  }  &c.  Le  refie  de  cet 
'  efi  conforme  aux  précedens  dorme s  fur 


nelle  ec  oc  i  eoicr  ~  r->  ,  >  précedens  donnés  fur 

fident  le  Jay  a  propofe  a  la  cour  quil  ^.j'f'Z^ZJfTus  pa*.  ùn.  &6*. 

eftoit  bon  d'apporter  quelque  ordre  à  la  pareil fujet.foyeKy*leJjus  pag.   7  v 

feance  des  doyen  ,  chanoines  8c  chapi-  aux  porcs. 

tre  de  l'eglife  de  Paris  lors  des  aflem-  Koweau  marine  aux  F 


...  ,  .  .  eglife- 

blées  des  cours  fouveraines  en  ladite 
eglife,  a  arreste*  rque  quand  licour 
ira  eh  corps  en  ladite  eglïfe ,  pou^àmi- 
ter  au  fervice  qui  fera  célébré  cnicelle, 

lorfque  les  prcïdéns  8c  confeillers  mbn-  mois  jie  ^^J"{\^^ém 
teront  èV  haultes  chaifes  d'icelle  eg]ife   le  roy  veut  que  le  meh   aux  p 


DU  Mardy  xxviii.  Aouft.  Veupar 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  au  camp  devant  la  Rochelle :  au 
mois  de  Décembre  1617.  par  lcfquelles 


vefque ,  que  quatre  du  corps  dudict  cha- 
pitre fe  mettront  ès  hautes  chaifes  du 
mefme  cofté  proche  les  haultes  chaifes 
en  la  place  du  doyen  8c  en  la  chaife  fui- 
vante  ,8c  quatre  autres  vis-à-vis  du  cofté 
feneftre.  ù  quand  le  parlement  voudra  Ma™*^^^^^ 
efdiûes  cérémonies  prendre  place  près  ^"^^Vrria  confeiller  en  icelie 
ladite  grande  porte  en  la  place  dudift   ^^^e  en  cette  partie,  8cc. 

ladicte  cour  a  ordonné  8c  ordonne 


cette  vine  ac  i  --- 
ché  aux  chevaux  en  autre  place  proche 
ledid  marché  aux  chevaux ,  acquife  par 
Jean  Baudouin  efcuyer  de  cmfine  dudi& 
îeigneur  ,  à  la  charge  de  prendre  fur  cha- 
cun porc  qui  fera  vendu  ^nouveau 
marché  fix  deniers  rtourn.  Arreft  du  17. 


grande  porte  en  la  plac 
doyen ,  audict  cas  lefdidts  quatre  chanoi- 
nes fe  placeront  aux  quatre  chaifes  qui 
font  proche  celle  dudid  archevefque ,  8c 
quatre  autres  vis-à-vis  du  cofté  gauche. 


Tome  II.  Part.  III. 


leidicles  lettres  feront  regiftréesau 
greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par  l'impétrant 
duc  ontenu  en  icellcs ,  8c  que  le  marche 

K 
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aux  porcz  fera  transféré  du  lieu  où  il 
•  avoic  accouftumé  cftre  tenu ,  au  lieu  fie 
place  acquis  par  ledicl  Baudouin ,  les  ad- 
venues de  laquelle  il  fera  tenu  faire  pa, 
ver  ,  fuivant  l'alignement  qui  en  fera 
faid  par  les  treforiers de  France,  fie  icel- 
les  entretenir  bien  fie  deuement.  Com- 
me aufly  fera  baftir  de  petites  loges  en 
forme  degallerie,  pour  y  retirer  lefdids 
porcs  quand  il  pleuvra  aux  jours  démar- 
che feulement  ;  fans  que  pour  chacun 
porc  vendu  atidicl  marche  il  puiflè  pren- 
dre plus  grand  droid  que  de  trois  de- 
niers tournois. 

Rtqritjle  de  tuniverfîté  pour  donner  à  cens 
fine  partie  du  pré  aux  Clercs. 

DU  vu.  Septembre.  Veu  par  la  cour 
larequefte  prefentéepar  le  redeur 
fie  univerfité  de  Paris,  contenant  que 
les  roys  de  France  auroient  fonde*  la- 
dide  umverlîrc  lors  feulement  dottée  de 
deux  prez  feituez  au  fauxbourg  S.  Ger- 
main lez  Paris ,  appeliez  les  grand  &  pe- 
tit prez  aux  Clercs }  clquelz  lefdids  fiip- 
plians  auroient  efté  maintenus  par  plu- 
fieurs  arrefts,  avec  permiffion  de  faire 
tranchées  &  mettre  barrières,  fiedefren- 
ces  à  tous  maquignons ,  chartiers ,  roui, 
liers  fie  tous  autres  d'y  palier $  à  quoy 
eftant  contrevenu ,  lefdids  prez  leur  font 
inutiles.  Rcqueroient  conformément  aux 
arrefts  cy-devant  donnez ,  qu'il  leur  fuft 
permis  bailler  à  cens  fie  rente  certaines 
places  dcfdids  prez ,  qui  font  depuis  la 
rue  S.  Pcre  jufques  à  celle  du  Bac  ,  fie 
trois  arpens  au-delà  attenant  le  clos  Bar- 
bier ,  au  plus  offrant  &  dernier  enchc- 
riflèur  ,  pardevant  l'un  des  confeillers 
de  ladide  cour ,  les  formalitez  en  tel 
«asreqnifes  gardées  &obfcrvées.  Arreft 
du  15.  May  1587.  Concluions  du  pro- 
cureur gênerai  du  rcty  ,  &c.  ladicte 
cou  r  a  ordonné  &  ordonne  que  les  lieux 
dont  eft  queftion ,  feront  vcûs  &  vifîtez 
d'ofiçe ,  à  la  requefte  du  procureur  gê- 
nerai du  roy ,  en  la  prefenec  de  l'un  de 
fcs  fubftituts ,  par  experts  &  gens  à  ce 
f  onnoifïàns  qui  feront  par  luy  nommez, 
fi*  faid  p£Oc?z  verbal  de  l'eftat  d'iceux, 
&  informé  de  la  comiflpdité  ou  incom- 
modité que  pourra  apporter  le  bail  4 
cens  Se  rente  defdides  places ,  pour  çç 
y^id ,  rapporte  fie  communiqué  au  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  eftre  par  içellc 
cour  ordonné  ce  qu'il  appartiendra  par 
riulbn. 


ET   P1EC  ES 

Befjcnfe  d'efiablir  de  nouveaux  motujferci 
jans  lettres  patentes. 

DU  xn.  Décembre.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  données  à  Pa-, 
ris  le  11.  Novembre  1619.  par  lefquclles 
ledid  feigneur  déclare  Se  ordonne  qu'il 
ne  pourra  cy-après  eftre  faid  aucun  efta- 
bhlïèment  de  monaftere  en  quelques  vil- 
les Se  lieux  que  ce  foit ,  que  par  lettres 
patentes  fignées  de  l'un  de  fes  fecretai, 
res,  &c.  ladicte  cour,  a  ordonné  6c 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  leucs, 
publiées  fie  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 
pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie 
teneur  j  à  la  charge  que  ceux  qui  obtien- 
dront cy-après  lettres  patentes  d'eftablif. 
fement  de  monaftere  feront  tenus  avant 
leurdid  eftabliflèment  les  faire  vérifier  en 
lad.  cour,  fur  les  peines  portées  par  lefd. 
lettres  j  fie  que  après  avoir  efté  collation, 
nées ,  feront  envoyées  aux  baillages  fie 
fenefchaufTées ,  pour  y  eftre  pareillement 
leucs ,  publiées  8c  regiftrées ,  fie  exécutées 
à  la  diligence  des  fubftituds  dudid  pro- 
cureur gênerai ,  qui  feront  tenus  certi- 
fier ladide  cour  de  leurs  diligences  au 
mois. 

Réparation  du  font  proche  la  forte  [oint 
Martin. 

DU  xix.  Décembre.  Ce  jour  le  preu 
cureur  gênerai  du  roy  a  rcmonftré 
à  la  cour  qu'il  y  a  un  pont  proche  de 
la  porte  S.  Martin ,  le  paffage  duquel  eft 
très-dangereux  j  au  moyen  dequoy  eft 
necefïàire  d'y  pourvoir  promptement  â 
la  réparation.  Le  prevoft  des  marchands 
mandé  a  offert  faire  faire  les  réparations 
dudid  pont  fie  d'en  avancer  les  deniers, 
fauf  à  les  repeter  contre  ceux  qui  ont 
caufé  la  ruine  d'iccluy.  La  cour  aar- 
refté  fie  ordonné  que  ce  jourd'huy  ledid 
lieu  fera  veu  fie  vifitc  par  expertz  fie  gens 
à  ce  connoiflans,  qui  feront  nommez 
par  ledid  procureur  gênerai }  fie  les  ré- 
parations qui  font  à  faire ,  faides  i  la 
diligence  des  prevoft  des  marchands  fie 
efcheviro  de  cette  ville  de  Paris,  fauf 
à  eux  de  repeter  les  deniers  qui  y  fe. 
ront  employez ,  contre  ceux  qui  ont 
cauie  la  ruine  dudid  pont. 


An 
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dent  en  ladite  cour,  de  prendre  en  lad. 

Ofirtatx  religieux  X apporter  au  parlement  qualité  la  protection  de  cette  fondation} 

leurs  lettres  d'efiabliffement.  Sarna-  ce  qu'il  auroit  trouvé  bon.  Au  moyen 

bttes ,  &c.  dequoy  auroit  par  contrad  de  ladida 

fondation  exprimé  fon  defir  ,  qui  cftoic 

DU  xi.  Janvier  m.  dc.  xxx.  Ce  qu'après  le  deccdz  dudid  defîund  de 

jour  la  cour  a  arrefté  que  l'arche-  Hacqueville ,  ecluy  qui  tiendroit  la  mef- 

vcfque  dc  Paris  fera  adverty  par  l'un  me  place  de  fécond  prefident  en  ladide 

des  fecretaires  d'icelle  fe  trouver  demain  cour  ,  auroit  l'œil  à  l'oblcrvarion  fie  en- 

huid  heures  du  matin  en  ladide  cour,  tretenement  dc  ladide  fondation ,  com- 

oour  entendre  ce  qui  luy  fera  propofé  me  protedeur  d'icelle  j  ce  que  le  fup- 

par  M.  le  premier  prefident.  Ordonne  pliant  defiroit  pour  plus  grande  feureté 

qu'à  la  diligence  du  procureur  gênerai  d'icelle.  Et  afin  que  cet  ade  de  pietc 

du  roy  tous  les  religieux  quife  font  efta-  dcfdids  prefidens  fuft  plus  notoire ,  re- 

blis  en  cette  ville  de  Paris ,  dans  quin-  queroit  ledid  fuppliant  eftre  ordonné 

zaine  après  la  fignification  du  prefent  que  ledid  contrad  de  ladide  fondation 

arreft  apporteront  au  greffe  les  lettres  pafTé  entre  le  fuppliant  fie  les  marguil- 

de  leur  eftabliflement ,  &  que  nonobftant  tiers  de  l'œuvre  8c  fabrique  dudid  faine* 

la  ftation  ordonnée  par  ledid  archevef-  Paul*,  du  dernier  Fcbvrier  1617.  fuft  rc- 

que  en  l'eglife  des  religieux  Bernabiftes,  giftré  au  greffé ,  ficc.  la  cour  a  ordon- 

3s  feront  tenus  faire  vuider  dans  ledid  ne  fie  ordonne  que  ledid  contrad  fera 

temps  Poppolîtion  formée  a  l'entérine-  reglftré  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  exc- 

ment  des  lettres  obtenues  pour  leur  efta-  curé  félon  là  forme  fie  teneur, 
blifleme  ntjautrcment  fera  pou  rveu  allen- 

contre  d'eux  8c  des  autres  religieux  ainfy  Le  duc  d'Orléans  efiahli  pour  repre/enter  U 

qu'il  appartiendra.  perfonne  du  roy  À  Paris. 

Fondation  des  enfant  de  chœur  delà  paroife  T~*\  U  xvi.  May.  VeuÊs  par  la  cour, 

de  S.  Paul.  \  3  les  grand  chambre ,  tournelle  fie 

de  l'edid  aflèmblces,  les  lettres  paten- 
1TN  U  Vendredy  xxn.  Febvrier.  Veu  tes  du  roy  données  à  Lyon  le  8.  dupre- 
par  la  cour  la  requefte  à  elle  pre-  fent  mois  de  May,  par  lcfquelles  ledid 
fentec  par  M.  Anthoine  Fayet  dodeur  feigneur  conftitue  Se  cftablit  M.  le  duc 
en  la  faculté  de  théologie ,  chanoine  de  d'Orléans  fon  frère  unique ,  pour  repre- 
l'eglife  de  Paris,  contenant  qu'ayant  ad-  fenter  là  perfonne  en  la  ville  de  Paris 
miniftre  la  cure  ÔC  paroiffe  de  S.  Paul  fie  provinces  voifines,  pourveoir  à  rou- 
30.  ans  &  plus  j  fie  pour  la  rendre  plus  tes  occafions  fie  rencontres  qui  fe  pour- 
illuftre  introduid  en  ladide  eglifenom-  ront  prefenter  pour  fonfemee  ,  aflèm- 
bre  de  jeunes  enfans  pour  ferviwu  chœur  bler  ceux  de  fon  confcil  qui  font  de  pre- 
d'icelle ,  les  faifant  inftruire  en  fa  mai-  fent  à  Paris  ès  affaires  occurrentes  fie 
fon  en  la  mufique  ,  grammaire  ficeferip-  preflees  ,  mander  fie  ordonner  a  fa  cour 
ture  par  maiftresfic  précepteurs  par  luy  de  parlement,  gouverneur  de  Paris  fie 
falariez ,  il  auroit  defiré  que  le  tout  le  Ifle  de  France  fie  autres  officiers ,  gou- 
continuaft  à  perpétuité  en  la  meûne  for-  verneurs  fie  capitaines  6c  gens  de  guerre 
me ,  fie  avec  t'obfervation  exade  des  an-  tout  ce  qu'il  verra  eftre  du  fervice  du- 
ciennes  cérémonies  en  ladide  paroiffe  j  did  feigneur  roy  ès  choies  fufdides ,  com- 
fie  pour  ce  auroit  faid  une  fondation  me  plus  au  long  le  contiennent  lefd.let- 
(  moyennant  1000.  livres  de  rente  fur  très.  Conclufions  du  procureur  gênerai 
l'hoftel  dc  ville ,  dont  il  fe  retint  l'ufu-  du  roy.  La  matière  mife  fur  ce  en  dé- 
finit fa  vie  durant)  pour  la  nourriture,  libération,  fie  tout  confideré  :  la  cour. 
entrerenement ,  inftrudion  fie  inftitution  a  ordonné  fie  ordonne  que  Icfdi^65  lec- 
defdids  enfans  de  chœur  au  nombre  de  très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 
huid.  Et  d'autant  que  les  chofes  les  plus  ouy  fie  ce  requérant  le  procureur  gene- 
faindes  s'altèrent  par  le  temps,  le  fup-  ral  du  roy  ,  pour  eftre  exécutées  félon 
pliant  Se  deffund  M.  Ollivier  Fayet  fon  leur  forme  fie  teneur, 
frère ,  vivant  confeiller  en  ladide  cour 
Se  prefident  aux  enqueftes  d'icelle,  qui 
contribuoit  de  volonté  à  ce  bon  œuvre, 
auroient  penfé  dc  prier  meffire  Hiero- 
me  dc  Hacqueville  lors  fécond  prefi- 

TomeJA  Part.  M%  &  »J 
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£fiailijfemtnt  des  religieufes  de  feinte  C*, 
tberine  de  Sienne  de  Perdre  de  faint 
Dominique. 

1T\  U  Mercredy  m.  Juillet.  Veu  par 
JLy  la  cour ,  les  grand  chambre ,  tour, 
«elle  &  del'edidalTemblées,  les  lettres 
patente!  du  roy  données  à  Paris  au  mois 
de  Décembre  1619.  par  lefquelles  ledicl 
feigncur  permet  &  accorde  aux  religieu- 
fes fuperieure  &  convent  de  Ste  Cathe- 
rine de  Sienne ,  ordre  de  S.  Dominique, 
de  s'eftabliren  cette  ville  de  Paris ,  pour 
y  vivre  &  leurs  fucceilèurs  comme  il  eft 
porte  par  leur  reiglc,  inftkurion  Çfrcf, 
Formation  ,&c.  iaoicte  cour  a 
ordonne  &c  ordonne  que  lefdides  lettres 
feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle/pour 
jouir  par  les  impétrantes  de  l'effèct  y 
contenu. 


Jrreft  faifant  mention  de  tefiabliffement 
des  preftres  de  ^Oratoire  à  Paris. 

DU  Mercredy  x.  Juillet.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  de  Février  1630. 
par  lefquelles  ledid  feigncur  confirme  & 
approuve  l'union  du  rectorat  ou  cure 
d'Yflcure  &  annexe  de  S.  Pierre  de  Me- 
nefteaux  de  Moulins  à  la  maifon  de  la 
congrégation  de  l'Oratoire  de  Jcfusqui 
Y  fera  conftruite  par  les  preftres  d'icel- 

*  Autres  lettres  patentes  données 

au  mois  de  Décembre  16  n.  par  le/quel- 
les ledid  feigneur  roy  permet  a  la  roy. 
ne  régente  la  mere  d'ériger,  fonder  Se 
arenter  en  cette  ville  de  Paris  ou  faux- 
bourgs  d'icelle,  du  confentement  de  l'e- 
vefque  de  Paris,  une  congrégation  de 
preftres  vivans  en  focieré.  Arreft  de  vé- 
rification defdides  lettres,  à  la  charge 
Oc  rapporter  dans  trois  mois  le  confen- 
tement dudicl  evefque.  Ledicl  confen- 
temçpt  en  datte  du  4.  Septembre 
Les  ftatuts  de  ladide  congrégation  de 
i  Oratou-e  par  Charles  de  Condran  2e_ 
neral  d/icçJic ,  Sec.  . ,  .  ladiçte 
cd  yjj  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 


Statuts  de  U  congrégation  des  preftres 
de  l'Oratoire. 

LEs  preftres  de  la  congrégation  de 
l'Oratoire  de  Jefus  déclarent  com- 
me ils  font  preitres  retirez  &  vivans  en- 
femblc ,  pour  fe  rendre  plus  capables 
par  la  conférence  de  leurs  eftudes,plus 
utiles  au  public  par  la  communication 
de  leurs  labeurs ,  &  plus  en  la  main  du 
peuple  ,  qui  les  trouve  tous  en  mefme 
lieu  dilpolez  à  toute  heure  à  fervir  dans 
les  fondions  ecclefiaftiques  &  dans  les 
œuvres  de  charité  où  leur  aflîftance  eft 
requile. 

Ces  trois  utihtez  remarquables  ne  fe 
trouveraient  pas  s'ils  vivoient  diiperfés 
çn  leurs  maifons  particulières.  Et  aufTy 
cette  forte  de  vie  commune  &  retirée 
du  meflange  dépeuple  eftoitl'ancien  ufa- 
ge  des  preftres  dans  les  diocefes  en  la 
naitfànce  de  l'eglife ,  comme  il  appert  en- 
core* dans  leseglifes  collégiales  par  les 
marques  qui  reftent  en  leurs  édifices ,  où 
nous  voyons  mefme  eglife,  mefme  de- 
meure, mefme  chapitre  ,  mefme  reffèc- 
touer,  &c.  ce  que  le  temps  nous  a  ren- 
du du  depuis  /ans  ufage ,  ou  changé  & 
partagé  en  divers  logemens. 

Plufieurs  ne  peuvent  &  ne  doivent  & 
ne  veullent  eftre  relligieux,  qui  demeure* 
roient  oifeux  &  ennuyez  dans  leurs  mai- 
fons ,  noncongnus ,  non  employez  &  non 
allez  înftruiasenleurprofelTion.  Ils  trou- 
vent par  ce  moyen  foullagement  en  la 
douceur  de  cette  vie,  édification  en  une 
converfationfemblable  &  vertueufe,  ac- 
croiuement  en  leurs  eftudes  par  commu- 
nication mutuelle  ,  &  employ  dans  les 
fondions  ecclefiaftiques  par  le  nom  &  le 
crédit  que  le  corps  leur  donne. 

Ils  n'ont  aucune  obligation  d'y  de- 
meurer toute  leur  vie,  s'ilz  ne  le  veulent 
ainfy }  &  par  ce  moyen  plufieurs  defti. 
nez  aux  charges  de  l'eglife  s'y  peuvent 
aflbcier.  Et  comme  dans  le  corps  célè- 
bre de  la  Sorbonne,  auquel  il  a  pleû  à 
la  cour  nous  conferver,  &  duquel  nous 
avons  plufieurs  d'entre  nous ,  on  apprend 
les  feiences }  icy  on  a  foin  particulier  d'y 


d'SSc^ÏÏÎr  enT  ^ées     B«*  apprendre  l;ufage  des  feiences  &ï'ëxër 

^&Pr^^LWfUWW  feiTIeur  cic€ fondions neceûairesâ l'eglife, pa, 

£  Lh^  ^  1  *  ouJ^uclesft*cutz  les  catechifmes,  les  mutions,  le!  exnor- 

ouAiA* ^^conSr«gaçion  demeureront  tarions,  les  vifites  des  hofpitaux  des 

Smfe     'POUry*V9irrCC0Urs<l,iand  mal,ades>  des  Prifi»»  »  &c?  ' 

ra*  N'eftant  point  relligieux,  &  demeu- 

rans  dans  la  condition  des  fimples  pref- 
tres, ils  ne  fe  feparent  point  d'avec  le 
refte  du  collège,  ôc  ils  n'ont  aucune  au- 
tre contrainde  que  celle  de  vivre  modef- 
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oatfîblement,honneftement  fie  que  çcluy  de  S.  Paul  :  Modtpia  ve/lra 


^rtuculemcnc  rcfpandans  odeur  de  Je-  nota  fit  omnibus  hommbus }  Dominas  prope 
Zhrift  l'elonlcur  profeffion  fie  iêlon  Nihil folliciti  fitis ,  fed  in  mmoratione 
le  deflêinè  du  fils  de  Dieu  inftituanc  é-  obfecratiene  cum  gratiamm  aitione  pe. 
les  Drcftres  dans  fon  eglife  ,  efvitans  ce  titiones  vtfira  iimotefcant  apud  Deum  ;  & 
oae  le  monde  a  adioufté  fie  altéré  en  fax  Dei  qu*  exuperat  omnem  ftnfum  euf- 
2ne  condition  fi  faindc,  s'employansen  todiat  corda  ve/lra  &  intelligentes  vefiras 
honnes  œuvres  félon  la  volonté  dupre-  inChrifioJefi,.  De  c*terot  francs ,  quœcum- 
lat  félon  leur  capacité  ôi  félon  la  puif.  que  frntvera ,  quacumque  pudica ,  qu*cum- 
fance  que  Dieu  leur  a  donnée.  que  j*ft*,  qu<ccumq*c  fanlta  ,  q**cumq«e 

Par  ce  moyen  ils  fatisfont  à  leur  deb-  amabilia,  quacumque  bonafam*  ,fiqua  vir. 
voir  H  à  leur  pieté  fie  a  l'attente  du  mon-  tus.fi  qua  lans  difaplin* ,  bac  coytate.Qu* 
de  fans  faire  aucune  différence  d'avec  &  didiciflis  à-  accepifiis  &  audijhs  &  w- 
les  'autres  ccclcfiaftiques  qui  les  conver-  dtftis  in  me ,  bac  agite  s  é-  Deus  pacis  erit 
fent  8t  les  approchent  plus  facilement^  vobifeum. 

&  ils  confcrvcnt  au  corps  de  l'eghYe  fes  Leurs  reglemens  domeftiques,  fi  on 
propres  membres ,  8c  travaillent  à  les  luy  les  veut  appcllcr  ftatuts ,  font  en  la  for- 
ïendre  peut-eftre  plus  utiles  à  fervir   me  qui  fuit  : 

l'eelife  par  leurs  labeurs  communs ,  les  Ln  tout  temps  on  fe  levé  â  quatre  heu- 
confemns  dans  le  corps  de  l'eglife  fie  «s  du  matin  On  dédie  à  Dieu  en  la 
dans  les  fondions  eccleiîaftiques  ,  fans  prière  particulière  la  première  heure  du 
aucune  marque  de  diftindion ,  fie  fans  au-  ;  puis  on  s  allemble  au  chœur  a  cer- 
cune  condition  ny  exercice  qui  les  en  fe-  raines  heures  pour  la  récitation  pub  ique 
parent  ou  eflongnent.  de  l'office ,  lelon  1  ancien  &  univcrfel  ufa- 

ï  Et  pour  ne  pas  violer  l'unité  fie  leref-    ge  des  prcftrcs  en  1  eghfc  Chacun  dut 
ped  deub  à  l'ordre  de  Pcglife,  ils  n'ont    tous  les  jours  la  mcflc  a  heure  prccilc 
Laine  exemption  ,  fie  demeurent  fous    &  ordonnée  par  le  fupeneur  j  aftm  que 
Paudorité  du  prélat  comme  les  moindres    les  autels  foient  toujours  remplis,  fanç 
preftrcsdudiocefc,finonpcurcftrc  qu'ils    que  le  peuple  attende, 
obeïflènt  plus  humblement  fie  plus  vo-       Le  temps  qui  refte  après  ces ;  cxerci- 
lontiers ,  ne  faifans  par  cette  manière  de    ces  de  pietc ,  eft  employé  ou  a  1  cftude, 
vie  aucun  changement  en  leur  condition   ou  aux  œuvres  de  chante  ou  on  eft  ap- 
précedente,  fie  n'y  adjouftant  aultre   pelle  hors  la  maifon ,  ou  en  1  adminit- 
droid  ny  advantage  que  la  communi-    tration  du  facrement  de  pénitence  anoi- 
cation  de  leurs  eftudes,  la  douceur  de   tre  eglife  à  ceux  qui  nous  le  demandent, 
la  pieté,  fie  la  facilité  que  Pcglife  a  de      On  prend  le  repas  environ  fur  Jes 
fe  fcrvir  d'eux  fie  de  les  employer.         unze  heures.  Tous  font  fervis  de  ruefmes 
Ils  n'ont  en  France  aucune  dependan-  viandes  Se  de  mefme  façon,  hors  les  inhr- 
ce  de  l'Oratoire  de  Rome  appelléc  la  mes.  Lefilcnce,la  frugalité  fie  1  attention 
Vallicclle  ;  fie  ils  ne  Pont  pas  mefme  dans   à  la  ledure  qui  eft  faide  par  un  des  peres 
Rome,  où  il  y  a  fix  preftres  de  POra-    durant  le  difner,  y  fervenc  d'entretien  fie 
toire ,  lefquels  ne  font  point  logez  avec    donnent  moyen  à  Pcfpnt  de  fe  repaiitre 
ceux  de  Rome ,  ny  dependans  d'eux  }    de  chofes  faindes ,  tandis  que  le  corps 
mais  à  Rome  Us  dépendent  de  France,   fe  repaift  des  viandes  créées  de  Dieu  pour 
fie  portent  le  nom  de  l'Oratoire  de  Fran-   noftrc  neceflité. 

ce,  fie  à  Rome  font  logez  dans  l'eglife  Après  le  repas  on  converfc  tous  en- 
nationalc  de  France  dediée  fous  le  nom  femble  une  heure  durant  >  fie  en  cette 
du  grand  S.  Louis  roy  de  France,  pour  heure  de  convention  commune  un  cha- 
marquedeleur  diftindion  d'aveclaVal-  cun  tour  à  tour  eft  oblige  de  propofer 
licelfe  quatre  poinds:  l'un  de  Ptlcnpture  faine 

Ils  n'ont  entre  eux  aucun  autre  lien  te  ,  l'autre  de  la  théologie  morale  le 
que  celuy  de  la  charité  ,  qui  eft  le  pre-  troifiefmc  de  quelque  hiftoire  eccleiiaiti- 
mier  fie  le  meilleur  lien  que  Dieu  ait  que  tirée  de  bons  autheurs ,  fie  oui  fer- 
donné  fie  au  monde  fie  à  fon  eglife.  Ils  ve  de  dodrine  fie  d  édification  ,  lequa- 
n'ont  aucun  vœu  folemnel ,  ce  qui  con-  triefme  poind  d'inftrudior. pour  l  exer- 
vient  aux  relligieux.  Us  n'ont  aucun  au-  cice  de  la  pieté  6e  pour  l  mtrodudipn 
tre  but  que  de  fervir  Dieu  dans  les  œu-  dans  les  voyes  de  Dieu  fie  dans  la  lcien- 
vres  de  charité  8c  dans  les  fondions  de   ce  de  falut. 

l'eglife ,  ainfy  qu'il  fe  prariquoit  en  Pc  Ceux  quïont charge  de  P/opofer ,  ont 
gliîe  primitive.  Et  Us  n'ont  autre  ftacur,  charge  aulli  de  confidexer  fie  ^.du?r  les 
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•Am.  *to.  macieres  qu'»ls  proposent.  Tous  les  au- 
tres difênt  leurs  fens  &  advis  fur  le 
champ  ,  fans  feavoir  ce  qui  fera  propo- 
fé,  Se  s'accouftument  ainfy  à  parler  &à 
former  leur  jugement.  Er  après  les  ad- 
vis difrerens  des  affiftans ,  celuy  qui  a 
propofe,  refbult  pertinemment  la  ma- 
tière, comme  s'y  citant  préparé.  Par  ce 
moyen  la  compagnie  s'exerce  &  s'habi- 
tue à  juger  &  parler  promptement  en- 
core* du  labeur  d'autriiy. 

Cette  heure  eftant  finie ,  chacun  fe 
retire  ou  à  fes  eftudes  particulières ,  ou 
à  la  prière  en  fa  chambre,  ou  à  la  vifite 
deshofpitaux ,  desprifons  ,desmalladcs 
qui  ont  envoyé  quérir  d'eftre  affiliez  & 
confolcz  en  leur  affliction. 

Deux  fois  la  femaioe  à  l'iffiie  de  vef- 
pres  tous  s'afTemblent  en  une  conférence 
fpirititelle ,  à  l'exemple  &  inftitution  des 
anciens  ,  dont  eft  venu  le  terme  de 
Coilationes  patrum.  Et  là  chacun  propofe 
fes  difficultés  raifonnables ,  fcolalliqucs 
&  fpirituelles,  &cft  fatisfaicl  parlefu- 
peneur  de  la  maifon  ;  affin  que  par  ce 
moyen  le  doute  d'un  particulier  lerve  à 
l'in/lrudion  &  édification  de  plusieurs. 

Tous  les  Dimanches  &  toutes  lcsfcf- 
tei>  &  mefme  tous  les  Vendredis ,  jour 
aflecté  parl'eglife  à  la  mémoire  de  la 


ET  PIECES 

gnaad,Bouet,  Charles  du Buau> 
&plufieurs  autres.  Signé  Chaales  de 
Condren  fuperieur  gênerai  de  la  con- 
grégation de  l'Oratoire ,  Menant  fe- 
cretaire,  é- fieSés. 

Incendie  de  la  Ste  Chapelle. 

"p\U  Vcndredy  xxvi.  Juillet.  M.  le 
■  y  prefidentdeMefmes,  meffieursC 
le  Clerc ,  Hotman  &c.  confeillers  (  au 
nombre  de  u.  )  Ce  jour  fur  les  quatre 
heures  de  relevée  le  feu  eftant  en  la 
iainéle  Chapelle  du  pallais  ,  meffieurs 
deflus  nommez  aftèmblez  en  la  grand 
chambre,  ont  mandé  meffieurs  de  Mont- 
bafon  gouverneur  de  Paris,  le  prevoft 
des  marchands,  les  gens  du  roy ,  &  M. 
le  Chevallier  colonel  du  quartier, auf- 
quelz  a  efté  ordonné  d'avoir  ouvriers 
pourarrefter  ledicl  feu,  &  avoir  des 
compagnies  pour  garder  le  pallais  cette 
nmch 


paffion  du  fils  de  Dieu  ,  on  faiclexhorl 
tation  au  peuple  ,  pour  l'inftruire  à  fbn 
debvoir. 

Oultrele  faind  office,  on  faicî  à  cinq 
heures  ou  environ  une  prière  particulière 
«c  publique  pour  le  roy,  pour  meffieurs 
les  magiftrats ,  &  généralement  pour 
toute  feglife,  pour  convier  le  peuple 
par  noftre  exemple  à  prier  Dieu  pour 
ceux  qu'il  a  pleû  à  Dieu  d'eftablir  en 
authorité  fur  luy. 

Après  le  fouper  on  paflè  encorcs  une 
demye  heure  de  temps  à  conférences  fur 
quelquc  nouveau  poinél  de  I'Efcripture, 
delà  rhéologie  morale,  de  l'hiftoire  ec- 
dcfiaftique  ,  affin  d'occuper  utilement 
^heures  les  moins  utiles  de  la  jour- 

Comme  on  s'eft  levé  i  quatre  heu- 
res on  fe  retire  à  neuf  §  «?  on  a  foin 
de  donner  à  Dieu  particulièrement  les 
premières  &  dernières penfees  de  la  jour- 
née, affin  de  commencer  &  finir  chaque 
jour  avec  celuy.quieftle  principe  &  la  fin 
de  toutes  chofe*.  5,^  ,£„  Berulle, 

GlBEUf,  DE  BoiVIN,  MENANT,  DE 

HARtAY,  de  Savoy,  Hotman, du 
£^cNE'  ^  Claver,e,  Mor.n, 
HersauT  ,  Vincent ,  Monthomer 
de  Ceieu,  Gibier,  André'  Re. 


T\  U  Samedy  xxvii.  Juillet.  Ce  jour 
le  procureur  gênerai  du  roy  a  re- 
quis à  la  cour  commiffion ,  pour  infor- 
mer de  l'incendie  qui  furvint  le  jour 
dhier  26.  dudid  mois  de  Juillet  fur  les 
trois  heures  après  midy  au  comble  & 
clocher  de  la  faincle  Chappelle  du  pa- 
lais a  Paris,  &  comme  ledicl  incendie 
elt  arrive.  Ladictz  cour  a  commis 
&  commet  M.  Nicolas  le  Clerc  &  M 
Urfin  Durant  confeillers  cnicelle,  pour 
a  la  requefte  dudia  procureur  gênerai 
du  roy  informer  dudicl  incendie  comme 
il  eft  arrivé  ,  circonftances  &  dépendan- 
ces j  pour  l'information  faide ,  rappor- 
tée &  communiquée  au  procureur  gê- 
nerai du  roy  ,  ordonner  ce  que  de  rai- 
fon. 

Ouverture  faite  au  palais  pour  un  pafage 
dam  la  rué  neuve  S.  Louis. 

"p\  U  Lundy  u.  Septembre.  Vcu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  a  Lyon  au  mois  de  Juin  1630. 
obtenues  par  meffire  Nicolas  le  Jaycon- 
feiller  dudicl  feigneur  roy  en  fes  confeils 
&  prefident  en  fa  cour  de  parlement  j 
par  lefquelles  Jedid  feigneur  déclare  , 
veult  &  ordonne  qu'ouverture  foit  faicle 
en  la  cour  &  mursjdu  palais,  pour  un 
partage  danslarueneufve  S.  Louis,  qui 
fera  de  la  largeur  de  trois  thoifes }  & 
pour  cet  eflèa  les  deux  maifons  affilées 
aux  prébendes  dont  joui/Tent  maiftres 
Jean  Marefchal  &  Nicolas  Formé  cha- 
noines 
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oïl  dcuemenr  appeliez  5  pour  Ce  laid  , 
rapporté  6c  communique  audid  procu- 
reur gênerai ,  eftre  ordonne  ce  que  de 


raifi 


on. 


DU  Jeudy  v.  Septembre.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  obtenues 


noines de  ladite £undcChappcllc,foient 
dcimolies  6c  abattues ,  8c  qu'au  lieu  d'i- 
celles  foit  bafty  un  grand  pavillon  8c 
aucres  édifices  en  la  forme  &  confif- 
tence  portées  par  lefdides  lettres ,  pour 
eftre  lefdids  nouveaux  baftimens  affec- 
tez, 8c  en  jouir  par  lefdids  Marcfchal 

&  Formé  8c  leurs  fucceflèurs  aufdides  par  melfire  Nicolas  'le  Jay  8cc.  tomme 

prébendes,  au  lieu  6c  place  defdides  deux  cy-dejfus.  Procez  verbal  du  confeiller 

nuifons  -,  à  la  charge  de  faire  par  ledid  exécuteur  dudid  arrcftdu  t.  de  ce  mois^ 

fieur  prcfideilt  le  Jay  lefdids  ediffices ,  contenant  le  confentement  defdids  tre- 

6c  faire  ledid  paflage  6c  ouverture  dans  forier  6c  chanoines  pour  l'entérinement 

deux  ans ,  6c  autres  claufes  mentionnées  defdides  lettres ,  6c  la  conteftation  def- 

en  l'arreft  du  confeil  du  11.  dudid  mois  dids  treforier  &  chanoines  contre  maif- 

de  Juin.  Et  moyennant  quoy  ledid  fei-  très  Jean  Marcfchal  6c  Nicolas  Forme; 

gneur  roy  veult  aufly  6c  ordonne  que  les  aufly  chanoines  en  iccllc.  L'information 

nuifons,  boutiques  8c  efchoppes  qui  fe-  faide  d'office  fur  la  commodité  ou  in- 

ront  bafties  le  long  dudid  paflage ,  ap-  commodité  dudid  paflage  6cc.  ladictb 

partiennent  en  toute  propriété  audid  cour,  a  ordonné  6c  ordonne  que  lcf- 

lkur  prefident  le  Jay  6c  fes  fucceflèurs,  dides  lettres  8c  arreft  du  confeil  du  11. 

chargées  de  quinze  deniers  de  cenfive  Juin  dernier  feront  regiftrez  au  greffe 

par  chacun  an  portant  lots  8c  ventes  d'icelle ,  pour  eftre  exécutez  félon  leur 

defdides  maifons,  efchoppes  8c  bouti-  forme  8c  teneur }  àlachargeneantmoins 

ques,  pour  lefquelles  ne  fera  payé  au-  que  les  maifons , efchoppes  6c  boutiques 

tre  choie.  Et  outre  permet  aux  trefo-  qui  feront  conftruides  de  nouveau  ,  ne 

rier  6c  chanoines  de  la  faindc  Chappelle  pourront  eftre  occupées  par  ouvriers  ou 

faire  baftir  des  maifons  &  boutiques  fur  artifans  travaillans  avec  le  marteau  ;  6c 

ladide  rue  ncufvc  S.  Louis  ,  ainfy  6c  com,  fans  préjudice  des  droids  8c  prétentions 

me  plus  au  long  le  contiennent  lefdides  defdids  chanoines  de  laSteChapelle  con- 

lettres.  Veu  aufly  ledid  arreft  du  confeil  tre  lefdids  chanoines ,  pour  lefquelles  ils 

du  11.  Juin.  Procez  verbal  des  viflta-  contefteront  plus  amplement  pardevanc 

tions  faides  par  experts  du  13.  Febvrier  M.  Anthoine  Bouchet  conlèillercn  icel- 

dernier  ,  de  l'ordonnance  des  commif-  le  ;  pour  le  procez  verbal  de  leurs  con- 

teftations  veu  6c  rapporté ,  y  faire  droid 
ainfy  qu'd  appartiendra. 


/  M.  I6j0. 


Arreft  au  fujet  de  U  cherté  des  bleds, 

D 


U  Samedy  xxni.  Novembre.  Cq 
jour  la  cour ,  pour  pourveoir  ail 
defordre  qui  eftert  cettevdlcà  cauléde 


faircs  députez  par  le  roy ,  contenant  l'ef- 
tat  defdides  maifons  qu'il  convient  def- 
molir  ,  prifée  8c  eftimation  d'icelles. 
Requefte  par  ledid  fieur  prefident  le  Jay 
prelentee  à  ladide  cour  Ici).  Aouft  der- 
nier, affin  de  veriffication  defdides  let- 
tres. Conclurions  du  procureur  gêne- 
rai du  roy.  Autres  lettres  patentes  ob- 
tenues par  lefdids  Marefchal  8c  Formé,  la  cherté  des  bledz ,  8c  purger  icellc  des 
avec  la  requefte  aufly  par  eux  prefen.  vagabonds  8c  gens  fans  aveu,  les  lieu- 
tée  aflin  dentherinement  d'icelles }  6c  tenans  civil  6c  criminel  6c autres  officiers 
tout  confideré -,  ladicte  coua.  avant  duçhaftelet,  enfemble  les  prevoft  des 
procéder  à  la  vérification  defdides  let-  marchands  8c  efchevinsde  cette  ville  de 
ires,  a  ordonné  que  d'office,  à  la  re-  Paris  8c  quelques  marchands  de  bled 
quefte  du  procureur  gênerai  d»  roy  ,  il  ouis,  pour  ce  mandez ,  8c  le  procureur 
fera  informé  de  la  commodité  ou  irjcom-  gênerai  en  fes  conclufions}  ladicte 
modité  que  peut  apporter  au  public  la-  cour  faid  très-expretfès  inhibitions  8c 
dide  ouverture  8c  paflage  j«c  vifitation.  defrenfes  à  toutes  perfonnes ,  de  quel-, 
faide  des  lieux  mentionnez  en  icelles  que  eftat ,  qualité  6ç  condition  qu'elles 
par  experts  8c  gens  à  ce  connoiflÀns,  qui  (oient,  faire  au  préjudice  des  lettres  pa- 
ieront aufly  nommez  d'office  par  ledîd  tentes  du  roy  vérifiées  en  ladide  cour 
procureur  gênerai,  8c  au/quels  les  de.  tranfporter  hors  ce  royaume  les  bledz, 
vis  de»  ouvrages  qu'il  conviendra  faire  grains  6c  légumes ,  ny  en  faire  maga, 
feront  communiquez,  pour,  de  tout  «*  lins,  à  peine  delà  vie,  confiscation  dç(- 
faire  leur  rapport ,  les  treforier  8c  cha-  dids  grains  8c  de  l'amende  applicable 
noines  de  la  lainde  Chappelle ,  mefme  moitié  au  roy  8c  l'ai  tre  moitié  au  de* 
lefdids  Marefchal  8c  Formé  fur  ceouys  nonciateur.  Enjoind  à  ;ous  le*  officiels 
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du  roy  du  reflbrt  faire  ea  forte  que  k   jufques  à  fix  enfemble  par  faulte  deliclZi 
commerce  defdids  bledz  &  grains  foie    &  n'ont  les  fupplians  moyen  d'en  achep- 
Jibreàunchacun,  &  qu'il  n'y  ioit  donné    ter  comme  ils  avoient  délibéré,  pour 
aucun  empefehement  aux  marchands  les    meubler  une  fi  grande  falle  baftienou- 
faire  amener  en  cette  ville,  fans  que    vellement  audid  hoftel  Dieu.  Aufquel- 
kfdicls  marchands  foient  tenus  demàn-   les  defpcnfes  il  eft  impoflible  que  le  re- 
der  congé  aux  gouverneurs  ny  capitai-    venu  dudid  hoftel-Dieu  puiûe  fufhre 
nés  des  provinces  ny  autres.  Faiét  def-    mefme  a  la  nourriture  &  traitement 
fènfes  auldidts  marchands  faire  les  achats    defdictz  malades  la  moitié  de  l'année 
defdicls  bledz  dans  les  huid  lieuës  de    pendant  qu'ils  font  en  fi  grand  nombre' 
cette  ville,  ains  faire  en  lieux  plus  éloi-    d'ailleurs  chargez  de  vingt  deux  mil 
gnez.  Et  leur  enjoinâ  amener  iceux  dans    livres  de  rente,  qu'ilz  ont  cfté  contrainetz 
les  marchés  de  cette  ville ,  &  aux  boni-   par  la  permiflion  de  la  cour  prendre 
langers  de  garnir  les  marchés  de  pains,   pour  diverfes  neceffitez  }  Tellement  que 
&  aux  vagabondz  de  vuider  de  cette   s'il  n'y  eft  promptement  pourveu  il  eft 
ville  dans  24.  heures  après  la  publica-    impoflïblede  fubvenir  aux  pauvres  mal 
«on  du  prêtent  arreft ,  à  peine  de  la   lades  qui  font  audkt  hoftel-Dieu.  Re- 
V1C-  0rdonne  ladide  cour  que  la  corn-    queroient  les  fupplians  eftre  ordonné 
million  fera  délivrée  au  procureur  gc-    qu'il  fera  hiâ  une  quefte  ou  levée  vo 
neral  du  roy,  pour  informer  des  con-    lontaire  par  forme  d'aumofne  fur  tous 
travennons  qui  feront  faictes  au  prefent    les  habitans  de  cette  ville  de  Paris  & 
arreft,mefmepour  compulfer  lesachapts    fauxbourgs ,  de  quelque  qualité  &  con- 
&  marchez  qui  feront  faidz  par  lefdicts    dition  qu'ilz  foient  >  &  pour  ce  faire  les 
marchands  de  bledz,  lefquelz feront  te.   dames  &  damoifelles  de  qualité  plus 
niis  reprefenter  leurs  livres  pour  recog-    éminente  priées  par  les  marguilliers  des 
noiftrc  lcurfdifls  achats  >  &  en  cas  de   paroifles  fc  tranfporter.  par  toutes  les 
fraude  ou  monopole,  procéder  contre    maifonsd'icelles,pour  recevoir  &  recueil- 
kidids  marchands extraordinairement.    lir  les  deniers,  draps  &  linges  tant 
Enjoind  aufTy  aux  lieutenans  civil,  cri-   pour  panfer  les  navrez  qu'enfevelir  les 
minel  Se  de  robbe  courte    prevoft  de   mortz ,  qu'on  leur  vouldra  aulmofner , 
llfle,  chevallier  du  guet  Se  autres  of-    lcfquelles  les mettroient  ès  mainsdure- 

,u6TA  Iri  •  L  prCVoft  ncs  mar"  ceveur  Seneral  dudi*  hoftel-Dieu:  & 
chands  ficefehevinsde  cette  ville  dePa-  ordonné  aux  curez  de  publier  en  leurs 
ris,  tenir  la  main  al  exécution  dupre-  profnes  la  neceffité  dudid  hoftel-Dieu 
fent  arreft.  Ordonne  qu  il  fera  envoyé  &  d'exhorter  le  peuple  auxdides  chari- 
auxbadhages&fencfchaufleesdeceref-  tez.  ConclufionsVu  procureur  geneïïl 
f^.F°Ur  ?  .C?rC  leû. *  Pubilë  *  la  di-    du  roy  ,  &  tout  cJfidcré  :  lEZSi 

cour  ayant  efgard  a  ladicie  requefte , 
permet  aux  fupplians  faire  faire  une  quef- 
leurs  diligences  au  mois,    te  Se  levée  volontaire  fur  les  habitans 

de  cette  ville  Se  fauxbourgs ,  de  quelque 
qualité  &  condition  qu'ils  foient,  pour 
fubvenir  à  l'urgente  neceffité  des  pau- 
-^TT,.r  p..,  -  ,  vr«- Ec  pour  cet  efrèct  les  marguilliers 

*  T)  la  ili„S V  VCU  par  ,Ia  COUf  des  P^èsde  cette  ville  Se  fauxbourgs 
1  9  prefentCeParlescom-  Prieronc  les  dames  &  damoifelles  le 
menÏÏi.  I-£T  fiS*9?*»  Souverne-  <l^é  éminente  fe  tranfporter  par  tou- 
nanr  n  1  ^  t  Paris  ' COnte"  tcs  ks  ""(ans  ,  pour  cueillir  &  rece- 
mdldt  P°T  >%  gfand!  T*™6  de  voir  les  deniers  '  d"ps  &  linges  qui  fl 
^etemos^i  f  TV^"  r°nC  aumofnCI  penfer  les 

le  2  êZÎ  prfCDtkf?nC  ? Cedan/  navrez  q«^fevclir  les  mortz ,  defquels 
«Sfi^àn  1«  oblige  i  une  de*  deniers  fera  mis  les  deux  tiers  ès  mains 
neexffiré  de  InZV  Vr  trouvcnte.D  durecevéurgeneraldespauvresdel'hof- 
con  ml?  /  ch°SS  '  pour  avou"  tcLDieu  .  enfemble  lefdicts  linges  5  Se 
enrSTrve  £1™  ^M«e"  ™  tiers  des  deniers  en  celles' des 

^Sc^!w,apS^ntdeb^   ^^"^  d«  hofpitaux  de,  pau- 

de  vU,v     P      nfcveJ,r  es  morcs  ♦ &  vrK  enfermez.  * 
oe  vieux  linges  pour  penfer  les  navrez  Se 


ligence  des  fiibftituts  du  procureur  gêne- 
rai du.  roy,  lefquels  feront  tenus  de  cer- 
tifier la  cour 

Queftt  &  Uvit  volontaire  fourtbofitl. 
Dieu. 


pauvres  malades:  reduietz  d'ailleurs  pour 
leur  nombre  extraordinaire  à  coucher 
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comte  de  Soiûons pair  8c  grand  maiftre  Am 
de  France  ,  pour   en  Ion  abfcnce,  8c 


j^lemtttt  font  U  coSege  de  Dormons. 

DO  Samedy  vm.  Mars.  Veu  par 
nous  intcndans  &  rcfïbrmateurs  du 
eollece  de  Dormans  did  de  Bcauvais 
fonde  en  l'univerfitc  de  Paris,  les  re- 
queues à  nous  prefentees  :  feavoir  une 
oar  les  18.  pe°ts  bourfiers  dudidcolle- 
L  comprins  les  deux  clercs  de  la  chap- 
elle tendante  a  ce  que  attendu  que 
par  là  fondation  dudid  collège  ilsdeb- 
voient  vivre  en  commun ,  &  que  cette 
façon  de  vivre  ayant  efté  changée  a 
cauic  des  troubles ,  8c  reduide  à  30.  fols 
par  femaine  pour  les  nourrir ,  entrete- 
nir 8c  achapter  leurs  vivres  eux  mefmes, 
ce  qui  les  diftraid  de  leurs  cftudes  ;  8c 
qu'à  prefent  que  le  pain  eft  cher,  il  leur 
eft  impoflible  de  pouvoir  vivre  de  30. 
fols  la  femaine ,  il  nous  pleuft  reftabhr 
leur  vivre  en  commun  lelon  ladide  fon- 
dation, &  la  féconde  par  les  principal , 
foubz-maiftre  ,  procureur ,  chappellain 
&relligieux  bourfiers  clercs  de  lachap- 
pelle  dudid  collège,  tendante  à  ce  que 
attendu  la  charte  des  vivres  qui  eft  a 
prefent ,  &  que  les  gaiges  qu'ils  reçoi- 
vent dudid  collège  ne  font  fuffilanspour 
leur  nourriture,  que  le  revenu  dudid 
collège  eft  augmenté ,  il  nous  pleuft  au- 
gmenter leurs  gaiges  &  bourfes  de 
telles  fommes  que  jugerions  raifonna- 
ble  pour  leurfdids  vivres  &  entrete- 
ncment.  Veu  aufly  le  mémoire  de  la 

SL  »v<L  okdo»ke'&  Sublit  une  chambre  fou.cramc  qu.l 

oraonn^  o«  oultre  &  par  dcOus  ce  .eut  élire  appelle»  chambre  fouve »* 

^  arçLrf  eftre  baulé  du  d. -i^^  Ti>  commil 

nrincioal    foubz-maiftre,  procureur,  noo  des  aous  ot  m*i»«"  ,,  , 

ïhaXs  *  bourfier,  d'udld  '  collège  fes  au  raid  des  »]>^j£^ 

pourlcursdroids  8c bourfes,  illcur  fera  ^^1™™^^*^?% 

Lore  baille  lafomme  de  jx,.  livres,  prefidens  de  lad.de :  cour  ,jua«m^ 


pendant  fon  voyage ,  pourveoir  8c  veil- 
ler à  tout  ce  qui  (era  du  bien  de  fes  af- 
faires &  fervice  en  la  ville  de  Paris , 
Me  de  France  ,  Picardie  &  autres  pro- 
vinces ci rconvoi fines  dont  ledid  feigneur 
roy  fera  cfloigné,  commander  à  tous 

Îrouvcrneurs  deldides  province^  8c  vil- 
es, cappitaines  &  officiers  &  gens  de 
guerre ,  tant  de  cheval  que  de  pied  , 
ordonner  8c  eftablir  garniions  es  villes 
8c  places  defdides  provinces ,  les  en  tirer 
8c  changer  pour  les  envoyer  où.  befoing 
fera  ,  tenir  la  main  au  payement  6c  re- 
couvrement des  deniers  ordonnez  des, 
réparations ,  fortifications  &  entretene- 
ment  des  munitions  d'armes ,  pouldres, 
artilleries,  vivres  8c  des  gens  de  guerre 
qui  font  cfdidcs  villes  8c  places ,  com- 
me plus  au  long  le  contiennent  lcfdic- 
tes  lettres.  Conclufions  du  procureur  gê- 
nerai du  roy,  8c  tout  confideré  :  la- 
dicte  cour  a  ordonné  &  ordonne  que 
lefdidcs  lettres  feront  regiftrées  es  re- 
giftres  d'iccllc,  pour  eftre  exécutées  félon 
leur  forme  8c  teneur. 

Chambre  dt)nfticc  centre  Us  abms  commis  fur 
le  fait  des  monnayes. 

DU  Mercrcdy  ix.  Juillet.  Veu  par 
la  cour,  les  grand  chambre,  tour- 
6c  de  l'edid  aflemblées ,  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  S  Ger- 
main en  Laye  le  14.  Juin  1631.  par  lef- 


pour  eftre  diftribuée  entr'eux  à  propor- 
tion de  ce  qu'ils  ont  accouftumé  de  tou- 
cher :  6c  ce  pendant  le  temps  &  efpace 
de  fix  mois  feulement ,  à  commencer  du 
premier  jour  de  Marsjufques  au  dernier 
Aouft  prochain.  Et  ce  faifant,  fera  la- 
dide fomme  de  515.  liv.  allouée  audid 
procureur  en  la  defpenfc  de  fon  compte. 

Le  comte  de  Soyons  nommé  four  comman- 
der à  Taris  &c.  en  Fabfence  du  roy. 

DU  xiv.  Mars.  Véuc"s  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
a  Paris  le  unziefme  jour  du  mois  de 


très  des  requeftes  8c  dix  confeillcrs  de 
ladide  cour  ;  pour  eftre  tenue  en  a 
tour  du  palais  ,  où  fouloit  tenir  la 
chambre  de  l'edid  avant  le  baftiment 
de  la  nouvelle  chambre  j  à  laquelle  le- 
did  feigneur  donne  pouvoir  8c  audonte 
decongnoiftre  8c  juger  fouveramemenc 
en  dernier  reffort,  privauvement  à  tous 
autres  juges,  de  tous  crimes  concernai 
lesmonnoyes,  tant  en  première  inftance 
que  par  appel ,  foit  pour  fabrication  , 
itération  ,  billonnement  ou  tranfporc 
d'icelles  dcfguifement  ou  fuppofition 
de  change  ou  remife  de  deniers  8cc. 
Ladicte  cou  u.  a  ordonné  &  or- 


a  Paris  le  unzielme  jour  du  mois  de  ladh."  r."  w  f^nr  rooif 

Mars  1631.  par  lefquellcs  ledid  feigneur  donne  que  lcfdides  lettres  feront  regil- 

donne  plein?  8c  entier  pouvoir  Jûw  crées  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  exe- 
Tome  il.  Part.  IJJ. 


Am. 
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mutées  félon  leur  forme  Si.  teneur  }  à  la 
charge  que  tous  les  procez  criminelz 
ii  feront  faits  aux  aceufez ,  feront 


D 


qui 

inftruits  à  la  requefte  diidict  procureur 
général }  &c  que  la  commiifion  conte- 
nant les  noms  des  commillaircs  fera  ap. 
portée  à  ladite  cour  ,  pour  cftrcpareil- 
lcment  enregiftree  ,  &  /ans  que  lefdic- 
tes  lettres  puilïênt  faire  préjudice  à  ceux 
qui  doivent  jouïr  de  leurs  privilèges. 

T axe  é-  l*vie  an  /«jet  de  la  contagion. 

U  Vendredy  xn.  Septembre.  Ce 
,„  .,  j°ur»  fur  ce  que  le  procureurge- 
lieral  a  remonftré  à  la  chambre  des  va- 
cations, que  par  les  extraits  dcsmalla- 
des  de  la  contagion  il  paroift  que  les 
quartiers  de  S.  Victor  Se  de  l'univcrfiré 
font  grandement  infetezjeftrc  ncceflàire 
d'ouvrir  la  maifon  de  S.  Marcel  defti- 
née  pour  recevoir  ceux  dcfdicb  quar- 
tiers: ce  qui  oblige  les  maiftres  8c  gou- 
verneurs de  l'hoftel-Dieu  à  grande  def- 
penfe ,  oultre  celle  qu'ils  font  contraints 
faire ,  tant  pour  la  maifon  de  S.  Louis, 
qu'à  caufe  du  grand  nombre  des  pau- 
vres qui  font  au  grand  hoftel-Dieu ,  à 
quoy  ils  ne  peuvent  fubvenir  fi  cen'eft 
par  le  moyen  d'une  levée  extraordinai- 
re) la  matière  mife  en  délibération 
1  A  d  i  c  T  E  chambre  a  ordonné* 
&  ordonne  que  par  les  commilTaires  dixi- 
niers  des  quartiers ,  ou  par  les  coin- 
nùfïàires  commis  pour  lever  les  taxes 
faites  fur  les  bourgeois  de  cette  ville 
pour  les  pauvres  d'icclle ,  il  fera  encore 
pour  la  prefente  année ,  en  vertu  de  leurs 
rolles,  levé  une  nouvelle  &  femblable 
taxe  que  celle  cy-devant  levée  >  au  paye- 
ment de  laquelle  feront  les  contribua- 
bles contraints  par  toutes  voyes  deuës 
&raifonnablesj  pour  eftre  les  deniers 
qui  feront  levez,  mis  ès  mains  du recc 
veur  de  rhoftel-Dieu,  pour  employer 
aux  neceffitez  des  pauvres  &  mallades 
delà  contagion  de  îa  maifon  S.  Marcel, 
fcera  larchevefque  de  Paris  prié  parles 
maiftres  &  gouverneurs  dudicl  toftel- 
Dieu  faire  par  les  curezfc  prédicateurs 

fenter  aufdits  habitans  la  necclfité  déf- 
ais pauvres  &  les  exciter  de  contri- 
buer à  leur  ioulagement. 


ET  PIECES 

Chirurgiens  gagés  feurfervir  les  pefii- 
feiés. 

D U  î.  Ociobre.  Ce  jour  la  cham- 
bre  des  vacations ,  pourpourveoir 
au  ioulagcment  des  malades  de  la  con- 
tagion ,  le  lieutenant  civil  ,  les  corn, 
miflàires  du  chaftelet ,  les  gouverneurs 
de  rhoftel-Dicu  &  les  maiftres  chirur- 
giens ouys,  a  amieste'  que  les  maif, 
très  jurez  chirurgiens  de  cette  ville  fe- 
ront aïïèmblez,  pour  donner  advis  quel 
nombre  de  chirurgiens  il  convient  aux 
nofpitaux  S.  Louis  &  S.  Marcel  >  pour 
ce  fait ,  eftre  ceux  qui  ont  efté  receuz 
a  la  condition  delcrvir  les  mallades  de 
la  contagion,  concrainclz  y  aller  fervir. 
Qu'il  fera  aufly  nommé  par  le  lieute- 
nant civil  deux  chirurgiens,  pourpen- 
fer  les  mallades  de  la  contagion  qui  fe 
vouldront  faire  penfer  à  leurs  maifons. 
Seront  les  marchez  faietz  avec  lefdits 
chirurgiens  par  le  lieutenant  civil  en  la 
prefence  des  adminiftratcursde  l'hoftel- 
Dieu ,  &  les  deniers  qu'il  conviendra 
fournis  par  le  receveur  dudicl  hofteL 
Dieu  ,  à  ce  faire  contraint  par  toutes 
voyes  deucs  &  raifonnablcs ,  Se  mefme 
par  emprifonnement  de  fa  perfonne. 

Emprunt  f  émis  à  thofiel-Dieu ,  k  foccajton, 
de  la  contagion. 

U  Mcrcredy  xxn.  Octobre.  Veu 


>ar  la  chambre  des  vacations  la 
requefte  prefentée  par  les  commis  par 
la  cour  au  régime  &  gouvernement  du 
temporel  de  l'hoftel  -  Dieu  de  Paris  , 
contenant  que  au  fubjet  du  grand  nom- 
bre de  mallades  qui  a  efté  toute  l'an- 
née audit  hoftel-Dieu  excédant  le  nom- 
bre de  i8co.  qu'à  caufe  des  mallades 
de  la  contagion  qui  font  aux  hofpitaux 
de  S.  Louis  &  de  S.  Marcel,  les  fup- 
plians  fe  font  engagez  envers  plufieurs 
perfonnes,  le  revenu  dûdit  hoftel-Dieu 
ne  pouvant  fubvenir  au  quart  de  la  def- 
penfe  qui  fe  fait  efdites  trois  maifons, 
où  il  fe  trouve  aujourd'hui,  y  compris 
les  officiers  ,  jufques  à  1400.  perfonnes 
à  nourrir)  &  leur  manque  pain,  vin, 
viande  &  autres  chofes  pour  l'entrete- 
neroent  &  nourriture  défaites  trois  mai- 
fons }  Se  leureft  necefTaire  de  prendre 
à  rente  vingt  mil  livres  pour  fubvenir 
à  ladite  defpenfe.  Requéraient  les  fup- 
plians  qu'il  leur  fuft  permis  prendre  & 
emprunter  en  rente  ou  aultrcment  juf- 
ques à  la  femme  de  vingt  mil  livres , 

poux 
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pour  fubvenir  à  la  defpenfc  exceflivc 
dcldiâcs  trois  maifons,  &  y  obliger  le 
revenu  dudict  hoftel-Dieu.  Lad  icte 
c  h  a  m  b  r.  e  ayant  elgard  à  ladicte  re- 
qucfte,  permet  aux  fupplians  prendre  à 
rente  la  fomme  de  vingt  mil  livres, 
pour  fubvenir  à  la  defpcnfe  qu'il  con- 
vient faire  pour  la  nourriture  des  pau- 
vres qui  font  efdictes  trois  maifons,  & 
à  ladicte  rente  obliger  le  revenu  dudid 
hoftel-Dieu. 


de  Soiffons  ejtàbli  lieutenant 
gênerai. 


DU  Samedyxm.  Décembre.  Veu 
par  la  cour ,  les  grand  chambre, 
tournelle  fie  de  l'edict  aflemblées,  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Chafteau- 
Thierry  le  9.  de  ce  mois,  par  lefqucl- 
les  Iedict  feigneur  veult  fie  ordonne  8c 
eftablit  le  ficur  comte  de  Soiflons  fon 
lieutenant  gênerai  représentant  fa  per- 
fonne  en  fa  ville  de  Paris  fie  provinces 
circonvoifincs ,  pour  y  commander  pen- 
dant fon  abfcncc  Se  cfloignement ,  &  or- 
donner ce  qu'il  jugera eftre  à  propos  pour 
fon  fervice ,  feurcté  &  conlervation  de 
ladicte  ville  &  pays ,  comme, aufly  aux 
gens  de  guerre,  tant  de  cheval  que  de 
pied ,  courir  fus  à  tous  rebelles ,  ennemis 
fie  perturbateurs  du  repos  public ,  affie- 
ger  villes  fie  places  &  chafteaux  que  par 
eux  pourroient  eftre  occupez,  mener  ou 
faire  mener  le  canon ,  les  battre  ou  pren- 
dre par  force  ou  compofition ,  &  gene- 

xallemcnt  8ec  ladicte  cour  a 

ordonné  &  ordonne  que  lefdictes  lettres 
feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour 
eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie  te. 
neur. 

Les  Carmes  reformés  de  Bretagne  eftablis 
aux  BiSettes. 

'  T*~\  U Jeudy vin.  Janvier.  Veu  parla 
X_>7  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
dounéesàTroyes  le  16.  Septembre  1631. 
par  lefquelles  ledict  feigneur  approuve, 
rarirHe  fie  confirme  le  contract  faid  & 
paflc  entre  les  religieux  prieur  fie  con- 
vent  des  Billettcs  fie  les  religieux  de 
l'ordre  des  Carmes  de  Rennes  en  la  pro- 
vince de  Tours  le  24.  Juillet  1631  

permettant  aufd.  religieux  Carmes  d'en, 
trerfic  s'eflabUren  la  maifon  fie  convent 
defd.  Billettes ,  pour  y  faire  le  fervice 

divin  Confentemens  de  l'archevef- 

quede  Paris  fie  du  gênerai  dudict  ordre 
des  Billettes  des  19.  Aouft  &  19.  Sep- 
Tonte  II.  Part.  III. 


ICÀTIVÈ5.  8j 

tembre  audict  an  Sec.  ladicte  cour  — 

à  ordonné  fie  ordonne  que  lefdictes  let-  A"«  "»*• 
très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 
pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme  Se 
teneur. 

EfiabliffemtWt  des  FeuiSans  au  faubeurg 
S.  Michel. 

BU  111.  Mars.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
au  mois  dejanv.  1 631. par  lefquelles 
ledict  feigneur  permet  fit  accorde  aux 
religieux  de  la  congrégation  de  N.  D. 
des  Fcuillans  >  ordre  de  Cifteaux  ,  de 
faire  conftruire  fie  édifficr  un  monaftere, 
eglife ,  maifon ,  logement  Se  office  ne- 
ccfîàires  pour  le  noviciat  de  leur  ordre, 
en  la  place  feize  au  fauxbourg  S.  Mi- 
chel ....  Confèntement  de  l'archevef- 
que  de  Paris  du  11.  Octobre  1631.  fiec . . . . 
ladicte  cour  a  ordonné  fie  ordon- 
ne que  lefdictes  lettres  feront  regiftrées 
au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par  les  im- 
petrans  de  l'effet  Se  contenu  en  icelles. 

Lettres  patentes  four  la  communauté  des 
preflres  de  S.  Nicolas  du  Chardonnet. 

¥  AU  Samedy  vui.May.  Veu  parla 
1  3  cour  les  lettres  patentes  données 
a  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  May 
1631.  par  lefquelles  ledict  feigneur  per- 
met aux  preflres  habituez  en  la  paroilîc 
S.  Nicolas  du  Chardonnet  de  Paris, 
vivansen  commun  foubs  la  conduire  de 
maiftre  George  Froger  docteur  en  la 
faculté  de  théologie,  curé  de  ladicte 
paroiflè,  d'acquérir  fie  pofTcder  en  com- 
mun une  maifon  fie  meubles  convena- 
bles à  leur  profeflîon ,  avec  un  petit  jar- 
din, qu'ils  ont  depuis  peu  pris  a  rente 
dans  le  fauxbourg  S.  Victor;  à  laquelle 
maifon  ,  meubles  fie  jardin  aucun  d'en- 
tr'eux  ,orcs  mcfme  qu'il  fortift  fiefe  re- 
tirait de  la  demeure  fie  vie  commune , 
ny  pareillement  les  héritiers  defdicts 
preflres  habituez,  ne  pourront  préten- 
dre aucun  droiét  ny  portion ,  fuivantee 
quieft  porté  par  lefdictes  lettres.  L'acte 
d'aprobation  de  l'archevefque  de  Paris 
du  14.  Octobre  1631.  en  ce  qui  touche 
fie  concerne  la  maifon ,  jardin  fie  meubles 
feulement  fiec.  la  cour  a  ordonné  fie 
ordonne  que  lefdictes  lettres  feront  re- 
giftrées au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par 
les  impetrans  de  l'effect  y  contenu ,  pouf 
le  regard  de  ladicte  maifon ,  jardin  fis 
meubles  feulement. 


~ — - 
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a  la  ce 


1  Jt*    Arreft  pour  faire  enfermer  les  mandians  vali- 
des &  les  employer  aux  atellters publics, 

|U  xvi.  Juillet.  Sur  ce  quclepro- 
'  cureur  gênerai  du  roy  aremonftré 
cour  qu'en  l'aflemblée  de  toutes  les 
compagnies  tenue  en  la  falle  de  faind 
Louis  le  deuxiefme  jour  de  ce  mois ,  il 
a  cfté  advifé  ,  pourfoulager  les  pauvres 
de  cette  ville  &  fauxbourgs  ,  empef- 
cher  qu'ils  ne  vaguent  par  les  eglifes&, 
rues ,  &  leur  donner  moyen  de  gaigner 
Jeur  vie,  d'ouvrir  un  attellier  qui  lera 
conduid  à  la  diligence  des  prevoft  des 
marchands  &  elchevins ,  pour  y  faire 
travailler  les  valides ,  &  faire  en  forte 
que  les  invalides  fe  retirent  dedans  les 
hofpitaux  préparez  à  cet  cfïèd  5  requé- 
rant qu'il  foitainfy ordonné }  la  cour 
a  ordonne  &  ordonne  que  dans  huic- 
taine  après  la  publication  qui  ferafaide 
du  prefent  arreft  à  fon  de  trompe  & 
cry  public ,  tous  mandians  valides  non 
rntifz  de  cette  ville,  prevofte  &  vi. 
comte  de  Paris,  en  vuideront  Se  fc re- 
tireront au  lieu  de  leur  naiftànce ,  à  peine 
contre  les  hommes  des  galleres  ,  Se 
contre  les  femmes  Se  filles  du  fouet  Se 
d'eftre  rafees  publiquement.  Et  lùr  les 
mefmcs  peines  dcfftnd  à  ceux  qui  font 
narifz  de  ladide  ville ,  pre voile  Se  vi- 
comte vaguer  &  mandier  par  cette  ville 
&  fauxbourgs }  ains  leurenjoind ,  lî  faire 
Je  peuvent,  fervir  ou  faire  melticr  ou 
gaigner  leur  vie  }  autrement  Se  a  faulte 
de  ce  faire,  la  huidaine  paOce,  feront 
enfermez  aux  hofpitaux  a  ce  deftinez 
pour  cftre  les  values  menez  à  l'attellier 
publicq  ,  qui  fera  ouvert  &  conduid  à 
la  diligence  des  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  cette  ville,  ainfy  qu'il  a 
efte  faid  cy-devant.  Et  li  aucuns  feront 
trouvez  vaguans  fcmandians,  ordonne 
qu  il  fera  contre  eulx  procédé  par  Jcs 
iuldides  peines  par  Je  prevoft  de  Paris 
ou  /on  lieutenant  criminel.  Et  fera  le 
prefent  arreft  affiché  Se  publié  à  fon  de 
trompe  &  cry  public  par  les  carrefours 
de  cette  ville  Se  fauxbourgs. 


ET  PIECES 

fur  les  peines  y  contenues  }  feroit  be- 
join  d'y  pourveoir  de  telle  forte  fuivanc 
les  anciens  arreftz ,  que  cette  ville  peuft 
eftre  entièrement  garantie  de  cedefor- 
dre ,  chacun  eftant  adverty  de  fon  de- 
voir j  la  matière  mife  en  délibération 
la  cour  a  faid  Se  faid  inhibitions  Se 
deffenfes  à  toutes  perfonnes  de  rece- 
voir ,  loger  ou  retirer  lefdids  faincans, 
vagabonds  ,  caymands  Se  caymandes  ] 
f<ir  peine  de  prilbn ,  punition  corporel- 
le, de  10.  liv.  parifîs  d'amende,  dont 
fera  délivré  exécutoire  au  procureur  gê- 
nerai du  roy,  applicables  moitié  aux 
pauvres  enfermez,  l'autre  au  dénoncia- 
teur ;  &  à  tous  mancuvres,  gaigne.de- 
niers  &  autres  de  permettre  à  leurs  fem- 
mes ficenians  mandier  &:  demander  l'au- 
mofne par  ladide  ville  Se  fauxbourgs 
fur  peine  de  s'en  prendre  à  eulx  ,  Se 
cftre  punis  pour  leurfdids  enfans  &fcm- 
mes.  Commeaufty  aux  pauvres  qui  font 
de  l'aumofne générale,  de  mandier  par 
Jadideville&  fauxbourgs ,  danslese°li- 
/êsny  aux  portes  dïcelles,  fur  peme 
d'eftre  rayez  de  ladide  aumolhe.  Faid 
ladide  cour  outre  deffenfes  à  toutes  per- 
fonnes de  donner  l'aumofne  en  publicq, 
fors  pour  ladide  communauté  des  paiù 
vres,  fur  peine  de  dix  livres  pariii*  d'a- 
mende applicable  à  ladide  communau- 
té. Ordonne  que  tous  pauvres  invalides 

^e.iietirer?nc  »  tanc  pardevant  les  com- 
mue 


Arrefi  centre  les  faincans ,  caimands ,  va- 
gâtons,  &c. 

Y)  Udid  jour  xvi.  Juillet.  Sur  ce  que 
le  procureur  gênerai  a  rcmonftrc  à 
w  cour  que  par  arreft  du  il  a 

«te  cnjoind  aux  pauvres  mandians  qui 
«<■  lont  de  cette  prevofté  de  fe  retirer 
avec  deffenfes  à  tous  autres  de  mandier 


mifiaires  du  grand  bureau  ,  qu'admi- 
niftrateurs  deidids  hofpitaux  ,  pour  eftre 
fecourus  en  leurs  neceflîtez,  £c  pourveu 
à  leur  nourriture  Se  entrerenementfuf- 
dich.  Enjoind  aux  commillâires  lérgens 
du  chaftelec  de  Paris  &  à  ceulx  de  la- 
dide police  des  pauvres,  Se  àtousiufti- 
ciers  Se  officiers  de  ladide  ville  &  faux- 
bourgs ,  chacun  en  fon  efgard ,  de  faire 
les  captures  &  cmpnfonnemcns  dcfdids 
pauvres  mandians  ,  fur  peine  d'amende 
arbitraire;  &  aux  geôliers  &  gardes  des 
pnfons  de  ladide  ville  &  fauxbourgs 
faire  ouverture  de  leurfdidcs  priions , 
quand  lefdids  commillâires  fèrgens  au- 
ront faid  capture  defdids  mandians 
hommes  ou  femmes,  &  les  garder  feu- 
rement ,  jufqu'à  ce  qu'ils  en  foient  fuf- 
filamment  defehargez.  Enjoind  aufl'y  aux 
lieutenans  criminel  Se  de  rebbe  courte 
aller  le  plus  fouvent  qu'ils  pourront  par 
ladide  ville  fie ,  fauxbourgs ,  accompa- 
gnez de  fergens,  archers  Se  de  l'un  des 
lerviteurs  de  l'exécuteur  de  la  haulte 
juftice,  pour  faire  emprifonner  les  hom- 
mes  fie  punir  fui vant  les  arrefts  ;  Se  quant 
aux  femmes  fie  filles,  les  faire  fouetter  fie 
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mmt  publicquemcot  fur  le  lieu  où  elles  chapt  des  héritages  propres  pour  baftir  — 
£L.t  trouvées  mandiantes ,  &  paflèr  l'hofpiod  gênerai  des  pauvres,  6c  le fur- 

ap-   plus  en  la  defpcnfc  des  pauvres  enler- 


Vnien  de  S.  Lazare  à  la  congrégation 
de  U  MiJJton. 


(cront 

outre,  non  obftant  oppofiaons  ou 
pellarions  quelconques  ;  6c  de  ce  faire 
procer  verbaux  ,  lefquelz  ils  feront  te- 
nus apporter  chacun  mois  en  ladicte 
cour,  pour  eftre  communiquez  au  pro- 
cureur général  du  roy,  &  luy  ouy  or- 
donner ce  que  de  raifon.  Faidladide 
cour  dcffènfcsi  toutes  perfonnes  de  mur- 
murer contre  ladite  pohee  des  pauvres, 
d'injurier  les  officiers  6c  fergens  d'icelle, 
Jeurmesfaire  nymefdirCj  ains  leur  en- 

ioind  de  donner  confortôcayde,fur  peine  '  faide  par  le  fieur  archevefque  de  Pans 
d'amende  arbitraire  6c  punition  exem.  du  prieuré,  leproferic  6c adminiftration 
plaire  Et  fera  le  prefent  arreft  affiché  S.  Lazare  à  la  congrégation  des  prcltrcs 
&  publié  à  fonde  trompe  6c  cry  public  de  la  Million,  veult  que  lcfd.  preftres 
parles  carrefours  de  cette  ville  6c  faux-  6c  leurs  fucceflèurs  à  l'ad venir  en  jouit- 
bourgs.  Et  feront  tenus  lefdids  corn-  fentàperpetuité.enlcrnbledetoushmas, 
mûTuies  du  chaftcllet  dans  huidaine  droids,  revenus  6c  cimolumens  quclcon- 
avoir  par  devers  eux  copie  du  prefent  ques  qui  en  dépendent  -y  aux  charges , 
arrcft,  claufes  6c  conditions  portées  par  le  con- 

cordat pour  icelle  union 


DÛ  Lundy  xxi.  Mars.  Veucs  par  — 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  S.  Germain  au  mois  de  Jan- 
vier 1653.  par  lesquelles  ledit*,  feigneur 
louë ,  grée ,  confirme  6c approuve  l'union 


Projet  d'un  hoftital  général. 

DUdidjour  xvi.  Juillet.  Sur  ce  que 
le  procureur  gênerai  a  remonftré 
qu'en  l'aflèmblée  de  toutes  les  compa- 
gnies tenue  en  lafalle  S.  Louis  le  z.  de 
ce  mois ,  il  a  efté  advifé  que  ce  n'eftoit 


irreflz.  de  la 

cour  ,  déclaration  du  prieur ,  approba- 
tion 6c  union  dudicl  fieur  archevefque , 
6cc.  L'ade  de  ladicte  union  du  dernier 
Décembre  dernier  paile.  Lcdid  concor- 
dat. Lettres  patentes.  Arreftsde  la  cour. 
Déclaration  du  prieur  8c  autres  pièces , 
6cc.  ladicte  cour  a  ordonné  6c  or- 


u  liiv/u,  u  »  mi.  ^u.»uw  vj«».        ».  —     —   .  . 

pas  aflèz  de  pourveoir  prefentement  à   donne  que  lefdides  lettres  leront  regii- 


l'ordre  des  pauvres  mandians  par  cette 
ville  6c  fauxbourgs  $  mais  qu'il  falloit 
faire  tel  cftabliflêment  qu'il  peûft  eftre 
toujours  gardé  :  ce  qui  ne  le  pouvoit 
fans  un  hofpital  gênerai ,  dedans  lequel 
les  pauvres  de  toutes  fortes  de  condi- 
tions ypeuflènt  eftre  commodément  lo- 
gez }  6c  qu'eftant  necefîairc  de  trouver 
fondz  pour  l'achapt  des  places  commo- 
des pour  le  baftir ,  6c  n'y  en  avoit  point  de 
plus  prefent  que  de  prendre  une  année 
des  taxes  de  l'aumofne  generalle  ,  qui  fe 
fera  par  les  commifiaires  du  grand  bu- 
reau de  chacune  paroiflè,  6c  que  les  de- 
niers en  provenans  foient  mis  entre  les 
mains  des  notables  bourgeois ,  pour  eftre 
employez  en  l'achapt  des  héritages ,  6c 
le  (urplus  en  la  dcfpenle  des  pauvres  en- 
fermez ,  requérant  y  eftre  pourveu  5  la 


treesau "greffe  d'icelle  pour  eftre  exécu- 
tées félon  leur  forme  6c  teneur. 

Arreft  au  fitjet  des  (omediens  eftablit  au 
jeu  de  fAuntt  de  la  fontaine ,  rue  MicbeU 
leComtc. 

t~\U  Mardy  xxn.  Mars.  Veuc  par 
L/  la  cour  la  requefte  prefentee  par 
feshabitans  des  rues  Michel-lc-Comte, 
Grcnier-faint-Lazare  6c  autres  circonvoi- 
fines  ,  contenant  que  depuis  quelque 
temps  en  ça  un  nomme  Jacques  Avcnet 
locataire  du  jeu  de  pauime  de  la  Fon- 
taine auroit  introduit  des  comédiens  en 
iceluy ,  encore  que  ledict  lieu  foit  des 
plus  incommodes  de  la  ville  ,  poureftre 
la  rue  fort  eftroide  6c  la  plus  paflagere 
des  carroflès,eftant  ladite  rue  Michel- 


matierc  mifeen  délibération,  la  cour.  le-Comte  compoi'ée  de  maifons  a  por- 
a  ordonné  8c  ordonne  que  par  les  corn-   tes  cocheres  en  nombre  de  vui  i 


miflaires  des  pauvres  de  chacune  pa- 
roiflè il  fera  levé  une  année  de  la  taxe 
des  aulmofiies  des  communaultez  6c  ha- 
bitans  de  cette  ville  6c  fauxbourgs ,  6c  que 
les  deniers  en  provenans  feront  mis  en- 
tre les  mains  de  maiftres  Pierre  du  Buif- 
fon  6c  Garnier  ,  pour  eftre  em- 

ployez jufques  à  vingt  mil  livres  en  l'a- 


tre  ,  appartenans  Se  habitées  par  plu- 
fieurs  perfonnes  de  qualité  6c  officiers  des 
cours  fouveraines ,  qui  doivent  le  leryi- 
ce  de  leurs  charges  -,  lefqucls  fouftians 
de  grandes  incommoditez  tous  les  jour*, 
à  caufeque  lefdids  comédiens  exercent 
&  jouent  leurs  comédies  &  farces,. mef- 
me  en  ce  £und  temps  de  Careime,  6c 

L  ii) 


U  PREUVÊS   ET  PIECES 

 par  Ifc  moyen  des  embarras  des  carrofles 

&  chevaulx  qui  fe  rencontrenc  dans  la-  Augnentation  de  la  fondation  faite  a  fuint 
dide  rue  à  routes  les  advenues ,  tels  que  Paul  far  M.  Fayet* 

les  gens  de  pied  n'y  peuvent  trouver 

.pafiage  5  &  font  tous  les  fupplians,  leurs  ¥"X  U  Vendredy  xv.  Avril.  Veu  par 
familles  &  domeftiques  empefehez  de  \  J  la  cour  la  requefte  à  elle  prelcn- 
fortir,  non  pas  mefme  d'une  maifon  â  tee  par  AnthoineFayetdodcuren  theo- 
Tautre ,  contraints  le  plus  fouvent  d'at-  logie,chanoine  en  l'eglife  de  Paris,cy-de- 
tendre  la  nuid  bien  tard  pour  rentrer  vant  curédcreglifèparrochialedelâind 
dans  leurs  maifons  avec  grand  danger  Pauljcontenantqu'affin  d'audorifèr  d'au- 
de  leurs  perfonnes ,  pour  l'infolcncc  des  tant  plus  la  fondation  qu'il  a  faide  le 
lacquais  8c  des  filoux  couftumiers  à  cher-   dernier  Febvrier  1617.  de  huid  enfans 

cher  tels  prétextes &occafions  pour  exer-   de  choeur  en  ladide  eglife*  vou-  «v 

cer  plus  impunément  leurs  vollerics ,  qui  lant  pourveoir  au  logement  plus  com-  deffuTç-r*" 
y  font  à  prefent  fort  fréquentes  à  ladic   mode  defdids  enfans  de  chœur,  il  au- 
te  rue ,  &  plufieurs  perfonnes  battues  8c   roit  augmenté  icelle  fondation ,  &  don- 
excedées  avec  perte  de  leurs  manteaux   né  à  cet  efix'd  â  ladide  eglife  les  chofes 
êcchappeaux  :  eftans  les  fupplians  tous   contenues  au  contrad  paflë  le  20  Mars 

les  jours  de  comédie  en  péril  de  veoir   dernier  lequel  il  delîreroit  eftre 

voiler  8c  piller  leurs  maifons  j  dont  s'ef-  aulfi  regiftré  ....  Led.  contrad  du  20. 
tanrparplufieursfoisplaindsaudid  Ave-  Mars  dont  la  teneur  enfuit  :  PARDE- 
net ,  8c  faid  dire  auxdids  comédiens  de  VANT  ,  8cc.  fut  prefent  en  fa  perlbn- 
fe  retirer  &  pourveoir  en  lieu  moins  in-  ne  M.  AnthoineFayet  dodeuren  fâinde 
commode  8c  paffant ,  ils  fe  feroient  van-  théologie,  chanoine  de  l'eglilè  dePa- 
tez  de  avoir  permiffion  du  lieutenant  ci-  ris,chantre  en  l'eglife  de  S.  Maur  des  Foll 
vil  de  jouer  8c  exercer  lefdides  corne-  fez  8c  ancien  cure  de  la  paroiflè  faind 
dies  ,  &  faire  deux  ans  entiers  dans  le-  Paul  à  Paris ,  lequel  outre  ce  qu'il  a  cy- 
did  jeu  de  paulme ,  &  au  moyen  de  la-  devant  donné  ,  &c.  a  recoguu  8c  con- 
dide  permiffion  du  lieutenant  civil ,  en  fefle  avoir  de  fa  pure  &  franche  volonté 
avoir  bail  pour  ledid  temps.  Reque-   donné,  cédé,  quitté ,  tranfportc  8c  dé- 

roient  les  fupplians  les  recevoir  appel-   laùTé  du  tout  c'eft  allàvoir  400. 

lans  de  ladide  permiffion  dudid  lieute-   livres  tournois  de  rente  affirmée  fur  les 

nant  civil ,  fy  aucune  y  a  d'exercer  &   greniers  à  fel  pour  commencer  à 

jouer  comédies  audid  jeu  de  paulme  de  jouir  de  ladide  rente  du  jour  du  decez 
la  Fontaine  en  ladide  rue  Michel-le-   dudid  Fa  y  et,  lequel  s'en  cft  refervél'u- 
Comte ,  comme  rendue  fans  avoir  ouy  fufruit  fa  vie  durant ....  Item  un  or- 
les  fupplians,  tenus  pour  bien  rellevez,   nement  qui  fert  au  maiftre  autel  dela- 
cependant  defîènfes  audid  Avenet  de   dide  eglife     plufieurs  autres  ernemensfpe- 
plus  permettre  ledid  exercice  de  corne-   cifiès  audit  contrat.  Et  moyennant  ces 
dies  audjd  jeu  de  paulme ,  8c  auxdidz,   prefentes  lefdids  fleurs  marguilhers  ont, 
comédiens  d'y  faire  aucun  exercice  ,  8c  au  lieu  du  logement  promis  par  ledid 
qu'ils  vuideront  dudid  lieu,  à  peine  de   contrad  de  fondation  devant  datte,  des- 
prifon  8c  de  quatre  mil  livres  d'amende  à-prefent  delaifle  Scdelaiflèht  aud.  fleur 
applicables  à  œuvres  pies,  8c  commif-   Fayet  ce  acceptant,  pour  après  fon  de- 
flon  pour  informer  des  infolences  8c  voies   ceds  ,  8c  non  pluftoft ,  loger  les  enfans 
de  faid  8c  vols  commis  à  l'occafîon  de   de  chœur  de  ladide  eglife  8c  exercer 
l'exercice  defdids  comédiens ,  pour  eftre   le  feminaire  ,  le  tout  fondé  en  ladide 
contre  l'introdudeur  tous  defpens  ,  dom-   eglife  par  ledid  contrad ,  la  maifon  qui 
mages  8c  interefts  répétez.  Conclufions   fervoit  cy-devant  a  loger  les  predica- 
du  procureur  gênerai  du  roy  ,  8c  tout  teurs  de  ladide  eglife ,  qui  conflfte ,  8cc. 
coniidcré  :  ladicte  cour  ayant  égard  le  tout  de  prefent  occupé  par  M.  Ma- 
a  ladide  requefte ,  a  reccu  les  fupplians  zure  curé  d'icelle  eglile ,  appartenant 
appel  lans,  &c  en  confequence  ordonne  audid  œuvre,  8cc.  ladicte  cour,  a 
que  fur  ledid  appel  les  parties  auront   ordonne  8c  ordonne, que  ledid  contrad 
audience  au  premier  jour  d'après  Quafi-  dudid  jour  20.  Mars  dernier  fera  regif- 
modo  j  cependant  ;a  raid  inhibitions  8c  tré  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  execu, 
defïènfês  aufdids  comédiens  de  faire  au-  té  félon  &  forme  8c  teneur, 
cun  exercice  de  comédiens  audid  jeu  de 
paulme  de  la  Fontaine  ,  jufquesâ  ce  que 
autrement  en  foie  ordonné. 

Zettres 
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formés  ôc  defchaufles  de  cette  ville  de 
Lettres  P^nteS  peur  les relifkufes  de  Ndo-   Paris   fous  le  titre  de  N  D.  des  Vie  A" 
ratit»  perpétuelle  du  S.  Sacremnt  de      toircs ,  les  prenant  a  cet  effed  en  fa  pro- 
hrdre  de  S.  Auytflin.  redion  ôc  fauve-garde  fpecialle  ,  veut 

que  icelle  eglife ,  congrégation  ôc  con- 

D USamedy  xxvm.  May.  Veu  par    vent  jouiflënt  des  melmes  droids,  pri- 
U  cour  les  lettres  patentes  du   vileges ,  exemptions ,  franchifes ,  immu- 
roy  données  à  Lyon  au  mou  d'Octobre   nitez  que  les  autresjondations  royajks  t 


îéio.  pat  lefquelles  ledid  feigneur  per-    leur  accordant  &  odroyant  tous  les  dons, 


vent  ou  monaftere  de  rçligieufes  de  faind  dids  relligieux  par  l'archevcfque  de  Pa- 
Aueuftin  qui  fera  tenu  ôc  réputé  de  ris  le  dernier  Janvier  iôij.  Les  ftatuts 
fondation  royale  ,  dans  lequel  lefdides    de  l'ordre  defdids  religieux.  Requefte , 

reheieufes  paieront  leurs  jours  en  per-   ôcc  ladicte  cour  a  ordonné 

pecuellcclofture,  adorant  ôc  priant  fans   ôt  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
celle  devant  le  S.  Sacrement  de  l'autel,  regiftrées  au  greffe  d'icelle  ,  pour  jouir 
&  vivant  religieufement  félon  la  forme   par  les  impetrans  de  l'effed  ôc  contenu 
prefcnpte  par  les  bulles  du  S.  P.  le  pa-    en  kelles,à  la  charge  &  aux  conditions 
pc  obtenues  par  ladide  duchefle  de    portées  par  les  confentemens  de  l'arche- 
toneueville  le  ij.  Aouft         permet-   vefque  du  dernier  Janvier  1615.  fçavoir, 
tant  de  recevoir  tous  legs  >  donations  ,   célébrer  la  fainde  mefle  à  hauke  voix, 
conftitutions  de  rentes  ôc  autres  bien-   ôc  chanter  les  matines ,  laudes  v  prime, 
faicb ,  pour  eftre  employez  en  telles  ac-   tierce ,  fexte  ,  nonc ,  vefprcs  ôc  compiles 
quiritions  qu'elles  jugeront  à  propos  pour   avec  toutes  les  heures  canoniales  lelon 
kur  nourriture  ôc  critretenement ,  fui-   les  ftatuts  &  ordre  de  leur  reigle,  faire 
vant  &  ainfy  qu'il  eftplus  au  long  por-   l'caue"  benifte  Ôc  adminiftrer  les  lacre- 
té  par  lefdides  lettres.  Lefdides  bulles,    mens  de  pénitence  ôc  de  l'euchariftie  à 
Les  contrads  de  legs  &  donations  à   tout  le  peuple  dans  leurs  oratoires ,  par 
elles  faids  des  19.  Juin  i6z8.  5.  Juillet   des  perfonnes  qui  feront  trouveescapa- 
1631.  ôc  19.  May  1633.  L'ade  êcconfen-  bles  ôc  approuvées  par  l'archevcfquc  de 
tement  des  fieur  archevefque  de  Paris   Paris  ou  les  vicaires  généraux  >  ôc  cri- 
ée religieufes  des  6.Ôc  7.  May  audid  an   core  à  la  charge  qu'ils  ne  pourront  der 
1633.  Requefte  par  ladide  dame  ducheflè   puis  le  Dimanche  desRameaux  jufques 
de  Longueville  prefentéeà  ladide  cour  â  Quafimodo  inclufivement  ny  cz  trois 
afin  de  vérification  defdides  lettres.  Con.  reftes  annuelles  adminiftrer  les  facremens 
durions  du  procureur  gênerai  du  roy ,  ôc   de  pénitence  ôc  de  l'euchariftie  aux  pe- 
tout  confideré  :  ladicte  cou*  a  or.  nioens  qui  fe  prefenteront  à  eu*,  ny  à 
donné  &  ordonne  que  lefdides  lettres  aucuns  malades  feculiers ,  encore  qu'ils 
feront  regiftrées  au  greffe  d'icelles ,  pour  fuffent  appeliez  pour  mefme  cftèd ,  ri  ce 
eftre  exécutées  félon  leur  forme  ôc  te-  n'eft  par  la  permiOion  du  curé ,  ou  que 
neur,  aux  charges  ôc  conditions  portées  kfdids  malades  raflent  en  danger  de 
par  l'ade  de  confentement  de  l'arche-   mort ,  auquel  cas  ils  les  pourront  enteo- 
vefque  de  Paris  ôc  religieufes  des  6.  ôc  dre  en  confeffion ,  à  la  charge  d'envoyer 
7.  May  1633.  ôc  fans  que  le  nonce  du  à  l'inftant  celuy  qui  auraoy  en  conrel- 
pape  puifte  exercer  aucune  jurifdidion,   fion  k  mallade  ou  autre  religieux  trou- 
viritation  ou  corredion  audid  monafte-   ver  le  curé  du  mallade  ou  fon  vicaire  , 
re,  conformément  aux  droids,  libertez   ou  en  fon  abfence  celuy  qui  a  charge 


ôc  privUeges  de  leglife  Galliolne.  d'adaiiniftrer  k  facrement  d'eucharif- 

mailades ,  pour  ky  tefmoigner 


patentes  pour  les  Petits  pères  de  qu'il  n'entend  Jb»  coxiklfiojî  dudid  ruaU 

U  place  des  Villeires.  lade  ,  lequel  il  luy  nommera  • 

outre  déclarera  la  demeure  dudid  mal. 

U  Samedy  xxv.Juin.  Ven  f>aria  Jade,  &  s'il eft  en .eftat  de  r*cewir  k 

cour  ks  lettres  patentes  du  xoy  iâcrement  de  l'auchariftie  5  ôc  ouJwe  lans 

ces  i  Paris  au  mois  de  Décembre  .que  kfdids,  religkuX  puiflent  en  aucun 

4619.  par  lcfquelks-kdid  feigneur  roy  cas  adminiftrer  kdid  faind  Sacrement 

fe  déclarant  fondateur  de  i:eglifc,conr  -de  l'euchariftie  es  maifons  particulières 

«eut  Ôç  congrégation  des  Auguftinsxe,  ôc  privées,  ôceaxout  fauf.k  droid  des 

i-  .  . .  curez. 
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a  adminiftré  la  cure  le  temps  de  31.  ans, 
Arrefi  au  Tu  jet  du  noviciat  des  religieux  de  que  ledict  Fayet  y  a  fondez,  &  lesquels 
faint  Dominique.  au  fortir  du  lervice  dndict  chœur  doù 

vent  entrer  efdictes  bourfes  pour  para. 

DU  Lundy  îv.  Juillet.  Veu  par  la  chever  leurs  eftudes ,  appartiendra  au 
cour  les  lettres  patentes  du  roy  don-  premier  des  deux  prefidens  de  la  pre- 
nces  à  Fontainebleau  le  16.  May  dernier,  miere  chambre  des  enqueftes  de  ladicte 
par  lefquelles  le  roy  mande  à  la  cour  cour,  oùdcffunct  M.Ollivier  Fayet  fre- 
jraire  regiftrer  fie  obfcrver  le  bref  de  re  ai/hé  dudict  Anthoine  Fayet  a  exer- 
N.  S. -P.  le  pape  y  attache  foubz  le  ce  ladicte  charge  pendant  19.  années, 
contre-feel ,  pour  l'cflabliflcment  du  no-  Requeroic  pour  auctorifêr  ladicte  fon- 
viciat  &  féminaire  gênerai  de  l'ordre  dation  ,  &  fervir  tousjours  de  confirma- 
S.  Dominique.  Aultres  lettres  patentes  tion  de  ladicte  difeipiine  ancienne  aud. 
données  au  mois  de  Juillet  1631.  par  collège,  qui  mérite  une  pareille  protec- 
lcfquellcs  eft  permis  au  perc  gênerai  de  tion ,  que  ledict,  contract  fuft  regiftré  au 
l'ordre  des  frères  Prefchcurs  de  faire  greffe  de  ladicte  cour.  Ledict  contract. 
baftir  &  conftruire  aux  fauxbourgs  de  A&e  d'acceptation  paflee  par  M.  Pierre 
cette  ville  de  Paris  un  noviciat  ôc  femi-  Gayant  confèiller  en  ladicte  cour  fie  prelî- 
naire  général  pour  tout  ledict  ordre,  dent  en  lad.  première  chambre  des  enque. 
L'arrcft  de  ladicte  cour  de  vérification,  ftes.  Conclufions,  fiec.  ladicte  cour  a 
du  4.  Aouft  dernier.  Conclufions  du  pro-  omologuc  &  entériné  lefd.  contract  fie 
cureur  gênerai.  Ladicte  cour.,  avant  acte  d'acceptation  des  13. Febvrier&23. 
procéder  à  la  vérification  defdiétes  let-  du  prefent  mois  &  an  $  ordonne  qu'ils 
très ,  a  .ordonné  &  ordonne  qu'elles  le-  feront  regiftrez  avec  le  prelènt  arreft  ès 
ront  communiquées ,  avec  le  bref  y  atta-  regiftres  de  ladicte  cour  ,  pour  eftre  exe- 
ché,  tant  â  l'archevelque  de  Paris ,  prieur  curez  félon  leur  forme  &  teneur, 
du  grand  convent  de  l'ordre  de  S.  Do- 
minique rue  S.  Jacques  de  ladicte  ville,  Extrait  dm  contrat  mentionné  cy  dtffus. 
que  au  vicaire  de  la  congrégation  Gal- 
licane &  aux  provinciaux  dudict  ordre  T"\  Ardevant ,  fiec.  furent  prefens  ve- 
dans  le  reûort  de  ladicte  cour ,  pour  nefable  fie  feientifique  perfonne  M. 
dire  ce  que  bon  leur  femblera  $  fie  ce  Anthoine  Fayet  docteur,  &c.  d'une  parti 
faict  &  rapporté ,  eftre  ordonné  ce  qu'il  &  vénérables  &  feientifiques  perfonnes 
appartiendra.  maiftres  Charles  Loppe  aufly  docteur  en 

théologie  &  grand  maiftre  du  collège 
Six  bourfts  nom/elles  fondées  au  collège     de  Navarre,  MacéFournier  licentiéen 
de  Navarre.  décret  fieprovifeur  dudict  collège,  Jean 

Yon  principal  des  artiens  &  doyen  de 
"p\U  xxx.  Juillet.  Veucpar  la  cour  la  la  province  de  Paris  ,  Charles  Coquil 
■«-'la  requefte  a  elle  prelentée  par  M.  docteur  bachelier  en  théologie  &  prin- 
Anthoine  Fayet  docteur  en  théologie  fie  cipal  des  grammairiens ,  doyen  de  lapro- 
cy-devant  curé  de  l'eglife  S.  Paul ,  8c  vince  de  Sens ,  maiftres  Robert  de  Ma- 
ies grand-maiftre  ,  principaux , bourfiers  than,ficc.  tous  bacheliers  en  théologie, 
^c  chappclains  du  collège  de  Navarre,  M.  Jean  de  Vaucelle  ancien chappelain, 
contenant  que  la  difeipiine  eltablie  au-  maiftres  Romain  Ternois  ôc  Pierre  Che- 
dict  collège  de  Navarre ,  tant  pour  les  nu  tous  chappelains  dudid  collège  fie  de- 
moeurs  que  en  l'ordre  des  eftudes  qui  y  meurans  en  iceluy  $  aufquels  ledict  Fayet 
<ft  en  vigueur,  fie  qui  en  faict  efperer  auroit  faict  entendre  que  .....  il  ait 
la  durée  perpétuelle  fie  fans  aucun  mef-  fondé  en  icelle  eglife  (  de  S.  Paul  )  des 
lange  de  nouveautez  qui  s'introduifent  enfans  de  choeur  au  nombre  de  huict } 

ailleurs ,  a  meu  ledict  Fayet  de  fonder  fie  qu'il  s'eft  refolude  fonder  au- 

aud.  collège  fie  non  ailleurs,  fix  bourfiers,  dict  collège  royal  de  Navarre  ,  dont  il 
aux  claufes  ,  charges  fie  conditions  infc-  eft  docteur  en  théologie  ,  fix  bourfes 
rees  au  contract  du  13.  Février  dernier  qui  feront  remplies  defdicts  enfans  de 
pardevant  Vigeon  -fie  du  Chefne  notai-  chœur ,  fi  tant  s'en  prefentent ,  qui  fe- 
res  au  chaftelet  de  Paris  ,  fie  entr'autres  ront  nommez  par  luy  pendant  fa  viej 
claufes  que  la  nomination  fie  patronage  fie  après  fà  mort  y  entreront  lcfdicts  en» 
defdictes  bourfes,  quand  il  y  manquera  fans  de  chœur  à  mefure  qu'ils  feront  for- 
des  enfans  de  chœur  de  lad.  eglife  paro-  ris  dudict  S.  Paul.  .  .  .  Que  fi  le  nom» 

chiale  de  S.  Paul,  en  laquelle  led.  Fayet  bre. . ....  n'eftluffifant  ce  quidef? 

.  frudxa. 
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faudra. . .  •  fera  fuppléc  par  ceux  de  fes  monnoye,  le  tout  bon  8c  ayant  cours    

parer»  de  (on  nom  8e  de  la  famille,  fi   Et  quant  au  fiirplus  ledicl  ficur  "  '*ÎJ' 

aucun*  s'y  prefentent  j  entre  lclquels  ce-  Fayet  a  promis  8e  promet  fie  gage  bail- 
Juy  qui  fera  le  plus  proche  dudicl  ficur  1er  fie  oayer  audicl  fieur  provifeur,  fça- 
Fayct  fera  préféré  au  plus  jeune.  Et  où.  voir  eft  la  fomme  de  deux  mil  livrés  tour- 
U  n'y  aurait  defdicls  enfans  de  chœur  nois  au  jour  de  S.  Remy  prochain  ,  Se 
ainfy  fortis  dudicl  S.  Paul ,  ny  des  pa-  la  fomme  de  fix  mil  livres  tournois  au 
rens  dudicl  nom  oui  fe  prefentaflent  pour  jour  de  Pafques  ehfuivant  de  l'année  pro- 
remplir lefdicles  bourfes  vacantes            chaîne  que  l'on  comptera  1634  

le  premier  des  prefidens  de  la  première  Ont  aulli  promis  (  les  deflufdicb  grand 

chambre  des  enqueftes  nommera  maiftre ,  Sec.  )  employer  ladiûe  fomme 

&  baillera  lettres  aufdides  boudes i  tel-  de  16000.  livres  en  achapt  d'héritages 

Jesperfonnes  qu'il  luy  plaira  ayant  atteint  ou  rentes  au  pluftoft  que  faire  fepour- 

l'aage  de  n.  ans  j  a  la  charge  que  l'on  ra .......  fie  de  faire  de  mefme  des 

nemettra  aucun  enfant  pour  eftre  bour-  fommes  de  deniers  qui  feront  payez  au£ 
lier,  qu'après  que  le  nombre  de  fix  aura  dicts  jours  de  S.  Remy  8e  Pafque  pro- 
entré audid  collège ,  fie  logé  au  logis  pris  chains  Et  outre  ladite  fomme 

pour  les  enfans  de  choeur  dudicl  faincl  de  14000.  livres  tournois  a  encores  le- 

Paul  Tous  lefquels  fix  bourfiers   dicl  ficur  Fayet  promis  Se  promet  de 

jouiront  dcfdicles  bourfes  pendant  le  bailler  à  fes  trais  fie  defpcns  les  meubles 

temps  6c  efpacc  de  cinq  ans  fie  qu'il  conviendra  pour  l'cmmeublcmcnt 

feront  logez  enfemblement  dans  un  pc-  defd.  fix  bourfiers  pour  la  première  fois 

rit  logis  ainfi  qu'il  fe  comporte,  fie  ce  feulement  j  fie  en  après  lefd.fieurs  grand 

qui  en  defpend ,  qui  eft  foubs  Je  cloiftre ,  maiftre ,  Sec.  feront  tenus  entretenir  le- 

qui  a  une  montée  defeendante  en  ice-  dicl  emmcublemenr  Et  outre  tout 

luy  fie  nourris  honneftement  aux  ce  que  dcllùs ,  ledicl  ficur  Fayet  promec 

defpcns  dudicl  collège.  Et  à  chacun  defd.  céder ,  quitter  Se  délaiilèr  du  tout  à  tous- 

enfans  ou  à  leurs  parens  leur  fera  four-  jours ,  fans  garentic  que  de  fes  laids  fie 

ny  Se  baillé  par  chacun  an  parlepro-  promeflèsfeulemenr,aufUidsfieurs  grand 

vifcurdudid  collège  la  fomme  de  14.  maiftre,  Sec.  15.  livres  tournois  de  ren- 

livrcs  tournois ,  pour  aider  i  entretenir  te ... .  à  prendre  fur  les  aides  Et 

d'habics ,  linge  ,  furplis ....  Et  en  cas  pour  fubvenir  aufdids  bourfiers  lorfqu'ils 

qu'aucun  deldids  bourfiers  n'ef-  feront  malades, Se  auflî  en  faveur  de  la- 

tudiaft  actuellement  fera  permis  dide  fondation,  ledid  fieur  Fayet  a  don- 

-  aud.  ficur  prefident  déclarer  iccllebourfe  né  fie  délaifleaudid  collège  de  Navarre 
vacante ,  8e  en  nommer  un  autre   une  chapelle  complette  de  velours  cra- 
meront aufly  lefdids  fix  bourfiers  tenus  moify  rouge  femée  de  fleurs  de  lis  d'or, 
fe  tranfporter  à  certain  jour  en  chacu-  confiftant  en  quatre  chappes,  deux  tuni- 
ne  annee  en  l'eglife  Stc  Marguerite  baf-  ques,la  chafuble ,  eftollcs  8e  fanons  ,avcc 
tic ,  édifHée  Se  fondée  par  ledid  fieur  fix  aubes  de  toille  de  lin  garnies  d'a- 
Fayet  hors  la  porte  S.  Ànthoine ,  où  il  miels  Se  ceintures ,  Se  les  paremens  def- 
acfleùfafepulrurc,  8e  où  ledicl  ficur  pre-  dictes  fix  aubes.  Item  deux  grands  ri- 
fident  Fayet  fon  frère  eft  inhumé  }  pour  deaux  de  tres-bcau  damas  cramoifydou- 
aflifter  par  lefdids  bourfiers  i  la  celc-  blez  de  tafFetat  incarnat,  ornez  par  hault 
brarion  de  l'obit  qui  fera  did  en  ladide  d'une  riche  8e  grande  crefpine  d'or ,  8e 

eglife  pour  ledicl  fondateur  Pour  par  bas  d'autre  ,  avec  les  houppes  8c 

fournir  à  la  nourriture,  logement  8e en-  mollets  de  pareille  eftoffe  Faicl  8c 

tretenement  en  partie  defdids  fix  bour-  pafte  aud.  collège  de  Navarre  l'an  m.dc. 

fiers,  félon  qu'il  eft  did  fie  fpecihe  cy-  xxxin.  le  xxm.  jour  du  mois  de  Fe- 

deûus ,  ledicl  fieur  Fayet  entend  fournir  vrier.  Et  ont  lcfdides  parties  figné  la 

audid  collège  de  Navarre  ès  mains  du  minute  demeurée  audid  du  Chefiie  no- 

ficur  provifeur  de  iceluy  la  fomme  de  taire, 
vingt  8e  quatre  mil  livres  tournois,  fur 

laquelle  ledid  fieur  Fayet  a  prefentement  permiMon  aux  Cordelières  de  S.  Marcel  de 

baillé,  payé  ,  compte  ,  nombré  fie  deli-  laftr  un  petit monafiere  dans  Paris. 
vré  audid  fieur  provifeur ,  qui  de  luy 

confeflê  avoir  eu  8c  receu,  prefens  les  |~\UMercredy  xvn.Aouft. Veu parla 
notaires  foubfignez,  la  fomme  defeize  JL/ cour  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
mil  livres  tournois  en  piftolles  d'Efpa-  nées  à  S.  Germain  en  Laye  le  ij.  Mars 
gne ,  pièces  de  feize  fols ,  ceftons  8e  autre  1 6  3 1.  par  lefquelles  ledicl  lèigncur  permec 
Tome  II.  Part.  lil.  M 
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J—-   &  accorde  aux  abbcflê,  prieure  «ccon-  à  fes  frais  &  fur  fon  fonds  une  chappelle 
»■    vent  de  Éunde  Claire,  dides  Cordelie-  hors  la  porec  S.  Anchoine,  foSS 
res,  kizes  aux  fauxbourgsS.  Marcel  de  vocation  de  fainefte  Marguerite  dou^ 
cecre  ville  de  Pans,  de  fonder  &  mfti-   luy  fervir  de  fepulture  &  i  ceux  de  S 
ruer  en  ladiâe  ville  un  petit  conventde  famille.  Sur  ce  que  les  habitans  deslieux 
leur  ordre  oar  forme  de  iécours  à  leur  hors  ladite  porte  S.  Anthoine  s'y  aflèm 
monafterc  du  fauxbourg,  Se  à  cette  fin  bloient,  &  y  faifoient  célébrer  le  fcrvT 
acquenrmaifon& places  neceflaires pour  ce  divin  les  Feftes  &  Dimanches  âcau" 
y  édifier  leur  eglife  ou  chappelle  &  au-  fe  qu'ils  font  fort  elloignez  de  ladiâè 
très  lieux  réguliers,  &c.  Le  contrat  de  eglife  de  S.  Paul  leur  paroifle   nui  eft 
donation  faict  par  M.  Pierre  Poncher   dans  la  ville,  le  fieur  arcWquc  de  Pa 
auditeur  en  la  chambre  des  comptes  &  ris  de  fon  mouvement  auroit  àiA  un  de" 
raLu  MargucritePoncherfafœur^'une  cret  portant  que  ladite  chappelle  fe" 
jnaifon  &  place  leize  rue  des  Francs,  roit  eglife  fuccurfàle.  Dont  les  marruiï" 
bourgeois  du  dernier  jour  de  Decem-  liers  de  ladite  eglife  S.  Paul  s'eftW ZI' 
bre  ié?i.  Le  confentement  du  fleur  ar-   malifés,  feroit  intervenu  arrert  en  l£, 
chevdquede Parisdu  a3.  May  ,631. dience  fur  conclufions du  procureur^" 
que/k ,  &c  l  a  v  ,  c  t  e  c  o  u  K  a  or-   neral ,  le  xtf .  juillet        Kï £" 
donne  &  ordonne  que  lefdiaes  lettres  roit  efté  ordonné  que  ladide  Zeï 
ferontregiftreesCsreg«ftresd»icelle,pour  demeureroitf.mpleciuppell fan sK 
jouïr  par  les  impétrantes  de  Peffed  &  le  peuft  eftre  dicle  nlwJÏÏ ïïffr 
contenu  en  .celles j  â  la  charge  de  vi-  fucLûle.nyqu-eni^U^ft^ 
vre  par  lefdicles  religieufes,  au^did  con-  laid  aucunes  USnf c^  iuT  le  riîS 
vent  ainfiinftitue  par  forme  defecours  ,   de  patron  &  fondateur  luy  demeurant 
fmvant  &  conformément  aux  règles  &  &  à  fes  parens  &  héritiers  Ss  q^d  voï! 
conftitutions  du  convent  de  /ainde  Clai-    droit  choifir.  Et  depuis  fero  ïtervem 
re  du  fauxbourg  S.  Marceau.  crois  autres  arrefts  du      AoultT/jx  6 

AneJKnf^r^  Camus  i*  Bille»,,  »  â^&£^ 

DU ^tembre.  Veuparlacour  1^&S^SS^ 
■L/  les  lettres  patentes  duroy  données  S  Paul .  4  ceb*  fi„  1 ^  " ar0I"e 
à  Monceauv  ]p  i\  A™<1  a—    7      T?      .  am  >  *  cc,te  nn  leidicts  Jhabicans  fe- 

mes  reforme!  de  a  „!     P a  $       hononnV«  de  patron  &  fondateur  de- 

Sep ^  ,fu  TIL^T"  dV«-  I-"»*-*»  ladide  chapp  „T£ 

Lefdkles  lettres  &  Left  d^,  î.k  S. •                 baft,r  leurs 

audit  an  Le  »ro«?Tf  t  ,î  Febvrfr  ^fcdefpemdansunanled.  logement. 

11  luilL  iïl   v    fiira"ut">11  °u  E[  P«  'e  troifielme  donné  avec  le  curé 

mcif™         i  Rc<*ue,k .       1A.  &marguillierSdelad.  eelife  S  Paul  nue 

S5toto^£i??lS0f,,,™,,,e  W  lediacure?eîLbb>oTd?« 

*WSteStt<î"P*  P^s&unclere.quiferoient  nourri 

y       Jfetpmte      y^,,^  ^      feroi€nc  baftir  ^       Qt  commode 

Icfdidls  deux  préfères  &  clerc ,  &  des-i. 

 •  TA  U  S,mpAv  ,„  c  u        ,r  prefent  efliroient  fix  perfonnes  d'entre 

"  lSA-  L)  la  Sûr  fayreauc^Vr,er  ^  par         P°Ur  fsiiK  ^^e&collede  demaf 

J»gie,  chanoine  en  re  ir^  n  /  h*bïliDS  voudra  gratuitement  au- 
devant  cureTe  S  PauF  r  n  Pan$'Cfi  m°fner  &  contri^er  pourledid  bafti- 
ya^ws&di/l^Tî?^  menli&  ci^tierequ^l  convient  faire 
pr       &  plus  quil  a  fa*  baftir  proche  ladide  chappclle5  &  cependant 

logeroient 
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logeraient  lefdids  deux  preftres  &  clerc  tretenement  dudid  pont  &  nourriture  7t».  »«j4." 

en  lieu  proche ,  commode  &  honnefte.  des  pauvres  dudid  hoftel-Dieu ,  fuivanc 

Erpour  ce  qui  concerne  l'adminiftration  l'arreft  du  confeil  du  ij.  Avril  dernier 

des  iacremens ,  le  pourvcoiroicnt  les  par.  y  attache  foubs  le  contre-feel.  Requefte, 

tics  par  devers  M.  rarchevefque  de  Pa-  ôcc.  ladicte  cour,  a  ordonné  &  or-  ' 

ns.  Lcfquelz  arreftz  font  demeurés  fans  donne  que  lefdides  lectres  feront  regif- 

execution ,  &  ont  lcfdids  habicans  faid  trées  au  greffe  d'icclle ,  pour  jouir  par 

fignificr  par  acte  du  16.  Septembre  der-  les  impetrans  de  l'effed  ôc  contenu  en 

nier  qu'ils  renonceoient  aux  bénéfices  icclles. 

dcfdiâs  arrefts ,  6c  nentendoient  faire  la 

deipenfe  defdids  baftimensv  entretene-  Nouvelle  clofture  &  augmentation  de  Parit, 
ment  &  nourriture.  Requeroit  ledid  ar-  du  cofiê  de  la  forte  S.  Honné. 
reftdu  16.  Juillet  1 619.  cftre  exécuté  pu- 
rement &  amplement  fclon  fa  forme  Ôc  T™\  U  Mcrcredy  v.  Juillet.  Veu  par 
teneur }  6c  ce  raii'ant  que  ladicte  chapelle  I  3  la  cour  les  articles  &  conditions 
demeurera  fimple  chapelle ,  dont  le  fup-  accordées  par  le  roy  en  fon  conlcil  à 
pliant  fera  patron  ôc  fondateur ,  &  les  maiftre  Charles  Froger  fecretaire  ordi* 
parens  &  héritiers  tels  qu'il  voudra  choi.  naire  de  la  chambre  de  fa  majefté  pour 
fur,  fans  que  lcfdids  habitans  ,  curé  ôc  le  parachèvement  de  la  clofture  &.  ad<- 
marguilliers  de  S.  Paul  ny  autres  y  puif-  jonction  àla  ville  de  Paris  des  fauxbourgs 
fent prétendre  ny  eftablir  à  lad  venir  au-  de  S.  Honoré  ôc  la  Ville-neufve ,  dattez 
cunlècours  ny  faire  faire  aucunes  fonc-  du  13.  Novembre  1633.  lignés  le  Ragoix, 
dons  curialles.  Veuaufly  lefdids  arrefts  par  lcfquclz  ledid  Froger  eft  tenu  taire 
Ôcades  du  17.  Novembre,  &  tout  con-  achever  la  conftrudion  de  la  muraille 
fideré,  ladicte  cour,  a  ordonné  ôc  or-  pour  ladicte  clofture , à  commencer  de- 
donne  que  fuc  mois  après  la  fignification  puis  la  nouvelle  porte  que  M.  Pierre  PU 
du  prefent  arreft  auididz  habitans,  eu-  doux  a  faid  conitruire  au  bout  du  faux- 
ré  &  marguillicrs ,  ils  lâtisferont  aufdicb  boure  S.  Honoré ,  pour  finir  à  la  porte 
arrefts  derniers  ;  aultrement  &  à  faultc  S.  Denis ,  le  long  des  foflez  jaunes,  fui- 
de  ce  faire  ledid  temps  paûe ,  fera  ledid  vant  les  alignemens  de  l'ancien  deffein , 
premier  arreft  du  1 6.  Juillet  1619.  execu-  faire  faire  deux  portes  en  ladide  nou- 
té  fclon  fa  forme  Ôc  teneur  ;  &  fuivant  velle  enceinte,  l'une  au  bout  du  faux- 
iccluy  ladide  chapelle  demeurera  fim-  bourg  de  Montmartre  ,  ôc  l'autre  qui 

Î de  chapelle,  ôc  le  fuppliant  patron  6c  fera  nommée  de  Richelieu,  au  bout  d'une 
bndateur,  6c  lès  païens  6c  héritiers  telz  rue  neufve  à  commencer  au  bout  de  la 
qu'il  voudra  choiur ,  6c  fans  que  lcfdids  rue  des  Petits-champs  ,  pour  aller  ren- 
Kabitans,  curéôcmarguilhers  de  S.  Paul  dre  en  un  chemin  qui  conduidau  der- 
ny  autres  y  puiflènt  prétendre  6c  eftablir  riere  de  la  Villc-l'evefque  :  faire  abattre 
a  l'advcnir  aucun  fecours  ny  faire  aucu-  6c  defmolir  les  anciennes  portes ,  murail- 
les fondions  curialles.  les  6c  ramparts  :  faire  combler  les  anciens 

foflez  depuis  la  grande  gallcric  du  Lou- 

JPajfjge  &  péage  du  fait  font  de  thofleL  vie ,  jufques  à  la  porte  S.  Denis ,  6c  au 

Dieu.  lieu  defdids  foflez  relever  les  foflez  jauli 

«  nés  au  lieu  où  ils  font  tombez,  comme 

DUJeudyi.  Juin.  Veu  par  la  cour  les  ils  doivent  dorelcnavant  fervirpour  ht 

lettres  du  roy  données  a  Fontaine-  clofture  de  ladide  ville  }  tous  lcfdids 

blcauau  mois  de  May  1634.  par  Iefquel-  ouvrages  eftre  rendus  parfaids  dans  deux 

les  ledid  feigneur  permet,  accorde  6c  ans  du  jour  de  la  vérification  dcfdidi 

odroye  aux  rnaiftres, gouverneurs  6c  ad-  articles;  en  ladide  cour.  Et  en  contre! 

miniftrateurs  de  l'hoftel-Dicu  de  Paris ,  efchange  fadide  majefté  luy  accorde4 

de  faire  ouverture  du  paflàge  qu'ils  ont  quitte  6c  dclaifle  â  filtre  d'efchangeaveô 

faid  fur  le  pont  par  eux  conftruid  fur  la  garentie  toutes  les  places  des  ramparts^ 

rivière  de  Sey  ne ,  pour  laiflèr  pafler  tous  foflez,  contrefearpes  depuis  la  grande 

les  gens  de  pied  ôc  de  cheval,  i  la  char-  gallerie  du  Louvre  jufques  à  la  ports 

ge  de  payer  par  chacun  homme  de  pied  S.  Denis ,  les  places  ôc  démolitions  dei 

paflant un  double  tournois,  ôc  pour  cha-  portes  S.  Honoré  6c  de  Montmartre; 

cun  homme  de  cheval  fix  deniers  tour-  Et  pour  cet  eflêd  tous  ceux  qui  ont  bafty 

nois,  ôc  dudid  droid  faid  don  â  per-  des  maifons  fur  lefdids  ramparts,  ma» 

peruité  audid  hoftcl-Dieu  ,  pour  eftre  railles  ôc  contrefearpes,  feront  tenus  dé 

les  deniers  en  provenons  employez  à  l'en-  démolir  leurs  maifons  ,  remporter  le| 

Tepull,  Part.  IJI,  M  ij 
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,2.  PREUVES 

matériau*  y  tendre  les  places  nettes  ,  £ 
ce  n'eftdu  confentementdudid  Froger. 
Comme  aufly  appartiendra  audid  Fro- 
ger rouaes  les  places  &  terres  qui  appar- 
tiennent audid  feigneur  roy  fie  au  pu- 
blicq ,  mefme  celle  où  fe  tient  le  mar- 
ché aux  chevaux  >  touttes  lefdides  cer- 
tes &  places  comprimes  dans  la  nouvelle 
enceinte.  Pourra  lcdicl  Froger  faire  baf- 
tir  ôc  conftruire  des  rues ,  inaifons  & 
baftimens,  vendre  &  difpofer  des  pla- 
ces comme  à  luy  appartenans.  Sera  paye 
aud.  Froger  par  les  propriétaires  des  mai- 
ions  ,  jardins ,  marais  &  terres  fermes, 
|>our  chacune  thoife  en  fuperficie  des 
maifons  &  lieux  baftis  &  enclos  de  mu- 
railles ,  quinze  folz  ,les  autres  terres  non 
enclofes  dix  folz.  pour  thoife ,  dans  le 
xemps  porté  par  lefdids  articles.  Eft  per- 
mis audid  Froger  faire  baftir  &  conftrui- 
jre  à  les  defpens  dans  ladide  nouvelle 
enceinte ,  des  marchez  compofez  de  hal- 
Jes ,  boucheries ,  mcfme  dans  le  faux- 
bourg  S.  Germain  une  halle  à  bled  ,& 
aufdids  marchez  faire  baftir  des  cftaux, 
«fchoppes  &  boutiques  ,  dont  tous  les 
droids  luy  appartiendront.  Faire  atuTy 
baftir  deux  monafteres  de  religieux  ou 
xeligieuiês  de  quelque  ordre  que  ce  Ibit, 
approuvez ,  pourveu  qu'ils  foient  rentez. 
Faire  baftir  touttes  lortes  de  mations 
par  lcdicl  Froger  &  fes  ayans  caufê  en 
J'eftendue  de  ladide  nouvelle  enceinte, 
<nonobftant  les  deffènees  de  baftir  vérif- 
iées en  ladide  cour.  Pourra  aufly  ledid 
Froger  prendre  touttes  les  terres  necef- 
/aires  pour  les  ouvrages  des  places  publi- 
ques dans  ladide  nouvelle  cIofture,re>. 
compenfant  les  propriétaires  au  quaran- 
itjefme  denier  du  revenu.  Jouira  icehiy 
Froger  des  droids  de  paifage  au  pont 
des  Tirailleries  pendant  14.  ans ,  fembja- 
bles  que  ceux  qui  le  lèvent  fur  le  pont 
«Marie  4  à  la  charge  d'entretenir  ledid 
©pat.  Ledid  Froger  defehargé  de  tous 
hypothèques  des  terres  &  lieux  qui  luy 
fcront  neceûaircs  pour  la  conftrudioo 
çLcfdids  ouvrages.  En  faveur  dudict  traie» 
t§ ,  S.  M.  luy  accorde  la  fomme  de  foi- 
«ttnfe  &  dix-neuf  mil  livres  à  preadre 
fcn  1  épargne.  No&tt  tenu  de  rendre  au. 
ç«n  compte  peur  1  «eflèd  M  exécution 
defdjds  articles ,  aiy  ne  pourra  eftrc  com- 
pris da&s  aucunes  recherches  des  cham- 
bres de  juftke  ou  royalks.  Et  pourra 
aflouçr  audiçt  traidé  qui  bon  juyjfem- 
Wera,  faaspour  ce  eaoourir  la  rigueur 
des  QEdçjnnajices,  comme  il  eft  plus  au 
tong  porec  par  lefdids  articles.  Lettres 
pentes  dénuées  Paris  le  a3-  Novera^ 


ET  PIECES 

bre  1633.  par  lesquelles  eft  mandé  à  la 
cour  procéder  à  i'enregiftremcnt  defdids 
articles.  Requeftepar  ledid  Froger  pre* 
fentec  à  ladide  cour  le  zo.  Décembre 
audid  an  ,  aufdides  fins.  Les  oppositions 
formées  par  le  ficur  archevefque  de  Pa». 
ris ,  les  rcligieufes ,  prieure  &  convent 
des  filles  -  Dieu ,  Se  par  tous  les  parti- 
culiers detempteurs  des  maifons  ,  pla- 
ces &  baftimens  feitués  fur  les  ramparts, 
foilez  ,  contrefearpes  &  dehors  ,  de- 
depuis  les  gallerics  du  Louvre  jufques 
a  la  porte  S.  Denis  &  aux  environs  des 
fofTcz  jaulnes.  Caufes  d'oppofition  for- 
mées par  ledid  archevefque  de  Paris, 
François  Thevenin ,  Chriftophle  Azart, 
Louis  Laine,  Jean  Joly ,  Jean  Jaccry, 
Jean  Ballu  ,  Mathieu  Buiilon ,  Jean  Hue* 
tin ,  Pierre  le  Lezant ,  Scbaftien  Mar- 
tin ,  les  gouverneurs  de  l'ho/pital  des 
Quinzcvingtzjes  capitaines  des  arbalef. 
tiers  &c  archers  de  la  ville  de  Paris* 
Pierre  Cauchy  ,  M.  Guillaume  Dupuis 
à  caufe  de  Magdelainc  Boifard  fa  fem- 
me, M.  Jean  Pean  procureur  au  chaf- 
telet ,  Vuert  Joffé ,  Eftienne  Parmenrier, 
Denis  Turin,  Marie  Guillemot  vefve 
Philippes  Potin  ,  Denis  Grandgirard, 
Phihppes  Coftard,  François  Jamois,  Ma- 
rie le  Loup  vefve  Adam  Gyon,  Jean 
Martin,  Claude  de  S.  Jean,  Louis  Be- 
noift ,  Georges  Millet ,  Ollivier  Alleau* 
me ,  Vincent  Turin  ,  Pierre  Dubois, 
Henry  Brocquart ,  Jean  Duhou ,  Jean- 
ne Pellepoire  vefve  René  Champion, 
Eftienne  de  la  Porte,  Louis  Rcgarde- 
du-bas ,  Félix  Menard ,  François  Au» 
brefpin,  Guillaume  Poinfôn ,  Jean  Doy*. 
rieau,  Georges  Laleu,  Symon  Bouchée, 
Claude  Roulfin ,  Toufiaind  du  Mefrul 
Phelippes  Bien,  Pierre  Menard,  De- 
nife  Fleury  vefve  Claude  Oudin ,  Pierre 
Hallon,  M.  René  Chafteau,  M.  Phi- 
lippes de  Hurles  confciller  &  maiftre 
d'hoftel  ordinaire  du  roy ,  &  dame  Anne 
Duval  vefve  melhre  Jean  Herouard  pre- 
mier médecin  du  roy.  Refponfes  dudid 
Froger  aufdides  caules  d'oppofkion.  TU* 
très  &,  contrats  d'aucuns  defdids  op» 
pofans.  Devis  &  deflèins  dretfez.ponr 
l'exécution  dudid  traiâé ,  mis  par  de» 
vers  l'un  des  confeillers  de  ladide  corn*; 
El  après  que  ledid  confeiller  &  autres 
a  ce  commis  fe  font  rranfportez  fur  Ici 
lieux,  Se  ont  vcrbalkment  ou  y  tant  le- 
did Froger  que  aucuns  defdids  oppcM 
fans  qui  le  font  trouvez  fur  lefdids  lieux* 
Conclurions  du  procureur  gênerai  dtt 
roy,  6c  tout  confideré  :  ladict^ 
c  o  u  a  a  ordonne  £c  ordonne  que  Ici» 


JUSTIFICATIVES  *f 

«lias  articles  du  13.  Novembre  1633.   qu'ils  payent  à  la  ville,  cû  payant  audid  .  

eniemblclefdidcs  lettres  parentes  feront   Froger  comptant  30.  liv.  pour  chacune  Am- 
rceiftrez  au  greffe  de  ladide  cour,  pour   thoife  en  fuperficie ,  i  caufe  que  lefdidcs 
eftre  exécutez ,  aux  charges  &  modif-   raaifons  &  places  augmentent  leur  valeur 
ficariohs  qui  s'enfuivent:  c'eft  à  fçavoir  par  le  moyen  de  ladide  clofture ,  & 
que  lediâ  Froger  fera  tenu  bailler  aux  qu'elles  demeurent  à  perpétuité  aufdids 
prevoft  des  marchands  &  efchevins  de  particuliers ,  au  lieu  qu'ils  les  poflèdoiene 
cette  ville  de  Paris  les  clefs  des  nouvel-  par  baux  emphiteaux.  Que  les  places 
les  portes  qui  feront  faides,  pour  en  dif»   accordées  a  ladide  dame  Herouard  & 
pofcr  &  les  mettre  entre  les  mains  de  aufdids  de  Heurles,  Berruyer,  Lefcuyer, 
telles  perfonnes  fidèles  qu'ils  adviferont   Georges ,  Dubois,  AdvertuTeur  &.  autres 
bon  eftre ,  fans  que  ledid  Froger puiflç  attenantes  mentionnées  ès  lettres  patent 
prétendre  la  nomination  du  portier.  Que  tes  de  Février  ifoo.veriffiées  enlacour 
iaifant  combler  par  lcdicl  Froger  les   en  1611.  demeureront  aux  particuliers 
anciens  foflez,  il  en  fera  faire  de  nou-,  aux  charges  dtfdides  lettres  &  arreft 
veaux  de  telle  largeur,  profondeur ,  en-   de  vérification,  &  à  la  charge  de  payer 
femblc  les  murs  au  tour  d'iceux  de  telle   par  chacun  d'eux ,  fie  par  ceux  qui  fe- 
efpoiireur,  hauteur  &  qualité  qu'ils  puif-  font  baftir  aux  places  vuides  qui  reftent 
fent  fervir  à  la  feurete  de  la  ville.  Que   depuis  les  galleries  du  Louvre  jufques 
tous  les  particuliers  qui  ontdesmailbns   à  la  porte  S.  Honoré,  à  l'endroid  où 
&  jardins  appartenais  à  S.  M.  &  par  eftoit  le  fofle  audid  hofpital  de  Quinze 
concédions  &  contrads  faids  avec  les   vingtz,  cinq  fols  tournois  de  rente  fon- 
prevoft  des  marchands  &  efchevins  de  çicre  Se  non  rachetable  pour  chacuna 
fa  ville  de  Paris  ,  feront  récompense*  thoife  des  places  exceptées  feulement , 
en  autant  de  terre  au  plus  proche  que  8c  pour  les  autres  places  trois  cens  li- 
faire  fe  pourra ,  au  lieu  &  endroid  le   vres  de  rente  foncière  par  ebafeun  an , 
plus  commode }  à  la  charge  de  payer  laquelle  fera  efgaljée  par  lefdids  con. 
par  les  particuliers  audid  Froger  un  fcillers  &  comrniflaires  fur  lefdidcs  pla- 
quart  de  la  valleur  defdides  terres  qui  ces  &  héritages,  dont  lefdids  héritages 
leur  feront  baillées ,  au  prix  que  ledid  demeureront  chargez  à  perpétuité.  Le- 
Froger  a  vendu  &  vendra  femblables  quel  Froger  ce  faiiant  fera  tenu  en  oui- 
terres  ,  fuivant  les  contrads  de  vente  tre  donner  comptant  audid  hofpital  la 
qu'il  en  a  faids ,  &  fans  frauda  »  l*f»  fomme  de  mil  livres  tournois  une  fois 
quels  contrats  à  cette  fin  il  fer*  tenu  payée,  &  defeharger  led.  hofpital  de  ce  a 
reprefenter  pardevant  MM.  ÂnthoJ.   quoy  il  pourroit  eftre  taxé  poux  une  mai-, 
ne  Boucher  &  Dreux  Henncquin  con-   (ça  feize  aux  fauxbourgs  i  luy  appar- 
feillers  en  ladide  cour  ^  lequel  quart  tenante ,  appçllée  U  petit  S.  Zeuis ,  i 
fera  payé  audid  Frogerçn  deniers  comp-  çaufe  des  taxations  que  l'on  doibt  faire- 
tans  ou  en  rentes  dont  lefdids  hérita*  pour  eftre  enfermez  dans  la  ville.  Et  fera 
ges  feront  chargez,  i  raifon  du  denier  en  outre  ledid  Froger  tenu  de  charger 
vingt ,  au  choix  defdjds  particuliers,  &  les  places  &  terres  defquelles  il  difpofe, 
qu'il*  opteront  dans  un  mois  pour  tout  ra >  pour  eftre  conftruides  &  bafties  en 
delay  s  &  lâns  que  lep  maijons  defdids  maiums ,  clos  &  jardins ,  à  raifon  d'un 
particuliers  puillent  eftre  abar#es  ny  dcC  denier  de  cens  pour  chacune  thoife ,  le* 
moues ,  ny  lefdids  particuliers  dépo£-  did  cens  portant  lotz  H  ventes  quand 
fedez ,  qu'ils  n'ayent  efté  préalablement  le  cas  y  efeherra ,  tant  envers  le  roy  , 
-8c  aduellcment  indemnikz,  ajnfy  que  l'archevefque  de  Paris, Filles^Dieu, que 
<UdeftjCe  fai&nt,  demeureront  les  terres  autres  feigneurs  à  qui  elles  font  deucs. 
qui  feront  baillées  aufd.  particuliers  en  Que  les  propriétaires  des  roauons  ôc  he. 
pleine  propriété  à  l'advenir,  pour  en  «tages  compris  dans  ladide  nouvelle 
jouir  comme  propriétaires  inco minuta»-  clo/bire  ne  pourront  eftre  contrai  nclz 
Ws.dcfchargezidetpMtesrentes&chac-  par  corps  an  payement  de  la  taxe  de 
m  ,  fws  &  exoefte  de  ceux  portails  quinze  folzôc  dix  folz  pour  thoife,  ains 
jotz  $c  venoes.  Ec  J*S  parrieuliers  qui  fe  pourveoira  ledid  Froger  pour  ce  re* 
poUè<ient  des  maifons  &  places  qui  ne  gard  par  toutes  telles  autres  voyes  de 
fe  tnouyeyontidansJes  aJUgoemens  des  juftice  qu'il  advifembon  «Ane.  Que  le- 
rues  &  places  publiques,  qui  fubfifte-  <lid  Froger  pourra  baftir  les  halles, Tboa- 
ront  &  demeureront  en  eftat,  jouiront  jcheries&pojuTonneries,  fl  la  charge  que 
aufly  deleurfdides  maifons  &  places  en  Jesdroids  de  couftume,  hallage  &  *Ur 
pleine  propriété ,  defehargez  de  la  rente  »es  ionajuaux  appartiendront  «u  xojr 
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 &  à  l'archevcfque  de  Paris ,  comme  ils  du  prefenc  arreft  ,  exécuté  non  ôbftant 

'•UM•  en  jouïllcnt  aux  halles  &  marchez  de  «ppofitions  ou  appellations  quelconques, 

Paris.  Que  ledid  Froger  lera  tenu  de  fie  fans  préjudice  d'icelles. 

compenler  les  propriétaires  fur  le  pied  du 

denier  quarante  ,  fy  mieux  ils  n'aiment         Manufacture  des  places  i  Taris. 
faire  l'option  à  eux  référée  par  4edid 

traidé.  Que  lefdids  deux  monafteresne   1H\  U  Jeudy  xvii.  Aouft.  Veupar  la 
pourront  eftre  baftis  fans  le  confente*    \_J  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
ment  de  l'ordinaire ,  fie  en  rapportant   données  à  Chantilly  le  premier  jour 
leurres  patentes  qui  feront  regiftrées  es   d'Aouft  1 634.  par  lesquelles  ledid  fei- 
xegiftres  de  Iadicte  cour  ;  de  l'un  def-    gneur  permet,accorde  ôcoc^royeàEufta- 
quelz  monafteres  ledid  Froger  a  difpofé   che  Grandmont  fie  Jean- Anthoine  d'An- 
au  proffit  des  filles  de  k  congrégation   thohneuil  d'eftablir  en  tel  endroid  de 
N.  D.  de  Laon.  Que  le.  payement  des  fa  ville  de  Paris  que  bon  leur  femblera 
droids  fur  le  pont  ne  pourra  empefeher  &  moins  incommode,  &  par  tout  ail- 
les droids  de  péage  detibs  au  roy  8c au-  leurs ,  une  manufacture  déglaces  Ôemi- 
did  archcvefque  de  Paris ,  qui  feront  rouers ,  pour  y  eftre  faid  fie  faid  faire 
pareillement  perecus  fur  ledid  pont  corn-  par  telles  perfonnes  qu'ils  vouldront  af- 
me  fur  les  autres  de  Paris.  Que  les  trois  ibeier ,  de  telle  façon ,  grandeur  fie  quan- 
publications  feront  faides  pendant  trois  rite  qu'ils  advifëront ,  pour  jouir  par 
mois  de  mois  en  mois  aux  profnes  de  eux  fie  leurs  adoriez  dudid  privilège  pen- 
touttes  les  paroùTcs  de  la  ville  fie  faux-  dant  le  temps  de  dix  ans ,  fans  que  pen- 
bourgs  de  Paris  &  auchaftelet ,  &am*-  dant  ledid  temps  autres  ouvriers  &  ar- 
ches miles  à  touttes  les  portes  dc/dides  tiiàns  tels  qu'ils  Soient,  puiflent  travailler 
parroiflès  &  a  tous  les  carrefours  &  lieux  aufdides  glaces  fie  ouvrages  fiec.  u. 
publics  de  ladide  ville  fie  fauxbourgs.  dicte  cour.,  avant  procéder  à  la  ve- 
Que  le  moulins  tranlportez  feront  char-  rification  dcfdides  lettres  ,  a  ordonné  fie 
gez  de«  rnefmes  redevances  qu'ils  font  ordonne  qu'elles  feront  communiquées 
a  prefent.  Que  ledid  Froger  fera  tenu  aux  jurez  marchands  miroùetticrs  de 
lauTer  la  propriété  de  la  place  eftant  der-  cette  ville  de  Paris  fie  au  maiftre  de  la 
riere  la  clofture  des  Filles-Dieu ,  ap-  verrerie ,  pour  donner  advis  fur  icelles 
pcllée  la  rue  des  Filles-Dieu ,  jufqucs  &  dire  ce  que  bon  leur  femblera  5  pour 
a  la  rue  des  Miracles ,  8c  depuis  leur*  ce  faid ,  rapporté  fie  communiqué  au 
dide  clofture  l'eftendue  du  rampart,  procureur  gênerai  du  roy,  eftre  ordonné 
jufques  à  la  rue  qui  fe  fera  dans  le  fbflë,  ce  qu'il  appartiendra, 
fâuf  aufdides  religieufès  à  fe  pourveoir 

vers  le  roy  pour  les  300.  liv.  de  rente  t)  Lundy  xxi.  Aouft.  Veû  par  la 

defquelles  elles  ont  cy  -  devant  jouy  ,  cour  les  lettres  patentes  données 

ainfy  qu'elles  verront  cftreàf»''C.  Q^e  à  CriinLiliy&c.r#»iwf  ry^f^i/.Exploids 

fuivant  le  confentement  dudid  Froger,  de  lignification  faids  aux  jurez  mar- 

pour  recompenfer  lcfdids  arbaleftiers  chands  miroUettiers  ôc  au  maiftre  de  11 

de  leur  maifon  contenant  41.  thoifes  de  verrerie ,  &  les  coiifentemens  y  men- 

fonds  fur  cinq  de  large,  ils  prendront  tionnez  fiec.  ladicte  Cour,  a  ordonné 

pareille  quantité  de  terre  fur  les  ram-  &  ordonne  que  lcfdides  lettres  feront 

parts  des  follez  jaunes  pour  s'yaccom-  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  jouïr 

moder.  Et  outre  à  la  charge  que  à  l'ad-  par  les  impetrans  de  leffed  fie  contenu 

venir  on  ne  pourra  baftir  fur  les  mu-  en  icelles ,  fans  préjudice  des  droids  du 

railles  fie  nouveaux  foflèz  aucunes  mai-  maiftre  de  la  verrerie  $  fie  a  la  charge 

ions }  fie  afaidladide  cour  inhibitions  fie  neantmoins  que  lefdids  de  Grandmont 

deffenfes  aux  prcvoftdcs  marchands  fie  fie  d'Anthonncuil  ne  pourront  entrepren- 

efchevins  d'en  accorder  les  permiffions.  dre  fur  le  meftier  des  marchands  miroi- 

Et  fans  que  ledid  traidé  puiftè  prejudi-  tiers  de  cette  ville,  fie  fans  que  lefd.let- 

cier  aux  droids  de  juftice,  lots  fie  ven-  très  puiffènt  empefeher  le  commerce  or- 

•tes  fie  police  fur  tous  lefdids  lieux,  à  ceux  dinaire,  ny  que  les  eftrangers  fie  autres 

■a  qui  lefdids  droids  appartiennent  j  fie  perfonnes  foient  empefehez  d'apporter 

pour  cet  effed  lefdids  heux  feront  bor-  des  glaces ,  ainfy  qu'il  eft  accouftumé. 
nez  avec  ledid  procureur  gênerai  par 
devant  lefdids  confeillers  8c  commiflâi. 


res  y  fie  ce  qui  fera  par  eux  faid  fie  or- 
donné pour  L'exécution  dudid  traidé  fie 
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giftrées  au  greffe  d'icelle  pour  jouir  par 


Lettres  Patentes  en  faveur  des  religieufes  ledict  impptranr  del'effecc  &  contenuen  "<»«• 
du  Calvaire. 


DU  Mardy  xxn.  Aouft.  Veu  par 
)a  cour ,  les  grand  chambre ,  tour- 
nclle  te  de  l'edict  aflèmblées,  les  lettres 
patentes  duroy  données  à  Chantilly  au 
mois  de  Juillet  1634.  par  lefquelles  le- 
dià  feigneur  loue  &  approuve ,  confir- 


icclles. 

jttttTC^au  fie  ht  d*  Hetnety, 

DU  xxni.  Novembre.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  a  Paris  au  mois  de  Janvier 
1634.  par  lefquelles  ledid  feigneur  faift 
ne  &  &ratiffie ,  &  en  tant  que  befoing  don  ,  ceflion.  &  délaiffemcnt  perpétuel 
eftfaid  don  ,  conftitution  ,  dottation  &  irrévocable  à  meffire  d'Hemery 
&  fondation  royalle  àl'eglife  &convent  confeiller  du  roy  en  fes  confeils  &  in- 
des  religieufes  Bénédictines  du  premier  tendant  de  fes  finances.d'une  place  feize 
trdre  de  N.  D.  du  Calvaire  proche  dans  les  rampam,  foûez&contrefcar- 
le  pallais  de  la  royne  mere  au  faux-  pe  de  cette  ville  au  bout  de  la  rue  des 
boure  S.  Germain,  de  la  rente  de  mil  Petits- Champs ,  contenant  ladite  place 
livres  par  chacun  an  i  perpétuité  &  non  «.  toifes  de  largueur  fur  40.  de  pro- 
*  prendre  for  le  revenu   fondeur,  revenant  en  fuperficiei  840. 


lacheptable ,  à  ^ 

du  domaine  de  fon  comté  de  Dourdan, 
pour  en  jouir  du  jour  des  lettres  de  la- 
dite dame  royne  ,  ccfuivantlecontraâ: 
des  fieurs  duconfcil  duii.  Janvier  1630. 
Lefd.  lettres  &  autres  pièces  attachées 
foubz  le  contre-feel  Sec.  lad.  cour,  a 


en 

thoifes  tenant  d'un  codé  au  derrière 
de  la  maifon  du  Beau-fé jour  ôc  autres 
maifons  voifînes ,  d'autre  dune  rue  defi- 
gnée  le  long  du  foffé  &c.  Le  bre- 
vet du  don  du  19.  Janvier.  Requefte  par 
ledict  fieur  d'Hemery  prefentée  d  la 


ordonné  8c  ordonne  que  lefdides  lettres  cour  affin  de  veriffication  defdicles 

feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  lettres.  Conclurions  &c.  ladicte 

jouir  par  les  impétrantes  de  l'cflèd  &  c  ou  x  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 

«ontenu  en  icelles.  diûes  lettres  feront  regiftrées  &c. 


Den  d'une  place  m  garde  des  f«aax 
Seguier. 

DU  xx.  Novembre.  Vcu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées d  Paris  au  mois  de  Janvier  1634. 
par  lefquelles  ledict  feigneur  faitt  don 
a  meffire  Pierre  Seguier  chevallier  garde 
des  (eaux  de  France  d'une  place  feize 
dans  les  ramparts ,  fbflèz,  contrefear- 
pes  &  dehors  entre  les  portes  S.  Ho- 
noré &  de  Montmartre  de  cette  ville 
de  Paris ,  contenant  40.  thoifes  de  lar- 
ge far  80»  thoifes  de  longueur  d'un  cof- 
té,  2c  40.  thoifes  de  longueur  de  l'autre, 
aboutuîànt  d'un  bout  fur  une  rue  defi- 
gnée  d  travers  des  ramparts  au  bout 
vers  la  rue  des  Petits-Châmps,  &  par 
derrière  aux  murailles  du  parc  de  l'hof- 
tel  de  Richelieu ,  d'un  bout  vers  la  rue 
des  Bons-enfans ,  &  d'autre  vers  la  con- 
trefearpe ,  ainfy  qu'il  eft  plus  au  long 
porté  par  lefdiâes  lettres.  Le  brevet 
du  roy  du  19.  Janvier  y  attaché.  Re- 
quefte prefentée   d  ladite    cour  le 
16.  Novembre  1634.  affiQ  de  veriffi- 
cation  defdiâes  lettres.  Conduirons  du 

})rocureur  gênerai  du  roy,  &  tout  con- 
ideré  :  ladicte  cour  a  ordonné  & 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re- 


Autre  au  fieur  Suilet  des  Noyers. 


D 


U  ix.  Mars.  Veu  par  la  cour  les  • 
lettres  patentes  du  roy  données  d 
Paris  au  mois  de  Janvier  1635.  par  lef- 
quelles ledicl  lèigneur  faict  don,tranfport 
&  delaiflemcnt  irrévocable  à  M.  Fran- 
çois Sublet  fieur  des  Noyers  concilier 
du  roy  en  fes  confeils  d'eftat  &  privé 
&  intendant  de  fes  finances,  d'une  pla- 
ce feize  dans  les  ramparts,  foflèz  & 
contrefearpe  de  la  ville  de  Paris  proche 
l'ancienne  porte  S.  Honoré,  confiftant 
en  10.  thoifes  de  largeur  fur  17.  thoifes 
d'un,  cofté  &  3z.  thoifes  d'autre  ;  la- 
quelle place  ledid  feigneur  s'eftoit  re- 
iervée  de  celles  delaiûees  par  luy  à  maif- 
tre  Charles  Froger,  qui  en  a  voit  traiclc. 
La  reconnouTance  &  déclaration  de 
maiftre  Louis  le  Barbier.  Requefte  &c. 
ladicte  cour,  a  ordonné  &  ordonne 
que  lefdiacs  lettres  feront  regiftrées. 
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96  PREUVES    ET  PIECES 

pliantes  ,  fe  vantent  «le  pratiquer  Iame- 

Arrtji  fur  la  reqnejle  des  religieufes  de  me  rcigle,  Se  fe  foumettent  à  ladirec- 

f  tinte  Elifabesb ,  contre  les  Cordelières  tion  de  l'ordinaire  :  qui  eft  une  diftinc- 

de  Toulon  fe  qui  voulaient  s'établir  à  tion  d'importance  envers  les  fupplian- 

paris.  tess  qui  lont  conduises  &  gouvernées 

par  les  percs  religieux  du  tiers  ordre  de 
T"~N  U  vu.  Juillet.  Veu  par  la  cour  la  S.  François  félon  lareigle  du  melmeor- 
requefte  à  elle  prefentée  par  les  dre,  encores  que  lcfdi&es  religieufes  de 
religieufes ,  fuperieurc  Se  convent  deSte  Thouloufe  fullênt  obligées  à  la  con- 
Elizabeth  de  cette  ville ,  contenant  que  dui&e  &  gouvernement  defdifts  pères 
par  un  bruit  commun  certaines  reli-  religieux  par  la  première  bulle  du  S. 
gieufes  de  la  ville  de  Thouloufe  fe  van-  pere  Se  par  les  patentes  de  S.  M.  &  ar- 
tent  de  s'inftaller  bientoft  en  cette  die-  reft  de  vérification ,  ayant  par  une  inven- 
re  ville  foubz  le  nom  Se  habit  des  fup-  tion  Se  fubtilité  de  leur  efprit  pris  une 
pliantes,  Se  faifant  profeffion  de  la  mef-  autre  refolution  ,  pour  s'acquérir  plus» 
me  rcigle  du  tiers  ordre  ,  en  vertu  des  facilement  la  faveur  Se  appuy  desordi- 
lettres  lubrepticement  obtenues  de  S.  M.  naircs.  Et  fi  la  cour  a  jugé  que  des  re- 
avec  cette  différence  qu'elles  feront  dans  ligieux  de  divers  ordres  doivent  eftre  dif- 
la  vifitation  Se  autorité  de  l'ordinaire ,  tinguez  par  l'habit ,  on  ne  pcult  accor- 
contre  la  reigle  dudict  tiers  ordre ,  qui  der  que  des  religieufes  qui  fe  dient  de 
donne  aux  fuppliantes  les  fuperieurs  du  mefme  ordre  ,  enmelme  nom&  mefme 
mefmc  ordre  pour  les  conduire  :  qui  eft  habit  ôcfoubs  mefme  reigle,  foienteon- 
ùnc  entreprile  notoirement  fcandaleufe,  duites  Se  gouvernées  diverfemenr  en 
a  laquelle  les  fuppliantes  fe  fentent  obli-  mefme  ville  j  &  feroit  une  matière  de 
gées  de  refifter  ,  pour  les  interefts  nota-  fcandale  contre  l'ordre ,  chacun  ayant 
bles  qui  les  touchent ,  cftanc  encore  la  liberté  d'en  juger  pour  recomman- 
dans  le  commencement  Se  dans  l'eftat  der  les  uns  &  rejetter  les  autres,  pour  ap- 
qu'ellcs  ont  befbing  des  chantez  chref-  prouver  une  conduite  &  rejetter  l'autre, 
tiennes  pour  leur  baftiment ,  &  nom-  un  fubjet  de  diffèrent  entre  les  direteurs, 
mement  de  leur  eglife,  Se  aflîgnation  Se  une  occafion  de  trouble  aux  efprits  des 
d'un  revenu  fuffifant }  les  dévotions  &  religieufes  les  moins  affermies  &  aflîftces 
pietez  des  perfonnes  qui  leur  font  af-  de  la  grâce  de  Dieu }  ce  qui  oblige  les 
fedionnées ,  Se  qui  ont  de  l'inclination  à  fuppliantes  de  reclamer  l'autorité  de  la 
leur  ordre ,  pourraient  eftre  facilement  cour.  A  ces  caufes  requeroient  lcfdites 
diverties  &  deftournees  par  la  nouveau-  fuppliantes  eftre  receuès  oppolantes  à  la 
té ,  mefme  par  les  pratiques  &  artifices  de  vérification  &  exécution  des  lettres  pa- 
celles  qui  le  veullent  introduire  &  cher-  tentes  Se  autres  que  lefdicles  religieufes 
chent  a  s'advancer  à  leur  préjudice.  A  de  Touloufe  pourraient  avoir  obtenues 
quoy  les  fuppliantes  adjouftent  deux  par  imporrunité  ,  Se  cependant  deffen- 
puifiantes  confiderations  ;  la  première,  fes  leur  eftre  fiutes  de  s'introduire  en 
que  par  les  loix  du  royaume  autorifées  cette  ville  &  fauxbourgs  ez  maifons  par- 
de  plufîeurs  arrefts,il  eft  expreffement  ticulieres  ou  publicques,  jufques  à  ce 
deffendu  d'admettre  en  un  mefme  lieu  que  les  partyes  ouyes  il  en  ait  par  la- 
deux  divers  convents  de  religieux  ou  re-  dite  cour  efté  ordonné.  Conclufions 
ligieufes  d'un  mefme  ordre  Se  d'une  mef-  du  procureur  gênerai  du  roy ,  Se  tout 
me  reigle, fi  ce  n'eft  que  pour  quelque  confideré:  ladicte  cou»,  areçeuôcre- 
raifon  particulière  ils  foient  appeliez  par  çoit  lefdjuppliantes  oppofantesa  la  véri- 
tés habirans,  introduits  par  lettres  pa-  bcation  Se  exécution  defdites  lettres  ( 
tentes  du  roy  fie  reçues  par  l'autorité  de  ordonne  qu'elles  auront  commiffion  pour 
la  cour,  comme  les  parties  intereflëes >  faire  alfigner  en  icellelefdites  religieu- 
se chofe  qui  n'a  jamais  efté  tolérée  en  fes  de  Thouloufe  aux  fins  de  ladite  re- 
la  police  dcl'cglife ,  que  les  religieux  ou  quefte.  Cependant  leur  fait  deffenfes  de 
religieufes  euffentun  mefme  nom ,  por-  s'introduire  en  cette  ville  &  fauxbourgs 
taflent  un  mefme  habit,  fiffent  profef-  en  maifons  partieuheres  ou  publicques, 
fion  de  mefme  reigle ,  fuflènt  inftallées  jufques  à  ce  que  autrement  par  la  cour 
en  mefme  ville ,  Se  euffent  divers  con-  en  ait  efté  ordonné, 
duteurs ,  comme  les  religieufes  de  Thou- 
loufe portent  l'habit  des  fuppliantes,  fe 
nomment  religieufes  du  tiers  ordre  de 
S.  François,  qui  appartient  aux  fup- 
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Tnrtttfrmm  des  lettres  patentes  en  faveur 
des  reliqieufts  d*  tiers-ordre  de  S.  Fran- 
cs deTcuioufe ,  four  leur  établi fement 
à  Paris. 

.U  iv.  Aouft.  Veu  par  la  cour 


97 

très.  Conclufions  dii  procureur  général 
duroy.Toutconfideré  ,ladicte  cour. 
a  ordonne  &  ordonne  que  lefdides  lef- 
dides lettrespatentes ,  confentement  du- 
did archevêque  de  Pans ,  contrad  con- 

DU  iv.  Aoult.  Veu  par  la  cour  tenant  promellb  de  donner  45000.  livres, 
les  lettres  patentes  du  roy  don-  ÔC  ledid  contrad  du  14.  Juillet  dernier, 
;  s  à  Paris  au  mois  de  Fcbvrier  163  j.  feront  regiftrez  au  greffe  de  ladide  cour, 
par  lclquellcs  ledid  feigneur  permet,  pour  eftre  exécutez  félon  leur  forme  & 
accorde  ôc  odroye  aux  religieufes  du  teneur  ,  aux  charges  ,  claufes  &  condU 
tiers  -  ordre  de  faind  François  de  Tou-  rions  y  contenues ,  ôc  que  la  minutte  du- 
loufe  d'eftablir  une  maifon  ôc  convent  did  contrad  du  3.  Febvrier  fera  mifeès 
de  leur  ordre  ôc  congrégation  en  cet-  mains  de  l'un  des  nottaires  du  chaftclct 
te  ville  ôc  fauxbourgs ,  iuivant  le  con-  de  Paris  ,  pour  eftre  délivrée  la  groflè  à 
lentement  de  l'archevefque  de  Paris ,  que  qui  il  appartiendra, 
icelluy  feigneur  approuve ,  agrée  ôc  au- 


An.  itjj. 


thorile  ,  veut  qu'elles  puiflènt,  quand  bon 
leur  fcmblcra,  y  faire  baftir  une  eglife  ôc 
convent ,  pour  y  vivre  félon  leur  ordre 
&inftitution  }  pour  cet  effèd  elles  puif- 
lènt recevoir  ,  acquérir  ôc  poflèder  les 


Etabliffement  des  religieufes  d»  Calvaire 
au  Marais. 


D 


U  vu.  Septembre.  Veu  par  la  cour 
-  t  ^  les  lettres  patentes  du  roy  données 
lieux,  places  Ôc  héritages  qu'il  fera  ne-  au  camp  devant  Nancy  au  mois  de  Sep- 
ceûai'rc  •  à  la  charge  qu'elles  vivront  de  tembre  1 6 3  5  .par  lefquelles  ledid  feigneur 
leurs  rentes  Ôc  revenus ,  fans  pouvoir  eftre  permet ,  accorde  Ôc  odroye  aux  rehgieu- 
à  charge  à  ladide  ville  ôc  fauxbourgs  de  fes  Bénédictines  de  la  congrégation  de 
Paris  &  que  le  fonds  de  trois  mil  livres  N.  D.  du  Calvaire ,  quelles  puiflènt  ÔC 
de  rente  portées  par  le  contrad  attaché  leur  foit  loifible  de  s'eftablir  dans  fa  ville 
Ibubs  le  contrefeel ,  ne  pourra  pour  quel-  de  Paris  en  un  lieu  Qu'elles  y  ont  acquis 
que  caufe  6c  occafionque  ce  foit  eftre  di-  ès  marais  du  Temple  ,  y  conftruire  un 
verty  ailleurs  ny  à  autre  ufage ,  ains  de-  monaftere  avec  l'eglife  ôc  baftimens  ne- 
meurera  aftedé  pour  l'entretenement  Ôc  ceflaircs  ,  pour  y  vivre  fous  l'obéiflance 
nourriture  defdides  religieufes  ,  ainfy  des  fuperieurs  de  ladide  congrégation , 
qu'il  eft  plus  au  long  porté  par  lefdides  fuivant  ôc  ainfy  qu'il  eft  plus  amplement 
lettres.  Le  contrad  raid  ôcpafle  parde-  porté  par  lefdides  lettres.  Le  confonte- 
vant  le  Gay  ôc  de  S.  Vaaft  nottaires  au  ment  de  l'archevefque  de  Pans  du  ij. 
chaftclct  de  Paris  le  3.  Febvrier  1 63  j.  par  May  1633.  Requefte,  ôic.  Ladicte 
dame  Anne  Petau  veuve  maiftre  René  cour,  a  ordonné  Ôc  ordonne  que  lef- 
Regnault ,  vivant  confeiller  en  la  cour,  dides  lettres  feront  regiftrees  au  greffe 
par  lequel  elle  promet  bailler  ôc  déUvrer  d'icelle ,  pour  jouir  par  les  impétrantes  de 
aufdides  religieufes  la  fomme  de  qua-  l'efted  ôc  contenu  en  icelles. 
rante-cinq  mil  livres,  pour  eftre  employée 
en  un  fonds  de  trois  mil  livres  de  rente, 
pour  la  nourriture  ôc  entretien  defdides 
reUgieulès.  Le  confentement  dudid  ar- 
chevefque  du  6.  Febvrier  audid  an.  Au- 
tre contrad  de  tranfadion  pafle  parde-  JL-/  requelte  prcienrce  par  les  rciu^icu-  Atjt  Mi<< 
vant  Parque  ôc  Guereau  nottaires  au 
chaftelet  le  14.  Juillet  dernier ,  entre  ré- 
vérende mere  Se  feeur  Marie  de  S.  Char- 


jicquefi  fait  des  religieufes  de  CheBes  fdr 
tUes  de  fainte  Mlix#beth. 


ccL 


DU  xxi  Febvrier.  Veu  pat  la  cour  la 
1  requefte  prefentée  par  les  relligieu- 
fes  abbeflè  ôc  convent  de  N,  D.de  Chel- 
les,  ôc  les  relligieufes  fuperieure  ôc  con- 
ç  vent  de  laindeEluabeth  ,  du  tiers  ordre 

les  fuperieure  du  monaftere  de  lainde  de  S.  François,  ÔC  delà  congrégation  de 
Elizabeth ,  du  tiers-ordre  de  S.  François,  Peftroite  obfervance  de  cette  ville  de  Pa- 
f  ondé  à  Paris  vis-à-vis  du  Temple ,  Ôc  au-  ris ,  à  ce  que  le  contrad  du  1 1 .  No  vem- 
tres  religieufes  dudid  monaftere,  d'une  bre  dernier  paflé  pardevant  deux  not- 
part  :  &  révérende  mere  fœur  Françoife  taires  du  chaftelet  de  Pans ,  fuivant  le 
de  faiode  Marie,  ôc  autres  religieufes  pro-  décret  de  l'archevefque  de  Paris,  con- 
telles  du  monaftere  de  faind  Louis  de  tenant  la  vente  faide  aufdides  relligieu- 
la  ville  de  Touloufe ,  d'autre.  Requefte  fes  fainde  Elizabeth  par  lefdides  relli- 
par  lefdides  religieufes  de  Toulou  fe  pre-  gieufes  de  Chelles ,  d'une  maifon ,  cour, 
tentée  à  ladide  cour  le  17.  Juillet  audid  jardin  Ôc  lieux  feiz  en  cette  ville  dePa- 
«n  1635.  afin  de  vérification  defdideslet-  ris  rue  neufve  S.  Laurent,  moyennant 
Terne  II.  Part.  III.  N 
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le  prix ,  charges  &  conditions  y  conte- 
nues, furt  omologué  pour  eftre  exécute 
félon  fa  forme  &  teneur.  Veu  aufly  la- 
dite commilfion  dudid  archevefqucde 
Paris.  Ledicl  contrat  &  ade  d'appro- 
bation d'iceluy  contrad  par  ledicl  ar- 
chevefque  du  11.  dudid  mois  de  No- 
vembre. Concluions  &c.  ladicte 
■cour,  avant  procéder  à  l'omologation 
•dudiâ:  contrad ,  a  ordonne  &  ordonne 
que  d'office  à  la  requefte  dudicl  procu- 
reur gênerai  vifiration ,  prifee  &  efti- 
mation  fera  faide  de  ladide  maifon  & 
lieux  en  dependans,  enfemble  informa- 
tion de  la  commodité  ou  incommodité 
que  pourra  apporter  la  vendition  d'icelle 
maifon ,  pour  ce  faid  &  rapporté  &  com- 
muniqué audid  procureur  gênerai  du 
roy ,  eftre  ordonné  ce  qu'il  appartien- 
dra. 


PREUVES  ET  PIECES 


Arrejl  faifunt  mention  des  conditions  de 
Cefiablijfement  des  Barnabites  à 
Paris. 


Ejiaux  de  boucherie  <$•  rotifferies  de  la 
flace  Dauphine. 

DU  Samedy  i.  Mars.   Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  â  Paris  le  n.  Febvrier  dernier, 
par  lefquelles  ledid  feigneur  veut  &  luy 
plaift  que  les  arreftz  de  ladicle  cour 
fbient  exécutez  }  &  que  conformément 
a  iceux,  mefme  à  celluy  du  14.  Avril 
635.  les  douze  eftaux  de  boucherie  foient 
eftablis  dans  l'ifle  du  palais  j  qu'à  frais 
communs  de  la  dame  de  la  Becherelle 
&d'Aftranour,deJuflàsil  foir  conftruid 
à  cet  effect  un  baftiment  au  lieu  de  la 
place  Dauphine,  fous  lequel  feront  po- 
fez  les  douze  eftaux  de  boucherie  & 
au  tour  d'iceluy  les  fix  efchoppes'dcs 
ronfleurs  en  blanc ,  fuivant  Se  ainfy  qu'il 
«t  plus  amplement  porté  par  lefdides 
lettres.  Les  arreftz  des  14.  Avril  &  6. 
Aouft  63  j.  Les  procez  verbaux  destre- 
Joners  de  France  des  13.  Septembre  au- 
did an  &  8.  Janvier  dernier.  Les  requef- 
tes  par  lefdids  de  JiuTas  &  dame  de  la 
Bechereflè  prefentées  à  la  cour  affin  de 
venffication  &c.  ladicte  cour  a  or- 
donne &  ordonne  que  lefdides  lettres 
leront  regiftrées  au  greffe  de  ladite 
cour  pour  eftre  exécutées ,  enfemblc  le- 
did arreft  du  14.  Avril,  félon  leur  for- 
me  <x  teneur. 


DU  ix.  May.  Veu  par  la  courtes 
grand  chambre,  tournelle  &' de 
ledid  allemblécs,  les  lettres  patentes 
du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  Mars 
1611.  par  lefqueljes  ledid  leigneur  per- 
met ,  concède  &  accorde  aux  pères  re- 
ligieux de  la  compagnie  de  S.  Paul  dé- 
collé ,  autrement  appeliez  Bcrnabittes 
tant  en  la  ville  de  Montargis  ,  que  par 
toutes  les  autres  villes ,  bourgs ,  lieux 
&  endroidz  de  quelque  province  que 
ce  puiflc  eftre  du  royaume  ,  où  iceux 
relhgieux  feront  &  pourront  eftre  ap- 
peliez &  demandez,  ilz  s'y  puiflènt  ha- 
bituer &  introduire,  y  faire  conftruire 
baftir  ficédiffier  à  cet  effed  des  édiles 
pour  y  vivre  félon  l'ordre  de  leurs  itC 
ftitutions  &  gouvernements,  toutes  fois 
que  ce  fou  du  confèntement  des  evef- 
ques  des  lieux ,  ainfi  qu'il  eft  plus  au  long 
porte  par  lefdides  lettres.  Autres  lettres 
patentes  du  unziefme  Décembre  1633 
par  lefquelles  eft  mandé  a  la  cour  pro- 
céder à  la  vérification  defdides  lettres. 
Les  confenremens  du  cardinal  de  Retz 
archevefque  de  Paris  &  l'archevefque 
dudid  heu  des  29.  Mars  1622.  &4.  May 
1619.  Les  conftitutions  dudid  ordre. 
L'arreft  de  la  cour  donné  entre  lefdids 
relligieux  d'une  part ,  &  le  redeur  & 
univerflté  de  Pans  du  21.  May  1635. 
Concluions  &c.  ladicte  cour  a  orl 
donné  &  ordonne  que  lefdides  lettres 
leront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, pour 
jouir  parles  imperrans  de  l'effed  &  con- 
tenu en  icelles ,  aux  charges  portées  par 
le  confentement  de  l'archevefque  de 
Paris,  &  que  fuivant  l'arreft  du  22.  May 
163  j.  lefdids  impetrans  fourniront  à  l'u, 
niverfité  dans  trois  mois ,  fy  faid  n'a 
efté  ,  la  ratification  faide  par  leur  gê- 
nerai des  déclarations  &  promeflës  par 
eux  faides  de  ne  tenir  collège  ny  cf- 
colle,  &  de  n'enfeigner  par  eux  ny  par 
autres,  ny  faire  leçons  de  quelque  Icien. 
ce  que  ce  foit  à  autres  que  ceux  de  leur 
ordre  ,  foit  en  cette  ville  de  Paris  ou 
ailleurs}  &  outre  à  la  charge  qu'ils  n'au- 
ront autres  maifons  dans  le  reflbrt  de 
ladide  cour  que  celles  qu'ils  ont  en  cette 
ville  &  à  Montargis ,  où  ils  pourronc 
continuer  d'enfeigner  comme  ils  font  4 
prefenti  qu'ils  n'auront  en  cette  ville 
aucun  vicaire  ou  fupericur  queFrançoisj 
qu'ilz  ne  pourront  mandier  }  mettront 

leur? 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  99 

Ï^S;^™Ï  Ze  pajfage  des  ,7„  de  **  a. 
Son  ordinaire.  dane  le  JnbiU. 

Ze  CttVleS.L*c  iEffinay  lieutenant  T*\  U  xm.  Septembre:  Ce  jour  fur  ce 
■*  i  Piïffi  que  les  prevoft  des  marchands  8c 

gênerai  a    aru.  efchevins  de  cette  ville  de  Paris  ont  re- 

DU  xx  Aouft  Veu  par  la  cour  les  monftré  à  la  chambre  des  vaccations, 
lettres' patentés  du  roy  données  à  qu'à  caufe  de  la  caducité  des  ponts  de 
Paris  le  16.  Aouft  1636.  par  lefquelles  bois  de  ladide  ville,  il  pourro.t  arriver 
Miâ  feieneur  commet,ordonne  &efta-   accident  au  peuple  paflànt  lur  iceux  aux 
ÏÏT mcfl.rc  Thymoleon  d'Efpinoy  fei-  procédions  âu  Jubile  qui  fe  ce  ebre, 
'  „ L  de  laine  Luc  marefchal  de  France  comme  il  eft  arrive  au  dernier  Jubile» 
lieutenant  gênerai  en  la  ville  de  Paris,  fuppliant  la  cour  y  pourveoir  ace  quils 
avec  plein  &  entier  pouvoir  d'y  corn-   en  foient  defehargez,  &  ouy  Tranchoc 
mander,  tant  durant  l'abfence  qu'en  pour  le  procureur  gênerai  du  roy  ;  la 
rrefencedudidfeigncurroy,&fylong-   matière  mife  en  délibération  ,  ladido 
Los  que  le  ficur  duc  de  Monbazon   chambre  a  arrefte  &  ordonne  qu  il  fera, 
gouverneur  &  Ueutenant  gênerai  en  icel-   mis  des  barrières  a  chacune  des  portes 
Fefera employé  dehors,  ficauxpouvoirs   &  entrées  défends  ponts,  afindempef- 
&  auftoritez  plus  à  plain  fpeciffiez  par  cher  le  peuple  d'y  palier  par  foule  ÔC 
lcfdides  lettres.  Requefte  par  ledid  fieur  multitude, 
de  S.  Luc  prefentee  ficc.  ladi  cte 

c  o  u  r  a  ordonné  &  ordonne  que  lef-      Za  fefie  à  U  conciergerie  du  falais. 
dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 

d'icelle,  pour  eftre  exécutées  félon  leur  "P\  U  Lundy  xv.  Septembre.  Sur  ce 
forme  &  Kneur.  que  Tranchoc  pour  le  procureur 

gênerai  du  roy  a  remonftre  a  la  cham- 
Za  reine  fonvemante  de  Paris.         bre  des  vacations ,  que  la  maladie  con- 

tagieufe  qui  avoit  celle  en  la  concicr- 

DU  Saraedv  vi.  Septembre.  Veu  gerie  recommence  ,  y  ayant  eu  deux  pri- 
par  la  cour  ,  les  grand  chambre,   fonniers  frappez  de  pefte  deCettc  nuid, 
tournelle  &  de  l'cdict  aOemblées,  les  requerans  qu'il  pleut  a  la  cour  y  pour- 
lettres  patentes  du  roy  données  à  Paris   veoir ,  &  que  le  parquet  des  gens  du  roy 
le  1  Septembre  1636.  par  lefquelles  le-   foit  transféré,  n'ayant  aultre  veuë  que 
did  feigneur  faia ,  ordonne  &  eftablit   de  la  conciergerie ,  la  matière  mue  en 
la  rovne  gouvernante  de  la  villedcPa-   délibération ,  ladicte  chambre aar- 
jis ,  avec  plein  &entier pouvoir  ,en  l'ab-  refté  &  ordonné  que  à  la  diligence  du- 
fence  dudid  feigneur  &  pendant  fon   did  procureur  gênerai  tous  les  pnlon- 
vovaee  ,  de  pourvoira  tout  ce  qui  fera  niers  eftans  en  ladide  conciergerie  ,ex- 
ncceiîaire,  Jmmanderaux gouverneurs   cepté  les  femmes  &  les  prifonniers  de 
des  places,  capitaines  ,  officiers  &  gens   la  petite  cour  &  ceux  qui  font  aux  ca- 
de  guerre ,  tant  de  cheval  que  de  pied ,  chots  noirs ,  feront  transférez  loubz  bon. 
d'eftablir  garnifons  ez  villes  &  places   ne  &  feure  garde  en  la  maifon  de  Sti- 
voilïncs  ,  allembler  le  con  feil  de  ceux   pion  aux  fauxbourgs  S.  Marceau,  pour 
qu'iccluy  feigneur  alaifïezprez  de  ladide  y  eftre  gardez  par  le  concierge  &  gui- 
dame  roynl,  ordonner  en  iceluy ,  &  chetiers  de  ladide  conciergerie.  Seront 
ainfy  qu'il  eft  plus  au  long  porté  par  lef-   les  procureurs  de  la  communauté  ad- 
dides  lettres.  Concluons  du  procureur  vertis  de  ladide  tranUacion.  fct  que  le 
gênerai  du  roy.  La  matière  mife  en  de-  parquet  des  gens  du  roy  lera  transfère 
libération,  ladicte  cour  a  ordonné   en  lieu  commode. 
&  ordonne  que  lefdides  lettres  feront  _. 
regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  Permiften  a  thefiel-Tiun  Remprunter  four 
exécutées  félon  leur  forme  &  teiseuà ,  >,  /«  Rentes. 

kc        i  ■  T\  U  xx.  Septembre.  Veu  par  If  chann 
bre  des  vacations  la  requefte  pre- 
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fentée  par  les  gouverneurs  du  temporel 
de  l'hoftel-Dieu  de  Paris  ,  contenant 
que  le  principal  revenu  dudid  bofteU 
Tenu  IL  Part.  IJJ.  '  Nl* 


iot>            PREUVES  ET  PIECES 

«    "  ■  ■  Dieu  confifte  en  un  droicl  d'o&roy  de  qu'elle  continuera  fa  feance  ,  pcncbnt 
*k.  »«i<.  dix  fâ$  &r  chacun  minot  de  Ici  qui  fc  lequel  temps  fera  laditfe  concici^  je 
vend  en  la  généralité  de  Paris  ;  lequel  nettoyée  Se  erice. 
droicl  par  arreft  du  confeil  a  efté  or- 
donne" qu'il  feroitpayé  par  les  mains  des  Autre  arreft  au  fujet  de  U  contagion. 
adjudicataires  des  gabelles  ,  defquek 

ils  ne  peuvent  eftrc  payer  ,  non  plus  f"^V  UJeudyxni.  Novembre.  Ce  jour 

que  d'un  autre  oclroy  de  trois  folz  pour  1  _J  la  cour  ,  ce  requérant  le  procu- 

ihuidde  vin  entrantà  Paris,  nydesren-  reur gênerai  du roy,  a  arrefté  &ordon, 

tes  qu'ils  ont  à  prendre  fur  la  ville  &  né  que  les  prifonniers  transférez  de  la 

domaine  d'icelle  ;  en  telle  forte  qu'ils  conciergerie  du  palais  à  caulè  de  la  con- 

font  demeurez  redevables  envers  plu-  tagion  ,  y  feront  remis  &  tous  autres 

iîeurs  ouvriers,  qui  ont  travail  lé  au  baf-  receùs  ,  ainfy  qu'il  eftoit  accouftume 

«ment  dudicl  hoftel-Dieu ,  &  envers  les  avant  ladicle  contagion.  Enjoinck  aux 

marchands  qui  ont  fourny  les  chofes  ne-  geolliers  de  cette  ville  de  laifTer  rrans- 

ceflàires  ,  &  ont  befbin  pourveoir  à  ce  ferer  lefdicls  prifonniers  mis  en  leurs  pi  i- 

qtii  eft  neceflàire  pour  la  nourriture  &  fons. 
trai&ement  des  malades  eftans  de  prefent 

excedans  de  unze  cens ,  qui  croift  jour-  Divifon  de  t entretien  du  favè  de  Pari/ 

nellcment  par  la  mifere  du  temps  -,  ou-  entre  le  roy  &  Ja  ville. 

tre  qu'il  leur  convient  meubler  une  falle   

nouvellement  conftrui&e  fur  le  pont  U  Mcrcredy  xvi.  Décembre.  Ce  - 
dudicl  hoftel-Dieu  ;  font  encore  enar-  \J  j°ur  'es  gens  du  roy  ,  parlant  M.  A"'  *',t' 
gez  de  l'hofpital  S.  Louis ,  qui  eft  très-  Hierofme  Bignon  advocat  dudicl  fei- 
grand  j  ne  tirent  du  peuple  les  chari-  gneur  ,  ont  dicl  à  la  cour  que  deux  fré- 
tez accouftumées  ;  n'ont  aucunes  pro-  foriers  de  France  en  la  généralité  de 
vifions  de  bleds  ne  de  toutes  fortes  de  Paris ,  qui  avoient  efté  mandez ,  eftoient 
provifions  neceffaires  à  un  fi  grand  hof-  au  parquer  des  huhTicrs.  Sont  entrez  les 
pital }  àquoyleureftimpofliblede  pour-  fieurs  Vallée  &  Hotman  treloriers  de 
voir  fans  une  grande  fom  me  de  deniers,  France,  qui  ont  pris  place;  Se  alfis  au 
qu'ils  ne  peuvent  recouvrer  finon  la  banc  du  cofté  où  lé  met  le  greffier  ,  en- 
prenant  à  rente,  &  y  obligeant  tout  le  tre  meffieurs  de  Thelis  6c  Scaron  con- 
revenu  dudicl  hoftel-Dieu.  A  ces  caufes  fèillers ,  M.  le  premier  prefident  leur  a 
requeroient  leur  eftre  permis  d'emprun-  dicl  que  la  cour  les  avoit  mandez  fur  le 
ter  à  rente  jufques  à  la  fomme  de  qua-  fubjecl  du  pavé  de  cette  ville  -,  que  le 
rante  mil  livres  tournois ,  à  la  meilleure  roy  avoir  envoyé  fes  lettres  patentes  qui 
condition  qu'ils  pourront  ;  &  y  obliger  avoient  efté  veriffiées  ,  portans  que  le 
tout  le  revenu  dudicl  hoftel-Dieu.  Con-  nettoyement  des  boues  &  l'cntrctcnc 
clufions  &c.  ladicte  chambre  ayant  ment  du  pavé  des  rues  feroit  faicl  ainfy 
efgard  à  ladide  requefte  ,  a  permis  &  que  l'on  faifoit  avant  l'année  1609.  Sue 
permet  aux  fupplians  emprunter  ladicte  police  generalle  avoit  efté  faide  , 
fomme  de  quarante  mil  livres ,  à  la  meil-  députez  nommez  pour  y  advifer ,  mar- 
leure  condition  qu'ils  pourront,  &  y  obli-  chc  faicl  avec  des  ouvriers  pour  lenet- 
ger  tout  le  revenu  dudicl  hoftel-Dieu.  toyement  des  boues  5  ce  que  pour  le  pa- 
vé ,  avoit  efté  différé ,  parce  que  le  roy 
Arreft  au  fujet  de  la  contagion.  eftoit  tenu  de  faire  paver  en  quelques 

endroicls ,  le  prevoft  des  marchands  en 

TT\U  Mardy  vu.  Oclobre.  Ce  jour  la  d'autres,  &  avant  ladicle  année  609. 

chambre  des  vacations,  ouyTran-  le  bourgeois  n'eftoit  tenu  que  faire  pa- 
éhot  pour  le  procureur  général  du  roy,  ver  devant  fa  porte  ■>  que  la  cour  avoic 
a  arrefté  &  ordonné  que  les  arrefts  cy-  defiré  de  feavoir  d'eux  comment  l'on 
devant  donnez  au  fujet  de  la  maladie  avoit  accouftumé  d'en  ufer.  Lefdicls  tre- 
conragieufe  eftant  en  la  conciergerie  du  foriers,  parlant  ledicl  fieur  Vallée,  ont 
palais  feront  exécutez  ,  &  fuivant  iceux  dicl  qu'ils  avoient  faicl  exacle  recharche 
ne  feront  receus  aucuns  prifonniers  en  pour  fçavoir  ce  qui  fe  faifoit  avant  la- 
ladicle  conciergerie  jufques  à  ce  que  au-  diclc  année  609.  ont  trouvé  que  le  pa- 
trement  par  la  cour  en  ait  efté  ordon-  véa^toujours  efté  entretenu  par  l'or- 
né. Et  ceffera  ladicle  chambre  d'entrer  dre  pris  en  leur  compaignic  ;  que  le  roy 
aujpalais  depuis  le  jour  &  fefte  S.Denis  faifoit  paver  la  place  du  Louvre ,  le  con- 
jugues au  Mercrcdy  15.  de  ce  mois ,  tour  d'iccluy ,  de  lagallerie  du  Louvre, 
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urnt  Meufve-faind-Honoré,  le  palais,  de  cette  ville  &  fauxbourgs  p 

L  baftille ,  l'arfenac,  le  haut  pavé  de  pourveoir  ,  par  ce  moyen  facili 

îînkceMaubert,  du  Cimetière  S.  Jean,  ncttoyement  des  boucs  ,  A  arreste 

Smonnove   le  haut  pavé  de  toutes  les  &  ordonné  que  au  premier  jour ,  en  pre- 

hilïs  fors  &  excepté  la  rue  dclaFro-  fence  de  l'un  des  prefidens  & :  quatre 

ïuSfc  le  haut  pavé  des  places  public-  confeillers,  aflemblcc  fera  fa,Ae  d  au. 

2  les  banlieue  &  le  pont  Neuf.  Et  cuns  notables  de  la  ville  pour  ad v.lcr 

Z  «ard  des  grandes  croilécs  depuis  aux  moyens  convenables  &  faciles  pour 

\z  porte  de  S.  Martin  jufques  à  celle  de  ■<  ! 
S  lacqttes ,  &  depuis  celle  de  S.  Hono 


donner  ordre  audid  pavé. 

Arrtfi  à  toccafon  de  la  contagion. 


te  "jufques  à  la  porte  S.  Antoine,  8c  les 
nmU  oour  le  haut  pavé  ,  les  prevoft  des 
Snds  &  efchPevins'  en  Soient  &   TPV  U  Vendredy  v,  Aouft.  Ce  jour  la, 
S  tenus-  P°urce  ™cdcs  fermcs.def-  D  cour,  fur  ce  que  les  officiers  du  chaf- 
quelles  le  revenu  peut  bien  aller  à  17. 
ou  18.  mil  livres  de  revenu,  les  fermes 


telct  ont  did  à  la  cour  qu'il  y  avoir  de 
la  maladie  contagieufe  es  prifons  du 


Illil    I1VH.5  Ut  iwwuu,   »w  —       —    a  m. 

eftans  baillées  à  leur  jufte  valeur.  Et  de  chaftelet,  qu  il  y  en  avoit  eu  fix  mala- 
la  part  du  roy  y  a  des  fermes ,  qui  font  des ,  avoient  mis  ordre  tel  qu  il  ne  ref- 
ila direction  des  treforiers  de  France,  toit  plus  que  40.  pnfonniers  &c.  a 
qui  font  d'environ  deux  mil  livres  par  arreste'  que  dans  14-  heures  les  par- 
In  Mais  eftant  befoin  d'un  bien  plus  ries  qui  ont  faid  empnfonner  &  arrefter 
grand  fonds  pour  reftablir  les  chances  pour  debtes  ou  ï™'"?"^™}?* 
!n  plufieurs  endroids  ruinez,  quelques  feront  transférer  lefdids  pnfonmers  en 
diligences  qu'ils  ayent  pufic  puihcntfai-  autres  prifons  autrement  y  fera  pour- 
tc  ,  ils  ne  l'ont  pu  avoir >  fupplioient  la  veu  par  lcfdtds  officiers  du  chaftelet , 
cour  y  pourveoir ,  &  qu'ils  foient  con-  &c. 


vum    J    fr-r—  3  —  l 

iërvez  à  y  donner  l'ordre  en  leur  com 
paignie  comme  ils  ont  accouftume,  & 
à  quoy  ils  s'offrent  de  s'employer  avec 
toute  forte  d'affedion.  M.  le  premier 
prefident  leur  a  did  qu'ils  euflent  à  met- 
tre leurs  mémoires- contenans  les  lieux 
qui  ont  cfté  pavez  aux  defpens  du  roy, 


Autre  arrefi  au  fttjet  de  la  maladie 
contagieufe. 

DU  Vendredy  xxvii.  Aouft.  Ce  jour, 
fur  ce  qui  a  efté  remonftré  à  la 
cour  par  le  lieutenant  civil  avec  les  lieu- 


3avct  aux.  utiutiu  uu  ivj,  r-  

&  ceux  iquoy  font  obligez,  les  prevoft  tenans crimmel &  particulier , prefens les 
des  marchands  ficefehevins,  entre  les  gens  du  roy,  que  ^j^E"™^ 
mains  du  procureur  gênerai ,  &  que  la  fe  contmuoit  au  chaftelet ,  &  que  ce  nu- 
cour  v  adviferoit.  tin  un  des  guichetiers  frappé  de  ladite 
cour  y  aavueroit.  malladie  avoit  efté  en  la  cour  dudid 

DU  Mardy  xxn.  Décembre.  Ce  chaftelet,  jufques  fur  les  neuf  heures 

jour  les  gens  du  roy  ont  did  à  la  qu'il  avoit  efte  tranfporté  5  enforte  qu  il 


cour  que  les  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevinseftoientau  parquet  des  huilfiers. 
SontentreZj  M.  le  premier  prefident  leur 
a  faid  entendre  ce  qui  s'eftoit  pafle  au 
dernier  jour  ,  lorfque  les  treforiers  de 
France  cftoient  venus  au  parlement ,  fur 


y  avoit  péril  â  rendre  la  juftice  audid 
chaftelet ,  à  caufe  de  l'abondance  du 
peuple  qui  y  abordoit  j  fupplioit  lacouf 
y  pourveoir  ,&  trouver  bon  la  transla- 
tion en  autre  lieu  de  la  jurifdidion,  6c 
d'advancer  le  temps  des  vacations.  Eux 


le  fubjed  du  pavé  de  cette  ville.  A  quoy  retirez ,  &  ouy  Bignon  pour  le  procureur 

ledid  prevoft  desmarchands  a  did  qu'ils  gênerai  en  fes  conclurions  ,ia  marbre 

demeuroient  d'accord  que  la  ville  cftoit  mife  en  délibération ,  a  este  arrestj 

tenue  avant  l'année  609.  de  faire  pavdr  &  ordonné  que les ^officiers  d«dl^cha 

des  endroids  portés  par  ledid  mémoire^  tclet  pourront  des-à-preient  advane  e  le 

mais  que  les  affaires  de  la  ville  n'eftoient  tempsdes  vacations,  G  trouvent  que  faire 

tmen ?  pareil  cftat ,  &  qu'il  n'y  avoit  au-  fe  doibt ,  &  cependant  fe  poui^oiront 

tun  fonds  ,  au  contraire  que  la  ville  pardevers  le  roy,  pour  obtenir  lettres 

tftoit  beaucoup  redevable.  ï  fin  de  transférer  la  jundidion. 


DU  Mercredy  111.  Mars  m.  dc> 
xxxviii.  Ce  jour  la  cour  ayant 
délibéré  fur  la  propofition  faide  par  M. 
le  premier  prefident  au  fubjed  du  pavé 


! 
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le  touc  fuivant  l'advis  des  treforiers  ge- 

Vnien desctSèffS  de  Boncour  &  de  Tournay  neraux  de  France  >  &  ainfy  qu'il  eft  plus 

À  celai  de  Navarre.  amplement  porté  par  lefdides  lettres. 

Veu  auifi  le  procez  verbal  de  defeente 

DU  xiv.  Décembre.  Veuës  par  la  faide  fur  les  lieux  par  Jefdids  treioriers 

cour  les  lettres  patentes  du  roy  don-  de  France ,  leur  rapport  Se  advis  acta- 

flées  à  S.  Germain  en  Lave  au  mois  de  chezfoubz  le  contre-ftcl.  Autres  lettres 

Mars  1638. par  lefquelles  ledid  feigneur  patentes  du  14.  Juillet  dernier,  par  lef- 

unit ,  annexe  Se  incorpore  perpétuelle-  quelles  cft  mande  à  la  cour  procéder  à 

ment  &  infèparablement  les  collèges  de  l'cnrcgiftrementdefdides  lettres  des  mois 

Boncour  6c  Tournay  avec  leurs  revenus,  de  Mars  1638.  Se  Avril  1639.  Requefte 

appartenances  &  dépendances  au  colle-  par  lefdids  grand  maiftre ,  provifeur  , 

ge  de  Navarre ,  pour  y  cftre  eftablie  une  principaux ,  bourfiers  Se  ckappelains  du- 

communautéde  docteurs  de  théologie  à  did  collège  de  Navarre  prefentée  le  j. 

l'imitation  de  celle  de  Sorbonnej  voulant  Aouft  audid  an  affin  de  vérification  def. 

que  M  M.  Jean  Alexandre  Se  Philippes  dictes  lettres.  Concluions,  &c.  ladicte 

Galland  pnneipaux  defdids  collèges  de  cour  a  ordonné  Se  ordonne  que  lef- 

Boncour  Se  Tournay ,&  les  bourfiers  fon-  dictes  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 

dez  en  iceux  ,  foient  pendant  leur  vie  d'icelle,  poureftre  exécutées  félon  leur 

logez  gratuitement,  Se  payez  :  fçavoir  forme  &  teneur.  Et  neantmoinsnepour- 

lefdids  bourfiers  de  double  diftribution  ront  faire  fermer  &  clorre  la  rue  Clo- 

de  ce  qui  leur  eft  ordonné  par  lesfon-  pin ,  qu'au  préalable  ils  n'ayent  rembour- 

dations,  &  lefdids  Galland  &  Alcxan-  fé  actuellement  les  oppofaus  des  dom- 

dre  de  quartier  en  quartier  des  fomnrtes  mages  Se  interefts  par  eux  prétendus , 

qui  leur  feront  ordonnées  ,  fans  qu'ils  pour  lefquels  les  parties  contefterontpar- 

puiflènt  prendre  qualité  de  principaux  devant  M.  Dreux  Hennequin  confeiller 

defdids  collèges ,  Se  les  tiltres  en  de-  en  icelle,  qu'elle  a  pour  ce  commis, 
meurans  cfteinds  Se  fupprimez  defdids 

Galland  8c  Alexandre  réunis  audid  col-  Les  religieuses  hofptta  Itères  eftablie  s  à  la 

lege  de  Navarre  après  leur  mort,  à  la  Raquette. 
reiervede  la  fomme  de  deux  mil  livres 

tournois  qui  demeurera  affectée  à  la  nour-  ¥~X  U  Lundy  x  1  x .  Décembre.  Veuës 
xiture  &  entretenement  de  deux  efcol- .  |  J  par  la  cour  les  lettres  patentes  du. 
liers  en  théologie  ,qui  demeureront  au-  roy  données  a  Grenoble  au  mois  d'Oc- 
did  collège  -,  demeurans  au  furplus  tou-  tobre  1639.  par  lefquelles  ledid  feigneur 
tes  les  bourfés  i  la  nomination  des  pa-  permet  &  odroyeaux  relligieufes  hoipi- 
trons,ainfy  qu'elles  eftoient  avant  l'union,  talieres  qu'elles  puiflènt  tenir  &  poflècfer 
&  fondations  entretenues/uivantôc  ainfy  à  toujours  la  maifon  de  la  Roqueftc, 
qu'il  cft  plus  amplement  porté  par  lef-  apprefent  appellée  l'hoftel  de  la  Chari- 
dides  lettres.  Autres  lettres  patentes  du  té  Noftre-Dame ,  appartenances  Se  de- 
roy  données  à  S.  Germain  en  Layeau  pendances,  feifes  hors  la  porte  S.  An- 
mois  d'Avril  1639.  par  lefquelles  ledid  thoine,  a  icelle  maifon  &  dépendances 
feigneur  permet  aux  grand  maiftre,  pro-  admorties  comme  dédiées  a  Dieu,  fans 
vifeur ,  principaux  Se  bourfiers  dudid  col-  qu'elles  puiflènt  cftre  contraindes  la  met- 
lege  de  Navarre  de  faire  fermer  Se  clorre  tre  hors  de  leurs  mains ,  ainfi  qu'il  eft 
la  rue  Clopin  en  la  longueur  de  64.  toifes,  plus  au  long  contenu  Se  déclaré  par  lef- 
comme  aufli  de  clorre  la  rue  du  Bon-païs  dides  lettres.  Veu  aufly  copie  des  lettres 
à  l'extrémité  des  maifons  du  collège  du  d'eftablifTement  de  la  maifon  de  la  Cha- 
grand  Se  petit  Navarre ,  félon  Se  ainfy  rité  vérifiées  en  ladide  cour  au  mois  de 
qu'il  eft  defigné  par  le  plan  du  maiftre  Janvier  1615.  Copie  ducontrad  d'acqui- 
des  œuvres  de  maçonnerie  ■>  Se  à  cette  îition  de  la  maifon  de  la  Roquette  du 
fin  unit  &  annexe  audid  collège  lad.  rue  30.  Janvier  1636.  Le  confentement  du 
Clopin  ,  à  la  charge  d'indemnifèr  par  fieur  archevefque  de  Paris  du  27.  Juin 
lefdids  grand  maiftre ,  principaux ,  pro-  audid  an.  Requefte  à  fin  de  vérification, 
vifeur  Se  bourfiers  félon  leurs  offres  les  Sec.  ladicte  cour,  a  ordonné  Se  or- 
iieurs  haults  jufticiers,  qui  ont  droid  de  donne  que  lefHides  lettres  feront  re- 
juftice  Se  cenfive  efdides  rues  Clopin  &  giftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir 
du  Bon-païs ,  enfemble  les  particuliers  par  les  impétrantes  de  l'effèd  Se  contenu 
defquels  il  fera  befoin  d'acheter  les  mai-  en  icelles. 
fons,  Si  qui  y  pourront  avoir  intereft  : 

%tttrt\ 
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lettres  patentes  en  faveur  desVrfulim  de     Amrtiffement  pour  thhpital  &  chapelle  A«-  u^ 
fainte  Avait.  fMnt  Eley- 


DU  xx  Décembre.  Veucs  par  1»   rvU  iv.  Aouit.  v  eu  par  la  cour  .c 
cour  ies  lettres  patentes  du  roy    \_J  lettres  patentes  du  roy  données  à 
.  J«  à  S  Germain  en  Lave  au  mois   Pans  au  mois  de  Juillet  dernier ,  par  lef- 
S^  Mars  16^8.  par  lefquelles'ledict  fei-   quelles  led.cl  fcigneur  permet,  accorde 
fneur  Prend  fie  met  en  fa  protection  &  &  odroyeaux  nuùtres  fie  g«d«dcl  or- 
fauve  larde  les  fuperieure  fie  relligieufes  pheyene  Se  adnnniftratcurs  de  1  hofp.  al 
Knae  UrfulleP  fondées  à  Paris  rue   S.  Eloy  à  Paris  fie  leurs  fuccefleurs  qu'ils 
faiiSe  Avoye,  leurs  biens,  preftres,  chap-   puiflent  tenir  &  pofleder  perpétuellement 
Sis  &  ™™  officiers'  &  ferviteurs   les  trois  matons  reliantes  a  ad mort; r  de 
fc  leur  maifon,  mande  &  commande   tous  les  biens  immeubles  qu  ils  poircdent, 
aux  huiifiers  &  fergens  fur  ce  premiers   &  qui  ont  efte  cy-devanr  admortis ,  con- 
reauisks  maintenir  &  garder  en  toutes   tenus  en  la  déclaration  attachée  foubs  k 
cuTs  pofleffions  fie  faifine?,  les  faire  payer   Çontrefccl  comme  chofes^admomes  fie 
de  leurs  debtes  mobiliaires  fie  immobi-   lefquelles  ledict  lcigneur  admort.ft  à  leur 
hai  es  &  les  reffufans  afligner  pardevant   proffid ,  fans  que  eux  Se  leurs  fuccefleurs 
c^conVeillers  fie  gens  tenans  les  requef-    puiflent  eftre  contrainch  a  prefent  fie  pour 
e  du  palais  ou  prevoft  de  Paris  à  leur   le  temps  à  venir  les  mettre  hors  de  feurs 
choix  &  option ,  lefquels  ledict  feigneur   mains  pour  que  que  caule  &  occahon  que 
4  nute  pour  juges  fpcciaux  à  cet  âfcû,   ce  loit  ficc  Veu  auffi  lad.de  déclaration, 
&c  la  D  icte  couu  ordonne  8c   quittance  de  zooo.  ivres  tournois  &  au- 
ordonne  que  lefdiûes  lettres  feront  re-    très  pièces  y  attachées  ôec.  Ladicth 
C  ftreesau\reffe  d'icclle,  pour  jouir  par    cou  a  aordonne  & ordonne  que  le  dides 
fe  impétrantes  del'cffcét  fie  contenu  en   lettres  feront  regiftrecs  au  greffe  d  ceUe 
cl  es^fiepour  les  affaires  de  leur  mai-   pour  ,ou,r  par  les  ^P«Xr 

fon  feulement.  &  contenu  en  ,cclles  fclon  leur  forme  * 

teneur. 

Amorùjjement  four  le  cotte^e  de  Boijfy.       lMtnffsmt  tn  favtur  ies  niigieufeS 

DU  Samedy  vu.  Juillet.  Veu  par  la  de  la  MadeUine. 

^^ïrJEsrs.^  n  ?  m Aouft-  vrparv  lrdc: 

«ar  lcfouelles  ledick  feigneur  permet  aux  ^  lettres  patentes  du  roy  données  a 

Sa t\ ^ourfiers  icollcje de  Boifly  S.  Germain  en  Lave  au  mois  de  Novem, 

&  leurs  fuccefleurs  de  tenir  fie  poffeder  les  bre  1654.  p«  lelquelles  ed.ct  fcigneur 

miu-ons  héritages  fie  biens  contenus  en  ^^T'TMl^t^ 

la  déclaration  par  eux  fournie ,  Se  iceux  naftere  de  faincîe  Magdebine  puilienc 

admorti  dès  maintenant  at'ousjours,  vJlablcr«nt«ciwfc«^^Icc»^ 

fans  que  lefdicb  principal  fie  bourfiers  fie  tenu  en  la  bulle  îf™<*^V££ 

leurs  îuccefleurs  pWenï  eftre  contrats  pape  pour  leur  >P^^  ^ 

de  les  mettre  hors  de  leurs  mains ,  ny  icelle  il  ne  fe  ™^h^^!ri3 

qu'Us  puiflent  eftre  troublez  pour  quel-  dérogeante  aux  droicts  &  rodai  >  prm 

que  prétexte  que  ce  foit ,  i  h  charge  leges  fie  immunités  concevons  fie  con- 

Lttcsfois  de  pVyer  aux  feigneurs  parti-  cordats  Rentre  le  &f «  £^ 

culiers,  defquelslefdides  maifons ,  heri-  ronne  ,  fie  aux  P»v^S«fa^nf  £ 

aucune  ils  doivent ,  fiée  Ladite  déclara-  dift  monaltcrc  de  la  Mag  ifoni 

tion  de  biens  y  attachée  fous  le  contre-  demeurera  érigé :  & :  ,rtft uu«  t $  maifon 
feel,  avec  la  quittance  de  ^  livres 

tournois  par  eux  payée  pour  le  droicl  d  a-  penonte : ,  vit «         fucccflèurs  aud  ar. 

ront  regiftrées  es  Ves&  pour  f«-^^ 
îouir  par  les  impetrans  de  l'effea  8e  con-   le  peenc ,  «.  n 

ncur*  d'acquifitions  defdiélcs  maifons  fiée  La* 
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**„4*              C?VK  a  ordovMè  &  ordonne  que  de  Paris,  oppofans  a  la  vérification  & 

lefdidcs  lettres  feront  exécutées  félon  enregiftrement  defdides  lettres  &  deffcn 

leur  forme  &  teneur,  &  regiftrées  au  deurs,  d'une  part  j  &  lcdid  Baudouin 

greffe  dicelle ,  pour  jouir  par  les  impe-  demandeur  &  défendeur  en  requefte  du 

tranres  de  l'cflèd  y  contenu.  ï4.  Juindernier  affin  de  vérification  dcf. 

dideslctrres , d'autre.  L'a<ftedVit,n0ficion 

le  marche  **x  fous  tramftri  À  U  F,Ue.  &  demande  defdids  chaircuitierV  à  ce 

EfchaUm  au  fit*xh*rg  S.  Vifar.  qu'en  cas  de  tranflation  dudid  marché 

^  ,rrr        ,  aux  Porcs  en  autre  Heu  que  celuv  où  il 

T\  V  Vendredy  vu  Septembre.  Veuës  eft  de  prefent,  il  fuft  eftably  entre  les 

-■-✓  par  la  cour  les  lettres  patentes  du  fauxbourgs  S.  Honore  &  Montmartre 

roy  données  a  S.  Germain  en  Lave  le  21.  fur  les  terres  non  bafties  &  enclos  &  fui, 

May  163  9.  par  lesquelles  ledid  feigneur  vant  les  articles  accordez  par  le  rov  oour 

defirant  favorablement  traiâer  Georges  Je  parachèvement  &  clofture  delSids 

Baudouin  fon  eleuyer  de  cuifine  â  bou-  fauxbourgs  &  de  la  Ville-neufve  &  nue 

che ,  &  par  me/me  moyen  pourveoir  à  la  lefdids  oppofans  &  autres  faifans  trafic  a 

commodité  publique,  mande  à  ladide  de  porcs  demeureroient  déchargez dJ 

Sr"!Miïwr     7  ^  tLranfladon  &  Wmene     fix  deniers  que  ledit  Bau? 

&  eftablnTement  du  marche  aux  porcs  douin  s'efrbrçoit  de  lever  fur  chacun 

pouvoir  eftre  faid  commodément  en  la  porc.  La  requefte  dudid  Baudouin  du 

placçdu  bout  du  fauxbourg  S.  Vider  pro-  did  14.  Juin ,  à  ce  que  nolbWkdfcï; 

tï  KtVCr°,X  dC  Clarrt>  &  ^Ue  ledid   °PP°""°n  il  fuft  procédé  â  1  WMta 
eftabluîement  ne  puifle  nuire  ny  incom-   mentdefdiûeslettVes.  ArreftduTf  u  w 
moder  le  jardin  royal  des  plantes  mede-    dernier ,  par  lequel  auroit  eft ioXné 
cinalles  fatue  dans  le  mefme  fauxbourg,    que  les  panies  mettroien  leurs  «lefteî 
qu'en  ce  cas  lad»de  tranflation  &  eftl   à  pieceï  pardevantle  confeuTer  cornas 
bluTement  fo.t  faid  en  la  manière  &  par   Productions  des  partiel MSquelTdef 
les  formes  i  ce  requifes  &  neceflàires,   dids  chaircuitien StaSai  ÎS Lner 
pour  dudid  marché puïr par  ledict  Bau.   &  pièces  y  attache*  ,  communS 
aouin    fes  hoirs,  fucceflèurs  &  ayans   audid  Baudouin.  Requefte  paT  h wëm 
caufe  pleinement  &painblement,  félon  plovéepour  contredX  A^trerZ.X 
ZTÏt*  eftrté /?  IetCrCS  du   5e4s^haircS7du  ,?  iKS'ïS 

LIT-          VCUf  âUfry  lfdlâes  ,et-  marché  >  <îue  d"  «eux  dudid  faux  bout 

très  &  arreft  de  vérification  du  28.  Aouft  S.  Honoré  proches  •  oour  cerSE?  f  8 

£1,.  Les  arrefts  du  confeil  du  27.  Avril  lefquels  il  n^uroi'  ^nsb^Lt 

&  13.  Juindernier ,  donnez  fur  les  oppo-  &  iluy  proDofc  DJ  ledS  na„. A JhmCns» 

ficions  formées  i  J'eYi»r.irir.«            1  T    r *  "  ,P,oie      Jedl«  Baudouin  veû 

rr«  !uV  *  n       execu,t,°n  defdides  let^  &  vifité }  ladide  requefte  &  pièces  aufl V 

très  de  tranflation ,  par  lefquels  entre  au-  commurdquces  i  partie  & :  m  f« ^ .îfi/ 

très  chofes  pour  l'enregiftrement  ledid  Requefte  4  dudij  Souln  emnt ^ 

Baudouin  auroit  efté  renvoyé  en  ladide  pourrefponfrA^u^tre  reaùeZHS^^^^^ 

counRequeftedudidBaudoiinàfind'en-  Fer  preffntée t\  OlhXr  T,fh"^JUlL 

tegiftrement  defdides  lettres,  &c.  Arreft  très!  à  ce  aj  attend  l,J  A  r  ï  aU" 

du  28  Juin  dernier  ,  par  lequel  avant  y  z^^Tù  ^J^J^^ 

procéder  à  l'enregiftrement  defdides  let-  rez  chaircuitiers  ^fn^  r  f^5  ,U" 

très ,  auroit  efté  Srdonné  que  d'office  â  de ^la  S!     •     j     î11; dcfcnarg^ 

la  reouefte  du  procureur  ^TÎSfeJ  ties  &              ^  ^  '  d°m- 

tion  /croit  faide  de  la  place  &  heu  deftl  ^ÏSS??  PJ^oit  interve- 

né  pour  ladide  tranflation  de  marche  qûefteCfe  af  £             >  ^  re' 

en  prefence  duconfeiller  exécuteur  du  fïredroTd  ArJaÀ  ?oar  .eaV&™\y 

d1d%^rette^  ^^^tt^ 

feillePr  «M^£S^f^  ^W^'  7° ^ 

commodité  que  pourroit  apporter  hlZ  2  5  •           »    8*  ^lim.  reroK  execu^, 

tnmflarionjpWlet^t  Sâ  ^  &/^vant  icelluy  procédé  au  faid  de  la  ■ 

aud. procureur  oeLÏÏ dot?  eE  Vlf,tatlon  &  "foraurion  ordonnée , deC 

donné  ce  qu'il  ^z^l^9^:  ^  Pr0CCZ  Verbal  des  4- 

entre  les  \m  ctâ^tà^ïî r       -u  l8  .Aouft  dw^r  dudid  confeillex 

jurez  cnaircmtiers  de  cette  ville  commis ,  contenant  les  conteftations  for. 
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i  l'exécution  de  l'arrcft  dudid  17.  «inq  à  fix  pieds  de  hauteur  du  rez  de  All.  IÉV>. 

Ttr  &  autres  précedens,  encre  ledid  chaiiflëe-,  &fur  icelle  fera  baftir  f.x  ou 

CdoufndemaAdeur&requerantlavc-  iepe  loges  ou  haults-neufs  /  pour  met- 

nffication  defdides  lettres  d'une  parc ,  tre  ceux  qui  auront  affaire  audid  mar. 

i  SZs  jurez  chanxuitiersoppofans,  ché  à  couvert  quand  il  fera  mauvais 

ÎSïïcs  W  Pierre,  Claude Galicn  «mps,k  encore,  faire  paver  les  ad, 

&  autres  marchands  forains  vendeurs  venues  des  rues  qui  abordent  audid  mar- 

ÎLnorcs  d'Auvergne ,  Limofm  ôcPeri-  chc,  fuivant  l'alignement  qui  luy  fera 

Sft  du»  Aoult  par  lequel  auroicefté  iceluy  pavé,  loges  ou  haults-neufs  cru 
cite  que  les  arfefts  dVdids  ,8.  Juin  retiendra  à  fes  defpens  ,  &  fans  qu'il 
&  ,7  luUlet  feroient  exécutez ,  &  fui-  puiûëouvrir  le  marche  qu'il  n'ait cntie, 
vanV'iceux  procéder  au  faid  de  l'in-  rement  fatisfaid  à  tout  ce  que  demis  • 
formation  &  vifitarion,  ôtoultrcquele  fie  à  cette  fin  8c  pour  reconnoiftre  s  il 
confeZ  rapporteur  le  tranfporîeroit  l'aura  faid  ,  le  confedler  commis  rap- 
ave  les  perlonnes  nommées  par  ledid  porteur  du  prefent  arreft  fc  tranfpor- 
ï^umiTeeneral  au  lieu  où  eft  de  ccra  fur  le  lieu,  &  en  dreflèra  proceZ 
ESTE  Sé,  fur  la  commodité  verbal ,  lequel  faid  te  communiqué  au 
L  incommodité  duquel  il  informent,  did  procureur  gênerai  du  roy ,  eftre  br- 
ide tout  drefler  procez  verbal.  Le  pro-  donné  ce  qu'il  appartiendra  par  raifon. 
cez  verbal  de  delcente  faide  par  ledid 

confciller  ,  contenant  les  déclarations    Enreyftrement  de  lettres  patentes  four  U 
de  Pierre  de  Jou  &  autres  marchands       (çnfhmttien  d'une  imvelU  ytlme  *% 
d'Auvergne  &  autres ,  &c  les  oppofitions  falats. 
de  lcan  Maillard  ,  Claude  Moricet  & 

îu£  autres  boullangersfc  cabaret-    T>V  Odid  jour  vu.  Septembre.  Veucs 
•V«:Drt  SersÉufinsrraffieq  deporcs*  de  Mont-    L>  par  la  cour   les  grand  chambra 
*»■   martre  S.  Denis  &  S.F Martin  ,enfem-    tourndle  &  de  ledid  aflemblées les 
K^firion  de  meffire  François  de    leteres  patentes  du  roy  données  a  laind 
Gondv  arcbevefque  de  Paris ,  dont  le-   Germain  en  Laye  le  30.  Aouft  1639.  P» 
dldcJnfcUler  auL  donné  ade.  Infor-    lefquelles  ledid  fe.gneur  mande  i  In 
nation- ou  vif.tation  faide  d'office,  a  la   cour  de  démîtes  trois  offi ae» _dicel|c 
requefte  dudid  procureur  gênerai ,  par    pour  avec  deux  trefoners  de  France  « 
ledd  confeillcr  commis  en  prefence  de    un  architede  le  tranfoorter  au  paiais  de 
l'un  des  fubftituts  dudia  procureur  ge-    cette  ville ,  recognoiftre  * te 

neraUlejo.  Aouft,  fuivanc&en  execu-    deflèin  attache  aufdides  leral e  rou- 
'   tiondddidsarrefts.Conclufionsdupro.    veroit,  apporter  quelque  commodité  au 
cureur  gencraî  du  roy ,  auquel  le  tout    pùblicq  ,&  cc  qui  faoïr  ^air^our 
a  efté  communiqué  >  &  tout  confideré  :    l'exécution d'iceluy  ficconftrudion  d  une 
fLADiCTE  couK,lams'arrefterauf-    nouvelle  gallcne/&  un  nouveau  palla- 
dides  oppofitions,  defquelles  elle  a  de-    geà  travers  la  cour:  desPairs  traver. 
boute  &  déboute  leidids  oppofans  fans    lant  par  deflous  k  falle  du  pafcus ,  ain£ 
defpens, aordonné&ordonnc  quelefd.    &  comme  iL  eft  plus  amplement  porte, 
lettresferontregiftréesaugreficdikelle,    par  lddides  lettres.  Veu  aufly  arreft. 
pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'etfcd  &    de  ila  cour  du  fixirime  jour  du  mois  de 
contenu  en  icelles\  ce  faifant ,  ledid    Septembre    par  lequel  auroit  efte  or- 
marchc  aux  porcs  transféré  au  Jieu  où    donné  que  defeente  feroit  Éudc  lttr  l«. 
il  avoir  accouftumé  lb  tenir  au  faux-    lieux  par  les  confeiUers  diceue  a  ce 
bourg  S.  Vidor,  en  ladide  place  appel-    commis,  avec  de ux  «cfoners  gêner aux- 

lée  U  Folie  EfihalLrt,  à  la  charge"  que    **  &  jdrCfé  ?Jf? 

ledid  impétrant  ne  pourra  prendrcplus    ouvrages  à  faire        nombr^te  miu 
grand  dîoid  que  dftrois  ieniers  p^ur .  ibns.que-  l'on  pretendoit  démolir  de 
Chaque  porc  quifera  vendu  audidmar-    l'eftat  du  revenu  que  le  roy 
ché  ,  fusant  l'arreft  de  ladide  cour  du   bcauires  d'icelles,&  dédommagement 
a8.  Àouft  «6x51.  que  ladide  place  con-i  necelSure  du  revenu  W 
tiendra  quatre  ar*penS ,  pour^uoy  faire    dicl  feigneur  roy  pour  b  <^"£»* 
fera  tenLchaptePdes  héritais  conti-,  des  nouvelles  bcAitiques,  fic  lur  l  ckva- 
gusàladicte  place.)ufquesàlaconcur-    tion  de  li  nouvelle  falle,  fi.eUe  pou- 
rencedcfdKls  quatrearpens,  lefquels  il   voit  eftre  conftruide  en  conlervaut  a 
fera  enclorre  &  fermer,  de  murailles  de  ûmetrie  &.  les  jours  neccilaires  pour  U 
Terne  //.  Pétrt.  JJf, 
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  grande  falle  du  palais  j  comme  aufTy  de  la  a  ordonne  fie  ordonne  que  lefdidcs  Ict- 

i*.  i<4«.    commoditc  ou  incommodité  que  pour-  très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icclle  , 
roit  apporter,  tant  en  la  grande  cham-  pour  eftrc  procédé  à  la  conftrudi jn  de 
bre  que  première  des  enqueftes ,  le  nou-  ladide  nouvelle  gallerie ,  félon  le  plan 
veau  paflàge  à  faire  entrées  &forties  du  fie  devis  du  mailtre  des  œuvres  du  14. 
palais  commodes,  fie  autres  commodi-  Septembre  1639. à  la  charge  quclenou- 
tés  pour  les  quais  ôc  l'enclos  d'iccluy.  veau  paflàge  ne  fera  faid ,  à  caufe  de 
Les  procez  verbaux  de  l'exécution  du-  l'incommodité  qu'il  apporteroic,fuivanc 
did  arreft  faids  par  lefdids  confeillers  l'arrefté  du  6.  Juin5  que  les  maifons, 
commis  &  treforiers  de  France.  Devis  boutiques fie  efchoppcs  qu'il  convient  dé- 
du  maiftre  des  œuvres  du  14.  dudid   molir  pour  la  conftruclion  de  ladide 
mois  de  Septembre  &  jours  fui  vans.  Au-  nouvelle  galleiie,  ne  feront  démolies, 
très  lettres  patentes  du  23.  Febvrierder-   fie  les  propriétaires  d'iccllesou  ceux  qui 
nier,  par  lefquclles  ledid  feigneur  roy  les  occupent  contreinds  vuider  les  lieux, 
déclare,  veut  &  entend  que  ladide  pro-  qu'au  préalable  tous  lcfdids  proprietai- 
pofition  de  faire  conftruire  ladide  nou-   rcs  n'ayent  efté  aduellcmcnt  payez  & 
vclle  gallerie  fie  paûage  forte  efred ,  fui-  rembourfés  des  femmes  deuifs  à  chacun 
vant  les  deflèings  fie  devis  y  attaches ,  d'eux ,  pour  la  finance  par  eux  payée 
n^iobllant  les  différends  qui  fè  rencon-   au  roy  ,  frais  fie  loyaux-coufts ,  fuivanc 
trent  efdids  procez  verbaux ,  fie  nonob-   l'cftat  fie  arrefté  faid  par  lcfdids  con- 
fiant oppofitions  ou  appellations  quel-   feillers  fie  ccmrnnTaires  par  leur  procez 
conques,  dont  ledid  feigneur  fe  relerve  vei  bal  de  liquidation  du  derniîr  Aouft, 
la  cognoiflàncc.  Autre  arreft  du  6.  Juin  revenant  le  total  à  3S214.  livres  2.  fols 
aufly  dernier,  par  lequel  ladide  cour  3.  deniers  tournois  ,  fie  outre  de  pareille 
avant  procéder  à  la  vérification  dcfdic-   fomme  de  38114.  livres  2.  Ibis  3.  deniers 
tes  lettres, en  ce  qui concernoit  ladide  tournois  à  diftribucr  par  eux*  au  fol  la 
nouvelle  gallerie  ,  auroit  ordonné  qu'à  livre ,  chacun  à  proportion  de  fa  fînan-  * 
la  requefte  dudid  procureur  gênerai  il  ce ,  pour  tout  dédommagement ,  mciio- 
feroit  pardevant  lefdids  confeillers  &  rations  6c  pertes  qu'ils  peuvent  préten- 
de treforiers  de  France  commis  procédé   dre  à  caufe  du  délaiilcment  &  abandon- 
i  l'eflimation  de  liquidation  de  ce  qui  nement  de  leurs  maifons ,  qu'ils  font  con- 
pouvoit  appartenir  fie  eftrc  dcû  aux  pro-   traindsde  faire  dix-huid  ans  avant  l'ex- 
prietaires  det  efchoppcs,  boutiques  &  piration  du  bail  à  eux  faid  dcfdides  mai- 
maifons  qu'il  convient  démolir  pour  la  Ions ,  boutiques  fie  cfchoppes ,  fie  qu'il 
conftrudion  de  ladide  nouvelle  gallerie,   ne  foie  apparu  des  quittances  de  rem- 
it cette  fin  reprefenteroient  lcfdids  pro-   bourfement  dcfdides  deux  femmes  rc- 
prietaires  leurs  filtres  fie  papiers,  pour  venans  à  76428.  liv.  4.  fols  6.  deniersj 
eftre  pourveu  à  leur  rembourfement;  fie  lefquclles  quittances  i  cette  fin  feront 
iceluy  faid  fie  le  tout  rapporté  fie  corn-  reprefentées  pardevant  lcfdids  confcil- 
muniquéaudid procureur  gênerai, eftre  1ers  fie  coromifTaires ,  fie  procez  verbal  ♦ 
ordonné  ce  qu'il  appartiendroit  j  fie  à  drefTé  de  la  reprefentation  d'icclles $  fie 
la  charge  que  ledid  nouveau  paffage  encores  à  la  charge  que  l'efcallier  faid 
ne  fêroit  faid ,  à  cauiê  de  l'incommodi-  l'année  dernière  pour  monter  de  la  gran- 
té  qu'il  apporteroit.  Le  procez  verbal  de  fàlle  à  la  cour  des  aides ,  fera  chan- 
ge cftat  faid  par  les  confeillers  de  la-  gé  fie  ofté  du  lieu  où  il  cft ,  fie  mis  au 
dide  cour  fie  treforiers  de  France  le  der-  pillier  qui  cft  proche  la  porte  de  ladide 
nier  jour  du  mois  d'Aouft  dernier ,  en  grande  falle  en  entrant  par  la  gallerie 
exécution  dudid  arreft ,  portant  l'eftu  des  Merciers  ;  au  bout  de  laquelle  gal- 
mation  fie  liquidation  de  ce  qui  peut  lerie  des  Merciers  fera  faid  une  nou- 
cftrc  deù  aux  propriétaires  defdides  ef-  velle  entrée  en  ladide  grande  fàlle  au 
choppes ,  boutiques  fie  maifons  qu'il  con-  lieu  de  celle  qui  cft  à  prcfént ,  tellement 
vient  defmolir,  à  la  fomme  de  trente-  qu'à  la  fbrrie  du  parquet  des  huiflîersde 
huidmil  deux  cens  quatorze  livres  deux  droide  ligne  l'on  puifTe  aller  à  ladide 
fols  trois  deniers,  fie  les  loyers  que  payent  gallerie  des  Merciers  nouvellement  vou- 
àprefentpar  chacun  an  lefdids  proprie,  tée  j  fie  juiques  à  ce  que  ledid  efcallier 
taires  à  la  recepee  du  domaine  de  Paris,  qui  fervira  pour  monter  à  la  cour  des  ai- 
montant  à  la  fomme  de  trois  cens  vingt-  des ,  fie  lad.  porte  pour  monter  en  ladide 
fept  livres  tournois  chacun  an.  Conclu-  grande  falle  foient  faids  fie  parfaids,ne 
fions  du  procureur  gênerai  du  roy  fur  fera  faid  aucune  démolition  des  mai- 
ce  ,  fie  tout  confiderc  :  1 adicte  cour  fons ,  efchoppcs  fie  boutiques. 

~Z>Uc* 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES. 


107 


D 


FWltttUCi 


place  de  Strbonne. 

UdiA  jour  vu.  Septembre.  Veucs 
,  J  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
rov  données  à  Chantilly  au  mois  de  May 
dernier ,  par  lcfquclles  ledid  feigneur 
confirme  Se  approuve  lacquil.tion  raiac 
par  les  prieur ,  doaeursôc  bacheliers  de 
ITfociete  de  Sorbonne  de  la  maifon  ap- 
prenant  au  collège  de  Clugny  ,  failant 
fencongnure  des  rues  des  Poires  8c  des 
Maçons ,  où  eftoit  demeurant  le  heur  de 
de  Mirchaumonr  ,  pour  eftrc  démolie, 
&  le  fonds  dïcellc  employé  pour  para- 
chever une  place  devant  l'cglifc  neufvc 
de  Sorbonne  ;  la  propriété  de  laquelle 
place  appartiendra  aufdicls  dodeurs  fie 
bacheuersde  Sorbonne  ,lefqucls  demeu- 
reront quittes  &  deichargez  desdroicts 
d'indemnité  ôc  admortiflement,  droich 
de  lots  8c  ventes ,  cens ,  rentes  2c  de  tous 
autres  droids  qui  pourroient  eftrc  deùbs 
audid  feigneur  roy  fur  ladide  maifon  à 
caufe  de  ladide  acquifition  5  de  tous  les- 
quels droicts ,  à  quelque  fomme  &  eftu 
mation  qu'ils  puisent  monter,  leur  en 
a  faia  don.  La  requefte  prefentée  à  la 
cour  ,  par  lefdkls  prieur  ,  docteurs  8c 
bacheliers  de  Sorbonne  arHn  d'entéri- 
nement defdides  lettres.  Conclurions, 
ficc.  ladicte  cour  a  ordonné  fie  or- 
donne que  lcfdides  lettres  feront  regif- 
trées  au  grefie  d'icelle ,  pour  jouir  par 
les  impetrans  de  l'efted  &  contenu  en 
icelles. 

Ouverture  du  culde-fac  de  U  Petite  Bre- 
tagne à  travers  U  cour  du  deyenné 
de  S.  Thomas  du  Louvre. 

DU  Jeudy  vu.  Février  m.  dc.  xli. 
Veucs  par  la  cour  le<sJ  très  paten- 
tes du  roy  données  à  fainci  oermain  en 
Laye  au  mois  de  Janvier  dernier ,  par 
kfquelles  ledict  feigneur  confirme  fie  ap- 
prouve les  articles  8c  contrad  panez  par 
les  doyen, chanoines  8c chapitre  dei'e- 
glife  royal  le  fie  collégiale  S.  Thomas  du 
Louvre,  6c  les* mailons  feituées  en  la 
place  dide  U  Petite  Bretagne ,  concer- 
nant l'ouverture  a  eux  accordée  par  lef- 
dias  doyen,  chanoines  fie  chapitre,  du 
cul  de  fac  qui  eftoit  en  icelle  place,  au 
travers  la  cour  dudia  doyenne,  fie  con- 
duite jufques  à  la  rue  S.  Thomas  du  Lou- 
vre ,  pour  donner  abord  auldi&es  mai- 
sons, aux  conditions  portées  par  lcfdiAs 
articles  fie  contrad ,  lefqucls  fa  majefte 
veut  eftrc  exécutez  félon  leur  forme  fie 
Terne  II.  P  Art.  III. 


teneur  ,  8c  que  conformément  à  iceux  An  if^t 
lefdias  doyen ,  chanoines  fie  chapitre  fie 
leurs  fucceflèurs  jouïflent  à  perpétuité 
des  deux  cabinets  joignants  les  maifons 
dudict  doyenné  à  ladiae  eglile  S.  Tho- 
mas, à  Pcndroia  defquels  lefdias  parta- 
ge fie  rue  ont  cfté  faias ,  fuivant  fie  ainfy 
qu'il  cft  plus  amplement  porté  par  lel- 
diacs  lettres.  Vcu  auÛy  lefdicts  articles, 
contraa ,  confentement  du  fieur  arche- 
vel'quc  de  Paris  attachés  foubs  le  con- 
tre-] îcel  ,  procez  verbal  de  defeente  fie 
allignement  donné  par  les  treforiers  de 
France , requefte  par  lefdias  doyen ,  cha- 
noines Se  chapitre  à  la  cour  prefentée 
affin  de  verifhcation  defdiaes  lettres , 
après  avoir  faid  vifiter  les  ouvrages  de 
prefent  achevez,  conclurions,  ficc.  la^ 
dicte  cour,  a  ordonné  6c  ordonne  que 
leldiacs  lettres  fie  contraa  feront  regif- 
trez  au  grefie  d'icelle  ,  pour  jouir  par 
les  impetrans  de  l'efted  fie  contenu  en 
icelles. 

Mamfatture  de  tapiffèries ,  façon  de  Flan- 
dres ,  au  fauxéeurg  S.  Germain. 


D 


U  Jeudy  xr.  Avril.  Vcu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  S.  Germain  en  Laye  le  19.  Mars  1640. 
par  lefquclles  lcdid  feigneur  accorde  8e 
continue  à  Raphaël  de  la  Planche  con- 
cilier fie  treforier  gênerai  des  baftimens 
du  roy  la  dircaion  de  la  fabrique  8e 
manufadure  des  tapifleries  dudia  fei- 
gneur façon  de  Flandres  ,  eftablie  au 
rauxbourg  S.  Germain  des  Prez ,  pour 
le  terme  de  neuf  années  conlecutives  a 
commencer  du  jour  de  l'expiration  des 
dix-huia  années ,  pour  en  jouir  par  le- 
dia  de  la  Planche  aux  honneurs ,  auc- 
toritez  ,  prérogatives ,  franchifes ,  gai- 
ges ,  peniions ,  fruids  ,  profits  ,  revenus 
fie  émolumens  ,  ainfy  qu'il  eft  plus  au 
long  porté  par  leldides  lettres.  Autres 
lettres  patentes  de  continuation  du  10. 
Décembre  1619.  L'arrcft  de  ladide  cour 
du  î.Febvrier  1626.  Articles  accordez 
audia  de  la  Planche  fie  aflbciez ,  fie  au- 
tres pièces  y  attachées,  fiec.  ladicte 
cour  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 
dides  lettres  liront  regiftrées  au  grefte 
d'icelle,  pour  jouir  par  l'impétrant  de 
l'effea 8e contenu  en  icelles,  ainfy  qu'il 
en  a  bien  deuement  jouy  fie  ufc,  jouit 
fie  ufe  encores  à  prelcnt. 
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ioS  PREUVES    ET   PIECE  S 

Lettres  p w tentes  in  faveur  des  comédiens.  Verni fton  de  drefer  des  rites  (Uns  fe/tendue 

D1T            .    ..   „           ,  ^           de  Nevers. 
U  xxiv.  Avril.  Veu  par  la  cour 

les  lettres  patentes  du  roy  don-  U  m.  Septembre.  Veu  par  la  cour 

«ces  a  S.  Germain  en  Lave  le  1 6.  Avril  A-^Ies  lettres  patentes  du  roy  données 

1641.  par  lefquelles  lécha  feigneur  faia  i  Brefmellc  le  14.  Aouft  164.1  par  lef 

tres-exprelTes  inhibitions  &  deffènfes  à  quelles  ledict  feigneur  permet  à  la  prin- 

tous  comédiens  de  reprefenter  aucunes  cette  Marie  de  Gonzagues  de  Clevcf  de 

avions  malhonneftes,  ny  ufer  d'aucu-  Mantoue  &  de  Montferrand ,  ducheffc 

nés  parolles  la/aves  ou  a  double  enten-  de  Nivernois ,  Mayenne  &  Rethelois ,  & 

te ,  qui  puuTeoc  bleffer  l'honnêteté  pu-  tous  autres  qui  auront  droict  d'elle  par 

Wique,  à  peine  d  eftre  déclarez  infâmes  acquifitionde  l'hoftel  de  Nevers  fesap- 

«Ifr^C  COnitrr  CUX  ^  td,,eS  V7es  Partcnances  &  dépendances  en  tout  ou 

que  fes  jugesadviféronr  félon  la  qualité  partie  ,  de  faire  en  l'eftenduë  defdicls 

de  1  action  ,  &  en  cas  que  lefdids  corne-  lieux  dreflèr  des  rues  &  conftruire  des 

d.ens  ne  contreviennent  aux   édiffices  publics  ou  particules  ainfv 

SS^Sïï^r^i161  aai°nS  dU  ^f^ont,  &PcommeTeft  plZ 

tes  d'mieré  t?l  ^  tOUt  "T^  a"g  p0'té        k{diAcs  le»res-  ^-e- 

«erc  cePne  ^i/l  1 c  &  0^onne  ^uc  quefte  par  ladiclc  dame  prefentéc  à  la- 

«xercice  ne  punTe  eur  eftre  impute  a  dicte  cour  le  9.  Aouft  dernier  affin  de 

fclafme,  „y  prejudicier  à  leur  reputa-  vérification  defd.  lettres.  CoTlùfiom  du 

L  ffii^,  l^^  T0'^  :  LADICTE  cou*  a  ordonné  fc 

par  leidictes  Jettres.  Conclurions ,  &c.   ordonne  que  lefdiclcs  lettres  frmnr 

LADicTi i  ceux  a  ordonné  ^ordonne  ^^^Jr^^^^^ 

que  lefdides  lettres  feront  regiftrées  au  cWes  félon  leur  forme  ^neur  à  îa 

greffe  dicelle,  pour  eftre  executeesfe-  charge  que  les denierTorovénans  i la 

Ton  leur  forme  &  teneur.  dideVnte,  f^™$££&£ 

Lettres  Rentes  f.r  le  concordat  des  A*  TceffioT               <"  ^  de  k 
ytfiins. 

OU  Lundy  „„.  Juin.  Veu  p„  U  Ul*"*  ^J?"™  ' 
cour  les  ferres  parentes  du  roy 

A,  Ml"  jS'  Germai"«»I-aye1iumois  T-v  U  Vendredy  v„.  Febvricr  «  nr 

«.i^ncur  loue,  ratifte ,  approuve  &  con-  chambre ,  touraelJe  &  de  l'èdi/V  ta.™ 

c  mn, ÎLS&SS  T  "V*"  '«  ^nt' tnnts"^ 

a,^.T    c    "nwmccs  des  relligieux   faind  Germain  en  Lave  le  »*  l*n 

d'iceluv  veut  nu-if  f Vf  f,°^uence         >  comm«  &  eftablift  le  /leur  prince 

violablcmeT^  de  ^  Premi^  prince  du  fJn*& 
forme&  eneu?  ^  ,    f     V*     ?"  ï  ^  de  Fra"ce>  fon  lieutenantr 

uyTue  ireran^  P^1  'Wntant  fa  perfonne  en  S 

en  l'eftendue 

&  dircûion^SSS^ÎT?  rU  gouvei;nCment  Scelle  &  de  l'Ifle  de 

^mnu^^^^T^^  France  »        donn^t  plein  &  entier 

bourg  de  S  g3?p  pouvoir  d'y  commander  pendant  le 

qu'il  Seft  plu;  au  W  nt7rW    rï1^  V°^ge  dudi<a  feigneur  roy  vers  le  Lan- 

lettrerLdi  "B  P  ^  gUed°C  &c-  LAD,  CTE  co**  a  ordonné 

Ict  1 SS  1  W  .C°nCord"  du  3-  JuU-  &  ordonne  quelefdiûes  lettres  feront  re- 

f^&^r  -cuccesfefonleur  forme  i  teneur, 
chees  fousle  concre-fcel ,  ici  LADICtb 
cou»  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 
diae  lettres  feront  regiftrées  a2  greffe 

feTneulî"^^^ 


An.  164%, 
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pelle,  dudid  jour  10.  Novembre  der-  A~ 

ld  nunft  abbatiale  de  S.  Nicaife  «nie  i  nier  ,  par  lefquelles  ils  déclarent  qu'Us 

la  Srt  Chapelle.  luy  cèdent  8c  remettent  entièrement  lef- 

dids  droids  de  regalle,  pour  en  ordon- 

DUdid  jour.  Veu  par  la  cour,  les  ner  ainfy  qu'il  luy  plairoic  Conclufions 

grand  chambre  ôcc.  les  lettres  pa-  du  procureur  gênerai  du  roy ,  Se  touc 

tentes  du  roy  données  à  S.  Germain  conlîderé  :  ladicte  cour,  a  ordonné 

en  Laye  au  mois  de  Décembre  1641.  Se  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 

par  lclquelles  ledid  feigneur  après  avoir  regiftrées  au  greffe  d'icelle  Se  exécutées, 

veu  en  fon  confeil  l'ade  deconclufion  pour  jouir  par  ledid  feigneur  roy  par 

capiculairement  faide  par  les  treforier  droid  de  regalle  des  fruids  8c  revenus 

Se  chanoines  de  la  fainde  Chapelle, en  des  archcvefchez  &  evefchez  de  ce 

datte  du  10.  Novembre  audid  an,  qui  royaume  qui  vacquerontey-apres,  ainfy 

déclarent  qu'ils  luy  cèdent,  quittent  8c  que  les  rois  fès  prcdecelTcurs  en  ont 

remettent  entièrement  les  droids  de  re-  jouy  6c  ufé  avant  les  dons  6c  concevons 


galle  à  eux  cy-devant  odroyez  par  les  faides  à  ladide  fainde  Chappellc  de 
rois  les  predeceflèurs ,  pour  en  ordon-  Paris  j  ce  faifant,  que  vaccation  adve- 
ner  ainfy  qu'il  appartiendra,  del'advis  nant  defdids  archcvefchez  Se  evefchez, 
de  fondid  confeil  auroit  revocqué  tou-  lefdids  fruids  Se  revenus  foient  faifis 
tes  lettres  de  don  Se  ceffion  qui  pour-  à  la  requefte  dudid  procureur  gênerai 
roient  avoir  efté  faids  à  ladide  fainde  ou  fes  fubftituts,  régis  8C  adminiftrés  par 
Chapelle  par  les  roys  fes  predeceflèurs  perfonnes  folvables  qui  feront  à  cet  ef- 
du  revenu  procédant  dudid  droid  de  fed  commifes  $  fans  que  les  pourveûs 
regalle  -t  voulant  ledid  feigneur  que  va-  defdids  archevefchez  6c  evefchez  puif- 
cation avenant  des  archevefchez  6c  evef-  fent  prétendre  aucune  chofe  aux  f  ruids 
chez  de  fon  royaume  aufquelsU  a  droid   6c  revenus  defdids  bénéfices,  qu'ils 

de  regalle  par  perfon-    n'ayent  obtenu  lettres  particulières  de 

nés  folvables  qui  feront  i  cet  effèdcom-    don  dudid  feigneur  roy. 
mifès ,  à  la  charge  que  la  regalle  cftant 

clofè  ,1e  revenu  qui  fera  provenu  def-     Arreft  touchant  le  marche  aux  volaiïïei  qu'on 
dids  archevefchez  8c  evefchez ,  fera  re-       voulait  mettre  a  la  place  Dauphine. 
mis  par  ecluy  qui  aura  eftre  commis 

pour  l'adminift  ration ,  entre  les  mains  T\  U  Mardy  xv.  Avril.  Ce  jour  la 
des  archevefques  8c  evefques  qui  auront  U  cour ,  après  avoir  veu  l'arrcft  d'i- 
efté  pourveûs  fur  fa  nomination  ;  duquel  celle  du  jour  d'hier ,  donne  entre  Ro- 
revenu  ,  en  tant  que  befoin  fèroit,  ledid  bert  Nourry  6c  autres  particuliers  ha- 
feigneuren  auroit  faid  donaufdids  ar-  bitans  demeurans  en  la  place  Dauphinc 
chevefques  &  evefques,  fans  qu'à  l'ad-  de  cette  ville  ,  demandeurs  en  requefte 
venir  il  puiflè  eftre  diverty  ny  employé  du  9.  de  ce  mois  &  an,  8c  appcllans, 
ailleurs.  Et  d'autant  qu'il  n'eftoit  jufte  tant  comme  de  juge  incompétent  que 
qu'ayant  privé  ladide  fainde  Chap-  autrement,  de  l'ordonnance  du  lieu- 
pelle  de  la  jouiflànce  du  droid  de  re-  tenant  civil  du  4.  dudid  mois  6c  an, 
galle  à  elle  accordé  par  fefdids  prede-  portant  que  le  marché  aux  vollailles 
cefTeurs ,  elle  demeuraft  fans  un  revenu  qui  a  accouftumé  d'eftre  tenu  en  la  Val- 
certain  pour  faire  fes  fondions  ,  auroit  lée  de  Mifère ,  feroit  transféré  en  la- 
ledid  feigneur  uny  à  ladide  fainde  Cha-  dide  place  Dauphinc  ;  par  lequel  arreft, 
pelle  l'abbaye  de  S.  Nicaifè  de  Reimsj  après  avoir  ouy  les  lieutenant  civU  de 
voulant  pour  cet  effed  toutes  lettres  la  prevofté  de  Paris  6c  celluy  du  bail- 
d'union  en  eftre  expédiées  en  bonne  for-  liage  du  palais,  fur  la  contention  d'en- 
me ,  6c  délivrées  aux  treforier  Se  cha-  tr'eux  fur  ce  fubjed ,  6c  ledid  procu- 
noines  de  ladide  fainde  Chappelle ,  à  reur  gênerai  en  fes  conclufions ,  auroic 
ce  que  à  l'ad  venir  ils  puifTent  jouir  pai-  efté  ordonné  qu'avant  procéder  au  ju- 
fiblement-,  à  condition  que  le  revenu  gemene  de  l'appel,  defeenre  feroit  faide 
qui  proviendra  de  ladide  abbaye ,  foit  fur  les  lieux  par  deux  confeillers  d'i- 
perceû  6c employé  avec  le  mcfme  ordre  celle ,  en  preîencc  de  l'un  des  fubftituts 
que  celluy  qui  provenoit  des  regalles  l'a  dudid  procureur  gênerai ,  par  lefquels 
efté  jufques  à  prefent  j  mandant  faire  feroit  faid  Se  drefïé  procez  verbal  de 
lire,  publier  8c  enregiftrer  lefdidcs  1er-  l'eftat  defdids  lieux ,  8c  le  commuTaire 
très Ôcc. Deux  ades  capitulaircs defdids  du  quartier,  l'entrepreneur  du  ponc 
treforier  8c  chanoines  de  la  faindeChap-  aux  Changes,  le  placier  de  la  Vallée 
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de  Mifere  8c  les  jurez  rotkTeurs  ouys  fur 
la  commodité  ou  incommodité  de  la 
tenue  dudid  marché  aux   vollailles  t 
pour  leprocer  verbal  faid  &  rapporté  > 
cftre  ordonné  ce  qu'il  appartiendra.  Le 
procez  verbal  de  defeenre  faid  par  lef- 
dids  confeillcrs ,  en  exécution  dudid  ar- 
reft ,  &  ouv  ledicl  procureur  gênerai  en 
fes  cohci'uhons ,  auquel  le  tout  a  cfté 
communiqué.  Luy  retiré,  la  matière 
jnife en  délibération,  &  tout  considéré  : 
ladicte  cour  ayant  elgard  aux  con- 
clurions dudid  procureur  gênerai,  a 
calTé  l'ordonnance  dudid  lieutcnant'ci- 
vil  du  4.  de  ce  mois,  &  celle  donnée 
par  le  lieutenant  au  bailliage  du  palais 
le  8.  de  ce  mois  &  an.  Faid  deffenfes 
audid  lieutenant  civil  de  transférer  au- 
cuns  marchés  jufqucs  à  ce  que  par  la 
cour  autrement  en  ait  cfté  ordonne,  Se 
audid  lieutenant  au  bailliage  de  pronon- 
cer par  caflation  des  ordonnances  du- 
did lieutenant  civil  j  Ieurenjoinctcn  cas 
de  conteftation  entr'eux  de  fe  pour- 
veoir  en  la  cour.  A  ordonné  &  ordonne 
que  le  marché  aux  vollailles  demeurera 
en  ladide  Vallée  de  Mifere  ,  en  la  place 
contenant  huid  toifes  de  longueur  fur 
fept  de  largeur,  outre  les  rues  qui  vont 
dud.  marché  à  la  rue  S.  G ermain,& vis-à- 
vis  SXeuffroy,laiflànt  le  chemin  du  cofté 
de  la  rivière  libre  pour  le  pafTa^e,  de 
la  largeur  qui  eft  depuis  la  maifonqui 
faid  le  coing  de  ladide  Vallée  de  Mi- 
fere du  cofte  du  pont-Neuf,  jufquesà 
la  rivière.  Et  pour  la  facilité  de  la  tenue 
dudid  marché ,  fera  planté  des  pot- 
teaux  de  quatre  pieds  en  quatre  pieds 
depuis  ladide  maifon  en  droide  ligne' 
jufqucs  en  la  maifon  ou  demeure  Ni- 
«olas  Loire,  comme  aulTy  es  rues  qui 
vont  de  ladide  place  à  la  rue  S.  Ger- 
main &  S.  LeufFroy ,  lefquels  pieux  au- 
ront trois  pieds  de  haulr,  en  telle  forte 
que  les  caro/Tes  &  charettes  n'y  puif- 
fent  paflèr  ;  lefquels  pieux  feront  mis 
à  la  diligence  ôc  frais  du  placier  de 
ladide  place.  Et  pourront  les  entre- 
preneurs du  pont  aux  Changes  faire 
mettre  une  barrière  du  cofté  du  pont- 
Neuf  ,  affin  que  les  carroflès  &  cha- 
rettes ne  puiftentypaffer&empefcher 
7<£avaiJ  defdias  entrepreneurs.  Faid 
deftences  à  tous  regrattiers  &  autres 
perfonnes  qui  ne  vendent  vollailles 
d'occuper  les  places  dudid  marché.' 
Jinjoind  aux  officiers  dudid  chaftelec 
«  au  commifTaire  du  quartier  faire  exé- 
cuter k  prefent  arreft.  Ordonne  qu'il 
lera  leu  &  publié  en  ladide  place  fit 
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autres  lieux  neceflaires ,  &  affiché  par 

r°uL°Ù  Y??  fera'  à  la  Agence  du 
fubftitut  dudid  procureur  gênerai  au, 
did  chaftelet  à  ce  qu'aucun  n'ennre, 
tende  caufe  d'ignorance. 

La  triennalitê  du  f  rieur  eflahlie  4  fuint 
ViUor.  ' 

T\  U  Mardy  m.  Juin.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
a  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Jan- 
vier dernier,  par  lefquelles  ledid  fei- 
gneur  auroit  permis  aux  relh'gieux 
prieur  &  convent  de  l'abbaye  S.  Vidor 
lez  Pans,  qui  luy  auroient  faid  remonf- 
trer*  recongnu  que  la  perpétuité  du 
commandement  en  la  perlonne  du  prieur'I,,'ayi0, 
clauftral  caufoit  en  leur  maifon  de  no- 
tables inconveniens,  ils  auroient  pro- 
pofe  en  leur  chapitre  tenu  le  16.  Sep- 
tembre dernier  de  rendre  leur  prieur 
clauftral  triennal ,  à  l'exemple  de  bon 
nombre  de  maifons  régulières  de  Jevr 
ordre.  Sur  quoy  ayant  meurcment  dé- 
Jibere,leur  refolution  capitulaire  fut  qu'à 
1  advenir  lefd.prieurs  clauftraux  feroienc 
tnennaux ,  fans  pouvoir  eftre  continués 
qu'une  feule  fois ,  dont  ade  a  efté  dref- 
fc.  Enfuitte  duquel  le  18.  dudid  mois 
de  *  Décembre  iceux  relligieux  ailèm-.  -  „. 
blez  en  leur  chapitre  gênerai  auroient  s£&. 
ellcu  pour  prieur  clauftral  triennal  frère 
Jacques  Hotmen  preftre  religieux  pro- 
fex  de  ladide  abbaye;  ladide  élection 
confirmée  par  la  provision  du  fieur  ar- 
chevefque  de  Rouen  abbé  commenda- 
tairc  d'icelle ,  avec  claufc  de  ne  valoir 
que  pour  trois  ans.  Lefquels  ades  ca- 

Eitulaircs  eftans  fous  le  contre-feel  de 
1  chancellerie  dudid  feigneur ,  il  les 
auroit  de  plaine  puiffance  &aùdorité 
royale  agréez  Se  approuvez  ,  voulanc 
qu  ils  foicnt  obfervez  inviolablement  • 
mandant  à  ladide  cour  faire  lire ,  omo- 
joguer  &  rogiftrer  au  greffe  de  la  cour 
leldids  deux  ades  capirulaires ,  provi- 
fion triennaire  Se  lefdides  lettres  pa- 
tentes &c.  ladicte  cour,  a  ordonné 
&  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir 
par  les  impetrans  de  l'effed  y  contenu. 

Ratification  du  contrat  faequifitiondes 
deux  ifies  N.  D, 


T\V  Vendredy  vi.  Juin.  Veu  par  la 
^cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  au  camp  devant  Perpignan  le 
16.  May  1641.  obtenue*  par  les  doyen 
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&  chapitre  de  l'eglife  de  Paris ,  par   parapcl  de  pierre  de  clinquart  de  trois  

le/quelles  ledid  feigneur  ayant  faid  voir  pieds  de  hault ,  qui  fera  conftruict  pour  *»  »4>' 
dans  fon  confeil  le  contrad  pafle  par  cet  efïèd }  8c  les  deux  autres  rues  châ- 
les lîeurs  commifiaires  députes  en  exe-  cune  de  u.  pieds  de  large,  pourfepa- 
curion  del'arrcft  du  confeil  du  15.  Avril  rer  les  maifons  qui  feront  baftiesfur  lc- 
1634.  avec  lefdids  doyen  8c  chapitre,  didquay  d'avec  lefdids ponts  N.  D.8c 
pardevant  Dupuis  8c  Boucher  notaires  aux  Changeurs ,  affin  de  conferver  le 
au  chaftelet  de  Paris  le  14.  May  164t.  jour  aux  maifons  d'iceux  ponts  :  le  tout 
pour  raifon  de  l'acquifition  des  deux  fuivant  &  conformément  audid  rap- 
ides Noftre-Dame  feizes  au  milieu  de  port ,  plan  8c  deûein  defdids  maiftres 
la  rivière  de  Scync  ,  auroit  raciffié  8c  désœuvrés;  à  la  charge  d'achepter  par 
agrée  ledid  contrat*  ,  voulant  qu'il  foit  ledid  fieur  marquis  de  Gefvres  a  fes  dcl- 
pfeinement  exécuté,  8c  que  lefdids  pens  les  maifons  8c  fuperficies  des  place» 
doyen  &  chapitre  fie  leurs  fucceflèurs  qui  fe  trouveront  neceflaires  pour  l'ou- 
jouïuent  perpétuellement  de  l'eflèdd'i-  verture  defdidcs  rues  &  quay  fur  lef- 
celuy,  &c.  ladicte  cour,  a  ordonné  dids  deux  ponts,  de  recompenfer  6c 
8c  ordonne  que  lefdides  lettres  &  con-  indemnifer  les  particuliers  qui  fe  trou- 
trad  feront  regiftrés  au  greffe  dïcelle,  veront  intereûesen  ladide  conflrudion 
pour  jouir  par  les  impetrans  del'efïèd  au  dire  d'experts  8c  gens  i  cecognoif- 
8c  contenu  en  icclles,  aux  claufesypor-  fans,  dont  ils  conviendront  i  l'amia- 
tées.  blc,  finon  &  a  faultedece  faire  en  fera 

nommé  d'office  -,  pour  en  jouir,  faire  &c 
Lettrts  patentes  four  U  quay  dt  Gefum.    difpofer  par  ledid  fieur  marquis  de  Gef- 
vres ,  fes  hoirs ,  fucceflèurs  8c  ayans  cau- 
Tpv  U  Samedy  xxx.  Aouft.  Veu  par   fê  ores  6c  à  l'advenir  pleinement  8cpai- 

l  /  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy   fiblement  6c  perpétuellement,  comme 

don  nées  a  Lion  au  mois  de  Février  der-  bon  leur  fcmblera,  comme  de  leur  pro- 
nier, par  lefquelles  ledid  feigneur,  fui-  pre  chef,  vray  8c  loyal  acqueft;  le  met- 
vant  &  conformément  i  l'arreft  de  fon  tant  8c  fubrogeant  ledid  feigneur  roy 
confeil  du  13.  dudid  mois  de  Février,  en  tous  8c  chacuns  fes  droids ,  noms, 
8c  à  l'advis  des  treforiers  de  France  du  raifons  8c  adions  ;  à  la  charge  de  payer 
3.  Décembre  précèdent,  accorde, don-  par  icelluy  fieur  marquis  de  Gefvres  ou 
ne  6c  odroye,  cède,  quitte,  tranfpor-  fes  ayans  cauie  par  chacun  an  à  lare- 
te  &  delaiflè  du  tout  à  tousjours  à  mef-  cepte  du  domaine  de  Paris  cinq  fols  de 
fire  Louis  Potier  marquis  de  Gefvres  cens  &  un  efeu  d*«r  de  rente  pour  châ- 
les places  qui  font  entre  les  ponts  N.  cune  mai! on  qui  fera  baftie  furlefdic- 
D.  6c  aux  Changeurs  du  cofté  de  l'ef-  tes  rues ,  lefdides  cenfës  portant  lotz , 
corcherie,  fur  la  largeur  qui  fe  rencon-  ventes,  fai  fines  6c  amendes,  quand  le 
trera  denuis  lacullée  dudid  pont  N.  D.  cas  y  efchera  -y  6c  que  auparavant  que 
iufqucs  a  la  pointe  de  la  première pil-  de  baftir  lefdides  maifons,  il  fera  tenu 
le  d'icelluy ,  pour  en  icelle  y  faire  baftir  prendre  les  alignemens  defdids  rrefo- 
6c  conftruire  2  fes  frais  6c  defpens  un   riers  de  France ,  ainfy  qu'il  cft  accouf- 

3uay  porté  lur  arcades  6c  pilliers  pofez   tumé,  6c  aultres  charges  portées  par 
aliignement  depuis  la  pointe  de  la-   les  advis  defdids  treforiers  de  France 
dide  première  pille  du  pont  N.  D.  juf-  6c  arrefts  du  confeil  attachez  foubz  le 

3ues  à  celle  du  pont  aufdids  Changeurs  çontre-feel ,  félon  8c  ainfy  qu'il  eft  porté 
e  prêtent  conftruide  de  neuf,  6c  quatre  par  iceux  8C  cfdides  lettres,  lnftance 
rues ,  l'une  de  vingt  pieds  de  large  avec  encre  ledid  Potier  demandeur  en  requek 
maifons,  qui  prendra  fon  embouchure  te  du  jour  de  Mars  dernier  affin 
fiir  ledid  pont  N.  D.  8c  fe  conduira  en  d'enregiftrement  8c  vérification  defdic- 
droide  ligne ,  tant  d'un  cofté  que  de  tes  lettres ,  fans  avoir  efgard  i  Poppo- 
l'autre ,  en  la  longueur  de  75.  thoifes,  fition  formée  à  icelles ,  d'une  part  5  6c 
paflant  fur  ledid  pont  aux  Changeurs,  Pierre  Turquet ,  Raymond  Lefcot , 
le  long  des  maifons  des  nommés  Ver-  Adam  Pijart  8c  Jean  Laurier  findicqs 
ray  6c  Melfon  qui  feront  faire*  fur  la-  des  propriétaires  des  101.  forges  du  pont 
dide  rue  j  l'aultre  rue  de  neuf  pieds  de  aux  Changeurs  de  cette  ville  de  Paris, 
large  fur  63.  toifes  de  long,  qui  fera  fi-  ^l'aultre.  Ladide  requefte.  Arreft  du  ij. 
tuée  fur  ledid  quay ,  baftie  de  maifons  Mars  dernier ,  par  lequel  les  parties  au- 
d'un  cofté  feulement,  affin  de  confer-  roient  efté  appointées  à  bailler  caufes 
ver  la  veue  de  la  rivière  par  dçflu*  un  d'oppofition,  rcfponfcs  8c  produire.  Cau- 
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 fcs  d'oppofition ,  refponfes  &  productions 

Ak  '*sl  des  parties.  Aulcre  arreft  du  10.  May 
dernier ,  par  lequel  avant  procéder  à  la 
vérification  defdides  lettres  fie  jugement 
de  ladide  oppofition  ,auroitefté  ordon- 
ne que  par  deux  confèillers  de  ladide 
cour  commis ,  en  prefenec  de  l'un  des 
fubftituts  du  procureur  gênerai  &  de  fîx 
anciens  6c  notables  bourgeois  Se  pru- 
d'hommes nommez  d'office  par  ledid 
procureur  gênerai  ,  defeente  feroitfaide 
Jurles  lieux  ,  lefquels  feroient  veûs  viii- 
tez  &  allignemcns  pris  des  ouvrages  dont 
eftoit  queftion ,  les  parties  prefentes  ou 
appellécs ,  enfemble  les  propriétaires  des 
lieux  &  maifons  proches  Se  advenant } 
lefquelz  allignemcns  ,  devis  &  deffèins 
defdids  ouvrages  &,  dires  des  parties  fe- 
roient communiqués  aufdids  prud'hom- 
mes, pour  fur  le  tout  donner  leur  ad- 
vis ,  taire  rapport  de  la  commodité  ou 
incommodité  que  lefdids  ouvrages  pou- 
voient  apporter,  tant  au  public  que  auf- 
dids propriétaires ,  dont  Se  dequoy  fc- 
roit  faid  &.  drefle  procez  verbaux,  en- 
femble des  conteftarions  des  parties  i 
pour  le  tout  veû  ,  rapporté  Se  commu- 
niqué audid  procureur  gênerai  ,  eftre 
ordonné  ce  qu'il  appartiendroit  :  def- 
pens  refervez.  Procez  verbal  deszi.  & 
23.  May  aufly  derniers  de  defeente  faic- 
te  par  lefdids  confcillers  commis  en  exé- 
cution dudid  arreft ,  contenant  les  com- 
parutions ,  dires  Se  déclarations  dudid 
lïeur  marquis  de  Gefvres ,  qu'il  n'en- 
tendoit  toucher  aux  huict  maifons  qui 
font  du  cofté  de  la  rivière ,  au-defTous 
dudid  pont  au  Change,  entre  icelluy 
pont  Se  le  pont  de  bois,  &  les  contef- 
tations  defd.  parties,&  des  maiftres  chefs 
&  propriétaires  des  grandes  boucheries 
de  la  porte  de  Paris  6c  du  Cimetière 
S.Jean,  qui  font  les  familles  desDau- 
vergnes ,  Thibcrt ,  de  la  Dehors  8c  de 
Saindyon,  requerans  eftre  recette  oppo- 
fans  a  la  vérification  defdides  lettres } 
enfemble  lavi/îtation  des  lieux  &  l'advis 
des  nommez  d'office  de  la  commodité 
ou  incommodité ,  aux  fins  dudid  arreft. 
Requefte  dcfdids  fcindicqs  6c  proprié- 
taires defdides  101.  forges,  à  ce  que  les 


mariniers  fuftènt  ouys  fur  le  faid  def- 
dids  ouvrages,  mife  au  fac  pour  en  ju- 
geant y  faire  droid.  Conclu/ions  du- 
did procureur  gênerai  du  roy.  La  ma- 
tière mifè  en  délibération ,  Se  tout  con- 
fédéré : ladicte  cou*. ,  fans  s'arrefter 
aufdides  oppofitions  &  requefte  defdids 
fcindicqs ,  defquelles  a  débouté  Se  dé- 
bouté lefdids  oppofans ,  a  ordonné  Se 


ET  PIECES 

ordonne  que  lefdides  lettres  patentes 
feront  regiftrées  au  greffé  d'icelle,  pour 
jouir  par  l'impétrant  de  l'efted  y  con- 
tenu ,  aux  charges  &  conditions  portées 
paricellesj  8c  fans  que  ledid  impétrant, 
fuivant  fa  déclaration  contenue  au  pro- 
cez verbal  de  defeente  ,  puillc  entre- 
prendre fur  les  huid  maifons  eftant  au. 
deûoubs  du  pont  au  Change  ;  Se  à  la 
charge  de  faire  l'arcade  proche  la  pre- 
mière arche  du  pont  N.  D.  Ce  faifànt 
fera*  outre  à  la  confection  8c  conftruc- 
tion  des  ouvrages  y  mentionnés,  &fans 
defpens  de  l'inîtance. 

Nouveau  marché  aux  chevaux  au  faufourv 
S.  Viclor.  * 

« 

TA  U  Lundy  1.  Septembre.  Veu  par 
^  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  S.  Germain  en  Laye  au  mois 
d'Avril  1641.  obtenues  par  François  Ba- 
ranjon  apotiquaire  &  vallet  de  cham- 
bre du  roy ,  par  lefquclles  ledid  fei- 
gneur  roy   permet  audid  Baranjon 
taire  eftabiir  au  fauxbourg  faind  Vic- 
tor de  cette  ville  de  Paris  un  marché 
aux  chevaux,  pour  y  eftre  tenu  tous  les 
Mercredis  de  chacune  fepmaine  ,  pour 
les  caufes  contenues  aufd.  lettres.  Pro- 
cez verbal  du  1.  Juillet  audid  an ,  faid 
par  deux  treforiers  de  France ,  qui  fe 
feroient  tranfportczau  fauxbourg  làind 
Vidor  ,  au-deflus  de  la  croix  de  Cla- 
mar  ,  en  &  fur  une  grande  pièce  de 
terre,  laquelle  ledid  Baranjon  enten- 
doit  donner  pour  y  eftre  faicl  Se  tenu 
ledid  marché  aux  chevaux.  Le  plan  Se 
figure  de  ladide  place.  Rapports  raids 
par  Michel  Villedo  maiftre  gênerai  des 
oeuvres  de  mafTonnerie.  Requefte  diu 
did  Baranjon  a/fin  de  veriffication  Se 
enregiftrement  defdides  lettres ,  Se  ce 
faifant,  qu'il  fuft  ordonné  que  ledid 
marché  fe  tiendroit  en  ladide  place.  Ar- 
reft du  17.  Juillet  dernier  ,  par  lequel 
avant  procéder  a  la  vérification  de/dic- 
tes lettres,  auroitefté  ordonné  que  d'of- 
fice ,  a  la  requefte.  du  procureur  gêne- 
rai du  roy ,  en  prefence  de  l'un  des  fub- 
ftituts,  defeente  feroit  faidefurlcs  lieux 
8c  places  proche  la  croix  de  Clamar, 
par  le  confciller  rapporteur  dudid  ar- 
reft ,  en  prefence  duquel  vifitation  fê- 
roit  faide  de  ladide  place  Se  lieux  cir- 
convoifins  par  gens  à  ce  congnoifians , 
&  informé  de  la  commodité  ou  incom- 
modité quepouvoit  apporter  ledid  mar- 
che aux  chevaux  en  icelie  place  -y  à  quoy 
feroit  appelle  George  Baudouin  interefle 

au 


Digitized  by  Google 


|  XJSTIFIC  AT  î  VÉS. 


au  marche  aux  porcs  eftably  audid  faux- 
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bourg ,  pour  déduire  fon  intereft  &  dire  Lettres  patentes  en  faveur  de  là  cèngrepi-  *  «• 
ce  que' bon  luy  fcmblcroit  ,&de  tout  '-     tion  de  la  Million, 

fùà  &  dreffé  procez  verbal  ,  pour  le  

tout  fàid ,  rapporté  8c  communique  au-  TT"X  U  m.  Septembre.  Veu  par  la  couir 
di&  procureur  gênerai ,  eftre  ordonné  les  lettres  patentes  du  roy  don- 

ce  que  deraifon.  Procez  verbal  du  con-  necs  a  Paris  au  mois  de  May  1641.  ob- 
feillerde  ladicle  cour  à  ce  commis  du  tenues  par  les  preftres  de  lacongrega- 
18.  Juillet  dernier,  contenant  la  del'cente    tion  de  la  Million,  par  lefquelles  ledid 

Î>ar  luy  faide,  en  prefence  de  l'un  des  feigneur  auroit  permis 8codroyé que lef- 
iibftiruts  dudid  procureur  gênerai, fur  dids  preftres  delà  congrégation  de  la 
ledid  lieu  8c  place  dont  eft  queftion ,  Million  puiffent  &  leur  loit  ioifible  fai- 
8c  les  déclarations  des  particuliers  y  def-  re  exécuter  les  bulles  attachées  fous 
nommés  fur  la  commodité  ou  incom-  le  contre- feel,  par  eux  obtenues  du  pa- 
modité  que  pourroit  apporter  ledid  ef-  pe,  portant  approbation  de  leur  inftitut, 
tablifïcinent ,  enfèmble  la  comparution   &  jouir  du  contenu  en  icelles  de  poind 

en  poind  félon  leur  forme  8c  teneur } 
mandant  defdides  lettres  de  permiffiorl 
congé  &  odroy  faire ,  fouffrir  8c  laitier 
jouir  plainement  8c  paifiblement  lefdids 
preftres  de  la  congrégation  de  la  Miffiod 


le  contentement  dudid  Baudouin  aux 
conditions  y  mentionnées.  Conclufions 
8cc.  laoicte  cour,  a  ordonné  8c  or- 
donne que  lefdides  lettres  feront  régit 
trécs  au  greffe ,  pour  jouir  par  l'impe 


trant  du  contenu  en  icelles  j  ce  faifant,  prefens  Se  à  venir,  fie  faire  ceffer  tous 

ordonne  que  le  marché  aux  chevaux  troubles  8c  empefehemens  au  contraire^ 

fe  tiendra  le  Mercredy  de  chacune  fcp-  pourveu  qu'en  icelles  il  n'y  ait  autre  cho- 

maine  au  lieu  8c  place  proche  la  croix  le  contraire  aux  droids  dudid  feigneur 

de  Clamar  ;  à  la  charge  de  bailler  par  8c  concordats  d'entre  le  S.  fiegefic  luy, 

l'impétrant  une  autre  place  de  pareille  privilèges  8c  liberrez  de  l'eglife  Gallica- 

eftendue  au  lieu  i  prefent  fèmé  de  fain  ne  ,  comme  il  eft  plus  au  long  porté 

foin,  eftant  au-defTus  de  ladide  place  par  lefdides  lettres.  Lefdides  bulles  don- 

&  mentionné  audid  procez  verbal ,  pour  nées  â  Rome  Apud  ftnfhm  Petrum  >  an- 

y  tenir  le  marché  aux  porcs  aux  jours  no  incarnationis  Dominiez  m.  oc.  xxxii. 

accouftumés.  Et  contiendra  ladide  place  fridie  idus  Jamtarii ,  attachées  foubs  le 

quatre  arpens,  qui  feront  par  luy  achap-  contre-feel.  Contrad  de  fondation  de 

tez,  lefquelsU  fera  clorre  8c  fermer  de  ladide  Million  du  17.  Avril  1615.  Ap- 

muraillesdecinqà  fix  pieds  de  hauteur  probation  dudid  contrad  par  le  fîeur 

du  rez  de  chauffée,  8c  fur  icelle  fera  archevcfque de  Paris  du  14.  Avril  1616. 

baftir  fix  ou  fept  loges  ou  auvents ,  pour  Lettres  patentes  dudid  feigneur  roy 

mettre  ceux  qui  auront  à  faire  audid  données  à  Paris  au  mois  de  May  1617. 

marché  à  couvert  j  8c  encores  à  la  char-  de  confirmation  de  la  fondation  portée 

ge  de  faire  paver  les  advenues  des  rues  par  ledid  contrad,  ôcpermiiîîon  de  faire 

qui  abondent  audid  marché,  fuivant  l'a-  entre  lefdids  ecclefiaftiques  la  congre- 
lignement  qui  luy  fera  donné  par  les    gationdc  affociation  y  mentionnée.  Ar- 

crelbriers  de  France  j  lcfquelspavé,  lo-  reft  du  4.  Avril  1631.  de  vérification 
ges  8c  haultfvents  il  fera  entretenir  à    defdides  lettres  8c  contrad,  fans  s'ar- 

les  defpens ,  8c  fatisfaire  à  tout  ce  que  refter  à  l'oppofîtion  des  curez  de  la  ville 

deffus  dans  trois  mois  pour  toutes  pré-  8c  fauxbourgs  de  Paris,  aux  modifica- 

fixions  8c  delays ,  à  peine  de  tous  def-  rions  portées  par  ledid  arreft.  Rcquefte 

pens  ,  dommages  8c  interefts  envers  le-  defdids  preftres  de  la  congrégation  de 

aid  Baudouin.  Et  oultre  ordonne  que  la  Mifïïon  affin  de  vérification  Bec.  la- 

les  arrefts  cy-devant  donnez  au  profhd  dicte  cour,  a  ordonné  8c  ordonne  que 

dudid  Baudouin  pour  raifon  dudid  mar-  lefdides  lettres  8c  bulles  feront  regif- 

ché  aux  porcs ,  feront  exécutez  félon  trées  au  greffe  d'icellc  »J>our  jouir  par 

leur  forme  8c  teneur  ;  faid  dcffènfes  d'y  lefdids  impetrans  de  l'efted  8c  contenu 

contrevenir  à  peine  de  500.  liv.  d'à-  en  icelles  ,  aux  charges  portées  par  lef- 

mende.  Et  fera  le  prefent  arreft  leû ,  pu.  dides  lettres  8c  arreft  de  la  cour  dudid 

blié  8c  affiché  où  befoin  fera.  4.  Avril  i6)t. 
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T"-  77*  feur.fans  qu'il  foit  befoin  d'apporter  à  la 

Lettres  patentes  nu  fn  jet  des  101.  forges  &  de   vente  deltl.  forges  fie  places  d'aultres  for- 
U  cmfiruïtion  du  pont  au  Change.        malitez  que  celles  cy-deflus  prefcriptesjà 

la  charge  que  les  adjudicataires  d'icellês 

DUSamcdy  vi.  Septembre.  Veupaf  feront  tenus  contribuer  aux  frais  de  la. 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy   conftrudion  dud.pont,fans  qu'ils  puiflènt 
données  à  S.  Germain  en  Layeau  mois  eftre  troublez  en  lapollèflion  &  iouiûan- 
dc  Décembre  1641.  obtenues  par  les   ce  defd.placcs  ou  forges,  foie  par  retraid 
propriétaires  des  101.  forges  qui  ancien-   à  caufe  de  parentage  ou  lignage  ,  par 
nement  avoient  leur  eftablillèment  fur   revendication  d'aucuns  prétendus  droids 
le  pont  aux  Changeurs  ,  par  lefquclles   de  propriété ,  pour  tout  ou  partie ,  ac- 
led.t  feigneur  ftatue  fie  ordonne  qu'à  la  di-   tion  en  déclaration  d'hypotecque  droicî 
hgence  des  fcindicqs  defd.  101.  forges,   de  douaire  prétendu  efchcu  ou  à  ef- 
rous  les  propriétaires  defdides  101.  ror-   chcoir,ny  tel  autre  droid  quelconque  tel 
ges  fie  uultres  lieux  adjacens ,  tanr  du   qu'il  puillè  élire  ,  voulant  &  ordonnant 
coite  de  l'horloge  du  palais  a  mont  fie  qu'en  la  conlideration  de  l'interett  public 
à  val  l'eau  du  cofté  du  palais  ,  leurs   fie  en  faveur  d'un  ouvrage  lî  nctcilàire 
veufvcs  ou  cohéritiers ,  s'ilz  font  dece-   eu  efgard  à  la  qualité  de  l'ouvrage  que 
dez,  leurs  tuteurs  ou  curateurs,  foient  lcfdicles  actions  ceflent  ,&  que  l'acque 
iommez  &  interpellez  par  efeript,  en    reur  foit  tenu  fie  réputé  pour  iufte  fié 
parlant  â  leurs  perfonnes  ou  à  leurs  do-   légitime  propriétaire  &  poflefTcur  dudid 
«ucillcs  ,  de  déclarer  s'ils  entendent  con-    droid }  fans  neantmoins  que  pour  raifon 
rnbuer  aux  frais  de  la  defpenfé  necef-   de  la  fuldide  vente  que  les  adjudicataires 
luire  pour  la  conftrudion  dudict  pont,   d'icclles  pourront  faire  après  la  conftruc- 
fie  fournir  par  chacun  d'eux  les  deniers   tion  defdides  forges  fie  maifons  on 
qu'il  conviendra  advancer  fi:  debourfer  puillè  prétendre  aucuns  droits  de  lotz 
a  cet  effrd    dontils  feront  tenus  four-   &  ventes ,.  faifines  fie  amendes ,  dont  le- 
mr  leur  déclaration  &  obligation  par  ef-   dict  feigneur  leur  auroit  faid  don-  fie 
cnpt  au  dids  fcindicqs,  laquel  le  fera  exe-  pour  le  regard  des  deniers  procedans  du 
cutee  allcncontre  d'eux  ainfy  qu'allen-  prix  de  ladide  vente  fie  adjudication 
contre  des  autres  propriétaires  defdic-   veut  qu'ils  foientparl'adjudicataircmis 
tes  101  forges;  fie  a  faulccdepafler la-   ès  mains  du  greffier  de  ladide  corn- 
didc  déclaration  fubmilhon  fie  obliga-   million,  fans  aucuns  frais  ny  droid  de 
tion,  veut  que  les  forges  fie  places  à  confignarion ,  duquel  en  tirant  quictan- 
eux  appartenais  foient  vendue,  fie  adju-   ce  il  fera  bien  fie  vallablement  defehar- 

?e^,r  an£UrSW  S?  d^«c*«*  &  >  P°ur  ^lefdids  deniers  délivrez 
leur  j  pour  cet  effcd  tenus  lefd.ds  fein-  aufdicfa  propriétaires  defdides  places  & 
dicqs  quinzaine  après  la  fignification  qui  forges  ,  en  cas  qu'il  n'y  eulï  aucuns 
eurauracltefaK-lcfiefommationdefaire  créanciers  oppofaJ  en affez grand  nom- 
leur  déclaration  pour  contribuer  aufdids   bre  pour  ab for ber  le  prix  entier  defdic. 
irais  par  efdids  propriétaires  defdides  tes  ventes,  le  reftantfera  délivré  par 
forges  se  lieux  adjacens,  leurs  veufves,  ledid  greffier  ès  mains  dudid  proprie- 
tuteurs  ou  curateurs,  faire  mettre  ou   taire,  tuteur  ou  curateur  fufîicl  ce 
appoier  affiches,  tant  au  parc  civil  du  que  ledid  feigneur  veuteftre  faidfiecxe- 
t  UA    ^        *  à  lai  ï°ne  de  rhoftci  CUté  Par  les  «mmiflàires  commis,  non- 
t IWk.   T      cSbk*  S;  JaCqueS  dc  obftanc  °PP°faions  ou  appellations  quel- 
la  Boucherie  fie  de  S.  Barthélémy  ,  con-   conques/ mandant  à  fadide  cour  faire 

deSLfw  'r  TT^  &  CI!  V^U  lire7  Publ^&regiftrerlefdides  lettres 

venr  .ï  J    f     ll  ff \  r   k  &  ded^tion  par  tout  où  befoing  fe- 

irnl^a?J?^aT^dr0iadef0%e  roic  »  P^r  eftre  exécutées,  gardéts  fie 

ou  place  defdids  lieux  appartenansauf.  ^biervées  félon  leur  forme  te  teneur 

crinr  ÏTll  Tv  n'auroicn^o^  «on  obftant  tousedids,  ordonnances,' 

çr  pt  fie  paire  ladide  obligation  j  fie  après  couftumes  fie  déclarations  contraires 

Jes  encheres  faides  fie  receucs  par  trois  aufquels  il  auroit  dérogé  ,  comme  plus 

d  ttertns  délais  de  huidaine  chacun  pu-  au  long  eft  porté  par  Tefdides  lettres. 

n  r?,XX  ?  efd,dCS  erSMcsP"-  R^«cfte  defdids  fcindicqs  des  propric- 

rochialcs ,  a  certain  jour  prefeript  fie  or-  taires  defdides  ,01.  forges ,  prefentée 

tT,CIaVUJtrC  rCm]fc^  Pr°cedd  à  k  à  kdiAe  COUf  de  vérification  def- 
^cesfUnd,U  V,ond^dl^  forges  fie  dides  lettres.  1  nftance  entre  Pierre  Tar- 
rlacesauplusoffrantfiederruercncheiii:  quet ,  Raymond  Lefcot,  Adam  Pijarf 

fie 
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*  leaft  Laurier  fcindicqs  des  proprié- 
taires defdides  101.  forges  demandeurs 
In  requefte  du  14. Juillet  dernier , du* 


nepartj  fielesdoyen,  chanoines  &  cha- 
îne de  l'eghfe  de  Paris  défendeurs 
d'autre  5  lacUcte  requefte  défends 
dicqs  tendance  à  ce  que 


AT  IV  ES.  tts 

dicataires  feront  tenus  mettre  es  mains 
du  commis  à  la  recepte  d'iceux  fans  au* 
cuns  frais;  &  desquelles  rapportant  quit- 
tance en  bonne  forme  ,  ils  demeureront 
bien  fie  vallablcment  dcfchargei. 


,  fans  avoir  cf- 
.   i  l'oppoficion  formée  par  lefdids 
Soven,  chanoines  fie  chapitre  à  l'exé- 
cution defdides  lettres  du  mois  de  May 
,<5,0.  obtenues  par  lcfdiâs  propriétaires 
dettes  101.  forges,  &  à  l'arrcft de  ve- 
rjfcation  &  enrcgiftrcment  defdides  let- 
tres du  mois  de  Novembre  dernier  ,  de 
laquelle  ils  Ment  déboutes ,  îltuftpaiic 
oultre  i  la  vérification  d'icelles  lettres^ 
fur  laquelle  requefte  auroit  efté  ordon- 
né que  les  parties  parleroient  fommai- 
wment  à  l'un  des  confeillers  de  ladide 
cour.  Sommation  dedeffendrepar  lcl- 
diâs  doyen ,  chanoines  &  chapitre.  Ap- 
pointement  à  mettre  fie  produire  par 
devers  le  confeiller  commis.  Produdion 
defdids  fcindicqs.  Requefte  du  xi.  Aouft 
dernier,  prefentée  par  leldicts  doyen, 
chanoines  fie  chapitre,  contenant  leur 
déclaration  qu'ils  n'entendoient  cinpei- 
cher  laconftrudiondupont,  ains  s^op- 
«ofer  feulement  a  la  vérification  deldic- 
tes  lettres  pour  ce  qui  concernoit  leur 
feigneuric ,  voirie  fie  juftice ,  dont  l'in- 
ftance  eftoit pendante  au  conleil,  Se  l'cm- 

51oy  par  eux  faiapour  deffcnccs  8t  prev 
udion.  Avec  l'arreft  dudid  confeil  du 
19.  Aouft  16)9.  Conclufions  duprocu- 
ïeur  gênerai  duroy.  Ouy  le  rapport du- 
did  confeiller.  Tout  conhderé,L  a  dicte 
couk,  fans  préjudice  de  l'oppofition 
defdidks  doyen,  chanoines  &  chapitre  de 
1M.  D.  fur  laquelle  les  parties  fe  pour- 
veoirontainfy  qu'ils  verront  eftre  à  taire, 
a  ordonné  8e  ordonne  que  lefdidcs  let- 
tres feront  regiftrées  au  greffe  dïcclle, 
pour  jouir  par  les  iinpetrans  de  l'ofFccl 
y  contenu  ,  à  la  charge  que  les  adjudi- 
cations fe  feront  à  la  barre  de  ladite  cour 
pardevânt  le  confeillc?  rapporteur  du 
prefent  arreft ,  à  cette  fin  fie  d'abondant 
affiches  feront  mifesàfa  barre  de  ladite 
cour  &  portes  du  pallals  en  la  manière  ac- 
couftuméc  ,  fie  que  le  prix  des  adjudica- 
tions demeurera  entre  les  mains  de*  ad- 
jadicataires,qui  en  feïont  inrereft  au  pro- 
fiâ:  de  qui  il  appartiendra  durant  fix  an* 
Bées, pendant  lefquctles  liquidation  fera 
fàiae  desdroids8epreténrions  fur  lefdic- 
tes  forges  :  âlareferve  heantmoins  des 
fbmmes  que  lefdids  propriétaire*  doi- 
vent Contribuer  pour  leur  pare  en  labon- 
fcaion  dudid  potitv que  lcfdéda  ad}»- 
Jmtll.  P*tt.  I//. 


Xrrefi  touchant  F  ouverture  d'une  petite  porte 
pour  entrer  de  la  grande  falle  du  palais 
dam  une  nouvelle  galerie  s  &  projets  de 
nouveaux  bu ji  mens  au  palais. 


T-N  U  Samcdy  dernier  Janvier.  VeU 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  du  30.  Avril  1639.  adreffantes  à  la- 
dide cour,  fur  les  propofitions  qui  au» 
roient  efté  faides  audid  lcigneur  roy 
par  divers  architectes  8c  entrepreneurs 
d'ouvrages  de  la  ville  de  Paris,  de  faire 
conftruire  une  nouvelle  fortie  de  la  cour 
du  palais ,  paffant  fous  la  grande  falle 
fie  la  cour  des  Pairs,  dont  l'ouverture 
&  yfTuc  ibroit  fur  le  quay  qui  cft  à  l'op- 
pofite  du  pont  au  Change ,  affin  de  dc-k 
gager  la  grande  cour  du  pallais,où  l'on 
reçoit  des  incommodités  à  caufe  de  l'a- 
bord des  chevaux  &  carrofles ,  &  don- 
ner la  commodité  de  la  rivière  à  ceux 
qui  font  logez  audia  palais ,  fie  dç  conf- 
truire en  outre  dans  ledid  paûage  un 
nouveau  baftiment  depuis  la  cour  joi- 
gnant la  conciergerie  jufques  au  perron 
Royal  fervant  à  monter  en  la  grande 
falle  <  de  feize  toiles  fie  demie  de  long, 
fur  la  largeur  qui  fe  trouverbit  depuis 
le  dehors  de  la  barrière  eftablye  de  tout 
temps  au  dehors  des  boutiques  fie  efchop- 
pes  jufques  à  nud  du  mur  de  ladite 
grande  falle  5  dont  la  haulteur ,  tant  de 
kdide  maflbnnerie  que  combles  dudid 
baftiment  ne  pourra  excéder  l'impofte 
des  arcades  de  ladide  falle  ,  fie  leroit 
fans  aucune  cheminée, affin  de  conier- 
ver  les  jours  fit  croifees  de  ladide  falle , 
à  condition  de  dcfdommager  les  pro- 
priétaires defdides  boutiques  fie  efchop- 
pes  de  lavalleur  ficelles ,  fuivanr  l'efti- 
mation  qui  en  fera  faide  par  ceux  qui 
feront  commis  par  ledid  feigneur  ,  por- 
tant que  trois  confeillers  de  ladide  cour 
fetoient  députez ,  pour  avec  deux  tre- 
foriers  de  France  qui  feroienr  commis, 
fie  par  tclarchiteae  qui  ferow  ordonne  ' 
pafTcelîuy  fcigneur,  fe  trâflfptttcr  fur 
tes  lieux ,  affin  de  recongnolftre  fie  vé- 
rifier fy  ledid  deflein  fe  trouveroit  ap.  > 
porter  quelque  commodité  -au  publicq,' 
ôTcc  qui  feroit  neceflaire  pour  l'execu-^ 
non  d'iceluy.  Proœz  verbab  dès  con- 
feillers fie  treforiers  de  France  ,  qui  le 
fcfoiènt  tranfoorte?  fur  le*  heux  avec 


AU 
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-Michel  Villedo  architecte  des  baftimens 
royaux ,  fuivant  lefdictes  lettres ,  en  datte 
du  14.  Sepcembre  audict  an  1639.  Au- 
tres lettres  patentes  du  14.  Février  1640. 
"contenant  la  déclaration  queladidc  pro~ 
pofition  fortift  fon  plain&  entier  eflèct, 
uonobftant  quelques  différens  qui  fe  ren- 
contrent audict  procez  verbal  &  toutes 
oppofitions  Quelconques ,  &  fans  préju- 
judicé  d'icelles.  Cahier  de  papier  ligné 
dudid  de  Villedo  maiftre  gênerai  des 
•oeuvres  de  maflbnnerie  des  baftimens , 
portant  le  devis  des  ouvrages  mention- 
nez efdiâes  lettres.  Arreft  du  unziefme 
Aouft  dernier ,  rendu  fur  la  requefte  pré- 
sentée par  Guillaume  Pucejle ,  Louis  du 
Houl,  Daniel  G  ui  1  Iemard ,  Pierre  Ta- 
guier  &  confors  procureurs  en  la  cour, 
contenant  qu'ils  ont  leurs  bancs  à  la  fé- 
conde féncftrcdc  la  grande  fallc  du  pa- 
lais, dont  ils  ont  jouy  de  tout  temps 
fans  aucun  trouble ,  &  que  neantmoins 
ledict  Villedot  voulloit  faire  une  ouver- 
ture pour  delà  grande  falle  entrer  dans 
la  nouvelle  gallerie,  à  quoy  ils  fe  fe- 
raient oppofez,  nonobftant  Jadide  op- 
pofirion  ledicl  Villedo  voulloit  faire  la- 
dide  porte  -y  par  lequel  auroit  efté  or- 
donne que  fur  Jadicte  oppofition  les  par, 
tiescontefteroient  pardevantle  confcil- 
1er  rapporteur  dudict  arreft ,  qui  en  pre- 
ience  des  parties  &  de  l'un  des  fubfti- 
tuts  du  procureur  gênerai  feroit  defeen- 
te  fur  les  lieux  &  procez  verbal  fur  l'ef- 
eat  d'iceux ,  &  informeroit  de  la  commo- 
dité que  pouvoit  apporter  la  porte  dont 
eftoit  queftion  5  &  cependant  deffcnces 
audiû  Villedo  de  rien  attenter.  Procez 
verbal  dudict  confeiller  du  10.  Septem- 
bre &  autres  jours  fuivans,  faia en  exé- 
cution dudict  arreft ,  Contenant  Jes  di- 
res &  oppofitions  dcfdjcts  procureurs. 
Déclaration  fàiâe  par  lefdids  Pucelle, 
Guillemard,  du  Houl  &  Taguier  le 
19.  Décembre  dernier ,  qu'ils  fe  rappor- 
taient a  la  cour  d'ordonner  ce  qu'il  luy 
plairoit,  â  la  charge  qu'il  ne  feroit  raid 
a  prefent  ny  à  l'advenir  aucunes  places 


ET  PIECES 

urtziefme  Aouft  fuflènt  levées,  &  qu'jj 
luy  fuft  permis  de  faire  ouverture.  Cor*, 
clufions  du  procureur  gênerai  du  roy, 
&toutconfîderé  :  ladicte  couaayajit 
efgardâla  requefte  dudid  Villedo, luy 
a  permis  &  permet  faire  ouverture  de 
Jadicte  porte  ,  conformément  aux  lettres 
du  roy,  &  vérification  d'icelles  j  i  la 
charge  neantmoins  qu'il  ne  fera  faict  à 
prefent  ny  i  l'avenir  par  ledid  Villedo 
&  autres  aucunes  boutiques  es  places  qui 
feront  &  demeureront  autour  de  ladite 
ouverture  au  dedans  de  la  grande  fille 
du  pallais,  lefquelles  feront  &c  demeu* 
reront  pour  mettre  les  bancs  qui  appar- 
tiennent aufdids  Pucelle ,  du  Houl ,  Ta. 
guier,  Guillemard  fcaultres  procureurs 
de  ladite  cour ,  lefquels  bancs  ledicl 
Villedo  placera  à  (es  defpçns ,  avant 
qu'abattre  aucune  chofe  au  mur  auquel 
ladide  ouverture  fe  doit  faire. 

Z*  reine  mrre  avec  Us  princes  &  prinçeffts 
i  N .  D.  four  le  ftrvicedt  Louis  XIII, 


ny  boutiques  qui  feroient  Se  demeure, 
roient  autour  de  ladite  grande  falle 
ny  ouverture  au-dedans  içeïle ,  pour  met- 
tre leurs  bancs  &  ceux  qui  appartien- 
nent a  leurs  confrères ,  que  l^dfâ  Vil- 
ledo feroit  tenu  placer  avant  que  abat- 
tre aucune  chofe  du  mur.  Requefte  du- 
dict Villedo ,  à  ce  qu'attendu  que  les  let- 
tres du  roy  eftoiew  veriffiées  par  arreft 
de  ladite  cour ,  &  qu'elles  contenoienc 
ouverture  a  deffein  de  Ja  petite  porte 
&  deflenfcs  percées  par  ledi&  arreft  dii 


EU  Samedy  xxvu.  Juin  a  la  levée 
de  la  cour.  Ce  jour  fur  les  dix 
s  du  matin  meilleurs  en  robbes rou, 
gesaflcmblezen  la  grand  chambre,  fui- 
vant les  lettres  de  cachet  du  roy  Çc  de 
la  reine  du  jour  d'hier ,  les  archers  de 
la  ville  &  huiliers  marchans  devajit  eux 
font  partis  «caliez  par  Jarue  de  la  CaU 
lande  en  l'eglife  N.  D.  &  entrez  au 
chœur.  Et  au  mefme  temps  eft  venu  par 
la  porte  d'en  hault  M.  le  chanceljjef 
ayant  fes  mafTiers,  lequel  ayant  pris  £ 
place  au-deffus  de  M.  le  premier  pre, 
ident ,  s'eft  ladite  cour  mife  du  coft« 
droit  aux  haultes  chaires;  ont  efté  Pop* 
tes  lefdictes  chaires  remplies  par  Jadjcle 
cour,  excepté  vers  le  jubé,  qui  onç-efta 
occupées  par  les  doyen  &  chanoine* 
De  l'autre  cofté  à  feneftre  la  chambra 
des  comptes,  cour  des  aydes  6c  les  pre. 
voft  des  marchands  &  efchevim  oeçu. 
pans  toutes  lefdiacs  chaires ,  foss  jsx 
remplies  par  des  chanoines  dudj&  wfté 
vers  le  jubé.  Dans  ledict  choeur  au  mi-, 
heu  eftoit  un  oratoire  tendu  de  poir, 
vjtré  du  cofté  de  l'autel,  &  le  cofté  à 
moitié,  dansJequel  s'eft  mife  k  mim 
mere  du  roy  regenre,  &  dehors  à  l'en, 
trée  madamela  ducheflè  d'Orléans,  veC 
jues  de  dueil  avec  robbes  traînantes  £ 
longues  queues.  Au  cofté  drojç  flç  fot$ 
îceluv  oratoire  eftoit  M4e  duc  d'Orléans, 
&  a  feneftre  M.  le  prince  de  Çondé. ,  aOîs 
fur  de  petits  tabourets.  Derrière  U.<di& 
oratoire  eftoit  MadejnoifeUe ,  nudanx» 
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la  priucefle  de  Condé ,  comteflè  de  Soif, 
fons  &  mtres  dames.  Proche  l'autel  au 
cofté  droit  les  cardinaux  de  Lyon  & 
Mazarin  fie  plufieurs  archevefqucs  &  evef- 
ques  derrière  eux.  À  efté  la  meflè  dite 
par  M.  l'archevefque  de  Paris;  i  l'offer- 
te de  laquelle  a  efté  ladide  dame  roy- 
ne  mere ,  conduite  par  meilleurs  les  duc 
d'Orléans  &  prince  de  Condé ,  la  rob- 
be  de  ladide  dame  portée  par  Mada- 
moi/elle ,  par  mefdames  les  princeflè  de 
Condé  fie  comteffe  de  Soiûons  ;  a  efté 
encores  ladide  dame  reyne  fuivie  de  ma- 
dame la  ducheflè  d'Orlean9.  Et  la  meflè 
parachevée ,  M.  le  chancelier  marchant 
le  premier  avec  ladide  cour  font  partis, 
les  huiiGers  fie  m  ailiers  marchant  de- 
vant eux  jufques  à  la  porte  du  choeur, 
à  la  fortie  duquel  ledid  Heur  chance- 
lier s'eft  fêparé  de  ladide  cour ,  &  s'en 
eft  allé  par  la  porte  du  cloiftre,  fie  la- 
dide cour  a  fuivi  Ton  chemin  ordinaire, 
&  eft  fortie  par  la  grande  porte  de  Pe- 
glife ,  fie  la  chambre  des  comptes  eft  for- 
tic  par  la  porte  d'en  hault  du  choeur. 

'Ttmi$o*  de  hafiir  une  halle  au  chanvre. 

DU  Vendredy  xiv.  Aouft.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Dijon  au  mois  de  Septem- 
bre 1639.  par  lefquelles  ledid  feigneur 
auroit  donné  fiedelaiffé  àmeflire  Claude 
de  Eurre  chevalier  lîeur  de  Chaudebon- 
jie  à  perpétuité  en  pleine  propriété ,  pour 
Juy ,  fes  hoirs  6c  ayans  caufe  ,  une  place 
en  la  halle  au  bled  de  cette  ville  de 
Paris ,  depuis  Penfeigne  S.  Pierre  jufques 
au  marché  au  chanvre  ,  pour  fur  icelle 
faire  baftir  en  l'eftendue  de  fept  toi  fes 
fie  un  pied  de  face ,  tant  pour  l'embeL. 
luTement  fie  décoration  de  ladide  pla- 
ce deffedueufe  en  cet  endroit ,  que  pour 
la  commodité  publique  ,  aux  charges 
portées  par  Padvis  des  treforiers  de  Fran- 
ce fie  prevoft  des  marchands  fie  efche- 

vins  de  cette  ville,  ficc  ladicte 

cour,  a  ordonne  fie  ordonne  que  lef- 
dides  lettres  feront  regiftrees  au  greffe 
d'icelle ,  pour  jouir  par  l'impétrant  fes 
hoirs  fie  ayans  caufe  de  Peffed  fie  con- 
tenu en  icelles  félon  leur  forme  fie  te- 
neur j  à  la  charge  par  ledid  impétrant 
de  baftir  dans  la  place  de  queftion  par 
arcades  élevées  jufques  au  premier  efta- 
ge ,  lefquelles  feront  garnies  par  haut  de 
grilles  de  fer  au  droit  fie  en  contenance 
du  marché  au  chanvre,  afin  que  Pair 
fie  le  foleil  y  puiflent  entrer ,  &  le  bas 
dudid  marche  fermé  de  portes  ,  done- 
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les  clefs  demeureront  bs  mains  du  fcr->  A„.  k4i. 
mier  de  ladide  halle  au  chanvre ,  pour 
en  faire  ouverture  aux  marchands  qui 
voudront  vendre  lins  fie  chanvres  fie  y 
mettre  leurs  marchandifes  en  depoftj 
&  au-deffiis  defdides  arcades  baftir  des 
maifonsde  pareille  ftrudure,  fimetriefic 
matériaux  que  celles  qui  ont  efté  bal- 
ties  audid  heu ,  fie  de  faire  conftruire  à 
fes  frais  fie  defpens  un  appenty  de  bois 
couvert  d'ais  de  largeur  fie  longueur  com- 
pétente au-devant  de  ladide  place,  près 
du  magafin  de  la  fillafle  ,  pour  y  verA 
dre  les  lins  fie  chanvres  pendant  qu'on 
fera  lefdids  baftimens ,  fiec.  .  .  .  Et  où 
il  fê  trouveroit  des  mai  fons  qui  euftènt 
droid  de  veuc"  fur  ladide  place  par  bons 
&vallables  tiltres ,  ledid  impétrant  fera 
tenu  de  leur  conferver  fix  pieds  d'efpa-  , 
ce  fuivant  la  couftume.  A  la  charge  aufli 
de  payer  par  chacun  an  à  la  recepte  du 
domaine  du  roy  deux  efeus  d'or  de  re- 
devance portans  lotz.  fie  ventes ,  foi  fines 
fie  amendes ,  quand  le  cas  y  efchctra. 

EftaUifement  d'un  tac  au  -  dtffus 
de  i'Arftnal. 


T\U  xxvii.  Janvier  m.  dc.  xiîv.  am. 
|  J  Veu  par  la  cour  les  lettres  paten- 
tes du  roy  données  à  Abbevills  au  mois 
de  Juin  1639.  par  lefquelles  S.  M.  au- 
roit permis  a  médire  Charles  Bouvart 
eonfêiller  ordinaire  en  fes  con&ils  fie  foo 
premier  médecin ,  d'eftablir  ou  rairo  cfta- 
blir  à  fes  frais  fie  defpens  un  bac  au- 
dclîus  de  l'Arfênal  aux  poudres ,  au  heu 
qu'il  feroit  trouvé  le  plus  propre  Accom- 
mode par  les  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  pour 
pafler  les  charettes  chargées  de  bois , 
pierre ,  moilon ,  plaftre  fie  autres  chofes 
neceflaires  aux  habitans  de  cette  ville 
fie  fauxbourgs ,  enfemble  une  allège  pour 
pafler  les  gens  de  pied  ,  à  la  charge  de 
payer  audid  Heur  Bouvart  les  droits  ac- 
couftumez  félon  la  taxe  qui  en  feroit 
faidepar  lefdids  prevoft  des  marchands 
fie  efchevins ,  pour  en  jouir  par  ledid 
fleur  Bouvart  fie  les  fîens  pleinement, 
paifiblement  fie  à  toujours.  La  requefte 
prefentee  par  ledid  heur  Bouvart  a  fin 
d'entérinement  defdides  lettres.  Ade  ex* 
pedié  au  greffe  de  ladide  cour  le  18. 
Aouft  1641.  de  ce  que  Michel  de  Lon- 
gueval ,  Chriftophle  des  Conis  ,  Jean  le 
Cointe ,  Sebaftien  des  Conis ,  Guillau- 
me des  Conis ,  Nicolas  Sentier ,  Barthé- 
lémy Sentier,  Pierre  Sentier,  Nicolas 
Boudin ,  Guillaume  Porchier ,  Eftienn* 

P.ii; 
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1er  t6oj.  les  articles  arreftez  au  confeil 
le  18.  Avril  1625.  les  vérifications  def- 
dides  lettres  &  articles  ;  les  lettres  de 
provifion  dudid  Alexandre  de  Comans, 
à  condition  de  furvivance,  du  10.  Avril 


nS  PREUVES 

-  Garfon,  Jacques  le  Mur,  Pierre  Chaf- 
tel ,  Charles  Bourbon ,  Eftienne  Vigon- 
gnefieMichel  Vigongne  compagnons  de 
rivière  le  feroient  oppofez  à  la  vérifi- 
cation defdides  lettres.  Requefte  pre- 
fentée  par  Henry  Boudin  voiturierpar  1635.  &  autres  pièces  attachées  aufdides 
«auë  à  Paris ,  à  fin  d'eftre  receu  oppo-   lettres  foubs  le  contre-fccl  de  la  chan. 

lânt  à  l'entérinement  defdides  lettres ,   cellerie ,  auroit  continué  Se  ac- 

&  maintenu  luy  &  les  aflbciez  en  la  pot  cordé ,  Se  en  tant  que  befoin  feroit ,  con- 
felfion  Se  jouïflancc  de  tenir  bafteaux  de-  firmé  la  charge  defdides  manufactures 
puis  le  port  des  grands  degrez  de  la  de  tapiflerie  de  Flandres  en  la  ville  de 
Tournelle  jufques  au  ponceau  près  la  Paris  Se  autres  de  ce  royaume  pendant 
R^pée ,  conformément  aux  lettres  Se   le  temps  &  efpace  de  vingt  années  ,  à 

commencer  du  jour  de  l'expiration  des 
18.  années  ponces  par  lefdids  arricles 
arreftez  audid  confeil  le  18.  Avril  61  j. 
pour  en  jouir  par  luy  à  condition  de  fur- 


orrefts  par  eux  obtenus  à  cet  effed.  Au- 
tre acie  expédié  audid  greffe  le  n.  Jan- 
vier 1643.  de  ce  que  M.  Nicolas  Mo- 
rel  adjudicataire  du  domaine  du  roy  en 


la  ville,  prevofté  Se  vicomté  de  Paris  vivance  de  Marc  de  Comans  fônpere, 
fe  feroit  pareillement  oppofé  i  l'enteri-  aux  honneurs,  authoritez ,  prérogatives, 
nement  defdicies  lettres.  Autre  requefte 


prééminences,  privilèges,  exemptions, 
prefentée  par  ledid  fieur  Bouvart ,  à  ce  penfion  de  quinze  mil  livres  par  chacun 
que  fans  avoir  efgard  aufdides  oppofi.  an  Se  autres  droits  y  attribuez ,  confor- 
tions, il  fuft  pane  outre  à  l'entérine-  raément  aufdides  lettres  de  provifion  & 
ment  defdicies  lettres.  Caufes  d'oppofi-  articles ,  aux  charges  Se  conditions  por- 
tion &  refponfes  defdicies  parties.  Ap-  tées  par  iceux ,  tout  ainfy  que  ledit  Marc, 
pointemens  à  mettre  des  19.  Janvier  &  Charles  &  Alexandre  de  Comans  en 
a.  Février  1643.  Produdions  defdicies  ont  cy-devant  bien  &  deuement  jouy , 
parties.  Conclufions  du  procureur  gene-  fie  que  ledit  impétrant  jouît  encores  à 
ral  du  roy.  Tout  confideré,  il  sera  prelent,  Sec.  ladicte  cour,  a  ordon- 
Dict  que  ladite  cour  avant  faire  droid  né  Se  ordonne  que  lcfdides  lettres  fe- 
fur  l'entérinement  defdides  lettres,  a  or-  ront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,'pour 
donné  8c  ordonne  que  d'office ,  à  lare-  jouir  par  l'impétrant  de  l'effecl  fie  con- 
quefte  dudid  procureur  gênerai,  defeen-  tenu  en  icelles,  tout  ainfy  que  fes  prê- 
te fera  faite  fur  ledid  lieu  par  le  con-  deceffeursficluycnont  bien  Sedeuemenc 
îeillcr  rapporteur  du  prefent  arreft ,  en  jouy ,  jouaient  Se  uient  encores  a  pre- 
prefence  de  l'un  des  fubftitutz  dudid  fent ,  fuivant  lefdids  arrefts  de  la  cour, 
procureur  gênerai  &  des  *  oppofi  rions, 


Lettres  patentes  pour  les  religieuses 
de  Chaffemidy. 

DU  xxvn.  Avril.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
Monceaux  au  mois  de  Septem- 


necs  a 


ou  deuement  appeliez ,  avec  les  prevoft 
des  marchands  Se  efchevins  de  cette 
ville,  Se  par  ledid  confeiller  informé  de 
la  commodité  ou  incommodité  que  peut 
apporter  ledid  bac,  fie  voir  la  place  fie 
le  lieu  de  la  rivière  où  il  feroit  le  plus 

commodément  pofé  >  dont  fie  de  tout  bre  1634.  obtenues  parles  rcligieufes  Se 
fera  faict  Se  dreffé  procez  verbal,  pour  mere  fuperieure  du  monaftere  de  la 
icelluy  veu  fie  rapporté ,  communiqué  congrégation  N.  D.  de  Laon ,  foubs  la 
audid  procureur  gênerai ,  eftre  ordonné  règle  de  S.  Auguftin  ,  eftably  au  faux- 
bourg  S.  Germain  des  Prez  rue"  Clialîè- 
midy }  par  lefquelles  led.  feigneur ,  après 
avoir  veu  le  confentement  de  leur  efta- 
bliflèment  prefté  par  le  fieur  evefcjue  de 


ce  qu'il  appartiendra. 
Manufaïïure 


f  tapiferies  ,  façon 
de  Flandres. 


Mets  abbé  de  l'abbaye  S.  Germain  Se 
T"*V  U  xvia.  Avril.  Veu  par  la  cour  feigneur  dudit  fauxbourg,du  16.  Juillet 
X^J  les  lettres  patentes  du  roy  don-  audit  an,  le  contrad  d'acquifition  des 
nées  à  Paris  le  dernier  Décembre  1643.  places  pour  baftir  ledit  monaftere  de 
obtenues  par  Alexandre  de  Comans ,  feu  M.  Louis  le  Barbier  Se  Denife  Po- 
par  lefquelles  ledid  feigneur  roy  ayant  tier  fa  femme ,  contenant  la  fubrogation 
tajd  veoir  en  fon  conteil  l'edid  d'efta-  defdides  religieufes  fie  mere  fuperieure 
bliïïèment  des  manufadures  de  tapilTe-  dudit  monaftere  de  ladide  congrega- 
«ç  façon  de  Flandres  du  mois  de  Juil-  rionde  N.  D.  deLaon,au  droit  fie  pou. 

voir 
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vcir  qui  avoir  efté  accordé  par  ledit  fei-   

«rneurrov  aoJic  Barbier ,  par  les  articles  Bon  de  deux  places  aux  rtliyeufes  de  /aA"  "  +  4- 
Su  traite  fait  foubz  le  nom  de  M.  Char-  Vifttation  de  U  rué  S.  Antoine. 

les  Froger ,  pour  la  clolture  &  adjonc- 
tion i  la  ville  de  Paris  des  fauxbourgs    F\  U  xm.  May.  Veu  par  la  cour  les 
S.  Honore  ,  Montmartre  &  la  Ville-  lettres  patentes  du  roy  données  à 

Paris  au  mois  de  Septembre  dernier, 
par  lefquclles  lcdiér.  feigneur  fait  don 
aux  relligieufcs  de  la  Vilitation  de  fain- 
te  Marie  du  convent  feis  en  la  rue  faint 


Anthoine  de  cette  ville  de  Paris  ,  de 


ncufve,  du  3.  May  audit  an  ,  auroit  per- 
mi$,accordé  &  odtroyé  aufdittes  religieu- 
iesk  merc  fuperieure  de  s'habituer  & 
s'eftablir  aux  rauxbourgs  S.  Germain , 
Se  de  conftruire  &  baftir  en  lad.  place 
parcllesacquifeleseglifc  &  habitations  deux  places  qui  fe  rencontrent  ,  l'une 
qui  leur  feront  ncceûaires,&  fi  amples  que  à  prendre  depuis  le  coing  &  angle  pro- 
bon  leur  fcmbleroit,  pour  y  vivre  félon  che  de  la  porte  de  l'entrée  de  la  bi(- 
Icur  règle  &  inftirut ,  &  jouir  des  heri-  tille  jufqu'au  premier  aifgle  faifant  le 
tages ,  rentes  &  fruits  qui  leur  avoient  coing  du  portail  de  l'eglile  dudit  con- 
cile &  feroient  donnez  &  léguez ,  en  la  vent  de  Ste  Marie  ,  contenant  40.  toi- 
mefme  forte  que  fefoient  les  autres  rel-  fes  de  longueur  ,  compris  le  derrière  du 
li^ieules  elbblies  en  leur  autre  convent  jardin  de  l'hoftel  de  Lefdiguieres  où  il 
de  N  D.  de  Laon  ^  Se  outre  qu'il  leur  y  a  une  porte,  &  la  porte  du  chafteau 
ferait  loifiblc  accepter ,  tenir  fcpoflèder  de  la  baftille  >  &  l'autre  place  à  pren. 
le*  héritages ,  rentes ,  revenus  fie  biens 
immeubles ,  qui  leur  avoient  efté  &  pour- 
roient  eftre  cy-après  donnez  ,  les  ayant 
à  cette  fin  admortis ,  fans  qu'elles  fuf- 
fent  tenues  d'en  vuider  leurs  mains  ny 
Juy  en  payer  ny  a  fes  fucceflèurs  roys 
aucune  finance,  de  laquelle  à  cette  fin 
il  leur  auroit  fait  don,  en  indemnifant 
toutesfois  les  feigneurs  defquels  ils  d 


dre  à  io.  pieds  dudit  angle  de  ladiclc 
porte ,  fe  continuant  le  long  du  mur  bafty 
de  neuf  fur  la  contrefearpe  dudit  chai- 
tcau  de  la  baftille  ,  jufqu'au  premier 
corps  de  garde  faifant  face  fur  l'angle  de 
ladite  contrefearpe ,  contenant  13.  toifes 
quatre  pieds,  qui  avec  lefdits  10.  pieds 
font  17.  toifes  de  longueur ,  pour  en  icel- 
les  places  faire  baftir  par  lefdictes  reli- 
p^ndoient  7'ainfy  qu'il  appartiendroit ,  gieufes  :  fçavoir  en  celles  eftans  le  long 
pourveu  auffy  qu'iceux  biens  ne  fuffent  des  murs  de  ladite  baftille  ,  des  mailons 
remis  en  fief,  &  qu'il  n'y  euft  aucune  juf-  d'une  mefme  fimetrie  ,  de  trois  toifes 
tice  ,  ainfy  qu'il  eft  plus  au  long  porte  de  profondeur  leulement,  en  la  longueur 
par  Ieldides  lettres.  Autres  lettres  pa-  de  11.  toifes,  de  furplus  fe  retrectanten 
tentes  de  furannation  fur  ledit  eftablif-    pan  coupé  ,  pour  revenir  au  premier  ail- 


le dudit  corps  de  garde,  fur  14.  pieds 
de  hauteur,  y  compris  les  combles,  qui 
feront  couverts  en  couppe  Se  pavillon 
en  forme  baflè ,  &  fans  y  pouvoir  faire 
aucuns  jours  ny  ouvertures  du  codé  des 
foflèz  dudit  chafteau  de  la  baftille.  Et 

retour  depuis 
baftille  de  10. 


fementdu  7.  Avril  1644.  Veu  aufli  l'ex- 
trait des  articles  du  traité  fait  par  le  roy 
avec  ledit  Froger  le  13.  Novembre  1633. 

 par  l'un  defquels  ledit  feigneur 

luy  permet  Se  accorde  de  baftir  dans 
l'eftendue  dudit  fauxbourg  faind  Ger- 
main deux  monarteres  de  religieux  en  l'autre  place  faifant 

ou  religiculès  de  quelque  ordre  que  ce  l'angle  de  la  porte  de  la 
foit ,  pourveu  toutes  fois  qu'ils  foient  fon-  pieds  de  profondeur ,  pour  finir  à  rien 
dez&  reniez  ,  &  non  autrement.  Trois  au  ptemicr  angle  faifant  corps  de  l'aile 
contracb  des  13.  May,  8.  Juillet  &14.  du  portail  de  l'eglife  Ste  Marie,  faire 
Aouft audit  an  1634.  ecluy  du  8.  Juillet  pareillement  conftruire  par  lefdides  re- 
portant fondation  &  conftitution  de  ligieufes  des  maifons  Se  cdific«» oa  ad" 
1400.  livres  de  rente  par  les  fîcur  Se  vancer  leurs  baftimens  fur  ladite  rue 
dame  de  la  Ville-aux-clcrcs.  Et  ladite  S.  Anthoine ,  Se  ce  d'une  mefme  deco- 
permifflon  dudit  fieur  evefque  de  Metz,  ration  &  fimetrie,  fuivant  les  plans  Se 
Sec.  ladicte  cour,  a  ordonné  &or-  figures  d'élévation  qui  en  feroient  ar- 
donne  que  lefd.  lettres  feront  regiftrées  reftez  &  paraphez  par  les  commiflaires 
au  greffe  d'icelle  ,  pour  jouir  par  les  im-  qui  feroient  à  ce  dépurez  par  les  trefo- 
petrantes  de  l'effet  &  contenu  enicel-  riers  de  France,  fuivant  leur  advis5à 
les  ,  félon  leur  forme  Se  teneur.  la  charge  de  payer  par  lefdites  rchgieu- 

fes  par  chacun  an  à  la  recepte  du  do- 
maine de  Paris  demy  efeu  d'or  de  ren- 
te pour  chacune  maifon  qui  feroit  baf- 
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 ~  tic  fur  la  longueur  du  mur  du  fofle  du-  en  outre  auroit  elle  ordonne  que  def- 

a«.  u,4-  jit  cnaftcau3e  la  baftille,  lefqueispor-  cente  feroit  fai&efurles  lieux,  les  par- 
ieront lots,  ventes,  faifines  &  amendes  des  cy-defTus  appellées  ,  par  deux  des 
quand  le  cas  y  efcherra ,  &  en  outre  de  confeillers  de  ladite  cour  en  prefence 
faire  rebaftir  par  lefdites  religieùlès  à  de  l'un  des  fubftituts  du  procureur  ge- 
•leurs  frais  &  deipens  l'entrée  du  jardin  neral  du  roy  ,  &  douze  des  plus  nota- 
dudit  hoftel  de  Lefdiguiercs,  comme auffi  Mes  bourgeois  ouys  d'office  à  la  requefte 
•défaire  faire  de  neuf  un  portail  de  belle  du  procureur  gênerai ,  &  qui  feroient 
pierre  de  taille ,  fervant  d'entrée  &  de  par  luy  nomme! ,  fur  la  commodité  ou 
décoration  audit  chofteau  de  la  baftille,  incommodité  que  les  baftimens  à  tonf- 
l'une  de  colomnes  &  pilaftres  d'ordre  truire  en  ladite  place  pouvoient  appor- 
d 'architecture  Dorique ,  trophées  d'ar-  ter,  &  de  tout  fait  &  dreflë  procez  ver- 
tillerie  &  de  guerre,  avec  les  armes  du-  bal  ■>  pour  ce  fait  &  rapporté  commu- 
dit  feigneur  roy ,  enfemble  uneporte  de  nique  audit  procureur  gênerai ,  eftre  or- 
menuiferie  garnie  de  lès  ferrures,  le  tout  donné  ce  qu'il  appartiendra.  L'exploit 
fuivant  le  plan ,  8c  de  reftablir  le  pavé  d'affignations  données  à  la  requefte  du- 
qui  aura  cité  arraché  en  faiiànt  lefdits  dit  procureur  gênerai  aufdits  douze  no- 
baftimens.  Et  en  outre  fait  don  aufdi-  tables  bourgeois,  &  à  la  requefte  def- 
tes  religieufes  d'une  place  contenant  23.  dites  religieufes  audit  duc  de  Lefdiguie- 
toifes  de  long ,  à  prendre  depuis  le  corps  res ,  marefchal  de  la  Milleraye ,  prevoft 
de  garde  joignant  la  planchette  de  la  des  marchands  Ôc  efchevins ,  capitaine 

Sorte  S.  Anthoine,jufqu'au  ifecond  corps-  de  la  baftille  &  voifins.  L'advis  defdits 
e-garde ,  pour  y  baftir  des  boutiques  prevoft  des  marchands  &  efchevins  du 
&  édifices  de  fîx  pieds  &  demydepro-  17.  Mars  dernier.  Procez  verbal  descon- 
fbndeur  feulement ,  &  de  20.  pieds  de  feillersà  ce  commis,  &  informations  6c 
hauteur,  y  compris  la  couverture  d'iceux,  &  audition  defdits  douze  notables  bour. 
qui  fera  faite  en  appentil,  de  mefme  fi.  eeois  des  n.  13.  ij.  &  16.  Avril  dernier 
metrte  &  décoration  ,  fuivant  les  plans  faichen  exécution  dudit  arreft  j  avec  les 
qui  en  feront  pareillement  arreftez  &  pièces  attachées  foubs  le  contre-feel  def- 
paraphez ,  fans  que  lefdites  religieufes  dites  lettres.  Conclufions  dudit  procu- 
puiflent  faire  aucuns  jours  ny  ouvertu-  reur  gênerai ,  ôc  tout  confiderétLADic- 
res  du  cofté  des  fofTez  de  ladite  baftille,  te  cour  a  ordonné  &  ordonne  que  lef- 
ny  faire  aufly  aucunes  faillies,  avances,  dites  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
comptoirs ,  tabliers,  ny  mettre  aucunes  d'icelle ,  pour  eftre  exécutées,  &  jouir  par 
marches  ny  bornes  le  long  defdits  baf-  les  impétrantes  de  l'effet  &  contenu  en 
timens ,  &  i  2a  charge  de  payer  pour  icelles ,  pour  les  deux  places  de  40.  toi- 
chacune  defdites  boutiques  &  édifices  fes  &  23.  toifes  4.  pieds  qui  fe  rencon- 
douzefols  parifis  de  rente  annuelle por-  trent  *  de  faire  depuis  l'eglife  defdites 
tant  lots  &  ventes ,  fàifines  &  amendes,  religieufes ,  jufqu'àla  porte  de  la  baftille»  £^  Ftrti  !  * 
quand  le  cas  y  efcherra,  &  que  lefdic-  &  depuis  ladite  porte  le  long  du  mur 
tes  maifons  &  édifices  ne  pourront  eftre  nouveau,  jufquesau  premier  corps-de- 
conftruias  fur  lefdites  places,  que  au  garde  feulement  ,&  aux  charges  portées 
prealablementlesallignemcnsn'enayent  par  lefdites  lettres  }  &  outre  qu'à  l'ad- 
cfté  donnez  par  lefdits  treforiers  de  Fran-  venir  s'il  eft  neceflaire  pour  le  fervice 
ce,  félon  &  ainfy  qu'il  eft  à  plein  de-  du  roy  d'abattre  les  maifons  &  édifices 
claré  par  lefdites  lettres.  Requefte  def-  qui  feront  baftis,  lefdites  religieufes  fe- 
dites  religieufes  prefentée  à  la  cour  à  ront  tenues  le  fouffrir,  fans  pouvoir  pré- 
fin  d'enregiftrement  &  vérification  def-  tendre  aucun  dédommagement,  recom- 
dites  lettres.  Veu  aufty  le  brevet ,  ad-  penfe  ny  propriété  en  icelluy  'mur  de 
vis&  pièces  attachées  foubs  le  contre-  clofture}  qu'elles  prendront  allignemenc 
fccl  &  les  plans  dreûez.  Arreft  du  8.  des  treforiers  de  France  avant  que  baf- 
Mars  dernier,  par  lequel  avant  procéder  tir,  &  fans  qu'elles  ny  autres  pumentà 
a  la  vérification  defdites  lettres ,  auroit  l'advenir  faire  aucuns  baftimens  ny  ef- 
efté  ordonné  qu'elles  feroient  communi-  choppes  en  la  place  depuis  le  corps-de- 
quëes  aux  prevoft  des  marchands  &ef-  garde  jufqu'à  la  porte  de  la  planchette 
chevins  de  cette  ville  de  Paris ,  &  au  de  la  porte  S.  Anthoine ,  qui  demou- 
capitaine  &  gouverneur  de  la  baftille ,  rera  toujours  libre  pour  la  commodité 
grand  maiftre  de  l'artillerie ,  duc  de  Lef-  publique, 
aiguières  &  autres  voifins  ,  pour  fur  icel- 
les dire  ce  que  bon  leur  fembleroit >  & 
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lettres  patentes 
Séminaire  de  S 


four  la  communauté  &  le 
.  Nicolas  du  Cbardennet. 


DU  xxi.  Juin.  Veu  par  lacour  les  let- 
tres patenresdu  roy  données  à  Paris 
au  mois  de  May  1 644.  portans  confirma- 
tion d'autres  lettres  patentes  du  feu  roy 
Louis  XIII.  d'heureuie  memoire,du  mois 
de  May  1631.  par  lefquelles  ledit  Ici- 
encur  roy  auroit  agréé  8c  authorife , 
avec  les  conceffions  y  contenues ,  la  corn, 
munaulté  d'ecclefiaftiques  érigée  foubs 
la  direction  fpirituelle  de  l'archevefque 
de  Paris,8c  accueillie  par  M.  George  Fro- 
ger  docteur  en  la  faculté  de  theologie,cu- 
re  de  l'eglife  parochiale  de  S.  Nicolas  du 
Chardonnet  a  Paris ,  pour  défervir  les 
offices  de  ladite  eglife,  ôc  eftre  lefdits 
«eclefiaftiques  habituez  d'icclle  foubs  Ion 
authorité  curiale ,  voulant  ledit  feigneur 
que  lcfdites  lettres  du  mois  de  May 
t6}i.  ayent  lieu  en  tout  leur  contenu  , 
pour  jouir  par  lesimpetrans  &  leurs  fuc- 
céueurs, corps  de  communauté  ecclefia- 
ftique ,  laquelle  ledit  feigneur  agrée ,  ap- 
prouve &  auclorùe ,  enlémblc  l'ere&ion 
d'un  feminaire  ecclefiaftique  fait  enicel- 
le  communaulté  par  ledit  archevefque 
de  Paris  par  fes  lettres  du  10.  Avril 
1644..  Et  poar  leur  donner  moyen  de 
s'eftablir,  maintenir  8c  accroiftre  en  leur 
inftitution,  8c  fupporter  les  charges  du- 
<lit  feminaire  8c  autres  dépenfes  utiles  a 
l'eglife ,  leur  permet  ledit  leigneur  8c  les 
audorife  d'accepter  8c  recevoir  tous  legs, 
donations  Ôc  fondations  t  8c  d'acquérir 
&  poffeder  toutes  fortes  de  fonds  >  hé- 
ritages 8c  poflèflions ,  pour  demeurer  lcf- 
dites choies  à  perpétuité  unies  à  leur 
menfe  commune ,  fans  pouvoir  eftre  pré- 
tendues en  propriété  ou  pofleflïon ,  alié- 
nez ou  hypothéquez  par  aucun  defdits 
ecclefiaftiques  en  particulier  ,  8c  nonob- 
ftant  toutes  ordonnances,  lettres 8c au- 
tres chofes  à  ce  contraires ,  &c.  Autres 
lettres  patentes  dudit  archevefque  de 
Paris  du  10.  Juin  1644.  d'approbation 
8c  audorilation  des1  articles  en  forme  de 
conftitution  defditcs  communauté  8c  fe- 
minaire>8cc  ladicte  coor.  a  ordon- 
né 8c  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
regiftrees  au  greffe  d'icelle  ,  pour  jouir 
par  les  iropetrans  du  contenu  en  icelles^ 
î  la  charge  ncantmoins  qu'ils  ne  pour- 
ront accepter  8c  recevoir  aucun  don  que 
par  donations  entre-vifs  ,  fans  rétention 
d'ufufruits. 


Tme  II.  Fart.  III, 


Motrvemms  «  teccafon  du  ttifé  des  mai  font. 

DU  Vendredy  i.  Juillet.  Ce  jour  la 
cour  ,  les  grand  chambre ,  rour- 
8c  de  Pedit  afTemblécs ,  ayant  dé- 
libéré fur  la  requefte  prefentée  par  les 
habitans  des  fauxbourgs  S.  Geririain  des 
Prez,  afin  d'eftre  receus  appellans  de  la 
procédure  qui  fe  continue  pour  le  toifé 
de  leurs  maifons  8c  héritages ,  en  pre>- 
fence  des  nouveaux  commùTaires ,  avec 
des  compagnies  du  régiment  des  gardes, 
8c  ouy  lur  ce  les  gens  du  roy  en  leurs 
conclufions,  a  amieste'  8c  ordonne 
que  les  remonftrances  cy-devant  ordon- 
nées pour  ce  fubjet ,  feront  inccffàmment 
faites  ;  à  cette  fin  que  les  gens  du  roy 
fe  tranfporteront  ce  jourd'huy  à  Ruel 
vers  la  reyne  mere  du  roy  régente  en 
France ,  pour  prendre  l'heure  de  ladite 
dame  reyne ,  pour  luy  eftre  lefdides  re- 
monftrances faites,  8c  fupplieront  ladite 
dame  reyne  de  la  part  de  la  cour  de 
fajre  furleoir  ledit  toife  8c  lever  les  gens 
de  guerre ,  attendu  le  péril ,  8c  jufques  à 
ce  que  lcfdites  remonftrances  ayent efté 
faites,  ôcc- 

DU  Mardy  v.  Juillet.  Ce  jour  fur 
la  plainte  faite  à  la  cour  par  les 
gens  du  roy  ,  de  ce  qui  fe  paffa  hier  en 
cette  ville ,  par  plufieurs  maçons ,  ma- 
nœuvres 8c autres  perfonnes,quis'eftant 
attroupez  en  grand  nombre  ont  commis 
des  outrages  8c  proféré  des  paroles  ten- 
dant à  cfmotion  8c  fedition  ,  requerans 
y  eftre  pourveu ,  la  matière  mife  en  dé- 
libération ,  ladicte  cour  a  or- 
donné 8c  ordonne  que  le  procureur  gê- 
nerai du  roy  aura  comrnimon  pour  in- 
former de  ce  qui  s'eft  pafle  ,  pour  l'in- 
formation faite  8c rapportée,  eftre  par 
la  cour  ordonné  ce  qu'il  appartiendra.. 
Faict  tres-expreffes  inhibitions  8c  deften- 
fes  à  toutes  perfonnes  de  quelque  qua- 
lité 8c  condition  qu'elles  foient ,  de  s'at- 
trouper, dire,  8c  proférer  aucunes  pa- 
roles tendantes  à  l'édition ,  à  peine  de 
punition  corporelle,  comme  perturba-, 
teurs  du  repos  8c  tranquilité  publique. 
EnjoinÛ  au  prevoft  de  Paris  ouïes  lieu- 
tenans  civil  8c  criminel ,  officiers  du  chaf- 
telet  prevoft  des  "marchans  8c  tous  autres*  « 
officiers  d'y  tenir  la  main ,  8c  de  procé- 
der contre  les  contrevenans  par  les  voyes 
ordinaires ,  8c  d'advertir  la  cour  de  ce 
qui  fe  paflêra.  A  cette  fin  feront  lefdits 
officiers  mandez.  Et  fera  le  prefent  ar- 
reftleû&  public  à  Ion  de  trompe  Ôccry 
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public  ,ôc  affiché  par  tous  les  carrefours   ou  de  fes  fuccefleurs  roys  aucunes  letw 


de  cette  ville  &  fauxbourgs ,  a  ce  que 
aucun  n'en  prétende  cau/è  d'ignorance. 

Privilèges  de  nohleffe  é"  de frane-falè  pt*t 
les  efficiirs  du  parlement. 

*M      U  Vendrcdy  xix.  Aouft.  Vcufts 
jLJ  P**  la  cour  toutes  les  chambres 
aflèmblécs ,  les  lettres  parentes  duroy 
données  à  Paris  au  mois  de  Juillet  1644. 
par  Jefquelles  Jecht  feigneur  dit  ÔZ  dé- 
clare que  les  prefidens,  confeillers ,  ad., 
▼ocars  ôc  procureur  gênerai ,  le  greffier 
en  chef,  les  quatre  notaires  fie  fecretai- 
res  de  ladite  cour  prefencement  pour- 
▼eusdefdits  offices,  ôe  qui  le  feront cy. 
après ,  feront  nobles  &  les  tient  pour 
tels ,  veut  6c  luy  pïaill  qu'ils  jouiflènt 
eux  fie  leurs  venf'ves  demeurantes  en  vi. 
duité ,  leur  pofterité  ôe  lignée ,  tant  maf- 
lesque  femelles ,  nais  6c  à  naiftre,  des 
xnefmes  droits,  privilèges,  franchifes^ 
immunitez ,  rangs ,  feances  Se  prééminen- 
ces que  les  autres  nobles  de  race ,  barons 
fie  gentilshommes  de  fon  royaume  >  6c 
pour  le  regard  de  ceux  defdits  officiers 


très  de  conceffion  ,  privilège  ,  immu- 
nité ,  déclaration,  confirmation  quel- 
conques ,  nonob'ftant  mcfhie  que  cy- 
après  fuflènt  par  ledit  feigneur  oh  f  es  fuc- 
ceflèurS  révoquez  tous  arFranchiflèmens 
dudit  droit  de  gabelle  généraux  ou  par- 
ticuliers,  ôc  dettenfes  faites  aufdits  gre- 
netiers  fie  controlleurs  de  ne  bailler  ôc 
délivrer  aucun  fel  en  leurs  greniers  i 
.  quelque  perfonne  que  ce  fbitlans  payer 
le  droit  de  gabelle,  qu'il  ne  veut  &  n'en- 
tend nuire,  préjudicier ny  eftre  enten- 
dues revocquer  lcfdites  lettres  -,  mais 
fuivant  icelles  eftre  ledit  fel  délivré  à 
chacun  de  fefdits  officiers  ôc  leurfdites, 
veufves,  fuivant  l'eftat  qui  en  fera  par 
luy  arrefté  en  fondit  confeil.  Voulant  en 
outre  ôc  ordonnant  que  lefdits  prefidens 
confeillers,  advocats  ôc  procureur  genei 
rai,  ledit  greffier  en  chef  ôc  les  quatre 
notaires  ôefecretaires  de  la  cour ,  &  leurs 
veufves  demeurantes  en  viduité,  foient 
exempts  à  l'advenir ,  tant  en  aliénant, 
acquérant ,  qu'à  toutes  mutations ,  foit  en 
ligne  directe  ou  collatérale ,  de  tous  profl 
fîts  de  fiefs ,  droits  fèigneuriaux  ôc  lots 


•  r      °i  1     ..    »u  uv.  us»,  uroits  îeiencunaux  oc  lots 

qui  font  nobles  d'cxtradion  ôc  par  leur  ôc  ventes ,  rachapts ,  reliefs  ÔC  gênerai- 

tes  lettres  leur  fervent  d'accroitfèment  feodaux ,  quoyqu'ils  n'y  foient  exprimez 

de  .enetofîté  Et  après  avoir  fait  voir  dontil  lil^rclicrl^^^l 

if?Z^^^Î!^:  H**  ^ûbsacaufedâa^ntion" 


côis  I.fonpredecefTeur ,  donnée  àBlois 
le  u.  Décembre  ijio.  auroitde  rechef, 
fit  en  tant  quemeftier  feroit ,  afFralichy, 
quitté  fie  exempté  lefdits  prefidens ,  cdn- 
Jeilfcw ,  greffiers  ôc  autres  officiers  de 
ladite  coUr  prefens  ôc  advenir  du  droit 
de  gabelles  de  fel,  qu'ils  prendront  au 
grenier  à  fel  de  cette  ville  de  Pàris, 
les  réintégrant  ôcreftituànt  eh  lettr  pri- 
vilège comme  ils  eftoicrit  jadis ,  veut 
&  luy  blaift  qu'ils  &  chafeuh  d'eux , 
leurs  iùtceûeurs  Ôc  leurs  veufves  de- 
meurantes en  viduité ,  ayent  &  pùif- 
fcnt  aVoir  &  prendre  par  les  mains  des 
grenetiers  ôc  controlleurs  dudit  grenier 

flmriî  U**  le  parlement  va^uoit^  S 

WJ  a âftS/fS  ^,lsrèient  te-  fcurs  de  la  grand  chambre  ,  tournelle 

S P  e  ■  P°Urr  ^V™*-  fc  fonttmuvezaflemblezen  ladite  grand 

m  JL  iS    '  delCdr  mf°n  franche-   chambre,  M.  Molé  chevalier,  premier, 

r^rÎTÊK^         d/0,c,tJegab«>-   &  deux  autres  prefidens  avec  frpt  con! 

t^î  i    aI?  f°ttS  1C       du   rcil,èrs .  le  Procureur  gênerai  fie  M.  Brù 

marchand.  fan^a^t-i»v,c  /Imin  j„  u_i.         >,      .     r      .    ,..  P.  ~  . 

licur 


qu'ils  pourroient  faire  desmaifons,  ter- 
res Ôc  autres  héritages  mouvans  du  do- 
maine que  ledit  feigneur  pofiede  a  pre- 
feht,ôc  pofTcdera  à  l'ad venir  par  confif- 
catidn  ,  réunion,  acquifition  ou  autre- 
ment en  quelque  manière  que  ce  foit , 
ôcc.  làdicte  cour.  ,  ouy  ôc  ce  requé- 
rant ledit  procureur  général ,  a  ordon- 
né ÔC  ordonne  que  le/dites  lettres  feront 
regiftr6es  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftrè 
exécutées  félon  leur  forme  ôc  teneur. 

ArriDie  de  U  reint  d'Angleterre  À  Paris: 

DU  Samedy  vi.  Odobre.  Ce  jour 
r- 


Sue  S  V\ ^^^rre  ôc  maniéré  roy  données  a  Paris  le  3.  de  ce  mois- 
f4S  SJa"u,tlUau'IV  à  1,adve-   touchant  l'arrivée  delà  reine  d'Angle, 
«r»  Jctteni  tetiui  den  prendre  idemy  terre  à  Paris.  Ladite  lettre  ouverte  ôc 

-  leuë, 
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lîfeuë ,  ledit  fieur  de  Saindot  a  die  que 
la  reine  régente  luy  avoit  commandé  dire 
à  la  cour  qu'elle  defiroit  que  lad.  cour 
allaft  demain ,  deux  atrendanc  trois  heu- 
resde  rellevce, au  Louvre  laluer  ladite 
dame  reine  de  la  grande  Bretagne,  qui 
orrivoic  ce  jourd'huy  à  Paris.  A  este' 


Zettres  patentes  four  tes  reliyeufes  de  la 
congrégation  de  N.  D.  de  Cbaronnt. 

DU  Jeudy  xxniv  Février.  Vcuè's  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Paris  au  mois  d'Aouft  1643. 
par  lefquelles  ledit  feigneur  auroit  per- 
mis, accordé  fie  odroycà  fa  tres-chere 
1  ce  TaniTrànerfine  du  deffunt  roy  &  tres-amée  tante  la  ducheffe  d'Orléans 
Henrv  le  Grand  ,  faur  du  deffunt  roy  de  faire  conftruire  fie  ediffier ,  fonder , 
derniér  decedé  d'heureufe  mémoire ,  fie  dotter  fie  arenter  en  la  ville  de  Paris  ou 
tante  du  roy  d  prêtent  régnant  s  fie  qu'à  aux  fauxbourgs  d'icelle  fuivant  le  con- 
certe fin  tous  meffieurs  du  parlement  le-  lentement  de  l'archcveique  dePans ,  une 
lont  advertis  en  leurs  maiions  fe  trou-    maifon  fie  monafterc  de  filtes  rehgieu- 


a«.  m<ï. 


que  la  cour  ira  demain  en 


corps  fie  robbes  rouges  à  l'heure  falucr 


fes  de  la  congrégation  N.  D.  avec  don 
&  remife  des  droits  d'amortiflèment  8c 
indemnité  qui  luy  pourroienteftre  deùbs 
par  ladite  fondation  ,  fuivant  fie  ainfy 
T\U  Dimanche  vu.  Novembre  ae   qu'il  cft  porte  plus  au  long  par  lefdites 
1  J  relevée  ;  meffieurs  MM.  Mole  che-  lettres  a  la  cour  adreflàntes.  Confente- 
'*  — A..A>r ^rr-Un„fi^Q     a.  Juillet  au-< 

îttres  de  ladite  da- 

un  confeillers  M.  le  procureur  gênerai,  me  ducheffe  d'Orléans  de  ladite  fonda- 
M  Briquet  advocat  gênerai  1  Ce  jour  tionfie  dotation ,  données  à  Pans  lèpre- 
que  le  parlement  vacquoit  ,  meffieurs  mier  jour  du  mois  de  Septembre  audit 
deffus  nommez  aflemblcz  en  la  grand  an,  fignées  Marguerite ,  fie  :  Par  ladite 
chambre  du  plaidoyé ,  reveftus  de  leurs   dame  ,  de  Montrcuil ,  fie  icellccs  en  cire 


ver  en  la  grande  chambre  à  deux  heu- 
res de  relevée.  A  efté  le  premier  huifficr 
chargé  de  ce  faire. 

U  Dimanche  vu.  Novembre  de 
.  J  relevée  ;  meffieurs  MM.  Mole  che- 
valier premier  ,  fie  quatre  autres  prefi-  ment  dudit  archevefqu» 
dens  un  maiftredes  requeftes ,  trente-  dit  an  1643.  Autres  let 


robbes  rouges  fie  chapperons  fourrez  , 
font  partis  lur  les  trois  heures ,  les  huif- 
lîers  devant  eux,  fie  defeendus en  corps 
en  la  cour  du  palais ,  montez  en  leurs 
carrofles ,  font  allez  au  Louvre.  Et  en- 
trez en  la  chambre  où  le  tient  le  con- 
feil ,  tous  mefdits  fieurs  eftans  arrivez, 


rouge.  Extrait  du  contrad  d'acquifition 
de  la  terre  de  Charronne,  fes  apparte- 
nances fie  dépendances  ,  moyennant  le 
prix  fie  fomme  de  foixante-cinq  mil  li- 
vres, des  15.  Décembre  1643.  fie  9.  Jan- 
vier 1 644.  Autre  contrad  de  ladite  da- 
me ducheflè  d'Orléans  deuement  audo- 


font  montez  en  l'ordre  qu'ils  eftoienC  rifée  pour  l'effet  de  iceluy ,  de  ladite 
partis  du  palais,  les  huiffiers  devant  eux  fondation  fie  dotation  dudit  monaftere 
avec  leurs  verges ,  l'un  des  fecretaires   de  fix  mil  livres  de  rente  annuelle  6c 


de  la  cour  vertu  de  robbe  rouge ,  le  pre-  perpétuelle ,  racheptables  de  fix-vingc 

mier  huiffier  aulTy  vcftu  de  fa  robbe  millivres }  fie  déclaration  de  la  fupeneure 

rouge,  fie  ayant  fon  bonnet  fourre.  Et  fie  quatre  religieufes  profeflès  ,  des  z?. 

entrez  en  la  grande  chambre  du  roy   Odobrc  1 643.  fie  14.  Février  1644,  fiec  

où  eftoit  la  reine  de  la  grande  Breta-  ladicte  cour  a  ordonne  fie  or- 

gne,  luy  ont  fait  la  révérence.  Ladite  donne  que  lefdites  lettres  feront  regil- 

dame  reine  s'eft  levée  fie  remi  fe  en  fa  chai-  trees  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  exe- 

fe  qui  eftoit  aux  pieds  de  fon  lit,  ac-  curées  fie  jouir  par  lefdites  religieuies  lu- 

compagnée  de  plufieurs  princes  fieprin-  perieure  fie  convent  de  ladite  congrega- 

celles.  M.  le  premier  prefident  luy  a  dit  tion  N.  D.  de  l'effet  fie  contenu  eldites 


que  la  cour  de  parlement  par  le  com- 
mandement du  roy  luy  venoit  faire  la 
révérence  fie  offrir  fervicc.  Ladite  dame 
s'eft  levée  ,a  remercié  la  compagnie.  Luy 
ont  efté  faites  tres-humblcs  révérences, 
fie  fe  font  tous  meffieurs  retirez  aumef- 
me  ordre  qu'ils  eftoient  entrez. 


Teme  II.  Part.  III. 


lettres  patentes  fie  contrats ,  félon  leur 
forme  fie  teneur. 

Enutionfofulaire  dujûjet  d'une  cmtejlathu 
pour  la  cure  de  S.  Sulfite. 

DU  Samedyx.  Juin.  Ce  jour  de  re- 
levée à  l'extraordinaire ,  les  lieu- 
tenans  civil  fie  criminel  de  la  prevofte 
de  Paris  ont  fait  rapport  à  la  cour  qu'il 
a  quantité  de  peuple  attroupé  ès  faux- 
ourgs  S.  Germain  des  Prez ,  ès  lieux 
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»  fie  environ  la  maifon  prelbyterale  ,  au  faifiefie  annotation  de  leurs  bicnsfieefta- 

Aw.  i<4(.  fubjec  du  différend  concernant  la  cure  bliflèmcnt  de  commillaires  jufques  à  ce 
de  S.  Sulpice  fie  de  1'cxecucion  de  Par-  qu'ils  ayent  obcy.  Ordonne  en  outre  que 

rcft  de  ladite  cour  donné  ce  matin          lur  les  requeftes  dudit  curé ,  enfemble  lîir 

Ladicte  cou*  a  fait  inhibitions  fie  celles  <les  autres  parties,  elles  auront 
deffcnfes  à  toutes  fortes  de  perfonnes ,   audience  au  premier  jour  >  cependant 

•Sec.  de  s'attrouper  ordonne  auf-   fans  préjudice  de  leurs  droits  feront  les 

<lits  licucenans  le  tranfporter  fur  le  lieu  chofes  remifes  en  l'eftat  qu'elles  ef- 
fic  procéder  extraordinairement  contre  toient  avant  le  8.  de  ce  mois  •  &  en  ce 
ceux  qui  fc  trouveront  aflèmblez  ou  faifant  ledit  curé  Se  preftres'  habituez 
attroupez ,  Sec.  Enjoint  aux  lieutenant  remis  &  réintégrez  en  la  poflèffion  fié 
criminel  de  robe  courte , prévoit  de  PI  fle  jouiflàncc  de  ladite  cure ,  maifon  &  pref- 
&  autres  officiers  tenir  lâ  main ,  fie  fai-  bitaire  où  ils  eftoient }  enjoint  à  ceux 
re  enforte  que  la  force  en  demeure  au  qui  font  en  icelle  d'en  vuider.  A  cette 
roy  &  à  fa  juftice.  Et  fera  le  prefent  ar-  fin  feront  Jefdits  curé  fie  preftres  rcinte- 
reit  Jeu  Se  publié ,  fiec  grez  par  lefdits  confeillers,  lcfquels  fë 

D tranfporteront  fur  le  lieu  avec  l'un  des 
Udit  jour  x.  Juin.  Sur  ce  que  le   fubftituts  du  procureur  gênerai  procez 
procureur  gênerai  a  remonftré  a   verbal  fait  &  drefle  de  l'eftat  &  pour 
la  cour  que  le  8.  de  ce  mois  il  s'eft  corn-   veu  par  lefdits  confeillers  à  tJut  ce  que 
mis  plufieurs  violences  avec  port  d'ar-   befoing  fera  -y  8e  ce  qui  fera  par  eux  or 
mes  ,  émotion  populaire  fie  voyes  de   donné  exécuté  nonobftant  oppofitions 
fait  en  Peghfe  &  maifon  prelbyterale  de  quelconques ,  &  fans  préjudice  d'icelks 
S.  Sulpice,  fie  es  perfonnes  du  curé  8c 

preftres  habituez  en  icelle ,  dont  le  corn-    T^v  U  Lundy  xn .  Juin.  Sur  ce  que  le 

iniiraire  Grandmaifon  a  informé   \J  procureur  gênerai  du  roy  a  re. 

Veu  ladite  information  faite  fur  la  plain-  monftré  â  la  cour  que  plu/ieurs  femmes 
te  dudit  cure ,  contre  le  nommé  de  Fref-  fie  autres  perfonnes  prenans  prétexte  de 
ques  &  autres.  Les  requeftes  prefentées  la  contention  pour  railon  delà  cure  faint 
par  ledit  curé ,  marguilliers  de  prefent  Sulpice ,  par  une  contravention  manifefte 
en  charge  principaux  Se  anciens  paroif-  tendant  à  fedition  ou  émotion ,  au  prê- 
tons de  ladite  paroiflè ,  &  par  meffire  judice  de  Parreft  du  dernier  jour  fc 
Henry  de  Bourbon  evefque  de  Metz ,  font  attroupés  ce  jourd'huy  de  grand 
abbe  de  laditeabbaye  S.  Germain.  Veu  matin  fie  font  en  la  falle  du  palais  fai- 
auily  larreftdu  conicil  du  9.  de  ce  mois,  fant  des  clameurs  à  l'entrée  de  ladice 

portant  renvoy  à  ladite  cour  du  diffe-    cour  ladictecodu  arrefté 

rend  d  entre  leldits curé  8e  de  Frelque        &  ordonné  que  ledit  procureur  gênerai 

ladicte  cour  a  ordonné  Se  ordon-    aura  commiffion  pour  informer  conrre 
ne  que  d'office ,  à  la  requefte  du  pro-   les  autheurs  de  ladite  fedition  Se  émo- 
cureur  gênerai  du  roy ,  l'information  en-   rion  }  à  quoy  fera  promptement  proce 
commencée  fera  continuée  par  maiftre   dé  par  les  confeillers  commis  Ordonne 
Pierre  Payen  &  Jean  le  Nain  confeil-   que  ledit  arreft  fera  exécuté  :  Fait  ite- 
leillers  du  roy  en  ladite  cour.  Et  fera   ratifves  deffenles  à  toutes  perfonnes  de 
ledit  de  Frefque  adjourné  a  comparoir   s'attrouper  8c  aftembler  foubs  quelque 
en  perionne  en  icelle  cour ,  pour  eftre   prétexte  que  ce  foit ,  à  peine  de  la  vie 
ouy  &  interrogé  fur  Je  contenu  en  la.   Enjoint  aufdides  femmes  fie  autres  per- 
due information  ,  circonftances  Se  de-   fonnesqui  les  affilient, de fe retirer pre- 
pendances ,  8c  les  nommez  Berenger  Se   fentement  en  leurs  maifons  foubs  mef- 
Vmcent  Ilaac  foûoyeur,  Rivière  mar-    mes  peines  j  fie  a  faute  de  ce  fera  pro- 
çhand  drappicr  demeurant  vers  leshal-   cédé  contre  les  contrevenant  comme  tur- 
Jes  a  lenfeigne  de  la  pomme  rouge,  &   bateurs  du  repos  pubhc,  fans  forme  ni 
plufieurs  autres  quidans  veftus  de  gris  &  figure  de  juftice  -t  Fait  en  outre  defïènfe 
de  rouge,  pages  fit  laquais  de  diverfes  aux  parties  intereûces  au  procès  pour 
couleurs  &  livrées, qui  feront defignez  raifon  de  ladite  cure  de  S  Sulpice, de 

.  pris  au  corps  fie  amenez  prifon-   s'aflembler  fie  de  folliciter  plus  de  qua. 

îuers  en  la  conciergerie  du  palais ,  pour  tre ,  aufly  fur  les  mefmes  pemes.  Enjoint 
«ftreaufly  ouïs  fur  lefdites  charges  Sein-  aux  licutenans  civil  fie  criminel,  prevoft 
formations  fi  pris  fie  appréhendez  peu.  dePIfle , prevoft  des  marchands  de  cette 
vent  eftre  (mon  adjournez  à  trois  briefs  ville ,  prevoft  fie  archers  Se  commillai- 
jours  alon  de  trompe  ôccry  public ,  avec  res  du  chaftelec  de  Paris  tenir  la  main 
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JUSTIFIC  ATIVES. 

s  l'occcation  du  prefent  arreft,  fit  d'ar-  fons ,  l'une  feife  au  village  de  Charea. 
refter  ôi  fe  iaifir  des  contrevenans  fie  de  ton  S.  Maurice  ,  cour ,  jardin  ,  terres  la- 
us  cCux  qu'ils  trouveront  tenans  pa-  bourables,  clos  &  vignes,  pour  employer 
rôles  tendantes  à  fedition  fie  efmotion.  à  un  hofpital  pour  y  retirer  les  pauvres 
Ordonne  que  le  prefent  arreft  fera  leû  malades  5  l'autre  feife  à  Pans  rue  des 
£c  publié  par  tous  les  carrefours  decee  Noyers ,  les  appartenances  &  dependan. 
«ville  fie  fauxbourgs,  ficc.  ces  5  â  la  charge  de  fournir  audit  le 

Blanc  &  fon  ferviteur  domeftique  la  vie 
AliattionS une  partie  d*  fief  de  S.  ViBor^  durant  logement  neceflàire  fie.  convena- 
pour  l'atvmentation  de  U  ville.         ble  dans  l'hofpital  de  Paris  ou  Charcn- 
™  ton  ,  fie  autres  conditions  plus  ample- 

f"\  U  Mardy  xm.  Juin.  Veues  parla  ment  portées  par  lcfdits  contrads  )  au- 
I  Icour  les  lettres  patentes  du  roy  roit  loue,  ratihé  6c  approuvé  le  (dits  con- 
données  à  Paris  le  1.  Avril  dernier ,  par  trads  fie  eftablifTemenr  dudit  hofpital 
lefquollcs  ledit  feigneur  aurait  permis  à  audit  lieu  de  Charenton  S.  Maurice , 
médire  Pierre  de  Cambout  de  Coiflin  pour  jouir  par  les  religieux  dudit  ordre 
abbé  commendataire  de  l'abbaye  faint  du  contenu  en  iceux ,  pleinement  fie  per- 

Viclor  lez  Paris  de  vendre  Se  aliéner         petuellement ,  conformément  i  iceux  ÔC 

tant  les  cinq  arpens  dix.  huit  perches  de  fie  aux  reigles  fie  conftitution  dudit  or- 
terre  d'une  part ,  deux  arpens  fie  demy,  dre ,  clauiesfit  conditions  y  portées  ;  8c 
mil  ficfoîxante  fie  deux  perches  de  terre,  de  plus  ample  grâce  admortit  leldites 
par  luy  retirez  comme  biens  aliénez  de  maifons ,  terres  fie  chofes  fuidites ,  corn- 
la  manie  abbatiale  à  caufe  de  la  fubven-  me  à  Dieu  dédiées ,  fans  que  pour  rai- 

non  de  l'année  1596  que  trois   fon  de  ce  lcfdits  religieux  foient  tenus 

autres  arpens  déterre  lorlqu'il  fe-  luy  payer  aucune  finance  ,  dont  il  leur 

.roit  en  pofleffion  d'iceux  >  pour  y  faire  auroit  fait  don  >  à  la  charge  d  îndcmm- 
bartir  par  les  acquéreurs  en  la  forme  fie  fer  les  feigneurs  haut-jufticiers  delqucls 
manière  qu'ils  adviferoient ,  tant  pour  lefditcs  chofes  font  mouvantes  comme 
leur  commodité  8c  utilité  particulière ,  plus  au  long  eft  porte  par  leldites  let- 
que  pour  la  décoration  fie  cmbelliûement   très  a  la  couradreûantes.  Veu  aully  lel- 

de  la  ville  de  Paris  Procez  ver-   dits  contrads  fuidattez.  Permiiuon  du 

bal ... .  contenant  la  vifitation  fie  rapport  fieur  archevefque  de  Pans  de  accepter 
de  i'eftat  des  Ueux  ,prifée  8c  eftimation  ladite  donation  fie  de  s'eftablir  en  ladt- 
d'iceux  parles  experts  nommez  d'office  te  maifon  ,  pour  en  faire  un  hofpital  fit 
à  la  fournie  de  deux  cens  fix  mil  cent   y  retirer,  traiter  ficmedicamenter fie gou- 

foixante  fie  quatre  livres  ladicte   verner  les  malades, du  13. Février  1644. 

cour,  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef-  Permiflion  du  fieur  de  Boflu  feigneur 
dites  lettres  feront  regiftrées  au  greffe  dudit  Charenton  ,du  13.  Mars  audit  an. 
d'icclle,  pour  jouir  par  l'impétrant  de  Confentement  des  habitons  dudit  Cha- 
l'effet  fie  contenu  en  icelles,  aux  char-  renton  pour  ledit  cftabhflement ,  du  13. 
ges  y  portées ,  fie  outre  que  les  deniers  Avril  audit  an.  Acte  de  pnfe  de  pofleflton 
provenans  deldites  ventes  ne  pourront  de  ladite  maifon  du  16.  May  audit  an. 
eftre  divertis  ailleurs  qu'au  remploy  d'au-   Requefte  prefentee  a  ladite  cour  le 16. 


I 


Ah- 


Février  1645.  par  le  vicaire  gênerai  en 
ce  royaume  de  l'ordre  de  la  Charité  du 
bienheureux  S.Jean  de  Dieu ,  affin  d'en- 
térinement defdites  lettres.  Conclufîons, 
fiec.  ladicte  cour  a  ordonné  fie  or- 
donne que  lefdites  lettres  fie  contrads 

OU  Samedy  xix.  Aouft.  Veucs  par   feront  regiftrées  au  greffe  d'icelie ,  pour 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy   eftre  exécutées  félon  leur  forme  fie  te- 
•es  à  Paris  au  mois  de  Febvrier  1 645.  neur  ,  aux  claufes  fie  conditions  y  por- 
par  lefquelles  ledit  feigneur ,  (  luy  ayant  tées. 

efté  rcmonftré  par  le  vicaire  gênerai  . 
de  l'ordre  de  la  Charité  du  bienheu-  La  reine  de  Pok&e  à  Pans. 


très  héritages  ou  rentes  au  proffit  de  la- 
dite abbaye. 

Zftabltffement  des  religieux  de  U  Charité 
à  Charenton. 


reux  Jean  de  Dieu  ,  que  Sebaftien  le 
Blanc  controlleur  gênerai  des  guerres, 
porté  d'affèdion  envers  les  pauvres  ma- 
lades ,  auroit  par  contrads  des  iz. fie  13. 

Septembre  1641.  fait  don  de  deux  mai-  de  l'edit  advertis  en  leurs  ,™u|OÛS  •  '  • 


DU  Mardy  vu.  Novembre.  Ce  jour 
que  le  parlement  vacquoit ,  mef- 
fieurs  delà  grand  chambre ,  tournclle  fie 
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»■■  ■  le  fieur  de  Rhodes  grand  maiftre  des  ce- 
An.  i«4f.  remonies  aprelentc  à  la  cour  les 

lettres  de  cachet  du  roy  données  à  Pa- 
ris le  j.  decemois,  par  lclqudles  ledit 
iêigneur  mande  à  ladite  cour  d'aller  en 
corps  fie  robes  rouges  vifiter  par  debvoir 
de  bienfeancefa  fœur  &  très- chère  cou- 
fine  la  reine  de  Pologne  ,  ficc.  A  cfté  ar- 
reftéquefuivant  la  volonté  du  roy,  ficc. 
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Augmentation  du  guet. 

TPX  U  Mardy  xn.  Décembre.  Veuës 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  a  Paris  au  mois  de  Juin 
1 645.  par  lcfquelles  ledid  feigneur  au- 
roit créé  fit  eitably  quatre  exempts  & 
vingt  archers  en  la  compagnie  du  fieur 
Teltu  chevalier  du  guet  de  ladidc  ville 
de  Paris ,  &  accorde  à  chacun  defdicb 
quatre  exempts  400.  liv.  de  gages  par 
chacun  an  ,&aufdi&s  vingt  archers  pa- 
reils gages  que  les  anciens  archers  -,  vou- 
lant que  lefdicls  quatre  exempts  jouïf- 
lênt  de  lemblables  pouvoirs ,  auctoritez, 
franchifes  8c  libertez  dont  jouïflènt  les 
lieutenansdeladicte  compagnie,  &lef- 
dicb  vingt  archers  des  mefmes  pouvoirs 
&  droits  que  les  anciens  archers  d'icelle, 
donnant  pouvoir  audid  fieur  Teftu  d'y 
nommer  à  prefent  fie  à  l'advenir  ficc. 
LADicte  cour,  a  ordonné  fie  or- 
donne que  Iefdicîes  lettres  feront  regif- 
trées  au  greffe  d'icelle  ,  pour  eftre  exé- 
cutées &  jouïrpar  l'impétrant  de  l'efrect. 
&  contenu  en  icelles ,  félon  leur  forme 
&  teneur. 


don  de  la  fain&e  Vierge  &  S.  Louis 
pour  y  faire  les  prières  ordinaires pour 
la  confervarion  de  la  fanté  de  S.  M  fie 
pour  leur  donner  moyen  d'y  fatisraire 
leur  auroit  aufly  fait  don  des  matériaux 
&  démolitions  defdicles  murailles  ain- 
fy  &  comme  plus  au  long  ficc.  ladite* 
cour  avant  procéder  à  Ta  vérification 
defdides  lettres,  a  ordonné  &  ordonne 
qu'elles  feront  communiquées  aux  pré- 
voit des  marchands  &  cfchcvins  de  cette 
ville  Se  fauxbourgs  de  Paris,  pour  ce 
fait  ,  rapporté  fie  communiqué  audit 
procureur  gênerai ,  eftre  fait  droit ain- 
fy  qu'il  appartiendra  par  raifon. 

Efiahlijfenunt  d'un  petit  marché  derrière  la 
boucherie  neuve  de  S.  Honoré. 


JDm  de  partie  de  l'ancienne  clofiure  de  U 
ville,  au  colley:  d'Harcourt. 

Au.  me.  T~*\  U  vu.  Mars.  Veucspar  la  cour  les 
JLJ  lettres  patentes  du  roy  données  a 
Pans  au  mois  de  Janvier  1646.  par  lef- 
quelles  ledit*  feigneur  auroit  faid  don 
aux  provifeur,  prieur,  principal ,  pro- 
cureur, théologiens ,  maiftres  ôc  efcol- 
hers  du  collège  de  Harcourt  fondé  en 
J'umvcrfité  de  Paris  des  place  &  tour 
t  firùMcp*  de  *  pique,  muraille,  rampart,  fofiefic 
contrefearpe  eftans  vis-à-vis  du  collè- 
ge, à  commencer  à  la  quatriefine  tour 
julques  à  laiîxiefme  en  montant  de  la 
porte  S.  Germain  à  la  porte  S.  Michel, 
fuivant  les  alignemens  qui.  feront  faich 
defdidespla  ces  par  les  treforiers  de  Fran- 
ce à  Paris }  à  la  charge  de  faire  con- 
itruire  ôc  édiffier  au  lieu  le  plus  com- 
mode defdides  places  une  chappellcde 
•■    «liée  fie  confacree  i  Dieu  fous  Pinvoca.' 


DU  xix.  Avril.  Veufs  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
a  Paris  au  mois  de  Février  i64j.parlef- 
quelles  ledit  feigneur,  conformément 
a  l'arreft  du  confeil  d'eftat  du  11.  Eeb- 
vrier  dernier ,  enfuitte  de  l'advis  des  pré- 
voit des  marchands  fie  cfchcvins  de  cette 
ville  de  Paris  du  31.  Janvier  auil'y  der- 
nier, fur  le  renvoy  d  eux  fait  par  le  re- 
fultat  du  confeil  du  16.  Novembre  der- 
nier, donne,  octroyé  &  accorde  à  Ur- 
fule  Mottu  naine  de  mademoiièlle  fille 
unique  de  monfieur  duc  d'Orléans ,  la 
faculté,  pouvoir  fie  permifllon  d'efta- 
blir  8c  faire  conftruire  pour  la  commo- 
dité publique  un  petit  marché  dans  une 
cour  &  place  qui  fert  de  partage  ,  fei- 
tuée  derrière  la  boucherie  neurve  de  S. 
Honoré,  fort  éloigné  des  halles  &  au- 
tres marchés  -,  dans  lequel  petit  marché 
fe  vendra  du  poifion  d'eauc  douce,  fa- 
line,  marée ,  pain  &  autres  chofes  ne. 
ceflàires  }  pour  par  ladite  Mottu  fes 
hoirs,  fuccefieurs&ayans  caufejouïr  fie 
ufer,  faire  fie  difpoièr  de  ladite  permif. 
fion  ,  don  fie  octroy  &  eftablitfèmenc 
dudit  marché  à  l'advenir  pleinement 
paifiblement  ôc  perpétuellement,  com- 
me de  leur  propre  choie ,  fie  à  la  char- 
ge toutesfois  d'en  faire  payer  à  la  re- 
cepte  du  domaine  de  ladite  ville  dix  li- 
vres tournois  de  redevance  par  chacun 
an,  ainfy  fie  comme  plus  au  long  eft  porté 
par  Iefdicles  lettres.  Arreft  du  10.  May 
164J.  par  lequel  avant  procéder  à  la  vé- 
rification dcldicles  lettres,  auroit  efté 
ordonné  que  icelles  lettres  attachées 
foubs  Je  contre- fccl  feroient  communi- 
quées aux  lieutenant  civil  fie  fubftitut  du 
procureur  gênerai  du  roy  auchaftelet, 
pour  donner  advis  fur  le  contenu  d'i- 

celles 
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xciglemens  faits  pour  Paris. 

Règlement  pur  le  coUt%e  de  Béarnais. 

'An  m.  dc.  xi.vi.le  xvn.jourda 
mois  dc  Juillet ,  nous  Mathieu  Mo- 


jrunrrMCATt  ves. 

tcBes,&  q&  defcente  fcroic  faille  Sec. . . .  pour  enpefcher  la.  conrinuation  des  aba* 
L  idvisdudit  lieutenant?  civil  8c  dudic.  8c  malverfations ,  airify  qu'u  fe  pratique 
tobiutu*  du»  procureur  gênerai  du  n.   pour  les  autres  arts  Se  meftiers  defdics 
dudit  mois.  VeU  aufTy  le  procez  verbat  anciens  jfàuxbourgs.  Ec  après  qu'ils  au- 
de  defcente  fur  la  place  fit  lieux,  8e  in-  ront  efté  enregiftrez  8c  omologuez ,  nul 
formation  faite  de  la  commodité  ou  in-   »e  pourra  plus  eftre  receu  i  aucuns  d'i- 
commodité  en  exécution  dudit  arreftScc.   ceux  arts ,  qu'en  faifant  chef-d'œuv  re  Se 
lADfCTE  cour  a  ordonné  Se  ordonne  en  iaris&ifant  aufdits  ftatuts  Se  ordon- 
ouc  lefditcs  lettres  feront  regiftrées  aa  nancesj  8c  ce  non  obftanc  tous  autres 
creffr  d'icclle,  pour  jouir  pas  fimpe-   edits  Se  ordonnances  contraires  Sec. 
rrante  du  contenu  enicellcs,  aux  char-   ladicte  cour  a  ordonné  St  ordonne 
«es  y  portées  ,  8c  faire  faire  ïeftabliflè-  que  lefdides  lettres  feront  regiftrées  au 
ment  6c  conftruction  dwdit  petit  mar-    greffe  d'icclle,  pour  eftre  exécutées  fc- 
ché ,  fuivant  8t  conformeraem  à  l'advis  Ion  leur  forme  8c  teneur  t  les  orphevres, 
dudit  lieutenant  civ  1 ,  &  non  autrement,   apotiquaires ,  chirurgien ,  maiftres  des 
à  peine  de  defeheanec  dudic  don  ;  ce  foi-   monnoyes ,  eferivains ,  marchands  mer- 
fant ,  que  à  l'entrée  de  ïadi&e  place  pro-    ciers  groffiers  8c  jouailliers  marchands? 
che  la  rue  S.  Honoré  il  fera  bafty  des   drapiers  8c  chaufletiers  ,  bonnetiers  Se 
boutiques  en  appentis  joignant  la  bou-   pelletiersexceptez;8c  que  lefdits  maiftres 
chérie,  en  1*  longueur  de  quatre  toifes»  feront  tenus  de  garder^St  obferver  les 
&r  fix  pieds  de  large,  au  niveau  de  la 
defcente  d'une  cave  qui  eft  foubs  ladite 
boucherie,  enlaiflant  unefpacefufKfaHt 

rr  defeendre  en  ladite  cave  j  &  que 
le  furplus  de  ladite  place  qui  eft 
derrière  les  boucheries ,  fur  la  longueur 

de  quinze  toifes .  il  n'y  feraeftably  au-  Icchevalier ,  confeUler  du  roy  en  les 
cunes  boutiques  ny  bancs.  confèils  d'eftat  8c  privé ,  Se  premier  pre- 

fident  en  fa  cour  de  parlement ,  Julles 
Maijhifi  de  métiers  ejtailie  aux  fiemltHrgi    Savarrc  8c  Dreux  Hennequin  confeillers 
de  S.  Honeri  &  de  Mmmattre.        du  roy  en  ladite  cour ,  incendans ,  di- 
recteurs Se  reformateurs  du  collège  de 

DD  Samedy  xxi.  May.  VetiCs  par   Dormans  dit  de  Beauvais  ,  fondé  en 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy    l'univerfité  de  Paris  ,  procedans  a  l'au- 
ddnnees  à  Paris  au  mois  de  Janvier  1644.    dition  des  comptes  dudit  collège  de» 
par  lefquellcsledidfeigneùr  aurait  créé,    années  1644.  Se  1645.  après  avoir  ouy 
ftatuc  Se  ordonné  en  maiftrifes  8c  juran-    les  principal ,  foubs-maiftre ,  procureur, 
des  tous  8c  chacuns  les  arts  Se  meftiers   chappellains  8c  religieux  bourfiers  fut 
de  chacun  des  fàuxbourgs  S.  Honoré,   l'eftac  prefent  dudit  collège  }  veu  les 
Montmartre  Se  lieux  y  attenans  Se  cir-   ftatuts  d'iceluy  Se  reglemens  devant  faits 
Convoifins   dependans    defdics  faux-    par  nos  predecefleurs  directeurs  dudic 
bourgs  ,  ou  qui  feront  cy-après  corn-    collège,  avons  ordonné  ce  que  infuit  : 
pris  en  l'inftar  des  fàuxbourgs  de  la  ville      Article  I.  Que  conformément  au  re- 
de  Paris ,  veut  Se  luy  plaift  que  tous  ceux    glement  du  5.  Avril  1611.  deffenfes  font 
qui  excercent  de  prefent  lefdits  arts  8c    faites  au  principal  de  bailler  paflage  d'u- 
meftiers ,  foient  tenus  de  prendre  de  luy    ne  rue  i  Vautre  par  le  dedans  dudit  col- 
lettres  de  maiftrife  en  particulier  de  cha-   lege3  Se  i  luy  enjoint  de  tenir  la  main 
Cun  art  Scmcfticr  ,  pour  y  eftre  receuz   a  ce  que  les  portiers,  tant  ès  jours  de 
en  vertu  d'icelles ,  &  faire  le  ferment  à   feftes ,  que  ès  jours  ouvrables ,  demeu- 
ce  requis  pardevant  les  juges  aufqucls   rent  actuellement  à  leur  porte,  laquelle 
k  connoiflance  en  appartient  en  lama-  il*  n'ouvriront  qu'à  ceux  qui  demeure  nt 
nier*  accouftumée  ,  pour  jouir  de  ladite   audit  collège,  on  qui  y  auront  neceflaù 
maiftrife  aux  droits ,  pouvoirs  Se  fran-   rement  affaire, 
éhifes  dont  jouiflène  à  prefent  les  autres      II.  Ledit  principal  nefouftnra  qu  au- 
maiftres  des  anciens  fàuxbourgs  d'iceUc   cun  demeure  dans  ledit  collège  hors  les 
▼illê.  Veut  aufly  Se  ordonne  ledit  fei-   officiers  ordinaires,  fi  ce  n'eftpour fer- 
gnear  que  lefclits  artifens  ayant  efté  re-   vir  ou  vacquer  i  i'inftruétion  delajeu- 
Ceus  U  fait  le  ferment  en  vertu  defdi-   neife,  ou  s'il  n'eft  efcollier  portant  l'ha- 
tes  lettres  de  maiftrilê,  facent  St  dref-   bit  convenable,  félonies  reigles  de  ïu- 
kot  entr'eux  <tesft«ue5«c  ofdenaafices  niverfité ,  ainfy  qu'il  aefté  prdo/mep»* 
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ii*  PREUVES   ET  PIECES 

ledit  règlement  du  j.  Avril  i6n.  VII.  Les  portes  du  collège  ferônt 

■  '  III.  <^ue  conformément  audit  reigle-    vertes  Telle  à  cinq  heures  du  marin, 

ment  du  j.  Avril  1611.  ledit  principal  &  fermées  à  neuf  heures  du  foir}  & 
tiendra  k  main  à  ce  qae  les  e/colliers  l'hyver  ouvertes  à  fix  heures  du  matin, 
parlent  Latin ,  les  intcrrogeraau  jour  S.  &  fermées  à  huit  heures  5  &  les  clefs  por* 
Remy ,  pour  les  diftribuer  aux  claflès  tées  au  principal, 
fuivant  leur  capacité.  Qu'es  jours  de  VIII.  Après  que  la  retraide  ferafon- 
leçon  ledit  principal  ou  loubs-maiftre  née  aux  heures  ordinaires,  le  principal 
pour  luy  descendra  en  la  cour  avant  le  le  pourmenera  quelque  temps  en  la  cour 
dernier  fignal  des  claflès  pour  contenir    dudit  collège. 

parfaprclencelcsefcolliersexternesdans  IX.  Ledit  principal  pourvoira  à  ce 
la  modeftie.  Et  lèra  enjoint  aux  regens  que  les  cours  du  collège  foient  tenues 
de  s'aflèmbler  tous  en  ladite  courcon-  nettes,  contraindra  les  Serviteurs  de  te- 
jointement  avec  lefdits  principal &foubs-  nirlesefcolliers  où  ils  demeureront  net- 
,  maillre  pendant  le  dernier  ion  dclaclo*  tement,  &  aura  foing  particulier  à  ce 
che  pour  communiquer  fur  le  champ  de  que  les  efcolliersou  lérviteurs  ne  jettent 
ce  qui  fe  paflè  en  chacune  de  leurs  claf-  eauë  ny  aucunes  immondices  lùr  les  paf» 
iês ,  &  prendre  les  ordres  du  principal,  fans. 

félon  que  la  necelîîté  le  requerra.  Et  X.  Eft  aufly  en  joint  audit  principal  de 
pendant  les  leçons  le  foubs-maiftre  fe  faire  aflifter  chacun  jour  à  la  mefle  les 
promènera  en  la  cour  le  plus  fou  vent  bourfiers  &  penfionnaires  philofophes 
qu'il  luy  ferapoffible,  pour  relancer  dans  *c  grammairiens  en  habit  décent ,  avec, 
les  claflès  les  efcolliers  qui  en  fortenr.  heures  ou  autres  livres  de  prières }  la- 
Et  le  principal  ou  foubs-maiftre  vilîtcra  quelle  fe  dira  par  les  chappclains  châ- 
les chambres ,  à  ce  qu'il  n'y  ait  aucun  cun  jour  à  fix  heures ,  tant  h  y  ver  que 
qui  joue  ou  demeure  cfdidcs  chambres  efté  5  &  pareillement  aux  velpres  les 
pendant  que  les  regens  font  en  clafle.    jours  &  veilles  de  feftes  &  Dimanches,, 

IV.  Le  principal  ou  foubs-maiflre  pour  qui  fe  diront  à  une  heure  après  midy, 
luy  fe  tiendra  afliduement  au  collège,  &  à  deux  heures  les  jours  &  feftes  an! 
tant  ès  jours  de  leçons ,  qu'es  jours  de  nuelles  &  folemnclles.  Ledit  principal 
congé  5  audonlèra  les  regens,  &en  cas  commandera  aux  regens  &  pédagogues 
de  befoin  leur  preftera  fecours  &  main  d'affifter  à  tout  ledit  iervice ,  &  en  ce 
forte  allcncontrc  des  refradaires ,  tant  de  montrer  bon  exemple  à  la  jeunefle 
en  la  claflè,  qu'en  la  cour.  Et  ledit  foubs-    commife  a  leur  charge. 

maiftre  ne  pourra  s'abiènrer  dudit  col-  XI.  Fera  ledit  principal  trouver  aux 
lege  fans  en  donner  advis  au  principal,  grâces  chacun  jour  à  midy  .en  la  falle 
ainfy  qu'il  a  eflé  ordonné  le  17.  Juin  dudit  collège  les  bourfiers  &  penfion- 
,636-  naires  grammairiens,  où  fe  trouvera  Je 

V.  Que  fi  le  principal  régente  ,  le  regent  en  fepmaine  ,  qui  connoiftracx-, 
foubs-maiftre  ne  pourra  régenter,  at-  adementdu  fmbolum  pour  l'entretien  de 
tendu  la  neceffité  qu'il  y  a  que  l'un  ou  la  langue  latine.  Et  chacun  Samedy  le 
l'autre  des  deux  veille  fans  ceflè  fur  le  foubs-maiftre  prefidera  aufdites  grâces* 
collège  pendant  que  les  regens  font  en  lefquell es  finies,  demandera  compte  aux 
cla"e-  enfans  des  textes  qu'ils  auront  veus  pen- 

VI.  Eft  enjoint  au  principal  détenir  dant  la  fepmaine  &  autres  fondions  feo- 
la  main  à  ce  que  les  penfionnaires  &  laftiquesj  &  alors  fera  recherche  exade 
bourfiers ,  philofophes  &  grammairiens   d'un  chacun. 

ne  lortent  du  collège  ès  jours  de  leçons  XII.  Le  principal  prendra  le  foing 
ians  le  congé  par  efeript  dudic  princi-  de  faire  confefler  &.  communier  les  bour- 
pal ,  qui  connoiftra  de  la  neceffité  de  la  fiers  &  penfionnaires  aux  feftes  accouf- 
fortic ,  ou  en  fon  abfence  du  foubs-maif-  tumées ,  &  aux  premiers  Dimanches  des 
tre }  &  ès  jours  de  congé ,  à  ce  que  lef-  mois,  fi  faire  fe  peut.  Exhortera  les  re- 
dits penfionnaires  philofophes  &  gram.  gens  qui  ne  feront  preftres  ,  de  monftrer 
mainens ne puiflène fortir  qu'avec i'exeat  en  cela  bon  exemple  aux  efcolliers»  Se 
ligne  de  leur  précepteur  ou  du  maiftre  ceux  qui  feront  preftres,  de  dire  cfdits 
de  chambre  }  &  les  bourfiers  philofo-  jours  la  mefle  en  la  chapelle  du  dit  col- 
Phes  &  grammairiens,  avec  texeat  du  lege,  &  les  chappelains  dudit  collège- 
loubs-maiftre.  Et  ledit  principal  obligera  de  contribuer  de  leurs  foins  à  ce  que 
les  portiers  à  luy  reprelèntcr  chacun  foir  efdits  jours  de  communion  la  chappelle 
«s  congés  qu'ils  auront  reccus.  foie  tenue  nette  &  propre  en  omemensA 
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ec  d'exciter  par  leur  prcfence ,  zcle&d&.  XVII.  Sera  donné  gages  au  regent  ^-  *• 
vorionlcs  enfans  à  la  pièce.  La  furvcillc  premier  *  ,  du  confencement  de  la  conv  ^ 


deidics  jours  le  principal  pourvoira  à  un  munauté  „  de  deux  cens  livres  ou  plus  quui  f> 


gages 

procureurs,  chapelains  &  religieux  ,  fera  qui  proviendront  du  louage  defdites  t1"  * 

donné  par  les  mains  du  procureur,  des  chambres ,  finon  fur  larecepte  ordinai- 

deniers  dudit  collège,  quelque  recon-  re  dudit  collège.  Et  quant  aux  gages 

noiflanec  félon  la  qualité  &  le  mérite  pour  un  régent  troifiefme,  y  fera  par 

«Je  laperfonne  à  ce  employée.  Comme  nous  pourveu  en  temps  &  lieu  ,  ceux  de 

encorcs,  fi  au  refus  des  chapelains  l'on  ladite  communauté  préalablement  ouis 

cft  obligé  de  faire  venir  quelques  pref-  &  entendus, 

très  pour  confeflêr  ou  reconcilier  les  ef-      XVIII.  Que  l'article  IV.  du  reglc- 

collicrs,  fera  baillé  aufdits  prcftresquel-  ment  du  31 /Décembre  1 571.  fera  renou- 

que  rcconnoiflàncc  des  deniers  dudit  vcllé  ,  portant  que  les  principal ,  foubs- 

college  ,  5c  du  gré  de  ladite.commu-  maiftre ,  procureurs:  chapelains  confi- 

naute.  dereront  les  petits  bourfiers  qui  ne  font 

XIII.  Le  catechifme  fera  fait  tous  les  propres  aux  cftudes ,  &  qui  ne  feront 
Dimanches  en  la  chappelle  du  collège  leurdebvoir  de  bourfier  ,  pour  fur  l'ad- 
aprës  la  petite  meflè,  par  le  principal  ou  vis  par  efeript  qu'ils  en  donneront  i  noua 
autre  par  luy  commis.  Fera  trouver  au-  directeurs  lors  de  noftre  defeente  audit 
dit  catechifme  tous  les  bourfiers  fiepen-  collège,  cftre  par  nous  pourveu  d'au, 
fionaires  en  habit  décent,  où  le  regenc  très  bons  eftudians  en  leur  lieu&pla- 
enfepmaine  le  trouvera  pour  tenir  les  ce. 

enfans  dans  le  filencc.  XIX.  Sera  commis  homme  de  l'ordre 

XIV.  Ledit  principal  fera  au  n'y  aflî-  de  nous  directeurs ,  pour  monftrer  lo 
fterau  falur  tous  les  bourfiers  &  les  pen-  plein  chant  aufiiits  bourfiers  ,  &  à  luy 
fionnaircs  grammairiens ,  qui  k  dit  le  donné  des  deniers  dudit  collège  par 
foir  chacun  jour  à  l'iUlic  des  dalles  ,  chacun  an  la  fomme  de  foixante  &  quin- 
où  le  trouvera  le  regent  en  fepmainc ,  ze  livres  tournois.  Et  le  principal  obli- 
comme  aully  les  principal,  foubs-maif-  géra  les  bourfiers  i  chanter  deux  à  deux, 
tre,  procureur  jCnappelains  Se  religieux  revcftus  de  furplis,  les  traits  &  verlêts 
bourfiers,  attendu  que  c'eft  unfalutde  qui  fe  chantent  a  la  meflè  certains  DU 
fondation.  manches  de  l'année,  Se  les  verfets  des 

XV.  Que  conformément  au  fufditrci-  refpons  qui  fe  chantent  aux  Ténèbres, 
glement  du  5.  Avril  ién.  le  principal  pour  les  exercer  &  façonner  au  chanc 
commettra  aux  clailès  regens  capables,  de  l'eglilè  j  fit  pareillement  chanteront 
de  bonne  vie  &  convcrlàtion  -,  aufquel-  les  verfets  du  Liber*  en  l'office  des  morts, 
les  ceux  de  la  communauté  foubs-maif.  pfalmodieront  tous  &  chanteront  à  l'ai- 
tre,  procureur  fie  les  chappelains  qui  fe-  glc  avec  refpcct  &  dévotion. 
Tont  maiftre*  es  arts,  feront  receus  pri-  XX.  Le  loubs-  maiftre  entre  autres 
vativement  à  tous  aucres.  Le  collège  de  charges  prendra  foin  exact  de  faire  re- 
Beauvais  logera  quatre  dcfdits  regens,  peter  lefdirs  bourfiers  ,  vifitera  leurs 
à  chacun  delqucls  il  donnera  deux  cham-  chambres  chacun  jour  aflîduement,  les 
bres.  Que  s'ils  ont  befoing  de  plus  grand  fera  lever  tous  à  cinq  heures  du  matin, 
logement  pour  tenir  penfionnaires  ou  &  coucher  à  neuf  heures  du  foir  après 
autrement,  ils  loueront  le  furplus  delà-  la  prière  commune}  &  en  cas  d'afiài- 
dite  communauté  ,  au  proffit  dudit  col-  res  ou  d'abfence  ,  commettra  queL 
Iege.  qu'un*  du  collège  pour  en  prendre  le 

XVI.  Que  lesprincipal/oubs-maiftre,  loin ,  comme  ileft  porté  en  l'ordonnan- 
chapelains,  religieux  bourfiers  &  clercs  ce  du  17.  Juin  16  j6.  fie  demeurera  ref- 
dc  chapelle  logez  ainfy  qu'ils  font  à  pre-  ponfable  des  actions  8c  déportemens  def- 
fent,  8c  le  procureur  aux  chambres  af-  dits  bourfiers. 

fectees  à  fa  charge  ,  &les  regens  logez      XXI.  Les  principal ,  foubs-maiftre , 

ainfy  qu'il  eft  dit  cy-deflus ,  le  furplus  procureur  fie  religieux  affifteront  à  tout 

«des  chambres  qui  reftent  dans  ledit  col-  le  fervice  auquel  le  doivent  trouver  lef- 

legc,  fera  particulièrement  loue  à  maif-  dits  petits  bourfiers,  à  la  meflè  qui  fe 

très  &cfcoliicrs  au  profit  de  iceluy  colle-  dit  chacun  jour,  à  la  grande  meflè  du 

ge,&le  procureur  tenu  d'en  faire  recepte,  fondateur  ès  jours  des  feftes  &  Diman- 
TomilI.Part.JJI.  R 
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ches  ,  aux  vefpres  efdits  jours  de  feftes 


&  veilles  d'iceiles ,  aux  vigilles  qui  le 
difent  chacun  Dimanche  a  l'iffuc  des  vel- 
près ,  &aux  matines  des  feftes  annuelles 
&  folemnelies. 

XXII.  Les  chapelains  feront  l'office 
divin  dévotement  Se  félon  le  canon  du 
concile  de  Bafle,  aux  bettes  accouftu- 
mees  8c  qu'il  eft  dit  cy-deffus.  Affilie- 
ront tous  aux  heures  canoniales  cha- 
cun jour  ,  fans  s'en  pouvoir  difpcnfcr 
linon  en  cas  de  maladie  -,  Se  affilieront 
aulTy  aux  vigilles  des  Dimanches.  Di- 
ront les  méfiés  aufqucllcs  ils  font  obli- 
gez chacun  jour ,  fans  les  pouvoir  remet- 
tre d'un  jour  a  autre. 

XX III.  Lefdits  principal ,  foubs-maif- 
tre  ,  procureur,  chapelains  &  religieux 
bourfiers  ne  pourront  s'abfentcr  du  col- 
lège hors  le  temps  des  vacations ,  linon 
du  congé  de  la  communaulté ,  comme 
il  eft  porté  par  l'ordonnance  du  30.  Dé- 
cembre JJ7I.  à  la  referve  du  principal, 
qui  en  ce  cas  baillera  feulement  advis 
de  fon  départ.  Et  fera  tenu  regiftredes 
abfences  d'un  chacun  ,  qui  demeurera 
au  coffre  de  ladite  communauté. 

XXIV.  Lefdits  chapelains,  confor- 
mément à  ladite  ordonnance/eront  obli- 
gez de  mettre  un  preftre  en  leur  place 
pour  le  temps  qui  leur  aura  elle  permis, 
qui  affiliera  à  toutes  les  heures  8c  dira 
les  méfies ,  Se  ce  fur  peine  de  privation 
de  leurs  gages ,  lans  que  ladite  commu- 
nauté puiiïè  en  aucune  manière  les  en  dif- 
penfer ,  linon  en  cas-  qu'ils  fuffent  ab- 
ièns  pour  les  affaires  du  collège. 

XXV.  Et  en  cas  d'abfence  notable , 
comme  de  plus  d'un  mois  pendant  Tan- 
né hors  ledit  temps  des  vacations  ,  le 
congé  defdits  principal, foubs-maiftre , 
procureur ,  chapelains  &  religieux  bour- 
liers  nous  fera  deffèré  ,  &  pris  de  nous 

{>ar  ordonnance  fur  requefte  contenant 
es  caufes  &  neceffitez  de  l'abfence ,  en 
métrant  tousjours  un  homme  lorfqu'il 
s'agira  des  chapelains. 

XXVI.  Pourront  lefdits  chapelains 
prendre  le  temps  ordiriaire  Se  accouftu- 
mc  pour  leurs  vacations  ,  fans*  qu'ils 
foient  obligez  de  mettre  homme  en  leur 
place  pendant  ledit  temps,  moyennant 
qu'il  en  demeure  au  moins  trois  d'en- 
tr'cux  pour  acquitter  le  lervice  divin. 
Comme  pareillement  lefdits  principal, 
foubs-maiftre  ,  procureur  &  religieux 
bourfiers  prendront,  fi  bon  leurfemble, 
le  temps  des  vacations  ordinaires ,  en 
prenant  tousjours  tous  les  fufdits  le  congé 
de  la  communauté,  fur  peine  de  réten- 


tion de  leurs  gages ,  â  la  referve  du 
dit  principal ,  qui  donnera  advis  de  fon 
départ.  Pour  le  fait  des  petits  bourfiers, 
ils  demanderont  leur  congé  au  principal 
ou  foubs-maiftre  lorfque  les  vacations 
feront  données  en  leurs  clalTes,  &  non 
avant.  Sera  tenu  regiftre  parle  procu- 
reur Se  principal  du  temps  del'ablèncc 
de  chacun  defdits  bourfiers ,  conformé- 
ment à  la  fondation. 

XXVII.  Les  principal  8c  procureur 
diront  ou  feront  dire  chacune  fepmaine 
en  la  chapelle  dudit  collège  les  méfiés 
portées  par  leur  fondation  ,  ainfy  qu'il 
a  elle  ordonné  par  jugement  du  3.  Avril 
1641.  comme  pareillement  les  religieux 
bourfiers  les  mclïès  portées  par  fa  fon- 
dation ,  comme  a  efté  n'aguercs  ordon- 
né par  arreft  du  30.  Juin  1644. 

XXVIII.  Sera  tenu  ledit  principal , 
conformément  au  reiglement  du  5.  Avril 
1611.  de  célébrer  le  lervice  divin,  tant 
ès  feftes  annuelles  que  du  patron  Se  dé- 
dicace ,  &  en  fon  abfcnce  ou  indifpofi- 
tion  un  defdits  chapelains.  Et  les  cha- 
pelains officieront  toutes  les  feftes  fo- 
lemnelies Se  autres  jours  lui  vans. 

XXIX.  Que  l'article  dudit  reigle- 
ment du  5.  Avril  1611.  fera  renouvellé, 
portant  qu'après  les  principal ,  foubs- 
maiftre  Se  procureur  r  les  chapelains  au- 
ront rang  dans  ledit  collège  félon  l'or- 
dre de  leur  réception  ;  &  ordonne  qu'- 
après lefdits  chapelains  le  religieux 
bourfier ,  &  après  ledit  religieux- les  re- 
gens marcheront  félon  le  degré  de  leurs 
claflès.  Que  les  religieux  bourfier  &  cha- 
pelains fé  comporteront  avec  honneur 
Se  refpecl  envers  lefdits  principal ,  foubs- 
maiftre  8c  procureur  $  &  eux  refpecli- 
vement  rendront  le  rcfpcctdeûb  aufdits 
chapelains  Se  religieux  bourfier  ,  &  leur 
feront  porter  par  les  regens ,  pédago- 
gues, elcolliers  Se  autres ,  ainfy  qu'il  eft 
exprelTèment  porté  en  l'article  dudit  rei- 
glement. 

XXX.  Quant  à  l'augmentation  de  ga- 
ges prétendu  par  les  principal ,  foubs- 
maiftre  ,  procureur ,  chapelains ,  reli- 
gieux &  autres  bourfiers,  y  fera  pour- 
veu  à  tous  conjointement  lorfque  fe  col- 
lège en  aura  le  moyen  j  Se  cependant 
lefdits  principal ,  foubs-maiftre ,  procu- 
reur ,  chapelains  Se  religieux  veilleront 
foigneufement  au  bien  dudit  collège  8c 
à  l'augmentation  d'iceluy  .Ledit  religieux 
fe  pourra  trouver  en  l'allemblée  de  com- 
munauté qui  fe  tient  tous  les  Samedys 
à  Piffue  de  la  grande  meffe  ,  opiner  Se 
figner  à  fon  tour  après  les  chapelains , 

comme 
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4,flV  veoirêc  entendre  les  comptes  au  dits  comptes  par  ledit  procureur  dans  Je 
ïefir  de  la  fondation}  fie  recevra  dans  mois  de  May,  il  payera  audit  collège 
r  utes  les  fondations  fie  diftributions  la  par  chacune  fepmaine  qu'il  fera  en  de- 
moitié  que  reçoit  l'un  des  fuldids  prin-  meure  par  là  négligence  fafomme  de  dix 
f  inal  foubs-maiftre  >  procureur fiecha-  livres  tournois. 

•  '  XXXV.Feravoirleditprocureurtous 
XXXI  Et  fur  ce  que  ledit  religieux  les  ans  à  la  communauté  au  premier  jour 
bourficr  a  remonftré  que  les  principal,  du  mois  d'Avril  un  eftat  desmauvaifes 
foubsmaiftre,  procureur  &  chapelains  payes  &  retardement  des  débiteurs, 
s'eftoient  depuis  quelques  années  «tri-  avcclesdiligences&pourfultesqu'ilaura 
bue  de  leur  auûorité  privée ,  &  aux  pe-  faites  y  à  fin  d'y  eftre  pourveu  par  ladite 
titsbourfiers  certains  droits  pour  leur  communauté  avant  la  reddition  des 
affiftance,  pour  droit  d'aûemkée  eba-  comptes  }  finon  fie  à  fauté  de  ce  faire 
cun  Samedy  cinq  fols ,  comme  auffy  au-  par  ledit  procureur ,  il  en  fora  recepte 
roient  accru  les  diftributions  ordinaires  en  fes  comptes  fie  les  deniers  bons  fans 


desobits,  touslefquels  nouveaux  droits 
rnontoient  à  quatre  cens  livres  ou  en- 
viron par  chacun  an,  &  que  luy  reli- 
gieux en  eftoit  exclus  &  privé,  nous 
ordonnons  pour  aucunes  caufesfiecon- 
fidcrations  que  lefdits  droits  demeure- 


aucune  reprife. 

XXXVI.  Et  lefdits  comptes  par  nous 
clos  &  arreftez  feront  à  l'inftant  mis  au 
trefor,  dont  ledit  procureur  pourra  reti- 
rer un  double  aux  defpens  du  collège  } 
fie  l'argent  du  rcliqua  des  comptes  mis 


ront ,  dans  lefquels  ledit  religieux  re-  auffy  à  l'inftant  audit  trefor  pour  eftre 
cevra  la  moitié  de  ce  que  l'un  defdits  au  pluftoft  employé  à  la  diligence  delà 
officiers  reçoit ,  «edeffenfes  aufdits  prin-  communauté  au  profit  dudit  collège  , 


«u»  «.  *u  procureur  

«ayer  aucuns,  s'il  n'eft  par  nous  ordon,  dations ,  dont  le  principal  en  gardera 
né  ,  a  peine  d'en  refoondre  en  lbnpro-  l'une ,  la  procureur  l'autre  ,  &  les  dia- 
pré*: privé  nom.  pelains  le  troifiefme. 

XXXII.  Deffonfes  faites  pareillement  XXXVII.  Les  gens ,  pédagogues  & 
«nfdits  principal ,  foubs-maiftre ,  procu-  autres  qui  demeureront  dans  ledit  ti- 
reur &  chapelains  de  prendre  àl'adve-  lege,  feront  tenus  d'obéir  audit  pnnci- 
nir  aucuns  pots  de  vins,  à  peine  de  pri-  pal,  &  les  foubs-maiftre,  procureur, 
vation  de  leurs  gages.  Et  pour  le  regard  chapelains  fie  religieux  obligez  de  nu- 
des  petits  bour  fiers ,  fera  par  nous  pour-  vrc  fes  ordres  en  ce  qui  concernera  la  po- 
veu  à  leurs  neceffitez  ,  fuivant  l'advis  lice  fcolaftique.  Enjoignons  trcs-exprel- 
dc  la  communauté  ,  fans  aucun  retar-  fèment  audit  principal  de  tenir  la  main 
dément.  à  l'exécution  entière  du  prelent  reiglc- 
XXXIII.  Que  fin  advenant  des  baux  ment  fait  fie  arrefté  par  nous  intendans, 
de  formes  fie  maifons  dépendantes  du-  direaèurs  fie  reformateurs  dudit  colle- 
dit  collège,  publication  en  fera  faite,  ge,  pour  eftre  gardé  fie  entretenu  ielort 
le  les  enchères  receuëslaen  falle  de  la  fa  forme  fie  teneur  dès  à  prefent  com- 
communauté  fans  préférence  ny  accep-  me  à  tousjours  »  8e  dont  leétuft 


•Ml 


AU.  j«4«i 


i  quelqu'un  des  deffufd.  qui  prift  îeferve  des  articles  qui  regardent 
foubs  mains  argent  ou  autres  prefens  des  miniftration  des  biens  temporels,  lei- 
fermiers  ou  locataires ,  la  chofe  cognue,  quels  feront  leùs  aux  officiers  &  bour- 
fa  charee  fera  des-lors  déclarée  vacante  fiers  dudit  collège  deuement  alicmblez 
fie  impetrable.  en  la  falle  de  la  communauté  tous  le» 

XXXI  V.  Le  procureur  rendra  fes  ans  le  premier  Samedy  d'après  ledit  pur 
comptes  tous  les  ans  dans  le  mois  de  S.  Remy.  Fait  en  parlement  fcdit  jou* 
May  pardevant  nous  intendans  >  après  fie  an  17.  Juillet  164.6. 
avoir  efté  veus  en  la  manière  accouftu- 
méc  par  ceux  de  la  communauté ,  apoC 
tillez  de  la  main  du  principal,  &. para- 
phez par  l'un  des  chapelains ,  fuivant 
6e  ainfy  qu'il  eft  dit  au  reiglcment  du 
j.  Avril  léu.  Et  à  faute  de  rendre  lek 
Tmt  JJ.  Part.  ///. 
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•        La  rue  des  Pétries  ineerfvrie  dans  l'endos 
de  Lt  Sorkeme. 

m 

DU  xxin.  Aouft.  Veuc'spar  la  coût 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
i  Fontainebleau  au  mois  de  Juillet  der- 
nier ,  par  lefquellesleditiêigneur  auroit 
•permis  aux  prieur ,  docteurs  &  bache- 
liers de  la  focieté  de  Sorbonne  de  fer* 
mer  la  rue  des  Poirécs  en  la  longueur 
de  la  nouvelle  eglifê  de  Sorbonne  d'ua 
cofte,  &  de  lapkce  oùeftoit  cy-devant 
le  collège  de  Dix-huit  &  autres  places 
adjacentes ,  qui  auîoicnt  efté  acheptees 
par  defïunJr.  fon  tres-cher  8c  bien  aîné 
coufin  le  cardinal  duc  de  Kichelieu ,  & 
par  luy  données  &  dellinées  pour  faire 
le  jardin  de  ladite  Sorbonne,  d'autre }, 
de  laquelle  portion  de  rue  8c  dudroit 
-d'amortiflèment  qui  pour  ce  luy  pourroic 
eftre  deûb,  il  leur  auroit  fait  don  irré- 
vocable, pour  eftre  ladite  rue  adjointe 
&  incorporée  dans  l'enclos  dudit  collè- 
ge ,  en  lortc  que  ledit  jardin  foit  atte- 
nant au  mur  de  ladite  nouvelle  egliiê  $ 
mande  ledit  feigneur  roy  à  ladite  cour 
qu'après  qu'il  luy  fera  apparu  que  le  pu- 
blic ny  les  particuliers  ne  reçoivent  au- 
cune incommodité  de  la  clofture  de  la- 
dite rue  ,  elle  aie  A  regiftrer  lefdites 
lettres,  &c.  iadicte  coo*.  avant 
procéder  à  la  vérification  defdites  let- 
tres ,  a  ordonné  &  ordonne  qu'elles  fe- 
ront communiquées  aux  prevoft  des 
marchands  &  efchevins  de  cette  ville 
de  Paris  &  aux  habitans  delà  rue  des 
Poirées  de  cette  dite  ville ,  &  qu'en  pre- 
fence  du  confèiller  rapporteur  du  pre» 
fent  arreft  &  de  l'un  des  fùbftituts-  du- 
dit procureur  gênerai  les  lieux  feront 
veûs  &  vifitez  par  gens  à  ce  connoifian» 
qui  feront  nommez  d'office ,  dont  fera 
drefie  procez  verbal }  &  outre  fera  in- 
ibrmé  de  la  commodité  ou  incommo- 
dité que  peut  apporter  ladite  clofture  , 
pour  le  tout  rapporté  communique  au- 
dit procureur  gênerai ,  eftre  ordonné 
ce  qu'il  appartiendra. 

ifiablifftnmt  des  filles  de  la  fofieti  de  la 

Croix, 

DU  m. Septembre.  Veuësparlacour 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Fontainebleau  au  mois  de  Juillet  1642. 
par  lefquelles  ledit  feigneur  confirme  & 
approuve reftabliflement  fait  à  Brie-com. 
te-Robert  de  quelques  filles  &  femmes 
veufves ,  que  la  dame  de  Villeneufve  te- 


ET   PIECE  S 

«oie  près  d?elle',  exercées  à*rififtru<âion 
des  petites  filles,.  difpofées-  à  vivre  ea 
communauté  fur  les  AsatUcs  &  ieiglesà 
elles  donne»  par  le  fieur  archeveique 
de  Paris  ,  foubs  le  titre  des  filles  delà 
focieté  de  la  Croix  }  &  outre  perrfie* 
qu'il  foïc  fait  pareil  eftablHIement  def- 
dites  filles  8c  femmes ,  cano  au  lieu  de" 
Vaugirard  y  qu'es  autres  villes  *c  lieuat 
ou  elles  -feront  approuvées  8c  appel* 
lées  par  ledit  fieur  archevefque  fit  en 
l'eftendue  du  diocefe  ,  pour  y  vivre  ea 
communauté  fiiivant  &  conformément 
aux&atùts  8c  reigiemens-qui  leur  avbienC 
efté  ou  fêroicnt  preferipts  par  ledit  fieur 
archevefque  )  veut  &  luy  plaiftque  les 
maifons  de  leur  communauté  jouaient 
de  toutes  les  exemptions  v  privilèges  8i 
immunitez  dont  jouïflènt  les  mauons-, 
doiftres  8c  religieuiès  eftaas  daas-  ledit 
diocefc ,  nonobstant  tous- les  seigjcmens. 
edits  8c  lettres  a*a  contraire-  y  ainiy  8c 
comme  plus  au  long  le  conaenrient  let 
dites  lettres  à  la  cour  adreûancesv  Au> 
très  lettres  de  confirmation-  &  fur4nao» 
oon  dudit  eftablillèment ,  données  a  Pa- 
ris le  16.  Juillet  1644.  8cc  Vea  aufly 
les  reiglcs  &  confticutions  a-  elles-  don» 
nées  le  17.  Avril  1640.  par  ledic  fieur 
archevefque  de  Paris ,  pour  vivre  en  ha* 
bit  fècuher  8c  modefte  en  ladite  com- 
munauté foubs  la  fuperiorité  de  M.Geor- 
ges  Froger  curé  de  S.  Nicolasdu-  Char* 
donet.  Et  les  contracte  d'acquiûciôn 
fcitspar  kditedamede  Villeneufve  ftù 
pulant  ou  acceptant  pour  lefdite?  reli- 
.gieufes  de  fainte  Croix,  d'une  grande 
maifon  appellée  l'hoftel  des  Tournelles^ 
feize  à  Paris  rue  royalle,  des  fieurs  d« 
Villeboufin  ,  moyennant  la  fomme  de 
cinquante- cinq  mil  livres  ,  8c  ratifica- 
tion par  fœurs  Anne  de  Lancy  premier 
rc ,  Marie  Paillette  &  Charlotte  de  Lan- 
cy de  ladite  focieté  de  la  Croix ,  des- 
ai.  Aouft  ,  16.  Septembre  &  ai.  Octobre 
1645.  Le  contract  de  fondation  de  ma- 
dame k  ducheflè  d'Aiguillon ,  portant 
deux  actes  des  17.  Octobre  1645.  8c  18. 
Septembre  1 644.pour  la  fomme  de  308  5 1. 
livres»  La  fin  principalle  8c  confticution* 
des  fœurs  de  la  Croix  approuvées  8c 
fignées  le  9.  Juin  1646.  par  leur  fupe- 
rieur  M.  Georges  Froger  curé  de  faine 
Nicolas  du  Chardonec.  Conckifion» 
du  procureur  gênerai  du  roy  ôc  tout  con. 
fideré»  ladicti  cous,  a  ordonne  fie 
ordonne  que  lefdites  lettres  feront  ré« 
giftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouxr 
par  les  impétrantes  de  l'effet  &  contenu 
ca  icclles ,  félon  leur  forme  fc  teneur. 
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«dits  ôt  ordonnances  dudi't  feigneur  > 

..    i,  t>^LeMvrmj,at  Aai  ruaifolïS.   &c  La  cour,  a  ordonné  &  or  don- 

înum»  fr*    tabonnmcn*  devons,  «c.^  ^  ^  regiftrées 

DU  îeudy  ix.  Janvier.  Ce  jour  fur  au  grefiè  d'icelle,  pour  jouir  par  le<; 

«Le  les  gens  du  roy  ont  rcmon-  xlits  impetrans  &T  leurs  fuccefleurs  &. 

ftré  i  la  cour  que  le  jour  d'hier  pluficurs  ayans  caufe  de  l'effet  fie  contenu  en  iccl- 

perionncs  en  grand  nombre  eftans  en  la  les  félon  leur  forme  fie  teneur, 
■and  fille  du  palais  à  l'encrée  des  pre- 
itle 


AM.  I*** 


Sens  &confeiÙers  de  ladite  cour  ont 


Arrejt  four  la  tranquillité  publique. 

May.  Ce 


DU  Vendredy  xxvin 
jour  fur  la  plainte  faide  à  la  cour 


dit  fie  proféré  pluficurs  mauvaifes  paro- 
les,  &  commis  des  infolences  fis  voyes 

de  fut,  feplaignans  de  quelques  exploits    m^0r  f  r  

«,  fubiet  de  l'abonnement  des  maifon*  par  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  que 
*„  U  cenfive  du  roy ,  ôc  ce  jour  conti-  quelques  particuliers  ennemis  *«JC?°S 
nuent  lesmcfmesdcfordres  :  ceq«i  tend   public  ont  effayé  par  tous  moyç ns  de 
ifedition,  requérant  y  eftre  pourveu,  puis  la  paix  publiée,  de  la  <f°ub'c'P" 
le        ladicte  couii  a  ordonné  ÔC   feux  bruits  qu'ils  ont  femé  parmi  les 
ordonneque  ledit  procureur  generalau-  peuples      J»^"  ™voy«  Par  !f  ™U 
ta  comniffion  pour  informer  défaites   fons,  par  libelles  diffamatoires  ôc  fean- 
^leTe™*  voyes  defaid,  circonftan-   daleux  imprimez  en  lecret  8c  envoyez 
ces  &  dépendances,  à  cette  fin  a  corn-   par  tout,  &  ™C™*y™\™T'  7e 
mis  Se  commet  M.  Hierofme  Crefpin  fe  prcparoit  à  fouftenir  les  eftorts  de 
Veiller  du  roy.  Fait  inhibitions  fiedef-  l'ennemy  de  Peftat  &  les  attaquer  avec 
ienfesà  toutes  perfonnes  de  quelque  qua-   telle  force ,  que  par  quoique  iuccez  avan- 
lité  fit  condition  qu'elles  foient,  de  s'at-  tageux  .on  les  puft  obliger  a  cette  paix 
trouper  foubs  quelque  P^xte  que  ce   f.  denrée  d'un  chacun  &  fmeceflairc  a. 
foitffurpeined'eftrepugnis  comme  per,   tous,  &  que  Ton  preparoit  des  mum- 
turbatcursdu  repos  public  ,fauf  aux  par*  tions  de  guerre  pour  les  conduire  delar- 
ticuliers  a  prefenter  leurs  requeftes  fur  fenal  de  cette  ville  fur  les  ports  &  de 
lefqueUcs  fera pourveu  6c  fait  droit  ainfy   là  fur  les  frontières  ,  ont  entrepris  d  cm- 
qu-il  appartiendra.  Et  fera  le  prefentar-   pcfcher  qu'on  ne  les  chargeait  dans  les 


Ah.  >6%y. 


reft,  publié  Ôc  affiché,  ôcc. 

Femij/Uu  de  bafiir  au  Champ-bràli ,  au 
faubourg  S.  Germain. 

DU  vi.  Avril.  Vcu  par  la  cour  le» 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
Paris  le  n.  Mars  1648.  par  lcfquelle* 


bateaux  préparez  à  cet  effet }  ce  qui  eft 
ime  contravention  à  plufieurs  arrefts  do 
lad.  cour  portant  deffenfes  de /attroup- 
per;  requeroit  y  eftre  pourveu ,  ôc  ouvr 
for  ce  les  prevoft  des  marchands  ôc  ef- 
chevins  de  cette  ville  ,  eux  retirez ,  la 
matière  mife  en  délibération,  ladicte 
cour,  a  ordonné  ôc  ordonne  que  les  pré- 


ledit  ièigneur  auroit  permis  i  maiftres  cedens  arrefts  feront  exécutez  ;  permet 
Charles  Longuet  concilier  en  fes  con-  audicl  procureur  gênerai  d'informer  des 
(cils  ôc  maiftre  ordinaire  de  fon  hof-  contraventions  5  faidt  deffenfes  à  tous  fu- 
tel,  Anthoine  Huot  confeillerôc  fecre*  jets  du  roy,  de  quelque  qualité  qu'ils 
taire  de  fa  maifon ,  couronne  ôc  finan-  foient,  de  s'artremper ,  femer Ôc  publier 
ces,  Eftienne  Fcydeau  fienrde  Vefvres  aucuns  libelles  diffamatoires,  i  peine  de 
advocat  en  parlement,  à  caufe  de  da-   la.  vie}  ordonne  en  outre  que  les  muv 
moifellcs  GeneviefVe ,  Anne  ôc  Eliza-  'rations  de  guerre  préparées  pour  eftre 
beth  Marefchal  leurs  femmes,  ôt Denis  conduites ,  tant  par  eau ,  que  par  terre, 
Marefchal  confeiller  en  la  cour  des  ay-  paflèront  en  liberté  j  faiadefrerrles  a  tou- 
des  à  Paris ,  de  faire  clorre  de  murs  une   perfonnes  de  l'empefeher ,  à  peine  d  eitre 
pièce  de  deux  arpens  de  terre  feifé  au  déclarez  ennemis  de  l'eftatôc  perturba-' 
Fauxbourg  S.  Germain  des  Prez,  lieu  tcurs  du  repos  oublie,  Ôc  comme  tels, 
dit  le  Mont-braflé ,  vis-à-vis  iWpkal  punis  félon  la  rigueur  des  ordonnances* 
des Incurables,Ôcde  baftir fur  icelle, fans  EnjoinéU  toushabitans deSfVilles,bour&s 
que  enx,kurs  fucceffeurs  ôc  ayans  caufe  y  Ôc  villages  d*v  pr««;r  confort  fie  ayde, 
puiûTent  eftre  troublez  en  quelque  forte  ôc  à  tous  officiers  d  y  tenir  la  irfera  ÔC 
&  manière  que  ce  foit ,  ôt  nonobftant  lés  ferre  enforte  qae  la  force  en  demeure 
dcffcnfcs  &:  prohibitions  de  baftir  horsr  au  roy  Ôc  à  fa  juftice  ,  ôc  fera  le  prè- 
les bornes  fit  limites  dudit  fauxbourg  fênt  arreft  publié  ôc  affiché  par  les  car- 
S.  Germain,  ôc  celles  portées  par  le*  refours-dc  cette" ville  Ôc  fauxbourgs  & 
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par  tout  ailleurs  que  befoin  fera  }  à  ce    vant  l'arreft  de  la  cour  du  premier  Aouft 

que  nui  n'en  prétende  caufè  d'ignorance»  dernier ,  &  que  lcfdicts  prevoft  des  mar* 

chands  fie  efchcvins  ont  requis  cftre 

Advis  donnet^our  la  defcharge  des  grandes  promptcment  pourvcuau  fonds  nccef- 

faire  afin  qu'il  ibit  travaillé  inceûam» 
ment  au  ncttoyemcnt  do  fbflez  citant 

DU  Mardy  i.  Aouft  m.  dc.  lj.  Ce  ez  environs  de  ladicte  ville $  fie  veu  les 

jour  la  cour  ayant  délibéré  fur  le  propofitions  &  advis,  &  ouy  auffi  lcfdicts 

procez  verbal  du  v.  Juillet  dernier  conte-  gens  du  roy}  la  matière  mue  en  deli- 

nant  les  propolîrions  &  advis  donnez  beraiionj  a  arreste'  &  ordonné  que 

en  l'hoftel  de  cette  ville  de  Paris ,  pouf  les  nommez  de  Franchenes  &  Mercier 

la  defcharge  des  grandes  eaux  qui  ont  donneront  par  eferit  un  devis  particu- 

en  la  prefente  année ,  ainfi  que  ez  autres  lier  des  ouvrages  fie  dclfeins  contenus 

au  mois  de  Janvier  m.  dc.  xlix.  inon-  en  leurs  advis,  8c  de  la  defpenfe  qu'il 

dé  plufieurs  quartiers  de  cettedicte  ville,  conviendra  faire  pour  les  rendre  bien 

•fie  fur  les  concluions  du  procureur  ge-  fie  deuement  parfaicls  ;  lequel  devis  fera 

neral  du  roy,  a  arreste'  fie  ordon-  communiqué  à  deux  des  principaux  fie 

né  que  aflèmblée  générale  fera  faicteen  notables  bourgeois  de  chacun  des  feize 

l'hoftel  de  cettedicte  ville  en  la  manie-  quartiers  de  cettedicte  ville  nommez 

re  accouftuméc  en  laprefenec  demaif-  d'office  par  ledict  procureur  gênerai, 

très  Charles  le  Prevoft  fie  Jean  Doujat  pour  eftre  ouys  iiir  ledict  devis  Ôc  don- 

confêillers  eh  ladicte  cour,  pour  don-  ner  advis  lequel  d'iceuxils  eftimentplus 

ner  advis  fur  lefdictes  propofitions  fie  expédient  fie  utile  de  recevoir  fie  execu- 

fonds  neceflairepour  la  conftruction  du^  ter  j  Ôc  ce  pardevant  maiftres  Charles 

diet  canal  ôc  ouvrages  y  mentionnez  }  le  Prevoft  ôc  Jean  Doujat  confeillers  du 

pour  ce  faict  ôc  rapporté ,  communiqué  roy  en  ladicle  cour,  en  prefence  de  l'un 

audict  procureur  gênerai ,  eftre  Ordon-  des  fubftituts  dudicl  procureur  gênerai, 

né  ce  qu'il  appartiendra.  Cependant  fera  inceflàmment  travaillé 

au  nettoyement ,  eflargifTcment  fie  ap- 

,J>rofoJîtions  four  faire  un  canal  four  la  profondiflèmcnt  des  foflez  de  ladicte 

defcharge  de  la  rivière.  ville  ,  depuis  le  baftion  de  l'arfenal , 

conduite  fie  defcharge  des  eaux  dans  les 

C E  jour  v.  Sept,  les  prevoft  des  mar-  efgoufts,  ouvertures  fie  purgations  d'i- 

chands  ôc  efchevins  de  cette  ville  ceux  i  auxquels  ouvrages  leront  em- 

ont  dit  à  la  cour  qu'ils  avoient  faict  une  ployez  les  mandians  fie  valides  félon  l'or- 

aûembléegeneralle  delà  ville  en  prefen-  dre  fie  règlement  qui  fera  faict.  Et  pour 

ce  des  députez  de  ladicte  cour  fie  des  au-  advifer  ou  fc  prendra  le  fonds  necellai- 

tres  compagnies  fouveraines ,  pour  ad-  re  pour  lefdicts  nettoyement ,  eflargiflè- 

vifer  aux  moyens  de  faire  un  canal  pour  ment  fie  approfondiflement ,  aflèmblée 

la  defcharge  dc  la  rivière ,  où  plufieurs  fera  faicte  en  l'hoftel  de  ladicle  ville 

propofitions  avoient  efté  faites  pour  trou-  Lundy  prochain,  en  prefence  defHicls 

ver  un  fonds  fuffifant  pour  la  conftru&ion  confeillers  fie  fubftituts,  fie  defdictspre- 

dudit  canal ,  dont  il  avoit  efté  drefle  voft  des  marchands  fie  efchevins ,  Se  de 

procez  verbal  qu'ils  apportoient  à  la  quatre  bourgeois  notables  de  chacun 

cour,  ôc  fe  font  retirez.  A  este'  ar-  defdicts  feize  quartiers  j  dont  fie  de  quoy 

reste'  que  ledict  procez  verbal  fêroit  feront  dreflez  procez  verbaux  ,  pour 

communiqué  au  procureur  gênerai  du  iceux  veus  fie  rapportez,  communiquez 

roy ,  pour  ce  faict  fie  rapporté,  en  eftre  audict  procureur  gênerai ,  eftre  ordonné 

délibéré  ainfy  qu'il  appartiendra.  ce  qu'il  appartiendra. 

Arreft  touchant  la  defcharge  delà  rivière.         Emeute  contre  le  lieutenant  civil. 

DU  Jeudy  xx  vi  ii.  Septembre  m.  dc.  TVU  xtn.  Avril  m.  dc.  lu.  Ce  jour  — — — — 

li.  du  matin ,  en  vacations.  Ce  jour  JL'  le  procureur  gênerai  du  roy  a  dit 

la  chambre  des  vacations ,  après  avoir  à  la  cour  que  les  ueutenans  criminel  fie 

ouy  les  prevoft  des  marchands  ôcefche-  particulier  fie  plufieurs  confeillers  dix 

vins  de  cette  ville  de  Paris  en  prefence  chaftcllet  de  Paris  eftoient  au  parquet, 

des  gens  du  roy  fur  les  propofitions  8c  ad-  demandans  eftre  ouys.  Ont  efté  faicts 

yis  donnez  en  l'hoftel  de  cette  dicte  ville  entrer ,  fie  ledict  lieutenant  criminel  por- 

four  la  defcharge  des  grandes  eaujt  ;  fui.  tant  la  parole,  a  dit  que  le  jour  dévier 
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le  lieutenant  civil  de  laprevoftc  de  Pa- 
ris fortant  dudid  chaftellet  auroic  efté 
attaque  par  quantité  de  vagabonds  hom- 
mes fie  femmes ,  qui  luy  auroienc  faid 
grande  infulte  8e  outrages  8e  profère 
plulîeurs  mauvaifes  paroles ,  8e  a  peine 
avoit  pu  gagner  la  maifon  ,  audevant  8c 
aux  environs  de  laquelle  avoit  efté  faide 
une  grande  émotion  fie  (édition ,  foubz 
prétexte  d'une  defeharge  8e  diminution 
de  loyers  des  maifons  }  fie  la  violence  a 
efté  telle  fie  fi  grande  ,  qu'au  préjudice 
d'une  fentenec  donnée  lur  ce  fujet  le 
matin  par  délibération  du  confeil  ;  que 
par  ceux  qui  prétendent  diminution  fe- 
roient  appeliez  dans  quinzaine  les  pro- 
priétaires fie  principaux  locataires  pour 
leur  eflrc  faid  droid ,  &  pendant  la- 
dicic  quinzaine  furcis  à  la  vente  des  meu- 
bles fie  contraintes  par  corps  pour  le 
terme  de  Palqucs  dernier  feulement  -,  le- 
dit! lieutenant  civil ,  pour  éviter  au  pé- 
ril fcdangcr  de  fa  perfonne  ,  auroit  efté 
necefiîtc  de  donner  fentence  dedefehar- 
ge  dudid  terme  de  Pafques  fie  main-le- 
vée pour  ce  regard  ;  fie  ont  lefdids  offi- 
ciers fupplic  la  cour  y  pourvoir.  Et  ouy 
fur  ce  ledid  procureur  gênerai  en  les 
concluions  i  eux  retirez  ,  la  matière  mi- 
le en  délibération,  ladictiï  cour,  a 
faid  fie  faid  tres-exprefles  inhibitions  8c 
defïènfes  à  toutes  perfonnesde  s'attroup- 
per  foubz  prétexte  de  defeharge  def- 
dids  loyers,  ny  autres, en  quelque  for- 
te fie  manière  que  ce  foit,  à  peine  delà 
vie  ;  enjoind  au  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  donner  les  ordres  necef- 
làires  aux  colonels  fie  capitaines ,  leurs 
lieutenans  fie  bourgeois  de  ce  faire,  à 
l'inftant  qu'ils  en  feront  requis ,  mefmé 
en  cas  de  refilUnce  mettre  main-baflè 
lûr  les  delinquans  fie  defobeïftans ,  fans 
que  lefdicts  officiers  fie  bourgeois  en  puif- 
lent  eftre  recherchez  5  ordonne  qu'à  la 
requefte  du  fubftitut  du  procureur  gêne- 
rai au  chaftellet  il  fera  informe  de  ce 
qui  s'eft  paflcle  jour  d'hier, fie  leprocez 
faid  fie  parfaid  par  les  officiers  dudid 
chaftellet  contre  ceux  qui  fe  trouveront 
coupables ,  qui  feront  jugez  prcfidialle- 
ment  par  lefdids  officiers  8e  en  dernier 
reflbrt  fuivant  les  ordonnances  -t  fie  feft 
le  prélent  arreft  leu ,  publié ,  par  tous  les 
carrefours  de  cerre  ville  fie  fauxbourgs , 
&  affiché  par  tout  où  befoin  fera,  i  ce 
quel  nul  n'en  prétende  caufe  d'ignoran- 
ce. Faid  en  parlement  le  x m.  Avril  m. 

©C.  III.  Siffle" ,  GuYET. 
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DU  Vendrcdy  x.  May  m.  dc.  lu. 
Ce  jour  la  cour,  les  grande  cham- 
bre, tournelle  fie  de  l'edit  aflemblées, 
advertye  que  plufieurs  vagabonds  fie 
gens  fans  adveu  s'attroupent ,  vont  par 
les  maifons  fie  boutiques  des  environs 
du  palais  fie  autres  endroits  de  cette  ville, 
crient  aux  marchands  fie  arrifans  qu'ils 
ferment  leurs  boutiques,  fie  font  plu- 
fieurs difeours  fie  adions  tendant  à  ef- 
mouvoir  le  peuple  à  faire  fedirion  5  les 
gens  du  roy  mandez  fie  ouys  en  leurs 
concluions  j  la  matière  mile  en  délibé- 
ration ,  a  arreste'  fie  ordonne  que  à 
la  requefte  du  procureur  gênerai  du  roy 
il  fera  inceflàmment  informé  de  ce  qui 
fe  paiTe ,  fie  à  cette  fin  a  commis  fie  com- 
met maiftres  Jean  de  Champrond  fie 
Jean  Doujat  conieillers  du  roy  en  iccllcj 
cependant  faid  deffénfes  à  toutes  per- 
fonnes  de  s'attrouper  fie  dc  commettre 
aucunes  adions  tendant  àfedition  ,  à  pei- 
ne de  la  vie  ;  enjoind  aux  marchands 
détenir  leurs  boutiques  ouvertes,  fie  aux 
officiers  du  roy  du  chaftellet ,  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  tenir  la  main  à 
l'exécution  du  prefent  arreft ,  fie  faire  en 
forte  que  la  force  en  demeure  au  roy 
8e  à  la  juftice  ;  8c  fera  le  prefent  arreft 
leu , .publié  fie  affiché  par  tous  les  carre- 
fours de  cette  ville  fièfauxb. ,  à  ce  que 
aucun  n'en  prétende  caufe  d'ignorance. 

Pnceffitn  de  ta  chjjfe  de  S  te  Geneviève, 

DU  Mardyfefte  S.  Bernabéxi.  Juin 
m.  dc.  lu.  du  matin.  Ce  jour  la' 
cour,  toutes  les  chambres  aflemblées  en 
la  chambre  du  parlement,  meilleurs  les 
prefidens  fie  confeillers  vertus  de  robbes 
fie  chaperons  rouges  ,  ayant  leur  bon- 
nets carrez ,  fuivant  la  délibération  du 
xx<x.  May  dernier,  fur  les l'ept  à  huit 
heures  du  matin  font  partis  de  palais  , 
îeficur  marefchal  de  l'Hofpital  gouver- 
neur de  Paris  marchant  entre  m©nficur 
le  prefident  de  Bailleul  fie  monficur  la 
prefidentdcNefmond  ,ont  pafle  le  long 
de  la  rue"  de  la  Harpe ,  les  archers  de 
la  ville  marchant  devant,  eux  fie  à  cofté 
pour  faire  place ,  fie  les  huiffiers  de  ladite 
cour  marchant  aulTy  devant,  5  fie  eft  la- 
dite cour  allée  en  l'eglife  de  Ste  Gene- 
viefvedu  montdc  Paris, 8e  eftant  en  la 
nef,  ont  efté  receus  par  frères  filan- 
chart  8e  Boulart  religieux  affiftans  l'ab- 
bé de  Ste  Geneviefve  fie  gênerai  de 
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l'ordre  de  chanoines  réguliers  de  l'ordre  chanoines  réguliers  de  Ste  GenevieFve 
de  S.  Auguftin  de  la  congrégation  de  durant  la  proce/fion  tenoient  le  chœur 
France ,  l'un  defquels  fit  une  harangue  &  chantoient  feuls ,  le  chantre  enton- 
dc  la  part  duditaboé,&te/hioignarhon-   nant  tout  ce  qu'il  y  avoit  à  chanter 
neur  qu'ils  recevoient ,  par  un  difeours,   mefme  dans  l'eglife  de  N.  D.  où  ils  te* 
auquel  a  refpondu  ledit  lieur  prefident  de  noient  le  cofté  droid }  en  laquelle  calife* 
Bailleul  -y  &  par  après  le  bailly  ,  lieute-  de  Paris  mefdids  fieurs  du  parlement 
nant  &  officiers ,  dudit  abbé  font  aufTy  prirent  place  aux  chaires,  tant  haul- 
venus ,  &  ladite  cour  entrée  au  chœur  tes  que  balles  du  cofté  droid  ledid 
d'icelle  eglife  ,  conduite  par  lcfdits  re-   fieur  prefident  de  Bailleul  fécond  pre- 
ligieux  &c  officiers,  eft  allée  au  lieu  où  fîdent  eftant  affis  en  la  féconde  chaire 
repofê  la  chafTe  de  ladide  fainde  ,  la-   au-deffbubz  iceluy  abbé  &  gênerai  qui 
quelle  mefdids  fleurs  ontbaifée.  Ce  faid  eftoit  fur  la  première  defdides  haultes 
font  entrez  au  cloiftre  par  la  porte  de   chaires  près  la  porte.  A  cité  la  melle 
fer  qui  rcfpond  audid  cloiftre,  où  de   célébrée  par  le  fieur  Charton  grand  pe- 
rechef  lefdids  religieux  affiftans  &  offi-   nitencier  pour  ledid  archevefque ,  lequel 
ciers  de  l'abbé  ontprié  ladide  cour  de   affilia  en  fa  place  ordinaire    &  ledid 
te  tranfportcr  au  grand  réfectoire  dc  la-   fieur  Charton  eftoit  affifté  de'  trois  dia- 
dide  abbaye  prendre  le  desjeuner  qui  cres  &  foubz-diacres  des  chanoines  re- 
leur eftoit  préparé  j  ce  qu'ils  ont  faid.   guliers  de  Ste  Geneviefve.  Après  ûdide 
Après  quoy ,  fur  l'advis  que  l'archevef-   meflè  le  chantre  de  Ste  Geneviefve  en- 
que  de  Paris  eftoit  arrivé  avec  lespro-   tonna  le  Salve  regina  &  l'abbé  dit  l'orai" 
ceffions  &  reliques  de  Paris ,  font  mef-   fon  à  Ja  fin.  Ce  faid ,  les  chaflès  de  faind 
dids  fieurs  fortis  deux  à  deux  dudid  re-   Marcel  Se  de  Ste  Geneviefve  &  les  au- 
fedoire  &  eftant  arrivez  près  du  cha-   très  furent  levées,  eftant  fuivies  des  chai 
pitre  d'icelle  abbaye,  s'y  font  arreftez   noines  &  dudid  archevefque  ayant  le 
quelque  temps ,  attendant  que  leschaf-   cofté  droid,  &  des  chanoines  réguliers 
*v, :  fcroit -ce  tes  de  S.  Benoift,  S.  Parence*  S.  Ma-   &  abbé  de  l'autre  cofté.  Ce  faid  le  par- 
■*  gloire,  5.  Landry,  S.  Medericq  ,  Ste  lement  s'eft  retiré.  Eft  à  remarquer  que 
Avoye,  Ste  Opportune  &  autres  reliques   monfieur  le  duc  d'Orléans  fut  rencon- 
qui  eftoient  audid  chapitre  fuflèntpaf-   tre  parmeffieurs  du  parlement  en  la  nef 
fées  j  ce  qu'eftant  faid ,  entrez  au  chœur   de  l'eglife  Ste  Geneviefve.  Monfieur  le 
par  la  fufdide  porte  de  fer  ,  où  eftant   prince  de  Condé  &  monfieur  le  duc  de 
toutes  les  procédions,  tant  des  chanoi-  Beaufort  furent  aufTy  rencontrez  près  le 
nés  de  Paris,  que  des  chanoines  regu-  petit  Pont, 
liersde  Ste  Geneviefve,  partirent  félon 
l'ordre.  Le  doyen  de  Paris  faifant  dif- 
ficulté d'advancerôc  defortir  du  chœur, 
vouloir  marcher  cofte  à  cofte  dadid 
àbbé  de  Ste  Geneviefve  &  gênerai  de 
l'ordre  reveftu  de  fes  habits  pontificaux, 
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lettres  patentes  &  at refis  au  fujet  de  teva-. 
fion  dm  cardinal  de  Rct%. 


D 


U  Mardy  xxn.  Septembre  m.  dc. 
m  liv.  Ce  jour  la  chambre  des  va- 
â  quoy  tendait  pareillement  ledid  ar-  cauons ,  après  avoir  veu  les  lettres  pa- 
chevefquc,  qui  ne  vouloit marcher qu'-  tentes  du  roy  données  à  Paris  le  xxi. 
après  ledid  abbé  5  ce  qui  ayant  efté  dc  ce  mois  6c  an ,  fignées  Louis ,  &phis 
rapporté»  mefdids  fieurs, &  ouyfur  ce  bas  :  Par  le  roy,  de  Guenegaud  & 
ledid  doyen  de  Paris  lefdids  frères  feelléos  du  grand  fecau  de  cire  jaune 
Blanchard  &  Boullard  affiftans  dudid  par  lefquelies  ledid  feigneur  roy  màn' 
abbé  &  gênerai,  ladide  cour  ordonna  de  èc  ordonne  a  ladide  chambre  d'in- 
qu'ils  marcheroient  à  l'ordinaire ,  fça-   former  de  l'évafion ,  conduite  &retraic- 
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voir  ledid  abbé  cofte  à  cofte  dudid  ar-  te  avec  tes  ennemis,  du  cardinal  de 

chevefque,  ayant  ledid  abbéla  droide,  Retz,  &  autres  faids  contenus  ezdides 

ainfy  qu'il  s'eft  prariquéde  Tout  temps,  IWtres,  circonftanccs  &  dépendances, 

ce  ledid  doyen  vis-à-vis  du  prieur  ou  plus  à  la  requefte  du  procureur  gênerai,  & 

ancien  des  chanoines  réguliers  de  ladic-  à  cet  effet  commettre  tel  des  confeiliers 

te  abbaye  j  ce  qui  a  efté  faid ,  ôc  la  cour  de  la  cour  qu'elle  adviferoit  pour  pro- 

enfuitc  fuivant  icelle,  marchant  après  céder  a  l'audition  des  tefm oings  nom- 

iedid  abbe  &  gênerai ,  lequel  donnoit  la  mez  par  ledid  procureur  gênerai ,  &  at- 

bencdidion  au  peuple  concurremment  tendu  l'éloignement  &  la  diftance  des 

avec  Jedid  archevefque,  tant  dans  les  lieux  dont  l'on  peut  tirer  les  preuves 

Wcs,  que  dans  l'eglife  de  Paris,  &  les  des  faids  arrivez  ez  provinces  d'Anjou 
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5c  Bretagne,  &  de  la  connoiflànce  que  moires  pour  la  juftification  du  conte-  .. 

ceux  des Vr ontieres  de  Guyenne  peuvent  nu  en  leurs  remontrances  entre  les  A«-  »«if- 

avoir  de  ce  qui  s'eft  pane  a  S.  Sebaftien,  mains  de  monfieur  le  chancelier ,  lesquels 

Je  premier  des  conlèillers  delà  cour  trou-  feront  communiquez  à  tes  advocats  & 

vc  fur  les  lieux  fie  Je  premier  juge,  royal  procureur  gênerai  en  fa  cour  de  parle- 

fuft  commis  pour  ,  à  la  requefte  d'i-  ment  de  Pans ,  pour  ce  faict ,  eftre  or- 

celuy  procureur  général ,  procéder  pav  donné  par  S.  M»  ce  qui  fera  jugéapro-i 

reillement  à  l'audition  des  tcfmoings  qui  pos  pour  la  conftrvarion  de  fon  audoritc, 

feront  prefenrez,  pour  ce  faict,  fie  les  privilèges,  franebifes  fi:  immunitez  de 

informations  rapportées  lorfque  le  par-  de  l'egUfe ,  auxquels  S.  M.  n'entend  point 

lement  tiendra,  eftre  pourveu  de  tel  de-  qu'il  lbit  rien  innové  ni  faict  aucun  pré- 

cret  qu'il  appartiendra  fit  procédé  a  Tint  judice  par  les  termes  de  lacommilhonj 

tru&ion  du  procez  criminel  dudift  car-  fit  cependant ,  qu'il  fera  inceUammenc 

dinal  de  Retz  fie  les  complices  fur  le  pafle  outre  a  l'information  des  faicis 

crime  leze-majefté ,  cas  notoirement  pri-  contenus  en  ladidtc  commuîion,  pour 

vilegié  fie  qui  faict  cefler  toutes  exemp-  icelle  veuë  fie  rapportée  à  S.  M.  eftre 

bons  fie  privilèges  félon  les  lobe  fie  l'ufa-  pourveu  a  l'inftruction  fie  jugement  du 

gc  de  tout  temps  pratiqué  fie  inviola-  procès  ainfy  qu'elle  verra  eftre  à  faire  par 

blement  obterve  en  France;  ainfy  que  raifon.  Et  d'autant  que  cette  matière  cft 

plus  au  long  eft  porté  par  lefdictes  let-  de  grande  bnportance,  fie  que  ledidpro- 

tres  j  conclufions  du  procureur  gênerai  cureur  gênerai  lé  trouve  nommé  audicr. 

du  roy  i  la  matière  mite  en  délibération,  arrefté  ,  il  a  jugé  ne  devoir  differer  d'en 

ladicte  chambre  a  ordonné  fie  or-  donner  advisàla  compagnie,  comme  il 

donne  que  lefdictes  lettres  feront  regif-  fera  de  tout  ce  qui  fe  paûera  en  conte" 
trees  au  greffe  de  la  cour  pour  eftre  exé- 


cutées ,  fie  informé  par  M.  Michel  Fer- 

raud  confeiller  du  roy  en  ladicte  cour  Mat»f attire  des  tapijf tries. 
fie  par  le  premier  des  autres  conlèillers 

d'icelle  trouvé  furies  lieux,  concernant  U  m.  Décembre  m.  dc.  liv.  La 
les  faicts  contre  ledid  cardinal  de  Retz  L/  cour  a  ordonné  l'enregiftrcment 
fie  complices  dénommez  ezdiétes  lettres;  des  lettres  patentes  du  x.  May  m.  dc. 
pour  les  informations  faictes  fierappor-  li.  par  lefquellcs  le  roy  accordoit  à  Hip- 
tees  en  parlement ,  eftre  procédé  fie  or-  polyte  de  Comans  efeuier  fieur  de  Sou- 
donné  ce  qu'il  appartiendra.  des  la  direction  des  manufactures  fie  ta- 

pilîeries  de  cette  ville  de  Paris  fie  au- 

DU  Samedy  xxiv.  jour  d'Octobre  tres  de  fon  royaume ,  qu'il  avoit  accor- 

m.  dc.  liv.  Ce  jour  le  procureur  dée  fie  dont  jouiflôit  Alexandre  de  Co- 

general  eft  entré  en  la  chambre  des  va-  mans  fon  frerc  à  condition  dc  furvivan- 

cations,  8c  a  dit  que  le  jour  d'hier  il  luy  ce  par  tes  lettres  du  dernier  Décembre 

a  efte  mis  entre  les  mains,  par  ordre  m.  dcj  xliii.  pour  en  jouir  pendant 

duroy,unarreftduconteildonnéàCharu  neuf  années  fie  ce  qui  reftoit  des  vingt 

tilly  le  xxu.  dc  ce  mois,  ligné  le  Tel-  accordées  audict  Alexandre,  aux  mef- 

lier ,  qui  porte  que  fur  la  rcmonftrance  mes  honneurs  fie  prérogatives  de  no bleflè 

faide  au  roy  par  les  agens  généraux  du  fie  de  penfîon  de  quinze  cens  livres  ac- 

derge  de  France ,  difant  que  par  lacom-  cardées  audit  Alexandre  ,  fie  à  leur  pere 

million  quiaefté  expédiée  le  xxi.Sep-  par  lefdiûes  lettres  du  dernier  Dccem- 

tembre  dernier  pour  informer  des  cas  bre  M.  dc.  xliii. 
y  contenus  contre  le  cardinal  de  Retz, 

les  immunitez  fie  exemptions  qui  font  Deffenfe  amx  pages  &  laquais  de  porter  des 

acquifes  aux  cardinaux  fieevefques  ont  armes. 

efte  notablement  bleûees ,  au  préjudice   

mefme  dc  la  pofleffion  en  laquelle  ils  T"VU  Samedy  xxm.  Janvier  m.  dc.   

font  depuis  tout  temps  de  leurs  privile-  \  3  lv.  Ce  jour  la  cour  ,  après  avoir  **• 

ges  perfonnels ,  fie  par  tant  requéraient  veu  les  lettres  patentes  en  forme  de  de- 

qu'il  pleuftà  S.  M.  y  pourvoir ,  en  forte  claration  donnée  à  Paris  le  xxu.  de 

que  lefdictes  immunitez  foient  entière-  ce  mois  fie  an,  lignées  Louis,  fie  fur  le 

ment  confervées  }  le  roy  eftant  en  fon  reply  s  Par  le  roy  ,  de  Guenegaud ,  fie 

confeil  a  ordonné  fie  ordonne  que  dans  fcellées  fur  double  queug  du  grand  fceau 

quinzaine  pour  tout  delay  lefdicts  agens.  de  cire  jaune,  par  lefquelles  fie  pour  les 

généraux  du  clergé  mettront  leurs  me-  caufes  y  contenues  ledict  feigneur  roy 

Terne//.  Part.  I/I.  S 
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 —  faid  trcs-cxpreflès  inhibirions  &  defiFen-    eftre  ordonné  ce  qu'il  appartiendra }  cç- 

'■         fes  à  tous  pages  Ôc  laquais  de  porter  dans   pendant  demeureront  toutes  choies  en 
li  ville  de  Paris,  (oit  de  jour  ou  de  nuit,   eftatj  faid  deffènfcs  dc  rien  attenter  & 
aucunes  armes,  comme  eipées,  poignards   innover,  jufques  à  ce  qu'autrement  par 
piftolcts  à  poche ,  ôc  autres  armes  à  feu,   la  cour  en  airefté  ordonne. 
&  ballons?  ferrez,  ôc  cç  à  peine  de  la       >  sil'ii*  . 

vie  contre  les  contrevenais  $  veut  ôc or>   Zettrti  patentes  pour  le  reflabliffement  du 
donne  que  les.pagesrôc  laquais  qui  après    i      pont  de  pierre  de  la  TourneBe. 
la  publication:  feront  trouvez  dans  Pa-  . 

ris  ôc  aux  .fauxbôurgs  avec  les  (ufdïâes    T~V  U  x-  Mav  M-  dc.  tv.  Veues  par 
armes  ,  .fuient  pris  ôc  appréhende i  au    1  1  la  cour  les  lettres  patentes  duroy 
corps  &  leur  procez  raid  ôc  parhûd  pan    données  à  Paris  le  ix.  Juillet  m.  dc. 
jugement  dernier  ôl  fans  appel  fur  le   uv,  lignées  :  Par  le  roy  en  fonconfeil, 
procez  verbal  de  capture  ôc  punis  dé  pei«   BolTuet,  Ôcfcellées  fur  fimple  queuëdù 
ne  de  mort ,  ainfi  qu'il1  cil  plus  à  plain  grand  fceau  de  cire  jaune, par  iefqucl- 
portc  par.  lefdides  lettres j  ôc  conclu-   les ,  conformément  aux  arrefts  du  con- 
fions du  procureur  -gênerai >  la  matière   feil  der  xx.  Septembre  m.  dc.  lui.  ôc 
mife  en  délibération ,  i  a  ordonne'  ôc   v.  Mars  dernier ,  ledid  feigneur  roy  au- 
ordonne  que  lefdides:  lettres  feront  xe-   roit  ordonné  que  les  prevoft  des  mar- 
giftrees  au  ^reflè  de.ladide  courvlcuès   chands  ôc  efchevins  de  cette  ville  de 
ôc  publiées,  par  les  carrefours  de  ladide   Paris  feroient  inceûamment  reftablirlc 
ville  ôc  faûxbourgs ,  pour  eftre  exécutées   pont  de  pierre  de  la  Tournelle  ,  fuivanc 
felon  leur  forme  ôc  teneur  *  enjoindaux   l'adjudication  qui  en  avoit  efté  faide  au 
commiffaires  du  chaftcllet  de  faire,  in-   bureau  de  cettedide  ville  aux  nommez 
ceflammenc  leurs  vifites  contre  les  vaga-   Noblec-  ôc  alTociez ,  en  advanceroienc 
bonds  ôc  gens  fans  adveu,  ôc  à  touspre-   les  deniers  neceflaires ,  ÔC  les  emprunte- 
vofts  ôc  autres  juges  de  tenir  la  main  à   roient ,  lî  befoin  eftoic ,  pour  en  eftre 
l'exécution  duprefent  arreft.  A  arrefté   rembourlêz fur  lesdeniersde  péage  efta- 
que  les  procez  feront  jugez  par  jugement   bly  par  lefdids  arrefts  de  deux  deniers 
dernier  pendant  fix  mois  feulement,  ôc  pour  perfonne, •Ex  deniers  pour  homme 
qu'il  iera  informé  ôc  leprocez  faicldans   à  cheval,  Ôc  douze  deniers  pour  carrofïè 
les  formes  ordinaires  ôc  en  la  manière   ôc  chariots  païïâns  fur  ledid  pont  5  le- 
accouftumée.  quel  droid  ne  pourroit  eftre  révoqué? 

qu'après  que  leldids  prevoft  des  mar- 
Entreprife  des  Cordeliers  fur  le  rampait  de   chands  ôc  efchevins  auroient  efté  aducl- 
v  la  ville.  leraent  rémbourfez  defdids  deniers  ÔC 

ôc  advances  qui  feront  par  eux  faides 
UMardy  xxvi.  Janvier  m.  dc.  lv.   pour  la  refedion  Ôc  réparation  dudid 
J-7  Ce  jour  la  cour,  après  avoir  ouy   pont,  nonobftant  la  revocation  quiau- 
les  prevoft  des  marchands  ôc  efchevins,  roit  efté  faide  par  autre  arreft  du  con- 
les  gens  du  roy  prefens ,  en  leurs  plain-   feil  du  v.Febvrieraufiï  dernier  i  requefte 
tes  ôc  requeftes  au  fujet  d'une  entrepri-  prefentée  à  la  cour  par  lefdids  prevoft 
fe  faide  par  les  religieux  Cordeliers  fur  des  marchands  ôc  efchevins  pour  l'en- 
le  rampart  de  cette  ville  avec  violence,  regiftrement  defdides  lettres  j  veu  auûî 
requérant  d'y  eftre  pourveu ,  Ôc  deffen-  leldids  arrefts  du  confeil  des  xx.  Sep- 
fe  de  rien  innover  j  eux  retirez  ôc  ouys  tembre ,  iv.  Febvrier  ôc  v.  Mars  arta- 
lcs  gens  du  roy  en  leurs  concluions ,  ôc  chez  foubz  le  contre-fcel  defdides  let- 
cux  auflî  retirez  5  la  matière  mife  en  de-   très  ;  concluftons  du  procureur  gênerai 
libération,  a  ordonne' ôc  ordonne  que   du  roy  5  ôc  tout  confideré  ,  iadicte 
maiftres  Charles  le  Prevoft  Ôc  Jean  Dou-   cour  ,  avant  procéder  a  la  vérification 
jat  conleillers  du  roy  en  icelle  fe  tranf.   defdides  lettres ,  a  ordonné  Ôc  ordonne 
porteront  fur  les  lieux  avéc  l'un  des  fub-   que  d'office ,  à  la  requefte  dudid  procu- 
fficuts  dudid  procureur  gênerai ,  ôc  dref-   reur  gênerai ,  aflemblce  fera  faide  par- 
leront procez  verbal  de  l'eftat  defdids  devant  le  confeiller  rapporteur  du  pre- 
lieux  ,Ôc  à  la  requefte  dudid  procureur  lent  arreft ,  en  prefence  de  l'un  des  lub- 
general  informeront  de  ce  qui  s'y  eft  fticuts  dudid  procureur  gênerai ,  dc  deux 
paflé  ôc  des  voyes  de  faid  &  violences  pré-  notables  bourgeois  de  chacun  quartier 
tendues  commilès  ,  circonftances  ôc  de-  de  cette  ville  nommez  par  iceluy  pro- 
pendances  j  pour  ce  faid  &  rapporté ,  curcur  gênerai ,  pour  donner  advis  fur 
communique  audid  procureur  gênerai,  lefdides  lettres. 
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ne  jouiront  du  drold  de  garde  gardienne  ^ 
que  pour  les  afïàires  concernant  leurs 
domaines 8c actions  dans  le  refl'orr  delà 
prevofté  ôc  vicomte  de  Parisi 


T  ,„„  tatntet  en  faveir  des  religcufes 


DU  vu.  Juin  m.  dc.  Lv.Vcuespar 
h  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
nnées  à  Paris  au  mois  de  Febvrier  der- 
Jr  ^nécs  LOUIS,  ôc  fur  le  reply: 
«te  roy    leTellier\  8c  fcellées  fur 
Rloyedu  grand  fceau  de  cire  ver- 
c,  obtenues  par  les  prieure  rcl.gieu  es 
&  convent  du  monaftere  de :  la  Vdlc- 
J'evcfque  lei  Paris ,  par  lefquelles  8c  pour 
leT  caufes  y  contenues  ledid  fogneur 
auroit  admorty  les  héritages  apparte- 
nons auxdictes  impétrantes,  contenans 
en  tout  treize  arpn»  &  donv  .  ou  en 
viron,  fis  audidheude  la  Ville-levef- 
oue  8c  mentionnezezdides  lettres ,  corn- 
me  dédiez  i  Dieu  ÔC  à  fon  eghfe,  fans 
que  elles  puiflèm  eftre  tenues  den  vm- 
der  leurs  mains,  ni  eftre  troublées  m 
empefehées  en  la  pofleffionSc  jouïflance 
d'iceux  ,  comme  cftansen  main  morte, 
a  la  charge  toutes-fois  d'indemnifer  les 
fcieneursaefquclslefdids  héritages  ou 
partie  d'iceux  relèvent,  s'il  fe  doit 8c fi 
hiâ  n'aefté,8c  faire  célébrer  par  chacun 
an,  au  jour  SciefteS.  Louis,  unemeUe 
faaulte  8c  folemnelle  pour  la  fante  de 
fa  perfonne  8c  de  celles  de  fes  fuccef- 
feurs  roys,8c  la  paix,  confervation  8c  prol- 
perité  de  l'eftat  i  auroit  en  outre  lcd.  lci- 
gneur  accordé ,  concédé  8c  odroyc  auxd. 
rchgicufes  tous  8c  chafeun  les  'privilè- 
ges dont  jouïflcnt  les  monafteres  qui 
font  de  fondation  royalle ,  encore  qu'ils 
ne  foient  particulièrement  exprimez  par 
lefdides  lettres ,  mettant  cnfemble  leurs 
fervireuts  8c  fervantes,  domeftiques, 
monaftere,  maifons,  biens,  héritages 8c 
revenus  qui  leur  appartiennent ,  en  quel- 
que lieu  qu'ils  foient  fituez ,  en  faprotec- 
tion  fie  fauvegarde  fpecialle ,  8c  en  cas 
d'oppofition  ,  qu'ils  foient  traitez  par- 
devant  les  gens  tenans  les  requeftes  du 
IUU1S  ou  de  l'hoftel,  à  leur  choix  8c 
option ,  auxquels  ledid  feigneur  en  at- 
tribué toute  courjurifdiction&connoif- 
fànce,  icelle  interdideàtous  autres  ju- 
ges, ainfy  qu'il  eft  plus  au  long  contenu 
par  lefdides  lettres;  requefte  defdides 
impétrantes  du  xvi.  Mars  dernier  }  con- 
clurions du  procureur  gênerai  i  8c  tout 
confideré.LADiCTE  cour,  a  ordonne' 
8c  ordonne  que  lefdides  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'icelle  pour  jouir 
par  les  impétrantes  de  l'effcd  8c  con- 
tenu en  icelles,  félon  leur  forme  8c  te- 
neur, ,  aux  charges  y  portées, 8c qu'elles 


Ztttres  patentes  eu  faveur  de  F académie 
royale  de  peinture  &  fcnlptmre. 

DU  xxnii  jour  du  mois  de  Juin  m. 
dc.  lv.  Veues  par  la  cour  les  let- 
tres patentes  du  roy  données  à  Paris  au 
mois  de  Janvier  m.  dc.  lv.  fignéés 
LOUIS,  8c  fur  le  reply:  par  le  roy  , 
Phelipeaux,  Scfcellées  du  grand  fceau 
de  cire  verte ,  obtenues  paries  peintres 
&fculpteurs  de  l'académie  royalle  efta- 
blie  en  cette  ville  dc  Paris,  par  lef- 
quelles 8c  pour  les  caufes  y  contenues, 
ledid  feigneur  ,  conformément  à  fon 
brevet  du  xxvin.  jour  du  mois  deNo^ 
vembre  dernier ,  auroit  deftiné  8c  affecté 
la  gallerie  du  collège  royal  de  l'univcr- 
fite  de  Paris  pour  le  logement  de  ladic- 
te  académie  royalle,  jufqu'à  ce  que  le- 
did collège  foit  entièrement  bafti  -,  8c 
à  laquelle  académie  S.  M.  auroit  faid 
don  delafommede  deux  mil  livres  par 
chacun  an  à  prendre  fur  le  fonds  ordi- 
naire de  fes  baftimens  *  pour  eftre  leU 
diOs  deniers  employez  a  entretenir  les 
modèles  8c  les  maiftres  qui  feront  ap- 
peliez pour  monftrer  les  fciencesdefdids 
arts  académiques ,  defeharge  en  outre 
ceux  qui  compofent  ladite  académie 
de  toutes  tutelles ,  curatelles,  guets  8c 
gardes  jufquesau  nombre  de  trente  per- 
îonnes,  Ravoir  le  diredeur,  les  quatre 
recteurs ,  les  douze  protefleurs  ,  le  tre- 
foricr,  le  fccrctairc  &  les  onze  de  la- 
dite académie  qui  rempliront  premier 
lefdides  places ,  à  mefure  que  ceux  qui 
les  occupent  feront  changez  -,  comme 
auflî  accorde  fadide  majefté  à  chacun 
defdids  peintres  droid  de  commitima>  de 
toutes  les  caufes  aux  requeftes  de  l'hof- 
tel ou  du  palais ,  ainf'y  qu'en  jouiflent 
ceux  de  l'académie  Françoifc  commeû- 
faux  de  fadide  maifon-,  avec  dcfrenle 
a  tous  peintres  de  s'ingérer  dorefenayanc 
de  pofcr  aucun  modèle,  faire monftre, 
ni  donner  leçon  en  pubhc  touchant  le 
faid  de  la  peinture  8c  fculpture,quctt 
ladide  académie  >  excepte  en  outre  fa- 
dide majefté  lefdicts  arts  de  touteslet- 
tres  dc  maiftrife,  foubz  quelque  pré- 
texte que  ce  foit  j  veut  auffi  que  ladide 
académie  garde  de  poind  enpoind  les 
articles  des  ftatuts  du  xxiv.  Décembre" 
m.dc.  xlviii.  tout  ainfi  qu'il  eft  plus 
au  long  porté  ôc  contenu  par  lefdidCJ 
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"  lettres  à  ladicte  cour  adreflàntes  5  ledict, 
brevet  du  xxviii.  jour  du  mois  de  Dé- 
cembre, fie  articles  des  ftatuts  defdicts 

f>eintres  anciens  fie  nouveaux }  leldictes 
ettres  patentes  fiearreft  de  vérification 
defdicts  ftatuts,  avec  la requefte présen- 
tée à  ladicte  cour  afin  d'enregiftrement 
defdictes  lettres  }  conclufions  du  procu- 
reur gênerai  duroy  ;  tout  confideré  , 

LADICTE  COUR  A  ORDONNE*  fie  ordon- 
na que  lefdicies  lettres  feront  reciftrées 
a:i  greffe  d'icelle  avec  le  brevet  fufdict 
&  ftatuts ,  poureftre  exécutées  félon  leur 
forme  &  teneur  fie  jouir  par  les  impe- 
trans  de  l'effet  &  contenu  en  icelles,  à 
la  charge  que  la  defeharge  des  tutelles  fie 
curatelles  portée  par  icelles  n'aura  lieu 
en  cette  ville  &  fauxbourgs  de  Paris  pour 
les  tutelles  qui  leur  pourront  eftre  défé- 
rées ,  finon  en  cas  d'abfence. 


PRUVÉS    ET  PIECES 


Glacières  efiabliesk  Paris. 

DU  xxvm  1.  du  mois  de  Juin  m.  dc. 
lv.  Vcucs  les  lettres  patentes  du 
xxm.  Décembre  m.  dc.  liv.  accordées 
à  Eftiennc  fie  Jean  Michel  jardiniers  a 
Paris,  par  lefquellcs  le  roy  leur  permet 
de  conftruire  en  leur  jardin  qu'ils  tien- 
nent à  loyer  du  corps  de  la  ville ,  fis 
fur  le  rampart  qui  va  de  la  porte  S. 
Antoine  au  Calvaire,  une  glacière  pour 
y  confevrer  nege  fie  glace  fie  la  vendre 
fie  diftnbuer  >  fans  que  ladicte  permif- 
hon  puiflè  empefeher  l'effet  d'autres  pér- 
imions pareilles  cy-devant  accordées 
a  autres  particuliers  -,  la  cour  a  or- 
donne l'enregiftrement  dcfdides  lettres 
a  condition  que  les  impetrans  ne  ven- 
dront la  nege  fie  la  glace  que  dix-huit 
deniers  la  livre. 


par  l'impétrante  fie  les  autres  reliojeufcs 
dc  la  communauté  en  régulière  cîofture 
félon  l'ordre  de  leur  mfticut ,  foubz  la 
difciphne  fie  direction  du  fieurarchevef- 
que  de  Paris  diocefain  j  veut  ledict  fei 
gneur  qu'elles  jouïflcnr  librement  des 
maifons  fie  héritages  par  elles  acquifes 
pour  l'cftabltflcmenc  de  leur  eglife  con- 
vent  fie  cîofture ,  fie  de  toutes  autres 
acquittions  qu'elles  pourront  faire  pour 
leur  accroiflèment  fie  fondation ,  mefmes 
d'accepter  tous  les  dons  Se  legs  qui  leur 
pourront  eftre  faicb ,  fans  eftre  tenue* 
d'en  vmder  leurs  mains,  fàdidemajcfté 
les  ayant  à  cette  fin  amortis  par  lef. 
dictes  lettres,  ni  d'en  payer  aucune  fi- 
nance ni  indemnité,  leur  en  ayant  fa, 
dicte  majefté  faicl  don  fie  remife   à  la 
charge  toutesfois  de  l'indemnité  des  fei 
gneurs  particuliers,  s'il  y  cfchet ,  ainfy 
qu  il  cft  plus  au  long  porté  par  lefdictes 
lettres  a  la  cour  adreflintes  *  autres  let- 
tres du  vi.  Mars  dernier  de  furannation- 
le  conlcntement  dc  l'archevefque  de 
Paris  du  xvn.  Mars  m.  dc  lu.  attaché 
ioubz  le  contre-fccl  dciuictes  lettres  . 
contrat!  d'acquifirion  faicte  par  lefdic- 
tes  impétrantes  pour  fonder  fie  conftrui- 
re Jedid  convent  }  eftaç  des  payemens 
qui  ont  eftéfaicts  pour  ladicte  conftruc 
cion  fie  du  revenu  dudici  convent  •  re- 
quefte  prefentée  à  ladicte  cour  parlef 
dictes  prieure ,  religieufes  fie  convent 
de  Piquepuce  afin  d'entérinement  def- 
dictes lettres  j  conclufions  du  procureur 
gênerai  du  roy  >  fie  tout  confideré  5  la- 
dicte cour  a  ordonne"  8e  ordonne 
que  lefdictes  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icelle  pour  eftre  exécutées  félon 
leur  forme  fie  teneur. 


Bfiablijfement  des  religieufes  de  N.  J).  de 
la  Vitloire  &  de  S.  Jofcph  â  Pi. 
auejms. 

DU  iv.  Aouft.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  a 
1  ans  au  mois  de  Décembre  m .  d  c. x l  vu 
ignées,  LOUIS,  fie  fur  le  reply:  parle 
roy  la  rcync  régente  fa  mere  prelente 
deGuenegaud,  fie  fcellées  du  grand 
fecau  de  cire  verte,  obtenues  parfeeur 
Sufanne  Tubeuf  religieufe  profene  de 
{abbaye  de  S.  Eftiennede  Rheims,par 
efquelles,  pour  les  caufes  y  contenu*,, 
icdict  leigneur  roy  auroit  permis  l'efta- 
Diiuemenc  d'un  monaftere  de  N.  D.  de 
la  Victeire  fie  de  S.  Jofeph  au  village 
*  ^quepucepour  y  vivre  a  l 'ad venir 


Portion  de  ïhofpitalde  la  fanti  donnée 
religieufes  du  Val  de  Grâce. 

Udict  jour.  Veu  par  la  cour  les 
L/  lettres  patentes  du  roy  données  à 
Paris  au  mois  de  May  dernier ,  fignées 
LOUIS,  Se  fur  le  reply:  parie  roy,  de 
Guenegaud ,  fie  fcellées  fur  lacs  de  foye 
de  cire  verte,  par  lefquclles  fie  pour  les 
caufes  y  contenues  ledid  feigneur  auroit 
approuvé  fie  confirme  le  don  faid  par 
la  reyne  fa  tres-honorée  dame  fie  mere 
d'une  portion  del'hofpitaldc  la  fanté  iï- 
tuc  au  fauxbourg  S.  Marcel  dc  cette 
ville  de  Paris ,  aux  abbeftès  fie  religieu- 
fes du  Val  de  grâce ,  aux  charges  fie 
conditions  portées  par  les  lettres  paten- 
tes dc  ladicle  dame  reyne  du  xx  11.  May 
M.  dc.  liv.  vcult  ledict  feigneur  qu'cl- 
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les  jouïflent  des  terres  &  de  l'eau  y  men-   lacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire  ver- 
tionnees,  fans  qu'elles  puifknc  eftrc  te-  te,  concernant  leur  eftablillcmenc  Se 
nues  d'en  vuider  leurs  mains,  les  ayant   portant  permiffion  d'acheter  places  afin 
oour  cette  fin  amorties  comme  dédiées   de  baftir  monaftere  pour  filles,  natives: 
a  Dieu  &  à  fon  eglife,  ni  de  luy  en    de  royaume  d'Angleterre,  ou  qui  fé-» 
payer  ni  à  Tes  fucceiîëurs  roys  aucune  roient  nées  de  père  ou  mere  .  Anglois 
finance;  à  la  charge  toutesfois  de  l'in-   hors  d'iceluy, }  arreft  de  vérification: 
demnité  des  feigneurs  particuliers  s'il  y   defdides  lettres  du  dernier  Aouft ■ 
efchct-,  aini'y  qu'il  cil  plus  au  long  porté  dc.  xxxv.  cpntrads  d'achapts^d'herin 
par  lefdides  lettres  à  la  cour  adreflan-    tagesfaids par lçfdidsreligieulès proche 
[es  lefdides  lettres  de  don  dc  ladide   la  porte  S.  Antoine  „  du  xxiuDccem* 
danîe  reyne  j  contrael  d'acquifition  par    bre  m.  dc.  xxxv.  pftufcre  du  y.Fcbvrier 
clic  faide  dudid  hofpital  de  la  fanté   m.  dc.  xxxviw  dpnarioni.de,  deux  mil 
des  gouverneurs  dc  l'hoftel  -  Dieu  de  livres  de  pcnGonJfaiderù  î'abbcûe  du* 
cette  ville  dc  Paris,  du  vu.  Juillet  m.    did  monafteie  ;  :du  xxv*  Avili-  M.  dc. 
dc.  Li.pafle  pardevant  notaires  auchaf-   xlvii.  Autre  coiatrad  d'achapr-  d'une 
tellet ,  requefte  prefentée  à  ladide  cour   maifon  à'Parjs  faid  par  lefi  «ligieUj 
par  lefdides  abbcflèÔC  religieufes  du  Val   fes,  du  ix.  Juin  m.  D  Cr  *  u  i.  >.  jrtt- 
de  grâce  le  x  1 1 1 .  May  dernier,  afin  d'en-   auefte  prefentée  -A>  ladide  cour; ,  par  lai- 
terinement  defdides  lettres  $  conclufions  dide  Trefdunay;  abbçflè  &  convenc cha- 
du  procureur  gênerai  du  roy  ■>  tout  con-  noineflès  de  :Xi  Auguftini.  afin.de  verit 
fideré,  la  cour.  A  ordonne'  &  or-    fication  defdides.lettres $  continuons  dt 
donne' que  lefdides  lettres  feront  regif-   procureur  genefcalïdu  roy^  &  tout  con- 
trées au  greffe  d'icelle,  pour  jouïrpar    fideré,  la co.^rJa ordonne' ôtordon- 
lcs  impétrantes  de  l'effet  &  contenu  en   ne  que  lefdides  lettres  feront  resiftréés 
icellcs  ,  félon  leur  forme  &  teneur.       au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  parles  im- 

Îictrantes  de  i'effet  &  contenu  en  içel- 
es  félon  leur  forme  &  teneur  j  à  la  char- 
faubourg  S-  Antoine..  ge  neantmoins  que  lefdides;  abbefle  & 

religieufes  ne  pourront  avoir, de  Fran- 

DU  v  1 1 .  Septembre  m  .  d  c .  l v.  Veu   çoifes  plus  de .  dix  •  religieufes  prorelTcs. 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du  ' 
roy  données  à  Paris  au  mois  de  Mars   Tranflationdcs  religieufes  de  la  Mifericorde 


Ah.  l6jj. 


dernier ,  fignées  LOUIS  ,  &  fur  le  re- 

!>ly,  parle  roy,  de  Guenegaud,&fcel- 
ées  lur  lacs  de  foye  de  cire  verte, par 
lcfquelles  pour  les  caufes  y  contenues 
ledid  feigneur  auroit  permis  &  accordé 
à  Marie  TrefdunnayabbcfTèôc  fuperieu- 


dejefus  de  GcntiUy ,  aux  faubourgs  de 
Paris. 


U  xxix.  jour  du  mois  dc  Fe 


vncr 


m.  dc.  lvi.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à  la  Fere 

redclacommunautc  des  filles  d'Angle^  au  mois  de  Juillet  m.  dc.  lvi.  fignées 

terre  eftablies  à  Paris ,  de  recevoir  des  LOUIS,  &  fur  le  reply  :  par  le  roy  , 

religieufes,  tant  de  leur  nation ,  que  de  de  Gucnegaud  ,  fcellces  fur  lacs  dc  foye 

fon  royaume  &  de  tous  les  autres  eftats  du  grand  fceau  de  cire  verte,  par  lef. 

de  l'alliance  delà  France,  pour  y  vivre  quelles  &  pour  les  caufes  y  contenues 

fuivant  les  conftitutions  dc  l'ordre  de  S.  ledid  feigneur  auroit  permis  aux  reli- 

Auguftiu  reformées  ;  permettant  en  oïd-  gieufes  hofpitalieres  de  la  Mifericorde 

tre  auxdides  religieufes  d'acquérir  8c  de  Jefus  de  Genrilly  s'eftablir  en  l'un 

pollèder  les  lieux  &  héritages  neceflai-  des  fauxbourgs  S.  Vidor,  S.  Marcel, 

res»pour  la  conftrudion  ,  dotation  &  S.  Jacques,  ou  S.  Michel  de  cette  ville 

entrerenement  de  leur  monaftere  ,  ac-  de  Paris  &  y  faire  acquérions  demai- 

cepter  toutes  donations  &  autres  dif-  fons  &  jardins  neceflàires  ,  fans  pour  ce 

pofirions  qui  'pourraient  eftre  faides  à  luy  payer  aucun  droit  d'amortifiement 

leur  profit,  &  jouir  de  tous  droidsac-  ou  indemnité,  pour  par  elles  affilier, 

cordez  aux  monafteres  de  ce  royaume  foulager,  penfer  &i  fervir  les  malades , 

de  filles  Françoifes  originaires ,  airifique  félon  leur  inftirution,  règles  &  confti- 

plus  au  long  le  contiennent  lefdides  Jet-  tutions  ,  avec  pouvoir  de  poflèder  en 


Ah.  i6\6. 


très  j  autres  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées au  mois  de  Mars  m.  dc.  xxxiii. 
auffi  fignées  LOUIS,  &  fur  le  reply: 
par  le  roy  Bouthillier,  aulfi  fcellces  fur 


communauté  religieufeÔc  adminiftrer  les 
revenus  dc  la  donation  à  elles  faide,en- 
femble  les  autres  biens  qui  leur  [feront 
cy-après  donnez,  fait  par  les. filles  qui 
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ET  PIECES 

dernier,  fignées  LOUIS ,  &  fur  le  rcply: 
mr  le  roy,dc  Lomenie,  Se  fcellécsfur 
lacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire  ver- 
te, par  lelquelles  &  pour  les  caufes  y 
contenues  ledict  feigncur  auroit  permis 
&  odroyéaux  religieufes,  prieure,  con- 
vent  &  monaftere  de  l'orclre  &  re<*lc 
primitive  de  S.  Benoift  de  la  congré- 
gation N.  D.  du  Calvaire ,  de  tenir 


l'i4t  PREUVES 

eront  receucs  à  l'advenir  audid  mona- 
ftere de  Paris  &  qui  prendront  l'habit 
de  religion  &  feront  les  vaux  après 
lcdideftablifTement ,  ou  par  autres  per- 
sonnes quelconques  j  pourront  lefdides 
religieuses  pourfuivre  leurs  droicls  , 
adions ,  &  le  payement  de  leur  revenu, 
&  pour  raifon  de  ce  faire  &pafter  baux 
à  ferme  de  tout  ce  qu'elles  ont  &  pour- 
ront avoir-  cy-après  &  acquérir,  à  la  pofTeder  &  jouir  des  terres,  eglife,  cloif- 
charge  de  compter  de  tout  le  manie-  très  &  dortoirs,  convent ,  infirmerie 
ment  &  adminïftration  defdids  biens  maifons ,  logemens ,  jardins  &  enclos 
chacun  an  pardevant  le  lîeur  arche-  lis  au  Marais  du  Temple  de  cette  ville 
vefque  de  Paris  8c  autres  ecclefiaftiques  de  Paris  où  elles  font  eftablies ,  &  de 
qu'il  voudra  commettre  &  ainfy  qu'il  tout  ce  qui  en  de/pend ,  circonftances  & 
s'obferve  pat  celles  de  Dieppe ,  Gen-  dépendances  ;  lelquelles  terres  eglife 
tilly,  &  autres  fuivant  leur  règle  &  in-  cloiftre  ,  dortoirs,  convent ,  infirmerie' 
ftkution ,  ainfy  que  plus  au  long  le  con-  maifons ,  logemens ,  jardins  &  enclos  & 
tiennent  lefdides  lettres  a  la  cour  adref-  ce  qui  en  dépend  il  auroit  amortis  com- 
fantes }  contrad  de  donation  faide  par  me  dédiez  à  Dieu ,  fans  que  lefdides 
feuM.  Jacques,  le  Prevoft  lîeur  de  Her-  religieulès  du  Calvaire  du  Marais  puif- 
helaymaiftredes  requeftes  auxdidcsre-  fent  eftre  troublées  &  inquiétées  en  la 
ligieufes  de  la  fomme  de  vingt-fept  mil  poflèffion  &  jouuTance  d'icelles ,  comme 
livres  portant  intereft  de  quinze  cent  eftant  en  main  morte  ;  Comme  aufTy  le 


livres  par  an  mentionnées  en  deux  obli 
gâtions  paflées  par  les  fleurs  comte  de 
Bethune  &  marquis  de  S.  Luc  j  autre 
contrad  de  donation  de  la  maifon , 
appartenances  &  dépendances,  aflîfe 
au  village  de  Genrilly,  en  laquelle  lef- 


did  feigneur  les  auroit  quittées,  def- 
chargées  &  exemptées  de  luy  payer 
&  a  l'es  fuccellèurs  roys  aucune  cenfive  , 
droids  &  devoirs,  ni  aucuns  droids de 
francs  fiefs  &  nouveaux  acquefts  ,  ny 
tenues  au  ban  &i  arriereban  ;  enfem- 


dides  religieufes  font  leur  habitation  -,  ble  de  la  finance  ou  indamnité  qu'elles 

eftat  de  leur  revenu  j  confentement  du  pourroient  devoir  par  ledict  amortifle- 

fîeur  archevefque  de  Paris,  &  autres  ment,  dont  il  leur  auroit  faid  don" 

pièces  attachées  foubz  le  contre-feel }  a  ux  conditions  portées  par  lefdides* 

requefte  prefentéepar  lefdides  rcligieu-  lettres,  ainfy  qu'il  eft  plus  au  long 

fes  afin  d'entérinement  defdides  lettres,  porté  par  icelles  à  la  cour  adrelTan- 

Conclufions  du  procureur  gênerai  i  tout  tes  }  extrait  de  la  fentence  d'adiul 

confédéré, laoicte  couRaordon-  cation  des  requeftes  du  palais  du  lieu 

né  &  ordonne  que  lefdides  lettres  fe-  &  place  où  font  eftablies  lefdides  re- 

ront  regiftréesau  greffe  d'icelle,  pour  ligieufes  du  Calvaire  ,  attachée  foubz 

eftre  exécutées  &  jouir  par  les  impe-  le  contre- feel  defdides  lettres  -,  requefte 


trantes  de  l'effet  &  contenu  en  icelles 
félon  leur  forme  &;  teneur ,  à  la  char- 
ge que  lefdides  impétrantes  demeure- 
ront dans  lefdids  faux  bourgs  de  Paris, 
&  d'entretenir  &  exécuter  ce  qui  eft 


prefentée  à  ladide  cour  par  lefdides 
impétrantes  afin  d'enregiftrement  d'i- 
celles. Concluions  du  procureur  gêne- 
rai du  roy  ,  &  tout  confideré  -t  l  a 
cour  a  ordonne*  &  ordonne  que  IcC 
porte  par  le  contrad  de  donation  à  el-  dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
les  faide  par  le  fleur  Prevoft  le  xvm.  d'icelle  ,  pour  jouir  par  les  impetran- 
jour  de  Juin  m.  dc.  tu.  &  que  le  re-  tes  de  l'effet  &  contenu  en  icelles  félon 
venu  des  pauvres  ne  fera  pris  &  em-  leur  forme  &  teneur, 
ployé  que  pour  la  nourriture  des  pau- 

fans  pouvoir  eftre  diverty  ail-  ManufaHure  de  cordes  à  boy  tu  four  les 

raquettes. 


vres 
leurs. 


Lettres  fatentes  pur  h  Calvaire  dm 
Marais. 

DU  xxxï.  May  m.  dc.  lvi.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  de  Janvier 


D 


U  Mardy 
d'Aouft 


M. 


vin.  jour  du  mois 
.  dc.  lvi.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées a  la  Fere  au  mois  de  Juillet  der- 
nier fignées  LOUIS  ,  &  fur  le  reply  : 
par  le  roy ,  Phelipcaux ,  &  fcellées  du 

grand 


Digitized  by  Google 


J  US  T  I  F  I  C  AT  1  VE>.  14J 

j  f^Mii  de  cire  verte,  parlcfquel-  , 

Ëf*  «Tte  caufes  y  contenues  ledid  Êftrj*  *J  quatre  familles  propriétaires  des 
ï  iTàaroit  concède  &  accordé  aux  grandes  bnchenes. 

-, &  communauté  des  maiftrespaul- 

Es  de  cette  ville  de  Pans,  (a  W  p\  U  Lundy  : 

Son  de  faire  faire  par  telles  pérO-  1^  cour  fans 

ne?  que  bon  leur  fcmblcra  de  la'  corde  jutions  des  reh, 
debovau  en  telle  quantité  qu'ils  advi- 


Ah.  i«f<;- 


feront  bon  eftrc  pour  leur  meftier,  en 
U  place  file  au  deflous  de  la  butte  de 
Chaumont,6cnonen  autielieu,  ce  que 
ledid  feigneur  auroit  trcs-exprellemenc 

Acfknda  auxdids maiftres  paulmiers ,  6c  ,  -:—  -  — e 

fautes  perfonnes  de  les  y  troubler  ,    lettres  patentes  obtenue 
à  peme  de  mil  Hvr«  d'amende  6c  de    May  dermer  par  Anne 
tffî  exemplaire  s',1  y  efchet,  ainfy 


xiv.  joiir  d'Aouft  La 
avoir  égard  aux  op- 
igieuxde  Stc  Catherine 
du  Val  des  efcôllicrs ,  des  quatre  fa- 
milles chefs  6c  propriétaires  des  gran- 
des boucheries  de  la  porté  de  Paris  6c 
du  cimetières.  Jean,  qui  font  lcsDau- 
vergne ,  Ladehors ,  Thibert ,  6c  Sain- 
tyoni  a  ordonné  l'enrcgiftremcnc  des 
tit.,  »  ~j.m~ÀJn  obtenues  au  mois  de 
,  par  Anne  Chauvin  l'une 
des  nourrices  de  monfieu/  le  duc  d'An- 


iou  6c  Barthelemi  Grammois  fon  mari, 
pour  l'eftabliflement  d'un  eftail  à  bou- 


qu'il  eft  plus  aU  long  porté  par  lefdic- 
tes  lettres  à  ladide  cour  adreflantes  ■> 
veu  auffy  le  placct  audid  fcigneur,pour 
obtenir  ladide  permiflîon  ,  qu'il  auroit 
renvoyé  au  heutenânt  civil  du  chafte- 
let  pour  donner  fon  advis  fus  le  con- 
tenu en  iceluy  5  l'information  faide  i 
la  requefte  du  fiibftitut  -du  procureur 

gênerai  du  roy  ,  de  la  commodité  ou  +g -jj-g  -  .  •  "  r^jj.  &  paris 
Incommodité  tant  de  ladide  manufaç  «es  £™«  fe£  demicr  •  flgnces 
turc  que  de  ladicte  place  j  enlemblc 
l'advis  donné  en  conlequence ,  6c  l'ar- 
reft  du  confeil  de  xiv.  Juin  dernier, 
qui  a  homologué  ledid  advis,  6c  à  cet 
effed  que  toutes  lettres  feroient  expe- 

arrachées  foubz 


cher  au  coin  de  l'egout  proche  l'cglife 
S.  Paul. 

Ruênetfrc  des  Minimes ,  tUfe. 

DU  xxvi.  jourdu  mois  d'Aouft  M. 
dc.  l vi.  Veu  par  la  cour  les  let- 
mtes  du  roy  données  à  Paris 
au  mois  d'Odobre  dernier,  fignees 
LOUIS,  ÔC  fur  le  reply  :  par  le  roy, 
Phelipeaux  ,  6c  fccllces  fur  lacs  de  ioie 
du  grand  fceau  de  cire  verte ,  par  Ici- 
quelles  ledid  feigneur  roy  donne  à  Hen- 


effcd  que  toutes  lettres  feroient  expe     4«£™ £  '    vicornce  de 

diée$i  6C  autres  pièces  attachées  foui»    ?  ™fchal  de  France,  la  place 

le  contre-feel  >  requefte  prefentee  a  la,   T^nc  mare  ;  ^ 

dide  cour  par  lefd.ds  nnpetrans ,  du  ï.  W™"™  g  %x_{  tolfes  ou  envi- 
du  prêtent  mois  d' Aouft ,  afin  d  enten-  ^^iutuï ,  qui  contient  l'eftenduc 
ncment  defdides  lettres  j  conclurions  ronde  ongue  ;1  lîlondeclorre 
du  procureur  gênerai  ,  tout  confideré,  defonjar a  m  av cep rn  ^ 
ladicte  cour  a  ordonne  6c  ordonne  ce  fermer  iaai«c  *  » 
qTlefdides  lettres  feront  regiftréesau  peu  ?^^  JL  T-  ^ 
greffe  d'içelle  ^pour  J^J-J-  *  Claude   6c  l'autre  à 

ïallienement  des  murs  dc  fcparation  de 
fon  jardin  6c  de  celuy  du  heur  Bour- 
lin  6c  le  furplus  delaruc  demeurant  lu 
bre  pour  la  liberté  des  autres  particu- 
liers ayant  ifluë  fur  ladide  rue  ,  fans 
préjudice  des  droits  prétendus  par  le 
curé  de  S.  Paul  pour  Valions ^  dé- 
pendantes de  lacfide  eglife  de  S.  Paul. 
Autres  lettres  patentes  données  a  Pa- 
ris audid  mois  d'Odobre  dermer  par 
lefquelles  ledid  feigneur  auroit  donne 
à  mettre  Claude  de  Guenegaud  fon  con- 
feiller,  feerctaire,  &  trelorier  de  ion 
efpargncunbout  de  la  ruë-neufvc  des 
Minimes  à  Paris  derrière  fa  ma/on  6c  jar- 
din ,  pour  iceluy  joindre  a  fendid  |ar- 
din  6c  clorre  de  murs.  Mefme  ledid 
feianeur  auroit  faid  don  aux  autres  voi- 
finî  dudid  fieur  de  Guenegaud  de  la- 


petrans  de  l'eftet  6c  contenu  en  icelles 
rclon  leur  forme  6c  tcneur,comme  toutes 
autres  perfonnes  de  leur  meftier ,  à  la 
charge  que  la  corde  de  boyau  qui  fera 
faide  ne  pourra  eftre  employée  que 
pour  l'ufagc  du  meftier  dcldids  impe- 
trans,  6c  que  la  loge  qu'il  conviendra 
baftirfcraconftruitcen  ladide  place  fife 
au-delïbus  de  la  bute  de  Chaumont  6c 
non  en  autre  lieu  ,  6c  fans  préjudice  de 
la  liberté  à  un  chacun  de  faire  lefdides 
cordes ,  en  heu  neantmoins  qui  n'in- 
commode point. 


 _H4  PREUVES 

A«.  ttjt.  *^Ae  rvi*  cûacun  en  droit  foy  &  de  leurs 
jardins  ,  Se  ce  après  avoir  efte  certiffié 
des  lieux  commodes  &  incommodes 
par  les  treforiers  de  France  ,  voyer  & 
grand  voyer  ,  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  ladide  ville  de  Paris , 
lêlon  &  ainfy  qu'il  eft  à  plain  porté  par 
lefdides  lettres  j  requefte  afin  denre- 
giftrement  d'icelles,  procez  verbal  & 
ad  vis  des  trelbriers  de  France,  prevoft 
des  marchands  &  efchevins  &  voyer  $ 
arreft  de  ladite  cour  donne  fur  le'fdic- 
tes  lettres  obtenues  par  ledid  ficur  de 
Guenegaud  le  xvi.  Juin  dernier ,  par 
lequel,  avant  procéder  à  la  vérification 
dcfdides  letrres ,  auroic  efté  ordonné 
que  oar  le  coflfeiller  rapporteur  dudid 
arreft  defeente  feroit  faide  furies  lieux 
en  prefence  de  l'un  des  fubftituts  du 
procureur  gênerai  du  roy ,  raid  &  drefle 
procez  verbal  de  leftat  defdids  lieux 
&  informé  de  la  commodité  ou  incom- 
modité due  peut  apporter  le  contenu 
ezdides  lettres  par  devant  le  confciller, 
les  oppofans  voifiris  &  autres  qui  pour- 
roient  eftre  inrereûez  /croient  appeliez 
pour  y  déduire  leurs  interefts,  &  de  tout 
faid  &  dreflé  procez  verbal ,  pourice- 
luy  veu,  rapporté  &  communiqué  au 
procureur  gênerai,  eftre  ordonne  ce 

jnii'fl  4t%MM—TH  i__  .... 


quil  appartiendra;  procez  verbal  faid 
par  lefdids  confeillers  commis  ôedepu 
tez  le  xix.  Juin  enfuyvant,  en  exécu- 
tion dudid  arreft,  contenant  les  dires 
contentions  &  oppofitions  des  voifins 
lûtcreflèz,  &  l'ordonnance  dudid  com- 
miiraire  par  laquelle  il  auroit  donné 
ade  aux  parties  de  leurs  dires ,  remon- 
trances, requifîtions,  emplois  fcconfen- 
remens  mentionnez  aud.  procez  verbal 
aufaravant  faire  droid  ,  ordonné 
que  lefdide/î  lettres  patentes  defdids 
fieursmarefchaldeTurenne  &  de  Gue- 
negaud avec  ledid  procez  verbal ,  en- 
dette &  rapport  d'experts  feroient  com- 
muniquez audid  procureur  gênerai  „ 
pour  luy  ouy  en  les  conclufions  ,  en 
eitre  réfère  en  la  cour  &  faid  droit 
aux  parties  ainfy  que  de  raifon ,  ledid 
"pport  d'experts  inféré  audid  procez 
L  i  iicmîuefte  &  «formation  faide 
par  ledid  confeftlercommis  fur  la  com- 
mente ou  incommodité  que  pouvoit 
JPPorter  le  contenu  auxdides  lettres. 

«7.  &  tout  confiâeréj  ladite  cour 
a  ordonne  &  ordonne  que  lefdides  let- 

rourt?-C  regf rées  auere<ft  d'ic^ 
Pour  Jomr  par  les  impetrans  de  l'effet 

^contenuenicelles,  félon  leur  forme 


ET  PIECES 

PermJJÎon  aux  Carmélites  du  faubourv 
S.  "Jacques  de  bafiir  un  refuse  dans 
U  ville. 

DUxxxi.jour  d'Aouft  M.Dc.Lvr 
Veu  par  la  cour  les  letrres  paten- 
tes données  a  la  Fere  le  xx.  joîr  de 
luillet dernier,  fignées  LOUIS ,  &plus 
bas:  par  le  roy  ,  le Tellier  5  & lcelîces 
fur  Ample  queue  du  grand  fceau  de  cire 
jaune  ,  par  lefquelles  &  pour  les  caufes 
y  contenues  ledid  feigneur  auroit  did 
&  déclare,  veut  &  luy  plaift  que  les 
lettres  du  mois  d'Avril  dernier  obte 
nilës  par  les  prieure  &  religieufes  du 
grand  convent  des  Carmélites  fitucau 
fauxbourg  S.  Jacques  de  Paris ,  portant 
pernuffion  d'acquérir  une  ou  pUeurs 
majfons  de  grandeur  convenable  pour 
leur  fervir  deretraide  &  refuge  a  l'ad 
f.n..CCmPs  de  trouble  &  de  necefl 
firc  publique  ,  foient  regiftrées  en  la 
cour  ,  pour  jouir  par  lefdides  religieu- 
es  du  grand  convent  des  Carmelitfs  de 
J  ettet  &  contenu  en  icelles ,  fans  tirer 
a  confequence,  à  condition  qu'à  l'ad- 
vcmr  il  ne  fera  faid  aucun  eftablure- 
ment  nouveau  de  religieux  &  religieu. 
fes  dans  ladide  ville  &  fauxbourgs  de 
Pans   &  en  cas  que  par  imporrunité 
ledid  feignent  roy  en  accordait  pour  en 
eftablir,  il  deffend  à  ladide  cour  d'y 
avoir  égard,  voulant  que  fon  intention 
iur  ce  lujet  foit  publique  &  notoire  i 
un  chacun  ,  &  que  perfonne  n'en  pré- 
tende caufe  d'ignorance,  ainfy  qu'il  eft: 
p  us  au  long  porté  par  lefdides  lettres 
alacouradreftanr.es  >  concluions  dudid 
procureur  gênerai ,  tout  confideré,  la- 
dicte  cour  a  ordonné  que  lefdides 
lettres  feront  leuc*  ,  'publiées  &  reeif 
trees  au  greffe  d'icelle,  pour  eftre  exé- 
cutées &  jouir  par  les  impétrantes  du 
contenu  en  icelles  félon  leur  forme  fie 
teneur. 


DUdid  jbur.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
Paris  au  mois  *  d'Aouft  dernier ,  fignées  *  , .,  , 
LOUIS ,  &  fur  le  reply  :  par  lè  roy,  le  AniL^ 
Teliier,  &  fccllées  fur  lacs  de  foye  du 
srand  fceau  de  cire  Verte,  par  lefquel- 
les &  pour  les  caufes  y  contenues  ledid 
leigneur  auroit  permis  aux  prieure  & 
religieufes  du  grand  convent  des  Car- 
mélites du  fauxbourg  S.  Jacques  lez 
Paris  d'acquérir  une  ou  plufieurs  mai- 
sons de  grandeur  convenable  pour  leur 
fervir  de  retraide  &  de  refuge  a  l'ad- 

venir 
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y  m  temps  de  trouble  8c  de  necef-  fes  appartenances  8c  dépendances ,  Je-  - 
r    nSioue  &  dans  icelle  d'eftablir  quel  ledid  feigneur permet auxdictcsre-  " 
t    lunàutc  de  treize  religieufes,  ligicufes  de  tenir  &  poiîèder  dore  le  na, 
1"   lefauellcs  il  y  en  aura  une  qui  aura  vant  en  tous  droits  de  domaine  8c  pro- 
?  quahtéde  fouprieure,  &  fcronttou.  prieté,  8c  pour  cet  effi:t  l'auro.t  amorn 
«  wvovées  du  grand  convent  par  la  comme  un  heu  dédie  à  Dieu,  audid 
lnr*&  par  elle  rappellées  &  chan-  titre  d'hofpital ,  8c  en  conlequence  de 
ïSSfclon  qu'elle  jugera  neceflairtj  à  la  permiflîon  du  fupericur  ordinaire , 
Sition  eiprefle  que  ladite  maifon  ne  veut,entanr  qu'à  luy  eft  que  la  craniktion 
nourra  eftre  cenfee  ni  réputée  unmo-   defdides  religieufes  dudicr  hofpital  S. 
Sereparticulier,  mais  feulement  1ère-  Anaftafe  foueffèduee  8c  fortefon  effet, 
Se  Via  dépendance  infeparable  du-  pour  par  elles  demeurer  &  vivrecnla- 
33  Prand  convent ,  &  que  l'on  ne  pour-  dide  maifon  nouvelle  lelon  leurs  con; 
«  recevoir  aucunes  religieufes  à  novi-  ftitutions ,  tant  pour  la  régulante  qu- 
riat  ni  i  faire  profeffion ,  &  n'y  fera  hofpitalite  ,  ainfy  qu'elles  ont  faid  par 
kifte  aucune  eledionde  prieures  &  au-  cy-devant,  8c  y  faire  les  baftimens  8c 
rresofficieres  :  8c  auroit  ledid  feigneur  accommodemcnsneceiïaires  aux  charges 
amorti  dez  à  prefent  les  places  8c  mai-  8c  conditions  contenues  ezdides  lettres 
fons  ftui  feronc  acquifes  pour  l'eftablif-  8c  fans  par  elles  y  contrevenir ,  ni  par 
femer?tdudid  refuge,  comme  ileftptos  ledid  feigneur  prejud.cier  aux  droits  des 
aufene  porté  par  lefdiacs  lettres  1  la  autres  fe.gneurs  defquels  achète  maifori 
cour  adrefrantes}  confentement  du  vi-  peut  eftre  tenue  ,  &q uelles  pwfient 
caire  eeneral  del'archevefque  de  Paris  difpofer  des  lieux  &  baftimens  duchet 
Zxltn.  jour  de  Mars  deVnier ,  8c  ce-  hofpital  S.  Gervais,  ainfi  a  telles  perfon- 
luv  des  prevoft  des  marchands  8c  ef-  nés,  &  pour  tel  prix  qu  elles  adviferonc 
chevmsieladide  ville  du  vui.  juin  der-  bon  eftre  ,  8c  neantmoins  feront  tenues 
nier-  requefte  prefentée  à  ladiclecour  lefdidres  religieufes  de  conferver  la  cha- 
par  lefdiâes  religieufes  prieure  Se  con-  pelle  dudict  hofpital  8c  d  y  faire  cele- 
vent  des  Carmélites  arfn  d'enregiftre-  brer  la  fainde  mefle  tous  les  Dimanches 
ment  dcfdides  lettres  >  concluons  du  fc  feftes  de  l'année  par  un  preftreap- 
procureur  gênerai  du  roy  ,  tout  confi-  prouvé    a.nfy  qu  .1  leur  a  cfte  accorde 
deré   ladicte  cour  a  ordonné  8c  or-  par  le  fuperieur  ordinaire  en  fadiclc 
donne  que  lefdicles  lettres  feront  regif-  permiif.on  }  8c  aux  conditions  portées 
trées  ai/ greffe  d'icclle  ,  pour  jouir  par  par  icelle  ,  ainfy  quil  cft  plus  an  long 
les  impétrantes  ds  l'effet  8c  contenu  en  contenu  par  lefdides  lettres  a  la  cour 
icellcs  félon  leur  forme  8c  teneur,  8c  adrefTantes.  Veu  auffi ladide  permiffion 
fans  qu'à  l'advenir  les  fupeneures  def-   du  vicaire  gênerai  de  1  archeveique  de 
dictes T religieufes  Carmélites  puiffent ,  Paris,  du  dernier  Mars  m.  dc.  lvi. 
foubz  quelque  prétexte  que  ce  foie,  chan-  un  extrait  collationne  par  devant  deux 
eer  l'eîtat  8c  eftabhffement  de  ladide  notaires  du  chaftellct .de  Pans ;  dudiâ: 
maifon  de  refuge.  arreft  &  décret  dudid  hoftel  d  O  ad. 

.  -jugé  auxd.   impétrantes  moyennant 

L'bofltl  £0  acauis  par  Us  rtltzieufti  de  lafommede  fix  vingt  quinze  mil  livresv 
rbofpital  S.  Gervais.  arreft  du  confeil  du  xi.  Aouft  m.  dc.  lvi. 

J  &  autres  pièces  attachées  foubz  le  con- 

DU  vu.  jour  de  Septembre  m.  dc.  tre-feel  ,  requefte  defdidcs  prieure  & 
lvi.  Veu  par  la  cour  les  lettres  religieufes  prefentée  a  la  cour  afin  d  en- 
patentes  du  roy  données  à  la  Fere  au  regiftrement  >  conclufions  du  procureur 
înoisd'AouftM.DC.Lvi.fignéesLOUIS,  gênerai  du  roy ,  8c  tout  confidere  la 
ficfurlercply:  par  le  roy,  Phelipeaux,  cour  a  ordonne'  8c  ordonne  que  lef- 
&  fcellées  fur  lacs  de  foyc  du  grand  diètes  lettres  feront  regiltrees  au  grette 
fceau  de  cire  verte  ,  par  lefquelles  8c  d'icdle  pour  eftre  exécutées  8c  jouir  par 
pour  les  caufes  y  contenue"*  ledift  fei-  lés  impétrantes  de  l'effect  & 


*  adjudication  pat  - 
&  àrréft  du  xm>.  jour  de  Juin  m.  dc;  ■ 
iv.  de  rhofteld>Ç>'fis  en  la  vieille-ruô      -  •  1 

au  Temple  paroifTe  de  $.  Gervais  8c  de 

Tme  II.  fart.  III.  1 
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Air.jtfj*.  £patiijpiment  des  yfcm  de  U  focieti  de  U  Lettres  patentes  eu  faveur  des  religieufes 
Croix ,  À  Rucl.  de  t Annontiadt. 

DUdid  jour  vu.  Scprcmbre  m.  dc,  T^V  U  xvur.  Décembre.  Veuës  par 

lvi.  Veu  par  Ja  cour  les  lettres  YJ  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 

parentes  du  roy  données  à  Paris  le  xvii.  données  à  Paris  au  mois  de  TWembrç 

jour  de  Septembre  m.  dc  lv.  lignées  i6j6.  obtenues  par  lçs  religieufes  prieure. 

LOUIS,  &  fur  le  reply :  parleroy.de  fie  convent  de  l'Annonciade  eftaplyen 


,  ».  im  «.         •  j-uji-iuj,^  ».  i-uu»vui  uc  i /lunonciaae  eitaplyen 

Guencgaud ,  Se  Scellées  iiir  double  queuë  cette  ville  de  Paris  rue  Coufture-lâuxlc-, 

du  grand  fceau  de  cire  jaune,  par  le  t  Catherine  du  Val  des  efcolhers  — 

quelles  &  pour  les  caufes  y  contenues  le/quelles  ledicl  lèigneur  les  auroit 


par 
con- 


ledi&  ieigneur  auroit  confirme  &  ap-  firmees  en  leur  eftabmTement  acquifl- 
prouvé  l'eftabliflèment  des  fœurs  delà  non  &  amortiflèment  ,  exemption  don 
focieté  de  la  Croix  à  Ruel ,  pour  y  vi-  &  odroy  à  eux  concédez  parle  feu  roy 
vre  en  communauté  fuivant  &  confor-  par  fes  lettres  patentes  desmoisde  Sept 
mement  aux  ftatuts  &  reglemens  des^  tembre  6n.  &  Febvrier  617.  Veu 
jfœurs  de  la  focieté  de  la  Croix  eftablics  aufly  les  fufdicles  lettres  patentes  dé  leur 
à  Paris,  accordant  ledid  lèigneur libe-  eftabliflèment  dudiét  mois  de  Saptenï 
ralement  à  ladicle  communauté  deldic  bre  611.  &  celles  du  mois  de  Febvrier 
tes  fœurs  de  la  Croix  refidentes  au  6i7.  portant  perrniflîon  de  tenir  Se  poC 
bourg  dudi&Ruel  toutes  les  exemptions,  feder  la  maifon  &  lieux  où  elles  lont 
privilèges  franebifes  &immunitez  dont  eftablies,  avec  droit  ' d'amortiflemenc 
jouiflent  les  maifons,  cloiftres  &  reli-   Arreft  delà  cour  du  u.  Novembre  der 
gieufes  amfy  qu'il  eftplus au  long  porté   nier,  rendu  fur  l'oppofition  formée! 
par  lefdictes  lettres  a  la  cour  adreflàn-   Penregift rement  deïàiâcs  lettres  par 
tesj  copie  des  lettres  patentes  obtenues   meflire  Pierre  de  Cambour  de  Coiilm 
par  lefdictes  filles  de  la  focieté  de  la  abbé  de  S.  Victor, portant  quefans  pré- 
Croix  pour  seftabhr  en  cette  ville  de  judice  du  droit  il  feroit  palTé  outre  à 
Paris  ,  du  mois  de  Juillet  m.  dc.  xlii.   l'enregiftrement  &  vérification  dcfdicto 

Copie  du  procez  verbal  du  grand  vi-   letttres.  Requefte  &c.  i.adicte 

TVvn  u?£ hcv«que  de  Pans  aux  fins  cour  a  ordonné  que  lefdictes  lettre*  fc. 
de  1  eftabliflèment  defdides  filles  en  la-  ront  regiftréesau  greffe  de  ladtfecour. 
dicte  ville  de  Pans }  confentement  du.  pour  jouir  par  les  impétrantes  de  Te&c 
dia  archevefque  de  Paris  à  l'eftabliflè-  &  contenu  en  icelles,  félon  leur  forme 
ment  defdicles  fœurs  de  la  focieté  de  &  teneur.  wwwrmc 
la  Croix  audict  bourg  de  Ruel ,  du  iv» 

jour  de  May  m.  dc.  xlix.  Lettres  d'o-      Lettres  Renies  font  Us  religieux  de 
bedience  du  fupeneur  de  ladicte  corn-  Nazareth. 
munauté  données  à  Charlotte  de  Lancy, 

Antoinette  Grandfire,& Marthe  dc  For-   T\  U  vm.  Febvrier.  Veu  parlacpur  

ges  de  ladite  communauté  ,  d'aller  faire  U  les  lettres  patentes  du  roy  données  u*. 
leur  refidence  audid  bourg  dc  Ruel ,   i  Paris  au  mois  de  Janvier  ,6cp.  par 
ie  contraddacquifition  quelles  y  ont  lefquelles  ledit feigneur approuve &con- 
raia  dune  maifon  du  fleur  Laifné maif-  firme  la  fondation  du  convent  Hp 


  "i»"-  i*  runaauon  uu  convent  de  Ni. 

tre  des  comptes,  moyennant  une  fomme  zareth  à  Paris  près  le  Temple  frète 

de  huitmil  fept  cens  livres,  au  bas  du-  par  meflire  Pierre.  Seeuier  Tticeiier 

quel  eftla  quitance  du  payement  d'i-  dc  France,  en  faveur  des  religieux Pe- 

ceiie,  &  autres  pièces  attachées  foubz  nitens  du  tiers  ordre  de  S.  François  te 

Je  contre-fcel }  requefte  prefentée  à  Ja-  la  province  de  S.  Yves  en  FrançeV** 

dicte  cour  par  lefdicles  iceurs  de  la  fo-  quels  &  à  leurs  fliceeflèuMS.  M.  perme* 

TÏÏ-a    »      "        *'*ate&to*m;  d'avoir,  tenir,  garder  ^ poflèder  Jed» 

ûeidicles  lettres  ,  conduflonsduprocu,  convent ,  avectous  ie^  Jipux ,  baftimens, 

reur  gênerai  du  roy  j  &  tout  confideré  ,  ûrnemens ,  ameublemens  &  autres-biens 

nAD/CrÎAC°iUR  aoj:tlonnë&  ordonne  d'iceluy  .prefens  &  advenir,  ydemeu. 

T  ff     •    n    ttfCS  feronCregiftrées  au  rer  ,  ytvre&  faire  toutes  leurs  fon#ion* 

trantes  de  1  eftet  &  contenu  en  icefles  Se  prendôc  met  ledit  cqnvent  de JNfeza, 
teneure  CXCCU  es  fclon  Jcur  formc  &  reth  &  les  perfonne.*  ^  biens  d'icel'luy 
r'  .  «A  h  Spéciale  prptc&pn  &  iàttvjBggrdc 

fit 
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JUSTIFIC  ATIVES.  H? 

*,^rovsfes  fucceffcurs  à  perpétuité,  fct  &  contenu  en  icelks  ,  félon  leur 
*  ^barges  portées  par  lefdides  lettres   forme  &  teneur. 


fia  cour  adréflantes.  Autres  lettres  pa- 
rentes données  àCompiegnc  le  4-  Sép- 
are 1656.  par  lefquelles  S.  M.  mande 
à  la  cour  que  fans,  s'arrefter  au  laps  de 
temps  5c  à  la  furannation  des  fuidictes 
lettres  clic  procède  â  la  vérification  fie 
enreeiftxcment  d'icclles ....  Contente- 
ment fie  pernuflîon  du  deffunt  fieur  ar- 
chevefque  de  Paris  pourl'eftabliflement 
dudia  conveut,  fie  pour  la  demeure  fie 
les  fondions  defdits  religieux  en  icelluy, 
en  date  du  17.  Janvier  1641.  Contrad 
de  ladite  fondation  du  19.  Novembre 
1645.  8e  dernier  Décembre  1649.  8ec. 
iadicte  coon  a  ordonne  fie  or- 


Vnion  de  la  bibliothèque  de  Jacques  d» 
Puy  à  celle  dm  roy. 

I"~Y  U  vu.  Avril.  Vcu  par  la  cour  les 
1  J  lettres  patentes  du  roy  données  à 
Paris  le  io.  Mars  dernier ,  par  lefquel- 
les ledit  feigneur ,  après  avoir  fait  voir 
en  fon  confal  le  teftament  dé  feu  fon 
amé  fie  féal  çonfeiller  en  fesxonleils  Jac- 
ques du  Puy  vivant  garde  de  la  biblio- 
thèque dudit  feigneur  roy,  attaché  fbubrf 
le  contre-fccl  defdides  lettres,  auroic 
agréé  fie  confirmé  ledit  teftament ,  fie  ac- 
cepté le  legs  fait  à  fon  profit  par  ice- 


Inné*  '« U  *enconfcquence,  conformément 

^JS^ftSccUe,  pour  eftrcexe-  aux  clauics  fie  condxuons  Y  contenues, 
cSes&jou^rpar  les  impetrans  de  l'ef-   «u>  &l»y         que  la  bibhotheque, 


fct  fic  contenu  en  icelles  ;  félon  leur  for- 
me fie  teneur. 

lettres  patentes  touchant  l'aliénation  du 
Valfrofond. 

T~N  U  ir.  Mars.  Vcu  par  la  cour  les 
JL/  lettres  patentes  du  roy  données  a 
Paris  au  mois  de  Novembre  1656.  ob- 
tenues par  les  religieufes  ,  abbefle  fie 
convent  de  l'abbaye  du  Val  de  Grâce, 
à  prefent  eftablies  au  fauxbourg  S.  Jac- 
ques de  cette  ville  de  Paris,  par  lef- 
quelles ledit  feigneur  auroit  loué  ,  rati- 
fié ,  confirmé  fie  approuvé  le  contrad 
de  vente  fait  par  lefdites  religieufes  de 
la  maifon  du  Val-profond  leur  ancien 
monaftere  ,  appartenances  fie  dépendan- 
ces d'icelle ,  au  proffit  de  M.  Paul  Payen 
treforier  de  France  en  la  généralité  d'Or- 
léans ,  en  toutes  les  clauies  fie  conditions 
y  contenues ,  notamment  pour  la  rete- 
nue fie  referve  du  fief  de  ladite  mai- 
fon, duquel  veut  ledit  feigneur  quelef- 
<lites  impétrantes  jouïflènt  à  l'ad venir  , 
avec  tous  les  cens ,  droits  fie  devoirs 
feigneuriaux  y  mentionnez  ,  tels  qu'ils 
peuvent  leur  eftre  deubs  par  la  couftu- 
me,  fuivant  fie  conformément  aux  let- 
tres de  M.  le  duc  d'Orléans  attachées 
avec  ledit  contrad  foubs  le  contre-fcel 
.....  Veu  auffi  ledit  contrad  de  vente 
du  8..  Mars  1640..  fié  les  lettres  dudit 
duc  d'Orléans  à  caufe  de  fon  comté  de 
Montlhery  portant  confentement  audit 
contrad,  en  datte  du  15.  Janvier  1656,. 

fie  autres  pièces  ôcc  ladite  cou* 

a  ordonne  fit  ordonne  que  lefdites  let- 
tres, feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle» 
pour  jouir  par  les  impétrantes  de  l'ef- 
Tome  à.  Part.  ///. 


VCU  l>  -—  j  > 

enfcmble  les  manuferits  fie  autres  livres,- 
cartes  fie  tableaux  à  luy  léguez  par  ledit 
feu  ficur  du  Puy  ,  foient  fie  demeurent 
unis  infcparablcment  â  fa  bibliothèque, 
pour  n'en  compoler  à  l'advenir  qu'une 
feule,  qui  demeurera  foubs  la  garde  de 
fon  amé  8e  féal  çonfeiller  en  lès  con- 
feils  le  fieur  Colbert  prieur  de  la  maifon 
de  Sorbonne*  auquel  fie  à  fesfuccef- 
feurs  en  ladite  charge  il  deffend  le  trans- 
port defdits  livres  hors  du  lieu  deftinc 
pour  leur  confervation  j  enjoind  à  fes 
ajnex  fie  féaux  confcillers  fes  advocats 
fie  procureur  gênerai  fie  maiftre  de  fa: 
bibliothèque  8e  à  leurs  fucceflcurs  de 
la  vifiter  deux  fois  l'année,  8e  détenir 
la  main  à  la  confervation  d'icelle ,  con- 
formément à  l'intention  dudit  fieur  du 
Puy  ôec.  ladite  c  o  u  a  a ordonné 
8c  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre. 
exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur. 


Le  faubourg  S  Antoine  exempt  de 
inaifirife. 

DU  xxi.  Avril.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roydonneesa 
Paris  au  mois  de  Février  dernier  ,  ob-; 
tenues  par  lesabeûe,  religieufes  8e  cou- 
vent del'abbaye  S.Anrhoine  dcsChampa. 
les  Paris  H  8e  les  ouvriers  8e  gens  de  mel- 
tier  demeurans  au  fauxbourg  S.  Anthoj- 
ne  ,  par  lefquelles  ledit  feigneur  roy 
auroit  revocqué  fonedit  du  mois  d  Oc* 
tobre  1641.8c  autres quipouvoient avoir 
efté  faits  ,  contenans  l'eftabbflement  des 
maiftrifes  audit  fauxbourg  ,  fie  ce  qui 
pourroit  s'en  eftre  fuivy  5  vouloir  que 
lefdits  ouvriers  fie  gens  de  meftier  qui  y 

Tij 
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-  eftoient  eftablisôcfaifoient  leurs  demeu- 
•  t<s7.  res  jouïflent  desmefmes  franchi/es  dont 
ils  avoient  bien  8c  deùmentjouyôcjouïf. 
fent  de  tout  temps,  avec  deflenie  do 
les  y  troubler.  Requefte  Ôcc  ladicte 
cour,  a  ordonne  ôc  ordonne  que  lcfdic- 
tes  lettres  feront  regiftrées  au  greffe  d'i- 
celle,  pour  eftre  exécutées  felon  leur 
forme  &  teneur. 


ET  PIECE  S 

Privilège  /w  les  fiSes  orfelhus  de  la 
friifericorde. 


yinmiaJ  fEJhèet  lieutenant  gênerai  en 
tjfle  de  France. 

T"\  U  vin.  May.  Ce  jour,  toutes  les 
1  3  chambres  aflèmblées  après  avoir 
veu  les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Paris  le  18.  Mars         obtenues  par 
meffire  François-Annibal  d'Eftrée  con- 
lëiller  ordinaire  dudit  feigneur  en  /es 
confeils  d'eftat  &  privé ,  chevalier  de  fes 
ordres,  lieutenant  gênerai  en  Tifle  de 
France,  gouverneur  particulier  des  vil. 
le  Ôc  citadelle  de  Lâon  &  païs  de  Laon- 
nois ,  &  premier  marefchal  de  France, 
par  lcfquelles  ledit  feigneur  auroit  per- 
mis Ôc  accordé  audid  fieur  d'Eftrée  l'en- 
trée en  fa  cour  du  parlement  toutes  les 
fois  ôc  quand  bon  luy  femblcra ,  avec 
le  droit  &  pouvoir  d'y  feoir ,  affifter  & 
y  avoir  voix  fie  opinion  dehberative, 
tant  es  audiences  que  au  confeil  &  al- 
fen.blées  de  chambres,  fie  en  toutes  au- 
tres feance» ,  ôc  acte  fie  occafions,  tout 
ainfy  que  les  autres  confeillers  enicel- 

k  Lettres  de  furannation  du  18. 

Mars  dernier.  Requefte  dudit  d'Eftrée 
a  fin  d'enregiftrement  d'icelles.  Infor- 
mation faite  d'office  à  la  requefte  du 
procureur  gênerai  du  roy,  de  vie,mocurs 
convention ,  religion  catholique ,  apof- 
tolique  &  Romaine  ôc  fidélité  au  fervice 
du  roy  dudit  d'Eftrée.  Conclufions  Ôcc. 
a  este'  araeste'  fie  ordonné  quelef- 
dites  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 

j  iCielll  C0Ur'  Pour  j°uïr  l'impétrant 
de  l'effet  8c  contenu  en  icelles  félon  leur 
iormeôc  teneur 5  cefaiiant,  qu'il  fera 
xeceu  en  ladite  charge  de  confeillcr  d'ef- 
tat d'honneur  en  ladite  cour.  Et  àl'in- 
ftant  mandé  a  fait  le  ferment  accouftu. 
mc >  juré  fidélité  au  roy  ôc  y  aefté  re 
ccu.  , &  pris  pkee,  adverty  par  M.  le 
prcfidçnt  de  Nefmond  que  comme  ma- 
réchal de  France  il  n'a  voit  aucune  fean 
««en  ladite  cour. 


DUdit  jour  vm.  May.  Veu  par  la 
les  lettres  pares  du  roy  données 
a  l'aris  au  mois  d'Avril  dernier,  obte- 
nues par  les  gouverneurs  Ôc  admirùftra- 
teurs  de  l'hofpital  des  pauvres  filles  or 
phelines  de  la  Mifencorde,  fondé  par 
defFund  meffire  Anthoine  Seguier  vi 
vantprefidenten  la  cour,  parlefquel." 
les  ledit  feigneur  veut  ôc  ordonne  que 
dorénavant  les  compagnons  de  toutes 
fortes  d'arts  Ôc  meftiers  qui  auront  fait 
leur  apprenriflagedans  la  ville  ôc  faux- 
bourgs  de  Paris,  qui  efpouferont  des 
nlles  orphelines  gui  auront  efté  eflevées 
audit  hofpital,  feront  receus  maiftres 
des  arts  ôc  meftiers  qu'ils  auront  ap- 
pris, ôc  jouiront  desmefines  privilèges 
que  les  autres  maiftres ,  fans  qu'il  ioir 
bclom  d'autres  lettres,  en  rapportant 
1  extrait  de  la  célébration  de  leur  ma 
nage ôcles certificat  defd.  gouverneurs" 
/ans  qu'ils  foient  tenus  faire  aucun  chef 
d'oeuvre,  payer  banquerz ,  droits  de  con- 
traire ny  autres  droits  accouftumez 
avec  deffênfe  aux  maiftres  jurez  defdits 
arts  ÔC  meftiers  d'exiger  aucune  choie 
d'eulx ,  à  peine  de  coneuffion  &  d'amen- 
de arbitraire  -y  d  la  charge  neantmoins 
que  de  chacun  meftier  il  ne  fera  receu 
qu'unmaiftre  en  deux  années.  Requefte 
ficc. ...  ladite  coua  a  ordonné 
ôc  ordonne  que  lcfdites  lettres  feront 
regiftrées  au  greffe  d'iccl  le,  pour  eftre 
exécutées  félon  leur  forme  ôc  teneur. 

Le  dut  de  BoumonviBe  gouverneur  de 

Paris. 


DU  xxx.  May.  Veu  par  la  cour ,  tou- 
tes les  chambres  aflèmblées,  les 
lettres  patentes  du  roy  données  a  Pa- 
ns1  le  1 6.  Janvier  1657.  par  lefquelles 
ledit  feigneur  aurait  fait,  conftitué  Ôc 
eftablv  meffire  Ambroife  duc  de  Bour- 
nonville  gouverneur  ôc  fon  lieutenant 
gênerai  en  fa  bonne  ville ,  prevofté  ôc 
vicomtéde  Paris ,  ôc  icelle  charge  don- 
née ôc  oâroyée ,  pour  la  furvivance  de 
meffire  François  de  l'Hofpital  marefchal 
de  France ,  ôc  fui  vaut  la  démiffion  qu'il 
«n  a  faite  a  cette  condition,  l'avoir, 
ïenir,  exercer,  en  jouir  ôc  ufer  par  ledit 
duc  de  Boumonville,  aux  melmes  hon- 
neurs ,  auâoritez  voix  ôc  opi- 
nion dehberative  en  la  cour  

ÔC  emoJumens  y  appartenans  ÔÇ 
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antres  marques  d'honneur  qu'en  jou'ift  rai ,  a  ordonné  Se  ordonne  que  la  de- 
encorcs  de  prefent  ledit  fieur  de  l'Hof-  daration  du  mois  d'Avril  1654.  &  ar-  A" 
pital,  U  qu'en  ont  jouy  ceux  qui  ont  reft  de  vérification  d'icelle  du  11.  May 
tenu  cette  charge  comme  luy  }  avec  le  enfuivant  feront  exécutez,  &  conforme- 
pouvoir  toutesfois  audit  fieur  de  Bour-  méat  d  iceux  que  tous  gens  de  guerre 
nonville  d'entrer  en  la  *  ville ,  8c  d'y  fervans  les  ennemis  de  cette  couronne 
avoir  les  mcfmes  feance ,  voix  8c  opi-   fie  autres  fuivans  le  party  d*  prince  de 
nion  deliberative  que  ledit  fieur  de l'Hot  Condé,  foit  qu'ils  foient  fujets  du  roy 
pital,  d'afllfter  a  toutes  les  afiem-  Scoriginaires  du  royaume,  ou  cftrangcrs, 
blces  de  ville  où  il  a  droit  de  fe  trou,  qui  feront  trouvez  dans  cette  ville  4c 
ver  a  caufe  de  ladite  charge  %  Se  d'en  fauxbourgs  de  Paris  Se  à  quinze  lieul's 
faire  toutes  les  fondions,  en  cas  que  à  la  ronde  d'icelle,  feront  pris  &  ap- 
ledir  fieur  de  l'hofpital  vienne  dfetrou-  prehendez  an  corps  Se  traitez  comme 
ver  malade  ou  abièut }  Ce  non  autre-  efpions,  Se  à  cette  fin  le  procez  d  eux 
ment. ....  Requefte  prefentée  à  la  cour  fait  8c  parfait  par  les  prevofts  des  ma. 
par  ledit  fieur  de  Bournonvilled  fin  d'en-  refehaux  qui  en  feront  la  capture,  Se 
terinement  defdites  lettres  6c  de  (a  rc-  juges  prefidiaux  ès  priions  defquels  ils- 
ceprion.  Informarion  de  fes  vie ,  moeurs,  feront  conduits  8c  menez  fuivant  la  ri- 
religion  C.  A.  Se  R.  Se  fidélité  au  fervice   gueur  des  ordonnances.  Enjoind  aux  pre- 
du  roy  faite  par  le  confeiller  d'icelle  d  voft  de  l'Ifle  de  France  &  lieutenant 
ce  commis.  Concluions  8cc  la  cour,    criminel  de  robbe  courte  de  cette  ville, 
a  ordonné  8c  ordonne  que  lefelites  let-   prevoft  des  marefehaux  &  leurs  lieute- 
tres  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  nans ,  qui  font  es  villes  Se  fur  la  route 
pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'effet  8t  defd.  places  ennemies ,  de  monter  incef- 
contenu  en  icelles  felon  leur  forme  &  kmment  à  cheval ,  Se  faire  leurs  chevau- 
tencur  ;  ce  faifant  icelluy  impétrant  fera   chées  dans  l'cftendue  de  leurs  departe- 
reccu  en  ladite  charge.  Et  à  l'inftant   mens,  Se  procéder  d  ta  capture  de  ceux 
mandé  a  fait  le  ferment  en  tel  cas  re-   qu'ils  pourront  trouver  eftre  de  cette 
quis  Se  accouftumé,  juré  fidélité  au  roy,   qualité  ou  deferteurs  d'année,  va^a- 
8e  y  a  efté  receu  j  à  la  charge  de  tenir   bonds  Se  gens  fans  adveu.  Enjoind  aux 
les  délibérations  de  la  cour  clofes Se fe-  communautez  Se  habitans  des  villes, 
crettes,Se  de  n'entreprendre  aucune  cho-   bourgs  Se  villages  de  leur  prefter  main- 
fe  fur  la  juridiction  contenxfeufe ,  ains   forte ,  Se  aux  hoftes  des  hoftelleries  qui 
tenir  la  main  à  l'exécution  des  édita  Se  font  fur  leur  route  de  les  informer  exac- 
ordonnances  vérifiées  en  la  cour  Se  ar-  tement  des  advis  qu'ils  auront  de  leurs 
refis  d'icelle.  Et  a  pris  place  ,  Se  a  eu  courfes  Se  lieux  de  leur  retraite,  mefme 
voix  deliberative.  iceux  arrefter  Se  en  faifir  lajuftice.  En- 

joint auffy  aux  prevoft  de  Paris  8e  fes 
contre  Us  gens  de  pierre  /itérant  le   licutenans  civil  Se  criminel  de  faire  que 
font  du  pince  de  Cendê.  fes  commiûaires  du  chaftelet  face nr exac- 

tement les  vifites  de  leurs  quartiers,  Se 

DU  xxiv.  Juillet  du  marin,  fur  la  obligent  les  hoftelliers  tenans  hoftelle- 
olaintc  faide  par  le  procureur  ge-  ries  Se  cabarets  Se  autres  logeans  en  au- 
neraldu  roy  ,  que  là  négligence  des  offi-  berge  ,  maifons  ou  chambres  garnies , 
cfers  à  tenir  la  main  d  l'exécution  de  la  de  tenir  fidel  regiftre  des  performes  qui 
déclaration  du  mois  d'Avril  1654.  Se  aux  arrivent  Se  logent  chez  eux,  Se  infbr- 
reglemcns  de  police  pour  la  vifite  des  mer  contre  ceux  qui  donnent  logement, 
hoftelleries  Se  maifons  garnies  de  cette  retraite,  vivres  on  autre  afHrance  quel- 
ville  Se  fauxbourgs ,  ayant  donné  lieu  d  conque  d  ceux  qui  font  lefdites  courfes, 
ceux  qui  ont  fuivy  le  fieur  prince  de  8e  le  procez  deux  fait  Se  parfait  fuivant 
Condc  Se  pris  party  dans  fes  troupes ,  de  les  ordonnances.  Et  fera  le  prefent  ar- 
venirjufqucs  en  cette  ville  S:  fauxbourgs,  reft  leû,  publié,  affiché  Se  envoyé,  i 
pour  y  former  des  deûeins  Se  faire  Se  la  diligence  dudit  procureur  gênerai  du 
enlever  des  prifonnie»s,  Se  les  emmener  roy,  aux  bailliages  Se  fenefehauflees  da 
par  des  lieux  où  ils  ont  retraite  en  des  reffort.,  Se  par  tout  ailleurs  oà  befoin 

Ê laces  des  ennemis  5  ce  qui  Weflè  k li.  fera,  pour  y  eftre  pareillement  Jcû\,  pur 
erté  Se  le  repos  public ,  Se  requis  y  eftre  blîé ,  regiftré  8c  exécuté  fuivant  fa  for. 
pourveu }  les  oHkiers  du  chaftelet  man-  me  Se  teneur.  Enjoint  aux  fubftituts  du- 
dez  Se  ouïs,  la  cour,  ayant  efgard  die  procureur  gênerai  du  ror  en  iceux 
aux  çouclufipns  dudict  proaweur  gène-  «L'y  tenir  la  main  Se  en  certifier  fa  cour. 
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chevin  &  bourgeois  de  cette  ville  de 
PerTniffimauxQKinzç-vinQsdeqvefordant   Paris,  par  lesquelles  ledit  feigneur  luy 
les  eglifes.  auroit  donne  &  accorde  la  liberté  de 

fouiller  es  environs  de  cette  ville  de  Pa- 

DU  xxvti.  Juillet.  Veu  par  la  cour   ris,  &  de  rechercher  des  eaucs â  fes  frais 
les  lettres  patentes  du  roy  données   fie  defpens  ,  fans  aucunement  approcher 
à  Paris  le  4.  May  1657.  obtenues  parles    des  lieux  de  *  Rougie ,  Belleville  &pré  .  Kooe^ 
Quinze- vingts  aveugles  de  cette  ville   S.  Gcrvais,  comme  aufly  de  faire  cle. 
de  Paris  ,  par  lefquelies  ledit  feigneur   vation  des  eaucs  de  la  rivière  de  Seine 
auroit  dit  fie  déclaré  n'avoir  entendu ,    fie  canal  commencé  à  l'emboucheure  de 
comme  en  effet  fon  vouloir  &  intention   ladite  rivière  à  la  pointe  du  baftion  de 
n'eftoit  point  d'ofter  la  liberté  aufdiéts   l'arfénal  jufques  à  la  porte  Louis  &  en- 
aveugles  de  quefter  dans  l'eftendue  de    droits  les  plus  commodes,  information 
toutes  les  eglifes  de  ladite  ville  de  Pa-   préalablement  faite  de  la  commodité  ou 
ris ,  ains  veut  fie  luy  plaift  qu'ils  en  ufent   incommodité  du  lieu  où  il  voudroitpo- 
en  la  mcfme  forte  fie  manière  qu'ils  ont   1er  fon  artifice  $  fie  en  conlèqucnce  fait 
accouAumé  jufques  à  prefênt  5  ce  faifanr,    don  de/dites  eaucs,  avec  pouvoir  d'en 
lésa  maintenus  fie  gardez  dans  tous  leurs    difpofcr  ainfy  qu'il  verroit  bon  eftre  6c 
privilèges ,  libertez  fit  franchifes ,  avec    deffenfes  à  tous  autres  de  le  troubler 
deffenfes  à  toutes  perfonnes  de  les  y   ni  empefther  en  ladite  recherche  fie  dif- 
croubler  directement  ou  indirectement }    tribution  defdites  eaucs,  à  peine  de  mil 
le  tout  nonobftant  la  déclaration  en    livres  d'amende ,  deipens ,  dommages  8c 
forme  de  reiglement  pour  l'enfermement   interefts,  ainfy  que  plus  au  long  fiec. 
des  pauvres  mendians ,  à  laquelle ,  en    Veu  la  requefte  prelènréc  au  roy  par 
tant  que  befoin  feroit,  ledit  leigneur  a    ledit  de  Montcheny  ,  à  ce  qu'il  pleuit  i 
dérogé  pour  ce  regard  feulement ,  fie    S.  M.  luy  accorder  ledit  don  fie  per* 

lans  tirer  a  confequenec  Extrait    million ,  au  bas  de  laquelle  eft  le  ren* 

d'un  article  tiré  de  ladite  déclaration  voy  fait  d'icelle  au  confeil ,  pour  don- 
fie  reiglement  pour  l'enfermement  def-  ner  advis  fur  la  demande  faite  par  la- 
dits  pauvres ,  portant  qu£  leliiits  aveu-  dite  requefte.  Arreft  du  confeil  en  con- 
fies fe  tiendroient  aux  portes  des  cgli-  fcquence  ,  du  1.  Septembre  1655.  por- 
fes  ou  près  de  leurs  troncs ,  i  peine  d'ef-  tant  renvoy  de  ladite  requefte  aux  prê- 
tre defeheus  de  leurs  droits.  Lettres  de'  voft  des  marchands  fie  efchevins  de  la- 
confirmation  des  privilèges  defdits  im-    dite  ville  de  Paris ,  pour  donner  leur  ad- 

rxans  du  21.  Avril  16)1.  regiftréesen    vis  fur  le  contenu  en  icelle.  L'advis  def- 
cour  de  parlement  fie  par  tout  où  be-    dits  prevoft  des  marchands  fie  efchevins 
foin  a  efté.  Requefte  des  adminiftrateurs   donné  en  confequence  le  10.  Decem- 
du  grand  hofpital  defdits  pauvres  men-    bre  165J.  par  lequel  ils  auraient  remon- 
dians,  prefentée  à  la  cour  le  16.  Juin    ftré  qu'il  n'y  avoit  nulle  apparence  d'ac- 
dernier,  afin  d'eftre  receus  oppofans  i   corder  les  chofes  contenues  en  la  re- 
l'enregiftrement  des  lettres  defdits  aveu-    quelle  dudit  de  Montcheny,  qui  fc- 
gles.  Diverks  fommations  de  venir  au    roient  préjudice  à  la  ville  fie  au  public- 
parquet  fur  ladite  oppofition  ,  fiec.  la    qu'auffi  ledit  de  Montcheny  s'en  feroit 
cou*,  fans  s'arrefter  à  l'oppofîtion  def-    defparry  par  fa  requefte  prefentée  au 
dits  adminiftrateurs  du  grand  hofpital,    bureau  de  ladite  ville  le  13.  dudit  mois, 
a  ordonné  fie  ordonne  que  lefditeslet-    ayant  réduit  fes  prétentions  à  la  liberté 
très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,    de  fouiller  ès  environs  de  Paris ,  fie  cher- 
pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'effet    cher  des  eaues  à  fes  frais,  fans  aucune- 
ce  contenu  en  icelles  félon  leur  forme    ment  approcher  defdits  lieux  de  Ron- 
&  teneur,,  fie  tout  ainfy  qu'ils  en  ontey-    gis ,  Belle-ville  fie  Pré  S.  Gervais }  ce  qui 
devant  jouy  fit  ufé  auparavant  l'eftablif-    luy  pouvoit  eftre  accordé  à  ces  condi- 
lement  dudit  grand  hofpital.  tions  }  fie  à  l'efgard  de  l'élévation  de  la 

1  rivière  8c  du  canal ,  qu'il  ne  le  pourroic 

Arreft  fur  U  recherche  &  élévation  des    faire  qu'il  n'y  euft  information  preala- 
eaux  propofie  far  Montcheny.  ble  de  la  commodité  du  heu  où  il  vou- 

An.  àroix.  pofèr  fon  artifice ,  eftant  un  ou- 

r\  U  vin.  Aouft.  Veu  par  la  cour  les    vrage  que  beaucoup  de  gens  avoientten- 
p   .  terres  patentes  du  roy  données  a    té  fans  y  réuffir  ,  joint  qu'il  y  a  desen- 
lans  au  mois  de  May  1656.  obtenues    droits  en  la  rivière  qu'il  ne  faut  occu- 
pai Mathurin  de  Montcheny  ancien  eL   per.  Autre  arreft  portant  que  ledit  fei- 
gneur 
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cncur  peut  accorder  ledit  don  fie  per- 

Tnillion  audic  de  Monçheny  fuivant  $c  lettres  fatentes  touchant  les  trente-  deux 

conformément  audit  avis.  Requefte  du-  maifons  du  font  S.  Michel. 
die  de  Montcheny  prefentée  ladite  cour 

Je  16.  Juin  1656.  affin  d'entérinement  T~*\  D  iv.  Septembre,  Veu  par  la  cour 
de  Tes  lettres  félon  leur  forme  fie  teneur,  JL/  les  lettres  pateptes  du  roy  données 
fur  laquelle  auroitefte  ordonné  que  le  à  Rucl  le  j.  Avril  1657.  par  lesquelles 
tout  féroit  monftrc  au  procureur  geoe^  ledit  feigneur  roy,  fur  la  requefte  àluy 
ral  du  roy ,  8c  communique  aufdits  pre-  prefentée  par  la  plufpart  des  proprietai-  > 
voft  des  marchands  fie  efçhevins,  Autre  res  des  trente-deux  maifons*  conftituées  "  Coriflni,wv' 
advis  defdits  prevoft  des  marchands  fie  à  leurs  defpens  fur  la  ïuperficie  du  pont 
efchevins  du  4.  Septembre  i6jé.  ppr-  S.  Michel ,  leur  auroit  prolonge  fie  con- 
tant qu'ils  periifloienf  à  leur  adyis  du  tinué  le  temps  de  la  jouïûancc  à  eux 
10.  Décembre  }  fie  en  interprétant  iceU  accordée  par  l'arreft  du  confeil  du  4. 
luy,  qu'il  y  avoit  lieu  d'obliger  ledit  de  Aouft  161 6.  en  forme  de  bail ,  jufquos 
Montcheny,  ayant  de  foiulïer  ,  d'aller  au  temps  fieefpace  de  99.  années  com- 
4  l'hoftel  de  ville  déclarer  les  ijeux  fiç  pris  celles  dudit  bail  qui  eftoient  expi- 
endroits  où  il  eqtendojt  chercher  des  fées ,  fans  que  pendant  la  prolongation, 
caucs ,  afin  qu'il  ne  puhTe  divertir  celles  dudit  temps  lcfdites  maifons*  puilTent 
de  la  ville,  ce  qui  arrjyoif  fouveptpar  eftre  vendues  ni  revendues  foubs  quel- 
le voifinage  Se  la  communication  des  que  prétexte  fie  occafion  que  ce  loit , 
fourecs  les  unes  avec  les  autres,  com^  fans  qu'ils  foient  tenus  payer  aucune  au- 
me  celles  qui  font  dans  la  banlieue  font  tre  rcdcbvance  à  la  recepte  du  domai- 
comme  un  magasin  fie  refervoir  pour  la-  ne  que  l'efcu  d'or  accouftumé  en  eftre 
dite  ville  de  Paris  ,  qui  a  pouvoir  de  payé  par  chafeune  defdites  années  j  i 
les  faire  venir  en  indemnifant  les  pro-  la  charge   d'entretenir  lefdites  mai- 
prietaires.  Il  y  avoit  aufly  Jieu  d'obli-  fons  bien  fie  deuement,  fuivant  fie  au, 
ger  ledit  de  ^lontcheny  de  faire  çon-  defir  dudit  ancien  bail ,  fie  de  les  ren- 
duire  à  fes  defpens  les  deux  tiers  au  dre  franches  Se  quittes' en  fin  defdites 
moins  des  cauè's  qu'il  trouyera  dans  la-  99.  années  fans  aucun  remboursement 
dite  banlieue ,  pour  c-n  difpoicr  a  fon  ny  defdommagement ,  conformément 
profit,  fie  faire  de  l'autre  rçcfs  ce  qu'il  aux  charges,  claufes  fie  conditions  du- 
voudra  j  fie  en  cas  que  la  vjlle  en  yeuillç  dit  ancien  bail ,  en  payant  par  chacun 
mettre  d?ns  les  fontaines  publiques ,  que  defdits  pofTefleurs  pour  chacune  defdites 
ledit  de  Montçh/env  (çr.qji  tenu  }uy  eû  maifons  une  finance  modérée  pour  fub- 
délivrer  ,  en  le  dédorqrpageant  adyanr  yenir  aux  defpenfes  de  la  gnerj^Vec  en 
tageufement  de  tous  les  frais ,  peines  fie  cas  qu'aucun  defdits  poiTeileurs  fuft  re- 
falaires  ,  au  dite  de  gens  ?  ce  connouV  infant  de  payer  la  finance  à  laquelle  ils 
fans  )  fie  à  l'cfgard  de  l'efleyation  dés  feront  taxez  au  confeil ,  que  lefdïts  re- 
çaucs,  qu'il  ap  la  pourrait  faire  qu'avec  fufaas  foient  remboursez  de  la  dçfpenfe 
pcrmjûion  particulière  de  la  ville ,  fiç  par  eux  faite  pour  la  coru^rae*Uon  de 
après  une  information  faite  de  la  conù  chacune  defdites  maifons ,  fie  dédomma- 
modité  ,  pour  ne  point  altérer  les  eaucs  gcz  à  proportion  du,  temps  qu'il  refte  a 
de  la  rivière  j  fe  rapportant  aufurplus  expirer  du  premier  bai^,  pour  eftfelef 
à  la  cour  d'en  ordonner.  Concluions,  dites  njaiions réunies  aû  domairje  jdudit 


4e  l'effet  fie  contenu  en  icellesfeuui leur  j-^dicte  coyR.  a  ordonne  fie  ordonna 

forme  fictçneur  ,  aux  charges  y  portées  que  Jef^çe's  lettres  feront  regiftrées,  pour 

&  es  advis  4cs  jpxeypû  des  marchandj  eftre  exécutées ,  félon  leur  forme  fie  te- 

$c  cfch.e.viris  des  10.  Decernbré  1655!^  neux;  lia  charge  qu'il  fera  donné  un 

4-  Sepfqrnbreiéjf.  .fi^'qutféi  la.c^ar7  temps .ide trois  moisaiix  anciens  pôû^f- 

ge  que  Jes  wqcçj  vfrbâux  .^fifenf  fçurs,$yïn£agiftes ^  dcidjces  txentcrdeux 

faits  par  lefd^s  p^cyqft       rn^ufi^  Wai%s  pour  payer  l<?s  taxes  faites  fcf 

çc  cicfaçvms  de  laf ommod^tc  ,air'jfç£ftf%i  içelles  t  fans  qu'ils  çnjuiiflent  eftfp  ;  dft- 

modité  df  1'^c.vatiqn  d^,  éftufis  ^  ^,  pofledez  par  les  nouveaux  engagé 

rjyiere  fie  de ,  tovillef  danp  ^a  ^anl^ue  qu'après  le  temps  de  leur  ancien  bail  ex- 

(lUiant  lcfd^ts  ayis ,  ferontxappoxr^  ^  pire ,  fie  à  la  charge  qu'après  la  proro- 

Wfèe  cour  pou/  y  ffee  d^]>exf.  ,  ..  gation  portée  par  lcfdites  lettres  lcfdi- 
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~~  tes  maifons  retourneront  au  profit  dudic 

6f<"  feigneur  roy ,  fuivant  Se  conformément    PermJTion  de  quefter  accordée  aux  fiBes  de 
audit  premier  bail  du  4.  Aoult  1616.  la  Magdelaine. 

Le  cbaftélet  tient  [es  feances  aux  TA  U  viii.  Janvier.  Veu  par  la  cour 

Auytfiins.  1  J  les  lettres  patentes  du  roy  don-  a». 

nées  a  Paris  le  19.  Avril  1657.  par  1  cf. 

DU  vi.  Septembre.  Ce  jour  fur  le    quelles  ledit  feigneur  auroit  permis  aux 
rapport  lait  par  MM.  Henry  de    nlles  de  la  Magdelaine  de  cette  ville 
Refuge  Se  Michel  Ferrand  confcilicrs    de  Paris  de  quefter  &  faire  quefter 
du  roy  en  la  cour  de  céans,  de  ce  qu'ils    tant  en  public  qu'en  particulier,  dans 
avoient  fait  le  jour  d'hier  au  convent    toutes  les  eglifes  &  lieux  de  cette  dite 
des  Auguftins ,  en  exécution  des  arrefts    ville  Se  fauxbourgs  de  Paris  &  ailleurs 
d'icelle,  Se  du  refus  fait  par  eux  d'y    que  bon  leur  femblera,  d'y  eftablirdes 
obéir  &  de  laifler  aux  officiers  du  chai-    troncs  pour  cet  effet,  Se  d'en  ufèr  fous 
telct  des  lieux  pour  tenir  leur  jurifdic-    l'approbation  de  l'ordinaire  Se  de  ceux 
don ,  la  cour,  a  ordonne  Se  ordonne    qui  font  ordonnez  pour  leur  conduite 
que  dans  Mardy  prochain  unziéme  du    fpiriruelle  ,  de  melmc  qu'en  ulènt  les 
prefent  mois  pour  toutes  préfixions  Se  de-    quatre  convens  mandiam  de  ladite  ville, 
lays  les  religieux  Auguftins  du  grand    Lettres  des  vicaires  généraux  de  i'archc- 
convent  de  cette  ville  de  Paris  leront    vefché  de  Paris  du  4.  Juillet  dernier 
tenus  de  rendre  libre  &  faire  place  net-   par  lefquellcs,après  avoir  veu  l'eftat  de  la' 
te ,  &  délaifler  aux  officiers  du  chafte-    recepte  &  dclpenfé  defditcs  relligicfes, 
let  de  cette  dite  ville  la  porte  dudit  con-   Se  vifitc  les  lieux  8c  baftimens  de  leur 
vent  qui  a  fon  entrée  &  illuc  dans  la    monaftere ,  ils  contentent  qu'elles  facent 
rue  de  l'hoftel  de  Nemours ,  le  cofté  du    lefdites  queftes.  Les  conlèntemens  des 
cloiftre  qui  eft  en  face  de  ladite  porte    directeurs  Se  adminiftrateurs ,  tant  de 
le  long  du  reffecfoir  du  convent,  ledit    l'hoftel  -  Dieu  que  de  l'hoipital  gene- 
reffecfoir,  la  fallc  dite  du  Clergé  ,&  la    ral  de  cette  dite  ville  de  Paris,  auf- 
maifon  occupée  par  le  nommé  Blanquin    quels  lefdites  lettres  auroient  cfte'com. 
maiftre  maûon,  Se  ce  pour  une  année  feu-   muniquées ,  des  7.  &  u.  Septembre  der- 
Iement,pourparlefd.officiersdiviferlefd.    nier  &c.  laditb  cour,  a  ordonné  & 
Keux  le  plus  commodément  qu'ils  pour-    ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 
ront  poury  tenir  leur  jurildiaioh,fuîvant   giftréesaii  greffe  d'icelle  pour  jouir  par 
la  volonté  du  roy  &  les  arrefts  de  la  cour   les  impétrantes  de  l'effet  &  contenu  en 
ce  intervenus ,  cependant  que  l'on   icelles  félon  leur  forme  Se  teneur  •  â  la 
xeftablira  les  lieux  dudit  chaftelet ,  qui    charge  neantmoins  qu'elles  ne  pourront 
font  en  péril  éminent  &  de  nûlle  va-    mettre  aucuns  troncs  dans  les  eglifes , 
leur}  finon  &  à  faute,  de  ce  faire  par   Se  quefter  dans  l'enceinte  de  l'hoftel! 
lefdirs  religieux  dans  ledit  jour  de  Mar-    Dieu  Se  de  l'hofpital  gênerai  &  autres 
dy  prochain,  permis  aufdits  Officiers  de   rrofpitaux  &  maifons  en  dependans 
le  mettre  en  pofleffion  &  jouïflan'ce  def-  - 

dites  entrée  &  lieux ,  6c  d'y  faire  faire    Arrefi  p»ur  les  boucheries  de  tkofiel-ÏHcu 
pour  la  commodité  publique  &de  leur-  fendant  le  carefine. 

dite  jurifdiaiou  ce  qu'ils  adviferonteftre  - 

a  faire  -  deffenfes  aafdids  religieux  Se    |"X  U  xxv.  Février.  Sur  la  remonf- 
aurresperfonnes1  quelconques  de  trou.   \J  trance  faite  à  la  cour  par  le  pro-T 
ulcr  lefdits  officiprs  cri  lajouilfancedcf.   cureur  gênerai  du  roV  ,  que  depuis  que 
dits  lieux  à  l'effet  que  deûus  >  &  à  là   les  adminiftrateurs  de  l'hoftél-Dieu  rien- 
charge  de  payer  tear^cs  officiers  du  chaf-   tient  par  leurs  mains  la  boucherie  dç 
mmc'^î»'cmiluvrcs, &pour   carefme,  le  public  en  eft  mieux  fervi,& 
ïeurcte  fournir  obligations  de-perfonnès   par  la  qualité  des  viandes  Se  par  le  prix 
lolvables  dans  Paris,  &  de  payer  par   d-'fcelles,  il  n'y  eut  jamais  défi  bonnes 
advante  les  loyers.de  quartier  Wquar-    viandes  que  celles  que  lefdits  âdminiftra: 
tier,  &  remettre  tes  Heux  en  pareil  eftat    teurs  font  achepter  Se  de  biterj&quoyque 
qu'ils  font  à  prefeht  dans  la  fin  de  ladite   larnalice'  de  ceux  qui  veulent  continuer 
*nnce.  la  liberté  des  viandes  pendantle  carefme 

non  obftant  les  deffenfes  du  roy  Se  de 
la  cour  ,  ait'impofé  calomnïeufemenc 


pour  rendre  odieux  ceux  qui  fontcoirfc 

mis 
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misdelapart  defd.  adminiftrateurs',  il  a   apportant  certificats  de  leurs  curez  où  —  

elle  plulîeiirs  fois  juftific  qu'ils  le  conten-   médecins  ,  Ibit  pour  ceux  qui  font  pro-    A"'  ,6,i- 
tent  d'un  gain  tres-mediocre  ,  8c  fou-  fcflion  de  la  religion  P.  R.  fuivant  lali- 
vent  au  débit  de  quelques  endroits  des  berté  des  edits ,  aux  conditions  portées 
viandes  il  n'y  a  point  de  proffit  pour  les   par  iceux,  en  apportant  atteftarion  de 
pauvres }  ce  qui  peut  eftrc  facilement  leur  profeflion.  Fait  la  cour  tres-expref- 
cogneù  par  les  pcrlbnncs  qui  veulent  fes  inhibitions  &  deftcnfês  à  tous  bou- 
faire  reflexion  fur  toutes  les  circonftan-    chers ,  pourvoyeurs  &  i  toutes  autres 
ces  qui  font  que  les  viandes  de  bouche-   perfonnes  de  quelque  qualité  qu'elles 
rie ,  de  volailles  8c  de  gibiers  font  beau-   l'oient ,  de  vendre  ny  faire  vendre ,  achep- 
coup  plus  chères  pendant  le  Carefme   ter  ny  faire  achepter ,  débiter  ny  faire 
que  pendant  le  refte  de  toute  l'année,   débiter  aucune  viande ,  volaille  ny  gi- 
oultreque  lors  d'icelluy  tous  les  mar-   bicr  dans  ledit  temps  de  Carefme,  fi  non 
chez  publics  qui  fe  tiennent  tant  dedans   ès  lieux  cy-deûus  par  l'ordre  par  efeript 
que  dehors  la  ville  de  Paris  pour  tou-    des  adminiftrateurs  de  l'hoftel  -  Dieu , 
tes  fortes  de  viandes  eftant  cédez ,  lef-   aux  conditions  cy-devant  mentionnées} 
dits  adminiftrateurs  font  obligez  d'en»   &  en  cas  de  contravention  ou  abus  des 
voyer  aux  provinces  les  plus  éloignées  permiflions  ou  autrement ,  8c  mcfmc  en 
des  pourvoyeurs  exprès  à  grands  frais  j   cas  qu'aucuns  facent  courir  le  bruit  de 
pour  s'y  pourvoir  de  toutes  choies  ne-   la  furvente  des  viandes  aux  boucheries 
«flaires &  des  meilleures  pour  la  com-   de  l'hoftel-Dieu  contre  la  vérité,  qu'il 
modité  publique >  8c  ainfy  la  calomnie  fera  procédé  civilement  ou  criminelle- 
ayant  efte  plufieurs  fois  convaincue  par   ment  lèlon  Exigence  des  cas.  Que  s'il 
le  fait  contre  le  difeours  que  l'on  avoit   y  a  aucune  plainte  que  la  viande  foieven- 
fait  courir  de  la  cherté  des  viandes  qui   duc  à  trop  hault  prix  ,  fie  le  contenu 
fe  debitoient  ès  boucheries  de  l'hoftcU    en  la  plamte  affirmé  par  ceux  qui  au- 
Dieu ,  affin  de  donner  couleur  pour  auc-    ront  fait  l'achapt  en  la  prelênee  de  l'un 
rorifer  les  abus  que  commettoient  quan-    des  adminiftrateurs  8c  de  celluy  des  gar- 
tité  de  garçons  bouchers  eftallicrs  ,  fie    çons  bouchers  qui  en  aura  fait  la  vente, 
mefme  d'autres  perfonnes  qui  n'eftoient   il  y  fera  pourveuà  l'inftant  par  ledit  ad- 
point  de  cette  profeflion,  aucuns  en  ayant   miniftrateur.  Enjoint  aux  propriétaires 
efte  exemplairement  punis,  d'autres em-   fie  locataires  defdites  boucheries  d'en 
prifonnez ,  informations  faites  fie  décrets    donner  les  clefs  aux  adminiftrateurs  ou 
décernés  contre  d'autres ,  dont  la  pour-   à  ceux  qui  feront  par  eux  prépofez  $  8c 
fuire  fe  continue  5  la  ceflation  de  Ca-    en  cas  de  refus  permettons  d'en  faire 
refme  ne  faifant  point  cefler  les  proce-   faire  ouverture  par  le  premier  ferrurier 
dures  pour  obtenir  les  condamnations,    fur  ce  requis.  Qu'il  fera  dreflë  procez 
affin  de  punir  les  contraventions  qui   verbal  de  l'eftat  auquel  les  lieux  fe  trou- 
ont  efté  faites  durant  le  Carefme  -t  l'in-    veront  lors  de  l'ouverture ,  pour  les  ren- 
tention  eftant  d'y  apporter  cette  année   dre  en  pareil  eftat  la  veille  de  Pafquesj 
beaucoup  plus  de  fcureté  qu'il  n'a  efte   ôc  fans  que  les  propriétaires  8c  locatai- 
apporté  aux  années  précédentes  j  com-   respuiflènt  prétendre  ny  exiger  aucune 
me  auffi  le  deflein  des  adminiftrateurs    chofe  fur  les  loyers  ou  occupation  pen- 
eft  d'apporter  toutes  les  précautions  ôc   dant  ledit  temps.  Fait  deftenfès  a  tous 
la  diligence  à  ce  que  le  public  foit  fa-   feigneurs  ,  officiers  ,  bourgeois  &  bou- 
tisfait.,  8c  la  police  entretenue  en  ce  qui   chers  forains  Se  autres  d'apporter  ou  fai- 
les  concerne  ,  8c  les  abus  punis  en  ce   re  apporter  aucune  chair  ni  vive  ni  mor- 
qu'ils  peuvent  y  avoir  intercftjLA  cou*,   te  pendant  ledit  temps  de  Carefme  en 
a  ordonné  8c  ordonne  que  toutes  les   cette  ville,  fauxbourgs  8c  banlieue  de 
viandes  de  boucherie,  volailles  8c  gi-   Paris  fans  une  permiffion  particulière  des 
biers  qui  feront  vendus ,  donnez  8c  diftri-   adminiftrateurs ,  8c  de  faire  aucune  ven, 
buez  pendant  le  Carefme,ne  les  pourront   te  de  viande,  volailles  8c  gibiers  dans 
eftrc  ailleurs  qu'ès  boucheries  de  l'hof-   le  bourg  de  Charencon  nyà  deuxlieufs 
tel-Dieu  près  Noftre-Dame,  du  faux-   ès  environs  de  Parisien  cas  de  contra- 
bourg  S.  Germain  près  l'abbaye ,  de  la  vention  par  les  bouchers  forains  ou  au- 
porte  S.  Honoré,  de  la  porte  de  Mont-   très,  permis  d'emprifonner  les  contre- 
martre  8c  du  Marais  du  Temple  ,  en  tou-   venans  }  que  toutes  les  viandes ,  volail- 
tes  lefquellcs  cinq  boucheries  il  y  aura  les ,  gibiers,  chevaux  ,  charettes  &  har- 
provifîons  neceûaires  pour  ceux  qui  en   nois  feront  portés  8c  conduits  à  l'hoftel- 
auront  befoin ,  foit  pour  les  malades ,  en  Dieu ,  pour  y  eftre  appliqueA  au  proffit 
Tmt  II.  Pért.  III.  V 
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es  pauvres  ,  fie  lefdirs  concrevenansap-   de  la  cheuce  dudic  pont  Marie    il  au- 
pliquezau  carcan  pour  y  demeurer  trois  roit  envoyé  des  commhTaires  fie  autres 
heures ,  fie  après  remis  dans  les  prifons   officiers,  pourempefeher  les  vols  fie  pille 
jufques  au  jour  de  Pafques  prochain  au   ries  qui  le  font  ordinairement  en  ces  ren 
moins,  fie  en  cas  de  *  refidenec  déplus   contres,  fie  tafeher  à  fauver  ce  qui 
grande  peine  s'il  y  efchet,  fans  que  pour  pourroit  du  débris,  faire  déloger cei« 
raifon  de  ce  il  foit  befoin  d'aucune  pro-   qui  reftoient  dans  les  maifons  de  l'autre 
cedure  ,  ordonnance  ni  formalité  de  partie  du  pont ,  fie  donner  tout  le  fecours 
juitice.  Qu'en  cas  qu'il  fe  falîè  aucune   que  l'on  pourroit  aux  habitans  d'iceluv 
vente  ou  expolîtion  dans  aucune  autre   Le  prévoit  des  marchands  fie  efchevins 
boucherie,  tant  dans  la  ville  que  faux-   a  dit  qu'il  cil  contenu  par  le  rapport 
bourgs  de  Pans ,  que  dans  celles denom-   des  experts  que  la  violence  fie  rapidité 
mees  au  prefent  arreft  ,  aux  maifons   de  la  rivière  a  mis  tous  les  pont,  en  d- 
particulières,  les  locataires  defdires  mai-    ril  j  que  ncantmoins  juiqu'à  nrefenr  îï 
Ions  fie  mefme  les  propriétaires  d'icelles   n'eft  arrivé  accident  qu'au  pont  Marie 
mailons  fie  boucheries  trois  jours  après   dont  la  cheute  a  caufe  la  perte  de  ni..' 
que  la  dénonciation  en  aura  elle  laite   fieurs  perfonnes,  qui  furent  par  eux  ad" 
aufdits  propriétaires,  feront  contraints    vertis  de  déloger.  Que  les  maifons  nnr 
par  corps  au  payement  de  la  fomme  de   efté  ballies  fur  ce  pmTtau  préjudice  de* 
trois  cens  livres ,  dont  les  deux  tiers  au    oppolitions  formées.  Vray  fie  certain  nue 
proftt  de  l'hoftel-Dieu,  l'autre  tiers  au   le  pont  de  l'hoftel-Dieu  fie  le  ouav  de 
profit  du  dénonciateur,  &  ce  en  vertu    Gclvres  qui  reflerrent  trop  la  rivière 
du  prefent  arreft.  Enjoint  au  lieutenant    ontellé  conllruits  contre  leïr  eré  corn 
civildu  chaftelet  de  Paris  au  lieutenant    me  il  fe  voit  par  les  protcllations'qu^ 
£T  ri  P«T*  cn  «ne  faites  'lors ,  itérées  dan  leur 

res  du  chaftelet ,  badly  de  S  Germain  regiftres.  Que  pareil  débordement  eftanc 
des  Prez  Se  autres  de  tenir  la  main  à  arrivé  èsalmées  ,64,.  ,649  & on 
1  exécution  du  prefent  arreft ,  mefmeaux    avoiteru  par  Padvh l  d'une  aiîcmblcc m 

tes  de  Pans  d  arrefter  les  pourvoyeurs  dont  le  fondsferoit  pris  fur  tous  lesha 

forains  ,  bouchers  fie  autres ,  avec  leurs  bitans  de  cette  ville  jufques  à  la  concur 

chevaux ,  charettes  fie  harnois  qui  fe  trou-  rence  de  quatre-vingt  tint  de  m5  hvrês" 

veront  chargez  de  viande  morte  ou  vi-  fur  le  piek  de  la  tixe  des  boue  S 

ve   s  ils  nonc  lacommiflîon  desadmi-  une  année  feulement .  qui  n'eft  pas  £ 

mftrateurs  de  l'hoftel-Dieu ,  aufquelsla  quart  de  ce  qu'il  convie^droit  pour  un 

cour  a  permis  de  fe  fervir  de  telles  per-  ouvrage  de  cette  qualité   ml  s  n'ayant 

fonnes  que  bon  luy  femblera  pour  cm-  efté  levé  qu'une  oltie  de  œt  e  fomme 

pefcher  la  contravention  au  prefent  ar-  montant  a^uaraLhuit  mH  tan  de  h 

«ft  }  lequel  fera  leu  chacun  Dimanche  vres  ,pour  le  peu  de  déférence  des  tar 

aux  prolnes  des  paroifles  de  cette  ville  ticuhïrs  aux  Jrdres  pubt  "  ec  ouVPra 

fie  fauxbourgs,  pubhé  fie  affiché  par  les  ge  n'avoir  efté  fait  qu'en  partie  du 

tende  TV  t?***  n'en  P*"  nCantmoins  ]a  v3le  aurof"^ 

tende  caule  d'ignorance.  foulagement  vifible  pour  la  defeharge 

Chute  Au  *  „,        ■  feS  e3UëS:  Q^'iJs  cftoient  Cout  Prefts  de 

Ltete  du  f<mt  Mant.  faire  continuer  ce  travail  en  payant  ce 

DTT  ?»  \M*                   .  t]ui  refte  deûb  des  taxcs,  &  leur  don- 

roy  M  Drert^îUr  *?  ^f*  "**  ï  ^  de              Ayant  Sy 

A.r  r„    7 '      Deri,s  Tllon  advocat  d^  reprefenté  que  ces  inondations  ont  cd 

dit  felgneur  portant  la  parole  ,  ont  dk  générales  plrtôut,  laXrne  avan  c  " 

i  csC  prevtlî  t  S  t  ^  ^^^^^l 
•*ted!k«\i?Z^         ktCcïr-  CC  mal  P«blic  ne  foulage  n,, 

Sers  Vil      A      3U  paTtt  X*  le  Particul»er ,  &  qu'ils  attendent  L  V 

cour  IZ:  ?  dcma1ndoienc  a  ParJ«  a  la  dres  de  la  cour  pour  tafeher  à  l'adve 

dations      U  riviZl  «mon-  polUble.  Et  oys  les  gens  du  roy ,  qui  ont 

Sat'ÏÏSf  notamment  en  la   dit  qu'il  eft  bien  rJonnablc  q  ,è  h  cour 

«me  dvif  ^  d it  aJI'Z^l*  i,eUCe"   dr«Pub^  caufés  par  débordement  des 
ne  civil  a  dit  qu-ayant  efté  adverty  eauës  par  une  meure  fie  fage  délibéra- 


tion i 
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«oii  fnaiî  qu'il  yavoitdeux  chofesauf- 
oueUcs  il  &Uoic  donner  un  prompt  re- 
mcde  •  l'une  qui  regardoitla  charge  de 
Hcurenant  civil  ôc  officiers  duchaftclet 
oui  eftoit  de  faire  faire  procez  verbal 
des  minutes  des  deux  notaires  qui  de- 
jneoroicnt  fur  ledit  pont ,  dont  1  un  avoit 
elle  nové,ôe  lesmaifons  eftoient  cneu- 
tesdans  la  rivière  j  ÔC  l'autre  rcgardoit 
la  charge  de  prevoft  des  marchands  ôc 
efchevins  qui  eftoit  de  faire  vifiter  le 
refte  dudit  pont  Marie,  pour  voir  s'il 
pouvoir  fubfifter  &  s'il  eftoit  befom  le 
démolir,  comme  aufly  de  faire  vifiter 
tous  les  autres  ponts  ôc  quais  de  la  ville, 
fiefaire  drefler  procez  verbaux  de  l'eftat 
d'iceux.  Sur  ce  la  matière  mife  en  dé- 
libération, la  cour,  a  ordonne  &  or- 
donne que  par  le  lieutenant  civil  ôcoffi- 
ciers  duchaftelct  procez  verbal  fera  fait 
des  minutes  qui  relient  de  celles  qui 
eftoient  ès  maifons  des  notaires ,  ôc  que 
les  prevoft  des  marchands  &  efchevins 
feront  faire  la  vifite  de  ce  qui  refte  du- 
dit  pont  Marie  ôc  des  autres  ponts  ôc 
quais  de  cette  ville  par  gens  à  ce  con- 
gnoiflàns,  dont  feront  drcilèz  procez  ver- 
baux ;  pour  ce  fait  &  rapporte  commu- 
niqué au  procureur  gênerai ,  eftre  or- 
donné ce  qu'il  appartiendra.  Cependant 
enjoint  ladite  cour  audit  lieutenant  ci- 
vil ôc  officiers  du  chaftelct  fie  aux  pre- 
voft des  marchands  fit  efchevins  de  veil- 
ler à  la  confervation  defdits  ponts  ÔC 


AtlVÊS.  *jj 

dit  convent ,  fuivant  Se  aux  charges , 
claufes  Se  conditions  portées  par  la  bulle  A«- 
de  ladite  union ,  ainly  qu'il  eft  plus  au 
long  mentionné  efdites  lettres  à  la  cour 
adreflantes.  Veu  aufly  ladite  bulle.  Sen- 
tence de  fulmination  d'icelle.  Ade  de 


roient  arriver ,  ôc  d'iceux  (aire  rapport 
i  ladite  cour  pour  y  eftre  pourveu  -,  ôc 
ce  qui  fera  par  eux  fait  ôc  ordonné, 
exécuté  nonobftant  oppofitions  ou  ap- 
pellations quelconques,  Si  ians  préjudi- 
ce d'icelles. 

Vnicn  du  prieuré  de  Saux  k  U  Chartreufe 
de  Paris. 


•pV  U  xiJ 
IJ  lettres 
à  Paris  au  m< 


Mars.  Veu  par  la  cour  les 
_s  patentes  du  roy  données 
_  mois  de  Février  dernier, ob- 
tenues par  les  rclligieux,  prieur  fie  con- 
vent de  la  Chartreufe  de  cette  ville  de 
Paris ,  par  lefquclles  ledit  ieigneur  au- 
rait agréé  ôe  confirmé  l'union  du  prieu- 
ré de  Saux  i  ladite  Chartreufe ,  ôc  en 
tant  quebefoin  fcroit.iceluy  annexé  ÔC 
incorporé  ,  avec  tous  les  fruits ,  droits 
&  revenus,  fes  circonftanccs  8c  dépen- 
dances ,  pour  en  jouir  a  l'advcnir  par 
kfdits  impetrans  &  leurs  fucceifcurs  au- 
Tome  II.  fart.  III. 


prife  de  poflèflion  dudit  prieuré  ,  Ôc  corv. 
fentemensà  ladite  union  de  M.  Bernard 
de  Rezé  confeiller  en  ladite  cour  ,  ti- 
tulaire d'iceluy  prieuré,  demeffire  Guil- 
laume Grimaldy  cardmal  abbé  de  faint 
Florent  les  Saumur  ,  des  relligieux  , 
prieur  ôc  converti  de  ladite  abbaye  laint 
Florent,  fie  du  fuperieùr  gênerai  de  la 
congrégation  de  S.  Maur  ordre  de  faint 
Benoift,  des  8.  Ôc  z?.  Décembre  1657. 
8.  9.  ôc  10.  Janvier  dernier  ,  ôc  autres 
pièces  attachées  foubs  le  contre- feel. 
Requeftc  deld.  religieux  Chartreux  affin 
d'enregiftrement  dcfdites  lettres.  Coh- 
clufionsdu  procureur  gênerai  du  roy, 
ôc  ouy  le  rapport  de  M.  Clftrlesde  Sa- 
veufes  confeiller  en  ladite  cour ,  Ôc  fur 
ce  tout  conlîderé  ,  ladicte  cour,  a 
ordonné  ôc  ordonne  que  lefdites  lettres 
Ôc  bulle  feront  regiftrees  au  greffe  d'i- 
celle cour ,  pour  eftre  exécutées  ôc  jouir 
par  lefdits  impetrans  de  l'effet  ôc  con- 
tenu en  icelles  félon  leur  forme  ôc  te- 
neur. 

.  Suite  de  ce  qui  regarde  le  pont  Marie. 

DU  xix.  Mars.  Ce  jour  les  gens  du 
roy  ,  M.  Denis  Talon  advocat  du- 
dit feigneur  portant  la  parole ,  ont  die 
a  la  cour  que  les  prevoft  des  marchands 
ÔC  efchevins  eftoient  au  parquet  des  huif- 
fiers ,  ôc  demandoient  a  parler  à  la  cour* 
pour'  luy  rendre  compte  de  ce  qu'ils- 
avoient  fait  en  exécution  de  Parreftdu 
4.  du  prefent  mois.  Ont  efté  faitentrer$ 
ôc  après  que  lefd.  prevoft  des  marchands 
ôc  eïchevinsont  dttqu'eftant  venus  pour 
inftruire  la  cour  de  ce  qui  s'eftoit  pafle 
au  débordement  dernier,  Ôc  desfoing* 
qu'ils  y  avoient  apportés,  la  cour  aurore 
3onne7arreft  le  4.  Mars  qui  avoir  deux 
parties,  l'une  regardoit  le  paflé  ôc  1  au- 
tre l'advcnir ,  comme  fa  prévoyance  ne? 
s'appliquoit  pas  moins  à  prévenir  le  mal 
qu^  en  chercher  la  guenfon  quand  il 
ïftoit  arrivé.  Par  la  première  illeur  eft 
ordonné  de  recongnpiftre  lcftac  des- 
ponts  ôedes  quaiz  ,  ôcpourveoir  par  proi 
vifion  aux  chofes  qui  requeroient  cele^ 
rité   ôc  de  tout  dreflèï  procez  verbal  5 
ce  qu'ils  auroient  fait  ôc  tenoient  en  miirï 
leur  procez  verbal  pour  le  remettre  à  la 
cour,  lequel  portoit  la  vifite  des  pont*; 
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A„.  UJ<   &  quais  faite  par  de  Verdun  ,  Villedot  penfes  jufques  à  61000.  livres ,  comme 
Mjnqueqcel.  &  les  maiftres  des  œuvres,  dont  ils  au-   il  parouToic  par  le  compte  qui  eneitoit 
^uediofé.     roient  caU  à  taire  déloger  les  habitans   ès  mains  d'un  de  meilleurs  au  fubict  d'un 
du  pont  aux  Changes  fur  les  deux  ar-   procez  qu'ils  avoient  à  la  cour  ,  nedeb 
ches  qui  menaçoient  ruine ,  &c  du  quay   vant  diffimuler  la  relîftance  non  feule" 
S.  Paul  à  mont  &  à  val  l'eau  le  long  du   ment  des  perfonnes  plus  puùTante.s  mais 
pont  Marie  ,  dont  les  mailbns  eftoient  mefme  des  moindres  ,  aucuns  defquels 
en  penl.    Qu'ils  avoient  appréhendé   s'appuyans  fur  la  facilite  que  leur  oro 
pour  le  Petit  pont  &  le  quay  de  Gcf-   feffion  leur  donnoit  de  plaider  auroient 
vres ,  &  excite  les  habitans  de  s'en  re-  eu  la  hardieûe  de  les  mettre  en  procez 
tirer }  mais  que  les  experts  ne  croyant   âla  cour  pour  fe  faire  defehareer  fans 
pas  le  danger  prefent,  au  contraire  leur   parler  des  arrefts  de  defehare!  que  le 
rapport  portant  qu'ils  n'y  prevoyoient  grand  confeil  auroit  donné  aux  fecretai- 
aucun  mauvais  accident,  ils  n'avoient   res  du  roy ,  qui  auroient  remplv  dena. 
pas  cru  devoir  ufer  de  Jeur  authorité  reilles  prétentions  tous  ceux  qui  fe 
pour  faire  fortir  les  habitans  contre  leur   croyojent  autant  recommandâmes  <  en 
erc  ,  çftimans  de  leur  part  avoir  fatis-    forte  qu'il  auroit  efté  impoffiblc de  pouf 
Fait  à  leur  office  quamî  fans  fe  repofer  fer  la  recepte  plus  avant,  lan  avofrau 
entièrement  fur  a  foy  des  experts,  ils   tant  deprocez  que  ce  qui  rcftoitde  cot 
avoient  adverty  les  locataires  du  Petit   tes,  &  mefme  des  criminels,  f,  on  avok 
pont&duquay  deGefvres  delacrain-   •  entreprendre  la  levée  dans  les  grande 
te  quds  concevoient  pour  eux,  &con-   maifons.  Qu'ils  ne  pouvoient  oLettre  '"^ 
fenty  de  defeharger  ceux  du  Petit  pont   qu'ils  avoient  des  ouverture! ipluTdou 
des  loyers  de  leurs  maifons  lefquelles   ces  &  plus  puhTantes  pour  fouÂenir  cet" 
appartenoient  a  la  ville,  pourveu  qu'ils  te delpenfe ,  M.  le  chancellier  TuTïZt 
en  abandonnaient  la  demeure  tant  que   fait  cognoiftre  qu'ils  deb  voient  attend 
y      la  faifon  permift  d'y  travailler.  L'autre   de  la  bonté  duV ^^un  fecoU«  avança! 
partie  de  l'arreft  concernoit  les  précau-   geux  en  cette  occafii  TadiouS 
t,ons  qu'il  eftoit  convenable  de  recher-   ^ue  S.  M.  avoir  agreaïle  quffiflS 

^\rlZfTCcheT  1C  rfC°Ur  l'urs  raefurcs  *  P°»'  ce  fondement  en  *  F*  te 

rcil  accident ,  pourquoy  leur  eftoit  en-  confequence  de  quoy  ils  avoient  affem 

joint  de  recevoir  les  advis  &  mémoires  blé  le4confeil  de Ve,  maL  q^el^i" 

qui  leur  feront  donnezfur  ce  fubjet ,  ce  re  demandoit  une  plus  grande  anfm" 

S**  «.  qZ  $ ™cuté ,  &  à  cette  fin  blce ,  c'eft  pourquoy  il  afoit  efté  r^S" 

J^.c^^b    jcs  plushabiles&experimen-  lu  de  fuppfier  la  cour  comme  ils!? 


lefid^f 2nf  U  ?     °,ent  -  U#  ff C  V°ir  blée  Senerale  .  ^  donner  le  jour  &  nom. 

ks  adv,s  qui  Jeur  avoient  efté  donnez  merdes  députez  pour  y  affilier  Veuau^ 

en  ,««.  Qu', s  tomboient  d'accord  de  ledit  proccV  verbal ,  ouy   les  «nsdï 

jeux  chofes  :  'une  qu'il  n'y  avoit  point  roy  en  leurs  concluions  Ta  matière  mi 

de  travail  qu.  puft  arrefter  l'erTeçl  des  fe  en  délibération   u  c :  0  uT  a  Z 

debordemens  extraordinaires,  ny  mefme  donné  &  ordonne  que  alTembîée  Icnc 

en  adoucir  conlîderablement  le  cours  %  raie  fera  faite  en  ce?te vft£ ïïdfpro" 

autre  que  de  tous  les  deflèins  pour  chain  16.  du  prefent  mois  pour  adS£ 

U  defeharge  des  eauë*  le  meilleur  elloit  aux  remèdes  Ls  co^^^  J^ 

4e  travail^  fur  le  canal  projetté  &  pefcher  les  débordement  de  *llZ£?e 

MoTZ?  #^**°°*  ^pour  y  affilier  a  commis  mint es m* 

Jeloin  daccroiftrece  deilçin  en  eflargif.  chel  Ferrand  &  Charl«  f*™ÎT 

ce  cmI  ,  fc  peuç  €ftre  d.y  adj  g  f_  &  Charles  Ferrand  con- 

«erdaultres  Ouvragps  ,  &l  encores  de 

trouver  des  mpy^  plus  fplides  &  plus  Zetttes  patentes  pour  les  propriétaires  des 

6«  es  que  celuy  d'une  imppfirior, ,  la.  £>fins  dLMy  J  clrn 

quelle  q»oyqHe  refpluë  en  ï65i.  d'une  q  y  ^e/vres. 

^iT^^^880^  m.  Avril.  Veu par  lacour les 

^vresauplusdenet.aulieude  éooopo.  I  Jlettres  patentes  duSoy  dosées 

fee  que  jufques  â ÎOooPo.  livret  SrX^i^b^i 

-mon,  ayaac  cependant  porté  leurs  d*  cetwvule  &  m^^^^àct. 
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totalité  des  places  eftant  depuis  la  pre-  autres  ordres,  honneurs,  charges  8c  di-  

miere  arche  du  pont  N.  D.  du  collé  du  gnitczjpourveu  que  Icfdits  officiers  ayent  A""  1 

auay  delamegilicrie  }  par  lefquclles  le-  ^rvi  vingt  années  ;  ou  qu'ils  décèdent 

dit  feigneur  veut  &  luy  plaift  que  les  im-  reveftus  defdics  offices ,  non  obftant  qu'- 

petrans,  leurs  héritiers  &  ayans  caufe  ils  ne  fufient  nobles  &  d'ancienne  racej 

propriétaires  defdites  maifons  6c  quay  &  pour  le  regard  defdits  officiers  qui 

de  Gefvres  confervent  a  perpétuité  la  font  nobles  d'extraction  &  par  leur 

poflèifion  &  jouùTance  des  places  eftans  naiffânee ,  veut  que  lcfdites  lettres  leur 

fur  ledit  quay  de  Gcfvrcs  vis-à-vis  def-  fervent  d'accroiflement  de  gcnerofité.Ec 

dites  maifons  d'iceluy  ,  tant  en  confe-  d'autant  que  le  feu  roy  Charles  IX.  par 

quence  du  don  de  la  totalité  defdites  fes  lettres  patentes  données  à  Paris  au 

places  au  deffunt  fieur  marquis  dcGef-  mois  de  Septembre  1570.  regiftrées  en 

vres,  tomme  eftant  comprimes  en  ice.  la  cour  Se  chambre  des  comptes  les  8. 

luy ,  qu'en  vertu  de  celuyqui  eft  prefen-  &  14.  Janvier  1571.  auroic  entre  autres 

rement  fait ,  en  tant  que  befoing  féroit,  chofes  octroyé  aufdits  preGdens  6c  maif- 

fans  quelefditsimpetrawypuillenteftre  très  de  ladite  chambre  8c  à  leurs  fuc- 

troublez  à  prefent  ny  à  l'advenir ,  quel-  ceflèurs  efdits  offices  l'exemption  &  def. 

qne  don  qui  en  pourroit  avoir  efté  fait,  charge  du  payement  des  droits  8c  de- 

ainfy  que  plus  au  long  eft  porté  par  icf-  voirsproffits  rcodeaux  6c  feigneuriaux , 

dites  lettres.  Lettres  patentes  portant  foit  à  caufe  d'acquifitions ,  efchanges , 

don  defdites  places  en  faveur  du  fieur  tilcresfuccelfifs ,  dons  ou  autre  manière 

marquis  de  GefVres ,  aux  droits  duquel  que  ce  foit ,  pour  héritages  mouvans  en 

ledit  le  Roy  8c  autres  font,  en  date  du  nef  ou  tenus  en  cenfive  de  fadite  ma- 

mois  de  Février  1641.  vérifiées  en  la  cour  jefté  ou  d'aucuns  membres  de  fondo- 

le  30.  Aouft  audit  an  8c  partout  où  be-  maine ,  fans  que  les  veufves  defditsoffi- 

foin  a  efté.  Requefte  affin  d'enregiftre.  ciers  y  ayent  efté  cômprifes ,  veut  fa. 

ment.  Conclufions  ôcc  ladite  cooa  dite  raajefté  que  ledit  privilège  s'eftende 

a  ordonne  8c  ordonne  que  lefdites  lec-  au  bénéfice  de  leurfdites  veufves  demeu- 

tres  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  rantes  en  viduité ,  pour  en  jouir  par 

pour  jouir  par  les  impetrans  de  l'effet  elles,  tout  ainfy  qu'eufTent  fait  leurs  ma. 

6c  contenu  en  icelles  félon  leur  forme  ris  de  leur  vivant  -y  donne  8c  octroyé 

6c  teneur  »  à  la  charge  qu'il  ne  fera  pareille  grâce  aufdits  auditeurs ,  correc- 

point  conftruitny  attaché  boutiques  ny  teurs ,  procureur  gênerai ,  advocat  du 

cfchoppes  au  mur  dudit  quay  de  Gel»  roy  6c  audit  greffier  en  chef  de  ladite 

vres  i  en  forte  que  le  pafiage  y  foit  li.  chambre,  8c  à  leurs  veufves  qui  demeu- 

bre.  reront  en  viduité,  ainfy  &  comme  plus 

au  long  le  contiennent  lefdites  lettres 

Privilège  de  nohlejfe  pour  Us  officiers  de  U  a  la  cour  adreflàntes.  Conclufions  du 

chambre  des  comptes.  procureur  gênerai.  La  matière  mife  en 

délibération  6c  tout  confideré ,  ladite 

DU  vi.  Juin.  VcuéSs  parlacour, les  cour,  a  ordonné  8c  ordonne  que  lef- 

grand  chambre,  tournelle  &  de  dites  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 

l'edit  aifcmblées ,  les  lettres  patentes  du  4'icellcs  pour  eftre  exécutées  félon  leur 

roy  données  à  Paris  en  forme  de  decla-  forme  6c  teneur, 
ration  au  mois  de  May  1645.  par  lef- 

Suelles  S.  M.  auroit  déclaré  que  fes  pre- 
deiw ,  maiftres  ordinaires ,  correcteurs, 
auditeurs,  procureur ,  advocat  gênerai 
6c  greffier  en  chef  de  fa  chambre  des 
comptes  de  Paris  prefèntement  nour- 
veus,  6c  qui  le  feront  cy-après  efdits  of- 


Rapprt  dm  freve-fi  des  marchands  touchant 
U  font  N.  D.  le  font  Marie  &  le  canal 
profo/e. 


U  xv.  Juillet  Ce  jour  les  gens  du 


D 


  - ,  ^     roy,M.Denis  Talon  advocat  dudit 

fi  ce  % ,  foienc  nobles  ^  veut  fadite  majefté  feigneur  roy  portant  la  parole ,  ont  die 

qu'ils  jouïfJènt  8t  leurs  veufves  demeu-  à  la  cour  que  les  prevoft  des  marchands 

Tans  en  viduité  $  leur  pofterité,  tant  &  efebevins  de  cette  ville  de  Paris  ef- 

maflej  que  femelles ,  naix  6c  à  naiftre,  toient  au  parquet  des  huiffiers ,  6c  de- 

des  mefmes  droits,  franchifes,  privée-  mandoient  luy  parler  au  fubjet  d'unç 

ges,  immunitei.  rang ,  feaoce  «t  pteé-  requefte  prefèntée  contre  eux  par  les 

mmenecs  que  les  autres  nobles  de  race  habicans  du  pont  N.  D.  Ont  efté  faiç 

tarons  ôc  gentilshommes  dé  fondu  roy-  entrer,  enfembleM.  Ragonneau  advo- 

— >  >  6t  capables  de  parvenu:  À  t<w*  cac  des  habitans  du  pont  N.  D.lequcl 


Digitized  by  Google 


ij«  PREUVES 

a  conclu  en  fa  requefte  a-ffin  d'entériné- 


ET  PIECES 


Ax.iejf.    mcwt  de  rapport  d'experts ,  par  lefquels 
ils  avoient  tait  vifiter  une  des  arches^ 
dudit  pont.  En  fuite  de  quoy  M.Ic  pre- 
fîdent  de  Nefmond  ayant  demandé 
compte  aufdits  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  ce  qu'ils  avoient  fait  pour 
ledit  pont  N.  D.  pour  le  pont  Marie 
&  pour  le  canal  ,  Je/dits  prevoft  des 
marchands  &  efchevins  ont  dit  que  la 
requefte  des  habitans  dudit  pont  N.  D. 
commence  par  une  fuppohtion  toute 
évidente,  fauf  correction  ,  quand  elle 
dit  que  depuis  dix  ans  ils  n'ont  pu  ob- 
tenir qu'on  vifitaft  ledit  pont  N.  D. 
puifque  depuis  cent  ans  on  n'a  jamais 
négligé  cefoing}&  que  l'année  der- 
nière ,  adjouftant  aux  foins  ordinaires , 
on  ne  fe  contenta  pas  de  faire  procéder 
à  cette  vifite  par  le  maiftre  des  œuvres , 
mais  on  y  joignit  le  fieur  Curabel  fie 
autres  architectes.  Qu'au  furplus  il  eft 
malaifé  à  croire  que  des  locataires  du- 
dit pontayent  plus  d'intereft  &  de  foing 
pour  la  confervation  de  ce  pont,  qu'eux 
qui  tiennent  lieu  de  propriétaires,  puis 
qu'ils  ont  l'adminiflration  de  la  ville  i 
qui  il  appartient.  Qu'au  fond  ils  ont  veu 
le  rapport  fait  par  Pillé  architede  de 
l'eftat  dudit  pontj  que  lefdits  locatai- 
res ont  prefenté  à  la  cour  ,  duquel  ils 
tombent  d'accord  en  toutes  fes  parties, 
eftant  conforme  à  la  vifite  qu'ilsenont 
faite.  Le  rapport  dit  que  ce  pont  eft 
endommagé ,  &  il  eft  vray  qu'il  y  faut 
travailler  inceûamment  &  a  efté  }  ce 
qu'ils  font ,  &  y  ont  des  ouvriers  &  des 
machines  pour  ce  fubjet.  Mais  le  rap- 
port n'en  difant  pas  davantage  ,  des 
marchands  prétendent  prefenre  la  for- 
me du  travail  à  faire  >  &  c'eft  de  quoy 
ils  ne  les  peuvent  croire  en  fait  d'archi- 
tedure,  comme  ils  auroient  peu  defoy" 
au  rapport  des  architectes  en  fait  de  mar- 
chandife.  Qu'ainfy  ils  ont  fait  drefler 
un  devis  des  ouvrages  à  faire  par  le  maif- 
tre des  œuvres  de  maçonnerie  ,  qu'ils 
ont  fait  examiner  par'  des  architectes 
expérimentez  j  &  non  contents,  ils  ont 
encore  prefentement  des  architedes 
loubs  le  pont  pour  le  vifiter,  &  voir  ce 
qui  fe  peut  faire  par  la  confideration 
du  temps  &  importance  de  l'ouvrage , 
dont  il  eft  très-difficile  de  recognoiftre 
les deffauts cachez foubs  les  pilles,  que 
les  plongeurs  mefmcs  ont  peine  de  re. 
cognoiftre  ,  n'ayant  pu  jufques  icy  faire 
travailler  à  caufe  des  grandes  eauès,qui 
Jpnt  encores  de  quinze  pieds  de  hault 
ioubs  le  pont,  &  eftans  d'ailleurs  fort 


efnpefchez  d'entreprendre  le  grand  tra- 
vail, n'y  ayant  aucun  bois  dans  Paris, 
dont  ils  ont  fait  une  recherche  exade 
chez  tous  les  marchands  ;  ne  prétendant 
point  infifter ,  -mais  faire  un  hmple  récit 
de  ce  qu'ils  ont  appris  des  gens  du  me£ 
tier ,  qu'ils  ont  accouftumé  d 'appeller  en 
telles  rencontres.  Ainfv  ils  ne  conteftent 
point  encores  que  les  baftardeaux  pro- 
pofez  par  les  marchands  ne  fe  fanent }  la 
chofe  eftant  entre  les  mains  de  la  cour, 
ils  font  fort  ailés  que  les  leurs  en  de- 
meurent defehargées,  n'ayant  pTus  qu'à 
exécuter  ce  qu'elle  jugera  à  propospar 
fa  prudence. 

Que  la  cour  leur  ayant  demandé 
raifon  du  travail  qui  fe  fait  au  pont 
Marie,  ils  diront  que  les  propriétaires 
ont  entrepris  de  reparer  la  brefche  du 
pont  par  un  pont  de  bois,  attendant 
le  reftabliûementde  picrre}  &  que  pour 
ce  la  cour  jugeant  à  propos  d'enever  les 
décombres  dont  la  cheute  du  pont  a 
embarralTé  la  rivière ,  ils  font  heureux 
d'avoir  fuivy  fes  fentimens  &  anticipé 
lês  ordres  ,  ayant  Samedy  dernier  fait 
une  defeente  fui  les  lieux,  &  ordonné 
à  l'entrepreneur  d'enlever  les  décom- 
bres 5  &  mcfme  leur  foing  panant  plus 
avant,  ils  en  auroient  parle  aux  pro- 
priétaires, quifefcroientfoubsmis  a  ce 
faire.  Qu'ils  ne  diront  rien  du  péage  que 
les  propriétaires  pretendoient  lever,  par- 
ce que  ce  n'eftoit  encore  qu'une  préten- 
tion fans  effet ,  &  qui  n'en  pouvoit  avoir 
que  par  l'audorité  de  la  cour ,  qui  fçau- 
roit  y  apporter  les  temperamens  ne'cef- 
laires. 

Que  fur  l'ouvrage  du  canal  dont  la 
cour  defiroit  eftrc  inftruite ,  ils  n'a  voient 
eu  l'honneur  de  la  voir  depuis  la  der- 
nière aflèmbléc,  par  ce  qu'ils  avoient 
cru  debvoir  luy   apporter  les  chofes 
mieux  digérées.  Qu'il  y  avoir  efté  re- 
folu  de  recourir  au  roy  pour  eftre  fe- 
courus  en  cet  ouvrage  j  qu'ainfy  ce  fè- 
cours  eftant  le  fondement  de  leur  dé- 
libération ,  &  ne  l'ayant  pu  pourfuivre 
pendant  la  maladie  du  roy ,  ils  n'avoienc 
pas  efté  en  eftat  de  donner  â  la  cour 
le  compte  entier  de  l'affaire,  &  n'a- 
voientpas  eftimé  s'y  debvoir  rendre  pour 
faire  un  fimplc  récit  de  ce  qui  s'eftoit 
pafle  dans  l'aflèmblée ,  qu'elle  avoir 
pu  apprendre  par  ceux  de  meilleurs  qu'- 
elle y  avoit  député }  &  ainfy  que  pour 
joindre  un  debvoir  à  leur  rapport  utile 
au  public  ,  ils  la  fupplioient  d'agréer 
qu'après  qu'ils  auraient  fait  au  roy  leurs 
très-humbles  fupplications ,  ils  la  fvinf- 
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fent  trouver ,  non  feulement  pour  don-  avoit  drelïe  procez  verbal ,  fur  lequel  le 
nCr  à  la  cour  raifon  de  leur  geftion,  nuis  procureur  gênerai  du  roy  avoir  pris  des 
pour  y  pouvoir  recevoir  les  effets  de  Ton  conclufions  par  efeript,  qu'Us  appor- 
authonté  8c  de  fa  protection  quand  l'af-  toient  à  la  cour.  Luy  retire,  &vcule- 
faireferoir  cneftat  de  s'en  pouvoir  pre-  dit  procez  verbal  fie  les  conclufions,  en- 
vahir, femble  le  procez  verbal  dudit  Couftu- 
Ouy  ledit  Talon  pour  le  procureur  rier  4  la  matière  mile  en  délibération  . 


An.  lijt 


gênerai  du  roy  en  les  conclufions  ,  8c  ladite  coimaarrefté  8c  ordonné  que 
tout  confideré  :  ladicte  cour  a    d'office ,  à  la  requefte  dudit  procureur 


ordonné  6c  ordonne ,  faifant  droit  fur  gênerai ,  il  fera  plus  amplement  infor- 
"es  conclufions  dudit  procureur  gênerai,    mé  du  contenu  efdics  procez  verbaux 

"Jean 
le  en 


que  pardevantMM.PierrePaycn  8c  Jean    pardevant  M. 


Fcrrand  confeil- 

de  Champrond  conlêillers  en  icelleen  1er  en  ladite  cour.  Cependant  feront  les 

prefence  de  l'un  des  fubftituts  dudit  doyens  defdites  trois  facultés  adjournesi 

procureur  gênerai,  nouvelle  vifitation  comparoir  en  icelle  en  perfonne  , pour 

fera  faite  dudir  pont  N.  D.  par  experts  eftre  ouis  8c  interrogez  lur  les  faits  re- 

qui  feront  nommez  d'office  par  leldits  fultans  defdits  procez  verbaux  ;  pour  ce 

confeillers,  lefquels  feront  rapport  de  fait,&lesinterrogatairesdefdits  doyens 

l'cftat  dudit  pont ,  dont  fera  dreffépro-  communiquez  audit  procureur  gênerai, 

ecz  verbal,  pour  ce  fait,  rapporté  8c  eftre  ordonne  ce  qu'il  appartiendra  par 

communiqué  audit  procureur  gênerai,  raifon. 
eftre  ordonné  ce  que  de  raifon. 

Quant  au  pont  Marie,  fait  deffenfes  Privilège  de  nohleffe  &c.  four  les  officiers 
à  toutes  pcrlonnes  &  ouvriers  de  tra-  de  U  cour  des  aydes. 

vailler  ou  faire  travailler  à  la  réfection 

d'iceluy,  que  les  décombres  qui  font  *T\  U  xix.  Aouft.  Veucs  par  la  cour 
dans  la  rivière  n'ayent  efté  oftées -,  à  U  les  grand  chambre,  tourncllc 
quoy  faire  feront  les  particuliers  con-  dcl'editallemblées  ,  les  lettres  patentes 
traints  par  toutes  voyes  deucs  &  raifon-  du  roy  en  forme  de  déclaration,  don- 
nables.  Sy  aucunes  lettres  font  obtc-  nées  à  Paris  au  mois  de  Septembre  164 j. 
nues  pour  eftablir  un  péage  pour  lare-  par  lcfquelles  ledit  feigneur  auroit dé- 
fection dudit  pont ,  ordonne  qu'elles  fe-  clarc  les  prefidens  ,  confeillers  ,  advo- 
ront  apportées  en  la  cour  ,  pour  y  eftre  cats ,  fon  procureur  gênerai  Se  le  gref- 
deliberées  Revérifiées,  fi  faire  fe  doibt.  fier  en  chef  de  la  cour  des  aydes  pre- 
Et  à  l'efgard  du  canal ,  ordonne  que  fentement  pourveus  defdits  offices ,  8c 
les  prevoft  des  marchands  &  efchevins  qui  le  feront  cy-après ,  nobles  ;  vcult 
fè pourvoiront  pardevers ledit  feigneur  &luy  plaift  qu'ils  jouïflent  eux  Scieurs 
roy.  veufves  demeurans  en  viduité  ,  pofte- 

ritez  8c  lignées,  tant  maflesquefemel- 

Arrejl  centre  les  procédons  particulières  des  les,  naiz  6c  à  naiftrc,dcs  mcfmcsdroits, 


6c 


facultet^fuperie'ures  de  tuniverjité. 

DU  xxxt.  Juillet.  Ce  jour,  fur  ce 
que  M.  Denis  Talon  advocat  du 
roy  a  dit  à  la  cour  ,  qu'au  préjudice 
des  deffenfes  par  elle  faites  le  jour  d'hier 
aux  doyens  des  trois  facultés  fupericu- 
.res  de  l'univerfitc  de  cette  ville  de  Pa- 


privilegcs ,  franchifes ,  immunitez,rangs, 
leance  6c  prééminences  que  les  autres 
nobles  de  race  de  ce  royaume  ,  capa- 
bles de  parvenir  à  tous  honneurs,  char- 
ges fie  dignitez  ,  pourveu  qu'ils  ayent 
lervy  vingt  années,  ou  qu'ils  decedenc 
reveftus  defdits  offices  *  ne  fuflênt  ilTus  9 


Suffit* 


de  nobles  8c  anciennes  familles  -y  8e  pour  ^Jf 


ris  par  M.  Claude  Coufturier  fecretaire  le  regard  de  ceux  defdits  officiers  qui 

d'icelle ,  6c  depuis  par  un  arreft  qui  leur  font  nobles  d'extraction  8c  par  leur  naif- 

avoit  efte  fignifié  par  Huby  huiliîer  d'i-  fance  ,  veut  fâdite  majefté  que  lefdites 

celle  cour  de  faire  aucunes  procef-  lettres  leur  fervent  d'accroiffement  de 

'■f»in*ii  ^lons*  feparement  d'avec  le  recteur  de  gencrofiréj 8c  outre,  entant  quebefojng 

Wfewy.'  ladite  univerfité  ,  jufques  à  ce  qu'ils  eft  on  feroit,  ladite  majefte  auroit  de 

euûcnt  efté  ouis,  lefdits  doyens  n'a-  rechef  afrranch y  ,  quitté  Se  exempte 

volent  laifle  de  paflêr  outre,  8c  d'al-  lefdits  prefidens ,  confeillers  advocats 

1er  en  proceflion  depuis  l'eglife  des  Ma-  8c  procureur  gênerai ,  greffiers  8c  autres 

thurins,  où  ils  eftoient  aflemblez  lors  officiers  de  fadite  cour  des  aydes  àl'ad- 

de  la  lignification  du prefent arreft,  juf-  venir  du  droit  de  Gabelle  pour  le  lèl 

ques  aux  AuguftinSj  dont  ledit  Huby  qu'ils  prendroient  au  grenier  à  frl  de  Pa- 
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■  risj  veut  aufly  fadite  majefté  ôc  luy  plaift 

a».  i<(j<.   ^ue  cûacun  de  leurs  fucceflcurs  ôc  leurs  Arreft  touchant  le  font  Marie. 

veufves  demeurant  en  viduité  puuTent 

avoir  ôc  prendre  par  les  mains  des  grene-    T"\  U  vu.  Septembre.  Sur  ce  qui  a 
tiers  &  controlleurs  dud.  grenier  à  fel  de    U  cité  remonltré  par  le  procureur  ge- 
Paris  prefens  &  advenir ,  fur  leurs  fim-   neral  que  le  malheur  de  la  cliente  du 
pies  quittances,  fans  ce  qu'ils foient te-   pont  Marie  ayant  remply  le  balîîn  de 
nus  d  en  prendre  ny  lever  defeharge   la  rivière  de  gravois  fie  de  décombres, 
ou  acquit,  le  fêl  pour  leur  provifion  ôc   la  cour  prévoyant  que  s'ils  n'eftoient 
defpenfe  de  leur  maifon  franchement ,   promptemeut  oftez  Ôc  enlevez  ils  en 
fie  fans  payer  aucuns  droits  fie  frais  quel-    pourroient  caulèr  un  autre  encore plus 
conques  impofèz  ou  à  impofer ,  pour   grand ,  auroit  fur  fes  conclurions  donne 
quelque  caufe  Ôc  occafion  que  cefoit,    arreft  le  ij.  Juillet  dernier  >  par  lequel 
fie  fans  qu*à  l'advenir  ils  foient  tenus   entr'autres  enofes  elle  auroit  fait  def- 
prendre  dudit  feigneur  roy  ou  de  fes   fenfès  à  toutes  perfonnes  &  ouvriers  de 
predeceflèurs  aucunes  lettres  de concef-    travaillera  la  réfection  dudit  pont,  que 
Jîon  ou  confirmation  quelconques)  veut   lefdits  décombres  qui  font  dans  la  ri- 
en outre  fadite  majefté  que  fefdits  pre-   viere  n'euûent  efté  oftez,  à  quoy  faire 
fidens ,  confeillers  ,advocats,  fondit  pro-   feroient  les  propriétaires  des  maifons 
cureur  gênerai ,  greffier  en  chef  ôc  leurs   dudit  pont  contraints  par  toutes  voyes 
veufves  demeurans  en  viduité  ,  foient    deuc's  ôc  raifonnablcs  ;  ôc  que  fi  aucunes 
exempts  à  l'advenir ,  tant  en  aliénant,   lettres  eftoient  obtenues  pour  efbblir  un 
acquérant,  que  toutes  mutations,  foit  péage  pour  la  refe&ion  dud.  pont  ordon- 
en  ligne  directe  ou  collatérale,  de  tous   né  qu'elles  feront  apportées  en  lad.  cour 
profits  de  fiefs ,  lots  ôc  ventes,  rachapts,   pour  y  eftre  délibérées  &  vérifiées,  fi 
reliefs  ôc  généralement  de  tous  droits   faire  fc  doibt  j  lequel  arreft  ayant  efté 
fcigneuriauxôc  féodaux ,  qui  pourroient   fignifié  aufdits  propriétaires,  ils  n'au- 
eftre  deûs  a  caufe  des  acquifitions  qu'ils    roient  tenu  compte  d'y  fatisfaire  $  ôc 
feroient  des  maifons  ,  terres  Ôc  hérita-    d'autant  que  s'il  n'eft  inccfTammentpro- 
ges  mouvans  dudit  feigneur  roy ,  félon    cede  à  l'enlèvement  defdits  décombres, 
ôc  ainfy  qu'il  eft  plus  au  long  ôcc.  Au-    l'on  n'y  pourra  plus  vacquer  dans  la  prel 
très  lettres  patentes  données  â  Paris  le   fente  année ,  attendu  que  la  faifon  eft 
i.  Juillet  dernier  de  furannation ,  ôcc.    deja  fort  avancée,requeroit  y  eftre  pour- 
ladicte  cour  a  ordonné  ôc  ordonne   veu}  ladite  cour  a  ordonné  ôc  or- 
que lefdites  lettres  feront  regiftrées  au    donne  que  dans  la  neceffité  prefente  lef- 
greffe  d'icelle,  pour  eftre  exécutées  fe-   dits  propriétaires  feront  tenus,  dans  le 
Ion  leur  forme  ÔC  teneur.  jour  de  la  lignification  du  prefent  arreft,  ' 

de  mettre  des  ouvriers  pour  travailler 
Privilège  four  les  Chartreux  de  Paris.  à  la  vuidange  ôc  enlèvement  defdits  dé- 
combres-, autrement  ôc  à  faute  de  ce  fai- 
T\U  xxix.  Aouft  du  matin.  Veuespar  re, permis  auxprevoftndes  marchands  Ôc 
■'--'la  cour,  les  grand  chambre , tour-  efenevins  de  cette  ville  de  Paris  d'yen 
nellefic  de  l'edit  aflemblées ,  les  lettres  faire  mettre  aux  defpens  defdits  pro- 
patentes du  roy  données  à  Paris  au  mois  prietaires  }  ÔC  ou  a  cette  fin  exécutoire 
d'Aouft  i6j8.  obtenues  par  les  religieux,  leur  fera  délivre  contre  lefdits  proprie- 
prieur  ôc  convent  de  la  Chartreufe  de  tairesfolidairement,  fur  le  certificat  de 
Paris,  par  lefquclles  ledit  feigneur  leur  la  defpenfequi  aura  efté  faite  pourrai- 
auroit  permis ,  accordé  Ôc  octroyé  d'ex-  fon  defdits  ouvrages, 
ploiter ,  ufer  Ôc  difpofer  de  leurs  bois 

en  bons  pères  de  famille ,  ainfy  qu'ils    Htfoice  À  la  VMe-tevefqne  font  les  CVr- 
adviferoient  bon  eftre,  ôc  comme  eux       deliers  venant  de  la  terre fainte  «s y 
Ôc  leurs  predeceflèurs  en  ont  bien  ôcdeu-  allant. 
ment  jouy  Ôc  ufé  jufquesà  prefent  .ain- 
fy ôc  comme  plus  au  long  ôcc   "T^\  Udit  jour  vu.  Septembre.  Veugs 

ladite  cour  a  ordonné  ôc  ordonne  -I  V  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au  roy  données  à  Paris  au  mois  de  Juin 
greffe  d'icelle  ôcc.  ^      i^.parlefquelles  ledit  feigneur  auroit 

permis  ôc  accordé  au  pere  Michel  de 
Picauville  religieux  de  l'ordre  S.  Fran- 
çois, nommé  ôc  député,  par  le  gênerai 

de 
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de  l'ordre  8c  par  ledit  lèigneur  royre- 
ccu  &  eftably  Pour  «°romiflàire  gênerai 
des  affaires  de  la  terre  fainte ,  par  let- 
tres du  io.  Febvrier  i6$i.  regiftréesen 
la  cour,  d'avoir  en  cette  ville  de  Pans 
ou  en  l'un  des  fauxbourgs  d'icelle  les 
maifons  8c  lieux  propres  ÔC  convenables 
pouryeftablir  un  hofpice  >  dans  lequel 
tous  les  religieux  de  S.  François  allans 
ou  venans  de  la  terre  fainte  pour  la 
gloire  de  Dieu  &  l'intereft  des  faints 
lieux ,  puiûent  eftre  accueillis  fans  au- 
cune diftindion ,  ainfy  ôc  comme  plus 

au  long  8cc  Vcu  aufly  le  contrat! 

d'acquifition  faite  par  M.  Nicolas  Par- 
fait  abbé  de  Bazonville,  chanoine  de 
l'eglifc  de  Paris ,  d'une  maifon  feife  à 
la  Ville-revcfquc ,  le  i.Mars  1656. Dé- 
claration faite  par  ledit  Parfait ,  por- 
tant promette  de  donation  de  ladite 
maifon  en  faveur  defdits  religieux  pour 
leur  fervir  d'hofpice.  Conlbntcment  au- 
dit cftabliflement  de  M.  André  du  Sauf- 
foyeveîquedeToul,  vicaire  del'arche- 
vefchédcParis,du6.Avril  i6$6.  Après 
avoir  veu  les  oppofitions  formées  audit 
eftabliflement,  tant  par  les  doyen,  cha- 
noines &  chapitre  de  faint  Germain 
PAuxerrois  dixmeurs  ôc  curez  primitifs 
dudit  lieu  de  la  Ville.revefque ,  que  du 
curé  de  l'eglifc  paroiflialc  dudit  lieu , 
&  leurs  defiftemens  aux  charges  y  por- 
tées. Conclufions  ôcc.  ladite  cour  a 
ordonné  &  ordonne  que  lefdites  lettres 
feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour 
jouir  par  l'impétrant  de  l'effet  y  con- 
tenu, 5c  eftre  exécutées  félon  leur  for- 
me ôc  teneur ,  aux  charges  y  portées. 

.    .  .:•  '  !i   -  I  'JW  * 
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DU  xxv.  Septembre.  Ce  jour  fur  les 
remonftrances  faites  à  la  chambre, 
des  vacations  par  les  prévoit  des  mar- 
chands 8c  efenevins  de  cette  ville  de 
Paris ,  en  prefencé  de  M.  Chop- 
pin  fubftitut  du  procureur  gênerai  du 
roy,  qu'une  partie  du  pont  Marie  eftant 
tombée  l'hyver  dernier,  avec  partie  des 
maifons  &  de  ceux  qui  les  habitoient, 
il  y  avpit  a  craindre;  que  ce  qui,  reftoit 
ne  peni  t  par  les  glaces  de  l'hyver  pro- 
chain ,  ce  qui  boucheroit  tellement  la 
rivière,  ,  qpe  la  navigation  ne  fe  pour- 
roit  faire  j  ôc  qu'ayapt.  fait  vhiter  ledit 
pont  &  les  arches  £c  les  maifons  qui  font 
fur  iceluy  par  des  plongeurs  6c  Michel 
Roblet  montre  des  œuvres  de  la  ville, 
Us  les  auroknt  trouvées  en  mauvais  eftat, 
ainfy  qu'4  appert  par  leur  rapport, . . . 
Tnull.  Pm.  ï/f. 


ladite  chambre  a  ordonné  Ôc  or- 
donne que  defeente  fera  faite  fur  lesA"' 
lieux  par  MM.  Charles  Prevoft  &  Jean 
Doujat  confeillers  en  la  cour ,  en  pre- 
fencé de  l'un  des  fubftituts  dudit  pro- 
cureur gênerai  du  roy,  les  intereflez 
prelens  ou  deûraent  appeliez,, pour  co- 
gnoiftre  l'cftat  d'iceux ,  dont  fera  fait 
procez  verbal,  pour  ce  fait  &  rapporté 
communiqué  audit  procureur  gênerai , 
eftre  ordonné  ce  qu'il  appartiendra. 

Eftabkjfcment  de  U  focitti  des  fervantes 
des  pauvres  de  U  charité  .dites  frurs 
g"/"- 

BU  Lundy  xvi.  Décembre.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
ées  à  Paris  au  mois  de  Novembre 
dernier ,  obtenues  par  Vincent  de  Paul 
preftre,  fuperieur  gênerai  de  la  con- 

{;regation  de  la  Million  j  par  lefquelles  • 
'edit  feigneur  auroit  receu  ,  approuvé , 
confirme  ÔC  auftorifé  l'cftabliflcment  de 
la  confrairie,  communaulté  &  focieté 
foubs  le  titre  de  fervantes  des  pauvres 
de  la  Charité ,  inftituées  par  ledit  im. 
petrant }  veut  ôc  luy  plaift  qu'il  demeu- 
re ferme  ôc  ftable  ores  &  pour  l'advenir  j 
ôc  mefme  que  les  filles  ôc  veufves  qui 
onteftéôc  feront  âdmifes  ôc  receucs  en 
ladite  focieté  &  confrairie  de  fervantes 
des  pauvres  malades  puiflènt  aller  -t  par 
la  permiffion  dudit  impétrant,  Se  après 
luy  de  fes  fuccefleurs  généraux  de  ladite 
congrégation  de  laMilfion,  &  de  leur, 
fuperieure ,  ôc  eftre  reccuos  en  tous  les 
lieux  ,  villes  ,  bourgs  ôc  villages  du. 
royaume  où  elles  feront  appellées,  pour 
s'y  eftaiblir  &  exercer  femblable  charité 
qu'elles, font  en  cette  ville  de  Paris, 
'mefme  envers  les  pauvres  orphelins  6c 
pauvres  malades  ez  maifons ,  hofpitaux 
6c  hoftclz-Dieu  où  elles  feront  jugées 
neceifaires  pour  l'éducation ,  nourritu- 
re 6c  inftrudion  defdits  orphelins,  fer- 
vice  ôc  aiîiftance  des  pauvres  malades , 


parles  maires  ,cfchevins,  majeurs, fcin- 
dics,  jurats,  capitouls.  ou  habirans  des 
lieux,,  chacun  à , leur  égard;  mettant 
ledit&igneur  icelleconfrairïe ,  commu- 
nauté 6c  focieté ,  fonds ,  maifons,  ter. 
res  6c  revenus  qui  en  dépendeot, 6c gé- 
néralement toutes  les  chofes  qui  y  ont 
efté  6c  feront  aurholnées ,  en  faprotec- 
tion  6c  fauve-garde ,^avcc  permifljon  aux 
officieres  d'icelle  d'accepter,  recevoir  ôc 
acquérir  toutes  fortes  de  biens  meubles, 
6c  immeubles,  lefquels  ledit  fçlgneur, 
auroit  dès  àprefer^.adjnor^co^mei, 


L   . 
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ah.  i«jg.  Dieu  dédiez,  ainfy  qu'il  eft  plus  long 
porte  par  lefdites  lettres  i  la  cour  adrel- 
fantes.  Veu  auffi  l'approbation  du  fieur 
cardinal  de  Rets  de-  ladite  focieté  & 
communaulté  &  des  ftatuts  ôcreiglemens 
d'icellr,  en  datte  du  1 8.  Janvier  1655. 
acrachee  foubz  le  contre-lcel  defdires 
lettres.  Condofions  du  procureur  gê- 
nerai du  roy.  Ouy  le  rapport  de  M. 
Charles  le  Prevoft  confeiîler  du  roy  en 
ladite  cour ,  ôc  tourconfideré  ,  ladite 
cour,  a  ordonne  Se  ordonne  que  lef- 
dites  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle ,  pour  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  &  teneur. 

JLequeftts  contre  les  prrvvfi  its  marchands 
efchevins  renvoyées  i  Fajjemèlic  de 
U  viffr. 

—  T"XU  Mcrcredy  xxn.  Janvier.  Ce 
a*.  its,.  jour  les  gens  du  roy,  M.  Denis 

Talon  advocat  dudit  feigneur  portant 
la  parole ,  ont  dit  à  la  cour  que  les  pré- 
voit des  marchands  8c  efchevins  eftoient 
au  parquet  des  huiflîers  >  Se  demandoienr 
luy  parler,  ont  efte  faits  entrer  ,&  en 
prefènee  de/dits  gens  du  roy  ont  dit 
qu'ils  venoient  pour  fournir  de  relpon- 
fes  à  deux  requeftes  prclèntées  contre 
la  ville ,  Se  qu'ils  croyent  que  la  cour 
aura  plus  agréable  d'entendre  par  leurs 
bouches ,  que  de  foufrrir  qu'on  les  en- 
gageait à  des  procez  fur  ung  fubject 
qu'on  avokaccouftumé  de  traiter  d'au- 
tre forte.  L'une  des  requeftes  eftoit  des 
habitans  des  extremitez  des  rues  S.  Mar- 
tin ,  S.  Denis  ôc  autres  y  adjacentes ,  qui 
après  avoir  inftruit  par  deffault  un 

par  le  fom  maire  fur  une  requelle  pre- 
fentée ,  par  laquelle  ils  fe  plaignoient 
du  mauvais  eftat  de  leurs  efgouts ,  com- 
me ils  avoient  reconnu  que  leurs  plain- 
tes feroient  rejettées ,  leur  efgouteftant 
entièrement  nettoyé ,  ils  le  feroient  ad- 
vifez  d'eti  prefenter  une  nouvelle ,  par 
laquelle  ils  demandoient  l'entérinement 
d'un  rapport  de  le  Muet  architecte  juré, 
&  ouvriers  de  maçonfierie ,  nommez  par 
la  cour  d'office  pour  vifiter  Pefgout  où 
fe  défehargent  les  rues,  &que  fuivanc 
icelluy  la  ville  euft  a  faire  inceflâm- 
ment  voûter  ledit  ëfgouft  de  150.  thoi- 
fes  de  long  d'un  cofté ,  &  6  0.  tboifesde 
l'autre  }  Se  faulte  d'y  mettre  ouvriers , 
qu'il  ruft  permis  à  ces  habitans  d'em- 
prunter deniers  aux  defpensde  la  ville. 
L'autre,  des  habitans  des  quartiers  S. 
Louis  &  place  Royale ,  aufquels  les 
meûnes  habitans  des  rues  S.  Dems  & 


S.  Martin  Se  autres  y  adjacentes  fe  joi- 
gnent }  Se  fupplioient  la  cour  d'ordon- 
n.'r  que  le  folle  de  la  ville  dans  toute 
fon  eftendue  depuis  la  baftillc  jufques 
à  la  porte-Neuve  fuft  vuidé  ,  cftargy  &c 
revertu  ;  que  l'on  eflargift  pareillement, 
reveftift  &  pavait  le  grand  canal  qui  re- 
çoit tous  les  efgoufts  jufques  dans  la 
rivière  j  &  qu'on  y  deftinaft  tous  les  ans 
partie  des  revenus  de  la  ville,  dont  le 
maniement  lêroit  fait  par  un  bourgeoi.-., 
lequel  feroit  changé  de  mois  en  moi;. 
Que  les  melmes  habitans  qui  avoient 
prefenté  la  première  requefte  paroiflant 
encore  dans  la  féconde ,  il  eftoit  facile 
à  juger  de  la  liaifon  des  deux  requeftes, 
&  qu'elles  eftoient  conduites  d'un  mef- 
me  elprit  ;  mais  qu'elles  eftoient  in- 
Ibuftenables  en  la  forme  &  au  fonds  5  en 
la  forme ,  parecqu'il  eftoit  fans  exenu 
pie  qu'on  intentait  procez  contre  la  ville 
pour  un  fait  de  police  &  d'ouvrages  pu- 
blics ,  non  pas  mcfme  pour  radminif- 
tration  des  prevoft  des  marchands  & 
efchevins  dont  la  conduite  ne  pouvoit 
pas  eftre  attaquée  fi  elle  eftoit  bonne; 
ôc  fi  elle  fe  trouvoit  contraire  â  leur 
debvoir  ,  falloit  encores  moings  s'en 
prendre  a  la  ville ,  qui  feroit  trop  mal 
traitée  d'avoir  à  fouffrir  leurs  fautes  de 
puis  les  payer  j  mais  bien  les  falloit-il 
intimer  en  leurs  propres  &  privez  noms. 
Non  qu'on  refifte  que  la  cour  reçoive  les 
plaintes  de  ceux  qui  recourent  à  fon 
auâorité)  mais  cela  fe  fait  fans  procez, 
la  cour  mandant  la  ville  avec  qui  elle 
s'efclaircit  furies  plaintes  qu'on  luy  fait, 
&•  luy  donne  fes  ordres.  Aufly  auroienc 
ils  une  infinité  de  procez  à  fouftenir , 
il  à  chaque  idée  qu'un  habitant  conce- 
vrons du  mauvais  eftat  de  quelques  ou- 
vrages publics  ,  il  avoit  droit  de  les  tra- 
duire en  juftice.  Que  la  plainte  meiine 
de  l'habitant  pourroit  eftre  véritable,  Se 
fa  procédure  injurie-,  pareeque  dans  une 
grande  ville  quelque  ouvrage  fe  demen- 
toit  tous  les  jours  ;  mais  pour  cela  ils 
ne  debvoient  ny  pouvoient  y  pourvoir 
fur  le  champ,  ayans  â  confulter  dans 
les  travaux  deux  neceflîtez,  celle  de  l'ou- 
vrage &  celle  de  la  bourfe  de  la  ville, 
afin  que  la  defpcnfe  s'accorde  avec  les 
revenus.  Mais  que  fi  ces  requeftes  ef- 
toient fbuflèrtes ,  tbus  les  bourgeois  au» 
roieht  encore  le  champ  plus  libre  Se 
pfas  eftendu  pour  les  tenir  en  procez } 
puifque  la  condition  defdites  requeftes 
n'alloit  pas  à  faire  reparer  quelques 
ou  vrages  défectueux  ,  mais  pour  en 
faire  de  nouveaux }  &  ne  difoient  pas 

que 
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que  leselgoufts  fuflènt  mal ,  mais  qu'on  ce  lêroit  expofer  fon  bien  à  coûte  forte  ~  ~* 

les  pouvoic  mertre  mieux  par  une  nou-  de  diffipations.  Qu'il  cft  vray  que  quand   "' ' 
vcJle  conftruction  de  voûtes  pour  ecluy  on  auroit  de  l'argent  de  refte  ,  on  ne 
tic  la  rue  S.  Denis ,  &  par  des  revefte-  l'appliquerait  pas  à  faire  des  voûtes  à 
mens  &  eflargiffemens  par  legrand  ca-  l'eigouft  du  colle  de  S.  Denis ,  quoy 
nal  des  efgouts  pour  les  foflez ,  dont  qu'en  difent  le  Muet  &  Poitevin ,  par- 
bn  s'eftoit  oien  pafle  depuis  plufieurs  cequ'oneftime  en  debvoir  pluftoft  croire 
fiecles.  Or  qu'il  n'y  avoir  point  d'où-  l'advis  de  le  Mercier ,  Gamart  &  trois 
vrages  a  la  ville ,  foit  portes ,  foit  abreu-  autres  architectes  de  grande  réputation 
voirs  ou  autres  ,  dcfquels  on  ne  puft  &  douze  notables  bourgeois  trcs-intel- 
direla  mefmechofe,  &  y  trouver  pre-  ligens  aux  baftimens&  ouvrages  publics,  * 
textes  de  faire  procez  a  la  ville.  Les  ef-  nommez  d'office  par  la  cour  en  1635. 
prits  font  aujourd'huy  plus  éclairez  ,  qui  tous  d'une  voix  condamnèrent  la 
ayons  des  lumières  inconnues  à  nos  ah-  propofition  de  ces  voûtes ,  non  feule- 
ciens.  Mais  pour  cela  on  ne  fonge  pas  ment  comme  inutiles,  mais  encores  corn* 
à  changer  leurs  ouvrages ,  mais  feule,  me  très-prejudiciables  j  parecque  ce  fè- 
ment  à  les  entretenir  ,  à  y  employer  ce  roit  renfermer  le  mal ,  êc  non  pas  lé 
que  les  grandes  charges ,  les  grandes  guérir  -,  que  l'infeftion  renfermée  feroic 
debtes  Se  les  foibles  revenus  de  Ta  ville ,  plus  maligne  5  que  le  nettoyement  en 
eu  efgard  i  la  grandeur,  luy  peuvent  deviendroit  plus  difficile  ;  &  enfin  que 
permettre.  Qu'au  fonds,  les  requeftesef-  fi  la  voûte  elloit  rehauffée  au-deflus  du 
toient  encores  moins  recevables  j  la  pre-  rez  de  chauflée  ,  elle  inCommoderoit 
miere,  pareeque  c'eft  un  ouvrage  nou-  le  pafTagc  des  chariots  &  l'entrée  des 
veau  qu'on  demande,  &  qu'il  eft  jufte  logis  5  &  fi  on  fe  vouloit  tenir  au  rez 
qu'avant  que  s'y  employer  on  repare  le  de  chauflèe,  on  feroit  obligé  de  recreu- 
dommage  que  le  débordement  des  eaues  fèr  le  canal  de  l'efgouft,  &  en  ce  fai- 
&  autres  accidens  ont  fait  aux  anciens,  fant  luy  ofter  fa  pente  ;  adjouftant  pour 
Qu'on  vient  de  pourvoir  avec  grande  comble  que  l'exemple  de  l'eigouft  des 
delpenfe  au  pont  N.  D.  Qu'on  a  curé  Bernardins  &  autres  leur  auroit  fait  per- 
la plufpart  du  grand  canal  des  efgoufts,  dre  la  penfée  de  fouferire  à  de  fembla. 
&  y  en  a  plus  de  deux  mil  toiles  de  bles  proportions, 
fait)  qu'il  eft  befoin  d'achever  fans  re-       Quant  à  la  féconde  requefte  ,  il  n'eft 
mife  ce  qui  refte.  Qu'on  a  encore  pour-  pas  cxcufable  à  des  habitans,  pour  qui 
veu  à  l'efgouft  du  cofté  du  Calvaire  par  on  vient  de  faire  une  dcfpenfe  confide- 
nne  defpenfe  très  -  confiderable.  Qu'il  rable ,  afin  de  deftourner  l'incomnodi- 
faut  fuivre  les  autres  efgoufts ,  reparer  ré  des  immondices  qui  le  répandoienc 
une  arche  du  Petit-pont ,  pourvoir  au  dans  les  foflez,  de  le  plaindre  de  ceux 
quay  des  Auguftins,  raccommoder  les  qui. leur  ont  donné  ce  fecours par  le  rc- 
atttres,  mettre  en  eltat  quelques  abreu-  veftement  d'un  conduit  de  près  de  100. 
voirs  qui  periflent ,  achever  le  nouvel  toiles  ,  &  la  conftruétion  d'une  voûte 
efgouft  finecellàire  vers  la  porte  deKi-  qui  t  rave  rie  la  pointe  du  Temple  ,  & 
chelieu ,  refaire  le  pont  aux  Mulets,  re-  qui  par  ce  moyen  efearte  le  mal  autant 
parer  les  aqueducs  &  quelques  regards  que  la  condition  des  lieux  le  peut  per- 
du cofté  de  Belleville,  conduire  par  de  mettre.  Il  eft  mcfme  injurieux  devou- 
nouveaux  tuyaux  ce  qu'on  a  ramaflé  loir  ofter  à  des  officiers  une  partie  de 
d'eau  du  cofté  de  Rongis  }  &  par  après  leur  adminiftrarion  ,  pour  la  remettre 
on  fongera  à  perfectionner  par  de  nou-  entre  les  mains  de  bourgeois ,  fans  qu'on 
veaux  defleins  les  ouvrages  dont  la  ville  aceufe  ny  mefme  qu'on  foupçonne  leur 
s'eft  contentée  depuis  un  fi  long  temps 5  conduite.  Mais  il  eft  ridicule  de  deman- 
car  de  toucher  au  fond  du  bien  de  la  der  que  fur  les  revenus  de  la  ville ,  qui 
ville,  comme  les  fupplians  l'infinuenc  ont  peine  à  fuffire  aux  charges  ordi- 
en  parlant  d'emprunter,  c'eft  une  pro-  naires,  on  mette  en  referve  de  quoy 
pofition  qui  choque  une  maxime  fon-  fournir  â  l'eflargiflement  Se  reveftemenc 
damcntale  de  la  ville  &  tous  les  bons  des  foflez  de  la  ville  depuis  la  baftille 
ménagers ,  de  ne  baftir  &  ne  reparer  que  jufques  à  la  porte  Neuve ,  c'eft-à-dire, 
de  leurs  revenus.  11  feroit  abfiirdc  d'à-  de  près  de  trois  mjj  toifes ,  qui  avec 
liener  le  fonds  pour  l'orner  >  &  en  un  la  clofture  de  murs  6c  les  foflez  qu'il 
mot,  fi  on  obligeoitla  ville  d'emprun-  conviendrait  faire  entiers  vers  la  porte 
ter  pour  de  nouveaux  ouvrages,  voire  S.  Denis,  où  l'un  &  l'autre  manque, 
mefrnes  pour  la  réparation  des  anciens,  reviendrait  i  plus  de  quatre  millions  de 
TmtlI.P4rt.IU  X  ij 
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dites  lettres  patentes  Se  arrefts  ducon? 
ieil  ;  cependant  fait  deflènfes  d'eftablir 


I  64 

livres  -,  à  quoy 

defpeiife  qui  n'eft  pas  de  peu  de  confe, 

quence ,  d'eflargir ,  paver  Se  reveftir  de  en  cette  ville  &  faulxbourgs  Se  en  lad itc 
pierre  le  grand  canal  des  efgoufts ,  donc  foire  aucuns  bureaux  pour  l'exercice  du- 
l'eftendue  eft  de  crois  mil  huit  cens  coifes   die  jeu  de  hocca  ,  à  peine  de  mil  livres 
ou  environ.  Et  ce  que  la  cour  ne  trou,   d'amende.  Enjoint  aux  officiers  duchaf. 
ver  a  pas  fàos  doubte  de  meilleur,  c'eft  telec  Se  cous  autres  juges,  meime  au 
l'idée,  ce  que  ces  particuliers  ont  eu  de   bailly  de  S.  Germain  des  Prez ,  de  ce* 
propofer  par  mois  un  nocable  bourgeois  nir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  ar- 
au  maniement  &diipenlacion  de  deniers;  reft,  chacun  dans  leur  reflbrt. 
qui  fer  ou  faire  dans  un  an  douze  comp- 
tables à  la  chambre, d'une  portion  des   Séances  du  chaftelet  à  Fhoftel  de  Charny. 
o&roys  de  la  ville,  &  apporter  un  bel  J' 
ordre  dans  cette  adminiftration  qui   ip*  U  xn.  Février.  Ce  jour  fur  la 
çhangeroit  tous  les  mois.  \_J  plainte  faite  par  le  fubftituc  du 

Et  partant  requeroientlesprevoftdes   procureur  gênerai  du  roy  au  chaftelec 
marchands  &  efchevins,  qu'il  pluft  à  la  de  cette  vifîe  en  prefence  des  gens  du 
cour  remettre  les  chofes  dans  l'ordre  or-   roy ,  de  ce  que  le  lieutenant  civil  fans 
dinairc,  en  leur  renvoyant  les requeftes   fa  participation  &  fans  délibération 
pour  délibérer  fur  icelles  en  la  manière   de  ion  auttorité  privée  &  en  vertu  de 
accouftumee ,  &  y  pourvoir  ainfy  qu'ils   fon  ordonnance  vouloit  reftablir  la  ju- 
adviferoient  eftre  à  faire  par  raiion.  Et   rifdiétion  dudit  chaftelet,  transférée  par 
s'eftans  retirez,  ouys  les  gens  du  roy   arreft  de  ladite  cour  enl'hoftcl  deChar- 
en  leurs  conclulîons  ,  ladite  couna   ny,  dans  le  mefme  lieu  du  grand  chaf. 
renvoyé  &  renvoyé  lcfdires  requeftes   telct  où  elle fetenoit auparavant,  quoy, 
auldits  prevoft  des  marchands  Se  efche-   que  les  lieux  ne  fuflent point  reftablis 
vins  pour  y  eftre  par  eux  fait  droit  en   Se  qu'il  n'y  euft  aucune  place  pour  tel 
aflemblee générale  de  la  ville  ,  qui  fera   nir  fa  chambre,  comme  eftant  premier 
Pour  cet  effet  par  eux  convoquée  en  juge  des  arts  &  meftiers  de  cette  ville  • 
la  manière  accouftumée.  requérant  y  eftre  pourveu ,  &  qu'il  pl„ft 

à  la  cour  commettre  deux  des  confcil- 
Arreft  contre  le  jeu  de  H*ca.  1ers  d'icelle,  pour  fe  tranfporter  fur  les 

DTT  . .        ,       _.     .  lieux  &  en  dreûer  procez  verbal,  avec 

U  Mercredy  v.Fevner.  Ce  jour,  deffenfe  audit  lieutenant  civil  de  paner 

iur  les  plaintes  faites  par  le  bailly  outre ,  Se  de  rendre  de  pareilles  ordon- 

du  iauxbourg  S.  Germain  des  Prez  en  nances  fans  conclurions  préalables  de 

preience  des  gens  du  roy, de  ce  qu'en  luy  fubfticut.  Luy  retiré  ,  ouys  lefdits 

conlequenced  un  arreft  du  confeil donné  gens  du  roy  en  leurs  conclufions,  la- 

lur  requefte  prefentee  par  Maurice  Ram-  dite  cour  a  arrefté  &  ordonné  que 

botty  Je  7  Décembre  dernier,  portant  MM.Eftiennc  Saindot  Se  Michel  Fer- 

faculté  audit  Rambottyde  faire  l'exer-  rand  confeillers  en  icelle  fe  tranfpor- 

cice  du  jeu  de  hoca  de  Cathalongne  en  feront  inceûammcnt  audit  lieu  du  grand 

cette  ville,  iuivant  les  lettres  patentes  chaitelet,  pour  voir  &  reconnoiftre l'ef- 


&  arrefts  par  luy  cy- devant  obtenues 
&  renvoy  au  prefidial  du  chaftelct  de 
l'exécution  deidîtes  lettres  patentes  Se 
arreft  Se  de  la  connohTance  dctousies 
différends  civils  &  criminels  meus  ôc  à 
mouvoir  pour  raifon  dudit  exercice, 
circonftances&  dépendances  en  dernier 
reflort  ledit  Rambotty  auroit  cftably 
quatre  bureaux  dans  la  foire  S.  Germain 
(qui  fe  tient  à  prefent)  pour  l'exercice 

dudit  jeu  de  hoca ,  qui  eftoit  uneefpecc   *  v  -,       ,  ,      :  u    t  ; 

de  banque  prohibée  Se  defïènduc  par  procureur  gênerai  du  roy ,  contenant 
les  ordonnances.  Luy  retiré ,  veu  lefdits  qu'au  fujet  de  la  fufpenfion  d'armes  pu- 
arrelts  &ouys  les  gens  du  roy  en  leurs  bliée  entre  les  couronnes,  pluûcurs  ibl- 
conclunons ,  l  a  c  o  u  r  a  ordonné  Se  or-  dats  des  armées  du  roy  les  ayant  quittées 
donne  que  tres-humbles  remonftrances  fans  congé ,  Se  s'eftant  defbandez  &  h, 
Kronc  xaites  au  roy  fur  le  contenu  ef.  cçnciez  ,  &aucunsd'eulx  joints  avecau- 


tat  d'iccluy,  dont  ils  drefleront  procez 
verbal  5  pour  ce  fait  Se  rapporté,  &  le 
lieutenant  civil  Se  officiers  dudit  chaf- 
telct ouis ,  eftre  ordonné  ce  qu'il  appar- 
tiendra. 

Arreft  contre  les  officiers  &  foldats  eftant* 
Paris  fans  congé. 

DU  Mercredy  xm.  Aouft.  Ce  jour, 
fur  la  requefte  prefêntée  par  lé 


Digitized  by  Google 


JU  S  T  I  F  I  C  A  TIVES. 


i  6$ 


très  vagabonds  ôc  gens  fans  aveu ,  va-  leurs  officiers ,  à  peine  de  prifon.  Fait   

loient  impunément  fur  les  grands  chc-  defifenfes  à  tous  cabaretiers  ,  hoftes  6c  A"'  >6s9' 
«lins  &  advenues  de  Paris  -%  ôc  d'autres  vendeurs  de  bière  de  plus  vendre  tabac 
s'eftans  rendus  en  ladite  ville, &  joints  en  fumée,  6c  à  toutes  autres  perfonnes, 
avec  filoux  6c  autres  gens  de  mauvaife  foient  maiftres  de  jeux  de  paulme  ,  lo- 
vie    faifoient  journellement  plufîeurs  cataires  ou  propriétaires  de  maifons  par- 
vols,  tant  de  jour  que  de  nuit  ;  reque-  ticulieres,  de  tenir  chez  eux  académie 
raocy  eftre  pourveu}  la  matière  miféen  de  jeux  ,  &  donner  à  joiier  à  tous  ve- 
dcliberation,  ladicte  cour,  a  ordon-  «ans  aux  dez,  cartes ,  criquetrac  &  au- 
ne &  ordonne  que  tous  les  capitaines ,  très  jeux  non  au&orifez  ,  à  peine  de 
lieutenans,  gendarmes ,  chevaux-legers  1500.  livres  panfis  d'amende  applica- 
&  autres  officiers  Ôc  foldats  d'armée ÔC  ble,  pour  la  première  fois,  à  l'hofpital 
autres  qui  font  à  la  foldc  duxoy  ,  eftans  gênerai ,  ôc  de  punition  corporelle  pour 
de  prêtent  en  cette  ville  de  Paris  fans  ht  féconde.  Et  demeureront  les  propne- 
le  congé  exprès  du  gênerai  de  l'armée  t  aires  qui  ont  loué  lefdites  maifons  auf- 
dc  laquelle  ils  font,  feront  tenus  dans  dites  perfonnes,  refponlables  de  ladite 
vingt-quatre  heures  vuiderfic  forrir  d'i-  amende.  Enjoint  aux  prevoft  de  Paris  6c 
celle,  &fc  retirer  aux  quartiers  auxquels  lès  lieutenans  civil  Ôc  criminel  6c  à  tous 
font  leurs  troupes,  a  peine  d'eftrcpfo-  officiers  de  police  chacun  en  droit  foy, 
cédé  contr'eux  comme  contre  deferteurs  de  tenir  la  main  à  l'exécution  du  pre- 
d'armées,  fuivant  la  rigueur  des  ordon-  fent  arreft,  6c  aux  prevofts  des  maref- 
nances.  Enjoint  à  tous  vagabonds  6c  gens  chaux,  vis-baillis  6c  vis-fenechaux  de 
fans  adveu ,  qui  n'ont  point  de  condition  faire  leurs  chevauchées  par  les  champs, 
6c  de  retraite  advouée  par  de  notables  fans  demeurer  aux  villes,  6c  de  nettoyer 
bourgeois ,  de  fe  retirer  promptement  les  pays  ôc  lieux  de  leur  eftabhiîèment 
pareillement  de  cette  ville  6c  fauxbourgs  defdits  voleurs  6c  vagabonds,  6c  d'en- 
dans  ledit  temps  de  vingt-quatre  heu-  voyer  de  trois  mois  en  trois  mois  leurs 
res,  à  peine  de  punition  corporelle  j  6c  procez  verbaux  de  L-urs  diligences  au 
à  tous  hoftes  de  porter  inceflàmment  fubftitut  du  procureur  gênerai  au  Jïcge 
aux  commiflaires  du  quartier  ôc  autres  de  la  conneftablie  ,  iur  peine  d'eltre 
officiers  de  juftice  les  déclarations  des  caffez  ôc  punis.  Ordonne  que  le  prefent 
noms  6c  furnoms  ôc  conditions  ôc  quali-  arreft  fera  leu  ôc  public  ôc  affiché  en 
tez  des  perfonnes  qui  feront  logées  chez  cette  ville  ôc  fauxbourgs  à  fonde  rrom- 
eux ,  fuivant  6c  ainfy  qu'ils  y  font  obli-  pe  6c  cry  public ,  6c  envoyé  aux  bail, 
gez  par  les  rcglcmens  de  police, à pei-  liages  6c  fenclchauflces  de  ce  reffbrt, 
ne  de  48.  livres  parills  d'amende,  ôc  de  pour  y  cftrc  pareillement  leu,  public  6c 
refpondre  civilement  des  plaintes  ôedef-  affiché  ,  par  tout  où  befoin  lèra. 
ordres  qui  en  pourroîcnt  advenir  j  en- 
joignant aufdits  commiflaires  d'y  vac-  Zettres  patentes  pour  la  vente  des  terres 


quer  inccfTamment.  Faitdeffeofcsàtou 
tes  perfonnes ,  s'ils  ne  font  gentilshom- 
mes ou  officiers  de  juftice  ,  portans  li- 
-vrées  6c  calaques  d'archers ,  efcuflbns 
de  fergens  ou  autres  marques  de  leurs 
charges ,  de  porter  aucunes  cfpées  ou 
autres  armes  j  mefme  fait  itératives  def- 
fenfes  à  tous  laquais  de  porter  aucunes 


vaines  C>  vulves  de  L'ancien  fojji  de 
la  porte  de  Nèfle. 

DU  vi.  Septembre.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Paris  au  mois  de  May  dernier, 
par  leiquellcs  ledit  feigneur  délirant  pour 
le  bien  de  fa  bonne  ville   de  Paris 


efpées  6c  pifbllcts  de  poche,  à  peine  de  ôc  fatisfaclion  particulière,  que  les  ou- 

lavie.Etferontlesmailtresôcchefs-d'hof-  vrages  mentionnez  efdites  lettres  foient 

tels  rcfponfables  pour  ladite  contraven-  promptement  faits  ôc  achevez  ,  ôc  la  def- 

tion  du  fait  de  leurs  ferviteurs  ôc  do-  penfe  prife  fur  les  deniers  qui  provien- 

meftiques.  Et  quant  aux  gens  d'ordon-  droient  de  la  vente  des  terres  vaines 

nances ,  (bldats  des  regimens  des  gar-  6c  vagues  de  l'ancien  foffe  de  la  porte 

"des  ôc  autres  qui  font  à  la  foldeduroy,  de  Nèfle  jufquesà  la  rivière,  auroitcn- 

6c  pourroieut  eftre  prefentement  ou  fe-  joint  aux  prevoft  des  marchands  ôc  ef- 

roient  cy-apres  en  cette  ville  ôc  faux-  chevins  de  cette  ville  faire  mefurer  ôc 

bourgs  de  Paris ,  qui  font  obligez  de  arpenter  lefdites  terres  vaines  Ôc  vagnes, 

porter  l'cfpée ,  leur  tait  deffenfes  de  mar-  qui  compofent  l'ancien  folle  jnlques  à  la 

cher  en  troupe  ÔC  élire  enfcmble  plus  rivière ,  prendre  les  alignemens  du  porc 

4e  deux,  s'ils  ne  font  commandez  par  vulgairement  appelle  Mauaqueft  Ôcabre- 


( 
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PREUVE 

"*  voir  joignant ,  faire  vifiter  les  maifons 
&  elchopes  defdits  lieux ,  pour  pour- 
voir à  l'indemnité  des  particuliers  *  aul» 
cuneleur  en  eft  deuc  ,  vendre  les  places 
pour  latisfaireaufdits  ouvrages  fie  autres 
defpenfes  ,  &  faire  au  plus  jufte  prix 

3u'il  fe  pourra,  s . .  Arreft  du  30.  Juing 
ernier ,  par  lequel  auroit  efté  ordonne 
que  pardevant  maiftres  Hierofme-Fran- 
cois  Tambonneau  8c  Jean  Doujat  con- 
seillers en  icelle ,  lefquels  fe  traniportc- 
roient  fur  les  lieux ,  en  prclènce  de  l'un 
des  fubftituts  du  procureur  gênerai  du 
xoy  8c  defdits  prevoft  des  marchands  &c 
efchevins ,  melurage  &  arpentage,  toifé, 
plan  &  figure  feroient  faits  defd.  lieux, 
&  devis  des  port ,  abrevoir  &  autres  ou- 
vrages ordonnez  eftre  conftruits  par  lef- 
dites  lettres,  mefme prifée  &  eftimation 
d'iceux  par  experts  qui  feront  nommez 
d'office,  enfemble  des  tour,  maifons  8c 
efchoppes  ordonnées  eftre  defmolies,& 
informé  de  la  commodité  ou  incommo- 
dité que  l'exécution  defdites  lettres  peut 
apporter  au  public  }  pour  le  tout  raie 
&  rapporté ,  communiqué  audit  procu- 
reur général,  eftre  ordonné  ce  qu'il  ap- 
partiendra. Procez  verbal  de  transport 

fie  defeente  fur  les  lieux ,  &c  

iadicte  cour  a  ordonné  8c  ordonne 
que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icelle ,  pour  eftre  exécutées  fé- 
lon leur  forme  &  teneur  ;  à  la  charge 
que  les  adjudications  fè  feront  à  l'hofl 
tel  de  ville, le  confeil  d'icelle  aftemblé. 


S  ET  PIECES 

fembleroit ,  8c  de  faire  des  quelles  or- 
dinaires &  extraordinaires  ,  la  contribua 
tion  defquelles  cftant  volontaire  ne  peue 
blefler  perfonne ,  neantmoins  ils  ontefti- 
mc  que  l'eftabliftement  d'une  quefteu- 
fe  ordinaire  en  chacune  paroifle  eftanc 
appuyée  de  l'auétorité  d'un  arreft ,  leur 
feroit  beaucoup  plus  avantageufe.  Aces 
caulés  requeroientlesfupplians  qu'il  leur 
fuft  permis  d'eftablir  une  femme  ou  fille 
en  chacune  des  paroiflcs  de  cette  ville 
8c  fauxbourgs  de  Paris,  qui  avec  les 
baffins  de  l'œuvré  quefteront  pour  les 
neceffités  dudit  hofpiral  gênerai ,  avec 
defrènfes  à  quelques  perionnes  que  ce 
foit  d'y  apporter  empefehement.  Veu 
auflTy  les  pièces  attachées  à  ladite  requefte 
lignée  Jouis  procureur  des  fupplians. 
Ouy  le  rapport  deM.  Jean  Doujat  con- 
cilier du  roy  en  ladite  cour,  fie  tour, 
confîderé  ,  ladictî  cour  ayant 
efgard  à  ladite  requefte ,  permet  aux  fup- 
plians d'eftablir  une  femme  ou  fille  en 
chafeune  des  paroiûes  de  cette  ville  fie 
fauxbourgs  de  Paris ,  laquelle  avec  les 
baffins  deï'oeuvre  queftera  pour  la  necef- 
lité  dudit  hofpital  gênerai.  Fait  deffen- 
ces  à  quelques  perionnes  que  ce  foit  d'y 
apporter  aucun  empefehement. 

Péage  eftabli  ponr  la  réparation  dm  pont 
Marie. 


Jc.fi abkjfement  dt  quefleufes  en  chaque  parût/, 
fe  t  pour  ^hofpital  gênerai. 

DU  v.  Décembre.  Veu  par  la  cour 
la  requefte  prefentée  par  les  di- 
recteurs de  l'hofpital  gênerai ,  contenant 
que  la  neceffité  en  laquelle  fe  trouve  le- 
dit holpiral,à  caufe  du  grand  nombre 
de  pauvres  qu'ils  ne  peuvent  refufer , 
eft  lî  grande, qu'ils  ont  befoin  de  fe  fer- 
vir  de  tous  les  moyens  légitimes  qui  leur 
peuvent  apporter  quelque  fecours  >  en- 
tre lefquels  ils  ont  cru  que  celuy  de 
mettre  une  quefteufe  dans. toutes  les  pa- 
roiflès  de  cette  ville  8c  fauxbourgs ,  qui 
toutes  les  Feftes  8c  Dimanches  fuivront 
les  baffins  de  l'œuvre ,  pour  recueillir  les 
aumofnes  de  ceux  qui  auront  volonté 
de  donner  aux  pauvres,  leur  apportera 
quelque  petit  foulagement.  Et  bien  que 
par  la  déclaration  vérifiée  en  la  cour, 
portant  l'eftabliûement  dudit  hofpital 
gênerai ,  ils  ayent  droit  de  mettre  des 
«roncs  en  tous  les  lieux  que  bon  leur 


DU  xx.  Février.  Veu  par  la  cour- 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Paris  le  17.  Mars  dernier ,  obte- 
nues par  les  propriétaires  8c  habitans 
des  maifons  del'lfle  N.  D.  8c  pont  Ma- 
rie ,  ceux  des  quartiers  de  la  Tournelle 
8c  S.  Paul  de  cette  ville  de  Paris  ;  par 
le/quelles  ledit  feigneur  auroit  dit  8c  or- 
donné, veut  8c  luy  plaift  que  la  pile  8c 
les  deux  arches  du  pont  Marie  defmolies 
8c  tombées  par  les  crues  des  grandes 
eauz  dernières ,  foient  reftablies  ainfy 
qu'elles  eftoient  jufques  au  rez  de  chauf- 
fée du  reftant  dudit  pont ,  enièmble  que 
vilite  foit  faite  des  autres  piles  d'iceluy 
8c  de  celles  du  pont  du  cofté  de  la  Tour- 
nelle ,  pour  eftre  reparé  ce  qui  le  trou* 
veroit  endommagé  ;  8c  qu'en  attendant 
il  fuft  au  pluftoft  conftruit  un  pont  de 
bois  abouti flant  au  refte  dudit  pont ,  de 
la  largeur  d'iceluy  ,  commode  8c  fuffi- 
fant  pour  y  palier  hommes  8c  chevaux, 
carroflès,  chariots  8c  charettes;  8c  que 
pour  les  frais  de  la  conftru&ion  dudit 
pont  de  bois  &  le  reftabliflement  de  la. 
dite  pile,  8c  autres  piles,  tant  du  ponc 
Marie,  que  celuy  de  la  Tournelle ,  il  fuft 

pris 


Ah.  it*9i 
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pris ,  levé  fie  payé  pendant  dix  années,  par  Iefquelles  ledit  feigneur  roy ,  en  con- 
tonrormernent  à  l'an  dt  du  confeil  atta-  hrmant  les  lettres  patentes  données  par  A"  "!t' 
chc  loubs  le  contre-fcel  defdites  lettres,  fes  prcdecelleurs  roys  aux  abbelfr  fie  re-, 
les  droits  contenus  en  iceluy  fie  efdites  ligieufes  de  l'ordre  de  faincte  Claire  j 
lettres.  Vcuaufly  ledit  arreft  du  confeil  dites  de  M  Av*.  Maria .  v  de  fondation, 
du  i9.  Juin  1  ^58.  Requefte  prefentée  à  royale,  de  Paris,  auroit  fait  itératives 
la  cour  par  lelHits  propriétaires ,  Sec.  deffenfes  à  toutes  perfonnes  de.  quelque/ 
afin  d'enregiftrement,  communiquée  aux  qualité  fie  condition  qu'elles  foienr d'eL 
prévoit  des  marchands  8c  efchevins  de  lever  aucuns  baftimens  voifins  des  mai- 
ladite  ville  de  Paris ,  le  j.  Aouft  dernier,  fons.  fie,  çonvent  defdites  rcugiçu  fes.plus 
de  l'ordonnance  de  ladite  cour  avec  lef-  hauts  que  les  anciens  murs  de  la  ville 
dires  lettres  fie  arrefts.  Refponfe  aufdi-  de  Paris  qui  les  ençlofent  ,ny  faire  des 
tes  lettres  6c  arreft  defdits  prevoft  des  veuëicantraires  auxp.récedentcs.deiFen- 
rrurchands  8c  efchevins  du  14.  Novem-  fes  ■>  voulant  qu'arrivant  qu'il,  y,  en  euft 
bre  1659.  contenant  leurs  xemonftran-  de  faits  au  préjudice  des  concevons  d'i- 
ccsquc  les  propriétaires  des  maifonsqui  celles  religieufes  8c-  dcldites  lettres  pa- 
fubuftent  8c  de  celles  tombées  dévoient  tentes  ,  qu'ils  foient  abatus  fie  réduits 
contribuer  pour  le  reftabliûement ,  le-  aux  termes  preferipts  par  lelditcs  lettres 
quel  reftabliflèment  fcroit  fait  8ç  la  le-  de  fes  predecellèurs  roys ,  fentences,  ju- 
vce  du  péage  fie  contribution  par  la  gemens  fie  arrefts  de  ladite  cour ,  ainfy 
ville  ,  Se  qu'elle  devoir  cftre  rembour-  que  plus  au  long  le  contiennent  leldi- 

fee  des  premiers  deniers  d'une  fomme  tes  lettres, 8ec  ladicte  cour. 

de  fix  mil  cinq  cens  Uvrcs,  qu'elle  avoit  a  ordonné  fie  ordonne  que  lefditeslct- 

dcbourlce  pour  l'enlèvement  des  pjicr-  très  feront  regiftrées  au  grefre  d'icelle, 

rcs  du  débris  du  pont.  Conclufions,ôtc   pour  eftre  exécutées  (êlon  leur  forme  fié 

ladicte  couk.  a  ordonné  fie  ordonne  teneur,  à  l'efgard  desveuës;fie  avant 

que  lcfdites  lettres  feront  regiftrées  au  faire  droit  fur  le  furplus  concernant  Té le- 

refTè  d'icelle  ,  pour  eftre  exécutées  le-  vation  des  murs  fie  baftimens ,  ordonne 

on  leur  forme  fie  teneur  >  à  la  charge  que  les  voifins  qui  ont  bafty  fie  eflevc 

neantmoins  qu'il  ne  fera  pris  aucun  droit  feront  appeliez, 
ny  péage  pour  les  beftiaux  qui  pafiçront 
fur  ledit  pont,  fie  que  pardevant  rnaif- 
tre  EftienneSainclqtçopiciller  en  ladite 
cour  fie  le  conleiller  rapporteur  du  pre- 
fent  arreft  il  fera  .procède  à  la  nomma 


Arrfjta»  fujeUe  Ufrifon  de  Montmartre 


tion  de  huit  notables  perfonnes  bout- 


D 


U  xiv.  Avril,  Veu  par  la  cour  la 
requefte  à  elfe  prefentée  par  le 

geois  fie  principaux  locataires,  tant  des  procureur  gênerai  du  roy  ,contenans  que 

maifons  de  l'ifle  N.  D.  fie  pont  Marie,  depuis  quelques  armées  la  dame  abbeiTe 

que  des  quartiers  de  la  tourncllç  fie  de  de;  Montmartre  le  fert  pour  prifon  d'une 

S.  Paul, pour  veillera  laconftruclioçdu-  petite. inaifon  feize  rue.  de  la  Heaume* 

dit  pont  r  dont  ils  pourront  augmenter,  rie,  „  appellée  vulgairement  le  *  Savot 

le  nombre  ,  Ci  bon  leur  lcmble}  fie  que  aux  daines  y  qui  jï'eft. point  propre  àl'ulà- 

les  marchés  qui  le  feront  pour  la  ce**,  ged.'ùr^prifen^  pour  eftre  obfeure ,  mal- 

ftrucrion  fie  reftabhfl'en)cn|  du4-  popç ,  Jaine.  Mo  les  lieux  ficelle  fi  incommode^ 

feront  faits  en  prefepçe  defdirs  confeiL  que  }a  chapelle  eft  ,  à  un  troifiefine  eflra> 

lers  commis,  parlant  lefquels à  ecttç  ge  dans  l'efpaiflèur  du  mur  en  forme 

fin  feront  rapporte^ .ies  deyis  dej  ouvra-  d'armoire  t  où  tout  joignant  pafiè  un 

gcs,fie  par  eux  proçedérà  l'adjudication  tuyau  d'un  aifémenV,  qui  infecte  lepref- 

de  la  fermé  dudft  rpeagej  fie  ce  qui  fera  tre  qui  célèbre  la  fainte  méfie,  lorlqu'il 

par  eux  fait  fie,  ordonne,  fera  ex;ec,utç  y t^  çhjangemen*  4e  temps  :  ce^quieft 

nonobftânt  oppojitiops.  ou,  appeUatjpas  içdecent ,  fie  ne  peiic  eftre  foufferc;  jpiqt 

quelcono^s  fie  fef$  ,£as  préjudice.  |  d'i-  «up  ladite  manop  &  rrQuvanc  Âuée  an- 

celles.  .  t           i  j  .  ;  ditlfeu4  qui  eftjftl» ;despauagesi  lies  plus 

:ir>.".  ,                -,       .j----  ••;  iff^ot^oïKz  dedans  »  u  'ji'i  .toujpuiBs 

Ltttreifafemu  &  omft  p^r^esjfli^tufet  grand  ,nombre  dkpri&nnieiès.  ouLy  foof- 

dt "F &YejfAfôjur    ,  :  :  ^rent  beaucoup  ^  tant.  à  caufe  dé  1  Vin- 

i  -;>  ...  ,  ,  ■/.                ,  commodité  dajjeu,  que  de  drexaéUon 

Dtl.x.  Avrji..,yéu;par  la  cour  les  que  font  continuellement  Jos,  geolliers 

lettres  patentes  du  roy  données  a  6e,g^içhctiers  ,  â  qqoy,  il  eftlbiflLdere- 

-aumcùs.c^^p«mb^tdp/^<w  r 


•  Fort. 
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cureur  gênerai  vouloir  commettre  un  de  entre  montres  Charles  Benoife  &  Char- 

meffieurs,  qui  fe  tranfportera  fur  les  lieux,  les  Perrot  confcdlers  en  ladite  cour  & 

&  dreflèra  procez  verbal  de  l'eftat  d'i-  aflîs  &  couverts  en  prefence  defd.  gens 

ceux  en  prefence  d'un  de  fes  fubftituts;  du  roy  ont  dit  qu'ayant  appris  par  les 

pour  ce  fait  &  à  luy  communiqué  pren-  affiches  &  publications  faites  dans  les 

dre  telles  conclurions  que  de  raifon.  paroifles  de  cette  ville  ,  qUe  par  arreft 

Vcu  aufly  les  pièces  attachées  à  ladite  intervenu  fur  enregiftrement  des  lettres 

requefte  fignee  Fouquet.  Ouy  le  rapport  patentes  du  roy  portant  permiiTioh  de 

de  M.  Guillaume  Hébert  confeiller  du  lever  un  droit  de  péage  fur  le  pont  Ma 

roy  en  ladite  cour,  tout  confideré .- iix  rie  ,  pour  les  deniers  en  provenans  ellrê 

cour,  a  ordonné  &  ordonne  que  par  employez  au  reftablùTement  d'iceluv 

le  confeiller  rapporteur  du  prêtent  ar-  maiftres  Eftienne  Saina0t&  ïean  Dou 

reft  defeente  fera  fàite  fur  les  lieux ,  &  jat  confeillers  en  ladite  cour  auroient 

SX  VA«îâfer   ÏT  enPrefen"  ^commispourproceder  au  bail&ad- 

ce  d  un  des  lubitituts  dudit  procureur  judication  de  cet  odroy  ■  &  cela  eftant 

gênerai ,  pour  ce  fait,  rapporté  &  à  luy  particulièrement  de  la  fo'ndion  de  leurs 

communique,  eftre  ordonné  ce  que  de  charges ,  ils  ont  efté  obligez  de  le  re 

™[on-  monllrer  à  la  cour,  â  ce  qu'il  luy  pleuft 

-  j   ■    j,       ,       .    ,        1  '  leur  renv°yer  la  connoiflance  &  direc- 

fondatton  d'une  châtre  de  thertogie  morale  tion  dudit  octroy,  bail  à  faire  d'iceluv 

an  collège  de  Navarre.  &  ordination  de  deniers  accouihimez 

DO  v„a  ,a  a    -,  ,/  ^conftances  &  dépendances,  comme 

h  Vendredy  Xvi.  Avril.  Veu  par  aufîy  pourvoir  auxabus  &  malverfations 

la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  qui  font  journellement  recognucs  en  vlu 

données  a  Bordeaux  au  mois  d'Octobre  fleurs  ouvrages  publics  fSTrlnzull 

ITL  T    n      a  YJ  PerPeruicc  une  Ies  avec  faculté  de  rembourfe. 

place  au  collège  de  Navarre,  pour  te-  ment  ou  autrement  ,  que  de  ceux  qui 

mr  la  quatne  me  leduredescasdecon-  fe  fonta  la  ville  par  le/ ordres  dësp?e 

fcience&  théologie  morale,  pour  la  corn-  voft  des  marchands  &  efchevins  fans  la" 

modite  des  perlonnes  ecclefiaftiques ,  participation  &  alignement  des Potiers 

aux  gages  de  neuf  cens  livres  par  an  ,  5e  France ,  ny  vifitf  rion  &  receprion  drf 

laquelle  nlace  &  lecîure  il  auro£  dès-à-  dits  ouvrage!  en  leur  pr^S^t 

préfet  donnée  à  maiftre  Noël  le  Blond  maiftres  dis  œuvres  HaLm  du 

dodeur  de  ladite  maifon  de  Navarre ,  roy ,  ainfy  que  faire  fe  doit  &  dom  lef 

pour  icelle  exercer  auXj  charge,  &con-  dits  prevofl!  des  marchands 

Requefte  prefentée  par  le  grand  maif-  depuis  quelques  années  il  enertn^ 

tre  du  colU  de  Navarre  'afin  d'ente.  */de,\cc?dens aTon  ^  cauf^  per" 

nnement  dédites  lettres,  &c.  .  .  .  lA  tes  notables,  po'ur  à  quoTobvier^ï; 

S^£^  ^^c^lpleuft^lJc^^ 


i   —  -""^  i  j»«iiuiiiuu  ex  ali- 
gnement des  treforiers  de  France  ,  qui 
en  feront  les  vifitations&  réceptions  & 
autres  chofês  dependans  de  leurs  char- 
ges ,  conformément  aux  ordonnances 
qui  les  confirment  en  cette  pofleffion  : 
le  confians  tellement  en  la  juftice  & 


en  iccUé  k\oa  leur  forme  l: teneur!' 

'••••»  03  Wi'i  ,  r.  tvJih  ~u  ■  •  ■->: 

wJBm  wf*j«J*f*àgè  pçnrU  }*rit 
-    r!'>r'-.         Marie.  c 

i1  «.'j.ti./f  îiit»"'        -ï  r-l       .    •  ;  -i, 

DUMercredy^K  AvrU.  Cejour 

F^OK^  Varoguier  &  bonté  de  ladite  cour  .qu'ils  eftoientper- 

SffîS  d* /ranceen  la  fuade*  qu'elle  adjouftLit  pluftoftïîa 

ÎZm '^f^-^^sâParh,  fcncWde  leurs  char.es ,  L  de  pe 

afiirLit     j  enteh<tus  fur  quelques  fe.  M.  le  premier  prefidènt  leur  a  dit 

■Ssiâk^ tï™  chà;èes&  ^„,adite  w  #  ^Iie  «fl^ 

av^nr  ^if    P   J cV&J^gensduroy  qu'elle jugeroit raifonnable  furcequ'ils 

ï  î^"6 ^  ^ails  3111  ^/  «voient  fait- entendre.  Et  s'eftans 

ITc?  L ^ hufetVr  Cfté  fait  én-  '^«uyslefditsgensd 

trer  ,  &  pxu  place  ^  bovu  dtt  brircau  conclufibni,  la  maJre  mife  en  delibe! 

ration 
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ration,  iadicte  cour  a  arrefté  8c  or-  ladite  prifon  demeurera  fermée ,  8c  les  A 
donne  que  l'arrcft  d'enregiftrement  dcC  prifbnniers  qui  font  en icelle  transférez, 
dites  lettres  fera  exécuté  félon  fâ  forme  a  la  requefte  dudit  procureur  gênerai , 
&  teneur ,  8c  que  par  les  confeillers  com-  par  le  lieutenant  criminel  de  robbe  cour- 
mis  par  ledit  arreft  8c  deux  des  trefo-  te,  dans  les  prifons  des  juridictions  où 
riers  de  France  il  fera  procédé  au  bail  ils  doibvent  eftre  j  8c  conformément  aux 
dudit  péage ,  marché  au  rabais ,  vifita-  anciens  rciglcmcns  fait  deffenfes  au  geol- 
tion  8c  réception  des  ouvrages.  Et  au  lier  de  ladite  prifon  de  recevoir  à  l'ad- 
forplus  feront  les  ordonnances,  edits,  venir  aucun  prifbnnier  que  de  la  jurif- 
ârrefts  8c  reglemensconcernans  les  fonc-  diction  de  ladite  abbeffe  ,  8c  aux  huif- 
tions  de  treforiers  de  France  exécutez  lîers  8c  fergens  d'y  en  confticuer  ny  d'y 
félon  leur  forme  8c  teneur.  en  transférer  aucuns,  s'ils  ne  font  delà- 

dite  jurifdiâion.  Et  fera  le  prefent  ar- 
lt  minage  étAuxerre  dormi  i  thoffitaldt  reft  leû  &  public  en  l'audience  du  chaf- 
la  Mifericorde.  telet,8c  affiché  à  la  porte  de  ladite  pri- 

fon ,  a  ce  qu'aucun  n'en  prétende  cau- 

DU  Samedy  xxiv.  Avril.  Veu  parla  fe  d'ignorance, 
cour  les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Paris  au  mois  de  Juin  1659.  ob-  Arrtfi  au  frjet  de  quelques  qualitexjprifet 
tenues  par  les  gouverneurs  fie  adminif-  far  les  chirurgiens. 

trateurs  de  l'hofpital  de  la  Mifericorde 

fdtucau  faulxbourg  S.  Marcel  de  cette  T~\U  iv.  Aouft.  Veu  par  la  cour  la 
ville  de  Paris  j  par  lefquelles  ledit  fei-  JL J  requefte  prefentec  par  les  recteur 

fneur  auroit  confirmé  le  don  fait  audit  de  l'univerfiré  ,  doyen  8c  docteurs  regens 
ofpital  par  le  tiltre  de  la  fondation  du  de  la  faculté  de  médecine  de  Paris,  con- 
droit  de  minage  d'Auxerre  ,  veut  Se  luy  tenant  que  par  arreft  contradictoire  ren- 
plaift  qu'il  en  jouïflè  à  perpétuité  plci-  du  à  l'audience  le7.deFevrier  dernier  def- 
ncment  6c  paifiblement ,  à  tiltre  d'au-  fenfës  auroient  efté  faites  aux  chirur- 
mofne  de  fondation  royale ,  fans  qu'il  giens.  barbiers  de  prendre  la  qualité  de 
puiffe  eftre  diverty  à  autre  effet  qu'au  bacheliers,  licenciez,  docteurs  fie  colle- 
pain  des  pauvres  orphelins  dudit  hofpi-  gc  ,  mais  feulement  celles  d'afpirans , 
tal ,  fie  fans  que  ledit  hofpital  en  puiffe  maiftres  fie  communauté  j  comme  auffy 
eftre  dépoiTedé  foubs  quelque  tiltre  8c  deffenfes  leur  auroient  efté  faites  défaire 

firétexte  que  ce  foit,  ainfy  que  plus  au  aucunes  lectures  8c  actes  publics}  defquels 
ong,  8cc  ladicte  cour,  a  or-   termes  il  n'y  a  pas  de  doubte  qu'il  ne 

donné  8c  ordonne  que  lefdites  lettres  s'eufuive  que  l'infcnption  qui  eft  fur  le 
feront  regiftrées ,  pour  eftre  exécutées  lieu  de  S.  Cofme  ,  intitulé  :  Collegium 
félon  leur  forme  8c  teneur.  MM.  DD.  chirurgonm  Parifienpum ,  ju~ 

ratonm,  8cc.  8c  celle  qui  eft  au  dedans 
Arreft  au  fujetdela  f ri/on  de  Montmartre,  en  ces  termes  :  Schelaregia  ,  ne  doibvent 

eftre  oftées ,  8c  une  chaire  haulte  en 

DU  xiv.  Juin.  Veu  par  la  cour  l'ar-  laquelle  ils  s'ingeroient  faire  des  lc- 
reft  du  14.  Avnl  1660.*.  .  .  par   çons  publiques,  qui  leur eftoient inter- 

icquel  auroit  efté  ordonné  que   dites  par  led.  arreft.  Neantmoinsled.  ar- 

defeente  feroit  faite  es  prifons  vulgai-  reft  auroit  efté  mefprifc  en  tout  par  lefd. 
rement  appellces  le  fort  aux  dames ....  chirurgiens  -  barbiers  s  lefquels  au  heu 
Proccz  verbal  de  M.  Guillaume  Hébert,  d'obéir,  ils  n'auroient  ofté  lefdites  inf- 
8cc  ...  la  cour  a  ordonné  Se  ordon-  criptions  8c  ladite  chaire}  8c nonobftant 
ne  que  l'abbeflè  de  Montmartre  fera  te-  les  deffenfes  portées  par  ledit  arreft,  dès 
nue  faire  inceffamment  reparer  la  mai-  le  lendemain  ils  auroient  envoyé  des  bil- 
fon  où  elle  fait  tenir  fa  prifon ,  appel-  lets  en  latin  contenant  le  mot  de  Col- 
lée le  fart  aux  dames }  enforte  que  lespri-  loge  &  efcolU  frofrffeurs  en  chirurgie  i 
fonniers  qui  feront  a  l'advemr  détenus  8c  continuant  par  lefdits  barbiers  leurs 
en  icelle  n'y  puiflent  eftre  incommodez,  contraventions,  au  lieu  de  fuivre  l'exem- 
8c  que  la  chapelle  foit  placée  en  lieu  pie  de  Jean  Mefhard  lieutenant  du  pre- 
plus  décent  8c  convenable  pour  la  cele-  mier  barbier  du  roy  ,  qui  envoyoit  fes 
bration  du  fervice  divin  qu'elle  n  eft  pas  billets  en.  François ,  les  nommez  Inver- 
à  prefentjfi  mieux  elle  n'aime  eftablir  fa-  net,  Gigot,  Matot  auroient  envoyé 
dite  prifon  ailleurs.  Cependant  8c  jufques  leurs  billets  en  Latin  en  termes  deffên» 
À  ce  que  ladite  abbeffe  y  ait  pourveu ,  dus  par  ledit  arreft  $  lequel  les  fupplians 
Tomll.  Pan,  III.  Y 
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"~—         auroicnt  cfté  obligez  faire  fignifier  aufl  démonftrations  anatomiques  â  portes  ovu 

A*.n6o.  Jits  barbiers-chirurgiens,  &  fait  les  def-  vertes,  fans  que  pas  un  defdits  chirur- 
fenfês  y  contenues  en  leur  communau-  giens- barbiers  puiiîe  porter  la  robbe& 
té  ailèmblée,  où  ledit  Meinard  eftant  le  bonnet  ,  que  ceux  qui  font  &  feront 
il  auroit  fait  rcfponfe  d'obéir  audit  ar-  reccus  maiftres  ès  arts  5  &  neantmoins 
reft  y  &  nonobftant  iceluy  lefdits  bar-  pourront  ceux  qui  ont  efté  receus  avec 
biers  contreviennent  journellement.  A  *a  robbe  &  le  bonnet  jufques  au  jour 
ces  caufes  requeroient  les  fupplians  eftre  dudit  arreft  du  7.  Febvrier  ,  les  por- 
ordonné  que  ledit  arreft  du  7.  Febvrier  ter  pendant  leur  vie.  Enjoint  aufd.  chi- 
fèroit  exécuté  *  itératives  defïènfes  fai*  rurgiens-barbiers  d'obeyr  audit  arreft , 
tes  aufdits  chirurgiens-barbiers  de  pren-  deffences  d'y  contrevenir,  &  en  cas  de 
dre  autre  qualité  que  celles  d'afpirans,  contravention  permis  d'informer  parde- 
maiftres  &  communauté  j  deftenfes  de  vant  le  confèillcr  rapporter  du  prcfènt 
qualifier  leurs  afpirans  de  candidats ,  &  arreft.  Signé ,  de  la  Moignon  ^> 
à  eux  de  prendre  la  qualité  de  profef-  Menardeau. 
fini r s ,  ny  qualifier  leur  lieu  du  nom  de 

collège  ,  elcolle  ou  falle  ny  aflcmblée  Lettres  patentes  pour  U  bibliothèque  i»  roy 
royale,  mais  chambre  de  jurifdiction  du  au  Louvre. 

premier  barbier  du  roy ,  ny  ufèr  de  ter-   

mes  impératifs  dans  leurs  billets }  ains  1HN  U  xn.  Aouft  du  matin.  Veu  par 
a  eux  enjoint^  les  envoyer  en  la  forme  i^J  la  cour  le  brevet  du  roy  donné  à 
ancienne  &  ordinaire ,  &  conformément  Paris  le  ij.  Aouft  1658.  figné  Louis,  & 
a  ceux  dudit  Mefnard  du  26.  May  &  plus  bas  de  Guencgaud ,  les  lettres  pa> 
14.  Juin  dernier,&  que  les  billets  contrai-  tentes  données  en  confequence  en  la- 
res demeureront  fupprimezj  deftenfes  de  dite  ville  audit  mois&  an  ,  auffi  (Ignées 
récidiver  ni  plus  faire  pareilles  entrepri-  Louis ,  &  iur  le  reply  :  Par  le  roy ,  de 
lès,  a  peine  de  prifon^dc  outre  ordon-  Guenegaud<,  fcellées  &  contre-fceJJées 
ner  qu'au  premier  commandement  qui  fur  lacs  de  foye  du  grand  fceaudecire 
ièroit  fait  aufdits  chirurgiens. barbiers ,  verte,  par  icfquelles  ledit feigneur  roy 
ils  feroient  tenus  ofter  Pinfcription  de  ayant  defiré  pourvoir  à  l'augmentation 
collège  &  efcolle  eftant  fur  la  porte  &  de  fa  bibliothèque  fervant  à  fa  perfon- 
au  dedans  S.  Cofme ,  enfemble  la  chaire  ne ,  feifè  dans  fon  chafteau  du  Louvre, 
haute  y  eftant)  finon  &a  faute  de  ce  dont melfire Philippes de Chaumontcon- 
faire ,  permis  aufdits  fupplians  de  faire  feiller  du  roy  en  fes  confeils  en  eft  Je 
ofter  par  le  premier  des  huifliers  de  la-  garde,  iceluy  feigneur  auroit  ordonné 
dite  cour ,  lauf  à  repeter  les  frais  con-  que  ledit  brevet  particulier  Se  lefdites 
tre  lefdits  barbiers-chirurgiens ,  &  l'ar-  lettres  patentes ,  conformément  à  ce  qui 
reft  exécuté  nonobftant  oppofitions  ou  fe  pratiquoit  à  l'efgard  de  fa  bibliothc- 
appellations  quelconques-,  ladite  requef-  que  eftablie  en  l'univerfité  de  Paris ,  que 
te  lignée  Blondel  doyen  &de  la  Goutte  de  tous  les  livres  qui  feroient  imprimez 
procureur  en  la  cour  &  de  ladite  facul-  à  Padvcnir  dans  toute  Peftendue  du 
té  }  de  l'ordonnance  de  la  cour  commu-  royaume  il  en  fèroit  mis  un  exemplaire 
niqué  aufdits  chirurgiens-barbiers,  lcd.  à  1  advenir  dans  ladite  biliotheque feife 
arreft  du  7.Fevrier,fignification  d'iceluy  :  au  chafteau  du  Louvre ,  dont  ledit  de 
refponfê  dudit  Menard  qu'il eftoit preft  Chaumontala  garde,  &  qu'à  cet  effet 
d'y  obéir  }  conclufionsdu  procureurge-  il  ne  feroit  expédié  aucunes  lettres  pa- 
rierai du  roy }  ouy  le  rapport  de  M.  Clau-  tentes  portant  permiffion  &  privilège 
de  Menardeau  confeiller  du  roy  en  la-  d'imprimer  des  livres ,  qu'avec  claufe  & 
dite  cour,  &  tout  confideré  ,  ladicte  condition  expreûe  que  les  imprimeurs 
cour  ayant  efgard  à  ladite  requefte,  ou  ceux  en  faveur  defquels  les  privile- 
ordonne  que  ledit  arreft  du  7.  Février  ges  feroient  accordez ,  /croient  tenus  de 
1660.  fera  exécuté  }  ce  faifant ,  fait  in-  fournir  un  exemplaire  dans  ladite  biblio- 
hibitions&deftenfesaufdits  chirurgiens-  theque  dudit  feigneur  roy,  à  peine  de 
barbiers  de  prendre  la  qualité  de  bar-  nullité  defdits  privilèges,  &  deftenfes  i 
biers  licenriez ,  docteurs  ec  collège ,  mais  tous  officiers  aufquels  Padreflè  en  feroic 
feulement  celles  d'afpirans ,  maiftres  &  faite  d'y  avoir  aucun  efgard ,  mefme  i 
communauté  ,  &  de  faire  aucunes  lectu.  toutes  perfonnes  de  s'en  fervir  fi  ladite 
res  &  actes  publics  >  ains  pourront  feu-  claufe  n'y  eftoit  inférée.  Requefte  dudit 
lement  taire  des  exercices  particuliers  de  Chaumont  prefentée  à  ladite  cour  à 
pour  l'examen  des  afpirans  ,  mefme  des  fin  d'enregiftrement  defdites  lettres , 
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fiooée  1  Gauthier  procureur.  Ouy  le  la  cour,  deux  a  deux,  revertus  de  leurs  Am 
rjpport  deM.  Pierre  de  Brilhacconfeil-  robbes  d'efcarlatce ,  le  bonnet  carré  en 
1er  du  roy  en  ladite  cour  *  ladicte  tefte }  8c  après  eux  deux  huiffiers  fervans 
cou»,  *  ordonne  8c  ordonne  que  ledit  aux  requeftes ,  en  robbes  noires  &  bon- 
brevet  &  lettres  patentes  feront  regif-  nets  carrez,  fans  baguette,  qui  précé- 
dez au  greffe  d'icelle  ,  pour  eftre  exe-  doient  meuieurs  les  advocats  généraux, 
cutez  félon  leur  forme  ôe  teneur.  La  compagnie  du  prevoft  de  lkIflfe 

marchoit  après  La  cour  j  elle  eftoit  conv. 
pofée  de  cinquante  archers  ,  tous  bien 
montez  &  armez,  ôc  commandée  par  le 

DO  Jeudy  xxvi.  Aoult.  Meilleurs   fieur de  Bonne vant prevoft  de l'Ide , ac- 
acia cour  eftant  fortisdu  palais,  compagné  de  fes  lieutenans. 

Il  y  avoit  eu  conteftation  avant  le 
départ  entre  le  lieutenant  criminel  de 


Entrée  Jmry&JeU  reine  à  Paris. 


,0  Jeudy  xxvi.  Aouft.  Meffieurs 
_Jjlc1a  cour  eftant  fortisdu  palais, 
fc  montez  fur  chevaux  houûezfic  capa- 
raçonnez de  velours  noir  -t  avec  deux  la- 

quaischacun  feulement  à  leurs  coftez  vef-  robbe  courte  ôc  le  prevoft  de  l'Ifle ,  fça- 

rub  de  leurs  livrées ,  pour  éviter  la  confu-  voir  qui  auroit  l'avantage  de  la  marche, 

fton,  fe  mirent  en  chemin  en  cet  ordre  :  Mais  il  fut  arrefté  par  la  cour  que  fans 

Premièrement  marcho  itle  fieur  Fran-  préjudice  de  leurs  droits  &  prétentions 

chine  de  Grand-maifon  lieutenant  cri-  le  lieutenant  criminel  de  robbe  courte 

minelde  robbe  courte,  fuivy  de  fes  of-  marcheroit  à  la  tefte,  &  le  prevoft  de 

fîciers  fiedes  cent  archers  de  fa  compa-  l'Ifle  a  la  queue, 
grue ,  tous  bien  montez  &  armez ,  pré-      En  cet  ordre  8c  équipage  la  compa- 

cedez  de  quatre  trompettes.  gnie  eftant  partie  du  palais  trouva  tou- 

Après  cette  troupe  luivoient  les  vingt-  tes  les  rues  tendues  de  tapiflèries,  8c 

quatre  huiffiers  de  la  cour ,  deux  à  deux,  bordées  de  deux  doubles  rangs  de  com- 

en  robbes  noires  fie  bonnets  carrez,  la  pagnies  bourgeoifes  richement  vcftus fie 

baguette  en  main.  Après  eux  les  quatre  armez ,  qui  eftoient  en  haye  depuis  le 

notaires  fecretaires  de  la  cour ,  8c  le  gref-  Louvre  jufques  au  trofne. 
fier  criminel  en  robbes  8c  chapperons      Eftant  arrivé  au  marché-Neuf,  elle 

d'efcarlatte ,  le  bonnet  carré  en  tefte.  pafla  foubs  un  grand  arc  triomphal , 


Puis  moy  greffier  en  chef  feul,  reveftu 
de  mon  epitoge  ôc  manteau  d'efcarlatte 
fourré  d'hermine.  Derrière  moy  mar- 
choient  le  premier  huifficr  de  la  cour 
aufly  feul ,  reveftu  de  robbe  d'efcarlatte, 
fon  bonnet  en  tefte  de  drap  d'or  fourré 
fie  rebordé  d'hermines, 


appelle  l'arc  de  la  faix.  Il  eftoit  enrichi 
de  divers  ornemens  8c  d'une  archiceûu. 
re  peinte  de  marbre  blanc.  Au  haut  d'i- 
celuy  eftoit  un  grand  tableau ,  qui  rc- 
prefentoit  le  roy  fous  la  figure  d'un  jeu- 
ne  Hercule ,  qui  eftoit  dépouillé  de  la 
peau  de  Lyon  par  quantité  déjeunes  Cu- 
M.  le  premier  prefident ,  meffieurs  les  pidons ,  fie  couronné  par  la  vertu  d'une 
prefidens  de  Nefmond  ,  Potier  ,  Bailleul  guirlande  de  myrthe  8c  d'olivier ,  qui  eft 
fie  Molé  marchoient  enfuite ,  veftus  de  le  fimbole  de  l'amour  8c  de  la  paix.  Il 
longs  manteaux  d'écarlate  fourrez  d'her-  avoit  fous  fes  pieds  un  grand  trophée 
mines,  le  mortier  en  tefte  de  velours  d'armes,  qui  marquoit  la  fin  de  lagucr- 
noir,  bordé  :  fçavoir  celuy  de  M.  lèpre-  re.  La  reine  fa  mere  défignée  par  la 
mier  prefident  de  deux  larges  galons  déefle  Pallas  luy  prefentoit  une  branche 
d'or,  8c  celuy  des  autres  prefidens  d'un  d'olive  ,  6c  luy  monftroit  plufieurs  nym- 
iêul  galon  d'or.  Ils  avoient  à  leurs  coftez  phes ,  qui  reprefentoient  les  villes  8c  pro- 
à  droit  8c  à  gauche  quatre  gardes  d*  vinces  demeurées  à  la  France  par  la 
corps  du  roy ,  commandez  exprès  par  paix. 

S.  M.  pour  fe  tenir  près  de  la  perfon-  Du  marché-Neuf  la  compagnie  pafla 
ne  de  M.  le  premier  prefident  8c  rece-  au  pont  N.  D.  à  l'entrée  duquel  eftoit 
voir  fes  ordres.  Et  ce  nombre  de  gar-  drefle  un  grand  oortique  [°uftemi  .par 
des  du  corps  fut  plus  grand  que  celuy  deux  colomnes ,  fur  lefquelles  eftoient 
des  autres  compagnies ,  qui  n'en  avoient  deux  figures  de  marbre  :  l'une  reprefen-  • 
deux.  tant  l'honneur»,  8c  l'autre  la  fécondité.™ 

Sur  le  haut  du  portique  eftoit  un  grand 
tableau ,  dans  lequel  la  reine  mere  de 
S.  M.  eftoit  reprefentée  fous  la  figure 
de  Junon,  qui  commandoit  à  Mercure 
8c  à  la  déefle  Iris  de  porter  à  l'Hymen 


I 


que 

Après  meuieurs  les  prefidens  marchoit 
le  fieur  de  Mcfgrigny  confeiller  d'hon- 
neur au  parlement  à  la  gauche  de  M.  le 
prefident  Molé  ;  puis  meffieurs  l'Huila 
lier,  Baron  8c  Juflault  maiftres  des  re- 
queftes }  8c  après  eux  tous  meffieurs  de 
Terne  II.  Part.  III. 


F«rf>.IV 
mour  au  lita 


porter 

les  portraits  du  roy  ôc  de  l'infante  d'Ef- 
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pagne  }  â  l'afpect  defquels  il  terraf.  aufly  debout ,  veftu  de  fon  habit  de  ce* 
foit  le  Dieu  de  la  guerre,  duquel  l'ef.  remonies  5  &  derrière  luy  dix  de  mef. 
pée  &  le  bouclier  eftoient  rompus  &  fou*  lîeurs  les  maiftres  desreq'ueftes  en  rob- 
lez  aux  pieds  par  deux  amours.  bes  de  velours  noir ,  avec  cordons  & 

De  là  paflànt  par  la  place  de  Grève  ceintures  d'or.  Les  autres  maiftres  des 
&  la  rue  de  la  Tiflèranderie ,  elle  trou*-  requeftes  qui  n'avoient  pu  avoir  place 
va  à  ion  extrémité  un  autre  arc  triom-  fur  le  trome ,  eftoient  placez  fur  un  ef. 
phal,  qui  eftoit  drefleà  l'entrée  du  ci-  chaffeultdreflca  cofté  gauche  du  trofnç 
metiereS.  Jean ,  &  reprelèntoit  le  mont  A  cofté  gauche  de  Ta  reine  eftoient 
Parnafle  avec  toutes  les  Alufes.  debout  mcldamoi belles  d'Orléans  d'A- 

Du  cimetière  S.  Jean  elle  continua  fa  lençon  &  de  Valois ,  la  princefle  de'  CorJ 
marche  par  la  grande  rue  S.  Antoine ,   dé ,  Ja  duchetfè  de  Longueville  &  pju_ 
qui  eftoit  remplie  &  bordée  d'un  nom-   fleurs  autres  princeflès  &  dames  -,  &  der- 
bre  infiny  de  peuples  &  de  foldats.        nere  fa  chaire  madame  de  Navailles  fà 
Sur  la  porte  de  la  ville  il  y  avoitdeux  première  dame  d'honneur,  &  Ia  cora. 
figures ,  l'une  reprefentoit  l'cfperance,   teflè  de  Bethune  fa  dame  d'atour  Le 
&  Tautre  la  feurecé  publique  }  au  fron-  chancelier  de  la  reine  &  Ton  fecrêtaire 
rifpicc  le  portrait  du  roy  figuré  en  bron.   des  commandemens  y  eftoient. 
ze  j  &  fur  le  comble  de  l'édifice  trois  au-      La  compagnie  cftant  arrivée  au  throk 
très  figures,  qui  marquoient  les  délices  ne,  meilleurs  lesprefidens  dépendirent 
naillans  de  la  paix  &  du  mariage.  de  cheval  avec  le  fieur  de  Mefgrignr 

Un  peu  plus  avant  il  y  avoit  encor  confeiller  d'honneur ,  les  fieurs  1  Huil- 
un  autre  portique,  qui  avoit  aux  deux  lier,  Baron  &  Juflàult  maiftres  desre" 
coftez  deux  ftatues  de  pierre  en  relief,  quelles  }  fix  confeillers  de  la  grande 
l'une  reprefentant  la  paix ,  &  l'autre  l'ef-   chambre ,  deux  prefîdens  des  enqueftes 

pCrAniCC>  ,  .  mV  greffier  en  chef  &;  le  premier  huif! 

A  la  lortie  de  la  porte  S.  Antoine  la  lier,  le  furplus  de  la  compagnie  eftanc 
compagnie  entrant  dans  le  fauxbourg  demeuré  à  cheval, 
prit  le  chemin  à  main  gauche  ,qui  con-  Us  furent  receus  au  pied  du  throfne 
duit  au  village  de  Charonnc,  pour  évi.  par  les  fleurs  du  Pleffis ,  de  Guenegaud 
ter  l'embaras  de  la  rencontre  des  autres  iecretaire  d'eftat,  &  Saindot  maiftrî?  des 
compagnies  qui  l'avoient  précédée }  &  cérémonies,  qui  les  conduifirent  vers 
par  ce  chemin  arriva  au  throfhe  ,  fur  leurs  majeftez }  où  eftans ,  M.  le  premier 
lequel  eftoient  leurs  majeftez.  prefident  ayant  fait  une  profonde  reve- 

11  eftoit  drefle  a  1  extrémité  du  faux-  rence ,  un  genouil  en  terre ,  &  en  met 
bourg  S.  Antoine ,  vis-à-vis  de  la  rue  qui  mc-temps  le  roy  luy  ayant  fait  ligne  de 
conduit  à  Piquepucc  ,  eftevé  d'environ  le  relever,  il  dit  à  leurs  majeftez  s'a 
trente  degrez ,  &  fouftenu  de  plufieurs  dreûant  premièrement  au  roy ,  puis  à  la 
colomncs,  le  tout  tendu  de  riches  ta-    reine  : 

Paflcries,  &  orné  d'un  magnifique  daiz,  SIRE.  Les  langues  font  inutiles  « 
loubslequel  leurs  majeftez  s'eftoient  ren-  lorfque  les  cœurs  s'expriment  d'euxl« 
dues  du  chafteau  du  bois  de  Vincennes  mcfmesi  &  fi  tant  de  milliers  de  peu-«« 
dès  les  huit  heures  du  matin  pour  y  re-  pies  expliquent  fi  éloquemment ,  fans  « 
cevoir  les  hommages  de  leurs  fubjecU   le  minifterede  la  parole,  les  fentimens .« 

Le  roy  eftoit  veftu  d'un  habit  en  bro-  qu'ils  ont  pour  leur  maiftre  dans  cette  « 
dene  d'argent  trait ,  chargé  d'une  riche  grande  occafion,voftre  parlement  croit  « 
garniture  de  rubans  d'argent  6c  de  foye  «voir  beaucoup  moins  befoing  de  dif-  « 
incarnate ,  Telpcc  au  cofté,  &  fon  cha-  cours  que  tout  le  refte  de  vos  fubjeéts« 
peau  orné  d'un  gros  bouquet  de  plumes  pour  faire  connoiftre  à  V.  M.  l'abon.  « 
incarnates  &  blanches.  La  reine  eftoit  dance  de  fon  zeleôc  la  fidélité  de  fon  « 
afljlc  à  fon  cofté  aufly  très -richement  obéiflàncc.  C'eft  pourquoy,  SIRE,« 
veftue.  il  nous  fuffit  d'aborder  feulement  vof  « 

Derrière  la  chaire  du  roy  eftoient  de-  tre  perfonne  facrée ,  dans  la  plus  belle  « 
bout  &.  nue  tefte  M.  le  duc  d'Orléans  élévation  de  fon  trofne  &  dans  toute» 
fon  frère  >  Ôcenfuite  fur  la  mcfme  ligne,  l'eftendue  de  fa  majefté  royale,  pour.c 
aufly  debout  &  nues  teftes ,  meilleurs  les  luy  rendre,  félon  le  langage  mefrne  de  « 
princes  de  Condé,  de  Conty  &  duc  d'An.  l'Ecriture,  nos  adorations ,  &  pour  luy  « 
guven  princes  du  lang.  faire  un  facrifice  tout  entier  de  nos  for-  « 

•  Du  melme  cofte  &  un  peu  derrière  tunes,  de  nos  vies,  de  toutes  nos aftec-« 
la  chaire  du  roy  eftoit  M.  le  chancelier  rions  &de  toutes  nos  penfées.  « 
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Nous  devons  aufly ,  MADAME»      Cependant  leurs  majeftez cftant  def- 


rendre  les  mefmes  refpeds  à  V.  M. 
"fcnous  yfonimes  obligez  pour  la  com- 
munication touce  divine  que  le  ciel 
„mefmeaformc  entre  vos  personnes  fa. 
,,  crées  pour  le  bien  commun  de  tout  le 
„  monde  Chreftien  ;  nous  elbmans  heu 


de  nous  acquitter  de  ce  debvoir 


cendues  du  trofne  ,  allèrent  difner  dans 
une  maifon  qui  y  eftoit  jointe  par  une 
gallerie  -}  8c  iur  les  deux  heures  après 
midy  l'entrée  commença  en  cette  forte. 

Premièrement  marchoient  foixànte  8c 
douze  mulets  de  la  maifon  de  M.  le  car- 
dinal Mazarin  divifezen  trois  troupes, 


A  M.  tt«C, 


..incomparable  Paris,  8c  miracle  du  vrées  de  S.  E. en  broderie  de  foye, ceux 

,  monde,  cet  œil  de  l'Europe,  cette  de  la  féconde  de  couvertures  de  hau- 

»  France  de  la  France  }  ce  centre  de  la  te-lice  à  fonds  de  foye,  fie  ceux  de  la 

«royauté   ce  fiege  éternel  de  l'empire  troifiefme  eftoient  couverts  de  couver- 

«des  François  ;  enfin  c'eft  Paris  tout  en-  turcs  de  velours  rouge  cramoify  toutes 

«tier,  qui  eft  aujourd'huy  le  tefmoing  en  broderie  d'or  fie  d'argent  ,  avec  fes 
«desproteftationsque  la  première  cora- 


jpagnie  du  premier  royaume  qui  l'oit  fur 
»fa  terre  fait  à  V.  M.  de  luy  rendre  tous- 
»  jours  tous  les  rcfpecb  fie  toutes  les 
«obeitfances  poflibles  jufquesau  dernier 
«foupir  de  la  vie. 

Ce  fait ,  meilleurs  qui  eftoient  mon- 
tez fur  le  trofne  eftans  defeendus  fie  re- 
montez à  cheval  ,  la  compagnie  conti- 
nua fa  marche  par  la  grande  rue  du  faux- 
bourg  S.  Antoine  au  mefme  ordre  qu'elle 
eftoit  venue ,  chacun  faluant  en  panant 
leurs  majeftez ,  fans  mettre  pied  à  terre. 


armes. 

Les  ficurs  de  Fontenelle  premier  cf- 
cuyer  &  Moreau  fécond  efcuycr  de  S.  E. 
fuivoient  à  la  telle  de  vingt-quatre  pages 
richement  vertus  de  les  livrées ,  &  mon- 
tez fur  tres-beaux  chevaux.  Ils  eftoient 
fuivis  de  douze  chevaux  d'Elpagne  cou- 
verts de  houflês  de  velours  rouge  cra- 
moify  en  broderie ,  chacun  conduits  en 
main  par  deux  palefreniers. 

Après  cette  bande  marchoient  les  car- 
rofles  de  S.  E.  au  nombre  de  fept ,  cha- 
cun attelé  de  lîx  chevaux }  celuy  de  fon 


On  avoit  dreûe  dans  cette  grande  rue  corps  eftoit  couvert  entièrement  d'ou- 
vis-à-vis  de  l'abbaye  un  portique  d'une  vrage  d'orfeverie  vermeil  doré  ,  &  en- 
largeur  fie  hauteur  extraordinaire.  Il  vironné  de  quarante  valets  de  pied  n- 
eftoit  fouftenu  de  fix  colomnes  peintes  chement  veftus  ;  après  lclquels  marçhoit 
de  jafpe ,  avec  les  chiffres  du  roy  &de  le  fieur  de  Bcfmo  à  la  tefte  de  lacom- 
la  reine  au  fond  de  la  frife ,  8c  fix  figu-  pagnie  des  gardes  dtidit  fieur  cardinal, 
res  fur  les  pillaftres  d'une  grande  baluf-  La  féconde  troupe  qui  fui  voit  après 
trade  peinte  de  bronze,  reprefentans  la  la  maifon  dudit  fieur  cardinal  Mazarin, 


joye ,  f  obeïflance ,  la  fidélité ,  la  recon- 
noifiance ,  la  concorde  &  la  confiance. 
Il  eftoit  encore  enrichy  de  divers  au- 
tres ornemens ,  entre  lefquels  eftoient 
trois  autres  portiques  ornez  dans  les  an- 
gles de  deux  renommées  fie  d'un  char 
de  triomphe  ,  où  le  roy  eftoit  reprefen- 
té  fuivy  de  Mars,  de  Bellonne  8c  des 
furies  enchaifnécs ,  fie  d'une  autre  où  la 
reine  paroirtbit  tirée  par  des  lions  adou  • 
cis  ;  ces  deux  chars  de  triomphe  envi 


eftoit  compoféede  mulets  fie  carroilesde 
Monfieurrrercduroy  8c  de  fes  chevaux, 
tous  richement  couverts  fie  houflez  de 
fes  livréesi  fie  eftoit  conduite  par  les  ficurs 
de  Gaffion  8c  des  Bordes  fes  premier  fie 
fécond  efcuyers,  à  la  tefte  de  douze  pa- 
ges à  cheval  fuperbement  veftus. 

La  troifiefme  troupe  qui  marchoit 
après  la  mailon  de  Monfieur ,  eftoit  corn- 
poféc  de  celle  de  la  reine,  qui  avoit  en 
tefte  un  de  fes  efcuyers  précédé  de  deux 


ronnez  de  la  paix ,  de  l'abondance,  de  pages,  8e  fuivy  immédiatement  de  deux 
la  magnificence ,  des  feiences,  de  la  pie-  autres  pages  veftus  de  velours  cramoiiy 


en  broderie ,  leurs  chevaux  houflez  de 
mefine^  l'un  portant  le  manteau  royal 
de  la  reine,  fie  l'autre  fa  caflette  où  ef- 
toient fes  pierreries.  Ils  eftoient  fuivis 
de  quatre  autres  pages ,  qui  eftoient  à 
(Vntoihc  v  8c  delà  par  les  melmes  rues  pied  8c  telles  nues  >  les  deux  premiers 
où  elle  avoit  parte  en  venant  au  trofne,  menans  en  main  le  cheval  de  parade , 
elle  fe  rendit  au  palais,  où  chacun fe  le-  8c  les  deux  autres  la  haquenée  delà  rei- 
para.  ne.  Après  marchoient  les  autres  pages 

Y  iij 


té ,  de  la  concorde  ,  de  la  loyauté ,  de 
l'innocence  fie  de  l'amour,  ayans  der- 
rière eux  les  vices  cnchaifnez. 

La  compagnie  ayant  parte  fous  ce  ma- 
gnifique portiquc,marcha  droit  a  la  porte 
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*.  itto.    dc  S-  M-  tous  montez  fur  chevaux  de  controlleurs  des  offices  en  robbe*  ,?* 
pnx  Et  cette  troifieûne  troupe  eftoit  fctinnoir,  gardes-roolles ,  contrôleur! 
Wepar  le  grand  &  premier  efcuyers  généraux  &  grands  audienders  en  ro 
de  S.  M.  environnez  de  tous  fes  valets  tes  de  velours  noir  &  cordons  d'orl^I 
'dVlcd'     •  ,  -  chevaux  aufly  couverts  de  hoiirtV, Àt 

^quamefmetroupecftoitauuycorrw  velours  noiri  franges  &  houDoesd'or 
pofec  dc  la  mauon  du  roy ,  &  commen-      Enfuire  marchoient  quatre  ÎSS.  T 
cok  parlante  mulets  à  brides  ,pla-  la  chancellerie  JS^J^* 
ques&lunettesd'argent,divifezendeux  manche  de  vekrursnoir  &  "S rfî 
bandes  chacune  de  trente,  la  première  mcfme,  leurs  chai/hes  d'or  au  toi  £ 
dkoit  parce  de  couvertures  de  <lrap  bleu  leurs  maflès  de  vermeil  dore'  L 
•fonces  de  fleurs  de  lys ,  &  la  féconde      Ils  cftoient  fuivis  SSSSSr 
de  couvertures  de  velours  bleu  enbro-  une  naquenée  blanc™  co  n  '^«P 
-dene  d'or  &  d'argent  }&  les  muletscon-  riche  houflède  ve  W  WelT  T 
te,  parles  muletiers  vertus  de  Tarin  fleur, ,  *  I  ^gJS^ft^ 

LaperiteefcuriedeS.M.veno:taprcs,  ffterJSffi^^^ 
ayant  en  tefte  l'efcuyer  de  Givr/Von  femé  dc  fleu»  d M™* C Vermei1 

tre7rich«  î°"VeT  dC  h0drCS  ?CS>  ^  eftoi^ttiiTuKdrfilX  &5e 

tres-nches,  &  conduits  chacun  par  un  foye  bleue  nar  deu* V9|. Jj.   •  ?  . 

P^frenieraufly  a  chenal  veûu  de  rfarin  èlkS^^SSZ^^t 

EnLe  marcEl' grande  efeurie,  £™^k&^Û?fa 

ayant  en  telle  le  lieur  le  laNou*  l'un  ccllerie ZTà  ti^  X'  UcW 

des  efcuyers,  fovy  de  vingt- quatre  che-  veftus  dT2nt^ux  t^  u  ^J '  ^ 

vaux  de  main  couverts  3e  touffes  en  lours  blJu   &  avec  nVÏÏTS*  ^  V°* 

broderie  d'or  &  d'argent,  &  conduits  noir.        '  °CqUCS  de  vdour$ 

ges  leftcmencmonw,  fuivîdes  ï'holef  *  F"**** 

de  Champflours  &  de  Vc3w  2"  i      j1/  "/î0?  Veftu  d'une  ">bbe  de 

Ces  quatre  troupes  eftant  naffees  la  n,V  m!  ^  m°nté  îur  une  ha<îue- 

sç^s  dffsri r en  *■ &  iouppcs  dw îfaSi 

des  finance      marc dC^A    ^  ««  F««  *      valets  de  pied 

ibde^S.^^-^^""-  vçftus  de  Tes  livrées-,  6c  derrière  JuPy  1 

tous  veftus  S         ÏStri  ^eva,fone,^,  fonmailtred'hoftel 

mo^^k»       j  ac  Jacm  noir  a  &  un  gentilhomme 

manches  pendantes ,  &  couverts  de  toc-      La  chancelé?  »,    <  j  r 

ques  de  velours  noir  à  fnr^Be  j."  r       cnanC(™e«e  ayant  achevé  de  paf- 

îeurs  chevauxToX  de  veïour  ?  °D  ^P**0^  la  compagnie  Fdes 

i  franees  «To  Ts  J  Peats  moufquetaires  du  roy ,  Couverts 

h»mJFà*2^JÏ^  &lV1S  dK  ^.«û?™»  ^  drap  bleu,  tordées  de 

de  fàrin  noir^  miC^i  ^"^^  ^             &  enrichi« d«  chi^ 

de  veW  not  T t  cÙfZ  C?qUW  ^  M-aTans  cn  cefte  te,  fieurs  de 

^    lours  noir,  &  les  chai/hes  d'or  au  Marfac  &  de  Montgaillard  leurs  capi. 

fl__v                  .  taine  &  lieutenant. 

toiit  iuivis  iœmcdLtLe  r     '  ï^"  gades>  marchans  q«tre  à  quatre  :  la 
"^diatemeat  par  deux  première  brigade  avec  plumes  blanche* 
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la.  troi-      Dix-neuf  hérauts  d'armes  veftus  de 


Sn^>-*hEi^ÛV**t  ********  «lor;iol«  char--.  — 

ï    1  es  Ôc  vertes  gé«  de  trois  fleurs  de  lys  d'or  en  bro- 

m|p?chevaux-le«rs  de  la  garde  du  derie,  précédez  de  quatre  trompettes  dc 
rov  venoient  après  ces  deux  croupes,  U chambre  de  S.  M  fuivoient  la  corn. 
Ouverts  de  iuftes-à-corps  d'efeartatte  gagme  des  Çenr-Suiiles. 
Serrez  d'or  8c  d'argent }  fie  à  leur      Ils  cftoient  fums  du  marquis  de  la 
3te  le  duc  de  Navailles  leur  lieutenant,  Meilleraye  grand  maiftre  de  Partillerie} 

après  lequel  marchoient  meilleurs 

marelchaux 


qui  eftoit  précédé  de  fon  efcuyer ,  dc 
quatre  pages  &  deux  trompettes. 
Apres  eux  marchoient  les  douze  pa- 


de  France  }  &  après  eux  le  comte 
d'Harcourt  grand  efcuyer  dc  France 


«s  de  la  chambre  du  roy  en  capots  de   drlarcourt  i 

velours  incarnat,  doublez  de  brocard  p°«ant  lefpee  royale  couverte  dun 
8c  chamarrez  de  galon  d'or  8c  fourreau  de  velours  violet  leme  de  fleur* 

,  OL  tiwiiuu  5  de  ly$  ^  n  efto.t  entour<;  d(}  tous  les 

valets  dc  pied  de  S.  M.  richement  vef- 


blanc 
d'argent. 

Les  gentilshommes  fervans8cmaiftres 
d'hoûei  de  S.  M.  fuivoient  les  pages  de 
la  chambrej  puis  les  officiers  delapre- 
vofte  dc  Thoftel,  tous  à  cheval:  Ra- 
voir les  huiffiers ,  le  lieutenant  &  le  pro- 


de  S.  M. 
eus  de  leurs  livrées  ordinaires. 

Le  portemanteau  de  S.  M.  fuivoic  au 
milieu  de  deux  huùTiers  de  la  chambre 
avec  leurs  maflês  en  main. 

Puis  le  royvenoitenluicc,  monté  fur 


Apres  verJc  lefieur  marquis  de  Sour-   uncheyal  dEfpagne  bay  brun,  couvert 
chef  grand  prevoft  de  l'hoftel ,  riche-   d'une  houflc  de  broderie  d'argent  trai 
mentveftu  8c  monté  a  l'avantage,ayant   rnefle  dc  perles.  11  efto.t  entoure  des 
à  fes  coftez  Gx  pages  à  pied  8c  douze 
laquais  veftus  de  les  livrées.  Il  eftoit 
fuivy  de  fa  compagnie  d'archers  mar- 
chans  cinq  à  cinq,  les  pertuifannes  en 
main    8c  veftus  dc  hocquetons  d'orfe- 
verie. 

Toutes  ces  troupes  8c  compagnies  ef- 
tans  paiTées,  plu  fieurs  feigne  urs  de  qua- 
lité/tous  fuperbement  veftus  fie  mon-   Jaques  au  Louvre  par  ics  garacs  acs 
tez  ont  commencé  à  pafler  >  entre  lef-   f»*  corps  des  marchands   veftus  de  Ion- 
quels  fe  iont  fait  remarquer  les  comtes    gues  robbes  de  velours  de  diveries  cou- 
de  Duras,  de  Guiche ,  de  la  Feuillade , 
d'Eftrce  ,  de  Gontery  fie  du  Marais,  les 
marquis  de  Richelieu  fie  Paloifeau,de 
Coiflin  ,  de  Rofny  ,  d'Hocquincourt , 
d'Effiat ,  de  Chafteauneuf ,  de  Cleram- 
bault ,  de  Flameville ,  de  Renty ,  de  Ro- 
chefort  fie  plufieurs  autres. 


fieurs  de  Bournon ville,  de  S.  André  , 
deBofu,  dc  la  Chapelle,  Sei menton 8c 
de  Leainpefes  efcuyers,  tous  a  cheval} 
8e  des  gardes  de  fon  corps ,  tant  Fran- 
çoifes  qu'FJèoflbifes ,  tous  à  pied.  Il  ef- 
toit fous  un  riche  poille,  qui  fut  porté 
parles  cfchcvins  de  Paris  julques  a  l'en- 
trée de  la  ville,  puis  alternativement 
julques  au  Louvre  par  les  gardes  des 


leurs,  félon  leurs  livrées. 

Directement  après  S.  M.  marchoient 
de  front  8c  fur  une  mefme  ligne  le  duc 
de  Bouillon  grand  chambellan  de  Fran- 
ce ,  le  duc  de  Crcquy  premier  gentil- 
homme de  la  chambre,  le  comte  de 
Trefmes  capitaine  des  gardes ,  fie  le  ficur 


Après  eux  fuivoient  les  principaux   de  Beringhen  premier  efcuyer, 


officiers  de  la  maifbn  de  S.  M.  êc  en 
tr 'autres  le  marquis  de  Vervins  fon  pre- 
mier maiftre  d'hoftel ,  le  comte  de  No- 
gent  capitaine  de  laporte ,  les  marquis 
dc  Soycourt  fie  de  Guitry  grands  mai- 
ftres  de  la  garde-robbe ,  fie  les  comtes  de 
S.  Aignan  fie  du  Ludc  premiers  gentils- 
hommes de  la  chambre. 

Cette  noblefle  eftoit  fuiviede  la  com- 
pagnie des  Cent- Suiflcs  de  S.  M.  veftus 
d'habit  defeouppez  de  drap  rouge  8c 
de  velours  bleu  bordez  de  galons  d'ar- 
gent, marchans  tambour  bactant,  la 


Après  eux  marchoit  Monfieur  frère 
unique  de  S.  M.  ,  fuivy  du  comte  de 
Vaillac  fon  premier  efcuyer  ,  du  comte 
de  Clerc  capitaine  de  les  gardes  8c  au- 
tres grands  officiers  de  la  maifon. 

Après  Monficur  8c  fur  une  mefme 
ligne  marchoient  les  prince  deCondé , 
prince  de  Conty,  8c  duc  d'Auguyen  prin- 
ces du  fang. 

Ils  eftoient  fùivis  du  comte  de  Soif- 
fons  colonel  des  Suifles  ,  qui  marchoit 
feul ,  fie  après  luy  mc/fieurs  de  Noir- 
mouftier,  d'Arpajoux  ,  de  la  Vieuville 


hallebarde  fur  l'efpaule  8c  latocque  de  8c  de  Roquelaure,  puis  les  marquis  de 

velours  noir  en  tefte  ,  commandez  fie  pre-  Villcquier  ôc  de  Charroft  capitaines  des 

cédez  par  le  ûcur  marquis  de  Vardes  leur  gardes  dc  S.  M. 

capitaine.  La  compagnie  des  gentilshommes  a« 
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bec  de  corbin  marcha  enfuite  j  elleef.  ciers  de  la  fauconnerie  fermoienc  ce 

toit  divifée  en  deux  troupes  de  cent  mai/1  grand  cortège  j  &  leurs  majeftez  en 

très  chacune,  commandées  par  les  fleurs  iuperbe  équipage  arrivèrent  enfin 

marquis  d'Humieres  &  chevalier  de  Pui-  Louvre  fur  les  quatre  heures  du  foir' 
guilhem  leurs  capitaines. 

Les  pages  de  la  reine  vertus  de  fes  Zettres  patentes  en  faveur  de  la  Vilîtath 
livrées  marchoient  diredement  après  d*  faatorg  S.  Jacques. 

ces  deux  compagnies  ,  fie  devancoient 


ce 
au 


les  gardes  des  fix  corps  des  marchands,  U  xv.  Septembre.  Veu  par  la  cour 

qui  portoient  devant  la  reine  un  riche  L/les  lettres  patentes  du  roy  don 
dalz'    .  nec$  *  B*yonne  au  mois  de  Mav  der" 

La  reineeftoit  lealedans  unefuperbe  nier,  obtenues  par  les  fuperieure  fie  re-~ 
caleiche  ,  couverte  dedans  &  dehors  ligieufes  de  l'ordre  delà  Viliration  N  n 
d'une  broderie  d'or  trait  fur  fonds  d'ar-  dite  fainte  Marie  ,  feize  au  fauxbo'mi 
gent ,  les  dehors  ornez  de  feftons  de  S.  Jacques  de  Paris  ;  par  lefquclles  il 
xehef  tous  brodez  d'or  &  d'argent  trait,  roy  en  approuvant  fie  confirmant  leur 
Elle  eftoit  tirée  par  fix  chevaux  Danois  eftabliffcment  audit  fauxboure  fait  dS 
gris  de  perle,  caparaçonnez  de  houffes  l'année  i6iy.  leur  auroit,  en  wnt  oue 
de  broderie  d'or  trait  à  fonds  d'argent,   befoing  cft ,  permis  fie  odroyé  d'v  con 
Ses  quatre  efcuyers  ordinaires  eftoient  tinuer  leurs  exercices  félon  lesreeles& 
d  pied  aux  deux  coftes  de  cette  calef-  ftaruts  dudit  ordre,  foubs  la  junfdidion 
che  fie  douze  gardes  du  corps  corn,   du  fleur  archevefque  de  Paris  Reouef 
mandez  par  le  ffeur  de  Carnavalet  leur   te  &c. . . .  ladite  cou* a™don£ & 
Jetant,  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 

A  droite  de  cette  calefche  eftoit  le   giftrées  au  greffe  d'icelle   pour  iouïr 
5ï?CCJ:e  FuenfaJcklSnc,  ^baûadeur  parles  impétrantes  de  l'cffct  fie  contenu 
dEfpagne,  accompagne   de  quatre  en  icelles  félon  leur  forme  &  teneur 
grands  feigneurs  Eipagnols ,  tous  riche-  ' 
ment  veftus  fit  bien  montez.  Et  a  gau-   Anefi  touchant  i'e/caher  Jet  teauetles  au 
che  le  duc  de  Bournonville  chevalier  Valait  9 

d'honneur  de  S.  M.  * 

dée  d  une  «ande  brodera  4  frange  d'or,  tôt  fie  ïean  Doujat  confcill 

Il  eftoit  ac-  en  icelles,  ques'eftant  tranfp 

if,  du  comte  la  grande  falle  du  palais  fous 

. ----^gnac,  tous  arcade  du  cofté  des  requeftes  ac  i  noi- 

prmees  de  la  maifon  de  Lorraine,  qui  tel,  en  exécution  des  arrefts  des  ,0 

avoient  choify  cette  place  pour  éviter  Aouft  ôc  ..  Septembre ,  &  s^eftan  fait" 

k  conteftanon  qui  eut  pu  naiftre  entr'-  reprefenter  le  ^deflèin  de  l'efealîe?  oui 

^tZrc^deU?réfe^  red--rft"deI,hofteWrèsaUvolr 

£™ ,7  ma£he:  ,  Je  tout  exactement  veu  fie  confideré 

DanslecarolTe  du  corps  de  la  reine,  ils  ont  efté  d'advis  de  réduire  e  dix 

ï  ^^/^he  5  eftoient  ma-  marches  dudit  efcail  1er  qui  eLentdif 

^emoifcllefilJeaifnéedeM.leducd'Or-  rindesdupilaftre  &  advancé TeThdê 

Valois  fes  fœurs ,  la  duchefTe  de  Lon-   pouce  fie  demy ,  a  feot  oieds .  &la  br 
SÏÏdf  ^P-^  deBaden  fille  du  Lr  defdites  marche?  Ç?  pi" 
prince  de  Carignan.  Il  eftoit  de  velours  Bas  de  14.  pieds  fie  parhauï  de  fept  pied* 

Parfehor^  ^         ^T™  4  '+  ^  Par  Ie  bas  >  *  «.pÏÏfjS 

5^0^  &PardCtknS'  &Lefto,t%  ,e  ba«.  compris  le  quart  de  rond  à 

tofl£     k    Autr«  tr«-nLchement  e'-  Cûacun  c°fté  dudit  efcalier  ,  &  oftant 

k^ÏT?m^C^"a>6*aa  i-°S  dcuxPila^  *  baluftres  marquez 

des*  d^t T *cc«  Plu^u»g^n-  le  premier  dc/Tcin  dudit  efcalier ,  y 

xelnc  l6S  d  tonneUr  *  k  mettrC  deux  aPPuVs  de       pour  ferviï 

les  «en*  A>*rm~  j  a  monter  audit  efcalier  }  ladite  cour. 

de/    ,  1  ™     m  .  j .  a  ,  [°y  comman"  a  ordonne  &  ordonne  que  le  deflèin  du- 

tfe,      Kmarcfchald'Albret Scies  offi.  dit  efcalier  fera  exécuté  fuivant  la  ref- 

triclioa 
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pauvres  qui  font  de  prefent  en  chacune 
des  maifons  dépendantes  dudic  hofpi- 
ral ,  comme  aufly  des  perfonnes  prépo- 
fées  au  dedans  defditcs  maifons  pour 
la  conduite  defdits  pauvres,  tantaufpi- 
rituel  qu'au  temporel ,  enfemble  des  offi- 
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triftion  portée  par  ledit  advis,  lequel  de  la  maifon  S.Denis,  dite  Salpeftricrè  Am  1<<0w~ 
deffèin  fera  mis  au  greffe  de  ladite  cour ,  de  l'hofpital  gênerai ,  les  regiftres  de  la-   *"  °* 
iceluy  préalablement  paraphé  par  l'un  dite  maifon ,  l'inventaire  des  ornemens 
desconfeillers  de  ladite  cour.  d'eglife  de  ladite  maifon  de  S.  Denis,faic 

au  mois  de  Février  dernier ,  l'eftat  de 
jirrefi  en  faveur  de  the/pital  gênerai,      la  maifon  de  S.  Nicolas,  dite  la  Savon- 
nerie ,  dépendante  dudit  hofpital  genc- 
U  vu.  Septembre.  Veu  par  la  cour  ral,  l'inventaire  des  meubles  Se  uften- 
rarreft  d'icelle du  5.  Aouft  dernier,   ciles  de  ladite  maifon  ,  avec  celuy  des 
obtenu  par  les  dire&eurs  de  l'hofoital  ornemens ,  argenterie  Se  linges  fervans 
gênerai,  par  lequel  auroit  cfté  ordon-  à  leglife  de  ladite  maifon ,  l'eftat  de  la- 
ncque  MM.  Pierre  Payen&JcanDou-  maifon  de  fainte  Marthe ,  dite Sci pion  , 
jat  confeillers  en  ladite  cour  fe  tranf-  de  l'hofpital  gênerai ,  les  inventaires  des 
porteraient  inceûamment  audit  hofpi-  meubles.  Se  uftencilcs  de  ladite  maifon 
ul  gênerai  Se  lieux  en  dependans ,  pour  &  des  ornemens  de  l'cglife  d'icelle  5  le 
connoiftre  l'eftat  d'iceux ,  le  nombre  des  mémoire  des  regiftres  que  l'on  tient  dans 

ladite  maifon,  fommaires  des  comptes 
rendus  par  M.  Mathieu  Arondeau  re- 
ceveur de  l'hofpital  gênerai  pour  les  an- 
nées 1658.  Se  1659.  le  mémoire  des  fon- 
dations faites,  tant  en  l'hofpital N. D. 
de  Pitié  ,  qu'audit  hofpital  général  de- 
ciers,  "de  leurs  qualitez  &  emplois }  fe  puis  Ion  eftabliilemenc,  l'eftat  desfom- 
feroient  reprefenter  les  comptes  qui  mes  des  deniers  provenus  des  rachapts 
avoient  efté  rendus  de  la  recepte&def-  de  rentes  &  fonds  appartenants  audit 
penlc  dudit  hofpital ,  Se  l'eftat  fommai-  hofpital  gênerai ,  confommees à  l'acquit 
rc  de  celuy  qui  eft  â  rendre  pour  la  de  les  debtes  en  1659.  l'eftat  des  debtes 
prefente  année,  &  de  toutdrefîèr  pro-   deucs  par  ledit  hofpital,  l'eftat  deladif- 
ecz  verbal ,  pour  iceluy  veû ,  rapporté  penfation  du  fel  qui  fe  fait  dans  les  cinq 
Se  communiqué  au  procureur  gênerai  du  maifons  dudit  hofpital  gênerai  ,&  dans 
xoy,  eftre  ordonne  ce  que  de  raifon.  Pro-  les  cantons  de  la  ville  pour  les  mandians 
cez  verbal  fait  par  lefdits  MM.  Pierre  mariez  ,  Se  pour  la  maifon  des  pauvres- 
Payen  &  Jean  D  ou  jat  le  io.  Aouftder-   teigneux,  avec  l'eftat  des  officiers  Se 
nier,  enprefence  de  l'un  des  fubftituds,  pauvres  de  la  maifon  de  la  Pitié  ,  Se 
contenant  le  tranfport  par  eux  fait  au-  l'eftat  de  ce  qui  a  efté  payé  par  le  re- 
dit hofpital  gênerai  odieux  en  dependans  ceveur  de  l'hofpital  gênerai  en  l'année 
où  ils  auroient  recognu  l'eftat  d'iceux,   1658.  pour  la  rétribution  des  ecclcfîafti- 
le  nombre  des  pauvres  qui  y  eftoient  &c.   ques  ,  gages  des  officiers  Se  appointé- 
es la  reprefentation  à  eux  faite  des  comp-  mens  des  archers  dudit  hofpital ,  extrait 
tes  qui  avoient  efté  rendus  de  larecepte  du  neufviefme  chapitre  de  depenfc  du 
&  dcfpenfc  dudit  hofpital ,  mcfmel'ef-   compte  rendu  pour  ladite  année  ,  con- 
tât fommaire  de  celuy  quieftoit  aren-  clufions  du  procureur  gênerai  du  roy, 
dre  en  l'année  1659.  l'eftat  &  inventai-   ouy  le  rapport  de  M.  con- 
rc  gênerai  des  meubles  Se  uftenciles  de  feiller  du  roy  en  ladite  cour  ,  Se  tout 
la  maifon  de  S.  Jean Baptifte  audit hof-  coniideré  :  ladite  cour,  a  ordonne 
pital  gênerai,  l'eftat  &  inventaire  des  &  ordonne  acte  aux  directeurs  de l'hof- 
ornemens  d'eglife  fervans  à  la  chapelle  pital  gênerai  de  leurs  déclarations  ,  di- 
de  ladite  maifon  S.Jean  Baptifte  dudit  res  ,  proteftations  ,  remonftrances & re- 
hofpital  gênerai,  l'eftat  des  corps  de  quifitoires  inférées  au  procez  verbal  des 
logis& pavillons  de  ladite  maifon,  l'eftat  commiflàires  des  24.  Se  16.  Aouft  &  7. 
de  la  maifon  N.D.  de  Pitié  dudithof-  Septembre  1659.  Ordonne  qu'ils  feront 
pital  gênerai ,  l'inventaire  des  meubles  diligence  de  faire  vuider  les  oppofirions 
&  uftenciles  6c  linges  eftans  dans  les  formées  à  l'enregiftremcnt  des  lettres 
dortoirs  dudit  hofpital  de  la  Pitié  Se  patentes  du  don  de  la  maifon  de  laSal- 
autres  lieux  ,  celuy  des  meubles  de  la  peftriere,  à  prefenc  dite  de  S.  Denis, 
facriftie  dudit  hofpital,  les  regiftres  qui  Se  des  places  ,  droits  &  autres  chofesy 
font  tenus,  l'eftat  de  la  maifon  de  la  mentionnées.  Qu'ils  fé  pourvoiront  par 
petite  Pitié  dépendant  dudit  hofpital  devers  le  roy ,  pour  obtenir  la  permit 
gênerai ,  l'inventaire  des  meubles  &uf-   fion  d'enfermer  les  mandians  mariez,  Se 
tenciles  de  ladite  maifon ,  la  defjcriptioa  des  fond*  fuâifans  pour  iâtisfaire ,  tant. 
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_ _  au  payement  de  ce  qui  eft  dcub ,  qu'a  <jue  chacun  defdits  gardons  fert  actuel. 
*«.  ^  iukfiftance  dudit  hofpital  gênerai ,  lemcnt  audit  hofpital ,  &  ce  furies  cer- 
mefroc  pour  l'augmentation  deî'exemp-  tificats  des  directeurs;  8e  encores  qu'il  n'y 
tjon  du  vin  outre  les  mil  muids  par  ait  eu  jufques  à  prêtent  aucun  interro- 
chacun  an  ,  &  du  franc-Talé  outre  le*  gatoire  ny  réception  des  garçons  apo- 
quatre  muids  de  tel  aufly  par  chacun  «quairesnv chirurgiens,  a  la  charge de 
an  accordez  par  ledit  feigneur  roy  au-  fubir  par  luy  en  exécution  du  prêtent 
dit  hofpital  gênerai,  fie  pour  joindre  la  arreft  l'interrogatoire  &  examen  ,  ainfy 
ruelle  qui  tepare  les  maifons  fie  jeu  de  qu'ils  s'obterve  à  l'hoftel-Dieu  de  Paris, 
paulme  nouvellement  acquis  au  faux-  Que  l'arreft  de  ladite  cour  du  6.  Sep- 
bourg  de  S.  Viclor  à  l'hofpital  de  la  Pi»  tembre  touchant  la  réception  des  offi- 
cié ,  enfemble  pour  faire  les  chauffées  ciers  de  police  des  fix  corps  des  mar- 
de  pave  des  longueurs  fit  largeurs  ne-  chands ,  des  apprentifs ,  des  maiftres  fie 
ceflaires ,  fçavoir  depuis  le  grand  che-  jurez  de  ladite  ville  fit  fauxbourgs  de 
min  de  Vifie-juifvc  jufques  à  la  maifon  Paris,  fera  exécute  feion  la  forme  fie 
de  Biccftre ,  dite  S.  Jean  Baptifte ,  le  che-  teneur.  Que  les  notaires  qui  recevront 
min  d'en  haut  allant  à  la  maifon  de  la  lesteftamens,  feront  tenus  d'advertir  les 
Salpeftricre ,  dite  de  S.  Denis ,  au-def-  teftateurs  de  laillèr  quelque  aumofne  au* 
fus  du  marché  aux  chevaux  du  faux-  dit  hofpital  gênerai ,  à  peine  de  quatre 
bourg  S.  Victor,  &  la  rue  de  la  maifon  livres  parifù  d'amende  contre  lefdits  no- 
de  Scipion  à  prefenc  dite  de  Ste  Mar-  taircs  contrevenans ,  ôc  en  feront  men- 
the 5  que  la  voirie  qui  eft  proche  de  la-  tion  dans  lefdits  teftamens.  Ladite  coux 
dite  maifon  de  la  Salpeftriere  ,  eftanc  fait  rrès-exprefles  inhibitions  fie  defien* 
dans  le  reflbrt  de  la  juftice  de  l'abbaye  fes  à  toutes  perfonnes  de  mandier ,  à 
de  Ste  Geneviefve,  fera  changée  du  lieu  peine  de  fouet }  ce  qui  fera  exécuté  non» 
oùelle  eft  à  prêtent ,  &  portée  plus  obftant  oppofitions  ou  appellations  quel- 
ioingficmifeen  lieu  commode,  enforte  conques  ;  fie  à  cette  fin  enjoint  aux  bail- 
que  le  public  ni  les  pauvres  n'en  foient  ly  8t  archers  des  pauvres  d'en  faire  une 
point  incommodez.  Que  toutes  les  com-  exacte  perquifition,  fie  a  leurs  officiers 
munautés  fecuUeres  fie  régulières  de  l'un  &  bourgeois  de  leur  prefter  main  fortej 
&  de  l'autre  fexe ,  non  exceptées  par  &  en  cas  de  befoin  cftre  procédé  ex- 
les  lettres  d'eftabliftement  dudit  hoipi-  traordinaîremcnt  contre  toutes  perfon- 
cal ,  fie  les  corps  laïcs ,  les  fabriques  des  nés  qui  empefeheront  cy-apres  lefdits 
eglifc? ,  les  chapelles  fie  confrairies  fit  les  bail!  y  fie  archers  de  prendre  ou  conduire 
corps  des  meftiers,  tant  de  la  ville  que  les  pauvres,  fie  les  contrevenans  punis 
des  fauxbourgs  feront  taxez  fuivant  les  exemplairement.  Que  conformément  à 
lettres  du  mois  d'Avril  1656.  fans  que  l'arreft  de  ladite  cour  du  ly.  Novembre 
les  bourgeois  en  particulier  foient  fub-  dernier,  les  pauvres  mandians  valides , 
jects-  à  aucunes  taxes  ,  ûnon  en  cas  de  les  faineans  fie  vagabonds  ,  les  foldats 
turès-grande  neceffité ,  fie  qu'il  en  fuft  eftropicz  fie  les  pauvres  mandians  qui  ne 

f  Ly^ctate.  befoiDg  pour  empefeher  la*  cherté  dud.  font  naiz  ny  demeurans  en  ladite  ville 
hofpital  gênerai  ■>  auquel  ladite  cour  de-  ôc  fauxbourgs  de  Paris  depuis  un  an  , 
dare  appartenir  tout  ce  qui  a  efté  ou  feront  tenus  de  te  retirer  au  lieu  de  leur 
fera  donné  pour  les  pauvres,  dont  ap-  naiflance  dans  quinze  jours  après  la  pu- 
blication particulière  n'aura  point  efté  blication  qui  fera  faite  du  prêtent  arreft 
faite  par  cteript  par  les  donateurs  ou  pour  tous  délais ,  à  peine  du  fouet ,  fi- 
teftateure ,  fans  que  les  exécuteurs  ou  non  au  cas  qu'ils  renoncent  i  la  man- 
autres.  en  puiûent  autrement  difpofer.  dicité  j  fie  ft  après  ladite  renonciation 
Enjoint  au  prevoft  de  Paris  de  proce-  ils  font  trouvez  mandians ,  ils  feront 
der  incefiamment  fie  fans  delay  à  l'en,  pris  fie  publiquement  fuftigez.  Enjoint 
regiftrement  dcfditcs  lettres  d'eftablif.  aux  commifTaires  du  chaftelet  fie  autres 
fement  de  l'hofpital  gênerai  du  mois  officiers  de  prefter  main  forte  pour  lef- 
d' Avril  i6j6.fle  de  l'arreft  intervenu  fur  dites  captures,  à  peine  d'en  refpondre 
icellcs  le  premier  Septembre  enfui  vanc,  en  leurs  propres  fie  privez  noms.  La 
fie  au  fuhftitut  du  procureur  gênerai  au  cour  fait  très-expreftes  deffèntes  à  ton. 
chaftelet  d'y  tenir  la  main  fie  d'en  cer-  tes  perfonnes  de  donner  manuellement 
tifier  la  cour  au  mois.  Que  le  temps  de  l'aumofne  à  aucun  pauvre  mandiant  pu. 
fix  années  pour  gagner  les  maiftrifesdes  bliquement  ou  fecretement  foubs  quel- 
garçons  apotiquaires  6e  chirurgiens  fie  de  que  prétexte  que  ce  foitj  fie  en  cas  de 
tous  les  ouvriers ,  fera  compté  du  jour  contravention  »  la  peine  de  quatre  livres 
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la  déclaration  decla-    le  fubltitut  du  Suppliant  s'cftoit  tranf- 


parifis  portée  par 

rec  encourue  contres  les  contrevenans  ;  porté  par  fon  Ordre,  aififte  du  commit- 
&  outre  fera  informé  8c  procédé  con-  faire  Gallior ,  8c  notamment  en  un  lieu 
tre  eux  extraordinairement.  Que  fur  le  appelle  le  refuge  de  S.  Paul,  où  fe  fout 
tout  les  bailly  ,  brigadiers  &  archers  du-  trouvées  plufiéurs  femmes  8c  filles  dé- 
dit hofpital  gênerai  dreflèront  leurs  pro-  tenues  fans  aucun  ordre  de  jufticc,  ain- 
cez  verbaux,  fur  lcfquels  il  feradecre-  fy  qu'il  eft  apparu  par  le  procez  verbal 
té  fuivanr  l'arrcft  du  17.  Novembre  1659.  dudit  commiflàire  fait  en  prefence  dudic 
Que  nouvelle  eltimation  fera  faite  de  la  fubltitut.  Et  d'autant  que  fous  le  voile 
mailon  des  nommez  Robert  8cAymart,  de  la  pieté  &  de  dévotion  qui  fert  de* 
joignant  celle  de  la  Pitié,  8c  que  l'ad-  prétexte  a  l'eftabliflement  defdites  af- 
vance  du  mur  de  Pelletier  au  -  devant  fcmblces ,  il  s'y  commet  de  notables 
de  la  maifon  de  Scipion  fera  inceflam-  abus ,  tant  pareequ'ort  y  enferme  plu- 
ment  defmolie  ,  fi  fait  n'a  efté  ,  8c  le  ficurs  perfonnes  fans  l'auclorité  8c  l'a- 
mur  reftably  en  droite  ligne  aux  frais  veu  du  juge  ordinaire,  que  pareequ'on 
&  dcfpens  dudit  hofpital  gênerai.  L'ar-  y  peut  pratiquer  des  cabales  8c  des  in- 
reft  de  ladite  cour  du  6.  Septembre  trigues  ruineufes  8c  préjudiciables  au 
1659.  touchant  les  femmes  groflèsattein-  fervice  de  l'eftat  8c  au  public.  A  ces 
tes  du  mal  vénérien  fera  exécuté  ,  8c  caufes  requeroit  ledit  fuppliant  que  def . 
pourveu  d'un  lieu  pour  enfermer  les  fols  fenfes  fuflent  faites  à  toutes  perfonnes 
&  les  folles  qui  font  à  prefenc  ou  feront  de  quelque  qualité  &  condition  qu'elles 
cy-apres  audit  hofpital  gênerai.  Au  fur-  foient ,  de  faire  aucunes  aflemblées ,  con- 
plus  ordonne  que  les  lettres,  reiglemens  frairies ,  congrégations  8c  commuhaU- 
3c  arrefts  de  ladite  cour  concernans  le-  tez,  foit  en  cette  ville  ou  ailleurs,  fans 
dit  hofpital  gênerai, 'feront  exécutez  fe-  expreflè  permiffion  du  roy  8c  lettres  pa- 

lon  leur  forme  8c  teneur ,  avec  deflfen-    tentes  vérifiées  en  la  cour  6cc  

fes  à  toutes  perfonnes  d'y  contrevenir  ladite  cour  ayantefgardà  ladite rc- 
fur  les  peines  y  contenues,  8c  fans  qu'-  quefte ,  a  ordonne  &  ordonne  que  def- 
aucun  en  puiflè  obtenir  defeharge  ni  fenfes  8c  inhibitions  feront  faites  à  tou- 
moderation  j  8c  à  cette  fin  lefdites  let-  tes  perfonnes  de  quelque  qualité  &  con- 
tres du  mois  d'Avril  1656.  l'arrcft  d'en-  dition  qu'elles  foient,  de  faire  aucunes 
regiftrement  d'icelles  8c  autres  arrefts  afTemblées  illicites ,  ni  confrairies ,  con. 
donnez  en  confequence  8c  le  prefcntfe-  gregations  8c  communautez  en  cette 
ront  leûs  8c  publiez  a  fon  détrompe  8c  ville  8c  par  tout  ailleurs  fans  l'expreilé 
cry  public ,  8c  affichez  par  tout  on  be-  permiffion  du  roy  8c  lèttres  patentes  ve- 
foin  fera ,  affin  que  perfonne  n'en  pre-  rifiées  en  ladite  cour ,  comme  aufTy  de 
tende  caufe  d'ignorance,  tenir  aucunes  prifons  8c  retenir  aucuns  fu- 


Arrefr  contre  le  refuge  S.  Paul  tjf 
établis  fans  lettres  patentes. 


D 


U  xm.  Décembre.  Veu  par  la 


jets  du  roy  contre  leur  volonté  dans  des 
maifons  8c  Chartres  privées  foubs  quel- 
que prétexte  que  ce  foit ,  8c  aux  fubfti- 
tuts  du  procureur  gênerai  d'y  tenir  la 
main  chacun  en  leur  rcflbrt.  Ordonne 


cour  la  requefte  prefentée  par  le  qu'à  la  requefte  dudit  procureur  gene- 

procurcur  gênerai  du  roy ,  contenant  ral  8c  pourfuite  8c  diligence  du  fubfti- 

qu'encores  que  par  les  ordonnances  du  tut  dudit  procureur  gênerai  au  chafte- 

royaume  8c  car  plufieurs  déclarations  du  let ,  les  commiflàires  dudit  chaftelet  fé 

roy  8c  arrefts  de  la  cour  ii  ait  efté  fait  tranfporteront  à  tous  les  endroits  où  ils 

deffenfes  à  toutes  perfonnes  de  quelque  auront  advis  qu'ilfctientpareillesaflèm- 

qualité  8c  condition  qu'elles  foient  ou  blées  ,  congrégations ,  communautez , 

EuifTent  eftre  de  procurer  aucunes  aflém-  confrairies,   priions  8c  lieux  appeliez 

lées  8c  congrégations  publiques  8c  par-  Refuges ,  foit  «Sans  les  maifons  publiques 

riculiercs  dans  le  royaume  ,  foubs  quel-  ou  particulières ,  dont  ils  dreflèront  pro- 

que  tiltre  8c  prétexte  que  ce  foit ,  fans  cez  verbal ,  qu'ils  feront  tenus  mettre 

l'ordre  8c  permiffion  expreflè  de  S.  M.  entre  les  mains  dudit  fubftitut ,  pour  y 

il  aurait  eu  advis  qu'il  s'eftoit  introduit  eftre  pourveu.  Et  fera  le  prefentaxrcK 

plufieurs  aflemblées ,  congrégations  8c  lcû ,  public  8c  affiché  8cc. 
communautés  dans  plufieurs  endroits  de 
cette  ville,  8c  notamment  fur  les  pa- 
roifles  de  S.  Euftache  ,  S.  Sulpice ,  faux- 
bourgs  S.  Jacques  8c  S.  Anthoine,  où 
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A*.  J6«0. 


Arr:fi  touchant  le  pont  Marie.  Jean  d'Ejrrèes  lieutenant  gênerai  au  gou- 

vernement de  r/Jle  de  France. 

T~~\  U  Vendredy  xvn.  Décembre.  Sur 

±_J  la  plainte  faite  à  la  cour  par  les  Ti  ^Effire  Jean  d'Eftrées  chevalier } 
prevoft  des  marchands  &  efchcvins  de  J.VX  comte  dudit  lieu  ,  lieutenant  ge- 
cette  ville  de  Paris ,  de  ce  qu'au  preju-  nerai  des  armées  du  roy  au  gouverne- 
dice  de  l'arreft  du  i*.  Janvier  dernier,  .  ment  de  l'Ifle  de  France ,  gouverneur 


de  la  ville  &  chafteau  de  Coucy ,  u.  Dé- 
cembre 1660. 

Eftablijfcment  des  religieufes  de  Belle- 
thafle. 


portant  que  les  particuliers  qui  avoient 
.repris  leurs  logemensfur  le  pont  Marie, 
feroient  tenus  de  vuider  inceflàmment 
des  lieux  qu'ils  occupoient,  lefd.  lieux  ne 
laiflènt  d'efttre  remplis  de  quantité  de 
perfonnes  qui  les  habitent ,  dont  il  pour- 
roit  avoir  des  inconveniens  &c.  ladite 
cour,  a  ordonné  &  ordonne  que  led.  ar- 

reft  du  11.  Janvier  fera  exécuté  icefai/int,  nées  à  S.  Germain  en  Layc  au  mois  de 
quelefdits  particuliers  qui  habitent  les  May  1637.  obtenues  par  les  religieufes 
maifons  dudit  pont  Marie ,  feront  tenus  chanoinclles  régulières  de  l'ordre  du  S. 
de  vuider  des  lieux  qu'ils  occupent  incef-  Sepulchre  de  Jerufalem ,  fous  la  règle 
fam  nient. 


xv.  Febvrier.  Veu  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don 


Privilège  four  les  religieufes  de  Mve- 
Maria. 


D 


ULundy  xx.  Décembre.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  latentes  du  roy 

L  J  I-  <•  I  l  ' 


de  S.  Auguftin }  par  lcfquclles  ledit  iei- 
gneur  auroit  permis  &  odroyé  aux  im- 
pétrantes l'eftabliflement  d'un  convent 
dans  le  fauxbourg  S.  Germain  ,  dans  le 
clos  appelle  BeUe-thaffe  ,  qu'elles  ont 
acquis  du  fieur  Barbier  ,  Se  d'y  faire 
baftir  une  eglilê ,  monaftere  &  logement 


données  à  Paris  le  10.  Septembre  der-  tel  &  fi  ample  qu'elles  jugeront  necef- 
nier,  obtenues  par  les  pauvres  filles  de  faire ,  auquel  elles  peuflènt  admettre  & 
l'ordre  fâinte  Claire,  dites  de  l'^ve-  recevoir  tel  nombre  de  religieufes  qu'il 
Maria  &  Paris ,  par  lefquelles  ledit  fei-  feroit  par  elles  advifé  pour  y  demeurer, 
gneur  leur  auroit  confirmé  Se  ratifié  les  vivre  Se  y  prariqner  la  vie  religieufefe- 
privilèges  à  elles  concédez  par  les  roy  s  Ion  la  règle  Scinftitut  dudit  ordre ,  com- 
ies  predeceflèurs ,  conformément  auf-  me  elles  ont  accouftumé  de  faire  ès 
quels  il  les  auroit  quittez,  expemptczôc  lieux  Se  villes  où  elles  font  deja  efta- 
delchargezde  tous  droits  de  ports  ,pea-  blies,  acheter  i  cet  efFet  tous  les  lieux 
ges,  palTages&  impofts,  tant  par  eau  Se  emplacemens  dont  elles  auront  bè- 
gue par  terre,  que  Ces  fermiers  vou-  foin,  accepter  Se  jouir  de  toutes  dona- 
droient  prendre  fur  les  denrées,  vins,  lions ,  legs , penfions ,  biens &potfèflions 
bois  &  autres  provifions  qui  fervent  à  qui  leur  ont  efté  Se  pourront  cy- après 
leur  nourriture  &  entretien  de  leur  mai-  eftre  données  ou  léguées  par  quelques 
Ion  j  veut&  luy  phift qu'elles  en  jouif-  perfonnes  que  ce  Ibit,  &pour  quelque 
lent  pleinement  &paifiblement  ,  comme  cauie  Se  occafion  que  ce  puillë  eftre  $ 
elles  en  ont  bien  Se  duement  jouy  8c  prenant  ledit  feigneur  les  impétrantes  en 
ulc,jouïfient&  ufent  encores  prefen,  faproteaion& lauvegarde ,  amortùTant 
cernent  j  a  la  charge  qu'elles  continue-  les  lieux  &  fonds  de  terre  fur  lefquels 
ront  leurs  prières  pour  fa  profperité  Se  feront  conftnùts  Se  édifiiez  lefdites  mai- 
de  ion  eftat  >  lefdites  lettres  à  la  cour  fon  &  monaftere,  enfemble  toutes  au- 
aareflantes.  Veu  aufty  lefdits  privilèges  très  maifons  £  héritages  que  lefdites  re- 
cc  lettres  de  confirmation  d'iceux  ,  Se  ligieufes  pourront  cy-apres  acquérir ,  ou 
entr  autres  celles  du  feu  roy  Louis  XIU.  leur  pourront  eftre  léguez  ou  donnez, 
en  datte  du  13.  Juillet  1610.  vérifiées  en  aux  charges  portées  Se  ainfy  qu'U  eft 
la  cour  le  i7.  dudit  mois  &  par  tout  plus  au  long  contenu  par  lefdices  let- 

k  '  r"  u  1  befoin  a  efté  »  lc  tout  atta-  trcs  a  la  cour  adreflàntes.  Veu  aufly  le 

chc  loubs  le  contre-fcel.  Requefteàfin  contentement  du  ficur  evefque  de  Mets 

a  enregiftrernent  &c.  ladite  cour  a  comme  abbé  du  fauxbourg  S.  Germain, 

ordonne  &  ordonne  que  lefdites  lettres  feigneur  fpirituel  Se  temporel  d'iceluy* 

feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,pour  en  datte  du  20.  Aouft  1635.  Le  contrat 

jouirparlesimpetrantesdel'eftet&  con-  d'acquifition  faite  par  lefdites  religieu- 

ttnuenicelle  félon  leur  forme  &  teneur,  fes  de  ladite  place  de  Belle-chail?,  Se 


A  K.  U6l. 
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le  droit  ccdéqu'elles  ont  acquis  d'icelle  fon  royaume  où  elle  n'eft  pas  encore  — 
iluuit  iienr  le  Barbier,  auquel  ledit  fei-  receuc  ,  non  feulement  comme  l'une  des  A"- 
goeur  roy  l'auroit  accordé  pour  fèmbla-  plus  folcmnclles ,  dans  l'ordre  des  offices 
blecftabhffcmewtaud. fàuxbourg, dui6.  divins ,  mais  encore  par  le  peuple,  en 
Juillet  1655.  Autre  contrael  de  don  fait  ceiTant  fon  travail  pour  vacquer  a  la  pric- 
aiifditcsrcligieufès  par  la  dameduchef-  re  le  jour  qu'elle  cfchcraj  6e  d'autant 
fe  de  Croiiy  de  la  fomme  dcdeuxmil  qu'il  eftnece(Taire  d'ordonner  que  le  peu- 
livres  de  rente  rarbetable  de  quarante  pie  s'abftienne  ce  jour-là  du  travail  & 
mil  livres ,  pour  la  fondation  de  leur  de  l'œuvre  des  boutiques  à  Paris  &  aiU 
convenr,  en  datte  du  15.  Juillet  1636.  leurs. .. .  veut  ledit  leigneur  &  ordon- 
Lettrcs  de  furannation  du  if.  Scptem-    ne  que  ladite  cour  tienne  la  main  à  ce 

bre  dernier  Sec          ladite  cour  a   que  les  officiers  de  la  police  fie  tous  au- 

ordonne  fit  ordonne  que  lefditcs  lettres  très  qu'il  appartiendra  facent  leur  dé- 
feront regiftrees  au  greffe  d'icellc  ,pour   voir  ,  pour  empefeher  que  nul  ne  con- 

jouïr  par  les  impétrantes  de  l'effet  fie  trevienne  à  fon  intention  a 

contenu  en  iccl  les  félon  leur  forme  6c  te-  arreste'  que  ladite  fefte  de  S.  Jofcph 
neur.  fera  chômée  en  tous  les  endroits  duref 

fort  de  ladite  cour ,  6c  pour  cet  effet  or- 
Reparation  de  trflift  de  S.  Paul.        donne  que  le  peuple  s'abftiendra  Same- 

dy  prochain  jour  delà  fefte  dudit  S.  Jo- 
T~~\  U  ix.  Mars.  Sur  le  rapport  fait  i  fepn  6c  à  l'ad  venir  de  toutes  œuvres  ma- 
y  J  la  cour  par  M.  Eftienne  Sain&ot  nuellcs,  fait  deffênfes  d'ouvrir  lesbou- 
conléiller  en  icelle ,  de  fon  procez  ver-  tiques  ledit  jour  j  enjoint  aux  lieutenans 
bal  du  5.  Mars  dernier ,  contenant  qu'en  civil  6c  criminel ,  fubftitut  du  procureur 
exécution  de  l'arreft  dudit  jour  y.  Mars  gênerai  du  roy  au  cbaftelet ,  commif- 
s'eftant  tranfporté  en  l'eglife  S.  Paul  le-  faires  Se  autres  officiers  de  police  de  te- 
dit  jouf  les  marguilliers  de  ladite  eglife  nir  la  main  à  l'exécution  du  prefent  ar- 
luy  auraient  remohftré  qu'ils  auroient  reft  ,  qui  fera  leû  ,  publié  6e  affiche  par 
efte  obligez  de  faire  élever  l'aire  de  la  tout  où  befqin  fera, 
nef ,  parce  qu'elle  eftoit  inégale  par  l'af- 

faiûement  des  terres  arrivé  par  les  gran-  Lottcrie  frauduleUfe. 

des  inondations,  6c  que  celles  des  ailles 

de  ladite  eglife  avoient  déjaefté  levées  T~"VU  Jeudy  vu.  Avril.  Sur  ce  qui  a 
par  les  ordres  de  leurs  predecefleurs  en  !_/  efté  reprefenté  par  les  gens  du 
charge ,  enforte  qu'il  falloir  defeendre  roy ,  que  le  lubftitut  du  procureur  gc- 
dans  la  nef ,  fiec.  Les  marguilliers  firent  neralduroyau  bailliage  du  palais  ayant 
en  mtfme-temf <s  eflargit  le  'f affale  principal  fait  informer  contre  Paul  Drou  le  fils 
de  la  grande  perte  de  ïeglife  au  chœur,  qui  jouaillier  demeurant  rue  S.  Louis ,  fur 
n'eftoit  que  de  4.  pieds ,  Q-  firent  faire  des  la  plainte  de  la  tromperie  6c  fuperche- 
hancs  neufs  de  pareiSe  fymttiie  }  ce  qui  fit  rie  faite  par  ledit  Drou  le  fils  en  lalot- 
naifite  quelques  tonteftations  entr'eux  &lcs  terie  qu'il  avoit  ouverte  Je  jour  6e  fefte 
particuliers  qui  n'en  voulaient  pas  rembour-  de  la  N.  D.  dernière  ,  en  laquelle  il 
fer  ladefpenfe  -,  pourquoy  lefdtts  marguilliers  avoit  diftribué  â  divers  particuliers  des 
eurent  retours  au  parlement,  qui  par  fon  ar-  criftaux  pour  des  pierres  fines  eftimecs 
reft  de  ce  jour  Us  authorifa  à  achever  les  par  les  billets  à  des  fommes  immenfes, 
ouvrages  atnCy  qu'ils  avi feraient peur  la  corn-  6c  luy  ayant  fait  donner  affignarion  au- 
modiio  publique ,  après  quoy  ferait  fait  droit  dit  bailliage ,  8c  y  ayant  comparu ,  a  dé- 
fur  lei  demandes  des  parties.  nié  qu'il  eult  fait  aucune  lotterie  ■>  le  lieu- 

tenant gênerai  audit  bail  liage  ayant  or- 
Lettrts  de  cachet  &  aireft  pour  la  fefte  de  donné  par  fentence  du  dernier  Mars  que 
faint  Jofcph.  les  charges  fit  informations  feront  mifes 

ès  mains  dudit  fubftitut ,  pour  luy  oiiy 

DU  Jeudy  xvii.  Mars.  Ce  jour  la  eftre  ordonné  ce  que  de  raifon  >  ledit 
cour ,  les  grand  chambre ,  tour-  Drou  fils  auroit  furpris  un  arreft  fur  re- 
nellefitde  l'edit  affèmblées ,  après  avoir  quefte  le  premier  du  prefent  mois,  par 
délibéré  fur  la  lettre  de  cachet  du  roy  lequel  il  y  a  efté  receu  appellant  de  la- 
donnéc  4  Paris  le  16.  de  ce  mois,. par  dite  fentence.  ...  fie  cependant  def- 
laquelle  ledit  feigneur  mande  à  ladite  fenfesde  paflèr  outre,  8e  d'attenter  a  fa 

cour  qu'il  defirc  que  la  fefte  de  S.  Jofeph  perfonne  fit  biens  Ladicte  cour 

foit  ebommée  par  tous  les  endroits  de  a  receu  fie  reçoit  le  fubftitut  du  procu- 
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 reur  gcneraldu  roy  oppofanc  àl'cxecu-    dans  feront  veuz  &  vifitez,  &c  & 

An.  .m,. 

tion  dudit  arreft  du  i.  Avril  y  Se  faifant  feront  pareillement  lefdits  bois  vilîtez, 
droit  fur  l'oppofition  ,a  levé  les  deften-  &  rapport  fait  de  l'eftat ,  aage ,  qualité, 
fes  portées  par  iceluy.  quantité  Se  valeur  d'iceux  pardevant  le 

r  maiftre  particulier  des  eaux  Se  forefts , 

ArreU  faifant  mention  de  tunion  de  la  menfe  &c. 
abbatiale  de  S.  Corneille  de  Compiegne 

a»  V al  de  grâce.  Le  cabinet  du  roy  au  Louvre  augmenté  des 

médailles  antiques,  livres  de  mignatures , 
"TNU  xii.  Avril.  Veu  par  la  cour,  &c.  du  duc  d'Orléans. 

X_J  les  grand  chambre  ,  tournelle  Se 

de  l'çdit  allèmblées,  les  lettres  paten-  1  ^xUxxm.  Avril.  Veu  par  la  cour  la 
tes  du  roy  données  à  Paris  au  mois  de    \  J  requefte  prefentée  par  le  procu- 

;|anvier  dernier , obtenues  par  lesabbef-  reur  gênerai  du  roy,  contenant  que  le- 
e,  religieufes  êteonvent  du  Val-de-Gra-  dit  feigneur  roy  ayant  accepté  le  don  fait 
ce  eftablics  au  faulxbourg  S.  Jacques  de  à  fon  profit  par  deffunt  M.  le  duc  d'Or- 
ectte  ville  de  Paris,  contenant  que  la  leansdes  médailles  d'or ,  d'argent  &  cui- 
reine  mere  dudit  feigneur  roy  ayant  fon-    vre  ,  pierres  gravées  antiques  Se  autres 

dé  ladite  abbaye  ,  pour  farisfaire  aux  raretés  Se  curiofites  eftant  en  la  garde 
charges  de  la  communauté  d'icelle  Se  du  ficur  Bruno  intendant  Se  garde  de 
donner  moyen  aufdites  abbefle  Se  reli-  fes  cabinets ,  enfemble  le  don  de  fes 
ligieulèsde  recevoir  gratuitement  &  fans    livres  de  fleurs ,  oifeaux  Se  autres  de  fa 

dot  ni  penfion  des  filles  de  condition,  bibliothèque,  fuivant  la  difpofition  por. 

fui  vant  l'intention  de  ladite  dame  reine,  tée  par  fon  teftament  fait  en  la  ville  de 

ledit  feigneur  roy  leur  auroit  donnépar  Blois  le  i.  Febvrier  1660.  ôtenconfè- 

brevet  du  30.  Octobre  1656.  Se  lettres  quence  de  cette  acceptation  ayant  efté 

patentes  expédiées  fur  iceluy  au  mois  de  ordonné  par  arreft  du  7.  Septembre  der- 

Mars  1659.  la  menfe  abbatialle  de  faint  nier  qu'à  la  requefte  du  fuppliantôc  di- 

Corneille  &  de  S.  Ciprien  de  Com-  ligence  de  fon  fubftitut  en  la  ville  de 

piegne,poureftre  le tiltre  abbatial  cfteint  Blois  il  feroit  incellamment  procédé  à 

Se  lupprimé ,  Se  iceluy  uny  ,  annexé  &  la  levée  des  fccllez  qui  y  avoient  efté 

incorporé  à  tousjours  audit  Val-dc-Gra-  appofez  ,  à  la  requefte  Se  diligence  de 

ce  ;  en  conséquence  de  laquelle  concef-  M.  Jacques  Jannart  l'un  de  les  fubfti- 

lïon  lefdites  abbefles ,  religieufes , pricu-  tuts,  fur  les  coffres,  armoires  &  autres 

re  Se  convent  s'eftans  miles  en  poflef-  lieux  où  eftoient  lefdites  médailles ,  pier- 

fion  du  revenu  de  ladite  abbaye ,  elles  res  gravées ,  livres  de  fleurs ,  antiques  Se 

auroient  trouvé  les  baftimens  Se  édifices  autres  raretez  ,-  Se  pourveu  à  la  féurcté 

delà maifon abbatiale  &des  terres, fer-  de  leur  tranfport  en  cette  ville,  pour 

mes  Se  feigneuries  en  dépendantes  en  en  eftre  fait  inventaire  &  description 

fi  mauvais  eftat ,  que  par  ordonnance  par  telles  perfonnes  capables  qu'il  plai- 

du  lieutenant  gênerai  de  Compiegne  vi-  roit  au  roy  de  commettre  ,  &  ledit  Bru- 

fitation  auroit  efté  faite  par  experts,  qui  no  commis  pour  faire  ledit  inventaire, 

auroient  trouvé  les  réparations  i  faire  tranfport  Se  conduite,  le  tout  auroit  efté 

le  monter  à  lafommede  quarante.qua-  exécuté  ,  ôc  les  balots  danslefqucls  lef- 

tre  mil  quatre  cens  trois  livres  j  ledit  fei-  dits  livres  de  fleurs,  médailles  Se  anti-' 

gneur  roy  pour  donner  moyen  aufl  ques  qui  avoient  pu  fe  tranfporter ,  efté 

dites  abbefles,  &c.  defubvenir  à  cette  apportez  Se  depofez  dans  le  cabinet  des 

grande  defpenfe  leur  permettoit  livres  da  palais  d'Orléans ,  où  le  fcellé 

de  faire  couper  des  bois  defpeçdans  de  auroit  efté  reappofé  -y  Se  d'autant  qu'il 

ladite  abluye  jufqucs  à  la  concurrence  y  a  encores  dans  le  mefmc  cabinet  du- 

dc  la  fomme  à  laquelle  fe  pourroient  dit  palais  d'Orléans  plufieurs  autres  me- 

monter  lefdits  ouvrages  &  réparations,  dailles  qui  n'ont  point  efté  inventoriées 

&c  ladite  cour,  avant  pro-  ni  deferites,  lefquellcs  il  convient  pa- 

ceder  à  l'enregiftrement  defdites  lettres,  reillement  inventorier  Se  adjoufter  audit 

a  ordonne  &  ordonne  que  d'office ,  à  la  inventaire  commencé  par  ledit  Bruno 

requefte  du  procureur  gênerai ,  pourfui-  pour  le  faire  parfait ,  Se  enfuite  faire 

te  Se  diligence  de  fon  fubftitut  au  fiege  tranfporter  tous  lefdites  livres ,  medail- 

de  Compiegne ,  les  réparations  à  faire  les ,  antiques  &  raretez  léguées  par  lc- 

cs  lieux  de  Ta  menfe  abbatiale  de  ladite  dit  teftament,  qui  font  à  prefent  au- 

abbaye  St  Corneille  Se  lieux  en  depen-  dit  palais  d'Orléans ,  dans  les  lieux  pour 

ce 
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r,  deftinez  par  l'ordre  du  roy  en  fou  ril,  &  s'y  trouvent  de  grandes  incom-   

hafteau  du  Louvre,  pour  y  demeurer  moditez  pour  les  paflans  au  moyen  de  a«.u«i. 

"tftre  confervez  fuivant  la  difpofition  ce  que  les  propriétaires  des  terres  voifi- 

?„Sr  teftament;  pourquoy  ileftnecef-  nés  dudit  chemin  ont  fait  faire  de  grands 

Aire  aue  le  fcellé  appofé  fur  ledit  ca-  foflez,  qu'ils  ont  mefme  pris  dans  une 

Lct  du  palais  d'Orléans  &C  furies  cof-  partie  du  chemin  ,  pour  conferver  leurs 

fres  efquels  lcfdites  médailles  ont  efté  terres  &  empefeher  que  Ion  ne  paffe 

Les  eftant  en  iceluy ,  foit  levé ,  &  le  fur  les  bords  5  à  quoy  il  eft  ncccflaire  de 

roue  ùiûe  en  la  difpofition  dudit  fieur  pourvoir  inceflamment  la  cour 

Bruno ,  pour  eftre  par  luy  ledit  inven-  a  enjoint  aux  propriétaires  dcfditcs  ter. 

taire  parachevé*  le  tout  tranfporté  au-  res  ,  dans  trois  jours  après  la  figmficsu 

die  chafteau  du  Louvre  &  depofé  aux  tion  du  prefent  arreft,  de  combler  lel- 

Jieux  pour  ce  deftinez  fuivant  l'ordre  dits  foflez  qui  font  du  long  dudit  che- 
dudit  ïcigneur  roy  »  a  ces  caufes  reque-   min  ,  à  commencer  aux  de 
roit  eftre  ordonné  que  pour  cet  effet  le  fons 


fcellé  de  la  cour  qui  a  efté  appofé  fur 
l'entrée  dudit  cabinet  du  palais  d'Or* 
leans ,  coffres  &  armoires  eftansen  ice- 
luy, où  ont  efté  mifes  lefditcs  médail- 
les fera  inceflamment  levé  ,  les  clefs  d'i- 


 qui  font  hors  ladite  porte  S.  Ber- 
nard jufqucs  au  lieu  dit  le  fort  aux  An* 
olots ,  fmon  6t  à  faute  de  ce ,  &  ledit 
temps  pafic ,  permis  de  les  faire  com- 
blera leurs  dépens.  Fait  deffenfes  à  l'ad- 
venir  d'y  en  faire  aucuns  8c  de  retreffir 


ccluv  &  celles  defdits  coffres  remifes&  ledit  chemin  en  quelque  manière  que 
delaidces  en  la  garde  dudit  fieur  Bru-  ce  foit,  à  peine  de  300.  livres  d  amen- 
no  pour  eftre  l'inventaire  defdites  me-   de  contre  chacun  des  contrevenant  En- 


porté  &  remis  à  fa  diligence  es  lieux  tout  où  befoin  fera ,  à  ce  qu'aucun  n'en 

pour  ce  deftinez  par  l'ordre  du  roy  au-  prétende  caufe  d'ignorance, 
dit  chafteau  du  Louvre  ,  à  la  charge 

de  remettre  &  fournir  par  ledit  fieur         Banques  &  lottenes  aejfenanes. 
Bruno  es  mains  du  fuppliant  autant  du-  , 

dit  mventairequi  fera  par  luy  fait,  pour  T^U  Mercredy  xi.  May.  Ce  jour  Jur 

eftre  iceluy  avec  le  catalogue  des  livres  V  ce  qui  a  efté  rcmonftré  par  les  gens 

qui  fe  font  trouvez  audit  cabinet,  qui  du  roy,  qu'au  préjudice  des  lo«&of- 

a  efté  fait  par  Sebaftien  Cramoify  im-  donnanecs  du  royaume    arreftsfic  rei- 

primeur  eAbraire  dudit  feigneur  roy,  glemens  delacour  ,  qot  ^^f^JL^T 

Vardc  5c  confervé  au  trefor  des  chartes  tes  fortes  de  banques  &  jeux  de  hazard, 

dudit  fcigneur,  &  y  avoir  recours  quand  le  nommé  Boulanger  &  quelques  au- 

befoin  fera  &cl  ladite  cou*  a  ordon-  très  afiociez  ont  eftably  une  efpece  de 

né  &  ordonne  que  ledit  fcellé  fera  levé  banque  êc  lotterie  en  cette  ville 's^f 

inceflamment  par  les  deux  conlèillers  le  ayant  efté  tolérée  <^™»™£» 
oïé,  ou  par  l'un  d'eux  en  rejouiflance  pour  la  paix  6c  1  Heureux- 


Ordre  de  combler  les  foffe^fnr  le  chemin  de 
la  porte  S.  Bernard. 


qui  l'ont  appoié,  ou  par  l'un  d'eux  eu   iv]U»..»..v.  r  r 

prefence  dudit  fubftitut ,  iceluy  preala-  mariage  du  roy ,  mefme  en  quelque  ra- 
blement  reconnu,  &c.  conformément  an  con  appuyée  des  premiers  officiers delà 

police ,  ils  prétendent  continuer  &  per- 
pétuer, &  à  cette  fin  eftabliflènt  des 
bureaux  &  font  afficher  en  cette  ville 
l'ouverture  de  ladite  banque ,  ce  qui  eft 
un  abus  où  il  eft  neceflàire  de  pourvoir.... 

DU  xxvm Avril.  Ce  jourd'huyles  la  couaafaic  inhibitions  &  deffcnfcs 
gensduroy  font  entrez  en  la  gran-  audit  Boulanger  &  à  tous  autres  dete- 
de  chlmbrc  >  M.  Denis  Talon  portant  nir  aucunes  banques  ni  lottenes.  Ur- 
la  parole  a  dit  qu'il  eft  fait  plaintes  jour-  donne  que  les  bureaux  qu  ils  ont  elta- 
neflement,tant  parlesvoiturierspareaue  blis  ieront  fermez  les  deniers  par  eux 
que  par  terre  &  autres  perfonnes,  que  receus  rendus  &  reftituez  }  à  ce  faire  con- 
k  chemin  de  la  porte  S.  Bernard  ,  qui  craints  par  toutes  voyes  deuesjk  rai. 
•ft  le  long  de  l'eau,  eft  tellement  ef-  fonnables.  Fait  deffenfes  a  toutes  per- 
croit  en  quelques  endroits  ,  que  le  plus  fonnes  de  mettre  à  1  advenir  aucun*  de- 
fouventlorfquel'onremontelesbareaux,  niers  efdites  lottenes ,  à  peine  de  con- 
les  perfonnes  fie  les  chevaux  font  enpe-  fifeation  d'iceux  au  profit  de  lhofpual 


Digitized  by  Google 


184 


PREUVES   ET  PIECES 


gênerai  de  cette  ville.  Enjoint  aux  offi- 

<iers  du  chaftelet  de  tenir  la  main  à  Deffenfe  au  prieur  de  S.  Martin  de  prendre 

l'exécution  du  prefent  arreft  lequel  fera  Uprèfeante  aux  poceJRons  de  S.  ^ficelas 
Jeu ,  publié  &  affiché  &c  des  Champs. 


DU  Mardy  xxiv.  May....  La  cour 
a  ordonné  &  ordonne  que  dans 
trois  jours  pour  toutes  préfixions  &  de- 
lays ,  lefdits  Boulanger  &  les  auoeiez 
&  ledit  Coudray  greffier  au  chaftelet 


commis  a  la  récente  dcfdits  deniers  , 
qui  font  difficulté  de  les  rendre  &refti- 
tucr,  ce  qui  eft  un  mefpris  de  l'aucto- 
ritc  de  Ja  cour,  rendront  les  deniers 
qu'ils  ont  receu  des  particuliers  pour 
mettre  efdites  lotteries  j  autrement  & 
a  faute  de  ce  faire  y  feront  contraints 
par  toutes  voyes  deucs  &  raifonnables, 
mefme  par  prifon  en  vertu  du  prefent 
arreft. 

Lettres  patentes  pour  le  feminaire de  faint 
Nicolas  d»  Cbardonnet. 

DU  xxv.  May.  Veu  parla  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données 
à  Fontainebleau  le  11.  du  prefent  mois, 
par  lefquelles  ledit  feigneur  veut  qu'il 
lbit  inceuamment  procédé  à  l'enrcgif- 
trement  purement  &  Amplement  fans 
aucune  reftrinétion  &  modification  des 
lettres  patentes  données  au  mois  de 
May  1644.  portant  pouvoir  &  faculté 
aux  preftres  de  la  communauté  de  S. 
Nicolas  du  Chardonneret  ayans  la  di- 
rection du  feminaire  eftably  en  ladite 
çglile,  d'accepter  &  de  recevoir  tous 
legs ,  donnations  &  fondations ,  &  de 
tenir  Se  pofTeder  toutes  fortes  de  fonds 
&  héritages  &  autres  poflèflïons.  pour 
«Ire  8c  demeurer  unis  à  leur  menfe  com- 
mune, vérifiées  en  ladite  cour  avec  la 
reftrinâion  &  modification  que  lefdits 
preftres  &  ecclefiaftiques  nepourroient 
accepter  aucuns  dons  que  par  dona- 
ùons  faites  entre  vifs  fans  rétention 
d  ulufruit,  lefquelles  reftrindtion  &  mo- 
dification ledit  feigneur  auroit  levées 

fcoftces&c  ladite  cour  a 

ordonné  &  ordonne  que  lefdites  let- 
tres feront  regiftrées  au  grefïè  d'icelle 
pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme  & 
**n*ur. 


T\  U  xiv.  Juin.  Veu  par  la  cour  la 

requefte  prefentée  par  les  curé 
marguillicrs  &.  paroiffiens  de  Peglife  de 
S.  Nicolas  des  Champs  de  cette  ville 
contenant  qu'encores  que  meffirejean! 
Baptifte  Amador  de  Richelieu  prieur  de 
S.  Martin  des  Champs  n'ait  aucun  droit 
titre  ni  pofTeffion  de  précéder  les  offi- 
ciers des  cours  fouveraines  &  autres  per. 
fonnes  qualifiées  de  ladite  paroiûe  aux 
proceffions  qui  fe  font  enicelle ,  &  par- 
ticulierement  à  celles  des  jours  '&  feftes 
du  S.  Sacrement,  &  que  fes  predecefl 
feurs  ne  l'ayent  jamais  prétendu ,  néant- 
moins  l'année  dernière  i66o.ledit  prieur 
de  S.  Martin  des  Champs  feferoitad- 
vifc  foubs  prétexte  d'une  prétention  ima- 
ginaire de  curé  primitif  de  ladite paroif- 
fe ,  d'envoyer  fes  domeftiques  avec  des 
torches,-  afliftez  de  plufieurs  perfonnes 
armez  par  luy  prépofez,  pour  précé- 
der par  voye  de  fait  les  perfbnnes  qua- 
lifiées de  ladite  paroiûe  j  ce  qui  auroic 
caufé  un  grand  fcandale  public  &  ir- 
révérence au  S.  Sacrement,  y  ayant  eu 
mefme  plufieurs  perfonnes  bleflcesj  & 
d'autant  que  les  fupplians  avoient  ea 
advis  que  ledit  prieur  de  S.  Martin  pre- 
tendoit  aux  jours  &  feftes  du  S.  Sacre- 
ment prochains  de  continuer  fes  entre- 
prifcsfc  voyes  de  fait. . . .  ils  requeroient, 
fuivant  l'acte  de  leur  aiïemblée  du  13. 
du  prefent  mois ,  que  defrenfes  fuHênt 
faites  audit  prieur  de  S.  Martin  ,  fes 
domeftiques  &  autres  gens  prépofèz  de 

fa  part  de  rien  innover  &c  

la  cour  a  ordonné  Se  ordonne  que 
les  fupphans  auront  commiilion  pour 
faire  afïïgner  qui  bon  leur  femblera  aux 
fjnsde  ladite  requefte.  Cependant  fait 
deffenfes  audit  prieur  S.  Martin  des 
Champs,  Ces  domeftiques  &  autres  gens 
prepofez  de  fa  part ,  d'attenter  ni  inno- 
ver aucune  chofe,  ni  d'entreprendre  au- 
cune prefeance  au  préjudice  des  fupplians 
aux  proceffions  de  la  fefte  du  S.  Sacre- 
ment prochaine,  à  peine  de  3000.  Jiv. 
d'amende  &  de  prifon  contre  les  con- 
rrevenans.  Enjoint  aux  lieutenant  civil 
&  criminel ,  prevoft  de  l'Ifle,  chevalier 
du  guet,  commifTaires  &  autres  officiers 
de  juftice  de  prefter  main  forte  à  l'exe* 
cution  du  prefent  arreft. 


Autre 
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JUSTIFICATIVES.  i8î 

arreft  ladite  cour,  à  ordonné  A- 

jâmltt       peur  combler  Us  fofex.  du  chr-   ôc  ordonne  que  lefditcs  lettres  feront  re- 
JL  U  fort*  S.  Bernard.  giftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  cftre 

exécutées  ôc  jouïr  par  l'impétrant  de 
TA  Uxvm.  Juin.  Veu  par  la  cour  la  l'effet  Ôc  contenu  en  icelles  félon  leur 
JJ  requefte  prefenréc  par  les  religieux  forme  ôc  teneur  •>  à  la  charge  neantmoins 
prieur  fiteonvent  de  l'abbaye  de  S.  Vie  que  les  places  feront  louées  par  ledit 
tor  lez  Paris,  les  diredeurs  Ôc  admi-  impétrant  modérément , &  quelespre- 
niftrateurs  de  l'hofpitàl  gênerai ,  M»  miers  baux  qui  en  feront  faits  fe  feront 
Charles  le  Comte  confeiller  du  roy  en   pardevant  le  confeiller  rapporteur  du 

ladite  cour  ôcc  tous  propriétaires   prefent  arreft. 

des  rerres  qui  aboutiflent  fur  le  cours  • 

de  la  rivière  de  Scyne  du  cofté  de  la  Efiabliffement  ton  marché  i  U  Cm*, 
porte  S.  Bernard ,  à  ce  qu'ils  fuflent  re-  rouge. 
•f**fa».  ceusoppofansàrarreftdui8.Avrilder-  „m  .  -  .  u 
i  nier  rendu  fur  la  rcmonftrance  du  pro-  TA  U  jiudy  i.  Septembre.  Veu  par  la 
cureùr  gênerai  du  roy. . . .  ordonner  que  lJ  cour  les  lettres  patentes  du  roy  do- 
defeente  feroit  faite  fur  les  lieux  pour  nées  à  Fontainebleau  le  5.  Aouft  der- 
connoiftre  s'il  y  a  entreprife  fur  le  che-  nier ,  par  lefquelles  eft  mande  à  la  cour 
min  public  ,  rncfmc  drefle  procez  ver-  faire  jouir  Guillaume  Briflet  marchand 
bal  des  de-afts  faits  fur  les  terres,  prez    boucher  Ôc  Jeanne  Fouchart  fa  femme 

&  fàulfaves  des  fupplians  ficc   du  contenu  eldites  lettres  fie  comrad  f  ait 

ladite  cour  a  ordonné  fie  ordonne  entre  eux  fie  Jean  Scarron  6c  Jean  He- 
oue  ledit  arreft  du  18.  Aouftfera  exe-  buternc  le  4.  Avril  i6î9.  en  cas  qu  il 
cuté    8c  fuivant  iceluy  les  foflez  qui   n'y  ait  rien  de  contraire  a  fes  droits 

fontfurlelong  du  chemin,  àcommen-   &c  Veu  aufly  les  lettres  du  (leur 

ccraux  dernières  maifons  qui  font  hors  evefquc  de  Mets  abbé  commendataire 
la  porte  S.  Bernard  jufques  au  port  des  de  l'abbaye  de  S.  Germain  des  Prez  du 
Anelois  ,  comblez  en  telle  forte  que  le  aa.  Juillet  1651.  par  lefquelles  il  auroit 
chemin  depuis  le  haut  de  la  chauffée  permis  fie  confenty  l'eftabliflement  d  un 
foit  large  au  moins  de  30.  pieds,  fauf  marché  au  carrefour  de  la  Croix-rouge 
aux  propriétaires  defdites  terres  à  faire  audit  fauxbourg  S.  Germain,  pour  la 
de  nouveaux  foflez  au-delà  de  ladite  dif-  commodité  publique ,  ôc  la  conftrudion 
tance  de  30.  pieds.  de  quatre  eftaux  de  boucherie  audit 

*  lieu  de  laquelle  permiffion  don  au- 

MabUffcment  d'une  haUe  aupifin  rue  de    roit  efté  fait  aufdits  Scarron  fie  Hebu- 
U  Cefihmerie.  terne  par  contrad  du  15.  Juillet  1659. 

 Ledit  contrad  de  bail  a  rente 

DU  xxx.  Juillet.  Veu  par  la  cour    fait  par  ledit  Hebuterne  aufdits Briflec 
les  lettres  patentes  du  roy  données    fie  fa  femme  defdirs  quatre  :ftaux  de 
à  Fontainebleau  au  mois  de  May  der-    boucherie,  dudit  jour  4.  Avril  1659. 

nier,  par  lefquelles  ledit feigneur  a  per-    ficc  ladite  cour,  a  ordonne  fie 

mis  à  Jacques  Thuiol  fieur  de^fainte    ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 
Foy,  valet  de  chambre  de  M.  le  duc    giftrees  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir 
d'Anjou  ,  de  faire  conftruirefie  eftablir    par  les  impetransde  l'effet  fie  contenu 
une  halle  dans  la  maifon  à.  luy  appar-    en  icelles  félon  leur  forme  fie  teneur, 
tenant  rue  de  la  Coflbnnerie,  confor-  .  f 

mement  au  plan  ôc  deûein  qui  en  a  efté    Les  mandions  mariexjenfemexj  Fhejfttal 
fait  par  les  maiftres  des  œuvres ,  pour  général. 
y  vendre  fie  débiter  le  poiiïon  d'eau  dou-  , 
ce,  fans  que  les  marchands  forains  fie    T\Un.  Septembre.  Veu  par  la  cour, 
autres  puiflent  pour  quelque  caufe  que   U  les  grand  chambre,  tourneUe  ôede 
ce  foit  eftablir  &  vendre  îefdites  mar-    l'edit  aflf  mblécs ,  les  lettres  patentes  du 

chandifesaillcursqu'enladitehalle   roy  données  à  Fontainebleau  au  moi* 

à  la  charge  de  payer  par  ledit  Thuiol  d'Aouft  dernier  ,  par  lefquelles  ledit 
fis  fucceleurs  fie  ayans  caufe  fix  efeus  feigneur  dérogeant  expreflement  au  un- 
fol  par  an  en  fon  domaine  par  forme  quiefme  arricle  des  reglcmens  attachez 
de  redevance  à  caufe  de  ladite  permit   foubs  le  contre-fccl  defdites  lettres  lur 

fion  Arreft  du  15.  Juillet  dernier   le  fait  du  grand  hofpital  pourlaccep- 

Information  faite  en  vertu  dudic  tation  des  mandjans  mariei,  veut  ôc 
Terne  II.  Part,  III.  A* 
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ordonne  que  lefdits  mandians  mariez  qui 
font  de  prefent  8c  qui  fe  trouveront  $. 
J'advcnir  dans  cette  ville  de  Paris  Se 
fauxbourgs ,  tant  à  la  portion  dudit  hof- 
pital ,  que  ceux  qui  n'y  font  pas ,  foieut 
inccflàmment  renfermez  eux  Se  leurs 
enfans  dans  ledit  hofpital  gênerai ,  .com- 
me les  autres  non  mariez ,  félon  l'or- 
dre des  directeurs ,  Se  à  mefurc  qu'il  fc 
trouvera  des  logemens  pour  eux  Sec... 
ladite  cour  a  ordonné  Se  ordonne 
que  lefditcs  lettres  feront  regiftrées  au 
greffe  d'icclle,  pour  eftre  exécutées  fé- 
lon leur  forme  Se  teneur. 

Chambre  de  jufiiee  contre  les  gantiers. 


donné  qu'avant  que  de  procéder  â  l'en- 
regiftrement  de  ces  lettres ,  elles  ferons 
communiquées  à  madame  veufvedudid 
feigneur  duc  d'Orléans,  aux  héritiers 
8e  autres  intereflèz,  pour  y  dire  ce  que 
bon  leur  fcmblera  ,  pour  ce  faid ,  Se 
rapporté  Se  communiqué  au  procureur 
gênerai ,  eftre  ordonne  ce  qu'il  appar- 
tiendra. 

Bfiabliffement  de  la  communauté  des  filles* 
Ste-Geneviefve. 


D 


.U  Vendredy  xym.  Novembre  m. 
dc.  lxi.  Les  gens  du  roy ,  M.  Denis 
Talon  advocat  dudit  feigneur  portant 
la  parole,  ont  apporté  à  la  cour  leslet- 
tres  patentes  du  roy  données  à  Fontai- 
nebleau au  mois  de  Novembre  dernier, 
portant  création  d'une  chambre  de  ju- 
Itice  pour  la  recherche  Se  punition  de 
ceux  qui  ont  malverfé  dans  l'adminif- 
tration  des  finances  de  S.  M.  Se  ont  don- 
né leurs  concluions  par  écrit;  lad.  cham- 
bre devoir  eftre  compo fée  d'officiers  des 
cours  fouveraincs  nommez  par  le  roy . 
Se  devoit  fervir  en  la  chambre  du  con- 
feil  file  proche  la  chambre  des  comp- 
tes â  Paris.  La  cour  a  ordonné  l'en- 
regiftrement  defdidcs  lettres. 

uitrejl  furtaccept  ition  faite  par  le  roy,  du 
lep  fait  à  S.  M.  d'antiques  ,  médailles 
&  livres  de  miyiuture  par  le  duc  d'Or, 
leans. 

y\  U  Jeudy  xxiv.  Novembre  m.  dc. 

lxi.  Le  procureur  gênerai  du  roy 
a  mis  fur  le  bureau  les  lettres  patentes 
du  roy  données  à  Fontainebleau  au  mois 
de  Décembre  dernier  fcellées  en  cire 
verte,  par  lefquclles  led ici  feigneur  au- 
roit  accepté  le  legs  à  luy  fait  par  feu 
fon  très-cher  Se  amc  oncle  le  duc  d'Or- 
léans, de  toutes  les  médailles  d'or  ,  d'ar- 
gent Se  de  cuivre ,  des  pierres  gravées, 
de  quelques  boeftes  de  coquilles  Se  au- 
tres raretez,  comme  auffi  de  tous  livres 
dc  fleurs  Se  d'oifeaux  peints  par  Robert 
Pcinrcl ,  Se  de  tous  les  livres  d'hiftoire 
Se  autres  qui  eftoient  dans  le  cabinet 
de  fondiclfeu  oncle  au  palais  d'Orléans 
lors  de  fon  decez ,  pour  eftre  tranfpor- 
tcz  dans  le  cabinet  dudid  leigneur  en 
fon  chafteau  du  Louvre  fuivant  l'inten- 
tion de  fondid  oncle,  la  couh  a  or- 


DU  x.  jour  de  Febvrier  m.  dc.lxii. 
Veues  par  la  cour  les  lettres  paten»  AH,i'*v« 
tes  données  à  Fontainebleau  au  mois 
de  Juillet  m.  dc.  li.  fignées  LOUIS  s 
Se  lur  le  reply  :  par  le  roy  ,  de  Guene. 
gaud ,  Se  fcellées  de  cire  verte.enlacs  de 
foie  rouge  Se  verte ,  parlefqueiles  ledid 
feigneur  loue  agrée  Se  confirme  l'cfbu 
bliflèment  des  filles  de  Ste  Gcneviefve 
en  la  paroifle  de  S.  Nicolas  du  Char* 
donnet,  commencé  parles  foins  des  eu. 
rez  de  ladidc  eglife  depiùs  vingt-cinq 
ans  foubs  le  titre  de  communauté  de 
Ste  Gcneviefve ,  enfemble  les  reglemens 
donnez  par  lefdids  curez  pour  la  con- 
duite Se  direction  de  ladite  communau- 
té ;  voulant  fàdidc  majefté  que  lefdic- 
tes  filles  puiflènt  Se  leur  foit  loifible  à 
tousjours  dc  vivre  en  communauté  aux 
termes  portez  par  lefdids  reglemens , 
fans  qu'elles  puiflènt  eftre  troublées  , 
ores  ni  à  l'advenir ,  dans  les  exercices 
Se  fondions  portées  par  lefdids  regle- 
mens -y  Se  pour  donner  moyen  auxdic- 
tes  filles  de  la  communauté  de  mainte- 
nir Se  accroiftre  leur  inftitution  ,  leur 
permet  d'accepter  Se  recevoir  legs  tefta- 
mentaires  Se  donations  entre  vifs,  ac- 
quérir, tenir  Se poflêder  toutes  fortes  de 
fonds  Se  héritages ,  fans  qu'elles  puiflènt 
eftre  contraintes  d'en  vuider  leurs  mains 
dans  l'an  defdides  donnations  Se  acqui- 
fitions  ;  8e  pour  cet  effet  dez  à  prefent 
Se  pour  lors  fadide  majefté  les  a  amorti 
de  la  finance  qui  luy  en  pourroit  eftre 
deuë  ou  à  fes  fuccefleurs  roys  en  ce  qui 
fera  mouvant  d'eux  ,  leur  en  faifant  don 
8e  remife,  8e  les  en  quitte  pour  tous- 
jours  ,  à  la  charge  que  lefdides  chofes 
léguées,  données  Se  acquifes  demeurent 
unies  à  perpétuité  à  la  manfe  commune 
de  lad.communaut é,fans  qu'elles  puiflènt 
eftrealienées ,  obligées  ou  hypotequées 
par  lefdides  filles  en  gênerai  ni  en  par- 
ticulier en  quelque  forte  8e  manière  que 
ce  foit }  Se  ce  nonobftant  tous  edits , 
ordonnances  Se  lettres  à  ce  contraires , 

que 
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que  ledit  feigneur  ne  veult  nuire  ni  leur 
prcjudiciçr ,  &  auxquels  il  déroge ,  avec 
mandement  â  la  cour  de  les  faire  jou  ir 
du  contenu  ezdidcs  lettres  j  les  regle- 
mens  en  forme  de  ftatucs  pour  lefdides 
filles,  fi£  l'approbation  par  les  grands 
vicaires  de  l'archevefque  de  Paris  atta- 
chez foubz  le  contre- feel  defdides  1er. 
très ,  la  requefte  defdicles  filles  dides  de 
Ste  Gcneviefve  vivantes  en  communau- 
té enla  paroifle  de  S.Nicolas  du  Char- 
donnet  >  conclufions  du  procureur  gê- 
nerai du  roy  4  ouy  le  rapport  de  M. 

du  Tillet  confciller  du  roy  en  la- 
dite cour  j  fie  tout  confideré  ,  u- 

jjlCTE    COUR.    A    ORDONNE'  fit 

ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re- 
giftrecs  au  greffé  d'icelle ,  pour  eftre  exé- 
cutées fie  jouir  par  les  impétrantes  de 
l'effet  8c  contenu  ezdides  lettres  félon 
leur  forme  fie  teneur. 

EJfailifcment  de  U  maifon  d'infini! ion  des 
fauvrts  jeunes  filles  au  faubourg  faint 
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U  Lundy  xm,  Febvrier  m.  dc. 
__  lxii.  Vcu  par  la  cour  les  lettres 
patentes  données  à  Rethel  au  mois  dc 
Septembre  m.  dc.  lvii. lignées  LOUIS, 
fie  fur  lereply  :  par  le  roy ,  Phelipeaux, 
fie  fcellces  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau 
de  cire  verte,  obtenues  par  Marie  de 
Gournay  vcufve  David  Roufleau  vivant 
marchand  demeurant  au  fauxbourg  S. 
Germain ,  par  lefquelles  ledit  feigneur 
auroit  permis  8c  accordé  à  ladide  im- 
pétrante êc  autres  dames  d'acquérir  une 
maifon  audi d  fauxbourg  avec  les  appar- 
tenances fie  dépendances,  qui  fera  nom- 
mée la  maifon  d'infiruftien  des  pauvres 
jeunes  filles ,  pour  en  icclle  eftablir,  lo- 
ger, nourrir  fit  entretenir  quatre,  cinq 
ou  fix  bonnes  filles,  plus  ou  moins,  fé- 
lon que  la  neceffité  fe  requerra,  crai- 
gnant Dieu ,  capables  d'inftruire  ôtd'en- 
léigner  toutes  les  pauvres  filles  qui  fe 
prèfênteront ,  à  louer  Dieu ,  le  fervir , 
&  faire  des  ouvrages  pour  gaiguer  leur 
vie)  voulant  quclefdides  dames  fonda- 
•  cale  titre  trices  &  *  foeur  aifnée  defdides  maif- 
f*  u  fapt-  trèfles  &  leurs  fuccefleurs  puiûent  acque- 
:*uÏÏ*'  r*r  ^  atccpter  toutes  donations  fie  au  - 
mofnes  qui  feront  foides  6c  données 
pour  l'entretcnement  de  ladide  maifon 
&.  maiflrefTes  de  quelque  qualité  que 
foient  les  biens  fie  héritages,  lefquels 
font  amortis,  &  ledid  feigneur  les  amor- 
tift  par  fcfdides  lettres  ,  à  la  charge 
que  ladide  foeur  aifnée  ficmaiitr elles  de 
'     Tme  II.  Part.  ///, 


ladide  maifon  demeureront  toujours  en 
eftat  de  fervir  pour  l'inftrudion  defd.  fil-  *' 1<<k" 
les  foubz  la  conduite  defdides  dames  fie 
diredion  de  l'ordinaire  du  lieu  ,  ainfy 
que  plus  au  long  cft  porté  par  lefdides 
lettres  à  la  cour  adrellàntes  5  le  règle- 
ment pour  l'inftrudion  des  pauvres  fil- 
les j  requefte  afin  d'entérinement  defdic- 
tes  lettres  j  conclufions  du  procureur 
gênerai  du  roy  }  ouy  le  rapport  de  M. 
Michel  Ferrand  confeiller  en  ladide 

COUrj  LADICTE  COUR.  A  ORDONNE' ÔC 

ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re- 
giftrées  au  greffe  d'icelle  pour  eftre  exé- 
cutées fie  jouir  par  l'impétrante  dc  l'ef- 
fet fie  contenu  en  icelles  félon  leur  for- 
me fie  teneur,  à  la  charge  que  pendant 
que  les  filles  demeureront  dans  ladide 
maifon  ,  elles  ne  pourront  vendre  ni  efl 
changer  leurs  immeubles  ,  Ce  qu'après 
leur  mort  leurs  héritiers  leur  fuccede- 
ront  pour  leurs  propres  fie  immeubles, 

La  rue  Benhe  ,  dite  Chandeliere  , 
fermée. 

DU  Vendredy  xvn.  Febvrier  M> 
dc.  lxii.   Dez  l'an  m.  dc.lxi. 
les  prevoft  des  marchands  fie  efchcvins 
de  Paris  avoient  permis  a  M.  Charles 
l'Anclois  commifiaire  au  chaftelet ,  Pier- 
rc  Hochet  bourgeois  ,8c  M.  Pierre  Lam- 
bert huiilier  de  la  chambre  du  roy ,  lors 
propriétaires  de  certaines  maifbns  files 
rue  de  la  Huchette ,  foifant  les  coins 
d'une  petite  ruelle  qui  defeend  a  la  ri- 
vière ,  vis-à  vis  la  rue  Zacarie ,  dont  là 
defeente  eftoit  toute  ruinée,  d'y  foire 
baftir  furie  devant  fiefur  le  derrière  de 
ladite  ruelle  ,  à  condition  de  foire  re- 
parer la  defeente  $  fie  faire  aux  deux 
bouts  des  portes  qui  feroient  fermées  fie 
ouvertes  aux  heures  défignées.  Depuis 
M.  Adrien  dc  Croify  advocat  au  con- 
feil ,  de  Beauvais  maiftre  horlogeur ,  M. 
Boulé  procureur,  M. Florent Angrand 
advocat  au  confeil ,  fie  Jean  Renouard. 
gentilhomme  ordinaire  de  la  faucon- 
nerie de  monfieur  le  duc  d'Orléans  pro- 
priétaires de  ces  maifons  fie  autres  qui 
compofent  ladide  ruelle  reprefentérent 
au  prevoft  de  Paris  ou  à  fon  lieutenant 
civil ,  que  cette  ruelle  fervoit  de  re- 
traite aux  voleurs  qui  eftoient  pour- 
fuivis  au  quartier  de  S.  Severin  fie  gens 
de  mauvaife  vie.  Sur  quoy  le  lieutenant 
civil ,  par  fentence  du  xiv.  Aouft  m. 
dc.  liv.  ordonna  que  cette  rue  Ber- 
the  ,  '  dite  Chandeliere ,  feroit  fermée 
aux  deux  boucs  de  portes  ferrées  entre. 

A  a  ij 
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raux  des  finances  &  grands  voyers  ,    venir  ,  aux  peines  y  contenues   Sc  dè 
avoient  obtenu  d'eux  pareil  règlement  plus  grandes,  s'il  y  efchet  ;  veutlcdiri 
avec  ordre  d'ouvrir  ces  portes  à  quatre   feigneur  que  les  fufnommez  &  autres 
.heures  du  matin  en  elle  &  à  fix  heures   qui  compoferonr  ladide  académie  iouiï 
en  hyver,  &  les  fermer  en  efté  à  dix   fent  à  ïinftar  de  l'académie  de  ptmturr 
heures&en  hyver  à  fept,  &  de  plusper-   6c  fculpture  ,  du  droid  de  corL,nimui 
mis  d'élever  fur  chacune  des  deux  por-    de  toutes  leurs  caufes,  tant  en  deman 
tes,en  l'eftenduc  de  trois  toifes  feulement   dant,  que  defrendant    pardevant  le* 
un  cabinet  de  deux  eftages  de  haut  cou-  maiftres  ordinaires  des  requeftes  Hr 
vert  d'un  petit  comble  coupé  le  plus  bas   l'hoftel  ou  du  palais,  â  leur  choix  & 
que  faire  fe  pourra  ,  à  condition  aux   option  ,  tout  ainfy  qu'en  ioiuflènt  le* 
propriétaires  fufd .  de  faire  refaire  à  leurs   officiers  commenfàux  de  la  maifoh  d,7 
frais  ladicie  défonce  &  le  pavé  de  la   did  feigneur,  &  defeharge  de  tout « 
rue ,  &  payer  au  domaine  vingt  fols  pa-    tutelles  &  curatelles ,  en(?mble  de  tout 
nfischaqucanneejladiclepermi/fion  des   guet  &  garde ,  veut  que  lediû  art  de 
trefoners  de  France  en  date  du  xxn.   danfe  demeure  toujours  exempt  de  tou- 
Septembre  m.  dc.  liv.  confirmée  par  tes  lettres  de  maiftrife  5  faifant  deffen" 
lettres  patentes  du  mois  de  janvier  m.   fes  â  ceux  qui  en  auront  obtenu  par 
Dc.Lvi.fic  lettres  de  furannation  du  xix.   furprife  ou  autrement  de  s'en  fervir 
Janvier  m.  dc.  un.  Kcg.ftrées  à  la   ainfy  qu'il  eft  plus  au  long  porté  par" 
cour  le  xvn.  Febvner  m.  dc.  lxii.        lefdictes  lettres  S  la  cour  fdSL£ " 

Bfiablijfemcnt  d'une  académie  rtyale  de  55^"^      Cl,C  Prefcntéc  par  lefdids 

danfe.  Galiand  ,  duDefert,  Renaud  ,  Vacher 

  tt  t    t  ^  conforts,  affin  d'enregiftrement  d'il 

•pj  U Jeudy  xxx.  Mars  m.  dc.  lxii.  celles ,  condufions  du  procureur  gène. 

Àrl       Pîr  ^.""/'".^«re.paten-  ral  du  roy  ,  &  tout  confideré  :  la 

tes  du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  dicte  Voua   a  ordonne  6c 

^rlereMnIvDC.  T  ^f^0™,*  «donne  que  lefdnftes  lettres  &  ftatu« 

&  fceSVri  er°V  d,eGTCgaudJ  fer°nt  «^Wcs«  greffe  d'icelle,  pou 
«  ««lices  fur  lacs  de  foie  du  grand  ouïr  par  les  impétrants  de  l'effet  icon 
tou  de  are  verte,  par  lefquelles  &  tenu  en  icelles  ,?à  la  charge  Z'ihnZ 

K    *ï  c  •  ■  '  trdonûe'  veut&%  prétexte  de  ladicte  académie  ,  &  fans 

tvllTll  fpr  nWir*mmr  Cftabli  ?  ^e  Jes  lliaiftres  dc  P^cnt  &  ceux  ou 

dedanfe   I^T*"**™  ^  ,e  fcront  cy  -  aprcsPpuiûenc  eftre  aT 

poi^?A  S         CTgneUraUr?tCom-  ftraints  â  «très  conditions  que  celles 

&  dnnd7'  S  V?aïK?meneCX  aUdid  art'   P°rCées  PAr  leurs  ftacucs  >  &  qu-Sis  con 
&  dont  ladreue  &  la  capacité  luy  font   finueronï  leurs  fonctions  &  exercices 

connus  parexpenence,  Ravoir  de Fran-   comme  ils  ont  cy-devant  faict  &  font 

ÎZS  ^  ^f0^  >  encore  de  prefent  *"* 

|na\id ,  Thomas  Vacher  ,  Hilaire  d'O- 

iVset'^lî.&  G^lkumc  R°y^  ffe-    Taxe  volontaire  fur  tous  les  corps  de  la  vil/,, 

«S'™  Ga|Jâ;d  .  Guillaume    pv  U  Mercredy  xxvi.  jour  d'Avril 

heu  ^  ^  ?  fTS  ^  moisdanstel  ™V  entre*  ,  M.  Denis  Talon  avocat 
Î  V  mafon  qui  fera  par  eux  choi-  dudid  feigneur  portant  la  parole ,  ont 
Pile  a  frais  communs,  pour  y    dit  à  la  cour  que  par  la  déclaration  du. 


r«nf»«.r        .       .  v"".""u»s  >  Four  y  ait  a  la  cour  que  par  Ja  déclaration  du- 

advHl?LevÎKUX  d?  ^  de  ,ad3nfc>  dit  ^urroy  du  mois  d'Avril  m.  dc. 

adv  fer  &  délibérer  fur  les  moyens  de  la  lvi.  vérifiée  en  ladicte  cour  le  1.  jour 

^fcdionner  &  corriger  les  abus&def-  de  Septembre  enfuivant,  il  eftportenar 

ADrbtrŒr  aV°lr  ÏC  °U  C/îrCC^  ,,articfe  XXXV-  ^ue  coltces  Jescommu. 

après  introduits,  tenir  &  regir  ladrdè  nautez  feculieres  6c  régulières  de  l'un 

^TZ  ZT  &  COnfo[memCnt  au,C  &  de  râutre        de  2«  viUe! 

ÎLn^  Lîïn  a    ,artacheZ  foubz  le  vofté  &  vicomté  de  paris  ,  &  toussa 

contre-lcel  dcfdicteslettres  ,  Icfquelste-  corps  laïeques ,  les  fabriques  des  eglifês, 
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les  chapitres  ôc  confrairies  &  autres ,  revenu  à  la  r*ouçricurc  ,  fubfiftance  0c, 

n>elme  les  corps  de  meftiers ,  Ôc  toutes  entretien  des pauvres  diidift  hoiptfaj  ge- 

autrespcrlbnnes,  contribueront  a  la  fub-  neral  jufquesà  la  fomme  de  cent  mil 

fifhnce  de  l'hofpital  gênerai ,  chacun  à  livres  pour  la  prçfente  année  feutemenç 

proportion  de  les  fonds  j  à  quoy  faire  commencée  au  premier  jour  de  Janvier 

ils  feront  invitez.,  Ôcà  faute  de  ce  faire  dernier  >  ôc  à  cet  effet  fe  taxer  volon- 

volontairement ,  feront  cotriiez  félon  les  tairerpent  ôc  payer  leur  contribution  et 

anciens  reglemens  de  police  ôc  arrefts  mains  du  receveur.  del'Wpital  gênerai, 

rendus  par  la  cour,  à  la  requificion  du  Ravoir  la  première  demie-année;  dans  la 

procureur  gênerai ,  pour ,  Mon  lesta-  fin  du  mots  de  juin  prochain,  Ôc  l'au- 

xes  qui  feroienc  modérément  faides ,  tre  demie  année  dans  lç  dernier  jour  de 

en  faire  le  recouvrement  par  le  receveur  la  prefente  année  j  autrement  &  à  faute 

dudid  hofpital  ■>  en  procédant  à  la  ve<-  de  fe  taxer  dans  huitaine  pour  toutes 

jiheation  dcfquelles  lettres  la  cour  n'auv  préfixions  &  délais,  ils  feront  taxez  par 

xoit  apporté  aucune  modification ,  finon  les  commiflàircs  qui  feront  à  ce  députez 

qu'elle  auroic  ordonné  que  les  bourgeois  par  la  cour  ôc  contraints  au  payement 

jéroieut  feulement  fujets  à  contribuer  à  de  leurs  taxes  par  faifiç  de  leur  tempo* 

ladide  fubfiftancc  ,  fans  qu'ils  puflent  rcl ,  dont  le  tiers  fera  payé  fans  repeti- 

eftre  taxez  finon  en  cas  de  neceifité  >  ôc  tion  au  receveur  dudift  hofpital  gène» 

d'autant  que  cette  neceffité  à  laquelle  ral ,  &  à  ce  faire  les  locataires ,  fermiers 

ibnt  réduits  les  pauvres  dudicl  hofpital  ôc  autres  redevables  contraints  partour 

gênerai,  au  nombre  de  neuf  à  dix  mil ,  tcsvoyes  deucs  ôc  raifonnablcs.  Ordon- 

elrà  prefentfi  grande,  comme  il  eft  no-  ne  en  outre  que  tous  les  propriétaires 

•o»  «p-toircà  un  chacun  *,  qu'il eft  impoflible  qui  occupent  leurs  maifons  &  principaux 

^ |°AB*j qu'il fubfifke davantage, s'il  n'eft  prompr  locataires  qui  tiennent  à  loyer  lesmai- 

*ti  ofimc  tement  fecouruj  ce  que  les  directeurs  fons  de  cette  ville  8c  fauxbourgs,  fe- 

-^,M>atdudid  hofpital  generalayant  reprefen-  ront  auflî  tenus  payer  pour  la  fubfillan- 

Xii&lé  *é  en  l'ailèmblée  de  la  police  générale  ce  dudicl  hofpital  gênerai  pendant  la 

àUifeie.tenuëles  xxi.  ficxxiv.  de  ce  mois  ,  ôc  prefente  année,  à  commencer  du  pre, 

mlbtad^  déclaré  qu'ils  feroient  forcez  ÔC  neceUU  mier  jour,  de  Janvier  dernier  ,  pareille 

o  fa  bicds  tez  d'ouvrir  les  portes  dudicl  hofpital,  fomme  que  celle  à  laquelle  ils  font  taxez 

é»  la  pto-  fa  l'aflemblée  ne  pourvoyoit  prompte-  pour  le  nettovement  des  boucs ,  lefquel- 

pa,       ment  a  leurs  prcllans  beloins  -y  ôc  ladide  les  lommes  ieront  recelés  par  Je  recCr- 

aflcmblée  eftant  convenue  qu'il  eftoic  veur  dudict  hofpital  gênerai  ou  fes  çom- 

necelliire  de  louflenir  cet  eftabiillemenr,  mis  ;  Ôc  au  payement  d'icelle  lefdits  pro- 

pluûcurs  propofitions  auroient  cftéfaic-  prictaucs  Se  locataires  feront  contraints 

tes  ôc  amplement  dilcutecs,  entre  lef-  parles  melmes  voyes  qu'ils  font  obligez 

quelles  aucune  n'a  cfté  trouvée  plus  payer  leurs  taxes  pour  le  pettoyemenc 

prompte  ôc  convenable,  que  l'exécution  de  ladide  ville.  Ordonne  aufli  que  dans 

dudid  article  xxxv.  de  ladide  decla-  toutes  les  autres  villes  &  gros  bourgs  du 

ration  ,  partant  requeroient  l'exécution  relîort  feront  faicles  aflcmblccs  de  po- 

d'iceluy  ,  comme  auifi  qu'il  plult  à  la  lice  à  la  diligence  des  fubftituts  du  Pf  °- 

cour  de  pourvoir  à  l'extrême  difette  ôc  cureur  gênerai  par  devant  les  lieutenans 

jicceiTuc  des  pauvres  des  autres  villes  &  juges  royaux  des  lieux ,  fi  raid  n'a 

-ôc  bourgs  jôc  s'eftant  rerirez,  la  matière  efte,  dans  lesquelles  les  communautez 

nufè  en  délibération,  la  coui  a  or-  eccleiîaftiques  de  l'un  &  de  l'autre  féxf, 

•donné  £c  ordonne  que  l'article  xxxv.  5c  les  archevcfques  ,  evefques  ôc  bepe- 

de  la  déclaration  de  l'efbblillèment  de  ficiers ,  enlèmblê  les  habitaps  ôc  bour- 

l'hoipital  gênerai  ,JÔcarrcft  de  verifica-  geois  defdids  lieux  feront  invitez  de  Je 

tioo  fur  iceile,  feront  exécutez  ;  ôc  en  taxer  pour  la  fubfiftan.ee  des  pauvres  de 

xe  faifânt ,  que  toutes,  les  comniunau.  chacune  defdidcs  vjljesôc  gros  bourgs  j 

«rz  féctdieces  ôc  régulières  de  l'un  ôede  finon  Ôc  à  faute  de  ce  faire ,  /croprtaxçz 

J'aurre  fexe ,  les  archcv/eilaue ,  chapitres,  par  les  officiers  royaux  defdids  Ueux  , 

abbez ,  prieurs  ,  chapelains, Ôc  tous  au-  ÔC  ce  qui  fera  par  eux  ordonné,  JÉèra 

très  benefioiers  de  cette  ville  Ôc  faux-  exécuté  nonobftant  oppofitaons  ou  gp- 

Jbougs,  pcevofté  ôc  vicomté  de  Paris,  pellations  quelconques ,  ôc  fera  le  f.r^e- 

•csfemblc,  tous  les  corps  ilaïcques  ,  iàw  fppt  arçcftleu  ôc  publié  à  /op  de.tropi* 

briques  des  egiifes ,  coniraines ,  ôc  autres  pe  ôc  cry  public  ôc  affiché  par  pp#f  ç#  i?.e.- 

.deladidc  ville  ôcfauxbourgs  ,  iërontin-  loin  fera,  ôc  copie  d'iceluy  collationnce 

Jvitcz  de  concribucriproportion  de  leur  envoyée  en  tous  les  bailliages  ôc  fene!"- 

'  Aaiij 
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chauffées  du  reffort,  afin  que  nul  n'en 
prétende  caufe  d'ignorance. 


-Confirmation  de  l'union  de  S.  Laxare  k  la 
cenytyttten  de  la  Miffion. 

DU  Lnndy  xv.  May  m,  dc.  ixrî. 
Vcu  par  la  cour  les  lettres  paten- 
tes du  roy  données  à  Aix  au  mois  de 
Mars  m.  dc  ix.  lignées  Louis,  Ôcfur 
le  reply par  le  roy ,  de  Lomenie ,  fit 
{ceïïèes  fur  lacs  de  foie  du  grand  fceau 
de  cire  verte,  obtenues  par  le  père  Vin- 
cent de  Paul  fuperieur  gênerai  de  la  con- 

Î'regation  des  preftres  de  la  Miifion ,  par 
efquelles  &  pour  les  caufes  y  contenues 
lediâ.  /eigneur  auroit  loué ,  agréé ,  ap- 
prouvé &  confirmé  l'union  delà  manort 
&  prieuré  de  S.  Lazare  file  au  faux  bourg 
S.  Denis  lez  Paris  a  ladicle  congréga- 
tion des  preftres  de  la  Million ,  &  con- 
firmation d'icelle  union  &  incorpora- 
tion cy-devant  faicle  par  N.  S.  P.  le 
Dape  par  fes  bulles  du  xvm.  Avril  m. 
dc.  lv.  droiâs,  fruits,  profits,  reve- 
nus, émohimens  &  dépendances  quel- 
conques, fuivanr&  conformément  aux- 
■dicles  bulles,  ainfy  que  plus  au  long  le 
contiennent  lefdides  lettres  à  la  cour 
adrcûantes }  r equfffte  dudia  Vincent  de 
Paul  fuperieur  gênerai  de  ladide  con- 
grégation afin  d'earegiftrement  d'icel- 
les  }  condufioas  du  procureur  gene- 
aeral  du  roy,&  tout  confideré  5  la- 
dicte  cour  a  ordonnée  ordonne  que 
lefdiaes  lettres  &  bulles  feront  regiftrées 
au  greffe  d?icelle,  pour  jouir  par  lef. 
dids  preftres  de  la  million  de  reflèt  & 
contenu  en  icelles  félon  leur  forme  & 
teneur. 


£ho$itd  gneral  fe  charge  des 
des  provinces. 


DU  Lundy  xix.  Juin  m.  dc  Lxir. 
Le  procureur  gênerai  a  reprefen- 
té  que  ceux  qui  font  prépofez  pour  avoir 
foin  deTho/pital  gênerai ,  quoique  char- 
gez de  dix  mil  pauvres ,  &  qu'ils  n'ayent 
tiré  aucun  fecours  de  ce  qui  a  efté  or* 
donné  par  l'arreft  du  xxvi.  Avril  der- 
nier rendu enfuite  de  l'alTemblée  delà 
police  générale  tenue  à  la  chambre  de 
S.  Louis  par  ordre  du  roy  3  efperant 
neantmoins  d'eftre  bien-toft  fecourus  des 
fonds  qui  leur  ont  efté  accordez ,  ils 
offrent  de  fe  charger  des  habitai  de 
la  campagne  que  la  difette  des  bleds  a 
forcez  de  quitter  les  provinces  pour  ve. 
nir  en  cette  ville,  &  de  les  nourrir  juf. 
qu'à  l'ouverture  de  la  moiûon.  La  cou», 
a  ordohné  que  tous  ces  pauvres  nouvel- 
lement venus  dans  cette  ville  feront  ren- 
fermez i  i'hofpital  gênerai  &  lieux  en 
dépendans ,  &  nourris  jufqu'à  l'ouvertu- 
re de  la  moiilbn,  c'eft-à-dire  au  vin. 
Juillet  prochain  5  auquel  tems  on  ren- 
voyera  tous  les  mandians  valides  pour 
aller  travailler  à  la  moifion  &  autres 
ouvrages. 

Efiatlijfement  d'une  batte  au  vin. 


Antoine  tAumant  fenvemeur  de  Paris. 

D U  xxii.  May  m.  dclxii.  Mefline 
Anthoined'Aumontde  Roche-Ba- 
«>n ,  confeiller  du  roy  en  fes  coafeils, 
chevalier  de  fes  ordres ,  capitaine  des 
gardes  de  fon  corps  ,marefchal  de  Fran- 
ce, pourveu  de  la  charge  &  dignité  de 
gouverneur  &  lieutenant  gênerai  pour 
le  roy  en  la  ville,  prevofte  &  vicomte 
de  Pans,  par  lettres  du  x.  du  prefent 
mois,  for  fa  démilfion  purc&  ample  de 
meflire  Ambroifc  de  Bournonville ,  pour 
en  jouir  pendant  le  temps  de  trois  an- 
nées, a  prefente  fes  lettres  qui  ont  efté 
regiftrees ,  faicl  le  ferment .  &  a  efté 
*eceu  audia  office. 


"T"\U  xxi.  Aouft  m.  dc  lxii.  Mef- 
JL^  lire  Clair  Gilbert  Domaifon  che;. 
vaher  feigneur  de  Chamarande ,  confeil- 
ler d'eftat  &  premier  valet  de  cham- 
bre du  roy ,  &  melîîre  Ifaac  dc  Baas  aufly 
confeiller  d'eftat  &marefchal  des  camps 
&  armées  du  roy ,  ayant  obtenu  en  1656. 
dudid  feigneur  la  permiffion  d'eftablir 
une  halle  au  vin ,  iouftrirent  des  oppo- 
fitions  de  la  part  des  maiftres  &  gardes 
de  la  marchandife  de  vin  à  Paris,  delà 
part  de  plufieurs  marchands  de  vin  fo- 
rains, &  enfin  de  celle  de  meflire  Hip- 
polyte  de  Bethune ,  chevalier  comte  du- 
dia heu.  L'inftance  futreprife  en  1661. 
par  dame  Marie  de  la  But  veuve  dudia 
de  Baas;  le  17.  Aouft  1662.  les  direc- 
teurs de  I'hofpital  gênerai  prelènterent 
xequefte  ,i  ce  que  procédant  par  la  cour 
à  l'enregift rement  defdiaes  lettres  ,  il 
fuft  dit  que  ce  feroit  pour  jouir  par  les 
impetrans  fiepar  lefdias  adminiftrateurs 
conjoindemenc  &  par  moitié  de  l'effet 
defdiaes  lettres,  la  co  un  ordonna  l'en- 
regiftrement  deldides  lettres  a  la  con- 
dition propofee  dans  la  requefte  fufdic- 
ze  du  17.  Aouft,  &  à  la  charge  que  les 
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j»«ir« de  dixfols' pour  muid  mention- 

<L/  dc.  lxmi.  Veu  par  k  cour  Jcs 


...   ,  V 
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U  Samedy  xxvi.  Aouft  m.  dc.  iectres  patentes  du  roy  données ;  à  Pa- 
lxii.  Le  fleur  abbé  Laudati  de   ris  an  mois  de  Novembre  dernier  «ignées 


Uiraffe  obtintdu  roy  aumois  deMars    Louis,  &fur  k  reply  :Par  k  roy  ,P 
Mars  1661  des  lettres  patentes fcellées   lipeaux,  Se  fcellees  fur  lacs  de  grand 
5c  cire  verte ,  portant  permiflion  audit    fceau  de  cire  verte ,  obtenues  par  les  rc- 
abbé d'eftablir  a  Paris  &  dans*oittes  les    ligieufes ,  fupeneure  6c  convent  de  N.  U. 
autres  villes  du  ropume  des  porte-kw-   de  la  Mifericorde  au  fanxbôurg  S.  Ger- 
ternes  &  porte  -  fkmbkaux  L  louage,   main  lez  la  ville  de  Pans ,  par  lefqueL 
pour  iouïr  &  ufer  de  ce  droit  A  perpe-    les  *  pour  les  caufes  yeonteniiës ,  le- 
Sucé  lui  feul  &  fes  héritiers  &  fuccef-    dtô  feigneur  roy  de  1  advis  de  fon  con- 
leurs,  fans  préjudice  ni  diminution  des   leil ,  auroit  déclare  kdid  convent  «t 
lanternes  qui  font  aux  coings  &  au  mi-    monafterc  defdides  religieufes  dé  N.  D. 
Jieu  des  rues  de  Paris.  Le  5.  Aouft  la   -de  la  Milcricorde  cftre  de  fondation 
xour  ordonna  que  ces  lettres  fcroienc    royallc  ,&  comme  tel  leur  auroit  de  nou*. 
communiquées  aux  lieutenant  civil ,  pre-   veau  attribue  fix  minots  de  fel  a  prenc 
-rc-ft  des  marchands  &  efchevins,  pour   dre  dans  les  greniers  a  fel  de  Pans  en 
donner  leur  advis.  Ils  les  donnèrent  les   payant  l'ancien  prix  du  marchand  leu- 
2        d'Aouft,8c  lei9.  dudit  mois  il  y   lement ,  révoquant  à  cet  égard  lescdits, 
eut  mformation  faite  fur  la  commodité    déclarations  &  arrefts  portant  revoca^ 
«u  incommodité  de  cet  eftabli0ement.    tion  du  franc-fallç  t  permet  en  outre  le- 
u  couaenrcgiftra  enfin  lefd.  lettres,   diA  feigneur  auxdiûcs  religieufes  dao- 
pour  en  jouir  par  l'impétrant  pendant  xo.    quérir  de  proche  en  proche  de  leurdicl 
années  feulement,  aux  charges  &  condi-    convent  jufqu'à  dix  mil  livres  de  rente 
tioas,  que  tous  les  flambeaux  dont  fe   en  fonds  de  terre ,  pour,  en  jouir  aux 
fcrviroient  les  commis  de  l'abbé  Caraffc   exemptions  fufdicïes ,  lesquelles  il  auroïc 
feraient  d'une  livre  &  demie  de  bonne    amorties  ■>  veult  kdid  feigneur  quelles 
cire  jaune  ,  achetez,  chez  les  efpiciers   en  jouïflent  pour  cet  eftet ,  fans  eftrcte- 
de  la  ville  ou  par  eux  fabriquez  &  mar-    nuiîs  de  donner  au  roy  homme  vivant 
que*  des  armes  de  la  ville  *  qu'ils  feroient    &  mourant  >  de  la  finance  duquel  amor- 
divifez  en  dix  portions ,  dont  ceux  qui   riflement  il  leur  fait  don  par  lefdidles 
s'en  ferviroient  pour  fe  faire  éclairer    lettres  -,  &  outré  auroit  ledid  feigneur 
payeraient  cinq  fous  de  chaque  portion,    roy  accorde  droicl  de  commttmtts  en  la 
mefrne  de  celle  qui  ne  fera  qu'entamée,    grande  &  petite  chancellerie  auxdiftes 
&  à  l'égard  des  porte-lanternes,  qu'ils  fe-   religieufes  pour  traduire  leurs  differens 
rontdivifezpar  portes  chacunes  de  300.    ou  procez  aux  requeftes  de  lhoftel  ou 
pas  valant  cent  toifes>  qu'il  fera  peint  une    du  palais  A  leur  choix  &  option  >  pour 
lanterne  à  chaque  pofte  j  que  l'on  paye-   jouir  defdicts  privilèges  cy-deHus  ,  aux 
ra  un  fol  marqué  pour  chaque  pofte  -,  que    charges  &  conditions  que  lefd  ides  reli- 
ceux  qui  fe  voudront  faire  éclairer  dans    gieufes  tiendront  ledid  feigneur  roy  ôe 
leurs  carofTes ,  payeront  aux  porre-lan-    la  rey  ne  fa  mCre  pour  kurs  patrons ,  biem 
ternes  cinq  fols  par  quart  d'heure  5  &   faiseurs ,  fondateurs  &  protecteurs  « 
ks  gens  de  pied  qui  fe  feront  éclairer,   comme  tels  feront  tenues  de  faire  dire 
feulement  trois  fous  $  &  que  les  porte-   &  célébrer  à  perpétuité  par  chacun  an, 
lanternes  auront  pendu  à  leur  ceinture    les  jours  &  reftes  de  S.  Lotijs&  delain- 
un  fable  d'un  quart  d'heure  marqué  aux   te  Anne  une  méfie  folemnelle  avec  pro- 
armes de  la  ville  5  fans  obligation  ce-    cefïion,pour  la  confervation  &  pro  pe- 
pendant  à  perfonne  de  fe  ferv'ir  dcfdids   rité  defdiûs  feigneur  &  dame ,  &  le  len- 
porte-fkmbeaux  &  porte-lanternes.        demain  defdiftes  feftfes  une  méfie  bafle 
*  r  des  trcpafïèzpour  le  repos  des  amesdes 

roys  predecefleurs  dudiét  feigneur  te  dé 
la  reync  fa  mère  &  de  fes  fuccéfleurs, 
àinfy  que  plus  au  long  le  contiennent 
kfdittes  lettres  à  la  cour  adreflintes  5  re> 
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-   quefte  à  elle  prefentée  par  lefdides  re- 

ligieufes ,  fuperieure  &  convenc ,  afin 
d'enregiftrement  d'icelles  j  condufions 
du  procureur  gênerai  du  roy  }  toutcon- 
fideré,  la  cour  a  ordonné  &  ordon- 

*  ne  que  lefdides  lettres  feront  regiftrces 

au  greffe  d'icdle  pour  eftre  exécutées 
&  jouir  par  les  impétrantes  de  l'effet  fie 
contenu  en  icelles ,  aux  charges ,  dau- 
tes  fie  conditions  y  contenues. 

Arrtfi  touchant  Vhofcital  genrrdL 

U  Mardy  xv.  Janvier  m.  dc.  lxiii. 
Veu  par  la  cour  la  requefte  pre- 
fentée parles  direûeurs  de  rhofpital  gê- 
nerai, contenant  que  depuis  l'eftabïif- 
fement  dudid  hofpital  gênerai  ils  ont 
tafché  par  tous  moyens  d'en  faire  con- 
noiftre  la  conduite  à  la  cour  &  au  pu- 
blic ,  pour  recevoir  tous  les  fecours 
&  les  advis  qui  pourraient  fervir  a  la 
perfection  de  ce  grand  ouvrage ,  ad  voué 
de  tout  le  monde  pour  le  plus  bel  efta- 
bliilèmcnt  que  l'on  ait  veu  dans  tous  les 
fiecles  paflez  >  fie  ne  fe  contentant  pas 
des  mémoires  fie  inftrudions  qu'ils  ont 
baillées  de  temps  en  temps ,  ils  prefen- 
térentleur  requefte  à  la  cour  en  m.  oc. 
iix.  fur  laquelle  furent  commis  maiftres 
Pierre  Payen  fie  Jean  Doujat  pour  fe 
transporter  audid  hofpital  fie  en  connoif- 
tre  l'eftatj  ce  qui  fut  exécuté,  fie  furie 
procez  verbal  defdids  commiftaires  in- 
tervint arreft  portant  plufîeurs  regle- 
mens  que  la  cour  jugea  neceflaires ,  qui 
ont  elle  obfervez  de  forte  que  tous  ceux 
qui  en  ont  eu  connoùTance  ont  conecu  de 
l'eftonnement ,  que  fur  un  fond  de  cent 
cinquante  mil  livres  d'une  part&  lxxx. 
mil  livres  d'autre  de  la  libéralité  du  roy, 
de  la  reyne ,  &  de  plufîeurs  autres  prin- 
ces fie  autres  perfonnes  pieufes,  trois  mil 
livres  de  rente  fur  la  ville  &  dix  mil  li- 
vres par  le  cleffiindheurdeBelievre  pre- 
mier prefident ,  qui  à  peine  pouvoit  Suf- 
fire pour  reparer  les  cinq  maifons  dans 
lefquels  ledid  hofpital  a  efté  eftably, 
pour  faire  les  premières  fournitures ,  fie 
vie  foixaate  mil  tant  de  livres  de  reve- 
nu ordinaire ,  Se  deux  cent  mil  livres 
qu'il  a  plu  au  roy  accorder  fur  les  en- 
trées de  la  ville  de  Paris ,  Dieu  a  fufci- 
xé  des  moyens  pour  la  nourriture  &  ve£ 
temens  de  plus  de  foixante  mil  pauvres 
qui  ont  fucceflïvement  entré  dans  l'hof- 
pital  depuis  tinq  ans ,  outre  les  portions 
<jui  ont  efté  baillées  aux  mefnages  ma. 
riez  jufqu'à  ce  qu'on  les  ait  pu  loger 
<dans  les  baftimens  qui  ont  efté  faids  par 
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les  chantez  de  diverfes  perfonnes  5  mais 
ces  aumofhes  eftant  faides  dans  un  temps 
où  elles  cftoient  plus  neccflàires ,  â  eau* 
fe  de  la  difette  des  grains,  dont  le  prix 
eftoic  triplé,  fie  s'eftant  remarqué  un 
refroidillèment  gênerai  $  le  fecours  mef- 
me  qui  avoit  elté  ordonné  fur  la  re- 
quefte du  procureur  gênerai ,  fans  leur 
participation  ,  n'ayant  pas  eu  le  fuccez 
qu'on  en  avoit  efperé }  fie  d'ailleurs  quok 
qu'on  lé  plaigne  publiquement  de  la 
mandicité ,  la  populace  ne  laiilè  pas  de 
tirer  des  mains  des  archers  lesmandians 
qui  abondent  de  toutes  parts  ,  de  telle 
iorte  qu'il  y  a  eu  quelques-uns  des  archers 
tuez  fie  plufîeurs  bleftèz  )  ainfî  tous  les 
commencemens  de  ce  merveilleux  ou- 
vrage ne  fervir ont  qu'à  en  rendre  ladif- 
hparion  plus  ftmefte  &  plus  douloureu- 
fe.  L'holpiral  eft  engagé  de  plus  de  cent 
cinquante  mil  livres ,  quoiqu'il  ait  em- 
ployé avec  la  permiffion  du  fleur  duc 
Mazarin  partie  des  deniers  qu'il  avoit 
deftinez  pour  achever  les  baftimens  conw 
mencez  audid  hofpital  par  le  fieur  car- 
dinal Mazarin  fon  oncle.  D'ailleurs  la 
la  permiffion  d'emprunter  jufqu'â  cent 
mil  livres  a  efté  inutile ,  6c  1  hofpital  eft 
fans  bled ,  fans  argent  &  fans  crédit , 
de  forte  qu'ils  fe  voyent  tous  les  jours 
à  la  veille  de  quitter  i'adminiftration  fie 
rapporter  aux  pieds  de  la  cour  les  clefs 
dud.  hofpital  ;  ce  qu'ils  ne  feront  jamais 
que  dans  la  dernière  extremité,êc  demeu. 
rcroient  pluftoft  dans  les  ruynes,  puif. 
qu'on  en  a  chargé  leur  honneur  Scieur 
confeience.  Dans  cette  extrémité ,  plus 
obligez  que  jamais  de  faire  connoiftre 
l'eftat ,  l'ordre  8c  l'ceconomie  dudid  hof- 
pital ,  ils  requeroient  que  la  cour  depu- 
taft  deux  des  confeillers  d'icelle  pour  fe 
tranfporter  aux  cinq  maifons  qui  en  dé- 
pendent, qui  en  examineroient  (es  comp- 
tes ,  eftats  &  regiftres ,  fie  drcflcroicnc 
leur  procez  verbal , Sec.  la  cou&a 
ordonné  que  maiftres  Eftienne  Saindoc 
fie  Jean  Doujat  confeillers  en  icelle  fe 
tranfporteront  inceflàmment  audid  hoU 
pital  fie  lieux  en  dépendans ,  pour  con- 
noiftre l'eftat  d'iceux ,  le  nombre  des  pau- 
vres qui  y  font  à  prefënt ,  comme  auffî 
des  perfonnes  prépofées  au  dedans  pour 
la  conduite  defdids  pauvres  au  tempo- 
rel fie  fpirituel ;  fe  feront  reprefenter  tous 
les  comptes  fie  eftats  de  recepte  fie  de 
dcfpenfe ,  8c  du  tout  drefleront  leur  pro- 
cez verbal  ;  pour  iceluy  veu ,  rapporté , 
fie  communiqué  au  procureur  gênerai, 
eftre  ordonné  ce  que  de  railon. 

Amfi 
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jfrrtfk  ttuthant  la  fàirt  Je  S.  Laurent. 

DU  Mardy  xxx.  Janvier  m.  dc 
txm.  Veu  par  la  cour  les  lettres 
patentes  du  roy  données  à  Fontainebleau 
au  mois  d'Odobre  m.  dc.  lxi.  lignées 
Louis ,  fie  fur  le  reply  :  Par  le  roy ,  de 
Lomenie,  &  fcellées  fur  lacs  de  foie  du 
grand  Tceau  de  cire  verte ,  obtenues  par 
lespreftres  de  la  congrégation  de  la  Mif- 
fion  de  S.  Lazare  de  cette  ville  de  Pa- 
ris, par  lefquelles  8c  pour  les  caufes  y 
contenues  ledid  feigneur  auroit  approu- 
ve ,  ratifié  8c  confirmé  le  don  ancienne- 
ment faid  de  la  foire  S.  Laurent  à  la- 
diâe  Miffion  S.  Lazare ,  pour  cftre  te- 
nue dans  le  champ  vulgairement  appel- 
lé  S.  Laurent ,  8c  confirmant  par  ledid 
feigneur  ledid  don  faid  à  ladide  Miflîon 
par  les  roys  fes  predecefleurs  avec  tous 
les  droids  fie  privilèges  i  eux  accordez, 
permet  aux  impetrans  de  remettre  8c 
tranfporter  ladide  foire  S.  Laurent  en  un 
lieu  8c  place  particulière  de  leur  domai- 
ne ou  autres  qu'ils  pourroient  acquérir 
de  gré  à  gré  a  leurs  frais  &  defpens  , 
dans  l'eftendue  &  aux  environs  de  leur 
cenfive  fie  feigneurie ,  fie  de  faire  tenir 
dorefenavant  dans  ladide  place  ladide 
foire  pendant  quinze  jours  entiers ,  à 
commencer  la  vente  du  jour  S.Laurent, 
ainfy  qu'il  eftoit  accoutumé  fie  plus  au 
long  exprimé  par  lefdides  lettres  i  la 
cour  ad  refiantes -,  arreft  du  m.  jour  du 
mois  de  Janvier  m.  dc.  lxii.  par  lequel, 
avant  procéder  à  l'enrcgiftrcmcnt  def- 
dides lettres,  auroit  cfté ordonné  qu'el- 
les feraient  communiquées  au  lieutenant 
civil  fie  aux  prevoft  des  marchands  8c  ef- 
chevins  dc  cette  ville  de  Paris ,  pour  don- 
ner leur  advis  fur  le  contenu  en  icclles, 
8c  que  par  le  confeiller  rapporteur  du- 
did  arreft  ,  qui  fe  tranfporteroit  en  la 
prefence  dc  l'un  des  fubftituts  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy  fur  les  lieux ,  il 
lêroit  drefle  procez  verbal  de  l'eftat  d'i- 
ceux  fie  informé  de  la  commodité  oit 
incommodité  de  la  tranflarion  defdides 
foires ,  pour  ce  faid ,  rapporté  fie  com- 
muniqué audid  procureur  gênerai ,  eftre 
faid  ce  que  de  raifon  )  advis  dudid  lieu- 
tenant civil ,  portant  que  foubz  le  bon 
plaifir  de  la  cour  ledid  cftablifïèment 
ferait  commode  au  public,  8c  faciliterait 
le  paflàge  pendant  le  temps  de  ladide 
foire  dans  la  rue  fie  fauxbourg  S.  Mar- 
tin ,  fie  utile  aux  marchands  qui  y  pour- 
raient aller  pour  vendre  leurs  marchan- 
dées, en  date  du  xiv.  Mars  m.  dc.  lxii. 
Terne  II.  Part.  III. 


celuy  des  prevoft  des  marchands  fie  ef-  *"J 
chevins  dc  ladide  ville,  du  deuxième  *  l6t*' 
Septembre  audid  an  à  mefme  fin  -,  pro- 
cez verbal  faid  dc  l'eftat  des  lieux  par 
M.  Charles  de  Saveufes  confeiller  en  la- 
dide cour  à  ce  député ,  en  prefence  du 
fubftitut  du  procureur  général ,  du  i, 
Aouft  dernier }  information  parluyfaide 
en  prefence  de  fon  fubftitut  fur  la  com- 
modité ou  incommodité  de  ladide  tranf- 
larion i  requefte  jjrefcntée  par  leldids 
preftres  de  la  Million  afin  d'entérine- 
ment defdides  lettres  ;  conclufions  du- 
did procureur  gênerai  j  udicte 
cour  a  ordonné  8c  ordonne  que  lef, 
dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle  pour  eftre  exécutées  fie  jouir  par 
les  impetrans  de  l'effet  fie  contenu  en 
icelles  félon  leur  forme  8c  teneur ,  fans 
neantmoins  qu'ils  puiflent  prétendre  au- 
cun droid  de  jufticc ,  ni  en  faire  aucun 
ade  au-delà  des  limites  de  leur  terre  fie 
juftice  ordinaire. 

lettres  patentes  pour  tes  Bentiiïlines 
d-Iffy. 

DU  i.  Febvrier  m.  dc.  lxiii.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  d'Avril 
dernier ,  fignées  Louis ,  8c  fur  le  reply  : 
Par  le  roy,  dc  Guenegaud  ,  fie  fcellées 
du  grand  fceau  de  cire  verte ,  obtenues 
par  dameFrançoife  Henriette  delà  Fon- 
taine fuperieurc  fie  fondatrice  du  mo- 
naftere  des  religieufes  Benedidines  de  la 
congrégation  de  fainde  Anne  au  bourg 
d'Ifîy  près  Paris  ,  par  lefquelles  fie  pour 
les  caufes  y  contenues  ledid  feigneur  au- 
rait agréé ,  confirmé  fie  approuve  l'érec- 
tion en  titre  fie  dignité  d'abbaye  faide 
par  le  pape  en  conlequence  dc  lbn  bre- 
vet du  xix.  Janvier  m.  dc.  lvu.  dudid 
monaftere  fie  convent  defdides  religieu- 
fes Bencdidines  de  la  congrégation  de 
fainde  Anne ,  ordre  de  S.  BCnoift  ,  efta- 
blies  au  bourg  d'Ifly  «pour  en  jouir  par 
ladide  dame  Françoife  Henriette  delà 
Fontaine  fuperieurc  fie  fondatrice  du- 
did monaftere  fie  celles  qui  luy  fuccé- 
deront ,  avec  tous  les  droids ,  honneurs, 
prérogatives  fie  privilèges  appartenans 
audid  tiltre  fie  dignité  ,  tout  ainfy  fie 
comme  en  jouïflènt  les  autres  anciennes 
abbayes  royales  dudid  ordre  de  S.  Be- 
noift  ,  fuivant  fie  conformément  a  l'ade 
du  contentement  donné  par  le  feu  fieur 
archevefque  de  Paris  fie  bulles  expédiées 
en  cour  de  Rome  au  mois  d'Odobre  m. 
dc.  lix.  de  laquelle  dignité  veut  ledid 
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t6  ,     Seigneur  roy  qucladidc  de  la  Fontaine 
/oit  la  première  abbeffe  formée ,  &c  qu'el- 
le puiilè  faire  choix  d'une  coadjucrice 
capable  de  luy  fucceder  en  ladi&e  ab- 
baye ,  fe  refervanc  ledict  feigneur  roy 
le  droict  d'y  nommer  ,prefenter&  pour- 
voir comme  il  faict  aux  autres  abbayes 
de  fon  royaume  de  mcfme  qualité  & 
ordre  de  S.  Benoift ,  ainfy  que  plus  au 
long  le  contiennent  lclàictcs  lettres  à  la 
cour  adreflàntes  j  requefte  prefentée 
par  ladide  Françoife-Henriette  de  la 
Fontaine  afin  de  regiftrement  d'icelles; 
conclufions  du  procureur  gênerai  du 
roy  j  tout confideré,  ladicte  cour  a 
ordonne  &  ordonne  que  Jefdiaes  lettres 
feront  regiftrées  au  greftè  d'icelJe ,  pour 
eftre  exécutées  &  jouir  par  l'impétrante 
de  l'effet  &  contenu  en  icelics  félon  leur 
.  forme  &  teneur. 


PREUVES   ET  PIECE  S 


Arrefi  contre  les  enlevemens  Mommes  à- 
femmes  four  l'Amérique 

DU  Mercredy  xvm.  Avril  M.  ne.  i 
Lxm.  Sur  ce 


Arrefi  four  tkoffital  des  Petitts-nuifons. 

DÛ  xvi.  Février  m.  dc.  lxii.  Sur 
ce  que  le  procureur  gênerai  du 
roy  a  repre/enté  que  quoique  les  maif- 
tres  &  gardes  du  corps  des  apotiquai- 
res&  e/piciers  de  cette  ville  foient  obli- 
gez de  fournir  i  l'hofpital  des  Petites 
maifons  toutes  les  drogues  &  medica- 
mens  neceflaires ,  ils  ont  difeontinué  de 
fournir  les  medicamens  dez  le  m.  Jan- 
vier m.  ne.  lxii.  nonobftant  toutes  îom- 
mauonsi  eux  faites }  ce  qui  auroit  obli- 
ge le  receveur  gênerai  du  grand  bureau 
des  pauvres  d'avancer  la  fomme  de 
trois  cens  ioixante-  quinze  livres  14  fols 
•     payez  aMarthe  del'Ifle  marchand  apo- 
tiouaire  efpicier  pour  les  medicameus 
achetez  de  lui  pour  le  fervice  dudiâ 
nolpital  pendant  la  conteftation ,  &c. 

cour.  ,  en  confequence  de  l'arrcft 
contradictoire  intervenu  le  xi.  Decero 
bre  dernier  a  condamné  lefdicts  maif- 
tres  &  gardes  à  rendre  ladite  fomme 
au  receveur  gênerai  du  grand  bureau \ 
&  nommeront  celuy  d'entr'eux  chez  le 
quel  les  comniiflaires  du  grand  bureau 
feront  prendre  les  drogues  &  mcdTca 
mens  pour  ledicl  hofpil ,  *feZt  Ct 

payer  de  trois  mois  en  trois  mois ,  linon 
permis  audict  receveur  gênerai  de  pren- 
dre  lefdides  drogues  oifbon  lui  femble- 
a  &  en  advancer  les  deniers  ,  &uf  a 
opérer  ce  qu'U  aura  débourfé. 


—  ce  qui  a  efte  reprefen- 
te  a  la  cour  par  les  gens  du  roy ,  M.  De 

ms  Talon  advocat  dudict  feigneur  por 
tant  la  parole,  qu'ils  ont  eu  advis  L'îl 
y  a  des  gens  dans  cette  ville  de  Paris 
qui  enlèvent  par  adrefle  &  par  violen- 
ce dans  les  rués  des  hommes  &  des 
femmes,  garçons  &  filles ,  lefquels  ils 
gardent  dans  des  maifons  particuliè- 
res &  en  des  lieux  fecrets,  Lbz  pré- 
texte de  les  envoyer  à  l'Amérique  ou 
autres  lieux  f  iquoy  il  eft  neceflLe  de 
pourvoir  avec  d'autant  plus  deraifon 

Sh  J  5ues  ha!>itaûs  de  ccfcce  ^ 

allarmez  de  ces  enlevemens,  ont  recours 
aux  armes,  &  foubZ  prétexte  d'empef- 
çher  cetté  violence ,  fe  font  jettezVur 
es  archers  del'hofpital generaî,  lefquels 
Us  ont  battus  &  excédez ,  mefme  tué  le 
jour  d  hier  un  defdiéts  archers ,  ce  qu'il 
eft  d  autant  plus  neceûaired'empefcher 
que  depuis  peu  on  a  mis  hors  dudid  hof- 
pual  gênerai  un  grand  nombre  depau 
vres  valides ,  attendu  qu'ils  peuvent  pre 
entement  gagner  leur  vie ,  le  travail  de 
la  campagne  eftant ouvert  par  tout,  lef- 
quels viendroient  encore  dans  Paris  pour 
y  continuer  la  mandicité ,  s'ils  n'eftoienc 
empefehez  avec  feverité  par  lefdids  ar- 
chers des  pauvres  qui  doivent  arrefter 
les  contrevenans  pour  eftre  envoyez  aux 
gaileres  luivant  les  ordonnances  &  ar- 
rête de  la  cour.  Eux  retirez  ,  la  matière 
mife  en  délibération ,  laditb  cour,  a 
faid  inhibitions  &  defïènfes  i  toutes 
perfonnes  de  quelque  qualité  8c  condi- 
tion qu'ils  foient,  d'entreprendre  fur  les 
hbertez  des  fujets  du  roy  &  d'enlever 
aucune*  perfonnes  &  les  garder  en  des 
maifons  particulières  &  lieux  fecrets, 
loubz  quelque  prétexte  que  ce  foit ,  mef- 
me de  les  envoyer  en  l'Amérique  &  au- 
tres lieux,  à  peine  de  la  vie *  ordonne 
qu'à  la  requefte  du  procureur  gênerai 
du  roy  &  diligence  de  fon  fubftitut  au 
chaftellet,il  fera informé  defdicts enle- 
vemens ,  circonftances  &  dépendances, 
par  les  officiers  dudict  chaftellet,  &  le* 
procezpar  eux  faict  aux  coupables ,  com- 
me perturbateurs  du  repos  public  &  de 
la  feureté  des  habitans  de  cette  ville 
félon  la  rigueur  des  ordonnances }  faict 
pareillement  inhibitions  &  deffenfes  a 
toutes  perfonnes  ,  de  quelque  qualité  Se 
condition  qu'elles  foient ,  d'attenter  aux 

perfonnes 
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pçrfonoesdcs  archers  dudidhofpiral  ge-  duit  dans  la  chambre  du  compagnon  du        ■  ■ 

neral,  fur  lameûne  peine  delà  vie  jen-  confeflèur  de  la  reyne,  qui  eft  Corde*.  Am' 

joind  aux  habiuns  de  cette  ville  de  lier  6c  demeure  audid  convent  8e  eft 

Paris  de  leur  prefter  main  forte  pour  exempt  de  là  juridiction ,  &  que  depuis 

l'exécution  desarreftsficreglemensren-  on  l'avoit  faid  évader  >  mefme  qu'on 

dus  fur  le  faid  des  pauvres  mandians;  avoir  prefenté  ledid  criminel  à  la  reyne 

ordonne  que  le  prêtent  arreft  fera  leu,  qui  eftoit  venuë  audid  convent ,  laquelle 

public  &  affiché  à  fon  de  trompe  &  cri  avoit  promis  de  luy  faire  donner  fa  gra- 

publicpar  toutou  befoin fera ,  afin  que  ce  par  le  roy  j  qu'il  fupplioit  la  cour 

nul  n'en  prétende  caufe  d'ignorance.  de  croire  qu'en  cela  il  n'y  avoit  point 

eu  de  fa  faute,  8c  qu'en  un  jour  de  fefte 

'les  etavents  ne  doivent  fervir  d'agile  aux  fi  folemnelle ,  où  il  y  avoit  affiuence  de 

criminels.  peuple  dans  le  convent ,  il  n'a  pu  faire 

ce  qu'il  euft  bien  fouhaité ,  qui  eftoit  de 

DUVendredy  m.  Aouft  m.dc.lxiii.  remettre  ledid  criminel  dans  les  priions 
Sur  ce  qui  a  efté  remonftré  par  le  de  la  conciergerie.  Luy  retiré  ,  &  le  pro- 
procureur gênerai  du  roy  que  le  jour  cureur  gênerai  ouy  en  tes  conciufions  j 
d'hier  fur  les  neuf  heures  du  matin  des  la  matière  mife  en  délibération  ,  l  a 
gens  attroupez  ez  environs  du  pont  faint  c  o  u  r  a  arrefté  que  ledid  gardien  fera 
Michel  avoient  voulu  fauver  deux  ap-  prefentement  admonefté  par  monfieur 
pellans  de  mort  qui  cftoiçnt  conduits  le  premier  prefident,  8ec. 
en  cette  ville ,  de  que  l'un  d'eux  s'eftant 

réfugié  dans  le  grand  convent  des  Cor-  Ports  de  Bellefonds  é"  à*  Permis  À  la  forte 
deliers  de  ladide  ville,  le  commiflaire  faint  Bernard. 

Manchon  s'y  eftant  tranfporté,  8e  le  " 

gardien  dudid  convent  luy  ayant  pro-  TH\  U  xi.  Aouft  m.  dc.  rxm.  Veu  par 

mis  de  luy  faire  rendre  ledid  appcllant,  U  la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 


plu/leurs  religieux  dudid  convc 


à  S.  Germain  en  Layeaumois 


roient  apporté  refiftance,  6c  après  plu-  d'Aouft  m.  dc.  ixii.  lignées  Louis,  fie 

fleurs  rebellions  commîtes  contre  ledid  fur  le  reply  :  Par  le  roy ,  de  Lomenie, 

commiflaire ,  auraient  faid  évader  led.  fie  fcellces  fur  lacs  de  foye  du  grand  fceau 

appellant ,  fouftenant  que  leur  maifon  de  cire  verte ,  obtenues  par 


eftoit  un  azile  dont  l'entrée  eftoit  in- 
terdicte à  cous  officiers  de  juftice  ;  ce  qui 
ne  devoit  eftre  toléré  ni  fouffert }  re- 
quérant y  eftre  pourveu.  La  cour,  a 
ordonne  fie  ordonne  que  ledid  gar- 
dien comparoiftra  demain  fept  heures 
du  matin  ,  pour  eftre  ouy ,  pour ,  ce 
faid  ,  rapporté  fie  communiqué  audid 
procureur  gênerai,  eftre  ordonné  ce 
que  de  raifon.  Le  gardien  venu  le  Sa- 
medy  iv.  fit  interrogé  par  le  premier 


Bellefonds  8c  du  Pertuis ,  par  lef- 
quelles  fie  pour  les  caufes  y  contenues 
ledid  feigneur  auroit  ratiffic  fie  agrée  le 
bail  fie  arreib  fie  les  autres  pièces  atta- 
chées l'oubz  le  contre-feel  defdides  let- 
tres ,  fie  fuivant  iceux  auroit  permis  aux 
imperrans  de  faire  eftablir  fie  conftruire 
a  leurs  frais  fie  defpens  deux  ports  en  fa  . 
ville  de  Paris,  l'un  entre  le  pont  delà 
Tournclle  fie  la  maifon  des  galériens ,  fie 
l'autre  dans  l'entrée  du  fofle  de  ladide 


prefident,  a  dit  qu'il  eftoit  vray  que  le  ville  entre  la  porte  S.  Bernard  fie  l'arche 

jour  d'hier ,  qui  eftoit  la  fefte  de  N.  D.  où  pafle  la  rivière  des  Gobelins,  pour 

des  Anges ,  fefte  folemnelle  dans  l'or-  y  vendre  fie  defeharger  les  grains ,  bois 

dre  de  S.  François ,  il  s'eftoit  fauvé  un  carré  ,  fie  autres  marchandifes  fie  den- 

homme  par  leur  eglife  dans  ledid  con-  rées  -,  fie  pour  les  indemnifer ,  leur  per- 

vent ,  que  l'on  luy  avoit  dit  eftre  cri-  mettoit  6c  i  leurs  hoirs  8c  ayans  caufe 

minel }  qu'aufli-toft  qu'il  en  avoit  efté  de  jouir  durant  xcvni.  ans  des  places 

adverty,  il  avoit  demandé  à  M.  Clau-  qui  compofent  ledid  foffé  fie  contrefear* 

dc  Robert  ancien  advocac,  qui  eftoit  pe  d'entre  les  portes  S.  Bernard  fie  faind 

lors  audid  convent,  conteil  dc  ce qu'U  Vidor, où  ilspourronc  faire  baftirmai- 

.y  avoit  à  faire, fie  que  lcdicl  Robert  luy  fons  fie  édifices  pour  l'ufage  des  mar- 

avoit  contejllé  d'envoyer  quérir  des  fer-  chands ,  Sec.  enjoignant  aux  prevoft  des 

gens  i  la  première  barrière  pour  lefai-  marchands  8e  ctehevins  fie  fubftituc  du 

je  conduire  dans  les  priions  de  la  con-  procureur  gênerai  de  tenir  la  main  à 

-ciergerie  du  palais  ;  que  te  mettant  en  l'exécution  defdides  lettres  ,  8c  de  nom - 

.effet  de  fuivre  fon  conteil,  il  avoit  ap-  mer  ledid  port  d'entre  le  pont  de  la 

pris  que  lcdicl  criminel  avoit  efté  con-  Tournelle  fie  la  porte  S.  Bernard ,  U  fort 
Tmell.  Part.  III.  Bbij 
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~  de  Bellefonù  &  celui  d'entre  ladide  porte  attenant  &  joignant  cz  maifons  proche 
&  l'arche  de  Bicvre,  fort  de  Pertuis^    la  porte  S.  Vidor,il  fera  bafti  dés mai. 
pour  les  diftinguer  l'un  de  l'autre  }  re-   fons  de  deux  eftages  avec  chambre  & 
quelle  prefentée  à  la  cour  par  les  impfe-   galetas  &  les  combles,  à  la  diipofition 
trans ,  afin  d'enregiftrement  5  arreft  du   fit  au  gré  de  ceux  qui  les  feront  baftir 
v.  Septembre  m.  dc.  lxu.  qui  ordon- 
ne la  communication  dcfdides  lettres        Séminaire  des  MiJJions  eftranteres. 
aux  prevoft  des  marchands  &efchevins, 

&  au'il  fera  parle  confeiller  rapporteur   T\  U  Vendredy  vu.  Septembre  m.  dc. 
de  l 'arreft  faid  dcfcente  fur  les  lieux  &         lxiii.  Veu  par  la  cour  les  lettres 
information  de  la  commodité  &  incom-   patentes  du  roy  données  à  Paris  au  mois 
modiré;  l'ad vis  defdids  prevoft  des  mar.   de  Juillet  dernier ,  lignées  Louis  &fur 
chands  &  efchevins ,  du  iv.  Odobre  m.   le  reply  :  Phelippeaux }  par  lefquêlles  & 
ce.  lxii.  l'information  du  xxm.Jan-  pour  les  caufes  y  contenues  ledid  fêi- 
vier  dernier  &  le  procez  verbal  de  def-   gneur, après  avoir  faid  examiner  en  fon 
cente  du  xu.  Janvier  5  le  rapport  du   confeil  Je  contrad  de  donation  palTé 
maiftre  des  ceuvres ,  du  iv.  Juin  m.  dc.   pardevant  notaires  le  xvi.  Mars  dernier 
lxi.  &  fon  devis  des  ouvrages  à  faire  entre  meffire  Bernard  de  Ste  Thereze 
pour  la  commodité  du  public  ;  premier  evefque  de  Babyloneen  Perfe  &  les  fleurs 
advis  des  prevoft  des  marchands  &  ef-   de  Morangis  &  de  Garibal  pour  l'efta 
chevins,  duxxii.  Juin  m.  dc.  lxi.  le   bliuement  dAin  feminaire  pour  la  con-' 
bail  par  eux  faid  aux  impetrans  le  vi.   verfion  des  infidelles  dans  les  pays  ef 
Aouft  m.  dc.  lxii.  des  places  qui  corn-   trangers    ledid  fieur  de  Ste  Therezè 
pofent  ledid  folTé  &  contrefearpe  ,  en   auroit  faid  don  auxdids  dc  Garibal  Se 
ce  qui  en  peut  appartenir  à  la  ville }  l'ar-   de  Morangis  de  toutes  les  maifons  pJa- 
reft  du  confeH  du  xxvn.  Juillet  m.  dc.   ces  &  emplaccmens  à  luy  appartenans 
lxii.  conclurions  du  procureur  général}   au  Fauxbourg  S.  Germain  fis  rue  du  Bacq 
ouy  le  rapport  de  M.  Pierre  de  Brilhac  &  de  la  Frefnaye  ou  petite  rue  de  Grc- 
confeiller  en  ladide  cour ,  &  tout  con-  nelle ,  dez-à-prefent ,  &  de  fes  meubles 
hdere,  ladicte  cour,  a  ordonné  Se  bibliothèque,  paremens  d'autel  &  autres 
ordonne  que  lefdides  lettres  feront  re-   ornemens ,  &  des  maifons  &  meubles 
giftrees  au  greffe  d'icellc  pour  eftre  exe-   qu'il  avoit  en  la  ville  d'Ifpahan  capita 
cutees  &  jouir  par  les  impetrans  de  l'ef.   le  dc  Perfe  après  fon  decez ,  le  tout  à 
ret  dicelles,  aux  claufes  &  conditions   la  charge  de  payer  audid  de  Ste  The 
contenues ,  &  à  la  charge  d'exécuter  reze  la  fomme  de  trois  mil  livres  de  pen- 
le  bail  a  eux  faid  par  les  prevoft  des  iïon  viagère,  &  mil  livres  après  fonde- 
marchands  &  cfchevim  le  vu.  Aouft  m.   cez  aux  perfonnes  dénommées  audid 
dc.  lxii.  &  de  faire  faire  à  leurs  frais   contradj  auroit  confirmé  ledid  contrad- 
&  deJpens  les  ouvrages  contenus  au  rap-  enfemble  autre  contrad  de  remife  du* 
port  du  xv.  Juin  m.  dc.  lxi.  &  à  la  char-   xvm.  Mars  dernier  faide  de  ladide  do- 
ge que  les  baftimens  qui  feront  faids  nation  par  lefdids  de  Morangis  &Ga- 
depuu  la  tournée  du  pont  de  la  porte  ribal  au  proffit  des  fleurs  Poidevin  & 
5>  Bernard  ,  ne  confifteront  qu'en  deux  Gazil  à  l'effet  dudid  feminaire  &;  pour 
eftages  avec  celuy  du  galetas  &  le  com-  l'eftabluTemcnc  d'icelluy  pour  les  millions 
oie ,  en  la  longueur  de  vingt-cinq  toifes  eftrangeres ,  &  par  préférence  de  la  Per- 
çz  environs  depuis  l'appuy  dudid  pont   fe  i  auroit  ledid  feigneur  amorti  lefdids 
ie  long  du  folio  &  jufques  vis-à-vis  du  emplacemens  &  acquifitions  cy-defTus , 
pignon  du  jeu  de  paulme  de  la  Tour-   à  la  charge  de  l'indemnité  envers  les 
nelle,  &que  depuis  le  pignon  dudid  jeu  feigneurs  particuliers ,  fi  aucuns  font } 
7e,iau,me  »  en  continuant  le  long  du  permis  d'accepter  toutes  donations  & 
folle  jufques  au  poind  milieu  de  l'eglife  legs  mobiliaires  &de  tous  héritages  ro- 
des Bernardins ,  les  baftimens  qui  feront   turiers ,  fans  payer  aucun  amortifîement, 
faits,nc  pourront  avoir  que  l'cftage  durez  en  baillant  toutesfois  homme  vivant  & 
<ie  ebauflee  &  un  autre  deflus  en  forme  mourant ,  ainfy  que  plus  au  long  le  con- 
ff  Sj™ ,  enforte  que  le  faille  du  com-  tiennent  lefdides  lettres  à  la  cour  adre£ 
oie  loit  plus  bas  d'un  pied  au  moins,  fantes  t  veu aulïy  lefdids  contrads  atta. 
que  Je  haut  du  mur  du  rampart  dudid  chez  foubz  le  contre-feel  defdideslet- 
toi  e,&  que  ce  qui  reftera  en  continuant  très  ,  conclufîons  du  procureur  gene- 

mi  i°e"giUp  .  ^C  d»puis  lcdid  Poin<*  râl  du  roY  >  0UY  Ic  «PP0"  ^  M  Aie- 
«niueudc  1  egûfe  des  Bernardins  jufques  xandre  Pctau  confeiller  en  Ja  cour; 
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lxdïcte  cour,  a  ordonné  fie  ordonné 

que  lefdicU  contrad  fie  lettres  feront  re-  Amfi  four  un  terre  plain  à  faire  À  ladef.  A"'  "*4" 

eiftrées  au  greffe  d'icelle  ,  pour  cftre  cerne  dm  font  Marte  du  cofti  deUruï 

exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur.  des  Nonains  d'Hure. 

Augmentation  de  la  bibliothèque  du  rey.  U  Mercredy  XVI.  jour  de  Janvier 

\^af M.  dc.  txiv.  Ce  jour  la  cour, 

 -rxUiv.  Janvier  m.  dc.  lxiv.  Veupar  après  avoir  ouy ,  en  prefence  de  gens 

i».i*<*  \J  ia  cour  les  lettres  patentes  duroy  du  roy  ,  les  prevoft  des  marchands  fie 

données  à  Paris  au  mois  de  Décembre  m.  efchevins  de  cette  ville  pour  ce  man- 

DC  txn.  fignées  Louis,  &  fur  le  reply  :  dez  ,  fur  les  moyens  les  plus  convena* 

Par  le  roy,  de  Guenegaud ,  fie  fcellees  bles  pour  acquérir  une  place  apparte- 

fur  Jacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire  nant  à        Charpentier  &  confors,  qui 

verte ,  par  lefquclles  Se  pour  les  eau-  eft  à  la  defeente  du  pont  Marie  abou- 

(es  y  contenues  ledid  feigneur  auroit  allant  dans  la  rue  des  Nonains  d'Hiere, 

déclare  qu'il  auroit  accepté  de  bon  cœur  pour  fervir  au  deflein  de  faire  un  terre- 

le  prefênt  que  luy  a  faid  le  Heur  corn-  plain  à  la  defeente  dudid  pont ,  duquel 

te  dc  Bcthune  de  manuferits  originaux  on  puifle  aller  dans  ladi&eruëdcsNo» 

en  deux  mil  volumes,  de  plus  de  ta-  nains  d'Hiere  fie  de  là  dans  la  rue  S. 

bleaux  originaux  8e  crayons  auflî  des  plus  Ânthoine ,  deflein  utile  fie  neceflaire  pour 

excellais  peintres  d'Italie  fie  de  France  la  commodité  publique  fie  particulière 

anciens  fie  modernes  ,  fie  de  ftatués  fie  des  habitans  dc  ladide  ruë  des  Nonains 

buftesde  marbre  fie  dc  bronze  antiques,  d'Hiere  }  comme  aufly  fur  ce  qui  cftoit 

fie  dont  ledid  fteur  comte  dc  Bethunc  à  faire  pour  la  refedion  dudid  pont 

s 'eft  oblige  dc  luy  en  fournir  les  inven-  Marie  qui  eftoit  en  péril  éminent  -,  ouy  s 

taires  dans  un  an ,  pour  eftre  le  tout  in-  lefd.  gens  du  roy  en  leurs  conclufions  $ 

corporéfiemis.fcavoir  les  volumes  ma-  la  matière  mife  en  délibération,  a  a  r- 

nuferits  en  la  garde  de  qui  il  plaira  au-  reste' 8e  ordonné  qu'à  la  diligence  des 

did  feigneur  roy  d'ordonner  ,  comme  prevoft  des  marchands  fie  efchevins  de 

aufli  les  tableaux ,  ftatues  fie  buftes  de  cette  ville  les  arrefts  des  m.  Septembre 

marbre  fie  de  bronze  antiques  -}  au  bas  m.  dc.  lx.  deuxième  Mars  fie  iv.  Sep- 

dcfquels  ceux  qui  les  auront  en  garde  tembrCM.  dc.  Lxn.fie  projet  de  tranfac- 

certifieront  le  receu  des  chofes  y  men-  non  faide  entre  lefdids  Charpentier  fie 

tionnées ,  pour  en  rcfpondre  fie  les  re-  confort  d'une  part  fie"  les  diredeurs  de 

ÎMrcfentcr  audid  feigneur  toutes  fois  qu'il  l'ifle  de  l'autre ,  touchant  les  ouvrages 

eur  commandera ,  fans  que  rien  en  puifle  pour  aller  du  pont  Marie  en  la  rue  des 

eftre  ofté ,  vendu  ni  donné*  par  ledid  Nonains  d'Hiere  fie  le  terreplain  des 

feigneur  roy  ni  fes  fucccflcurs ,  pour  quel-  deux  ailes  du  pont,  feront  exécutez,  fie 

que  caufe  que  ce  puifle  eftre  j  attendu  qu'à  cet  effet  les  traitez  fie  conditions 

que  ledid  feigneur  roy  les  déclare  de  d'iceluy  demeureront  au  greffe  atta- 

1a  nature  des  autres  meubles  de  fa  cou-  chez  à  la  minute  du  prefênt  arreft  -y  fie 

ronne ,  fie  qu'il  ne  les  a  acheté  qu'à  cette  en  confequence  ,  ordonne  que  la  fommft 

condition  ,  ainfi  que  le  contiennent  lef-  de  xvn. -mil  livres  fera  payée  aux-  . 

dides  lettres  à  lacouradreflantesj  con-  dtds  Charpentier  fie  confors  proprietai. . 

clufîons  du  procureur  gênerai  dudid  fei-  res  de  ladide  place  ,  pour  le  prix  d'iccU  .  « 

gneur }  ouy  le  rapport  de  M.  Pierre  de  le  ,  outre  la  fomme  de  quatre  mil  livres, 

Brilhac  confeiller  du  roy  en  ladide  cour,  laquelle  leur  demeurera  pour  leurs  dom.  . 

fie  tout  confideré  ,  ladicte  cour  a  mages  fie  interefb-,  fie  qu'au  payement 

ordonné  fie  ordonne  que  lefdides  lettres  de  ladide  fomme  de  xvn.  mil  livres  ÔC 

d'acceptation  feront  regiftreesau  greffe  interefts  du  jour  du  prefênt  arreft ,  les  . 

d'icelle  pour  eftre  exécutées  félon  leur  propriétaires  de  maifons  dc  la  rue  des 

forme  fie  teneur  ,  aux  charges  ,  clau-  Nonains  d'Hiere  contribueront ,  à  rai- 

fes  fie  conditions  y  contenues,  8e  nom-  fonde  cent  livres  pour  toifê  de  face 

méraent  que  les  chofes  nommées  tien-  fur  la  rue  de  leurs  maifons ,  fie  pour  le 

«Iront  lieu  de  meubles  de  la  couronne ,  furplus  fera  payé  par  les  propriétaires 

fie  comme  telles  qu'il  n'en  pourra  eftre  des  maifons  de  l'ifle  N.  D.  dans  trois 

vendu ,  donné ,  ni  en  quelque  façon  que  mois  ;  8e  à  faute  de  ce  faire  y  feront  fa- 
ce foit  rien  aliéné  ,  8e  qu'autant  de  l'in-\  lidairemcnt  contrainds }  fie  failânt  droit 

ventaire  qui  en  fera  faid  fera  mis  au  far  les  conclufions  des  gens  duroy,  les 

•greffe  de  ladide  cour.  a  receu  ôc  reçoic  oppofans  à  l'exccu. 

B  b  iij  * 
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tion  de  l'arreft  du             en  ce  qu'il  fes  dudid  ordre  de  S.  Benoift  de  lare*' 

deichafge  les  habitans  de  l'ifle  du  pea-  gle  mitigée ,  fitué  audid  fauxbdurg  S. 

ce  porté  par  les  lettres  patentes  expe-  Vidor ,  leur  permettant  de  conftruire 

dices  pour  la  refedion  dudid  pont  Ma-  fie  baftir  audid  lieu  leurdid  monaftere, 

rie }  ordonne  qu'à  la  diligence  dcfdids  eglife ,  cloiftre ,  dortoir  &  autres  bafti- 

prevoft  des  marchands  &  efchevins  mens  neeelïàires  Se  commodes  ,  fi  faid 

feididés  lettres  feront  exécutées  félon  n'avoit  efté ,  fie  pour  cet  effet  d'acque- 

îeur  forme  fie  teneur  pendant  cinq  ans,  rir  tels  lieux  &  places  circonvoilines  fie 

fi  tant  dure  la  refedion  dudid  pont ,  commodes ,  pour  en  jouir  par  elles  a 

fans  qu'aucun  puiilè  s'exempter  du  paye-  perpétuité  pleinement ,  franchement  de 

ment  dudid  péage ,  finon  les  religieux  toutes  charges  fie  redevances  en  ce  qui 

&  gens  de  livrée  j  à  cette  fin  fera  in-  pourroit  eftre  deu  audid  feigneur  roy  > 

ceflamment  procédé  au  bail  à  rabais  par  lesquels  lieux  fie  places  circonvoifines 

devant  maiftres  Eftienne  Saindot  fie  Mi-  il  auroit  à  cet  effet  amorti  fie  amortie 

chel  Ferrand  confeillers en ladide cour  à  fon  égard  feulement,  exempté  & 

fie  deux  des  treforiers  de  France ,  les  exempte  i  perpétuité  de  tous  droits , 

propriétaires  habitans  de  l'ifle  prefens  tant  de  lots  fie  ventes  ,  que  de  francs 

ou  deuement  appeliez,  fie  les  deniers  fiefs  &  nouveaux  acquefts,  defquelsen 

provenans  dudid  péage  mis  entre  les  tant  que  befoin  feroitil  leur  a  raid  don 

mains  d'un  notable  bourgeois ,  qui  fera  par  lefdides  lettres  j  leur  * 


nommé  d'office  par  lefdids  confeillers}  aufly  de  recevoir  les  fondations  ficcharU 

ordonne  en  outre  qu'a  la  diligence  des  tez  qui  leur  pou  rr oient  eftre  faides , 

diredeurs  de  l'ifle  les  propriétaires  des  pourveu  que  ce  foit  du  confentemenc 

maifons  dudid  pont  Marie  feront  incef-  des  ordinaires  j  lefdides  lettres  à  la  cour 

fa mment  appeliez,  pour  voir  ordonner  adreflàntes -,  lettres  de  furannationob- 

quelles  parts  fie  portions  ils  contribue-  tenuës  par  lefdides  prieure ,  religieufcs 

ront  de  leur  chef  à  la  refedion  dudid  fie  convent  du  xx.  Febvrier  m.dc.lxi. 

pont.  Ledit  arreft  confirmé  par  autre  fignées:  par  le  confèil,  Couppeau,  fie 

du  il.  Juin  de  la  mefme  année,  mal-  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  jaunej 

gré  l'oppofition  deshabitans  &  proprie,  le  contrad  de  donation  entre  vifs  faide 

trires  des  maifons  de  l'ifle  N.  D.  par  ladide  Courrin  de  la  fomme  de  neuf 

cens  livres  de  rente  annuelle,  en  deux 

Efiahtifftmeni  d'un  monaftere  de  Benedic-  parties  rachetables  de  feize  mil  livres , 

tines  a*  faubourg  S.  Fittorf  en  confideration  de  la  fondation  fie  do- 
tation dudid  convent,  du  xxvii.  Odo- 

DU  Mardy  xxn.  jour  de  Janvier  bre  m.  dc.  xlix.  enfuite  duquel  font 

Ai.  dc.  lxiv.  Veu  par  la  cour  les  les  inlînuations  dudid  ade,  Ôcconfen- 

lettrcs  patentes  du  roy  données  à  Pa-  tement  dc  Tarchevefque  de  Paris ,  par 

ris  au  mois  de  Décembre  m.  dc.  lvi.  lequel  en  approuvant  ledid  contrad ,  il 

fignées  LOUIS  ,  fie  fur  lercply  :  parle  permet  auxdides  impétrantes  des'efta- 

roy ,  Phelippeaux ,  &  fcellecs  fur  lacs  blir  en  ladide  ville  6c  fauxbourgs  de 

de  foie  du  grand  fceau  de  cire  verte  ,  Paris ,  aux  conditions  y  contenues ,  du 

obtenues  par  fœur  Catherine  Bachelier  deuxième  jour  de  Janvier  m.  dc.  l.  fen- 

prieure  d'un  convent  de  religieufes  de  tence  dudid  archevcfquc  dc  Paris  d'ap- 

l'ordre  dé  S.  Benoift  de  la  règle  miti-  probation  fie  dc  confentement  par  luy 

gce  nouvellement  eftably  au  fauxbourg  réitéré  audid  eftabliflement ,  du  ix.  De- 

.5.  Vidor  lez  Paris,  par  lefquelles  fie  pour  cembre  m.  dc.  t.  autre  contrad  de 

les  caufès  y  contenues  ledid  feigneur  donation  faide  entre  vifs  par  ladide 

Retirant  contribuer  aux  louables  def-  Courtin  auxdides  impétrantes  de  onze 

feins  de  la  fondatrice  dudid  convent  cens  livres  de  rente  d'augmentation, 

fie  aux  bonnes  intentions  de  l'impetran-  faifant  avec  le  précèdent  duxxvu.Oc- 

te ,  afin  de  vacquer  avec  plus  de  faci-  tobre  la  fomme  de  deux  mil  Uvres  de 

lité  au  culte  fie  fervice  divin  pour  la  plus  rente ,  aulTy  aux  charges ,  claufes  fie  con. 

grande  gloire  de  Dieu,  fie  de  grâce  fpe-  dirions  y  contenues  $  requefte  prefèntée 

ciale ,  pleine  puiflanec fie  audorité  royal-  à  la  cour  afin  d'enregiftrement  defdic 

le ,  agrée ,  accorde  fie  confirme  l'cfta-  tes  lettres  $  conclufions  du  procureur 

bliflcment  faiû.  par  damoifelle  Marie  général  du  roy ,  ouy  le  rapport  de  M. 

Courtin  vcufvedc  dcfflmd  Nicolas  Bil-  Jean  de Tillet  ,confèiller  en  ladide  courj 

lard  ficur  de  Carrouge  dez  l'année  m.  tout  confideré,  ladite  cour,  avant 

.  dc.  xlix.  dudid  monaftere  de  religieu.  procéder  à  1'enregiftrement  defdides  let- 
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blerafur  icelles  j  pour  le  tout  raid  ,  rap 
porte  &  communiqué  au  procureur  ge- 
iierai,  eftre  ordonné  ce  que  derailom 

tfnie*in  de  Pertfixe  archtvefque  de  Paris. 

r 

U  xxin.  Avril  M.DC.LXiv.Mef- 


tres  a  ordonné  &  ordonne  qu'elles  fe-  la  reyne  fa  très-chere  dame  &  mere  Se.  a». 
roirt  communiquées  aux  lieutenant  ci-  fon  très-cher  fils  le  dauphin ,  pour  la 
vil  prevoft  des  marchands  8c  efche-  paix  8c  tranquilitc  de  l'cglife  &  de  cet 
vins  de  la  ville  de  Paris ,  comme  aufly  eftac  j  veut  ledid  feigneur  que  lefdides 
aux  grands  vicaires  de  l'archevcfché  de  religieufes  foient  â  l'advenir  dittes,  nom- 
Paris,  pour  dire  ce  que  bon  leurfem-  mées  &  appellées  U»  religieufes  de  tim~ 

maniée  Conception  de  la  qjmevfe  Ma- 
rie, .qu'elles  foicnt  tenues,  réputées  8c 
eftimees  de  fondation  royalle ;  qu'elles 
jouïflcrrt  de  tous  6c  chacun  les  droids, 
prérogatives ,  privilèges  8c  advantages 
dont  jouïflent  les  autres  maifons  8c 
f"\  U  xxm.  Avril  m.  dc.  lxiv.  «ici-   familles  fondées  parles  roys 8c  rcynes 
!  )  fire  Hardouin  de  Perefixe  con-   qui  ont  précedéj  que  dez  à  prêtent,  avec 
feiller  duroy  en  tes  confeils,  comman-  tous  droids,  biens,  rentes,  revenus  8e 
deur  8c  chancelier  de  fes  ordres,  arche-  héritages  qui  leur  appartiennent  8c 
vcfquc  de  Paris ,  a  prefenté  à  la  cour  leur  pourront  appartenir  cy-après ,  le- 
fon  brevet  dû  mois  de  Juin  dernier,  did  feigneur  roy  les  a  pris  8c  mis  en 
par  lequel  le  roy  luy  fait  don  dudit  ar-  fa  protection  8c  ÉJuvegaxde  fpeciale  , 
chevekhé  vacant  par  le  decexdemef-  ainli  que  plus  au  long  le  contiennent 
fire  Pierre  de  Marca  dernier  titulaire  lefdides  lettres  à  la  cour  adreûantes } 
d'iceluy  j  les  bulles  par  luy  obtenues ,  veu  auffi  le  brevet  de  l'eftabliûemenc 
fon  ade  de  preftation  de  fermehtde  defdides  religieufes,  accordé  par  l'abbé 
fidélité  du  xn.  dudid  mois  d'Avril  j  6c  de  S.  Germain  du  dernier  Juin  m.  dc. 
fon  ade  de  prife  de  poflèflion  du  xix.   xxxvm.  Autre  brevet  de  la  reyne  ef- 
du  mefme  mois  -,  8c  ayant  prefté  le  fer-  poufe  dudid  feigneur  roy  ,  du  xxvn. 
ment  de  concilier  né  en  ladide  cour,  Novembre  m.  dc.  lxiii.  Enlèmble  le 
y  a  cfté  receu.  bref  obtenu  en  cour  de  Rome  du  x  vin. 

Aouft  dernier  j  requefte  pr/îfcntée  à  la- 
Ltttrti  patentes  pemr  les  relipeufes  de  la   dide  cour  par  lefdides  religieufes  afin 
Cenceptien  an  fauke*r%  S.  Germain,       d'enregiftrement  defdides  lettres  j  con- 
(y-devant  KecoUtïles.  clufions  du  procureur  gênerai  du  roy* 

tout  con fideré ,  ladite  coua  a  or- 

DU  xxnn.  Juillet  m.  DC.lXiv.Veu  donne'  8c  ordonne  lefdides  lettres  & 
par  la  cour  les  lettres  patentes  bref  eftre  regiftrées  au  greffe  d'icelle 
duroy  données  à  Paris  au  mois  de  Mars  pour  eftre  exécutées  8c  jouir  par  lesim- 
M..  dc.  lxiv.  fignées  LOUIS,  6c  fur  le  re-  petrantes  de  l'effet  8c  contenu  eniccl- 
ply  -.  par  le  roy  ,  de  Guenegaud  ,  6c  les  félon  leur  forme  8c  teneur, 
fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceao 

de  cire  verte,  par  lefquelles  8c  pour  les  Arrefiponrt académie  royale  de  peinture  & 
caufes  y  contenues  led.  feigneur  roy  in-  fcnlpmre. 
clinant  à  la  fupplication  de  La  reyne  & 

tres-chere  efpoufc,  luy  auroit  permis   y-v  U  xrv.  May  m.  dc.  lxiv.  Entre 
d'ériger  Steftablir  ,  fonder  8c  arrenter    \_)  l'académie  royale  des  peintres  8c 
au  rauxbourg  S.  Germain  des  Prez  de  teûTpteurs  de  la  ville  de  Paris  deman- 
ccctc  ville  de  Paris  un  convent  derc-   deurs  en  requefte  du  ix.  Janvier  m.  pc. 
ligieufes  foubz  le  tiltre  de  l'immaculée   lxiv.  d'une  part  ;  8c  lesmaiftres  pein- 
Conccption  de  la  B.  V.  Marie,  8c  aux  très  8c  fculpteurs  de  Paris  deffendeurs 
religieufes  RccoUcdes  eftabliesau  faux-  d'autre  ;  veu  par  la  cour  les  lettres  pa- 
bourg  S.  Germain  d'en  prendre  l'infti-  tentes  du  roy  données  a  Paris  au  mois 
tut,  l'ordre 8c règle,  8c la  dénomination  de  Décembre  m.  dc.  lxiii.  fignees 
conformément  àîa  bulle  du  xvn  i.  Aouft   LOUIS,  ôc  fur  le  repli  :  par  le  roy  , 
dernier  ,  8c  le  confentement  de  fon  très-   Phelipeaux ,  8c  fcellées  du  grand  fceau 
cher  oncle  le  duc  de  Verneuil  pair  de  de  cire  verte  fur  lacs  de  foye  rouge  6c 
France  abbé  de  S.  Germain  des  Prer,  verte  ,  obtenues  par  ladide  académie 
porté  par  fon  brevet  du  dernier  Juin  royalle  des  peintres  8c  fculpteurs  de  la 
m.  dc.  xxxvm.  pour  par  lefdicr.es  ville  de  Paru,  par  lefquelles  8c  pour 
religieufes  Recolledes  vacquer  foubz  les  caufes  y  contenues  ledid  feigneur  roy* 
ledid  tiltre  i  la  prière  pour  la  prof-  auroit  approuvé  8c  confirmé  les  nou- 
perité  8c  lânté  dudid  feigneur  roy ,  de  veaux  ftacucs  8c  reglemensfaidspafjfes 
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ordres  pour  la  manutention  de  ladicle  que  ledicl  feigneur  vouloit  eftre  exe- 

académie,  ôc  eftre  gardez,  obfervez  fie  cuté  ,  fors  &  excepté  à  ceux  qui  feront 

exécutez  pleinement  félon  leur  forme  du  corps  de  ladicle  académie }  Ôcd'au- 

&  teneur  j  &  pour  donnée  d'autant  plus  tant  que  ceux  qui  compofent  icelle 

de  marques  de  l'eftime  que  ledicl  fei-  avoient  des  élevés ,  lefquels  après  eftre 

gneur  roy  faifoit  de  ladicle  académie  Ôc  demeurez  plulîeurs  années  auprès  d'eux 

de  la  fatisfaction  qu'il  avoit  des  fruicts  ne  pouvoient  parvenir  à  eftre  admis  à 

ôc  des  bons  effets  qu'elle  produifoit  jour-  ladicle  académie,  il  ne  feroit  pas  jufte 

nettement ,  ledicl  feigneur  aurait  con-  qu'ils  euflent  perdu  leur  temps ,  ledicl 

firme  ladicle  académie  dans  tous  fes  feigneur  vouloit  que  le  temps  qu'ils  au- 

priviicgesôc  exemptions,  honneurs, pré-  •  roient  demeuré  chez  lefdicls  academù 

rogatives  Ôc  prééminences  à  elle  cy-de-  ciens  leur  fuft  compté  pour  parvenir  à 

vaut  attribuez  Ôc  que  les  predecefleurs  lamaiftrife  dans  toutes  les  villes  de  ce 

roys  dudicl  feigneur  auraient  accordé  royaume,  &  que  le  certificat  de  celuy 

à  ceux  de  cette  profeffion  ,  fie  en  tant  chez  qui  ils  auraient  demeuré ,  approu- 

que  befoin  eft  ou  feroit ,  ledicl  feigneur  vé  par  le  chancelier  de  ladide  acade- 

roy  luy  aurait  de  nouveau  par  lefdic-  mie  ôc  contre-figne  par  le  fecretaire  d'i- 

tes  lettres  patentes  accorde  tous  lef-  celle,  leur  tienne  lieu  d'obligé  ;  lefdic 

dids  privilèges  ôc  etemptions  3  àcetef-  tes  lettres  a  la  cour  adrcfTantes  }  re- 

fet ,  ôc  pour  faire  obferver  lefdidsfta-  quefte  prefentee  à  ladide  cour  par  la- 

tuts  ôc  regfcmens  avec,  plus  d'audorité,  dicte  académie  royale  des  peintres  fie 

&  rendre  lad.  académie  ôc  ceux  qui  com-  fculpteurs  de  la  ville  de  Paris  afin  d'en- 

} >ofent  le  corps,  foubzl*  protection  de  regiftrement  defdids  nouveaux  ftatuts 
on  très-cher  ôc  féal  chevalier  chancelier  ôc  lettres  patentes  }  ladicle  requeftede 
Ôc  garde  des  fceaux  de  France  lcfieur  ladicle  académie  dudicl  jour  ix.  Jan- 
Seguier,  Ôc  vice  protection  defon  amé  vier  dernier,  à  ce  qu'il  fuft  ordonné  que 
ôc  féal  confeiller  ordinaire  en  fes  con-  fans  s'arrefter  à  l'oppofition  formée  par 
feils  ôc  en  fon  confèil  royal  le  fieur  Col-  les  maiftres  peintres  ôc  fculpteurs  de 
bert  intendant  de  fes  finances,  ôcdon-  Paris i l'enrcgiftrement  defdict.es  lettres 
ner  plus  de  moyens  à  ladicle  académie  patentes,  de  laquelle  ils  feraient  de* 
royale  de  fubfifter,  ledicl  feigneur, par  boutez  avec  defpens ,  il  ferait  pafle  ou- 
ïes mefmcs  lettres  patentes,  luy  aurait  tre  audid  enregiJlrement }  arreftinter- 
faid  don  de  la  fomme  de  quatre  mil  venu  à  l'audience  le  xn.  dudicl  mois 
livres  par  chacun  an,  pour  eftre  lef-  de  Janvier,  par  lequel  fur  ladicle  op- 
dids  deniers  employez  au  payement  des  pofition  les  parties  auraient  efteappoin- 
pénfions  des  profèfîeurs  qui  vacqueront  tées  à  bailler  moyens  d'oppofition ,  ef- 
a  enfeigner  lefdids  arts  de  peinture  ôc  crire  ôc  produire ,  par  devers  M.  Fran- 
fculpture  ,  diftribution  des  prix,  paye-  çois-Hierome  Tambonneau  confeiller 
ment  des  modèles ,  ÔC  autres  frais  qu'il  en  ladicle  courôc  joint  auxdides  lettres 
conviendrait  faire  pour  l'augmentation  patentes,  pour  leur  eftre  faiél  droidj 
ôc  entretenement  de  ladicle  académie  ;  moyens  d'oppofïrion ,  refponfes,  pro- 
dc  laquelle  fomme  de  quatre  mil  livres  dudions  defdicles  parties,  contredids 
employ  feroit  faicl  annuellement  dans  par  elles  refpedivement  fournis  fuivanc 
l'eftat  des  baftimens  dudicl  feigneur  roy;  l'arreft  du  vu.  Mars  dernier  $  conclu- 
ôc  en  confequence  ledicl  feigneur  au-  fions  du  procureur  gênerai  du  roy  j  tout 
roit  faicl  très-exprefïês  inhibitions  ôc  confiderc,  ladictb  cour  ,  fans  s'ar- 
deffênfès  â  toutes  perfonnes ,  de  quel-  refter  à  l'oppofition  defdids  maiftres 
que  qualité  ôc  quelque  condition  qu'el-  peintres  ôc  fculpteurs  de  cette  ville  de 
les  foient ,  d'eftablir  des  exercices  pu-  Paris,  a  or.donne'&  ordonne  que  lef- 
blics  dudicl  art  de  peinture  ôcfculp tu re,  dides  lettres  feront  regiftrées  au  greffe, 
ni  inquiéter  ceux  de  ladicle  académie  pour  eftre  exécutées  ôc  jouir  par  les  im- 
royale  dans  leur  eftabluTement ,  ôc  de  perrans  de  l'effet  Ôc  contenu  en  icelles 
contrevenir  auxdids  ftatuts ,  fur  peine  félon  leur  forme  Ôc  teneur ,  ôc  que  les 
de  deux  mil  livres  d'amende  }  mefme  deux  huiffiers  qui  feront  choifis  pour 
de  prendre  la  qualité  de  peintre  ôcfculp-  le  fer  vice  de  l'académie ,  en  cas  qu'ils 
teur  dudicl  feigneur  roy,  foubzpretexte  profeflènt  les"  arts  de  peinture  ôcfculp- 
de  brevets  ôc  autres  tiltres,  lefquels  le-  ture,  ôc  qu'ils  en  foient  trouvez  capables, 
dicl  feigneur  aurait  révoquez  par  lef-  auront  le  privilège  d'y  travailler  pu- 
dicles  lettres,  conformément  à  l'arreft  de  bliquement  foubz  l'audoritc  de  ladicle 
fonconfeildu vm.Fcbvrier  m.dc.lxui.  académie,  pendant  le  temps  de  leur 
'  fervice 
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féroce  feulement ,  fie  à  l'égard  des  élevés 
Je  ceux  qui  compofent  Jadide  acadé- 
mie, que  le  temps  de  crois  ans  qu'ils  au- 
ront demeuré  chez  les  académiciens, 
jëra  réputé  fuffiiant  pour  temps  d'ap- 
prenrilUgc,  pour  parvenir  à  la  maiftrue. 
defd.  arts  en  toutes  les  villes  du  royau- 
me, en  rapportant  par  eux  certificat  de 
celuy  defdids  académiciens  chez  lequel 
ils  auront  demeuré,  renouvel  lé  &  vifé 
par  chacun  an  par  le  chancelier  de  la- 
dite académie  8c  contre  -  figné  par  le 
jêcretaire  d'icelle,  qui  leur  tiendra  lieu 
d'obligé ,  (ans  que  lcfdids  académiciens 

Îuiflènt  avoir  chacun  plus  d'un  élevé  a 
i  fois $  fie  à  la  charge  qu'ils  feront  te- 
nus d'inftruire  gratuitement  aux  arts  de 
peinture  fie  fculpture  les  enfans  des  maif- 
très  de  Paris. 

'Z' archeve fque  de  Paris  cède  an  roy }  far 
tfchange  ,  fa  tierce  femaine. 


ÀT1VÊS.  *ok 

des  receveurs  d'iceux,  chacun  ën  l'an-  " 
née  de  fon  exercice,  fans  aucun  re-  A*- 
franchement  ;  vouloit  fie  leur  plaifoit 
que  ledict  contrad  euft  lieu  fie  fbrtift 
(on  plain  fie  entier  effet ,  aux  charges , 
claufes  fie  conditions  y  contenues ,  fie1 
ainfy  que  plus  au  long  le  contiennent,' 


lefdidcs  lettres  à  la  cour  adrelfances 
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U  xxx.  Avril  m.  dc.  lxv.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes 
du  roy  données  à  Paris  au  mois  de  Fé- 
vrier dernier,  lignées  LOUIS  ,  fie  fur 
le  reply  :  par  le  roy ,  de  Guenegaud ,  fie 
fcellces  du  grand  fceau  de  cire  verte , 
par  lesquelles  fie  pour  les  caufes  y  con- 
tenues ledid  feigneur  roy  auroit  loué  , 
agréé ,  approuvé  ,  confirmé ,  ratifié  fie 
audorize  le  contract  d'efehange  paiîc 
par  les  commifiaires  députez  au  nom  du- 
did  leigncur  roy ,  avec  mcfïïre  Har- 
douin  de  Perefixe  archcvefque  de  Paris 
le  v.  Décembre  dernier,  de  tous  les 
droids  appartenans  audict  archcvefque 
à  caufe  de  la  tierce  femaine  ,  confirmant 
en  couftume  du  treillis  du  hallage  de 
toile,  canevas ,  des  lins  fie  chanvres,du 
pied  fourché  Se  du  pied  rond ,  de  la 
fripperie,  dutonlieu,  des  laines,  quin- 
quailleries ,  chantelage  des  vins  en  la 
tue  l'evefque ,  des  bleds  fie  avoines , 
des  huiles  fie  graiilès ,  péage  de  Petit- 
pont,  péage  de  Charenton  fie  Mont- 
moulin,  fie  autres  généralement  quel- 
conques ,  (ans  en  rien  referver ,  a  l'ex- 
ception feulement  du  droicY  fur  le  poif- 
fon  frais ,  fec  fie  fallé ,  pour  eftre  à  Yad- 
venir  joindes  fie  unies  au  domaine  du- 
did  feigneur  roy  j  fie  en  contr'efchan- 
ge  il  auroit  rétrocédé  audid  archevef- 
ché  huid  mil  livres  de  rente  annuelle 
fie  perpétuelle  ,  de  la  nature  fie  qua- 
lité de  celles  appellées  fiefs  fie  au- 
mofnes ,  à  prendre  par  chacun  an  fin- 
ies revenus  dc  (es  domaines  en  fa  pre- 
vofté  fie  vicomté  de  Paris  par  les  mains 
Tenu  IL  Part,  III, 


veu  aufly  ledid  contrad  d'efehange  du^' 
did  jour  v.  Décembre  dernier  attaché 
fbubz  le  contre-icel  defdides  lettres  j 
arreft  de  la  cour  du  xvn.  des  preferts 
mois  fie  an ,  par  lequel ,  avant  procéder 
i  l'enregiltrement  defdides  lettres-  au- 
roit efte  ordonne  que  par  devant  le  con- 
fciller  rapporteur  ,  en  prefence  de  l'un- 
des  fubftituts  du  procureur  gênerai  du 
roy  ,  il  feroit  informé  i  la  requefte  du 
procureur  gênerai  de  la  commodité  ou 
incommodité  dudid  efchangc,  pour  ce 
faid  fie  rapporté,  eftre  ordonné  ce  que 
de  raifon  j  l'information  de  la  commo- 
dité ou  incommodité  faide  en  exécu- 
tion dudid  arreft  le  xxu.  Avril  enfui- 
vant  5  enfemble  les  baux  raids  par  les 
fieurs  archeveiqu.es  dcfdids  droids  des 
années  m.  dc.  xxiii.  m.  dc.  xxxii.  m. 
dc.  xxxiv.  fie  m.dc.  xlii.  par  lefqucls 
appert  lefdids  droids  avoir  efté  affer- 
mez au  plus  haut  à  la  fomme  de  fix  mil 
deux  cent  cinquante  livres  j  conclufions 
du  procureur  gênerai  du  roy  $  ouy  le 
rapport  de  M.  Guillaume  Bernard  con- 
feiller  en  icelle  j  tout  confideré  ,  l  a 
cour,  a  ordonné  fie  ordonne  que  lef- 
dideslettres  feront  regiftrées  au  greffe, 
pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme 
fie  teneur,  aux  claufes  fie  conditions  y 
contenues. 

Eftatlifftment  de  la  mai  fou  de  Refnge ,  k 
la  Pitié ,  four  y  renfermer  les  filles  & 
femmes  débauchées. 

DU  v.  Juin  m.  dc.  lxv.  Veu  par 
la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Paris  au  mois  d'Avril  m. 
dc.  lxv.  lignées  LOUIS ,  fie  fcellées 
du  grand  Iceau  de  cire  verte,  par  lef- 
quelles fie  pour  les  caulès  y  contenues 
Içdid  feigneur  roy  auroit  déclaré ,  veut 
fie  luy  plaift  que  les  diredeurs  de  l'hof- 
pital  gênerai  de  cette  ville  de  Paris  faf- 
lent  inceûamment  choix  dans  la  maifon 
de  la  Pitié ,  baftimens  fie  places  qu'ils 
ont  acquîtes  depuis  rcftabliiTement  du- 
did hofpital  gênerai ,  d'un  lieu  qu'ils 
jugeront  le  plus  propre  fie  le  plus  feur 
pour  l'enfermement  des  filles  ôefemmes 

Ce 
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— —  débauchées  qui  leur  feront  envoyées  par 
l'audorité,  foit  du  prevoft  de  Paris  & 
gens  tenans  le  fiege  prefidialau  chafte- 
lct  de  ladite  ville ,  ou  des  gens  tenans 
la  cour  de  parlement  de  Paris ,  pour 
eftre  lefdides  femmes 8c  filles  employées 
aux  ouvrages  convenables  à  leur  con- 
dition) lelquelles  n'en  pourront  eftre 
tirées  que  par  Tordre  des  mefmes  ma- 
eiftrats  ;  auquel  lieuainfi  choili ,  lequel 
fera  appcllé  U  vuifon  de  refuge ,  8c  qui 
fera  partie  de  la  maifon  de  la  Pitié  ^ 
comme  il  faifoit  cy-devant,  feront  faids 
les  logemens  8c  accommodemens  necef- 
fàirespour  la  garde  des  perfonnes  de 
cette  qualité ,  lans  ncantmoins  que  les 
donnaùons,  legs  &  autres  gratifications 
qui  feront  faicts  à  la  maifon  du  Refuge 
8c  qui  feront  particulièrement  affedez 
&  deftinez  pour  la  fubfiftance  d'icelle 
puiflènt  eftre  appliquez  à  autre  ufage  } 
&  à  cet  effet  pourront  lefdids  directeurs 
eftablir  telle  perfonne  que  bon  leur  fem- 
blera  pour  faire  la  recepte  des  deniers 
qui  proviendront  defdides  donnations , 
legs  8c  autres  charitez  8c  aumofnes,  fans 
qu'elles  puiiïènt  eftre  emploiées  ailleurs 

3u'à  la  iubfiftance  8c  aux  befoins  de  la- 
ide maifon  du  Refuge  ;  laquelle ,  pour 
ce  qui  regarde  le  fpirituel ,  fadide  ma- 
jefte  veut  eftre  loubz  la  conduite  8c  di- 
redion  du  redeur  dudid  hofpital  gê- 
nerai ,  ainfy  que  font  les  autres  maifons 
qui  en  dépendent }  veut  aulfy  ledid  fei- 
gneur roy  que  lefdids  directeurs  puif- 
lent  accepter  pour  ladide  maifon  du 
Refuge  les  fondations  qui  pourraient 
eftre  t'aides ,  mefme  contrader  pour  le 
bien ,  utilité  8c  advantage ,  8c foubz  tel- 
les conditions  qu'ils  adviferont  bon  ef- 
tre ,  ainfi  que  plus  au  long  le  contien- 
nent lefdides  lettres  à  la  cour  adretfan- 
tesj  conclufions  du  procureur  gênerai 
du  roy  j  8c  tout  confideré ,  laoicte 
c  o  u  k.  a  ordonné  8c  ordonne  que  lef- 
dides lettres  feront  regiftrées  au  greffe 
d'icelle,  pour  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  8c  teneur. 

Privilège  four  les  artifans  logerait  iehtrs 
de  Val  de  grâce. 

DU  xvi.  Juin  m. dc. lxv.  Veu par 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  a  Paris  au  mois  de  Novembre 
m.  ne  lxiv.  lignées  LOUIS  ,  8c  fur  le 
reply:  par  le  roy,  de  Guenegaud,  8c 
fcellees  du  grand  fecau  de  cire  verte  , 
obtenues  par  les  religieufes  du  monafterc 
du  Val  de  Grâce  eftablies  aufauxbourg 
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S.  Jacques  de  cette  viHc  de  Paris ,  pat 
lesquelles  8c  pour  les  caufes  y  contenues 
ledid  feigneur  roy  veut  8c  luy  plaid  que 
les  gens  àc  meftier  8c  artifans  feulement, 
8c  non  autres ,  demeurans  au  total  & 
.emplacement  de  figure  irregulierc  con- 
tenant quatre  cent  Soixante  douze  roifes 
ou  environ,  fur  lequel  lefdides  religieu- 
fes auroient  faid  conftruire  des  loge- 
mens propres  auxdids  asrifàns  &  gens 
de  meftier  ,  tant  pour  la  confervation 
des  cloftures,  que  pour  en  tirer  quel- 
que revenu  pour  fervir  à  i'entretene- 
ment  dudid  monaftere ,  jouiûcnr  des 
mefmes  privilèges  8c  franchi/es  qu'ont 
droid  de  jouir  les  gens  de  meftier  8c 
artifans  demeurans  dans  la  partie  du- 
did emplacement  dépendans  du  fief  de 
S.  Jean  de  Latran  ,  encore  que  lefdids 
privilèges  8c  franchifes  ne  foient  parti- 
culièrement exprimez  ezdides  lettres^ 
que  ledid  feigneur  ne  veut  leur  nuire 
8c  préjudicicr  j  veut  en  outre  ledid  fei- 
çneur  roy  que  les  maifons  qui  font  ou 
feront  bafties  fur  ledid  emplacement 
foient  pour  toujours  8c  i  perpétuité 
exempts  des  logemens  des  feldats  des 
regimens  de  les  gardes  Framjoifes  Ce 
Suilîes,  fourniture  d'uftanciles  8c  autres 
aydes  8c  contributions  pour  ce  regard  ; 
8c  à  cette  fin  ledid  feigneur  roy  auroic 
permis  auxdides  religieufes  de  faire 
mettre  8c  appofer  fes  armes  8c  ballons 
royaux  en  tel  endroit  dudid  emplace- 
ment qu'elles  jugeront  le  plus  commo- 
de ,  avec  un  extrait  defdides  lettres , 
ainfy  que  plus  au  long  eft  contenu  par 
icellcs  à  la  cour  adreflantes  ;  requefte 
prefentée  à  ladide  '  cour  par  les  ah*' 
befTe ,  religieufes ,  prieure  8c  convent 
du  Val  de  grâce  afin  d'enregiftrementj 
conclufions  du  procureur  gênerai  du 
roy  ;  tout  confideré ,  la  cour  a  or- 
donné 8c  ordonne  que  lefdides  lettres 
feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour 
eftre  exécutées  félon  leur  forme  8c  te- 
neur, fans  approbation  neantmoins  d'au- 
tres privilèges  des  artifans  demeurans 
dans  l'eftenduëdu  fief  de  S.  Jean  de  La- 
tran ,  que  de  ceux  qui  leur  ont  efté  ac- 
cordez par  lettres  patentes  bien  ôtdcué"- 
ment  vérifiées  en  la  cour. 
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centre  les  hefpitamx  de  ceux  de  U  La  chajfe  de  Ste  Geneviefve  dépendue  four 
R.  P.  R,  à  Paris.  U  maladie  de  la  reine  mere. 


y\  U  m.  Décembre.  Veupar  U  cour 
le  procez  verbal  de  M.  Charles 
Hervé  confeilleren  icelle  du.  14.  Odo- 
bre  dernier  8c  jours  fuivans }  le  tranfport 
fit  vifite  faite  par  ledit  confeiller  ,  en  pre- 
feocc  de  l'un  des  fubftituts  du  procu- 
reur gênerai  du  roy ,  en  exécution  de 
Jarreit  dudit  jour  14..  Odobre,  csfaux- 
bourss  S.  Germain,  S.  Marcel  8c  faint 
Antoine  de  cette  ville  de  Paris  :  Ravoir 
au  fauxbourg  S.  Marcel  en  la  maifon 
du  nommé  Vallée ,  Se  en  celle  de  la 
nommée  Suzanne  Quintin  veufve  Noël 
Cbanmon  rue  des  Poubes ,  en  laquelle 
fe  feraient  trouvez  plufieurs  malades  de 
la  religion  prétendue  reformée ,  qu'el- 
le aurait  déclaré  avoir  efté  envoyez  par 
les  anciens  de  ladite  religion ,  fie  avoir 
douze  fols  par  jour  pour  chacun  def- 
dids  malades  ;  conclufions  du  procu- 
reur gênerai  du  roy,  &  touteonfideré; 
ladicte  cour  a  ordonné  &  ordonne 
que  les  edits  8c  déclarations  du  roy  ; 
arrefts  &  reglemens  de  la  cour  fur  le 
fait  des  hofpitaux  feront  exécutez  félon 
leur  forme  8c  teneur  j  &  conformément 
à  iceux  fait  deffènfes  à  ceux  de  la  R. 
P.  R.  d'avoir  aucuns  hofpitaux  ni  lieux 

fublics  en  cette  ville  &  fauxbourgs  de 
aris  pour  retirer  leurs  malades ,  lelqucls 
ils  pourront  envoyer ,  fi  bon  leur  lèm- 
ble  ,  en  l'hoftcl-Dicu  &  autres  hofpi- 
taux de  ladite  ville  &  fauxbourgs  de 
Paris ,  conformément  aux  edits  de  pa- 
cification. Enjoint  aux  adminiftrateurs, 
maiftres  8t  recteurs  defdits  hofpitaux  de 
les  y  recevoir,  &  les  traitter  comme 
les  autres  malades.  Et  demeureront  les 
lits  Se  autres  meubles  trouvez  en  la  mai. 
ion  de  ladite  Quintin  confifquez  au  pro- 
fit de  Phoftcl-D  ieu ,  où  ils  feront  por- 
tez. Fait  deffènfes  à  ladite  Quintin  de 
récidiver  ,8c  aufdits  Jacques  de  la  Salle 
Bezard  marchand  de  bois  au  fauxbourg 
S.  Antoine  Se  tous  autres  faifant  profeM 
fion  de  ladite  R.  P.  R.  de  plus  à  l'ad- 
venir  recevoir  aucuns  malades,  fous  pei- 
ne de  pareille  confifeation ,  joo.  livres 
d'amende,  &de  plus  grande  peine,  s'il 
y  efchet.  Et  fera  le  prefent  arreft  leû  , 
publié  Se  affiché  par  tout  où  befoin  fera, 
affin  que  perfonne  n'en  prétende  caufe 
d'ignorance. 


■ 


Terne  II.  Part.  III. 


TA  U  xvin.  Janvier.  Veupar  la  cour  la  ah.  ut*. 

requefte  à  elle  prefentee  par  le  pro- 
cureur gênerai  du  roy  ,  contenant  que 
l'eftatde  la  maladie  de  la  reine  mere  du 
roy  obligeoit  de  recourir  j»ux  prières  Sec. 
requeroit  que  fans  tirer  à  conlequenee 
pour  l'advenir  il  fuft  ordonne  que  la 
chafle  de  fabde  Genevicfvc  ferait  def- 

cenduc  8cc          ladite  cour  ayant 

efgard  à  ladite  requefte  ,  Se  fans  tirer 
à  confequence  pour  l'advenir ,  attendu 
l'eftat  de  la  reine  mere,  a  ordonne  Se 
ordonne  que  ladite  chafle  de  fainte  Ge- 
neviefvc lera  defeendue,  poureftrcex- 
pofée  au  peuple  8c  vifitée  par  les  pro- 
cédions de  toutes  les  egliles  tant  lecu- 
liercs  que  régulières  de  cette  ville  8c 
fauxbourgs  de  Paris  ,  luivanc  les  man- 
demens  qui  feront  délivrez  par  l'arc  hc- 
vefque  -,  8c  que  pendant  le  temp:.  qu'elle 
demeurera  expolee ,  elle  fera  gardée, 
enfemble  les  portes  de  ladite  eglife  8c 
abbaye ,  par  le  lieutenant  civil ,  qu'elle 
a  commis  à  cet  effet ,  qui  s'en  charge- 
ra envers  les  religieux  de  ladite  ab- 
baye. 

Manufacture  des  glaces. 

T"\  Uxxn.  Janvier.  Veu  par  la  cour  les 
U  lettres  patentes  du  roy  données  à 
Pans  au  mois  d'Octobre  dernier,  par  le/1 
quelles  ledit  lèigneur  auroit  permis  Se  ac- 
cordé à  du  Noyer  la  faculté 
d'eftablir  dans  tel  des  fauxbourgs  de 
cette  ville  de  Paris  8t  autres  endroits 
qui  feront  trouvez  les  plus  commodes 
dans  ce  royaume  ,  une  ou  plufieurs  ver- 
reries ,  pour  y  fabriquer  des  glaces  & 
miroirs  des  mefmcs  &  diverfes  gran- 
deurs ,  netteté  &  perfedion  que  celles 
que  l'on  fait  8c  fabrique  à  Moranprcs 
la  ville  de  Venife ,  lozanges  8c  carreaux 
tranfparans  fervans  aux  chaflïs  8c  fencf- 
tres ,  luftres ,  vafes  de  toutes  façons , 
veroteries  pour  les  Indes ,  efmaux  ,  piè- 
ces de  cheminées ,  verres  de  criftal ,  1er- 
vices  entiers  de  table  ,  de  toutes  façons, 
figures  ,  manières  8t  grandeurs ,  tant 
pour  fervir  à  l'ornement  des  inaifons 
royales  que  pour  la  commodité  publi- 
que ,  le  tout  par  les  ouvriers  Vénitiens 
qui  font  ou  viendront  en  ce  royaume, 

8c  ce  pendant  le  temps  de  10.  années  

la  cour  a  ordonné  8c  ordonne  lcf- 
dites  lettres  eftre  regiftrées  au  greffe 

C  c  ij 


.  _ 
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—   d'icelle ,  pour  jouïr  par  l'impétrant  de 

l'effet  Se  contenu  en  icclles  ielon  là  for- 
me &  teneur. 

Premier  vfage  du  chocolat. 

DU  ix.  Février.  Vea  par  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Thoulouze  le  z8.  Novembre  16  59. 
par  lefquelles  ledit  feigneur ,  en  confir- 
mant fon  brevet  du  10.  dudit  mois  de 
Novembre  ,  auroit  permis  à  David  Cha- 
liou  de  faire  faire,  vendre  &  débiter 
dans  toutes  les  villes  &  autres  lieux  de 
ce  royaume  que  bon  luy  femblera ,  une 
certaine  compofiiion  qui  fe  nomme  cho- 
colat, foit  en  liqueur  ou  paftille  ,  en 
bocte  ou  telle  autre  manière  qu'il  luy 

plaira  &  ce  pendant  l'efpace  de 

19.  ans  &c  la  cour,  a  ordonné 

&  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
regiftrées  au  greffé  d'icelle ,  pour  eftre 
exécutées  &  jouir  par  l'impétrant  de 
l'effet  &  contenu  en  icelles  pendant  ij. 
années. 

Arrcft  fur  le  retranchement  des  feftes. 

DU  Vendrcdy  1.  Décembre.  Ce  jour 
la  cour,  après  avoir  veu  le  man- 
dement de  l'archevefque  de  Paris  du 
10.  Octobre  dernier  ,  par  lequel  il  au- 
•  S»tfU  de-  roit  *  les  feftes  qui  doivent  eftre  do- 
%\uL  refnavant  chominées  dans  l'eftendue 
de  fon  diocefe  ,  &  auroit  permis  de  vac- 
quer  â  toute  œuvre  fer  vile  pendant  les 
jours  des  autres  feftes  qu'on  eftoit  cy- 
devant  obligé  de  garder.  Lettres  de  ca- 
chet du  roy  du  17.  Novembre  enfuivant, 
adreflantes  à  ladite  cour ,  par  laquelle 
ledit  feigneur  roy  mande  &  ordonne 
très-expreflement  a  ladite  cour  qu'elle 
ait  à  tenir  la  main  à  ce  que  ceux  de 
fes  fubje&s  de  l'eftendue  du  reflbrt  de 
ladite  cour  ,  qui  font  du  diocefe  de  Pa- 
ris ,  obfervent  &c  folemnifent  les  feftes 
ordonnées  par  ledit  mandement ,  con- 
formément &  aux  termes  des  ordon- 
nances dudit  feigneur  roy ,  &  que  les 
jours  des  autres  feftes  qui  ont  efté  gar- 
dées cy-devant ,  ladite  cour  entre  au 
palais  pour  y  faire  les  fonctions  de  les 
charges,  &  qu'elle  face  qu'il  en  foit 
ufé  de  mefmc  par  les  officiers  des  jufti- 
ces  fubaltemes  de  l'eftendue  dudit  dio- 
cefe j  &  qu'en  outre  ladite  cour  or- 
donne aux  officiers  de  la  police  de  s'em- 
ployer à  ce  que  ces  jours-là  les  bouti- 
ques foient ouvertes,  &  que  les  artifans 
&  ouvriers  vacquent  à  leur  travail  jour- 


ET  PIECES 

nalicr.  Concluions  du  procureur  gêne- 
rai du  roy.  La  matière  mife  en  dclibe- 
ratin,  ladite  cour  ordonne  que 
lefdits  mandemens  &  lettres  du  roy  fe- 
ront regiftrez  au  greffe  d'icelle,  pour 
eftre  exécutez  félon  leur  forme  &  te- 
neur ,  &  que  copies  collationnées  en  fe- 
ront envoyées  dans  les  bailliages ,  pre- 
voftez  &  autres  lieux  de  ce  reflbrt  dans 
l'eftendue  de  l'archevefché  de  Paris, 
pour  y  eftre  leuès,  publiées ,  regiftrées 
&  exécutées.  A  efté  arrefté  que  la  cour 
n'entrera  ès  jours  de  S.  Barthélémy  & 
de  S.  Nicolas  ,  comme  aufTy  ès  feftes 
des  Innocens  &  dernière  fefte  de  la  Pen- 
tecofte,  comme  feftes  du  palais. 

Arrefi  four  kl  Senediftines  du  faubourg 
S.  Viftor. 

D U  xii.  Janvier.  Veu  par  la  cour  ~ 
les  lettres  patentes  du  roy  données 
à  Paris  au  mois  de  Novembre  1656.  ob- 
tenues par  fecur  Catherine  Bachelier 
prieure  d'un  convcnt  de  religieufes  de 
S.  Benoift  ôcc.  Voyet^cy  de/fus  au  n.  Jan- 
vier 1664.  Les  advis  du  lieutenant  ci- 
vil &  fubftitut  du  procureur  gênerai  au 
chaftelet  de  Paris  du  dernier  Avril  1664. 
Confentement  des  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  de  la  ville  de  Pa- 
ris du  19.  dudict  mois  d'Avril.  Celuydes 
vicaires  généraux  du  chapitre  &  ar- 
chidiacre de  l'eglifc  de  Paris ,  le  fiege 
de  l'archevefché  vacant ,  du  7.  Février 
1664.  Contracl  du  zi.  Septembre i6y 6. 
pafle  pardevant  notaires  au  chaftelet 
de  Paris,  par  damoifêlle  Marie  Cour- 
tin  veutve  de  Nicolas  Billard,  par  la- 
quelle elle  a  accordé  aufdites  religieu- 
fes la  fomme  de  zooo.  livres  de  rente 
pour  valoir  fondation  audit  convcnt. 

Requefte  &c  ladite  cour. 

a  ordonné  &  ordonne  que  lefdites  let- 
tres feront  regiftrées  au  greffé  d'icelle, 
pour  eftre  exécutées  &  jouïr  par  l'im- 
pétrante de  l'effet  &  contenu  en  icel- 
les félon  leur  forme  &  teneur. 

Arreftau  fujet  des  Enfans-trotrve^ 

r\U  Jeudy  m.  Mars.  Ce  jour  les 
U  gens  du  roy  font  entrez  ,&  M.  Dei 
nis  Talon  advocat  dudit  feigneur  por- 
tant la  parole  ont  dit  à  la  cour  qu'il  y 
avoit  eu  arreft  en  155a.  par  lequel  les 
feieneurs  haut-jufticiers  de  cette  ville, 
de  leur  confentement ,  avoient  efté  con- 
demnez  de  payer  la  fomme  de  izoo. 
liv.  par  an  pour  l'entretien  &  nourriture 
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enfans  expofez  en  cette  ville ,  maïs  au  payement  defquelles  fornnaés  à  com- 
aae  depuis  le  nombre  defdits  enfans  ex-  mencer  du  premier  de  la  prefènte  au. 
pofct  eftanc  accrû  jufques  la  qu'il  y  en  née  feront  les  fermiers  &  receveurs  def- 
avoic  eu  es  dernières  années  des  5.  à  dits  jufticiers  contraints  par  les  voyes 
600.  fie  mefme  qu'en  la  prefente  année  qu'ils  font  obligea  par  leurs  baux.  La 
il  y  en  avoit  plus  de  450.  la  fommede  recepte  defquelles  fommes  fie  autres  def- 
noo.  liv.  avec  celle  de  11000.  livres,  rinces  audit  entretien  fera  faite  par  M. 
quele  roy  qui  avoit  la  moindre  haute  Roufleau  bourgeois  de  Paris, 
juftice  en  cette  ville  payoit  tous  les  ans  que  la  cour  a  commis  pour  cet  effet  pert- 
poiu  l'en  trerien  fie  nourriture  defdits  en-  dant  deux  ans  5  lequel  &  ceux  qui 
fins,  n'eftoit  qu'un  foible  fecours.let  feront  cy  après  commis  à  faire  ladite  re- 
dits entretenement  &  nourriture  mon-  cette  feront  ferment  à  ladite  cour  de 
tant  à  30.  ou  40000.  livres  par  an,  &  bien  &  fidèlement  admimftrer  ladite  rc- 
qu'ainfy  il  y  avoit  lieu  de  faire  afligner  cepte}  &  rendront  compte  d'année  en 
en  la  cour  tous  lefdits  feigneurs  hauts  année  pardevant  le  premier  prefident, 
jufticiers  ,*  pour  advifer  à  régaler  en-  le  doyen  de  ladite  cour  fit  le  plus  ancien 
tr'eux  à  proportion  de  leurs  leigneuries,  confeiller  d'eglilêôclc  procureur  gênerai 


quelque  fomme  plus  confiderable.  Et 
s'eftans  retirez ,  la  matière  mife  en  dé- 
libération, ladite  cour  a  arrefté  Se 
ordonné  que  lefdits  feigneurs  hauts  juf- 
ticiers feront  affienez  a  la  requefte  du 
procureur  gênerai  du  roy ,  fie  viendront 
à  la  huiûaine  en  la  cour  ,  pour  eux 


en  icellCj  quoy  faifant,  ils  en  feront 
bien  fie  vallablement  defehargez. 


D 


Eftamft  du  prvfl  de  Paris. 

Un.  Juillet.  Veu  parla  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données 


ouysôe  ledit  procureur  gênerai,  eftre    a  Paris  le  ij.  Février  1657.  par  lefquel- 

les  ledit  feigneur  auroit  permis  à  Nico 
las  Barroy  enluminer  fie  imprimer,  ven 


ordonné  ce  que  de  raifon. 
Autre  arrefi  en  faveur  des  enfans  treuvex^ 


dre  ou  faire  vendre  la  carre  de  la  Terre 
Sainte ,  le  profil  de  Paris,  la  cartenou- 
velle  de  France  &  autres  ouvrages  de 
cette  qualité,  qui  feront  de  fon  inven» 
tion  &  façon ,  fie  ce  pendant  10.  années, 
Sec.  la  coma  ordonne  fie  ordonne 
que  lefdites  lettres  feront  regiftrees  au 


DU  m.  May.  Sur  le  rapport  fait 
à  la  cour  par  le  confeiller  com- 
mis d'un  arreft  touchant  Us  enfans  expo- 
fiXc  yoyei^  cy-deffks  au  3.  Mars.  L'cftat 
de  la  defpenfe  faite  pour  lefdits  enfans 

trouvez  :  fçavoir  pour  l'année  1663.cn  greffe  d'icellc,  ficc. 
laquelle  il  s'eftoit  trouvé  40t.  enfans, 

la  fomme  de  1044.5.  livres  9.  fols  rpour  Arrefts  au  frjet  de  la  maladie  contagieufe. 
l'année  1 6  64.  où  il  s'eftoit  trouvé  joo.en- 

fans,  la  fomme  de  1J7J6.  livres  8.  fols,  U  vu.  Juillet.  Sur  ce  qui  a  cfté 

fiec  ladite  cour  a  ordonné  que  1  J  rcmonftrc  à  la  cour  par  le  procu- 

pour  fubvenir  à  la  nourriture  &  entre-  reur  gênerai  du  roy  que  y  ayant  eu  quel- 
tien  defdits  pauvres  enfans  trouvez ,  par  ques  perfonnes  attaquées  de  la  maladie 
forme  de  provifion  fie  jufques  à  ce  que  contagieufe  en  cette  ville  ,  il  eftoit  ne- 
par  la  cour  autrement  en  ait  efté  or-  ccilaire  de  faire  mettre  inceflamment 
donné,  les  hauts  jufticiers  de  la  ville  &  dans  un  lieu  feparé  ceux  qui  avoient 
fauxbourgs  de  Paris  payeront  :  fçavoir  eu  quelque  communication  avec  eux  ;  fie 
l'archeveique  de  Paris  3000.  liv.  le  cha-  8c  que  comme  il  n'y  avoit  point  de  lieu 
pitre  del'eglifede  Paris  1000.  liv.  l'ab-  deftiné  pour  cet  effet ,  on  avoit  vifité 
bé  fie  religieux  de  S.  Germain  desPrez  une  maifon  appartenant  à  M.  Mufhiei? 
3000.  livres,  l'abbé  fie  religieux  defaint  prefident ,  conliftant  en  quelques  corps 
Victor  1100.  livres,  l'abbé  Se  religieux  de  logis  fie  jardin,  de  loyer  de  cinquante 
de  fainte  Geneviefve  1500.  livres,  le  efeus  par  chacun  an,  feize  au  haulc  de 
grand  prieur  de  France  100.  livres,  les  la  Courtille avec  un  enclos  de  trois ar-' 
prieur  Se  religieux  de  faint  Martin  des  pens  j  laquelle  auroit  efté  trouvée  forr 
Champs  ijoo.  livres,  le  prieur  defaint  propre  pour  ce  deflein ,  tant  a  caufede 
Denis  de  la  Chartre  600.  livres,  l'ab-  la  htuation  airiée,qucde  la  proximité 
bé  fie  religieux  de  Thiron  ioo.  livres,  de  Phofpital  S.  Louis }  à  quoy  il  eftoit 
l'abbcflc  de  Montmartre  50.  livres ,  le  neceflàire  de  pourvoir  j  la  matière  mife 
Chapitre  de  faint  Marcel  100.  livres ,  l'ab-  en  délibération ,  l  a  c  o  u  r  a  ordon- 
bc  defaint  Denis  en  France  100.  livres^  né  coordonne  que  les  perfonnes  quionc 
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eu  communication  avec  leidirs  malades^  Boispardevant  Demotz  &  Coufinet  no* 
feront  inceftâmment  conduites  en  ladi-  taires  au  chaftelet  de  Paris,  le  14.  du» 
te«maifon  pour  y  faire  leur  quarantai-    dit  moisde  Juillet ,  ferait  ornoroguéeâc 
ne  -y  leur  fait  deflènfes  d'en  fortirSc  de  inférée  au  long  dans  l'arreft  qui  inter- 
communiquer avec  aucunes  perfonnes   viendrait  d'enregiftrement  &  veri£ca- 
de  dehors ,  ôc  à  coûtes  perfonnes  de  les  vû   don  defdices  lettres ,  pour  eftre  exécutée 
fiter  pendant  ledit  temps  à  peine  de  la   félon  fa  forme  &  teneur  5  lad.  requerte  de 
vie.  Ordonne  en  outre  que  les  proprie-  l'ordonnance  de  lad.  cour  communiquée 
taire  &  locataires  de  ladite  maiibn  le  re  aufdites  abbeflè  &  religieufes  &c 
tireront  par  devers  les  prévoit  des  mar-   ladite  cour,  a  ordonné  &  ordonné 
chands  Ôcefchevins  de  cette  ville ,  pour   que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  au 
Jeur  eftre  pourveu  fur  Jeur  indemnité.     grefR  d'icelle,  pour  jouir  par  les  impé- 
trantes de  l'effet  &  contenu  en  icefies 
T\  U  ni.  Aouft.  Ce  jour  fur  ce  quia  félon  leur  forme  &  teneur  5  ce  failant 
efté  reprefenté  à  la  cour  par  le  pro-   a  omologué  &  omologue  ladite  tranfac 
cureur  gênerai  du  roy  ,  que  fur  les  ad-   tion  dudit  jour  24.  Juillet  i66S  pour 
vis  qu'il  avoit  receus  de  l'augmentation  eftre  exécutée  félon  la  forme  &  teneur 
de  la  maladie  contagieufe  en  plufieurs 

villes  de  ce  royaume  ,  il  avoir  eftimé  que     Manufacture  de  favon  Liane  é-  marbré 
pour  préferver  cette  ville  de  Paris  du 

danger  dont  elle  eftoit  menacée ,  il  y    p\  U  premier  Décembre.  Veu  par  la 
avoitheud'empefcher  la  tenue  de  la  foi-    U  cour  les  lettres  patentes  du  roy 
rC, ,    ,   TLaufCnc  >  comme  on  avoit  fait   données  à  Paris  le  unze  Septembre  i66x 
celle  du  Landy ,  ou  pour  le  moins  la  fur-  par  lefquelles ledit feigncuïauroit accor- 
ieoir  &  remettre  a  un  autre  temps  -,  luy   de  à  Rolland  Frejus  le  privilège  d'efta 
retire,  la  matière  mife  en  délibération,   blir  en  cette  ville  de  Paris  ou  à  deux 
iadit£  cour  a  arrefté  de  furfeoir  la  lieues  des  environs  d'icelle  pendant  dix 
foire  de  S.  Laurent,  &  de  la  remettre  années  une  manufacture  de  favon  blanc 
au  premier  jour  d'Odoore  prochain -,  U  marbré  façon  de  Gennes  &  d'Alicant 
tait  dettenies  a  tous  marchands  d'y  ap-  avec  pouvoir  de  vendre  &  débiter  lefd* 
porter  ou  envoyer  aucunes  marchand!-   favonsaïnfy  que  bon  luy  Semblerait  à  la* 
ies  lufques  audit  jour.  Ordonne  que  le  charge  que  ledit  Frcjusmfesauociez  ne 
prefenc  arreft  fera  Jeu,  publié  &  affiche  pourraient  empefeher  les  ouvriers  qui 
par  tout  ou  befoin  fera.  travaillent  à  d'autres  fabriques  de  favon 

r   r     ,  ,  de  continuer  leurs  ouvrages.  Arreft  du 

La  franche  abbaye  de  Kf.  D.  aux  Bois      23.  Janvier  1666.  par  lequel  la  cour  au- 
transférée  à  Paris.  roit  ordonné  lefdites  lettres  eftre  regif- 

Trx  n       a    ri  ir  ,  ,      tnies  au  greffe  d'icelle,  pour  eftre  exe- 

J)  U  iv.  Aouft.  Veu  par  la  cour  les  curées  fefon  leur  forme  &  teneur ,  fans 
lettres  patentes  du  roy  données  au  que  ledit  Frejus  puhTe  empefeher  le  tra- 

SS^lïïïïïî1  d'A0.Ul1  ^  1  &  debit  ^S  <av°nS  S»™"  de" 
Dricurë  >rellglcureLs>   P^s  eftrangers,  lequel  le  ferait  avec  h- 

C  n  lni  de  ?  Ffanche  ab-  bmé  ainfyquedupafle.  Arreft  du  con- 
12  il  Si  Cifteaux,   feil  d'eftat  pour  le  commerce,  du  1"  jtdn 

rak  aâord?        fT"  f7  kuraU-  l66S-  Par  ^uel  ,edic  roy  au 

mariÔn  H*  l    D°a  feÏF*™  ,a  CORRr'  roic  Abrogé  Robert  Colfinet  le  jeune 

viïïZ  t         eftabIlfll'me'"  en  cette  marchandWgeois  de  la  ville  de  Tours 

^c^^'r"?^^*00  au  privilège  fu4accordé  auditVrejuS 

lieu  Z?f         rC  dCchdï*  abbaye  du  &  en  conîequencc  luy  permet  de  cL' 

luyo^ZTenDe  fondadon  da™  «-  tinuer  la  fabrique  de/dits  favons  au  lieu 
ReVuefti  H,  CTentrdC  pre/COt de  Cha,y°c  &  Autres  qu'il  adviferoiten 

cheTalt     L      "'A  h°mlt  Maii,y  CCCtC  vil,cde  Paris  ou  à  de»x  lieu*  ™* 

Nc-n^ïï  qiUS  dlîd,t  Mai,1y  »  de  avirons  d'icelle  pendant  le  temps  &ef. 

crlr^A  Montrauv;1  >  concilier  &  fc-  pace  de  dix  années  ,  comme  au5y  ledic 

France  lTy  '  Taifon  ?  couronne  de  ^gneur  luy  permet  d'eftablir  au  mefme 

inn„?'7      ,  JeannedeMonchyfon  lieu  la  manufacture  &  fabrique  des  fa- 

hrTj  ^^^J1"1!"  dernier,  à  ce  que  vons  mois  foubs  ies  mefmes  claufes  & 

Ibbeff^ï"  Pf CC  CUtr'eUX  &  lefdiCe$  ^«onsà  pour  le  temps  porté  au- 

tÙz^STct'  luCUie  K^convCnt  ^Privilège.  Lettres  patentes  dudit  jour 

jde  ladite  Franche  abbaye  N.  D.  aux  n.  Juin  1668.  par  lesquelles  il  eft  man- 
dé 
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dé.. à  la  cour  les  flaire  regiftrer  fie  ledit  qui  poufroiehc  caufer  11  maladie  conta-  . 
arreft  dil  confeil ,  fie  du  contenu  taire  gieufë  dans  la  ville]  capitale  du  royau-  lSi*> 

jouir  &  ufer  ledit  Collinet,  ficc   me,  dans  laquelle  eftoient  la  perfonne 

tADiCTi  cour,  ordonne  que  iefdites  dudit  feigneur  roy ,  de  la  reine,  mon- 
lettres  feront  regiftrees  ou  greffe  d'iceile,  fieurje  dauphin  &  toute  la  maifon  roy  a- 
pour  jouir  par  l'impétrant  de  l'efiêt  fie  le,  fie  de  l'autre  l'importance  ducom- 
contenu  en  icelles  lètan  leur  forme  fie  merce  ,  qui  eftoit  beaucoup  diminué  par 
teneur,  fans  que  ledit  Collinet  impétrant  la  fupprdfionde  trois  foires  ,  qui  avoir 
puilTe  empefeher  le  trafic  fie  débit  des  efté  faite  dans  la  crainte  de  ladite  ma- 
îivons  qui  viennent  des  pays  cftrangers,  ladie  contagieufê  ,  elle  les  avoit  man- 
lequçl  -le  fera  avec  liberté  ainiy  que  par  dez  &  charge  de  luy  dire  que  dans  ces 

différentes  confiderations  &  dans  les  dif- 
fèrens  advis  des  juges  de  la  police  de 
cette  ville  elle  n'avoit  rien  voulu  arref- 
ter  fans  fçavoir  fon  intention.  Que  le 
roy  ayant  eu  la  bonté  de  les  efeouter , 
8c  de  reprendre  les  raiTons  qu'ils  luy 
après  avoir  veu  iiniormaoon  raitcaor-  a  voient  alléguées  pour  tenir  ou  non  Ja- 
fice ,  4  la  requefte  du  procureur  gène,   dire  foire ,  leur  avoit  dit  qu'il  ne  falloir 

point  confîdcrer  en  cette  affaire  fi  fa  per- 
sonne eftoit  à  Paris ,  fie  qu'il  préférerait 


lepaûe. 

Le  dut  de  Mortemar  gouverneur  dé  Paris, 

DU  xxiv.  Janvier.  Ce  jour;  la  cour 
coûtes  les  chambres,  aflèmblées, 
après  avoir  veu  l'information  faite  d'of- 
i ,  a  la  requefte  du  procureur  gene» 
ral  du  roy ,  par  l'un  des  conlcillcrs  d'i- 
ceile ,  des  vie ,  mœurs ,  converfarion ,  re 


hgion  Catholique  ,  Apoftolique  fie  Ro-  toujours  le  falut  de  fes  peuples  au  fien; 

mainc,  expérience  au  fait  des  armes  &  mais  que  ne  croyant  pas,  après  toutes 

fidélité  au  lêrvice  du  roy  de  meflire  Ga-  les  précautions  qui  avoient  efté  appor- 

brici  de  Rocheehouart  chevalier  des  or-  tées  par  les  magiftrats  de  la  police ,  qu'il 

dre  du  roy ,  premier  gentilhomme  de  y  euit  aucun  danger  que  la  tenue  de  la 

fa  chambre ,  duc  de  Mortemar ,  pair  de  foire  S.  Germain  puft  caulèr  la  nula- 

France,  pourveu  de  la  charge  6c  digni-  die  contagieufê  ,  il  croyoit  qu'il  eftoit 

té  de  gouverneur  de  Paris  ■>  fes  lettres  important  qu'elle  le  tînt ,  non  feulement 

de  provilion  données  à  Paris  le  iB.  des  pour  reftablir  le  commerce  ,  mais  pour 

S>relens  mois  fie  an  ,  jpar  lefquelles  ledit  faire  ceflèr  les  bruits  qui  pourroient  cou- 

èigneur  roy  aurait  fait  fie  eftably  ledit  rir  dans  les  pays  eftrangers  que  la  ville 

de  Rocheehouart  gouverneur  fie  fon  lieu-  capitale  du  royaume  fie  les  villes  circon- 

tenant  gênerai  en  la  ville ,  prevofté  fie  voifines  eftoient  infectées  de  ladite  ma. 

vicomte  de  Paris ,  ladite  charge  vacan-  ladie  contagieufê  ,  fie  qu'il  feroit  bien 

te  par  la  mort  du  (leur  duc  d'Aumont,  aife  que  la  compagnie  le  trouvaft  con- 

pour  l'avoir,  tenir  fie  exercer  pendant  le  forme  à  fon  intention.  Et  s'eftant  reci- 

temps  de  crois  années  feulement,  aux  rez  ,1a  matière  mife  en  délibération,  a 

honneurs,  ficc  a  arreste'  que  efté  donné  l'arreft  qui  enfuit. 

Iefdites  lettres  feront  regiftrées ,  Sec.  ce 

faifant ,  que  ledit  de  Rocheehouart  fera  ~P\U  xxiv.  Janvier.  Ce  jour  la  cour 

receu ...  en preftant  par  luy  le  ferment  ■'-'ayant  délibéré  lùr  les  advis  donnez 

en  tel  cas  requis  fie  accouftumé  de  bien  par  le  lieutenant  de  police  fie  fubftitut 

&  fidèlement  exercer  ladice  charge   du  procureur  gênerai  du  roy  au  chafte- 


rendre  la  juftice  aux  pauvres  comme  aux 
riches,  ôec. ...  Et  a  l'inftanc  mandé  a 
fait  le  ferment  fie  a  efté  receu. 


let  fie  du  prevoft  des  marchands  8c  ef- 
chevins  de  cette  ville ,  en  exécution  des 
arrefts  du  il.  Décembre  dernier ,  furl* 
tenue  de  la  foire  de  S.  Germain  pour 
Ane  fi  touchant  U  foire  S.  Germain,  au  fujet  la  prefente  année  1 669.  fie  ouis  les  gens 
de  la  contagion.  duroyenleursconclufions,  a  arreste* 

fie  ordonné  que  ladice  foire  fera  tenue 
l~XUdit  jour  xxiv.  Janvier.  Les  gens  cette  prefente  année  en  la  manière  ac- 
|_/  du  roy  ont  dit  à  la  cour  que  fui vant  couftumée  ;  à  la  charge  que  le  lieuce- 
J'ordre  qu'ils  receurent  le  jour  d'hier ,  ils  tenant  de  police  en  fera  fceller  incefiam- 
furenc  trouver  ledit  feigneur  ,  fie  luy  re-  ment  tous  les  magafins  8c  boutiques  par 
prefenterent  que  la  cour  délibérant  fur  tel  commiffaire  du  chaftelet  qu'il  vou- 
Ja  tenue  de  la  foire  S.  Germain,  con-  dra  commettre }  lefquelles  ne  pourront 
iiderant  d'une  part  le  péril  qui  en  pou-  eftrc  ouvertes  que  par  fapermimon,  pour 
voit  arriver  par  l'apport  des  marchan-  y  mettre  les  marchandas  donc  les  mar,- 
difes  fie  l'abord  de  diverfes  perfonnes ,  chands  luy  expoferont  la  qualité  $  fie 
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que  pour  celles  de  laine ,  fil,  efcooppes,  autres,  au/qaelsil  fera,  taxe  raùoûnabiâ 


■%n.  utf.  coctonfic  fourrures  qui  feront  venues  de  payable  fur  les  propriétaires  &  locatai,. 
Rouen,  les  marchands  feront  tenusluy  res  des  magazins^c  boutiques  de  la  foi- 
reprefentcr  les  certificats  de  M.  Laurent  re ,  ainfy  qu'il  fera  convenu  entr'eux.  Et 
Camin  commiflairc  au  chaftelet,  corn-  fera  le  prefent  arreft  leû ,  publié  &aih\ 
mis  par  le  roy  pour  faire  airier  les  mar-  <ché  par  tout  où  befoin  fera, 
chandifes  venans  de  ladite  ville,  <&  les 

lettres  de  facture  &  de  voiture  à  I'ef-  Confirmation  de  tejtabliffemtnt  des  religieux 
gard  de  toutes  celles  qui  viendront  des  fes  dm  $*n%  frécieu*<. 

autres  villes  &  lieux  du  royaume, -a  la 

referve  neantmoins  de  la  ville  d'Amiens,  JTV  U  v.  Février.  Veu  par  la  cour  les 
dont  le  commerce  demeurera  interdit  lettres  patentes  du  roy  données  à 

fuivant  l'arreft  de  ladite  cour  du  6.  Juil-  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Février 
leti668.  &aux  peinesy  contenues,  juf~   1666.  foubslecontre  feel  de/quelles  font 
ques  à  ce  qu'il  ait  pieu  au  roy  donner  Attachées  autres  lettres  patentes  du  feu 
lés  ordres  necellaires  pour  faire  eftablir  foy  Louis  XIII.  d'heureufe  mémoire , 
un  lieu  près  de  ladite  ville,  pour  y  airier  données  au  mefme  heu  de  S.  Germain 
toutes  les  marchandifes  qui  en  fortiront*   en  Laye  au  mois  de  Décembre  *  1665.   •  ujk 
ce  que  ledit  feigneur  roy  ferafiippliéde   toutes  deux  obtenues  par  les  fûperieure 
faire  au  pluftoft.  Fait  deftenfes  a  tous  &  religieufes  de  la  congrégation  de  faint 
marchands  negocians,  leurs  fadeurs  &   Bernard ,  ordre  de  Cifteaux ,  de  la  mai. 
généralement  à  toutes  perfonnes  de  faire   fon  de  Grenoble ,  (bubs  le  nom  du  Sang 
débaler  en  cette  ville  de  Paris  pendant   précieux  de  N.  S.  J.  C.  par  le/quelles 
trois  mois  aucunes  marchandifes  délai-   ledit  feigneur  roy,  du  confentement de 
nés ,  fil ,  eftouppes,  cotton  &  fourrures   l'abbé  de  S.  Germain  des  Prez  ,  a  per«. 
fans  la  permilfion  du  lieutenant  de  po_   mis ,  accordé  &  octroyé  aux  fupphan- 
lice,  fi  elles  viennent  par  terre,  &  de   tes  d'ériger , baftir  &  fonder  un  convenc 
les  tirer  des  barreaux ,  fi  elles  font  ve-   dudit  ordre  au  fauxbourg  de  S.  Ger- 
nuës  par  eau, fans  la  permilfion  des  pre-   main  des  Prez ,  par  les  premières  deù 
voft  des  marchands  &efchevins  de  cet-  dites  lettres  ès  lieux  &  places  par  elles 
te  ville,  à  peine  d'eftre  les  marchandé   acquifes  de  François  Robert  de  Montry 
fes  brûlées,  &  de  deux  mil  livres  d'à.   proche  le  noviciat  d  es  Jefuites ,  laquelle 
mende  contre  les  propriétaires ,  &  de   place  &  lieu  ledit  feigneur  a  adroortis , 
plus  grande  peine ,  s'il  y  efchet ,  tant  comme  biens  dédiez  à  Dieu ,  fans  que 
contr'eux  que  contre  les  voituriers.  Et   pour  ledit  admorrifTcment  elles  foient 
pour  éviter  que  l'on  ne  puiflè  apporter   tenues  luy  payer  ou  à  fes  fuccefieurs  roys 
aucunes  marchandifes  de  laine ,  fourru-   aucune  finance  ou  indemnité ,  de  laquelle 
xes ,  fil ,  cotton  &  eftouppes  des  lieux   en  tant  que  befoin  feroit  il  leur  en  fait 
infedez  du  mal  contagieux  en  changeant   don,  en  definterellànt  les  particuliers 
de  route ,  ordonne  que  tous  les  voitu-   desquels  lefdits  lieux  peuvent  eftre  te- 
riers  qui  amèneront  des  marchandifes   nus  &  mouvans  $  &  par  les  fécondes  let- 
de  cette  qualité  en  cette  ville  d'icy  à   très  ledit  feigneur  roy  permet,  accorde 
trois  mois,  feront  tenus  de  prendre  un   ôto&roye  la  tranflation  du  convent  qui 
pafieport  du  juge  auquel  la  police  ap-   avoit  elle  bafty  es  lieux  acquis  dudic 
pa  rtient  dans  les  lieux  dont  ils  partiront,   François  de  Montry  &  ceux  nouvelle* 
Jefquels  leur  feront  délivrez  lans  frais,   ment  acquis  de  M.  Antoine  &Françoife 
&  de  les  faire  vifer  une  fois  par  chacu-   Boniealle  fituez  audit  fauxbourg  en  la 
ne  journée  de  leur  route ,  lefquels  ils   rue  de  Vaugirard ,  aux  mefmes  claufes 
feront  tenus  de  reprefenter  pareillement  d'amortiflèment ,  ainfy  que  plus  au  lonç 
*u  lieutenant  de  police  &  prevoft  des  eft  contenu  efdites  lettres.  Requeftes  del- 
marchands  6c  efchevins,  chacun  en  droit  dites  religieufes  à  fin  d'enregiftremenc 
foy  avec  les  lettres  de  voiture  &  fadu-   d'icelles.  Arreft  du  20.  Janvier  1667. 
fes  aux  peines  cy-deflus.  Et  pour  em-  par  lequel  la  cour  avant  procéder  al'en- 
pelcher  que  l'on  ne  fafle  entrer  aucunes  regiftrement  defdites  lettres ,  a  ordon- 
marchandifes  en  la  foire  de  S.  Germain  né  qu'elles feroient  communiquées  à  l'or- 
ians  la  permùTion  dudit  lieutenant  de  dinaire  au  heutenant  civil ,  au  fubftituc 
police,  ordonne  qu'il  pourra  faire  fer-  du  procureur  gênerai  au  chaftelet  de  Pa- 
ïne,r,  e nomt>re  des  portes  de  ladite  foire  ris ,  aux  prevoft  des  marchands  &  efehe- 
JuU  jugera  à  propos,  &  commettre  des  vins  de  ladite  ville,  pour  dire  ce  que 
Jnuifiers  du  chaftelet  pour  la  garde  des  bon  leur  femblera  fur  icelles,  &  par  le 

conieillcr 
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confeiller  rapporteur  informe  d'office  à  te  au  profit  defdites  religieufes  par  Mi 

la  requefte  du  procureur  gênerai  du  Pierre  Sauger  fecretaire  du  roy.  Con- 

roy ,  de  la  commodité  ou  incommodité  trad  de  donation  de  cinq  cens  livres  de 

dudit  eftabliflèment ,  &  que  les  impe-  rente  de  dix  mil  livres  de  principal , 

rrantes  feront  tenues  rcprclenter  parde-  faite  aufdites  religieufes  par  la  dame  de 

vant  ledit  confeiller  rapporteur  les  con-  la  Bidiere ,  &  conAitution  de  iyo.  livres 

tracts  de  fondation  de  dotation  ,  pour  de  penfîon  par  chacun  an  pour  une  lecur 

connoiftre  s'ils  font  bons,  vallables  &  converfe dudit convent , du  19.  Scptcm- 

fuffifans  pour  les  entretenir  &i  la  maifonj  bre  1666.  Autre  contrad  du  14.  juillet 

pour  ce  faid  ,  rapporté  8c  communi-  1666.  de  donation  faite  aufdites  religieu- 

qué  au  procureur  gênerai ,  eftre  ordon-  fes  par  M.  Jcan-Baptifte  le  Grain  ,  de 

ne  ce  qu'il  appartiendra.  Ade  conte-  cent  livres  de  rente  fur  le  clergé.  Au- 

nant  le  conlentcmcnt  de  l'ordinaire  tre  contrait  du  zo.  Février  1666.  de  con- 

à  l'cnrcgiftrement  defdites  lettres.  Ad-  ftitutionde  cent  cinquante  livres  de  ren. 

vis  du  lieutenant  civil  &  fubftitut  du  te  par  Marguerite  Duval  veufve  Nico- 

procureur  gênerai  du  roy  au  chaftelec,  las  Routier  au  profit  defdites  religicu 


que  l'eftabuffement  du  monaftere  pro-  fes.  Autre  contraddu  1.  Avril  1666.  de 
pofe  ne  peut  eftre  que  très-avantageux  conftitution  de  cinquante  livres  de  reru 
&  utile  au  public.  Pareil  advis  des  pre-  te  au  proffit  defdites  religieufes  par  Re- 
voit des  marchands  &efchevins  de  cette  né  Philipar  marchand  maiftre  ceintu- 
ville  de  Paris.  Enquefte  faite  d'office  à  rier  à  Paris  &  fa  femme.  Deux  autres 
la  requefte  du  procureur  gênerai  du  roy  contrads  des  17.  May  8c  11.  Juin  1665. 
fur  la  commodité  ou  incommodité  du-  de  donation  faite  aufdites  religieufes 
diteftabliflèment.  Procez  verbal  fait  en  pour  fondation  de  fervices  par  les  fieurs 
exécution  dudit  arreft  par  le  confeiller  marquis  de  Laval  8c  Montault,de  la  fom- 
rapporteur ,  de  la  reprefentation  faite  me  de  neuf  cens  fpixante  8t  dix  livres, 
par  lefdites  religieufes  des  titres  de  fon-  Autre  contrad  de  don  de  la  fomme  de 
dation  &  dotation  de  leur  monaftere.  douze  cens  livres  pour  fondation  de  fer- 
Un  contrad  du  10. Décembre  1658.  d'ac-  vices  par  Jacques  Gabriel  architede, 
quifition  faite  par  lefd.  religieufes  d'une  du  15.  May  1664.  Autre  contrad  du 
maifon  8c  jardin  feis  audit  fauxbourg  ij.  Septembre  1667.  de  conftitution  de 
S.  Germain  de  M.  Antoine  de  Françoife  trois  cens  livres  de  rente  au  proffit  def- 
dcBonigalle  moyennant  vingt  mil  livres,  dites  religieufes  par  Guillaume  Laûe- 
dix-fept  mil  payées  comptant  ,  8c  les  ment  mailtre  chandelier  à  Paris  8c  fa  fém- 
trois  mil  reftans  *  depuis  par  quittance  me  ,  qu'ils  promettent  convertir  8c  em- 
'  particulière.  Autre  contrad  du  7.  Sep-  ployer  au  rachapt  8c  admortiflèment 
tembre  1661.  d'acquifition  d'une  autre  d'une  rente  foncière  de  deux  cens  foi- 
maifon  joignant  la  précédente ,  moyen-  xante  8c  dix-fêpt  livres  à  prendre  fur  une 
nant  quinze  mil  livres  payées  comptant,  grande  maifon  par  lefdits  LafTçman  8c 
avec  déclaration  que  pour  faire  ledit  fa  femme  acquife  de  plus  grande  val- 
payement  ontefté  empruntées  trois  mil  leur ,  8c  par  l'ade  du  rachapt  faire  fu- 
jivres,  &  en  marge  eft  la  quittance  du  broger  lefdites  religieufes' aux  droits  du 
payement  defdites  trois  mil  livres.  Au-  créancier  de  ladite  rente  foncière.  Au- 
tre contrad  du}i.  Aouft  1666.  d'acqui-  tre  contrad  du  yi.  Odobre  1667.  de 
fit  ion  d'une  autre  maifon  attenant  aux  conftitution  de  trois  cens  vingt-cinq  li- 
précedentes  moyennant  quatre  mil  liv.  vres  de  rente  au  .proffit  defdites  relli- 
donr  trois  mil  liv.  payées  comptant ,  les  gieufês  par  les  nommez  Hardouin  archi- 
mil  liv.  reftans  payables  dans  deux  ans ,  tedes  héritiers  de  deftund  François  Mou- 
avec  declararation  que  les  trois  mil  liv.  fart  auûy  architede ,  moyennant  fix  mil 
employées  en  l'achapt  de  ladite  maifon  cinq  cens  livres  \  avec  déclaration  que 
font  partie  des  fîx  mil  qui  leur  ont  efté  de  lad.  fomme  il  y  en  a  deux  mil  qui  pro. 
données  par  la  dame  ducheflè  d'Aiguil-  viennent  8c  font  partie  de  la  fomme  de 
Ion  pour  fondation  de  fervices.  Bail  à  fix  mil  livres  donnée  par  la  dame  du- 
loyer  de  ladite  maifon  moyennant  ioo.  cheûe  d'Aiguillon  pour  fondation  de  fer, 
Uvrcs  par  chacun  an.  Cinq  quittances  du  vices.  Entrait  de  l'eftat  du  vin  qui  entre 
mafTon  8c  autres  ouvriers  employez  aux  à  Paris  pour  les  hofpitaux  8c  maifons  re- 
baftimens  de  l'eglife  8c  lieux  réguliers  ligieufes  fans  payer  aucune  chofej  y  font 
dudicconvent  jufqu'à  la  fomme  de  11 900.  lefdites  comprîtes  pour  vingt  muids.  Ar- 
livres.  Contrad  du  11.  Juin  1663.  de  reftde  la  cour  des  aydes  du  10.  Juiliec 
conftitution  de  deux  cens  livres  de  ren-  1660,  d'enregiftrement  de  lettres  pacen- 
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Ak  tes  de  don  fait  par  le  roy  aufditcs  re-   cederoient  audit  convent  tous  les  cxer- 

ligieufèsdc  quatre  minots  defel  réduits   cices  &  fonctions  de  leur  règle  &  infti- 
à  trois  par  chacun  an  pour  la provifion    tut, ainfy  que  font  les  autres  religieuses 
de  leur  maifon.  A&e  foubs  feing  privé    de  leur  ordre  ,  foubs  l'autorité  duiîeur 
contenant  reconnoiflànce  des  enfans  de   archevefque  de  Paris  ;  ^fans  neantmoins 
deftunét  François  Marcade, d'avoir  an-   qu'en  vertu  defdites  lettres  lefdircs  re- 
nuellementà  payer  cinq  cens  hv.  de  pen-  ligieufes  puifTcnt  prétendre  autre  admor- 
ffon  pour  fœur  Marie  Marcade  religieu.   tillèment ,  finon  du  fond  &  héritage  fur 
fe  profeflè,  tant  qu'elle  demeurera  dans   lefquels  font  aflîs  leur  eglife,  maifon 
ledit  convent.  Autre  contracldu  6.  Juin   jardins  8c  cloiftre  ,  que  ledit  feigneur 
1666.  portant  obligation  de  payer  cinq    auroit  admorris  •  âla  charge  de  payer 
cens  livres  de  penfion  viagère  chacun   l'indemnité  aux  feigneurs  dominans  fi 
an  pour  damoifelle  Marie  Clémence,    fait  n'a  efté ,  ainfy  que  plus  au  Ion» 
Autre  contrat  du  6.  Juin  i66j.  por-    &c......  Arreft  du  30.  Aouft  1667.  par 

tant  obligation  de  deux  cens  livres  de   lequel  la  cour,  avant  procédera  lY-nre- 
penfion  pour  fecur  Catherine  du  Vac-    regiftrement  defdites  lettres  ,  auroit  or- 
quier  rcligieufe  audit  convent.   Autre   donné  qu'elles  feroient  communiquées 
contract  du  ±6.  May  1647.  portantobli-    au  fîeur  archevefque  de  Paris ,  prevoft 
gation  de  payer  par  chacun  an  trois  dcsmarchands&efchevins,enfembleau 
cens  livres  de  penfion  viagère  pour  fœur   lieutenant  de  police  de  Paris  Scaufub- 
MarieVorfereligieufe.  Conclurions, &c.    ftitut  du  procureur  gênerai  du  rov  au 
ladite  cour,  a  ordonné  Se  ordonne    chaftelet,  pour  donner  leur  conlente- 
lefdites  lettres  patentes  eftre  regiftrées   mens  ou  autrement  dire  ce  que  bon  leur 
au  greffe  d'icelle,  pour  eftre  exécutées    fembleroitj  &  outre  que  pardevant  le 
félon  leur  forme  Si  teneur,  &  jouir  par    confeiller  commis  en  prefence  d'un  fub- 
les  impétrantes  de  l'effet  y  contenu.        ftitut  dudit  procureur  gênerai  il  feroit 

informé  d'office  à  fa  requefte  de  la  corn- 
Z'ufage  des  œufs  permis  pendant  le  Carefme.    modité  ou  incommodité  que  peut  ap- 

(  porter  ledit  eftablifTcment ,  pour  ce  faic 

jP"\  U  xxi.  Février.  Ce  jour,  après    rapporté  &  communiqué  audit  procu- 
X^/  que  le  lieutenant  de  police  pour   reur  general,eftre  ordonné  ce  que  de  rai- 
ce  mandé  a  efté  ouy  en  prefence  des   fon.  Advis  dudit  fîeur  archevefque  de 
gens  du  roy, fur  lefujet  de  l'ordonnan-   Paris  du  13.  Janvier  1669.  &  ceux  def- 
ce  décernée  par  l'archevefque  de  Paris-,    dits  prevoft  des  marchands  &  efchevins 
par  laquelle  il  permet  l'ufage  des  œufs   lieutenant  de  police,  enlémble  dudit  fub! 
en  cette  ville  de  Paris  &  dans  le  reflbrt    ftitut  du  procureur  gênerai  au  chaftclet 
du  diocefc  pendant  ce  Carefme ,  jufques    des  16.  Mars  &  18.  juillet  1669.  qu'il 
au  Dimanche  de  la  pafiîon  exclufive-    y  avoit  lieu  d'enregiitrer  ledit  eftablif- 
ment,  a  este*  a  r.  reste'  queladiteor-   fement,  ne  pouvant  eftre  que  utile  & 
donnance  fera  exécutée,  &c.  Et  fera  le    non  à  charge  au  public ,  &c.  .  .  . 

prefent  arreft  publié ,  &c.  laditi  coun  ordonné  &  ordon- 

ne  que  lefdites  lettres  feront  regiftrées 
Efiablijfement  des  religieufes  de  2f.  D.  de    au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par  les  im- 


Ah.  K70. 


Bohfccuurs. 

|  \  U  xvi.  May.  Veu  par  la  cour  les 
\3  lettres  patentes  du  roy  données 
a  Compiegne  au  mois  de  Juillet  1667. 
par  lesquelles  ledit  feigneur  roy  auroit 
agréé,  confirmé  &  approuvé  la  fonda* 
non  «ccftabliflèmentrait  par  dame  Clau* 
de  de  Bonchavanes  veufve  meflîre  Jac- 
ques Vignier ,  vivant  confeiller  du  roy 
en  fes  confèil*  &  diredion  de  fesfinan- 


petrantes  de  l'effet  &  contenu  en  icclles, 
&  eftre  exécutées  félon  leur  forme  & 
teneur. 

SupprefRon  de  quelques  communauté^ 

religieufes. 

OU  xvn.  Juin.  Sur  le  rapport  fait 
à  k  cour  par  maiftres  Guillaume 
Ird  &  Robert  du  Laurens  confeil- 
lers  en  icelle  &  commiflaires  en  cette  par- 


 -  -  — -  >.UUM-  1kl  J«l  IVII1V  H  VVIJIIII1UIUVJ 

ces ,  d  un  prieuré  de  religieufes  de  N.  D.  tie,  de  leur  procez  verbal  fait  en  prefence 

de  Bon  fecours  éftablyjau  fauxbourg  de  l'un  des  fubftituts  du  procureur  ge- 

S-  Avoine  }  &en  tant  que  befoin  feroit,  neral  du  roy  le  19.  Mars  de  la  prefente 

ledit  feigneur  roy  auroit  permis  aux  année  1670.  &  jours  fuivans ,  en  execu- 

pneure  &  religieufes  dudit  monaftere  tion  de  l'arreft  du  1  5.  Janvier  précèdent, 

de  faire  par  elles  &  celles  qui  leurfuc-  contenant  la  vifîte  par  eux  faite  des  pré- 
tendus 
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tendus  monafteres  8c  hofpices  du  Verbe  Portes  proche  l'Eftrapade ,  fe  retireront 

incarné*  de  la  mcre  Urfale  ,'!  de  la  rriè're  dans  les  monafteres  ou  elles  oiiè  hit  prb- 

Maillard ,  de  l'Annonciation ,  côriima-  feffion  }  &  que  fècurs  Marie  Jacquemin 

jiaucc  de  la  damcCoflard  &  hofpice  de  de  Trel  dite  du  S.  EYprit ,  ,Marie-Anne 

Charonnc  au  fauxbourg  ,  S.  Gerhiam  '  Lai Wi-mJ ,  E!:/abc: i,  Pe'tic  dite defeirt» 

&  de  ceux  des  Bénédictines  de  la  Cqh'-J  ce  Urfulc ,  Marguerite  LangTois  dir.cSre 
foladon&des  filles  - 
fauxbourg  S.  Marc( 
tion  faite  par  lefditc 

tendus  riltrés  de  leurs  eftabliflèrnens ,  de  S.  Bonnet  ,  M'  de  fainte. Marie, 
aucuns  dcfquels  font  fondez  fur  de  fini-  de  S.  Jean  ,  Tuf- 
pies  permiifions ,  les  autres  fur  des'lët-  fany'  ,  Antoinette  Fiffier  ,  tàkrgûerite 
très  patentes ,  aucune*  defquelles  n'ont  Vdidh ,  Simonne  Parent ,  Nicole  Parent, 
cité  vérifiées  ;  conclùfions  du  procureur  Magdelaine  de  S.  François,  Marguerite 
général  dif  f oy,tout  cbnfideré,  la  cook  Laye  dite  de  S.  François ,  de 
a  ordonné  &  ordonne  que  lefdits  pré-  Bclieville  religieufe  profeûe  de  S.  Be- 
tenduS  monaftercs  ,  communauf,ez  ou  noift',  eftans  aufTy  dans  aucunes  defdites 
hofpices  demeureront1  fupprimez1 ,  fit  les  maifons ,  fe  retireront  dans  celle  dû  Ver- 
religieufès  qui  y  font  prefèntcmcnt  fc-  be  incarné,  laquelle  ledit  archevcfqué 
ront  renvoyées  dans  les  lieux  ou,  elles  auroiteftime  à  propos  de  confcrverpuur 


Parchevel'que  de  I'aris  il  lera  juge  plus  n'y  pouvoient  pas  retourner  pc 

à  propos, Se  quelefditcs  maifons  feront  très  légitimes confédérations," pour  eftré 

trouvées  plus  propres  pour  les  retirer  $  ledit  monaftere  conduit  &  gouverne  par 

&  ce  qui  fera  par  luy  ordonné  ,  exécute  des  religieufès  de  l'ordre  de  S.  Auguftin,- 

nonobftant  oppositions  ou  appellations  fuivant  la  fondation  d'iceluy,  fans  neant- 

quelconques ,  Se  fans  préjudice  d'icelle.  moins  y  pouvoir  recevoir  de  novices  juf- 

ques  à  ce  qu'autrement  en  euft  efte  or- 

Ze  monaftere  du  Verht  incarne  confervè.  donné.  Lettres  patentes  du  roy  du  mois 

'«  •  de  Juin  1^43.  par  lesquelles  ledit  feigneur 

DU  xix.  Juin.  Veupar  la  cour  le  roy  au roi  t  approuvé  l'eftabliflèment  ôc 

mandement  de  l'archevefque  de  fondation  dudic  monaftere  du  Verbe  in- 
Paris ,  par  lequel  il  auroit  ordonné  que 
fecurs  Marguerite  de  Clinvilliers  reli- 
gieulb  profeflè  du  monaftere  de  Bre- 
teuil  diocefe  de  Beauvais  h  Agathe  Bi- 
zot  religieufe  profeflè  du  monaftere 

de  diocefè  d'Angers  , 


carne 


'C,HU,a- 


oubs  la  reigle  de  S.  Auguftin  faite 
par  Jeanne  Clielart  de  Mutel.  Lettres 

de  fur-an  du  mois  de  Juin  1667.  8cc  

la  couri  ordonné  fie  ordonne  que 
lefdites  lettres  patentes  du  roy  &  man- 
dement de  l'archevefque  de  Paris  feront 
de  Teval  religieufe  profeflè  enregiftrczau  greffe  pour  eftre  exécutez, 
de  l'abbaye  de  la  Barre  diocefè  de  Soif-  &  en  confequence  que  ledit  monaftere 
fons ,  Duval  religieufe  profellè    demeurera  eltably  foubs  le  tiltre  du  Vcr- 

de  l'abbaye  d'Hyeres  de  *  noftre  dio-  be  incarne  ,  pour  eftre  gouverné  par  des 
cefc ,  Magdelaine  de  Vallès  religieufe  religieufes  de  l'ordre  de  S.  Auguftin , 
profellè  de  la  mefme  abbaye ,  Heleine  fans  neantmoins  y  pouvoir  recevoir  de 
Maillard  religieufe  profellè  des  Urfuli-  novices  jufques  à  ce  que  autrement  en 
nés  de  Chaftillon,  Marie  le  Preftre  <c  ait  efté  ordonné  ,  &  que  les  biens  meu- 
Marguerite  le  Preftre  religieufes  profef-  bles& immeubles  qui  ont  appartenu  auf. 
fes  de  l'hofpitaldcPeronne,  eftans  pre-  dites  maifons  fupprimées  par  l'arreft  de 
lentement  dans  les  maifons  de  cette  ville  la  cour  du  17.  du  prefent  mois  &  an  , 
appcllées  le  Verbe  incarné  ,  les  hofpices  enfemble  les  penfions  deucs  aux  reli- 
de  Charonnc  ,  del'Annonciade ,  de  faint  gieufes  qui  y  eftoient ,  fie  lcfquclles  fe  re- 
Nicolas de  Lorraine  rue  de  Vaugirard,  tireront  dans  ledit  monaftere  du  Verbe 
dclamere  de  fainte  Urfule  rue  S.  Maur,  incarné  par  les  ordres  de  l'archevefque 
de  la  mere  Maillard  rue  de  Grenelle  ,  de  Paris,  y  feront  portez  &  payez ,  à  ce 
la  communauté  de  la  dame  Cofïirrd  ,  faire  les  débiteurs  contraints  par  toutes 
dans  l'eftendue  du  fauxbourg  S.  Ger-  voyes  deucs  fie  raifonnables. 
main  ,  les  Bénédictines  de  la  Confola- 
tion  fauxbourg  S.  Marcel ,  fie  Chanoi- 
rieflès  régulières  de  S.  Auguftin  rue  des 
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-?  r^°*  ProceJJîon  en  expiation  i un  meurtre  «mmk 
.  à  No^re-Dame. 

DU  xi.  Aouft.  Cé  joiir  l'àrclicvcïl 
que  de  Paris  eftant  en  fa  place  a 
fupplié  la  cour  d'affilier  à  la  prpceffion 
générale  qui  le  dévoie  faire  demain  au 
matin  pour  l'expiation  d'un  facrilcge  & 
meurtre  commis  ehl'eglife  de  N.D.de 
cette  ville  par  François  Sarazin.  M.  le 
premier  prefident  luy  a  dit  que  la  cour 
ne  manquerait  d'y  affilier  ,  &  qu'à  cet 
effet  elle  avoit  mandé  les  lieutenant  de 
police  &  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevins  pour  donner  les  ordres  necef- 
faircs.  Et  peu  de  temps  après  font  en- 
trez les  gens  du  roy  ,  lefquels  ont  dit 
que  lefdits  lieutenant  de  police  &  pre- 
voft des  marchands  Stefchevins  eftoient 
au  parquet  >  lefquels  ont  efté  fait  entrer, 
&Jeur  a  efté  enjoint  de  la  part  de  la  cour 
faire  fermer  les  boutiques  &  tapifier  les 
rues ,  &  tendre  les  chaines  aux  adve- 
nues des  rues  par  où  debvoit  paflèr  la 
proceffion  ,  &  de  faire  toutes  chofes  ne- 
cefiaires  pour  éviter  le  defordre  &  la 
confuiïonj  ce  qu'ils  ont  promis  faire, 
&  fe  font  retirez. 


de  thofcitd  des  Enfans 
trouve^ 


"TA  U  xvm.  Aouft.  Veu  par  la  cour 
l^J  les  lettres  patentes  du  roy  en  for- 
me de  déclaration  ,  données  à  S.  Ger- 
main en  Laye  au  mois  de  Juin  1670. 
pour  l'eftablilïément  de  l'hofpital  des 
Enfans-trouvez ,  &  union  d'iceluy  à  l'hof- 
pital gênerai  de  cette  ville  de  Paris ,  en- 
semble l'arreft  du  confeil  d'eftat  dudit 
ieigneurroy  dun.Juilletauditan  1670 

nr  la  direction  &  adminiftration  dud. 
Jital  des  Enfans-trouvez ,  attachez 
ioubs  le  contre-fcel,&c.  la  cour  or- 
donne que  lefdites  lettres  &  arreft  feront 
regiftrez  au  grefïb  d'icelle,  pour  eftre 
exécutez  félon  leur  forme  &  teneur. 

Tdtrrejt  touchant  thofpitalde  la  Mifericorde. 

DU  xxx.  Décembre.  Sur  ce  qui  a  efté 
remonftré  à  la  cour  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy  que  feu  meffire  An- 
tome  Seguier  prefident  en  la  cour  ayant 
entre  plufieurs  autres  charitez  fondé 
1  hoipiral  de  la  Mifericorde  de  cette  ville 
Pour  y  efiever  cent  pauvres  filles  orphe! 
Unes,  &  donné  jufques  à  la  fomme  de 
quinze  nul  livres  de  rente  pour  leur  cn- 


ET  PIECES 

tretien ,  fa  mort  ne  permit  pas  qu'il  pût 
faire  luy-mefme  des  reglemens  pour  fon 
gouvernement ,  enforte  qu'il  en  laiflà  le 
loingaufieurde  Monthoionj  mais  com- 
me ils  n'ont  point  eftéauctorifez  de  let- 
tres patentes  du  roy ,  ny  efté  enregiftrez 
à  la  cour,  que  la  fuite  des  temps  a  fais 
connoiftre  qu'il  y  pouvoit  avoir  plufieurs 
chofes  a  defirer ,  &  que  M.  le  chance- 
lier mefme,  lequel  outre  l'authorité  de 
fa  charge  a  encore  un  droit  particulier 
de  veiller  au  foin  de  cette  maifon ,  qui 
eft  l'ouvrage  de  la  pieté  Se  de  la  libéra- 
lité de  meffire  Antoine  Seguier  fon  on- 
cle, ôc  à  laquelle  il  a  fait  accorder  des 
privilèges  tres-advantageux  ,  requeroie 
qu'il  pleut  à  la  cour  v  pourvoir  >  luy  re* 
tiré  ,  la  matière  mile  en  délibération, 
la  cour  a  ordonné  &  ordonne  que 
meffire  Porcher  de 

Montholon  8c  Charles  adminif. 

trateurs  de  l'hofpital  de  la  Mifericorde, 
&  maiftres  Antoine  Guerapin  de  Vau- 
reat  maiftre  des  comptes ,  Jacques  Mal- 
let  &  Nicolas  le  Tardif  examineront  les 
ftatuts  fie  reglemens  dudit  hofpital,  pour 
voir  s'il  y  a  quelque  chofe  à  y  adjouf- 
ter,  diminuer  ou  changer,  Se  donner 
leurs  ad  vis  à  la  cour  ,  pour  ce  fait  & 
communiqué  au  procureur  gênerai  du 
roy ,  eftre  ordonné  ce  que  de  raifon. 

Service  four  Hardonin  de  F  ère  fixe  arche- 
vefque de  Paris. 


,U  vu.  Février.  Ce  jour  meffieurs 


D1 
nommez  au  regiftrefont  partis  de  Aw- l<71' 
la  grand  chambre  furies  dix  heures  du 
matin  à  la  levée  de  la  cour ,  pour  affif- 
ter  au  fervice  qui  fe  devoit  faire  pour 
deffund  meffire  Hardouin  de  Perefixe 
de  Beaumont  archevefque  de  Paris  en 
l'eglife  de  N.  D.  où  ils  fe  font  rendus 
par  leur  chemin  ordinaire ,  précédez  & 
fuivis  de  plufieurs  archers  de  ville.  Lorf- 
qu'ils  font  entrez  dans  l'eglife ,  les  crieurs 
qui  eftoient  dans  la  nef  ont  Ion  né  leurs 
ionnettes  ,  &  les  héritiers  du  deffunct 
fieur  archevefque  en  deuil  les  font  ve- 
nus recevoir  &  les  ont  conduits  jufques 
à  leurs  places  dans  le  chœur ,  où  ils  fe 
font  mis ,  à  commencer  depuis  la  chaire 
de  l 'archevefque.  Les  gens  du  roy  fe  fonc 
mis  aux  bas  fieges  aux  pieds  de  meffieurs 
les  prefidens.  La  chambre  des  comptes 
s'eft  placée  à  main  gauche  vis-à-vis  le 

i>arlemcnt,  la  cour  des  aydes  enfuite, 
e  prevoft  des  marchands  Se  les  efche- 
vins  après  $  &  du  cofté  droit  après  mef- 
fieurs du  parlement  l'univerfité  de  Pa- 
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ris.  Les  deux  codez  de  la  porte  d'en  bas   que  la  méfie  a  efté  dite ,  meilleurs  font 


hanoines,  de   iortis  par  la  porte  d'en  bas ,  fie  lacham-  A"* 
bre  des  comptes  par  celle  d'en  hault  â 
main  gauche  en  la  manière  accouftuniée. 


onc  efté  occupez  par  les 
Koftre-Damc. 

La  nef  de  l'cglife  eftoit  tendue  de 
trois  lez  de  drap  noir,  un  lé  de  velours 
noir  deflusi  fie  le  chœur  de  cinq  ou  fix  Arreft  pur  [auynentation  du  tempe  lu 
lez  de  drap,  deux  lez  de  velours  noir  rues  feront  icLirics  pendant  U  mit. 
Jcmcz  de  larmes  d'argent  defliisjôe  à  cer- 
taines diftances  de  grandes  armoiries  du  U  xxm.  May.  Ce  jour  Itfs  gens 
defrund  fieur  archevejfque  ,  avec  des  x^J  du  roy ,  M.  Hierofme  Bignon  ad- 
fquelcttes  blanches  qui  fouftenoient  les  vocat  dudit  feigneur  roy  portant  la  pa- 
lez  de  velours.  Au-deflbus  de  ces  figu-  rôle,  ont  dit  que  le  lieutenant  de  police 
tes  il  y  avoit  tout  autour  du  choeur  un  fiefubftitut  du  procureur  gênerai  du  roy 
rang  de  flambeaux  blancs  fouftenus  par  eftoient  au  parquet  des  huillîcrs  -y  Se 
de  petits  chandeliers  faits  en  forme  d'ef-  ayant  efté  fait  entrer,  &  s'eftans  mis 
toiles  d'or ,  fie  entre  ces  flambeaux  des  en  leurs  places  ordinaires  au  premier 
lampes  à  certaines  diftances  qui  jettoient  barreau,  debout  Se  couverts ,  lelicutc- 
des  flammes.  nant  de  police  a  reprefencé  que  depuis 
L'autel  eftoit  paré  d'ornemens  de  ve-  quatre  années  les  rues  de  cette  ville 
lours  noir  avec  des  crcfpincs  d'argent  de  Paris  ayant  cftc  efclairces  la  nuit 


aux  armes  du  deffunct  fleur  archèvclque, 
Se  fur  l'autel  &  aux  environs  un  grand 
nombre  de  cierges  ,  où  eftoient  aufly 
{es  armes. 

Au  milieu  du  chœur  on  avoit  eflevé 
un  maufolee  d'environ  8.  ou  10.  pieds 
de  haut ,  aux  quatre  coins  duquel  eftoient 


pendant  quelques  mois  des  hyvers  paf- 
îëz ,  les  habitans  y  avoient  trouve  une 
fi  grande  commodité,  que  toutes  les 
fois  qu'elle  a  celle  ils  n'a  voient  pu  s'em- 
pefcher  de  luy  en  porter  leurs  plaintes} 
&  quelques  perfon nés  mal  intentionnées 
ayant  cette  année  dans  les  premières 


reprefentez  les  quatre  docteurs  de  l'egli-  nuits  du  mois  de  Mars  entrepris  de  trou- 
fe  en  figures  blanches  -y  Se  par  deflusec  bler  la  feureté  publique,  ce  defordre 
maufolee  eftoit  placée  la  reprefentation  avoit  excité  de  nouvctles  plaintes  ,  & 
couverte  d'un  poifle  de  velours  noir,  obligé  plu  fleurs  bourgeois  de  demander 
avec  des  crcfpincs  d'argent  &  les  armes  avec  beaucoup  d'inftance  que  les  rues 
du  deffuncl  archcvefque }  fa  croix  &  là  fuflènt  éclairées  plus  long  temps  ;  avec 
mitre  eftoient  deflus  couvertes  d'uncref-  offre  de  fournir  d  la  deipenfe  qui  feroit 
pe  noir  j  6c  tout  autour  du  maufolee  il  neceflaire  -t  mais  comme  il  n'appartenoit 
y  avoit  deux  rangs  de  chandeliers  8c  de  qu'à  la  cour  de  l'ordonner  &  du  recou- 
vrement des  deniers ,  fi  elle  jugeoir  qu'il 
fùft  raifonnable ,  il  auroit  eftimé  de  fon 
devoir  de  luy  rendre  compte  de  ce  qui 
s'eftoit  pafle  fur  ce  fujet  j  neantmoins 
comme  ces  inftances  eftoient  faites  au 
nom  des  habitans ,  il  a  voie  cru  impor- 
tant de  feavoir,  avant  d'en  informer  la 
cour ,  fi  ce  qui  eftoit  demandé  en  leur 
nom  eftoit  elgallement  defiré  de  tous  j 
&  pour  cet  effet  les  bourgeois  des  feize 


cierges 

Les  archevefques  6c  evefques  environ 
au  nombre  de  trente  eftoient  placez  fur 
des  bancs  qu'on  leur  avoit  préparez  du 
cofté  droit  de  l'autel;  8e  le  long  du  chœur 
entre  le  maufolée  fie  l'autel  il  y  avoit 
des  bancs ,  où  eftoient  placez  plufieurs 
cccleflaftiques  fie  autres  perfonnes  de 
condition.  Un  peu  avant  que  l'oncom- 
menceaft ,  les  fieurs  abbé  fie  chevalier  de 

JaHoguette  Se  autres  parens,officiers  do-  quartiers  de  Paris  ayant  èfté  aflbmblez 
meftiques  dudeffunt  fleur  archcvefque  chacun  dans  le  leur  chez  les  directeurs, 
font  entrez  par  la  porte  d'en  bas ,  pré-  fie  en  la  prelènce  des  commiflaires  en 
cédez  d'un  crieur ,  fie  fefont  placez  fur  la  manière  ordinaire  ,  après  avoir  exa- 
quatre  bancs  qui  eftoient  à  cofté  droit  miné  la  bropofition  de  continuer  d'ef- 
au-defiôus  de  la  chaire  de  l'archevefque.  clairer  plus  long  temps  les  rues  pour  la 
La  méfie  a  efté  dite  par  le  fleur  du  commodité  Se  pour  la  feureté  publique, 
Pleflis-la-Bruretiere  chanoine  de  l'eglife  fie  d'augmenter  pour  cela  les  taxes,  ils 
de  Paris ,  grand  vicaire  du  defrund  ar-  avoient  efté  d'idvis  en  dix  quartiers  , 
chcvefque,ôe  après  l'évangile  l'oraifon  fuivant  les  prociz  verbaux  qui  en  ont 
funèbre  prononcée  par  l'abbé  de  Fro-  efté  dreflèz,  de  commencer  àl'ad venir 
mentieres ,  qui  a  pris  pour  fon  texte  :  depuis  le  premier  Octobre  jufques  au 
M  or  mus  eji  Samuel ,  &cougregatus  eft  uni.  premier  Avril  ;  fie  qu'il  fuft  adjoufté  aux 
vtrfùs  Jfratl , &  flanxerunt  eum.  Et  après   rooles  des  taxes  ce  qui  feroit  necejlai* 
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"A*  u  i  '  re  Pour  kdelpenfcde  deux  mois  -d'aug- 
mentation j  que  aux  autres  fix  quartiers 
cinq  d'entr'euxavoient  eftiméque  celê- 
roitafiez  d'adjoufter  un  mois  feulement, 
&  de  commencer  à  mettre  Jes  lanternes 
les  nuits  dans  les  rues  dès  le  quinze  Oc- 
tobre ,  au  lieu  qu'on  n'a  accouftumé  de 
les  mettre  que  le  premier  Novembre, 
&  de  les  continuer  jufques  au  quinze 
Mars  au  lieu  du  dernier  Febvrier  }  il 
auroit  elle  propofë  dans  un  feul  quar- 
.  tier  de  mefnager  quelque  choie  pendant 
les  clairs  de  lune  des  mois  de  Novem- 
bre, Décembre,  Janvier  fie  Février} 
mais  comme  cet  avis  eftoit  unique ,  fie 
nefembloitpas  aile  digéré,  il  n'y  avoit 
pas  d'apparence  de  s'y  arrefter,  y  ayant 
d'ailleurs  des  inconveniens  infinis ,  en 
ce  principalement  que  le  temps  pou- 
vant eftre  fâcheux  &  couvert  lors  qu'on 
s'attendroit  de  jouir  du  clair  de  la  lune, 
en  ce  cas  la  ville  &  les  ;habitans  fe 
trouveroient  fubitement  dans  les  ténè- 
bres &  privez  d'un  grand  fecours  }  d'ail- 
leurs quand  il  feroitpoflible  de  changer 
en  uninftant  en  toute  i'eftendue  de  cette 
ville  les  ordres  généraux  félon  la  dif- 
pofirion  &  la  variété  des  temps,  quelques 
expériences  fachcufes  ont  fait  connoif- 
tre  par  le  pane  que  les  clairs  de  lune 
ont  efté  funeftes  à  plufieurs  perfonnes, 
&  que  l'on  a  fait  les  plus  grands  defor- 
dres  dans  ces  nuitsj  que  la  clartc  ne  tom- 
be pas  dans  les  rues  eftroites ,  &  qu'elle 
laille  un  cofté  fombre  des  rues  les  plus 
Jpacieufesj  fur  quoy  fi  la  cour  luy  fai- 
llit l'honneur  de  luy  permettre  d'ex- 
pliquer fes  fentimens ,  il  croiroit  pou- 
voir prendre  la  liberté  de  luy  dire  qu'il 
y  avoit  peu  d'autres  eftablifiemens  fie 
d'autres  delpcnfes  plus necefiaircs  fie  plus 
raifonnables ,  que  fans  compter  la  dé- 
coration de  la  ville,  la  commodité  que 
les  habitans ,  les  artifans  fie  le  fimple 
peuple  en  recevoient ,  eftoit  au  -  delà 
de  tout  ce  qu'on  en  pouvoit  dire ,  par 
la  liberté  qu'ils  avoient  dans  les  heures 
de  la  nuit  que  les  rues  eftoient  fans  em- 
barras ,  de  pouvoir  facilement  fc  com- 
muniquer les  uns  avec  les  autres  dans 
tous  les  quartiers ,  fie  de  faire  ce  dont 
us  eftoient  bien  fouvent  empefehez  pen- 
dant le  tumulte  du  jourj  que  cette  clar- 
té pendant  la  nuit  leur  eftoit  non  feu- 
lement commode  ,  mais  qu'elle  contri- 
buoit  encore  beaucoup  à  la  feureté  pu- 
blique }  fie  qu'en  gênerai  toute  la  def- 
penfe  qui  fe  faifoit  pour  cela ,  eftoit  peu 
confidcrable,  eu  eigard  à  la  grandeur 
cela  ville,  fit  en  comparaifon  desavao. 
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tages  que  tous  les  habitans  en  recévoicùr, 
ncantmoins  comme  on  devoir  eftre  ava± 
re  des  deniers  publics ,  il  eftimoit  si 
propos  d'y  apporter  tout  le  meûiage  pof- 
fible,  ôc  que  dans  cette  veuë  il  croyoit 
que  ce  feroit  afiez  fi  on  commençoit 
d'efclairer  les  rues  le  10.  Octobre  pour 
continuer  jufques  au  dernier  Marsj  qU'- 
encores  bien  que  la  raifon  femblaft  ef- 
galle  pour  les  mois  d'Octobre  fie  de  Mars, 
neantmoins  comme  celuy  d'Octobre par- 
ticipe de  la  belle  laifon  à  laquelle  il 
fuccede,  que  les  nuits  en  font  d'au- 
tant moins  fombres  ,&  qu'il  y  a  peu  de 
monde  en  ce  temps  4ans  la  ville  & 
qu'au  contraire  comme  le  mois  de  Mars 
tenoit  de  l'hyver ,  que  ce  mois  eft  plu- 
vieux d'ordinaire,  que  les  nuits  en  lont 
par  confequent  obfcures  fie  fàcheufcs , 
Ôc  que  le  lejour  de  la  cour  à  Paris ,  la 
faifoh  Ôc  les  affaires  rempliflent  davan- 
tage  la  ville  en  ce  temps  qu'en  tout 
autre  de  l'année ,  il  eftoit  aùe  de  voir 
qu'il  falloit  prendre  en  ces  deux  mois 
des  mefures  différentes ,  fie  qu'on  pou- 
voit mefnager  fans  inconvénient  la  def- 
penfe  des  10.  premiers  jours  d'Octobre, 
fie  commencer  au  io.  mais  aufly  pour 
continuer  jufques  au  dernier  de  Mars  t 
par  le  moyen  de  quoy  au  lieu  de  qua- 
tre mois  que  les  rues  eftoient  efclairees 
depuis  quatre  années,  il  eftimoit  qu'el- 
les le  pourroient  eftre  à  l 'advenir  pen- 
dant cinq  mois  ôc  dix  jours ,  fi  la  cour 
lejugeoit  ainfy  à  propos  ,  ôc  s'il  luy 
plaifoit  d'ordonner  que  la  defpenfe  pour 
ces  40.  jours  d'augmentation  fera  ré- 
glée fie  arreftée  parles  directeurs  en  pre- 
fence  des  commifiaires  anciens  des  quar- 
tiers 8:  dans  leurs  «Semblées,  8e  ce  à 
quoy  elle  fe  trou veroit  monter  adjoufté 
aux  rooles  des  taxes  qui  fe  levoient  au- 
paravant, au  loi  la  livre  à  proportion 
de  ce  que  chacun  en  payoit  cy-devant 
pour  les  quatre  mois ,  à  quoy  la  cour 
auroit,  s'il  luyplaift,  agréable  de  pour- 
veoir  par  fon  auctorité  fie  félon  fa  pru- 
dence ordinaire.  Et  s'eftant  ledit  lieute- 
nant de  police  ôc  fubftitut  du  procureur 
gênerai  du  roy  retirez ,  ouysles  gens  du 
roy  en  leurs  conclufions  ,  la  matière 
mife  en  délibération ,  la  cour,  a  or- 
donné fie  ordonne  qu'à  l'avenir  on  com- 
mencera d'efclairer  les  rues  dès  le  10. 
Octobre,  fie  que  l'on  continuera  jufques 
au  dernier  jour  de  Mars >  fie  que  la  def- 
penfe neceflairepour  les  40.  jours  d'aug- 
mentation fera  réglée  fie  arreftee  par 
les  directeurs ,  en  prefence  des  com- 
mifiaires anciens  des  quartiers  fie  dans 
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leurs  affemblées,  &  qu'elle  fera  adjouf-  tre  débitées  es  halles  &  marchez  pu-  - 

tec  aux  roolles  des  taxes  qui  felevoient  blics  laquelle  conceftlon  ledit 

auparavant  ,  au  loi  la  livre  à  propor*  feigneur  roy  a  acenfee  aufdits  impetrans 
rionde  ce  que  chacun  en  payoit  cy.  ou  ayans  caufe,  pour  relever  le  tout  de 
devant  pour  les  quatre  mois.  luy  8c  de  fa  couronne  à  caufe  de  Ion 

r  chafteâu  du  Louvre  ,  à  ioixante  fols 

NiuveSe  hxllc  pour  la  volaille  &  l'      payables  par  chacun  an  à  la  receprede 
ailier.  fon  domaine  de  Paris  au  jour  8c  fefte 

de  l'annonciation  de  la  Vierge ,  8c  une 

DU  vin.  Aouft.  Veu  par  la  cour  les  paire  d'efperons  d'or  du  poids  d'un  marc 
lettres  patentes  du  roy  données  à  à  chaque  mutation  de  roy  &c  

Paris  au  mois  d'Aouft  1665.  obtenues   ladite  cour,  a  ordonne  8c  ordonne 
par  dame  Françoife  le  Prevoft  femme   que  lefdites  lettres  feront  regiftrées  ad 
de  meflîre  Jacques  de  Courrai  vert  mar-  greffe  pour  eftre  exécutées  8c  jouir  par 
quis  de  S.  Rem  y ,  meflire  Jean  de  Bou-  les  impetrans  ;  leurs  hoirs  &  avans  cau- 
chet  marquis  de  Sourches  chevalier  des  fe  de  l'effet  8c  contenu  en  icelles  félon 
ordres  du  roy ,  prevoft  de  l'hoftel  de  leur  forme  &  teneur  }  à  la  charge  que 
S.  M.  8c  grand  prevoft  de  France ,  8c  ladite  nouvelle  halle  fera  ouverte  aux 
meflire  Guy  de  Chaumont  marquis  de  quatre  coins  par  quatre  portes  chacune 
Guitry,  grand  maiftre  de  la  garde-  de  deux  toifes  de  largeur  -t  que  les  baf- 
robeduroyj  parlefquelles  ledit  feigneur  timens  qui  feront  conftruits  autour  de 
roy  auroit  concédé  8c  accordé  aux  fup-  ladite  nouvelle  halle ,  ne  feront  que  de 
plians  la  faculté  8c  permiffion  d'acque-  dix  toifes  de  hauteur  depuis  le  rez  de 
rir  des  fonds  8c  héritages  au  quartier  chauffée  jufqu'à  l'entablement  &c.  Et 
des  grandes  halles  de  cette  ville  de  Pa-  fera  permis  de  vendre  8c  achepter  les 
ris,  8c  d'y  faire  baftir  8c  conftruireune   oifeaux  pour  la  chaffè  8c  le  plaifir  par 
nouvelle  halle  avec  les  maifons,  bou-  tous  les  endroits  de  cette  ville  de  Pa- 
niques 8c  efchoppes  du  dedans  8c  envi-  ris,  &  le  fuif  feulement  au  lieu  accoul- 
ron  d'icelle,  qui  feroit  baftie  par  fyme-  tumé  8cc. 
trie,  couverte  au  tour  8c  à  defeouverc 

lu  milieu,  de  grandeur  8c  largeur  com-   Entreprife  de  brufler  le  cimetière  de  ceux 
petente  ,  felon  les  denrées  8c  marchan-       de  U  R.  P.  R.  au  fdubourg  faint 
difesquiy  arriveront,  ouverte  au  moins  Germain. 
fur  deux  rues  par  quatre  portes,  8c ef- 

dits  lieux  une  chapelle  édiffiée  en  l'hon-  U 1  Septembre.  Ce  jour  fur  ce  qui 

neur  de  l'Annonciation  de  la  S.  Vierge,  a  efte  reprefenté  par  le  lieutenant 

pour  y  célébrer  tous  les  jours  la  mefl'e        de  police  en  prefence  du  procureur  ge- 

en  laquelle  nouvelle halle'les  marchands  neral ,  que  la  nuit  du  Jeudy  10.  Aouft 
forains  8c  autres  arriveront  pour  ven-  dernier  pluficurs  lortes  de  perfonnes 
dre  8c  débiter  toutes  fortes  de  volail-  attroupées  avoient  voulu  brufler  le  ci- 
les, oifeaux  , gibiers ,  agneaux ,  cochons  metiere  de  ceux  ce  la  R.  P.  R.  fcis  au 
de  laid  8c  autres  femblables ,  morts  8c  fauxbourg  S.  Germain,  &  quelespor- 
vifs,  l'oit  qu'ils  foient  deftinez  pour  la  tes  dudit  cimetière  avoient  efté  trou- 
nourriture  du  corps  humain,  ou  pour  le  vées  poilTées ,  &  que  fans  le  fecours  de 
plaifir,  fans  qu'il  en  puilTe  après  ledic  la  garde  qui  demeure  dans  la  mailon 
cftabliuementfait.arriverny  eftre  vendu  voifinc,  qui  cftoit  accourue  au  bruit  & 
8c  débité  pour  la  première  vente  au  lieu  à  la  lueur  du  feu  ,  ledit  cimetière  euft 
de  la  vallée  de  Mifere  ny  ailleurs  ,  à  eftébruflé5dontil  y  avoiteu  plainte  àluy 

peine  de  confifeation  8cc  comme  faite,  8c  dont  il  avoit  commencé  d  in- 

auuy  ledit  feigneur  roy  a  permis  à  tous  former,  8c  que  huit  iours  après  a  pa- 
marchands  forains,  ouvriers  &  autres  reille  heure  la  nuit  du  Jeudy  au  Ven- 
perfonnes  de  quelque  qualité  qu'ils  dredy  on  avoit  entrepris  de  bruller  le 
foient,  mefine  eftrangers,  de  vendre  &  temple  de  Charenton,  que  mefmc  on 
débiter  en  ladite  nouvelle  halle,  tout  avoit  veu  parmy  les  autheurs  de  cette 
ainfy  qu'ès  anciennes  avec  pleine  liber-  entreprife  un  homme  en  bas  de  love  8c 
té  de  choix,  les  œufs,  beurres,  fro-  caleçon,  &  qu'il  y  avoir  eu  deux  bou- 
mages,  fuifs,  fruits  de  toutes  qualité*,  tiques  joignant  ledit  temple  brulces, 
légumes,  oranges  8c  généralement  tou-  defquelles  on  avoit  tiré  des  tables  en- 
tes autres  cfpeces  de  marc  handilcs  fans  flammées  que  Ton  avoit  jettées  dans  Ie- 
exception,  qui  doivent  ou  peuvent  cf.  dit  temple  par  les  feneftrcs,qui  avoicnt 


n6  PREUVES  ET  PIECES 

efté  brifécs  }  &  que  fans  le  lecours  fes  qui  y  eftoient.  L'information  faite ert 

des  habitansdc  Charcnton  qui  cftoient  confequence  fiec  ladite  cour  a 

accourus  au  feu,  ledit  temple  eufteou-  ordonne  fie  ordonne  que  lefdites  lettre* 
ru  rifque  d'eftre  bruflé  ;  &  ainfy  qu'il  feront  regiltrées  au  greffe  de  ladite  cour, 
y  avoit  apparence  de  quelque  deflèin  pour  jouir  par  les  impétrantes  de  l'errer, 
de  gens  tendans  A  fedinon  fie  defireux  &  contenu  en  icelles ,  8c  eftre  exécutées 
de  troubler  la  tranquilitc  publique  j  ouy   félon  leur  forme  fie  teneur, 
ledit  procureur  gênerai  en  fes  conclu- 
ions la  matière  mife  en  délibération,      Arrefi  au  fujet  de  la  nouvelle  halle  À 
ladite  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  la  volaille. 

qu'ilfcra,  à  la  requefte duditprocureur 

gênerai  &  diligence  de  fon  iubftitutau  t~~\  U  vu.  Avril.  Sur  ce  quia  efté  re-  """" 
chaftelct ,  informé  des  faits  cy-deiTus ,  1 J  monftré  à  la  cour  que  l'on  avoir  Am' 
circonftances  fie  dépendances ,  par  ledit  affiché  un  placart  fans  aucune  permiffion 
lieutenant  de  police,  &  le  procez  par  de  juge  de  police,  par  lequel  on faifoit 
luy  fait  aux  coupables  jufques  a  fenten-  commandement  aux  marchands  de  vo-» 
ce  diffinitive  inclufivement ,  à  la  charge  laille  fie  gibier  d'aller  incontinent  après 
de  l'appel ,  fie  qu'il  fe  tranfportera  à  Cha-  Pafques  porter  leurs  marchandifes  dans 
renton  pour  y  drefTer  procez  verbal  des  la  nouvelle  halle ,  en  confequence  de 
lieux  ou  l'on  a  mis  le  feu,  fie  du  tout  I'edit  du  mois  d'Aouft  1665.  vérifié  le 
en  viendra  rendre  compte  à  la  cour.     8.  Aouft  16  71.  quoyque  ceux  qui  en 

avoient obtenu  le  don,  n'euflèntpas  fa- 
Confirmdtion  de  Eefiabhffementdes  religieu-    tisfait  aux  claufes  portées  par  ledit  ar- 

fes  de  la  congrégation  de  N.  D.  de  S.      reft  d'enregiftrement   ladite 

Jofeph.  cour  a  ordonné  que  maiftres  fiec.  con- 

feillers  en  icelle  fe  tranfporteront  avee 

DU  v.  Septembre.  Veupar  la  cour  l'un  des  fubftituts  fiec.  en  ladite  halle, 
les  lettres  patentes  du  roy  données  pour  voir  M  on  a  fatisfaitaux  claufes  fie 

à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  Sep-   conditions  portées  par  ledit  arrefi  

tembre  1669.  obtenues  par  les  fupericure   Cependant  demeureront  toutes  chofes 
fie  rcligieufes  de  la  congrégation  de  N.D.  en  eftat.  Fait  inhibitions  fie  dcrlènfes  de 
de  S.  Jofeph ,  par  leiquelles  ledit  fei-   rien  innover  jufques  à  ce  qu'autrement 
gneur  auroit  maintenu  fie  gardé  les  im-  en  ait  efté  ordonné, 
petrantesde  ladite  maifon  fie  monaftere, 

pour  y  continuer  leur  demeure  ainfy   Arrefi  touchant thofpital delà Mifericorde^ 
qu'elles  auroient  pu  faire  auparavant 

l'arreft  delà  cour  du  3.  Mars  1663.  pour  "TV  U  xt.  Avril.  Sur  ce  qui  a  efté  re- 
ce  regard  feulement ,  fie  vivre  dans  le-  *  monftré  â  la  cour  par  le  procureur 
dit  monaftere  fie  régularité  fainte,Se  con-  gênerai  du  roy,  que  feu  M.  le  chan-> 
formement  aux  articles  du  concordat  celier  ayant  eue  informé  qu'il  y  avoir 
pafle  entre  les  impétrantes  fie  le  fieurab-  plufieurs  chofes  à  defirerdans  lesregle- 
bc  de  FrangeriJle  les  7.  fie  8.  Juillet  1669.  mens  faits  pour  l'adminiftration  de  l'hof. 
que  ledit  feigneur  roy  veut  cftre  exe-  pital  de  la  Mifericorde  fondé  en  cette 

cutées  félon  leur  forme  fie  teneur         ville  par  feu  M.  le  prefident  Seguier  „ 

Veu  aufTy  l'arreft  de  la  cour  du  7.  Mars  fie  qu'ils  n'avoient  point  efté  authorifez 
dernier,  par  lequel  avant  procéder  à  par  des  lettres  patentes  du  roy  regif- 
renregiftrement  dcfdites  lettres  auroit  tréesen  la  cour,  il  auroit  commis  quel- 
efté  ordonné  qu'il  fèroit  informé  par  ques  perfonnes,  dont  il  connoiflbit  la 
le  confeiller  rapporteur  de  la  commo-  capacité ,  pour  les  examiner  ;  lefquels 
dite  ou  incommodité  dudit  eftabliflè-  en  ayant  confervé  la  plus  grand  partie, 
ment  5  que  lefdites  lettres  feroienr  corn-  fie  adjoufté  quelques  nouveaux  articles 
muniquées  à  Parchevefque  fie  aux  pre-  que  l'expérience  du  pafle  leur  a  faitju- 
voft  des  marchands  fie  efchevins  de  cette  ger  necefTaires ,  la  mort  furvenue  du  M. 
ville  pour  y  donner  leurs  advis ,  fie  que  le  chancelier  Pauroir  empcfché  de  fup- 
la  fuperieure  dudit  convent  feroit  tenue  plier  le  roy  de  les  authorifer  par  des  let- 
dc  reprcfenterles  titres ,  contracts  fie  pie-  très  patentes }  8e  comme  il  ne  feroit  pas 
ces  juftifîcatives  des  biens  8c  revenus  que  jufteque  cet  hofpital  ne  profitait  pas  de 
ledit  convent  pouvoit  avoir ,  enfemble  ce  travail  fait  par  fon  ordre  pourafleu- 
dc  donner  l'eftat  des  charges  d'iceluy,  rer  l'exécution  des  volontcz  de  feu  M. 
fie  de  déclarer  le  nombre  des  religieu-  le  prefident  Seguier  fon  oncle ,  fie  con- 
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ïefver  les  biens  que  fa  libéralité  y  avoic 
confierez  à  unemploy  fi  pieux,  lefup- 

f)Iiant  fe  croyoic  obligé  de  pourfuivre 
'expedicionde  cefd. lettres  aupresdu  roy, 
s'il  ne  croyoitdevoir  déférer  cet  honneur 
au  cher  nulle  du  nom  ôc  de  la  famille  des 
Seguiers  l'un  des  trois  chefs  de  l'adminif- 
tration  par  ion  institution, lequel  ne  man- 
quera pas  de  s'y  employer  avec  rafrcclion 
que  l'on  en  doit  attendre  pour  exécuter 
la  volonté  de  feu  M  .le  chancelicr,6c  con- 
sommer fon  ouvrage  que  la  mort  Ta  em- 
pefché  d'accomplir  }  luy  retiré ,  la  ma- 
tière mife  en  délibération  ,  la  cour. 
a  ordonné  ôc  ordonne  que  les  reglemens 
faits  par  l'ordre  de  M.  le  chancelier 
pour  l'hofpital  de  la  Mifericorde,  fe- 
ront remis  entre  les  mains  de  meiHre 
Nicolas  Seguier  fieur  de  S.  Cir,  chef 
ôc  aifué  malle  de  la  maifon  des  Seguiers, 
pour  les  prefenter  au  roy  ôc  en  obtenir 
lettres  patentes  pour  leur  confirmation, 
adreSlàntes  à  la  cour,  pour  y  eltre  enre- 
gistrées en  la  manière  ordinaire. 

Arrefi  touchant  le  dtffein  de  dreffer  unitha- 
peBe  pour  Us  Enfans- trouvez* 

T~"\  U  xxix.  Avril.  Sur  ce  quiaefté 
remonftré  à  la  cour  par  le  procu- 
reur gênerai  du  roy ,  que  depuis  qu'il 
a  plû  au  roy  d'unir  l'hofpital  des  En- 
fans. rrouvez à  l'hofpital  gênerai,  les  di- 
recteurs qui  ont  eilé  particulièrement 
chargez  d'en  avoir  loin ,  ont  eStimé  que 
l'on  pourroit  tirer  quelque  fecours  ÔC 
exciter  davantage  la  charité,  s'il  y  avoir 
une  maifon  près  de  l'eglife  de  Paris  où 
l'on  peuft  expofer  à  la  veuë  du  public 
quelques  uns  de  ces  pauvres  enfans ,  au 
lieu  de  les  laiflèr  dans  ladite  egliié  de 
Paris ,  où  ils  ont  efté  jufques  à  cette 
heure }  Ôc  pour  cet  effet  ayant  acquis 
une  maifon  ,  où  il  eftoit  necefiaire 
de  faire  quelques  accommodement  , 
ôc  entr'autres  une  chapelle,  pour  y  at- 
tirer quelques  aumofnes  par  la  dévo- 
tion de  ceux  qui  y  viendroient ,  les  ad- 
ministrateurs de  l'hoftel-Dicu  y  auroient 
formé  quelque  oppoHtion  fur  le  fujet 
de  quelque  Servitude  ôc  d'un  mur  qu'ils 
prétendent  mitoyen  à  une  apparte- 
nante à  l'hoftel-Dieu  ■>  ôc  comme  il  fe- 
roit  fafcheux  de  voir  deux  compa- 
gnies de  perfonnes  qui  travaillent  avec 
tant  de  zele  ôc  d'utilité  pour  le  public, 
s'engager  dans  des  contestations  de  cet- 
te nature ,  au  lieu  que  les  pauvres  cf. 
tans  Ibulagcz  en  manières  différentes  par 
les  uns  ôc  les  autres ,  ils  ne  doivenc 
Tmu  II.  Part.  III. 
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avoir  qu'un  mefme  efprit  ôc  conspirer  A  " 
tous  dans  un  mefme  intereftj  reque-  "  ,<7t,v 
roit  y  eftre  pourveu  fuivant  (es  con- 
clufions  j  luy  retiré ,  la  matière  mile  en 
délibération,  la  cou  a  a  ordonné  ÔC 
ordonne  que  par  M.  Jean  Gaudart  con- 
cilier en  iceûe,  qui  fe  tranfportera  fur 
les  lieux  avec  un  des  fubftituts  du  pro- 
cureur gênerai  du  roy ,  il  fera  drefle 
procez  verbal  de  l'eStat  de  ladite  mai- 
fon, en  prefence  de  deux  administra- 
teurs de  l'hoftel-Dieu  ôc  de  deux  di- 
recteurs de  l'hofpital  gênerai ,  lefquels 

Eourront  dire  ôc  reprelenter  pardevanc 
:dit  confeiller  tout  ce  que  bon  leur  fem- 
blera  ,  pour  ce  fait ,  rapporté  Ôc  com- 
muniqué au  procureur  gênerai  du  roy -y 
y  eltre  par  la  cour  pourveu  ainfy  que 
dé  raifon. 

Approbation  des  fiatuts  de  fhofpital  de  U 
Mifericorde. 

DUxvir.  May.  Veu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
S.  Germain  en  Laye  au  mois  d'Avril 
dernier  ,  obtenues  par  meSfire  Nicolas 
Seguier  chevalier,  fieur  de  faint  Cir, 
marquis  de  S.  Briflbn  ,  par  lefquelles  le- 
dit Seigneur  roy  auroit  loué ,  agréé  Se 
confirmé  les  Statuts  ôc  reglemens  faits 
pour  l'hofpital  N.D.  de  Mifericorde  de 
cette  ville  de  Paris,  veut  ôc  luy  plaift 
qu'ils  foient  exécutez  félon  leur  forme 

ôc  teneur  Veu  aufly  lefditsftatuts 

Ôc  reglemens  :  l'arreft  de  lad.  cour  du  un- 
ze  Avril  dernier  -y  requelte  prefentée  par 
l'impétrant  à  l'effet  de  l'enregistrement 

dcfdkes  lettres  :  condufions  ôcc  

ladite  c  o  u  a  a  ordonné  ôc  ordon- 
ne que  lefdites  lettres  Ôc  Statuts  Seront 
regiitrez  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre 
exécutez  félon  leur  forme  6c  teneur. 

Ereliion  de  Pajfy  en  faroiffe. 

DU  xxi.  Juin.  Veu  par  la  cour  lei 
lettres  patentes  du  roy  données 
à  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  May 
dernier  ,  obtenues  par  dame  Christine 
de  Heurles  veufve  de  deffund  meffire 
Claude  Chahu  vivant  feigneur  de  Paf- 
fy ,  conSèiller-treforier  de  France  en  la 
généralité  de  Paris ,  par  lefquelles  ledit 
lcigneur  roy  auroit  confirmé  ,  approu-, 
vé  ôchomologé  l'eredion  faite  par  l'ar- 
chevefque  de  Paris  de  l'eglife  fuccurfaie, 
de  Paliy  en  paroiSfiale,  ôc  union  d'i- 
celle à  la  communauté  des  Barnabites-. 
de  lamaùoa  de  S.  £loy,  le  18.  dudit. 
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mois  de  May  enfemble  latranfàdiotl  frais  telles  pans  &  portions  de  leurs  pla- 
paflee  encre  l'impétrante,  les  doyen,  ces  qu'il  conviendrait;  moyennant  quo  y 
chanoines  fie  chapitre  de  S.  Germain  &  pour  les  dédommager  de  la  jouïf- 
de  1* Auxerrois  fie  le  curé  d'Autheuil,  tant   fance  défaites  pl  aces ,  ledit feigneur  roy 

pour  luy  que  pour  les  marguilliers  fie   leur  auroit  prorogé  pour  neuf  années  

habitans  de  ladite  paroiilè ,  le  19.  Avril    pour  en  jouir  conformément  aux  con- 
dernier.  Le  contrad  pafle  entre  Timpe-   trads  faits  avec  le  marefchal  de  Bclle- 
trante  fie  lcfdits  pères  Barnabites  les  4,    fond  &  le  heur  de  Pertuis ,  pour  corn, 
fie  y.  May  dernier  -}  que  ledit  feigneur    mencer  la  jouïilànce  des  99.  ansdupre- 
vouloit  eftre  exécutez  félon  leur  forme   mier  Janvier  1*71.  veut  ledit  feigneur 
&  teneur  aux  conditions  y  contenues,   que  huit  jours  après  le  commandement 
a  la  charge  qu'il  n'y  auroit  rien  de  con-   a  eux  fait  de  Jaifler  les  efpaces  pour 
traire  aux  faints  décrets  fie  facrezeon-    lefdites  rues  s  fie  en  cas  de  refus 
ciles  ny  aux  ordonnances  fie  privilèges   leurs  contrads  demeurent  nuls  fie  refb- 
de  i'eglife  Gallicane  ......  Veu  aufTy    lus ,  fie  permet  aufdits  de  Bellefond  fie 

ladite  érection  dudit  jour  18.  May  de*,  du  Pertuis  de  rentrer  dan«  lefdites  pla- 
nier,  ledit  contrad,  ladite tranflation,  ces,  fie  en  difpofer  en  rembourfant  les 
la  fentence  de  l'official  de  Paris  du  30.  acquéreurs  du  prix  de  leurs  acquifitions 
Odobrc  1670.  arreft  confirmatif  d'icel-  fie  mtereft  du  jour  de  leur  depofleflîon} 
le  du  17.  Janvier,  l'information  faite  de  veut  au  furplus  ledit  feigneur  roy  quo 
l'ordonnance  de  l'archevefque  de  Pa-  les  baux  défaites  places  faits  par  lefdir* 
,  ris  le  Z9.  Avril  dernier  de  la  commo-    prevoft  des  marchands  ficefehevinsdes 

dité  de  ladide  eredion  fiec   7.Aoufti66i.  14.  May  1667.  ficadede 

xadicte  cour,  a  ordonné  fie  ordonne  prorogation  du  n.  Janvier  L670.  fieles; 
que  lefdites  lettres,  contrad,  tranfla-  lettres  patentes  dudit  mois  d'Aouft 
tk>n  fie  eredion  feront  regiftrées  au  gref-  1661.  foient  exécutez,  Lefdites  lettres 
fe ,  pour  eftre  exécutées  félon  leur  for-  patentes ,  baux ,  ade  de  progation ,  ad- 
roe  *  teneur.  vis  cy-deflus  dattez  ;  arreft  du  17.  Jan- 

vier i6yj.  par  lequel  avant  procéder  i 
Lettres  patentes  &  *rreft  pour  U  confine-    l 'enregistrement  deldites  lettres ,  auroit 
tien  de  trois  tftevtBet  nés  entre  Us  pot-     efté  ordonné  que  d'office ,  à  la  requefte 
tes  S.  Betntrd  &  S.  Villor.  du  procureur  gênerai ,  il  feroit  informé 

Df.  par  le  confeiller  rapporteur  de  la  com, 

U  ii.  Septembre.  Veu  par  la  cour  modiré  ou  incommodité  que  lefdits  ou- 
les  lettres  patentes  du  roy  don.  vrages  peuvent  apporter  au  public,  fieles 
nées  a  S.  Germain  en  Laye  au  mois  de  lieux  veus  fie  vifitez  par  experts  fie  gens 
Juin  1670.  par  lefquelles  ledit  feigneur  â  ce  connoiflàns  ,  pour  du  tout  eftre 
roy  veut  fie  luy  plaift  que  le  rapport  fie  dreûe  procez  verbal  ,  fie  que  lefdites 
advis,  tantde  maiftres  François  Hachet-  lettres  feraient  communiquées  aux  pre- 
te  ae  de  Bcauchamp  treforiers  de  Fran-  voft  des  marchands  fie  efchevins  de  cette 
ce,  fie  Michel  Villers  fie  Simon  Lanv  ville  de  Paris,  pour  donner  leurs  advis 
bertarchitcdes ,  des  7.  Janvier  fie  a.  Oc-  fie  dire  fur  icelles  ce  que  bon  leur  fem-  • 
tobre  1667.  Avril  1668.  19.  May,  bleroit,pour  le  tout  fait  fie  rapporté  fie 
ij.juin  8c  j.  Aouft  1669.  feroient  exe-  communiqué  au  procureur  gênerai  ef- 
cutez  }  ce  faifant,  qu'aulieu  de  l'aque-    tre  ordonné  ce  que  de  raifon.  Procez 

bÏÏJaA    ?0nC^ Bemard  P0rté  pa/  VCrbai  de  M- Jaques  Canaye  confeiller 

le  bail  des  prevoft  des  marchands  fie  ef-  du  16.  Février  audit  an  fie  jours  fui- 

cnevins  de  cette  ville  de  Paris  du  7.  vans,  contenant  la  vérification  des  lieux 

Aouft  1661,  ,1  foie  fait  fie  conftruit  fur  faite  en  la  prefence  de  l'un  des  fubfti- 

ics  places  des  foflez  fie  contrefearpe  d'en-  tuts  dudit  procureur  gênerai  par  experts 

tre  les  portes  S.  Vidor  fie  S.  Bernard  nommez  par  ledit  confeiller,  ficle  rap- 

rrois  ruts  dont  la  principale  regneroit  port  defdits  experts.  L'advis  defdits  pre. 

depuis  ladite  porte  S.  Vidor  jufques*  voft  des  marchands  fie  efchevins  de  cette 

«porte  S.  Bernard,  fie  les  deux  autres  ville  du  i.  Juin  audit  an.  Information 

travericrownt  le  foflé  fie  contrefearpe  }  faite  par  ledit  confeiller  commis  le  zj. 

SS.  #\r  >  ■  \  »  k,d.1C  a(lueduc  dudit  mois.  Requefte  afin  d'enregiftre- 
£  fofle  fuppnmé  fie  comble ,  à  l'effet  ment.  Concluais  ôec.  ladite  cour. 
de  laquelle  conftrudion  feroient  les  ac  a  ordonné  fie  ordonne  que  lefdites  let- 
quereurs  fie  propriétaires  defdites  places  très  feront  regiftrées  au  greffe  d'icelle, 
Wtttt  de  fournir  gratuitement  fie  fans-  pour  eftre  exécutées*  fouïr  par  les  im- 

petrans 
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octrans  de  l'effet  fie  contenu  en  icelles,  »  .     ,      , .  .   -   ,  _  „  .,   

nTcUesaccondinons  y  contenues;  ^^AflL^^  A*"?)- 

&  a  la  charge  que  les  baftimens  qui  fe-  Ve  *  de  Nanterrc  *  ChatUau. 

ront  faits  depuis  la  tournée  du  pont  T\  U  m.  Aouft  m.  dc.  lxxiii.  Vcu 

de  la  porte  S.  Bernard  ,  ne  confifte-  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 

ront  qu'en  deux  eftages  avec  ecluy  des  roy  données  à  Verfailles  au  mois.de  Juil- 

galetas  fie  le  comble  ,  en  largeur  de  iy.  Jet  m.  dc.  lxxi.  lignées  LOUIS  j  fie 

toiles  ou  environ  depuis  l'appuy  du  pont  le  reply  :  par  le  roy ,  Colbert ,  fie 

le  long  du  foffé  ,  8c  jufqucs  vis-à-vis  du  Scellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau 

pignon  du  jeu  de  paulme  de  la  tournel-  de  cire  verte,  obtenues  parles  rcligieu- 

fe  5  fie  que  depuis  le  pignon  du  jeu  de  lés  chanoineffes  de  Ste  Geneviefve  de 

paulme  en  continuant  le  long  du  folTé  l'ordre  de  S.  Auguftin  cy-devant  efta- 

jufques  au  point  milieu  de  l'eglife  des  blies  à  Nanterre  fie  de  prefent  à  Chail- 

Bcmardins,  les  baftimens  qui  feront  faits  lau,  par  lefquelles,  pour  les  caufes  y 

ne  pourront  avoir  que  l'eftage  du  rez  contenues  ,  ledit  feigneur  roy  auroic 

de  chauffée  &  un  autre  au  -  deffus  en  confirmé  ,  ratifié  &  approuvé  l'efla- 

formede  galetas,  en  forte  que  le  faille  bliûement  des  impétrantes  audit  lieu 

du  comble  foit  plus  bas  d'un  pied  au  de  ChaUIau,  baftimens,  cloftures  fie  lieux 

moins  que  le  haut  du  murdurampart  par  elles  faits  fie  qu'elles  feront  cy-après 

du  foffé  j  &  qu'en  ce  qui  reliera  en  conti-  pour  leur  feureté  8c  exercice  de  leur 

nuant  le  long  dud.foffé  depuis  ledit  point  difeipline  régulière  &  dc  leur  eglife,fur 

milieu  de  l'eglife  des  Bernardins  jufques  les  héritages  &  biens  à  elles  apparte- 

attenant  fie  joignant  les  maifons  proches  nans,  pour  y  vivre  félon  l'obfervance 

kporteS.Vidor,il  fera  bafty  des  maifons  de  leur  règle  ficinftitur,  ainfy  que  font 

de  deux  eftages  avec  chambres  fie  les  les  autres  monafteres  8c  religieulcs  de 

galletas  fit  les  combles  à  la  difpofition  leur  ordre  eftablies  dans  le  royaume , 

8c  au  gré  de  ceux  qui  les  feront  baftir.  &  ainly  que  plus  au  long  le  contiennent 

lefd.  lettres  à  la  cour  adreûantes }  l'arreft 

refi  touchant  la  nouvelle  halle  k  du  îx.  Aouft  m.  oc.  lxxii.  par  lequel 

la  volaille.  auroit  cfté  ordonné  qu'avant  procéder 

à  l'enregiftrement  defdites  lettres,  il 
I  xviii.  May  M.  dc.  lxxiu.  La  feroit  informe  de  la  commodité  ou  in- 
1  J  cour  a  ordonné  que  le  plan  figné,  commodité  dudit.  eftabliflement  ;  que 
le  Pautre ,  reprefenté  par  meffire  Jean  les  lettres  feroient  communiquées  à  l'ar- 
du Boucher  marquis  de  Sourches  che-  chevelque  de  Paris  pour  y  donner  fon 
talier  des  ordres  du  roy,  grand  prevoft  confentement ,  ou  y  dire  autrement  ce 
de  l'hoftel,  6c  dame  Françoifc  le  Pre-  quebonluy  fcmblera}  qu'il  feroit  drefle 
voftcfpoufe  de  meffire  Jacques  de  Cour-  procez  verbal  de  l'eftat  des  baftimens 
talvert  marquis  de  S.  Rcrny  premier  dudit  convent  j  que  la  fupericurc  feroit 
maiftre  d'hoftel  de  feue  madame  la  du-  tenue'  de  déclarer  le  nombre  des  reli- 
chefle  d'Orléans,  fera  paraphé  fie  mis  gieufcsquifonteniceluy ,  Se reprefenter 
au  greffe  pour  eu  eftrc  enfuite  délivré  les  contrats  de  fondation  8c  dotation 
copie  paraphée  auxdiéts  de  Sourches  fie  d'iceluy  pour  en  eftre  tiré  des  copies  col- 
Prevoft,  lefquels  dans  quatre  ans  fe-  lationnéesj  enfëmble  donner  l'eftat  des 
ront  conftruire  la  nouvelle  halle  à  ven-  charges  auxquelles  led.  monaftere  pour- 
dre  la  volaille,  y  dé  lignée  ,  avec  les  roit  eftre  tenu;  le  procez  verbal  de  vifite 
maifons ,  boutiques  fit  efchopes  d'alen-  faite  en  exécution  dudit  arreft  par  le 
tour,  entre  les  ruSs  de  la  Truaridcric,  confeil  1er  commis,  le  vu.  Juin  dernier } 
Comteflè  d'Artois ,  Mau-confeil ,  Ver-  l'information  de  la  commodité  ou  in- 
derct  8c  autres  adjacentes  >  ôc  que  ce-  commodité,  du  iv.Juilletdernicrilecon- 
pendant ,  par  le  lieutenant  de  police ,  le  fentement  dud.  archcvefque  dcParis  ficc. 
marché  qui  fe  tient  à  la  Vallée  de  mi-  requefte  des  impétrantes  afin  d'enregif- 
fere  fera  cftably  à  ladite  place  s  néant-  trement  defd.  IcttresiConclufions  du  pro- 
moins permis  de  continuer  la  vente  des  cureur  gênerai  du  roy  j  ouy  le  rapport  de , 
volailles ,  gibier  Sec.  à  la  Vallée  de  mi-  M.  François  dc  Creil  confeiller  >  tout 
ferc  ,  jufqu'à  ce  que  ladite  halle  ait  efté  conlîdere  ,  ladicte  cour  a  ordonné 
achevée  fie  qu'il  ait  elle  eftabli  une  au-  Se  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
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les  &  eftre  exécutes  iclon  leur  forme    de  Juin  dernier  :  les  advis  du  lieutenant 

o   „•  .1  o.  J_.        r  i  n-  .     „  . 


&  teneur. 

Confirmation  de  ïefiabliffentent  des  deux 
maifons  de  nouvelles  converties  &  de 
nouvelles  Catholiques. 

DU  vn.  Aouft  m.  dc.  txxin.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  â  S.  Germain  cnLayeau  _  .  ,  .  lour  Cim 
mois  d'Avril  dernier,  lignées  LOUIS,  fideré,  ladictb  cour  a  ordonné  & 
&  far  le  reply:  par  le  roy  ,  Colbert ,  ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 
&  fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  giftréesau  greffe  d'icel le ,  pour  jouir  par 
fceau  de  cire  verte,  obtenues  par  les  les  impétrantes  de  l'effet  &  contenu  en 
luperieures  &  dames  des  deux  maifons 
des  nouvelles  converties  à  la  foy  &  des 
filles  nouvelles  Catholiques  de  cette  vil- 


civil  &  dudit  fubftitut  au  chaftelet,  pre- 
voft  des  marchands  &  efchevins  '  des 
v.  &  xv.  Juillet  dernier  5  un  extraie  & 
eftat  des  biens  Se  revenus  defdites  deux 
maifons  j  larequefte  preiêntée  par  les  im- 
pétrantes à  l'effet  d'enregiftrement  def- 
dites lettres }  concluions  du  procureur 
gênerai  du  roy  j  ou  y  le  rapport  de  M. 
Charles  Hervé  confeiller,  Se  tout  con- 


icelles ,  Se  eftre  exécutées  félon  leur  for- 
me Se  teneur. 


le  de  Paris ,  par  lefquelles ,  pour  les 
caufes  y  contenues ,  ledit  feigneur  roy 


Le  friture  de  AT.  D.  des  Champs  uni  a* 
ftminaire  d'Orléans. 

auroit  agréé,  confirmé  &  auctorizé les 

lettres  patentes  du  mois  d'Odobre  m.  pv  Uxxvi.  Janvier  m.  dc.  lxxiv.  En- 
ne.  xxxvn.  avec  les  autres  pièces  con-  U  regiftrement  des  lettres  patentes  du  *»•  «74. 
tenant  l'eftabliflèment  des  impétrantes,  moisd'Aouft  1671,  obtenues  par  meffire 
&  de  nouveau ,  en  tant  que  beloin  eft  ou  Pierre  du  Cambout  evefque  d'Orléans 
feroit ,  confirmé  l'eftabliflèment  defdi-  premier  aumofnier  du  roy,  prieur  corn-' 
tes  deux  maifons ,  pour  par  celles  qui  mendataire  du  prieuré  de*  N.  D.  des 
les  compofent  Se  compoferont  à  l'avenir  Champs  diocefe  de  Paris ,  membre  dé. 
vivre  en  communauté  fous  la  conduite    pendant  de  Marmoutier ,  pour  l'union 

dudit  prieuré  au  feminaire  d'Orléans  j  à 
laquelle  les  abbé  Se  religieux  de  Mar- 
moutier donnèrent  leur  confentement  le 
zi.  Avril  1671.  &  l'union  en  avoit  efté 
faite  par  Parchevefque  de  Paris  le  14, 
May  1671. 


&  direction  de  monfieur  Parchevefque 
de  Paris,  ainfi  qu'il  fe  pratique  dans  les 
autres  communautez  ,  pour  continuer 
à  recevoir  dans  lefdites  deux  maifons 
tous  ceux  ou  celles  oui  auront  volonté 
de  fe  convertir,  &  leur  rendre  toute 
affiftance  fpirituelle  Se  corporelle  5  veut 
Se  luy  plaift  que  lefdites  deux  maifons 
jouïnent  des  privilèges ,  franchifes,  li- 
bériez &  exemtions  tels  &  femblables 
qu'en  jouïflènt  les  maifons  de  fonda- 
tion royale,  Se  ainfi  que  plus  au  long  le 
contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour 
adreflàntes  >  veuës  auflî  lefdites  lettres 
patentes  d'eftabliflèment  defdites  mai- 
fons, du  moisd'Oûobre  m.  dc.  xxxvii. 


Rehelion  des  prifons  de  Paris  au  nombre 
defept. 

DU  xxxr.  May  m.  dc.  lxxv.  Veu  par  _____ 
la  cour  les  lettres  patentes  du  roy  a*. 
données  au  camp  proche  le  Quefnoy  le 
xix.  du  prefent  mois  de  May ,  &c.  par 
lefquelles  le  roy  a  réduit  le  nombre  des 
priions  de  la  ville  Se  fauxbourgs  de  Pa 


larreit  de  la  cour  du  xxxi.  May  der-    ris  à  celles  de  la  conciergerie  du  palais, 

nier  .  oar  lenni»l 


mer  ,  par  lequel  auroit  efté  ordonné  , 
avant  procéder  à  l'enregiftrement  def- 
dites lettres  de  confirmation  ,  qu'elles 
ieroient  communiquées  a  monfieur  l'ar- 
chevefque  de  Paris  pour  y  donner  fon 
contentement ,  ou  y  dire  ce  que  bon  luy 
lemblera  j  enfemble  au  prevoft  de  Pa- 
ns ou  fon  lieutenant ,  au  fubftitut  au 
chaftelet,  Se  aux  prevoft  des  marchands 
&  eleheyins  de  cette  ville ,  pour  y  don- 
ner advis  5  comme  auflî  que  la  fupe-    reftez  de  l'ordonnance  de  l'official  de 
ncure  defdites  maifons  feroit  tenué  de   l'archevefché  de  Paris,  &  celles  de  la 
reprefenter  les  titres  des  revenus  Se  biens   Ville- neufve  fur  gravois  pour  les  enfans 
<ju  ils  peuvent  avoir  }  le  confentement   de  correction  ,  ainfi  qu'U  eft  contenu 
<Ui  lieur  archevefque  de  Paris ,  du  mois   plus  au  long  par  lefdites  lettres  à  la  couç 


grand  Se  petit  chaftelet ,  for-l'evefque , 
S.  Eloy  près  S.  Paul ,  S.  Martin ,  &  cel- 
les de  S.  Germain  des  Prez  ,  jufqu'â  ce 
que  le  baftiment  du  nouveau  chaftellec 
foit  conftruit ,  &  encore  les  prifons  de 
l'officialité  pour  les  acculez  qui  feront  ar- 
reftez  de  l'ordonnance  du  bailly  de  la 
temporalité  de  l'archevefché  à  larequef- 
te  du  procureur  fifcal  de  cette  iuftice 
feulement ,  outre  les  ecclefiaftiques  ar- 
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Vincent  Nevelct  confciller  5  tout  con- 
fédéré, ladicte  cour,  a  ordonne  & 
ordonne  que  lefdites  lettres  patentes  fe- 
ront regiurées  au  greffe  d'icelle  ,  pour 
eftre  exécutées  félon  leur  forme  Se  te- 
neur j  cefaifant,  que  les  prifonniers  dé- 
tenus ez  prifons  fupprimées  feront  in- 
ceffamment ,  à  la  diligence  du  procureur 
gênerai  du  roy ,  transferez  fous  bonne 
&  feure  garde  parHuby  &  Ma/Ton  huif. 
fiers  de  la  cour  ez  prifons  refervées ,  fur 


Geneviefve. 


U  Vcndrcdy  matin  xix.  Juillet  m. 
dc.  lxxv.  Ce  jour  meilleurs  en 


D; 

robbes  rouges  font  allez  à  fainte  Gene- 
viefve ,  par  la  porte  de  la  ruë  ncufve 
fàinte  Anne,  le  pont  S.  Michel ,  la  rue" 
de  la  Harpe,  la  place  de  Sorbonne  ,  à 
travers  le  cloiftre  des  Jacobins  ,  fie  par 
la  rue  S.  EftiennedesGrez.  En  y  entrant 
ils  prirent  leurs  bonnets  carrez.  Après 


les  regiftres  defquelles  feront  tranferits  avoir  efté  complimentez  par  lepere  Flo 

ksécroucs  &  recommandations  des  pri-  riot  prieur ,  qui  les  attendoità  la  porte 

fonniers  transferez  ,  par  l'huillîer  qui  en  avec  deux  religieux  ,ils  allèrent  baifer 

aura  fait  la  conduite  ,  pour  en  eftre  de-  la  charte  qui  elloit  derrière  le  grand  au- 

livrces  des  copies  aux  parties  ou  autres  tel  dans  une  chapelle  où  il  y  avoit  quel- 

qu'il  appartiendra  j  fait  deffenfes  aux  ques  religieux  chantant  l'office ,  &  les 

geolliers  des  prifons  fupprimées  de  le  lieutenans  civil  &  criminel,  les  deux  avo- 

deuaifir  &  defeharger  des  prifonniers  juf-  cats  du  roy  &  le  fubltitut  du  procureur 

qu'à  ce  que  autrement  par  la  cour  en  gênerai  du  roy  fervansau  nouveau  chaf. 

ain  efté  ordonné  >  &  pour  ordonner  ce  tellet ,  en  robes  rouges,  ils  n'encftoient 

qu'il  conviendra  pour  les  tran dations  des  point  fortiv  depuis  la  nuit  que  la  chafle 

prifonniers ,  a  commis  le  confeiiler  rap-  avoit  efté  defeenduc  ÔC  qu'ils  s'eftoient 

porteur,  &ce  qui  fera  par  luy  ordonné  obligez  par  eferit  de  ne  a  poirît  quit- 

fèra  exécuté  nonobftant  oppoficion  ou  ter,  ainfi  qu'il  cft  accouftume.  Meffieurs 

appellation  quelconque ,  fans  préjudice  allèrent  au  cloiftre  par  la  porte  de  fer, 

d'icelles.  &  de  là  dans  le  grand  chapitre  tapifle 

fie  garni  de  fieges.  Ils  rcfulerent  le  dé- 

Cerenmies  de  U  chaffe  fainte  Geneviève  jeun<:  ^  jeur  ruc  offert  par  les  religieux, 

f  ortie  en  froctflîon.  &  t^ui  ayojt  cfâ  préparc  au  grand  re- 

-QU  Samedy  xiii.  Juillet  m.  dc.  lxxv.  fccîoire ,  parce  que  la  compagnie  avoit 


Sur  la  requefte  prefentéc  verbale 
ment  à  la  cour  par  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchcvins  de  cette  ville ,  où 
ils  expofoient  les  voeux  de  tous  les 
peuples  fie  la  neceffité  d'avoir  recours  à 


arrefté  d'en  ufer  ainfy ,  pour  éviter  la 
confufton  qui  arrive  en  ces  fortes  d'oc- 
cafionsjinaiîiquelques-uns  qui  avoient  be- 
foin  de  manger,ne  lailTerent  pas  d'y  aller. 
La  chambre  des  comptes  8c  la  cour  des 

delà 


î'interceffion  de  fainte  Geneviève  pour  aydes  arrivèrent  prefqueà  la  fuite 

arrefter le  cours  despluyes  continuelles;  cour, fie  par  le  mefmc  chemin ,  fit  allc- 

a  este'  ARKESTE'quelachafTedefain-  rentfe  repoieren  d'autres  lieux  qui  leur 

te  Geneviève  fera  defeenduc  fie  portée  avoient  efté  préparez.  Les  quatre  man- 

en  proceflion  folemnelle  ,  à  laquelle  la  dians  &  les  autres  procédions  accouftu- 

cour  affiftera  en  robes  rouges,  &  l'arche-  mécs  arrivèrent  prefque  auflî-toft  a  la 

vefque  de  Paris  averti  par  le  procureur  fuite  les  unes  des  autres ,  portans  leurs 

gênerai  de  régler  les  prières  &  procef-  chafles  &  leurs  reliques,  fit  paiTcrent  a 


prières  «  p 
fions  &  prendre  jour  pour  la  proceflion 
générale  }  feront  auffi  les  autres  cours 
Souveraines  averties  par  le  procureur  gê- 
nerai ,  de  mefme  que  l'abbé  dc  fainte 
Geneviève. 


D 


travers  le  cloiftre ,  iortant  par  la  porte 
i  eft  à  cofté  du  grand  portail  de  rcgli- 
reprenant  le  chemin  dc  N.  D.  L'egli- 
fe  'de  Paris  arriva  la  dernière  à  fainte 
Geneviefve  avec  la  chafle  de  S.  Marcel, 
à  laquelle  les  orfeuvres  de  Paris  qui  la 
UJeudy  xvin.  Juillet  m.  dc.  lxxv.    portent  ordinairement,  avoient  attaché 
Sur  la  requefte  des  religieux ,  abbé    pour  plus  d'un  million  de  pierreries.  L'ar- 

chevefque  de  Paris  fe  plaça  en  la  chaire 
d'en  bas  du  chœur  à  la  droite,  fit  le 
clergé  dc  N.  D.  dans  les  chaires  hautes 
&  bafles  du  mefme  cofté  ,  fit  la  chafle 
de  S.  Marcel  fut  portée  dans  le  chan- 
cel  du  choeur  à  la  droite.  L'abbé  defain- 

Ee  iij 


fit  convent  de  fainte  Geneviève  ,  L  A 
cou*,  a  ordonné  fit  ordonne  qu'au  re- 
tour  de  la  proceflion  de  l'eglifc  de  Paris 
à  fainte  Geneviefve,  le  chapitre  de  faint 
Marcel  marchera  au  cofté  gauche ,  en 
forte  neantmoins  que  l'abbc  de  fainte 
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te  Geneviefve  reveftu  de  fes  habits  pon- 
tificaux fe  plaça  du  cofté  gauche  en  la 
première  chaire  du  coftc  d'en  bas,  &  les 
religieux  occupèrent  toutes  les  chaires 
du  mefme  cofté.  La chafle  de  fainte  Ge- 
neviefve fut  apportée  dans  le  chancel 
du  chœur  auprès  de  celle  de  S.  Marcel. 
Toutes  les  proceflions  ayant  filé  le  long 
de  la  rue  S.  Jacques ,  les  chaflès  de  fain- 
te Genevierve  ôc  de  S.  Marcel  furent 
portées.  Les  lieutenans  civil  ôc  criminel, 
le  fubfiirut  du  procureur  gênerai  &  le 
fécond  avocat  du  rov  feulement  mar- 
choient  aux  deux  coftez ,  &  les  fergens 
à  verge  au  chaftelet  vcftus  de  noir,  por- 
tant des  baftons  bleus  à  la  main  les  pré- 
cedoient.  Le  clergé  de  l'eglife  de  Paris 
fuivoit  à  main  gauche  ,  rarchevcfque  de 
Paris  le  dernier  du  mefmc  cofté  $  les  re- 
ligieux de  fainte  Geneviefve  nuds  pieds 
tenoient  la  main  droite  ÔC  marchoient 
à  cofté  de  l'eglife  de  Paris  ,  l'abbé  vis- 
à-vis  l'archevefque.  Au  fbrtir  de  la  por- 
te du  choeur  l'abbé  quittant  fe  place  en 
mefme-temps  que  l'archevefque ,  s'incli- 
na devant  luy  ôc  luy  fit  un  petit  com- 
pliment, Ôc  enfuite  ils  marchèrent  en- 
semble ,  donnant  l'un  ôc  l'autre  la  béné- 
diction au  peuple.   Meilleurs  ,  rentrez 
dans  le  choeur  par  la  porte  de  fer ,  fui  - 
virent  la  proceflîon.  Alafortie  du  grand 
portail  de  l'eglife ,  la  chambre  des  comp- 
tes forçant  du  cloiftre  par  la  grande  por- 
te qui  eft  près  le  grand  portail ,  vint 
prendre  la  gauche.  La  cour  des  aydes 
marchoit  après  le  parlement,  du  mefme 
cofté ,  ôc  le  corps  de  ville  à  la  fuite  de 
la  chambre  des  comptes.  La  proceflîon 
eftanc  arrivée  à  N.  D.  les  chaflès  de 
fainte  Geneviefve  Ôc  de  S.  Marcel ,  cel- 
les de  S.  Prafcens ,  S.  Magloire ,  S.  Me- 
deric ,  fainte  Aure  Ôc  autres  que  l'on  a 
couftume  de  porter  en  cette  cérémonie, 
furent  mifes  dans  le  chœur  entre  l'ai- 
gle ôc  les  marches  de  l'autel.  L'abbé  de 
fainte  Geneviefve  fc  mit  en  la  pre- 
mière chaire  en  entrant  du  cofté  droit , 
ôc  le  doyen  de  l'eglife  de  Paris  à  la 
première  chaire  de  l'aurre  cofte  ôc  l'ar- 
chevefque s'alla  placer  en  fa  chaire 
ordinaire.  Meflïeurs  prirent  place  aux 
chaires  d'en  haut  ôc  au  cofté  droit ,  mon- 
fieur  le  premier  prefîdent  en  celle  joi- 
gnant l'abbé  de  fainte  Geneviefve,cn  la- 
uelle  il  monta  par  l'ouverture  qui  eft 
ans  l'angle,  n'ayant  pas  voulu  paflèr 
devant  l'anbé  reveftu  de  fes  habits  pon- 
tificaux. Aux  chaires  d'en  bas  il  y  avoit 
deux  religieux  aux  pieds  de  l'abbé,  re- 
veftus  de  chapes ,  dont  l'un  portoit  en 
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fes  mains  une  mitre ,  ôc  l'autre  une  cro£ 
fê  $  ôc  enfuite  les  gens  du  roy ,  le  gref- 
fier en  chef  civil ,  ôc  moy  fecretaire  du 
roy  fervant  en  la  cour ,  ôc  le  premier 
huiffier.  Au  bout  d'en  haut  du  cofté  de 
l'archevefque  de  Paris  il  y  avoit  huit  ou 
dix  chaires  occupées  par  les  religieux  de 
Ste  Geneviefve.  La  chambre  des  comp- 
tes eftoit  à  gauche ,  la  cour  des  aydes, 
le  corps  de  ville  ôc  quelques  chanoines, 
en  la  manière  accouftumée.  Lamelle  rut 
dite  par  le  chantre  de  l'eglife  de  Paris 
affilie  de  diacre  ôc  fous-diacre  ôc  autres 
religieux.  Elle  fut  chantée  par  le  chœur 
des  religieux  ôc  le  chœur  de  mufique 
de  N.  D.  alternativement.  La  méfie  fi- 
nie l'archevefque  chanta  :  fit  nomeny&cc. 
ôc  donna  la  bénédiction.  Les  enfans  de 
chœur  de  N.  D.  chantèrent  les  verfecs: 
Domine*  neu  fecundùm ,  &c.  Le  chantre 
de  fainte  Geneviefve  commença  le  Salve 
régna ,  à  la  fin  duquel  il  dit  X'Oremus.  Les 
cnaflcs  furent  levées ,  le  clergé  partir, 
l'eglife  de  Paris  à  la  droite ,  ôc  les  re- 
ligieux de  fainte  Geneviefve  à  la  gau- 
che. L'archevefque  de  Paris  defeendit 
de  fa  chaire,  paflà  au-deflùs  de  l'aigle, 
ÔC  vint  à  la  porte  du  chœur  donnant 
la  bénédiction  ,  où  l'abbé  de  Ste  Gene- 
viefve qui  l'attendoit,  le  joignit,  s'in- 
clinant  devant  luy.  Ils  paflérent  enfem- 
ble ,  l'archevefque  à  la  droite  ôc  l'abbé 
à  la  gauche.  Meilleurs  fôrtircnt  enfuite 
par  la  porte  d'en  bas  du  chœur ,  &  la 
chambre  des  comptes  par  celle  d'en  haut, 
ainfi  qu'il  eft  accouftumé  ,  ôc  meffieurs 
des  compagnies  Souveraines  fe  retirè- 
rent chez  eux.  L'eglife  de  Paris  re- 
conduifit  la  chafle  de  fainte  Geneviefve 
jufques  vis-à-vis  l'eglife  de  fainte  Ge- 
neviefve des  Ardens ,  où  l'abbé  de  fain- 
te Geneviefve  fe  féparant  de  l'archevef- 
que ,  luy  fit  un  petit  remerciement ,  au- 
quel l'archevefque  rcfpondit  en  peu  de 
mots.  Il  chanta,  fit  nemenySc  donna  la 
bénédiction  au  peuple.  L'eglife  de  Pa- 
ris avec  la  chafle  de  S.  Marcel  reprit  le 
chemin  de  N.  D.  ôc  les  chanoines  ré- 
guliers accompagnez  des  eglifes  de  faint 
Medard,S.  Eftiennedu  Montôc  de  faint 
Marcel,  ôc  fui  vis  du  corps  de  ville  feu- 
lement, revinrent  à  fainte  Geneviefve, 
paflàntfur  le  petit  Pont,  parla  rue  Ca- 
landre ,  la  place  Maubert ,  devant  le 
collège  de  Navarre,  l'abbé  marchant 
feulôc  beniflantle  peuple,  les  religieux 
à  la  droite ,  ôc  l'eglife  de  S.  Marcel  à  la 
gauche.  La  chafle  fut  remontée  auflî-toft, 
les  officiers  du  chaftelet  defehargez  de 
leur  cautionnement ,  ÔC  eux  Ôc  le  corps  de 

ville 
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allèrent  difner  au  réfectoire  avec  les  montagne  entre  quatre  grands  palmiers 
religieux,  qui  eftoiem  à  jeun,  quoiqu'il 
fut  quatre  heures  après  midy. 


:  quatr 

Strvitt  fewr  le  wurifcbal  de  Ttmnne. 

DU  Lundy  ix.  Septembre  m.  dc. 
lxxv.  Meffieurs  en  robes  noires, 
les  bouliers  marchant  devant  fie  les  ar- 
chers de  la  ville  à  leurs  codez ,  fonc 
allez  i  N»  D.  Ils  furent  receus  a  l'en- 
trée de  la  nef  par  le  fieur  Sainctot  fie 
un  ayde  des  cérémonies  fil  conduits  dans 
le  choeur  aux  hautes  chaires  a  gauche, 
où  moniteur  le  prefident  fe  mit  en  la 
première  chaire.  La  chambre  des  comp- 
tes fut  placée  a  droite  ,  laifiànx  deux 
chaires  pour  le  deuil }  la  cour  des  ayde* 
enfuice  dumefme  codé,  la  ville  fie  l'uni- 
verlité.  Au  bas  de  chaque  cofté  on  laifla 
des  places  qui  furent  remplies  par  des 
chanoines  de  N.  D.  Plufieurs  archevef- 
ques  Se  evefques  entrèrent  par  la  porte 
d'en  bas  8c  allèrent  fe  placer  à  cofté 
droit  de  l'hoftel  •>  fie  vis-a-vis  plufieurs 
ambafladeurs  fie  miniftres  dc  princes  ef- 
trangers ,  fur  des  bancs  qui  leur  avoient 
efté  préparez.  Les  trois  grandes  portes 
de  l  eglile  *  eftoient  tendues  de  noir  avec 
«■i rompe    de  doubles  lez  de  velours  noir  chargez 
ÉBtte'      d'cfcufTonsSc  d'inferiprions  en  plufieurs 
langues  à  l'honneur  du  vicomte  de  Tu- 
renne.    La  nef  de  l'eglife  tendue*  de 
mcfme  avec  des  fquelettes  blanches  ar- 
mées de  faux ,  entre  les  armoiries  $  fie 
au-deflous  un  rang  d'efeuflons  en  forme 
de  boucliers  chargez  d'emblefmes  & 
autres   figures  reprefentant  les  ver- 
tus du  mort ,  fes  alliances ,  les  fieges  fie 
les  batailles  où  il  avoit  commande.  Le 
mefme  ordre  regnoit  autour  du  chœur, 
où  déplus  il  efteic  orné  d'une  corniche 
chargée  de  frontons  fermez  par  deux 
confolcs ,  portez  fur  deux  telles  de  mort 
à  ailes  de  chauvefouris  couronnées  de 
laurier,  chaque  fronton  fouftenant  une 
urne  de  porphire  pouffant  de  grofles 
flammes  fie  des  parfums.  Entre  deux  fron- 
tons il  y  avoit  une  tour  d'argent  qui  p  or- 
toit  un  fanal,  fie  des  deux  coftez  des 
fleurs  de  lis  d'or  qui  portoient  un  très- 
grand  nombre  de  flambeaux  qui  faifoient 
une  tres-grande  clarté.  Sur  la  porte  du 
choeur  Se  le  long  du  jubé  on  avoit  mis 
une  grande  quantité  de  cornettes  Se  de 
drapeaux  remportez  fur  les  ennemis  pen- 
dant cette  dernière  guerre ,  en  forme 
dc  trophées  d'armes ,  tres-agreables  à 
voir.  Le  maufblée  eftoit  au  milieu  du 
chœur ,  en  une  tour  ovale  élevée  fur  une 
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chargez  d'armes  en  trophées,  Se  cou- 
ronnée de  trois  couronnes ,  l'une  de  prin- 
ce ,  l'autre  de  laurier ,  Se  la  troifiéme 
d'eftoiles.  Au-deffus  de  la  tour  quatre 
vertus  fouftenoient  une  urne  a  l'antique 
faite  en  forme  de  tombeau ,  fur  laquelle 
l'immortalité  foulant  la  mort  aux  pieds 
portoit  l'image  du  vicomte  Turenne  vers 
le  ciel.  Il  y  avoit  aux  quatre  portes  de 
cette  tour  quatre  vertus  ,  la  pieté,  la 
fidélité ,  la  valeur  Se  la  fageflè.  La  mefTe 
fut  dite  par  l'archevefque  de  Paris.  Le 
duc  de  Bouillon  Se  fon  fils  qui  faifoient 
le  grand  deuil ,  furent  conduits  à  l'of- 
frande par  le  fieur  Sainctot  Si  un  ayde 
des  cérémonies.  Le  pere  Dom  Cofme 
Feuillant  evefque  de  Lombez  prononça 
l'oraifon  funèbre. 

Le  dncdt  Crequi  ff*verne%r  de  Pétris. 


RU  Jeudy  v.  Mars  m.  dc.  lxxvi.  ah. 
Meûlre  Charles  duc  de  Crequi  pair 
ance ,  chevalier  des  ordres  du  roy 
&  premier  gentilhomme  de  fà  chambre, 
pourveu  de  la  charge  de  gouverneur  Se 
lieutenant  général  pour  le  roy  en  la 
ville, prevolté  &  vicomte  de  Paris,  par 
lettres  du  v.  Février  dernier ,  lad.  charge 
vacante  par  la  mort  du  fieur  duc  de  Mo'r- 
temar,  pour  en  jouïr  pendant  le  temps  de 
trois  ans  -t  afait  le  ferment  fie  efté  receui 

Nouveau  plan  de  Paris  arrefti. 

D.U  v.  Aouft  m.  dc.  lxxvî.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Verfailiesau  mois  de  JuiU 
let  dernier  ,  lignées  Louis ,  Se  fur  le  re- 
ply  :  Par  le  roy ,  Colbert ,  Se  fcellées 
en  lacs  de  foie  du  grand  fceau  de  cire 
verte ,  obtenues  par  les  prevoft  des  mar- 
chands Seefchevinsdecette  ville  de  Pa* 
ris ,  par  Icfquelles ,  pour  les  caufes  y  con- 
tenues, ledit  feigneur  roy  auroit  confir- 
mé Se  approuvé  le  plan  de  cette  ville  de 
Paris,  veut  Se  lui  plaift  qu'il  foit  exé- 
cuté félon  fa  forme  Se  teneur  ,  Se  que 
les  ouvrages  qui  y  font  marquez  foienc 
faits  lorfque  les  occafions  s'en  prefen- 
teront  Se  dans  le  temps  qu'il  plaira 
audit  feigneur  roy  de  l'ordonner,  ainfi 
que  plus  au  long  le  contiennent  lefdi- 
tes  lettres  d  la  cour  adreflantes  ;  requefte 
defdits  impetrans  pour  l'enregiftrement 
defdites  lettres  $  conclufions  du  procu- 
reur gênerai  du  roy }  ouy  le  rapport  de 
M.  Jean  Gaudart  conieiiler  $  tout  con- 
fideré,  ladicte  cou»,  a  ordonné  8c 
ordonne  que  lefdites  lettres  feront  regi£ 
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 trcesau  greffe  pour  cftre  exécutées  fe-  maiftrcs  gouverneurs  8cadminiftrateùf5 

**.±6jt.    Ion  leur  forme  &  teneur.  de  l'hoftel-Dieu  de  faire  conduire  en 

l'hofpital  de  S.  Louis  les  pauvres  con- 

Amft  fur  le  fnjetde  baftiranboftit*ldes  valeicens  fortans  de  l'hoftel-Dieu  qui 

convalefcenu  n'ont  aucune  retraite  fie  moyens  pour 

fubfifter,  Se  de  les  y  faire  nourrir  & 

DU  xxiv.  Novembre  m. dc.  lxxvi.  traiter  durant  letemps  qu'ils eftimeront 
Sur  ce  qui  a  efté  remonftré  à  la  neceffitire  pour  le  foulagement  defdits 
<our  par  le  procureur  gênerai  du  roy  pauvres  fit  le  reftabliflement  de  leurs  for- 
quelesmaiftres  gouverneurs  ficadminif-  cesj  pour  après  avoir  connu  par  cette 
trateurs  de  l'hoftel-Dieu  ayant  receu  une  expérience  l'utilité  que  cet  eftablihe- 
fomme  de  fbixante.  dix  mil  livres  du  feu  ment  pourra  porter  au  public  fie  fi  l'hof 
ficur  cardinal  de  Mazarin  pourl'eftabUT-  tel-Dieu  en  pourra  fouftenir  la  defpen- 
fement  d'un  heu  dans  lequel  on  puft  gar-  fe ,  le  retirer  vers  le  roy  pour  en  obtenir 
der  quelque  temps  les  pauvres  conva-  la  confirmation  ,  &  à  la  charge  que  fi 
lefcens ,  qui  n'ayant  point  de  retraite  &  la  ville  eftoit  affligée  de  mal  contagieux, 
manquant  de  commoditez  neccflàires  lefdits  maiftres  gouverneurs  &  adjninif- 
pour  reprendre  Jeurs  forces  après  qu'ils  trateurs  feront  tenus  de  faire  retirer  in- 
font fortis  de  cet  hofpital ,  retombent  ceflamment  lefdits  convalefceris  dudit 
fouvent  dans  des  maladies  plus  dange-  hofpital  de  S.  Louis  fie  le  laifler  libre 
reufes  que  les  premières ,  dont  ils  ont  efté  pour  l'ufage  de  ceux  qui  feront  attaquez 
guéris ,  fie  toujours  dans  les  incommo-  de  mal  contagieux, 
ditez  d'une  extrême  pauvreté ,  jufqu'â  cç 

que  le  recouvrement  entier  de  leur  fan-  Union  de  l* académie  de  peinture  &  fcnlpture 
té  leur  permette  après  un  long  -  temps  de  Paris  avec  celle  du  deffein  de  Rome. 
&une  longue  fuite  de  mifere,  de  recom- 
mencer le  travail  qui  les  fait  fubfifter;  T^\U  xxn.  Décembre  m.  oc.  lxxvi. 
que  le  lîeur  duc  de  Mazarin  ayant  de  fa  U  Veu  par  la  cour  les  lettres  patentes 
part  donné  la  fbmme  de  trente  mil  li-  du  roy  données  à  S.  Germain  en  Laye 
vres ,  &  quelques  autres  perfonnes  juf-  au  mois  de  Novembre  dernier ,  lignées 
qu'à  celle  de  loixante  mil  livres ,  mefme  LOUIS  ,  &  fur  le  reply  :  par  le  roy, 
les  revenus  du  prieuré  de  S.  Julien  le  Colbert,  &  fccllées  en  lacs  de  foie  du 
pauvres  y  ayant  efté  réunis  pour  contri-  grandfceau  de  cire  verte ,  obtenues  par 
bueràcepieux  defTein  ;  lefd.  adminiftra-  racademie  royale  de  peinture  fie  fculp- 
teurspreOèz  de  fatisfaire  aux  obligations  ture  de  cette  ville  de  Paris  ,  par  lef- 
de  ces  aumofnes  fit  du  defir  de  procurer  quelles ,  pour  les  caufês  y  contenues  , 
à  un  nombre  infini  de  pauvres  le  fou-  ledit  feigneur  roy  auroit  permis,  ap- 
lagement  qu'ils  pourront  recevoir  de  cet  prouvé  fit  au&orifc  les  articles  de  jonc 
eftabliflèmcnt,  avoientrefolu  de  le  faire  non  faits  par  les  arts  de  peinture  fie 

le  pluftoft  qu'il  leur  leroit  poflible  ;  mais   fculpture  veut  qu'ils  foient  invio- 

comrae  cette  cntreprile  eft  d'une  grande  lablement  gardez  6c  obfervez  de  poinc 

defpenfe,  &  qu'eftant  toute  nouvelle  4  en  point  félon  leur  forme  fit  teneur,  fans 

l'expérience  feule  peut  faire  connoiftre  qu'il  y  puiffe  cy-après  eftre  contrevenu, 

quelle  en  fera  l'utilité  fit  les  chofes  qui  8t  ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent 

font  abfolument  neccflàires  pour  y  rétif-  lefdites  lettres  à  la  cour  adreflantes;  veu 

fir  j  ils  ont  eftimé  à  propos  d'en  faire  aufli  les  articles  de  jonction  ;  requefte 

une  efpece  d'épreuve  durant  quelques  prefentée  à  l'effet  d'enregiftrement  def- 

mois  dans  l'hofpital  de  S.Louis,  lequel,  dites  lettres;  concluions  du  procureur 

grâces  à  Dieu ,  a  efté  inutile  depuis  plu-  gênerai  du  roy  }  ouy  le  rapport  de  M. 

heurs  armées ,  avant  de  demander  au  Charles  Hervé  conieiller  j  tout  confi- 

roy  la  confirmation  de  cet  eftablifle-  deré,  ladite  cour,  a  ordonné  Stor- 

ment,qui  n'a  pas  moins  befoin  de  l'auc-  donne  que  lefdites  lettres  &  articles  de 

torité  de  S.  M.  pour  fe  faire,  que  de  fa  jonction  de  l'académie  royale  de  pein- 

bonté  pour  fubfifter;  c'eft  ce  qui  les  obli-  ture  &  fculpture  de  France  avec  l'acade- 

ge  de  fupplier  la  cour  de  leur  en  per-  mie  du  defTein  de  Rome  foient  regif- 

mettre  l'ouverture  fie  de  s'en  fervir  à  trées  au  greffe  pour  eftre  exécutées  fe- 

cet  ufage  ;  fie  luy  de  requérir  dc  fa  part  Ion  leur  forme  &  teneur  8e  jouir  par 

qu'il  luy  plaife  y  pourvoir  félon  les  con-  les  impetrans  de  l'effet  fie  contenu  en 

chinons.  Luy  retire ,  la  matière  mife  en  icelles. 
délibération  ,u  cocia  permis  aux 
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don,  la  cour  a  commis  l'huiilîer  Maf-  - 
'la  ctnfrairie  de  U  Paffîon  fupprimée.      fon  pour  fe  tranfportcr  inceflâmment  en  A""  '*"* 

ladite  maifon ,  drcfler  procez  verbal  des 
T~A  Uiv.  Février  m.  dc.  lxxvii.  Veu  lits  ,  meubles ,  &  autres  uftcnciles  fer- 
JL/  par  la  cour  les  lettres  patentes  du  vantàl'ufagc  des  malades  qui  s'y  trou- 
roy  en  forme  d'edit  données  à  S.  Ger-  veront ,  &  les  faire  porter  à  l'hoftel- 
nuin  en  Laye  au  mois  de  Décembre  Dieu  de  cette  ville  Paris  ,  pour,  ce  fait, 
dernier ,  (ignées  Louis ,  &  fur  le  reply  :  eftre  ordonne  ce  que  dc  raifon. 
Par  le  roy ,  Colbert,  8c  fcellées  en  lacs 

de  foye  du  grand  fceau  de  cire  verte  ,    Maifon  de  U  Mère  de  Dieu  au  faubourg 
par  lefquelles  8c  pour  les  caufes  y  con-      faint  Germain ,  pour  les  orfelins  de  U 
tenues  ledit  feigneur  roy  auroit  dit  fie  pareifft  de  S.  Sulpice. 

ordonné ,  veut  fie  luy  plaift  que  tous  les 

biens  &  revenus  de  la  confrairie  de  la  TTX  U  xxiv.  Mars  m.  dc.  lxxix. 
Paflîon  fie  refurrection  de  N.  S.  foient     I  J  Confirmation  de  l'eftabliflemenc 

fait  en  la  i 


fiedemeurent  à  l'advenir  joints  fit  unis  aux  fait  en  la  paroifie  de  S.  Sulpice  de  cette 

autres  biens  &  revenus  de  l'hofpital  ge-  ville  de  Paris  d'une  maifon  dite  la  mere 

serai  dc  cette  ville  de  Paris,  pour  eftre  de  Dieu,  pour  la  nourriture  fit  éduca- 

lefdits  biens  fit  revenus  adminiftrez  con-  tion  des  pauvres  enfans  orphelins  de  la- 

jointement  fie  par  les  mefmes  directeurs,  dite  paroifle. 
fit  employez ,  les  charges  du  fèrvice  di- 
vin 8c  autres  d  btes  acquitées ,  à  lanour-      Eftahlijfement  de  tefinde  du  droit  civil 
riture  fit  entretien  des  pauvres  de  l'hof-  à  Paris. 

pital  des  Enfans  trouvez ,  ainfi  que  plus 

au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  |  A  ULundy  vu i.  May  m.dc.  lxxix. 

à  la  cour  adreflantesj  autres  lettres  en  L/  Veu  par  la  cour,  toutes  les  cham- 

formede  déclaration  données  à  S.  Ger-  bres  aûemblécs ,  les  lettres  patentes  du 

main  en  Laye  au  mois  dc  Janvier  der-  roy  en  forme  d'edit  données  à  S.  Gcr- 

nier  fcellées  de  cire  verte ,  par  lefquelles  main  en  Laye  au  mois  d'Avril  dernier, 

ledit  feigneur  roy  auroit  efteint  fie  fup-  fignées  Louis,  fit  plus  bas  Colbert,  fie 

primé  ladite  confrairie  cy-devant  efta-  fcellées  en  lacs  de  foye  du  grand  fceau» 

blicen  cette  ville  fous  le  nom  de  la  Paf-  de  cire  verte,  par  lefquelles ,  pour  les 

fîon  fie  refurreclion  de  N.  S.  fans  que  caufes  y  contenues  ledit  feigneur  roy  a 

les  prétendus  maiftres  fit  adminiftrateurs  dit ,  ftatué  fit  ordonné  ,  veut  fit  lui  plaift 

de  ladite  confrairie ,  ni  autres ,  puiflent  °,ue  dorefenavanr  les  leçons  publiques 

cy-apress'ingerer  d'en  faire  aucune  fonc-  du  droit  Romain  foient  rcftablies  dans 

tion  j  arreft  du  confeil  â  pareille  fin  5  con-  Puniverfiré  de  Paris  conjointement  avec 

clufions  du  procureur  gênerai  du  roy}  celles  du  droit  canonique,  nonobftanc 

ouy  le  rapport  de  M.  Claude  deSallo  l'article  lxix.  de  l'ordonnance  de  Blois 

conseiller  j  tout  confideré ,  l  a  cour  fie  autres  ordonnances ,  arrefts  8c  regle- 

ordonne  que  lefdites  lettres  patentes  mens  à  ce  contraires ,  auxquels  il  a  de- 

en  forme  d'edit  8e  de  déclaration  feront  rogé  a  cet  égard  ,  ainfi  que  plus  au  long 

enregiftrées  au  greffe  d'icelle  pour  eftre  Ie  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour 

exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur.  adreffimtes }  conclufions  du  procureur 

gênerai  du  roy  j  ouy  le  rapport  de  M. 

jirreji  contre  un  hofpital  de  ceux  de  la  Noël  le  Boults  coni'eiller  j  tout  confide- 

religion  prétendue  reformée.  ré  ,  la  cour  ordonne  que  lefdi- 
tes lettres  en  forme  d'edit  feront  leûc's, 

DU  xviii.  Mars  m.dc.  lxxix.  Sur  publiées  fie  regiftrées  au  greffe  de  la 

ce  qui  a  efté  reprefenté  à  la  cour  cour  ,  pour  eftre  exécutées  félon  leur 

par  le  procureur  gênerai  du  roy,  qu'il  forme  8c  teneur ,  fit  que  copies  col  lation- 

a  eu  advis  que  contre  les  edits  de  paci-  nées  feront  envoyées  aux  bailliages  fie 

fication ,  arrefts  fie  reglemens  de  la  cour,  fenefchaulfées  du  reflort,  pour  y  eftre 

des  particuliers  tenoient  une  efpece  pareillement  leufcs,  publiées  fie  regiftrécsj 

d'hofpital  dans  des  fauxbourgs  de  cette  enjoint  aux  fubftituts  du  procureur  ge- 

yillepoury  retirer  les  pauvres  malades  neral  du  roy  d'y  tenir  la  main  fie  d'en 

de  la  R.  P.  R.  au  lieu  qu'ils  doivent  certifier  la  cour  au  mois, 
eftre  portez  à  l'hoftcl-Dieu ,  où  ils  fonc 
receus ,  fie  a  requis  qu'il  y  foit  pourveuj 
luy  retiré,  la  matière  mife  en  délibéra. 

Tmtll.  Part.  IJJ,  Ff 
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 ut  PREUVES   ET  PIECES 

Arrefi  fur  Cauverturt  propope  erêtever  des   cette  ville  de  Paris  5  veut  &  Juy  plaift 
enfans  trouve^,  /ans  nemrkes.  tjue  les  adminiftratcurs  dïceluy  les  puiL 

lent  gouverner  &  difpofer  des  fonds  êc 
"TNUxix.  Aouft  m.  dc.  lxxîx.  Sur  revenus,  ainfî  &  en  la  mefmc  manière 
LJ  ce  qui  a  efté  remonftré  à  la  cour  qu'il  leur  eft  permis  de  le  faire  de  ceux 
par  le  procureur  gênerai,  qu'il  meurt  une  dudit  hofpital  gênerai  ,&  ai  nfi  que  plus 
fi  grande  quantité  de  pauvres  enfans  au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  a 
expofèz  en  cette  ville ,  par  la  mauvai-  la  cour  adreflantes  -,  conclufions  du  pro 
fe  nourriture  &  le  peu  de  foin  des  nour-  cureur  gênerai  du  roy  >  ouy  le  rapport 
rices  auxquelles  on  eft  oblige'  de  les  de  M.  Noël  le  Boults  confeiller  du  rovt 
confier ,  que  les  directeurs  de  l'hofpital  tout  confideré  ,  la  cour  a  ordonné1 
gênerai,  qui  ont  le  foin  de  ces  pauvres  &  ordonne  que  lefdites  lettres  en  for 
enfans,  cherchant  les  moyens  de  leur  me  de  déclaration  feront  cnreeiftrées 
confervcr  la  vie ,  ont  confulté  quelques    au  greffe  d'icelle  ,  pour  eftxc  exécutées 

médecins  &  plufieurs  femmes  qui  ont  félon  leur  forme  &  teneur, 
beaucoup  d'expérience  dans  l'éducation 

des  enfans,  pour  trouver  quelque  reme-  Lettres  patentes  pour  U  juftice  de  tendes 
de  à  un  fi  grand  mal  ;  &  comme  on  leur  de  S.  Martin  des  Champs. 

a  propofé  une  manière  de  nourrir  lef- 

dits  enfans  fans  leur  donner  de  nourri-    "p\  U  xxm.  May  m.  dc.  lxxx  En- 
ces  ;  ils  ont  cru  ne  devoir  pas  s'en  fer-  U  regiftrement  des  lettres  patentes  dû 
vir,  fans  mie  la  cour  leur  euft  permis,  roy  du  u.  Janvier  1678.  obtenues  par 
après  qu'elle  aura  pris  par  fa  prudence  meffire  Jules  Paul  de  Lionne  prieur  corn 
ordinaire  les  afiurances  qu'elle  eftime-  mendataire  du  prieuré  de  S  Martin  de* 
ra  neceflaires  pour  une  choie  auffi  im-  Champs ,  par  leiquelles  le  roy  aurait  dc 
portante  >  à  quoy  requeroit  eftre  pour-  claré  n'avoir  entendu  unir  à  fon  chaf 
veu  fuivant  fes  conclufions.  Luy  retiré,  tellet  de  Paris  la  haute  juftice  de  J'en 
la  matière  mife  en  délibération  ,  l  a  clos  ,  eglife ,  maifons ,  courts  &  iardini 

a  ZI K  *  ?  PL0"/  ^  0rd°DlîC  ?UC  lcS  dudicPri^é  feulement ,  ce  faifant  main- 

directeurs  de  1  hofpital  gênerai  dc  cette  tient  l'impétrant  &  fes  fucceficurs  en 

Ville  commis  pour  la  direction  de  celuy  ladite  haute  juftice  dans  ledit  enclos  ' 

des  Enfans  trouve* ,  communiqueront  eghfe ,  courts  &  jardins ,  pour  eftre  exer  * 

la  propofition  qui  leuraefté  faite  pour  céepar  les  officiers  dud.prieuré  ,  comme 

k  nourriture  defdits  enfans  fans  le  fe-  âufli  l'a  maintenu  en  la  moyenne  &  baffe 

cours  de  nourrices ,  à  maiftres  juftice  pour  la  confection [  des  çens  ren- 

doyen  delà  faculté  de  médecine ,  Mo-  tes  &  autres  redevances  &  biens  cftms 

reau  &  Amy  médecins  de  l'hoftel-Dieu.  dans  la  cenfive  direûe  dudit  prieuré  fi 

Thevart&  Finot  médecins  de  l'hofpital  tuez  dans  cette  ville  &  faùxooures  dê 

gênerai ,  Raitifant ,  Turbier  &  Bienaifc  Paris.  Les  officiers  du  chaftelet  s'effoient 

médecin  &  chirurgiens  de  la  cour,  &  oppofez  à  l'enregiftrement ,  &  par  ar- 

*£at  jurées  matrones  de  cette  ville,  reft  du  ,o.  Janvier  dernier^  avoit  cfté 

pour  donner  leur  avisfur  la  propofition,  dit  qu'il  feroit  pafTé  outre  fans  avoir 

pour,ceftit,  rapportée  communiqué  égard  à  ladite  oppoficion. 
au  procureur  gênerai  du  roy ,  eftre  or- 

dW  ce  que  de  raifon.  Zettres  fatenttS  en  fave%r  fa^fi^ 


L'adminifin 
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en  droit. 


*tion  de  t 'hofpital  du  $.  JEfprit 

I  celte  de  thvjpital  VneraL  TV  U  xxtv.  May  m.  dc.  LXXX.  Veu 

D,i   „  ,  ,    .,  *^par  la  cour  les  lettres  patentes  du 

O  xvm.  Avril  m.  oc.  txxx.  Veu  roy  Années  â  S.  Germain  en  Laye  le 

park  tout  les  lettres  parentes  du  xxv.  Janvier  dernier,  fignées  Louis, 

*>y  en  forme  de  déclaration  données  i  &  fur  le  reply  :  par  le  roy  ,  Colben 

S.  Germain  en  Laye  ie  xxm.  May  der-  fcfceUées  du  «arîd  fceau  de  cire  jaune 

nier,  l,gnces  Louis,  &  plus  bas  :  Par  obtenues  par  les  doyen &dodeursrWcns 

le  roy  Colbert ,  6c  fcellccs  du  grand  de  la  faculté  de  droit  canonique  â  ci. 

iceau  de  cire  jaune ,  par  lefquelles ,  pour  vil  en  IWverfité  de  Paris ,  par  lefquel. 

lescaulcs  y  contenues  ledit  feigneurroy  les ,  pour  les  canfes  y  contenues,  ledit 

auroit  joint  &  uni  1  adminiftration  &  feigneur  roy  auroit  dit}  deckré  &  or- 

gouvernement  des  biens  de  l'hofpital  du  donné ,  veut  &  luy  plaift  qu'a  l'avenir 

les 
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les  profefTeurs  en  droic  canonique  8c  ci- 
vil de  l'univerfité  de  Paris  qui  auront 
régenté  &  cnfeigné  publiquement  pen- 
dant fept  années  continuelles  fans  inter- 
nuilîon&fans  fraude,  jouïflènt  du mef- 
roe  privilège  qui  a  efté  accordé  pour 
le  droit  de  nomination  aux  bénéfices , 
aux  maiftres  ez  arts  8t  aux  profeileurs 
de  théologie  ez  maiibns  de  Sorbonne 
&  de  Navarre ,  ainfi  que  plus  au  long 
le  contiennent  lefdites  lettres  a  ta  cour 
adreflântes }  requefte  afin  d'enregiftre- 
jnent  d'icelles,  fignéc  Faron  procureur 
condufions  du  procureur  gehcral  du  royj 
ouy  le  rapport  de  M.  Eftienne  Pinon 
confciller,  8c  tout  confideré  ,  ladite 
coua  a  ordonné  &  ordonne  que  lefdi- 
tes lettres  feront  enregiftrées  au  greffe, 
pour  eftre  execucées  8c  jouir  par  lesim- 
petrans  de  l'effet  8c  contenu  en  icelles 
lêlon  leur  forme  &  teneur. 

Supprcflion  du  monaftere  de  Char  orme. 


A  m  .  1*80 


*  C«te  cotA- 
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U  Mardy  xxiv.  Septembre,  en  la 
chambre  des  vacations.  Ce  jour  le 
procureur  gênerai  du  roy  eft  entré  8c  a 
dit  qu'il  eftoit  obligé  de  porter  fes  plain- 
tes à  la  cour ,  d'un  bref  qui  a  cfté  mis 
entre  fes  mains  fuivantles  ordres  du  roy, 
de  la  part  des  religieufes  eftablies  à  Cha. 
ronne  ,  par  lequel  N.  S.  P.  le  pape 
croyant  avoir  efté  informé  que  fœur  Ma- 
rie Angélique  le  Maiftre  s'eft  intrufe 
dans  ce  monaftere  fous  prétexte  d'une 
nomination  faite  par  le  roy  de  fa  pcrfbn- 
ne  en  qualité  d'abbeffe  ,  qu'elle  y  a  efté 
introduite  avec  beaucoup  de  violence  , 
8c  que  l'on  en  a  chatte  quelques  reli- 
gieufes ,  S.  S.  caflè  tout  ce  qui  a  efté  fait 
en  faveur  de  ladite  fœur  le  Maiftre  par 
ceux  qui  luy  donnent  protection ,  8c  tout 
ce  qu'elle  peut  avoir  fait  de  fa  part  com- 
me fuperieure  de  ce  monaftere ,  8c  or- 
donne que  les  religieufes  procéderont  à 
l'élection  de  l'une  d'entre  elles  pour  lu- 
perieure  triennale ,  8c  que  celles  qui  ont 
cfté  reléguées  y  reviendront.  Ces  filles 
s'eftant  fait  traduire  ce  bref  par  deux 
notaires  du  chaftellet  8c  le  vicaire  de 
Charonne ,  ont  procédé ,  fans  aucune 
des  formes  portées  par  leurs  conftitu- 
tions ,  à  l'élection  de  fœur  Catherine- 
Angélique  l'Evefque  pour  fuperieure ,  8c 
le  roy  en  ayant  cfté  informe  ,  S.  M.  a 
fait  deffenfes  par  un  arreft  de  fon  con- 
feil  d'exécuter  cette  prétendue  élection, 
8c  ordonné  que  ce  bref  lui  ferait  remis 
pour  fe  pourvoir  en  la  cour  ainfi  qu'il 
appartiendrait  fur  l'inexécution  descoa. 
Tome  II.  Pan.  III. 


T I  V  E  S.  ii7< 

ftitutions  canoniques  8c  l'infraction  des 
libertez  de  l'eglifè  Gallicane ,  8cc.  la. 
cou  a  a  reccu  le  procureur  gênerai  du 
roy  appellant  comme  d'abus  dudit  bref, 
lui  permet  de  faire  intimer  qui  bon  luv 
fêmblera  pour  procéder  fur  ledit  appef, 
fur  lequel  les  parties  auront  audience  aù 
lendemain  de  la  faint  Martin  ;  cepen* 
dant  fait  deffenfe  auxdites  religieufes  de 
Charonne  8c  à  toutes  autres  perfônnes 
d'obeïr  audit  bref  8c  de  l'exécuter  ;  or- 
donne que  la  commiflion  *  donnée  par  m  , 
l'archevefque  de  Paris  a  ladite  fœur  Ma-  t.  Novembre 
rie-  Angélique  le  Maiftre  de  Grand-  '«7*  *f«P- 
Champ  fera  exécutée }  enjoint  auxdites  tf^oïcn!*- 
religieufes  de  Charonne  de  luy  obcïr  8c  ronne  obeié  de 
tle  la  reconnoiftre,  enfemble  les  officiereis  de,ïtV  m  ^ 

n  -r  ...        r-         ne  !e  (um  a  ;a- 

par  elle  commîtes ,  pour  légitime  fupé-  due  m.  a.  le 
ricure&cofficicrcs  dudit  monaftere ,  fans  Mj,ft« 
préjudice  à  elles  de  fe  pourvoir  parde-  STd^  s'.b«- 
'  vant  l'archevefque  de  Paris  -,  ou  autres  n«d ,  pour  le 
vayes  de  droit ,  ainfi  qu'elles  verront  8°^ïe,ne[u 
bon  eftre  >  que  M.  Eftienne  Huet  8t  leh  riem™ 
dits  Lange  8c  Doué  notaires  au  chaftel-  V1'11**  i»ge- 
let  feront  adjournez  à  comparoir  en  la  E^uitePT£- 
cour  pour  y  refpondre  aux  conclufions  chenue 
que  le  procureur  gênerai  voudra  preh-  ft^"^™^ 
dre  contre  eux  -,  qu'il  luy  fera  délivré  cet  rkejrerent 
commiflion  pour  informer  contre  ceux  r/f  °ffi°4" 

c  ■  jr»  11-1      /-»   »>'  °e  mettre 

qui  ont  tan  venir  ce  Rome  ledit  bref  8c  ladite  fœor  le 

I  aifbcen  pof- 
ffio'fijct  qu'il 
_i  fais  violctv- 

pofiaons  dudit  bref  ,8c  fupplic  d'appor-  ce  *  dm  op- 


l'ont  porté  audit  convent  ;  que  le  roy  Mj 
fera  informé  de  la  qualité  8c  des  dif- 


ter  par  fon  autorité  les  remèdes  necef.  jf1^'^" 
faiies  pour  empefeher  les  fuites  d'une  ^  fa  p^ce. 
entreprife  fi  préjudiciable  aux  droits  de  «'bmidesi». 
fa  couronne,  à  la  juridiction  des  ordi-  jemfa.^Êt1" 
naircs ,  8c  i  la  liberté  de  tous  les  fujets-,  5»*»  «m  re- 
8c  que  lefdites  religieufes  du  monaftere  JH^^  g£ 
de  Charonne  feront  tenues  de  mettre  guefa ,  evf- 
au  greffe  de  la  cour  dans  quinzaine  un  «T»*^ 
eftat  des  biens ,  revenus ,  dettes  8c  char-  ^"àu&ù 
ges  dudit  monaftere  ,  pour ,  ce  fait  8c  geiiïtaiifo.-, 


communiqué  au  procureur  général  du  *Smd«»»i» 
roy  ,eftre  ordonné  ce  qu'il  appamendr*.  ST  ~ 


««les  enne- 
mi» du  roy  , 


DU  xxm.  Décembre  m.  dc.  lxxx.  aMqoeiie»  ™ 
La  cour  a  commis,  â  l'effet  du  der-  Q'aToii&itw- 
nier  article  de  l'arrcft  précèdent ,  maif-  ^TO°"rd^ 
tre  Eftienne  Baudouin  confeiller  }  lequel  leun  moufle-, 
trouva  à  Charonne  11.  religieufes  profef- 
les ,  y  compris  les  quatre  qui  cftoient 
dehors ,  fept  converfes  ,  8c  une  fille  af- 
fociée  à  la  maifon,  qui  eftoit  au  nom- 
bre des  converfes  8c  avoir  donné  le  peu 
de  bien  qu'elle  avoit ,  un  chapelain ,  un 
jardinier,  deux  fer  vantes  de  baffe- cour 
8c  une  courriere,  fept  perfônnes  fecu*. 
lieres  qui  payoient  penfïon ,  8c  trois  re- 
ligieufes aulfi  penfionnaircs.  On  difoit 

Ffij 


Digitized  by  Google 


A«.  Kt  I, 


BenediSines  An&ifes  de  H.  D.  de  Bonne 
efper* 
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«qu'elles  dévoient  cent  cinquante  mil  li,  fait  a  commencer  du  premier  ïanvierde 
vres  j  mais  elles  n'en  convenoient  pas.   chacun  an,  &  ainfi  que  plus  au  Ion-  le 

contiennent  lefdites  lettres  à  k  cour 
l^Uxiv.  JanvierM.  oc  ixxxr.  Sur   amenantes  ,  requefte  dudit  impétrant 
±S  le  rapportât  par  ledit  Baudouin,    afin  d'enregiftrement  defdites  lettres 
que  les  religieufes  de  Charonne  n'ont    conclurions  du  procureur  gênerai  du 
pas  à  beaucoup  près- dequoi  farisfairc    roy  ,  ouylerapport  deM,  Philippe  Ge- 
leurs  créanciers  légitimes ,  dont  les  der-    noud  confeiller}  touteonfideré  i  aditf" 
tes  montent,  par  leur  aveu  à  1 13580.   cou  a  ordonne  que  lefdites  le'ttres  fe 
livres  j  Se  fur  pfufieurs  autres  pièces  rap.   ront  regillrécs  a  ujrrefR.  dc  la  cour  pour 
portées  dans  1  arreft  ,u  cour  fai.    jouir  par  l'impétrant  &  fe$  fueccifeurs 
tant  droit  fur  les  concluhons  du  procu-    archcvefques  de  Paris  de  l'effet  &eo 
reur  gênerai  du  roy,  ordonne  que  le   tenu  en  icelles  &  eftre  exécutées  ielon 
jnonaftere  de  Charonne  demeurera  fap.   leur  forme  &  teneur, 
primé  ;  permet  aux  créanciers  de  pour, 
fùivre  la  vente  de  la  maifbn  &  des  au- 
tres effets  defdites  religieufes }  ordonne 
que  celles  qui  en  font  profeflès  feront 

mifes  dans  des  monafteres  de  leur  or.    "TV  Uiv.  Septembre  m  dc  lxxxi  Con 
dre  ou  autres  que  l'archevefque  de  Pa-    U  formation  dcl'eitabluîement  des  Be" 
ris  jugera  a  propos,  où  les  penfions  de   nedidines  Angloifes  du  converït  de 
celles  qui  en  ont  leur  feront  payées ,  &   N.  D.  de  Bonne  efperance  en  cette  ville  ' 
les  autres  renvoyées  dans  les  monafteres    de  Paris, 
où  elles  ont  fait  profeflion  ;  ordonne 

que  commiffion  fera  délivrée  au  procu,    Chaire  de  théologie  dm  colère  d,  ZTavarrr 
reur  gênera  du  roy  pour  faire  aifigner  érigée  en  chaire  rivale 

en  la  cour  les  parens  de  celles  des  re- 

ligieufes  qui  n'ont  pas  de  penfions  via-         U  xxvi.  Novembre  m.  dc.  txxxm  ■ 

gères,  pour  eftre  condamnez  de  leur  en  U  Enregiftrement  des  lettres  patentes  Amu<* 
payer,  silsfont  en  eftat  de  le  faire,  du  6.  Odobre  dernier,  par icfquclles le 
finony  eftre  pourveu  fur  les  biens  dudit  roy  érige  la  chaire  en  théologie  du  col- 
jnonaftere  amfi  ou  il  appartiendra ,  &  lege  de  Navarre,  de  fondation  parti- 
neantmoins  qu  ilfera  furilsà  l'exécution  culiere  qu'elle eftoit,  en  fondation  rova- 
du  bail  ludiciaire,  jufqu'a  ce  que  l'ar-  le  -,  &  pour  donner  moyen  à  M  Chu 
chevefque  de  Pans  ait  donné  les  ordres  de  le  Feuvre  preftre  docteur  en  theolo  " 
«ecelTairesà  ïégard  de  la  chapcllecon-   gie  de  la  faculté  de  Pari! ;t  l  lTdttl 

fariôn  Ziïï?  T,a,f0nr&P0Ur  U  tranf-  ^  de  Nâ™* ,  qui  remplit  â  pre- 
lation  defdites  rehgieufes.  fent  ladite  chaire,  &  aux  doûcursqui 

nonJ,éL^r      j         r    s»  ^  remplirent  i  l'avenir,  de  vivre  avec 

Don  de 6000.  livres  de  rente  fait  k  far-  commodité  &  y  fubfifter  avec  honneur 

chevefqne  de  Paris  font  l indemnité  de  attribué  â  ladite  chaire  la  fomme  de 

/es  ptfitces.  mil  livres  tournois  de  revenu  annuel ,  a 

rr  „       »*•  la  prendre  fur  le  million  de  livres  de 

Cr  lvl;  \ M; DC>  LXXXI-  Veu  rente  p"  luy  ordo™é  ^  vendu  & 

par  la  cour  les  lettres  patentes  du    conftitué  pa/les  prevoft  desmarchands 
roy  données  a  S.  Germain  en  Layeau   &  efcheviïs  de  cette  ville   nar  Con  edic 
mois  d'Avrd dernier, lignées  Louis,* 
fur  le  reply:  par  le  roy,  Colbert,'& 
Icellees  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau 
de  cire  verte ,  obtenues  par  meffirc  Fran. 

commLK7  *;hevc/<lue  de  Paris    r\  U  Vendredy  xxv.  MayM.Dc.Lxxxv. 
commandeur  des  ordres  du  roy,  par  lef,  LJ 
quelles  &  pour  les  caufes  y  contenues, 
iedit  ieigneurauroit accordé  audit  fie 


D 


""""^  F«"      prévoit  aes marchands 
efchevinsde  cette  ville ,  par  fon  edit 
du  mois  de  Février  i68z. 

Union  des  denx  cures  de  S.  Mederic. 


Veu  par  la  cour  les  lettres  patentes  A"* 
du  roy  données  à  Verfailles  au  mois 
il  dernier,  nVnées.  Lnnic  fu 


: _  ,  •"•ur  d'Avril  dernier ,  lignées ,  Loi;     c<.  ui 

impétrant  Se  à  fes  fucceflèurs  la  fomme  le  reply  :  par  le  roy,  Colbert ,  &fcel- 

lef^jf     KJ  C  Jchacun  "  >  Four  lécs  en  hcs  de  foye  ^  cire  verte ,  ob- 

H  d?  Indemnité  des  fufti-  tenues  par  maiftres  Adrien  Rollin  pref- 

nrendr,  fi  \eVec3Ue  &  ?*  MaSloire>  *  ^  P"™ier  chefeier  chanoine  &curé 

«ttc  vS^dïi^  ^r*1^  deS.  Mederic,  &  Nicolas  Blampignon 

cette  ville  de  Paris ,  dont  le  fonds  fera  auffi  preftre  fécond  chefeier ,  chanoine 


Digitized  by  Google 


JUSTIFIC 

fie  curé  de  la  mefme  eglife ,  par  lcfquel- 
Jcj  fit  pour  ^cs  caufes  y  contenues  ledid 
feigneur  roy  aurait  homologué  ficaudo- 
rife  le  concordat  pafic  entre  les  impe- 
rrans  ponr  l'union  defdides  cures  de  S. 
Mederic  5  la  bulle  d'homologation  d'i- 
celuy  donnée  par  N.  S.  P.  le  pape  le 
y,  des  kalcndes  de  Mars  m.  dc.  lxxxiii. 
&  le  décret  de  moniteur  l'archevefque 
de  Paris  }  veutôcluy  plaift  qu'ils  foient 
exécutez  félon  leur  forme  6c  teneur  6c 
ainfi  que  plus  au  long  le  contiennent  lefd. 
lettres  à  la  cour  adreUàntes;  veu  auffy 
l'arreftdu  xn.duprefent  mois  de  May, 
par  lequel ,  avant  procéder  à  renregiftre* 
menta'icelles ,  auroit  efté  ordonné  que 
d'office,  à  larequeftedu  procureur  gê- 
nerai du  roy,  il  ferait  informé  dc  la 
commodité  ou  incommodité  que  pou- 
voit  apporter  l'union  dcfdites  deux  chef- 
ceries,  canonicats  fie  cures  dans  ladide 
eglife  de  S.  Mederio  en  une  feule  $  que 
les  lettres  patentes  ôc  bulle  d'union  fe- 
ront communiquées  à  l'archevefque,  aux 
doyens ,  chanoines  &  chapitre  de  l'eglifè 
de  cette  ville  de  Paris ,  fie  aux  marguil- 
liers  de  ladiâe  paroiffê  dc  S.  Mederic, 
pour  donner  fur  icelles  leur  confente- 
ment,  ou  y  dire  autrement  ce  que  bon 
leur  fcmbleroit ,  pour  ce  faid  fie  rappor- 
te Se  communiqué  au  procureur  gêne- 
rai du  roy ,  effare  ordonné  ce  que  de 
raifon }  l'information  faite  en  exécution 
dudit  arreft  par  le  confeiller  à  ce  corn- 
mis  le  xvi.  dudit  prefent  mois  de  May. 
les  confentemens  dc  moniteur  l'archevef- 
que dc  Paris,  des  doyen,  chanoines  fie 
chapitre  de  ladite  egliie,  fie  des  mar- 
guillicrs  de  ladite  paroiffê  de  S.  Medc. 
rie,  des  xiv.  xvu.  fie  xxi.  dudit  pre- 
fent mois  j  ledit  concordat ,  du  xu. 
Avril  m.  dc.  lxxxiii.  ladite  bulle  de 
N.  S.  P.  le  pape  dudit  jour  v.  des  ka- 
lcndes de  Mars  dc  ladite  année  j  ledit 
décret  d'union  }  fie  la  requefte  afin  d'en- 
regiftrement  dcfdites  lettres  de  confir- 
mation i  fie  autres  pièces  attachées  foubz 
le  contre- feel  d'icclles}  concluions  du 
procureur  général  du  roy  j  ouy  le  rap- 
port de  M.  René  le  Meufnier  confeiller} 
fie  tout  confîderé,LA  cour,  a  ordonné 
fie  ordonne  que  lefdites  lettres ,  bulle , 
décret  d'union  fie  concordat ,  feront  en* 
regiftrées  au  greffe  de  la  cour ,  pourefl 
tre  exécutées  félon  leur  forme  fie  te- 
neur. 


ATÎVES, 


119 


Lettres  ftteiitts  four  les  fîiïes  de  fmum- 
ekreftienxe  Je  U  Viëe-neuve  Jmr  grai/eù. 


DU  v.  Febvrier  m.  dc.  lxxxvi.  Veu  — 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du  A"' 
roy  données  à  Verfaillesau  mois  de  Feb- 
vrier m.  dc.  lxxxv.  lignées  Louis,  8c 
fur  le  reply  :  par  le  roy ,  Coibert  ,  6c 
fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau 
de  cire  verte  ,  obtenues  par  la  com- 
munauté des  filles  de  l'Union- chreftien- 
ne  eftablies  a  la  Ville-neufve  fur  gra- 
vois ,  par  lefquclles  fie  pour  les  caufes 
y  contenues  ledit  feigneur  roy  aurait 
audorizé,  approuvé,  homologué  8e  con- 
firmé, en  tant  que  befoineft  ou  ferait, 
le  contrad  de  donation  fait  en  faveur 
de  ladite  communauté  le  xtn.  May  m. 
dc.  lxxxii.  par  les  fieur  fie  dame  Ber- 
thelot ,  enfemble  de  tous  les  lits ,  lin- 
ges, meubles  fie  uftanciles  qu'ils  ont  mis 
dans  ladite  maifon  de  la  Ville-neufve 
fur  gravois  5  veu  âulfi  ledit  contrad  de 
donation  dudit  jour  xiu.  May  14.  dc. 
lxxxii.  les  reglemens  faits  par  lefdites 
filles  de  l'Union-chrcftienne  j  requefte 
prefenrée  à  l'effet  de  l'enregiftrement 
d'icelles }  conclufions  du  procureur  gê- 
nerai du  roy  j  ouy  le  rapport  de  M.  Ga- 
briel Petit  confeiller  ;  tout  confideré , 
la  cour  a  ordonné  8e  ordonne  que  lefd. 
lettres  8c  contrad  dc  donation  feront  re- 
giftrées au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par 
fefd.fillcs  de  l'Union-chreftienne  fie  celles 
qui  feront  eftablies  à  la  Ville-neufve  fur 
gravois  de  leur  effet  fie  contenu ,  fie  eftre 
exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur. 

Vnion  du  prieuré  de  S.  Efiienne  de  Choifi 
mx  Senediïlins  Atteins. 

DU  xxx.  Avril  m.  dc.  lxxxvi.  La 
cour  a  ordonné  8c  ordonne  l'enre- 
regiftrement  des  lettres  patentes  du  18. 
Juin  1684.  par  lefquelles  le  roy  a  man- 
dé i  la  cour  enregiftrer  une  balle  de 
N.  S.  P.  le  pape,  obtenue  par  lesBe- 
nedidins  Anglais  du  faubourg  S.  Jac- 
ques le  14.  Mars  1681.  portant  union 
du  prieuré  de  S.  Eftienne  de  Choify» 
au. bac  dépendant  de  l'abbaye  de  S.  Me- 
dard  de  Solfions ,  à  la  menfc  du  con- 
vent  defdits  religieux  }  a  laquelle  ont 
confenti  le  grand  vicaire  de  l'cvefque 
de  SoifTons  j  le  fieur  prince  Phi  lippes  de 
Savoye  abbé  commendataire  de  S.  Mc- 
dard ,  les  prieur  fie  religieux  dudit  S. 
Medard  le  15.  Odobre,  fie  frcrcjofeph 
îhirburac  religieux  dudid  ordre  prieur  . 

Ffiij 


Mit. 
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titulaire  dudit  bénéfice,  par  a&e  dudit 

jour  j  ladite  union  confirmée  par  autres  Atreft  au  fajet  des  nouveaux  bafimens  du 
lettres  patentes  du  mois  de  Mars  1686.  •  ehafielet. 

1 

ZereydN.  D.  &  à  thofiel  devise.     TT\  U  xx.' Mars  m.  dc.  lxxxvii.  La 

cour  a  ordonne  l'enregiftremenc 

DU  xxix.  Janvier  m.  dc.  lxxxvii.   des  lettres  patentes  du  mois  de  Decem- 
Monfieurle  premierprefidenta  dit   bre  1686.  obtenues  par  les  doyen  cha- 
à  la  cour  qu'hier  le  prévoit  des  mar-    noines  &  chapitre  de  S,  Germain  î'Au- 
chands  de  cette  ville  de  Paris  luycftoit  xerrois ,  par  le/quelles  le  roy  ,  en  exel 
venu  donner  advis  que  le  roy,  pour  ren-   cution  de  l'arrcft  de  fon  confeilduîo" 
dre  grâces  a  Dieu  du  parfait  reftablif-   Juillet  1686.  veut  que  les  impetrans  jouit 
fement  de  fa  fante,  devoit  venir  demain   fent  en  toute  propriété ,  des  boutiques 
ouyr  la  mefie  à  N.  D.  &  enfuite  difner   entrefoies,  caves  &  autres  lieux  au  def- 
à  l'hoftel  de  ville  5  qu'il  fupplioit  la  cour   fous  des  nouveaux  baftimens  du  chaf 
d'ordonner  ce  qu'elle  jugeroit  à  propos    telct  de  cette  ville  dc  Paris  à  eux'  de 
pour  tefmoigner  une  joie  publique  de  la    laiflèz  par  Libéral  Bruant  &  Nicolas  de 
convalefcence  du  roy  &  de  l'honneur   l'Efpine architectes,  en  efchange  &  au 
qu'il  veut  bien  faire  à  la  ville.  Lama-    lieu  des  maifons  du  Mouton  d'or  &de 
ucre  mife  en  délibération ,  la  cour  a   Ta  Limande  &  dc  la  portion  de* celle 
arreftc&  ordonne  que  demain  lorfque  le   du  Barillet  abandonnées  par  iefdits  im- 
roy  arrivera  en  cette  ville  ,  les  boutiques   petrans  pour  les  baftimens  dudit  chaf- 
feront  fermées,  &  que  le  foiril  fera  fait   teletj  &  ce  à  condition  que  lefdide* 
des  feux  par  toute  la  ville  -,  enjoint  au   boutiques, entrefoies  Vautres  lieux  qui 
lieutenant  de  police  d'y  tenir  la  main,    leur  font  donnez  en  propriété  demeure- 
*  ront  à  perpétuité  en  la  cenfive  &  di- 

Matjon  four  CinJcruFiion  des  pauvres  fiBes   reAe  feigneurie  du  roy. 
de  U  paroi  fie  S.  Rock 

DTT  v     .     .  „,  Ejiabltfcment  des  fiÛes  de  la  congélation 

U  Vendredy  xxvm.  Febvncr  m.      de  U  Croix  en  U paroifeS.  (Servais 
dc.  lxxxvii.  La  cour  a  ordonné 

l'enregiftrement  des  lettres  patentes  du  T  7  Eu  par  la  cour  les  lettres  paren- 
mois  de  Mars  1686.  obtenues  par  M.     V   ces  du  roy  données  à  Verfailles 

Denis  Cognet  docteur  de  Sorbonne  eu-  au  mois  d'Aouft  m.  dc.  lxxx  vi.  lignées 

re  de  S.  Roch  &  M.  Nicolas  de  Fro-  Louis,  &  furie  reply  :  par  le  roy  TCol- 

mont  concilier  du  roy  en  fes  corifeils  bert ,  &  fcellées  du  grand  fceau  de  cire 

grand  audiancier  de  France ,  pour  l'ef-  verte ,  obtenues  par  fes  filles  de  la  con- 

tablillement  dune  maifon  enlaparoiiTe  gregation  de  la  Croix  eftablies  en  la 

h.  Roch  pour  y  tenir  tel  nombre  de  fil-  paroifle  S.  Gervais  de  cette  ville  de  Pa-  . 

les  ou  femmes  maiftreûes de  petites  ef-  ris,  par  lefquellcs  &  pour  les  caufesy 

colles  &  de  melhers  convenables ,  pour  contenues  ledit  feigneur  roy  auroit  loue7 

cnfeigner  gratuitement  les  pauvres  fil.  approuvé  Se  confirmé  l'eftabliilèmenc 

les  de  ladite  paroiûe  les  meftiers  dont  defdites  filles  dc  la  Croix  en  la  paroifle 

elles  feront  mgees  capables  ,  poureftre  S.  Gervais  à  Paris,  fait  en  conlèquen- 

ladite  mailon  dirigée  pour  le  fpirituel  ce  des  provifions  du  fieur  de  Perefixe 

loli  ÎA^i  ?,n<  R°d\>us,'au-  archevelquede  Paris  du  xxvi.Mayw. 
tonte  dp  larchevefquedc  Pans  }& pour  dc.  lxiv.  &  du  fieur  de  Harlay  de 
le  temporel  par  le  fieur  de  Fromont  &   Chanvallon  duc  &  pair  de  France  fon 

vLt ï        "'c  AuXd,tCS  lcttres  ï°inte  fo^eficur,duxxvi.JuinM.DC.Lxxvi. 

1  information  faite  par  un  confeiller  dc  pour  par  elles  vivre  en  commun  &  fai- 

ia  cour  le  22.  Aouft  dernier,  avec  le  re  leurs  fondions  &  exercices ordinai- 

con  lentement  de  l'archevcfque,  du  15.  res  &  accouftumez  conformément  aux 

itnri                      \  &  les  avis  du  ftatuts  &  reglemens  faits  par  Iefdits  ar- 

iicutcnant  de  Dohce,du  fubftitutdu  pro- .  chevefques  de  Paris ,  auxquels  elles  fe- 

cureur  gênerai  au  chaftellet ,  &despre-  ront  foumifes  pour  le  fpirituel  &  tem- 

volt  des  marchands  &  efchevins,  des  porcl ,  fous  la  direction  des  fuperieurs 

5p „"  ï  n°"  *        fuivanc  i  &  Ies  re-  S1"  leur  feront  par  eux  nommez  h  veut 

giemens  ècitatuts  de  ladite  communau-  ledit  feigneur  roy  que  lefdires  filles  de 

te  approuvez  par  l'archevcfque  de  Paris  la  Croix  jouïÛent  d?  toutes  exemptions, 

4-  Janvier  dermer.  privilèges  &  immunitez  dont  jouent 
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les  itaaifons  eloiftrées  8c  religieufes  du  que  ledit  feigneur  roy  auroit  pareille-   

diocefede  Paris,  ainfy  8c  comme  plus  ment  approuvée*  validé fuivant l'arrcft  a*.i«»ï. 
au  long  le  contiennent  lefdites  lettres  de  ion  conlêil  du  dernier  Odobre  der* 


procureur  gênerai  du  royj  ouy  le  rap.  débites  deux  mations  ,  rua  du  Bac,  8c 

port  de  M.  Nicolas  Meliand  confeiller  celle  de  dix-huit  mil  livres  pour  ache- 

en  la  courj  tout  confideré,  la  cou»,  ver  celle  de  la  rue  S.  Dominique,  ainfy 

ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re*  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdi- 

giftréesau  greffe,  poureftre  exécutées  tes  lercres  à  la  cour  adreflànres;  "veu 

8c  jouir  parles  impétrantes  8c  celles  qui  âuiTî  lefditt  plan  &  devis  des  ouvrages 

leur  fuccederont  de  l'effet  6c  contenu  Oui  eftoient  à  faire  pour  la  conftrudion 

félon  leur  forme  &  teneur.  defdites  trois  maifons  j  requefte  afin  d'en* 

regiftrement  defdites  lettres ,  8c  autres 

Le  due  de  Gefures  y>uverntmr  de  Pâtis,  pièces  attachées  fous  le  contre-feel  d'i- 

celles }  conclu  fions  du  procureur  gène. 

DU  Jeudy  x.  Avril  m.  dc.  lxxxvii.  ral  du  roy }  ouy  le  rapport  de  M.Jean 

Mcflîre  Léon  Potier  duc  de  Gef-  Doujat  confeiller  4  tout  confideré ,  la- 

vrcs,  pair  de  France ,  premier  gentil-  dicte  cour,  a  ordonné  que  lefdi» 

homme  de  la  chambre  du  roy  ,  pour-  tes  lettres  feront  regiftrées  au  greffe  d'i- 

veu  de  la  charge  &  dignité  de  gouver-  celle ,  pour  jouir  par  les  impetrans  de 

neurSc  lieutenant  gênerai  pour  le  roy  l'effet  8c  contenu  en  icelks  félon  leur 

en  la  ville ,  prevofté  8c  vicomté  de  Pa-  forme  8c  teneur, 
ris,  par  lettres  du  13.  Febvrier  dernier, 


ladite  charge  vacante  par  le  decez  du 
iieur  duc  dc  Crequy  }  a  fait  le  ferment 
8c  a  efte  receu. 

lettres  patentes  peur  les  Dominicains  du 
faubottr^  S.  Gcrtnain* 


Permiflien  à  U  ville  de  vendre  le  petit 
Arfcnsl, 

DU  xvi.  May m.dc. Lxxxvu.Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes 


du  roy  données  à  Verfailles  au  mois 
d'Aouft  dernier ,  lignées  Louis ,  8c  fur 

DUxu.  May  m.  dc.  lxxxvii.  Veu  le  reply  :  par  le  roy,  Colbert ,  8c  fcel- 
par  la  cour  les  lettres  patentes  lées  en  lacs  dc  foie  du  grand  fecaude 
du  roy  données  à  Verfailles  au  prefent  cire  verte ,  obtenues  par  Tes  prevoft  des 
mois  de  May  fignées,  Louis,  8c  furie  marchands  8c  efchevins  de  cette  ville 
reply:  par  le  rov  Colbert ,  8c  fcellées  de  Paris,  par  lefquelles  8c  pour  les  eau. 
en  lacs  de  foie  <hi  grand  fceau  dc  cire  lès  y  contenues  ledit  feigneurroy  auroic 
verte,  obtenues  par  les  religieux  prieur,  permis  auxdits impetrans  de  difpofer  8c 
8c  convent  de  l'ordre  des  frères  Pref-  vendre  à  perpétuité  ,  par  adjudications 
cheurs  au  noviciat  du  fauxbourg  S.  Ger-  qui  feront  faites  pardevant  eux  au  hu- 
main de  cette  ville  de  Paris,  par  lef-  seau  delà  ville,  au  plus  offrant  8c  der- 
quelles  8c  pour  les  caufes  y  contenues  nier  enchcriûeur  8c  aux  conditions  les 
ledit  feigneur  roy  auroic  approuvé ,  vali-  plus  avantageufes  que  faire  fe  pourrai 
dé  8c  confirmé  les  contrads  d'emprunts,  ladite  ville ,  les  maifons,  bafhmens  8c 
mefme  ceux  de  baux  a  vie  8t  d'emphi-  places  compofant  le  petit  aricnal  delà 
chcofe  faics  par  les  impecrans  pour  la  ville,  en  tout  ou  partie,  poureftre  les 
conftrudion  des  maifons ,  cloiftrc  8c  egli-  deniers  qui  en  proviendront  par  eux  em- 
lè  par  eux  baftie,  8c  neantmoins  de  par  ployez ,  tant  a  acquker  ce  quirefte  deu 
ledit  feigneurroy  deffenfesde  plus  faire  du  prix  de  l'adjudication  qu'ils  ont  faite 
i  l'advenir  de  pareils  baux  à  vie  8c  d'em-  des  maifons  des  heurs  de  Larré,  Per- 
phitheofe  ,  à  peine  de  nullité}  &  outre  rault&  Hotteman,  qu'au  rachat 
ledit  feigneur  roy  leur  auroir  permis  de  des  fommec  par  eux  empruntées  pour 
faire  achever  tous  lefdics  baftimensfui-  faire  lefdites  acquifirions,  8c  ainfy  que 
vanc  le  deflêin  qui  en  avoit  efte  fait,  8c  plus  au  long  le  contiennent  lefdites  lec 
en  particulier  deux  maifons  fur  une  pla^  très  à  la  cour  adreflantes  ;  veu  aufly  i'ar. 
ce  fituéedans  la  rue  du  Bac,  Scuneaiu  reft  du  confeil  d'eftat  du  iv.  Fçbvrier 
tre  maifon  commencée  ruë  S.  Domina  dernier,  8c  la  requefte  prefentée  à  l'efv 
que,  fuivant  le  plan,  devis,  prix  8c ef-  fec  de  l'enregiftrement  defdites  lettres^ 
rimation  des  ouvrages  defdites  maifons,  concluions  du  procureur  gênerai  du 
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-  roy}  ouy  lé  rapport  de  M.  Jean  Dou-  de  fa  fîtuation  &  de  fon  eftat  prefènt- 
•  jat confeiller} tout confiderc, la  cour  que  les  impetrans  feroient  tenus  de  re- 
a  ordonné  &  ordonne  que  lefdites  let-  prefentcr  les  con  tracts  de  donation  8c 
très  feront  enregistrées  au  greffe  d'i-  autres  qui  doivent  compofer  le  revenu 
celle,  pour  jouir  par  les  impetrans  de  par  lequel  ils  prétendent  faire  tobiîfter 
leur  effet  &  contenu ,  &  eftre  exécutées  ledit  eftabliflèment  5  pour  ce  fait  rap- 
felon  leur  forme  fie  teneur.  porté ,  &  communiqué  audit  procureur 

gênerai,  eftre  ordonné  ce  que  de  rai- 
Etbliffement  d'une  communauté  cCeccleJtaf-   ion  }  l'information  faite  en  exécution 
^  tiques  Anglois,  dudic  arreft  par  ledit  confeiller  commis, 

le  17.  Février  dernier,  le  procez  ver- 

DU  ix.  Juin  m.  dc.  lxxxvii.  Veu   bal  fait  de  l'eftat  de  ladite  maifbn  du 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du   11.  Mars  fuivantj  le  contentement  de 
roy  données  à  Verfailles  au  mois  de  l'archevefque  de  Paris,  du  11.  Septem- 
Fevrier  m.  dc.  lxxxiv.  /Ignées  Louis,   bre  168  j.  les  avis  des  lieutenant  de  po- 
fie  fur  le  reply  :  par  le  roy  Colbert,  fie   lice  fie  dudit  fubftitut  du  procureur  ee- 
fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau   neral  du  roy  au  chaftelet,  &  des  pre- 
de  cire  verte,  obtenues  par  maiftres  Jean   voft  des  marchands  &  efchevinsde  cette 
Perret,  Thomas   Godent,  Jean  Ber-   ville,  des  dernier  Janvier  fie  14.  Sep- 
raut  &  Bonaventure  Gifrart  do&eurs   tembre  1686.  les  originaux  des  contrats 
en  théologie ,  8c  Edouard  Lurton  tous   qui  compofent  la  fondation  &  le  revenu 
ecclefiaftiques  feculiers  natifs  d'Angle-  •  de  ladite  maifon  }  requefte  afind'enre- 
terre  ,  par  lefquelles  Se  pour  les  caufes   giftrement  defdites  lettres  j  conclufions 
y  contenues  ledit  feigneur  auroit  permis    dudit-  procureur  gênerai  du  roy  ;  ouy  le 
auxdits  impetrans  d'eftabiir  une  corn-   rapport  de  M.  Achilles  Barentin  con 
munauté  d'ecclelîaftiques  feculiers  An-    feiller  }  tout  confideré,  ladite  cour. 
glois  dans  cette  ville  de  Paris  ou  dans   ordonne  que  lefdites  lettres  feront  re- 
l'un  des  fauxbourgs  d'icelle ,  en  tel  en-    giftréesau  greffe,  pour  jouir  par  lesim, 
droit  quils  trouveront  le  plus  commo-   petrans  fie  ceux  qui  leur  fuccederont  dc 
de,  pour  y  vivre  félon  les  Statuts  qui   l'effet  fie  contenu  en  icelles,  &  eftre 
feront  faiâs  par  l'archevefque  de  Pa-   exécutées  félon  leur  forme  fie  teneur, 
ris  j  fie  pour  donner  moyen  à  ladite  com- 
munauté de  fe  perpétuer  dans  le  royau-   Permiffîon  aux  religieu/és  de  la  Nativité, 


rué  des  Francs-bourgeois ,  de  s'efiablir  k 
thofiel  de  Beauvais  ,  faubourg  S.  Ger- 
main. 


me ,  ledit  feigneur  roy  veut  qu'elle  puiflè 
acquérir  fie  poiïeder  les  fonds  fie  domai- 
nes fie  autres  biens  oui  luy  feront  ne- 
cefTaires ,  tant  pour  la  demeure ,  habi. 
eadoB 1,  quevivresôefubfiftancedcsec-  TXU  deuxième  Septembre  m.  dc. 
clefiaftiques  qui  la  compoferont,  ainfy  U  lxxxvii.  Veu  par  la  cour  les  let- 
que  plus  a  plein  le  contiennent  lefdites   très  patentes  du  roy  données  à'Ver- 

eccres  a  la  cour  adre/TanteS)  veu  amTy   failles  au  moisd'Aouft  dernier,  lignées 
larrelidu xvn. Décembre  m.dc.lxxxv.    Louis,  ôcplusbas:  parle  roy,  Colbert. 
par  lequel,avant  procéder  à  l'enregiftre-   fie  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  verte 
ment defd. lettres,  auroit  efté ordonné   fur  lacs  de  foye  ,  obtenues  par  les  to- 
que d  office ,  a  la  requefte  du  procureur   perieure  fie  religieufes  de  Ste  Claire  du 
gênerai  du  roy  ,  il  feroit  informé  par  tel    convent  dc  la  Nativité  de  lefus  efta- 
des  confeillers  qu'il  luy  plairoit  commet-    blies  en  la  rue  des  Francs-bourgeois  "de 
cre,  de  la  commodité  ou  incommodité    cette  ville  de  Paris ,  par  lefauelles' fie 
quepouvoitapportcrled.eftabliûement}    pour  les  caufes  y  contenues  ledit  fei- 
que  leldites  lettres  feroient  communi.    gneur  roy  auroit  permis,  accordé  fie  00 
quees  au  lieutenant  de  police  fie  au  fub-    troyc  aux  impétrantes  de  s'eftablir  en 
a  a     Procureur  8enCral  &         la  maifon  dite  Yho/tel  de  mauvais  fïfe 
prévoit  des  marchands  fie  efchevinsde   au  faubourg  S.  Germain,  pour  y  vivre 
cette  ville  de  Paris ,  pour  y  donner  Jeiir  fuivant  leur  règle  fie  conftitution ,  ainfy 
avis,  ou  y  dire  ce  que  bon  leur  fem-   qu'elles  faifoient  fie  ont  fait  jufqu'à pre- 
Dlçroit  j  comme  aufly  que  par  ledit  con-  lent  en  ladite  ruë  des  Francs-bourgeois 
leuier   ia maifon  dans  laquelle  l'on  pré-  en  vertu  des  lettres  patentes  du  mois 
tend  faire  ledit  eftablilfement  feroic  de  Mars  m.  dc.  xxxn.  fie  conformément 
veue  ,  fie  vifitee  par  experts  qui  feroient  à  icelles,  fie  félon  qu'il  leur  a  efté  pref- 
nwnmei  d'office,  fie  procez  verbaldreflc  .cric  par  l'ordonnance  du  fieur  arche- 

vefque 
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vefque de  Paris  du  xvn.  Juilletdernier, 
îc  celles  queluy  &  fes  fucccflcurspour- 
ronc  donner  cy-après  -y  8c  en  confequen- 
ce  ledic  leigneur  roy  auroit  ladite  mai- 
fon,  autrement  dite  Phoftel  de  Beau, 
vais  amorty  comme  à  Dieu  dédiée  8c 
à  Ton  eglife,  voulant  qu'elles  en  jouif- 
fent  franchement  fie  quittement ,  enfem- 
ble  celles  qui  leur  fuccederont  ,  fans 
qu'elles  foienr  tenues,  pour  raifon  de  ce, 
payer  audit  feigneur  roy  nia  fes  (uccef- 
ièurs  roys  aucune  finance  ,  fous  quelque 
prétexte  que  ce  puiflè  eftre ,  de  laquel- 
le il  leur  fait  don ,  à  condition  toutes 
fois  d'indemnifer  les  feigneurs  parti, 
culiersdefquels  ladite  maifondite  Phof- 
telde  Beauvais  pourra  eftre  mouvante, 
fie  à  la  charge  de  faire  des  prières  pour 
ledit  feigneur  roy  6c  fes  fuccellèurs  roys 
à  perpétuité  5  fit  en  confëquence  révo- 
que l'admortiflèment  qui  a  efté  accor- 
dé auxdits  impétrantes  des  maifons  où 
elles  eftoient  eftablies  en  ladite  ruë  des 
Francs-bourgeois  ,  pour  raifon  defqucl- 
Jcs,  en  cas  qu'elles  reftent  en  leur  pof- 
feflîon,  elles  feront  tenues  de  bailler 
homme  vivant  fit  mourant  en  la  maniè- 
re accouftumée,  ainftque  plus  au  long 
le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour 
adreffantes  5  ordonnance  dudit  Heur  ar- 
chevefque de  Paris  du  xvu.  Juillet  der- 
nier ;  requefte  prefentéeà  l'effet  d'enre- 
giftrement  defdites  lettres  j  concluions 
du  procureur  gênerai  du  roy  }  ouy  le 
rapport  de  M.  François  Hennequin  con- 
fer  -,  tout  confideré  ,  la  cour  a  or- 
donné fit  ordonne  que  lefdites  lettres  fe- 
ront enregiftréesau  greffe  d'icelle,  pour 
jouir  par  lefdites  impétrantes  8c  celles 
qui  leur  fuccederont ,  de  leur  effet  8c  con- 
tenu, 8c  eftre  exécutées  félon  leur  for. 
me  8c  teneur. 

Tranflation  de  tVnien-thrcftienne  de  Cha- 
rmuc  ,  à  S.  Chaumont. 


D 


U  xvm.  Novembre  m.dc.  lxxxvii. 
Veu  par  la  cour  les  lettres  patentes 
du  roy  données  à  Verlailles  au  mois 
d'Avril  dernier ,  fignées  Louis ,  8c  fur 
le  reply  :  par  le  roy,  Colbert ,  8c  fcel- 
lées  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau  de 
cire  verte ,  obtenues  par  Renée  des  Bor- 
des, Anne  de  Croze,  Marguerite  de 
Gaude  8c  autres  filles  aflbciées  du  fc- 
minaire  8c communauté  feculiere  de  PU- 
nion-chreftienne  transférée  de  Charon- 
ne  en  cette  ville  de  Paris,  parlefquel- 
les  8c  pour  les  caufes  y  contenues  ledit 
feigneur  roy  auroit  loué ,  approuve  8c 
Terne  II.  Part.  III. 
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confirmé  Peftabliflèment  des  impétran- 
tes fait  en  cette  ville  de  Paris  dudit  fc- 
minaire  dePUnion-chrcfticnncen  Phof- 
tel  de  S.  Chaumont ,  pour  y  faire  leurs 
exercices  fous  la  conduite  8c  direction 
du  fieur  archevefque  de  Paris  ;  fuivant 
les  ftatuts  Screglemens  faits  ou  à  faire, 
à  condition  toutes  fois  que  ladite  mai- 
fon  ne  pourra  eftre  changée  ni  conver- 
tie en  maifon  de  profeflion  religieufe  , 
8c  que  les  impétrantes  qui  y  font  à  pre- 
fènt,  ou  qui  leur  fuccederont ,  feront 
toujours  de  l'eftat  feculier  fuivant  leur 
inftitut  j  leur  auroit  en  outre  ledit  fei- 
gneur roy  permis  d'accepter  8c  recevoir 
toutes  donations ,  fondations  8c  autres 
diïpofitions,  acquérir ,  tenir ,  pofleder 
biens ,  meubles  8c  immeubles ,  de  mef- 
me  que  les  autres  communautez  ,  fans 
neantmoins  qu'elles  puiilent  prétendre 
aucun  admortiflement ,  finon  feulement 
du  fond  de  leur  eglife  ,  maifons ,  jardins 
8c  enclos,  que  ledit  feigneur  auroit  ad- 
morty  ,  8c  ainfy  que  plus  au  long  le  con- 
tiennent lefdites  lettres  à  la  cour  adref- 
fantes ;  arreft  du  xxnr.  Janvier  m.  dc 
lxxviii.  par  lequel  >  avant  faire  droit 
fur  l'enregiftrcment  des  lettres  obtenues 
par  les  impétrantes  pour  s'ellablir  au 
village  de  Charonne  ,  il  auroit  efté  or- 
donné qu'il  leroit  informé  pardevant 
le  confeiller  rapporteur ,  dc  la  commo- 
dité ou  incommodité  dudit  eftabliflc- 
ment  $  que  les  lettres ,  ftatuts  8c  regle- 
mens  feront  communiquez  a  Parehe- 
vefquede  Paris , à  la  fuperieure  des  Nou- 
velles Catholiques  de  la  ville  dé  Paris, 
au  lieutenant  de  police,  &  au  fubftitur 
du  procureur  gênerai  du  roy  au  diafte. 
let  ,  8c  aux  prevoft  des  marchands  8c 
efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  pour 
donner  fur  lefdites  lettres  leur  avis  ou 
y  dire  autrement  ce  que  bon  leur  fem- 
blera}  l'information  de  la  commodité  t 
ou  incommodité  faite  en  confequenecj 
l'avis  8cconfentement  de  Parchevefque 
de  Paris  5  l'avis  8c  confentement  du  lieu- 
tenant de  police  8c  du  fubftitutdu  pro- 
cureur gênerai  du  roy  >  l'avis  des  pre- 
voft des  marchands  8c  efchevins  dc  cet- 
te ville  de  Paris,  arreft  d'enregiftre- 
ment  defdites  lettres  pour  Peftabliflè- 
ment de  ladite  communauté  à  Charon- 
ne ,  du  vu.  May  M.  dc  ixxviii.  Veu 
aufly  la  permifliori  dudit  archevefque  de 
Paris  aux  impétrantes  de  s>ftablir i  Phd/l 
tel  dc  S.  Chaumont }  les  ftatuts  don- 
nez à  ladite  communauté  par  ledit  ar- 
chevefque ;  le  décret  fait  dudit  hoftel 
de  S.  Chaumont  aux  requeftes  du  pa- 
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,  lai*  ,  du  xxm.  Mars  m.  dc  lxxxv. 

1  7'  moyennant  la  fomme  de  quatre-vingt- 
douze  mil  livres  }  la  requefte  prefentéc 
par  les  impétrantes  afin  d'enregiftre- 
ment  de/dites  lettres  }  conclufions  du 
procureur  gênerai  du  roy  }  ouy  le  rap- 
port de  M.  Eftienne  Daurat  confeillerj 
tout  confiderc  ,  la  cour  ordonne  que 
lcfdites  lettres  &  ftatuts  de  l'archevef- 
que  de  Paris  feront  enregiftrees  au  gref- 
fe de  la  cour,  pour  eftre  exécutées  fé- 
lon leur  forme  Se  teneur. 

Lettres  patentes  en  faveur  des  Capucins  d» 
fauéûurg  S.  Jacques. 

Uxxx.  AvrilM.Dc.  Lxxxvm.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Fontainebleau  au  mois 
d'Octobre  m.  dc  xiii.  fignees ,  Louis, 
&  fur  le  reply  :  par  le  roy ,  la  reyne 
régence  &  mere  prefente ,  de  Lbmenie, 
&  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  ver- 
te, obtenues  par  les  religieux  du  tiers 
ordre  de  S.  François  appeliez  Capucins, 
eftablis  au  convent  du  fauxbourg  faint 
Jacques,  par  IefqueUes,  pour  les  cau- 
fes  y  contenues,  ledit  feigneur  royau- 
roit  permis  &odroyé,  veut  &luy  plaift 
que  les  impetrans  puifient  &  leur  foit 
loifible  de  faire  baftir  &  conftruire  au- 
dit lieu  un  convent  &  monafterc  de  leur 
ordre ,  fans  qu'ils  puifient  cy-après  ef- 
tre recherchez  d'aucune  chofc  pourrai- 
fon  de  ce,,  pour  quelque  caufe  fcocca- 
fion  que  ceioit ,  mefme  pour  eftre  gens 
de  main-morte  ,  &  fous  prétexte  de 
nouveaux  acquefts  ou  autremenc ,  donc 
ledit  leigneur  roy  les  a  relevez  &  dif- 
penlez ,  &  ainfy  que  plus  au  long  le  con- 
tiennent lçfd.  lettres  a  la  cour  adreûan- 
tes  5  yeu  auffi  les  lettres  de  furannacion 
accordées  par  le  roy  fur  icelles  le  xvi 
Février  dernier,  figues  Louis,  &  plus 
bas  :  parle  roy,  Colbert,&fcelléefdu 
grand  fceau  de  cire  jaune ,  arreftduv. 

îeîi  lern,erApar  lcîuçl>  ^antproce. 
der  a  1  enregiftremenc  defdites  lettre. 


P  REUVES  ET  PIECES 


.  'enregiftremenc  defdites  lettres 
auroit  efte  ordonné  qu'elles  feroient' 
copjrnu.nKjuees  au  fieur  archevefquede 
i  aris,  au  lieutenant  de  police  &  ?ubfti. 
tut  du^procureur  gênerai  du  roy  au  chat 
teJec, .&(.  aux  prevoft  des  marchands  & 
dchevus  de  ectee  ville,  pour  donner 
fur  icelles  leurs  confentemens ,  ouydire 

radon  p0Ur  le  tour  rapporté  &  commu, 
nique  au  procureur  gênerai  du  roy,  ef- 
tre ordonné  ce  que  de  raifon  ,  le  con- 
sentement dudit  fieur  arcaevefque  2e 


Paris,  du  vu.  dudit  mois  de  Mars  •  l'a- 
vis du  lieutenant  de  police  &  dufub~ 
ftitut  du  procureur  gênerai  du  roy  au- 
dit chaftelet,  du  xvm.  dudit  mois  •  ce- 
luy  des  prevoft  des  marchands  &  cf 
chevinsdecettedite  ville,du  xu.  dupre 
fenc  mois  d'Avril  j  requefte  prefenteea 
1  effet  de  1  enregiftrement  defdircs  let 
très  j  conclufions  du  procureur  gênerai 
du  roy  j  ouy  lç  rapport  de  M.  François 
Robert  confciller  j  tout  confideré ,  Va 
cour,  a  ordonné  &  ordonne  que'lef 
dites  lettres  feront  enregift.  ées  au  gref- 
fe de  la  cour,  pour  jouir  parles  impe- 
trans  ,  &  ceux  qui  leur  (accéderont  de 
1  effet  &  contenu  en  icelles ,  &  eftre  exe 
cutees  félon  leur  forme  &  teneur.  ' 

Lettres  patentes  en  faveur  des  reUqicufes 
hofpitalteres  de  Ste  Catherine. 

DU  xn.  Aouft  m.  dc.lxxxviii.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Verfaillesau  mois  de  Mars 
dernier,  fignées  Louis,  &fur  le  reply: 
par  le  roy  Colbert,  &  fcellées  en  lacs 
de  foie  du  grand  fceau  de  cire  verte , 
obtenues  par  les  fuperieure  &  religieu- 
fes  de  la  maifon  régulière  &  hofpira- 
liere  de  l'ordre  de  S.  Auguftin  eftablics 
a  Paris  fous  le  titre  dc  Ste  Catherine 
par  IefqueUes  &  pour  les  caufes  y  con- 
tenues ledit  leigneur  roy  auroitapprou- 
vé,amlonzc&  confirmé  l'eftablillemcnc 
des  impétrantes  &  de  ladite  maifon  ré- 
gulière 6i  hofpitaliere  dc  l'ordre  &  de 
la  règle  de  S.  Auguftin  eftablies  en  la 
rue  S.  Denis  de  cette  ville  de  Paris  fous 
le  titre  de  Ste  Catherine,  l'a  mis  fous 
fa  protection ,  pour  y  vivre  par  les  im- 
pétrantes &  celles  qui  leur  luccederone 
en  communauté  ,  félon  leur  règle ,  dif- 
cipline  &inftituc ,  ainfy  que  plus  au  long 
le  contiennent  lcfdites  lettres  à  la  cour 
adreflàntes  >  veu  aufli  l'arreft  du  vi.  May 
dernier ,  par  lequel   avant  procéder  â 
renregiftrement  defdites  lettres ,  auroic 
efté  ordonné  que  d'office ,  à  la  requefte 
du  procureur  gênerai ,  il  feroit  informé 
par  le  confeiller  rapporteur  de  la  com- 
modité ou  incommodité  que  pouvoir 
apporter  ledit  eftabJiircmenc  en  cette 
ville }  que  les  lettres  feroient  commu- 
niquées à  l'archevefquede  Paris,  pour 
donner  fur  icelles  fon  contentement  j 
enfemble  aux  lieutenant  de  police  & 
fubftitut  du  procureur  gênerai  au  chaf- 
telet,  &  prevoft  des  marchands  &  ef- 
cheyins  de  cette  ville,  pour  donner  fur 
lcfdites  lettres  leur  avis,  ou  y  dire  au- 
trement 
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trcment  ce  que  bon  leur  fetnbleroic 5 
&  que  pardevant  ledit  confcillcr  com- 
mis la  fuperieure  dudic  convenc  feroit 
tenac  de  déclarer  le  nombre  des  re- 
ligieufes qui  y  eftoient ,  de  reprefenter 
un  clrat  du  bien  dudit  monafterc  8c  des 
charges  auxquelles  il  peut  eftre  tenu  } 
comme  aufly  qu'elles  rapporteroient  les 
ftatuts  6c  rcglcmens  fbuslefqucls  elles  vi- 
venr  dans  ledit  convent  j  pour  ce  fait, 
rapporte  &  communiqué  au  procureur 
gênerai,  eftre  ordonné  ce  que  de  rai- 
ion  ,  l'information  faite  en  exécution  du- 
dit arreft  par  ledit  confeiller  commis , 
le  xxix.  juillet  dernier  j  procez.  verbal 
de  repreféntation  d'un  eftat  des  biens 
&  revenus  dudit  convent  contenant  le 
nombre  des  religieufes  qui  y  eftoient , 
le  xxx.  dudit  mois }  leconfentement  de 
l'archevefque  de  Paris,  du  xxvm.  Juin 
dernier  -,  les  avis  des  lieutenant  de  po- 
lice,  (ubftitut  du  procureur  gênerai  du 
royauchaftelet ,  prevoftdes  marchands 
8c  efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  des 
x.  &  xx.  Juillet  dernier  j  les  ftatuts  8c 
reglemens  fous  lefquels  lefdites  religieu- 
lés  vivent  dans  ledit  convent  ;  conclu 
fions  du  procureur  gênerai  du  roy  j  ouy 
le  rapport  de  M.  Eftienne  Baudouin  con- 
feiller }  tout  confideré  ,  udicte 
cour,  ordonne  que  lefdites  lettres  fe- 
ront enregiftrées  au  greffe  ,  pour  .jouir 
par  les  impétrantes  &  celles  qui  leur  fuc- 
cederont  audit  convent  de  l'effet  8c  con- 
tenu en  iccllcs ,  &  eftre  exécutées  félon 
leur  forme  8c  teneur. 

Lettres  patentes  en  faveur  des  religieufes 
Carmélites  de  la  rue  Chapon. 

DUxvn.Aouft  M.  dc.  lxxxviii.  Veu 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
roy  données  à  Verfàillcs  au  mois  d'A- 
vril dernier ,  lignées  Louis  ,  &  fur  le 
reply  :  par  le  roy ,  Colbert ,  8c  fcellées 
en  lacs  de  foye  du  grand  fceau  de  cire 
verte ,  obtenues  par  les  religieufes  de 
N.  D.  de  Mont-Garmel  de  la  première 
règle  félon  la  bienheureufe  mere  Ste 
Therëfc  de  Jefus ,  de  la  congregatiou 
de  France ,  appcllées  Carmélites  du  nu. 
nafiere  de  la  mere  de  Dieu  ,  fondées  8C 
eftablies  en  cette  ville  de  Paris ,  rue  Cha- 
pon 5  par  lefauelles ,  pour  les  caufes  y 
contenues  ,  ledit  feigneur  roy  auroic 
agréé  ,  confirmé  &  approuvé  la  fonda- 
tion 8c  eftabmTement  des  impétrantes  en 
cette  ville  de  Paris  rue  Chapon  ,  8c  tout 
ce  qui  a  efté  fait  en  confèquence  j  veue 
6c  luy  plaift  que  le  tout  forse  fon  plein 
TemeII.P4if.il/. 
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8c  entier  effet ,  8c  que  conformément  a 
ladite  fondation  8c  eftablifTement  lefdi- 
tes impétrantes  8c  celles  qui  leur  fucce- 
deront  audit  monaftere  de  la  mere  de 
Dieu ,  en  jouïHcnt  aux  droits  8c  privi- 
lèges accordez  audit  ordre  pleinement 
&  paifiblement  j  fans  qu'elles  puifTenc 
eftre  troublées  hy  inquiétées  en  quelque 
forte  8c  manière  que  ce  foit ,  nonobftant 
que  les  formalité*  requifes  8c  accouftu- 
mées  à  ladite  fondation  8c  efhblifTè- 
ment  n'ayent  pas  efté  gardées  ny  ob- 
fervées ,  dont  ledit  feigneur  les  a  rele- 
vées 8c  difpenfécs ,  6c  de  fa  mefmc  grâ- 
ce 8c  aucloritc  admorty  la  moitié  de 
la  maifbn  par  elles  acquife  des  religieu- 
fes de  l'Incarnation  comprile  dans  leur 
convent  8c  enclos  ,  comme  chofè  à 
Dieu  dédiée,  8c  ainfy  que  plus  au  long 
le  contiennent  lefdites  lettres  à  la  cour 
adreflàntes  j  veuaufTy  l'arreftduxi.  May 
dernier  ,  par  lequel ,  avant  procéder  a. 
l'enrcgiftrcment  defdites  lettres ,  auroic 
efté  ordonné  qu'elles  feroient  commu- 
niquées à  l'archevefque  de  Paris ,  pour 
donner  fur  icelles  fon  confentement , 
enfcmble  au  lieutenant  de  police ,  au 
fubftitut  du  procureur  gênerai  au  chaf- 
telet ,  8c  aux  prevoft  des  marchands  8c 
efchevins  de  cette  ville  de  Paris ,  pour 
donner  leur  avis  ou  y  dire  autrement  ce 
que  bon  leur  fembleroit,  pour  ce  fait, 
rapporté  8c  communiqué  au  procureur 
général,  eftre  ordonné  ce  que  de  rai- 
lbn  y  le  confentement  de  l'archevefque 
de  Paris,  du  xv.Jum  dernier  j  les  avis 
du  lieutenant  de  police ,  du  fubftitut  du 
procureur  gênerai ,  8c  des  prevoft  des 
marchands  8c  efchevins  de  cette  ville 
de  Paris,  des  xv.8c  xxvm.  Juillet  auf- 
fy  dernier  -y  requefte  prefentée  à  l'effet 
de  l'enregiftrement  defdites  lettres ,  8c 
autres  pièces  attachées  fous  le  contre- 
fcel  d'icellesj  conclufionsdu  procureur 
gênerai  du  roy  j  ouy  le  rapport  de  M. 
Jean-François  Joly  confeiller  -t  tout  con- 
fideré ,  la  couii  ordonné  8c  or- 
donne que  lefdites  lettres  feront  enre- 
giftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir 
par  les  impétrantes  8c  celles  qui  leur 
fuccederont  audit  convent  de  leureffec 
&  contenu,  8c  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  &  teneur, 


Ggij 


Ah.  Ut». 


a3S  PREUVES   ET  PIECES 

au  greffe  d'icelle,  pour  jouir  par  lesinw 
Eftabliffement  des  Capucines  dam  leur  non-  petrans  &  ceux  qui  leur  fuccederont  au- 
veau  convent.  dit  collège  de  leur  effet  &  contenu,  & 

eftre  exécutées  félon  leur  forme  &\c- 
U  xm.  Juin  m.  dc.  lxxxix. En-  neur. 
JL/  regiftrement  des  lettres  obtenues 

par  les  religieufes  Capucines  dites  filles  Eftabliffement  des  files  feculieres  de  la  Ste 
de  la  PaJJion^  du  convent  cy-devant  fi-      famille  de  t adoration  perpétuelle  du 
tue  rue  S.  Honore  de  cette  ville  de  Pa-  S.  Sacrement  à.  Charonne. 

parle/quelles  le  roy ,  en  confirmant 


J     £  I  /     1  — 

eu  tant  que befoin  ,  les  lettres  patentes  TVU  xiv.  Juillet  m.  dc.  lxxxix.  Veu 
d'eftablilïèment  des  impétrantes  du  mois  par  la  cour  les  lettres  patentes  du 
d'Oétobre  m.  dc.  ii.  leur  auroit  per-  roy  données  à  Verfaiiles  au  mois  de  Sep. 
mis  &  oûroyé  de  s'aller  eftablir  au  nou-  tembre  m.  dc  lxxxvi.  lignées  Louis  & 
veau  convent  que  S.  M.  leur  a  faitbaftir  fur  le  rcply  :  par  le  roy  ,  Colbert  '  & 
au-delà  de  la  place  que  l'on  conftruit  fcellées  en  lacs  de  foie  du  grand  fc'eau 
rue  S.  Honoré.  de  cire  verte ,  obtenues  par  Catherine 

Chanlat  veufve  du  fieur  le  Maire ,  par 
Ztttres  patentes  en  faveur  du  collège  des  lefquelles  ledit  feigneur  roy  auroitper- 
Efcoffois.  mis  à  l'impétrante  dc  s'eftablir  avec  tel 

D nombre  de  femmes  ou  filles  fecuHeres 
Uxu.JuilletM.Dc.Lxxxix.  Vea  qu'elle  trouvera  à  propos  enlamaifon 
par  la  cour  les  lettres  patentes  du  par  elle  acquife  au  bourg  de  Charonne 
roy  données  à  Verfaiiles  le  xv.  Decem-   pour  y  vivre  par  elles  &.  celles  qui  leur 
bre  m.  dc.  Lxxxvm.  lignées  Louis,  &   fuccederont  en  communauté    fous  le 
lux  le  reply:  par  le  roy,  Colbert,  &   nom  de  feminaire  te  filles  feculieres  de  U 
lccllees  en  lacs  de  foie  du  grand  fceau  fainte  Famille  de  t  adoration  perpétuelle  du 
de  cire  verre,  obtenues  par  les  princi-   S.  Sacrement,  fous  la  direction  &  la  de- 
pal  procureur  bourfiersôc  cfcolficrs  du  pendance  de  l'ordinaire ,  8c  fuivant  les 
collège  des  EfcolTois  en  l'univerfité  dc  ftatuts  &  reglemens  qui  feront  donnez 
I  ans,  par  lesquelles  ,pour  les  caufes  y  parle  fieur  archevefque  de  Paris  j  y  re- 
contenues, ledit  feigneur  roy  auroit  con-   cevoir  &  attirer  autant  qu'il  fe  pourra 
firme  &  en  tant  que  befoin  eft  ou  fe-   de  jeunes  filles  du  village  dudit  Cha- 
roit  de  nouveau  audorizé  &  fuppléé  ronne  &  des  autres  lieux  qui  voudront 
par  leldites  lettres  ce  qui  pouvoitman-   venir  ,  les  inftruire  gratuitement  aux 
quer  à  1  ancien  eftablijlement  du  collège   faints  myfteres  de  la  religidn  Catholi- 
des  Efcoflois  utue  prestement  fur  l'an-   que  Apoftolique  &  Romaine ,  à  lirefic 
cien  rolie  lamt  Victor,  dit  rue  dotlrine   à  eferire,  &  aux  ouvrages  convenable* 
Chrefitenne  tant  pour  élever  &  former   à  leur  fexe  &  à  leur  eftat ,  lefdites  let- 
cies  ecclenaftiqucs  miflionaires  pour  en-   très  à  la  cour  adrefîàntes  j  arreft  du  xvn. 
voyer  au  royaume  d'Efcofle,  que  pour   Avril  m.  dc  lxxxvii.  pour  informer  & 
i  éducation  de  la  jcunelle  dudit  pays  à   monftrer  &c  j  l'information  faite  par  le 
la  îciencc  &  a  la  vertu ,  veut  ledit  fei-  confeiller  commis,  du  xiu.  May  m.  dc. 
gneur  roy  que  ledit  collège  foit&  de.   lxxxvii.  le  confentement  du  fieur  ar- 
meure  toujours  unià  l'univerfité  dePa-   chevefque  de  Paris,  du  iy.  Mars  i688 
ris  comme  il  a  efté  par  le  pafie ,  &  qu'il    l'avis  du  lieutenant  de  police  &  du  pro- 
)ouiiie  des  mcfmcs  privilèges,  droirsôc   cureur  gênerai  au  chaftelct,  du  i.  fuil, 
prérogatives  que  les  autres  collèges  de   let  i6î7.  les  ftatuts  &  reglemens  pour 
uaire  univerute  &  ainfi  que  plus  au  long   ladite  communauté  ,  approuvez  dudit 
7a  c™tlCl>nenc  Iddltes  lettres  à  la  cour   fieur  acchevefque  de  Paris ,  la  donation 
adrenantes  j  veu  auffi  le  confentement  faite  par  ladite  impétrante  en  forme  d'ef- 
donne  a  I  enregiftrement  d'icclles  par  tabliflement  palTé  pardevantles  notai- 
re recteur  de  l'umverfitc  de  Paris,du  vu  t.   res  au  chaftelet  de  Paris  le  n.  Avril 
du  prelent  mois  de  Juillet ,  &  la  requef-   1687.  &  les  titres  &  contrats  juftifica- 
te  prelencec  à  ladite  cour  à  l'effet  d'en,   tifs  des  chofes  données  par  icellej  re- 
regutrement >  concluions  du  procureur  quefte  àl'effèt  de  l'enrcgiltrement }  con- 
general  du  roy,  ouy  le  rapport  de  M.  dufions  du  procureur  gênerai  du  roy, 
fwW     Meumicr  concilier  i  tout  con-  ouy  le  rapport  de  M.Jean  Douiatcon- 
«acre   la  cour  a  ordonné  Se  ordonne  feiller,  tout  confideré,LA  cour  a  or- 
que icidites  lettres  leront  enregiftrecs  donné  fc  ordonae  que  lefdites  lettres 
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feront  enrcgiftrées  au  greffe  d'icelle  , 
pour  jouir  par  l'impétrante  6c  celles  qui 
leur  iuccederont  de  leur  "effet  ôc  conte- 
nu ,  &  eftre  exécutées  félon  leur  forme 
&  teneur ,  à  la  charge  que  celles  qui 
entreront  dans  ladite  communauté  ne 
pourront  difpofer  de  leurs  biens  à  fon 
profit  de  fomme  plus  grande  que  celle 
de  trois  mil  livres  ÔC  y  payer  des  pen- 
dons au-deflus  de  cinq  cens  livres  par 


an. 
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un  principal  commis  8c  deux  autres  com- 
mis pour  les  expéditions  du  greffe  du- 
dit  hoftel  de  ville  ,  ainfy  que  plus  au 
long,  &c.  la  cour,  ordonne  que  lcf- 
dites  lettres  en  forme  d'edit  feront  en- 
regiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre 
exécutées  félon  leur  forme  8c  teneur, 
&  copies  collationnées  envoyées  au  bu- 
reau de  l'hoftel  de  ville  de  Paris ,  pour  y 
eftre  leufcs ,  publiées  8c  enregiftrées }  en- 
jont  au  fubftitut  dudit  procureur  gênerai 
audit  bureau  de  l'hoftel  de  ville  de  te» 
nir  la  main  à  leur  exécution  ,  &  d'en 
certifier  la  cour  dans  trois  jours. 


Ah.  lif*. 


Création  d'un  lieutenant  en  la  juridiclitn  de 
?  hoftel  de  ville,  &c. 

DU  Jeudy  x  vi .  Juin.  Veu  par  la  cour  SufpreJ/ion  du  lieutenant  en  la  juridiflion  de 
toutes  les  chambres  allèmblées ,  les  t  hoftel  de  ville. 

lettres  patentes  duroy  en  forme  d'edit, 

données  à  Verfailles  au  mois  de  May  'TvU  xxxi.  Aouft.  Vcu  par  la  cour, 
dernier ,  par  lefquelles  ledit  feigneur  au-        toutes  les  chambres  aflemblées,rcdic 
roit  crée  &  érigé  en  titre  d'office  for-   du  roy  donné  à  Verfailles  au  prefent 
mé  un  lieutenant  en  la  juridiction  de  mois  d'Aouft  ;  par  lequel  ledit  feigneur 
l'hoftel  de  ville  de  Paris,  quatre  lieu-   roy  a  uny&  incorporé  au  corps  descon- 
tenans  juges  fubdelegucz  des  prevoft  des  feillers  de  cette  ville  de  Paris  Ôcdes  quar- 
marchands  &  efchevins  de  ladite  ville ,  teniers  l'office  de  lieutenant  en  la  juri. 
pour  inftruire  jufqu'i  fentence  diffiniti-   diction  dudit  hoftel  de  ville ,  pour  jouir 
ve  exclufivement  les  procez  qui  pour-   par  eux  à  leur  proffit  commun  des  ga- 
ront  naiftre  fur  les  ports ,  quays  &  rivie-  ges  8c  droits  y  attribuez  par  l'edit  du 
res  navigables  8c  flottables  entre  les  mar-   mois  de  May  dernier ,  &  eftre  ledit  offi- 
chands  &  voituriers  &  autres  trafiquans  ce  exercé  par  l'un  defdirs  eonfeillers  de 
pour  la  proviflon  de  Paris }  Ravoir  un   ville  8c  quartemers  alternativement  d'an- 
a  Sens,  uni  Auxerre,  un  à  Verman-  née  en  année y  comme  aufly  a  ledit fei- 
ton  Ôc  un  à  Montargis  ,  fix  commiflàires  gneur  roy  créé  &  érigé  en  titre  d'offi- 
de  police  appartenante  aufdits  prevoft  ces  quatre  offices  de  commiflàires  de  la 
des  marchands  8c  efchevins  fur  les  ports  police  appartenante  aux  prevoft  des  mar- 
ie quais  de  la  ville  de  Paris,  un  ca-   chands  &  efchevins  furies  ports  &  quais 
pitaine  de  l'artillerie  &  garde  des  armes   de  cette  ville  de  Paris,  pour  faire  avec 
de  ladite  ville ,  un  controllcur  des  baf-  les  fix  créez  par  ledit  edit  du  mois  de 
timens ,  foixante-quatre  cinquanteniers,  May  le  nombre  de  dix ,  lefquels  ledit 
deux  cens  cinquante-fix  dixeniers  -,  ledit  feigneur  roy  a  uny  6c  incorporé  aux  dix 
feigneur  roy  auroit  aufly  créé  fie  érigé  offices  d'huiflîers-lergens  dudit  hoftel  de 
en  titre  d'offices  formés  les  places  d'ar-  ville,  pour  eftre  lefdits  offices  de  com- 
chers  des  trois  compagnies  d'archers ,   miflaires  exercées  par  lefdits  huiflîers ,  * 
arbaleftriers  &  arquebuucrs  de  ladite  vil-  fans  qu'il  leur  puifle  eftre  oppoféaucu- 
le  de  Paris  inftituez  par  les  edits  des  ne  incompatibilité  ,  8cc.  la  couk  aor- 
rois  Charles  VI.  Louis  XI.  8c  François   donné  8c  ordonne  que  ledit  edit  feracn- 
I.  des  mois  d'Aouft  141  o.  Octobre  1437.  regiftré  au  greffe  d'icelle ,  pour  eftre  exe- 
&  Mars  1510.  lefquels  ledit  feigneur  roy  cuté  félon  fa  forme  6c  teneur, 
a  fixé  au  nombre  de  deux  cens  quatre- 
vingts,  pour  faire  avec  le  colonel  des  De/union  des  deux  communautés  £ 'Hofpita- 
trois  compagnies  créé  par  edit  du  mois     liens  de  la  Raquette  &dela  .place  royale. 
de  Septembre  1550.  &  confirmé  parce- 

luy  de  Juillet  1680.  avec  les  dix-neuf  T\  U  11.  Décembre.  Veu  par  la  cour 
autres  officiers  defdites  compagnies  ,  -L^  les  lettres  patentes  du  roy  données 
le  nombre  de  trois  cens  ,  lefquels  le-  à  Verfailles  au  mois  de  Novembre  der- 
dit  feigneur  roy  a  aufly  en  tant  que  be-  nier ,  obtenues  par  les  rcligieufes  hofpi- 
foin  ferait  de  nouveau  créés  6c  érigés  taliercs  de  S.  Jofeph  du  fauxbo 
«n  titre  d'offices  formés  5  comme  aufly  Antoine  feifes  â  la  Raquette , 
ledit  feigneur  roy  auroit  créé  6c  érigé  quelles  ledit  feigneur  roy  aurait  agrée, 
en  titre  d'offices  formés  6c  héréditaires  approuvé  6c  confirmé  le  décret  fait  par 

Ggiij 


*  Moyennant 
la  fomme  Je 
foijjnie  mille 
livres ,  i  <flioy 
ilt  ru  reçu  tenus 
J'en  ajouter 
trente  mille 
pu  lettre*  du 
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de  la  mefme 
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h  u  ^  •  le  fieur  archevefque  de  Paris  pour  la  fc  du  fauxbourg  S.  Antoine  de  Paris  fct 
HU9°'  paration 6cdivifion  delamaifon  deshof-  lésa  la  Raquette ,  qui  approuvent  le  de- 
pitalieres  de  la  place  Royalle  de  celle  cret  faitparl'archevefque  de  Paris  pour 
des  impétrantes  ;  veut  ledit  feigneur  que  la  fepararion  6c  divifion  de  la  maifon  des 
ledit  décret  (bit exécuté  -,  ce  faifant,  que  hofpitaliercs  de  la  çiace  Royalle  ôc  de 
les  deux  maifons  des  religieufes  hofpita-  celle  du  fauxbourg  S.  Antoine ,  pour  fai* 
licres  de  l'ordre  de  S.  Auguftin  Mes,  rc  à  l'advenir  deux  communautez 
l'une  en  cette  ville  de  Paris  proche  la 

place  Royale,  fous  le  titre  des  Chari-  lettres  f aient  es  four  U  maifon  du  Réfute, 
tés  de  N.  D.  &  l'autre  au  fauxbourg  * 
S.  Antoine  foient  &  demeurent  à  l'ad^  T*%  U  Mardy  xiv.  Aouft.  Veu  par  la 
ven»r  fcparces,  &  faifant  deux  commu-  L/cour  les  lettres  patentes  du  roy 
tes  diftinclcs  8c  indépendantes  l'une  de  données  à  Verfailles  au  mois  de  Juillet 
l'autre,  pour  y  vivre  par  les  religieufes   1691.  obtenues  par  lesdiredeursderhof- 

3ui  ont  efté  mifes  en  chacune  defdites  pital  gênerai ,  par  lefquellcs  ledit  fei- 
eux  maifons  en  exécution  dudit  décret  gneur  roy  auroit  agréé  8c  confirmé  l'eftj 
félon  leur  inftitut  ôc  règles,  fous  l'auc-   bluTemenc  de  la  maifon  du  Refuge  i 
tonte  &  gouvernement  dudit  Heur  ar-   Paris ,  &  permis  aufdits  directeurs  d'v 
chevclque  de  Pans  ôc  de  fes  fucceffèurs,  recevoir  non-feulement  les  filles  &  feni 
&  jouir  par  elles  dans  lefdites  deux  mai-   mes  qui  y  feront  envoyées  par  audori 
fons  des  droits  8c  privilèges  a  elles  cy-  té  de  jufticc,  ainfy  qu'il  élit  porté  par 
devant  accordez  par  ledit  feigneurroy  lettres  patentes  dudit  feigneur  rov  du 
ôc  fes  predecefleurs  roys ,  enfemble  des  mois  d'Avril  i66j.  mais  encore  celles 
biens  6c  revenus  qui  leur  font  attribuez   qui  fe  prefenteront  volontairement  dans 
par  ledit  décret ,  6c  aux  charges  6c  con-   le  defTein  de  fe  retirer  du  dérèglement 
dînons  y  contenues ,  ainfy  que  plus  au   dans  lequel  elles  auroienteu  la  Foiblefle 
long,  &c.  la  cour,    avant  procéder   de  tomber,  pour  y  eftre  occupées  à  des 
à  1  enregiftrement  defdites  lettres ,  a  or-   ouvrages  convenables ,  6c  y  mener  une 
donne  ôc  ordonne  que  d'office  ,  à  la  re-   vie  Cnreftienne ,  conformément  aux  re. 
quefte  dudit  procureur  gênerai  du  roy,   glemens  qui  y  font  obfervcz,  fous  la 
nourfuite  6c  diligence  de  fub-   conduite  6c  direction  du  recteur  de  l'hof- 

fticut  dudit  procureur  gênerai,  il  fera  pital  gênerai  pour  ce  qui  regarde  le  fpù 
informe  parle  concilier  rapporteur  du  rituel ,  6c  defdits  directeurs  pour  le  tem- 
prefent  arreft,  que  le  a  commis  à  cet  porel >  veut  ledit  feigneur  que  lefdits  di- 
etter,  de  la  commodité  ou  incommodi-  recteurs  puifTent  accepter  pour  ladite 
te  que  peut  apporter  la  defunion  6c  fe-  maifon  <fu  Refuge  les  fondations  qui 
paration  des  deux  mailonsdes  impetran-   pourroienty  eftre  faites  pour  l'entretien 


niquecs 

lieutenant  le  police ,  au  iublhtut  du  pro-  ordonne  que  * 

cureur  gênerai  du  roy  au  chaftelct ,  6c  regiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir 

aux  prevoft  des  marchands  ôc  efchevins  par  les  impenans  6c  ceux  qi/lcurVuc! 

de  cette  ville,  pour  y  donner  leurs  con-  céderont  5e  l'effet  6c  contenu  8c  eftre 

avTnnr  K°U  a*  aUt7nCnt  «l  *u'lh  cxecutées  feIon       *>m*  6c 'teneur 
aviferont  bon  eftre  }  mcfme  que  lesfup- 

Ùnïl  tTer°Rtu  UD  ^  de  leurs  *»»  W"*  <*<  U  Charité 

biens  ÔC  de  leurs  charges ,  6c  rapporte-  a  sfciou 

les  lettres  patentes  de  l'eftabiifiement 

Sr?deUX^ai  nnS  &  J"  arrdt$  d'en"  1^  U  *•  Ma7-  Enregiftrement  de  let- 

£  r td'^s}  pour  le  tout  fa,t,  I>>  très  patentes  du^roy,  qui  confir-  ZT^Z 

communique  au  procureur  gênerai  du  ment  6c  approuvent  le  contrat  defon- 

ro)  0.  veu  par  ladite  cour ,  eftre  ordon-  dation  faite  par  Monfieur  duc  d'Orléans 

ne  ce  qu il  appartiendra.  frère  unique*du  roy  d'un  hofpital  delà 

*    ar  .    .  „  CharitéeftablyàS.  Cloud  ,  du  11.  Avril 

^rrejt  fUT la  defnhn  des  HofpitaUeres  de  1689-  le  décret  du  fieur  archevefque  de 

u  Raquette  &  de  U  place  Royale.  Paris  portant  omologation  dudit  con. 

DU  v„    î.,;„    r       n.  .     traa  >  du  23-  >n  fuivant ,  enfemble  le 

u  xu.  juin.  Enregiftrement  de  contrael  de  conftitution  de  rente  fur 

Par  les  rel^r'Tr  dV°y  °bCenuCS  rhoftel  de  cecte ville  de  Pa™>  »u  prin- 
par  les  religieufes  hofpitalieres S.  Jofeph  cipaldedix  miihuit  cens  livres ,  payées 

par 
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JUSTIFICATIVES.  -y 

par  Monfieur  pour  fèrvir  de  fonds  à  la-  feigneur  roy  auroit  donne  ,  accorde  - 

ùicc  fondation,  o&royë  8c  delaiffé  à  Moniteur  8c  à  fes^» 

enfans  malles  defccndans  de  !uy  en  loyal 

lares  patentes  pour  la  jujlice  de  tenclos  mariage  par  augmentation  d'âppanage 

de  S.  Germain  des  Prc^  la  maïibn  &  hoftel  du  palais  Cardinal 

feis  en  cette  ville  de  Pans  rue  S.  Ho- 

DU  xvn.  Février.  Veu  parla  cour  norc,  en  toute  fon  eftendue  &  confif- 
lcs  lettres  patentes  du  roy  données  tence,  tant  en  baftimens ,  cours,  loge, 
à  Vcrfàillcs  au  prefenc  mois  de  Février,  ment,  jardins ,  eaux  pour  les  romaines^ 
obtenues  par  meflire  Guillaume  Egon  qu'autres  dépendances  ,1a  place  devant 
Landgrave  cardinal  de  Furlîcmbcrg ,  Icoir  palais  cardinal ,  &  généralement 
abbé  île  l'abbaye  royalle  de  S.  Germain  tout  ce  qui  appartient  audit  lcigneur  roy 
des  Prcz,par  lelquelles  ledit  lcigneur  roy  en  ladite  mailon  &  hoftel  du  palais  Car- 
auroit  dit  &  déclare  que  l'impétrant  Scies  dinal  8c  dépendances,  fans  eu  rien  rc- 
.fuccefléursen  lad.  abbaye  demeureront  ferver  ny  retenir,  à  l'exception  dc:>  baf- 
proprietaircs  de  la  haute  jufticedans  l'en-  timens  qui  luy  fervoient  cy-devartr  de 
clos  &  palais  abbatial  de  lad.  abbaye  &  corps-de-garde ,  &  de  la  partie  de  la- 
lieux  occupez  par  les  abbé  &  religieux  &  dite  place  qui  fe  trouve  comprife  dans 
leurs  domefttqucs,8cdans  l'enclos  d'icelle  le  grand  dcflein  fait  pour  les  baftimens 
feulement,  pour  eftre  lad.  juftice  exercée  du  chafteau  du  Louvre  -,  pt>ur  du  tout 
par  un  bailly  ,  un  procureur  fifcal,  un  jouir  &  difpoferpar  M  on  (leur  aux  met 
greffier  &  deux  huiffiers,  aux  mcfmes  mes  droits,  autoritez  &  privilèges  que 
honneurs  ,  pouvoirs  ,  prérogatives  8c  du  furplus  de  l'omit  appanage  ,  confor- 
droits  dont  ils  ont  joiiy  par  le  pafle  }  mément  à  l'edit  du  mois  de  Mars  1661. 
veut  fie  entend  ledit  feigneur  roy  que  le-  &  en  outre  ledit  feigneur  roy  auroit  pe  r- 
dit bailly  connoiftra  des  appellations  des  mis  à  Monfieur  de  faire  en  ladite  mai- 
jugemens  8c  fentenecs  qui  feront  rendues  fon  8c  palais  Cardinal  telles  augmenta- 
en  matières  civiles  par  les  *  hautes  juf-  rions,  améliorations  ou  décorations  que 
tices  des  terres  8c  feigneuries  dépendan-  bon  luy  femblcra  5  du  prix  dcfqucllcs, 
tes  du  temporel  de  ladite  abbaye,  fituées  en  cas  de  reverfïon,  les  héritiers  de  Mon- 
hors  la  ville ,  fauxbourgs  8c  banlieue  de  ficur  feront  rembourfez  par  led.  feigneur 
cette  ville  de  Paris ,  ainfy  qu'ils  ont  roy  ou  par  les  fucceflcurs  roys ,  ainfy 
bien  Se  dcuëmenr  fait  par  le  pafi3}  8c  que  plus  au  long  le  contiennent  lefdites 
de  la  baffe  juftice  foncière  pour  les  cens,  lettres  à  la  cour  adrelTantcs  )  Se  la  re- 
rentes &  autres  redevances  des  maifons  quefte  preienrée  à  la  cour  par  Monfieur, 
8c  biens  dans  la  cenfive  8c  fiefs  dépen-  afin  d'enregiftrement  defdites  lettres  j 
dans  de  ladite  abbaye ,  fituez  .dans  cette  conclufions  du  procureur  gênerai  du  roy  j 
ville ,  fauxbourgs  8c  banlieue  de  Paris}  ouy  le  rapport  de  M.  Louis-Marie  Maul- 
à  la  charge  que  les  appellations  des  ju-  nory  coniciller  -y  tout  confideré  ,  l  a 
gemens  6c  fentences  du  bailly  de  ladite  cour  a  ordonné  &  ordonne  que  lefdi- 
juftice  de  S.  Germain  des  Prez  refTorti-  tes  lettres  leront  enregiftrées  au  greffe 
ront,  fçavoir  pour  le  criminel  en  la  cour,  d'icelle  ,  p.uir  jouir  par  Monfieur  ,  fes 
8c  pour  le  civil  au  chaftelet  de  Paris  enfans  mafles  8c  defeeudans  de  luy  en 
8c  par  appel  en  ladite  cour ,  ainfy  que  loyal  mariage  de  leur  effet  8c  contenu 
plus  au  long,  8cc.  la  cour  a  ordon-  &  eftre  exécutées  félon  leur  forme  Se  te- 
nd coordonne  que  lefdites  lettres  feront 


rieur. 


enregiftrées  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir 

par  l'impétrant  &  l'es  fucceffeurs  abbés  Gages  &  honneurs  du  lieutenant  gênerai  an 

de  ladite  abbaye  de  faint  Germain  des  gouvernement  de  Paris. 
Prez  de  leur  effet  8c  contenu  ,  8c  eftre 

exécutées  félon  leur  forme  8c  teneur.  U  xxi.  Avril.  Veu  par  la  cour  les 

lettres  patentes  du  roy  en  forme 

Le  palais  Cardinal  dormi à  monfieur  le  duc  de  déclaration  données  à  Verfailles  le 

d'Orléans.  14.  du  prefent  mois  d'Avril ,  par  lef- 

D quelles  ledit  feigneur  roy  auroit  dit  8c 

U  xni.  Mars.  Veu  par  la  cour  les  déclaré ,  veut  8c  luy  plaift  que  fon  lieu- 

_  lettres  patentes  du  roy  données  à  tenant  mènerai  au  gouvernement  de  Pa- 

Verfailles  au  mois  de  Février  1691.  ob-  ris  jouffîè  de  huit  mil  livres  de  gages, 

tenues  par  Monfieur  duc  d'Orléans  fre-  dont  il  fera  fait  fonds  de  fix  mil  livres 

re  unique  du  roy  }  par  lefquelles  ledit  pour  trois  quartiers,  comme  aufly  qu'il 
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jouïflê  en  l'abfcnce  du  gouverneur  des  de  Paris  ,  par  lesquelles  ledit  feigneur 
"  '  ,J  melmes honneurs,  pouvoirs  &:  preroga-  roy  auroit  dit , déclare  &  ordonné ,  veut 
tives  donc  jouift  le  gouverneur  ,  tant  &  luy  plaift,  conformément  à  fon  ar- 
dans  Thoftel  de  ladite  ville,  que  dans  reft  du  15.  dudit  mois  de  Septembre 
tous  les  autres  lieux  où  il  fe  trouvera  que  les  douze  offices  d'aflefleurs  crées  en 
avec  le  corps  de  ville,  &  de  tout  ce  qui  l'hoftel  de  cette  ville  de  Paris ,  paredic 
eft  porté  par  l'edit  du  mois  de  Février  du  mois  1692.  demeurent 

1691.  ainly  que  plus  au  long,  &c.  l  a  éteints  &  fupprimés  ,  &  auroit  confira 
cour  a  ordonne  &  ordonne  que  lef-  mé  lefdits  prevoft  des  marchands  &  efl 
dites  lettres  en  forme  de  déclaration  fc-  chevins,  conseillers ,  quarteniers  &  bour- 
rontenregiftrées  au  greffe  d'icclle  ,  pour  geois  de  cette  ville  de  Paris  dans  la  for- 
eftrc  exécutées  félon  leur  forme  êc  te-  me  &  manière  ufîtée  pour  l'eflection  deH 
neur.  dits  prevoft  des  marchands  &  efchevins 

portée  par  les  ordonnances  du  25.  Juil- 
21  ouvelles  machines  pour  tilevationdts  eaux  let  1450.  &  edit  du  mois  de  May  1554. 

de  la  Seine.  que  ledit  feigneur  roy  veuteftre  exécu- 

tez félon  leur  forme  &  teneur ,  &  per- 
ï~\  U  xviii.  Juin.  Enregiftremcnt  dé  met  aufdits  conlcillers  &  quarteniers  de 
lettres  patentes  du  roy  du  mois  cette  ville  de  Paris,  qui  ne  font  point 
u-Aouft  169,2.  portant  pcrmillion  à  Mi-  graduez,  de  porter  la  robbe  &  le  bon- 
chel  Sauvage  commiflaire  ordinaire  de  net  dans  les  cérémonies  qui  fe  feront  en 
l'artillerie  de  faire  conftruirc  des  machi-  cettedite  ville ,  en  payant  par  lefdits  pre- 
nes  8c  ouvrages  neceflaires  fur  le  bord  voft  des  marchands  &  efchevins  îuivanc 
de  la  rivière  de  Seyffe  proche  la  mai-  leurs  offres  au  trefor  royal  la  iommede 
fon  blanche  du  cofté  du  fauxbourg  faint  120.  mil  livres,  ainfyque  plus  au  long 
Antoine,  avec  privilège  de  vendre  les  &ç,  la  cour  a  ordonne  &  ordonne 
eaux  qui  feront  élevées  par  le  moyen  def-  que  lefdites  lettres  feront  enregiftrées 
dites  machines  }  à  la  charge  qu'elles  ne  au  greffe  d'icelle ,  pour  jouir  par  les  im- 
pourront eftre  pofées  qu'es  lieux  &  ainfy  petrans  de  leur  effet  &  contenu ,  &  eftre 
qu'il  fera  conienty  par  les  prevoft  des  exécutées  félon  leur  forme  &  tenewv 
marchands  &  efchevins  de  cette  ville,  _ 

&c.  Lettres  patentes  pour  les  filles  de  Ut  Provi- 

dence du  fauéxmrg  S.  Marcel. 
Lettres  patentes  peur  la  communauté  U  xxi.  Mars.  Enregiftrcment  de 

de  Miramion,  \J  lettres  patentes  du  roy  obtenues  ' 

D__  par  dame  Marie  Bonneau  veuve  de  M. 

U  vu.  Septembre.  Enregiftrement  Jean- Jacques  de  Beauharnois  deMira- 
de  lettres  patentes  du  roy  obtenues  mion  conlciller  en  la  cour,  &  dame 
parles  filles  de  la  communauté  de  fain-  Marguerite  de  Beauharnois  veuve  de 
te  Geneviefve  eftablie  fur  le  quay  de  raeffire  Guillaume  de  Nefmond  prefi- 
la  Tournelle  dans  la  paroifTede  S.  Ni-  dent  à  mortier  en  ladite  cour  direct 
colas  du  Chardonnet,  par  le/quelles  le-  ces  des  filles  de  la  communauté  de  la 
dit  feigneur  roy  confirme  &  agrée  l'efta-  Providence  du  fauxbourg  S.  Marcel ,  ôc 
bliflement  de  ladite  communauté  ,  &  fœur  Claire  Colombe  fuperieure  de  la- 
leur  permet  &  à  celles  qui  leur  fucce-  dite  communauté ,  par  fefqueUes  ledic 
derontde  pofleder  à  tiltre  de  propriété  feigneur  roy  a  confirmé  la  conceffioa 
incommutable  les  biens ,  maifons ,  jar-  faite  par  le  prevoft  des  marchands  & 
cuns,  enclos  &  héritages  par  elles  ac-  efchevins  de  Paris  le  2.  Juillet  i694.auf- 
quis  &  à  elles  donnés ,  enfemble  la  mai-  dites  filles  de  la  communauté  de  la  Pro- 
Jon  rue  des  Bernardins ,  &  portion  de  vidence  du  fauxbourg  S.  Marcel  de  la 
place  appartenant  au  collège  des  Ber-  jouifîance  pendant  le  temps  de  99.  an- 
nardins,  quelles  ont  defTein  d'acquérir,  nées  commencées  le  premier  Juillet  de 
c       ~    „  ^       ,  ladite  année  1694.  delà  portion  de  La 

àupprefîon  d'offices  créés  à  tboftel  de  ville,   rue  des  Marionettes  reftant  à  occuper 

jufqu'à  la  rue  de  l'Arbalefte,  &  de  la 

i ,  ■  — r—   rue  des  Vignes  *  au  Coupe-gorge,  de- 

les  lettres  patentes  du  roy  don-  puis  ladite  rue  des  Marionettes  jufqu'à 
s  a  Fontainebleau  au  mois  de  Sep-  l'encoigneure  de  la  rue  appellée  Vieille- 


An. 


D--  Aub  ut   x  mutuelle,   et    Ut  1«L 

.  x*-  Novembre.  Veu  par  la  cour  rue  des  Vignes  *  au  Coupe-gorge,  de-  *F«t},« 

les  lettres  patentes  du  roy  don-  puis  ladite  rue  des  Marionettes  jufqu'à 

nées  â  Fontainebleau  au  mois  de  Sep-  l'encoigneure  de  la  rue  appellée  Vieille- 

tçmbre  1693  obtenues  par  les  prevoft  potterie  joignant  la  maifon  du  clos  de 

«es  marchands  ôc  efchevins  de  cette  ville  ladite  communauté. 
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Service  four  turcbevcfque  de  Paris. 

DU  Mercredy  xxni.  Novembre.  Ce 
jour  meilleurs  lesprefidens,  confeil- 
Icrs  &  autres  officiers  de  la  cour  en  rob- 

bes  noires  partirent  pour  affilier 

au  fervice  folemnel  de  médire  François 
de  HarJay  archcvcfque  de  Paris ,  Sec. 

ïarcbevefque  de  Paris  receu  duc  an 


DU  ix.  May.  Vcu  par  la  cour,  les 
grand  chambre  Se  tournellc  aflèm- 
blccs,  le  brevet  de  don  accorde  par  le 
roy  à  mellire  Louis-Antoine  de  Noail- 
Jes  du  ij.  Aouft  169J.  les  bulles  expé- 
diées fur  iceluy  en  cour  de  Rome  le 
19.  Septembre  audit  an  1695.  l'acte  de 
preftation  de  ferment  de  fidélité  fait  en- 
tre les  mains  dudit  feigneur  roy  par 
ledit  meffire  Louis- Antoine  de  Noail- 
les  archevcfque  de  Paris  du  13.  Novem- 
bre audit  an  ;  fa  requefte  à  fin  d'eftre 
xeceu  en  la  qualité  fie  dignité  de  duc 
de  S.  Cloud  pair  de  France  5  concluions 
du  procureur  gênerai  du  roy  j  ouy  le 
rapport  de  M.  François  Henncquin  con- 
feiller  j  la  matière  mife  en  délibération, 
la  cour,  a  arreilé  Se  ordonné  que  le- 
dit meffire  Louis-Antoine  de  Noaillcs 
archcvcfque  de  Paris  fera  receu  en  la- 
dite qualité  Se  dignité  de  duc  de  faint 
Cloud  pair  de  France ,  en  preftant  le 
ferment  accoutumé  de  bien  Se  fidèle- 
ment affilier,  lervir  fieconfciller  le  roy 
en  les  très-hautes  Se  importantes  affai- 
res ,  &  prenant  feance  en  ladite  cour 
d'en  tenir  les  délibérations  feercttes, 
garder  les  ordonnances ,  rendre  la  juf- 
tice  aux  pauvres  comme  aux  riches ,  fie 
en  tout  le  comporter  comme  un  bon , 
fage ,  vertueux  Se  magnanime  duc  &  pair 
de  France  doit  faire.  Et  à  l'inftant  man- 
dé, la  main  mife  ad  peftus  a  fait  ledit 
ferment ,  juré  fidélité  au  roy  ,  Se  a  efté 
receu  duc  de  S.  Cloud  pair  de  France, 
&  a  eu  rang  Se  feance  en  ladite  cour. 

EJiabliffcment  du  petit  feminaire  dans  IdviUe 
de  Paris. 

DU  xxviu. Février.  Veupar  la  cour 
les  lettres  patentes  du  roy  don- 
nées à  Verfailles  au  mois  de  Décembre 
1696.  obtenues  par  meffire  Louis-An- 
toine de  Noailles  archcvcfque  de  Paris, 
duc  de  S.  Cloud,  pair  de  France,  par 
lclquclles  ledit  feigneur  roy  auroit  con- 
Tome  II.  Part.  III. 


ATI  V  ES  141 

firmé  reftabliflement  dans  la  ville  de  , 

Pans  d'un  petit  lêminaire,  pour  élever  ' 
dans  l'cfpnt  de  l'eglife  les  enfans  donc 
on  connoillra  la  vocation  à  l'ellat  cccle- 
llaftique  i  lequel  lera  conduit  Se  gouver- 
né pour  le  fpiriruel  Se  le  temporel  fous 
la  juridiction  &  autorité  de  l'impétrant, 
conformément  &  hiivant  les  llacurs  Se 
rcglemcns  attache/  fous  le  contre-feel 
delditcs  lettres  j  Se  auroit  aulTy  permis 
ledit  feigneur  roy  pour  cllablirla  fubfik 
tanec  Se  entretien  dudit  feminaire ,  ou- 
tre la  gratification  de  trois  mil  livres 
qu'il  auroit  accordée  en  faveur  dudit 
eftabliflement  ,  qu'il  foit  uny  audit  fe- 
minaire des  bénéfices  fimples  félon  les 
f  ormes  de  droit  ;  veut  en  outre  ledit  fei- 
gneur roy  que  M.  de  Laufy  Se  autres  que 
lcd.  impétrant  commettrapour  la  direc- 
tion dudit  feminaire  6c  leurs  fucceueurs, 
lcfqucls  feront  corps  fie  communauté  , 
acceptent  les  legs  du  feu  fleur  abbé  de 
Manllac,  &  puillbnt  à  l'avenir  accep- 
ter &  recevoir  toutes  donations ,  legs 
tellamcntaircs ,  fondations ,  biens  meu- 
bles Se  immeubles ,  Se  faire  telles  acqui- 
fitions  qu'ils  jugeront  neceflaires  pour 
ledit  ccuvre ,  mefmc  enfeigner  les  huma- 
nités ,  philolophie  &  théologie  à  ceux 
qui  feront  admis  audit  feminaire',  fans 
cependant  qu'à  caufe  des  cftudcs  ainfy 
f.iitcs  ils  puillènt  prétendre  aux  degrés 
dans  l'univerlité  de  Paris  ,  aux  droits 
de  laquelle  ledit  leigneur  roy  n'auroic 
entendu  prejudicier  -,  ainfy  que  plus  au 
long ,  Sec.  La  couh  a  ordonne  Se  or- 
donne  que  lefdites  lertres  Se  ftatuts  fe- 
ront enrcgillrez  au  greffe  d'iccllc  ,  pour 
jouir  par  "ledit  petit  feminaire  de  Paris 
de  leur  effet  fie  contenu ,  &  élire  exé- 
cutez félon  leur  forme  fie  teneur. 

Union  du  prieure  de  S.  Julien  le  pauvre  À 
i'hoftel-Dtcu. 

DU  n.  Aouft.  Vcu  par  la  cour  les 
lettres  patentes  du  roy  données  à 
Marly  au  mois  de  Juin  dernier  ,  obte- 
nues par  les  gouverneurs  Se  adminiftra- 
teurs  de  l'hoftel-Dieu  de  Paris ,  par  lef- 
quelles  ledit  feigneur  roy  auroit  agréé, 
confirmé  fie  approuvé  la  bulle  de  N.  S.  P. 
le  pape  Alexandre  VII.  du  8.  des  ides 
de  Mars  165S.  portant  exrinclion  fie  fup- 
preffion  du  titre  du  prieuré  de  S.  Julien 
le  Pauvre  ellably  à  Paris  proche  ledic 
hoftehQieu  ,  fie  union  de  les  revenus  au- 
dit hoftcl-Dicu  ,  fiec.  ...  Le  confente- 
ment  à  ladite  union  donné  par  dom  Ber- 
nard Pichon  prieur  claullral  du  prieu- 
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ré  de  N.  D.  de  Longpont  &  prieur  gê- 
nerai de  l'ordre  de  Qugny ,  tant  en  ion 
nom  que  comme  procureur  fondé  de 
procuration  des  religieux  &  convent  du, 
dit  prieuré  de  Longpont ,  aux  charges, 
claufes  &  conditions  portées  audit  acte 
du  30.  Avril  1655.  Sentence  de  fulmi- 
nation  de  ladite  bulle  du  3.  Mars  1661. 
rendue  par  M.  Nicolas  Porcher  vice- gè- 
rent de  l'archevefché  de  Paris,  commis 
par  N  S.  P.  le  pape  ,  entre  les  impetrans 
d'une  part ,  &  M.  Pierre  Meliand  prieur 
commandataire  dudit  prieuré  de  faint 
Julien  le  Pauvre ,  meflire  Pierre  de  Cam- 
tooutde  Coiflin  prieur  commandataire 
du  prieuré  Noftre-£)ame  de  Longpont, 
collateur  dudit  prieuré  faint  Julien  le 
Pauvre ,  les  religieux  prieur  clauftral  & 
convent  dudit  prieuré  de  Longpont  , 
moniteur  le  cardinal  Mazarin  abbé , 
chef  &  gênerai  de  l'abbaye  &  ordre  de 
Clugny ,  &  le  vicaire  gênerai  de  tout 
l'ordre  de  Clugny.  Requefteà  fin  d'en- 
regiftrement ,  &c.  La  cour. a  ordonné 
&  ordonne  que  lefdites  lettres  feront 
enregiftrées  au  greffe  d'icelle,  pour  jouir 
par  ledit  hoftel-Dieu  de  Paris  de  leur 
effet  &  contenu,  &  eftre  exécutées  fé- 
lon leur  forme  &  teneur. 

PermiMon  à  la  ville  de  vendre  les  places 


A*.  \699- 


du  fojje  &  contrefarpe  entre  les  fortes 
S.  Bernard  &  S.  ViUor. 

DU  ni.  Septembre.  Veu  par  la 
cour  les  lettres  patentes  du  roy 
données  à  Verfailles  au  mois  de  Juil- 


ES  ET  PIECES 

let  dernier  ,  obtenues  par  les  prevoft 
des  marchands  &  efchevins  de  Paris 
par  lefquelles  ledit  feigneur  roy ,  con- 
formément aux  arrefts  de  fon  confeil 
du  4.  Novembre  1684.  7.  &  17.  Avril 
1685.  &  lettres  patentes  du  mois  de 
Juillet  168 6.  auroit  permis  aux  impe- 
trans de  difpoferpar  vente  &  aliénation 
â  perpétuité  des  places  qui  compofoienc 
cy-devant  le  fofle  &  contrefearpe  d'en- 
tre les  portes  faint  Bernard  &  laint  Vic- 
tor de  cette  ville  de  Paris,  dont  ils  ont 
cy-devant  fait  bail  amphiteofeauxfieurs 
de  Bellefond  &  du  Permis  le  7.  Aouft 
1661.  enfemble  de  l'ancien  mur  de  la- 
dite ville  au  long  defditcs  places ,  quoy 
faifant  ordonne  ledit  feigneur  roy  que 
les  acquéreurs  defdites  places,  leurs 
hoirs  ,  fucccûeurs  &  ayans  caufe  en 
jouuTent  à  tiltre  de  propriété  incom- 
mutable  ,  comme  de  chofe  à  eux  ap- 
partenant ,  fans  qu'ils  puifîènt  y  eftre 
troublez  }  à  la  charge  qne  les  deniers 
qui  proviendront  des  ventes  &  aliéna- 
taons  defdites  places  &  anciens  murs 
feront  employez  au  rembourfement  des 
propriétaires  des  maifons  ,  terres ,  ma- 
rais &  héritages  qui  ont  efté  pris  pour 
la  continuation  du  cours  ,  ainfy  que 
plus  au  long ,  &c.  l  a  c  o  u  r  a  or- 
donné &  ordonne  que  lefdites  lettres 
feront  enregiftrées  au  greffe  d'icelle 
pour  jouir  par  les  impetrans  de  leur  effet 
&  contenu ,  &  eftre  exécutées  félon  leur 
forme  &  teneur. 
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EXTRAIT 

des  regiftres  des  ordonnances* 

Ordonnance  du  tey  faint  Louis  ,  touchant   Ion  ce  que  il  femblera  bien  au  prevoft. 
U  forme  de  précéder  devant  le  frevejl       Et  eft  à  fçavoir  que  quand  les  tefmoins 
de  Paris.  feront  prefentez  ,  lors  demandera  lf 

prevoft  fe  cil  contre  qui  ils  feront 

LI  prevoft  de  Paris  tendra  celle  amenez  veut  rien  dire  contre  les  per- 
fbrme  en  fes  plaids.  Si  aucun  fonnes..  Il  conviendra  que  il  en  réf. 
a  devant  luy  queftion  de  mar-  poigne }  &  s'il  did  que  non ,  d'illec  en 
chic  qu'il  ayt  faid  contre  au-  avant  ne  pourra  rien  dire  contre  eux. 
tre  ou  demande  herittage  ,  li  prevoft  fe-  Si  il  did  :  oys>  il  conviendra  qu'il  ne 
mondra  celuy  dont  l'on  fe  plaindra.  Et  die  coy  :  &  s'il  dit  chofe  qui  Vaille, l'on 
quand  les*  parens  vendront  à  leur  jour,  ly  mettra  jour  à  prouver  ce  qu'il  dira 
li  demandeur  fera  fa  demande  ;  &  cil  à  contre  les  tefmoins,  un  feul.  Et  recevra 
qui  on  demandera ,  refpondra  ce  jour  li  prevoft  les  tefmoins  du  demandeur 
mefme ,  fe  ce  n'eft  de  fon  faid  ;  &  le  ce  juré  chafeun  par  foy  &  en  fecret ,  8c  tan- 
n'eft  de  l'autruy  ,  il  aura  un  feul  autre  toft  li  publiera.  Et  pourra  dire  contre 
jour  à  refpondre,  fe  il  le  demande,  Sci  lefdits  tefmoins  cil  à  qui  on  demandera 
cel  jour  refpondra.  Se  cil  à  qui  l'on  de-   chofe  qui  vaille. 

mande ,  connoift  ce  que  l'en  dira  con-  Et  fe  il  advenoit  que  quand  tefmoins 
tre  luy,  li  prevoft  ce  qui  fera  connu  fera  feuffent  amenez,  &  que  cil  à  qui  l'on 
tenir  &  entretenir  félon  ce  qui  eft  ac-  demande  dift  par  fon  ferment  que  il  ne 
couftumé  ,  fe  cil  à  qui  l'en  demande  ne  connoift  les  tefmoins ,  l'on  li  donrra  jour, 
dit  aucune  chofe  qui  valloir  doye  à  fa  fe  il  le  demande ,  à  dire  contre  les  per- 
deffènfe.  Et  s'il  advenoit  que  cil  à  qui  fonnes  \  Un  feul ,  &  un  autre  a  prouver, 
l'on  demande  niaft  ce  que  mettroit  à  fa  feil  did  chofe  qui  vaille  &  il  le  deman- 
deftenfe  à  qui  l'on  demanderoit ,  les  par-  de  >  &  ne  poignant ,  li  &  les  tefmoins  du 
ties  jureront  de  la  querelle  ,  &  la  for-  demandeur  feront  retenus  ,  &  publié  en 
me  du  ferment  fera  telle.  la  manière  qui  eft  diète  cy-dcûtis. 

Cil  qui  demande  jurera  que  il  croit  Et  fe  il  advenoit  que  tefmoins  feuf- 
avoir  bonne  demande ,  &  que  il  rcfpon-  fent  amenez  contre  les  tefmoins  au  dc- 
dra  vérité  à  ce  que  l'en-  luy  demandera  mandeur ,  l'on  demanderoit  a"  celuy  dc- 
felonce  que  il  croit,  &  que  il  ncdorra  mandeur,  félon  qu'il  eft  did  deifus,  fe 
riens  à  la  jultice,  ne  ne  permettra  pour  là  il  voudrait  riens  dire  contre  les  témoins 
querelle,ne  as  tefmoins ,  fors  les  dcfpens,  qui  feront  amenei  à  reprouver  les  fions, 
ne  n'empefehera  les  preuves  de  fon  ad-  Et  conviendrait  qu'il  refpondift  félon  ce 
verfaire,  ne  riens  ne  dira  contre  leste-  qu'il  eft  did  deflus,  &  garderoit-on  la 
moins  qui  feront  amenez  contre  li ,  fe  il  forme  deflus  dide  en  toutes  chofes.  Ne 
ne  croitquc  veoir,ôc  que  il  n'ufera  de  plus  de  tefmoins  ne  feront  d'illec  en  avant 
faulfes  preuves.  :    à  reprouver  tefmoins ,  &  dorfa  li  pre- 

.  Cil  a  qui  l'en  demande ,  jurera  qu'il  voft  jugement  feloiv  rous  errements,  fc 
croit  avoir  droid  de  fe  deffendre  ,  SC  la  choie  eftoit  claire  j  rife  ne  pourra  l'en 
jurera  les  autres  chofes  qui  font  dides  appeller  defon  jugement ,  mais  l'en  pouf- 
dçQus.  *     ...  ,      ;    ra  fupplier  au  roy  que  il  le  jugement 

Après  ce  ferment  le  prevoft  deman-  veoift;  '&  fe  il  eft  contre  droid,  que  il 
dera  as  parties  la  vérité,  de  ce  qui  fera  le  defprift:  Cil  mefme  ordre  fera  gardé 
did  devant  li.  Etfe  cil  à  qui  l'on  deman-  felon  plaidoyé  d'herittage  ou  de  appar- 
de  nie  ce  que  l'en  li  demandera ,  fe  cil  tênance  â  herirtages.1 . 
qui  demande  à  fes  tefmoins  prefts,  li  De  rechef ,  fi  celV  à  qui  l'on  deman- 
prevoft  les  recevra  tantoft  :  linon,  cil  de  met  aucune  chofe  a  fa  deffjrice  qui 
qui  demande  pourra  avoir  deux  jouts  ,  vaille ,  li  ordre  déffdfdid  fera  garde  à 
le  il  veut,  à  prouver,  &  non  plus,  ou\  preuves  faire. 

longs  ou  courts ,  felon  ce  que  li  tefmoins       Et  eft  à  fçavoir  que  fans  tefmoins  fera 
ouïes  parties  feront  loing  ouprez,  fe-    pignis  felon  ce  que  li  prevoft  verra  que 
Tome  II,  Part.  III.  H  h  ij 
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bien  Toit  $  &  feront  contraints  tefmoins  piis  locis  fie  perfonis  miferabilibus  & 
à  porter  tefmognage  as  querelles  quife-  egenis,in  augmentum  etiam  elemofiux 
ront  devant  li  prevofts.  Extrait  des  an-    qux  quotidie  per  nianum  elemofinani 


A*.  iiji. 


tiennes  ordonnances  recueillies  par  du  Tillet.    prxdicii  minutis  pauperibus  erogatur 

tempore  prxdiclo  Quadragefimali,  ob 
Serment  fait  far  les  Farifiens  à  la  reine    devotionem  facri  temporis  ,  diebus  fin- 
Blanche  mcre  du  roy  S.  Louis.  gulis  centum  folidi  parifienfes  minutis 

pauperibus  confueverunt  à  prardeceflô- 

ANno  Domini  m.  ce.  li.  die  Lu-   rum  noftrorum  temporibus  erogari  -,  nos 
nx  ante  Nativitatem  B.  Joannis-   pro  illius  fummi  largitoris  amore,  de 
Baptiftx,  Parifiis,  in  prxfentia  B.  Dci    cujusmanu  *  benè  fulcepimus  univerfa, 
grariaFrancorumrcginxilluftris,  Philip-   fie  pro  remedio  animx  noftrar  &  inclirx 
pi  archiepifeopi  Bituricenfis,  J.  Épifcopi    recordationis  régis  Ludovici  genitoris 
Ebroicenfis,domini  Stephani  de  Sacroce-    noftri  fie  reginx  Bianchx  genitriusnof- 
faris,  domini  Gaufredi  de  Cappella  Fran-    trac  fie  aliorum  anteceflorum  noftrorum 
cix  panetarii ,  domini  Pétri  de  Erven-    volumus,  ftatuimus&  etiam  ordinamus 
cur,  domini  de  Mandanis,  magiftri  Guii-    ut  prxdicla  elemofina ,  tam  in  pecunia 
lelmi  de  Scnona,  ac  decani  beat!  Ania-    quàmblado  8e  aliis  fupradictis,  in  pof- 
ni  Aurelianenfis  8c  multorum  aliorum    terum  à  noftris  fucceilbribus  regibus 
militum  ,  clericorum  8e  aliorum  feccrunt    Francix  firmiter  fie  inviolabiliter  obfer- 
cives  Parifienfes  taie  juramentum  quod    vetur ,  fie  fine  diminutione  vel  contra- 
fervabunt  pacem  villx  bona  fide,  pro    di&ione  quacumque  de proprio  régis  xra- 
pofle  fuo,  de  omnibus  gentibus ,  quan-    rîo  fingulis  annis  in  pofterum  exlblva- 
tùm  ad  omnes  gentes  tam  cleriçosquàm    tur ,  hxredes  ac  fuccefibres  noftros  re- 
laïco$}ôc  quôdillivelillisquem  velquos    ges  Francix  ad  id  in  perpetuum  obli- 
domina  regina  dimirtet  in  euftodia  villx,    gantes.  Prxfentes  litteras  per  magiftrum 
obedient  quantum  ad  fervandum  pacem    8e  fratres  domûs-Dei  Parifiis  in  eadem 
prxdidam,  fie  ad  faciendum  jufticiam,    domo  euftodiri  volumus ,  fie  harredi  nof. 
fi  opus  fuerit  5  fie  quôd  fi  aliquodmale-    tro  cxterifque  fucceflbribus  noftris  regi- 
ficium  fieret in  villa  ,  non  fe  lubftrahent    bus  Francix,  quoties  opus  fuerit,  ex- 
quin  poflînt  perhibere  teftimonium  ve-    hiberi.  Et  nos  *  in  jufta  divini  amoris 
ritati ,  nifi  in  videndo  poflet  eis  pericu-    fie  pro  remedio  animx  noftrx  fie  ante- 
lum  corporis  immincre^fie  quod  dicent    ccflbrum  noftrorum  prxdictorum,  ut  di* 
veritatem  de  malcfkiis ,  quando  fuerint    ligenciùs  fie  ftudiofius  prxienres  litte- 
requifiti  j  fie  quod  malefadorcs  fie  tur-    rx  euftodiantur  ibidem,  donamus  fie  con- 
batores  pacis  nominabunt  in  fecreto  il  li    cedimus  eidem  domui  fie  pauperibus  in 
vel  illis  quivillam  ex  parte  dominxre-    eadegentibus  decem  libras  annui  reddL 
ginx  euftodient.  Tiré  desanciennes  ordon-    tus ,  percipiendas  ab  eifdera  in  perpe- 
nances  recueillies  par  du  Tillet.  tuum  apud  Templum  Parifienfe  de  de- 

nariis  régis  in  initio  quadragefimx ,  pro 
Charte  du  roy  S.  Louis  qui  confirme  &  cfta-    quxrendis  amigdalis  fie  aliis  neceflariis 
hlita  perpétuité  l'aumo/he  que  les  rais  de    ad  ufus  pauperum  in  quadragefima  ante- 
France  fes^  prédecejfeurs  avoient  coutume    dicla.  Quod  ut  perpétua:  ftabilitatis  ro- 
de  faire  tous  les  ans  en  Carefme.  bur  obtineat ,  prxfcntem  paginam  figilli 

noftri  authoritatc  fie  regii  nominis  ca- 
Ak        T  ^  noimne  ^âx  fie  individux  Tri-    ratière  infra  annotato  fecimus  commu- 
k.i»,o.  |  aitaos^c.  Ludovicus  Dei  gratiâ   niri.  Adum  Parifiis  anno  Dominicarin- 
Francorum  rex,notum  facimus univerfis,   carnationis  m.  ce.  lx.  menfe  Odobri , 
cam  prxfentibus  quim  futuris ,  quôd   regni  vero  noftri  anno  xxxiv.  menfe  Oc- 
cùm  olim  temporibus  prxdeceftbrum  pjâ   tobris ,  adftanribus  in  palatio  noftro  quo. 
/  liberalitatedonata  fuerit  fie  obfervata  ta-   rum  nomina  iuppôfita  funt: 

lis  elemofina,  videlicet  anrùs  finjgulis  tem-      Dapifero  nullo. 
pore  Quadragefimali,  de  burla  régis uf-    Signum  Joannis  buricularii, 
que  ad  duo  millia  centum  fie  novem  li-   Signum  Alphonfi  camerarii , 
brarum  parifienfium ,  fie  fexaginta  très   Signum  Egidii  conftabularii , 
modios  bladi,  fie  inifuper  fexaginta  8c   Datum  vacante  cancellarii. 
oclo  millia  ale&ium ,  qux  omnia  per  ma-       Tiré  des  anciennes  ordonnances  recueillies 
nus  elemofinarii  fie  bailliviorum  régis  par  du  Tillet. 
diftribui  confueverunt  pauperibus  mo- 
nafteriiSjdomibus-Dei,  leprolariis  fie  aliis 
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Ordonnance  du  roy  Philippe  s  le  Bel  touchant 
Us  chirurgiens  de  Paris. 

PHiJippus ,  8cc.  Ex  fide  dignorum  re- 
latione  ad  noftrum  *  pervenerit  au- 
ditum ,  non  folùm  femel ,  fed  pluries  & 
fréquenter ,  quôd  quàmplures  extranea- 
mm  nationum ,  minifteriorum  &  diver- 
l'orum  ftatuum  ,  aliï  mukrarii,  alii  la- 
troncs  ,  nonnulli  monetaruhi  falfatorcs, 
&  aliqui  exploratores  &  holerii  decep- 
tores ,  archemiftx  8c  ufurarii  in  villa  & 
vice  -  comitatu  noftro  Parifienfi  artis 
chinirgia  *  pradicans  &  opus ,  ac  fi  exa- 
mina u  fufficienter  in  feientia  prxdida 
ft  jurati  fuiûent ,  licèc  in  ea  minus  pro- 
vec\i  &  minùs  inexperri  exiftant ,  exer- 
ccre  prxlumant ,  8c  eidem  fe  publiée  im- 
miscent, banerias  fuas  feneftris  appo- 
intes velue  veri  cbirurgici  &  provedi* 
Se  plerumque  contra  prohibitionem  8c 
ftatutum  noftrum  in  locis  facris  8c  pri- 
vilcgiatis  parant  plus  quàm  femel ,  6c  vi- 
fitant  vulneratos.  Qux  fie  attemptare 
prxlumunt  impudenter  alii,ut  per  eorùm 
operationem  8c  curam  ineptam  patien- 
tibusrVaudulenter  poflint  extorquere  pe- 
cunias.  Alii  ut  lux  pravx  converfationis 
8t  maculx  8c  operauonis  perverfx  nequi- 
tiis  artis  cjufdemfallcrefaciliùs  valeant 
8c  occultare.  Ex  quibus  contingit  fré- 
quenter 6c  fxpiùs  quôd  per  talium  im- 
peritorum  non  juratorum  malam  prac- 
ticam  ignorantiamque  boni  regiminis 
plures  vulnerati  non  ad  mortem  neque 
ad  membrorum  amiffioncm  feu  mutila- 
tioncm ,  alii  mebagnia  diverfa  8c  mem- 
brorum amiflionesvulneranr.es/ alii  fuf- 
pendium  8c  alii  bannitioncs  immérité, 

f»roh  dolor  1  incurriûè  nolcuntur  -f  prx- 
atorumque  hominum  reproborum  fal- 
fitas  atque  nequitia ,  eorumque  detef- 
tanda  opéra  incognita  8c  impunita  ré- 
manent 8c  manferunt.  Nofcat  igitur  prx- 
fentium  univerfitas  8c  fucceflîo  fubfequi- 
tativa  futurorum  ,  quôd  nos ,  prxmiflis 
attends  ,  hujufmodi  periculis  obviare  , 
ne  in  villa  Parifienfi,  qux  prope  locus 
eft  ferventifiimi  fontis  feientix ,  qux 
etiam  feientes  parit ,  8c  in  utero  recipiens 
ignorantes ,  tandem  fui  fontis  germino- 
fis  fapientix  rigatos  rivulis  diverfarum 
faculratum  reddit  feientiis  infignitos ,  ta- 
lia  de  extero  perpetrentur ,  ad  bono- 
rum  8c  provedorum  honorem  ,  totiuf- 
que  populi  villx  8c  vicecomitatus  Pari- 
fienfis  fécuritatem  8c  pacem,  ut  ab  eis 
perverforum  feda  radicitùs  extirpetur, 
'  edido  prxfenti  ftatuimus  *  8c  in  villa  8c 


'  Fort  ;  In- 


tel 


vkecomitatu  prxdidis  nullus  chirurgi-  A„.  ,.„. 
eus  nullave  chirurgica  artem  cbirurgicx 
feu  quomodolibet  exercere  prxfumat , 
feu  le  immifeere  eidem  publiée  vel  oc- 
culté in  quacumque  jurifdidione  feu 
terra ,  nifi  per  magiftros  chirurgicos  ju- 
ratos  morantes  Parifiis,  vocatos  per  di- 
lcdum  magiftrum  Joannem  Picardi  chi- 
rurgicu  m  noftrum  juratum  caftelleti  nof- 
tri  Parifienfis  tempore  fuo ,  aut  per  ejus 
fucceflbres  in  officio ,  qui  ex  *  juramento  *Ia«memî. 
fui  vinculo  chirurgicos  alios  vocare  pro 
cafu  hujufmodi ,  quotiens  odus  fuerit , 
tenebuntur,priùs  examinât!  fînt  diligen- 
ter  8c  approbati  in  ipfaurte,  ac  abipfo 
vel  ab  ejus  fuccefiore  in  officio ,  ut  eft 
didum  ,  juxta  approbationem  aliorum 
chirurgicorum  vel  inajoris  partis  eorum, 
ipfius  vocantis  voce  inter  *  ipfos  alias  nu- 
meratâ ,  licentiam  operandi  in  arte  prx- 
dida meruerint  obtinere  5  adquem  ra- 
tionc  fuiofficii  quod  à  nobisobtinet,  8c 
ad  ejus  fucceflorem  in  hujufmodi  officio 
conceffionem  hujus  licentix  &  conceffio- 
nis ,  ad  alium  non  ,  volumus  pertinere. 
Qui  quidem  per  eum  8c  ejus  fucceflbres 
modo  prxmiflb  examinati  8c  approbati, 
antcquàm  officii  fui  adminiftrationem 
attingant ,  jurarhentum  prxftare  tene- 
buntur  coram  prxpofito  Parifienfi  nof- 
tro de  hujufmodi  officio  diligenter  excr- 
cendo  j  quôd  infuper  vulneratum  quem- 
cumque  non  vifirabunt  feu  parabunt  in 
locis  facris  vel  privilegiatis  nifi  folum- 
modo  prima  vice  ;  8c  quôd  ftatim ,  fada 
illà  prima  vifitatione  feuparatione,  vul- 
herationem  illam  prxpofito  noftro  Pa- 
rifienfi vel  ejus  locum  tenenti  feu  audi- 
toribus  caftelleti  prxdidi  rcvelabunt, 
vel  etiam  contiriuabunt.  Damus  itaque 
prxpofito  noftro  Parifienfi  moderno  8c 
aliis  qui  pro  tempore  fucrint,  prxfen- 
tibus  in  mandatis ,  quadenus  fub  virtu- 
te  juramenti  quo  adminiftrationis  fux 
ratione  tenentur ,  hujufmodi  noftrum 
prxfens  ftatutum  faciant  nunc  ,  8c  aliàs 
cùm  expeditum  fuerit ,  in  villa  8c  vice- 
comitatu  prxdidis  publicarc  folemniter 
&  firmiter  obfervari  >  banerias  quoque 
omnium  chirurgicorum  8c  chirurgica- 
rum  prxdidorum  non  approbatorum ,  8c 
juratorum  ,  ut  prxmittitur ,  poftpublica- 
tioncm  hujufmodi  edidi  domibus  eorum 
adpofitas  coram  eorum  domibus  eifdem 
publiée  comburi ,  perfonas  eorum  capi» 
8c  in  caftelletum  noftrum  Parifienfem 
adduci,  8c  tandiu  tenerî  quoufque  na- 
bis fuerit  légitimé  emendatum }  eifdem 
diftridè  8c  ffrmiter  inhibendo  ne  de  ex- 
tero in  arte  prxdida  pradicarc  prxfu- 
¥  Y  Hh  .ij 
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~~   mant ,  nifi  priùs  per  didum  magiftrum 

Joannem  vel  Aicccûores  (nos  in  didoof- 
ricio,  uc  prxmiflum  eft,  examinaci  & 
approbari  fuerinc,  &  juramcnca  prarfti- 
terint  ante  dida.  Si  quis  vero  ipforum 
ipfa  prxftare  recufavcrit ,  nos  eidem  die 
tx  arris  opus  &  exercirium  penitùs  in- 
terdici  volumus.  Et  fi  contra  jurifdidio- 
nem  &  prohibicionem  noftras  dicta:  arri 
fê  immilcere  prxfumpferint ,  jpfos  per 
prxpoficum  noftrum  prxdidum  ,  proue 
radi  qualiras  popofecrir  &  ad  ipfum  per- 
rinueric  volumus  prima  ratione  puniri. 
Quod  uc  ratum  &  ftabi]e  permaneat  in 
futurum ,  prxfeptcs  licteras  figilii  noftri 
fecimus  appenfione  muniri.  Adum  Pa- 
rifiis  menie  Novembri ,  anno  Domini  m. 
ccc.  xi.  Tiré  des  anciennes  ordonnances 
rttueillies  far  Jean  du  Tillet. 


Ordonnance  du  roy  Charles  le  Bel  ,  portant 
fuppreffion  d'un  droit  abufif  appelle  hal- 
lebik  ,  qui  s'e/loit  introduit  fur  la  vente 
du  poijfon. 

Harles  &c.  Nous  fefons  fçavoir  à 
tous  prefens  &  advenir  que  comme 
à  la  '  ' 


A». 


Ordonnance  du  roy  Philippes  le  Long  pour 
la  vente  des  forges  du  pont  au  Change. 

k.  ijio.  /"^  'Eft  ce  que  le  roy  ordonna,  prefënt 
V_y  fon  grand  confeil  à  S.  Denis ,  le  qua- 
triefmejour  de  Juin  l'an  1310.  pour  les 
changes  &  forges  dellus  le  grand  pont 
de  Paris. 

Pour  ce  que  moult  de  perfônnes  trou- 
vent vente  de  la  charge  des  changes  fie 
forges  fis  fur  grand  pont ,  de  plufieurs 
fiefs  ,  aumofnes  &  autres  aflignations 
faicles  fur  lefdides forges  échanges  ,  les 
uns  euz  par  dons  &  a  leurs  vies ,  &  les 
autres  pourmeindre  prix  que  ilz  ne  val- 
lent  ,  en  icclle  manière  que  ledid  pont 
ne  peut  cftre  fouftenu ,  ne  les  affignez 
payez  ,  laquelle  charge  eft  greigneur  Se 
monte  à  greigneur  fomme  que  ne  font 
tous  les  émolumens  fie  revenus  qui  peu- 
vent venir  &  fouloient  anciennement  ve- 
nir defdices  forges  fie  changes  j  li  roy  , 
tout  ce  confideréfic  regardé, en  laprel 
fence  de  fon  grand  confeil ,  le  Jeudy  cinq 
jour  en  Juin,  l'an  de  grâce  i5lo.  afaint 
Denis  en  France ,  voult  &  commanda 
que  non  contr'eftant  les  impetrations  6c 
les  dons  faidz  par  luy  ou  les  predecef- 
feurs  defdites  forges  &  changes,  foient 
déformais  vendus  par  enchère  à  ceux  qui 
plus  y  voudront  donner ,  fie  que  des  émo- 
lumens  qui  iflrront  foient  payez  lefdids 
affignez  &  la  fouftenance  dudid  pont. 
Et  fut  commandé  au  receveur  de  Paris 
que  en  celle  manière  le  fift,  ne  que  il 
n  obeyfità  lettres  ou  à  mandement  con- 
traire qui  ky  ^ft  jufques  à  tant  qu'il 
i  euft  monftré  à  nos  gens  des  comptes. 
Tiré  des  anciennes  ordonnances  recueillies  par 
du  Tillet.  r 


fupplication  fie  complainte  de  plu- 
fieurs marchans  de  poifion  de  mercon- 
fluans  à  Paris  des  parties  de  fur  la  mer 
fur  ce  qu'ils  fc  doutoient  d'une  faufle 
couftume  eftant  à  Paris  fur  le  poifion 
appellcc  haUebik,  par  laquelle  les  mar- 
chans eftalliers  pour  chacun  panier  puis 
le  prix  faid  rabattoient  à  la  fois  douze 
fols ,  à  la  fois  dix  fols  à  la  fois  huid 
fols  ,  félon  leur  volonté  &  d'autres  qui 
participoienc  à  ce  gaing  ,  &  mie  non  des 
paniers  contenans  poiflons  mains  fuffi- 
fans,mais  auffi  des  bons  comme  des  mains 
fuffifans  indiftindementjdont  il  advenoit 
que  lcfiiids  marchans  fe  tranfportoient 
ailleurs,  où  plus  franchement  exerçoient 
leur  marchandife  ;  &  de  quant  mains  on 
en  trouvoitàParis,  de  tant  cftoit  il  plus 
chier  ,  au  grand  grief  fie  dommage  de 
tout  le  peuple  &  de  nous  aufly ,  comme 
ils  difoient  $  finousfupplioient  que  nous 
vouluffions  ladide  faune  couftume  of- 
ter  &  abbartre ,  comme  par  ce  les  mar- 
chands haftiyement  conflueroient  à  Pa- 
ris ,  Se  y  auroit  plus  de  poifion  Ôc  à  rrop 
moindre  prix  que  devant ,  laquelle  cho- 
fe  redonderoit  au  grand  proffit  de  toute 
la  chofe  commune  fie  de  nous  aufly  , 
nous  convoitans ,  mefmement  en  ce  cas 
pour  l'abondance  des  vivres  de  la  ville 
de  Paris,  contre  tant  de  grands  dom- 
mages pourveoir,euffions  mandé  &  com- 
mis à  noftre  prevoft  de  J'hoftel  à  Pa- 
ris, que  appeliez  avec  luy  aucuns  preu- 
dhommes ,  il  s'informaft  des  dommages 
Se  inconveniens  qui  de  ladide  faune 
couftume  à  la  chofe  commune  de  nous 
&  defdid  s  marchands  venoient  fie  au 
contraire  des  grands  proffits  qui  pour- 
roient  venir  fi  ladide  faune  couftume  ef- 
toit  oftéc ,  &  ce  qu'ils  en  trouvaient, 
affin  que  nous  peuffions  vcoir  quelle 
chofe  aurions  fur  ce  à  ordonner ,  fous 
leurs  fceaux  nous  renvoyaient  j  ladide 
information  faide  &à  nous  rapportée 
fie  diligemment  veuc,  comme  par  la  de- 
pofition  de  grand  foifon  de  poiflbnniers 
de  la  ville  de  Paris  ,  fie  mefmement  de 
plufieurs  de  ceux  qui  ledicl  hallcbicq 
taxoient ,  ouys  fur  ce  en  ladide  infor- 
mation ,  il  nous  appert  par  cette  dide 
faufle  couftume  le  poifion  à  Paris  cftre 
plus  chier  de  la  tierce  partie  ou  environ, 

qu'U 
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qu'il  ne  leroie  fi  elle  eftoit  oftée  &  ab- 

batcuê ,  &  que  de  l'abbattre  ce  feroit    Exemption  des  droits  de  péages  en  faveur 
le  proffid  de  la  chofe  commune ,  efpe-  des  officiers  du  parlement. 

ciaflement  de  la  ville  de  Paris ,  de  nous 

& defdids marchons.  Nous  de  noftre    T  Oannesôcc.  Univerfis  juftiriariisregni   — 

pouvoir  royal  j  qui  defirons  tousjours   J  noftri  vel eorum loca  tenencibus , nec  AM,,>*'' 
augmenter  &  accroiftre  le  bien  com-    non  ad  noftri  provifiones  hofpitii  feu  re- 
mun ,  ladide  faulle  couftume ,  que  nous    gin*  ,  liberorum  noftrorum  vel  aliorum 
reputons  pour  abus  ,  rappelions  êc  au    quorumeumque  faciendas  depucatis  vel 
nient  mettons.  Et  pour  ce  quelesmar-   etiam  deputandis,  falutem.  Cùm  dic- 
chanseftrangersn'aycntoccafiondeven-    tante  rarionis  judicio  noftris  potiflimùm 
dre  mauvaile  denrée  ny  mauvais  poif-    çeramus  in  votis  quôd  noftri  confiliarii 
/on ,  laquelle  chofe  nous  déplairoit ,  nous    fidèles  &  diledi  noftrum  Parifius  parla- 
voulons  &  ordonnons  que  lefdids  poif-    mentum  tenentes ,  aconeiajuftitiam  mi- 
Ions  viennent ,   fans  entrer  à  hoîtel ,    niftrandi  nobis  incumbentia  jugiter  in- 
droid  à  la  place  accouftumée  à  ven-    defeffis  follicitudinibus  Apportantes  t 
dre  le  poùTon ,  fur  peine  d'eftre  com-    quos  quidem  noftri  favoris  prerogativâ 
mis  envers  nous  fe  on  feroit  le  contrai-    continué  potiri  volumus ,  &  eis  noftrx 
re  j  &  li ,  s'il  plaie  à  l'acheteur ,  fera   femper  adeflè  prxfidium  gratix  fpecia- 
veu  ledid  poiflbn  deflus  &  deflbus  &  li^coliberiùseoquecommodiùsvidualia 
au  milieu  j  &  ne  fe  partira  par  lefdids    fuaquaecumque,tamecclefiarum  ,  quàm 
marchands  de  ladide  place  jufques  a-    prophanorum  reddituum  fuis  teneant 
donc  que  chacun  pourra  en  avoir  pris    domibusaut  alibi,  vel  Parifius  pro  fuis 
félon  que  meftier  li  fera.    Et  ce  or-    neceflïtatibus  tollendis  navigio  feu  qua- 
donnons  nous  pour  le  proffit  commun  ,    hbet  altcrius  vehiculi  juvatione,  fi  po- 
ainfi  comme  did  eft   ,  lauf  touttes    tiùs  id  forfan  elegerint ,  vchi  faciant  ad 
autres  couftumes  &  ordonnances  tou-    arbitrium  voluntaris  ,  quarumeumque 
chant  la  marchandée  de  poiilbn  4  Pa-    prifiarum  pro  didis  hofpitiis  autaliter, 
ris,  desquelles  en  cette prefenre  ordon-   nec  non  traverforum  leu  paflagiorum 
ne  n'eft  faide  mention  ■>  lefquelles  nous   quibus  eximuntur ,  quibuflibet  arrefta- 
voulons  demeurer  tant  comme  à  pre-    tionibus  &  irnpedimentis  ceflàntibus  Se 

omilfis,  quo  fidcliùsobfequi  nobis  intuen- 
tur,  ficferventiùslaborare  prorepublica 
contemplantur.  Hinc  eft  quôd  vobisôc 
veftrûm  fingulis,  fub  poena  indignatio- 
nisnoftrx,  fi  fecùs  feceriris ,  incur ren- 
dre mandamus,  injungentes  diftridè  qua- 
tenùs  omnia  bona  vidualiaque  fidelis  Se 
diledi  confiharii  noftri  in  parlamento 
prxdido  magiftri  Jacobi  de  Andelaincu- 
riadecani  Lingonenfiscanonicique  Pari- 
fienfis  de  fuis  ccclcfiafticis  redditibus 

 y~\  Harles  &c.  Nous  faifons  Ravoir   aut  aliàs  provenientia,  five  fuisfintdo* 

à  tous  prelènts  8c  advenir  que  com-    mibus  aut  ahbi  ,  vel  ut  eft  didum,  Pâ- 
me à  la  fupplication  de  plufieurs  mar-    rifiosadducantur,à  quibufeumque  prifîis 
chands  de  poiflbn  de  plufieurs  parties   8c  arrefta tionibus  prxdidis ,  provifioni- 
deflus  la  mer  nous  ayons  ofté  &aobattu    bus  pedagiorumque  praftationibus  aut 
la  fauflê  couftume  appellée  halbic  eftant   exadiombus  8c  traverforum  libéra  dein- 
à  Paris  fur  la  marchandife  de  poiflbn  ,   ceps  quittaque  teneatis  &  exempta }  li- 
&  ilz  fè  fuflent  aflênty  8c  nous  euflène   berantes  eidem  confiliario  noftro  pratfen- 
offert  que  noftre  couftume  que  nous   tibus  infpedis  quidquid  fortaflè  de  fuis 
avons  à  Paris  fur  le  poiflbn  fe  doublait   bonis  prsetadis  occafionibus  foret  cap- 
•  Urewi-  en  cas  que  ladide  couftume  cherroit,   tum.  Vobis  infuper  exprcfliùs  inhiben- 
nous  voulons  d'ores  en  avant  que  noftre    tes  ne  temerariis  aufibus  in  hanc  noftram 
w<4dnétde  couftume  foit  levée  double,  en  la  ma-    juflîonem  attemptantes ,  manusnoftras 
Dwnéi'p»;  mCrC(lue  lefdids  marchands  l'ont  ac-   ad  ipfius  confiliarii  noftri  bona  pro  tra» 
onotepa*'!  cordé  &  voulu,  félon  la  teneur  de  l'or-   verfis,  paflàgiis&provifionibusantcdic- 
»« l'm  &     donnance  aui  eft  faii<W»  fur  ce.  Fn  ref_  ritnnnr 


tl-mix    donnance  qui  eft  faide  fur  ce.  En  tef,  ris quomodolibetextendatis,  nec  etiam 

e^îno^dë  mom  ^equoy  &c-  Donné  à  Paris  8cc.  *  deinceps  arreftetis  :  conftanter  feientes 

e  Extrait  des  anciennes  ordonnances  recueil,  quôd  fi  veftrûm  quis  in  tantam  raprua 
lies  par  du  Tillef, 


fent ,  &  tenir  en  leurs  vertus.  En  "tef. 
moing  de  ce  &c.  Donné  en  noftre 
parlement  à  Paris  ,  l'an  de  grâce  m. 
ccc.  xv.  au  mois  de  Mars.  Collation- 
né.  Extraifl  du  regifire  des  ordonnances 
cottê  A  fol.  i."  verf 

Mandement  pour  lever  double  imposition  fur 
le  potjfon  moyennant  la  révocation  de  la 
appellée  hallebic. 
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denKntiam  fueritrepertus.uthujusman-  tri  Simonis  de  Buciaco  militis ,  confilîariï 

Xity    dati  noftri ,  prxvaricator  fiât  aut  etiam  noftri  ac  in  parlamento  noftro  prxfi- 

violator,  exofficio  fuo  pcnitùs  pellen-  dentis,  negotiifque  noftris  continue  in- 

dum,  cojufvis  feclufo prxfidio  fufrragan-  fiftentis ,  pro  certis  granis  ,  videlicet  pifis 

tis,  Se  nihilominus  pcenis  trucibus  no-  Se  avenis  ,  qux  pro  vidualibus  ôc  gar- 

verit  le  pledcndum.  Datum  die  xvi.  nitionibus  didi  confiliarii  noftri  per  ri. 

Novcmbris  anno  Domini  M.  ccc.  lui.  pariam  Sequanx  Parilios  adduci  fade- 

jfod,  bant ,  certa  pignora  aut  pecuniarum  fum- 

mas  occafione  pedagii  l'eu  tranfverli 

Antre  exemption  de  tous  péages  en  faveur  ab  annocitrapluriès  ceperunt  ôchabue- 

des  officiers  du  parlement ,  <fr  la  chant-  runt,  prxfatis  gentibus  ipiius  confilia- 

bredes  comptes  &  autres.  rii  noftri  contradicentibus  Se  invitis,  in 

ejus  grande  prxjudicium  Se  gravanien, 

JOannes  Sec.  Primo  parlamenti  noftri  ac  contra  arrefta  ,  ordinationes  &  decla- 

hoftiario  aut  iervienti  noftro  equiti  rationes  prxdidas  temerc  veniendoat- 

caftclleti  noftri  Parifius  ,  ad  quem  prx-  que  arremptando  ,  ipfumque  confilia- 

fentes  lirterx  noftrx  pervenerint ,  falu-  rium  in  pofJèflione  Se  fàifina  hujufmodi 

tem.  Cùm  tam  de  jure  Se  ratione,quàm  Jibertatis  Se  frandiifix  perturbando  Se 

de  ufu  5c  confuetudine  notoriis  ,  à  tam  impediendo  indebitè  ÔC  de  novo  ,  ficuc 

diuturnis  temporibus  rctroadis  ,  quod  dicit.  Quo  circa  vobis  Se  vcftrùm  cuili- 

hominum  memoria  in  contrarium  non  bet  tenore  prxlentium  committimus  Se 

exiftit ,  notoriè  obfervatis,  gentes  noftrx  mandamus  quatenùs ,  fi  vocatis  didis  pe- 

quxeumque  obfcquiis  noftris  infiftentes,  dagiariis  fuper  loris  pedagiorum  pix- 

prxlêrtim  diledi  Se  fidèles  noftri  can^  didorum  ,perconfelîioncm  ipforum  pe- 

ccllarius,  gentes  camerarum  &  inquef-  dagiariorum  aut  aliter  légitime  vobis  lie 

tarum  parlamenti,  requeftarum  hofpi-  eue  conftirerit ,  impedimentumSe novi- 

tii  Se  palatii ,  nec  non  gentes  conipoto-  tatem  hujulmodi  amoventes ,  pedagia- 

rum  noftrorum  ,  thefaurarii ,  notarii ,  rios  memoratos  ad  reddendum  &  refti- 

procurator  nofter  generalis,  atquead-  tuendum  fxpe  dido  confiliario  aut  ejus 

vocati  noftri  didi  parlamenti,  qux  pro  certo  mandato  dida  pignora  aut  pecu- 

expeditione  totius  reipublicx  ac  noftro-  niarum  fummas  fie  per  vos  ob  cauiam 

rum  Se  totius  regni  negotiorum  funt  ne-  prxdidam  capta ,  unà  cum  damnis  Se 

fdFariô  conftitutx  ac  etiam  ordinatx ,  cxpenlis  proptet  hoc  fadis  Se  habitis* 

5BC  in  bis  perfônam  noftram  rcprxfèn-  nec  non  ad  ceflàndum  à  prxdidis  cele- 

taju,  pro  bladis  aliilque  granis,  vinis,  riter  compcllatis  ,  prxnominatumque 

^nimafibus ,  lignis  aut  aliis  munteioni-  conliliarium  nortrum  in  fuis  poflcflione 

bus  iîve  garnitionibus  quibufeumque,  Se  faifina  prxdidis  manuteneatis  Se  con- 

<j.ux  pro  •viclu  Se  neceflariis  earumdem  fervetis  ,  Se  eis  uti  8c  gaudere  pacificc 

apfis  in  fervitio  noftro  exiftentibus  in  faciatis.  Si  verô  pedagiarii  prxdidiaut 

domibus  $c  hpfpiriis  per  terram  five  aliqui  feu  alii  quicumque  pro  iifdem 

aquam  deve/~'Sc  deterri  faciunt  feu  ad-  vel  ipforum  aliquo  in  contrarium  fê  op- 

.<luci ,  ad  peçiugium  y  thcloneum ,  eoull  ponere  voiuerint ,  debato  fie  rébus  con- 

tumaijQ  ,-calccyam,  traniverfiim ,  exac-  tentiolis  ad  manum  noftram  tamquan* 

.tieriem  fçu  .quafeumque  alia5  redibentias  fiiperiorem  pofitis ,  fadaque  dido  confia 

/olvcrc  minime  teneantur ,  fîtque  hade-  liario  noftro  de  pignoribus  feu  pecunia- 

nùs  Se  nupçr  pro  quibufdam  gentium  rum  funimis  prxdidis  primitùs  recreden- 

fioftrarum  prxdidarmn  per  pl u ra  a rrefta  tià  ,  opponentes  adjornetis  ,  &  ad  çertam 

in  dido  parlamento  prolata  ,  Se  etiam  Se  competentem  diem  in  noftro  prxfenti 

per  cctta>;  prdjnationes  Se  deelarationes  parlamento,  non  obftante  qùod  ledeat  Se 

per  nos  &  prxdeccllores  noftros  fuper  ex  caufa ,  procuratore  noftro  pro  nobis 

lus  fadas  exritcrit  partibusauditis  plU-  Se  fxpedido  confiliario  noftro  ,  prout 

riespronunriatum  ,  dedaratumac  etiam  unius  cujufque  intererit  aut  intereflêpo- 

ordinatum  j  didumque  inkiper  fueric  terit,  tam  fiipcr  attemptatione  quàm 

alias  per  arreftum  quod  pedagiarii  aut  oppofitione  prxdidis  Se  aliter  procef- 

redibentiarum  prxdidarum  .tollcdores  furo  ut  fuerit  rationis  -}  dilcdas&fide- 

feu  domini  ad  aliquam  faifinamin  com-  les  gentes  noftras  djdum  parlamentura 

muni  allegandam  vel  proponendam  mi-  tenentes  de  adjornamentis  Se  aliis  quac 

nimè  admitterencur  ;  hiifque  non  ob-  in  prxmiflis  feccriris  certificando  com- 

ftantibus  pedagiarii  de  Medunta  6c  de  petenter.  Ab  omnibus  autem  juftitiariis 

Meulenco  à  gentibus  dilediôcfidclis  nof  Se  fubditis  noftris  ^obis  Se  veftxiimcui- 
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libetin  hic  parce  pareri  volumus  effica-  çans  fa  juftice  font  tenus  de  rendre  le   . 

citer  fie  incendi.  Darum  Parilius  in  parla,  jnalfaidcur  tout  jugé ,  s'ilcftlay,  au  a*.  131». 

menronoftro,xii.dieJanuarii.  Extrait  dm  prevoft  de  Paris  dehors  la  porte  dudid 

rtgfie  dts  ordonnances  cotte  A.  fol.  xyverf.  palaisfurla  chaulTée,  pour  en  faire  exe- 

_  ,     .     ,         ,     ,                 .  cution,  en  retenant  les  meubles  du  mal- 

Dcclaratton  de  Charles  daufkn relent  de  ^  f 

fronce  contenant  le. f  droite  du  cors-  j      &  ^  ^          ft  lerend 

cery  du  falots.  ±             dg  pafis  qu  fcj 

GHarles  fils  aifné  du  roy  de  Fran-  ordinaires  chargé  de  fes  meftaids.  Et  a 
ce,  regent  le  royaume,  duc  de  Nor-  &  doit  avoir  audid  palais  coure,  fie  y 
mandie  fie  dauphin  de  Viennois  >  Ravoir  tient  fes  plaids  fie  jurifdidion  par  luy, 
faùons  à  tous  prefens  &  à  venir  que  fon  lieutenant  ou  garde  de  la  juftice  > 
noftre  amé  8e  féal  efcuyer  Philippes  de  les  fergens  ou  fes  officiers  par  luy  8e  en 
Savoify  concierge  du  palais  à  Paris  nous  fon  nom,  foit  d'office  ou  à  requefte  de 
1  humblement  fupphé  que  nous  les  li-  partye ,  de  quelques  perfonnes  que  ce 
bertez ,  droids  &  ufages  de  concierge  fbit,  nobles  ou  autres,  trouvez  demou- 
de  ladide  conciergerie ,  qui  à  luy  com-  rans  ou  mesfaifans  ez  mettes ,  pourpris^ 
me  concierge  i  caufe  de  ladide  concier-  lieu  fie  terme  cy-deflus  devifez  fie  efclair- 
gerie  dudid  palais  royal  fie  à  /es  offi-  cis.  Et  a  fie  doit  avoir  priions  8e  ceps 
ciers  dudid  palais  appartiennent  fie  ont  oudid  palais  ,  pour  y  mettre  fit  tenir  les 
appartenu ,  voulfiffions  confermer,  louer  malfaiteurs  qui  fe  mesfont  es  lieux  def- 
fic  approuver,  fit  par  nos  lettres  declaù  fufdids,  fie  qui  peuvent  eftrc  pris  fie  de- 
rer,  afin  que  au  temps  advenir  aucun  tenus,  pour  pugnir  Se  corriger  îceuxdef- 
empefehement  ne  luy  fuft  mis,  fie  que  dids  mesfaids  ,  fie  taxer  à  amendes  tel- 
d'iccux  il  peuft  jouir  fie  ufer  paifiblemcnt,  les  qu'il  appartient  ou  cas  fie  jurifdidion 
fans  que  ou  temps  prefent  ou  advenir  moyenne  fie  balle.  Et  ne  peult  ou  doit 
aucun  débat,  doubte  ou  queftion  luy  aucun  de  quelque  eftar  ou  condition  qu'il 
peuft  eftre  mis.  Lefqucls  libertez  fie  foie,  tenir  court  ou  jurifdidion  tempo- 
droids  fieufaiges  avons  trouvé  fie  déclai.  relie  oudid  palais ,  pourpris  fie  apparte- 
rons  eftre  tels  :  c'eft  aflavoir  que  ledid  nances  ,  fans  le  congé  fie  licence  dudid 
concierge  à  caufe  de  ladide  concierge»  concierge  ou  de  la  garde  de  fa  juftice, 
rie  a ,  prend ,  peult  fie  doibt  prendre  ,  excepté  les  gens  des  comptes  de  mon- 
exercer  fie  percevoir  feul  fie  pour  le  tout  feigneur  fie  les  noftrcs  ,  de  parlement  fie 
pour  luy  fie  fes  officiers  audid  palais ,  fie  des  requeftes  du  palais,  ou  aucuns  com- 
dedans  le  pourpris  Se  appartenances  d'i-  miflaires  députez  de  par  eux  ou  aucuns 
celuy  palais ,  tout  ainfy  comme  il  fc  com-  d'eulx ,  fie  auffy  excepte  les  maiftres  des 
porte  fie  eftend  de  toutes  parts,  juf-  requeftes  de l'hoftel  de mondid feigneur 
ques  à  la  rivière  de  Seine  d'un  cofte  8e  Se  le  noftre ,  tant  que  mondid  lêigneuc 
a'autre,  fie  pardevant  depuis  le  ruiflel  fie  nous  ferons  au  palais.  Et  avec  ce  a 
ou  goulet  qui  eftau  bout  du  grand  pontj  ledid  concierge  Se  doit  avoir  la  prinfe 
ainfy  comme  ledid  palais  fe  comporte  Se  connoillante ,  corredion  Se  punition 
du  cofte  d'iceluy ,  tant  en  hoftcls  com.  de  ceux  qui  lé  mesfont  audid  palais  y 
me  en  auvens  8e  au  deflbubs  d'iceux  pourpris  Se  ez  lieux  dcllufdids  efclair- 
jufqucs  à  la  rivière  pardevant  S.  Michel,  cis  ,  foient  nobles  ou  autres  ,  fie  aufly 
Se  aulïy  en  retournant  en  la  rue  de  la  la  cognoiflance  des  contradz  ,  marchez 
Calande  Se  ez  hoftels  d'icclle  rue  ,  aufly  fie  promeires  que  oudid  palais ,  pourpris 
comme  elle  le  comporte  ,  jufques  à  la  fie  appartenances  ont  cfté  Se  font  laids 
ruelle  que  l'on  did  Lorbcrie,  8c  def-  fur  toutes  perlbnnes  Se  entre  toutes  per- 
cendant  par  icelle  par  delTus  ladide  ri-  fonnes  forains  ou  autres ,  quantes  fie 
viere ,  tout  comme  il  y  a  terre  feichc  tout  touttes  fois  que  oudid  palais ,  pourpris 
autour  dudid  palais,  ainfy  comme  il  le  Se  appartenances  font  trouvées,  d'iceux 
comporte  du  cofté  vers  les  Auguftins,  contraindre  à  y  refpondre ,  mefme  les 
Se  d'autre  part  pardevers  chaftclct  de  lays,  touttes  fois  qu'on  s'eftdolu  8e  doult 
Paris  jufques  au  grand  pont  8e  goulet,  par  devers  luy  ,  les  gens  fie  officiers.  Et 
haut  fie  bas,  toute  juftice  ,  jurifdidion  s'il  y  a  aucuns  qui  îc  combattent  ou  fc 
Se  feigneurie  moyenne  fie  balle  en  tous  font  fang  ou  autres  injures  ou  batte- 
cas  fie  excepté  l'exécution  des  cas  crimi-  mens  ez  lieux  defiufdicls ,  fie  il  vient  à 
nelz,  pour  lefquels  il  conviendra  faire  faconnoilîànce,  il  a  fie  doit  avoir  la  prin- 
«xecution  corporelle  -y  ouquel  cas  ledid  feôe  détention  fie  punition  fie  corredion. 
concierge  ou  fes  gens  gardans  Se  exer-  Et  s'ils  s'abièneenc  ou  défugent ,  il  les 
Tme  IL  Part.  XU.  Ii 
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—  peult  fie  doit  pourfuir  pour  caufe  du  de-    tcnancesj  &  fe  ils  trouvent  aucune  faul- 

Am.  »3f,.     ijft'  &  mesfaitt  faid  ou  palais  &  pour-   fêté ,  ils  les  jugent  à  ardoir  j  &  par  le- 
pris  de/Tufdid,  &  en  doit  avoir  la  con-   did  concierge  fie  /es  gens  en  eft  faide 
noiilànce  fie  punition  en  fàdide  court,   exécution  devant  ledkt  perron ,  fie  eft 
Et  a  &  doit  avoir  toutes  efpaves,  trou-  par  luy  levée  ladide  amende  ou  amen- 
veures  ou  chofes  adirées  ,  qui  font  ou   des.  Nen'ypeuvent  vifiter  lcfdicts  maif. 
•  pourroienteftre  trouvées  comme  e/paves    très  ,  que  ce  ne  /bit  à  la  requefte  du- 
audid  palais,  pourpris  fie  appartenait,    did  concierge  ou  de  /es  officiers.  Item 
cescy-dcfTusefclaircis,  &  les  peult  tour-   a  &  prend  ledid  concierge  à  la  caufe 
ner  à  /on  profîd.  Avec  ce  peult  ficdoit   deflùidide  ez  hoftels  de  ladide  rue  de 
prendre  ou  faire  prendre  fie  empri/bn-    la  Calcnde  fie  de  la  place  S.  Michel 
ner  tous  ceux  fie  celles  qui  ont  raid  ou   ainfy  comme  ils  fe  comportent  jufques 
font  faire  audid  palais  pourpris  &  ap-    à  ladide  ruelle  de  Lorberie ,  léchante 
partenanecs  larcins  ou  mauvaiffaez ,  fie   laige  du  vin  :  c'eft  aflàvoir  de  chacun 
les  tenir  &  garder  en  fes  prifons  juf»    tonneau  de  vin  vendu  cfdids  hoftels  fie 
ques  à  ce  qu'il  foit  feeu  fi  efdids  mes-   en  chacun  d'eux  quatre  deniers  parifn  & 
faicts  fie  delids  a  crime  capital.  Et  fi  les   de  chacun  muid  d'avoine  quatre  deniers 
cas  font  civils ,  il  en  aconnoiflànce ,  pu-   parifis.  Avec  celed.  concierge  ou  fes  gens 
nition  fie  correction  }  fie  en  a  prins  fie  doit    pourfic  en  fon  nom  prend  fie  doit  prend  re 
prendre  les  exploits  des  amendes  def-    chacun  jour  que  le  roy  ,  monfeieneur 
didsmalfaideurs ,  quand  convaincus  fie   fie  nous  pour  luy  fommes  au  palais  un 
condamnez  en  ontefte.  Et  taxe  fie  faid   feptier  de  vin,  douze  pains  de  courtfie 
taxer  les  amendes  par  luy  ou  fon  con-    un  de  bouche ,  deux  poulies   deux  pie 
feil ,  grandes  ou  petites ,  ou  telles  corn-   ces  de  chairs  fie  deux  cahoe'rsde  chan 
me  bon  luy  fcmble  félon  la  qualité  des    délies  à  coucher,  fie  tout  le  vieil  mer 
rnesfaids ,  fie  les  deniers  d'icelles  doit    rien  fie  les  coppeaux  qui  demeurent  en 
lever  fie  recevoir  fie  tourner  à  fon  fingu-   faifant  les  œuvres  dudid  palais  fie  auflv 
her  proffit.  Et  avec  ce  s'il  advient  que   le  charbon,bufchesfiecendresqui  demeii 
aucuns  facent  contrefaire  ou  graver  au-   rent  ez  cuifines,  quand  mondict  feierneur 
cun  feel  ou  fceaux  contre  fie  à  l'excm-    fie  nous  fe  partent  dudid  palais.  Et  oul- 
plaire  des  empramtes  d'autres  fceaux,    tre  a  fie  peult  fie  doibt  prendre  ledid 
fie  s  ils  font  trouvez  qu'ils  les  ay en  t  faid    concierge  un  cent  de  harengs  chacun 
contrefaire  audid  palais ,  pourpris  &  ap-    carefme  du  fous-aumo/nier  de  mondid 
partenances ,  ledid  concierge :  ou  fesfer-    feigneur  fie  de  nous ,  fie  un  drap  de  bu. 
gens  pourluy  &  officiers  gardans  fa  juf-    reau,  pour  donner  pour  Dieu  aux  paut 
tice  les  prennent  fie  doivent  prendre  fie    vres  varlets  qui  nettoyent  l'hoftel  dudid 

dSP&tX  '  &  lesACOntT&iadr^  amen-  palais  >  011  ]a  où  11  P<™  *  départir  8c 
des  fieicelles amendes  taxer  a  telles  fom-  donner  de  par  ledid  concierge.  Et  aufly 
rnes  d  argent  comme  bon  luy Semblera   le  clerc  des  œuvres  dudid  palais  doit 

tire,  ?  C  grandcs  °U  P0"    chacun  an  Paver  une  fois  Seulement  au- 

tres   en  confideration  au  cas  fie  à  la    did  concierge ,  pour  fon  vallet  qui  nec 
qualité  des  perfonnes ,  fie  comme  des    toye  ou  fai!  nedoyer  la  coufdÛdTd 

^l^iSm^mementl  tJUa"d  krdias  P^^rentefolspanfis.Etfia&dcubc 
malfa.deursnavo.ent  ne  n'ont  mie  ufé    avoir  led.d  concierge  les  feurres  qui 

kdfd  conctUX  CoTf^\Et  °ultre  ^^«-ntaud.dpaLdeslidTmr 

LSXnrtr  "  min,ereVdc  lesaucr«  feurres  dudid  hoftel./^le- 
annon^î  n!  '  V  J  °nC  e,ftG  &  r°nt  dlà  c««cierge  à  la  caufe  de/Tus  dide 
ce  fSTVï       SUeS  ?crfonnes  <îue   neult  mettre  ou  faire  mettre  fie  ofter 

Toi  devant!^      '          ^  fa,rCar"  fes  auvens  tenans  aux  murs  dudid  pa- 

2?i^KkrWna^palais,quanc  lais  touttes  fois  que  bon  luy  fcmble, 

«:  ut  venu  ou  vient  a  fa  connoifianee}  fie  a  la  connoiirance  fie  punition  civile 

1™ VCn     /  °U  aPPorteurs  Pendre  de  tous  cas  qui  y  efcheenc  ou  peuvent 

rDDaTSrfrT     ,°U             teÛcs  échoir  au-dcfVoubz  d'iceux  ,  mais  qu'ils 

S fÏT      l1  îei  Cas'  Ec  adv,enc  aucu-  viennent  à  la  connoi/lance  de  luy  fie  de 

m"  ftres^n ^    *on™r?,c  ^??^  ^  fes  gens  fie  officiers  ,  fiepeult  fie  doit  cor- 

TÂZ  aIÏÏS  a  °rdonnez  lurlavi"  riger  les  malfaideurs  auffi  b.en  que  fi 

£l?l    \  enrCesi  Paris>P°ur  1«  cas  fufTent  advenus  oudid  palais, 

w  auoictpaiîus,  pourpris  fie  appar-  Avec  ce  a  fie  prend  fie  doibt  pr<  :ndrc 

chafeun 
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chafeun  an  à  caufe  de  ladidc  concier-   fes  adirées ,  quand  les  cas  y  efchcrront,  — 
"cric  foixante  &  quatre  fols  parifis  de    ôc  les  rouages  des  vins  vendus  audid  A* 
rente  fur  la  maifon  qui  fut  Suplice  le   lieu  :  c'eft  à  Ravoir  de  chalcune  piece 


Chafublier  à  la  faute  de  grand  pont,  deux  deniers.  Item  avec  ce  a  ledid  cun- 

payez  à  deux  termes  en  Pan  :  c'eft  à  cierge  à  la  caufe  deflufdide,  fur  la.gran- 

jçavoir  moitié  à  Noël  fie  l'autre  moitié  ge  à  l'evefque  d'Auxerre  fit  fur  un  dc- 

à  la  S.  Jean  chafeun  an,  6c  deux  fols  tit  courtil  qui  eft  derrière  ledicl  hoftel, 
pari 


fis  de  cens  fur  les  maifons  qui  fu-    quarante-deux  fols  fix  deniers  parifisde 


rcrit  à  Gaultier  Langlois , 


fçavoir  en 

apiaceS.  Michel.  Item  ledid  concierge 
\  caufe  de  ladite  conciergerie  peult  Ôc 


fonds  de  terre  payez  chacun  an  à  la  S. 
Remy  ,  6c  aufly  fur  plufieurs  héritages 
affis  à  Baigneux  faind  ........  ÔC 

doibe  mettre  au  palais  ôc  ès  halles  de    au  terroir  d'environ  trois  chapons  6c  dé- 
jà mercerie  en  haut  ôc  en  bas  audid    my  ôc  trois  pains  &  demy ,  payez  au- 
nalais  tels  merciers  ou  merceries  que  bon    did  palais  audid  concierge  ou  à  les  gens 
luy  iembte  ou  à  fes  officiers  ,  bailler    ôc  officiers  pour  luy  le  lendemain  de 
places ,  changer  icelles  ôc  icculx  ou  aul-    Noël  de  chafeun  an.  Item  ledid  con- 
cuns  d'eulx  boutter  Ôc  mettre  hors  de   cierge  a  6c  doibt  avoir  à  caufe  de  la- 
leurs  places ,  ôc  rappellcr  Ôc  fouffrir  ven-    dide  conciergerie  ,  touttes  fois  que  l'on 
dre  iceux  en  quelque  place  que  ce  lbit    faict  un  boucher  nouvel  en  la  bouche- 
touttesfois  qu'il  luy  plaira.  Et  s'il  advient    rie  de  Paris  devant  le  chaftclet ,  trente 
que  lcfdids  merciers  dudid  palais  veu-    livres  ôc  demie  la  moitié  d'un  quarte- 
lent  faire  enfcmblc  ou  chafeun  parfoy    ron  Ôc  la  moitié  de  demy  quarteron  poi- 
aucune  courtoi  fie  une  fois  en  l'an  ,com-   fant  de  chair,  moitié  boeuf  ôc  moitié 
me  aux  eftrennes ou  autrement ,  ledid   porc,  la  moitié  d'un  chapon  plumé, 


temps.- 

ladicte  conciergerie   duflufdidc  a  ôc 
•  f-fipt».  peult  *  chafeun  an  ,  fur  treize  hoftels 
<*-        affis  à  N.  D.  des  Champs ,  en  certain 
heu  appellé  les  Muriaux  ,  ôc  en  plu- 
fieurs terres  appartenans  à  iceux  affis  a 
N.  D.  des  Champs  ôc  la  maladcrieap- 
pellée  laBanlieuiî,  foixante  Ôc  trois  fols 
neuf  deniers  parifis  de  menus  cens ,  re- 
ceus  à  la  S.  Remy  ou  chief  d'Odobre 
chacun  an  au  preflôuer  devant  S.  Ef- 
tienne  de  Grez.  ,  compté  en  feize  fols 
parifis  que  les  religieux  de  Chaalis  doib- 
vent  audid  concierge  pour  une  grange 
•r*»Ttofa  qu'on  appelle  Soiffy ,  avec  vins 'ventes 
***       defdids  hoftels  ôc  terres  defdids  Mu- 


bouchers  ,  deux  deniers.  Item  ledid  con- 
cierge à  la  caufe  deffufdide  a  6c  doibe 
avoir  la  connoiflance  de  tous  ormes  6c 
arbres  qui  font  6c  demeurent  fecs  en 
touttes  les- voiries  ôc  chemins  royaux  de 
la  banlieue  ôc  vicomté  de  Paris  }  ôc  iceux 
ormes  ôc  arbres  puifqu'ils  foient  kes 
faire  prendre,  lever  ôc  emporter  où  qui 
qui  luy  plaift  \  ôc  fi  aucuns  les  coupent, 
il  les  peult  contraindre  à  amendes ,  ôc 
en  dolbt  avoir  le  promet.  Avec  ce  a 
ledid ",  concierge  à  la  caufe  deflufdide, 
ôc  doibt  prendre  ôc  percevoir  chafeun 
an  à  la  fefte  de  S;  Adrian ,  en  l'hoftel 
de  ladide  conciergerie  à  Paris,-  ou  là 


riaux  ,  touttes  foisquelescas  y  efchéent  oii  il  luy  plaift  ea.  ladide.  ville ,  tout 

8c  qu'on  les  vend.  Et  aufly  a  ôc  doibt  le  gruage  de  tous  les  bois  d'Yveline  ôc 

avoir  à  la  caufe  deflufdide  toutte  juftice  de  toutes  les  appartenances  Ôc  appen- 

ôc  feigneuric  moyenne  Ôc  baffe  efdids  dan  ces  d'keulx ,  ôc  de  tous  voiduriers 

lieux  des  Muriaux  ÔC  ès  terres  appar-  8c  charbonniers  ôc  de  touttes  autres  ma - 

tenans,  ôc  fur  toutte  la  chauflee  depuis  nierestde  gens  de  .  quelque  condition 

la  porte  S.  Jacques  jufques  à  ladicle  qu'Us  foient,  faifansôc voiduransebar- 

maladerie  de  la  Banlieue.  Et  audid  heu  bon  6c  efeorecs  par  eulx  ou  par  autres 

pour  luy  ôc  en  fonnpm  a  ôc  peuk  avoir  ès  mettes  qui  s'enfuivent  :  c'eft  à  Ravoir 
maire  ôc  fergens  pour  garder  fà.  juftice 
ôc  feigneuric  ,  ôc  pour  prendre  tous  mal- 


faideurs  qu'ils  trouveroient  en  lad.  ter- 
re 6c  lieu  mesfaifans  en  aucune  maniè- 
re, Ôc  iceux  amener  ès  prifons  dudid 
palais  >  pour  les  punk  ôc  corriger  félon 
ce  que  les  cas  le  requièrent,  enlama- 


qui 

du  pont  de  S,  Cloud  jufques  à  PonTy, 
de  Poifly  jufques  à  S.  Léger  en  Y  véli- 
nes, dudid  S.  Léger  jufques  à  Nogcnc 
de  lez,  Coulons  ,  dudid  Nogent  juf- 
ques à  Vorlon  ....  jufques  à  S.  Arnoul  en 
Yveline  ,  de  S.  Arnoul  jufques  a  Çhaf- 
tres  foubz  Montlehery  ,  dejÇhaftrcs. 
mel 


niere  qu'il  appartient  a  juftice  moyenne   jufques  à  Longjumel ,  ôc  en  touttes  les 
Ôc  baffe.  Et  aufly  tous  efpaves  ôc  cho-  hayesôc  buillon&aijîs  efdides  mettes  Ôc 
Tome  II.  Part.  III.  l  i  lJ 
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•  es  appartenances  d'icelles  jufques  à  Pa- 
ris ôc  en  tous  les  lieux  de  lemblable 
condition ,  de  chafcun  voidurant  char- 
bon ou  cfcorce  à  char  oucharrette  une 
charrée  de  charbon  ou  efcorce  >  ÔC  de 
chafcun  voidurant  charbon  à  cheval 
ou  autrement  une  fomme  de  charbon 
rendre  audid  jour ,  routtes  fois  que  le 
cas  s'y  eft  offert  &  offre ,  &  iceux  con- 
traindre par  la  prinfe  de  leurs  biens 
à  payer  à  ladite  fefte  de  S.  Adrian  au- 
did hoftel  de  la  conciergerie  lefdids 
charbon  ôc  efcorce  pour  caufe  dudid 
gruage  en  la  manière  deflùfdide  ;  &  s'ils 
font  refufans  ou  contre-difans ,  ledid 
concierge  les  peult  ÔC  doibt  contrain- 
dre ou  faire  contraindre  à  amendes  à 
mondid  fieur ,  à  nous  &  à  luy  d'amende 
convenable.  Et  pour  lever  ôc  cueillir  Ie- 
dicl charbon  ôc  efcorce  Iedicl  concierge 
y  peult  commettre  pour  luy  ÔC  en  lieu 
de  luy  tant  &  telles  perfonnes  que  bon 
luy  femblc ,  &  rappeller  iceux  touttes 
fois  qu'il  luy  plaift.  Et  aulfy  s'il  ad. 
venoit  que  le  concierge  voulfift  envoyer 
lettres  à  Goneflè  pour  faire  venir  bleds 
ou  autres  chofes  au  grenier  du  roy ,  les 
efeorcheurs  de  la  boucherie  de  Paris 
les  doibvent  porter  ou  envoyer  à  leurs 
propres  courts  &  defpens }  &  s'ils  le  re- 
fufent,  ils  font  tenus  de  l'amender  à 
noftre  did  fieur  Ôc  au  concierge  def- 
fufdid.  Item  ledid  concierge  a  ÔC  doibt 
avoir  touttes  les  clefs  de  tout  le  pa- 
lais ,  excepté  de  la  porte  de  devant , 
que  le  portier  garde  par  jour  j  ôc  tout- 
tes fois  qu'il  y  a  faulte  dudid  portier 
ou  de  guettes  dudid  palais  de  faire  leurs 
fermées ,  ledid  concierge  peult  arrefter 
leurs  gaiges ,  ôc  iceux  punir  félon  leurs 
mesfaids.  Et  oultre  ledid  concierge  à 
caufe  de  ladite  conciergerie  eft  voyer 
de  toutte  la  Calende  jufques  à  la  ruelle 
de  Lorberie,  ôc  par  defioubz  devers  la 
rivière  qui  fut  Jean  le  Gras ,  &  de  la 
place  S.  Michel ,  &  aufly  des  hoftels  des 
Muriaux  affis  à  N.  D.  des  Champs  ;  & 
ne  peult  aucun  maifonner  ne  ediffier 
fur  la  voirie  ne  aucuns  d'iceux ,  fi  ce  n'eft 
du  confentement ,  volonté  ôc  licence 
dudid  concierge  ou  de  fes  gensgardans 
fa  juftice  j  Ôc  s'ils  font  le  contraire ,  ils 
font  tenus  de  l'amender  à  noftre  did 
fieur  &  à  nous  8c  audit!  concierge  i& 
pour  l'amende  ledid  concierge  peult  les 
fuir  en  fà  cour  audid  palais.  Et  a  & 
doibt  avoir  ledid  concierge  fur  noftre 
recette  de  Paris  aux  termes  accouftu- 
mez  chafcun  jour  trois  fols  pour  jour , 
qui  valent  par  an  cinquante! quatre  )i- 


ET  PIECES 

vres  un  fols  pari  fis ,  Ôc  un  muid  de  bled 
pris  es  greniers  royaux  es  halle*  de  Pa- 
ris. Nous  confiderans  ledid  palais 
royal  eftre  Ôc  avoir  efté  le  principal  hof- 
tel de  noftre  très-cher  feigneur  &pere 
&  des  roys  de  France  fes  predecefleurs 
ôc  les  noftres ,  ôc  aufTy  à  la  fupplication 
ôc  requefte  dudid  concierge ,  en  con- 
fideration  aufly  aux  bons  ôc  agréables 
fèrvices  que  Iedicl  fuppliant  a  raid  X 
noftredid  fieur  ôc  à  nous  i  ôc  faid  de 
jour  en  jour  ôc  fera  encor  ,  s'il  Dieu 
plaift  t  les  libertez  ,  droids  Ôc  ufages  def- 
fufdids  avec  touttes  les  chofes  defTuf- 
dides  &  chafeune  d'icelles,  ert  la  ma- 
nière que  cy-deflus  elles  font  devifées 
ôc  déclarées ,  de  noftre  grâce  fpccialej 
certaine  feienec,  pleine  puifTance  ôc  auc- 
torité  royaîle  dequoy  nous  ufons  à  pre- 
fent ,  louons ,  gréons ,  ratifiions  ôc  ap- 
prouvons,  &  par  la  teneur  de  ces  m  ef- 
mes  prefentes  confirmons.Et  d'abondant 
en  amplifiant  noftredide  grâce ,  nous  de 
noftredide  grâce  ipeciallc  touttes  cho- 
ies deflufdidesôcchafcune  d'icelles  avons 
de  nouvel  donné  Ôc  donnons  par  la  te- 
neur de  ces  prefentes  audid  luppliant» 
&  a  ceux  qui  auront  caufe  au  temps  à 
venir  X  ladide  conciergerie ,  fi  meftier 
eft.  Et  mandons  par  ces  prefentes  au 
prevoft  de  Paris  ou  au  procureur  gê- 
nerai de  noftredid  fieur  ÔC  le  noftre , 
Se  i  tous  jufticiers  ÔC  officiers  du  royau- 
me de  France ,  que  de  noftre  grâce  ÔC 
don  faflènt  ôc  laiflènt  ufer  ôc  jouir  ledid 
fuppliant  &  les  autres  concierges  qui 
dorclenavant  feront  en  ladide  concier- 
gerie ,  fans  y  mettre  ne  fouffrir  eftre  mis 
empelchement  aucun  j  &  fi  aucune  cho- 
fe  eftoit  faicle  au  contrairo  au  temps 
advenir  ,  que  tantoft  Se  fans  delay  foie 
mis  au  premier  eftat  ôc  deub.  Et  don- 
nons en  mandement  t  à  nos  amez  ôc 
féaux  les  treforiers  &  receveurs  de  Pa- 
ris de  mondid  fieur  Ôc  les  noftres ,  qui 
à  prefènt  font  ôcqui  pour  le  temps  ad- 
venir feront ,  que  audid  fuppliant  ôc  aux 
autres  concierges  qui  pour  le  temps  ad- 
venir feront  ils  payent  lefdids  gaiges  aux 
termes  accouftumez ,  Ôc  leur  f  ailènt  dé- 
livrer ledid  muid  de  bled,  fans  aucun 
délay  ne  contredid,  nonobftant  que 
les  chofes  fufdides  ÔC  ledid  don  touchent 
ou  peuvent  toucher  en  aucune  manière 
le  patrimoine  de  mondid  fieur  ÔC  le  nof- 
tre ,  ôt  quelfconques  autres  dons  autres 
fois  faids  audid  foppliant,  ne  deften- 
fès  ou  mandemens  à  ce  contraires,  ôc 
nonobftant  aufly  que  aucuns  ou  temps 
pafTé  ayent  mis  ou  fé  foient  efforcez  de 
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mctrre  cmpefchement  audid  concierge 
ou  à  fes  predecefleurs  cz  choies  def- 
fofdiclcs  ou  en  aucune  d'icelles,  &  que 
ledid  concierge  ou  (es  predecefleurs  n'en 
vient  ou  ayent  ufé  Amplement  ou  fi  con- 
rinuellemcnc  comme  defliis  cft  deviie. 
Car  ainfy  le  voulons-nous  8c  l'avons  oc- 
troyé audid  concierge  8e  à  ladite  con- 
ciergerie  de  grâce  Ipecialle ,  fi  mefticr 
eft.  Et  que  ce  l'oit  chofe  ferme  &  fta, 
ble  à  tousjours ,  nous  avons  faid  fcel- 
1er  ces  prefentes  lettres  de  noftre  feel, 
jàuf  en  autres  chofès  le  droid  de  mon- 
4iâ  ficur&le  noftre,&  en  toutes  le  droid 
d'autruy.  Ce  fut  faid  &  donné  au  Lou- 
vre lez  Paris  l'an  de  grâce  m.ccc.  lviiï. 
au  mois  de  Janvier.  Au  dejjoubefi  efeript  : 
Collacionnc  à  l'original  par  moy  notaire 
&  fecretaire  du  roy  lbubfignc  ,Aubery. 

Regiftrée ,  ouy  8c  ce  consentant  le 
procureur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir 
par  l'impétrant  tout  ainly  que  fes  pre- 
decefleurs baillys  en  ont  bien  8c  deuc- 
ment  jouy.  A  Paris  en  parlement  le  i. 
jour  d'Avril,  l'an  m.  d.  lxviii.  Signé 
du  Tillet.  Tiré  des  rep/lres  des  or- 
donnantes  vérifiées  an  parlement  de  Paris. 

Confirmation  du  parlement  par  le  roy 
Charles  V. 

A  Cour  a  ordonné  6e  ordonne, que 
i  les  lettres  patentes  originalles  de 
confirmation  du  parlement  faite  par 
le  feu  roy  Charles  V.  8c  dattees  du  z8. 
Avril  13  64.  trouvées  entre  les  papiers  du 
greffe  civil  de  ladite  Cour ,  feront  eu- 
regiftrées  au  greffé  des  anciennes  or- 
donnances. Fait  en  parlement  le  $.  Avril 
ij4j.  avant  Pafques.  Suivent  lefdides  let- 
tres de  confirmation.  KAROLUS  Dei 
feratiâ  Francorum  rcx  *  univerfis  prx- 
îentes  litteras  infpcduris  ,  falutem.  In- 
ter  exteras  noftrx  follicitudinis  curas, 
quibus  reipublicx  faluti  ac  noftrorum 
Commoditatibus  fubditorum  inclinamur, 
occurrit  hobis  regii  meditatione  prxci- 
puum  ,  ut  illos  femper  reipublicx  minif- 
tros  prxficiamus ,  quos  operum  juftitix 
laudabilium  expérimenta  diuturna  com- 
probarunt ,  8c  diferetionis  prxeminentia 
morumque  gratia  8c  fuavitas  commen- 
darunt,  prxlerrim  ut  noftram  parlamen- 
ti  curiam ,  qux  noftrx  majeftaris  imagi- 
nem  reprxfcntat,  à  qua  ut  à  fonte  jufti- 
cix  noftri  regnicolx  frudus  juftitix 
indefinenter  exhauriunt  8c  reportant, 
copi.î  peritorum  noftris  temporibus  de- 
coremus  ,  per  quorum  operam  refpu- 
blica  jufticix  valeat  clipeo  defenfari  >ut 
fie  cùin  reipublicx  confulitur  ,  regalis 
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profpcrctur  magnificentia  ad  exaltatio-   — 

nem  omnimodam  regni  noftri,  8c  lub-  A"  %i<* 
ditorum  ltatusin  meliusconvalcfcat.  No- 
tum  itaque  fiecimus  quod  nos  attend 
probatx  rideific  in  cultum  jufticix  devo- 
tionis  alfidux  conftantià ,  Sec.  quas  fem- 
per inveniflb  cognovimus  in  diledis  ac 
fidelibus  Simone  de  Bucyaco ,  Jacobo  U 
Vache  militibus,  magiftris  Petro  de  Se- 
mivilla  8c  Petro  de  Ordcomonte  prxfi- 
dentibus  ,  magiftris  Joanne  Befcoli  , 
Joanne  de  Porta,  yEgidlo  de  Maudeflour, 
RobcrtodeUltra-aquam,  Guillelmo  de 
Calvomontcjoanne  Audaci,Philippo  de 
Thionvilla,  Nicolao  de  Bofco, joanne  de 
Tierc e  lieu,G  irardo  Dauhonnay}Bvrtrù  n  do 
de  Chevoco^Petro  de  Roya,  Arnauldo  de 
Corbeya ,  Ludovico  Yfardi ,  Joanne  de 
Pontifaraclericis,ac  Guillelmo  Morche- 
rii,Mathxo  de  Tilio,Petro  de  Novavilla, 
fie  Thoma  de  Angcrvilari  militibus ,  nec 
non  magiftris  Guillelmo  Bercoli ,  An- 
cello  Choquardi ,  Thomas  Vanni,  Mi- 
lone  de  Vicinis ,  Petro  Fouace  ,  Gentia- 
no  Trifian,  Yvone  Bol  Adam  Chante, 
frime  ,  8c  Joanne  de  Villanis  ,  in  didi 
parlamcnti  caméra  ,  8c  magiftris  Joanne 
de  Huban,  Stephano  Bclico  prxiidenti- 
bus,  Odonnc  Graflètio ,  Egidio  Fo«,i:e} 
Jacobo  de  Loyriaco  ,  Petro  Carrido , 
Philippode  Molendinis,  Martino  de  Mo- 
ta,  Joanne  la  Vache ,  Nicolao  de  Fle- 
rim ,  Petro  de  Cruce,  Joanne  de  Valen- 
ccyo,  Guillelmo  de  Tornaco  ,  Joanne 
de  Argentiloco ,  Jacobo  Havin  ,  Petro 
Roberti,  Guillelmo  deAlveolo,  Petro 
Chapus ,  Joanne  de  Pairiaco  ,  Gernerio 
Guerovjl,  Petro  de  Payty ,  Petro  Livre, 
Petro  Petijfant  8e  Joanne  Odonis  cleri- 
cis ,  Roberto  Guydonis  milite  ,  8c  Nico- 
lao Florent,  Stephano  Cueret,  Joanne  de 
Arcelis  ,  Johanne  Belot  ,  Aubcrro  de 
Manubcvilla  ,  Gauchero  Viviani ,  Mar- 
tino Beauparis ,  Johanne  JLnenet ,  Jo- 
hanne Rubei  de  Monre-acuto  ,  8c  Ger- 
vafio  Bovis ,  in  caméra  inqueftarum ,  nec 
non  in  magiftris  Stephano  Barlu  prelî- 
denre ,  Yvone  Monachi  8c  Thoma  Coull 
turarii  clericis ,  ac  Petro  de  Villanis  mi^ 
lîte,  Thoma  Brochardi  ,  8c  Stephano 
Cuftivillaniin  officia  requeftarum  pala- 
tii  regalis  Parifiusdudum  per  inclitx  re^  . 
cqrdationis  dominum  ac  genitorem  nof- 
trum  ,  dum  vivebat ,  feu  per  nos  dum 
èramus  ipfo  vivente  8c  abfénte  regnum 
regens  vel  ipfius  locum  tenens  ,  fuis  ac 
noftris  confiliariis  inftitutis  8c  ordinatis, 
ipfos  jamper  experientiam  cognofeentes 
in  noftris  obfequiis  iibenter  adinittimus , 
8c  ipforum  circumfpcdionis  confiliis  fi- 
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Ordonnance  du  roy  Charles  VT.  pour  abolir 
l'ancienne  couftume  de  rrfufer  le  facrement 
de  pénitence  aux  condamnés  à  mort  four 
en  mes. 


Harlcs ,  &c.  fçavoir  fàifons  à  tous 
prefents  fie  advenir,  que  comme  pour 
ceque  en  aucunes  parties  de  noftre  royau. 
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ducialiter  inharremus.  Ea  propter  con-  conques ,  exceptes  tant  feulement  ceux 

fultâ  deliberationc  prxhabitn  ,  oinnes  fie  qui  feront  de  noftre  grand  confeil ,  dont 

fingulos  prxnominaros ,  viddicet  ipfo-  il  vous  apperra  par  nos  lettres ,  vous  ne 

rum  quemliber  in  officio  fie  ordine  in  recevez  dorefenavant  à  nos  confaulx  en 

quibus  per  prxdidum  doininum  &  pro-  noftredid  parlement  avec  vous  ,  mais 

genkorem  noftrum ,  feu  per  nos ,  ut  pra>  iceux  en  faictes  départir  tantoft  &  fans 

mittitur ,  fucrant  fie  erant  antea  in  die-  délay  ces  lettres  veuës ,.  fans  autre  man- 

tis  cameris  fie  requeftis  ordinati  rétine-  dément  attendre.  Et  faides  qu'en  ce  n'ait 

mus ,  conftituimus  ac  etiam  ordinamus  deffault;  car  autrement  nous  en  déplai- 

per  prxfcntes ,  ad  vadia ,  jura  6c  pallia  ,  roit.  Donne  à  Paris  en  noftre  chaftel  du 

&  ad  alia  omnia  6c  fingula  ad  qua:  per  Louvre  ,1e  xxi.de  Janvier.  CHARLES, 

didum  progenitorem  noftrum  feu  pernos  Jean  de  Montaigu. 

authoritare  prxdidâ  ad  vitam  vel  alias  Prefentées  8c  publiées  en  parlement , 

fiib  quibufvis  modo  fie  forma  retenti  fue-  le  xxix.  Janvier ,  l'an  m.  ccc.  lxxxviii. 

rant  ad  officia  memorata.  Q«ocircà  di-  Extrait  dureyjlrcdcs  ordonnances  ,  cotte  A. 

ledis  ac  fidelibus  gentibus  compotorum  foi,  119. 
noftrorum  Parif.  damus  tenorc  pra'fen- 
tium  in  mandatis,  quatenùs  didorum 
confiliariorum  noftrorum  &  ipforum  cu- 
juflibet  nominafic  ccdulas  in  fuis  locis  Se 
ordinibus ,  fupra  didis  vifis  prxfcntibus  y 
regtftrari  faciant ,  ut  cft  moris  }  ac  di- 
ledis  fie  fidelibus  thefaurariis  noltris  Par. 
nec  non  commhTario  feu  commilliriis 

deputatis  vel  deputandisad  levandumôc  me,  où  l'on  ufe  fié  qui  font  gouvernées 

expledandum  emendas  dicli  noftri  par-  par  couftumes ,  il  a  cfté  oblcrvc  de  fi 

lamenti,qui  nunc  fint,  fie  qui  pro  tem-  long  temps  qu'il  n'eft  mémoire  du  con- 

f>orc  fuerint ,  quatenùs  de  vadiis  &  pal-  traire,  que  à  ceux  qui  ont  cfté  condem- 

iis  ad  didorum  confiliariorum  officia  nés  pour  leurs  démérites  à  mourir,  n'a 

fpedantibus  fie  prarftari  confuctis  cedu-  point  elle  baillé  le  facrement  de  con- 

las  6c  litteras  quidorum  retinendo  ,  ut  reflion,  ainçois  qu'ils  ayent  cfté  execu- 

confuetum  cft  ficri  à  die  obitûs  prxdic-  tés,  &  que  comme  il  fcmble  à  plufieurs, 

ti  progenitoris  noftri  in  antea  ,  fatisfa-  félon  noftre  foy  chreftienne  6c  la  confti- 

ciant.  Qui  fie  folutain  folventis  compo-  rution  6c  ordonnance  de  noftre  mere 

ta  allocari ,  6c  de  lua  deduci  recepta  vo-  fainte  Eglife  ,  ledit  facrement  de  con- 

lumus6c  jubemus  per  dictas  gentescom-  fcllion  ne  doiteftre  defnié  ny  empefché 

potorum  noftrorum  abfque  contradidio-  à  aucun  qui  les  veuille  requérir ,  fie  après 

ne  quacumque.  In  cujus  rci  teftimo-  ceque  nos  tres-chers  fie  tres-amés  on- 

nium  figillum  quo  ante  fufeeptum  regni  clcs  fie  frere  le  duc  de  Bery ,  de  Bourgon- 

noftri  regimen  utebamur  ,  praefentibus  gne,  d'Orléans 6c de  Bourbon,  plufieurs 

litreris  jullïmus  apponi.  Datum  Parifius  autres  de  noftre  fang,  fie  auffi  plufieurs 

die  xxviii.  Apnlis  ,  anno  Domini  m.  grands  clercs  fie  fages  hommes,  tant  de 

ccc.  lxiv.  fie  fignatum  fupra  plicam:  noftre  grand  conleil ,  comme  autres, 

Per  regem  ,  vobis  prarfenti,  Villelm.  nous  ont  parplufieurs  fois  moult  inftam- 

é-fiplldtimin  cera  alba  fub  dttplici  cauda  ment  fupplié ,  admonefté  fie  requis ,  que 

peryimtni.  CoUatio  fallu  ejl  cum  originali.  nous  voullîfTions  abolir  ladide  obfervan- 

Signatum  nu  Tillet.  Tiré  des  reyfires  ce,  8c  ordonner  que  dorefenavant  lef- 

des  ordonnances  verijîécs  au  parlement.  dids  condamnés  euflènt  ledid  facrement 

de  confeffion  avant  leur  mort  ^  nous  pour 

Ordonnance  du  roy  Charles  VI.  pour  exclure  procéder  plus  meurcment  fur  ces  chofes 

Us  réguliers  du  parlement.  ayons  faid  afïèmblcr  en  noftre  prefence 

ne  dah    t- 1:  '  n  r»  v  nos  oncles ,  frère  ,  fie  autres  de  noftre 

u  t  1  ar.  Lt  fang  defliifdicb,  les  gens  de  noftre  con- 

PRefidens  en  noftre  cour  de  parle-  feil ,  fie  plufieurs  nos  confcillcrs  de  nos 

ment  ,  pour  certaines  caufes  qui  a  cours  de  parlement ,  de  chaftelct  fie  au- 

ce  nous  mouvent ,  nous  vous  mandons  très,  fie  après  que  ladite  matière  leur  a 

fie  commandons  que  les  prieurs  de  faind  efté  ouverte  ,  avons  faid  demander  à 

Martin  des  Champs  lez  Paris     6e  de  chacun  fon  advis  fur  l'abolition  def- 

Saind  Pierre  le  Monftier ,  fie  générale-  dides  couftume  fie  obfervance.  Et  pour 

ment  toui  abbés  &  autres  prieurs  quelf-  ceque  par  la  plus  grande  6c  la  plus  faine 
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partie  de  cous  nous  a  efté  confeillc  foire  diledion.  Quye  avoni  la  fupplication  de  ~ 
f'aboUrion  dcûufdide, Nous ,  eue  con-  nos  amés  fie  feaax  conieHlcrst  les  gens  Alu«î*' 
fiderarioni  ce,  par  la  délibération  de  tenans  noftre  cour  de  parlement  à  Pa, 
nos  oncles  fie  frère  defTufdids  ,ôt  de  tout  ris  de  la  enarnbredes  enqueftes&  des 
aoftrcdid  confeil  ,  en  aboliflant  fie  an-  requeftes  de  noftre  palais  fie  des  gref, 
nullanc  du  toutfic  à  tousiours ,  lescouftu-.  fiers  d'icellc  fie  auily  de  nos  advocats 
me  fie  obfervance  deflù/dides ,  avons  de*  fie  procureur  eh  noftredid  par leroenr. \ 
cerne  6e  ordonne  ,  décernons  fie  ordon-  contenant  que  comme  lddids .  ûipplians 
nons ,  par  ces  prefentes ,  pour  loy ,  conf-  a  caufe  de  leors  offices  foienc .  tenus  fie 
titution ,  décret  perpétuellement  en  nof-  contraints  de  entendre  fie  vaquer  con» 
trediét  royaume  ,  que  dorefenavant  à  dnuellementau  fah  delà  juftice!  denofl 
tourtes  perfonnes  qui  pour  leur  demeri-  tre  royaume,  auquel  fait  fie. en  coucces 
tes  feront  condamnés  a  mourir ,  foie  of-  autres  chofes  où  commis  les.  avons  iû 
itrt  par  les  miniftres  de  la  juftice  ,  pat  ayent  mis  fie  mettent  incefliniment  de 
laquelle  il  feront  détenus  fie  condamnés  ,  jour  fie  de  nuit  peine  fie  diligence  de 
fie  leur  foit  baillé  fie  adminiftré  le  facre-  tout  leur  pouvoir  ,  aux  petits  gages  qui 
ment  de  confeffion,  félon  l'ordonnance  d'ancienneté  furent  fur  ce  ordonnés,  ou- 
de  noftredide  mere  fainte  Eglife  ,  après   quel  temps  la  charge  de  ladite  juftice 

ce  qu'ils  auront  efté  condamnés  fie  exa-  n'eftoit  pas  fi  grande  comme  elle  eft*d  - 

mines  fur  tous  les  cas  dont  ladide  juftu  prefenc  j  fie  il  loir  ainfy  que  lefdids.  fup- 
ce  les  voudra  examiner,  fie  ains  qu'ils  fe  plians,  qui  font  de  plufieurs  pâmes  de 
partent  du  lieu  où  ils  feront  détenus,  noftre  royaume ,  ayent  chacun  en  droid 
pour  eftre  menés  au  lieu  où  ils  devront  (oy  un  peu  d'héritages,  lefquels  ilsfonc 
cftre  exécutés j  fie  que  à  eux  confeûer  à  faire  fie  labourer  pour  leurs  vies  fie  fuften- 
preftre  foient  menés  par  lefdids  minif-  cations  avoir ,  fie  couftent  aucunes  fois 
très  de  la  juftice,  en  cas  qu'ils  foienc  fi  plus  à  labourer  que  les  fruids  qui  y 
efmeus  ou  furpris  de  trifteûe  qu'ils  n'au-  croiflènt  ne  vallenc  $  fie  ce  nonobftant 
roienc  cognoiflànce  de  la  vouloir  ou  de-  à  la  requefte  fie  pourchas  d'aucuns  fer. 
mander.  Si  donnons  en  mandement,  par  miers  ou  fermes  defdids  aydes  .  ont  efte 
ces  prefentes,  à  nos  amés  fie  féaux  con-  fie  lonc  approchiés  fie  travaillés  parde- 
fcillers  les  gens  tenans  fie  qui  tiendront  vant  les  éleus  ôe  autres  officiers,  à  ce  or- 
noftre  parlement  à  Paris,  au  prevoft  de  donnés  fie  commis  pour  les  impofitions, 
Paris ,  fie  à  tous  nos  autres  jufticiers  de  quatricime  fie  autres  debvoir  dé  ce  qu'il 
noftre  royaume ,  prefens  8c  advenir ,  que  convienc  qu'ils  vendent  du  creu  de  Ieurf- 
â  chacun  d'eux  en  droit  foy ,  que  noftre  dicts  héritages  j  pour  lefquels  travaux  fie 
prefente  ordonnance ,  loy  fie  conftitution  empefehements  ils  ont  efté  fie  font  gran- 
tiengnenc  fie  facent  tenir  fie  garder ,  fans  dernent  dommagés,  8e  le  bien  de  nof- 
enfraindre,  fie  les  facent  en  regiftrer  ez  tre  juftice  fie  de  la  chofe  publique  en 
regiftres  de  leurscours ,  fie  publier  folem-  noftre  fervicc  deftourbé  fie  retarde  moult 
neïlemenc  par  tous  les  lieux  notables  de  fouvent ,  fi  comme  ils  dienc }  requerans 
leurs  jurifdidions  ,  fie  efpccialemcnt  où  que  fur  ce  leur  veuillons  pourvoir  de 
ladide  couftume  a  eu  lieu  au  temps  pafl  remede  convenable.  Nous  eu  eigard  fie 
fé.  Et  afin  que  ce  foie  chofe  ferme  fie  fta-  confideration  aux  bons,  agréables  Ôe  con- 
ble  à  tousjours ,  nous  avons  faict  mettre  tinuels  ferviecs  que  leldids  fupplians 
à  ces  prefentes  noftre  feel.  Donné  à  Pa-  nous  ont  faict  fie  font  de  jour  en  jour 
ris  le  xi.  jour  de  Febvrier,  l'an  de  grâce  en  l'exécution  de  leurs  offices,  fie  aux 
M.  ccc.  xcvi.  fie  le  xvn.  de  noftre  règne,  petits  gages  qu'ils  prennent  de  nous  à 

Ainfy Jigié  :  Par  le  roi  en  /on  confeil         caufe  d'iceux ,  nous  aufdids  fupplians  fie 

Extrait  des  rey fins  des  ordonnances ,  cotte'  à  chacun  d'eux  avons  octroyé  8e  par  ces 
A.fol.s/^.  prefentes  de  grâce  efpeciale  octroyons 

que  de  l'impofirion  8e  du  quacriefme  du 
Déclaration  dm  roy  Charles  VJ.  en  faveur  creu  de  lcurfdids  héritages  vendu  en 
des  officiers  du  parlement  -}  pour  Fexemp    deftail  ou  en  gros  fans  marchandifê  Se 
tien  de  quelques  droits  fur  les  fruits  de   fans  fraude  ils  foient  quittes  fie  exempts 
leur  cri.  d'orefenavant ,  fans  qu'on  leur  en  puine 

aucune  chofe  demander.  Si  vous  man- 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  dons  que  de  noftre  prefente  grâce  fie 
de  France }  à  nos  amez  8c  féaux  les  odroy  vous  faciez ,  foufrrez  fie  lailfiez 
généraux  confeillers  fur  le  faiddesay-  lefdids  fupplians  fie  chacun  d'eux  jouir 
des  ordonnez  pour  la  guerre ,  falut  fie  fie  ufer  paifiblement  fans  les  molcftw 
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"  ^  ay  empcfcbervoilfouffirir  cftre  moleftefc  curcifdcrm  Et  nihilominus  vacante  nu* 
1,>  ou  empefchez  en  aucune  manière }  car  per  loco  diledi  &  fidelis  confiliarii  nôf 
amfynous.plai/ML  eftre  faid  par  ces  pre«  tri  magiftri.  Germani  paiUari  de  nul 
fentes ,  nonobstant  quelconques  ordpn-  mero  coniiliariorum  noftrorum  clericc^ 
nances,  mandements  ou  deflènfes  ficlet-  rum  in  caméra  inquçftaxum  dicli  noftrl 
très  fubreptices  au  contraire.  Donné, à  parlamenti  exiftentis,  Se  loco  defundi 
Paris  le  xiv.  Mars,  l'an  de  grâce  magiftri  jReginaldi  deBuciaco  incame- 
CCC.-XCV11.  &  lexviu.  de  noltrereg,  ra  dicli  ;parlamenti  noftri  afliunpti  & 
ne.  Ainfy  fiyii  -.  Par  le  roy  ;  monfieur  le  inftkuti,  magifter  Joannes  Tatnne licen. 
duc  de  Berry,  vous  le  patriarche  d'A-  tiatus  in  legibus  &  baccalarius  in  decre- 
lexandrie,revelque  de  Noyon  &autrcs  tis  clericus,  gratis  &  obfequioiîs  paren- 
prefents ,  de  Rian.  Extrait  du  reyfin  tum  fuorum  meritis  erga  nos  mulripli" 
■des  ordonnances  cotté  A.foL  14 j.  citer  commendatus  ad  requefhm  chari£ 

■       •      r:j:r.   fimx  confortis  noftrac  regina-,  &  inter- 
JDecUrationd*  roy  Charles  VI.  qui  confirme  cedentibus  pro  ipfo  charillimo  patruo  & 
À  U  cour  de  farlemtnt  le  droit  d'élire  ;    confànguineis  noftris  rege  Hierufakm 
[es  officiers  ^vacation occurrente.      .    &Skiha:,  Bituria:  &  Burgundia:  duci- 
'         ■  bus ,  pJuribufque  aliis  de  ftirpe  noftra  & 

—    ~""        Arolus  Dei  gratia  Francorum  rex;  de  noftro  magno  confxlio  exiftentibus 
univerfîs  prxfentes  litteras  infpeo-  per  noftras  alias  litteras  fibi  fuper  hoc 
tuns,  falutem.  Quoniam  noftra  regalis   décima  die  menus  Martii  ultimatè  pra: 
altitudo  unicuique  fubditorum  noiW   teriri  concertas,  tamquam  confiliarius 
rum  jus  fuura  tribuere ,  &  ipfos  fubdi-  nofter  clericus  loco  dicli  magiftri  Ger 
tos  noftros  juftiria:  &  rcipublica:  nego-   mani  J>adiart  in  prardida  inqueftarum 
tus  dirigendis  taies  cligere  coniuevic  j    caméra,  viâ  eledionis  ordinanâ  ex  prac 
quosnovit  htterarum  feientià ,  vitâ  lau-   miffis  &  aliis  certis  &  juftis  de  caufîs 
dabih ,  honeftate  &  monbus  elle  dota-  nos  moventibus  hâc  vice  ceflanrc  Se 
tos  ita  quod  in  ipfîs  honor  noftra:  alti-   prxtermifsâ ,  diclis  ctiam  noftris  ordina, 
rudinisrefulgeati&rcipublica:utilitascx   tionibus  nonobftantibus ,  inftitutus  ex 
eorumjudiciisfubfcquatur,didique  fub-   ritit,  &  de  hujuimodi  officio  fîbi  obti- 
dm  noftri  fub  commiffo  nobis  regimine  nuit  provideri.  Ad  cujus  exemplar  fi  ta- 
eadem  mediante  juftiuâ  valeant  in  pacis  lia pullularc  pateremur ,  nonnulh ad  offi 
tranqiulhtate  confoveri.  Ex  eo  dudum   cia  dida:  curia:  noftra:  contendentes  8c 
quod  per  nonnullorum  ad  perfonarum   fua:  nubilo  ignoranrii  veraciter  exca% 
potiusquamofficiorumprovifionemten-   cati ,  veris  &  folitis  cledionum  limini 
xlennum  fedudivas  fubgcftiones  &  peti-   bus  derelidis ,  ad  officia  hu.ufmodi  de 
tiones  ilhcitas  de  perfonnis  minus  fuffi-   cartero  procurarent  ië  alfumi ,  quod  ne. 
ciennbus  pro  juftitaa  exercenda  &  mi-   dum  in  noftrum  led  etiam  rcipublica; 
mftranda  retroadis  temponbus  quando-   &  fubditorum  noftrorum  prxiudicium 
queprovifum  extiterat ,  propter  quod   ordinationum  noftrarum  prididaruin 
faclum  juftitix  non  ea  quâ  decebat  fo-   tam  maturâ  deiibcradone  digeftarum 
lertia  poterat  exerceri.  Nos  poftquam   fubvernonem^ufticia:  contemptum.fum- 
djthregrunoftngubernacula  fufeepimus,   mi  noftri  honoris  diminutionem ,  &  die- 
laudabdibus  praedeceiîorum  noftrorum   ta:  noftia^fupcrioris  curia:  ftatiisfif  pra: 
veftigus  inhérentes,  pJerifque  feandalis  eminentia:  larfionem cederct  nifi  noftra 
&  mconvementibus  ça  propter  infurgen-  regalis  majeftas  fuper  hoc  cèleriter  pro- 
tibus  poffe  tenus  obviare  cupientes  &  videret.  Notum  igitur  facimus  quodnos 
volentes  ex  matura  noftri  deliberatio-  juftitiam  ejus  clarefeentibus  radiis  du- 
ne -conhlu,  plenana  noftra  poteftate  &  cefecre,  &  dida:  noftra:  curix  iudicia 
authontatc  rcgia  jamdudum  &  pluries  pcrampliùs  pr*fulgere  &revereri,  die. 
trrevocabihter  ordmavimus ,  ftatuimus  tafque  noftras  ordinationes  ea  propter 
fcdccrevimusquod  dum  locis  prœfiden-  nullum  detrimentum  ,  fed  pratmÙîîs  in- 
tium  ca:terorumquc  confiliariorum  nof-  convenientibus ,  proue  dida:  noftra:  in- 
trorum  in  noftra  parlamenti  curia  occur-  cumbit  majeftati  regia:  y  totis  pro  viri- 
reret  vacatio,de  probis  &  notabilibus  bus  obviare  ,  &  quos  deinceps  dida: 
perlonis  fcientifîcis  &  expertis  diverfa-  noftrac  curia:  infinuatione  fadà&  elec- 
rum  regni  noftri  partium  (blemni  pra;-  tione  ftudiofos  meritifque  6c  virtutibus 
viâ  eledione,  &  in  prxientia  noftri  can-  prarpollerenoverimus,pra:  exterisin  con- 
cellarn  oui  tune  eflct ,  omni  illicito  fa-  lîliarioi  noftros  aOumere  &  honoribus 
yore  poft  pofito  ,  aftumendis  providere-  infignire  cupientes  ,  pr*didas  ordina- 
tiones 
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rfoncs  noftras  tanquam  juri  8c  rarioni 
confonas  ampliando ,  cas  laudamus ,  ap- 
«robanius  &  confirmamus,  8ccx  noftra 
cerra  icientia ,  plenaria  poteftate  8c  au- 
thoritate  noftra  regia  temporibus  afru- 
turis  tenerc  volumus  &  fideliter  oblcr- 
vari ,  abfquc  eo  quôd  prxtcxtu  recep- 
tionis&inftitutionis  didi  magiftri  Joan- 
jii  Tienne  auc  cujufvis  aliùs,  perquas 
nullum  volumus  eifdcm  ordinationibus 
noftrisprxjudicium  gencrari ,  efïèdus  & 
executio  earumdem  ullo  unquam  tem- 
porc  quovis  modo  rctardari  valeant  3uc 
diffcrri.  Quin  immô  volumus ,  ftaruimuf- 
que  &  ordinamus  quôd  quotiens  alte- 
lius  locorum  prxdidorum  vacatio  diche 
noftrx  curix  innocucric  ,  eadem  noftra 
curia  convocatis  ipfius  cameris  ad  clcc- 
tionis  celebrationem ,  omni  morosâ  di- 
lacionc  femotâ ,  8c  abfquc  alcerius  ex- 
pedatione  mandati ,  didarum  noftrarum 
ordinationum  tenorcm  inlèquendo ,  pro- 
cédera non  retardée.  Dccernentes  ex 
nunc  dona  &  conceiîioncs  ac  licteras , 
iï  quas  in  contrarium  didarum  noftrarum 
ordinationum  &  volunratum  de  extero 
concedi  vel  n'en ,  aut  à  nobis  ad  cujuf- 
cumque  perfonx ,  quâcumque  authori- 
tare  ,  prxeminencià  feu  dignitate  funga- 
tur,  propter  hoc  nobis  obîatam  petitio- 
nem  vcl  alias  quomodolibet  obtineri 
contingat,  inancs,  invalidas  &  nullas 
cenfen ,  ac  nullum  deberc  fortiri  effec- 
tum  ;  fed  cas  pcnitùs  caflamus ,  revoca- 
mus  &  adnullamus  per  prxfcntes.  Vo- 
lumus infuper  &  earum  lerie  litterarum 
ordinamus  quôd  quotiens  contra  prx- 
fennum  8c  didar  um  noftrarum  ordina- 
tionum tenorem ,  effedum  8c  executio- 
nem  qui  s  impedimentum  appofuerit ,  aut 
fuis  nifibus  apponere  voluerit ,  procu- 
racor  nofter  generalis  pro  nobis  partem 
fe  conftituat  ex  adverfo ,  6c  eos  in  pro- 
ceflu  contra  quofeumque  impedientes 
didam  noftra  m  ordinationem  recipiac 
&  admittat ,  ac  partibus  auditis  ordi- 
net  8c  determinet  juftitià  mediante,  6c 
prout  eidem  videbitur  racionabiliter  fa. 
ciendum.  Quocircà  didis  confiliariis  nof- 
tris  prxfens  noftrum  tenentibus  &  qui 
futura  tenebunt  parlamenta ,  damus  te- 
nore  prxfentium  in  mandatis  ,  ut  prxfen- 
tes  litteras ,  voluntatem  8c  ordinationes 
noftras  folemniter  publicari  8c  cas  tene- 
re  8c  inviolabiliter  obfervare  faciant , 
taliter  contra  impedientes  procedendo, 
quôd  exteris  cedat  in  exemplum ,  aliis 
conftitutionibus ,  ftatutis  8c  ordinationi- 
bus ac  Iitteris  8c  mandatis  ad  hxc  con- 
trains non  obftantibus  quibufeumque. 
TmtIJ.  Part.  111, 


In  cujus  rci  teftimonium  prxlenribus  lit-  

teris  noftrum  fecimus  apponi  figillum.  AH"  M°'' 
Datum  Paiifiusvui.  die  Maii,  anno Do- 
mini  m.  cccc.  vi u.  8c  regril  noftri 
xxvm./f  fiyuttnm  :  Pcrregem  in  fuo 
confilio,in  quo  dominus  cornes  Niver- 
nenfis ,  dominus  cornes  de  Ruilliaco ,  do- 
minus Robertus  de  Boijfay ,  magifter  Pe- 
trus  de  l'Efdat  &  alii  crant ,  de  Ri  an. 
Collatio  fada  eft  5  Bayé.  Extrait  dm  re- 
ype  des  ordonnances  cottè  A.  fol.  117. 

AMitionfowr  U  ville  de  Paris  avecrefer- 
vation  des  y  nommés. 


CHarlcs  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France ,  içavoir  faiions  à  tous 
prelens  8C  à  venir  que ,  comme  durant 
les  débats  8c  difl'entions  qui  puis  cer- 
tain temps  eneà  ont  efte  en  noftre  royau- 
me enrre  aucuns  de  noftre  fang  8c  ligna- 
ge &  autres  nos  fubjeds ,  8c  en  clpecial 
depuis  le  traidede  la  paix  dernière  par 
nousfaideà  Auxerre,  pluficurs  manans 
8c  habitansen  noftre  bonne  ville  de  Pa- 
ris ,  fans  authorité  de  juftice,  mais  feu- 
lement a  l'inftigarion  d'aucuns  particu- 
liers ,  qui  avoient  par  leur  téméraire  pré- 
emption entrepris  le  gouvernement  de 
noftre  ville ,  fc  ioient  pluficurs  fois  aflëm- 
blcz  en  armes ,  tant  en  l'hoftel  de  nof- 
tredietc  ville  ,  comme  ailleurs  en  icelle, 
&  que  foubs  ombre  d'icelles  afleniblécs 
aucuns  d'iccux  particuliers  ayent  ex- 
torqué indeuement  &  fans  caufe  plu- 
Heurs  femmes  de  deniers  &  autres  biens 
meubles  d'aucunes  perfonnes ,  tant  de 
ladide  ville  comme  d'autres ,  les  aucu- 
cuncs  d'icelles  noyées,  les  autres  occi- 
fes,  &  faid  prifons  privées  en  pluficurs 
lieux  d'icelle  ville  j  combien  aufly  que 
foubs  couleur  defdides  aflcmblées  les 
delTufdids  entre  autres  chofes ,  au  mao- 
dément  &  pourchas  defdids  particuliers^ 
dont  aucuns  d'iceux  eftoient  cfchevins 
de  ladide  ville ,  &  avoient  l'adminiftra- 
tion  devant  déclarée  ,  foient  puis  n'a- 
guercs  venus  à  très-grand  nombre  en 
armes  à  eftendard  déployé ,  avec  lefquels 
eftoient  le  prevoft  des  marchands  de  nof- 
tredide  ville  ou  le  commis  à  ladide  pre. 
vofté,  non  fçachans  en  la  plus  grande 
partie  où  ils  alloient  ne  qu'on  vouloit, 
pardevant  noftre  chaftel  de  la  baftide 
S.  Anthoinc  à  Paris,  &  d'illecques  eux 
tranfportezpar  fois  itératives  ez  hoftels 
de  nous ,  de  noftre  tres-chere  8c  tres- 
amée  compagne  la  royne  ,  de  noftre 
tres-cher  8c  tres-amé  aifné  fils  le  duc 
de  Guyenne  dauphin  de  Viennois  5  8c 
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PREUVES    ET  PIECES 


A  Par  iceux  faid  &  commis  par  aucuns 

''*15'   defdids  particuliers  certaines  fractions 


&  excez ,  prifes  manuelles  de  pluficurs 
nosçens ,  lerviteurs  Se  officiers ,  &  aufly 
pluiieurs  des  gens ,  lerviteurs  &  officiers 
de  noftred.  compagne  &  de  noftred.  fils , 
tant  nobles,  comme  dames  Se  damoi/'cllcs 
Se  autres ,  &  entre  autres  nos  tres-chers  Se 
tres.amcs  confia  Se  frerc  lefdidsdeBar 
Se  de  Bavière,  Se  iceux  menez  ou  faid 
mener  de  leur  authorité  ,  les  aucuns  cz 
prifons  de  noftre  chaftel  du  Louvre, les 
autres  cz  priions  de  noftre  palais  ,  les 
autres  ez  priions  de  noftre  çhaftelet  de 
Paris,  &  pluficurs  autres  en  pluficurs 
privées  ,  Se  faid  ,  commis  &  perpétré 
pluficurs  autres  crimes ,  excez  &  delids j 
NOUS  confiderans  rentretenement  de 
la  paix  qui  depuis  toutes  ces  choies  eft 
intervenu ,  que  ce  que  did  eft  aefté  raid 
par  lefdids  particuliers  qui  s'entremet- 
toient  du  gouvernement  &  adminiftra- 
tion  devant  dicb,  &  par  autres  qui  ne 
feavoient  à  quelle  fin  lefdids  particuliers 
tendoient ,  Se  lelquels  n'o/bient  defobéir 
à  leurs  commandemens ,  pour  ce  que  au- 
cuns d'iceux  particuliers  cftoient  efche- 
vins,  &  qui  s'entremettoient  du  gouver- 
nement de  lad.  ville,  comme  did  cil,  & 
pour  certaines  autres  caulès  Se  confide- 
rations  a  ce  nous  mou  vans,dc  nos  propres 
mouvemens  ,  certaine  feienec  &  autho- 
rité royal,  tous  les  cas  deflùfdids  &  cha- 
cun d'iccux,  &  tout  ce  qui  s'en  eft  en- 
iuy  &  s'en  peut  dépendre,  &  aufly  tou- 
tes peines ,  amendes  Se  offenfes  criminel- 
les Se  civiles ,  efquellcs  les  deflùfdicts 
tant  officiers  de  ladite  ville  comme  au- 
tres quelconques  &  chacun  d'iceux  en 
particulier  Se  autrement  pourroienteftre 
encourus  envers  nous  Se  juftice  par  le 
moyen  de  ce  que  did  eft ,  Se  toutes  pour- 
iuites  criminelles  &  civilles  qui  en  pour- 
roient  eftre  faides  par  nous  Se  juftice 
ores  ou  pour  le  temps  advenir,  à  caufe 
de  ce  que  did  eft,  &  d'avoir  adhéré, 
confeillc ,  conforté  ou  favorife  en  faid 
en  parole  ,  par  eferit  ou  autrement  l'une' 
ou  l'autre  des  parties  dcfdids  lèigncurç 

ACAn°AJCJ^  &  ,ignaSe  durant  Jcurf. 
dides  diflentions  ,  paravant  Se  depuis, 

yu  h  tCneur  dc  ccs  Prefen" 

tes  abolillons  à  tousjours  perpétuelle- 
ment ,  &  en  impofons  fur  ce  qui  s'en 
pourroit  dépendre  filence  perpétuel  a 
noltre  procureur  gênerai  prelcnt  &  ad- 
venir, &  voulons  que  noftre  prelente 
abolition  &  grâce  vaille  &  fuit  d'autel 

fie!t>5°mmC/e,escas  y  cfto«nc  <PCci- 
fies  &  déclares  au  long,  &        du  w. 


iimuî  d'icellesfaid  foubz  fccl  royal  plei 
ne  foy  foit  ajouftee  ,  Se  foit  d'autel  va^ 
leur,  &:  s'en  puiue  chacun  ayder  com- 
me de  ce  prefent  original.  Toutes  fois 
noftre  intention  n'eft  pas  qu'en  cette  pre- 
fente  abolition  foient  compris  Hclyorî 
de  Jacqueville ,  Robinet  de  Mailly  & 
Charles  de  Lcns  chevaliers,  M  Eufta 

S"  t  Laif!re^  M'  Jcan  dc  Troye^ 
M.  Henry  de  Troyes,  M.  Baude  des 

Bordes  Se  Georget  Ibn  clerc ,  M.  Pierre 
Cauchon  ,  M.  Dominique  François,  M. 
Nicollc  de  S.  Yllier,  M.Jean  Bon  M. 
Pierre  Barbo ,  M.  Félix  Dubois,  M. 
Pierre  Lombard,  M.  Nicole  du  Qucf- 
noy  ,  M.  Guillaume  Barncu  Se  Margue- 
rite la  femme,  Audry  Roufllau,  Jean 
Guenn,  GarnotdeSaindyon,  JcanPi- 
monn  ,  Jacques  Lamban  ,  Guillaume 
Ocnte ,  Jean  Parent ,  Jacques  de  S.  Lau- 
rensjacques  de  Roiien,Martin  de  Neau. 
ville, Martin  dc Coulommiers, M  Touf- 
faint  Bajard ,  M.  Jean  Rapiot ,  M.  Lau-- 
rcnsCaliot,  Thomas  le  Gois,  Guillau- 
me le  Gois  &  Jean  le  Gois  enfansdu- 
did  Thomas,  iimon  le  Coutelier, did 
Caboche  ,  Jean  deRoiien  fils  de  l'a  tri- 
pière du  parvis  N.  D.  Jean  Maillard 
rnpicr  demeurant  en  Quiquetonne,  Si- 
monnet  Baujart  plaftrier,  Jean  Boivia 
Poiftonnicr,  Dcnifotde  Chaumont,un 
nommé  Perrichon,  Hanotin  de  Mon- 
ceaux, &  un  nommé  Guillcmin  valec 
dudid  Denifot, Colin  Valet,  Guillcnjia 
Bourdin  tavernier ,  Jean  Paumier ,  Jac- 
ques dc  Choify  ,  Jean  du  Bois-Auren% 
Simonnet  Robillart,  Eftiennc  Lombarc 
courretier  de  rentes  ,  David  de  Confeil 
pelletier,  Jean  Lonllart  did  Merjy  tein- 
turier ,  Pcrrin  Tillart  eferivain ,  Jean 
Maillo  orfebvre ,  Anthoine  Forefts ,  Le- 
gier  Paulin  ,  Jean  Errant  &  un  autre  ap- 
pelle Errant  cfcollicrfon frère,  Guillau- 
me Baillet,  Jean  Eftobert,  le  fils  maif. 
tre  Jean  le  Mardchal ,  Rouflclet  le  bat- 
tcher,  Yvonnet  Laillicr  pelletier,  Simon, 
net  Langlois  cordonnier,  &  un  nommé 
François  chauflètier ,  au  cas  que  deuc- 
ment  eux  ou  aucuns  d'eux  feront  trou, 
vez  coupables  d'avoir  conlpiréen  la  more 
d'aucuns  feigneurs  Se  autres  de  noftre 
bonne  ville  de  Paris ,  ou  qui  auroienc 
efté  perturbateurs  deladidepaix  denof- 
tredid  royaume  depuis  le  retour  dcrrai- 
nement  faid  de  Ponthoife ,  ou  d'avoir 
cfté  coulpables  des  occifions,  pilleries, 
rançonnerics  ou  cxtorlîons  dcinildides 
faides  depuis  le  traidé  d'Auxerre.  Si 
donnons  en  mandement  par  ces  prefen- 
rcs  à  nos  amés  Se  féaux  confcillers  le* 
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prefidens  de  noftre  parlement ,  les  gens  5c  armées  faides  en  noftre  royaume, 

oui  tiendront  nos  parlements  advenir,  voulans  nos  fubjeds  relever ,  garder  Se 

au  prevoft  de  Paris  5c  tous  nos  autres  preferver  d'icclles  oppreflîons ,  Se  pour 

jufticiers  ôc  officiers  prefens  &  advenir,  autres  caufes  &  conlîderaticns  à  ce  nous 

ou  à  leurs  lieutenans ,  ÔC  à  chacun  d'eux,  mouvants ,  ayons  faid ,  voulu  ,  ordonne 

fi  comme  à  luy  appartiendra,  quenof-  5c  commandé  paix  ferme  5c  ftable  en 

tre  prefente  abolition  facent  crier  ,  pu-  noftre  royaume  &  entre  nos  fubjeds  ^  ÔC 

blicr  Ôccnrcgiftrerpar  tout  où  il  appar-  avec  ce  ayons  faid  6c  odroye  certaine 

tiendra  ôc  où  meftier  fera ,  Ôc  icelle  tien-  abolition  de  ce  qui  a  elle  faid  depuis  la 

nent  8c  gardent  ôc  facent  tenir  5c  gar-  paix  de  Ponthoilc ,  de  laquelle  turent 

der  depoind  en  poind  à  tousjours,  fans  exceptez  cinq  cens  perfonnes ,  lci'quels 

enfraindre  en  aucune  manière  -y  6c  fe  dévoient  eftre  nommez  dedans  la  fefte 
aucun  empefehement  y  cftoit  mis ,  ou    de  S.  Jcan-Baptiftc  dernièrement  pailcc, 

aucuue  chofefaide  au  contraire  du  con-  exceptez  aufly  ceux  qui  par  noftre  jul- 
cenu  en  ces  prelentes  ores  ôc  pour  le  tice  avoient  efté  bannis  depuis  le  temps 
temps  advenir ,  ils  le  mettent  ou  facent  dcflùfdid  ;  euflions  en  outre  voulu  Ôc  or- 
mettre  chacun  en  droid  foy  ,  tantoftin-  donné  que  ceux  qui  avoient  efté  efloig- 
continent  ces  lettres  veucs  ou  le  vidimus  nés  de  noftre  ville  de  Paris  5c  des  au- 
dïcellcs ,  à  pleine  délivrance.  Et  que  très  villes  de  noftrcdid  royaume  , 
ce  foit  cliofc  ferme  6c  ftable  à  tousjours,  ou  qui  de  leurs  voulcntcs  s'cftoient  ab- 
nous  avons  faid  mettre  noftre  feel  à  ces 
prefentes ,  làuf  en  autres  chofes  noftre 
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droid  Scl'autruy  en  toutes.  Donné  a  Pa- 
ris le  xxix.  jour  du  mois  d'Aouft,  l'art 
de  grâce  m.  cccc.  xiu.  6c  de  noftre 
règne  le  xxxm.  Ainfijtgnè  :  Par  leroy 
en  fon  confeil,oùmefleigneurslesducs 
de  Berry  6c  de  Bar\  Louis  duc  de  Ba- 
vière ,  vous  l'arc  lie  vcfque  de  Bourges , 


—    -j  —  

fentes  de  leurs  demourances  par  foup- 
con ,  demourroientefloignes  Ôc  abfentés 
de  noftredide  ville  de  Paris ,  6c  des  au- 
tres villes  5c  lieux  dont  ils  avoient  efte 
efloignes  jufques  à  deux  ans,  Sçavoir. 
fesons  que  par  confideration  de  ce  que 
did  cft ,  6c  autres  caufes  5c  confidera- 
tions à  ce  nous  mouvants ,  voulantcftcn- 
dre  noftre  libéralité  ou  faicl  de  ladide 


les  fircs  deTorcy  ,  d'Yvry,  de  Baquè-  abolition,  avons  voulu, ordonne  ôc  oc- 
ville  6c  de  Boiflay meflîre  Jean  Davy,  troyé  ,  voulons  5c  ordonnons  5c  oc- 
maiftres  Jean  Jouvencl ,  Pierre  de  1E1-  troyons  de  nos  pleine  puillance  6c  auc- 
clat  &  autres  eftoient ,  de  Ri  an.  toritc  royal  par  ces  -prelentes  ,  que  lef- 

Leda coram  prsfidentibus  5c  ad  fencf-  dictes  cinq  cens  pcrlonnes  efloignecs ÔC 
tram,xxviii.dicSeptcmbris,annoDo-  bannies  foient  compnfes  en  ladide  abo- 
mini  m.  cccc.  xiii.  lition,  Ôc  qued'icclle  ils  joui  lient  ôculcnt 

Item ,  publiées  en  jugement  5c  ez  au-  comme  fe  aucunement  ils  n'euflent  efte 
ditoires  duchaftelet  5c  par  les  carfours  exceptez  de  ladide  abolition  :  excepte 
de  la  ville  de  la  ville  de  Paris  à  fon  de  toutesfois  Elyon  de  Jacqueville  èc  Ro- 
'  trompe  ,1e  Samedy  dernier  jour  de  Sep-  binet  de  Mailly  chevaliers ,  M.  Jean  de 
tembre  -  m.  cccc.  x  1 1 1.  par  moy  Troyes ,  M.  Henry  de  Troycs,  Jean  Pa- 
Fresnes.  rent,  Simon  Caboche,;Dentfot  de  Chau- 

Collatio  fada  cft  cum  originali  red-  mont ,  M.  Laurent  Galot ,  Thomas  le 
dito  magiftro  Joanni  le  Hugle  procura-  Gois ,  Guillaume  le  Maiftre,  FelixTJu- 
tori  villa:  Parifienfis.  Extrait  du  uyftre  bois  ,  M.  Jean  Rapiouft  ,  M.  Touilamc 
des  ordonnances  cotiè  A.  fol  *8 1.  Baiart ,  Guillaume Gentc  ,  Jean  de  Bois- 

aurain,  Jean  Errault  ,  Jean  Bourbon 
r  r    >      did  Rouireletbattelier,GuillemmBaiL 

Réduction  de  cinq  cens  perfonnes  refervees  ^  DM  du  Confeil  ^  AnchûisiC  Fo- 
par  des  lettres  d'abolition  a  foccafion  feft  M  Nicole  du  Qucfnoys  Jacquet 
des  troubles ,  au  nombre  de  quarante-cinq    de  ^  . .  Mai,  lo  orfcbvre  ,  Jean 

ynommis.  de  h\s  je  ja  tripière  du  parvis 

de  N.  D.  de  Paris ,  Jean  Malart ,  Jean 
(~>  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  Tillart  procureur  en  chaftclet ,  .Jean  de 
K^t  de  France  i  à  tous  ceux  qui  ces  Saindyon  boucher  Jean  le  Fort,Tho- 
prefentes  lettres  verront,  falut.  Corn-  mas  le  Sueur  prevoft  de  S.  Denis  Jac- 
me  nous  ayans  pitié  6c  compafGon  des  quin  le  Sueur,  François  rOrrebvrechaul- 
grandes  oppreflîons ,  pertes  6c  domma-  fetier ,  Mahyet  Boilcauë  poiflonmer  , 
ges  que  noftre  peuple  a  eus  6c  fouftènus  Jean  de  Poligny  did  Chapelain ,  Colin 
ou  temps  paûc  à  l'occafion  des  guerres  le  Mauvais ,  Jean  Pafte,  Jean  le  Cocq, 
Tome  II.  Pau.  III.  Kk  ij 
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x6o            PREUVES  ET  PIECES 

Jean  le  Clerc  diâ  Petit-Prevoft ,  Tho-  requiert }  &  en  ce  faifant ,  voulons  qu'à 
mas  Quillet  &  M.  Jacques  Cadoc ,  lef-  vous  Se  à  vos  commis  &  députez  foie 
quels  pour  confideration  de  pluficurs  ex-  obey ,  Se  tout  fans  préjudice  des  droicts, 
ceds  par  eux  commis  &  perpètres  au  def-  privilèges  &  libertés  de  nous  &  de  nof. 
plaifir  de  nous,  de  noftre  tres-chere  fie  credietc  bonne  ville  8c  defdicts  prévoit 
amée  compagne  la  roync  fie  de  noftre  des  marchands  ficefehevins,  par  manie- 
tres-cher  &  tres-amé  aifné  fils  le  duc  de  re  de  provifion  pour  cette  fois  Se  pour 
Guyenne  dauphin  de  Viennois  ,  nous  la  neceflitc  urgente  8e  par  main  fouve- 
ne  voulons  aucunement  eftre  compris  en  raine }  car  ainly  nous  plaift-il  &  voulons 
icelle  abolition.  En  tefmoing  de  ce  nous  eftre  faick  par  ces  prefentes ,  nonobftanc 
avons  faict  mettre  noftre  feel  à  ces  pre-  oppofirions  ou  appellations  ,  mandemens 
fentes.  Donné  à  Paris  le  dernier  jour  ou  deffenfes  à  ce  contraires.  Donné  i 
d'Aouft  m.  cccc.  xv.  &  de  noftre  règne  Paris  le  m.  Octobre ,  l'an  de  grâce  m. 
le  xxxv.  Signé  :  Par  le  roy ,  à  la  rela-  cccc.  xv.  fie  de  noftre  règne  le  xxxvr. 
tion  du  grand  confeil  tenu  par  M.  le  Signé  :  Par  le  roy  ,  à  la  relation  du  cor- 
duc  de  Guyenne,  E.  de  Mauregart.  feu,  R.  Camus. 

Collatio  fada  eft  cum  litteris  origina-  Commifli  funt  àd  contenta  in  albd 

libus  fupra  feriptis.  Extrait  dm  regipedes  prxfentium  fie  dominis  prxfentibus,  Il  fie 

ordonnances  ctttè  B.  fol.  i.  opus,  référendum  magiftri  Joannes  Mau- 

loué ,  Odardus  Gencian,  Odardus  Baille* 

Lettres  patentés  dm  roy  Charles  VI.  far  ti  fie  Jacobus  de  Gardo  régis  confiliarii, 

le  [quelles  il  commet  le  foin  de  la  /cureté  fie  très  aut  duo  ex  ipGs.  Aclum  per  pra:- 

é-  tranquillité  de  la  ville  de  Paris  aux  fidentem  die  i  v.  Oclobris,anno  m.  cccci 

prejtdens  du  parlement  >  fans  préjudice  de  xv.  Du  regijfre  des  ordonnances  cottè  A. 

t 'autorité  des  prevoft  des  marchands  &  fol.  303. 
efchevins  de  cette  viBe. 

CommiMon  touchant  quelques  parti  fans  du 

CHarlcs  par  la  grâce  de  Dieu  roy  duc  de  Bourgogne. 
de  France ,  à  nos  amés  fie  féaux 
confeillers  les  prefidens  de  noftre  parle-  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
ment,  falut  fie  dile&ion.  Comme  nof-  V_/  de  France ,  à  tous  ceux  qui  ces  prê- 
tre adverfaire  d'Angleterre  foit  nouvel-  fentes  lettres  verront, falut.  Comme  der- 
lement  entré  en  noftre  royaume  pour  niercment  que  le  duc  de  Bourgongne  eft 
faire  guerre ,  fie  foit  befoing  de  pour-  venu  à  hoftilitcfieàpuiflancedegensd'ar- 
veoir  à  noftre  bonne  ville  de  Paris ,  qui  mes  fie  de  traict  devant  noftre  bonne 
eft  la  ville  capitale  de  noftredid  royau-  ville  de  Paris ,  plulieurs  par  noftre  or- 
me ,  pour  la  fortification ,  emparements,  donnance  fie  commandement  de  noftre 
garnuons  fie  autres  choies  à  ce  neceûai-  juftice  ayent  efté  arreftés  fie  emprifon- 
res  fie  convenables  \  pour  ce  eft- il  que  nés  en  noftre  ville  de  Paris ,  fie  autres 
nous ,  qui  de  prefent  fommes  occupés  efloignés  hors  d 'icelle ,  par  foupeon  Se 
en  armes  fie  expédition,  fie  affin  que  la  prefomption qu'on avoitlur  eux  a'avoir 
choie  foit  fai&e  par  tres-bon  ad  vis  fie  favorifé  ou  vouloir  favori  fer  lcd.  duc  de 
confeil ,  vous  mandons  qu'apoellés  ceux  Bourgongnej  fit  par  nos  autres  lettres  à  la 
de  noftre  confeil ,  les  prevoft  des  mar-  requefte  de  noftre  très-cher  Se  très-amé 
chands  fie  efchevins  de  noftredi&e  ville  fils  le  dauphin  de  Viennois ,  de  noftre 
fie  autres  tels  que  bon  vous  femblerafie  très-cher  fictrès,amé  coufin  fie  connef- 
gens  experts  à  ce,  vous  pourveez  fur  ce  table  le  comte  d'Armagnac,  des  prélats 
de  tel  fie  fi.  convenable  remède ,  que  in-  fie  autres  de  noftre  grand  confeil,  de 
convenient  ou  dommage  ne  s'enpuifie  noftre  fille  l'uni verfitc,  fie  des  prevoft 
ou  doye  enfuir ,  tant  fur  le  fai&  desrc-  des  marchands ,  efchevins,  bourgeois 8c 
paradons  des  murs  ,  portes,  foflés  fie  habitans  de  noftre  ville  de  Paris,  nous 
arriere-foflès,  voiries,  habillements  de  ayons  receu  en  noftre  grâce  fie  bienveil- 

§uerre ,  que  des  garnirons  fie  provifions  lance  toutes  gens  d'eglife  ,  nobles ,  che- 

e  vivres ,  fie  pour  noftred.  ville  avicail-  valiers  fit  efcuyers,  bourgeois  6c  habi- 

1er ,  que  autrement ,  avec  leurs  circonf-  tans  des  bonnes  villes  fie  cités  fie  autres 

tances  fie  dépendances ,  en  contraignant  nos  vaûaux  Se  fubjects  quelconques  } 

fie  fêlant  à  ce  contraindre  tous  ceux  qu'il  qui  ne  font  venus  en  noftre  icrvice ,  mais 

appartiendra,  fans  nul  y  efpargner,  fie  ontfervy  fie  favprifé  ledi#  de  Bour, 

procéder  en  ce  fommairement  fie  de  plain  gom»ne  contre  nos  commandemens  fie 

fie  fans  aucun  delay ,  ainfy  que  le  cas  le  defrcnfês,  fie  qui  ont  pris  fie  tenu  ou 
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Annnè  confentemcnt  de  tenir  en  defo-  dons  a  tous  nos  jufticiers ,  officiers  5c  ■ 

t  a  Encontre  nous  aucunes  d'icelles  fubjeâs  ,  qu'à  eux  &  à  leurs  commis  Se 

•         chXux  &  fortereûc, ,  ou  qui  députes  ci  chofes  deftufdicles  6c  ez  cir 

r  «ment  ont  défobey  à  nos  commart-  confiances  &  dépendances  obeyflent  & 

Sens  *  deffenfes ,  6c  leur  ayons  quitté  entendent  diligemment.  En  tefmo.ng  de 

Sonné  toute  l'offence    mc?pren-  ce  nous  avons  faift  mettre  noftre  kel 

tl  Ses,  délias  *C  maléfices  quel-  i  ces  prefentes.  Donne  à  Pans  le  xxiv. 

Sue  P«  eux  commis  8c  perpétrez  jour  de  Décembre  m.  cccc  xv.«.  & 

I  noftre  maiefte  royal ,  avec  tou-  de  noftre  règne  le  xxxviii.  Ainhfiyie , 

STSncs   rendes  8c  offenfes  corpo-  Par  le  rov  en  fon  grand  confeif ,  mon. 

fe  lePs  criminelles  &  civiles ,  en  ouoy  feignent  (e  dauphin  &  autres  prêtas , 

nnnr  ôccafion  desdefobeïflances&au-  E.  de  Maur.egaat. 
K  chofes  deffufdides  ou  des  depen-       Leda  6ç  publicata  m  curia  parlamcn- 

danecs  Uipourroient  eftre  encourusen-  ti  xx.v.  d.e  Januaru  anno  Domini  M. 
vers  noùs  £  juftice  ,  comme  par  nofdic    cccc.  xvn  Signe  Clemens. 
Ls  lettres  peut  plus  a  plain  apparoir ,       Collatio  fada  eft  cum  original»  tra- 
Z  ve  tTffi les  le&ts  arrïftcs  ou    dito  mag.ftro  Radulpho  Cmms  fecre 
&y  euoignes1  6c  mis  hors  de  noftre.    tario  régis.  ExnUt  du  reyftre  des  ordon- 
dide  ville  de  Paris  y  voudroient  &  pour-    nonces  cotte  S.  fil.  «•  verf 
roient  par  avanturc  cuider  y  pouvoir  re- 

'      i   I  ,  ««,iv  X;  inrnnv?. 


luicm         "  '   i  i 

tourner,  dont  grands  mauxôunconve 
niens  pourroient  advenir  à  nous  6c  à 
noftredidc  ville,  mefmement  que  nous 
avons  entendu  qu'il  y  a  plufieurs  deidits 
ainfy  eftoignés,  arreftés  ou  empruon- 
nes  qui  font  tres-feditieux ,  8c  qui  depuis 
ont  cfté  &  encor  font  en  la  compagnie 
dudid  de  Bourgongne}  savoir  fe- 
sons  que  nous ,  ce  confideré,  voulans 
obvier  aufdids  inconveniens  ,  8t  con- 


Zettres  patentes  du  m  Charles  Vl.parlef- 
qutttesil  eftahlitU  comte  de  S.  Paul  ca- 
pitaine &  lieutenant  à  paris  ,  &  h 
provinces  de  Picardie ,  Normandie  &c.  , 

CHarles&c.Scavoir  fefons  que  nous  Am. 
confiderans  les  grands  biens  que 
nous  avons  receu  tout  le  cours  de  nof- 
tre vie  de  noftre  bonne  ville  de  Paris, 
8c  que  toujours  les  bourgeois ,  manans 


CHBSSiSSs  i5E2x±  ±» 


diligence  des  nos  aroés  8c  féaux  con 
feillers  M.  Symon  de  Nanterre  prefi- 
dent  çn  noftre  cour  de  parlement ,  Phi- 
lippes  duPuy  confeiller  en  noftred.  par- 
lement, Girard  Machet dodeur  en  théo- 
logie 6c  Guillaume  Cirace  prevoft  des 

^         •  .1         t  t\  1 1  CV  —    ..I  lin  D  1  fit" 


envers  nous ,  6c  auffy  nous  ont  fait  plu- 
fieurs grands  fecours  6c  plaifirs  ,  6c  en  ou- 
tre eft  la  plus  notable  ville  6c  la  capital 
de  noftre  royaume ,  6c  voulans  pour- 
veoir  à  la  feureté  d'icelle  en  noftre  ab- 
fence  6c  en  l'abfence  de  noftre  coufin 


loeie  8c  Guillaume  Cirace  prévoit  ces  iencc  «.  «»  » — y— 

mLchandsdenoftrediae  vilfe  de  Paris,  de  Bourgongne    qui  eft  e ^"J™ 

iceu*  avons  commis  6c ordonnez,  conv  pagnie  ^ co^^lZ^  o^Zll 

mettonsôc  ordonnons  à  ouïr  les  requef-  vaillance  &  bonne  volonté  qui  nou» 

£T«, <»  ri   <«  >4 -  *oÊor  ol°dê™ 

cience  il  leur  fembleri  eftre  à  faire  par  Brebant  iceltay  f^^^ 

raifon,  ÔC  voulons  que  tout  cequi  par  ration  de  noftre  ^ and  cpn leil  a 

nofdias  confeillers  6c  commiûaires  aura  commis  ^  ? ^tons  &  ordon- 

efté  faia  6c  appointé  en  cette  partie ,  de  ces  V^^^S^S,, 

vaille  6c  tiegne ,  6c  que  tous  ceux  qui  nom ,  en  lahW^"  dcnoftrediae 

par  eux  feront  reftablis  à  demeurer  en  de  Bourgongne  «graine  denottre^ 

feurs  lieux  6c  habitations f,  y  foient  6c  de-  bonne  ^.j^^."^  pre- 

meurencpaifiblement.fanscequeon  ^wtoheuien^J^  ,F 

leur  puiffe  ny  doye  faire  pour  occafion  vofte  &  ^0^^ràe    6c  ès  Et  il- 

de  cl  eue  dWften  co/ps  nyenb^ns  de  Nojugy  *  PgJ;  ^fn  6c 

aucun  deftourbier,  inquietaaon  nyem-  liages  de  Se™J$V^C^fe;vir  comme 

pcfchement.  De  ce  faire  avons  donné  Chartres ,  pou  jwus  )  jervtf  com 

Lx  deffus  nommés,  au,  trois  6c  aux  ^«  .^'^^^'^J^Sdlre 

deux  d'iceux  pouvoir ,  authorité  6c  man-  gens  d'armes  «c  de  «i&  <ju  a  v  ^r 

dément  fpeckl.  Mandons  6c  comman-  expédient  à  la  garde,  feu^cté  &  detten- 
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a«.  ,<„  "   fc  dc  nofdicks  pays ,  tant  qu'il  nous  plai-  gnc ,  le  ficur  de Nouailles,  le  grand  maif 
raj  &  pour  remettre  &  recevoir  en  nof-   tre  d'hoftel ,  les  fieurs  de  Savoify&d> 
rrc  obeïllance  les  bonnes  villes ,  chaf,   la  Roche  Se  pluficurs  autres  eftoient 
teaux  &  fortcrefl'es  d'keiix  pays  qui  en-    B  or  dis.  ' 
cor  ne  teroienr  réduites  ne  remites  en       Lecta  &  pul!licara  in  caméra  parla 
noftrediAe  obcyflancc}  Se  luy  donnons   menti ,  die  xxm.  Januarii    anno  Do' 
pouvoir  devenir  &  vibrer  ou  faire  veoir   mini  m.  cccc.  xvrn.  Si&é  ClemenT 
&  v.f.ccr  toutes  les  villes,  chafteauxfc   Extr*i,Jm  te0re      ordonnances  cottè  B 
.  fortereftescftanseldidspays, &decom-  fol.  43.  »»mtejs. 
mettre  à  la  garde  &  provifions  d'içel- 

Jcs  telles  pedonnes  pour  leur  teuretc  Se  Lettres  patentes  du  duc  de  Boumovne  ,* 
en  tel  nombre  que  bon  luy  femblcra  ,  faveur  de  la  viûe  de  Paris  ' 

&  aulfy  faire  Se  mener  toute  guerre  mor- 
telle de  feu  &  de  fang  ou  autrement  à    T  Fan ,  duc  de  Boureonene  comr^  A 
toutes  gens,  bonnes  villes  ,  chafteaux    J  Flandres ,  d'Ardu*      de  Bougon 
Se  forrercllès  qui  de  leur  gre  ne  te  vou-   gne ,  teigneur  de  Salins  &  de  Malinef  i 
droient  mettre  Se  réduire  en  noftre   tous  ceux  qui  ces  pretentes  lettres  ver 
obciflancc,  Se  généralement  défaire  ef-    ront,  Élut  &  diction.  Combien  nue 
dicls  offices  de  capitaine  Se  lieutenant   nous  ayons  toujours  ferme  propos  Se  bon 
toutce  quil  verra  cftre  expédient  &   vouloir  de  nous  employer  aï  bien  Se  hon 
convenable  pour  la  garde  ,  tu.rion  Se   neur  de  monteigneur  le  roy  conféré" 
deftenfe  defdicb  pays    &  que  bon  &   don  de  fa  feigneune  Se  à  la  ee'nerale  def 
loyal  capitamcpeut&doK  faire.  Tou-   fente  de  fa  bonne  ville  &  ci  e  de 
tefo.s  noftre  entention  ficft  que  tout  ce   Paris,  nous  vient  fouvent  en  mémoire 
qui  fera  délibère  Se  appointe  efdicles   un  grand  dcf.r  Se  flnguliere  affection  d'i 
befongnes  fo.t  fa.cl  par  l'advis&deli-   celle  ayder  Se  garder, deffeX  &  Pre' 
beranon  de  nos  âmes  &  féaux  chance-  terver  de  toutes°oPprcmons  &  violences 
lier   premier  prendenr,  les  le.gneurs   comme  celle  que  ions  teavom  cftre  chef 
de  Rignv   de  Monçberon  Se  d'Autrey   de  toutes  les'  autres  ,Sde  laque  lé  les 
Se  Hue  de  Lannoy  chevalier  fcgouver-   clercs  ,  bourgeois ,  mànans  &  habiraus 
neur  de  Plfle,  lefouels  pourront  ap-   ont tousjoursà leur 'pouvoir défi  f  vou 
peller,  quand  bon  leur  temblera,  avec    lu* pourfuy  engrand  obeyflanec le  bten 
eux  pour  confier  leldictes  bdongnes   Se  honneur  de  mondit  felneur   de  fî 

ZTl  r  7  Kl  î°nibrC  1 6  m>S  f 0nfeil-   COUr°"nc  &  de  »™  W  comme  tes 
lers  tant  de  noftre  cour  département,   bons,  vrays  Se  loyaux  fubjeds  &  bien 

de  la  chambre  des  comptes  ,  comme  veillans  de  noftre  perfonne    Se  il  foie 

des  bourgeois  denoftredide  ville  de  Pa-  ainfyque  pour  certLes  grandes  eau tes 

m5Iefquels  deflus  nomme/^autres  qu'Us  &  raifons  &  par  grande  l  meure 7e h 

appeUeront  àce  faire,  nousavons corn-  beration  du  conteil, pourLTden prof 

SrdolC°mmett0nS/ar  C"  prCfCnteS-  fia&ho„neurdemo„ditfc^S,B^: 

dè  „Tî      ^ement  à  tous  ceux  ve  dcffcnfc  Se  recouvrement  de  fon  pays 

de  noftre  fang  &  lignage  &  à  nos  ma.  Se  tranquilité  de  ion  loyal  peuple  JS 

refehaux,  admirai,  vic'-admiral ,  aux  did  teigneur  Se  nous  en  if  compare 

n.^JS^d^J^^  T"  4— vellementtraids  S! 

i  Paris au  nfevoft  d,  ^  des  comptes  ches  de  Brie  ,  où  par  maintes  voyes  & 

Vy  iï  ïr  u  P      u  t f-cPam  »  &  à  rous  ma»icres  aifecs ,  legiercs  &  convenables 

noz  fenefehaux  ,  badhfe  ,  prevofts  Se  l'en  finira  de  ce  quieft  necefîà"re  &  ex 

fiders  H  Va/raUX,'  )ufticiers>°f-  Pcdienc  pour  les^efenfcT^v^. 

dstfMU"dia  n°ftre  COU-  mcnl  dd™dl*s  >  ^  q«e  chacun  cl 

ttant  ou  ï  f,°mmeaCaÇtarC  &,iCU"  gnonTe  clairement  que  lâ ^venue  de  mon- 

IczZàZ        v°mmi-  ï  dCPUtf  C"  did  fciS"cur  &  de  nous  efdides  marches 

wHu^K^apP?^î?emC?S  n'cftPasPour  Soigner  &  lailter  fadide 

£™L   n^c^f«»««obe)-flènt  bonne  ville  de  Paris  ,  mais  pour  icelle 

&  entendent d,hgemment ,  &leur  pref-  garder, defïèndre  &tecounr,PPao met! 

S  DotéTf  C°       '  T/0"  "°KS  loyaiiniCnt  P?r  ,a  %  &  fermât 

ion'riiT       ^yj1' M*"*  le  x,x.   de  noftre  corps  Se  en  parole  de  prince 

Cf^TeToft're \n  dC^aCe  CCCC-  dcCmPloy"^  expofer noftre  pe3bn«£ 
^/  pt  le  rov  enTC  1<?  XJX1X>t   nos  ^'^chevancepour  la  deftènte  de' 

Squel  monfieur  te  5"  C°nfei1  '   m°nd,C  rdSneUr  &  de  fon  ro>au»lc  >  &  de 

«quel  monueur  le  duc  de  Bourgon-  retourner  en  la  compagnie  de  luy  Se  de 

madame 
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madame  la  royne  en  la  ville  de  Paris,  fi-  Bourgogne,  auquel  ayons  faid  bailler 

toft  qu'elle  lera  fuffifamment  aviduail-  le  chaftel  de  cette  dide  ville  ,  m  nous 

lce&  fournie  de  les  autres  necelhccs ,  ôc  deflogeant.  Et  après  que  nous  fofmes 

de  lecourir  ladide  ville  à  toutte  force  &  convenus  avec  luy  en  la  manière  qu'il 

puiJlince  d'anies  ,  s'il  advenoie  qu'elle  demanda,  luy  remonrrafcnes  amiable- 

fuft  allicgec  ou  autrement  opprimée ,  mène ,  que  nonobftant  ladide  paix  ne 

au  pluihrd  dedans  la  fin  du  mois  de  lefdides  promeuves ,  il  ne  fefoit  ne  avok 

May  prochain  venant.  £t  cependant  met-  faid  aucune  guerre  aufdids  Anglois ,  & 

irons  toutte  peine  &  diligence  . d'ayder,  n'avoit  auffi  faid  vuider  les  garnifons 

conduire  &  mener  vivres  audid  lieu  de  qu'il  tenoit  ,  ainfy  que  promis  avoit  efté 

Paris  des  marches  &  parties  où  mondit  par  ledid  de  Bourgongne  ,  defquelles 

feigneur  &  nous  ferons  5  ôc  que  mondit  chofes  faire  ôc  accomplir  le  requérions, 

feigneur ,  madide  dame  &  nous  ne  nous  A  quoy  ledid  de  Bourgongne  nous  re- 

efloignerons  de  ladide  ville  de  Paris  plus  pondit  plufieurs  outrageufes  paroles ,  ôc 

loing  que  de  Provins  ,1e  ce  n'eftoit  par  tira  fon  efpée  pour  nous  courir  fus  8c 

grand  &  urgente  neceflîté,  ôc  pour  l'c-  villener  de  noftre  perfonne  ,  laquelle, 

vident  utilicc  de  mondid  feigneur  &  de  comme  depuis  avons  feeu  ,  entend  oit 

ladide  feigneuric.  En  tefmoing  de  ce,  prendre  ôc  mettre  en  fa  fubjedioni  de 

nous  avons  faid  mettre  noftrc  lcel  à  ces  laquelle  chofe ,  la  mercy  noftrc  feigneur 

prefentes.  Donne  à  Lagny  fur  Marne  le  ôc  par  la  bonne  garde  de  nos  loyaux 

xix.  jour  de  Janvier  ,  l'an  de  grâce  m.  ferviteurs ,  avons  elle  prefervés ,  &  luy 

cccc.  xvin.  Signé:  Par  moniteur  le  mort  par  ion  outrage  &  fur  la  place, 

duc, Boudes.  Si  vous  lignifions  ces  chofes  comme  a 

Leda  Ôc  publicata  in  caméra  parla-  ceux  que  nous  fommes  certains  que  fe- 

menti  die  xxm.  menfis  Januarii,  anno  rez  tres-joyeux  dont  ainfy  avons  efté 

Domini  m.  cccc.  xviu.^g»r,Ci-EMENS.  prefervés  d'un  tel  péril  :  ÔC  vous  prions 

Extrait  du  régime  des  ordonnances ,  cette  B.  ôc  ncantmoins  mandons  iur  toute  la  bon- 

fil.  44.  ne  loyauté  qu'avez,  toujours  eue  à  mon- 
did feigneur  &  à  nous ,  que  pour  qucl- 

Zettredu  dauphin  aux  frevot  des  marchands,  que  choie  advenue  ne  delaifliez  à  faire 

efchevins  &  bourgeois  de  Paris ,  touchant  bonne  garde  ôc  refdtancc  aufdids  en- 

Umort  du  duc  de  Bourgogne.  nem  y  s  de  mondid  feigneur  ,Ôc  vous  ap- 
pareillez à  leur  faire  toute  guerre ,  ôc 

A   Nos  chers  &  bien-amez  les  pre-  foyez  certains  ,  que  nous  vous  fecour- 

volldes  marchands ,  efchevins  &  rons,  ayderons  ôc  conforterons  de  tou- 

bourgeoisde  la  ville  de  Paris.  De  par  le  te  noftre  puillànce  ,  laquelle  ,  la  mercy 

dauphin  de  Viennois ,  duc  de  Bery  Ôc  de  de  noftre  feigneur,  eft  bonne  ôc  grande } 

ToLiraine  6c  comte  de  Poidou.  Chers  ôc  voulons  toutes  les  choies  advenues 

ôc  bien-amez.  Nous  tenons  ,  que  vous  eftre  oubliées ,  ne  à  quelconque  perfon- 

avez  allez  Iceu  comment  n'a  gueres  nous  ne  pour  celle  occafion  ne  fera  faid  au- 

alTemblalmes  avec  le  duc  de  Bourgon-  cun  dommage  ne  dcfplailtr  ;  ainçois  gar- 

gneoulieu  de  Pouilly ,  après  que  nous  derons  l'abolition  générale  faide  par 

Kiy  eufmes  accordé  toutes  les  chofes  mondit  feigneur  de  poind  en  poind  ÔC 

dont  il  nous  requit  en  faveur  du  bien  ladide  paix  }  ÔC  cecy  vous  promettons 

de  paix  ,  ôcpourefchever  la  perte  de  la  en  bonne  foy  ôc  en  parole  de  fils  de 

feigneurie  de  monfeigneur  &  noftre,  ôc  roy,  ôc  vous  en  envoyons  nos  lettres  , 

qu'il  nous  promit  entr'autres  chofes  ,  ÔC  en  donnerons  à  chacun  telles  feuretés 

faire  dans  un  mois  fur  la  foy  ôc  ferment  comme  il  voudra 5  ôc  entretiendrons  aux 

de  fon  corps  guerre  aux  Anglois  ,  an-  enfans  dudid  de  Bourgongne  les  fervi- 

ciens  ennemis  de  mondid  feigneur  ôc  teurs  ôc  tous  autres  qui  auront  tenu  fon 

noftres  j  ôc  en  ce  faifant  euft  efté  accor-  party  ,  la  paix  ainfy  qu'elle  a  efté  ac- 

dé  par  entre  nous  ôc  lui  de  convenir  de  cordée  ôc  publiée  ,  fans  enfraindre  en 

rechef enfemble, pour befongnerôc don-  aucune  manière,  defirans  réunir  tous 

ncr  provilion  aux  affaires  de  ce  royaume  les  fubjeds  deinondit  feigneur  ôc  nof- 

ôc  contre  lcfdids  ennemys  -,  à  laquelle  très ,  pour  refifter  en  bonne  paix  aufdids 

caufe  foyons  venus  en  cette  ville  de  Mon-  ennemys,  à  quoy  eft  noftre  intention 

tereau ,  Ôc  en  icelle  attendu  la  venue  d'employer  noftrc  mefme  perfonne.  Et 

dudid  de  Bourgongne  ôc  ladide  conven-  cecy  voulons  que  faides  publier  par  tout 

tion  par  dix-huit  jours  }  en  la  fin  def-  ailleurs  ès  bonnes  villes  ,  Ôc  les  apurez 

quels  dix-huid  jours  foit  venu  ledid  de  de  noftre  part.  Chers  ôc  bien  amez ,  nof- 


An.  M<f. 


Digitized  by  Google 


z^4 


PREUVES  ET  PIECES 


 .  rre  feigneur  Toit  garde  de  voùs.  Efcric  à" 

mu.  Jrfontereau  où.  fault  Yonne,  le  xi.  jour 
de  Septembre  :  Ainjy fignê ,  CHARLES  > 
Ai  la  in.  Collatio  fada  eft. 

Item, en  pareille  fubftance  &  dudid 
jour ,  a  eferit  lettres  clofes  ledid  dau- 
phin à  l'uni verfité  de  Paris ,  fors  qu'il  y 
à  au  deflus  efcric  :  De  par  le  regent  le 
royaume ,  dauphin ,  &c.  ligné  comme  les 
deflufdides. 

Item,  a  eferit  unes  autres  lettres  clofes 
à  Moret  en  Gaftinois ,  du  treiziefme  jour 
dudid  mois  de  Septembre,  adreflàns  à 
M.  le  Chancelier  de  France,  au  prevoft 
de  Paris  &  aux  prevoft  des  marchands, 
efchevins ,  &  bourgeois  de  Paris  ,  en  pa- 
reille fubftance  que  defliis  ,  &  ne  s'ap- 
pelle point  en  icelles  lettres  Je  dauphin 
regent }  &  y  a  après  ces  mots  (  tira  fon 
efpce  )  en  grande  partie  j  &  font  lignées , 
Charles  ,  item  le  Picart.  Extrait  du  re- 
yfire  des  ordonnances,  cette  B.fol.  54. 


Lettre  du  roy  Charles  VI.  aux  habitans  de 
farts  contre  le  dauphin  fin  fils, 

a*.  1410.]    (T^  Harles  par  Ja  grâce  de  Dieu  roy 
V^/  de  France' >  à  nos  chers  &  bien 
amez  les  gens  d'eglife ,  nobles  ,  bour- 
geois ,  manans  &  habitans  de  noftrc  bon- 
ne ville  de  Paris ,  falut  ficdiledion.  Com- 
me il  foit  venu  à  noftrc  cognoiflànce  que 
Charles  foy  difant  regent  en  noftre 
royaume  outre  noftre  gr|&  volonté,  en 
foy  parforçant  d'ufurper  de  faid  noftre 
feigneurie,  fe  foit  advifé ,  après  le  faux 
&  defloyal  meurtre  par  luy  &  fes  com- 
plices commis  traitreufement  en  la  per- 
sonne de  feu  noftre  tres-cher  &  tres-amc 
coufin  le  duc  de  Bourgongne ,  dont  Dieu 
ait  l'ame ,  d'eferire  à  plufieurs  bonnes 
villes  &  cités  de  noftre  royaume  lettres 
donnans  charge  à  noftre  tres-cher  & 
tres-amé  fils  le  duc  de  Bourgongne  fils 
de  noftre  feu  coufin,  en  luy  impofant 
quefoubs  couleur  du  mariage  de  noftre 
tres-cherc  &  tres-amée  fille  Catherine 
avec  le  roy  d'Angleterre  a  faid  ou  face 
de  par  nous  aucuns  traidés  ou  accords 
moult  préjudiciables  à  nous  &  à  toute 
noftre  feigneurie  ,  dont  il  fe  dit  moult 
émerveille  ,  &  qu'il  ne  le  pouvoit  pas 
bien  croire,  car  par  luy  n'a  tenu  , rient 
ne  tiendra  que  noftredid  fils  de  Bour- 
gongne ne  foit  avec  luy  comme  il  doit 
cltre,&  le  veut  garder  en  fes  droids 
honneurs,  prérogatives,  &  en  tout  le 
traicter  comme  fon  propre  frerc  fi  en 
iuy  nc  tient ,  &  pour  ce  prie  qu'en  ce 
cas  aucun  n'adhère  avec  noftredid  fils , 


ne  luy  donne  ayde  ne  faveur  aucune 
&  did  outre  ledid  Charles  qu'il  cft  auez 
puifiant  pour  faire  beaucoup  de  chofes 
a  l'advantage  de  ce  royaume }  (  ô  Dieu 
véritable  devant  qui  chofe  quelconque 
tant  foit  fecrete  n'eft  celée  !  cuydans  eux 
par  leur  fadion  menfongere  pallie  d'im. 
poifibihtc  tousjours  ainiy  feduire  noftre 
loyal  peuple, &  donner  faux  pour  vrav 
pouvoir  pour  importance  ,  malignité 
pour  benevolence,  tyrannie  pour  mfti 
ce  guerre  pour  paix ,  &  fouverain  tra- 
vad  pour  repos.  Certes  â  grief  douleur 
ce  grand  amertume  de  noftre  cœur  ra 
contons  ces  chofes  &ce  qui  après  s'en, 
fuit}  mais  nous  contraind jufti ce  véri- 
té nous  femond,  icelle  finguliere 'affec- 
tion qu'avons  au  peuple  que  Dieu  par 
fa  douce  grâce  nous  a  commis,  nous  ad- 
monefteouerejetté  toutte  amour  filial  le 
toute  inclination  charnelle,  nous  figni- 
hons  a  tous  nos  fubjeds  la  vérité  des 


chofes  naguère*  advenues ,  pour  occa- 
fion  defquelles  noftre  loyal  peuple  eft 
en  piteux  cftat  que  chacun  voit ,  &  nof. 
tre  volonté  fit  intention  fur  les  pre- 
lentes  affaires.   Scavoir  fefons  que  ce 
n'eft  pas  de  nouvel  que  ledid  Charles. 
&  fes  confeillers  feavent  la  defolatiort 
de  noftre  royaume.  Elleaeftéaufly  bien, 
devant  leurs  yeux  comme  devant  les  nof- 
très  j  &  d'abondant  nous  l'avons  plu- 
fieurs fois  fommé  benignemenr  &  dou- 
cement d'entendre  à  l'union  de  nof, 
tred.  royaume^  &leadvifant  des  peines  & 
dommages  qu'il  pourroit  encourir  en  fe- 
fant  au  contraire }  car  fans  icelle  union 
nous  ny  eux  ne  pourrions  refifter  au  roy 
d'Angleterre  ny  conferver  noftredide 
feigneurie.  Et  après  Jefdides  fommations 
ledid  Charles  &  lefdids  complices  cog- 
noiflàns  que  par  deffàut  d'eux  nous 
eftions  contraints  de  faire  paix  avec  le 
roy  d'Angleterre  par  le  moyen  de  nof- 
tre fille  qu'il  devoit  avoir  en  mariage, 
&que  pour  ce  faire  &  accomplir  nous 
eftions  allé  à  Ponrhoife ,  ledict  Charles 
&  fes  complices  defirans  rompre  ledid 
traidé^  pour  venir  à  leur  damnable  in- 
tention feignirent  de  vouloir  avoir  traic- 
té  &  paix  avec  nous  Se  feu  noftredid 
coufin ,  avec  lequel  prindrent  journée  de 
convenir  entre  Melun  &  Corbeil  le  Mar. 
dy  douzicfme  de  Juillet  *-rnier  pafle". 
Et  là  jura  ledict  Charles  és  mains  de  A- 
lain ,  lors  evefque  de  Léon ,  lequel  fur  ce 
envoyé  eftoit  par  noftre  faind  Pcre ,  fur 
la  vraye  croix  &  faindes  évangiles  de 
Dieu  manuellement  touchées,  par  la  foy 
&  ferment  de  fon  corps,  fur  fa  part  de 

paradù; 
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paradis,  en  parole  de  prince  &  autre-  par  lefquels  il  a  voulu  fie  cônfênty  eftre  a*,  mi». 

ment ,  le  plus  avant  que  faire  fe  pour-  contraind  d'obferver  fie  accomplir  les 

roit,lcs  chofes  qui  cy-apres  s'enfuivent:  choies  deffufdides  &  chacune  d'icelles 

c'eft  i  feavoir ,  que  tant  qu'il  plairoit  à  par  voyes  d'excommunication,  anathe- 

Dieu  luy  donner  vie  au  corps,  en  matifarion,  aggravation,  reaggravation, 

quelque  eftat ,  feigneurie  ou  puiflance  interdit  en  lès  pays  &  terres  &  autrement 

qu'il  puft  parvenir  ou  temps  advenir,  par  la  cenfure  de  PEglife  fie  autrement, 

fie  toutes  chofes  paffees  mifes  enoubly,  le  plus  avant  que  faire  fe  pourroit.  Et 

aimeroit  &  de  bonne  &  loyalle  aftedion  toutes  les  chofes  deffufdides  nous  avons 

chérirait  noftredid  feu  coufin  ,  fie  tous  voulu  8c  confenty  ,  par  la  teneur  de 

fesfaidsfic  befongnes  traideroit  comme  nos  lettres  patentes  données  à  Ponthoi- 

fbn  prochain  &  loyal  parent,  fon  bien  ,  fe  le  dix-neuvicfmc  de  Juillet  deffiifdid, 

honneur  8c  advancement  voudroit  8c  comme  ces  chofes  font  toutes  notoires 


pourchaflêroit ,  fon  mal  cfcheveroit ,  en 
les  eftats  8c  prérogatives  le  garderait, 
fie  maintiendroit  en  tous  fes  affaires  j 
fe  aucun  de  quelqu'eftat  qu'il  fuft  ,  le 
vouloit  en  aucune  manière  grever ,  le 


fie  apparentes  par  fes  lettres  fcellées  de 
fon  feel  8c  lignées  de  fa  main.  Or  eft 
ainfy  que  ledid  Charles  fie  fefdids  com- 
plices n'ont  faid  ladide  union  que  pour 
murdrir  8c  tuer  noftrcdid  feu  coufin  t 


foufliendroit,  porterait,  8c  ii-toft  qu'il  comme  ils  ont  ftid  le  dixiefme  de  Sep- 

l'en  requercroit  l'ayderoit  fie  deften-  tembre  dernier  paffé  à  Montereau  où 

droit  à  toute  fa  puiffànce  envers  tous  ceux  fàult  Yonne ,  ouquel  lieu  icelluy  noftre 

qui  peuvent  vivre  fie  mourir  5  fie  mefme-  coufin  alla  devers  ledid  Charles ,  accom- 

ment  fi  aucuns  de  fon  fang  fie  lignage,  pagnéde  dix  perfonnes  tant  feulement* 

ou  autres  quelconques  vouloient  pour  ainfy  que  par  ledid  Charles  avoit  efté 

raifon  des  chofes  advenues  le  temps  paf-  ordonne  s  fie  luy  eftant  à  genoux ,  la  telle 

fé  en  ce  royaume  ou  autrement  deman-  nue ,  fie  offrant  en  toute  humilité  fon 

der  ou  quereller  aucune  chofe  à  noftre-  corps ,  fes  amis  8e  toute  fa  puillànce  au 

dit  feu  coufin  de  Bourgongnc ,  ou  à  fes  fervicc  de  nous  8c  dudid  Charles ,  fie  de 

fiays  8c  fubjets  ,8c  de  toute  fa  puiffànce  vouloir  entendre  aux  affaires  de  noftre- 

uy  aideroit ,  fie  le  deffèndrait  8c  fouf-  did  royaume  ,  ainfy  que  befoing  eftoie 

tiendrait  contre  tous  les  deffufdits  8c  8e  accordé  avoit  efté  entr'eux  ,  ledid 

autres  quelconques  qui  grever  ou  dom-  Charles  mit  tantoft  la  main  à  fon  allu- 

mager  le  voudroient.  Et  avec  ce  luy  feit  tnée ,  fefant  femblant  de  faluer  noftre- 

pluueurs  grandes  fie  notables  promefTes  $  did  coufin,  fie  à  l'ombre  de  fon  bras  guig- 

fie  pour  plus  grande  fëureté  fie  confirma-  na  des  yeux  fie  feit  figne  à  fes  gens  pour 

tion  defdites  promeffes  feit  jurer  cz  venir  férir  fur  noftredid  coufin  -t  donc 

mains  dudid  evefque  fes  plus  principaux  tantoft  après  lefdids  gens ,  comme  avoic 

officiers,  que  de  tout  leur  pouvoir  ils  en-  efté  projetté  fie  confpiré  entre  ledid 

tretiendroient  en  bonne  amour  fie  affèc-  Charles  fie  eux ,  vindrent  dehacher  fie 

tion,  fie  ne  feroienc  ou  procureraient  cho-  murdir  devant  luy  noftrcdid  feu  coufinj 

fe  qui  ce  deuft  empefeher.  Et  en  outre  fie  en  fa  compagnie  fut  gricfVement  na- 

voult  ledid  Charles,  que  s'il  enfraignoit  vré  fie  bleffe  Archambaud  de  Foix  fei-> 

ladide  paix ,  fes  gens ,  vaflàux  fie  lervi-  gneur  de  Nouailles  noftre  coufin ,  qu'af- 

teurs  prefens  fie  advenir  ne  fuffènt  te-  fez-toft  après  alla  de  vie  à  decedz  ,  fie 

nus  après  ladide  infradion  de  le  fervir,  les  autres  de  fa  compagme  feit  8c  fait 

mais  ferviroient  noftrcdid  feu  coufin  fie  encor  détenir  prifonniers.  Et  eft  vray 

ceux  de  fà  partie,  fie  en  ce  cas  feroienc  que  ledid  Charles  pour  parvenir  a  fa- 

abfoults  fie  quittes  de  tous  fermens  de  dide  damnable  confpirauon  avoit  faid 

feauté  fie  autres  fie  de  toutes  promefTes  mucier  audid  Montereau  certain  grand 

fieobbgationsde  fervices,fie  leîquclsou-  nombre  de  gens  d'armes  j  8c  toutes  fois 

did  cas  dés  lors  pour  le  temps  advenir  noftredjd  coufin  y  eftoit  allé  commis 

en  quittoit ,  abfolvoit  fie  délivrait ,  fans  de  par  nous  pour  la  confervation  de  nous 

ce  que  pour  le  temps  advenir  il  leur  peuft  fie  le  relèvement  de  noftredid  peuple  de 

eftre  réputé  à  charge  ou  reproche  ,  ne  noftredid  royaume  j  fie  avec  ce  le  jour 

que  aucune  chofe  leur  en  peuft  eftre  de-  mefme  avoient  efté  renouvelles  les  1er- 

mandée.  Et  pour  l'obfervation  Se  accom-  mens  deflufdids.  Pour  occafion  duquel 

plifiement  des  chofes  deffùfdides  s'eft  murdre  confirmation  de  plus  grand  di- 

foubmis  â  la  coercion  fie  contrainde  de  vifion  eft  cfchcuë  fie  advenu^  en  noftre 

noftre  mere  fainde  eglife  ,  de  N.  S.  P.  royaume  que  auparavant.  Et  n'eft  point 

le  pape  ôc  de  fes  commis  fie  députes ,  çn  .mémoire,  d'eferiture  ne  autremenç 
TimtM.t4rt.IIL         *  U 
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■  nue  oncques  fi  inhumaine  rrahifon  fuft 

Atl- M"    raide ,  non  pas  rant  feulement  en  cedid 
royaume ,  mais  en  ce  monde  $  &  voit- 
on  clairement  que  par  ledid  crime  il 
s'eft  rendu  parricide ,  crimineux  de  leze- 
majefté ,  deftruifeur  &  ennemy  de  la  cho- 
fe  publique,  &  s'eft  faicl  tranfgreflcur 
de  la  Loy  de  Moyfc ,  de  la  foy  de  l'évan- 
gile, de  la  cenlurc  du  droid  canon,  de 
Finftitution  des  apoftres  &  de  toutes  loix, 
&  conftiruc  ennemy  de  Dieu  &  de  jus- 
tice, &  tellement  que  par  le  damnable 
ic  énorme  crime  de  luy  ou  des  fiens  il 
a  clos  tout  chemin  de  quérir  paix  avec 
luy  &  Tes  complices.  Et  ce  que  noftre- 
did  fils  de  Bourgongne  a  faid  en  cette 
matière ,  nous  ne  le  reputons  point  eftre 
faid  contre  nous  ne  noftre  feigneurie , 
&  en  fes  befongnes  ne  doit  avoir  aucu- 
ne charge  ou  blafme ,  fors  tant  feule- 
ment ledid  Charles  &  fefdicks  compli- 
ces s  comme  ceux  qui  ont  viole  la 
*  paix  &  murdry  cruellement  le  champion 
de  nous  &  de  noftre  couronne ,  le  def- 
fenfeur  de  la  choie  publique ,  &.  celuy 
qui  vouloit  abattre  toute  puilîànce  ty- 
rannique.  Et  doit-on  bien  confiderer  le 
temps  de  ladide  trahifon  ,  qui  cftoit  en 
telle  contrainte  &  neceffité  qu'il  reque- 
roit  toutes  haynes  eftre  du  tout  abo- 
lyes  &  mifes  au  néant  j  car  noftre- 
did  royaume  eftoit  en  tel  eftat ,  que  fans 
l'union  d'icelluy  nous  ne  le  pouvions 
deffendre  ne  fouftenir  allencontre  du- 
did  roy  d'Angleterre.  Et  par  ainfy  le- 
did Charles  en  rompant  îcfdides  paix 
&  union ,  nous  a  ofté  la  potence  &  ioufl 
tenance  d'icelluy  noftrcdid  royaume. 
AuiTy  par  toutes  manières  qu'il  a  peu  il 
a  voulu  bailler  audid  roy  d'Angleterre 
noftre  royaume ,  non  pas  pour  avoir  paix 
entre  les  deux  couronnes ,  mais  pour  def- 
truire  le  noftre.  Et  à  la  grâce  de  noftre 
feigneur,  par  le  moyen  de  noftredid 
fils  de  Bourgongne  ,  lequel  nous  avons 
commis  par  nos  lettres  patentes  à  traic- 
ter  avec  ledid  roy  d'Angleterre ,  icel- 
•luy  roy  d'Angleterre  pourra'devenir  nof- 
tre fils  par  traide  de  mariage  de  luy  & 
de  noftredidc  fille.  Par  quoy  efpcrons 
que  ferme  paix ,  bonne  feurcté  §c  gene- 
ralle  tranquillité  fera  entre  les  royau- 
mes de  France  &  d'Angleterre ,  &  fi  de- 
mourrons  entièrement  en  noftredide  fei- 
gneurie ,  honneurs  &  prérogatives }  les- 
quelles chofes  font  tendans  à  toute  féli- 
cité fit  profperitc  de  nous ,  de  nofdids 
peuples  &  royaumes.  Et  ne  doit  point 
dire  neeferire  ledid  Charles,  ne  appeller 
Dieu  à  tefmoing  que  à  luy  ne  tient  pas 


ET  PIECES 

que  noftredid  fils  de  Bourgongne  ne  fo& 
avec  luy  ;  car  la  fainde  Efcriture  par  hu 
quelle  Dieu  parle  à  nous  &  nousinftruit, 
ne  confeille  point  que  on  quiere  paix 
avec  ceux  qui  office  de  paix  ont  tourné 
en  riottes  &  carnifices ,  &  qui  ont  tant 
accouftumé  d'ufer  de  mauvaiftiés ,  que 
mal  fait  par  couftume  leur  eft  tourné  en 
perverfe  nature.  Et  aufïy  n'eft  l'homme 
de  fain  entendement  qui  confeillaft  de 
foy  traire  avec  les  deflufdids ,  qui  mè- 
nent une  vie  de  tyrans,en  laquelle  n'a  foy 
ne  charité  ne  ferme  fiance  de  bienveil- 
lance j  toutes  chofes  y  font  en  foubçon 
&  en  foucy ,  ne  il  n'y  aucun  lieu  d'ami- 
tié }  &  feroit  chofe  bien  abfurde  que  le 
filsfefiaften  icelluy  ou  ceux  qui  fi  dam- 
nablement  6c  traiftreulement  ont  mur- 
dry  fon  pere.  Et  à  proprement  cofifide- 
rer ,  ledid  Charles  s'eft  rendu  indigne 
de  noftre  fucceffion  &de  tout  autre  hon- 
neur &  dignité  ,  &  ne  doit  avoir  hon- 
neur, ayde ,  ieçours  ne  confort  $  ains  doi- 
vent eftre  tous  contre  luy ,  car  ainfy  l'a-il 
voulu  ,  comme  deflus  eft  exprimé.  Et 
pour,  ce  nous  voulons  &  vous  man- 
dons fur  toute  l'amour ,  foy  &  loyauté 
que  nous  devez  ,  que  incontinent  en  vo£ 
tre  bon  &  fàint  propos  que  totisjours 
avez  eu  envers  nous  ,  vous  ne  teniez 
compte  de  chofe  que  l'on  vous  eferive 
de  par  ledid  Charles,  &  ne  le  réputés 
ne  ajppellés  en  aucune  manière  prince 
ne  feigneur  d'aucunes  terres  j  car  at- 
tendu qu'il  a  fi  évidemment  fauffé  fon 
ferment  &  fa  parole  dide  comme  prirt- 
ce,  luy-mefme  s'eft  reboutté  de  tout 
honneur.  Pourchaflez  aufly  tres-diligcm- 
mentla  punition  de  tous  ceux  que  vous 
fçavez  tenir  fon  party ,  en  obeiflànt  tous- 
jours  à  nous  &  à  nos  lettres,  ainfy  que 
tousjours  avez  faid  &  que  noftre  fian- 
ce y  eft  :  &  comme  autres  fois  le 
vous  avons  mandé,  ayez  toujours  en  vof- 
rre  mémoire  la  grand  plaifance  que  vous 
aurez  &  devrez  avoir  de  ladide  paix, 
&  par  ainfy  vous  tiendrez  peu  de  compte 
des  chofes  qui  font  fardes  par  lefd.  mur- 
driers ,  qui  ne  font  approuvées  ne  par  la 
divine  majefté  de  N.  S.  J.  C.  ne  de  Ion  vi- 
cai  re  en  terre,  ne  de  nous,  qui  par  la  grâce 
de  Dieu  fommes  voftre  roy  &  fouverain 
feigneur.  Et  n'ayez  imagination  que  les 
chofes  ne  prennent  bonne  conclufion 
avec  ledid  roy  d'Angleterre ,  profitable 
à  nous  &  à  tous  nos  bons  Ôc  loyaux  fub- 
jeds ,  &  telle  que  par  le  moyen  d'icelle 
nous  avons  ferme  efperancc  en  Dieu  que 
bien  brief  nous  abbatrons  l'orgueil  du» 
did  Charles  &  de  fes  adherans  &  com- 

.  plices 
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Lcfta  &publicataihcuna  parlamcn- 
ti,  die  xm.  Februarii,  anno  Domini 
m.  cccc.  xix.  Si&i'  Milet.  Extrait 
dm  nyfire  des  ordonnants  tetti  B.  fit. 

Lettrts  patentés  d»  rty  d' Auqlttefre  3  far 
ItfqutiUs  il  fait  îevefque  de  TheroMenne 


 u-rt.n  icAc he  la  mauvaiitie  deidicts    noitre  îcei  urum*"*   — 

^£ttHlK ,  *  la  volon-    grand,  le  xvu.  jour  de  Janvier  £n 
nue  nous  avons  ïllencontre  de  luy,    de  grâce  M.  cccc.  xix.  &  de  noitre 
^  vôXs  que  ces  prefentes  foieit    règne  le  xt.  Par  le  roy  en  fon 

pubMte  en  voftre  ville*  tourtes  les  fe-  confei^  Boem* 
Unes  au  jour  de  marché ,  &  que  foient 
«unis  tous  ceux  qui  feront  trouvez  ve- 
Sans  ou  machinans  au  contraire ,  fans  cl- 
parener  aucun  de  quelque  eftat  ou  con- 
dition qu'il  foit  ,  car  nous  avons  fccuplu- 
ficurs  places  de  noftre  royaume  avoir 
n  aeueres  efté  perdues  &  mifes  à  det- 
trudjon  par  ledi&  Charles  &  fes  gens 
nosennemys  par  les  diffimulations  qu'on 
a  tenues  de  louffrir  telsmachineursef- 
diaes  places.  Et  bien  brief  à  l'aydede 

twh  nous  ferons  fi  bien  nettoyer  les    x  x.    S'r, 

Sac  s  de  n  ftre  oy^ume ,  que  les  che-    lin»  infpeAuris ,  falutem Ad  hono 
£  fc^£»%  q«e  marchandife    rem  &  glorU  cedit,  non  folùm  regnan- 

ZrriToir  ^ou  s"  &  que  noftre  peu-  tnmM*?F°T'™m   j£  a 

île     un  a  eu  à  fôiiffri?,  fera  relevé,  tum  &  ad  dùfgenda  negotia  regia  fi 

fpCtent  labourer  *  vivre  infignibus  omens  &  **gffî>™ 
^ftawribé.  &  -outrepour 

ceuue  ledid  Charles  quiert  que  vous  prarferuntur  «ce.  WOTOm/&j\fi.  ..  ri 

S  autre  envoyez  par  aevers  luy  au-  quôd  nos  attendentes  probat*  fidehtam 

cW  de  vous ,  & qu\l  vous  baillera  feu-  &  pûnfc  aftecWs  conîtantiam ,  nec  non 

£é   L  chancelier  qu'on  appelle  M.  prudentiam  &  provxda:  «rwjnjpe^ 

Robcr  le  Maçon,  lequel  eft  unP des  plus  nis  induftrùm  ac  expertam 

Jnndpaux  J^^g^  S^KX 

nyfonj  nous  vous  défendons  par  la  ^.noit               „aUque  &  lauda- 


H 


chamelier  de  France. 

Enricus  Dci  grariâ  Francorum  &  - 

Anglise  rex ,  univerfis  praefentes  anm»?- 


dfer  ou  envoyer  én  aucune  manière,  gimus,  feamus , ordmavimus & retimu- 

car  on  ne  doit  point  aller  devers  ceux  mus ,  eligimus&c.  noftrum  &  regmnof- 

Z  ont  abrogué  leur  foy  &  leur  part  tri  confufarium  8c  canceUanum  k*a 

3e  pa^adh  Et  ne  doit  on-point  aVoir  dile*  &  fidelis  confilianj  Joamu >  Cle, 

aucun  efgard  à  la  jennefle  dudid  Char-  rici  miiitis ,  qui  hujufmoda  offia  m  cj  : 

ks  ^urlbnekcufanon,  car  il  eftoit  cellarii  in ^arub* ,  di&  P"™"™ 

afleraagé  pour  connoiftre  &  bien,&  (J^F«^.^^^(SL 
lli&Bpo4oresqu-ilfuftjeune,tou-   cis  ^^if^^J^1^ 
tesfois  fa  malice  &  rhauvaiftié  a  eftéfi  te renuntiavit  8cc.  Dantcs  ic  tenore  n 
trande  qu'elle  a  excédé  toutaage,*   fenrium œncedentesdido confangm  o 
fuy  propre  a  efté  leplus  affedé  endou-   noftro  plenar  am  pote ftatem  author 
ceî  ïaroles  pour  décevoir  «cfaire  mur-  taternScmandatum  fpeciale ^  agendi ,o  r- 
dnrf  comnJdefius  eft  did  ,  noftredid  dinandi  V^Tiîla^TranciXc-  ■ 
feu  coufinj  lequel  noftre  coufin  vous  &  qu*  ex  officio  P;o. 
tous  hos  autres  fubjeûs  devez  tenir  qu'il  tant  quomodoubet  ecmçun  l  , 
a  pris  mort  pour  vouloir  racheter  nof-  lente,  quàdipfe  confangmneu^ ^mhuui 
Jbon  peuple  des  peines  qu'il  a  eues  modx  o&^o  ^z^^  ^ 
&  foufl&tfong  ternes-  Neauflymain-  gaudeat ^aafice ,  . advadu  ^ 
tenant  n'y  a  plus  lieu  de  repentancedu  extraordinana   &  ad  aua  j  . 
coftéduia  Charles,  car  par  luy  la  res  &c.  Quocixca  dil cOis  K  ftdci 
chofeeft  venueenteUedefolarion,qu'el-    noftris  genobus  parlam cn™m  mtom 

le  ne  peur  eftre  retournée  de  foncofté,  P«^«en«^»rt^îK* 

ne  par  fa  puiflance  -,  foy  vouloir  ateen-  ticiarus,  officurus  & :  fobdm  ncrftm 

dreT luy  ,7eroit  prochainement  venir  cujufcumque  ftatûs ,  ^^^^ 

i  totale  ruine  &  perdition  irréparable  dicionisexiftanc,  mandamusper  prïlen. 
Tm*  II,  Part.  III.  M  ,J 
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a  h., 4M.    tes  quatenùs  ipfi  cancéllario  Francix  , 
a  quo   didus  patruus  nofter  folitum 
recepic  juramentum ,  fui/que  ordinario- 
bus,  juffionibus  &  mandatis  partant  & 
intendant  diligentet.  Mandantes  infuper 
gentibus  compotorunv  &  .  thekurariis 
noftns  Parifius  ,  ut  vadù  fupracUda  tad 
dicluin  officium  pcrrinentiàpnefato  cèn- 
iànguineo'  aut  ejus  certo  mandato  tradi 
faciant  5c  perfolvi  &c.  In  cujus  rei  tef- 
timoniurti  Jitcem  prarfentibus  noftrum 
fecimusapponi  figillum.  Datum  Panfios 
die  vu.  Februani  ,  anno  Donrini  m. 

JEAN  c  regent  de  France  ,  U 
reply.  Ad  relationem  fui  magni  confilii 
Francix  tentiper  dominum  regentem 
regnum  Francis,  docem  Berrordii..... 

LecU,  publicata  Stregiftrata  incuria 
parJanienu  xiv.  die  menfis  Februani 
anno  Domini  M.  ocec.  xxiv. S/WCle- 
mens.  Collacio  fadaeft  cum  orieinali 
Extratt  duregijrre  des  ordonnances  cette  B. 

Lettres  du  roy  J Angleterre -,  frhenduroy  de 
France,  par  lefjuelles  Louis  de  Luxem- 
bourg evefque  de  Therouemu  e£  commis 


E  Ti  M  È  CES 

1Utle/iaias'  affcires  &  b^bRtiesde 
noftred,*  royaume,  tant  er^uftice  & 
en  finance,  comme  en  laprbvifion  d'of 

ces-  eftans  en  France-  &  Normandie  nar 

&^le  remettre/ pardonner  &  amtrlr 
toas  cas,  crimes  &  délia,  par^nuel 
conque  perfonnes  que  ce  /bit!  excepté 
feulement  toute*  Voyes  le  cIa„Ï  P 

grand  bien  il  en  veift  pcràSS  £fi£ 
par  le  moyen  de  compofition  redd 
non  ou  recouvrance  déplaces  ôuprifo 
de  perfonnes  à  nous  rebelles  5e"" 

c^r;Etenour avons 

commettons  a  noftredid  confin  feul  & 
pour  le  tout  la  diftribution  &  brbv^n 
de  tous  bénéfice  a  noftre  prefenta  on 
&  collation  ,  qQîmd  befoing  fera  38 
pourvco,r,  &  généralement  de  UiiY 
ordonner  &  appointer  touttes  autres* 
chofes  neceflaires ,  Proffitablèv&  hono- 
rables pour  nous  &  noftredid  oncle 

Dar^^;^dv"dudiacon^ci^--^ 

Dar  la  Hf*IiNfriM^i«        î.  r      '       .  r 


m,3-  H  ^  Par  ^gract  deDicnroyde 
L  1  France  &  d'Angleterre  ,  a  tous 
ceux  qu.  çes  prefentes  lettres  verront 
ttlut.  Comme  pour  plufieurs  grands  af- 
faires touchans  l'utilité  de  ndus&con- 
fervation  de  noftre  royaume  de  Fran 
ce   ioit  befoing  que  noftre  très-cher 

pt  de  noftre  royaume  le  duc  de  Bet- 
fort  fe  tranfporte  prochainement  en 
noftre  royaume  d'Angleterre  ,  &  V  re 

fide  en  fa  perfonne partucun  brief  temPS 
obftant  laquelle  relïdence  ne  «Sg 

bonnement  vaquer  ne  entendre  f  W 
a  perlonne  :  nous  voulans  pourveoir 

S? C?nfa,«  ^^«ment  ez 
foftr.\  "  \l0yauté  &  di%«ce  de 


«o-  /t  j  i  i  ~.u"u,w,-«nicii  comme 
par  û  délibération  par  la  forme  cy-def 
fus  déclarée,  que  nous  ou  noftïedS 
oncle  poumons,  raifonnablcment  faire 
fi  nous  ou  noftredid  oncle  eftionspre 

lement  les  dons  des  terres  d 
&  routte  aliénation  de  noftre  domaine 
donnons  en  mandement  par  ces  mer 
mes  prefentes  â  -nos  amés  8c, féaux conl 
follers  les  gens  de  noftre  parlement  de 
Normand*,  aux  gens  de  nos  comptes; 
trefoners  généraux,  gouverneurs  de  tou- 
tes nos  finances,  tant  en  France  comme 
en  Normandie,  i  tous  lieurenans  de 
nous  &  de noftredid oncle,  baillys  ca- 
pitaines de  gens  d'armes  &  de  trlict 
vicomtes  eW,  prevofts  majeur  f: 
chevms  &  gardes  des  cités  &  bonnes 
villes,  cha/leaux,forterefles,  ponts 
ports ,  paflages  &  deftroidb  de  Lftre- 
fUA  royaume  ,  &a  tous  nos  autres  juf- 
nciers  &  officiers  ,  tant  François  com- 
maAnglois ,  demeurans&eftans  en  nof- 
tre royaume,  que  a  noftredicl  cou/m  ez 
chofes  deilufdiftes,  leurs  circonftances 
&c  dépendances,  &  aux  lettres/ordon- 
nances, mandements  &  commandements 
qu'il  fera  de  par  nous  &  noftredicb  oncle 
obeyflerit  &  entendent  diligemment.  En 
tefmomg  de  ce  nous  avons  faid  mettre 
noftre  feel  i  ces  prefentes.Donné  a  Calais 
le  xxix.  jour  du  mois  de  May  ,  l'an  de 
grâce  m.  cccc.  xxxin.  &  de  noftre  règne 
le  xi.  Ainfy  figné  :  Par  le  roy,  a  lare: 
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ville ili 'Paris 
de 


:  fm  fut  àhifitritc  ;  'dvec  Us  ripnfes 
'L  part  du  m.  '•■ 


S'Enfùîvërft  les  refpdttfes  fâides  par  le 
roV  àux  requeftes  à  luy  faictes  par 
ceux  qui  '  prefentement  font  venus  par- 
devers  luy  pour  fa  bonne  ville  de  Paris , 
tant  par  les  feignéurs  de  l'Iflè-Adam  & 
de  Ternant ,  au  nom  de  rrioitfieur  de 
Boureongne  ,  comme  de  par  l'evefque' 
&  gens  d'eglife ,  univetfitç  &c  P!  dés  M.  E. 
bourgeois  &  habitaris  de  ladite  ville. 

Et  Premièrement ,  à  la  requefte  à  luy 
fti&e  ,  parles  ambafladeurs  oumetîa- 
eers  de  Tuniverfité  de  Paris  ,  pour  &  au 
nom  d'icellc ,  touchant  la  confirmation 
de  leurs  privilèges. 

Rhonfc.  Que  le  roy  eft  d'accord  de 
confirmer  à  ladiâe  ûhiVerfité  leurs  fran- 
chifesiKbertcz  ,  bons  ufages  8t  privilè- 
ges ,  ainfy  qu'ont  faid  fes  predecefleurs 
d'ancienneté  ,  &  de  leur  en  bailler  les 
lettres  en  Forme.  ~ 

Item.  Au  regard  de  la  requéfte  faite 
par  chacun  defdides  trois  ambaflades  : 
c'eft  à  fçavoir ,  que  le  roy  veuille  avoir 
fa  bonne  ville  de  Paris  &  les  habitans 
d'icelle,  mefmement  ceux  qui  vertucu- 
fement  fe  font  employez  à  la  réduction 
d'icelle  en  l'obciffance  du  roy  ,  pour Spé- 
cialement recommandez  ,  &  les  tenir  en 
fa  bonne  grâce  comme  fes  bons  &  loyaux 
fujets.  r 

Rtpmfe.  Que  le  roy  oublie  les  chofes 
paflées ,  &  aura  en  fa  bonne  grâce  &  rc- 
commendation  les  habitans  de  fa  bonne 
ville  dcParis ,  tant  en  gênerai  qu'en  par- 
ticulier, 8c  fpccialement  ceux  qui  ont 
rois  peine  à  la  réduction  de  ladide  ville. 
Et  en  eux  gouvernant  envers  lùy  comme 
bons  &  loyaux  fubje&s,  ainfy  qu'il  en  a 
d'eux  bonne  confiance, il  lestraidera  en 
leurs  affaires  doucement  8c  benigne- 
ment  comme  leur  bon  roy  naturel  8ç 
fouverain  feigneur.  ' 

Item.  A  ce  qu'ils  ont  requis  ,  que  le 
roy,laroyne,monfeigncur  fe  dauphin , 
ce  noffçigneurs  leurs  enfans  voifcntbrief- 
vcmerit  a  Paris  '      ..  ,     .  . 

Repenfe-  Que  c  eft  une  des  choies  que 
Je  roy  plus  defire ,  que  de  vifiter  fa  bon- 
ne ville  de  Paris  &  fes  bons  &  loyaux 


fubieds  habitan&en  icellè  -,  8c  que  ordre  ,  A~ 
donnéa  aucunes  fes  grandes&heceûairt * 
affintes.que  prelentcment  a  entre  mains, , 
&  dont  aucuns  ont  efté  déclarez,  en  f  ai- , 
fant  la  refponfe  verbale ,  c'eft  fon  inten- 
tion au-  plarfin  de  noftrc  feigneur  de  loy^ 
brièvement  cranfpoxter  en  ladite  Ville, 
dé  Paris ,  pour  vifiter  8c  confoler  fes  bons . 
ficloyaux  fubjete  habitans; en  .celle ,  y 
reftabtir  &  remettre  fa  cou*  de  parle-, 
ment  Se  fiege  royal  *  donner  ordre  au 
faid  de  fa  jufticc,  6c  autrement  au  bien 
de  fadide  ville  &  de  tout  fon  royaume. 

Ittm.  A  la  requefte  que  lcfdicts  am- 
bafladeurs ont  fai&y  qu'il  plaifc.au  roy 
confirmer  8c  ratifier  certaines  abolitions, 
l'une  du  roy^fec-' l'autre  de  monfieur  <Ae; 
Bourgogne ,  données  le  17.  février  der-; 
mér  pafle,  8c d'en  bailler  les  lettres  dej 
confirmation.     :  •  „  . 

Reponfel  Le  ^oy  eft  content  8c  d  accord, 
ode  lefdides  deux-abolitions  foient  main- 
tenues ,  gardées  8c  obfcrvées  au  regard 
des  corps  &  des  biens ,  honneurs  8c  pre-  > 
rotatives.  Et  au>  regard  des  bénéfice,  fit 
officés,en  fera  faid  comme  eft  refpon- 
du  cy-après-:  c'eft.  i  fçavoir. ,  qu'au  re-., 
gard  deldids  bénéfices  8c  collanons  d  1-= 
cédx,c.ue  combien  que  les  collations  defc 
dicB  bénéfices  faite^par  le  roy  durant  la- 
régence  8c  comme  regent  le  royaume  v 
8c  depuis  icelle  comme  roy  ,  comme  va-- 
can5  en  regale  ,ou  comme  appartenans 
à  fa  collation  de  plein  droid  ,  ioicnc 
notoirement  bonnes  8c  valable^  neant- 
moins  le  roy  i  pour  ofter  toutes  occaa 
fions  de  divifions,  eft  content  que  tous 
les  bénéfices  dormez  8c  conférez  par  le 
feu  Tey  Charles  fon  pere  dernier  tref- 
oafTc    foit  en  regale  ou  autrement,  a 
caufe  de  laéoUfonne  6c  de  fa  fagneune 
temporelle, elUns  ioeux  bénéfices  en  la 
ville ,  cité  8c  diocefe  de  Pans ,  demeurent 
à  ceux  aufquels  ils  ont  efté  ainfy  don- 
nez ,  eh  prenant  lettres  de  don  du  roy 
noftrefire,8c rendant  les  autres  lettres 
qu'ils  en  ont ,  8c  defquçls  bénéfices  ils 
ont  eu  poffeflibn  paifible,  8c  en  ioiuC 
foU  auP  temps  de"  la  redudion  cfe  \g 
dide  ville  ,  8c  eftoient  demeuransen 
icelle  :  faufs  8C  refervez  les  benefim 
confères  par  feu  meffire  Ge rard  de  Mon. 

nefices  ainfy  donnez  par  ituux  1*. 
meffire  Gérard  demeureront :i  ceux  auf. 
quels  par  luy  ont  efté  conférez ,  non- 
obftant  qu'Us  n'en  ayent  eu  aucune  pof- 
feffion  8c  quelsconques  autres  dons 
faids  par  autres.  Sentblablement  tous  8c 
chacunsles  bénéfices  eftans  efthdes  cu 
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té  fit  dioccfe,  donnez  fie  conférez  par 
N.  S.  P.  le  Pape  ou  par  fes  commis  ayans 
puiilànce  de  ce  faire ,  ou  par  grâces  exs. 
peclatives,  ou  par  les  evelques  ou  autres 
collateurs  ordinaires  ,  depuis  qu'ils  ont 
efté  canoniquement  pourveus  aufdicls 
evefchezfic  autres  dignjtez  &  joiiy  def. 
dides  dignitez ,  pofé  qu'ils  n'euflent  faiéfc, 
les  devoirs  qu'ils  eftoient  fie  font  tenus., 
de  faire  au  roy,  demeureront  à  ceux  auf- 
quels  ils  ont  efté  ainfy  conférez  ,  8e  en 
jouiront ,  en  prenant  du  roy  lettres  de 
don  à  ce  convenables  :  c'eft  à  feavoir  au 
regard  de  ceux  qui  eftoient  demeurans 
en  ladicle  ville  au  temps  de  ladicle  ré- 
duction d'icclle ,  &  qui  auront  ou  pour» 
ront  avoir  eu  pofleffion  defdicls  béné- 
fices $  excepté  aufly  leurs  bénéfices  con- 
férez par  ledid  feu  meffire  Gérard ,. 
comme  dicl  eft.  Item.  Et  quant  aux  bé- 
néfices donnez  fie  conférez  par  l'adver- 
faire  d'Angleterre  ou  autres  en  fon  nom, 
fie  dépendances  d'iceux  ,  le  roi  noftre 
fire  pour  aucunes  caufes  à  ce  lemouvans 
n'en  ordonne  rien   pour  le  prefènt. 
Item.  Au  regard  des  bénéfices  eft  ans 
hors  des  cité  fie  diocefè  de  Paris ,  le  roy 
pour  aucunes  caufes  n'en  ordonne  rien 
pour  le  prefent}  mais  le  plus  brief  que 
bonnement  pourra  en  ordonnera  ,  tel- 
lement qu'en  en  devra  eftre  content;  fie 
cependant  n'y  innovera  aucune  chofe. 
Item.  Et  quant  aux  offices,  le  roy  n'en 
a  pu  ne  peut  ordonner  ne  déterminer 
à  prefent  j  mais  briefvement  au  plaifir  de 
Dieu ,  il  en  ordonnera  ,  fit  y  pourvoira 
tellement  que  ce  fera  au  bien  fie  profit 
de  la  chofe  publique  de  fon  royaume , 
ce  que  chacun  en  devra  eftre  content. 

Item.  Au  regard  de  la  requefte ,  fai- 
fant mention  des  cours  fie  chambres  du 
palais  royal  à  Paris  ,  fie  d'ordonner  fie 
taire  tenir  un  feel  pour  faire  fccller  let- 
tres de  juftice  fie  autres. 

Reponfe.  Que  le  roy  ordonna  pieca 
&  inftitua  fon  parlement  en  fa  ville  de 
Poi&iers^  où  fiet  encore  de  prefent  j  fie 
ncantmoins  il  eftabhra  fie  mettra  fon- 
did^parlement  pour  tout  fon  royaume 
en  fa  ville  de  Paris,,  ainfy  qu'il  eftoit 
quand  il  en  partit,  fit «ju'il  a  açcouftu- 
me  d  y  eftre  d'ancienneté  j  fie  pareille- 
ment le  fera  de  toutes  autres  cours  fie 
chambres  dudicl  palais.  Et  cependant 
te  roy  veut  fie  ordonne  que  toutes  lef- 
dictes  cours  fie  chambres  dudicl  palais 
ceflent  fie  foient  clofes.  Item.  Et  pour 
pourvoir  aux  cas  haftez  fie  necefEures, 
Sm  pourroient  furvenir  avant  I'infticu- 
tion  du  parlement  â  Paris ,  le  roy  a  or- 
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donné  fie  commis  certaines  notables 
perfonnes  fes  confeillers  ,  lefquels  par 
manière  de  commiffion  procéderont  ez 
chofes  deflufdiclef ,  tellement  qu'il  n'y 
aura  au  plaifir  de  Dieu  aucun  deftàult 
de  juftice.  Item.  Et  aufly  le  roy  fera 
mettre  fie  tenir  audiét  lieu  de  Paris  un 
fceau  ez  mains  d'aucunes  notables  per- 
fonnes les  confeillers ,  pour  expédier  ôc 
fceller  lettres  de  juftice  fie  autres  telles 
qu'il  appartiendra. 

Item.  A  la  requefte  faifant  mention  t 
qu'il  plaife  au  roy  entendre  à  la  totale 
expulfion  de  fes  ennemis  de  fon  royaux 
me. 

Repond.  Que  c'eft  la  chofe  mondaine  t 
que  le  roy  a  plus  a  coeur,  ôc  s'y  veut  em- 
ployer de  corps  fie  de  biens  à  toute  puik 
lance,  tant  fie  fy  avant  qu'à  l'aide  de 
N.  S.  fie  de  fes  bons  loyaux  lubjeebil  re- 
mettra fon  royaume  fie  fon  peuple  en 
bonne  paix  ôc  tranquillité. 

Item.  Au  regard  des  dernières  requefl 
tes ,  faifant  mention  de  l'oclroy  dû  tiers 
des  aydes ,  fix  livres  fur  chacun  muidde 
fel ,  deux  fols  parifis  fur  chacune  queuë 
de  vin  vendues  en  gros ,  ôc  douze  deniers 
parifis  fur  chacune  queue  de  vin  ven- 
due en  détail, 

Reponfe.  Le  roy  eft:  d'accord  que  le 
Pi  des  M.  8e  E.  de  fadiAe  ville  de  Pari* 
ayent  fie  prennent  pour  la  fortification  8e 
emparcment  de  ladicle  ville  de  Paris  le 
tiers  des  aydes  de  ladicle  ville  fie  ban- 
lieue de  Paris ,  fie  aufly  fix  livres  fur  cha- 
cun muid  de  fel  vendu  à  gabelle  en  la- 
dicle ville,  fie  aufly  deux  fols  parifis  fur 
chacune  queue  de  vin  vendu  en  gros, 
fie  douze  deniers  par  fur  chacune  queue 
de  vin  vendue  en  détail  en  ladicle  ville 
fie  banlieue ,  tout  ainfy  fie  par  la  manière 
qu'ils  l'avoient  fie  en  jouiûoient  au  temps 
que  le  roy  noftre, fire  partit  de  Paris, 
jufqu'à  trois  ans  continuez  commençant 
le  premier  jour  d'Avril  dernier  paflé. 
Extrait  dureg.  des  ordonn.  ceti  C.  fel.  148. 


Requefte  prefentie  au  roy  par  fa  cour  de 
parlement  de  Poiïliers  y  fur  leur  retour  & 
refiabliffement  i  Paris ,  avec  les  riponfes 
du  roy  fur  chaque  article. 


P Remierement,  Que  comme  le  roy 
a  difpofé  d'aller  en  bref  à  Paris ,  fie  y 
remettre  fie  reftablir  fon  parlement ,  ainfy 
qu'il  a  d'ancienneté  accouftumé  d 'eftre  , 
il  plaife  à  S.  M.  leur  dire  ou  faire  dire  ce 
qu'elle  veut  qu'ils  faffent  ,fie  s'ils  fe  doi- 
vent difpofer  à  y  aller,  fie  quand. 
Reponfe.  Le  roy  a  rcfpondu ,  que  fon 

plaifir 
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♦Mfif  èft  ,  ^u'ils  f<*  difpofcnt  d'hier  à 

VariH««d  il  ira  '  &  leUf  fe'a 
*uand  &  de  bonne  heure. 

/ta*.  Qu'en  eâs  que  ce  foit  fa  volonté 
au'ils  Vaillent,  il  luy  plaifcles  maintenir 
U  cônferverôt  chacun  d'eux  en  leurs  of- 
fices ÔÉ  ordre  des  lieux  &  fieges  de  la- 
dite *oter,  fins  les  entrcmefler  ne  poft- 
pofrr,  ne  aucun  d'eux  a  ceux  qtn  a  U 
nomination  de  monfieur  de  Bourgongne 
ou  autrement  y  feront  mis-  à  l'aec reif- 
fement  du  nombre  d«  foppofis  de  ;  la* 

dicte  cour.  ;  : 

Refenfe.  Le  toy  les  eonfervera  en 
leurs  offices }  6c  quant  a  l'ordre  des  lieux, 
leur  gardera  leur  honneur  ,  «  p^reflle^ 
rtént  des  greffiers  &  huiffiet*  d*  ladifte 
cour 

Item  Luy  plaife  advenir  de  faire  en- 
forte  que  en  ladifte  eomf  de  parlement 
*,ui  fcta  à  Paris ,  y  ait  toujours  les  deux 
parts  ou  plus  de  ceux  qui  l'ont  fuivl  ÔC 
tenu  fa  jufte  querelle  $  car  s'il  en  met- 
tok  autant  d'un  cofté  que  d'autre ,  gran- 
des divifions  &  efclandresen  pourraient 
fondre  en  fadifte  cour,  en  grand  roule 
&  préjudice  de  luy  &  de  fa  juftice. 
Réptnfe.  Le  roy  en  eft  d'accord. 
Item.  Qu'il  hiy  plaife  que  ceux  qui 
ont  efté  faifts  ôc  ordonnés  par  le  roy 
Anglois  fon  adverfaire  confeillers  au  par- 
lement qui  s'eft  tenu  durant  les  divifions, 
ne  foient  mis  ne  eftablis  audift  parle- 
ment ,  attendu  qu'on  en  trouvera  aOez 
d'autres  bons  ôc  fuffifans. 

Reponfe.  11  n'eft  pas  l'intention  du  roy 
de  leur  faire  autrement. 

Item.  Au  cas  que  foit  fon  plaifir  que 
lefdifts  requerans  fe  difpofent  de  aller  à 
Paris,  comme  dift  eft  ,  afin  qu'ils  puif- 
fent  avoir  de  quoy  faire  leurs  prépara- 
tions ,  8c  y  aller  aucunement  honaclte- 
ment  pour  l'honneur  de  luy  ôc  de  fadifte 
cour ,  luy  plaife  leur  affigner  en  bon  lieu 
ôc  près  d'eux  la  fomme  de  cinq  mil  li- 
vres tournois,  qu'il  leur  oftroya  en  Mars 
dernier  pour  partie  de  leurs  gages  de 
ce  prefent  parlement ,  Ôc  leur  en  faire 
bailler  lettres  &  acquits  à  ce  pertinents 
confideré  mefme  que  teurdifte  allée  i 
Paris  leur  fera  fumptueufe  ÔC  difficile, 
voire  comme  du  tout  impoffible ,  foit  à 
pied  ou  à  cheval,  s'il  ne  lcuraydeàce. 

Item.  En  cas  qu'il  ne  leur  ferait  effec- 
tuelle  provifionde  ladite  fomme  de  cinq 
mil  livres  tournois  ,  ou  au  moins  de  la 
meilleure  partie  d'icelle,  ou  qu'il  les  vou- 
drait cquiparer,  poftpofer  ou  dennere- 
mettre  a  ceux  qui  ont  tenu  le  party  de 
fes  adverfaires ,  ce  que  jamais  ne  pour- 
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Soient  croire,  il  luy  plaife  les  tenir  pou* 
exeufez  s'ils  ne  fe  tranfportent  audiâl 
heu  de  Paris ,  car  ils  n'auraient  deqHoy» 
Et  aufly  pour  ce  qu'il  4éur  fembte<p*t 
fans  grand  deshonneur  du  rdy  &  le  leur 
ils  ne  pourraient  fervir  en  fk  cour  apte» 
ceux  qui  ©Ht  fervy  fon  adverfaire,  Ôt 
leilr  femble  que  pour  coufiderarion  du 
ferviee  qu'il  ofle  faift  aù  roy  en  fa  viHi 
de  Poifticrspar  l'efpace  de  i*.  ans  ou 
environ  à  leurs  propres  eoufts  ôc àHÇtù* 
pour  la  plus  grande  partie ,  ÔC  tellement 
qu'ils  n'ont  plUsricn  ou  fre*feu,&  que 
pour  maintenif  leur  loyauté  envers  hiy 
ils  dnt  perdu  leurs  biens  ô%ehevanéesi 
Se  moult  fbuffert  demefaifes ,  il  les  doit 
avoir  pour  fpecialement  recommandez 
es  chofes  dellufdiftcs ,  &  plus  que  ceux 
qui  ont  faicY  le  contraire  }  &  de  ce  le  fup- 
plient  très,  humblement. 

Reponfe.  Le  roy  a  pourveu  a  leurs 
gages  le  mieux  que  poffibie  luy  eft  à  prê- 
tent, ôctousjours  fera  de  bien  cnmieu*> 
Item.  Commeen  délibérant  fur  le*  ma- 
tières propoiées  par  ceux  qui  font  venus 
de  Paris  par  devers  luy,il  ay  t  entre  autres 
chofes  ordonné  que  toutes  les  cours  de 
fon  palais  à  Paris  cefTeroient  Ôc  feraient 
clofes  ,6c  que  pour  pourvoir  aux  cas  hal- 
te* de  fouveraineté  ,  qui  avant  que  fa- 
difte'cour  de  parlement  v  peuit  eftre 
mife  ou  eftabliè  pourroieht  furvemr  ,  cer- 
tains de  fes  confeillers  en  fadifte  cour 
de  parlement  avec  aucuns  de  ceux  de 
Paris  feroientà  ce  commis,  &  pour  ce 
faire  iraient  à  Paris  le  plus  bref  que 
faire  fe  pourrait,  qu'il  luy  plaile  leur 
faire  taxer  &  ordonner  a  ladifte  caufe 
tels  gages  qui  d'ancienneté  ont  accouf^ 
tmne  d'eftre  taxez  à  ceux  qui  tcnoiene 
i'efchiquier  de  Normandie  ou  les  grands 
jours  de  Troyes  :  c'eft  à  feavoir  a  cha- 
cun des  prefidens  cent  lois  tournois  à 
chacun  des  confeillers  louante  lois  par 
jour  ,  outre  leurs  gages  ordinaires ,  &  à 


A*.  M3«' 


re  leurs  gages  ordinaires ,  oc  a 
leurs  greffiers  fit  huiffiers  ce  que 
fon  dora  ,  autrement  leur  ferait  im- 
poffible d'y  aller,  combien  quils  foient 
tous  prefts  de  partir  en  faiiant  ce  que 

dl ^nfi    Les  prefidens  auront  trois 

greffiers  un  franc  ÔC  les  huiffiers  chacun 
Scmy  franc  outre  leurs  gages  ordinaires 
Item.  Qu'il  plaife  au  roy  eknrc  a  tes 
ambaûadeun  qui  vdnr  devers  noftrc 
fainft  pere,  &  W  enjoindre  qiuls  uy 
remontent  les  entrepnfes  &  nouvclle- 
tez  que  fa  cour  a  n'aguiere  commence 
fairç  contre  la  jurifdiftiondu  roy  ficmej-' 
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—  rament  deïa  cour  de  parlement ,  à  eau-   icelles  nos  cours  fie  chambres  y  avons 

je  de  1  eghfe  fie  evefché  de  Luçon ,  vou-  remifes ,  reftituées  &  reftablyes  remet 

lant  contraindreceux  de  ladide  cour  de  tons ,  reftituons  &  reftabhflons'  fcar  nos 

parlement  par  excommumement  &  au.  mefmes  prefentes.  Et  pour  les  choie,  def 

trementpar  Ja  cenwre  ecdefiaftique  de  fufdictes  faire  .mettre  à  exécution  de»l 

révoquer  &  mettre  au  néant  leurfdiéb  fie -autres  caufes,  en  voyons  prefentemenc 

proecs  &  arrefts  fur  ce  donnez ,  fie  que  en  noftredide  ville  de  Paris  noftre  trïï! 

Jddicls  ambaflàdairs  en  requirent  a  cher  fie  tres-amé  coufin  le  conneilab il 

N  S.  P  convenable  rcpawian  fie  pro-  de  France ,  fie  noftre  amé  fie  féal  le  cW 

vifion  ,  fie  cefter  d'orefenavant  leldictes  celier.  Si  donnons  en  mandement  W 

entreprises  fie  femblabjes.  diûs conneftable  fie  chancelier  que  ahnV 

?  Vf  Jl  /Cra  ,faid*  le  *CMC  »  &  *  "os  ame*  &  relux  cS? 

Fa*a  a  Bourges  le  vu,  de  juin  l'an   feillers  les  gens  ordonnés  7 tenTnX" 
m.  cccc  xxxvi.  Signé  :  Par  le  roy  en   prochain  parlement ,  au  orevoft  de  Pa 

yftte  des  ordonnances  cotti  C.  fol.  147.      leurs  heutenans ,  fie  i  chacun  d'eux  corn! 

me  à  luy  appartiendra  ,  qu'ils  facentfo- 
Keftalliffement  du  parlement  &  des  autres    ,Cmnel]<™ent  crier  fie  publier  en  leurs 
cours  fouveraines  i  Paris  far  le  roy        c°u™  &  auditoires  fie  par  tout  ailleurs 
Charles  VIT.  011  "  appartiendra  chacun  en  droia  foy 

par  cry  publicq  fie  à  fon  de  trompe,  fe 

Cw-.i^       1  ,   _  meftier  eft ,  noftre  prefente  volonté 

'r s  vcrro"c  vfalutH 2omme         *s  rsr  t 

aes  1  an  1418.  pour  occasion  des  suer-   npi.r  Fn  ^r.,'       ■„  ,nc  *  rc- 

«»c  *r   „n  «        6        neur.  tn  teinioinç  tic  ce  nous  avons  faiA 

pria»  *co„r  capiul  iïïitodS  tadfÏÏÏÏ  'S™^ 

royaume ,  fieaufly  la  cour  des  acneranv  a      g     .         cc*  xacxvi-  &  de 

fu/le  raid  de  kUice  fie  ll8couîdes  T6*  ^  ^              :  Par  Ie 

«queftes  de  «JThoftd  &  Senof  khli i  °°  P"*  ^  VMauLOD£' 

tre1  palais  en  noftre  ville  de  Poitiers  A          "  ï"™  CCf  ?refcntes  lettres 

fie  |£  chambres  des  comptes  &  fe  nos  t^T^^  ï  ^ 

monnoyes  en  noftre  ville  de  BourVe  a    ^-Novembre  Tan  1436.  en  la 

lefquclles  cours  *  rhZk  »    *our&l  »  fcneftre  en  la  fàlle  du  palais  à  Paris 

foit  ai„fy  quen-ague'res  bonL  p"L  ac!   P© n xakchek  C°Ur  >  " 

stïE'tt  rasas  to«r  -  Ve  di  &  p- 

gougne,  fie  après  ce  noftre  bonne  2  e  ITf  C y  ^^ovembre^ô. 
deParisremileôereduiteennoftreobc^  tî    *      ?M  d"'rd*m"*"' 

ûnce.  sçAvoza  moNS  que  p^rplu- 
heurs  cames  fie  confiderarirm «, 

vis  fie  délibération  de  p|u  W dl  nolît        ^#^/  ^  »f^«  du  faluis 
£mgfie  autres  gens  de  noftre  grand  con-  /^ 

pHarlesfiec.atousceuxficc.Scavo,  — 

dides  cours  fie -chambre  de  «Ent  S-»fffom       Pour  ^tegrer  noftre  to  *4M" 

des  généraux   de.  rem^ft l/îi     a  '  cour  de  Paument,  fie  pourveoirâ l'en, 

hofteî,  &  d«  «qucftS  dfn  V    n°f -C  frctenement  d,icdIe  P^  l'advis  fie  deli- 

&  de  nos  cornnr-  iî  1  ^  ^%  tttadon  de  pl«fieurs?cigneurs  denoftre 
^î!^^^,^^  f  WC  &  Se/denoftre  grand 

cées  en  noftrcdiûe  X S  PaH^lL  nfei1  '  &  d  aucnuns  des  Prefldens  &  au. 

Pex 


pour 
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Evocation  des  caufes  fendantes  fardevant 
les  maiftres  des  requeftes  de  C hoftel  non 
efians  de  leur  compétence ,  &  renvoy  fi- 
celles aux  requeftes  du  palais. 


Harles  ficc.  à  nos  amez  fie  féaux 


JUSTIFICATIVES. 

l'exercice  d'icelles  rcqueftes  nous  eft 
befoing  d'y  pourveoir  de  prefident  8c 
confeiUcrs,nous  eue"  fur  ccgrandefiemeue 
délibération  avec  aucuns  defdids  fei- 
gneurs  de  noftre  fang  &  lignage  &  gens 
2e  noftre  grand  confeil  ,  prefidens  fie 
autres  gens  de  noftre  cour  de  parle-  f 
meut,  avons  créé  fie  commis,  ordonné^  V— f  confciilers  les  gens  tenans  noftre  A*,,+'+i 
eftably  fie  inftitué,  &  par  la  teneur  de  parlement  a  Paris,  falut  &  diledion. 
ces  prefentes  créons ,  commettons ,  or-  Comme  pour  pourveoir  à  l'entretenez 
donnons ,  eftabliûons  fie  inftkuons  nos  ment  de  noftredide  cour  de  parlement, 
amez  Se  féaux  confeillers  en  noftredide  nous  par  l'advis  fie  délibération  de  plu- 
cour  de  parlement  maiftres  Mathieu  de  fleurs  de  noftre  fang  8e  lignage  fie  des 
Nantcrre  prefident,  Andry  Pelé  ,  Ta-  gens  de  noftre  grand  conleil  8c  des  au- 
ques  Minard ,  Helies  de  Coufdun ,  Hec-  très  en  grand  nombre  ayons  puis  n'a- 
tor  Coquerel  fie  Guillaume  Papin  con-  gueres  ordonné  les  rcqueftes  de  noftre 
feillers ,  pour  tenir  fie  exercer  lefdides  palais  i  Paris  cftre  miles  fus  ;  8c  pour 
requeftes  do  noftre  palais  à  Paris,  aux  icelles  tenir  fie  exercer  ayons  commis  fie 
honneurs ,  prérogatives ,  prééminences,  ordonné  prefident  fie  confeillers  -t  lefquel- 
gages  fie  droids  qui  y  appartiennent.  Si  les  requeftes  de  noftredid  parlement  ont 
donnons  en  mandement  à  nos  amésfit  efté  par  long  temps  délaiîiées,  fie  qu'on 
féaux  confeillers  les  gens  tenans  noftre  n'en  a  point  ufé  ,  pendant  lequel  nous 
dicte  cour  de  parlement,  que  lefdides  avons  commis plufieurs caufes pardevant 
requeftes  de  noftre  palais  ils  mettent  fus,  nos  amés  Se  féaux  les  maiftres  des  re- 
fic  que  pris  fie  recea  de  nofdids  confeil-  queftes  de  noftre  hoftel  en  leur  audi- 
lers  le  ferment  en  tel  cas  accouftumé,  toire  à  Paris,  tant  les  caufes  de  nos  of- 
ils  les  mettent  fie  inftituent  efdides  re-  fkiers  que  autres  ,  qui  au  temps  que 
queftes,  fie  les  en  fouffrent,  facentfic  lefdides  requeftes  de  noftre  palais  te- 
IaifJènt  jouir  fie  ufer  pleinement  fie  pai- 


fiblcment.  Entefmoing  de  ce  nous  avons 
raid  mettre  noftre  feel  à  cefdides.  Donné 
â  Montils  lez  Tours  le  xv.  Avril  l'an 
de  graceM.cccc.  lui.  avant  Pafques, 
fie  de  noftre  règne  le  xxxn.  Signé  : 
Par  le  roy  en  fon  confeil ,  C  h  a  l  i- 

GANT, 


noient,  avoient  accouftumé  eftrecom- 


cccc. 


mifes,  introduides  fie  traidecs  parde- 
vant les  gens  qui  renoient  icelles  re- 
queftes. Nous  eue  fur  ce  grand  fi:  meu- 
re délibération  de  confeil,  toutes  les 
caufes  commifes  fie  introduides  parde- 
vant nofdids  confeillers  les  maiftres  des 
rcqueftes  de  noftre  hoftel  en  leurdid 
Die  fecundâ  Julii,  anno  Domini  m.  auditoire,  dont  la  connoiflànce à caufe 
ce.  liv.  litterx  in  albo  feriptx  ledx  de  lcurfdids  offices  de  maiftres  des  re- 
fileront in  parlamento.  Super  nonnullis  queftes  de  noftre  hoftel  ne  leur  ap- 
oppofitionibus  in  regiftris  didi  parla-  parcient  ,  fie  qui  de  leur  droid  ne 
menti  regiftratis  appundatum  fuit  ad  doivent  eftre  traidées  pardevant  eux , 
confilium.  Die  vero  iv.  didi  m  en  fis ,  vu  avons  évoqué  fie  évoquons  par  ces  pre- 
fis  per  curiam  litteris  fie  titulis  dido-  fentes  en  l'eftac  qu'elles  font  pardevant 
rum  opponentium  fie  exinde  pronunria-  les  gens  par  nous  commis  fie  eftablis  à 
tum  extirit  judicialitcr  in  dido  parla-  tenir  lefdides  requeftes  de  noftredid 
mento ,  quod  fuper  didis  litteris  feribe.  palais.  Si  vous  mandons  Se  expreûement 
tur:  Leflaipué>ljcataé*regiftratai  6c  quod  enjoignons  que  noftredide  évocation 
officiarii  ad  requeftas  palatii  tenendas  vous  lignifiez  fie  faides  fignifier  fie  fça- 
in  didis  litteris  retroferiptis  nominati  i  voir  a  nofdids  confeillers  Jes  maiftres 
fua  exercebunt  officia  fine  prarjudicio  des  requeftes  de  noftre  hoftel }  aufquels- 
didorum  opponentium ,  fie  quoufque  per  nous  prohibons  Se  deflèndons  que  def- 
xegem  aut  curiam  aliter  fuerit  ordina-  dides  caufes  ils  n'entreprennent  d'o- 
tum.  Adum  fie  datum  prout  fupra.  Signé  refenavant  aucune  cour  ne  cognoiflance, 
Chenetau.  Collatiofada  su.  D»  reg.  &  leur  mandons  fie  enjoignons  que  tous 
des  ord.  cotti  D.fol.  150.  les  procez,  facs  fie  regiftres  defdides 

;  caufes  ils  mettent  fie  baillent  clos  fie  fcel- 

lés  pardeversles  gens  que  avons  commis 
fie  eftablis  à  tenir  lefdides  requeftes  de 
noftredid  palais^  aufquels  gens  qui  ten- 
dront lefdides  requeftes  du  palais  nous 
Tmt  II. Part.  III.  Mm 
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mandons  ,  commandons  &  ex  preflèment 
An.**»**  r     r  j  r 

commettons  par  ces  prefentes  que  del- 

di&es  caufes  qui  eftoient  introduises  Se 

{>endans  devant  nofdids  confeillers 
es  maiftres  des  requeftes  de  noftre  hof- 
tel  ils  cognoiflènr,  &  en  décident ,  dé- 
terminent ,  jugent  &  ordonnent ,  &  aux 
parties  adminiftrent  bon  &  brief  droiû 
&  accomplhîement  de  juftice  i  car  ain- 
fy l'avons  voulu,  voulons  &  nous  plaift 
eftre  faicc.  Donné  aux  Montilslez  Tours 
le  xv.  Avril  l'an  de  grâce  m.  cccc.  lui. 
avant  Pafques  ,  &  de  noftre  règne  le 
xxxn.  Sic  fiytatum  :  Par  le  roy  en  fon 
confeil,  Chaligant. 

Leda  Se  publicata  Parifius  in  parla- 
mento  die  lecundâ  Julii  anno  Domini 
m.  cccc.  uy.  Signé  Cheneteau. 
150.  verf 

Lettres  patentes  du  roy  Louis  XI.  far  le f- 
qucUes  il  efiablit  le  feur  de  Melun  fin 
lieutenant  À  Paris  &  en  t 'fie  de  Fran- 
ce. 


L 


Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 

 '  France }  à  cous  ceux  qui  ces  prefen- 

An.  m«{.     tes  lettres  verront ,  falut.  Comme  nof. 

tre  frère  Charles  fe  foit  puis  n'agueres 
Se  foudainement  &  fans  noftre  feeu  dé- 
party  de  noftre  compagnie,  Se  foirallé 
au  pays  de  Bretagne  j  &parceque  nous 
ne  fçavons  quelle  intention  il  a  de  faire, 
&  qu'il  eft  à  préfumer  que  ceux  qui  l'ont 
induit  à  ce  faire  tendent  à  mauvaiiè 
fin  -,  nous  ne  pouvons  encore  bonnement 
faire  noftre  refidençe  Se  demeure  en 
noftre  bonne  ville  Se  cité  de  Paris*  pour- 
quoy  foit  befoing  de  commettre  &  or- 
donner de  par  nous  en  noftre  ville  de 
Paris  Se  ez  pays  fie  marches  de  France  au- 
cune perfonne  notable  ,  puiflànte  Se  à 
nous  feurc  Se  feable  pour  refiûer  aux 
entreprifes  fie  aydcr&  fubvenir  aux  af- 
faires &  charges  qui  y  pourroient  fur- 
venir  en  noftre  abfence  }  sçavqir.  fe- 
sons  que  nous  voulans  obvier  i  rousin- 
conveniens,confiderans  les  bons  Se  agréa- 
bles fervicesque  nous  afairts  par  cv- 
devant  &  faia  chafeun  jour  noftre 
amc^  &  féal  confeiller  &  chambel- 
lan Charles  de  Melun  bailly  dcSens, 
acertencs  du  bon  vouloir  &  grande  af- 
fedion  qu'il  a  de  foy  empioyWennof: 

JIa^  ^'ilajamonftrépar 
cttecl,  confions  entièrement,  de  fesfens 
prudence,  loyauté,  vaillance,  bonne 
conduite  &  grande  diligence,  icelluy 
pour  ces  caules  &  autres  coopérations 
t  <e  *ou*  m™va™ ,  avons  fait* ,  ordon- 
ne &  cftably  ,  fefotu,  ordonnons  fie 
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cftablifions  par  ces  prefentes  noftre  gou- 
verneur &  lieutenant  gênerai  en  &  par 
tout  noftredide  bonne  ville  &  cité  de 
Paris  &  pays  de  France ,  Se  Iuy  avons 
donné  Se  donnons  par  cefdites  prefen- 
tes plein  pouvoir ,  authorité  &  mande- 
ment efpecial  de  vaquer ,  entendre  &  foy 
employer  pour  nous  &  en  noftre  abfence 
à  entretenir  &  gouverner  nos  fubjefts 
defdides  ville  ôc  pays  en  bonne  amour 
union  &  vraye  obcïûance ,  d'entrer  en 
fie  par  tout  ladite  ville,  chafteaux ,  vil- 
les &  places  dudict  pays  &  marches  de 
France,  toutesfois  ,àtel  nombre  de  gens 
fie  en  tel  habillement  fie  eftat  que  bon 
luy  femblera  h  icelles  vifiter  ou,faire  vi- 
fiter ou  reparer,  fi  elles  en  ontmeftier, 
&  fe  befoing  eftoit  en  icelles.eftablir  gens 
de  guerre  telles  fie  tant  qu'il  verra  ef- 
tre à  faire  fie  neceflàire  pour  la  garde 
&  feureré  dudict  pays,  &  de  refifter  à 
toutes  entreprifes  qui  pourroient  porter 
préjudice  &  dommage  à  nous  &  noftre. 
dide  ville  Se  pays  par  puiuance  d'armes 
ou  autrement  par  touttes  manières  à 
luy  poflîbles;  &  s'il  advenoit ,  queDicu 
ne  veuille  ,  qu'aucuns  de  nos  ennemys 
ou  autres  defobeyflàns  détinrent  aucu- 
nes des  places  dudict  pays,  ou  fe  aucuns 
fefoient  defobeyflànce  ou  rébellion  i 
nous  ou  noftre  juftice  illec,  de  les  pren. 
dre,  mettre  Se  réduire  en  noftre  obeyf- 
fance  par  force  ou  puiuance  d'armes , 
traiclés  ,  compofitions  ou  autrement 
ainfy  qu'il  verra  eftre  a  faire ,  &  pour  ce 
faire  mander ,  aûembler  &  faire  aller 
devers  luy  à  fon  ayde  nos  vafliux  Se 
gens  de  guerre ,  artilleries,  gens  des  bon- 
nes villes ,  communes  fie  autres  dudict 
pays  fie  marches  de  France  j  fie  aufly 
s'il  voyoic  que  befoing  fuft  d'aflémbler 
nos  cour  de  parlement  &  chambre  des 
comptes  avec  nos  autres  officiers  de  nof- 
tredicte  ville  de  Paris,  de  ainfy  le  faire, 
fie  de  aller  fie  de  fe  trouver  en  noftre- 
dicte  cour  de  Darlement }  chambre  dès- 
comptes,  chafteietde  Paris  tourtes  fois 
que  bon  luy  fcmblera  }  &  généralement 
défaire,  befôngner  Se  foy  employer  pour 
nous  fie  en  noftre  abfence  efihâes  ville 
de  Paris ,  pay  s  Se  marches  de  France,tout 
ainfy  qu'il  appartient  de  faire  à  lieute- 
nant de  nous,  Se  comme  nous  ferions 
ftprefens  y  eftionsen  perfonne,  iuppo- 
fé  qu'il  y  eufteholé  qui  requift  mande- 
dément  plus  fpecial,  nonobftant  oppo- 
firions  on  appellations  quelconquesjpro- 
mettans  en  bonne  foy  Se  en  parole  de 
roy  avoir  agre  aie  ,  ferme  fie  ftable  tout 
ce  que  par  noftredid  concilier  fie  cham- 
bellan 
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bcllatl  fera  ez  chofes  defliifdicles  &  cz 
dépendances  faicl,  befoigné  8c  exécuté. 
Si  donnons  en  mandement  parcesmef- 
mes  prefcntes  à  nos  amcs  8c  féaux  con- 
seillers les  gens  tcnansfic  qui  tiendront 
noftre  parlement  à  Paris  ,  au  prevoft 
de  Paris  8c  à  tous  nos  autres  jufticiers 
8c  à  tous  nos  vaûaux  &  fubjc&s ,  capi- 
taines &  gens  de  guerre',  que  à  noftre- 
dict  lieutenant  ils  obeyiïent  8c  enten- 
dent en  touttes  les  chofes  deflufdi&es , 
&  luy  donnent  confeil ,  confort  &  ayde 
touttes  fois  qu'ils  en  feront  requis  }  & 
aufly  des  places ,  villes  8c  chafteaux 
dont  ils  auront  la  garde  luy  facont 
pleinement  ouverture  &  obeyflânee  , 
fans  y  faire  ,  mettre  ou  donner  em- 
pêchement ou  difficulté  ,  afin  qu'ils 
n'en  foient  ou  puifleht  eftre  repris  en- 
vers nous  de  defobey  nance-,fqachans  que 
fe  autrement  le  font  nous  en  ferons  pu- 
nir les  délinquants  tellement  que  ce 
fera  exemple  à  tous.  Et  pourcequede 
nos  prefcntes  l'en  aura  à  faire  en  plu- 
fieurs  lieux,  nous  voulons  queauv/<ft- 
tnus  d'icelles  faiAfoubs  feel  royal  pleine 
foy  fôit  adjouftée  comme  à  ce  prefent 
original.  En  tefmoing  de  ce  nous.avons 
fait  mettre  noftre  feel  à  cefdickcs  pre- 
fentes.  Donné  à  Paris  le  vm.  jour  de 
Mars ,  l'an  de  grâce  m.  cccc.  lxiv.  & 
de  noftre  règne  le  iv.  Sic  fignatum  fupra 
flicam  :  Par  le  roy ,  le  comte  de  Com- 
ininge,  l'admirai,  M.  Jcan-Baptifte  8c 
autres  prefents,  le  Prévost.  Collatio 
facla  eft  cum  originali.  Extrait!  du  regifi 
tre  des  ordonnances  cotte  E.  fol.  75. 

Ordonnance  d»  roy  Louis  Xl.fourîeleWon 
des  officiers  du  parlement  far  voye 
de  ferutin*, 

LOuis  jfar  la  grâce  de  Dieu  roy  dé 
France  ;  à  nos  amés  8c  féaux  con- 
feillers  les  gens  tenans  8c  qui  tiendront 
noftre  parlement  à  Paris,  falut  8c  di- 
lection.  Comme  par  les  ordonnances  an- 
ciennes fur  la  provifion  des  offices  de 
noftre  royaume,  &  mefmement  de  noftre 
•cour  de  parlement,  euft  efté  dit:  &  ordon- 
né que  pour  mieux  &  plus  feurement 

Îiourveoir  aux  offices  de  confeillcrs  d'iceL- 
e  cour, quand  il  viendroit  à  lacognoiffan- 
ce  d'icelle  qu'aucun  lieu  defd.  offices  vac 
queroit ,  incontinent  &  le  plus  bref  que 
faire  le  pourroit  les  officiers  d'icelle  nof- 
tre  cour  ,  les  deux  chambres  affemblées, 
8c  prefent  noftre  amé  8c  féal  chancelier, 
quand  il  feroit  à  Paris ,  s'il  vouloit  8c 
y  pouvoit  eftre ,  éleuûcnt  par  voye  de 
Tome  II.  Fart.  III. 


A  T  I  V  Ë  S.   

ferutin  un  ,  deux  ,  trois  perfonnes  tels  Ar 

Su'ils  verroient  eftre  plus  idoines  8c  fuf- 
fans  pour  l'exercice  dudict  office  ,  8c 
icellc  élection  faicle  nous  en  advertif- 
fent,  8c  lequel  des  efleuz  leur  femble- 
roit  plus  propre  pour  icclluy  exercer, 
affinque  mieux  peuft  eftre  pourveu  aud. 
office;  StjAvoiR.  fesons  quenousdefi- 
rans  enfuir  les  bonnes  ordonnances  faic- 
tes  par  nos  prcdccefleurs,&  pourveoir 
aux  offices  de  noftre  royaume ,  Se  mefme- 
ment de  perfonnes  notables,avons  décla- 
ré 8c  ordonne,  déclarons  &  ordonnons 
que  d'orefenavant  quand  aucun  office, 
foit  de  prefident  ou  confciller  de  noftre 
cour  de  parlement  vacquera ,  vous  en 
enfuyvant  icelles  ordonnanccs,&  les  deux 
chambres  alîemblces ,  &  noftre  chan- 
celier prefent ,  s'il  eft  à  Paris  8c  s'il  y 
peut  eftre ,  élirez  par  voye  de  ferutin 
une ,  deux ,  trois  perfonnes ,  tels  qu'en 
vos  confeiences  verrez  eftre  idoines  8c 
fuffifans  à  exercer  l'office  qui  lors  fera 
vacquant  ;  8c  ce  faict ,  nous  advertiicz 
8c  certifierez  de  ladite  élection  ,  Se  le- 
quel des  trois  vous  femblerale  plus  pro- 
pre pour  icclluy  exercer,  affin  que  mieux 
puiffions  avoir  advis  8c  pourveoir  audid 
office  j  car  ainfy  le  voulons  &  nousplaift 
qu'il  foit  faia.  Donné  à  Paris  le  xu. 
jour  de  Novembre,  Tan  de  grâce  m. 
cccc.  lxv.  &  de  noftre  règne  le  iv. 
Sic  fignaium  :  Parle  roy  en  fon  confeil, 
Roland.  Du  rcgijlre  des  ordonnancés  cotti 
E.fol.  107.  ver/o. 

Lettres  patentes  dit  roy  Louis  XI.  parlef- 
queUes  il  efiablit  le  comte  d'Eu  fin  lieu- 
tenant  gênerai  À  Paris ,  ifle  de  France^ 
duché  de  Normandie  s  &c. 
:       •   •  ']■•>"/.'/' v'        -•"  J'  ■••      :-  '• 
T    Ouispar  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
L/ France,  à  tous  ceux  qui  ces  pre- 
fentes  lettres  verront ,  falut.  Comme  nof- 
tre frère'  de  Bcrfy  par  la  feducliofa  <Tau- 
cuns  feigneurs  de  noftre  fang  8c  olufieurs 
defdi&s -  feignCurs  '•  fe  foient  eîlcvés  8c 
mis  fus  en  armes  allencontre  de  boas, 
8c  nods  ont  faicV8c  porté  dommage  de 
touttf'leur  puiftance  Se  à  nos  royaume, 
pays  8c  feigneurtés  '8c  fubjc&s  ;  8c  qui 
pis  eft  ,-  en  perfeverant  8c  continuant  en 
leur  fflàuvaife  Si  dttmnable  volonté  <  lonc 
venus  au  pays- de  France  ,  &  les  aucuns 
d'eux  à  grande^peuflance  à  l'entour  nof- 
tre vîtlede  PariV,  8c  i'e  font  efforcés  par 
divers  i&  eftranges  moyerts  ffifduire  nof- 
trediâc  ville  8C  autres  villes  d'environ 
ce  nos  bons  8c  loyaux  fubje^s  habitans 
en  icelles  à  nous  eftre  rebelles  8c  def- 
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obeyflansj  fie  pour  cette  caufe  Ôc  pour  qu'il  verra  que  befoing  fera,  ficc.  :  ;  :  . 

fetourir  noftredicre  ville  y  foyons  venus  Donné  à  Ponthoife  le  xn.  jour  d'Aouft, 

en  perfonne,  où  nous  fommcs  tenus  par  Tan  de  grâce  m.  cccc.  ixv.  ficdenof. 

aucun  temps  5  fie  pour  ce  que  nofdids  trc  règne  le  v.  Sic  Jignatum  :  Par  le  roy 

rebelles  &  dcfobeyfTans;  perfîftans  en  leur  en  fbn  confeil ,  Roland.  Collatio  fada 

mauvaife  &  damnable  volonté  le  font  ch.  Extrait  du  regijfrc  des  ordonnances  cotté 

tenus  &  tiennent  au  pays  de  Brie ,  vou-  E.  fol.  83. 


lans  ainfy  qu'ils  démonftrent ,  nous  por- 
ter dommage  &  eréver  de  toute  leur 


ter  dommage  &  gréver  de  toute  leur   Zettres  patentes  dm  roy  Charles  VIJI,  far 
ce  ;  nous  par  l'advis  fie  délibéra-       lefiptcllcs  il  eftablit  le  duc  £  Orléans  ca- 


tion d'aucuns  feigneurs  -de  noftre  fâng      fitaine  gouverneur  &  fort  lieutenant  ge. 
&  gens  de  noftre  grand  confeil  foyons      neral  à  Parts ,  en  Fjfle  de  France  & 
délibérés  partir  de  noftrcdiâc  bonne      pays  adjacens. 
ville  de  Paris ,  ôc  aller  en  noftre  ville  de 

Rouen  ,  pour  avoir  fie  recouvrer  gens  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy 

d'armes  pour  retourner  oudicb  pays  de  ^e  France,  à  tous  ceux  qui  ces  ^•'♦'i* 

France  fie  reflfter  à  rentreprife  defdicts  prefentes  lettres  verront,  falut.  Comme 
rebelles  5  par  laquelle  caufe  foit  befoing  après  le  deceds  de  feu  noftre  tres-cher 
durant  noftre  abfence  de  commettre  au-  lèigneur  fie  pere ,  que  Dieu  abfolvc ,  nous 
cun  des  feigneurs  de  noftre  fang,  hom-   ayons  faid  convocquer  &  aflèmbleren 
me  prudent ,  de  grande  conduite  &  auc   noftre  ville  d'Amboife  les  princes  &  fei- 
torité ,  expert  en  armes  2c  à  nous  feur   gneurs  de  noftre  fàng ,  plusieurs  arche- 
ficfeablc ,  noftre  lieutenant  gênerai ,  qui   vefques ,  evefques ,  prélats  Ôc  gens  d'e. 
ait  la  charge  ÔC  conduite  des  pays  de   glife  avec  les  chevalliers  de  noftre  or- 
France ,  Brye ,  bailliage  de  Sentis ,  pays  dre  ôc  autres  barons,  chevalliers ,  ef» 
de  Vimeu  ôc  nos  pays  &  duché  deNor-   cuyers  &  confeillcrs  en  grand  nombre, 
mandie ,  avec  pouvoir  de  nous  de  pour-   pour  mettre  ordre  fie  police  en  noftre 
veoir  durant  noftredicle  abfence  à  la  royaume,  ôc  pour  avoir  leur  advis  ôc 
garde ,  raition  ôc  deftenfe  de  noftredicre  confeil  touchant  le  régime  Se  gouverne- 
bonne  ville  de  Paris  ôc  aux  autres  cho-   ment  de  nos  pays,  terres  Se  feigneuries 
fes  qui  furviendront  en  noftredidc  ville   fie  de  tout  noftre  royaume  5  i  quoy  nous 
fie  efdicts  paysj  sçavoir.  pesons  que   ne  pouvons  de  prefent  vacquer  totale- 
pour  la  proximité  de  lignage  en  qlioy   ment  ne  en  touttes  les  parties  d'icelluy 
nous  attient  noftre  tres-cher  amc  cou  lin   fans  avoir  l'aydc,  confort  fie  fupportde 
le  comte  d'Eu >  ôec. .  . .  iceluy  noftredicr.   nos  parents  fie  autres  princes  fie  feigneursj 
coufin  avons  eftably ,  faicl  6c  ordonné ,   fçavoir  félons  que  par  l'advis ,  confeil 
eftabliâôns,  refons  fie  ordonnons  noftre   fie  délibération  d'iceux  princes  de  nof- 
lieurenant  gênerai  ennoftredicte  ville  de  tre  fang ,  prélats ,  barons ,  chevalliers 
Paris  fie  Ifle  de  France  ÔC  pays  de  Brye   de  noftre  ordre  fie  autres  nobles  e  feu  vers 
fie  Vimeu,  bailliage  de  Senlis  fit  en  fie  par   fie  de  plufîeurs  gens  de  noftre  confeil, 
tout  noftred.  duché  de  Normandie,fie  luy  fie  aufly  pour  les  grands  biens ,  honneurs 
avons  donné  6c  donnons  par  ces  prefen-  fie  vaillances  que  fçavons  fie  recognoifl 
tes  pouvoir  fie  authorité  de  mander,  con-   fôns  cftre  en  la  perfonne  de  noftre 
voquer  fie  afTemblcr  tous  les  gens  de   rres-amé  frère  8c  coufin  le  duc  d'Orléans, 
guerre  fie  autres  qui  font  ôc  feront  en  de  Milan  6c  de  Valois,  comte  de Blois, 
noftredi&e  ville  de  Paris  6c  ez  pays  def-  lequel  eft  noftre  plus  prochain  parent 
fus  déclarés ,  fie  de  les  mettre  fie  faire  6c  pour  l'heure  prefente  la  féconde  per- 
mettre fus  en  armes,  de  faire  6c  faire  forme  de  ce  royaume,  fie  pour  les  autres 
faire  guerre  à  nofdj&s  rebelles  6cc. . .  .  grandes  fie  louables  vertus  que  fçavons 
de  leur  pardonner  fie  remettre  tous  cri.  eftre  en  fa  perfonne ,  dont  nous  fouî- 
mes ,  oftenfes  fie  deliûs  qu'ils  pourroienc  mes  bien  6c  deuëment  informés ,  fie  au- 
avoir  commis  envers  nous,  6c  les  met-  très  grandes  cau/es  6c  confiderations  â 
tre  ôc  reftituer  en  le»*  ,  bonne  famé  6c  ce  nous  mouvans,  par  l'advis  6c  délibe* 
renommée  ôc  en  leurs  biens  ,6c  fur  ce  japon  que  deflus,  icelluy  noftre  frerc 
leur  en  bailler  lettres  telles  qu'il  verra  6c  coufin  avons  faid ,  créé ,  conftirué  , 
eftre  à  faire  1  de  punir  6c  faire  punir  tous  eftably,  ordonné,  ÔC  par  ces  prefentes 
crimineux  ôc  malfaiteurs  de  telles  pu-  félons ,  créons ,  conftituons ,  eftabliiTons 
nitions  qu'il  verra  eftre  i  faire  t  de  cm-  Ôc  ordonnons  capitaine ,  gouverneur  ôc 
parer  ôc  faire  emparer  ôc  fortifier  pla-  noftre  lieutenant  gênerai  en  noftre  ville, 
ces  i  de  démolir  ôc  faire  abattre  celles  cité,  prevofté  ôc  vicomté  ,*en  l'Iflcde 
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France  8c  en  nos  pays,  terres,  baillia- 
,,Ci  &  feigneuries«de  Brie ,  Champagne, 
Galbnois  foubz  Bcauvaifis  6e  Vcrman- 
dois ,  &  en  tous  les  bailliages ,  reilôrt  Se 
enclaves  d'iccux  pays ,  ÔC  pour  les  cau- 
fésdeu^fdictesfic  autres  à  ce  nous  mou- 
vans  ,  de  noftre  certaine  feienec ,  plei- 
ne puufancc  6c  authorité  royal,  luy  avons 
donne  &  donnons  plein  pouvoir  &  au- 
thorité d'eftre  &  allifter  en  noftre  ab- 
lenceen  tous  nos  confeils,  tant  de  nof- 
tre cour  de  parlement,  de  noftre  cham- 
bre des  comptes,  que  ailleurs  en  quelque 
lieu  que  ce  foit ,  de  tenir  ou  faire  tenir, 
convoquer  ou  aflèmbler  confeil  pour  le 
bien  de  nous  Se  de  nofdids  pays  &  fub- 
jccls  en  quelques  lieux  des  pays  deûuf- 
dicts  qu'il  advifera  j  tant  en  noftredide 
ville  de  Paris  ,  en  fa  nuifon,  en  noftre 
palais  a  Paris ,  ou  ailleurs  en  celles  pla- 
ces &  maifbns  que  bon  luy  femblera  ; 
d'y  convoquer  &  allèmbler  des  confeil- 
lcrs  de  noftre  cour  de  parlement  tous 
ou  partie  d'iccux  Se  en  tel  nombre  qu'il 
voudra ,  8c  les  confeillers  des  villes  & 
places  où  il  icra  5  d'exécuter  ou  faire 
exécuter  par  ceux  qu'il  y  voudra  com- 
mettre les  concluions  qui  feront  deue- 
ment  faiûes  par  luy  8c  par  les  confêils 
qu'il  auraainfy  appelles,  contre  toutes 
manières  de  gens ,  foient  nos  fubjcds  ou 
eftrangers  ;  de  faire  ou  donner  promptes 
provifions  ès  matières  où  il  fera  requis, 
âcicelles  promptement  exécuter  i  fi  le 
cas  &  matière  requièrent  célérité ,  foit 
en  faid  des  guerres,  de  juftice,  de  vi- 
vre ,  de  police  pour  le  faid  de  la  mar- 
ebandife  ou  autrement  ;  de  ouïr  ou£aire 
ouïr  toutes  plaintes ,  requeftes ,  remon- 
ftrances  qui  luy  iéront  t'uiâes  pour  le 
bien  de  nous  6c  de  nofdids  pays  Se  de 
nos  particuliers  fubjeds  en  toutes  ma- 
tières 8c  contre  tourtes  manières  de  gens, 
foient  gens  de  guerre ,  de  juftice  ou  au- 
tres j  de  vifiter  ou  faire  vifiter  toutes 
cités ,  villes ,  chafteaux  &  places  fortes 
eftansès  fins  &  limites  d'iccux  pays  dont 
il  a  le  gouvernement  j  de  les  faire  for- 
tifier ,  reparer  &  envieailler ,  s'il  voit  que 
faire  fc  doye  pour  le  bien  de  nous  6c 
delà  tuirion &  defiènfe  de  nofdids  pays, 
d'y  faire  mettre  de  l'artillerie  &  autres 
chofes  neceûalres ,  ou  de  la  tranfporrer 
en  autres  villes ,  places  fie  chafteaux ,  s'il 
voit  qu'il  en  (oit  neceflairc  j  de  contrain- 
dre tous  marchands  8c  autres  ayants 
bleds  fie  vivres ,  d'en  faire  mener  efdic 
tes  places  fie  villes  qui  en  auront  à  bc- 
fongner ,  en  les  fefant  payer  à  prix  rai- 
fonnable  j  de  bailler  toutes  lettres  de 
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feuretc  oudefauf-conduir,  foit  à  nos  fub- 
jcds, à  eftrangers  ou  à  nos  ennemys, 
pour  le  faid  Se  feuretc  de  leurs  perfon- 
nes  ou  de  leurs  marchandâmes  j  de  faire 
ftatuts ,  edids  ou  ordonnances  pour  la 
police  &  entrctcncmcnt  de  la  marchan- 
dilê  8c  de  tous  les  eftats  Se  meftiers  d'i- 
ccux pays }  8c  de  faire  publier  en  juge- 
ment Se  ailleurs  à  fon  de  trompe  ou  au- 
trement lcfdides ordonnances,  edids  ou 
ftatuts ,  Se  de  les  faire  entretenir  fie  gar- 
der ,  en  puniflàntles  infradeurs&c  tranf- 
greflêurs  d'icellcs  ou  d'iceux  ftatuts  Se 
edids  }  &  généralement  défaire  en  nof- 
tre abfencc  ez  chofes  deûufdidcs  Se  en 
chacune  d'icellcs  &  ez  dépendances  tout 
ce  qu'il  verra  eftre  à  faire  pour  le  bien 
de  nous  6c  de  noftre  royaume  Se  de  nof- 
dids pays ,  cité  6e  ville  de  Paris ,  com- 
me nous  ferions  ou  pourrions  faire  fi 
nous-mefmcs  y  eftions  en  perfonne,  6c 
comme  nos  autres  lieutenans  généraux 
font  Se  ont  accouftumé  faire  eu  leurs 
charges.  Si  donnons  en  mandement  à 
noftre  amc  fie  féal  chancelier  6c  à  nos 
amés  6c  féaux  les  gens  de  nos  cours  de 
parlement  de  Paris,  de  Thoulouze,  Bor- 
deaux 6c  Bourgongne  6c  aux  gens  qui 
tiendront  noftre  efchiquier  de  Norman- 
die ,  au  prevoft  de  Paris  ,  Ôcc  

Donné  à  Amboife  le  îx.  jour  d'Odo- 
bre,  l'an  de  grâce  m.  cccc.  lxxxiii. 
Se  de  noftre  règne  le  premier.  Sicjîgt*- 
tum  /upra  flieam-.Pzt  le  roy  en  fon  con- 
feil ,  ouquel  M.  le  duc  de  Bourbon ,  le 
comte  de  Clermonf  8c  de  Dunois ,  les 
evefques  d'Alby  8c  de  Couftancc ,  les 
feigneurs  de  Gic,  de  Torcy,  de  Lan- 
de, de  Baudricourt,  d'Argenton  ,  de 
l'ifle  6c  autres  eftoient,  M.  Pinon. 

Leda,  publicata  6l  regiftrata,decla- 
claratione  camen  fadâ  per  procurato- 
rem  ducis  Aurelianenfis,quôd  virtute  ne- 
que  fub  colore  contchtorum  in  albo  non 
intendit  quovis  modo  derogare  feu  prx- 
judicare  authoritati  6c  pr«minentiis  cu- 
ria: ,  neque  juftirix  6c  cuicumque  jurif- 
didioni  ordinaris  regnl  Adum  in  par. 
lamento  quindecimâ  die  Scprembris, 
annoM.  cccc.  lxxxit.  Sic  Jtgnatvm, 
Chaktelier.  Extrait  du  rtyjire  des  *r- 
downancts  cttti  H.  ftl  4r« 
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Lettres  patentes  du  rcy  Charles  VIII.  far 
lesquelles  il  confirme  le  don  far  hty  fait 
de  l'office  de  chevalier  du  guet  de  Paris 
à  Jean  de  Harlay  &  Jean  le  Bon tei lier 
fin  gendre  &  an  jurvivant  d'eux  deux. 

 Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 

an  r+jtf-  \^ France,  à  cous  ceux  qui  ces  pre- 
fenres  leccres  verront,  falur.  Comme  le 
douzicfmc  jour  de  Febvrier  l'an  149 1; 
nous  aillions  ordonné  &  octroyé  à  nof- 
tre  amé  &  féal  Jean  le  Boutciller  efcuyer 
ilcur  de  Mouchy  l'office  de  chevallier 
du  guet  de  noltrc  ville  de  Paris ,  que 
tenoit  «  exerçoit  lors,  comme  encor 
raid  de  prefent  Jean  de  Harlay  l'on  beau- 
pere ,  &  à  fa  requefte  &  de  /on  con- 
tentement, pour  en  jouir  par  le  furvivant 
d'eux ,  fans  que  par  le  trefpas  du  pre- 
mier décédant  ledicr.  office  peuft  ou 
deuft  eftre  dict  vacquant  ou  imperra- 
ble  fur  le  furvivant,  ne  que  audia  fur- 
vivant  en  convinft  avoir  ne  obtenir  au- 
tres lettres  de  don  ne  en  prendre  nou- 
velle poflcflion  que  celle  qui  feroit  prife 
par  vertu  des  leccres  que  des  lors  en 
fiifmes  expédier,  en  caftant,  /Impri- 
mant ,  révoquant  &  déclarant  nuls  «  de 
nulle  valeur  les  dons  .que  en  pourrions 
faire  à  quelque  autre  par  importunité 
des  requerans  ou  autrement  par  letref- 
pas  du  premier  décédant,  moyennant 
touttesfois  que  ledid  Jean  de  Harlay 
•aurait  &  prendroit  fa  vie  durant  les  ga- 
ges audia  office  appartenans,  lefquels 
nous  luy  euffions  refervés  «  exceptés 
amfy  «  pour  les  caufes  a  plein  conte- 
nues &  déclarées  en  nofdictcs  lettres 
de  don  ;  par  vertu  defquelles  ledia  Jean 
le  Boutciller  euft  efté  receu  au  ferment 
&  mis  en  poûeflîon  dudicl  office  ainfy 
qu'à  tel  cas  appartient}  touttesfois  ils 
doutent  que  foubsumbre  des  ordonnan 
ces  ecueb  «  revocations  dernièrement 
raines  des  dons,  provilïons  «oaroys 
par  nous  faides  des  offices  royaux  au 
furvivant  on  voulfift  impetrer  ledia  of- 
fice par  le  trefpas  du  premier  décédant 
«en  ce  mettre  ou  donner  quelque def 
tourbier  ou  empefehement  audia  furvi- 
vant, fe  par  nous  ne  leur  eftoient  fur 
ce  imparties  nos  grâce  &  libéralité,  hum- 
Diement  requerans icellcs.  Sça voir,  pe- 
sons que  nous  ces  chofes  confiderées, 
b  en  records  &  memoratifs  dudid  don 
par  nous  feift.  dudift  office  de  cheval- 
lier audla  Jean  lc  Bouteiller  ,  pour  en 
louir  par  luy  «  ledia  Jean  de  Harlay  fon 
beau-pere&parlefurvivantd'eux  dC 


amfy  &  par  la  forme  &  manière  que 
dict  eu,  «les caufes  qui  nous  meuvent 
a  ce  faire ,  voulons  en  faveur  &  reco 
gnoiffinec  des  bons,  grands  &  conti- 
nuels fervices  qu'ils  nous  ont  par  cv 
devant  &  de  noftre  jeune  aagefaicbfc 
a  feu  noftre  très-cher  feigneur  &  penT 
que  Dieu  abfoille,  enpluficursfc  main- 
tes manières  ,  qu'ils  en  jouïflent.  Pour 
ces  caufes  «  autres  à  ce  nous  mouvans 
avons  de  noftre  certaine  feience  era~ 
ce  fpecial,  pleine  puifiance  «authori- 
te  royal  confirmé,  loué,  ratifié  «  ap- 
prouve ,  confirmons ,  louons,  ratifions 
&  approuvons  ledicl  don  par  nous  faicl 
dudicl  office  audia  Jean  (e  Bouteiller  . 
voulons  «  nous  plaift  que  Juy  &  Icdi  { 

/^l  Ibnb^-PCreenjou  f: 

fenc  «  ledia  furvivant  fous  les  condi 
nons  &  refervations  contenues  «  dé- 
clarées en  icelles  nos  lettres  de  don;  fans- 
ce  que  foubsumbre  defdides  ordonnan 
çes,edia  &  revocations  ,cfquelles  ne  vou- 
lons icclluy  don  eftre  compris  ne  enten- 
du, mais  l'en  avons  expreflementreferve 
«  excepté ,  refervons  «  exceptons  par 
celdidesprefentes ,  onpui/Te  dire  Ied  of- 
fice eftre  vacant  par  le  trefpas  du  pre- 
mier impétrant  décédant ,  ne  impeltra- 
ble  fur  c  furvivant,  ne  que  audia fur- 
vivantl  convienne  obtenir  ne  avoir 
nouycllcslectres,«c.  Donné  au  Mon- 
tils  ez  Tours  le  xxn.  jour  de  Décem- 
bre l'an  de  . grâce  m.  cccc.  xcvi.  «  de 
noftre  règne  le  xv,.  Stc  fattum  f»pr* 
fluam:  Par  le  roy,  M.  le  cardinal  de 
Luxembourg,  vousmeffire  Jean  de  la, 
Vacherie  chevallier  &  me/lire  Robert 
Thibouft  prefidens  en  la  cour  de  parle- 
ment «  autres  prefens ,  le  Moine. 

Regiftrata  inparlamento  Parifius  dé- 
cima term  die  Juliianno  m.  cccc.  xcvn 
Sic  ftgnatumvï  Cerisa y. Collatio faa* 
eft  cum  onginali  reddito  magiftro  Ro- 
berto  Thibouft  in  curia  parlamenti  prarJ 
iïdenti.  Extrait  du  regiftre  des  ordonnan- 
ces cotté  H.  fol.  ziy. 

•  • 

Lettres  patentes  des  roys  Louis  JTI.  & 
Louis  JTII.  en  faveur  des  religieux  de  * 
fainte  Catherine  delà  Coutture. 

LOuis  par  Ja  grâce  deDien  roy  de  A(1  uttt 
France;  a  tous  prefents  &  advenir 
sir  fefons  nous  avoir  veu  les  let- 
tres patentes  de  feu  de  bonne  mémoire 
le  roy  Louis  XI.  de  ce  nom ,  noftre  pre- 
decefTeur ,  que  Dieu  abfoille ,  en  lacs 
de  foye  &  cire  vert,  defquclles  la  te- 
neur enfuit  :  LOUIS  par  la  grâce  de  aTT^T 

Dieu 
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JUSTIFIC 

Dieu  roy  de  France  $  feavoir  fefons  a 
tous  preiens  ôc  advenir  que  nous  deuc- 
nicnt  informés  ôc  voyans  évidemment 
la  générale  dcfolarion  &  ruine  qui  eftoit 
en  regliièôc  monaftere  madame  Ste  Ca- 
cherine  du  Val  desEfcolliers  en  noftre 
bonne  ville  deParis,àl'occafion  des  guer- 
res qui  ont  efté  le  temps  pafTé,  par- 
uoy  les  rentes  &  revenus  d'icelle  egli- 
é  font  de  petite  valeur ,  6c  après  ce  que 
nous  avons  efté  de  certain  advertis  ôc 
informés  que  lefdicles  ruynes  ôc  defo- 
iarion  venoient  de  pauvreté  ,  &  non  par 
mauvaife  adminiftration  ,  &  pareeque 
ledicl  prioré  eftoit  de  petite  revenue"  Ôc 
fondation  ,  ÔC  que  les  religieux  ,  prieur 
ôc  convent  d'icelluy  ne  pouvoient  eftre 
payés  de  ce  qui  leur  eftoit  deûb,  &  mef- 
mement  des  deniers  a  Dieu  des  fermes 
de  noftre  royaume ,  qui  eft  le  principal 
revenu  de  ladicle  fondation  ,  au  moyen 
dequoy  ils  ne  pouvoient  bonnement 
fournir  à  l'entretenemenr  de  ladide 
eglife  &  monaftere,  qui  eft  grand  & 
fomptueux  édifice ,  ne  à  leur  vivre ,  vef- 
tiaire  &  autres  affaires  qu'ils  ont  à  fup- 
porter,  ains  iouffroient  ÔC  enduroient 
en  leur  manière  de  vivre  autrement  plu- 
ficurs  grandes  neceffités  &  indigences, 
en  telle  manière  qu'ils  eftoient  prefque 
en  voye  d'abandonner  ledicl  monaftere 
ôc  fervice  divin  deùb  Ôc  accouftumé 
d'eftre  faift  en  icellc  noftrediclc  egli- 
fe, ôc  aller  demeurer  ailleurs.  Pour 
quelles  caufes  nous ,  qui  defirons  obvier 
à  icelles  chofes,  ledicl  fervice  divin  y 
eftre  entretenu  ôc  continué ,  6c  leur  fub- 
venir  en  leurfdictcs  neceffités  pour  la 
fing^iliere  dévotion  que  nous  avons  à  icel- 
leegliiè,  laquelle  quand  nous  fommes 
en  noftrediclc  ville  de  Paris  avons  fou- 
vent  accouftumé  de  fréquenter  tic  y  al- 
ler ouïr  mefle  ,  voulans  par  ce  l'augmen- 
ter ôc  l'accroiftre,  affinque  nous  &  nos 
fucccûeurs  roys  de  France  foyons  per- 
pétuellement participans  cz  bienfaits 
ôc  oraifbns  qui  font  6c  feront  faicls  en 
icclle ,  avons  de  noftre  certaine  feience, 
propre  mouvement  ,  grâce  cfpcciale  , 
pleine  puiflànce  6c  authorité  royale  à  la- 
dicle eglife  6c  monaftere  confirme  6c  ap- 
prouve y  confirmons ,  approuvons  6c  re- 
nouvelions tous  les  dons  fie  oclroys  au- 
trefois faicls  à  icelle  eglife  par  nos.  pre- 
deceflèurs  roys  de  France  ôc  aucuns 
d'eux  -y  6c  en  tant  que  meftier  eft  ou  fe- 
roit,  les  leur  avons  de  rechef  donné 
8c  donnons  de  nouvel  par  ces  prefèntesj 
&  avec ,  en  ice  ux  dons  amplifiant ,  6c 
affin  qu'ils  puùTenc  eftre  de  plus  grand 
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proffit  à  icclle  eglife,  avons  voulu  6c  or? 
donné  ,  voulons  ôc  ordonnons  que  défor- 
mais perpétuellement  tous  les  deniers 
à  Dieu  qui  font  6c  feront  8c  ont  accouf- 
tumé eftre  bailles  par  les  fermiers ,  pre- 
neurs 6c  encherifièurs  à  chacune  en- 
chère qu'ils  mettent  fur  les  fermes, 
tant  de  noftre  domaine  que  des  aydes, 
traittes  6c  autres  fub vendons  6c  impofts 
quelconques  en  noftre  royaume  ,  foie 
des  premiers  baux,  enchères,  tierce- 
ment  Ôc  doublement ,  qui  fè  bailleront 
à  ferme  ,  tant  de  nos  finances  ordinaires 
qu'extraordinaires  mifès  ôcà  mettre  fus 
d'orefenavant  perpétuellement  en  noftre 
royaume,  foient  Ôc  appartiennent  auf- 
dicls  religieux  ,  prieur  8c  convent  de 
faincle  Catherine  du  Val  des  Efcoliers 
de  noftredicle  ville  de  Paris,  quia  pre- 
fent  font  ôc  pour  le  temps  advenir  fe- 
ront perpétuellement  ôc  à  tousjours.  Et 
avec  ce  avons  voulu  Ôc  ordonné ,  vou- 
lons 8c  ordonnons  que  les  treforiers, 
prevofts ,  juges  ôc  aufTy  tous  les  eleûz, 
commiflàires  ôc  autres  quelconques  qui 
bailleront  les  fermes  ,  tant  de  noftre  do- 
maine que  des  aydes,impofitions  ôc  trait- 
tes 6c  d'autres  fubventions  quelcon- 
ques ,  facent  exprès  commandement  de 
par  nous  aufdicb  enchcrifTcurs  qu'ils 
payent  Ôc   baillent    lefdicls  deniers 
a  Dieu  de  chacune  enchère  6c  fer- 
me ,  Ôc  à  ce  faire  les  contraignent.  Et 
affin  qu'on  n'y  puifïc  faire  fraude  ny 
collufion  ,  avons  voulu  ôc  ordonné,  vou- 
lons ôc  ordonnons  que  tous  lefdicls  bail- 
lifs  ,  prevofts ,  fenefehaux  ,  eleuz  ôc 
autres  commillàircs  qui  bailleront  lef- 
dicles *  lettres  de  noftre  domaine  ôc  de 
nos  aydes,  traittes  Ôc  autres  fubven- 
tions ,  finances  ordinaires  ôc  extraordi- 
naires mifes  ôc  à  mettre  fus  perpétuel- 
lement en  ce  royaume,  foient  tenus  de 
faire  faire  extraicl  Ôc  regiftre  par  leurs 
clercs  ôc  greffiers  de  toutes  les  enchères 
qui  feront  mifes  fur  lefdicles  fermes , 
pour  fça voir  au  vray  combien  il  y  a 
eu  d'enchères,  ôc  combien  ont  valu 
les  deniers  a  Dieu  qu'on  a  accouftumé 
de  bailler  pour  icelles.  Et  en  outre  avons 
ordonné  que  les  clercs  6c  grerfiers  ou 
autres  qui  auront  offices  audicl  greffe  Ôc 
clergé  ,  tant  de  noftre  domaine  que  des 
aydes  ,  par  tout  noftredicl  royaume , 
foient  tenus  recueillir  Ôc  recevoir  lef- 
difts  deniers  a  Dieu,  ôc  contraints  par 
lefdicls  baillifs  ;  fcnefcliaux  ,  prevofts 
elèus  des  commiflàires  qui  bailleront  lef- 
dicles fermes ,  iccux  deniers  payer ,  bail- 
ler Ôc  délivrer  par  chacunan  aufdifts  re- 
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 z8o  PREUVES    ET  PIECES 

a»:,4,j.    ligieux»  prieur &convent  defainacCa-  le  faccnt  mettre  tantoft  &  fans  delav 

therinc  ou  à  leur  procureur  pour  eux,  au  premier  cftat  &  deub  &  à  pleine  de 

&  avec  ce  leur  bailler  ledicl  regiftre  au  livrance  ;  car  ainfy  nous  plaift  il&  vou" 

vray  d'icelles  enchères  dcucmentfigné  Ions  e/lre  faiJL  Etaffin  que  ce  foitchol 

dç  ceux  qui  auront  baillé  lcldidesrer-  fe  ferme  &  ftable  a  tousjours  nous 

mes,  foient  juges  ordinaires,  eleuz ,  corn-  avons  faiâ  mettre  noftre  feel  a  cefdir 

mifTairesfc  autres  quelconques,  en  pre-  tes  prefentes  lignées  de  noftre  main 

nant  par  lefdias  greffiers  pour  tout  ac-  faur*en  autres  chofes  noftre  droid  & 

que  defdiAs  prieur  &  couvent   leurs  &  l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Cartel 

quittancesfur  cefculemcnt  ,parlefquel-  en  Cambrefis  le  m.  jour  de  loin  l'an 

les  voulons  iceux  clercs&greffiers  &  cha-  de  grâce  m.  cccc,  lxxvix.  &dc  nVftï 

cun  en  droicî  loy  eftrc  tenus  quittes  &  règne  le  xm.         LOUIS  •  Par  le  mV 

de/chargez  de  ce  quils  auront  baillé  vous  le  fieur  d!  Monta™  &  autres  ?J* 

lefdiJb  deniers  à  Dieu  &  Icldicb  ex-  fents,  M.  Picos  LESOUFrrïïT 

traicb*  regiftre.  Voulons  aufty  que  lef-  très  deflus  transit*  i^tlc  contenu" 

peine  &dcfpen.e,  pmûent  par  vertu  de  quefte  de  nos  bien  amez  les  reli^ie,^ 

ces  prefentes  ou  -uidimus  d'icelles  fàift  abbé  &  couvent  delSfc  moïSS 

foubs  feel  royal,  procéder  &  faire  pro-  de  fainéte  Catherine  du  V*  dÏÏfcâT 

céder  par  exécution  contre  lefd.  clercs  liers  en  noftre  bonne  ville  de  Pari  & 

&  greffiers  du  domaine  &des  aydes  ou  pour  contemplation  d'icelle  edife  &  S 

autres  qui  feront  reffufans ,  tant  à  payer  Wuliere  &  oarft      A^ll  g  * 

lefdids  deniers  à  Dieu,  qu'à  JJ  Se  aZsTu  g££ f  vlrT^ZTdl 

eft  accouftume  de  faL  pour  nos  propres  £,S5^  «IS^TS 
debres.  Et  déclarons  en  outre  que  s'il    refenavant  en  jouïr  &  ufer  paî  eux  & 

très  des  enchères  defdids fermiers,  &  tou jours  tant  &  fi  avant  que  eux  &  leurs 
que  „en  y  ait  efte  frauduleufement  re-    predecefleurs  en  ont  parlv -devant  ouv 

Smmiq TJT  .CCUX  r  aUr°nt  fai*  °U  *  u*  iufteme<*  &  /eueSent  sf  To  J 
commis  lad.  faulte,  en  feront  punis  corn-  nous  en  mandement  par  ces  prefentes  à 
me  des  crimes  de  faux.  Si  donnons  en    nosamés  &  féaux  conseillers  fe  ;  een  de 

nos  parlements  de  Pans,  Thouloufe  &    de  Juillet,  l'andegrace  m  cccc  xcviii 
Bordeaux,  les  gens  de  nos  comptes  &   &  de  noftre  re™?  I*.   çî!'  >  J 
treforiers ,  les  |eneraux  confeUlers  par   5y  Par  lerov  >r  r? 

îfÏÏSSÎMS^S1^  ^B3I  fiMPari£u!  inP"u,{,eoto> u,ti- 

Catherine  &  leurs  fiLwr.„,.f   •   n     ma  dle  Martu>  anno  Domini  m.  cccc. 

ce  .  oarov  Ht  am^ri™  '  i  '  8  8"r°  Guillclrao  Olivia  procurarori  die. 
"nu  en  cefli^/hr  °'&c0Utle  C°n-   torum  «Iwoforuni  abbari,  &  conven- 

w.  Kmrcttn  r,  earder  &  obferver  cha-   kfticorum  n*  r*,;œ,*      »*j  r„»ixr 
cun  en  droifl  foy  &  comme  à  Iuy  ap.    rJUCOrum-  ^*  reW"  *'  <rd' 
partiendra,  fans  leur  mettre  ou  doS.  ' 
ner  ny  fouffrir,  eftre  faid  ,  mis  ou  don, 
ne  aucun  deftourbierou  empefehemenc 
uy.venir  au  contraire  en  aucune  ma- 
nière, aincois  fi  faia,  mis  ou  donné 
leur  avoit  efté.  ou  eftoit,  fi  l'oftent  & 

Edit 


Digitized  by  Google 


titt  du  >oy  François  I.  par  Lequel  il  réunit 
le  bdittiay:  de  Paris  four  la  conferva- 
titn  des  privilèges  de  ÏVnivtrfitè ,  a.  la 
prevofti  de  cette  ville. 
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irrévocable ,  ordonne  &  ordonnons  par  — 
ces  présentes ,  que  dorefenavanc ,  pour  la  h  "' 
jufticc  &  jnrifdiclion  defdids  deux  fic- 
hes, lefqucls  nous  avons  joinds&unys, 
joignons  &  unifions  en  un  ,  tout  ainfy 


FRançois  par  la  grâce  de  Dieu  ,  roy  qu'ils  eftoient  auparavant  ladide  crec- 
de  France  ;  a  tous  prefens  Se  adve-   «on ,  il  n'y  aura  qu'un  prevoft ,  comme 
uir ,  falut.  Comme  depuis  quatre  ans  en  d'ancienneté  fouloit  avoir ,  &  deux  lieu- 
çà  nous  euifions  pour  quelques  bonnes   tenans  civils ,  dont  l'un  cognoiftra  def- 
caulèsôc  raifons,  qui dés-lors nous meu-   dides  caufes  fit  matières  defdids  privi- 
rent,  eclipfé  Se  feparé  de  la  jufticc  Se  leges  de  ladide  Univerfité  -,8c  l'autre  de 
junïdiâion  de  noftre  prevoft  de  Paris   toutes  les  matières  &  caufes  civiles  qui 
la  cognoiflance  de  toutes  les  caufes   furviendront  en  noftredid  chaftclet ,  Se 
Se  matières  dont  avoit  accouftumé  de  un  lieutenant  criminel  ,  qui  aura  telle 
cognoiftre  en  noftre   chaftelet  dudid  Se  femblable  jurifdidion  qu'il  a  tous- 
Paris,  noftredid  prevoft  ou  fôn  lieute-  jours  eue  par  cy-devant,  avec  les  dou- 
nanc  ,  comme  confervatcur  des  privile-  ze  confeillers ,  deux  advocats ,  &  un  pro- 
ges  royaux  de  noftre  fille  l'Univerfité  cureur ,  à  tels  &  femblables  gages  qu'ils 
dudid  lieu,  laquelle  jufticc  Se  jurifdic-   fouloicnt  avoir  auparavant  ,  &  les  au- 
.ïionconfervatoire  euflions  ordonne  eftre  direurs  &  fergens  au  nombre  qui  eftoic 
tenue  Se  exercée  ailleurs  que  audid  ebaf-  auparavant  ladide  création  defdids  bail- 
tellet,  Se  mefmement  au  lieu  de  Nèfle  liage  &  prevofté.  Et  auffy  feront  les  jours 
par  un  noftre  Bailly  ou  fon  lieutenant ,   des  audiences  divilès  ainfy  &  pdr  la  for- 
que  pour  ce  faire  nous  y  creafmes  lors,  me  Se  manière  qu'ils  ont  efté  par  le 
avec  un  advocat,  un  procureur ,  douze   bailly  &  prevoft.  Et  pour  ce  que  de 
confeillers,  un  audiencier  ,  un  fous-au-   prefent  y  a  plufieurs  officiers  inftitucs, 
diencier  ,&  douze  fergens  >  aufquels  of-   outre  le  nombre  deflîis  did,  voulons 
ficiers  euffions  ordonné  certains  gages  j  Se  ordonnons  par  ccfdides  prefentes , 
Se  combien  que  au  moyen  de  ladide  que  julqucs  à  ce  que  le  nombre  fera 
eredion  d'icelluy  bailliage  fè  feroit  de-   réduit  au  nombre  ancien  que  defius, 
puis  trouvé  par  expérience ,  que  la  juf-  que  dorefenavant  quand  vacation  def- 
tice  a  efte  beaucoup  plus  abrégée  &  ex-  dicts  offices  fupernumeraires  adviendra , 
pediée  qu'elle  n'eftoit  auparavant  icelle  iceux  offices  foient  &  demeurent  efteints, 
eredion  ,  au  foulagement  de  nofdids  Se  ne  foient  impetrables  en  quelque  ma- 
fubjeds  j  touttefois  avons  efté  advertis  niere  que  ce  foit.  Et  s'il  advenoit  que 
que  la  divifion  Si  feparation  defdids  en  feiflions  quelque  don  &  provifion  i 
deux  fieges  a  fouvent  caufé  &  engen-   aucuns  par  inadvertance  ou  importuni- 
dre  plufieurs  querelles  &  queftions  en-  té  de  requerans ,  nous  avons  audid  cas 
tre  les  officiers  d'un  fiege  â  l'autre ,  au  dés-à-prefent  déclaré  Se  déclarons  ledid 
grand  intereft  &  dommage  de  nofdids  don  nul  Se  de  nulle  valeur.  Si  donnons 
fiibjeds  Se  de  la  chofé  publique  de  nof.  en  mandement  par  ces  mefmcs  prefen- 
tredide  ville  &  cité  de  Paris  }  telle-  tes  à  nos  amez  Se  féaux  les  gens  denof- 
ment  qu'avons  trouvé  pour  le  bien  ,  tre  cour  de  parlement  de  Paris ,  Se  à 
prouffit  Se  utilité  d'icelle  fie  de  nofdids   tous  nos  autres  jufticiers  &  officiers,  ou  à 
fubjeds  que  devions  unir  lefdids  fieges,  leurs  lieutenans ,  prefens  &  advenir  ,  & 
&  en  iceux  n'avoir  qu'un  prevoft,  com-  à  chacun  d'eux ,  fi  comme  à  luy  appar- 
mc  d'ancienneté  fouloit  avoir  ,  &  deux  tiendra,  que  cette  prclênte  noftre  or don- 
licutenans  civils  }  dont  l'un  cognoiftra   nance  fie  edid  Se  tout  le  contenu  en  cef- 
des  caufes  Se  privilèges  de  ladide  Uni-  dides  prefentes,  ils  facententrerenir,gar- 
yerfité  j  &  l'autre  de  toutes  les  autres  der  ficobferverde  poincl  en  poind  félon 
caufes  Se  matières  civiles  j  fie  un  lieute-   leur  forme  &  teneur,  nonobstant  ladide 
nant  criminel,  qui  aura  telle  &  fem-  feparation  par  nous  cy-devant  faide,com- 
blable  jurifdidion  qu'il  a  toujours  eue  me  did  cft,defdidtes  jurifdidions,  laquelle 
par  cy-devant.  S<;  a  voir,  f  t  sons,  que  pour  les  caufes  deflufdides  avons  abolie 
nous  ces  chofes  confiderces  ,  defirans  &  aboliflbns  de  noftre  grâce ,  puiflan- 
l'abreviation  de  la  juftice ,  Se  ofter  tou-  ce  ficauthorité,  fie  quelsconques  autres 
tes  caufes  de  divifion  entre  nos  offi-   ordonnances,  mandemens  ou  defFcnccs 
ciers  Se  fubjeds  ,  avons  de  rtoftre  pro-   à  ce  contraires.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
pre  mouvement,  pleine  puiflance  Se  au-  ferme  &  eftable  à  tousjours  ,  nous  avons 
ïhorité  royale,  par  edid  perpétuel  &  faicl  mettre  noftre  feel  à  ccfdides  pre; 
J'orne  II.  p*rt.  ///.  N  n 
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  fentes  ,  fauf  en  autres   chofes  noftre  voir,  authorité  &  mandement  fpecial 

*-'s-6-  droict  &  l'autruy  en  touttes.  Donne  à  de  mander  &  faire  aflembler  en  tels 

Coignac  au  mois  de  May  l'an  de  grâce  Jieux  &  quand  bon  luy  femblera  les 

m.  d.  xxvi.  &  de  noftre  règne  le  xu.  nobles,  gens  d'eglifc& autres  bourgeois 

Sic  fanatum  fitprà  plicam.  Par  le  roy  ,  manans  &  habitans ,  avec  nos  officiers  de* 

Vufa'     .  nofdiaes  villes,  enfembie  les  capitaines 

JLcda ,  pubhcata  &  regiftrata  ,  audito  &  gens  de  guerre  qui  y  font  &  pour 

procuratore  generali  régis  ,  Parifiis  in  ront  eftre  mis  Renvoyés  pourclelf 

parlamcnto,xxiu.  die  Decembris,  an-  berer, confulrer &  adviler  defdides  af 

no  m.  d.  xxxn.  faires ,  choies  &  négoces  d'icelles  d'or" 

Collacio  fadacft  cum  originali.  Cetedit  donner  &  difpofer  des  réparations'  for" 

n'ayant  pas  efti  prefentê  dans  l'an  é-j<mr  rifications  &  emparemens  des  fufdWes 

à  la  cour  ,  U  roy  donna  fis  lettres  paten-  villes  ,les  artiller ,  avittailler ,  &  munir 

tes  de  furannation  a  Paris  le  10.  Décent-  de  tout  ce  qu'ils  auront  befoine 

bre  ip.  en  vertu  de/quelles  il  fut  enregif.  mettre  gens  de  guerre  pour  la  carde  & 

tre.  Extrait  du  regiftre  des  ordonnances,  confection  d'icelles ,  &  pour  clt  efled 

cotte  L.  roi.  304.  commettre  &  députer  commkTaires  fie 

Lettres  patentes  du  roy  François  I.  par  lefi  £oncroc;leurs  wffi/5ns&  idoines  en  l'ab. 

quelles  il  efiablit  le  cardinal  du  Bellay  1C"Ce  d"  co™nuflaires  &  commis  du 

J.Yr"  grace  de  Dieu  roy  iïï^S^JSS^^ 

■7  de  France,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  mfolences  >  &  fi  aucuns  en  fefoienr  en 

Fntes  lettres  verront,  falut.  Comme  au  faire  faire  la  juftice  ,  puniuon  &  cor 

moyen  de  la  guerre  intervenue  entre  reôion  telle  que  ce  foit  exemple  à  tous 

1  empereur  &  nous  fe  foit  raict  certains  autres ,  d'ouir  &  entendre  ouW  ouir 

amas  &  aflcmblee  de  gens  de  guerre  du  &  entendre  les  complaintes  &  Ijcan 

coftç  dudict  empereur,  pour  nous  venir  ces  de  nos  fubjets  defdides  villes  &  aul 

aftailhrfic  courir  fus  en  noftre  pays  de  très  des  environs  ,  &  fur  icelîes  îeur 

Picardie  a  quoy  nous  avons  donnetres-  pourveoir  &  faire  pourveoir  par  iuffice 

bon  ordre  de  refifter  &  obvier  avec  promptement ,  ainfy  qu'il  appLcJendra 

layde  de  Dieu  ,  touttesfois  parce  que  d'alTeoir ,  croiftre    diminue?  muer  & 

noftre  bonne  vdle  &  cité  de  Paris,  à  changer 'les  garnifons  de  nofdSs  Uns 

laquelle  nous  portons  telle  &  fi  grande  de  guerre ,  tint  de  cheval  que  de  pST 

afleclion  que  rien  plus,  &  auifi  les  autres  quiîeront  efchaes  villel  f^on  1 £™î 

villes  de  l'illede  France foientvoilînes&  £  que  l'affaire  le  reque  a   d  donn? 

prochaines  des  lieux  où  fe  peut  taire  8c  &  ?aire  donner  tau  xlux  vivre!  &  m" 

conduire  ladide  guerre  ,  il  eft  tres-re-  nitions,  &  les  faire  amener  vendre  & 

quis  &  neceûaire  ordonner  &  eftablir  délivrer'  feurement  A ^fans  piilerie  raf 

aucun  bon  &  notable  perfonnage  d'au,  çonnement  ny  deford  e?£  te  edS^ 

Tard  Vntï  rblCH  ^Â*  ^  ord— «  >  Renies ,  injondions  ^ 

Pnec'eSVu  '^it* ^  T^^î^k  *J-*« 


l'en  ce 


&  resa 


res  &  ne«flîr/«  n  n  7   r         manaemcns,  ^ire  proclamer  &  publier 

m  rfd^^,qiÇa^^£T  à  c7  C^V  &  iceux  «™nc 

ciuicics  viiics  de  1  ans  &  îfle  de  garder  &  obfcrver  :  punir  &  foire  nn 

iT^^lttr^  '  fTC 6  T  1CS  —  <SrdIè-  rfeîon&lWenP« 
ce  coniervation  d  icclles ,  a  ce  qu'il  ne   des  cas  s  &  ordonner  &  difoofer  fur  le 

Dllln  H^rr        ,qUCnOUSCOnfîamà  «donnés, tant  pour  le  faicV  d'icelles 

ïmè  &  ftS  ,;,nreg|lte,fiSC-  ?C  n°ftre  rePa««o»^  fortifications,  &  empare 
laTevIfoue  de           ^        ^.f cU  »  ^Ue  P0Ur  Jes  ««ri  affitii,  & 

e7  noftre  Drfvr&S,?ft    e  ^  f»  neCeiîîtés  touchant  & 

icelluv  avnnP,  L        ^J01'  •  concernaot  ^  faict  de  fes  charges  & 

cnnrtï         /ar  CCS  Pre^nt«  commis ,  pouvoir  ainfy  que  deflus  ,  &  ce  que  pave 

tons  Lr  '  °rd°nné  &  eftab'y  ' commet-  *ura  ^  P"  &  ordonnances  &  man- 
dîds'aliPOUrVaCqUer&enCCndreauf-  dcmens  vodons  eftre  paff/ôfaïîoué 
par  «  ZrSJ ■  CUuentSn. &  Lqui  feront  62  comPtes  ou  comPcc  «Iluy  ou  ceux 
STp^a^?"^  ^  ^J6  k  payemLt.touc 

ScÏf^S rc  udvTuverne,ment  de  ïnfi  ^U>ils  étoicnC  fai^s  Par  nos  or-  •«^ 

France ,  luy  donnons  plein  pou.  donnances,  en  fuivant  nos  lettres &man-  ^ 

démens 
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démens  patents  î  Scquant  a  ce  les  avons  obeyiîance  envers  nous ,  &  en  cefefant ,  — 

authorilcs  ,  &c.  8c  généralement,  8cc.  pourvoir  8c  obvier  a  ce  que  nadvien-  *«• 

1         Paris  le  xxx.  Juillet,  l'an  de  nenc  aucunes  émotions  >  feditiôns  ne 

trace  M  d  xxxvi.  &  de  noftre  règne  le  tueries  &  autres  femblables  choies  que 

Lu  Sic  (tznatum  fub  plica ,  FRAN-  le  temps  dé  guerre  peut  quelquefois 

COIS  Par'Uroi,  Breton.  apporter    8c    engendrer   parmy  un 

Leda    Dublicata  &  regiftrata,  pro  tel  peuple  compolé  de  gens  de  diftc- 

eaudcndopercardinalem  du  StOay  \o-  rents  cftats  8c  qualités  8c  de  diverfes 

cum  tenentem  régis  poteftate  8c  racul-  nations  comme  eft  celuy  dudid  Pans  • 

rarefibi  per  regem  concelus ,  abfque  de-  sçavoir  fesons  que  nous  confide- 

*  *  l  •   1  SLr      .-«ne  n.m    nn.ir  t-rtl  aIWV  nruK   IV»  içaU- 

:  de  li 

 cou1- 

^Serrcgïar"audTtô  procuratore  ge-   lin  îe  cardinal  de  Meudort  evefque  d'Or- 

nerali  régis  hoc  requirente.  Pariuus  in   leans  iceluy  pour  ces  caufes  & 

rarlamento  xxvn.  die  Julii,  anno  Domi-  autres  bonnes  8c  juftes ,  confiderations 
là  m  d  xxxvi.  Sic  fignatum  De  Vi-  à  cenous  mouvants, ayons foia^rdo*. 
gnôles.  Collario  fada  eft  cum  origi-  né,  conftitué  8c  eftabl  y ,  Scpar  la  teneut 
nali  Extrait  du  retiÛrt  des  ordonnances  de  ces  preientes  félons  &c.  noftre  heu- 
coui  L  fol  4.04  tenant  gênerai  reprefentant noftre  per. 

7  fonne  en  noftredidc  ville  8c  cité  capi- 

lettres  patentes  du  rey  François  I.  farUf-  talc  de  Paris ,  avec  plein  pouvoir ,  auc- 
queUes  il  efiablit  le  cardinal  de  Mcudon  thorité ,  commilfion  &  mandement  fpe- 
\on  lieutenant  ventral  *  Paris  durant  la  cial  de  convoquer  ,  ailembler  8c  faire 
BUem  tenir  devers  luy  touttes  fois  8c  quantes 

*  que  bon  luy  femblera&r  que  l'affaire  le 

FRançois  par  la  grâce  de  Dieu  roy   requerra  ,  tel  nombre  de  nos  ames  8c 
de  France,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  féaux  prefidens  ,  conicillers  de  noftre 
fentes  lettres  verront,  falut.  Comme  par   cour  de  parlement ,  maiftres  &  auditeurs 
plufieurs  adveroflemens  conformes  nous   de  nos  comptes ,  généraux  de  la  julhee 
avons  entendu  les  préparatifs  de  nos   de  nos  aydes  qu'il  advifera ,  avec  les 
ennemys  6c  adveriaires  ,  lefquels  :font   P.  des  M«  E.  officiers  8c  magiftrats  de 
les  defjcins  de  nous  venir  en  cette  pro-   ladide  ville  de  quelque  authonte  8c  Jua- 
chainc  faifon  courir  8c  invader  noftre   lité  qu'ils  foient,  8c  les  prélats ,  chapi- 
royaume  par  divers  eudroi&s,  à  quoy   très  ,  communautés ,  collèges ,  nobles , 
Dieu  noftre  Créateur  qui  fçait  6c  cog-  bourgeois,  citoyens,  manans  8c  babi- 
noift  noftre  droid,  le  fondsde  noftre  in-   tans  d'icelle  &  autres  des  environs  & 
tenaon  8c  celle  de  nofdicts  ennemys,   villes  prochaines  dudid  Pans, ainfy  que 
nous  fera  non  feulement  cette  grâce,   noftre  fervice  le  requerra ,  poivr  ad  vi  1er 
s'il  luy  plaift  ,  de  leurrefifter  8:  les  ex-   regarder  8c  confulter  des  choies  quil 
pulfer  à  leur  honte  &  confufion,  mais   verra  cftre  requifes  &  neceffaires  ,  & 
aufly  d'executer  fur  eux  ce  qu'ils  veu-   qui  toucheront  noftrcdid  fervice  ,  le 
lent  entreprendre  fur  nous  $  8c  pour  ce   bien  de  la  chofe  pubUque  feurete^c 
que  pendant  8c  durant  tels  affairesnous   conlervauontanrdenoftred.  vittedo  1  a^ 
iomrnes  délibérés  de  nous  trouver  en    ris,  que  des  pcrlonncs  8c  biens desbourw 
perfonne  la  part  que  feront  nos  forces   geois,  manans  8c  habirans  -d  îcelle  ôc 
afTcmblées ,  foit  dedans  ou  dehors  nof-   Eeux  circonvoiûns  ,  leur  remonftrer  8c 
tredid  royaume ,  ainfy  que  l'occafion  fe   faire  entendre  de  nofd.  affaire*  ôc  4a ^ne- 
prefentera*  au  moyen  dequoy  eft  plus   ceflitéd'iceux  ,  fi  die  s'offre^,- affindcl- 
requis  8c  neceffaire  que  nous  el  tan  tab-   tre  par  eux  aider,  fub  venus  &  iecourus; 
fent  8c  efloigné  de  noftre  capitale  ville  de  ce  qui  fera  en  leur  paiflance  8t  fa- 
8c  cite  de  Paris,  qui  eft  l'exemple  de  tout   culté ,  ainfy  qu'ils  ont  toujours  cy-de- 
noftre  peuple,  il  y  ait  refident  aucun  bon,  vatat  faid  comme  .nos  bons ,  ^vrays  8C' 
grand  8c  vertueux  perfonnage  de.crcdit  loyaux  fubjeds  y  leur  commandée*  or- 
8c  authorité  notables  ,  auquel  nous   donner  là-deflus  tout  ce  qu'ilcognoiftfa 
ayons  parfaide  8c  entière  feureté  8c  fian-  eftre  à  propos  8t  convenable    ôc  à  ce' 
ce  ,  8c  qui  foit  à  nos  fubieds  ,  citoyens,  les  faire  prompremehr  obéir  letonl  exi-^ 
bourgeois  &habitans  d'icelle  ville  agréa-  gence  des  cas  &  l'occafion  qui  fe  ponrJ 
ble,  pour  les  tenir  8c  conferver  en   ra  prefenter.  Fera,  s'il  eft  beioing poiw 
union,  amitié,  dévotion  ,  crainte  ôc  un  prompt efied ,  lever  8c  mettre  fus 
Tome  JJ.  Part,  J II.  N  n  lJ 
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tel  nombre  de  gens  de  pied  &  de  che- 
val qu'il  advuera,  par  tels  bons  &  fuf- 
fifans  capitaines  qu'il  choilira ,  pour  leur 
en  bailler  la  charge  &  conduicte}  & 


ce  qu'il  verra  &  cognoiftra  eftreàpro* 
pos,  requis  &  convenable  pour  le  bien 
<ie  nofdi<âs  affaires  autres  effèas  cy- 
deilus  déclarés,  félon  la  parfaite  fiance 


c  c  ■■  i  °  n  »  — '  — -««»»«iw,  iciun  1a  parraicte  nance 
en  fera  faire  les  monftres  &  revend  par  que  nous  avons  en  luy ,  &  tout  ainfv 
«1s  commifiaircs  &  controoleurs  qu'il   que  nous-mefmes  ferions  &c.  Donne  i 


commettra  en  l'abfence  des  ordinaires 
ou  extraordinaires  de  nos  guerres  }le£ 
<juels  gens  de  pied  &  de' cheval  il  em- 
ployera  &  fera  exploiter  en  ce  qui  fera 
requis  ,  foit  dedans  ou  dehors  ladicle 
ville,  ou  pour  autres  effèas  que  nous 
Juy  pourrons  mander,  ce  pour  le 


Bec  le  xvi.  jour  d'Avril 


l'abbaye  du 

l'an  de  grâce  m.  d.  xliv.  après  Pafques! 
&  de  noftrc  règne  le  xxx.  Ainfy\ni 
fif^U  repiy  :  FRANC.OlS ,  *  fur  le  re- 
piy :  Par  le  roy,  de  l'Aubespini. 
Leda ,  publicaca ,  &c.  Comme  aux  Ut- 

le  b«n  de  aoftredtf  fervice,  feureié*  fc.anno  ^,7"  ,  t/lF? 


confervaciond'icelle  ville  de  Paris  -,  d'or- 
donner  &  dJfpôfer  de  l'artillerie.poudres 
&  munirions  que  nous  avons  &  pou* 
vons  avoir  audia  pays ,  pour  les  envoyer 
&  faire  tenir  où  &  ainfy  qu'il  luy  fera 
par  nous  mandé  Se  ordonné  ,  fcmbla^ 
ment  des  chevaux ,  charettes ,  chartiers, 
batteaux  ou  autres  équipages  qu'il  fau- 
dra pour  la  conduite  d'icellc  artille- 
rie ,  poudres  Se  munitions ,  &  pour  ce 
contraindre  &  faire  contraindre  tous 
ceux  qu'il  appartiendra  Se  qui  pour  ce 
feront,  à  contraindre  reaument  Se  de 
faid  »  comme  il  eft  accouftmnc  faire 
pour  nos  affaires  ^  aufll  depourvcoir& 
donner  ordre  à  ce  que  noftrediûe  ville 
Se  autres  villes  &  lieux  circonvoifins 
d'icelle  foient  bien  pourveus  &  munis 
de  vivres ,  tant  pour  gens  que  pour  che- 
vaux 5  affinque  s'il  eftquellion  dedrei 


Lettres  patentes  dm  roy  Français  I.parlef 
qtteies  iicenmet  UfrrintemUnce  des  Pau- 
vres  de  Paris  aux  prevefi  desmanband* 
&  efebevins  de  cette  ville. 

FRançoîs  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France  >  à  tous  ceux  qui  ces  pre- 
lentes  lettres  verront ,  lalut.  Comme 
nous  ayons  efté  advertis  que  en  toutes 
ou  la  plufpart  des  bonnes  villes  denof- 
tre  royaume  ceux  qui  ont  le  gouverne- 
ment &  adminiftration  des  affaires  d'i. 
CC,-?Sîl0nt  aufly  pareillement ,  ainfy, 
quileftraifonnable,  la  fuperintendance 
«conduite  des  chofes  requifes  pour  l'en- 
tretenement  de  la  communauté  des 
pauvres ,  que  jufques  icy  a  eu  noftre 
cour  de  parlement  ou  fes  députez  en 


d aucuns  nos  gens  de  guerre,  ou  bien   dids  pauvres  ,  à  quoy  pour  la  grande 


de  fervir  Se  ayder  nos  camps  &  armées, 
prochaines,  il  n'y  ait  aucune  faulte  à 
cela,  &  qœ  noftre  fervice  n'en  foit  re- 
tarde. Er  s'il  convenoit  pour  cetefïèa 
&  autres  affaires  occurrents ,  bailler  & 
décerner  comraiffions  Se  mandemens  , 


Se  continuelle  occupation  qu'elle  a  en 
ce  qui  eft  te  dépend  de  fes  charges  « 
devoirs, elle  ne fefdiéb députés  ne  peu- 
vent bonnement  vacquer  ne  avoir  l'œuil 
fi  ordinairement  te  avec  telle  diligence 
qu'iï  eft  requis  i  attendu  le  grand  & 


nnft»AiA^.r-i          j                   '  I14"  c«  requis  j  attendu  le   erand  & 

^enu  d^^  7e1t^SÎlft*L»al,co,|■  qUafi  Croyable  nombre  desgpauvres 

rendu  d  »^Ui°M  ^        &en"  *  afflue  chacun  S 

eftlnr  i£          '  COUC  ainfi^ue  s'i,s  vlUe'  Nous  *  cette  caufe  ne  voulansque 

d.ecernes&  expédiés,  pour  «Ile occafion  ce  qui  fepeï &  Soit 

de  ÏÏ2£*    t*  "*  U  ^  a\^â  ^  Pour  l€(di*>  livres  ,P  qui  no« 

Zat  ^ll'ih  ipUniC  exemP^re-  *™&  Dieu  recommandés' coînme  fes 

SXJS               munm  ' rçbeL  membres  »  dem<*'e  aucunementen  ar- 

detle^  »-»,-ons  dit,  déclaré,  ftatué  &or- 


ûet  rets  fit  ordonnances  qui  toucheront 
oc  concerneront  noftrediâ:  fervice  Et 
confequemmcncôc  généralement  fera, 
«xecutera^exploîaera  en  toutes  &chZ 
cunes  les  chofes  dcflufdiaes  &  autres 
dépendais,  de  la  charge  de  noftre  lieu- 
tenant gênerai  en  noftrediae  ville  & 
heux-  deflufdias,  tant  &  fi  avant  que 
les  affaires  de  la  guerre  dureront ,  tout 


donne,  difons,  déclarons,  ftatuons  & 
ordonnons,  voulons  &  nous plaift  , que 
nos  très-chers  &  bien  amés  les  P.  des 
M.  &  E.  de  uoftredicte  ville  de  Paris 
avent  &  prennent  d'orefenavant  cette 
charge  6c  fuperintendance  des  chofes 
requifes  pour  l'entretenement  d'iceux 
pauvres,  comme  ont  les  magiftrats  de 
nofd.  autres  bonnes  villes }  ôc  que  pour 
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Y  vacqaér,  entendre  &  fatisfaire  avec 
fc  foing ,  cure  &  diligence  neceflaires, 
ils  commettent  &  députent,  ainfy  qu'ils 
ont  accooftumé  de  faire  pour  le  gou- 
vernement de  l'hoftel-Dieu ,  un  certain 
bon  nombre  de  notables  bourgeois ,  con- 
feillers de  ladide  ville  6c  autres  gens  de 
bien ,  notables  &  charitables  ;  lefquels 
ils'  prelènteront  d'an  &  an  ou  de  deux 
ans  en  deux  ans,  ainfi  qu'ils  advilêront, 
à  noftredide  cour  de  parlement ,  pour 
illec  faire  6c  prefter  le  ferment  tel  que 
fontêc  preftentenicelle  les  gouverneurs 
dudid  noftel-Dieu  -,  en  mandant  &  en- 
joignant très-expreflèment  aufdids  P. 
des  M.  6e  E..  accepter  fie  prendre  ladide 
charge ,  Se  eux  y  employer  diligemment 
avec  leurfdids  députez ,  félon  6c  ainlî 
qu'il  appartiendra  6c  qu'il  eft  die  cy- 
defTus  j  Se  en  ce  féfânt ,  appelle  avec  eux 
un  bon  nombre '.de  confeillers  de  ladic- 
te  ville,  6c  affiftans aucuns  de  nos  ames 
6c  féaux  confeillers  de  noflredide  cour 
de  parlement,  advifent  6e  regardent  à 
tous  les  moyens  8c  expediens  convena- 
bles pour  pourveoir  6c  donner  ordre  au 
faid  d'iceux  pauvres.  Voulons  8c  nous 
plaift  que  ce  qui  fera  par  eux  avec  la- 
dide amftance  8c  afïèmblée  advifé ,  ar- 
refte  8c  ordonne  ,  tienne  Se  ait  lieu ,  6c 
foit  entretenu,  gardé  6c  exécuté  à  leur 
diligence  8c  pourfuite  reaumenc  8c  de 
faid^  nonobftant  oppofitions  ou  appel- 
lations quelconques  8c  fans  préjudice 
d'iccllcs ,  pour  lefquelles  ne  voulons  ef- 
tre  différé}  ôc  pour  ce  faire  8c  procéder 
par  les  contraintes  en  tels  cas  requifes, 
mandons  8c  commettons  par  ces  mef- 
mes  prefènres  à  nos  amés  fit  féaux  les 
gens  de  noftredide  cour  de  parlement 
bailler  fie  impartir  à  iceux  P.  des  M  8c 
E.  leurs  commis  5c  députés  prefents  fie 
advenir  l'ayde  fie  fecours  de  la  main  de 
juftice ,  félon  fie  ainfi  qu'ils  en  feront 
requis.  Etparcequ'il  fe  trouve  en  noflre- 
dide ville  plufieurs  oififs  6c  vagabonds 
8c  mandians  valides ,  qui  ne  fervent  que 
de  charger  le  refte  du  peuple ,  nous  vou- 
lons que  lefdids  P.  des  M.  6c  E.  les 
employenefic  facent  befongner  aux  ou- 
vrages des  réparations  6e  fortifications 
qui  fe  font  en  icelle  ville  $  6c  que  fur 
les  deniers  par  nous  odroyés  pour  lefd. 
fortifications  il  leur  /bit  baillé  à  chacun 
le  falaire  qui  fera  advifé  pour  leur  nourri- 
ture^ ce  qu'ils  n'ayent  plus  occafinn  d'al- 
ler ,  difeourir  fie  mandier  comme  ils  font 
chacun  jour  par  icelle  ville  ,  fur  les  pei- 
nes oui  leur  feront  fur  ce  indides.  Car 
tel  eft  noftre  plaifir ,  nonobftant  quelf- 


reftrindions  , 


conques  ordonnances  , 

mandemens  ou  deflfcnces  a  ce  contrai-  *•  ,îU' 
res.  En  tefmoing  de  ce  nous  avons  faid 
mettre  noftre  fccl  a  cefdides  prefentes. 
Donné  à  Beyne  le  vu.  jour  de  Novem- 
bre ,  l'an  de  grâce  m.  d.  xliv.  6e  de 
noftre  règne  le  xxx.  Ainfy  fignix  Par  le 
roy  en-fon  confeil ,  Bochetel. 

Regiftrata ,  audito  procuratore  gene- 
rali  régis  hoc  requirente ,  Parifiis  in  par- 
lamcnto,  tredecimi  Novembris  anno 
Domini  m.  d.  xliv.  Sic  pyumm  Beïu 
R.UYER..  Collation  eft  faide  à  l'original. 
Extrait  d*  repftre  des  ordonnances  cetti 

Déclaration  dm  roy  François  I.  menant* 
officiers  du  farlenunt. 

|  Rançois  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
\J  de  France  j à  tous ceux  qui  ces  pre- 
fentes lettres  verront ,  falut  6c  dilcdion. 
S^avoir  faifons ,  que  deflrans  nos  amez 
6e  féaux  confeillers  les  gens  tenans  nof- 
tre, cour  de  parlement  de  Paris ,  qui  eft 
la  première  ficprincipallc  de  noftre  royau- 
me 6c  noftre  touverain  confiftoire ,  eftre 
toujours  plus  enclins  à  faire  leur  devoir 
i  l'adminiftration  de  noftre  fouverai- 
ne  juftice  à  noftre  gré  fie  contentement,, 
bien  6c  foulagemcnt  de  nos  fubjcds ,  le 
repos  6c  tranquillité  defqucls  dépend  en 
bonne  partie  de  la  bonne  ,  briefve  6e 
prompte  adminiftrarion  d'iccllc,  6c  que 
noftredide  juftice  fouveraine ,  ainfi  qu'il 
eft  tres-convenablc  fie  requis ,  foit  ad- 
miniftree  en  grande  pureté  6c  netteté , 
fans  attendre  par  noidids  confeillers  au- 
cuns biensfaids  fy  n'eft  de  nous  i  fie  i 
cette  fin  ayons  impetré  par  cy-devanc 
de  N.  S.  P.  le  pape  certain  induit  pour 
faire  pourvoir  à  noftre  nomination  a  nos 
confeillers  ecclefiaftiques  en  noftredide 
cour,  fie  à  ceux  qui  nous  feroient  nom- 
mez par  les  chancellier ,  prefidens ,  maif- 
tres  des  requeftes  6c  confeillers  laiz  Se 
autres  nos  officiers  en  icelle  noftre  cour 
ainfi  à  noftre  nomination  par  les  prélats 
de  noftre  royaume  à  chacun  d'iceux  nom- 
mez d'un  bénéfice  de  deux  cens  livres 
&  au-deflus.  Et  pour  ce  que  fur  les  provi- 
fionsqui  pourroient  avoir  efté  faides  fur 
plufieurs  de  nos  nominations,  il  y  pour- 
roit  avoir  plufieurs  procez  en  matière 
poûefloire ,  de  laquelle  la  connoiûance 
nous  appartient ,  aurions  commis  fie  dé- 
puté icelle  connoiflance  à  nos  amez  6e 
féaux  les  gens  tenans  noftre  grand  con- 
feil. Et  afin  d'obvier  à  plufieurs  difficultés 
que  l'on  pourroit  faire  pour  empefeher 
l'eflèd  de  nofdides  nominations ,  ayans 

Nn  iij 


 ^ 

Digitized  by  Google 


•Aa. 


iî6  PREUVES  ET  PIECES 

bien  entendu  J'inrention  de  N.  S.  P.  le    menrparles  cardinaux  tenans  bénéfices 
pape  en  Ja  conceflion  dudid  induit ,  ôc    archevefchez ,  cvefchez  ou  autres  pre- 
noftre  vouloir  &  intention  en  l'impetra-    laturesen  noftredid  royaume  n'y  fuiient 
tion  d'kclluy ,  dont  avons  bonne  ibu-    fujeds  comme  les  autres  ,  Se  que  par 
venance,  ayons  décerné  nos  lettres  pa-    ce  moyen  l'en  rendroit  prefque  inutile 
tentes,  par  lefquelles  aurions  déclaré    noftred.  privilège  &  indult.cn  defrogeant 
pour  le  regard  du  jugement  &  diffini-    grandement  à  noftrcdide  audorité.  Et 
tion  des  procez  pofleiloires  qui  feroient    depuis  ayons  pour  aucunes  bonnes  cau- 
meuz  pardevant  lefdids  gens  de  noftre    fes  Se  confiderationsàcc  nous  mouvans 
grand  coniéil ,  l'intention  de  noftredid    retenu  la  connoillànce  Se  décifion  def- 
S.  P.  le  pape  en  laconccifion  dudid  in-    dids  différends,  icclle  interdire  Se  def- 
dult ,  &  de  nous  en  l'impetration  d'iccl-   fendue  audids  gens  de  noftre  grand  con" 
luy  (mefmement  fur  ce  que  aucuns  gra-    feil,  jufques  à  ce  que  par  nous  autrel 
duez  fimples  8c  graduez  nommez  vou-    ment  en  fuft  ordonné ,  en  tenant  en 
loient  prétendre  devoir  eftre  préferez   fufpens  Se  furceances les  procez  particu- 
^  aux  nommez  par  nous ,  &  que  pareille-    liers  qui  eiloient  pendans  pardevant  eux 
feent  aucuns  prélats  de  noftredid  royau-   efquels  les  difficultés  fufdidcs  eftoienc 
me  cardinaux  prétendoient  ,  au  moyen    intervenues  j  &  ayons  ordonné  à  la  re- 
de  quelques  induits  à  eux  octroyez  par   quefte  de  nos  tres-chers  &  amez  cou! 
noftredid  S.  P.  le  pape,  eftre  exempts  de    fins  les  cardinaux  ayans  prelatures  en 
nofdides  nominations  )  avoir  efté  &  eftre    noftredid  royaume  ,  qu'ils  feroient  oui* 
que  les  nommez  par  nous  fuivant  ledid    par  advocat  pareillement  ceux  qui  pre- 
indult  fulfcnt  préferez,  comme  la  rai.    tendoient  droid  pour  eftre  graduez  ès 
Ion  veut ,  à  tous  graduez  fimples  Si  gra-    univerfitez  de  noftredid  royaume  •  & 
duez  nommez  par  les  univerfitez  denof-    pour  nous  Se  la  confervation  de  noftre- 
tre  royaume  en  quelque  parlement  Se   dide  audorité  ,  droids  &  prérogatives 
reflort  qu'elles  foient  ;  &  que  aufty  les   feroit  pareillement  ouy  l'un  de  nos  adl 
cardinaux  ayans  archevefchez ,  cvclchez    vocats  généraux  en  noftre  cour  de  par. 
ou  autres  bénéfices  en  noftredid  royau.    lement  à  Paris,  &auffi  pour  les  parti- 
me  pareillement  en  quelque  cour  de    culiers  les  ad  vocats  des  parties,  fi  bon 
parlement  ou  refiort  que  ce  foit ,  fuflènt   fembloit  aufdiaes  parties \  ce  que  au- 
compris  en  nofdides  nominations.  Lef-    roit  efté  faid  en  noftre  confeil  privé 
quelles  lettres  nous  aurions  adreûces  auf.    auquel  cftoient  plufieurs  princes  denofl 
cuds  gens  de  noftredid  grand  confeil ,   tre  fang  Se  autres  grands  perfonnlees 
oui  auroient  efte  publiées  Se  enregiltrées   eftans  de  noftredid  confeil  privé  •  &  par 
lans  aucune  contradiction ,  oppofition   l'advocat  de  l'une  des  parties  privées 
ou  difficulté.  Et  neantmoins  depuis,    fouftenant le  droid  des  graduez  (impies 
comme  avons  efte  advertis ,  aucuns  par   &  graduez  nommez  auroient  efté  faides 
importunite  de  requefte  Se  fupplication  aucunes  remonftrances  de  par  aucuns  dé- 
auroient  obtenu  lettres  de  nous  adref-   putez  de  noftred.  univerfité  de  Paris.  Fi- 
lantes a  noftredid  grand  confeil  long-    nablemcnt  ouys  bien  au  long  Se  ample- 
temps  après  ladide  publication  ,  pour    ment  noftredid  advocat  &les  advocats 
eitre  reeeuz  a  oppofition  à  icclle  publi-    defd.  cardinaux  &  parties  dans  les  raifons 
canon  lefquelles  ils  auroient  prelenté  à   qu'ils  ont  deduides  Se  alléguées  en  nof. 
noftred.  grand  confeil,*  en  icclles  entre-   tred.  confeil  privé ,  par  noftre  aîné  &  féal 
tenant  noftred  grand  confeil  les  auroit    chevalier  François  Errault  fieur  de  Che- 
receus  à  oppofition ,  &  ordonné  que  les   mans  garde  de  nos  fceaux  ,  auquel  avions 
parties  leroient  fur  icclle  au  premier  jour   donne  charge  après  avoir  ouy  lefd.  advo- 
ouyes  ;  que  ce  leroit  contre  noftredid   cats  nous  en  faire  le  rapporteur  ce  eft-il 
vouloir  &  intention ,  qui  eft  que  le  pri-   que  après  avoir  par  nous  bien  amplement 
viuge  de  nommer  à  nous  odroyé  pour   ouy  Se  entendu  le  rapport  dudid  fieur 
le  DK-n  de  noftre  juftice  par  N.  S.  P.  le   de  Chemans  ,  par  PaSvis  Se  délibéra, 
pape  lortiuc  Ion  erred  >  Se  que  ce  feroit   tion  de  plufieurs  princes  de  noftre  fang 
une  choie  moult  uifconvenable  &  defro-   Se  autres  grands  perfonnages  de  noftre 

géante  à  noftrcdide  audoriré,  que'  les   grand  confeil ,  avons  pour  la  

graduez  /impies  &  graduez  nommez  par  &  diftindion  defdidcs  difficultez  entre 
ies  .miverfirez  fulfcnt  proférez  à  ceux  lcfdids  graduez  fimples  &  graduez  nom. 
oui  lont  par  nous  nommez  pour  le  bien  mez  defdides  univerfitez  &  les  nommez 
oc  noitrcdicle  |ultice  &  confequemment  par  nous ,  Se  auftl  touchant  les  prélats 
de  toute  noftre  republique ,  Se  pareille-  de  noftre  royaume ,  cardinaux  ayans  bé- 
néfices 
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nefices  en  noftredid  royaume  en  quel-  nofdids  neges  les  ouir  &  recevoir  àpro-  ■ 
que  parlement  ou  reûorc  que  ce  l'oit ,  pofer  ou  fouftenir  lefd .  fraids,  en  quelque  A  H  1 5  **  *  ' 
déclaré,  ordonné  8c  ftatuc,  déclarons^  manière  que  ce  foit  j  aufquels  avons en- 
ordonnons  8c  ftatuons  par  ordonnance  joinék  8c  enjoignons  trcs-cxpreffëmcnt 
te  edid  perpétuel  8c  irrévocable ,  que  juger  &  décider  tous  8c  chacuns  les  pro- 
uvant noftre  première  déclaration,  6c  cet  meuz  8c  à  mouvoir  cy-apres ,  en 
fans  avoir  aucun  efgard  aux  fécondes  let-  quelque  eftat  qu'ils  foient  félon  noftre 
très  de  nous  impetrées  par  importunité  prefent  jugement ,  edid  8c  déclaration 
de  requerans  ou  autrement ,  ne  aux  ju-  que  nous  voulons  eftre  gardé  inviola- 
gemens  8c  arrefts  de  noftredid  grand   blement  ores  8c  a  l'advenir  quant  auf- 

dides  matières  8c  inftances  pouefToires, 
fans  aucunement  y  eftre  contrevenu  j 
en  déclarant  les  jugemens  interlocutoi- 
res ou  diffinitifs  qui  feraient  donnez  au 
contraire  de  noftredid  jugement ,  dé- 
claration &  edid  nuls  Ce  de  nul  cftac 
ic  valeur.  Si  donnons  en  mandement 
par  ces  préfentes  à  nos  amez  8c  féaux 
confèillcrs  nos  gens  tenans  nos  cours 
de  parlement  de  Paris ,  Tholozc ,  Bour- 


confcil  donnez  fur  l'entérinement  d'icel- 
luy ,  lefquelles  lettres  en  tant  que  be- 
foin  ferait ,  enfemble  lcfdi&s  jugemens 
ou  arrefts  fur  icelles  enfuivis  ,nous  avons 
mis  &  mettonsdu  tout  au  néant  8c  déclaré 
de  nulle  effèd  8c  vallcur,en  déboutant  les 
t*t>. fie-  oppofans  à  la  publication  de.nofdides* 
«te*  prclèntes  lettres  de  l'oppofirion  par  eux 
formée  à  icelle  publication ,  à  laquelle 
ils  auraient  efté  receus  par  noftredid 


grand  confeil ,  que  les  nommez  par  nous  deaux ,  Grenoble ,  Dijon  8c  Rouen ,  bail- 

&  nos*  prédecefleurs  roys  feront  pré-  lis,fenefchaux8cà  tous  nos  autres  jufticiers 

ferez  efdides  nominations  à  tous  gra^  8c  officiers  ou  à  leurs  lieutenans ,  ficcha- 

duez  fimples  &  graduez  nommez  par  cun  d'eux  en  droid  foy  ,  fy  comme  à 

nofdict.es  univerfitez  ■>  Se  que  tous  cardi-  luy  appartiendra ,  que  nos  prefent  edid , 

dinaux  ayans  prelaturcsou  bénéfices  en  vouloir  &  déclaration  &  tout  le  conte- 

noftrcdid  royaume  feront  fujeds  aufdic-  nu  en  cefdidcs  prefentes  ils  facent  lire, 

tes  nominations,  qui  ont  efté  ou  feront  publier  &  enregiftrer  &  ohferver  invio- 

cy-apres  par  nous  ou  nos  fucceffeurs  faic-  lablcment  fans  enfreindre  j  &  à  ce  fairo 

tes ,  tout  ainfi  8c  par  la  forme  &  ma-  &  obéir  contraindre  tous  qu'il  appar- 

niere  que  les  autres  prélats  de  noftre-  tiendra  par  toutes  voyes  deucs  8c  rai- 

did  royaume  n'ayans  ladide  dignité  de  fonnables  ,  nonobftant  oppofitions  ou 

cardinal.  Et  avons  deftendu  &  deffèn-  appellations  quelconques.  Car  tel  eft 

dons  tres-expreflementaux  graduez  fim-  noftre  plaifir.  En  tefmoing  de  ce  nous 

pics  8c  graduez  nommez  defdides  uni-  avons  raid  mettre  noftre  feel  a  ces  pre- 


fentes. Donné  a  S.  Germain  en  Laye 
le  ru.  jour  de  Mars,  l'an  de  grâce  h. 
r>.  xLiv.Ôc  de  noftre  règne  le  xxx.  Ainfy 
fur  le  refly  :  Par  le  roy ,  vous  pre* 
t,  Bavard.  Tiré  des  reg/tres  des  or± 
donnantes  vérifiées  au  parlement. 


niverfitez  cftans  en  procez ,  en  quelque 
eftat  que  foient  leldkte  procès ,  8c  pa- 
reillement à  ceux  qui  cy-après  pour- 
raient pour  raifon  de  ce  avoir  procès 
poflcflbirc  pardevant  nos  juges  ,de  quel- 
que eftat  ,  qualité  ou  condition  qu'ils 
foient, d'alléguer, propolerôc  fouftenir,  ,  r  , 

où  As  auront  allégué  8c  propofe  en    Edf*  ">  **V£" 

aucune  manière  que  ce  foit  /qA»  àoL       bflt*ns  *  Pam  l™  Jlt 

vent  eftre  préférez  aux  nommez  par  dar&nt  *  Urnotmoye  ,  four  leur  en  efire^ 
nous  fuivant  l'induit  à  nous  odrayé  par  ^nfittuees  rentes  au  denier  doux*  far  les 
noftredid  S.  P.  le  pape  ,  par  vertu  des 
privilèges  defdides  univerfitez  ;  8c  auflï 
aux  pourveus  par  lefdids  cardinaux  ès 
bénéfices  de  noftredid  royaume  de  pro- 
Çofer ,  alléguer  &  fouftenir,  comme  def. 
fus,  en  quelque  manière  que  ce  foit, 


prevoft  des  marchands  &  efcbevtns  de 
cette  ville, 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  -,  à  tous  ceux  qui  ces  prefen- 
tes lettres  verront ,  falut.  Comme  puis 
aucunes  caufes  ,  à  ce 


An.  »J{«. 


lus,  en  quelque  manière  que  ce  loit,  naguère  pour  aucunes  cauies  ,  a  ce 

que  lefdids  cardinaux  en  vertu  deleurfl  nous  mouvans  nous  ayons  faid  aflàyoir 

dids  induits  ne  foient  fubjeds  aux  no-  a  tous  nos  fubjeds  ,  tant  nos  officiers 

initiations  de  nous  *  fucceffeurs,  8c  ce  que  autres  bourgeois  ,manans  &  habi- 

fur  peine  de  privation  de  leurs  droids  tans  de  noftre  ville  &  fauxbourgs  de 

pofleflbires  quant  aufdids  bénéfices ,  8c  Paris ,  ayans  en  leurs  maifons  8c  pofTef-» 

d'amendes  arbitraires  à  la  diferction  de  fion  aucune  pièces  de  vaiffelle  6c  meubles 

nos  fieges  pardevant  lcfquels  ils  auraient  d'argent,  foit  blanc  ou  vermeil  doré, 

propoic  8c  fouftenu  lefdids  faids  j  8c  à  que  dans  certain  temps  à  euxprefix  8c 
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f  k        -donne  ils  euflênt  â  porter  ou  envoyer  en 
w"    noftre  chambre  du  cohfeil  lez  la  cham- 
bre des  comptes  ,  pardevant  les  corn- 
miJlaircs  à  ce  par  nous  deputez,les  décla- 
rations defdiéles  vaiflèlles  ôc  autres  meu^- 
blcs  d'argent/ans  autrement  lesapporter 
ne  exhiber  pour  lors,ôc  jufques  a  ce  que 
leur  euilions  mandé  de  ce  faire,  pour  eltre 
apprécié  à  l'inftant  de  la  délivrance  d'icel- 
le ,  pour  la  faire  forger  &  battre  en  mon- 
noye ,  ôepour  nous  aider  en  nos.urgentes 
affaires  de  la  guerre >  voulans  avant  icelle 
prendre ,  la  prifée  &  eftimation  eneftre 
f  aide  préalablement  ,tant  de  la  valeur 
de  l'argent  que  des  doreures  ôc  façons , 
•ÔC  de  la  fomme  à  quoy  fe  trouveront 
monter  lefdi&es  vaiUclle  &  meubles, 
tant  en  argent  ,  façons  que  doreures  , 
leur  en  eftre  conftituée  rente  au  denier 
douze  par  nos  tres-chers  &  bien-amez 
les  P.  des  M.  ôc  E.  de  noftredi&e  ville , 
fur  telles  affignations  de  nos  aydes  & 
gabelles  qui  leur  en  feront  par  nous 
baillées.  Suivant  laquelle  ordonnance 
nos  fubje&s ,  officiers ,  bourgeois  ,  ma- 
nans  &  habitans  de  noftredide  ville  ôc 
fauxbourgs  auraient  porté  leurfdicîes 
déclarations.  Et  après  avoir  efté  leues 
en  noftre  privé  confeil ,  &  trouvé  que 
ladietc  vaifîellc  &  meubles  d'argent  con- 
tenus en  icelles  pourraient  valoir  la 
fomme  de  trois  cens  foixante  mille  li- 
vres tournois  ou  environ  ;  par  l'advis 
ôc  délibération  d'aucuns  princes  de  nof- 
tre  fang  ôegens de noftre privé  confeil, 
avons  advilé  &  délibéré  ,  pour  nous  ai- 
der &  fecourir  en  nos  urgents  affaires 
de  Ja  guerre ,  &  prévenir  au  befoing  6c 
a  la  neceffité  qui  bous  pourrait  adve- 
nir ,  de  prendre  ladide  vaiflclle  ôc  meu- 
bles d'argent  contenus  &  déclarés  en 
icelles  déclarations  baillées  en  noftre- 
diâe  chambre  du  confeil,  comme  auffi  de 
toutes  autres  perfonnes  n'ayans  baillé 
aucunes  déclarations ,  qui  en  voudraient 
fournir  ôc  délivrer ,  en  leur  conftituant 
rentes  de  la  valeur  d'icelles  vaiffelle  ôc 
meubles,  tant  de  l'eftimation  de  l'ar- 
gent ,  que  des  façons  8c  doreures ,  par 
lefdids  P.  des  M.  &  E.  &  pour  l'affi- 
gnation  du  payement  ôccontinuation  d'i- 
celles rentes  nous  leur  ferions  vendre 
ôc  aliéner ,  à  faculté  toutesfois  de  ra- 
chapt  perpétuel ,  le  tout  ou  partie  du 
revenu ,  proffit  Ôc  émolument  que  nous 
prenons  par  noftre  droid  de  gabelle  ez 
magaCns  &  greniers  â  Ici  cy-aprés  dé- 
clares. Lefquels  P.  des  M.  &  E.  defi- 
rans  nous  aider  &  fecourir  en  nos  af- 
faires ,  nous  auraient  accorde  ôc  promis 


aux  charges  defdictes  rentes ,  jafques 
à  la  concurrence  de  ladite  fomme  de 
trois  cens  foixante  mille  livres ,  ou  au- 
tre fomme  au-deflbus  d'icelle ,  à  laquel- 
le fc  trouveront  monter  les  valeur  &  efB- 
mation  défendes  vaiflèlles  d'argent ,  en 
leur  fefànt  faire  ladide  vente  &  aliéna- 
tion defdids  greniers  &  magafi 


ns  ; 


 D  -;- b-""->  ;  pour- 

quoy ,  pour  icelle  vente  ôc  aliénation 
faire ,  Ôc  fur  ce  contrader  avec  lefdids 
P.  des  M.  ôc  E.  foit  fie  eft  requis  com- 
mettre aucuns  bons  perfonnages.  Sçju 
voir,  fesons  ,  que  pour  la  parfaire 
lêurcté  que  nous  avons  de  nos  amez 
Ôc  féaux  confeillcrs  maiftres  Anthoine 
Minard  prefident  en  noftre  cour  de 
parlement,  Jean  l'Huillier  prefident  en 
noftre  chambre  des  comptes  à  Paris 
Jean- Jacques  de  Mcfme  maiftre  des* 
requeftes  ordinaire  de  noftre  hoftel,& 
Jean  l'Huillier  treforier  de  France  fit  ge. 
neral  de  nos  finances  à  Paris ,  iccux  ou 
les  trois  ou  deux  d'entr'eux  avons  faids, 
créés  ^  ordonnés  ôc  eftablis  ,  commet- 
tons, Sic.  par  ces  prefentes  ,  nos  procu- 
reurs fpeciaux  j  auiquels  nous  avons  don. 
né  Ôc  donnons  pouvoir  par  ces  prefen- 
tes de  faire  vente ,  ceffion ,  tranfport  6c 
aliénation  à  faculté  de  rachapt  Ôc  rémé- 
ré perpétuel  aufdids  P.  des  M.  &  E. 
de  la  fomme  de  trente-trois  mil  fepe 
cens  deux  livres  trois  fols  unze  deniers 
tournois,  à  icelle  avoir  ÔC  prendre  par 
chacun  an  fur  le  revenu ,  proffit  ôc  émo- 
lument que  nous  prenons  pour  noftre 
droit  de  gabelle  ,  qui  eft  de  quarante- 
cinq  livres  pour  muy  de  fel  vendu  ez 
magafins  ôc  greniers  à  fel  cftablys  ez 
villes  6c  lieux  cy-après  déclarés  :  c'eft 
aflàvoir ,  fur  le  magafin  ôc  grenier  a  fel 
de  Paris  trois  mille  huit  cens  livres  ref- 
tant  de  la  fomme  de  vingt-huit  mille 
huit  cens  livres  tournois,  à  quoy  ledicfc 
grenier  eft  affermé  pour  dix  années,  le. 
liirplus  duquel  a  efté  par  nous  cy-de- 
vant  vendu  ôc  aliéné  aufdids  P.  des  M. 
ôc  E.  333  j.  livres  tournois  fur  le  grenier 
de  Compiegne ,  a  laquelle  fomme  ledid 
grenier  a  fel  eft  affermé  par  chacun  an , 
ledid  temps  durant  j  4680.  livres  tour- 
nois fur  le  grenier  de  Soiffons ,  à  quoy 
il  a  efté  auffi  affermé  par  chacun  an  , 
ledid  temps  durant)  3837.  livres  3.  fols 
11.  deniers  tournois  ,  fur  le  grenier  de 
Nemours,  a  laquelle  ,  deduilant  147». 
livres  16.  fols  1.  denier  tournois,  que 
noftre  tres-cher  Ôc  tres-amé  coufin  le 
duc  de  Nemours  y  prend  d'affignation , 
ledid  grenier  eft  pareillement  affermé } 
3110.  hvres  tournois  fur  le  grenier  de 

Nogenc 
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Nogerit-fur-Seinc,  àquoy  dcduifanr  auffi 
la  fomme  de  iioo.  livres  tournois,  que 
noftrediâ  coufin  y  prend  par  engage- 
ment ,  il  eft  femblablement  affermé  • 
ffio.  livres  fur  le  grenier  dé  Sezanne , 
i  laquelle  fomme  il  eft  auflî  afferme  \ 
éno.  livres  fur  le  grenier  de  Troyes  ,  à 
quoy  il  eft  pareillement  affermé  par 
chacun  an  s  6c  3000.  livres  fur  le  grenier 
de  Yenville  affermé  à  la  fomme  de  6377. 
livres  10.  fols  tournois  par  chacun  an  j 
pour  fur  iceux  deniers  vendre  6c  conf- 
ritucr  rentes  par  lefdids  P.  des  M.  &  E. 
à  nofdids  officiers,  bourgeois  ,  manans, 
Se  habitans  de  noftredide  ville  Ôc  au. 
très,  en  baillant  &  délivrant  leurdidé 
vaiflelle  d'argent ,  ou  au  lieu  d'icelle  Four- 
niflànt  en  deniers  comptant  les  fommes 
a  quoy  fe  trouveront  monter  leurfdicf.es 
vaiflelles  d'argent ,  jufques  à  la  concur- 
rence de  la  fomme  de  trente  mille  li- 
vres tournois  par  chacun  an  ,  revenans 
au  denier  douze  à  la  fomme  de  trois 
cens  foixante  mille  livres  tournois,  ÔC 
outre  pour  la  fomme  à  quoy  le  monte- 
ront les  frais  ÔC  loyaux  courts  >  promet- 
tant le  revenu  d'iccux  magafins  de  gre- 
niers à  fel  garentir ,  ôcc  pour  de  ladide 
fomme  de  33701.  livres  3.  fols  11.  deniers 
tournois  jouir  ôc  ufer  par  lefdids  P.  des 
M.  &  E.  à  commencer  au  premier  jour 
de  Janvier  dernier  parte ,  â  la  conver- 
tir Ôc  employer  au  payement  des  rentes 
qui  feront ,  comme  dit  ert  ,  conftituées  a 
nofdi&s  officiers,  bourgeois ,  ôcc.  6c  le  fur 
plus  &  plus  valeur  feront  tenus  lefdids 
P.  des  M.  &  E.  faire  convertir  par  cha- 
cun an ,  trois  mois  après  iceluy  efcheu , 
au  rachapt  de  partie  defdides  rentes , 
félon  que  les  deniers  defdides  plus  va- 
leur, après  icelles  rentes  ÔC  frais  payés  , 
le  pourront  porter  ,  fans  ce  qu'ils  puif- 
fent  convertir  8c  employer  lefdids  de- 
niers à  autres  effets.  Promettans  auffi 
aufdids  P.  des  M.  &  E.  faire  obliger  les 
marchans  ayans  pris  à  ferme  de  nous 
lefdids  deniers,  enfèmble  leurs pleiges, 
cautions  6c  cerrificateurs  ,  à  payer  cha- 
cun en  fon  regard  aufdids  P.  des  M.  6c 
E.  ou  receveur  des  deniers  communs  de 
noftredide  ville  les  fommes  de  deniers 
cy-devant  déclarées  par  chacun  quar- 
tier de  l'an  ,  huid  jours  après  iceluy 
efcheu ,  6c  iceux  apporter  en  noftre- 
dide  ville  à  leurs  dépens,  quant  à  ceux 
qui  font  de  la  charge  8c  généralité  d'ou- 
tre Seine  6c  Yonne  ,  félon  les  baux  à  eux 
faids  ,  6c  ceux  qui  ne  font  de  ladide 
charge  à  nos  defpens  &  frais  ,  lefquels 
feront  taxés  par  le  receveur  gênerai  de 
Tmt  //.  Part,  JJL 


nos  finances  de  la  charge  où  font  affis  " 
lefdids  greniers ,  pour  le  regard  feule-  H"  lJH" 
nient  de  la  defpenfe  que  léidids  mar- 
chands pourront  faire  plus  grande  pour 
le  port  des  deniers  ,  qu'ils  rie  fouloient 
faire  auparavant  ladide  aliénation ,  Ôcc. 
Et  après  ledit  temps  de  dii  années  ex- 
piré ,  celluy  ou  ceux  à  qui  feront  de 
par  nous  rebaillez  lefdids  magafins, fe- 
ront tenus  auffi  eux  obliger'  avec  leurs 
pleiges,  ôcc.  Et  au  cas  que  nous  féiffions 
recevoir  ledid  droit  de  gabelle  par  nos 
officiers  ou  commis  ôc  députez  ,  feront 
iceux  officiers ,  Ôcc.  tenus  payer  &  apport 
ter  à  nofdids  defpens  en  noftredide  villè 
de  Paris  le  revenu  qui  proviendra  def- 
dids  magafins  à  caufe  de  noftredid 
droid  de  gabelle  -;  qui  eft  de  45.  livres 
fur  chacun  muy  de  fel ,  jufqu'à  la  con- 
currence des  fommes  cy-devant  declai 
rées ,  montant  enfemble  à  la  fomme  de 
3371.  livres  3.  fols  11.  deniers  tournois 
par  chacun  an  audid  receveur  de  nof- 
tredide ville  par  quartier,  huict  jours 
après  icelluy  efcheu  -y  ou  bien  pourront 
iceux  P.  des  M.  6c  E.  ou  lefdids  rece- 
veurs faire  recevoir  icelle  fomme  efdids 
greniers  par  les  gens- 6c  commis  qu'ils 
députeront  en  iceux, :  fi  ainfî  eft  qu'ils 
foient  receus  par  nofdids  officiers  ,  au 
choix  ÔC  option  dcfdids  P.  dés  M.  6c  E. 
6c  receveurs ,  ôcc.  Lefquelles  vaiflelles 
voulons  eftre  reccues  6c  mifesez  mains 
de  noftre  féal  valet  de  chambre  ordi- 
naire M.  Guillaume  de  Marillac  con- 
feiller  6c  gênerai  en  noftre  cour  des 
monnoyes  ,  pour  icelles  faire  forger, 
battre  6c  monnoyer  ,  dont  il  fera  com- 
ptable vers  nous  par  fes  quittances 
qu'il  baillera  aux  perfonnes  qui  four- 
niront refpedivcment  lefdides  vaiflel- 
les ,  pour  eftre  par  eux  apportées  en 
Phoftel  de  noftredide  ville  pardevers 
lefdids  P.  des  M.  6c  E.  6c  receveurs  de 
noftredide  ville ,  pour  fur  icelles  quit- 
tances leur  eftre  conftituées  lefdides 
rentes ,  à  la  raifon  6c  au  fur  du  denier! 
douze  de  la  fomme   à  laquelle  ièrà 
faide  la  p  ri  fée  6c  eftimation  de  leurs- 
dides  vaiflelles,  qui  fera  nottamment 
déclarée  ôc  ipecifiée  par  leurfdides 
quittances  }  la  prifèe  defquelles  fera 
faide  ez  prefênces  defdids  THuillier , 
de  Mefmes ,  Grollicr ,  ou  lés  deux  d'eux 
par  Claude  Marcel  6c  Pierre  Othenin 
orfebvres,  quéà  ce  faire  cornmettons  ^ 
félon  qu'auflî  eh  leurs  loyautés  6c  con- 
fidences ils  cognoiftront  valoir*  lefdides 
vaiflelles ,  tant  en  argent,  favori  quedo- 
reures,  que  nous  voulons  prendre  pour 
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■  —  deniers  comptàns  ,  fans  aucune  choie 

défalquer  ou  déduire  pour  kfdides  fa- 
Ç.ons  de  doreures,  pourveu  que  la  carre 
&  intereft  que  pour  ce  pourrions  porter 
n'excède  la  fomme  de  vingt  fols  tour;, 
nois  par  marc  $  &  les  deniers  comptant, 
il  aucuns  en  font  baillés  par  nofdids 
iubjeds  au  lieu  de  leurfdidesvaiflèllesi 
receus  par  ledid  receveur  de  noftre- 
dide ville,  &  de  ce  leur  eftre  conftituées 
rentes  à  la  raifon  du  denier  douze  j  pour 
iceux  deniers  comptàns  avec  ceux  qui 
proviendront  defdides  vaiflelles ,  eftre 
puis  après  par  ledid  receveur  de  nof- 
tredide ville  &  ledid  Marillac  refpec- 
tivement  Se  chacun  en  leur  regard  mis 
eZ  mains  du  receveur  gênerai  de  nos 
finances!  Paris,  &c.Etaffin  que  ceux  qui 
achèteront  lefdides  rentes  foient  déplus 
en  plus  aûeurés  de  leurs  deniers ,  nous 
avonspermis  &  permettons  aufdids  pré- 
voit des  marchands  fcefchcvins  obliger 
&  hypoteauer  à  la  garantie  Se  continua- 
tion d'icelles  rentes  cous  &  chacuns  les 
mens  patrimoniaux  &  domaine  de  iadic^ 
te  ville }  de  laquelle  obligation  nous  les 
promettons  dédommager ,  acquitter  Se 
garantir  envers  &  eontre  tous.  Et  pour 
ce  que  en  fanant  la  réception  defdides 
vaifleJles  ou  des  deniers  que  nofdids 
officiers,  &c.  voudront  fournir  pour  & 
au  heu  dalles,  ne  fe  peuc  faire  fans 
quelques  frais,  auffi  larecepte  deladic 
te  fomme  de  3372.  hvres  3.  fols  ,i,  de- 
niers par  chacun  an  ,  &  le  payement 
defdides  rentes ,  reddition  des  comptes 
en  noftre  chambre  des  comptes,  que 
des  notaires  qui  recevront  lesconcrads 
deîdides  conllitutions  de  rente  &  au 
«es  frais  &  loyaiix-coufts  neccVaires  ] 
îccux  rraisavonsordonné&affignéeftrc 

lefdides  rentes  qui  auront  efté  conk 
tuées,  payées  &  acquittées  >  qui  feront 
taxez  par  nos  amez  &  féaux  les  gens 
t  ^"W*  >  pardevant  lefquels  fera 
tenu  ledid  receveur  de  noftredide  ville 
rendre  compte  de  la  recepte  du  revenu 
de  lad  fomme  &  payement  defd.  rentes- 
^U«^es  avons vahdées  fcautoï 
Febv'r^  D0DQé  à  Fonc^ebleau  le  x»£ 

Ia  «...       V  l&étu. deffoui  :  Par 

!  Procuf «ore  generah  régis,  in 
^uaotum  tangjtdomanium  ejufdem  do- 


ET  PIECES 

Collation  faide  à  l'orignal  rendu  i 
Guillaume  Bonnet  commis  à  Paris  pour 
M.  André  Ragueau  treforier  des  filL 
ces  extraordinaires  Se  parties  cafuelles" 

Mtju  ny  Henry  II.  ^  U  ro»*  deS 
affmblees  &  "remîmes  fubLtquts. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  
France,  â  touspref, bs  &  advenir  A"',J>* 
fa  lue  Ayans  cy  devaït  entendu  &  Se-' 


cour  de  parlement ,  chambre  de  nos 
comptes  cour  des  aydes ,  prevoIt  de 
Pans,  officiers  du  chaftelet  &  prevoft 

ville  de  Paris,  pour  raifon  du  rang  que 
nofdides  cours  &  officiers  prétende 
refpedivement  tenir  ez  ades  &  aflem 
blees  publiques  faides  en  noftredide  vil! 
ie  de  X  ans  au  grand  mépris  de  la  juf- 
nce  Se  mmiftres  d'icelle,  £eft  dérifion 
des  nations  eftrangeres  &  diminution 

ff^M  °nCdeDofdiasofficie">  ««» 
a  lemble  eftre  tres-neceflaire  pourveoir 

&  donner  certain  règlement  à  l'ordre 
que  doivent  tenir  nofdids  officiers.  Sça- 
voik.  ftsoNs  que  nous  ayant  eu  fur  ce 
ladvis  de  plufieurs  princes  de  noftre 
iang  Se  autres  grands  &  notables  per- 
fonnagesde  noftre  confeil  eftans  leznois, 
avons  dit,  ftatué  Se  ordonné,  Se  par 
edit  perpétuel  Se  irrévocable  de  noftre 
certaine  faence,  pleine  puiftànce  &  au- 
thonte  royal  difons,  ftatuons  &  ordon- 
nons que  en  tous  ades  Se  alTemblées  pu. 
bliques  qui  feront  cy-après  faides  en 
noftredide  ville  de  Paris,  Se  hors  d'i- 
celle ou  les  alTemblées  fe  feront  par  nof- 
treordonnance  Se  commandement ,  nof- 
tredide cour  de  parlement  ira  &  mar- 
chera la  première,  &  après  elle  immé- 
diatement lra&  marchera  noftre  cham- 
bre des  comptes ,  &  après  ladide  cham- 
bre ira  Se  marchera  noftredide  cour  des 
aydes  ,  &  après  la  chambre  des  mon- 
noyés,  Se  après  elle  le  prevoft  de  Pa- 
ns &  officiers  du  chaftelet,  &  après  eux 
les  prevoft  des  marchands ,  efchevins  & 
officiers  de  noftredide  ville  de  Paris, 
chacune  i  part  Se  feparément ,  lâns  que 
1  une  coftoye  ou  puilTe  coftoyer  l'autre 
ne  k  aucunement  méfier.  En  mandant  i 
nos  amez  &  féaux  les  gens  de  noftre 
cour  de  parlement  faire  lire  &  enregif, 
trer  cette  pre/ente  ordonnance ,  &  pu- 
nir 
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nir  les  contrcvenans  de  telle  peine  fie 
amende  arbitraire  qu'ils  verront  eftre  à 
faire  félon  l'exigence  des  cas ,  &  la  fa- 
cent  garder ,  oblerver  &  entretenir  fans 
cnrraindrc  ne  y  contrevenir  ne  fouffrir 
eftre  contrevenu  directement  ou  indirec- 
tement en  quelque  manière  que  ce  foit. 
Car  tel  eft  noftre  plaifir ,  nonobftanc 
quelfconques  autres  edids ,  ftatuts  fie  or- 
donnances à  ce  contraires.  Et  affin  que  ce 
foit  chofe  ferme  &  ftablc  à  tousjours  nous 
avons  raid  mettre  noftre  fcel  à  cefdides 
prefêntes ,  fàuf  en  autres  chofes  noftre 
droid  fie  l'autruy  en  toutes.  Donné  à 
Viibers-Cotterets  au  mois  d'Avril ,  l'an 
de  grâce  m.  d.  lvii.  fie  de  noftre  règne 
le  xi.  Ainjtjtgié  fus  le  reply  :  HENR.Y} 

fur  le  ttfly  :  Par  le  roy  eftant  en  fon 
confeil  du  Thyek. 

Leda,  publicata  &  regiftrata ,  audito 
&  requirente  procuratore  generali  ré- 
gis , Parifiis in  parlamcnto ,  xi,  die  Maii, 
anno  Domini  m.  d.  lvii.  Signé  ,  do 
Tillet.  Du  regijirc  des  ordonnances  cottê 
V.  fol.  94.  verfo. 

Arreft  de  l'affemblèe  de  Veglife  Gallicane 
tenue  par  le  commandement  du  roy  à 
Poify ,  four  ceux  fe  difans  frères  de  la 
focietê  de  Jefus. 

Ur  la  requefte  prefentée  par  les  eux 
difans  frères  de  la  focieté  du  nom 
Jefus,  par  laquelle  &  pour  les  cau- 
Ics  y  contenues  ,  mcfmement  que  par  af- 
reft  de  la  cour  de  parlement  de  Paris 
du  ii.  Février  dernier  auroit  cfté  ordon- 
ne qu'ils  fe  pourverroienc ,  fi  bon  leur 
fembloit ,  au  concile  gênerai  ou  aiïèm- 
blée  prochaine  qui  fe  ferait  en  l'eglife 
*  /ans  l'approbation  de  leur  ordre  ,  ils 
requéraient  leurdide  compagnie  cftrc  re- 
ceuë  6c  approuvée  par  l'eglile  Gallicane. 
Autres  deux  requeftes  auifi  prefentées 
par  les  manans  &  habitans  de  la  ville  de 
Riom  en  Auvergne ,  fie  par  les  exécu- 
teurs du  teftamenc  de  feu  meffire  Guil- 
laume du  Prat  en  fon  vivant  evefquc  de 
Clermont ,  à  mefme  fin.  Veuledid  arreft 
du  n.  Février  1560.  Les  bulles  du  def- 
fundpapePaul  III.  datées  à  Rome, apud 
fanïtam  Mariant  anno  inearnationis  Domi- 
niez m.  D.  xl.  qninto  Kal.  03obris,pon- 
tificatùs  anno  vi.  par  lefquelles  noftredid 
S.  P.  auroit  approuvé  ladide  focieté  af- 
fcmblée  foubz  le  titre  du  nom  de  Jefus, 
à  la  charge  que  en  ladide  focieté  ne 
pourraient  eftre  plus  defoixante  perfon- 
nes.  Autres  bulles  dudid  pape  Paul  III. 
aufli  dattées.  Ronue  apud  Jantlum.  Petrum, 
Tenu  II.  Part.  III. 
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anno  Domini  m.  d.  XLiir. pridie  idus^far- 
tii  ,  pontîficatùs  anno  x.  porrans  pouvoir 
aufdids  frères  de  recevoir  en  leur  com- 

f>agnie  tel  nombre  de  perfonnesquebon 
eùr  femblera ,  changer  fie  altérer  leurs 
conftitutions ,  icelles  changer  fie  en  faire 
de  nouvelles  félon  qu'ils  verront  bon 
eftre  fie  que  la  neceffité  le  requerra ,  fans 
que  pour  ce  leur  foit  befoing  de  nou- 
velle confirmation  &  approbation.  Au- 
tres bulles  du  mefme  pape  dattées , 
apudfanHam  Mariant  m.  D.  XLiX.  Ka- 
lendis  Novcmbns  ,  pontîficatùs  anno  xv. 
contenans  pluficurs  privilèges  concédés 
fie  odroyés  à  ladide  focieté.  Et  certai- 
nes autres  bulles  du  pape  Jules  III.  du 
datte  Ronut  apud  fanclum  Petrum  M.  D.  L. 
duodecimo  Kal.  aug'fti ,  fortifcatûs  anno 
x.  par  lefquelles  il  auroit  auffi  approu- 
vé ladide  focieté  avec  leurs  règles  te 
privilèges.  Les  lettres  patentes  du  def- 
fund  roy  Henry  dattées  à  Blois  en  Jan- 
vier ,  fignees  :  Par  le  roy  monfeigneur 
le  cardinal  de  Lorraine  prefent ,  Clauffe, 
fie  fccllées  du  grand  fcel  fur  cire  verde 
pendant  à  cordons  de  loye  verde  &  rou- 
ge ,  par  lefquelles  le  roy  auroit  agréé 
fie  approuvé  lefdides  bulles,  fie  permis 
aufdids  frères  qu'ils  puiflent  conllruire, 
édifier  fit  baftirdes  biens  qui  leur  lëront 
aumofnés  une  maifbn  fie  collège  en  la 
ville  de  Paris  feulement ,  fie  non  en  au- 
tres villes,  pour  y  vivre  félon  leur  reiglc 
8c  ftatuts ,  fie  mandé  à  fes  cours  de  par- 
lement de  vérifier  lefdides  lettres,  fie 
faire  fie  fouffrir  lcfdids  frères  jouir  de 
leurs  privilèges.  Arreft  de  ladide  cour 
de  parlement  du  trois  Aouft  1554.  par 
lefquelles  ladide  cour  auroit  ordon- 
né que  lefd.bullcsfielettres  feraient  com- 
muniquées à  l'evefquc  de  Paris  fie  a  la  fa- 
culté de  théologie-  Rremonftranccs  en 
formed'advis  du  1.  Décembre  1559.  Au- 
tres lettres  patentes  du  roy  François  II. 
du  ij.  Avril  ij6o.  lignées  :  Par  le  roy 
en  fon  confeil,  de  l'Aubefpine ,  par  les- 
quelles le  roy  ,  après  avoir  veu  fie  raid 
vcoir  en  fon  privé  confeil  les  remon- 
ftrances  de  ladide  faculté  de  théologie, 
fie  attendu  que  ladide  compagnie  avoit 
efté  receuc  ez  royaumes  d'Efpagne  fie 
Portugal  fie  en  plufieurs  autres  pays , 
fie  qu'en  icellc  focieté  pourraient  eftre 
nourris  perfonnages  qui  prefeheront , 
inftruiront  fie  édifieront  le  peuple,  tant 
en  la  ville  de  Paris  que  ailleurs,  mande 
à  ladide  cour  de  procéder  à  l'homolo- 
gation fie  vérification  defdides  bulles  fie 
lettres ,  nonobftant  les  remonftrances  de 
ladide  faculté  de  théologie.  Autres  rc, 
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  monftrarices  faiûes  a  ladictc  cour  par  onc  ia  faites  r 

'«.s*    rcvcroue  de  Pari,  Certaine  fupphcarL  fixées f^è^^^6^ 

&  requefte  faicïe  par  les  prertres&ef-  ni imp.fi crum  varier   l  l,f?mbl"-\ 

coliers  de  ladideWniedejefus,  fires  S 

par  laquelle  ils  /upplioicnt  tres-humble-  pouvoir  alléger  aucune,!    '  .ûns 

ment  la  majelté  du  roy  que  leur  ordre  qu'Us  „e  poXnt  SSL  T?n°n  > 

&  religion  foit  receu  à  Paris  &  par  le  écriture  ÉT^S^1^ 

royaume  deFrance,à  la  chargé  que  cefain,  qu'Us  W^^J**0- 

leursprivjlegesobtenusduS.  fiege  Apoil  noncer  à  tous  privilèges  obrenP  L"; 

tohque  &  leurs  Aatuts  &  reiglesde  la-  obtenir,  mei mLcn xtcet  n      *  * 

d.de  compagnie  ne  fbient  aucunement  tendent'leur  avoTefté  conceT/  PT 

contre  les  loix  royalles ,  contre  l'eglife  bulle  du  pape  Paul  m  ™A      ?J" h 

GalJJCane&  contre  les  concordats  faicts  des  kalenLfde  Novemi,           du  v' 

entre  N  S.  P.  le  pape  &  le  S.  liège  Apof-  en  ce  qu'ils  feroilnr         **"  D"  Xu*' 

du  royaume  d  autre  ,  contre  tous  ores  &  pour  l'adveniri  Z  T( ? •  ** 
droicb  cpifcopaux  &  parochiaux ,  ne  du  droici  commun U>  \  C  r  i dlfPofitlort 
pareillement  contre  les  cbapitres'des  dice  def  dro 2fa  de  rc ^t(™sVé^ 
eghfes,  foient  cathédrales ,  collégiales  preftarions annuel IpI,  '  «nfives, 
ne  aux  dignités  d'i celles,  Us  Te ule-  l^^^^^^ 
mentqu'ilsfoientreceûscommereligion   diligemment  S„?  VCU  * 

approuvée  avec  les  fufdicles  limitâtes   renfenT^avanr  rnl     DlCU  prCmic- 
&  reftrinaion,  Confentemcnt  de  l'evef-   par  ^oteftarion  de  SLTÎT" 
que  de  Paris,  &  omoloeacion  &  veri     ïerenr.  X  °Ut  Jlonn^,  re. 

Ration  défies  lettres!  bull^  àla 

charge  que  lc/dias  frères  ne  pourront   semblh?  J  . i       u  r°?'  L  As" 

exercer  aucune  jurifdidion  cp^copâTe    cour  5e  pifc 
prefeher  &  annoncer  la  parole  de  Dieu   recoir  /  de  Pans'  a  receu& 

!anslapermiinon&  co'nfentemen^  de  ^iaJX^Ww,^fi>- 
ieursevefquesdiocefainsjqu'aucasqu'ils  vél  emlm ^Stfée  ^  ?"  rfg10n  nou- 
foient  pourveus  d'aucuns  bénéfice!  oc  ~  lnUlCuce  >  *  la  charge  qu'ils 

clefiaft/qu«,  mefme  cures  ils  reSon"  UT\  P/endrcautre  titrl  quede 

dront  poumon  de  Wd^dt  ^T^fci^T' 
vant  leurfdids  evefques  ;  qu'ils  nLu     S!f  CC  &,5ollege  l'cvefque 

ront  admim/trer  aucuns  SacremenT  de  £22 *T  C°U"e  V^tendanc'e , 
confeffion  &  EuchaX  &ST"Jë  ÎSS?ïn  a  ^YT'  &  Paradé-' 
exprès  des  curés  de  ceux  a Jque,s £  tefafiS^^  ^  ""«^ 
voudront  adminiftrerlefdicb lac remen!    nrt  ?      i    r&  ma,viva^-  N'entre- 
.  ■^^k^uon,^^^^  nfrJeS  freres  ficelle  compagnie 
curés,  cane  en  fpintuel  Ju^ltl     f       'fT  Cn  temPord  &  W™** 
fck  pour  1«  obfacion    SsTt  *   *"CunecllofcauP^judice  des  eve/ques, 
pultire  &  autres  fcmblables  qu'u'  ré, T/T'  CUr"  '  &  uni^- 

ronc  en  leur  eglife  &  chapelll  nJill  It  a  V  *U™S  ieh^  i  ains  feront 
ne  pourront  lire*  iLrpAter  il  fZt  ïï"  &  cJonfJormcr  entièrement  àla 
Efcripturc  publiquement fnÏÏn  nSïï^  dlfe0n  du  droi<a^  ûns  qu'ils  ayent 
lier  Van,  L^lfT^L Z^  Z  ^SSSt^ 
la  faculté  de  theolome  des  uruvcrWc  ^ÏMe  &  exPrès  *  tousprivile- 
rameufesj  le  tout  fam  nreL^  Pm  Par  leurs  buJics  aux  ehofes 

tre^ ^ordres  &rehgS s^ou^  ™d^fsc™^>  autrement  a  ftul  te 
puiûent  attirer  à  lux  &  recïvlï  ?  u  "  faJrC  ,°U  Pour  l'advenir  en 
compagnie  les  retout  H   Z  1  î"?   obcienMncd,^lectreSpatentes  ,de! 

c^fquesauxretoo^fu^  v«tu  ûuf  le  droid  de  ladite  aflèm- 
par  forme  de  focicré  &r  lZ       r  *S   .   ^«^le  Lundy  xv.  our  Scptem- 

lefquelsferont  tenUS  Sfd«  X"'    *         mT°"*»o». *  Eostachb  du 

Sue  de  Jefu.ou^Ss40^  ^n^T*?^'*"*^ 

Pourront  faire  aucunes  inftimàï  fi"t?p*  mandato  donunorum ,  Bl an. 

velles,  chan^r  ne       ri?  W  ?°S  n°U"  CHY  *  B^"on. 

>    angex  ne  altérer  celle,  qu*  Regiftrara.audito  procuratore  gênera- 
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]i  rcgiîjprout  inarrefto  eu  riz  continetur, 
Pariliiî  in  parlamenco,xiv.Februarii,an- 
noDortiiniM.D.  ixi.Signt  duTillet. 

A  cfté  mis  fur  ' deux  autres  originaux 
expédiés  par  duplicata  femblable  Re. 
axrju  cy-dellus  contenu,  que  j'ay  pa- 
reillement figne,  Dureg.  des  erd.  c»ttiz. 
ftl.  1)8. 

JLtqutfle  des  Catholiques  de  Paris  au  roy 
pour  le  defttmement  des  hérétiques  -y 
avec  la  riponfe  dm  roy  portant  confen- 
tement. 

Au  ROT,  ET  A  NOSSEIGNEURS  DE  SON 
CONSEIL  PRIVE'. 

Vos  fidèles  êc  obeyflans  fubjeâs  les 
manans  fie  habitans  de  voftre  bonne  ville 
de  Paris  vous  remontrent  en  toute  hu- 
milité qu'ayans  receu  ce  bien  de  voftre 
majefte ,  au  péril  qui  n'agueres  s'eft  of- 
fert jufques  à  leurs  portes ,  d'eftre  con- 
folés,  réjoub  fiedu  tout  augurés  de  vof- 
tre  prdênce ,  continuant  en  cela  l'exem- 
ple de  vos  predecefleurs ,  lefquels  en 
cas  fcmblables,  touttes  de  quanifes  fois 
que  le  péril  s'eft  offert,  fc  font  retirés 
en  voftre  ville  de  Paris ,  pour  garder 
fit  conferver  ceux  qu'ils  ont  toujours 
eftimé  fie  tenu  pour  les  mieux  affection- 
nés fie  plus  fidèles  fubjects  que  monar- 
que ne  prince  du  monde  puiffè  avoir  $ 
ils  ont  penfé  ne  pouvoir  moins  faire  pour 
l'affection  réciproque  qu'ils  doivent  à 
un  fi  bon  prince  j  que  s'adonner  à  vous 
faire  fervice  fie  à  ceux  qui  font  près 
de  voftre  perfonne,principalcment  pour 
l'affurance,  garde  ,  confervarion  fie  aug- 
mentation de  V.  M.  fie  des  voftres ,  cn- 
femble  de  voftre  bonne  ville  de  Paris } 
laquelle  comme  la  première,  non  feu- 
lement de  l'Europe,  mais  de  ce  monde, 
ils  ne  doutent  point  vous  eftre  fur  tou- 
tes choies  recommandée.  Or  eftilque 
vofdicts  fubjeéls  inftruiclsfit  admoneftés 
par  l'exemple  des  autres  villes  ,  mef- 
mes  des  circonVoifines/mt  reconnu  com- 
bien il  eft  périlleux  de  tenir  fie  endurer 
avec  eux  fie  en  unemefme  ville  gens  qui 
font  de  contraire  faction ,  qui  les  efpient 
ordinairement ,  donnent  advertiffemens 
à  vos  adverfaires,  8e  ne  cherchent  rien 
plus  que  les  introduire  en  voftre  royau- 
me. Et  voyant  que  la  plus  part  de  ceux 
qui  pour  voftre  venue  s'efteiene  abfen- 
tes,  fe  fentans  en  leur  coufeience  eftre 
coupables  de  grands  crimes  ,  font  par 
un  lue  cet.  de  tems  revenus ,  fie  commen- 
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cent  à  faire  nouveau  monopole  ,  à  ulèr 
de  leur  première  audace  fie  menées ,  qui 
journellement  font  fie  attachent  plu- 
iîeurs  placarts ,  fie mefmcs  le  jourd'hyer 
ont  faicl  Se  attaché  libelles  diffamatoi- 
res contre  vous ,  la  royne  voftre  mere  ; 

f >rinces  de  voftre  lâng  fie  confeil  prive, 
efdi&s  fupplians  craignent  grandement 
que  par  ce  encor  il  s'introduife  envof- 
tre  ville  plufieurs  voleurs ,  brigands  ,  va- 
gabonds fie  inutiles  ,  qui  foubs  prétexte 
des  diflentions  qui  s'offrent,  nedefire- 
roient  rien  plus  que  de  piller  voftre  bon- 
ne ville  }  choie  qui  tourneroit  ,  Si- 
re ,  premièrement  à  un  regret  perpé- 
tuel Se  infupportable  ,  fie  fecondc- 
ment  à  une  perte  fie  dommage  le  plus 
grand  que  jamais  ait  faict  prince  Chref- 
cien.  Ce  confideré ,  Sire  ,  les  fupplians 
implorent  fie  fupplient  très-humblement 
V.  M.  à  ce  que  voftre  bon  plaifir  foit, 
pour  l'aflèurance  de  voftredide  ville,  de 
faire  premièrement  laifir  au  corps  fie  gar- 
der en  lieu  feur  quelque  nombre  de 
ceux  qui  font  caule  des  diflentions  qui 
s'offrent ,  fie  qui  font  notoirement  fean- 
daleux  fie  mutins  ;  fie  quant  aux  autres 
qui  ne  font  fi  cogneus ,  fie  qui  font  neant- 
moins  de  religion  contraire  à  la  voftre, 
iceux  eftre  delarmcs ,  fie  leurs  armes 
eftre  mifes  en  lieu  feur ,  pour  leur  eftre 
rendues  quand  il  fera  advifé ,  fie  à  cette 
fin  leurs  maifons  eftre  veucs  fie  vifitécst 
ou  à  tout  le  moins  leur  eftre  défendu 
de  fortir  de  leurfdiétes  maifons  ,  foit  de 
jour  ou  de  nuit,  avec  armes  quelcon- 
ques ,  faire  aifemblées  ou  monopoles  en 
quelque  forte  que  ce  foit ,  loger  en  leurs 
lo<»is  autres  gens  que  leurs  ferviteurs 
domeftiquesj  defquels  ils  refpondront 
corps  pour  corps,  fie  defquels  ils  baille- 
ront le  nom  par  efeript  au  capitaine  de 
leur  dixaine  ,  qui  fera  éleu-  iuivant  la 
la  requefte  que  vous  en  ont  prefentée 
lefdids  fuppliansj  le  tout  fur  peine  de 
la  vie.  Et  continueront  lefdids  fup- 
plians à  prier  Dieu  pour  voftre  noble 
pTofpcrité  fie  fanté. 

Le  roy ,  après  avoir  mis  la  prefente 
requefte  en  délibération  de  la  royne  fa 
mere*,  du  roy  de  Navarre  ,  de  meffei- 
gneurs  le  cardinal  de  Guife ,  ducs  de 
Guife ,  d'Aumale,  fie  de  Montmorency 
conneftable  de  France  fie  autres  gens 
de  fon  conlêil  privé  eftans  près  de  fa 
perfonne,  a  par  leur  ad  vis  accordé  8c 
accorde  aux  Japplians  qu'ils  puiffent  faire 
lever  fie  ofter  les  armes  à  tous  ceux  des 
manans  fie  habitans  de  ladiâe  ville  de 
Paris  qui  font  cogneus  tenir  autre  reli- 
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gion  que  celle  qui  cft  de  cour  temps  ob- 
icrvée  en  ce  royaume  ,  &  en  laquelle 
vit  S.  M.  Mais  die  veut  &  cncend  que 
pour  faire  la  recherche  defelictes  armes 
foit  commis  le  commiflaire  du  quartier} 
lequel  avec  quatre  des  plus  notables 
bourgeois  du  quartier  qu'il  appellera 
avec  luy,  regardera  de  iè  tranlporter 
ez  maiions  fi  à  propos ,  &  de  le  com- 
porter fi  dilcretementàlavifitationd'i- 
celles  maifons ,  que  lorfqu'ilsyirontils 
ne  /oient  fuivis  detrouppe  de  peuple, 
&  ne  Kicent  fcandale  qui  foit  caufe  de 
faire  iaccager  &  piller  leldictes  maifons, 
cfquelles  ils  ne  feront  autre  recherche 
&  perquifition  que  defdi&es  armc^qu'ils 
prendront  par  inventaire  $  &  mettront 
en  lieu  feur,  pour  eftrc  rendues  à  ceux 
à  qui  elles  appartiendront  quand  il  en 
fera  advife.  Et  feront  faiercs  aufdiéb 
fubje<3s  de  la  religion  les  deffènfcs  meiv 
données  en  Ja  prefënte  requefte ,  pour 
y  obéir ,  à  peine  de  la  vie.  Faict  à  Pa- 
ns le  ii.  jour  de  May  ,  l'an  m.  d.  lxii. 
Siffiè  Bourdin. 

Rcgiftrata,  audito  procurarore  «»ene- 
rali  régis  Se  hoc  requirente,  Parifiisin 
parlamcnto,  v.  Maii,  anno  Domini  m. 
d.  lxii.  Siffté  du  Tillet.  Collation 
cft  faicle  à  l'original.  Signé  du  Tillet. 
Extrait  du  regiftre  des  ordonnances  cottcZ. 
fol.  250.  verf. 
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Autre  requefte  des  Parifiens  au  roy  ,  four 
faire  roolle  de  ceux  qui  peuvent  porter 
les  armei  peur  la  deffenfe  de  U  ville  > 
avec  la  refponfe  &  confentement  du  roy. 

Au  ROY,  ET  A  NOS   SEIGNEURS  DE 
SON  CONSEIL. 

Sire, 

L'afffection  &  fidélité  que  vous  doivent 
vos  très-humbles  &  très-obeyflàns  fub- 
jeds  les  manans  &  habitans  de  voflre 
bonne  ville  de  Paris,  les  incite  à  vous 
offrir  leurs  vies  &  biens  pour  les  expo- 
fer  à  voftre  fervice >  &  davantage  le  pe- 
rd auquel  ils  font,  les  admonefte  de 
le  tenir  inceflamment  fur  leurs  gardes 
pour  les  menaces  que  journellement  ils* 
rcçoyvent  de  leurs  ennemys.  Et  pour 
ce  que  fur  toutes  chofes  ils  défirent  vous 
taire  entendre  &  cognoiftre  leur  affec- 
tion, &  comme  ils  veulent  vivre  & 
mourir  pour  vous ,  à  cette  caufe  vous 
lupphent  trcs-humblement  leur  per 
mettre  faire  roolle  de  chacune  dixaine 
de  voftrediae  ville  &  fauxbourgs  de 


Paris,  de  ceux  qui  peuvent  porter  ar 
mes  &  faire  fervice  pour  la  tuition  & 
dettenie  d'icclle,  pour  en  chacune  di 
xaine  ou  autre  quartier  compétent  eft.e 
cleu  un  capitaine  bon  &  fidèle  &  par 
luy  faire  monftre  &  rêvent  de  ceux  de 
fa  dixaine,  voir  &  vifiter  les  maifons 
d  icclle  par  certains  jours  ,  &  autres  ac- 
tes qui  feront  advifés  cftre  neceflaires 
pour  la  dcffenle  &  feuretc  de  voftre- 
dicje  ville   parecque  ne  voudraient  lef- 
dicb  fupphans  pour  rien  entreprendre 
de  porter  armes,  ne  faire  kfdidcs  af- 
femblees  ne  autres  chofes  ,  finon  par 
voftre  permiffion  &  ]Icence.  Ce  fefant 
Sire   les  rendrez  préparez  à  une  fortu! 
ne  de  furpnfe  ,  qui  pourro.t  advenir  , 
vous  intimiderez  voftre  ennemy  ,&au<r! 
menterez  toujours  l'affection  deldiâ 
iupplians  envers  vous. 

Le  roy  ,  après  avoir  mu  cette  pré- 
fente  requefte  en  délibération  de  la  rcync 
la  mere,  du  roy  de  Navarre,  demef- 
ieigneurs  les  cardinal  de  Guife,  ducs 
de  Guife ,  d'Aumale  &  de  Montmo- 
rency conneftable  de  France,  &  autres 
gens  de  fon  confeil  privé  cftans  près  de 
la  perfonne,  a  par  leur  advis  accordé 
aux  fupphans  que  en  chacune  dixaine 
de  ladide  ville  &  fauxbourgs  ils  puiflenc 
faire  les  roolles  de  tous  ceux  qui  feront 
propres  à  porteries  armes,  procéder  à 
1  élection  des  capitaines,  félon  qu'ils  le 
requièrent  par  la  prefente  requefte  Et 
quant  à  la  recherche  &  vifitation  'des 
maifons ,  elle  fe  fera  par  le  commifiaire 
du  quartier,  appelles  quatre  des  plus 
notables  bourgeois  de  fon  quartier  fé- 
lon qu'il  eft  contenu  en  la  refponfe  mi- 
le au  pied  d'une  autre  requefte  prefentée 
par  lefdieb  fupphans.  Faicl  à  Paris  le 
11.  jour  de  May,  l'an  de  grâce  H.  D. 
lxii. -Signé  Bourdin. 

Rcgiftrata,  audito  procurarore  gène, 
rali  régis  &  hoc  requirente,  Parifiisin 
parlamento,v.diemenfis  Maii,anno  Do- 
mini m.  d.  lxii.  «S/g;»' du  Tillet.  Col- 
lation &c.  Extrait  du  regiftre  des  ordon- 
nances cotté  Z.  fol.  ijz. 

Ordonnance  du  roy  Charles  J^.furtéleilion 
des  capitaines  des  albaleftriers ,  archers 
à-  harquebufiers  de  la  ville  de  Paris. 

C Harles  par  la  grâce  de  Die  u  rov  de 
France  ;  à  tous  prefens  &  à  venir , 
ialut.  Jean  Ragueneau  capitaine  &  chef 
des  foixante  arbaleftriers  de  noftrc  ville 
de  Paris ,  nous  prefenta  requefte  le  13. 
Juillet  1565.  contenan»,  que  nos  prede- 
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eeflèurs  rois, pour  certaines  bonnes  cau- 
fes  &  confiderations  à  ce  les  mouvans , 
Se  pour  la  tuition  &  defrenfe  de  noftre 
ville  de  Paris  fie  des  habitans  d 'icelle , 
créèrent  fit  eftablirenc  dès  l'an  410, 
iceux  arbaleftriers,  parce  que  l'arbalef- 
tre  eftoit  l'arme  le  plus  furieux  fie  of. 
fenfif  dont  ils  ufoienc  pour  lors  -,  fie  de- 
puis agrnjgnc  fera  blable  ment  créé  fie 
eftably  le  nombre  de  fix  vingts  archers. 
Et  continuans  fie  augmenta  ris  les  guer- 
res d'année  en  autre  ,  le  feu  roy  Fran^ 
cois  ,  noftre  très- honoré   lèigneur  ôC 
ayeul ,  auroit  auffi  créé  en  ladide  ville 
le  nombre  de  cent  harqae  bu  fiers.  Tous 
lefquels  arbalétriers  ,  archers  fie  har- 
quebufiers ,  font  tenus  ôefe  doivent  mon- 
ter fit  équiper  à  leurs  defpens  de  toutes 
fortes  d'armes  requiies  pour  noftre  fer- 
vice  fie  defrenfe  de  noftredicte  ville. 
Aufquels  fie  à  chacune  defdides  compa- 
gnies par  les  créations  fie  eftabliflemens 
d'icelleseft  permis  eflire  fie  faire  par  cha- 
cun an  l'un  d'entr'eux ,  pour  eftre  le  chef, 
maiftre  fie  capitaine  ,  qui  entre  autres 
chofes  a  le  foine  fie  charge  de  veoir  fie 
dilieemment  vihter  les  armes  fie  ballons 
de  fàdide  compagnie.  Laquelle  efledion 
annuelle  a  efté  depuis  pour  bonnes  fie 
juftes  caufes  par  eux  delaillée,  fie  le  plus 
ibuvent  les  capitaines  continuez  ,  les 
ungs  fîx ,  dix,  quinze  fie  vingt  ans,  fie  les 
autres  jufqu'â  leur  deceds.  Lefquels  ca- 
pitaines ont  tousjours  par  le  pafle  efleu 
pour  leurs  lieutenans ,  fie  donné  leurs  en- 
seignes 8c  guidons  à  ceux  de  leurs  com- 
pagnies qu'ils  ont  congneu  en  eftre  di- 
gnes pour  leur  expérience  fie  dextérité 
aux  armes ,  qui  ne  fe  changent ,  ains  fè 
continuent  tousjours.  Et  combien  que 
lefdids  capitaines  ne  deuflènt  eftre  de 
pire  qualité  8c  condition  que  leurfdids 
lieutenans  fie  enfeignes,ne  deftituez  ne 
changez  fans  volontaire  démiflion  ,  ou 
avoir  forfaid  fit  malverfé  en  leurfdides 
charges ,  neantmoins  lefdides  compa- 
gnies fans  aucune  occafion  ,  confente- 
ment  ne  démiflion  volontaire  dé  leurf- 
dids capitaines ,  les  oftent  fie  changent , 
fie  en  leurs  lieux  fie  places  par  brigues , 
menées,  envies,  banquetz  fie  autres  voyes 
illicites  en  mettent  d'autres  à  leur  fan- 
taifie ,  fous  couleur  de  ladide  création  j 
de  forte  que  a  l'occafion  de  tel  chan- 
gement fie  mutation  defdids  capitaines 
le  fourdent  fie  naiflent  plufîeurs  raoncu 
polies  ,  haines  fie  inimitiez  entre  les  fuf- 
dids,  fe  périt  l'honneur  fie  obeyffance 
que  doivent  les  membres  défendes  com- 
pagnies à  leurs  chefs  fie  capitaines ,  ayant 


pouvoir  ,  s'il  ne  s'accommode  du  tout   Am  t  6S 
à  leur  volonté  ,  d'en  mettre  un  à  leur  *"* 1,6  ' 
pofte  fie  dévotion ,  nous  demeurans  en 
ce  rai  fan  t  fans  eftre  fervis  defdides 
compagnies  ,  noftredicte  ville  fans  fe- 
cours ,  la  republique  fans  defrenfe,  fie 
lefdiâs  capitaines  fans  fuitte  ne  hom- 
mes. Nous  fuppliant  fie  requérant  tres- 
humblement ,  que  noftre  bon  plaifîr  fuft 
déclarer ,  que  les  capitaines  defdides 
trois  compagnies  ne  pourront  eftre  ores 
ne  pour  le  temps  advenir  changez ,  def- 
mis  fie  chaflèz  fans  fbrfaidure ,  exprez 
confêntement  ou  volontaire  démiflion  , 
non  plus  que  leurfdids  lieutenans  fie 
enfêignes  ;  fie  en  ce  faifant  ,  pour  ren- 
dre lefdides  trois  compagnies  efgales 
en  nombre  les  unes  comme  les  autres , 
ordonner  ,  que  ledid  capitaine  prendra 
fie  choifira  encores  quarante  nommes 
expérimentez  fie  execcitez  au  faid  des 
armes,  pour  parfaire fadide compagnié 
jufqucs  au  nombre  de  cent ,  lefquels  fe- 
ront nommez  arbaleftricrs  de  nous  fie  de 
ladide  ville  de  Paris  ;  à  fçavoir  ,  vingt 
dès  maintenant  fie  à  prefent  ,  qui  joui: 
ront  de  femblables  prééminences  que 
lefdids  foixante  arbafeftriers ,  fie  les  au- 
tres vingt  quand  il  en  ira  de  vie  a  tref- 
pas ,  ou  en  fera  cafle  de  la  compagnie 
defdids  fix  vingts  archers  5  fie  pour  cet 
effet  réduire  icelle  compagnie  jufques 
au  nombre  décent,  afin  de  rendre  lef- 
dides  trois  compagnies  efgales  fie  de  pa- 
reil nombre  de  gens  les  unes  comme  les 
autres  j  fie  par  ainfi  nous  fie  noftredide 
ville*  de  Paris  aurions  pour  noftre  fervi- 
ce  fie  fecours  cent  arbaleftriers  piftol- 
liers,  cent  archers  fie  cent  harquebu* 
fiers  ,  qui  marcheraient  quand  l'occa- 
fion fe  prefenteroit  ,  fous  trois  cornet- 
tes de  cent  hommes  chacune.  Laquelle 
requefte  nous  renvoyafmesa  noftre  trçs- 
cher  fie  amé  coufin  le  fiéur  de  Mont- 
morency marefchal  de  France  j  gouver- 
neur fie  noftre  lieutenant  gênerai  en  la- 
dide ville  de  Paris  fie  ifle  de  France, 
pour  fur  icelle  donner  fie  nous  envoyer 
fon  advis ,  pour  icelluy  veu  fie  rapporté 
par  devers  nous  fie  les  gens  de  noftre  con- 
feil  privé  ,  eftre  pourveu  au  fuppliant 
comme  verrions  eftre  à  faire.  Lequel 
auparavant  donner  fondid  avis ,  auroit 
renvoyé  ladide  requefte  aux  prevoft 
des  marchands  fie  eichevins  de  ladide 
ville  de  Paris  ,  pour  advifer  en  leurs 
loyauteZ  fie  confeiences  fur  la  commo- 
dité ou  incommodité  que  nous  fie  la- 
dide ville  pourrions  avoir  en  accor- 
dant le  contenu  en  ladide  requefte.  Sur 
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laquelle  lefdi&s  P.  des  M.  &  E.  auroienc   obéir  à  ce  qui  leur  fera  par  nous  ou 
délibéré  au  bureau  de  ladicle  ville  r   ledia  gonverneur  &  noftre  lieutenant 
donné  &c  envoyé  leur  advis  à  noftre-   gênerai  commandé  ,  &  par  lefdicls  P 
dicl  coufin ,  qui  pareillement  auroit  don-   des  M.  &  E.  Et  quand  vacation  advien- 
ne &  envoyé  le  lien  conforme  à  celuy   dra  defdi&s  albaleftriers ,  archers  &har 
defdids  P.  des  M.  &  E.  excepté  pour   quebufiers  ,  en  fera  nommé  ,  pris  & 
le  regard  ,  tant  defdids  capitaines  que   choify  par  lefdidks  capitaines  '  chacun 
autres -chefs,  qu'il  iuy  iénible  devoir   en  fon  endroit.  Ordonnons  en  outre 
eftrc  faiûs  par  ferutin ,  afin  que  de  tous   pour  le  regard  de  la  réduction  des  com- 
Ics  efleus  nous  ou  noftredicfc  coufin ,  &   pagnies  en  nombre  pareil  &  égal  que 
en  fon  abfcnce  le  prévoit  dcfdias  mar-   le  capitaine  des  no.  archers  en  délaif 
chands  &  efchevins ,  euûent  le  choix  ,   fera  dès  a  prefent  vingt  de  fon  nom 
pour  éviter  que  les  taverniers  qui  di-  bre ,  de  chacune  dixaine  deux  des  vieux 
minuent  nos  aydes  ,  n'en  fuflèntçour-   &  jeunes  ,  pour  eftfe  enrôlez  &  mis 
veux  j  comme  il  nous  eft  apparu  par   au  nombre  des  arbaleftriers  &  nous  y 
la  refponfe  de  noftredia  coufin  ;  que  fervir  en  ladite  ville,  foubz 'ledia  fup 
nous  avons  ,enfcmble  ladite  requefte  &  pliant  qui  en  eft  capitaine  de  prefent- 
advis  defdicls  P.  des  M.  &  E.  faid  veoir   et  les  autres  vingt  feront  par  luy  prins 
en  noftre  confeil  privé.  Par  advis  &  de.    dès  maintenant,  choifis  ôc  eflus  de  per 
libération  duquel  Avons  ordonne'   bonnes  notables  &  de  fervice ,  pour  ac- 
ït  ordonnons  ,  que  les  capitaines   croiftre  &  agrandir  fa  compagnie  au 
des  trois  compagnies  qui  font  de  pre-    nombre  de  cent  ,  comme  les  °autres 
fent ,  feront  encores  continuez  en  la    Lefquels  vingt  nouveaux  ,  que  nous  a» 
charge  depuis  le  premier  jour  dejan-   vons  permis  par  ces  prefentes  audid 
vicr  dernier  pafle  jufques  a  fix  ans  en-    capitaine  fuppliant  prendre    éhre  & 
tiers  révolus  &  accomplis ,  afin  qu'eftant   choifir  ,  feront  le  ferment  ez  mains  def 
par  tel  temps  pourveuz  defdides  char-   dicls  P.  &E.  ainfï  qu'il  eft  accouftumé 
ges  ,  ils  ayent  plus  d'occafion  d'eux   Et  ne  jouiront  toutesfois  lefdicb  vingt 
maintenir  en  bon  eftat  ,  &  eftre  bien   nouveaux  efleuz  &  choifis  par  ledia 
montez  &  armez  ,&  tirer  plus  prompt,   fuppliant  capitaine  ,  des  privilèges  oc- 
loyal  &  fidèle  fervice  de  leurs  gens  &   troyez  aufdides  compagnies , jutoucs  au 
compagnie,  qu'ils  n'ont  receu  par  cy-    premier  jour  d'Octoore 'prochainement 
devant,  quand  ils  eftoient  dimiflibles    venant,  auquel  jour  eft  accouftumé  fai- 
d  an  en  an  ,  &  que  lcfdides  fix  années   re  délivrance  des  fermes  du  gros&  huic- 
paflees  chacune  defdides  compagnies    tiefme  du  vin  a  nous  &  à  ladicte  ville 
pourra  continuer  ,  fi  bon  luy  iemble  ,   appartenant  Et  pour  ce  que  â  prefenc 
iedicl  capitaine  pour  autres  fix  années,    les  arcs  &les  arbaleftresne  font  en  ufa- 
ou  bien  procéder  à  nouvelle  efledion    ge  ne  deffenfe,  avons  ordonné  &  or- 
d  autres  capitaines ,  lieutenans  &  enfei-   donnons  que  tous  les  arbaleftriers  & 
gnesi  lefquels  toutesfois  feront  prins,   archers  feront dorefenavant  tenus  por- 
cnoiiïs  &  efleuz  du  nombre  defdides    ter  harquebufes  au  lieu  des  arcs  &  ar 
compagnies  ,  &  non  autrement.  Et  fe    baleftres.  Et  pour  donner  aux  vingt  noul 
fera  ladicle  efleétion  en  l'hoftel  de  la   veaux  efleus  meilleure  occafion  d'eux 
ville  de  Pans-  en  la  prefence  des  P.  des    employer  a  noftre  fervice  ,  voulons  & 
Al.  ce  E.  dicelle  ville,  &ceparlavoye    nous  plaift  qu'ils  jouifTent  de  tels  & 
de  lerutin ,  lequel  nous  fera  apporté ,  ou    femblables  privilèges  dont  ont  accouf- 
au  gouverneur  &  noftre  lieutenant  jge-    tumé  jouir  les  autres  arbaleftriers  ,  ar- 
merai en  ladite  ville,  &  en  fon  abfen-    chers  &  harquebufiers.  Si  donnons  en 
ce  auldids  P.  des  M.  &  E.  qui  l'ouvri-   mandement  par  ces  prefentes  à  nosamez 
ront ,  &  icelluy  ouvert  feront  efledion    &  féaux  les  gens  de  noftre  cour  de  par- 
de  ceux  des  nommez  qu'ils  cognoiftront   lement  &  de  nos  aydes ,  prevoft  de  Pa- 
plus  iuffifans  pour  exercer  la  charge    ris  ou  fon  lieutenant,  prevoft desmar- 
pour  laquelle  ils  auront  efté  efleus  j  leù    chands  &  efchevins  d'kelle  ville ,  &  à 
Sue!s  *er°nc  tCnus  fairC  fermenc  ez  mains    t0™  nos  autres  jufticiers  &  officiers  qu'il 
deioicts  P.  des  M.  &  E.  en  la  prefence   appartiendra  ,  que  noftre  prefente  or- 
de  noftre  procureur  en  ladiae  ville,    donnance  ils  facent  lire ,  publier  &  en- 
que  bien  loyaument  &  fidèlement  ils   regiftrer,  icelle  gardent  &  obfervenc 
exerceront  lefdiaes  charges  pour  noftre   &  entretiennent ,  facent  garder ,  obfer- 
iervice  &  de  ladiae  ville ,  &  fourniront   ver  &  entretenir  ,  &  du  contenu  en 
d  armes  &  chevaux  ,pour  eftre  preftz  à   kelle  ils  facent  &  foùffrcnt  lefdids 
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capitiiûcs  8c  leurs  licutenans  ,  urba-    /ente  ordonnance  foit  foigneufement  ~. 
ldtriers,arehers  8c  harquebufiers  &cha-    gardée  6c  exécutée,  fur  peine  de  nous  "* 
cun  d'eux  ,  prefens  8C  advenir ,  jouir  8c   en  prendre  à  eux  ,  informer  diligem- 
ufcr  pleinement  8c  pailiblement ,  ceflans   ment  des  contraventions  ,  &  procéder 
fie  faiiàns  ccllèr  tous  troubles  8c  em-    extraordinairement  par  faifie  &  confif- 
pefebemens  au  contraire,  6c  à  tout  ce    cation  des  marchandises &  emprtfbnne- 
que  dcllùs  faire,  fouffrir  &obeyr,con-    ment  des  perfonnes,  s'il  y  cîèhet  ,  8t 
traignenx  ou  facent  contraindre,  tous    nonobftant  oppofitions  "ou  appellations 
ceux  qu'il  appartiendra ,  6c  qui  pour  ce    quelconques  ^  pour  lesquelles  ne  voulons 
feront  à  contraindre  ,  par  routes  voyes    eftre aucunement  différé }  déclarant  dés- 
deues  6c  raiSonnables  ,  nonobftant  op-    a-prefent  comme  pour  lors  tous  les  con- 
pofirions  ou  appellations  quelconques    ges  &  permiffions  nulles  &  de  nulle  va. 
8c  Sans  préjudice  d'icelies  ,  pourlefqucl-   leur  8c  eftecr,.  Ordonnons  auffi  aux  corn- 
les  ne  voulons  eftre  différé  5  carteleft    niiflaires  députés  à  Paris  podr  la  polû 
noftre  plaifir ,  nonobftant  quelconques   <x  générale  ,  informer  foigneufement 
ediets ,  ordonnances  ,  reftrindions,  man*    des- contraéls  ou  achats  qui  ont  efté  Ou 
démens  ,  deffênfes  Se  lettres  à  ce  con-    feront  faicts  par  les  marchans  ou  autres 
mires.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme    perfonnes  par  errements  de  quantité  de 
8c  ftable  à  tousjours,  nous  avons  faiék    bleds  8c  autres  grains,  vins  &  foins,  fie 
mettre  noftre  féel  à  cefdi&es  prefentes,    des  monopoles,  ufures,  defguifemens,  re- 
fauf  en  autres  chofes  noftre  droiér.  8c    ventes  8c  autres  abus  8c  malvcrfations 
l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Moulins  au    qui  y  auront  efté  commis ,  procéder  con- 
mois  de  Febvrier ,  l'an  de  grâce  m.  d.    tre  eux  extraordinairement  comme  le 
ixvi.  8c  de  noftre  règne  le  vr.  Ainfi   cas  le  méritera  en  cette  neceifité  Se  ca- 
fitpi  fur  le  reply.?itie  roy  en  foncon-    lamité  publique  ,  &  neantmoins  décla- 
feil,  de  l'Aubespine.  rer  lefdiclscontra&s  nulsfic  de  nul  effcér., 

Leués  ,  publiées  Se  enregiftrées ,  ouy  nonobftant  oppofitions  ou  appellations 
fie  ce  contentant  le  procureur  gênerai  quelfconques ,  pour  lefquelles  ne  vou- 
du  roy  ,  en  ce  qu'elles  concernent  le  Ions  l'exécution  du  faict.  de  la  police  fie 
domaine  dudiét.  Seigneur.  A  Paris  en  par-  jugemens  qui  feront  donnés  fur  icelle 
lement  le  xvi.  jour  de  Juillet,  l'an  m.  eftre  différée  «c  retardée.  Et  d'autant 
D.  lxvi.  Sifflé,  du  Tillet.  Tiré  des  que  par  l'afHuence  8e  multitude  du peu- 
re0res  des  ordonnances  vérifiées  au  parle-  pie  qui  eft  en  noftre  bonne  ville  dePa- 
ment.  ris ,  8c  la  rareté  fie  pénurie  des  bleds  qui 

s'y  voit ,  il  y  pourroit  advenir  defordre, 
Mdit  du  roy  Charles  IAT.  touchant  la  difettt    s'il  n'v  eftoit  auiïî  pourveu  ;  nous  avons 
&  la  police  générale.  permis  fie  permettons  aux  prevoft  des 

marchands  fie  efchevins  de  noftrediftc 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy    ville  de  Paris ,  qu'ils  puiffent  par  l'ad- 
de  France  j  à  tous  ceux  qui  ces  pre-    vis  des  gens  de  noftre  police  générale 
fentes  lettres  verront  ,  falut.  Pour  le    faire  faire  des  achats  de  tant  de  grains^ 
foing  fie  Singulier  defir  que  nous  avons    par  telles  perfonnes  qu'ils  adviferont  reU 
de  pourveoir  à  la  cherté  des  bleds ,  6c   Séants  fie  folvables,  fie  à  tels  prix ,  con- 
donner  ordre  que. nos  fubjecb  puillent    dirions  fie  charges ,  hors  de  noftre  royau- 
palier  fie  Supporter  la  rigueur  de  la  fte-    me  ou  ez  provinces  loingtaines  de  nof. 
rihté  de  cette  prefente  année,  feavoir   tredide  ville  de  Paris,  comme  Bretagne 
fefons  que  nous  par  l'advis  des  gens  de    fie  Guyenne ,  8e  d'iceux  grains  en  faire 
noftre  privé  conleil ,  fie  de  noftre  cer-    des  refei  ves  fie  des  magaûns  publics ,  ou 
taine  feience,  pleine  puiflânee  fie  autho-    les  faire  diftribucr  fie  vendre  au  choix 
rité  royale  avons  inhibé  fie deftendu,  in-    fie  commodité  de  noftredicte  ville,  fè- 
hibons  fie  deflèndons  routtes  traiefes  fie    Ion  qu'il  fera  refolu  fie  arrefté  par  les 
tranfports  degrainshors  de  noftre  royau-   officiers  de  noftredi&e  police  générale  t 
me  durant  la  prefente  année,  Sur  peine    auSqucls  ouauxdiets  prevoft  fie  cfchevin* 
de  confiscation  de  corps  fie  de  biens ,  tant   nous  avons  donné  6e  donnons  par  cefd. 
pour  le  regard  des  marchands  que  des   prefentes  tout  pouvoir  fpecial  de  contrac- 
vo'ituricrs ,  foit  par  mer,  par  eau  fie  par   ter  fie  faire  les  marchés  qucdefTus.  Pour 
terre.  Enjoignons  très  -  exprclfc ment  à   l'acheminement    defquels    achats  de 
tous  gouverneurs ,  baillys ,  ienefehaux  fie    bleds,ôc  pour  donner  moyen  à  norredifte 
tous  autres  nos  juges  8e  à  chacun  d'eux   ville  de  pouvoir  entretenir  un  nombre 
d'y  tenir  la  main ,  à  ce  que  noftrcd.  pie-   infiny  de  pauvres  valides  qui  y  font  8t 
Terne  II.  Part.  IU.  Pp 
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'  affluent  journellement  de  toutes  parts, 

m.  ij73.    avons  voulu  &  ordonne ,  voulons  &  or- 
donnons que  pour  l'année  prochaine^ 
qui  commencera  le  premier  jour  de  ^aiv 
vier  prochain ,  il  fok  ,pris  &  levé  par 
cottiiation  fur  les  manans  &  habitans 
de  noftredide.  ville  Se  fauxbourgs,  ou- 
tre Se  par  deHus  la  fomme  de  quarante 
mil  livres  tournois  ,  qui  eft  levée  pour 
les  fortifications,  autre  pareille  fomme 
de  quarante  mil  livres  tournois  de  creuë, 
&  ce  car  ad vance  &  anticipation  r&  en 
la  mefme  forme,  manière  &  aux.mef- 
mes  termes  que  l'augmentation  desde- 
jiiers  de  la  fortification  futfaide  Se  le* 
vce  en  l'an  565.  tant  pour  convertir  Se 
employer  en  achat  Ôcprovifion  de  bleds, 
que  pour  nourrir  Se  faire  travailler  let 
<iids  pauvres  valides  ladide  prochaine 
année,  que  l'on  comptera  l'an  1574.  & 
à  la  charge  encore  que  les  citoyens  qui 
auront  promptement  advancé  Se  paye 
leurs  cottes  defdides  fortifications,  f&- 
ront  les  premiers  payés  &  rembourfés 
des  deniers  de  la  vente  Se  diftribution 
defdids  bleds.  Et  cependant ,  attendu 
que  la  levée  des  deniers  defd.  fortifica- 
tions ne  pourroit  fitoft  eftre  prefte  qu'il 
en  feroit  befoing ,  nous  avons  aufiï  per- 
mis aufdicb  députez  de  noftrc  police  gé- 
nérale pouvoir  exiger  &  contraindre 
nos  officiers ,  bourgeois  &  marchans  de 
noftredide  ville  de  prefter  &  advancer 
aufdids  marchans  de  bleds  jufques  à 
quelque  fomme  d'argent ,  qui  fera  ne- 
cellàire  pour  exécuter  Se  faire  lefdids 
achats  ez  marchés  publics  j  lesaflurant 
neanrmoins  qu'ils  feront  incontinent  fa- 
tisfaids  Se  remboursés ,  tant  de  leur  fort 
principal ,  que  du  profit  de  leurfdids  de- 
niers ,  s'il  s'y  en  trouve.  Mandons  Se  en- 
joignons en  outre  au  prevoft  de  Paris 
ou  fôn  lieutenant  civil  de  faire  comman- 
dement aux  citoyens  de  noftredide  ville 
qui  le  pourront  porter,  qu'ils facent fé- 
lon leurs  moyens  celle  provision  de  bleds 
qu'il  leur  fera  ordonné ,  Se  dont  les  gens 
de  noftre  police  générale  ou  confeiîlers 
en  noftre  chafteliet  pourront  faire  les 
rolles,  Se  iceux  exécuter  en  leurs  loyau- 
tés Se  confeience  ;     deux  mois  après 
les  injonctions  faictes  aufdids  bourgeois 
de  fe  munir  &  pourvoir  defdids  bleds, 
fera  procédé  contre  les  négligents  par 
amendes  arbitraires ,  qui  feront  appli- 
quées à  la  nourriture  defdids  pauvres. 
Seront  auHî  pareillement  advertis  les  col- 
lèges &  corps  ccclefiaftiques  d'avoir  des 
referves  de  bleds,  &de  ne  le  pas  venir 
pourvoir  au  marché  Se  place  publique, 
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ains  jde  cafter  Se  révoquer  par  les  plaâ 
doux  Se  légitimes  moyens  qu'ils  pour- 
ront les  baux  de  leurs  terres  qu'ifs  ont 
cy-devant  arrentées  à  longues  années  & 
à  prix  d'argent.  Et  ne  pourront  les  pro- 
vifions  défendes  maifons  eftre  vendues 
fans  ordonnance  de  la  police  générale, 
&  que  le  greffe  n'en  foitdcfchargé.  Man- 
dons en  outre  aux  gens  tenans  noftre 
police  générale,  que  pour  d'autant  faire 
ceflèr  les  grandes  Se  exceffives  defpeiw 
fes  qui  fe  font  aux  accouftretnens  &aux 
feftins  &  banquets  de  noftredide  ville 
ils  facent  de  nouveau  publier ,  garder  & 
in  violablement  entretenir  nos  ordonnan- 
ces. Fefant  auHy  par  eux  fecrettement 
informer  contre  les  larrons  &  coureurs 
des  maifons  des  pauvres  laboureurs,  &; 
autres  gens  vagabonds  Se  non  advoués, 
qui  fe  difènt  de  la  fûyte  de  noftre  cour^ 
Se  iceux  exemplairement  Se  rigoureufé- 
ment  punir  fuivant  nos  ordonnances.  Re- 
mettant au  refte  à  la  confeience  &  liber* 
té  de  nofdicts  officiers  Se  juges  de  pour- 
veoirà  l'exécution  des  articles  ,  &  par- 
tieuherement  de  noftre  police, qui  con. 
cernent  interdiction  del'ufage  Se  distri- 
bution du  vin  des  ferviceurs  .ablcnrs  Si 
délogeants  du  iervice  de  leurs  maiftres, 
Se  fans  leurs  congés ,  licences ,  ou  cer- 
tifications. Et  à  ce  que  l'on  puiflê  eftre 
adverty  defdides  faulres  &  malverfa- 
tions ,  les  commiflàires  de  noftre  chaf- 
teliet pourront  aller  &  affilier  aufdids 
banquets ,  Se  feront  leurs  recherches  Se 
vifications  aux  maifons  des  boulangers 
&  meufniers  Se  des  blattiers  &  regrat- 
tiers  de  ladite  ville ,  fuivant  les  ordon- 
nances de  noftredide  police  ;  &defdic- 
tes  fautes  feront  bons  &  fidels  rapports, 
fur  peine  d'amende  arbitraire  ,  mfpen- 
fion ,  punition  &  privation  de  leurs  eltats. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
Se  féaux  confeiîlers  les  gens  tenans  nof- 
tre cour  de  parlement  à  Paris ,  prevoft 
dudid  Paris  ou  fon  lieutenant ,  &  à  tous 
nos  baillys,  fenefehaux  &  autres  nos  ju- 
ges &  officiers  quelfconques ,  Se  i  cha- 
cun d'eux  en  droid  foy  &  fi  comme  à  , 
luy  appartiendra,  que  cefdides  prefen- 
tes  ils  racent  lire ,  publier  Se  enregiftrer, 
garder ,  entretenir  &  inviolablement  ob- 
fèrver  de  poind  en  poind  félon  leur  for- 
me Se  teneur  ,  fans  fouftrir  ne  permet- 
tre qu'il  y  foit  contrevenu  en  quelque 
forte  &  manière  que  ce  foit  -}  car  tel  eft 
noftreplaHîr.  En  tefmoing  dequoy  nous 
avons  faid  mettre  noftre  fcel  à  cefdic- 
tes prefentes.  Donné  à  Villiers-Corte- 
recsle  xx.  d'Odobre , l'an  m.  d.  lxxiu. 

se 
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te  de  noftre  règne  le  xm.  Signé,  ôcc. 

Lcuë ,  publiée  &  enregiftrée ,  ouy  & 
ce  requérant  le  procureur  gênerai  du 
roy,ainli  qu'il  eft  contenu  en  l'arreftdu 
ijj.  de  ce  mois  }  à  Paris  en  parlement 
le  xxi.  Novembre,  l'an  m.  d.  lxxiii. 
Signé ,  de  Henez.  Collarionné  ,&c.  Ex- 
trait du  reyftre  des  ordonnances  cette  FF. 
fui.  j+8. 

Lettres  patentes  duroy  Henry  III.  portant 
ftmiflion  à  Jacques  Moien  Lfpagwl 
domicilié  à  Paris  d" établir  en  cette  ville 
«n  bofpital  pour  tes  pauvres  malades  des 
tfinueUes  de  quelque  nation  que  ce  frit. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France  fie  de  Pologne $  à  tous 
prclens  ÔC  advenir ,  falut.  Noftre  bien 
amé  Jacques  Moien  Efpagnol  natif  de 
Cordoua,  premier  maiftre  faifeur  d'éguil- 
les  demeurant  en  cette  ville  de  Paris , 
nous  a  faid  remonftrer  que  depuis  vingt 
an  ça  il  s'eft  habitue  ÔC  marie  en  cette 
dide  ville,  où  confiderant  l'affluence  Ôc 
multitude  des  pauvres  Efpagnols ,  Ita- 
liens, Flamans,  Portugais,  François  fie 
autres  nations  ,  malades  du  mal  des 
efcrouclles ,  qui  y  viennent  pour  nous 
trouver ,  i  fin  d'eftre  par  nous  touchez, 
lefquels  on  raid  difficulté  ÔC  refus  de 
loger  ès  hofpitaux  fie  maifons  ordinaires 
qui  logent ,  fie  autres ,  Ôc  font  le  plus  fou- 
vent  contrainds  coucher  es  rues ,  endu- 
xans  une  grande  froidure  mefme  l'hyver 
avec  pauvreté  fit  neceflité  ,  eftantcfmeû 
de  pitié  ôc  charité  ,  il  defire  faire  conf- 
truire  fie  édifficr  un  hofpital  Ôc  maifon 
en  l'un  des  fauxbourgs  de  cette  dide 
ville  de  Paris ,  pour  y  recevoir  ôc  loger 
tous  les  pauvres  malades  des  cfcrouel les 
«le  quelque  nation  que  ce  foit ,  s'il  nous 
plailoit  le  luy  permettre  ,  à  la  charge 
d'en  demeurer  luy  fie  fa  femme  maiftre 
ôc  gouverneur  ,  fans  que  foubs  prétexte 
de  nos  ordonnances  fur  le  faid  des  hof- 
pitaux ils  en  puiflent  eftre  dépoflèdez, 
foit  de  la  demeure  en  icelluy ,  ne  de 
l'adminiftration  du  revenu  rendre  par 
luyôc  fadide  femme  aucun  compte^ 
fur  ce  impartir  nos  lettres.  Sçavoir. 
faisons  que  nous  ces  chofes  connec- 
tées ,  mefmes  qu'il  eft  bien  raifonnable 
qu'employant  ledid  fuppliant  fon  bien 
Ôcfubftance  en  la  conftrudion  ôc  fonda=- 
tton  dudid  hofpital  ,  luy  ôc  fadide  fem- 
me ne  foient  priver  de  leur  demeure  & 
trouvernement  d'icelluy  j  pour  ces  cau- 
fes  Ôc  autres  raifonnables  confiderations 
à  ce  nous  mouvans ,  inclinans  à  la  fup- 
Teme  II,  Part.  III. 
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plication  ôc  requefte  dudid  fuppliant ,  As 
à  icelluy  avons  permis  Ôc  permettons  de 
faire  conftruire  ôc  édifier  en  l'un  des 
fauxbourgs  de  ceftedide  ville,  tel  qu'il 
verra  luy  eftre  plus  commode  ,  un  hof- 
pital ôc  maifon  pour  y  recevoir  Ôc  loger 
lefdidsmalladesdcs  efcrouelles  de  quel- 
que nation  que  ce  foit ,  qui  s'y  voudront 
loger  j  ôepour  l'entretenement  d'icelluy, 
foit  des  édifices,  meubles  ôc  uttenciles 
qu'il  y  mettra  ,  recevoir  tous  dons  ôc 
legs  qui  y  feront  faids  par  quelques  per- 
fonnes  que  ce  foient,  fans  que  luy  ô:  fa- 
dide femme  en  foient  ôc  puillênt  eftre 
mis  hors  de  leur  demeure ,  gouverne- 
adminiftration  d'icelluy  ,  ne 


ment  ôc 

que  luy  ôc  fadide  femme  leur  vie  du- 
rant foient  tenus  rendre  aucun  compté 
de  ladide  adminiftration  ôc  revenu  ,  at- 
tendu les  frais  ôc  defpcnfes  qu'il  con- 
viendra faire  en  la  conftrudion ,  achape 
ôc  entretenement  des  meubles  ôc  uften- 
cilles  d'icelluy  ,nonobftant  quelconques 
ordonnances  faides  ôc  qui  pourroicnc 
eftre  faides  cy-apres  furie  faid ,  gou- 
vernement Ôc  adminiftration  des  hofpi- 
taux. Etàfin  que  ledid  hofpital  demeu- 
re plus  longuement  en  bon  eftat  ôc  val- 
leur  ,  ôc  tende  pluftoft  à  augmentation 
ôc  accroiflement  qu'à  diminution  ôc  rui- 
ne ,  d'aultant  que  noftre  amc  ô:  féal 
confeiller  Se  grand  aumofnicr  prefentôe 
advenir  i  caule  de  fondid  eftat  d'aumof- 
nier  de  tout  temps  ôc  ancienneté  a  la 
fuperintendance  des  hofpitaux ,  mal  a- 
dencs  ÔC  autres  lieux  pitoyables  quel- 
conques ,  nous  voulons  ôc  entendons 
qu'après  le  deceds  defd.  Jacques  Moien 
Ôc<â  femme  noftredidamé  Ôc  féal  con- 
feiller ôc  grand  aumofnier  qui  pour  lors 
fera ,  ôc  autres  qui  après  luy  feront  au. 
did  eftat  à  l'advenir ,  ayent  la  furintcn- 
dance  d'icelluy  hofpital ,  pour  le  faire 
régir  Ôc  gouverner  ,  avec  pouvoir  d  y 
commettre  perfonne  ecclefiaftique  pour 
le  fervice  divin  ôc  adminiftrer  les  facre- 
mens  aux  pauvres  qui  en  auront  beloing, 
receveurs/ miniftresôc  autres  fervans  aux 
pauvres  deflufdids,  donner  ordre _qu  au- 
cun defd.  pauvres  malades  des  efcrouel- 
les ne  feiourne  plus  longuement  audid 
hofpital  que  fa  neceflîte  ne  requiert ,  en- 
femlblc  que  autres  aucuns  n ,y  foient  re- 
ceus  finon  de  la  qualité  fufdide  ôc  gé- 
néralement de  foigner  ôc  tenir  la  main 
que  tout  le  bien  Ôc  revenu  appartenant 
ôc  qui  appartiendra  audid  hofpital ,  ôc 
perfonnes  neceflaires  pour  le  fervice  dcl- 
dicts  pauvres  ôc  coniérvation  d'iceluy 
ÔC  revenu ,  foient  bien  ôc  deuemenc 
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Am     (    conduids,  reiglez  &  adminiftrez,  tout    Dieu,  par  qui  les  roy  s  régnent  en  toutè 
ainfi  &  par  la  forme  &  manière  que    paix  &  affurance ,  nous  avons ,  encre 


vingts 

bles  de  ce  royaume.  Si  donnons  en  man»   1er  une  congrégation  des  Penitens  en 
dément  à  nos  amez  &  féaux  les  gens  l'honneur  de  Dieu,  foubz  le  nom  &  til- 
de noftre  cour  de  parlement  dé  Paris,  tre  de  l'Annonciation  de  la  glorieufe 
prevoft dudid  lieu  ou  (on  lieutenant,  &  Vierge  Marie  mere  de  noftre  Sauveur 
à  tous  nos  autres  jufticiers  &  officiers  Jefus-Chrift ,  en  noftre  bonne  ville  de 
qu'il  appartiendra,  que  de  noftre  pre-  Paris,  en  laquelle  peullent  entrer &et 
/ente  permiffion  &  contenu  cy-dcllus  ils  tre  receuz  principallement  les  perfon- 
falîcnt,  foufrrerit  &  latflènt  ledid  fup*   nés  ieculieres,  encores  que  les  ecclc- 
pliant  &fadide  femme  jouir  &uferpfei-  fiaftiques  y  foient  admifes,  pour  y  fer- 
nement  &  paifiblcment ,  (ans  leur  faire  vir  Dieu  en  repos,  &  recirez  à  part  vac 
ne  fôuffrir  leur  eftre  faid  aucun  trou-  quer  plus  à  loifir  aux  œuvres  propres  à 
ble  ou  empefehement  au  contraire  j  le*  leur  qualité  &  vocation.  Ce  qui  nous 
quel  fi  faid ,  mis  ou  donné  leur  eftoic ,  auroit  fi  bien  fùccedé  par  la  grâce  & 
ils  le  celTent  &  fallènt  ccllerj  &  à  ce  mifericorde  celefte,  que  le  nombre  & 
faire  &.  IbuftVir  contraignent  tous  ceux  le  fruit  croillantenfemble  tous  les  jours, 
qu'il  appartiendra  par  telles  voyes  que  de  nous  aurions  faid  fupplier  noftre  laind 
raifon  t  car  tel  eft  noftre  plaifir,  non-  pere  comme  chef  de  Peglitè  C.  A&R 
obftant  comme  deûus  &  quelconques  à  qui  le  droid  appartient  de  confirmer 
autres  ordonnances,  mandcmcns,dcf-  &  audorilèr  toutes  telles  religieuses  af-  • 
fenfesfic  lettres  à  ce  contraires.  Et  afin  fembjées  ,  de  nous  voulloir  afljftcrde  ùl 
que  ce  (bit  chofe  ferme  &  ftable  à  tous-  faveur  Scpuillance  fpirituelle,  affin  que 
jours  ,  nous  avons  faict  mettre  noftre  les  ftatuts  qu'avons  dreflez  pour  la  di* 
feelà  cefdictcsprcfcntes,  fauf  en  autres  redion  &  conduite  de  cette  congrega- 
chofes  noftre  droid  &  Pautruy  en  tou^  tion,  fiuTent  par  luy  approuvez ,  efmo- 
tes.  Donne  à  Paris  au  mois  de  Juillet  loguez ,  ratifiiez  &  enrichis  des  grâces 
l'an  de  grâce  m.  d.  lxxvi.  &  de  noftre  privilèges  &  bénédictions  qu'il  advifel 
règne  le  ni.  Signé  fur  le  reply  :  Par  le  roit  eftre  convenables  à  la  dévotion  doc 
roy ,  M.  Boucher  maiftre  des  requeftes  confrères  &  à  noftre  bonnette  ardente  af. 
ordinaire  de  l'hoftel  prefent ,  de  Neuf»  fedion.  Ce  qu'ayant  efte  faid  par  luy  fi 
ville  ,  Vifa  ■>  &  fctllèes  fur  lacs  de  foye  liberallcment  quenousavons  jufteocca- 
verde  &  rouge  en  cire  verâe  du  grand fiel.  fion  de  nous  en  contenter ,  nous  les  avons 
Regiftrées ,  ouy  le  procureur  gênerai  voulu  mettre  en  lumière  pour  deux  prin- 
du  roy,  pour  jouïr  par  les  impetrans  cipales  raifons  :  Pune,  affin  que  chacun 
de  l'efïèd  &  contenu  en  icdles ,  com-  des  nollres  euft  en  main  le  contenu  de 
me  il  eft  contenu  au  regiftre  de  ce  jour,  fon  debvoir  &  obligation  venant  à  eftre 
A  Paris  en  parlement  le  xi.  jour  de  De-  aggregé  à  cetec  famille,  d'autant  que 
cembre  l'an  m.  d.  lxxvi.  Signé,  de  cen'eft  pas  tout  que  la  belle  promeflè 
Hekez.  Extrait  des  regifires  des  ordvnnan-  qu'on  faict  de  fervirDicù,  filesadions 
ces  vérifiées  an  parlement .  de  bitti  prez  aulli  «e  l'accompagnent  s 

ce  qui  eft  pratiqué  alors  mieulx  &  plus 

Efiablijjemtnt  de  la  congrégation  des  Pv-  franchement ,  quand  par  la  ledure  des 

nitens  en  lu  ville  de  Paris  far  le  roy  reglemens  la  mémoire  rend  une  cha- 

Henry  J il.  leur  à  la  volonté de  bien  entendre  :  l'ao- 

■  TTi  tre  que  ne  doutant  poind  que  plufieurs 

An.  I— I  Jnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  de  nos  bons  fubjed»  feront  *  commis  a 

1  1  France  &  de  Poulongne,  à  tous  noftre  exemple  par  toutes  tes  meilleure* 

prelens  &  advenir  ,  falut.  Comme  ainfi  Villes  de  noftre  royaume  de  drefler  fem- 

loit  que  nous  aydns  tousjours  defiré  dez  blables  congrégations  &efcolles  de  pieté 

noitre  advenement  à  la  couronne ,  que  &  dévotion ,  &  d'y  voulloir  aufly  com- 

la  pietc  &  la  dévotion  Chreftienne  s'aug-  me  joindre  &  incorporer  celles  que  nous 

menraft  tous  les  jours  entre  nos  bons  fçavons  déjà  eftre  eftàblies  en  plufieurs 

lubjccjs  par  tout  noftre  royaume,  pour  «ndroids  à  noftre  grand  contentement, 

clcre  le  vray  ciment  qui  maintient  8c  nous  avohs  voulu  par  ces  pr-fentes,  en 

conlervc  1  cftat  en  fa  force  &  vigueur,  tant  qu'à  nous  touche,  leur  faire  cette 

uant  par  enfcmble  les  peuples  avec  déclaration  4e*bftre  volonté,  qui  eft  de 
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prendre  telles  congrégations  en  noftre 
jiuve-gardcôeprotcdion ,  Se d'exhorter 
tous  ceulx  qui  auront  dévotion  de  s'y 
ranger  fie  mettre  pour  les  mcfmes  fins 
&  intentions  qu'avons  cftablie  la  noftre,, 
afl'avoir  de  prier  Dieu  ôeeftudier  à  toute 
vertu  fie  œuvre  fainde ,  fuivant  les  fta- 
tuts  tels  que  les  noftres ,  ou  les  mef- 
mes,  ou  ainfi  qu'ils  auroient  efte  dcsja 
approuver  par  noftre  faind  pere ,  en  y 
adjouftant  de  ceulx  cy  la  partie  qu'ils 
pourront  la  mieulx  obferver.  Voulant 
fur  tout  que  toutes  lefdidcs  congrega- 
tions  facent  le  fervice  divin  à  l'ufaige 
de  Rome  reformé  par  audorité  du  pa- 
pe  Pie  V.  fuivant  les  heures  que  à  cette 
occafion  nous  en  avons  faid  imprimer 
en  noftre  ville  de  Paris.  Remettant , 
quant  à  ce  qui  touche  la  communica- 
tion des  grâces,  privilèges  &  indulgen- 
ces apoftoliques  odroyées  à  cette  con- 
grégation noftre,  au  redeur  Sccontcil 
tout  enfemble  d'y  procéder  ainfi  que  la 
bulle  l'ordonne ,  après  en  avoir  efte  re- 
quis autentiquement  par  ades  des  aultres 
congrégations ,  au/quelles  ils  donneront 
telles  lettres  de  communication  de  tout 
ce  que  defiiis  qu'ils  adviferont ,  (cellces 
du  grand  feel  de  ladide  congrégation 
noftre.  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  prefentes  à  nos  amez  fie  féaux  con- 
seillers les  gens  tenans  nos  cours  de  par- 
lements ,  gouverneurs  de  nos  provinces, 
licutenans  generaulx  ,  baillys,  fenef- 
chaux ,  prevofts  ÔC  à  tous  nos  autres  jus- 
ticiers de  faire  lire ,  publier  fie  enregif- 
trer  ccfdides  prefentes,  fie  tenir  la  main 
à  ce  que  noftre  volonté  foit  entièrement 
faide ,  fgivye  fie  exécutée ,  fans  fouffrir 
qu'il  y  foit  contrevenu  en  aulcune  ma- 
nière. Et  affin  que  ce  foit  chofe  ferme 
&  ftable  à  tousjours  ,  nous  avons  faid 
mettre  noftre  feelà  cefdides  prefentes. 
Donné  à  Paris  au  mois  de  Décembre 
l'an  de  grâce  m.  d.  Lxxxm.fie  de  nof- 
tre règne  le  x.  Signé  HENRY  s  &  fur 
le  reply:  Par  le  roy  de  Neufville}  é- 
à  cofié  :  Viià.j     fceUees  fur  lacqs  de  fait 
rouge  dr  verd  en  cire  verd  du  grand  (tel. 

Regiftnées ,  ouy  le  procureur  gene. 
ral  du  roy,  en  tant  que  la  bulle  men- 
tionnée .par  icelles  ne  puiûe  porter  au- 
cun préjudice  aux  libériez  fie  immuni- 
tez  de  l'egliie  Gallicane.  A  Paris  en 
parlement  le  ix.  jour  de  Mars  m.  d. 
lxxxiv.  Signé,  Du  TiLLiï.  Tiré  des 
regifiresdes  ordonnance  vérifiées  au  parle- 
rr.cnt.  i    .  r 
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Privilèges  des  officiers  de  la  congrégation 
roy  ait  des  Penitns,  ejiablies  far  le 
rey  Henry  III. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  fie  de  Pologne  >  à  tous  pre- 
fents  fie  advenir ,  ialut.  Corn  me  par  1  eL- 
tabluTement  fiiinftitution  par  nous  faide 
de  la  congrégation  royale  des  Penitens 
foubz  le  titre  de  rAnnondation  de  N  .D. 
eftabhe  au  convenc  des  Auguftins  en 
noftre  bonne  ville  de  Paris ,  nous  ayons 
entre  autres  chofes  ordonné  certain 
nombre  d'officiers  pour  fcrvir  en  ladide 
congrégation  ,  tant  pour  la  célébration 
de  Service  divin ,  que  autres  affaires  con- 
cernai» icelle,  leiquels  officier*  font  te- 
nus rendre  le  fervice  en  leurs  charges 
tel  qu'il  leur  eft  ordonné ,  dclaiiianscn 
ce  faiiânt  tourtes  leurs  affaires  particu- 
lières pour  y  vacquer  j  au  moyen  dequoy 
fie  affin  de  leur  donner  moyen  &  occa- 
fion de  s'entretenir  en  nous  fêtant  fer- 
vice ,  &  qu'ils  foient  recogneusen  leurs 
charges ,  ayons  eftimé  raifonnablc  de 
les  décorer  fie  faire  jouir  des  mcfmes 
privilèges ,  franchîtes  fie  immunités  dont 
jouilîcnt  les  chantres  de  noftre  chapelle 
de  mufique  ,  fie  qui  leur  ont  etté  octroyés 
fie  confirmés  par  nos  predeceflèurs  & 
nous ,  attendu  mcfmes  que  leidid*  offi- 
ciers nous  font  pareil  fervice  en  ladide 
congrégation  ,  Se,  a  voir  iesons  que 
nous  pour  ces  caufès  Se  conïiderâtions, 
de  tir  an  s  recognoiftrefictraicer  favorable- 
ment lef d.officiers ,  en  confideratian  des 
lèrvices  continuels  qu'ils  font  tenu  ,  nous 
faire  en  ladide  congrégation  *oyalle  des 
Penitens  en  laquelle  nous  -nous  trou- 
vons ordinairement,  n'ayans  iecux  fup-- 
plians  moins  de  fubjection  que  aokiids 
chantres  de  noftre  chapelle  de  irniifiquq, 
lefqueis  jouitiënt  des  privilèges  de  nos 
officiers  domeftiques  commenfaux  ,  du 
nombre  defquels  nous  lesavons toujours 
tenus  ,  avons  dit  fie  odroyé  ,  difons  fie 
odroyons  par  ces  prefentes ,  voulons  8c 
nous  plaift  que  tous  lefilids  officiers  de 
ladide  congrégation  des  Penitens ,  leurs 
veufves  durant  leur  viduitéôt  leurs  fuc- 
ceffeurs  jouyûeat  fie  uient  des  mefmes 
privilèges,  exemptions,  immunités,  fran- 
chues  fie  libertés  dont  jouyflent  lefdids 
chantres  de  noftre  chapelle-de  mulique, 
qui  font  tels  fie  femblables  que  ceux  con- 
cédez à  nofdids-  officiers  commenfaux, 
tout  ainfy  fie  par  la  forme  fie  manière 
que  fi  lefdids  privilèges ,  franchîtes  fie 
exemptions  cftoient  cy  amplement  tpe- 
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cifiées  &  déclarées}  &  en  ce  fefant ,  chanoinies  8t  Drpk.nrW         ,i.  » 
'■     *1b foicn.  &  dceum*  francs,  ,„«."  dia.  CSStS i  ?c?  ff"*  * 
tes  &  exempts  de  touttes  manières  de  evefaues  rK.nfr  .  L  faire  1» 

contriburionVoic  d'emprunts  généraux  S^^ISS^^^?" 
&parriculiersfaias&ifarre,tantparnous  fiables  Je  tour  cLT  deués&^on- 
r  parnos  vilies/embhblèmeJpourla  le^  A^U^M  » 
fourniture  des  vivres  &  munirions  pour  attachez  foubz  noûrZ  >      auflV  =f 
la  guerre,  frais  de  conduites,  touttes  £c en  outre  TonTl.n  ^  «™*Jkd. 
aydes,  tailles  &  importions  de  dou4  co^re^Xte^pf  •      *  b 
deniers  pour  livre ,  &  quatrième,  hrfc  femL^Sfr^T?'.*- 
«fine    dixiefme  &  apetriflement  de  trépas  durant  leur  viduJ5 UTt  ™ 
Tins,  deguets,  gardes  desportes  &  mu.  prenons  &  mettons  »£J ^  &rmw» 
ÎÎS'  TV0™'  Pa^«>  ^avers  In  noftre  proteûfon  i  l^ïïÏT* 
&deftroids  fourniture  &  contribution   ciale.  Et  pour  conféré  g^  e/pe_ 
a'eftapes,delogis&  garnifons  de  gens-  privueeesa^onsco^n    £T  d?  leurs 
darmes  tant  de  pied%e  de  chfval,  ÎJi^^*^^ 
aufly  de  la  folde  de  joooo.  hommes   confeillers  les        tenanf  T 
de  pied,  de  charrois  &  de  chevaux,  d'ar-   de  noftre  oal  J ?  t>?       lcî  re<îueftes 
*llerie,  contribution  denosban  &ar-   quernous^don^ pardevant leC 
riereban,  traites  foraines,  péages  &  ?ous  délais ^conSn^ons  1   ^  ^ 
paflages,  &  de  toutes  chofes  de*  leur  viendront  ^kZTrZr 
creû ,  &  tous  autres  fub/ides ,  attribu-   leges  ^  £2^"" /'  ™' 
tions,  fubventions  généralement  quel-  terminés, Tt^r  rJr  *  * 
conques faids &  à faire  en quelqueLte   lZ7s  ne/eronî^!      rî i  W  Privi- 
&  manière  que  ce  foit,  j^VC  ^^fe-T!^'0?^^ 
foient  cy  autrement  par  le  menudecla-  feillcrï  «2'^  ?  uels  nof<Hs  con- 
somme plus  au  Wg  eft  porté  par  ^i^vif*"  KqW{lçS  de 
leldiâs  privilèges  de  nos  officiers  domef    i  i«fJE ?         S  nous  avons  comi™ 
tiques,  'dontlS  vùHmvûSc cy  ara  COmmCtC°m  *  attrib«°*s 

chésfoubs  lecontr^fcel  de  ^X  Se^Tfe^ Wtt 
chancellerie.  Lefquelsprivileees  exempt  tout  aïft    *  con$f g™°n  royale  , 
rions,  immunité^,  f%anchifesS&S£  meLue^^c'  0*^°- 
nous  avons  aufdiâs  de  la  congrégation  3aès  ve^T"!? ^ enfembie 
*oyale  des  Penitens  donne  &  ocW  ^f*1  duranc  Jsur  viduité, 

dosons  &oaroyonsp^cesnrcfen^  nue  T     ^  »  Poflèflo^,  mixtes 
Voulons  *  nous  plaift^ ^  S  les  JënrXTO  demandant 
lettres  patentes  de  feu  noftw ;  iïl  fc«    2  '        ceuxou ils  fcr°nt  par- 

noré  Teneur  *  pere Henry  JE'  ^^^n iceux prendre lU. 
qucDieuabfolve,  du  mois  d'Avril ,  .7/  gC'  gar^e  &  defiènfe,  fan$ 

odroyées  aux  ^li^^  cha^l^  ^Uaucuûsautr«J«g«enpuiue„tenpre- 
nolW  chapelle  T^Uffl^  ZI"  i^iïïï  entreP™dre  a«cune 
chant,  chantres  de  noftre  chambre  VÎ?  »'  Jurlfdl,aion  nX  cognoilTance ,  la- 
Plains  &  clercs  de  nSre  o^tSe  &  3^££iT  dès  4^  ^r. 
confirmées  par  noftre  très  cher  &  Jte&deftendué  ,  mterdifons  &  defiên- 

amc  frère  hVrov  Charle         i  T'  Voulons  &  nous  P^ift  que  oar 

officiers  «fcl«£%0nSS^     T        re<îufes ^ noftre  hoftelleur  W 

<:hanoinies,chipelies&                  S'  CrC$  d°  "T"**-".  ûuve-garde  fie  au- 

pffices  &  «S IhwLl-a'  «^.î^r^le  ùi 

les  &coJlcglales,  tant T nX  t         a  t**  &  Caufcs  *  donn°n^ 

lition  que  lautre^ol Ws  /S«  tre  î?nPf  CC5,  Prcfencesa ^ 

eufés  &  difpenfes  »  excuse  mC  &  feal  cnanccher ,  les  gens  te. 

^^t&^tS^  a^esnLST"Kder]emenC&  denos 

font  tenus  faire  ez  eelifes  où  HuZl  J      &  chambn  des  comptes  &  trefo. 

feront  cy^près  pour^uz  &  qu^î  "f"S^ux  de  France ,  bkilhs ,  fenef. 

fent  prendre  ê/percSSî  VI  uls  t  £™C             îu  ,CUrs  lic«^anS> 

revenus  &  emofumem    JLfi    ïï    .  "S  fur  le  ^  denos  aydes  &  tailles 

diftriburionsquotSes^^  ^es ,  majeurs,  confuls^  efcbevS 

^aaes  digâtés,  office^Knces!  «^ÏS^^S 
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a^-^'XcSu^  Pierre  b«j,  . 

;,ft«  de  ce  ioar,  à  Parisen  parlement  Germain  Milice, 

ES  m.  M-  «.  o.  a***v„, 

du  Tillet.  Collarionnc  &c.  Extrait  La  Vallée. 

*         *'  °rd°marUeS  t0Ué  PP*  f°L  En/ans  de  ch*n, 

119. 


A».  .(SI. 


Michel  Pille, 
Anthoinc  Privé. 

 T%  Oolle  des  officiers  perpétuels  de 

*.-./*    J\  l'archi-congregation  des  Penitens  Mandeurs. 
de  l'Annonciation  N.  D.  par  nous  fon- 
dée  &  eftablie  au  convent  des  Auguk  Co cnm 

.     ,  1     ii„  a»  D-irac  Florent  Bourbion, 

ans  de  la  ville  de  Pans.  ^  FarqueUes  ; 

S*bs-retle*t.  >«lu«  Ie  Câmus' 


Le  lïeur  du  Prat  chevallier  de  noftrc 
ordre  &  gentilhomme  ordinaire  de 
noftrc  chambre. 

Chapelains, 

Marcel  Morelot, 
Guillaume  Dorgonne , 
Robert  Landunel, 
lui  lia  n  Géniales , 
Louis  Samfon, 
Barthélémy  le  Roux , 
Scbaftien  Mazalli , 
^cau  Marion. 

Secrétaire* 
Claude  Virton. 

Treforier* 

Charles  Rozkr. 

Secretains. 

Léonard  de  Tournoh  trésorier  des  Certt- 

Suiflès  de  noftre  garde, 
Jean  de  la  Rofe ,  1 
Pierre  Jacquenot. 

ChorifieS. 

Claude  Tillier, 
Jacques  Champagne. 


Portiers. 

Simon  l'Huillier, 
Gabriel  Richer, 
Anthoinc  Hugon, 
Michel  Chemereau. 


Pmvreurs. 


Gilles  Aubry, 
-Marc  Ogier. 


Bailleurs. 

Gabriel  Houel, 
Clément  Couard. 

Jmpriiveitf- 
Jamet  Métayer. 

Horbger. 

lean  Martinoi. 

Faid  à  Chartres  le  xvn.  AouitM.D. 
lxxxvui.5^  HENRY}  &  fins  bas, 
DE  Neufville. 

Regiftré  ,  ouy  le  procureur  gênerai 
du  roy ,  comme  il  eft  contenu  au  regii- 
cre  de  ce  jour,  à  Paris  lexxm.Marf  , 
m.o.  lxxxviii.  Sifflé  ou  Tillet.  Col- 
lationné  «ce  M  fit.  17*-  verf 

MemhUe générale  terne  en  Motel  d*  viSê 
de  Paris  après  la  mort  à»  duc  de 
Quife  a  Blets. 

BU  xxxi. Décembre  M.D.LXXxviih 
En  PaUemblée  générale  cediâ  jour 
en  la  grande  falle  de  l'Hoftel  de 
la  ville  de  Paris  de  menteurs  les  efche- 
vins ,  confeillcrs  deladide  ville  ,  dépu- 
tez des  cours  fouveraines ,  corps ,  col- 
lèges ,  chapitres ,  communauté!  eccle- 
fidliques ,  quarteniers  ôc  huia  notables 
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—       —  bourgeois  de  chacun  quartier  d'icelle 
ville  ,  pour  advifer  à  la  ieureté  &  repos 
de  cette  didc  ville  à  prefcnt  meuë  & 
troublée  à  l'occafion  des  meurtres  & 
emprifonnemcns  des  princes ,  feigneurs 
&  bourgeois,  tant  de  ladide  ville  qae 
autres  de  ce  royaume  ,  mefme  du  pre- 
voft  des  marchands  &  deux  efchevins 
de  ladide  ville, députez  en  l'alTemblée 
générale  des  Eftats  de  ce  royaume ,  con- 
voquez en  la  ville  de  Blois }  après  que 
M.  Rolland  premier  efchcvin  de  la- 
dide  ville  a  amplement  faid  entendre  à 
ladide  compagnie  les  caufes  de  Jadide 
affemblée,  ic  remonftré  que  pour  éviter 
aux  tumultes  qui  pou  voient  advenir  en 
ladide  ville  par  le  menu  peuple  ,  le . 
quel  demeurant  oifeux  en  neceffité  pou. 
Voit  fe  mouvoir  &  mutiner  $  a  cette  cau- 
fe  il  eltoic  requis  &  neceffàire  faire  quel- 
que fonds  notable  de  deniers  d'entrée , 
&  puis  après  contribuer  quelque  mé- 
diocre fomme  par  mois  ,  tant  que  la  ne- 
ceffité durera  ,  pour  cftre  employée  & 
iubvenir  aux  frais  des  gens  de  guerre 
qu'il  convient  Jever  pour  la  manuten- 
tion de  la  religion  catholique  ,  apofto- 
lique  &  romaine,  à  quoi  il  convient  em- 
ployer partie  dudid  menu  peuple  ,  & 
l'autre  partie  en  des  atceliers  publics 
qu'il  convient  ouvrir  pour  travailler  aux 
fortifications  d'icelle  ville ,  qu'autres  af- 
faires neceffaires  d'icelle  ,prians  Ja  com- 
pagnie fur  ce  advifer  &.  délibérer.  Sur- 
quoy  le  tait  mis  en  délibération ,  a  este' 
ADvisE'&conclud  qu'attendu  la  necef- 
fité prefente  l'on  doit  faire  une  levée  gé- 
nérale par  tous  les  bourgeois ,  manans 
&  haUitaas  de  ladide  vifle ,  Icfquels  fc- 
tont  invitez  à  contribuer  grarieufemene 
ce  fans  contrainte  de  leurs  moyens  pour 
une  fi  julte  &  lainte  caufe ,  &  que  pour 
«e  faire  les  queftes  feraient  faites  par 
les  jurez  des  paroiiTes  accompagnez  de 
•  quatre  bourgeois  %   fclon  qu'il  a  efté 
ja  commence  ,  ou  bien  que  lcfdicb 
bourgeois  feraient  âûcmblez  en  chacu- 
ne dixawe  par  leur  capitaine  en  lieu 
propre  &  commode,  pour  recevoir  les 
offres  volontaires  defdids  bourgeois 
auinuels  ils  remontreront  la  neceffité 
prefente  ,  en  faire  rolle  &  a  fintowe 
commettre  deux  bons  bourgeois  de  cha- 
cune dixaine,  pour  recevoir  les  deniers 
deidids  offres  ,  félon  qu'il  ferait  trou, 
vé  &  juge  pour  lc  meilJeur  &  ej£_ 

pedient  moyen,  &  que  lefdia*  bour- 
geois forant  requis  de  faire  une  bonne 
&  raifonnable  offre  d'entrée  ,  &  par 
apres  une  autre  offre  de  quelque  foin. 
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me  médiocre  pour  chactif»  mois  ,  tani 
que  la  neceffité  dnrera  j  &  au  casquïl  fe 
trouvaft  aucuns  abfeni  ou  refufans  & 
autres  qui  ne  voudraient  contribuer  fe. 
Ion  leurfdits  moyens/eront  taxez  ràifon. 
hablement  ce  contraints  par  toutes  voyes 
deues  au  payement  d'icelles.  Et  outre 
a  efte  advifé  que  l'on  enroyera  par 
toutes  les  villes ,  bourgs  &  villages,  tant 
de  cette  éledion  qu'autres  proches' &  es 
environs  de  ladide  ville,  commiffions 
&  contraintes  pour  lever  les  tailles  & 
fubfides  qu'ils  font  tenus  payera  la  rai- 
fon  de  ce  qui  fe  levoit  en  l'année  iJ7*. 
au  cas  que  le  fonds  puiffe  à  ladide  rai- 
fon  porter  les  charges  ordinaires  des 
gages  des  officiers  ,  rentes  &  autres 
charges  accouftumées  5  finon  que  la- 
dide levée  fe  face  des  deux  tiers  feu- 
lement de  ce  qui  a  efté  payé  l'année 
prefente }  &  que  tous  les  collecteurs  fie 
receveurs  particuliers  foient  tenus  & 
contraints  apporter  lefdids  deniers  ès 
mains  de  ecluy  qui  fera  commis  à  faire 
ladide  recepte.  Plus  a  efté  advifé  qu'at- 
tendu ledid  accident  furvenu  à  Blois , 
le  pouvoir  des  dépurez  de  ladide  ville 
fera  révoqué  ,  &  ff  befoin  eft  ,  publié  a 
fon  de  trompe  par  tout  où  il  appartien- 
dra. Auffi  a  efté  advifé  que  la  cour  de  par- 
lement,chambre  des  comptes  &  cour  de* 
aydes ,  feront  foppliées  au  nom  de  la- 
dide affemblée  générale  reprefentant 
le  corps  entier  de.  ladide  ville,  d'efmf. 
loguer  &  approuver  ladite  refolution. 
u4:n3'  fi%**  >  Heutakd. 

Regiftréc ,  ouy  le  procureur  gênerai 
du  roy,fauf  aux  efchevins  de  ladide 
ville  à  regarder  à  la  forme  de  l'exécu- 
tion ;  à  Paris  en  parlement  le  19.  Jan- 
vier itf?.  Signé  Du  Tillet.  Collation 
a  efté  faite  avec  l'original.  Signé,  Du 
Tillet.  Tiré  des  ordonnances  non  cottè  a* 
dos ,  commençant  le  31.  Décembre  1588.  & 
finiffant  k  ti.  Février  i^.fol.  r. 

Tranfldtion  du  parlement  de  Paris  en  U 
viBe  de  Tours. 


HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  &  de  Pologne,  à  tous  pre- 
fents  &  advenir ,  fâlut.  Comme  pour  le 
grand  bien  fie  commodité  de  l'adminiîl 
trarion  &  exercice  de  noftre  juftice  & 
pour  le  foulagement  de  nos  bons  fie 
loyaux  fubjeds  ,  nous  ayons  par  noftre 
edid  du  prefent  mois  pour  les  raifons 
amplement  déduites  en  icelluy  ,  révo- 
qué noftre  cour  de  parlement  ,  cham- 
bre de  nos  comptes  ,  généraux  de  nos 

aydes, 
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aydes,  chancellerie,  bureau  de  nos  fi-  Paris.  Ordonnons  8e  trcs -expreflêment  —  

runccs ,  chambre  de  nos  monnoyes  ,  enjoignons  à  tous  nos  officiers  de  nnftre  An ' ,<ïjr' 
llcgcs  prefidiaux ,  bailliages ,  fenefchaufl  cour  de  parlement  de  Paris ,  de  quel- 
fées,  prevoftés,  élections  fie  autres  corps  que  qualité  qu'ils  foicnt,  de  le  rendre 
&  compagnies,  tant  de  judicature  que  de  en  icelle  noftre  ville  de  Tours  dans  le 
finances,  huyffiers,  notaires,  fit  fergens,  quinzième  jour  du  mois  d'Avril  pro- 
fit généralement  tous  nos  autres  officiers  chain  ,  fur  peine  de  perte  de  leurs  ga- 
ie jufticiers  qui  fouloient  exercer  leurs  ges  fie  privation  de  leurs  eftats  ,  horf- 
charges  cz  villes  de  Paris  ,  Orléans ,  mis  ceux  qui  font  détenus  en  prifon 
Amiens,  Abbeville  ,  8c  tous  les  autres  pour  s'eftre  monftrés  fidèles  à  leur  roy 
qui  les  affilient  ,  lefquclles*nous  pour  légitime  8c  naturel.  Enjoignons  auffi  en 
leur  felonnie  8c  rébellion  avons  decla-  outre  aux  greffiers  civil  fie  criminel  fie 
ré  defeheus  de  tous  eftats  ,  offices  ,  des  prefentations  de  faire  porter  en  la- 
Jionneurs ,  pouvoirs  ,  gouvernemens  ,  dicte  ville  de  Tours  dans  le  mefme 
charges ,  dignités  ,  prérogatives  ,  privi-  temps  les  regiftres  neceffaircs  avec  les 
leges  ,dons ,  octroys  fie  concertions  quels-  procédures  civiles  8e  criminelles ,  procez 
conques  qu'ils  ont  par  cy-devanc  eues  fie  productions  des  parties,  pour  y  eftrc 
de  nous  8e  des  roys  nos  predeceffeurs  j  procédé  à  l'inftruction  8e  jugement  des 
il  eft  befoing  maintenant  pour  l'éta-  procez,  avec  inhibitions  8e  deffènfes  tres- 
bliffement  de  noftre  cour  de  parlement  exprefles  à  tous  huifliers  8e  fergens  de 
fie  chambre  de  nos  comptes,  les  trans-  donner  aucunes  aflîgnations  aux  par- 
ferer  en  quelque  lieu  propre  pour  cet  ties  pour  comparoir  audict  parlement 
effèct  ,  8c  où  nos  officiers  puiflent  en  de  Paris  ny  ailleurs  en  fon  reffort ,  que 
toute  feureté  ,  liberté  8e  â  la  décharge  en  noftredictc  ville  de  Tours ,  fur  peine 
de  leur  confeience ,  rendre  la  juftice  à  de  faux ,  nullité  de  leurs  exploicts ,  pri- 
cos  fubjects,  8e  faire  les  autres  fonc-  vation  de  leurs  eftats  fie  tous  defpcns, 
rions  de  leurs  charges  ;  ne  pouvans  faire  dommages  fie  interefts  des  parties ,  a 
meilleure  élection  que  de  noftre  ville  icelles  de  comparoir  audict  Paris  ny 
de  Tours,  tant  pour  ce  qu'elle  eft  plus  ailleurs  que  pardevant  noftredict  par- 
commode  fie  à  propos  pour  cet  effet ,  lement  8e  cour  des  pairs  feant  en  la- 
que pour  la  fidélité  fie  affection  que  les  dicte  ville  de  Tours  ,  fous  femblables 
habitans  d'icelle  ont  tousjours  monftré  peines  ,  fie  'd'eftre  déclares  rebelles  fie 
avoir  au  bien  de  nos  affaires  fie  fervice }  criminels  de  leze  majefté.  Et  pour  gra- 
fic  comme  l'infidélité  8e  rébellion  des  tifier  encore  davantage  noftredictc  ville 
villes  fie  leur  privation  honteufe  de  nos  de  Tours ,  félon  fon  mérite  ,  nous  avons 
bienfaicts  8e  honneurs  doit  eftre  l'ac-  voulu  fie  ordonné  ,  voulons  fie  ordon- 
croiûement  fie  fêrvir  de  luftre  à  la  fi-  nons  fie  nous  plaift ,  que  noftre  chain- 
delité  des  autres  ,  lefquclles  au  milieu  bre  des  comptes  ,  qui  fouloit  eftrc  au- 
de  tant  de  trahyfons  découvertes  en  cel-  dict  Paris,  foit  aulfi  transférée  Se  cfta- 
luy  noftre  royaume  font  demeurées  fer-  blie  en  noftredictc  ville  de  Tours,  pour 
mes  en  la  loyauté  quejuftement  elles  les  mefmes    confiderations.  Mandons 
doivent  à  leur  roy  légitime  fie  naturel ,  aux  prèfidens  ,  maiftres  8c  auditeurs  de 
noftredicte  ville  de  Tours  par  fa  très-  nos  comptes  ,  fie  autres  nos  officiers  d'i- 
grande  fidélité  s'eft  rendu  digne  de  nos  celle,  qu'ils  ayent  à  fe  rendre  audift 
bonnes  grâces  ,  8c  de  telle  recommanda^  Tours-, 'fur  les  mefmes  peines  que  def- 
tion  à  la  pofterité  ,  qu'elle  a  juftement  fus  ,  pour  y  exercer  leurs  charges  com- 
menté d'eftre  décorée  des  principales  me  ils  avoient  accoultumc  audid  Pa- 
marques  d'honneur  ,  Nous  a  c£s  cau-  ris.  Enjoignons  aux  gardes  des  livres 
ses  ,  par  l'advis  des  gens  de  noftre  con-  d'y  faire  porter  tous  les  eftats ,  comptes 
feil  fie  par  edict  perpétuel  8c  irrevoca-  fie  regiftres  dont  ils  ont  la  charge,  avec 
blc ,  avons  transfère  fie  transferons  par  exprefles  inhibitions  fie  deffenfes  à  tous 
ces  prefentes  ,  fignées4  de  noftre  propre  nos  officiers  comptables  ,  qui  fouloient 
main ,  noftre  cour  de.parlement  8e  cour  aller  en.  noftredicte  chambre  des  coin- 
des  pairs  8e  tout  ce  qui  en  dépend ,  qui  ptes  de  Paris ,  d'aller  pour  la  reddition 
fouloit.  eftee  en  ladicte  ville  de  Paris ,  de  leurs  comptes  ailleurs  qu'à  Tours , 
en  noftre  ville  de  Tours ,  pour  y  feoir  où  nous  l'avons  transférée  fie  eftablie. 
fie  exercer  dorefenavant  la  juftice  en  Si  donnons  en  mandement  à  noftre  très- 
toutes  leurs  charges  ,  tout  ainfi  fie  en  la  cher  8e  féal  confeiller  le  fleur  de  Mon- 
mefme  autorité,  reflort  8e  fouveraineté  telon  garde  des  fceaux  de  France,  fie  à 
qu'il  fe  fouloic  faire  en  ladicte  ville  de  nos  amez  ÔC  féaux  Içs  gens  de  nos  cours 
Terne  II.  Part.  III. 
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\  '  de  parlement ,  &  à  tous  nos  autres  jufti- 
'  ciers&officiers  qu'il  appartiendra,que  nos 
prefents  édict. ,  déclaration  >  tranflation , 
&  eftablùTement ,  enfemble  cout  le  conte- 
nu cy-deflus ,  ils  entretiennent ,  gardent 
&  obfeivcnt&facentdcpoinclenpoinct. 
obferver,  lire,  publier  &  ertregiftrer , 
ceftàns  &  fefans  ceflèr  tous  troubles  & 
empefchemeris  au  contraire  ■>  car  tel  eft 
noftre  plaifir.  Et  affin  que  ce  foir  cho- 
fe  ferme  &  a  toujours  ftâble,  nous  avons 
faid  mettre  noftre  fcel  à  cefdictes  pre- 
fentes.  Donné  à  Blois  au  mois  de  Feb- 
vrier  l'an  m.  d.  lxxxix.  &  de  noftre  rè- 
gne le  xv.  Signe"  %  HENRY  }  &  fur  le 
reply  :  Par  le  roy ,  Ruse*  ,  &  [celle  de  cire 
vtrdt  en  Ues  de  foye  rouge  &  verde. 

Leues  i  oubliées  &  regiftrces ,  le  roy 
feant  en  Ion  lift  de  juftice  ,  ouy  &  ce 
requérant  le  procureur  gênerai  du  roy , 
à  Tours  en  parlement  le  xxm.  Mars 
M.  d.  lxxxix.  Du  regi/lre  des  ordonnan- 
ces ,  cette  Q&fol.  i. 

Mjlubliffement  du  prétendu  confeil  général  de 
l'union  des  catholiques. 

AU  confeil  tenu  ce  jourd'huy  prez 
les  princes  catholiques  en  cette 
ville  de  Paris ,  où  eftoient  aucuns  des 
gens  du  parlement  &de  la  chambre  des 
comptes  ,  aucuns  feigneurs  &  gentils- 
hommes ,  les  efchevins  ôc  aucuns  no- 
tables bourgeois  de  lâdi&e  ville ,  ont  efté 
vcuz  les  rolles  baillez ,  tant  par  la  cour 
de  parlement ,  chambre  des  comptes  & 
généraux  de  la  juftice  des  aydes ,  que 
par  les  députez  des  quartiers  ,  fuivant 
la  délibération  fai&e  le  jourd'hier  en 
l'alTcmblée  générale  des  habitans  d'i- 
celle  ville ,  contenant  les  noms  de  ceux 
qui  fembl  oient  propres  pouraffiftef  au 
confeil  gênerai  que  l'on  a  defiré  eftre 
eftablv  ,  comme  neceflaire  pour  pour- 
voir à  l'entretenement  de  l'union  *  & 
confervation  de  la  religion  Catholique 
apoftolique  &  romaine,  &  de  l'eftat.  Et 
après  que  par  la  conférence  defdiâs 
rolles  s'eft  trouvé  nombre  fuffifant  de 
perfonnes  agréables  nommez  par  les 
iufdiâs  pour  tenir  lcdict  confeil,  A  efté 
Jedict  nombre  arrefté  ,  &  pareillement 
le  tiltredudia  confeil  ,ainfi  qu'il  enfuit. 

LE  CONSEIL  gênerai  de  l'union 
des  Catholiques  eftably  en  la  ville  de 
Paris ,  attendant  l'aflemblée  des  eftats 
du  royaume. 

Les  princes  catholiques , 
Monfieur  de  Brezé  évefque  de  Meaux , 
M.  Hennequin  évefque  de  Rennes , 


ET  PIECES 

M.  Roze  évefque  de  Senlis , 
M.  de  Villars  évefque  d'Agen. 

Doïleurs  en  Théologie  &  Cvre^ 

Monfieur  Prevoft  curé  de  S.  Severin, 
M.  Boucher  curé  de  S.  Benoift , 
M.  Aubery  curé  de  S.  André/ 
M.  Pelletier  curé  de  S.  Jacques , 
M.  Pigenascuré  de  S.  Nicolas, 
M.  de  Launay. 

Dm  parlement 

Meilleurs  de  Mafparault , 
Jannin  prefident  en  Bourgongne , 
Vêtus  prefident  en  Bretagne. 

Maiftre  s  des  Requeftes 

De  Sarmoife, 
De  Dampierre, 

ConfeiStrs 

Damours , 
Cocqueiay , 
Barton , 
Midorge , 
De  Machault, 
De  MariUac, 

De  la  chambre  des  comptes 

Le  Fevre  fieur  d'Ormeflbn  prefident  ; 
Mellon  fieur  de  Videville  prefident, 
L'Huillier  maiftre  des  comptes, 
Acarie  maiftre  des  comptes, 
De  Bray  intendant  des  finances. 

Des  généraux  de  la  juftkt 

M.  le  prefident  de  Nully. 

De  U  noblejfe 

Meilleurs  de  Maneville, 
De  Villeroy. 

  A  e(M  laiffé  ce  bl«c  ,  wor  efbe  rempl? 

 «les  noms  de  tels  feigneu»  çb?ï1  fera  advifé  Pm 

  meffleun  le*  pthw». 

.... 

Dm  chaftelet 
M.  de  la  Bruyère  lieutenant  civil 
Smgeeii 

Anroux , 
Fontanon,      1  » 

.  .  .  D  rouan 
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Drouart , 
Crucc , 

De  Bourdeaux , 
Ralnequin , 
Michel  Soli, 
Anthoine  Boulanger, 
Ponchcr , 
Lefcaut , 

Gobelin  ficur  de  Saint-Germain , 
François  Charpentier. 

Pour  le  fecretaire  &  greffier  dudid 
confcil  M.Pierre  Senault,  l'un  des  prin- 
cipaux commis  au  greffe  du  parlement. 

A  cfté  auffi  arrelté  que  meilleurs  les 
prefidens  ,  advocats  &  procureurs  au 
parlement ,  eftans  à  prelent  en  exerci- 
ce y  pourront  affilier  quand  bon  leur 
femblera ,  8c  y  auront  voix  dclibcrati- 
ve. 

Pareillement  les  autres  évefques  de 
l'union  y  auront  feance  8c  voix  par  l'ad- 
vis  du  confeil. 

Les  Prevoftdes  marchands  8c  efche- 
vins  &  le  procureur  de  la  ville  qui  font 
de  prefenten  charge,  y  auront  feance 
Se  voix  deliberative  à  tousjours  ,  fans 
le  tirer  à  confequence  pour  leurs  fuc- 
ceflèurs,  &  *  ferviront  immédiatement 
après  les  prefidens  des  cours  fie  compa- 
gnies fouveraincs  8c  maiftres  des  rc- 
queftes. 

Des  députez  des  trois  ordres  des  villes 
fit  provinces  unies  y  auront  auffi  feance 
8c  voix. 

Le  lieu  pour  tenir  ledict  confcil ,  la 
maifon  du  bailliage  du  palais. 

Faict  8c  arrefté  audicl  confeil  le  xvu. 
Février  m.  d.  lxxxix.  Signé ,  Charles 
de  Lorraine  ,  Charles  Emmanuel 
de  Savoye , Henry  de  Lorraine, 
Roland  de  CôMpans  ,  Cotte- 
blanche,  &  Desprez. 

Aujourd'huy  en  la  maifoh  du  baillia- 
ge du  palais ,  où  eftoient  aflcmblez  mef- 
iieurs  du  confeil  gênerai  de  l'union  ,  a 
efté  arrefté  que  la  lifte  de  leurs  noms 
fera  portée  au  premier  jour  au  parle- 
ment ,  pour  y  cftre  le  confcil  authori- 
fé  8c  approuvé  ,  8c  la  lifte  enregiftrée  j 
dequoy  ont  cfté  priez  meilleurs  Brifion 
fie  Pottier  prefidens ,  qui  y  ont  affifté, 
Faid  audicl  confcil  gênerai  de  l'union 
des  catholiques  eftably  en  la  ville  de 
Paris  attendant  l'afTcmblce  des  eftats 
du  royaume  ,  le  xvut.  Février  M.  d. 

LXXXIX.  S/'g;v,SENAuLT. 

Rcgiftrc  ,  ouy  fur  ce  8c  requérant  le 

f»rocureur  gênerai ,  à  Paris  en  parlement 
e  xx.  jour  de  Février  ,  l'an  m.  .  d. 
lxxxix.  Signé  ,Du  Tillet.  Collation 
Tomell.  Part.  ///, 


a  cfté  faiâe  avec  l'original  rendu  à  A~"t  ; 
M.  Pierre  Senault.  Signé  ,  Du  Til-     "  >j 
1ET.  Tiré  d'un  regi/rre  des  ordvrrumes 
non  cotté  ,  commençant  te  31.  Décembre 
1588.  é- finiffant  le  11.  février  IJ94.  fol. 
9.  verfo. 

lettres  du  duc  de  Mayenne,  far lefquelles 
il  efiablit  le  comte  de  Selin  gouverneur 


de  Paris. 


CHarles  de  Lorraine  duc  de  Mayeri-  Ah  f 
ne  lieutenant  gênerai  de  l'eftatSc 
couronne  de  France  j  à  tous  ceux  qui 
ces  pre fentes  lettres  verront ,  falut.  Conu 
me  toutes  nos  actions  tendent  principa- 
lement à  la  gloire  de  Dieu  ,  exaltation 
de  fainéle  egiilé  Catholique  ,  apoftoli- 
que  8c  Romaine  8c  aftoibliflemcnr  de 
I'hcrefie ,  nous  n'avons  rien  plus  à  cœur 
que  de  maintenir  en  la  fain&e  union  des 
catholiques  les  villes  8c  places  qui  s'eri 
font  déclarées  ,  8c  les  affifter  8c  forti- 
fier de  tous  les  fecours  8c  moyens  que 
nous  y  pourrions  apporter.  Et  recognoif- 
fant  que  la  ville  de  Paris ,  pour  eftre  ca- 
pitale de  ce  royaume  ,  cft  celle  dont  là 
feurerc  8c  coniervation  importe  le  plus 
au  bien  8c  avancement  de  cette  fainte 
caulè ,  8c  que  s'il  en  avenoit  faute  ,  ce 
que  Dieu  ne  veuille ,  la  perte  d'icclld 
efbranleroit  plufieurs  autres  villes  8c  pla- 
ces, abattroit  le  courage  de  ceux  qui 
fc  font  jettezen  Ce  fàint  party ,  8c  hauf- 
fèroit  celuy  des  ennemis  d'iccluy,  nous 
avons  avife  de  la  fecourir  d'un  bon  nom- 
bre de  gens  de  guerre  de  cheval  8c  de 
pied  ,  tant  pour  la  feureté  des  bourgeois 
de  ladicte  ville,  que  confervation  d'icel- 
le  en  cedit  party ,  8C  de  donner  la  char- 
ge 8c  commandement  en  icelle  à  quel- 
que brave  8c  expérimenté  perfbnnagc , 
de  la  vigilance,  valeur  8c  fidélité  du- 
quel nous  foyons  afteurez  8c  nous  puif- 
fions  entièrement  fier  8c  repofer.  Et  ne 
pouvant  en  cet  endroit  faire  un  meilleur 
choix  ny  plus  convenable  cledion  que 
de  la  perfônne  du  ficur  comte  de  Belin 
capitaine  de  cinquante  hommes  d'armes 
des  ordonnances  de  France ,  confeiller 
d'eftat  8c  marefchal  gênerai  des  armées 
catholiques ,  pour  la  valleur ,  intégrité 
8c  fuffifance  qui  eft  en  luy ,  dont  il  a 
rendu  de  grandes  8c  notables  preuves 
en  plufieurs  lieux  8c  diverfes  oCcafions, 
melhiemcnt  depuis  ces  derniers  trou- 
bles, qu'il  a  embrafle  8c  fulvy  tres-con- 
ftamment  le  party  de  la  fainte  union, 
au  fervicc  de  laquelle  il  a  eftg  faict  pri- 
fonnier  de  guerre  entre  les  mains  def- 
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di£ts  ehnemys,  scavoir.  faisons  que 
nous  à  plein  confians  de  la  perlonne  du- 
did  fieur  de  Belin  &  de  fes  fens ,  fuffi- 
fance,  loyauté,  prud'hommie,  valeur, 
/âge  conduite ,  expérience  au  faid  des 
armes ,  grande  prudence  &  bonne  di- 
ligence ,  confiderantaufliles  recomman- 
dâmes, utiles  fie  fignalez  ferviecs  qu'il  a 
f aids  en  tout  ce  qu'il  a  efté  employé  pour 
le  bien  &  manutention  de  noftre  fain- 
te  religion ,  Se  l'efoerance  que  nous  avons 
qu'il  continuera  de  bien  en  mieux  à  l'ad- 
venir  j  pour  ces  caufes  fie  autres  gran- 
des confiderations  a  ce  nous  mouvans, 
avons  ledid  de  Belin ,  en  vertu  de  nof- 
tre pouvoir ,  commis ,  ordonné  &  efta- 
bly  ,  commettons ,  ordonnons  fie  efta- 
bliflbns  gouverneur  fous  noftre  autho- 
rité  en  ladide  ville  fie  fauxbourgs  de 
Paris  ,  2c  ladide  charge  fie  gouverne, 
ment  luy  avons  donné  fie  odroyé ,  don- 
nons fie  octroyons  par  ces  prefentes ,  avec 
plein  pouvoir  fie  authorité  de  contenir 
&  faire  vivre  les  bourgeois  fie  habirans 
d'icelle  ville  &  fauxbourgs  en  bonne  paix, 
union  Se  concorde  les  uns  avec  les  au- 
tres j  &  s'il  furvient  aucun  débat  ,  les 
mander. fie  faire  venir  pardevers  luy  pour 
les  mettre  d'accord  j  ouyr  les  plaintes 
&  doléances  du  peuple  ,  Se  fur  icclles 
leur  pourvoir  j  &  en  ce  qui  eft  fie  con- 
cerne le  faid  de  la  juftice ,  les  renvoyer 
pardevers  les  officiers  d'icelle  aufquels 
la  connoiflànce  en  appartiendra  ;  tenir 
la  main  à  l'éxecution  de  leurs  arrefts  Se 
jugemens }  s'employer  â  ce  que  le  ref- 
ped ,  authorité  fie  obeïflànce  deuc  à  la 
cour  de  parlement  fie  autres  cours  fou- 
veraines  leur  foit  maintenue  Se  confer- 
vée  s  Se  empefeher  foigneufement  qu'il 
ne  fe  face  aucune  pratique  pour  trou- 
bler le  bien  Se  repos  dcfdids  habitans, 
&  auflî  toutes  aflemblées  illicites  &  ex- 
traordinaires foubs  quelque  prétexte  fie 
occafion  que  ce  foit ,  les  rompre  Se  dif- 
/îper  fy  aucunes  y  a ,  remettant  le  tout 
félon  les  formes  ordinaires  Se  de  tout 
temps  accoutumées  en  ladite  ville  } 
pourvoir  Se  donner  ordre  Se  faire  faire 
magazins  de  vivres ,  pour  fubvenir  à  la 
nourriture  defdicb  habitans  Se  des  gens 
de  guerre  y  eftant  Se  qui  y  pourroienc 
eftremis  pour  la  feureréficconfervation 
d'icelle,  &  les  faire  diftribuer  ainfi qu'il 
avifera  pour  le  mieux  5  faire  travailler 
par  marché  faid  au  rabais  ou  par  cor- 
vées aux  réparations  &  fortifications  qu'il 
jugera  neceflaires  j  faire  faire  les  mon- 
ftres  fiereteucs  dcfdids  gens  de  guerre  ■> 
ordonner  de  leur  payement  par  femai- 
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ne  ou  par  mois ,  ainfi  qu'il  jugera  eflre 
à  propos  félon  les  eftats  que  nous  en  fe- 
rons drefferj  départir  les  commiflaires 
&  contrôleurs  ordinaires  des  guerres 
pour  faire  lefdides  monftres  ,  &  en  leur 
abfence  en  commettre  d'extraordinaires^ 
commander  aux  capitaines  des  places 
fortes  qui  font  en  lad.  ville ,  &  entrer  en 
icelles  félon  qu'il  cognoiftra  le  bien  Se 
conservation  de  ladide  ville  le  requé- 
rir j  prendre  enl'arfenal  l'artillerie,  bou- 
lets Se  poudres  qui  luy  feront  de  befoing 
pour  fervir  ailleurs  pour  la  tuition  fiedet- 
îenfe  de  ladide  ville  }  enjoignant  en  ce 
faifant  aux  lieutenans  du  grand  maiftre 
Se  capitaine  gênerai  de  l'artillerie  de 
France  y  refidant ,  garde  gênerai  Se  au- 
tres officiers  dudid  arlénaf  de  fatisfaire 
fie  obéir  à  ce  que  pour  cet  cffedil  leur 
fera  ordonné  par  ledid  fieur  de  Belin , 
dont  ils  demeureront  defehargezen  rap- 

(»ortant  certification  fuffifànte  fignéede 
uy  j  affieger  villes ,  chafteauxjfie  places 
ès  environs  dudid  Paris ,  qui  le  trouve- 
ront occupées  par  lefdids  ennemis ,  les 
battre  Se  prendre  à  coup  de  canon  par 
afTault  ôc  par  la  force ,  ou  les  recevoir 
à  telle  compofition  qu'il  advifera  pour 
le  mieux,  Se  pour  cet  eftcd  s'ayderdes 
gens  de  guerre  de  cheval  2c  de  pied  des 
garnifons  de  Mont-fort4'Amau]ry,Hou- 
dan ,  Dourdan  fie  Dreux  j  mandant  en 
vertu  que  deûus  fie  enjoignant  aux  ca- 

(>itaines  fie  gouverneurs  deldids  lieux  de 
e  venir  trouver,  ou  envoyer  lefdids  gens 
de  guerre  touttes  fois  fie  quantes  qu'il 
ferabefoing,  fans  y  ufer  d'aucun  refus. 
Mandons  en  vertu  de  noftredld  pou- 
voir à  meffieurs  du  clergé ,  officiers  de 
la  juftice  ordinaire,  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins,  capitaines,  bour- 
geois fie  habitans  de  ladide  ville  qu'ils 
ayent  à  fe  rendre  par  devers  luy  toutes 
les  fois  qu'il  les  en  fera  advertir  fie  qu'il 
jugera  necefTaire  pour  leur  bien ,  lêure- 
té  fie  confèrvation  de  ladide  ville }  leur 
ordonner  tout  ce  qu'ils  auront  à  faire 
pour  cet  effed ,  fie  aufli  aufdids  capitai- 
nes, chefs  fie  conducteurs  des  gens  de 
guerre ,  tant  de  pied  que  de  cheval ,  de 
quelque  langue  fie  nation  qu'ils  foient, 
y  eftant  -y  fie  généralement  faire  en  la- 
dide charge  de  gouverneur  de  ladide 
ville  fie  fauxbourgs  de  Paris  tout  ce  qu'il 
trouvera  fie  jugera  eftre  requis  fie  necef- 
faire  pour  le  bien  fie  repos  defdids  bour- 
geois fie  habitans  fie  manutention  de  la- 
dite ville  foubs  noftredide  authorité  , 
jaçoit  qu'il  y  euft  choie  qui  requift  man- 
dement plus  fpecial  qu'il  n'eu  contenu 
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en  ces  prdêntes  ;  pour  par  IediA  fieur  née  de  leur  exercice  à  payçr ,  bailler  &  ^~tf'y. 
de  Bebfl  ladicte  charge  avoir ,  tenir  fie   délivrer  comptant  audift  fieur  de  Belin 
dwfenavanc  exercer  &  en  jouir  ficufer  lefdicts  gages  4  eftats  fie  entretencmens 
aux  honneurs,  authoritéa,  prérogatives,   a  ladicte  charge  de  gouverneur  appar- 
gagcs,  eftats ,  appointemens  fie  entrete-   tenans,  félon  fieainfi  qu'il  fera  porté  par 
nemens  à  ladicte  charge  appartenans ,  les  eftats  fie  ordonnances  que  nous  leur 
jufques  à  ce  qu'autrement  par  nous  en  en  ferons  à  cette  fin  expédier.  Enjoignant 
foie  ordonné  Et  pour  ce  que  ledict  fieur   au  furplus  en  vertu  de  noftredict  pou- 
de  Belin  s'eft  à  noftre  tres-inftante  prière   voir  aufdicts  officiers ,  capitaines ,  bour- 
cy.devant  entremis  dudict  gouverne-   geoisfic  habitansde  ladicte  ville  de  quel- 
ment  fans  en  avoir  eu  aucun  pouvoir,   que  qualité  de  condition  qu'ils  foient  fie 
ce  qui  eft  arrivé  pour  ne  le  luy  avoir  pluf-  puiflent  eftre  ,  &  aufdicts  capitaines, 
toft  pu  faire  expédier ,  nous  reconnoif-   chefs  fie  conducteurs  defdi&s  gens  de 
lins  que  depuis  ce  temps  il  a  heureufè-  guerre  v  eftans ,  qu'ils  ayent  à  luy  obeïr 
ment  confervé  ladicte  ville  en  l'obcïf-  &  le  refpedcr  tout  ainfiqu'à  noftre  pro- 
(ànce  de  ladicte  union  des  catholiques,  prt  perfonne ,  làns  y  faire  aucune  diffi- 
&  qu'il  euft  efté  impoffiblc  à  tout  au-  culte  $  car  ainfi  a-il  efté  trouve  jufte  8e 
tre  de  fe  mieux  acquitter  du  devoir  8e  raifonnable;  En  tefmoing  de  quoy  nous 
fonction  de  ladicte  charge ,  avons  en  ver-  avons  figné  ces  prefentes  de  noftre  pro- 
tu que deflus validé ,authorue  fie  approu-  pre  main,  fie  a  icelles  faict  mettre  Se 
vé ,  validons ,  authorifons  fie  approuvons  appofer  le  feel  de  France.  Donné  à  Reims 
parcefdictesprefenr.es  tout  ce  qui  a  efté  le  xxvtr.  Avril  l'an  m.  d.  xci.  Sun*, 
en  icelle  charge  de  gouverneur  de  ladicte  Chaules  de  Lorraine  ,  é-fur  1ère. 
ville  &  fauxbourgs  faict,  géré,  ordon-  fly  :  Par  monfeigneur,  Baudouin.  Et 
né  fie  négocié  par  ledict  fieur  de  Belin  fiellies  fur  double  queue  en  cire  jaune  dit 
fie  par  fon commandement ,  tant  ès  fie-  grand  feel. 

ges  des  places ,  chafteaux  fie  ponts ,  qu'en      JLeuïs ,  publiées  fie  regiftrées  ^  ouy  fie 
la  diftribution  des  deniers  fie  finances,   ce  requérant  le  procureur  gênerai  du 
monftres ,  reveucs  fie  payemens  defdicts   roy ,  pour  en  jouir  par  le  fieur  de  Bc- 
gens  de  guerre,  nonobftant  qu'au  paye-   lin  y  dénommé  ainfi  que  fes  prédecef- 
ment  d'iceux  l'eftat  que  nous  luy  en   feurs  gouverneurs  à  Paris  en  ont  cy- 
avons  ordonné  par  chacun-  mois  n'ayt   devant  bien  Se  deuc'ment  jouy  fie  ufé, 
efté  fuivy  à  caufe  des  occurrences  fie  oc-   fans  qu'il  puifiè  s'entremettre  d'aucune 
cafions  qui  fe  font  prefentées.  Voulons   jurifdidtion  contentieufe  ,  tenir  la  main 
&  entendons  que  tous  •  fie  chacuns  les   forte  à  ce  que  la  juftice ,  qui  eft  la  puif» 
eftats,  ordonnances  fie  mandemens  qu'il   lance  ordonnée  de  Dieu,  foit  honorée, 
en  a  expédiez  au  treforier  de  l'cxtraor-   révérée  fie  obeye,  enforte  que  la  force 
dinairedes  guerres  ou  autres  foient  paf-   luy  demeure,  fie  que  le  pauvre  foit  ay- 
fez  fie  allouez  ès  eftats  fie  comptes  des   de,  fecouru  Se  foui  âgé  de  touttes  for- 
comptables  à  qui  ce  pourra  toucher,   ces  fie  oppreflions,  fie  que  chacun  puifle 
nonobftant  les  formalités  non  gardées,    exercer  en  toute  feureté  l'eftat,  charge 
dont  nous  avons  defehargé  fie  defcha^    fie  vocation  en  laquelle  il  eft  appcllé.  Ce 
geons  ledict  fieur  de  Belin  fie  lefdicts   fait  ledict  fieur  de  Belin  a  efté  receu  fie 
comptables  par  cefdictes  prefentes ,  par   fait  le  ferment  pour  ce  requis  fie  accouf- 
lefquelles  prions  metteurs  les  gens  te-   tumé ,  fit  fait  profefilon  de  fa  foy  fie  re- 
nant  la  cour  de  parlement  de  Paris ,  que  ligion  Catholique,apoftolique  fie  Romai- 
après  avoir  pris  fie  receu  dudict  fieur  de   ne  qu'il  a  jurée.  A  Paris  en  parlement 
Belin  le  ferment  en  tel  cas  requis  fie   le  ix.  May,  l'an  m.  d.  xci.  3/g*^,DU 
accouftumé,  icelluy  facent ,  fou  ffrent  8c  Tillet.  Collation  a  efté  faicte  avec  l'ori- 
laùTent  jouir  fie  ulèr  du  çpntenu  en  cef-   ginal  rendu  i  Poullé  fecretaire  dudict 
dides  prefentes,  fie  icelles  lire  fie  enre.   fieur  de  Belin.  SiyU ,  do  Tillet.  Tiré 
giftrer  ès  regiftres  d'icelluy  parlement   d'un  regifire  des  ordonnances  non  cotti  de- 
purement  8e  amplement  fins  aucune  réf.  pus  le  3 1.  Décembre  1588 .  ju/qu'a*  ai.  Fe- 
trinctionne  modification.  Prions  en  oa.   vrier  IJ94- 
tre  meilleurs  les  gens  tenans  la  cham- 
bre des  comptes  audid  lieu ,  qu'ils  facent 
femblablement  lire  fie  enregistrer  ceftic- 
tes  prefentes.  Mandons  auffi  aux  con- 
feillers  fie  treforiers  de  l'efpargne  prefens 
fie  advenir,  qu'ils  ayent  chacun  enl'an- 
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roolle  la  ceneur  enfuit  :  S'ENSUIVENT 
Confirmation  des  officiers  du  parlement ,  afrès   les  noms  de  meilleurs  les  prefidens  nui£. 

très  des  requeftes  de  l'hoftel  du  roy, 
confeillers,  greffiers ,  nottaires  &  autres 
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le  retour  de  mejfieurs  du  parlement  fe 
a  Tours. 


HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France  &  de  Navarre  j  à  tous 
ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront, 
falut.  Comme  par  le  deceds  de  feu  de 
tres-heureufe  mémoire  le  deffund  roy 
Henry  noftre  très -honoré  lêigneur 
&  frère  ,  que  Dieu  abfolve  ,  troi- 
iîefme  de  ce  nom ,  le  très  -  Chreftien 
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officiers  de  la  cour  de  parlement. 

Prefidens 

M.  Achilles  de  Harlay  premier , 
M.  Pierre  Seguier , 
M.  Nicolas  Potier, 
M.  Augufte  de  Thou, 
M.  Jean  Forget , 
M.  Gilles  de  Riault , 
M.  Jean  le  Maiftre. 


Maifiresdes  requtfits 
M.  Nicolas  Hedor . 


royaume  de  France  nous  foit  venu  & 
efcheu ,  lequel  de  tout  noftre  propre  pou- 
voir nous  defironsconferver&  augmen- 
ter en  honneur  ,  garder  &  entretenir 
les  liberrez  &  franchifes  de  l'eglife ,  fup- 
porter  &  foulagcr  le  peuple ,  &  iceux 

taire  vivre  en  paix  &  tranquilité,  pour    M.  Philippes  Gouriaux, 
quoy  faire  foit  neceflaire  juftice  régner    M.  Nicolas  Brulard , 
&  y  avoir  cours ,  par  laquelle  comme    M.  Jean  Henault , 
vertu  principalle  les  royaumes,  princi-   M.  Jean  le  Comte, 
pautez  &  monarchies  font  confervez  6c    M.  René  Hennequin, 
entretenus,  les  bons&  les  mauvais  pu-    M.  Jacques  de  S.  Paul, 
nis,  l'cglize  honorée,  le  peuple  defren-    M.  P  hélix  Vialart, 
du  de  toutes  violences  &  oppreflions  i    M.  Charles  de  Chantecler , 
pour  laquelle  juftice  exercer  &  adminif-    M.  Jean  Avril, 
trer  les  tres-Chrcftiens  roys  de  France    M.  Charles  Boucher, 
nos  prédecefleurs  ayent  de  tout  temps    M.  Anthoine  Brandon, 
&  ancienneté  créé  &  inftitué  la  cour    M.  François  Vietre, 
de  parlement  cour  fouveraine  &  capi- 
talle  de  ce  royaume  j  pour  eh  icelJceftre 
difeutées  &  déterminées  en  dernier  &    M.  Emery  de  Vie , 
fouverain  reflbrt  les  matières  qui  tou-    M.  Jean  Bochard , 
client  les  droits  de  nous  &  de  la  cou-    M.  Chriftophle-He&or  de  Marie , 
ronne  de  France ,  les  regalles ,  les  eau-    M.  Louis  le  Febvre , . 
fes  qui  touchent  les  pairies  &  autres  gran-    M.  Jean  Tronçon , 
des  caufes  &  matières  ,&  generallement    M.  Louis  Durant, 
toutes  appellations  qui  font  interjettées    M.  Jean  Courtin , 
en  icclle ,  &  punir  tous  abus  commis    M.  Anthoine  Camus , 
&  perpétrez  foubs  couleur  de  juftice  3    M.  Charles  Turquant, 
en  laquelle  foit  neceflaire  cftrcpourveu    M.  François  Charlet, 
de  grands  &  notables  perfonnages  fça-    M.  Jean  Hurault, 
vans  &  expérimentez  pleins  de  bonne 
prud'hommie  pour  ce  faire  &  adminik 
trer  juftice  à  nos  fubjecis  ;  (çavoir  fai- 
fons  que  nous  confiderans  le  grand  bien 
&  utilité  qui  eft  par  cy-devant  &  de  tout 
temps  advenu  en  ce  royaume  pour  la 
continuation  &  entretenement  de  ladide 


M.  Eftienne  Bruel , 
M.  Jean-Paul  delà  Terace, 


M 

M. 

M. 

M. 

M. 


cour,  deuement  informez  des  feiences,    M.  Fumée, 


Jacques  Viart , 
Anthoine  Briçonnet , 
Jean  Barjot, 
Remond  de  Verteuil, 
Chriftophle  de  Seyne , 
M.  Palamedes  Foudriac, 
M.  Pierre  Violle , 


littératures ,  prud'hommie  &  grande  ex-  M. 

perience,&  pour  confideration  de  g rand s,  M . 

louables  &  vertueux  fervices  que  ont  M. 

faicl  &  font  chacun  jour  à  nos  préde-  M. 

cefleurs ,  à  nous  &  à  toute  la  chofe  pu-  M. 

blique  de  ce  royaume  les  perfonnages  M. 

contenuz  en  un  roolle  à  nous  prefenté  M. 

£i  expédié  en  noftredide  cour  ,  duquel  M.  Jean  Joubcrt , 


Luc  Majour, 
Jouflel , 
Pierre  du  Lion  , 
François  Meron, 
Jofle  de  Cocquemars, 
le  Comte, 
de  la  Trêve , 


M. 
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Bourneuf, 
jYf,  Billard , 

M  Paul  Hurault  derHofpital , 
M;  Bochard, 

M- 

M.  L°lfel  < 
M.     •  le  Jay> 

M.  Langlov;, 

IA  Clarile ,  , 

M;         Huault  de  Montrtagny. 

ConfàUeri  cletcs 

IA.  Geoffroy  Lopin , 
IA.  Jacques  Brilac, 
,M.  Jean  le  Voir, 
M.  Jean  Feu, 
M.  Jacques  Bellanger, 
M.  François  le  Pefetier, 
M.  Louis  du  Till«  -, 
M.  Jean  du  Vivier, 
M.  Lazare  Cocquelay, 
M.  Pierre  Ruelle  prefident  des  enqueftes, 
M.  Louis  Seguier , 
M.  Jacques  Gulot , 
M.  Charles  Fagé, 
M.  René  le  Roulié, 
M.  Jean  Hurault , 
M.  Georges  Louer. , 
M.  Nicolas  Neufville , 
M.  Jean  le  Roy , 
M.  Nicolas  Duval , 
M.  Jean  de  Mornay  i 
M.  François  de  la  Guéfle  , 
M.  Jean  de  Villars , 
M.  René  Pidoux , 
M.  Ribier. 


CenfeilUrs  lais,. 

r 

M.  Mathieu  Charrier, 
M.  Eftienne  Fleury, 

M.  Angenouft , 

M.  Hierofme  Anroux* 
M.  Jean  Chevalier , 
N.  Thomas  Gayaàt  pTéfiderrtf  ès  en- 

M  q  Avoine  Hennequin  p-fèfidéiW  ès  e»- 
quelles , 

M.  Philibert  Turin,     •       ;  J 
M.  Edouart  Molé/ 
M.  Jean  Courtin,  «: 
M.  Hierofme  de  Moneelori , 
M.  Jean  de  Buon  , 
M.  François  Briçonnet , 

M.  Profiter  Bau?n,< 
M.  Hierofme  du  Four,- 
M.  Jean  Scaron, 
M.  Pierre  Lefcot, 
M.  Jean  le  Sau  , 


M.  Philippes  Jubm  ,  a«.  i$>4- 

M.  Philibert  lô  Mafnier, 

M.  Marcin  de  Bragelonne  prefident  es 

enqueftes, 
M.  Guillaume  Benard , 
M.  Ollivicr  le  Boflu , 
M.  Jean  de  Champeront  prefident  ès 

enqueftes , 
M.  Adrian  Dudrac , 
M.  Robert  de  Gonfianconrt, 
'M.  Guillaume  Florette, 
M.  Guillaume  des  Landes  , 
M.  Mathieu  Jourdin, 
M.  Denis  Rubantel , 
M.  Jean  de  Thumcry , 
M.  Anthoine  Feydeau , 
M.  Nicolas  Chevallier, 
M.  Jean  Midorge , 

M.  Anthoine  de»  Fouflourpïéfidént  fcs  *»Soa[tmU 
.  enqueftes, 

M.  Alexandre  le  Grand, 
M.  Claude  de  Bragélongne , 
M.  Violle , 

M.  Hardou  y  n  Toucher, 
M.  Charles  le  Prevoft , 
M.  Charles  Brifart , 
M.  Bertrand  Sôly  <, 
M.  Jean  le  Picart , 
M.  Pierre  du  Houflay  , 
M.Jean  du  Drac  prefident  aux  enqueftes, 
M.  Nicolas  Quclain , 
M.  Claude  du  Puy, 
M.  Jean  Reau, 
M.  Jean-Gabriel  de  Mefrnes , 
M.  Jacques  le  Cogneux, 
M.  Gafton  de-  Queu , 
M.  Jean  Houderon, 
M.  Arnoul  Boucher, 
M.  Nicolas  Favier , 
M.  Jacques  Sa«guirt, 
M-  François  Gondari, 
M.  Denis  PalluaU, 
M.  Guillaume  GoUflault , 
M.        Perrot  pcëfidentànx  enqueftes, 
M.  Nicolas. âè  Bragelohgné, 
M.  Léon  de  Bragekmgne" , 
M.  Jacques  Lafiemant , 
M.  Guillaume  de  Pleure , 
M.  François  de<  LiuiOn , 
M.  Nicolas  Aleaumé, 
M.  Pierre  de  Longuéil , 
M.  René  de  Pincés 


i  » 


1  ■:. 


M.  Charles  Mf fgudj 


M..1  Ut 


'Ais 


>  rr . 


**  m. 


r:-.-.  • 


HÏërUm^lé  Maiftre,  ; 
M.  Claude  Malon, 
M.  Gabriel  Fournier , 
M.  Denis  de  SouIfbUr ,  ~, 
M.  Anthoine  d'Efpmay',  1  ^' 
M.  Pierre  PEfcalopiér ,  ;. 
M.  Jean  de  Villemereiiiy  1 


;  * 
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M.  Eftienne  de  Tournebus ,  M.  de  Lavane, 

M.         le  Clerc  prefident  aux  enquef- 
ces, 

M.  Nicolas  de  Verdun  prefident  aux 
enqueftes , 


le  Cocq  , 


Graneer _ 


M. 
M. 

M.  Anthoine  Rancher  prefident  ès  en 
quelles  , 

M.  Chriftophle  Fouquet 

M.  Michel  Sevin, 

M.  Jacques  Bagereau, 

M.        i  le  Vaflèur, 

M.  de  Hauzon , 

M.  Lotin , 

M.  Gabriel  Damours, 

M.  Poile, 

A^Michel  Ripault  prefident  èsenquef- 

Ancoine  Seguicr  noftre  advocat 
Jacques  de  la  Guefie  noftre  procureur 
—  —uu-ut ,  gênerai,  &  r 

Jean  A  melot  prefident  ès  enqueftes.  Louis  Servin  aulTy  noftre  advocar 
Paul  Portail,  * 

M.  Jean  du  Tillet  greffier  civil, 
Aï.  Léonard  Foullc  greffier  des  prefen- 
tations ,  r 

M.  Arnoul  Boucher  greffier  criminel, 
M-  greffier  du  domaine.  ' 


1  7 

M.  Pierre  de  Croifiettes , 
M.  Tean- Jacques  de  Mcfmes, 
M.  Jacques  Blanchêt , 
M.  Anthoine  Boucher, 
M.  Anthoine  de  Muray4 
M.  Jean  de  Mouchy, 
M.  Nicolas  le  Roux  , 
M.  Anthoine  Recouvart, 
M.  Jean  Duval , 
M.  François  de  Lavau , 
M.  Benard  de  Fortia, 
Al  Charles  Prcvoft, 
M.  Jacques  Pinon, 
M.  Jean  de  Grandruc, 
M.  ' 
M. 

M.  Adrian  Charton , 

M.  Pierre  Baron, 

M.  Michel  de  Marillac  , 

M.  Olivier  Faget , 

M.  François  de  la  Beraudierc, 

M.  Théodore  Savin  , 

M.  Pierre  Catinat  j 

M.  Antoine  de  Blondeau, 

M.  OUivier  le  Febvre , 

M.  Jacques  de  Rivière , 

M.  Vincent  Durant, 

M.  Innocent  de  la  Grange, 

M.  Nicolas  le  Clerc , 

M.  Anthoine  Parent , 

M.  François  Paftoureau , 
M.  François  Meneuft , 
M.  Hierofme  de  Hacqueville , 
M.  Jean  Barillon , 
M.  Jacques  Pouflèmye, 
M.  Claude  Mango , 
M.  Léonard  de  Trappes  ; 
M.  François  Vertaniont , 
M.  François  Garnier 
M.  Ni  colas  Edouart  Olier, 
M.  Claude  le  Preftre, 
M.  Julles  Savarre, 
M.  Remond  Vollin, 
M.  Pierre  de  Villemor, 
M.  Ciprien  Perrot, 
M.  Spifàme., 
M.  Jacques  Ribier; 
M.  Gafpar  Chêne,", 
M.  Robert  Thevin  prefident  ès  enqjucA 

M.  Anne  Mingo^ 
M.  de  Refuge, 

M.  François  Forger, 
M.  Berneul, 
M.  Petau,  f 


.  '.1 


Notaires  y 
M.  Jean  Maignen, 
M.  de  Lauzonj 

M.  Jean  Houflelin, 
M.  de  Bragelongne, 
M.  le  Prévoit, 

Hmfien 

M.  Eftienne  Doron  premier, 

Nicolas  Cordelle, 

Jean  Fere, 

Jacques  Malingre, 

Jacques  de  la  Grange, 

André  Chopin , 

Guy  de  Pralî, 

Eftienne  Jullien ,' 

Philippes  Lafnier , 
Toullàint  de  Choify; 

ean  Bollain , 

ean  Baudouyn , 
Jean  de  Coftes, 
Gafpart  Prieur, 
Eftienne  le  Tellier; 
Nicolas  Aguyton, 
Claude  Vratier^ 
Raoul  Habert  ', 
Antoine  Flayage, 
Phelippes  Gautier  ; 
Michel  Jagot , 
Simon  Courfin , 
Simon  Nozillet, 
Jean  Rochon , 


Claude 
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Jacques  Pageot , 
André  Hervé, 
Pierre  Befnard , 
Jean  Robin. 
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ment  de  nous  bien  8c  loyaumentfervir  r  ' — 


en  leurfdids  cltats  Se  offices ,  chacun  en 
droid  foy  ,  en  gardant  les  ordonnances 
royaulx  &  anciens  ftatuts  d'icelle  ,  ils 
&  chacun  d'eux  iouifient  pleinement  8c 
paifibleitient  de  leurfdids  eftats  8c  offi- 
André  Thomas  8c  Anthoine  le  Sueur   ces ,  enfcmble  des  honneurs ,  preroga- 
recCveurs  8c  payeurs  des  gages  de  la-   tives,préemlnehces ,  franchifes,liberte2, 
dide  cour,  gages,  manteaulx  &  après-difnées  ,  8c 

lacques  le  Bailly  receveur  des  amendes,   autres  droids,  proffids  fie  efmolumens 
NOUS  avons  les  deflus  nommezau-    accouftumez  fit  âufdids  eftats  fie  offices 
did  roolle ,  fie  chacun  d'eux  ès  qualités   appartenans  j  que  leurs  cedules  de  deben- 
&  offices  'tant  ordinaires  qu'exrraor-   «rieur  foient  deuement  expédiées  par 
dinaires  efquels  ils  font  cy-deflus  nom-  nos  amezôt  féaux  les  gens  de  nos  comp- 
mez  8c  félon  qu'ils  en  ont  efté  pourveuz,   tes ,  ôclcfdids  gages,manteaulx  Ôc  après- 
fi:  que  les  reeiftres  de  leurs  réceptions   difnées  payez  ôc  continuez  dorefnavanc 
contiennent ,  pour  les  caufes  deflufdic-    8c  à  tousjours  par  lefdids  Thomas  Ôc  le 
tes  mefmCS  qu'ils  ont  longuement  8c   Sueur  receveurs  defdids  gages  ôc  droids 
continuellement  fervy  efdids  offices ,  en   de;hoftredide  cour  de  parlement  fie  leurs 
plufieurs  autres  nos  affaires  efquelles  ils   fuccefleurs  aufdids  offices  -,  ôc  outre  que 
ont  efté  employez,  ôc  pour  plufieurs  au-   lefdids  prefidens  fie  prefidens  des  en- 
tres juftes  fie  grandes  caufes  6c  confi-    queftes ,  requeftes ,  greffier  civiLdes  pre- 
derations  à  ce  nous  mouvans ,  avons  de    tentations ,  criminel,  du  domaine  ôepre- 
noftre  certaine  feieoec  ,  propre  mouve-    micr  huiffier  foient  d'orefnavant  payez 
ment  pleine  puiflance  8c  audorité  royal-   des  amendes  tout  ainfy  ôc  en  la  formé 
le  retenu  8e  retenons  efdids  eftats  ôc  offi-    fie  manière  qu'il  leur  eft  ordonne  8e  ont 
cesdcnoftred.  cour  de  parlement  ,ôc  en    accouftumé  prendre  ,  nonobftant  que 
iceux  les  avons  confirmez  8c  confirmons,    l'odroy  qui  leur  en  auroit  efte  raid  fuit 
fie  lefdids  eftats  8e  offices  leur  avons    expiré ,  que  ne  leur  voulons  nuire  ne 
donnez  fie  donnons,  en  tant  que  meftier    prejudicicr ,  8e  en  tant  que  meftier  te- 
eft  fie  pour  nous  y  fervir  dorénavant    roit  leur  avons  de  nouvel  donne  Se  oc- 
fie  en  iouïr  par  les  dénommez  audid    troyé  pour  les  caufes  defliifdides ,  pour 
roolle,  fie  chacun  d'eulx  ,  àtehfic  lem-    en  jouir  par  eux  au  temps  advenir  8c 
blables  honneurs ,  prérogatives  ,  prée-    en  eftre  payez  par  le  receveur  defdic- 
minences ,  frânehifes ,  liberteZ  ,  gaiges,    tes  amendes ,  auquel  nous  mandons  ain- 
penfions,  manteaulx  ôc  après-difnées  fie    fy  le  faire,  fie  fans  qu'iceux  prefidens, 
autres  bienfaids  ,  droids ,  proffidsôcef-    greffiers  ôc  huiffiers  loient  tenus  en  le- 
molumens  qu'ils  ôc  chacun  d'eux  8e  leurs    ver  fie  obtenir  de  nous  autres  lettres  -, 
predecefleurs  à  caufe  dcfdids  eftats  8c   8t  qu'iceluy  receveur  defdides  amendes 
offices  chacun  en  droit  foy  ,  en  ont   fie  les  fuccelTeurs  audid  office  ,  par  ce 
îouy  ÔC  ufé  au  temps  pafie  fie  alors  du    qu'ils  reçoivent  lefdides  amendes ,  fbur- 
trelpasdenoftred.feigneur  fie  frère.  Et    niflènt  8c  payeht  les  menues  neceffitez 
avec  ce  voulons  8c  ordonnons  que  les    8c affaires  de  noftredide  cour  tout  ainfy 
dénommez  audid  roolle  qui  ont  accouf-    qu'il  a  efté  faid  par  le  pafie }  fie  fans  que 
tume  tenir  les  requeftes  de  noftre  pa-    les  prefidens ,  coufeillers ,  greffiers  8e 
lais,  8c  M.  Hugues  Fromage  greffier,   autres  officiers  de  noftredide  cour,  ne 
Mathurin  Guettin  premier  ,    Laurent   pareillement  leidids  le  Sueur  8c  Thomas 
Chevallier,  Parfaid,  Malingre  ,  Nicolas   8e  receveur  des  amendes  8c  leurs  fuçcef- 
Thibault ,  Lambin ,  Clément  Thabari,    feurs  audid  office  de  receveur  Si  payeur 
le  Maire,  Sebaftien   des  gaiges,  droids  fie  après-difnées ,  & 
Dubois  huiffiers  defdides  requeftes  ,   des  amendes  fie  exploids  d'icelle  nof- 
tiennent  la  jufticeficjurifdidion  fieexer-   tredide  cour  ne  aulcun  d'eux  foient  te- 
cent  leurs  offices efdides  requeftes;  ain-   nus  fie  qu'il  leur  foit  befoing  en  obtcnii 
fy  fit  par  la  manière  qu'ils  ont  faid  par   autres  lettres  de  nous  Et  en  rappor- 
cy  ,  devant ,  Ôc  pareillement  M.  tant  cefdides  preferites  fignees  dé  noftre 

Gautier  noftre  advocatôcprocu-  main  ou  vtdimns  d'icelles  avec  lefdides 
reur  efdides  requeftes  de  l'hoftel  ;  fie  ou-  cedules  de  tUèenttr  fc  quittances  def- 
tre  qu'en  faifant  par  les  deflus  nom-  dides  amendes  avec  certification  du- 
mez  en  noftredide  cour  de  parlement  did  greffier  de  ce  qui  aura  efté  mis  8c 
ès  mains  des  prefidens  d'icelle  le  fer-  employé  pour  les  nîerwcs  neceffitez  fie 
Tome  IL  Part.  III.  R  r 
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"^-j  affaires  d'icelle  noftre  cour  >  nous  voul-   bis  Taris  placentem  ,  verum  in  mulcis 

i5M  Ions  &  ordonnons  tout  ce  qui  aura  corredione  &  animadverfionc  dignam 
cfté  payé,  baillé  &  délivre  cftre  alloué   Correclis  igirur  capitularicer vivaf vocis 
escomptes  &  rabattu  des  receptes  def-  oraculo  quar  pro  tempore  correction" 
dicls  le  Sueur,  Thomas  &lc  Bailly  &  digna videbantur  pro  reftauratione pro^ 
leurs  fucceflèurs  eldicts  offices  &  de  cha-  lapfx  difciplinx  &  uberiori  charitatis 
cun  d'çulx  par  hos  amez  &  féaux  les   fomento  quar  fequuntur  ordinavimus 
gens  de  nofdicb  comptes ,  aufquels  nous      In  primis  hortabamur  in  Domino  dic- 
mandons  &  expreflement  enjoighons  ta:  domûs  venerabilem  priorem  domi- 
ainfy  le  faire  lans  aucune  difficulté,  num  Joanhem  de  V iltean ut  gregem  do" 
nonobftant  quelconques  mandements ,  minicum  fax  fidei  &  cura:  commiiïum 
rcftrinclions  ou  deflfenfes  à  ce  contrai-   vigilanri  ftudio  pafecre ,  fovere  eufto- 
res.  Et  n'entendons  parla  prefentecott-  dire  &  corrigere  faragat ,  ne  quamqué 
nrmacion&  contenu  en  icelle,  que  voul-  de  fibi  creditis  ovibus  fui  heglmentii 
Ions  eftre  rçgiftrée  au  greffe  de  hoftred.   vel  dùlîmulatione perdat  fsiens  ficuc  de 
cour  &  par  tout  où  befoing  fera,  attri-  propriâ,  ita  de  fibi  commillbrum  ne- 
buer  aux  majftres  des  requeftes  denof-  gligentiâ  arque  erratibus  arquiffimo  ju 
tre  hoftel  autres  droits  ,  aucloritez  ,  dici  Deo  exaftam  rationcm  le  redditu 
prérogatives  Ou  prééminences, que  ecl-  rum,  nec  faciem  veri  Wephi  le  vifu 
les  qui  par  hnftitutipn  de  leurs  offices,  rum ,  donec  verbo  pi*  exhortationis& 
ordonnances  de  nos  predecellèurs ,  ufan-  exemplo  bonac  converfationis  fratrum 
ce  ou  poflèlfion  f*e  retrouveront  appar-   fuum  adduxerit  minimum, 
tenir  à  lcurfdicts  offices.  Et  pour  ce  que      Quôd  fi  nec  eo  modo  '*  proficere  * 
de  ces  prefentes  l'on  pourra  avoir  à  bc-  exemplo  veri  &  evangelici  Samaritani 
fongner  en  plulieurs  &  divers  lieux ,  nous  poft  infufioftem  olei  pietatis  infundac  *  *  n 
voulons  qu'au  vidimns  d'icclles  pleine   verum  juftitiar  &  rigoris,  ftrenuè&non 
Foy  foit  adjouftee  comme  au  prefent  ori-  pufiUanimiter  agendo ,  ut  qui  baculo  fuf- 
gmal.  En  tefmomg  de  ce  y  nous  avons   tentationis  &  confolationis  ad  frugem 
faid  mettre  noftre  feel.  Donné  à  Paris  bononlm  operum  fe  erigere  noluerunt 
le  xxn.  jour  d'Avril,  l'an  de  grâce  m.    virgâ  auftera:  corredionis  ad  émenda- 
î>.  xciv.  &de  noftre  règne  le  v.  Signé  tionem  melioris  vita:  ftimulentur 
furie  refly  Par  le  roy ,  Forczt  ,  &      Igiturfecundùm  regulam  dirum  ma. 
fceaees  fur  double  quenc  en  cire  jaune  du  giftri,pium  patris  oftendat  affeclum ,  dif. 
Z^ndjcel.  ciplinatis,nUmilibus  &  morigeris  pri- 

Kegittrecs ,  ouv  &  ce  requerantlc pro-   mum  fe  lbcium  exbibens  j  duris  obfti- 
cureur  gênerai  du  roy ,  â  Paris  en  par-  naris  ac  rebellibus  zelo  juftitia  •  regen-    *  KAm 
lementle  îx.  Juillet  m.  d.  xciv.  Signé  dum  oftendat. 

nu  TillïT.  Tiré  des  reyfires  des  ordon.  Et  quia  cartam  poftrema;  vifitationis 
nonces  vérifies  an  parlement.  .  nullâ  in  parte  obfervatam  percepimus, 

.  monuimus ,  nec  non  fub  pœna  amorio- 

Keforme  du  monaftete  des  Blancs-       nis  abofficio  pra-cepimuseidem  domina 
wws,ftMUf'  priori ,  quatenùs  banc  prsefentem  car- 

IKT  _  tam  &orcbnationes  zelo  evangclicae  vit* 

N  nomme  Dommi,amen.  Annoejuf-  accenfus  inviolabilité  ab  omnibus  ob- 
dem  m.  ne.  xn.  menfis  verô  Au-   fervari  faciat  &  curet. 
gufti  xxu.  cum  coflrinuatione  dierum      Fratres  verô  fupradict*  domûs  in  Do. 
îequentxum,  nos  frater  Henricus  Re-  mino  hortati  fuimus  quatenùs  patrem 
migius  huraihs  prior  provincial  fuper   fuum  fpiritualem  fincerè&diligenri  vi- 
ordincm  dm  Guillelmi  in  provincia   ciffitudine  pari  amoreprofequantur,& 
i  iTw'  ?C°  °°n  i9m,*s  be*r*  Wariac   caniquam  Chrifti  vicarioin  quibuftibet 
mxta  waiencourt  Cameracenfis  dioce-  piis  monitis  vel  prxcepris  obedientiam 
lis  una  cum  venerabjli  pâtre  aç  domU  promptam  devotamque  exhibeant,  ex 
no  damrjo  Caroip  Ç«m?im  priore  Car-   Salvatorw  noftri  verbis  meritum  animi 
leiunoruin  ab  omnibus  conventualibus  difpeudium  actendentes  :  Qui  vos ,  in- 
cJedo  &  evocato,  &  ab  illuftri  fenatu   quit ,  audit,  nu  audit  $  é-lii  vos  fftr- 
regio  deDutatp,  domum  noftram  beata:  nit,  me  fperuit.  Quia  enim  Chriftus  in 
Marne  ab  Albis-majatellis  Parifîis  vul-  miniftro  fuo  loquuur,  in  eo  ipfo  auditur 
ganter  agnommatam  apoftolicâ&  ordi-  vel  contemnitur.  Ergo  ficut  fine  mora 
m^fkîï    ç       ™  viiîtantes»  ™cni-  Se  ex  animo  pra^cepris  Dei  eft  obedien- 
musibidemfratrumcongregarionemno.  dum,  ita etiam prxceptij fui vicarù. Un. 
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JUSTIFIC 

dè  ait  divus  Bernardus  :  Non  te  moveat 
nutyfler  tmperitus  &  indi/creta  poteffas  -, 
fed  mémento  quàd  non  eflpotejias  tti/i  i  Deoy 

qui  fottftati  repfiity  Dei  otdtnationi 
refp't;  qui  autan  refiflunt ,  damnationem 
pli  atquirtint. 

Item ,  monuimus  eos  iériofè  quatcnùs 
adolficiumdivinumdiurnum  pariterque 
noûurnum  follicicè  properances,  iplum 
devotè  Se  morofè  perfolvant  j  fie  cogi- 
tantes fe  in  confpeclu  Dci  fie  lanecorum 
Angelorum  ftare  ,  rifibus ,  colloquiis  , 
fomnolcntiis  aliifque  diûolucionibus  fe 
abftincanc  5  fie  ut  voce  tenencur ,  ira  fpi- 
ritu  8c  mente  Deum  glorificent.  Ncgli- 
gentiores ,  tardé  venientes  fie  line  caufa 
vel  licencia  a  divinis  fe  fubtrahentes  lè- 
cundùm  ftacuca  puniantur. 

Silentium  rcgulare  horis  fie  locis  à  ré- 
gula vel  ufu  confticucis  fol it.i  ftrichirâ 
obfervent,  feientes  quôd  abfque  frxno 
lîlentii  vana  exiftimatur  Se  cft  religio. 
Si  qui  s  ,  inquit  divus  Jacobus  ,  fe  religio. 
fumcjfeputat  non  refnenans  iinptam  fuarn, 
hujtttvana  ejî  religio.  Tranfgreffores  au- 
tem  notorii  filentii  abfque  aliqua  rela- 
xacione,  poenâ  unius  difciplinx  vel  feflio- 
nis  in  terra  tempore  refectionis  punian- 
tur. 

Culinam  aliafque  monafterii  officinas 
ingredi,  prxcerquàm  ratio  vel  necelli- 
tas  exigic ,  devicent  fub  poenâ  ujiius  dif- 
ciplinx. 

Pulfacâ  nolâ  refeâorii ,  aut  fi  re- 
creatio  fueric  fumenda ,  in  caméra  cha- 
ritatis ,  tam  tempore  prandii  quàm  cœ- 
nx,  daco  figno  à  prxfidente ,  ftatim  ad 
bcncdiâionem  menfx  omnes  accurranr j 
fie  fimul  reficientes  à  men/x  aut  colla- 
tionis  parricipatione  fe  fubftrahere  non 
prxfumant  fine  prioris  aut  fuperioris  li- 
cencia. Nec  cibum  aut  pitantiam  alicer 
decoqui  quis  faciat  quàm  pro  communi 
ufu  fratrum  decoétus  eft  j  fed  nec  ni  fi 
peraelà  refecliohe  di&ifque  unanimiter 
grariis  à  jeflu  fracrum  prxfumat  difee- 
derc.  Qui  aliter  facere  prxfumpferit , 
fecuhdùm  ftatuta  patrum  fie  ordinacio- 
nes  puniatur  abfque  aliqua  diffimulacio- 
ncpœnâ  fëfïionis  in  terra. 

Dominus  prior  de  execro  non  tam 
facilis  erit  in  concedendo  fracribus  vc- 
niam  exeundi  monafterium  -,  fed  ubi 
racio  honefta  recreandi  poftulaveric,  non 
nifi  bini  fie  bini  exeant ,  fenioresmifti 
cum  jumoribus,  fie  eo  ordinc  revertan- 
tur  ad  monafterium. 

Si  quis  frater  in  fxculari  habitu  inec- 
dens  extra  vel  intrà  monafterium  va- 
gari  repertus  fuerit ,  aut  fine  prioris  li. 
Tme  II.  Part.  III. 
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centia  exierit ,  abfque  aliqua  mifericor- 
dia  octo  diebus  carceri  mancipetur  itl 
pane  fie  aqua  reficiendus. 

Et  quia  maximâ  follicicudine  invigi- 
landum  eftcurx  infticutionis  ac  moribus 
noviciorum  formandis  ,  ideô  volumus  Se 
ordinamus  ut  dominus  prior  illis  ftatirh 
provideat  de  magiftro  fie  prxceprore  fuf- 
ficienci  regulari  vel  fxculari ,  qui  illos 
doceatfieinftituat  ■>  nec  quifpiamprxtcr 
eum  in  eorum  regimen  aut  corre&io- 
nem  fe  ingerere  prxfumac. 

Non  dantes  de  excero  procurationcs 
nifiad  lices  movendas  fie  profequendas, 
&  ad  redditus  annuaics  recipiendos, 
quos  ftatim  depofitario  refignabit ,  Ce 
Je  receptis  pecuniis  fidem  aut  quiccan- 
tiam  abeo  accipiet  procuracor.  Qui  qui- 
dem  depoficarius  de  cxccrorccipiec  om- 
nes pecunias ,  tam  à  di&o  procuracorô 
quàmàfacrifta  Se  aliis,  Se  de  receptis 
expenfas  per  alium  quemeumque  vo- 
luerit  facict  j  fie  quolibet  Sabbatho  prx- 
fencibus  fenioribus  expenfas  legetj  fie  tri- 
mcftralcm  computum  facietde  receptis 
fie  expenfis  coram  coto  conventu  -}  Se  quo- 
libet anno  in  vifitationc  reddet  com- 
putum generalem ,  quod  eciam  faciec 
procuracor  de  receptis. 

Recoudentur  eciam  pecunix  ex  miffis 
fie  ferviciis  vel  obicibus  provenientes  à 
lacrifta  in  pixide  duabus  clavibus  clau- 
fas  qux  quàlibec  hebdomodâaperiecur 
ptxfentibus  priore  ,  facriftâ  fie  feniore  y 
Se  pecunia  in  illa  reperta  dabitur  depo- 
fitario ad  ufum  domûs. 

Beneficiarii  incrà  proxinium  diem  Na- 
talis  Domini  ex  tribus  unum  cligentt 
aut  bénéficia  fua  refignabunt  cui  vo- 
luerint ,  Vel  emolumenta  Se  provenais 
eorumdcm  in  manus  depoficarii  ad  uti- 
litacem  monafterii  confignabunc,vel  illa 
bénéficia  pecant  in  illis  perperuô  mah- 
furi  Se  nulquam  reverfuri.  Qui  fecùs  fe- 
ceric  carceri  mancipecur  ,  vel  ei  ingref- 
fus  domûs  denegecur. 

Grana  monafterii  de  extero  omnia 
in  fpecie  ad  monafterium  referancur  ,  8c 
in  manu  fie  euftodia  granacarii  refignen- 
tur  j  Se  fi  pro  qua  necefficace  domûs  di- 
vendenda  finc,pereumdemdepofitarium 
Se  granatarium  in  locis  ubi  convenit  di- 
vendantur.  Tenebicqucgranacarius  cam 
de  receptis  quàm  expofitis  memoriam 
à  quo ,  quomodo ,  quâ  quantitate  vel 
valore  eadem  recepea  vel  diftracta  fue- 
rinc. 

Providebic  igicur  dominus  prior  de 
officiariis  ordinariis,  fciiicet  de  depofi- 
tario ,  granacario ,  infirmario ,  magif- 
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tro  hofpïtum  &  de  pedagogo  juvenum.  die  quibus  fuprà.  S/W  Henri  eus  RE  ■ 

Arcebitque  ingrefium  mulierum ,  fi  fieri  m  y  prior  pro  vincialis,  tracer  Ca  m  p  i  g  n  y 

poffit ,  ab  introitu  chori ,  ambitu  clauf-  prior  Carieftinorum. 

Sir   À  sx£C/-ini<r       SLr  nri>ri<MA  A  Ti  —     '  /l      '  _    1 
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tri  &  à  exteris  officims ,  &  precipuè  i 
dormirorio  &  toto  monafterio. 

Prolùbebicque  fuccidi  arbores  quer- 
Ftn},se  cûs  majores,  nifi  concedacur  à  *  îfotu 
fupremo,ut  ftatuta  régis  continent. 

Vifitatio  fiet  de  cartero  fingulis  annis 
(  fi  fieri  poterie  )  per  dominum  provin- 
cialem  aut  vices  ejus  gerentem  cum  af- 
feflbrc  à  toto  conventu  eligendo.  No- 
minamus  aurem  ad  vifitationcm  facien. 
dam  reverendum  patrem  ac  dominum 
domnum  Carolum  Campigny  priorem 
Cxleftinorum  }  confercntesilli  tantum 
vigoris&authoritatis  in  dictis  vifitationi 


Regiftrées ,  ouy  le  procureur  gênerai 
du  roy ,  pour  eftre  gardées  &  obfer- 
vées,  à  Paris  en  parlement  le  vu.  jour 
de  Septembre  m.  dc.  xii.  Du  ret.  des 
ont.  cette  ZZ.fol.  314. 

Fondation  d'une  chaire  de  profejfeur  royal , 
font  la  controverfe  au  collège  de  S  créant.  * 


qu'après  avoir  meurement  confiderc  le 
proffit  &  utilité  que  l'eglife  catholique 


recours  ,  pour  s'inftruire  particulière- 
ment des  madères  controverfées  par 
ceux  de  la  R.  P.  R.  &  autres  fembla- 


w   £  —  ~         <  tïiut  wuimiquc 

bus  ,  acn  in  propria  perfona  prxfentes  &  romaine  a  receu  &  qu'elle  continue 
euemus  j  pnecipientes  omnibus  &fingu-  de  recevoir  par  le  moyen  des  leûures  & 
lisconventualibusut  Uli  tamquàmnobis  interprétations  ordinaires  de  deux  doc- 
reverentiam  &  obedientiam  débitas  ex-  teurs  &  lecleurs  royaux  en  théologie  " 
Jubeant  promittentes  nos  ratum  &  fir-  les  places  defquels  le  feu  roy  noftre  très  ' 
mum  habituros  quidquid  ipfe  aueflbrque  honoré  feigneur  &  pere  a  créées  &  efta  ' 
luusad  honoremDei&reformarioncm  blies  au  collège  de  ♦  Bourgongne  de  * 
monaftic*  vite  ordinaverinc  &c  confti-  cette  noftre  vilfe  de  Paris,  pourinltrui 
tae"ntr  nos  fubjeds  en  la  cognoùTance  des 

Otiofiratem  quar  omnium  tentanonum    fainctes  lettres ,  &  qu'outre  lefdids  deux 
6cmaIorumcogitationiumfcntinaeft,ma-   lecteurs ,  il  eft  necclTaire  d'en  ciUblir 
ter  nugarum  ac  noverca  virtutum ,  ideô-    encore  un  autre  ,  pour  en  pourveoir  pa- 
que immicaanima: ,  fummoperc fugiant.    reillement  un  docteur  digne  &  capable 
Honore  (efeinvicem  prarveniant.  Infir-   auquel  tous  nos  lubiefts  puifient  avoir 
mitâtes  luasfive  corporum  five  morum 
patienriiïïmè  tolèrent,  cum  patientia  fup- 
portantes  invicem  in  charicate.Obedien- 

tiam  fibi  çertatim  impendant ,  Deum  ti-  Mes  ,~lCfqûeîs  fc  font'  defvoyés  de  la- 
meant/ubjeaimvicemin  timoré  Chrifti.  dicte  eglile ,  Nous  pour  ces  caufes  &  au- 
Pnoremfuum  fincerâ&humili  charitate  très  bonnes  &  juftes  confiderations  dï 
<h  «gant,  dupheem  obedientiam  eidem  noftre  propre  mouvement ,  pleine  puif- 
hiWrexhibendo,  cordis  videlicet  &  fance  &  authorité  royalle  lv2 llréé 
cornons  extenus  prompte  obtempe-  &  eftablv  ,  créons  &  eftabliflons  une 
rando^interiusfubhmiterdeipfolen.  place  audid  collège  de  Sorbonne  ,  de 
tiendo.  Chnfto  mhil  omnino  prxpo-  laquelle  fera  pour veu  pareillement  un 
nant.qmnospariteradvitamperducat   docteur  feculier  en  ladite  faculté  dc 

«'^'^^^^   thcol°Bic*  le^c,fcra  te™  ^  faire 
f^X\  ^Z     lqU  ^e  W*8    tousl«  jours  ouvrables  &  non  feftés, 
IZrt  a  fve:Mfia:  ««ne  leçon  defdides  matières  contro- 

cum  fcLm       A    U  ^0r   verCées  Sc  des  ^folutions  fur  fcelles  du- 

cum  feptem  facerdotibus ,  uno  diacono,    rant  le  cours  de  chacune  année ,  laquel- 

So  cCerfoUSpr0fClIî^  Un°nOVid°    1C  fer^C>°nTtC  dU  j0l3/U 
  '  ,         ,         mols  d  O^obre  jufqu'au  quinziefme 

in  n^Ktr  am  V°IumuS  remeI   Aouft  cnfuivant,&  ce  continuellement 

in  quohbet  menfe  legi  coram  conven-    &  fans  aucune  intermi/fion  ,  finon  ez 

cr^HnS1/-4111  "  moderati  femaines  efquelles  il  n'y  aura  point  de 
mfno  nrioW  JUS,CTm  committimus        ftùcs ,  il  luy  fera  loifible  de  choifir  pour 

In  n^r  •                 ,fadat-  autluel  il  ac  fera  ccnu  de  faire  fa  lec! 

mnni.,1       1  °mnm?1  fidem  &  tefti'  ture-  Voulons  &  nous  plaift  qu'elle  Toit 

ÏÏSSdS^^^"^  dW  hcure  entière,  après  laquelle  il 

IZ r« .    1  r       ■   mumvimus  »  ac  fi-  continuera  une  demye  heure  ,  pour  con- 

gnomanuahfignavimus,anno,  menfe  &  fcrer  familièrement  avec  fes  auditeurs 
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fur  les  fubjeds  defdides  matières  ,  fé- 
lon qu'elles  luy  feront  propofées  ,  de 
laquelle  heure  fie  demye  il  conviendra 
avec  les  autres  dodeurs  royaux  efta- 
i>li$  par  noftredid  feu  pere ,  félon  l'an- 
riquirc  de  leurs  réceptions  en  l'exerci- 
ce defdides  lettres.  Et  affin  que  ceux 
qui  feront  pourveus  de  Iadide  place , 
y  puiflent  plus  commodément  vacquer, 
&  qu'ils  n'en  puiilènc  eftre  divertis, 
nous  leur  avons  donné  fie  odroyé,  don- 
nons fie  odroyons  par  cefdides  p  refen- 
tes neuf  cens  livres  de  gages  annuels , 
que  nous  voulons  leur  eftre  payées  par 
chacun  quartier  de  l'année ,  fié  que  le 
payement  leur  en  foit  fai&  fur  les  plus 
clairs  deniers  ,  tant  ordinaires  qu'ex, 
traordinaires  ,  de  noftre  recepte  géné- 
rale de  Paris ,  par  les  receveurs  d'icel- 
le  chacun.en  leur  année ,  fur  leurs  fim- 
ples  quittances  ,  en  rapportant  avec 
icelles  le  certificat  du  doyen  de  Iadide 
faculté' ,  ou  du  fyndic,  ou  bien  du  plus 
ancien  dodeur  du  collège  de  Sorbone  , 
contenant  qu'ils  ont  fatisfaid  à  Iadide 
ledurc ,  fans  qu'il  foit  bèfoing  d'obte- 
nir par  luy  aucun  autre  mandement, 
çominilîion ,  ou  attache ,  finon  que  cha- 
cun d'eux  fera  tenu  au  commencement 
de  fon  élection ,  de  bailler  à  chacun 
defdids  receveurs  les  copies  defdides 
lettres  bien  fie  duement  collation  nées 
à  leurs  originaux  pour  fervir  à  la  red- 
dition de  leurs  comptes.  Et  pour  cet  ef- 
fed  enjoignons  à  nos  amés  fie  féaux 
confeillcrs  les  treforiers  de  France  au 
bureau  de  nos  finances  a  Paris  d'em- 
ployer aux  cftars  qui  feront  par  eux 
drefTés  chacune  année  de  la  diftnbution 
de  nofdides  finances ,  Iadide  fomme  de 
neuf  cens  livres  ,  pour  eftre  payée  fie 
acquittée  en  la  forme  contenue  cy-defl 
fus ,  tout  ainfi  que  les  autres  gages  ,au- 
mofnes  fie  frais  ,  lefquels  ont  accouftu- 
mé  d'y  eftre  employés ,  fie  ce  fans  au- 
cune diminution  ,  recule  mène  ,  ou  re- 
tranchement qui  pourrait  eftre  ordon- 
nés par  nous  ou  les  rois  nos  fucceffèurs 
pour  quelque  autre  occafion  que  ce 
foit ,  dont  nous  avons  excepté  fie  excep- 
tons Iadide  place  fie  ceux  qui  l'exerce- 
ront. Voulons  en  outre ,  que  ceux  qui 
feront  pourveus  d'icelle,  jouyffent  des 
mefmes  exemptions ,  privilèges  ,  préro- 
gatives ,  fie  immunités  dont  nos  domef- 
tiquesfie  commenfàux  ont  accouftumé 
jouir  ,  foit  pour  l'exception  de  toutes 
charges  Se  impofitions  ,  que  pour  la 
cognoiflànce  de  leurs  caufes  fie  procez  , 
tput  ainfi  que  fi  tefUids  privilèges  fie 
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immunités  eftoient  expliqués  particu-   

lierement  en  ces  prefentes.  Et  affin  que 
d'ailleurs  il  n'y  ait  aucun  fubjed  de  di- 
verriffement  en  l'exercice  de  Iadide 
place ,  ledure  fie  conférence  par  nous 
ordonnée ,  nous  voulons  qu'ils  s'abftien- 
nent  de  toutes  les  provifions  qui  leur 
pourraient  eftre  accordées  des  cures  fie 
eglifès  parrochiales  ,  dignités  aux  egli. 
fes  cathédrales  fie  collégiales  ,  fie  tous 
autres  bénéfices  qui  requièrent  refiden* 
ce  continuelle  ,  principauté  fie  ad  mi, 
niftration  de  collèges  }  fie  qu'au  cas 
qu'ils  les  veuillent  accepter  ,  ils  foient 
tenus  de  quitte*  Iadide  place  de  lec- 
teur ordonnée  par  ces  prefentes.  Et  en 
cas  qu'ils  ne  le  fèiflent ,  fie  qu'ils  vou- 
luffent  retenir  lefdids  bénéfices  ,  prin- 
cipautés ,  ou  adminiftrations ,  nous  vou- 
lons que  fix  fèmaines  après  qu'ils  en 
auront  pris  pofTcffion  ,  fans  attendre 

(>lus  long-temps ,  pour  cognoiftre  fi  elles 
eur  peuvent  eftre  loifibles  ou  légitimes, 
Iadide  place  érigée  par  ces  prefentes  . 
foit  cenfee  fie  réputée  vacante  ,  fie  qu'il 
y  foit  pourveu  fuyvant  la  forme  qui  fe- 
ra cy-aprés  ordonnée.  Comme auffi  nous, 
leur  deftendons  de  fe  charger  de  fairç 
des  fermons  fie  prédications  durant  le? 
advents  ,  le  Carefme  ,  Dimanches ,  fie 
autres  feftes.  Voulons  en  outre  ,  fie  nous 
plaift ,  après  l'élection  que  nous  fefons 
pour  cette  fois  feulement,  de  la  perfon- 
ne  cy-deuous  nommée  ,  que  advenant 
vacation  de  Iadide  place  par  mort  ou 
demiffion  volontaire ,  les  dodeurs  de  la 
focieté  de  Sorbonne ,  qui  fe  trouveront 
pour  lors  en  noftredide  ville  de  Paris , 
j'aflemblent  audid  collège  comme  ils 
ont  de  couftume  en  leurs  congrégations 
extraordinaires ,  y  appcllans  outre  plus 
avec  eux  deux  dodeurs  en  théologie  de 
noftre  collège  de  Navarre  ,  pour  tous 
enfcmble  procéder  i  l'éledion  d'un  doc- 
teur fèculier ,  foit  defdids  collèges  ou 
autres  qu'ils  eftimeront  en  leur  con- 
feience  digne  fie  capable  de  cette  char- 
ge j  laquelle  afTemblée  ils  feront  tenus 
faire  dans  trois  jours  après  la  vacation 
de  Iadide  place  5  8e  qu'eftant  tous  ainfi 
alïèinblés ,  après  avoir  faid  le  ferment 
entre  les  mains  du  plus  ancien  dodeur  > 
de  Iadide  focieté  d'élire  fidèlement  ce- 
luy  qu'ils  eftimeront  le  plus  capable , 
chacun  d'eux  le  nomment  à  haulte  voix; 
fie  que  cclluy  qui  en  aura  le  plus  grand 
nombre ,  foit  par  nous  arrefte  pour  de- 
meurer pourveu  de  Iadide  place  ,  Se 
icelle  exercer  en  la  forme  contenue  , 
dont  feront  dreffées  les  lettres  conte- 
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nanc  ladide  éledion  ,  lesquelles  feront 
(Ignées  de  la  main  du  plus  ancien  doc- 
teur ,&  fcellées  du  fcel  de  ladide  fo- 
cieté  de  Sorbonne ,  fans  qu'ils  /oient  te- 
nus de  prendre  de  nous  aucunes  autres 
lettres  d'inftitution  &  de  collation,  du 
droit  defqucllcs  nous  nous  fommes  dé- 
partis &  départons  par  cefdides  prefen- 
tes  ,  &  fans  que  ladide  élection  ainfi 
faide  punie  élire  empefehée  ny  débat- 
tue ,  foubs  prétexte  d'aucuns  brevets  & 
odroys  que  nous  &  autres  roys  nos  fuc- 
celTeurs  pourroient  accorder  par  fur- 
prife  Se  importunité  ,lefquelles,cntant 
que  befoing  feroit  dès-à-prefent  comme 
dès-lors ,  &C  dès-lors  comme  dès-à-pre- 
fent, avons  déclaré  nuls  &  de  nul  effed 
&  valeur.  Et  d'autant  que  nous  fommes 
bien  &  deuement  certifiés  &  informés 
de  la  preud'homie  ,  condition  &  expé- 
rience ez  lettres  divines  &  matières  con- 
troverfées  &  autres  feiences  de  maiftre 
Nicolas  Ifambert  dodeur  en  ladide  fa- 
culté de  théologie,  nous  luy  avons  don- 
né &  odroyé ,  donnons  &  odroyons  par 
cefdides  prefentes  ladide  place  par  nous 
eftablie  ,  pour  icelle  exercer  aufdides 
charges  ôt  conditions  cy-defTus.  Si  don- 
nons en  mandement  à  nos  amez  &  féaux   3 12 .  verfi. 


confêillers  les  gens  tenans  noftre  cour 
de  parlement ,  chambre  des  comptes , 
cour  des  aydes  &  treloriers  généraux 
de  France  à  Paris ,  que  ces  prefentes 
nos  lettres  d'éredion  &c  eftabliflèment 
de  ladide  police  ils  facent  enregiftrer 
&  du  contenu  d'icelle  jouir  &  ufer  le- 
did  Ifambert, &  après  luy  ceux  qui  en 
feront  ainfi  pourveus  pleinement  &  pai. 
fiblement,  fans  permettre  qu'ils  y  foient 
aucunement  troublés  ny  empefehés  •  & 
particulièrement  aux  gens  de  nofdids 
comptes  de  paffer&  allouer  ladide  fom- 
me  de  neuf  cens  livres  par  chacune  an- 
nées ez  comptes  defdids  receveurs  gé- 
néraux ,  fans  en  faire  aucune  difficulté 
&  ce  nonobftant  tous  edids ,  ordonnan- 
ces ,  règlements  >  deffènfes  &  lettres  à 
ce  contraires,  aufquelles  nous  avons 
dérogé  8c  dérogeons  par  cefdides  pre- 
fentes. Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Et  affin 
que  ce  foit  chofe  ferme  &  fiable  à  tous- 
jours  ,  nous  avons  faid  mettre  noftre  fcel 
a  cefdides  prefentes ,  fauf  en  autres  cho- 
fes  noftre  droid  &  l'autruy  en  toutes. 
Donné  a  Paris  au  mois  d'Odobre  l'an 

M.  DC.  XVI.  •  Sifflé  ,  DU  TlLLET.  D* 

reg, fre  des  ordonnances  cotti  A  A  A.  foA  . 
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gnaturc  des  let- 
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des  regiftres  de  Thoftel  de  ville  de  Paris. 

Oïlrty  four  t  entretien  de  800.  chevaux     Imfoftion  four  F  entretien  de  $00.  chevaux 
accordera»  roy.  accordés  au  rey. 

• 

LEttres  patentes  de  PhilippesVI.  T    Ectres  de  Philippe  VI.  du  6.  Octo- 

de  l'an  m.  ccc.  xxxix.  par  I  1  bre  1543.  par  lefquelles  il  expofe   

lesquelles  les  bourgeois  8c  ha-  qu'ayant  befoin  de  Secours  pour  foufte-  Am-  «M* 

bitans  de  Paris  ayant  offert  au  nir  la  guerre  ôc  ayant  excité  les  pre- 

roy  gracieufement  8c  libéralement  de  lui  voft,  efchevins  8c  habitans  de  Paris 

faire  un  ayde  en  la  guerre  qu'il  avoit ,  de  l'affilier ,  ils  luy  offrent  une  ayde 

de  huit  cens  hommes  d'armes  à  chevll  de  cinq  cens  chevaux  entretenus  pour 

entretenus  pour  quarante  jours ,  à  rai.  fix  mois  ,  à  raifon  de  fix  fols  pour 

fon  de  fix  fols  parifis  pour  chacun  ,  en  homme  de  cheval  j  pourquoy  ils  au- 

cas  que  luy  ou  le  duc  de  Normandie  roient  requis  le  roy  leur  permettre 

fon  fils  allaitent  à  la  guerre  en  perfonnei  d'eftablir  une  impofition ,  tant  fur  les 

il  accepte  l'offre  ,  à  la  charge  que  tous  vins  8c  grains  que  les  bourgeois  con- 

les  habitans ,  fok  demourans  fous  cha-  fommeront  en  leurs  hoftels  ,  que  fur 

pitres,  religions, collèges, abbayes ,  hof-  ceux  qui  le  vendront  dans  la  ville  par 

pitaux ,  francs  8c  non  francs ,  y  contri-  habitans  ou  forains  j  ce  que  lé  roy  leur 

tueront ,  fauf  aucuns  convers ,  fieaumar-  accorde  ,  réglant  l 'impofition  differenj- 

chois  8c  autres  qui  fè  difent  francs ,  de  ment  pour  le  vin ,  félon  la  qualité  d'i. 

la  taxe  defquels  le  roy  iê  chargera  -}  la-  celuy ,  pour  durer  jufqu'à  ce  que  fond 

quelle  impofition  fur  les  fujers  defdits  fera  faidt  pour  lefdits  cinq  cens  hom- 

chapitresôc  autres  fë  fera  par  les  bour-  mes  $  &  à  la  charge  que  pendant  l'an- 

feeois  de  ladite  ville  6c  quatre  defdits  née  que  durera  ladite  impofition  ,  les 

ious-maharis ,  8c  deux  perfonnes  que  les  bourgeois  ne  feront  tenus  aller  ou  en. 

gens  des  comptés  y  établiront  j  6c  ne  voyer  à  l'armée ,  fi  ce  n'eft  par  arriere- 

ieront  cottifez  aucuns  des  hoftels  du  ban  5  auquel  cas  ladite  impofition  cefl 

roy  ,  de  la  reyne  Ôc  dudit  duc  de  Nor-  fera }  le  tout  fans  ce  que  l'on  fait  par 

mandie ,  s'ils  ne  marchandent  }  s'ils  vont  lefdits  habitans  de  l'entretien  des  cinq 

en  guerre  en  perfonne ,  feront  exempts;  cens  chevaux  puifle  faire  préjudice  à 

6c  fi  l'arriére- ban  eftoit  convoqué  avant  l'advénir  à  leurs  immunitez. 
l'Afcenfion  (  ce  que  Dieu  ne  Vueillc  ) 
par  quoi  il  convinfl  auxdits  bourgeois 
venir  en  l'oft  pour  fêrvir  le  roy  4  ce  qu'ils 

auront  avancé  pour  l'entretien  defdits  corde^  au  roy. 
huit  cens  hommes  leur  fera  rendu  -,  6c 

ne  feront  compris  en  ladite  impofition  T  Ettres  patentes  du  roy  Philippe 
aucuns  collèges,  chapitres,  eglifes ,  pref-  L/VI.  du  14.  Décembre  1347.  par  a  m.  li- 
tres ,  clercs  non  mariez  ,  bénéficiez  en  IcfqUellcs  eft  expofé  qu'il  avoit  fait  af- 
faincîes  eglifes  vivant  clergément ,  mon-  fembler  en  certain,  lieu  les  gens  d'egltfe, 
noyers  ouvrans  de  leurs  mains ,  fergens  nobles  6c  jion  nobles  de  la  prevofte  6c 
8c  notaires  du  chaftelet,  pourveu  tou-  vicomté  de  Paris  pour  leur  requérir  une 
tesfois,  à  l'égard  defdits  fergens,  qu'ils  *ydc,  laquelle  ils  lu  y  avoient  accordée, 
ne  marchandent  j  6c  ne  feront  tenus  fai-  de  l'entretien  de  quinze  cent  chevaux 
re  autre  ayde  encre- cy  6c  l'Afcenfion,  pour  fix  mois,  i  raifon  de  fix  fols  pâ- 
li n'eftoit  qu'ils  le  voulufTent,  rifis,  i  condition  que  toutes  prifescef- 

feront ,  fauf  pour  le  roy ,  la  reyne  6c 
leurs  enfans  en  leur  mainbournie  pour 
les  chofes  qui  leur  feront  neceflaires 
par  julte  6c  loyal  prix  d'icelles ,  com- 
me auffi  céderont  cous  emprunts  à  fai- 
re ,  tant  des  gens  d'eglife ,  religieux  6c 


Otlrty  fout  la  foldè  de  1500.  chevaux  ac 


Digitized  by  Google 


PREUVES  ET  PIECES 


Ai;,  iy.7. 


Ah.1,77. 


3  to 

autres,  comme  delays,&  ne  feront  te- 
nus les  ecdefiaftiques  en  l'an  dudit  ay- 
de,  payer  dixièmes,  tant  pour  les  bé- 
néfices qu'ils  auront  en  la  prevofté  fit 
vicomte ,  que  ailleurs ,  fuppolë  que  le 
pape  les  euft  donné  ,  foie  au  roy,  à  la 
reyne ,  à  leurs  enfans  ou  à  autres  ;  Ôc 
auffi  les  nobles  &  non  nobles  ne  paye- 
ront aucune  fubvention ,  foit  pour  caufe 
de  fervice  de  fiefs,  ou  de  tenue  de  fiefs, 
ou  finance  d'advocat,  ou  autrement  j 
item  que  les  ordonnances  faites  en  45. 
fit  46.  pour  les  prevofts  &  prévoirez  en 
garde  ,  fie  ofter  les  prevofts  fermiers  , 
tiendront  )  fie  que  l'impofition  pour  la- 
dite ayde  fe  fera  fuivant  l'ordonnance 
fur  ce  faite ,  pat  toute  la  ville  de  Paris 
&  ille  de  l'ancien  8c  nouveau  reflbft  de 
ladite  prevofté  8c  vicomte  ,  8t  ladite 
impofition  cueillie  par  deux  ecclefiafti- 
ques ,  deux  nobles ,  &  deux  bourgeois, 
fie  mife  dans  une  huche  fous  trois  clefs 
qu'ils  auront  5  plus  que  toutes  perfonnes, 
de  quelque  ordre,  qualité  8e  dignité 
qu'ils  foient ,  ecdefiaftiques  ou  autres, 
mefme  les  holpitaux,  contribueront.  Les 
deniers  de  ladite  impofition  ne  pour- 
ront eftrc  divertis  à  autre  ufage  j  8t  il 
reçoit  ce  fecours  comme  fubfide  gra- 
cieux ,  fans  tirer  à  confequence. 

Lettres  patentes  de  Charles  V.  au  fujet  des 
dettes  ££fiienne  Marcel 

CHarles  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France  au  prevoft  de  Paris  & 
aux  prevoft  des  marchands  ficefehevins 
de  la  ville  de  Paris ,  falut.  Il  eft  venu 
à  noftre  connouTance  que  plufieurs  de 
noftre  bonne  ville  de  Paris  &  autres, 
qu'ils  preftérent  argent  à  Eftienne  Mar- 
ceau pour  le  temps  qu'il  eftoit  prevoft 
des  marchands  &  qu'il  gouvernoit  la 
ville  de  Paris,  fe  travaillent  depour- 
chafiêr  plufieurs  mandemens  adreflans 
à  nous  d'eftre  payez  de  leurs  prefts  fur 
les  deniers  que  noftre  bonne  ville  de 
Paris  prend  fur  noftre  bonne  ville  de 
Paris  &  fur  le  vicomté ,  pour  les  ou- 
vrages 8c  pour  autres  deniers  que  vous 
prevoft  des  marchands  pouvez  avoir 
en  voftrc  gouvernement ,  defquels  de- 
niers nous  ne  voulons  en  aucune  ma- 
nière que  aucune  chofe  en  fot  payée 
par  vous  ne  par  autre  fur  ce  qu'il 
empruntoit ,  8c  fuft  par  le  temps  que 
ledict  Eftienne  entreprit  follement  par 
fon  grand  oultraigc  8t  par  manière  de 
-monopole  8c  rébellion  le  gouvernement 


d'icelle  ville  contre  la  puhTance  de  mon. 
feigneur  que  Dieu  abfolve  &  de  nous 
pour  le  temps  que  nous  citions  regentj 
pourquoi  tout  le  faid  dudici  Eftienne 
nous  reputons  eftre  damné  8c  de  nulle 
valeur ,  8c  pour  tel  le  déclarons  par  ces 
prefentes,  comme  il  8c  tous  les  com- 
plices ayent  commis  contre  monlèigneur 
que  Dieu  abfolve  8c  contre  nous  crîrrie 
delezemajeftc ,  comme  autrefois  a  efté 
déclaré.  Si  vous  mandons  8c  eftroitement 
enjoignons  que  dcfdicïes  dettes  vous  ne 
payez  ni  ne  fouffriez  eftre  payé  aucune 
chofe ,  nonobftant  quclcohques  mande, 
mens  donnez  de  hous ,  fcellez  de  noftre 
grand  feel  ou  figné  de  noftre  main ,  ou 
de  noftre  fignet >  &  fe  par  inadvertance 
ou  par  importunité  aucunes  lettres  ef- 
toient  pafiees  de  nous  par  la  manière 
que  dcfîus  eft  diél ,  nous  rie  voulons  que 
vous  y  obeïlfiez  en  rien,  &  auily  fi  au- 
cuns procez  eftoient  faicb  contre  vous 
en  parlement  ou  ailleurs  fur  Icfdides 
dettes,  nous  lefdicb  procez  caflbns  & 
mettons  au  néant ,  fie  deffendons  aux 
gens  tenans  noftre  prefent  parlement  8c 
qui  tiendront  nos  parlemens  à  l'adve- 
nir  que  dudicl  cas  ne  s'entremettent 
mais  le  refervons  à  nous  feulement  j  8c 
aufly  deffendons  à  nos  amez  fit  féaux 
gens  de  nos  comptes ,  que  fi  aucuns  de- 
niers eftoient  payez  des  dettes  defluf- 
di&es  puis  la  date  de  ces  lettres  à  quel- 
ques perfonnes  que  ce  foit  par  aucuns 
de  nos  receveurs ,  ils  ne  les  allouent  ne 
comptent  à  celuy  qui  les  aura  payées , 
mais  les  rejettent  de  fes  comptes  fie  le 
recouvrent  fur  luy  â  noftre  profit  8tc. 
Donné  au  bois  de  Vinccnnes  le  deuxiè- 
me jour  de  Juillet  m.  ccc.  lxxvii. 

Révocation  des  concevons  d'eau  accordées, 
fur  les  fontaines  publiques. 

T  Ettres  patentes  de  Charles  VI.  le 
I  y  9.  Octobre  1391.  par  lefquelles ,  fur 
la  plainte  à  luy  faite  qu'encore  que  pour 
l'amour  que  fes  predeceUèurs  ayent  eu 
à  la  ville  de  Paris ,  certains  tuyaux  8c 
conduits  ayent  efté  ordonnez  fous  leur 
autorité  de  fi  long  temps  que  mémoire 
d'homme  n'eft  du  contraire',  pour  la 
conduite  des  eaux  en  ladicle  ville ,  qui 
auroient  efté  départies  en  diverfes  fon- 
taines publiques,  8c  fpecialemcnt  aux 
lieux  nommez  la  fontaine  S.  Innocent, 
Maubué ,  fie  la  halle  ;  ce  neantmoins  au- 
cuns ayant  bafti  des  hoftcls ,  par  la  fa- 
veur qu'ils  avoient  prèf  du  roy  fie  tes 
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eurs ,  ils  auraient  obtenu  lec-    fes  croiflkns  dans  leurs  héritages  &  qu'ils 

feront  venir  pour  leur  ufage. 


très  pour  prendre  partie  de  ladite  eau  } 
ce  qui  auroit  tellement  afrbibli  ces  fon- 
taincs,que  les  quartiers  voifins  en  avoient 
beaucoup  fouftert ,  par  l'éloignement  de 
Ja  rivière ,  pour  felècourir ,  &  les  grands 
frais  pour  en  faire  apporter  de  l'eau  j 
ce  qui  avoit  obligé  beaucoup  d'habitans 


de  quitter  la  ville  $  &  voulant  y  pour-    fie  luy  avoir  efté  preientées 
voir ,  de  l'advis  des  princes  de  fon  lâng,    patentes  du  roy  Charles  du  i  i.Aoufti4i  o. 

'eau  qui  par  lefquelles  il  approuve  la  confrairie 
liques  fe-    des  arbaleftriers  qui  avoient  efté  de  tout 

veut  qu'il  en  foie 


ordonne  que  tous  conduits  d' 
afrbibliflent  les  fontaines  publ 
ront  du  tout  caliez  -y  révoquant  par  ce 
moyen  toutes  concernons  qu'il  avoit  oc- 
troyées defdiâes  eaux,  fauf  celles  pour 
le  iervice  &  ufage  du  roy  &  des  ducs 
de  Berry,  Bourgogne,  Orléans ,  &  Bour- 
bon ;  quelques  caufes  te  considérations 


temps  dans  Paris  ; 

tiré  foixante  des  plus  expérimentez, 
qui  auront  mefmes  privilèges  que  ceux 
de  Rouen,  &  feront  tenus  rendre  fer- 
vice  à  la  ville  }  moyennant  quoi  Us  fe^ 
ront  exempts  du  quatrième  des  impo- 


Prh/ileges  des  archers  de  U  viïït. 

LEttres  patentes  de  Charles  VI.  en 
141 1.  par  lefquelles ,  à  la  fupplica- 


Am. 


l4OJ. 


Privilèges  des  arbaleftriers  de  Paris. 

T  Ettres  de  Bruncau  de  S.  Clerche- 
I  .  valicrmaiftred'hoftelduroy,  gar- 
de  de  la  prevofté  de  Paris  ,  qui  certi- 

des  lettres 


qui  ayent  donné  lieu  auxdictcs  concef-  polirions  &  aydesayaht  cours  durant  la 
lions,  il  veut  qu'elles  foient  réputées  guerre,&  de  payer  taille  &gabelle,niau- 
nulles  8c  n'y  foit  obey  j  mandant  au  très  fubfides  ,&  de  tous  guets  &  arrière- 
procureur  général  du  parlement,  pre-  guets  dans  k  ville  de  Paris,  fors  les 
voft  de  Paris,  &  commis  à  gouverner  fortifications  de  la  ville,&  pour  l'arriere- 
l'office  de  la  prevofté  des  marchands  ban  &  pour  la  rançon  des  roys ,  tjpnc 
d'y  tenir  la  main.  ils  ne  leront  exempts }  &  fei  ont  tirez 

du  nombre  des  habirans  de  ladite  ville 

,              y  &  confrères:  &  ceux  qui  feront  appel- 

lettres  patentes  fm  U  refeBion  du  favi  Iez  pour  cec  effbt  ?  (çr2at  prC(ëmcr2r  au 

de  la  croifee  de  Pans.  prevoft  de  Paris  ou  des  marchands ,  qui 

  les  recevront ,  s'ils  les  jugent  de  qua- 

1407.   T    Etcres  patentes  de  Charles  VI.  du  lité  convenable  j  &  lefdits  foixante  cli- 

1  j  ii.  Avril  1407.  par  lefquelles  ap-  ront  un  d'entr'eux  pour  eftre  leur  ca- 

pert  qu'ayant  ordonné  à  M.Charles  Cul-  pitaine  }  &  le  prefenteront  au  prqvoft 

doc  Ion  fecretaire  &  garde  de  la  pre-  de  Paris  ou  des  marchands  j  &  fera  te- 

vofté  des  marchands  de  prendre  foin  nu  faire  fçavoirafa  compagnie  tous  les 

de  la  réfection  des  chauffées  de  la  croi-  mandemens  defdits  prevoftsj  s'il  y  a 

fée  de  Paris ,  &  l'ayde  ancienne  pour  manquement ,  en  fera  rapport  au  pre- 

ladite  defpenfe  n'y  pouvant  fuffire }  il  volt  de  Paris  ,  pour  punir  les  delin- 

veut  que  pour  fournir  a  ladite  defpen-  quans  ;  &  fc  changera  ledit  capitaine 

iê  il  foie  pris  pendant  trois  ans  deux  de-  d'an  en  an  ,  feront  ferment  d'obeïr  à 

niers  parifis  de  toutes  charettes  entrans  l'un  &  à  l'autre  prevoft ,  &  de  n'engagef 

&  fortans  de  Paris  ,  chargées  de  vivres»  leurs  habillemens.  Lefdits  arbaleftriers 

denrées  ou  marchandifes  hors  avoir  de  feront  pbligez  de  fervir  lefdi&sprevofts 

Soids,  un  denier  pour  cheval &.  quatre  hors  de  la  banlieue,  en  les  défrayant 

eniers  pour  charette ,  &  une  fois  le  tout  eux  &  leurs  chevaux  j  &  outre  on  don- 

feulement,  pourveu  qu'ils  ne  changent  ncra  trois  fols  par  jour  aux  arbaleftriers, 

de  maiftre.dans  la  journée  5  &  pour  &  cinq  fols  au  capitaine, 
charettes,  chariots  &  chevaux  chargez 
d'autres  poids,comme  draps,laine  lavée, 
merceries ,  fer ,  plomb ,  Sec.  &  principa- 
lement tout  autre  à  avoir  poids,  lâcha, 
rctte  payera  quatre  deniers  parifis,  le 

chariot  huit,  &  le  cheval  deux.  Item  _ 

tout  ce  qui  panera  par  le  Bourget  S*  tion  des  roy  &  concftable  des  archers 

Denis  payera  comme  deflus.  De  quoy  de  la  ville  de  Paris, il  leur  eft accordé 

feront  exceptez  les  officiers  des  cours  d'avoir  confrairie  en  l'honneur  de  Dieu 

fouveraines ,  treforiers  de  France ,  gene-  de  la  Vierge  &  de  S.  Sebaftien5  à  fix- 

raux  des  monnoyes,  eflus,  fecretaircs  vingt  defquels  les  mieux  expérimentez 

du  roy  ,  efeoliers  ,  chevaliers ,  nobles  t  leur  font  donnez  les  mefmes  privilèges 

gens  d'eglife,  bourgeois,  pour  les  cho-  qui  avoient  efté  octroyez  aux  arbaïeC 
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triers  par  ledit  roy  }  qui  font:  qu'ils  fe- 
ront exempts  du  quatrième,  importions 
Se  aydes  quelconques  ayant  cours  dans 
la  ville  de  Paris  pour  le  fait  de  la  guer- 
re, des  biens  &  chofës  qui  croiftront  en 
leurs  héritages  feulement}  &  auffi  de 
paver  quelconques  tailles ,  fubfides  ou 
gabelles,  &  de  tous  guets  Se  arrière, 
guets  j  fors  toutefois  pour  les  répara- 
tions Se  fortifications  de  ladite  ville 
pour  l'arriere-ban  ,  &  rançon  des  roys} 
Iefquels  archers  feront  tenus  feprefen! 
ter  au  prevoft  de  Paris  &  des  marchands 
en  armes ,  &  s'ils  font  en  bon  eftat, 
feront  eferits  Se  enregiflrez  ez  livres  des 
clercs  defdits  deux  prevofts  >  efliront 
l'un  d'entr'eux  qu'ils  nommeront  aux- 
dics  prevofts  pour  eftrc  leur  maiftre  & 
capitaine,  &fe  changera  d'année  en  an- 
née  i  &  celui  des  archers  qui  fera  in- 
firmé par  vieillefTe  ou  autrement,  pour- 
ra mettre  un  homme  en  fa  place  pour 
faire  le  fervice  h  Se  vacant  une  place  d'ar- 
cher, elle  fera  remplie  par  élection }  ju- 
reront d'obeïr  au  commandement  def- 
dits prevofts,; de  ne  fortir  de  la  ville 
fans  congé  defdits  deux  prevofts  ,  ôc 
n'engager  leurs  armes  ;  &  fi  lefdits  pre- 
vofts les  vouloient  mener  hors  la  ban- 
lieue ,  ils  ne  pourront  refufer  le  fervice 
aux  defpens  de  la  ville  eux  Se  leurs  che- 
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chaftel  du  Louvre,  au  palais  royal  du 
roy  a  Paris  &  ailleurs  dans  les  prifom 
de  Pans,  tant  pour  crimes  Se  confpi 
rations  qu'on  die  avoir  efté  par  eux  com 
mis  alencontre  du  roy,  du  dauphin  & 
de  la  chofe  publique }  fur  ce  qiiekfdj 
tes  pnfes  n'ont  efté  faites  que  pour  le 
bien  du  royaume ,  de  ladite  ville  Se  de 
fon  fervice  j  il  les  avoue,  loue  Se  ap 
prouve,  voulant  qu'aucun  pour  raifort 
dicelles  &  dépendances  ne  puiflèeftre 
mquietéjl'adrelîeau  parlement,  maif. 
très  des  requeftes,  chambre  des  comp- 
tes, Se  cous  autres  juges.  r 

Lettres  d'abolition  du  ry  CharUs  V7. 

LEttres  de  Charles  VI.  du  i9.  Aouft 
1413.  par  lefquelles  il  expofe  que  ÂH- 
depuis  Je  dernier  traité  par  luy  faicl  à 
Auxerre,plufieurs  habitans  de  Paris  à 
loccafîon  des  débats  entre  aucuns  prin. 
ces  de  fon  fang  Se  autres  auroient  com- 
mis divers  excez  dans  Paris,  extorque 
argent  &  meubles  d'aucuns,  tant  de  là, 
dite  ville  ,  que  autres ,  les  aucuns  noyez 
autres  occis  &  faits  prifonniers ,  &  lef- 


X  '   -  — vw  iv UI  3  dit- 

vaux,  Se  auront  deux  fols  de  gage  par 
jour,  Se  le  capitaine  cinq,  outre  la  def- 
penfe  d'eux  &  leurs  chevaux;  feront  obli- 
gez au  mefme  fervice  que  les  arbalef- 
triersj  attribuant  au  prevoft  de  Paris 
la  connoiflànce  de  toutes  lescaufes  tou- 
chant ledit  exercice  d'archer. 

Lettres  patentes  portant  aveu  de  ce  oui  s'ef- 
teit  fait  a  Paris.  ' 

a».  ï4i,.  f    Ettres  Plûtes  de  Charles  VI.  du 
I— **f,  MaY  HO-  par  lefquelles  fur 

1  expofe  des  prevoft  Se  efchevins,  que 
pour  fon  fervice  Se  du  dauphin  fon  fils 
Louis  duc  de  Guyenne,  &  pour  obvier 
aux  grands  mouvemens  qui  pouvoient 
arriver  par  défaut  de  juftice  d'aucuns 

2  officier$  &  autrement,  il  auroit  efté 
*ait  pnfe  dans  Paris  fur  aucunes  per- 
sonnes tant  hommes  que  femmes,  du 
fang  royal  &  autres,  ez  hoftels  du  roy, 

CharoIois»  de  leursofficiers& 

2  œ }  W'*  feroic  (™  de  gran- 
de afTemblées  de  gens  en  armes ,  &  lef 
quelles  perfonnes  font  emprifonnées au 


dicts  excez  commis  entr'autres  P  v 
cuos  ayans  l'adminiftration  de  la  ville- 
Se  outre  auroient  efté  en  armes  devant 
la  bafhlle  &  J'hoftel  du  roy,  de  la  roy 
ne  &  du  daufin  ,  emprifonné  les  ducs 
de  Bavière  Se  de  Bar  ,  tous  Iefquels 
faits  le  roy  abolit,  a  la  refervedeHe- 
îon  de  Jacqueville ,  Robinet  de  Mail- 
lé n  Çharles  de  Lcns  chevaliers  ,  M. 
Euftache  de  Laiftre,  Jehan  deTroyes, 
Henry  de  Troyes,  Baudedcs  Bordes 
&  Georget  fon  clerc  ,  Pierre  Cauchon, 
Dominique  Prançois,  Nicole  de  faine* 
liiers,  M.  Bon,  Pierre  Barbot,  Félix  du 
Bois,  Pierre  Lombard,  Nicole  du  Quef- 
noy   Guillaume  de  Bareau  ,  Margue- 
rite fa  femme ,  Andrieu  RoufTeau  Je- 
han Guerin,  Gamot  de  S.  Yon,Jean 
Pimonn,  Jacques  Lambau  ,  Guillau- 
me Gente,  Jehan  Parent,  Jacques  de 
S.  Laurent,  Jacques  de  Rouen,  Mar- 
tin de  Neauville,  Martin  de  Coulomiers, 
ToufTaint  Bajart  ,  Jehan  Rapiou, Hu- 
gues de  Verdun ,  Laurent  Calot ,  Tho- 
mas le  Gois  ,  Jehan ,  Guillaume  ,  & 
autre  Jehan  fes  enfans ,  Simon  le  Couf. 
tillier  dit  Caboche ,  Jehan  de  Rouen 
fils  de  la  trippiere  du  parvis  N.  D.  Je- 
han Challart ,  Simonet  Baujart ,  Jehan 
Boivin ,  Denifon  de  Chaumont,  Déni, 
mfot  fon  valet ,  Pcrichon  ,  Hennotin 
de  Monceaux ,  Colin  Valée ,  Guillemin 
Auxen  ,  Simonet  Robillarr,  Eftienne 

Lombart, 
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Lombart ,  David  du  Confeil  ,  Jehan  â  Paris ,  où  eftoient  meffieurs  Thibaud  _  ' 

Lorillart,  Perot  Tillard,  Jehan  Mail-  Baillet,  Robert  Thibouft  &  Jehan  de  Am-»««»: 
lo ,  Antoine  Foreft ,  Legier  Paulin ,  Je-  Gannay  prefidens  au  parlement }  mef- 
han  Erraut  fie  fon  frère  ,  Guillaume  fire  Jacques  d'Eftoutevillc  chevallier 
Baillet ,  Jehan  Eftobert,  le  fils  Jehan  prevoft  de  Paris,  M.  Denis  de  Bidau 
le  Marclchal  ,  Rouflèlet  le  batelier ,  chevalier  prefident  des  comptes ,  M. 
Yvonnct  Laillcr ,  Simonct  l'Anglois ,  &  Charles  Guillard  maiflre  des  requeftes, 
un  nommé  François  ,  en  cas  que  aucuns  &  plufieurs  confeillers  au  parlement, 
d'eux  foient  trouvez  coupables  d'avoir  avec  les  advocats  du  roy ,  les  commis 
confpiré  d'aucuns  feigneurs  ou  autres  de  au  gouvernement  de  la  ville  &  plu- 
la  ville  de  Paris ,  ou  qui  auront  efté  per-  fleurs  habitans  $  a  efté  arrefté  que  ledit 
rurbateurs  de  la  dernière  paix ,  ou  efté  pont  N.  D.  fe  refera  le  pluftoft  qu'on 
coupables  des  occafions  des  rançonne-  pourra  8c  de  pierres  de  taille  ,8c  qu'on 
mens  cy-deflus  faits  depuis  le  traité,  fera  venir  d'Orléans  ,  Tours,  &  autres 
d'Auxerre.  Vritt^  ci-deflus  f.  157.  bonnes  villes  les  meilleurs  ouvriers  qu'on 

(>ourra  j  pour  par  un  des  prefidehs  de 
  f.  ......      ,   .,        ...     ...  acour  &ceux  de  laditecour  qu'illuy 

Ltttrtt  fatentes ae  wncs  ri.  touchant  pJaira  appeller>  &  le  prefidcnt  &vice- 

u  font  s/,  u.  prefident  des  comptes  fufd.  8c  ceux  de 

t  leur  chambre  qu'ils  voudront  appellcr, 

MM.  "  T  Ettfcs  patentes  de  Charles  Vl.eti  le  prevoft  de  Paris,  fon  lieutenant  cri- 

Juillet  1414  par  lefquelles ,  fur  l'ex-  minel ,  Se  ceux  qu'il  voudra  mener  du 

pofé  des  prevoft  des  M.  fie  efchevins,  chaftelet ,  Se  quelques  bourgeois  nom- 

qu'ils  avoient  par  fa  permiflîon  commen-  mez  en  ladite  aflèmblcc  ,  aviler  avec 

ce  un  pont  fur  la  rivière ,  venant  du  lieu  lcfdits  maflons  eftrangers  Se  ceux  de  Pa- 

dit  la  Planche- mibray  à  la  place  S.  De-  ris  à  conduire  la  forme  dudit  pont  Se 

nis  de  la  Chartre  fur  le  pont  N.  D.  fur  la  rapporter  à  l'aflcmblce  générale, 
lequel  Se  Ces  environs  ils  voudraient  con-      Enluite  eft  le  devis  du  pont  Noftre- 

ftruire  maifons  fie  moulins  ,  mais  crain-  Dame. 

droient  qu'ils  ne  fuflènt  troublez  en  la  *  Le  xxix.  Novembre  audit  an  ,  en 

jouiflance,  fous  le  prétexte  de  certains  l'hoftcl  de  ville,  où  eftoient  meflire  Je- 

dons  à  eux  faits  de  bois  Se  forefts  du  han  de  Gannay  prefident,  M.  Simon 

roy  fie  autres  j  le  roy  leur  octroie  que  Radin  confeiller  au  parlement ,  lescom- 

tousles  édifices  demeurent  au  profit  de  mis  au  gouvernement  de  la  ville,  plu- 

ladite  ville,  à  la  charge  d'entretenir  fleurs  confeillers,  quarteniers  fie  bour- 

par  eux  ledit  pont  en  bon  Se  fuffifant  geois  aflcmblez  pour avifer  quelque  bon 

eftat  i  à  quoy  ils  obligeront  tous  les  moyen  de  trouver  argent  pour  ledit 

biens  de  ladite  ville ,  Se  que  fur  icelui  pont  ;  les  aucuns  ont  efté  d'opinion 

pont  ne  pourront  demeurer  aucuns  or-  qu'on  doit  impetrer  indulgences  de  nof- 

fèuvres  ni  changeurs  -t  fe  refervant  le-  trefaint  pere  ,  Se  que  au  moyen  d'iceiles 

dit  roy  toute  juilice  Se  un  denier  de  cens  il  viendra  grand  argent  j  les  autres,  de 

•   portant  lods  Se  ventes ,  faiflnes  Se  amen-  demander  au  roy  une  ay de  d'entrée  de 

des,  entre  deux  palées  dudit  pont,  ville  ,  quatre  deniers  parifis  par  chariot 

payable  i  la  S.  Remy.  Se  le  mefme  pour  charette  j  les  autres, 

publier  que  tous  ouvriers  feront  paflèz 

p  n  maurres  fans  faire  chef-d'œuvre,  en  don- 

Pont  N.  D.  nant  tejje  fomme  qU»ii  fera  advilé  }  au- 

-    _  très ,  qu'on  doit  demander  par  les  quar- 

mî>.  T   E  Vendredy  xxv.  Octobre  1499.  à  tiers  que  chacun  habitant  donne  au. 

neuf  heures  du  matin  fondit  le  pont  cune  chofe  pour  ladite  refc&ion  5  au- 

Noftre-Dame.  très  ,  demander  au  roy  l'ayde  de  douze 

Ledit  pont  eftoit  fondé  8e  porté  fur  deniers  pour  livre  fur  le  pied  fourché 

pieux  de  bois  ,  auquel  y  avoit  6j.  mai-  Se  poiflbn  de  mer  pour  cinq  ans,  Se 

ions.  Et  parecque  la  ruine  a  efté  pré-  fi  le  roy  le  refufe ,  luy  demander  per- 

veuë ,  il  n'y  a  eu  que  quatre  ou  cinq  milfion  de  lever  fur  ledit  pied  fourché 

perfonnes  qui  ne  le  font  pû  fauver  >  Se  Se  poiflbn  de  mer  fix  deniers  pour  livre 

la  plufpart  des  biens  des  habitans  dudit  pour  certain  temps  ;  Se  la  plufpart  onc 

pont  ont  efté  tranfportez.  efté  de  cette  oppinion  5  autres  ont  efte 

Le  vi  1.  Novembre  audit  an,  en  l'af-  d'advis  qu'on  demande  l'ayde  que  le  feu 

femblée  faite  en  la  falle  verte  au  palais  roy  donna  aux  eglifes  de  Rheims  Se  S. 
Tmt  II.  Part.  III.  "  Sfij 
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Am.j-h*.  Aignàn ,  8c  depuis  pour  l'édifice  duchaf-  de  France  ,  &  eftoit  prêtent  à  l'aflèm. 

teaù  d'Amboiie,  de  quatre  deniers  pa-  blée  le  fieur  Thibouft  prelîdent  au  par 

rifis  pour  minot  de  fel  par  toute  la  lement,  qui  eft  nommé  après  ledit  a<L 

France.  Et  n'a  efté  rien  relolu,  mais  mirai.  La  lettre  eft  du  19.  Décembre 

avifé  de  faire  plus  grande  aflèmblée.  &  ufe  du  terme  du  prières  •  mais  ad 

Et  depuis  rut  arrefté  de  demander  joufte  que  s'ils  ne  traitent*  favorable* 

-quelque  don  gTâcieux  au  roy  }  &  s'il  ment  ledit  Heflelin ,  le  roy  n'en  fe~ 

refufe,  luy  demander  congé  de  lever  roit  pas  content,  &  s'en  porrroit  reflou! 

fîx  deniers  fur  le  pied  fourché  &  le  poif-  venir  pour  quelque  temps  L'adreflè  de 

{on  de  mer,  &  l'impoft  de  quatre  de-  la  lettreeftaux  commù  bourgeois  &  ha 

niers  parifls  fur  minot  de  fêl  par  tout  bitans  de  Paris, 
le  royaume  j  &  outre  qu'on  pourra  re- 

querir  auxhabitans  de  la  ville  >  tant  Entrée  <b  c*rdin*U 'Amboife  U«u  en 

d'eglife,  officiers,  qu'autres  ,  quelque  Fronce. 
don  gracieux.  Et  y  avoit  dans  l'aflem- 

blée  deux  prefidens  du  parlement  &  un  TE  trerziefme  jour  de  Febvrier  mil  cinq 

de  lachambredes  comptes ,  avec  quel-  J-cents&  ung,  en  l'hoftel duroy  près 

ques  conteillers  du  parlement  &  officiers  les  Auguftinsà  Paris ,  où  eftoient  aflem 

de  la  chambre  des  comptes.  blez  meflieurs  les  gouverneur  de  Paris" 

Lettres  parentes  de  Louis  XII.  en  meflire  Guillaume  de  Poitiers  cheva' 

date  du  19  Décembre  1499.  par  lef-  liers  de  l'ordre,  l'evefque  de  Lodefve" 

quelles ,  a  la  fuphcation  des  commis  &  prefident  des  comptes,  les  prévoft  des 

deputet  au  gouvernement  de  la  ville  marchands  &  efchevins  de  la  ville  de 

*c  autres  manans  &  lubitans  d'icelle,  Paris,  maiftre  Robert  Thibouft  con- 

il  leur  accorde  pour  fix  ans  flx  deniers  teillcr  dudit  teigneur  &  prefident  en  la 

pour  livre  fur  le  pied  fourché  &  poiflôn  cour  de  parlement,  le  prevoft  de  Pa 

de  mer  vendus  en  cette  ville  ,  excepté  ris,  M.  Jacques  Codier  vi-prefident  en 

les  pourceaux deas  aux  habitans  à  caufe  ladite  chambre  des  comptes,  M  Char- 

de  leurs  fermes  >&  outre,  dix  fols  pour  les  Guillart  maiftre  des  requeftes  or 

prite  de  tel  qui  fera  remonté  contremont  dinaire  de  l'hoftel  du  roy  noftre  Sire 

*  nneTC£r  SeinC  OUCre^s  limites  des  M.  Guillaume  AymeretconfeUier  en  la! 

greniers  dEfpernon  >  lequel  droitils  le-  diûecour  de  parlement,  firesGermain 

veronta  Mantes  &  ailleurs  où  bon  leur  de  Marie ,  Denis  Heflelin  Jean  leGen- 

lembleraj  &fi  pour  lefdites  aydes  fur-  dre  ,  Pierre  de  la  Poterne ,  Efticnne 

^r'M          11  Cn  at^bu^,aiu-  Huve  .          Seguîer,  Jean  Croquet , 

ndichon  a  la  ville  en  premiereinftance,  Raoul  le  Feron  &  autres ,  pour  1  entrée 

xomme  elle  a  des  autres  aydes,  de  très-reverend  pere  en  Dieu  monfei- 

c      ,                 .  ,  gnw  George  d'Amboite  archevefque 

Suite  deeeqm  regarde  lepmt  Noftre.  de  Rouen  ,  cardinal  légat  en  Prance. 

Dame'  £t  fut  di&  par  Jefdids  prevoft  &  dche- 

...  „-,,     ,      ,  ,      ,  vins  que  le  roy  noftre  fire  avoit  efcnpc 

Dfïïï     *  h"cIfrcde1k  vil,e  *  a  *****  ville   que  de  bref  lediâ  £ 

Jreft ?Lnlr  nrT^  (,C°ndamné  Par  ««  d^oit  faire  Ion  We  en  icelle, 

•?  À  £  !.  qUaU  Payement  &  S«e  l'on  le  voulfift  recevoir  lephis 

a  cy-devant  rendus)  demandant  per-   ainfi  que  en  tel  cas  eft  accouftumé  de 
^Z^F*  faire /&  mieux  ,s'U  eftoit  p3e,L1 

des  fonfmT;^1'01*5  P°T  Pfmie,r   ^  les  vertus  dudiA        «criait  & 

aST Zi^lt?  i h  5  0ff°fa,  '  P°Ur  *  lu$  nommC2  >  eafuivant  le  boUaifir  du 

tenir              :      t           *  r°y  '  &  F™  Ie  honneur  ^  mondia 

Sur  ce  «no  1»  .           ,  feigneur  le  légat,  fut  concludque  l'on 

la  vUle  aTLI  l [°yju}ettrfs  P^t  feroit  un  ciel,  qui  feroit  porté  fur  lcdiA 

L  lt  rer  hberU  audicHefl«-  ^dinal  légat,  ainfi  que  l'on  a  accouf. 

comot«  %!mPaî>OUr  ??fvoirà{e5  tumé  foire        iegat?en  France  le  jour 

117™^  i  "f**^  fl  la         &  ^  leur  entrée,  &%ue  les  rues  par  où 

fa  lèrZJ  \ ^  ^y^^P^ifionde  il  paflèroit  jufques  à  Ion  logis,  feïoient 

dlmneXmi'i  \  1°  Y  à»"**?***  indues  de  tapiflèries ,  &  que  ladite  vfl- 

Ponï  narT^U^  du/oy/ft^  le  feroit  faites  jeux  &  miftereshon- 

portée  par  ie  fieur  de  GmviUeadinind  neftçs -aux  portes  S.  Denis* aux  Pain- 
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très.  Et  iront  les  prevoft  &  efchevins.   Pierre Frager,  Guillaume  Carcel,Jean 
accoajpagixei  des  archers &arbaleftriers  Langlois ,  Robert  Efchars ,  Gervaifot 
&  plufieurs autres  bourgeois  bien  mon-  Bourgeois,  Jacques  Dam,  Mathieu  du 
rez  ôt  honneftement  habillez  au-devant  Sauliay ,  Claude  Guillebon ,  Adam  Mof- 
<fc  luy  jufques  a  la  chappelle  S.  Denis,  lé ,  Thomas  de  Gaiguy ,  Noueldu  Val, 
luy  faire  la  révérence }  &  aufly  que  dons  Jean  Bafennier ,  M.  Hugues  le  Comte, 
&  prefeos  luy  feraient  faids  par  icelle  :  M.  Eftienne  Yillemart ,  Jean  Gloria.  En 
c'eft  a  fçavoir  ypocras,  efpices  &  tor-  laquelle  aflemblée  frère  Jean  Clerée  doc- 
cbes ,  avec  quatre  ou  fix  poinfons  de  vin  teur  en  théologie  &  frère  Prefcheur  eu 
de  Beaulne.  En  luy  priant  qu'il  ait  tous-  cette  diète  ville ,  fift  requefte  pour  avoir 
jours  ladide  ville  pour  recommandée  une  allée  qui  eft  entre  le  convent  des 
envcn  le  roy  noftredid  feigneur.  frères  Prefcheurs  jufques  aux  murailles 
Lefeiziefme  jour  de  Febvricr  mil  cinq  de  ladide  ville  depuis  la  porte  S.  Jac- 
cents  &  ung ,  par  mefdids  fieurs  les  ques  jufques  à  la  porte  S.  Michel ,  & 
prevoft  des  marchands  &  efchcvins  de  auffi  un  gros  édifice  qui  eft  fur  &  cul- 
la  ville  de  Paris ,  eu  fur  ce  avis ,  &  veuès  tre  lefdides  murailles  dedans  les,  foflèz 
les  anciennes  couftumes ,  a  efté  ordon-  de  ladide  ville  entre  lefdides  portes , 
né  que  pour  éviter  tumulte  ,  ceulx  qui  appelle  le  Pari  tut  r  aux  imrgeois  »  où  illec 
doivent  porter  le  ciel  fur  mondid  fei.  fut  condud  que  ladide  matière  eftoic 
gneur  le  légat  ou  aultres  tiendront  l'or,  de  grand  conlèquence  ;  eftoic  befoing 
dre  qui  s'enfuit  :  c'eftà  fçavoir  que  mef-  de  faire  plus  grand  aflemblée.  Et  dudid 
dids  fieurs  les  efchevins  porteront  ledid  bureau  mefdids  fieurs  les  prevoft  des 
ciel  depuis  la  porte  S.  Denis  jufques  à  la  marchands  de  efchevins  &  cous  lefdids 
fontaine  la  Roine }  &  là  le  prendront  les  alfiftans  s'en  allèrent  en  la  grand  Cille 
drappiers ,  qui  le  porteront  jufques  de.  dudid  hoftel  de  la  ville ,  ou  fut  pro- 
vant  le  Sépulcre,  &!e  bailleront  aux  pofé  par  mondid  feigneur  le  prevoft  des 
efpiciers ,  qui  le  porteront  jufques  à  la  des  marchands ,  que  le  roy  noftredid 
rue  de  la  Calande  j  &  là  le  prendront  feigneur  faifbit  tranlporter  le'  corps  de 
les  changeurs ,  qui  le  porteront  jufques  feu  monfeigneur  le  duc  d'Orléans  fdn 
à  Noftre-Dame  }  8c  au  retour  de  Noftre-  pere ,  lequel  avoit  efté  inhumé  quaran. 
Dame  le  porteront  les  merciers ,  juf-  te  ans  a  ou  environ  en  la  ville  de  Blois, 
ques  au  coing  de  S.  Scverinj  &  du  coing  pour  le  faire  inhumer  en  Peglife  des 
S.  Severin  jufques  à  fon  logis  le  porte.  Celeftins  de  cette  dide  ville  avec  Louis 
ront  les  orfebvrcs.  Et  furent  fignifiées  duc  d'Orléans  pere  dudid  feu  duc  d'Or, 
lefdides  ordonnances  aux  parties  par  le  leans.  Et  pour  ce  qu'il  eftoic  befoing  pour 
clerc  &  greffier  de  ladide  ville ,  qui  de  l'honneur  du  roy ,  que  ladide  ville  allait 
ce  faire  eftoic  chargé ,  afin  que  aucun  honnorablemeht  &  en  deuil  au-devant 
inconvénient  ou  delbrdre  n'en  advînt,  dudid  corps  &  plufieurs  aultres  chofes 

que  mondid  feigneur  le  prevoft  des  mar- 

Tranfptrt  du  ctrps  du  duc  d'Orléans  pere  chaos  propofa  en  icelle  aflemblée.  Et 

du  roy  Ltuis  JC1I.  fur  ce  ouy  les  opinions  defdids  aflîftans, 

fut  conclud  que  mefdids  feigneurs  de 

LE  dix-feptiefme  jour  de  Febvrier  la  ville  iraient  habillez  de  par  ladide 

>  l'an  mil  cinq  cencs  &  quacre ,  en  ville  en  robbes  &  chapperons  de  deuil 

aflemblée  faide  au  bureau  de  l'hoftel  aux  defpens  d 'icelle  ville,  ainfi  qu'il  eft 

de  la  ville  de  Paris ,  où  eft  oie  ne  mef-  accouftumé  faire  en  tels  cas.  Ec  parti, 

feigneurs  les  prevoft  des  marchands  &  ront  dudid  hoftel  de  la  ville,  te  iront 

efchevins ,  fire  Jean  le  Gendre ,  M.  Jean  jufques  à  Noftre-Dame  des  Champs , 

de  Marie,  M.  Eftienne  Boucher,  fire  oùrepofera  ledid  corps.  Et  auront  pour 

Jean  le  Lièvre  ,  M.  Jacques  Vauquier ,  leurs  robbes  &  chapperons  chacun  vingt 

M.  Jean  Hellèlin  confeiliers  de  ladide  livres  tournois ,  &  les  accompagneront 

ville  ,  M.  Jacques  Rebours  procureur  lefdids  confeiliers ,  quarteniers  &  bous- 

d'icelle  ville  ,  Jehan  Efchars  ,  fire  Mi-  geoisde  ladide  ville  tous  veftus  de  noir, 

chel  le  Riche ,  lire  Jehan  de  Lolme ,  De-  Item ,  que  l'on  fera  faire  de  par  ladide 

nis  Godcffi-oy,  M.  Eftienne  Savin ,  Jehan  ville  fix-vingts  torches  ,  efquelles  aura 

Mauparlier,  Pierre  Code,  Hugues  de  à  chacune  les  armes  d 'icelle  ville,  &  les 

Neuville  quarteniers ,  Laurens  le  Fevre,  porteronc  les  officiers  d'icelie  ville ,  roui 

Nicolas  Cornoulle ,  Guillaume  le  Jars  ,  auifi  vcftus  de  noir. 
Pierre  Ferniele  ,Jean  Loifon ,  Guillau- 
me Bayantpelietier,  Nicolas  de  La/lus, 

Sfiij 
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LE  Vèndredy  xxi.  jour  de  Février, 
l'an  mil  cinq  cents  &  quatre ,  mef- 

J  _   1  >  1      /I  _  1     ■      ■         'il  1 


fieurs  de  Thoftel  de  la  ville  de  Paris  en 
habit  de  deuil  &  montez,  partirent  de 
l'hoftel  d'icelle  ville  en  l'ordre  qui  en- 
fuit :  c'eft  afiavoir  deux  officiers  de  la- 
dide ville}  &  deux  à  deux  marchèrent 
devant  les  archers  &  arbaleftriers  aprez, 
veftus  de  leurs  hocquetons  &  robbes  noi- 
res, une  flèche  ou  vire  en  leur  poing. 
Les  fergens  de  la  ville  tous  à  pied. 
Après,  mefdids fieurs  de  la  ville  veftus 
de  robbes  &  chapperons  de  deuil.  Après, 
les  confeillers  &  quarteniers  de  ladide' 
ville.  Après  les  maiftres  &  gouverneurs 
des  fix  marchandifes,  &  plufieurs  mar- 
chans &  bourgeois  de  ladite  ville  en  ha- 
billemens  noirs ,  &  montez.  Ec  allèrent 
oudjd  ordre  jufques  à  Noftrc-Dame 
desChamps,  d'illecretournerent  oudid 
ordre  jufques  a  la  porte  S.  Jacques,  où 
illec  mefdids  fieurs  de  la  ville  dépen- 
dirent â  pied.,  en  attendant  ledid  corps. 
Et  environ  deux  heures  après  midy  fut 
apporte  ledid  corps  en  ladite  ville  de 
Pans  repofant  fur  un  chariot  branflant. 
Et  en  entrant  à  la  porte  faind  Jacques 
eftoient  devant  les  quatre  ordres  men- 
dians  & ;  plu  fieurs  gens  d'eghfe  des  pa- 
reilles de  cette  dide  ville  veftus  de  leurs 
furplis,  melfieurs  les  religieux  de  faind 
Martin  des  Champs ,  monfieur  l'evefque 
de  Paris  ,  une  mitre  blanche  en  fatefte 
&  les  chanoines  &  chappellains  d'icelle 
cglife  tenans  leur  ordre.  Après  mar- 
choient  feize  crieurs  de  corps  veftus  de 
robbes  noires  &  chapperons  de  deuil 
portans  les  armes  de  feu  mondid  feigneur 
hrduc  d'Orléans,  fcfonnans  leurs  clo- 
chettes. Et  devant  ledid  corps  avoit  de 
par  ladide  ville  fix-vingrs  greffes  tor 
ches  aux  armes  d'icelle  ville,  que  por 
toient  aucuns  archers ,  arbaleftriers  & 
aultres  officiers  de  l'hoftel  de  ladide  vil- 
le tous  veftus  de  noir.  Aprcz  avoit  vinet- 
quatre  torches  aux  armes  delà  ville  de 
Blois  j  &  aprez  avoit  foixante- feize  tor- 
ches aux  armes  dudid  feu  duc  d'Orléans 
Apres  marchoient  à  cheval  plufieurs  he- 
raults  d armes,  &  aprez  aucuns  nobles 
hommes, portans  l'un  l'efpée  d'armes, 
1  aultre  leheaulme,  l'aultre  l'efcu,l'aultre 
a  cotte  d'armes,  l'aultre  le  guidon,  & 
aultre  la  bannière  dudid  feu  duc  d'Or 
Jeans  Tous  kîfdids  nobles  hommes  mon- 
tez chacun  fur  grands  courfiers  couvertz 
<le  velours  noir ,  &  chacun  une  grande 
croix  de  damas  blanc.  Entre  lefWh 
avoit  un  autre  grand  courficr  d'honneur 
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aufli  couvert  de  velours  noir  &  une  grand  —  ^ 
croix  blanche^  Après  avoit  quatrewans  A"' ,}0* 
chevaux  ,  auffi  couverts  de  velours^ 
&  une  grand  croix  blanche,  lefQuels 
menoient  &  conduifoient  ledid  chariot 
branflant ,  couvert  de  drap  d'or  rez 
Et  eftoient  autour  dudid  chariot  fix  no' 
bles  hommes  ,  portans  les  quatre  cou^ 
&  les  deuz  meilleux  dudid  drap  d'or  • 
c  eft  ailàvoir  meffirc  Galyas  de  S  Sève* 
nn ,  monfieur  le  vidame  de  Chartres 
&  de  Tinteville  fieur  *' 

d'un  cofte  ;  &  de  Pau  m» 
cofté  eftoit  M.  de  la  Marche 
Aprez  derrière  led.  chariot  marchoient 
tres-nobles  &  puifians  princes  monfei- 
gneurle  duc  d'Alencon,  monfieur  le 
comte  de  Montpenfier  ,  monfieur  de 
*oix    monfieur  de  Dunois,  veftus  de 

grandsmanteauxdedeuil.Ec  aprcz  mar. 
choient  tres-reverend  pere  en  Dieu  mon- 
fieur le  légat  d'Amboilc,  monfieur  de 
î>cns  avec  plufieurs  prélats  &  grands  fei- 
gneurs  de  ce  royaume.  Aprez  ,  monfei- 
gneur  le  chanceliers  meffeigneurs  de 
la  cour  de;  parlement  Aprez ,  melfieurs 
des  comptes ,  melfieurs  les  generaulxdes 
finances  &  generaidx  de  la  juftice  des 
aydes  &  des  monnoyes ,  melfieurs  du  tre- 
lor  &  les  efteus,  melîieurs  du  chaftelet 
&  grand  nombre  de  marchans  de  cette 
dide  ville  à  cheval  &  en  robbes  noires 
Et  a  icelle  porte  mefdids  fieurs  les  pre 
voft  des  marchands,  trois  cfchevins  & 
le  clerc  j  &  ou  lieu  de  l'aultre  efchevin 
qui  eftoit  pour  lors  malade ,  le  receveur 
de  ladide  ville  prindrent  le  poille  aulfi 
de  drap  d'or  rez  eftant  fur  ledid  chariot 
que  portoientfix  gentilshommes  archers 
de  la  garde  du  roy  noftredid  feigneun 
Et  le  portèrent  lcfdicts  fieurs  de  la  ville 
jufques  près  du  bout  du  pont  S.  Michel. 
Et  pour  ce  qu'il  eftoit  fort  pefant ,  leur 
hirent  baillez  fix  gentilshommes  de  la 
maifon  du  roy  ,  lefquels  portèrent  le- 
did poific  ;  &à  cofte  d'eux  eftoient  mef- 
dids fieurs  les  prevoft  des  marchans  & 
efchcvms,  clerc  &  receveur.  Et  audid 
ordre  allèrent  jufques  devant  la  porte 
de  l'eglife  des  Celeftins. 

Ledid  corps  illec  arrive,  fut  inhumé 
avec  le  corps  de  Loys  duc  d'Orléans 
pere  de  feu  mondid  feigneur  le  duc 
d'Orléans.  Et  le  lendemain  furent  faids 
plufieurs  beaux  fervices  en  ladide  egli- 
fè,  où  eftoient  mondid  feigneur  le  légat 
&  plufieurs  aultres  grands  feigneurs ,  of- 
ficiers &  bourgeois  de  ladide  ville'  de 
Paris. 
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iroicnc  avec  meffieurs  du  chapitre  con- 


i«.  JfOf. 


l'ainùniJlrJtion  de  Tho/lel-Dien  confiée  aux  noiftrc  la  pauvreté  qu'on  difoit  eftre  à  A"' t,oS- 

bourgeois.  l'hoftel-Dieu  j  &  rapporc  fait  du  grand 

nombre  des  malades ,  fut  refolu ,  pour 

LE  v.  Aouft  m.  d.  v.  Eftant  propo-  y  pourvoir ,  de  faire  aflemblée  ,  en  la- 

fé  en  l'aflèmblée  qu'il  y  avoit  grand  quelle  feroient  meffieurs  du  parlement , 

deiordre  en  l'adminiftration  de  l'hoftel-  pour  nommer  quatre  perfonnes  pour 

Dieu ,  fut  arrefté  de  nommer  fix  ou  huit  avoir  l'adminiftration  dudit  hoftcl-Dicu. 
adminiftratcurs ,  fie  de  commettre  à  la 

recepte  un  homme  de  bien  fie  qui  don-  _                 ,             ,   ,  , 
nera  caurion  ;  fie  tiendront  les  idminif-  Deputauon  pourle  num^e  du  due  de  Valois 
tratcurs  controlle  des  deniers  venans  a      *v«  madame  Claude  de  France^  fuite. 
la  recepte5  &  lors  de  l'audition1  des  comp- 
tes ,  advertiront  meffieurs  du  parlement,  N  aflemblée  du  confeil  de  ville  dii   

du  chapitre  de  N.  D.  des  comptes,  fie  jP,  xxiu.  Avril  m.  d.  vi.  Entre  les  A**  ,J0'' 

de  l'hoftel  de  ville  ,  pour  déléguer  de  efchevins  de  ladite  ville  cftoient  trois 

chaque  corps  qui  foient  à  l'examen  des  confeillcrs  de  ville ,  8c  entre  les  confeil- 

comptes.  1ers  de  ville  quife  trouvèrent  audit  con- 

Enfuite  eft  l'arrcft  de  la  cour  qui  con-  feil  cft  nommé  le  premier  prefident  de 

Arme  la  nomination  de  huit  adminiftra-  Gannaye  &  le  prefident  de  Carmone, 

teurs  faite  en  l'aflèmblée  de  ville  -}  fie  or-  M.  Charles  Guillartmaiftre  des  requef- 

donne  que  lcfdits  nommez  commettront  tes ,  &c.  Eft  arrefté  de  fupplier  le  roy 

à  la  recepte  du  revenu  une  perfonne  qui  de  vouloir ,  pour  aflùrer  le  repos  de  l'ef- 

comptera  tous  les  ans  en  prefence  d'un  tat  ,  donner  fa  fille  unique  *  madame  *  Eite  ertoït 

prefident  ou  d'un  ou  deux  confèillers  Claude  de  France  en  mariage  à  mon-  jj^jj^'"^ 

de  la  cour  ,  fie  d'un  chanoine  nommé  fieur  François  de  Valois  **  le  plus  pro-  rchA^f"™. 

par  le  chapitre  de  Paris  ,  que  tous  les  de-  chain  héritier  de  la  couronne ,  &  de  dé-  «  (*  r««  »'cf- 

niers  j  foitpour  les  pauvres ,  ou  pour  les  puter  pour  cet  effet  vers  le  roy ,  tant  [£e'p*  ïncofe 

religieux  &  religieufes  ,  feront  mis  en  du  corps  de  ville  ,  que  des  bourgeois  ,  ^ 


bourfe  commune  ,  &  que  frère  Jehan  univerlicé  fie  nobles  }  &  à  l'inftant  no-  Au*  fjireizté-: 
le  Fcvre  rendra  compte  du  maniement  mination  a  efté  faite ,  6c  que  M.  Tho-  mc  inn*e« 
qu'il  a  eu  dudict  revenu  depuis  quin-  mas  Picot  docteur  régent  en  l'univerfité 
ze  ans  5  que  les  doyen  &  chapitre  de  de  Paris  porterait  la  parole. 
N.  D.  remettront  ez  mains  defdits  ad-      Enfuite  de  cette  'délibération  eft  un 
miniftrareurs  tous  les  deniers  qu'ils  ont  â«ftc  de  ferment  preftéau  roy  le  19.  May        1  ■ 
pris  ou  fait  prendre  des  troncs  dcl'hof-  ijo6.  dans  lequel  le  prevoft  des-  mar-  An'  l,oS' 
tel-Dieu  -,  aucuns  defdits  adminiftra  teurs  chands  eft  le  premier  nommé,  puis  les 
décedans ,  les  prevoft  &  efchevins  en  chanoines  députez  avec  luy  ;  puis  les 
éliront  d'autres,  qui  feront  le  ferment  deux  efchevins,  &  à  la  fuite  les  bour- 
comme  les  autres  l'auront  fait  j  lequel  geois  compris  dans  la  deputation  faite 
ferment  eft  enfuite  ordonné  eftrc  fait  au  roy  j  8c  porte  l'adte  qu'ils  promet- 
dans  le  parlement}  le  tout  par  provision,  tent  lur  le  péril  &  damnation  de  leurs 
le  11.  May  m.  d.  v.  ames  ,  les  faincls  Evangiles  par  eux  cor- 

porellcment  touchez ,  qu'eux  fie  ceux  de 

Délibération  touchant  tbofleLDieu,  la  ville  de  Paris ,  auxquels  ils  promet- 

.   tent  faire  ratifier  les  prefentes  &  en 

*«uc«.    |  /  N  aflemblée  du  vu.  Avril  m.  d.  v.  bailler  leurs  lettres  au  roy  ,  feront  & 

\2j  trois  chanoines  de  N.  D.  ont  re-  procureront  par  effet  de  tout  leur  pou-  1 

quis  la  ville  de  pourvoir  fur  le  defor-  voir  que  le  mariage  de  madame  Claude 

dre  de  l'hoftel-Dieu  où  on  recevoir  les  Ôc  de  monfieur  le  duc  de  Valois  que  le 

malades  du  mal  de  Naples  qui  y  faifoient  roy  a  pieu  accorder  ôc  conclure  à  la  fup- 

grand  defordre  fie  commettoient  larcins,  plicauon  de  ladite  ville  fie  des  autres 

&  que  la  ville  deftinaft  un  lieu  pour  la  premières  fie  principales  villes  du  royau- 

maladie  contagieufe  dont  on  eftoit  me-  me ,  par  l'advis  des  princes  fie  feigneurs 

nacé  }  item  qu'il  pleuft  i  la  ville  nom-  du  fang  ,  ceux  de  fes  confeils  fie  barons 

mer  des  adminiftrateufs ,  fe  déclarant  fie  feigneurs  dudit  royaume  ,  foit 


tenu. 


lefd.  fleurs  du  chapitre  peu  experts  pour  accompli  fie  confomme  incontinent  qu'ils 

cette  adminiftrarJon.  Et  fut  arrefté  que  feront  parvenus  en  âge  pour  icelluy  con- 

trois  efchevins  avec  quelques  bourgeois,  fommer^ôe  que  fi  le  roy  decede  fans  rriaf- 

entre  lefquels  eft  nommé  Blaife  Seguier,  les ,  ils  tiendront  mondict  fieur  de  Va- 
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— — -—  lois  pour  leur  roy  $  fie  eftoient  en  tout  fans  ou  Serviteurs  à  l'exercice  &  jeu 
An  i/o<.  dix  ^CpUCez  de  l'arc,  arbalefte ,  ôc  couleuvrine  •  fie 

Enfuite  cft  la  lettre  du  roy  auxdits   leur  auroit  donné  ledit  premier  prefîdent 
prevoft ,  efchevins ,  bourgeois  fie  habi-   huitaine  pour  en  délibérer, 
tans  de  Paris,  par  laquelle  leur  mande      Sur  quoy  les  prevoft  &  efchevins  auu 
avoir  eu  agréable  leur  requefte  fie  des  au-   roient  mandé  les  maiftres  des  marchand* 
très  bonnes  villes  de  fon  royaume  ,  fie   fie  meftiers  à  ce  qu'ils  s'atïemblaflènt 
par  l'advis  des  princes  de  fon  lâng  ,  pre-   chacun  en  droit  foy  &  les  gens  de  leur 
lats  fie  feigneursde  fon  confeil  en  grand   eftat  ,ôc  leur  expolafient  la  volonté  du 
nombre ,  avoir  re(ol\i  le  fufdit  mariage   roy ,  pour  enfuite  s'exercer  les  jours  de 
fie  déjà  fait  faire  les  fiançailles ,  à  quoi   feftes  aux  exercices  fufdicts }  à  quoy  ils  fe 
tous  les  princes  du  fang,8c  autres  grands   feroient  fournis,  tant  eux,  que  leurs 
barons  ôc  bons  perfonnages,  enlemble   lèrvitcurs  eftans  de  ce  rovaume  après 
les  députez  des  villes  ont  juré  tenir  la   en  avoir  conféré  chaque  meftier  en  droit 
main  Ôc  faire  .procurer  toutes  chofes   foy ,  fauf  à  l'égard  des  ferviteurs ,  à  quoy 
pour  leur  faire  Ibrtir  effet,  fie  pour  ce   aucuns  refiftoient.  * 
expofer  corps  fie  biens  j  dequoy  il  veut      Et  s'eftant  fait  aflemblée  générale  de* 
qu'on  rende  grâces  par  prières  ôepro-    confeillers ,  quarteniers,  fie  autres  bour- 
ceffions  folcmnelles.  La  date  cft  du  24.    geois ,  les  drappiers  fie  merciers  auroienc 
May  aux  Montils  lez  Tours.  remonftré  qu'Us  ne  pouvoient  appliquer 

Àde  de  ratification  en  aflemblée  de    leurs  ferviteurs  audit  exercice ,  eftant  la 
confeillers  de  ville ,  quarteniers ,  ôefix    plufpartde  dehors  de  la  ville  )  defquels 
nocablcs  bourgeois  de  chaque  quartier,    par  confequent  on  ne  peut  faire  eftac 
entre  lefquels  font  Hugues  le  Comte  ,    parce  qu'après  avoir  fervi  quelques  an* 
Dreux  Raguier  maiflredes  eaux  fie  fo-    nées  ilsfe  retiroient  j  fie  les  efpicierspa. 
refts,  Hierofme  de  Marie ,  Pierre  Che-   reillement  auroient  dit  qu'eftant  la  pluf- 
valicr }  ôc  l'intitulation  eft  :  A  tous  ceux   part  apotiquaires ,  comme  aulfi  les  bar- 
qui  ces  prefentes  lettres  verront*  Us  frev'ofi    biers  ,  ils  eftoient  obligez  d'employer 
des  marchands,  efchevins,  bourgeois ,  ma-    leurs  ferviteurs  les  Dimanches  comme 
nans  &  habitans  de  la  ville  de  Paris ,  fa-   les  autres  jours;  mefme  les  barbiers,  qu'ez 
lut.  Et  porte  l'ade  qu'ils  ont  agréable   Jours  de  fefte  ils  font  leçons  ordinaires 
fie  ratifient  la  promette  donnée  par  leurs  à  leurs  apprentifs. 
députez ,  6c  promettent  par  leur  foy  ôc      Sur  quoy  ledit  premier  prefident  qui 
ferment  fie  fous  le  péril  ôc  damnation  de  y  efloit,  a  adverti  tous  ceux  defdits 
leurs  ames  de  procurer  de  tout  leur  pou-  meftiers  de  choifir  lieux  diffèrens  au  long 
voir  l'accompliflement  dudit  mariage   des  murailles  de  la  ville  pour  s'exercer, 
«c  de  reconnoiftre  ledit  duc  de  Valois   Ôc  que  la  ville  leur  diftribueroit  les  armes 
pour  leur  roy,  le  roy  venant  à  décéder   quand  ils  en  adverriroient. 
uns  enfans  mafles ,  fie  y  obligent  tous 

leurs  tiens  pour  le  corps  fie  coramunau-       Navire  actordé  au  roy  far  la  ville. 
té  de  la  ville  de  Paris ,  Ôceux-mefmes 

pour  leurs  perfonnes  à  toutes  juridic-  f  E  xxn.  Janvier  m.  d.  vu.  Le  fieur  _ 
tions.  Du  xvii.  Juin  m.  d.  vi.  de  Montmorency  chambellan  or-  A*.  %m 

dinaire  du  roy  auroit  reprefenté  fes  in- 
Ordre  du  roy  four  faire  exercer  Us  bourgeois   tentions  pour  fervir  de  remonftrance , 
aux  armes.  fie  concluoit  que  la  ville  donnaft  auroy 

Lc  un  navire  de  400.  tonneaux  comme  il 

/rXVui  C  re  M'  D'  VI1'  en  en  demandoit  aux  autres  principales  vil* 
aflemblée  de  ville  monfieur  de  Ga-  les ,  pour  reftablir  fes  forces  fur  mer ,  qui 
nay  premier  prefident  ayant  lettres  du  eftoient  fort  diminuées ,  faute  de  vaif- 
roy  en  créance  ,  a  expofé  que  S.  M.  féaux  >  ce  qui  a  efté  accordé ,  fauf  que 
ayant  guerre  avec  le  roy  des  Romains,  il  pour  la  grandeur  a  efté  accordé  de  fiîp. 
auroit  délire  que  pour  avoir  dans  fes  bon-  plier  le  roy  de  fe  contenter  d'unnavire 
nés  villes  gens  aguerris,  elles  furent  gar-  moindre. 

nies  d  habillemens  de  guerre  ôc  de  gens      Du  13.  Février  audit  an.  Deputation 
qui  s  en  fâchent  aider,  ôc  pour  cet  effet  au  roy  pour  le  faire  contenter  d'un  na- 
louhaitoit  que  dans  Paris,  comme  la   vire  de  100.  tonneaux, 
capitale ,  pour  donner  exemple  aux  au* 
très  villes ,  les  habitans  de  tous  eftats 
s  appliquent  ôc  fallent  appliquer  leurs  en- 
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bien  voulu  différer  de  mander  en  noftre  — 
Suite  it  te  qui  regarde  l'boftcl-Dieit.       bonne  ville  fie  cité  de  Paris  faire,  pour*"' 

ce  que  c'eft  la  capitale  fie  principale  de 

LE  xvii.  Febvrier  m.  d.  vu.  Sur  un   noftre  royaume  ,julques  à  ce  que  ledid 
delordre  à  pourvoir  dans  l'hoftel-    traidé  depaixfuft  de  tous  couftezjuré, 
Dieu  rue  faideademblce  dans  lacham-    ratifié  fieaflèuré,  comme  grâces  à  Dieu 
bre  du  confcil  du  palais  à  la  requefte    noftredid  créateur  il  eft  de  prefent.  Par 
des  prévoit  fie  cfchcvins ,  où  eftoient  un    quoy  nous  vous  prions  Se  mandons  que 
prcfidcnt  de  parlement ,  l'abbé  de  faind    en  noftredide  ville  de  Paris  vous  en  faic- 
Alaçloire ,  les  doyen  8c  pénitencier  de    tes  incontinent  faire  lefdids  feux  de  joye^ 
Paris, aucuns  des  maiftres  des  comptes,    &  que  chacun  fe  trouve  ce  adifte  aux 
lefdids  prevoft,  efchevins,  confeillers,    procédions  folemncllcs  que  eferivons  à 
quarteniers  fit  bourgeois.  ceux  de  l'eglife  dudid  lieu  faire  faire , 
 —    Lan  1508.1e  11.  May,  en  fuivant  l'ar-   pour  rendre  louanges  fie  grâces  fie  mer- 
lu. '!«*•  ren  du  parlement  de  1505.  ont  efté  par    cier  noftredid  Créateur  de  ladklcpaix, 
les  prevoft  fie  efchevins  élus  quatre  com-    fie  le  prier  fie  requérir  dévotement  pour 
mis  &  gouverneurs  du  temporel  de  l'hof-    l'entrctcnement  fit  confervation  d'icelle, 
tel-Dieu ,  au  lieu  des  quatre  cy-devant    fie  pour  la  fanté  fie  profperité  de  nous 
nommez' qui  y  avoient  vacqué  l'efpace    fie  de  noftredid  royaume,  fit  en  ce  fat. 
de  trois  ans  j  fie  cette  élection  prefentée    fant  vous  nous  ferez  très-grand  fie  agréa- 
au  parlement  y  fut  receuc ,  fie  les  élus  y    ble  plaifir.  Si  n'y  faides  faulte.  Donné 
preftérent  le  ferment  ordinaire.  à  Bourges  le  xiv.  jour  de  Mars.  'Ainft 

 D113.  May  ijn.  Requefte  des  adminif-  fignè  LOYS.  Gedoin.  LESQUELLES 

A».!/",  trateurs  de  l'hoftel-Dieu  à  mcflîeurs  les  lettres  veucs ,  incontinent  lefdids  pre- 
prevoft  fie  efchevins  pour  au  defir  de  l'ar-  voft  des  marchands  fie  efebevins  ont  or- 
reft  de  1505.  changer  quatre  des  huit,  donné  mandement  eftre  faid aux  quar- 
lefquels  quatre  avoient  fervi  trois  ans.     teniers  de  faire  commandement  aux 

bourgeois  fie  habitans  de  leurs  quartiers, 
Te  Dcum  & proceffion  pour  la  faix  entre  trouver  ce  jour  de  relcvce  iN.  D. 

le  roy  Louis  XII.  &  l 'empereur        Je  paris  au7>  D(um  qui  y  feroiccnan. 

Maximilien  I.  t^  ^  j'ncure  en  tel  cas  accouftumée  ,fie 

 J    'An  mil  cinq  cents  huid ,  le  Jeudi    au  retour  d'iceluy  faire  les  feux  de  joye 

S,  matin  vingt-deuxième  jour  de  Mars    par  les  rues  fie  carrefours  de  la  ville, 
ont  efté  apportées  à  meflicurs  les  pre-       Ccdid  jour  de  relevée,  pour  ce  que 
voft  des  marchands  fie  efchevins  de  la   Je  lendemain  marin  dévoient  eftre  faic- 
villc  de  Paris ,  eulx  eftans  au  bureau    tcs  procédions  générales ,  pour  rendre 
d'icelle  ,  unes  lettres  miflîves  du  roy  à    grâces  fie  louanges  à  Dieu ,  félon  la  te- 
eulx  addrelfans ,  dont  la  teneur  s'enfuit  :    neur  defdides  lettres ,  Se  que  par  cy-de. 
TRES- CHERS  ET  BIEN   AMEZ.  vantaeuquclquedefordrefurlapréemi- 
Nousavonsprefentement  ratifié  la  paix,    nence  des  lieux  à  cheminer  cz  procefl 
qui  n'agueres  avoitefté  faide  fie  traie-    f,ons  qui  ont  efté  faides  depuis  peu  de 
téc  entre  noftre  très-cher  fie  tres-amé    temps  en  ça ,  en  divertiflànt  l'ordre  an- 
frere  fit  couGn  l'empereur  fie  nous ,  fie    cien ,  dont  les  parties  ont  efté  en  difte- 
noftre  très,  cher  fie  tres-amé  coufin  l'ar-    rent,  fie  pourroient  plus  eftre  ,  fy  n'y 
chiduc  prince  de  Caftille ,  de  tous  de-    eftoit  pourveu  ;  car  de  tout  temps  fie  an- 
bats  ,  differens  Se  divifions  quelconques,    ciennetc  mvllëigneurs  de  la  cour  de  par- 
qui  eftoient  entre  jnoftredid  frcrel'em-    lement  ont  accouftumé  d'avoir  fiepren- 
pereur  fie  nous  fie  noftredid  coufin  l'ar-    dre  le  premier  lieu  du  cofté  dextre  de 
chiduc  j  fie  icelle  paix  avons  jurée  en    la  rue  ,  fie  aprez  eulx  de  ce  rang  les auL 
la  prefence  des  ambadadeurs  d'iceluy  em-    très  officiers  du  roy  de  plufieurs  corps 
pereur,  ainû  que  de  fa  part  il  auroit    particuliers,felon  leurs  degrez  fie  préemi- 
faid  des  noftres  j  laquelle  paix  nousef-    nences,fie  à  l'oppofite  de  l'aulcre  cofté 
perons ,  Dieu  aydant ,  eftre  au  bien  uni-    de  la  rue  à  feneftre  partye  les  prevoft 
verfel  de  toute  la  Chreftientc  ,  feureté    des  marchands  fie  efchevins  reprelèntans 
fie  repos  de  noftre  royaume ,  païs ,  fei-    le  corps  gênerai  de  la  ville ,  fie  après 
neuries  fie  fubjeds.  Dont  il  eft  bien  re-    eulx  leurs  confeillers  fie  quarteniers,  no- 
quis  rendre  grâces  fie  louanges  à  Dieu    bles  gens,  bourgeois  fie  marchans  Ôeau- 
noftre  créateur ,  duquel  elle  procède ,  fie    très  habitans  d'icelle  ville.  Et  neant- 
en  faire  les  feux  de  joye ,  comme  il  eft   moins  depuis  peu  de  temps  en  ca  mef- 
accouftumé  en  tel  cas.  Ce  que  avions   ficurs  des  comptes  fe  font,  méfiez  quel- 
Tme  II.  Part.  JJJ.  Te 


L  .  . 

Digitized  by  Google 


55o  PREUVES  ET  PIECES 

quesfbis  partny  mdUids  fieursdeia cour,    tres-bon  &  bel  ordre, 


aulrres  fois  parmy  lefdi&s  prevoft  des      Et  du  cofté  feneftre  marchèrent  les 

marchands  &  efchevins  fans  tenir  lieu  premiers  lefdids  prevoft  des  marchands 

déterminé  j  qui  a  efté  fie  eft  chofe  dif-  fie  efchevins  8c  clercs  de  la  ville  ,  aufà 

forme ,  car  les  habits  font  difformes ,  fie  deux  à  deux  j  fie  aprez  eulx  en  cet  ordre 

auflî  eft  furpris  fur  la  prééminence  de  la  les  bourgeois  &  habirans  de  la  ville ,  fie 

vil  le ,  qui  eft  corps  gênerai.  A  cette  eau-  les  fergens  de  la  ville  devant  lefdiâs  pre- 

fe ,  pour  y  avoir  provilîon ,  &  que  defor-  voft  fie  efchevins }  qui  faid  bien  à  noter, 

mais  chacun  fçache  où  il  fe  doit  met-  pour  eonferver  cet  ordre  ou  temps  à 

tre  fans  entreprendre  fut  aukruy  ,  lef-  venir. 

di&s  prevoft  des  marchands  fie  efche-      Et  pour  garder  la  preflè  tant  en  l'egli- 

vins  ont  envoyé  M.  Pierre  Turquam  feN.  D.  que  par  les  rues,  lefd.  prevoft 

l'un  d'iceulx  efchevins ,  5c  moy  Jean  Hcf>  &  efchevins  y  firent  placer  les  archers  fie 

félin  clerc  fie  greffier  d'icelle  ville,  par-  arbaleftriers  delà  ville  en  leurs  hocque- 

devers  monficur  le  premier  prefident,  tons  de  livrée,  chacun  un  bafton  blanc 

pour  l'advertir  de  ce  que  diû  eft ,  fie  re*  en  la  maifon ,  qui  faifoit  beau  veoir  5  de 

quérir  fon  plaifir  (oit  en  parler  à  la  cour,  par  ce  moyen  n'y  euft  foulle  ne  def- 

pour  en  ordonner  ainfî  qu'elle  verra  eftre  ordre, 
a  faire.  Aufquels  a  relpondu  mondid 

fieur  le  prefident ,  que  le  lendemain  ma-  Ordre  à  Uvillede  faire  fondre  de  tutriSerie. 
tin  il  en  parleront  à  la  cour ,  fie  que  l'on 

fe  trouvait  au  palais  pour  feavoir  la  réf.  J    'An  ijix.  le  21.  d'Avril  en  alfem.  

ponlè.  I  1  blée  de  ville ,  où  cftoient  les  con.  A"- 

Et  ledict,  lendemain  matin  avant  Theu-  leïîîers  de  ville  Ce  quarteniers ,  les  maif- 

re  de  la  proceffion  fut  à  la  cour  pour  très  procureurs  des  confrairies  fie  com- 

cette  matière  fie  diffèrent  M.  Euftache  munaucez  des  marchands,  gens  de  mef- 

Ludlierl'underaefdi&s  fleurs  descomp-  tier ,  fie  autres  en  grand  nombre,  mon* 

tes } ficluy  parti, femblablement  y  furent  fieur  le  premier  prefident  a  expofé  la 

M.  Pierre  le  Gendre  treforier  de  Fran-  charge  qu'il  avoir  du  roy ,  fuivant  une 

ce  fie  prevoft  des  marchands,  lediclTur-  lettre  dudict  feigneur,  6c  cette  charge 

quam  efchevin ,  le  procureur  de  la  ville,  eftoit ,  que  les  Anglois  faifant  grands  pré. 

&  moy  Jean  HefTelin  greffier  deflus  nom-  paratifs  de  guerre ,  le  roy  defiroit  que 

mé.  Lesquels  remonitrerent  a  la  cour  les  toutes  les  villes ,  Se  principalement  Pa- 

droiâs  fie  prééminences  de  la  ville  en  ris ,  fuflènt  bien  garnies  d'artillerie  j  fie 

cette  matière  ,  auflî  les  louables  fie  as-  pour  cet  effet ,  qu'outre  celle  que  la 

ciennes  couftumes  en  ce  cas  gardées  fie  ville  fait  faire  ,  que  chaque  corps  dà 

obfcrvées.  Sur  quoy  la  cour  bien  fiedeue-  confrairie  fie  communauté  en  fauc  faire 

ment  advertye,  fie  où  eftoient  lorspre-  quelques  pièces,  fie  y  mettre  les  feings 

fens  meflîeurs  les  quatre  prefidens  fie  fie  devifes  defdites  communautez  &  con. 

Î';rand  nombre  de  mefficurs  les  confeil-  frairies;  fie  i  cette  fin  pourront  eftreap- 

ers  d'icelle  court,  a  déclaré  fie  ordonné  pliquez  les  deniers  deidites  confrairies, 

que  lc£diâs  Prevoft  fie  efchevins  iroient  me/me  ceux  des  dîners  qu'on  a  accouf- 

fic  marcheraient  en  ladite  proceffion  en  tumé  faire  aux  réceptions  ;  fie  ordonnoit 

leurdic\  lieu  acebuftumé  ,  a  cofté  fcnef-  encore  le  roy  qu'on  reparafe  les  mue&il<- 

cre  de  la  rue.  Et  ce  faidt  la  cour  reman-  les ,  fie  qu'on  vifts'il  ne  feroit  important 

da  lediâ  M.  Euftache  Luillier ,  pour  l'en  de  faire  de  nouveauxjboulevards,&qu'on 

advertir  ,  fie  faire  fçavoir  à  meldi&s  fieurs  fift  information  des  Parifiens  poflèdans 

des  comptes  qu'ils  prinflènt  aultre  lieu,  fiefs,  pour  rendre  au  dedans  de  la  ville 

à  ce  qu'il  n'y  euft  aucun  différent  ou  def-  fie  à  la  defïènfe  d'icelle  le  fervice  qu'ils 

ordre.  doivent  j  fie  enfin  qu'on  fift  recherche 

En  enfuivant  laquelle  déclaration  fie  des  armes  fie  hommes  capables  de  les 

ordonnance,  meflcigneurs  les  prefidens,  manier  qui  eftoient  dans  la  ville.  Et  fut 

confeiUers  fie  autres  officiers  fie  train  de  arrefté  d'obcïr  aux  volontezdu  roy,  fie 

lad&e  cour  marchèrent^  à  ladite  pro-  qu'en  ce  qui  touche  l'artillerie ,  lescorpt 

ceffion  les  premiers  par  ordre  deux  à  des  communautez  fie  confrairies  s'aflem* 

deux  ,  du  cofté  dextre  de  la  rue  5  fie  bleroient.  Et  auflî  arrefté  d'efcrire  au 

aprez  eulx  dudicl  cofté,  en  un  train  à  chancelier  fur  ce  que  la  convocation  de 

part ,  mefdicVs  feigneurs  des  comptes  fit  l'arriére  -  ban  comprenant  exempts  fié 

generaulx  des  monnoyes  auflî  deux  à  non  exempts  interefloit  les  bourgeois  j 

deux ,  fie  leurs  huiffiers  devant  eux  en  fie  la  lettre  qui  Iuy  eft  faite  fur  ce  fu^ 
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jet  luy  rend  encore  compte  de  la  déli- 
bération cy-deflùs. 

Menfire  générale  des  habitons  de  Paris», 

LEcrrc  du  roy  du  3.  May  ijn.  afin 
que  les  prevoft  6c  efchevins  fiflenc 
faire  monftre  générale  des  habicans  de 
la  ville.  Enfuite  de  quoy  fut  faite  af. 
fêmblee  en  la  chambre  4y  confeil  au 
palais  du  10.  dudit  mois ,  où  eftqjenc 
des  officiers ,  une  du  parlement ,  que 
de  la  chambre  des  comptes,  lieutenant 
civil  6c  lieutenant  criminel,  &  quantité 
de  bourgeois,  avec  les  prevoft,  efche- 
vins, confeillers  de  ville  &  quarteniersj 
&fut  arrefté  que  par  les  commiflaires 
du  chaftelet  feroit  faite  recherche  6c  re- 
vue de  foixante  bannières  de  gens  de  mef- 
tier  j  par  les  licutenans  civil  6c  criminel, 
de*  officiers  6c  fuppofts  du  chaftelet } 
par  les  prevoft  6c  efchevins ,  des  quar- 
teniers ,  cinquanteniers ,  dixeniers ,  ar- 
chers 8c  arbaleftriers  2c  officiers  de  la 
ville,  enfemble  des  frans-bourgeois,mar- 
chands  qui  ne  tiennent  boutique  j  8c  par 
le  parlement  8c  chambre  des  comptes, 
des  officiers  &  fuppofts  de  leurs  cours, 
&  reconnoiftre  ceux  qui  ont  harnois  de 
guerre ,  pour  les  en  faire  pourvoir  j  8c 
remarque  que  Paris  eftoit  très-mal  gar- 
ny. 

En  une  féconde  aflemblée  pour  ce 
fait  comparurent  les  députez  des  qua- 
tre facultez  de  l'univerfîté,  8c  ceux  du 
chapitre  N.  D.  qui  ont  efté  exhortez 
de  Ce  préparer  •>  à  quoy  ceux  du  chapitre 
ont  faiél  quelques  remonftrances ,  8c 
neantmoins  promis  d'en  délibérer }  Scies 
prevoft  des  marchands  6c  efchevins  ont 
efté  chargez  d'avertir  les  abbez,  prieurs, 
con  vents  6c  eglifes  collégiales,  à  ce  que 
pareillement  faflent  mettre  gens  pour 
eux  en  eftat  pour  ladite  monftre  -t  6c  ar- 
refté  d'envoyer  à  Milan  pour  faire  ve- 
nir des  armes. 

Le  18.  May  monftre  a  efté  faite  des 
fix-vingts  archers  6c  foixante  arbalef- 
triers ,  6c  d'eux  pris  ferment  que  leurs 
harnois  eftoient  a  euxj  ladite  monftre 
au  clos  des  Celeftins  -t  6c  les  jours  fui- 
vans  monftre  a  efté  faite  dans  la  falle 
de  l'hoftel  de  ville  des  autres  officiers  de 
la  ville. 


Entrée  dm  rsy  François  I.  i  Paris. 
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T  E  Jeudy  xvm.  Janvier  m.  d:xiv.  Am.  ,,,t. 
L  Meffire  Jul  I  ye  chevalier ,  lieutenant 
de  la  compagnie  monfieur  le  grant  cf- 
cuyer  fon  frère,  vint  par  devers  mef- 
fieurs  au  bureau  de  la  ville,  difant  qu'il 
avoit  pieu  au  roy  luy  donner  charge 
de  faire  dreflèr  6c  ordonner  les  jouftes 
pour  le  faidde  l'entrée  dudicfc  feigneur 
a  Paris  au  retour  de  fon  facre ,  où  il 
eftoit  allé.  A  cette  caufe  les  venoit  ad- 
venir qu'ils  voulfiflent  faire  dilligence 
de  faire  redreflèr  les  lifTes  aux  lieux  6c 
en  telle  forme,  6c  manière  qu'elles 
avoient  efté  faicles  dernièrement  pour 
l'entrée  de  la  roine  Marie  d'Angleter- 
re, tant  en  longueur,  largeur,  que  haul- 
teur.  Et  avecques  ce  y  faire  redreflèr  les 
efchafïaulx  convenables.  A  quoy  luy  fut 
refpondu  que  l'on  en  feroit  fin  dcbvoir. 
Et  incontinent  mandèrent  les  maiftres 
des  œuvres  de  la  ville ,  6c  leur  ordon- 
nèrent de  ce  faire ,  6c  félon  qui  leur  fe- 
roit devifé  par  lediâfieur  Julye. 

Oudict  an,  le  Lundy  xxn.  jour  de 
Janvier,  en  aflemblée  faitte  de  meilleurs 
les  confeillers ,  quarteniers  6c  bon  nom- 
bre de  bourgeois  >  6c  s'y  font  trouvez 
des  confeillers  maiftre  Nicole  Viole , 
monfieur  de  Thion ville,  fire  Eftienne 
Huve ,  maiftre  Nicole  Seguier ,  Nicole 
Charmolue,  Charles  de  Montmirel ,  fi- 
re Geoffroy  deSouchay,  Mary  Bureau 
6c  aultres ,  pour  advifer  de  ce  qui  fera 
bon  faire  pour  le  recueil  du  roy  noftre 
fire  en  cette  ville  de  Paris ,  à  fon  joyeux 
advenement  à  la  couronne ,  au  retour 
de  fon  facre,  où  ileft  de  prefenc.  A  efté 
conclud  de  recueillir  ledict  feigneur ,  6c 
luy  faire  don  de  par  la  ville  ainfy  qu'il 
eft  accouftumé  en  tel  cas ,  6c  mieux  qui 
pourra ,  combien  que  la  ville  ait  eu  par 
cy- devant  à  fupporter  beaucoup  de  char- 
ges ,  au  moyen  dequoy  elle  eft  engrans 
reftes.  Et  pour  y  fournir  a  efté  remis 
l'expédient  à  meffieurs  de  la  ville  au 
moins  mal  qu'ils  pourront ,  foit  à  perte 
de  finance,  en  baillant  les  fermes  des 
aydes  de  la  ville  à  aulcunes  années, 
avoir  avancement  des  deniers  ou  aul- 
crement,  ainfi  qu'ils  verront  eftrea  faire 
pour  le  mieux.  Et  que  riens  ne  fe  dimi- 
nue des  folemnitez  6c  préparatifs  accout 
ruinez,  tant  d'aller  au-devant  dudit  fei- 
gneur en  honnorables  habits  6c  livrées, 
comme  de  porter  le  ciel  fur  lcdict  fei- 
gneur dedans  la  ville  ,  faire  dreflèr  hf- 
fès  pour  les  jouftes ,  tendre  6c  nettoyer 
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rues,&  y  mettre  barrières  ez  carrefoursj 
6c  finablcmcnt  faire  coures  chofes  re- 
quifes  8c  accoutumées  par  cy  -  devant 
pour  le  faia  des  rois  &  roines ,  8c  à  cette 
fin  pournul'en  voir  les  comptes  des  en- 
trées précédentes  ;  6c  quant  au  don ,  juf- 
ques  a  dix  mil  francs  ou  environ  ,  ainfi 
qu'il  eftaccouftumé,&:  en  telle  forme  & 
manière  que  mefd.  fleurs  P.ôc  E.  fçauront 
biendivùer  à  l'honneur  de  la  ville. 

Et  le  Teudy  xv.  jour  du  mois  de  Feb- 
vrier  eniuivant ,  oudid  an  m.  d.  xiv. 
le  roy  fift  fon  entrée  i  Paris  environ 
trois  heures  aprez  midy  ,  laquelle  fut 
moult  honnorable  &  triomphante  ,plus 
Que  de  long-temps  n'avoit  efté  veu,  tant 
delà  part  des  corps  des  communaultez 
<le  la  ville ,  qui  alloient  au-devant  en 
honnorables  habits  de  livrée ,  dont  méf- 
ias fleurs  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevins  6c  clerc  de  ladite  ville ,  veftus 
de  robbes  imy-parries  de  velours  cra- 
moify  6c  tanné  ,  fourrées  de  martres , 
jufques  â  la  chapelle  S.  Denis  faire  au- 
dia  feigneur  la  révérence }  que  de  luy 
qui  eftoit  veftu  tout  de  blanc  d'argent 
traia  par  deflus  fon  harnois  ,  &  fai- 
foit  continuellement  faults  &  penades , 
<n  forte  que  chacun  s'en  efmerveilloir- 
comme  des  princes  &  feigneurs  quil'ac- 
compagnoient  en  gros  nombre  8c  mul- 
titude de  gens  grandement  accouftrez 
d'orfaveries  i  leurs  devifes.  Et  en  bel  or, 
dre  marcha  ledia  feigneur  8c  fa  compa- 
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auquel  aenefeript  N*trifc,rfrextinlUo. 
Et  au-defîus  d'iceUe  couronne  un  petit 
ange  tenant  une  cordelière,  en  laquel- 
le eftoit  affifeune  grande  table  d'efme- 
raulde  carrée  ,  iceluy  image  portant  de 
hault  compris  ledia  pied  &  le  cheru. 
bin,  deux  pieds  8c  demy  ou  environ 
le  tout  d'or  pefant  43.  marcs  4.  onces 
J.  gros ,  touche  &  prifé  par  le  maiftre 
de  la  monnqjre  de  bon  or  d'efeus  à  ix 
carats.  Lequel  don  &  prefent  fut  p£ 
ledia  feigneur,  en  la  prefence  de  plu. 
fleurs  princes  fie  feigneurs  ,  receu  & 
accepte  /oyeufement ,  en  remerciant  la 
ville,  &  s'offrant  avoir  les  affaires  d'i- 
celle  en  bonne  recommandation.  Et  au 
prefent  faire  eftoient  prefens  deux  no- 
taires que  la  ville  y  avoit  menez  pour" 
en  avoir  aae. 

Za  ville  tenfultêe  far  le  roy  fur  le  traité 
de  Madrid. 


enie  jufques  a  N.  D.  de  Paris,  &  de 
«au  palais,  où  fut  faia  de  par  ledia 
feigneur  en  la  manière  accoutumée  un 
gros  8c  fomptueux  fouper  aufdias  prin- 
ces 6c  feigneurs.  Et  y  Coupèrent  6c  eu- 
rent leur  table  lefdias  prevoft  &  efch&. 
vins  6c  ceux  qui  avoient  porté  le  ciel  de 
par  les  communaultez  de  la  ville  fur 
ledia  feigneur  a  kvdiae  entrée  ,  &  au- 
cuns autres  notables  perfonnages  de  la 
ville.  Et  après  le  fouper  fe  retira  le- 
dia  feigneur  6c  fa  compagnie,  chacun 
en  ion  quartier. 

Et  le  Dimanche unziefme  jour  deMars 
enfuivantaudiaan,  fut  par  mefdicb 
itfurs  prevoft  6c  efchevins  accompagnez 
de  p  ufieurs  confeillers  6c  bourgeois  de 
U  ville  ,  prefenté  au  roy  en  don  de  par 
la  ville,  acaufede  fon  entrée  &  joyeux 
advenemenc  a  la  couronne,  le  don  qui 
avoit  efté  pfeca  advife  8c  ordonné  :  c'eft 
à  fçavoir  un  ymage  de  S.  François  af- 
lis  fur  un  pied  double  à  quatre  pUliers  ; 
entre  lcfquels  pilliers  a  unefalemandé 
couronnée  tenant  en  (a  gueulle  un  e£ 
cnpteau  cfjnailW  de  rouge  &  blanc. 


OU  17. Novembre  1517.  Enl'allem-   _ 
blée  des  confeillers ,  quarteniers  I 
xx  de  chaque  quartier ,  a  efté  ex-  '* 
pofe  parle  prevoft  des  marchands  que 
le  jour  précèdent  il  auroit  efté-mandé 
avec  les  efchevins  par  le  roy  où  ef- 
çoienr  convoquez  grand  nombre  de  pré- 
lats, princes ,  gens  de  juftice  ,  6c  eux 
faifant  le  tiers  eftat  5  où  le  roy  avoit 
exppfé  qu'ayant  efté  délivré  par  le  trai. 
té  de  Madrid  ,  à  la  charge  de  remettre 
a  1  empereur  élu  la  duché  deBourgogne 
pour  afiurance  de  quoy  il  auroit  laifTé 
fes  deux  aifnez  en  oftage }  8c  arrivé  i 
Coignac  ,  ayant  par  advis  de  fon  con- 
feil  refufé  d'y  fàtisfaireen  offrant  enef, 
change  telle  fomme  d'argent  qu'il  feroit 
advifëj  enfuite  de  quoy  il  luy  avoit  en- 
voyé le  fleur  Bayart  fecretaire  de  fes  fi- 
nances luy  faire  mefmes  offres,  6c  moyen- 
nant ce  redemander  fes  enfans  ,  ou  luy 
déclarer  la  guerreen  cas  de  refus *  les 
exhortant  d'avifer  de  trois  moyens  le 
meilleur/çavoir  s'il  eft  expédient  recou- 
vrer fes  enfans  par  guerre,  ouïes  JaifTer 
par  de-là ,  attendu  qu'on  avoit  encore 
monfieur  d'Angouleime  enfant  de  Fran- 
ce,ou  s'il  eftoit  plus  expedientpour  avoir 
lcfdits  enfans ,  que  le  roy  retournait  pri- 
fonnier  a  Madrid)  les  luppliant  de  lui 
faire  la-defius  refponfe  ie  plus  promp- 
tement  qu'il  fe  pourroit ,  ordonnant  aux 
prevoft  8c  efchevins  de  faire  aflemblée 
fur  ce  fujet. 

Et  l'afTemblée  remife  au  lendemain, 
attendu  que  partie  des  mandez  n'avoient 
comparu,  auxquels  feroit  fait  comman. 
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dément  de  comparoir ,  fous  peine  8cc 
f  1  fut  par  délibération  uniforme  de  la- 
dite  aflèmblcc  arrefté  que  le  roy  ne  de- 
voir retourner  en  Efpaene  ,  ains  offrir 
jufqu'à  deux  millions  d'or  pour  r'avoir 
fes  enfans,  à  quoy  la  ville  offrait  de 
contribuer  avec  les  prélats  ,  nobles  6c 
autres  perfonnes  8c  villes  du  royaume. 

Et  le  10.  Décembre  lefdits  prevoft  0c 
efchevins  s'eftant  transportez  par  de. 
vers  le  roy  fuivant  fon  commandement^ 
apres  que  le  cardinal  de  Bourbon  pour 
l'eglifc,  &  le  duc  de  Vendofme  pour 
la  noblelïe ,  &  les  prefidens  de  la  cour 
pour  les  cours ,  ont  faid  refponfe ,  ils 
ont  enfuite  fait  la  leur  fuivant  ladite  af- 
femblée. 

Dan  de  ijo.  wBe  livres  fait  an  roy  far 
la ville  *  p**r  la  rançon  du  rey  &  dé- 
livrance des  enfans  de  France. 

 -r  È  16.  Février  1517.  vinrent  à  l'af- 

*».  _L  femblée  de  ville  le  fieur  de  la  Barre 
comte  d'Eftampes  lieutenant  du  roy  à 
Paris  &  ifle  de  France  ,1e  premier  prefi- 
dent  de  Paris ,  8c  autres  commiuaires 
députez  par  le  roy,  pour  demander 
cent  mille  efcus  en  don  pour  aider  aux 
deux  millions  d'or  deftinez  pour  la  ran- 
çon du  roy  6c  retirer  fes  deux  enfans  j 
a  quoy  en  l'aflèmblée  dernièrement  faite 
avoit  efté  arrefté  que  tourtes  fortes  de 
perfonnes,  nonobftant  tous  privilèges, 
contribueroient.  Sur  quoy  hit  arrefté 
de  faire  aflèmblée  générale ,  en  laquelle 
feroient  appeliez  exempts  8c  non 
exempts  ,  de  quelque  qualité  qu'ils 
foient }  8c  fix  notables  de  chaque  quar- 
tier ,  de  tout  eftat. 

Sur  quoy ,  le  17.  deux  efchevins  fu- 
rent par  devers  meflïeurs  du  parlement, 
chambre  des  comptes ,  généraux  des  ay- 
des  8c  généraux  des  monnoyes ,  l'evef- 
que  de  Paris ,  6c  recteur  del'univerfi- 
té,  &  le  procureur  du  roy  &  de  la  ville 
par  devers  meilleurs  du  chapitre  de  Pa- 
ris, &  abbez  de  Ste  Geneviève,  S.  Vic- 
tor ,  S.  Magloire  ,  Ste  Catherine  des 
Efcolliers ,  les  prieurs  S..Eloy ,  S.  Mar- 
tin des  Champs ,  Chartreux  8c  Celeftins, 
les  invitant  à  jour  certain  pour  venir 
avifer  fur  le  .fait  delà  rançon  du  roy  8c 
délivrance  de  meflieurs  fes  enfans.  Et 
en  l'aflèmblée  fut  arrefté  de  demander 
modération  au  roy  }  &  neantmoins  où 
il  ne  la  voudrait  accorder ,  on  luy  fe- 
roit  la  fomme  entière.  Enfuite  fut  faite 
dépuration  au  roy,  qui  accorda  mode- 
ration  d'un  quart ,  à  la  charge  de  la  ce. 
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nir  fecrette ,  pour  la  confeqùence  des  — — 
autres  villes.  Sur  quoy  deux  efchevins  A"  '5lï' 
furent  envoyez  au  parlement  pour  pro- 
pofer  6c  requérir  une  ailèmblée  en  la 
chambre  du  confeil  du  palais ,  où  au- 
cuns du  parlement  afliftallenr.  Ce  qu'- 
ayant efté  refolu ,  lefdiâs  efchevins  au- 
raient efté  en  advenir  les  généraux  des 
aydes,  puis  la  chambre  des  comptes, 
puis  le  recteur  de  l'uni verfité  j  de  là  vers 
l'evefque  de  Paris. 

Et  le  xi.  Mars  1517.  en  l'aflèmblce 
en  ladite  chambre  du  confeil  fut  arref- 
té que  chaque  quartier  prendra  quatre 
notables  de  fon  quartier ,  dont  l'un  offt»  , 
cicr  du  roy ,  l'autre  du  clergé  ,  6c  les 
deux  autres  bourgeois,  avec  lefquels  y  en 
aura  deux  d'un  autre  quartier  pour  con- 
trollcr  ce  qu'ils  feront  ;  6c  que  par  eux 
fera  fait  eftat  des  maifons  du  quartier, 
6c  eftimé  ce  qu'elles  valent  de  loyer, 
mefmc  les  baux  rapportez  de  celles  qui 
font  louées,  les  deux  notables  d'un  au- 
tre quartier  procédant  avec  les  autres 
à  ladicle  eftimarion  $  6c  l'eftâc  drefle  fera 
rapporté  en  la  chambre  du  confeil , 
pour  eftre  la  fomme  de  ijo.  mille  li- 
vres faifant  les  trois  quarts  *  de  cent  ^'j1'^^ 
mille  efcus  départie  fur  coos  les  deten-  cfou  »a]o.e«« 
teurs  defdices  maifons  y  te  que  parce- 
que  les  quarteniers  n'avoient  égard  fur 
les  fauxbourgs ,  qu'il  feroit  eftabU  quel- 
ques notables  bourgeois  pour  cet  effet. 
Et  pour  régler  les  diffërens  qui  pour- 
raient furvenir,  ont  efté  nommez  dou- 
ze notables  entre  lefquels  eftoient  de» 
prefidens,  confeillers ,  8c  bourgeois ,  6C 
encore  le  prevoft  des  marchands  6c  deux 
efchevins.  Entre  les  bourgeois  eft  nom- 
mé fire  Nicolas  Henncquin,  6c  Geof- 
froy de  la  Boiftrade. 

Du  14.  Mars.  En  exécution  de  ladé-i 
libération  cv- devant  pour  la  deferipeion 
des  maifoni> ,  a  efté  arrefté  d'y  com- 
prendre toutes  les  maifons  des  eglifes, 
fauf  à  diftraire  par  après  celles  qu'on 
advifera  ;  8c  encore  ,  qu'on  ne  mettra 
que  le  nom  des  détenteurs  des  mai- 
fons ,  6c  non  de  tous  les  propriétaires. 

Du  13.  Juillet  1518.  fut  arrefté  que  les 
collèges  où  y  a  exercice  continuel  fe- 
ront exempts  de  la  taxe  des  cent  cin- 
quante mil  livres.  Qu'attendu  que  par 
arreft  a  efté  ordonné  que  les  proprié- 
taires des  boucheries  les  tiendront  par 
eux-mefmes  fans  les  pouvoir  louer; 
qu'en  la  boucherie  de  Paris  6c  cime- 
tière S.  Jehan,  les  propriétaires  des  ef- 
taux  feront  taxez ,  6c  aux  petites  bou- 
cheries les  détenteurs  payeront.  Que  les 
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efchopcs  fie  loges  autour  des  bouche- 
ries feront  miles  en  l'eitiraarion.,  6c  les 
détenteurs  d'i celles  payeront.  Item  fera 
uféde  mefmepour  les  logis  du  pont  au 
Change,  quoiqu'ils  foient  au  roy  & 
foient  habitez  par  gens  qui  ont  maifons 
ailleurs ,  qui  pour  cela  ne  lahTent  d'cfl 
tre  taxez  à  raifon  dcfdits  logis.  Auffi  les 
conciergeries ,  geolles  &  prifons  feront 
taxées ,  comme  les  autres  bonnes  mai- 
fons. 

Et  en  afTemblée  du  19.  Fut  arrefté 
d'exempter  les  maifons  clauftrales  de 
N.  D.  ezquelles  font  demeurans  cha- 
noines prebendiers  >  enfemble  les  pref- 
biteres  des  curez ,  des  prieurs ,  &  hof- 

Ïitaux,  &  des  chapelains  de  lachapel- 
;  de  Braque,  enfemble  des  logis  de 
l'enceinte,  du  Temple  où  logent  les  che- 
valliers, .&  non  les  autres.  Que  les  mou- 
hns  a  eau  feront  eftimez  comme  bon- 
nes maifons,  &  ceux  à  vent  un  peu  plus 
bas.  Qu'il  en  feraufe  pour  les  maifons 
du  S.  Efprit  comme  pour  celles  du  Tem- 
ple. Que  les  logis  du  procureur  &  du 
concierge  de  la  ville ,  quoique  demeu- 
rant en  l'hoftel  de  ville,  ceux  du  con- 
cierge du  palais,  huiffiers  de  la  cham- 
bre des  comptes,  du  trefor,  concierge 
de  Bourbon,  delà  baftille,  desTour- 
nelles ,  del'huiffîer  de  Jouy ,  feront  ef- 
timez comme  maifons  manables.  Que 
ez  halles,  s'il  y  a  maifons  manables, 
feront  eftimées,  aliis  non.  Item  les  lo- 
ges des  merciers  du  palais  feront  efti- 
mées. A  auffi  efté  arrefté  que  les  mou- 
lins i  eau  feront  mis  en  eflimation  pour 
la  moitié  de  ce  qu'ils  feront  louez. 

Le  15.  Aouft  arrefté  que  les  dcflàil- 
Jans  en  l'aflèmblée  tenuë  en  la  chambre 
du  confeil  feront  appeliez  par  les  fergens 
de  la  ville. 

En  l'afTemblée  tenuë  le  lendemain  fut 
arrefté  que  les  prélats ,  abbez  &  prieurs 
payeroient   pour    les  maifons  qu'ils 
avoient  en  cette  ville ,  foit  ratine  bénéficié 
ou  non,  ou  foit  qu'elles fufîent  baillées  i 
louage,  ou  autrement.  Et  pour  avifer 
comment  &  par  qui  fe  fera  Je  départe- 
ment, ont  efté  nommez  l'evefque&un 
chanoine  de  Paris,  un  prefident*:  un 
confeiller  du  parlement ,  un  prefident 
&  unmaiftre  des  comptes ,  un  prefident 
&  un  gênerai  des  aides,  le  prevoftdes 
marchands  &  deux  efchevins,  trois  des 
confeillers  de  ville ,  quatre  bourgeois 
un  député  de  l'univerfité  ,  les  abbez  de 
S.  Magloire  &  de  Ste  Geneviève ,  deux 
quarteniers  avec  le  quartenier  duquel 
on  vifitera  le  rolle.Et  par  eux  ont  efté 
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nommezpour  travaiUerau  département 
le  prevoftdes  marchands  Se  deux  efche 
vins,  le  quartenier  au  quartier  duquel 
on  travaillera,  &  deux  bourgeois  du 
dit  quartier,  deux  confeillers  de  ville" 
&  un  de  chacune  des  trois  cours  ' 
Et  le  »8.  dudit  mois  fut  arrefté  que 
le  tiers  des  louages  des  maifons  ,  mon 
tant  104.  mille  livres  fc  lèvera  fur  tous 
les  détenteurs  indifféremment    &  Que 
les  36.  mille  hvres  reftant  feront  mis 
fur  les  propriétaires  &  plus  riches  loca- 
tifs de  cette  ville.  Et  feront  levez  les 
deniers  par  les  quarteniers  ou  par  des 
cmquanteniers ,  files  quarteniers  ne font 
folvables,  &  par  un  notable  bourgeois 
en  chacun  des  fauxbourgs. 

En  l'aflèmblée  en  la  chambre  du  con- 
feil du  parlement,  du  18.  Novembre 
a  efté  arrefté  que  les  comptes  des  1  <o. 
mil  livres  fe  rendront  par  devant  les 
députez  en  ladite  chambre.  Ce  fait 
que  les  minutes  &  originaux  d'iceux  fe-' 
ront  brûlez,  fans  qu'il  demeure  rien  du 
détail.  Et  en  ïinftrucUon  dreflée  enfuite 
pour  faire  remonftrance  au  roy  &  à  ma- 
dame  fa  merc ,  à  ce  que  les  habjeaus 
de  la  ville  fufîent  exempts  de  contri 
buer  pour  les  fiefs  qu'ils  poffedoient" 
y  *  c,f £  *  ce  9ue  le  roy  ordonnait 
qu  ils  fufîent  exempts  de  compter  a  la 
chambre  des  comptes  defdites  150  mil 
hvres,  attendu  que  ce  n'eft  oclroy  ni 
ayde,  ams  contribution  de  la  bourfe  des 
habitans. 

Le  17.  dudit  mois  en  aflembléeenl* 
chambre  du  coufeil  Je  comte  d'Eftam, 
pes  prevoft  de  Paris  &  lieutenant  gène 
rai  en  la  Ville  &  Ifle  de  France  a  dé- 
clare de  la  part  du  roy  qu'il  approu- 
vât que  les  comptes  des  150.  mil  livres 
ne  pafiaflent  point  par  la  chambre,  & 
qu'on  fift  des  minutes  ce  qu'on  voudroitî 
&  quant  aux  fiefs  ,  le  roy  ne  preten- 
doit  les  affranchir  de  contribution  par- 
ticiliere.  r 

Du  xvn.  Février.  En  l'aflèmblée  des 
confeillers  de  la  ville  8c  quarteniers  a 
efte  arrefté  qu'après  qu'on  aura  efté  deux 
ou  trois  fois  aux  marions  pour  la  levée 
fufdite,  on  envoyera  des  garnifons  fans 
envoyer  quittance ,  &  feront  tenus  les 
refufans  porter  leur  argent  aux  quarte- 
niers. 
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prxef'on  en  alli»n  de  grâces  de  U  HtU 
vrance  des  deux  fils  du  ryfrttncois  I. 
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foncé  au  commun  peuple. 

Du  Vendredy  vni.  dudid  mois  8c 
an,  ont  efté  faides  çroceffionsparmei; 
fieurs  les  quatre  prelidens  de  la  cour  de 
parlement ,  aucuns  des  maiftres  desre- 
qucftes  &  plufieurs  confeillers  d'icelle  i 
commenceant  icelle  proceffion  à  partir 
de  la  SaindeXhappelle  du  palais,  al- 
lant à  l'eglife  N.B.  de  Pans.  Ec  mar- 
choient  du  cofté  feneftre  de  mcffieUrs 
de  la  cour  meffieurs  les  P.  des  M.  8c  E. 
8c  greffier  de  la  ville  de  Paris  en  leurs 
robbes  my-parties,  le  procureur >  rece- 
veur %  confeillers ,  quarteniers  8c  plu- 
fieurs notables  bourgeois  d'icelle  ville, 
accompagnez  des  fergens,  hacquebu 


Ah. 


DU  Mardy  v.  Juillet  m.  S.  xxx. 
Ce  iourd'huyau  bureau  de  la  vit  queites  ec  piuneurs  t«.u«^ 
\c  aaauc  eftoier*  meffieurs  les  prevoft  commenceant  «relie  procefl. 
dcUu?cnands&cfchcvms,onciépre-  de  la  Sainde-Chappelle  du 
fentces  lettres  miffives  du  roy  failans 
mention  de  la  délivrai  de  meffieurs 
6*  enfans   defquellcs  la  teneur  enfuit: 
TRES I  CHER.S  ET  BIEN  AMEZ. 
Nous  avons  efté  prefentement  avertis 
par  noftre  très-cher  8c  amé  coulin  te 
icieneur  de  Montmorency  grand  mail- 
tre  ôc  marefcbal  de  France,  que  nous 

 -  à  Hivnn- 


rrn  Ac  inirelcha L  de  rrance,  que  »u»  -^"'"^"5  '  ~  i°7_À'-       J. —n» 

treôcmareiwnai  'é\  Bayon.  fiers,  archers  8t  arbaleftners  d  icelle 

aV0DS    Securion  des  cho^s  promifes  ville.  Auquel  lieu  de  N.  D.  a  efté  ce- 

°CF™Ll™™Zi ^  lïnpereur  au  lebré  par\rè*reverend  peré  en  Diei 


ne  poui  i  t.»x.».«v'~~  —   » 

8c  traitées  entre  nous  &  l'empereur  au 
traiclé  dernier  faid  à  Cambray  >  com- 
me le  tout  entièrement  àccomply,  hier 
environ  huid  heures  du  foir  l'efehange 
oui  fc  devoit  faire  de  nos  très-chers  Se 
tre^amez  enfans  avec  la  fomme  de  dou- 
ze cens  mil  efeus  comptans ,  que  nous 
elhons  tenus  fournir  pour  noitre  ran- 
çon fut  mis  à  efted,  ou  contentement 
ÏMn  chafeun ,  &  nofdids  enfans  grâces 
a  Dieu  fains  8c  en  bonne  difpofition 
arrivez,  en  celuy  noftre  royaume  ez 
mains  de  noftredid  couûn  le  grand- 
maiftre  i  qui  eft  nouvelle  de  telle  im- 
portance pour  nous,  noftre  royaume  8c 
bien  de  nos  fubjeds ,  qu'il  noUs  a  fcmble 
vous  en  devoir  en  diligence  &  des  pre- 
miers advertir,  comme  ceux  que  nous 
fommes  affeurez  en  recevoir  autant  de 
plailîr  que  nuls  autres  de  nofdids  iub- 
[ects.  Parquoy  nous  vous  prions  en  vou- 
loir de  voftte  part  rendre  grâces  a  N. 
&  en  faire  au  dtmourant  frire  les  pro- 
ceflions ,  feulx  dejoye  8c  autres  pareil- 
les démonftrations  qui  ont  accoutu- 
mées eftre  faides  en  tel  cas ,  8c  comme 
telle  chofe  le  requiert  8c  mente.  Trcs- 
chers  &  bien  amez ,  N.  S.  vous  ait  en 
fa  fainde  garde.  Efcript  a  Bordeaux  le 
ii  jour  de  Juillet  m.  d.  xxx.  Sigte 
FKANC,OlS.  Àu-deffus  défailles  Uttres 
eê  efcript.  A  nos  très-chers  8c  bien  amez 
lesprevoft  des  marchands  Sçcfchevins, 
bourgeois  8c  habitaos  de  noftre  bonne 
ville  8c  cité  de  Paris.  ET  pour  ce  fu- 
rent cedid  jour  meffieurs  de  la  cour  de 


lebré  par  très-reverend  peré  en  Dieu 
moniteur  l'archevfcfque  de  Vienne  mef- 
firé  Paulmier  une  haulte  meffe  à  diacre 
8c  foubs- diacre  en  grandes  cérémonies. 
Et  aprez  lefdids  feigneurs  de  la  cour 
8c  de  la  ville  accompagnez  8c  en  ordre 
que  deflus  font  retournez  de  ladide 
eglife  N.  D.  à  ladide  Sainde-Chapelle 
du  palais,  conduifant  en  grande  dévo- 
tion la  vraye  croix,  8t  rendans  grâces 
à  Dieu  de  la  délivrance  n'agueres  ad- 
venue des  perfonnes  de  meffieurs  tes  eiv 
frns  de  Franc*  de  leur  prkon  des  Ef- 
pAenes.  Ec  de  ladide  Sainde-Chappelle 
fe  ibnt  feparez  lefdids  feigneurs  de  la 
c»ùr  i  8c  lefdids  feigneurs  de  la  ville 
fwnt  retournez  accompagnez  desfergens, 
archers.arbaleftriers  Schacquebufiers  en 
leur  hoftel  de  ville  duquel  ils  eftoient 
partis  enfcmblable  ordre.  Et  ilfeca  ef- 
té faid  un  difner ,  auquel  ont  affilié  plu- 
fieurs confeillers  6c  bourgeois  8c  qua- 
torze quarteniers. 


£ntne  du  chanteliier  d»  Pr*t  kgat  i 
latere. 

DU  Mardy  xx.  Décembre  m.  d. 
xxx.  Suivant  les  mandemens  en- 
voyez Dimanche  dernier  dixhuidiefme 
de  ce  prefent  mois  aux  confej  1ers  de 
cette  ville  8c  quarteniers  d'icelle ,  avec 
douze  des  plus  notables  bourgeois  de 
chacun  quartier  pour  eulx  trouve. ri 
l'entrée  que  monieigneur  le  reverenûii- 
fime  légat,  chancellier  de  France,  ar- 


rent  cedid  jour  meffieurs  de  la  cour  de  lime  légat    «S^^jJT^  •  urd.'huy 

parlement  iaufly  meffieurs  delavdfe  ff^^t^&nJL 

îu  TeDeum  en  l'eglife  N.  D.  de  Pans»  en,""eT  ede  Ville  p  ufieurs  defdids 

c...  t.  n««  nar  toutes  les  audid  hoftel  de ^  ville  P  f  . 


ÏTfût  chanté  Te  Denm  par  toutes  les 
paroiûes,  les  feux  faidsde  joyepartou- 
ïe  la  ville,  8c  devant  l'hoftel  d'icelle 
ville  un  grand  feu  &  un  muy  de  vin  det- 


auuici  uuiivt       .  |  

confeillers ,  quarteniers  8c  bourgeois  de 
chacun  quartier.  Etdudid  hoftel  de  vil- 
le font  partis  environ  l'heure  de  mv- 
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dy  monfcigneur  Je  gouverneur  prevoft 
Se  bailly  de  Pans,  compte  d  Eftampes, 
meflîre  Jehan  de  la  Barre  chevallier  > 
mefleigneurs  les  prevoft  des  marchands 
efchevins  &  greffier  en  leurs  robbes 
m  y-parties  ,  les  procureur,  receveur, 
conleillers ,  quarteniers  &  bourgeois  j  les 
fergens  de  ladide  ville  ayans  leurs  rob- 
bes mi-parties ,  marchans  en  ordre  à  che- 
val devant  eulx  -}  au/fi  les  archers ,  ar- 
baleftriers&  hacquebu  fiers  devant ,  der- 
rière Se  à  cofté  d'iceux  ,  pour  garder  la 
foulle  du  peuple.  Et  dudid  hoftel  de  ville 
font  allez  tout  le  long  du  pont  N.D.  ju£ 
ques  a  la  porte  S.  Jacques,  &*de  la- 
dite porte  S.  Jacques  jufques  à  S.  Jac- 
ques de  Hault-pas,  où  eftoit  mondid 
ieigneur  le  reverendiflîme  5  auquel  heu 
mefdids  feigneurs  luy  ont  faid  la  révé- 
rence ,  &  gratiffié  à  fa  bien- venue  &  nou- 
velle entrée,  luy  ofïrans  le  fervicedes 
habitam  de  ladide  ville ,  tant  en  gêne- 
rai que  en  particulier.  Lequel  ieigneur 
légat  leur  a  faid  refponfc  que  avècques 
l'ayde  de  Dieu  il  meteroit  peine  de  re- 
cognoiftre  leur  bonne  volonté  &  offre 
de  leur  fervice.  Et  ce  faid  eft  demou- 
re  ledid  gouverneur  de  Paris  avec  le- 
did reverendiflîme  >  &  fe  font  retirez 
mefdids  feigneurs  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  ,  greffier ,  procureur 
receveur ,  confeillers  ,  quarteniers  & 
bourgeois  accompagnez  comme  deflus , 
Se  venus  en  leur  ordre  jufques  à  ladite 
porte  S.  Jacques ,  où  eftoit  préparé  le 
ciel  que  l'on  devoit  porter  parmy  la  ville 
juiques  à  N.  D.  fur  ledid  reverendiflî- 
me en  fadide  entrée.  Et  à  ladide  porte 
jont  demourez  pour  porter  ledid  ciel 
lefdids  quatre  efchevins  Se  les  ferons 
de  ladide  ville ,  avec  un  nombre  °dcs 
archers  ,  arbaleftriers  &  hacquebufiers 
pour  leur  faire  compagnie.  Et  ledid  pre- 
voft des  marchands  &  greffier,  les  pro- 
cureur ,  receveur,  confeillers,  quarte- 
niers &  bourgeois  de  ladide  ville  fc  font 
retirez  en  l'c-ghfc  N.  D.  attendans  la 
venue  dudid  reverendiflîme.  Et  environ 
fheure  de  trois  heures  de  relevée  le- 
did reverendiflîme  légat ,  accompagné 
de  mefleigneurs  les  cardinaux  de  Tour- 
non  &  Gramont ,  les  archevefqucs  de 
Vienne,  Lyon  Se  Aix,  l'eve?q«e  de 
wermont  en  Auvergne,  aucuns abbez, 
protho-notaires  Se  gens  d'eglife ,  ledid 
gouverneur  de  Paris,  le  grand  cfcuyer 
de  Genouillac  ,le  vicomte  de  Thuraiiic, 
le  feigneur  Rance  ,  le  feigneur  de  Bar. 
bezieux  &  autres  gros  feigneurs  en  grand 
nombre  3  aucun  s  des  prcfîdens  &  confeil- 
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lers  de  la  cour  de  parlement  ,  aucuns 
de  la  chambre  des  comptes  ,  aucuns 
des  généraux  de  la  juftice  des  aydes 
aucuns  des  généraux  des  monnoyes  ' 
les  heutenans  civil  Se  criminel  du  pre' 
voft&  baillyde  Paris,  accompagnez 
des  confeillers,  greffiers ,  examinateurs 
advocats ,  procureurs ,  notaires ,  fergens 
&  autres  officiers  defdides  prevofté  Se 
bailliage.  Et  à  l'entrée  de  ladide  por- 
te S.  Jacques  lefdids  quatre  efchevins 
ont  prms  ledid  ciel  de  damas  blanc 
frange  de  foye  cramoifye,  aux  armoi- 
ries dudid  reverendiflîme  &  de  ladide 
ville,  par  quatre  efeuflons  affis  en  divers 
ieux  dudid  ciel  j  &  l'ont  porté  fur  icel- 
luy  reverendiflîme  le  long  de  ladic- 

?  /".Ue,  r'  Jac/luesiu%«à  l'endroid 
de  leghfe  S.  Benoift.  Et  entre  ladide 
porte  S.  Jacques  &  kdide  eglifeS  Be- 
noift ,  environ  l'eglife  de  S.  Eftienne  des 
Grais  y,s.a-vis  des  Jacobins,  monfieur 
de  Molendwo  dodeur  en  théologie  pour 
luniverfîté  eft  venu  parler  à  mondid 
ieigneur  le  reverendiflîme ,  &  luy  a  faid 
une  harangue  en  Latin,  le  gratifiant  de 
a  bien- venue.  Aprez  laquelle  harangue 
eld.  eichevins  ont  parachevé  de  porter 
ledid  ciel  comme  did  eft ,  jufques  à  l'en- 
droid dudid  S.  Benoift }  auquel  lieu  nof- 
tre  maiftre  ^  Tornibus  gardien  des  Cor- 
dehersa  faid  une  autre  harangue  audid 
ieigneur  reverendiflîme  pour  fadide  bien 
venue.  Et  dudid  S.  Benoift  les  drappiers 
ont  pris  ledid  ciel,  Se  l'ont  porté  juf- 
ques au  droid  de  l'eglife  S.  Yves  &c 
depuis  S.  Yves  les  cfpicicrs  l'ont  porté 
juiques  au  droid  de  l'hoftel-Dieu  -  & 
depuis  ledid  hoftel-Dicu  les  merciers 
l'ont  porté  jufques  à  la  porte  de  l'egli- 
fe N.  D.  Devant  lequel  reverendiflîme 
eftant  ioubs  ledid  ciel  lefdids  quatre 
efchevins  accompagnez  de  Jcurfdids  fer- 
gens  de  ville  ont  toujours  marché  en  or- 
dre à  pied  depuis  ladide  porte  S.  Jac- 
ques jufques  à  ladide  eglifè  N.  D.  Et 
à  l'entrée  de  la  porte  de  ladide  eglife 
N.  D.  a  efté  enlevé  ledid  ciel  avec  grands 
débats  &  querelles  de  lacquais ,  fergens 
Se  autres  gens  qui  fuivoient.  Et  aprez 
que  ledid  reverendiflîme  eft  entré  de- 
dans le  cueur  de  ladide  eglife,  l'on  a 
commencé  chanter  devotementZV  Deitm 

 &  pour  le  ouyr  s'eft  mis  ice- 

luy  reverendiflîme  à  genoux  prez  &  de- 
vant le  grand  autel ,  fur  un  carreau  de 
drap  d'or  Se  parement  dit  parterre  de 
mefmes.  Et  eftoit  au  cofté  feneftre  un  peu 
plus  bas  que  luy  ledid  cardinal  de  Gra- 
mont, &plufieurs  archevefques ,  evef. 

ques, 
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ques,  prélats  &  feigneurs  deflus  nom- 
mez. Et  a  efté  prefcnté  audid  reveren- 
diflîme  par  maiftre  Jean  du  Drac  doyen 
de  ladide  eglife  de  Paris  le  livre  des 
évangiles,  qu'il  a  baifces.  Et  aprez  le 
Te  Deum  chanté  iceluy  réverendiflîme 
s'eft  levé  8c  approché  dudid  grand  au- 
tel,  &  a  did  une  oraifon  à  haulte  voixj 
aprez  laquelle  achevée  il  a  donné  la 
bénédiction  à  toute  l'afliftance.  Ce  faid 
maiftre  Nicole  Dorigny  prefident  des 
enqueftcs  de  la  cour  du  parlemcnt,chan- 
cellier  de  l'univerfité ,  luy  a  faid  une 
harangue  pourfadide  bien-venue  8c  en- 
trée. 

Aprez  laquelle  ledid  réverendiflîme 
s'eft  retiré  accompagné  comme  deflus, 
pour  aller  en  l'hoftel  de  l'evcfque  de 
Meaux  eftant  au  cloiftre  N.  D.  8c  mari 
chant  devant  6c  tout-près  de  luy  lefdids 
gouverneur,  prevoft  des  marchands  ,  cf- 
chevins  8c  greffier  en  leurs  robbesmy- 
parties,  Icfquels  l'ont  conduit  à  piedjuf- 
ques  dedans  le  logis  dudid  evefque  de 
Meaux,  parcequeled.  réverendiflîme y 
eft  allé  à  pied }  8c  en  ce  heu  ont  prins 
congé  de  luy  j  lequel  les  a  trcs-afrec- 
tueufcment  remerciez  de  la  peine  qu'ils 
avoient  prife  pour  luy  faire  honneur  en 
fadide  entrée  ;  difant  que  en  ce  qu'il  fc 
offriroit  en  fa  puiflance ,  il  leur  feroic 
plaifir  8c  fervice,  tant  en  gênerai  que 
en  particulier.  Et  d'iceluy  heu  iceux  pré- 
voit des  marchands ,  efchevins  8c  gref- 
fier ,  les  procureur ,  receveur,  confeil- 
lers,  quarteniers  8c  bourgeois  de  lad ide 
ville  accompagnez  comme  deflus  fc  font 
retirez  oudid  hoftel  de  ville  environ 
l'heure  de  cinq  heures  du  foir. 

Et  le  lendemain  matin  fut  faicl  pre- 
fent  audid  réverendiflîme  légat  de  par 
ladide  ville  de  vingt-quatre  quartes  d'y- 
pocras  en  douze  doubles  quartes  .- 
c'eft  à  feavoir  le  tiers  de  blanc  ,  le 
tiers  de  cleret  8c  le  tiers  de  vermeil  j 
vingt- quatre  layettes  d'efpiflês  en  dou- 
bles macepains  de  Lion  tous  dorez  de 
fin  or,  avec  vingt-quatre  torches,  cha- 
cune pefant  deux  livres  }  8c  fix  demy 
queues  de  vin  de  Beaune  blanc  8c  der 
8c  du  meilleur  qu'il  a  efté  poflîble  re- 
couvrer. Pour  faire  lequel  prefent  a  efté 
envoyé  devers  led.  réverendiflîme  mail- 
tre  Jean  Benoifè  procureur  de  ladide 
ville  accompagné  des  fergens  de  ladide 
ville  ayans  leurs  robbes  my-parties ,  8c 
portant  ledid  prefent  avec  autres.  Du- 
quel prefent  iceluy  réverendiflîme  a  efté 
bien  joyeux,  8c  en  a  grandement  remer- 
cie ladide  ville. 

TmcZJ.  Part.  III. 
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Ofeques  delà  duchtffe  dt  AnpulefMe ,  mere 
d*  roy  François  I. 

DU  feptiefme  jour  d'Odobre ,  mil 
cinq  cents  trente-ung.  Aujour- 
d'huy  ont  efté  apportées  lettres  de  par 
le  roy  a  meflèigneurs  les  prevoft  des 
marchands  8c  efchevins  eftans  au  bu- 
reau de  la  ville,  defquelles  la  teneur 
enfuit  :  TRES  -  CHERS  ET  BIEN 
AMEZ.  Nous  envoyons  prefentemenc 
par  devors  vous  noftre  amé  8c  féal  con- 
fèiller  le  prevoft  8c  gouverneur  de  Pa- 
ris ,  premier  gentilhomme  de  noftre 
chambre,  pour  vous  dire  8c  communi- 
quer aucunes  chofes  de  par  nous  fur 
le  faid  des  obléques  8c  funérailles  de 
feue  noftre  tres-chere  8c  très-amée  da- 
me 8c  mere  5  lefquelles  nous  voulons  8c 
entendons  eftre  faides  le  plus  honnora- 
blement  que  faire  le  pourra  ,  8c  mef- 
mement  luivant  l'ordre  8c  forme  tenu 
aux  obfêques  de  feucnoftrè  très-chere 
8c  tres-amée  compagne  la  roine  Clau- 
de ,  que  Dieu  abfolve.  Sy  vous  prions 
8c  mandons  bien  expreflèment  le  croire 
8c  y  adjoufter  foy  à  ce  que  fur  ce  il  vous 
dira ,  comme  feriez  à  noftre  propre  per- 
fonne,  &  vous  y  employer  de  vos  parts, 
comme  nous  avons  à  vous  entière  fian- 
ce i  8c  vous  nous  ferez  fervice  très- 
agreable.  Donné  à  Chantilly  le  xx vu i. 
jour  de  Septembre  ,  m.  d.  xxxi.  Ainfy 
figié,  FRANÇOIS  j  &  au  bas ,  Bochb- 
tel  }  dr  au- de f fus  dcfdiïtes  lettres  :  A  nos 
très-chers  8c  bien  amezles  prevoft  des 
marchands  8c  efchevins  8cconfeillers  de 
noftre  bonne  ville  8c  cité  de  Paris . . . 
ET  eft  l'original  de  ces  prefentes  ez 
mains  du  receveur  de  ladide  ville  Phi- 
lippes  Macé ,  pour  la  |  reddition  de  fes- 
comptes.  Suivant  lefquelles  lettres  du- 
did leigneur  a  efté  faide  aflemblée  en 
cet  hoftel  de  ville  de  meflèigneurs  les 
P.  des  M.  E.  8c  confêillers  d'icelle.  En 
laquelle  aflemblée  font  comparus  mef- 
fleurs  de  Moufly  ,Tefte,  Larcher,  Bour- 
fier ,  efchevins  ;  Montmiral ,  Morin ,  le 
Liepvre ,  Seguier ,  conieillcrs  de  ladide 
ville j  Turquam ,  Bazennier,  Efchars, 
Danet ,  Roulx ,  le  Jay  ,  quarteniers. 
Aufquels  monlêigneur  le  gouverneur, 
prevoft  8c  bailly  de  Paris,comted'Eftam- 
pes ,  a  faid  ledure  defd.  lettres  miflïves 
du  roy  cy- deflus  rranferiptes,  8c  remon- 
ftré  que  le  corps  partira  de  S.  Clou  pour 
le  plus  tard  le  Lundy  fèiziefme,  8c  cou- 
chera à  S.  Anthoine  des  Champs ,  8c  le 
lendemain  d  N.  D.de  Paris,  8c le  dix- 
Vu 
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Ah  huidicfme  à  S.  Denis  en  France,  &  le 

dix-neufviefmefe  feront  les  obfèques  Se 
enterrement  j  &  que  ladide  feue  dame 
mere  du  roy  a  mérite  grandement  ef- 
cre  honnorée ,  pour  la  grande  &  conti- 
nuelle foliciti'.de  qu'elle  a  eue ,  tant  pour 
faire  fervice  à  la  ville  Si  à  la  choie  pu- 
blique, que  à  chacun  en  particulier  $  Se 
pour  ce  qu'il  fêroit  bon  veoir  par  cf. 
cript  l'ordre  qui  a  elle  faid  &  tenu  de 
ladide  feaii  royne  Claude.  Sur  quoy  a 
efté  conclud  que  l'on  fera  &  tiendra 
telle  &  femblable  ordre  aux  obfèques 
de  ladide  feue  dame  mere  du  roy, que 
ez  obfeqoc»  de  ladide  feuë  royne  Clau- 
de. 

Dudid  jour  ix,  Odobre  m.  d.  xxxi. 
Les  capitaines  des  archers ,  arbaleftriers 
&  le  clerc  des  hacquebueiers  pour  l'ab- 
fence  de  fon  capitaine  font  comparus. 
Aufquels  mondid  feigneur  le  gouver- 
neur a  faid  injondion  Se  commande- 
ment  quiils  foient  habillez  Se  tous  les 
compagnons^  leurs  bandes >  en  la  forte 
qu'ils  eftoient  ez  obfèques  de  la  feue 
roine  Claude ,  fur  peine  d'amende  ar- 
bitraire &  privation  de  leurs  eftars }  & 
que  mandemens  foient  lors  envoyez  de 
nar  ladide  ville  contenans  les  peines  def- 
fufdides  j  ce  qui  a  efté  faid. 

L'an  rjji.  le  Vendredy  jour  de 
Septembre  trefpafîa  decefiecle,  au  vil- 
lage de  Grets  prez  S.  Mathurin  de  Lar- 
chant,  très-haulre,  très-excellente  & 
magnanime  princeflè  feue  madame  Loy- 
fe  de  Savoye  mere  du  roy  ,  conferva- 
trke  du  royaume,  &  reftauratrice  de  la 
paix ,  en  fon  vivant  ducheflè  d'Angou- 
Iefme,  d'Anjou,  de  Bourbonnois  &  d'Au- 


'  vergne  5  laquelle  t«ft  aprez  fut  appor- 
tée en  l'egliîê  Se  abbaye  de  S.  Mot  des 
Foflèz.  Et  le  Samedy  feptieme  jour  d'Oc- 
tobre enfuivant oudid  an,  futfaideaf- 
femblée  en  l'hoftel  de  cette  ville,  en 
laquelle  comparurent  les  quatre  efche- 
vins ,  aucuns  des  confeillers  de  ladide 
ville,  Se  iêmblablementles  quarteniers. 
En  la  prefênce  defqoels  mondid  feigneur 
le  gouverneur ,  prevoft  Si  bailly  de  Pa- 
ns fît  faire  de  rechef  ledure  des  lettres 
de  créance  du  roy  ,  la  teneur  deiquel- 
les  eft  tranferipte  au  feuillet  de  ce 
prefent    regiftre  précèdent  ceilut 
pour  leur  faire  entendre  l'honneur  que 
ledid  feigneur  entendoit  &  vouloit  eîîre 

£2*  îbfeqUrS  &  k™**^  de  feue 
madide  dame  fa  mere.  Et  fut  conclud 

que  ion  tiendroit l'ordre fembkblcez- 
ez  obfèques  de  la  feue  roine  Claude. 


ET  PIECES 

Suivant  laquelle  délibération  le  Jeudv 
douziefme  jour  dudid  mois  furent  mai 
dez  audid  bureau  les  procureurs  des 
communaultez  des  jurez  vendeurs  Se 
courtiers  du  vin ,  porteurs  de  facsà  bled 
mefureurs  de  charbon,  porteurs  de  fel 
bnfeurs  de  fel  ,  mefureurs  de  grains  * 
mofleurs  de  bois  Se  porteurs  de  char* 
bon ,  aufquels  fut  enjoindeux  trouver: 
c'eft  aflavoir  defdids  vendeurs  de  vin 
douze  }  courtiers  de  vin,  douze»  po/ 
teurs  de  bled ,  douze  }  mefureurs  de 
charbon,  quatre  ;  porteurs  de  fel ,  dou- 
te  j  mefureurs  du  fél,  douze  ;  mefureurs 
de  grains ,  douze  ;  mofleurs  de  bois  dix- 
Se  porteurs  de  charbon,  fîx  ;  IcMardv 
enfuivant  oudid  hoftel  de  ville  unze 
heures  de  matin ,  vertus  de  leurs  rob. 
bes  noires  ,  pour  aller  au-devant  du 
corps  Se  convoy  de  madide  dame. 

Et  le  Samedy  quatorziefme  jour  du. 
dit  mois  mondid  feigneur  le  gouver- 
neur vint  au  bureau  de  la  ville ,  ouquel 
eftoient  mcfdidsfeigneursles  quatre  ef- 
chevins  d'icelle,  aufquels  il  déclara  que 
le  corps  de  madide  feu£  dame  entreroic 
en  cette  ville  de  Paris  Mardy  prochain 
par  la  porte  S.  Anthoine,  &  tout  le  long 
de  la  rue  dudid  S.  Anthoine ,  droid  par 
la  me  de  la  Couftcllerye  Se  pardeflùs 
le  pont  N.  D.  jufques  en  ladide  eglife 
N.D.  où  ledid  corps  repoferoitlanuif 
Se  le  lendemain  de  ladide  eglife  N  D* 
encores  par  deffiis  ledid  pont  N.  D.  droit 
à  la  rue  des  Arcis,  le  long  de  S.  Jac- 
ques de  la  Boucherie  jufques  à  la  rue 
des  Lombards ,  &  par  ladide  rue  des 
Lombards  tournant  en  la  rue  S.Denis, 
droid  le  long  d'icelle  jufques  à  la  por! 

Et  le  Lundy  feiziefmc  jour  defdids 
mois  Se  an  heure  de  midyfe  trouva  mon, 
did  feigneur  le  gouverneur  de  Paris  en 
l'hoftel  de  ladide  ville ,  les  P.  des  M.  E. 
greffier ,  procureur  &  receveur  d'icelle 
ville ,  tous  veftus  des  robbes  de  deuil 
aucuns  confeillers ,  quarteniers  &  bourl 
gedis  Se  les  fêrgens  d'icelle  ville ,  les 
arbaleftriers,  archers  &  hacquebufiers 
de  ladide  ville ,  ayans  leurs  hocquetons 
d'orfaverie,  les  bas  defd.  hocquetons  & 
les  haults  des  manches  de  drap  noir , 
Si  bonnets  en  deuil ,  tous  à  cheval ,  fui- 
vant  ce  qui  leur  avoit  efté  mandé  faire 
par  mefdids  feigneurs.  Duquel  hoftel  de 
ville  ils  partirent  tous  a  cheval }  c'eft 
aflavoir  lefdids  arbaleftriers ,  archers  Se 
hacquebutiers  devant.  Aprez  lesfergens 
de  ladide  ville.  Mefdids  feigneurs  les 
gouverneur ,  P.  des  M.  E.  greffier ,  pro- 
cureur 
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cureur  fie  receveur  deux  à  deux.  Aucuns 
defdids  conicillers ,  quarteniersfie  bour- 
geois veftus  de  leurs  habits  noirs.  Et 
ibnc  allez  oudid  ordre  par  la  rue  faind 
Anthoine  ,  au-devant  du  corps  fie  con- 
voy  de  nudide  dame  jufques  à  la  var- 
ice de  Fefcamp  *  ouquel  heu  ils  ont  at- 
tendu ledid  corps,  kquel  cedid  jour 
a  efté  apporte  de  l'eglife  &  abbaye  S. 
Mor  des  Fofïèz,où  il  avoit auparavant 
repofe  ,  en  l'eglife  S.  Anthoine  des 
Champs  ■  jufques  auquel  lieu  mefdids 
feigneurs  l'ont  conduit  en  l'ordre  que 
deilus  ;  en  laquelle  eglife  il  a  repofe  la 
nuid. 

Et  le  lendemain  Mardy  dix-feptiefme 
dudick  mois  une  heure  après  midy  par- 
tirent mefdids  feigneurs  dudid  hoftel 
de  ville ,  accompagnez  d'aucuns  defdids 
conicillers,  quarteniers  &  bourgeois  de 
ladide  ville  ,  tous  à  cheval  j  au-devant 
d'eux  fie  à  pied  les  menus  officiers  de 
ladide  ville  de  chacune  communaulté  : 
c'eft  alTavoir  les  jurez  vendeurs  de  vins, 
douze  j  courtiers  de  vins ,  douze  j  por- 
teurs de  bleds ,  douze  -,  mefureurs  de 
charbon ,  quatre  ;  porteurs  de  fel ,  dou- 
ze j  mofleursde  bois, douze  ^  mefureurs 
de  fel  douze  ,  tous  en  habits  noirs,  ayans 
chacun  un  bafton  noir  en  la  main.Aprez, 
les  hacquebutiers ,  archers  8e  arbalef- 
triers  de  ladide  ville,  veftus  &  habillez 
comme  le  jour  précèdent,  aulTiàpied, 
chalcun  un  ballon  noir  en  la  main.  Et 
font  allez  jufques  en  l'eglile  S.  Anthoi- 
ne des  Champs,  pour  donner  de  l'eauë- 
benifte  fur  le  corps  de  madide  feue 
dame.  Ce  faid ,  font  mefdids  feigneurs 
de  ladide  ville,  accompagnez  comme 
deffus,  retournez  à  la  porte  S.  Anthoi- 
ne ,  où  ils  font  defeendus  attendans  l'ar. 
rivée  du  corps  de  ladide  dame  jfieillec 
lefdids  arbaleftriers  ,  archers  &  hac- 
quebutiers de  ladide  ville  ontprins  les 
torches  d'icelle  ville  aux  armoiries  d'i- 
cellc ,  jufques  au  nombre  de  huid-vingts 
feullcmcnt  pour  cedid  jour ,  8e  icellcs 
portées  deux  àdeuxmarchans  en  ordre 
des  coftez  dextre  8e  feueilre  des  rues. 

Et  ledid  corps  arrive  à  ladide  porte 
S.  Anthoine,  ont  mefdids  lcigneurs  les 
P.  des  M.  E.  fie  greffier  prins  le  ciel  de 
ladide  dame ,  ouquel  y  avoit  fix  ballons, 
pour  le  porter  derrière  &  joignant  la 
lidierc  8e  effigie  de  ladide  dame  ,  les 
procureur ,  receveur  fie  fergens  de  ladide 
ville  prez&entour  eulx  ,  pour  leur  ay- 
der  à  porter  ledid  ciel  quant  ils  feroient 
las,  les  porteurs  de  torches  aux  armoi- 
ries de  ladide  dame  marchans  devant. 
Terne  JI,  Part.  III. 
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Aprez  marchoit  le  guet  ordinaire  de  — 
kdide  ville  de  Paris  deux  à  deux,  tous  A"' 
à  pied  ,  leurs  hocquetons  d'orfaveric  fie 
les  bas  defdids  hocquetons  8c  hault  des 
manches  de  drap  noir. 

Aprez  marchoient  les  fergens  à  verge, 
tous  veftus  de  noir. 

Aprez  marchoient  les  notaires  nou- 
vellement créez. 

Aprez  ,  les  anciens  notaires, 

Aprez ,  les  commùTaircs  nouvellement 
créez. 

Aprez  ,  les  anciens  commiflaires. 

Aprez,  les  fergens  rieffez. 

Aprez,  les  greffiers  de  chaftelet  fie 
bailliage  de  Paris. 

Aprez  ,  le  lieutenant  criminel  avec 
Griet  advocat  du  roy. 

Aprez  eux,  aucuns  des  confcillcrs, 
advocats  fie  procureurs  defdids  chafte- 
let &  bailliage. 

Aprez  ,  les  fergens  à  cheval. 

Aprez  ,  les  torches  blanches  de  ma- 
dide  dame.  , 

Aprez  les  vingt-quatre  crieurs  jurez 
de  ladide  ville  lonnans  leurs  cloches. 

Aprez  aucunes  paroiflès ,  eglifes  &  re- 
ligions de  cette  dide  ville. 

Aprez,  l'eglile  N.  D.  de  Paris  avec 
la  faindcChappclle  d'uncofté  ,  fie  l'uni- 
verfité  de  l'autre  collé. 

Aprez  les  ferviteurs  8c  officiers  de  la- 
dide feue  dame  en  grand  nombre,  toui 
veftus  de  deuil  fie  à  pied. 

Aprez  les  piges  montez  furies  grands 
chevaulx  Ôchacquenées  d'honneur,  tous 
veftus  de  velours  noir,  fie  lefdids  che- 
vaulx fie  hacquences  auffi  couverts  de 
velours  noir  a  croix  de  fatin  blanc. 

Le  coffre  auquel  eftoit  le  corps  de  la- 
dide feue  dame ,  couvert  de  mefmes , 
du  cofté  dextre  des  rues  j  fie  du  cofté 
fcncfhe  les  generaulx  des  monnoyes. 

Aprez,  les  fergens  des  tailles. 

Aprez  les  generaulx  de  la  juftice  des 
aydes. 

Aprez  les  huiflicrs  des  comptes. 

Aprez  meilleurs  des  comptes. 

Aprez  fie  à  pied  ,  douze  tant  arche- 
vefques,evefques  que  abbez  à  mitres  de 
damas  blanc. 

Aprez,  meflèigneurs  le  légat  chance- 
lier de  France ,  cardinal  de  Bourbon  fie 
cardinal  de  Gramont,  veftus  de  came- 
lot violet  fie  chappeaux  rouges  ,  montez 
fur  leurs  mulles  ,  mondid  fèigneur  le 
légat  eftant  au  meillieu. 

Aprez ,  les  huiflicrs  de  la  cour  de  par- 
lement. 

Aprez ,  la  cour  de  parlement  çntour. 

Vu  ij 
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—  l'effigie  &  lidicre ,  mcflèigneurs  les  qua-  elle  au  divin  fervice  &  dernier  obfeque 
'S)U  tre  prelîdens  d'icelle  cenans  chacun  un  de  madide  feue  dame  en  l'eglde  6c  ab- 
coing  de  ladicte  lidiere,  tous  veltus  de  baye  dudid  S.  Denis  ,  où  ils  ont  elle 
noir ,  6c  ladicte  effigie  6c  lidiere  portée  aflis  aux  haultes  chaires  du  colle  dextre 
par  les  gentilshommes  6c  officiers  de  la*  eu  elgard  à  l'entrée  du  cueur ,  au  dcù 
dide  dame.  foubs  &c  prez  les  roy ,  princes  &  comtes 

Aprez  ,lefdids  prevofl  des  marchands,  faifant  le  deuil.  Et  au-delloubz  deldids 
efchevins  &  greffier,  tous  en  deuil ,  por-  prévoit  des  marchands,  clchcvins  & 
tans  ledid  ciel  joignant  &  peu  derrière  greffier,  l'univerfïcé  de  ce  mefmecofté. 
ladide  effigie  }  à  l'enrour  &prez  deeulx  £t  à  l'autre  collé  à  l'oppolîte ,  vis-à-vis 
lefdids  procureur,  receveur  6c  fergens  dudid  deuil ,  elloient  mcûeigneurs  de 
de  ladide  ville ,  tous  vellus  en  deuil.  la  cour  de  parlement }  aprez  ,  meiléi- 
Aprez ,  à  cheval  6c  en  deuil  le  roy  de  gneurs  des  comptes ,  les  généraux  de  lâ 
Navarre ,  meflèigneurs  le  duc  de  Ven-  jullicedes  aydes,  les  généraux  des  mon- 
dofmois,  &  fon  fils  aifné  le  comte  de  noyés. 

S.  Pol ,  le  duc  de  Longueville.  Ec  iceluy  fervice  faid  ,  le  corps  inhu- 

Aprez  ,  en  deuil  6c  iur  hacquenées  mé  &  cnfcpulturé  avec  les  mifteres  &fo- 
madame  Y fabeau de  Navarre,  madame  lemnitez  en  tels  cas  requilès  &  accou£ 
la  ducheffe  de  Vcndofmois  6c  pluiîeurs  cumees  bien  gardées  6c  oblervces  font 
aultres  dames  &  damoifelles  jufques  au  allez  difner  en  ladide  abbaye  en  une 
nombre  de  trente  ,aulîi  toutes  montées  grande  falle ,  en  laquelle  auffi  difnercnc 
fur  hacquenées  habillées  en  deuil,  avec  tous  les  deûufclids ,  qui  avoient  affilié 
deux  chariots  branflans  plains  de  da-  audid  1er  vice.  Et  aprez  difner  font  allez 
moifdles  auffi  veflucs  de  deuil.  un  tour  en  ladide  eglife  S.  Denis ,  pour 

^  Et  font  allez  oudid  ordre  jufques  en    faire  leurs  oraifbns.  Et  ce  faid  font  rc- 
l'cghfe  N.  D.  de  Paris ,  ouquel  lieu  le    tournez  à  Paris, 
corps  arrive  ont  efté  dides  vigilles  de       Et  le  Vendredyenfuivant  vingriefme 
des  morts.        ■  deidids  mois  6c  an,  mcfdids  feigneurs 

Et  le  lendemain  matin  a  efle  faid  6c    les  prevofl  des  marchands  &  efchevins 
did  le  fervice  de  madide  dame  en  la-    alfemblez  au  bureau  de  ladide  ville  corw 
dide  eglife  ,  ouquel  mefdids  feigneurs    durent  6c  délibérèrent  que  le  lendemain 
les  prevofl  des  marchands ,  efchevins  &    ils  feraient  dire  &  célébrer  un  fervice 
greffier  accompagnez  comme  defliis  &    en  ladide  eglilè  N.  D.  de  Paris  pour  l'a 
Je  jour  précèdent  font  allez  à  l'heure    me  de  ladide  feue  dame.  Ec  pour  yaffif 
de  fepe  heuresdu  macin.  Ec  aprez  ledid    ter  &  les  accompagner  furent  envoyez 
iervice  font  allez  difner  en  un  hoflcl    mandemens  aux  confcillcrs  &  quarte 
prez  ladide  eglife,  où  ils  avoient  faid    niers  de  ladide  ville,  6c  oultre  aufdids 
apprefter  leur  difner.  Et  incontinent    quarteniers ,  pour  y  appcller  fix  notables 
aprezdifnerfontretournczcnlad.cglifèj    perfonnes  de  chacun  quartier,  poureux 
«t  a  1  heure  d'une  heure  aprez  midy  fc    trouver  tous  à  cheval  le  lendemain  huid 
iont  tous  mis  en  chemin  tenans  l'ordre    heures  du  matin  en  l'hollcl  de  ladide 
devant  déclare  le  long  du  pont  N.  D.  par    ville ,  pour  d'icelle  aller  audid  fervice- 
la  rue  des  Arcis ,  tournans  en  la  rue  des    &  aux  capitaines  des  archers  &  hacquel 
Lombars,  &  de  là  en  la  rue  S.  Denis,    butiers  pour  eulx  y  trouver  avec  douze 
cout  le  long  d  icclle  juiques  à  la  porte,    perfonnes  de  chacune  de  leurs  bandes  i 
ouquel  heu  mefdids  feigneurs  les  prevofl    pied  en  l'habit  que  defTus 
des  marchands,  efchevins  &  greffier  ac.       Du  xxi.  jour  dudid  mois  d'Odobre 
compagnes  comme  did  efl,  ont  dclaif-    m.  d.  xxxi.  fuivant  la  délibération  & 
e  ledid  ciel  aux  gentilshommes  qui  le    condufion  faicle  Iejour  d'hier  au  bureau 
leur  avoicnc  baille  a  ladide  porte  S.  An-   de  cette  dide  ville ,  font  partis  de  l'hof- 
thome  le  jour  précèdent  >  &  font  retour-    tel  de  ladicte  ville  meJTeigneurs  les  pre- 
nez en  ladide  ville  à  cheval  par  la  por-    vofl  des  marchands  6c  efchevins  &  aref- 
ce  S.  Martin, ayant  devant  eulx  lefdids    fier  ,  heure  de  neuf  heures  du  marin 
îergens  &  aucuns  arbaleflriers ,  archers    avec  eux  les  procureur  &  receveur  d'i- 
&  hacquebuners  à  pied.  Ec  ce  mefmc    celle,  tous  veflus  de  deuil ,  à  cheval 
jour  4ont  tous  partis  de  cette  ville  ,  &   accompagnez  de  aucuns  defdids  confeil- 
anez  coucher  a  S.  Denis  en  France, en    1ers,  quarteniers  6c  bourgeois  en  habits 
un  logis  qui  avoit  ellé  marqué  par  four-   noirs ,  auOy  à  cheval }  au-devant  &  à  pied 
ner  pour  lefdids  prevofl  des  marchands   lefdids  hacquebutiers ,  archers  &  arba- 
*  eicncvins.  Et  le  lendemain  matin  ont   leflriers  6c  fergens  de  ladide  ville  tous 


f 


Digitized  by  Googl 


JUSTIFI 

vcftui  des  habits  qu'ils  avoient  portez 
les  jours  precedens.  Et  font  allez  en  la- 
dide eglife  de  Paris  oyr  ledid  fcrviçe. 
Ouquel  fervice  y  avoit  pour  luminaire 
douze  cierges  ,  les  quatre  fur  le  hault  du 
maiftre  autel ,  fur  ledid  autel  deux ,  deux 
autres  aux  chandeliers  portez  à  l'évan- 
gile ,  quatre  aiyc  quatre  coings  du  cer- 
cueil &  poille  ,  aufquels  eftoient  atta- 
chées les  armoiries  de  ladide  feue  da- 
me-, un  aultre  cierge  porte  à  l'offre,  un 
grand  pain  &  un  pot  d'argent  plain  de 
vin  portez  à  ladide  offre  par  trois  des 
chapellains  de  ladide  eglife  ,  le  crieur 
devant  ^  &  deux  torches  aux  deux  pil- 
liers  devant  ledid  maiftre  autel ,  les  ar- 
moiries de  ladide  ville  attachées  à  icel- 
les.  Et  eftoit  ladide  eglife  N.  D.  tendue 
hors  le  cueur  &  à  l'entrée  des  ferges 

femées  des  armoiries  de  la- 
dide ville.  Et  aprez  ledict  fervicc  faid 
&  did ,  font  meldids  feigneurs  accom- 
pagnez comme  devant ,  retournez  ou- 
did hoftel  de  ville ,  ouquel  ils  ont  tous 
difné. 

Réceptif*  du  duc  de  Narfolc  ambaffadeur 
du  roy  &  Angleterre. 

DU  Mardy  x.  jour  de  Juing  m.  d. 
xxxm.  Ce  jour  eft  arrive  à  Pa- 
ris le  duc  de  Norfbrt  ambaflàdeur  du 
roy  d'Angleterre  ;  lequel  a  efté  logé  en 
l'hoftel  de  Savary  n'agueres  appartenant 
à  feu  monfieur  le  gênerai  Morlet;  Et  à 
fon  entrée  oudid  logis  ont  efté  mis  d'or- 
dre, par  ordonnance  de  mcflèigneurs 
les  prévoit  des  marchands  &  eichevins 
de  ladide  ville  de  Paris ,  dix-neuf  que 
tabourins  de  Suiflès,  que  Affres  fervans 
pour  les  champs. 

Et  le  lendemain  matin  environ  dix 
heures ,  luy  a  efté  faid  prefent  de  par 
ladiâe  ville  de  fix  doubles  quartes  d'ypo- 
cras, deux  de  vermeil,  deux  de  clairet 
&  deux  de  blanc ,  douze  livres  d'efpices 
$t  douze  torches.  Et  encores  ledidjour 
du  foir  luy  a  efté  faid  prefent  de  fix  aul- 
tres  quartes  d'ypocras  &  fix  livres  d'ef- 
pices ;  tellement  que  par  ordonnance 
de  ladide  ville ,  fuivant  le  vouloir  du 
Toy ,  par  chacun  jour  pendant  qu'il  a 
fejoumé  à  Paris  ,  luy  a  efté  faid  prefent 
d'ypocras  &  dragées  ,  tant  à  difnerque 
à  foupper. 

Le  lendemain  enfuivant  douziefme  du- 
did  mois  oudid  an ,  environ  l'heure  de 
midy ,  mcfdids  feigneurs  les  prevoftdes 
marchands,  efchevins&  greffier  delà, 
dide  ville ,  accompagnez  d'aucuns  con- 
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fèillers  ,  quarteniers  &  bourgeois  d'icelle 
pour  ce  mandez  ,  ont  faid  la  révérence 
audid  duc  de  Norfort  ambaflàdeur, 
êftant  oudid  logis  de  Savary.  Et  a  faid 
monfieur  M.  Pierre  Violle  confeiller  du 
roy  en  fa  cour  de  parlement  à  Paris,  fei- 
gneur  d'Athis  fur  Orge ,  prevoft  des  rnar- 
chans ,  la  harangue  en  la  manière  qui 

s'enfuit  :  Monfëigneur  ,  &c  

Et  parce  que  le  jour  que  ledid  am- 
baflàdeur arriva  en  ladide  ville  en  fon- 
did  logis  de  Savari ,  rue  du  Roy  de  Si- 
cile ,  qui  luy  avoit  efté  ordonne ,  avoir 
eu  en  la  grande  rue  S.  Anthoine  pro- 
chaine dudid  logis ,  fur  le  foir  ,  envi- 
ron l'heure  de  neuf  heures,  une  affèm- 
blée  de  gens  malvivans,  qui  voulloient 
envahir  &  prendre  de  force  la  maifon 
du  feigneur  de  Travcs  logé  au  logis  de 
Gravilie,  eftant  devant  Ôc  à  Poppofîtê 
de  l'hoftel  des  Tournelles,  ainfi  que  le 
commun  bruit  eftoit ,  eftans  en  nombre 
jufques  à  40.  ou  jo.  perfonnes  armez  6c 
embaftonnez ,  ouquel  conflid  furent  dé- 
faids  &  mis  à  mort  trois  perfonnes ,  8c 
trois  ou  quatre  fort  bleflèz  5  &  fut  le- 
did fîeur  de  Traves  lors  bleflë  jufques 
à  def cfpoir  de  guerifon ,  comme  l'on  di- 
fbit  ;  &  l'un  des  morts  un  Anglois  de  la 
compagnie  dudid  ambafTadcur,fut  faide 
aflëmblce  en  l'hoftel  de  la  ville ,  où  ef- 
toient lcfdids  prevoft  des  marchands , 
efchevins  5c  le  lieutenant  criminel.  Et 
fut  advifé  que  pour  ofter  le  finiftre  oppi- 
nion  que  pourroit  avoir  ledid  ambaflà- 
deur  de  l'homicide  faid  à  la  perfonne 
de  l'un  de  fes  gens,  &  pour  le  conten- 
ter ,  l'on  feroit  tenir  une  vingtaine  d'ar- 
chers de  la  ville  en  la  rue  où  il  eftoit 
logé ,  depuis  l'heure  de  huid  heures  du 
foir  jufques  à  minuid  }  &  y  auroit  de- 
mye  douzaine  de  fagots  qui  feroient 
clarté  toute  la  nuid.  Ce  qui  fut  faid 

(>ar  l'efpace  de  huid  jours  entiers  que 
edid  ambafTadeur  fut  en  ladide  ville. 
Et  ledid  temps  durant,  comme  did  eft, 
furent  faids  prefens  de  par  ladide  ville 
audid  ambaflàdeur ,  tant  à  difner  que 
à  foupper ,  d'ypocras  blanc ,  clairet  & 
vermeil  &  dragées  à  fuffifance  ,  tanc 
qu'il  fe  tint  pour  bien  content ,  comme 
il  recita  audid  prevoft  des  marchans  à 
fon  parlement  j  lequel  prevoft  luy  fut 
congratuler. 


a*,  ijjj. 


Vu  uj 


Digitized  by  Google 


54t  PREUVES 

Convoy  é"  enterrement  de  Jean  de  la  Sarre 
gouverneur  &  prevoft  de  Paris, 

DU  Jeudy  cinquicfme  jour  de  Mars 
i jjj.  Aujourd'huy  unze heures  du 
matin  ionc  venus  au  bureau  de  ladide 
ville  meilleurs  maiftres  Jean  Morin  lieu- 
tenant criminel  de  la  prevofté  de  Pa- 
ris Fleury  8c  Jehan  le  Saul- 
nier  confeillers  du  roy  ou  chaftelet  de 
Paris ,  8c  Martin  Bragelongne  confeil- 
Jer  dudid  leigneur  en  fa  confervation 
des  privilèges  royaulx  de  l'univerfité  de 
Paris  j  lefquels  parlant  par  lediefc  Morin, 
ont  prie  mclîieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevim  de  cette  ville  de  Pa- 
ris ,  de  par  mclîieurs  les  prevoft  de  Pa- 
ru ,1e  bailly  d'Auxerrc  8c  aultres  parens 
&  amis  de  feu  meffire  Jean  de  la  Barre 
en  fon  vivant  comte  d'Eftampes ,  gou- 
verneur ,  prevoft  8c  bailly  de  Paris ,  de 
faire  compagnie  au  corps  &  convoy  du- 
dicl deffund ,  partant  cedid  jour  heure 
de  deux  heures  precilès  de  relevée  de 
l'hoftel  de  M.  Jehan  de  Ponchcr  gêne- 
rai de  Languedoc  rue  du  Four,  julques 
enl'eglileêc  monaftere  des  Jacobins  rue 
S.  Jacques,8c  le  lendemain  matin  au  fervi- 
cc  divin  qui  fe  dira  en  ladide  eglife  pour 
l'amc  dudicl:  deffund.  Aufquelspar  mon- 
dicl  lieur  le  prevoft  des  marchands  M. 
Pierre  Violle  fieur  d'Athis  a  efté  did 
8c  faid  refponfc  pour  toute  ladide  ville, 
qu'ils  fcroient  de  tres-bon  cueur  com- 
pagnie aud.  corps  &  convoy  en  leurs  ha- 
bits 8c  robbes  myparties.  Et  cedid  jour 
heure  de  deux  heures  de  relevée  ,  lef- 
dids  prevoft  des  marchands,  efebevins 
8c greffier  de  ladide  ville  veftus  de  leurf. 
dictes  robbes  myparties  ,  &  le  procureur 
du  roy  8c  de  ladicte  ville  vcftu  de  rob- 
be  rouge ,  font  partis  d'icelle  ville ,  8c 
allez, en  l'hoftel dudid  de  Poncher,  mar- 
chans  devant  &  aprez  eulx  grand  nom- 
bre des  archers ,  arbaleftriers  8c  hacque- 
butiers  de  ladicle  ville ,  veftus  de  leurs 
robbes  d'orraveric.  Et  eux  arrivez  en 
l'hoftel  dudicl  Poncher,  font  partis  à 
faire  ledid  convoy  en  l'ordre  qui  enfuit  : 
Premièrement  les  quatre  ordres  des 
mandiens  de  ladicle  ville  deux  à  deux  : 
c'eft  à  fçavoir  les  Cordeliers ,  Jacobins, 
Auguftins  8c  Carmes ,  8c  au-devant  deux 
du  nombre  des  archers  de  ladicle  ville, 
8c  font  allez  le  long  de  la  grande  rue 
S.  Honnore  ,  8c  par  la  rue  S.  Denis  tour- 
nez en  la  rue  des  Lombars  ,  par  la  rue 
dcsArcisdrokt  pardelfus  lepontN.D. 
en  la  grande  rue  S.  Jacques  jufqucs  en 


ET  PIECES 

ladicle  eglife  des  Jacobins. 

Aprez  eux  marchoient  les  porteurs 
de  torches  aux  armoiries  dudicl  fieur, 
tous  veftus  de  deuil.  Aprez ,  aucuns  des 
arbaleftriers  8c  hacquebutiers  veftus  de 
leurs  hocquetons  argentez  ;  portans  cha- 
cun une  torche  aux  armoiries  de  ladicle 
ville  jufques  au  nombre  de  ...  . 

Aprez  eux  marchoient  les  gens  du 
guet  à  cheval  8c  à  pied  du  chaftelet  de 
Paris ,  veftus  de  leurs  robbes  de  deuil 
en  ladicle  ordre. 

Aprez  les  fergensà  verge  dudicl  chaf- 
telet ,  chacun  un  bafton  noir  en  fa  main 
8c  deux  à  deux. 

Aprez  deux  hacquebutiers  veftus  de 
leurldids  hocquetons. 

Aprez  eulx  les  jurez  cricurs  de  corps 
fonnans  leurs  fonnettes. 

Aprez  eulx  les  vicaires  8c  preftres  de 
la  paroifte  S.  Euftache  en  grand  nombre. 

Aprez ,  les  gens  8c  ferviteurs  dudicl 
defrund ,  veftus  de  deuil  en  l'ordre  def- 
fufdid. 

Aprez ,  plu  (leurs  defdids  arbaleftriers, 
archers  8c  hacquebutiers  de  la  ville, 
marchans  en  ordre  devant  plulîeurs  gen- 
tilshommes de  court. 

Aprez  marchoient  lefdicls  gentilshom- 
mes veftus  de  leurs  habits  ordinaires. 

Aprez  &  au-devant  de  meûeigneurs 
les  prevoft  des  marchands  8c  efchevins 
de  ladicle  ville ,  les  capitaines  des  ar- 
chçrs,  arbaleftriers  8c  hacquebutiers  de 
ladide  ville  8c  plulîeurs  de  leur  nombre. 

Aprez,  le  corps  dudid  deffund por- 
te par  fes  archers  veftus  en  deuil ,  8c 
meilleurs  les  prevoft  des  marchans , 
chevins  8c  greffier  de  ladicle  ville ,  vef- 
tus de  leurldides  robbes  myparties  des 
deux  coftez  au  tour  dudid  corps. 

Aprez,  quatre  evefques  deux  à  deux 
veftus  de  leurs  furplis. 

Aprez ,  le  deuil  mené  par  Louis  mon- 
ficur  de  Ncvers  8c  aultres  gentilshom- 
mes. 

Aprez ,  aucuns  des  confeillers  de  1» 
cour  de  parlement. 

Aprez  ,  aucuns  maiftres  8c  auditeurs 
des  comptes. 

Aprez ,  les  lieutenans  civil  Se  criminel, 
advocats  du  roy ,  confeillers  du  chafte- 
let 8c  bailliage  de  Paris ,  greffiers ,  com- 
mifiaires ,  advocats ,  procureurs  ,  notai- 
res 8c  fergens  à  cheval  defdids  chaftelet 
&  bailliage. 
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J  USTIF  I  ( 

TîtceiïunfoUmtulle,  le  roy  frtfent. 

DUJcudy  xxi.  Janvier  m.  d.  xxxiv. 
A  l'honneur  de  Dieu  noftre  créa- 
teur ,  de  la  glorieufe  vierge  Marie  ,  & 
de  cous  les  benoifts  fainds  &  faindes 
de  paradis.  Leroy  cres-Chrecien  adver- 
ty  des  erreurs  qui  ont  par  cy-devanc 
pullule ,  Ce  des  exécrables  placquarcs  fie 
livres  hérétiques  affixez  &  gedez  par 
les  rues  fit  carrefours  de  Paris  par  mef- 
chans  de  la  fede  de  Luther  &  autres 
de  leur  mauldice  fede,blafphemanc  Dieu, 
&  du  S.  Sacrement  de  l'autel,  8c  voulions 
adnichiller  noftre  fainde  foy  catholique 
&  les  faindes  conftitutions  de  noftre  mè- 
re fâinde  Eglife  efpoufe  de  Dieu  ;  a  le- 
did fleur  tenu  /on  confeil,  pour  repa- 
rer l'injure  faide  à  Dieu  ,  6c  délibéré  de 
faire  une  proceflion  générale ,  en  laquelle 
feroit  portée  la  fainde  Euchariftic  fit  tous 
les  plus  beaux  reUquieres  de  Paris  le 
Jeudy  ii.  jour  de  Janvier  1534.  Laquelle 
proceflion  a  efté  (aide  ledid  jour ,  en  la 
forme  fit  manière  qui  s'enfuit  : 
.  Premièrement ,  le  Dimanche  dix-fêp- 
tiefmedudid  mois  de  Janvier  fut  public 
cz  profnes  des  paroiflTes  de  Paris  la  pro- 
ceflion générale  ;  &  fut  commandé  par 
tout  de  fefter  de  toutes  œuvres  ledid 
jour  de  Jeudy  enfuiyanc ,  de  ladide  pro- 
ceflion. 

Item ,  le  Lundy  enfuivant  dix-huidef- 
me  fut  crié  à  fon  de  trompe  par  tous 
les  carrefours  de  Paris  ,  que  chacun  fift 
nettoyer  les  rues  par  où  ladiâe  procef- 
fion  pafîèroic ,  tendre  tout  de  belles  ta- 
phTeries,  fie  que  chacun  chef  d'hoftel 
Cuit  à  tenir  ou  faire  tenir  à  fon  huis  une 
torche  ardente  en  la  main  &  nue  tefte. 

Item ,  le  Mercredy  enfuivant  vingtief- 
me  dodict  mois ,  furent  envoyez  quérir 
cous  les  principaulx  des  collèges  de  l'u- 
niverficé  de  Paris ,  aufquels  fut  enjoind 
de  enfermer  tous  les  cfcolliers  defdids 
collèges,  fit  qu'ils  enflent  à  eftre  por- 
tiers jnfques  aprez  ladiâe  procefDon , 
pour  obvier  à  confuflon  6c  tumulte  du 
peuple.  Et  la  plufpart -defdids  efcolier* 
jeufnerenc  6c  firent  abftinence  led.  jour, 
comme  pour  veille  du  jour  de  ladite 
proceflion. 

Item ,  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
chands 6c  efchevins  de  la  ville  de  Pa- 
ris firent  faire  barrière  de  bois  à  chacun 
travers  de  rue ,  pour  garder  que  le  peu- 
ple ne  panait  pour  incerrompre  ladiâe 
proceflion  ;  Se  pour  obvier  a  la  foulle 
du  peuple ,  onc  mis  à  chacune  defdides 
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barrières  deux  dixainiers  fit  deux  archers 
d'icelle  ville. 

Et  ledid  jour  de  Jeudy  toutes  les  pâJ 
roiflès  de  Paris  partirent  à  fepe  heures 
du  matin ,  porcans  de  chacune  pareille 
bannières  6c  reliquieres,  fit  les  preftres 
veftus  de  leurs  plus  belles  c  happes  >  fie 
s'en  allèrent  à  N.  D.  de  Paris,  pour 
accompagner  les  chaflès  de  monfleur 
S.  Marcel  &c  de  madame  Ste  Genevief- 
ve.  Laquelle  chaflè  de  madame  Ste  Ge- 
neviefve  fut  portée  par  fèize  hommes 
cous  nuds ,  excepté  leurs  chemifes ,  & 
l'abbé  dudid  lieu  aprez  ,  nuds  pieds  fie 
nue  tefte.  Et  devant  ladide  chaffe  y  avoir 
quatre  torches  blanches ,  aux  armoiries 
de  ladicte  ville  ,  &  que  icelle  ville  y 
avoit  envoyées ,  pour  ce  que  c'eft  l'an- 
cienne gardienne  de  Paris.  Èc  s'en  allè- 
rent tous  avec  fore  grand  nombre  de 
torches  de  ladide  eglùe  N.  D.  à  S.  Ger- 
main de  l'Auxerrois  quérir  le  S.  Sacre- 
ment de  l'autel ,  où  le  roy  noftredid  fei- 
gneur  eftoit,  &  auquel  lieu  il  avoit  faid 
faire  toute  l'aflcmblce  de  ladide  procef- 
fion.  Et  n'eft  mémoire  d'homme  vivant 
que  Iefdides  chaafles  S.  Marcel  &  Ste 
Geneviefvc  paflaflent  jamais  les  ponts 
de  Pans  au-delà"  de  N.  D.  de  Paris.  Et 
de  ladiâe  eglife  S.  Germain  partirent 
Iefdides  procédions  environ  neuf  heures 
du  matin  ,  Se  payèrent  par  les  rues  faind 
Honoré ,  S.  Denis ,  1  Apport  de  Paris 
&  le  pont  N.  D.  Le/quelles  rues  eftoient 
tendues  de  belles  fit  riches  tapifleries , 
6c  devant  chacun  huis  ou  porte  avoit  une 
torche  ardente  ;  &  cfdides  rues  S.  Denis 
&  S.  Honoré  y  avoit  crois  beaux  repo- 
fouers,  efquels  fut  pofé  ledfft  S.  Sacre- 
ment. Item  au  bout  du  pont  N.  D.  y 
avoit  un  beaurepofoucr  ,  ouquel  y  avoic 
6c  fut  chanté  une  belle  antienne  du  faind 
Sacrement. 

Item ,  fur  ledid  pont  y  avoit  de  fort 
belles  hiftoires  ,  mefme  l'hiftoire  du  S. 
Sacrement ,  qtti  fuc  percé  d'un  cagnivec 
par  unjuif,  laquelle  eft  à  S.Jehan  enGre- 
ve  bien  au  lôrtg  hiftoriée ,  &  où  il  y 
avoit  un  beau  luminaire}  6c  prenoic  le 
peuple  grand  dévotion  à  la  veoir.  Ec 
eftoit  eferipe  au  cour  6c  par  embas  :  Jpfi 
ftrib*nt,  tu  dutem  pematicbis. 

Item,  y  avoic  fur  ledid  pont  un  ciel 
de  lierre  à  candélabres  pendans,  def- 
foubs  lequel  pendoient  plufieurs  chap- 
peaux  de  triumphes  &  cfcharpes  dorées, 
dedans  Icfquels  y  avoit  beaux  didums  fie 
efcripceaux  à  la  louange  de  la  foy  fie 
du  roy  cies-Chreftien.  Et  marchoienc  les 
premiers  en  cette  proceflion  les  qua- 
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tre  mandians  avec  leurs  reliques» 

Ec  environ  neuf  heures  du  matin , 
comme  dideft,  parcans  de  S.Germain 
de  l'Auxerrois  ,  le  long  de  la  rue  de 
l'Arbre  -  fec  ,  droid  à  la  croix  du  Ti- 
rouer,  le  long  delà  grande  rue  S. Ho- 
noré en  la  rue  S.  Denis ,  tournant  de  la 


D'un  cofté  lefdids  religieux  chacun 
un  cierjge' blanc  ardent,  &  de  l'aultre 
les  religieux  S.  Martin  des  Champs, 
portans  la  chaflè  S.  Paxant  martir  kf- 
dides  deux  chafles  cofte  à  colle  l'une 
de  l'autre. 

Aprez ,  les  religieux  S.  Eloy  &  lachaf- 


rueS.Jacques  de  la  Boucherie  fur  le  pont  fe  dudid  faind,  laquelle  eftoit  portée 
N.  D,  jufques  en  l'eglife  de  Paris  en   par  les  ferruriers ,  qui  avoient  chacun 


l'ordre  qui  enfuie  : 

Premièrement  la  roine  richement  ac- 
couftrée  d'une  robbe  de  velours  noir, 
fourrée  de  loups  cerviers  ,  montée  fur 
une  hacquenée  blanche  houftéc  de  drap 


un  chapeau  de  fleurs  en  la  telle. 

Aprez,  S.  Benoift,'fie  autres  chafles 
de  corps-fainds  de  ladicle  ville. 

Aprez ,  un  grand  tableau  tout  d'or, 
de  prix  ineftimable ,  enrichi  de  belles 


d'orfrife,  accompagnée  de  mesdames  &  riches  pierreries ,  auquel  cftoient  plu- 
filles  du  roy  richement  accouftrées  de    feurs  offcmens   entiers  de  plufieurs 


robbes  de  latin  cramoify ,  couvertes  de 
profilleures  d'or  ,  lùr  belles  hacquenées 
richement  accouftrées ,  fie  deux  autres 
dames  &  princefles  Ôc  plufieurs  gentils- 
hommes ,  efcuyers ,  maiftres  d'hoftel  à 


fainds  }  le  grand  chef  S.  Philip'pcs  ,  re- 
liquaire exquis  de  N.  D.  de  Paris,  d'or, 
marchant  de  l'aultre  codé. 

Aprez  marchoient  en  tel  ordre  les 
chaaflès  madame  Ste  Geneviefve,  por- 


cheval ,  pages  Ôc  lacquais  à  pied ,  &  plu-  tees  par  dixhuid  hommes  ôc  quatre  re- 
lieurs Suiffcs  de  la  garde  marchans  de-    hgieux  en  chemifes  coufues  ,  ôc  ayans 


vant  2c  aprez  ladide  dame. 

Aprez  marchoient  les  Cordeliers  en 
grand  nombre  reveftus ,  portans  plu- 
fieurs reliquaires,  tenans  chacun  def- 
dids  reveftus  chacun  un  petit  cierge  en 
leurs  mains ,  en  grande  dévotion. 


receu  le  corps  N.  S.  ainfi  qu'il  eft  '  ac. 
couftume  faire  quand  ladicle  chaaûelè 
porte. 

Et  a  efté  la  chafle  monfieur  S.  Marcel, 
portée  par  les  orfèvres  en  grande  révé- 
rence ôc  en  honnorables  habits  cofte  £ 


Aprez  marchoient  les  freresPrefcheurs  coftc  l'une  de  l'aultre.  Lesquelles  chaaf- 

Jacobins ,  portans  plufieurs  reliquaires,  fes  de  mémoire  d'homme  n'avoient  efté 

&  chacun  defquels  avoit  un chappellet  portées  oultre  les  ponts  au-delà  de 

de  N.  D.  prians  Dieu  en  grande  de-  N.  D. 

votion.  Aprez  marchoient  les  religieux  de 

Aprez,  les  Auguftins  marchans  en  Ste  Geneviefve  fie  S.  Victor,  nuds  pieds, 

fcmblable  ordre,  portans  plufieurs  re-  chacun  un  cierge  ardent,  prians  Dieu 


liquaires. 

Apres,  les  Carmes  marchoient  en  la- 
dite ordre. 

Après,  toutes  les  paroiflesde  ladicle 
ville  portans  leurs  croix ,  fie  preftres  re- 
veftus de  leurs  chappes  ,  8c  aultres  por- 


en  grande  dévotion. 

Aprez,  les  chanoines  Ôc  preftres  S. 
Germain  l'Auxerrois  .  chantans  plu- 


fieurs 'cantiques  de  louange  en  mufi- 
que. 
Aprez 


les  dodeurs  feculiers  fie  re- 


tans reliquaires ,  6c  grand  nombre  des    guliers  des  quatre  facultez  de  l'univcr- 
torchesdefdidesparoiilèsà  l'entour def-         J"  n--;-       -«a—-  Br 
diâs  reliquaires. 

Aprez  ,  les  eglifes  collégiales  por- 
tans plufieurs  reliquaires  fie  corps-fainds 
fie  plufieurs  torches  à  l'entour. 
Aprez ,  les  Maturins ,  qui  eftoient  tous 


habillez  de  blanc ,  en  grande  dévotion, 
tenans  chacun  un  cierge  blanc  en  leurs 

mains. 

Aprez ,  les  religieux  de  S.  Magloire, 
portans  la  chaaûe  de  monfieur  S.  Ma- 
gloire. 

Aprez,  les  religieux  S.  Germain  des 


îité  de  Paris ,  le  redeur  ôc  univerfité  , 
tenans  chacun  un  cierge  blanc  ardent, 
allans  d'un  cofté  fie  l'egliie  de  Paris  d'aul- 
tre  chantans  dévotement. 

Aprez  marchoient  en  bel  ordre  des 
deux  coftez  de  la  rue  les  Suiflês  de  la 
garde  du  roy  ayans  chacun  une  halle- 
barde j  les  fiffres  fie  tabourins  de  guer- 
re marchans  deux  à  deux  en  bel  ordre 
devant  lefdids  SuuTes,  fonnansde  leurs 
tabourins  fie  fiffres  en  forme  pitoyable. 

Aprez ,  les  haultfbois ,  trompettes  , 
cornets  fie  clairons  marchans  tous  ha- 


Prez,  portant  lachaafle  monfieur faind  billez  des  livrées  du  roy,  fonnans  me- 
Germain  le  vieil,que  de  mémoire  d'hom-  lodieufement ,  fie  chantans  cette  belle 
me  l'on  n'a  veu  pallèr  le  cerrouer  de  S.  ymne:  Pançe  lingua  glonofm  corporis  myf- 
Gernuin.  ttrhm ,  ôec  qui  eft  l'ymne  du  S.  Sacre- 

ment 


- 
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ment,  qui  cfmouvoit  un  chacun  à  plo-  Aprez ,  les  gentilshommes  avec  les  ha-  

rer,  tant  grand  perlbnnage  fuft-il.  ches  d'armes.  -»n.  mm* 

Aprez ,  monGeur  de  Savigny  l'un  des  Aprez ,  le  précieux  8c  facré  corps  de 

capitaines  des  gardes  du  roy ,  mettant  Noftre  Seigneur  Jefus  au  facrement  de 

ordre  en  l'on  endroit  à  ce  qu'il  n'y  euft  l'autel ,  porte  par  moniteur  de  Paris  en 

de/ordre  à  ladide  proceflion.  une  croix ,  foubs  le  ciel  porté  par  nof- 

Aprez  marchoient  les  heraults  d'ar-  feigneurs  les  enfans  du  roy  :  c'eft  à  Iça- 

mes  du  roy ,  veftus  de  leurs  cottes  d'ar-  voir  monfeigneur  le  dauphin  ,  meffei- 

mcs.  gneurs  d'Orléans  8c  d'Angoulefme  8c 

Aprez ,  les  chantre  8c  chanoines  de  monfieur  de  Vendohne  ;  tous  meldids 

la  Ste  Chappelle  du  palais  à  Paris ,  chan-  fieurs  les  enfans  veftus  de  robbes  velours 

tans  mufiquement  O  falutaris  htfita  t  8c  noir  à  grandes  trafics  de  fil  d'or  dou- 

aulcres  belles  anthiennes.  blées  de  latin  blanc  ;  mondid  fieur  le 

Aprez  eftoit  porté  le  chef  monfieur  dauphin  ayant  l'ordre  du  roy ,  8c  mon- 

S.  Louis  jadis  roy  de  France.  Heur  de  Vendoime  pareillement.  Et 

Aprez,  le  faind  8c  préticux  reliquai-  alloient  devant  porrans  Jedid  monfieur 

re  de  la  lainde  couronne  d'efpines  de  d'Angoulelmc  au  cofté  dextre ,  8c  aa 

noftre  Sauveur  fie  rédempteur  J.  C.  qui  cofté  l'eneftre  monfieur  de  Vendoime  j 

eft  un  rcUquairc  ineftimable  ,  lequel  de  8c  portoienc  le  derrière  dudid  ciel  du 

de  mémoire  d'homme  n'avoit  eltcjpor-  cofté  dextre  mondid  feigneur  le  dau- 

té  en  quelque  proceflion  que  ce  fuft ,  8c  phin  ,  ôc  dudid  cofté  feneftre  mondid 

lequel  failoit  drefler  les  chcvculxdela  fieur  d'Orléans ,  &  prez  d'eulx  plufieurs 

tefte  à  ceux  qui  le  voyoient,  8c  lesren-  comtes  fie  barons  pour  les  foulager. 

doit  tous  ravis  en  Dieu,  commemo-  Après  marchoit  le  roy  noftre  fue,  nue 

rant  de  là  benoifte  paflîon.  tefte,  en  grande  révérence ,  veftu  d'une 

Aprez  ,  la  vraye  croix  où  noftre  fei-  robbe  de  velours  noir  fourrée  de  genct- 

gneur  Jefus  fut  crucifié ,  eftant  de  ladide  tes  noires  ,  ceint  d'une  ceinture  de  tafte- 

iainde  Chappelle,  &  une  autre  pièce  tas ,  tenant  en  la  main  une  torche  blan- 

de  ladide  vraye  croix, eftant  de  N.  D.  che  ardente  garnye  par  la  poignée  de 

de  Paris.  de  velours  cramoify.  Et  eftoit  prez  de 

Aprez ,  la  verge  d'Aaron ,  ancien  re-  luy  monfeigneur  le  cardinal  de  Lorrai- 

liquaire.  La  grande  couronne  S.  Louis,  ne  ;  auquel ,  quand  le  S.  Sacrement  ar- 

à  laquelle  y  a  plufieurs  belles  &  riches  reftoit  aufdids  repofimers,  ledid  lcigneur 

pierreries ,  entre  lefquelles  y  a  un  rubis  bailloit  là  torche ,  pendant  qu'il  railoit 

cftimé  loixante  nul  efeus.  fon  oraifon  les  mains  joindes.  Ce  voyant 

Aprez,  le  faind  fer  delà  lance  dont  par  le  peuple,  n'y  avoit  grand  ne  petit 

Longii  per^a  le  pretieux  cofté  de  noftre  qui  ne  ploraft  à  chauldes  larmes,  &  qui 

faulveur  Jclus-Chrift.  ne  priait  Dieu  pour  le  roy  ,  que  ledid 

Aprez ,  l'un  des  fainds  clouds  ,  dont  peuple  voyoit  en  fi  grande  dévotion ,  & 

il  fut  dcùc  i  la  croix  pour  nous.  faitant  un  fi  dévot  ade  digne  de  gran- 

Aprcz  ,  le  tableau  de  Moyfe ,  auquel  de  mémoire.  Et  eft  à  preluppofer  qu'il 

(ont  eferiptes  les  commandemens  de  la  n'y  a  Juif  ou  infidelle  ,  voyant  l'exem- 

Ioy.  pie  du  prince  &  aprez  de  l'on  peuple , 

Aprez ,  la  goutte  du  prétieux  lang  de  qui  ne  fe  fuft  converty  à  la  foy. 

noftre  fauveur  Jefus- Chrift.  Aprez  marchoient  monfieur  le  comte 

Aprez ,  la  robbe  de  pourpre  de  noftre  de  S.  Paul ,  monfieur  le  grand  maiftre. 

Rédempteur  Jefus.  Monfieur  l'admirai  &  aulcres  princes 

Aprez,  la  goutte  de  laid  de  la  glo-  fiefeigneurs  au  cofté  dextre  du  roy,  ayani 

rieulc  vierge  Marie  mere  de  Dieu.  chacun  une  torche  blanche  ardente. 

Lefquels  beaux  fainds  reliquaires  fu-  Après  fuivoient  mclfieurs  les  prefidens 

xent  tirez  du  trefor  de  lad.  fainde  Chap-  de  la  court  de  parlement.  , 

pelle,  &  furent  portez  par  plufieurs  evef-  Après  les  gentilshommes  de  la  cham- 

ques  en  grande  révérence  8c  dévotion,  bre  du  roy ,  ayans  chacun  une  torche  de 

Aprez ,  marchoient  meflieurs  les  car-  cirejaulne  aux  armoiries  dudid  feigneur, 

dinaulx  de  Tournon  ,  le  Veneur  ,  de  Après,  plufieurs  aultres  gentilshoro. 

Chaftillon  8c  un  autre  devant,  8c  les  evef-  mes. 

ques  de  Soiflons  ,  mellire  Gabriel  de  Sa-  Aprez ,  les  archers  de  la  garde, 

luces  cvcfque  d'Aire,  portant  un  beau  re-  Après ,  la  cour  de  parlement  du  cofté 

ljquaire  en  croix  garny  de  plufieurs  picr-  dextre ,  veftus  de  leurs  robbes  d'efcarlat- 

rcs  precieufes.  te ,  chacun  un  gros  cierge  blanc  ardent 

Tme  II.  Part.  III.  en  fa  main.               "  Xx 
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Aprez,  les gencraulx  delà juftice des  géprilt  la  parole,  écrémer™  r«,t  t 

aydes  &  des  monnoycs ,  les  eflcus  de  Élément  le\oy  del4"  on  vn^? 

Paru  *  le  chaftoler.  remonibance/&  Vxe^e"  £Î££* 

De  I  autre  colle  meffieurs  des  comptes  res  par  luv  faides  &  rLI  A  .?1' 

«  de  la  ville  de  Paris  ayant  tousc'ha.  peuple.  ^c^ton^"^**" 

cun  un  cierge  blanc  ardent  en  fa  main.  dift  au  prevoft  des  marcï ?  ^ 

Après  plufieurs archers,  arbaleftriers  Jean  Trlr^oTcolilT^tu 

&  hacquebutiers  de  ladite  ville  vertus  parlement   lorsefanr  ?™       ?r  de 

de  leurs  hocquetons  de  livrées,  tenans  fe  r^ii^^'**01"  de™* 

chacun  un  haft-nn       mn-koK   i  


"  -  «wv^wvwiu  uw  iiiiw»,  tenans 

chacun  un  baiton  de  torche  en  la  main. 

Et  allèrent  en  l'ordre  deflufdid  à  N.  D. 
de  Paris ,  en  laquelle  eglife  fut  chantée 
la  dévote  mené  du  S.  Sacrement  de 
l'autel  par  monfieur  l'evefque  de  Paris, 
où  le  roy  eftoit  tout  le  long  d'icelle.  Et 
aprez  ladide  meflè  célébrée ,  lediafci- 
gneur  alladifneren  la  maùon  del'eveC 


-voit  très. humblement 
rendre  grâces  audia  feigne   &  a » 
U i.rolles'adreiroit  a  luy^i  ^Tef 
de  la  ville  ,  &  devoit leulW»  refpon 
le  &  non  aultre.  Suivant  ce  ledit!  pre 
yoftdesmarchansditce  qui  enfuit 
Cefaia   la  chaûe  madame  fainte  Ge 
neviefve  fut  reportée  en  fon  eglife ,  & 
la  fut  conduire  monfieur  S.  MaVcel  iuf 
ques  devant  Mioftcl.rt.v..  ™ "  «J. 


*     j        r"J"  c"  "  mauon  ae  1  evel-  Ja  rut  conduire  monlîeur  Ç  a* — i'-  7 

que  de  Pans ,  pareillement  la  cour  de  ques  devant  S X  ;^" 

parlement,  meffieurs  de  la  ville,  le  chaf-  font.  !™  Pt™ 

&  "~  *  hyLt^^  <~a 

Après  lednnerfaia,  grâces  dicta  ,1e  ^à^^é^^T^ 

y  mandafa  a>ur  de  parlement ,  l'uni-  AudebeVt  Va^ton TJ^ll" 


dia  a  tous  en  gênerai  par  telles  &  fem- 
blables  paroles:.»  Je  vous  advife  que  les 
«erreurs  qui  ont  pullulé  &  pullulent  de 
«prefent,  n'eft  que  de  noftre  temps  & 
»  nous  ont  monftré  nos  pères  à  vivre  fe- 
••Ion  la  doarine  de  Dieu  &  de  noftre 
«  mere  làinae  Eglife ,  en  laquelle  je  veux 
».  vivre  &  mourir ,  &  veux  monftrer  que 
»je  fuis  trcs-Chreftien }  vous  advertif- 
«fantque  je  veux  que  lefdiaes  erreurs 
»»  foient  mifes  &  chalîées  de  mon  royaui- 
»me,  &  n'en  veux  aucun  excufer;en- 
forte  que  fi  un  des  bras  de  mon  corps 
»  eitott  infeaé  de  cette  farine ,  je  le  voul- 
«drois  coupper^  &  fi  mes  enfansenef- 
»  toient  entachez,  je  les  vouldrois  immo- 
»ler  Parquoy  je  vous  en  charge  fie  m'en 
Mdelchargc.  Et  vous ,  meffieurs  de  l'uni- 
«verfîte  je  vous  prie,  prenez  garde  i 
»vos  collèges,  qu~' 


trois  aultres  Ëereticques,  eurent  faift 
amende-honnorable  devant  N  D  Lef 
quels  fix  furent  ledia  jour  bruflcztous 
vifs  :  c'eft  a  feavoir  trois  à  la  croix  du 
tirouer,  &  trois  aux  halles  de  Paris. 

Paris  fortifié, 

LE  28.  Juillet  1536.  A  efté  arrefté  
que  pour  fortifier  la  ville ,  chacun 


i-.-r-—  ia  vme,  chacun 

bourgeois  fournira  un  certain  nombre 

'i  $Cal  f  pCine  rdon  fi  Puiiî™ce  i  & 
s  il  eft  befoin,  qu'on  ordonnera  aux  vil 
lages  circonvoifins  &  de  l'eledion  de 
Pans,  de  fournir  des  gens  à  leurs  def 
pens  pour  ayder  audia  travail 

Du  i9.  JuUlet.  A  cfté  advifé  que  les 
feize  quarteniers  feront  eftat  de  16000 
manœuvres  pour  commencer  à  travail' 

-  o  1er  aux  fortifications.  Ce  faia  on  ad 

^gens  il  y  a  »  viferade  faire  par  ceux  des  faùxbôurt 
uns  ne  puiilcnt    le  double  • 


..cation  ,  fe.dcs.cn  ^Xc  i^r  I  I  T'  k,  '^f^  'Jfo,u  1ac 

«dcfdb^  de  MB,SS °i  S  Jn  da-'%"""  «llcroicncpour  dcuxmois, 

«trouveidc  mal verlans  ad«K,lî^  Lcdid  ,onr  un  nuartenier s'cft  char. 

»|a  cour  icculicrc  Et  vous  „Su"dc  Ç  toSî'0"" 1  LJ?  dT  1Mrcn- 

»Ja  ville  av#^  ^  „  M  •  i  ,,HnVeursûe  te  heures  le  pacquetdela  ville  &  ran 

S.'nfîî  ?T*t»  <*  )•  Ordonnance  du  ...  Aouft  ,„<.  du  car. 


f       -  ^«..j  luuijuurs  eitre  la  où  ic 
»'luis  ,ne  nous  là  où  vous  eftes.  Par  quov 
»je  vous  prie  tous  en  gênerai  que  cha 
-cun  en  face  fondcvSir  en  droia  foy 
Apres  monfieur  de  Paris  pourlecler. 


dmal  du  Bellay  lieutenant  gênerai  pour 
le  roy  i  Paris ,  pour  faire  contribuer  pen- 
dant un  mois  aux  fortifications  de  la  ville 
Je.  egliies  cathédrales ,  collégiales,  ab. 

bayes 
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•bayes  &  paroiflès  ,  chacun  un  nombre 
d'hommes  >  feavoir  la  fainte  Chapelle  fix 
hommes,  le  doyen  de  S.  Germain  fix 
hommes  -f  chapitre  S.  Germain  ,  com- 
pris la  cure ,  douze  hommes  j  &  ainfi  du 
refte  à  proportion. 

Six  mille  hommes  de  guerre  fondoyet^  fat 
U  ville. 

T"\U4.  Septembre  1536.  Jacques  de  la 
JL/Fer  expofantau  conieildela  ville 
la  créance  qu'il  avoit  du  duc  de  Vcn- 
dofme,  &  rapportant  l'eftat  delà  Picar- 
die, dit  que  l'empereur  avoit  mande  au 
comte  de  Naflàu  que  de  par  Dieu  ou  par 
le  diable  il  luy  tienne  promefle  &  aille 
droit  à  Paris ,  pour  divertir  le  roy  de 
de  fon  entreprife  d'Italie  j  &  requit  qu'au 
lieu  de  fix  mil  hommes  que  la  ville  vou- 
loit  fouldoyer  trois  ou  quatre  mois ,  elle 
en  fouldoye  douze  mil  un  ou  deux  moisj 
&a  laine  ledit  la  Fer  fa  créance  par  eferit. 

Lettres  du  prevoft  des  marchands  au 
duc  de  Vendoime ,  du  j.  Septembre  1 536. 
par  laquelle  fur  ce  que  ledit  duc  avoit 
demandé  au  roy  &  prétendoit  qu'on 
luyeuft  promis  de  luy  fouldoyer  fix  mil 
hommes,  il  luy  marque  qu'il  ne  luy  a 
fait  cette  promefle  j  &  a  feeu  des  cfche- 
vins,  greffier  &  autres  officiers  delà  vil- 
le ,  qu'aucun  d'eux  ne  le  luy  avoit  pro- 
mis }  &  ainfi  le  prie  de  luy  vouloir  nom- 
mer celuy  qui  luy  a  fait  cette  promefle, 
pour  apporter  à  la  faire  le  meilleur  or- 
dre qui  fe  pourra.  Et  neantmoins  par 
délibération  du  lendemain  ,  en  fuite  des 
femonces  du  cardinal  du  Bellay ,  fut  ar- 
refté  en  l'aflemblêe  de  lever  &  fouldoyer 
pour  un  mois  fix  mil  hommes  pour  le 
iécours  de  la  Picardie  ,  &  que  Paffiete 
en  chaque  quartier  pour  ladi&e  levée  fe 
fera  par  un  confeiller  de  la  ville  ,  le 
quartenier ,  &fix  notables  bourgeois ,  6t 
cette  levée  départie  en  douze  compagnies* 
&.  douze  enfeignes  aux  armes  de  la  vil- 
le j  &  eft  remarqué  que  de  fa  part  le 
parlement  donnoit  cinq  cens  hommes 
pour  joindre  a  ces  fix  mil. 

Refponfe  du  duc  de  Vcndofme  à  la 
lettre  du  prevoft  des  marchands  en  dat- 
te du  6.  O&obre  1536.  où  il  lui  mande 
que  la  parole  luy  a  efté  portée  par  trois 
ou  quatre  bons  habitans ,  ne  s'eftant  en- 
quis  plus  avant,  &  n'eft  délibéré  de  luy 
en  faire  plus  ample  déclaration  ,  laquel- 
le il  relerve  pour  le  roy  j  &  que  s'il  y 
a  perionne  qui  l'induife  à  telle  Annula- 
tion ,  il  avoit  befoin  qu'il  fuft  bien  fufli-. 
iant  pour  l'en  exeufer. 
Terne  II.  Part,  III, 


Î47 


Entrée  du  ny  d'Efcofe  d  Paris.         A*' ,{ s*' 

E  xxix.  Novembre  m.  d.  xxxvi. 
V^i  Meflieurs  les  prevoft  des  marchands 
elehevins  &  confeillers  fe  font  retirez 
de  la  grand  falle  de  ladiûe  ville  au  grand 
bureau  d'icelle.  Etparledidk  prevoft  des 
marchands  a  efté  mis  en  termes  d'advi- 
fer  fur  le  prefent  que  l'on  doibt  faire  au 
roy  d'Efcoflë  à  fon  entrée  à  Paris,  en 
enfuivant  les  lettres  rhiffives  du  roy . . . 
Et  a  efté  conclud  par  ladicle  compagnie 
d'obtenir  lettres  du  roy,  pour  le  pre- 
fent qu'il  a  ordonné  faire  audict  roy  d'Ef- 
coflë j  &  que  l'on  fera  l'entrée  en  la  ma- 
nière accouftumée ,  excepté  les  miftercs; 
&  que  les  prevoft  des  marchands ,  cf- 
chevins  de  ladite  ville,  greffier,  pro- 
cureur &  receveur  auront  leurs  robbes 
&  autres  droicts  accouftumez  ez  entrées 
des  rois  &  roy  nés  de  France  pour  l'en- 
trée dudiét  roy  d'Efcoflè  en  cette  ville 
de  Paris. 

Ce  mefme  jour  &  an  ont  efté  receues 
aultres  lettres  miflives  du  roy  ,  defqud- 
les  la  teneur  enfuit  :  A  NOS  tres-chers 
8c  bien  amez  les  prevoft  des  marchands 
&  cfchevins  de  noftre  bonne  ville  &  ci- 
té de  Paris.  De  par  le  roy.  Tres-chers 
&  bien  amez ,  nous  vous  prions  &  neant- 
moins mandons  bien  exprcllément  que 
vous  fai&es  faire  avec  la  plus  grande 
diligence  que  faire  pourrez  les  efchaf- 
faux  &  aultres  choies  requifes  ,  tant  pour 
l'entrée  de  noftre  très- cher  &  bien  amé 
fils  le  roy  d'Efcoffe,  que  pour  la  folem- 
nité  de  les  nopees,  de  forte  que  tout 
puiflè  eftre  aflez  à  temps.  Prenez  l'ar- 
gent qu'il  conviendra  frayer  pour  cet 
affaire  ,&  aufli  pour  leprelènt  que  nous 
entendons  eftre  par  vous  faidà  noftrc- 
did  frère  &  fils,  fur  les  deniers  prove- 
nus ou  qui  proviendront  des  dons  6c  oc- 
trois que  vous  avons  faiéts  pour  employer 
aux  réparations  &  fortifications  de  nof- 
tre bonne  ville  &  cité  de  Paris ,  fuivanc 
la  depcfche  que  avons  ordonné  à  noftre 
conleil  privé  vous  en  eftre  faicle,&que 
fur  ce  avons  déclaré  de  bouche  à  voua 

{irevoft  des  marchans  &  pour 
e  faire  entendre  au  refte  d'entre  vous. 
.Pareillement  advifez  d'exécuter  ce  que 
par  nos  aultres  lettres  vous  eferivons , 
touchant  le  parachèvement  du  quay  de 
devant  le  Louvre  ,  &  conftruétion  du 
pont  &  porte  pour  fortir  par  là  hors 
noftredicte  ville  ;  de  forte  que  en  cha- 
cune des  chofes  deflufdi&es  noftre  vou- 
loir &  intention  foit  entièrement  enfui- 

Xx  ij 
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548            PREUVES  ET  PIECES 

  vy  Et  tardez  d'y  faire  aucune  faulte  ou  roy  ....  contenant  la  trefve  accordée 

A"" 15K'    difficulté }  &  vous  nous  ferez  plaifir  &  entre  le  roy  &  l'empereur ,  avec  graa- 

fervice  tres-agreablc.  Tres-chers  &  bien  de  efperance  de  paix ,  apportées  au  bu- 

amez ,  noftre  Seigneur  vous  ait  en  fa  gar-  reau  de  ladide  ville  par  Claude  Gentoa 

<lc.  Donné  à  Fontainebleau  le  xvi.jour  prevoft  des  marefehaux. 

de  Décembre  m.  d.  xxxvi.  Signé  ,  Premièrement,  le Mardy  /econd  jour 

fRANC,OISj  é-  au      >  Bochetel.  dudid  mois  de  Juillet  furent  envoyez 

ET  fault  noter  que  fuivant  le  contenu  mandemens  aux  conleillers  de  la  ville, 

ez  lettres  fufcripr.es  ont  efté  expédiées  pour  eux  trouver  ledid  jour  de  Mercre- 

lettres  patentes  pour  employer  des  de-  dy  du  matin  à  lépt  heures  en  l'hoftel 

niers  des  fortifications  en  ce  que  dit*  de  ladide  ville ,  pour  accompagner  mef- 

efl,  /leurs  les  prévoie  des  marchands  &  ef- 

chevins  à  aller  à  ladiclc  proceffion >  qui 

Paris  chargé  de  Ut  folie  de  3000.  hommes,  fc  devoit  faire  de  l'eglife  monfieur  iaind 

Jean  en  Grève  paroiHe  de  ladicle  ville 

 -r  Ettres  du  roy  du  6.  Mars  i537-par  à  l'entour  de  la  cité&à  N,  D.  dePa* 

am.  ijjt.      I   iaqueUe  U  expofeque  pour  renfler  ris ,  pour  rendre  grâces  à  Dieu  del'heu- 

arempereur  il  a  refolu  de  lever  vingt  reux  voyage  du  roy  noftredid  feigneur, 

mille  hommes  de  pied ,  &  les  entrete-  à  caufe  de  la  trefve  de  dix  ans  accor- 

nir  quatre  mois ,  &  prendre  leur  entre-  dee  ,  &  grand  efperance  de  paix  encre 

tien  fur  les  bonnes  villes  de  fon  royau-  luy  &  l'empereur, 

me,  requérant  Paris  d'en  fouldoyer  trois  Item  }  furent  envoyez  mandemens 

mille  pour  fa  part.  Et  font  jointes  lettres  aux  feize  quarteniers  de  ladide  ville,  i 

patentes  du  4.  dudid  mois  adreflantes  ce  qu'ils  euflent  à  appeller  leurs  cinquan- 

à  M.  Antoine  Lamct  gênerai  desfinan-  teniers  &  dixainiers ,  avec  trente  des 

ces  d'entre  Seine ,  Yonne  &  Picardie ,  plus  apparens  &  notables  perlbnnes  de 

pour  lever  fur  les  bonnes  villes  de  lage-  chacun  quartier,pour  accompagner  mef. 

ncrahté  fuivant  l'cftat  joint  auxdides  fieurs  de  ladiclc  ville  a  ladide  procef. 

lettres  lafoldepour  quatre  mois  de  54.65.  fion.  Et  fpecialemcnt  fut  mandé  à  Da- 

hommes  j  &  appert  par  cet  eftat  que  Pa-  nés ,  Raoul  &  le  Jay  quarteniers }  qu'ils 

ris  cft  cotifé  pour  3000.  Melunpour5o.  euffènt  à  faire  enjoindre  parleurs  cin- 

Colomiersio.  Chafteauthierry  15.  Cha-  quanteniers  &  dizeniers  aux  habitant 

ions  100.  &c.  de  leurfdids  quartiers  de  faire  nettoyer 

Aflèmblée  du  21.  Mars  1537.  fur  la  devant  leurs  huis,  &  tendre  de  belles 

demande  de  lafolde  de  3000.  hommesj  tapiflêries  les  rues  par  Iefquelles  paflèra 

en  laquelle  eftoiene  trois  bourgeois  de  ladide  procelfion,  qui  eftoit  de  ladicle 

chaque  quartier  j  &  a  elle  refolu  de  de-  eglife  S.  Jean  par  la  rue  de  la  Vcnne- 

puter  &  faire  remonftrance  au  roy.  Et  rie ,  rue  S.  Jacques  de  la  Boucherie , 

a  l'inftant  les  quarteniers  &  bourgeois  Apport  de  Paris,  furie  pont  aux  Chan- 

fe  font  retirez  j  &  les  bourgeois  &  con-  ges ,  par  dedans  la  cour  du  palais ,  en 

feillers,  avec  les  prevoft  8c  cfchevins,  tirant  à  la  rue  de  la  Calandefic  Mar- 

ont  nommé  les  députez,  fçavoir  un  ef-  ché-Pallu,  Se  rue  Neufve-N.  D.  jufques 

chevin ,  un  confeillcr  &  un  bourgeois  j  en  l'eglife  de  Paris  ;  &  retournant  par 

ic  les  mémoires  portent  de  demander  ladide  grand  rue  N  D.  &  tout  le  Ions 

modération,  &  que  la  fomme  à  laquelle  -  du  pont  N.  D.  jufques  en  ladide  eglife 

le  roy  Ce  reftreindra  fera  payée  aux  gens  S.  Jean ,  &  de  ladicle  eglifé  en  l'hoftel 

de  guerre  par  les  mains  du  receveur  de  de  ladide  ville  y  ce  qui  fut  faid. 

la  ville.  Item,  furent  envoyez  mandemens  aux 

capitaines  des  archers ,  arbaleftriers  & 

Proceffion  ftlemnelle  ,  faille  de  tordre  &  hacquebutiers  d'icelle  ville,  pourvenir 

par  les  prevo/l  des  marchands  &  ejehevins  à  ladide  heure  en  l'hoftel  de  ladide  ville 

de  la  ville  de  Pans.  avec  tous  leurs  nombres  veftus  de  leurs 

hocquetons  de  livrées  ,  aufquels  fut  en» 

DU  Mercredy  1 1 1.  Juillet  m.  d.  joind  mettre  ordre  à  ladide  proceffion, 

xxxviu.  Enfuit  l'ordre  de  lapro-  pour  éviter  la  foulle  du  peuple, 

cciiiun  générale  folempnelle  faide  par  Item ,  fut  mandé  aux  procureurs  des 

meilleure  les  prevoft  des  marchands  &  communaultez,  mouleurs  de  bois,ven. 

cfchevins  de  cette  ville  de  Paris  le  Mer-  deurs  de  vins  &  tous  autres  officiers  de 

credy  troifieime  jour  de  Juillet,  anprc-  ladicle  ville  ,  de  venir  veftus  de  leurs 

fent  1538.  fuivant  ltîs  lettres  miffivcs  du  bons  habits  à  ladide  proceffion,  avec 
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JUSTIFI 

buiâ  perfônnes  de  chacun  defdids  offi- 
ces. 

Item ,  fut  ledid  jour  envoyé  un  clerc 
du  greffe  de  ladide  ville  pour  meflieurs 
du  chappitre  de  Paris ,  pour  apprefter 
l'eglife ,  fie  ce  qu'il  convenoit  pour  cé- 
lébrer lamcflè  folempnellc  le  lendemain 
Mercredy  ,  pour  la  paix  ,  ôc  rendre  grâ- 
ces à  Dieu  pour  la  caufe  que  deflus. 
Lefquels  de  chappitre  firent  refponfë 
qu'ils  eftoient  ferviteurs  8c  amis  de  la- 
dite ville ,  fie  que  meilleurs  de  ladide 
\ille  feraient  très-bien  venus,  fie  trou- 
veraient tout  preft. 

Item  ,  fut  envoyé  ledid  clerc  du  gref- 
fe femondre  de  venir  à  ladide  procef- 
fion  les  filles  de  S.  Jehan  en  Grève  .- 
c'eft  à  fçavoir  le  S.  Efprit ,  les  Blancs- 
manteaux  fie  les  Billettes,  vcftus  de  chap- 
pes  portans  reliquaires  ;  lefquclz  rirent 
refponfë  qu'ils  feroient  leur  devoir ,  8c 
qu'ils  y  viendraient. 

Item  ,  furent  mandez  les  quatre  or- 
dres des  mandienspar  un  mandement 
par  efeript  porté  par  un  des  fergens  de 
ladicte  ville. 

Item ,  fut  envoyé  ledid  clerc  du  greffe 
devers  révérend  père  en  Dieu  mon- 
iteur l'abbé  de  S.  Magloire,  le  prier 
de  par  ladide  ville,  qu'il euft i  fe trou- 
ver ledid  jour  à  ladicte  heure  en  la- 
dide eglife  S.  Jehan  en  Grève,  revef- 
tu  de  les  habits  pontificaux  pour  aller 
à  ladide  proccflion ,  fie  pour  célébrer 
la  méfie  fblemnelle  en  ladide  eglife  Nof- 
tre-Dame  de  Paris.  Lequel  filt  refpon- 
&  qu'il  le  fcrqit  très-volontiers ,  pour- 
vu que  l'on  euft  l'obédience  de  mon- 
ficur de  Paris.  Et  pour  cette  caufe  le- 
did clerc  fe  tranfporta  devers  M.  l'ar- 
chidiacre de  Paris  du  Bellay  ,  lequel 
pour  ledid  fieur  evefque  accorda  tout 
ce  qu'il  pleuft  à  mefdids  fieurs  de  la 
ville. 

Et  le  foir  dudid  Mardy  environ  huid 
heures  fut  fonné  folempnellement  la- 
dide proccflion  par  les  cloches  de  la- 
dide paroifle  S.  Jehan  en  Grève  par  un 
armonieux  carillon,  pour  cfmou voir  le 
peuple  à  dévotion. 

Et  le  lendemain  Mercredy  fe  rendi- 
rent, mefdids  fieurs  les  P.  des  M.  fie  E 
accompagnez  des  deflus  nommez  en  la- 
dide eglife  S.  Jehan  en  Grève,  où  ils 
trouvèrent  grand  nombre  de  torches  que 
les  paroiflîens  dudid  S.  Jehan  avoient 
envoyées  pour  conduire  les  faindes  re- 
liques, en  faifant  ladide  procelfion. 

Item  ,  fut  baillé  fie  délivré,  pour  con- 
duire les  croix  de  chacun  ordre  def- 
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dids  mandiens ,  deux  torches  de  cire 
blanche  de  deux  livres  pièce  ,  garnies 
des  armoiries  de  ladide  ville. 

Item ,  fut  délivré  à  meflieurs  de  S.  • 
Jean  en  Grève ,  pour  conduire  lefdic 
tes  reliques  de  ladide  eglife ,  fix  torches 
de  cire  blanche  aullîdedeux  livres  pie- 
ce  ,  fie  quatre  cierges  de  cire  blanche, 
le  tout  garny  des  armoiries  de  ladide 
ville  5  dont  deux  defdids  cierges  dé- 
mourerent  en  l'eglife  N.  D.  fur  l'au- 
tel, fie  les  deux  autres  avec  lefdides 
torches  à  l'eglife  S.  Jehan. 

Item ,  au  S.  Efprit  deux  autres  tor- 
ches de  cire  blanche  aux  armoiries  de 
la  ville. 

Item ,  aux  Blancs-manteaux  deux  au- 
tres torches  de  cire  blanche ,  armoices 
comme  deflus. 

Item  ,  aux  Billettes  deux  aultres  tor- 
ches de  cire  blanche ,  armoiées  com- 
me deflus. 

Et  partirent  mefdids  fieurs  de  la  ville 
d'icelle  eglife  S.  Jehan  en  Grève  en  l'or- 
dre  cy-aprez  déclaré. 

Premièrement  marchoient  les  Corde- 
liers  eftans  bien  cinq  cents  en  nombre. 
Quatre  d'iceux  portoient  une  croix,  en 
laquelle  y  avoit  de  la  vraye  croix  de 
N.  S.  avec  le  manteau  S.  François  fie 
aultres  beaux  reliquaires,  que  aucuns 
reveftus  de  belles  chappe*  portoient  en 
leurs  mains. 

Après  marchoient  les  frères  Pref- 
cheurs  Jacobins  ,  qui  eftoient  plus  de 
quatre  cents  en  nombre  j  aucuns  defl 
quels  portoient  monficur  S.  Jacques  en- 
chafie  moult  richement ,  fie  le  bras  mon- 
ficur S.  Thomas  d'Aquin  fie  aultres 
beaux  reliquaires. 

Après  marchoient  les  Auguftins ,  au- 
cuns dcfquels  portoient  une  belle  yma- 
ge de  N.D. d'argent  doré,  enremon- 
ftrance  de  N.  D.  de  la  Conception. 

Après  marchoient  lesCarmes  en  grand 
nombre  ;  aucuns  dcfquels  portoient  plu- 
fieurs  beaux  reliquaires ,  mefmement  un 
beau  8e  grand  ymage  de  S.  Roch, 
tout  d'argent  maflïf  j  ôc  une  belle  yma- 
ge de  la  Refurrcdion  fie  aultres  beaux 
reliquaires. 

Aprezeftoit  portée  la  bannière  de 
l'eglife  monficur  S.  Jehan  en  Grève, 
laquelle  eftoit  moult  belle  fie  richement 
brodée. 

Aprez  marchoienrplufieurs  gens  por- 
tans affez  bonne  quantité  de  torches  ar. 
dentés  garnies  de  leurs  chapiteaulx ,  que 
les  paroiflîens  de  ladide  paroifle  S.  Jehah 
y  avoient  envoyez. 

Xxiij 
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^■•jjjt.  Aprez  marchoient  les  petits  enfans 
orphelins  du  S.  Efprit  deux  a  deux  en 
bon  ordre. 

Aprez  marchoient  les.preftrcs  &chap- 
pelains  dudia  S.  Efprit ,  veftus  de  riches 
chappes  ;  &  aucuns  porcoient  deux  à 
deux  beaux  reliquaires3  l'un  delà  faincle 
Trinité ,  ouquel  y  avoit  enchaflèz  plu- 
ïîeurs  ïainds  offèmens  &  reliques  de  la 
Terre-fainAe  >  &  un  autre  reliquaire  de 
N.  D.  où  il  y  avoit  enchafie  un  os  de 
S.  Barthélémy, 

Aprez  marchoient  les  Billettes  vertus 
de  belles  chappes  t  &  deux  d'iceux  por- 
toient  un  beau  reliquaire ,  où  eftoit  le 
faind  canyvet,  duquel  fut  percée  la 
fainde  hoftie  par  le  Juif,  de  laquelle 
fortit  fang  miraculeux  en  abondance 
&  eft  de  prefent  en  ladite  eglife  de  S.' 
Jehan  en  Grève. 

Aprez  marchoient  les  religieux  des 
Blancs-manteaux  ,  tous  revefhisde  bel- 
les chappes }  &  portoient  à  deux  une  bel- 
le &  riche  chaue  de  S.  Guillaume  des 
Blancs-manteaux  &  aultres  petits  reli- 
quaires. 

Aprez  marchoient  tous  les  chappe- 
lains  &  preftreshabituezenladiciecc.il 
fe  monfieur  S.  Jehanen  Grève ,  lefquels 
eltoient  tous  reveftus  de  belles  &  ri- 
ches chappes  }  aucuns  defquelsportoient 
les  chafles  monfieur  S.  Paulicarpe  & 
le  chef  monlîeur  S.  Jehan  Baptifte &  plu- 
heurs  autres  beaux  &  riches  renouai 
rcs  de  ladite  eglife  S.  Jehan. 

Aprez  marchoient  meffieurs  les  vicai- 
res de  S.  Jehan ,  avec  le  diacre  &  foubs- 
diacre  &  les  quatre  chappiers ,  tous  re- 
vends de  belles  chappes  d'or  frifé:  & 
prez  deulxeftoient  tes  deux  prieurs  des 
Billetres  &  des  Blancs-manteaux  auffi 
veftus  de  belles  chappes  de  drap  d'or 

Aprez  marchoit  monfieur  l'abbé  de 
S.  Magloireveftu  d'habits  pontificaulx- 
&  avoit  devant  luy /on  chappelain  qui 
IJTT  fa &  donnât  ledia 
abbé  la  benedidion  à  tous  cculx  qui  fe 
inclinoient  devant  luy. 

prCn  marnhoiem  les  ferge™  déla- 
ce vile  veftus  de  leurs  rSb bes  de  li- 
vrée^ leurs  navires  d'argent  fur  le  bras 

Aprez  marchoit  monfieur  le  prevoft 
des  marchands  veftu  de  larobbedefa 
tw  my-parae  de  cramoify  &  tanné  ,  & 
â  cofte  de  luy  eftoit  fire  Claude  le  Liè- 
vre elehevin ,  auffi  veftu  de  fa  robbe 
niy-partie. 

Aprez  marchoient  meffieurs  Raoul  & 
Paularc  efchevins,  veftus  dc  leurs  rob. 
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bes  my-partics. 

Aprez  marchoient  meffieurs  de  Hac 
quelle  efchevin&  Perdrier  greffier de 
lachae  ville,  aufTy  veftus  de  ffmblabJe 
robbes  my-parties. 

Aprez  marchoient  les  procureur  Se 
gremers  de  ladiae  ville  deux  â  deux 

Aprez  marchoient  les  feize  quarte 
niers.  i«"w:- 

Aprez  marchoient  les  cinquantenie™ 
dixemers  &plufieurs  notables  bourgeon 
djicelle  ville  veftus  de  leurs  bonsSha. 

Aprez  marchoient  plufieurs  notable» 
?n  GÏenvTS  ^  ladi<aeParoifli  ^.  Jehan 

r,H  VCÎS  k  fin0mfchoiew  Plufieurs  no. 
tables  dames  &  damoifelles  paroiflkn- 

vorion,     S"  Jchanenmoult grande^ 

Et  depuis  le  commencement  de  ladiae 
Proceffion  jufques  à  la  fin  y  avoit  tout 
a  lentour  de  cofté  &  d'aultre  des  rues 
tous  les  archers,  arbaleftriersfc  hacque- 
bu  tiers  &  aultres  officiers  de  ladiae  ville 
deflus  nommez ,  qui  tenoient  chacun  un 
bafton  blanc  en  la  main  ,  &  faifoient 
baie  pour  garder  que  ladiae  afTemblée 
ne  ruftfoulléeneen  defordre.  Encerce 
Purent  par  les  rues  defluf- 
dicles,  qui  eftoient  toutes  tendues  de 
belles  tapifleries  &  femées  d'herbes  ver- 
tes. Et  en  pafTant  par  dedans  la  court 
du  palais  faluerent  tous  la  vraye  croix 
&  autres  fainaes  reliques  eftansenune 
des  feneftres  de  la  Sainae-Chappelle 
que  l'on  avoit  ouverte  à  ce  que  ch*l 
çun  veift  lefdiâs  reliquaires  pour  les  fai 
luer5  autour  dcfquelles  reliques  y  avoic 
des  cierges  de  cire  blanche  ardens.  Et 
de  li  allèrent  tous  en  ladiae  eglife  N.  D. 
de  Pans,  en  laquelle  fut  cefebrée  la- 

pîui"6^  fo,emnelle  mondia  fieur 
1  abbé  de  S.  Magloire  j  pendant  laquelle 
mefle  les  chantres  de  ladiae  eglife 
j  chantoientchofes  faiaes  par  une 
doulce  muficque  avec  les  orgues.  Et  ce- 
pendant les  grofTes  cloches  de  ladi- 
teeglife  Noftre  -  Dame  fonnoient  & 
faifoient  un  grand  bruit',  &  Je  peuple 
pnoit  Dieu  pour  le  roy  &  pour  la 
paix. 

Après  laquelle  mette  diâe  &  célé- 
brée retournèrent  mefdias  fieursdela 
ville  accompagnez  comme  deffus  en  la- 
diae eglife  S.  Jehan  en  Grève,  afin  que 
chacun  rendift  grâces  àDieu.Et  fut  chan- 
té: Salve  repna  mifericordU.  Bapacem^ 
Domine  ,  in  duius  noftris  ,  &  aultres 
moult  dévotes  oraifons  &  deprecations 

â 
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a  Dieu  6c  4  la  glorieufe  Vierge  Marie. 

Puis  s'en  retournèrent  mefdids  fieurs 
de  la  ville  en  l'hofbl  d'icelle  ville  ,  avec 
pluiîcursconlêillersjquarteniers  5c  bour- 
geois, où  ils  difnercnt  enfemblc.  Et  fut 
ordonnée  une  table  en  la  grande  Cille 
dudid  hoftel ,  a  l'oppofite  8c  devant 
celle  de  meffieurs  de  la  ville ,  ouïes  vi- 
caires &;  preftres  de  S.  Jehan  en  Grève 
le  S.  Efpric  difncrent. 

Entrée  de  t empereur  Charles  V.  ï 
Paris. 

EU  Jeudy  vi.  Novembre  m.  d. 
xxx  ix.Aujourd'huy  ont  efté  man- 
neffieurs  les  quatre  efchevins  delà 
ville  de  Paris  par  monseigneur  le  chan- 
celier, luy  arrive  en  cette  ville,  &  lo- 
gé en  l'hoftel  d'Ercules.  Auquel  lieu  fe 
font  tranfportez  lefdids  quatre  efche- 
vins ,  accompagnez  du  greffier  8c  du  pro- 
cureur du  roy  8c  de  ladide  ville.  Et  eux 
arrivez  audid  lieu ,  ledid  fieur  leur  a 
remonftré  6c  donné  à  entendre  le  vou- 
loir &  intention  du  roy  ,  qui  eft  telle  : 
Comme  par  cy- devant  nous  avons  veu 
l'empereur  &  le  roy  en  grande  inimi- 
tyé ,  mais  la  grâce  à  Dieu  ils  font  au- 
jourd'huy  en  fi  grande  amityé,  que  le- 
did feigneur  empereur  a  délibéré  venir 
en  France  vers  le  roy.  Et  combien  que 
l'archiduc ,  qui  jadis  vint  au  royaume 
pour  traider  quelques  affaires  enrie  le 
roy  8c  luy ,  convint  bailler  oftages  pour 
fà  perfonne ,  neantmoins  ledid  feigneur 
empereur  demonftrant  la  grande  confi- 
dence qu'il  a  envers  le  roy  6c  les  Fran- 
çois ,  combien  qu'il  ne  fbit  en  rien  fub- 
jcd  au  royaume ,  comme  eftoit  ledict 
archiduc  à  caufe  de  la  comté  de  Flan- 
dres ,  vient  audid  royaume  fans  avoir 
demandé  aucuns  oftages  j  &  qui  plus 
eft ,  fe  remed  du  tout  au  roy  de  luy 
faire  bailler  potagers ,  cuifîniers  8c  au- 
tres officiers  pour  fa  bouche.  A  cette 
caufe  le  roy  voulant  de  fa  part  monf- 
rrer  l'araityé  réciproque  envers  ledid 
feigneur  empereur ,  luy  auroit  did  qu'il 
euft  à  advertir  mefdids  fieurs  de  la  ville, 
qu'il  voulloic  qu'on  fift  audid  empe- 
reur la  plus  magnifique  entrée  &  le  plus 
riche  prefent  qu'il  ferait  poffible.  Par- 
quoy  leur  déclarait  qu'Us  euâènr  a  y 
advifer  8c  à  faire  tenir  la  ville  nette }  8c 
aprez  en  avoir  advifé  8c  délibéré ,  qu'on 
luy  fift  feavoir  &  entendre  ,  pour  en 
advertir  ledid  feigneur.  A  quoy  luy  a 
efté  faid  refponfe  par  mefdids  fieurs  les 
efchevins  que  l'argent  eftoit  court  i  la 
ville ,  8c  qu'Us  eftoient  preftsjaeantmoins 
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à  obeyr  au  roy  de  tout  leur  pouvoir , 
te  qu'ils  y  adviferoient  le  plusbriefve- 
ment  que  faire  fe  pourra.  Mais  quant 
au  faid  de  nettoyer  là  ville,  lacognpif- 
fance  6c  police  en  appartient  au  lieu- 
tenant criminel.  Et  par  ledid  fieur  chan- 
celier a  efté  did  qu'il  envoyeroit  que* 
rir  ledid  lieutenant. 

Du  vin.  Novembre.  Ce  jourd'buy 
meffieurs  Croquet  6c  le  Comte  efchevins 
de  la  ville  de  Paris  ,  ont  rapporté  au 
bureau  de  ladide  ville ,  que  le  jour  d'hier 
environ  fix  heures  du  loir  ils  fe  trans- 
portèrent ,  de  l'ordonnance  dudid  bu- 
reau, au  logis  demonfieur  dcVUleroy» 
auquel  eftoit  arrivé  6c  logé  monfei- 
gneur le  conneftable  6c  grand  maiftre 
de  France,  lequel  les  avoir  mandez  venir 
pardevant  luy,  6c  leur  did  6c  déclara  que 
le  roy  luy  avoit  donné  charge  de  man- 
der meffieurs  de  la  vUle ,  8c  leur  dire 
que  fon  vouloir  6c  intention  eftoit  qu'ils 
euflènt  à  regarder  de  faire  les  prépara- 
tifs ,  .tant  pour  l'entrée  de  l'empereur 
en  cette  ville  de  Paris,  réception  d'ice- 
luy  ,  que  pour  le  prefent  qu'il  convien- 
dra luy  faire  par  ladide  ville  $  lefquels 
U  entendoit  eftre  plus  finguliers  8c  ma- 
gnifiques 8c  de  plus  grande  valeur  que 
a  fa  perfonne  }  8c  que  à  cette  fin  Us 
euffent  à  trouver  de  bons  maiftres  pein- 
tres inventeurs ,  pour  faire  les  chofès. 
qui  fèroient  trouvées  en  toute  fingula- 
rité.  Et  d'avantage,  que  le  roy  arrive 
en  cette  vUle,  l'on  euft  à  fe  retirer  vers 
luy  8c  luy  faire  la  révérence  ,  luy  don- 
ner à  entendre  ce  qui  auroit  efté  déli- 
béré de  faire ,  tant  pour  la  magnificen- 
ce que  pour  le  prefent.  En  oulrre  que 
l'on  euft  a  regarder  quelle  artillerie  l'on 
avoit  a  la  ville ,  dont  on  luy  baillaft  la 
déclaration,  pour  ce  que  ledid  feigneur 
entendoit  que  à  ce  jour  de  l'entrée  la 
ville  fuft  en  feu  par  l'impetuofité  defd. 
pieces;8c  qu'on  euft  â  faire  la  plus  gran- 
de diligence  que  faire  fè  pourra.  Et  fem- 
blablement ,  que  l'on  euft  a  faire  tenir 
les  rues  nettement ,  8c  entretenir  l'or- 
donnance qui  fur  ce  a  efté  fàide.  Au- 
quel par  les  defTufdids  a  efté  faid  réf. 

{tonfe  ,  qu'ils  eftoient  prefts  d'accomplir 
e  bon  bon  vouloir  du  roy  6c  dudid 
feigneur  -y  mais  que  les  deniers  eftoient 
courts  à  la  ville  ,  8c  qu'il  fçavoit  quelles 
fommes  l'on  pouvoit  avoir,  par  les  eftats, 
qui  auraient  les  jours  paffez  efté  portez 
au  confeil ,  fur  laquelle  remonftrance 
ledid  feigneur  a  déclaré  que  le  roy  n'a- 
voit  jamais  faid  refus  à  fa  ville  de  Pa- 
ris de„  chofe  dont  U  euft  efté  requis ,  8c- 
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il  eftoit  bourgeois  &  Pa- 


M* 

que  de  fa  part 

rifien,  &  s'y  eltoit  tousjours  employé 
&  eneores  le  ferait}  mais  il  convehoic 
paflèr  oulcre  ,  car  c'eft  le  plus  grand 
plailïr  que  ladiae  ville  pourroit  faire 
au  roy ,  pour  eftre  de  la  plus  grande  re^ 
nommée  de  Ton  royaume,  &  laquelle 
il  entend  monftrcr  audid  feigneur  em- 
pereur en  toute  magnificence ,  &  que 
pour  ce  on  euft  à  donner  ordre  à  tout 
ce  que  deflus.  En  outre  aprez  luy  avoir 
donne  à  entendre  le  petit  nombre  d'ar- 
tillerie eftansen  cette  ville,  nous  a  dé- 
claré ,  que  fuivant  ce  qu'il  nous  avoit 
demandé  par  cy-devant ,  que  l'on  avoit 
délivré  au  cappirainc  Chapperori  cer- 
taines pièces  d'artillerie ,  &  que  l'on  euft 
à  luy  faire  eftat  de  toutes  les  pièces  d'ar- 
tillerie &  de  munitions  de  guerre  que 
l'on  avoit  baillées  pour  le  roy,  tant  au- 
paravant à  luy ,  que  audia  Chapperon , 
defqucllcs  il  nous  feroit  rembourfer, 
comme  il  avoit  tousjours  promis.  Et  pour 
ce  que  n'avions  fi  groflès  pièces  comme 
il  feroit  requis  pour  ledia  jour  de  l'en- 
crée ,  il  nous  feroit  ayder  des  groflès 
pièces  qui  font  par  deçà  pour  le  roy , 
&  que  ayons  à  nous  informer  des  autres 
groflès  pièces  qui  font  à  l'cntour  de  la 
ville  de  Paris,  lefquelles  il  nous  fera 
bailler  par  emprunt ,  pour  nous  en  ay- 
d*r. 

L'unziefme  jour  de  Novembre  1539. 
meflîeurs  les  prevoft  des  marchands  & 
efchevins  de  la  ville  de  Paris ,  le  pro- 
cureur &  receveur  d'icelle  ,  fc  trouvè- 
rent au  logis  de  monfeigneur  le  chan- 
celier ,  à  Mue  de  fon  difuer ,  pour luy 
rapporter  ce  qui  avoit  efté  advilé  à  l'ai- 
lèmblcelejour  précèdent  faicteen  l'hof. 
tel  de  ladiae  ville ,  touchant  l'entrée  de 
l'empereur.  Et  aprez  avoir  ouy  le  vou- 
loir dudia  feigneur  ,  fut  par  mondia 
fleur  le  prevoft  des  marchands  prefens 
les  efchevins  ,  diâ  &  remonftré  qu'il  y 
avoit  quelque  différent  entre  meifieurs 
les  confeillers  de  ladicle  ville  5c  ledia 
procureur ,  pour  la  préférence  d'aller  > 
«c  que  du  temps  qu'il  eftoit  confeiller 
&  lieutenant  de  ladicle  ville  ,  il  en  avoit 
veu  quelques  altérations }  &  feroit  bon 
y  pourveoir.  Et  aprez  que  mondia  fei- 
gneur le  chancelier  a  ouy  le  procureur, 
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Gonnel  par  cy-devant  donné  j^bnt  le* 
di&  procureur  a  requis  ac^e 

DU  Lundy  x.  Novembre  m.  d.  xxxix. 

vu  i  ,  J^1" .  *  j°urd'huy  Me  en 
hoftel  de  la  ville  de  Paris  demeffieurs 
les  confeillers  d'icelle,  pour  adviferfur 
les  préparatifs  ordonnez  à  ladite  ville 
eftre  faicls  pour  l'entrée  de  l'empereur 
en  cette  dide  ville,  fuivant  l'ordonnan- 
ce de  meflèigncurs  les  conneftable  & 
chancelier  de  France ,  en  laquelle  fe  font 
trouvez  meifieurs  les  prevoft  des  mar. 
chands  de  Thou  ,  Crocquet,  Danes, 
le  Comte  &  Parfaid  efchevins  ,  mef- 
fieurs  du  Mortier ,  d'A  tichy ,  du  Drac 
Monn,  R.le  Lièvre,  C.  le  Lièvre , M 
de  Bragelongne  ,  Perdrier  ,  Prevoft  & 
T.  de  Bragelongne  confeillers  d'icelle 
ville  j  après  ce  que  mondia  fieur  le  pre- 
voft des  marchands  a  recité  le  vouloir 
du  roy  déclaré  à  meflîeurs  les  efchevins 
par  mefdi<£ls  fleurs  les  conneftable  & 
&  chancelier ,  touchant  ladiae  entrée  de 
1  empereur  en  cette  ditfe  ville ,  qui  eït 
que  ledia  fieur  veult  &  entend  ladiôe 
entrée  eftre  la  plus  honnorable&mag. 
nifiquc ,  tant  en  mifteres  ,  triumphes 
prefens  que  aultreschofes  au'il  fera™/"' 


&  entendu  qu'il  y  avoit  eu  quelque  ju- 
gement provifionnel  donné ,  depuis  le- 
quel ledia  procureur  a  tousjours  efté 
aprez  meflîeurs  les  efchevins,  il  a  or- 
donne auldids  prevoft  &  efchevins  que 
on  ne  innove  rien ,  &  que  ledid  procu. 
reur  yoiie  félon  ledia  jugement  provi- 


pre/ens  que  aultreschofes  qu'il  ferapof- 
fible,  &  luy  faire  tel  honneur  comme 
a  fa  perfonne,  &  plus,  &.  pour  cette 
caufe  a  demandé  aux  deflufdias  leur 
ad  vis  de  ce  qu'il  eft  bon  d'en  faire.  Lef- 
quels  ont  tous  efté  d'advis  qu'on  fe  doit 
délibérer  d'obeyr  entièrement  au  roy, 
&  faire  les  chofes  concernans  ladiae  en- 
trée les  plus  magnificques  &  honnora- 
bles  qu'il  fera  polfible;  &  pour  ce  faire 
mander  par  tout  où  on  pourra  trouver 
gens  fçavans  inventeurs ,  pour  faire  les 
théâtres  &  chofes  convenables  &  dé- 
centes à  ladiae  entrée }  &  quant  au  pre- 
fent ,  aller  vers  le  roy  ,  pour  fçavoirde 
luy  fon  bon  voulloir  &  intention,  & 
en  faire  félon  ce  qu'il  luy  plaira  com- 
mander. Et  fur  ce  que  mondia  fieur  le 
P.  des  M.  a  requis  a  mefdias  fieurs  les 
confeillers  prefens,  qu'ils  euflent  à  ef- 
lire. aucuns  d'en tr'cux ,  pour  vacqueri 
confeiller  &  ad vifer  ez  affaires  de  ladiae 
ville  touchant  ladiae  entrée.  Lefquels 
ont  tous  d'une  voix  remis  d  meflîeurs: 
les  prevoft  des  marchands  &efcheviny 
d'en  faire  ce  qu'il  leur  plaira  5  &  ou  cas 
qu'ils  euflènt  à  faire  d'aucuns  d'entr'eux, 
ils  les  pourraient  choifir  &  mander 
quand  bon  leur  fembleriot. 

Du  dernier  jour  de  Novembre  m. 
d.  xxxix.  de  relevée, eft  comparu  fire 
Jean  Croquet  efchevin  de  la  ville  de 
Paris  au  logis  de  M.  le  P.  des  M.  mon. 

fieur 
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fieur  maiftre  Auguftin  de  Thon  ,  où  ef- 
toicnr  allèmblcz  meilleurs  Danes  ôc  Par* 
faid  &  receveur  de  lad.ville.  Auquel  lieu 
luy  a  récite  que  fuivanc  la  commillion 
a  luy  baillée  par  le  bureau  d'icelle  ville 
avec  maillrc  Jean  Benoiie  procureur  du 
roy  &  de  ladide  ville ,  lequel  pour  la 
maladie  à  luy  furvenuc  n'auroit  feeu 
faire  ledid  voyage ,  ôc  cognoiflànr  par 
iceluy  Croquet  le  cas  requérir  céleri, 
té ,  le  feroit  retiré  vers  monfeigneur  le 
chancelier  cftanc  à  Briarré- la- Rivière, 
chemin  de  Fontainebleau  à  Orléans  ; 
auquel ,  après  l'avoir  falué  de  par  la  vil- 
le, auroit  mis  en  avant  le  faid  de  fa 
commilîîon  cftant  fur  les  inventions  des 
théâtres  qu'il  convenoit  faire  à  l'entrée 
de  l'empereur,  Ôc  fur  le  prefent  qu'il 
plaifoit  au  roy  luy  eftre  faid  a  fa  bien- ve- 


euft  à  bailler  ledid  formulaire  à  aucun 
de  fes  gens ,  &  qu'il  l'avoit  ainfi  pro- 
mis audid  P.  des  M.  &  feroit  expédier 
lefdides  lettres.  Sur  quoy  ledid  Cro- 
quet voyant  mon  fieur  de  Bobigny  pre- 
fent lorlque  ledicl  fieur  luy  auroit  or- 
donné bailler  ladide  coppie  à  un  de 
fes  gens ,  confiderant  ledid  de  Bobigny 
eftre  du  nombre  de  la  ville,  ôc  qu'il 
iêroit  plus  enclin  de  pourfuivre  l'expé- 
dition defdidcs  lettres ,  que  aul très per* 
fonnes  de  la  maifon  dudid  feigneur , 
femblablement  que  iceluy  de  Robigny 
l'auroit  requis  ,  entendu  le  vouloir  du- 
did fieur  chancelier ,  les  luy  laifièr  ;  luy 
auroit  icelle  coppie  baillée ,  pour  les 
faire  depefeher  par  iceluy  feigneur  chan- 
celier }  ce  qu'il  promift  faire  dès  le  Mar- 
dy  15.  Novembre  dernier  ,  enfcmble 


nue  en  la  ville  de  Paris,  félon  ce  qu'il  luy  de  retirer  lefdides  lettres  pour  les  ofK- 

plairoit  en  ordonner.  Lequel  ieigneur  ciers  de  la  ville  ôc  aultres  communauU 

chancelier  auroit  déclare  audid  Cro-  tez,  pour  le  tout  par  luy  receu,  les  en- 

quet  qu'il  n'y  vouloit  entendre ,  &,  qu'il  voyer  aufdids  fieurs  les  P.  des  M.Ôc  E. 

euft  à  fc  retirer  la  part  où  le  roy  (ê-  Et  quant  au  regard  de  delpaver  la  rue 

roit ,  luy  déclarant  ce  qui  auroit  efté  S.  Anthoine  au  lieu  où  le  tournoy  doibe 

advilë,  pour  fur  ce  entendre  fon  defir.  eftre  faid,  après  avoir  remonftré  par 

Et  auquel  feigneur  chancelier  après  avoir  ledicl  Croquet  audicl  fieur  le  chancel- 

efté  remonftrc  par  ledicl  Croquet  la  lier ,  que  pour  le  grand  abbord  &  ve- 

briefveté  du  temps ,  l'a  fupplie  le  vou-  nue  du  populaire  par  la  porte  de  la  bat 

loir  expédier  -,  ce  qu'il  n'auroit  voulu  tille  fe  pourroit  accumuler  grand  nom- 

faire.   Luy  fut  par  luy  requis  vouloir  bre  d'immondices,  qui  feroit  au  grand 

ordonner  certaines  miflîves  eftre  faicles  vicuperc  de  ,1a  ville  y  eftans  pour  le 

aux  officiers  &  marchans  d'icelle  ville  jour  de  ladicle  entrée ,  fut  did  audicl 

qui  font  députez  pour  porter  le  ciel  fur  Croquet  que  le  roy  le  vouloit  ainfi  , 

ledicl  feigneur  empereur ,  ôc  qu'ils  eut  ôc  qu'on  euft  à  l'exécuter  ,  ôc  que  les 

fent  à  eftre  prefts  en  habits  de  foye,  le-  remonftrances  faicles  par  ledid  Croquet 

Ion  ce  qu'ils  onteftepar  cy-devanc  ez  avoient  efté  données  à  entendre  au  roy, 

entrées  cy-devant  faicles,  ôc  que  lcf-  lequel  toutesfois  l'auroit  ainfi  ordonne 


dids  marchands  bourgeois  eulïent  à 
avoir  la  plus  grande  compagnie  de  gens 
de  leur  eftat  qu'il  feroit  polfible  ,  tous 
d'une  mefinc  parure  d'habits  >  ôc  nue 


Ah.  if}*. 


eftre  dépavé.  Et  pour  ce  que  ledict  fei- 
gneur chancelier  auroit  ordonné  audicl 
Croquet  fe  retirer  vers  le  roy  la  part  où 
il  feroit,  pour  entendre  fon  vouloir,  tanc 


les  orfebvres  Ôc  aultres  gens  qu'il  con-  furie  faid  des  inventions  pour  les  thea- 

viendroit  avoir  pour  faire  le  prefent,  très,  que  pour  ladide  entrée  8c  prefenc 

euflènt  a  y  befongner  toutes  chofes  cef-  qu'il  enrendoit  eftre  faid  audicl  feigneur 

fantesj  ce  que  lcdid  fieur  chancelier  au-  empereur,  le  feroit  retiré  à  Montargisj 

roit  accordé.  Et  d'avantage  luy  auroit  auquel  lieu  ayant  prefenté  à  monlei- 

efté  dicl  par  ledicl  Croquet  ,  que  fui-  gneur  de  Boifly  les  lettres  que  monfei- 

vant  ce  que  ledid  feigneur  avoit  ac  gneur  le  chancelier  luy  avoit  baillées 

cordé  au  prevoft  des  marchands ,  il  avoit  pour  les  prefenter  au  roy,&  que  le  roy  au- 

apporté  un  formulaire  ou  brief  d'unes  roit  faid  commander  de  foy  trouver  à  

lettres  pour  le  rembourlèmcnt  des  de-  où  il  alloit  difner.  Se  feroit  trouvé  au  - 
niers  qu'il  eftoit  requis  fournir  ,  tant  did  lieu  }  ôc  aprez  l'avoir  falué  de  par 
pour  la  valeur  dudid  prefenc ,  inven-  la  ville ,  luy  auroit  monftré  le  pour- 
rions qui  fe  feroient  fur  les  théâtres,  traid  des  aigles  que  l'on  avoit  advile 
que  frais  pour  le  faid  de  ladide  en-  faire  pour  eftre  mis  aux  deux  bouts  du 
tree  j  Se  que  à  cette  fin  il  luy  plcuft  veoir  buffet  qui  feroit  donné  pour  prefent  au- 
la  minutte ,  pour  y  eftre  corrige  ce  qu'il  did  empereur.  Lefqucls  aigles  ôc  buffet 
luy  plairoit.  Lequel  feigneur  chancelier  il  n'auroit  trouve  bons  ,  difant  que  aul- 
auroit  faid  refponfe  que  ledid  Croquet  très  fois  l'empereur  luy  auroit  recité 
TtmtlI.Part.III.  Y  y 
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•qu'il  deteftoit  les  tapi/Ieries  de  fon  pays  proférer  quelque  dixain  à  fon  honneur 
de  Flandres ,  parceque  en  icelles  font  fut  commandé  que  le  dixain  fuft  mis  en 
toujours  figurez  quelques  banquets,  efcripreau  bien  apparent  & lifable  fans 
pots,  taffes  ouraifins,  qui  font  adesde  eftre  proféré;  pour  ce  qu'il  difoic  eftre 
mangenesi  6c  d'avantage  que  un  buffet  une  manière  de  farce   &  que  pour  ce 
eftoit  pour  prefenter  au  premier  ara-  l'empereur  ne  s'arrcfteroit  pour  l'ouir 
baftadeur  qui  viendroitpar  aprezaudid  mais  aucune  perfonne  pourroit  prendre 
empcreur  imaisil  convenoitadvifer  luy  l'efcript,  pour  par  aprez  luy  en  faire 
faire  prefent  de  chofedeftime  pour  luy,  rapport.  Et  pour  ce  que  aurapportdu 
&  qui  luy  demeuraft  pour  mémoire,  contenu  cy-defïïis  faid  par  IedidCro. 
Et  aprez  avoir  efte  mis  plufîeurs  ades  quet  monfieur  le  Comte  efchcvin  n'a 
cnavanc  >  ?uroIt  ledid  feigneur  roy  ad.  yoit  efté  prefent ,  lequel  toutesfois  ice-* 
vife  faire  faire  un  deflèin  ou  pourtraid  luy  Croquet  auroit  trouvé  le  foir  dudid 
d  un  Hercules  couvert  de  fa  peau  de  jour  ,  luy  auroit  iceluy  Croquet  recité 
lyon  bien  dorée ,  ledid  Hercule  tenant  le  contenu  cy-deflus. 
en  fes  deux  mains  deux  colonnes ,  com- 
me les  plantant  par  force  en  terre, &  T    'An  m.  d.  xxxix.  le  Teudv  pre 
lefquelles  colonnes  fuiïênt  appliquées  a  JU  mier  jour  de  Janvier  fut  faide  l'enl 
Y  mettre  flambeaux  quand  Von  vou-  trée  de  l'empereur  en  cette  ville  de  p£ 
droit }  auxquelles  colonnes  feroitefeript  ris ,  comme  il  fera  cy-apre*  déclaré  Et 
le  devis  de   empereur  qui  eft  :  pks  pour  ce  que  le  huidiefme  jour  de  No. 
W/r, ,  &  en  'efchargc  dudid  Hercu-  vembre  àernier  pafTé  monfeigneurle 
les: Altéra  altertus  rotmrtt  pour  faire  conneftable  logé  au  logis  de  mrifire  Ni- 
Iedid  portraid  auroit  ordonné  i  mon.  colas  de  Neufvillc  chfvallier  feieneur 
did  feigneur  de  Bo.%  faire  lettres  i  de  Magny  &  de  Villeroy  envoya  nU/ 
maiftre  Roufle  peintre  d'iceluy  feigneur  rii-  meilleurs  de  la  ville   &  v  alleinr 
1           F°nuin/blc/u  >  Pour  en  é««  nieflîeurs  Croquet  &  le  Comte  efche 
le  deflein  félon  fon  defir ,  &  pour  faire  vins  aufquels  ledid  feieneur  déclara  nue 
es  modes  pour  le  etter ,  fi  befoing  ef.  le  roy  luy  avoit  donnTcharg d€ înan 
toit,  auroit  nommé  un  nommé  Che-  der  meflieurs  de  la  ville   &  leur  d^rê 
vrier  eftant  d'Orléans  demeurant  en  la  que  fon  vouloir  &  intention  e^i  qu^s 
ville  de  Pans.  Pour  accomplir  le  vou.  eWnt  à  regarder  de  faire  les  prépara! 
loir  duquel  feigneur  iceluy  Croquet  fe  tifs,  tant  p?ur  l'entrée Zà^Xlnr 

tes  par  ledid  de  BoifTy  audid  Fontai-    celuy ,  que  pour  le  prefent  au'il  J 

l  ^  *  ''a1"*  r™?™*  faia  f4ire  ^ire  par*  Se\i IleTf 

L'roir  In  ^  ^  ^*™s  quels  il  entendoi/eftrc  pTus  £X 
auroit  apporte  pour  fuivreôc  accomplir    &  magnifiques  &  de  plus  grand  vaS 

ï  dX Z ^  fe,§neUr  r°7\  °Utre    <T  *  û  Perfonne,  &  aUeC  fi 

S  ÏLT^  .  '  qU-  fert  P°rté  Peintres&"nventeurs,p0urfairelespour. 
lur  ledid  empereur ,  y  avoir  au  1  très  ar-  traids  &  aultres  dev  ï  neceûaires  pour 
moines  que  celles  dudid  empereur,    lad.de  entrée  &  prefent  •  &  le  lende" 

*££  FVout  cftant  tota,ement  à  luy  main  ,e- e*  fu<  «««  iî  PL  mt: 

k^L^T  "T™  P°Ur  le  chancelier  }  à  ceL  cau?e 

il  Vrt.,u  I  '  uvolC  bonnes  > mâl$  mcfdi,as  fieu"  1«  P.  des  M.&cE  af- 
1  vouloit  que  tout  ce  qui  concernoit   femblerent  le  confeil  de  ladidf  ville 

ioufe^^  Etauffi    Pour  advifer  qu^l  cftot; ^  défère  pour* 

Lmer  f,^  r  C'  rpoUV.°,C,de-  forcnc  enfemblement  d'advis  d'obeyr 
SreeihfWr'  ^«cellefala-  au  roy,  &  défaire  ladide  entrée  la  plus 
ÎSî^TT.?ftee\.*au  1,CU  y  cftrc   ^nnrableac  magnifique  qu'il  feroic 

ad^fé    L?^  /  ^ qU  ll  Cft<i  triun>P^«       P^ent ,  comme  il  eft  cy 

devôit  eftr/,      Y  mf°rer  ?   'aiSlc  dcvanc  efcriPc  »  &  <îue  ce      feroit  al 

S  uoavé  «  T0"*?   IeqUCl  dePuiï  Vifë  &  mventé  Par  lefdias'inventeurs , 

ronne  Et         *  ^OitJ>0™  c?u-  peintres  &  ouvriers  en  ce  cognoiflàns 

CrooûJ  A    '  <lu,lluy^t  par  iceluy  fes  pourtraids  &  devis  feroient  porte^ 

SdTemoteuf  aurS  perf°miâges'  au  P°ur  ™  ^nner  fon  adPvis  6c 
quanaiempcreui  paftèroit,  pourroient    faire  accomplir  fon  bon  vouloir.  Sui- 
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vant  lequel  advis  auroient  efté  mandez 
plufieurs  inventeues,  peintres  &  autres 
gens  de  fçavoir ,  pour  faire  les  devis  fie 
pourtrai&s  d'iceux  triumphes ,  théâtres 
fie  mifteres.  Lefquels  auroient  apporté 
plufieurs  defdids  pourtraids  ,  fie  devis» 
tant  par  efeript  que  en  plate  peinture, 
qui  furent  portez  au  roy  par  lire  Jean 
Croquet  efchevin  de  ladide  ville ,  le- 
did Heur  eftant  à  Montargis  fie  ez  en- 
virons. Lequel  feigneur  les  auroit  veus 
en  la  prefence  de  plufieurs  nobles  fei- 
gneurs  de  fon  fang  6c  confeil ,  fie  auroit 
ordonne  fie  choiû  ce  qui  a  efté  faid  en 
ladide  entrée  ,  comme  il  fera  did  par 
l'ordre  qui  enfuit. 

Premièrement  après  ce  que  led.  Cro- 
quet fut  de  retour  en  cette  dide  ville, 
fie  qu'il  euft  apporté  le  vouloir  dudid 
feigneur,  fut  commandé  à  tous  les  pa- 
veurs de  Paris  de  paver  par  toutes  les 
rues  fie  endroids  par  où  devoit  palier 
ledid  empereur.  Et  pour  ce  que  le  roy 
avoir  faid  faire  des  lices  à  la  rue  S.  An- 
toine près  des  tournelles,  ladide  ville  , 
fit  dépaver  ladide  rue  S.  Anthoine ,  qui 
coufta  gros  deniers.  Et  depuis  ledid 
feigneur  envoya  le  treforicr  Pierrevive 
dire  à  ladide  ville  qu'il  n'entendoit  faire 
le  tournoy  à  ladide  rue  S.  Anthoine, 
mais  au  Louvre ,  6c  qu'on  euft  à  repa- 
ver ce  qui  avoir  efté  dépavé  $  ce  qui  fut 
faid  à  grand  dilligence.  Aufli  fut  faid 
mandement  aux  peintres  ôc  orfèvres  de 
faire  les  théâtres  ,  triumphes  Se  prefenx, 
comme  il  fera  did  cy-aprez. 

Et  ledid  premier  jour  de  Janvier  1539. 
qui  fut  le  jour  de  ladide  entrée,  aprez 
ce  que  le  clergé  fie  univerfité  de  Paris 
furent  pafTcz  devant  en  la  manière  ac- 
couftumée ,  veftus  de  leurs  chappes  doc- 
torales fie  aultres  habits  communs  à  cha- 
cun pour  la  feience  fie  trefor  de  ladide 
univerfité  ,  fut  faide  l'aflèmblée  de  lad. 

ville  à  huid  heures  du  matin  qui 

accompagnèrent  mcfdids  fieurs  les  pre- 
voft  des  marchands  fie  efchevins  d'icel- 
le  ,  pour  aller  à  ladiâe  entrée  :  c'eft  à 
fçavoir  deux  fergens  de  ladide  ville , 
qui  partirent  environ  unze  heures  du 
matin  a  cheval ,  veftus  de  leurs  robbes 
de  livrée  ,  fie  le  navire  d'orfeverie  fur 
le  bras. 

Aprez  marchoient  les  crieurs  de  corps 
fie  de  vins ,  veftus  de  robbes  my-par- 
tics  de  bleu  Se  de  rouge ,  jufques  au 
nombre  de  fix. 

Aprez  marchoient  les  vendeurs  de 
vins  à  pied ,  veftus  de  robbes  my-par- 
ties ,  fie  tenant  chafeun  un  bafton  blanc 
Terne  II.  P*rt,  III. 
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à  la  main,  jufques  au  nombre  de  douze. 

Aprez  marchoient  les  courtiers  de 
vins  veftus  defdides  livrées,  en  l'ordre 
que  deflus ,  jufques  au  nombre  de  douze* 

Aprez  marchoient  quatre  jaulgeurs 
de  vins ,  veftus  comme  deflus. 

Aprez  marchoient  douze  defehar- 
geurs  de  vins  en  l'ordre  fie  habits  que 
deflus. 

Aprez  douze  mefureufs  de  fel  en  ce- 
did  ordre  fie  habit. 

Aprez  quatre  courtiers  de  fel ,  en  l'or- 
dre que  deflus. 

Aprez  quatre  brifeurs  de  fel  comme 
deflus. 

Aprez  douze  hanouers porteurs  de  fel 
comme  deflus. 

Aprez  marchoient  Cx  mefureursde 
charbon  comme  deflus. 

Aprez  fix  porteurs  de  charbon  com- 
me deflus. 

Aprez  marchoient  dix  mofleurs  de 
bois  en  habit  fie  ordre  que  deflus. 

Aprez  vingt  mefureurs  de  grains  vef- 
tus 6c  en  ordre  fufdid. 

Aprez  marchoient  vingt  porteurs  de 
bled ,  parez  comme  deflus. 

Aprez  lefdids  officiers  de  ville  mar- 
chèrent à  cheval. 

Les  cent  arquebufiers  de  ladide  ville 
veftus  de  leurs  hocquetons  de  livrée , 
portans  harquebuttes  à  la  main ,  fie  de- 
vant eux  trompettes ,  clairons  fie  tabou- 
rins  de  guerre ,  avec  deux  enfeignes  def- 
ployées ,  dont  l'une  de  ladide  ville. 

Aprez  marchoient  les  fix-vingts  ar- 
chers d'icelle  ville  à  cheval ,  veftus  de 
leurs  hocquetons  de  livrée  aux  armoi- 
ries de  ladide  ville  d'orfaverie ,  tenans 
fie  portans  chafeun  une  javeline  de  bar- 
de ,  fie  devant  culx  les  tabourins  de  guer. 
re ,  fie  deux  enfeignes  defployées ,  donc 
l'une  de  ladide  ville. 

Aprez  marchoient  les  foixante  arba- 
leftriers  d'icelle  dide  ville  portans  ja- 
velines de  barde ,  fie  richement  veftus 
de  leurs  hocquetons  de  livrée  différen- 
te des  autres  nombres,  chacun  un  pour- 
point de  fatin  blanc  ,  fie  leurs  chevaux 
bardez  de  rouge ,  fie  devant  eux  trom- 
pettes 8e  clerons  fonnans  melodieufe- 
ment. 

Aprez  marchoient  les  nobles  enfans 
de  la  ville  jufques  au  nombre  de  quatre- 
vingts-quatre  ,  lefquels  eftoient  fi  riche- 
ment veftus  fie  magnifiquement  monçez, 
que  c'eftoit  une  grande  6c  admirable  ex- 
cellence de  les  veoir  en  leurs  habits  tou< 
d'une  parure ,  qui  eftoit  une  cafaque  de 
velours  noir ,  enrichie  d'orfeverie  Se  de 

Yy  ij 
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  patfemens  d'or,  une  inanche  couppèe 

**.  «x*°-  de  drap  d'or  frifé  fie  de  broderie,  fie  def- 
foubs  le  pourpoint  de  fatin  jaune  paille 
avec  leurs  bonnets  fi  tres-remplis  de  dia- 
mants, rubis  ,  efmerauldes ,  perles ,  mar- 
guerites 8c  aultres  pierres  prétieufes  fie 
boutions  d'or  efmaillez ,  que  quatre  d'i- 
ceux  bonnets  ont  efté  eftimez  lafomme 
de  cinquante  mil  eleus  d'or  foleil.  Et 
eftoient  leurs  chevaux  richement  bardez 
fie  houiîèz  de  caparaflbns  de  beau  ve- 
lours des  couleurs  dudid  empereur,  fran- 
gez fie  pourfilez  de  paiement  d'or  de 
Cipre.  Et  avoient  une  enfeigne  defployéc 
richement  peinte  fie  pourtraide  des  ar- 
mes dudid  empereur  fie  du  roy.  Et  fai- 
foient  merveille  de  picquer  leurs  che- 
vaux de  leurs  elperons  dorez,  fie  faire 
bondir  fie  fauter  leurfdids  chevaux  j  dont 
le  roy  fie  les  princes  eftoient  tres-con- 
tents  Se  joyeux  de  les  veoir ,  fie  eftoient; 
cfmerveillcz  comment  en  fi  peu  d'heu- 
res ils  furent  prefts ,  attendu  qu'ils  n'en, 
feavoient  rien  vingt- quatre  heures  de- 
vant j  fie  fi  le  capitaine  qui  rut  Germain 
>  Bouriier  l'euft  Iceu  deux  jours  devant, 

ils  eufient  efté  plus  de  cinq  cens,ainfi 
qu'il  a  dicl  depuis. 

Aprcz  eux  marchoienr  à  cheval  les 
huict  autres  fergens  de  ladite  ville  vef- 
tus  de  leurs  robbes  myparties  de  la  li- 
vrée de  ladide  ville ,  fie  les  navires  d'ar- 
gent d'orfaverie  fur  leurs  manches  droic- 
ses ,  en  la  manière  accouftumée. 

Apret  marchoient  meilleurs  les  pre- 
voft des  marchands ,  elehevins  fie  gref- 
fier de  ladide  ville ,  veftus  de  riches  rob- 
bes myparties  de  velours  cramoify  fie 
velours  tanné  ,  celle  dudid  prevoft  des 
marchands  fourrée  de  martres  fublimes 
fie  celles  defdids  eïchevins  fie  greffier 
doublée  de  velours  noir. 

Aprez  eulx  marchoient  les  procureur 
fit  receveur  deUiiidc  ville,  veftus  rc'eft 
à  fçavfcnr  ledid  procureur  d'une  robbe 
longue  de  velours  rouge  cramoify  dou- 
blée de  velours  noir, fie  ledid  receveur 
d'une  robbe  de  fatm  fourrée  de  mar- 
tres. 

Aprez  rnarehoient  les  confeillers  d'i- 
celle  ville  veftus  de  riches  habits  de  foye 
fourrez  de  belle  fie  riche  penne ,  chafeun 
félon  leur  vouloir. 

Aprcz  marchoient  les  feize  quarte- 
niersde  ladide  ville ,  tous  veftus  de  rot*, 
bcs  de  fatin  tanné. 

Aprez  marchoient  les  quatre  efleûs  de 
la  drapperie ,  qui  dévoient  porter  le  ciel 
aprez  mefdids  fieurs  de  la  ville,  fie  ef- 
toient veftus  de  robbes  de  velours  tanne. 
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Aprez ,  les  quatre  maiftres  de  l'efpifîè.. 
rie ,  veftus  de  robbes  de  velours  noir. 

Aprez,  les  quatre  maiftres  de  la  mer- 
cerie ,  veftus  de  robbesde  velours  persk 

Aprez ,  les  quatre  elleus  de  la  pelle- 
terie, veftus  de  robbes  de  velours  violée 
fourrées  de  lubernes. 

Aprez  les  quatre  maiftres  de  la  bon- 
neterie ,  veftus  de  robbes  de  velours  gris. 

Aprez,  les  quatre  maiftres  de  l'orreb- 
vrerie,  veftus  de  robbes  de  velours  rou* 

Aprez  fuivoic  grande  multitude  de 
bourgeois  de  ladide  ville  richement  fis 
honorablement  veftus  de  bons  habits. 

Et  quand  moniteur  le  prevoft  des  mar* 
chands  de  Thou  chef  de  ladide  ville 
fut  arrivé  à  S.  Anthoine  des  Champ* 
avec  menteurs  les  elehevins  fie  aultret 
officiers  du  corps  d'icelle  cy-dellus  nom* 
mez ,  dépendirent  à  terre ,  fie  entrèrent 
en  une  maifon  de  bois  toute  verince  à 
l'entour ,  que  le  roy  noftrcdid  feigneur 
a  faid  faire  audid  lieu  S.  Anthoine  des 
Champs,  oàillec  trouvèrent  l'empereur 
accompagné  de  mclfeigncurs  les  enfans 
du  roy  ,  fie  avoitàfon  cofté  dextre  mon- 
fieigneur  le  conneftable  ,  fit  à  Ion  coftd 
lêneftre  monleigneur  le  chantellicr  de 
France.  Et  luy  tut  par  mondid  fieur le 
prevoft  des  marchands  faid  une  belle 
harangue  fie  congratulation ,  en  luy  pre- 
fentant  les  clefs  de  ladide  ville  ;  leiqucl- 
les  il  prift  fie  bailla  à  un  archer ,  qui  , 
les  rendit  à  meilleurs  les  efchcvins  d'i- 
celle. Et  fit  ledid  empereur  fa  refpon- 
fe  par  la  bouche  de  mondid  feigneur  le 
conneftable ,  difant  qu'il  remercioit  la 
ville  ,  Se  qu'on  luy  faifoit  trop  d'hon- 
neur. 

Ces  chofes  faides  mcfdids  fieurs  de 
la  ville  vindrent  à  attendre  ledid  empe 
reur  à  la  porte  S.  Anthoine ,  en  laquelle 
avoit  un  bel  arc  triumphal ,  où  eftoient 
les  armes  dudid  empereur ,  que  mefdicts 
fieurs  de  la  ville  avoient  faid  faire.  Et 
tenaient  meilleurs  Criquet ,  Dancs ,  le 
Comte  fie  Parfaid  efchevins  un  beau  ciel 
de  drap  d'or  armoyé  des  aigles  impe* 
riales  fie  armes  dudid  ernbereur ,  le  tout 
de  broderie.  Et  quand  ledid  empereur 
fut  party  dudid  S. Anthoine  des  Champs, 
on  ne  le  pouvoit  à  peine  veoir ,  pour 
l*impctuofité  des  coups  d'artillerie ,  qui 
fans  ceflê  tiroient  depuis  fon  partëment 
dudid  S.  Anthoine  jufques  à  ladide  por- 
te ,  qu'on  eftimoit  bien  à  huid  cens  coups 
de  canon. 

Ledid  empereur  eftoit  monté  fur  un 
beau  cheval  morcau ,  fie  veftu  d'un  pe- 
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rit  manteau  de  drap  noir ,  8c  en  fa  tefte 
«n  chappeau  de  feutre  noir ,  parce  qu  il 
"     /le  deoti  de  fa  femme  Et  après 
Stre  arrivé  à  ladite  porte  S.  Anrhoine, 
fot  tres-inftamment  prié  fit  requis  de 
Sefdklsfieurs  de  la  ville  fe  mettre  foubs 
îcdid  beau  ciel  ,  ce  qu'il  ne  voulut  ac- 
corder ,  difant  ce  appartenir  au  roy  >  mais 
a  la  fin  à  la  perfcauon  &  requêtes  de 
mefdifts  ficurs  le  conneftablc  fie  de  la 
ville  fe  accorda ,  8c  alla  jufques  devant 
ks  Tournelles  ,  où  il  y  avoit  un  arc 
triomphal  que  le'  roy  avoit  foA  faire 
Puispaflaoultre  avec  l'ordre  de  la  cour 
de  parlement,  chaftelet  fie  aqltres  mf- 
tkes  qui  font  à  plain  contenus  8c  dé- 
clarez à  ladite  entrée  de  l'empereur 
imprimée, qui  a  efté  à prefent dclavOce 
pour  caufe  de  briefvetc ,  parce  qu  il  n  eft 
queftion  en  ce  prefent  regiftre  que  du 
fkiû  de  ladite  ville.  , 

Et  quand  ledift  empereur  hilt  a  la 
porte  Baudoyer,s'arrcrtaiveoir  un  beau 

înifterequi  cftoit  audift  lieu  fur  un  grand 
cfchaffaut  -,  auquel  mifterc  avoit  un 
parc  nommé  le  parc  François,  rempli 
5e  beaux  lys  fieaultres  belles  fleurs  de- 
dans lequel  avoit  une  fontaine  arrouiant 
ledid  parc  >  fie  aux  deux  cxtrcmitezde 
toutes  parts  d'iceluy  y  avoit  deux  por- 
tes   l'une  bien  fermée  fie  verrouillée  , 
nommée  la  porte  de  guerre  ,6c  1  autre 
ouverte,  nommée  la  porte  de  paix  de 
laquelle  fortuit  une  belle  nymphe  fie  da- 
me eclefte  nommée  Alliance,  qui  entrent 
en  cè  parc  François  h  Se  au  milieu  d  îce- 
luy  parc  avoit  un  grand  mouton  a  la 
toiion  d'or ,  tourné  devant  unbeau  grand 
S.  Michel  tout  d'or  >  fie  portoit  par  cl- 
cript  ledid  mouton  ces  mots  :  Ambulabo 
in  pace,  auoniamt»  mecum  es  ,  8c  ledlCt 
S.  Michel  portoit  auffi  parefcnpt  i.C*f- 
todiam  te  in  omnibus  viis  tuis  j  &  ladite 

Alhance  difoit  

Aprez  lediA  miftere  veu  pafla  oultre 
jufques  au  bout  de  la  haulte  Vennene, 
où  il  y  avoit  erteofes  un  autre  mifterej 
&  par  deÛus  le  pont  N.  D.  tout  couvert 

de  feuilles  de  lierre ,  d'clcuflbns .candé- 
labres fie  autres  triumphes  à  plein  con- 
tenus en  ladite  entrée  imprimée.  Et  alla 
a  N.  D.  fie  delà  au  palais,  ou  meffieurs 
de  la  ville  furent  foupper.  Et  le  lende- 
main alla  loger  au  château  du  Louvre, 
où  mefdids  fieurs  de  la  ville  luy  furent 
prefenter  un  bel  fie  grand  Hercules  efh- 
cié  tout  d'argent,  veftu  d'une  peau  de 
Boni  lequel  cftoit  de  environ  fix  pieds 
de  hault,fic  tenoit  deux  grofles  colon- 
nes d'argent  ,  Iefquelles  il  planton  a 
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forée  dedans  terre  5  8c  portoit  en  fon 
efcharpe  un  grand  eferipteau ,  où  il  y 
avoit  efeript  :  Altéra  dlteriut  roimr  ■>  fit 
à  Tentour  defdiéles  colonnes  eftoit  ef- 
eript :  Plms  ntre ,  qui  eft  la  devife  du- 
diét  empereur }  fie  avoit  à  fes  pieds  fur 
le  devant  un  aigle  à  deux  teftes.  Lequel 
Hercules  fut  mis  dedans  un  eftuy  de  cuir* 
far  lequel  avoit  des  aigles  à  deux  teftes 
dorea^  fie  eftoit  doublé  de  fatin  verd. 
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Obfeques  de  F  amiral  Chaiût. 
U  vu.  jour  de  Juin.  Enfuit  l'ordre 
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tenu  à  l'enterrement  fie  convoy  de 
f  eu  meflîre  Philippes  Chabot  admirai  de 
France  j  lequel  eft  decedé  en  fon  hoftel 
à  Paris  rue  des  Juifs ,  fie  enterré  ledicT: 
jour  en  l'eglifeôe  monaftere  des  Auguf- 


tins. 

Et  premièrement  partirent  de  fadite 
maifon  les  Cordeliers ,  les  Jacobins ,  les 
Auguftins  fie  les  Carmes,  avec  leurs  croixi 
à  chafeune  defquelles  y  avoir  deux  tor- 
ches aux  armoiries  dudid  feigneur. 

Aprez  marchoient  les  Billettcs ,  les 
Blancs- manteaux  fie  le  S.  Elprit  avec- 
ques  leurs  croix ,  à  chafeune  croix  deux 
torches  aux  armoiries  dudid  feigneur. 

Puis  marchoient  les  preftresdes  paroif- 
fes  fie  chanoineries  de  cette  dicte  ville 
efhns  en  grand  nombre  ■>  fie  y  avoit  tren- 
te-trois croix  }  à  l'entour  de  chafeune 
d'icelles  y  avoit  deux  torches  aux  armoi- 
ries duché:  fieur. 

Aprez  marchoient  cent  pauvres  tous 
veftus  de  robbes  fie  chapperons  de  deuil, 
portans  chacun  une  torche  ardente  gar- 
nyc  defdictes  armoiries  dudift  fteur. 

Aprez  marchoient  les  religieux  de 
madame  Ste  Geneviefve. 

Aprez  marchoient  vingt-deux  cneurs 
de  la  ville  de  Paris,  veftus  de  deuil  fie 
garnys  d'efcuflbns  aux  armoiries  dudiét 
leigneur  ;  fie  fonnoient  par  les  rues  de 
leurs  fonnettes. 

Aprez  marchoit  un  gentilhomme  de 
la  maifon  dudia  feigneur ,  veftu  de 
deuil ,  tenant  un  bafton  en  fa  main }  le- 
quel menoitfie  conduisit  cent  neufier- 
vitcurs ,  officiers  fie  entremedeurs  dudift 
feigneur,  tous  portans  le  deuil. 

Aprez  marchoient  les  gentilshommes, 
maiftres  d'hoftel  de  fa  maifon  fie  plu- 
fïeurs  capitaines  fans  deuil,  mais  veftus 
de  bons  fie  riches  habits. 

Aprez  marchoient  les  doyen  fie  cha- 
noines de  S.  Germain  de  l'Auxerrois, 
la  fainde  Chappelle ,  puis  l'eglife de  Pa- 
ris du  cofté  dexvci  fie  du  cofte  fencG 
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IJ4J  tre  marchoienc  les  quatre  faculcez  de 
l'univerfité  de  Paris  avec  le  redeur  & 
ies  bedeaux. 

Aprez  marchoient  douze  archers  & 
hacqucbufiers  de  ladide  ville ,  veftus  de 
leurs  hocquetons délivrée ,  portant  cha- 
cun une  torche  ardente  armoyée  des  ar- 
mes de  ladide  ville. 

Aprez  marchoit  un  gentilhomme  vef- 
tu  de  deuil ,  portant  la  cotte  dermes 
armoyée  des  armes  dud.  feigneur ,  eftant 
«le  fatin  cramoify  dorée. 

Aprez  marchoient  deux  gentilshom- 
mes portans  deux  eftendars  de  couleur 
de  blanc,  noir  &  jaune 5  &  avoit  pour- 
traid  à  chafean  l'image  S.  Chriftofle. 

Aprez  marchoit  un  autre  gentilhom- 
me portant  l'efeu. 
Aprez  un  autre  portant  l'efpée. 
Aprez ,  un  autre  portant  le  heaume  ou 
armet. 

Aprez ,  un  autre  portant  le  guidon. 

Aprez  marchoient  trois  des  heraults 
d'armes  du  roy ,  veftus  de  leurs  cottes 
d'armes  fur  habillemens  de  deuil. 

Aprez  marchoient  lesabbezde  Ste  Ge- 
neviefve  &  de  S.  Magloire,  puis  mon 
fieur  le  cardinal  du  Bellay  evefque  de 
Paris ,  qui  donnoit  la  bénédiction  au 
peuple. 

Aprez  marchoient  meflèigneurs,  

portans  le  deuil ,  &  lefquels  portoient 
le  corps  dudid  feigneur  ,  lequel  eftoit 
couvert  d'un  grand  poifle  de  drap  d'or, 
fur  lequel  avoit  un  bel  oreiller  debro. 
derie,  où  eftoit  mife  &pofce  la  couron- 
ne de  comte  dudid  feigneur.  Et  y  avoit 
-fix  torches  ardentes  armoyées  comme 
dellus  à  l'entour  dudid  corps. 

Aprez  marchoit  Louis  monlîeur  de 
Nevers,  menant  le  premier  deuil. 

Aprez  monf.  

Aprez  marchoit  monlîeur  le  cardinal 
de  Givry  feul,veftu  d'une  robbede  ca- 
melot violet  à  longue  queue  trainant;& 
y  avoit  un  homme  derrière  qui  luy  oor- 
toit  fa  queue. 

Aprez  marchoient  les  huilfiers  de  la 
cour  à  cofté  dextre,  &  les  fergens  de 
la  ville  de  l'autre  cofté  du  ruifleau  vef- 
tus de  leurs  robbes  de  livrée  &  navires 
Aprez  marchoit  la  cour  de  parlement 
dudid  cofté  dextre ,  la  ville  de  l'aultre 
cofte  feneftre,  avec  la  chambre  des  comp- 
tes qui  eftoit  vers  Je  ruifleau. 

Aprez  &  derrière  ladide  cour  mar- 
choient meflieurs  du  chaftelet. 
En  laquelle  ordre  allèrent  porter  le- 

r^°rpS,en  Ve%liCe  &  ™naftere  des 
Celeftins ,  laquelle  eftoit  tendue  de  ve- 
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lours  noir  armoyé  des  armes  ouaici  i  ' 
gneurde  broderie.  Et  y  avoit  un  cercueil 
de  bois  tout  couvert  de  fi.  grande  quan 
me  de  cierges  ardens,  avec  ceux  qui 
ettoient  a  1  entour  de  ladide  eghfe  qu'il 
fembloit  que  tout  fuft  en  feu.  Puis  fuc 
célébré  la  belle  grand  mefîe  de  Requiem, 
chantée  muficalement  par  multitude  dé 
chantres.  Et  fut  dicte  ladide  méfie  par 
monûcur  Cenalis  evefque  d'Avranches 
L'abbé  de  faindc  Geneviefve  faifoit  le 
diacre,  &Pabbé  de  S.  Magloire  le  foubs- 
diacre.  Puis  fut  faide  une  belle  prédi- 
cation par  un  dodeur  en  théologie  nom- 
me Deaurati  Jacobin ,  à  la  louange  dir- 
did  feigneur,  lequel  print  pour  fonthef- 
meles  deux  verfetsdu  prophète  David  : 
In  face  inidipfum  dormtam  &  requiefiam} 
Quoniam  tu  Domine  RnpiUrittr  in  Jpe  con- 
fiitujii  nu  j  lefquels  il  expofa  bien  en  pro 
pos. 

Banque  fropofée  à  la  ville,  &  rejettie. 

LE  16.  Février  1547.  a  efté  porté  au 
confeil  l'avisde  la  ville  qui  luy  eftoit  An- 
demandé  par  lettres  de  cachet  du  roy, 
au  fujet  d'une  banque  qu'on  propofoic 
d'eftablir  dans  Paris, fur  lequelle  la  vik 
le  avoit  premièrement  refolu  de  conful- 
ter  des  théologiens  j  &  fon  avis  eft  que 
ladide  banque  eftoit  contre  la  loy  de 
Dieu ,  audorifant  l'ufure  que  le  roy  avoic 
voulu  reprimer ,  ayant  eftabli  juges  par- 
ticuliers &  commifiaires  dans  fon  par- 
lement fur  ce  fujet.  Que  la  facilité  que 
cette  banque  donneroit  a  un  chacun  de 
trouver  argent  par  preft,  ferviroit  d'oc- 
cafion  à  la  ruyne  de  la  noblefle.  Que 
les  marchands  qui  dans  le  trafic  ne  ga- 
gnent que  quatre  ou  cinq  pour  cent,  avec 
grand  péril ,  quitteront  la  marchandife 
pour  mettre  leur  argent  â  ladide  ban- 
que. Qu'il  /èroit  dur  d'ofter  aux  pères 
&  mercs,  ou  autres  eflus  tuteurs ,  l'ad- 
miniftration  du  bien  de  leurs  mineurs , 
pour  le  bailler  à  profiter  â  un  banquier 
d'eftrange  nation. 

Entrée  de  Uprincejfe  de  Ferrure  i  Paris. 


CEjourd'huy  environ  une  heure  après 
midy,  font  partis  de  l'hoftel  delà  A"•,J♦,• 
ville  de  Paris  meflieurs  les  prevoft  des 
marchands  &  efchevins  veftus  de  leurs 
robbes  my-parties,  &  le  receveur  d'icelle> 
accompagnez  d'aucuns  de  meflieurs  les 
confeillers  de  ladide  ville ,  quarteniers 
&  bourgeois ,  ayans  devant  eulx  les  corn- 
pagnies  des  archers,  arbaleftriers  &  hac- 
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Entiers  de  ladite  ville  conduits  par  qu'il  ne  m'appartient.  Je  vous  aflèure«  — 

SES  capitaines  &  lieutenans  ,  vertus  de  que  en  tous  endroits  où  ,'auray  pui  -  « 

et  jetons,  bien  montez, ayans  ?ance  de  faire  plaifir  à  la  «lie,  jeleu 

î-h/cun  une  javeline  de  barde  en  la  main,  feray  de  tres-bon  cœur.    .  « 

i  «  fereens  de  ladite  ville  aufiy  à  che-  Ce  faid ,  monfeigneur  le  duc  de  Gm- 

*  f  E  font  allez  au-devant  de  mada-  6  embrafla  plufieurs  rois  led*  prevoft, 

le  la  princeffe  de  Ferrare  ,  qu'ils  ont  luy  difent  :  «  Monfieur  le  P/evoft    je  «« 

rencontrée  un  peu  au-delà  de  îa  baftille  fuis  grandement  tenu  a  memeurs  de  [la  « 

5  Antïïe  Et  aprez  plufieurs  coups  ville&i  vous  de  l'honneur  que  vous  m'a- «. 
^'artillerie  tirei  de  deflus  les  boullevers  vez  aujourd'huy  faid  fie  a  me*  enfans.  « 

6  ramparts  de  ladicle  ville ,  monfieur  J'en  rends  grâces  à  Dieu  ôc  aux  nom-  « 
nLifVrc  Claude  Guyot  prevoft  des  maf-  mes  s  ôc  vous  afleure  que  je  ne  m  ei-  « 
ÏÏÏÏ  luyVfo»  la  révérence  ôc  dick  pargneray  jamais  à  faire  plaifir  i  la  vd-.. 
ainfv  qu'il  enfuit  :  .Combien  ,  Mada-  le,  loit  en  gênerai  ou  en  particulier, 
nui  que  les  habitans  de  Paris  ville  ca-  vous  en  devez  tenir  pour  bien  afeuiex.» 

du  royaume  n'ayent  accouftuf-  Mondiâ  fieur  le  prevoft  luy  a  faicl 

d'aller  au-devant  finon  du  roy  refponfe:     Monfeigneur ,  la  ville  ne« 

"  leur  prince  ôc  fouverain  feigneur  fie  de  feauroit  jamais  aflez  faire  pour  vous,  « 

"  a  refnè  à  fa  première  entrée  en  la  vil-  qui  leur  avez  cfté  protedeur  ôc  feur  « 

" fe,  tôutesfois\  Madame,  par  le  corn-  rampart  à  la  venue  de  1  empereur  « 

;  mandement  dù  roy  ,qui  defire  entou-  dont  ils  vous  demeureront  perpétuel- « 

tes  fortes  vous  faire  connoiftre  corn-  lement  obligez.  « 

"bien  vous  eftes  la  bien-venue  en  fon  Et  aprez  plufieurs  coups  de  canon n- 

"  rôvaume ,  nous  vous  venons  au-devant  rez  ,  font  entrez  en  ladide  ville  en  1  or- 

"faire  la  révérence  ,&  porter  l'honneur  dre  qui  s'enluit: 

''^enousXmmes  tenu?  &  qui  vous  ap-  Les  bandes  des  archers ,  arbaleftners 

"Lticnt  pour  eftre  princefle  ifTue  de  ôc  hacquebutiers. 

"  rcouronne  &  maifon  de  France ,  ac-  Le  train  de  madame  &  de  plufieurs 

"  cornoïe  de  plufieurs  grâces  ôc  dons  de  princes,  feigneurs  ôc  gentilshommes  qui 

"  nature    fit  douée  de  tres-grandes  &  luy  avoient  faid  compagnie  ôc  eftoient 

"fr^vrellentes  vertus  .auffi,  Madame,  allez  au-devant. 

M  nnur  ï^î  ianec  que  vous  venez  pren-  Etaprez  ledid  train  marcho.ent tous 

"5re  en    ^ïïffde  monfeigneur  le  ^gentilshommes ,  ft ^eftoit tout, 

"duc  de  Guife,  prince  duquel  la  ville  la  troupe  de  quatre  à  cinq  rful  che- 

^•kc^^^I^1^  "suivoient  lefdids  gentilshommes  ,f 

"feiineuriewe^crendnlîme  cardinal  fergens  de  la  ville,  aucuns  confeil- 

fcSuÏÏAiS^fcsen&ns.queteli».  1er! ôc  ôc  quarteniers ,  ôc  les  efchevins 

"hilnsd'kelTe eurenfcron  perpétuel-  ôc  prevoft  des  marchands ,  eftans  im- 

"  Lmen tenu ^&  obligez ,  ôc  a  ceux  qui  mediatement  au-devant  de  meflè.gneurs 

"  leur  rttiennenf  A  cette  'caufe ,  Mada-  les  cardinaux  de  Vendofme ,  de  Guife, 

n"c    nous  vous  prefentons  les  biens  monfeigneur  le  duc  d'Anguien,  Louis 

"  de  la  vilfe  tan  en  gênerai  comme  en  monfieur  fon  frère ,  meffeigneurs  de 

oLticdier'  pou erîufcr  à  voftre  vo-  Montpenfier  ,  de  Guife  deNevers, 

"GSfdbT^  de  vous  obeyr,  d'Aurnale,  marquis  du  Mayne ,  evefque 

iînfi  qu'il  apleuau  roy  de  nous  corn-  de  Troyes  ,  atours  le  de  N* 

mander-  vous  fupplians  trcs-humble-  Renc  monfieur  leur  fr cre ,  M.  de '  NC- 

:,mem  Madame/nousvouloir  teniren  mours  ôc  de  LonguevUle,qm  marchoient 

„  voftre  bonne  grâce ,  ôc  avoir  les  afrai-  tous  d 1  un ^ 

„efperance. Madame,  vousfoyez  la  très-  JBmjw»  dje^  mefdamesde  cha£. 

"^Tmad.dedameafaia  refponfe:  «auW  fie  de  Parroy  ôc  plufieurs 

lï^i  cetteordreallaiufquesenl'hof- 

:vrme  Sd«  beaucoup  plus  grid  tel  de  Reims,  que  monfeigneur  le  car- 


  J«o  PREUVES 

»*•  »*4i.  '^na^  °*e  Guifê  avoir  faid  mettre  en  tel 
ordre  qu'il  eftoit  requis  pour  telle  dame 
recevoir.  Et  peu  auparavant  fon  fou- 
per  lefdi&s  prevoft  des  marchands  & 
efchevins  veftus  de  leurs  robbes  my- 
parties  leur  firent  prefensde  dragées, 
mauenains  &  ypocras  en  la  manière  ad 
»couftumée.  Luy  diâ  lediél  prevoft:" 
«'Madame,  nous  vous  prefentons  des 
«biens  de  la  ville.  Le  prefent  eft petit 
«pour  le  regard  de  votre  grandeur  >  mais 
»  la  bonne  volonté  de  ceux  qui  le  vous 
«prefentent,  &  l'affection  qu'ils  vous 
«portent,  eft  telle  que  vous  avezpuifl 
"lance  de  leur  commander.  Ellerlftrefl 
ponfe  qu'elle  remercioit  la  ville  &  du 
prefent  &  de  leur  bon  vouloir.  Le  len- 
demain &  le  jour  enfuivanrluyfuften. 
cores  faid  prefent  d'ypocras  &  dragée 
à  l'entrée  de  fon  difher  j  fie  après  dif 
ner  partit  pour  aJler  à  S.  Germain  en 
Laye. 


ET  PIECES 


Entrée  du  dauphin  fils  du  roy  Henry  II, 
à  Paris ,  &c. 


An.  T  E  Mardy  iv.  jour  de  Juin  M.  d 

_L  xlix.  ont  efté  receues  lettres  de 
monfeigneur  le  conneftable  ,par  lcfquel- 
tes  il  mande  à  ladide  ville  d'aller  au 
devant  de  mondid  feigneur  le  dauphin 
honnorablemenr,  lequel  arrivera  en  cet- 
te  vdle  Mardyprochain.  Et  incontinent 
lefdides  lettres  receuës ,  a  efté  advifé 

^ZC'nVadi^  W,Je>  S«*ondevoit 
mander  meffieurs  les  xxiv.  confeilJers 
&  xvi  quarteniers,  avec  fïx  des  plus 
honneftes  bourgeois  de  ladicle  ville  de 

chacunquartier,pour  accompagner  mef- 
die*    fieurs  a  aller  au-devant  dudict 
daulphin  ,  &  furent  incontinent  exoe 
diez  lefdids  mandemens.  ^" 

IZ  t^T5'  m-efdiàs  /ieu"  de  la 
vi  le ,  &  Mdias  confeillers ,  quarteniers 
les  bourgeois ,  avec  trentearchers ,  tren 
te  arbaleftriers  &  trente  hacqueb 
mefd.  fieurs  les  prevoft  des  marchands 
efchevins  &  greffier  veftus  de  leurs  rob- 
bes mypart.es  des  couleurs  de  Jadide  vil- 
le, leurs  dix  fergens  devant  eulx  par 

deuxCh/  1  ^  -"cenvfron 
deux  heures  de  relevée, &  s'enaUerent 
devant  dudid  feigneur  jufque  Tîl 
maladenedu  Roollefoù  ils'firînt  lare! 

WftlaKm0ndia  fdSneur  le  daulP^n 
qui  eftoit  bien  accompagné  de  plufieurs 

rentmefduâs  fleurs  de  la  ville  devant  luv 
jufques  à  Ja  porte  S.  Honoré ,  ci  i!  J 


avoic  plufieurs  pièces  d'artillerie  qui  fil- 

rbru!ttlr^s  ifrentréc>*«<A™Â 

dnL16  JCUdy  {uivT  trciz*fme  jour 
dudict  mois  ,  qui  eftoit  le  jour  que  le 
roy  avoit  arrefté  faire  fon  entrée?  rnds 
pour  les  grandes  inondations  d'eaux 
vent  impétueux  &  incommodité  du' 
temps,  le  roy  envoya  en  l'hoftel  dela- 
diae  ville  environ  cinq  heures  du  foir 

que  lcdiA  feigneur  luy  avoir  commandé 
venir  dire  dfadjae  ville,  que  pour  la- 

dudU infCOmm°dlr C  du  ten,Ps  Vc™* 
dudid  feigneur  feroit  continuée  à  Di 

mancheproçhain  >  Se  incontinent  fut  en- 
voyé quérir  le  trompette  de  ladicte  ville 
pour  l'aller  publier  à  l'heure  par  IadiS 
ville  i  ce  qui  fut  faict. 

Et  le  lendemain  Vendredy  quator- 
zième jour  dudicl  mois  mefdias  fieurs 
les  prevoft  des  marchands,  efchevins  & 
greffier  veftus  de  leur*  bons  habits  de 
loye,  allèrent  prefenter  à  mondid  fei- 
gneur le  daulphin  un  beau  grand  baffin 
d  argent  vermeil  doré,plain  de  dragée 
Tout  le  long  de  ladite  fepmaine,& 
ipecialement  Dimanche  dernier  furent 
laides  les  monftres  des  meftiers  de  Pa- 
ns,  qui  dévoient  marcher  à  pied  à  la- 
dite entrée  du  roy  &  de  la  roine.  Ec 
pour  la  première  fois  fe  alTemblerent  d 
a  porte  S.  Anthoine  ,  &  allèrent  fous 
la  charge  defdicts  capitaines  de  la  Saul- 
nene  &  vicomte  de  Beaupré  infimes  au 
bois  de  Vinciennes  ,  où  ils  furent  fi  bien 
mouillez  delapluye,queceux  quiavoient 
porte  leurs  beaux  habits  de  foye  des  cou- 
leurs du  roy  &  de  la  roine,  furent  gaf- 
tez.  Et  ne  firent  ce  jour  leurs  monftres 
les  imprimeurs,  les  maçons,  tailleurs  de 
pierre  &  les  coufturiers  }  car  lefdifls  im- 
primeurs avoient  un  capitaine  de  leur 
eftat ,  qui  eftoit  Louis  Chaudière,  &  les 
maçons  tailleurs  de  pierre  &  charpen- 
tiers avoient  pour  leurs  capitaines  maif. 
tre  Guillaume  Guillain  maiftre  des  œu- 
vres de  maçonnerie  deladicle  ville,  & 
M.  Claude  Girard  maiftre  charpentier, 
&  les  coufturiers  un  aukre  de  leur  eftac, 
qui  firent  leurs  monftres  $  à  fçavoirlef. 
dids  imprimeurs  en  Nèfle,  lefdiclsma* 
cons  charpentiers  &  tailleurs  de  pierre 
a  S.  Martin  des  Champs ,  &  lefdicls  couf- 
turiers le  long  de  la  rivière  prez  lebou- 
levert  >  &  eftoient  bien  fix  cens  efdides 
trois  bandes. 

Le  Samedy  matin  quinziefme  jour  de 
Juing  furent  portez  {es  mandemens  à 

mefficurs 
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tnclficurs  les  confeil  lers  ,  quarteniers  & 
bourgeois  de  lad.  ville ,  pour  eulx  trou- 
ver demain  neuf  heures  de  matin  en 
l'hoAel  de  ladide  ville,  pour  aller  au- 
devant  du  roy  à  f«n  entrée  }  &  pareil- 
lement Fut  crié  à  Ton  de  trompe  par  les 
carrefours  de  Paris  ladide  entrée  ,  &  que 
les  gens  de  cheval  &  de  pied  euiïent  i 
eulx  trouver  :  à  fçavoir  les  gens  de  pied 
à  quatre  heures  du  matin  le  long  de  la 
rivière ,  fie  les  gens  de  cheval  i  dix  heu- 
res de  matin  à  S.  Martin  des  Champs. 


CATIVES. 


361 


Entrée  du  roy  Henry  II.  à  Paris. 


L 


ï 


'An  m.  d.  xlix.  le  Dimanche xvi. 
 jour  de  Juing ,  environ  huid  heu- 
res du  matin ,  le  clergé  de  l'univerfité 
de  Mris  fc  mift  en  chemin ,  pour  aller 
au-devant  dudid  feigneur  où  il  eftoit  à 
S.  Ladre  ,  où  ladide  ville  avoit  faid  fai- 
re un  parrondc  bois  devant  la  rue  faind 
Laurens,  où  le  roy  noftredid  feigneur 

fiouvoit  veoir  venir  &  palier  pardevant 
uy  tous  ceulx  de  lad.  ville.  Apprez  le- 
did  clergé  pafie  &  le  redeur  de  ladide 
univerfité ,  M.  le  prevoft  des  marchands 
maiftre  Claude  Guyot  fift  marcher  les 
ens  de  pied ,  qui  partirent  de  l'hoftel 
e  ladide  ville  environ  unze  heures  du 
matin ,  &  y  avoit  deux  des  fergens  de 
ladide  ville  à  cheval  ,  veftus  de  leurs 
robbes  my-parties  &  leurs  navires  d'or- 
faverie  fur  l'efpaule. 

Aprez  marchoient  les  capitaines  des 
gens  de  pied  des  meftiers  de  ladide  ville, 
bien  armez  6c  richement  accouftrez  fé- 
lon leur  eftat ,  avec  les  porte-enfeignes, 
fergens  de  bande,  lieutenans  &  autres 
appoindez,  qui  mettoient  en  ordre  lef- 
dids  gens  de  pied  ,  les  dreflbient  &  fai- 
foient  marcher  léfdids  gens  de  pied  des 
meftiers  de  ladide  ville  bien  veftus  & 
équippés ,  &  qui  eftoient  en  nombre  : 
c*eft  à  fçavoir , 

Les  paticiers  cinquante  hommes. 
Les  vitriers  vingt-cinq  hommes. 
Les  veryers  huid  hommes. 
Les  marefehaux  quarante  hommes. 
Les  tonneliers  quarante  hommes. 
Les  chandeliers  quarante  hommes. 
Les  foureurs  trente  hommes. 
Les  layetiers  dix  hommes. 
Les  bourreliers  huid  hommes. 
Les  courtepoindiers  vingt-cinq  hommes. 
Les  chercuitiers  quinze  hommes. 
Les  coufteliers  quinze  hommes. 
Les  chappeliers  vingt  hommes. 
Les  natiers  vingt  hommes. 
Les  poullaillers  quinze  hommes. 
Tme  II.  Pért.  III. 


Les  efpingliers  trente  hommes. 
Les  taillandiers  quinze  hommes. 
Les  pourpoindiers  huid. 
Les  menuifiers  cinquante. 
Les  ferruriers  foixante. 
Les  gantiers  quinze. 
Les  charrons  dix. 
Les  orlogeurs  dix. 

Les  libraires  cinquante.  Ils  ne  tindxent 
pas  promefle. 

Les  abateurs  quatre. 

Les  tourneurs  de  bois  huid. 

Les  vinaigriers  vingt-cinq. 

Les  potiers  d'eftain  vingt- cinq. 

Les  peigners  &  tabletiers  cinq.  Difent 
qu'il  y  a  des  patenofteurs  qui  font  du- 
did  meftier  leptante. 

Les  foulions  de  drap  cinq. 

Les  courroyeurs  quinze. 

Les  artillers  cinq. 

Les  favetiers  quarante. 

Les  bourfiers  trente. 

Les  couvreurs  trente. 

Les  rotiflêurs  vingt-cinq. 

Les  tùTerands  trente. 

Les  jardiniers  cinquante. 

Les  quinze. 

Les  gaifniers  vingt. 

Les  potiers  de  terre  cinq. 

Les  parcheminiers  cinq. 

Les  lelliers,  lormiers ,  cof&etiersêc  maL 
letiers  trente. 

Les  pailemcntiers  oubliez. 

Les  rubenniers. 

Les  boutonniers. 

Les  patenoftriers  d'os. 

Les  plombiers. 

Les  cordiers  quinze. 

Les  cordonniers  quatre-vingt. 

Les  venniers  &  boiflèliers  dix. 

Les  bouchers  foixante. 

Les  boulangers  cinquante. 

Les  frippiers  foixante. 

Les  tainduriers  de  toillc  dix. 

Les  tondeurs  foixante. 

Les  tainduriers  de  cuir  cinq. 

Les  chauderonniers  quinze. 

Les  fainduriçrs  vingt-cinq. 

Les  meufniers  vingt. 

Les  fourbiHeurs  d'efpées  quinze. 

Les  tainduriers  de  foye  dix. 

Les  rubenniers  trente. 

Les  bonnetiers  quatre-vingts. 

Les  baudroyeurs  dix. 

Les  maçons ,  tailleurs  de  pierre  &  char- 
pentiers deux  centz. 

Les  imprimeurs  deux  cents  cinquante* 

Les  coufturiers  tailleurs  de  robbes  deux 
cents. 

Aprez  marchoient  trente  porteurs  d« 

Zz 
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-  bled ,  vertus  de  robbcs  pu  eafaquins  de  faverie  ,  enforte  queaucuns  defdi^s  ^ 

rouge  &  bleu ,  ccnaas  chacun  un  bafton  courtremens  ont  efté  eftimez  cinaœ^ 

blanc  en  leur  mW.  efcus  chacun ,  fan,  JÇs  chaifnes  d'or  SE 

Aprez  fix  porteurs  de  charbon.  avoient  aucol,  &ies  bagues  pendant? 

Aprez  marchoient  douze  porteur,  4e  p*  eftojent  gros  diamaSs,  £  éme 

.  '  .  .  .>  .  ïauldes,  que  on  pouvoir  ertimer'valUY 
Aprez  quatre  brueurt  de  fel.   

Aprez  leize  mofleurs  de  bois. 

Aprez  quatorze  vendeurs  de  vin* 

Aprez  douze  courtiers. de  vins. 

Aprez  douze  crieurs  de  corps  &  de  y  in?. 

Aprez  fix  mefureurs  de  charbon. 

Aprez  vingt  mefureurs  de  grain*. 


a  aocui 


nsdefdicb  cnfansde  Paris  k  f0J 
me  de  vingt  *jj  çfçus.  Et  avoient  uni 
belle  Peigne  ficporte-guidon,qm  a[lo* 
devant  Çermain  Sourher  capitaine  déf- 
aits enfaas  de  Paris.  ^DroOet  Parent 
heutenantii  laquelle  eniiWfc  euidon 
eftoicnt  peindes  les  armes  du  rof*ï 
Aprez  marchoient  bmct  mefureurs  de   la  roine  *  devifes  du  rov  t  llV 

Aprez  lefdi<a.s  officiers  de  Jadictc  ville 
marchoient  les  cent  hacquebutiers  de 
ladi&e  ville ,  portant  hacquefeutes ,  ve£ 
tus  de  leurs  hocquetpns  de  livrée  faids 
tout  de  neuf,  blanc,  vert  &  noir,  ayans 
devant  eulx  trompette* ,  clerons  &  ta- 
bourins  de  guerre  avec  leur*  enteignes 
delployées. 

Aprez  marchoient  les  Hx-vingts  ar- 
chers d'icelle  ville  4  cheval  vellus  de 


■      .  — veines 

de  pi cquer  leurs  chevaulx  de  leurs  efpe 
xons  dore?  devant  le  roy  &  les  princes 
dont  ils  furent  tres-contens  *  joyeux' 
de  les  veojr.  '  7 

Aprez  eulx  marchoient  les  maiftres 
des  œuvres  de  de  maçonnerie  *  char, 
penjene  de  ladite  ville  ,*  le  capital- 
ne  de  1  artillerie  à  cheval ,  bien  montez 
*  cftoient  vertus  de  beaux  cafacquiqs 
dç  velours  nojr  couverts  de  broderie 

leurs  hocquetonToes  ES  dTrTyl  tt£rV3^A^ 

•^cT  Jav.e,,ncferb^f,  leurs  enlei-  Jes  petites  bottines  blanches  doublet 
gnes  &  guidons  defplpyées ,  &  devant   veloVs  noir        wan«*«  «wWiîes  de 

eux  trompettes  &  tabourins.  Aprez  marchoient  les  fereens  de  1^ 

dez  &caparalTonnez  bien  richement.  &   verie  lur  PeWe  %  bien"  montez 

-m^  ^AF-meKlS^Z^a, 

dieulemenr  ^f1^ ,  eichevins  &  greffier  de  ladiac 

Anrp-,  J..  l        t  ,  v«le  marchoient  par  ordre  après  les  def 

de  fidL  Sî  w?*^  nobles  enfans  fofiiia.,  &  dW«K^usdcPbeil«»b 

cent  f  ^^^î1  ^  ■ïï^  ^  bes  m^P*"ies  de  velours  cramoifv  rot 

cent  a  fix-vingçs,  Jefqwls  eftoient  f,  ge,  brun&  tanné  &  bunnet  de  vel 

magnifiquement  montez  de  chevaulx  en  tert™  ' 

mert  feuTb^^  ^Z™  ^  *** 

&autresDlerren,s«inZ!"L  '  d  une  <?bi*  c?utt  de_velours  cramoify 


Ù^^^^^^V^^   rouge  ^s  huître  couleur.  Et  n'y  eftoi'c 


mirable  &  excellente  de  les  veoir.  IU 
portoient  le  morions  en  tefte  toutd'ar 
Kent,  le  petic  çroiflànt  d'or  au-defTus 
X  cbemUe  de  maille  fur  le  pourpoinâ! 
&  le  hocqueton  de  broderie  tout  cou- 
Zr^°T>?.  M^  «fwffiw»,  avec 


te  ville  ne  le  voulurent  ioiuftir aller  de- 
vant  eulx, 

Après  marchoient  rpçfdj&ç  lîeurs  les 
con/éillers  jufques  au  nombre  de  /eize 
tous  vertus  de  longues  robbes  de  latin' 
noir  doublées  de  velours. 


n^XcWe^  df  Aprï  fuivorr  les  feiw  deniers, 

tits  croiflan^ Tde  TerlT       ?Y  ^US  VCftuS  de  ûtin  WOné  »  *  à  le»'  ^ 

^  boutoxîs  d'or  ?!    rCm?h*  dçï™  eftoientl«  niaiftres  jufez  des  marcha* 

00Ut0û^  or,  &  toute  manière  d'or,  difes  deladifle  vUle^aombre  dequa> 

tre 
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crc  pour  chacun  eftat  :  c'eft  à  fçavoir.       Aprcz  fui  voient  les  gcneràulx  des  mon-  1 

Les  quatre  maiftrcs  jurez  8c  gardes  noies ,  leur  prefident  devant  veftu  de  'M* 
de  la  drapperic  vertus  de  velours  noir,    velours  noir  ,8clefdi<âsgeneraulx  de  fa- 

Les  quatre  mairtres  de  refpùTerie  vef-   tin  de  ladiâe  couleur, 
tus  de  velours  tanné,,  Aprez  eux  marchoient  meilleurs  les 

Les  quatre  de  la  mercerie  vertus  de  généraux  &  confeillers  des  aydes }  avec 
velours  violet.  leurs  prefidens  vertus  de  velours ,  8c  lef- 

Les  quatre  maiftrcs  de  la  pelleterie  diéls  generaulx  de  robbes  rouges  d'efear- 
veftus  de  robbes  de  velours  pers ,  four-  latte ,  portans  chacun  le  chapperon  fuc 
rées  de  loups  cerviers.  l'efpaule ,  noir  à  bourlet.  Devant  eulx 

Les  quatre  bonnetiers  vertus  de  velours   marchoient  leurs  huiiliers ,  puis  leur  re- 
canné, ceveur  8c  payeur ,  avec  le  receveur  des 
Et  les  quatre  mairtres  jurez  orfcbvres    amendes ,  advocat  8c  procureur  duroy 
vertus  de  velours  cramoify.                  en  leur  jurifdiâion. 

Lefejucls  mairtres  jurez  defdicles  mar-  Aprez  eulx  alloient  les  efleus  de  Pa- 
chandifeseftoient  fuivis  &  accompagnez  ris  &  aultres  villes ,  avec  plufieurs  re- 
d'un  gros  nombre  des  plus  riches  &  plus  ceveurs  des  aydes ,  tailles  fit  gabelles , 
apparens  de  leurs  eftats,  marchands  &  grenetiers ,  controlleurs ,  fermiers  fie  aul- 
tres manians  finance. 

Aprez  eulx  fuivoient  meilleurs  des 
comptes ,  les  prefidens  vertus  de  robbes 
de  velours  noir  ,  8c  les  mairtres  8c  cor- 
recteurs de  latin  noir  ,  les  auditeurs ,  pro- 


bourgeois  de  ladiâe  ville  bien  montez 
8c  habillez  très- richement ,  chacun  le- 
lon  la  qualité. 

Cependant  que  la  trouppe  de  la  ville 
marchoit,  meilleurs  des  cours  fou  drai- 


nes 8c  delà  prevofté  de  Paris  envoyoient  cureur  8c  advocat  duroy  en  ladite 
leurs  huiffiers  8c  fergens ,  fçavoir  quand    chambre  parez  de  damas  noir ,  les  re 


mefdicb  Heurs  les  prevoft  des  marchands 
8c  efchevins  partiraient  de  l'hoftel  de  la- 
dicle  ville ,  pour  les  fuivre  aprez  leur- 
dicte  trouppe  ,  qui  mift  plus  de  fix  heu- 
res à  palTer. 

Et  quand  mefdifts  fieurs  fortirent  de 
la  place  de  Grève  aprez  tous  les  def- 
fidlii&s  qui  alloient  devant ,  vint  le  che- 
valier du  guet  ayant  devant  luy  la  com- 
pagnie de  les  fergens  tous  à  cheval , 
cenans  chacun  la  javeline  de  barde  au 
poing ,  vertus  de  leurs  hocquetons  d'or- 
favciie. 

Aprez  marchoient  les  unze  vingts  fer- 
gens  à  cheval  du  chartclct  de  Paris  ri- 
chement accouftrez ,  qui  eftoient  fuivis 
des  notaires ,  commiflaires ,  greffier ,  fcel- 
leur  8c  aultres  officiers  dudid  chaftelet, 


ceveurs  8c  greffiers  de  taffetas  noir,  tous 
bien  montez  8c  précédez  de  leurs  huif- 
lïers. 

Aprez  marchoit  la  cour  de  parle- 
ment fouverain  de  France. 

Premièrement  les  huiffiers  alloient  de- 
vant. 

Aprez  le  receveur  8c  payeur  d'icelle. 
Puis  les  quatre  notaires  deux  à  deux. 
Les  greffiers  des  preientarions  8c  cri- 
minel enfemble  ,  vertus  de  robbes  d'ef- 
carlatte  ,  ayans  à  leurs  ceintures  eferip- 
toires  dorées  8c  chapperons  fourrez  fur 
leurs  eipaulles. 

Aprez  eulx  le  greffier  civil  tout  feul, 
aufG  veftu  derobbe  d'efcarlatte ,  8c parc 
de  fon  epitoge. 

Suivoit  aprez  le  premier  huiffier  veftu 


lieutenans  civil ,  criminel  8c  particulier  de  robbe  d'efcarlatte ,  portant  fur  fa  telle 

de  M.  le  prevoft  de  Paris ,  advocats  8c  fon  mortier  de  drap  d'or  fourre  d'her- 

procureur  du  roy  en  fa  jurifdi&ion  vef-  mines ,  8c  tenant  fa  verge  en  fa  main, 

tus  d'efcarlatte,  8c  menans  aprez  eulx  Confequemment  meilleurs  les  quatre 

grand  nombre  de  confeillers ,  advocats  prefidens  de  la  grande  chambre  deux  à 

8c  procureurs  audid  chaftelet ,  tous  hon-  deux  ,  vertus  de  robbes  d'efcarlatte  8c 

nettement  vertus,  bien  montez  8c  en  de  leurs  manteaux  par  deffus,  portans 

bon  équipage.  Lcdici  prevoft  de  Paris  en  tefte  mortiers  de  velours  noir  8c  un 

veftu  d'une  riche  robbe  de  drap  d'or,  gecl  de  drap  d'or  tout  autour,  fuivanc 

8c  fi  richement  accouftré  qu'il  eft  poffi-  l'ancienne  couftume. 

ble  d'eftre ,  accompagna  lediâ  chafte-  ■  Ils  eftoient  fuivis  des  prefidens  des 

let  jufques  au  Heu  où.  eftoit  le  roy ,  où  aultres  chambres  8c  confeillers  d'icelle 

il  le  falua  ,  8c  fift  fa  harangue  avec  la  cour ,  en  ce  gardé  l'antiquité  ,  ordre  8c 

ville  i  mais  ne  retourna  pas  avec  lediél  réception  de  leurs  perfonnes ,  tous  por- 

chaftclet ,  mais  fe  mift  en  la  compagnie  tans  robbes  d'efcarlatte  8c  chapperons 

des  gentilshommes  de  la  chambre  du  de  mefme  fourrés  de  mefme  vair  :  pom- 

roy,  8c retourna  avec  eulx.  pe  vénérable 8c  admirable, à  raifonque 
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tel  fenac  nc  cede  à  aucun  aulcre  de  la  *«*  %neurs  &  chevaliers  en  ordre 

tClf",            A                      rj  ^P^eux  &  pompe  fi  triumphant T« 

A  la  queue  de  ces  quacre  prefidens  vous  font  par  moy  prcfenter  les  clef 

de  la  grand  chambre  fuivoient  les  pro-  de  voftre  dide  bonne  ville  en  ficmJ  A  " 

cureur  &  advocats  du  roy  vertus  corn-  l'hommage  &  obeyfTance' qu'ils 

me  les  çonfeillers }  puis  un  grand  nom.  doivent  &  veullent  porter iufoueTT  ' 

bre  d'aultres  advocats  ÔC  procureurs  pra-  l'extrémité  de  leurs  viïs ,  comme   1  t" 

tiquans  en  icelle  cour  :  tous  obfervans  roy  tres-puiflànt ,  tres-hault  &  tV? 

«negravitç  fi  grande  qu'il  n'eft  pas  pot  magnanime  ;prince,  leur  naturel  tret" 

fible  de  plus  cher  &  fbuverain  fèigneur  ,  en  'vous 

En  cet  ordre  marchoient  lcfd.  cours  remerciant,  Sire,  tres-humblemenr 

aprçz  Jadide  ville ,  qui  prift  fon  chemin  de  ce  qu'il  vous  pbift  leT^ZZ  uJ  " 

de  la  Grève  droid  à  fa  rue  S.  Denis,  nés  deVoftre  treLoble VZon  y^ 

*  tout  e  long  d'icelle  jufque  hors  la-  offrant aulfi leurs perfonnes  te^blZ 

dide  ville  ,  &  tournèrent  fur  les  foffez  leurs  coeurs  ôc  voWez  en^oS^  " 

jufques  ez  raulxbourgs  de  la  porte  faind  qu'ils  vous  fupplient  vouloir  accepte  &  " 

Martin*  allèrent  jufques  à  S.  Laurens  ,&  rece  voir  pou?  agréa  blcs,  jiîSSvli  " 

entrèrent  en  une  rue  prez  ledid  S.  Lau-  voftre  bonne  grâce  ■  très  ^nrl7 

bourgs  S.  Denis ,  où  il  y  avoit  un  tri-    fi  bon,  fi  vertueux,  équitable  &  de 
bunal  fort  fumptueux  6c  magnifique,    bonnaire  prince  tant amare.,r^.  u  " 
que  ladite  ville'avoit  faid  faire  ,  o\  le'    de  paix ,  LTquuS  pubS  t  &  " 
roy  noftredid  faneur  eftoit  a/fis  en  une    reté  de  fes  fubjeds ,  ils  feront  con  S*  « 
chaife  couverte  de  velours  azuré, tout    vez  &  maintenus  ei  la  iouManced'l 
feme  de  fleurs  de  lis  de  fil  d'or  traid ,    beaux  privilèges ,  franchi    exemo  ' 
relevées  par  excellent  artifice  de  brode,    rions,  4ertez&prerogativ  es  1  pan! 
ne ,  pour  là  recevoir  &  entendre  les  ha-    vos  prédeccfleurs  leur  ont  efté  cv 
rangues ,  tant  du  corps  de  lad.  ville ,  que    vant  octroyez    &  mefme,  n  r  £?  * 
aultresdefrufdiaescoFmmuna^^  roy  yo^^L'W^ 

ledict  feigneur  accompagné  de  meflèi-    duquel  eftant  l'ame  en  repos  11 
gneurs  les  princes.  Aux  deux  coftez  ef-    faids  héroïques  &  glorieuftom 
toient  meffeigneurs  les  conneftable  6c    mée,  dont  il  vous  a  Jaiié  com™ r 
chancellier  de  France,  pour  refpondre    fils  vray  &  k^  ^^^l 
aufdides  harangues,  qui  furent Vaides    unicqui,  demeureront 
par  les  deflus  nommez,  &  finguUere-    en  la  mémoire  des  hommes  Or  W  « 
ment  par  monfieur  M.  Claude  Guyot    afin  quemapiohxiténer^caufe'derl: 
prevoftdesmarchandspourtoutlecorps    tardèrent  de  cette  trelZable  ent«  L 
de  ladide  ville ,  lequel  s'approcha  du-    prife  qu'avez  faide  de  vificer vofd  fut  « 
did  feigneur  en  grande  humilité  ,  le  fa-    jeds ,  e  nc  vous  diray  p lus autrechn^ 
lua ,  tenant  les  clefs  de  ladite  ville  en    le ,  finon  que ,  vouf  tll plus  que  Letl 
(z  main  pendantes  à  un  cordon  defoye    bien  venu priant  à  dL  ffi^S?" 
ftuct  exprès  des  couleurs  dudid  feigneur.    k  conferver  en  profperité  8c  bonW« 
Et  aprçz  ce  queledid  prevoft  fuft  mon-    ce  chef  qu'il  a  Secoré  de  tant  p  " 
té  les  degrez  dudid  tribunal  avec  les    tieufe  couronne  &  tiltre  de  roy  IL» 
efchevins  de  ladide  ville  accompagnez    Chreftien    vous  donnant  il  fo/ce  de 
f  %  grc5er  ;IPro^reU,r  &  Plufieu"  ~n.    debeller  &  vaincre  vTelemTs  &  de 
S  ^"^ï'^.'^PP^encores    planter  les  bornes  dry?ftTem^e« 


genoulx ,  fie  propofa  ce  qui  enfuit  : 
»  SIRE ,  Vos  tres-humbles ,  tres^»beyf- 
«fans,  loyaux  &  fidèles  fubjects  les  bour- 
..geois,  manans  6c  habitans  de  voftre 
»  bonne  ville  de  Paris ,  cité  capitale  de 
«voftre  royaume ,  pour  vous  déclarer  la 
»  grande  joye  ,  plaifir  6c  deledation  in. 

^nL&^T1  Zr*rd'ha?  à  "rcs  comoanc'  *  ^  vaillance  le  Jos* 
„la  nouvelle  6c  bien  heureufe  entrée  de    emporta  >  l'aultre  des  Gaulles  qui  de  c« 

TdWe  muïritdTtre'  ^  ^^nce,  prudence &  juftice  fut" 

prnicesde  voltre  tre?  11  r^1'  dCS  V  Premier  les  ^  Par  les  <*amp*«. 
prmcesdeyoftretres-iUuftrefang,6cau.   cfpandus  ez  villes eoferm* ,  6c  enfçm-u 


tre  coeur  invincible  le  mérite.  " 

Le  fire  Germain  Bourfier  capitaine 
defdids  enfans  de  Paris  avoit  aupara- 
vant en  marchant  en  fon  ordre  faluéle 
roy,  6c  luy  avoit  dict  ce  qui  enfuit: 

SIPvE ,  deux  Hercules  ontefté,  l'un.t 
de  Libye ,  qui  par  force  plufieurs  mon-« 
ftres  combarit ,  6c  de  vaillance  le  los  < 
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»  blc  vivre  &  batailler  enfcigna.  Mais  ces    fi  grande ,  que  jamais  on  n'en  vift  la 

»>deux  pour  un  tiers  parfaicl  en  vous fe  pareille,  &  par  efpecial  les  dames  aux  A",,,4S" 

»font  aflèmblez  j  &  ce  que  Libye  &  vifages  an geliques ,  tant  bien  parées  de 
..Gauiles  ont  eu  &  n'ont  point  eu,  la    carquans,  jaferans,chaifnes,  bagues  & 

"France  en  vous  a  recouvert,  qui  fans  aultres  doreures  p»r  deffus  leurs  atours 

w  malfue  les  vices  vrais  m  onftrcs  abattez,  &  robbes  de  velours  ou  de  foye,  que 
»ic  les  rebelles  a  obeyflànce  ramenez,    l'on  euft  pluftoft  cftimé  Paris  un  petic 

«&  de  voftre  fëul  nom  les  villes  clofes  paradis  que  une  cité  ou  ville  terrienne. 
»faiâes  devant  vous  faillir  &  à  plain  les    Aûfli  fans  point  de  doubte  les  feigneurs 

«  tirez.  Or,  fire ,  cette  compagnie ,  un  ef-  &gentilshommes  qui  fuivoient  fa  majefté 

échantillon  feulement  d'infinies  aultres  trouvèrent  allez  dequoy  contenter  leurs 

«qui  en  la  ville  vous  relient,  vient  au-de-  yeux ,  mefmes  pour  monftrer  que  leurs 
»vant  de  vous,  porter  tefmoignage  pour    courages  eftoient  efmeus  par  les  vrais 

»tous de  voftre  juftice  obeyr,  &  voftre  aiguillonnemens  d'honneur  mondain, 

»  vaillance  par  tout  accompagner.  Dieu,  qui  n'eft  que  folie  &  vanité  }  &  neant- 

«firc  ,  qui  jufques  icy  vous  a  tant  bien  moins  pour  les  plaifans  objecls  des  demy- 
«préfervé,  face  &  voftre  entrée  &  le  dcefles  terreftres ,  ils  failoient  voltiger, 
«refte  de  voftre  vie  tres-heureufe.  bondir,  pennader  &  braver  leurs  che- 

Cette  harangue  a  cfté  enregiftrée,  vaux  de  telle  forte,  que  c'eftoit  une 
durant  que  ledid  fire  Germain  Bour-  merveille >  fembloit  que  ces  beftes  do- 
fier  eftoit  efchevin.  meftiques  entendiffent  qu'il  eftoit  lors 

En  ce  plus  que  triumphant  eftat  vint  temps  ou  jamais  de  faire  fervice  à  leurs 

fa  royale  majefté  accompagnée  de  fa-  mailtres  j  à  l'occafion  de  quoy  l'ailèm- 

di&e  maifon  le  long  des  faulxbourgs  blée  demeura  tousjours  ravie  comme  en 

jufques  à  la  porte  S.  Denis ,  où  il  fut  extaze  ,  depuis  que  la  maifon  du  roy 

haultement  faluc  de  trois  cents  cinquan-  triumphatcur  fe  print  a  monftrer  fur  les 

te  pièces  d'artillerye ,  tant  grofle  que  renés,  jufques  à  ce  qu'il  fuft  àN.D.d» 

menue  ;  laquelle  fift  un  fi  merveilleux  Paris. 

tonnerre,  qu'il  n'eft  en  la  puillànce  des  Mais  pour  retourner  en  matiere,quand 
hommes  de  le  reprefenter  }  mais  bien  la  fumec  de  l'artillerie  fe  fuft  incorpo- 
pourroit-on  dire  que  depuis  le  matin  rec  avec  les  nuages  de  l'air  ,  fa  majefté 
jufques  furies  quatre  heures  après  midy  facrée  defeouvrit  un  avant  portail  d'ou- 
que  fadide  majefté  fift  fon  entrée,  ja-  vrage  Tufcan  &  Doricque  dédiez  à  la 
mais  ne  ceflà  de  canonner ,  afin  de  ren-  force ,  pour  faire  entendre  qu'en  Paris 
dre  plus  attentifs  les  efprits  des  fpeda.  confifte  la  principale  force  du  royau- 
tcurs ,  qui  eftoient  en  u  grande  mulci-  me.  Et  pour  venir  â  la  defeription  de 
tude  aux  portes  &  feneftresdes  maifons,  cet  avant  portail ,  fon  diamètre  par  ter- 
rant d'un  cofte  que  d'aultre  ,  mefmes  re  eftoit  de  dix  pieds  en  largeur ,  l'ou- 
iur  les  tuilles  &  tout  au  long  des  rues,  verture  de  dix-neuf  de  hault  fur  huict 
que  auffitoft  feroient  nombrées  les  ef-  de  large,  &  de  trois  toifes  d'efpoifleur, 
toilles  du  ciel  &  les  grains  de  fable  de  Aux  deux  collez  des  pilliers  eftoient 
la  mer,  que  Ton  euft  pu  compter  ce  peu-  deux  ftilobates  ou  piedeftalsdepropor- 
ple  j  par  m  y  lequel  le  pouvoient  ayfé-  tion  dragonnee  ,  enrichis  de  convena- 
ient choifir  pfufieurs  gentilshommes,  bles  moulures,  fur  lefquels  pofoient  deux 
dames  &  damoifellcs ,  tant  de  la  ville  grands  colofïcs  d'hommes  veftus  a  la 
&  environ  que  de  toutes  les  aultres  par-  rufticque ,  portans  treize  pieds  en  haul. 
ryes  du  royaume,  mefmes  des  pays  cir-  teur,  mis  en  lieu  de  coulonnes  Perfa- 
convoifins ,  qui  eftoient  affluez  à  Paris  nés  ou  Cariatides ,  leurs  vafesDoricques 
pour  voir  le  plus  magnifique  triumphe  entièrement  couvertes  d'or,  comme  auflt 
que  jamais  fut  faid  à  empereur  ou  roy,  eftoient  leurs  chapiteaux  garnis  de  fri- 
ioit  du  temps  des  Egyptiens,  Chaldées,  fe  ,  armilles,  balancier,  aftragalc  ou 
Aflyriens,  Heb  rieux,  Perfans ,  Medeens,  talus ,  plinte ,  doulcine  &  talions  -t  iceux 
Grecs , Romains ,  François,  Germains,  coloflès  tenans  entre  leurs  mains  cha- 
que aultres  -,  &  ne  fçay  s'il  fe  pourra  cun  un  grand  croiflànt  d'argent ,  qui 
faire  que  la  pofterité  le  puifle  égaller ,  avoient  pour  le  moines  cinq  pieds  de 
tant  s'en  fault  que  je  veuille  dire  que  diamètre ,  dedans  lefquels  eftoit  eferipe 
jamais  elle  le  furpafîe.  En  vérité  les  gen-  en  lettre  Romaine  :  Bonec  tetum  impleat 
tilshommes  &  dames -accoudées aux  fe-  erèem,  qui  eft  ladevife  du  roy.  Le  linge 
neftres  fur  des  tapis  divers  d'cxcellen-  &  drapperie  dont  ils  eftoient  veftus , 
te  manufacture,  rendoient  une  beauté  ne  cedoient  aucunement  aux  parures  na. 
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~*  turelles,  ains  avoicnt  leurs  lineamens  tenoic  Ton  arc,  &  portoit  en  efcharoe 
ou  plis  gaigné  fi  bonne  grâce,  par  Par-  une  groflètrouue pleine  de  flefches  De 
rificc  du  gencil  ouvrier  qui  en  avoiteu  fa  bouclie  partoient  quatre  chaifnectes 
la  conduite,  que  les  plus  experts  en  deux  d'or  &  deux  d'argent   qui  s'al' 
fculpcure  y  prenoient  merveilleufemcnt  loient  attacher  aux  ortdles  des  péri 
grand  plaifir.  Quant  eft  de  leurs  che-  nages  deûus  nommez }  mais  elles  ef 
veux  &  barbes ,  cela  eftoit  li  bien  mené  toient  fi  tres-laches ,  que  chacun  les  non! 
&  renfondré  par  vraye   intelligence,  voit  juger  ne  fervir  de  contrainte  ain 
qu'il  fembloit  proprement  que  le  verit  qu'ils  eftoient  volontairement  tirez*  Dar 
les  fift  mouvoir.  Par  dcfloubs  les  pan-  l'éloquence  du  nouvel  Hercules  leouel 
neaux  de  joinct  de  la  rufticque  tcrmi-   a  fai&  fleurir  en  ce  royaume  lès  la 
nans  fur  la  circonférence  de  l'arc  paf.   gues  Hebraicque,  Grecque  Latin,»  iH' 
ioient  l'architrave,  la  fnfe  &  la  coïni-  Senne  ,  Efp^noie  &  Graine  'met 
che,  dont  les  cxtremitez  fe  pouvoient  mement  la  Françoife,  qui  paravant  eÙ 
voir  deûus  les  chapiteaux.  Dedans  le  toit  allez  champcftrei  mais  aumoven 
plat  fons  du  frontilpice  eftoit  un  grand   des  bons  arts  &  fcienccs  qui  luv  ont 
efcu  aux  armes  de  la  ville,  enrichi  de  efté  communiquées  par  la  diligence  de 
deux  branches  de  palme  pour  emplir  le  ce  bon  roy  non  jamais  allez  louable 
vuide  du  tinpan.  Et  fur  te  frontifpice    elle  s'eft  tant  enrichie  de  termes  pro' 
eftoit  levé  un  fode  ou  bien  face  carrée,   près  &  fignificatifs ,  que  maintenant  luv 
peinde  de  pierre  de  mixture,  dedans   eft  loifibie  de  aire  tout  ce  que  bon  luv 
Iaquelley  avoir  un  carto.he  à  l'antique,   lemble,  en  quelque  matière  que  ce  foir 
loultenu  par  deux  mangnansalfis  &  ap.   aulfi  naïfvement  que  aucunes  des  mo' 
puyans  leurs  gaulches  iur  le  glacis  de   dernes.  Mais  loit  airez  dicl  de  cecv" 
la  couronne  -,  &  fur  le  champ  de  ce  car-   pour  venir  a  defduirc  que  à  la  clef  de 
toche  couché  de  noir  eftoit  efeript  en   ces  arcs  pendoit  un  tableau  à  fons  noir 
lettre  dor  :  Trahimur ,  fammtrque  -uo-   enrichi  de  ce  quatrain  efeript  en  lettre 

hemiftiche  certes  convenant  mer-  d'or: 
veilleufement  bien  à  quatre  perfonna-    Par  ma  douke  éloquence  &  royale  bmi 
ges  en  profil  plus  grands  que  le  natu-   Chacun  prenait  pUifirà  m'honnorer  &  fui. 
rel,  eflevez  fur  ce  fode  ,  vcftus  félon         vre.  ' 
leur  qualité  :  a  fçayoir  un  en  la  manière    Chacun  voyant  aufî  mon  fuccefîeur  m'en. 
que  1  on  veoit  ordinairement  nos  eveA  /«ivre, 

ques  &  prélats*  aulïi rcprefentoit-il  l'e-    Vhonnorereê  contraint  de  franche  volonté. 
ghfe  ;  un  aultre  arme  àl'anticque,  por-      Touthomme  de  bon  jugement  peuk 
tant  cimeterre  au  cofté  ,  fignifiant  no-   congnoiftre  que  les  deux  derniers  vers 
bielle  5  le  tiers  veftu  comme  les  courti-   font  à  la  louange  du  roy  Henry  trium- 
ians  qui  font  près  la  perfonne  du  roy  ,   phateur  ,  de  qui  l'efperance  eft  plus 
dénotant  confeil  >  &  fe  quart  en  vigne-   grande  que  l'on  fçauroit  eferire.  Le  ber- 
ron ,  tenant  une  houe"  en  fa  main ,  qui   ccau  de  cet  avant  portail  eftoit  par  tout 
demonftroit  labeur }  ces  quatre  faifans   enrichi  de  grofles  poindes  de  diamans 
contenance  de  marcher  franchementfic   feintes,  qu'il  faifoit  merveilleufement 
agrans  pas  les  mains  tendues  devers  un    bonveoir,  &  fes  flancs  reparez  d'ef, 
Herculle  de  Gaulle  eftant  de  front  au    euffons  aux  armes  du  roy  &dela  roi- 
milieu  d  eulx ,  dont  le  vifage  fe  rappor-    ne  ,  environnez  de  chappeaux  de  trium- 
toit  fingulicrement  bien  à  celuy  du  feu   phes ,  qui  avoient  bien  fort  bonne  grâce 
roy  François,  prince  clément  en  jufti-   Au  fons  de  ce  berceau  &  droiâement 
ce ,  reftaurateur  des  bons  arts  &  feien-   fur  l'entrée  de  la  ville  y  avoit  un  aultre 
ces  ,  melmes  plus  éloquent  que  aultre   tableau  de  mefme  façon  &  lettres  que 
qui  ait  régné  en  France  devant  luy ,  de-  le  précèdent ,  ou  ces  mots  eftoient  ef- 
pmsie  premier  juiques  au  dernier.  Cet  cripts: 

Hercules  eftoit  veftu  de  fa  peau  de  lyon,   Ingredere ,  &  magnes,  aient  jam  tmfus  r 
lespattesnouéesfurl'extremitédubufte,  honores 
pour  cacher  la  partie  que  commande  jigtredtre. 

nature .  tout  le  refte  de  fon  corps  nud.  Te  roy  avec  fa  tres-noble  compagnie 
fcn  lamam  droicte  tenoit  au  lieu  de  pafla  par  deflbubsce  berceau ,  non  la ns 
niaiiue  une  lance  entortillée  d'un  fer-  avoir  receu  contentement  du  mot  des 
pent  recouver:  d'un  rameau  de  laurier,  quatre  eftats,  du  quatrain  d'Hercules  & 
^gnifiant  que  prudence  en  guerre  eft  des  vers  Latins  adreflans  à  fa  majefté 
occafion  de  victoire.  En  la  gaulchc  il  royale.  Puisfe  trouvant  cnunpourpris 

carré 
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carré  bipethriqiK  ou  à  defcouven  en-  tenant  fon  bras  droid  contrcmonc ,  & 

tre  les  deux  portes  de  la  ville  ,  dont  maniant  fon  fouldre  fur  la  pauùae  de 

|es  codez  eftoient  tendus  4e  fiches  ta-  fa  main  en  contenance  gratieufè ,  mais 

piiîèocs,  les  musiciens  à  ce  dépurez  luy  ce  nonoblVant  redoutable  $  tenant  en  fa 

dirent  ouïr  une  trop  plus  douke  barmor  gauche  (on  feepere,  pour  demonftrer  la 

aie  que  n'avoiç  efté  le  bruit  des  canons  quadrupliritc  de  là  puifianec ,  qui  s'eÙ 

(ordonnez  fur  les  rampars.  Et  cependant  tend  fur  le  ciel ,  la 


faA.  majefté  avec  toute  fa  fui  ce  entra  de-  abifmcs. 

4ôfl$la  ville  au  plus  bel  ordre  fictriunv  Cette  première  fortune  reprefentoit 

pbant  arroy  que  l'on  fçauroitimaginer.  celle  du  roy  8c  du  royaume ,  à  raifon 

Toutesfois  il  ne  fault  obraectre  que  les  4e  quoy  tout  exprez  luy  fut  baille  un 

quacreelchevins  de  la  ville  en  toute  hu-  gouvernail  en  fa  main  droide  ,  pour 

milité  0c  révérence  levèrent  fur  latefbe  donner  à  entendre  que  tout  démeure 

4efa  majefté  un  riche  ciel  de  parement,  fbubs  fon  gouvernement,  De  fon  bras 

dont  le  fonds  &  les  quatrepéntes  dou-  gauche  elle  embrairoit  une  corne  d'à. 

hles  eftoient  de  velours  azeuré  ,  tout  bondance,  la  gueule  tournée  contre-  bas, 

fèmé  de  fleurs  de  lis  de  fil  d'or  traid  d'où  fortoit  pluye  d'or,  figaifianc  que 

à  franges  de  mefmc ,  annobly  des  ar-  coures  manières  de  richcflcs  font  en  la 

mes  v  chifFres  8c  devife  d'icelle  facrée  majefté  royale, 

majefté ,  le  tout  faid  de  la  plus  excel-  La  féconde  eftoit  celle  des  nobles  v 

lente  broderie  que  onqueson  enreift  armée  en  amazone,  tenant  une  targue 

en  Phrigie  -t  fie  n'eftoic  pas  julques  aux  enlàfenertre,6cdelàdcxtrcfàilântrooti«. 

manipulles  fouftenans  les  quatre  coings  lire  de  tirer  fon  efpée  hors  du  fourreau, 

du  carré  de  ce  poule  ,  qui  ne  fuflent  pour  donner  a  congnoiftre  qu'elle  eftoit 

tous  recouverts  de  pareil  velours  ficfleurs  tousjours  appareillée  à  oflèndre  ou  det 

de  lis.  fendre,  ainiique  le  bon  plaùlr  du  roy 

Les  quatre  efchevins  donc  à  pied,  gouverné  par  raifon  eildelccomman^ 

les  telles  nues ,  le  portèrent  fur  le  chef  der. 

de  fa  majefté  depuis  ladide  porte faind  La  tierce  dénottoit  celle  du  peuple, 

Denis  jufques  devant  l'eglilê  de  la  Tri-  fit  tenoit  fa  main  droide  defiùs  Ion  et 

nitéj  ou  le  receurent  de  leurs  mains  les  tomach  en  ligne  de  fidélité  fie  d'inno- 

quatre  gardes  de  la  drapperie  de  Paris,  cence ,  puis  en  la  gauklie  portoii  un 

féconds  en  ordre ,  pour  en  faire  autant  coulure  de  charrue ,  6c  avoit  des  ailles 

que  les  premiers  julques  devant  l'eglilê  au  dos ,  pour  manifêfter  a  chacun  fa 

S.  Leu  S.  Oilles ,  ou  ils  s'en  délivrèrent  dilUgence  tousjours  laborieufe.  Vrayeft 

aux  maiftres  efpiciers ,  qui  le  portèrent  que  les  deux  précédentes  n'en  avoient 

julques  à  S.  Innocent  *  &  là  les  merciers  point ,  pour  donner  a  congnoiftre  leur 

le  receurent,  qui  en  firent  leur  devoir  immobilité,  fie  par  efpecial  de  celle  du 

jufques  devant  fainde  Oportune ,  où  royaume ,  qui  portoic  en  fon  mot  «fl 
Us  le  confignerent  aux  pelletiers  ,  lef-  ,  c%t  en  lettre  d'or  fur  fons  d'azur  ap- 

quels  s'en  acquittèrent  jufques  devant  tyiqué  en  la  frife  du  maflif  de  la  fon. 

le  chaftelet  que  l'on  did  l'Apport  de  taine  :  Rtqnorum  fors  diva  cernes.  Celuy 

Paris,  où  les  bonnetiers  le  vindrent  de  la  féconde  en  mefme  forme  fie  rang 

E rendre  pour  le  porter  a  S.  Denis  de  eftoit  :  Sers  fida  potentum }  2c  l'aultre  de 

i  Chaitre ,  6c  là  le  rendirent  aux  or.  la  tierce  continuant  en  pareille  ligne  fie 

febvres,  qui  en  couvrirent  (àdide  ma-  caraderes  :  /mpigra  juflaque  fars  plekis. 

jefté  làns  difeontinuer  jufques  à  N.  D.  Aprez  le  Jupiter  difoit:  Tihi  faeptraj*- 

Mefroes  a  fon  iûue  le  reprindrent  en.  vemqme  Conciliant. 

cores ,  6c  en  eurent  la  charge  jufques  Et  au  pylaftre  Ionicque  canelé ,  re« 

au  palais ,  où  les  lacquais  du  roy  le  4é-  gnant  demis  l'arefte  des  deux  principa. 

partirent  entr'eux.  les  faces  de  l'hexagone  conffatuancl'e- 

Or  pour  rentrer  en  matière ,  paflà  difice  de  la  fontaine ,  y  pendoit  un  au. 

le  roy  pardevant  la  fontaine  du  Pon-  tre  cartoche  enrichi  de  ce  quatrin. 

çeau,  où  il  vift  un  aultre  fpedacleve.  Le  grand  Romain  fa  louange  auflorifa 

ritablement  fîngulier.  C'eftoit  trois  for-  Du  fart  fatal  de  fa  projptriti } 

tunes  de  relief ,  beaucoup  plus  grandes  Mais  plus  d'honneur  a  le  roy  mérité  , 

que  le  naturel ,  la  première  d'or ,  la  A  qui  fart  triple  &  **  Dieu  favori fe. 

féconde  d'argent,  fie  La  tierce  de  plomb,  En  cet  endroid  n'eft  point  defcrtpc 

affilés  foubs  un  Jupiter  de  dix  pieds  en  les  aultres  aornemens  de  plâtre  painc- 

haulreur  plante  fur  un  globe  celefte,  ture  accommodez  aux  faces  de  la  ma^on* 
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nerie,  &  pafletout  cxprez  le  dorement 
■des  mouflures  qui  le  monftroit  de  bon- 
ne grâce. 

Le  roy  donc  ayant  parlé  cette  fon- 
taine ,  qui  ne  jectoit  que  ion  eau  toute 
claire  fuivant  ion  naturel ,  &  pour  ef- 
vicer  les  batelaiges  du  temps  jadis ,  au- 
quel contre  toute  railbn ,  &  en  perver- 
tiflant  le  commun  cours  des  choies  ef- 
tablyes  par  le  ibuverain  Créateur, au- 
cuns faifoient  fortir  d'entre  les  nim- 
phes  le  Vin  tant  blanc  que  rouge ,  fa 
majefté  trcs-Chreftienne  trouva  droict 
devant  S.  Jacques  de  l'Hofpital  un  grand 
arc  triumphal  à  deux  faces  ,  d'ordre 
Corinthien -,  le  mieux  conduit  &  enten- 
du que  jamais  on  en  veit  en  France  > 
pour  le  petit  efpace  du  temps  que  fon 
architecte  eut  à  le  compofer  ,  &  quand 
l'on  diroit  qu'un  fécond  Vitruve  l'euft 


gnoicnt  l'architrave ,  lafrife  &  lacorni; 
ce,  où  n'y  avoit  un  fcul  poinct  à  redi- 
re} mefme  cet  architrave  eftoit  perlé 
&  billeté  par  fi  bonne  induftrie  fuivant 
la  vraye  anticque ,  qu'aucun  ouvrier  on 
aultre  bon  efprit  entendant  l'architec- 
ture n'en  euft  feeu  reporter  que  grand 
contentement.  Quant  à  k  frife ,  fon  fons 
du  cofté  de  la  porte  S.  Denis  premier 
ment  fubject  àlaveuc  du  roy  eftoit  d'or 
&  les  mafques  relevez  avec  les  fleurons 
de  deflus,  aufli  blancs  que  marbre  poli, 
au  moyen  dequoyilsrendoient  un  éclat 
lequel  tenoit  en  admiration  les  yeux  de 
tous  les  regardans. 

De  lacornice  n'eft  cyfpecifié  les  par* 
ties  ,  à  raifon 


que  le  pourtraict  peult  fa» 
ec  ce  l'on  n'y  euft  feeu  au- 


'volontiers  advoiié  par  fon  œuvre ,  en 
cela  l'on  ne  penferoit  faillir,  à  raifon 
que  toutes^  les  proportions  6c  beautez 
artificielles  y  furent  fi  bien  obfervees, 
qu'il  eftoit  hors  tout  danger  decalomp- 
rue.  Mais  pour  en  venir  a  la  defcription, 
premièrement  convient  entendre  que 
la  rue  en  cet  endroict  là  porte  cinq 
grandes  toifes  &  demie  de  diamètre , 
qui  font  trente-trois  pieds  de  large, 
dont  l'ouverture  en  euft  quatorze  foubs 
vingt-fix  de  hault.  Le  demourant  de 
l'eftendue  fut  appliqué  aux  pyles  des 
deux  coftez  ,  dont  l'efpoifleur  ou  pro- 
fondeur comprenoit  trois  toifes,  de  mef- 
me les  piedeftals  avoient  proportion 
fuperbiparciente  les  tierces,  c'eft-à-dire 
eftoient  juftement  d'un  carré  parfait 
avec  deux  tiers,fur  chacun  de/quels  lé  re- 
levoientdeux  colomnes  deCorinte^u 
aielées  &  rudentées ,  qui  portoient  vingt/ 
quatre  pieds  en  longueur  depuis  leur 
empiettement  jufqucs  au  diamètre  d'en 
hault ,  leur  renflement  pris  iur  la  tierce 
partie  ce  demye  de  toute  la  tige  mefu- 
rée  en  l'ept  divifions  égales,  félon  la 
reigle  qu'en  baille  meffire  Léon  Baptif. 
te  Albert ,  qui  faict  monftrer  1  ouvra- 
ge de  trop  meilleure  grâce  que  celle  de 
Vitruve.  Les  baies  faignoientle  marbre 
blanc,  comme  en  femblable  faifoient 
leurs  chapiteaux,  tant  bien  taillez  & 
reveftus  de  leurs  feuilles  d'acanthe  ou 
branque  urfine  ,  qu'il  fembloitàla  veuc 
efblouye  par  trop  les  contempler ,  qu'el- 
les undoyaiTcnt  au  vent.  La  rudenture 
de  ces  colonnes  comprenant  leur  tiercé 
partie,  eftoit  expreflement  bronzée  par 
fi  excellent  artifice ,  que  c'eftoit  chofe 
fort  exquife.  Deflus  les  chapiteaux  re- 


tisfaire ,  &  avec 
cune  chofe  defirer. 

Deflus  la  clef  de  l'arc  pofoir  une 
Gaulle  couronnée  de  trois  tours ,  pour 
reprefenter  fes  parties  :  à  fçavoir  l'A- 
quitanicque,  la  Belgicque  ôcla Celtic. 
que  ,  portant  les  cheveux  efpars  fur  lés 
efpaules ,  &  monftrant  un  regard  tant 
vénérable ,  entremeflé  de  douceur  gra- 
cieule ,  que  tout  le  monde  en  eftoit  res- 
jeuy.  Elle  tenoit  en  fes  deux  mains  des 
fruicts  &  fleurs  de  mainte  forte  eftans 
delà  production, pour  demonftrer  l'heu- 
reufe  fertilité  qui  luy  eft  octroyée  par 
le  fouverain  créateur,  telle  &  fi  grande 
que  toutes  les  nations  prochaines  & 
loingtaines  le  peuvent  aflez  tefmoigner, 
parquoy  n'en  eft  autre  chofe  dict.  Son 
accouftrement  eftoit  d'un  drap  d'or 
azeuré,  tant  bienfeant  à  fa  facture  que 
rien  mieux.  Et  foubs  fes  pieds  repofans 
deflus  une  groûe  poincte  de  diamant  ef- 
toit efeript  en  lettre  noire  fur  le  blanc  : 
Galba  fertilis.  Mais  afin  de  ne  rendre  la 
chofe  trop  prolixe  en  petites  particula- 
ritez ,  en  fera  la  narration  abrégée  pour 
attaindre  le  demourant  de  cette  face 
d'arc,  &  dire  fuivant  le  difeours,  que  def- 
fus  le  retour  des  comices  y  avoit  deux  pe- 
tits enfans  nuds  reprefentans  le  marbre , 
couchez  &  accoudez  de  bonne  grâce 
fur  deux  cornes  d'abondance  pareille- 
ment remplies  de  tous  fruictages,  vou- 
lans  dénotter  que  la  Gaule  eft  mere 
commune  à  tous  peuples.  Entre  ces  deux 
figures  fe  relevoit  un  fode  en  lieu  de 
frontifpice,  dedans  lequel  eftoit  efeript 
en  lettres  d'or  fur  fonds  d'azur  : 
T erra  antiqua  ,  potens  amis  atque  uberc 
%leba 

L<cta ,  tibi  populos  GaUia  mater  alo. 
Sur  ce  fode  eftoient  formez  deux  an- 
ges pour  le  moins  de  dix  pieds  en  haul- 

teur, 
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ttaT    mais  revenans  quafi  en  propor 
tion  naturelle  devanc  les  rayons  de  la 
veuc  qui  deffaillenc  en  moncant.  De 
kurs'mains  droites  ils  tenoient  un  efeu 
de  France  au  fons  d'azur ,  à  trois  fleurs 
de  lis  d'or  taillées  de  relief  fie  raportees 
en  vraye  equidiftanec  triangulaire  ,  bru- 
nies &  refplandiflantes  à  merveille  con- 
tre le  foleil.  Cetefcu  eftoic  environne 
&  enrichi  d'un  collier  de  l'ordre  S.  Mi- 
chel à  doubles  coquilles,  quiluy  don- 
noient  un  fingulierement  beau  luître. 
Les  gaulches  de  ces  deux  anges  a  mont 
eflevees  portoient  une  couronne  impé- 
riale, pour  vray  timbre  de  cetefcu,  6c 
fignifiance  que  te  roy  des  François  ne 
reconnoift  aulcun  fupeneur  en  terre  , 
ains  eft  monarque  en  fon  pais ,  qui  ne 
tient  finon  de  Dieu  Se  de  l'elpcc. 

Telle  eftoit  la  première  face  de  cet 
arc,  excepté  que  l'entre-deux  des  co- 
lonnes eftoit  garny  des  armoiries  du  roy 
&  de  la  roine  mifes  en  chappeaux  de 
triumphe }  &  fur  les  tympans  entre  la 
circonférence  du  berceau  &  le  plat-tons 
de  l'architrave  volletoient  par  fémblant 
deux  viûoires  d'or  ,  tenant  en  leurs 
mains  droites  chacune  fa  couronne  de 
laurier,  &  aux  gaulches  un  rameau  de 
palme.  Plus  dedans  les  piedeftals  y  avoit 
deux  tableaux  àl'anticque,  pour  la  dé- 
dicace de  l'arc ,  adreflant  à  la  Gaulle 
fertile ,  en  l'un  defquels  eftoic  elcnpc 
en  lettre  d'or  fur  fons  noir  :  Matripi*-, 
&  en  l'autre  :  populorum  omnium  ahtmna. 
S  X). 

'  Le  refte  des  pyles  eftoit  dyapré  de 
pierres  de  mixture,  tant  bien  faince  du 
naturel  que  l'œuvre  s'en  monftroit  ad- 
mirable. 

Voilà  en  fomme  quelle  eftoit  la  pre- 
mière face  de  cet  arc.  Mais  avant  que 
pafler  a  l'aultre ,  fault  entendre  que  le 
fonds  du  berceau  fut  parc  d'un  com- 
partement  de  Morifque  fit  groflTes  rofa- 
ces  d'or  avec  les  devifes  &  chiffres  du 
xoy5  les  parquets  feparez  de  feftonsde 
lierre ,  qui  donnoient  un  grand  efgaye- 
ment  a  toutee  la  befongne.  Dedans  les 
flancs  y  avoir,  deux  carrez  de  platte 
painéhire  véritablement  faicb  de  main 
de  maiftre  ,en  l'un  defquels  fe  veoit  la  re- 
prefentarion  du  fleuve  Seine  portant 
couronne  de  laurier  ;  &.  non  certes  a 
tort ,  au  moins  fi  l'on  veut  juger  fans 
afte&ation  5  confideré  que  fesenfans  ont 
efté  ,  font  &  peuvent  eftre  auffi  bien 
triumphateurs  que  les  Romains  &  aul- 
tres  peuples  precedens ,  &  n'a  tenu  fi- 
non à  ceux  qui  dévoient  eferire  ,  lef- 
Tmell.  Pin.  III. 


quels  vivaient  du  temps  de  nos  ancefl  A„ 
très ,  que  leurs  geftes  dignes  de  l'im- 
mortalité ne  foient  parvenus  jufques  à 
nous  j  Se  fi  cela  full  fuccedé ,  par  ad- 
venturc  n'aurions  nous  occalion  d'ad- 
mirer les  faiûs  deseftrangers  ,  ains  ver- 
rions que  fi  nos  Gaullois  ne  les  furpaf- 
fent ,  ils  pour  le  moins  les  peuvent  cf- 
galer.  Mais  foit  icy  modeftie  gardée 
pour  venir  à  noftre  fleuve  ,  lequel  ef- 
toit demy  levé  ,  demy  couché  fur  des 
rofeaux  aquatiques ,  ôctenoit  en  une  de 
fes  mains  un  aviron  ,  pour  monftrcr  qu'il 
eft  naviguablc  ;  &  de  l'aultre  s'accou- 
doit  fur  une  hidrie  ,  d'où  fortoit  de 
l'eau  en  abondance ,  telle  qu'il  s'en  fai- 
foit  une  groûc  rivière ,  fur  les  bords 
&  terrouers  de  laquelle  fcvoyoicntplu- 
fieurs  nymphes  fes  filles ,  qui  répandoient 
leurs  vafes  en  fon  canal ,  à  fin  de  le 
plus  augmenter.  Le  payfage  s'en  mon- 
ftroit doux  8c  flou  ,  pour  autant  que  les 
traids  menez  parinduftrieufe  peripeai- 
ve  abufoient  tellement  la  veaif ,  qu'elle 
eftimoit  veoir  bien  loing  en  pays  j  ce 
neaptmoins  la  fuperficie  en  eftoit  toute 
efgale.  Le  goulet  de  l'urne  de  ce  fleuve 
s'environnoit  d'une  pancarpe  ou  fefton 
de  tous  fruits ,  par  efpecial  de  bleds 
&  de  raifins,  pour  monftrer  la  fertilité 
provenante  de  fon  cours. 

En  la  platte  bande  ou  ceinture  rég- 
nante à  niveau  des  mouflures  du  piedef- 
tal ,  tout  autour  du  maffif,  y  avoit  un 
eferipteau  de  lettres  d'or  à  fonds  d'a- 
zur ,  contenant  ces  mots  :  Félix  Scqttan<e 

Et  à  l'aultre  flanc  ou  cofte  apparoif- 
foit  un  pareil  fleuve  reprefentant  la  ri. 
viere  de  Marne  ,  dont,  la  defeription 
ccllèra ,  nonobftant  que  la  figure  nece- 
daftà  la  première,  pour  avoir  cfté  faic- 
te  tout  d'une  mefme  main  5  mais  pour 
éviter  à  prolixité  ,  ce  fleuve  avoit  pour 
de  vife  :  Gr*t*  Matrona  amenitas. 

Et  l'aultre  face  de  l'arc  citant  de 
fembiable  manufadure  que  la  première, 
excepté  que  le  fons  de  la  fnfe  eftoit 
couché  de  blanc,  8c  les  mafquesavec 
les  fleurons  très-bien  eftoffez  d'or,  pour 
diverfifier  la  mode.  Sur  la  clef  à  l'op- 
pofite  de  la  Gaulle  feoit  un  bon  événe- 
ment veftu  d'un  habit  fimple  ,  tenant 
en  fa  main  droiûe  unecouppe  d'or,& 
&  en  l'aultre  une  poignée  de  fies  de 
blé ,  félon  la  defeription  des  antiques. 
Deflbubs  fes  pieds  eftoit  efeript  en  lettre 
noire  fur  le  blanc  ,  ne  plus  ne  moings 
que  foubs  la  Gaule  :  Bonus  evtntus.  A 
les  deux  coftez  fur  les  retours  des  cor- 
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nices  gifoient  aufli  dos  contre  dos  deux  nous  tenons  encore  aujourd'huy  en  erand 
enfans  Flora  &  Pomona  bien  belles,  ac  prix  àraifon  de  leur  naïfve  beauté  la- 
coudées  Flora  fur  un  caniftre  plain  de  quelle  toutesfois  n'empefehoit  que™ 
fleurs  tenant  en  main  un  vray  liz  fla-  faces  ou  coftez  ne  fuûent  ennoblis  des 
turel  -,  Se  Pomona  delTus  fon  urne  prc*.  armes  duroy  &  de  la  roine environnées 
pre  a  enrofer  jardins,  maniant  une  fer.  de  chappeaux  de  triomphe  enfemhE 

nette  de  bien  (art  hnnnp  rrroIP  A*  rmltt~~-    Ui  t  1      ,,   r„     »  «"Wiiuir 


de  croillans ,  HH  doubles  fcaultres  chi£ 
fres  de  fa  majefté  >  qui  diaproient  les 
les  bordures  tout  à  l'entour,  &  augmen- 
toient  grandement  la  bonne  grâce  de 
la  belongne. 

Deflus  le  plan  de  ce  perron  la  figure 
d  un  animal  d'Ethiopie  nommé  Rhino- 


pette  de  bien  fort  bonne  grâce. 

En  droicte  ligne  du  grand  efeu  de 
France  tenu  par  les  deux  anges  comme 
delTus  eft  dià,  pofok  fur  le  Iode  un  Ze- 
phirus  regardant  devers  l'eglife  du  Se- 
pulchre ,  &  fou/flant  par  deux  trompes 

andeques  contre^  &  /Wrfj  pour  ^     !;   ;  i; 

donner  i  entendre  que  la  tres-doulce  ceros ,  en  couleur  <f efeorce  d/ïu  «  " 

^  ?  MVCnr  ^  Cft  fingoIicr*-  «me  d'efcailles  naturelles, ennemy  mer' 

ment  profitable.  Et  dedans  ledicr.  fode  tel  de  l'Eléphant,  &  qui  de  ScTue 

y  avoit  deux  vers  Latins  aulfi  en  lettre  en  finguW  combat ,  nonobftant  qu'U 

dor  fur  fonds  d'azur,  delà  teneurfui.  ne  fo,?pas  du  tout  fihault,  maï  bfen 

n      '  l  ■     r        s  égal  en  fa  longueur ,  chofe  que  fon  oiw 

Qpmnk  totfaveantfeturuUnuminaterr*,  vner  ayant  conWie.il  luy  donna  dT 

jUjum  ego ,  &  venus  cnntta  fecunio  mets,  huid  pièds  d'eftendue  foubs  unze  de 

Et  pour  ce  qu'en  un  feul  quatrin  n'eurt  montée ,  &  au  meillieu  du  dos  luy  ap- 

peu  eltre  comprmfe  la  figmfication  de  pliqua  une  baftine  bien  affermie  de  deux 

tablleuUX^CeS,/UtrftT,tJU,î  d°ubJc  LS,es>  fur  W  cet  anima  fembS 

tableau  &m,S  fous  les  p.eds  delà  Gaul-  porter  ce  qui  furmontoit  de  l'éguille 


turt 


Parifiens  en  hyerogliphes ,  qui 
ir  did  que  tout  au 


'tance  à  la  na~    vœux  des 
,f  fera  recité  aprez  avoir  u  »  :  mit  mut  iu 

Moy  Gaule  je  produis  honneur  &  nourri-   faille  de  cette  éguille ,  fur  un  globe  do- 
ro7  2  a  ri-'i       1  ré,  fut  plantée  une  France  de  dix  pieds 

Zùx  UM$    Cn  hau,teur>  armee  à  l'antique ,  revef. 

Puis  en  l'aultre  y  avoit  : 
Flore  promeU  par  fin  mary  Zcphire 
De  fruifh  &  fleurs  heureux  événement, 
Le  roy  fromefl  par  fi»  adi  'ou  ment 
Le  vray  bonheur  iù  toute  France  a/pire. 
Allez  bon  efpacc  de  temps  arrelta  fa 


tue  d'une  togue  impériale  azurée  &  fe- 
mec  de  fleurs  de  lis ,  faifant  contenan- 
ce de  remettre  fon  efpée  au  fourreau , 
comme  vidorieufe  de  plufieurs  animaux 
cruelsôc  faulvaiges  ,  qui  gifoient  détren- 
chez  &  morts  defloubs  le  ventre  de  ce 
Rhinocéros.  A  la  vérité  l'on  y  pouvoit 


pulchre ,  elle  y  ve.t  une  me wiïleûfc  al!  triple  foudre  partant'du  "globe  fe'rvant 

plie  portant  foaxance  &  dix  p.edsen  de  marchepied  a  la  fecold V Bel™ 

non  c^ptren  ~  T  ^  confirmation 

Ton  TJZ  r,       \emÇ«ynieni  oui  &  lequel  eftendoit  fes  flames  tout  au 

,  ,      K.      «ructure  ec  corn-  qui!  faifoit  merveilleufement  bon  voir, 


pofinon  de  laquelle  mérite  d'eftre  aucu 
ment  célébrée.  A  cette  caufe  pour  n*v 
failhr ,  fur  fondicl  rez  de  chaullée  elle 
eftoit  circuye  d'un  fîilobatc  ou  piedcftal 
de  neufpiedsôc  demy  dehault, devin« 
pieds  cn  longueur ,  &  de  toife  &  demyc 
de  Iarge,pa,na  cn  tous  les  quatrecoftez 
de  pierres  faiclcs  de  porhVe  ,  de  iafpe, 
de  /erpentine  &  aultres  que  l'antiquité 
a  grandement  recommandées ,  &  que 


&  encore  plus  confidercr.  Cette  Fran- 
ce avoit  pour  fon  mot  :  Quos  efo.  Puis 
pour  la  confecration  de  l'aiguille  en  un 
carré  eftoit  efeript  de  lettre  d'or  fur  fondi 
d'azur  : 

HENRICO  II.  REGI  P.  F.  A.  P.  P. 
AD  V  EN  TUS  NOVI  ERGO  CIVES 

LUTETIANI  VOVERUNT. 
D.  D.  Q.  ANNO  M.  D.  XLIX. 
Au  bas  de  l'aiguille  près  le  dos  du 

Rhinocéros 
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Rhinocéros  eftoit  efcript  en  Grec  : 
5" ïï* AK02  ,  qui  vaulc  autant  à  dire 
?omm^nuant\s  monftres  fie  mao- 

^Mais  pour  n'oublier  les  hierogliphes, 
purement  il  y  avoic  le  devant  d'un 
C&  d'un  chien  ,  repofans  chacun  un 
pied  fur  une  couronne  de  France  impé- 
riale eftant  au  milieu  d'iceux*  un  ivre 
brique  à  gros  fermouers ,  dedans  le  u- 
Z "une  efpce  nue  traverfante  de  bout  en 
bo«t5  un  ferpent  tortillé  en  forme  de 
Pieuvre  ,  un  croiflant  large  ,  duquel 
les  cornes  reposent  fur  deux  termes» 
un  globe  furmarché  d'un  pied i  tirc^ du 
namrcl »  une  pompe  de  navire  &  un  m- 
dent  »  un  oeil  ouvert  »  unes  falces  confu- 
laires \  un  rond  ou  cercle ,  un  pavois  » 
un  ancre  de  long  »  deux  mains  croifees 
fur  des  rameaux  d'olivier  -,  une  corne 
d'abondance  ,  dellus  laquelle  tomboit 
plave  d'or »  un  cerf  »  un  dauphin  »  une 
couronne  de  laurier»  une  lampe  anti- 
que allumée  »  un  mors  de  cheval  »  fie 
Juis  le  tymon  d'un  navire»  qui  Ggnifioient 
en  s'adreflant  au  roy  :  Force  &  vigilan- 
ce mlTent  garder  voftre  royaume  par  conje,y 
bonne  expédition  &prudence-1  foicntvosli- 

mites  eftendues  *f*H™  /"' 
toute  la  ronde  machine  de  U  terre ,  &que 
dominiez  à  ta  mer,  ayant  tousjours  Dieu 
pur  veneur  &  deffenfeur  contre  vo> r«£ 
wS  }  par ferme  paix  &  concorde  ,  en  affluen- 
ce  de  tout  biens  lancement  &  famement 

triumphateur  vive*., 

En  la  première  face  du  ftylobate  y 
avoitun  tableau  placqué,  dedans  lequel 
eftoit  efcnpt  en  lettres  d'or  fur  un  fons 
noir  ce  quatrin  dilânt  en  la  perfonne  de 

France  :  . 
Longuement  a  vefeu  &  vivra  U  mémoire 
VHercules ,  qui  tant  a  de  monjlres  fur- 
monte*. 

Zes  peuples  fiers  &  fors  par  tnoy  France 

TuretTf***  &fennt  n,aperduraHc%Uire. 

Telle  eftoit  (a  dedication  de  cem- 
eone  facre  à  la  majefté  royal ,  qui  n  en 
print  certes  peu  de  contentement. 
P  Après  doneques  que  fad.de  majefté 
eut  pafle  oultre ,  elle  advilà  fur  main 
droide  la  fontaine  S.  Innocent  de  nou- 
veau rebaftie  ,fie  d'un  ouvrage  fmgulier 
faid  de  bonne  pierre  blanche  ,  tant  pro^ 
prement  conduit  fie  enrichy  de  figures  à 
demy  taille,  enfemble  de  feuillages  ar- 
tificiellement undoyans  Si  rerendus,  qu  il 
n'eft  poffible  de  l'exprimer  en  peu  de 
paroles ,  fie  pour  continuer  a  dire  que 
ïa  majefté  facrée  ayant  pafle  la  fufdide 
Tau  II.  Part.  III. 
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fontaine  embellie  dedans  œuvre  des  da-  A„.  UJ4. 
mes  ,  damoifelles  fit  bourgeoifes ,  fem- 
blablemcnt  de  gentilshommes  fie  aultres 
citoyens  de  la  ville,  tant  bien  eh  ordre 
quec'eftoit  grand  beauté  ,  aprezpeu  de 
chemin  elle  trouva  devant  le  chaftelet, 
en  la  place  dide  l'Apport  de  Paris ,  un 
autre  fpedacle  de  platte  paindure,  qui 
ne  faid  pas  à  laifler  en  arrière. 

C'eftoit  un  portique  à  la  mode  Io- 
nique ,  proprement  dipterique ,  c'eft-à- 
dire  a  double  rang  de  coulonncs ,  tant 
en  fon  principal  rencontre  qu'en  fon 
fons ,  dont  l'eftendue  eftoit  de  fix  toi- 
fes  fie  demie  en  largeur ,  foubs  cinq  aul- 
tres fie  demye  de  hault  ;  lefdides  cou- 
lonnes  glacées  de  toutes  les  pierres  de 
méfiance  que  la  nature  pcult  produire» 
&  pour  telle  diverfité  l'œuvre  en  eftoit 
infiniment  plus  belle.  Leurs  bafes  fie  cha- 
piteaux reprefentoient  le  bronze,  fui- 
vant  la  manière  de  plufieurs  antiques  » 
chofe  qui  leur  donnoit  un  tres-grand 
aomement.  Par  deflus  regnoieot  l'archi- 
trave ,  la  frife  fie  la  cornice  de  propor- 
tions bien  obfêrvées.  Deflus  le  plan  de 
ce  portique  y  avoit  une  Lutece  repre- 
fentant  une  nouvelle  Pandora  veftue  en 
nimphe  ,  les  cheveux  efpars  fur  les  ef- 
paulles,  fie  audemourant  treflèzà  l'en- 
tour  de  fa  tefte  d'une  mcrveilleufemenc 
bonne  grâce  >  elle  agenouillée  d'un  ge- 
nouil ,  comme  pour  faire  honneur  au 
roy  à  fa  réception  »  fie  faifant  contenan- 
ce d'ouvrir  de  l'une  de  fes  mains  un  va- 
fe  antique  feulement  remply  de  tous  les 
heureux  prefens  des  puiflances  ce  eftes, 
non  des  infortunez  qui  furent  jadis  mis 
en  l'urne  de  Vulcan  »  8e  tenant  l'aultre 
main  levée  en  l'air,  comme  pour  ren- 
dre la  majefté  royale  attentive  ï  Ion  dire, 
qui  eftoit  un  quatrin  efcnpt  en  lettres 
d'or  fur  un  fonds  noir ,  contenant  ces 

fàdfs  Chacun  des  Dieux  fifl  un  double  pre- 

fent  _ 
A  U  fille  Vukari,  qui  s'en  nomma  Pan, 

Mais°l%,  chacun  Seulxdetous  biens  me 
décore  i  „     .  . 

Et  puifqu'l  vous  je  fuit  ;  tout  eji  voftre  à 

Ce  tabîeau  eftoit  affiché  deflus  le  plan 
d'un  cfcallier,  par  où  l'on  montoit,au 
moins  penfoit-on  monter  aud  portique, 
tant  il  eftoit  bien  ordonné ,  fie  les  traits 
naïfvement  menez  par  pratique  de  per. 
ipcaivcjmefmeslc  jour  ôelumbre  enfu* 
rent  fi  bien  couchez  à  l'imitation  du  na- 
turel ,  qu'il  n'eft  pas  poffible  de  mieux. 
'  ^  *        Aaa  ij 
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Ah.         Et  quant  à  la  maçonnerie  eAant  for  le-   teur  Se  tant  hii»n  r„    ^  . 

^  efcallier,  il  n»}  avoit  coing  de  bafe    bre ,  L^JS  de  f 

ny  de  chappireau ,  lequel  ne  1?  rappor-  fent  trouve  f  redire  ""^  euù 
taft  au  vray  poinc*  du.milicu  }  au  moyen   la  partie  /ccrette  H  Pour  <°™ir 

de  quoy  fe  renfondroient  &  relevoient  <ie  lierre  ceint  anlili  av,OIt/-UnIfloCGlr^ 
le,  membres  par  fi  grande  apparence,  & 

que  mefmes  plufieurs  ouvriers  experts  il  y  fut  ^ 
euifcnt  jugé  qu'il  y  avoit  grande  £p*.  ten^un^  ai?d  m^  Z  ^  m9Ua  5 
ration  encre  la  figure  &  le  baftimenc     de  hune  j  C  navire  g*™? 

en  la  fri/éduquel  fftoir  efeript  S  et  ^  datent §  dot  t'i  *  T" 
dor  fur  fonds  d'azur  ;  So,pts  *  fiJpite  ^  ?ûn  J™£  eftoit 
«7'  &  en  un  tableau  faincl:  de  relief  un  Caftor  argenté  '  &  a  r  r  l aV01c 
au-deïïus  de  la  tefte  de  cette  Pandore  Poilu x  r™.r  n  i\  fa  reneKre  ^ 
y  avoit  auffi  en  lettre  d'orTz£T£  ^fïL^&IS11*  ^ 
/W«*.  j     Cmblans  Petits  au. 

Aux  colomnes  de  ce  portique  pen-   £  teno£  STw  T}*8'  UC* 
dœent  de  beaux  feftons  de  verdure  où   o«„îu2î  6  de  fes  mai™  "ne 

eftoient  attachées  les  armes  du  oit  ï£Ânt  ^    aT*>  *  le  PdJu* 
delà  royne,  environnées  de  chappeaux   lé^veC^  >immo^^é& 
de  triumphe ,  dont  la difpofition  dufeuï   zatrTZ^l  au*  deu* 

lage  émulateur  delà  nature  donnoitun  ^Jg^^^."****** 
Wram  plaifir  à  tous  encendans  &  fe  mnnniîh»  i "a naviSanon-  dedans 
dele^nSenrartdeZeuxis.Encorespour  3^"dSSL?^Œ^\^  ^Voic 
wieuxperfuaderquetoutl'ouvrafie eftoit    oSi  fe^T  ftc  COnCre  ia  Priaci~ 

mafiif ,  celuy  qu'i  en  fift  l'ordoï £ï  fcSS?  'V9 

<ireflà  au-deffus  de  la  cornice  une  cal  avnt  ?  a  P  rae,de  fon  ™alfif\  y 
lerie  hyperricque  ou  â  defeouve*  p^t  «s  v£?i  w,pIUS  £~  A^ 
cee  â  jour  laquelle  mettoit  beaucoup    av irons    cW^f*  ^  dc  leurs 

chf  qu>  grandement  aydoit  à  ^JïT^*^ 

Quant  le  roy  euft  quelque  peu  de  bre de"^^      f0"  unPareil™«- 

temps  arrefté  devant  ledict  poiScquT  fiLz          f     ^  '  Wnt  bicn  de« 

pour  ce  que  la  prefle  eftoit  grande  aJ  d£Sr  4  ~    7  'ff'  ^u'iIs  nc 

carrefour  de  la  boucherie  de  Paris  Ôà  fiSTÏ  p  ^  de  ^  C'^oientThe, 

«I  faUoic  tourner  pour  aller  furie  Vont  if        PX«*««  »  avec  Zethus  &  Ca- 

N.  D.  fa  majefté  1  remjft  en  chemin  r  * 4  C°U,S  lc/?^,S  Pour  ^  de  nation 

fc  en  allant  tout  le  penTp^aâSS  hS"*'           à  lcur  TiP^^ 

le  bout  d'iceluy  pont,  où  eftoit  "n  arc  ÎSr*  "MEI2  EMMEMAnVE2  AM. 

tnumphal  de  l'ordre  compoîë    conte  i*?MEdA  >  ^  ^    ^«  defin* 

nant  quatre  toifes  de  large ,  en  ce  corn  ^î-^         Ce  »ot  eftoic 

pu»  ïespyles ,  dont  l'ouleVture  duT:  S^SÏÏm0!?!  ^  Cn 

iieu  avoir  unze  pieds  de  dyametre  foubz  resrConvcn.abl«  *  1*  J^gue. 

vingt-deux  de  hault,  6c  une  bonne  toife  d'auf^  lesRaa?>  canc  d>™  cofté  que 

d'eipoUleur  ,  dont  le  berceau  fut  Zi  A%   f  '  V™f  ,dcuX            f  en  l'un 

chi  d'iw  compartiment  d'argen  embruI  S? ueIsc^ti  lamaindroide  onpou- 

m  rur  fous  noirs ,  qui  font  1  °  rova^  ÏÏf  V,°ir  Ç^*us  confacrant  au  èieu 

couleurs  ,  ^quelles1  W  donnoS  un  ^          d  °f  de  fon  mouton>  r" 

grand  luftre.  belnis  la  clconfeîence  2  *         ?™rCé  lc  Bo/Pllo«  d« 

frifeaornéedcgrosbou,llonsdeneurs&    S?  cette  mer ,  qui  dèslors 

fa  cornice  de  mouleures  convenable^   f?uesiP?f™  ^efté  dide  HMfrm. 

^^cmquiefineenroiS^rSf  ^  CC  Phryxu5  ^  fon  »m  ef. 
^mens  ,  fur \  p|an  de  ^^^,,.1^   ^P^  eu  lcttrc  d'ûr,  &  foubs  fes  pieds  : 

«iveau  du  nie  dTlw'?rdam  a  En 

y  avoit  un  îafon  raviffanr 

voir  un  Tiphis  de  dix  „;!?.  ï 1^°^  Iadiâe  Peau 

d'or ,  &  emmenanr 
tS  Wioi  fore  de  S  ïï.  *  d"1"el  «**  ««  Script 

Marte  fera.  *  eau  roy.  7^ 
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fca  dedans  le  plinthe  fous  les  pieds  de  diverfè  invention  j  pour  laquelle  def- 

de  Tiphys  fe  pouvoit  lire  en  lettre  d'or  crire  femble  que  ce  ne  fera  mal  faid  de 

fur  fbns  d'azur  ce  vers  de  Virgile  di-  commencer  à  la  faire  du  dedans  œuvre» 

font  :  combien  qu'elle  ne  fuft  la  principale  t 

Alter  mt  jamTiphis ,  ej-alura  qua-vehat  mais  à  raifon  qu'elle  fe  prefentoit  en 

Argo  veue  la  première. 
J)elefios  Heroas.  Il  y  avoit  contre  les  pyks  quatre  ni- 

Pareillement  au  milieu  de  cet  arc  y  ches  faindes  de  platte  paindure ,  de. 

pendoit  un  tableau  garny  de  ce  qua-  dans  chacune  defquelles  eftoit  planté  de 

trin  :  bonne  grâce  un  demy-Dieu  ou  demy- 

Par  le  fage  Tipbis  Argo  fut  gouvernée,  Deefîc  des  plus  renommez  de  l'antiqui- 

pour  aller  conquérir  d'tr  la  riche  toifon;  te ,  fingulierement en  l'exercice  d'arche» 

Mt  far  vous  roy  prudent*  ftmblable  raifon ,  rie.  Ceux-là  eftoient  Califto  8c  Arcas, 

Sera  nojtre  grand  nef  h  cure» fe  ment  menée.  avecCrocon  fitPandarus,  tant  bien  ex- 

Cela  eftoit  did  au  roy ,  pour  au  1  tant  primer  au  naturel ,  que  l'on  ne  fe  pou- 

qu'ilcft  feigneur  de  la  nef  de  Paris  non  voitauouvir  de  les  regarder.  Leurs  noms 

inférieure  a  l'ancienne  Argo.  eftoient  eferipts  deflbubs  leurs  pieds.  Et 

Mais  voulant  pourfuivre  le  refte  ,  ce  en  la  face  principale  que  les  palfans  avec 
pont  N.  D.  a  environ  foixante  &  quinze  fà  majefté  n'euflent  pu  veoir  fans  retour- 
toifes  de  long .-  &  en  chacun  de  fes  cof-  ner  les  vifages  en  arrière ,  fe  trouvoient 
tez  fonc  fituées  trente  -  quatre  mai-  ordonnez  dedans  le  nuffif  quatre  aul- 
fons  ,  toutes  marquées  de  lettres  d'or  très  niches  remplies  de  pareil  nombre 
fur  un  fons  rouge  par  nombre  entrelui-  de  figures  de  relief,  chacune  reprefen- 
vant  depuis  la  première  jufques  à  la  der-  tant  fbn  demy-Dieu  ou  dcefle,  dont  les 
niere  >  fur  les  divifions  defquelles  au  fe-  noms  furent  :  Genius  prlntipis  ,  beau  8c 
cond  eftaige  y  avoit  des  feraines  de  re-  jeune  de  dix-huid  ans  ,  mais  fort  ap- 
lief  plus  grandes  que  le  naturel ,  belles  prochant  les  lineamens  phyfionomiques 
par  excellence ,  qui  haulfoient  leurs  bras  du  roy,  Iris  meffagere^  de  Juno,  fit  les 
contremont,  fie  en  chacune  main  tenoient  deux  Cupidons,  l'un  grand  fans  bandeau 
un  fefton  de  lierre  montant  par  deflus  fie  fans  ailles ,  ainfi  que  Platon  le  déf- 
ie tiers  eftagC;  dont  fe  faifbit  un  com-  cript,  Se  l'autre  petit  aveugle ,  ainfi  que 
partiment  fingulier ,  lequel  couvroit  le  les  paindres  ôc  ymaigiers  ordinairement 
pont  tant  du  long  que  du  large  5  fie  en  le  nous  prefentent  j  lelquels  tenoient  aulfi 
eftoient  les  cntrelas  enrichis  de  devifés  chacun  fon  arc  au  poing ,  comme  prefts 
du  roy  ,  fçavoir  eft  de  H  H  doubles  d'or  à  le  tendre  fie  en  tirer  pour  le  fervice 
fur  fonds  d'azur,de  croiflans  d'argent  fur  du  roy  triumphateur  j  ade  que  faifoient 
fons  noir,  de  fouldres  fie  d'arcs  a  corde  pareillement  un  Phase"  us  ,  une  Phœie , 
rompue  ,  couchez  fur  un  plat-fbns,  dont  l'un  d'or  fie  l'autre  d'argent,  de  dix 
les  extremitez  faides  en  demy  rond  ef-  pieds  en  haulteur ,  plantez  deflus  le  plin- 
toient  garnies  de  teftes  de  Medufes  crian-  the  aflîs  fiu-  la  comice ,  ne  plus  ne  moins 
tes  ,  ce  fembloit ,  à  bouche  ouverte,  8e  que  le  Tipbis  fie  fes  collatcraulx  deflus 
treflees  en  lieu  de  cheveux  de  petits  fer-  l'arc  précèdent ,  appuyans  chacun  l'une 
penteaux  couchez  de  verd  de  terre  ,  tor-  de  les  mains  fur  un  globe  terreftre  eftanc 
cillez  en  façon  de  nœud  fur  le  fommet  au  milieu  d'eulx ,  fie  difans  à  fa  majefté 
de  chacune  des  teftes.  royale  le  diftique  efeript  de  lettre  d'or 

Tant  y  avoit  auffi  de  monde  fur  ce  à  fbns  d'azur  en  lamaiftreflè  face  de  ce 

pont  aux  feneftres  Seaux  bouticques ac-  plinthe. 

couftrées  d'efehaftaux  tout  exprez  ,  que  Vnde  orimur  terris  t  terris  ubi  condimur , 
c'eftoit  une  grande  nobleilè ,  Se  par  ef-  iifdem 

pecial  des  dames  tant  exquifes  en  per-        Hic  regni  duplex  terminus  eft*  tui. 
fedion  de  beauté  ,  8c  davantage  tant      A  l'entour  de  la  circonférence  du  ber- 

bien  parées  ,  que  l'on  euft  plultoftefti-  ceau  y  avoit  pour  tous  les  archers  efeript 

mé  cftre  au  champ  des  bienheureux  ,  que  en  lettre  noire  fur  fonds  blanc  :  Arti 

fur  un  paflage  terreftre  fondé  fur  l'eau  pratendimus  artum\  mefmes  dedans  le  car- 

d'une  rivière.  Cenonobftant  S.  M. avec  toche  pendant  i  niveau  de  fbn  centre, 

toute  fa  troupe  tira  oultre  ,  Se  pour  ce  pour  dénoter  l'intention  de  l'inventeur, 

faire  paflà  par  deffoubs  un  fécond  arc  y  avoit  ce  qua  trin  efeript  : 

eftant  à  l'aultre  bout  du  pont,defem-  Sire,  croyez^  puijquc  de  fi  bon  cceur, 

btable  ordre  fie  artifice  que  le  premier,  Pour  voftre  nom  perpétuer  ,fe  bande 

mais  non  garny  dépareilles  figures ,  ains  De  demy.Dieux&Dicux  cette  grande  bande, 

Aaa  iij 
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Q*e  des  vainqueurs  vous  fertile  vainqueur,  preffion.  Ec  quant  au  prefent  faid  audift 
Dedans  les  flancs  du  fufdid  axe  y  feigneur  par  ladide  ville,  il  fera  efeript 
avoir  une  Auma  de  vifage  vermeil ,  cou-  cy-aprez  à  l'entrée  de  la  roine  à  fon  pur. 
ronnée  de  rofes  ,  veftue  en  nymphe , 

aflïfe  fur  des  nues  obfcures  que  les  rayons   Entrée  a  Paris  de  La  reine  Elisabeth  de 
du  foleil  orient  faifoientpeu  à  peùdif-        Medicis  femme  du  Roy  Henry  I/. 
paroir  parmy  la  fpacioflté  de  l'air }  elle 

cftant  du  bras  gauche  accoudée  fur  une  Y  È  xvin.  jour  du  mois  de  Juine 
tefte  debœuf  fechc,pour  dénoter  1ère-  I  ;  la  roine  aprez  avoir  efté  couron! 
tour  au  labeur ,  &  tenant  en  fa  main  nce  à  S.  Denis  en  France  en  la  manière 
droide  une  lampe  allumée ,  figrùfiant  la  açcouftumée ,  environ  -douze  ou  quinze 
lumière  du  jour  approchante  de  noftre  jours  avant  l'entrée  du  roy ,  arrivée  ce 
hemifphere.  Deflùs  fa  tefte  eftoit  fon  jourd'huy  matin  au  prieuré  de  S.  Ladre 
nom  efeript  en  lettre  d'or  5  &  foubs  fes  marchèrent  au-devant  d'elle  les  quatre 
pieds  :  A  me  principium.  mandiens,  le  clergé  &  gens  d'eglife,  les 

A  Paultre  flanc  eftoit  un  Hefperusyi-   gens  de  pieds  efleus  des  meftiers  les 
reiilement  aflîs  fur  des  tourbillons  de   menus  officiers  de  ville ,  archers ,  a'rba- 
nuage  en  groffiuant  par  les  vapeurs  ter.   leftriers  &  hacquebutiers.  Et  commen- 
reftres  ,  luy  portant  la  face  endormie   cerent  à  partir  de  l'ordonnance  de  mef- 
touraée  contre-bas ,  la  perrucque  noire   fleurs  les  prevoft  des  marchands  &  e£ 
&  pendante  ,  mefmes  tenant  fes  bras   chevins  dés  huid  heures  du  matin  les 
croifez  fur  fon  giron ,  comme  ne  de-   enfans  des  bonnes  maifons  de  lad.  ville^ 
mandant  que  le  repos.  Son  accouftre-    ou  mefme  ordre  qu'ils  furent  à  l'entrée 
ment  eftoit  auffi  rougeaftre ,  couvert  d'un   du  roy,  excepté  que  ou  lieu  que  à  la- 
manteau  noir  femé  d'eftoilles  peu  appa*   dide  entrée  du  roy  ils  avoient  chemifes 
loiflàntes,  excepté  une  qui  rendoir  grand   démaille,  ils  portoient  aucuns  d'eulx 
clarté.  Il  avoit  auffi  fon  nom  defius  fa  pourpoints  de  farin  blanc  chicqueté. 
tefte ,  &  fous  fes  pieds  ce  mot  :  Mihi   Monfieur  le  prevoft  des  marchands  & 
definet }  chofes  qui  furent  faides  expref-   meffieurs  les  cichevins&  greffiers  eftoient 
lement  à  fin  de  ne  laiflcr  mufêr  le  peuple   veftus  de  robbes  my-parties  de  velours 
en  vain  devant  ny  aprez  l'entrée  dutfid    cramoifî  de  haulte  couleur  &  velours 
feigneur  roy }  lequel  finablement  pafla   tanné ,  ou  lieu  qu'ils  eftoient  veftus  à 
tous  ces  triumphes ,  &  s'en  alla  devant   l'entrée  du  roy  de  velours  cramoify , 
la  grand  eglife  N.  D.  pour  remercier   brun  &  tanné ,  accompagnez  des  cou! 
Dieu  tout  puiflant  &  tout  bon  des  biens   feillers ,  quarteniers ,  bourgeois ,  gardes 
&  honneurs  incomprehenfibles  qu'il  luy   des  marchandifes  qui  doivent  porter  le 
a  preftez  en  ce  monde.  Et  fon  oraifon   ciel ,  &  de  toute  la  trouppe  qui  fut  à 
achevée,  s'en  alla  par  la  rue  de  la  Ca-   l'entrée  du  roy  ,  firent  marcher  leurs 
lende  au  palais ,  où  il  rencontra  un  arc   gens ,  de  forte  que  melfieurs  du  corps 
tnumphal  defeript  à  ladide  entrée  im-   de  ladide  ville  fe  trouvèrent  devant  le- 
primée.  Et  à  la  grand  falle  dudid  palais,   did  prieuré  de  S.  Ladre  environ  deux 
qui  eftoit  tendue  de  belles  &  riches  ta-   heures  aprez  midy ,  où  trouvèrent  la- 
piûeries ,  fut  faid  le  feftin  &  fouper  en   dide  dame  ou  parron  ou  théâtre  qui 
la  manière  açcouftumée.  Et  le  roy  &  les   avoit  fervi  au  roy  à  fadide  entrée ,  ac- 
princes  furent  aflis  à  la  pierre  &  table   compagnée  de  plufieurs  princes  &  fei- 
àc  marbre  j  les  ambalïàdeurs  depuis  les   gneurs  &  des  dames  du  lang  royal.  In- 
requeftes  du  palais  jufques  i  la  porte   continent  mondid  fleur  le  prevoft  des 
qui  va  à  lafalle  aux  Merciers  ,  meffieurs   marchands  &  mefdids  fleurs  les  efche- 
de  la  cour  de  parlement,  chambre  des   vins  defeendirent i  pied  ■>  montèrent  les 
comptes ,  generaulx  de  la  juftice  Se  aul-   degrez  dudid  perron ,  approchèrent  de 
très  gens  de  juftice  depuis  la  porte  de  ladide  dame,  &  lafaluerent  â  l'entrée, 
la  grande  chambre  jufques  à  la  chapelle   Puis  mondid  fleur  le  prevoft  s'approcha 
ou  l'on  chante  la  méfie  de  meffieurs  les   d'icelle ,  &  luy  fiftla  harangue  qui  en- 
prefidens }  &  meffieurs  les  prevoft  des   fuit  : 

marchands  8ç  efchevins  &  aultres  offi-       MADAME  Si  j'avois  cent  langues  « 

elo-  « 
fe-" 


ex- « 


„  pas  encores  allez  lufhiant 
tics  degrez  dudid  palais.  Et  le  reftede   primer  les  haultes  louanges  qui  vous« 
Jadide  encrée  fera  veu  amplement  à  l'im-  font  deuës  par  les  bons  &  loyaux  fub-  «• 

jeds 
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Mjeds  du  roy  par"  tous  eftats  de  fon  princes ,  monfeigneur  le  chancelier  & 

M  royaume,  fpecialcment  par  ceux  delà  quelques-uns  des  chevaliers  de  l'ordre,  Se  An" 

„  bonne  ville  de  Paris ,  ciré  capitale  d'i-  des  dames  madame  Marguerite. 
„  celuy  }  le/quels  fur  toutes  nations  fe      Ladide  dame ,  /on  oraifon  acheve'e , 

>,  reputent  bien  heureux  d'avoir  une  roi-  alla  au  palais ,  où  rut  raid  le  foir  le  foup. 

„  ne  6c  dame  tant  accomplie  en  toutes  per  royal  avec  les  cérémonies  Se  folem. 

„  graccs&  vertus ,  qu'il  fcmble  que  Dieu  nitez  accouftumées ,  Se  les  tables  ordon- 

„Sc  nature  ayenc  voulu  employer  les  for-  nées  comme  le  jour  de  l'entrée  dudid 

„ces  de  leurs  puiflànces  a  vous  former  feigneur,  fans  autre  différence. 
n  telle  qu'ils  vous  fçavoient  &  jugeoient      Le  lendemain  ladide  dam;  alla  ouir 

„  digne ,  pour  eftre  tres-noblc  efpoufeSe  meflè  en  l'eglife  N.  D.  de  Paris,  où 
Mtres-chcrc  compagne  du  roy  tres-Chref-  .  M.  le  prévoit  des  marchands  accompa- 

w'tien  le  plus  excellent  Se  magnanime  gné  des  efchevins ,  greffier ,  confeillers 

wde  tous  les  princes  de  la  terre  noftre  Se  plufieurs  des  enr.:ns  de  la  ville,  la 

nfouverain  feigneur.  Et  pour  ce,  Ma-  vindrent  tres-humblcmcnt  fupplier  que 

»  dame,  que  nous  defirons  vous  faire  fon  bon  plaifir  feuft  leur  faire  cette  gra- 

»  entendre  combien  Paris  fe  fenrà  vous  ce  de  prendre  fa  réfection  en  une  gran- 

»tenu  Se  obligé,  pour  fa  part  de  la  re-  de  falle  de  monfeigneur  le  reverendiffi- 

»  congnoiflàncc  de  fi  grands  bénéfices  me  cardinal  du  Bellay  ,  que  mcfdids 

»  &  biens  infinis  en  la  France  reccus  ficurs  de  la  ville  avoient  faid  pour  elle 

»»par  le  moyen  de  voftre  très- requis  Se  magnificquement appareiller  :  ce  que  la- 

«cres-fruducuxadvcnemcntcnfespays,  dicle  dame  libéralement  accorda  -,  Se 

«nous  en  rendons  grâces  à  la  majefté  pour  ce  faire  monta  par  un  efcallier  beau 

•>  cclcftc  ,  laquelle  par  fa  bonté  &  divi-  &  riche  à  merveilles ,  commençant  dès 

»»  ne  clémence  a  faid  aux  François  fi  ri-  l'ilTue  de  la  porte  d'icclle  eglife ,  &  reg- 

»che  Se  pretieux  don  ;  au  moyen  du-  nant  comme  un  pont  jufqucs  au  logis-de 

m  quel  ils  efperent  fe  veoir  avec  toute  mondid  feigneur  le  cardinal;  lequel  ef 

»>  l'Italie  joinds  ,  alliez  &  confcdcrcz  en  callier  ladide  ville  avoit  faid  faire. 
m  amitié ,  paix  fi:  concorde  perpétuelle.       Eftant  arrivée  en  ladide  falle ,  S.  M. 

»Vous  luppliant,  Madame,  que  à  vof-  avec  plufieurs  princefles,  dames  &gen- 

«trejoyeuie  8c  nouvelle  entrée  à  Paris  tilshommes  fe  prindrent  à  contempler 

vous  plailê  recevoir  de  face  gratieu-  la  beauté  de  ladide  falle  -t  pour  les  bel- 

»  fcSc  bénigne  af&dion  les  trcs-humbles  les  paintures  dont  elle  eftoit  noblement 

»fit  plus  que  devottes  volunrez  des  ci-  décorée.  C'eftoient  les  figures  des  Dieux 

*>  toyens  d'icelle ,  faifant  enlèmble  par  Se  des  Deellès  qui  fe  trouvèrent  aux 

»  union  un  feul  coeur  à  vous  dédier  par  nopees  de  Peleus  fit  Thetis  pere  6e  mere 

"obeyfTance  loyalle  &  fidelle ,  laquelle  du  grand  Achilles.  Entre  ces  figures  col- 

»  Madame  ,  je  vous  offre  Se  prefente }  ef-  loquecs  foubs  le  rabbat  furquoy  pofela 

»  perant  que  mis  entre  vos  mains ,  il  fera  couverture  de  la  falle  faide  en  emici- 

»  en  tous  affaires  envers  le  roy  tousjours  cle  ,  eftoient  de  fingulierement  beaux 

•»  fingulicrement  recommandé.  payfages,  tant  bien  reprefcntans  le  na- 

Après  ladide  harangue  faide  ,  s'en  turej,  que  ceux  qui  les  regardoient ,  8c 

retournèrent  en  la  ville  en  pareil  ordre  avec  ce  les  geftes  de  plufieurs  perfonna. 

qu'ils  eftoient  partis.  La  ville  inconti-  ges  s'efbattans  à  tous  les  jeux  aufquels 

nentaprezfalua  ladide  dame  de  mefme  la  vénérable  antiquité  fe  foulloit  avec 

quantité  d'artillerie  qu'elle  avoit  faicl  prix  exerciter  ,  perdoient  l'appctit  de 

le  roy.  Cela  fait ,  quelque  intervalle  de  boire  Se  de  manger, 
temps  aprez  marchèrent  ceulx  quref-      Je  ne  deferis  les  compartimens  mie-- 

toientde  fa  compagnie,  en  tel  ordre  Se  notez  de  grotefques  dont  ces  pièces  ef- 

magniflcence  qu'il  cft  ou  fera  efeript  a  toient  bordées ,  dcfquelles  leur  inven- 

fon  entrée  imprimée  ,  par  quoy  n'eft  tionfc  monftr oit  fi  plaifante,  qu'on  n'en 

befoing  cy  le  déclarer.  pouvoir  ofter  la  veuë. 

Ladide  dame  en  fi  grande  pompe  Se      Deflbubs  cela  pendoit  jufques  i  terre 

magnifique  compagnie  entra  dedans  la  une  riche  tapiflerie  de  haulte  lifle,  pa- 

ville  de  Paris  j  Se  pafTant  par  la  porte  Se  reillement  à  perfonnages  ,  qu'il  faiiojt 

rue  S.  Denis, Se  de  la  par  le  pontN.  D.  merveillcufement  bon  veoir,5eenviron- 

qu'elle  trouva  en  la  mefme  parure  qu'ils  noit  tous  les  quatre  flancs  de  la  falle, 

eftoient  le  jour  de  l'entrée  du  roy ,  vint  qui  s'en  pouvoient  tenir  à  bien  parez, 
en  l'eglife  N.  D.  où  elle  defeendit  pour      Sur  ce  rabat  feoit  un  lacunaire  ou  pl.in- 

y  faire  fon  oraifon,  Se  avec  elle  aucuns  cher  plat ,  i  parquets  de  morefques  do- 
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rces  &  diverfifiécs  de  maince-s  couleurs 


l,4,«  foubz  rolàces  d'or  emboutycs  tant  ad 
milieu  que  fur  les  quatre  coings  ,  qui 
donnoienc  un  grand  efclat,  joind  que 
cefdicts  parquetz  â  l'endroicfc  de  leurs 
commiflures  eftoient  garnis  de  fêlions 
de  lierre ,  dont  la  verdeur  ne  pouvoit 
finon  rendre  plaifir  6c  délectation. 

Tel  eftoit  l'ornement  de  ladite  falle 
préparée  pour  ladite  dame  ;  laquelle  , 
quand  bon  luy  fembla ,  print  l'eau  pour 
laver ,  &  puis  fe  mut  à  table  avec  les 
princeflès  du  fang ,  où  S.  M.  fut  fervie 
de  toutes  les  viandes  exquifes  que  pro- 
duisit nature  en  fa  faifon.  Et  tint  mon- 
dit  fieur  le  P.  des  M.  pour  çe  jour  le  lieu 
de  fon  maiftre  d'hollel,  e'ftant  fuivy  à 
l'aUîette  des  plats  par  les  gentilshommes 
&  officiers  de  la  maifon  d'icelle  dame , 
qui  fe  trouva  grandement  fatisfaite  du 
bon  devoir  qu'il  fift  en  la  fervant. 

Quant  aux  dames,  tant  de  fa  fuite,  que 
de  Paris  ,  elles  s'alfirent  toutes  à  d'autres 
tables  expreûement  pour  ce  drcûces  du 
long  des  murailles  de  la  fallc  >  &  furent 
fervies  par  les  efchevins  ,  greffiers  Se 
principaux  officiers  d'icelle  ville,  ayans 
aprez  eulx  pour  porter  les  viandes  les 
enfans  des  bonnes  maifons  veftus  de 
leurs  riches  habits  qu'ils  avoient  portez 
à  l'entrée. 

Le  roy  aflîfta  en  prefence  à  ce  feftin,  fie 
print  lepafle-tempsdubalaprès  diûier, 
fie  par  efpccial  des  enfans  de  la  ville, 
lefquels  par  fon  commandement  menè- 
rent danfer  les  dames  de  la  court,  fie 
s'en  acquittèrent  de  bonne  grâce.  Puis 
iedict  bal  finy  ,  l'on  redrefla  d  c  nouvel- 
les tables ,  deflus  lefquelles  fut  appor- 
tée la  collation  de  tant  de  fortes  ■  de 
dragées  ôc  aultres  confitures,  qu'on  ne 
fçavoic  aufquelles  fe  prendre. 

Celafaict  mondict  fieur  leprevoftdes 
marchands  avec  mellieurs  les  efchevins 
de  la  ville  fift  prefent  à  la  roine  d'un 
buffet  bien  accomply  de  vaiflelle  d'ar- 
gent doré  à  deux  couches,  fy  qu'il  fem- 
bloit  que  ce  fut  tout  fin  or  ,  femé  de 
fleurs  de  lys  avec  croiilans.  Et  fut  ce 
prefent  trouvé  tant  beau  Ôc  riche  ,  mef- 
mement  par  ladicte  dame  ,  qu'elle  fift 
demonftration  de  l'avoir  en  eftime.  Mais 
encore  prfnt-elle  autant  6c  plus  à  gré 
la  harangue  que  luy  fift  i  ce  propos 
mondict  fieur  le  prevoft  des  marchands 
dont  la  teneur  enfuit: 

»  MADAME.  Leshabitansdelaville 
m  de  Paris  capitale  de  ce  rovaume, 
«loyaux  ,  ridelles  &  très-obeyffans  fub- 
«jects  du  roy,  fie  vos  trcs-humblesfer- 


viteurs,  vous  font  par  moy  offrir  ce« 
petit  prefent  ,  lequel  je  vous  fupplieK 
mefurer,  non  à  fà  trop  petite  valeur  « 
mais  à  l'affection  de  leur  cœur  totale.»» 
ment  dédié  â  voftre  fervice  j  recevante 
neantmoins ,  s'il  vous  plaift ,  ce  prefent  « 
de  libérale  6c  gratieufe  volonté ,  leur» 
faifant  octroy  de  voftre  bonne  grâce  « 
qui  eft  ienœudindiffolublepourîeste' u 
«ir  à  tousjours  liez  fie  conjoints  à  « 
celle  du  roy.  Laquelle  harangue  elle  « 
jugea  finguliere  fie  modefte  en  fa  brief- 
vete  par  la  refponfc  mefine  rendue  de 
la  bouche. 

Le  lendemain  jour  de  la  fefteDieu 
mondid  fieur  le  prevoft  des  marchands 
avec  les  efchevins,  greffier  ôc  princi- 
paulx  officiers  de  la  ville  allèrent  aux 
Tournelles  prefenter  au  roy  le  riche  pre- 
fent qu'ils  avoient  faict  faire  pour  fa 
majefté.  Ledict  prefent  eftoit  tout  de 
fin  or  de  ducat  cizelé ,  buriné  &  con^ 
duicl  par  tel  artifice  d'orfaverie  ,  que 
l'on  ne  vift  onquesplus  belle  pièce  d'ou- 
vrage en  toute  Europe.  C'eftoit  une 
baie  triangulaire  fouftenue  par  trois  har- 
pies aififes  fur  un  plan  bien  caillé  ,  en- 
richi des  armes ,  devifes  Se  chiffres  de 
S.  M.  mefine  bordé  de  mouilures  ex- 
quifes  bien  à  la  haulteur  d'un  bon  poul- 
ce  }  dedans  la  plâtre  bande  dcfquellcs 
eftoit  efeript:  HENRICO  11  PRIN- 
CIPI  P.  F.  PRINCEPSCIVITASLU- 
TETfA  D.  D.  La  fuperficie  de  cette 
bafe  eftoit  faicle  en  terrafie  femée  d'her- 
bes Ôc  de  florettes  ,  au  milieu  de  la- 
quelle fourdoit  un  beau  palmier  le 
mieux  contrefaifant  le  naturel  qu'il  eft 
poflible ^  auflî  avoit  il  efté  curieufemenc 
efmaillé  d'après  les  branches  véritables 
apportées  d'Italie  fie  d'ailleurs.  Mais 
combien  que  les  Italiennes  ne  portent 
point  de  fruict ,  fieft-ce  nonobftant  que 
l'ouvrier  entendu  ne  laiffa  point  à  déco- 
rer fon  arbre  de  fes  grappes  reprefen- 
tantes  à  peu  près  les  railms  ,  qui  luy 
donnoient  merveilleufement  bonne  gra- 
cc.«Au  tour  de  la  tige  de  ce  palmier 
efcaillée,  comme  il  appartient,  eftoienc 
trois  rois  plantez  debout,  armez  i 
l'antique ,  Ôcreveftus  de  leurs  togues  im- 
périales ,  portans  couronnes  Air  leurs 
telles  les  deux  garnies  de  picquans,  non 
de  fleurons,  mais  feullement  la  tierce, 
pour  donner  à  entendre  que  les  deux 
avoient  régné  ,  6c  que  le  tiers  eft  de 
prêtent  en  règne.  Le  vifage  du  premier 
le  rapportoit  naïfvcment  au  roy  Louis 
XII.  ayeul ,  8c  celuy  du  fécond  au  roy 
François  perc  du  roy  à  prefent  régnant, 

lequel 
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lequel  auffi  pouvoir  il  veoirlefien  expri. 
me  comme  en  un  mirouer.  Ces  deux  luy 
monftroient  chacun  d'une  main  levée 
vers  le  houppeau  de  l'arbre  une  cable 
carrée  en  manière  de  carcoche,  attachée 
i  l'une  des  branches  avec  une  petite 
chaifnettc  d'or  de  fubtille  manufacture, 
dedans  laquelle  eftoit  efeript  d'efmail 
blanc  fur  tons  noir  :  MAGNUM  MA- 
GNA DECENT.  Contre  les  angles  ou 
areftes  de  la  fufdide  bafe  eftoientafïïs 
trois  autres  perfonnages  ,  reprefencans 
l'ung  Janus  à  deux  vifages ,  le  premier 
vieil,  le  fécond  jeune  ,  fignifians  le 
temps  pafle  8c  le  prefent.  De  fa  main 
gauche  il  tenoit  une  table  toute  blan- 
che, &  en  ladroide  un  greffe  ou  ftille, 
pour  eferire  les  occurrences  qui  fe  pre- 
ienteront  à  l'advenir.  Celluy-là  eftoic 
droidemenc  deflbubs  le  roy  Louis,  pour 
déclarer  fa  grande  fageflè  8c  providen- 
ce, par  laquelle  il  mérita  d 'eftre  ap- 
pelle le  pere  du  peuple.  Le  fécond  per- 
ibnnagc  eftoit  une  juftice  tenant  l'elpée 
nue  en  la  main ,  8c  foubs  fes  pieds  la 
forme  d'une  bourfe ,  pour  donner  à 
congnoiftre  que  le  prince  dominateur 
né  vcult  que  parpecune  foient aucune- 
ment corrompus  ceulx  qu'il  a  conftituez 
pour  faire  droid  à  fes  fubjcds.  Celle-là 
eftoit  deflbubs  le  roy  François ,  lequel 
par  fa  doulce  équité  à  feeu  gaigner  le 
tilcrede  prince  clément  en  juftice,- & 
avec  ce  de  reftaurateur  des  bons  arts 
&  feiences,  comme  deflus  eft  did.  Le 
tiers  perfonnage  eftoic  un  Mavors  armé 
à  l'héroïque ,  tenant  la  main  droide  fur 
le  manche  de  fon  efpée ,  8c  du  bras 
gauche  embraflànt  une  targe  à  une  tefte 
de  lion ,  pour  dénoter  la  nobleflè  Fran- 
çoifetousjours  appareillée  à  ofrendre  ou 
deftendre  contre  les  ennemis  de  la  cou- 
ronne ,  quand  les  occafions  s'en  offrent. 
Celluy-là  eftoic  fous  les  pieds  du  roy 
Henry  fécond  $  8c  à  bon  droid  y  eftoic 
mis,  pour  ce  que  c'eft  le  pere  des  no- 
bles. Ces  crois  avoienc  les  pieds  fur  le 
dos  des  harpies ,  qui  reprelëntent  vi- 
ces j  comme  pour  dire  que  par  vertus 
les  vices  doivent  eftre  enterminez.  En 
toutes  les  crois  faces  de  la  bafeyavoic 
les  armes  de  France  enrichies  du  collier 
de  l'ordre ,  8c  couronnées  de  couron- 
nes impériales.  Puis  à  l'entour  du  fons 
de  lampe  eftant  deflbubs  ladide  bafe, 
faid  en  façon  d'une  roface  artiftement 
cerclée  ,  s'il  en  fuft  oneques ,  cftoient 
les  armes  de  la  ville  environnées  d'un 
roulleau  porcant  ce  mot  :  TUMIDIS 
VELIS  ,  AQUILONE  SECUNDO. 
Tome  II.  Part.  III. 


CATIVES. 


Ml 


Voilà  en  lomme  quel  eftoic  le.  prefenc 
que  fut  faid  à  S.  M.  par  mondid  fieur  Am" 
le  prevoft  des  marchands  accompagné 
des  dcflufdids }  lequel  en  luy  prefèneant^ 
luy  fift  la  harangue  qui  enfuit  : 

SIRE.  Voicy  le  petit  prefent  que  « 
vos  très  -  humbles ,  très  -  obeyflans  ,« 
loyaux  8c  fidellcs  fubjcds  les  bourgeois,» 
manans  8c  habitans  de  voftre  bonne» 
ville  de  Paris  vous  font  par  moyof-« 
frir,pour  recongnoiûance  defihaulc« 
bien  dont  il  a  pieu  à  voftre  royale  « 
majefté  les  honorer  par  voftre  joyeufe,  « 
nouvelle  8c  triumphante  entrée  en  icel-  « 
le.  Vous  fuppliant  ,  Sire,  en  la  plus« 
grande  humilité  8c  révérence  que  jc« 
puis ,  combien  que  le  prefent  ne  cor-  « 
refponde  à  la  dignité  du  prince  tant« 
excellent  8c  magnanime,  à  laquelle» 
ne  doibe  eftre  faid  de  chofe  humaine  « 
comparaifon ,  qu'il  vous  plaifé  le  recc-  « 
voir  pour  agréable  ,  8c  d'une  volonté  « 
aucanc  libérale,  comme  de  bon  cœur  « 
il  vous  eft  prefenté  par  ceulx,  qui« 
pour  les  plus  grands  biens  qu'ils  fçau-  « 
roient  defirer  en  ce  monde ,  ne  de-  « 
mandent  à  Dieu ,  finon  qu'il  vous  con-« 
ferve  en  profpcrité ,  8c  eulx  en  voftre  « 
bonne  grâce.  « 

Le  roy  receut  ledid  prefent  de  bon 
coeur,  comme  évidemment mamrefta la 
veue  qui  donnoit  figne  de  liefle,  pen- 
dant qu'il  rcfpondit  à  ladide  harangue 
de  mondid  fleur  le  prevoft  des  mar- 
chands tant  bien  prinfe  que  mieux  ne 
pouvoit  eftre ,  fingulierement  pour  avoir 
expofe  l'intention  de  la  manufadure , 
qui  rememoroit  les  vertus  des  deux  mo- 
narques de  la  Gaulle  8c  leur  enfeigne- 
ment  utile  ,  pour  faire  d'un  roy  de 
France  un  fcul  feigneur  de  tout  le  mon- 
de. 

La  refponfe  achevée,  mondid  fieur 
le  prevoft  des  marchands  fupplia  la  ma- 
jefté du  roy  de  fe  trouver  le  Dimanche 
prochain ,  jour  de  la  vigille  S.  Jehan 
Baptifte,  fuivant  l'ancienne  couftume 
de  fes  predeceflèurs ,  en  la  place  de 
Grève  devant  l'hoftel  de  la  ville,  pour 
mettre  le  feu  au  grand  arBre  en  la  ma- 
nière accouftumée.  Ce  que  ledid  fei- 
gneur accorda,  8cfe  trouva  led.  jour  avec 
la  roine.plufieurs  princes  6c  princeffès  du 
fan  g  8c  aultresj  miftlefeu  audid  arbre 
d'une  torche  blanche ,  que  mondid  fieur 
le  prevoft  luy  bailla  en  la  main  j  8c 
aprez  la  tempefte  de  l'arcilleriequi  fon- 
na  à  l'inftanc  que  le  feu  fuc  mis  audid 
arbre,  le  roy  8c  la  roine  montèrent  en 
la  grande  falle  dcl'hoftel  de  ladide  ville, 
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  où  la  collation  eftoic  fumptueufement  le  proceflion  que  fift  f  aire  le  feu  roy 

,i4,*  appreftée;ôcprmdrenrpaflc-cempsa  voir  François,  qui  eft  enregiftrée  auprecc 
daufer  les  dames  &  damoifelles  de  lad.  dent  regiftre  des  délibérations. 
viUejpuis  s'eH  retournèrent  aux  Tourne!»  Et  fouit  noter  que  monfeigneur  le  car- 
ies, dinal  de  Guife  fift  une  harangue  au  roy 
Le  roy  &  la  roine  Ajournèrent  un  pour  les  prélats  8c  eglife,  M.  le  pre- 
mois  en  cette  ville ,  logex  aufdides  Tour-  mier  prefîdenr  pour  la  juftice  >  &  M.  le 
nelles,  pendant  que  le  tournoy  fe  fai-  prevoft  des  marchands  pour  les  eftatj 
foit  en  fa  grand  rue  S.  Anthoine ,  au  de  la  ville  v  de  laquelle  la  teneur  en_ 
lieu  où  meûieurs  de  la  ville  avoient  faid  fuit  :  "  SIRE.  Le  fini  bo  le  ficdevilê  que« 
faire  leshflès  ,  ainfi  qu'ils  font  eferipes  voftre  bonne  ville  de  Paris  capitale,» 
a  ladide  impreffion.  de  voftre  royaume  a  porté  d'ancien-  „ 

a.    N  »     r     .    4  netc  &  porte  encores  de  prêtent:  Vna 

Procejfi*  i  teceafion  des  hérétiques.  Dif9^  %n        Mnt  ^  ^  .  ^ 

APrès  le  tournoy  faid  fie  para-  moigne  fufhYanunent  de  la  rehg  ion  fie  u 

chevé,leroyadvertyqu'ilyavok  vie  Catholique  des  habitans  d'icelhv, 

plufieûrs  herecicques  fie  fàcramentaires  de  leur  grande  obeyfiànce,  amour  fit  « 

prifonniers  au  palais ,  fift  faire  une  belle  diledion  envers  leur  prince ,  8c  du  ze-  <• 

proceflion  de  l'eglife  8c  paroiflè  monfieur  le  fervent  qu'ils  ont  de  garder  fie  en- K 

S'.  Paul  à  N.D.de  Parisien  laquelle  eglife  tretenir  fa  juftice.  A  l'obfervance  de,, 

S.  Paul  fetrouverent  l'eglife  fie  chappitre  toutes  lefquelles  chofès  comme  très-M 

de  Paris  ,  avec  toutes  les  paroiflèsfiecom-  faindes  fie  facrées  il  a  efté  par  cy-de-,, 

munaultez  de  ladide  ville  ,  toutes  les  vant  faid  fie  fera  moyennant  l'ayde» 

religions  fie  tout  le  clergé  de  l'univer-  du  Créateur  continué  auflî  bon  devoir  * 

fité ,  la  cour  de  parlement ,  chambre  que  en  aultre  ville  de  voftre  royau-  <t 

des  comptes,  généraux  de  la  juftice,  me.  Vous  fuppliant  trcs»humblement,« 

meflieurs  de  la  ville ,  chaftelct  fie  toutes  Sire  ,  croire  que  les  mauvais  Chref  « 

les  juftices  fie  officiers  du  roy ,  toute  la  tiens  fie  perturbateurs  de  l'union  fie  « 

maifon  du  roy,  celle  de  la  roine  fie  des  concorde  ecclefiaftique  ,  lefquels  fe« 

princes  $  fie  en  laquelle  proceflion  fu-  pourroient  trouver  en  la  multitude  « 

rent  portez,  tous  les  beaux  reliquaires  infinie  du  peuple  affluant  de  routes  (i 

de  Paris,  fpecialement  la  fainde  cou-  parts  audid  Paris  ,  fe  l'on  en  veultcc 

ronne  d'efpines ,  la  vraye  croix,  le  chef  informer  à  la  vérité ,  feront  cogneus« 

fie  ofiemens  monfieur  S.  Sebaftien,  les  eftre  tous  eftrangers,  non  extraids« 

chafles  monfieur  S.  Marcel  fie  madame  ne  advouez  du  nombre  des  habitans  « 

Ste  Geneviefve ,  le  S.  Sacrement  de  l'au-  de  voftred.  bonne  ville  *  laquelle  par  la« 

tel ,  qui  fut  porté  par  monfeigneur  le  grâce  fie  bonté  divine  ,  avec  voftre  « 

cardinal  de  Guife  devant  le  roy  fie  la  bon  ayde,  Sire,  fie  de  vos  predecef-« 

roine  qui  alloient  aprez  à  pied  ,  tenans  feurs,  a  efté  jufques  aujourd'huypre-» 

chacun  un  cierge  en  la  main,  fie  tous  fervée  de  recevoir  faulces  doctrines  « 

les  archers,  Suillès  fie  aulcres  officiers  Se  erreurs  contraires  à  Ja  foy.  Aufli» 

de  la  maifon  du  roy}  chacun  une  tor-  nefe  trouvera-il ,  Sire,  aultre  ville  ne« 

che  armoyée  des  armes  dudid  fêigneurj  lieu  en  ce  monde,  où  il  fe  face  plus  « 

toutes  lefdiâescommunaultez  fie  officiers  dilligente  inquilition  contre  les  gensu 

chacun  un  cierge,fic  paflèrent  par  les  rues  notez  fie  fufpeds  de  mauvaife  vie  ,  ne  « 

S.  Anthoine,  Tïxeranderie,  Couftelle-  où  par  juftice  ils  foient  plus  prompte-  «« 

rie  ôc  par  deflus  le  pont  N.D.  qui  eftoient  tement  corrigez  ôc  punis  de  leurs  de-  « 

tendues  de  belles  tapiflèries  jufques  en  mérites.  <« 
lad.  eglife  de  Paris ,  où  led.  feigneur  fift     ntntem  ÂeU  Ke(îe 
célébrer  la  méfie  du  S.  Sacrement  en     Ouverture  deU  forte  de  Nelle  four  le 

grande  révérence.  Et  aprez  le  dilherfu-  ?u  bc' 

rent  bruflez  lefdids  hereticques ,  partie  T    Ettres  patentes  du  13.  Avril  ijjo. 

à  la  place  Maubert ,  partie  au  cimetière  L,  adrcflàntes  aux  prevoft  fie  efche-  a*.  uj* 

S.  Jean  ,  fie  partie  en  la  rue  S.  Anthoi-  vins  pour  faire  ouvrir  la  porte  de  Nèfle 

ne,  où  le  roy  arrefta  fie  les  vift  brufler,  pourlacommoditédufauxbôurgficpour 

fie  fift  admonefterd'eulxconvertir.Quant  gens  de  pied  ÔC  de  cheval  feulement, 

à  l'ordre  du  marcher ,  M.  le  prevoft  des  fans  que  charettes  8c  chevaux  chargez 

marchands  marchoit  avec  le  prevoft  de  de  marchandifes  fujettes  à  impofition 

Paris  par  ordonnance  du  roy,  8c  lereC  y  puiilent  paflèr.  £t  portent  que  le  faux, 

te  tout  ainfy  qu'il  fut  faid  à  la  pareil-  bourg  avoit  efté  ruiné  par  les  guerres 

fie 
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«.Juic  en  terres  labourables ,  &  ayant  voir  boutiques ,  contribueront  à  cette  — ^ 

^enec  à  fe  reftablir  fous  François  fommefc  feront  cotifez  avec  les  autres.  ««•• 

ltoit  ainfi  permis,  il  eftoit  un  Et  comme  le  roy  payoit  de  tout  temps 

Lqls  beaux  fauxWs  des  villes  de  lojo.livrcs  pour  l'ancien  guet     qu  on 

t  Jcc  Sur  quoy  requelfc  eftant  pre-  demandoit  pour  l'ancien  &  nouveau  juf- 

f/rSe  à  la  ville,  eft  ordonnée  fou-  qu'à  8483.  livres  ,j.  fo  s,  dont  la  ville 
fentee  a  u  vuic,  porteroit  5300.  que  le  roy  fourniroit 

verturc  de  ladite  porte.  ^  ^  J  ^  deflrus 

Avis  de  U  ville  fur  une  frefofi 'tio*  touchant  les  1000.  livres.  De  laquelle  augmenta. 
jtvis  aei*  v  r  f  Je  roy  fera  lndemnlfe  au  nioyen  de 

ce  qu'il  pourra  recevoir  de  chacun  des 

DU  n  Avril  i«o.  Lettres  patentes  90.  officiers  qui  fe  créeront  de  nouveau 

aux  prevoft  de  Paris  &  prevoft  des  foixante  efeus  d'or.  Demande  en  outre 

marchands  &  efchevins  ,  pour  donner  pour  lefdiAs  archers  du  guet  pareils  prï- 

kur  avis  fur  certains  articles  touchant  le  vileges  que  pour  ceux  de  la  ville.  - 

Se  la  ville.  Lefd.  lettres  du  ».  Jan-  Sur  lefquels  arucles  les  prevoft  des 

v.eriwo  avec  lefquelles  font  lettres  de  marchands &cfchcv.ns,  dans  le  conièil 

cachet  à  la  ville  pour  s'afiembler  avec  de  ville  ,  donnent  leur  avis  par  lequel  ils 

le  ^tenant  civil  &  le  procureur  du  difcnt  que  le  guet  royal  ne  le  £oitplahv- 

rov  du  chaftclet  pour  donner  cet  avis,  dre  files  bourgeois  du  guet  a  (fi  s  ne  font 

Les  articles  portent  qu'il  y  avoit  deux  leur  devoir    ayant  droit  d  en  faire;*, 

eue»  à  Paris    l'uni  cheval,  compofé  veuc,  &  s'il  y  a  des  perfonnes  mutiles, 

de  vinet  hommes  à  cheval ,  &  quarante  le  guet  royal  en  peut  commettre  en  leur 

à  n,ed   dont  les  gages  font  aflignez  fur  place  &  les  faire  mulder  par  amende, 

le  domaine,  &  fervent  alternativement,  Et  partant  ne  croient  que  la  forme  an- 

ui  eft  dix  hommes  de  cheval  6c  vingt  cenne  du  guet  doive  eftrc  changée  -,  la 

e  nied  car  chaque  nuit  ,  qui  vont  par  nouvelle  propofitlon  ne  fe  faifant  que 

Jla  -„a„L*  pour  l'intereft  du  chevalier  du  guet  5  & 
que  de  faire  une  cottifarion  ,  y  auroit 
crainte  d'une  émotion  populaire. 

Proportions  four  la  clofture  desfauxbouryi 
font  du  Louvre,  &c. 

'  '1 

U. xi.  Septembre  1550.  Lettre  du 
cardinal  de  Lorraine  au  prevoft 
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la  ville. r  Et  l'autre  guet'  eft  ordonné 
àplufieurs  carrefours  6c  lieux  de  la  ville, 
appelle  le  guet  atfts,  ou  de  la  patrouille } 
&  le  fait  parles  gens  de  mefticrSt  mar- 
chands -,  qui  doiteftre  compofé  de  qua- 
rante hommes.  Et  portent  les  articles 
que  les  marchands  Se  artifans  commer- 
toient  en  leur  lieu  de  pauvres  milerables 
mal  armez  8c  incapables  d'empefeher  les 

TefoXs  fc  que  au  contraire'  commet-  des  marchands  pour  aller  trouver  le  roy 

larcins.  Outre  que  plu-  à  S.  Germain  « «  Lave  Et  y  eftant  a. 

ïieurs  s'en  pretendoient  exempts.com-  le,  affifte  d'un  des  efchevins,  le  roy 

™?  «rfo.v«V  barbiers    apoaquaires,  luy  dit  qu'il  avoit  receu  requefte  des 

%£^J$£\  -deniers  haltansVs  fauxbourgs  S.  Germain 

mcEers    megiffiers  &  autres.   C'eft  S.  Jacques ,  6c  S.  Marceau  pour  faire 

«ourouov  eftoit  propofé  d'augmenter  le  clorre  tefdits  fauxbourgs  -t  pour  faire  un 

îT^&l!Lme.df  ctevalfc  pont  depuis  le  cofté 

de  Quatre  vinet  à  pied  ,  faifant  en  tout  Louvre,  6c  pour  un  port  pres  la  tour 

1  ^l  iZl  aÀ  cheval ,  avec  quov  de  Nefic  ,  ce  qu'il  défirent  cftre  execu, 

ferai fit ^l'autre  guet ,  foixante'-  te.  Sur  quoy  le  prevoft  des  marchands 

Se  ferlant  chaque  nuit,  dont  qua-  luy  auroit  remonftrc  qu'un  port  au  faux- 

rl^e  feront  le  guet*  affis ,  ôc  le  refte  ira  bourg  ruinero.t  ccluy  de  S.  Germain  qui 

Par Ta  v  lie  Et  fomme  les  gens  de  mef-  eftoifau  choeur  de  (a  ville  Qye  pour 

tkr  feront  par  ce  moyen  defehargez  de  le  pont,  la  ville  n'avo.t  le  moyen  de 

faire  le  ^et-  «00.  Les  feronfrega-  le  faire,  joint  que  les  fauxbourgs  e 

fées  fur  e^x  par  le  prevoft  de  Paris  avec  demandant  ,  ils  en  dévoient  faire  la 

■Ë^p^Sîr'du  «Ç  .appeliez  |«  ^^X^X!^^- 

&  gouverneurs  des  meftiers.  Que  tous  qui  durerait  au-moins  Jm?"       '  *n 

marchands  &  artifans  tenans  Vitaux  &  bâclant  la  nviere  par  les  baftardeaux, 

bouriques.&mefmetous  maObns ,  char-  incommoderait  le  commerce  6c  la  na- 

pen eTs  &  tableurs ,  meneftriers',  hof-  vigation.  Qu'auffi  peu  pouvoit  porter  la 

Srs,  pafieurs  d'eau,  «c  autres  qui  fe  vifle  la  delpenfe  de  la  clofture,  qu,  al. 

prétendoPient  exempts  du  guet  pour  n'a-  loit  à  deux  mille  to.fes  courantes  fur 
Tome  II  Part.  /II.  BDtMJ 
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quatre  de  hauteur ,  compris  les  fonde-    minel  tenant  la  police  nar  u  i- 
mens:  à  laquelle  muraille  il  faudroit  ad-    tunr  AeU  nr<*.,,Ji.:  j'r*  .IC  "eute- 


quatre  ac  nauteur  ,  compris  les  ronde- 
1        mens }  à  laquelle  muraille  il  faudroit  ad- 
joufter  des  éperons  de  quinze  en  quinze 
pieds ,  &  devroit  élire  la  muraille  de 
neuf  pieds  d'efpaifleur  j  ce  qui  revîeh- 
-droit  à  neuf  mille  toifes  d'ouvrage, 
outre  les  terres  qu'il  conviendroit  ache- 
ter j  à  quoy  faut  encore  adjoufter  les  por- 
tes. 


l  tenant  la  police ,  par  le  1» 
nanrdelaprevofté  des^chands. 

La  ville  s'oppofe  a  U  créatif  dun  cati 
um  gênerai  des  archers,  arZe? 
*riers>  &c. 


DU  6.  Novembre  1550.  Lettres  pa- 
tentes du  roy  adreilantes  au  pre- 
voft de  Paris  pour  appeliez  parluyles 
4>revoft  &  efchevins,  aller  viftter  ielieu 
plus  commode  pour  cftablir  un  bac  fur 
la  rivière,  &  enfuite  en  faire l'eftablif- 
■femenr,  pour  après  eftre  affermé  par 
les  prevoft  &  efchevins  ,  &  les  deniers 
en  provenaos ,  &  mefme  de  l'aliéna- 
tion dudit  bac  ,  s'ils  jugent  à  propos  de 
la  faire ,  eftre  employez  aux  ouvrages 
de  ladicie  clofture  5  du  t>.  Septembre 
15p.  Autresaumeûnejpour,  appeliez 
les  prevoft  &  efchevins ,  voir  par  en. 
femble  oà  les  deniers  pour  parfaire  la- 
dite clofture  le  pourront  prendre  plus 
commodément. 

Dudit  jour.  Autres  au  mefme,  pour 
voir  avec  les  prevoft  &  efchevins  quel 
département  feroit  à  faire  des  commif- 
faires  pour  les  quartiers  de  Paris ,  fans 
augmentation  d'iceux  ;  enfemble  quelle 
augmentation  conviendroit  faire  des 
quarteniers  pour  cette  nouvelle  encein- 
te lefqucls  commiflaires  &  quarteniers 
ledit  prevoft  de  Paris  contraindroit 
reauroenr  &  de  fait  de  loger  ez  quar- 
tiers où  ils  feront  départis.  Du  mefme 
jour. 

E\Ui4~  Novembre  ijjo.  Affcmblée 
#du  confeil  ordinaire  de  ville  fait 
lefdi&es  lettres ,  &  encore  fur  ce  que 
Je  roy  vouloit  que  les  égoufts  paflans 
«long  desTournelles  &  allans  jufquau 
ponceau  de  Chaillau ,  fuflènt  deltour- 
nez  dans  la  rivière  ou  ailleurs. 

Sur  quoi  eft  arrefté,  pour  la  cloftu- 
te  que  les  prevoft  &  efchevins,  le  pré- 
voit de  Paris  &  l'ingénieur  drelTeront  un 
plan,  &  eftat  de  ce  que  l'ouvrage  devra 
coufter,  qu'ils  porteront  au  roy,  ap- 
prouvant auffi  le  bac.  Pour  les  égoufts 
^tpluftoftd'avisd'yfairepairer un  bras' 
.  la  nvi«e ,  que  de  les  jeeter  dans  la  ri 
viere  i  neantmoins  qu'il  enfalloitcom 

miinqUer  aVCC  m°n^eur  de  faim  Gcr- 

Et  ont  enfuite  efté  envoyées  lefdites 
lettres  au  chaftelet ,  le  lieutenant  cri- 


F  EttresPace«esparlefquelleslero„ 
Lj  «ce  un  office  5e  capitaine  gene! 

h!}^  lC?.m?^s  ^chers,ar- 
baleftners  &  hacquebuziers    pour  te 

commander  fous  l'autorité  duPprev0ft 

8el»v  T  V,  *  Cn  P°urvoi^e  fieurdu 
Beloy  gentilhomme,  &Padreue  eft  au 
prevoft  de  Paris  &  auxdits  prevoft  * 

chers  arbaleftriers  &arquebuziers  s'eft 
oppofe  auxdites  lettres. 

Et  le  14.  dudit  mois  a  efté  délibéré 
qu  attendu  que  lefdites  compagnies 
n  ont  autre  capitaine  gênerai  que  le  gou- 
verneur   &  après  luy  les  prevoft?  de 

A*?*  V?E*,du,lds'  qui  ont  juri- 
diction hrkfdiKs  bandes,  &  que  l'or 
dre  eft  que  celui  que  chaque  compa- 
gnie a  choifi  pour  eftre  capitaine  pen 
dant  le  cours  de  l'année  feulement;  foie 
prefenté  auxdits  P.  des  M.  &  efche- 
vins ,  pour  eftre  par  eux  receu  après 

1 T  r°ic  fuPPlié  dcne 

mnover  a  1  ufage  ancien,  &  monfieur 
le  conneftable  d'y  appuyer  la  ville 

Eft  marqué  dans  la  délibération  '  que 
1  élection  du  capitaine  a  toujours  regar- 
de celui  qui  pendant  Je  cours  ds  Pan- 
Dec  a  efté  le  plus  expert  &  a  Je  plu, 
fouvent  frappé  au  blanc.  r 

Secours  dormi  far  la  ville  à  Cempieme  & 
autres  villes  de  Picardie. 

DU  15. Octobre 1551  Lettres receuës 
des  officiers  &  gouverneurs  de 
Compiegne  ,  priant  les  prevoft  &  efche- 
vins de  leur  prefter  quelque  artillerie 
les  ennemis  eftant  avancez  dans  le  pays! 
Et  en  l'infcription  de  la  lettre  :  Mtffet- 
gnemrs.  Et  la  foufeription  :  Vos  frères  ,  vos. 
fins  é-ferviailes  amis,  Us  officiers  du  roy 
gouverneurs  &  habitons  de  Compiegne. 

A  efté  arrefté  d'en  eferire  au  roy 
pour  en  avoir  fa  permiffion. 

Lettres  des  officiers  du  roy ,  gouver- 
neurs &  habitans  de  Senlis ,  qui  deman- 
dent fècours  &  aydes  aux  prevoft  &  ef- 
chevins pour  leur  iêureté.  L'infcription 
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eft  :  Vojfeipteurs.  La  foufcription  :  Vos 
htmiUs  amis  &  fervitemrs.  En  date  du 
ïj.  Octobre. 

Lettre  de  la  ville  à  monfieur  de  l'Au- 
befpine  confêillcr  du  roy  &  fecrctaire 
de  les  finances ,  du  18.  Octobre  1551.  Et 
eftl'infcription  :  Monfeigieur.  Et  la  fouf- 
eription  :  Vos  bien  humbles  fervitenrs  & 
é-  bons  amis. 

DU  19.  Octobre.  Appert  que  la  ville 
avoit  refolu  de  lever  quelques  hom- 
mes pour  fecourir  Compiegne  8c  autres 
places. 

Enfuite  eft  une  lettre  des  maire  & 
pairs  de  Beauvais ,  pour  avoir  fecours  de 
poudres.  Et  eftl'infcriprion.  MeJJciymrs. 
Et  au  bos  :  Vos  humbles  ferviteurs ,  frè- 
res &  veifns.  En  date  du  19.  Octobre 
1551.  Enaflembléc  des  confeillers&quar- 
teniers  eft  arrefté  de  lever  500.  hommes 

Îiour  le  fecours  de  Compiegne  j  &  pour 
ournir  aux  defpenfes  à  faire ,  d'emprun- 
ter par  chacun  quartier  fur  cinquante 
perfonnes  les  plus  folvables ,  ij.  li.  par 
chacun. 

Du  25.  Octobre  1-551.  a  efte  arreftê  de 
mander  les  jurez  de  tous  les  meftiers, 
&  leur  ordonner  de  faire  particulière  def- 
cription  de  tous  ceux  de  leur  eftat,  8c  s'en- 
quérir de  leurs  noms  &pays,  quelles  ar- 
mes ils  ont, quelles  munitions,  s'ils  peu- 
vent faire  fervice  au  roy  dedans  ou  de- 
hors la  ville  -,  de  leur  âge ,  nation,  cor- 
pulence 8c  taille.  Et  fera  prife  leur  ref- 
ponfe  telle  qu'ils  feront ,  pour  en  ad  ver- 
tir  le  roy  8c  mefiieurs  de  (on  confeil  efta- 
bly  à  Paris. 

Du  15.  Octobre  1551.  Rapport  délire 
Thomas  le  Lorrain  efchevin  ,  qui  avoit 
efté  envoyé  à  Compiegne  pour  appren- 
dre des  nouvelles  des  ennemis.  Et  rap- 
porte que  tout  Noyon  avoit  efte  brûlé 
par  eux  ,  fauf  l'eglife  j  ôc  qu'on  attribuoit 
ce  malheur  au  jugement  de  Dieu ,  par- 
ce que  tous  les  habitans  cftoient  héré- 
tiques. 

'Nouvelle  fortification  ordonnée  du  cofiè  de 
fi  fie  Louvitrs ,  &c. 

LËttres  lignées  du  cardinal  de  Bour- 
bon lieutenant  gênerai  pour  le  roy  à 
Paris  8c  fcellées  enc  ire  rouge,du  1 9 .  Octo- 
bre 1551.  par  leiquelles,  pour  le  befoin  de 
fortifier  la  ville  entre  le  lieu  où  eftoit  la 
tour  dcBilly  8c  le  boulevard  cftant  le  long 
de  la  rivière  de  Seine  au-deflus  de  Tille 
Louviersjaprcs  avoir  mis  la  matière  en  dé- 
libération au  cor/eil  du  roy  tenu  en  l'hof- 
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tel  S.  Denis,  où  cftoient  le  premier  pre- 
fident ,  de  Roifly  maiftre  des  requeftes, 
trois  confeîllers  du  parlement  ,&  les  pré- 
voit &  efchevins ,  il  déclare  qu'il  a  efté 
ordonné  que  lire  Thomas  le  Lorrain  ef- 
chevin fera  faire  une  platte  forme  8c 
rampart  audict  lieu  ,  de  la  largeur  6t 
grandeur  qu'il  advifera  ;  8c  pour  la  def- 
penfc  il  ordonne  aux  prevoft  8c  efche- 
vins de  décréter  des  mandemens  au  re- 
ceveur de  la  ville  à  prendre  fur  les  de- 
niers deftinez  pour  les  fortifications.  Les- 
quelles lettre  &  commifllon  ledit  Lorrain 
auroit  prelènté  au  bureau  &  dit  en  eftre 
chargé  comme  quartenier  ,  requérant 
le  bureau  d'ordonner  aux  maiftres  des 
oeuvres  de  mettre  ouvriers  pour  le  tra- 
vail j  ce  qui  a  efté  refolu. 

Ordonnance  des  prevoft  &  efchevins, 
qui  porte  qu'il  eft  enjoint  au  procureur  du 
roy  8c  de  la  ville  de  fetranfporter  par  de- 
vers aucunes  per/bnnes8c  communautez 
y  déclarées ,  pour  les  avertir  eux  lé  trou- 
ver en  l'aflemolée  générale  qui  fc  devoit 
faire  pour  advilèr  fur  les  fortifica- 
tions que  le  roy  defire  eftre  faites.  Et 
font  ces  perfonnes  &  communautez,  l'e- 
vcfque  de  Paris ,  Oeleftins ,  Chartreux, 
8cc.  Du  1.  Février  1551.  Et  les  efchevins 
ont  efté  femondre  les  trois  cours  en  la 
manière  accouftumee. 

Du  4.  Février.  En  raflcmblée  géné- 
rale le  prévoit  des  marchands  apropolB 
divers  expédions ,  l'un  de  cortifer  les  mai- 
fons ,  lefquelles  à  raifon  de  100.  fols  cha- 
cune, furie  pied  de  11000.  en  la  ville 
8c  fauxbourgs  ,  refoient  60000.  livres,  un 
autre  moyen  eftoit  lacapitation  t  un  au- 
tre quelque  nouvelle  impofition  ;  ou  s'ai- 
der de  l'argent  des  bouës  &  des  man- 
dians  valides.  Et  eft  arrefté  de  mettre 
un  impoft  lur  le  fel ,  8c  un  autre  fur  les 
draps  ou  autres  m*rchandifes ,  ainfî  qu'il 
fera  advifé  en  un  autre  confeil ,  où  affif- 
teront  les  députez  des  cours,  fit  des  bour- 
geois de  chacun  quartier. 

Et  le  lendemain  aOèmblée  où  cftoient 
deux  bourgeois  de  chacun  quartier.  A 
efté  refolu  de  demander  au  roy  un  im- 
poft fur  le  fcl  du  grenier  de  Paris  ,  de 
20.  livres,  Se  un  autre  fur  les  draps  de 
foye  8c  de  laine ^ôc  où  cela  nepourroit  fuf- 
fire ,  8c  que  le  roy  n'y  vucille  contri- 
buer de  ce  que  la  ville  luy  doit  de  refte 
des  derniers  neuf-vingt  mille  livres ,  de 
prendre  le  furplus  fur  les  propriétaires 
8c  locataires  des  maifons  de  la  ville  Se 
fauxbourgs  qui  feront  enclofes  en  ladite 
fortification,  8c  faire  payer  ceux  qui  ont 
des  rentes  furie/dictes  maifons,  enfem- 

Bbb  iij 
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ble  certains  eftrangcrs  qui  trafiquent  la  rccepce  &  defpenfe  en  fera  compte 

dans  Paris  Se  ne  /tint  que  locataires.  en  la  chambre  des  comptes  par  le  re. 

Et  le  13.  Février  en  l'aflcmblée  ge-  ce  veur  de  la  ville.  Et  portent  les  lettres- 
nerale  le  prevoft  des  marchands  a  rap-  Jlprès  avoir  ouy  fur  ce  ce  que  les  prevoft  & 
porte  que  le  roy  ne  defiroit  que  la  for-  efchevins  nous  en  ont  rcmonftrè.  Et  pour  les 
tification  le  fîft  par  aucune  impofition  Jalaires  de  ceux  employez  à  la  direction 
nouvelle  fur  les  denrées ,  mais  fur  les  du  travail  &  recepte ,  la  chambre  fera 
xnajïons  ,i  quoy  il  contribucroit  le  pre-  taxe  au  receveur  ,  Se  les  prevoft  &  cf- 
mier  $  &  ne  vouloir  qu'aucun  fuft  exempt,  chevins  aux  maiftres  des  œuvres  con- 
que les  quatre  mandians,l'y^w  Maria,  trolleur  &  autres  qui  conduiront' ledit 
l'hoftel-Dieu  ,  les  filles  pénitentes ,  les  travail.  Et  compteront  les  quarteniers 
Enfans  rouges  &  de  la  Trinité.  Sur  par  chacun  an  à  l'hoftel  de  ville  un 
quoi  ont  efte  arreftées  nouvelles  re-  ou  deux  auditeurs  des  comptes  appcl- 
monftrances  j  &  neantmoius  que  fi  le  lez ,  fans  qu'ils  foient  tenus  compter 
roy  ne  les  efeoutoit,  qu'on  lui  obeïroir,  ailleurs  ;  Se  par  chacun  les  prevoft  Se 
Se  fe  feroit  capitation  fur  les  proprietai-  efchevins  envoyèrent  l'extrait  defdits 
res  &  locataires  &  gens  ayant  rentes  fur  comptes  à  la  chambre,  pour  verifica- 
les  maifons,  Se  que  ceux  des  fauxbourgs  tion  de  la  recepte  du  receveur.  Lefdites 
qui  feront  enclos  ezdictes  fortifications  lettres  dattées  du  27.  Février 
.payeront  plus grofle  taxe  que  les  habi-  Mandement  aux  quarteniers,'  du  27. 
tans  de  la  ville.  Mars  iyyi.  de  faire  faire  defeription  Se 
Et  le  17.  a  efté  arrefté  que  la  volon-  eftat  des  maifons  de  leur  quartier,  fans 
té  du  roy  perfiftant  comme  clic  fàifoit,  rien  obmettre  >  à  peine  décent  livres 
que  cottifation  fera  faide  fur  les  pro-  d'amende  applicables  aux  fortifications 
prietaircs&  locataires  des  maifons,  com-  Du  16.  May  jjy3.  En  aflèmblée  des 


me  il  eft  porté  en  la  délibération  du    confeillers  &  quarteniers,  eft  délibère  A"* 
13.  &  la  taxe  faite  en  l'hoftel  de  ville,    de  fupplicr  le  roy  defe  contenter  pour 
appeliez  un  officier  de  chacune  des  trois    la  fortification  de  la  ville  pour  l'année 
cours,  un  fecretaire  du  roy,  les  quar-    courante,  de  la  fomme  de  éoooo  1 
teniers,cinquanteniers,dixeniers  &  deux    à  quoi  les  taxes  des  maifons  ont  mon- 
bourgeois  de  chaque  dixaine ,  qui  feront  té. 

mandez  fans  ufer  d'aucune  contrainte       Mandement  du . .  Juin  ij^.auxquar- 
ou  peine  envers  eux  ;  Se  que  la  levée    teniers  ,  pour  faire  payer  les  cottifez 
particulière  s'en  fera  parles  quarteniers,    pour  la  fortification  de  la  ville  ,  dans 
&  en  la  généralité  par  le  receveur  de  la    trois  jours  ,  &  contraindre  nonobftant 
ville,  appelle  un  auditeur  des  comptes,    oppofitions  ou  appellations .  quelcon- 
Lettres  parentes  du  roy  pour  autori-    ques ,  pour  lefquelles  ne  fera  diffère  • 
fer  la  levée  fur  les  maifons,  &  porte    &  de  faire  entendre  aux  cottifes ,  que 
qu  il  fera  fait  fonds  par  chacun  an  de    les  trois  jours  partez  la  fomme  double- 
24. 1.  pour  maifon  defeendant  jufqu'à  4. 1.    ra ,  &  s'ils  différent  encore  trois  jours, 
pour  le  moins;  Se  la  taxe  faite,  tant  fur  les    quadruplera ,  au  profit  de  la  fortifica- 
propnecaires  que  locataires ,  a  l'cxccp.    tion ,  fuivantles  lettres  patentes  du  roy. 
non  des  monafteres  cy-deflus  dits,  que       Du  4.  Juillet  1553.  Le  fieur  del'Ifle- 
la  cottifation  ioit  faite  fuivant  la  deli-    Marivaux'lieutenant  du  fieur  de  Co- 
beration  du  17.  Se  par  les  perfonnes    Jigny  admirai  gouverneur  de  Paris  ayant 
nommées  ;  que  les  contraintes  s'execu-    obtenu  commiffion  du  roy  du  2.  Juillet 
feront  par  les  huiflïers  de  la  ville  ou  du    couchée  au  long  dans  le  regiftre,  pour 
chaftelet;  Se  en  cas  d'oppofition  ,1e    avoir  l'ail  aux  fortifications  delà  ville, 
roy  s'en  referve  la  connoiflànce  à  fa    voir  les  ouvrages ,  aflifter  aux  baux  & 
perfonne ,  la  dépendant  à  tous  autres }    marchez  Se  aux  toifez  ;  eft  délibéré  de 
iaiir  a  la  renvoyer  â  tels  juges  qu'il  ad-    faire  remonftrance  au  roy  fur  ladite 
vilera.  Les  deniers  feront  payez  fur  les    commiffion,  qui  feroit  à  charge  à  la 
mandemens  des  prevoft  fie  efchevins,  qui    ville,  à  caufe  des  appointerons  qu'il 
les  expédieront  fur  les  certificats  du    conviendroit  donner  audit  de  l'Iflc,& 
C°n       j    dCS  dcniers  commims  de  la    que  S.  M.  fera  fuppliée  d'ordonner  que 
ville  &  des  maiftres  des  œuvres  ,  Se  le    Baptifte  ingénieur  donnera  les  devis  def- 
travail  fait  fur  ,1c  dcflèin  qui  fe  fera   dites  fortifications. 
§ar.!e/0"verneur&  lieutenanc  gênerai       Du  28.  Juillet  ij53.  A  efté  refolu  de 
de  1  Me  de  France ,  ou  ceux  qui  feront   faire  remonftrances  au  roy  fur  la  corn- 
commis  par  le  roy  ou  par  luy.  Que  de   million  du  fieur  de  Marivaux.  Le  regif- 
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«ce  oorte  que  cet  avis  a  paffé ,  bicnque  prix ,  &  qu'elle  fera  donnée  à  autre  qui 

SJ  dn  prevoa  des  marchandsfuft  de  fa  voudra  prendre  i  moindre  pnx.  Et 

k  fuuffrirexerccrla^cecommiflîqnv{ans  eft  l'apottille  du  y  Mars, 
autrement  le  reconnoiftre  ,  ni  luy  per- 

mettre  de  prendre  plus  grande  autorité  <fc  «  W  rtytrM  l*<$m**f  %™' 

en  l'hoftel  de  ville.  Lequel  avis  eft  ex-  rai  des  archers  &c. 

rhquc  au  long,  &£  femble  avoir  efté    • 

Sn?defcbarge  que  le  prevoftdes  mar-  ¥~^U  8.  Avrd  IJ54-  Pehberation,par 

chands  cherchoit  à  la  refiftance  qu'on  LJ  laquelle  appert  qu'on  avoïc  refuie 

aPPorto«  aux  volonté*  du.  roy  <ur  ce  ST ecevok-  le  fièur  de  BeWcapuaane 

yy  gcaeral  des  bandes  des  archers,  arba- 

'  J  îeftriers  &  a^quebuziets, ,  fyr  lettre  de 

C  ntimutiondes  fvrti£cAtions:fa  Pops.  provilioa  qu'il  en  avoir,  du  roj ,     c  e  a 

•  '  caufe  de  l'oppolirion  '  d$s  '  ojnjçjers,  de? 
Il  Eclemenc  pour  pourvoir  \  h>co*.  compagnies*  mais  que  le/d^s  officiers 

Û^T  K  tinuation  des  fortifications,  fait  par  (e  départant  de  leur  opposition»  onre- 
le  roy  ,  du  x.  Mars  i  j54-  W  ^  ^demaip.  à      Revoir ,  afin. 

Que les  cotttfations  fe  feront.  A  l'hof-.   que  tous  les  efçhevins  fuflent  preiens 
tel  de  ville  par  les  commifiairesdçpu-    pour  en  faire  la  dernière  reMuuon. 
tez  car  le  roy?  du  parlement  &  çham.-.      ^  *?r*n      fuite  ,<iue  W^1^^- 
bredes  comptes  &  autres  de  toute  qua-    font  délivrez  audit  Beloy  en  ladite  qua-, 

litê ,  avec  les  prevoft  fie  efçhevins ,  quar-  ^té. 
teniers  ,  cinquanteniers  ,  dixeniers,  fie 


km.  »>J4- 


ixenier 

deux  bourgeois  de  chaque  dixaine ,  fie 
feparcment  par  les  quarteniers,  cinquan- 
teniers ,  dixeniers  fie  bourgeois  pour  ce 
qui  touchera  chacune  defdites  dixaines, 
&  aveç  ceux  des  commiflaires  qui  y  pour- 
ront  vacquer,  pourveu  qu'ils  foientau 
moins  au  nombre  de  huit  ou  fix. 

Que  les  maifons  feront  taxées,  à  14. 
1.  au  plus  haut ,  pourveu  que  ceux  qui 
les  habitent,  en  quelque  nombre  qu'ils 
{oient ,  ne  vivent  feparément. 

Que  les  maifons  des  cinquanteniers 
fie  dixeniers  feront  cqttifées  5  mais  leurs 
taxes  leur  feront  remifes  au  lieu  des  fa- 
laires.  qu'ils  pourroient  demander. 

Contraintes  pour  les  taxez  huidaine 
après  le  commandement.  Et  les  meu- 
bles qui  feront  faifis  feront  veqdus  à  l'in- 
ftapt ,  nonobftant  oppofitipns. 

Le  collège  de  Navarre  ne  payera  que 
14.  1- 

Les  religieux  de  S.  Vidor,  ppur  leur 
convent .100 


Réception  de 


amb 


tdeur  de  [empereur. 


DE  PAR  LE  ROY. 

TRcs-chcrs  8c  bien  amez.  Poqrce 
eftant  le  feigneur  de  Lallain  che- 
vallier de  l'ordre  de  la  Tohon  d'or  gou- 
verneur fie  grant  bailly  de  Henauk „ 
depefché  de  la  part  de  l'empereur  fie 
du  roy  d'Angleterre  pour  nous  venir 
trouver,  nous  defîrons  que  à  fon  paf- 
fage  par  noftre  royaume ,  U  luy  foit  raid, 
tout  honneur,  recueil  8c  bon  traidemenc 
qui  a  accouftumé  eftre  faid  à  feigneur  de 
kmhlable  qualité  cpmme  luy  ,  depefché 
de  fi  grand  lieu  que  celuy  dont  il  vient.  A 
cette  caufe  nous  vous  mandons ,  com- 
mandons fie  expreflement  enjoignons 
que  arrivant  ledid  feigneur  de  Lallain 
en  voftre  ville,  vous  ayez  à  le  recueil- 
lir honorablement ,  5c  à  le  faire  loger 
bien  commodément  avec  ceulx  de  fa 
fuitte  }  fie  au  demourant  luy  faides  les 


A  M.  tj{{« 
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Tout  l'enclos  du  Temple  ,encor  qu'il  prefens  de  vins ,  confitures  dragées  &£ 
vait  Pluf,eursmaifops,a4.1.  aultxes  honneftetez  accouftumees  en 
Y  LesP  maifons  appartenantes  à  l'hoftel-  femblable  réception ,  de  forte  quil  ait 
Di^6cauxmanûUans,cottifées  fictaxes  occafion  de  s'en  louer  du  bon  recueil 
par  eux  payées,  fi  lPs  locataires  ne  les  &  traidement  qu'il  aura  receu devons 
ïï.,„nnr  «^Lr  &r  nous  de  vous  en  fçavoir  gre  j  fitamli 
FLa  me  qu  "eftoit  les  autres  années  que  le  feigneur  d'Elue  chevallier  de 
ordonné  d?  uoooo.  1.  fera  réduite  i  noftre  ordre  maiftre  8c  capitaine ^  ge- 
80000.  1.  Les  quarteniers  defehargez  neral  de  noftre  artillene ,  quia  la  char- 
de  la  recepte  ,  dont  un  particulier  fe  ge  de  le  recueillir  i  fon  arrivée  en  ce 
charge ,  moyennant  3000  1.  par  an.  royaulme ,  &  de  l'accompagner  la  parc 
Et  eft  porté  enfuite  de  ce  règlement ,  où  nous  ferons ,  le  vous  fera  plus  par- 
que le  roy  avoir  accordé  que  le  rece-  ticulierement  fçavoir  -,  fiçny  faides  faul- 
Vcur  de  la  ville  fift  cette  recette  audit  te ,  car  tel  eft  noftre  plaifir.  Donne  4 
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-  Amboife  le  xn.  jour  de  Mars  m.  d.  lv.   démens  eftre  faite  aux  trois  capitaines 
Sipé  HENRY  >  &  a*.dtfloubs ,  Bour-   d'archers ,  arbaleftriers  ôc  hacquebutiers 
Di  N  ;&  an  dos  defdiftes  lettres  efi  efçript  :    de  ladite ,  dont  l'un  defquels  la  teneur 
A  nos  très-chers  ôc  bien  amez  les  P.  des  enfuit: 
M.  ÔC  £.  de  noftre  bonne  ville  ôt  cité  de 

Paiis-       .    -         r  r    m  D£    FA,R   ZES   p*zr0ST  DES 

Receues  le  vingr-troifiefme  Mars  cinq       Marchands  &  efchrvins  de  U  ville 
cents  cinquante-cinq ,  après  difner.  fa  parju 

MESSIEURS.  Leroy  vousefcript  unes 
lettres  que  je  vous  envoyé ,  par  laquelle  Appitaine  des  fix-vingts  archers  de 

verrez  comme  il  defire  que  le  comte  de    1/  ladite  ville.faides  commandement 
LallamchevaUierdelaToifond'or/gou-  a  dix  pcrfonnes  de  voftre  nombre  qu'ils 
veraeur  &  grand  bailly  de  Henault,   fe  treuvent  ce  jourd'huy  à  deux  heures 
foit  receu  en  voftre  bonne  ville  de  Pa-    de  relevée  en  l'hoftcl  d'icelle  ville  avec 
ris.  Parquoy  vous  donnerez  ordre  à  fon   vous  à  pied ,  veftus  *de  leurs  hocquetons 
lqgrs^  que  vous  ferez  préparer  &  ac-   de  livrée  ,  pour  nous  accompagner  a 
couftrer  en  la  maifon  de  madame  l'ad-   aller  en  l'hoftel  de  monfieur  de  Ville 
mirale,  fie  où  logeoit  monfieur  le  garde   roy ,  où  eft  logé  monfieur  le  comte  de 
des  iceaux,  tôc  la  tapiûer  ôc  fournir  de   Lallain  ambafladeur  de  l'empereur  fui 
hte,  félon  la  qualité  de  fa  perfonne,   vant  le  mandement  du  roy  Syn'vraic 
comme  verrez  par  les  lettres  dudidfei-   tes  faulte.  Faid  au  bureau  de  ladite 
gneur  qu'il  vous  efeript.  Son  marcfchal    ville  le  xxu.  jour  de  Mars    l'an  m 
des  logis  fera  Lundy  à  bonne  heure  vers   D.  lv.  ' 
vous  aultres  meffieurs.  Il  vousplairale      Pareil  mandement  fut  faid  aux.  deux 
faire  accompagner  pour  prendre  logis   autres  membres, 
en  Vofiredite  ville  félon  ce  qu'il  ad vi-      Et  ledid  jour  environ  deux  heures  de 
fera.  Mondidfieur  de  Lallain  ieraMar-   relevée,  mefdids  fleurs  veftus  de  leurs 
dy  a  difner  en  voftre  ville  de  Pans,   bons  habits,  accompagnez  defdidsàr- 
li  ou  je  fuis  feur  que  toft  après  fon  ar-    chers ,  arbaleftriers  &  hacquebutiers  ôc 
rivée  vous  vous  trouverez  vers  Iuy,  pour   des  fergens  de  ladite  ville  veftus  de 
luyprefenter  vins  &  aultres  chofes  que   leurs  robbes  délivrée,  partirent  de 
adviferez  pour  le  mieux  par  enfemble.   l'hoftel  de  ladite  ville,  fit  allèrent  au 
Et  auffy  avant  que  vous  parlez  à  luy ,   logis  de  monfieur  de  Villeroy,  où  cftoit 
je  vous  en  diray  mon  advis ,  félon  ce   logé  ledid  comte  de  Lallain  ambafîa- 
que  Je  roy  m'a  mandé.  Meffieurs,  je   deur  de  l'empereur,  ôc  le  faluerent  de 
me  recommande  à  vos  bonnes  grâces ,   par  ladite  ville  j  ôc  luy  dift  ledid  fieur 
ôc  prie  Dieu  vous  donner  en  fanté  très-   prevoft  des  marchands  ce  qui  enfuit 
longuevie.DeSenlis,ceDimanchexxn.      SIRE,  fui  vant  voftre  lettre  du  ».  de 
Mars  m.  d.  lv.  Voftre  frere  &  bon  amy,    ce  mois ,  qu'il  vous  a  plu  nous  eferire, 
D  MÏÎcf ÏÎ;D  c  •  .  nous avotls  faia tout  l'honneur ,  recueil, 

.      ' ,C  VOUS  veux  bien  adver"  Prefens  &  aultres  honneftetez  qu'il  nous 
nr  que  M.  lecomte  de  Lallain  a  changé    a  efte  poflible  de  faire ,  Ôc  qu?il  eft  ac 
d  oppmion  j  &  quant  à  eftrc  â  Paris  à   couftumé  de  faire  en  telles  chofes ,  Ôc 
dilner  il  n'y  fera  que  au  foupper  ,  &   encores  mieux  ,  au  fieur  de  Lallain  am- 
doibt  difner  à  S  Denis  i  ôc  delà  il  faid    bafladeur  de  l'empereur  ôc  du  roy  d'An- 
Ion  compte  d  aller  veoir  les  prifonniers    glcterrc  à  fon  arrivée  en  cette  ville  ,  de 
au  bois  de  Vincennes.  Ce  fera  aflczde   forte  que  nous  avons  coneneu  qu'il  en 
vous  trouver  à  fon  logis  quelque  peu  de   a  eu  bon  contentement ,  ainfi  que  vous 
temps  après  fon  arrivée.  Meilleurs,  après   pourra  dire  plus  au  long  le  fieur  d'Ef- 
m  eitre  recommande  à  voftre  bonne  gra.   tréc  chevallier  de  voftre  ordre  ôc  grand 
ce,  oneray  Dieu  vous  donner  en  fanté   maiftre  de  voftre  artillerie,  le  condui- 
tres- longue  ôc  heureufe  vie.  De  Senlis    fant  par  voftre  ordonnance.  Sire,  nous 
ceMardyxxiii.MarsD.Lv.Letoutvof-    prions  noftre  créateur  vous  donner  fa 
tre  ndelle  Ôcobeiffant  amy  d'Estre'es.    grâce  ôc  en  bonne  fanté  tres-longue  ôc 
f  u  dejjus  defdt&es  lettres  :  A  meffieurs   tres-heureufe  vie.  A  Paris  le  xxvi.  jour 
les  prevoft  des  marchands  ôc  efchevins   de  Mars  m.  d.  lv.  Vos  tres-humbles  ôc 
de  la  ville  de  Pans  tres-obeyflans  fubjete  ôc  ferviteurs  les 

cJ»E\lT**l     tfCS  receu*s>  mef.   prevoft  des  marchands  ôc  efchevins  tle 

ms  oe  ladicte  ville  ordonnèrent  man-      MONSEIGNEUR,  fuivant  ce  qu'il 

a  pieu 
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à  pîc»J  ait  roy  nous  cfcrire  du  ii.  de 
ce  mois.  touchant  le  feigneur  de  Laliain 
ambafladeur  de  l'empereur  ôc  du  roy 
d'Angleterre ,  nous  luy  avons  faid  à  Ion 
arrivée  en  cette  ville  tout  l'honneur ,  re- 
cueil jprefcns&aulcres  honneftetez  qu'il 
nous  a  efté  polîible  faire ,  &  croyons  qu'il 
en  a  eu  bon  contentement,  ainfi  que  le 
fieur  d'Eftrée  chevallier  de  l'ordre  & 
grand  mailtrc  de  l'artillerie  du  roy  pour- 
ra dire  audid  feigneur  Ôc  à  vous  plus 
au  long.  Monfcigneur  ,  nous  prierons 
noftre  créateur  vous  donner  fa  grâce  , 
te  en  bonne  fonte  tres-longuc  6c  heu- 
renfe  vie.  A  Paris  le  xxvi.jour  de  Mars 
m.  D.  iv.  Vos  tres-humbles  obeyflans 
Serviteurs  le  prévoit  des  marchands  ôc 
efchevins  de  la  ville  de  Paris. 

Ladcffcnfe  d'élire  des  gens  de  robe  prevojfs 
des  numhands  s  levée. 

LEttres  du  roy  du  xi.  Aoult  1556. 
qui  niande  à  la  ville ,  qu'encore  que 
par  edit  il  ait  defrendu  de  mettre  gens 
de  robe  en  la  charge  de  prévoit  des 
marchands,  ncantinoins  il  les  en  difpcn- 
fe  ,  &  leur  permet  d'élire  des  officiers 
de  robe. 

En  effet  dans  l'élection  fuivante  on 
nomma  prévoit  des  marchands  M.  Mar- 
tin de  Bragelone  lieutenant  particulier, 
&  pour  efchevins ,  l'élu  Prévoit ,  &  M. 
Nicolas  du  Gué  avocat  du  roy  en  la 
cour  des  aydes.  Le  procureur  gênerai* 
du  parlement  forma  oppofition  à  cette 
élection ,  fur  ce  qu'elle  ne  s'eltoit  faite 
que  de  gens  de  robe  -,  .mais  le  ferutin 
eltoit  déjà  porté  au  roy ,  qui  jugea  que 
le  fieur  du  Gué  ne  pouvoit  vacquer  en 
mefmc  temps  aux  deux  emplois,  ôemit 
à  fa  place  Guillaume  l'Archer  qui  avoit 
eu  le  plus  de  voix  après  luy. 

Pom^e  funèbre  du  cardinal  de  Bourbùn. 

DE  PAR  LE  ROY. 

TRes-chcrs  ôc  bien  amez.  Pour  cè 
que  nous  voulons  ôcentendons  que 
ez  obleques  &  funérailles  de  feu  noftre 
coufin  le  cardinal  de  Bourbon  ,  pour 
eltre  prince  de  noftre  fang  fi  prochain 
qu'il  eltoit ,  oultre  fa  dignité  cardinale, 
il  foit  faid  toutes  les  plus  honnorables 
cérémonies  dont  l'on  le  pourra  advifer, 
félon  ce  que  nous  avons  faid  entendre 
à  noftre  tres-cher  Ôc  amé  coufin  le  car- 
dinal de  Vendplme ,  vous  ayez  à  vous 
trouver  au  lieu  où.  ledid  deffunct  eft  de- 
Ttmell.  Part.  I//, 


Â  T  ï  V  E  S.  _  38; 

codé ,  pouf  atîîfter  â  la  pompe  funèbre 
ëc  accompagner  le  Corps  jufqucs  en  l'e- 
glile  S.  Germain  de  i'Auxerrois ,  oùjl 
doit  premièrement  élire  pofé  ;  car  nous 
defirons  que  chacun  congnoiiTc  en  quel 
cltime  nous  le  tenions  !a  mémoire 
que  nous  devons  tenir  de  luy  après  fi 
mort.  Donné  à  Efcouen  le  xiv.  jour  de 
Mars  m.  d.  lvi.  Sigtè t  HL.NRY  >  & 
av-dejfoubs  ,  du  Tu ili X  ;  &  au-dejfus  : 
A  nos  très  chers  &:  bien  amez  les  pré- 
voit des  marchands  ôc  efchevins  de  la 
ville  de  Paris. 

Incontinent  lefdides  lettres  vcucs,a 
efté  ordonné  mandemens  eftrcexpcdiez 
aux  feize  quarteniers  ,  dont  la  teneur 
enfuit  t 

DE  PAR  LES  P.  DES  M.  &c. 

Sire  Jean  de  faind  Germain  quarte, 
nier  de  ladide  ville ,  appeliez lîx  des 
plus  notables  ôc  qualifiez  bourgeois  de 
voftre  dict  quartier  ,  ôc  vous  trouvez  tous 
Dimanche  prochain  à  midy  précilcment 
en  l'hoftel  de  ladide  ville ,  vertus  de  vos 
bons  habits  ,  à  cheval  3  pour  nous  ac- 
compagner A  aller  aux  obleques  &  pom- 
pe funèbre  de  feu  monfeigneur  le  cardi- 
nal de  Bourbon ,  fuivant  les  lettres  du 
roy.  Sy  n'y  faides  faulte.  Faid  au  bu- 
reau de  ladide  ville  le  xix.  jour  de  Mars 

M.  D.  LVI. 

A  elté  aufli  envoyé  mandemens  au* 
vingt-qnatre  confeillers  de  ladide  ville 
&  aux  archers ,  arbaleftriers  ôc  hacque- 
buriers ,  pour  eulx  trouver  ledid  jour 
à  midy  ,  ôc  lcfdids  archers  8c  aultres 
vertus  de  leurs  hocquetons  de  livrée, 
à  pied ,  &  lefdids  confeillers ,  quarte- 
niers ÔC  bourgeois  à  cheval. 

Ce  faict ,  fut  mandé  Jean  de  la  Bruyè- 
re apotiquaire  de  ladide  ville ,  auquel 
fut  commandé  faire  expédier  foixante 
torches  aux  armoiries  de  ladide  ville  , 
qui  feront  baillées  aufdicls  archers,  ar- 
baleftriers ôc  hacquebutiers ,  pour  por- 
ter devant  le  corps  dudid  deffund. 

Et  ledict  jour  de  Dimanche  xxi.  du- 
did moismefdids  fieurs  les  prevoft  des 
marchands,  efchevins ,  confeillers ,  quar- 
teniers ,  bourgeois ,  fergens ,  archers ,  ar- 
baleftriers ôc  hacquebutiers  de  ladide 
ville  le  trouvèrent  en  l'hoftel  (ficelle 
environ  une  heure  après  midy.  Et  quant 
ils  furent  tous  allèmblez  ,  partirent  à 
deux  heures  de  relevée  de  l'hoftel  de 
ladide  ville  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement ,  le  capitaine ,  lieute- 
nant ôc  enfeigne  des  cent  hacquebutiers 
avec  fa  trouppe.  C  c  c 


An.  15C7. 
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Aprez  le  capitaines  &  lieutenant  des   un  lick  de  drap  d'or ,  une  mittre  en  U 

telle ,  &  reveftu  d'une  belle  chappe  de 
drap  d'or. 

Aprez  marchoit  l'evefque  de  Laon  a 
pied ,  portant  la  crofle. 

Aprez  marchoit  à  cheval  monfeigneur 
d'Anguyen. 

Aprez  fuivoit  monfeigneur  le  prince 
de  Condé. 

Aprez  fuivoit  monfeigneur  le  prince 
de  la  Roche- fur- Y  on. 

Aprez  marchoient  à  cheval  meflîeurs 


fix- vingts  archers  ,  avec  fahiitte  &  com- 
pagnie encierc. 

Anrcz  luivoient  le  capitaine  &  com- 
pagnie des  loixante  arbaleltriers  ,  tous 
a  pied  ,  vertus  de  leurs  hocquetons  de 

JlVîCC. 

Aprez  marchoient  à  pied  les  dix  fer- 
gens  de' la  ville,  veftus  de  leurs  robbes 
m  y-parties,  &  navire  d'argent  fur  l'ef- 
paule. 

Aprez  marchoient  à  cheval  meilleurs 


les  prévoit  des  marchands,  efchevins,    de  la  cour  de  parlement, 
conlëiilers ,  quarteniersôc  bourgeois  vef-       Aprez  fuivoient  à  cofte  meilleurs  de 
tus  de  leurs  bons  habits  noirs.  la  ville  &meflleurs  des  comptes  en  troup- 

Et  en  tel  ordre  allèrent  jufques  en  pe  à  cheval ,  méfiez  les  uns  parmy  les 
l'hoftcl  de  Bourbon.  Et  pour  ce  que  au-  aultres  ,  &  les  archers,  arbaleftriers  & 
did  lieu  trouvèrent  la  cour  de  parlement,  hacquebutiers ,  pour  faire  ferrer  le  peu. 
meilleurs  des  comptes  &  aultres  cours  pie. 

qui  cftoient  à  cheval ,  &  feeurent  que       Et  en  cet  ordre  allèrent  conduire  le- 
audid  convoy  les  princes  &  lefd. cours    did  corps  julques  à  S.  Ladre,  où  ilcou- 
marcheroient  à  cheval ,  ne  renvoyèrent    cha  la  nuid  j  puis  chacun  s'en  revint, 
point  leurs  mulles ,  mais  furent  comme 

les  aultres  audicl  convoy  â  cheval ,  par-  Afftmblie  folemnelle  en  thojlel  de  ville  de 
ce  que  ce  jour  il  pleuvoit  fort ,  de  que 
les  rues  cftoient  ordes  &  boueufes  -,  &c 
s'ils  euflent  feeu  que  les  aultres  euflent 
marche  à  cheval ,  ils  euflent  faid  venir 
lcfdfdcs  compagnies  d'archers  &,/ergens 
à  cheval }  qu'il  fault  noter  pour  uneaul- 


Paris  ,  où  la  reine  fe  trouva. 

DU  xii.  jour  d'Aouft  m.  d.  lvii. 
En  aflemblée  générale  le  jour, 
d'huy  faide  en  I'hoflel  de  la  ville  de 
Paris ,  de  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
chands ,  efchevins ,  confeillers  ,  quar- 
teniers  fie  huid  notables  bourgeois  de 
chacun  quartier  ,  les  déléguez  de  la 
cour  de  parlement  ,  de  la  chambre 
•des  comptes  &  de  la  cour  des  ay- 
des ,  les  déléguez  du  clergé ,  le  recteur, 
abbayes  &  prieurez  accoutumez  d'eftre 
mandez  en  telles  aflèmblées }  à  laquelle 
aflemblée  fe  trouvèrent  lefdids  mandez, 
parce  que  la  roinc  avoit  mandé  qu'elle 
le  trouverait;  mais  ladide- contreman- 
vant,  &  demeura  leglife  de  Paris der-  da  qu'elle  ne  s'y  pouvoit  trouver,  par- 
ricre.  ce  qu'elle  le  trouvoit  mal  3  mais  que  de- 

Aprez  marchoient  foixante  archers  de  main  elle  ne  fauldroit  à  foy  y  trouver, 
la  ville ,  portans  foixante  torches  de  la-  Ladide  aflemblée  eftoit  la  plus  complet* 
dide  ville  garnyes  de  deux  efculîons  cha-  te  &  au  plus  grand  nombre  de  gens  no- 
cune  torche  aux  armes  de  ladide  ville,  tables  qui  y  ruft  veu  paflé  à  quarante 
Aprez  marchoient  cent  pauvres  vcf-  ans.  M.  le  prevoft  des  marchands  fift  en- 
tus  de  robbes  de  deuil,  portans  chacun  tendre  à  ladide  compagnie  l'exculc  de 
une  torche  ardente  aux  armoiries  du-    ladide  dame  roine*  fit  pria  ladide  com- 

did  feigneur  &  portoit    pagniceux  retrouver  le  jour  de  demain 

l'un  le  chappeau  de  cardinal ,  fie  l'autre    en  1' 


tre  fois. 

Et  dudid  lieu  de  Bourbon  marchè- 
rent premieremiercment  les  gens  d'egli- 
fe  de  toutes  les  paroifles  de  Paris, por- 
tans leurs  croix  &  bannières ,  &  meimes 
les  chanoines  de  S.  Germain  de  l'Auxer- 
rois ,  qui  voulloient  aller  derrière  chan- 
ter j  mais  M.  Moreau  chantre  de  Paris 
retourna  avec  fes  bedeaux  ,  &  contrai- 
gnit à  force  de  coups  de  poing  lefdids 
de  S.  Germain  de  l'Auxerrois  d'aller  de- 


rouge. 


la  robbe 

Aprez  marchoient  les  ferviteurs  do- 
mefticques  fie  gentilshommes  de  la  mai- 
Ion  dudid  feigneur ,  portans  robbes  de 
deuil  &  l'efpée  au  cofté  paflànt  par  def- 
foubs  lefdidcs  robbes. 

Aprez  eftoit  porté  le  corps  dudid 
feigneur  eflevé  dedans  un  chariot  fur 


hoftel  de  ladide  ville  à  telle  heure 
qu'ils  s'y  eftoient  trouvez  ce  jourd'huyj 
ce  qu'ils  promirent  faire. 

Et  le  lendemain  xni.  jour  dudid  mois 
fe  trouvèrent  en  la  grande  falle  de  I'hof- 
tel de  ladide  ville  :  c'eft  à  fçavoir , 
Aïonficur  Perro«  prevoft  des  marchands, 
M.  le  gênerai  Bourlier , 
M.  du  Ru, 

M. 


JUSTIFI 

M.  dcCourlay, 

M.  Meffier,  efcheviw. 

M.  le  prefidenc  de  BouUencourt  % 

W.  d'Athis, 

jvl.  Hcnnequin, 

M.  de  Charmeau  , 

M-  Lormier, 

M.  de  Villabry , 

M.  de  Livres, 

M.  de  Jumeauville , 

M.  de  Moncmirel, 

M.  du  Saulfay , 

M.  du  Drac , 

JM.  Larcher, 

M.  Paluau , 

M.  le  Sueur, 

M.  le  Lièvre , 

M.  le  prefidenc  de  l'Hofpital , 
M.  Violle, 

M.  le  lieucenanc  particulier, 
M.  maiftre  Th.  de  Bragelongne , 
M.  Croquet,  tous  confeillers  de  ladide 
ville. 

Meflieurs  les  prefidens  Baillct  &  Seguier. 
M.  Gayant. 
M.  de  Varade, 
M.  du  Val , 
M.  Bouëte , 

M.  de  la  Fingis  Anjorant , 
M.  Chambon, 
M.  Abot , 
M.  Cbanceclerc, 
iA.  de  Dion, 
M.  Pinterel , 
M.  Brachet, 
M.  Dupuis , 
M-  du  Four, 
'  M.  Sandon, 
M.  de  Painçay , 

M.  de  Mailfy ,  pour  la  cour  de  parle- 
ment , 

M.  le.  prefidenc  de  l'Hofpital  pour  la 

chambre  des  comptes , 
M,  revenue  de  Paris  pour  tout  le  clergé. 
M.  le  prefident  de  Bordeaux , 
M.  le  Scelleur  de  Paris.  ' 
M.  Gryveau  chanoine  de  la  Ste  Chap- 

pelle,  ... 
Le  redeur  de  l'univerficc  &  fies  officiers, 

&  aultres  communaucez  accouftumccs. 

Arrivèrent  en  ladite  compagnée  mef- 
fieurs  les  cardinaûlx  de  Bourbon ,  de 
Lorraine  ÔCidc  Sens,  M.  du  Mortier, 
M.  le  prefidenc  Baillée  &  aultres  ducon- 
ieij  privé  du  roy  j  aufquels  fuc  baillé 
place  au  bouc  d'en  haulc  près  les  ferief- 
trts  de  ja  grande  falle ,  à  cofté  du  théâ- 
tre qui  eftoit  préparé  pour  la  roinefic  fa 
compagnie.         .-?•-.  -•  i,i 

Et  eftans  ainfi  affis  jen  leurs  place*, 
TtmtIJ.p4Tt.JIJ. 
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chacun  félon  fon  degré,  &  les  quarte- 
niers  &  bourgeois  fur  les  felles  derriè- 
re ,  comme  il  eft  accouftumé ,  ladide  da- 
me vint  accompagnée  de  rriefdames  ma- 
dame Marguerite  de  France  fœur  du 
roy  fieplufieurs  aultres  dames  defamai- 
fon ,  qui  fut  mife  &  alïife  dedans  une 
chaife  qui  eftoit  fur  ledid  théâtre.  Ec 
eftoit  ladide  dame  &  fadide  compagnie 
veftues  d'habillemens  noirs  comme  en 
deuil.  Et  remonftra  i  ladide  compagnie 
le  dcfaftre  &  fortune  advenue  le  jour 
S.  Laurens,  la  prife  de  monfeigneur  le 
conneftable  fie  aultres  grands  feigneurs; 
la  mort  de  monfeigneur  le  duc  d'An- 
guyen ,  la  bataille  perdue ,  la  prife  de 
S.  Quentin  Se  du  Catelet ,  Ôc  le  danger 
où  eftoit  la  ville  de  Paris,attendu  que  les 
forces  de  ce  royaume  eftoient  au  royau- 
me de  Naples  j  par  quoy  eftoit  befoing 
lever  gens  pour  empefeher  l'ennemy  de 
venir  plus  avant  ;  fupplianc  bien  humble- 
ment la  compagnie  reprefentant  toute 
la  ville  de  ayder  au  roy  d'argent ,  pour 
lever  en  diligence  dix  mil  hommes  de 

{lied  :  promettant  que  fi  on  luy  vou- 
oit  faire  ce  bien ,  elle  feroic  toute  la 
vie  advocace  envers  le  roy  pour  les  ba- 
bitans  de  cette  dide  ville,  &  qu'elle  le 
feroit  entendre  &  recongnoiftre  à  fon 
fils  monficur  le  dauphin. 

Ce  faid ,  monfeigneur  le  cardinal  de 
Sens  garde  des  lêaux  de  France  remon- 
ftra comme  le  roy  n'eftoit  point  caulè 
de  la  guerre ,  fie  qu'il  la  trouva  quant 
il  vint  à  la  couronne ,  &  recita  toutes 
les  guerres  fit  armées  que  le  roy  a  eu 
d'an  en  an  depuis  qu'il  eft  roy  5  &  pria 
•  aulfi  la  compagnie  de  fecourir  le  roy , 
qui  les  vouloit  garder. 

Alors  fut  did  à  la  royne  fie  fa  com- 
pagnie qu'elle  fe  retirait  en  une  cham- 
bre qui  luy  avoit  efté  appreftee  près  de 
ladide  grande  falle ,  pendant  que  lad. 
compagnie  adviferoit  quel  fecours  on 
pourroit  faire  au  roy  j  ce  qu'elle  fift. 

Et  aprez  que  ladide  dame  fut  retirée 
en  ladide  chambre ,  M.  le  prevoft  des 
marchands  mift  la  matière  en  délibéra- 
tion ,  fie  demanda  aux  aûlftans  leurs  ad- 
vis ,  chacun  en  particulier }  tous  lefquels 
conclurcnc&adviferent  de  fecourir  le  roy 
de  dix  mil  hommes  de  pied ,  pour  lef- 
quels feroit  levé  fur  tous  les  habitans 
de  ladide  ville  Se  faulxbourgs,  fans  en 
excepter  ne  exempter  aulcun ,  la  fom- 
me  de  trois  cents  mille  livres  tournois. 
Ce  faid ,  ladide  dame  revint  à  ladic- 
te  falle  )  &  eftant  alïife  en  fa  chaife  , 
luy  fut  déclarée  ladide  conclufion  , 

Ceci) 
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xiont  elle  remercia  bien  fort  ladi&e  com- 
pagnie. 


Carouxçl  dm  roy  Henri  JI.  i  U  rmë 
S, 


"~    r%U  10-  Janvier.  Carozeî  fait  par 
\J  le  roy  en  la  place  eftant  en  la  ruif 
ithoine  depuis  l'holre!  d'Evreux 


ET  PIECES 

les  remonftratices  defdides  affaires 

tant  £rUrieUr  **  ^ 

tant  d  honneftetc  aux  hahira„r  j  V 

diAc  vi,.e,  ,,„>„  U*î£"4^ 
avec  culx  en  Jear  hoftel  devill,.  fpf 
prochain ,  qui  eft  ,e  ,     * J«"r 


STÏ\nrhoine  depùu  *  Uu«ci  u  evreux 
ju/qu'au  bout  de  la  rue  S.  Pol }  leldires 
rues  fermées  &  barrées  &  avec  des  por- 
tes pour  paffer  les  chevaux.  Meilleurs 
de  la  ville  firent  allumer  autour  de  la- 
dite place  36.  flambeaux  &  fix  grandes 
lanternes,  en  chacune  defquellcs  et 
toient  deux  flambeaux ,  pour  mettre  de- 
vant le  logis  de  la  roine.  Et  entre  huit 
&  neuf  heures  du  foir  le  roy  eft  parti 
avec  fa  troupe  des  Tournelles;  pour  ve- 
nir audit  lieu  ,  tous  habillez  en  Turcs, 
montez  fur  petits  chevaux. 

Premièrement  les  trompettes  du  roy 
à  cheval }  puis  douze  hommes  vertus  de 
•blanc ,  à  la  Turque  ,  montez  fur  des 
*fnes  ou  mulets,  ayant  aucuns  d'eux 
tambours  &  d'autres  de  l'acier ,  fur 
<juoy  ils  frappoient  delefperément'  tou- 
testais  d'un  mefme  accord  avec  les 
trompettes. 

Après  eux,  le  roy,  accompagné  du 
roy  dauphin  &  princes  de  fon  fang 
veftus  de  foie  blanche  ,  habillez  à  là 
Turque,  tenans  un  pavois  d'une  main 
&  une  boule  de  terre  cuite  creufe  de' 
l'autre.  ' 

D'un  autre  cofté  fortoit  du  logis  de 
monficur  le  cône/table  une  autre  bande 
de  Mores }  &  vinrent  deux  à  deux ,  cou. 
rans  lur  petits  cavalions  contre  les  Turcs,  • 
&  fejetcoient  des  boules  de  terre  cuit? 
fct  les  Turcs  par  après  les  pourfuivoient 
avec  arc  &  flèches  làns  fer. 

Le  premier  jeu  fut  renforcé ,  &  corn, 
battoient  huit  à  huit ,  puis  douze  à  dou- 
ze ,  &  enfin  tous  en  corps. 

Puis  fe  rangèrent  deux  â  deux  en  un 
grand  rond}  &  au  fon  des  inftrnmens 
Turquois  danfoient  à  cheval  ,  faifant 
cris  fie  huées  à  la  mode  des  Turcs  &  des 
Mores  ,  &  enfin  fe  rallièrent  dans  une 
troupe,  &  allèrent  en  ordre  quatre  à 
quatre  au  Louvre.  * 

ï  LVïli0U^de|ebvrierMD-»-Vin. 
V  Md£Cu.rs  le5  P.  des  M.  &  E.  de  la 

iwgneur,  &  après  luy  avoir  faiâ 

.  j  * 


mefevé  de  a  très-hura*>lement  Z 
diéte  vdle,  &  qu'il  feroit  iâire  les  ap. 

Incontineht  que  meilleurs  ont  efté  H* 
retour  en  l'hoftel  de  ladiAe  vfle  onc 
envoyé  quérir  les  xoteflei^T^ft* 
d  hoftel ,  pamtres  &  autres ouvrSrTnî 
ccfïàires  pour  faire  le«        _à    .  n* 

Min  &  Lquet  JTe.T^u  ^ 
m  (7«i  *"4UCC>  les  marchez  fa iefts 
paflèz  pardevant  les  notaires  de  ladie 

commiffions  aux  paintres  ,  pou/ 
par  tout  où  ils  pouîroient  querTduî£ 

îette^PrrM4redCSchariots  *clS. 
&  à  iT  Pâyant  raifon^blement 
&  à  gre.  Et  ont  mefficurs  feia  faire 
une  femonce  des  dames  de  Pan?  ToZ 
a^fteraudiâfeflin,  comme  i  VnC 

Heur  le  prefident  de  l'Hofpital 
defe  ied,AiSren»ontpSslesCo* 
Madamoifelle  Bourgeois  près  les  Ma- 

Madamoifelle  des  Roches. 
Madamoifelle  d'Efpeflè 

Madamoifeile  la  grand  rapporteufe  Fu 
Riînt     IOgiSdC  kaM'  le  PreRd*<* 
Madamoifelle  de  Beauverger  me  deBiç. 

Madamoifelle  de  Varades  près  S.  Ger- 
main de  l'Auxexrois. 
Madame  de  Lefigny.  ( 
Madame  Briçonnet  &  fa  fille. 
Madame  de  Marchaumont. 
Madame  de  Laubefpine. 
Madame  Davaufon. 
Madamoifelle  de  Livri. 
Madamoifelle  de  Liflêv         ^  ; 
Madamoifelle  de  Mandevillc. 
Madamoifelle  de  Préaux. 
Madamoifelle  de  S.  Léger  fille  de  M. 
ietreforier  Grollier. 

Madamoifelle  de  Villy  ,  vfc-à-viî  M, 
•Boart.  :  y. 

Madamoifelle  Poart. 

Madiqhoifelle  'de  U  Court. 

VO  v  ^  ...  -, 
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jyfadamoifelle  de  Villemain. 

JvUdaœoifelle  Ripault. 

Madamoifellc  la  reccveufe  de  Bourgon- 

gnc  &  fa  fille. 
Madamoifelle  de  Conan  ÔC  fa  fille. 

Le  xiv.  Febvricr  enfuivaw  meffieurs 
bot  envoyé  ez  maifons  de  plusieurs  evef- 
ques  &  grands  feigneurs  ,  pour  em- 
prunter de  la  vaiflèlle  d'argent  pour  fer- 
vir  audid  feftin. 

Ont  faid  marché  à  un  pleyewx  de 
linge  de  pleyer  huid  douzaines  de  fer. 
viectes  6c  huid  nappes  ouvrées,  pour 
mettre  à  la  table  du  roy  6c  des  prin- 
ces. 

Ont  efté  mandez  plufîeurs  enfans  de 
Paris  fils  de  marchans ,  pour  eulx  trou- 
ver audid  jour ,  pour  fervir  Ôc  porter 
les  plats  après  le  maiftre  d'hoftel.  Et 
leur  fut  audid  jour  baillé  chacun  une 
livrée  de  foye ,  aux  uns  jaune  8c  aux 
aultres  violet.  Mais  lefdids  ferviteurs  fêr- 
voient  plus  de  faire  confufion  que  d'aul- 
tre  chofe ,  pour  la  grande  preflc  qui 
y  eftoit. 

Vint  au  bureau  un  nommé  Jodelle 
poëte  du  roy ,  qui  entreprint  de  faire 
&  compofer  une  comédie  ou  poëfie  de- 
vant  le  roy.  Et  fut  achapté  grand  quan- 
tité de  draps  de  foye  &  de  caneti Ile  pour 
faire  lesaccouftrcmens  j  6c  luy  fut  baillé 
une  chambre  pour  luy  ôc  fes  compa- 
gnons pour  faire  leurs  apprefts  ;  mais 
quand  ce  vint  à  jouer ,  les  chantres  ef- 
toient  enrouez,  ôc  y  avoit  fi  grande 
confufion  ôc  preflè  en  la  grande  falle, 
qu'ils  ne  feeurent  achever  leur  jeu  j  par- 
quoy  fut  argent  perdu. 

Et  ledid  jour  de  Jeudy  gras  xviu 
jour  de  Febvrier  ,  meffieurs  les  P.  des 
M.  E.  greffier ,  procureur ,  receveur  ôc 
controUeur  vindrent  en  l'hoftel  de  la- 
dide  ville  des  fix  heures  du  marin ,  pour 
faire  hafter  les  apprefts  j  trouvèrent  la 
grande  falle  accouftree  de  lierre  par 
hault  en  forme  de  plancher  5  8c  y  avoit 
force  chappeaux  de  triumphe,  dedans 
lefquels  eftoient  les  efcuflbns  du  roy  ÔC 
de  la  roine ,  de  monfieur  le  dauphin , 
de  monfieur  de  Guïfo  ,'du  cardinal  de 
Lorraine ,  du  garde  des  fceaux ,  de  ma- 
dame Marguerite  >  de  madame  de  Va- 
kntinois  ;  avec  plufîeurs  de  viles  en  La- 
tin à  la  louange  du  roy  6c  de  mondid 
fieur  de  Guîfe  ,  faifans  mention  de  la 
prife  de  Calais.  £t 

Ladide  falle  eftoit  tapifîce  de  la  ta* 
piflërie  de  ladide  ville  6c  natée  par  1« 
bas  avec  le  théâtre  où  eftoit  la  table  du 
ïoy ,  qui  eftoit  plus  hault  que  Taire  de 
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ladide  falle  de  trois  marches  de  degrez- 
Y  avoit  chandeliers  faids  exprès,  peinds 
des  couleurs  du  roy,  pendus  au  plan- 
cher,  pour  mettre  grande  quantité  de 
flambeaux. 

Mefctids  fieurs  ordonnèrent  que  un 
efchafrault  fuft  faid  en  ladide  falle  pour 
mettre  aucuns  de  leurs  amis  }  puis  fur 
les  neuf  heures  allèrent  difner  au  bu- 
reau du  receveur,  6ç  ne  firent  aulrre 
repas  ledid  jour  }  pareeque  les  gen- 
tilshommes prenoient  toute  la  viande 
qu'on  deflervoic,  6t  n'en  demoura  point 
pour  fbupper  meffieurs ,  combien  qu'il 
y  en  avoit  plus  qu'àf uffifance  6c  de  tou- 
tes fortes  ;  la  defeription  de  laquelle  je 
laifleray  quant  à  prefent,  pareeque  le 
tout  eft  amplement  efeript  au  compte 
du  domaine  avec  toute  la  defpence  du- 
did  feftin. 

Après  le  difner  de  meilleurs  ôc  des 
deflùfdids ,  meffieurs  les  P.  des  M.  E. 
&  greffier  veftirent  leurs  robbes  my- 
parcies  ,  6c  allèrent  donner  ordre  par 
tour. 

M.  de  Lezigny  maiftre  d'hoftel  du 
roy  fift  venir  en  la  grande  falle  trente 
archers  de  la  garde ,  pour  garder  les 
portes  5  6c  leur  fut  prié  de  ne  lai  fier 
entrer  perfonne  en  ladide  falle  s'ils  n'ef- 
toient  mandez.  Et  toutesfois  ils  firent 
entrer  leur  cognoifTânceÔ:  tant  de  gen- 
tilshommes de  la  court  ,  que  ladide 
fa.llo  eftoit  fi  pleine  qu'on  ne  s'y  pouvoir, 
remuer  $  6c  y  euft  fi  grande  confufion, 
que  cela  ofta  le  plaifirquele  roy  6c  les 
prince*  y  dévoient  prendre. 

Sur  les  quatre  heures  après  midy  le 
roy ,  la  roine ,  monfieur  le  dauphin  , 
mefdamcs,  madame  Marguerite ,  mon- 
fieur de  Guilè  6c  aultres  princes  6c  prin- 
ceflès  arrivèrent  en  l'hoftel  de  ladide 
ville;  6c  pleuvoir  fi  fort  alors,  qu'il  fut 
contraind  fe  mettre  dedans  une  coche^ 
en  defeendant  de  laquelle  coche  l'ar- 
tillerie qui  eftoit  en  la  place  de  Grève 
fonnoit  fi  fort  ôefaifoit  fi  grand  bruid, 
que  les  hacquenées  qui  menoient  ladic- 
te  coche  eurent  ppur ,  6c  cuiderent  fai- 
re choir  le  roy  en  defeendant  d'icelle. 

Ledid  feigneur  entré  en  ladide  gran- 
de falle  avec  la  compagnie ,  chacun  princ 
place  félon  fes  dignitez  où  il  pouvoir; 
car  lps  damoifelles  de  Paris  mandées  6c 
femoncées  audid  feftin  s'eftoieot  affifes 
les  premières  au  hault  boult ,  6c  furent 
contrainds  plufîeurs  grands  feigneurs  fe 
aflèoir  au-deffoubs  d'elles. 

L'entrée  de  table  fut  fbnnée  par  les 
trompettes  du  roj,  6c  fervy  par  ledid 

C  c  c  iij 
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Ah  t  fîeur  de  Le/îgny  a  couvert ,  &  eftoient 
portez  les  plats 'parles  pages  de  Ja  mai- 
ion  du  roy. 

Les  aultres  eftoient  fervis  par  maiftre 
François  Jacob  maiftre  d'hoftel  de  la 
ville,  &  eftoient  les  plats  8c  fervices 
portez  par  lefdi&s  enrans  de  Paris  jmais 
il  y  avoit  fi  grande  confufion  y  comme 
dideft ,  qu'ils  ne  pou  voient  palier  à  faire 
ledicl  lèrvice  j  fie  y  en  euft  plufieurs  mal- 
contens  -,  pareequ'ils  foupperent  fans 
boire.  Me/heurs  de  la  ville  alloient  fie 
venoient  par  ladicte  falle  pour  cuider 
mettre  ordre  j  mais  ils  ne  pouvoient 
pour  les  gens  de  la  court  qui  ne  voul- 
loient  obeyr. 

Après  que  le  roy  euft  fouppé,  mon- 
seigneur le  cardinal  de  Lorraine  did 
les  grâces.  Ce  faict. ,  ceulx  qui  dévoient 
jouer  la  comédie  entrèrent  en  ladicte 
falle  à  grande  force ,  fit  commencèrent 
a  chanter  }  mais  ils  eftoient  enrouez , 
&  n'en  fut  pas  tenu  grand  compte. 

Meffieurs  allèrent  environ  une  heure 
après  demander  au  roy  s'il  luy  plaifoit 
de  venir  prendre  la  collation  au  grand 
bureau  d'en  hault  )  ce  qu'il  accorda  vo- 
lontiers, &  y  alla  &  mena  avec  luy  les 
princes  qui  avoient  fouppé  à  fa  table. 
Cependant  les  dames  danfoient  à  un 
coing  <le  ladicte  falle.  Après  ladicte  col- 
lation faicte ,  voyant  qu'il  eftoit  bien  un- 
ze  heures  du  foir ,  chacun  s'en  retour- 
na en  fon  logis,  fie  meffieurs  auffi  qui 
n'avoient  point  fouppé. 

Lexxî.  jour  de  Febvrier  enfuivant, 
fut  ordonné  par  meffieurs  que  un  fer- 
gent  de  ladide  ville  yroit  par  devers 
un  nommé  Jodelle  fie  un  aultre  qui 
joua  le  perfonnage  d'Orpheus ,  leur 
faire  commandement  de  par  le  roy  & 
Ja  ville  de  rapporter  prelentement  en 
l'hoftel  de  ladicte  ville  les  habits  de 
foye  &  dorez  qui  avoient  fervi ,  tant  à 
eulx  que  à  ceulx  qui  avoient  joue  la 
poche  fit  moralité  devant  le  roy  fie  les 
princes   Jeudy  dernier  -,  fie  en  leur 
reffus  de  les  bailler  Rapporter  promp» 
tement,  les  amener  prisonniers  ez  pri- 
ons de  ladicte  ville  ou  aultre  plus  pro- 
chaine des  lieux  où  ils  feraient  trou 


PREUVES  ET  PIECES 


L 


Nouvelle  frofofition  four  eftabUr  le  guet 
royal. 

Èttreduroydu3. ..   qu.a 

avoit  refolu  de  fa're  faire  dans  Pa 
ris,  de  nuit,  un  guet,  tant  a  pied  qu'à 
cheval,  pour  la leureré publique , dont 
la  defpenie  reviendroit  .à  18276  1  Sur 
quoi  diftrait  2400.  I  des  gages  de$fer 
g^s  a  pied  fie  à  cheval  qui  y  fculoic 
eftre,  refte  à  trouver  15876.  ].  pour 
quoy  il  ordonne  aux  prevoft  &  efche" 
vins  de  faire  faire  vilite  par  les  quar 
temers ,  cinquanteniers  Se  dixeniers  chez 
les  bourgeois,  faufles  gens  demeftter 
dont  la  charge  eftoit  donnée  au  prel 
volt  de  Paris ,  pour  fçavoir  ce  que  cha- 
cun voudroit  contribuer  i  une  chofe  fi 
utile  fie  qui  les  exemp  tera  du  guet  bour 
geois. 

Sur  quoi  en  l'aûemblée  duconfeilde 
ville  du  io.  dudit  mois  eft  arrefté  d'al- 
1er  au  parlement  faire  les  remonftran- 
ces  concenues  au  regiftre  de  1549.  se 
s'il  eft  befoin ,  au  roy ,  luy  faire  connoif- 
tre  les  grandes  charges  que  la  ville  avoit 
d'ailleurs. 

Arreft  du  parlement  du  17.  Octo- 
bre 1579.  qui  ordonne  que  les  prevoft 
voft  fie  efchevins  s'aflèmbleront  avec 
meffieurs  les  lieutenans  civil  &  crimi- 
nel dans  le  chaftelet ,  fie  d'appeller 
avec  eux  les  quarteniers,  dixeniers  fie 
cinquanteniers,pour  refoudre  des  moïens 
de  faire  fonds  pour  l'entretien  du  guet, 
fie  drefler  procez  verbal  de  ce  qu'ils 
auront  advifé  fie  l'envoyer  a  la  cour, 
fur  lequel  arreft  fut  refolu  à  la  ville  de 
faire  remonftrances  au  premier  prefi- 
dent.  r 

Du  1.  Avril  1560.  avant  Pafques.  Ao 
confeilde  ville,  arrefté  qu'attendu  que 
la  multiplication  des  officiers  du  guet 
ne  produit  que  des  voleries,  on  s'en 
tiendra  à  ce  qui  eftoit  obfervé  par  les 
predeceflèurs,  qui  eft  d'obliger  les  mef- 
riers  fujets  au  guet  ,  à  le  faire. 


vez  pour  ce  faire.  Ce  qui  auroit  efté 
raid  j  fie  n'en  auroient  riens  rapporté 


des  depntez^de  Paris 
d'Orléans. 


efiatt 


•  iduuunc. 

imon  quelque  mefehante  teftiere  quine 
Valloit  pas  cinq  fols.  * 


DU  13.  Novembre  1  y6o.  En  aflèm-  .  ' 
blée  générale,  où  eftoient  dix  bour-  ' 
geois  par  quartier,  fie  les  gardes  de  la 
marcharjdjj^  arrefté  que  le  prevoft  des 
marchandWera  député  aux  eftats,  avec 
celuy  des  efchevins  qu'il  voudra  choilîr, 
fie  fera  affifté  du  fieur  du  Gué  conièil- 
kr  de  la  ville  ,  du  procureur  du  roy  fie 

de. 
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de  U  ville  ,  ÔC  de  fire  Claude  Marcel 
bourgeois ,  ôc  iront  honorablement,  avec 
compagnie  honefte ,  comme  appartient 
à  la  ville  capitale. 

Enfuite  font  marquées  les  journées 
que  chacun  des  députez  employa  aux- 
diâs  eftats  j  &  eft  porté  que  le  prevoft 
des  marchands  fut  appelle  comme  chef 
de  la  capitale  ,  devant  tous  les  autres, 
ÔC  fut  élu  prefident  pour  ouïr  les  do- 
léances des  autres  villes.  Salle  ordonnée 
pour  cet  effet  au  couvent  des  Carmes 
d'Orléans. 

Affemblie  de  la  ville  à  tevefchè. 

T  Ettres  roy  Charles  du  14.  Février 
I  jiféo.  à  Fontainebleau ,  au  prevoft 
de  Paris  ,  auquel  il  expofe  qu'en  l'af- 
femblée  d'Orléans  délirant  eftre  aydé 
pour  fortir  de  (es  dettes ,  par  l'avis  de 
ion  oncle  le  roy  de  Navarre  ,  princes 
du  fang  ,  &  autres  princes ,  feigneurs , 
ôcc.  il  auroit  propoié  le  rachat  de  fes 
domaine ,  aydes  ôc  gabelles  par  le  cler- 
gé ,  &:  quelque  augmentation  fur  le  Ici 
&  le  vin  ,  pour  communiquer  cette  pro- 
portion par  les  députez ,  à  ceux  qui  les 
auroient  envoyez.  C'eft  pourquoy  il  luy 
mande  de  faire  aflembler  les  trois  ordres 
de  fa  prevoftcôc  vicomté  pour  délibérer 
fur  lad.  ouverture  ôc  autres  moyens  pour 
fecourir  le  roy  -,  ôc  fe  trouver  enfuite 
le  io.  Mars  prochain  à  Paris  -,  ôc  que 
cette  aflbmblée  fe  tienne  en  prefence 
du  gouverneur,  où.  feront  députez  un 
de  chaque  ordre  pour  rapporter  les  re- 
folutions  qui  s'y  prendront.  Au  pied  de 
laquelle  appert  d'un  mot  de  lettre  du- 
dict  prévoit  de  Paris  aux  prevoft  ôc  ef- 
chevins ,  où  il  leur  mande  qu'il  leur  en- 
voie ladicle  lettre  ,  afin  qu'au  delîr  d'i- 
celle  ils  fe  trouvent  à  l'aflèmblée  dans 
l'cvefché.  Et  eft  enfuite  l'intimation  de 
l'une  ôc  de  l'autre,  par  un  fèrgent  royal. 

Sur  quoy  en  aflèmblce  générale  du 
Xi.  Mars  iy6o.  eft  délibéré  de  ne  rien 
refoudre ,  puifqu'on  n'avoit  point  de  let- 
tres du  roy  j  mais  de  députer  quatre  pour 
le  trouver  en  l'evefché  ôc  entendre  ce 
qui  fe  propofera  pour  fecourir  le  roy  à 
acquirer  les  debtes  ôc  fecourir  fon  do- 
maine ,  ôc  que  fi  l'on  oblige  lefdicts  dé- 
putez de  parler ,  ils  diront ,  que  le  roy 
eftant  en  bas  âge ,  on  peut  faire  épar- 
gner fur  les  revenus  pour  faire  lefdicts 
acquits  Ôc  rachats ,  n  y  ayant  moyen  de 
faire  aucune  impofition  nouvelle  j  ôc 
qu'avant  de  rien  offrir ,  feroit  à  propos 
de  voir  Ôc  entendre  par  les  eftats  d  où 
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provient  un  fi  grande  debte  que  de  43,  - 
mitions  600000.  livres,  ce  qui  ne  pou-  'J*»« 
voit  eftre  arrivé  depuis  vingt  ans, a  les 
finances  avoient  efté  bien  adminirtrées  j 
ôc  qu'après  qu'on  aura  retiré  ôc  fait  ren- 
dre les  liberalitez  inducs  ÔC  immenfes 
qu'aucuns  ont  reccu  à  la  foule  du  pau- 
vre peuple,  un  chacun  fe  mettra  en  de- 
voir d'aider  ôc  fecourir  le  roy.  Et  ont 
efté  élus  Champbourfi  ôc  Paluau  confeil- 
lers  de  ville ,  le  Comte  ôc  Gautier  ad- 
vocats. 

Et  le  iy.  Mars  iyéo.  Délibérant  au 
confeil  de  ville  fur  les  lettres  fufdiûes 
eferites  au  prevoft  de  Paris  j  attendu 
qu'il  n'y  a  aucune  adrefle  à  la  ville  s  ni 
nul  mandement  de  monfieur  le  gouver- 
neur ,  ôc  qu'il  n'y  a  point  d'autre  lieu* 
tenant  de  roy  que  le  prevoft  des  mar- 
chands ,  a  efté  arrefté  qu'elles  feront  ren- 
dues à  celuy  qui  les  a  apportées ,  com- 
me exécutées  dez  le  xi.  dudit  mois. 

Ce  faiA,  a  efté  refolu  qu'on  ne  de- 
voir fe  loucier  qui  gouvernait ,  mais  qu'on 
devoit  éviter  à  toute  ledition  populaire. 

AJJemblêe  des  trois  eftats  k  Paris. 


DU  13.  May  iy<Si.  Lettre  du  roy  
aux  prevoft  ôc  efchevins ,  qui  ex-  **• 
pofe  qu'ayant  veu  les  menées  qui  furent 
faites  aux  eftats  dernièrement  tenus  à 
Paris ,  il  refolut  d'induire  l'aflèmblée  de 
nouveau  au  z8.  de  ce  mois  ;  mais  parce 
qu'il  eft  adverti  qu'il  pourroit  y  avoir  dif- 
férent entre  les  prevofts  des  marchands 
ôc  de  Paris  pour  l'autorité  ôc  préémi- 
nence de  la  convoquer ,  il  auroit  man- 
dé au  parlement  qu'ils  ayent  à  députer 
deux  prefidens  pour  y  préfider ,  faire  la 
propofition  ,  ôc  recueillir  les  voix. 

En  aflèmblce  des  conlêillcrs  ôc  quar- 
teniers ,  du  1  y.  May ,  arrefté  fur  la  let- 
tre du  roy  du  xni.  qu'attendu  qu'il  n'y 
a  point  d'autre  lieutenant  du  roy  que 
le  prevoft  des  marchands,  que  le  pré- 
voit de  Paris  ne  fe  doit  entremettre  de 
l'aflèmblée  des  habitans  de  la  ville  & 
fauxbourgs  pour  députer  aux  eftats ,  ainj 
feulement  du  plat  pays. 

Du  18.  May  en  l'aflèmblée  des  trois 
ordres  ôc  des  députez  du  parlement  te- 
nue dans  la  falle  epifcopale ,  où  cftoient 
les  prevoft  ôc  efchevins  avec  aucuns  con- 
feil fers  ,  quarteniers  ôc  bourgeois  à  ce 
députez  }  le  lieùtenant  civil  ayant  fait 
appeller  les  gardes  Ôc  meftiers  de  Pa- 
ris ,  le  prevoft  des  marchands  s'eft  op- 
pofé  la  convocation  ôc  protefté  de  nul- 
lité ,  eftanc  à  la  ville  de  convoquer  les 
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A  .  ,  rt  ~  habitons  d'icelle ,  &  non  à  autre.  Nota 
*":f"'   que  les  prevoft  &efchevins  eftoientafl 
fiftez  de  quatre  mandez  par  quartier. 

Du  dernier  May  ij6i.  En  la  fa  lie 
cpifcopale  où  les  trois  cftats  de  la  ville 
&  prevofté  efloient  ailèmblez  ,  où  le 
prciident  de  Tliou ,  affilié  du  prefidenc 
Seguier&  de  quelques  confeillcrs,  a  pro- 
polé  qu'on  eftoit  aflèmblé  pour  voir  les 
moyens  de  fecourir  Je  roy  8c  le  mettre 
hors  de  fès  affaires  par  le  rachat  de  fon 
domaine  &  acquit  de  fes  dettes,  eftant 
mefme  du  fervice  du  tiers  eftat  &  des 
autres  eftars  d'en  faire  au  roy  en  cette 
rencontre  5  &  ayant  demandé  à  un  cha- 
cun ,  ils  ont  tousprotefté  qu'il  yavoit 
tant  de  nouveaux  impofts  mis  qu'on  ne 
pou  voit  les  accroiftre  ,  &  n'y  avoit  au- 
tre moyen  de  fecourir  le  roy  ,  que  par 
meilleurs  du  clergé ,  à  la  referve  des  pau- 
vres curez  &  autres  petits  bénéfices ,  les 
autres  ayant  de  gros  bénéfices  &  pou- 
vant aider  le  roy  du  tiers  ou  des  deux 
parts  de  leur  revenu  }  que  d'ailleurs  le 
roypouvoit  faire  retranchement  de  fon 
cftat.,  jufqu  a  ce  qu'il  ait  plus  grande 
commodité  de  l'entretenir  j  &  feroit  bon 
d'ordonner  que  les  dons  grands  &  ex- 
ceffifs  faits  durant  les  guerres  &  durant 
que  le  roy  a  efté  contraint  vendre  fon 
domaine,  feroient  caflez  &  révoquez, 
fans  en  ce  comprendre  ceux  faits  aux 
princes  du  fang. 


l'ordonnance  en  feroit  fîgnifïéc  aux  ha. 
titans  par  les  quarteniers,  cinquante, 
mers  &  dixeniers.    •  1 

Convoy  du  duc  de  Gttife  ,  &  frppUce  de 
Poltrot  fon  atfajïn. 


Ordre  de  defarmer  les  habitant  de  Paris. 

DU  21.  Octobre  1561.  Monfieur  le 
prince  de  la  Roche-fur- Yon  eftant 
venu  à  Paris  &  fait  publier  un  edit  du 
roy  à  ce  que  tout  les  habitons  euflènt 
0  porter  leurs  armes  en  certain  lieu  qu'il 
a/figneroit}  les  prevoft  &  elehevins  fe- 
roient allez  vers  ledict  feigneur  prince 
lieutenant  pour  le  roy  en  ladite  ville , 
&  luy  auroient  remonftré  les  privilèges 
d'icellc  ,  8c  qu'elle  demeurcroit  au  pil- 
lage ,  fi  elle  eftoit  dépourveuiS  d'armes. 
Sur  quoi  ledit  prince  ne  les  avoit  voulu 
ouyr  en  leurs  remonftranccs  ,  fans  con- 
feil.  Us  auroient  député  en  cour ,  &  rap- 
porté que  le  roy  leur  avoit  déclaré  qu'il 
n;entendoit  point  que  la  ville  fuft  dégar- 
nie d'armes ,  finon  de  baftons  à  feu 

Et  enfuitc  le  18.  dudit  mois  eft  fait 
ordonnance  de  par  le  roy  &  monfieur 
le  prince  de  la  Roche-fur-Yon  à  tous 
habitons  de  la  ville  &  fauxbourgs  de 
quelque  qualité  &  condition  qu'ilsToient 
de  porter  tous  les  baftons  à  feu  qu'ils' 
avoicnt,  dans  l'hoftel  de  ville,  &  que 


RU  xv.  jour  de  Mors  p.  lxii.Au.  —  
jourd'hui  ont  efté  pl|tées  lettres  '*6J- 
roine  ,  dont  la  teneur  enfuit- 
MONSIEUR  leprevoft.  Ayantentendu 
parce  que  Serlan  m'a  di<ft ,  que  vous 
defirez  fçavoir  fi  vous  ferez  quelque 
honneur  au  corps  de  feu  monfieur  de 
Guiie ,  &  fi  vous  luy  ferez  faire  fervi- 
ce, je  vous  oy  bien  voulu  incontinent 
faire  la  prefenre ,  pour  vous  faire  en- 
tendre que  ne  fçauriez  faire  plus  de 
fervice  au  roy  monfieur  mon  fils  &  à 
moy ,  que  de  luy  faire  tout  l'honneur  que 
fc  peuit  faire  à  un  fi  bon  &  fi  digne  fervi- 
teur  de  cette  couronne  que  celluy  li;car 
on  ne  fçauroit  tant  faire  pour  honorer  fa 
memoire,que  fes  vertusôc  grands  fervices 
n'en  nieritent  encore  davantage.  Priant 
Dieu  ,  Monfieur  le  prevoft,  vous  ovoir 
en  fa  digne  garde.  Du  camp  devant  Or. 
leans,  ce  xr.  jour  de  Mars,  d.  lxii. 
Signé,  CATHERINE.  Et  au  dos  efi  ef 
cript:  A  monfieur  leprevoft  des  mar- 
chons de  lo  ville  de  Paris. 

Du  xvi.  jour  de  Mars,  l'an  m.d.  lxii. 
En  affemblée  ce  jourd'huy  faidte  en  l'hof. 
tel  de  la  ville  de  Paris ,  de  meilleurs 
les  P.  des  M.  E.  confeillers  de  ladidle 
ville  ,  pour  odvifer  fur  les  lettres  de 
lo  roine  touchont  l'orrivée  du  corps  de 
feu  monfeigneur  le  duc  de  Guifè,cnla- 
quelle  fe  font  trouvez  meilleurs  les  P. 
des  M.  &  E.  M.  du  Drac,  M.  d'Athis, 
M.  Hennequin ,  M.  de  Cbarmeau ,  M. 
de  Livres,  M.  de  Chombourfy,  M. le 
lieutenant  particulier,  M.  maiftre  Tho- 
mas Bragelongne,  M.  de  Jumeauville, 
fire  Guillaume  Larchcr ,  fîre  Jean  Croc- 
quet ,  M.  Paluau,  M.  de  Courlay,  fire 
Jehan  le  Sueur  j  a  efté  conclud  que 
attendu  le  fervice  que  lediét  deftuntt  a 
faid  à  Dieu  ,  au  roy  &  à  ladicte  ville 
pour  ladeflfènfede  l'eglife  de  Dieu, du 
royaume  &.  cette  ville  de  Paris ,  &  la 
peine  qu'il  a  eue  à  garder  icelle  ville 
pendant  qu'elle  eftoit  affiegée  de  nos 
ennemis  l'hiver  dernier ,  qu'on  ne  luy 
fçauroit  faire  trop  grand  honneur  après 
le  roy  -y  &  qu'il  doibt  avoir  aux  defpens 
de  la  ville  cent  torches  de  deux  livres 
pièce  oux  ormoiries  de  ladicte  ville ,  lef- 
quelles  feront  portées  par  cent  archers 
veftus  de  leurs  hocquecons  de  livrée. 

Qu'il 
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Qu'il  y  aura  vingt-deux  cricurs  armoyez  du  roy ,  avec  laquelle  il  fe  feroit  fi  vaiL  AMv  IJtfJ- 

d^s  amies  «Judicl  lcigneur  par  derric.  hmment  &  vertueufement  portique  les 

rc,  Se  un  eleuilon  des  armes  de  ladide  defieins  fie  efforts  des  ennemys  n'au* 

ville  pardevant.  Qu'on  luy  fera  faire  roienc  forty  aucun  effed.  Cette  refolu- 

JcscAcndars  fie  guidons  noirs  à  fes  ar-  tion  par  culx  prife  avec  le  confeil  de 

mes.  Que  les  capitaines  &  aucuns  de  ladide  ville,  ils  y  procédèrent  en  cette 

leurs  gens  y  affilieront,  fie  qu'il  luy  fera  manière. 

faid  iervice  en  l'eglile  de  Paris:àfca-       Premièrement  dès  le  matin  dudid 

voir  le  jour  qu'il  y  fera  amené,  vigillcs  jour  Vendrcdy  xix.  Mars  les  crieurs  or- 

des  morts  $  fié  le  lendemain  fervice  fo-  dinaires  6c  jurez  de  ladide  viljc dénon- 

lemnel  fie  oraifon  funèbre  ,  fie  convoyée  evrent  à  cry  public  &  aux  forts  de  leurs 

jufques  hors  la  porte  S.  Anthoine.  clochettes  le  treipas  dudid  deffundfei- 

Lc  Jeudy  xvin.  Mars,  fut  tenaillé  gneur  de  Guife  devant  l'hoftel  de  la- 
ïc tire  à  quatre  chevaulx  ce  traiftre  dide  ville  ,  en  la  grand  chambre  de 
malheureux  &  mefehant ,  qui  tua  d'un  parlement  la  cour  ièanc ,  &  en  la  pre- 
cuup  de  harquebufe  à  trois  balles  cm.  îence  de  meilleurs  à  la  table  de  mar- 
poilonnées  ledid  feu  feigneur  de  G  uiic;  bre  de  la  grand  falledu  palais ,  fie  aul- 
fiepuisfut  ledid  mefehant  homme,nom-  très  lieux  accouftumez  en  ladide  ville, 
me  Jehan  Poltrot  fieur  de  Mery  près  en  ces  termes  :  Priez^  Dieu  pour  l'ame  de 
Aubeterrc,  brulîé  en  place  de  Grève,  très-hauity  très-puifjant ,  très- magnanime , 
la  tefte  fichée  au  bout  d'un  balcon  en  très.illuftte  &  belliqueux  frime  François 
ladide  place.  Après  que  par  arreft  de  de  Lorraine  duc  de  Guife  ,  grand maifire  tir 
la  cour  Jehan  Poltrot  efcuyer  fby  difant  grand  chambellan  de  France  ,  lieutenant 
de  la  maifbn  de  Mereycn  Angoulmois,  gênerai  pour  le  roy  en  fes  royaulme érpaysy 
pour  réparation  de  l'homicide  par  luy  &  gouverneur  pour  fa  majejiê  e^pays  de 
conjure  fie  commis  en  la  perfonne  de  Champagne  é"  -Bye  >  lequel  injîdieufement 
très-hault  fie  très-puiffant  feigneur  feu  tltjfé  deceda  le  1+.  jour  de  Febvrier  der~ 
meffire  François  de  Lorraine  duc  de  nier  paffl-  au  camp  devant  Orléans }  faifant 
Guife  j  lorfqu'il  tenoit  le  camp  Se  liège  fervice  à  Dieu  ,  au  roy  &  à  fa  couronne. 
pour  le  roy  devant  fa  ville  d'Orléans,  Priez,  Dieu  qu'il  en  ait  l'ame. 
euft  efté  condamné  à  eftre  première-  Aprcz  le  difner  les  capitaines  &  gens 
ment  tenaillé  de  tenailles  ardentes  par  de  pied  des  dixaincs  de  ladide  ville  fë 
les  quatre  membres,  puis  tiré  à  quatre  trouvèrent  fie  alTemblcrent ,  comme  il 
chevaulx  &  defmcmbré  tout  vif  en  la  leur  avoit  efté  commandé ,  devant  la 
place  de  Grève,  le  Jeudy  18.  jour  de  porte  dudid  convent  des  Chartreux, 
Mars  1561.  cet  arreik  fut  contre  ledid  pour  dudid  lieu  emmener  &  conduire 
Poltrot  exécuté  aufli  juftement  fie  rigou-  ledid  corps  jufques  en  la  porte  S.  Jac* 
reufement ,  comme  proditoiremear  fie  ques ,  par  laquelle  il  devoit  entrer, 
inhumainement  il  avoit  commis  cet  ho-  Un  peu  au-deflbus  de  ladide  porte 
micide.  dedans  le  convent  des  Jacobins  cftoienc 

Le  lendemain  Vendredy  xix.jourdu-  arrivées  les  eglifes,  oc  là  lefdids  fieurs 
did  mois  fie  an ,  meflieurs  les  P.  des  P.  des  M.  fie  E.  de  ladide  ville  atten- 
M.  Se  E.  de  la  ville  de  Paris  ayansef-  dant  ledid  corps  pour  l'y  receovoir. 
té  advertis  cjuclc  corps  dudid  deffund  Environ  trois  heures  de  relevée  com- 
feigneur  eftoit  arrivé  dès  le  jour  de  menca  ledid  convoy;  &le  corpsentre 
devant  au  convent  des  Chartreux  hors  en  ladide  ville  par  ladide  porte  S. 
ladide  ville,  fie  devoit  palier  au  travers  Jacques  fut  conduid  à  la  grand  eglife 
d'iccllc,  pour  de  là  eftre  conduit  en  N.D.  en  l'ordre  qui  enfuit  : 
fi  principaulté  de  Joinville  ,  où  eftoit  Premièrement  marchoient  vingt- 
la  lèpulturc  ,  fc  délibérèrent  de  le  rc-  deux  defdids  crieurs  jurez  de  ladide 
cevoir  fie  convoyer  comme  il  avoit  me-  ville  deux  i  deux ,  veftus  en  deuil  de 
riréjcar  oultre  les  lettres  que  ilsavoient  robbes  noires ,  armoyez  pardevant  des 
rcccucs  de  la  roine  à  cette  fin  ,  encores  efcuiTons  fie  blafons  des  armes  de  ladide 
ne  vouloyent  ils  eftre  veus  ingrats  en-  ville;  8c  par  derrière  de  celles  dudid 
vers  luy  mort ,  duquel  vivant  ils  le  fen-  feu  feigneur  de  Guife  fonnetanc  leurs 
toient  avoir  peu  auparavant  reccu  tel  clochettes. 

fecours  Se  fi  à  propos ,  que  ladide  ville       Après  eftoit  porté  un  grand  nombre 

citant  a/fiegée ,  il  y  feroit  venu  avec  des  torches  ardentes ,  qu'aucuns  bour- 

ruonficur  le  conneftable  en  grande  dil-  geois  fie  marchands  de  ladide  ville  y 

Jigcnce  ,  fie  amené  les  plus  grans  forces  avoienc  volontairement  envoyées  fie  por- 
Tome  II.  Part.  III.  Ddd 
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am.  1J<3>  tces  parles  plusapparens  de  leurs  fa- 
milles, tous  bkn  &  honneftement  ha- 
billez en  deuil  -y  chacune  defd  ides  tor- 
ches armoyée  des  armoiries  de  ceulx  qui 
les  y  avoient  envoyées. 

Apres  marchoient  deux  à  deux  les 
frères  des  Bons-hommes  ,  les  quatre  or- 
dres des  mandiens ,  Cordelicrs  ,  Auguf- 
tine  ,  Carmes  &  Jacobins ,  &  la  plus 
grande  partie  des  eglifes  parrochiales 
de  ladicîc  ville ,  portant  chacun  fa  croix 
eilevee. 

Apres  venoit  une  quantité  de  fergens 
de  bande,  de  capiraiucs,  les  hallebar- 
des bancs  en  la  main,  enl'aultrele 
ballon  noir. 

Puis  fuivoient  cinquante  capitaines 
des  dixaines  de  Paris ,  &  leurs  Jieute- 
nans  après,  veftus  en  deuil,  le  bafton 
noir  en  la  main. 

Sui voient  après  huict  cents  harque- 
buziers  bourgeois  de  ladite  ville,  cinq 
a  cinq  ,  tous  le  morion  en  tefte  Se  mail- 
lez ,  portansla  harqueboufefoubs  l'aif- 
lëlle,  la  bouche  du  canon  bas  pendant 
vers  la  terre. 

Puis  marchoient  cinquante  capitaines 
defdicles  dixaines  avec  leurs  lieutenans 
crois  à  trois,  veftus  en  deuil ,  le  bafton 
noir  en  la  main,  tous  a  pied. 

Suivoient  en  mefme  ordre  huict  cens 
Requiers  bourgeois  de  ladide  vilJccinq 
a  cinq,  tous  ayans  corcelcts  &  bour- 
gmgnottes ,  tenans  leurs  piques  par  le 
fer,  en  les  trainant  après  eulx. 

Suivoient  après  quatre  rangs ,  cinq 
a  cinq ,  de  caporaux  Se  fergens  de  ban- 
de a  piea4  chacun  avec  la  hallebarde 
banc  niiVls  de  quelques  ta bourins  por- 
tez fur  le  dos ,  &  couverts  de  drap 
noir.  * 

Et  les  fuivoyent  à  pied  trois  i  trois 
iix  vingts  fix  enfeignes  defdids  capi- 
taines de  ladiclc  vifie,  armez  de  cor- 
celets  bien  gravez  Se  dorez  ,  portans 
leurs  enfeignes  ployées  fur  l'efpaule,  le 
fer  contre  bas ,  &  Je  refte  des  aultres 

ïïœl^1 

r  Su"°™  en  rang ,  cinq  i  cinq ,  aul- 

^S?^^'™  ^cor- 
ceiets  Se  bourguignottes ,  trailhant  leurs 
Pâques,  commldeAus. 

Ceux-lâ  eftoient  fuivis  de  cinquante 
capitaines  &  leurs  lieutenans  verfus  en 
deui  ,  le  bafton  noir  &  à  pied. 

AUoient  après  encore  hoia  censhar- 
quebouziers    cinn  4  i» 
en  rDa        *  . TÎ  ^  a  cm<l  >  le  morion. 

haroufk  '  rmai,leZ  »  &  P°»oient  leurs 
aarqueboufes  comme  les  premiers. 


ET  PIECES 

Suivoient  après  fix  rangs  de  fer^n* 

Après  marchoient  en  rang,  deux  - 
deux,  cent  des  harquebouzie  s  lit 

Les  chanoines  de  la  grant  eElife  ac- 
compagnez des  9uatre?glifesSc"  ' 
les  appellées  fillâ  de  N?a 
a  haulte  voix  pour  les  trefpaûez 
Après  iceulx  marchoit  révérend  perc 


en 


des  Jacobms  avec  les  oraifons  &  ce ri 
monies  accouftumées. 

Après  eulx'alloient  douze  tabourin* 

Tout  ce  nombre  ainfy  ordonné  cftoit 
fuivy  de  douze  enfeignes  de  gen  de 
pied  portées  fur  PefpLlle  PJ  douze 
lieutenans  defdic*  cappitaines  veXs 
de  noir,  marchans  deïï  i  deux ,  cha- 
cun une  enfeigoe  de  taftetas  noir  traif- 
nant  contre  terre ,  &  armoiriées  des 
^mes&blafond'iceluyfeufeigneurde 

Suivoient  auffi  deux  i  deux  i  cheval 
douze  defdicis  capitaines  de  ladite  viUe 

£  r1™?  "°ir>  &Jeurschevaulx 
houflez  de  mefine  ,  les  fix  premiers  def- 
quels  portoient  chacun  fur  l'efpaule  dex 
tre  un  guydon,  Se  les  fix  d'après  por- 

-Une  en%ne  .  Je  tout 
de  talfetas  noir  aux  armes  de  ladite 
ville  &  dudidt  feigneur. 

Venoit  fuivant  &  tout  feul  un  autre 
capitaine  a  cheval  veftu  comme  delfiis 
&  portant  fur  fon  efpaule  la  cornette 
dudia  feigneur  defïunct,  de  latin  en 
champ  de  guelles,  Se  une  croix  blanche 
traverfant. 

Cheminoit  a  pied  ledid  révèrent  pere 
en  Dieu  l'eve/que  de  Lantriguier,  re- 
venu de  chappe  noire  &  la  mitre  en 
telte ,  accompagné  d'une  panye  def- 
dicis chanoines  reveftus  de  leurs  chap 
pes  noires.  1 

Alloient  après  l'un  après  l'aultreen 
grande  cérémonie  quatre  chevaulx  cou- 
verts de  velours  noir  pendant  de  tous 
coftez  fort  bas  avec  une  grande  croix  de 
latin  blanc ,  fur  le  premier  Se  dernier 
<ic/qucls  eftoient  montez  deux  pages 
d  honneur  veftus  en  deuil  &nuës  teftes 
lefquels  conduifoient  le  chariot  cou- 
vert 
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vert  de  mefme  pareurc,  dans  .lequel 
eftoit  le  corps  de  ce  tant  invincible  & 
magnanime  capitaine  mort.  Ec  eftoient 
a  dexrre  &  feneftre  du  drap  fix  che- 
valliers del'ordreveftus  en  deuil iche- 


feignes  noires. 

Affilièrent  auffi  audicl  fervice  &  fe  ,,6h 
mirent  au  cofté  feneftre  dudicl  chœur 
lefdicls  fieurs  prevoft  des  marchands  & 
efchevins  ,  confeillers ,  cappitaines  6c 


val,  avec  lefqucls  alloient  fur  mullets    bourgeois  de  ladicle  ville.  Ec  durant 


au  cofté  dextre  meilleurs  les  P.  des  M 
&E.  confeillers,  quarteniers  ,cinquanre- 
niers ,  dixeniers  bourgeois  8c  marchans 
de  la  ville  en  robbes  noires ,  au  nom- 
bre de  quatre  cents }  &  devanc  eulx  al- 
loient i  pied  les  fereens  de  Phoftel  de 


l'offertoire  frère  Jacques  le  Hongre  doc- 
teur en  théologie  de  l'ordre  des  frères 
Prefcheurs  fift  une  excellente  orailôà 
funèbre ,  en  commémoration  des  ver- 
tus &  faicb  héroïques  dudicl  feu  fei- 
gneur j  8c  expofa  ces  paroles  prifes  au 


la  ville,  avec  leurs  robbes  my-parties  de  quatriefme  chapitre  du  livre  de  Sapien- 
rouge  8c  bleu.  ce  :  Confitmmatus  in  brevi  explevit  tem- 
Suivoyent  aulîî  en  grand  trouppe  à  fora  multa }  placita  enim  erat  Deo  anima 
cheval  plufieurs  gentilshommes  de  la  ejus ;  propter  hoc  froperavit  educere  cum 
maifon  du  roy ,  8c  aultres  de  la  maifon  de  mtdio  imquitatum.  Populi  autem  viden- 
dudict  feigneur.  tes  &  non  intelligentes  ,  nec  ponentes  in 
Suivoient  auffi  à  cheval  une  bande  pra-cordiis  taJia;  qnoniam  yratia  Dci  in 
des  harquebufiers  ,  arbaleftriers  8c  ar-  eleUos  ejus.  Condempnat  autem  jufius  mor~ 
chers,  officiers  8c  bourgeois  delà  vil-  tuus  vivs  impios. 
le ,  veftus  de  noir ,  le  bafton  noir  en  la       Le  fervice  accompli  en  pleurs  8c  la- 
main.,  mentations,  le  corps  du  deffundl  fei- 
Ec  après  eulx  marchoienc  à  piedeenc  gneur  fuc  enlevé,  emmené  8c  conduit!: 
fbldats  harquebuziers ,  ordonnez  à  la  jufques  à  la  porte  S.  Anthoine  en  l'or- 
conduitte  du  corps  depuis  le  camp  juf-  dre  &  pompe  que  delîus ,  hors  mis  que 
ques  au  lieu  de  fort  repos ,  tous  les  har-  lefdicls  chanoines  de  ladicle  grand  egli- 
quebufes  baflès  &  la  bouche  contre-bas  le  demeurèrent  à  la  porte  d'icelle.  Ec 
comme  les  premiers.  eftans  venus  à  ladicle  porte  S.  Anthoi- 
Marchoicnt  8c  derniers  les  cent  har-  ne,  lefdicls  fieurs  prevoft  des  marchands 
quebufiersà  cheval ,  veftus  de  drap  de  8c  cfchevins ,  officiers  8c  bourgeois  de 
couleur  tanné,  qui  eftoit  la  compagnie  ladicle  ville  fe  feparerent  des  gencils- 
du  cappitaine  Sarcel  charge  de  la  garde  hommes  de  la  maifon  dudicl  feigneur, 
8c  conduicle  du  corps  jufques  audicl  lieu  defquels  ils  prindrent  congé  rcrour- 
de  fon  repos.  nant  chacun  en  fa  maifon ,  6c  lefdicls 
En  tel  ordre  fut  conduid  8c  mené  gentilshommes  pourfuivans  8c  conti- 
le  corps  dudicl  feigneur  jufques  en  la  nuans  leur  voyage  8c  charge  qu'ils 
grand  eglife  N.  D.  de  Paris,  8c  là  fuc  avoient  de  conduire  lcdicl  corps  au  lieu 
receu  à  l'entrée  de  la  porte  avec  un  à  eulx  defigne. 

ciel  de  velours  noir,  qui  fut  porté  fur  Le  Dimanche  enfuivant  furent  les 
le  corps  par  lefdicls  fieurs  prevoft  8c  vingt-quatre  enfcignes  noires  aux  ar- 
cfchevins  jufques  dedans  le  chœur  de  moîries  comme  dicl  eft,  avec  la  cor- 
Pcglife  ,  lequel  cftoit  tendu  hault  8c  bas  nette ,  vouées  &  pofées  aux  voultes  du 
de  drap  noir,  8c  oultre  au-deflus  des  chœur  de  ladicle  eglife  N.D.  pour  fou- 
chaires  y  avoir  un  lez  de  velours  noir,  venance  8c  mémoire  perpétuelle  des  gef- 
par  tout  grand  quantité  de  cierges  ar-  tes  8c  haults  raidis  de  ce  tant  regretté 


dens  8c  de  tous  collez. 

Les  prières  accouftumées  pour  les 
trefpaflèz  faicles  à  l'heure  fufdicle,  le 
foir  le  cœur  dudicl  deffuncl  feigneur 
fut  enterré  devant  le  grand  autel. 

Le  lendemain  Samedy  enfuivant  xx. 
jour  de  Mars  au  matin,  meflcïgneurs 


8c  chevaleureux  prince. 

Recherche  des  armes,  &  mefures  four  la 
feurttê  de  la  ville. 

ASfemblée  du  17.  Mars  156t.  où  il 
eft  refolu  de  faire  perquisition  des  An 


les  prefidens  ,  confeillers  8c  gens  du  roy  hommes  qui  fonc  dans  la  ville  capables 

de  la  cour  de  parlemenc  fe  crouverent  de  porter  armes  ,  8c  quelles  armes  ont 

au  cofté  dexcre  dudicl  chœur  de  ladic-  les  bourgeois. 

te  eglife  ,  8c  affilièrent  au  divin  fervice  Et  les  mandemens  enfuice  aux  quarte- 

8c  office  des  trcfpaflcz    la  meflè  diéle  niers  portent  de  faire  commandement 

par  lcdicl  evelque  de  Lantriguier  8c  i  aux  bourgeois  de  fepourvoir  d'armes,  où 

l'entour  dudiû  .corps  y  eftoient  les  en-  ils  n'en  feroient  fuffifammeiit  garnis. 

Tome  II.  Pttt.  III.  D  d  d  ij 
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En  aflèmblce  du  6.  May  1561.  cftar-  temps  de  François  I  &  foiic  I  u 

*efté  qu'il  fe  fera  recherche ez maifons  du  chevalier  du  euet  n„  *  ,  ,ge 

•de  la  ville  où  il  y  aura  plus  d'armes  4J63.  1      Uu    3"  Oûobrc  ? 

<jue  pour  la  def&nce  des  locataires  de       Le  i8.  Octobre.  Le  conef^h?  j 

la  mailon ,  le  furplus  fera  faify.  Montmorency  &  le  marefchal  de  II™ 

Qu  en  chaque  quartier  on  pourra  cli-  morency  gouverneur  de  P* ri,  !     n  T 

re  un  capitaine  pour  conduire  |esgens  à  l'hoftel  de  ville  vifiter  1«  a  ™-C 

du  quartier ,  lequel  n'aura  nulle  auto-  ont  efté  apportées  par  les  hl  ™  ^ 

rire  que  fous  le*prevoft&  efchevins.  vaut  l'ordre  du  roy       Dourgeois  ««a- 

Que  les  marchands  feront  admonef-       Du  ji.  Janvier  ilL  Mandent, 

tez  de  ne  prefenter  aucune  requefte  au  confeillers  &  quartente  <£ I  *"? 

roy  concernant  l'eftat  de  la  ville,  ains  l?eglife  S.  Germain  nour  oli  * 

<Je  s'adrefTerau  bureau  de  la  ville  pour  JLfr  *  aller  avec  le* 


«  ?  a  «  ^V"4"."  P01""  aller  avec  les 

   ar   Prevoft  &  elehev  ns au  Louvri»  r.. 

y  faire  leurs  remonftrances  ,  &  eiVe,   feur  dit  qu'il  vouloir  ^e  fes  a™  '  d°Z 
,  prefentees  au  roy  parles   poféesàl'hoftel  de  ville  fbfflîT, 
chevins,&  félon  qu'il  fera   aux  bourgeois.  r<?nduës 


An.  t}«$, 


s'il  y  efehet       t  ;     C;    Ju  u>v  parle:,  pukesai'nolle,  de  ville  *ïhT.  "' 

prevoft  &  efchevins,  &  félon  qu'il  fera  aux  bourgeois.             '««^t  rendues 

conclu  au  confeU  de  ville.  Enfuire  dequov  cftanr 

Du  8.  May.  Ordre  du  roy  pour  vi.  royne ,  elle  C declL  "«e  1™™^ 

lîcer  toutes  les  maifons  fans  exception  firoit  que  les  morions  \Z  ^f" 

&  faire  perquinriondes  armes  ,&  /epar  lebardes Vf™ TZlbZ  ^n^ 

P  aCCr"  £c  /em.it  la  r°yne  un  eferit  aux  pre- 

^111  <in     #*a  /*  -  "  /'    *  ■ 


beira  Tordre  qu'elle  avoit  receu  de  fai- 
re mettre  toutes  les  armes  dans  l'hoftel 
de  ville. 

Du  7.  Odobre  eft  l'ordre  du  roy 
portaiii :  que  toutes  les  armes  des 
bitans  feront  remifes  à  l'hoftel  de  ville 
&  conlervées  1  — 
tiennent , 


ou 


qu'on  ne  leur  faifeit  rendre  toutes  les 
armes,  fmvanr  la  parole  du  roy  que 
parce  que  cetefent  fembloit  les  'taxer, 
de  quelque  défiance  qu'on  euft  d'eux. 
M  eantmoins  le  roy  ne  voulut  rien  chan- 

fc^rTeïy^œ/î  faitc$ {r  cors  en f^^S 

des  ballons  à  fa!       '     4  '  enttnd   P?  chacun      auart*»>  pourla  faire 
Nul  ne  portera  <-fn^  „;  a  loulcnre  aux  bourgeois  de  fon  quartier. 

Ja  vilk^ffl^â^J^ff      DrU;6;  >„leC  '^EnafTemLe  au 

g*  d'en  porter  ^  °r      T^f,  V1,Je  a  efte  arreft«  ^  porter 

^m      p        pour  lexerace  de  fon   a  la  baftille  tous  les  battons  a  feuremis 

Les  marchands  vendons  armes  H™  hotur^ois, a  i,ûoftel  &  ville,  fuL 

neroj jtmventaire  d^qu^u^  ^  ^  >  &  ^ 

loit  baAons  a  feu,  corcelets  &  cuirai 


fes ,  &  nen  pourront  vendre  fans  , 
million  du  gouverneur  ou  fon  lieutenant, 
&  en  leur  abfence,  du  prevoft  dePa^ 
t  r,s  °u  ks  l^eutenans. 

*Slîr  -,1?JFarCBSufle  rov  avoic  ordonné  un 
!î!5  ,.e  nmt  df  *ïuatrc  cens  tommes  de 


C*w»y  d*  fitur  PEfctUpier  efchevin. 

LE  Lundy  xv.  jour  de  Novembre 
m.  d.  Lxin.  Meilleurs  les  prevoft 
des  marchands  &  efchevins  de  la  ville 
Pied  &  cent  'à^X^L^^  **  ?  Paris  ^ve^s  d«  "efpas  de 

ment  fiS  « dî&d^lS£T  ?  ^'^f  ^alopier , & fedfd jour 
la  remonftrance  defprevoft  &  ife£  ^  k  f?m0nce  ^  toeàmef- 
vins ,  il  eft  ordonne  SSn  ne  fe^  &  âUX  °fficiers  du  corPs  de 

le  guet  «dto^ïïï^Sï  —ênf  f^»^*1'-"^  P-5-y 

mmcrauoitaij  envoyèrent  a  l'inftanx  quérir  l'appotic- 
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quaire  de  la  ville ,  auquel  il  fut  com- 
mande faire  feize  torches  de  deux  livres 
pièce,  armoyées  des  efeuffons  fie  armes 
de  ladide  .ville.  Envoyèrent  quérir  les 
iannouars  porteurs  de  fel ,  Se  leur  com- 
mandèrent eux  trouver  le  lendemain 
à  neuf  heures  du  matin  en  l'hoftel  de 
ladide  ville ,  où  leur  feroit  délivré  lef- 
dides  feize  torches,  fie  aller  devant  au 
logis  dudid  Lefcalopier  rue  S.  Denis  les 
attendre,  pour  porter  lefiiides  torches 
allumées  à  l'entour  du  corps  dudid  def- 
fund quant  on  le  porteroit  en  terre. 
Mandèrent  mefdids  (leurs  les  fergens 
d'icelle  ville  ,  fie  leur  ordonnèrent  de 
eulx  trouver  ledid  jour  à  neuf  heures 
du  matin ,  veftus  de  leurs  robbes  de  li- 
vrée ,  fie  leur  navire  fur  l'efpaule  j  ce 
qu'ils  promifrent  faire. 

Le  lendemain  Mardy  xvi.  jour  du- 
did mois  fur  les  entre  huid  fie  neuf  heu- 
res du  matin  ,  vindrent  en  l'hoftel  de 
ladide  ville  feize  crieurs  veftus  dedeuilj 
fie  ayans  chacun  deux  efculTons  aux  ar- 
mes dudid  deffund  devant  fie  derrière 
d'azur  à  une  croix  d'or  fie  quatre  croif- 
fans  d'argent }  fie  après  avoir  falué  mef- 
dids ficurs  en  leur  petit  bureau ,  le  font 
retirez  au  grand  bureau ,  fie  ont  fonné 
de  leurs  fonnettes  &  cric  à  haultc  voix  : 
Dictes  vos  patenofires  pour  noble  homme  M. 
Jean  Lefcalopier  receveur  &  payeur  demef- 
fieun  de  U  cour  de  parlement ,  ejf  l'un  des 
quatre  efibevins  de  ladtfie  ville.  Ce  faid 
font  forrisen  la  place  de  Grève  , -fie ont 
réitéré  ledid  cry. 

Et  environ  dix  heures  du  matin  mef- 
fîeurs  les  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevins  de  ladide  ville,  accompagnez 
des  officiers  du  corps  d'icelle,  font  par- 
:  ris  de  l'hoftel  de  ladide  ville  veftus  de 
1  leurs  robbes  my-parties,  en  l'ordre  qui 
<-:nfuit; 

Premièrement  envoyèrent  devant  lcf- 
<  lids  feize  hannouars  avec  lefdides  feize 
t  orches  aux  armoiries  de  ladide  ville. 

Après  marchoient  lefdids  fergens  de 
h  idide  villeveftus  de  leurs  robbes  my- 
p.  arties  fie  navires. 

S ui voient  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
ch  ands ,  efchevins  fie  greffier  à  cheval , 
ve>  ftus  de  leurfdides  robbes  my-parties. 

A  «.près  eux  hiivoit  M.  le  procureur  du* 
rôy  fie  de  ladide  ville ,  veftu  de  fa  robbe 
tout  e  d'efcarlatte ,  fie  avec  luy  M.  le  re- 
ceve  ur  de  la  ville  ,  veftu  de  les  bons  ha- 
bits noirs  ,  auffi  à  cheval. 

En  tel  ordre  allèrent  defeendre  au 
logis  .  Hudid  deffund  rue  S.  Denis ,  fie 
trouve  rentfon  corps  à  l'huis  de&maû 


ICATIVES.  5*7 

fon  ,  fie  luy  donnèrent  de  l'eau  beniftet 
puis  montèrent  en  la  chambre  tendue 
de  deuil ,  où  trouvèrent  monfieur  le  pre- 
mier prefident ,  moniteur  Gayand  ,  le 
grand  maiftre  de  Navarre  fie  aultresper- 
lonnages  fèmons  audid  enterrement.  Et 
après  que  les  quatre  ordres  mandiens, 
les  Minimes  avec  les  gens  d'eglife  de  fa 
paroiHe  S.  Jacques  delà  Boucherie  eu- 
rent did  vigilles  des  morts  fur  led.  corps, 
partirent  dudid  logis ,  fie  allèrent  en  f'e- 
glifc  S.  Jacques  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Marchoient  devant  les  mandiens. 

Les  Minimes  portoient  le  corps  du- 
did deffund  fie  le  poifle.  Devant  eulx 
le. curé  fie  chappelains  de  S.  Jacquesde 
la  Boucherie.  A  l'entour  du  corps  ef- 
toient  les  feize  hannouars  portant  feize 
torches  allumées  aux  armes  de  ladide 
ville. 

Après  ledid  corps  fuivoient  i  pied 
les  fergens  de  ladide  ville ,  meilleurs  de 
la  ville ,  greffier ,  procureur  fie  receveur 
comme  deflus. 

Après  eulx  marchoit  le  deuil  mené 
par  meffieurs  les  premier  prefident ,  mon- 
fieur Gayantfie  aultres  confeillers  delà 
cour. 

Après  eulx  fuivoient  grand  nombre 
de  parens,  bourgeois  fie  marchands  de 
ladide  ville. 

Allèrent  jufques  en  ladide eglife  S.  Jac- 
ques ,  où  meilleurs  fe  mifrent  aux  haut- 
tes  chaifes  du  chœur  du  cofté  dextre  j 
fie  devant  la  meflè  allèrent  à  l'offrande, 
portèrent,  chacun  un  liard  fie  un  cierge 
allumé  à  la  main ,  donnèrent  le  liard 
fie  rapportèrent  le  cierge  ardent  j  puis  a 
la  fin  de  la  meire  allèrent  en  ladide  or- 
dre en  la  chapelle  dudid  deffund  où  il 
fut  inhumé. 

Ce  raid ,  les  ferviteurs  dudid  deffund 
s'en  retournèrent  devant  meilleurs  de  la 
ville ,  fie  mefdids  fieurs  marchoient  en 
leur  premier  ordre,  fie  le  deuil  fie  convoy 
après  eulx  jufques  au  logis  dudid  def- 
fund ,  où  ils  diînerent  avec  ladide  com- 
pagnie. Le  difner  achevé  Se  grâces  dic- 
tes, s'en  retournèrent  en  l'hoftel  de  la- 
dide ville  ayans  changé  de  robbes. 

Projet  de  règlement  four  les  officiers  &  armes 
del  trois  compagnies  des  arbalefiritrs , 
archers  &  arquebujiers. 

REquefte  au  roy ,  du  capitaine  des 
foixante  arbaleftriers,  qui  expofent 
quedez  141  o.  cette  compagnie  feroit  ref- 
tablie,  fie  depuis  la  compagnie  des  uo. 
archers  auroit  efte  créée ,  fie  encose  de- 
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 puis  celle  des  cent  arquebuziers ,  fie  l'or- 

*«■  '*<3-   dre  avoir  efté  d'élire  chacun  an  un  ca- 
pitaine pour  chacune  compagnie  $  mais 
depuis  quelque  temps  les  capitaines  au- 
roient  efté  en  charge  10.  ly.  fie  io-  ans, 
l'élection  annuelle  ayant  efté  interrom- 
pue 5  mais  comme  les  arbaleftriers ,  ar- 
chers fie  arquebuziers  la  pouvoient  re- 
prendre quand  bon  leur  lèmbleroit  fie 
&  deftitucr  leurs  capitaines ,  qui  par  ce 
moyen  cftoient  de  pire  condition  que 
les  officiers  fubalternes ,  le/quels  une  fois 
nommez  par  lefdids  capitaines,  fubfif- 
toient  Toujours }  à  ces  caufes  requeroienc 
que  ledid  capitaine  ne  puft  eftre  demis 
que  pour  forfait ,  fie  que  fa  compagnie 
fera  mife  à  cent  hommes. 

Ladite  requefte  fut  renvoyée  par  le 
roy  à  moniteur  de  Montmorency  gou, 
verneur ,  pour  donner  fon  avis ,  &  par  lui 
remife  aux  prevoft  fie  efchevins  pour  avi- 
fericelle.  Sur  quoi  leur  avis  eft  que  mon- 
fieur  1»  gouverneur  doit  donner  avis  au 
roy  que  les  capitaines  des  trois  com- 
pagnies feront  continuez  encore  pour  fix 
ans,  afin  qu'ayant  à  lèrvir  un  plus  long 
cems ,  ils  iè  mettent  en  meilleur  équi- 
page ,  fauf  après  les  fix  ans  eftre  con- 
tinuez pour  autres  fix  années,  ou  fait 
nouvelle  élection  par  les  compagnies 
d'autres  capitaines ,  lieutenans  fie  enfei- 
gnes  j  laquelle  élection  fe  fera  en  l'hof- 
cel  de  ville  en  prefence  des  prevoft  fie 
efchevins. 

Et  que  le  capitaine  des  archers  dé- 
lauTera  vingt  de  fon  nombre  à  celui  des 
arbaleftriers ,  qui  en  prendra  vingt ,  pour 
mettre  fa  compagnie  à  cent ,  comme  cel- 
le des  archers  lera  auffi  réduite  à  pareil 
nombre ,  fie  que  tous  les  arbaleftriers  fie 
archers  porteront  dorelênavant  arque- 
iufes  fie  piftolets ,  au  lieu  d'arcs  fie  -de 
-flèches. 

Service  funèbre  pour  femfereitr  Ferdinand  I. 


T  E  Samedy  xvi.  jour  de  Septembre 
JL-r  m.  d.  lxiv.  Le  feigneur  de  Mari- 
vaux maiftre  d'hoftel  ordinaire  du  roy 
eft  venu  en  l'hoftel  de  la  ville  de  Pa- 
ris au  petit  bureau ,  où  il  a  trouvé  mef- 
fieurs les  prevoft  des  marchands  fie  ef- 
chevins ,  fie  leur  a  faid  fçavoir  la  mort 
fie  trelpas  de  l'empereur  Ferdinand,  fie 
did  que  le  roy  entendoit  qu'ils  affiftaf- 
fent  Lundy  prochain  à  quatre  heures  de 
relevée  aux  vcfpres  des  morts  en  l'eglilê 
de  Paris ,  fie  le  lendemain  Mardy  à  huid 
heures  du  matin  au  fervice  qui  lera  faici 
«n  Ljdide  eglife ,  fie  qu'ils  n'euflenc  a  y 
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faillir.  Incontinent  mefdids  fieurs  ont 
faid  faire  les  mandemens  à  meffieurs 
les  confeillcrs  fie  quarteniers ,  pour  les 
accompagner  audid  fervice  ,  fie  pareil- 
lement aux  trois  capitaines  des  archers 
arbaleftriers  fie  hacquebutiers ,  qu'ils  euf 
font  à  appeller  chacun  vingt  hommes 
de leurdid  nombre ,  pour  y  alfifter ,  fieque 
les  vingt  hommes  des  archers  allaiîbnt 
enl'eglife  de  Paris  par  devers  ledid  fieur 
de  Marivaux ,  pour  faire  ce  qu'il  leur 
ordonnera. 

Et  ledid  jour  de  Lundy  mefdids  fieurs 
de  la  ville  font  partis  de  l'hoftel  de  la- 
dide ville  à  deux  heures  de  relevée  en 
l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  lefdides 
compagnies  d'archers,  arbaleftriers  fie 
hacquebutiers  veftus  de  leurs  hocque- 
tons  de  livrée. 

Après  eulx  Iesfergens  de  ladide  ville 
veftus  de  leurs  robbes  my-parties  fie  na- 
vires. 

Après  fùivoient  meffieurs  les  prevoft 
des  marchands ,  efchevins  fie  greffier , 
veftus  de  leurs  bons  habits  noirs. 

Après  eulx  aucuns  de  meffieurs  les 
conleillers  fie  quarteniers. 

Et  allèrent  en  l'égale  de  Paris ,  où, 
trouvèrent  M.  de  Marivaux  maiftre 
d'hoftel  du  roy  maiftre  des  cérémonies, 
qui  leur  bailla  leurs  places  au-deflbubs 
de  meffieurs  les  generaulx  aux  baultes 
chailès  du  cofté  feneftre.  Et  eftoit  la 
feance  telle  dedans  le  chœur  de  N.  D. 
Aux  haultes  chaifes  dudid  chœur  du 
cofté  dextre  eftoit  la  cour  de  parlement 
feule.  De  l'autre  cofté  feneftre  eftoienc 
au  bdut  d'en  hault  les  chevaliers  de  l'or- 
dre en  deuil, fie  au  deûoubs  d'eulx mef- 
fieurs des  comptes  -y  après  eulx  meffieurs 
les  généraux  de  la  juftice,  fie  après  eulx: 
meffieurs  de  la  ville,  fie  après  eulx  l'uni, 
verfité. 

Fut  allumé  les  cierges  eftans  deflus  fie* 
à  l'cnviron  dudid  chœur  fie  de  la  cha- 
pelle ardente  j  puis  furent  chantées  les; 
vefprcs  des  morts.  Cefaid ,  chacun  s'en 
retourna. 

Et  le  lendemain  meffieurs  de  la  ville 
s'en  retournèrent  en  l'eglife  de  Paris  ac- 
compagnez des  defius  nommez  ,  po  ur 
ouir  le  fervice  dudid  empereur.  Et  fut 
chantée  la  grand  méfie  de  Requiem  bien 
folemnellementpar  M.  l'evefque  de  Tul- 
les qui  faifoit  l'office,  fie  fut  did  lefer- 
mon  funèbre  par  de  l'or- 

dre des  Auguftins.  Ce  faid ,  meffieurs 
s'en  retournèrent  difner  en  l'hoftel  de 
ladide  ville. 

Confirmation 
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Ctnfirnation  e£  changement  dé  nom  du  duc 
£Àn\iU  frire  du  roy  Charles  JX. 

MEfficurs.  La  digne  mémoire  du 
grand  roy  François  mon  bcau- 
pere  a  donne  envie  au  roy  monficur  mon 
fils  &  à  moy  d'en  faire  revivre  le  nom, 
en  efpcrance  que  celuy  qui  le  portera  s 
en  icra  d'autant  plus  incite  à  imiter  Tes 
vertus ,  8c  pour  cette  caufe  le  faire  pren- 
dre à  mon  fils  le  duc  d'Anjou, en  chan- 
geant aufli  fon  tiltre  en  celuy  d'Alen- 
con ,  comme  il  s'eft  trouve  plus  conve* 
iîable ,  en  regardant  au  faid  des  parta- 
ges de  mes  enfans ,  le  pourveoir,  que  de 
celuy  d'Anjou  ,  que  nous  faifons  pren- 
dre à  mon  fils  d'Orléans  s  lequel  chan- 
gement de  nom  fe  doibt  faire  en  la  con- 
hrmation^quej'cfcris  au  (leur  de  la  Bour- 
daificre  faire  prendre  à  mondicl  fils  par 
les  mains  de  revefque  de  Paris.  Et  d'au- 
tant que  telles  chofes  ont  accouftumé 
eftre  tai&cs  en  la  prclence  Se  affiftation 
de  perfonnes  fmgulieres  là  appellées 
pour  compères  Se  commères ,  ayant  pen- 
Ic  que  pour  l'amour  naturelle ,  grande 
&  fpcciale  demonftrationd'afïèclionque 
la  ville  de  Paris  a  tousjours  faide ,  non- 
feulement  envers  le  perc  ,  mais  jufques 
aux  premiers  anceftres  de  cette  couron- 
ne, dont  mondiA  fils  cil  forty  ,  que  je 
ne  pouvais  y  appel  1er  perfonnes  qui  avec 
plus  d'honneur  8c  d'affection  foient  pour 
y  tenir  un  dé  ces  lieux  là ,  j'ay  choiJ'y 
à  cet  efifecl  le  corps  de  voftredicte  ville, 
pour  en  compagnie  de  ma  coufinc  la 
marcfchalc  de  Montmorency  affilier  à 
ladide  cérémonie ,  où  je  vous  prie  de 
vo'us  trouver  lors  8c  au  temps  que  le 
.  fieurde  laBourdaifierc  le  vous  ferafça- 
voir ,  pour  là  bailler  à  mondict  fils  le 
nom  dellufdicb  de  fondict  grand-perc , 
Se  faire  te  qui  eft  requis  en  tel  a&e , 
qui  fera  pour  corroborer  Se  fortifier  l'a- 
mityc  que  voftrediûe  ville  peult  fê  pro- 
mettre fur  tous  aultres  fubje&s  du  roy 
mondict  fils ,  de  fa  mere  Se  de  toute  la 
race  ,  qui  n'ont  riens  de  ce  royaume 
plus  cher  que  ladicle  ville  8c  les  bons 
6c  dignes  fubjecb  qu'ils  prient  Dieu  , 
mefficursjvous  donner  ce  que  defirez.  De 
Molins  le  xiv.  jour  de  Janvier  m.  D.  lxvi< 
Signé  ,  CATHERINE  }  &  an-dtfubs, 
DE  l'Aubespine  yé-furla  fuperfeription: 
A  mefficurs  les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  la  ville  de  Paris. 

Monfieur  le  prevoft.  Je  vous  envoyé 
une  lettre  de  la  roine  ,  par  laquelle  vous 
verrez  l'office  duquel  elle  honnore  la  vil. 


le  de  Paris  8c  auffi  eh  iaperfonnè  de  nton- 
fugneur  fon  fils.  Et  pour  ce  que  mada- 
me la  marefchale  eft  efleuc  &  nommée 
commère,  j'cnvoye  ce  porteur  devers 
elle,  pour  Ravoir  d'elle  le  jour  qu'elle 
fe  pourra  trouver  à  cette  fin  en  ce  lieu, 
fie  par  mcfme  moyen  donne  charge  à 
cedift  porteur  vous  en  advertir,amn  de 
Cuivre  en  cela  l'intention  de  fa  majefté, 
laquelle  je  m'alîèure  elle  vous  faidk  en- 
tendre, qui  me  cardera  d'y  aioufterau. 
rre  choie.  Et  prie  Dieu  en  cet  endroit^ 
M.  le  prevoft ,  vous  donner  bonne  8c 
longue  vie.  De  S.  Germain  ,  ce  xvnii 
jour  de  Janvier  m.  d.  lxv.  Etaubasejt 
cfiàft  :  Voftre  obeyflant  8c  affectionné 
amy,  la  Bourdaisiere. 

Veuë  la  letere  cy.deflùs  eferipte  ,  a 
efté  dchberé ,  attendu  l'honneur  qu'il 
plaift  à  S.  M.  faire  à  cette  ville  de  l'in- 
viter à  acle  tant  honorable  pour  porte* 
le  tiltre  de  parrain  à  un  des  enfans  de 
France  frère  du  roy  t  il  eftoit  bien  con- 
venable d'aller  à  S.  Germain  le  jour 
aflîgnc  au  meilleur  fie  plus  fomptueux 
ordre  que  faire  fe  pourra;  fie  que  pour 
ce  faire ,  meffieurs  les  prevoft  fie  efche- 
vins partiront  Dimanche  prochain  $  2c 
cependant  feront  faire  par  avance  rob- 
bes  neufves ,  lefquelles  feront  payées  aux 
deipens  de  la  ville  :  c'eft  à  fçavoir  le- 
dicl  prevoft  robbe  my-partie  de  veloux 
cramoify  fie  tanne,  fie  chacun  dcfdicls 
efchevins  Ôc  greffier  robbes  de  fatincra- 
moify  &  tanné }  fie  quant  aux  procureur 
fie  receveur  de  la  ville ,  chacun  robbe 
de  fatin  noir  ou  tanné  ,  le  tout  doublé 
de  velours  :  ce  qui  a  efté  exécuté.  Ec 
fe  font  trouvez  le  JLundy  matin  xxi. 
de  ce  mois  audicl  lieu  de  S.  Germain , 
où  ils  ont  faict  la  révérence  à  monfei- 
gneur  d'Anjou  ,  lequel  les  a  très  humai- 
nement receus.  Et  après  que  monfieur  l'c^ 
vefque  de  Paris  a  efté  préparé  en  la  chap- 
pelle  du  chafteau  pour  l'exécution  ne- 
ceflàirc  ,  la  compagnie  eft  partyc  de  la 
chambre  de  mondicl  feigneur  en  l'ordre 
qui  s'enfuit  : 

Tous  les  officiers  de  la  maifbn  les  pre- 
miers. 

Après  les  gentilshommes  fënrans  Se 
plufîcurs  venus  pour  affifter  audiâ  acle. 

Suivoient  après  les  chevaliers  de  l'or- 
dre du  roy  :à  fçavoir,  meffieurs  deBoi- 
fyj  grand  efcuyer  de  France ,  comte  de 
RoufTy,  les  fêigneurs  de  Sourdis  fie  de 
la  Bourdaifierc ,  tous  chevaliers  dudict 
ordre. 

Après  fuivoit  monfeigneur  le  duc  d'An- 
jou, ayajw  à  l'un  de  tes  coftex  madame 


■ 
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  la  duchefie  de  Montmorency  fuivye  de 

Ah.  is  te.  mefdames  delà  Bourdaifiere,  d'Eftrées 
&  plufieurs  dames  &  damoifellcs  j  &  de 
l'aultre  cofté  le  prevoft  des  marchands 
&  les  efchevins ,  greffier  ,  procureur , 
receveur  &  un  nombre  notable  de  bour- 
geois partis  de  ladicle  ville  pour  accom- 
pagner la  compagnie.  Et  en  tel  ordre 
descendirent  &  palîèrent  par  la  grande 
court  au  travers  des  gardes  dudid  fei- 
gneur &  de  plufieurs  leigneurs  &  dames 
venus  exprez  audicl  lieu  pour  vcoir  cette 
cérémonie}  &  en  cet  ordre  entrèrent  en 
la  chapoelle ,  en  laquelle  eftoit  préparé 
un  hault  daiz  à  trois  degrez  de  trois  toi- 
fes  en  carré  &  couvert  de  grands  tapis 
de  Turquie  ,  &  par  deflus  d'un  drap 
d'or  frifé  &  d'un  ciel  de  mefme  , 
foubs  lequel  fe  mift  mondiék  fieur  à  gc- 
noulx  fur  un  carreau  de  broderie  -,  & 
plus  bas  fur  les  deux  coftez  dudicl  hault 
daiz  demeuroient  madicle  dame  la  ma- 
refchale  de  Montmorency  &  prevoft  des 
marchands  accompagnez  comme  deflus. 

Aprez  lamelle  dide  par  ledid  fieur 
evekjue ,  il  monta  fur  ledid  hault  dais 
aflîs  en  une  riche  chaife ,  commensales 
prières  &  oraifons  accouftumées }  puis 
diâ  à  madame  la*  marefchalc  qu'elle 
prift  lediét  feigneur  par  la  main  droicle, 
&  le  prevoft  des  marchands  par  le  bras 
feneftre,  &  lors  demanda  audicl  fei- 
gneur  fon  nom  ,  qui  luy  fift  refponfe  .• 
Hercule.  Fift  pareille  demande  à  ladite 
dame  marefchalle  &  audicl  prevoft  qui 
refpondirent  Hercules.  Et  ayant  encores 
addreûe  fa  parole  audid  feigneur  d'An- 
jou, luy  demanda  s'il  vouloit  retenir  ce 
nom  ou  le  changer.  A  quoy  il  refpon- 
dit  qu'il  vouloit  changer  &  porter  le 
nom  de  François.  Demanda  Jedïct  fieur 
evelquea  ladide  dame  &  audi«a  prevoft 
quel  nom  ils  donnoient  audicl  fei- 
gneur &ils  refpondirent  :  Francis.  Lors 
ledaft  fieur  evefque  diâ  ■.  Fra\c,is  fera 
vofîre  nom  ;  luy  mift  les  mains  fur  la 
tefte ,  &  l'oignit  &  ianda  au  front 
comme  îleft  accouftumé  $  &  après  avoir 
taiû  une  exhortation  fur  le  miftere  & 
facrement  de  confirmation  &  de  muta- 
tion de  nom,  &  avoir  allégué  plufieurs 
paflages  de  l'Efcripture  ,  tant  du  vieH 
que  nouveau  Teftament,  il  donna  au- 
'       fogneur  &  à  la  compagnie  la  bé- 
nédiction. Ce  faift ,  fe  retirèrent  en  mef- 
me ordre ,  &  après  avoir  difnéau  chaf- 
teau  avec  les  chevaliers  de  l'ordre  & 
pris  congé  defdids  feigneurs ,  fe  font  re- 
tirez en  cette  ville. 
Le  lendemain  Mardy  xxn.  dudicl 
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mois  fut  préparé  en  Grève  une  grande 
piramide  de  bufehes,  bourrées ,  ragots 
&  cofterets,  pour  faire  feu  de  iove  au 
tour  de  laquelle  les  bandes  des  archers" 
hacqueburiers&  arbaleftriers  conduite 
par  hx  trompettes  firent  plufieurs  ron- 

de  ladiélc  ville  ce  qui  s'enfuit  :  AUmx 
nuire  de  l'honneur  indicible  receu par  le  corps 
de  cette  ville,  invité  parla  majt&i  de  la 
roine  é-  aS/fant  le  jour  d'hier  à  S.  Ger- 
main en  Laye,  foubs  le  tiltre  tres-honnora- 
ble  de  parrain  ,  à  la  confirmation  en  la  foy 
de  nofire  Dieu ,  &  commutation  du  nom  de 
tres-hault,  très  excellent ,  tres-vertueux  & 
magnanime  prince  monfeigneur  François  duc 
d-Alencon  frère  du  roy  trcs-Cheftiennoflre 
tres-cher  fouverainé  naturel  feigneur.  Ce 
fcid,  fut  mis  le  feu  en  ladite  piramide 
&  tire  plufieurs  coups  d'artillerie  qui 

x?aA  ^  P°UpIe  une  i°>'e  indicible 
MADAME.  Il  nous  eft  impoflùMe 
vous  pouvoir  déclarer  la  joye  indicible, 
Plaihr  &  bien  advenu  à  voftre  peuple 
de  cette  ville  en  tous  eftats,  à  caufede 
1  honneur  qu'il  a  pieu  à  V.  M.  nous  faire 
de  nous  appeller,  pour  alfiftçr  en  tiltre 
trcs-honnorable  de  parrain  à  la  confia 
mation  en  la  foy  &  commutation  du 
nom  &  tiltre  de  monfeigneur  François 
^y'™^.  à  quoy  nous  avons  fa- 
iisfaia  félon  ce  qu^iJ  vous  a  pieu  nous 
ordonner.  Madame  ,  cette  obligation 
adjouftée  avec  infinité  d'aultres  grâces 
&  bicnfaifts  receus  par  voftre  ville  de 
voftredicle  majefté ,  nous  rendra  du  tout 
infolvables,  finon  qu'il  vous plaife ,  Ma- 
dame, prendre  en  payement  ce  qui  eft  de 
longtemps  voftre,  nos  biens ,  nos  cœurs 
&  volontez  ,  que  nous  dédions  perpé- 
tuellement â  robcy&nce  de  vos  conv 
mandemens ,  fupplians  tres-humblement 
V.  M.  nous  accepter  &  recevoir  en  vof- 
tre fauvegardeêc  bonne  grâce.  Madame, 
nous  fupplions  le  Créateur  vous  donner 
en  parfaire  fanté  tres-Iongue  &tres-hcu- 
reufe  vie.  De  Paris  ce  xxiv.  jour  de 
Janvier  m.  d.  lxv.  Vos  tres-humbles, 
tres-obeyiTans  fubjeds  &  ferviteurs  les 

Êrevoft  des  marchands  &  efchevins  de 
i  ville  de  Paris, 

MESSIEURS.  Si  vous  avez  eu 
contentement  de  l'honneur  qu'avez 
receu  en  la  cérémonie  de  la  confir- 
mation de  mon  fils  le  duc  d'Alençon,- 
auffi  vous  aflîirai-je  que  ce  m'a  efté  très! 
grand  plaifîr  d'entendre  par  vos  lettres 
&  ce  que  m'en  a  efeript  le  feigneur  de 
la  Bourdaifiere,  l'honnefte devoir  &  de- 
monftration  que  vous  y  avez  faicb,  dont 

j'ay 
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de  tant  plus  affèaioanéc  au  bien   fa-  DecembrC  f,66.  monf.eur  le 

^teTles  £uïï-  qui  'en  T  l^^L^         à  ^ 

«  viUc  «  »"^s s£  teTde  ville  où  le  confeil  etto.t  aflèmble, 

^T^LlZ  k ^vousPferortou"  avec  lettres  de  créance  du  roy  ,  fc  luy 
effccts  de  1  advenir  le ^yo as  ftë  d  ^  uoe  chairc  au  bout  du 

Meilleurs,  vou»  *  jOUr  de  Fait  propofmon  au  roy  pour  bannir  les 

de.  Efcnpt  a  M^hJ« atHeSiNE  ufures  trop  fréquentes  dans  Paris ,  qu'il 

janvier  d.  avoir  change  de  leur  expofer  ,  8c  cftoit  : 

t  AU-/tt-  A  meffieursPc7  pfevo"  d'eftabliruneblanquejuFqu'à  quatre  n,l- 

t'  4  ef  £nA,  &Sevins  de  fa  ville  lions  de  livres ,  dont  les  benehees  fe- 
des  marchands  &  efcbevms  de  a  ficfs  bagues 

de  Pans.  Receucs  le  4.  Février  i$6j.       &  autres  cho'fcs  précfeufcs  ?  dont  les  in- 

j  „r  »A  k»*Lruart  Près  les    venteurs  offroient  prefentement  de  nan- 
Prmiere  t^fV^™^^      tir  Ja  ville ,  ne  voulant  qu'elle  entre  en 
Tailleries  afife  par  le  roy  Chattes  J*.  Jii„i  <f.ra  Ann. 


As.  ij<». 


ur  io.  vint  ,  ii».  tu«.»..^  

obligation  que  de  ce  qui  lui  fera  don- 
•w  F  Vendredv  xi  jour  de  Juillet  le  né  actuellement  Que  fur  les .  quatre  mil- 
T    E  Vendr  „,LÏ^  T  meûiiencurs    lions  on  fera  fondsd'un  million  par  for- 

dy  auieffoubs  des  jardins  du  palais  de  inventeur^  Je  humeme  ^ 

fe^T^^  pofit  rin%n  cas  qu'elle  voulua 

fes  pour  commencer  fa  ««Ç-jn^»  ^Lr  oufw'  après  que  ledit  fieurcom- 

VT^tfS^n^^S^  teŒVeKirla  eWarreftéoue 

chands  &  efchevins  ayant  auparavant   tes au  roy de  ce  que  ^ 

PnSes au  naturel  lestages  du  roy   autres  perte» ffî™^^ 

le  de  la  reine  »  &  avoient  fad  mcafeer   T1*  n^Jr^i  ioient  grandement  au 
une  pierre  angulaire  pour  mettre  lefdic-   ^en  i^n;P^nt,;a°nt  jamais  i„  roys  fa- 
ces médailles  ,  &  fur  ladite  pierre  ef-   «redit  ^  «g>™  iMS  mJ 
toient  engravez  ces  mots  :  D.  Catlumns   vonlc  tels  Uniitrcs  «.  7 
ReqiruttR.K.  mater.  Anm  Chrifti^.  Et 

futlors  lad.  pierre  afllfefar  le  roy  lequel   OruW  /p«r  fnvem  ries  B 
avec  une  truelle  d'argent  jetta  du  mor- 

tier  foubs  ladite  pierre  5  6c  cependant  du     Juil,et    <  _ 

fut  tiré  plufieurs  coups  d  artillerie    les   L^redew    y         ^  |a  a„.„ 

trompettes  &  tabounns  fonnan s  Lef;   ^au  prevo  t  ef 
dtomedailles  furent  mues  fur -ladite   ™^^,5  £  «ecucé.  Etlaroyne 
grande  pierre  dedans  une  boette  de  ci icvins  «  S  à  cc 

Jtanb  dUe.  Portoitces  mots  du cofté  afla{rmaJ  8c  infol». 

Su  £j£  STfc  commettoient  chaque  jour  à 

rtx  ChnfliamIJimu  »  &  ™  *J™"f   pari?  lef  prevoft  &  efchevins  nomment 
cofté  oà  ^^/^^C  ^   cenThom^  quartier  pour 

ne  :  Cathanna  Henri  ci  Régis  *xor  ,  *r4»  ^^^^  ^  f  main.torte  a  la  jul- 

eifei  &  Caroli  reg*m  mater.  ^  &  u  fortifier  p^r  les  captures  -t  ôc 

auront  à  cette  fin  toutes  armes  dcrTcn- 
fives  &  oftenfives,  autres  que  ballons  à 
feu  •  6c  pour  les  commander  fera  nom- 
mé  'une  Jeux  ou  trois  perfonnesdecha- 

T*m  IL  P*rt.  UL 
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que  quartier  celui  qu'il  lui  plaira.  Ledit 
ordre  du  15.  Juillet. 

Surquoy  cft  faite  aflemblée  générale, 
&  refolution  prife  d'exécuter  ledit  or- 
dre. Et  eft  eniuite  le  rolle  de  ceux  choi- 
sis par  le  roy  pour  commander  en  cha- 
cun quartier  }  &  eft  choifi  au  quartier 
■de  Beauflè  M,  Barillon  marchand. 

■Les  armes  rendues  aux  Patifiens  &  ofièes 
hérétiques. 


T  Ettres  patentes  du  roy  du  19.  Sep- 
*->  tembre.  Par  lefquelles ,  fur  les  nou- 
velles émotions  qui  furvenoient  dans  le 
royaume ,  il  ordonne  aux  prevoft  &  ef- 
chevins  de  faire  délivrer  aux  habitans 
toates  leurs  armes  }&  remettre  les  offi- 
ciers de  milice  dans  l'ordrp  neceflaire 
pour  la  feureté  de  la  ville. 

Mandement  aux  quarteniers  de  le  tranf- 
porter  avec  telles  f  orces  qu'ils  aviferont, 
&  deux  notables  bourgeois ,  ez  maifons 
fufpcâes  de  la  nouvelle  religion,  &  y 
failir  toutes  armes  dcfïènfives  &ofïènfi- 
.ves,  &  les  apporter  à  l'hoftel  de  ville. 
Du  a?.  Septembre  1567. 


ET  PIECES 

d'exécuter  Et  porte  le  regiftrequ  Jes 
avoient  efté  folkitées  pJaucun  de  t 
ville;  pendant  le  fiege  de'  Paris ,  pour  fc 
mauvais  devoir  que  les  habitans  faifoient  2^' 
de  fe  garder,  &  que  nonobftant  J^tUfr 
contractes  &  garnifons  qu'on  avoir  e£ 
voyees ,  elles  n'avoientpu  avoir  leur  exe 
cuoon  qu'en  partie.  £c  adjoufte  qu'il 
falloit  remarquer  le  jour  de  l'eftabhire 
ment  defd.  lettres  comme  le  plu,  funeft  " 
qui  euft  encore  efté ,  &  n'euft  efté  que 
la  vri le  avança  de  fon  fonds  les  deniers 
pour  la  folde  de  cette  levée,  c'euftefte 
un  extrême  defordre  entre  les  boureeoi, 
&  ces  queftuaires  foldats ,  qui  commet 
toient  mille  extorfions ,  i  l  £££ 
fouffhr  la  correction  de  la  ronde  de  la 

Différent  ordres  four  la  fenreti  de  la  ville. 


Zevée  de  4400.  hommes  tour  la  deffefi/e 
de  Paris.  M  3 

T  Ettres  patentes  du  roy  du  15.  Odo- 
bre ,  par  lefquelles,  fur  ce  que  S.  M. 
ayant  ordonné  que  les  armes  feroient 
rendues  aux  bourgeois  de  Paris  pour 
veillera  la  gardede  leur  ville,  ce  néant- 
moins  ils  ne  s'y  appliquent  que  négli- 
gemment, il  permet ,  fcneantmoins  or- 
donne aux  prevoft  &efchcvinsde  faire 
une  leyee  de  4400.  hommes  de  pied 
&Je  plus  de  gens  de  cette  ville,  qui  fe- 
ront rangez  fous  iés  enfeignes ,  &  feize 
capitaines,  qui  fcront  par  lefdicls  pré- 
voit &  efchevins  élus ,  &  fous  un  chef 
que  le  roy  nommera  -y  defqucls  gens  de 
guerre  la  defpenfe  de  la  levée  &  la  paye 
ie  prendra  fur  les  habitans,  qui  feront 
cotniez  félon  qu'ils  en  auront  le  moyen 
pour  la  paye  d'un  foldat  ou  plufieurs' 
ou  pour  portion  d'une  paye  ,  ainfi  que 
leurs facuîtez  le  porteront }  aufquelsfol- 
dats  feront  fournies  armes  par  ceux  qui 
feront  chargez  de  leur  paye  i  lcfquil» 
melme  pourront  fournir  de  foldats  tels 
que  bon  leur  femblera,  pourveu  qu'ils 

Ê^M*"-,»,*  feron^«pitaine 
ferment  a  la  ville,  comme  n'eftantld 
dites  troupes  deftinées  que  pour  la  def 
^le  delavUlefousl'auâriJ du  bureau 

Lefquelles  lettres  auroit  efté  refolu 


DE  par  le  roy  &  delà  ville,  &  le» 
iieurs  de  Biron  &  comte  d'Auchv 

marefehaux  de  camp}  ordonné  de  leur 
prefenter  les  noms  &  demeurances  des 
capitaines,  pour  eftre  drciTez  aux  ear- 
des  auxquels  ils  fc  dévoient  trouver 

?P"r,le  tien  &  repos  de  ville.  Ou  9. 
Octobre  1567.  ' 

Mandement  avec  mefme  infeription 
ann  que  les  capitaines  &  quarteniers 
faflent  recherche  des  armes  ez  maifons 
i ufpedes  de  la  nouvelle  religion.  Du  mef- 
me jour. 

Autre ,  fous  mefme  infeription  ,  aux 
quarteniers  ,  pour  faire  description  de 
tous  les  chevaux  eftantdans  leurs  quar. 
tiers.  1 

Autre,  fous  la  mefme  infeription , au» 
quarteniers,  pour  délivrer  par  eux  des 
pafleports  pour  rous  ceux  qui  voudront 
fortir  fans  autres  armes  que  l'efpée&la 
dague ,  &  pour  porter  aux  fieurs  de  Bi. 
ron  &  d'Auchy  le  rolle  des  capitaines 
nommez  en  chaque  quartier.  Dudit  iourk 
&  du  3.  Octobre. 

Mandement  de  par  les  prevoft  &  eC 
chevins  aux  quarteniers ,  de  faire  injonc- 
tion a  tous  fufpects  de  la  nouvelle  relu 
§ionde  fortir ,  dans  le  jour ,  de  la  ville 
ians  armes  ni  chevaux ,  Ci  mieux  ils  n'ai, 
ment  eftre  reflèrrez.  Du  1.  Octobre  1 J67. 

Mandement  aux  quarteniers  de  faire 
aflèmblerau  lendemain  à  la  coulturedu. 
Temple ,  tous  bourgeois  &  officiers  ayans 
chevaux  5  auquel  lieu  ils  fe  rendront  le 
mieux  montez ,  équipez  &  armez  qu'ils 
pourront.  Du  4,  Octobre. 
11  cft  à  remarquer  qu'on  fît  grande.  Vin», 

diligence 
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diligence  pour  faire  arriver  grains  àPa-      Mandement  au  capitaine  des  arbalef-  — — — 

rîs5  &  y  eut  magasins  eftabks  pour  cet  fcriers ,  piftoliers ,  d'avoir  vingt  hommes 

effet.  ,  avec  arquebufes  &  motion  ,  quand  ils 

Mandement  aux  quarteniers  pour  le--  feront  mandez  pour  afiurer  le  chemin 

ver  par  quartier  cinquante  pionniers ,  lorfque  le  roy  va  à  l'aflbmblée  au  bois 

qui  feront  payez  des  deniers  de  la  taxe  de  Vincennes.  Du  1.  Janvier  ij$8. 
que  lef  dkfb  quarteniers  feront  avec  qua-      Autre  du  3.  aux  quarteniers  d'aflêm-  c*W»*# 

tre  notables  bourgeois.  Du  j.  Odobre>  bler  les  capitaines  de  leurs  quartiers  pour 

Département  de  uoo.  pionniers  fous  élire  en  chacun  un  colonel  pour  recc 

les  16.  quartiers  j  chacun  chargé  diver-  voiries  ordres  du  roy&  de  la  ville  5c 

fement.  les  porter  aux  capitaines. 

Mandement  aux  capitaines  des  arba-      Autre  du  7.  dudit  mois ,  &  porte  que 
leftricrs  &  piftoliers ,  d'envoyer  chaque  le  colonel  recevra  les  ordres ,  &  appor- 
nuit  trente  hommes  pour  la  garde  des  teraà  la  ville  les  plaintes  de  chacun  quar- 
poudres.  Du  10.  Odobre.  tier,  &  fera  ferment  de  bien  &  fidelle- 
Ordonnance  dudit  jour,  que  les  quar-  ment  faire  entendre  aux  capitaines  la 
teniers  feront  aflèmbler  deux  bourgeois  volonté  du  roy  &  de  la  ville  &  rappor- 
de  chacune  de  leurs  dixaines  ,  pour  faire  ter  les  plaintes  des  quartiers, 
cotifation  fur  les  riches  de  ce  quicon-       Mandement  du  10.  Janvier  aux  quar- 
viendra  pour  fournir  les  pauvres  habi-  teniers ,  de  faire  affembler  en  chaque 
tans  de  poudres, en  ayant  qui  font  in-  dixaine  les  capitaines,  lieutenans,  en- 
capables  de  fervir,  faute  de  poudres.  feignes,  avec  le  dixenier  &  quatre  no- 
Mandement  à  un  quartier  d'appellcr  cables  bourgeois  ;  lefquels,  après  ferment 
les  capitaines  des  dixaines ,  les  cinquan-  ez  mains  du  plus  notable,  feront  eftat 
teniers ,  dixeniers  ,  &  quatre  notables  des  fufpeds  d'herefie  de  la  dixaine ,  tant 
bourgeois ,  pour  faire  cotifation  de  la  abfens ,  que  retournez, 
quantité  de  ijo.  hommes  ,  dont  deux       Ordonnance  de  par  le  roy  &  les  pre- 
tiers  arquebufiers ,  &  l'autre  tiers  pic-  voft  &  efchevins,  que  la  garde  fe  rafle 
quiers,à  raifon  de  7.  liv.  10.  fols  par  mon-  par  les  maiftres  &  non  par  valets ,  à  pei- 
tre  j  laquelle  cottifation  fe  fera ,  non  i  ne  d'amende  &  conhïcation  d'armes.  Du 
fomme  certaine  ,  mais  par  paye  ,  moitié  z8.  Jan^er  1568. 

de  paye,  quart  de  paye,  &c.  fans  faire       Règlement  pour  les  colonels ,  &  ordre  de  i 

cotifation  en  deniers.  Du  iy.  Octobre,  yndis  de  milice.  Du  14.  Janvier  1568. 

Mandemant  du  19.  Odobre  à  un  quar-  Auront  connoiflànce  de  tous  diflèrens  à 

tenier ,  de  faifir  &  faire  vendre  des  meu-  eau fc  des  armes  &  fautes ,  chacun  à  fon 

bles  des  maifons  où  il  n'y  a  perfonne  regard }  &  s'il  eft  befoin  ,  prendront  avis 

pour  payer  l'amende  que  les  proprietai-  des  capitaines  >  ou  bien  ,  fi  le  cas  eftoit 

res  doivent  faute  d'eftre  demeurez  pour  plus  important ,  en  conféreront  avec  meC- 

rendre  le  fervice  qu'ils  doivent.  fleurs  de  la  ville.  Airemblée  i  la  ville 

Pm».         Ordre  que  les  quarteniers  auront  les  des  colonels,  deux  jours  la  femaine ,  où 

clefs  des  portes ,  mais  ne  les  ouvriront,  fe  rapporteront  les  affaires  les  plus  im- 

nc  fermeront ,  qu'en  prefence  desofE-  portâmes.  Iront  fur  les  chemins  a  deux 

ciers  delà  milice  eftabîis  à  la  garde  des  ou  trois  lieues,  avec  le  plus  degens  de 

portes  j  &  qu'ils  coucheront  auxdites  cheval  qu'ils  pourront ,  pour  afiurer  les 

portes,  fauf  en  cas  de  Jegitime  empef-  chemins  &  les  vivres.  Autres  que  lesof. 

chement  y  commettre  aucuns  de  leurs  ficiers  ,  ou  par  leur  ordre,  ne  pourront 

cinquanteniers  ou  dixeniers ,  dont  ils  fe-  queftionner  les  paflàns  aux  portes, 
ront  rcfponfables.  Du  13.  Novembre      Du  8.  Février.  Arrefté  d'avertir  les 

1567.  habitans  de  fe  garnir  de  vivres,  &  avoir 

M,ifn,fir.    Ordonnance  des  prevoft  &  efchevins,  pic ,  pelle ,  hoyau ,  &  hotte  pour  le  be- 

•»  *  /♦  v$-  du  1.  Décembre ,  fur  ce  que  le  procu-  foin.  . 

"**       reur  du  roy  &  de  la  ville  avoit  remon-      Département  des  colonels  en  cas  de 

ftré  avoir  ordre  du  roy  d'enjoindre  aux  befoin.  Place  Maubert,  Ste  Catherine 

propriétaires  des  chafteaux  &  places  for-  des  Efcoliers ,  la  Grève  ,  les  halles ,  croix 

tes  de  laprevoftéôc  vicomté  de  Paris,  du  Tiroir  -}  en  chaque  place  deux  colo- 

de  fortifier  &  garder  à  leurs  defpenslef-  nels.  Bout  du  pont  S.  Michel ,  Palais , 

dites  places ,  fi  mieux  ils  n'aiment  en  porte  de  Paris,  Cimetière  S.  Jean,  croix 

fouffrir  la  démolition  j&  l'ordonnance  neuve  près  S.  Euftache  ,  &  S.  Nicolas 

porte  cette  injonction  auxdits  proprietai.  des  champs  -y  en  chaque  pofte  un  colonel, 
tes ,  de  l'autorité  de  la  ville.  : 
Tmt  JJ.  Part.  JJI.                 „  Eee  ij 
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r      •//  1  j        aUX^evoft,&erchevi^,  qui  pourront 

La  ville  caution  pour  le  payement  des      procéder  jufqu'à  8.  liv  panfis  d'am 

Heijlres,  de ,  nonobftant  appel  &  fans  préjudice 

Lr~     a        a        a     t  ^SS 11  y  efAeo»t  Peine  corporelle  exem' 

Ettres^du roy  4u  11.  Avril  r,<8.  aux  plaire,  la  conno&nce  e/fera  £  p* 

prevoft&crchcvins  aceou'ilsayent  volt  de  Paris,*  pour defordre  cTmn  1" 

^airefaireparlecorpsdevUleoourtous  par  bourgeois  en  armes  hors  dTZ 

les  bourgeois  d'icclle  unade  d'obligation  tes  &  gardes ,  le  juee  ordinaire Tn  ÏZ~ 

fohdairefc  cautionnement  d'un  million  noiitra*  faufee  qfi  kTmTcctZt 

05000.  llvres  payable  en  deux  termes,  après  les  gardes  aflifes ,  dont  la  comimf 

*  promis  aux  Re:ftres  fans  equel  aûe  fance  appartiendra  au  guet  royal  &  orc 

Je  prince  Cafimir  ne  les  vouloir  rame-  voft  des  marchands  &  efchoJJ  P 

«er,quoique  le  duc  de  Lorraine  fe  fuft  curr^ce.  d$ **■  eichevins par con- 

obligé  i  cette  fomme ,  enfemble  deux      Ordonnance  du  prevoft  de  Parie  a 

banquiers  Allemans  qui  avoient  eupro-  j  Odobre  qui  défaifle  aux  prevoft  & 

vifion  pour  la  payer  au  temps.  efchevins  la  connoiûance  d'„nkT  • 

Çontraapardevant  notaires ,  par  le.  qui  avoit  ^TÏ^l^Zlï^ 

quel  le  roy ,  la  royne ,  les  princes  du  garde  pour  forcer  une  mlifL  *  P  £  ' 

fang  &  autres  princes,  principaux  du  Fe  mol  CetUaC  ma^ ,  &  pubke 
confeil ,  intendans  des  finances,  &  tre- 

Ordres  pur  la  feureti  de  U  ville. 

f\  Rdonnanceduig.Novembreiygg 
W  pour  abatre  les  maifons  eftantdel 
vant  &  le  long  des  portes  &  près  Jes 
arches  S.  Martin  &  S  Denis.  P 
Autre  pour  faire  amener  par  les  bour. 

^rl  "  H™  qu?ls  auront  en  ta« 
rermes  a  dix  lieues  de  Paris.  Du  13.  No. 
vembre.  :  J 

Et  mefme  les  foins.  Du  18. 
Autres  pour  fe  munir  d'armes.  Du  18 
Règlement  du  roy  pour  la  fureté  dé 
Vu.  '  de  la  nouvelle  religion 

1er  de  ville ,  &  monfieu7r>e're"  7*™  rerireront'Ies"  autre^d"  an»rtB 
d»c  d'Anjou,  aflifté  des  cardinaux  Z    iSK'a^  w'^Sïï^/ 

au  roy  de  600000.  liv.  Et  après  qu'il  ou  trois  valets  iucucu* 
aparle,  monfieurde  Morvillierevefque       Toutes  les  femaines  fe  fera  rechercha 

d  Orléans  prend  la  parole,  &  monitre  tant  des  armes  ,  que  des  pXnes  & 

que  ce  fecours  ne  chargera  pas  la  ville,  pour  ces  vifites  /^encore  SouMes "on 

Î^M  CTPfC  £.'+°0?-  maifons»  commuons  feront Tonnes  a" 

fur  lesquelles  l'impofition  fe  fera  fans  ex-    l'improvifte  ûonfides  a 

ception  iur  quoi  monfieur  &  fa  corn-       Mandement  du  i9  Novembre 

pagme  fe  font  retirez  au  grand  bureau;  aux  colonels ,  de  le/e  fix  hommeS 

&  a  1  inftanc  par  de  iberation  ayant  efté  dixame ,  qui  feront  payez  paTTottn? 

accorde  300000  livres  à  prendre  fur  tion  que  le  quartemer7era  kYrc  fur  t 

£pmnr  ut  ^bourgs,   par  jour  -,  pour  les  envoyer  aux  paflaees 

exempcs  &  non  exempcs .     nfîcur  ren_   ru.u  ^  £  P^ges, 

rendre!   "mP*«»« .  on  leura  fàûen-      Ordonnancede  MonfieJrfrere'du  roy 
tendre  la  prefente  .condition,  du  zo.  Novembre  aux  prevoft  &efS 

^^^^  ffi^p^^^ 

mùce  de  U  ville.  &  lever  leur  lur  ^  plus  ^ 

A  t^mbr/ufr nment  dU  l8,'  reArretdunparlement  du  xr.  Decem- 


foriers  de  l'efpargne,  promettent  garen- 
tir  la  ville  de  ladite  obligation ,  enfenv 
tle  celles  de  Lyon ,  Rouen  &  Troyes , 
defquelles  les  Reiftres  demandoient  pa- 
reille obligation.  Du  13.  Avril  1568. 

Enfuite  eft  la  délibération  de  l'aflèm- 
blée  générale  du  14.  dudit  mois ,  pour 
paflèr  ladite  obligation. 

Don  de  300000.  livres  fait  au  roy  par 
la  ville* 

ê 

DU  13.  Septembre.  Àûemblce  gé- 
nérale, où  monfieurde Thou pre- 
mier prefidentfe  trouve  comme  confeil- 
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fauf  aux  gens  mécaniques,  les  jours  ou- 
vrables ,  pour  la  neceffité  de  leur  travail) 
&  ce  pour  obvier  aux  {éditions. . 

Ptmpe  funèbre  dm  comte  de  Brijfac. 

DE  PAR  LE  P.  DES  M.  ET  E.  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

Sire  Nicolas  Paulmyerquartenier  de 
ladicle  ville  -y  nous  vous  mandons 
que  oultre  le  nombre  de  perfonnes  que 
vous  avons  demandez  pour  affilier  a  la 
pompe  funèbre  de  feu  monfieur  le  comte 
de  Briflac  ,  vous  nous  envoyez  encores 
Lundy  prochain  fix  heures  du  matin 
deux  hommes  de  voftre  quartier  habil- 
lez de  noir ,  pour  porter  les-  enfeignes 
dudiét  feu  comte.  Et  oultre  envoyez  au- 


40; 
L'hoftel-Dieu. 

Huicl  cens  harquebuziers  morionnez 
de  ladicle  ville ,  a  fçavoir  cinquante  de 
chacun  quartier  ,  conduits  par  feizé 
cappitaines  des  feize  quartiers  d'icelle, 
marchans  cinq  à  cinq  avec  leurs  tabou- 
rins. 

Les  torches  de  la  ville  jufques  au 
nombre  de  cinquante ,  armoyées  des 
armoiries  de  ladicle  ville  ,  portées  par 
cinquante  archers  d'icelle. 

Quatorze  tabourins  couverts  de  deuil. 

Les  feize  enfeignes  nôires  de  la  ville, 
armoyées  d'un  collé,  aux  armoiries  de 
ladicle  ville ,  &  de  l'aultre  de  celles  du- 
did  feu  fïeur  comte ,  portées  par  capi- 
taines de  ladifte  ville  veflus  de  noir. 


An.  if<* 


Cent  pauvres  veflus  de  deuil ,  ayans 
chacun  une  torche  ardente  aux  armoi- 
dicl  jour  lieu  &  heure  un  des  enfeignes  ries  dudia  feu  feigneur  comte,  conduits 
de  voftre  quartier  habillé  de  noir,  gar-  par  l'huiffier  du  bureau  des  pa 
hy  de  l'enleigne  de  fa  dixaine  ,  pour 
l'effet  deflufdift.  Si  n'y  faicles  fauîte. 

Suivant  lefdicls  mandemens  meffieurs 
les  P.  desM.E.  confeillers,  quarteniers, 
capitaines  ,  enfeignes ,  archers ,  arbalef- 
triersôc  harquebuziers  de  ladicle  ville 
font  partis  le  17.  defd.  mois  6c  an* , en- 
viron l'heure  de  neuf  heures  du  matin, 
Je  l'hoftel  de  ladite  ville,  &  allez  en 
l'eglife  du  S.  Efprit  en  Grève,  où  aef- 
té  prins  le  corrjs  dudiâ  feu  fieur  com- 
te ,  &  porté  en  l'eglife  des  Celeftins  ainfî 
qu'il  s'enfuit  : 

Premièrement  vingt  archers  de  la 
ville  marchans  devant,  ayans  chacun 
un  baflon  noir  pour  faire  ferrer  le  peu- 
ple par  les  rues. 


>auvres 
&  deux  aultres  por- 
tans  chacun  une  torche  à  doubles  ef- 
cuilons. 

Les  officiers  de  la  maifon  ,  gentils- 
hommes &  maiftres  d'hoftel. 

Quatre  tabourins  couverts  de  noir. 
Les  trente  enfeignes  des  bandes  du- 
di&  defruncl  marchans  deux  à  deux. 
Le  tabourin  gênerai  avec  un  fiffre. 
L'cnfeigne  colonelle  feullè  portée. 
La  bourguignotte. 
La  picque  traifhée. 
La  rondelle. 

Les  trompettes  de  la  compagnie  des 
gens  d'armes. 

Le  lieutenant ,  l'enfeigne  &  guydon, 
le  lieutenant  marchant  au  milieu ,  l'en- 


Dix-huia  crieurs  ayans  efcuflbns  de-  feigne  à  la  dextre  ,  &  le  guydon  a  la 

vant  &  derrière  de  fes  armoiries.  feneflre. 

Lesenfans  de  la  Trinité  aveclacroix      Trois  pages  montez  fur  chevaulxcou- 

&  deux  torches  ayans  efcuflbns  doubles,  verts  de  velours  noir ,  ayans  le  chappe- 


Les  Minimes, 
Les  Cordeliers , 
Les  Auguftins, 
Les  Carmes, 
Lesenfans  Rouges , 
Les  enfans  de  S,  EÏprit 


tous  de  me- 


Les  paroiflès  de  S.  Euflace ,  S.  Paul, 
S.Jacques  de  la  boucherie,  S.  Gérvais, 
&  S.  Jean  en  Grève  ,  marchans  les  croix 
defdides  paroiflès  devant  deux  à  deux, 
avec  chacun  deux  torches,  ayant  cha- 
cun doubles  armoiryes  &  les  génsd'e- 
glife  defdides  paroiflès  enfemble. 

Les  Blanc  s-manteaulx , 

Les  Billettes , 

Sainte  Catherine 


rort  en  tcfle  avallé. 
Les  efperons. 
Les  gantelets. 
L'efcu. 

La  cotte  d'armes. 
;  L'efpée  d'armes  dedans  le  fourreau. 
La  lance  avec  la  cornette. 
Le  cheval  bardé  amené  par  deux  pa- 
ges. 

Le  chappitre  N.  D.avec  quatretor-' 
ches  8t  deux  cierges  ayans  armoiries 
doubles. 

Arcevefqués ,  evefques  &  abbez. 
Monfieur  l'arcevcfque  de  Sens. 
Ley  heraults  à  l'entour  d'icelluy. 
Deux  gentilshommes  portàns  le  man- 

du  Val  desEfcol-   teau  de  l'ordre  &  le  collier. 

Le  corps  porté  par  douze  gcntilshom- 

Eeeiïj 
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mes  de  douze  aultres  en 

robbe  de  deuil  &  Je  chapperon  en  refte. 
Les  quatre  coings  du  drap  portez  par 
latre  chevalliers  de  l'ordre. 


quatre  chevalliers 

Le  grand  deuil  à  dextre. 

La  cour  de  parlement  à  dextre. 

Le  corps  de  la  ville  &  aultres  cours 
aux  ordres  accoulhimez. 

Grand  nombre  d'archers  de  ladi&e 
yille  pour  cmpclchcr  la  preflè  ôc  foulle 
•du  peuple. 

Zrvées  £  hommes  four  le  fervice  ek  U 
ville. 

ORdonnanceduducd'Alençon,  du 
21.  Aouft  1 J69.  fur  laquelle  eft  celle 
de  la  ville  ,  du  jour  fuivant  $  aux  colo- 
nels &  capitaines ,  de  faire  rolle  des 
bourgeois  qui  fe  voudront  volontaire- 
ment enroller  pour  fervir  dans  le  befoin 
a  la  ville  &  aux  champs,  ôcavec  fol- 
de. 

Commandement  aux  quarteniers  de 
faire  fçayoir  aux  colonels  &  capitaines 
de  leurs  quartiers  qu'ils  faflent  rolle 
du  nombre  de  gens  à  cheval  armez  ôc 
cuiraflez  &  en  bourguignottes  ,  qui  vou- 
dront marcher  avec  l'un  des  prévoit  & 
efchevins,  ou  tels  que  moniteur  le  duc 
d'Alençori  voudra  prépofer  ,  pour  la 
tuition  de  la  ville  &  plat  pays,  qui  fe- 
ront payez  en  cas  deiervice ,  ÔC  cepen- 
dant chaque  capitaine  des  hommes  preft, 
dont  huit  moufquetaires  ôc  deux  pic- 
quiers,  pour  fervir  en  cas  de  befoin  Oc 
avec  folde ,  la  part  où  il  leur  fera  com- 
mandé par  les  prévoit  ôc  efchevins  ou 
par  monteur  Je  duc  d'Alcncon.  Duzx, 
Octobre. 

Mandement  aux  quarteniers  ,  fur  ce- 
lui receu  par  la  ville  de  monfieur  d'A- 
lencon,  d  avertir  les  colonels  Ôc  capi- 
taines de  faire  rendre  le  lendemain  a 
la  Grève  vingt  hommes  de  cheval  & 
autant  de  pied  de  chaque  quartier, 
pour  fervir  &  eitre  menez  trois  jours  à 
aller  &  amant  à  retourner,  où  U  fera 
ordonné  par  ledit  duc  d'Alençon  j  ôc 
feront  les.  gens  decheval  payez  Iraifon 
de  z5.  f.  ôc  ceux  de  pied ,  de  10.  f.  tourn. 
Quand,  ic  fera  la  levée,  par  chacun  quar- 
tier, parole  quartenier  &  celui  qui  le 
quartier  élira }  il  aura  pour  l'avanc* 
a.  f  pour  livre.  Du  17.  Septembre  tx£9. 

Ordonnance,  que  ceux  qui  ont  pro- 
mis de  iêrvir  a  cheval,  &  font  ende- 
ny,  y  feront  contraints  pargarnifonqui 
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Vif  te  des  maifins  &  huileries. 

MAndementdclaville,duxi.Tanv.  
iJT*  que  les  quarteniers, "avec  *T^T 
les  coionels ,  capitaines ,  &  deux  nota- 
bles bourgeois  de  chaque  dixaine  fr 
ront  vifîte,  fuivant  la  volonté  du  rov" 
ez  maifons  de  la  ville  &  fauxbour/s* 
des  eltrangers  ôc  vagabonds,  enfemlle* 
de  leurs  armes  &  chevaux ,  &  en  drefle- 
ront  procez  verbal. 

Autre  du  2o  Février,  aux  colonels, 
à  ce  qujls  le  fanent  accompagner  di 
tel  nombre  de  capitaines  ôc  bourgeois 
qu  ils  advileront  pour  faire  vifite  ez  hof 
te  lenes,  chambres  garnies,  &  maifons 
fuipectes    de  tous  eltrangers,  vaga- 
bonds,  leurs  armes  &  chevaux  ,  fefai 
lîr  de  ceux  qu'ils  trouveront  eftre  con- 
tre le  lervice  du  roy ,  les  conduire  ila 
conciergerie, pour  y  eftre pourveu par 
la  cour  ;  ôc  en  rapporter  à  la  ville  le 
procez  verbal  j  &  pourront  les  colonels 
avec  leurs  capitaines ,  aller  fur  les  quar* 
tiers  les  uns  des  autres. 

Milites  de  U  viBe  congédiées. 

F  E  Dimanche  3  Février  1571.  Mef- AT^T 
■  y  «eurs  furent  ouïr  la  meûe  aux  Cor 
deiicrs  qui  depuis  les  derniers  trou." 
bles  le  ddoit  tous  les  premiers  Diman- 
ches du  mois  pour  les  capitaines  de  la 
ville.  Et  icelle  dite ,  ôc  les  capitaines 
mandez  en  une  chambre  convenue,  mef- 
fieurs  leur  auroient  dit  que  le  roy  ne 
defiroit  plus  qu'il  fe  lift  de  garde  ■  U 
les  auraient  remercié  de  leurs  foingi 

Entrée  foUmne lie  d»  roy  Charles 

à  Paris.  » 


LE  Mardy  vi.  jour  de  Mars  m.  d. 
lxxi.  le  roy  arriva  environ  dix  heu- 
res du  matin  au  prieuré  S.  Ladre  affis 
aux  faulxbourgs  S.  Denis ,  auquel  lieu 
luy  avoit  eltédreiré  un  eichaffauitprès 
le  logis  du  prieur,  tant  à  fin  de  veoir 
pailar  les  compagnies  des  eftats  de  la- 
di«ae  ville,  que  pouf  ouir  &  recevoir 
les  harangues  &  faluçarions  qui  luy  fe,. 
roiçat  faidesdelapa/td'iceulx.  Et  afin 
que  n'y  eult  aucun  defordre,  eltoienc 
deux  grands  efcalliers ,  l'un  pour  mon- 
ter Ôc  l'aultre  pour  defeendre  de  cet 
efchafiàult,  lequel  cftoit  couvert  de  ri, 
che  tapiflèrie  $  Ôc  au  milieu  dreûe  un 
hault  dais  de  trois  marches  couvert  de 
tapilTerie  de  Turquie ,  Ôc  delfiis  un  dais 
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tendu  de  riche  valeur ,  foubs  lequel  cf- 
toic  pofée  la  cfaaife  pour  fèoir  la  ma- 
iefté ,  couverte  d'un  riche  tapis  de  ve- 
lours pers  tout  femé  de  fleurs  de  lis 
d'or  trait }  ledit  efchaftault  ayant  deux 
efcalliers  aux  deux  codez  ,  l'un  fervant 
à  monter ,  l'autre  à  defeendre ,  pour  évi- 
ter la  preffe  }  toutesrois  lors  de  ladite 
entrée  fa  chaifè  fut  tournée  du  cofté 
de  S.  Denis  en  France:  ce  qui  fut  chan- 
gé &  rabillé  à  l'entrée  de  la  roine ,  com- 
me il  fera  dit  cy-après. 

Sytoft  que  S.  M.  y  fut  arrivée  com- 
mencèrent à  marcher  au-devant  les  or. 
dres  mandiens ,  qui  font  les  Cordehers, 
Carmes ,  Auguftins  8c  Jacobins  •  Se  après 
culx  toutes  les  aultres  eglifes  Se  parroif- 
fës  d'icelle  vcftus  de  leurs  furplismar- 
chans  tous  à  pied  en  ordre  de  dévotion 
Se  humilité. 

L'univerfité  de  Paris  fuivoit  après  à 
pied  ,  avec  bon  nombre  d'hommes  de 
chacune  des  facultez  d'icelle ,  à  feavoir 
des  arts,  médecine,  décret  Se  théolo- 
gie ,  accompagnez  des  lecteurs  du  roy, 
tant  ez  lettres  Hébraïques ,  Grecques, 
Latines,  mathématiques ,  que  autres  par- 
ties de  philofophie,  vertus  de  leurs  chap- 
pes  Se  habits  accouftumez  ,  fuivis  du 
reteur  portant  robbe  d'efcarlatte  Se 
chapperon  de  menu  ver  #  ayant  fes  dou- 
ze bedeaux,  devant  luy  portans  malles 
d'argent  doré  j  après  lequel  eftoient  les 
procureurs  &  meffagiers  des  nations: 
qui  eftoit  une  belle  choie  à  veoir ,  veu 
lé  grand  nombre  d'hommes  doctes  en 
toutes  langues  Si  feiences  remarquez  en 
cette  compagnie,  fans  que  les  longues 
guerres  qui  ont  efté  en  ce  royaume  ayent 
diminué  le  cours  d'icelle  univerfité  la 
plus  célèbre  Se  floriflante  du  monde. 

Ceux-là  paffez  vint  le  corps  de  la 
ville  en  l'ordre  Se  équipage  qui .  s'en- 
fuit :  c'eft  à  feavoir  de  dix-huit  cents 
hommes  de  pied  choilis  &  efleus  de  tous 
les  meftiers  d'icelle,  conduits  parleurs 
capitaines ,  lieutenans  Se  en  feignes,  dont 
furent  faites  trois  bandes,  avantgar- 
de  y  bataille  Se  arrieregarde  ,  tous  ha- 
billez des  couleurs  du  roy  ,  mais  d'une 
telle  ordonnance  Se  fi  bonne  façon  que 
l'on  pouvoir  difeerner  chacune  bande, 
l'une  blanche,  l'aultre  grife,  Sel'aultre 
xouge  j  car  ceux  de  l'avanrgarde  avoient 
les  chauffes  Se  pourpoints blancs, cha- 
marrez Se  bandez  de  velours  rouge, 
l'efcharpe  de  taffetas  gris  -y  ceulx  de  la 
bataille  les  chauffes  Se  pourpoints  de 
gris ,  bandez  Se  chamarrez  de  velours 
rouge ,  l'efcharpe  de  taffetas  blanc  } 
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ceux  de  l'arriercgarcfe  les  chauffes  Se 
pourpoints  rouges,  chamarrez  Se  ban- 
dez de  velours  blanc  ,  l'efcharpe  de 
taffetas  blanc,chacune  bande  de  fix  cents 
hommes  foubs  deux  capitaines  ,  deux 
lieutenans  Se  deux  enfeignes ,  ayans  tous 
motions  gravez  Se  dorez  quant  aux  har- 
quebufiers  t  quant  aux  picquiers  tousVr- 
mez  de  corfelets  Se  bourguignottes ,  la 
plufpart  gravez  Se  dorez ,  accompagnez 
de  hrîrcs  Se  tabourins  en  bon  nombre, 
marchans  fept  àfept,  Se  tenans  fi  bien 
leurs  rangs  qu'il  n'eftoit  pofliblc  de 
mieux. 

Cette  compagnie  paffànt  pardevant 
S.  M.  la  falua  d'une  efeoppeterie  fi  bien 
faite  qu'elle  monftra  en  recevoir  grand 
contentement ,  d'autant  plus  qu'elle  les 
congneut  tous  vrais  hommes  de  guerre 
expérimentez  Se  bien  adroids  au  mani- 
ment  des  armes  ,  8c  dignes  de  luy  faire 
un  bon  fer  vice  fi  l'occafion  s'y  prefen- 
toit. 

Aprez  eulx  venoient  les  cent  har- 
quebuziers  à  cheval  ayans  trois  trom- 
pettes devant  eulx  ,  vcftus  de  leurs  hoc- 
quetons  d'orfaverie  aux  deviiës  dudicl 
ieigneur  Se  armes  de  ladite  ville ,  au 
bas  dcfqucls  eftoit  le  bout  couvert  8c 
enrichi  de  broderie,  marchans  trois  a 
trois  après  leur  cornette ,  foubs  leurs  ca- 
pitaine, lieutenant ,  enfeigne  8e  guidon, 
portans  tous  la  longue  harqueboufe  à 
l'arcon  de  la  fêlle,  le  feu  en  la  main, 
Se  ayans  tous  inanches  démailles  Se  leurs 
fayes  de  leurs  couleurs  ordinaires. 

Soubs  autant  de  drappeaux  mar- 
choient  les  cent  archers  de  ladite  ville, 
de  mefme  ordonnance  8e  parure ,  por- 
tans chacun  la  couple  de  piftolies  à  l'ar- 
çon de  la  fclle. 

A  leur  queue  eftoient  les  cent  arba- 
Icftricrs  ainfi  armez  ,  conduits  Se  équip- 
pez  que  les  précédents ,  ayans  auffi  cha- 
cun d'eux  la  couple  de  piftoljes  à  l'arçon 
de  la  felle. 

Cette  avantgarde ,  bataille  Se  arrière- 
garde  à  pied  paffees ,  venoient  après  les 
menus  officiers  de  ladite  'ville  jufques 
au  nombre  de  cent  cinquante ,  portans 
robbes  my-parties  de  rouge  8c  bleu ,  les 
chauffes  de  mefme ,  chacun  tenant  un 
bafton  blanc  en  fâ  main  ,  conduits  par 
deux  fergens  de  ladite  ville  à  cheval , 
vertus  de  robbes  my-parties  de  pareilles 
couleurs,  ayans  fur  leurs  manches  gau- 
ches d'icelles  un  navire  d'argent,  qui 
font  les  armoiries  de  ladite  ville. 

Ces  compagnies  paffees  marchoienc 
les  jeunes  hommes  enfans  des  princi- 
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j  t    paulx  bourgeois  ôc'marchans  de  ladide 
M71'   ville,  conduids  par  le  feigneur  Def- 
prez  leur  capitaine,  les  fleurs  Mathieu 
Marcel  &  René  Dolu  lieutenans,  Ni- 
colas Clairfelicr  &  Pierre  le  Lorrain 
enfeigne  &  guidon ,  habillez  de  cafa- 
ques  a  manches  pendantes  de  velours 
rouge  cramoify  de  haulte  couleur ,  fi  fort 
chamarrez  de  paflcmens,  cordons  &  can- 
netilles  d'argent  qu'il  reftoit  peu  de  vui- 
de ,  couverts  de  corps  de  cuiraiTe  foubs 
leurs  cafàquins ,  defquels  par  les  braf- 
fàrrs  paroiilàns  richement  gravez  ic  do- 
rez fc  pouvoit  confiderer  de  quelle  va- 
leur pouvoit  cftre  chacun  de  leurs  har- 
nois ,  dont  l'armer.  &  gantelets  eftoient 
portez  par  un  page  que  chacun  d'eux 
avoient  devant  foy ,  excepté  le  capitai- 
ne qui  en  avoit  quatre ,  &  les  lieute- 
nans ,  enfeigne  &  guidon  chacun  deux. 
Ils  portoient  chappeaux  de  velours  noir 
garnis  de  pennaches  des  couleurs  du 
roy ,  dont  les  cordons  faids  de  grofTes 
perles  entremeflées  de  diamans ,  rubis 
&  aultres  pierres  pretieufes  eftoient  de 
valeur  ineftimable.  Et  n'y  avoit  celuy 
d'entr'eux  qui  ne  fuft  monté  fur  cheval 
d'Efpagnc  ou  aultre  beau  cheval  de  fer- 
vice  ,  fur  lelquels  ils  s'eftoient  exercez 
quelque  temps  auparavant  ,  en  forte 
qu'ils  eftoient  quafi  tous  drellcz  au  ga- 
l&p ,  en  rond  à  toutes  mains ,  à  corbec 
tes  &  à  panade  ,  lefqucls  ils  faifoienc 
quelques  fois  voltiger  &pennader,  mais 
de  fi  bonne  grâce  ,  qu'ils  fe  rendoient 
totisjours  en  leur  râng  &  place.  Le 

&  harnois  de  leur  cheval 
eftoient  de  mefme  velours  cramoify  que 
leur  cafàcquc ,  couverts  Se  enrichis  de 
çannetilles ,  cordons ,  paflèmens  &  houp- 
pes d'argent.  Les  paiges  des  capitaines, 
lieutenans,  enfeigne  &  guidon  eftoient 
montez  &.  veftus  de  mefme  parure  ou 
à  peu  près  que  leurs  maiftres ,  portans 
leurs  équipages  cy-devant  tranferipts, 
Toute  laquelle  trouppe  ,  qui  eftoit  au 
nombre  de  cent  hommes  à  cheval  en 
fort  bon  équipage,  comme did eft , ef- 
toit aflemblée  à  S.  Martin  des  Champs, 
duquel  lieu  ils  vindrent  devant  l'hoftei 
delà  ville,  pour  marcher  en  l'ordre  qui 
leur  .feroit  ordonné  par  mcfdids  fïeurs 
les  P.  des  M.  &  E.  ayans  leurs  trom- 
•    jettes  &  clerons  devant  eulx.  Et  aprez 
qu'ils  eurent  faid  la  révérence  à  mef- 
dicls  fieurs  qui  eftoient  prefts  à  les  rc- 
cepvoir  ,  furent  mis  à  la  queuS  des  of- 
ficiers d'icellc  ville ,  pour  eftre  les  plus 
proches  du  corps  de  la  ville. 

Et  marchans  les  dcflufdids  furent  fui- 
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vis  par  les  maiftres  des  oeuvres  de  char 
penterie ,  maçonnerie  &  cappitaine  de 
l'artillene  d'icelle  ville  aufli  à  cheval 
veftus  de  cafaques  de  velours  noir  paf. 
fementées  d'argent  8c  pourpoinds  de  fa" 
tin  rouge  cramoify ,  marchans  eux  trois 
d'un  rang. 

Ex  <onfecurivement  huid  fergens  de 
ladid  ville  à  cheval,  veftus  de  pareilles 
robbes  my-parties  ,  &  ayans  chacun 
un  navire  d'argent  fur  l'efpaullc  gau- 
che ,  comme  les  deux  précédents  def- 
quels eft  cy-devant  faid  mention. 

Après  euix  marchoit  M.  Claude  Mar- 
cel prevoft  des  marchans  ,  ayant  une 
robbe  my.partie  de  velours  cramoify 
brun  &  velours  tanné ,  fourrée  d'une 
excellente  martre  fublime ,  le  faye  de 
fatin  rouge  cramoify  à  boutons  d'or,  fâ 
mulle  harnachée  d'un  harnois  de  velours 
noir  frangé  d'or  à  boucle  &  clous  do- 
rez ,  la  hoiuîe  bandée  &  frangée  de 
mefme  traifnant  en  terre  *  au-devant  du- 
quel marchoienc  quatre  hommes  à  pied, 
veftus  de  fes  couleurs  >  dont  l'un  por- 
toit  devant  luyfurfon  efpaule  les  clefs 
de  la  ville  attachées  à  un  gros  cordon 
d'argent  &  de  foye  des  couleurs  du  roy, 
pendant  à  un  baftou  couvert  de  velours 
cramoify  cannetillé  d'argent;  &  à  fes 
deux  coftez  fes^  deux  lacquais  veftus  de 
fes  couleurs  }  lcdid  ficur  prevoft  eftanc 
feul. 

Après  luy  marchoient  les  quatre  ef- 
chevins  de  ladide  ville ,  à  fçavoir  Mi 
Pierre  Poulain  fecretaire  du  roy  ,  m! 
François  d'Auvergpc  feigneur  de  Dam- 
pont ,  confeiller  au  trefor ,  M.  Simon 
Bouquet  bourgeois,  &  Simon  de  CrefTe 
feigneur  dudid  lieu ,  veftus  de  pareilles 
robbes  de  velours  que  celle  dudid  fei- 
gneur prevoft  ,  doublées  de  penne  de 
foye  noire,  portans  bonnets  de  velours, 
leurs  mulles  enharnachées  de  velours 
noir  bordées  de  paflcmens  de  foye  noire 
à  boucle  &  clouds  dorez  ,  la  houfTe  ban-  • 
dée  &  bordée  de  mefme  ,  ayant  cha- 
cun deux  lacquais  veftus  de  leurs  cou- 
leurs marchans  devant  eulx. 

Les  procureur  du  roy  de  la  ville,  re- 
ceveur &  greffier  d'icelle  marchoient 
après  enfemblement ,  habillez ,  à  fçavoir 
le  procureur  du  roy  de  robbe  de  velours 
rouge  cramoify  de  haulte  couleur,  le  re- 
ceveur de  velours  tanné  brun  ,  &  le 
greffier  femblable  aufdids  efchevins, 
fuivis  de  vingt-quatre  confêillers  d'icelle 
ville  portans  robbes  dé  fatin  noir. 

Les  feize  quarteniers  venoient  après, 
habillez  de  robbes  de  damas  noir  ,  & 
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aprez  eulx  les  maiftres  de  la  marchan- 
de à  feavoir  quatre  gardes  de  la  drap- 
erie portans  robbes  de  velours  canne, 
quatre  de  refpicerie  &  appoucquairerie 
^velours  noir,  quatre  de  la  groflèrie 
&  mercerie  de  velours  violet  ,  quatre 
de  la  pelleterie  de  velours  pers  fourre  de 
loups  cerviers,  quatre  de  la  bonnete- 
rie de  velours  tanné,  fie  quatre  de  lor- 
feuverie  de  velours  cramoify  brun ,  ac- 
compagnez de  trente-deux  des  princi- 
paux bourgeois  ÔC  notables  marchands 
de  ladite  ville  honneftement  habillez.) 
leiquels  gardes  portèrent  au  retour  le 
tic?  ôe  poiHe  fur  lamajefté  duroy,ainfi 
qu'il  fera  déclare  cy-après. 

Toute  laquelle  compagnie  de  la  ville 
partant  de  la  Grève  allèrent  par  la  rue 
5e  la  Vannerie,  8c  panèrent  parla  rue 
du  Crucifix  S.  Jacques  fie  l'Apport  de 
Paris  par  dedans  la  rue  S.  Denis ,  ou 
fut  prins  le  chemin,  combien  que  l'on 
pendit  aller  par  la  rue  S.  Martin  *  nuis 
fut  advifé  aller  le  lonç  de  la  rue  S.  De- 
nis i  caufe  que  meilleurs  les  quatre 
efchcvins  8c  les  gardes  qui  dévoient  por- 
ter le  ciel  demourerent  en  chemin, qui 
n'euflent  efte  veus-,  au  moyen  dequoy 
fut  prins  le  chemin  de  ladite  rue  S. 
Denis,  &  tourna  la  compagnie  par  la 
rue  du  Bourg-l'abbé  devant  la  foncai- 
hc  la  Rome,  pour  gaigner  la  porte  S. 

Martin.  ,      „.  , 

La  compagnie  du  chevallier  du  guet 
venoic  après  eftant  de  cent  cinquante 
hommes ,  dont  cent  harquebufiers  a  pied 
marchans  cinq  à  cinq ,  tous  morionnez, 
veftus  de  mandilles  de  broderie  des  cou- 
leurs du  roy  8e  d'une  mefme  parcure , 
conduits  par  l'un  de  fes  lieutcnans ,  ac- 
compagnez de  bon  nombre  de  tambours 
&  nftres  .y  8c  cinquante  i  cheval ,  tous 
bien  armez  ,  montez  8c  équipez  ,  por- 
tans  chacun  la  couple  de  piftolles,ayans 
fayes  de  broderie  de  mefme  couleur  8c 
pareure  que  les  gens  de  pied,  excepte 
qu'ils  eftoient  plus  richement  eftoftez. 
A  la  tefte  dcfquels  eftoit  le  fieur  Teftu 
chevallier  du  guet ,  armé  .d'un  fore  ri- 
che corps  de  cuirafle  ,  reveftu  pardellus 
d'une  cafacque  de  velours  rouge  cra- 
moify haulte  couleur  chamarré  de  cor- 
don d'argent,  ayant  fes  pages  8c  lacquais 
de  mefme  livrée ,  accompagne  de  fes 
aultres  lieutenans  &  guidon.  Ettantlel- 
dkls  hommes  à  cheval  que  de  pied 
avoient  leur  devife  accouftumee,  qui 
eftoit  une  eftoille  devant  fie  derrière. 

Vcnoicnt  après  les  unze  vingt  fergens 
a  pied,  tous  habillez  d'une  pareure  fie 


des  couleurs  du  roy,  donc  les  deux  tiers  A„ 
harquebuziers  tous  morionnez,  fie  le  refte 
picquiers  armez  de  corcelets  blancs , 
excepté  dix  ou  douze  portans  hallebar- 
des à  l'entour  de  l'enleigne ,  accompa- 
gnez de  bon  nombre  de  tabourins  Se  fif- 
fres  marchans  cinq  à  cinq. 

Tout  fuivant  les  quatre  fergens  fief- 
fez  à  cheval  d'une  mefme  pareure. 

Et  confecutivement  les  cent  notaires 
fuivis  des  trente-deux  commiffaires  du- 
chaftclet  veftus  de  robbes  longues  fie  de 
fayes  de  velours  oufatin  noir  ,  fit  après 
eulx  les  audienciers  dudid  chaftelet  à 
cheval. 

Les  fergens  de  la  douzaine  de  la  garde 
du  prévoit  de  Paris  venoient  après  à 
pied,  habillez  de  leurs  .hocqueconsd'or- 

faverie  à  la  devife  du  roy. 

Le  prevoft  de  Paris  venoit  après  fort 
bien  monté  8c  richement  armé  8:  habil- 
lé ,  ayant  deux  paiges  devant  luy  ,  por- 
tans l'un  fon  armer  8c  l'autre  les  gan-. 
telets,  8c  fon  eleuyer  au  milieu  ,  tous 
bien  montez  fur  braves  chevaulx  d'Ef- 
pagne. 

Ledift  prevoft  eftoit  fuivi  des  trois 
lieutenans,  civil,  criminel  fie  particu- 
lier ,  porcans  robbes  d'elcarlatre ,  8e  par 
deflus  chapperons  de  drap  noir  à  lon- 
gues cornettes ,  comme  aullï  faiioient  les 
deux  advocats  fie  procureur  du  roy  ,  lef- 
qucls  marchoient  les  premiers  rangs 
avec  les  vingt-quatre  confeillersdudià 
chaftelet ,  à  la  i'uitte  del'quels  eftoient 
aucuns  des  plus  notables  fie  fameux  ad- 
vocats fie  procureurs  dudict  fiege. 

Tous  fui  vans  eftoient  les  fergens  à  che- 
val, avec  leur  cnleigne  fie  guidon  de- 
vant eulx,  tous  habillez  d'une  parure  fie 
des  couleurs  du  roy  ,  ayant  chacun  la 
couple  de  piftolles. 

Ceux-là  pauez  venoienc  meilleurs  de 
la  jufticc  en  l'ordre  qui  enfuit : 

Et  premièrement  les  generaulx  des 
monnoves  avec  leurs  fix  huiihers  devant 
eulx  avec  le  greffier,  fuivis  de  deux  pre- 
fidens  portans  robbes  longues  de  latin 
noir  ,  fie  leldifls  generaulx  de  damas  ou 
taffetas  noir,  partie  defquelsde  longue 
robbe,  fie  le  refte  de  robbe courte, ac- 
compagnez des  principaux  officiers  de 
lamonnoye  fie  changeurs  de  ladicte  vil- 
le. 

Les  gens  de  la  cour  des  aydes  ve- 
noient après ,  précédez  par  leurs  huil- 
fiersôe  greffier,  dont  les  prefidens por- 
taient des  robbes  de  velours  noir  s  avec 
lcfquels  marchoit  le  gênerai  des  firun. 
ces  en  la  charge  de  Paris  vcftu  d  une 
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robbe  de  fatin  noir  5  8c  quant  aux  con- 
fèillers ,  de  robbe  d'efcarlatte  &  chap- 
peron  noir ,  Suivis  des  eflcus  &  aultres 
officiers  des  greniers  à  fcl  de  ladicte  vit- 
le. 

Tout  fuivant  venoient  meflîèurs  de 
ia  chambre  des  comptes ,  ayans  auffi 
leurs  huiffiers  devant  eulx ,  8c  leurs  deux 
greffiers  consécutivement,  portans  rob- 
bes de  damas  noir.  Après  lefquels  mar- 
choient  les  fix  prefidens  veftus  de  lon- 
gues robbes  de  velours  noir ,  les  maif. 
très  de  fatin,  les  correcteurs  &  auditeurs 
de  damas  &  taffetas  noir  ,  fuivis  d'au- 
cuns des  officiers  comptables  de  ladic 
te  ville  auffi  honneftement  vertus. 

Meilleurs  de  la  cour  de  parlement  fou- 
veraine  de  ce  royaume  marchoient  après 
en  l'ordre  qu'ils  ont  accouftumé ,  ayans 
devant  eulx  leurs  huiffiers ,  que  fuivoient 
les  quatre  notaires  &  greffiers  criminel 
8c  des  prefenrations  veftus  de  robbes 
d'efcarlatte.  Le  greffier  civil  après  eulx 
feul ,  portant  fa  robbe  fourrée  de  me- 
nu ver  j  8c  après  luy  le  premier  huiffier 
auffi  feul ,  portant  robbe  d'efcarlatte , 
-un  bonnet  carre  de  drap  d'or  fourre  de 
menu  ver  epurc. 

Meilleurs  les  fix  prefidens  venoient 
après,  veftus  de  leurs  grandes  chappes 
d'efcarlatte ,  leurs  mortiers  de  velours 
noir  bandez  de  toille  d'or  en  la  tefte , 
ainli  qu'il  eft  accouftumé,  ayant  meffire 
Chriftofle  de  Thou  premier  prefident 
fur  l'efpaule  gauche  de  fa  chappe  trois 
petites  bandes  de  toille  d'or  à  la  diffé- 
rence des  autres. 

A  leur  queue  cftoient  les  prefidens 
des  enqueftes  8c  confcillerstant  laiz  que 
ecclefiaftiques ,  avec  les  deux  advocats 
8c  procureur  gênerai  marchant  au  mi- 
lieu defdifts  advocats ,  tous  portans  rob- 
bes d'efcarlatte  &  chapperons  fourrés  de 
menu  ver. 
Ainfi  que  les  defiufdias  arrivoient  au^ 

dkd^eU  de  S'  ^adre  '  montoient  l'ef- 
chaffauit  cy-deflus  mentionné  pour  faire 
leurs  harangues  au  roy  en  toute  révé- 
rence &  humilité }  près  &  autour  du- 
quel eftoit  monfeigneur  le  duc  d'Anjou 
ion  frère  8c  lieutenant  gênerai  représen- 
tant fa  perfonne  en  fes  royaume  &  pays 
monfeigneur  le  duc  d'Alencon  auiîi  fin 
frère ,  monftngncur  le  duc  de  Lorraine 
fon  beaufrere  ,  monfeigneur  le  prince 
daulphin  &  plufieurs  aultres  princes  & 
grands  leigneurs,  &  bien  près  de  fa  ma- 
jefte  monfieur  le  prefident  de  Biragues 
confeillcr  en  fon  confeil  privé  8c  ayant 
charge  des  fceaux  de  France ,  accompa- 


gne des  maiftres  des  requeftes  qui  ef 
coicnt  en  quartier  jufquesau  nombrede 
dix.  Auquel  heu  par  mondict  fieur  le 
prevoft  des  marchans  accompagné  des 
efchevms  fuivt  de  la  plufpar?  £  CZ 
feillers,  fut  faict  la  harangue  à  S  M 
dont  la  teneur  enfuit...  8  £ 
faifant  icelle  un  genouil  en  terre" 'bai. 
fant  les  clefs  les  prefentaâ  S.  M.  qui  les 
prmtiuy-mefme,  8c  commanda  àmon 
diâ  feigneur  d'Anjou  les  faire  bailler  d 
la  gar^e  Efcoflbife,  qui  les  print  8c  rap. 
porta  toft  après  au  bureau,  déclarait 
que  le  roy  les  renvoyoit  à  la  ville  fc 
confiant  en  eulx  comme  fes  très-bôns 
tres-loyaulx  8c  fidellès  fubjects.  Ce  faict. 
s  en  retournèrent  tous  leldi&s  eftats 
après  avoir  £û&  leurs  harangues ,  au' 
mefme  ordre  qu'ils  cftoient  venus. 

Peu  de  temps  après  ont  commencé 
à  marcher  ceux  qui  eftoientde  fa  mai- 
Ion  &  fuitte  cy-après  déclarez  :  à  fça- 
voir  meflîèurs  les  maiftres  des  requeftes 
habillez  de  robbes  longues  de  velours 
noir}  les  deux  huiffiers  de  la  chancelle 
ne  portans  robbes  de  velours  cramoify 
violet  8c  leurs  mafies  au  poing }  les  grand 
audiencier  &  commis  du  contrôleur 
veftus  de  robbes  de  velours  noir }  &  puis 
eftoit  le  feel  du  roy  en  fon  coffret  cou- 
vert d'un  grand  cre/pepofé  furuncoif- 
fin  de  velours  pers  lemé  de  fleurs  de  lis 
d'or,  porté  par  une  hacquenéc  blanche 
caparaçonnée  &  couverte  d'une  grande 
houlle  de  velours  traifnant  en  terre 
toute  femée  de  fleurs  de  lis  d'or }  la-' 
dic)e  hacquenée  conduire  parles refnes 
de  fa  bride  par  deux  grands  lacquais 
dudict  feignenr  de  Biragues ,  8c  à  cofté 
eftoient  a  pied  les  quatre  chauffe-cire 
qui  tenoient  les  courroyes  dudid  fceau. 
ayant  les  teftes  nues. 

Suyvant  iceluy  feel  marchoit  iceluy 
feigneur  prefident  de  Biragues  veftu  d'u- 
ne robbe  de  velours  cramoify  brun, 
monté  fur  fa  mulle  enharnachée  de  ve- 
lours 8c  couverte  d'une  houfle  de  mefme 
couleur  à  frange  d'or,  ayant  autour  de 
luy  fes  quatre,  lacquais  -,  8c  eftoit  fuivy 
de  fon  eîcuyeroC  de  fon  Secrétaire  eftans 
à  cheval. 

Quelque  efpace  après  fuivoit  le  pré- 
voit de  monfeigneur  le  duc  d'Anjou  ac- 
compagné de  les  lieutenant  8c  archers. 
Cent  chevaulx  légers  foubs  la  charge  du 
feigneur  de  Monftreuil  grand  prevoft 
de  France.  Le  feigneur  deCaulby  cap- 
pitaine  des  guides ,  fuivy  de  fes  quatre 
guides  entretenus  à  la  luitte  du  roy. 
Après  vindrenc  les  pages  des  gentils. 

hommes 
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hommes  de  la  ^ambre,  cappiraines  ,  d'Alençon,  &  iceulx  Suiiîès  du  roy  & 

comtes  8e  aultres  lêigneurs }  fie  après ,  de  meldicb  lêigneurs  entremêliez  par 

ceux  des  chevalliers  de  l'ordre,  maref.  rang  les  uns  parmy  les  aulercs ,  chacun 

chaux  de  France  méfiez  enfcmble ,  mon-  d'eulx  habillez  de  velours ,  ceulx  du  roy 

tcz  fur  courtiers  rouilins  chevaux  d'Ef-  d'incarnat  blanc  fie  gris ,  ceulx  de  nion- 

pagne  &  Turcs,  porcans  en  leurs celtes,  dict  feigneur  de  vert,  blanc  fie  noir  ,fic 

les  uns  armées  &  lances  de  leurs  maif-  ceulx  demondtà  feigneur  d'Alençon  de 

très  garnies  de  banderoles ,  fie  les  ar-  gris  blanc  8c  orengé. 

mets  de  beaux  8c  riches  pannaches }  les  Lefdicts  Suillès  paffez  vindrent  les 

aultres  porcoient  des  morions  ,  ayans  haultbois  8c  trompettes  fonnans  de  leurs 

aulïï  de  riches  pannaches  t  fie  aucuns  inftrumens  ,  reveftus  fie  babillez  de  ve- 

avoient  des  rudelles  fie  corlècques ,  lei-  loux  rouge. 

dicts  chevaulx  fore  richement enharna-  Après  les  pourfuivans  treize  heraulrs 
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chez,  une  partie  bardez  ,  fiel'aultre  par- 
tie caparaflbnnez ,  mais  tous  de  diver- 
lés  forces ,  fe  rapportans  rouresfois  aux 
habillemens  des  paiges  qui  eftoienc  def- 
fus. 

Lcdict  feigneur  de  Monltreuil  grand 


d'armes  fie  le  roy  d'armes  veftus  de  leurs 
cottes  d'armes. 

Suivant  eulx  eltoient  quatre  des  pages 
de  monfèigncur  le  duc  de  Lorraine , 
fixde  monleigneurleduc  d'Anjou,  tous 
fort  richement  habillez  fie  montez  fur 


prévoit  de  France  marchoit  après  bien  grands  chevaulx  excellens  fumptueu- 

monté  fie  armé  $  fie  après  luy  fuivoieru  icment  enharnachez  fie  caparailonnez. 

les  licutcnans  de  robbe  longue  fie  de  Marchoient  derrière  treize  des  pages 

robbe  courte  ,  exempts  fie  archers.iceux  du  roy  cftans  auiTi  tres-nchemenr  vef- 

archers  porcans  hocquetons  d'argent  à  tus,fie  montez  fur  aucuns  des  plus  grands 

cheval,  officiers  fie  lergens  de  ladi&e  fit  plus  beaux  chevaulx  delagrandecf- 

prevofté.  curye  fort  richement  enharnachez  fie 

Après  eulx  eftoient  les  capitaines,licu-  caparailonnez. 

tenans  fie  enlbignes  delà  garde  de  mon-  Puis  le  lëigneur  de  Puizet  efcuyer 

feigneur  le  duc  d'Alençon  frère  du  roy,  d'efeurie  du  roy,  portant  le  manteau 

fort  bien  armez,  fie  montez  fur  grands  royal.  Le  feigneur  du  Rivau  aulfi  ef- 

chevaulx  richement  enharnachez  fie  ca-  cuyer  d'efeurie,  qui  portoic  le  chap- 

paraflonnez ,  fuivis  de  cinquante-fix  ar-  peau  royal.  Le  troifiefmc  efeoit  le  fei- 

chers ,  comprins  crois  exempts  j  tous  lef-  gneur  de  Bcauveau  pareillement  efcuyer 

quels  archers  veftus  de  cafacques  de  ve-  d'efeurie,  portant  les  gantelets.  Et  mon- 

lours  gris  fort  richement  bandées  de  fieur  de  Roches  premier  efcuyer  l'armet 

pallèment  d'argent  fie  de  foye  oren-  royal  couvert  du  mantelet  royal  de  ve- 

gc.  lours  persfeme  de  rieurs  de  lis  d'or  traict, 

Les  capitaines,  lieutenans  fie  enfeignes  fourre  d'hermines  fie  couronné  d'une 

de  la  garde  de  monfeigneur  le  duc  d'An-  grande  couronne  clofe.  Et  eltoient  lcf- 

jou  aulli  fort  bien  armez ,  montez  fur  dicts  efcuyers  richement  armez  fie  ha- 

grands  chevaulx  fort  richement  enhar-  billez  ,  fie  leurs  chevaulx  caparaflbnnez 

nachez  fie  caparafTonnez ,  fuivis  pareil-  très-richement. 


Après  marchoient  meflîeursde  Damp- 
ville  fie  de  Tavannes  marefehaux  de 
France ,  auffi  cres-ricbcmenc  armez  fie 
parez. 

A  leursqueucs  venoient  après  les, forcu 
meliers  d'armes  du  roy  veftus  de  vê- 


lement d'autant  d'archers  fie  exempts , 
les  archers  veftus  de  cafacques  de  velours 
vert  aufE  fort  richement  paUcmentez 
d'argent. 

Puis  marchoient  les  gentilshommes 
de  la  chambre  ,  fie  avec  eulx  aucuns 

grands  feigneurs.  Puis  les  chevalliers  de  lours  des  couleurs  dudict  feigneur. 
l'ordre  cous  richement  armez  ,  ayans      Ec  fuivanc  eulx  le  cheval  de  parade 

cafacques  de  drap  d'or  fie  d'argent ,  fie  du  roy  entièrement  couvert  d'un  grand 

rort  bien  montez  fur  grands  8e  braves  caparafTon  de  velours  pers  feme  de  rieurs 

chevaulx.  de  lis  d'or  traict  traiinant  en  terre  •>  fie 

Eux  pafTez  marchoic  le  comee  de  Mau-  portoic  au  cofte  droicc  de  fa  lèlle  la  mal- 

levrier  fur  un  petit  cheval ,  comme  lieu-  le  dud.  feigneur  roy ,  8C  de  l'aultre  collé 

tenant  de  M.  le  duc  de  Bouillon  fon  fon  eftocq.  Et  efeoit  ledict  cheval  me- 

frerc  pour  fon  abfènce  fie  maladie  ,  lui-  né  par  deux  efcuyers  d'efeurie  allans 

;  vy  des  lieutenans  dudid  feigneur  de  à  pied ,  ainfi  qu'il  eft  de  couftume. 

1  Bouillon  fie  des  capitaines  des  gardes        Monficur  le  comte  de  Charny  grand 

des  Suiflès  de  mefleigneurs  d'Anjou  fie  efcuyer  de  France  marchoit  après,  ar- 
Tme  //.  Part.  1IJ.  Ff  f  ij 
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mé  &  monté  fur  un  aulcre  grand  & 
brave  cheval  du  roy  ,  couvert  de  mef- 
me caparafîbn  que  ledid  cheval  de  pa- 
rade. Il  portoit  en  elcharpe  l'efpée  de 
parade  du  roy,  ôtavoit  aucuns  des  aul- 
tres  efcuyers  fie  cavalcadours  auprès  de 
luy. 

Monfieur  le  duc  de  Guife,  grand 
maiftre  de  France  eftoit  à  cofté  à  main 
droi&e ,  portant  fon  bafton  de  grand 
maiftre. 

Le  roy  ayant  devant  luy  l'ordre  deu 
fufiM  arriva  à  la  porte  S.  Denis ,  où  il 
fut  lalué  d'un  fort  grand  nombre  d'ar- 
tillerie, tant  de  fon  arfenal  que  de  la- 
dite ville  ;  auquel  lieu  luy  fut  prelenté 
un  ciel  de  velours  pers  femé  de  fleurs 
de  lis  d'or  traie*  frange  de  mefme  Se  fort 
enrichi  de  broderie  d'or,  par  lefdicts  qua- 
tre efchevins ,  lefquels  le  portèrent  lur 
S.  M.  depuis  cette  porte  S.  Denis  juf- 
ques  devant  l'eglife  de  la  Trinité  ;  du- 
quel lieu  jufques  devant  l'egliiè  S.  JLeu 
S.  Gilles  fut  porté  par  les  quatre  gar- 
des de  la  drapperie,  qui  le  mirent  entre 
les  mains  des  quatre  maiftres  efpiciers, 
lefquels  le  portèrent  depuis  icelle  eglife 
S.  Leu  S.  Gilles  jufques  à  S.  Innocent, 
où  les  merciers  le  receurent,  &  depuis 
le  délivrèrent  aux  pelletiers ,  qui  le  por- 
tèrent jufques  devant  le  chaltclet  -y  Se 
là  les  bonnetiers  le  vindrent  prendre 
pour  en  faire  leur  devoir  jufques  a  S. 
Denis  de  la  Chartre  ,  où  ils  le  délivrè- 
rent aux  orfebvres,  qui  le  portèrent  juf- 
ques à  N.  D.  &  encores  depuis  ladide 
cglilè  jufques  au  palais. 

Ledict  ieigneur  roy  eftoit  armé  d'un 
harnois  blanccurieulementpoly ,  gravé 
fie  enrichi ,  Ôc  paré  par  deliùs  d'un  faye 
de  drap  d'argent  frize  excellent  ,  fie 
«res-richement  garny  de  cannctillcs  Se 
frizé  d'argent }  le  relie  de  fon  habille- 
ment eftant  de  mefme  fort  fumptueuxj 
Ion  chappeau  detoille  d'argent  aulfi  bor- 
dé &  enrichi  Se  davantage  garny  d'un 
cordon  où  y  avoit  grand  nombre  de 
pierres  pretieufes  d'ineftimable  valeur , 
avec  un  pannache  blanc  femé  de  grand 
nombre  de  belles  perles  ;  eftant  monté 
fur  un  parfaitement  beau,  excellent  & 
brave  cheval  bardé  fie  caparaflonné  de 
mefme  parure  que  fon  faye ,  ayant  S.  M. 
6c  marnant  ledit  cheval  fort  dextre- 
ment ,  ayant  devant  luy  fes  lacquais  ri- 
chement habillez,  fit  efcuyers  de  fon 
efeurie  eftans  à  pied  ,  veftus  tous  d'une 
mefme  parrure  de  velours  cramoify  en- 
richi de  broderie  d'argent ,  bottez  de 
bottes  blanches  fie  efperons  dorez. 


.T  PIECES 

A  la  queue  defdi&s  efcuyers  eftoit  l'un 
de  les  porte-manteaux  -t  Se  après  ,  Nam- 
but  huiflier  de  l'ordre  Se  de  la  chambre 
du  roy ,  fit  Boifrigot  auffi  buiffier  de 
chambre,  habillez  de  velours  blanc 
portans  leurs  malles. 

Autour  de  S.  M.  cftoient  fur  les  deux 
coftez  à  pied  les  vingt-quatre  archers 
de  la  garde  du  corps, avec  leurs  halle* 
bardes  fie  hocquetons  blancs  faicts  d'or- 
faverieaux  devifes  du  roy  j  &  à  fadex- 
tre,  un  peu  fur  le  derrière  dudicl  poille, 
eftoit  monfieur  le  marquis  du  Maine 
grand  chambellan  de  France  ,  eftant 
très- richement  armé  &  veftu,  Se  monté 
fur  un  beau  grand  cheval  enharnaché 
Se  caparaflonné  de  mefme  fon  habille- 
ment. 

Derrière  le  roy  près  de  luy  eftoit  mon- 
dicl  feigneur  le  duc  d'Anjou  fon  frère  Se 
lieutenant  gênerai ,  fie  monfeigneur  le 
duc  d'Alençon  aufli  fon  frère  à  cofté  de 
luy  à  main  gauche ,  pareillement  cxcel- 
lentement  bien  fie  richement  armez ,  vef- 
tus Se  montez  fur  tres-beaux  Se  braves 
chevaulx  tres-fomptueufement  enharna- 
chez  Se  armez. 

Après  eftoient  monfeigneur  le  duc  de 
Lorraine  beau  frère  du  roy ,  &à  cofté  de 
luy  auili  à  main  gauche  monfieur  le  prin- 
ce daulphin ,  aufiî  très-richement  armez, 
veftus  Se  montez. 

Suivoient  après  meflieurs  les  ducs  de 
Nemours  à  main  droite  &  d'Aumalle 
à  main  gaulche ,  qui  eftoient  lemblable- 
roent  bien  armez ,  veftus  &  montez. 

Meilleurs  de  Mcrru  au  millieu ,  ayant 
monfieur  de  Thoré  fon  frère  à  main  dex- 
tre ,  Se  monfieur  de  Candalle  fon  beau, 
frere  à  feneftre. 

Et  après  marchoient  mellîeurs  les  com- 
tes de  Rets  Se  de  Lanllàc  cappitaines 
des  deux  cents  gentilshommes  de  la  mai- 
fon ,  fiiivis  de  leurs  compagnées  defdiâs 
deux  cents  gentilshommes,  fort  bien 
montez ,  armez  &  caparaflonnez ,  tous 
d'une  parure  Se  qu'il  faifoit  fort  bon 
veoir. 

Puis  marchoient  meffieurs  de  Nançay, 
le  vidaûne  de  Chartres ,  du  Mans  &  vi- 
comte d'Auchy  capitaine  des  gardes  du 
roy  i  fuivis  des  archers  defdites  gardes 
eftans  foubs  leurs  charges ,  tous  bien  ar- 
mez fie  montez. 

Et  le  feigneur  de  Chemaulx  maiftre 
des  cérémonies ,  qui  alloit  Se  venoit  pour 
ordonner  tous  les  ordres  cy-devant  dé- 
clarez ,  eftant  auHï  fort  bien  monté  fie 
armé  fur  un  grand  cheval  richement  en- 
harnaché fie  bardé. 
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Et  en  cet  ordre,  compagnie  &  magni-  feigneur  le  duc  de  Lorraine  fon  beau-   . 

ficence  S.  M.  entra  en  ladide  ville  &  frère,  8c  monfeigneur  le  cardinal  de  A**- 
cité  de  Paris ,  où  il  fut  veu  par  les  ha-  Bourbon.A  fa  main  gaule  he  monfeigneur 
birans  d'icelfe  avec  une  joye  8tallegreflc  le  duc  d'Alençon  auflî  fon  frère  5  un  peu 
incroyable  ,  crians  àhaulte  voix  :  Vrvt  au-deflbubj  de  luy  monfeigneur  le  prin- 
le  noble  roy  de  France ,  fit  luy  fôuhaittant  ce  daulphin.  Audid  foupper  monfeigneur 
tout  bonheur,  accroinemenci  prolperitc  le  duc  de  Guiiè  fervoïc  de  fon  cftat  de 
&  longue  vie.  Et  paflanc  par  la  porte  grand  maiftre.  fervit  de 

aux  Peintres,  8c  cheminant  par  la  rue  pannetier  -,  monfeigneur  le  duc  de  Ne- 
S.  Denis  qui  fe  va  rendre  au  grand  chaf-  moux  d'efehançon ,  8c  monûeur  le  niar^ 
telet;  &  de  là  par  le  pont  N.  D.  print  quis  du  Maine  d'efeuyer  trenchant  5  8c 
grand  plaifir ,  tant  aux  ouvrages  8c  devi-  fut  la  viande  portée  par  les  gentilshom- 
ies  qui  eftoient  aux  arcs  de  triumphe  &  mes  de  la  chambre, 
aultres  fpedaclcs  dont  cy-devant  eft  Au-deffbubs  de  ladide  table  de  mari, 
faide  mention ,  que  à  divers  inftrumens  bre  à  main  droide. ,  tirant  jufques  à  la 
de  muficque ,  qui  fonnoienc  par  tous  lefd.  porte  de  la  falle  des  merciers ,  fut  dref- 
lieux  lorfquc  fàdide  majefté  paffôit.  ïee  une  aultre  cable  ordonnée  pour  les 

Lequel  parvenu  jirfques  à  la  porte  de  autres  feigneurs ,  ambafTadeurs  8c  che- 
l'eglile  N.  D.  defcenditpour  y  aller  fai-  valliers  de  l'ordre.  De  Paulrre  cofté  de 
re  fon  oraifon,  comme  if  eft  de  bonne  8w  ladide  falle  à  main  gauche  depuis  la 
louable  conftume ,  8c  avec  luy  mefléi-  chambre  du  plaidoyé  tirant  â  la  chap- 
gneurs  les  ducs  d'Anjou  8c  d'AIlcncon  pelle, pour  la  court  de  parlement  8caul- 
ic  de  Lorraine ,  prince  daulphin  8c  plu-  très  >  8c  à  l'oppofïte  de  l'aulcre  part ,  dc- 
ficurs  aultres  princes  &  fcigneurs  qui  l'ac-  puis  la  porte  de  ladide  falle  des  merciers 
compagnerent  en  ladide  eglife.  Et  afin  allant  contre  bas  vers  la  porte  des  degrez 
que  cependant  il  n'intervînt  quelque  dud.pallais,  pour  ceux  du  corps  de  ville, 
defoftire  ou  confufion ,  les  deux  cents  Le  lendemain  mondid  ficur  Marcel 
gentilshommes  &  quatre  cents  archers  prevoft  des  marchans  &cfchevins,avec 
s'arrefterent,  pareye  fur  ledid  pont  N.  D.  les  procureur ,  receveur  ,  greffier  Si  auL 
&  partie  du  cofté  du  petit  pont  devant  très  officiers  delà  ville,  furent  au  palais 
l'hoftel-Dieu ,  jufques  à  ce  que  le  toy  prefencer  au  roy  le  prefent  qu'ils  luy 
fuft  de  retour  de  ladide  eglife.  Eftant  avoient  dedic  pour  rccongnoilîânce  de 
forti  de  de  ladide  eguife  accompagné  l'honneur  qu'il  avoit  pieu  â  S.  M.  leur 
comme  deflus  eft  dit,  ilpaflà  en  la  rue  de  faire ,  le  fuppliant  tres-humblement  qu'il 
la  Callendrc  pour  aller  au  palais,  où  il  luypleuft  d'avoir  celluy  autant  agrea- 
entra  accompagne  defdids princes  &fei-  Me,  comme  il  luy  eftoit  offert  d'une  en- 
gneurs ,  par  le  grand  efcaîlicr  qui  con-  t»erc  dévotion ,  de  la  part  de  ceulx  qui 
ddid  a  la  falle  des  merciers  j  &  trouva  eftoient  prefts  d'immoler  à  fês  pieds  pour 
ledid  palais  paré  8c  orné ,  non-feulement  fon  fervice  leurs  vies,  leurs  corps  8c 
de  ncs-belles  &  riches  tapifferics,  mais  t«>ut  ce  qui  eftoit  en  leur  puifTance  que 
auffi  de  plufieurs  fingulantcz.  le  roy  accepta  8c  receuft  de  bon  cœur, 

Le  fuir  en  la  grande  falle  dudidpa-   demonftrant  manifeftement  qu'il  l'avoic 
lais  fut  faid  le  louper  royal ,  où  S.  M.    bien  agréable  j  duquel  comme  chofê 
<e  rendit  avec  aultres  habits  que  ceux    mémorable  n'a  lemblc  impertinent  faire 
de  ladide  entrée  ,  ayant  la  robbe  8c   icy  quelque  mention, 
chauffes  de  fatin  incarnadin  tout  faid  de       C'eftoit  un  grand  pied-d'cftail  fouf- 
hroderie  couvert  de  perles  ,  icelle  robbe   tenu  par  quatre  daulphins ,  fur  lequel 
fourrée  de  loups  cerviers ,  le  collet  par-  eftoit  érigé  un  chariot  triumphant ,  em- 
fumé,  le  bonnet  de  velours  noir  garny  de   belly  de  plufieurs  ornemens  Se  enrichif- 
fûi  t  riches  pierreries  8c  d'une  plume  blan-   femens ,  traifné  par  deux  lions  ayans  les 
chc.  Duquel  foupper  l'ordre  fur  telr      armoiries  de  la  ville  au  col.  Dans  ce 
A  l'endroit  du  milieu  8c  au-deflus  de  chariot  eftoit  affize  Cibelle  mere  des 
la  table  de  marbre  qui  eft  à  l'un  des  Dieux ,  reprefentant  la  roine  mere  du 
bout:>  de  ladide  grande  "falle,  eftoit  ten-  roy ,  accompagnée  des  Dieux  Neptune 
du  vin  dcz  de  velours  pers  feme  de  fleurs  8c  Pluton  8c  Deeffe  Junon ,  reprefêntans 
de  lis  d'or  traid,  foubs  lequel  futmife  meffeigneurs  frères  8c  madame  focur  du 
Ja  thaife  en  laquelle  S.  M.  s'aflîr  pour  roy.  Cette  Cibelle  regardoit  un  Jupiter 
louper.  A  fa  main  dextre  monfeigneur  reprefentant  noftre  roy  ,  eflevé  fur  deux 
le  duc  d'Anjou  fon  frère  8c  lieutenant  colonnes ,  l'une  d'or  8c  l'aultre  d'argenr, 
général  junpeuau-deflbubsdc  luy  mon-  avec  rinferiprion  de  fa  devifè  :  Ptetote 
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 •  &  juftitià  j  fur  lequel  eftoit  une  grande 

lS71,  couronneimperialc,  fouftenuc  d'un  cofté 
par  le  bec  d'un  aigle  pofé  fur  la  croup- 
pe  d'un  cheval  fur  lequel  il  eftoic  mon- 
cé ,  ôc  de  l'autre  cofté  du  fceptre  qu'il 
tcnoit ,  Se  ce  comme  eftant  déifié. 

Aux  quatre  coings  du  foubaflèment  de 
ce  pied-d'eftail  eftoient  les  figures  de 
quatre  rois  fes  prédecelleurs ,  tous  por- 
tans  le  nom  de  Charles  :  à  fçavoir  Char- 
les le  Grand,  Charles  le  quint ,  Char- 
les fêptielmc  Ôc  Charles  huidiefme,  lef-  \ 
quels  de  leur  temps  font  venus  a  chef 
de  leurs  entreprifes ,  ôc  leurs  règnes  ont 
efté  heureux  ôc  profperes  après  plufieurs 
affaires  par  eulx  miles  à  fin ,  comme  nous 
elperons  qu'il  adviendra  de  noftre  roy. 

Dedans  la  frife  de  ce  pied-d'eftail 
eftoient  les  batailles  &  victoires  grandes 
&  petites  par  luy  obtenues  ■>  le  tout  faid 
de  fin  argent  doré  d'or  de  ducat ,  ci- 
zelé,  buriné  &  conduit  d'une  telle  ma, 
nufadure ,  que  la  façon  furpallôit  l'ef- 
toffe. 

Au-devant  du  foubaflèment  qui  por. 
roit  le  chariot,  eftoit  efeript  : 
JFœlix  prèle  parais  -,  qualis  Berecir.thia 
mater. 

Jnvehitur  curru  Phrygias  tut  rit  a  fer  ur- 
bes , 

Zata  Deùm  partu  ,  centum  cemplexa  ne- 
potes. 

Et  fur  le  reply  du  fiege  de  Cibelle  ef- 
toit efeript: 

Matte  fequens  excmpla  patritm  ;Jîc  iturad 
ajîra.  * 
Et  près  de  Jupiter  cette  devife  : 
Parcam  ego  fkbjeUis ,  debelUboque  fuper. 
bos. 

Et  près  de  Neptune  reprefentant  mon- 

feigneur  le  duc  d'Anjou  : 
Ma^ia  tibi  magne  Neptune  potentia  pon- 
te. 

Et  près  de  Pluto  reprefentant  monfei- 

gneur  le  duc  d'Alençon  : 
T ertia  pars  mundi  ceffit  ditiMmaBiti. 
Et  près  de  Juno  reprefentant  Madame 

fœur  du  roy  : 
Me  quoque  feeptra  nutnent;  nunefum  vir- 
guncula  Juno. 

Entrée  de  la  reine  Elifabeth  d'Autriche 
femme  du  roy  Charles  JX.  à  .Paris. 

TTXOnques  le  Jcudy  xxix.  iourdu- 
U  did  mois ,  eftant  ladide  dame  ar- 
rivée fur  les  neuf  heures  du  matin  au 
prieuré  S.  Ladre,  eft  montée  ôc  s'eft 
alfife  au  hault  du  mefme  efchafFault  qui 
*voit  efté  dreffé  pour  le  roy  ,  pour  re- 


ET  PIECES 

cevoir  &  ouir  les  harangues  ôc  falura- 
tions  de  la  part  de  ceulx  de  ladide  ville 
Et  eftoient  près  ôc  autour  de  ladide  dai 
me  fur  ledid  cfchaffault  plufieurs  prin- 
ces, princefles,  feigneurs  ôc  dames  & 
mefmement  monfieur  le  prefident'de 
Biragues  confeiller  du  roy  en  fon  con- 
feil  privé  &  ayant  la  charge  dcsfceaux 
de  France. 

Quelque  efpace  de  temps  après  fe 
/ont  acheminez  au-devant  de  ladide  da- 
me les  quatre  ordres  mandiens  &  les 
paroifles,  le  redeur  avec  les  dodeurs 
ledeurs  &  regens  de  l'unive/fitc  de  Pa- 
ris. 

Suivant  eulx  fix  en  feignes  des  »cns 
de  pied  efleus  des  dix-fèpt  meftiers , 
fort  bien  armez  ôc  en  bon  ordre ,  fai- 
fans  le  nombre  de  dix-huid  cens  hom- 
mes ,  tant  harquebufiers  quepicquiers 
Après  ont  fuivi  les  deux  iergens  de 
ladide  ville  à  cheval,  fie  les  menus  of- 
ficiers de  ladide  ville  à  pied  ,  veftus 
de  robbes  my  -  parties  de  bleu  &  rou- 
ge- 

Les  trois  compagnies  de  la  ville,  à 
fçavoir  cent  harquebouziers ,  cen*  ar- 
baleftriers  ôc  cent  archers  en  fort  bon 
équipage  &  ordrej  marchant  devant  cha- 
cune compagnie  la  cornette,  guidon  ôc 
enfeigne  de/ployez. 

Cela  pafle  font  venus  les  cent  en- 
fans  de  la  ville,  tous  fort  bien  montez, 
équippezôc habillez  d'une  parure, con- 
duids  ôc  menez  par  leurs  cappitaines, 
lieutenans,  enfei  gnes  Ôc  guidons  aufty 
defployez.  Et  au  lieu  que  le  jour  de 
l'entrée  du  roy  ils  portoient  corps  de 
cuiraile  &  bralfars  defibubs  leurs  cafac- 
ques ,  ils  avoient  tous  pourpoinds  de 
latin  blanc  decouppez,  marchans  dix 
ou  douze  d'entre  eulx  devant  le  capi- 
taine ,  dont  aucuns  avoient  changé  d'ac- 
couftremens,  cftans  habillés  de  layes  de 
vcloux  blanc  decouppez ,  doublez  de 
toille  d'or ,  palîèmentez  de  pallcment 
d'or ,  ôc  lèmez  d'une  infinité  de  bou- 
tons d'or. 

Après  ont  marché  le  maiftre  de  l'ar- 
tillerie de  la  ville ,  les  deux  maiftresdes 
oeuvres  de  charpenterie  Ôc  maçonne- 
rie, les  huid  aultres  /èrgens  delà  ville 
i  cheval }  portans  à  la  main  gaulche 
fur  l'efpaule  un  navire  d'argent  faid 
d'orfaverie ,  qui  font  les  armes  de  la- 
dide ville  j  ôc  après  le  P.  des  M.  les 
quatre  efchevins ,  procureur  ,  receveur 
ôc  greffier ,  confeillers ,  quarteniers  ÔC 
bourgeois  de  ladide  ville  j  lefdids  pre- 
voft  ôc  efchevins  veftus  de  robbes  my- 

partics 


Digitized  by  Go 


JU  S  T I  F  I  C 

D&rties  de  velours  cramoify  de  haulte 
couleur  8c  de  velours  tanne ,  au  lieu  que 
le  jour  de  l'encrée  du  roy  elles  eftoient 
de  velours  {cramoify  brun  8c  velours 
tanne. 

Parvenus  devant  S.  M.  mondid  fieur 
Marcel  P.  des  M.  luy  dit  ce  qui  s'en- 
fuit  n      .  , 

Puis  fui  voient  les  maiftres  jurez  des 
f,x  eftats  de  marchandée  tous  à  che- 
val,  chacun  en  fon  ordre  8c  qualité  , 
veftus  6c  habillez  ainfi  que  le  jour  de 
l'entrée  du  roy. 

Le  chevallier  du  guet  fort  bien  mon- 
té, habillé  de  toille  d'argent  ,'  ayant 
devant  luy  un  page  monté  8c  veftude 
mefme  j  8c  après  luy  fes  lieutenans ,  fer- 
gens  Ôc  archers,  tant  à  pied  que  à  che- 
val. 

Les  unze  vingts  fergens  a  verge  â 
pied  ,  tous  harquebouziers  morionnez , 
hors  mis  quelques-uns  qui  eftoient  au- 
tour de  l'enfeigne  portans  hallebar- 
des. 

Les  quatre  fergens  fieriez. 
Les  cent  notaires. 

Les  trente-deux  commiffaires  8c  les 
audienciers  du  chaftelet ,  tous  à  cheval, 
habillez  félon  leurs  eftats  de  robbes  lon- 


gues noires. 

Les  fergens  de  la  douzaine  du  pre- 
voft de  Paris. 

Iceluy  prévoit  fort  bien  monte  j  fit 
au  lieu  que  le  jour  de  l'entrée  du  roy 
il  eftoit  en  armes ,  il  eftoit  en  robbe  de 
drap  d'or  frifé  ,  fon  habillement  enri- 
chi d'un  fort  large  paflement  d'or  ,  la 
houflè  de  fon  cheval  de  mefme.  Et  ef- 
toit devant  luy  fon  efcuyer  monté  fur 
un  beau  cheval  fort  bien  harnaché ,  8c 
deux  des  paiges  8c  des  lacquais  dudid 
prevoft  veftus  de  velours  vert  paflemen- 
té  d'argent. 

Ledid  prevoft  pour  la  maladie  du 
lieutenant  civil  eftoit  fuivy  feullement 
de  fes  lieutenans  criminel  8c  particulier, 
advocat ,  procureur  8c  confeillers  dudict 
chaftelet. 

L'enfeigne  des  fergens  à  cheval  mar. 
choit  après  fuivie  defdids  fergens  por- 
tans tous  piftolles  à  l'arçon  de  la  telle 
de  leurs  chevaulx,  8c  ayans  leurs  cafà- 
ques  grifes  paflèmentées  d'incarnat  6c 
blanc. 

Les  deux  prefidens  des  monnoyes 
marchoient  après ,  8c  eftoient  fuivis  des 
generaulx  8c  officiers  d'icellcs  mon- 
noyes i  lefdicis  prefidens  8c  partie  deù 
dids  generaulx  veftus  de  robbes  longues, 
8c  l'aultre  partye  de  robbes  courtes  de 
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divers  draps  de  foyè.  — 

Meffieurs  de  la  court  des  aydes  après, 
ayans  leurs  huiffiers  8c  greffier  devant 
eulx  j  les  prefidens  portans  robbes  de 
velours  noir ,  le  gênerai  des  finances 
audict  Paris  veftu  d'une  robbe  de  fatin, 
8c  les  conteillers  veftus  de  robbes  d'ef- 
carlatte, fuivis  desvefleus  8c  aultres  oflù 
ciers  du  grenier  à*  tel  8c  des  aydes  de 
ladicte  ville. 

Meflieurs  de  la  chambre  des  comptes 
venoient  fuivant  ladicle  court  des  aydes, 
8c  avoient  auffi  leurs  huiilîers  devant 
eulx  j  8c  Cftoient  pareillement  aucuns 
d'eulx  veftus  de  robbes  longues,  8c  les 
aultres  des  robbes  courtes  de  drap  de 
foye  dediverfes  façons,  fuivis  des  offi- 
ciers comptables  eftablis  en  ladiclc 
ville. 

Aprez  eux  marchoient  meflieurs  les 
premiers  maiftres  d'hoftel  du  roy  8c  de 
la  roine ,  accompagnez  des  aultres  maif- 
tres d'hoftel  dudicl  feigneur  8c  de  la 
roirîe. 

Meffieurs  de  la  cour  de  parlement 
fouveraine  de  ce  royaume  }  femblable- 
ment  précédez  par  leurs  huiflîers  ,  les 

3uacre  notaires  8c  greffiers  criminel  8c 
es  prefentations  de  ladi&e  court  veftus 
de  robbes  d'efcarlatte  ;  le  greffier  civil 
après  eulx ,  feul ,  portant  fa  chappe  four- 
rée de  menu  ver  5  8c  après  luy  le  premier 
huiflîer  auffi  feul,  habillé  d'efcarlactc,  fon 
mortier  de  drap  d'or  en  la  tefte  fourré 
de  menu  ver.  Lès  prefidens  eftoient  re- 
veftus  de  leurs  chappes  d'efcarlatte ,  les 
mortiers  en  la  tefte  ainfi  qu'il  eft  ac- 
couftumé }  M.  de  Tbou  premier  prefi- 
dent  ayant  pour  difïèrence  des  aultres 
trois  petites  bandes  de  thoille  d'or  fur 
l'efpaule  gauche.  Et  fuivoient  après  les 
prefidens  des  enqueftes  8c  confeillers 
avec  les  deux  advocats ,  8c  au  milieu 
d'eulx  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  por- 
tans tous  robbes  d'efcarlatte  ,  8c  leurs 
chapperons  de  mefme  fourrez  demenu 
ver. 

Tous  les  deffufdi<£b  ayans  trouvé  la- 
dicle dame  fur  ledid  efchaftault ,  mar- 
chons en  l'ordre  8c  comme  cy-devant 
eft  di&,  luy  ont  faiét  leurs  tres-hum- 
bles  falutations  8C  harangues  ;  puis  s'en 
font  retournez  en  la  ville  au  mefme  or- 
dre qu'ils  eftoient  allez. 

Aprez  lesdefTufdids  rentrez  l'artille- 
rie en  grand  nombre  a  tiré  8c  falué  la- 
dite dame  j  8c  cela  faict  ont  commen- 
cé à  marcher  ceux  de  fa  compagnie  8c 
fuite  :  à  fçavoir 

Le  prevoft  de  monfeigneur  le  duc 
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d'Anjou  frère  &  lieutenant  gênerai  du  tons  ôcfers  d'or,  tous  montez  fur  erand* 

xoy,  fuivy  de  fon  lieutenant  de  robbe  chevaux  d'ineftimable  valeur  fort :fum 

courte ,  de  fes  deux  lieutenans  de  robbe  tueufement  enharnachez ,  & ayans  1  • 

longue  ,  &  de  fes  greffier  &  archers.  houfles  de  mefme  pareure  que  leur  h" 

Les  deux  compagnies  de  chevaulx  le-  -billements. 
.gers  du  fieur  de*  Montrud  grand  pre-      Eulx  paftcz  ont  fuivy  deux  huiflîer» 

voft  de  France  &  de  l'hoftel  du  roy ,  de  la  chancellerie  portans  robbes  de 

conduits  par  les  capitaines ,  lieutenans  velours  cramoify  violet  brodées  de  n  f 

&  enfeignes  d'icelles.  fement  d'or  ,  &  leurs  maffes  P 

Lefieur  de*Caniby  capitaine  des  gui-      Les  grand  audiencier  •  &'  au  lie»  dn 

des,  fuivy  de  quatre  guides  du  roy  entre-  contrerolleur  de  l'audience  qui  eftoit 

a   r  i  A  T     Montfud  accompagne  de  velours  noir  ,  &  aucuns  des  fecretai! 

de  fefdids  lieutenans  de  robbe  longue  res  de  là  maifon  &  couronne  de  Fran^ 

&  de  robbe  courte,  exempts ,  greffier  diverfement  veftus  &  accouftr^  aL 

&  archers  de  la  prevofté  de  l'hoftel  à  draps  de  foye.             acc<>uitrez  de 

cheval,  ayans  leurs  hocquetons  d'orfa-  Meffieurs  les  maiftres  des  reaueftes 

vene ,  &  chacun  un  efpieu  au  poing.  habillez  de  robbes  de  fatin  Wues 

Les  capitaine ,  lieutenant ,  enfeigne  Monfieur  le  prefident  de  Biraeues'mar 

&  exempts  de  monfeigneur  le  duc  d'A-  chant  après,  veftu  de  robbe  <ie  velours 

Icnçonrrereduroy,  huvis  de  cinquan-  rouge  cramoify,  monte  fur  fa  mule  en 

te  archers  veftus  de  cafacques  de  velours  harnachée  de  velours  &  couverte  d  W 

gris  paftèmentez  de  paflement  d'argent  houdè  de  mefme  couleur  à  franeedW 

&  de  foye  orengee  bien  montez  &  equi.  ayant  autour  de  luy  fes  lacquais  •  &  eftoit 

pez  ayans  leurs  harqueboufes a  l'arçon  fuivi  de  fon  efcuyer  &  de  fon  fécre 

de  la  ielle.  taire  ainfi  que  a  l'entrée  du  roy 

Le  cappiraine ,  lieutenant ,  enfeigne  Apres  font  venus  les  ambaûadeur s  re 

&  exempts  de  la  garde  de  mondiAlèi-  fidens  pres  la  perfonne  du  roy  préce 

gneur  le  duc  d  Anjou ,  auffi  fort  bien  dez  par  leurs  ilerctaircs  •  &  eftoit  de 

montez  fur  grands  chevaulx,  &  riche.  vant&  le  plus  prochain  defdicls  ambafï 

reil  nombre  d  archers  a  cheval  portans  mis  à  les  recevoir 

cafacques  de  velours  vert  pafièmentez      L'ambailàdeur  de  Vcnifc eftoit accom 

û argent.  pagne  du  fieur  de  Muiiauit  chevallier 

Aprez  eulx  font  venus  les  gentils-  de  l'ordre  du  roy 
hommes  desprinecs ,  princeflès ,  dames       L'ambaifadeur  d'Efcoffe  eftoit  accom 

&  grands feigneurs  qui  accompagnoient  pagné  de  M.  le  comte  de  Chaulne 
la  roine,  Suivant  eulx  grand  nombre       L'ambailàdeur  d'Efpagne  eftoit  ac 

de  genulshommesfervans  &  efcuyers  compagne  de  mon  fieur  i h  foinay. 
defeurye  du  roy  ,  bab.llez  les  uns  de       Et  monfieur  Je  nonce  du  papè  eftoit 

draps  de  foye  ennehis  de  paflement  accompagné  de  M.  l'abbé  de  Vendofme. 
d  or  ,  les  aultres  ayans  les  doubleures      Lefdicts  ambaflàdcurs  partez  les  Suif-  " 

de  leurs  cappes  &  manteaux  de  toille  fes  de  la  garde  du  roy  ,  Je  melfeieneurs 

d  or  ou  d'argent  fort  bien  montez  fur  les  ducs  d'Anjou  &  d'AÎencon  fui Tient 

beaux  &  grands  chevaulx,  avec  les  houf-  ayans  devant  eulx  le  fieur  comte  de  Maul 

fes  de  melme  parure  queleurs  habille-  lévrier  frère  de  monfieur  le  duc  de 

&'      i  ,  .  j  ,  Bouillon ,  habillé  de  velours  blanc  à  la 

■hrfîT  les§ennlshommes  de  la  ebam-  Suifîè ,  &  monte  fur  un  petit  cheval  fort 

d^Lr  ZTa  eî?î  d  AJcnW  bienenharnaché^couVertd'unehoufie 
de  monfeigneur  le  duc  d'Anjou ,  ceulx  de  to.Ue  d'argent ,  &  après  luy  lesca- 
^to>v&  parmy  eulx  plufieurs  capi-    piraines  & lieutenans  dcfdids Suifcsauffi 

u       l    fZTl  ,ufc,"eS  Cn-    veftus  de  vdours  bla"<  *  la  Suifie ,  leurs 
won  le  nombre  de  mil ,  es  uns  veftus    bonnets  de  mefme  accouftrez  tout  au- 

d?ffi?L,r^,Jaa,iîreSîSlulcreï  tOUr  de  8rands  Panaches  blancs  tous 
t  £  ZI  1 T  i ftd"P  d  °r'  d  arSCDt    {cmcz  de  Pie^»«  ,  boxons  &  fers 

L  ied™  dit p  Fn  aya!?s  par  def;  d'or  ' lefd,Ss  Sui,res  de  la  sardc  dur°y 

Êmensl  belHe^  £  dC  eftà^ns entremet 

teaux  &  <-h,Zl,  *  ?  '      7;        an"    ,ez  Par  ranSs  ,es  uns  parmy  les  au  très, 

«Jtc<ie  grolfes  perles, pierreries,  bou-    l'entrée  du  roy. 

Aprèi 
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Après  marchoient  les  haultboisSe  cor-  cardinaulx  de  Bourbon  &  de  Lôrraine  "  ' 

nets  à  bouquin,  Se  les  trompettes  Se  à  collé  l'un  de  l'aultrc,  devant  eulx  mef-  An"  M7t" 

clairons  eflans  à  part ,  fonnans  Tans  ceflè  feigneurs  les  revcrendifiîmes  cardinaux 

de  leurs  inftrumens.  de  Guifc,  de  Pellevc  >Sc  d'Eft  enlemble, 

Les pourfuivans d'armes,  dix  heraults  tous  reveftus  de  leurs  rochets  Se  por- 

Se  le  roy  d'armes  tous  reveftus  de  leurs  tans  leurs  chappeaux  de  cardinaulx  foi 

cottes  d'armes  luivoient  après.  leurs  teftes. 

Apres  eulx  marchoient  deux  pages  Monfieur  le  comte  de  Fiefque  che- 

de  la  roinc nues teftes,veftus Scieurs  che-  vallicr  d'honneur  de  ladide  dame  eftoit 

vaulx  en  harnachez  découverts  de  toille  devant  fa  lidiere  tirant  fur  la  main  gaul- 

d'argent  jufqucs  en  terre  ;  le  premier  che,  fort  bien  veftu  &  monte, 

ayant  devant  luyà  l'arfonde  la  fêllede  Monfieur  le  duc  de  Guife  grand  maif- 

fon  cheval  le  porte-manteau  de  ladite  tre  de  France  portant  en  fa  main  le  baf» 

dame,  l'aultrc  la  boette  aux  bagues  der-  ton  de  grand  maiilre  ,  eftoit  fur  la  main 

riere  luy  fur  la  crouppe  de  (on  cheval,  droide  plus  près  de  la  lidiere  de  ladide' 

Joignant  eulx  eftoit  un  efcuyer  de  la-  dame  ,  monté  fur  un  beau  cheval  d'Ef- 

dide  dame  veftu  de  velours  blanc ,  mon-  pagne  enharnaché ,  fie  luy  tres-richement' 

te  fur  un  fort  beau  cheval  blanc  enhar-  veltu. 

naché  &  couvert  de  toille  d'argent ,  ainlî  Les  deux  huillîers  de  la  chambre  du 
que  ceulx  dcfdids  paiges.  roy  veftus  de  velours  blanj  eftoient  à 
Le  cheval  de  crouppe  de  Iadicle  dame  pied  ,  portans  leurs  mafles  comme  ils 
venoit après  ,  eftant  un  page  deflus  vcf-  raifoient  à  l'entrée  du  roy. 
tu  de  la  melme  parure  que  les  deux  aul-  La  royne  venoit  après  dedans  une  lie- 
rres. Et  eftoit  ledid  cheval  blanc ,  tout  tierc  deleouverte  ,  dont  le  fonds  par  dé- 
couvert de  toille  d'argent  frife  traifnanc  dans  fie  par  dehors  eftoit  couvert  de  toil-' 
julques  en  terre ,  la  houflè  fie  la  plan-  le  d'argent  traimant  en  terre  ;  les  mul- 
chette  qui  eftoit  par  deflus  de  mefme.  lets  qui  la  portoient  tous  couverts  dff 
Apres  eftoit  la  hacquenée  de  parade  toille  d'argent  frifé  aullï  trailnantcnter- 
de  ladide  dame,  toute  blanche,  aulli  en-  re5  fie  les  pages  qui  montoient  lefdids 
tiercment  couverte  jufques  en  terre  de  mullets  &  menoient  ladide  lidiere  ha- 
toille  d'argent  frifee  ,  la  houflè  fie  la  plan-  billcz  de  toille  d'argent ,  les  teftes  nuës. 
chette  qui  eftoit  par  deflus  de  meime  5  Ladide  dame  eftoit  habillée  de  fiir- 
&  eftoit  menée  par  deux  cfcuyers  de  la-  trot  d'hermines  couvert  de  pierreries 
dide  dame  habillez  de  robbes  de  velours  de  tres-grande  excellence  fie  ineftima-' 
blanc  fie  fayes  de  toille  d'argent,  fie  les  ble  valeur,  de  corlèt  fie  manteau  royal, 
pans  de  ladide  houflè  portez  par  deux  portant  fur  la  tefte  une  couronne  d'or 
pages  habillez  de  toille  d'argent.  enrichie  d'infinies  perles  &  pierreries  tres- 
Après  eulx  eft  pafle  le  fleur  de  Quel-  exquifes  curieufement  applicquées ,  8c 
lus  lieutenant  des  deux  cents  gentils-  eftoit  (eu  fie  dedans  ladide  lidiere  j  aux 
hommes  de  la  maifon  du  roy,  fuivy  d'i-  deux  coftez  de  laquelie  eftoient  mon-' 
ceulx  deux  cents  gentilshommes ,  qui  cf-  did  leigneur  le  duc  d'Anjou  frère  fie  lieu-" 
toient  à  pied  fie  raifoient  haye  des  deux  tenant  gênerai  du  roy  à  la  main  droide,' 
coftez  depuis  la  reine  en  avant,  ayans  fie  mondid  feigneur  le  duc  d'AIençon 
tous  robbes  de  draps  de  fove  de  diver-  aufii  fon  frère  a  la  main  gauche  ,  tous 
Jes  façons,  enrichies  de  paflemens  d'or,  deux  tres-nchement  habillez,  leurs  ha- 
d'argent  ou  de  foye ,  leurs  haches  en  la  billemens  femez  d'une  infinité  de  pierre- 
rnain,fie  la  plufpart  d'eux  de  groflès  chaif-  ries  -,  fie  eftoient  montez  fur  grands  chê- 
nes d'or  au  col.  Et  eftoient  joignant  vaulx  d'Efpagne  bravement  fie  fuperbe- 
d'culx  les  fleurs  comte  de  Rets  &  Lanflàc  ment  enharnachez. 
leurs  capitaines  ayans  leurs  grands  or-  Joignant  la  lidiere  dé  ladide  dame 
dres  au  col ,  eftans  aufii  tre&  richement  eftoient  quatre  de  les  eféùyèrs  d'efeu- 
veftus  Séparez.                       -  rie  marchans  à  pied  ,  tous  habillez  dé 
Suivoient  après  ks  lacquais  de  la-  robbes  de  velours  blanc  Scfoyes  de  toille 
dide  dame  tefte  nuë,  habillez -de  toille  d'areent.  •  r.h  r 
d'argent.                       •  !     ..    .  Al'entouf  de  ladide  lidiere  de  ladide 
Monfieur  le  prevoft  de  Paris  veftu  Se  dame  eftoient  les  vingt- quatre  archers 
monté  comme  cy-devant  eft  did  ,alloit  du  corps  du  roy  a  pied ,  reveftus  de  leurs 
après.                        )   i .  '  hocquetons  tous  blancs  faids  d'orfave-' 

Luy  pafle, ont  fuivy  cinq  cardinaulx,  rie. 

quilbntmeflcigncursles.reveixndilflmcs  Au-deflus  de  ladide  dame  eftoit  W 
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^..Pf^edrapd'orfortrichei&futpor.  Madame  de  Biron  de  M  A*  Cr  <r 

té  amfy  &  par  ceuJx  mcfmes  qui  poïte.  Madame  de  Froze'  de  M  de  r^i  " 

rent  celuy  du  roy  Je  jour  de  fon  entrée.  Madame  de  la  Tour  deM  A  c^^ 
Madame  Ja  ducheûe  de  Lorraine  &      Toutes  lefdU~A  t  Sourdis- 

madame  Margueritte  fœurs  du  roy  fut  ^l^S^Z^S 

voient  après  dedans  une  lidiere  couver-  finit*  de  perles  &  ferrer  es 

te  &  parée  tout  ainh  que  celle  de  la  tées  fur  hacquenée?  b Ses*  en»,m0n" 

royne,  accouftrées  &  veftues  de  furcot  chées  de  houVL  de  nS  harnîU 
*  manteau  ducal  enrichies  d'une  infini.      Après  leKs  dïïLT  f  ^ 

té  de  pierreries  &  aultres  fmgularitez  chafiots de ^^ad4e Tl    ^  ^ 

'  convenables*  leur  grandeur,  Soient  *  tire ^cha  ^t^e  cZ'' ^ 

accompagnées  de  monfeigneur  le  duc  gres  en  harnache^  de to^T*"00- 

de  Lorraine  a  main  droide  &  de  mon-  c^ndmds  na dZcnX™  L  *  ^ent  » 

fieur  le  prince  daulphin  a  main  ga.  nation" Xst  met  £ 

AorèsmarchoientmadamelaprincelTe    "uvl^  fhfri^  eftoient 

de  Condé  accompagnée  de  monfieur le    dW  «STcTh™^ £ 
duc  de  Nemours.  *         '  enncbjsde  houppes  d'argent 

MadamedeMontpenfieraccompagnée    hmonf  l .rtr      »  &  b°V04«, 
de  M.  le  marquis  du  Maine.     P  g        ^Zs^TLa^  ^T*  deidiâs 

Madame laJrinceiTedaulphinaccom-    dVCdSs î&  «ï^4?  ^chaa,a 
pagnée  de  M.  le  marquis  d'Elbccuf.         i.V7TÎ-5!,^lo.tt  eftoicnt  CiX  damoift]- 

Madame  la  princeflè  de  la  Roche- 
lur-Yon  accompagnée  de  M.  le  maref- 
chal  Damville. 

^  Madame  la  ducheffe  de  Nemours,de 
M.  de  Meru. 


Madame  la  ducheflè  de  Guifc.de  M.  Etenan 


de  Thoray. 

Madame  la  conneftablc ,  dame  d'hon- 
neur de  la  roine ,  de  M.  de  Candalle  fon 
gendre. 

Toutes  lefdides  dames  furhacquenées 
blanches  enharnachées  de  toille  d'ar- 


les  de  ladidedame,  toutes  revenues  de 
robbes  de  toille  d'argent  enrichies  d'une 
infinité  de  boutons  d'or ,  de  perles  &  de 
pierreries.  r 

Suivant kCdiâs  chariots  eftoient  les  ca 
F      >es  des  gardes  du  roy  avec  leurs 


.  enfeignes  &  guidons ,  les 
exempts  &  tous  les  archers  defdids  gar- 
des montez  à  cheval ,  &  «vcftwde 
leurs  hocquetons  dWaverie  à  ladevife 
du  roy. 

Ladite  dame  roine  en  l'ordre  &  maeni. 

mines,  corfets.manrciux  &  cercle  A*   „7.  c  r.    ■}  ,  r,,     c  t"  la  P°rrc  & 

tcaux  portées  par  leurs  efeuve™  mar  2?."       j.    P       &  raco"ftrez  des 

chans  i  pied  après  elles  tou^veftusl"  ^$  ï""  "T1 f hans  > devifcs  * 

velours  ou  û  Jblanc7&X^d  £5?*  3'% v™             >  ^iva  £ 

ies  fuivie  de  deux  lacnuai,  Z      r  iegh?  N"  D'  où  elle  defeendit  pour  y 

veufves  qui  porcokT TeVrs ar,P  a  ?UrC  &  *uItres  Princes  >  &  mefdames 
-ens  ecâJ^^ÏÏ^SS^-  ^LorraineôcMarguerittefœurduroy. 
rement.  enrichi    Et  pour  porter  la  queue  de  la  roine  det 

Suivant  elles  marchoient  madame  u  Sfjî  auffi  m^ame  de  Montpenfier, 

marefchalle  Dampville  accom^ÏÏ >aZ  *  P^nœflc  daulPhm  &  mada" 

M.  le  vicomte  de  Thuraine  P  g  U              de  Ja  ^che-fur-Yon. 

Madame  la  marefchalle  de  rX'  A*  Ç^UXt  ànCdie  demad»ûe  dame  de  Lor- 

M.  de  Carnavalet.               Coûc,  de  rame  elle  fut  portée  par  , 

Madame iamarefchall*. ^ti,.,. „  «celle  de  madicle  dame  Marguerite 

de  M.  de  la  ^St^  fe"^'  5"'         ,        *"  &  cdle  de 

Madame  la  co  nïeffi  ^t  pï       V  dames  46  Montpenfier ,  princefies  daul- 

M.  de  faincl  SuXe    *  » de  phin  &  de  Ia  Roc'he-fur- Von,  par  les  fei- 

Madame  la  comtelTe  deR^rc  a*  x*  gne"rs  pour  cet  effet  ordonnez. 
1,  v..,~...AomteUc  deRets» de  M.      Après  que  ladide  dame  eut  achevé 

1  nraiOin  ^n.  i.  •  v 


de  la  Vauguyon. 


Ion  oraifon,clle  s'en  alla  au  palais ,  où, 
aladefeence  fa  queue  luy  fut  auffi  portée 
par  lef<L  dames  ainfi  qu'en  l'eglife  N.  D. 

"  -l  Le 


Digitized  by  GoogI 


JUSTIFICATIVES.  4*9 

*  .  fofr  s-eft  raid  le  foupper  royal  avec    gent ,  dont  elle  eftoit  tendue  par  tout, 

Le  de  fleurs  de  lis  /or.  A  fa  main  d'une  fine  to.lte  b  anche  de  hn  fur  com- 

ïroUle  eftoiene  affilés  madame  la  prin-  paramen,  de  fente  de  herre  en  qua 

-fcde  Condé  madame  la  princeflé  drarure ,  enrichis  d'or  cliquant ,  parmy 
^'SnbJ^  plufieurs  rofaces  d'or 

StcSe^  à  famaingauL  el  levées ^'|^^^s> 

l,pr,nceflede  laRnche-fur-Yon«ma-  d      ^  dcj  ^ 

Monfieur  de  Gnife  fermoir  audift  foup.   neuf  cy-deflus  mentionne* .  qui  font  en 

tout  vingt-quatre ,  contenans  une  fort 
belle  hiitoire  non  auparavant  veuc  ni 
mile  en  lumière,  laquelle  fut  extraide 


AH.  1571. 


per  de  grand  maiftre  ,  M.  de  Ncmoux 
de  pannetier,  M.  le  marquis  du  Maine 
d'elchanfon  & d'efeuyer  tranchant,  par- 
ce  que  M.  le  prince  daulphm  qui  de- 
voi?  fervir  de  pannetier  demoura  trop  a 


venir 


  g  1 

du  livre  de  *  Novus  poète  Grec,  dont  •  #*  H 
la  conclu  lion  eftoit  comprife  en  ces  cinq 
derniers  tableaux  jdefquels  le  plus  grand 


Quant  au  refte  du  feftin  &  des  aultres  eftoit  au  milieu ,  auquel  eftoit  dépeint 
tables  ordonnées  en  la  grande  fille,  il   J»  grand  navire ,  dedans  lequel  eftoK 


l 


/fut  tenu  &  cardé  un  mëfme  ordre  que  dépeint  un  grand  Cadmus  reprefen- 
e  iour  de  llntree  du  roy  ,  6c  fans  au-  tant  un  roy,  ou  un  prince  du  peuple 
cuie  diffcrence,  fmon  que  la  table  qui  eftoit  avec  ion  cfpoufe  Hermione  qui 
far  fervk Tlad  de  entrée  pour  aucuns  cft  la  paix ,  gouvernant  quatre  aultres 
des  nrmees & tueurs,  a  Lé  pour  les  navires  ,  par  lefquels  les  quatre  eftats 
^  rFe  dames  &  damoifelles  qui  ont  te-    eftoient  reprefentez  mis  es  quatre  coings 

dudid  plat-fons }  tous  cinq  flottans  en 
mer  appafoiflant  au  naturel  en  ce  hault, 
qui  donnoit  fort  bonne  grâce  &.  con- 
tentement à  l'œil  d'un  chacun ,  &  atta- 


aulcres  dames  Ôc 
nu  rang  à  ladide  entrée. 

Le  lendemain  ladide  dame  alla  ouïr 
la  meOe  enl'egfifeN.  D.  accompagnée 

*  r  ï  M^utïelœurs  duroy"  &  chezTquatre  chaînes  qui  deppendoient 

pluS  SKd^fc  dSûeU  du  gran4d  navire  fufdid,  l'une  d'or,  l'au 

Fis  rQueCes%entilshommes  de  leur  tre  d'argent   un  aultre  de  cuivre  & 

ï «  ou  le  prevoft  des  marchands  &  l'aultxe  de  plomb ,  à  quov  S.  Majcfte  & 

cfchevin"  unvfs  du  greffier  ,  receveur  ,  ceulx  de  fa  fuitte  s'arriérent  longue- 

ciLhevins  îuivi       6  aucuns  des  ment  i  car  oultre  la  beauté  du  fub  ed 

Fr°fCUT.fvlHe vTndrem au Xant  de  de  cette  hiftoire  qui  fut  trouvée  bien  à 

f^^^^^^T^  propos,  ces  tableaux  a  voient  efte  faids 

S.  M.pounai utPi  *         premier  peintre  de  l'Europe,  de 

«J^&12ffiÉ   ?  ; ,  duque.  e&cvilcvant  fa*  met, 

Trand  nomLe  de  trompettes  &  clerons   grand  eftant  au  milieu 

g ^  cornets tefmoignans  G  joye  incredi-       Au  premier  eftoient  ces  vers. 

M^S-S^-****  tulnun^me  JeVi  clan  fim,*,**» 

tez  d'icelle  falle ,  en  laqueUe  oultre  l'ex-  Ttfheus . 

cellence  de  la  tapifferie  a  perfonnages  ■         ,  GîrMtihu 

faide  de  ioye  rehaulféc.  d'or  6c  d'ar-  D»  metuunt  fua  teU  UmnUOi^tuHs 
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An  .  if  7«- 


Nec  caeltm ,  fed  terra  tonat  :  StelUs  fola 


publiant. 


3- 


Cenfultant  fuperi  -}  f  lacet  bac  fententia  tan- 
dem j 

4- 

Cadme,  relinqtu  ratent  tpafioriafibilafingc; 
F*s  ftperare  dois  qucm  vis  nonvincit  aperta. 
T- 

Jncantam  volucrem  fie  eau  tus  decifit  auceps^ 
Fifiula  fuhmnibus  potitur  y  pafiorqne  gi- 

gante. 

6. 

Plauditepafiori  ,  qui  vicit  fraude  Tiphvunn, 


19. 

Fe/la  celeirantur  commbia  ^uppittt adfia> 
Mufa  carut,  Diis  terra  freqZts  efiZlter 
olympus. 

Quatuor  un*  régit  navis fions  firma  per  ilUs 
Encordent  Harmoniam  vehn  ars  qua  pro- 
vsda  Cadmi.  7  e 

A  celuy  où  eftoit  reprefentee  la  re- 
ligion : 

H"e  Scmelemvehit&Bacchum  lovisi<rni 
creatum  ^ 

ReligioJ*  euhors,  fatra  cui  funt  orgiacura 
A  celuy  où^  eftoit  reprefentee  la  jujl 


)PLmiitcte^fercUTi0  '  «  fae  r<v   Penkeus  hac  vehitnr  Juperum  vindex,  & 


7- 


Redduntur fua  tela  Jovi ,  fervare  mémento 
T ela3pater  ;  nemox  fubeas graviara  p cric  la. 
8. 

Mxcuffus  fomna  quant  asm  fulmine  furem 


Agave 

Vindex  j,fiiti*>,  «**>necfuapignoranovit. 

A  laultre,  ou  eftoit  reprefentee  la 
noblefle  .• 

Ha-c  vehit  Autonocn  agitatoremqne  fera. 


Mercurium  Cad/nus 


tum 


Frufiratus  vanas  exerce  t  barbants  iras  ; 
Vafiat  agros  Cilices ,  nymphas  fugat  arva 
colentes. 

10. 

Advocat  auxilio  focios  ad  bella  gigantes 


nebuU  fed  fervat   Atlaona,  notât  qu*  nobilis  ordinis  arma 

Et  a  l'aultre  reprefentant  la  marchan- 
dile  : 

Hac  Jno  vehitur,  maris  &  cui  cura  Pa. 
Icnnon  , 

Q**  mercatorum  efivaga  per  maris  aquora 
turba. 


Tela  trabes  fiunt  &  montas  eruta  faxa.  oie ,  où  elle  fut  fervie  lion  la  faifon  S 
Scdcradtffugmnt  ,tt  faxeus  imber  in  altum.   pourroit  foubaitter.  Le  P  des  Al  luy 


fervift  de  maillre  d'hoftel ,  &  portoienc 
après  luy  les  plats  les  gentilshommes  & 
officiers  de  ladite  dame, marchans au- 
devant  des  trompettes  &  cleronsa  cha- 
cun mets  que  l'on  luy  portoit. 
Il  y  avoit  quatre  aultres  tables  pour 
lam  mm»!,* s  r  Jl'r  ,  /•       *es  fàgneurs ,  dames ,  gentilshommes  2c 

7     ^^à-f^nfaltant.jampafcua,    damoiielles  qui  s'y  trouvèrent , cfquell* 

£t  feletes  o*«J.~*  ^ir  .  t>  1  •  ies  e/chcvin*  faifoient  pareil  office  de 
±t  jegetes  gaudent,  pulfo  terni*  Typhœc.      maiftrCs  ^  fa-J^  Q^  ^ 

Mavigat  in  TbracL'  Cadmus  ■  caduc*,.  villcLP0Lrcans  la  ™Dàc  ,  veftus  de  mef. 
~      adfiat  '        f    me$  hablcs  T J],s  avoicnt  eftc  ]e  jour  pré- 

i/  Pitho  Harmonise  thalamum  petit  arte  Et  U  *  fcrvkc  *  blCn  °rd°n' 


»3- 

Jupptter  offenfus  dignas  Jove  concipit  iras. 
Fpfefuà  viflus  tumulatnrmole  Ttphœus. 
14. 

îcce  Jovi  fuperi  Utum  paana  canentes  y 
Vilion  duam  cœlo  pUudtnte  tnumphum. 

M- 


faventem. 


»7- 


Apparent arctsThracia-, domus  Imathionis; 


ne  outre  l'excellence  8c  diverûté  de  vian, 
des  &  bons  vins,  que  pluûeurs  des fei- 
gneurs  &  gentilshommes  tefmoignerenç 
n'en  avoir  beu  de  leur  vie  de  lêmblable. 

Leroy  pour  la  magnificence  qu'il  avoir, 
entendue  de  ce  feftin,  s'y  voulut  trou- 
ver en  perfonne  avec  mefleigneurs  les 

Milis  Harm^n\À'virL7JZ^tT'yere?  ****  d'Anj°»  &  d'Alençon  les  frères, 
hofpts.  &°m  flt  à-  avec  lefquels  print  le  plaifir  au  bal  après 

le  dilher ,  &  aultres  grands  feigneurs  qui 
y  furvindrent }  cç  quj  dura  aflez  longue. 


j8. 


lTH,"Z^.'f""i'^i«fi 
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JtîSTIF  I  C  ÀTIVES. 

ntcnt ,  8c  jufques  à  ce  que  ladide  dame   de  lis.  Près  cette  Minerve  eftoient  trois 
fut  fopplice  par  leldids  prevoft  des  mar-   nymphes  qui  la  fervoient  ,  portans  plats 
chands  8c  ei'chevins  prendre  la  colla-   pleins  de  fruids  d'une  main  5  de  l'aul- 
cion  eu  une  aultre  falle  prochaine  ,  où   tre,  l'une  des  trois portoit  un  globe,  la 
elle  fc  rendit  avec  les  princeflès  fufdic-   féconde  une  balance ,  la  troifiefme  un 
tes  &  dames  de  fa  fuittej  comme  auffi  compas,  pour  monftrer  les  trois  parties 
pleut  au  roy  s'y  trouver  avec  meflei-   de  la  divine  fapience.  Celle  qui  tenoit 
encurs  fes  rreres  Se  pluiieurs  princes  &   le  globe  eftoit  la  théologie  }  celle  qui 
longueurs ,  lefquels  admirèrent  tous  la   tenoit  la  balance ,  la  politique  ou  admU 
nouveauté  de  cette  collation  i  en  laquelle   niftration  des  affaires  publicques;  la 
oultre  le  nombre  infini  de  toutes  for-    troiliefme  qui  tenoit  le  compas ,  figni- 
tes  de  confitures  feiches  8c  liquides ,  di-   n'oit  tous  arts ,  engins ,  meftiers  8c  inven- 
verûré  de  dragées,  coctignac,  maffepains,  tions  artificielles  pour  l'ufage  8c  fervice 
bifeuits  8c  autres  fingularitez  qui  y  ef-  des  hommes.  Brefles  trois  nymphes  re- 
toient,n'y  a  forte  de  rruidqui  fe  puifle   prefentoient  toutes  feiences  &  vertus 
trouver  au  monde  en  quelque  faifon  que  entre  lcfquellcs  a  efté  nourrie  Minerve, 
ce  foit ,  qui  ne  fuft  là  avec  un  plat  de    qui  lignine  la  bonne  nourriture  que  a 
toutes  viandes  8c  poiflbns ,  le  tout  de    eu  noftre  roine  eftant  foubs  fa  mere 
fucre  fi  bien  reprefentant  le  naturel  que   l'impératrice ,  princciTe  pleine  de  toute 
pluficurs  y  furent  trompez  ;  mefme  les   vertu ,  bonté ,  prudence ,  pieté  fiepudu 
plats  &  efcuelles  efquels  ils  eftoient,  cité. 

eftoient  raids  de  lucre.  La  troifiefme  hiftoire  contenait  ap- 

Davantage  pour  plus  grande  décora-  pantion  de  Minerve  ,  quand  elle  le 
tion  furent  entremêliez  parmy  fix  gran-  monftra  près  du  palus  ou  lac  Tritonien 
des  pièces  de  relief ,  aufli  de  lucre,  dont  avec  fa  hache  fie  targue ,  comme  prefte 
n'a  femblé  impertinent  faire  quelque  à  exécuter  quelque  grand  ouvrage  8c 

».  ovnlrtiA  rl*»  (a  main,    Iiirnifiarir  nue  la 


A*.  iî7k- 


exploid  de  la  main  j  figni  fiant  que  la 
fapience  divine,  après  avoir  efté  nour- 
rie àc  entretenue  en  bon  exercice  &  dif- 
cipline  de  jeunellc ,  a  puiflance  de  fai- 
re quelque  grand  effed  pour  perpé- 
tuelle mémoire  ,  ainfi  qu'a  faid  noftre 
roine ,  laquelle  venue  à  la  cognoiflance 
de  noftre  roy  fi  bien  née,  nourrie  ,  in- 


mention. 

l'interprétation  des  fix  hi/toires  faitles  de 
fucre  pur  la  collation  de  la  royne. 

t  A  première  hiftoire  contenoit  la 
1  jnaiflance  de  Minerve,  laquelle 
naûl  du  cerveau  de  JupiteT,  fie  eft  re- 

ceuepar  deux  Deeûes  ou  nymphes ,  le  ftruide  &  comme  choifie  de  Dieu  Ce 

tout  eftant  enveloppé  d'une  nue  d'où  préparée  pour  un  tel  mariage ,  nous  a 

fortoit  une  pluie  dor  comme  une  lar-  caufé  un  fi  grand  bien ,  à  Içavoir  d'à- 

ceflè  du  ciel.  La  Minerve  lignifie  la  fa-  voir  remis  la  paix  en  France  a  fa  ve- 

pience ,  laquelle  ne  vient  que  du  ciel ,  nue. 

&  n'a  perc  que  Dieu ,  qui  la  départ  aux  La  quatriefmc  hiftoire  contenoit  corn- 

rois  ficroines  8c  toutes  gens  de  confeil  me  Minerve,  armée  avec  fon  bon  che- 

félon  qu'il  luy  plaift.  La  pluie  d'or  fi-  valier  PerfeetualaGorgonne  qui  avoit 

emfieU  grand  abondance  de  tous  biens  trois  telles  &  un  feul  œil  fervans  aux 

qu'apporte  la  fapience.  Minerve  naift  trois  ,  lignifiant  que  le  conleil  de  Pal  las 

toutegrande ,  caria  fapience  qui  vient  ou  Minervemis  encxecution  par  la  for- 

de  Dieu  eft  tousiours  parfaide.  Le  fens  ce  de  Perfée ,  rompt  tout  effort  de  guer- 

alleeoric  eft  tel.  Mais  pour  le  prefent  rc,  fedition  fie  troubles  provenant  d  a. 

l'hiftoire  reprefente  par  Minerve  noftre  veugle  ignorance,  ainfi  que  a  raid  nol- 

roine  Elisabeth ,  laquelle  comme  toute  tre  roy }  lequel  fouftenu  comme  Perlée 

celefte  8c  divine ,  a  efté  parla  finguliere  «c  favorifé  de  la  Minerve ,  achaue  6e 

faveur  de  Dieu  mife  en  terre  pouref-  abatu  tous  les  troubles  8c  ieditions  qui 

tre  efpoufe  d'un  roy  de  France,8ccaufe  le  eftoient  en  ce  royaume, 

bonheur/paix  ôc  profpcrité  des  Fran-  La  cinquiefmc  contenoit  comme  Mi- 

çois  nerve  avec  fon  Perrce  entrcC 

La  féconde  hiftoire  contenoit  la  nour.  triumphante  en  la  ville  d'Athènes,  la 

rkure  de  Minerve ,  eftant  afiife  aumilieu  Gorgonne  eftant  abattue  aux  portes  de 

d'un  iardin  de  plaifance ,  auquel  y  avoit  ladide  ville  -,  qui  fignifioit  1  entrée  du 

une  vigne  entrelaflée  de  rôles  8c  plu-  roy  &  de  la  roine  en  cette  ville  de  Pa- 

fieurs  aultres  fortes  d'arbres  &  froids ,  ris,ville  excellente  en  toutes  bonnes  dil- 

comme  oliviers ,  mirthes,  ciprès  fie  fleurs  ciplines  fie  diverfes  langue  comme  jadis 
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Athènes.  Leroy  eftoit  monté  fur  lePe-  bre  prochaine,  en  laquelle eftoitdreffô 
gafe ,  cheval  aillé  ne  du  fang  de  la  Gor.   fur  une  grande  table  un  buffet  d'argent 
gonne ,  pour  lignifier  que  la  renommée   vermeil  doré  cizelé  de  grande  valeur 
du  roy  volera  par  tout  le  monde  pour  &  lequel  pour  l'excellence  de  l'ouvra-! 
fes  vertueufes  prouclTcs ,  tant  par  la  bon-  ge  d'iceluy  &  beauté  des  hiftoirescon 
che  des  hommes ,  que  par  fes  elcnpts  venables  &  dépendantes  des  chofes  fuf" 
des  hiftoriens  &  poctcs  qui  ont  la  plu-  dites,  dont  il  eftoit  orné  partout  me" 
me  en  la  main  comme  le  Pegafe  aux  ritcroic  bien  une  defcription  à  part  Ce 
flancs.  Au  cofté  de  Perlée  font  plufieurs  buffet  luy  fut  prefenté  &  offert  par  Ici 
hommes  tournez  en  pierres  par  le  re;   P  des  M.  &E.  non  comme  chofcdiçne 
garddelaGorgonne,  qui  fighifioit  1  ef-  de  là  royale  majefté,  mais  pourreco? 
pouventement  qu  auront  &  ont  desia  noiflance  de  l'honneur  qu'il  luy  avoir 
wus  les  ennemis  du  roy  eftonnez  de  fa  pieu  faire  d  ladite  ville  ;  lequel  elle 
gloire  &  magnificence  &  profperitéen  accepta,  &monftra  avoir  non  feulement 
toutes  affaires  qu  il  conduira  par  le  bon  agréable,  mais  oultre  offrift  qu'elle  au 
confeil  de  _fa  Minerve.  roit  tousjours  les  adirés  de  ïadite  vd- 

Jf/-efi^Ç^»^n«^«J!e  ^  en  fïnguliere  recommandation  en- 
d  Athènes ,  ou  Neptune  d  un  coftc ,  Mi-  vers  le  roy  fon  feigneur  &  efpoux 
nerve  de  l'aultre  dcbattans  le  nom  de  Ce  faid  Te  retirèrent  leu«  majeftez 
la  ville  qui  n  eftoit  encores  impofe  5  &  au  palais ,  ou  le  foir  furent  faites  plu- 
fut  accorde  que  celuy  qui  inventeroit  fleurs  belles  &  magnifiques  mafeara- 
le  don  plus  prohtable  aux  hommes  nom-  des ,  defquelles  ne  fera  fàid  icy  aukrc 
meroit  la  ville.  Neptune  de  fon  trident  mention ,  d'autant  que  cela  n'eft  du  fiiâ 
frappa  contre  une  roche ,  d'où  fort  un  d'icelle  ville, 
cheval  d'armes.  Minerve  frappa  de  fa 
hache  fur  la  terre,  &  faid  lortir  un 
bel  olivier  qui  lignifie  paix.  Perfée  eft 
au  milieu  comme  juge,  qui  choilîft  l'o- 
live de  Minerve ,  &  méprife  Neptune 
&fonprefent  guerrier }  qui  fignific  la  pru 


Journée  de  S.  Barthélémy  &  fidte.^ 

LE  ii.  Aouft  iy7i.  Gafpar  de  Co- 
ligny  admirai ,  revenant  du 


Kionprelenr  guerneriquihgmhcla  pru-  vre  &  pafTant  devant  la  port 
dence  de  noftre  roy  ,  lequel  par  le  bon-   cre  S.  Germain  ,  fut  bleue  d' 


heur  &  faveur  de  fa  Minerve  la  royne 
a  planté  la  paix  en  ce  royaume  j  &  pour 
ce  mérite  que  non  feulement  la  ville  de 
Paris  comme  Athènes ,  mais  toute  la 
France  foit  nommée  &  renommée  du 
nom  d'icelle  tres-heureufe  &  vertueufe 
Minerve  Elizabeth  roine  de  France. 
Plus  contenoit  icelle  hiftoire  un  na- 


Lou- 
te  ducloif- 
-  une  har- 
quebufe  au  bras  &  aux  deux  mains. 

Mandemeia  dudit  jour  aux  trois  com- 
pagnies ,  de™  enir  en  armes  à  l'hoftel 
de  ville. 

Autre  dudit  jour  aux  quarteniers ,  de 
faire  tenir  fix  cinquanteniers  ou  dixe- 
niers  fans  armes  aux  portes  de  leur  quar- 
tier, pour  reconnoiftre  ceux  qui  entre- 
vire  venant  de  Ly  bic ,  charge  de  plu-   ront  &  fortiront ,  &  que  les  quarteniers 
fleurs  fortes  d  animaux  &  oifeaux  ef-   fafTent  pofer  les  armes ,  fi  aucuns  bour- 
trangers  conduits  par  un  Maure  monté  geois  les  prenoient,  &  ouvrir  les  bou- 
lur  un  chameau  ,  prefentant  ledid  na.   tiques,  fi  aucuns  l«s  fermoient 
vire  en  figne  de  congratulation  ou  hom-      Le  z3.  Aouft  bien  tard  le  roy  manda 
maige  aPerfee  &  Minerve.  Et  fignifioit  le  prevoft  des  marchands  &  luy  dit  cf- 
ce  navire  venant  de  Barbarie,  que  l'A-  tre  adverty  qu'aucuns  grands  de  la 
lie  un  jour  viendra fe  fouemettre  ànof-  nouvelle  religion  avoient  confpiré  con- 
tre I  erlee  &  Minerve ,  qui  font  le  roy  tre  fa  perfonne  &  contre  foneftat ,  luy 
ttlaroine,  ou  auxenfansqui  fortiront  ayant  fait  tenir  des  propos  hautains \ 
de  leur  tres-heureux  mariage ,  comme  &  pour  y  pourvoir,  &  prévenir  lefdi- 
telmoignent  plufieurs  prophéties,  difans  tes  confpirations ,  luy  ordonnoitde  fe 
que  du  fang  des  François  &  des  Aile-   faifir  de  toutes  les  clefs  des  portes  de 
mans  rejointe  enfemble  doit  naiftreun  la  ville,  &  retirer  tous  les  bateaux  du 
pruice  qm  dominera  fur  tout  le  mon-  cofté  de  la  ville ,  &  fermer  toutes  les 
t  .  -  chaines ,  &  faire  armer  tous  les  bour- 

i-eurs  majeftez  ayant  quelque  temps  geois  &  les  porter  aux  cantons  &  car- 
contemple  cette  collation ,  &  prins  leur  refours  de  la  ville ,  pour  recevoir  &  exe- 
retettion  enlcmbleceulx  deleurfuitte,  cuter  lés  commandemens  de  S.  M.  & 
I^UTa  leu5a"roic  fcmblé,  ^E  faire  tenir  l'artillerie  de  la  ville  prefte, 
édicté  dame  conduite  en  une  çham-  tant  dedans  l'hoftel  de  ville,  que  place 

de 
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de  Grève  j  ce  qui  aurait  efte  exécute  le 
lendemain  de  grand  matin  j  &  donnoit- 
on  advis  au  roy  d'heure  à  d'autre  de 
l'exécution. 

Et  fur  ce  que  lefdits  prevoft  &  efche- 
vins  aitroient  remonftre  au  roy  le  14. 
Aouft  1571-  jour  de  S.  Barthélémy ,  fur 
les  11.  à  11.  heures  du  matin ,  que  plu- 
sieurs ,  tant  de  fa  fuitte ,  que  de  celle 
des  princes  Ôc  princefiès ,  feigneurs  de 
fa  cour,  archers  de  fa  garde  ,  foldats 
des  gardes ,  avec  menu  peuple  méfié  , 
pilloient  les  maifons  &  égorgeoient  le 
monde  par  les  rues  }  le  roy  leur  auroic 
commande  s'aflifterdes  forces  de  la  ville 
pour  réprimer  ces  defordres  $  ce  qu'ils 
auroienc  exécuté,  ayant  par  plufieurs 
jours  fait  ronde  en  perfonne ,  accom- 
pagnez des  capitaines  de  la  ville ,  des 
crois  compagnies  ôc  autres  forces*. 

Dudit  jour.  Mandement  aux  quarte- 
niers  qu'ils  ayent  à  faire  fçavoir  aux 
capitaines  des  dixaincs  qu'ils  ayent  à 
faire  garde  aux  portes,  8c  de  venir  le 
lendemain  à  la  ville  recevoir  plus  par. 
ticulicrement  les  ordres  -,  ôc  qu'on  élife 
des  capitaines  au  lieu  des  fuipecls  ou 
décédez. 

Du  16.  Aouft.  Le  lieutenant  du  grand 
prévoit  eft  venu  à  la  ville  de  la  parc 
du  roy ,  dire  que  la  ville  ait  a  mander 
aux  quarteniers  de  faire  pofer  par  les 
capitaines  corps  de  garde  par  les  quar- 
tiers ,  pour  empefeher  les  pilleries  j  Ôc 
cependant  qu'ils  aillent  trois  ou  quatre 
bourgeois  de  chaque  dixaine  en  toutes 
les  mai  ions  du  quartier  faire  recherche 
de  ceux  de  la  religion  nouvelle,  les 
mettre  fous  bonne  Ôc  fure  garde ,  ôc  en 
drefler  procez  verbaux. 

Ordonnance  du  roy  du  if.  Aouft  1571. 
fur  cefujet,  qui  veut. que  les  quarte- 
niers aillent  fculs ,  2c  mettent  lefdits  de 
la  religion  nouvelle  en  la  garde  desmaif- 
cres  des  maifons. 

Mandement  du  17.  Aouft  à  douze 
des  archers  de  la  ville  d'aller  a  la  rue' 
de  la  Calende  pour  conferver  les  mai- 
fons de  ladite  religion ,  Se  amener  les 
perfonnes  à  l'hoftel  de  ville. 

Ordonnance  du  roy ,  dudit  jour  ,  à 
ce  que  les  prevoft  6c  efchevins  fanent 
faire  en  chaque  rue'  un  corps  de  garde 
de  18.  hommes  pour  empefeher  les  pil- 
leries ôc  meurtres. 

Du  19.  Ordonnance  du  roy  qui  efta- 
blit  un  confeil  dans  l'hoftel  de  ville, 
compofé  des  prefidens  de  Thou ,  Mor- 
fan  ÔtHcnnequin,  des  gens  du  roy  du 
parlement ,  lieutenans  civil  6t  criminel, 


L  T  I  V  E  S.  413 

prevoft  des  marchands  ôc  efchevins, 
fàinct  Mefme ,  Charmcaux ,  Marcel  con- 
fcillers  de  ville ,  procureur  du  roy  au 
chaftelet  ôc  de  la  ville ,  pour  par  eux 
ou  quatre  d'eux  pourvoir  dans  les  def- 
ordres, meurtres  6c  pilleries  de  la  villej 
auxquels  le  roy  donne  pouvoir  de  pro- 
céder contre  les  delinquans  jufqu'à  con- 
damnation 6c  exécution  de  mortinclu- 
fivement  ;  6c  ce  en  vertu  de  la  pre- 
fente  ordonnance  ,  attendant  qu'il  foit 
expédié  lettres  patentes ,  ôc  que  les  pre- 
fidens du  parlement  préfideronc  en  la- 
dite commiuion  ,  fans  préjudice  aux 
droits  de  feance  ôc  de  porter  la  parole 
ÔC  de  prefider  defdits  prevoft  ôc  efche- 
vins en  toutes  aflemblces  ôc  convoca- 
tions ôc  commiffions  qui  fe  font  en 
l'hoftel  de  ville  pour  quelque  occafion 
que  ce  foit  5  attendu  que  la  prefente  com- 
mùTion  cft  particulière  de  S.  M  6c  non 
en  tout  pour  les  affaires  de  la  ville. 

Et  eft  joint  à  ladite  ordonnance  un 
mot  d'inftruction ,  du  30.  par  lequel  le 
roy  veut  qu'on  fauc  fortir  tous  foldats 
ôc  archers  des  gardes  qui  font  dedans 
les  maifons,  fans  qu'ils  puiflènt  rien  exi- 
ger ni  mettre  a  rançon. 

Et  enfiute  furent  envoyées  lettres  pa- 
tentes pourautorifer  ladite  commiflionj 
fur  laquelle  lefdits  commiflaires  fe  fe- 
roient  aflèmblez  trois  ou  quatre  fois  par 
divers  jours  j  mais  la  commiflion  fe  trou- 
vant à  la  fin  inutile  ,  leurs  aflcmblées 
ceflerent. 

Ordre  ÔC  police  que  le  roy  fait  pour 
la  ville  ,  du  penulticfme  Aouft  1571. 
Que  recherche  fera  faite  par  le  quartc- 
nier  ôc  deux  notables  de  chaque  dixai- 
ne ez  maifons  privées  de  ceux  qu'on 
pourroit  retenir  ÔC  avoir  mis  a  rançon, 
pour  les  mettre ,  par  l'autorité  du  roy, 
en  liberté ,  fans  rien  payer.  Les  capi- 
taines des  gardes  du  roy,  roynes,  frè- 
res du  roy ,  ôc  autres  qui  font  empare* 
d'aucunes  maifons ,  fortiront  à  peine  de 
la  vie.  Confirme  aux  commiflaires  le 
pouvoir  de  juger  à  mort ,  nonobftanc 
que  les  lettres  patentes  ne  fuflènt  en- 
core expédiées ,  que  le  roy  promet  de 
délivrer.  Tous  prifonniers  pour  la  reli- 
gion ,  fuivant  la  volonté  du  roy  ,  me- 
nez ez  prifons  ordinaires  ,  femmes  ôc 
petits  enfans  Huguenots  mis  en  garde 
ez  mains  deleurs  parens.  Qucperlonne, 
de  quelque  qualité  qu'il  foit,  ne  pourra 
fortir  de  la  ville  avec  grands  chevaux 
ôc  armes  fans  pafTc-port. 

Ordonnance  du  roy  ,  du  1.  Septem- 
bre ,  qui  enjoint  à  cous  quarteniers  faire 
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'     "~  rolle  de  ceux  de  la  religion  prétendue 
>s?u     reformée,  pour  luy  eftre  apporte  par 
les  prevoft  &  efchevins. 

Proccilion  générale  du  4.  Septembre, 
où  les  chafles  de  S.  Marcel  fie  Ste  Ge- 
neviève furent  portées  5  Se  les  prevoft  6c 
efchevins  ,  la  proceflïon  retournée  à 
N.  D.  ont  reconduit  les  chaflès  jufqu'au 
coin  de  la  rue-Neuve  N.  Ù. 

Lettres  patentes  pour  la  commilïïon 
dont  a  efté  parlé  cy-deffus ,  du  19.  Aouft 
1571.  par  laquelle  le  roy  donne  entr'au- 
très  chofes  pouvoir  aux  commiflaires  de 
commander  aux  capitaines  des  dixaines 
6c  quarteniers  6cc.  ce  qui  fera  pour  le 
repos  delà  ville  }  juger  les  coupables 
de  meurtres ,  pilleries  8e  defordres  de- 
puis les  defïenles  publiées,  de  quelque 
qualité  que  foient  les  coupables ,  fouve. 
rainement,  6c  que  les  jugemens  ainfi 
donnez  foient  de  mcfmc  autorité  que 
s'ils  eftoient  rendus  par  une  des  cours 
fouverainesj  le  nombre  auquel  ils  doi- 
vent juger  eft  en  blanc  }  mais  Ci  aucun, 
par  maladie  ou  autrement ,  ne  feroit  au- 
dit nombre ,  permis  à  eux  d'appeller 
pour  le  remplir  tels  officiers  de  la  cour 
de  parlement  ou  autres  qu'ils  avife- 
ront. 

Ordonnance  du  roy  du  17.  Septem- 
bre ,  qui  porte  que  pour  faire  cefler  les 
émotions  &  exécutions  faites  par  le  peu- 

fle  fur  ceux  de  la  religion  nouvelle ,  à 
occafion  de  la  conlpirarion  faite  par 
Je  feu  admirai  6c  fes  adherans  contre 
le  roy  5c  fon  cftat ,  fait  S.  M.  deflfen- 
fes  d'ofrenfer  aucun  de  ladite  religion^ 
Jauf  s'il  s'en  trouvoit  de  coupables  de 
ladite  conlpirarion ,  d'en  avertir  les  ju- 
ges pour  s'en  failir  6c  leur  faire  le  pro- 
cez.  r 

Ordonnance  de  la  ville ,  du  7.  Octo- 
bre à  tous  capitaines  de  la  ville ,  d'ap- 
porter au  bureau  les  noms  Se  qualitez 
de  ceux  qui  ont  efté  tuez  le  jour  de  S. 
Barthélémy  6c  fuivant ,  en  l'émotion  faû 
te  contre  les  rebelles. 
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du  roy,  &  auquel  ceux  qui  auraient 
quelques  avis  à  donner  au  roy  s'adref. 
ieroient. 

En  confequence  eft  mandement  des 
prevoft  6c  efchevins  aux  colonels  pour 
faire  garde. 

Ordonnance  du  ir.  de  Novembre. 
Deftence  aux  capitaines  faifant  garde 
aux  portes ,  de  lailîer  fortir  perlonne, 
tant  à  pied ,  qu'à  cheval ,  fans  con^é 
du  duc  de  Nemours,  marefchaldeTa- 
vanne  ,  des  prevoft  6c  efchevins ,  ou  l'un 
d'eux. 

Réception  des  amhàffadeurs  de  Pologne  &c. 


Z' autorité  des  armes  &  de  la  police  donnée 
a  la  ville. 

DU  11.  Novembre  1571.  Le  roy  a 
mandé  meflieurs  du  parlement 
prevoft ,  capitaines ,  6c  principaux  bour- 
geois de  la  ville,  6c  leur  a  dit  qu'allant 
en  voyage  ,  il  vouloitque  le  parlement 
fuft  reconnu  pour  la  juftite ,  8c  le  prevoft 
des  marchands  pour  le  fait  des  armes , 
ordre,  police  6c  fureté  de  la  ville,  corn- 
ue chef  en  cet  endroit,  en  l'abfeuce 


LE  roy  eftant  adverty  que  bientoft 
dévoient  arriver  à  Mets  les  fieurs  A"  f"v 
ambaflàdcurs  de  Polongne  ,  auroit  man, 
dé  le  fieur  de  Thcvale  lieutenant  &  gou- 
verneur dudicl  lieu  de  les  reccpvoir  di- 
gnement,  6c  envoyer  au-devant  d'eulx 
Tevefque  de  Langues  6c  Je  comte  de 
Brienne  de  la  maiibn  de  Luxembourg, 
pour  les  accompagner  jufqucs  à  Pans 
où  cftoit  le  roy.  Et  monlîeur  de  Lor- 
raine fâchant  qu'ils  paflbicnt  par  fes 
pais,  les  alla  recevoir  au  Pont-à-Mouf- 
fon  ,  Ôc  les  fift  très-  bien  traicter.  Et  quand 
fis  furent  à  trois  lieuès  de  Paris  ,1e  roy 
de  Polongne  envoya  au-devant  d'eulx 
de  fa  mailon  6c  famille  conduicte  par 
M.  de  Villequier  fon  premier  chambel- 
lan 6c  les  autres  chambellans  gentils- 
hommes de  fa  maifon,  ensemble  les  pa- 
ges ,  jufques  au  nombre  de  cinquante , 
montez  tous  fur  chevaulx  d'Efpagne  Ôc 
Turcs }  6c  furent  jufqucs  à  Pantin.  Et 
quelque  peu  après  y  arrivèrent  les  prin- 
ces que  le  roy  tres.Chreftien  envoyoit 
au-devant  d'eulx  pour  les  recevoir  :  à 
fçavoir  monficur  le  prince  daulphin, 
me/ficurs  les  duc  de  Guife ,  ducs  du  Mai- 
ne, d'Aumalc  6c  marquis  d'Elboeuf,  Je 
grand  efcuyer ,  le  fieur  de  Picnne  de 
Humicres,  le  fieur  de  Foix  confeiller 
au  confeil  prive,  qui  porta  la  parole  de 
la  bien-venuë.  Et  à  la  rencontre  def- 
cendirent  tous  de  leurs  chariots ,  pour 
faluer  lefdicts  princes  qui  venoient  au- 
devant  d'eulx.  Et  après  en  chacun  cha- 
riot des  ambaftadeurs  Polonnois  qui  ef- 
toient en  nombre  de  unze,  entra  un 
prince  ou  feigneur  François  pour  leur 
faire  compagnie. 

Le  feiziefmejourdudict  moisd'Aouft 
oudift  an  {  1573.  )  lefdicts  fieurs  de  la 
ville  advertis  de  la  part  du  roy  que  lef- 
dicts fieurs  ambafladeurs  de  Polongne 
êffoient  près  de  cetted.  ville ,  firent  par 

commandemenr 
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commandement  de  S.  M.  expédier  ôc 
envoyer  les  mandemcns  d'eulx  donc  la 
teneur  enfuit: 

Monficur  le  premier  prefident ,  plaife 
vous  trouver  Mcrcredy  prochain  dix 
heures  du  matin  en  l'hoftel  de  cette 
ville  ,  pour  nous  accompagner  à  aller  en 
houflè  jufques  à  S.  Laurens  au-devant 
des  fieurs  ambaflàdeurs  Polonnois  par 
commandement  du  roy  j  vous  priant  n'y 
vouloir  faillir.  Faid  au  bureau  le  xvi. 
jour  d'Aouft  m.  d.  lxxiii.  Les  P.  des 
M.  èc  E.  de  la  ville  de  Paris  tousvof- 
tres. 

Pareils  mandemens  ont  efté  envoyez 
à  tous  melfieurs  les  aultres  conleillers 
de  ladide  ville. 

De  par  les  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville 
de  Paris.  Sire  Jacques  Kerver  quarcenier 
de  ladide  ville ,  appeliez  avec  vous  qua- 
tre des  plus  notables  bourgeois  de  voftre 
quartier,  fie  vous  trouvez  tous  Mercre- 
dy  prochain  dix  heures  du  matin  en 
l'hoftel  de  cectedide  ville ,  pour  nous 
accompagner  à  aller  en  houflè  jufques 
à  S.  Laurens  au-devant  des  fieurs  am- 
baflàdeurs Polonnois  par  le  commande- 
ment du  roy.  Si  n'y  faides  faulec.  Faid 
au  bureau  ledid  jour  ôc  an. 

Semblables  mandemcns  ont  efté  en- 
voyez à  tous  les  aultres  quarteniers  de 
ladide  ville. 

De  par  les  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville 
de  Paris.  Capitaine  des  harqueboufiers 
de  ladide  ville,  trouvez-vous  Mcrcredy 

{irochain  neuf  heures  du  matin  devanc 
'hoftel  d'icelle  ville,  avec  quarante  per- 
fonnes  de  voftre  nombre  ôc  compagnie 
des  plus  notables  &  mieux  montez,  pour 
nous  accompagner  à  aller  au-devant  des 
fieurs  ambaflàdeurs  Polonnois  fuivant 
le  commandement  du  roy ,  fur  peine 
de  dix  livres  pari  fi  s  d'amende  fur  cha- 
cun défaillant.  Fait  au  bureau  ledid 
XV i.  jour  d'Aouft  audid  an. 

Pareils  mandemcns  ont  efté  expédiez 
aux  autres  capitaines  des  archers  ôc  ar- 
baleftriers  de  ladide  ville. 

Le  xviii.  jour  defdids  mois  Se  an  a 
efté  ordonne  au  cappiraine  Georges  Ré- 
gnier maiftre  pafleur  d'eau  ez  ports  de 
Paris  ôc  autres  pafleurs  ,  d'accouftrer 
unze  batteaux  de  pafleurs  en  forme  de 
gondollcs  de  Venife ,  couverts  de  choille 
ôc  accouftrez  de  riches  tapis  de  Tur- 
quie, pour  paner  par  la  rivière  les  un- 
ze fieurs  ambaflàdeurs  Polonois  venus 
vers  le  roy  &  le  roy  de  Polongnc ,  6c 
leur  train  ,  fuivant  la  volonté  du  roy, 
fans  en  pouvoir  paflèr  d'aulcres  j  dont 
Tarn  II.  Pétrt.  III. 
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ils  feront  payez  raifonnablcment.  Ce 
que  lefdids  Régnier  ôc  autres  pafleurs 
ont  promis  faire. 

Le  Mcrcredy  xix.  jour  dudidmois 
d'Aouft  oudid  an  ,  meldids  fieurs  les 
P.  des  M.  ôc  E.  ayans  faid  mener  l'ar- 
tillerie de  ladide  ville  fur  les  rampars 

Eres  la  porte  S.  Martin,  pour  falucr 
fieurs  Polonnois  lors  de  leur  ar- 
rivée par  lad.  porte  -y  ôc  fuivant  lefd. 
mandemens  cy-deflus  tranlcriprs ,  lefd. 
fieurs  P.  des  M.  ôc  E.  procureur  &  gref- 
fier en  leurs  robbes  my-parties  ,  con- 
feillers,  quarteniers  &  bourgeois  de  la- 
dide ville  partirent  de  l'hoftel  de  ladide 
ville  environ  une  heure  de  relevée ,  fie 
allèrent  à  cheval ,  marchant  devant  culx 
aufli  à  cheval  lefdids  archers  ,  arbalcf- 
triers ,  harqueboufiers  Ôc  fergens  de  la- 
dide ville  au-devant  defdids  heurs  Pou- 
lonnois  jufques  ès  faulxbourgs  S.  Mar- 
tin près  Peglife  dudid  S.  Laurens  ;  'où. 
cftans  arrivez  iceulx  P.  des  M.  fie  E.  les 
receurentavec  toute  la  joye  ôc  allegreflè 
qu'il  eftpoflible.  Et  fe  trouvai  là  porte 
S.  Martin  par  laquelle  ils  entrèrent, 
mil  ou  douze  cents  harquebouziers,  pour 
leur  faire  une  falve  avec  l'artillerie  qui 
fut  tirée.  En  cette  forte  entrèrent  en 
la  ville  environ  les  trois  heures  après 
midy ,  eftans  en  nombre  environ  crois 
cents  perfonnes,  ôc  cinquante  chariots 
faids  à  la  Polonnoilè,  fié  tirez  les  ungs 
par  quatre,  les  aultres  par  fix  chevaulx. 
Paflans  tout  le  long  de  la  rue  S.  Mar- 
tin allèrent  defeendre  au  logis  de  Pc- 
vefque  de  Pofnanye  logé  en  la  maifon 
du  ficur  de  Nanthoillet  prevoft  de  Pa- 
ris, ôc  après  furent  conduids  lesaulcres 
chacun  en  leurs  maifons  aux  environs 
des  Auguftins  fie  rue  de  Bufly ,  par  gen- 
tilshommes François  députez  pour  les 
accompagner  ,  fie  autres  gens  ordonnez 
pour  les  faire  fervir  en  leurs  maifons , 
tant  vallets  de  chambre  du  roy  que  aul- 
tres. 

Ledid  jour  lefdids  fieurs  P.  des  M. 
E.  procureur  ôc  greffier  de  ladide  ville 
allèrent  vifiter  lefdids  fieurs  ambaflà- 
deurs en  leurs  logis  ,  aufqucls  ils  pre- 
fencerenc  de  la  parc  de  ladide  ville  con- 
fitures, ypocras ,  dragées  fie  aultres  pre- 
fens  accouftumez. 

Le  Jcudy  tout  le  long  du  jour,  par- 
ceque  lefdids  fieurs  Polonnois  eftoient 
las  ,  ils  le  repoferent  en  leurs  maifons, 
ôc  furent  envoyez  vifitterde  la  part  du 
roy  par  M.  de  Lanflac,  pour  fçavoir 
de  leurs  nouvelles  6c  difpofitions ,  5c  s'ils 
avoient  befoing  d'aulcune  chofe  5  com- 
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an.  ls~  me  le  lendemain  Vendredjr  xxr.  au  grande  falle  d'en  ha..^     .    •  r 

matin  furent  aulfi  envoyez  vifitter  de  avec  bel  ordre    P,    5  ?  ^  fatf*à 

lapart  du  roy  de  Polongnc  par  les  fieurs  marcha  ledic*  rov  i  J "      ant  d'eil,x 

de  V,  leqmer  &  Chiverny ,  pour  les  con-  ladite  falle    »2     ^  au  miJieu  de 

.gratulerdeleurVenuc,&leurorTrktou.  près Ta  SiS  t.??»*  ^ 

te  faveur  &  bienveillance  de  la  part  fées  les  5   c     furenc  Prefen- 

dud«d  fieur  roy  de  Polongne.      P  SuVBru  "c  r  '  V  leu*  Par  le 

LWsWedudi*  jourWsam-   Et  aprbTed^fî,  "^7^^  ^ 
èafiàdeurs  demandèrent  i  eftre  ouvs  du   mnXT  T  eve/9ue  de  Pof 

roy  tres-Chreftien,  &  palTerencTeau     2  i cor™enca  à  faire  fon  ora.4 

ypreftez  de  la  part  dèWs  fieurs  P.   ren3a  dTrefe^^  Î5  Lati"Ies 
des  M.&  E.  &  tendus  detapis  de  Tur-  fai/e 7e  luv    &  f  ^  qU'J$  avoienc 
quie  par  dedans  hault  &  bas  ,  couverts   au  fieur d Il         "r™  aPrè$  <*arge 
de  thoille  cirée  en  forme  de  perSe"   «f^^  ^ fïm  S 
gondolles ,  pour  venir  au  Louvre   où   S  «fofr?^"-  APrès  la- 
ils  trouvèrent  le  roy  dedans  la  gridï   i«  remerl  encn        ^  fieur  roX 
falle  d'en  hault,  accompagné  des  prin     de  IZi     J         en  Latin  de  tant 
ces    çardinaulx  &  genfdf  foncoE   trouer  S  ollT^f r^n^ede,ev^ 
^  i  lefd^s  lîeurs  P^Ionnois  &  aultre     S  ?^U  Atfaia'  tous  W- 
de  leur  compagnie  vinrent  baifer  la  main   tous  JeTLr^ &  aPrès  euI* 
du  roy  .  &  ruc       cée  ]a  »   tous  Jes  geno Ishommes  de  leur  fuirte 

Wefoue  de  Pofnanye  de  laPcaufe  ?dc   2  ^  kur 

leur  venue  ,  d  laquelle  fut  faiA  refponfe  erand  7nZ  °rrlîun\ai"e^nt  au  très- 
par  le  fieur  de  Biragues  chanccllier  de    fi^^ST?"*"*  defdiAs  fieu"  Po- 

France.  £t  puis  aprfs  tUcr^  fZt  ÏTTO ^ *  'F*  Wift 

a  roine  mere  en  il  chambre ,  i  laquelle  w  i  w  ■  prenant  1>evef- 

Icdid  fieur  evefoue  filt  harangué"  &  baflaSeurs  ^  des  au,<resam- 

parce^ue  ladite  dame  feeut  qui  ledid  bre  tZ  *  ?  fiftLenCrer  en  J'a™cham- 

«vefqueparloitbien  Italien  lu»  fiftd?  R  P      "  ^  cbainbre  du  roy  ,  où 

mefme  fa  refponfe  bien    Wpo reî  *  ï™?*"  ^  fieur  roy,  alecïe" 

pondant  à  chLunpoind  de  «  o  J'eîj;  2  ™  ^IquV  propos 

avoit  entendu  par  fon  chancelier  r  S^^^^^r  en  leurs 

vefquedu  Puy,  qui  contenir  l'<Z;f  maiIons-  £ftans  defeendus  en  la  couVr 

dud,A  fieur  eveVqle  Tf utZ  °<w  trou™™  des  grans  chevaulx  des  efCu 

pissas L=£S  ™s-~r 

de  Pans.  Et  après  s'en  retSurnerenr  ler  î  6  d|1CJ'  Ce  <îu'i,s  ne  P»rentfaire 
d.ds  fieurs  ambaûadeurs  vTt  f  j!     P  ,edi<fl  fieur  s'^^  aflez  nid 

Pour  aller  en  leurs  w"  s  P  e  v    1        tf0U^  la  nuiA  de  fa  ^bvre,  &  aÏÏe 

ïeur  roy  ,  pareequ'ils  difoient  le  voE   Z„ï  *P™mfc™  ^  cardmaulx  de 
veoir  un  jour  à  part    nour  |„?ÏÏ       Bourbon  &  de  Lorraine. 

Plu*  d'honneur  comme  ils devoen^n!  nv  l  m'^'  ^  mois  M.deChiver. 
^ut  caufe  de  les  remettre  au  Samedi  21  ^  T  Vl,,equier  fure«  envoyez 
xxir.dudiét  mois;  lequel  Zr^rt  ÎU  . d"  roy  dc P^ongne  versk 
dilnee  ,  &  pour  venir\vec  p"u  TaD  Jf„^qUe  dePf(Da"yC'  P^avoir 
parence,  délibérèrent  de  monter  rT  ?.enccndre  <lu™d  lefdids fieurs  ambaf- 
a  cheval  fur  chevaulx  t^SLÏÏ  ctr'T  P^^ienrplaifir  de  commen- 
enharnachez  ,  &  chacun  "ra  tra;^rdu/a^  de  leur  légation, 

bafladeurs  menant  fa  famille  pa  ée  r h?  ?  ?UC  le{dlâs  Reurs  Purent  à  grand 
cun  de  diverfes  couleurf^  rkhes         E^i  *î  ^e  ce        en  P^- 

»>«llcmens,  |a  plufpart  à  la  rïçon  Pn"    t    >  "Y*  ^  accouftLé 

IonnoUe  .  &  penlbient  venir  trouve"  W   £  '  ^  de  /eur  Pars  d^  ne  trader 

roy  en  la  chambre  du  Louvre  m  "  J  chofe  de  grande  confequence  fi. 
quand  l'on  veitla  compagnie  n  *  Zo  ^  ^  ^  Pr*nt'  Ce  q-Antrap- 
lediftroy  futcont,ain<  p^rSlfe!;  F"*  ™  IV  de  Peuftpour 
Plus  capable,  d'aUer  1^  ^VT^^  P^' 

uc  veoir  en  la  perfonne  traider  un  af- 
faire 
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faire  qui  luy  eftoit  de  fi  grande  impor- 
tance. Afligna  lefdicts  ambafladeurs  aux 
jours  Se  heures  qu'il  advifa  pour  leur 
donner  audience.  Ec  après  avoir  vacqué 
par  quelques  jours,  tant  à  veoir  lefdicls 
ambaiîadeurs  ,  que  à  enrendre  d'eulx 
l'cltat  des  affaires  dudict  pays  ,  lefdicts 
fieurs  anibaiîadcurs  fupplierent  en  la 
forme  accouftumée ,  que  leroy  de  Fran- 
ce rcift  ferment  d'alliance  Se  amitié  en- 
tre les  deux  royaumes  de  France  Se  de 
Polongnc  ,  comme  il  auroit  efté  promis 
par  fes  ambaffadeurs ,  8c  auflî  que  ledid 
îêigneur  roy  efleu  promift  garder  les 
privilèges  du  pays  j  ce  que  leurs  ma- 
jeftez  auroient  promis  faire. 

Le  îx.  du  mois  de  Septembre oudict 
an  le  roy  auroit  faict  entendre  à  mef- 
dicts  fieurs  P.  des  M.  8e  E.  de  ladicte 
ville  ,  que  la  réception  dudicl  fieur  roy 
de  Polongne  fe  reroit  enl'eglifede  Pa- 
ris le  lendemain  x.  la  lecture  du  décret 
de  fon  élection  Dimanche  prochain  en- 
fui vant  xm.  au  palais  ,  8e  (on  entrée 
le  Lundy  xvi.  jours  dudid  mois  de  Sep- 
tembre. Pour  ces  cauics  furent  expédiez 
les  mandemens  à  meilleurs  lesconfeil. 
lers  de  ladicte  ville ,  quarteniers ,  ar- 
chers, arbalétriers  fie  harquebufiers  d'i- 
celle  &c. 

Suyvant  lequel  commandement  de 
fadicte  majefté  8e  lefdicls  mandemens 
mefdicts  fieurs  P.  des  M.  E.  procureur 
fie  greffier  en  leurs  robbes  my-parties, 
à  fçavoir  led. fieur  prévoit  en  robbe  de  fa- 
tin,  Se  lefdicls  fieurs  elehevins ,  procu- 
reur ,  greffier  Se  receveur  en  robbes  de 
drap ,  confeillers ,  quarteniers  Se  bour- 
geois partirent  ledict  x.  de  Septembre 
environ  l'heure  de  huict  heures  du  ma- 
tinée l'hoftel  de  lad.  ville,Se  allèrent  en 
leur  ordre  accoutumé  cn'lad.  eglde  N. 
D.  de  Paris,  où  ils  furent alfis  dedans  le 
chœur  aux  haultes  chaiies  du  cofté  fenef- 
tre,  où  arrivèrent  toft  après  les  cours  de 
parlement,  chambre  des  comptes ,  cour 
des  aydes.  Et  fur  les  unzeheures  du  matin 
vindrent  leurs  rnajeftez  accompagnez  de 
monfieur  le  duc  d'Alencon ,  du  roy  de 
Navârre  8c  aultres  princes  du  làng,  prin- 
celTès  Se  dames.  Et  tous  lefdicls  fieurs 
Ambafladeurs  afiîs  fur  un  fiege  de  drap 
d'or  au-deflus  de  l'oratoire  du  roy  près 
du  grand  autel  5  Se  à  cofté  de  l'autel 
meilleurs  les  cardinaulx  >  8e  derrière  eulx 
les  evefques  ;  8e  d'aultrc  part  à  main 
gaulchc  vis-â-vis  des  ambaiîadeurs  les 
chancefiers  de  France  Se  du  roy  de  Po- 
longne ,  Se  après  eulx  ceulx  du  confeil 
prive  du  roy  j  8e  i  cofté  de  l'auteldu 
Tome  II.  Part.  III. 
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cofté  gaulche  vis-à-vis  des  cardinaulx,  ~  ' 

les  anibaiîadcurs  du  pape,  du  royd'Ef-  A*'  >l7J" 
pagne ,  d'Efcoflè  Se  de  Venife.  Et  après 
que  la  nielle  fut  dicte ,  lefdicts  rois  de 
France  Se  de  Polongne  s'approchèrent 
du  grand  autel ,  où  eftoit  l'evelque  de 
Paris  qui  avoit  diet  la  melTe  ,  comme 
s'approchèrent  auflî  les  ambaiîadeurs, 
pour  faire  le  ferment  convenu  Se  accor- 
dé. Et  après,  lefdicls  rois  de  France  Se 
de  Polongne  fe  mirent  à  genoux, Se  le 
caftellan  de  Seurc  princ  la  forme  du 
ferment  que  le  roy  de  Polongne  devoit 
faire ,  laquelle  il  leut  de  mot  à  mot , 
comme  ledict  fieur  roy  en  fîft  autanc  de 
fa  part ,  Se  le  jura  aulfi  fur  les  évangiles. 
Et  le  roy  leut  Ion  autre  ferment ,  com- 
me fift  aulfi  M.  le  chancelier  -,  lequel 
fieur  roy  a  faict  aufli  ferment  fur  lefdicts 
évangiles ,  d'entretenir  de  bonne  foy 
ce  qui  a  efté  accordé  par  feldicls  am- 
baiîadeurs Se  depuis  avec  le  roy  de  Po- 
longne fon  frère.  Cela  faict,  ledict  Caf- 
tellan de  Scure  fift  une  petite  harangue 
au  roy  en  Latin  ,  louant  Dieu  &  le 
remerciant,  i  laquelle  M.  le  chancelier 
rcfponditpar  le  commandement  du  roy } 
Se  depuis  en  fift  auflî  une  aultre  au  roy 
de  Polongne ,  à  laquelle  ledid  lïeur  de 
Chiverny  refpondic  par  fon  commande- 
ment. Et  après  lefdicls  rois  ,  ambaiîa- 
deurs Se  tous  autres  fe  retirèrent,  lehc- 
rault  criant  en  ligne  de  joyc  8e  allegref- 
fe,  comme  l'on  a  accouftuméj  8e  le  roy 
s'en  alla  difncr  à  l'cvefché  ,  où  il  mena 
lefd.  fieurs  ambaflâdeurs  difner  avecluy. 

Le  Vendredy  xi.  fut  envoyé  vers  lef- 
dicts ambaiîadeurs,  pour  fçavoir  ce  qu'ils 
entendoient  faire  }  8e  d'autant  que  le 
jour  de  devant  ils  avoient  travaille  Se 
s'eftoient  retirez  tard ,  8e  que  l'on  avoit 
feeu  qu'ils  defiroient  fe  repofer  pour 
ce  jour ,  le  roy  de  Polongne  leur  man- 
da qu'il  valloit  mieux  ne  s'atlcmbler 
point,  remettant  au  lendemain. 

Le  Samedy  xn.  fur  les  trois  heures 
après  midy  lefdicls  ambaiîadeurs  vin- 
rent à  l'hoftel  d'Anjou  trouver  le  roy 
de  Polongne  >  Se  là  fut  propofe  le  che- 
min que  ledict  feigneur  roy  devoit  tenir 
pour  s'en  aller  en  fon  royaume,  qui  ef- 
toit par  l'Allemagne  avec  lepafle-porc 
de  l'empereur  Se  chambre  impériale , 
l'extraie*  duquel  a  efté  leu  ;  Se  aulfi  fut 
advife  du  temps  Se  du  parlement  de  ce 
royaume ,  Se  de  l'arrivée  à  Cracovie  pour 
indire  le  jour  du  couronnement. 

Pour  le  faict  de  la  réception  dudict 
décret  au  palais ,  dont  cy-dellus  eft  faiclc 
mention,  enfemblepour  aller  à  ladicte 
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.  entrée  furent  expédiez  les  mandemens 

am.  ij73.    à  meilleurs  les  eichevim  de  ladide  vil- 
le &c. 

Suyvant  le  commandement  du  roy  & 
lefdids  mandemens  mefdids  fleurs  les 
P.  des  M.  &  E.  greffier  &  procureur  en 
leurs  robbes  my  -  parties,  confeillers , 
quarteniers  &  bourgeois  partirent  de 
Phoftel  de  ladide  ville  le  Dimanche 
xm.  jour  du  pre/ênt  mois  de  Septem- 
bre ,  &  allèrent  en  l'ordre  accouftumé 
au  palais  environ  l'heure  de  midy ,  où 
la  grande  /aile  eftoit  préparée  ain  fi  qu'il 
fera  did  cy-après ,  pour  rccepvoir  le 
décret  de  ladicle  efledion ,  d'autant  que 
c'eftoit  un  adc  fl  folemnel ,  qu'il  n'eft 
mémoire  qu'il  s'en  foit  f'aick  un  tel  en 
France  5  où  cftans  arrivez. ,  leur  fut  don- 
né place  &  feance  parle  fleur  de  Che- 
mault  maiftre  des  cérémonies  du  cofté 
de  la  court  du  palais. 

Donques  fera  entendu  que  la  grande 
fâlle  du  palais,  qui  eft  divine  en  deux 
à  caufe  despilliers,  l'un  des  collez  d'i- 
celle  vers  la  chambre  dorée  a  efté  tout 
mis  en  efchaffaux  par  degrez  en  façon 
de  théâtre.  L'aultre  collé  a  elle  referré 
-    de  fieges  des  deux  collez ,  &  en  hault 
d'une  gallerie  de  bois ,  &  approchant 
près  la  table  de  marbre  un  clchaffault 
eflevé  de  fept  ou  huid  degrez  tout  cou- 
verts de  tapis  richement  aornez  &  trois 
grands  daiz.  Et  au-deflbubs  de  celuy  du 
milieu  eftoit  le  roy  aflis  dans  une  chai/e. 
A  la  main  droicle  foubs  unaultre  daiz 
près  de  luy  eftoit  la  roine  fa  mere  ;  & 
au-deflbubs  de  la  roinc  le  roy  de  Po- 
longne,  aflis  chacun  en  une  chaife.  A 
main  gaulche  joignant  ledid  roy  de 
France  eftoit  la  roine  fa  femme  ,  après 
elle  monfieur  le  duc,  après  luy  le  roy 
&  la  roinc  de  Navarre.  Au-deflbubs  fur 
une  petite  efcabelle  plus  banc  madame 
la  princeflè  de  Navarre. 

A  cofté  gaulche  traverfant  jufquesà 
un  pillier  y  a  voit  deux  fieges  en  façon 
de  formes,  l'un  pour  les  princes  du  fane, 
àfçavoir  meilleurs  les  princes  de  Condé,' 
Monrpenfier  ,  prince  daulphin  ;  &  à 
l'aultre  mefdames  la  princeflè  de  Condé, 
■de  Montpenfier,  princeflè  de  laRoche- 
lur-Yon  ,  de  Nevers  &.  de  Guife. 

Et  en  des  efchaffaulx  faids  par  de- 
grez au-deflùs  des  dames  de  la  court, 
du  cofté  droid  du  roy,  y  avoit  aufllune' 
forme  fur  laquelle  eftoient  aflis  melîieurs 
les  cardinaulx  de  Bourbon  ,  de  Lorrai- 
ne, de  Guife  &  d'Eft.  Derrière  eulx  un 
*ultrc  fiege ,  fur  lequel  eftoient  aflis  ceulx 
du  confeil  privé  du  roy  ,  à  fçavoirmef- 


PREUVES  ET  PIECES 


fleurs  de  Morvillier ,  de  Valence  Li 
moges ,  de  Foix  ,  de  Roiffifc  Bellièvrc- 
&  derrière  eulx  fur  le  troifiefme  fiera 
eftoient  les  archevefques  &  evefques 
&  aa-deflus  aux  efchaffaulx  lesambaf 

Sur  un  aultre  flege  long  eflevé  eftoient 
les  unze  ambafladeurs  de  Polongne  & 
auprès  une  petite  table  couverte  de  ve- 
lours cramoify  en  broderie  avec  un  oreil- 
ler, pour  y  recevoir  &  afleoir  le  coffre 
dedans  lequel  elloit  le  décret  de  l'élec- 
tion ,  &  auprès  de  ladide  table  un  fiege 
couvert  de  velours ,  où  eftoit  aflis  ledid 
fleur  de  Chiverny  chancellier  du  roy 
de  Polongne  ,  pour  relpondre  aufdids 
ambafladeurs  &  recevoir  d'eulx  ce  de. 
cret. 

De  l'aultre  cofté  auprès  d'un  pillier 
un  aultre  petit  fiege  à  part,  fur  lequel 
eftoit  aflis  monfieur  le  chancellier  meilî- 
re  René  de  Biragues  >  &  plus  bas  deux 
grands  degrez  de  fieges  depuis  la  table 
de  marbre  jufques  au  bas  de  la  falle,  fur 
lefquels  les  fix  prefidens  de  la  cour  de 
parlement  &  les  confeillers  d'icelle  cour 
eftoient  aflis.  Derrière  eulx  meflieurs  les 
redeur  de  l'univerfité  ,  de  la  chambre 
des  comptes  &  les  aultres  compagnies 
enfuivoient. 

Monfieur  de  Guife  comme  grand  maif- 
tre donna  ordre  à  ce  qui  eftoit  neceflài- 
re,  comme  failoient  les  capitaines  des 
gardes  Nancé  &  Rambouillet. 

Aux  pieds  du  roy  eftoit  couché  mon- 
fieur le  duc  du  Maine  grand  chambel- 
lan ,  &  au  derrière  dcfdids  rois  &  prin- 
ces les  fleurs  de  LanfiTac  &c  deChavigny 
cappitaines  des  deux  cents  gentilshom- 
mes de  la  maifon  du  roy  avec  lefdids 
gentilshommes  }  &  dedans  la  falle  dix 
ou  douze  mil  perfonnes  ,  &  fl  grand 
nombre  qu'il  ne  s'euft  pu  nombrer.  La- 
dide falle  richement  parée  de  tapillè- 
rie,  &  un  fonds  de  liere  &  armoiries 
des  rois,  roines  &  de  leurs  alliances. 

A  l'arrivée  defdids  rois&  roines, qui 
aefté  environ  une  heure  après  midy, 
les  trompettes  ont  commence  à  fonner, 
&  depuis  les  haultbois.  Et  après  que  le 
roy  fut  là  plus  d'une  grande  demie  heu- 
re ,  les  ambafladeurs  de  Polongne  arrt. 
.verent  accompagnez  de  meflieurs  les 
princes  daulphin  ,  d'Aumale  ,  marquis 
d'Elbœuf  &  aultres  lèigneurs  j  Icfqucls 
ledid  fleur  de  Guife  accompagné  d'aul- 
tres  feigneurs  alla  recevoir  au  pied  des 
degrez  du  palais  }  &  entrèrent  par  la 
porte  d'embas  venant  tout  le  long  de 


i 


Digitized  by  Google 


JUSTIF 

la  falle  ,  la  place  eftant  fort  large  fie 
vuide  5  fie  fift-on  mettre  tous  ceulx  de  la 
famille  defd.ambaflàdeurs  du  cofté  droit 
qui  avoitefté  laiflé  vuide  pour  eulx. 

Les  ambafladeurs  eftans  arrivez  ,  l'e- 
vefque  de  Pofhanye  l'un  d'eulx  com- 
mença adreilèr  fa  parole  au  roy ,  luy 
faifant  entendre  que  à  fa  parole  &  re- 
quefte  ils  avoient  efleufon  frère  leur  roy, 
&  qu'ils  fupplioicnt  trouver  bon  qu'ils 
prefentaflènt  le  décret  de  l'élection.  A 
quoy  fut  rcfpondu  par  M.  le  chance  1- 
lier  au  nom  du  roy.  Et  après  ledid  fieur 
evefque  adrefla  fa  parole  au  roy  de  Po- 
longne ,  luy  faifant  entendre  qu'ils  l'a- 
vuient  efleu  pour  fes  mérites  ,  le  fup- 
pliant  d'accepter  cette  efledion  ,  &  de 
vouloir  s'acheminer  pour  le  bien  du 
royaume  le  pluftoft  qu'il  pourroit.  Et 
après  luy  prelenterent  ledid  décret, qui 
fuft  leu  par  le  caftellan  de  Seurre ,  ac- 
compagné des  caftellans  de  Gucnef- 
ne  fie  du  comte  Gorca  ,  qui  tenoient 
les  deux  bouts  du  décret  (celle  de  fix- 
vingts  fceaulx.  Et  après  la  ledure  faide 
l'evefque  did  encores  quelque  peu  de 
chofes.  Depuis  le  grand  maiftre  de  Li- 
rhuanie  parla  de  la  part  du  grand  duc  de 
Lithuanie.  Ce  qu'ayant  efte  laid ,  le  roy 
de  Polongne  lift  refponfe  en  Latin ,  par 
laquelle  il  remercioit  Dieu,  le  Sénat  & 
tous  les  ordres  du  royaume  de  Polongne 
de  l'élection  qui  avoit  elle  faide  de  luy, 
laquelle  il  avoit  tres-agreable ,  efperant 
mettre  peyne  de  fatisfairc  à  l'opinion  fie 
expedation  qu'ils  avoient  de  luy  i  au 
refte  qu'il  donneroit  charge  àfon  chan- 
celier de  leur  faire  rcfponie.  Ce  qu'ayant 
did ,  fondid  chancellier  le  fieur  de  Chi- 
verny-Hurault  alla  trouver  fadide  ma- 
jefte  en  fon  fiegepour  recevoir  l'on  corn- 
mandement ,  &  hft  refponfe  aufd.  fieurs 
ambafladeurs  à  ce  qu'ils  avoient  did  Se 
propotc  audid  roy  de  Polonge.  Ce  qu'ef- 
tant  faid ,  on  commença  à  chanter  Te 
Deumcn  mufique  ;  après  lequel  le  roy  fie 
tous  les  princes,enlcmble  leld.  fieurs  am_ 
balladeurs  Pollonois  allèrent  vers  le  roy 
de  Polongne  j  Se  le  bailèrent  le  roy ,  (on 
frere,  mon  fieur  le  duc  &  le  roy  de  Na- 
varre ;  les  autres  princes  le  faluerent , 
te  les  ambafladeurs  luy  bailèrent  les 
mains.  Et  après ,  le  décret  qui  eftoit 
dans  un  coffre  d'argent  doré  mis  dedans 
une  quaillè  de  velours  vera  fie  couvert 
d'ùn  drap  d'or  frile ,  a  efte  reprins  fur 
ladide  rable ,  &  porte  par  le  caftellan 
de  Guenefne  fie  comte  Gorca,  qui  le 
portèrent  lur  les  elpaules  jufqucs  dedans 
h  lainde  Chappelle  où  l'on  dift  vefpres. 
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Depuis  ledid  décret  fut  livre  fie  baille 
audid  fieur  de  Chivernv  j  fie  fut  ordon- 
né que  fur  la  me  fine  hacquenée  blan- 
che couverte  d'une  houflè  de  drap  d'or 
avec  un  carreau  de  mefme  il  feroit  porté 
jufques  à  l'hoftel  d'Anjou.  A  la  hn  de 
l'ade  l'artillerie  tira  de  toutes  parts, 
tant  de  l'arfenal  du  roy  ,  deki  ville,  que 
hoftel  de  ladide  ville ,  fie  la  cloche  du 
palais  fonna.  Le  roy  mena  ledid  jour 
fbupper  au  Louvre  tous  lefdids  ambaf- 
fadeurs. 

Cedid  jour  auroient  efte  expédiez  fie 
envoyez  les  mandemens  qui  enfuivent: 

De  par  les  prevoft  des  marchands  Se 
efchevins  de  la  ville  de  Paris.  Sire  Jac- 
ques Kerver  quartenier  de  ladide  ville, 
faides  fijavoir  par  vos  cinquanteniers 
Se  dixeniers  à  tous  les  bourgeois  de  vof- 
tre  quartier ,  qu'ils  ayent  ce  jourd'huy 
à  faire  feux  de  joye  par  les  rues ,  en 
figne  de  la  joye  que  les  citoyens  ont 
de  la  réception  du  roy  de  Polongneen 
cette  ville.  Si  n'y  faides  faulte.  Faid  au 
bureau  le  xm.  jour  de  Septembre  m. 

D.  LXX1II. 

Pareils  mandemens  ont  cfté  envoyez 
à  tous  les  aultres  quarteniers  de  ladide 
ville  j  fie  oultre  enjoind  à  fire  Guillau- 
me Guerrier  l'un  des  quarteniers  ,  de 
commander  de  noftre  part  au  maiftre 
Se  garde  du  beuffroy  de  la  ville ,  qu'il 
ait  incontinent  après  le  décret  dudid 
fieur  roy  de  Polongne  leu  à  fonner  à  cai 
ri  lion  la  cloche  de  l'or  loge  du  palais 
dont  il  a  la  garde ,  aufli  en  figne  de 
joye. 

Entrée  folemnelle  du  roy  de  Ptloyie 
À  Para. 

DE  par  les  prevoft  des  marchands 
Se  efchevins  de  la  ville  de  Paris , 
loir  lignifié  par  le  premier  fergent  de  la- 
dide ville  à  fire  Guillaume  Parfaid,  M. 
Martin  Jamart ,  Pierre  le  Goix ,  M.  Ro- 
bert Dunes ,  Jean  Perrot  Se  Guillaume 
Guerrier  quarteniers  de  ladide  ville , 
qu'ils  ayent  à  faire  feavoir  à  leurs  cin- 
quanteniers  Se  dixeniers  Se  à  chacun 
d'eulx ,  de  faire  tendre  les  chaifnes  qui 
fontez  rues  fie  ruelles  qui  entrent  ez 
rues  par  où  le  roy  de  Polongne  doibe 
pafTer ,  afin  d'éviter  lafoulle  du  peuple, 
fie  qu'il  n'en  advienne  aucuns  inconve- 
niens ,  fuivant  l'exprez  commandement 
du  roy.  Faid  au  bureau  le  xiv.  Septem- 
bre M.  D.  LXXI1I. 

Tout  le  contenu  aufdids  mandemens 
\  auroit  efte  faid  fie  exécuté. 

Hhh  iij 


A*.  IJ7J- 


Digitized  by  Google 


4-lQ 


PREUVES 


Oultre  les  mandemens ,  ordonnances 
'  Ôc  expéditions  cy-deflus  tranfcriptes ,  in- 
fîny  nombre  d'aukres  expéditions  au- 
roient  efté  faites  &  commandées  par 
mefdits  fieurs  les prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  ladite  ville  pour  le  fait 
de  ladite  eptrée,à  fin  d'icelle  diligen- 
ter  &  efïëtuer,  qui  ne  font  cy  tranf- 
criptes ,  pour  avoir  efté  auffi-toft  expé- 
diées &  délivrées  à  ceulx  qui  en  au- 
roicnt  elle  chargez  ,  que  commandées 
par  mcfdits  fieurs }  lesquels  ayans  fina- 
lement donné  ordre  à  tout  ce  qui  ef- 
toit  requis  &  neceflàire ,  &  departy  à 
tous  leurs  officiers  &  aultres  qui  yau- 
roienc  par  eulx  efté  employez  chacun 
fa  charge  félon  fa  profeflîon  ,  eftat  & 
arc ,  à  fin  de  fatisfaire  à  ce  qu'ils  font 
tenus ,  tant  par  efeript  que  aultrcment, 
pour  la  conduite  d'iceulx    &  avoir 
l'œil  fur  eulx  &  leurs  œuvres  ;  lefdicls 
fieurs  prevoft  des  marchands  &  efche- 
vins  auroient  efté  contraints  eux  méf- 
ier quafi  de  tous  meftiers  avec  un  tra- 
vail indicible  &  incroyable  &  en  peu  de 
temps  î  &  eftoient  fort  prenez,  &  ont 
commencé  dès  ledit  mois  de  Juil- 
let, &  continue  jufques  i  prefent  fans 
s'y  efpargner  aucunement ,  &  mefme 
ledit  Heur  prevoft  ;  dont  par  leur  pru- 
dence &  dilligenceilsfeferoient  fidex- 
trement  acquittez ,  que  leurs  majeftez 
en  ontreceu  fort  grand  contentement, 
comme  auffi  a  fait  un  chacun. 

Et  eftans  les  chofes  parvenues  à  chef 
&  effet  le  Lundy  xiv.  jour  dudit  mois 
de  Septembre  oudid  an,  mcfdits  fieurs 
les  P.  des  M.  E.  procureur ,  greffier,  re- 
ceveur, confeillers,  quarteniers,  bour- 
geois &  tous  les  eftats  de  ladite  ville , 
chacun  en  fon  rang  &  ordre  ,  partirent 
de  l'hoftel  de  ladite  ville  environ  unze 
heures  du  matin,  &  allèrent  à  cheval 
a  S.Anthoinc  des  Champs  environ  l'heu- 
re d'entre  deux  &  trois  heures  aprezmi- 
dy  marchans,  àfçavoir  ledit  ficur pre- 
voft feul,  &  lefdits  fieurs  efchevins  & 
compagnie  fufdite  deux  à  deux  i  ledit 
lieux  prevoft  avec  robbe  my-partie  de 
velours  rouge  cramoify  &  tanné  &faye 
de  fatm  cramoify  rouge, fon  mullet  en- 
taché de  velours  noir*  franges  d'on 
&  lefdits  fieurs  efchevins,  greffier  &re- 

W*SÎ  CCVCUr  *  C"  robbes  aufli  débours  rou- 
y«rrwrf«,r  ge  cramoify  &  tanne  m  y-parties ,  ledit 
l»robbedu,t-  procureur  du  roy  &  de  la  ville,  robbe 

îcXhK  ,derjv!,ours  rtoure     couleur  rouge  ,  & 
io«x,noir(  &  ffdits  confeillers  robbes  de  fatinnoir 
lefd.  quarteniers  robbes  de  damai  noir' 
Auquel  lieu  de  S.  Antoine  des  Champs 
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ils  trouvèrent  ledit  roy  de  Polongne, 
lequel  y  avoir  difnc  en  une  grande  Lie 
de  bois  que  ladite  ville  y  avait  fait  fai- 
re &  préparer  audit  lieu  de  S.  Anthoi- 
nedes  Champs  aux  defpens  d'icelle  ville 
ayant  douze  toiles  de  long  dans  œu-' 
vre ,  fur  quatre  toifes  de  large  auflî  dans 
œuvre,  &  de  quatre  toifes  de  hault  ou 
environ ,  à  prendre  depuis  le  deiîoubs 
des  fabheres  de  piatte-forme  par  terre 
jufques  au-defTus  desfablieresd'entablel 
mène ,  en  laquelle  l'on  montoic  &  def 
cendoit  par  efcalliers ,  le  tout  de  bois. 
Et  eftoit  ladite  falle  toute  fermée  de 
verre ,  &  enrichie  de  tapiflèrie  d'or  & 
de  foye,  tapis  de  drap  d'or  ,  herre  & 
aultres  ornemens  exquis,  avec  plufieurs. 
infcriptions  faites  â  la  louange  de  leurs 
majeftez  &  devifes. 

En  laquelle  falle  ledit  fieur  roy  de 
Polongne  eftoic  accompagne  de  mon. 
heur  le  duc,  du  roy  de  Navarre , prin- 
ce de  Condé,  monfieur  de  Montpen. 

SCr^P-rmce  daulPhm>  duc  deGÏife, 
du  Maine,d'Aumalle ,  marquis  d'Elbœuf 
grand  efcuycr  portant  l'efpée  royale  du 
Tnif  France  »  mcfl'eurs  de  Lanirac  & 
de  Chavjgny  cappicaincs  de  deux  cents 
gentilshommes  de  la  maifon  du  roy  & 
plufieurs  autres  feigneurs,  les  ambafTa- 
deurs  du  pape,  du  royd'Efpagne,d'Ef. 
colle  &  de  Venifojeftant  ledit  roy  affis 
dans  une  chaife  ,  &  des  deux  coftez  lef- 
dits  fieurs  duc  d'Alcnçon  l'on  frère  & 
roy  de  Navarre ,  &  derrière  la  chaife 
M.  deBiraguechanccllier  de  France,  & 
monfieur  Huraulc  fieur  de  Chivcrny 
chancellier  dudici  fieur  roy  de  Polongne. 

Auquel  fieur  roy  de  Polongne  fepre* 
fenterent  premièrement  le  reteur  &  f  up* 
pofts  de  l'univcrfité ,  lequel  reteur  feic 
une  harangue  &  congratulation  audit 
fieur  roy.  Puis  M.  le  prefidenr  le  Char- 
ron P.  des  M.  Se  E.  de  la  ville  de  Pa- 
ns ,  aflifté  defdits  fieurs  efchevins ,  pro- 
cureur ,  greffier  &  receveur,  confeillers 
de  ladite  ville,  quarteniers,  bourgeois 
&  de  tous  les  eftats  de  ladite  ville  j  le- 
quel ficur  prevoft  falua  auffi  ledit  roy 
de  Polongne,  Se  luy  fiftk  harangue  & 
congratulation  au  nom  commung  de 
tous  lefdicls  eftats  de  la  ville.  Aprez  mon- 
fieur Seguier  lieutenant  civil,  le  capi- 
taine des  enfansde  Paris,  puis  la  court 
des  generaulx  des  monnoyes,  la  cour  des 
aydes ,  la  chambre  des  comptes  &  la 
cour  de  parlement.  A  toutes  les  haran- 
gues defquelsled.  fieur  roy  de  Polongne 
fift  luy  -  mefme  refponfe  fort  à  propos 
fur  chacun  point  qu'ils  avoient  touché. 
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Et  aprcz  coûtes  lefdidcs  falutations,  Au-deflus de ladide corniche  d'iceluy  ■  ■  <  ■■■ 
réceptions  &  harangues  chacun  s'ache-  portic  y  avoir  un  fode  ou  accicque,  de-  Au- 
mina  l'un  aprcz  l'aultre  -,  &  monta  le-  dans  la  frize  duquel  y  avoir  aux  deux 
dia  fieur  roy  de  Polongne  i  cheval ,  coftez  deux  batailles  de  cinq  pieds  de 
s'acheminanc  aufli  vers  la  porte  S.  An-  long  fur  trois  pieds  ou  environ  de  haulc} 
thoine ,  par  laquelle  il  entra  &  toutes  lefquelles  batailles  eftoient  faites  de 
lefdides  compagnies  &  fuitee  de  fadide  platte  paindure  en  forme  de  bronfe. 
entrée.  En  laquelle  porte  &  à  Pentour  Au-deflus  dudid  atticque  &  cime  du- 
d'icellc  ,  &  tout  le  long  de  la  rue  lâind  did  arc  y  avoir  une  figure  de  reprefen- 
Anthoine ,  rue  Tixeranderie  ,  pont  Nof-  tant  le  roy  de  France  eftant  couronné 
tre-Damc  &  aultres  rues  jufques  en  l'e-  d'une  couronne  clofe  de  fleurs  de  lis  , 
glife  de  Paris  eftoient  les  arcs  trium-  &à  cofté  droid  une  aultre  figure  de  roy 
pbans  &  aultres  œuvres  pour  orner  &  reprefentant  le  roy  de  Polongne  fon  fre- 
honnorer  ladide  entrée ,  dont  fera  cy  re  orné  d'un  chappeau  de  laurier  au- 
faide  defeription  avant  que  déclarer  l'or-  tour  du  chef ,  auquel  le  roy  de  France 
dre  de  marcher  d'icelle  encrée.  bailloit  la  main  ,  comme  pour  repren . 

dre  Pefpée  que  le  roy  de  Polongne  luy 
PREMIEREMENT.  rendoit  la  tenant  aufli  en  fa  main  ;  fie 

eftoit  ladide  efpée  nue  environnée  de 

A  la  porte  S.  Anthoine  par  laquelle    replis  de  laurier, 
ledid  feigneur  roy  entra ,  Fut  faid  un       Au-deflbubs  de  la  figure  &  femblan- 
portic&arc  triumphal  en  forme  de  ruf-    ce  du  roy  de  France  Se  armoiries  de 
tic  d'ordre  Tufcan ,  de'  largeur  de  qua-    S.  M.  eftoit  une  petite  infeription  mon- 
tre toifes  fur  dix  pieds  d'ouverture ,  de    ftrant  l'affedion  que  fadide  majefté  por- 
quinze  pieds  foubs  clef.  Aux  deux  cof-    coic  à  mcflîcurs  les  frères  : 
tez  des  pilles  d'iceluy  y  avoir  deux gran-      NOTUS  IN  FRATRES  ANIMI 
des  niches  de  huid  pieds  de  hault,  dedans  PATERNE 
lefquelles  niches  y  avoit  deux  figures  de       Et  un  peu  plus  bas  eftoient  eferipts 
îbldacs  faids  de  fculpcure  de  cinq  à  fix    ces  vers  Latins  contenans  le  bonheur  U 
pieds  pieds  de  hault,  chacun  reprefen-    félicité  dudid  feigneur  roy: 
tant  le  naturel >  lefquels  foldaçs  tenoient    Quanta  Deo  fit  cura  tui ,  rex  Curole ,  regni 
au  bouc  de  leurs  baftons  ou  lances  des    Vel  Uquet  bine  ,  quod  te  toties  fervarepe- 
portraids  de  villages  ou  chafteaux  re-  riclis 

prefentans  vidoircs  fierriumphes.  Et  au    Non  futat  ejfe  fatis-,  froventum  fed  facit 
defioubs  d'icelles  niches  y  avoit  un  pied  ipfa 

<Teftal  ou  ftilobat ,  au  cofté  droid  du-  Sape  pericla  tibi.  Nuper  Germanica  paffui 
quel  eftoit  une  figure  de  trois  flèches  bien  Aynina  ,  Germants  fœlix  es  fallut  ab  oris 
liées  ,  &  autour  d'icelles  plufieurs  aul-  Conjuge Cafarek.  Nunc  p>o  te  bella  isrente 
très  flefehes  rompues  &  diflipées.  Au  Fratre  fia  Errico  ,  pietas  divina  laborum 
defloubs  aufli  un  peu  à  cofté  y  avoit  Prœmia  tantorum  regni  dat  [ceptra  Poltmi. 
une  petite  table  dans  laquelle  eftoit  cet-  Et  un  peu  à  cofté  deldids  vers  La- 
te  infeription,  tins  eftoient  eferipts  ces  fix  aultres  vers 

GENIO  François  : 

p  p.  Charles  perc  des  loix 

SECURITATI  ET  HILARITATI  Rare  honneur  de  nos  rois 

PUBLICS.  Eternellement  vive } 

A  l'autre  cofté  y  avoit  une  figure  d'un         Et  lie  cftroidemenc 
cheval,  accompagné  d'une  figure  d'hom-         D'un  nœud  de  diament 
me  qui  fembloit  tirer  poil  à  poil  de  la         La  difeorde  captive, 
queuë  dudid  cheval.  Et  par  deflus  cetee       Au-deûoubs  la  figure  qui  reprefentoïc 
figure  eftoit  une  aultre  petite  table ,  dans    le  roy  de  Polongne  eftoient  eferipts  aufli 
laquelle  eftoit  cette  infeription  en  lettres    â  fa  louange  autant  de  vers  Latins,  qui 
d'or  fur  champ  d'azur ,  pour  monftrer    monftroient  le  regret  que  la  France  por- 
la  fignification  d'icelle  hiftoire  :  toit  du  département  dudid  feigneur  roy, 

FOELICI  FRATRUM         duquel  elle  avoit  veu  tant  de  prouefles 
CONCORDI^E.  &  vaillantifes s  &  déclaroient  la  provi. 

Lefdides  hiftoires  eftoient  peindes  de    dence  de  Dieu  ,  qui  avoit  choifi  ce  prin- 
platte  peindure  -,  mais  quant  au  milieu    ce  entre  tant  d'aultres  pour  le  gouver- 
de  l'arc  ,  il  y  avoic  un  caducée  de  Mer-   nemenc  d'un  pays  fi  efloigne  delà  Fran* 
cure  figuré  ,  &  deux  mains  couchans   ce.  Lcfdids  vers  Latins  eftoient  tels  « 
l'une  à  l'aultre. 
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An.  j/73.  "  Q«amvis  mafia  tuo  difctjfu  G  allia ,  rcrum 
Aufpicio  eut  fratris  eras  tutela  fuarum , 
Majoristamen  i lia  tua  cupidiffima  laudis\ 
Errice ,  atquc  boni ,  quem  ad  régna  Polo- 

nica  non  gens 
Sola  Palona  voeu  ,  vocat  &  Deus  ip/ë,co- 

luntnam 

Opponens  te  barbarie  circum  undiquefufa-y 
Solatur  lacbrimas ,  &  lattis  trifiia  mulcet, 
Publica  pra-ponens  privatis  commoda  dam- 
ais. 

Et  au-defloubs  un  peu  au/fi  à  cofté 
eftoient  eferipts  ces  fix  aultres  vers  Fran- 
çois dans  un  aultre  tableau  à  part: 
Henry ,  ton  front  couvert 
De  laurier  tousjours  vert 
Va  régir  la  Sarmace  5 
O  le  grand  roy  guerrier  i 
L'honneur  de  ton  laurier 
Ne  craint  ny  froid  ny  glace. 
Au  cofté  gaulche  eftoit  la  figure  de 
monfeigneur  le  duc  d'Allcnçon  avec  la 
couronne  ducale,  tenant  un  des  trois 
cordons  de  fa  couleur,  dont  eftoit  tiflu. 
par  eux  trois ,  tenans  aufli  chacun  le  bout 
du  fien  de  fa  couleur  ,  le  nœud  Gor- 
dien ,  que  les  anciens  ont  dicl  indiflblu- 
ble  entortillé  de  plufieurs  lacs  &  entre- 
lacs ,  lignifiant  que  telle  feroit  l'allian- 
ce entre  les  deux  nations ,  &  la  bonne 
amityc  &  concorde  entre  les  trois  frè- 
res j  ce  qui  eftoit  déclare  &  explicqué 
par  l'inferiprion  qui  y  eftoit  appofée  de 
deux  vers  Latins  qui  eftoient  tels  : 
Tcrna  hxc  in  nodum  triplici  contenta  coloré 
Lie  ta  jam  nullo  fas  fit  dtfiolvere  ferro. 

Icelles  trois  figures  eftoient  reveftues 
à  l'antique,&  dorées  en  forme  de  bronze. 

Aux  deux  joues  de  l'ouverture  d'ice- 
luy  arc  contenans  fix  pieds  de  large  fur 
neuf  pieds  de  hault  jufques  à  l'impan  , 
eftoient  deuxhiftoires  d'une  part  &  d'au- 
tre :  fçavoir  eft  à  l'une  les  figures  d'At- 
las 6c  Hercules ,  embraflantfedict  Atlas 
ù.  coulomne ,  6c  Hercules  aulfi  la  fienne, 
pofées  fur  un  ftilobat  au-defloubs ,  fur 
lel'quels  eftoit  pofé  un  globe  eclefte  fouf- 
tenu  defdides  deux  figures.  Dedans  la 
face  duquel  ftilobat ,  au-dcflùs  8c  cein- 
ture d'iceluy  furent  mifes  telles  devifes 
&  infcriptions  : 

Stabit  adhuc  geminis  moles  bine  fulta  co. 
lumnts , 

Quas  fuus  hinc  Atlas  ,  Alcides  fufiinetillinc. 

Et  pour  infeription  principale  audid 
arc  eftoient  auflï  appofez  &  eferipts  ces 
deux  vers  Latins  au  millieu  dudict  arc  : 
Ad fu  UtilLt  Bacchus  dator,  huneque  Po. 
lonis 

£fl  diem  Utum  Uta  veltt  urée  receptis. 


A  l'aultre  cofté  d'iceluy  arc  &  porte 
y  avoit  un  grand  tableau  ,  auquel  eftoit 
reprefenté  un  Gerion  ayant  trois  corps 
&  trois  reftes,  l'air  duquel  eftoit  enrichi 
de  tourtes  volletans  d'un  cofté  8c  de  cor- 
neilles de  l'aultre,  avec  une  telle  inferip-" 
don;  r 

Gerionis  qui  fex  oculos  ,  fex  bracbia  ctrnens 
Miraris ,  fratrestres  cerne }  potentia  eorum 
Kullis  infidiis  ,  nullis  fuperabitur  armis. 

Tout  lcdid  ruftic  eftoit  faict  en  for- 
me  de  bricque  &  fculture  de  relief,  dans 
la  frife  duquel  y  avoit  une  grande  ta- 
ble contenant  cette  infeription  • 
HENR1CO  POLONI^  REGI 

AUGUSTO 
CAROLI  IX.  GALL.  CHRISTIA- 

NISS.  FRATRI 
CARISS.  MAGNO  L1THUANL£, 

ANDIUM 
BOIOR.  ARVERNORUMQ.  DUCI 

1NVICT1SS. 
PRINCIPI  LUTETIA  PARISIO- 
RUM. 

RUE  S.  ANTHOINE. 


Dans  la  grande  rue  S.  Anthoine  fut 
faiét  un  grand  arc  triumphal  d'ordre 
Corinthien  ,  foubs lequel devoitpallèr  lc- 
dicl  feigneur  de  Pologne  eftant  entré 
dans  la  ville,  non  plus  avant  que  lacout 
ture-lain&e  Catherine  ;  lequel  avoit  de- 
puis rez  de  chaulTée  lept  toilês  trois 
pieds  dé  hault  jufques  à  la  cime  de  la 
couronne ,  8c  huid  toifes  de  large ,  d'ou- 
verture unze  fur  dix  pieds  d'efpoiflèur, 
fans  y  comprendre  les  faillies  ;  laquelle 
efpoifleur  de  dix  pieds  ;  6c  le  plat-ronds, 
voulte  ou  cintre  d'iceluy  arc  eftoit  re- 
vcftu  de  toille. 

Aux  deux  coftez  de  l'ouverture  y  avoic 
deux  grandes  hiftoires ,  les  plus  grandes 
qu'il  fuft  poffiblc  de  prendre  avec  leurs 
encaftremens,  le  tout  de  platte  peindure, 
d'environ  quinze  pieds  de  hault ,  en  ce 
comprins  le  pied  d'eftal,jufques  à  l'impan. 
Icelles  hiftoires  ou  tableaux  eftoient ,  a 
fçavoir  celuy  du  cofté  feneftre  d'une 
femme  reprefentant  la   France  pour 
monftrer  le  regret  que  elle  portoic 
fur  le   département   dudid  feigneur 
roy  ;  &  à  cofté  droid  eftoit  reprefen- 
té fon  voyage  ,  iceluy  roy  eftant  ac- 
compagné de  grande  multitude  de  nim- 
phes.  Au-deflus  defquclles  hiftoires  ef- 
toient deux  tables  avec  telles  infcrip- 
tions ,  à  fçavoir  à  la  joue  dextre  dudid 
arc  eftoient  eferipts  ces  deux  vers  : 
Non  odio,fed amore  t*iyut  remoremur  euntem, 

Vrimt 


Digitizetfby  Google 


JUST  IFIC 

*l)iims.  h*t  naves ,  qius  nymphis  tmmtna 
mutant. 

Signifiant  que  les  nymphes  de  France 
euilent  volontiers  empelcbé  un  fi  def- 
plaifant  départ,Ôc  que  pour  cet  effèd  elles 
trulloient  des  navires. 

A  l'aultre  joue  dudid  arc  eftoienr  auiii 
inferipts  deux  autres  vers  au  nom  def- 
dictes  nimphes. 

Xymph*  rmne ,  nuper  cLtfs  tua  >  fermât 
nos  te 

Trofcquimur ,  teque  arceitms  comttfane  fe- 
ndis. 

Il  y  avoit  encores  defloubs  la  voulte 
un  aultre  grand  tableau  faid  de  platte 
peinture ,  où  eftoit  reprefenté  Mars  fur 
un  chariot  triumphal  ,  avec  une  telle 
infeription  de  quatre  vers  Latins  : 
Qualti  lyperboreas  célébrant pofi  pra-Ua  pom- 

Mars  pater  inccnâit  tumafque  étcefque 
fequtntes , 

Qntmq*em*mfh*U  d*cit  lonpotiine  eut- 
ru  m  j  . 
Talis  it  Henrïcui  pompa  tomitante  triumphi 
Aux  deux  coftez  d'iceluy  arc  y  avoit 
a  chacun  un  grand  pied-d'eftal  de  cinq 
pieds  huid  poulcesde  hault  fur  (h  pieds 
fie  demy  de  large ,  comprinfes  les  faillies 
fie  corniches  »  fur  lequel  pied-d'eftal  y 
avoit  de  grandes  pillaftres  canelées  ou 
{kriées. ,  qui  avoient  deux  pieds  ou  en- 
viron de  largeur  ;  chacun  accompagne 
de  leurs  baies  Ôc  chappiteaux  de  telle 
proportion  que  l'ordre  le  requeroit.  A 
fendroit  des  lufdids  grands  pieds-d'eftal 
avoit  un  autre  grand  pied-d'eftal  advan- 
cé  au-devant  d'iceulx  ,  qui  eftoit  dépa- 
reille haulteur  ,  &  largeur  convenable 
pour  pofer  deux  grandes  coloûes  de  fi- 
gures ,  reprefentans  l'une  la  France,  l'aul- 
tre la  Polongne  ,  lefquelles  figures  te- 
noient  chacune  leur  feeptre  en  main  gau- 
che >ôc  quant  à  leurs  mains  dextres,  fc 
les  prefentoient  l'une  l'aultre ,  pour  mon- 
trer une  alliance  fie  confédération  des 
deux  royaumes  fit  provinces.  Icelles  fi- 
gures avoient  chacune  de  neuf  à  dix 
pieds  de  hault ,  ôc  eftoient  ornées  ôt  vef- 
tue5 ,  à  fçavoïr  celle  qui  reprefentoit 
la  France,  d'un accouftrement  de  man- 
teau royal  femé  de  fleurs  de  lis  d'or,  le 
fonds  d'azur  fie  les  revers  d'ermines, 
eftant  couronnée  de  lauriers  8c  affublée 
en  accouftrement  de  nymphe.  La  Po- 
longne eftant  auffi  veftue  d'un  accouf- 
trement royal ,  feavoir  eft  d'un  grand 
manteau  rouge  femé  d'aigles  d'argent, 
avec  une  aultre  couronne  de  laurier.  Et 
pour  le  parachèvement  ôc  ornement  du. 
Tome  JI.  Pan. 
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dicl  arc  triumphal  y  avoit  aù-deflus  des  ■ 
pillaftres  ornez  ôc  couronnez  de  leurs  A" 
architraves ,  frifes  Ôc  corniches ,  lefquel- 
les architraves ,  frifes  ôc  corniches  ef- 
toient  enrichies  de  painduies  comme  il 
appartenoit. 

Au  milieu  d'iceluy  arc ,  frife  ôc  archi- 
trave y  avoit  une  table  de  dix  pieds  de 
long  fur  deux  pieds  de  hault ,  laquelle 
eftoit  ornée  au-deflbubs  de  deux  pal- 
mes ôc  couronnes  de  laurier ,  dans  la- 
quelle eftoient  eferipts  les  vers  Latins 
qui  enfuivent: 

Parpietatis  amor%  ôcc.  Voyez  cy-deflbus. 

Aux  angles  y  avoit  plufieurs  victoires, 
armes ,  trophées.  Au-deflbubs  de  ladite 
corniche  eftoit  érigé  un  fode  ou  attique, 
dans  lequel  y  avoit  unegrande  hiftoire 
de  neuf  pieds  de  large  fur  quatre  pieds 
un  poulce  de  hault ,  qui  eftoit  faide  de 
b'ronfe  de  platte  painclure.  Et  eftoit  la- 
dide  hiftoire  d'un  Mercure  tenant  fon 
caducée ,  de  laquelle  l'air  eftoit  remply 
de  plufieurs  autres  paindures,  ornées  de 
fes  bordures  ÔC  encaftremens  pour  fon 
ornement. 

Ledid  fode  eftoit  couronné  d'une  Cor- 
niche moyenne ,  au-deflus  de  laquelle  y 
avoit  une  petite  table  reveftue  d'une  aul- 
tre élévation  avec  fon  frontifpice  ou 
timpan ,  qui  eftoit  enrichy  pour  admor- 
riflèment  d'iceluy  de  deux  trophées  ÔC 
de  deux  eftandarts  ou  guidons  à  l'antic- 
que,  l'un  de  France  Ôc  l'aultre  de  Po- 
longne. 

A  chacun  des  coftez  dudid  timpan 
eftoient  les  armoiries  de  France  Ôc  de 
Polongne ,  qui  fervoient  d'ornemens  Ôc 
enrichiflement  tant  d'un  cofté  que  d'aul- 
tre. 

Les  inferiptions  eftoient  telles ,  fçavoir 
eft  du  cofte  des  armoiries  de  France 
eftoit  eferipte  cette  petite  infeription  : 
PIETATE  ET  JUSTITIA  CAR.  IX. 

GALL. 

REGIS  CHRISTIANISS. 
HONORI  ET  FELIC1TATI  PER-  , 

PETUvfc  HENRICI 
POLONLfc  REGIS  OPTIMI  FOR. 
TISS.  P. 

Et  un  peu  plus  bas: 


Du  cofté  où  eftoient  les  armoiries  de 
Polongne  eftoit  premièrement  cette  inf- 
eription: 

'jura  àabo  pacemque  mets ,  &frtderafanttd 
Serval»  ,  atque  fuos  gevJi  tutabor  honores. 
Et  plus  bas  eftoit  continuée  cette  ini- 
*  Iii 
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cription  en  lettres  capitales  comme  la   toient  plusieurs  fortes  de*  ooûT 
précédente  :  Hns  de  diverfes  formes   /nm  ons,n«- 

A=^r  princi-  ^4&*œ=.« 

SrviCTKICIA  ILLATX.  ^^1^*^ 

Plus  aux  deux  coftez  d'iceluy  arc  y  accoXez  tous  flwu £  Sf ^ 

avoit  deux  efchaflàulx  pour  recevoir  les  nemens ,  fçavoir  eft^  Grecoi,  p"" 

fe.gneurs  &  gentilshommes,,  ornez  de  fique  &  aultres  façon,  .     q    ' Per" 

lierre  &  de  laurier ,  fur  lefquels  eftoient  eftans  t«^^^0«  f*™  >  * 

deux  ouvertures  pour  le  paffage.  Et  et  <bntok*^ote^^1m*\ 

toient  les  tables  d'attente  à  l'endroit  du  que  François ,  accommolLï  °8 

fode  ou  podion  ou  atticque  enrichies  aux  ieux  de  lurhx               Curs  volx 

d'hiftoirej,  l'une  d'un  LoWforty  de  TJ^^^t^^ 

TClf  pk  ma,f°n  dA  An,°,U'  *  du  mélodieux -qu'il  eftort^offibTe  P 
cofte  de  la  France  une  Anne  de  France      A  cofté  2e  ladite  • 

mariée  au  roy  de  PoWne.  Au-deflùs  jeune  homme  r^enuT  Y  ^  "n 

des  Iblobates  eftoient  fes  figures  des  qui  tenoit  en fût  m £  £  Tm0n» 

neuves  Seine  &  Viftula.  Xvé           !  malHdextre  «°  gazon 

Dans  la  grande  table  que  nous  avons  £ flgotu"  ^fg""*? 

cy-devant  diâ  avoir  efté  au  millieu  de  toient  dansicel e anE^f  .     qW  rf' 

lafrife  &  architrave dudiû arc, eftoient  °  ™      ^^"î  ten°1Ctds 

cfcnpcs  ces  vers  Latins  en  lettres  d'or  leTL'^t^Js^  ^  C€S 

fur  champ  d'azur ,  contenant  les  fingu-  T  Y7Ï 

laritez  &  perfections  qui  font  commu-  ^  ^                 L  mt^r 

ne<  aux  hommes  des  deux  nations  Fran-  M*»^  J»Jt  %.    .  ' ,  hic  fiftite  curfum, 

ce&Polongne:  MmiradmmVeflnsvtrtutibus  t>°fpt*dent. 

Parfietatisamcr^rércncordiamtru*,    ^  T™  »*c  f™*' *  ™<&i  fret  cmiM 

■BOkM^m^^Um .  far  ^  £  vttus  j'honore  adreuantes  A 

^^«r^j^a^^nr^/^  QuipremTer 'd'encre  vous  prend  ce  don 
'"t  îlpre^tce'gafon  de  règne  unhœur 

A    L'APPORT    BAUDftVtn  fi8mn*°«  un,  nouveau  royaume  & 

*  u  k  i     BAUDOYER,  couronne  pour  celuy  i  qui  il  feroit  pre- 

Avant  leHiA  -    rf-  i  j-a         «ueremenc  prefenté  &  donné. 

port  BaudoyeT  un  ^/ri  .  *  fotr"°^  >& devant  le  galon  comme 

quatre  i  cinq  toifedefcS,"  Su,    i"  Tm™  Pf  T"™  dc  VWS  Latin5& 

fur  «qujfe  Vin:«\mt^a„  c^Tffi  ^TeT"  P"""m' 
pourtour  de  plufieurs  hifttwe,*  „gur«  '  Eop^'« 

«  cordage, ,  ainfi  &  en'  Œ  '*T2       '  *       "*    " W" 
f  C£"me^ergSf~ 

Jes  Scbomllon»  d'ean,  dans  lequel,  et  RecevL  le  gazon  de  divine  largcfc. 

Puifqu'U 
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Fuifqitfl  nous  vient  du  ciel,  il  le  faut 
.    ;  ibiea  prifer-, 

Quoy  que  donnent  les  Dieux ,  il  n'cft  à 
refufef  > 

Les  vers  ou  odes  que  chantoient  les 
dcm  y-Dieux  ,  tant  de  la  voix  que  inftru- 
mens  muficaulx  &  mélodieux ,  font  tels, 
à  lijavoir  les  Latins  t 

Herees  fttmus ,  De  km 
Ormes  femi-Dei  genus  i 
Omnes  tendimus  ad  polum 
Nofirà  Pallade  frtti. 
Alter  Typhis,  &  *lttr  hic 
jiutor  carminis  Orpheus  ^ 
Hic  vis  Herculis  altéra , 
PoUuxy  Cafior,  Jafon. 
Hoc  dufiore  -viarnm  ,  Q-  bat 
Cmcordi  comitum  fide , 
Non  eft  quod  timeat  ratis 

Concurrentia  faxa. 
Sed  Triton  fibi  vult  qmid  hic 
Portons  hofpita  muneray 
Non  argentea  &  aurea , 

Sed  dommleve  glebami 
Omen ,  fallimary  aut  latet 
Parvo  munere  maximum  y 
CW  cefpes  datur  hic  novus , 

Httic  infiant  nova  régna. 
En  Eu p h  émus  adefi  bonx 

jF a  ma  nomen  &  

Qui  glebam  capit  Enicusy 

Regnifiina  Poioni  j 
Gentis  ynuua  valentior, 
Qua  fit  viribus  altéra, 
2fec  qua  jufiitiam  magis 
Artes  ér  colat  omnes. 
Icclix  ergo  ter  Herricc 
Sceptris  aucie  Polonicis  , 
Pcelix  terqne  Polonia 
Tali  rege  potita. 
L'explication  des  vers  Latins  prece- 
dens  eft  contenue  dans  les  François  qui 
enfuivent ,  qui  furent  aufli  chantez  par 
les  dem  y-Dieux  Se  Argonautes  dans  le 
Navire. 

Héros  fommes  &  demy-Dieux , 
Tous  enfans  &  neveux  des  Dieux  j 

Tous  d'une  prompte  courfe, 
Aflèurez  fur  noftre  Pallas , 
Singions  au  Pôle  à  tour  de  bras 

Vers  le  Nort  droid  à  l'ourle. 
Nous  avons  un  fécond  Typhis , 
Un  autre  Orphée  bien  appris 

Le  prince  de  la  lyre. 
Un  fécond  Hercule  eftlcy, 
Pollux ,  Caftor ,  Jafon  aufli 

Chef  de  noftre  navire  : 
Soubs  telle  conduicke  ayans  toUs 
Prefté  le  lerment  entre  nous , 

Il  ne  faut  que  la  pouppe 
Tome  II.  Part.  III. 


M  S 

Craigne  les  roches  s'aheurtàns  j 
Ny  des  vents  les  ondes  portans 

La  furiculè  trouppe. 
Mais  que  dénonce  ce  Triton  4 
Qui  d'hofpitalicé  le  don 

Porte  un -gazon  de  terre  ; 
Don  qui  n'eft  d'argent  ny  ericof 
D'aucune  riche  lame  d'or 

Qu'aux  Indes  on  va  querre  > 
Si  je  ne  me  trompe  a  ce  coup , 
Ce  petit  don  contient  beaucoup  ± 

Grand  hecur  en  peu  fe  donne. 
Qui  premier  ce  gazon  prendra  h 
Par  iort  fatal  il  parviendra 

A  nouvelle  couronne. 
Voicy  venir  l'Eupheme  heureux 
Grand  de  renom,  de  fort  joyeux , 
...  Henry  pour  le  don  prendre-, 
Les  arres  que  luy  quelques  fois 
Efleu  roy  par  les  Polonnois 

Pourra  leurs  fins  eftendre. 
Peuple  qui  n'a  point  de  plus  fort 
Que  luy  en  guerrier  effort , 

Ni  lequel  plus  cheriflè 
Les  hommes  lettrés  Ôc  tous  arts , 
Ni  qui  moins  craigne  les  hazards  » 

Souftcnantla  juftice. 
Heureux  doneques  Henry  trois  foi» 
Accreu  du  lleptre  Polonnois } 

Trois  fois  encor  heureufe 
Polongne  qui  foubs  un  roy  tel 
Par  deftin  du  Dieu  immortel 

Seras  vi&orieufe. 

AU  PONT  NOSTRE-DAME 


Au  premier  arc  du  pont  N.  D.  dédié 
à  l'honneur  de  laroine  merc  du  roy  Se 
de  la  roinc  dé  France ,  qui  eftoit  faiefc 
d'ordre  Corinthien,  y  avoit  aux  deux 
coftez  deux  grandes  colomncs ,  defquel- 
les  le  pied-d'eftal  avoit  fix  pieds  de  lar- 
ge fur  huicl  pieds  de  hault ,  fans  en  ce 
comprendre  la  verge  de  la  colomnej 
comprenant  la  bafe  Se  chappiteau ,  &  l'a- 
mortiflèment  d'icelle  colonne  avoit  cinq 
toifes  de  hault ,  deux  pieds  &  demi  fur 
la  grofleur  que  le  requeroit  lediâ  ordre, 
c'eft  à  fçavoir  que  ladicte  colonne  pou- 
voir tenir  trois  pieds  de  diamètre  ou  en- 
viron j  les  deux  pieds-d'eftal  d'icelle  en 
leurs  deux  faces  apparentes  reveftus  de 
devifes  &  hiftoires  communes.  Quant  au 
pourtout  d'icclles  colonnes ,  il  contenoic 
deux  figures  ou  hiftoires  fur  toille  de 
plarte  peinture  pour  couronnement  d'i- 
celuy  $  &  y  avoit  de  relief  une  Pallas 
ou  Minerve  a  l'ancicque ,  reprefentant 
la  roine  mere  du  roy ,  8c  une  Juno  pour 
la  roine  de  France ,  veftue  icelle  Juno 
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d'accouftrement  royal. 

Au-defïus  dudid:  arc  y  avoit  une  gran- 
de cable  de  huict  pieds  Se  demy  de  lar- 
ge fur  deux  pieds  &demy  de  hault,  fer- 
vancdeclef,  enrichie  d'une  petite  archi- 
trave, frife  ou  corniche,  dans  laquelle 
eftoient  eferipts  ces  vers  Latins  &  Fran- 
çois }  à  Ravoir  pour  la  figure  de  Pallas 
reprefentant  la  roine  merc  eftoient  ef- 
cripts  ces  trois  vers  Latins  : 
Qtue  revis  teneram  a-tatem  nuderata  men- 
ti ejf, 

Qu*  trU  compefuit  ternît  tibi  pralia  face  , 
Jnventrix  «le*  Pallas  Jervis  orta  cerebro. 

Et  un  peu  plus  bas  eftoient  pour  la 
mefme  figure  eferipts  ces  quatre  vers 
François» 

Ceft  Pallas  du  cerveau  du  erand  ïupi- 
ter  née,  6       J  Y 

Qui  des  rois  la  jeuneûe  a  conduite  & 
menée , 

Qui  bonne  par  trois  fois  trois  guerres 
arrefta, 

Qui  l'arbre  de  la  paix  l'olivier  inventa. 

Et  pour  la  figure  de  Juno  eftoient  ef- 
eripts autant  de  vers  Latins  &  François 
i  l'honneur  de  la  roine  de  France,  fça- 
voir, 

T alisab  j4uftriacts  Juno        i$ma  terris, 
BttBa  Jovi  nofin,  fobolem  p antvra  Deo~ 
rum  , 

Quipatrem  virtttte  &  avos  imitentttr  avo- 

,  mm. 

Et  fuivoient  après  quatre  aultres  Fran- 
çois ,  qui  conrenoientlefens  des  Latins 
comme  les  precedens  : 
"Une  Juno  d'Auftriche  au  Jupiter  de 
France 

Doibt  heureufe  donner'une  race  des 
Dieux , 

Qui  fçauront  imiter  enprouefie  &  vail- 
lance 

leur  père  &  les  ayeux  de  leurs  nobles 
ayeux. 

Au-delToubs  d'iccluy  arc  y  avoit  un 
Pied-d'eftalj  fur  lequel  eftoient  pofées  les 
figures  de  leurs  majeftez  5  &  au-deflus  des 
colonnes  eftoient  figurées  les  armoiries 
d'icelles  dames  roines,  quifervoient  d'a- 
morciffement  &  accompagnement.  Aux 
deux  coftez  d'iceljes  pilles  eftoient  auffi 
pour  amortiflement  deux  grandes  cor- 
nes d'abondance  remplies  de  fruicts  pour 
monftreroue  jamais  ne  fut  que  la  Fran- 
ce n'ait  efté  fort  abondante  en  toutes 
iortes  de  biens. 

Dans  les  flancs  &  joues  dudictarc  du 

ble  de  Pçrfee  &  Gorgonne,&  de  l'aul- 
tre  coftç  la  fable  d'Argu.  &  de  Mercure. 
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A  la  face  de  chacun  pied-d'eftal  eitoienft 

Sur  une  des  corniches  dudiA  arc  v 
avoit  aulT,  une  Cerés  dans  un  tableau* 
couronnée  d'un  diadème  d'efpics ,  Con; 
tenant  ces  deux  vers  Latins  : 
Mm*  Ceres  noftro  tibi  fit  de  nre  tofona 
Sfueaqua  fiav*s  bit  pemUat  ante  PpUnos, 

Quant  au  plat-fonds  continuant  & 
panant  depuis  le  premier  arc  jufques  au 
CCO!1  V  l' eAoIC,fa^  avec  partirions  de 
lierre  drelTé  en  plate-forme  par  parquets 
&  entrelas  de  mefme,  parmy  lefnUeJs 
eftoient  armoiries  avec  chirfres  du  roy 
&  du  roy  de  Polongne  &  devifes  de  di- 
vers ornemens. 

Les  coftez  eftoient  veftus  de  grande 
magnificence  ôc  décoration,  eftiis  en- 
tre les  maifons  force  enrichiflèmens  de 
trophées  à  demy  relief  de  quatreâ  cinq 
pieds  de  hault  diverfifiées  en  quatre  for 
tes  dorez  &  areentez  ,  &  rcnfondrezde 
couleurs  diverfifiées  félon  que  l'ordre  U 
manière  le  requeroient. 

SECOND  ARC  DU  PONT  N.  D. 


Le  fécond  arc  du  pont  N.  D.  fut  bafty 
&  dédié  a  l'honneur  de  la  ville  de  Pa- 
ns auquel  y  avoir  deux  piramides  ou 
obelilques  ès  deux  coftez  remplis  de  hié- 
roglyphiques comprenans  &  fignifians 
les  fingularitez  &  perfections  de  cette 
grande,noble&  principale  cité  du  royau- 
me de  France ,  avec  pluficurs  inferiptions 
à  la  louange  d'icelle  ville. 

Au  milieu  dudia  arc  fut  reprefentée 
une  Lutecc  de  relief  reprefentant  la  re- 
ligion ,  reveftue  d'un  manteau  â  Tantic 
que,  au-devant  de  laquelle  eftoit  un 
autel  de  trois  pieds  de  haulteur  en  for- 
me ronde,  orné  de  feftons  &  de  teftes> 
de  moutons,  comme  anciennement  on 
avoic  de  couftume  les  faire  -y  fur  lequel 
autel  y  avoit  un  feu  ardent  reprefentant 
l'affection  &  zeie  que  ladide  ville  a  en- 
vers la  religion ,  &  pieté  d'icelle,  cane 
envers  Dieu  que  le  roy.  Ladiûe  figure 
tenoit  en  fes  mains  eflevées  une  couron- 
ne royale, &  au-deûoubs  eftoit,  une  pe- 
tite table  qui  contenoit  ces  vers  Latins: 
Stat  Galhque  tenet  diadema  Zutetia  regtu, 
jinte  aram  teftata  Dcum,  cuiftera  litantur, 
Omnia  fe  fe  offerre  fa»  pro  regeparatom, 
Corpora  Jntwnas  atque  ipfam  demque  vi- 
#  tant. 

Chacun  defdi&s  obelilques  avoit  pour 
les  proportions  cinq  pieds  &  demy  fur 
huict  pieds  de  hauk,  &  depuis  ledeflus 
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du  pied-d'cftal  jufques  à  la  cime  de  l'obe- 
lifaue  cinq  toifes  de  haulteur  avec  la 
diminution  tendant  tousjours  en  poinae 
félon  la  forme  naturelle. 

L'entrée  dudia  arc  avoir  de  largeur 
unie  pieds  fur  dix-huia  pieds  de  haulc 
depuis  le  rez  de  chauffée  jufques  à  la 
haoUeur  de  la  clef,  &  avoir  d'efpotfleur 
fis  pieds  -,  &  le  tout  de  la  largeur  avoit 
«narre  toifes  moins  deux  pieds  &  demy. 
Ettenott  ledid  arc  de  l'ordre  lonicque, 
&  eftoit  reveftu  d'un  grand  frontifpice. 

Et  au  millieu  dudia  arc  y  avoit  urt 
ferand  carré  de  neuf  pieds  huia  poulces 
for  quatre  pieds  de  hault,  dans  lequel 
eftoit  une  table  de  cinq  pieds  dix  poul- 
ces de  hault,  dans  laquelle  eftoient  el- 
cripts  les  vers  Grecs  &  Latins  qui  en- 
fuivent  i  la  louange  de  ladiûe  ville, 
comprenant  les  fingularitez  &  chofes  fin- 
gulicres  ôc  vertueufés  qui  fe  trouvent  en 
icette  î  &  eftoient  eferipts  en  lettres  d'or 
far  champ  d'azur  en  lettres  capitales 
faides  à  l'antieque ,  ainfi  qrfil  enfuit  t 
Salve  urbs  rfiagn* ,  parera  rmfarum ,  magia. 

Q**  re^capu\;Afir^quéqueincUtafe. 

Régi*  qui  Phabi.  Nuncomnes  laudibus  uni 
Certarurtt  urées.  Tibi  celfd  polatia  Rom* 
Templontm  ingenttsmoleipefiefque  fuperbi , 
SeqxaiUi  quoi  fubter  nitidis  delabitur  undisy 
Cui  Umas  orurat  naves  circumUia  tellus, 
Tarn  CsrcTii  Bacchique  fer**  qu*m  aut  ubt- 
re  glsbœ 

JEv/pui  divesautCreta  e/l  ferfilis  ;  unis 
Artibus  ingenuis célèbres  tuvincis  AtfxnaS, 
Et  Silvas  Academi  &  ******  t*b*  Lycœi- 
Dent  fnferi  cutn  principibus  jufiifque  piif 
que 

Face  Materna  propria  h*t  tibi  dona  fruifci. 

Pour  raccompagnement  dudia  arc  y 
avoit  deuxmafques  de  femmes  el  deux 
coftôz ,  &  pour  l'amortùTement  du  carréj 
corniches ,  frifes  &  architraves  eftoient 
mifes  &  appofées  les  armoiries  pendan- 
tes à  deux  faces  du  roy  de  France  & 
de  Polongrie  my-parties ,  celles  de  Po^ 
longne  avec  celles  de  France. 
'  Dans  les  flancs  dudia  arc  y  avoit  aufli 
dés  hiftoires  faide*  à  platte  painaure 
pour  enrichiflèment  ;  Ravoir  eft ,  à  l'une 
des  joues  ou  flanc  dudia  arc  &  ouver- 
ture d'iceluy  eftoit  un  tableau  représen- 
tant une  Caffiopée  ,  pour  fignifier  l'ef- 
toille  nouvelle  qui  apparuft  environ  ce 
temps.  Et  pour  inferipriori  eftoient  appo- 
fez  quatre  vers  ,  à  Ravoir  deux  Latins, 
&deux  aultres  Grecs  qui  enfirivent: 
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Regndnovùs  ftttllo  feralis  crifte  comètes  ^  ' 
In  melius  matât  feptem  fubftUavrioni. 

Dans  l'aultre  joue  &  flanc  dudia  arc 
eftoient  eferipts cinq  vers  Latins  au-def- 
foubs  les  armoiries  de  France  faiaes  d'or 
fur  le  fonds  d*atur }  &  portoient  lefdias 
vers  le  bon  h«ur  des  trois  frères ,  fça- 
voir  eft  du  roy  de  France  Charles  IXi 
d'Henry  roy  de.  Polongne  &  de  mon- 
duc  d'Alencon ,  en  la  forte  qui 


fiei 

enfuit: 

Très  tri*  coltcerdi  fartiù  fadere  régna 
Frottes  forte  Dei ,  quorum  regnabit  ad  m 
tum 

&  Païen  Hemicus  3  Francifcus  ad  Ht fa- 
rt* *lti 

Rex  trit  Oceant  $  média  fed  Cartlusarce 
Jmperii  medio  ce*  Jupiter  orbe  fedebit. 

Au  fommet  dudia  arc  eftoit  une  petitè 
table  dans  une  corniche ,  où  eftoit  et 
cripte  cette  petite  infeription  : 
PiETATI  ET  CONSTANtISS. 

FIDEI  CIVIUM. 
Or  pour  revenir  à  l'ordre  de  ladidé 
entrée,  marchoient  premièrement  au 
partir  dudia  S.  Amhoine  des  Champs 
devant  S.  M.  pour  arriver  &  entrer  en 
ladide  ville  : 

Un  grand  nombre  de  religieux  des 
quatre  ordre  manchens,  Cordeliers ,  Car- 
mes r  Auguftins  &  Jacobins,  &  après 
eulx  toutes  les  aultres  eglifes  &  paroif- 
fes  de  ladiac  ville ,  avec  plufieurs  gens 
d'eglife  reveftus  de  leurs  furpelis ,  mar- 
chans  en  ordre  4c  dévotion  comme  on 
a  de  couftume  aux  proceflions. 

Suivoit  après  le  reaeur  de  l'univerC- 
té  accompagné  de  plufieurs  de  chacune 
des  facultez  d'rcelle ,  leaeurs ,  regens  fie 
dodeurs  en  théologie,  médecine  &  droia 
canon  ,  veftusde  leurs  chappes  &  habits 
accouftumez  ,  marchans  devant  ledicl 
reaeur  les  douze  bedeaux  portans  malles 
d'argent  doré.  . 

Apre*  marchoient  trois  enfeiencs  & 
tonmagnies  de  gens  de  pied  efleus  & 
choifis  de  tous  les  meftiers  de  ladide 
ville,  fort  bien  armez  &  en  bonequi- 
pace,  iufquesau  nombre  d'environ  quin- 
ze cents  hommes,  conduis  par  leurs 
capitaines ,  lieutenans  ficenfeignes  cha- 
cune defdides  compagnies  habillez  de 
couleurs  diverfes,  eftant  de  cinq  centz 
hommes  chacune  :  à  feavoir  la  première 
compagnie  conduiae  par  le  capitaine 
Aubry  d'habillemcns  verts }  la  féconde 
compagnie  &  enfeigne  marc  hoir  aprez, 
conduide  par  le  cappitaine  Gouvier,rous 
habillez  ôc  veftus  d'habUlemens  de  cou- 
leur tannée  i  la  tierce  compagnie  con- 
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duide  par  le  capitaine  l'Eve/que ,  toute 
m-  ij73.  jauine  Toutes  lefdides  trois  compa- 
gnies marchans  en  fore  bon  ordre  & 
équipage,  avec  fiffres  &  tabourins  de 
Suiné. 

Aprez  lefquelles  compagnies  de  gens 
de  pied  marchoient  à  cheval  deux  fer- 
gens  de  ladide  ville ,  conduifans  les  me- 
nus officiers  d'icelle  à  pied,  portans  rob- 
bes my-parties  de  bleu  &  rouge ,  lef- 
dids  deux  fergens  habillez  de  mefme, 
&  ayans  fur  les  manches  gaulches  les 
armoiries  de  ladite  ville ,  à  içavoir  une. 
navire  d'argent. 

Les  cent  harqueboufiers  de  ladite 
ville  fui  voient  aprez  à  cheval ,  veftusde 
leurs  hocquetons  d'orfaverie  aux  devi- 
fes  Se  armes  de  ladide  ville ,  ayans  trois, 
trompettes  devant  eulx  foubs  le  cappi- 
taine  Marchant,  portans  tous  la  harque- 
boufe  à  l'erfon  de  la  felle. 

Les  cent  archers  de  ladide  ville  mar- 
choient aprez  demefme  ordonnance  & 
parure ,  bien  armez  &  montez ,  ayans 
chacun  le  couple  de  piftolles  ,  con- 
duicls  par  le  capitaine  du  Ru. 

Puis  aprez  les  cent  arbaleftriers ,  ar- 
mez ,  équipez  Se  montez  comme  les  aul- 
tres ,  ayans  aulfi  le  couple  de  piftolles 
à  l'arfon ,  conduids  femblablement  en 
fort  bon  ordre  par  le  capitaine  Rague- 
neau. 

Cela  pafîe  marchoient  en  bon  nom- 
bre les  enfans  d'honneur  delà  ville  des 
principales  maifons  des  marchans  Se 
bourgeois  d'icelle  ,  conduids  par  Jean 
le  Comte  quartenicr  de  ladide ville  efleu 
&  choify  pour  leur  capitaine  ,  &  par 
Jean  Compans  lieutenant,  &  Guillau- 
me Taflin  enfeigne ,  &  Simon  Couftil- 
lier  le  jeune  guidon,  tous  fort  bien  mon- 
tez, équipez  ,  richement  habillez  &  de 
mefme  pareure ,  la  plulpart  ayans  che- 
vaulx  d'Efpagnc  fort  bien  dreiTez. 

Les  maiftres  des  œuvres  de  matfon- 
nerie  &  charpenterie  &  le  capitaine  de 
l'artillerie  de  ladide  ville  marchans  à 
cheval  tous  trois  d'un  rang,  fuivis  des 
fergens  de  ladide  ville  auifi  à  cheval, 
portans  fur  leurs  bras  gaulches  les  ar- 
moiries d'icelle  ville.  Etmarchoitle  gref- 
fier de  ladide  ville  devant  M.  le  pre- 
fident  le  Charron  prevoft  des  marchans 
fufdid,  lequel  fieur  prevoft  marchoit 
leul,  &  aprez  luy  marchoient  melîicurs 
les  quatre  efchevins  deux  à  deux,  tous 
veftus  comme  deflùs  de  robbes  de  ve- 
lours my-partics  de  cramoify  rouge  &  ve- 
lours tanné  ,  &  led.  prevoft  de  faye  de  fa- 
un  cramoify  rouge ,  procureur  du  roy 
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robbe  de  velours  toute  rouge  ,&  recep- 
veur  d  icelle  ville  de  robbe  auffy  mv 
partie  *  comme  lefdids  .fieurs  efchevins" 
confeiliers  veftus  de  robbes  de  farin  ,EfreB'.P«- 
noir,  &  quarteniers  en  robbes  de  da  ST*  2" 
mas  noir,  &  bourgeois  de  ladide  ville  vlk  * r« 
avec  leurs  bons  habillemens  robbf  m'r*- 

r  Les  maiftres  &  gardes  delà  marchan 
diie  venoient  aprez ,  accompagnez  de vdouo  Boit, 
plufieurs  notables  marchans  de  la  ville 
tous  à  cheval,  chacun  en  fon  ordre  & 
qualité,  fort  honneftement  habillez  & 
de  robbes  de  velours.  ' 

Aprez  marchoit  la  compagnie  du  che- 
vallier du  guet,  dontla  moitié  eftoit  à 
pied,  &  plufieurs  harqueboufiers  mo 
nonnez  avec  leurs  mandUlcsdc  brode 
ne  d'une  mefme  pareure ,  conduide  par 
l'un  de  fes  lieutenans  avec  fiffres  &  ta- 
bourins. Les  aultres  elloient  à  cheval" 
tous  bien  montez  &  équipez ,  armez  de 
couple  de  piftolles ,  &  portans  leurs  fayes 
de  broderie  de  mefme  parure  que  le 
guet  à  pied  qui  marchoit  devant. 

Coniecutivement  aprez  le  guet  ve- 
noient  les  fergens  à  verge ,  les  aucuns 
defquels  portoient  harqueboufes  &  mo~ 
rions,  &  les  aultres  armez  decorfelecs 
bien  complets.  Et  fuivoient  aprez  les 
notaires  ,  les  commhTaires  du  chaftelet 
les  audienciers  Se  fcelleur ,  veftus  de  robl 
bes  longues  fort  honneftement  félon  leur 
qualité ,  tous  marchans  à  cheval.  Aprez 
lefquels  venoient  les  fergens  de  la  dou- 
zaine de  la  garde  du  prevoft  de  Paris, 
habillez  de  leurs  hocquetons  d'orfave- 
rie ,  marchans  à  pied  devant  ledid  pre- 
voft, eftant  fuivy  de  fes  trois  lieutenans 
civil,  criminel  &  particulier ,  enfemble 
de  plufieurs  confeiliers  dudid  chafte- 
let ,  marchans  aprez  eulx  aucuns  des 
plus  fameux  &  notables  advocats  &c  pro- 
cureurs dudid  fieee. 


Aprez  M.  le  prevoft  de  Paris  &  mef- 
fieurs  du  chaftelet  de  robbe  longue  mar- 
choit le  lieutenant  Tanchon  bien  mon- 
té ,  &  accompagné  d'un  bon  nombre 
d'archers  armez  de  couple  de  piftolles 
à  l'arfon  de  la  felle. 

Et  aprez  ledid  Tanchon  marchoient 
les  generaulx  des  monnoyes ,  leurs  huif- 
fiers  &  greffier  devant  eulx  ,  portans 
les  uns  longues  &  les  aultres  courtes 
robbes  avec  bonnets  de  velours ,  fuivans 
aprez  deux  prefidens  veftus  de  longues 
robbes  de  foye. 

Meilleurs  de  la  cour  des  aydes  ve- 
noient tout  fuivant ,  marchans  aullî  de- 
vant eulx  leurs  huifliers  &  greffier. 
Aprez  meilleurs  de  la  chambre  des 

comptes 
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comptes  ayans  auflî  leurs  deux  greffiers  & 
huifiiers  devant  eulx. 

Mcflieurs  de  la  cour  dç  parlement, 
ayons  auflî  devant  eulx  leurs  huufiers  , 
notaires  &  lëcretaires  6c  greffiers  ^mar- 
choient  aprez  en  l'ordre  qu'ils  ont  *c- 
coftumé ,  eftans  les  fix  prefidens  veftus 
de  leurs  grandes  chappes  rouges ,  por- 
tons en  la  tefte  le  mortier  de  velours  noir 
bandé  de  toille  d'or,  &  meilleurs  les 
conleillers  en  leurs  robbes  rouges  del- 

carlatte.  .. 

Aprez  ladicle  cour  de  parlement  mar- 
choient  les  Suifles  de  la  garde  du  roy 
de  France ,  armez  de  melme  forte  Ôc 
en  mefme  équipage  qu'ils  ont  accouftu- 
mé  marcher  devant  le  roy  ,  aveejeurs 
enfeiencs,  fiffres  &  tabourins. 

Tout  fuivanteftoient  les  prévoit,  lieu- 
tenant &  archers  du  roy  dePolongne, 
en  tel  équipage  que  la  grandeur  de  la 
majefté  le  requeroit. 

Aprez  eulx  venoient  les  grand  pre- 
voft  de  l'hoftel  de  France ,  les  lieutenans 
&  archers ,  fuivis  des  gentilshommes  de 
la  maifon  du  roy  conduits  parles  fieurs 
de  Lanflac  8c  Chavigny  *  8c  aprcseulx 
eftoient  aucuns  grands  leigneurs  ôcene- 
valliers  de  l'ordre. 

Puis  fuivoit  une  compagnie  de  gen- 
tilshommes de  lamaifondu  roy  de  Po- 
lonene  en  grand  nombre  en  fort  riche 
&  magnifique  équipage  5  &  ^nteulx 
marchaient  les  pages  de  S.  M.  riche- 
ment vertus  &  montez  fur  les  grands  & 
plus  beaux  chevaulx  de  l'efcurye  dudict 
feigneur  fumptueufement  enharnachez 
êc  caparaflbnnez  avec  broderie ,  enn- 
chiflemens  &  franges  d'or. 

Tout  fusant  marchoient  plufieurs 
grands  feigneurs,  comtes,  palatins  8c 
ambafladeurs  Polonnois  ,  habillez  fort 
magninequement,  8c  montez  fur  che- 
vaulx fort  excellens  enharnachez  a  la 
Polonnoifc ,  8c  méfiez  de  plufieurs  prin- 
ces François  marebans  tous  enlemble 
devant  la  majefté  dudid  feigneur  roy 
de  Polongnej  laquelle  arrivée  à  la  porte 
S.  Anthoine,  luy  fut  prefente  par  lcl- 
diûs  fieurs  P.  des  M.  8c  E.  un  ciel  de 
drap  d'or  femé  des  armoiries  de  fadiclc 
majefté ,  d'or  traia  frangé  de  mcftne, 
orné  &  accouftré  >  foubs  lequel  eftant, 
&  ayant  ledid  feigneur  efté  faluca  la- 
diae  arrivée  d'un  fort  grand  nombre 
d'artillerie  tirée ,  auroit  efté  ledia  ciel 
porté  par  lefd.  fieurs  efchevins  depuis 
icelle  porte  jufques  à  la  fin  des  Tournel- 
les  j  duquel  lieu  jufques  à  l'arc  &  croix 
fcunae  Catherine  il  fut  porté  par  les 
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gardes  de  la  drapperie,  qui  le  délivre-  AiI  ,m. 
rent  fcs  mains  des  quatre  gardes  de  l'ef- 
picerie  ,  lefquels  le  portèrent  auflî  juf- 
ques à  la  fontaine  de  l'Apport  Baudoyer, 
où.  il  fut  pris  par  les  merciers ,  qui  le 
portèrent  jufques  à  la  rue  de  la  Porte- 
rie ,  auquel  lieu,  les  pelleriersie  prindrent 
Ôc  portèrent  jufques  au  premier  arc  du 
pont  N.  D.  où  Q  fut  pris-  Ôcporté  par 
les  bonnetiers  jufques  à  l'egwe  de  la 
Magdelaine  $  duquel  lieu  iL  fut  porté  en 
l'eglifc  N.  de  Paris  par  les  orfèvres. 
En  laquelle  egliie  iedia  fieur  fift  fon 
oraifon,  puis  alla  au  palais  oùeft oit  pré- 
paré le  foupperveftant  tousjours  fodbs 
ledia  ciel  porté  par  iefdias  orfèvres  juf- 
ques audia  palais. 

Le  lendemain  xv.  jourdudia  mois 
de*  Septembre  oudia  an,lefd.  fioursP.des 
M.  ôc  E, procureur,  greffier ,  receveur 
8c  aultres  officiers  de  ladiae ville,  tous 
veftus  des  melmes  habits  qu'ils  avoient 
le  jour  de  ladiae  entrée,  furent  al'hoC 
tel  d'Anjou  où  eftoit  logé  ledia  fieur 
roy  de  Polongue ,  8c  luy  prefenterent 
au  nom  commun  des  habitans  ,  bour- 
geois &  citoyens  d'icelle  ville  le  prefent 
qu'ils  luy  avoient  préparé,  qui  eftoit  un 
chariot  d'argent  doré  ,  taillé,  efmaillc 
8c  enrichi ,  dedans  lequel  y  avoit  un 
Dieu  Mars  tiré  a  deux  chevaux  blancsj 
derrière  lequel  chariot  y  avoit  un  lau- 
rier chargé  de  trophées  d'armes,  ^  8c  au- 
deflùs  une  quantité  de  mouches  à  miel 
en  crouppes,  deflus  un  pied  en  façon 
d'ovalle  y  ayant  quatre  grands  roul- 
leaux  j  lequel  prefent  ils  fupplierent  tres- 
humblement  a  S.  M.  recepvoir  ,  &l'a- 
voir  auffi  agréable  comme  il  luy  eftoic 
offert  de  bon  cœur ,  comme  plus  au 
long  luy  fut  dia  par  la  harangue  que 
luy  en  fift  ledia  fieur  prevoft  des  mar- 
chands ,  lequel  luy  déclara  ce  que  fi- 
gnifioit  ledia  prefent  &  chacune  pièce 
d'iccluy.  Auquel  fut  refpondu  par  le- 
dia fieur  roy  de  Polongne  fort  humai- 
nement ÔC  bénévolement  .remerciant  la- 
dite ville  de  ce  beau  prefent  qui  luy 
eftoit  offert ,  &  auffi  de  l'honneur  tres- 
erand  que  l'on  luy  avoit  faia  à  ladiae 
entrée,  difant  que  c'eftoit  la  plus  belle 
entrée  qui  jamais  fut  faiae  en  ladiae 
ville  i  roy  quelconque  •>  &  prift  ôc  ac- 
cepta ledid  prefent. 
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Ah.  *uroit  efté  fai<â> 

Okftquts  dudmc  £ An)o*  fur*  du  rcy         Le  xxi h.  defdiôs  mois  &  an  avoit 
Hemy  III.  efté  expédié  mandement  à  chacun  de 

Fc         r.        .   .  mdfieurs  les  confciJlers de  ladiâe ville 
Eu  monfeigneur  leducd  Anjou  .fie.  pour  les  prier  de  eulx  trouver  à  cheval 
r;  d:  'oy  avant  eftc  longuement  yeftus  de  leurs  bons  habits  noirs  en* 
travaille  &  aflfoihly  d'une  grande  ma-  l'hoftel  de  ladiâe  ville  le  Lun^v,/ 
ladie  en  fon  chafteau  de  ChaiteauJThK^^  fuivant  dix  heures &Mardv  feot  l,Lr« 
ry   finalement  y  rendit  l'ame  à  Dieu  le  du  matin ,  &  Mercredy  à  pareL  heure 
Dimanche  10  jour  de  Juin  1j84.De-  en  la  ville  S.  Denis  en  France  pour 
x}uoy  S.  M.  adverne  manda  meffieurs  aMerauconvoy.fervice&crrrerr^^r 
les  R  des  M.  &  E.  de  là  ville  de  Paris,  dudict  feu  feig^ur  &c  " 
aufquels  elle  aurc*  déclaré  que  fa  vo-      Pareils  mandemens  aux  quarteniers 
ontedtoK  que  ladtfe  ville  fift  tout  de  ladide  ville,  d'appdler  avelTulx  no^ 

Ï^T^:PPAtT°lSC  ^  CCC  «**  Cb"u»  S«  nocablesirurT 

tre  faict  à  la  pompe  funèbre  dudtf  feu  geois  de  leurs  quartiers  •  &  aux  mefmw 

fieur  duc  ,  comme  fi*  de  roy  &  fon  Sn.aufdia.arcJicrs^uAuî^^ 

frereunicque,  à  laquelle  il  vouloit  qu'ils  baleftriers  veftus  dè  leurrhocau^ 

£S&£T? &  querr  de,ivr  > &       te  s 

<etcn^ctiiseullent  promptement  a  don-  &  baftons  noirs 

ner  ordre  à  tous  les  préparatifs  qui  y  Ont  eftc  auffi  mandez  au  bureau  le* 

eftoi^neceffaxres  pour    eur  regard,  officiers  de ladiclc ville  cy-apriîdedZ 

dautantquilavoitordonneladiaepom-  rez,aufquels  acftcenioinâ  cLc&rhaT 

S.^Vm6  ^  leS  Limdy  *    fif  CCrt-n  «ombre  iwlîx™ 
Mardy  a«.  &  Mercredy  27.  jours  dudicl   compagner  mefd.  f.eurs  à  lad  .de  nom 
prefent  mois  de  Juin  tanten  cette  ville  pe  funèbre,  ayans  leu  s  h 

^  sivLDaenm:.în  FiaDCe-         r,  A  cbaCUD  un  ^        e*  leur  main , 

Suivant  aqueile  ordonnance  mefdicls  ce  qtfls  ont  promis  faire  :  à  icavoir 

fieurs  auroient  auffitoft  mandé  fire  Jean  Les  mefureurî  de  grain?  * 

de  la  Bruyère  efpicier  de  ladiûe  ville,  Vendeurs  de  vins  î* 

auquel  Us  auroient  commandé  faire  Courtiers  de  vins 

deux  cents  torches  de  cire  blanche  de  Defchargeurs  de  vins î 

deux  livrespiece,  pour  fervir  à  lad.  pom-  Moileurf  de  bois 

rombi^  ^  "^^P^  Mefureurs  ^  charbon  '  *.  *.  £ 
nombre  le  Mardy  enfuivant,  qui  fc.   Porteurs  de  charbon  I 

ro.ent  portées  par  les  archers,  harque.    Mefureurs  de  fel  '  '  ,t 

buûers  &  arbaleftriers  de  la  ville  ,  a   Porteurs  de  grains c 

h£^3eZ¥*intK'de{™ed0UZ*  Le  Samcdy  XXI"'  defdids*  mois  & 
cents  armoiries,  pour  mettre  tant  eut  an  feroient  venus  au  bureau  de  Jadicle 

tTJZ  c\  &  fo"y«  ville  environ  dix  heures  du  marin  met 

feront  VJa  >CjU"  &  S'  Dcny$>  ^  «eurs  Doignon  &  de  Verfignv  cheva- 

cZZ?  ^Ue5  de  dr%  Je;  ,icrs  de  1>ordre  du  r°Y>  conseillers  & 

n  ™  ,lsL°nt  dC  r0nne  Couf-  maiftres  d'hoftel  ordinaires  de  S.  M.  ac 

meT&  mittUX         l  qUl  fer°nJt  four"  co^gn«  àc  plufieurs  gentilshomme* 

SSe  oardevaïrî.IeS              ^  ^  &  ofc^s  du  r^ &  dudl^  feu  fieur  d^ 

k^îl^^^^T1^  Cn  r°bbeS  &  chWcromde  deuUjkt 

m^l^       Ty'  rU1îaDt  ï  Com-  q«els  auroient  prie  mefdicls  fieur  les 

SSSrSSî                  T  fei<a  de  P-  dcs  M-  &  &  du  cohvoy  &  enterre, 

leurs  ra^ntnCe      mandemenc  P*1*  nient  dudid  feu  fieur  duc  d'Anjou,  ce 

aL^^Î      a-  qu'ils  auroient  promis  faire.  1 

m^fl  Z£           eXpedl"  mande-  Toft  âPr«  Teroientauffi  venus  audift 

m  Zs  cl^tl  dC  tCl,C  haultCur  dc  vins  de  lïdi^  ville  veftus  en  roébes 

TlxJr  en  rtZ  ?  har0OIS  ne  peuflenc  de  deuil ,  qui  en  auroient  faift  le  cry  Se 

rncTJau^    r  ^  aboutifrans  ès  P^ere  accouftumée  au  grand  bureau 

-W^^iufS?'^  CTr°^  5-iccllc  ville,  contenante!  qui  s'enfuit: 

deSl^^^W^  /ff*.^**"  &  ™Z™»<1»*" 
*e  lorfque  le  convnv  «"L  nT    Fr**f'"fb  deFranceé-frere  unicqueiu  nyy 

«que  le  convoy  paflTeroit  »  ce  qui  Af  j  A 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  44» 

Tmtraine , d'Evreux  &  Chafteau -Thierry ,  Neuve  N.  D.  8c  allèrent  en  l'eglife 

comte  du  Maine .  de  Dreux  ,  de  Mante  s  >  N.  D.  de  Paris  en  l'ordre  qui  s'enfuit  : 

de  Meulan  &  de  Bcammtmt  ;  lequel  efi  tref  Premièrement  marchoienc  feîte  ar- 

fdjji  &c  Prier,  Dieu  qu'il  en  aie  P a-  chers  de  la  vif  le  'ayans  leurs  hàllebar- 

me.  des  &  baftons  nôirs  en  main 

Le  Dimanche  xxiv.  jour  dudid  mois  ferrer  le  peuple, 

environ  trois  heures  de  relevée,le  rdy  re-  Les  enfans  de  la  Charité, 

veftu  d'un  grand  manteau  violet  â  gran-  Ceulx  de  la  Trinité 


An.'  - 


>     .  >  : 
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de  queue  portée  par  plufieurs,  accom- 
pagné de  la  roine  eftant  l'eulle  dedans 
une  lichere  de  drap  tanné  doublé  de 
iàtin  tanné  ,  &  elle  veftuc  de  crefpe  de 
mefme  couleur ,  plufieurs  dames ,  fèi- 
gneurs  8c  gentilshommes  &  aultrestous 
en  deuil ,  allèrent  donner  de  l'eau-be- 
jùfte  au  corps  dudid  feu  fieur  duc  ci- 
tant audid  heu  de  S.  Jacques  de  Hault- 
pas. 

Et  depuis  furent  mandez  par  le  roy 
lefdids  fieurs  ,  aufquels  fut  enjoind, 
.pareequ'ils  dévoient  porter  par  toute  la 
ville  le  poifle  fourny  par  ledict  fetgneur 
fur  l'effigie,  qu'ils  euiTcnt  à  s'habiller 
en  deuil,  8c  que  pour  différence  du  roy 
il  fuft  porté  par  trois  des  efchevins  8c 
trois  des  confeillers  -,  &  à  cette  fin  full 
fourny  aufdids  fieurs  prevoft ,  efchevins, 
procureur,  receveur,grerfier  8c  trois  con- 
leillers de  la  ferge  pour  faire  lefdids  ha- 
billemens. 

Le  Lundy  xxv.  mefdids  fieurs  les 
P.  des  M.  E.  procureur ,  receveur ,  gref- 
fier 8c  trois  confeillcrs  de  ladide  ville 

F riez  pour  ayder  à  porter  le  ciel  fur 
effigie  d'iceluy  feu  fieur  duc,  tousvef- 
tus  de  robbes  de  deuil  8c  chapperon 
attaché  par  derrière,  aulcuns  quarre- 
niers  8c  bourgeois  à  cheval  en  habits 
noirs,  fergens  en  leurs  robbes  de  livrée, 
lefdids  officiers  cy  -  deflus  nommez , 
ayans  manteaux  noirs  8c  chacun  un  baf- 
ton  noir  en  la  main ,  archers ,  arbalef- 
triers  8c  harquebufiers  veftus  de  leurs 
hocquetons  de  livrée ,  8c  garnis  les  au- 
cuns  de  leurs  hallebardes  8c  les  aultres 
de  ballons  noirs ,  à  pied  ,  partirent  de 
l'hoftel  de  ville  à  lept  heures  du  ma- 
rin ,  8c  allèrent  audid  lieu  de  S.  Jacques 
du  Hault-pas  ,  où  ils  donnèrent  de  l'eau- 
benifte  à  ladid  effigie  y  eftant  à  l'entrée 
de  la  porte  ,  comme  aufly  firent  tous 
les  autres  ordres  8c  eftats  de  ladide 
ville}  lefquels  ordres 8c  eftats  cy-aprez 

déclarez,  appeliez  8c mis  en  ordre  par  8cfuppofts  del'univerfité  allans vis-à-vis 
le  fieur  de  Chemault  grand  maiftre  des  l'un  de  l'aultre. 
cérémonies ,  8c  lefd.  fieurs  Doignon  8c  de  Meffieurs  de  la  Rochepot  8c  de  Saul- 
Verfigny  ,  marchèrent  dudid  lieu  de  S.  tour  chevalliers  de  l'ordre ,  conduifans 
Jacques  du  Hault-pas  tour  le  long  de  les  officiers  domeftiques  de  la  maifon 
la  grand  rue  des  faulxbourgs  8c  rue  S.  dudid  feu  feigneur  duc,  tous  veftus  de 
Jacques,  paflant  par  Petit-pont  fit  rue-  longues  robbes  8c  chapperons  de  deuil , 
Tome  II.  Part.  III.  Kkk 


Les  enfans  Rouges. 
Enfans  du  S.  Efprit. 
Capettes  deMontagu. 
Capucins.       -  >  -      •  -  ■  ■ 

Minimes  de  

Cordeliers,  Jacobins,  Auguftmi;  Car- 
mes. 
Les  paroifles. 

Trois  archers  garnis  de  hallebardes- 
feullemenr.  "■*} 

Le  capitaine  des  harquebufiers  vcftu 
de  deuil  en  habit  court. 

Trcnte-huid  arquebufiers  tenànsxna- 
cun  une  torche. 

Le  capitaine  des  archers  veftu  de  deuil 
en  habit  court. 

Trente-quatre  archers  aufli  portans 
torches. 

Le  capitaine  des  arbaleftriers  veftu 
comme  les  deux  aultres. 

Vingt  perfbnnes  de  fon  nombre  por- 
tans chacun  une  torche  ardente. 
Le  bailly  des  pauvres  vcftu  de  deuil. 
Deux  cents  pauvres  aufly  veftus  de 
deuil ,  portans  chacun  une  torche  j  avec 
le/quels  alloient  les  fergens  defdids  pau- 
vres en  deuil,  pour  leur  faire  tenir 
rang. 

Le  fieur  de  maiftre 
d'hoftel  à  cheval. 

Vingt-trois  crieurs  de  ladide  ville  en 
deuil ,  tenant  en  une  main  chacun  leur 
fonnette  dont  ils  fonnoient ,  8c  un  bafton 
noir  en  l'aultre. 

Les  religieux  des  Billettes , 
De  Sainde  Catherine  j 
Des  Blans-manteaux , 
De  Sainde  Croix, 
Les  Mathurins , 
Les  Bernardins, 

De  fainde  Gerieviefve  8c  S.  Vidor 
allans  à  cofté  l'un  de  l'autre. 

Les  religieux  S.  Martin  8c  S.  Magloire 
de  mefme. 

L'eglife  N.  D.  de  Paris  8cleredeur 
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avec  aucuns  ambaflàdeurs  eftran^r* 
Le  fieur  de  Beiaur^r^  ?*&r*- 
cheval  d'armes       gd  co^mk 
Les  quatre  trompettes. 
Cinq  aultres  herauits  d'armes  ve/W 
de  leurs  cottes  d'armes  en  <S 

Meffieursd'Efcarsevefque^^, 
Amiot  evefque  d'Auxerre  Se 
a  pied. 
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leurs  efpées  par  deiîpubs 

•Les  deux  herauits  Anjou  &  Alen- 
çon  veftus  de  leurs  cottes  d'armes. 

Dix  lacquais  vertus  de  velours  qoir 
*  chapperons  noirs,  nues  teftes,  Uns 
xobbes. 

Deux  aultres  herauits  d'armes. 
Le  prevoft  Valletfe  Scfesarchcn. 
Les  gardes  du  corps  conduids  par 


 ©       — — —  vvi 


«  ul  t-  x-crre>  veitus  dç  longues 

robhes  ,  ayans  chacun  «ne  harquebufe" 

Les  Suifcs  d„dia  fegneur  caducs  la  ^gfs  ?  " 

la  poinae  en  bas.  ™cl"'«P*»K  f'"^"5  °u<i**  f«gn«r  depuis  ladiae 
tors  habits  ordinaires.  cult  J£  Is  L»'  T   '         **  P" 

uns  çh^  un  guidon  de  cneval *  £j 

paliers  de  l'ordre  auflîà  pied  vef  "^ïeflèf     ^e  f^e  N- D. 

tus  de  deuil,  avans  leurs  coE  1'  tanft ^ Sd  deu ^ 

defllis  leurs  rpbpesj  tenant  un  baifon  oui^i              ud»  meflîeurs  le  mar. 

noir  chacun.        '           U°  balton  J"1^6  Concy»  comte  de  Soiflom,  duc 

Plufieur^ltresofficiersdudKafieur      McZfrTt  I*  ^  ^ercoW 
tous  veûus  de  deuil.  °"*»eur      Memeurs  de  Ja  cour  de  parlement  en 

Huid  maiftres  d'hoftel  ayans  cha.    *SL&Ch^T  i 
cun  un  bafton  noir  enveloppée  cref-  ^^££2%" 

Deuxaultresguidons  portez  par  deux   visl^de  tlw^a  &  de  U  ^ 
hommes  i  pied  veftus  de  dcuii  r  t     de  1  aultre  cofte. 

Huid  pages  monter  chacun  fur  un  ™Zn\  §enerauJxJdes  monnoyes  s'effor- 
cheval  couvlrt&houflë  de i  vXurs^r    T  m  ¥  Prcceder  mefdids  fieurs  de 

^nc  une  g^^^ïïÏÏS  mefo  aff^^^ 

par  le  milieu»  mefdids  fleurs  des  comptes.  Mais  fin- Ja 

Le  fieur  de  ?laiDf  «9»  en      faide  par  mond.d 

les  efperons.  fieur  Ie  P-       M.  i  me/fieursde lad.de 

Le  fieur  de  VilJemain  portant-  \^  &,  eu,x,ouls  '  fucenjoindaufdids 

gantelets.  p0rtant  ies  generaulx  eulx  retirer ,  qui  leur  fut  fi. 

Le  fieur  nnr,  „  gnifie  par  aulcuns  huilïïers  de  ladide 

les  armoiries  en  efciuTon         P  C°Ur    ,  r°rd°nnan.cedïccllc:  ce  qu'ils 

,  Le  fieur  '        Dortanr  ne  voulurent  du  commencement  faire, 

la  cotte  d'armes.  P    ^C  mais  nouve'*e  plainde  de  ce  faide  il 

Le  fieur  de  Berangerville  l'efn^  .CourIeur  envoya  le  lieutenant  Tanchon 

couverte  d'un  fourreau  i  ve  oursno'r  l^/T™  Com^^emcnr, 
Le  fieur  de  Pizay  premier  efcuVer'         dcclaratlon  ^empriWr  les  con! 

portant  le  heaulme  '^my  d'une  IZ  '  Sr? m°îren  ^  W  fe 

xonne  ducale,  & malteleî  fo £1  d^erl  ^^^"ï^^  monnoytt- 
«unes.                               rc  aeiv      Les  officiers  du  chaftelet  après  mef- 


mines. 

Les  chantres  &  aulmofnjers 
^  gentilshommes  delà  maifon. 
^PJufieurs  chevalliers  de  l'ordreàche- 

Wufieurs  evefques  auffi  à  çhçval , 


 vU<uw.IÇi  après... 

Jieurs  des  aydes,  fuivis  de  plufieurs  ca. 

dedï1"  &  dudi<a  ^U  fieur  ea 

Et  en  cet  ordre  allèrent  en  ladide 
eglifcN .D.  de  Paris,  où  ayant  efté 
ladide  effigie  mifededansle  chœutdei: 

/ôubs 
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*  u  u  ^ande  chancelle  ardente  qui  tanc  aufli  en  pareil  Heu  6c  rang  que  en  - 

r0U^l/enld  y  avTc  efté  mife  &eri-  ladide eglife N.  D^dePans  commeaufii 

S^ffirs  de  la  villcs'enal-  furent  les  autres  eftats  &  ordres /cy- de- 

f  «r aorcTles  vefpres  des  morts  die-  vaut  nommez.  Et  aprez  le  feryice  &  en- 

Jerent  apres  les  vc^»  terrement  faid,  furent  appeliez  lefdids 

KS\  e  lendemain  Mardy  mefdids  fleurs  fieurs  officiers  dïceluy  feu  fieur  duc 

,   i    %t  Procureur   receveur ,  eref-  pour  apporter  chacun  endroidfoyteuriw 

?  ^lÉ^ÏÏ^Meob  Siâes Peignes ,  guidons ,  armes,  efpe- 

huîtres  offi ers S  partirent  de  rons ,  gantelets  ,  battons*  aultres cho- 

VKofte  de  ladide  ville  environ  fept  heu-  tes  cy-devant  nommées ,  ce  qu  ils  firent, 

^  marinfc  allèrent  ez  habits  &  &  les  mirent  fur  la  folle  d'iceluy  feu 

r  p,?cf.,r  baillé  feance  au  chœur  aux  maifon  abbatiale  dudid  S.  Denis,  ou 

f  T!  ÎLfo du  cofte  feneftre  près  la  leur  fut  donne  à  difner  par  le  roy  en 

tat  L  cofté  de  te nef ,  au-defL  des  une  grande  falle  baffe  foubs  le  grand 

portedu  cofte  de  la  ne  ,  corps5  d'hoftel  neuf  j  en  entrant  dans 

KàC    ^ilPmondid  fieur  le  prevoft  laquelle  à  main  druide  furent  mis  met 

Ttefd S  XauU  te  n  oLoyes  fiârs  de  la  cour  ,  6cà  gauche  à  l'oppo- 

que  lefd  ds  £ncrauu  oe             y  d>ealx  mefdias  fieurs  Es  comptes  ^ 

voul0lent  demander  a  enwr  «  au.defIoubs  d'eulx  meffieurs  des  aydes» 

^^^à'ilS^fi*  &  au  bout  «ficelle  à  main  gauche  vis- 

ftranec  par  '"^                 aujx  fereti-  à-vis  de  la  cheminée  ,  en  une  grande 

ordonne  que  M^^^H^Van  falle  tenant  la  largeur  de  ladifte  faite, 

r^Œ^toSS  S  ÎLïSun  de  L  ville,  conteniez 

a"  Îegittre.  Et  quant  quarteniers  *  bourgeois. 

place  près  cw  «  t>  ^  ^  ,  benreufe  expédition  contre  les 


tel 

Meilleurs  les  princes  portans  le  grand 
deuil,aux  haultes  chaifes  près  &  du  coite 
de  celle  de  mondid  fieur  de  Paris  }  Se 
au-deffoubs  d'eulx  meffieurs  de  la  cour 
de  parlement  >  &  de  l'aultre  cotte  mel- 
faS,*.  eompte,& 


nirec  «»  rvj         j   - 

tour  de  fon  benreufe  expédition  contre  les 
Suiffes ,  Reifires  &  autres  ennemis  de 

LE  Mercredy  xxiv.  Décembre  en-  _ 
viron  l'heure  de  dix  heures  du  ma-  a*.  nH- 
tin,  les  P.  des  M.  E.  &  greffier  veftus 


7~  r  j     ,nlt«  &  treneraulxdesay-    tin,  les  v.  des  ivi.  c.  «.  b»-"'»  — 

couftumeejtaiiant  lomec  j:A  k«ft,»,  ,,«•  ville  cftans  à  cheval  en 

i.     /    „  ,i„  r>,ri<;    &  l  oraifon  tunebre    dict  Jioltel  de  viuc  uwii» 
l'evelquede  lans  ,  oc  lorauon  prendre  le  fieur  de 

SdW'iceUeeglde  pou,  pius  g™-  Trcht  »c  de«M .« 

KrournereM  en  icelleegl.fc,  delaquel-   de  Ud/^"'  "  je  livrée  ,  exeepté 

efchevins  U  confeillers  de  ville  fut  le  pie  à  chevalen 

poifle  porte  jufques  à  l'endro.d  de  1  e-      Puis  les  ™  f         ffier  fcul  lcf. 

gUfe  S" Lazare ,  où  .1  fat  délivre  aux  robbes  de :  livrée   te  | 
LtUshommes  de  la  maifon  dudidfeu  viveur ,  confeil- 

^Metedy  enfaivanticelle  ville  te  iers,  5-^»^^ 

trouva  environ  l'heure  de  lepe  heures  trouve  ^f  ^jXalher  des  deux 

du  matin  en  ladide  viUe  S   Dems  en  pagne  du  fieur  d  C Ueutenant 

l'ordre  &  habits  cy-deflus  déclarez  &  erdrts  du  ro^fio  uve  tedia6 

allèrent  en  l'eglife  dudift  heu  auferv.ee  gênerai  Jj^^f^  furvivance, 

&  enterrement  dudid  feu  fieur  duc,  ef-  ville  &  Me  de  frante , 
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&  aultres  fieurs  gentilshommes,  gardes   foubs  defquelles  eftoit  cette infcrinri  m 

en  g'oflès  lettres,  tant  au  front  dfie 


ettres , 

porte  S.  Jacques  que  de  lïoftéî  de  vif 
le  :  ^«  roy  tres.Qhnftien  é-  tres-viti„icux 
Henry  troifiefine  rey  de  France  &  de  Pc 
Unpe  fere  de  fin  peuple,  pourpre** 
fucce^de  fes  viftoires  centre  Us  Reifites 


&  fèrviteurs  de  la  mai/on  dudid  (leur 
de  VilJequier  ,  tous  â  cheval  près  la 
croix  du  Tirouer,  avec  lequel  mefdids 
/leurs  de  la  ville  fê  font  mis  ■>  ôc  font 
allez  en  cet  ordre,  tant  par  ladite  ville 
que  parles  chemins,  au-devant  de  fa. 

dicte  majefté  jufques  près  le  villapdu  AtfJ,  Z^en^^t^l 
Bourg.la-royne  où  ils  trouvèrent  Te  roy  <fe  A,*,  ^/->^,  ^  ^  T VT  vf 
venant  a  cheval    accompagné  de  mef-   «w;  #  ^  petpetueUe  feliciti  * 
feigneurs  les  cardinaulxde  Bourbon  &      Et  en  panant  par  icellc  nnrr*  ç  t 
Vendofme,  de  M  le  duc  d'Efpernon  ,    ques  fut  ^l&^JÏS^ 
&  plufieurs  aultres  feigneurs  de  fa  cour    cry  dune  indicible  multitude  de  n ,  i 
&  fuirte.  Et  approchez  que  furent  lef-   &  muficiens ,  qui  le^red  "  L1     ,  P 
dite  fieurs  gouverneur  &  de  la  ville,  de    grande  resjouïdance  aVeC 
fadite  majefté  de  environ  cinq  ou  fix   de  tout  le  peuple   tan -fiît^ 
pas,  defeendirent  â  terre  &  luy  firent   que  par  Jus  L  ÙeToù  f^Z 
a  révérence,  mettans  mefdite  fieurs  de  jefté  p^oit,&co„tinuoient toutleW 
a  ville  un  genouil  en  terre  ;  ficluy  firt   des  rues  jufque*  â  ladite "Sfc  N  J? 
lediû  fieur  gouverneur  fa  harangue  fort   où  eftoienc  dans  le  chœur 
bnefve ,  &  ainfi  que  M.  le  prévoit  luy   cours  fouveraines  qui  a^Sn^* 
voulait  faire  la  fienne,  S.  M.  d'un  vi.  à  l'entrée  de  laquelle  SeT^f,,  Il 
face  eav.  riant  &  fnrr  i™n,„  r..„         ^„  „u  .  YT^'e  égaie  il  dépendit 


%c  gay>  «ant  &  fort  joyeux  luy  dicl  de  cheval 
que  ce  feroit  pour  le  lendemain  matin 
à  fon  lever,  pareequ'il  eftoit  temps  de 
marcher,  eftant  encores  à  deux  lieues 
de  ladite  ville ,  fie  que  dorefnavant  cha- 
cun bon  bourgeois  pourroit  aller  libre- 

ment  a  fes  madons  aux  champs ,  fie  voy a-   vant  Je  principal  autel 
ger  pour  fes  affaires  en  toute  feuretc.   ciel  préparé  pour  S.  M.' 
t  eltoit  fort  remarquable  que  tout  led. 


.  &  fut  receu  par  monfieur 
lcvefquc  de  Paris  &  le  clergé,  quii'ar- 
tendoient  à  ladite  grande  porte  de  l'é- 
gide }  &lediétevefquele  conduit ,  avec 
les  princes  fie  feigneurs  qui  ïaccompa- 
gnoient,  au  chœur  de  ladite  eelife  de 


chemin  du  Bourg-la-royne  jufques  à  Pa- 
ris eftoit  tout  couvert  de  grand  nombre 
dépeuple  &  chevaux,  qui  alloientavec 
ieldite  fieurs  de  ladite  ville  au-devant 
de  luy,  pour  d'autant  plus  honorer  fon 
retour.  Et  eftans  près  des  faulxbourgs 
S.Jacques  vers  la  première  herce,  com- 
mença l'artillerie  de  ladite  ville  à  fon- 
der }  fie  le  peuple  eftant  parles  champs, 
comme  aufTy  celuy  qui  eftoit  arrivé  au- 
dict  faulxboure  S.  Jacques  de  toutes 
parts  ,  efmeu  de  joye  &  resjouïfTance , 
commença  à  crier  vive  ieroy ,  vivelercy, 
ce  qui  fut  continué  par  tous  les  lieux 
fie  endroite  où  le  roy  pafioit:  fie  mef- 
me lefdite  cris  fie  acclamations  public- 
qucsredoubloient  de  beaucoup  à  l'en 
trec  de  la  ville,  où  lorfqueS  M.  en- 
troir  commença  une  excellente  mufic 
quedehaukfbois,  cornets  a  bouquin  fie 

il  an  rr«c  tnA-.._   i*  ■ 


-rr^.u«  au  logis  du  portier  de  la- 
dide  porte  S.  Jacques ,  faquelle  porte 
ri'ta.'T6^1"11"»  Semble  celle 

îrl  A0iif  i1CCl1!  Ville>  de  "erre  avec 
grands  efeuflons  des  armoiries  du  roy 

de  France  &  de  Polongne  ,  au  -  ded 


DOC  po 
(W  pool  II 

mcbae  tfc. 


w  ou  y  avoit  un 
prépare  pour  S.  M.  foubs  lequel  ef- 
tant ,  fut  chanté  muficalement  Te 
Dt*m%ôc  à  h  fin  d'iceluy  vive  le  m  ■  *J! 
ce  qui  fut  répété  jufques  à  ce  que  S.Al!  t!  £?ï 
fut  fortye  de  ladite  eglife,  en  laquelle  &,t 
la  feance  eftoit  telle , 

Le  roy  eftoit  devant  le  principal  autel 
loubs  fon  ciel,  près  duquel  eftoientlef- 
dias  fieurs  cardinaulx. 

Les  roynes  fie  dames  de  leur  fuitte 
aux  haultes  chaifes  du  chœur  du  cofté 
dextre  près  le  fiege  dudicl  fieur  evef- 
que. 

Au-defToubs  en  allant  vers  la  nef  ef- 
toient  meffieurs  de  la  cour  de  parle- 
ment. r 

Et  de  l'aultre  cofté  en  haulr  meffieurs 
des  comptes,  des  aydes,  meffieurs  de 
la  ville  ,  fie  le  redeur  le  dernier  prez  la 
porte  du  chœur  de  la  nef,  tous  ès  haul- 
tes chaires. 

Aj>rez  leditt  Te  Deum  chanté  fadite 
lict  au  mefme  ordre 
en  fon  chafteau  du 
defeendre. 
fè  retira,  fie  furent 
faite  par  les  mes  feux  de  joie,  mefme 
devant  l'hoftel  de  ladite  ville,  le  par- 
vis N.  D.  fie  aultres  lieux ,  continua- 
tion de  fon  d'artillerie ,  brief  toute  cette 
journée  s'eft  paflee  en  joie ,  resjouïf- 
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fancc  &  loûange  de  fort  heureux  voya- 
ge 6c  defiré  retour  de  fadiâe  majefté  t 
qui  a  bien  voulu  participer  ,  tant  à  la 
joye  que  au  travail  &  péril  de  fa  vie 
propre,  qu'il  n'a  efpargnée  pour  l'hon- 
neur &  gloire  de  t>ieu ,  confervarion 
de  Ton  eftat  &  manutention  de  tous  Tes 
fubje&s. 

Et  le  lendemain  environ  huid  heures 
du  matin  mefdiâs  fleurs  de  la  ville  al- 
lèrent en  leurs  habits  noirs  faire  la  ré- 
vérence à  fadi&e  majefté,  a  laquelle 
mondid  fieur  le  P.  des  M.  dift  ce  qui 
s'enfuit:  Sire  ôic 

lettres  du  frevojl  des  marchands  &  des 
efchevins  au  roy ,  après  les  barricades. 

Voftre  ville  de  Paris  n'a  eu  jamais  tant 
agréable  de  !è  voir  la  première  de  voftre 
royaume  ,  comme  elle  a  pris  à  plaifir  6c 
à  honneur  d'eftre  envers  V.  M.  6c  vos 
prcdeceflèurs  roys  la  première  en  amour 
&  bienveillance.  Le  premier  luy  a  cfté 
donné  par  un  bonheur  j  le  fécond  luy 
a  efte  acquis  par  travail ,  duquel  lonc 
tefraoins  non-feulement  les  ficelés  raf- 
lez ,  mais  defius  tous  celui  de  prelenc. 
Elle  a  loué  Dieu  maintes  fois ,  que  plus 
les  affaires  fe  fontaccruës,  plus  fon  affec- 
tion eft  augmentée  ,  laquelle  n'a  eu 
aucunes  bornes  que  le  contentement 
de  fes  roys  infeparablemcnt  uni  avec 
le  bien  fit  utilité  de  la  chofe  publia 
que.  Toutesfois  elle  ne  peut  nier  que 
fon  navire,  au  milieu  de  fa  navigation, 
n'ait  trouvé  quelques  fois  des  difhcultez 
en  la  perfonne  de  ceux  qui  approchoient 
les  princes.  Mais  elle  a  pafTé  légèrement 
tous  ces  écueils  j  &  le  vent  de  fa  finec- 
rité  l'a  toujours  conduite  au  port  defiré, 
honobftant  les  vents  contraires.  Cette 
mefme  amour ,  bienveillance  6c  affeétion^ 
Sire,  vous  eft  aujourd'huy  reprefentée, 
&  ne  voulant  faillir  à  fon  devoir  ,  fa- 
chant  que  de  cous  les  membres  de  la  ville 
on  eft  allé  vers  V.  M.  elle,  de  fàparc 
a  voulu  envoyer  la  prefente ,  laquelle 
fervira  à  V.  M.  s'il  luiplaift ,  de  tefmoin 
de  la  fidélité  qu'elle  a  toujours  vouée 
à  voftre  fervice ,  9c  pour  vous  aflurer 
qu'eftant ,  comme  chacun  connoift  vos 
faints  defirs  enclins  a  la  confervarion  de 
l'Eglife  catholique  6c  au  bien  de  voftre 
peuple ,  elle  continuera  à  jamais  cette 
mefme  obeïflànce  6c  fidélité  envers  V.  M. 
&  priera  incellàmmenc  Dicu,fire,  pour  la 
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profperité  &  grandeur  de  V.M,  De  vot 
tre  ville  de  Paris  14.  jour  de  May  l'art  A«-  »s**- 
1588. 


SIRE, 


Vos  rres-humblcs ,  tres-obeïf- 
Ons,  &  tres-fidelles  fujets  & 
fer  vit  cars  les  prévoit  des  mar- 
chand» &  efchevins  de  voftre 
ville  de  Paris. 


lettre  desfrevofi  des  marchands  &  efchevins 

de  Paris  à  la  ville  de  four  juf- 

tifier  Us  barricades  &  demander  frit 


ESSIEURS, 


M 


Nous  eftimons  que  vous  avez  enten- 
du que  dcz  long-temps  aucuns  de  ceux 
qui  approchent  du  roy  6c  font  mal  affec- 
tionnez à  noftre  religion  Catholique, 
defirant  l'avancement  des  affaires  du 
roy  de  Navarre,  n'ont  jamais  tanrtaf- 
ché  que  de  fe  rendre  fi  forts  dedans 
noftre  ville ,  qu'ils  puiflènc  en  difpofèr 
à  leur  vouloir,  fâchant  de  quelle  i  mpor- 
ce  elle  eftoit  pour  le  refte  de  la  Fran- 
ce. Leurs  artifices  ont  toujours  efté  pré- 
venus ,  par  la  bonté  &  grâce  de  Dieu, 
qui  a  infpiré  les  gens  de  bien  d'icclle 
à  s'y  oppofer-  par  une  bonne  &  fainte 
union  des  citoiens  catholiques  tendante 
à  la  confervarion  de  la  religion  Chref. 
tienne  &  de  leur  ville.  Finalement  voyant 
leurs  rufes  inutiles ,  ils  fè  font  propofez 
de  venir  à  la  force  ouverte  ific  pour  cet 
effet  ont  par  leur  mauvais  confeil  pou  ile 
S.  M.  à  taire  entrer  des  forces  dans  nof- 
tre ville ,  pour  en  les  logeant  dedans  les 
places  plus  fortes ,  s'en  rendre  les  maif- 
tres  fie  y  difpofèr  à  leur  volonté  de  ceux 
qu'ils  eftimoienc  eftre  plus  affectionnez 
â  la  caufe  de  Dieu  &  confervarion  de 
l'eftat  du  royaume ,  6c  par  cet  eftonne- 
ment  de  la  ville  de  Paris  pafTer  plus  oul- 
tre  à  tout  le  refte  de  la  France.  Dieu 
toutesfois ,  comme  vous  avez  entendu  i 
a  difpofé  autrement ,  ayant  donné  cou- 
rage à  tout  noftre  peuple ,  qui  tout  d'une 
voix  s'eft  oppofé  aux  malheureux  con- 
feils  de  ces  perfonnes  mal  affèdionnées 
à  la  religion  6c  à  l'eftat ,  6c  en  fe  confèr- 
vant  ce  neantmoins  dans  les  limites  d'une 
jufte  deffènfe  avec  une  modération  plus 
grande  qu'on  ne  le  pouvoit  efperer  en 
un  fi  grand  mouvement ,  laquelle  don- 
ne allez  de  tefmoignage  que  c'eft  une 
oeuvre  de  Dieu  6c  non  des  hommes. 
Toutesfois  ceux  qui  fentant  leurs  cons 
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~  fciences  chargées  de  ce  mauvais  confeil, 
ignorent  la  juftc  indignation  des  gens 
de  bien ,  ont  encore  pouffé  S.  M.  à  s'ab- 
fenter  de  cette  ville ,  a  noftre  tres-grand 
regret,  pour  ce  qu'ils  nous  ont  ofté  le 
moyen  de  rendre  au  roy  un  plus  grand 
tefmoignage  de  noftre  obeïllànce.  Et 
d'autant  qu'il  a  encore  auprès  de  foy 
ces  mefmes  confêillers ,  &  que  le  duc 
d'Efpernon ,  qui  avoit  efté  cy-devant 
principal  auteur  de  tous  ces  delleins , 
&  par  lettres  auroit  grandement  con- 
tribué a  cet  efïèt  qui  eft  naguercs  arri- 
vé, nous  avons  a  craindre  qu'il  n'indui- 
fe  encore  S.  M.  à  quelque  confeil  vio- 
lent contre  nous  ,  au  dommage  de  la 
religion  &  de  l'eftat.  Et  pour  ce  nous 
avons  voulu  vous  faire  cette  lettre,  pour 
vous  prier  bien  affecîueufement  de  vous 
unir  avec  nous  en  fi  jufte  commune  def- 
fènfe  ,  nous  alïurant  que  vous  connoif- 
trez  allez  combien  la  confervation  de 
la  ville  de  Paris  eft  importante  &  à  l'une 
'&  i  l'autre ,  &  que  delà  dépend  tout 
le  bien  ou  le  mal  &  delà  religion  &de 
la  France  ,  i  quoy  vous  cftant  toujours 
monftrez  trcs-afrecHonncz ,  &  ayant  efté 
des  premiers  qui  avezprcveu  femblablcs 
malheurs  auxquels  on  vous  vouloir  por- 
ter par  le  moyen  de  voftre  citadelle,  lî 
avez  feeu  tres-prudemment  &  genereufe- 
ment  y  remédier.  Nous  efperons  en  vous 
trouver  une  rres.bonne  &  fainte  union 
en  cette  caufe  commune  ;  ce  que  nous 
eftimons  que  vous  ferez  d'autant  plus 
volontiers,  que  vous  verrez  par  lesjuf- 
tes  demandes  &requeftes  que  avec  mon. 
lîeur  le  cardinal  de  Bourbon  &  autres 
princes  catholiques  nous  faifons  à  S.  M. 
pour  la  confervation  de  la  religion ,  de 
l'eftat ,  &  de  noftre  ville ,  que  nous  ne 
proposons  chofequi  ne  foit  engraveeil 
v  a  long-temps  dans  vos  ames  &  de  tous 
les  gens  de  bien  >  &  pour  cela  attendrons 
de  vous  toute  faveur  &  affiftance,  com- 
me vous  pouvez  faire  de  nous  en  tou- 
tes autres  pareilles  occafions.  Et  par  ce 
que  vous  aurez  entendu  toutes  autres 
parricularirez  ,  nous  finirons  cette  par 
bien  humble  recommandation  à  vos  bon- 
nes grâces,  priant  Dieu  vous  donner, 
Meilleurs,  en  parfaite  fanté  longue  & 
heureufe  vie.  De  Paris  ce  16.  May  1588. 


ET  PIECES 

r        r  t  1 

Lettres  des  frtvofi  &  efchcvim  de  p4fil 
aux  maire  &  ejehevins  de  Tçurs. 


M 


ESSIEURS, 


A  meilleurs  les  maire  8c  efchevins  de 
la  ville  de 

Vostres-humblesAffc&iomiez  & 
amis  les  picvoft  des  mar- 
chands Se  efclicvins  de  la  ville 
Paiis. 


Puifque  les  malheurs  procédant  delà 
defunion  des  François  font  connus  à  un 
chacun,  &  que  lcs  plus  clairvoyans  ju. 
gent  que  comme  l'origine  en  eft  extraire 
des  hérétiques  auffi  eft-ellc  maintenue 
&  de  plu*  en  plus  pratiquée  par  leurs 
fauteurs  &  allouez,  qui  parruies  &  ar- 
mées veulent  rendre  le  parti  descatho- 
iques  fi  fuible  par  leur  defunion ,  qu'avec 
le  temps  ils  puiffènt  parvenir  à  voftre 
entière  ruine.  Nous  qui,  delà  crace  di- 
vine, avons  fecoué  le  joug  de  leur  ty- 
rannie Se  les  menaces  8c  infblcnces  de 
leurminiftere,  &  pour  n'en  plus  retour- 
ner  au  hazard,  ayant  pourveu  à  lafeu- 
rete  de  noftre  ville,  avons  envoyé  nof- 
tre requefte  au  roy,&advifé  élire  be- 
loin  la  communiquer  à  toutes  les  autres 
villes ,  &  notamment  à  la  voftre  qui  a 
donné  de  tres-grandes  preuves  de  fon 
zele  &  imeere  arreclion  à  l'honneur  de 
Dieu  ,  au  lervice  du  roy  &  du  public 
vous  priant  &  requérant  tres-inftamment 
de  joindre  voftre  requefte  à  la  noftre  * ,    .  &*  * 
comme  choie  particulière  à  voftre  ville,  5»* 
afiu  que  S.  M.  ty-devant  prévenue  d'une  KL! 
infinité  de  faux  rapports  tendant  à  la  *  ul^j. 
ddgrace  des  plus  arredionnez  àlavraye 
religion  ,   puifïê  ailement  eftre  per- 
fuadec  à  i'en  fervir  au  plus  important 
î       ,lre  &  gouvernement  de  voftre 
eftat.  C'eftpourquoy  nousrcjouïffansde 
la  bonne  volonté  en  laquelle  vouseftes 
difpofez ,  nous  defirons  joindre  fi  eftroi- 
tement noftre intereft, que  de  la  confer- 
vation de  l'une  dépende  l'autre,  &que 
le  règlement  que  nous  demandons  pour 
l'avenir  foit  confirmé  de  noftre  mutuel 
ferment  &  promeffe  fous  un  mefme  Dieu, 
un  mefme  roy  &  melîne  foy,  que  Je 
commerce  &  négociation  entre  nous  foie 
irrévocable ,  &  que  par  fréquentes  vifi- 
tations  &  conférences  nous  puiffions  avi- 
fer  aux  remèdes  plus  expediens  à  la  ref- 
tauration  de  l'eftat  fi  defolé,  fur  cette 
requefte ,  dont  nous  vous  prions  defpef- 
cher  vers  S.  M.  avec  vos  remonftrances, 
qui  auront  d'autant  plus  de  lieu, qu'el- 
les feront  accompagnées  des  doléances 
des  autres  villes  }  6c  pour  ce  que  nous 
reconnoiffbns  voftre  ville  avoir  tres-bien 
mérité  de  la  religion  Catholique ,  pour 
s'eftre  vertueufemenr  oppofée  aux  enne- 
mis 
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mis,  nous  vous  avons  bien  voulu  avertir 
qu'iceux  ne  manqueront  point  de  rufes 
fie  artifices  pour  vous  deguifer  la  véri- 
té de  leurs  pernicieux  deÏÏéins  fie  s'em- 
parer de  voftre  ville ,  ayant  efté  refluez 
'  fie  repouflèzdes  autres  ;  à  cette  occafion 
nous  vous  avons  député  ce  perfonnage, 
auquel  vous  tarez ,  s'il  vous  plaift ,  mef- 
me  créance  qu'à  nous-mefmes ,  qui  de 
noftre  part  vous  offrira  8c  aflurera  ce 
que  nous  pourrons  pour  voftre  bien  fie 
contentement  &  pour  le  fait  de  noftre 
bonne  &  fincere  union ,  en  quoy  nous 
n'efpargnerons  rien  qui  foit  du  devoir 
des  ridelles  amis.  Sur  cette  vérité  nous 
prions  Dieu  vous  avoir ,  Meilleurs ,  en 
ia  lainte  &  digne  garde.  De  Paris  le  8. 
Juin  1588. 

A  Mcuieurs  meilleurs  les  maire  fie 
cfchevins  de  la  ville  de  Tours. 

Vos  cres-affeôionnez  frères  Bc 
amis  les  prévoit  &  elehevins 
de  la  ville  de  Paris. 

Ordres  four  la  /cureté  de  la  ville. 

Ordonnance  de  par  le  roy  &  les 
prevoft  des  marchands  8e  efche- 
vins ,  portant  injon&iou  à  tous  gens  de 
guerre  de  s'éloigner  de  plus  de  fix  lieues 
ce  Paris ,  à  peine  de  la  vie  fied'eftre  tail- 
lez en  pièces.  Du  1.  Juin  ij88. 

Ordonnance  de  la  ville  du  10.  Juin, 
'que  les  quarteniers  feront  aflëmbler  les 
capitaines  ,  lieutenans  fie  bourgeois  de 
chacune  dixaine  pour  nommer  des  per- 
fonnes  de  chaque  dixaine  qui  fortent  de 
la  ville  en  armes  en  cas  de  befoin ,  a  la 
charge  d'eftre  payez  pendant  le  fervice 
qu'ils  rendront. 

Les  prevoft  &efchtvins  nouveaux ,  continue \ 
fur  la  reine  mère  &  le  roy. 

A  Cte  du  15.  Juillet  1588.  par  lequel, 
T\  fur  ce  que  la  rcync  mere  eftant  à 
Paris  fie  tenant  le  conleil ,  mon  Heur  Mar- 
ceau ÔC  efchevin,  enfèmble  Brigart 
cy-devant  élu  pour  procureur  du  roy  & 
de  la  ville  auroient  rcmonftré  n'avoir 
accepté  leurs  charges  que  pour  le  fer- 
vice  du  roy  &  furete  de  la  ville ,  fie  main, 
tenant  que  les  chofesfont  plus  tranquil- 
les, defireroient  s'en  démettre  s  la  reyne 
les  en  refufe ,  tant  qu'elle  ait  feeu  la  vo- 
lqnté  du  roy ,  fie  cependant  leur  ordon- 
ne de  continuer ,  ôc  leur  remet  à  cette 
fin  le  cachet  de  la  ville  fie  les  clefs  du 
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bureau  qui  avoient  efté  remifes  à  lareyne 
par  les  précedens  i  fie  eft  l'acte  ligné  : 
CATHERINE.  Et  plus  bas ,  Pinal. 

Et  le  10.  Juillet  la  reyne  les  a  man- 
dez fie  dit  que  le  roy  accepeoit  leur  de- 
miffion ,  fie  neantmoins  que  pour  le  bon 
rapport  fait  de  leur  perfonne ,  il  les  con- 
tinu oit  jufqu'à  la  mi-Aouft  prochaine, fie 
delà  à  deux  ans.  Et  elle  leur  a  faitpref- 
ter  ferment  à  l'ordinaire  ,  dont  eft  dé- 
livré acie  comme  le  précèdent. 

Nouvelle  èleUùm  des  officiers  de  milice  de 
la  vide. 

ORdonnancc  du  18.  Juillet ,  fur  la 
plainte  de  plusieurs  bourgeois  , 
qu'aucuns  officiers  de  milice  ,  foit  par 
les  autres  emplois  qu'ils  ont ,  ou  pour 
autre  railbn  ,  négligent  leurs  charges., 
demeurant  par  ce  moyen  fans  crédit  en 
leurs  quartiers,  au  préjudice  du  bien  de  la 
ville  ;  après  avoir  pris  fur  ce  l'advis  de 
pluiieurs  bons  bourgeois  à  ce  députez, 
ce  depuis  le  tout  communiqué  à  noflei- 
jgneurs  les  princes ,  prélats  Sx.  feigneurs 
de  l'union  eftant  à  Paris ,  aflemblce  fera 
faite  des  bourgeois  de  chacun  quartier 
alternativement  fie  l'un  après  l'autre  à 
l'boftei  de  ville ,  pour  procéder  à  la  con- 
firmation ou  nouvelle  éleclion  -des  co- 
lonels ,  capitaines  ,  lieutenans  fie  enfei- 
gnes,  qui  prefteronr  ferment  à  la  mi- 
nière accouftumée ,  fans  qu'il  tourne  à 
marque  ou  blafme  d'avoir  efté  changez 
fie  deftituez. 


de  redit  d'union  ,  frefti  far  U 
ville. 


A  lî  Andement  aux  quarteniers  de  faù 
Ivl  retrouver  à  la  ville  à  heure  y  mar- 
quée tous  les  habitans  de  leur  quartier, 
pour  y  faire  le  ferment  fuivant  l'edic 
d'union  ,  d'y  employer  avec  le  roy  tou- 
tes leurs  forces ,  moyens ,  6e  jufqu'à  leur 
vie,  pour  l'extermination  des  heretiquesj 
fans  que  les  officiers,  advocats  fie  pro-: 
cureurs  des  cours  fouveraincs  fie  chafte- 
let  foient  tenus  de  s'y  trouver,  ayant 
prefté  déjà  le  ferment.  Du  17.  Aouft. 

Dez  le  10.  Juillet  on  avoit  chanté  le 
Te  Deum  pour  l'union  faite  par  le  roy 
avec  fes  fujets  catholiques  pour  l'extir- 
pation des  herefies. 
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celles  remettra  ladite  marque  à  fon  m_ 

Le  rey  promet  £ éloigner  les  troupes  de  Pans,  lonel ,  pour  la  remettre  la  nuit  fui  vanr 

B.,    ,  4  un  autre  officier. 

Revêt  par  lequel ,  fur  ce  que  les  £c  font  lcfdits  crois  quartiers  bor^ 

prevoft  &  efchevins  fupplioient  le  par  leprefent  ordre ,«t  îes  coWk  Z 

roy  d'éloigner  les  troupes  de  n.  lieues  jmtez  en  chacun  d'e.iv  vac«<»e. 
de  Paris ,  fauf  fes  gardes ,  &  qu'en  cas 


de  contravention  il  leur  fuft  permis  de  Règlement  au  fijet  de  la  farde  du  cLi»~ 

titre  courre  fus  auxdiébes  troupes  }  le  N.  D. 
roy  accorde  de  foulager  les  environs  de 

Paris  le  plus  qu'il  fepourra ,  &  donne-  Ur  la  plainte  des  capitaines  &  W 

raordre ,  en  cas  de  licence  des  troupes,  ^  geois  du  quartier  N.  D  conr^  ù 

.au  gouverneur  de  Paris  d'y  pourvoir,  chapitre  de  N.  D.  aufujet  de  la  garde 

&  en  fon  abfence  au  prevoft  de  Paris  après  avoir  ouy  aucuns  dudit  Sari 

ou  fon  lieutenant  auxquels  S.  M.  au-  tre,  eft  ordonné  que  lorfque  kZ' 

Ta  agréable  que  les  prevoft  des  mar-  gnie  entière  montera  en  gVdé  leX 

chauds  &  efchevins  donnent  afliftance.  pitre  fournira  30.  hommes 

Du  17.  Aouft  1588.  Que  ledit  chapitre  ne  fera  averti  que 

,   ,  ,  par  le  Ion  du  tambour,  la  veille 

La  garde  delà  BafiilU  ofiie  à  Teftu  é  Si  les  chefs  des  maifo'ns  font  mandez 

donnée  a  U  ville.  en  perfonnes  aux  gardes ,  le  chapitre  v 


C„  .  envoyera  deux  chanoines  nnnr  ->a;nJ. 

Emlicat  des  preoft  &  efche«m,  de  J<L  confeil  Se  homme 
pat  lequel ,  fur  k  prefentation  faite   dans  le  devoir.  nommes 


qui continue  1  exercice  de  fa  charge ,  ^  Qlxaine  tt  tera ,  ,1,  donneront  deux 

&  que  pour  la  reçompenfe  de  la  capi-  efeus  pour  falarier  cinq  homme sâ  che 

tamenede  laBaftilledontil  eftoitpoiîr-  val  a  leur  deftharge  h°mnKsich^ 
veu,&  que  le  roy  auroit  remife  à  leur  gar-       Leurs  30.  hommes  feront  appeliez  fous 

îrÀ  ^  CUX  d,°flné  4°°°-  iL  ie         *  30.  des  principaux  du c fif 

ro^ntefcr.taS.M.dutrouble  quipour.  de  ordinaire , que  le  doyen  ou  dignité* 

xoit  arriver  s'il  rentro*  dans  l'exercice  du  chapitre  feront  exécuter  &f 7e" 

de  ladite  charge  S.  M  par  lettres  da  defrautfes  capitaines  en  feront  l'execu- 

18.  Aouft  trouve  bon  qu'il  ne  l'exerce,  «on. 

&  que  pour  la  reçompenfe  de  ladite  ca-       Ne  fe  fera  aucune  recherche  ordi 

î?on^e,el^nnleUraUroic  ^IailKe  naire  <knsle  cl0^e  qufpar  le  doyei 
«S °iw 7        1C  rCCOmrnfe  ,Par  j'ef-   &  «ux  à  qui  il  appartient  mais  pour 

Sêr  ?D  tZl*Am«S*C  >illecder-  les  extraor3inaires>ferontVariesPpre' 
mer.  Du  dernier  Aouft.  voft  &  efchevins  &  Je  ^  P£ 

„  j  /       ,    .   .  *e  doyen  ou  l'une  des  dignitez.  Du  n 

Ordre  four  les  rondes  de  la  ville.         Novembre  1588.  S  3> 

H  Du*  P<>Ur  b  gfd?  ^  h  Vil?e*  *<  Cha™<*  <*>é*<  ^  Gervais.  : 
 Se  feront  par  les 

zf  wl?r°ndieS,ChaCUf  avec^uw-  U  »•  Novembreij88.  M.  Pierre 

Pour  vT  a  ?  P    ,Pafr  »«.    JJ  Chauveau  curé  de  S.  Gervais  l 

Pune  Zo  .n  ?"  bienfaircs>   efÉTmandé  au  bureau,  fur  ce  que  de- 

S  & ^  ;J M, S  lm  der'  Urrern-  FéPar01t  q»1^  émotion  au  fu  et  de 
de  k  Grevp  v'i        tr°,r,Cnnî  aCCluy   Fa  cure  i a  q«oy  il  arefpondu  ques'eftanc 

t  MX donnerai5  T^T"  ,C  gUeC»  POUr  !na,adie>  on  ^  «U 

con  rent  l kfl  i    °     d$ s cntrc-re»"  l«nnië d'eftre  hérétique ,  &  qu'à  fon re- 

Sïïî^L  mam  m°ntKr1eronC  '«'P'oque-  tour  fes  amis ,  fans  fon  aveu ,  avoient  re- 

reconnou^ T  ?f  a*™        S'entre"  cherché  dcs  ^«eftarions  de  fès  paroiiîiens 

ne ^^e  veutm  U  *  P°Ur  de  fa  Pr°bité  ' &  nonPour 

<le   le?«SdU  v  5n       corF-de-gar.   exciter  émotion,  &  fur  cequ'on  l'ïre- 

S'rStteftSi  dunner°nC  '««"«j*   q«is  de  fe  retire'r  de  Paris  jufqu'a  ce 
rondes faiâes,  le  commandant  d'i-   que  1« chofes  Ment  plus  ca  mes,  luy 
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faifant  connnoiftre  qu'on  avoir  droit  de 
le  luy  enjoindre  }  il  promit  de  s'abfenter. 

Du  xî.  Novembre  au  bureau  de  la 
ville  le  fufdit  curé  de  S.  Gervais  & 
Chauveau  procureur  delà  cour  fonpere 
mandez  ,lepere  a  comparu  feul  &luy 
aefté  dit  qu'on  eftoit  averti  que  ion  fils, 
quoiqu'il  euft  refigné  fa  cure  &  fuft  pré- 
venu d'avoir  prefché  des  propofitions 
erronées ,  vouloir  à  la  felle  de  Noël  fai- 
re le  fervice  ,  &  attiroit  de  les  paroil- 
fiens  pour  le  fouftenir ,  avec  danger  de 
fedirion ,  a  quoy  la  ville  prétendoit  s  op- 
pofer.  A  quoy  le  père  a  refpondu  que 
îon  fils  ne  s'immiieeroit  aux  fondions 
de  fa  cure ,  qu'il  ne  fe  fuft  purgé  devant 
M.  l'evefque  où  fon  procez  eftoit  pen- 
dant  &.  qu'ainfi  ne  fe  prefcnteroit  pomt 
à  fon  eglife  aux  fcftes  de  Noël. 

Et  ledit  Chauveau  venu  cnfuite  au- 
roit  promis  la  mefme  chofe ,  Ôc  diteftre 
vray  qu'il  avoit  eu  mauvaife  opinion  de 
l'intention  des  princes  catholiques  mais 
qu'à  prefent  il  eftoit  bien  perfuade  de 
leur  linceritc. 

lettres  des  efchevinsau  duc  de  Lorraine. 
fy[  ONSEIGNEUR, 


Lettre  des  tfehevins  de  Paris  À  fleurs 
villes. 


Messieurs, 


Nous  venons  prefentement  de  rece^ 
voir  des  plus  miferables  nouvelles  que 
nous  eufiions  pû  penfer.  Deux  courriers 
venant  de  Blois  nous  ont  alïurez  que 
traitreufement  l'on  a  tué  monfeigneur  le 
duc  de  Guife  &  pris  plufieurs  autres  pri- 
fonniers.  Penfezlà-deiîus  à  la  confequen- 
ce  ,»ôc  quel  deflèin  l'on  peut  avoir  fur 
noftre  religion  ÔC  fur  tous  les  catholi- 
ques. Nous  travaillons  icy  tant  que  nous 
pouvons  }  nous  nous  aflurons  que  vous 
ne  ferez  pas  moins  de  voftre  cofté.  C'eft 
à  cette  lois,  ou  jamais,  qu'il  fe  faut  ai- 
der. Autre  chofe  ne  vous  en  pouvons- 
nous  eferire ,  finon  que  fi  noftre  con- 
fervarion   ne  vous  cft  auez   chère  , 
affectionnons  ce  qui  eft  de  l'honneur 
de  Dieu.  Autrement  nos  ennemis  font 
au-deilus  de  leurs  affaires.  Nous  prions 
fa  divine  majefté  qu'il  nous  veuille  bien 
affilier  &  fortifier  le  courage.  De  Pans 
le  i+.  Décembre  1588. 

A  plufieurs  villes. 


Vos  frètes  &  bons  amisles  efchevinS 
de  la  ville  de  Paris, 

lettre  des  mefmes  aux  colonels  de  U  ville 
de  Rhode^. 


Vous  entendrez  par  la  defpefchede 
monfeigneur  d'Aumale  le  ™^ureux 
ade  commis  en  la  perfonne  de  monfei- 
gneur de  Guife,  ainfi  que  nous  lavons 
entendu  par  deux  courriers  prefente-, 
ment  arrivez  Cette  nouvelle  no* ^  ré- 
duits en  telle  perplexité  êc  afflidion 

ouenousnevousen  pouvons  rien repre     iy/|  essIeURS, 
fenter ,  mais  que  nous  connoiûons  qu  il    4.V  J, 
ira  de  la  perte  ou  confervation  de  nof- 
tre religion  &  de  tout  ce  qui  nous  eft  de 
plus  cher  en  ce  monde.  Nous  aurons  re- 
cours a  Dieu  ôc  à  tout  ce  quil  nous  a 
donné  de  meilleur ,  pour  de  tout  nol- 
„e  cœurembrafler  faquerelleôc  lanof- 
tre  Entellequerclle  fa  divine  bonté  nous 
I  toujours  affiliez  des  princes  de  voftre 
nom  Nousnous  aflurons  de  voftre  cofté  j 
de  nous  aufli  il  vous  plaira  faire  eftat. 
De  Paris  le  14-  Décembre  ,  à  minuit 
1588. 


Monfeigneur  le  duc  de  Loraine, 

Vos  ttes-humbles  &  ires-obciflans 
fervitcurs  lesefchcvins  de  U  ville 
de  Pari». 


Tome  //,  ///. 


Vous  avez  entendu  la  tragédie  jouée 
à  Blois,  tant  contre  les  députez  de  tout 
ce  f  oy  aume ,  que  particulièrement  à  1  en- 
contre de  ceux  qui  fe  leroient  oppofei 
vaillamment  aux  perturbateurs  de  cec 
eftat  Ôc  nos  ennemis  communs  qui  le 
promettent  ôc  femblent  d'avoir  gagne 
te  jeu  ôc  avoir  fuppedite  les  bons  catho- 
liques ,  comme  à  la  vente  ds  ont  fore 
ébranléla religion  Cathohque,Apofto 
lique  &  Romaine  de  ce  royaume  par  la 
mort  violente  des  princes  6c  feigneurs 
qui  s'en  pouvoient  dire  à  bon  droit  les 
vVais  piliers  5c  principal  fouftien.  Mais 
la  main  de  Dieu,  quin'eft  point  amoin- 
drie, affiftera  en  cette  extrémité  ceux 
oui  èmbrafieront  à  bon  efcient  fa  que- 
nelle ,&  favoriléra  les  gens  de  bien  qui 
efpouferont  fa  caufe  j  au  nombre  defquels 
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•  nous  voulons  croire  que  vous  vous  ran- 
gerez volontiers,  pour  l'intégrité  dont  Lttm  de  créance  de  U  viûe  au 
vous  avez  toujours  efté  recommandez,    fujet  des  députe*  envoyez  *0br  rlu-  -  m 
*  l'entière  affedion  &  dévotion  que    J  UJi^^l^J^ 
vous  avez  monftree  de  tout  temps  au  bien  v%vrvw. 
fublicfc  confection  de  noftre  religion.  AU  ROY 

Et  parce  que  le  prefent  porteur  de  la 
ptefcnte  vous  rendra  plus  certains  de  tou-  Ç 
tes  autres  chofes  ,  nous  vous  offrirons  Oî&E, 
feulement  pour  la  fin  toute  amitié,  fra- 

te/nité  &  affiftance  en  ce  que  pourrez      Les  habitans  de  voftre  bonu*  •ni. 

KÛOdeï.  &  autres  cnuritnvonr  J  «•«.ncvinf 

sucres  concitoyens  députez  par  la- 

ijhtt  arrivé  â  Slots.  ordres  de  voûre  dite  ville  vers  V  M 

T\*  »«■  décembre  IjM.  Mande-  ÎT«i?^ 

ment  à  chacun  des  colonels  d'af-  habité  ."eftSXSS  * 

tr  leurs  capitaines  pour  convenir  de  &  notable  ZZ^Tr^T^ 

ms ,  lieu  &  heure  qu'ils  s'aflem-  de  ladite  vi  l  °Tg£?  '  "n'  du  cori» 


des  tems , 


«es  tems ,  Heu  ce  heure  qu'ils  s'aflem-    de  ladite  viM/»  „„.  a       .    "m  »-wF» 
Dua7.Decembr(>,„conreildeville,  Lu " fc &,£ïï£u m"*" '  °" 

De  par  monfieur  le  duc  d-Aumale        *  '}U- 

gouverneur  de  Paris  &  les  prevoft  4c  jIm.  Ut».  J.  l.  .  n  j  - 
«Icbcvins,  deflenfes  d'entrer ri  mettre  *         J  a.. 

garnifon  en  aucunes  maifons ,  fans  or- 

dre  du  gouverneur  ou  defdits  prevoft  &  »  A 

efcnevtas ,  &  enjoint  aux  capitaines  de  J  V 1  E  <;  ç  i  c  n  n  c 

U  ville  d'arrefter  tousorifonmers ouife  iVXESSIEUR.S, 

Décembre  '  Du       »bonu"i''l«  maflicre  commis  contre  la 

Mandement  i  un  colonel  dudit  >o„r  nl/ef  ?"  "  P.C.rfT"  d* 
<le  faire  deffenfe  au»  àr^A...  j  1    '  f     î.  '  fî'8neurs  &  <^P«"  de  toutes 

dteatnisSoX  dX^ÛS  n/1""  dC  "  1uele 
S^i,  ou  de^lÊ*"  ^^^t^eTv-sen 

rien  reprelenter ,  nous  vous  prions  feu» 
lement  vous  animer  a  cette  occalîon, 
félon  que  l'honneur  de  Dieu  &  la  con- 
fervatîon  des  gens  de  bien  vous  y  doit 
Inviter  i  cette  fin ,  vous  gardant  de  re- 
cevoir garnifon.  La  prefente  n'eftant  que 
fur  une  lettre  que  vous  avez  eferite  au 
procureur  Herbin  ,  au  moins  l'un  de 
vous ,  &  vous  ayant  plus  amplement 
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efcrit  par  une  autre ,  nous  prions  le  créa-  ayent  remis  le  courage  ,  tant  comme  Ah  t  f  ' 

teur,  &c.  Du  18.  Décembre  1588.  nous  avons  efté  affurez  que  le  defaftre 

ne  s'eft  point  cftcndu  julques  à  voftre 

Ordonnance  &  délibération  four  des  levées  perfonne  j  ce  qui  nous  a  donné  quelque 

de  milice  é-  d'argent.  efpcrance  que  Dieu  ne  nous  a  du  tout 

abandonnez.  Et  ayant  efté  bien  avertis 

DE  par  les  princes  Catholiques  unis  que  les  machinations  n'eftoicnt  moin- 

avec  le  cierge,  la  nobleile  ,  Se  le  ares  contre  vous  que  contre  meflèigneurs 

peuple  pour  la  religion  &  le  bien  de  vos  frères,  auxquels  nous  prions  Dieu 

i'eftat.  Pour  empefeher  le  defordre  cz  faire  mercy  &  juger  de  l'innocence  de 

bourgs  &  villages  de  l'élection  de  Paris,  leur  fang  îacrifié  pour  fa  gloire  Ôcpour 

par  les  troupes  qu'on  levé  pour  la  ma-  le  bien  du  peuple  François ,  fous  une  foy 

nutention  de  la  religion  Catholique  ,  neantmoins  que  l'on  penibit  entre  les 

Apoftoliquefic  Romaine  i  en  chacun  def-  Chreftiens  eftre  inviolable.  Or  ne  dou- 

dits lieux  on  choifira  cinq  ou  fix  des  ha.  tons-nous  point  que  tels  actes  ne  fbient 

bitans  qui  le  puiûent  aider  des  armes ,  progrez  a  toutes  les  cruautez  qui  le  peu- 

pour  fe  rendre  au  befoin  où  ils  feront  vent  imaginer  a  l'avenir  contre  ceux  qui 

mandez.  Fait  au  bureau  de  la  ville  le  vertueufement  avec  tels  princes  ont  em- 

19.  Décembre  1588.  braffé  la  créance  de  Dieu  &  du  public. 

Du  dernier  Décembre.  En  aûemblcc  Mais  auffi  nous  y  préparons-nous  pour 
generalle  pour  la  fureté  de  la  ville ,  l'ek  noftre  probation  ,  autant  qu'il  nous  eft 
chevio  Rolland  feul  y  préfida  ,  à  caufe  poflible  y  &  non-feulement  cette  ville, 
de  la  détention  à  Blois  du  prevoft  des  mais  toutes  celles  dont  nous  avons  pû 
marchands  &  deux  efchcvins  députez  encore  avoir  nouvelles,  chacun  fe  pré- 
aux eftats.  Arrefté  que  tous  les  habitans  pare  à  y  employer  ta  vie  fort  librement 
contribueront  aux  defpenfes  ncceflâires  Se  tous  fes  moyens ,  mcfmc  ceux  qui  par 
à  taire-,  &  pour  cet  effet  feront  exhor-  Icsprécedcns  ades n'auroientpûs'émou- 
tez  de  contribuer  volontairement ,  &  les  voir  a  telle  refolunon.  Veillez  donc , 
curez  feront  les  quelles ,  comme  il  a  monfeigneur ,  en  une  li  fainte  caufe  pour 
efté  commencé  $  "  ou  bien  les  capitaines  la  gloire  de  Dieu ,  pour  la  confervation 
affembleront  les  dixaipes  &  feront  rolle  des  catholiques ,  &  îpecialement  de  ceux 
de  ce  que  chacun  voudra  donner  ,  &  qui  ont  toujours  plus  honoré  la  vertu 
feront  requis  de  faire  une  raifonnable  de  voftre  illuftre  race  ,  &  mefme  pour 
offre  d'entrée ,  &  encore  fe  taxer  à  une  Pinrcreft  particulier  d'icelle  ne  vous 
fbmmc  médiocre  par  mois  ,  &  que  les  abandonneront.  Et  pour  ce  que  le  péril 
abfens ,  refufans  ,  ou  ne  fe  taxans  rai-  n'eft  qu'au  trop  de  remife  ou  langneur, 
fonnablement ,  feront  taxez  félon  leurs  nous  vous  fupplions  tres-humblement , 
facultcz  &  contraints  par  toutes  voies  monfeigneur,  faire  eftat  de  cette  ville 
ducs  ôc  raifonnables.  pour  eftre  du  tout  à  voftre  dévotion  •> 
Et  outre,  qu'on  contraindra  les  pa-  &  à  cette  caufe  y  venir  en  perfonne, 
roiffes  de  l'élection  de  Paris  &  autres  vous  offrant  nos  vies  6c  nos  biens.  Et 
voilînes ,  de  payer  la  taille  comme  en  confiderez  que  toutes  les  bonnes  villes 
1576.  ou  les  deux  tiers  de  ce  quia  efté  ayant  l'œil  fur  cclle-cy  comme  la  capi- 
payé  l'année  prefente ,  en  cas  que  les  taie  8c  de  laquelle  la  ruine  attircroit 
fonds  ne  piaffent  porter  les  charges  or-  après  elle  celle  de  tout  lerefte  du  royau- 
dinaircs  outre  le  taux  de  ladite  année  me,  il  eft  befoin  fur  tout,  premièrement 
1J76.  pourvoir  à  noftre  confervation,  eftant 
Que  le  pouvoir  donné  aux  députez  aifé  à  juger  qu'icy  tombera  le  grand  ef- 
de  la  ville  envoyez  à  Blois  fera  revo-  fort  ;  remédiant  auquel ,  au/G  le  refte  fe 
qué ,  &  11  befoin  eft  publié  à  fon  de  confervera  aifément.  Les  affaires  difpo- 
trompe ,  &  les  trois  cours  fuppliées  d'ho-  fées  comme  elles  font ,  s'il  fe  reconnoif- 
mologuer  la  prefente  délibération.  foit  quelque  retardement  pour  quelque 

occalîon  que  ce  foit,nou  s  ne  pourrions  re- 

Lettre  de  la  ville  au  duc  de  Mayenne.  tenir  les  jugemens  de  tant  de  perfonnes 

qui  n'ont  mis  de  longue  main  par  voftre 

1V/T,_,__t,,v,„„,.  promeffe ,  leur  efpcrance  tant  en  perfon- 

ÎVI  O  N  S  E I  G  N  E  L>  R ,  g,  qu.en  'vous.  EtPafin  quc  vous  Lluez 

jj.  jinntt  oa     Depuis  le  malheur  qui  nous  eft  arri-  plus  particulièrement  le  bon  ordre  de 

F-moft  De-         ri*-i           tr         ^                 ,          -  r        if  •                                    •  ■  1  r 

«nlwcijït.  vc  depuis  le  maiiacrc  commis  à  Blois,  nos  affaires ,  nous  avons  prie  lelieurpor- 

nous  n'avons  receu  nouvelles  qui  nous  teur  de  la  prefente ,  que  vous  connoii- 

T0meJI.P4rt.JJI.  Lllij 


M*». 


4.  • 
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^  An.  tjt?.  trez  ^e  vos  meilleurs  amis ,  de  vous  en 
rendre  bon  compte,  s'il  vous  plaift  l'en- 
tendre &  le  croire  de  noftre  part,  com- 
flie  nous  vous  en  fupplions ,  &  de  nous 
faire  paroiftreen  ce  befoin  autant  d'af- 
fection que  vous  nous  l'avez  toujours 
allure.  Monfëigneur,  nous  prions  Dieu 
Je  créateur  vous  affilier  en  cet  endroit 
de  là  grâce  Se  qu'il  vous  conferve  en 
parfaite  fânté.  De  Paris  ce  dernier  jour 

*iif**jr$it  de  *  Janvier  1*89. 

ftut-rjtrt .  Dt. 


cemin 'p  If9f. 
cmt  titre  Itttn 
tft  Jmms  Ii  ri- 
£iflrr  avmnt 
lu  fuivMntti , 
fui/tntdu  6. 
&*•  Janviir. 


A  monfëigneur  le  duc  du  Mayne. 


Vos  tres-humblcj  &  très  obàflims 
ferviteurs  les  cfchcvins  &  corp* 
de  la  ville  de  Part». 


£leiïion  de  trois  ferfonnes  en  faifence  dm 
prevofi  é-  des  efihevins  prifonniers. 

DU  5.  Janvier  1589.  En  affemblée 
où  eftoient  les  députez  des  cours 
huit  bourgeois  par  quartier ,  a  ef- 
té délibéré  d'élire  trois  perfonnes  pour 
pendant  la  détention  du  prévoit  des 
marchands  &  deux  efchcvins  vacquer 
avec  les  deux  reftans  aux  affaires  dek 
ville ,  fans  neantmoins  porter  robbes  de 
livrée ,  ny  avoir  qualité  d'efehevins  -y  & 
à  l'inftantont  efté  élus  Drouaft  avocat, 
Bordeaux  payeur  des  gages  de  la  cham- 
bre, &  Crucé  procureur  au  chaftelet,  qui 
ont  prefté  fermentez  mains  du  duc  d'Au- 
maie  élu  gouverneur  de  Paris. 

Et  a  efté  refolu  de  députer  nombre 
de  notables  perfonnesde  toutes  les  cours 
&  communautez  par  devers  le  roy  à 
Blois,demander  la  liberté  des  prevoft  des 
marchands  &  deux  efchevins  arrêtiez 
où  ils  eftoient  allez  fous  la  foy  publi- 
que pour  la  manutention  de  la  religion 
«  loulagement  du  peuple. 

Zettrede  la  ville  de  Paris  à  monfieur  de  U 
Cbajire. 


M 


ONSIEUR, 


Après  ks  malheurs  fi  eftranges  arri- 
vez a  Blois ,  l'avis  que  nouseulmes  des 
traiftreufes  entreprifes  faites  fur  les  au 
très  pnnees  &  feigneurs  qui  plus  fran. 
chement  fe  font  oppofez  à  ïoppreflion 
des  Catholiques  nous  mit  pour  quelques 
jours  en  extrême  peine  de  moniteur 
de  Mercœur,du  Mayne ,  &  de  fous } 

jours  lettres  de  monfëigneur  du  Mayne 
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qui  s'achemine  en  ça*  depuis  hier  fe«r 
lement  autres  nouvelles  de  la  fureté  de 
monditfeigneurde  Mercœur,  &  par  ron 
meflager  avertis  que  vous  eftiez  parti 
pour  aller  à  Bourges ,  encor  que  coura- 
ëeufement  nous  Aillions  déjà  reïolus  avec 
les  autres  bonnes  bonnes  villes  à  la  con 
iervanon  de  noftre  religion  &  de  nous* 

fnr"f\fi  eft-ce<îuec«  ^ns  avis  qu'il 
*  plu  a  Dieu  vous  conferver,  nous ren- 
forcent beaucoup  le  courage.  Ce  n'eft 
pas  â  vous ,  monsieur ,  à  qui  il  faille  exa- 
gérer 1  horreur  de  tels  maflacres ,  corn- 
me  en  telles  perfonnes ,  ni  l'abomina- 
tion d  une  cruauté  exercée  en  la  per 
tonne  d'un  cardinal  preftre  &  archeVef- 
que,  fans  luy  permettre  feulement  le- 
lacrement  de  pénitence  ,  encore  que 
vingt-fept  heures  auparavant  ilfuft  pri- 
fonmer  j  auffi  n'eft-ce  pas  a  vous ,  mon- 
sieur, i  qui  il  faut  reprefenter  la  fuite 
d  un  tel  commencement.  Vous  avez  trop 
de  jugement  pour  l'ignorer.  Moins  en- 
core avons-nous  à  vous  animer  â  fouf- 
tenir  ce  qui  refte  de  bonsCatholiques  qui 
ont  allez  expérimenté  voftre  détermi- 
née refolurion  à  une  fi  fainte  caufe }  mais 
feulement  defirons  nous  vous  afTurerque 
nos  vies  &  tous  nos  moyens  y  feront 
employez,  &c.  Nous  vous  fupplions  donc 
bien  humblement.,  monfieur,  de  tout 
nolrte  cœur  de  ne  nous  abandonner  en 
cette  occafion ,  f  aifant  enforte  que  vous 
puiffiez  joindre  mondit  feigneur  du  May- 
ne, toit  par  vos  quartiers,  s'il  en  prend 
le  chemin ,  ou  en  cette  ville ,  où  vous 
pouvez  croire  que  vous  trouverez  tous 
les  habitans  autant  difpofez  a  voftre  fer- 
vice  ,  comme  la  connoiflance  qu'ils  ont 
de  voftre  valeur  &  affèétion  les  y  obli- 
ge. Cependanc  nous  vous  prefentons  nos 
plus  humbles  &  affectionnées  recom- 
mandations ,  priant  Dieu  ,  monfieur , 
qu'il  vous  donne  en  parfaite  fanté  lon- 
gue &  heureufe  vie.  De  Paris  ce  6.  Jan- 
vier 1589.  Vos  tres-humbles  ferviteurs 
les  efchevins  &  corps  de  la  ville  de  Paris. 
A  monfieur  delà  Chaftre  chevalier  des 
deux  ordres  du  roy,  gouverneur  &  lieu- 
tenant gênerai  pour  S.  M.  à  Bourges  en 
Berry.  0 

Suit  au  regiftre  une  lettre  circulaire 
de  la  ville,  imprimée  dans  le 3.  vol.  des 
mémoires  de  la  Ligue  p.  178.  avec  ce 
titre  :  Lettres  d'union  four  efire  envoyées 
far  toute  U  Chrétienté  ,  &c. 

a  tous  vrais  f1delles  chres- 
tiens  et  Catholiques. 

Messieurs  ,  Nous  femmes  avertis ,  &c. 
Ce  titre  n'eft  point  dans  le  regiftre 
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de  la  ville,  où  la"  lettre  commence  par  :  fage  qu'il  fera  avifé  ;  &  pour  ce  qu'il  eft 
MONSIEUR  t  nous  fommes  avertis ,  e$-c.  befoin  d'uler  de  diligenccfit  céleri  tc,nous 
Et  finie  ainfi  :  Dieu  vous  y  vueille  bien  vous  prions  de  vous  y  employer  de  tel 
reftmdre  ,  encourager  &aJffî/ler>  é-vouscon-  coeur  &  aflèdion  que  bons  Catholiques 
ferver ,  monfieur,  en  fa  fainte  benediffion.  &  François  doivent  pour  la  protection 
Du  bureau  de  la  ville  ce  8.  jour  de  Janvier  de  leur  religion  &de  leur  patrie  -,  ufanc 
1589.  Vos  tres-humbles ferviteurs  les  efehe-  neantmoins  de  modération  &  égalité  en 
vins  é-  cerfs  de  la  ville  de  Paris.  la.  cotrifation  que  vous  ferez ,  tant  pour 

le  département,  que  pour  la  taxe&  pri- 
Lettredu  duc  de  Mayenne  four  faire  affor-  fe  des  vivres ,  afin  que  les  cotifez  n'ayent 
ter  À  Paris  les  deniers  des  décimes,  &c      occafion  de  plainte  ,  &  les  foldats  de 

prendre  fourrages  fans  payer  5  ce  qu'ef- 

MONSIEUR,  Comme  l'eftablif-  perans  de  vous ,  nous  prions  Dieu  vous 
fement  de  l'herefie  en  ce  royaume  conferver  fes  faintes  grâces.  De  Paris 
importe  plus  à  meilleurs  du  clergé  qu'à  ce  16.  jour  de  Janvier  1589.  Vos  bons 
nuls  autres  >auffi  eft  il  à  croire  qu'ils  ap-  amis  les  DUC  D'AUMALE  pour  les 
porteront  plus  de  moyens  pour  l'cmpef-  princes  unis ,  &  LE  CORPS  DE  VILLE 
cher  5  c'eft  pourquoy  ils  ont  fàinrement  DE  PARIS  pourlesautres  villes  unies, 
confenti  la  vente  d'une  partie  de  leur  &  Signé,  LE  DUC  D'AUiViALE.  Etau-i 
temporel,  afin  d'en  employer  les  deniers  deflbus  :  Hemerard  greffier  ,  par  le 
aux  frais  de  la  guerre  contre  les  héréti- 
ques. Mais  pour  ce  que  s'ils  eftoient  por- 
tez ailleurs  qu'en  cette  ville,  ils  retourne- 
roient  en  autres  effets  &  contribueraient 
à  faire  aux  catholiques  la  guerre  que  l'on 
leur  commence }  nous  vous  prions  bien 
fort,  fuivant  le  zele  que  vous  avez  tou- 
jours porte  à  noftre  religion  ,  de  donner 
ordre  que  les  deniers  de  la  taxe  des  béné- 
ficier de  voflre  diocefe,  &  ceux  mefme 
que  les  receveurs  des  décimes  ont  en 
leurs  mains ,  foient  le  plus  promptement 
que  faire  fe  pourra  apportez  en  cette 
ville  ez  mains  de  monfieur  Binet  rece- 
veur des  décimes  de  cette  généralité. 
Et  vous  ferez  en  cela  une  oeuvre  digne 
de  vous,  monfieur,  à  qui  fur  ce  nous 
prions  Dieu  vouloir  donner  en  bonne 

ianté  longue  vie.  De  Paris  ce  8.  Jan-    fè,  &  delà  mort  que  contre  tout  droit 


commandement  de  meilleurs  de  la  ville 
de  Paris.  • 

Lettre  de  la  ville  de  Paris  au  cardinal  de 
Joyeufe. 


Mon 


SEIGNEUR, 


Le  fupportque  lesCatholiquesFrançois 
reçoivent  de  vous  comme  leur  protec- 
teur près  de  S.  S.  &  le  zele  que  vou» 
avez  notoirement  à  la  conlèrvation  de 
la  religion  Catholique,  nous  ont  donné 
hardieflcdc  vous  eferire  la  prefenre  pour 
vous  émouvoir  à  commifèrarion  du 
meurtre  inhumainement  commis  en  la 
perfonne  de  monièigneur  Je  duc  de  Gui- 


vier  1589. 


Voftre  entièrement  bon  & 
affectionne  a  m  y  , 
CHARLES  DE  LORRAINE. 

Leitre  du  duc  ctAumale  à-  de  la  ville  de 
Paris  aux  villes  de  Fanion  Pour  faire  don- 
ner vivres  &  eftapes  aux  troupes  étran- 
gères. 

MESSIEURS,  la  crainte  que  nous 
avons  que  les  troupes  eftrangeres 
qui  entrent  en  ce  royaume  par  vos  quar- 
tiers ne  prennent  licence  d'y  fourrager, 

fi  on  ne  leur  fait  pourvoir  de  bonne  heu-  porté  de  fi  contraires  &  fi  funeftes  effets, 
re  de  vivres  qui  leur  font  neceflaires  ,    que  outre  le  mal  qui  eft  commis ,  il  n'y 

nous  a  fait  depefeher  le  fieur   a  plus  d'efperance  qu'à  l'avenir  jamais 

comme  porteur,  pour  avifer  avec  vous  plus  l'on  veuille  prendre  une  voye  dou- 
à  leur  faire  dreffer  des  eftapes  ez  lieux  cepour  parvenirà  un  eftabliflèment ,  Se 
&  endroits  plus  commodes  de  leurpaf.  filous  un  nom  de  diffimulation l'on  veut 

LU  îij 


divin  &  humain  l'on  a  fait  injurieuie- 
ment  fouffrir  à  feu  monfeigneur  le  car- 
dinal de  Guife.  La  commiferation  eft 
en  la  mémoire  d'un  tel  forfait ,  mais  la 
pieté  eft  en  tous  les  François  Catholi- 
ques ,  ÔC  l'injure  à  Dieu  &  à  tout  l'ordre 
ecclefiaftique.  Ces  princes  furent ,  com- 
me tous  les  députez  des  provinces  de 
France ,  femons  d'aller  aux  eftats  publics 
en  la  ville  de  Blois ,  auxquels  Je  roy 
ayant,par  une  apparence  de  bonne  volon- 
té ,  donné  hardieffe  de  déclarer  franche- 
ment ce  qu'ils  eftimoient  eftre  de  befoin 
pour  l'aflurance  de  la  religion  &  refor- 
mation de  l'eftat  ;  toutesfois  en  ont  rem- 


An.  ifif. 
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faire  paflèr  toute  efpece  de  perfidie 
&  par  jurement  ,  nous  pouvons  pren- 
dre déformais  re/olution  de  n'avoir 
,plus  d'égard  qu'à  la  force  &  aux  fur- 
prifes  ,  Se  fans  faire  plus  eftat  de  juf- 
tice&delafoy  catholique,  nous  ran- 
gerons l'eftac  de  la  France  à  la  façon 
de  vivre  des  pirates ,  voire  des  beftes 
brutes.  L'on  en  fbupconne  beaucoup  à 
fe  mort  <le  feu  monfeigneur  voftre  frère 
•nfeigneurleduc  de  Joyeufe  que  Dieu 


mo 


abfolve  j  mais  la  fuite  au  comportement 
des  affaires  nous  en  fait  croire  quelque 
chofe.  Tant  y  a. ,  monfeigneur ,  qu'à  l'é- 
vénement de  tous  ces  meurtres  nous  n'a- 
percevons qu'une  pareille  &  femblable 
itfuë ,  à  Ravoir  l'avancement  des  affai- 
res du  roy  de  Navarre  &  des  héréti- 
ques. Car  la  mort  de  feu  monfeigneur 
voftre  frère  leur  ofta  la  terreur  d'un  tres- 
fort  &  vaillant  ennemy ,  &  celles-ci  nou- 
vellement advenuës  les  eftabliflènt  en 
telle  aflurance,  que  les  guerres  qui  par 
le  paûe  fe  conduifoient  par  contenan- 
ce feulement  de  leur  refifter ,  font  déf- 
ormais apertement  ce/Tées }  toutes  les 
gardarmeries  révoquées ,  &  les  armes 
au  contraire  drefiees  contre  lesCatholi- 

2ues.  Et  combien  que  nous  ne  foions 
ors  d'efperance  de  nous  refoudre  avec 
la  grâce  de  Dieu ,  les  moyens  ne  nous 
eftant  pas  du  tout  oftez  i  toutesfois  ce 
nous  fera  un  grand  fupport ,  quand  nous 
feaurons ,  monfeigneur  ,  que  vous  nous 
voudrez  honorer  des  grandes  faveurs 
que  vous  avez  près  S.  S.  &  en  tous  en- 
droits où  vous  jugerez  nous  pouvoir  le- 
courir  Confiderez  s'il  vouspiaift  ,  mon. 
feigneurdeGuife ,  veu  le  peu  de  défian- 
ce qui  eftoit  en  luy,  s'eftant  fans  armes 
&  fans  aucune  force  range  en  lieu  Ci 
avantageux  à  l'injure  qui  luy  a  efté  pour- 
ebaflee.  Mettez-vous  devant  les  yeux  un 
meurtre  commis  en  un  cardinal  preftre, 
archevefque  &  premier  pair  de  France,' 
auquel  mefme  l'on  a  dénié  lefacrement 
de  pénitence  ,  encore  que  par  l'efpace 
de  14.  heures  l'ayant  tenu  prifonnier,  il 
fuft  facile  de  prendre  de  luy  fans  crainte 
de  refiftance  la  vangeance  que  l'on  en 
demandoit.  Reprefentez  -  vous  aufïi  les 
eftats  généraux  de  France  forcez,  en 
l'ailemblee    defquels  le    grand  pré- 
voit de  l'hoftel,  accompagné  du  bour- 
reau ,  fe  iaifk  des  principaux  ,  tant  ec- 
defiaftiqùes  ,  nobles  ,  qu'autres  ,  la 
mort  delquels  n'eft  retardée  que  pour 
remooon  du  peuple  &  l'indignation  qui 
s  en  eft  enfuivie  ,  &  penfez  à  quelle  fin 
dtoient  les  conipirations  faites  contre 


ET  PIECES 

meflèigneurs  les  ducs  de  Mcrcceur.du 
Maync  &  d'Aumale  ,  monfieur  de  la 
Chaftre,  mefme  la  détention  eftroite  de 
meffeigneurs  le  cardinal  de  Bourbon 
duc  de  Nemours,  princes  de  Joinville' 
d'Elbeuf  &  autres.  Mais  fur  tout  nous 
vous  prions  &  fupplions ,  monfeigneur 
de  nous  aider  à  pourvoir  à  l'avenir  & 
que  ce  qui  eft  de  reliques  des  bons'fc 
zelez  catholiques  puiflèeftre  favorable- 
ment recueilly  ,  afin  que  noftre  religion 
que  les  hérétiques  menacent  de  long- 
tems  de  ruine  puiflê  fe  mettre ,  comme 
nous  en  avons  bonne  efperance,  en  fu- 
reté ,  bien  que  nos  ennemis  fe  vantent 
d'avoir  dénué  de  chiens  &  de  deftènfes 
le  faint  troupeau  de  l'eglife  catholique. 
Car  nous  aurons  toujours  ferme  efpe- 
rance en  Dieu  ,  qui  eft  le  vray  pafteur, 
qu'il  ne  l'abandonnera  point ,  &  que  S.  s! 
pere  commun  de  tous  les  Catholiques  j 
par  voftre  interceffion,nous  afïïftera  de  fes 
bénédictions  &  moyens;  de  quoynous 
vous  fupplions  trcs-hmmblement,  mon- 
fejgneur ,  vous  animer  &  affecïionner 
en  tant  que  la  fainteté  &  juftice  de  la 
caufe  le  méritent.  Ce  fai  fànt ,  vous  cou- 
ronnerez voftre  mémoire  de  plus  belle 
oeuvre  de  pieté  dont  il  fe  foit  prefen- 
té  fujet  de  voftre  vivant ,  &  obligerez 
à  jamais  les  gens  de  bien  à  prier  le  créa- 
teur prote&curde  tout  le  monde,  com- 
me nous  faifons  en  cet  endroit,  mon- 
feigneur, qu'il  vous  conferve  &  main- 
tienne toujours  en  fa  grâce  &c.  De  Pa- 
ris ce  11.  jour  de  Janvier  ijSo. 

A  monfeigneur  le  cardinal  de  Joyeu- 
fe lieutenant  gênerai  pour  le  roy  au  coin- 
té  de  Thouloufè. 

Vos  très- humble?  &  obeïflàns  fer- 
viteurs ,  les  etchevins  Se  corps  de 
la  ville  de  Paris. 

Lettre  circulaire  de  la  v{Ue  de  Paris,  an 
fujet  de  ce  qui  eftoit  arrivé  i  Bleis. 


M 


ESSIEURS. 


Nous  fommes  avertis  que  depuis  ce 
qui  eft  avenu  à  Blois  au  mois  der-  Cttt*Utm4 
nier  paffe ,  pour  Je  malheur  (  craignons-  dîf«t*u  t* 
nous)  déroute  la  France, plu ficurs des  y 
mal-aftedionnez  à  la  religion,  &-nes'eu  ',7m* \u$  m-, 
fervant  que  comme  de  rnaîque  pour  m,in' 
tromperies  Catholiques,  vont  de  villes  L 
en  autres  femant  de  faux  bruits  &def- 
guilant  la  vérité  de  cette  hiftoire  tra- 
gique 
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eique,  pour  prévenir  le  jugement  de  détoures fes  entrepri fes  qu'il 

Sàeluns  &  divertir  pi  cVainte  l'af-  peut ,  diffipé  l'union  ,ur ée  entrele Ou 

nS on  des  autres ,  qui  par  tels  evene-  tholiquesparun  faintedit, duquel lexe- 

^emaDDrehendentp  us  la  tyrannie  des  cution  cft  d'une  commune  yoixrecon- 

Sues.  De  Si?  l'on  «trouvé  en  nue  le  feul  remède  au  perd  qui  nous 

cette  ville  quelques  chfcours ,  auxquels  pourfuit  de  fi  près  ,  i  ^^^T™ 

/...oiau'il  n'vait  point  d'apparence ,  corn-  meffieurs ,  que  vous  ne  prelterez  aucu- 

ÏÏÏ^Ïiflîeurft.  depuW  le  nement  l'oreille  ni  donnerez  confente 

rapporteront  en  leurs  provinces,!!  avons-  ment,  comme  de  noftre  part :  nous J 

Jus  crouvcexpedienïdevousreprefcn-  fommes  bien  refolusfic  vous  enreque- 

?er  le  plus  fucdnclement  qu'il  nous  eft  rons  aufll  aflêcWemeut  que  'honneur 

poffibVla  vérité  de  ce  fai?  &  la  confe.  de  Dieu ,  voftre  religx» ,  &  la  confer 

auenced'iceluy.  Vous  fçavez,  meffieurs,  vation  de  vous-mcfmes  vous  y  doivent 

S  l'extrémité  de  la  maladie  corn-  animer.  Dieu  n'a  P«  I*™»  fl*  ~» 

mune  de  ce  royaume  l'on  a  jugé  pour  ennemis  ayent  exécute  les  malneurcu. 


A» 


jours  oc  en  iuuk  «.«.»»—  

toute  franchife  fit  affurance  de  ceux 
qui  y  ont  efte  convoquez}  6e  neant- 
moins  en  celle-cy  la  foy  publique  pro- 
teftéc  fie  jurée  fous  le  précieux  gage  du 
faint  Sacrement  de  l'Autel  fe  trouve 
rompue  &  violée,  les  princes  fie  prélats 
maflacrez ,  autres  emprifonnez,  une  par- 
tie des  députez  conduits  par  le  grand 
prevoft  accompagné  du  bourreau  ,  les 
captures  faites  dans  les  allcmblces  mef- 
me des  eftats ,  defquels le refte  eftpour- 
fuivy  6c  par  tel  efoouvantement  ci  car  ce 
fit  diffipé ,  fpecialement ,  ce  qui  eft  à 
noter ,  entre  les  prifonniers  ceux  qui  plus 
ouvertement  ont  fait  inftance  de  l'affu- 
rance  de  noftre  religion ,  du  reftablif- 
fement  de  l'eftat  fie  foulagement  du 


jues.  l^eit  un  telmoig' 
ge  certain  qu'il  ne  nous  veut  pas  aban- 
donner ,  ce  qui  nous  doit  encourager 
en  cette  occafion.  Vous  voiez  à  jeu  def- 
couvert  l'opprcflîon  de  la  religion  &  du 
peuple  ,  fie  que  rien  ne  nous  peut  pré- 
ferver  de  la  ruine  totale ,  que  noftre 
union  fit  mutuel  fecours.  Unifions-nous 
donc  plus  cftroitement  que  nous  ne  le 
fuîmes  oneques  -,  puifque  le  Sacrement 
de  baptefme  nous  y  a  premièrement 
obligez  ,  fie  le  ferment  d'un  fi  tome 
edit  nous  ofte  tout  fci  upule  d'autre  con- 
fédération humaine.  Secourons  ceux  que 
nous  voulons  fecourir  ,  fie  qui  nous 
veulent   fecourir.   Continuons  noftre 
commerce,  fie  nous  maintenons  la  foy 
mutuelle  ,  nous  donnant  fur  ce ,  s'il 


fement  de  1  eltat  ôc  îouiagemom  u«  mutuelle  ,  nous  aonnaui  ««  ^  m. 
pauvre  peuple  >  de  forte  que  fur  le  vous  pjaift  t  Voftre  refponfc  fie  afïuran- 
point  que  nous  penfions  eftre  au  vray  cej  nous  faifant  Ravoir  fouvent  de  vos 
chemin  de  noftre  repos  fie  d'une  re-  nouvelles ,  fie  nous  aimant  comme  vos 
formation  tant  defirée  de  tous  les  confreres  Se  amis  ,  qui  veulent  en  fi  jufte 
gens  de  bien ,  le  mauvais  confeil ,  in-  caufe  ne  départir  autrement  d'avec 
ligné  de  fon  éloignement  requis  par  vous  ^  nous  recommandans  de  très- bon 
 :  i_«c  JmolVirc    nniK  a  remis   a  „n,.c     .V  nrions  le  créateur. 


1er  trois  ordres  des  eftats,  nous  a  remis 
au  fond  de  tous  malheurs ,  s'il  ne  plaift 
à  Dieu  conferver  les  fiens ,  Se  fi  nous 
ne  nous  évertuons  à  noftre  légitime  fie 
naturelle  deflènfe,  puifque  de  noftre 
temps  nous  voions  la  perfecution  des 
Catholiques  s'autorifer  fans  refped  de 
l'ordre  de  preftrilè  ,  du  titre  de  cardi- 
nal ,  arche  vefque ,  tons  forme  deprocez 
fie  contre  tout  droit  divin  fie  humain. 
La  foy  publique  fie  franchife  des  eftats 
eftre  rompue  fie  violée ,  eft  chofe  hor- 
rible i  penfer  feulement ,  Ôtblafpheme 
exécrable  ,  que  la  fainte  communion 
doive  fervir  pour  mafque  à  l'entreprife 
de  telles  cruautez  indignes  d'un  chref- 
tien  fit  fervir  ainfi  de  porte  nouvelle 
pour  l'approbation  d'un  fi  pernicieux 
confeil  qui  neceflèra  de  venir  à  chef 


cœur  à  vous,  fie  prions  le  créateur, 
meffieurs,  vous  conferver  en  tout  bien 
8c  profperité.  Du  bureau  de  la  ville  de 
Paris,  ce  it.  Janvier  1589. 

Vos  frère»  &  bons  amis  les  cf- 
chevins  Se  corps  de  lavilk  de 
Paris. 

Deniers  roy**x  faifis  &c. 

/^\Rdonnancç  du  11.  Janvier  1587. 
\J  de  par  les  prevoft  6c  efchevins ,  au 
receveur  du  domaine  de  Montfort  ÔC 
marchands  adjudicataires  s  de  rapporter 
en  la  chambre  du  confeil  gênerai  de 
l'hoftel  commun  de  la  ville  de  Paris  4 
feavoir  le  receveur  un  eftat  au  vray  de 
fareceprefiedefpenfe,  fie  les  marchands 
les  adjudications ,  avec  deffenfes  de  vuu 


4j<5  PREUVES    ET  PIECES 

Ah  ij8>   der  leurs  mains. ^  Fait  ^  au  confeil  des  fi-   bles,  &  autres  villes  de  France  j  contre- 


nances  tenu  enl'hoftel  de  ville  de  Paris,  fignées  de  fon  fecrecaire  Se  de  leur  gref 
Aûe  fervant  de  déclaration,  que  les  fier,  &  fcelJées  deslceaux  dudit  duc  & 
prevoft  &  efchevins  ne  prétendent  point  de  la  ville.  Dudit  jour, 
toucher  au  fonds  des  cinq  groflès  fer-  De  par  monfieur  le  duc  d'Aumale 
mes  au  préjudice  des  rentes.  Dudict  jour,  gouverneur ,  &  les  prevoft  &  efchevins 
Ordonnance  portant  deflfènfe  de  faire  &c.  InjoinAion  à  tous  habitans  qui  fe 
prifonniers  ni  mettre  garnifon  ez  mai-  fontabfentez,  de  revenir  à  peine  de  gar- 
ions, fans  ordre  ligne  du  gouverneur  nifon  en  leurs  maifons,  &  d'eftremis 
ou  de  deux  efchevins.  Et  eft  intitulé  :  gens  à  leurs  delpens  pour  faire  la  gar- 
De  par  monfeigneur  le  duc  d'Aumale  de, 
gouverneur  ,  &  les  prevoft  des  M. 

&  efchevins  de  la  ville  de  Paris.  Des  Ordonnances,  mandemtns  é-c 

16.  &  17.  Janvier  1589. 

Les  princes  Catholiques  unis  avec  les  f~\  Rdonnance  de  par  monfieur  d'Au- 
jjrelats  &  autres  ecclefiaftiques  ,  gen-  y^/  maie  gouverneur  &  les  prevoft 
tilshommes,  bonnes  villes  &  comrau-  &  efchevins,  permettant  aux  villages 
nautezde  France,  pour  la  deffènfe  de  de  courre  fus  &  emmener  prifonniers  en 
la  religion  Catholique ,  Apoftolique  &  la  ville  de  Paris  lesfoldars  qu'ils  avoient 
Romaine ,  foulagement  du  peuple ,  haut  mis  au  bois  de  Vincennes ,  en  cas  qu'ils 
&  puiflànt  prince  Charles  de  Lorraine  s'écartent  pour  fourager.  Du  10.  Janvier 
duc  d'Aumale  gouverneur  de  Paris  ,  &  1589. 

les  prevoft  des  marchands  &  efchevins  Mandement  aux  confeil lers  de  ville 
d'icelle  ftipulans  pour  les  dcfluldits.  Il  pour  alfifter  le  bureau  à  la  femonec  qu'il 
eft  mandé  au  gruyer  &  garde-marteau  devoit  faire  aux  cours  fouveraines  de 
de  la  foreft  de  Crecy  de  faire  abatre  fe  trouver  au  fervice  &  prières  pour 
certaine  quantité  d'arbres,  le  procureur  l'aine  de  monfieur  de  Guifè.  Du  16.  Jan- 
du  roy  appellé,  &  les  délivrer  à  vier. 

charpentier,  pour  employer  a  Pareil  mandement  aux  quarteniers, 
la  conftruchon  de  quelques  ponts.  Pro.  &  d'appeller  chacun  quatre  bourgeois 
mettant  en  leurs  propres  &  privez  noms  pour  affilier  a  cette  femonce. 
de  les  en  faire  tenir  quittes  par  tout  Lettres  aux  villes,  du  27.  Janvier, 
où  il  appartiendra }  &  à  faute  d'y  fatis-  pour  accepter  la  délibération  de  Sor- 
faire ,  font  déclarez  ennemis  du  public,  bonne  fur  la  prifedes  armes,  afin  qu'on 
En  tefmoin  de  quoy  ont  figné  les  pre-  k  fift  publier  aux  profnes. 
fentes  &  fait  contre- figner  par  leurs  fe-  A&e  du  17.  Janvier,  de  lareprefen- 
cretaire  &  greffier ,  &  fait  cacheter  des  tation  faite  par  un  chanoine  députe 
fceaux  dudit  fieur  &  de  la  ville  de  Pa-  de  la  ville  de  Beauvais  ,  de  la  procura- 
ris  le  r8.  Janvier  1589.  iW:  CHAR,  tion  de  ladite  ville,  portant  promené 
LES  DE  LORRAINE  &  de  trois  des  d'entretenir  l'union  faite  pour  la  manu- 
efchevins.  Et  plus  bas  :  par  commande-  tention  de  la  religion ,  anciens  privile- 
ment  exprez  de  mefdicls  fleurs ,  Heve-  ges  &  libertez  de  chacun  des  trois  ef- 
RARD-  tats,  envers  &  contre  tous,  fans  nul 

Les  princes  unis  avec  le  clergé ,  la  excepter }  à  quoy  le  bureau  de  la  ville 
noblefle  &  les  bonnes  villes  pour  la  pro-  de  Paris ,  où  eftoient  pluficurs  députez 
tedion  de  la  religion  Catholique  Apof-  du  clergé ,  les  reçoit  &  fait  pareilles  pro- 
tolicque  &  Romaine  &  liberté  des  ef-  teftations  &  promeffes  ,  tant  pour  le 
tats  de  France,  à  corn,  particulier  de  Beauvais,  que  du  refte 

miflaire  gênerai  des  vivres  &c.  Comme  de  l'union. 

pour  empefeher  que  les  troupes ,  tant  Ordonnance  pour  faire  rolle  de  la 
eftrangeres ,  que  Françoifes ,  qui  vien-  contribution  que  les  habitans  de  Paris 
nenc  a  noftre  fecours ,  afin  de  reprimer  feroient  par  mois  ,  fuivant  qu'ils  s'y 
la  tyrannie  des  fidefrages  ennemis  de  font  volontairement  fournis  3  Se  ceux  qui 
noftre  religion  &c.  On  luy  donne  or-  n'auront  rien  offert  feront  adjouftez  j 
dre  pour  faire  fournir  vivres  auxdites  enfemblc  la  taxe  augmentée  de  ceux  qui 
trouppes  ,  en  payant ,  fuivant  le  taux  ne  fe  feroient  taxez  félon  leurs  facultez» 
qu'il  en  feraj  contraignant  lesparoiflès  &  les  pauvres  feront  exempts.  Du  18. 
xefufantcs  par  toute  voyed'hoftilité.  Si-  Janvier. 

gne  du  duc  d'Aumale  &  des  efchevins,  Mandement  aux  quarteniers  d'invi- 
reprefentant  les  princes  ,  prélats ,  no-  ter  les  officiers  de  milice  de  fe  trouver 
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en  deuil ,  s'il  fè  peut ,  au  fervice  de  met 
fieurs  de  Guife  à  N.  D.  Dudit  jour. 

Ordonnance  du  bureau  aux  villages 
voifinsde  S.  Maur,  d'envoier  certain 
nombre  d'hommes  à  la  garde  du  pont. 
Du  dernier  Janvier  1589. 

Ordonnance  portant  permiffion  aux 
habitans  des  bourgs  S.  Lienard  fie  faint 
Jacques  près  Corbeil  ,  de  fe  dorre  fie 
prendre  a  cette  fin  les  terres  adjacen- 
tes en  les  payant  au  dire  de  gens ,  fie 
d'en  impofer  la  defpenfe  fur  eux.  Fait 
fie  ordonne  au  confeil  tenu  à  Paris  le  t. 
Février.  Ladite  ordonnance  fur  la  re- 
quefte  des  habitans  defdits  bourgs. 

Sur  requefte  prefentée  à  la  ville  par 
les  habitans  de  Charoruie,  le  bureau 
de  la  ville  leur  permet  de  faire  clorre 
leurs  avenues.  Du  3.  Février. 

Ordonnance  des  frevofi  &  efchrvins ,  four 
faire  jurer  Punie*. 

DE  PAR  LES  PREVOST  DES  MAR- 
CHANDS ET  ESCHEVINS  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

Ç  Cavoir  faifons  que  fuivant  fie  en 
Jjf  confèquence  du  ferment  d'union 
«ut,  tant  par  la  cour  de  parlement ,  fie 
autres  corps  8c  communauté*  de  cette 
ville ,  mefmc  par  la  plufpart  des  villes, 
tant  de  la  Picardie  ,  Champagne,  Brie , 
que  autres  provinces  de  ce  royaume 
unies  avec  nous ,  avons  avifé  parmefme 
moyen  que  les  bourgs  fie  villages  cir- 
convoifins  de  cette  ville  feront  le  fem- 
blable ,  fur  peine ,  en  cas  de  refus  ou 
contravention ,  de  les  tenir  fie  déclarer 
ennemis  du  public  fie  de  ladite  ville  ,fic 
eftre  contr'eux  procède  en  ce  cas  félon 
qu'il  fera  par  après  advife.  Et  d'autant 
que  par  une  feule  perfonne  tous  lefdits 
bourgs  6c  villages ,  pour  la  grande  quan- 
tité d'iccux  ,  ne  pourraient  eftre  fi 
promptement  avertis  de  noftre  inten- 
tion fie  de  ce  qu'ils  doivent  faire  ;  à  cette 
caufê  nous  avons  commis  ,  nomme  fie 
député  monfieur  le  Grefle  avocat  en 
la  cour  pour  fè  tranfportcr ,  tant  au 
bourg  dé  Montmorency ,  que  en  tous 
les  villages  dépendons  du  duché ,  pour 
en  fa  prefence  eftre  faites  les  aflem. 
blécs  des  habitans  qu'il  conviendra,  afin 
de  leur  donner  à  entendre  ce  qu'il  leur 
faudra  faire  pour  l'exécution  dudit  fer- 
ment d'union  -,  fie  i  cette  fin  pourra  pren- 
dre fie  appcller  avec  luy  aucuns  des  of- 
ficiers dudit  duché  pour  luy  affifter ,  les- 
quels nous  prions  n'y  vouloir  faillir ,  fie 
Terne  II.  Part.  III. 
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que  par  là  nous  puiflbns  avoir  tefmoi- 
gnage  de  leur  bonne  volonté  Ce  inten- 
tion, dont  nous  ferons  certifiez  par  le 
rapport  dudit  fleur  le  Grefle.  Fait  au 
bureau  de  ladite  ville  le  14.  jour  de  Fé- 
vrier, l'an  1589. 

Délibération  four  fermer  le  confeil  gênerai 
oie  la  ville. 

U  xvi.  Février  1589»  En  aftem. 
I  _y  bléc  générale ,  où  eftoient  mef- 
feigneors  les  ducs  du  Mayne ,  <lé  Ne- 
mours ,  d'Aumale ,  comte  de  Chaligny, 
efchevins ,  confcillers  de  ville ,  députez 
des  cours,  corps ,  collèges ,  chapitres  fie 
communauté!  ecclefiaftiqucs ,  quarte- 
niers  fie  quatre  notables  bourgeois  des 
neuf  élus  pour  le  confeil  de  chacun  quar- 
tier. 

Après  que  moniteur  du  Mayne  pre- 
fîdent  à  l'aflemblée  a  propofé  qu'il  ef- 
toit  expédient  d'eftablir  un  confeil  gê- 
nerai de  tous  les  ordres  fie  eftats  de  la 
ville  pour  pourvoir  à  toutes  les  affaires 
concernantes  lad.  ville  fie  tout  l'cftat,tant 
au  fait  de  laguerre,que  finances  fie  police 
du  royaume  ,  attendant  la  tenue  des 
eftats  généraux  ;  fur  quoy  aurait  cfté 
dreflé  au  confeil  particulier  de  la  ville 
un  rolle  des  perfonnes  jugées  pour  ca- 
pables j  fie  lecture  faite ,  a  efté  avifé  que 
ledit  roolle  fera  examiné  au  confeil  ef- 
tabli  en  chacun  des  feize  quartiers , 
pour  donner  avis  de  ceux  qu'on  vou- 
droic  retenir,  fie  ferait  rapporté  le  len- 
demain au  confeil  qui  ferait  aflèmblé 
près  lefdits  fèigneurs  princes ,  pour  fur 
iccux  arrefter  le  rolle  du  confeil  gêne- 
rai ,  fans  autre  plus  grande  aflèmblée. 

Mandement  aux  quarteniers  de  fe 
trouver  au  bailliage  du  palais  au  jour 
porté  ,  avec  les  colonels  ,  capitaines  , 
lieutenans ,  enfeignes ,  cinquanteniers  Se 
div.eniers  ,  pour  prefter  ferment  d'o- 
béir à  ce  qui  fera  délibéré  au  confeil 
gênerai  de  l'union.  Du  18.  Février  1589. 

Lettre  circulaire  de  la  ville  de  Paris  aux 
autres  villes  four  les  engager  dans  le 
farti  df  l'union. 

MESSIEURS.  Encores que cy-de- 
vant  «e  depuis  peu  de  )Ours  nous 
vous  ayons  fait  une  autre  dcpefche  fort 
ample  ,  fi  eft-ce  que  pour  la  crainte 
que  nous  avons  qu'elle  ne  vous  ait  efté 
promptement  rendue" ,  nous  vous  avons 
bien  d'abondant  voulu  faire  cette  re- 
charge pour  vous  dire  comme  par  la 

M  mm 
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précédente  nous  vous  reprefentions  ibm- 
mai  rement  l'eftat  calamkeux  fie  déplo- 
rable auquel  par  le  cruel  <&  prodigieux 
maflacre  faic  à  filois  aux  perfonnes  de 
ces  bons  princes  eft  tombe  cepauvre  & 


def?lé  royaume  «ce.  *  «la  a  efté  cau/è, 
<k  ligoet,  ou  après  avoir  eu  lâ-deflus  l'avis  de  mef- 

îêt "nT* v tn**o r*  "Curs  de  ^a  faculté  de  théologie  pour 
kwÎbT'  ce  aftèmblez  à  Sorbonne  au  nombre  de 
royHenriin.  feptante  doâeurs ,  qu'on  peut  dire  ef- 
""ïriï"  tre^a  ph*  belle  compagnie  qui  foiteâ 
«r.      Chrefticnté  ,  tous  lefquels  d'un  com- 
mun accord  &  confentement  ont  una- 
nimement conclud  &  arrefté  que  làns 
difficulté  tous  les  fuiets  duroyfontab- 
fous  &  déliez  du  ferment  de  fidélité 
qu'ils luy  doivent,  eftant  mefme excom- 
munié &  hors  l'eglife  ;  cette  ville  de 
Paris  qui  eft  la  capitale  ville  du  royaux 
me ,  eft  par  délibération  publique  fie 
folemnellement  tout  aufli-toft  refoluc 
d'employer  la  vie  fit  les  biens  pour  une 
fi  jufte  Se  fi  fainte  caufe ,  conlervation 
&  manutention  de  noftre  religion  Ca- 
tholique fit  de  cet  eftat ,  pour  l'obliga- 
tion eftroite  que  nous  avons  envers  Dieu 
&  la  patrie,  de  les  conferverà  noftre 
pofterité  comme  nos  pères  Se  nos  de- 
vanciers nous  les  ont  huilez,  &  de  n'y 
efpargner  chofe  quelconque  qui  foit  en 
noftre  puiflàncc  }  refolution  qui  a  cfté 
fort  agréable  à  tous  les  gens  de  bien 
&  prefque  à  toutes  les  bonnes  villes  fie 
communautez  de  ce  royaume  ,  qui  fe 
font  deja  toutes  unies  avec  nous  par 
les  députez  qu'elles  nous  ont  à  cette 
fin  envoyez,  mefme  les  villes  de  Tou- 
louze,  Rouen,  Caen  ,  Bourges,  Or- 
léans ,  Angers,  Poitiers,  Troyes,  la 
Charité,  G  yen,  Amiens  &  générale- 
ment toutes  les  villes  de  Picardie  re- 
centement,&  Chartres,  &  infinité  d'au- 
tres villes  petites ,  dont  l'enumerarion 
feroitpar  trop  longue 5  ayant  tous  pro- 
mis &  juré  de  ne  le  départir  jamais  de 
cette  fainte  union  j  comme  auiîi  à  la 
cour  de  parlement  de  cette  ville  de  Paris 
aflemblce  jufques  au  nombre  de  uo. 
fix ,  fans  y  comprendre  les  prifonniers, 
qui  tous  ont  fait  mefme  ferment.  Nous 
vous  faifons  auffi  fçavoir  la  forme  que 
nous  avons  tenue  pour  pourvoir  à  la  fu- 
reté publique  de  cette  dite  ville  qui  a 
efté  de  nous  faifir  des  hérétiques  fie  po- 
litiques ,  qui  nous  pouvoient  par  leurs 
menées  oftenferScernpefcher  le  progrez 
Se  avancement  à  noftrcd.  union,que  nous 
avons  mis  en  lieu  commode  Se  afiuré 
&  iceux  defarmez,  enfemble  les  autres 
moins  loupçonnez ,  fajus  ufer  d'autre  vio. 
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Jcncçouvoyc  de  fait.  Et  d'autant  que 
par  la  commune  réputation  que  vous 
avez  acquife  par  deçà  nous  eftimons  q£ 
de  voftre  part  vous  entrerez  très  volon 
tiers  en  cette  fainte  union  fi  ee«eral* 

6  univerfelle ,  de  laquelle  feufe  après 
Dieu ,  dépend  la  confervation  du  royau. 
me  fie  de  la  religion ,  qui  autrement  ef 
toient  en  voyede  le  perdre  &  faire  nau- 
frage j  nous  avons  bien  voulu  vous  faire 
la  prccedeflte&celle.cy,  n'ayant  tou- 
tes deux  qu'un  mefme  but,  pour  vous 
prier  &  interpeller  d'ouvertement  yen 
trer  Sç  vous  y  embarquer  avec  tant  d« 
gens  de  bien  ,  afin  qu'eftant  tous  bien 
unis  Se  confpirant  enfemble  de  fait  Se 
de  volonté,  Dieu  qui  connoift  l'wre. 
rieur  de  nos  cœurs  benifie  nos  fain  tes  en- 
trepnles  Se  coopérant  avec  nous  les 
falle  reuihr  a  fa  gloire,  manutentions^ 
conlervanon  de  noftre  religion  Catbo 
lique  Apoftolique  Se  Romaine  comme 
nous  elpcrons  qu'il  fera  vangeanced'u 
ne  injure  fi  publique,  fi  impie  &  fi  dé- 
tcitablc  j  vous  prians  à  cet  effet  nous 
faire  promptement  entendre  vosvolon. 
tez  j  foit  par  vos  députez ,  ou  par  vos  pro- 
curations &  délibérations  expreues,  par- 
ce qu'autrement  vous  nous  donnerez  oc 
cafion  de  vous  tenir  &  reputer  pour  nos 
ennemis  jurez  Se  de  l'eftat  public  de  ce 
royaume ,  ce  que  nous  prions  Dieu  qu'il 
vueille  deftourner ,  &  vous  donne  ,  mef- 
fieurs  ,  longue  Se  heureuiè  vie ,  nous  re- 
commandant à  vos  bonnes  grâces.  De 
Paris  ce  18.  Février  15X9.  Nous  conti- 
nuons ici  làns  celle  à  prier  Dieu  par  pro- 
ceUïom  publiques  &  folemnelles  qui  fe 
font  tous  k-s  jours  à  cette  fin  avec  beau- 
coup depcnircncc&  d'aufterité,  nous 
vous  prions  ci 'en  rairc  de  melme  en  voftre 
ville,  afin  que  parmi  nous  il  y  aitune  mu- 
tuelle correfpondancc  en  nos  adions. 

Cemmiffîon  four  traiter  £  union  avec 
Rouen. 

LEs  cfchevins  Se  corps  de  la  ville  de 
Paris ,  au  fieur  de  Saliot.  Chacun 
içait  que  depuis  les  mafiacres  commis 
à  Blois  fur  les  corps  de  feux  meûeL 
gneurs  les  cardinal  Se  duc  de  Guife , 
emprifonnemens  Se  cruautez  exercées  a 
l'encontre  des  bons  Catholiques  dépu- 
tez deseftats  généraux  ,  contre  le  droit 
des  gens ,  liberté  Se  foy  publique  folem- 
nellement  jurée  fur  le  précieux  corps 
&fang  de  N.S.  J.  C.  les  auteurs  de  tels 
mafiacres  Se  violemens  des  loix  du  royau- 
me n'eftant  rafiafiez  du  fang  de  ces  bons 
princes  fie  actes  barbares  commis  con- 
tre 
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tre  les  députez,  font  amas  fie  lèvent,  euhs  notables  pcrfonnagfis  font  prefts  A„  Ijg>. 

tant  dedans ,  que  dehors  ce  royaume  ,  d'entrer  en  obligation  ■>  afin  qu'on  ad- 

des  gens  de  leur  humeur  fie  faction  ,  vife  aux  moyens  de  les  indemnifer.  Du 

pour,  s'ils  peuvent ,  ruyner  du  tout  la  ij.  Février.  ' 

religion  Catholique  Apoftolique  Ôe Ro-  Aflèmblée  générale  du  ij.  Février, 

maine  en  ce  royaume,  que  nos  proge-  où  il  fut  expolc  qu'on eftoit  convenu i 

niteursnous  ont  acquife  depuis  plus  de  zooooo.  1.  pour  la  délivrance  des  prin- 

douze  cents  ans  au  prix  de  leur  fang  ,  ces,  prévoit  des  marchands,  prefident 

&  y  planter  Phere fie  &  tyrannie  par  les  de  Neuilly  fie  autres  prifonniers  d'Am- 

armes ,  à  quoy  defirant  pourvoir  félon  boife  •>  ladite  fomme  payable  par  termes} 

l'obligation  divine  &  naturelle  qui  nous  a  quoi  dix  ou  douze  notables  perfonna- 

y  oblige ,  nous  avons  advifé  de  nous  ges  offrent  de  s'obliger  ,  qu'il  eft  raifon- 

oppofer  à  telles  cruautez  &  tyrannies ,  fie  nable  d'indemnifer. 

pour  cet  effet  nous  aflbcier  &  unir  avec  Arrefté  que  ces  particuliers  feront 

tous  les  bons  catholiques,pour  de  mefme  remerciez  fie  indemniiez  par  tous  Se  cha- 

cœur ,  affection  8c  volonté  empefeher  cun  les  habicans  de  ladite  ville  &  par 

r  capitation  fur  tous  les  habitans  fans  ex- 
ception j  8c  les  cours  priées  de  confir- 
mer ladite  délibération. 


Lettre  de  la  ville  de  Paris  au  parlement 
•    de  TouUufe ,  où  elle  fait  un  détail  de 
fa  conduite. 


l'exécution  fie  effet  de  fi  malhéurcufès 
entreprifes  ■>  ce  qui  ne  le  peut  faire  fans 
préalablement  faire  plufieurs  conféren- 
ces fie  communications  les  uns  avec  les 
autres  ;  fijavoir  faifons  que  nous  à  plein 
confiant  de  voftre  ardeur ,  zele  &  affec- 
tion que  avezâ  noftre  religion  Catho- 
lique Apoftolique  fie  Romaine  ,  fidélité 
&  bonne  diligence  ,  vous  avons  commis 
fie  député,  commettons  &  députons  par 
ces  prefentes  pour  vous  retirer  en  la  ville 

de  Rouen  par  devers  nos  bons  confre-  très  les  moyens  deiquels  vous  avez  ufc 
res  unis  8e  confederez  melfieurs  les  pour  voftre  conlervation  Se  de  la  reli- 
de  ladite  ville  de  Rouen, avec  gion  Catholique  j  en  quoy  nous  penfons 
lefquelsnous  vous  avons  donné  fie  don-  avoir  bonne  part  par  l'alliance  Se  union 
lions  plein  pouvoir  fie  puiflîmee  de  trai-  que  nous  avons  avec  vous  en  cette  fi 
ter,  conférer  &  faire  toutes  confedera-  jufteôcfainte  caulê  ;  c'cftpourquoy  nous 
rions,  afTociations  &  unions  que  verrez    nous  en  rejouïflbns  8c  en  louons  Dieu 


M 

tion,  d'avoir  appris  par  vos  propres  let- 


ESSIEURS.  Ce  nous  a  elle  un 
grand  contentement  Se  conlola- 


bonnes  eftrc  pour  le  bien  Se  utilité  def- 
dites  deux  villes  Se  de  toute  l'union  Ca- 
tholique j  promettant  avoir  pour  agréa- 
ble tout  ce  qui  fera  par  vous  fait  , 
traité  Se  negotic  avec  ladite  ville  de 
Rouen  pour  le  fait  defiufdit.  Donné  au 
confeil  de  cette  ville  tenu  au  bureau  d'i- 
celle  le  18.  jour  de  Février  1589. 

Procuration  des  prévoir.  Se  efchevins 
pour  fe  tranfporter  avec  monficur  le 
duc  du  Mayne  à  Rouen  Se  par  tout 
ailleurs,  Se  traiter  au  nom  de  la  ville 
tout  ce  qui  fera  jugé  utile  pour  ladite 
union.  Du  20.  Février  1589. 

Rançon  du  prevofldes  marchands  &  autres 
frifonniers  arreftet^  aux  efiats. 

T  E  confeil  gênerai  des  Catholiques 
.I  m  eftably  à  Paris ,  attendant  l'aflem- 
blee  des  eftats  du  royaume,  a  ordon- 
né que  les  prevoft  fie  efchevins  feront 
aficmbléc  générale  ,  en  laquelle  fera 
expofé  qu'on  a  commencé  de  trai- 
ter de  la  rançon  des  princes  fie  autres 
prifonniers  à  Amboifê  j  pourquoy  au- 
ra»* //.  Part.  JJ/. 


fie  vous  en  remercions  de  caut  de  résolu- 
tions fit  devoirs  que  y  avez  faits  en  cette 
nece/fité  ;  en  quoy  tout  le  parti  Catho- 
lique profite  par  voftre  valeur  fit  coura- 
geufe  gencrofité  5  par  le  moyen  de  la^ 
quelle,  fans  en  avoir  efte  follicirez, 
vous  vous  eftes  confervez  Se  fàuvez  des 
dangers  qui  eftoient  proches  de  vous 
accabler  5  fie  de  cette  conlervation  in- 
dubitablement tout  le  parti  Catholique 
profite.  Il  ne  relie  plus,  finon  d'eftablir 
un  bon  ordre  aux  affaires  ■>  à  quoi  nous 
travaillons  tant  que  nous  pouvons  pour 
l'eftablifiement  du  confeil  gênerai  de. 
l'union  compofé  d'un  grand  nombre  de 
grandes  fie  honeftes  perfonnes  de  tous 
ordres }  auquel  confeil  s'expédient  fie  or- 
donnent toutes  les  affaires  de  noftre 
union  avec  melfieurs  les  princes  Catho- 
liques ,  lefquels  ont  les  premiers  juré 
d'obéir  audit  confeil.  Les  grâces  fie  re- 
miflions,  provifions  d'offices,  5e  toutes* 
autres  affaires  y  lont  depefehées  de  tou- 
tes les  parts  du  royaume  ,  fous  un  fceau 
nouveau  aux  armes  de  France,  en  la 
légende  duquel  font  eferits  ces  mots; 
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peuple ,  &  les  prevoft  des  marchands 
Se  efchevms  reprckntans  coûtes  les.  au- 
très  villes  &  communautez  de  ladice* 
union ,  &c.  commiifion  âurfieur  de  Cre 
cy  pour  armer  gens  de  compagnies  de 
pied  Se  de  cheval  des  bourgeois  qui  Je 
voudront  volontairement  fuivre  Pour 
charger  les  troupes  des  hérétiques  Se 


parlement  de  Paris  a  approuvé  &  auto- 
rifé  ledit  confeil  &  ledit  iceau;  félon  le- 
quel auflî  Ce  font  toutes  expéditions  de 
juftice.  Nous  fômmes  auili  à  refoudre 
le  fait  de  la  dont  lêrez  aver- 

tis incontinent.  Toutes  les  capitales  vil- 
les des  provinces  ralliées  ne  laiflent  pas  , 

d'avoir  un  confeil  provincial  pour  les  politiques  qui  ravageront  le  plat  nav^ 

affaires  de  la  province ,  qui  reconnoift  environs  de  Paris  Du  14.  Avril 
&  fe  réfère  au  gênerai  confeil  de  noftre 

ville  Se  y  a  recours  quand  on  a  be-  La  garde  de  Choify  remife  au  chapitre  de 
foin  du  fceau  pour  les  affaires  fufdites.  Xojhe-Dame.  * 

Les  députez  des  principales  villes  y  ont 

feance  Se  voix  deliberative  >  Se  de  cet  f\  Rdonnance  de  la  ville  fur  la  re- 
ordre nous  cfpcrons  beaucoup  de  bien,  \^/u,uefte  du  chapitre  de  N  D  ouï 
en  attendant  l'aiiemblee  des  eftats  ge-  avoitefté  renvoyée  aux  prevoft  Se  efche 
neraux  qui  lont  ordonnez  par  ledit  con-  vins  par  le  confeil  de  l'union  afin  qu'on 
ieil  &  par  noftre  parlement,  à  quoi  oftaft  la  garnifon  du  chafteaù  de  Choifv 
s  eit  conforme  le  parlement  de  Rouen,  appartenant  audit  chapitre  & 
comme  nous  efperons  le  mefmcde  vof-  ie  laiflaftà  leur  garde.  Leurreouefteeft 
tre  part.  Ce  pauvre  eftat  en  a  befoin.  entérinée ,  a  la  charge  de  demeurer  ref 
&  a  affaire  de  fecours ,  auquel  il  faut  ponfables,  en  cas  de  la  perte  d'iceluv 
que  chacun  s'apprefte  en  cette  tant  utile  jufques  à  10oo.  livres  d'inrerefts  dent' 
Se  neceffaircaflemb  ee  ,  ce  que  nousat-  fix  des  notables  du  chapitrefe  rendront 
tendons  de  vos  prudences,  Se  vous  fup.  caution.  Du  28.  Avrilitfo 
plions  affèaueulemenc  d'y  apporter  tout 

l'avancement  que  vous  pourrez^  dequoy  Rcprefailles  données  par  laville  au  capitaine 
nousfaifonspranHrfl-r.r  n«..,  Pl.„  '  «...  j-  t     r,  »>«fuaine 


nous  faifons  grand  eftat ,  pour  l'honneui 
Se  réputation  que  voftre  compagnie  a 
acquife  d'eftre  l'une  des  plus  Catholi- 
ques, Se  incorruptibles  de  ce  royaume, 
par  les  preuves  aflurées  qu'elle  a  de  tout 
temps  données  j  qui  fait  aufli  que  nous 


de  la  Peigne. 

DE  par  le  prevoft  des  marchands 
Se  efchevins  eft  enjoint  Se  permis 
au  capitaine  de  la  Vigne  de  prendre  Se 
faifir  aux  corps  ceux  qu'il  reconnoiltra 


,   ,  ^  ,a4t        tjUcnous  ,«ltJ1  «u»  corps  ceux  qu  il  reconnoiltra 

tenons  *  beaucoup  d'honneur  que  vous  hérétiques  &  fauteurs  d'iceux  tenans 

ayez  voulu  nous  eferire  ,  vous  offrant  ^  parti  de  Henry  de  Valois,  demeurans 

en  revanche  tout  ce  que  nous  pouvons  a  Brie-comtc-Robert  Se  environs  feule 

avoir  de  moyens  pour  emploicr  à  vof-  ment ,  enfemble  fe  failir  de  leurs  biens 

tre  lervice&de  toute  voftre  ville,  d'auf-  pour  fe  rembourier  delà  rançon  qu'il  a 

A„°.nne  afktloa  <lue  nous  Prions  le  payee  ,à  la  charge  qu'après  fon  rem- 


Créateur  meffieurs/  vous  donncr"en 
parfaite  fanté  longue  Se  heureufe  vie. 

A  me/ficurs 

Meffieurs  de  parlement  de  la  ville  de 
Tolole. 

Vos  humbles  &  affedionnez  fer- 
virons  ,  Les  prevoft  des  mar- 
chands &  corps  de  la  ville  de 
Paris. 


bourfement  ,  Je  furplus  fera  employé 
pour  la  caufe  de  l'union  j  pourquoyfera 
faite  par  un  greffier  ou  notaire  fur  ce  re- 
quis defeription.  Du  3.  May  1589. 

Lettre  de  la  ville  de  Paris  au  fieur  des 
Rofiers ,  fur  la  déroute  de  Senlis. 

\A  Ondeur  des  Rofiers.  Nousnedou- 
tons  point  que  fur  la  nouvelle  de 
la  fuite  des  gens  que  nous  avions  devant 
,         ,  ,    ,  Senlis,  nos  ennemis  ne  redoublent  Se 

Milice  bourgeotfe  levée pour  donner  la  chaffe   leurs  d^eins  Se  leurs  pratiques  pour  don- 
aux  hérétiques ,  &c.  du  plat  pays.         ner  épouvante  à  ceux  qui  font  les  moins 

LP  alTurez  ,  bien  que  le  fuiet  ne  foit  pas  fi 

ts  princes  catholiques  unis  avec  g^nd  comme  peut-eftre  le  bruit  que  les 
ï  ^  tTZVï*t$r  d,eFran<*  pour  la  médians  font  femer  par  tout  tres.dili- 
tholwn  a    a?   de  U  re,,Sion  Ca-    Pmment'  P°ur  avoir  cour"  j^qu«  dans 

ber  tcz de  lano°h T  t  5^™""  »  H"    T  »  COUtesfois  C™«"e  le  Pe" 

oextez  de  lanobleffe  Se  defeharge  du   &  malheur  qui  eft  arrive  ,  a  efté  pour 
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négliger  par  trop  nos  ennemis ,  de  force 

que  nous  avons  pluftoft  veu  paroiftre    Mémoire four  les  prédicateurs  de  Paris ,  au. 

fujet  de  la  déroute  de  Senlis. 


An.  i/Xy. 


leurs  drapeaux,  que  nous  vouluflions 
croire  qu'ils  euflcnt  allez  de  refolurion 
pour  entreprendre  de  nous  voir  }  qui  a 
mis  la  peur  parmi  les  noftres ,  laquelle 
a  occalionné  une  fuite  &  débandade , 
qui  eft ,  grâces  à  Dieu ,  le  leul  mal  que 
nous  avons  receu ,  finon  de  nos  pièces 


MEmoire  à  mcffieursles  prédicateurs 
de  Paris ,  pour  avertir  ôc  exhorter 
le  peuple  continuellement  en  leurs  pré- 
dications &  à  toutes  occafions,  afin  de 
le  contenir  en  l'obeïflàncc  de  leurs  ma- 


fans  munitions.  Ainiî  nous  vous  prions  giftrats  &  fuperieurs  en  cette  ville  de 
d'ufèr  de  voftre  diligence  ôc  vigilance  Paris, pour  la  gloire  de  Dieu  ôcconfêr- 
accoutumée  pour  affilier  àtoutes  les  en-  vation  de  ladite  viilc  ,  ôc  le  bien  de  la 
treprifès  qui  pourroient  eftre  fur  noftre  fàinte  union  des  Catholiques, 
place  }  comme  nous  ne  doutons  point  Premièrement  fera  confideré  qu'à  l'oc- 
que  vous  ne  foyez  éveillé.  Si  la  neceffi-  cation  du  malheureux  accident  nague- 
té  vous  prelle  ,  vous  pourrez  ,  l'en-  res  furvenu  à  la  rencontre  faite  près  la 
nemy  eftant  deçà,  rompre  une  ou  deux  ville  de  Senlis,  le  peuple  cftant  lurpris 
arches  du  pont,  félon  les  avis  que  vous  d'effroy  Scfe  fentant  incommodé  de  ces 
apprendrez  de  jour  à  autre  -,  ce  que  nous  guerres  &  troubles ,  s'eft  liccnticufcmcnr, 
remettons  à  voftre  diferetion  pour,  fai-  avancé  de  difeourir  fur  cet  accident ,  ôc 
fane  la  guerre  à  l'œil,  juger  ce  qui  fera  fans  refpccl  aucun  ,  finon  du  mal  qui  le 
neceflairc  pour  voftre  conlervation,  pour  preflè ,  8c  ne  jugeant  les  affaires  que  par 
laquelle ,  fi  vous  vous  voyez  prcllé  ,  vous  les  effets  &  fuccez  ,  s'eft  émancipé 
nous  aurez  incontinent  avec  vous  pour  de  blafmer  ÔC  calomnier  les  chefs  con- 
y  vivre  6c  mourir.  Et  fur  ce  nous  prions  ducteurs  de  l'armée  ôc  les  autres  magif- 
Dieu  vous  donner  ,  monfieur  des  Ro-  trats  de  ladite  ville,  ufànt  de  paroles  ÔC 
fiers ,  en  parfaite  fanté  ,  tout  bonheur  menaces  indiferetes  à  l'encontre  d'eux, 
6c  félicité.  De  Paris  le  18.  jour  de  May    comme  s'ils  eftoient  auteurs  de  tel  mal, 

combien  qu'ils  ne  cefTent  de  travailler 
continuellement  pour  le  fervice  du  pu- 
blic ,  avec  tant  de  preuves  de  leur  fidé- 
lité ,  qu'il  ne  lé  peut  defirer  davantage, 


A  monfieur  des  Rofiers. 


Vos  meilleurs  &  plus  afFeâtonnez 
amis  les  efchevins  &  corps  de 
ville  de  Paris. 


Commiflions  &  ordonnances. 


leur  reftant  le  premier  ôc  plus  grand  re- 
gret de  ce  malheur  ,  ôc  prenant  peine 
de  le  reparer  avec  toute  la  diligence  qui 
fe  peut  fouhaiter. 

A  raifon  de  quoi  il  pourroit  arriver 
de  grands  ÔC  pernicieux  accidens  en  la- 

ORdre  du  bureau  au  capitaine  le  dite  ville  ,  qui  feroient  caufè  de  fa  ruine 
Clerc  de  fe  tranfportcr  à  Monte-  &  par  confequent  de  tout  le  parri  Ca- 
reau  pour  y  commander,  comme  il  a  tholique,à  quoy  tendent  les  hérétiques, 
cy-devant  fait ,  ôc  aux  habitans  de  l'y  politiques  ô:  ennemis  de  noftre  union} 
recevoir.  Du  ij.  May.  IcfqueisfufcitentplufieursefpionsÔcmau- 
Commiffiondu  bureau  du  8.  May  1589.  vais  garnemens,  qui  fe  coulent  finement 
au  fieur  delà  Mothe  ,  de  mettre  fur  pied  parmi  les  troupes  oifèufcs  du  peuple  afl 
une  compagnie  de  cent  chevaux,  pour  l'emblé  devant  l'hoftel  de  ville  ,  ôc  y  fè- 
avec  l'aide  des  communes  ,  exploiter  ment  lefdites  calomnies ,  faux  bruits  ôc 
dans  le  plat  pays  ôt  environs  de  Paris  mauvaifes nouvelles, pour  divifer le  peu- 
fur  les  hérétiques  ÔC  politiques  qui  y  fe.  pie  d'avec  les  princes  ôc  les  magiftrats 
ront  ravage.  ôc  l'inciter  à  fedition ,  qui  eft  le  plus  pro- 

Ordre  de  la  ville  du  19.  May  ,  fur  pre  ôc  requis  moyen  que  nos  ennemis 
l'advis  que  les  ennemis  menaçoient  les  ayent  p<i  inventer  pour  deftruire  noftre 
fauxboures  S.  Honoré,S.MarrinôcS.De-  ville,  invincible  d'ailleurs, 
nis ,  que  les  colonels  de  la  ville  y  feront  A  quoy  il  n'y  a  meilleur  ôc  plus  gra- 
garde  à  leur  tour  par  manière  de  provi-  cieux  moyen  de  remédier ,  que  par  les 
fion,6c  y  affilieront  les  chefs  en  per-  prédicateurs  ôc  miniftres  de  la  parole 
fonne ,  pourveu  qu'ils  foient  valides  ÔC  de  Dieu  5  lefquels  font  priez  de  la  part 
au-deflôus  de  cinquante  ans.  dcfdits  magiftrats  de  rcmonftrer  au  peu- 

ple en  leurs  prédications  ordinaires  les 
crimes  dangereux  ÔC  exécrables  qu'ils 
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'    commettent  ufant  de  telles  calomnies  & 
propos  infolens  contre  ceux  qu'il  doit 
rcfpecter ,  aimer  ,  honorer  6c  fervir  com- 
me pères  &c  protecteurs ,  &  fans  lefquels 
cette  ville  fuit  déjà  rcnverfce&en  puif- 
fance  d "hérétiques  j  de  quoy  ils  ont  don- 
ne tant  detefmoignage,  qu'il  ne  fepeut 
délirer  davantage  ;  qui  eft  caufe  qu'ils 
font  aimez  &  honorez  de  tous  les  gens 
de  bien ,  lefquels  aufli  foigneux  de  leur 
confervation  que  ces  indiferets  calom- 
niateurs, ne  les  fouffriroient  continuer 
en  leurs  charges  s'ils  n'eftoient  tels  re- 
connus &  approuvez. 

Ce  qui  rend  ces  calomniateurs  cou- 
pables d'ingratitude ,  péché  déplaifant 
à  Dieu  par  deûus  tout ,  outre  le  péché 
de  medifance,  qui  eft  des  plus  grands 
crimes ,  principalement  quand  cela  s'a- 
drellè  aux  perlbnnes  publiques  &  confti- 
tuées  en  autorité. 

Que  c'eft  une  honte  à  des  Chreftiens 
&  Catholiques ,  d'élire  fi  imprudens  & 
indiferets ,  que  par  une  fotte  paflion  ils 
donnent  prile aux  ennemis,  lefquels  n'ont 
pas  meilleur  moyen  de  nous  deftruire, 
que  par  leur  trop  grande  crédulité  me- 
luréc  à  l'aune  de  leur  foiblc  jugement 
&  peu  de  connoiflânee  des  affaires ,  pen- 
dant que  lefdits  magiftrats,à  leurdef- 
ccu ,  ne  cefient  de  faire  travailler  avec 
des  frais  infinis  pour  conduire  les  affai- 
res au  but  &  bien  prétendu. 

Que  cette  indiferetion  vient  faute  de 
foy  &  de  confiance  en  Dieu ,  lequel  le 
conduifànt  par  fes  jugemens  fages  &inf- 
crurables,  hauflè  Sdbaiireles  fiens  com- 
me il  luy  plaift  pour  fa  gloire  &  noftre 
bien  ■>  à  raifon  de  quoy  il  veut  que  tout 
luy  foit  refferéêc  iupporté  avec  patien- 
ce ,  &  ceux  qui  font  autrement  font  pré- 
fomptueux  &  impatiens. 

D'ailleurs  il  faut  confiderer  que  tous 
ces  troubles  ne  viennent  que  de  nos  pé- 
chez multipliez  &  de  fi  long-temps  amaf- 
fez  :  Que  cette  feule  confideration  de- 
voir fuffire  pour  nous  abaillèr  &  humi- 
lier fous  fa  puiflante  main  ■>  de  remettre 
toute  noftre  follicitude  en  luy  ;  qui  eft 
lefeul  moyen  de  l'appaifer  &:  nous  faire 
trouver  la  fin  de  nos  maux.  Autrement 
fi  nous  continuons  à  l'offenfer,  il  frap- 
pera toujours,  &  ne  ceflera,  que  nous 
ne  foions  amandez  ou  ruinez  tout-à-fait. 

Que  cette  façon  de  faire  n'eft  pas  le 
moyen  de  pourvoir  aux  affaires ,  ains  plu- 
ftoft  de  les  ruiner ,  &  par  nos  defordres 
fortifier  nos  ennemis  à  lever  les  cornes,  & 
ouvrir  le  chemin  à  noftre  fervicude  &  à 
nous  réduire  fous  leur  puilfance  beau- 


T  PIECES 

coup  plus  dure  &  inluportable  que  celle 
qui  eft  à  prefent  eftablie,  qui  eft  douce 
&.  gracieuiej  ce  que  ceux  de  Senlis  ex- 
périmentent à  prefent,  à  leur  tres-grand 
regret  &.  dommage ,  &  en  pleurent  à 
larmes  de  fang. 

Que  dez  le  mois  de  Janvier  der- 
nier le  roy  s'eft  vanté  que  nous  ne  vi- 
vrions pas  deux  mois  dans  Paris  fans  nous 
couper  Ja  gorge  les  uns  aux  autres,  & 
qu'à  la  première  incommodité  &difette 
de  vivres ,  on  entreroit  en  combuftion 
&  que  le  peuple  y  eftoit  tant  indiferer' 
que  jamais  il  ne  pourroit  fupporter  une 
incommodité. 

Que,  grâces  à  Dieu,  nous  avons  ex- 
périmenté le  contraire,  il  y  a  déjà  cinq 
mois ,  ayant  vefeu  enfemble  en  grande 
union*,  contribué  de  nos  moyens ,  ex- 
pofé  nos  perfonnes  au  péril  &  danger 
des  armes ,  contre  lacouftume  des  bour- 
geois d'une  ville  de  Paris  ;  ce  que  jamais 
ne  fuft  advenu ,  fans  qu'il  eftoit  queftion 
de  la  caufe  de  Dieu ,  laquelle  il  a  favo- 
rife  jufqu'icy,  &  la  favorifera,  fi  nous 
fommes  /âges  &  gens  de  bien ,  vivans 
fous  l'obeïflance  de  nos  magiftrats. 

C'eft  pourquoyil  faut  que  chacun  fé 
contienne  en  cette  obeïflance ,  &  que 
nous  endurions  tout  ce  qu'il  plaira  à  Dieu 
nous  envoyer ,  avec  patience  Se  confian- 
ce chreftienne ,  &  que  pour  la  gloire  de 
Dieu  Se  en  dépit  de  nos  ennemis,  nous 
les  faffions  mentir ,  faifans  le  contraire 
de  ce  qu'ils  défirent  j  que  nous  priions 
avec  perfeverance ,  &  que  chacun  fe  re- 
forme en  une  meilleure  vie  j  en  quoy 
faifant ,  Dieu  répandra  en  bref  fes  béné- 
dictions fur  nous ,  &  nous  délivrera  de 
l'herefieôc  tyrannie  qui  nous  menace ,  & 
enfin  nous  donnera  la  gloire.  Fait  à  Pa- 
ris au  bureau  delà  ville  le  19,  jour  de 
May  l'an  ij8?. 

Contribution  pour  Us  pauvres  valides  em- 
ploie^ aux  atdiers  publics. 

MAndcmcntaux  quarteniers  de  faire 
aflemblée  des  bourgeois  de  cha- 
que dixaine ,  &  les  exhorter  à  contri- 
buer volontairement  pour  faire  travail- 
ler aux  ateliers  publics  les  pauvres  vali- 
des j  &  rolles  faits  pour  eftre  les  deniers 
levez  par  un  notable  bourgeois  de  cha- 
que dixaine,  &  iceux  remis  au  colonel 
ou  àceluy  qu'il  commettra.  Du  5.  Juin. 
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Le  Landy  transféré  à  Paris.  Troupes  venues  de  Pontoife.         A"* lftf' 

BAn  de  par  les  prevoft  ôc  efchevins,  \Jf  Andemcncaux  colonels  de  faire  ex- 
que  la  foire  du  Lendy  fe  tiendra  horcer  par  leurs  officiers  les  habi- 
cette  année  à  Paris ,  aux  mefmes  privi-  tans  de  leur  dixaine  d'aider  &  aumofner 
legesqa'àS.  Denis.  Du  10.  Juillet  1589.    des  moufquets  ôc  picquespour  armer  le» 

foldats  venus  de  Pontoife.  Du  19.  Juil- 
0  rdonnance  four  la  garde  des  fauxhoury.    lct  1589. 


Rdonnance  ,  que  les  faux  bourgs  Ordre  de  n'avoir  qu'une  forte  ouverte  à  tha- 
S.  Germain ,  S.  Jacques ,  S.  Mar-  que  mai/on. 

&  S.  Vi&or  feront  gardez  par  les 


e  n 


bourgeois  de  la  ville  j  Se  à  cette  fin  y  f  \  Rdonnance  aux  habitans  d 

fera  envoyé  chaque  jour  une  compagnie  \^/  voir  qu'une  porte  ouverte  en  leurs 

de  chacune  colonelle.  Fait  au  bureau  mailbns,  ôc  maçonner  les  autres.  Du 

de  la  ville  en  aflèmblce  des  colonels.  1.  Aouft  1589. 
Du  14.  Juin. 

Lettre  de  la  ville  de  Paris  au  fafe. 

Conflans  Ste  Honorine. 

COmmiflion  des  prevoft  ôc  efchevins    '  J.  '  RES-SAINCT  PERE, 
aux  fieurs  Bourdelet  ÔC  Charenton, 
l'un  de  capitaine ,  8c  l'autre  de  lieute-       Depuis  que  du  commun  avis  &  con- 
nant ,  pour  commander  au  chafteau  de    feîl  des  plus  zelez  Catholiques  de  ce 
Conflans  Ste  Honorine.  Du  18.  Juin.     royaume  monfeigneur  le  duc  de  Mayen- 
ne a  efte  eftabii  lieutenant  gênerai  au 
Les  clefs  de  la  ville  far  qui  gardées.       gouvernement  de  l'eftat  ôc  couronne 

d'iceluy ,  nous  avons  penfé  ne  pouvoir 

O Rdonnance  à  ce  que  lescapicai-    mieux  faire  que  de  conduire  Ôc  diriger 
nés  pour  la  garde  des  portes  ayent    nos  adions  fous  fon  autorité  ôefes  com- 
à  envoyer  au  matin  prendre  les  clefs  des    mandemens,  comme  prince  tres-ama- 

{>revoft  des  marchands  ôc  efenevins,  fe-  teur  de  l'honneur  de  Dieu,  expert  de 
on  les  portes ,  lefdites  clefs  citant  dé-    longue  main  aux  grandes  affaires  ôc  fpe- 

Î tardes  entr'eux  pour  les  garder.  Et  le  cialement  en  celles  de  la  guerre  ,ôc  fi- 
bir  ils  les  remettront  à  celuy  de  qui  ils  nalemcnt  à  la  dignité  ôc  illuftre  gran- 
les  auront  reçues  -,  chacun  des  prevoft  deur  duquel  nous  n'avons  trouvé  en 
ôc  efchevins  ayant  en  Ion  particulier  France  autre  préférable  de  la  commune 
la  garde  d'aucunes  defdites  clefs.  Du  7.  Ôc  de  toutes  les  provinces  du  royaume 
Juillet  1J89.  unies  à  la  deftenfe  de  noftre  caulè  ;  qui 

Ordonnance  de  monfieur  du  Mâyne  fut  Poccafion  que  la  mort  du  roy  Henry 
lieutenant  gênerai  de  l'eftat  ôc  couronne  III.  advenue"  comme  par  un  foudre  cè- 
de France,  que  le  prevoft  des  marchands  Icftc  provoqué  pour  avoir  négligé  voftre 
gardera  les  clefs  de  la  ville,  comme  comminarionv  l'un  de  nos  concitoyens 
les  predecefleurs  avoient  accouftumé.  dépefchc  vers  V.  S.  de  la  part  démon- 
Du  8.  Juillet.  dit  feigneur  le  duc  pour  luy  en  porter 

la  nouvelle  ôc  luy  faire  entendre  corn- 
Fortifications  de  la  ville.  bien  grande  ôc  utile  avoit  eftéi  la  force 

de  la  cenfure,  nous  n'avons  ofc  luy  re- 
~\i  Andcment  aux  colonels  de  faire  prefenter  aucunes  chofes  de  nos  neceffi- 
■*■  exhorter  par  leurs  officiers  les  ha-  tez. ,  encore  que  jufqucs-là  nos  moyens 
bicans  aifez  d'envoyer,  pendant  huitai-  euflènt  efté  quafi  entièrement  épuifez. 
11e ,  chacun  un  homme  pour  travailler  Mais  comme  le  principal  but  de  nos 
aux  fortifications  de  la  ville  vers  les  ennemis  ait  toujours  cfté  de  rendre  à 
fauxbourgs.  Du  ij.  Juillet.  la  ruine  de  cette  ville  capitale  du  royau- 

me ,  eftimant  que  puis  après  la  conquef- 
te  de  toutes  les  autres  leur  feroit  fore 
facile ,  ils  nous  ont  par  tant  de  moyens 
que  leur  avoit  facilité  ledit  roy  Henry 
III.  tellement  incommodez  de  recevoir 

- 
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— —  noftre  revenu  &  continuer  noftre  com- 
,î!,,*  merce,  que  fermant  les  yeux  à  toute; 
confiderations  humaines  ,  nous  avons , 
pour  la  caufe  de  Dieu  6c  considération 
de  noftre  religion ,  expofé  roux  le  relie 
de  nos  moyens  &  biens  j  &  que  de  ville 
opulente  de  toutes  fortes  de  richeflès 
qu'eftoit  celle-cy ,  pour  fubvenir  a  une 
guerre  fî  jufte  Se  dont  elle  a  jufqu'iri 
iupportc  feule  tout  le  faix  ,elle  s'eft  ren- 
due" pauvre  Se  fon  eftat  déplorable ,  refo- 
luè*  neanrmoinj  de  fouffrir  encore  le  feu 
Se  la  famine ,  pluftoft  que  la  domination 
hérétique.  Mais  pour  autant  que  le  nerf 
de  la  guerre  eft  l'argent,fans  laquelle  elle 
ne  peut  fubfiftcr ,  &  que  nous  enten- 
dons T.  S.  P.  que  V.  S,  par  la  pater- 
nelle bonté  &  prudence  eft  en  très- 
bonne  volonté  de  nous  fecourir ,  &  de 
gens  de  guerre  mefmement ,  par  l'ad- 
miniftration  d'un  légat  ou  nonce  en 
France  ,  continuant  envers  nous  vos 
faintes  bénédictions  &  afliftances ,  fans 
lefquelles  nousreconnoiflons  beaucoup 
de  miferes  en  cette  Eglife  Gallicane \ 
«tous  ne  feindrons  de  reprefenter  a  V.  S. 
la  vérité  dé  noftre  condition ,  qui  eft 
la  très-bonne  correspondance  &  natu- 
relie  intelligence  de  nous  rous>  &lebe- 
foin  tre«.  grand  de  parvenir  au  payement 
<Tun  quartier  de  l'armée  Catholique 
«fia  que  V.  S.  d'autant  plus  émue  de 
«être  fiëœffité  -,  il  luy  plaife  accourir  i 
ttoftré  fecoars  ,  hhs  que  toutefois  àous 
©fions  luy  en  discourir  davantage  Ce 
porteur  eft  chargé  des  lettres  de  mon- 
dit  Icjgnéur  de  Mayenne,  de  celles  de 
meifieurs  du  confeil  de  l'union  &  de  la 
Jculté  detheoiogie ,  ainfiquemonfieur 
«e  Cocquelée  confeillcr  en  la  cour  de 
parlement  qui  eft  de  longue  main  pour 
nos  affaires  près  de  V.  S.  &  monteur 
»e  commandeur  de  Dion  qui  y  eft  re- 
tourné a  inefme  fin,  luy  pourront  plus 
pamcuheiement  rendre  compte  de  ce 
qu'elle  poutrok,  outre  le  conrenudef. 
dites  lettres,  délirer  d'entendre  des  oc- 
currences de  deçà  Dont  pour  ne  demeu- 
rer ingrats  envers  Dieu  Se  V.  S.  qui  ré- 
pète faperfonne  parmi  lesChrcfttens. 
nous  louerons  fo  bonté  divine  de  ce 
qu'il  luy  à  plû  par  la  grâce  de  fon  fane 
Efpnt  vous  Mpirercetre  bonne  volonté 
pour  la  conservation  de  fon  eglife  &  de 
tant  de  fidelles  Catholiques,  qui  auront 
une  éternelle  obligation  de  continuer 
leurs  devotieufcs  prières 

TRES-  SAINCT  PERE ,  pour  vô£ 
tre  profpencc  &  accroilîcment  de  gran- 
deur }  qu-u  pia^  â  ^ 


ET  PIECES 

tres-heureufe  fanté  vos  jours  aver  , 
contentement  a  y.  S.  â  iïn^Z  * 
nousprofternons ,  en  baifanî  tre^uT 
blement  fes  piedS.  De  Pari,  ce  7  AoS 

V<*tr«-hmnbles,  tm^lmm  eh  • 

Ics  prtvoft  d«  Lç£nZ  tf! 
Revins  &  corps  de  la  ville  de 


D 


XomelUsUviesdttrtupcs. 

F  ft^AJ?f  Cn  des  PW. 

„   volt  &  eichevins,  colonel*  v  « 

refte  de  loldoyer  deux  cens  chevaux  & 
â  fept  cents  hommes  de  pied, pour 
envoyererheux  circonvoifinfen  cLde 

Et  qu'au  premier  Vendredy  de  cha- 
que mois  les  co  onels  Se  capitaines  s'.f. 
fembleront,  &  Jes  autres  Vendredis  les 
colonels  feuh,  pour  delibererde^e  qS 

ZT a  aaia*** toujoursl'un des 

prevoft  Se,  efchevins. 

Cartel  du  confal  de  Union  &  de  U  viSc 
Paris ,  **x  j«gs  ejfaitis  À  Timrs 

E  ,a  P*ft  de  meffieurs  du  confeil 
1_)  gênerai  de  l'union  desCatholiques 
de  1  eftat  de  France,  fcdesprevoft  des 
marchands  &  cfchcvihs  de  la  ville  de 
I  ans ,  feront  avertis  meffieurs  les  ju^s 
qui  lont  i  Tours,  de  quelque  cour& 
jundiéhon  qu'ils  fôient,  pour  les  gran- 
des cruautez  &  inhumanirez  dont  ils 
ont  ufé  &  ufent  encore  dans  ladite  vifte 
de  Tours  contre  les  Catholiques, mef- 
mc  contre  les  ecclefiaftiques  j  que  s'ils 
continuent  ces  exécutions ,  ils  font  dé- 
clarez deieraurs  de  la  religion  Catho- 
dique Apoftolique& Romaine  &  deleur 
parti  en  la  guerre  qui  eft  ouverte  des 
Catholiques  contre  les  hérétiques ,  & 
que  comme  on  les  tient  pour  ennemis 
on  procédera  contr'eux,  leurs  femmes, 
parens  &  biens  quelconques ,  tant  par 
prifes  Se  connYcatioiïs ,  que  par  lesmef- 
mes  formes  &  efpecés  de  cruautez  qu^ls 
exerceTorit  dorefenavant  tontre  leidirt 
Catholiques.  Fait  aù  bureau  de  ladite 
ville  à  Paris  le  19.  jour  de  Septembre 
1J89. 


Ordrey 
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aurez  donné  cette  charge  pour  voftre   

Ordres  four  la  garde  de  la  ville.  quartier,  rcconnoiflànt  que  celaimpor-  A""  ,;S:'" 

te  infiniment  en  ce  temps- cy ,  auquel 

DU  17.  Septembre  1589.  Mandement  nos  ennemis  font  par  artifice  courir  une 
pour  faire  garder  de  jour  l'artille-  infinité  de  faux  bruits  pour  deftourner 
rie  eftant  fur  les  ramparts ,  par  les  ca-  le  courage  des  gens  de  bien ,  qu'il  eft 
pitaines  des  trois  nombres,  prenanepour  au  contraire  belbin  de  fortifier,  avec 
cet  efiet  des  hommes  de  chacun  dciUits  efperance  qu'il  y  a  que  Dieu  continuera 
nombres.  d'aflifter  fa  caufe  &  fes  bons  fervitcurs, 
Autre  pour  la  faire  garder  de  nuit  par  ainfi  qu'il  a  commence  par  délivrance 
la  milice  bourgeoife.  d'un  &  faveur  que  depuis  telle 
Mandement  aux  colonels  pour  Iaçar-  mort  il  a  donnée  à  l'armée  catholique, 
de  des  tranchées  &  remparts  ,  pendant  dont  nous  vous  envoyons  le  difeours  , 
que  les  ennemis  feront  proche  de  la  ville;  en  efperance  de  vous  en  envoyer  bien- 
&  d'ordonner  à  leurs  compagnies  d'obéir  toft  un  autre  de  plus  grand  &  meilleur 
à  leurs  capitaines  &  à  ceux  de  la  no-  fuccez.  La  prefente  n 'eftant  à  autre  fin, 
blellè  qui  feront  envoyez  par  monfieur  ,  nous  la  finirons  par  nos  très- a £fccli on- 
de Reines  ,  &  par  les  prevoft  &  efche.  nées  recommandations  à  vos  bonnes  gra- 
vinj.  Dudit  jour.  ces ,  &  prions  Dieu  qu'il  vous  donne 
Mandement  aux  colonels  de  faire  af-  en  parfaite  fanté  heureufe  &  longue  vie. 
femblée  par  chaque  femaine  ouquinzai-  De  Paris  ce  dernier  jour  de  Septembre 
ne  de  leurs  capitaines ,  pour  avifer  ce  qui  l'an  1589. 
regarde  leurs  charges  ,  &  le  rappor- 
ter à  l'aflèmblée  du  Vendredy  de  met  A  plufieurs  villes, 
fieurs  les  colonels.  Du  18.  Septembre. 

Ordre  arrefté  pour  la  garde  de  la  ville,  ff 

en  aflembléc  de  meffieurs  les  colonels ,  ^           ïc  v^?  l« 

.     -   .                   1    n   i-      t.  a  vous  t.i.ic  icivicc ,  les 

ou  eftoit  monfieur  de  Refnes  lieutenant  pcvoft  &  crchcvins  de  la 

gênerai  au  gouvernement  de  rifle  de  ville  de  Paris. 
France ,  &  les  prevoft  &  efchevins.  Et 

font  départis  les  colonels  pour  faire  gar-  Kequefte  far  laquelle  la  ville  de  Paris 

de ,  tant  fur  les  ramparts  ,  que  dans  les  demande  d'efire  recette  ù fe  rendre  fat lie 

fauxbourgs.  contre  le  frefident  de  Blancmefnil. 

Lettre  de  la  ville  de  Paris  à  fia feur s  autres  A    Meilleurs  les  juges  déléguez  par 

villes  ,  four  avifer  aux  moyens  Centre-  _J-\  monfeigneur  le  duc  du  May  ne  lieu- 

terur  leur  correffondance.  tenant  gênerai  de  i'eftat  royal  &  cou- 
ronne de  France. 

Ti  JF  ESSIEURS,  c'eft  a  noftre  très-  Supplient  humblement  les  prevoft  des 

XvJ,  grand  regret  que  fe  pratique  par-  marchands  &  efchevins  de  la  ville  de 

mi  nous  fi  peu  de  conférence  en  nos  Paris,  dilàntque  c'eft  chofe  toute  corn- 

affaires,  lefquelles  nous  avons  toujours  munc  que  Henry  de  Bourbon  s'achemi- 

dûcftimer  n'eftre  qu'unes,  Scà  cette  lin  nant  de  Dieppe  en.  Touraine  a  eftéap- 

eflàyer  de  les  gouverner  par  une  fre-  pelle  en  cette  ville  par  les  con/pira- 

quente  &  mutuelle  intelligence  }  à  quoy  tions  d'aucuns  traiftres  &  perfides  a  leur 

ii  de  noftre  part  il  y  a  eu  quelque  man-  patrie  }  ce  qui  a  efté  caufe  des  cruautez 

quement  ,  ce  n'a  point  efté  faute  de  &  meurtres  inhumains  de  plufieurs  bons 

bonne  volonté,  mais  de  fure  &  libre  &  notables  bourgeois  de  cette  ville, la 

adreflè,  ainfi  qu'il  eft  mal-aifé  que  de  prife  8c  captivité  de  plufieurs  autres, 

nous-mefmes  pui/fions  fatisfaire  à  toutes  dont  les  uns  ont  efté  délivrez ,  en  payant 

parts ,  fi  les  villes  de  noftre  union  ne  rançon ,  &  les  autres  font ,  contre  le 

nous  en  donnent  le  moyen  ,  qui  fera  droit  des  gens ,  retenus ,  encore  qu'ils 

aifé,  ayant  chacune  d'elles  un  ami  en  ayent  paye  tout  ce  qu'on  leur  a  deman, 

cclle-cy,  qui  prenne  foin  de  s'informer  dé  >  tellemenc  que  outre  la  mort  de 

de  ceux  qui  vont  &  viennent ,  &  par  ceux  qui  ont  efté  mifcrablement  tuez 

quelles  voies  on  peut  leur  faire  tenir  les  fur  le  champ  &  de  ceux  qui  font  depuis  . 

lettres  qui  leur  feront  faites.  A  cette  décédez  '  de  leurs  playes ,  Se  outre  en- 

caufe,  meilleurs,  nous  vous  prions  y  pour-  core  les  pertes  que  reçoivent  ceux  def- 

voir  de  voftre cofté  6c  nous  faire  feavoir  quels,  pour  la  cruauté  de  leurs  playes, 

Je  nom  &  l'adreflè  de  celuy  â  qui  vous  la  ville  eft  demeurée  grandement  aftbi. 

TmeJI.  Part.  III.  Nnn 
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A„,  Ijgj,  blie  de  deniers ,  &  les  ennemis  plus  forts 
&  audacieux }  de  coûtes  lefquelles  per- 
ces font  tenus  mon  fieur  Portier  concil- 
ier &  pre/ident  en  la  cour  de  parlement, 
fes alliez  &  complices,  tant  prifonniers, 
que  fugitifs.  Ce  confideré  ,  il  vous  plai- 
fe  recevoir  lefdirs  fupplians  a  fe  rendre 
parties  civiles  ez  procez  criminels  qui 
îbnt  commencez  à  rencontre  defdits  ac- 
«ufez ,  &  en  iceux  prendre  telles  con- 
duirons qu'ils  verront  eftre  à  faire  par 
raifon  j  &  à  cette  fin ,  &  pour  continuer 
les  pourfuites  encommencées ,  ordonner 
que  i'eftat  dudit  procez  leur  fera  corn, 
muniqué.  Et  vous  ferez  bien.  Sienè  > 
MARTEAU,  ROLLAND,  COTTE- 
BLANCHE  &  DESPREZ  5  &  pareux 
prefente  le  28.  jour  de  Novembre  1589. 

Kefponfe  de  la  ville  à  une  lettre  eferite  de 
*  Appjftm-     la  cour  par  un  prince  *  en  faveur  du 
prefident  de  Blancmefnil. 

\A  ONSEIGNEUR ,  nous  avons  re- 
Ar*ceu  les  lettres  qu'il  vousaplù  nous 
écrire  en  faveur  de  monfieurle  prefident 
de  Blancmefnil,  lefquelles  nous  n'aurions 
eue  d'advis  de  communiquer  au  public 
iuivanc  leur  adreflè ,  de  peur  de  lu  y  faire 
tort ,  eftant  tres-certain  que  ce  luy  fe- 
roit  chofe  tres-préjudiciable  de  le  voir 
recommande  par  ceux  auxquels  on  l'ac- 
eufe  d'avoir  efté  favorable  pour  la  conf- 
piration  defeouverte  fur  cette  ville.  Il 
*ft  entre  les  mains  de  juges  qiri  fans  ire 
&  avec  prudence  ,  quelque  chofe  qu'on 
vous  en  die ,  fauront  le  remercier  en  fa 
juftification  ,  fi  elle  fe  peut  trouver, 
comme  nous  le  defirons  de  bon  cœur, 
pour  l'eftime  en  laquelle  il  a  efté  parmi 
'nous ,  honoré  &  refpedé  aux  première* 
charges  de  la  juftice ,  delà  police  ,  mef- 
me  des  armes,  jufqu'à  ce  qu'il  ait  efté 
accule  de  ceux  qui  ont  efté  convaincus 
«  equitablement  condamnez  pour  la 
iufditc  confpiration.  Mais  cette  précipi- 
tée rccommandation  ,  accompagnée  de 
menaces, fcmble  donner  grand?  occa- 
sion de  deffiance  ,  &  que  quelqu'un  de 
les  plus  proches ,  &  qui  l'a  voulu  embar- 
quer en  cette  affaire ,  ait  fuggeré  d'avoir 
devous  cette  lettre,  pluftoftquede  pen- 
fer  que  cela  foie  venu  de  voftre  mouve- 
ment &  de  voftre  confeil.  Pardonnez- 
nous   s  il  vous  plaift  ,  monfeigneur ,  car 
les  prifonniers  de  juftice  &  1«  prifon- 
mers  de  guerre  n'ont  rien  de  commun, 
pour  en  prétendre  reprefailles.  Auffi 
vous  en  defehargez-vous  fous  une  auto! 
nte  &  commandement  du  roy  ,  encore 
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que  vous  fâchiez  que,  enfansdelTrifc 
que  nous  fommes,  nous  ne  pouvons  & 
devons  reconnoiftrepour  roy  que  «j* 
qui  par  le  dcflùnt,*  depuis  pirdes  eftats 
généraux  de  ce  royaume  /par  les  pro 
vinces,  parles  cours  fouveraines , vSE 
&  communauté*,  a  efté  jugé  plus  Dro 
che  &plus  légitime  hen'rifrdVÏÏÏT 
ronne ,  comme  de  la  religion  de  fes  pré" 
deceflèurs.  C'eft  lu,  que  à  Lftre  avis  JoTs 
tenez  le  premier  au  nombre  des  pr.fon 
mers  que  vous  appeliez  nos  princes  Com- 
me tel  nous  l'avouons  &  defirons  fa  li- 
berté &  fa  pmftance  abfoluc,  pour  Uù 
rendre  l'obeiflance  que  nous  lui  devons 
Mais  nous  ne  croyons  pas  que  fur  luy" 
fe  vouluffcnc  exercer  les  efprits  de  van- 
geance  qui  fe  fendront  offenfez  pari» 
punition  des  traiftres  à  leur  patrie,  tLnd 
Us  feront  bienflc  juftement  condamL. 
Monficur  le  prefident  de  Blancmefnil  cft 
le  trois  ou  quatrième  de  cette  ville  qui 
a  juré  &  protefté  de  ne  reconnaître 
jamais  roy  nue  catholique.  S'il  a  fait  le 
contraire;  fï  au  préjudice  de  ce  ferment 
il  a  voulu  livrer  fes  concitoyens  entre 
les  mains  de  leurs  ennemis  }  il  eft  le  pre- 
mier juge  de  fa  coulpe ,  &  ne  peut  trou- 
ver en  cette  aceufation  lieu  d'innocen- 
ce j  &  feroient  bien  les  juges  coupables 
eux-mefmes ,  s'ils  avoienc  plus  de  pitié 
d'un  particulier ,  que  de  cent  mille  veuf. 
ves  &  orphelins  qu'on  a  voulu  faire  pé- 
rir à  Paris,  Paris  ville  capitale  du  royau- 
me ,  ville  tres-chreftienne  &  refuge  de 
nos  roys  catholiques  contre  les  confpi- 
rations  de  la  religion  &  de  I'eftat  >  Pa- 
ris aux  fauxbourgs  duquel  on  a  veu  tout 
à  prefent,  ou  gueres  éloigné,  crier  le 
jour  de  Touflàint  :  Van^eance  de  la  faint 
Barthélémy  -,  encore  que  s'il  y  avoit  lieu 
de  vangeanec ,  ce  fuft  pluftoft  contre 
les  chefs &auteurs,que  contre  un  peuple, 
que  s'il  en  refte  quelques-uns,il  n*a  faiten- 
treprifeen  cela  que  du  commandement 
de  fon  roy ,  affilié  des  princes,  aa  nom- 
bre defquels  feu  monfeigneur  voftre  pè- 
re que  Dieuabfolve  cenoit  des  premiers 
rangs.  Mais  Dieu  a  permis  que  par  là 
nous  ayons  defeouvert  les  intentions, 
pour  nous  garder  au  péril  de  nos  vies 
&  du  refte  de  nos  moyens  de  tomber 
en  la  miièricorde  des  ennemis  qu'a  eus 
depuis  trente  ans  la  religion  catholique 
&  cet  eftat.  A  la  vérité ,  monfeigneur, 
vous  nous  prelëntcz  bien  la  mifcrable 
condition  -y  mais  en  vous  faifant  la  ref- 
ponfè ,  vous  nous  permettrez  de  dire 
qui  fi  chacun  fans  pallion  euft  jugé  de 
la  confervation  de  la  religion  dépendre 
  .  celle 
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celle  dé  Pcftat5  &  l'eftat  &  la  religion 
fu  (lent  encore  autant  en  leur  entier  qu'ils 
cftoient  il  y  a  un  an  en  ce  royaume. 
Il  n'eftoit  point  befoin  de  nous  menacer 
de  pareilles  cruauté*  que  du  temps  des 
Marins  &  Sylla  •  les  traitemens  qu'ont 
receu  de  nos  ennemis  toutes  les  villes 
catholiques  qui  l'ont  tombées  en  leur 
puiflance  nous  en  font  allez  de  foy.&nous 
fontaflez  appréhender  leur  domination, 
La  mort  nous  fera  beaucoup  plus  fup- 
portable,  &  U  doit  eftre,  a  ceux  qui 
pourront  prévoir  que  l'autorité  de  1  ne- 
îefie  introduite  à  Paris,  noftre  religion 
n'arrefteroit  gueres  à  fentir  fa  fubverlion 
en  tout  le  refte  du  royaume  par  les  pré- 
textes qui  fe  pratiquent  déjà  fur  les  ca- 
tholiques ,  les  acculant  de  erime  de  leze- 
majefté  ,  quand  ils  ne  préfèrent  pas  a 
l'honneur  de  Dieu  &  de  l'Eghfe  ce  qui  elt 
tenu  maintenant  pour  maxime  par  les 
miniftres  Huguenots,  comme  on  a  fait  en 
Angleterre ,  comme  ces  difeours  à  vos 
lettres  nous  ouvrent  matière  de  vousre- 
prefenter  l'exemple.  Et  fur  la  deffiance 
que  vous  avez  qu'on  le  vouluft  reilen- 
•  c«U  ptn  tir  à  l'endroit  de  madame  voftre  mère* 
Bjjrdctbdu.  ^  je  madame  voftre  femme  du  traite- 
ÎÎJfc*  ment  que  vous  ferez  à  nos  prifonniers , 
it  &  mefine  (  dites-vous  )  à  nos  princes  > 
impnct»;  noUJ  yous  dirons  quemefdames  fçavent 
?*  F»fi  b.en       nous  avons,  tant  qu'il  nous  a 
efté  pôffible,  recherché  les  délivrances, 


^«^bien  que  nous  avons,  tant  qu'il  nous  a 
ix  de  Mont*  ^  poflible,  recherché  les  délivrances, 
rt^pour  elles,  des  prifonniers  d'Amboife, 
hvk  d'Ac-  [^c-  Quant  au  furplus  de  voftre  lettre  , 
par  laquelle  vous  nous  afturez  de  vou- 
loir pafor  le  refte  de  vos  jours  en  la  re- 
ligion Catholique ,  Apoftolique  &  Ro- 
maine ,  aio/y  qu'avec  beaucoup  de  plai- 
fir  nous  l'entendifmcs  par  l'un  des  nol- 
tres  auquel  vous  le  diftes  incontinent 
.près  la  mort  du  feu  roy ,  nous  vous  kio- 
plions ,  monfeigneur,  que  l'Eghfe  fe  puifle 
ïcltentir  de  cette  voftre  bonne  volonté, 
&  de  ne  vouloir  pas  croire  que  nous  luy 
voulions  fermer  le  giron ,  mais  bien  nous 
deffier  de  ceux  qui  favonfant  le  parti 
contraire,  ne  font  paroiftre  de  religion 
qu'en  la  bouche ,  &  en  la  diffipant ,  dil- 
fipent  l'eftat  de  ce  pauvre  royaume ,  à 
la  confervation  duquel  nous  fupplions  , 
monfeigneur ,  le  créateur  affifter  vos  in- 
tention!, &  nous  donner  fa  faince  paix 
&  bénédiction.  Ce  faifant  nous  demeu- 
rerons vos  humbles  affcaionnez  fervi- 
tcurs  les  prevoft  des  marchands  &  efche- 
vins  de  la  viUe  de  Paris.  De  Paris,  au 
bureau  de  la  ville,  ce  3.  Décembre  l'an 
1589. 

Tcm  IL  Part.  ///. 


Ftrtificatuns  de  UviUe , vivra  ,&c.     Ah'  15 

DUx3.  Novembre.  Mandement  aux 
quarteniers  d'allcmbler  tous  leurs 
bourgeois  ,  ôc  déUberer  entr'eux  des 
moyens  plus  convenables  pour  la  forti- 
fication de  la  ville,  6c  de  députer  fir 
d'entr'eux  à  l'aflemblée  générale. 

Allemblée  générale  des  if.  &  18.  No- 
vembre fur  ladite  fortification  -y  &  font 
refolucs  tres-humbles  remonftrances  au 
duc  du  Mayne ,  à  ce  qu'il  ait  à  faire 
ouvrir  les  paflaees  des  vivres  pour  la  vil- 
le Ôc  reprimer  la  licence  des  foldats  j  ÔC 
fonds  fait  par  emprunt  d'eftrangers ,  ou 
autres ,  pour  travailler  à  la  fortification 

de  la  ville. 

Mandement  àun  colonel  d'exciter  les 
bourgeois  de  fon  quartier  par  les  capi-  ^ 
taines,  chacun  en  l'a  dixaine,  à  fournir 
deux  feptiers  de  bled  &  un  muidde  vin 
pour  la  fubfiftance  des  foldats  eftant  de- 
vant le  chafteau  de  Vincennes ,  dont  on 
efperoit  dans  peu  la  prife.  Du  19.  Dé- 
cembre 1589.. 

Ordonnance  de  la  ville  pour  les  for- 
tifications. Du  jo.  Novembre  1589. 

Les  capitaines  feront  eftat  des  hom- 
mes que  l'on  pourra  lever  en  chaque 
dixaine  pour  travailler  à  ladite  fortifi-  t 
cation, &  lerollc  fera  arrefte  parle  ca- 
pitaine ,  le  dixainier  &  deux  notables 
bourgeois  de  la  dixaine  >  lefquels  hom- 
mes les  bourgeois  envoyèrent  de  trois- 
jours  en  trois  jours. 

Et  à  chacun  des  feize  quartiers  eft 
affigné  un  travail  particulier. 

Ordonnance  du  duc  du  Mayne  qui 
prend  qualité  de  lieutenant  gênerai  du 
rov  »  à  ce  que  tous  laboureurs  a  1 1.  heutt 
de  Paris  ayent  à  batre  &  y  faire  appor- 
ter leurs  grains  dans  dix  ou  douze  jours 
dans  lesfreniers  que  la  ville  leur  four- 
nira ■  8t  pour  faciliter  la  conduite ,  def- 
fenfes  font  faites  aux  gens  de  guerre 
d'approcher  de  11.  heuës  de  ladite  ville» 
Du  1.  Décembre.  _ 
Inftruclion  aux  fieurs  de  Bcauclerc  & 
Marcel  pour  l'exécution  de  ladite  or- 
donnance &  des  ordres  donnez  par  fon 
excellence  le  duc  du  Mayne  pour  aflu- 
«r  les  chemins.  De  plus  ordre  aux  ca- 
pitaines ,  affiliez  chacun  du  dixemer  & 
d'un  notable  bourgeois,  de  faire  inven- 
taire des  grains  eftant  en  chacune  mau 
fon  &  dts  hommes ,  femmes  &  enfans, 
D ceux  à  la  mamelle,  pour  fcavoir 
ce  qui  fe  confomme  par  jour  ,  lefqueb 
rolles  feront  remis  au  prevoft  des  mar^ 
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chands  &  non  à  autres }  &  par  les  pre-  les  procédures  ,  ezquelles  ils  ne  fo  c 

voft  &  efchevins  tenu  eftat  aux  portes  nommez  ni  compris ,  ni  faites  i  leur°n 

&  ports  des  grains  qui  arriveront.  Du-  quelle  >  ezquelles  qualitez  feulement^ 

dit  jour  i.  Décembre,  entendent  faire  le/dites  pourfuites,  & 

Refolution  au  bureau  de  la  ville ,  du  pour  leur  de/charge  ,  &  lèureté  de  I 

7.  Décembre  1589.  de  mettre  un  impoft  ville  &  confidcration  des  habitans  d'* 

fur  îe  grain  &  foin   yin  &  bois,  cen-  celle  en  gênerai ,  &  làns  exception  de 

dres  Se  charbon ,  paftel  &  lame,  &c&  perfonne  quelconque  $  où  ncâncm 

ce  jufques  a  Pafques,  poUrla  fubfiftan-  n'entendent  ,eftrc  partie  civile  formenl 

ce  des  troupes  ordonnées  pour  attirer  &  précile ,  ains  feulement  intervenant 

l'abord  des  vivres.  pour  le  public.  Fait  au  bureau  de  il 

Mandement  dudit  jour  àu  maiftre  des  ville  le  12.  jour  de  Janvier  iîqo 
«uvres,  de  faire  démolir  lés  maifons 

données  par  la  ville  i  rente  ou  i  vie,  Prifaratifs  four  tentrie  du  l,tM 

dans  &  le  long  desfoffez ,  &  partie  des  * 

matériaux  vendus  pour  les  frais  de  la  \A  Andement  aux  feize  ca\nnt>u  j- 

démolition   felôn  qVil  a  efté  comman-  M  faire  chacun  un^J^J 

de  par  moniteur  le  duc  du  Mayne.  fous  une  enfeigne,  &  former  feize  Da 

Ordonnance  du  duc  du  Mayne  lieu-  caillons  à  l'entrée  du  légat  qui  fero 

«enanr  gênerai  de  l'eftat  St  couronne  leur  falve  après  que  luy&fo'ntrain  fer* 

de  France  ,  aux  prévoit  &  efchevins ,  paiTé  &  éloigné  de  deux  portées  d'har 

pour  abatre  les  maifons  hors  les  portes  quebufe.  Et  devoit  Emmanuel  monfieur 

delà  ville  ducofte  de l'univerfité  à  une  hls  de  monfeigneur  le  duc  du  Mav  * 

certaine  diftance. Du  7. Décembre  ij89.  s'y  trouver.  Du  17.  janvier  ijoo 

„  r    r  ,  '  ,     .„  ,             ?  ,  Mandement  aux  maiftres  gardes  des 

Xefpenje  de  la  ville  i  mn  envoyé  du  rsy.  corps  ,  i  chaque  corps  le  lien  de  fc  trou, 

^connouTons  autre  roy  que  Charles  il  prendra  le  dais.  Du  19   Janvier  II 

X.  cardinal.  Et  pour  ce  que  nous  fça-  n'eft  mention  que  des  corps  de  la  drap 

vons  que  ne  venez  defa  part,  nous  vous  perie,  épicerie,  mercerie,  orfeuvrene 

difons  que  ne  pouvezavoir  en  cette  ville  &  bonetterie.  Le  corps  de  la  pelleterie 

furete  ni  audience  Par  tant  gardez-vous  nes'y  eft  pastrouvé,  auHÎ  n'effoit  il  pas 

bien  d  en  approcher  plus  prts.  Du  bu-  mandé.  ^ 
reau  de  l'hoitd  de  ville  de  Paris  le  9. 

Janvier  IJ90.  fev.fr,  de  Paris  admis  dans  U  ville. 

La  ville  ,  partie  civile  intervenante  contre    T    Ettre  des  prevoft  &  efchevins  qui 
U  frefident  de  SUncmefnil.  L_  invitent  l'evcfque  de  Paris  à  retour- 

LP         -  .  ,     ,        .  «er,  en  ayant  le  confentement  des  haï 

ts  prévoit  des  marchands  &  efche-  bitans ,  par  aûe  paûe  en  ailemblce  ee 

vins  de  la  ville  de  Paris  aflemblcz  nerale,autoriféparlacourde  parlement" 

mr  ce  qm  leur  eft  propofé  que  la  cour  Ils  le  traitent  de  mom  tien  far,  &  fisrnenr» 

de  parlement   par  fon  arreft  du .  .  .  .  y.s  humbles  &  obérais  W, JTdu 

du  prefent  mois  de  Janvier  a  ordonné  i<  Janvier.  *     J        "  U* 

qu  ils  déclareront  en  quelle  qualité  ils 

ont  entendu  eftre  partie  au  procez  pen*  Mémoire ,  mandement,  ordonnances  peur 
danc  en  ladite  cour  fur  la  détehtion  de  U  fenreti  de  U™U     '  m 

M.  Nicolas  Pôtrier  prefident  en  kelle 

v!lr^fcCUrànC  ^  Comrae  iIs  ont  cy-de*  IV  A  Emoi"-"  propofez  &  prefenta» 

Tri  P«icu-  M  i  monfeigneur  l'archevefquc  t 

iiere  ains  pour  la  feule  confideration  comte  de  Lyon  ,  garde  des  fceaux  de 

tne?  DuKrCî  VlUV &C°mme  Per-  Fraocc  ^g°;~r  delà  ville dePa! 
wnnes  publiques  ,  ûs  ont   entendu    ris  ,&  à  meneurs  les  prevoft  des  mar. 

(en\ "r  J         ■    partie$  mrervenantes  chands&  efchevinsde  ladite  ville,  pour 

leu  eraent  audit  procez    pour  au  cas  la  garde  &  feureté  d'icclle.  Du  11.  Fe- 

nu  11  ic  trouve  preuve  légitime  &  fuffi-  vrier. 

S5,d?h5!S.CïC      DS  P°Ur  le F'       ^eles  coloneIs  fc™K&re  au  moins 

qu'ils  vuiil  Wr  V>n-°n  aucrem<vnt  i  fins  une  reveue  par  mois  à  leurs  hommes  & 

^ Us  vueillent  &  foient  tenus  fouftenir  bourgeois,  &  qu'en  chaque  compagnie 
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»1  y  aie  au  moins  douze  cuira/fiers,  dou- 
ze moufquetaircs  &  autant  de  picquiers, 
fie  le  refte  harquebuûers  s  Ôc  les  plus  ai- 
fez  contraints  nonobftanc  oppofitions 
ficc.  à  fournir  hommes  armez  de  cui- 
rafles  &  moufquets  5  &  eft  enfuite  le 
département  des  colonels  pour  la  garde 
des  portes  8c  des  remparts. 

Et  outre ,  de  nuit  où  difpofe  dés  corps 
de  garde ,  ex  cimetières  S. .  Innocent , 
S.  Gervais,  6c  S.  Severin,  d'où  feront 
deftachez  les  hommes  pour  faire  les  pa- 
trouilles. 

Lequel  mémoire  ièra  envoyé  aux  co- 
lonels, pour  en  communiquer  à  leurs 
capitaines ,  8c  leurs  advis  entendus ,  en 
ordonner  par  la  ville  ce  qu'il  appartien- 
dra. 

Defïènfê  £  toutes  perfonnes  d'aller  - 
par  la  ville  depuis  fept  heures  du  loir 
lans  lumière ,  8c  après  dix  heures  en 
aucune  façon  que  ce  foit ,  s'ils  ne  font 
de  garde.  Du  19.  Février. 

Mandement  à  quelques  colonels  de 
faire  travailler  i  quelques  ouvrages  dQ 
terre,  une  dixaine  de  leurs  colonelles 
par  chacun  jour.  Du  n.  Février. 

Du  23.  Deffenfes  à  tous  habitans  de 
loger  8c  retirer  qui  que  ce  foit  d'eftran- 
gers  8c  non  domiciliez ,  fans  en  faire  dé- 
claration. 

Mandement  aux  quartertiers  pour  af- 
fembler  fix  bourgeois  de  chaque  dixai- 
ne, qui  en  éliront  deux  d'entr 'eux  pour 
affilier  les  curez  qui  fe  tranfporteronc 
ez  maifons  de  leurs  paroifliens  pour  les 
exhorter  d'ayder  gratuitementenlane- 
ceflité  prefènte  de  plus  d'argent  qu'ils 
pourront  pour  la  confervation  de  la  ville 
&  caufe  de  Dieu.  Du  19.  Mars  1590. 

De  par  monfieur  le  duc  de  Nemours 
&  les  prevoft  8c  efchevins.  Ordonnance 
aux  colonels  de  faire  affembier  des  bour- 
geois de  chaque  dixaine  pour  faire  une 
impofirion  de  cent  efeus  en  chacun  des 
fêize  quartiers ,  pour  un  mois  feulement, 
pour  Pentrerien  d'autant  de  gentilshom- 
mes nommez  8c  députez  pour  la  con- 
duite des  bourgeois.  Du  13.  Mars. 

Mandement  aux  colonels  de  ramaflèr 
des  bons  bourgeois  le  plus  d'armes  qu'ils 
pourront  ,  pour  ayder  à  armer  les  fbl- 
dars  de  l'armée  du  duc  de  Mayenne. 
Du  14. 
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Serment  txi&i  de  ce**  qui  entrant  dans 
U  viMe. 

A  Cte  du  13.  Février,  par  lequel  Bal- 
XJL  cazar  VafTe  Portugais ,  cy-devant 
de  la  compagnie  de  Henry,  arrivé  à 
Paris  fait  ferment  de  vivre  fie  mourir 
en  la  religion  Catholique  Apoftolique  8c 
Romaine  au  fervice  du  roy  Charles  X» 
&  de  la  Ste  union. 

Eflatt  de  U  Ligue. 

ILs  avoient  d'abord  efté  convoquez 
â  Melun  par  le  duc  du  Maine  au  nom 
de  Charles  X.  pour  le  16.  Mars.  Ordon- 
nance dudit  fîeur  duc  du  Mayne  datée 
du  camp  devant  Melun  le  15.  Janvier 
I  ;  9  o.adreflèe  aux  prevoft  des  marchands 
&  efchevins.  Depuis  le  duc  du  Maine, 
par  ordonnance  du  9.  Mars  1  j-90.  les  in- 
diqua i  Orléans. 

Te  Deum  ptmr  U  reduilien  de  U  ville  de 
Paris  éf> 

T    'An  de  grâce  m.  d.  x  civ.  le  Mardy 
L,  xxii.  jour  de  Mars  fur  les  cinq 
heures  du  matin ,  mefficurs  les  P.  des 
M.  &  E.  de  cette  ville  de  Paris  defirans 
faire  cognoiftre  au  roy  naître  fouverain 
feigneur  l'obeyflance  que  fon  peuple  de- 
firoit  luy  porter  8c  continuer ,  luy  fi- 
rent ouverture  des  portes  de  cette  vil- 
le  pour  le  recevoir  en  cette  dicte  ville 
&  les  aultres  feigneurs  de  fà  court  j 
8c  pour  cet  efleét  M.  l'Huillier  P.  des 
M.  affifté  dé  M.  le  comte  dcBrifTacfè 
trouvèrent  à  la  porte  Neufve  pour  re- 
cevoir S.  M.  8c  par  icelle  entra  en  cette 
dicte  ville ,  6c  fût  mené  6c  condui&en 
fon  chafieauduLouvre^M.  Langloisl'un 
des  efchevins  i  la  porte  S. Denis, &  M. 
Neret  auffi  efchevin  à  la  porte  S.  Ho- 
noré. Et  furent  lefdiûes  portes  ouvertes 
fi  fecrettement ,  combien  qu'elles  euhenc 
efté  terraflees  les  jours  precedens ,  que 
l'armée  de  S.  M.  entra  en  cette  ville  au- 
paravant que  la  garnifon  Efpagnolle  qui 
y  eftoit  lors  en  fut  advertye.  Et  après 
que  fadiâe  majefté  euft  fejourné  par 
quelque  peu  de  temps  en  fondict  cbafL 
tel  du  Louvre ,  fie  eu  advis  de  la  bien- 
veillance de  tout  fon  peuple,  il  alla 
rendre  grâces  à  Dieu  en  l'eglifè  N.  D. 
de  Paris,  accompagné  defdicts  fleurs 
l'Huillier,  Langlois  fie  Neret,  cftansles 
aultres  efchevins  en  l'hoftel  de  ladiûe 
ville  pour  aileurer  le  refte  du  peuple. 

Nnniij 


An.  tjjo. 


An.  i;»4. 
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*«•  v*-   Et  par  toutes  Jes  rues  où  S.  M.  pafla ,  eulx ,  puis  les  fergens  éftahs  deux  à 

en  allant  en  ladide  eglife  N.  D.  en  la-  deux ,  le  greffier ,  le  procureur  &  après 

quelle  fut  chanté  ;le  cantique  TeDeum  lefdids  fieurs  P.  des  M.  fit  E  &  aultres 

/aidants,  tout  le  peuple  ne  fiftque  ac-  officiers  de  ladite  ville  ;  fie  arrivez  au 

clamations  fie  applaudiflemens  de  joye  did  chafteau  du  Louvre  eurent  advis 

de  l'heureufe  redudion  de  cetted.  ville  que  S.  M.  n'eftoit  encores  habillée  la 

en  l'obeïflànce  de  S.  M.  laquelle  reduc-  quelle  toutesfois  advertie  de  leur  venue" 

tion  fut  lî  doulce  fie  gracieufe  ,  fie  avec  les  fift  entrer  jufques  dans  le  cabinet  ' 

tant  de  contentement,  que  nul  des  bour.  où  lefdids  fieurs  P.  des  M.  E.  greffier  ' 

geois  ne  fc  trouva  offimféen  là  perfon*  procureur  fie  aultres  officiers  fe  profter' 

ne  ne  en  fes biens  &  toute  la  journée  nerent  a  genoux.  Et  œmmençï  lediâ 

fe  pafla  en  actions  de  grâces  de  tant  de  prévoit  à  rendre  grâces  a  S  M  de  fa 

félicite  inespérée,  le  peuple  eftant  re-  bienveillance,  doulceur  Se  clémence  en 

duid  en  toutes  les  extrêmes  neceflîtez  vers  le  peuple  de  cettedide  ville  don." 

par  le  Jong  travail  de  la  guerre*  gar-  nant  afleurance  à  S.  dide  M.  de  tout  le' 

mfons  qu  il  leur  avoit  convenu  fuppor-  peupleen  cettediae  ville  en  fonobeyf. 

ter  tr  le  loir  de  ladite  journée  furent  ûncu  ,  fie  le>  regrets  que  aulcuns  d'eulx 

àl'oSn^ ,0yC  Cn  figne  d,aJJeSrcfle  *vo™  ^  Pluftoft  cette  journcen'êf- 

/J?r  ?  Colc  advenue.  Ce  faid ,  luy  prelénta  les 

Au/fi  furent  envoyez  mandemens  â  confitures,  dragées,  ypocras  &  flam 

meffieurs  les  confeiliers  fie  quarteniers  de  beaux  de  cire ,  gqui  les^ceurfoîioyeu: 

ville ,  pour  eulx  trouver  en  l'hoftei  de  fement,  dilant  en  ces  mefmes  E 

hdide  ville  le  lendemain ,  affin  d'aller  Hier  ;>  receus  voTcZs ,  I™ ZZ ) 

faire  la  révérence  au  roy.  „yis  Londres  ,  &  adjouftant  â  cet« 

Semblablement  fut  expédié  aultre  fccrearion ,  difant  que  onques i n W 

mandementaufieurde  Ville-Bichot  l'un  receu  un  plus  grand  contentement  qui 

^    î  ,CCtte  V1'  V°Ur  alIer  Cduy  de  *            Précèdent  1W 

~    .            à  h  P°rte  S  Den,s  '  Par"  d'avoir  encré  «  la  bonne  ville  de  Pa- 

çequ  elle  eftoit  auparavant  fermée.  Et  ris ,  &  y  avoir  trouvé  fon  peuple  fi  afc 

le  mefme  jour  furent  expédiez  aultres  fedionné  en  fon  endroit ,  lLiîre  d'à- 

n  andemens  aux  colonels  de  cettedide  voir  trouvé  tantd'obeylîance  en  fa  gen- 

Eh/iZ,  "  gMdC  J0"*™^  dannerie«  ^formant  hamainemelr  i 
Etle lendemain  Mercredy  xxm.du-    toute  l'affiftancefi  aucun avoit efté  mo- 

ville  vJLl  ù  g  5Cr  de  latMe  Ce  roit'  *  ^  en  "nfequence  deœ 
ville  veftu  de  leurs  robbes  my-parr.es,    il  leur  feroit  augmenter  leur  paye.  Le 

&  M.  Guillaume  Monn  exerceant  l'of-    furplus  de  la  journée  fc  pafià  i  drefler 

ficede procureur  du  roy  de  lad.de  ville    l'arWe  pour  1/1^  a  Elfe  où* 

veftu  d"  une  robbe  d'cfcarlatte ,  affiliez    feigneur  du  Bounfertoit  avec  quelque! 

VioTe  ^ASKe  7r%*  de  !anPlace>  ^"s,  quine  soient  encoreTS 
Viole  d  Aubray ,  le  Comte ,  le  Preftre,    en  J'obeyflance  du  roy  ,  &  lequel  tiroit 

1er*  dfZiJ?Ymr  DeC?™con^-  P^urs  coups  de  canon  fur  les  habù 
iers  de  ladide  ville ,  Guerrier ,  Bouvart,    tans  de  cette  ville ,  de  manière  que  l'on 

BnSV         '  de,C^l»y>TP"foid,    fut  contraind  loger  l'armée  ez  environ* 

S!  'iUJertrf » 10  R°UX  '  Lambcrc»    de  hdiâc  bafti11^  P°^  i^elle 
Nicolas  fie  Carrel  quartemers  de  la-    En  fin  ledid  fieur  ^u  Bourtr 


aflïeser. 


au^chL^^""  fadiaemaieft«  Aully  pendant  ce  temps  S.M.ayanc 

merde^  dl  t     L°UVrC'  Pouf  le  ^  venir  en  cette  dide  ville  monfei- 

kouelle  il  ItJr   f       &d°ul5eLur  de  gneur  le  chanccllier  &  aultres  princi- 

en  kdtôe  i7  A      CDVerS      fub,eâs  Paux  officiers  de  fott  confeiI  v  Procéda 

ter  oueSLrd^°n  9  PT  ^  Prefen"  ~  reftabliflèment ,  tant  de  la  cour  de 

crLTtb ïïx^îiSS^^  TaT'' chamKcde--p->r 

oourfP  f-,ir/»u^.  a  r       ^lanLûe.  Er  des  aydes,  que  l'ordinaire  du  chaftelec 

X  To^t    A™*  P-desAf-E-  ^  Paris,  où  tous  les  officiers  prefte- 


 _  p,ullul  avec 

grand  nombre  d'archers  allans  devant 
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RefiMjfement  d»  corps  de  ville  de, 
Paris. 

y  E  Vendrcdy  18.  jour  du  mois  de 
i,  Mars  les  Heurs  prevoft  des  mar- 
chands Ôc  efchevins  eftant  avertis  que 
ce  dit  jour  fe  devoit  faire  le  reftabliC 
fement  du  corps  de  ladite  ville ,  firent 
expédier  mandemcns  à  mefficurs  les  con- 
seillers de  ville  &  quartcniers. 

Et  fur  les  quatre  heures  de  relevée 
dudit  jour  monficur  d'O  affilié  de  mef- 
fieurs  Miron  ôc  de  Seve ,  procéda  au 
reitablifTementdu  corps  delà  prevofté 
des  marchands  Ôc  efchevins  de  ladite 
ville,  fuivant  les  lettres  patentes  décer- 
nées par  S.  M.  où  fe  trouvèrent  lefdits 
fleurs  prevoft  des  marchands  6c  efche- 
vins,  greffier,  confciliers ,  quartcniers, 
&  dixeniers,  ainfi  qu'ils  avoient  efté  man- 
dez à  cette  fin.  Auquel  rcftabliflcment 
monfieur  l'Huillier  ficur  d'Encerville 
l'un  des  greffiers  au  prive  confeii  du 
roy  fervit  de  greffier  i  cz  mains  duquel 
monfieur  d'O  fut  fait  &  prefté  le  fer- 
ment de  fidélité  au  roy  ,  comme  ap- 
pert par  leur  procez  verbal ,  Ôc  lettres 
patentes,  dont  la  teneur  s'enfuit  : 

AUJOURD'HUY  z8.  jour  de  Mars 
l'an  1J94.  nous  François  d'O  chevalier 
des  deux  ordres  du  roy ,  confeiller  en 
fon  confeii  prive  ôc  d'eftat  ,  capitaine 
de  cinquante  hommes  d'armes  de  fes 
ordonnances ,  gouverneur  ôc  lieutenant 
gênerai  pour  S.  M.  en  l'iflc  de  France, 
feigneur  d'0,afl>ftc  de  meffieursMiron  ôc 
de  Seve  confciliers  du  roy  6c  maiftresdes 
requeftes  ordinaires  de  fon  hoftel,  ôc 
de  melfire  François  l'Huillier  femblablc- 
ment  confeiller  notaire  fie  fecretaire  du- 
dit feigneur  maifon  fie  couronne  de  Fran- 
ce 6c  des  finances,  commiiîaircs  dépu- 
tez par  S.  M.  pour  le  rcftabliflcment  du 
corps  de  cette  ville  de  Paris ,  des  pre- 
voft des  marchands  fie  efchevins  &r  autres 
perfonnes  dont  il  cft  compofé  ,  fuivant 
les  lettres  patentes  décernées  par  S.  M. 
pour  le  reftabliflcment  du  corps  de  cet- 
te ville  de  Paris  ,  en  la  grande  falle  du- 
dit lieu,  où  nous  avons  trouvé  monficur 
M.  Jean  l'Huillier  confeiller  du  roy  fit 
maiftre  ordinaire  en  fa  chambre  des 
comptes  prevoft  des  marchands ,  M. 
Martin  l'Anglois  avocat  en  parlement, 
fieur  de  Changueil ,  fit  Beau  repaire ,  fire 
Denis  Neret  marchand  bourgeois  de 
Paris,  fie  M.  Jean  Pichonnat  avocat  en 
parlement ,  efchevins  de  ladite  ville.  M. 
Guillaume  Morin  procureur  du  roy  fie 
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de  la  ville ,  M.  Nicolas  Courtin  fermier 
d'icelle ,  fie  plufîcurs  autres  perfonnes 
en  très-grand  nombre ,  que  ledit  fieur 
prevoft  des  marchands  nous  a  dit  élire 
les  confeillers,  quarteniers ,  cinquante, 
niers  fie  dixeniers  de  ladite  ville  qu'il 
avoit  fait  afTcmbleraudicl  hoftel  de  ville 
pour  entendre  par  nous  la  volonté  du 
roy  noftre  fouverain  feigneur  j  ce  fait , 
ayant  pris  nos  places  fie  fait  éloigner  le 
refte  de  rafTemblée ,  avons  par  ledit  fieur 
l'Huillier  fait  faire  lecture  defdites  let. 
très  patentes  en  forme  de  commi/fion, 
enfèmble  de  l'edit  de  déclaration  de  S. 
M.  fur  la  réduction  de  cette  dite  ville 
en  fon  obeïllànce  ,  fit  acte  du  ferment 
que  S.  M.  veut  eftrc  prefte  en  nos  mains 
par  lefdits  fleurs  prevoft  des  marchands, 
efchevins ,  fie  autres  officiers  de  ladite 
ville  j  fie  à  ce  que  chacun  d'eux  euft  a 
fe  difpofer  en  toute  reverenee,  humili- 
té ,  fidélité  ,  devoir  fie  obeùTance  ,  ledit 
fieur  Miron  leur  a  remonftré  la  bonté 
fie  mifericorde  de  laquelle  il  a  plu  au 
roy  ufer  en  leur  endroit ,  de  leur  par- 
donner leurs  fautes  parlées  6c  les  remet- 
tre en  leurs  anciennes  fondions  Ôc  char- 
ges accouitumees ,  les  exhortant  le  fer- 
vir  6c  aimer  de  tout  leur  cœur  6c  affec- 
tion ,  ainfi  qu'il  cft  porté  par  l'acte  de 
ferment  j  6c  pour  la  folemnité  fie  reve- 
jence  d'iceluy  avons  fait  apporter  le 
tableau  de  la  remembrance  de  la  figure 
de  N.  S.  fauveur  6c  rédempteur  J.  C.ef- 
tant  à  la  croix ,  fur  lequel,  en  tous  ac- 
tes 6c  aflemblées ,  on  a  couftume  faire 
fie  prefter  le  ferment  audit  hoftel  de  vil- 
le j  6c  fait  venir  par  devers  nous  les 
prevoft  des  marchands,  efchevins,  fie 
autres  officiers  de  ladite  ville  particu- 
lièrement les  uns  après  les  autres,  à 
eux  enjoint  mettre  la  main  audit  tableau 
fie  fur  iceluy  jurer  ôc  affirmer  devant 
Dieu  Ôc  fur  lesfaintes  Evangiles,  qu'ils 
reconnoiflènt  de  cœur  6c  d'affection  le 
roy  Henry  IV.  à  prefent  régnant  pour 
leur  roy  ôc  prince  naturel ,  Ôc  promet- 
tent à  S.  M.  fur  leurs  vie  8c  honneur  de 
lu  y  garder  foy  6e  loyauté  avec  toute  ré- 
vérence 6c  parfaite  obeïlTance  pour  la 
confervation  de  fon  eftat  ôc  couronne, 
mefme  de  cette  ville  de  Paris  fous  fon 
autorite  ôc  mandement,  expofer  leurs 
vies  6e  biens  à  fon  fervicefic  manuten. 
tion  de  fon  eftat ,  avec  promeflê  de  n'a- 
Toir  jamais  communication  ,  pratiques, 
ni  intelligence  avec  ceux  qui  fe  font 
élevez  en  armes  contre  S.  M.  ôc  tous 
autres  qui  fe  pourroicntjélever  cy-apres, 
les  tenant  fie  rcputaat-  pour  ennemi*  de 
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eurs  en  particulier,  rc-  très  des  requeftes  ordinaires  de  nna 

nonçant  a  toutes  ligues  &  aflbciacions  hoftel ,  vous  ayez  à  vous  tranfnnr*? 

qu'ils  pourroient  avoir  cy-devant  faites  la  maifon  de  ville  dudit  Paris  Tm.'11 

a  1  Wallon  de  la  malice  du  temps ,  re-  faire  oublier  l'edit  par  nous  fait 


devdfe&des  officiers  d&fc"^ 
faire  &  continuer  leurs  charges  &fE 
rions  comme  ils  faifoient  auparavant  les 
prefens  troubles ,  &  en  la  mefme  forme 


connoiflànt  avoir  receu  a  grâce  fpeciale 
la  bonté  &  clémence  dont  il  a  plù  à 
S.  M.  ufer  envers  eux  ,  dont  ils  lui  ren- 
dent grâces  tres-humbles ,  fuppliantle 
créateur  de  toute  leur  affe&ion  de  le 

confervcr  longuement  &  heureufement   &  manière  qu'ils  éullent  fai^TL/"* 
&  luy  donner  victoire  fur  fes  ennemis,    ceûant  k&s  troubles LreZ^ 
ce  que  leur  avons  fait  ligner.  £t  ainfi   ladite  ville  &  parceou'il  ift       5  • 
que  ledrô fieur  Morin  fe  ffroit  prefenré,   A'm  s^Jl  PJ -  ^V1  ^flaire 
M.  Jacques  Rochefort  avocat  en  parle- 
ment Se  l'un  des  confeillers  de  ladite 
ville  ,  comme  ayant  charge  de  M.  Pierre 
Perrot  cy-devant  procureur  du  roy  & 
de  ladite  ville,  s'eft  oppoféau  ferment 
que  ledit  Morin  entendoit  prefter  en  la- 
dite aflemblce  en  qualité  de  procureur 
du  roy  &  de  ladite  ville,  comme  ayant 
pris  provifion  du  duc  du  May  ne ,  fouf. 
tenant  ledit  office  appartenir  audit  Per- 
rot &  non  a  autre  ;  &  ledit  Morin  au» 
contraire  5  dont  leuraefté  octroyé  acte. 
Ce  fait,  avons  remis  &  reftabli ,  remet- 
tons &  reftabliflbns  ledit  corps  Se  mai- 
ion  de  ville  &  officiers  d'icellepour  faire 
&  continuer  leurs  anciennes  charges  & 
•fondions  aecouftumées,  pour  icelies 
exçrcer  comme  ils  faifbient  auparavant 
les  prefens  troubles,  en  la  mefme  forme 
•&  manière  qu'ils  eufient  fait  ou  pu  faire 
«flans  kfdits  troubles  &  rebellions  de 
ladite  ville  &  tout  ainfi  qu'il  nous  eft 
«mande  par  le/dites  lettres  patentes,  deh 


d  un  Secrétaire  pour  faire  ce  qu'il  {erz 
befoin  }  a  cet  effea  nous  avons  commis 
&  député ,  commettons  &  députons  nof. 
tre  ame  &  féal  conièiller ,  notaire  & 
fecretairc  de  noftre  maifon*  couronne 
de  France  &  de  noftre  confeil  d'eftat 
M.  François  Lhuillier ,  pour  faire  ladite 
charge.  Dece  faire  vous  avons  donne  & 
donnons  plein  pouvoir  &  mandement 
ipecial  Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Donné 
à  Paris  le  28.  jour  de  Mars  l'an  de  grâce 
jr94-&  de  noftre  règne  le  j.  wfPar 

pmple  queue  de  cire  ) aulne. 

NOUS  prevoft  des  marchands,  ef- 
chevins,  confeillers  de  l'hoftel  de  ville 
de  Paris,  greffier  &  procureur  du  roy 
de  ladite  ville,  &  autres  officiers  d'icel- 
le,  qui  par  cy-devant  avons  efté  con- 
traints de  nous  aflembler  audit  hoftel 
de  ville  pour  les  affaires  d'icelle ,  com- 
bien que  par  lettres  patentes  S.  M.eufl 
interdit  Se  dcfTendu  aucune  allemblée 
Quelles ' & aelc-  A.,AiVr~~  r""""" ' aud,t  hofteI  de  viHe 5 neantmoins ayant 
S  '  *      dudiC  ferment  >  k  teneur  Plu  "  roy  par  fa  bonté  Se  clémence  de 

nous  vouloir conferver  nos  biens, char- 
ges &  eftats }  jurons  &atteftons  devant 
Dieu  &  far  les  fàintes  Evangiles  que 
nous  reconnoiflbns  de  cœur  Se  d'affec. 
tion  pour  noftre  roy  prince  naturel  Se 
'.egicime  Henry  IV.  roy  de  France  &  de 

nt  ,  pro- 
honneurs 


HENRY  par  la  grâce  de  Dieu  roy 
de  France  &  de  Navarre ,  à  noftre  amé 
&  féal  chevalier  de  nos  ordres  confeil- 
ler  en  noftre  confeil  d'eftat  le  feigneur 

Irftre  LZ°rd0nnanCe^gOU^neUr   Navarre  P^entemen/  régnant  , 

Frflnr<»  Ali 

utenant  gênerai  en  1  Ifle  de   mettons  à  S.  M.  fur  nos  vies  Sehot 


France,  falut.  Ayant  plû  à  Dieu,  après 
tant  de  miferes  dont  noftre  ville  de  Pa- 
ris a  efte  affligée ,  la  remettre  en  noftre 
ooeiHance  ,  nous  y  avons  reftably  les 
Çorps  de  nos  cours  de  parlement ,  cham- 


de  luy  garder  la  foy  &  loyauté  avec 
toute  révérence  Se  obeïflance ,  &  pour 
la  confervation  de  foneftat  &  couronne 
&  mefme  de  cette  ville  de  Paris  fous 
fon  autorité  fie  commandement ,  expo- 


,  ^'««-uii-iil,  tnam-  ior 

«orpsTK?-'  fr'ncm7™  c   manutention  defoncilati  promettons 

compofe ,  comme  créole  tres-requilè 
tant  au  bien  de  nos  affaires ,  que  repos  & 
cranquill.tedeceteftat.  Pour  ces  caufes 
&  autres  ace  nous  mou  vans ,  vous  man- 
dons &  ordonnons  que  aflillc  d'Eric   7  *      no"î'cs  en  Parncu,,cr» 

«  devant 


jamais 

tion  ,  pratique  ni  intelligence  avec  <feux 
qui  fe  font  élevez  en  armes  contre  S.  M. 
&  tous  autres  qui  fe  pourroient  élever 
cy-apres ,  que  nous  déclarons  ennemis 
de  l'eftat  &  les  noftres  en  particulier, 
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J^jmtil'oceafiondelamalicedutems,    tes  les  proceffionss'aflèmbloienti  &de  > 

fairescontre&auprejudicedecettePre.  ladi&e  cglife  N.  D.  allèrent  jufquesà 
fente  déclaration,  reconnoifiant  en  toute  la  Sainâe-ChappeUe ,  ou  le  roy  eftoit 
humilité  avoir  receu  à  grâce  fpccialc  la  affifté  des  princes  &  feigneurs  de  fa  cour> 
bonté  &  clémence  de  laquelle  il  a  plû  &a  laforrie deladiûe  eglile de  la  Sainc- 
à  S  M.  d'ufer  envers  nous }  de  quoy  tc-Chappelle  mefficurs  de  la  cour  de 
nous  luy  rendons  grâces  tres-humbles,  parlement,  maiftres  d*s  comptes  &  de 
fuppliant  le  créateur  de  toutes  nos  af.  la  cour  des  aydes  s'y  trouvèrent  -,  &  fuc 
fcdions  de  nous  le  conferver  longuement  ladite  proceflion  fort  folemnclle.  Et 
&  heureufement  &  luy  donner  victoire  ainfi  que  le  roy  paflfoit ,  le  peuple  cnoïc 
fur  fes  ennemis.  Pour  tefmoignage  de  à  haulte  voix  vive  le  roy.  Ccfaict.el- 
auov  nous  nous  fommes  particulière-  tant  la  proceffion  arrivée  en  l'eglifeN.D. 
ment  fouffignez.  Fait  audit  hoftel  de  ville  de  Paris ,  y  fut  raid  un  fermon  célébré 
le  18  iour  de  Mars  1594.  Atnf  Jyiê  :   par  monfieur  Myronevefque  d'Angers, 

--  "  qui  remonftraà  S.  M.  ïa  bonté  du  peu- 
ple de  Paris  -}  que  le  vainqueur  demeu- 
roit  vaincu  par  la  bonté  de  ce  peuple 
qui  eft  le  peuple  de  Dieu  -,  fuppliant 
S.  M.  denefe  vouloir  fouvenir  des  cho- 
fes  paflees  }  exhortant  le  peuple  à  ne 
plus  fe  départir  de  l'obeyflance  royale, 

MEilîeurs  les  P.  des  M.  &  E.  eurent  leur  remonftrant  que  pour  punir  les  peu- 
advis  que  S.  M.  defiroit  le  len-  pies  Noftre  Seigneur  les  a  privez  de 
demain  19.  dudict  mois  de  Mars  jour  rois,  &  qu'ils  congnoiflent  aflezparles 
&oclave  de  ladi&e  reduftion  ,  faire  une  maux  palîez  combien  la  defobey  (Tance 
proceffion  en  cette  ville  fort  folemnelle,  a  attiré  avec  foy  d'infortunes.  Et  le  fer- 
pour  rendre  grâces  à  Dieu  pourl'heu-  mon  achevé  ,  la  méfie  fut  continuée 
îeufe  redudion  decette  ville  en  fon  obeïf-  par  M.  l'evefque  de  Langres  qui  faifoit 
fance  Et  à  cette  fin  fut  expédié  les  man-  l'office.  Et  la  méfie  chantée  &  célébrée, 
démens  qui  enfuivent':  le  roy  fe  retira  avec  grand  contentement 

De  par  les  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville  de   de  fon  peuple. 


Lhuillier,Langlois,Neret,  Pi 

CHONNAT,DELA  PLACE,  LBLlEVAE 
&C 

Proceffion  four  la  reduflion  de  la  viSe  de 
Paris. 


Lettre  de  la  viBe  de  Paris  au  royy  en  fa- 
veur de  U  ville  de  T ouloufe. 


AU  ROY. 


s. 


RE, 


w  —  —  —  —  —  — 

Paris,  Monfieur  Feullet  colonel ,  nous 
vous  prions  vous  trouver  demain  fept 
heures  du  matin  en  l'hoftel  de  cette  ville, 
avec  les  capitaines  ,  lieutenans  ôc  enfei- 
;ncs  de  voftre  colonelle  -,  pour  nous  af- 
jifter  &  accompagner  à  la  proceffion  gé- 
nérale qui  fe  fcraledid  jour,  où  feront 
portées  les  fain£tes  reliques  ,  &  en  la- 
quelle afliltera  le  roy,  &  de  faire  un 
2ro  compofededix  hommes  des  mieux  Nous  avons,  finvant  voftre  comman- 
f  nés ^chacune  dixaine  de  voftredicte  dément ,  efent  aux  cap.touls  de  Thou- 
cXnelle  en  lieu  commode ,  &  aufquels  loule ,  lefquels  nous  ont  fait  refoonfe 
fera  commandé  par  tels  des  capitaines  &  mandé  par  leurs  députez  quils  défi- 
d' cclMue  adviFerez ,  letout  pour  évi-  reroient  fuivre  noftre  exemple  &  nous 
«  l  Us  inconvenien,  Faicf  au  bu-    ont  prié 

reaudeladiAevillelexxvm.MarsM.    a  laïeur,  pour  ob  tenu- d*  V.M  .ce 

qu  îlseftiment  eftre  pour  leur  repos ,  îe- 
PareUs  mandemens  à  tous  les  autres    Ion  l'aflurancc  'que  leur  avons  donnée 
colonels  de  ladicle  ville  ,  &  aux  confeil-   qu'ils  y  trouveroient  la  mclme  clémence 

M  8c  E  greffier  &  procureur,  veftus  de  toutesfois  nous  n'avons  pu  denier  cet 

fcurs  robics  my-paVties,  ledift  procu-  office  à  ceux  que  nous  avons  invitez d  en- 

reTr  de  fa  robbe  d'efdrlattc ,  affiftez  trer  à  voftre  fervice  ôcreconnoiffance 

defdids  fleurs  confeillers  ,  quarteniers ,  vous  fuppliant  tres-humblcment  leur 

cinquanteniersôc  dixenier,;  colonels  6c  impartir  fes  mefmes  grâces  &  faveurs 

aulcuns  des  capitaines  de  ladide  ville,  dont  il  a  plu  a  V  M.  ufer  en  noftre  en- 

partirent  dudidt  hoftel  de  ville  ,  &fu-  droit.  Ce  qui  faidque  nous  prions  Dieu 

rent  en  l'eglife  N.  D.  de  Paris ,  où  tou-  de  toute  noftre  afledion  qu  il  luy  plaife, 
Terne  II.  Part.  III.  °*° 

mit  m  LTO» 


i 
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fire,  donner  à  V.  M.  longue  vieôçtou- 
a«.  ifti.   jours  profperité  &  fanté.  De  l'hoftel  de 
ville  de  Paris  ce  3.  Juin  1J94. 


Vos  tres-humbles  &  obeïÏÏàns 
fervkeurs  6c  fujcts ,  Les  pre- 
voft 6c  efchevins  de  voftie 
ville  de  Paris. 

Réception  du  roy  Henry  IV.  à  Paris  „  au 
retour  de  fin  voyage  de*%  

LE  xrn.  jour  du  mois  de  Septem- 
bre de  relevée ,  meilleurs  les  P.  des 
M.  &  E.  greffier ,  procureur  du  roy  ÔX 
receveur  de  ladide  ville  fe  trouvèrent 
audid  hoAcl  de  ville  ■>  &c  les  trois  nom- 
bres des  archers  eftans  à  cheval  fe  mi- 
rent en  rang ,  ayant  trois  trompettes  au- 
devant  des  chefs  des  compagnies  5  & 
/e  mirent  en  ordre  en  la  place  de  Grève 
pour  aller  trouver  ledid  feigneur  gou- 
verneur en  la  maifon ,  8c  après  leldids 
nombres  d'archers  alloient  les  maiftres 
des  œuvres  de  la  ville,  puis  les  huiifiers, 
chacun  deux  à  deux  ,  le  greffier  eftant 
feul ,  lefdids  fieurs  prevoft des  marchans 
&  efchevins  tous  veftus  de  leurs  rob- 
bes  my-parties  aulïï  à  cheval ,  le  procu- 
reur du  roy  &  de  ladide  ville  de  la 
robbe  d'efcarlatte  ,  le  receveur  ,  con- 
feillers &  quarteniers  d'icelle  pareille- 
ment tous  à  cheval  ,  &  furent  trouver 
ledid  lîeur  d'O  en  fa  maifon,  &dulo- 

fis  dudid  fieur  d'O  panèrent  jufques 
ors  la  porte  S.  Jacques ,  attendant  l'ar- 
rivée du  roy.  Et  ayant  entendu  le  che, 
min  qu'il  tenoit ,  furent  au-devant  de 
luy ,  &  tous  mirent  le  pied  en  terre  pour 
le  faluer,  &luy  fut  baifé  la  botte }  & 
après  les  révérences  ledicl  fieur  prevoft 
luy  fift  entendre  que  tout  fon  peuple 
lotioit  Dieu  de  l'heureux  fuccez  de  Ion 
Voyage ,  qui  ne  refpiroit  rien  plus  que 
de  fa  clémence.  Et  après  un  grand  ap- 
plaudiflèment  &  cris  à  haulte  voix  vive 
le  rp - ,  S.  M.  affiliée  deplufieurs  princes 
&  feigneurs  de  fa  cour  continuant  fon 
chemin  pour  arriver  en  cette  ville,  un 
chacun  remonta  à  cheval  s  6c  paiTant 
parla  porte  S.  Jacques  fut  tiré  plufieurs 
coups  de  canon  Scboiftes  en  ligne  de 
joye  &  allegreûede  telle  arrivée}  au- 
deflûs  de  laquelle  porte  S.  Jacques  ef- 
toient  les  armoiries  de  France  ,  celles 
dudid  four  d'O  gouverneur,  celles  de 
Jadide  ville  &  aultres.  Et  de  ladide  porte 
S.  Jacques  fadide  majefté  fut  defeendre 
en  l'eglife  N.  D.  de  Paris,  où  fut  fo- 
lemnellement  chante  le  cantique  Te 


JDetm  laadamus.  Et  de  ladide  eglife  jsj  d 
de  Paris  fut  accompagné  par  Icfdîds" 
fleurs  P.  des  M.  E.  greffier ,  procureur 
confeillers,  quarteniers  de  ladide  ville 
&  aultres  julqucs  en  fon  chafteau  du 
Louvre.  Et  paflant  par  les  rues  &  car 
refours  de  cette  dide  ville  ,  tout  le  peu 
pie  s'eferioit  &  applaudiûoit  de  grande 
joye,  &  eftoit  le  peuple  en  fifrande 
abondance,  tant  dedans  que  dehors  k 
ville    que  l'on  fut  contraind  faire  un 
long  fejour  par  les  champs  â  l'endroit 
du  boullevertj  de  manière  qu'il  eftoit 
de  huid  à  neuf  heures  du  foir  quand 
S.  M.  arn va  audid  chafteau  du  Louvre 
Et  en  ligne  de  plus  grande  rejouïûance' 
un  chacun  des  bourgeois  où  fadide  ma 
jefte  devoir  paner,  tenoient  flambeaux 
&  torches  de  cire  ardente  pour  luyef 
clairer,  dont  fidiâe  majefté  euft  un 
fort  grand  contentement. 

Zepent  Noftre-Bame  appartient  à  la 
ville. 


M 


Andement  i  un  procureur  pour 
_  fouftenir  au  trefor ,  qu'on  ne  doit 
point  prendre  allignement  du  voyer 
pour  les  enfeignes  du  pont  N.  D.  par- 
cequ'il  appartient  à  la  ville.  Du  6.  Juil- 
let 150  j. 

La  ville  s'oppofe  aux  privilèges  accotât^ 
aux  anciens  prevofis  &  efchevins. 


p\u  iy-  Décembre,  en  l'aûemblée 
l^J  du  conleil  de  ville ,  délibérant  fur 
les  lettres  obtenues  en  Janvier  1J77. 
portant  en  faveur  des  anciens  prevofts 
&  efchevins  trois  privilèges,  Içavoirde 
noblefle,  de  committimus ,  &  de  feance 
&  voix  deliberative  aux  aflemblées  de 
la  ville ,  &  lettres  de  juffion  fur  icelles, 
&  veu  l'arreft  du  parlement  du  13,  Mars 
ij8y.  qui  ordonne  qu'elles  feroient  com- 
muniquées aux  confeillers  de  ville ,  con- 
fentement  de  vingt  defdits  confeillers 
de  ville  du  y.  Septembre  1577.  a  l'enté- 
rinement de/dites  lettres  ,  procuration 
des  fieurs  Paillard  &  le  Doux-Mefnil 
conlêillers  de  ville  pour  révoquer  ledit 
confentementprefté  par  ledit  ade  du  5. 
Septembre ,  l'afFaire  mife  en  délibéra» 
tion ,  a  efte  arrefté  tout  d'une  voix  de 
former  oppofition  auxdites  lettres,  com- 
me préjudiciables  au  fervice  du  roy,  bien 
&  utilité  de  la  ville,nonobftant  ledit  con- 
sentement ,  comme  prefté  par  perfonnes 
intcrellées,  pour  avoir  la  plu/part  paflc 
dans  la  prevofté  Ôc  efchevinage. 

Réception 
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de  tlortnce  légat  à  lacère. 


ÏE  Lundy  xvm.  jour  de  Juillet  m. 
.  d.  xcvi.le  roy  eftanc  i  Monceaux, 
vcrcy  que  monfieur  le  cardinal  de  Flo- 
rence legac  du  S.  fiege  Apoftoliqueap- 
prochoic  de  cette  ville  pour  y  faire  la 
pouvelle  entrée,  print  la  pofte  &  arriva 
le  mefme  jour  en  cette  dide  ville ,  ac- 
compagné de  mcffieurs  les  ducs  deMonc 
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&  feroic  arrivé  en  cettcdide  ville  avec  ^h  iff6 
madame  la  pnnceflc  de  Condéfa  mcre, 
&  pris  logis  à  l'hoftel  neuf  de  Mont- 
morency  maifon  de  monfcigneur  le  con- 
nectable fon  oncle  maternel. 

Et  le  Samedy  xx.  jour  de  Juillet  met- 
dids  fieurs  les  P.  des  M.  E.  procureur 
&  greffier  de  ladide  ville  veftus  de  leurs 
habits  ordinaires ,  allèrent  audid  hoftel 
neuf  de  Montmorency  faire  la  révérence 
audid  feigncur  prince  &  à  madide  dame 
fa  mere ,  affilié  de  M.  le  marquis  de  Pi- 


penfier,  de  Mayenne,  de  Nemoux,  zanni  ayencla  charge  dudid  feigneur 
crand  efcuyer  ,  des  feigneurs  de  Briflac,   prince.  Et  fe  trouvèrent  en  la  chambre 


Rocquclaure  ,  de  Beauvais  -  Naneis, 
de  Suie  &.  aultres  feigneurs.  Et  le  len- 
demain dixineufviefme  dudit  mois  fa 
majefté  accompagnée  dcfdids  feigneurs 
jufqucs  au  nombre  de  trente  ,  partift 
exprez  de  cette  ville  pour  aller  trouver 
ledid  fieur  légat  à  Mont-l'Hery  où  il 
cftoir  lors  ;  dequoy  ayant  eu  advis  le- 
did legac,  fe  tint  a  la  porte  &  entrée 
de  fon  logis  pour  recevoir  fa  majefté , 
où  eftanc  arrivé  ,  après  plu  fieurs  révé- 
rences &  remercimensdelapeyne  qu'il 
avoic  pieu  à  fadide  majefté  de  prendre 
en  ce  voyage ,  iceluy  fieur  legat  a  com- 
mencé à  s'exeufer  de  l'honneur  que  la- 
dide majefté  luy  faifoit }  que  ce  n'eftoie 
à  luy  à  qui  cet  honneur  eftoit  deub,  & 
que  c'eftoit  le  S.  fiege  qui  l'a  délégué 
qui  le  recevoir }  remerciant  bien  hum- 
blement fadide  majefté  de  l'honneur 
&.  bonne  volonté  qu'il  porte  audid  S. 
fiege  ,  donc  toute  la  Chreftientés'es joui- 
ra -,  dcmonftrant  une  fi  grande  joye  & 


monfcigneur  le  duc  de  Montpenfier, 
madame  de  Guife  ,  madamoilcllc  de 
Guife  fa  fille  Ôc  plufieurs  aultres  feigneurs 
&  dames ,  qui  eftoient  allez  veoir  ledid 
feigneur  prince.  Et  fut  cette  falucacion 
agréable  à  ladide  dame  princeûe  ôc  au- 
did fieur  marquis  de  Pizanny. 

Le  Dimanche  xxi.  dudid  mois  de 
Juillet ,  jour  arrefte  pour  ladide  entrée^ 
mefdids  fieurs  les  P.  des  M.E.  procu- 
reur &  greffier,  quarteniers,  bourgeois 
mandez  &  les  maiftres  8c  gardes  des 
corps  des  marchandées ,  fe  trouvèrent 
audid  hoftel  de  ville  tous  à  cheval  en 
houûe ,  veftus  de  leurs  bons  habits ,  pour 
faire  compagnie  aufdids  fieurs  P.  des 
M.  &  E.  a.  aller  faire  la  révérence  au- 
did  fieur  legat.  Et  au  regard  de  mef- 
fieurs  les  confcillers  de  ville ,  il  n'en 
vint  aulcun,  combien  qu'ils  euflencefte 
mandez.  Et  après  avoir  attendu  par  quel- 
que temps  le  capitaine  Marchant  avec 
une  bonne  partie  des  archers  de  ladide 


ra  •  demonitranc  une  n  "unut  i";*-  **-   r  :  ,  , 

aftedLTen  prononceanclcfdides  paro-  ville  de  cous  les  nombres,  moncez  àche- 
Îe7  qu?iMêmbloic  les  larmes  luy\ou-  val,  veftusde  leurs  hocquecons  &  fayes 
loir  comber  des  yeux.  Ce  faid,  font  de  livrée  ayans chacun  le  poidrinal  ou 
entrez  en  une  lalle  eftanc  audid  lo-  •  piftolle  à  l'arfon  de  la  felle  ,  arnva  en 
£is,  où  ils  ont  tenu  plufieurs  propos.  la  place  de  Grève  fort  bien  monte  Ce 
I  M.  parlant  Fràncoi?,  fes  propos  et  ricbenienchabille.Ecalloieiudevancluy 
toienttranfiatez  en  langue  Italienne,  deux  trompettes fonnans  ,  &  après  mar- 
&  prononcczaudid  fieur  legat  par  mon-  chou  la  compagnie  trois  i  troi*,&au 
fieur  Forcer  fieur  de  Frefnes  lecretaire  mican  eftoïc  fa  cornecce  ou  guidon.  Et 
d'eftac.  &  ledid  fieur  legac  parlanc  en  ceçce  compagnie  paflee  marchoïc  une 
lan£ueWnne,  lès  prfpos  n'eftoienc 


point  tranfiatez  à  fadide  majefté  qui 
entend  fort  bien  la  langue  Italienne, 
mais  ne  s'arrefte  i  la  prononcer.  Et  fu- 
renc  cnfemble  environ  une  heure  avec 
demonftration  de  tant  de  joyes ,  aile- 


ravant  le  lieutenant  de  ladide  compa- 
gnie, un  trompette,  ficainfi  que  la  pré- 
cédente avec  cornette.  Et  ces  deux  com- 
pagnies paflees  furent  enfuivies  par  une 
troifiefme  compagnie ,  ayant  le  lieute. 


Iles 


ôc  applaudiflemens ,  qu'il  n'eft   nanc  devanc  luy  une  trompette.  Ecfai- 
.    .ce         •   -*  ?_  ^i/»nr  «  rrni*  rrouDDes  bien  deux  cirrus 


gre 

poffible  de  le  pouvoir  exprimer. 

Aufli  S.  M.  defiranc  honorer  l'encrée 
dudid  fieur  legac  de  la  prefence  des  pre- 
miers princes  de  fon  fang  ,  auroic  raid 
venir  en  cectedide  ville  monfcigneur  le 
prince  eftanc  lors  à  S.  Germain  en  Laye} 
Tme  11.  Part.  111. 


foient  les  crois  trouppes  bien  deux  cents 
bons  chevaulx.Ec  à  la  fmece  defd.archers 
marchoic  le  maiftre  des  œuvres  de  la- 
dide ville  feul,  &  après  luy  les  fergens 
de  ladide  ville  auin  à  cheval  ,  veftus 
de  leurs  robbes  my- parties--,  &  après 

O  o  o  i j 
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 eulx  inarchoit  le  greffier  de  ladidcviHe   fans  qu'il  foit  procédé  ànou   M  -i 

**.  tau.     yc^u  je  çx  ^.partie.  Puis  mef-   tion  ny  à  nouveau  ferment   &■  C 

«fieurs  les  P.  des  M.  &  E.  deux  à  deux,  à  moniteur  d'Eftrces  li*urt>n™~  Kmet. 
le  plus  ancien  cfchevin  à  colle  dudid  de  le  leur  faire  entendre  ^ 
fieur  P.  des  M.  &  le  procureur  du  roy      Et  le  14.  dudit  mois  *n        n  >  . 
A  de  ladide  ville  vertu  de  fa  robbe   confeillers&quarceniers  ao  • 
d'efcarlatte  à  cofté  de  l'un  defdidsef-   fieur  d'Eftrécs !  lieutenant  wl^^ 
chevins.  Et  après  eulx  marchoienc  les   vernement  leur  a  expole  la  Vol  U?T 
«juarteniers ,  chacun  félon  £a  réception,   roy  5  iceluy  retiré  avec  le  o  °ÏC("1 
Et  ainfi  que  l'on  eftoit  hors  dudid  hof-   marchands  &  deux  anr^.V^. 
■tel  de  ville,  fc  meut  un  difierend  en-   ^àâéiï^ré^k^l^^  ^ 
tre  les  maiftres  &  gardes  de  la  mar-    ces  furlesprivileges  d"  la^ vi  feT 
chandile  &  les  bourgeois  mander  fur  ira  au  parlement  fupplier  mefl?^  j" 
Jeursprefeances&dignitez,  pretendans  Ja  cour  de  les  afGfter  aux  fltaâT 
Jefdids  maiftres  &  gardes  devoirpreoe-   monftrances,  defquelles  Talon Tf  u 
der*  marcher  avant  non  feulement   avec  quelques  conlcillers  de  vil £  *  ^ 
lefdids  bourgeois  mandez  ,  mais  avant   terûers ,  eft  chargé  ^uar" 
«uàcofté  desquarteniers.  Et  furce  leur      Et  s'eftant  transportez  le  len,W,,- 
Ait  dtet  par  mondid  fieur  le  prevoft  que  au  parlement  &  Jr^ll  ,  lendema"> 
les  quartiers  font  oiEcieJde  ladite  ^ih^L^^^^ 

XmC'  *  fonC  Parrie  du  corP$  d'icelle>  Aération  dei'alîèmblce  1 codait 

&  que  de  tout  temps  &  ancienneté  ,1s  vé  bon  la  délibération 

ont  marche  immédiatement  après  mef-  iuivie.  *  OT 

fieurs  les  confeillers  de  ville ,  &  qu'ils      En  confequence  de  quov  ont  rtt  ™ 

ne  dévoient  mettre  cette  queftion  en  voyez  les  mandemens  poir  ï'éleS™" 

avant  j  &  en  cet  ordre  l'on  marcha,  que  les  prevoft  des  marchand.  ^n  1 

Néanmoins  eftans  fur  Je  pont  N.  D.  deux  elehevins  «'0^?^  & 
lefdids  fieurs  P.  des  M.  fie  E.  furent  ad-       Et  le  iç  monfieur  PaS„î.  «  n 

vertis  que  lefdids  maiftres  &  gardes  «c  *,  niarcl/and™ 

bourgeois  eftoient  en  difpute  pour  le  datée  du  14.  par  laquelle  S  M  Y 

rnefme  fubjed,  &  qu'ils  %  vouloient  donne  de  L^r  leTZ^!^ 

quereller  5  de  manière  que  ledid  lïeur  faire  deffrnfe,  a  peine  de  privation  Z 

,    dcs  M-  fut  contraind  aller  vers  eulx  leurs  charges',  de  procéder  7 Tcat 

les  prier  &  exhorter  de  ne  s'arrefter  à  éledion ,  &  avertir       taevinsï cZ 

cette  difpute   &  leur  perm.ft  aller  l'un  Allers  de  ville  pour  dt Z Tlt  Z 

S  ]£aL      H™?  1  Hlf  iI  hr°rP,ral    reioiu^  &  efter  J*  iectre  toute  de  la 
5In«  l    Woirc-  ?  Paflant  le  chemin   des  Forefts  qui  en  eftoit  le  porteur 

de  kfrï       rCnCO0Cr'  mef"   r  Pk°,urW  ,es  conlèillersPde  ^e  af. 

SI  UCr  ied,<a,  ^ur  Jcg«,   deniers avoient  luperfedé  aleursaf. 

nTrnn     S"f  "P8"^  ^  ?mbJecs        l'cledion ,  fur  lesdefîèn- 

marque  qu  ,1s  ayent  accouftume  d'y  al-  fes  qu'ils  en  avoient  cuis  de  la  parc  du 

cour  5  î?CUrS  dC  la   r°y  Par  »^^ur  d'Eftrées.  Et  après 

rfaîSl^  r  "  eftrr°P,,l0nS  Pade  iuivanC  ,ad,tC ,cttre  »  & ^e  liroy 
L,W  7  ,  M  ?fnS>  ?  «iuy  e<1  "cen^'t  tout  le  lendemain  à  la  Gran- 
coit  caule  que  la  v,l le  n'alloit  à  ion  ge.le-roy  leurs  députez  i  a  efté  arrX 

m  niP  nJZ  C  Ai  P^î??,;  Com"  dc  Perfifter  en  kur  ^libération ,  &  fui- 
Pagme       devoit  falluer  ledid  lïeur  le-  vaut  icelle  procéder  à  l 'éledion,  &  qu'en 

0  '  portant  le  ferutin  au  roy,  on  luy  feroit 

z  Pll  'es  remonftranccs. 

JZjZTZ?!  ;  rS  fTefi  &      Suivanc        .  ^  J'alTembléegenerale 

y  ™*>>1*uavQttwml» faire diffenr.      tenue  le  16.  Aoull  ,596.  eft  remarqué , 

DU  o   A™.n.  r  .  comme  aux  précédentes,  qu'après  les 

veur'nl  a/U  procex  verbaux  ouve"s  &  bulletins  ti- 

&  delIX  efetev/n /'""f  ^  marChanS  rC2  >  CCPendant  V™  venir  les 

Snth  ùenV  te?h21     WenC  ma"dez  '  on  feroit  allé  a  la  melTe  au 

^«nanuenc  leur  charge  encore  un  an ,  S.  Efprir. 
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JEt  l'élcdion  faite ,  le  fcrurin  auroit  efté  donné  arreft  dudicl:  jour  16 ,  t}ue  les  pre. 
porte  au  roy  a  Fontainebleau  par  le  fieur  fidens  fie  conseillers  s'abfbendronc  dela- 
de  Rochefort  efchevin  ôc  les  ferutateursj  dite  aflèmblée ,  finon  que  leur  rang  leur 
fie  [auroit  le  roy  approuvé  l'éledion,  par  fuft  rendu,  fit  que  le  roy  feroit  fupplié 
laquelle  ledit  fieur  l'Anglois  auroit  eu  ne  trouver  mauvais  s'ils  déclarent  qu'ils 
le  plus  de  voix  pour  prevoft  des  mar-  n'entendent  avouer  ni  autoriler  ce  qui 
chands ,  Canaye  fie  Jolie  pour  clcbevinsj  feroit  refolu  en  ladite  aflèmblée ,  Ôc  dé- 
fit eux  mandez  à  FontainebleaUjauroient  fent  avoir  efté  troublez  en  leur  rang  ac- 
prefté  le  ferment.  couftumé.  Et  par  arreft  du  confeil  cft 

ordonné  qu'il  léroit  paffe  outre  fans  eux 

Secours  accordé  au  roy  far  la  ville,  à  ladite  aflèmblée.  Eft  remarqué  qu'il 

leur  avoit  efté  offert  un  banc  à  part. 

DU  ij.  Avril  1597.  en  aflèmblée  ge-  Et  fur  ce  que  monfieur  l'archidiacre 

nerale  convoquée  par  ordre  du  de  N.  D.  s'eft  plaint  que  monfieur  Mi- 

roy  pour  entendre  les  propolîtions  qu'il  ron  lieutenant  civil  s'eftoit  placé  au-def- 

y  vouloit  faire ,  meilleurs  le  concftable,  fus  de  luy ,  ledit  fieur  Miron  a  palTé  de 

Belicvre  6c  d'Eftrces  aflîs  en  trois  chai-  l'autre  cofté  vis-à-vis  des  ecclefiaftiques, 

rcs  a  bras  entre  le  banc  des  prevoft  fie  après  en  avoir  communiqué  à  meffieurs 

efchevins  fie  celuy  des  confeillcrs ,  les  les  prefidens. 

deux  premiers  ayant  expofé  les  befoins  Du  19.  Avril  1597.  en  aflèmblée  ge- 

du  roy,mefme  après  la prife  d'Amicnsj  nerale  pour  entendre  les  relponfes  du 

après  lecture  d'une  lettre  de  créance  lur  roy  fur  les  remonftrances ,  a  efté  fait 

lefdits  fleurs  coneftablc  ôc  Belicvre  6c  lecture  de  la  lettre  du  roy  aufujètdef- 

lettres  patentes  du  13.  Avril  1597. pour  dites  remonftrances,  dont  la  teneur  s'en- 

n'excepter  perlbnne  de  l'aififtance  qu'on  fuit  : 
luy  voudra  faire  ,  non  pas  mefnie  les 

ecclefiaftiques  fie  Rhodicns  ,  nonobftant  DE  PAR.  LEROY, 
leurs  décimes  ,  ni  les  domeftiques  6c 

commcnlàux  ayant  maifon  ou  faifant  '  I  '  REZ-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 

demeure  à  Paris  ,  eux  retirez  avec  le  JL   Nous  avon  eu  tres-agreables  Jes 

fieur  d'Eftrées }  remonftrances  6c  offres  qui  nous  Ont  efté 

La  matière  mife  en  délibération  pen-  faites' de  voftre  part  fur  les  occafions 

dant  pluficurs  jours ,  arrefté  de  donner  fie  necefficez  qui  fe  prefentent  pour  la 

110000.  livres  au  roy  par  impofition  fur  defpenfe  de  noftre  royaume  ,  duquel 

aucunes  denrées,  qui  ceflèra,  la  fomme  toutainfy  que  noftre  bonne  ville  de  Pal 

eftant  remplie  ,  fie  fera  employée  a  la  ris  cft  comme  l'oeil  fie  principal  fleuron, 

folde  pour  fix  mois  de  3000.  Suifles ,  vous  avez  aufli  voulu  monftrer  exemple 

6c  delpenfée  par  notables  bourgeois  j  aux  autres  villes  d'iceluy  du  foing  que 

mcfme  aucuns  d'eux  aflifteront  aux  re-  chacun  doit  avoir ,  dont  nofrs  avons  re- 

veuè's.  ceu  tres-grand  contentement ,  fie  d'àu- 

Et  que  remonftrances  feront  faites  au  tant  plus  que  nous  avons  remarqué  par 
roy  fur  les  defordres  commis  en  les  fi-  voldites  remonftrahces  que  vous  n'eftés 
nances,  fie  fupplierde  compofer  foncon-  poufll'Z  que  d'un  tres-ardent  zele  que 
feil  des  finances  du  plus  petit  nombre  vous  avez  au  bien  public ,  duquel  dé^ 
que  faire  fe  pourra  ôc  de  perfonnes  d'in-  pend  noftre  plus  grand  contentement; 
tegrité  ÔC  fuffifance  requife  j  6c  requis  Nous  vous  afliirons  aufly  que  nous  n'a- 
une  chambre  pour  connoiftre  des  mal-  vons  rien  plus  à  cœur  que  de  pourvoir 
verfâtions  de  ceux  qui  en  ont  eu  le  ma-  comme  il  appartienr  aux  deforures  ôc 
niement.  abus  que  la  malice  des  tempi  a  intro- 

Et  eftoient  entre  les  députez  des  cours  duits  en  l'adminiftration  de  nos  fihan- 

les  premiers  prefidens  d'icelles  ;  6c  eft  ces  fie  autres  charges  de  noft redit  royau- 

remarqué  que  les  prefidens  de  la  cour  me ,  reconnoiflànt  avec  vous  que  la  to- 

des  aydes  ayant  voulu  prendre  rang  lerance  defdites  mal  verfâtions  a  engen- 

après  ceux  de  la  chambre  au-deflus  des  dré  la  confuflon  fie  pauvrecc  qui  fait  lbu- 

confeillersdu  parlement,  ilsyauroient  pirer  nos  fujets  ôc  a  réduit  nos  affaires 

refifté.  Et  le  confeil  ayant  donné  un  ar-  en  l'eftat  qu'elles  font  5  fur  quoy  nou s 

reft  du  16.  Avril,  qu'attendant  règle-  efperons  prendre  bien-toft  une  fi  bonne 

ment  pour  le  fait  des  prefidens,  les  con-  refolurion,  que  chacun  aura  occafion 

feillers  des  aydes  ne  laiflèroicnt  d'yaf-  de  s'en  louer  j  de  laquelle  nous  rfccucil- 

flfter.  Nonobftant  quoy  la  cour  auroit  lerons  aufli  le  premier  fruit.  Câr  com- 

>  Ooo  iij 
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rae  la  profperité  de  nos  affaires  dépend 
An.  iw  du  foulagement  de  nos  .peuples  ,  nous 
^ne  pouvons  donner  ordre  à  l'un,  quenous 
n'avancions  l'autre   &  vous  prions  de 
croire  que  ces  deux  points  nous  font 
également  recommandez ,  &  que  c'eft 
à  noftre  très-grand  regret  &  non  moin, 
dre  dommage ,  que  nous  n'y  avons  juf_ 
^qu'à  prefent  apporté  le  remède  qui  a 
efté  par  nous  jugé  necellàire.  Mais  il  en 
faut  acculer  principalement  le  peu  de 
loifîr  que  nous  ont  donné  les  troubles 
-de  noitre  royaume  depuis  noftre  règne 
&  la  guerre  qui  nous  eft  demeurée  fur 
les  bras ,  de  laquelle  eftant  paûez  com- 
me nous  fommes ,  par  les  avantages  que 
k  fortune  ou  les  fautes  d'autruy  ont 
donnez  â  nos  ennemis  fur  nous ,  il  con- 
vient i  prefent  fur  toutes  chofes  de  por. 
ter  promptement  &  vivement  la  main 
aux  playes  qui  en  faignent ,  pour  empe£ 
cher  qu'elles  ne  s'augmentent  &  devien- 
nent incurables,commeil  nous  fera  facile 
avec  l'ayde  de  Dieu ,  pourveu  que  vous 
nous  fafliez  bien- toft  recevoir  les  effets 
de  vofdites  offres  &  bonnes  voloncez , 
dont  nous  vous  prions  inftamment ,  Si 
partant  commettre  &  dépurer  pour  la 
recepte  &  maniement  telles  performes 
capables  que  vous  verrez  eftre  â  faire  , 
&  refoudre  promptement  la  forme  de 
l'impofiwon  &  des  moyens  pour  faire 
l'avance  <iu  premier  mois ,  foit  par  enu 
prunt  volontaire, ou  autrement  -,  â  quoy 
vous  pourvoirez  promptement  ,  félon 
que  rapprochement  de  nos  ennemis 
prefle  &  nous  en  rend  le  fecours  necet 
faire  j  voulant  que  vous  lâchiez  que  fi 
vous  y  employez  vos  biens ,  nous  n'ef- 
pargnerons  noftre  perfonpe  ni  chofe  au- 
cune qui  foit  en  noftre  puillance ,  pour 
gircntwrle  pubhc  du  péril  qui  le  mena- 
ce &  corriger  les  abus  qui  font  caufe  de 
vos  miferes  &  plaintes,  qui  font  les  nof- 
tres.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye  le 
*7<i°M  d'Avril  i  j97.  Aiitft  fiytè ,  HEN- 
RY. Et  m  dtffw.  Par  le  roy,  Potier. 

El  ^  UJ*t*rfcr<P*'"  <M*  •■  A  nos  très! 
chers  &  bien  amez.  les  prevoft  des  mar. 
chands,4çeichevins  de  noftre  bonne  ville 
de  Par fcelLèes  du  cachet  des  armes 
de  i- rance.  . 

Étaledit  prevoft  des  marchands  ajouf. 
te  que  le  roy  ,  pour  ce  qui  regarde  fon 
confeUvoit  dit  qu'il  en  vouloit  eftre  le 
chef,  &  y  appclleroit  perfonnages  de 
coince,  . Qu'il  voulokquelachîmbre 
demandée  fu7t  eftablie  pour  punir  ceux 
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fuffent  maniez  par  notables  boureéôk 
mais  avoit  beioin  qu'on  avançai!  Z 


mois. 


Et  a  efté  arrefté  de  faire  avance  du 
premier  mois  ,  preffer  PeftabluTemenc 
d  une  chambre  de  juftke  &  en  obtenir 
ies  lettres  avant  qu'entrer  en  la  levée 
du  lecond  mois. 

Suit  le  tableau  des impofitions  ordon- 
nées eftre  levées  par  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  fous  l'autorité  du 
roy,  &c.  &  porte  les  eftoffcs  d'or&  de 
foye  &  laine,  rubanteries,  fuftaines 
chamois,  gants,  drogueries,  teintures! 
huiles,  métaux,  fourrures,  tapiflèries 
Diurnes,  cuirs  ,  vins ,  beftail  &  volailles! 
bois ,  ponTon.  Fait  au  bureau  de  la  ville 
le  *7.  May  1597. 

•  Et/ft/-irema1r<luertlucl'^Mication 
sen  faifoit  au  bureau ,  où affiftoient les 
députez  nommez  en  l'affemblée ,  tant 
du  corps  des  confeillers  de  ville'  que 
d'autres  j  &  eft  l'adjudication  faite  pour 
Ja  recepte  des  deniers ,  à  douze  iols  pour 

CJCU  s  à   la    rk-,^/.  J>„.,„   r  ,. 


  pour  punir  ceux 

qniont  malverfc  en  fes  finances.  Accor- 
de que  les  deniers  qu'on  luy  accordoit 


i  a  la  charge  d'avancer  10000.  li- 
vres chacun  des  fix  mois  du  payement 
des  Suiflès. 

Et  eft  enfuitc  par  lefdits  prevoft  &  ef. 
chevins  faite  nomination  d'un  receveur 
un  commiflaire  &  un  controlleur  pour 
les  reveucs. 

Et  le  tout  eft  enfuite  autorife  par  let . 
très  patentes  du  27.  May  1J97. 

Du  13.  Aouft,  en  aflcmblée  du  con- 
feil  de  ville,  accordé  au  roy  qui  eftoit 
au  ftege  devant  Amiens  la  folde  pour 
trois  mois  d'un  régiment  de  uoo.  hom- 
mes François,  &  pour  cet  effet  l'impoli 
eftabli  pour  les  3000.  SuuTes  feroit  con- 
tinué jufqu'à  zoooo.  livres  pour  les  frais 
de  la  levée,  folde  &  autres  frais. 

Du  13.  Janvier ,  en  alîembléedu con.  A„. „„. 
leu  de  ville ,  moniteur  le  coneftablc  & 
monfieur  de  Believrc  ont  propofédela 
part  du  roy  de  continuer  l'impoft  mis 
pour  l'entretien  desSuifles,  encorepoar 
quatre  mois,  afin  que  le  roypuft  rédui- 
re la  Bretagne  $  remettant  à  cet  effet 
des  lettres  patentes  &  lettres  de  cachet. 
Et  porte  la  lettre  dé  cachet  :  nous  avons 
prie  noftre  coufin  le  duc  de  Montmorency , 
&  donné  charge  au  fieurde  jBclievrey  &c- 
Eux  ouis ,  le  prevoft  des  marchands 
a  dit  qu'on  avoit  jufqu'icy  différé  de 
délibérer  fur  ladite  demande  ,  parce 
qu'on  n'auroit  envoyé  à  la  ville  que  des 
lettres  de  cachet ,  auxquelles  par  l'or- 
donnance eft  deflèndu  d'avoir  égard.  Et 
a  efté  refolu  de  remettre  à  une  affem- 
blee  générale  >  nonobftant  l'inftancedes 

Heurs 
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fieurs  coneftable  Se  Believre. 

Ec  le  14.  en  l'ailèmbléc  générale  où 
la  cour  des  aydes  renvoyé  les  députez, 
cft  marqué  que  le  prevoft  des  marchands 
s'cxcufe  à  l'affemblëe  s'il  ne  leur  fait 
compagnie ,  fe  tenant  preft  pour  rece- 
voir meilleurs  le  coneftable  8e  Believre, 
lefquels  arrivez  ont  pris  place  entre  le 
banc  des  prevoft  Se  cfchevins  &  celui 
des  confeillers  }  8c  a  ledit  fieur  conef- 
table parlé  d'abord ,  puis  les  lettres  de 
cachet  8c  patentes  leucs,  ledit  fieur  de 
Believre  a  auflî  parlé. 

Eux  retirez ,  accordé  la  folde  de  3000. 
Suiflcs  pour  trois  mois  par  la  continua- 
tion dudit  impoft ,  à  la  charge  d'obte- 
nir lettres  pour  la  revocation  d'iceluy, 
la  folde  de  trois  mois  levée.  Et  font  en- 
fuite  les  lettres  de  revocation. 

Du  3.  Mars  8c  jours  fuivans ,  en  af- 
femblée  du  confeil  de  ville ,  pour  trai- 
ter de  l'avance  de  ladite  folde ,  montant 
pour  trois  mois  60000.  livres  accordé 
ajooo.  livres  ,  tant  pour  les  frais  de  l'a- 
vance au  nommé  la  Grange,  que  pour, 
Sec 

Réception  du  roy  Henry  le  Grand  À  Parif, 
&  Te  Deum  four  la  reprife  de  la  ville 
d'Amiens. 

LE  Mercredy  xxix.  Octobre  m. d. 
xcvii.  les  P.  des  M.  E.  greffier, 
procureur,  receveur,  confeillers,  quar- 
teniers,cinquanteniers,  dixeniers  Se  bour- 
geois mandez ,  eftans  tous  à  l'hoftel  de 
ville  à  cheval  8c  en  houfle ,  environ  une 
heure  après  midy ,  feroient  partis  dudicl 
hoftel  de  ville  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  le  colonel 
d'Herbannes  eftant  fur  un  petit  cheval, 
conduifantles  compagnies  de  tous  les  au- 
tres colonncls  Se  capitaines  de  cette  vil- 
le eftans  en  fort  bel  équipage. 

Après  lefdi&es  compagnies  marchoit 
le  capitaine  Marchant,  fuivy  de  trois 
cents  archers  de  la  ville  à  cheval  Se  en 
bon  équipage  ,  allant  au-devant  eulx 
des  trompettes. 

Après  lefdicls  archers  marchoit  le 
maiftre  des  œuvres  de  la  ville,  puis  les 
fergensde  la  ville  eftans  a  cheval  Se  en 
houfle  ,  veftus  de  leurs  robbes  my-par- 
ties  Se  navire  d'orfaverie. 

Et  après  eux  marchoit  le  greffier  de 
la  ville  feul  i  cheval  Se  en  houfle,  vef- 
tu  de  fa  robbe  my-partie. 

Lefdicls  fieurs  prevoft  des  M.  Se  E. 
auffi  veftus  de  leurs  robbes  my-parties, 
le  procureur  du  roy  Se  de  la  ville  veftu 
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de  fa  robbe  d'efearlatte  j  i  cofté  de  luy 
le  receveur  du  domaine  de  la  ville,  puis 
aukuns  defdicls  fieurs  confeillers ,  après 
eulx  lefdi&s  quarteniers ,  cinquanteniers, 
dixeniers  Se  bourgeois  mandez  ,  eftans 
en  fort  grand  nombre  Se  bien  veftus. 

Et  en  cet  ordre  allèrent  trouver  mon- 
fieur  d'Eftrée  lieutenant  pour  le  roy  au 
gouvernement  de  cette  ville  j  8e  après 
avoir  falué  ledicl  fieur  gouverneur  ,  fe- 
roient tous  partis  au  mefme  ordre,  ef- 
tant ledid  fieur  prevoft  des  marchands 
à  cofté  dudicl  fieur  gouverneur.  Et  allè- 
rent tous  enfemble  à  la  maifon  des  Thuil- 
leries  feize  ez  faulxbourgs  S.  Honnoré, 
où  eftoit  fadicle  majefté  affilié  de  plu- 
fieurs  princes  Se  feigneurs  8e  de  monfei- 
gneur  le  chancellier -,  où  après  s'eftre 
profterné  à  genoux  devant  luy ,  fadicle 
majefté  les  auroit  faicl  lever  5  8e  auroit 
ledicl  fieur  prevoft  faicl  la  harangue  qui 
enfuit  

A  quoy  fadicle  majefté  fift  refponfe 
avoir  beaucoup  de  contentement  de  la 
joye  qu'il  voyoit  de  fon  peuple  ;  qu'il 
avoit  faicl  ce  que  un  prince  devoir  faire, 
Se  qu'il  n'avoit  pas  tousjours  demeuré 
à  couvert  ,  mais  pafle  plufieurs  nuicls 
dans  la  tranchée  uns  aulcune  apprehen- 
fion  du  danger  de  fa  perfonne.  Et  à  l'in- 
ftant  chacun  le  print  à  crier  vive  le  roy. 

Ce  faicl  ,  eftans  fortis  du  logis  des 
Tuilleries  ,  lefdicls  fieurs  gouverneur  , 
P.  des  M.  Se  E.  8e  toute  la  bourgeoifie 
fe  feroient  rangez  prez  des  murailles  de 
l'endos  du  parc  des  Tuilleries  du  cofté 
de  la  rivière ,  en  attendant  S.  M.  lequel 
auffi-toft  feroit  party  avec  plufieurs  prin- 
ces 8e  feigneuis  de  là  cour  montez  fur 
grands  chevaulx  de  parade  richement 
enharnachez  ,  8c  tiré  fon  chemin  vers 
Chaliot ,  pour  voir  les  efquadrons  de 
gendarmerie  dreflez  en  ladicle  plaine  en 
bataille  8e  efquadrons  quarrez  (au  nom- 
bre de  quatre  mille  hommes  de  pied,  ) 
où  fut  faicl  plufieurs  efeopetterics  ,  a 
quoy  S.  M.  priirc  fort  grand  plaifir. 

Ayant  veu  lefdicls  eiquadrons  fadicle 
majefté  auroit  prius  fon  chemin  tirant 
vers  cette  ville  de  Paris  le  long  du  faulx- 
bourg  S.  Honoré.  Et  à  la  première  faul- 
ce  porte  eftoient  les  armoiries  de  Fran- 
ce 8e  de  Navarre  avec  de  certains  chif- 
fres Se  doubles  H.  ayans  une  elpée  au 
mitan  couronnée  par  deiTus  avec  la  de- 
vile  qui  enfuit  

Et  au-dellus  du  portail  de  la  porte 
S.  Honnoré  eftoit  un  grand  tableau 
où  eftoit  S.  majefté  reprefentec  à  che- 
val 6c  grand  nombre  de  là  gendarme- 
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Au  i/ï,  ^e->  (  avec  *a  rcprctenfati011  de  la  ville 
'*  d'Amicns,camp&  fiege  d'icclle,&  la  dé- 
route &  fuitte  des  ennemis.  )  £c  au-def- 
■foubs  cftoient  eferipts  les  vers  dcfquels 

la  teneur  enfuit  Où  S.  M.  s'ar- 

refta  &  print  fort  grand  plaifir  ;  &  lorf- 
qu'il  eftoit  arrefté ,  les  joueurs  d'inftru- 
rnens  commencèrent  à  fonner  de  leurs 
h aultsbois,  cornets  &  aultres  inftrumens 
de  muficque.  Semblablement  fut  tiré 
grande  quantité  de  coups  de  canon  & 
boiftes,  le  tout  en  exclamation  de  joye 
de  la  vidoire  du  roy.  Et  en  cet  eftat  fut 
S.  M.  conduid  jufques  en  l'eglife  N.  D. 
•de  Paris,  où  tout  le  long  du  chemin 
les  rues  &  maifons  elloient  remplies  de 
peuple ,  qui  tous  crioient  à  haulte  voix 
vive  le  ny.  En  laquelle  egli/c  de  N.  D. 
de  Paris  fut  receu  par  meilleurs  du  cler- 
gé ,  &  encores  par  meilleurs  de  la  cour 
^ie  parlement,  meffieurs  des  comptes  & 
meilleurs  de  la  cour  des  aydes ,  &  là  fut 
chante  le  cantique  Te  Deum  laudamus, 
&  à  la  fin  d'iceluy  le  pfalme ,  Exaudiat 
te  Dominas  in  die  tribulatùms  s  protezat  te 
nomen  Dei  Jacob ,  ainfi  jufques  à  la  fin 
d'iceluy.  A  Mue  duquel  S.  M.  comman- 
da tant  à  meilleurs  des  cours  fouverai- 
nes  que  P.  des  M.  &  E.  l'aller  trou- 
ver en  fon  chafteau  du  Louvre  ;  ce  qui 
fut  faict.  ^ 


Solennité  du  feu  de  U  S.  Jea 

T  £  Mardy  xxm.  jour  de  Juin  m 
'  xc  vi  n.  le  roy  Henry  quatncfme 
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D. 

de  France  &  de  Navarre  arriva  en  Phof 
tel  de  la  ville  fur  les  cinq  a  lïx  heures 
du  foir,  affifté  de  M.  leconneftable.M 
le  comte  d'Auvergne  &  pluheurs  au- 
tres grands  feigneurs,  de  toutes  fes  ear 
des  &  Suiflès.  Et  eftant  à  la  porte  du- 
did  hoftel  de  ville  meffieurs  les  P  des 
M.  &  E.  affiftez  du  greffier  &  procu- 
reur du  roy  de  ladicte  ville  le  receurenr- 
«incontinent  après  lutitt  feigneur  roy' 
alla  iuy-mdme  mettre1  le  feu  au  bo/s 
qui  eftoit  prépare  pour  le  feu  de  la  S 
Jean  ,  &  y  alla  en  l'ordre  qui  enfuit  -  ' 
1  remierement  marchoient  les  SuilTes 
ionnans  le  tambour. 
Après  fes  gardes. 
Les  trompettes  &  clairons. 
Les  joueurs  d'inftrumens. 
Les  fix  fergens  de  la  ville  veftus  de 
leurs  robbes  my^parties. 

Après  eulx  marchoir "le greffier  delà 
vdle  feul  ,  veftu  de  fa  rorfbe  my-par! 

Après  luy  marchoient  meffieurs  les 


ET  PIECES 

efchevins  &  derrière  eulx  M.  le  P  des 
M.  qui  eftow  un  peu  devant  ledid  S. 
gneur  roy.  ia" 

Après  ledid  fieur  P.  des  M.  mar 
choie  le  roy  f  qui  avoit  une  efcharpe" 
d  oeillets  blancs  &  autres  belles  fleurs 
Un  peu  au-defloubs  de  luyled  ^ 

conneltable&plufieursaultiegrînI 
feigneurs.  6«nos 

A  l'entour  de  la  Grève  eftoient  les 
gardes  &  picquiers  du  roy  avec  le?  *»«,•. 
nomhres  £  il  ville,  qu/fj^^. 

Eteftansprèsdudictfeu  delaS.Tean 
fut  faid  trois  tours  à  l'entour  d'iceluy 
A  lafindu  troifiefme  tour  mondid  fieur 
le  P.  des  M.  pnnt  une  torche  ardente 
des  mains  du  controlleur  du  bois;  & 
s  eftant  prefque  profterné  a  genoux  la. 
prefenta  au  roy,  qui  la  prift  *  avec  elle 
alluma  le  feu  }  &  lors  fut  faict  par  le 
peuple  grands  cris  de  joye  avec  aïplau! 
dihemens  ,  criant  vive  le  roy. 

n  aiîuta  leidids  feigneurs  à  aller  mettre 
le  feu,  &  demeura  à  la  porte  de  l'hof 
tel  de  ville  jufques  à  leur  retour. 

Et  eftant  le  feu  allumé,  ledid  fei 
gneur  roy  affifté  des  dénommez  cy^ef. 
lus  s'en  retourna  en  l'hoftel  de  ladide 
ville  ;  &  eftant  en  l'une  des  feneftres  du 
petit  bureau,  l'on  fift  jouer  l'artifice  qui 
eftoit  audict  feu,  lequel  il  trouva  bien 
raid   &  s'en  contenta  fort.  Après  lequel 
artifice  joué  l'on  mit  le  feu  aux  boûet- 
tes  &  aux  canons  j  lefquels  eftans  ri- 
rez  ,  le  roy  fiit  conduid  en  la  grande 
falle ,  affifté  defdids  feigneurs  cy-devant 
nommez  &de  madame  fa  fecur  unique 
madamoifeille  de  Guifefc  plu fieurs  aul- 
tres grandes  dames  &  princeflès,  où  il 
trouva  la  collation  drellée ,  laquelle  il 
trouva  très- belle.  Apres  laquelle  colla- 
tion le  roy  lortie  dudid  hoftel  de  ville 
pour  s'en  aller  au  Louvre  5&  eftant  en- 
cores à  la  porte  dudid  hoftel  de  ville, 
s'y  arrefta  pour  voir  un  tableau  quief- 
toit  au- deflus  dudict  portail ,  auquel  ta» 
bleau  eftoit  dépeint  &  figuré  fa  perfon- 
ne  &  aultres  figures ,  qu'il  trouva  très- 
bien  faid. 

Refiabliffement  de  la  porte  S.  Germain. 

TVyT  Andement  a  un  quartenier  du- 
4  V JL  quel  dependoit  le  loin  du  quar- 
tier de  la  porte  S.Germain  nomme  Huot, 
de  faire  aiîèmbler  les  deux  dixainiersde 
la  ville  &  quatre  du  fauxbourg  S.  Ger- 
main des  dixaines  plus  prophes  de  ladi- 
te 
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te ,  &  faire  élire  en  chacune  defd.  dixai-    ment  de  l'eau  de  la  rivière  &  de  l'avene- 
nesdeusc  bourgeois,  &les  faire  tous  ren-    ment  d'icelle.  A"'  ''0Ii 

dre  à  l'hoftel  de  ville,  pour  procéder  à  Outre  cela,  feroit  une  grande  incom- 
Ja  taxe  defd.  dixaines  en  leur  prefente,  moditépour  la  defeentede  lamarchan- 
à  la  concurrence  des  frais  neceflàkes  dil'e,  laquelle  arrivoit  en  plus  grand  nom- 
pour  le  reftabliflement  de  ladite  porte,  bre  &  abondance  par  le  haut  de  la  ri- 
Du  13.  Septembre  1598.  viere  en  un  jour,"  que  par  tous  les  en- 

droits de  la  ville  en  un  mois.  Aufli  que 
Newvedtt  bafiimentk  ?*rfenal.  Plaintes  de    ce  lieu  feul  eftoit  Pcbat  8c  le  promenoir 
de  la  ville.  Refpmfe  du  rey.  des  habitans  6c  dames  de  la  ville ,  mef- 

mes  pour  fe  baigner  dans  la  rivière.  Que 

DU  i.  Avril  1601.  Sur  ce  que  quel-  ez  grandes  villes  les  roys  8c  princes 
ques  bourgeois  de  la  ville  ,8c  mef-  avoient  de  couftume  donner  des  lieux 
me  le  capitaine  Pouldrac  logé  en  la  mai-  ipacieux  8c  places  publiques ,  des  porti- 
fon  du  boule vart  des  Geleftins  ,  eftant  ques8c  promenoirs  faits  8cenrichisexprez 
venu  trouver  en  lamaifonde  ville  mef-  pour  recevoir  les  habitans  8c  prendre 
fieurs  les  nrevoft  des  marchands  Se  ef-  leurs  plaifirs.  Que  ceftui-cy  eftoit  beau 
chevins,  leur  auroient  fait  entendre  corn-  &  naturel  de  foy-mefme ,  tant  à  caufe 
me  quelques  jours  au  précèdent  l'on  au-  de  l'ufped  du  dehors  delà  ville,  que 
roit  pris  certains  alignemens  pour  tirer  de  la  proximité  8c  beauté  de  ce  fleuve, 
une  muraille  depuis  le  long  de  l'arfenal  Mais  que  fi  cela  empefehoit  aucune- 
julques  fur  la  rivière ,  pour  quoi  faire  il  ment  la  garde  de  la  ville  8c  apportoic 
y  auroit  trente  ou  quarante  ouvriers  qui  incommodité  à  la  negotiation  ,  que  ce 
auroient  commencé  la  tranchée  pour  les  qui  avoit  plus  de  mauvaife  marque  8c 
fondations.  faifoit  plus  d'eftonneinent ,  eftoit  que  les 

Sur  quoy  monfieur  le  prevoft  fe  feroit  tranchées  qui  fe  faifoient  pour  le  fonde- 
Voulu  plus  particulièrement  informer  ,8c  ment  de  la  muraille  ,  eftoient  de  dix 
mefme  par  meffieurs  Robineau  ,  Gar-  pieds  d'cfpais }  ce  quifembloit  unefor- 
nier,  8c  des  Jardins  e&hevins  8clemaif-  terefle  8c  vraye  menace  contre  les  ha- 
tre  désoeuvrés  de  la  ville,  qui  le  feroienc    bitans  ,  qui  ne  penfoient  avoir  donné 

tranfportez  fur  les  lieux  le  jour  fuivaut,  fujet  à  S.  M.  de  prendre  aucune  deffian- 

&  reconnu  comme  dans  la  clofture  que  ce  de  leurs  déportemens  j  que  tout  obeïf- 

l'on  vouloit  faire  l'on  enferme  le  grand  fbit  fans  contrainte  j  que  le  peuple  ne 

boulevart  de  la  fortification  du  coin  de  refpire  rien  que  le  bien  de  fes  affaires , 

la  rivière.  le  repos  8c  tranquillité  de  l'eftat  ;  8c 

Pour  quoi  monfieur  le  prevoft ,  des  qu'il  les  trouveroit  toujours  en  leur  de- 

le  5.  dudit  mois  auroit  efté  trouver  S.  M.  voir. 

à  Ion  retour  de  S.  Germain  ,  pour  luy       Que  Dieu  avoit  tellement  touché  i'ef- 

faire  entendre  la  confequence  de  cette  prit  de  tous  nos  habitans,  pournepou- 

afFaire,  luy  difant  comme  il  eftoit  de  voir  prendre  aucun  mauvais  foupeon 

ion  devoir  8c  de  la  charge  à  laquelle  il  pour  les  a&ions  d'un  prince  duquel  ils 

auroit  plu  à  S.  M.J'appeller,  de  luy  don-  avouoient  tenir  ce  qui  leur  eftoit  refte 

ner  avis  de  tout  ce  qui  fè  feroit  par  la  de  ce  grand  naufrage  des  guerres  civi- 

ville.,  mcfme  en  une  chofe  qui  fembloit  les  ;  qu'ils  ne  craignent  rien  du  prefenr^ 

de  1]  grande  importance  ;  8c  remonftré  mais  feulement  de  l'avenir.  Car  encore 

comme  par  le  moyen  de  ce  qu'on  enfer-  qu'ils  euffent  toujours  tenu  que  l'élec- 

moit  dans  l'arfenal  le  boulevart  ,  Ton  tion  qu'il  avoit  faite  de  monfieur  de 

oftoit  aux  habitans  le  moyen  de  la  def-  Rofny  pour  grand-maiftre  eftoit  tres- 

fenfe  de  leur  ville  ,  de  s'en  pouvoir  fer-  judicieuiè  ,  pour  bon  &  ridelle  ferviteur 

vir  en  temps  &  neceflltéde  guerre }  que  de  S.  M.  toutesfois  que  cet  office  pou- 

l'on  comprertoit  deux  cafemates,  dans  voit  changer  de  main,  ou  fon  abfence 

l'une  defquelles  eftoit  la  chaîne  que  l'on  apporter  quelque  nouveauté,  comme  il 

avoit  de  couftume  ,  en  cas  de  troubles,  arriva  le  lendemain  de  la  journée  des 

de  tendre  au  travers  de  la  rivière -y  ce  barricades  ,  journée  funefte ,  non  pas 

boulevart  eftrc  la  feule  forterefie  de  la  tant  pour  avoir  efté  le  peuple  rebelle , 

ville,  parce  que  c'eftoit  le  premier  lieu  que  mal  averty  des  confeils 8c  intentions 

où  l'on  mettoit  les  gardes,  l'onaflcoit  du  feuroy  ,  en  laquelle  les  feditieuxde 

les  fcntinelles  ■>  que  par  ce  lieu  leul  on  Paris  trouvèrent  le  moyen,  en  l'abfcnce 

pouvoit  defeouvrir  ce  qui  fe  fèntoit  au  de  monfieur  de  la  Guifche  grand^maif- 

dehors  delà  ville  au-deûus  Se  à  l'avale-  tic,  de  corrompre  celuy  qui  comman- 
Tome  II,  Part.  III.  Ppp 
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doit  à  l'arfenal ,  pour  luy  faire  prendre 
leur  parcy ,  en  quoi  ils  faiioienc  eftat 
d'avoir  fair  une  grande  conquefte. 

Sur  Je  tout  le  roy  auroit  reipondu  au 
/leur  prevoft  des  marchands ,  que  c'ef- 
toit  un  ouvrage  de  plaifir  qu'il  délire 
faire  ,  &  non  autre  choie  ,  &  qu'il  n'en- 
tendoit  point  que  l'on  puille  encrer  en. 
aucun  ombrage  ni  deffiance  de  luy , ayant 
fait  refleurir  a  tout  le  peuple  tant  d'ef- 
fets &  fi  manifeftes  de  là  bonne  volon- 
té ,  &  aux  habitans  de  Paris  fpeciale- 
mcnt  j  toucesfois  que  le  lendemain  il  fe 
rendroit  fur  le  lieu ,  où  il  donneroit  fon 
jugement  &  feroit  entendre  fa  volonté. 

Et  le  lendemain  auroit  mandé  quérir 
ledit  fieur  prevoft ,  comme  aufli  meilleurs 
les  premiers  prefidens  ,  de  la  cour  le 
fieur  de  Harlay ,  &  des  comptes  le  lîeur 
Nicolay  ,  aufli  le  fieur  de  la  Guefle  pro- 
cureur gênerai  en  fon  parlement  &  au- 
très  grands  de  fon  confeil }  où  auroit 
efté  maintenu  par  le  fieur  de  Rofny 
grand-maiftre  &  grand  voyer  de  Fran- 
ce ,  &  par  le  procureur  gênerai  dit  qu'au 
roy  feul  appartenoit  la  dilpofition  entiè- 
re de  toutes  les  portes ,  murailles ,  bou- 
levars  ou  forterefies  de  toutes  les  villes 
de  fon  royaume }  qu'il  en  pouvoit  dif- 
pofer ,  non  moins  que  du  refte  de  Ion 
domaine $  qu'il  s'en  trouvetoit  plufieurs 
arrefts  &  jugemens  ,  mefme  contre 
des  feigneurs  particuliers  de  villes  ou 
forterellès  Qu'au  roy  feul  appartient  per- 
mettre de  les  conftruire  ,  rompre  ou 
changer  à  fa  difcretion  ou  volonté ,  & 
qu'il  faura  bien  garder  ou  fortifier 'les 
vjllcs  contre  les  efforts  de  leurs  enne- 
mis. A  quoy  ledit  fieur  prevoft  luy  au- 
roit refpondu  qu'ils  reconnoiûoient  afîez 
que  la  cunfervation  du  falut  commun 
de  leur  ville ,  leurs  vies  &  leurs  libertés 
dépendoiencdeluy  principalement }  auf- 
Jy  eft-ille  feigneur  &  maiftre,  non-feu- 
lement des  forts  &  ceintures  des  villes 
mais  encore  des  cœurs  &  désaffections 
&  volontez  j  qu'ils  ne  pouvoient  moins 
que  de  demander  à  S.  M.  eftre  main- 
tenus &  d'en  ufer  prefentement  comme 
|ls  auroient  fait  par  le  palTé  &  comme 
leurs  prédecefleurs  en  avoient  bien  & 
ndellement  ufé  ,  que  fon  peuple  ne  le 
cra.gnott  point,  mais  qu'il  l'aimoitna- 
2™r]  je  fupphant  neantmoins 
qu  il  plaife  i  S.  M.  maintenir  la  ville 
en  les  privilèges ,  en  le  bien  fervant ,  puif- 

ïî  T  r5nduauP,us  fort  des  guer- 
resla  liberté  &  ufage  des  privilège!  aux 
villes  &  aux  plus  grands  ennemis  mef- 


ET  PIECE? 

Et  lors  le  roy  auroirfait  entendre  au- 
dit  fieur  prévoit  qu'il  ne  pouvoir^ 
bien  content  del>ombrageFque  faf*£ 
avoient  pns  de  cette  entreprife ,  qui  n  v 
toit  à  mauvaife  intention  ni  volli 
contr'eux.  Remonftxa  combien!^ 


tez  toutes  bafles&  ouvertes*;  acquêt" 
puis  deux  ans  mefme  il  avoit  fait  rem 

&!«f^b^onsquieftoienTïû 
cofte  du  pavillon  pour  en  faire  l'efte*. 
duè  d  un.  grand  jardin  ,  qu'il  n'auroic 
oneque  entendu  d'y  faire  autre  chofe 

quunfejourdeplaifîr.qu'ilnevouJoc 
comprendrele  lieu  où  l'on  avoit  accouf! 
tume  d'afleoir  les  fentinelles  de  la  vilhT 
&  quil  entendoit  laiflèr  le  paille  du' 
cazematin  ,  mefme  celuy  où  eft  k  chaî- 
ne de  la  nwerei  que  lamuraille  n'avoic 
que  crois  pieds  de  hauteur  au  dedans, 
que  ce  qu'elle  avoit  efté  fondée  de 
huit  pieds,  eftoit  pour  fouftenir  les  ter- 
res &  pour  conduire  en  forme  de  ter- 
rafle  la  grande  allée  jufques  fur  la  rivière 
ou  il  prétendoit  baftir  un  petit  pavil- 
lon de  plaifir,  pour  fe  venir refraichir 
au  iortir  de  la  rivière  quand  il  viendroit 
de  le  baigner,  &  pour  trouver  un  ba- 
teau pour  retourner  par  la  rivière  en 
ion  palais  du  Louvre }  que  c'eftoit  fon 
plaifir ,  &  qu'il  avoit  allez  fait  pour  fes 
furetez,  allez  de  pertes,  labeur  &  travail, 
qu'on  le  devoir  laiflèr  maintenant  jouir 
des  aifes  &  ébats  du  repos  public  5  qu'il 
gardera  fi  bien  fes  fujets ,  qu'il  n'en  pour- 
ra advenir  ni  mal,  ni  peur}  ainfi  qu'il 
croiroit  pour  ennemis  ceux  qui  vou- 
draient h  mal  interpréter  fes  actions 
qui  ne  tendoient  qu'au  bien  &  tranquill 
lité  de  tout  le  public,  ce  qu'il  vouloir 
que  ledit  fieur  prevoft  fift  aufli  enten- 
dre aux  habitans  de  fa  bonne  ville. 

Service  funèbre  four  U  reine  Lovife  de  Lût- 
raine  veuve  du  roy  Henry  III. 


LE  Lundy  ix.  du  mois  d'Avril  eft 
venu  au  bureau  de  la  ville  M.  du 
Fay  confeiller  6c  maiftre  d'hoftel  de  la 
maifon  du  roy, maiftre  des  cérémonies 
defdicls  fervices  &  prières, veftu  de  ferge 
noire  de  dune robbe de  deuil  &  un  bon- 
net carré ,  affifté  de  trois  heraults  d'ar- 
mes du  roy  &  de  vingt-trois  jurez  crieurs 
de  corps  &  de  vins  de  ladide  ville  vef- 
tus  de  robbes  noires.  Lequel  fieur  du 
Fay  a  diét  à  mefdi&s  fieurs  les  P.  des  M. 
&  E.  qu'il  avoit  commandement  de  S.  M. 

de 
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des  cours  fouveraines ,  comme  aufly  y 
feroicnt  arrivez  meflîeurs  les  princes  de 
Condé,  dcConcy  ôc  de  Soldons  accom- 
pagnez de  plufieursfeigneurs  &  gentils, 
nommes  vernis  «^e  deuil  -,  comme  aufly 
y  eft  arrive  monlîeur  l'ambaffàdeur  de 


les  prier  d'affiftef  en  corps  aufdides  priè- 
res &  fervices  -t  ce  que  iceulx  fleurs  ont 
promis  faire. 

Ce  raid,  mefdids  iîeurs  P.  des  M.  E. 
procureur  &  greffier  de  ladide  ville  font 
allez  au  grand  bureau  -}  où  ayans  pris 

leurs  places,  un  nomme  Mellon  l'un  def.  Venife  ,  lefdids  trois  heraulrs  &  ledid 

dids  crieurs  a  faid  la  proclamation  ainfi  fieur  du  Fay  au  milieu.  Incontinent  mon- 

qu'il enfuit  :  Nobles  &  dévotes  perfonnes^  fleur  l'evclque  de  Paris  a  chante  Ôccc- 

priet,  Dieu  four  Came  de  feu  tres-Chreftirn-  lebré  la  meflè,  afliftéde  fîx  diacres  -,  la- 

treshauke ,  tres-puiffante  ç?  tres-excel-  quelle  meflè  a  efté  chantée  en  mulîque 

lente  prinxcffe  Louife  en  fou  vivant  roine  fort  dévotement.  Quand  eft  venu  àl'of- 

douairiers  de  France ,  veufi/e  de  feu  très-  frande ,  l'un  des  trois  heraults  a  marché 

Chreftien ,  tres-haut ,  tres-puiffant  é"  très-  le  premier  ,  failant  grand  révérence  d'un 

magnanime  Henry  III. dunomr*y  de Fran-  cofté  &  d'aultre  }  auquel  a  efté  baillé 

ce  &de  Polongne-,  laquelle  trefpaffa  en  fort  un  cierge  ,  lequel  il   a  efté  prefenter 

thafiea*  de  Moulms  le  Lundy  xxix.  Jan-  à  inond.fieur  le  prince  deCondé.quiaefté 

vier  dernier  paffè  y  pour  l'ame  de  laquelle  à  l'offrande  ,  ledid  fleur  du  Fay  allant 


le  roy  fait!  faire  les  fervices  é"  prières  en  devant  luy  ;  comme  aufly  les  deux  aul- 
l'tffife  de  Pans.  très  heraults  en  ont  faid  autant  auf- 

£t  ledid  jour  de  Lundy  environ  trois   dids  feigneurs  de  Conty  &  de  SouTons. 


heures  de  relevée,  meflîeurs  les  P.  des  Ladide meflè  dide,  l'oraifon  funèbre 
M.  E.  greffier,  procureur  &  receveur  de  a  efte  faide  ôc  dide  par  monfleur  Be- 
Jadide  ville ,  ayans  chacun  une  robbe  noift  cure  de  l'cglifc  monfleur  S.  Eufta- 
de  deuil  Ôc  le  chappercm  fur  les  efpau-  che.  Ce  faid,  leldids  fleurs  P.  des  M. 
les,  aiflftez  des  archers,  fergens  de  la  &  E.  procureur,  greffier  Ôc  receveur  af. 
ville ,  aulcuns  quarteniers  ôc  bourgeois,  fiftez  comme  deflus ,  font  revenus  audid 
font  allez  en  ladide  eglife  N.  D.  en 
l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  les  trois 
nombres  des  archers  de  la  ville  veftus 
de  leurs  hocquetons  ôc  hallebardes  j  les 
dix  fergens  de  la  ville  veftus  de  leurs 
robbes  my-parties $  le  greffier  de  la  ville 
feul  à  cheval  veftu  de  fa  robbe  de  deuil 
avec  ledid  chapperon }  ôc  après  luy  lef- 


dids  fleurs  P.  des  M.  E.  procureur  Ôc  approuvé  l'impofirion  propofée  pour  le 
receveur,  ledid  procureur  du  roy  a  cofté  parachèvement  du  Pont-neuf,  ôc  avoir: 
du  dernier  cfchevin  ,  auflî  à  cheval ,  vef-   dit  que  le  plat  pays  eftoit  aflèz  defolé j 


tus  de  leurfdides  robbes  de  deuil  ,  & 
après  eux  quelques  quarteniers  Ôc  bour- 
geois auflî  à  cheval. 

Et  eftans  arrivez  en  ladide  eglife  N.  D. 
ont  pris  leurs  places  aux  haulr.es  chaifes 
du  cofté  feneftre  .  ainfi  qu'il  eft  accouf- 


A«.  Moi. 


hortel  de  ville  en  pareil  ordre  qu'ils  ef- 
toient  partis. 

Impojition  pour  le  bafiiment  de  Pont-neuf  & 
pour  les  fontaines. 

DU  17.  Avril ,  en  aflèmblée  géné- 
rale ,  a  efté  rapporté  par  le  pré- 
voit des  marchands ,  que  le  roy  n'avoir 


que  perfonne  neparloit  pour  le  peuple, 
Se  eftoit  contre  la  charité  chreftienne 
de  charger  le  roy  pour  defeharger  la 
ville  ;  ÔC  ne  s'eftoit  voulu  rendre  fur  ce 
qu'on  luy  avoit  remonftré  que  les  œu- 
vres publics  des  autres  villes,  comme 


tumé.  Et  quelque  temps  après  feroient  les  ponts  de  Mantes  ôc  Chafteleraud 
arrivez  meflîeurs  des  cours  fouveraines.  avoient  efté  faits  par  impofition  fur  tout 
Et  ayant  efté  les  vigilles  des  morts  chan-  le  royaume  ;  Se  avoit  deftiné  les  dix  fols 
tées  ôc  célébrées  en  grande  dévotion,  pourmuidde  vin  qu'on  propofoit  pour 
chacun  s'eft  retiré.  reparer  les  fontaines ,  à  la  conftrudion 

dudid  pont,  Ôc  ordonné  qu'on  cher- 
chait un  autre  fond  pour  les  fontaines  t 
&  avoit  envoyé  (es  lettres  patentes  pour 
cet  effet. 

Sur  quoy  eft  arrefté  qu'au  lieu  de  dix 
fols ,  il  s'en  mettra  quinze ,  moitié  pour 
mefme  ordre  qu'ils  cftoient  le  jour  pré-  le  pont ,  ôc  l'autre  moitié  pour  les  fon- 
cedent ,  ôc  allez  en  ladide  eglife  N.  D.  raines  -f  ôc  que  l'impofltion  ceflèra ,  quand 
où  ayant  pris  leurs  mefmes  places  ;  y  fe-  les  ouvrages  cefleront. 
roient  incontinen  t  arrivez  mefdids  flsurs  Ce  que  le  roy  approuve  par  fes  lettres 
Tome  II.  Part.  III.  Pppij 


Et  le  lendemain  Mardy  x.  Avril  en- 
viron les  neuf  heures  du  matin  lefdids 
fleurs  P.  des  M.  E.  procureur  ,  greffier, 
receveur  ,  quarteniers ,  bourgeois ,  ar- 
chers ôc  fergens  de  ladide  ville  font  par- 
tis dudid  hoftel  de  ville  veftus  ôc  en  la 


^ 
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patentes  du  17. 


PREUVES    ET  PIECES 

Avril  1601.  Se  ordonne    tel  de  la  ville ,  pour  accompagner  lef- 

i  fleurs  P.  des  M  «,Ci  V 


que  les  deniers  iêront  receus  par  moi-  dicb  fleurs  P.  des  M  &  £  *  '  "  11 

tië  par  le  treforier  des  baftimens  pour  Te  Deum  qui  feroit  chanr<i  ÎL  vllv^ 

le  pont   &  par  le  receveur  de  Avilie  N.      &  faire  faireV^K  it ? 

pour  les  fontaines }  &  que  la  levée  s  en  mers  des  feux  de  joyl  en  chacune!'  f 

fera  fans  autre  vérification  }  &  la  juri-  ne  de  leur  quartier  «vpr  1 

diction  pour  le  fait  Scelle  attribuée  à  â  haulte  voix  par  le2  T"' 

la  ville,  nonobftant  opposons  ou  ap-  Et  encore  aufîids  fleVs  confal'lers'I 

pellations  quelconques  ,  défendant  à  ville,  quarteniersfc  bourgeois  Z 

î,eu"  *  U  proceffion  générale  qui  fc 

Lro,t  fa,de  Pour  ^ndre  fracesà  fiL,  £ 
Ettres  patentes  confirmâtes  de    la  naifW  de  monfdgnC ■  Jc  da^  2j 
la  jundjchon  attribuée  aux  prevoft    Lequel  jour  de  Vendredv  À  H,  V 
&  efchcvms  pour  tout  ce  qui  apparte-    res  la  cloche  du  pallais  a  conm^ÎTï 

T*AU  eVC%deS  î*  f0li  ^  muid  foMer&^onnPerjuW S 
devindontaefteparlccy-deflus.  Du  21.    tard.  J  M  bIett 

Novembre  1601.  £c  environ  les  t   '  h 

Lettres  patentes  du  n.  Février  160*.  vée  mefdicls  fleurs  P^esM  &  F 

qui  accordent  la  continuation  des  xy.  fols  allez  audicl  Te  Dam  en  habuA  orZ 

fans  qu'il  foit  befoin  de  vérifier  lefdites  qui  enfuit  :  ordre 
lettres ,  &  avec  juridiction  à  la  ville  pour       Premièrement  marclm,>„,-  A. 

1  exécution  d'icelles  nonobftant  oppofi-  archers  ",  Wqu ebufiÏÏ  fc^SS?1** 

.on  ouappellation  quelconque.  PP°  a*ec  leurs  hoîque^T Alb^f 

Te  Deum,  jW,  joye  +  fmeffionfow   ro^tf.^Jl^  df,^"" 
lanaijfance  dudauphinfils  duroy  Henry      res  dWaverje     g        *     " navK 

Le  greffier  de  la  ville  feul  a  cheval 
veftu  d  une  robbe  de  velours  my-par- 

Mcfdicts  fleurs  les  P.  des  M>'  &  E 
auffi  vertus  de  chacun  une  robbe  de  ve- 
lours my-parties. 

Le  procureur  du  roy  pareillement  vek 


»  4  —  /y         f""*cj/fv/i  pou 

Lanaijfance  du  dauphin  fils  du  roy  Henry 

T  E  Vendredyxxvur.jourdeSeptem- 
bre  m.  dc.  1.  meilleurs  les  P.  des 

M.  &  E.  de  la  ville  de  Paris  ayans  re- 
<eu  lettres  du  roy  de  la  naiflànce  de  mon- 
feigneur  le  dauphin ,  qui  eftoit  advenue 
la  nuict  d'entre  Je  TeuHv  <v  \oAia  ;  


Û     -a  j.  u*ur7lu  »  H"1  "toit  advenue       Le  procureur  du  roy  parcillemc 

éc  vêtd?edvre  fi  3Tdy  î  kdïa  '°Ur  tU  d>Une  robbe  de  veloCouTe 
Dieu         y  '  ^  deJre?d"  £rac«  i      Le  receveur  de  ladide  ville  d'une  auL 

Dieu  &  faire  une  grande  demonftration  tre  robbe  de  velours  noir 
de  ,oye,  mefdicls  fleurs  les  P.  des  M.       Et  après  eulx  marchoient  les  fleur, 

&  E.  ont  auffi-toft  mandé  Nicolas  Mo-  le  Tonnelier    le  S   n   u  » 

nfleau  capi        du  pedc  ^  ^  J^^^^^if 

nrMS& ^oiseft^tot 

deau  controlleurdubois  de  ladicleville   fouveraines.  Et  auS^ofT ftit  chante  en 

t^^S^ATr  f*  '  ^  rU^e  ,ed,d  T<  ^  ^  avec 
ceV  ?î     •  ?  P  .       ,  fufces  &  artlfi~    le  Pfeaulme  Démine  in  virtutc  tua  Et  au 

ch7nté  rreeUfe  de  N  7  A   ^  «^rs  P.  des  M.  E.  &c.  font  reve- 

nir ÀL  1  ,.   ,   '  D'  Au  beuve-   «us  a"dict  hoftel  de  ville 

pain   ,„  et^l?dC  <)Uanm<;  de         fcu  1ui  <=ftoi'P«P«é  devant  ledia 

S-rcS ^  ma^derporSrd<;Cl,"rn   plaCe,d'  G«~.V  «  6»  fore 
,,*•>  POUr  eulx  trouver  le-    grand  bruit 

•i.^on.d.uxh^dcrcWccenPnof.   £  AprbTcanon  tird  ta  trompée», 
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clairons,  haultboisôc  tambours  ont  fon- 
ce ,  le  peuple  criant  par  plusieurs  fois 
avec  grandes  acclamations  &  applaudif. 
femens  de  joye  vive  le  roy.  Lefdids  deux 
miuds  de  vin  ont  efté  deftoncez ,  lcf- 
quels  ont  efté  diftribuez  au  peuple  avec 
grande  quantité  de  pain. 

Ledid  jour  au  foir  rartillerie  &  ca- 
nons ont  efté  encores  tirez ,  &  ont  efté 
allumez  des  feux  particuliers  en  chacu- 
ne rue ,  criant  par  le  peuple  à  haulte  voix 
vive  le  roy.  Bref  toute  la  journée  ne  fe 
peut  marquer  -que  allegrelle  &  rejouïf- 
lance. 

Et  le  lendemain  Samedy  xxix.  Sep- 
tembre m.  dc.  i.  environ  les  huid  heu- 
res du  matin ,  mefdids  fieurs  P.  des  M. 
£.  greffier,  procureur  &  receveur  veftus 
deldides  robbesde  velours  affiliez  d'aul- 
cuns  Heurs  confeillers  de  ville  ,  quarte- 
teniers ,  bourgeois ,  fergens  &  archers  de 
ladide  ville  lont  partis  dudid  hoftel  de 
ville ,  pour  aller  a  la  proceflion  générale, 
&  ce  en  pareil  rang  &  ordre  qu'ils  fi- 
rent lors  qu'ils  allèrent  au did  TeDeumy 
à  laquelle  proceflion  aflifterenc  meffieurs 
des  cours  fouveraines. 

Taxe  fieur  les  pauvres  >  ateliers  publics  &-c. 

DU  j.  Mars ,  en  la  police  générale 
en  la  chambre  S.  Louis,  arrefté 
qu'il  fera  levé  trois  années  de  la  taxe 
des  pauvres  pour  fubvenir  à  leurs  necef- 
fitezj  la  première  prefentement ,  la  fé- 
conde deux  mois  après ,  &  la  troificme 
quand  il  en  fera  befoin.  Les  prevoft  & 
efchevins  fe  font  chargez  de  fournir  pel- 
les ,  pics  ,  &  hottes  pour  les  ateliers  pu- 
blics &  s'en  rembourfer  fur  les'deniers 
dont  la  levée  fe  fera  fur  chaque  dixai- 
ne  par  un  bourgeois  que  les  quarteniers 
nommeront  à  la  ville,  &  lescommiflai- 
res  des  pauvres  tenus  de  fournir  le  rolle 
des  taxes  des  pauvres  à  un  fubftitut  du 
procureur  gênerai  nommé  pour  cet  ef- 
fet ,  qui  le  remettra ez  mains  des  prevoft 
des  marchands  &  efchevinsj  &  fera  man- 
dé aux  religieux  &  convents  de  payer 
inceflamment  une  année  de  la  taxe  i 
laquelle  ils  auront  efté  cotifez. 

Du  ii.  Mars  1601.  à  la  police  géné- 
rale pour  les  pauvres ,  a  efté  arrefté 
d'ouvrir  des  ateliers  publics  ;  que  les 
pauvres  qui  y  travailleront  feront  ra- 
fez  ,  pour  les  reconnoiftre  5  que  le 
receveur  mettra  deniers  pour  les  payer, 
à  chacun  un  fol ,  outre  le  pain  ,  ez 
mains  du  bourgeois  qui  fera  chaque 
jour  nommé  par  le  quartenier  ,  fur  le 


ATIVES.  4%  y 

certificat  duquel  la  defpenfeferapafiee 
en  fon  compte  par  le  lieutenant  civil  , 
prevoft  des  marchands  %c  gens  du  roy 
du  chafteiet. 

Arreft  du  parlement,  du  ij.  Mars, 
pour  lever  une  année  des  pauvres,  donc 
les  deniers  mis  ez  mains  du  receveur, 
gênerai  defdits  pauvres ,  qui  acquiterâ 
les  mandemens  des  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  ,  avec  injondion  i 
tous  valides  des  provinces  de  fe  retirer, 
de  Paris. 

Autre  arreft  de  la  cour,  dudit  jour, 
qu'en  chacune  des  villes  des  bailliages 
&  lenefchauflees  dans  Peftenduc  du  ref- 
fort  du  parlement,  feront  parles  baillis 
&  fenefehaux ,  les  maires  &  efchevins 
appeliez ,  eftablis  des  commiffaircs  pour 
pourvoir  aux  pauvres  invalides  deldites 
Villes ,  natifs  d"icelles ,  ou  qui  y  auronc 
demeuré  depuis  quatre  ans,  &  pour  cec 
effet  taxe  laite  ,  pour  laquelle  les  par- 
ticuliers &  communautez  comparoif- 
tront  pardevant  lefditscommilfaires ,  & 
taxeront  raisonnablement  par  chacune; 
femaine ,  &  ce  qui  fera  ordonne  par  lcf- 
dites  taxes  fera  exécuté  nonobftant  &c. 
&  la  diftribution  faite  par  femaine  à 
chaque  eglife  paroiffiale ,  comme  dans 
Paris. 

Mandement  aux  quarteniers  de  nom- 
mer par  quartier  deux  bourgeois  pour 
fe  tenir  aux  portes  de  la  ville ,  &  em- 
pefcher  les  pauvres  d'y  entrer.  Du  zi. 
Mars. 

Règlement  pour  les  pauvres  employez 
aux  ateliers ,  que  les  hommes  &  fem- 
mes auront  par  jour  chacun  deux  pains 
de  16.  onces  chaque  pain,  &  un  fol  j 
enfans  jufqu'à  huit  ans ,  deux  petits 
pains ,  &.  les  mères  ayant  enfans  à  la 
mamelle  1.  fol  pour  avoir  du  lait. 

Du  3.  May.  En  allemblée  danslafalle 
S.  Louis ,  arrefté  de  faire  reveuc  des  pau- 
vres eftant  aux  ateliers ,  &  renvoyer  les 
eftraugers ,  à  peine  de  fouet. 

Supplice  du  ntarefthal  de  Biron. 

Requ/fte  du  marefchal  de  Biron  au  roy. 

Entre  les  perfedions  qui  accompa- 
gnent la  grandeur  de  noftre  Dieu ,  la 
mifericorde  paroît  pardefTus  routes.C'cft 
elle  qui  a  reconcilié  les  hommes  avec 
luy  ,  &  ouvert  les  portes  du  ciel  au 
monde.  Cette  belle  partie  qui  fait  lê 
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  tout  d'une  verra  excellente  vous  ayant 

«fté  communicquée  par  ce  grand  mo- 
narque ,  fie  donnée  par  don  de  grâce 
fpeciale  fur  les  aukres  rois  -de  la  terre, 
comme  filsaifhé  defoneglife,  &  ayant 
jufques  icy  mefhagé  divinement  le  fang 
de  vos  ennemis  ,  te  trouve  réclamée  en 


—       —  ,  „  

la  fortune  du  maréchal  de  fiiron ,  tjui 
l'ofeimplorer,  fans  vous  direque  ce  foit 
blafme  à  un  (ubjeâ  <jui  a  offènfe  Ton 
prince ,  de  recourir  à  fit  doulceur  pour 
avoir  fa  paix,  puifque  c'eftla  gloire  de 
la  -créature  qui  a  irrite  fon  créateur, 
de  demander  en  foufpirant  la  remiffion 
de  fon  ofrènfe.  Or ,  Sire  ,  fi  jamais  vof- 
rre  majefté,  à  qui  la  démence  a  tous- 
jours  honnoré  les  victoires  de  fon  efpce, 
defire  fignaler  &  rendre  mémorable  fa 
bonté  par  une  feule  grâce ,  c'eft  main- 
tenant qu'elle  peut  paroiftre  en  donnant 
laviefic  la  liberté  à  fon  tres-humble  fer- 
viteur,  à  qui  k  naùTance  &  la  fortune 
avoient  promis  une  mort  plus  honnora- 
ble  que  celle  qui  le  menafle.  Cette  pro- 
meuve de  fon  deftin  ,  Sire ,  qui  vouloit 
que  mes  jours  fuflènt  facrifiez  à  voftre 
lervice,  s'en  va  eftre  honteufement  vio. 
lée ,  fi  voftre  mifericorde  ne  s'y  oppo- 
ie ,  fie  ne  continue  en  ma  faveur  les  mi- 
racles qu'elle  a  faifts  en  France ,  lefquels 
honnoreront  à  jamais  voftre  règne.  Vous 
ferez  en  la  vie  temporelle  ce  que  Dieu 
faift  en  la  fpirituelle  >  fie  en  fauvant  les 
hommes  comme  il  fauve  lésâmes,  vous 
vous  rendrez  digne  de  l'amour  du  mon- 
de-Ôc  desbenedictions  du  ciel.  Je  fuis  vof- 
tre créature ,  Sire ,  eflevcfic  nourry  aux 
honneurs  de  la  guerre  par  vos  libera- 
litez  Se  par  voftre  fage  valeur.  Car  de 
marefchal  de  camp  m'avez  faiâ  maref- 
chai  de  France ,  de  baron  duc ,  fie  de 
fimple  foldat  vous  m'avez  rendu  capi- 
taine. Vos  combats  &  vos  batailles  ont 
efté  mes  efcolles,  où  en  vous  obeyfiant 
comme  a  mon  roy,j'ay  appris  à  com- 
mander les  aultres  comme  mcsfoldats. 
Ne  fouffrez  pas,  Sire  ,  que  je  meure  en 
une  occafion  fi  miferable,  fie  laiûez-moy 
vivre  pour  mourir  au  milieu  de  vos  ar- 
mées ,  fervant  d'exemple  d'homme  de 
guerre  qui  combat  pour  fon  prince ,  fie 
non  d'un  gentilhomme  malheureux  que 
le  fupplice  defiàict  au  milieu  d'un  peu- 
ple ,  à  la  curiofité  des  fpedateurs  im- 
patiens en  Tattente  de  la  mort  des  cri- 
minels. Que  ma  vie,  Sire,  finiflèaumef- 
me  heu  où  j'ay  accouftumé  de  répandre 
mon  fang  pour  voftre  fervice  >  &  per- 
mettez que  celuy  qui  eft  relié  de  tren- 
te-deux playes  que  j 'a y  receuës  en  vous 


fervant  fie  imitant  voftre  courage  foit 
encore  à  efpandrepour  la  conlervation 
&  accroiflèment  de  voftre  empire  & 
qu'il  periflè  ainfi  honnorablement  Ske 
afin  que  de  cette  belle  mort  je  rèco' 
gnoiflè  la  grâce  que  m'anrez  faicte  de  me 
iaiflèr  la  vie.  Les  pms  conjurez  enne- 
mis de  voftre  royaulme  ont  efprouvé  la 
douceur  de  yoftre  démence  ,  fiejamair 
a  1  exemple  de  Dieu  vous  n'avez  voulu 
la  ruine  de  personne.  A  prefent,  Sire, 
le  marefchal  de  Biron  vous  demande 
le  mefme  bénéfice ,  fie  ibpplie  voftre  pi- 
tié de  fe  monftreren  cela  auffipuùTanc 
que  mon  malheur  eft  grand,  fie  vous 
delrober  le  fouvenir  de  ma  faulte ,  afin 
que  ayez  mémoire  de  mes  fervices  8c 
de  ceux  de  feu  mon  pere,  de  qui  les 
cendres  vous  adjurent  de  pardonner  i 
fon  fils,  &  de  vous  laiiïer  elmouvoirà 
farcquefte.  Si  les  ennemis  de  ma  liberté 
gaignent  la  faveur  de  vos  aureilles ,  vous 
donnant  de  mauvaifes  impreffions  de 
ma  fidélité,  fie  faifoient  penfer  que  je 
ferois  fufped  à  voftre  royaume ,  ban- 
niûezmoy  de  voftre  court,  &  me  don- 
nez pour  mon  exil  l'Hongrie ,  où  privé 
de  l'honneur  de  pouvoir  fervir  le  par- 
ticulier de  voftre  eftat,  je  puiflè  au. 
moins  faire  quelque  fervice  au  gênerai 
de  la  Chreftienté ,  Se  rebaftir  une  for- 
tune eftrangerc  fur  les  ruines  de  celle 
quej'avois  en  France,  dont  V,M.  au- 
roit  la  difpofition  /ouveraine  aujlfi  bien 
que  de  ma  perfonne }  car  en  quelque 
lieu  qu'elle  m'envoyait,  je  ferois 8c  pa- 
roiftrois  François ,  fie  le  repentir  démon 
offenfe  me  rendroit  paffionné  au  bien 
de  ma  patrie.  Si  vous  me  faictes  cet 
honneur ,  Sire  ,  je  beniray  voftre  pitié» 
fie  ne  mauldiray  point  l'heure  que  vous 
m'aurez  defpouillé  de  mes  eftats  8c  de 
mes  charges }  car  déveftu  de  l'efpée  de 
de  marefchal  de  France ,  je  pourray  avec 
celle  de  foldat  que  je  portois  au  com- 
mencement que  j'arrivay  en  vos  ar- 
mées, eftre  utile  au  fervice  de  l'eglilë, 
fie  praticquer  loing  de  France  ce  que 
j'ay  appris  près  de  V.  M.  Que  fi  elle 
me  defrend  le  commandement  de  vos 
armées ,  fie  me  lie  les  mains  du  tout  à 
la  guerre,donnez-moy  ma  maifon  pour 
prilon,  fie  nemelanTezquemafoy  pour 
garde ,  fie  ce  qu'il  fault  de  moyens  à  un 
fimple  gentilhomme  pour  vivre  chez  foy. 
Je  vous  engage  la  part  que  je  prétends 
au  ciel ,  de  ne  lortir  dans  le  monde  que 
lorlque  V.  M.  mêle  commandera.  Laif- 
/ez-vous  toucher ,  Sire ,  à  mes  foufpirs, 
fie  détournez  de  voljre  règne  ce  prodi- 
ge 
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oc  de  fortune ,  qu'un  marefchal  de  Fran- 
ce  fervift  de  funefte  fpedacle  aux  Fran- 
çois j  &  que  fon  roy  qui  le  foulloit  veoir 
combattre  dans  les  périls  de  la  guerre, 
ait  permis  durant  la  paix  de  fon  eftat 
•qu'on  luy  aye  ignominieusement  ravy 
l'honneur  fie  la  vie.  Faides-le ,  Sire ,  & 
ne  regarder  pas  tant  à  la  conlequence 
de  ce  pardon  ,  que  à  la  gloire  d'avoir 
fecu  &  voulu  pardonner  un  crime  pu- 
niflàble.  Car  il  eft  impoflîble  que  cet 
accident  peuft  arriver  à  d'aultres,  par- 
cequ'il  n'y  a  perfonne  de  leurs  fubjeds 
qui  puaient  eftre  feduids  comme  j'ay 
efté  par  les  artifices  de  ceulx  qui  ay- 
ment  mieux  ma  ruine  que  ma  grandeur, 
&  qui  fe  fervant  de  mon  ambition  pour 
corrompre  ma  fidélité  ,  m'ont  conduid 
au  danger  où  je  me  trouve.  Voyez  cette 
voftre  créature,  Sire,  de  l'œil  que  Dieu 
a  accouftumé  veoir  les  larmes  des  pé- 
cheurs repentans ,  ôc  furmontez  voftre 
jufte  courroux  pour  réduire  cetee  victoi- 
re en  la  grâce  que  je  vous  demande. 
,    Le  Vendredy  xxvi.  Juillet  m.  ne.  n. 
fur  les  cinq  heures  du  foir  M.  de  Monri- 
gny  gouverneur  de  cette  ville  eft  venu 
au  bureau  delà  ville  advertir  meflleurs 
que  le  lendemain  dès  quatre  heures  du 
matin  l'on  mènerait  M.  le  marefchal  de 
Biron,  lequel  dès  le  ij.  Juin  eftoit  pri- 
fonnier  en  la  baftille ,  au  palais ,  pour 
refpondre  devant  meflîeurs  de  la  cour  ; 
lefquels ,  toutes  les  chambres  aflem- 
blées ,  M.  le  chancelier  prefent ,  avoient 
déjà  vacque  par  trois  jours  entiers  à 
fon  procez  ;  fie  que  à  cette  fin  il  eftoit 
expédient  qu'ils  le  rendirent  à  l'hoftel 
de  ville  à  cette  heure,  afilftez  de  quel- 
ques-uns des  meilleurs  archers  &  har- 

Suebufiers  de  ladite  ville.  Et  auflitoft 
it  expédié  mandement  au  capitaine 
Marchant  pour  cet  effet  de  la  teneur  qui 
s'enfuit  : 

De  par  les  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville 
de  Paris.  Capitaine  Marchant,  nous 
vous  mandons  vous  trouver  demain  qua- 
tre heures  du  matin  précifement ,  avec 
quarante  des  plus  leftes  de  vos  nombres 

frarnis  de  leurs  armes  fie  hocquetons ,  à 
!hoftel  de  la*ville,  pour  faire  ce  qui 
vous  fera  par  nous  ordonné.  Si  n'yfaic- 
tes  faulte.  Faid  au  bureau  de  la  ville 
le  Vendredy  xxvi.  Juillet  m.  dc.  it. 

Et  d'autant  que  l'on  conduifoit  par 
eau  ledid  fieur  de  Biron  ,  pourempef- 
cher  que  le  monde  ne  paflaft  ès  ifles  à 
cofté  le  bafteau  dans  lequel  eftoit  ledid 
fieur  de  Biron ,  8c  pour  éviter  à  tous 
inconveniens ,  deftenfes  faides  à  tous 
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lesmaiftrespaûeurs  d'eau  ficanltresma-   

riniers  de  palier  perfonne  du  monde 


d'un  bort  à  l'autre  làns  exprès  comman 
dément  de  M.  le  gouverneur  ou  de  mef- 
fieurs  de  la  ville,  fie  ce  â  peine  de  fouet 
fie  de  privation  de  leur  eftat. 

Dès  les  quatre  heures  du  matin  mef- 
fieurs  s'eftans  tous  rendus  à  la  ville  com- 
me ils  avoientarrefté  }  M.  de  Montigny 
qui  avoit  tout  commandement  de  la 
part  du  roy  pour  prendre  garde  que  le- 
did fieur  de  Biron  fuft  conduid  l'eure- 
ment  devant  meflîeurs  de  la  cour  &  re- 
conduit à  la  baftille ,  fie  ayant  pour 
cet  eflet  deux  cents  Suifles,  envoya  dès 
devant  cinq  heures  un  capitaine  Suifle 
avec  trente  des  fienstous  armez,  pour 
recevoir  le  commandement  dc  meflîeurs, 
fie  le  mettre  le  long  du  quay  de  la  Grè- 
ve, comme  ils  firent. 

Ledid  fieur  Marefchal  peu  devant  1 
cinq  heures  eftant  dans  un  bafteau  coui 
vert  de  tapiûene ,  dans  lequel  eftoit  auflt 
M.  de  Montigny  pour  l'aflifter ,  &  M. 
Rappin  6c  quelques  exempts  des  gardes, 
fut  mené  au  palais.  Il  y  avoit  deux  aul- 
tres  batteaux  pleins  de  gardes  qui  l'ac- 
compagnoient ,  dont  l'un  marchoit  de- 
vant Se  l'aultre  derrière.  L'on  mit  aurti 
pour  garder  les  avenues  un  corps  de 
garde  fur  le  Pont-neuf,  8c  un  aultre  dans 
la  cour  de  palais  du  cofté  du  logis  de 
M.  le  premier  prefident. 

Ledid  fieur  de  Biron  ayant  refpondu 
pardevant  meflîeurs  de  la  cour,8c  n'ayant 
pû  eftre  jugé  cette  matinée  là  ,  fur  les 
dix  heures  fut  reconduid  à  la  baftille 
par  le  mcfme  chemin  j  8c  en  mefme 
temps  que  le  bafteau  paflbit  le  long  du 
quay  ,  deux  cents  Suifles  tous  armez  fai- 
loient  efeorte  pour  évitera  tous  incon- 
veniens. Fut  ledid  fieur  de  Biron  recon- 
duid à  la  baftille  fans  aulcun  bruit  ou 
efmotion.  Il  y  avoit  feulement  grand 
nombre  dc  peuple  le  long  du  quay  à 
regarder  remonter  le  bafteau ,  comme 
le  peuple  eft  fort  curieux. 

Le  Lundy  meflîeurs  de  la  cour  fie  mon- 
fieur  le  chancellier  s'aflemblerent  de 
grand  matin  pour  opiner  fur  fon  procez, 
&  y  furent  jufques  à  deux  heures  apres 
difner.  Par  arreft  de  ladide  cour  *  de-  .  S(lpp,e  Mh 
claré  fuffifamment  attaint  &  convaincu  G«'™«- 
de  crime  de  leze  majefté  ,  fie  d'avoir  ,ch*lh" 
voulu  attenter  à  la  perfonne  du  roy  fie 
à  fon  eftat ,  8c  d'avoir  baillé  confeil  à 
fes  ennemis  -,  fie  pour  réparation  de  ce 
condamné  à  avoir  la  tefte  tranchée  en 
la  place  de  Grève.  Son  arreft  ayant  efté 
divulgué  par  tout ,  fut  caufe  que  le  Mar- 
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dy  enfûyvant  il  y  eut  une  infinité  de  haîlancées  auflï  de  beaucoup  devise  *, 

monde  dans  la  place  de  Grève ,  &  que  imperfections.  Et  eft  grand  dom 

toutes  les  chambres  qui  y  eftoient  fu-  qu'il  fe  foit  tant  oublié  en  Ton 

rent  louées  fort  chèrement  jufques  à  que  d'avoir  comW  avec  les  «n"-' 

hmâ  &  dix  efeus  peur  veoir  cette  exe-  du  roy  &  de  la  France,  «"«mis 
curion,  &  furent  pleines  de  monde  tout       Meilleurs  les  P  des  M  &p 

le  long  du  jour,  mefmes  l'hoftel  de  reur&  greffier  avec  quatre'  de  ^ïœ™' 

ville  fi  rempli,  que  l'on  ne  fçavoit  de  les  confeillers  de  la  ville   Savoir  i!ÎT 

<juel  cofté  ie  tourner.  Et  tous  furent  cf-  prefident  de  Boullancou'rt   M  dYv 

gallcment  trompez ,  car  le  roy  à  la  prière  %rry ,  M.  Sanguin  &  M  AP  «„• 

&  requelte  des  parens  &c  amis  dudiA  furent  mandez  par  MMe    b!  T 

fieur  de  Biron ,  en  confideration  de  fes  pour  fe  trouvera  cette  execurmn 

fervices  &  de  feu  fon  père ,  parfeslet-  fa  rendre  publicque  par  leur  aflS^e" 
très  commua  Ja. place  de  Grève  denom-  "u- 
mée  par  l'arreft  dans  la  cour  de  la  Baf-        Réception  des  *Mè*/r*j*~    c  ir 
tille,  où  le  Mercredy  3:.  il  euft  la  telle  ?  ^ajfadeurs  Suffis. 

tranchée  fur  un  efchaffault  qui  n'eftoit  pVU  Lundy  ,4.  Octobre  i<5oi  En 

non  plus  que  pour  un  fimple  gennlhom-  \J  l'aflèmblée  de  meflîeurs  les  urT 

me.  Monfieur  le  chancellier  fur  les  dix  volt  des  marchands,  efchevim  &  L 

heures  du  matin. y  fat  pour  le  degra,  feillers  de  ladide  ville  tenue  ledit  jour" 

der ,  l«y  demandafon  colher  de  l'ordre,  audit  hoftel  de  ville  pour  aller  au  T 

lequel  il  renort  desja  en  famain,  &le  vantdes  députez des'eantons  des 

«y  bai  la  difimt  qu'il  n'en  avoit  jamais  des  SuhTes  q\ù  anin^S^ 

violk  le  ferment.  H  my  demanda  auflï  pour  le  renouvellement  de  l'alliant 

fa  couronne  ducale.  Il  fift  refponfe  qu'il  auiïï  que  l'on  avoit  efté  adverti  a  J 

içavoit  bien  quil  ne  l'avoitpas.  Il.kiy  l'on  avoit  appofé  à  laporte  de  l'hoAel 

dcmandaauflî  Ion  manteau  ducal>  à  quoy  de  ladite  ville  une  affiche  portant  pro 

il  relpondit  qu  il  n  avoir  aultre  manteau  clamation  de  la  ferme  de  la  douane  ef 

que  ce luy  qui  eftoit  fur  fes  efpaulles,  tre  à  bailler  au  confeil  d'eftar  du  rov 

lequel  d  laifla  tomber.  Puis  l'on  luy  de-  fur  la  fomme  de  77oo.  efeus ,  font  col 


manda  fon  efpée  &  fon  bafton  de  ma- 
refchal  de  France  }  à  quoy  il  fift  ref- 
ponfe qu'il  ne  l'avoit  pas.  Voifin  gref- 
fier luy  ayant  prononcé  fon  arreft,  l'on 
my  bailla  mon/îeur  Garnier  doâeur  en 
théologie  prédicateur  ordinaire  du  roy, 
&  monfieur  Magnan  auflî  docteur  &  curé 
de  S.  Nicolas  des  Champs ,  pour  le  con- 
foler  &  confefler.  Il  pria  que  l'on  ne  Je 
hait  point ,  &  de  faid  ne  fut  point  lié, 
&  alla  volontairement  au  fupplice ,  con- 


parus,  meflîeurs: 

Monfieur  le  prefident  de  Bragelon- 
gne  prevoft  des  marchands, 
De  Champin, 
De  Choilly, 
Durand , 

Quetin,  efchevinsj 
Meilleurs  Abelly, 
D'Aubray, 

Le  Cointe,  conlêillers  de  ville. 
Mondit  fieur  le  prevoft  a  remonftré 


premier  degré,  ou  il  fift  fa  prière  }  & 
puis  monta  fur  l'cfchaffault ,  où  aufli- 
toft  il  fe  defpouilla  fon  pourpoinct  luy- 
mefme  $  &  le  tirant  par  deflùsla  tefte 
fift  choir  fon  chappeau  lequel  ne  luy 
avoit  point  efté  ofté.Puis  fe  banda  luv- 


vouloir  fur  ce  bâiller  advïs.  A  eft  c  an-ci- 
té aller  au  roy  &  à  meflîeurs  du  confeil, 
aflîftez  de  bon  nombre  de  meflîeurs  les 
confeillers  de  ville ,  faire  les  humbles 
remonftrances&  le  fupplier  vouloir  con- 
server la  ville  en  fes  droits  &  maintenir 


mcfme   fans  vouloir  que  le  boureau  le  les  contrats  que  fes  predeceflèurs  ont 

touchait  -,  mefme  avec  un  bandeau  re-  fait  avec  la  ville ,  &  confirmé  &  approu- 

troufla  les  cheveux  par  derrière ,  d'au-  vé  par  icclle ,  &  que  a  cette  fin  mïndc- 

qa  ?C        î qu n,e  bourcau i«  ment  fera  expédié  à  mefdits  fieurs  les 

couppaft.  Ec  auflîtoft  s'eftant  mis  à  ge-  confeillers  de  ville 

ÎSÏ*  nUtd'UnCnUp  euft  Ia  ceftet™-      Ledit  jour  de  Lundyi4.  Oétobrelef. 

Z  k  „7 'Vï 1  He  a™ir  remiffion  de  dits  prevoft  des  marchands,  efchevins 

a  ù tunfeiSneur<l«i avoit  &  greffier,  vertus  de  leurs  robbes  de 

des  ™2aÎ         rar£S  Vertus  &  Sran"  livrée  > le  procureur  du  roy  de  fa  robbe 

des  perfeaions,  mais  contre-pefées  &  d'efcarlatte,  &  receveur, afliftez de  mef- 


fieurs 
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fieurs  Abelly  ,  d'Aubray  fie  le  Coince  celle,  reprcfenrant  tout  le  corps  de  la-  A~ 

confeillers  de  ville ,  fie  de  plufieurs  quar-  dite  ville  capitale  de  tout  le  royaume,  8c 

teniers  Se  bourgeois  mandez ,  les  trois  la  première  de  l'Europe ,  font  venus  au- 

compagnies  des  trois  nombres  des  ar-  devant  de  vous,  pour  vous  telmoigner 

chers,  harquebufiers  fie  arbalcftriers  ve/1  le  contentement  qu'ds  reçoivent  de  vof- 

tus  de  leurs  hocquetons ,  eftans  à  che-  tre  arrivée  pour  un  lî  bon  &  faint  fujet 

val  en  fort  bon  équipage,  félon  le  man-  que  le  renouvellement  de  voftre  allian- 

dément  qui  leur  en  avoit  elle  expédié,  ce,  dontilsfont  beaucoup  d'eftat.  Joint 

marchant  devant  eux  les  lergens  de  la  aufly  ils  efpcrent  qu'elle  ne  vous  eft 

ville  aulfi  à  cheval  fie  en  houilc  avec  moins  avantageulè  Se  profitable  qu'elle 

leurs  robbes,  puis  le  greffier  leul  mar-  a  efté  cy-devant  j  ains  que  laconfedc- 

chant  devant  mondit  ficur  le  prevoft  ration  de,  noftre  roy  tres-puifiànt  fie  tres- 

comme  il  eft  accouftumé  ,  partirent  en-  invincible  vous  rendra  redoutables  à 

viron  fur  les  deux  heures  de  relevée  de  tous  vos  voiiîns.   C'eft  pourquoy  nous 

l'hoftel  de  la  ville  pour  aller  au-devant  vous  difons  que  vous  elles  les  tres-bien 

des  quarante  -  deux  ambaflâdeurs  des  venus. 

treize  cantons  des  ligues  Suiflès  fie  de  Cependant  que  monfieur  le  prevoft 
leurs  alliez,  qui  arrivoien:  en  cette  ville  leur  fat  fa  harangue  fie  que  le  truche- 
par  la  porte  S.  Anthoine  pour  venir  ju-  mant  la  leur  rendit  en  Alleman ,  fie  que 
rer  les  traitez  de  paix  fie  renouvellement  leur  refponfe  fie  remerciement  qu'ils  ri- 
de l'alliance  fie  confédération  que  lcf-  rent  en  leur  langue  fut  auiîi  faite  en 
dits  cantons  fie  alliez  ont  eu  de  tout  Francis  j  les  valets  fie  le  train  dcfdits 
temps  avec  les  foys  de  France,  fie  ce  amballàdeurs  prindrent  le  devant,  lef- 
luivant  le  commandement  que  le  roy  quels  furent  auflitoft  fuivis  des  archers 
en  avoit  fait  à  ladite  ville.  Monfieur  de  de  ladite  ville  ,  fie  iceux  de  plufieurs 
Sillery  confeiller  d'eftat  fie  qui  avoit  meû*agers  fie  officiers  defuics  ambafTa- 
beaucoup  fervi  à  moyenner  le  renouvel-  deurs  ayant  manteaux  fie  habits  mi-par- 
lement de  l'alliance,  fut  par  comman-  tis  de  plufieurs  couleurs  avec  les  armes 
dément  du  roy  jufques  à  Charenton ,  des  cantons.  Après  niarchoient  plu- 
où  S.  M.  les  traitoit  au  logis  du  fleur  fieurs  gentilshommes  >  puis  les  fergens 
Cenamy ,  difner  avec  eux  ,  pour  leur  de  la  ville  deux  à  deux  j  fie  après  eux 
foire  entendre  qu'ils  eftoient  les  tres-bien  les  Suiilès  de  la  garde  du  roy  avec  leurs 
venus.  Et  après  difner  eftant  montez  à  tambours  fie  filtres  fonnant ,  lefquelsef. 
cheval  pour  s'acheminer  ,  le  rov  envoya  toient  dans  la  ville  a  l'cncrce  de  la  porte 
au-devant  d'eux  hault  Se  puisant  Ici-  à  attendre  lefUits  fieurs  amballàdeurs, 
gneur  meflire  Hercules  de  Rohan  duc  le  premier  defqucls  eftoic  conduit  par 
de  Montbazon  pair  fie  grand  veneur  de  monfieur  de  Montbazon  feul,  monfieur 
France  chevalier  des  deux  ordres  du  de  Sillery  s'eftant  retire  j  fie  monfieur  le 
roy  Se  fon  lieutenant  gênerai  en  l'evcfché  prevoft  qui  devoir  eftre  à  main  feneftre, 
de  Nantes ,  monfieur  de  Moncigny  gou-  à  caufè  qae  monfieur  de  Moncigny  gou- 
verneur de  Paris,  affifté  de  cent  ou  fix  verneur  de  Paris  conduifoit  le  fécond 
vingt  gentilshommes  des  plus  leftes  fie  ne  voulant  marcher  devant  luy  ,  fut  feu- 
tous  montez  i  l'avantage  fie  en  fort  bon  lement  à  la  main  feneftre  du  fécond, 
équipage.  Lefdits  fieurs  ambafTadeurs ,  8e  ledir  ficur  de  Montbazon  à  la  dextre. 
le  premier  defqucls  eftoit  le  député  du  Le  troifiéme  fut  conduit  par  monfieur 
canton  de  Berne  ,  le  plus  riche  8e  puif-  de  Champin  premier  efchevin  ;  le  qua- 
lânt  de  tous  les  autres  cantons,  eftant  triéme  par  monfieur  de  Cherill  y  fécond 
au  milieu  du  fieur  de  Montbazon  qui  efchevin ,  le  cinquième  par  monfieur 
tenoic  la  main  dextre ,  fie  du  fieur  de  Durand  triofiéme  efchevin }  le  fixiéme 
Sillery  quitenoit  la  feneftre  ,  furent  rc-  par  monfieur  Qucrin  dernier  efchevin  j 
ceus  environ  cinquante  pas  hors  la herfe  le  fepriéme  par  monfieur  Perrot  pro- 
de  ladite  porte  S.  Anthoine  par  mef-  cureur  du  roy  fie  de  ladite  ville  j  leliui- 
fieurs  de  ladite  ville  >  auxquels  mondit  tiéme  par  le  greffier,  lequel  ayant  ac- 
fieur  le  prevoft,  au  nom  d'icelle  ville,  couftumé  d'aller  immédiatement  devant 
fans  mettre  pied  à  terre,  de  peur  du  monfieur  le  prevoft,  ne  put  y  eftre  com- 
defordre,  dit  :  Mcflîeurs.  Par  le  corn-  modement ,  d'autant  qu'il  n'eftoit  avec 
mandement  du  roy  noftre  fouverain  Ici-  le  premier  ambaflàdeur ,  puis  le  receveur 
gneur  ,  les  prevoft  des  marchands  fie  de  ladite  ville  conduifoit  le  neuvième}  % 
efchevins  de  la  ville  de  Paris ,  avec  les  Se  chacun  des  confeillers  de  ville,  quar- 
confcillers ,  quarteniers  fie  bourgeois  d'i-  teniers  fie  bourgeois  les  conduifoient  du- 
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die  cofté  feneftre ,  y  ayant  à  main  dextre 


An.  i6oi.  p]uj]eurs  gentilshommes  qui  avoient  af- 
filié ledit  iieur  de  Montbazon  à  les  al* 
1er  recevoir.  Et  en  cet  ordre  lefdits  iieurs 
ambaflàdeurs  furent  conduits  en  leurs 
waifons  qui  eftoient  en  la  rue  S.  Mar- 
tin à  la  Croix  de  fer  &  ez  cm  irons  ,  & 
où  meilleurs  les  efchevins  recomman- 
dèrent à  leurs  hoftes  de  leur  faire  tout 
accueil  &  traitement.  Et  par  trois  di- 
vers jours  meilleurs  les  efchevins ,  félon 
le  département  qu'ils  rirent  çritr'eux 
ayant  appris  les  logis  defdits  ambaflà- 
deurs  &  de  quel  nombre  ils  eftoiènt, 
furent  leur  faire  prêtent  de  la  part  de 
ladite  ville ,  fçavoir  le  premier  jour  de 
grande  quantité  de  bouteilles  d'hypo- 
cras  bl|inc  &  clairet  &  flambeaux  de 
cire  jaune }  le  fécond  jour  de  bon  nom- 
bre de  bouteilles  de  vin  blanc  &  clairet 
le  plus  excellent  que  l'on  pull  recouvrer 
&de  partez  de  jambons  de  Mayence }  fle 
le  troificme  de  dragées  &  confitures, 
avec  nouveau  vin  &  hypocras. 

Lefdits  fleurs  ambalïadeurs  ayant  cfté 
reçus  au  Louvre  le  Mercredy  i6.avec 
fort  grande  cérémonie,  &  eu  audience 
du  roy  ,  ils  furent  le  lendemain  à  S. 
Germain  en  Laye  voir  monfeigneur  le 
dauphin,  lequel  eft  auffi  compris  en  la- 
dite alliance ,  prince  donné  de  Dieu  à 
la  France  auffiroft  que  fouhairé ,  certain 
&aflurc  tefmoignage  que  fa  maiefté  di- 
vine a  regarde  de  les  yeux  de  pitié  ce 
royaume  vexé  &  tourmente  par  plufieurs 
années  de  toutes  les  fortes  de  miferes 
&  calamitez  que  les  mifcrables  mortels 
ont  accouftumé  de  féntir  pour  iufte  pu- 
nition de  leurs  offenfes,  &  que  par  Ion 
moyen  la  France  le  pourra  encore  un 
jour  revoir  auffi  fioriilantc  qu'elle  ait  cfté 
jamais.  ^ 

Et  le  Samedy  i9.  dudit  mois  d'Octo- 
bre meilleurs  ayant  efté  advertis  par 
rnonfejgneur  le  chancelier  que  le  lende- 
main Dimanche  la  cérémonie  du  lêr 
ment  du  renouvellement  de  ladite  allian 
"d?«S lefdits  XIII.  Can." 
tons  des  Suiflès  ,  leurs  confederez  &  al 
«cz  ,  fe  frroit  en  l'cglife  N.D.  fut  ex 
pedie  mandement  au  capitaine  Mar-" 

heure  iT  ^  uCr°UVCr  le  ^ndenwin, 
heure  de  fept  a  huit  avec  bon  nombrô 

&ï  ,erugr  de  ^shocquef 
&  hallebardes  en  J'hoftel  de  ladite 


tons 


*  j  hoftel  de  ladite 

qui  ailoient  en  ladite  eelife  affiftpr  An 
meffieurs  les  confeillers^e  v^tltr 
temers,  &  deux  bourgeois  de  r£ 


ET  'PIECES 

eft  plus  au  long  contenu  audit  mande, 
ment. 

Et  ledit  jourde  Dimanche,  enviroa 
lur  les  neuf  heures  meflieurs  les  prevoft 
des  marchands,  efchevins  &  greffier 
veftus  de  leurs  robbes  mi-parties  &lê 
procureur  du  roy  de  fa  robe  d'efca'rlate 
&  le  receveur  du  domaine,  accompa.' 
gnede  meilleurs  Boucher  fieur  de  Beau 
rort&  Pcrrot  confeillers  de  la  cour  U 
Tonnelier  treforier  de  France  i  Orléans 
confeillers  de  ladite  ville  ,  quartenier* 
&  bourgeois  mandez ,  partirent  dudic 
hoftel  de  ville  à  cheval  &  en  houflè  < 
les  archers  &  lèrgens  de  ladite  ville 
marchant  devant  a  pied,  comme  il  eft 
accouftumé  ,  &  le  greffier  feul  à  cheval 
immédiatement  devant  mondit  ficur  le 
prevoft,  pour  fe  rendre  en  ladite eglu 
fe, toutes  les  avenues  de  laquelle  eftoient 
fort  foigneufement  gardées  par  les  ar. 
chers  de  la  garde  du  roy,  pourempef! 
cher  la  foule  &conrufion.  Et  eftoit la- 
dite eglife  fort  richement  rapifiee ,  la 
ner  eftant  parce  de  cette  fine  rapide- 
rie  de  haute  lice  qui  contient  la  vie , 
mort  &  paflîon  de  N.  S.  qui  eft  la  tapit 
lerie  de  S.  Mederic  j  «clechccur,  du- 
quel  on  avoir  ofte  la  feparation  v  pour 
le  rendre  plus  capable  de  ladite  céré- 
monie, eftoit  tendu  de  trois  riches  ten-> 
tures  de  tapifierie ,  fçavoir  par  en  haut 
de  cette  magnifique  tapiflèriedutrium- 
phe  de  Scipion  qui  eft  toute  couverte 
d'or  Se  d'argent,  &  au-deflus  des  chai- 
res du  chœur,  où  il  y  avoir  des efchaf. 
faux  dreflez  pour  les  dames ,  de  la  ta- 
pifierie des  douze  mois  de  l'an ,  qui  n'eft 
ni  moins  riche ,  ni  moins  belle  que  la 
première }  la  troifiémceft  la  tenture  or- 
dinaire de  ladite  eglife,  qui  contient 
l'hiftoirc  de  la  Vierge  Marie  ,  qui  n'ef- 
tant  fi  riche  que  les  deux  autres,  ne 
leur  cède  en  rien  en  beauté  ne  excellen- 
ce d'ouvrage.  L'autel  eftoit  richement 
pare  des  paremens  du  S.  Efprit  à  fond 
ce  velours  rouge  tout  couvert  debro* 
derie  d'or  &  d'argent,  &paré  pour  un 
evefque  ,  monfîeur  l'archevefquc  de 
Vienne  devant  officier.  Aux  deux  coftez 
dudit  autel  il  y  avoit  deux  grands  ef- 
chafraux  préparez  pour  la  mufique.  Au 
milieu  du  choeur  &  vis-à-vis  de  l'entrée 
par  laquelle  l'on  vient  aux  hautes  chai* 
res,  il  y  avoit  un  cfchafïâult  large  de 
feize  pieds  en  carré ,  élevé  de  trois  de^ 
grez ,  couvert  d'un  tapis  velu ,  fur  le- 
quel y  avoit  une  chaire  de  broderie  d'or 
avec  un  accoudoir  couvert  d'un  tapis  de 
velours  violet  femé  de  fleurs  de  lis  en 

broderie 
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broderie  d'or  ,  garni  de  Tes  deux  oreil- 
lers ;  &  au-dclliis  de  ladite  chaire  il  y 
avoit  un  très-riche  dais  de  velours  violet 
tout  lemé  de  rieurs  de  lis  en  broderie 
d'or  j  où  S.  M.  ayant  le  collier  de  l'or- 
dre par  -  deflus  fon  manteau  ,  accom- 
pagne de  tous  les  princes  de  ion  fang  . 
&  aucres  princes  Se  Icigncurs  de  f*couri 
vint  le  feoir  ,  ayant  raie  fa  prière  y  Se 
derrière  ladite  chaire  cftoient  meilleurs 
les  ducs  de  Guifc,  d'Aiguillon,  Se  comte 
d'Auvergne  ,  qui  ne  tiennent  aucun  rang 
en  cérémonie.  Devant  ledit  clchaffaulc 
il  y  avoit  un  grand  marche-pied  large 
de  deux  toiles  Se  cinq  de  long  ,  auquel 
on  montoit  par  un  degré ,  f>ut  cou- 
vert de  tapis  velus ,  comme  auifi  tout  le 
parterre  du  chœur  de  ladite  eglilë.  A 
main  dextre  dudit  efchaffault ,  &  à  fix 
pieds  d'iceluy,en  tirant  vers  l'autel ,  il  y 
avoit  un  banc  couvert  d'un  tapis  femé  de 
fleurs  de  lis  d'or.  Tous  les  bancs  ef- 
toient  garnis  de  mcfmc  pour  meilleurs 
les  princes  du  fang  ,  où  s'aflirent  mef- 
lîeurs  les  princes  de  Condé  ,  de  Conty , 
comte  de  Soiflôns,  duc  de  Montpen- 
fier,  Se  au-deflus  monfieur  le  conefta- 
blc  Se  duc  de  Montbazon  &  admirai 
d'Anville.  Derrière  ce  banc  &  plus  bas 
il  yen  avoit  un  autre  pour  meilleurs  les 
prélats  ,  où  eftoient  alfis  meneurs  les 
evefques  d'Angers ,  de  Beauvais  &  de 
Boulogne.  Aux  grandes  chartes  du  mef- 
me  colle  cftoient  plufieurs  chevaliers  de 
l'ordre  ayant  l'ordre  par  deflus  le  man- 
teau, fçavoir  meilleurs  de  Rambouillet, 
de  Curton,  de  Liancour,  de  Souvré, 
de  Beauvais- Nangis,  delà  Rochepot, 
de  Bclin,  &  la  Chapelle  aux  Urhns  y 

Euis  quelques  maiftres  des  requeftes.  Au 
eu  de  la  chaile  de  l'eveique ,  qui  avoit 
efté  oftéc,  eftoit  drefle  un  efchaffault 
où  eftoit  la  royne  parée  de  riches  pier- 
reries ,  Se  les  princefles  de  Condé  &  de 
Montpenfier,  madame  de  Nemours, la 
comtcllê  d'Auvergne ,  madame  la  chan- 
ccliere ,  &  quelques  autres  dames.  En 
une  barrière  mile  devant  l'cfchaffault 
cftoient  les  filles  de  la  rovnc  ;  Se  devant 
icelle  barrière  il  y  avoit  un  long  banc 
fur  lequel  eftoit  monfieur  le  chancelier 
veftu  d'une  grande  rohe  de  velours  cra- 
moify  tanne  brun  à  grandes  manches, 
doublée  de  velours  cramoifv  rouge  , 
avec  une  grande  foutane  de  latin  cra- 
moiiy  rouge  ,  Se  meflieurs  du  confeil 
prive.  Devant  iceluy  banc  il  y  en  avoit 
un  autre  petit ,  fur  lequel  cftoicnt  mef- 
ficurs  les  cardinaux  de  Joyeulé  Se  de 
Gondy  j  &:  vis-à-vis  d'eux,  lur  un  autre 
Te  me  II.  Part.  III. 
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banc  du  cofte  lencftrc  cftoient  les  am- 
bafladeurs  cftrangers ,  Ravoir  le  nonce 
du  pape  &  Pambalfadeur  deVenife.  De 
mcline  collé ,  fur  deux  longs  banc. , 
chacun  de  cinq  toifes ,  cftoicnt  les  am- 
baffàdeurs  defdits  cantons  des  Suifles  Se 
de  leurs  confederez  &  alliez  ;  Se  au 
bout  defdits  bancs  &  vis-à-vis  dudit 
grand  efchaffault  il  y  avoit  de  travers 
un  petit  fiege  fur  lequel  cftoient  mef- 
ficurs  de  Vie  &  Sillery  qui  ont  efté  en- 
tremetteurs ôt  médiateurs  du  renou- 
vellement de  ladite  alliance.  Ez  hautes 
chaires  dudit  cofté,  au  bout  d'en  haut, 
quelques  chevaliers  de  l'ordre ,  feavoir 
meilleurs  delà  Viévillc,  de  Matignon, 
&  d'Alincour  &  quelques  autres  léi- 
gneurs.  Et  ezditcs  hautes  chaifes ,  vis- 
à-vis  de  la  chaire  de  la  majefté  du  roy, 
cftoient  meilleurs  les  P.  des  M.  E.  pro- 
cureur du  roy  &  de  la  ville  ,  confeil- 
lers  6c  quarteniers  de  ladite  ville  ,  &  le 
greffier  en  l'une  des  baffes  chaifes  vis-à- 
vis  de  mondit  fieur  le  prevoft.  Après 
que  k  méfie  fut  célébrée  ,  Se  que  les 
amballàdcurs  des  cantons  proteftans, 
lelquels  pour  éviter  au  fcandale ,  s'ef- 
toit  nt  retirez  au  Jubé  pendant  que  l'on 
la  celcbroit,  eurent  repris  leurs  places 
ez  bancs  qui  leur  cftoient  préparez, 
meilleurs  le  chancelier  ,  de  VUleroy  , 
de  Vie  Se  Sillery  vindrent  trouver  le 
roy  Se  fe  mirent  fur  ce  grand  marche- 
pied qui  eftoit  devant  le  fiege  de  S.  M. 
où  après  luy  avoir  fait  entendre  que  les 
deux  traitez  de  l'alliance  l'un  en  François 
Se  l'autre  en  Alleman ,  iccllcdu  fceau 
de  S.  M.  Se  de  ceux  dcfiJirs  cantons  & 
lcurfdits  alliez ,  qui  eftoient  fur  un  oreil- 
ler de  velours  rouge  garni  ,  porté  par 
le ll-crctaire d'eftat de  Lomcnie, cftoient 
les  mefmes  traitez  que  les  roysfespre. 
dcccllèurs  avoient  fait  avec  meilleurs  des 
ligues  ,  que  ce  qui  y  eftoit  adjoufte  eftoit 
à  l'honneur  Se  avantage  du  fervice  de 
S.  M.  toft  après  s'approcha  ledit  fieur 
archevefque  qui  avoit  célébré  la  mefle, 
lequel  eftoit  reveftu  de  fes  habits  pon- 
tificaux Se  tenoit  entre  fes  bras  le  livre 
des  faintes  Evangiles ,  fur  lefquelles  lef- 
dits  fieurs  amballàdcurs   mirent  les 
mains,  &par  ordre  de  leurs  cantons 6c 
alliez  firent  la  proreftation  dudit  fer- 
ment, à  chacun  dcfquels  monfieur  le 
chancelier  dit  ;  VOUS  jurez  Se  promet- 
tez à  Dieu  fur  les  S.  Evangiles  ,  au  nom 
de  vos  ieigneurs  &  fuperieurs,  de  bien 
Se  fidellement  obferver  le  traité  d'al- 
liance fait  entre  S.  M.  &  vos  fuperieurs, 
fans  aller  ni  faire  aucune  choie  au-con- 
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traire,  dire<2ement  ou  indirectement,    manquaient  de  rien  Er  i*»n,J,„,i  t. 
ET  L'ORDRE  quiis  tinrent  audic  fer-   quet?  ils  firent  carouffeTk  |& 
ment  fut  tel.  Premièrement  les  cantons   roy   de  la  mvn*  r  .  nte  «« 

de  Berne     Lucerne    Ury    Sçhvvi»,    d/uphm ,  l'hy/oTra* bt c^fej? 
Undcrvald ,  Zug ,  Glans ,  Baflc ,  Fru    tant  point  efpïrgné  ni  le  vin  J^L 
bourg  Soleurre,  Schaffbufe  ,  Appen.   perdîy  le  plus  excellent oue  l£ CHaUC- 
«1 ,  alliez  l'abbé  de  S.  Gai  &la  ville   pu  recouvrer  2  foÏÏ  o2S  ?  3mC 
de  S.  Gai  ,  Grifons,  la  ligue  Grife ,  la    l'avoir  pcSt  Cd^^^^ 
Cadel,  la  l,gue  des  Droitures ,  Valais ,    les  fctol  *u^[£^J"?  t0US 
Wulhus  Rotvvel&Brenne.  Après  que   toutes  te^X^tefci^JP 
tous  Icfdia  ambafladeurs  eurent  fait  le   deffus  de  la  porte  de  ladkf  aS 
ferment ,  le  roy  leur  dit  qu'il  juroit  &   eftoit  façonnee  do  IWr/  -A  •     .'  qui 
promettoit  d'obferver  le  traité  ainfi  qu'il  mes  de  ES îe  ville T dr rT  ^ 
avoit  efté  convenu.  Et  en  ligne  deV   portail  z^fïco™^   *  k  £rand 
jouMance,  auffitoft  que  lefdifs fermem  lA^y^Thr^^^ 
furent  achevez,  fut  chanté  en  mufique   feigneurle  daVbin  aX,l£  ?  m°n" 
avec  les  orgues  le  cantique  TV  ni.   fieSr  de  MonK^""?^"^ 
&  l'artillerie  de  ladite  ville   fèdcxaU^  l^f^1?^ 
tirée ,  fur  le  fîgnal  qui  en  fut  baillé  de   voft  S  mi«£^  ^' 
la  tour  de  ladite  eglife  qui  regarde  fur   reur  Lfc  t  ' VI"S  *  FOCU- 
laplace  de  Grève ,  *où  ladite  artillerie   leursVo^fde  LZ  TZ'  1™  dC 
avo,t  efté  placée  pour  tel  effet.  Et  fur   cier  à  l'^tree  d/ÏL'ir.       i  remcr' 
Jes  quatr/heures'de  relevée  fut  aufli   ^  l^^^S^^ 
fait  un  feu  de  joye  en  ladite  place, &   tes  &  Lui r  boîs    &T"  '  ^T*" 
deux  pièces  de  vin defïbn fées ,  fcforce   avec  cette  ceîemn^ ^7"' 
petits  pains  distribuez  ,  &  ladite  arril-  grandi ^  SSe  Sts  tUhf  ^  ^ 
lene  tirée  de  rechef,  comme  aufli  celle   marchant  d*'»l«7  i  Cam,bours  r°nnanc 
deParfcnal  du  roy.  La  cérémonie  finie!  ^^  ^'d^JSS^ 

ttoSc  T  \       ,  ?  renduë  de   9UC'S  furenr  troisfoisplus  qu'on  ne  pen 
kï  tZ s'du  ro Su?  h4UtCftr?C  ^>eftantvenusavecPeux?lufieu^S 

monfZcuHedL^fn  L\f17nd  f  «"^J-?  ^  ^ 

te  de-  Lite  lllî  rSllJ '?  fapcnt  P"  fi  bien  &  »«tes. 

unes  à             J            eftolCnc  lcs  les  autres  feftinsque  l'on  leur avoitfait 

efcXsttu^dele^e   a"  ^  ^ ledi^^  ^ursambaifad^ 

gauche  & d  ZaéAeM^'  ?  mam  Pr,ndre"  congé  de.mefditsfieurs&les 

une  rlhie  1«  u     .     Tftr/$l1  yavolt  *™ercierent  fort  de  la  peine  qu'ils  a- 

affis  d'un  coftéL  ï ï  eu™furent  part  de  leurs  prcfens,  &  delà  bonne 
t*ble.  Il  y  avoft  auffi  n  t.  .     ^         &^u'ils  cn  feroient  ,e  «citàleurs 

geois,  que  vT^ait  Lt^  *  b?Ur-  a,Voient  voud  a  S"  M-  «  particulieremerit 
Sur  comp  ^  Er  «rnr  P°U;ieur  ih  Pou  voient  rendre  quelque  fervi. 
^^(chJJ  '^^tm^  le  fero^«fort  voLtiers.  Lef- 

^Pveur ,  ils  pl^Zlfcf'-^  Tl*  7»^^>J«~ft.  «  «« 
6««ue  a  ce  qu  ils  ne   de  la  ville ,  remeroa  de  l'honneur  qu'ils 
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avoient  fait  i  ladite  ville ,  laquelle  ef- 
toic  extrêmement  contente  du  renou- 
vellement de  cette  alliance ,  priant  Dieu 
qu'elle  fuft  à  l'avancement  des  deux  ef- 
wrs  ,  &  qu'Us  excufaflènt  s'ils  n'avoienC 
elle  fi  bien  receus  qu'ils  meritoient.  Au 
mefme  ordre  furent  reconduits  jufqu'i 
la  grande  porte,  de  laquelle  le  càpitai- 
ne  Marchand  les  accompagna  avec  fes 
archers  jufqucs  en  leurs  maifons. 

DU  Mercredy  30.  jour  d'Octobre 
léoi.  En  PalTcmblée  de  meflieurs 
les  prevoft  des  marchands ,  efchevins&C 
corrfèillers  de  ladite  ville  ledit  jour  te- 
nue au  bureau  d'icelle  pour  délibérer 
fur  les  affaires  d'icelle  ville,  font  com- 
parus meflieurs 

De  Bragelongne  prevoft  des  marchands, 
De  Champin, 
De  Cherilly, 
Durand , 

Quetin  ,  efchevins , 
Meflieurs  Perrot, 
D'Aubry, 

Le  Cointc,  confeillers  de  ville. 

Mondit  îîeur  le  prevoft  des  marchands 
a  remonftré  que  dez  le  u.  de  ce  mois 
le  roy  auroit  envoyé  fes  lettres  miflives 
à  ladite  ville  pour  aller  au-devant  des 
ambafladeurs  des  ligues  8c  cantons  des 
Suiflès  venans  en  cette  ville  pour  faire 
le  ferment  &  renouvellement  de  l'allian- 
ce d'encre  S.  M.  &  lefdits  Suiflès,  leur 
faire  les  prefens  accouftumez ,  enfemble 
un  feftin  i  l'hoftel  de  ville.  Que  fuivant 
lefdîtes  lettres  la  ville  eftoit  entrée  en 
grande  defpenfe.Sc  eft  encore  deu  aux 
particuliers  qui  lur  le  crédit  de  ladite 
ville  ont  de  bonne  foy  advanec  leurs 
marchandifes.  Et  d'autant  que  les  dons 
&  odrois  fur  lcfquels  ladite  defpenfc  doit 
tomber  font  tellement  fur-chargex  d'ail- 
leurs ,  qu'il  eft  encore*  deu  beaucoup  , 
tant  au  receveur, par  la  clofturede  Ion 
compte  qu'il  a  depuis  peu  rendu  à  la 
chambre,  que  à  plufieurs  ouvriers  qui 
ont  travaille  pour  la  ville  ;  c'eft  pour 
quoy  il  fupplioit  la  compagnie  de  vou- 
loir advÛer  fur  quels  deniers  Ton  pour- 
rait prendre  cette  defpcnfe  en  laquelle 
ils  eftoient  entrez  par  commandement 
exprez  de  S.  M.  &  pour  l'honneur  de 
ladite  ville. 

Sur  quoy ,  ledure  faite  defdites  lettres 
miflives  en  date  du  n.  dudit  pxcfenc 
mois ,  l'affaire  mife  en  délibération ,  a 
efté  arrefté  fupplier  S.  M.  de  trouver 
bon  que  fur  les  deniers  deftinez  pour 
Je  reftabliûcment  des  fontaines  qui  fe 
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lèvent  fur  le  gênerai  de  lodite  ville ,  l'on 

i>aye  &  acquitte  en  trois  mois,  afin  que 
e  i^ablittement  defdites  fontaines  ne 
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..continue,  la  defpcnlè  qu'il  a  conve- 
nu faire  pour  lefdits  preiens  &  feftin 
faits  auxdics  ambafladeurs  des  ligues  de>s 
Suiflès ,  parce  qu'elle  ne  fe  peut  pren- 
dre ailleurs  ,  &  que  pour  raifon  de  ce 
il  ne  feroit  à  propos  faire  à  prçfent  au* 
tre  levée  par  capitation  fur  les  bourgeois 
d'icelle ,  ni  faire  aucune  nouvelle  impo- 
fition.  Et  à  cet  effet  qu'il  plaifè  à  S.  M, 
accorder  à  ladite  ville  fes  lettres  de  va- 
lidation neceflàires.  nTfvT.  -, 

.........  x 

Enterrement  du  chancelier  Stllievre, 

DE  PAR.  LE  ROY, 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ.  an.  uc,. 
Ayant  plû  à  Dieu  d'appeUer  à  luy 
noftrc  cres-cher  {c  féal  fleur  de  Bellie- 
vrc  chanceUer  de  France ,  fit  defiranc 
fingulierement  honorer  la  mémoire  d'un 
perfonnage  de  telle  qualité  ,  tant  pour 
les  recommandables  iervices  qu'il  a  faits, 
à  cette  couronne  de  France ,  que  pour 
le  rang  qu'il  tenoit,  eftant  l'un  des  prin- 
cipaux officiers  d'icelle  j  nous  voulons 
&  vous  mandons  que  vous  ayez  à  com- 
paroir &  vous  trouver  ezobfeques  &  fu- 
nérailles ,  pour  y  marcher  en  corps  & 
rendre  par  voftre  prefence  l'aflemblée 
quife  fera  plus  folemnelle  &autenuque. 
Si  n'y  faites  faute  j  car  tel  eft  noftre 
plaifir.  Donné  à  Paris  le  rt.  jour  de  Sep- 
tembre 1607.  Ainfifitye\  HENRï  \ 
é-  flus  bas  :  Ruze'.  Et  fier  Vinfcripti«nt 
A  nos  tres-chers  &  bien  amez  les  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins  de  nof- 
tre bonne  ville  de  Paris. 

MONSIEUR,  plaife  vous  trou- 
ver i  cheval  &  en  houfle  JLun- 
dy  prochain  neuf  heures  du  marin  en 
l'hoftel  de  ladite  ville  pour  nous  accom- 
pagner à  aller  en  l'enterrement  de  feu 
monfeigneur  de  Belliévre  chancelier  de 
France ,  vous  priant  n'y  vouloir  faillir. 
Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Saroedy 
15.  jour  de  Septembre  1*07. 

Les  prevoft  des  marchands  &  efchevins 
de  la  ville  de  Paris  tous  voftrej. 
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'    7     DE  PAR  LES  PREVOST  DES 
MARCHANDS  ET  ESCHEVINS 
DE  LA  VILLE  DE  PARIS. 

 quartenier.  Trouvez* 

i  ,  A  vous  avec  deux  notables  bourgeois 
de  voftre  quartier".!  cheval  &  en  houfle 
Lundy'procham  neuf  heures  dii  unatin 
en  l'hofteldela  vilfe,  poûr  nous  accom- 
pagner a*  aller  à  l'enterrement  de  -feu 

rnnnff,i«Vnpiir  Ap  H^î li^irt-a  j_ 


Septembre  1607. 

CAPITAINE  MARCHAND, 
Trouvez- vous  '  avec  tous  ceux  de  vos 
nombres  garnis  de  vos  hocquetons  & 
hallebardes  Lundy  prochain  huit  heures 
-  du  matin  en  l'hoftel  de  ladite  ville,  pour 
•   nous  accompagner  a  aller  à  l'enterre. 
rhent.de  feu  monfeigneur  de  Bclliévrc 
chancelier  de  France"  Si  n'y  faites  faute. 
Fait  au'  bureau  de  fa  ville  le  Same- 
dy  quinzième  jour  de  Septembre  1607. 

Le  Samedy  15.  jour  de  Septembre 
^07.  feroient  venus  au  bureau  de  la  vil- 
le ,  où  eftoient  meffieurs  les  prévoit  des 
marchands  &  efchevins,  plufieurs  offi- 
ciers &  ferviteufs  domeftiques  de  feu 
melîire  Pompone  de  Bclliévrc  chance, 
lier  de  France ,  tous  habillez  en  deuil> 
lefqucls  auroient  prefenré  auxdits  fieurs 
de  la  ville  les  lettres  du  roy  cy-devant 
rranferiptes ,  &  iceux  priez  du  convoy 
&  enterrement  dudit  feu  ficur  chance- 
lier,  qui  fe  feroit  le  Lundy  enfuivanti7. 
defdits  mois  &  an  en  l'eglife  S.  Germain 
de  l'Auxerrois  fa  paroillèj  ce  qu'ils  au- 
roient promis  faire. 

Et  auili-toft  feroient  venus  audit  bu- 
reau 13.  cricurs  de  corps  &  de  vins  de 
ladite  ville  ,  vertus  de  deuil ,  qui  auroient 
réitéré  ladite  prière ,  &  fait  dedans  le 
grand  bureau  d'icellc  la  proclamation 
accouftumée. 

Suivant  laquelle  prière  &  femonce  au- 
roient efté  ordonnez  mandemens  à  mef 
fieurs  les  confeillers  &  aux  quarteniers 
affiliez  de  deux  notables  bourgeois  de 
leurs  quartiers,  pour  eux  trouver  à  che- 
val &  en  houAe  ledit  jour  de  Lundy 
neuf-  heures  du  matin  en  l'hoftel  de  la 
ville  pour  accompagner  iceux  fieurs  de 
la  ville  audit  convoy  &  enterrement , 
comme  auflï  mandement  auroit  efté  en! 
voye  au  capitaine  Marchand  pour  fe 
trouver  audit  jour  &  heure  avec  les  300. 

SarSvil.îartlUCbulrf  &  arb^eftriers 
<le  lad.  ville ,  garnis  de  leurs  hocquetons 


&.  hallebardes  pôur  affiler  lefdits  fieurs 
de  la  ville  audit  convoy  &  ÇR^S 

nombres  de  la  ville  trente_fix  tor  £' 
de  cire  jaulne  de  deux  livres  chacune 
aux  armoiries  de  la  ville,  lefqueiles  ar 
mornes  eftoient  bordées  de 

ncs  par  icclle  ville. 

Et  ledit,  ourde  Lundy  ,7.  dudit  mois 
de  Septembre,  fur  les  neuf  heures  du 12 

^  greffier  de  la  ville,  vertus  de  leurs 
habits  noirs,  confeillers,  quarteniers 

hoftel  de  ville  à  cheval  pour  aller  à  la 
mailon  dudit  feu  fleur  l^hancelLV/e 
rue  de  Betify ,  marchant  devant  eux  les 
trois  cens  archers  de  la  ville  vertus  de 
leurs  hocquetons  &  hallebardes  ,  def- 
quelsy  en  avoit  36.  douze  de  chacun 
nombre,  qui  portoient  chacun  une  tor- 
che aux  armoiries  de  ladite  ville ,  &  après 
Cfdits  archers  marchoient  les  ferai  de 
ladite  ville  vertus  de  leurs  robes  im- 
parties garnies  de  leurs  navires  d'orfa- 
venej  &  en  cet  ordre  font  arrivez  en 
adite  maifun  d'iccluy  feu  fîeur  chance- 

a  V°U,apr"  avoir  bailIé  de  l'eau  be- 
niitelurle  corps  ,  prindrent  leur  dépar- 
tement en  une  grande  gallerie  chez  mon. 
heur  de  Chafteauneuf ,  d'autant  que  le 

rafîembléeirCapable  *  recCvoir  tourc 
Et  quelque  temps  après  la  compagnie 
eftant  afTcmblce,  auroit  efté  commen- 
ce a  marcher  &  aller  depuis  icellemai- 
fon  jufques  en  ladite  cghfe  S.  Germain 
de  1  Auxerrois  &  pris  leur  chemin  le 
ong  de  la  rue  de  S.  Honoré  juiques  à 
la  croix  du  Tiroir,  &  dudit  lieu  en  la- 
dire  eglife  en  l'ordre  qui  enfuit. 

Premièrement  marchoient  aucuns  def- 
dits  archers  de  la  ville  pour  faire  ferrer 
le  peuple. 

Les  vingt-trois  jurez  crieurs  de  corps 
&  de  vins  de  ladite  ville. 
Les  enfans  de  la  Trinité, 
Les  enfans  rouges. 
Les  Minimes. 
Les  Cordcliers. 
Les  Jacobins. 
Les  Auguftins. 
Les  Carmes. 
Les  enfans  du  S.  Efprit. 
Les  Billettes. 
Les  Blancs-manteaulx. 
Les  religieux  de  fainte  Catherine  du 

Val-dcs-efcoliers. 

Les 


\ 

1 


Digitized  by  G( 


JUSTIFICATIVES, 


Les  Machurins.  _    ,    ,  .. 

Le  bailly  des  pauvres  veftu  de  demi. 

Cinquante  pauvres  vertus  de  deuil» 
portant  chacun  une  torche. 

Les  56.  archers ,  arquebufiers  fie  arba- 
leftriers ,  portant  chacun  une  torche  aux 
armoiries  de  la  ville.  ■  j 

Les  gens  d'eglife  de  la  parouîe  de  faine 
Germain. 

Les  femonneurs. 

Les-  pages  8e  laquais  dudit  heur. 

Les  ferviteurs ,  domeftiques  fie  officiers 
delà  maifon  dudic  feu  licur. 

Les  avocat  &  procureur  dudit  feu  heur. 

Les  aumofnier  fie  confeiîeur. 

Deux  huiffiers  de  la  grande  chancel- 
lerie ,  portant  leurs  malles  couvertes  de 

crefpe  noir.  f  .r 

Monfieur  l'archevefque  d'Aix  faifant 

l'office,  ayant  une  fort  belle  chappe 
Le  corps  porté  par  les  religieux  des 

Minimes.  .„ 

Les  quatre  coins  du  poifle  portez  par 
meffieurs  de  Thou  ,  Seguier  ,  Mole  fie 
Jambcvillc  prefidens  en  ia  grand  cham- 
bre de  la  cour  de  parlement. 

Et  i  l'entour  du  corps  meilleurs  les 
fecretaires  du  roy. 

Le  deuil.  ,  . 

Monficur  le  primat  de  Lyon  conduit 
par  monfeigneur  le  prince  <le  Conty. 

Le  fécond  deuil  conduit  par  mon  neuf 
l'archevefque  d'Auch. 

Le  troifiéme  deuil  mené  par  monueur 
l'evefquc  de  Carcaflbnne. 

Le  quatrième  deuil  mené  par  mon- 
fieur i'cvcfque  de  Chalon  fur  Saône. 

Le  cinquième  mené  par  monficur  l  e- 
vefque  de  Beau  vais. 

Meffieurs  les  cvefqucs  de  Boulogne  fie 

de  Rieux. 

Meffieurs  de  la  cour  de  parlement 
cftant  en  corps ,  veftus  de  leurs  habits 
noirs  H  à  cofté  de  monfieur  le  prefident 
Forcer  qui  marchoit  le  premier  de  tou- 
te la  cour,  cftoit  monueur  le  duc  de 
Montbaion. 

Nota  que  meflicurs  les  maiftres  des 
requeftes  ont  marché  avec  meffieurs  de 
la  cour  immédiatement  après  meffieurs 
les  prefidens  &  auparavant  meffieurs  les 
conlèillcrs  de  la  cour. 

De  l'autre  cofté  à  main  gauche  mar- 
choient  meffieurs  de  la  chambre  des 
comptes. 

Apres  mcfdits  heurs  de  la  cour  de 
parlement  marchoient  meffieurs  de  la 
cour  des  aydes. 

•  Et  vis-à-vis ,  de  l'autre  coite  ,  après 
meilleurs  des  comptes  marchoient  met 
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dits  fîeurs  les  prevoft  des  marchand  s  & 
efchevins  ,  procureur  8e  greffier ,  fie  au- 
cuns des  confeillers ,  quartcniers  fie  bour- 
geois ,  marchant  devant  eux  les  lèrgens 
de  ladite  ville  veftus  de  leurs  robes  mi- 
parties. 

Et  après  lefditt  fieurs  de  la  cour  des 
aydes ,  du  mefme  cofté  de  meffieurs  de 
la  cour  de  parlement ,  marchoient  mef- 
fieurs les  heutenans  civil  fit  criminel  fie 
officiers  duchaftelet,  fuivis  de  quelques 
fergens  ayant  des  baftons  noirs  en  leurs 
mains. 

Les  généraux  des  monnayes  ne  fe 
trouvèrent  point  audit  convoy. 

Et  en  cet  ordre  fut  ledit  corps  porté 
fie  enterre  en  ladite  eglife  S»  Germain} 
la  mcllc  dite  fie  célébrée  par  ledit  fieur 
archcvefque  d'Aix  faifant  ï'ôffiGê ,  fit  l'o- 
railon  funèbre  laite  pâr  monfieur  ftt- 
nouiltcr. 

Le  lèrvicc  fait ,  meffieurs  des  cours 
fouveraines  fie  meffieurs  de  la  ville  par- 
tirent de  l'eglife ;  ne  furent  reconduire 
le  deuil  jufques  à  la  folle,  m  en  la  mai- 
fon dudit  fleur  deffunt. 

Eft  à  noter  qu'il  n'a  efté  envoyé  au- 
cuns archers  de  la  ville  par  devers  meï- 
fieurs  des  cours  fouveraines  pour  les 
conduire  du  palais  en  la  mâifoû  dudit 
feu  fieur  chancelier. 

Eft  auffi  à  remarquer  que  les  fceaux 
ne  furent  point  portez ,  d'autant  qu'il 
y  avoit  un  garde  des  fceaux ,  lequel  ne 
s'en  dellaifit  jamais ,  fit  que  par  mefgar. 
de  à  la  cérémonie  des  obfequesdu  feu 
chancelier  fie  cardinal  de  Biraguesl'on 
a  mis  qu'ils  furent  portez  s  au  heu  que 
c'eftoit  le  collier  de  fon  ordre. 
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Service  fitneùre  four  U  duc  de  Montpenfer. 

DE  PAR.  LE  ROY. 

T  RES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 

1  Voulant,  rendre  à  la  mémoire  de 
feu  noftre  tres-cher  Se  tres-amé  coufin 
le  duc  de  Montpenfier  l'honneur  que 
fa  qualité ,  rang ,  fervice ,  fie  proximité 
du  fane  dont  il  nous  atteint  le  mentent, 
nous  avons  refolu  que  les  principaux 
corps  de  cette  noftre  bonne  ville  de 
Paris  affifteroienc  au  fervice  qui  en  doit 
eftrefait.  A  cette  caufenoos  vous  man- 
dons fie  ordonnons  par  la  prefente  fi- 
gnee  de  noftre  main  ,  que  vous  ayez  i 
vous  trouver  audit  fervice  qui  fera  fait 
Vendrcdy  prochain  "-du  prefentmois 
en  l'eglife  N.  D.  de  ceteedite  ville  à 
neuf  heures  du  matin ,  félon  l'ordre ,  for- 
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me  &  eftac  que  vous  avez  accouftumé 
y  eftre  en  tel  cas.  Car  tel  eftnoftre  plai- 
lîr.  Donné  à  Paris  Je  17.  jour  de  Mars 
160t.  Sifflé  HENRY.  Et  plus  bas  :  Lo- 
AiENiE.  Et  fur  tinferiftion  e/9  tfeript  :  A 
nos  tres-chers  &  bien  amez  les  prevoft 
des  marchands  &  cfchevins  de  noftre 
bonne  ville  de  Paris. 

DE  PAR  LES  PREVOST  DES  MAR- 
CHANDS ET  ESCHEVINS  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 


Ire  Jean  le  Comte  quartenier.  Trou- 
,3  vez-vous  avec  deux  notables  bour- 
geois de  voftre  quartier  à  cheval  &  en 
hou/Iè  Vendredi  prochain  ai.  deprefent 
mois,  huit  heures  du  matin  en  l'hoftel 
de  ladite  ville,  pour  nous  accompa- 
gnera aller  en  l'eglife  N.  D.  &affifter 
au  fervice  qui  y  fera  fait  pour  feu  mon- 
feigneurle  duc  de  Montpenfïer ,  fuivant 
le  commandement  que  nous  en  avons 
receu  du  roy.  Si  n'y  faites  faulte.  Fait 
au  bureau  de  la  ville  le  Mercredv  10 
Mars  1608.  *  y 

MONSIEUR.  Plaifc-vous  trouver 
à  cheval  &  en  houftè  Vendredy 
ai.  jour  du  prefent  mois,  huit  heures 
du  marin,  en  l'hoftel  de  la  ville, pour 
nous  accompagner  i  aller  en  l'eglife 
N.  D.  &  affilier  au  fervice  qui  y  fera 
fait  pour  feu  monleigneur  le  duc  de 
Montpenfïer,  fuivant  le  commandement 
que  nous  en  avons  receu  du  roy }  vous 
priant  n'y  vouloir  faillir.  Fait  au  bureau 
4e  U  ville  leMercrcdy  i9.  Mars  1608. 

Les  prevoft  des  marchands  & 
efchcvins  delà  ville  de  Pa- 
ris, tous  voftrcs. 

DE  PAR  LES  PREVOST  &c. 

CApitaine  Marchand.  Trouvez,  vous 
avec  tous  ceux  de  vos  nombres 
garnis  de  leurs  hocquetons  &  hallebar- 
des, Vendredy  prochain  xi.  du  prefent 

en  Ihoftel  de  la  vilfe,  pour  nous  affi- 
liera aller  en  l'eglife  N.  D.  au  fervice 

T  */  ïï*  Pourfeu  monfeigneur  le 
duc  de  Montpenfïer ,  fuivant  le  com- 
mandement que  nous  en  avons  recTu 
du  roy .  Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Mer- 
«cdy  i9.  pur  de  Mars  i6o8 


ET  PIÈCE  S 

Ccremonic  d*  fervice  fait  u  u  ^ 

DEux  ou  trois  jours  auparavantS  W 
ht  expédier  fes  lettres  de  cacher 
a  meffieurs  des  cours  fouveraines  &  i 
meffieurs  de  la  ville  ,  portant  c«m 
dément  douter  audiff^  ^Tn 
outre  par  aulcuns  officiers  delam*fon 

dë  ceÊrUrfUrCnt  ^*£S 
Le  jeudy  matin  20.  Mars  les  2Î  ju 
rez  cneurs  de  corps  &  de  vins  vindre™ 
dedans  le  grand  bureau  faire  le  cri  & 
proclamation  qui  enfuit:  PRIEZ  DIEU 
pour  l  ame  de  tres-hauit  tres-puiflanf* 
tres-illuftre  prince  Henry  de  Bourbon 

duc  de  Montpenf.er.de  S.  Fargeau  & 
deChaftellerault,  dauphin d'AÎWnf 
fouverain  de Domb es, prince  dtbfi" 

che-fur-Yon&deLu;tsPmpa!rdeF^ 
ce ,  gouverneur  &  lieutenant  gênerai 
pourle  r<>y  enfes  pays  &  duché  de  Nor- 
mandie j  pour  Tame  duquel  fe  feront  le 
fervice*  prières  en  l'eghfede  Paris ,  où 
ce  jourdhuy  après  midy  feront  dites 
vefpres  &  vigiles  des  morts,  pour  eftre 
demain  â  dix  heures  du  matiî  fait  fon 
fervice  folemnel. 

Le  Mercredyi9.  furent  expédiez  man- 
démens  à  meffieurs  les  confeillers  de 
ville  pour  fe  trouver  le  Vendredy  en- 
fuivant  pour  ledit  fervice,  à  huit  heu. 
res ,  a  Ihoftel  de  ville  â  cheval  &  en 
houfle  pour  accompagner  mefdits  fieurs. 

Pareil  mandement  rut  expédie  aux  feize 
quartemers  auxquels  fut  enjoint  de  man. 
der  avec  eux  deux  notables  bourgeois 
de  chacun  quartier. 

Futauffi  expédiée  une  ordonnance  au 
capitaine  Marchand  pour  fe  trouver 
avec  tous  ceux  de  fes  nombres  garnis 
de  leurs  hocquetonsfc  hallebardes  pour 
accompagner  mefdits  fieurs  en  la  ma- 
nière actouftumée  &  aller  à  la  cour  de 
parlement  &  à  la  chambre  des  comptes. 

Fut  auffi  enjoint  aux  fergens  de  la- 
dite ville  de  fe  tenir  prefts  à  la  mefme 
heure,  pour  avec  leurs  robbes  de  livrée 
garnies  de  leurs  navires  d'orfaverie  mar- 
cher devant  mefdits  Heurs,  comme  il eft 
accouftumé.  v 

Et  ledit  jour  de  Vendredy  it.  mef. 
dits  fieurs  &  procureur  du  roy  de  la  ville, 
veftus  en  habits  noirs  ,  accompagnez 
d'aulcuns  quarteniers  &  bourgeois ,  fbnc 
partis  dudit  hoftel  de  ville  à  cheval  & 
en  bouffe ,  lcfdits  archers  &  fergens  mar- 
chant devant  eux  à  pied  ,  &  le  greffier 
leul  à  cheval  devant  mondit  /leur  le pre- 
voft 
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voft.  En  cet  ordre  feroient  arriver  en  &  proche  la  chaife  epifcopalc ,  ayant   '-— ^* 

ladite  eglife,  en  laquelle  le  maiftre  des  laifle  feulement  fix  chaifes  pour  meflieurs  A",,*»s*i 
cérémonies  les  auroit  fait  entrer  par  la  les  princes  du  fang  &  pour  le  deuil; 
porte  qui  eft  du  cofté  de  l'evefché ,  la-   Vis-à-vis  mefdits  fleurs  de  la  cour  &  ez 
quelle  eftoit  tenduëd'un  drap  noir  avec   haultes  chaifes  à  main  gauche  eftoienc 
un  lez  de  velours  par  delTus  garni  d'ef-    meilleurs  des  comptes  ,  fie  après  eux 
euflons  aux  armes  dudit  feigneur ,  de   meilleurs  de  la  cour  des  aydes  j  puis 
trois  Heurs  de  lis  d'or  en  champ  d'azur   mefdits  fieurs  de  la  ville ,  a/lis  comme  il 
fie  une  barre  en  travers }  8e  fait  pren-    aefté  dit  cy-devant ,  de  forte  queleder. 
dre  leurs  places  dedans  le  chœur  ez  pre-   nier  efche  vin  eftoit  à  la  fuite  de  meilleurs 
mieres  haultes  chaires  de  main  gauchcj    de  la  cour  des  aydes  ,  fie  mondit  fieur 
lequel  eftoit  tendu  de  drap  noir  avec   le  prevoft  en  la  première  chaiiè  haulte 
deux  ceintures  de  velours  par  deflus  gar-    de  la  main  gauche  ,  fit  le  greffier  en  la 
nies  de  quantité  d'efcuflbns  aux  armes   première  chaife  bafle  devant  ledit  fieur 
dudit  feu  fieur  duc ,  comme  aufli  toute   prevoft ,  fit  aux  autres  chaifes  baffes  à 
Ja  nef  de  ladite  eglife }  fie  la  principale   cofté  dudit  greffier  lefdits  quarteniers. 
porte  d'icelle  eftoit  tendue  d'un  grand       Sur  le  midy  ;  comme  toutes  chofes 
drap  noir  ,  par  deflus  lequel  il  y  avoit   eftoient  en  bon  ordre  &  bien  difpofées, 
aufli  un  lez  de  velours  noir  fit  grand   monfieur  l'evefque  de  Paris  qui  officioit* 
nombre  d'efcuflbns.  Au  milieu  du  chœur  eftant  à  l'autel ,  l'on  fit  ouverture  de  la 
de  ladite  eglife  eftoit  une  chapelle  ar-   grande  porte  de  ladite  eglife ,  par  la- 
dente  garnie  de  les  petits  clochers  tous    quelle  devoit  venir  le  deuil  qui  eftoit  à 
croifez»,  chargez  d'infini  luminaire,  fie   l'cvefché.  Et  premièrement  marchoienc 
entourée  d'un  drap  noir  fur  lequel  il  y   cent  ou  fix-vingt  pauvres  veftus  de  noir^ 
avoit  un  lez  de  velours  garni  d'efcuflbns.    ayant  chacun  une  torche  du  poids  de 
Dclïbus  eftoit  la  reprefèntation  du  corps   deux  livres  garnie  d'efeuflons.  Puis  fui, 
ou  bière  couverte  d'un  grand  poifle  d'un   voient  les  valets  de  pied  fie  pages  dudic 
riche  drap  d'or  frizé  croifé  de  fatin  blanc   feigneur ,  tous  fes  officiers  fie  gentilshom- 
du  lé  du  fatin  ,  avec  un  grand  bord   mes  ,  intendans  de  fa  maifon  ,  veftus  de 
d'ermine  d'un  pied  de  large  trainantpar    deuil.  Le  maiftre  des  cérémonies.  Deux 
terre  j  fie  aux  quatre  coins  eftoient  qua-   hérauts  veftus  comme  deflus  Six  cheva- 
tre  grans  efeuflons  d'orfaverie  des  ar-    liers  ayant  leurs  colliers  d'orfaverie  par 
mes  dudit  feigneur  5  fur  le  chef  de  la-    deflus  leur  manteau  ,  fçavoir  monfieur 
.  quelle  reprefèntation  eftoit  un  oreiller   le  comte  de  Chcriiy  ,  monfieur  de  Pa- 
de  velours  fur  lequel  eftoient  pofez   laifeau ,  monfieur  de  Chevreau  ,  mon- 
des colliers  de  l'ordre  de  chevalerie   fieur  de  la  Rochepot ,  monfieur  de  Sou- 
i  avec  une  couronne  ducale  faite  à  fleu-   vré ,  monfieur  le  grand  efcuyer.  Puis 
'  rons  de  fleurs  de  lis  ,  le  tout  couvert   le  petit  monfieur  le  duc  d'Elbeuf  qui  re- 
*  d'un  fincrefpe  noir  -}  devant  laquelle  re-   prefentoit  le  deuil  fie  avoit  le  chaperon 
prefentation ,  fur  une  table  pofée  exprez,   en  tefte  ,  mené  fie  conduit  par  meflieurs 
eftoient  le  manteau  de  l'ordre  à  main   les  princes  de  Condé  Se  comte  de  Soif- 
droite,  fie  le  ducal  dudit  feigneur  four-   fons ,  fie  ont  lefd.  ficurs  princes  avec  le 
ré  d'ermine  à  main  gauche.  A  cofté  de   deuil  pris  leur  feance  du  cofté  de  mef- 
ladite  table  eftoient  deux  petits  fieges   fieurs  de  la  cour  de  parlement  czchai- 
p'our  deux  hérauts  d'armes  veftus  de  leurs   fes  qu'ils  leur  avoient  delaiflees ,  en 
cottes  d'armes  de  velours  violet  femees   cette  forte  ;  feavoir  monfieur  le  prince 
de  fleurs  de  lis  d'or.  A  l'entour  de  la-    de  Condé  le  premier,  puis  monfieur  le 
dite  reprefèntation  eftoient  fix  grands   comte  de  Soiflons  ,  fie  le  deuil  le  der- 
chandeliers  d'argent  vermeil  doré  garnis    nier.  Vis-à-vis  defdits  princes  fie  deuil, 
de  cierges  avec  les  efeuflons.  A  cofté    fie  au-deflus  de  meflieurs  des  comptes  » 
eftoient  pluficurs  fieges  pour  les  gentils-    lefdits  chevaliers  de  l'ordre  ont  pris 
hommes  fie  officiers  dudit  feigneur.        leur  feance.  Meflieurs  les  ducs  n'ont  mar- 
En  l'efpace  qui  eftoit  entre  l'autel  fie  ché  en  l'ordre  de  la  cérémonie,  d'au- 
lc  chœur  eftoient  préparez  quelques  fie-    tant  qu'il  fe  trouva  de  la  conteftation 
ges  pour  meflieurs  les  legat ,  cardinaux,   pour  leur  feance*  defirant  fe  mettre  aprè* 
evefques  fie  autres  feigneurs  de  la  cour   les  princes  fie  au-deflus  de  la  cour  de 
Scies  ambaffadeurs.  Meflieurs  de  la  cour   parlement,  ou  du  moins  après  le  pre- 
de  parlement  eftant  arrivez  prindrent   mier  prefident  j  ce  que  la  cour  n'a  vou- 
Jcur  feance  dedans  les  haultes  chaifes   lu  permettre.  Après  que  l'offerte  a  efté 
dudit  chœur  à  main  droite ,  du  collé   faite  ,  à  laquelle  n'y  a  eu  que  le  deuil 
Time /J.  Part.  III.  Krr 
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qui  y  aie  efté ,  conduit  &  mené  par  lef- 
dUs  princes,  ayant  les  deux  hérauts  qui 
marc  h  oient  devant  eux  j  moniteur  Fe- 
nouillet  cft  monté  en  la  chaife  qui  eft 
vis-a-vis  l'epifc opale  ,  où  il  a  prononcé 
avec  une  indicible  éloquence  l'oraifon 
funèbre.  Et  la  méfie  achevée,  qui  a  elle 
chantée  en  mufique  par  le  chœur  de 
mufique  de  N.  D.  moniteur  l'evefque 
cft  venu  dire  les  De  profundis  &  oraifons 
ordinaires  fur  ladite  reprefentation.  Quoi 
fait ,  après  que  lefdits  princes  8c  deuil 
fe  font  retirez  en  l'ordre  qu'ils  eftoient 
venus ,  mefdits  fieurs  font  retournez  au- 
dit hoftel  de  ville  au  mefme  ordre  qu'ils 
en  eftoient  partis. 

Eft  à  noter  que  ledit  fieur  duc  eftant 
decedé  dez  le  dernier  jour  de  Février, 
le  mefme  jour  fut  délaiflé  en  fon  lit ,  de« 
dans  lequel  il  fut  veu ,  &  le  lendemain 
donné  aux  médecins  pour  l'ouvrir  fie 
vuider. 

Et  le  10.  de  Mars  fon  effigie  au  na- 
turel ,  ayant  les  mains  jointes ,  ôcen  tefte 
par-defius  un  bonnet  de  fatin  cramoifi, 
une  couronne  ducale  avec  les  fleurons 
de  fleurs  de  lis ,  veftuc  d'une  tunique  do 
fatin  cramoify,  &  par  deflus  un  grand 
manteau  ducal  de  velours  violet  femé 
de  fleurs  de  lis  de  broderie  d'or,  fourré 
d'ermines ,  ayant  une  grande  queue*  de 
trois  aulnes ,  &  les  fandalles  de  fatin  cra- 
moify rayé  d'or ,  femelées  de  fatin  cra-  < 
moify }  &  fur  le  rond  du  collet  dudic 
manteau  eftoit  le  collier  de  l'ordre  du 
S.  Elprit.  Fut  pofée  fur  un  grand  lit  de 
parade  de  fept  pieds  en  carré  auquel  on 
montoit  par  trois  degrez ,  couvert  d'un 
riche  poifle  de  drap  d'or  frifé  croifé  de 
fatin  blanc  ,  un  bord  d'ermine  d'un  pied 
de  large  quitrainoit  jufqucs  iterre^Sc  aux 
quatre  coins  de  riches  efculîôns  faits  en 
broderie  ôc  canetille  aux  armes  dudie 
feigneur.  Au-dcflus  il  y  avoit  un  fort  ri- 
che dais  fait  de  broderie  d'or  &  d'ar- 
gent avec  les  pentes  8c  doflicr  de  mef- 
me. A  cofté  eftoient  deux  petits  oratoi- 
res richement  parez ,  6c  deux  dais  aulïï 
fort  riches,  6c  fur  lefdits  autels  deux 
chandeliers   d'argent  vermeil  doré  , 
avec  deux  cierges  de  cire  blanche  ar- 
moiez.  Sur  le  deuxième  degré  dudit  lit 
de  parade,  de  chacun  cofte,  il  y  avoic 
aufh  trois  autres  grands  chandeliers  d'ar- 
gent avec  des  cierges  qui  ardoient  com- 
me les  autres.  Aux  pieds  de  ladite  effigie, 
lur  un  des  degrez  ,  eftoit  une  fort  riche 
croix  ,  &  plus  bas  fur  un  feabeau  le  be- 
noithcr  d'argent  vermeil  doré.  A  cofté 
eftoient  deux  lièges  pour  deux  roys  d'ar- 
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mes  ou  hérauts,  qui  eftoient  veftus  de 
leurs  cottes  de  velours  violet  femeesde 
fleurs  de  lis ,  &  alfiftoicnt  perpétuelle 
ment  d  ladite  effigie.  Auquel  lit  6c  tout 
au  tour  il  y  avoit  une  barrière  couverte 
de  tapis  de  Turquie  6c  par  dellus  de 
drap  d'or  ,  qui  comprenoit  tant  ledit  lit 
de  parade,  que  les  deux  autels ,  6c  au 
dedans  d'icelle ,  dedans  le  carré  qui  eftoic 
tout  taphTé  par  bas  de  tapis  velus  d'un 
cofté  8t  d'autre  il  y  avoit  des  lièges  cou- 
verts de  drap  d'or  pour  mettre  mef- 
fieurs  les  evefques  Ôc  prélats  à  main  droi- 
te de  ladite  effigie,  6c  à  la  gauche  les 
marefehaux  de  France  6c  chevaliers  du 

S'J¥^K  '  lcf(îueIs  s-  M.  voulut  qu'ils 
affiftaflent  à  ladite  effigie.  Et  de  vant  les 
pieds  de  ladite  effigie ,  fur  un  autre  banc 
couvert  comme  les  precedens ,  eftoient 
d'ordinaire  fix  gentilshommes  dudit  feU 
gneur  en  deuil  &  ayant  le  chaperon  en 
tefte.  En  un  coin  de  ladite  falle,  qui  ef- 
toit toute  fort  richement  lapifTee  de  la 
tapifierie  du  roy  des  triomphes  de  Sci- 
pion,  qui  eft  reveftuë  d'or  ÔC  d'argent, 
étoient  perpétuellement  quatre  religieux 
Capuchins  qui  prioient  pour  l'ame  du 
deffunt.  A  cofté  gauche  il  y  avoit  deux 
bancs  pour  les  gentilshommes  dudit  fei- 
gneur dehSmt ,  qui  y  alfiftoicnt  en  deuil, 
&  tout  au  tour  de  ladite  falle  eftoienc 
les  pages  tout  debout ,  qui  prioient  Dieu. 
Dans  ladite  falle  il  y  avoit  encore  un 
riche  dais  fur  la  cheminée  d'icelle, qui 
eftoit  le  heu  où  l'on  drefToit  le  couvert 
dudit  fieur,  qui  y  eftoit  fervy  par  fes 
officiers  en  la  manière  accouftumee  pen- 
dant les  trois  jours  que  fon  effigie  fut 
veut  en  cette  pompe  par  tout  le  peu- 
ple de  Paris  6c  autres  qui  curieux  d'une 
fi  belle  cérémonie  voulurent  l'aller  voir. 

Les  cours  fbuveraines ,  ni  meilleurs  de 
la  ville  ne  furent  voir  ladite  effigie. 

Le  rang  au  marcher  qui  devait  cfire  obfcmè  à 
l 'entrée  de  la  reine  Marie  de  Medicis. 

Çt  A  majefté  devoit  arriver  fur  les  neuf  — 

O  *  dix  heures  du  matin  au  prieuré  As 
S.  Lazare  aflis  au  fauxbourg  S.  Denis , 
le  Dimanche  16.  du  mois  de  Mayr6io. 
jour  deftiné  pour  ladite  entrée  5  auquel 
lieu  luy  avoit  efté  drefîc  un  grand  ef- 
chaffault  près  le  logis  dudit  prieur,  tant 
afin  de  voir  pafler  les  compagnies  des 
eftats  de  la  ville,  que  pour  ouir  &  re- 
cevoir les  harangues  &  fàlutations  qui 
luy  feroient  faices  de  la  part  d'iceux. 
Et  afin  qu'il  n'y  euft  aucun  defordre; 
eftoient  deux  grands  efcalliers ,  l'un  pour 
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monter ,  Se  l'autre  pour  defcendre  du- 
dit  cfchaffault ,  lequel  eftoit  couvert  de 
riches  tapiilèries  rehaufiees  d'or  &  d'ar- 
gent j  &  au  milieu  y  avoit  un  haulc  dais 
de  trois  marches  couvert  de  tapis  de 
Turquie ,  &  deflus  un  dais  d'or  fie  d'ar- 
gent, fous  lequel  eftoit  pofèela  chaife 
de  S.  M.  couverte  d'un  riche  tapis  de 
velours  pers  tout  femé  de  fleurs  de  lis 
d'or  trait  j  fie  devoit  cftre  près  d'icelle 
dame  royne  monfeigneur  de  Sillery 
chancelier  de  France  Se  autres  feigueurs. 
Et  auffi-toft  que  l'on  euft  eu  advertifle- 
ment  que  ladite  dame  eftoit  audit  prieu- 
ré ,  l'on  devoit  y  aller  en  l'ordre  qui 
fuit. 

Premièrement  dévoient  marcher  les 
quatre  ordres  mandians ,  qui  font  les 
Cordeliers ,  Auguftins ,  Jacobins  8c  Car- 
mes ,  ôc  autres  grand  nombre  de  reli- 
gieux. 

Les  autres  eglifes  fie  parouTes  de  cette 
ville ,  vertus  de  leurs  lurplis ,  chapes  fie 
reliques  ,  marchant  tous  à  pied  en  ordre 
de  dévotion  fie  humilité. 

Le  recteur  fie  univerficé  de  Paris  de- 
voit fuivre  après  à  pied  avec  bon  nom- 
bre d'hommes  de  chacune  des  facultez 
d'icelle ,  à  fçavoir  des  arts ,  de  médeci- 
ne ,  décret  fie  théologie ,  accompagnez 
des  lecteurs  du  roy ,  tant  ez  lettres  Hé- 
braïques ,  Grecques,  Latines,  mathé- 
matiques ,  que  autres  parties  dephilofo- 
phie  ,  vcftus  de  leurs  chappes  fie  habits 
accouftumez ,  fuivis  dudit  fieur  redeur 
portant  robbe  d'efcarlate  fie  chaperon 
de  menu  vair  ,  ayant  fes  douze  bedeaux 
devant  luy  portans  malles  d'argent  doréj 
après  lequel  les  procureurs  fie  meflàgers 
des  nations. 

Après  le  corps  de  ville  ,  en  l'ordre  qui 
fuit  : 

Premièrement  les  dix  compagnies  de 
gens  de  meftier  en  armes  fie  à  pied  ,  fai- 
fant  le  nombre  de  plus  de  deux  mil 
hommes  choiiîs  fie  élus  de  tous  les  mef- 
tiers  d'icelle ,  vcftus  félon  les  pourtraits 
à  eux  auparavant  donnez,  conduits  par 
leurs  capitaines ,  lieutenans  fie  enfeignes 
fuperbement  habillez ,  chamarez  de  clin- 
quant d'or  Se  d'argent ,  fie  accompagnez 
de  tambours  fie  fiffres  en  grand  nombre. 

Après  ,  deux  fergens  de  la  ville  à  che- 
val  ,  menant  ledit  corps  de  la  ville , 
ayant  lefdits  deux  fergens  leurs  robbes 
mi-parties  Se  leur  navire  d'orfaverie  fur 
l'efpaule. 

Après,  14.  porteurs  de  bled  vertus  de 
robbes  ou  cafàquins  de  rouge  fie  bleu. 
Douze  chargeurs  de  bois  en  charet- 
Tom  II.  Part.  III. 
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tes ,  qui  font  trois  d«  chacun  port. 
Cinq  pafleurs  d'eau. 
Six  porteurs  de  charbonv 
Dix  porteurs  de  fel.        w  :,-       .  ■ 
Huit  mefureurs  de  fel. 
Douze  courtiers  de  vins. 
Vingt  mefureurs  de  grains. 
Douze  crieurs  de  corps  fie  vins. 
Six  mefureurs  de  charbon. 
Douze  mouleurs  de  bois. 

Tous  les  deftufdits  à  pied,  fie  vertus 
chacun  d'une  robbe  mi-partie  de  rou- 
ge fie  bleu ,  ayant  chacun  un  bafton 
peint  de  couleur  tanné  à  la  main. 

Et  après  eux  dévoient  marcher  a  che- 
val vingt  jurez  vendeurs  fie  controlleurs;- 
de  vins  de  ladite  ville ,  vcftus  d'habits 
de  foie ,  ayant  chacun  un  manteau  à  . 
manches  de  lêrge. de  Florence ,  fie  la  toc-, 
que  de  camelot. 

Après  dévoient  marcher  à  cheval  les 
trois  cens  archers ,  harquebufiers  fie  ar-  : 
balefttiers  ,  piftolliers  de  ladite  ville, 
vertus  de  cauques  neuves  en  broderie 
d'argent  fie  bien  montez  ,  fie  à  la  tefte . 
le  fieur  Marchand  colonel  fie  fcul  capi- 
taine defdites  trois  compagnies  fomp- 
tueufement  fie  tres-richement  habillé  de 
toile  d'or  fie  de  velours  en  broderie , 
fuperbement  monté  fie  enharnaché  de 
raefrnc  fon  habit ,  ayant  au-devant  de 
luy  douze  trompettes  bien  montez  ha- 
billez fie  vcftus. 

Et  après  lui  les  trois  lieutenans ,  en . 
feignes  ,  guidons  fie  cornettes  defdites 
trois  compagnies  fort  braves  ,  bien  mon- 
tez fie  habillez ,  portant  leurs  enlèigncs 
fie  guidons  toutes  neuves  faites  exprez, 
avec  deviles  fervant  au  fujet. 

Et  les  fergens  fie  caporaux  d'icelles 
compagnies  dévoient  avoir  des  cafaques 
de  velours  bleu  brodées  d'or  Se  d'argent^ 
fie  ne  fe  pourroit  rien  voir  de  plus  beau, 
que  lefdites  trois  compagnies. 

Après,  la  compagnie  des  enrans  d'hon- 
neur de  la  ville,  tous  à  cheval,  tres-ri- 
chement habillez  de  velours  bleu ,  toile 
d'argent  fie  clinquant  d'or  fie  d'argent } 
la  fclle  ,  campane  fie  caparaflbns  de  leurs 
chevaux  de  mefme ,  fie  tous  habillez  l'un 
comme  l'autre  j  icelle  compagnie  com- 
poféc  de  fix-  vingt  hommes  lans  les  chefsj 
a  la  tefte  defquels  eftoit  moniteur  l'An- 
glois  fieur  de  Marccigues  capitaine  d'i- 
celle compagnie  tres-fomptueufement 
monté  ,  vertu  fie  habille ,  avec  infinies 
broderies  fie  pierreries ,  ayant  fix  pages 
à  cheval  habillez  de  velours  à  l'entour 
de  luy ,  fie  fix  trompettes  devant  luy 
habillez  de  fatin  ,  Se  leurs  trompettes 
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"  garnies  de  taffetas  en  broderie ,  avec 
des  houpcs  &  cordons  de  foye&  d'or. 

Et  après  luy  le  fieur  Mulot  lieutenant 
monte  fiir  un  beau  cheval  d'Efpagne  6c 
richement  veftu  &  couvert  de  pierre- 
ries ,  &  quatre  pages  proche  de  luy  à 
cheval ,  comme  au  fcmblable  les  Heurs 
Sonins  enfeigne ,  &  Charpentier  guidon, 
eftoient  bien  montez  &  fort  braves  , 
ayant  femblablement  deux  pages  à  che- 
val. Bref  il  ne  s'eft  jamais  veu  une  plus 
belle  compagnie. 

Après  devoit  fuivre  feul  le  fieur  Bon- 
nefons  maiftre  d'hoftel  &  marefchal  des 
logis  de  la  ville,  i  cheval,  bien  veftu 
&  en  bonne  conchc; 

Après  ,  les  fieurs  Guillain  le  jeune 
&  Pouriac  receus  à  furvivance  ez  offi- 
ces de  maiftres  des  œuvres  de  maçon- 
nerie &  charpenterie  de  ladite  ville. 

Après ,  lefdits  maiftres  des  œuvres  de 
maçonnerie  &  charpenterie ,  &  le  maif- 
tre  de  l'artillerie  de  ladite  ville ,  eux  trois 
enfemblement ,  auffi  à  cheval  &  habil- 
lez de  velours  tanné. 

Et  confecutivement  les  huit  autres 
fergens  de  ladite  ville  à  cheval ,  veftus 
de  leurs  robbes  my-parties ,  &  ayant 
chacun  un  navire  d'argent  fur  l'efpaule 
gauche,  comme  les  deux  précedens. 

Après  eux  devoit  marcher  feul  mon- 
sieur Sanguin  fieur  de  Livry  prevoft  des 
marchands,  ayant  une  robbe  mi-partie 
de  velours  rouge  &  tanné  cramoify  dou- 
blée de  fatin  de  mefme  couleur ,  le  bon- 
net carré  ,  la  h  ou  fie  de  fa  mule  de  ve- 
lours noir  frangé  d'or ,  le  harnois  de 
ladite  mule  de  velours  noir  auflî  frangé 
d'or,  à  boucles  &  clous  dorez  j  au-de- 
vant duquel  dévoient  marcher  quatre 
hommes  à  pied  veftus  de  fes  couleurs  , 
ayant  l'efpée  au  cofté ,  &  à  fes  deux  cof. 
tèz  fes  deux  laquais  auffi  veftus  de  fes 
couleurs. 

Après  dévoient  fiiivre  meffieurs  les 
quatre  efchevins  deux  i  deux,  qui  ef- 
toient  meilleurs  Lambert,  Thevenoî, 
Perrot,  &  de  la  Nouë,  qui  avoient  de 
pareilles  robbes  de  velours  que  celle  du- 
dit  fieur  prevoft  des  marchands ,  por- 
tant ,  fçavoir  ceux  qui  eftoient  de  robbe 
longue ,  le  bonnet  carré ,  &  les  autres 
la  tocque  de  velours  noir  ■>  leurs  che- 
vaux ou  mules  enharnachez  de  velours 
noir  avec  houppes  &  franges  de  foye 
noire  ,  boucles  &  clous  dorez  ,  ôc  la 
houfle  de  velours  noir  auffi  frangée  de 
foye  noire ,  ayant  chacun  deux  laquais 
veftus  de  leurs  couleurs. 

Après  dévoient  marcher  le  procureur 
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du  roy,  le  greffier  de  la  ville  , &  1*^ 
ceveur  d'icelie  enfemblement  &  d'un 
mefme  rang,  à  fçavoir  ledit  procureur 
du  roy  du  cofté  de  la  main  dextre  Ie> 
dit  greffier  proche  &  au  milieu ,  &  lèdic 
receveur  à  la  main  gauche,  eftant  vef- 
tus ,  a  fçavoir  ledit  procureur  du  roy 
d  une  robbe  de  velours  cramoify  rouee 

&riC  bjnnCt  Carré  » ,edic  gaffer  d'une 
robbe  de  velours  rouge  &  tanné  cra- 
moify mi-partie  doublée  de  fatin  de  mef- 
me couleur  &  femblable  à  celles  def- 
dits  fieurs  prevoft  des  marchands  &  efî 
chçvins  ,  avec  la  tocque  de  velours  noir, 
&  ledit  receveur  d'un  manteau  a  man- 
ches de  velours  tanné  cramoify  brun  $ 
ayant  une  tocque  de  velours  noir ,  les 
harnois  &  houifes  de  leurs  chevaux  de 
mefme  &femblables  que  celles  demef- 
fieurs  les  efchevins  cy-defius  fpecifiées. 

Après  eux  dévoient  marcher  meffieurs 
les  confeillers  de  la  ville  veftus  de  rob- 
bes de  fatin  noir. 

Après  eux  les  feize  quarteniers  de  la- 
dire  ville  veftus  de  robbes  de  damar 
noir. 

Aprez  eux  les  maiftres  8c  gardes  delà 
marchandife  de  cette  ville ,  au  nombre 
de  quatre  pour  chaque  eftat. 

A  fçavoir  les  quatre  maiftres  &  gardes 
de  la  marchandife  de  drapperie ,  veftus 
de  robbes  de  velours  noir. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la 
marchandife  d'efpiccrie  &c  apotiquaire- 
rie ,  en  robes  auffi  de  velours  noir. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la 
grofTerie  &  mercerie ,  en  robbes  de  ve- 
lours violet. 

Les  quatre  maiftrrt  &  gardes  de  la 
pelleterie  ,  en  robbes  de  velours  pers 
fourrées. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la  bon- 
neterie ,  en  robbes  de  velours  tanné. 

Les  quatre  maiftres  &  gardes  de  la 
marchandife  d'orfaverie ,  en  robbes  de 
velours  cramoify. 

Et  les  quatre  maiftres  &  gardes  de 
la  marchandife  de  vins ,  en  robbes  de 
velours  bleu. 

Lefquels  maiftres  &  gardes  dévoient 
eftre  fuivis  d'un  bon  nombre  des  princi- 
paux bourgeois  &.  notables  maifons  de 
ladite  ville  honneftement  habillez  ■>  lef- 
quels maiftres  &  gardes  ,  à  la  referve 
defdits  marchands  de  vins ,  dévoient 
porter  au  retour  le  ciel  fur  la  majefté  de 
ladite  dame  royne  ,  ainfi  qu'il  fera  dé- 
clare cy-apiès. 

Et  quand  la  troupe  de  la  ville  euft 
deub  partir  de  la  Grève  ,  meffieurs  de 
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la  ville  dévoient  envoyer  dire  à  meilleurs  venir  après ,  fort  bien  Monté  veftu  d'u-  — 

des  cours  fouvcraincs ,  au  chaftelet,  &  ne  robbe  de  drap  d'or  frifé  tout  parte-  A"* 

autres  officiers  ,  afin  de  le  tenir  prefts  mentcc  d'or  }  la  houfle  de  Ion  cheval 

pour  marcher  chacun  en  fon  rang.  de mefme,  fon  efcuyer devant luy,mon- 

Après  que  toute  icelle  troupe devoit  te  for  un  beau  cheval,  fes  pages  auffi 

eftre  partie  de  la  Grève  pour  prendre  à  cheval  fie  fes  laquais  à  Tentour  de 

fon  chemin  par  la  rue  de  la  Vannerie  luy. 

&  aller  le  long  de  la  ruë  S.  Denis  juf-  Après,  fes  trois  lieutenans  ,  civil ,  cri- 

qu'à  la  rue  Grenetat  près  la  Trinité,  mihel fie particulier, portant robbes  d'èf- 

{>afler  par  ladite  rue  pour  aller  gaigner  carlatte  à  chaperon  noir  à  longue  cor- 

a  porte  S.  Martin  ^  de  là  aller  julques  nette,  fie  devant  eux  le  greffier  dudit 

à  S.  Laurent,  &  tourner  à  la  rue  pro  chaftelet  fèul,  fie  après  eux  les  confeil- 

chc  fie  nommée  la  rue  Neufve  S.  Lau-  1ers  dudit  chaftelet  vertus  de  foie  noire, 

rent ,  pour  aller  gaigner  ledit  prieuré  &  après  eux  les  deux  advocats  fie  pro-' 

S.  Lazare  où  eftoit  S.  M.  cureur  du  roy  dudit  chaftelet  ,  ayans 

De  manière  que  à  la  fuite  defdits  auffi  robbes  d'efcarlatte.  Ez  entrées  pré- 

maiftres  &  gardes  des  marchandises  de-  cedentes  les  advocats  fie  procureur  du 

voient  fuivre  6c  marcher ,  roy  du  chaftelet  avoient  accouftumé  de 

La  compagnie  du  chevalier  du  guet  marcher  devant  les  confeillcrs  $  mais 

devoit  venir  jufques  près  la  Grève  pour,  lefdits  confeillers  en  ayant  fait  inftance 

après  la  troupe  de  la  ville  la  fuivre;  à  la  cour,  eftoit  intervenu  arreft  par le- 

laquellc  compagnie  eftcompofée  de  cent  quelavoitefté  ordonné  que  lefdits  ad- 

cinquante  hommes ,  dont  cent  harque-  vocats  Se  procureur  marcheroient  après 

bufiers  à  pied  vertus  de  mandilles  d'ef-  lefdits  confeillcrs. 

carlate  rouge  en  broderie  &  toutes  neu-  Après  fuivoiènt  les  fergens  à  cheval, 

ves ,  conduits  par  l'un  de  fes  lieutenans  portant  tous  piftoletsà  l'arçon  de  lafeU 

avec  tambours  6c  fiffres $  6c  cinquante  le. 

achevai,  bien  armez  montez  &  équipez,  Après  ,  meffieurs  les  généraux  des 

portant  chacun  le  couple  de  piftolles ,  monnoyes ,  ayant  leurs  huiffiers  devant 

ayant  fayes  de  broderie  de  mefme  cou-  eux,  fie  leur  greffier,  fuivis  des  prefi- 

leur  que  les  gens  de  pied.  dens  vertus  de  robbes  de  fatin  noir ,  6C 
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A  la  telle  dcfquels  devoit  eftre  le  fieur   lefdits  généraux  de  dama 
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„  partie 

Tcftu  chevalier  du  guet  fuperbement  de  robbe  longue,  partie  de  robbe  cour- 
vertu  &.  couvert  de  pierreries, bien  mon-  te,  accompagnez  des  principaux  offi- 
té  6c  enharnaché  ,  ayant  fès  pages  fit  tiers  de  la  monnoye  &  changeurs  de  la- 
laquais  vertus  de  mefme  livrée  que  ceux  dite  ville. 

de  fa  compagnie ,  fuivi  de  fes  autres  Meilleurs  de  la  cour  des  aydes  de- 

lieutenans  6c  guidon  auffi  bien  en  con-  voient  fuivre,  précédez  par  leurs  hujf- 

che  ,  &  tant  lefdits  hommes  de  pied  que  fiers  ,  6c  après  leur  premier  huiflier  8c 

de  cheval  avoicnt  leur  devife  accoufl  greffier,  meffieurs  lesprefidensen  rob- 

tumée,  qui  eftoit  une eftoile  devant  fie  bes  de  velours  noir,  6c  les  confcillers 

derrière.  en  robbes  d'efcarlatte  rouge  3  &  après 

Après  dévoient  venir  les  onze  vingt  eux  les  advocats  fie  procureur  gênerai 

fergens  du  chaftelet  à  pied,  tous  ha-  de  ladite  cour  avec  robbbes  d'efcarlatte, 

billez  de  mefme  parure,  dont  les  deux  fuivis  des  élus  8c  autres  officiers  des  gre. 

tiers  moufquetaircs  fie  harquebu  fiers ,  niers  à  fel,  tous  à  cheval, 

le  refte  picquiers,  accompagnez  de  bon  Apres,  meffieurs  de  la  chambre  des 

nombre  de  tabourins  fie  fiffres.  comptes  ayant  auffi  leurs  huiffiers  de- 


Apres  ,  les  quatre  fergens  fieftez ,  à 
cheval ,  d'une  mefme  parure. 

Et  confêcutivcmcnt  les  notaires  fie 
commiffiures  du  chaftelet  ,  vertus  de 
robbes  longues  fie  foutannes  de  velours 
fie  fatin  noir ,  fie  après  eux  les  audien- 
ciers  dudit  chaftelet,  tous  à  cheval. 

Les  fergens  de  la  douzaine  de  la  gar- 
de de  monfieur  le  prevoft  de  Paris  de- 


vant eux  Scieurs  deux  greffiers  portans 
robbes  de  damas  noir  ;  après ,  meffieurs 
lesprefidensvcftus  de  robbes  de  velours 
noir,  les  maiftres  ,  de  robbes  de  fatin, 
fie  les  corre&eurs  fie  auditeurs ,  de  da- 
mas }  fie  après  eux  les  avocat  fie  procu- 
reur gênerai  veftus  de  robbes  de  fatin  , 
tous  bien  montez. 
Après ,  meffieurs  de  la  cour  de  par- 


voient  fuivre,  habillez  de  leurs  hocque*   lement  fouveraine  de  ce  royaume  , 
tons  d'orfaveric  a  la  devife  du  roy.         ayant  devant  eux  premièrement  leurs 
Ledit  fieur  prevoft  de  Paris  devoit  huiffiers. 

Rrr  iij 


-  
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tjo      Après.  lesquatrenotdresjlela  W  fut  a  l'heure  pris  &  mené  prifonnier 

deux  à  deux  ,  veftus  de  robbes  d  efcar^  ^  Touc  le  peuple  fut  ému  de  la  mort 

^ace-  d'un  û  grand  rov    oui  pfl-nir  i„  / 

Les  greffiers  criminel  *  desprefon-  vale^,^^^^^ 

rations  enfemble,  au/fi  veftus  de  robbes  que  la  terre  a  porté.  Tout  f0n  S 

d'efcarlattc.  indiiïèremment  fut  en  pleurs  d'avoir  Lt 

Le  greffier  civil  après  eux ,  feul ,  por-  une  fi  grande  perte 

tant  la  robbe  d'efcarlatte  Meilleurs  les  P.  des  M. &  E  aveem™ 

Après  lui  le  prenuer  huiffier ,  auffi  /leur  de  Liancour  gouverneur  £vZ~ 

feul,  portant roobe d'efçarlate ,  &  le  donnèrent  bon  ofdre  àTfuîetc  d 

bonnet  carre  de  drap  d  or  Jaditc  vilIe)  firenc.      der  ^  dc 

Apres,  meffieurs  les  prefidens  vertus  advenues,  tant  de  jourque  denuÏÏe" 

de  leurs  robbes  defearfate,  leursmor-  peuple,  les  princes  JcigLrslTntt 

uers  de  velours  noir  bandez  de  toille  Lmmes  furent  trouve?  la  roynftOUte" 

dor  en  la  tefte,  &  dcvoit  avoir  mon-  defolce  qu'elle  eftoit  commS 

ikur  de  Harlay  premier  prefident  fur  blement  y  furent  mefdits  fieurs  le^P  d« 

l'cfpaule  gauche  de  fa  rob^e  trois  ban-  M.  &  E.  procureur  du  roy  & 

des  de  toile  d'or,  à  la  difference  des  de  ladite  ville,  à  laquelle L  olttï 

i    *     ^      .         n       .  vœu  d'obeïfiànce  de  lui  eftre  fidelies& 

Apres  les  autres  prefidens  des  en-  au  nouveau  roy  Louis  XIII  filsdudef 

queftes  &  tous  les  conseillers  deladite  funt ,  lors  ^  de  huit  an  '&  deray  & 

cour ,  félon  1  ordre  de  leurs  réceptions,  qui  eftoit  dauphin  auparavant .  T 

&aprcs  eux  les  deux  advocats  généraux  Le  lendemain ,  quiefkut  Samedy  ,< 

V  ?rTcACUt /enCra  marChanC  aU  mL  dudit  mo*  de        ,  ledit  fc^ncu/rôv 

heu  defdits  deux  advocats  tous  ayant  nouveau  &ladite  dameroynel  S 

auffi  robbes  d  efcarlatte  &  bien  montez,  mere  du  roy  ,  furent  en  il  courde  n Tr! 

Et  en  cet  ordre  dévoient  tous  aller  lement  tenant  lors  fonfiege  aux  Auguf 

Et  pour  Surplus  des  magnificences    ^  ^ 
Sit?^   S&daraef  ^.r  ^voient    îuffimeueifneursIeconeftaW ,  léchai 

tÎÏntl  Zït  2 dC5(eiS™rW  ? Her  &  4"tres  Aciers delacouronne, 
5ÎTf  l  t  depLUCeZ  '  enfembls  ht  ledit  Louis  XIII.  déclaré  roy  par 
de  leurs  habits  triumphans  &  magnifi-    arrert  de  ladite  cour ,  toutes  les  cham! 

Th  ^nn"    .?  Kyfa,C.  aUCmiC  dC,CriP-  bres  a^^blées,  commeauffi  ladiÏÏ  dl 

ood ,  pour  le  tout  n'avoir  apparu  &  me  royne  mere ,  pour  le  bas  âee  <L 

n  eftre  venu  ânoftre  connoilîance.  Bien  dit  feigneur  roy',  L  déclarée  rfgenï 

eft-d  vray  que  la  defpenfe  avoit  efté  en  France  avec  toute  puiûance  S 

tellement  grande,  que  pour  ne  s'eftre  rité  F 

trouvé  en  France  allez  d'eftofïè  de  toile  Et  iceluv  jour ,  de  relevée  ,  toutes 

d  or  &  d'argent  &  autres ,  fadite  ma-  les  cours  &'  communautez ,  mefme  met 

freV?  T""01'  VCp!r  £rand  nom-  ficurs  les  P-  des  M.  &  E.  procureur 
bre  &  quantité ,  tant  d  Italie ,  que  d'ail-    &  greffier  de  ladite  ville ,  furent  au  Lou- 

vre  làlucr  fie  faire  la  révérence  audit 

r    ^     a  j         >     ,   ,  feigneur  nouveau  roy ,  l'aflurant  de  la 

Zt s  prwjl  de,  marchais  é-  efthevim  fa-  bonne  volonté  &  vœux  de  tous  fes  fuicts 

^**<>  XIII  à  /on  nouvel  à  fon  fervice  &  obéiflânee,  le  fupphant 

advtnemeru  d  la  couronne.  auffi  d'aimer  la  ville  &  la  conferver  en 

Le  v.„jmj.,             ,  ,  tous  fes  droits  &  privilèges,  ainfi  que 

Llr^\    y  H'  ,OUu  de  M^  avoient  fait  f«  predeceSèurs  5  ce  qu'il 

v  e  le  rov  H,n      Cv  ^  ?  rele"  kur  a  Promis  >  &  Pour  leur  Soigner 

caroffieT/a  ™   1  \\e*™  dan$  u«  ^  bonne  volonté,  les  a  cmbraflêzl'un 

^aTtreuîèmen/  tjïu Ferronnear,e  » fuc    aPr«  enfemble  lefdits  procureur 

traitreulement   mefehamment  &  mal.    du  roy  &  ereffier 

ÎSïï&ÏÏtffiy^d',?n        d^  COuf"  ?aic  .  onc  ^  fait  la  révérence  i 

^Ùï^ffi&^i    ^n  lit  pleuraiU  fort  aVée  . 

41"  a  tait  le  coup      Et  ayant  prins  congé ,  font  allez  jet- 
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terdel'eau.benifte  fur  ledit  deffuntroy 

qui  eftoit  en  fon  lie  de  parade  dans  fa.   DE  PAR.  LES  PREVOST  DES  MAR- 


Am.  i«io. 


chambre. 

Service  funèbre  four  le  roy Henry  le  grand, 
à  S.  Jean  en  Grève. 


LE  Samedy  3.  jour  de  Juin 
meilleurs  les  P.  des  M.  6c  E 


CHANDS  ET  ESCHEVINS  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

Sire  Jean  le  Comte  quartenier.  Trou- 
vez-vous demain  huit  heures  du  ma- 
tin enl'hpftel  de  la  ville  pour  nous  ac- 
compagner à  aller  au  fervice  du  feu 
roy  que  ladite  ville  fait  faire  en  l'eglife 
monfieur  S.  Jean  en  Grevé ,  li  n'y  fai- 
tes faute.  Fait  au  bureau  de  ladite  ville 


1610. 
.de  la 

ville  ont  arrefté  de  faire  dire  un  lèrvice 
en  l'eglife  monfieur  S.  Jean  en  Grève 
pour  rame  du  feu  roy  que  Dieu  abfoL 

ve}  6c  pour  cet  effet  ont  fait  faire  les  Je  Lundy  5.  Juin  1610. 
préparatifs  qui  Auvent  : 

Premièrement  ont  fait  marché  avec 
Gatpard  Melon  juré  crieur  de  corps 
&  de  vins  de  ladite  ville  pour  tendre 
le  grand  portail  de  l'hoftel  de  la  ville 
&  toute  ladite  eglife  S.  Jean ,  tant  de 
ferge  ,  que  de  deux  lez  de  velours  l'un 
contre  l'autre. 
Au/fi  ont  fait  faire 


Pareil  envoyé  à  chacun  defditsquar- 
teniers. 

AiuTt  ont  efté  priez  meflîeurs  les  an- 
ciens P.  des  M.  Se  E.  d'eux  y  trou. 


les  armoiries ,  tant 


du  roy ,  que  de  la  ville ,  pour  mettre 
fur  leidires  ferges  &  velours. 

Ont  commandé  à  du  Pont  efpicier 
de  la  ville  de  faire  toutes  les  torches 


DE  PAR  LES  PREVOST  &c. 

CApitainc  Marchand.  Trouvez-voui 
avec  cinquante  de  vos  archers  ha- 
billez de  noir  avec  leurs  hocquetons 
&  hallebardes  demain  fept  heures  du  ma- 
tin en  l'hoftel  de  la  vil  le  pour  nous  ac* 
&C  cierges  neceflàires  pour  mettre  dans  pagner  à  aller  en  l'eglife  monfieur  S. 
leditç  eglife  le  jour  dudit  fervice.  Jean  au  fervice  qui  fe  dira  pour  le  feu 

Ont  prié  monfieur   l'archevefque    roy  que  Dieu  ablolve.  Fait  au  bureau; 
d'Embrun  de  dire  la  méfie  &fairerof-    de  ladite  ville  le  Lundy  5.  Juini6io. 
fice 

Ont  prié  monfieur  Filefac  curé  de  S.    T7  T  kdic  jour  de  Mardy  6.  Juin. 
Jean  de  le  préparer  pour  dire  1  oraifon    C  huit  heures  du  matin ,  mefdits  heurs 
funèbre  ,  enl'emble  les  chantres  6c  mu-    de  la  ville  font  allez  en  ladite  eglife  S. 
fique  du  roy  ont  cfté  priez  d'aflîfter  au   Jean  en  l'ordre  qui  enfuit  : 
fervice.  Premièrement  le  capitaine  Marchand, 

Et  eftant  toutes  chofes  difpofëes^mef-   fuivi  de  fes  lieutenans  &  autres  chefs, . 
dits  fieurs  les  P.  des  M.  6c  E.  ont  or-   avec  environ  cinquante  de  fes  archers, 
donné  les  mandemens  qui  enfuivenr.         Après ,  les  fergens  de  ladite  ville  à 

Et  mefme  ont  prié  monfieur  de  Lian-    pied ,  vertus  de  noir  ,  &  veftus  de  leurs 
cour  gouverneur  de  cette  ville  d'y  af-   robbes  mi.parties. 
fifter.  .  Le  greffier  de  la  ville  feul  à  pied , 

vcftu  de  deuil  &  ayant  fon  manteau  à 
TV  /f  ONSIEUR  DE  VERSIGNY.  manche  de  deuil, 
i. V  i,  PUife-vous  trouver  demain  huit  Après ,  mondit  fieur  le  gouverneur 
heures  du  matin  en  l'hoftel  de  la  ville  &  mefdits  fieurs  P.  des  M.&  E.  procu- 
pour  nous  accompagner  en  l'eglife  S.  reur  du  roy  &  receveur  de  ladite  ville, 
Jean  &  affilier  au  fervice  qui  fe  dira  ledit  fieur  prévoir,  eftant  à  cofte  dudic 
pour  l'ame  du  deffunt  roy  que  Dieu  feigneur  gouverneur  ,  auffi  veftus  de 
abfolve  >  vous  priant  n'y  vouloir  faillir,  deuil }  &  apres  ,  meflîeurs  le  prefident 
Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Lundy  j,  de  Boullancour ,  de  Verfigny  ,  de  S.  Cir, 
jour  de  Juin  1610.  MahuTize  ,  Boucher ,  le  Preftre ,  Perrot, 

Arnault ,  Abelly  ,  Sainctot ,  l'Ami ,  San- 

Les  ptevoft  des  marchands  &    guin»  lc  LiePvre  >  G"maj"  Ç^ 

efchcvins  dcU  ville  de  Pa-  de  Ravynestous  confcillers  de  ladite  vil- 
ristous  vottres.  le,  les  16.  quarteniers,  les  anciens  pre- 

voft  des  marchands  Se  efchevins ,  & 
Pareil  mandement  envoyé  a  chacun   grande  quantité  de  bourgeois  de  chacun 
de  meflîeurs  les  conseillers  de  ladite  ville,  quartier. 

Et  eftant  dans  ladite  eglife  S.  Jean 
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qui  eftoit  bien  ornée  de  deuil ,  chacun  a 
pris  là  place. 

Et  .  la  mefle&  le  fervice  die  par  ledit 
fieur  du  Laurent  archevefque  d'Embrunj 
fie  après  J'evangile  de  la  mefle  dite,  le- 
dit heur  Filfac  curé  de  S  Jean  eft  monte 
en  chaire ,  où  il  a  dit  l'oraifon  funèbre 
dudit  deffunt  feigneur  roy. 

Et  la  mellè  &  le  fervice  dit ,  mefdits 
fleurs  de  la  ville  font  revenus  audit 
hoftel  de  ville  au  mefme  ordre  qu'ils 
eftoient  allez. 

Et  ont  mcfdits  fieurs  de  la  ville  don- 
né à  diiher  à  la  mufique  du  roy  qui  avoir, 
alfifté  audit  fervice. 

Nota  que  fur  lareprefentationyavoit 
un  fort  beau  beau  fie  riche  poifle  qui 
eftoit  tout  d'or  battu,  lequel  ledit  Me- 
lon avoit  recouvert ,  comme  auffi  il  fit 
bon  ouir  ladite  mufique ,  enfemble  le 
De  profnndis.  Et  y  avoit  en  ladite  eglile 
fi  grande  quantité  de  peuple,  que  l'on 
n'y  pouvoit  entrer,  chacun  fort  affligé 
ôc  pleurant  la  mort  de  fon  roy. 

Obfeques  &  funérailles  du  roy  Henry  IV. 

DE  PAR  LE  ROY. 

TRESICHÊRS  ET  BIEN  AMEZ. 
S'approchant  le  temps  des  obfe- 
ques  fie  funérailles  du  feu  roy  dernier  dé- 
cédé noftrc  tres-honoré  feigneur  fie  pere 
que  Dieu  abfolve ,  &  de  rendre  à  fa 
mémoire  l'honneur  qui  luy  eft  bien  deub, 
nous  vous  mandons  fie  ordonnons  que 
vous  ayez  à  vous  préparer  &  tenir  prefts 
pour  y  affilier  avec  la  quantité  de  tor- 
ches ,  armoiries  &  toutes  autres  chofes 
que  vous  y  debvez  contribuer  ,  félon 
fie  ainfi  qu'il  eft  requis  &  que  vous  avez 
accouftumé  d'enu/èr  de  tout  temps  aux 
enterremens  des  roys  nos  predecefleurs 
li  n'y  faites  faulte.  Cartel  eftnoftre  plail 
fir.  Donné  àParis  le  5.  jour  de  Juin  1 610. 
Signé  :  LOUIS  Et  plus  bas ,  de  Lomé, 
nik.  Et  fur  U  frperfeription:  A  nos  tres- 
chers  fie  bien  amez  les  P.  des  M.  fie  E 
de  noftre  bonne  ville  de  Paris. 

/MESSIEURS.   °utre  la  lettre  que 

la  V°US  ^Cr,iC  lc  r°y  M'  m°n  fi^  Pour 
athlter  aux  obfcques  fie  funérailles  du  feu 
roy  monlcigneur ,  fie  rendre  à  fa  mémoire 
1  honneur  qui  lui  appartient,  i'ay  bien 
voulu  vous  faire  la  prefentepour  vous 
prier  de  vous  y  préparer  &  tenir  prefts 

nCn,°"bIlc/  de  wuc  ce  quia  ac- 
couftume  d  eftre  fait  en  telles  occafions 
Ce  cérémonies,  a  quoy  m'afTurant  que 


ET  PIECES 

vous  fatisferezfuivant  la  volonté  du  roy 
mondit  fieur  mon  fils,  je  ne  vous  en 
diray  d'avantage ,  finon  pour  prier  Dieu 
qu'il  vous  ait ,  meffieurs ,  en  fa  fainre  & 
digne  garde.  Efcript  à  Paris  lc  5.  jour 
de  Juin  1610.  Signé  MARIE.  Et  pins  tas  ■ 
de  Louzmt-.Etfurfin/eription-.AmeC 
fieurs  les  P.  des  M.  E.  fie  confeillers  de 
la  ville  de  Paris. 

AUjourd'huy  y.  Juin  1 610.  le  roy  et 
tant  à  Paris,  del'advis  delaroine 
régente  fa  mere,  a  accordé  fie  fait  don 
aux  P.  des  M.  quatre  efchevins,  pro. 
cureur  greffier  fie  receveur  du  domaine 
de  la  bonne  ville  de  Paris  de  lafomme 
de  1400.  1.  a  icelle  prendre  fur  les  deniers 
doétroy  par  S.  M.  à  eux  octroyez  fie 
accordez,  qui  eft  à  chacun  d'iceux  la 
iomme  de  300.  1.  fit  ce  en  confidera- 
tion  des  frais  fie  dcfpens  par  eux  faits 
en  l'achapt  des  robes  fie  habits  dont  il 
leur  a  convenu  fe  veftir  pour  porter  le 
deuil  du  feu  roy  dernier  decedé  que 
Dieu  abfolve,  fuivant  les  anciennes  couf- 
tumes ,  voulant  S.  M.  icelle  fomme  eftre 
pauce  fie  allouée  aux  comptes  dudit  re- 
ceveur par  tout  où  il  appartiendra ,  fans 
aucune  difficulté;;  pour  tefmoignage  de 
quoy  S.  M.  m'a  commandé  leurenex- 
pedierle  prefent  brevet,  qu'elle  a  voulu 
figne*  de  fa  main  ôeiceluy  fait  contre, 
ligner  par  moy  fon  confeiller  Ôc  fecre- 
taire  de  fes  commandemens ,  ladite  da- 
me royne  prefente.  Signé  :  LOUYS.  Et 

pl*S  bas:  DE  LOMENIE. 

Nota  que  l'original  a  efté  baillé  à  mon- 
fieur  l'Eftourneau  receveur,  pour  rappor- 
ter fur  fon  compte. 

Et  depuis  il  a  fallu  avoir  lettres  vé- 
rifiées à  la  chambre  des  comptes  pour 
ladite  fomme. 

Outre  laquelle  fomme  de  2400.  L  qui 
a  efté  diftribuéé  auxdits  fieurs  prevoft 
des  marchands ,  efchevins ,  procureur  du 
roy,  greffier  fie  receveur  de  ladite  ville 
également,  qui  eft  à  chacun 3 00.  l.leur 
a  efté  encoré  délivré  par  lc  contrôleur 
de  l'argenterie  du  roy ,  a  chacun  def- 
dits  fieurs  huit  aulnes  de  ferge  noire 
pour  faire  faire  des  robbes  fie  chaperons 
de  deuil  pour  aller  audit  enterrement. 


1~\U  Mardy  t5. 
L/  j°ur  me/fieur 
chands  fie  efchevin 


jour  de  Juin.  Ledit 
fieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins  de  la  ville  de  Paris, 
ont  fait  marché  avec  Gafpar  Melon  ju- 
ré crieur  de  corps  fie  de  vins  de  ladite 
ville ,  de  tendre  fie  faire  tendre  par  ledit 
Melon  de  drap  fie  de  velours  les  deux 
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portiques  du  pont  N.  D.  de  la  rue  des 
prefebeurs,  de  la  porte  aux  Peintres ,  du 
ponceau  de  la  porte  S.Denis,  &  l'arc 
eltint  hors  ladite  porte  j  y  mettre  à  cha- 
cun deux  draps  &  deux  lez  de  velours 


Maiftre  André  Canaye. 
Sire  Anthoine  Audrenas. 


A 


MONSIEUR.  Il  vous  plaira  en- 
voyer lever  en  la  maifôn  du  fieur 
JSs  • 'fournir  de  velours ,  draps",    Robin  de  l'Argenterie  fize  rue  au  Fcurre 
Trout  ceôu°Uoavkndra,  letoutpen-   huit  aulnes  Se  dem.e  de  ferge  de  Li- 

-----  meftre,  que  le  roynous  adonne  pour 
vous  habiller  de  deuil  &  aflîfter  à  l'en- 
terrement du  feu  roy  que  Dieuabfolve. 
Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Lundy  n. 
jour  de  Juin  1610. 


dant  deux  jours  que  fc  fera  l'enterre- 
ment du  deffunt  roy ,  moyennant  la  tom- 
me de  neuf  vingt  livres  tournois  qm 
luy  fera  payée  par  le  receveur  de  ladite 
ville  5*&  aledit  Melon  ligné  en  la  mi- 
nute  des  prefentes. 

ÎTota  que  lefdits  portiques  &  arcs 
triumphans  avoientefté  faits  pour  l'en- 
trée de  la  royne ,  &.  d'autant  qu'ils  n'ef- 
toient  encore  démolis ,  il  fallut  les  cou- 
vrir &  tendre  de  deuil. 

Du  Mardy  15.  jour  de  Juin  1610.A 
efté  tait  marché  par  metteurs  les  P. 
des  M.  &  E.  de  ladite  ville  avec  Fran- 
çois Henry  peintre  ordinaire  de  ladite 
ville  de  faire  promptement  &  en  toute 
diligence  la  quantité  de  îooo.  armoiries 
aux  armes  de  ladite  ville  félon  ledeflein 
qui  luy  a  efté  baillé,  pour  fervir  al  en- 
terrement du  feu  roy  decedé  que  Dieu 
abfolve ,  qui  fe  doit  faire  en  bref}moyen- 
nant  &  à  raifon  de  41.  f.  la  douzaine, 
donc  il  fera  payé  par  le  receveur  de 
ladite  ville  au  feur  &  à  mefure  quil 
travaillera..  Et  a  ledit  Henry  figné  en  la 
minute  des  prefentes. 

DE  PAR  LES  P.  DES  M.  ET  E.  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 

Sire  Jacques  de  Crcil  quartenier. 
Nous  vous  mandons  avertir  tous  les 
bourgeois  &  habitans  de  voltre  quar- 
tier par  où  l'enterrement  du  tcu  roy 
dernier  decedé  que  Dieu  abfolve  doit 
palier ,  de  faire  tendre  un  le  de  lerge 
ou  de  drap  noir  au-devant  de  leurldi- 
tes  maifons  au-defius  du  premier  efta- 
„c  fcoultre  tenir  preftes  des  torches  de 
cire  jaulne ,  ou  du  moins  une  en  cha- 
cune maifon,  pour  la  tenir  allumée  à 
la  porte  lors  du  convoya  auxquels  bour- 
geois nous  envoyerons  des  armoiries  de 
ladite  ville  pour  attacher  auxdites  tor- 
ches &  ferges  ou  draps  -t  Se  outre  leur 
enjoindrez  de  faire  nettoyer  chacun  au- 
devant  de  leurfditcs  maifons  ,  en  forte 
que  lors  dudit  convoy  il  n'y  ait  boues, 
ordures  8c  immondices.  Fait  au  bureau 
de  ladite  ville  leSamedy  iQ.Juini6io. 
Pareil  envoyé  à  fire  Jacques  Beroul. 
Sire  Simon  Marcer. 
Sire  Michel  PafTart. 
T»m  II.  Part.  III. 


Les  prévoit  des  marchands  Se 
efchevins  de  la  ville  de  Pa- 
ris, tous  voftrcs. 

Pareil  envoyé  à  chacun  de  meffieurs 
du  confeildela  ville. 

*  ONSIEUR.  Plaife-vous  trouver 
^Vji  demain  trois  heures  de  relevée 
au  bureau  de  la  ville ,  pour  entendre 
la  leciure  des  lettres  du  roy  a  nous  en- 
voyées, fur  le  fujet  de  la  pompe  funè- 
bre,  convoy  &  enterrement  du  feu  roy 
que  Dieu  abfolve}  vous  priant  n'y  vou- 
loir faillir.  Fait  au  bureau  de  la  ville  le 
Lundy  11.  Juin  1610. 

Les  prevoft  des  marchands  & 
efchevins  de  la  ville  de  Pa- 
lis,  tous  voftrcs. 

DU  Mardy  n.  jour  de  Juin  1610. 
En  l'aflèmblée  de  meilleurs  les  P. 
des  M.  efchevins ,  &  confeillers  de  la- 
dite ville  ledit  jour  tenue-  au  bureau 
d'icelle  pour  entendre  la  leélure  des 
lettres  miflives  à  nous  envoyées  par  le 
roy  fur  le  fujet  des  pompes  funèbres  , 
convoy  Se  enterrement  du  feu  roy  que 
Dieu  abfolve, font  comparus meflieurs, 
Sanguin  fieur  de  Livry  prevoft  des 
marchands , 
Lambert , 
Thcvenot , 
Perrot, 

De  la  Nouë,  efchevins  $ 
Meilleurs  les  confeillers  de  la  ville: 
Monlleurle  prefident  de  Boullan- 

C°Monficur  le  prefident  de  Bragelon- 


Monfieur  Perrot  confeiller, 
Monfieur  Amdot  , 
Monfieur  Aubry  fieur  d'Auvilher, 
Monficur  le  Lièvre, 
Monfieur  l'Amy  fecretaire , 
Monfieur  Sainctot,       ^  ^ 


ne, 


  So6  PREUVES  ET  PIECES 

.^onfieurdcS-Cerm:u'nfîcurtleRa-  f         prefent  mois,  nous  vous  nu*. 

.  •    n        ^    ,,,  dons  &  ordonnons  que  vous  n,,,  > 

La  compagmeeftant  aflemblee,  mon-  vous  y  trouver  pour  ynurc|iCr  en  «>  * 

dit  ficur  le  P.  des  M.  a  remonftre  que  iclon  &  ainfi  que  vous  ave/  nP 

auffitoft  qu'il  a  receu  lefdites  lettres  du  me  &  que  voJ]  dJZ  cTXT^t 

roy    luy  &  meffieurs  les  efchevins  ont  &  cérémonies ,  fi  n'y  Éu w  &3^S 

feuilleté  &  veu  les  anciens  regiftres  de  tel  eft  noftre  plaifir.  DonncTï!"  f 

adite  vil^afinde  connoiftre  comme  ,4.  jour  de  /um  1610  W  LQUK 

la  ville  s  eftoit  gouvernée  aux  enterre-  Et  plus  bas  :  de  Lomenie       Ar  / 

mens  des  «vs  &  France  3  & ayant  ap-  fcription ,  A  nos  tres.chers  i^'*" 

pris  que  ladite  ville  y  affiftoit  en  corps  les  prevoft  des  marchands  &  ef"heZ 

&  fourmfioit  quatre  cent  torches  aux  de  noftre  bonne  ville  de  Paris 
armes  de  ladite  ville }  envoyoit  auffi  des 

armoiries  en  chacune  maifon  par  où  "Il   r  ESSIEURS.  j'ay  bien  voulu  af 

1  enterrement  devo.t  paffer ,  pour  atta-  |V(  fifter  de  la  pre  ente  lel  ïettrt 

cher  aux  torches  que  les  propriétaires  que  le  roy  menfieur  mon  fils  vous  ? 

des  maifons  dévoient  fournir,  qu'elle  cnpt  pour  affifter  aux  obfeques &Le 

fait  tendre  la  porte  S.  Denis;  &  autres  railles  du  feu  roy  monSeur i  ^ 

préparatifs  dont  ladite  ville  eft  tenue ,  du  prefent  mois 

upphant  la  compagnie  vouloir  affifter  me  Lyen  de  vous  y  tro 2    Sfi  an, 

ladite  ville  audit  enterrement  avec  les  tout  honneur  deub*  à  fa  nKmoire  bv 

robbes  &  hab.ts  de  demi  qu'il  a  pieu  cftre  rendu.  A  quoy  m'auliranTque  voul 

leillers de  la  ville ,  comme  auffi  ils  en  vous  ait ,  meilleurs,  en  fa famte  earde 
avoient  eu,  mefme  les efchevins ,  pro-  Efcript  àPans  le  4. jourde  Tuin^io 
cureur  du  roy ,  greffier  ,  receveur  de  la    SlgJ:  MARIE.  £  pluiVl,  Lo 

V    u     a     TkKn1  "  d  ,CC,le  '  Cous  ^  fur  hnfjption    A  m  ffieuri 

couchez  dans  l'eftat  du  roy.  Jes  prevoft 'des  marchands'  i  eTchèvm 

Sur  quoy  a  efte  faite  lecture  deslet-  de  h  ville  de  Paris  «revins 
très  envoyées  par  le  roy  à  la  ville  fur 


ce  fu  jet,  datées  du  5.  du  prefent  mois. 
Signées  Louis ,  &  au-deflôus ,  de  Lo- 
menie ,  enfemble  d'autres  lettres  de  la 
royne  mere  du  roy  du  mefme  jour  & 
à  mefme  fin. 

A  efté  arrefté  que  la  ville  donnera 
ordre  à  ce  qu'elle  eft  tenue  de  faire  de 


DE  PAR  LES  P.  DES  M.  ET  E.  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 


I 


L  eft  enjoint  à  tous  les  14.  jurez  ha- 
nouards  porteurs  de  fel  de  ladite 
ville  de  fe  trouver  Mardy  prochain, 
huit  heures  du  matin .  au  Louvre  avec 


A  M„       1  ,  ;   "        ^ «me  neures  du  matin,  au  Louvre  avec 

qX  eftTfJr      enterrCmenC'  ™fi  !«  ^bbcs  &  chaperons  de  deuil  que 

?ovs  de  fLt    T  CnCerrCmcns  df ?  Ie  ™Y  ^  *           pour  affiliera  l'en, 

roys  de  France  ,  &  encore  mieux  s'il  ferrement  du  feu  roy  que  Dieu  abfol 

SiTS^^T  "m    .auPara™  ve  >  &  P°^r  **g*  «  la  manière  £ 

ledit  enterrement  la  ville  ira  en  corps  couftuméc ,  à  peine  contre  chacun  def- 

&  en  deuil  au  Louvre  jetter  de  l'eau-  faillant  delafulpenfion  de  fon  office  & 

ro[    lll  MC°rpS  dudk  fr,{ei^m  de        liv'es  P^fi»  d'amende.  Fa  t  au 

Z^nr       ,  emMÏta/rCS,lcdlt  Cnter"  bureau  dc  ^villelezé.  juin  i6io. 
rement,  que  la  vdle  fera  faire  un  fer- 

neurroy,foit  \ /[  ONSIEUR  DE  VERSIGNY. 

--      quelque  au-  i  VI  Plaife-  vous  trouvera  cheval  &en> 

P  defM          rtlUemefdiCS,fieUrSleS  l10^  ce  j-^'huy  trois  heures  de  r  " 

1             u      [  levée  enl'hoftel  de  la  ville,  pour  nous 

a.CC?.mPaÇner  _a  aj,cr  au  Louvre  jetter 


vice  pour  ledit  deffunt  fi  . 
à  l'eglife  S.  Jean ,  ou  en  quelque  au* 
tre  eghfe ,  ainfi  que  mefdits  fiei 
P.  des  M.  Ôc  E.  trouveront  bon. 

DE  PAR  LE  ROY. 


TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
Nous  vous  avons  cy-devant  mandé 
que  vous  euffiezà  vous  préparer  &  vous 
tenir  prefts  pour  affifter  aux  obfeques 
&  funérailles  du  feu  roy  dernier  decedé 
noftre  tres-honnoréfeigneur  &  pereque 
Dieu  abfolvej  &  ayant  iceiles  refolies 


de  l'eau-bcnifte  fur  le  corpsdudefiunt 
roy  que  Dieu  abfolvej  vous  priant  n'y 
vouloir  faillir.  Fait  au  bureau  de  la 
ville  le  Samedy  16.  jour  de  Juin  1610. 

Les  prevoft  des  marchands  8e 
efcJievtr.s  de  la  ville  de  Pa- 
lis,  tous  voittej. 
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JUSTIFICATIVES. 


MAndement  dudit  jour  à  fire  Jean 
le  Comte  quarte  nier  pour  fê  trou- 
ver â  cheval  ôc  en  houfle  à  l'hoftel  de 
ville  à  pareille  heure  ôc  mefme  fin. 

Autre  dudic  jour  ôc  à  pareille  fin, au 
capitaine  Marchand ,  pour  lui  ôc  cin- 
quante hommes  de  fes  nombres,  gar- 
nis de  leurs  hocquetons  ôc  hallebardes 
ôc  habillez  de  noir. 

Et  ledit  jour  i6.  de  Juin  1610.  trois 
heures  de  relevée, mefdits  fieurs  les  P.des 
M.  &  E.  font  allez  au  Louvre  en  l'or- 
dre qui  enfuit  : 

Premièrement  le  capitaine  Marchand 
colonel  des  trois  compagnies  d'archers 
de  ladite  ville ,  fuivi  de  (es  lieutenans 
ÔC  autres  chefs ,  ÔC  de  environ  cinquante 
de  leurs  archers  qui  avoient  leurs  hoc- 
quetonsôc  hallebardes,  ôc  tous  habillez 
de  noir ,  6c  tous  à  pied. 

Apres ,  les  fergens  de  ladite  ville  ,  à 
pied  ,  veftus  de  leurs  robbes  mi  -  par- 
ties. 

Après  ,  le  greffier  de  la  ville ,  feul  Ôc 
à  cheval ,  veftu  de  deuil. 

Après ,  mefdits  fieurs  les  P.  des  M. 
efchevins ,  procureur  du  roy  ôc  receveur, 
auffi  à  cheval  ôc  veftus  de  deuil ,  fuivis 
d'aucuns  de  meffieurs  les  confeillersde 
la  ville  ôc  quarteniers  à  cheval  ôc  ha- 
billez de  noir. 

Et  en  cet  ordre  allèrent  au  Louvre, 
où  eftant  entrez  dans  la  grande  falle 
baffe ,  où  eftoit  le  corps  dudit  deftunt, 
mefdits  fieurs  de  la  ville  firent  leurs  priè- 
res, ôc  après,  l'un  après  l'autre,  allè- 
rent jetter  de  l'eau -benifte  fur  ledit 
corps.  Ce  fait  s'en  retournèrent  en  pleurs 
audit  hoftel  de  ville  en  pareil  ordre 
qu'ils  eftoient  partis. 

Mandement  du  Lundy  18.  Juin  1610. 
aux  confeillers  de  la  ville ,  pour  fc  ren- 
dre à  l'hoftel  de  ville  à  cheval  ôc  en  houf- 
fe  avec  habits  de  deuil,  le  19.  à  midy 
pour  affilier  au  convoy  du  feu  roy  qui 
lèra  porté  du  Louvre  à  N.D.  Et  le  len- 
demain à  fept  heures  du  matin  fè  ren- 
dre audit  hoftel  de  ville  ,  pour  affilier 
au  fervice  à  N.  D. 

Pareil  mandement  dudit  jour  aux 
quarteniers. 

Pareil  au  capitaine  Marchand  pour 
amener  tous  fes  trois  nombres  veftus  de 
noir  avec  leurs  hocquetons  &  hallebar- 
des, pour  porter  les  torches  aux  ar- 
moiries de  la  ville ,  à  une  heure  après 
midi  le  19.  ôc  le  30.  à  fept  heures  du 
matin. 

Tme  II.  Part.  III. 


S°7 

Defcrtption  de  la  pompe  funèbre. 

LA  parque  ayant  eu  tant  de  pouvoir 
en  un  fiecle  d'or  fi  pacifique  par 
toute  la  Chreftienté  ,  en  une  année  d'a- 
bondance ,  au  milieu  d'un  mois  le  plus 
gayd'icelle,  que  de  ravir  par  une  main 
félonne  ôc  defloyale  au  plus  Chreftien 
&  floriflant  royaume  qui  foit  lous  les 
cieux  le  plus  grand  roy ,  le  prince  le 
plus  accomply  en  prudence,  prévoyan- 
ce ,  magnanimité ,  clémence  &  mileri- 
corde  que  le  ciel  ait  fait  paroiftre  de 
noftre  temps.  Il  eftoit  le  miracle  des 
rois  Ôc  le  roy  des  miracles.  Tefmoings 
en  font  les  royaumes  ôc  les  autres  les 
voilîns,  les  provinces  eftrangeres ,  voire 
les  pluscloignées  deçà  fie  delà  les  mers. 
De  peur  d'eftre  prolixe  je  ne  mettray 
en  nombre  Ôc  par  ordre  fes  faits  ,  gel- 
tes ,  batailles  Ôc  conqueftes  héroïques} 
l'hiftoire  c-n  cft  aflèz  engroffie.  Je  tairay 
fes  belles  ôepompeuics  reparties ,  ôc  fes 
confeils  puiiez  dans  fon  fêul  intellect.. 
Je  tairay  auffi  les  merveilles  de  fa  vie 
Ôc  fes  comportemens.  C'cftoit  le  brave 
des  braves ,  le  premier  aux  exécutions 
&  le  dernier  à  la  retraite  ;  l'amour  des 
bons  ôc  la  terreur  des  mechans  }  curieux 
de  l'embelliflcment  de  les  villes  5  car  les 
riches  ôcfuperbes  baftimens  feront  par- 
ler de  luy  à  la  pofterité }  mais  lorfqu'il 
penfoit  eftre  fur  l'Olympe  de  fes  prof- 
peritez ,  rempli  de  joye  d'avoir  veu  cou- 
ronner la  roy  ne  fa  chère  compagne 
avec  autant  de  magnificence  que  de  con- 
tentement, qui  fe  devoit  augmenter  à 
l'entrée  d'icelle  dans  la  fuperbe  ville 
de  Paris  ,  pour  puis  après  montera  che- 
val &  s'en  aller  à  la  tefte  de  la  plus 
gaillarde  armée  que  la  France  ait  mis 
en  campagne  de  la  lbuvenance  de  vi- 
vans ,  Ôc  lors ,  dis-je ,  que  le  ciel  avoic 
beni  là  femence  en  la  multitude  de  fes 
enfans  qu'il  nous,  a  laiflez  }  voila  qu'un 
parricide  coufteau  luy  tranche  ôc  l'exé- 
cution de  fes  grands  deflêins ,  ôc  le  fil 
de  fa  vie,  la  fin  de  laquelle  a  rendu  les 
mortels  autant  trilles  dans  l'ame ,  qu'ils 
le  démonftrerent  par  dehors. 

Le  roy  eftant  decede  ,  la  royne  af- 
filiée des  princes  ,  prélats  ôc  officiers  de 
la  couronne  ,  mit  en  délibération  de  lui 
rendre  les  derniers  devoirs  deubs  en 
fes  obfeques  j  fait  donner  ordre ,  tant 
pour  faire  prier  Dieu  pour  fon  ame ,  que 
pour  toutes  choies  requifes  à  l'ornement 
des  funérailles  d'un  fi  grand  monarque , 
comme  l'on  verra  cy-apres  fommaire- 
ment  defeript. 

r  Sffij 


An,  uio. 


y 

Digitized  by  Google 


16to. 


50S  PREUVES   ET  PIECES 

-     Deux  jours  après  le  trelpas  de  ce 
grand  roy  ;  qui  fut  le  16.  de  May,  La  falle  d'honneur. 

ion  corps  fut  mis  dans  un  lit ,  la  face 

de/couverte,  alaveuëd'un  chacun,  &  T    Adice  grande  fille  eftoit  tapuTee 

fut  procédé  à  l'ouverture  &  embaume-  JLjdes  plus  riches  tapiflèries  du  roy 

ment  de  fon  [corps  ,  dont  fut  tiré  fon  depuis  le  hault  jufques  en  bas  ■  me/me 

coeur  pour  porter  a  la  Flèche ,  &  fesen-  contre  le  plancher  &  piliers  au'lone  de 

«•ailles  à  S.  Denis,  ainfi  qu'il  avoitpro-  ladite  falle  eftoient  deux  galleries  des 

pofé  de  fon  vivant.  Ce  qu'eftant  fait ,  deux  coftez  pour  l'entrée  &  fortie  des 

il  fut  enfeveli  &  pofé  dans  un  cercueil,  princes  &  grands  feigneurs,  lefquelles 

de  plomb  couvert  de  velours  violet,  fur  galleries  eftoient  couvertes  de  riches  ta 

lequel  eftoit  une  grande  croix  de  latin  piûeries. 
blanc. 


Le  lit  fhonnettr  &  effigie. 

A  u  haut  de  ladite  falle  eftoit  enV 
il  ge  un  tribunal  de  quatre  marches, 
fur  lequel  fut  dreflè  un  grand  chalit 
couvert  d'un  grand  drap  de  toile  d'or 


Le  lendemain  de  la  Pentecofte,  fur 
les  quatre  heures  du  matin  ,  le  cœur 
dudit  feu  roy  fut  notablement  embau- 
mé dans  un  cercueil  de  plomb  &  fut 
porté  à  la  Flèche ,  fepulture  du  roy  de 

Navarre  fon  pere,  accompagné  de  plus  d  „t 

de  quatre  cens  chevaux ,  tant  feigneurs,  fur  lequel  fut  mis  l'effigie  du  roy  relc* 
gentilshommes,  que  autres }  ledit  cœur  vée  &  faite  de  cire,  ayant  les  mains 
eftant  dans  un  caroflè  ou  eftoient  qua-  jointes  &  veftu  à  la  royale  >  lacouron- 
tre  pères  Jefuiftes  qui  l'accompagnoient.    ne  fur  la  tefte  qui  repofoit  fur  un  couf. 

fin  de  ric«e  broderie.  Sur  fon  manteau 
La  chambre  du  trefpas.  royal  y  avoir  le  collier  de  l'ordre.  A 

Lc  r  {es  deux  coftez  eftoient  pofez  le  feeptre 

h.  corps  eftant  au  cercueil,  fut  mis   royal  &  la  main  de  juftice  à  fçavoir 
dans  une  chambre  richement  ta-    le  feeptre  à  droite ,  &  la  main  de  iufti* 
piiîee  i  aux  coftez  duquel  eftoientdeux    ce  à  feneftre.  ' 
autels  dreflez,  où  fe  difoient  tous  les      Près  de  ladite  effigie  eftoient  deux  au* 
jours  cent  méfies,  tant  grandes ,  que    tels  richement  parez,  l'un  à  dextre 
petites ,  célébrées  par  divers  preftresde   l'autre  à  feneftre.  A  celuy  de  la  dextrê 

n*L0ri trC\  u  ^  •  ,  ,  fe  ^  unc  melTedeje^enmufî- 
vans  la  chambre  eftoient  plufieurs   que,  ôc  à  celui  de  /éneftre  fe  difoient 

çancs  richement  couverts ,  pour  afleoir  quatre  autres  grandes  méfiés  j  &  fur  cha- 

jes  princes  &  officiers  de  la  couronne,  cun  autel  y  avoit  un  riche  poifle  Eten- 

meiijeurs  les  cardinaux,  archevefques ,  tre  iceux  autels  eftoient  plufieurs  fie. 

1«!  lUeS^Srand|1Umo/nier&auCresPre-  Ses  Pour  les  prélats  &  religieux  qui 

•ÎSi-  °  a         ,eglife  >  &  Près  le  **"  P^lmodioient  comme  àla fufdïte  cham* 

noiitier  eftoient  deux  heraults  d'armes;  bre ,  &  au  long  de  la  falle  bafle  eftoient 

«c  plulieursautres  bancs  de  cofté  &  d'au-  plufieurs  autres  autels  aulfi  fort  riche- 

tre  pour  alleoir  les  religieux  quipfalmo-  ment  parez  auxquels  on  celebroit  des 

dioient  jour  &  nuit.  méfies  bafles. 

cournnf  .   ï°rpS  du  ,r°y  y  avok  fa  Ladite  ^g'eainfi  relevée  près  de  fon 

couronne ,  le  feeptre  &  la  main  de  juf-  corps  eftoit  ordinairement  fervie  de  vian- 

deriè      Un  gran<J  C°Uffin  fait  Cn  br°*  deS  fur  ,a  tablePar  res  maiftres  d'hoftel, 

7e'  A      .       r  .  panneticrs,efchanfons,valets tranchants' 

l^t         dud|f  /eu  roy  demouraen  officiers  ,  aulmofniers ,  &  l'ordre  gardé 

laaire  chambre  lefpace  de  quinze  ou  tout  ainfi  que  file  feufeigneur  royeuft 

en^i0^  PU1$  fut  defcendu  *  Porté  efté  vivant,  tant  en  eflais ,  knelicite  y 

™î TL 7?^  &Tceremonie  en  la  grâces  à  Dieu  rendu* ,  &  après,  ladite 

grandeïalle  bafle  du  Louvre ,  alfifté  des  viande  étoit  diftribuée  a  tous  les  pauvres, 
çvelques ,  prélats  &  grands  feigneurs  de 

Tente  de  la  falle  en  deuil. 

LE  11.  jour  de  Juin  ladite  effigie  fut 
levée,  enfemble  les  tapiflèries  -,  Se 
toute  ladite  falle  ,  tant  hault  que  bas 
planchers  &  coftez  furent  tendus  tout  de 
nouveau  de  drap  noir,  ôc  le  corps  du- 
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parlement ,  au  fortir  de  l'audience ,  fur 


dit  feu  feigneur  roy  dans  fon  cercueil 
fut  mis  au  lieu  de  ladite  effigie,  cou- 
vert diin  grand  velours  noir  qui  traif- 
noit  jufques  à  terre ,  avec  une  croix  de 
fatin  blanc,  fie  le  poifle  deflus  ,de  ve- 
lours noir. 

Deflus  le  cercueil  du  corps  dudit  feu 
feigneur  roy  eftoient  la  couronne  royalle, 
le  collier  de  l'ordre,  ledit  feeptre  royal, 
8c  la  main  de  juftice.  Au  pied  dudit  cer- 
cueil eftoit  une  grande  croix  d'argent 
fur  un  &>ulEn  ;  prés  de  laquelle  eftoient 
de  grands  cierges  allumez  bru  liant  or- 
dinairement dans  les  chandeliers  d'ar- 
gent 5  yavoit  aufli  le  benoiftier  d'argent; 
Se  aux  deux  codez  d'iceluy  eftoient  deux 
heraults  d'armes  qui  de  deux  heures  en 
deux  heures  fe  relevoient  par  autres  leurs 
compagnons  qui  prenoient  leur  place. 

Le  ii.  jour  de  Juin  Henri  III.  de  ce 
nom  roy  de  France  fie  de  Pologne  fut 
porté  à  laint  Denis  fous  la  conduite  de 
monfieur  le  duc  d'Efpernon ,  accom- 
pagné d'un  grand  nombre  de  noblefle 
6c  officiers  dudic  feu  roy }  fie  le  lende- 
main le  fervice  fut  fait  pour  luy  par  mon- 
iteur le  cardinal  de  Joyeufe  arcbevcfque 
de  Rouen  ;  fie  après  enfcpulturé  dans 
la  cave  où  repolent  ie  roy  Henri  II. 
fon  pere,  laroyne  fa  mere,  fiedeffunts 
meiheurs  fes  frères. 

L'eau  bénite  donnée  au  corps  du  feu  roy. 

LE  15.  jour  dudit  mois  Louis  XIII. 
de  ce  nom  roy  de  France  Se  de  Na- 
varre à  prefent  régnant  difna  à  Phoftel 
de  Longuevilie, fie  après  difner  fut  con- 
duit en  belle  ordonnance  julques  au  Lou- 
vre pour  donner  de  l'eau  benifte  fur  le 
corps  dudit  feigneur  roy  fon  pere ,  ac- 
compagné de  meilleurs  (es  frères  portez 
à  fes  deux  collez ,  à  Içavoir  moniteur  le 
duc  d'Orléans  à  cofté  droit ,  fie  monfieur 
le  duc  d'Anjou  à  cofté  gauche. 

Prez  de  S.  M.  cheminoient  meflieurs 
les  cardinaux  de  Joyeulc  fie  de  Sourdy. 

Le  roy  portoit  le  grand  deuil  de  vio- 
let à  longue  queuë,  laquelle  eftoit  por- 
tée par  meilleurs  les  princes  de  Conty, 
de  Soiflbns  ,  de  Guife  ,  de  Joinville  fie 
d'Elbeuf ,  fuivis  des  marefehaux  de  Fran- 
ce fie  chevaliers  de  l'ordre. 

Plufieurs  evefques ,  prélats ,  grands 
feigneurs  ,  fie  nombre  infini  de  no- 
blefle ,  dames  fie  damoifelles ,  eftoient 
dans  ladite  falle,  qui  attendoient  la  ve- 
nue du  roy;  lequel  ayant  jette  de  l'eau 
benifte ,  fe  retira  au  Louvre. 
Le  lendemain  meflieurs  de  la  cour  de 


les  dix  heures  du  matin ,  allèrent  aufli  »"<>• 
en  leur  ordre  accouftume  au  Louvre 
pour  donner  de  l'eau  benifte,  fuivis  de 
meflieurs  de  la  chambre  des  comptes  fie 
des  aydes  ,  généraux  des  monnoyes ,  fie 
eftat  de  la  juftice  du  prevoft  de  Paris, 
prevoft  des  marchands  8e  efchevins  de 
ladite  ville. 

Le  Lundy  18.  jour  dudit  mois  les  14.  ju- 
rez crieurs  de  corps  8e  de  vins  de  Paris , 
par  le  commandement  à  eux  fait,  ayant 
les  efcuflbns  fie  armes  dudit  roy  devant 
fie  derrière  les  efpaulles ,  allèrent  par 
tous  les  carrefours  de  Paris  avec  leurs 
clochettes ,  Tonnant  pour  annoncer  le 
convoy  fie  funérailles  dudit  feu  feigneur 
roy  ,  criant  à  haultes  voix  les  paroles 
qui  enfuivent  :  NOBLES  ET  DEVO- 
TES PERSONNES.  Priez  Dieu  pour 
l'ame  de  tres-hault,  tres-puiflant  fie  très- 
excellent  prince  Henry  le  grand  par  la 
grâce  de  Dieu  roy  de  France  fie  de  Na- 
varre ,  tres-chreftien ,  tres-augufte ,  tres- 
vi&orieux  ,  incomparable  en  magnani- 
mité 8c  clémence,  lequel  eft  trclpaflé 
en  fon  palais  du  Louvre.  Priez  Dieu  qu'il 
ait  fon  ame. 

(  Mefme  furent  en  toutes  les  cours  fou- 
veraines ,  fie  en  l'hoftel  de  ladite  ville , 
faire  les  mefmes  publications.) 

Mardy  â  deux  heures  après  midy  fera 
levé  le  corps  de  S.  M.  pour  eftre  por- 
té en  Peglife  de  Paris ,  auquel  lieu  ce 
mefme  jour  fe  diront  vefpres  8c  vù 
giles  des  morts  ,  fie  le  lendemain  ma- 
tin les  fervice  fie  prières  accouftumées , 
pour  à  la  fin  d'icclles  eftre  porté  en  l'e- 
glile S.  Denis  fepulture  des  roys  de  Fran- 
ce ,  fie  y  eftre  inhumé.  Priez  Dieu  qu'il 
en  ait  l'ame. 

Le  Mardy  19.  dudit  mois  furent  ten- 
dues de  noir  d'un  cofté  fie  d'autre  les 
ruës  depuis  le  Louvre  julqu'à  Peglife  de 
N.  D.  lur  lefquelles  tentes  les  armoiries 
du  roy  fie  celles  de  la  ville  proche  l'une 
de  l'autre ,  8e  à  chacune  maifon  une  tor- 
che allumée. 

Le  mefme  jour,  fur  les  deux  heures 
après  midi  les  funérailles  commencèrent 
à  marcher  par  ordre  à  la  façon  qui  en- 
fuit. 

Mdrcbe  d»  convoy. 

PRemierement  marchèrent  les  capi- 
taines ,  lieutenans  Se  enfeignes  de  la 
maifon  de  ville  avec  leurs  grandes  rob- 
bes ,  l'éfpée  au  cofté ,  fie  le  capuchon  Se 
cornettes.  Les  archers,  fie  arbaleftriers  de 
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ladite  ville  fui  voient ,  vertus  de  leurs  ca- 
faques  de  broderie  &  le  capuchon  de 
deuil  au-deûus,  au  nombre  de  171.  mar- 
chant deux  à  deux ,  les  mèches  allumées, 
portant  leurs  harqucbufes  &  hallebar- 
des panchées  contre  terre }  tous  lefquels 
eftoient  divifez  en  trois  bandes. 

Apres  eux  marchoient  les  gens  d'cgli- 
fe  en  tel  ordre  qu'il  enfuit  : 
Premièrement  marchoient  les  pères 
■  Penitens  du  tiers  ordre  S.  François  * 
au  nombre  de  foixante. 

Les  pères  du  troifiéme  ordre  S.  Fran- 
çois ♦ ,  au  nombre  de  quarante-cinq. 

Les  Capettes,  autrement  les  pauvres 
efeoliers  du  collège  de  Montaieu  au 
nombre  de  trente-trois. 

Les  Capucins  au  nombre  de  foixante- 
trois. 

Les  Minimes  au  nombre  de  foixante- 
huit. 

Les  Cordeliers  au  nombre  de  deux 
cens  vingt- quatre. 

Les  Jacobins  au  nombre  de  cent  no- 
nante. 

Les  Auguftins  au  nombre  de  cent. 
Les  Carmes  au  nombre  de  cinquante. 
Les  Feuillansau  nombre  de  trente- 


cinq. 

Devant  tous  lefdits  religieux  eftoient 
portées  leurs  croix,  &  à  cofté  de  cha- 
cune croix  eftoient  portées  quatre  tor- 
ches ,  contre  lefquelles  eftoit  l'efciuTon 
&  armoiries  dudic  feu  roy  des  deuxeof- 
rez. 

Après  marchoient  cinq  cent  pauvres 
habillez  de  grandes  robbes  de  drap  noir 
avec  le  chaperon  en  forme ,  chauflès 
4c  fouliez  ,  portans  chacun  une  torche 
ardente  à  doubles  armoiries  dudit  feu 
feigneur  roy. 

Suivoicnt  les  14.  crieurs  jurez  de  la- 
dite ville  de  Paris  fonnans  leurs  clochet- 
tes, ayant  les  armoiries  du  roy  devant 
&  derrière  eux. 

Après  eux  marchoient  le  chevalier  du 
guet  avec  fon  lieutenant  en  grand  deuil, 
tenant  un  bafton  en  main  ,  fuivi  de  toute 
fa  compagnie  veftus  de  leurs  cafaques 
&  portans  derrière  leurs  efpaules  des  cor- 
nettes de  drap  noir.  Au  milieu  de  la- 
dite compagnie  marchoit  le  capitaine  en- 
feigne,  trainant  fon  enfeigne  par  terre 
couverte  de  crefpe  noir  ;  les  tambours 
battans  piteufement ,  auiïï  couverts  de 
crefpe  noir. 

Après  marchoient  les  fergens  du  chaf- 
telet  veftus  de  grandes  robbes  &  bon 
nets  carrez    le  tout  noir,  tenans  cha- 
cun un  bafton  noir  en  la  main 


T  PIECES 

veftus  de  longues  robbes  de  deuil  * 
bonnetscarrez  du  cofté  droit  &  "  „ 

Après  eux  marchoit  monfieur  le  lie,, 
tenant  cml  du  chaftelet  a  dextre  l 
monfieur  le  lieutenant  criminel U  r'  , 
tre ,  fui  vis  des  confias  d 2  *  a  ^ 

d.tt».lk  auffivelkschacun^wfob" 
be  courte  de  deuil  "nerob- 

«X,  greffier  &tr;VfSdiU 
nere  à  porrer  le  ciel  dcr- 

chSeîfctarcSdeU*&d- 

Les  Blancs-manteaulx , 
Sainte  Catherine  du  Val 

&LTS2, des  Mitha™- 

Saint  Euftache , 

Sainte  Croix  de  la  cité, 

Saint  Saulveur , 

Saint  Jacques  de  la  Boucherie  avec  deux 

autres  paroiflès, 
Quatre  autres  paroi/Tes, 
Saint  Gervais  &  faint  Prothais 
Saint  Innocent , 

Saint  Germain  le  vieil  avec  une  autre 


ironie 


Saint  Hillaire, 

Saint  Jacque  de  l'Hofpital. 

Saint  Martial, 

Saint  Eftienne  des  Grais, 

Saint  Nicolas  du  Chardonnet 

Saint  Berthelemy , 

Saint  Severin , 

La  Magdelaine, 

Saint  Supplix , 

Les  Bernardins, 

Saint  Magloire, 

Saint  Jacques  du  Haultpas, 

Saint  Martin  des  Champs  , 

A  cofté  faint  Germain  des  Prez , 

Saint  Vi&or , 

Sainte  Geneviève , 


Let 
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Les  quatre  fillioles  de  N.  D. 

Saint  Benoift, 

Saint  Merry  , 

Sainte  Opportune, 

Saint  Germain  de  l'Auxerrois  , 

Saint  Honoré, 

Saint  Thomas , 

Saint  Nicolas  du  Louvre. 

Noftre-Dame  avecques  la  fainte  Cha- 
pelle &  S.  Marcel ,  chantans  en  muli- 
!q ue }  &  à  cofté  gauche  marchoit  l'uni- 
verfitc  ,  Ravoir  les  maiftres  aux  arts  , 
licentiez  ,  principaux  ,  regens  ,  bache- 
liers ,  dodeurs  en  médecine  avec  leurs 
robes  rouges  &  mitres ,  docteurs  en  droit 
canon  &  civil ,  docteurs  en  théologie  de 
tous  ordres ,  les  bedeaux  de  l'umverfité 
&  le  recteur. 

Apres  eux  marchoient  les  ménagers 
jurez,  &  fuivoit  le  maiftre  des  portes, 
veftus  de  grandes  robes  noires  &  capu- 
chons. , 
Après  alloient  les  pages  de  1  eleune 

veftus  de  ferge  noire.  •  * 

Après  fuivoient  les  maiftres  des  hault- 
bois ,  des  flûtes ,  inftrumens  muficaux , 
trompettes  &  tambours  couverts  de  noir 
battans  piteufement. 

Après  marchoit  monfieur  de  Crequy 
à  cofté  droit  de  monfieur  de  Lefcure  a 
gauche  ,  fuivis  des  capitaines ,  heutenans 
&  enfeignes  des  gardes  du  roy. 

Monfieur  le  grand  prevoft  de  hoftel 
marchoit  après,  à  cheval ,  aufli  habille 
de  noir ,  traifnant  une  longue  queue  oui- 
tenuë  par  fes  officiers ,  fuivi  de  Tes  heu- 
tenans,  enfeignes  &  archers  a  pied ,  avec 
grandes  robbes  noires,  chaperons,  & 
feurs  cafaques  deflus,  portant  leurs  el- 
copettes  &  hallebardes  fous  le  bras 

Le  capitaine  delà  porte  de  la  mailon 
du  roy,  avec  fes  portiers ,  ayans  leurs 
cafaques  en  broderie  ,  le  capuchon  de 

deuil  deflus.  . 

Monfieur  de  Marolles  i  cofte  droit, 
&  monfieur  de  Bouillon  Se  monfieur  de 
la  Bourdaifierc  fon  lieutenant ,  fuivi  du 
capitaine  des  cent  Suiflès  du  corps ,  ha- 
billa de  drap  noir  &  c«md«nacqw^ 
&  le  bonnet  rond  phfle  de  camelot. 
L'enfeigne  d'un  crefpe  noir 

Monueur  de  la  Paluë  en  tefte  des  deux 
compagnies  des  deux  cens  gentilshom- 
mes d'honneur,  fuivis  de  deux  enfeignes, 
feavoir  celle  de  monfieur  le  vidamc  du 
Mans  à  main  droite ,  &  celle  de  mon- 
fieur de  la  Bourdaifiere  à  main  gauche, 
tous  habillez  de  ferge  noire  avec  la  cor- 
nette. . 

Après  marchoient  les  officiers  com- 


au  nombre 
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muns  de  la  maifon  du  roy, 
de  cent  foixanre. 

Et  après  marchoit  la  mufique ,  les  mé- 
decins,  chirurgiens  ,  valets,  de  garde- 
robbe  &  de  chambre  du  feu  roy  ,  cha- 
cun feparément. 

Les  huiffier-de  la  Me  ,  la  tefte  nue, 
le  chaperon  avallé. 

Les  gentilshommes  fery'ans,&  maif- 
tres d'hoftel  a  dex'tre1  j  les' généraux  des 
monrioyes,  des  âydes  8£  chambre  des 
comptes  à  fèneftie.     '  _( 

Après  eux  alloient  huit  trompettes  en 
deuil,  couvertes  de- cre-fpèï 

Monfieur  de  Rhodes  maiftres"  des  cé- 
rémonies portoit  le  phanon  du  roy.  : 
Le  chariot  d'armes  couvert  d'un  grand 
drap  poiile  de  velours  noir  croifé  de  fa- 
tin  blanc  ,  enrichi  de  14.  grands  efeuf- 
fons  de  i  rance  de  fort  riche  broderie, 
mené  par  fix  grands  courfiers  couverts 
de  velours  noir  trainant  jdfquesà  terre, 
avec  une  croix  de  fatin  blanc  par  le  mi- 
lieu, guidez  par  deux  charretiers  habil- 
lez de  velours  noir,  la  tefte  nue  &  cha- 
peron rabatu. 

Apres  fuivoient  meflîcurs  de  Virry  & 
de  Pralîin,  portant  leurs  colliers  de  l'or- 
dre fur  leurs  grandes  robbes. 

Suivoient  auiïî  douze  grands  courfiers 
couverts  de  velours  noir  traînant  juf- 
ques  à  terre ,  croifez-de  fatin  blanc ,  fur 
chacun  defqucls  eftoit  monté  un  page 
veftu  de  velours  noir,  la  tefte  nue  &le 
chaperon  avallé. 

L'cfcuycr  Benjamin  fuivoit  après , 
portant  les  efperons  dorez. 

L'efcuyer  de  Betbize  portoit  aprèi 
les  gantelets. 

Monfieur  Pluvinet  portoit  aprez  l'cl- 
cuflbn  de  France  &  de  Navarre^  &  un 
autre  cfcuyer  portoit  la  cotte  d'armes. 

Monfieur  le  premier  efcuyer  portoit 
le  heaume  timbré  à  la  royale  d'un  man- 
telet  de  velours  violet  feme  de  fleurs  de 
lis  d'or  &  parc  d'ermines  au-deflbus,  &la 
couronne  royale  deflus  ledit  heaume,  le 
tout  couvert  de  crefpe  noir  ;  &  eftoient 
tous  lefd.  efcuyers  portans  lefdites  pièces 
d'honneur,  à  cheval ,  en  longues  rob- 
bes de  deuil ,  &  le  chaperon  en  forme. 

Aprez  marchoient  les  prédicateurs, 
confeffèurs  Ôcaulmofnicrs  dudit  feu  roy. 

Suivoient  aprez  à  pied  dix-fept ,  tant 
archevefques  &  evefques ,  deux  à  deux, 
tous  mitrez  de  mitres  blanches  &  por- 
tans chappes  de  velours  noir  ;  a  la  fin 
desquels  marchoit  monfieur  l'archevef- 
que  de  Lyon  feul  &  efioigné  des  autres. 
Aprez  alloient  mefficurs  les  ambafla- 
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— —  dcurs  de  Savoye ,  de  Venife  &  d'Efpagne, 
Ait.  kio.  à  cheval ,  habillez  en  grand  deuil  à  Ion- 
gue queue  portée chacunpar fix  de  leurs 
officiers }  lefquels  ambafladeurs  eftoient 
conduits  chacun  d'eux  par  un  arche- 
vefque  ou  évefque  montez  lûr  leurs 
mules. 

Meilleurs  les  deux  nonces  du  pape, 
ordinaire  &  extraordinaire  ,  marchoien't 
àpréz  ,  &  des  deux  coftez  alloienrmef- 
fleurs  les  archevefques  d'Aix  &  d'Em- 
brun montez  fur  leurs  mules. 

Suivoient  meflèigneursles  reverendif- 
lîmes  cardinaux  de  Joyeulê  &  de  Gon- 
dy ,  avec  leurs  chappes  violettes  &  chap- 
peau  rouge,  auffi  montez  fur  des  mules 

6  fuivis  de  leurs  officiers. 
Aprez  alloit  le  cheval  d'honneur 

entièrement  couvert  d'une  houfle  de 
velours  violet  azuré  femèe  de  fleurs 
de  lis  d'or  j  une  felle  &  eftriers  riche- 
ment dorez  ;  duquel  cheval  ne  fe  voyoit 
que  les  yeux  ,  &  eftoit  conduit  par  deux 
efcuyers ,  par  chafeun  une  refne ,  à  pied, 
chaperon  en  forme. 

Des  deux  coftez  dudit  cheval  mar- 
thoient  dix  hérauts  d'armes  veftus  de 
deuil,  chaperon  en  forme,  ayans  leurs 
cottes  par  deffus  leurs  robbes  de  deuil, 
lcfquellcs  cottes  eftoient  femées  de  grau-' 
des  fleurs  de  lis  d'or  defius. 

Monfieur  le  grand  efcuyer  fur  un 
tourner  houfie  &  couvert  de  velours 
noir  ,  â  grande  croix  de  fatin  blanc 
portant  l'efpée  royale  en  efcharpe  dans* 
le  fourreau  de  velours  violet  femé  de 
riches  fleurs  de  lis  d'or. 

Puis  venoient  quatorze  huiiîîers  de 
la  cour  de  parlement,  la  baguette  à  la 
rnam ,  &  aprez  eux  meffieurs  les  prefi- 
dens  8c  confeillers ,  en  robbes  rouges 
au  nombre  d'oclante-neuf.  ' 

Aprez  eux  venoient  deux  huiflîers  de 
chambre  avec  leurs  mafles ,  ayans  la  tefte 
nue'  &  chaperon  abbatu. 

Suivoient  auffi  meffieurs  l'evefquede 
Pans  &  l'evefque  d'Angers  à  fon  cofté 
gauche ,  ayans  leurs  mitres ,  furplis  & 
chappes  de  velours  noir. 

Il  y  eut  grande  contention  entre  lef- 
dits  deux  huiffiers  &  le  fieur  eve/que. 
Les  huiflîers  vouloient  eftre  plus  proche 
de  I  effigie  que  ledit  fieur  evefque  ,  & 
ledit  fieur  evefque  au  contraire  j  enfin 
marchèrent  tumultuairement,  fe  pouf- 
fans  l'un  J'autre.  * 

Puis  fuivoit  l'effigie  du  roy  enmefme 
honneur  qu'elle  eftoit  dans  la  grand 
aile  du  Louvre  tenant  à  la  main  2roite 
^fceperewyal.ac  à  U  gauche  la  main 
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de^mce.portéeparlesporteursdelel 

Autour  de  ladite  cfBffie  les  ouïr  „ 
miersprefidens  avec  p&urs  TZll^ 

de  la  grand  chambre,  &  les  ga^f7 
coflbi/es  archers  du  roy       6  U~ 

î  C  dA  V£ourY^«  cramoi^uré 
feme  débuts  de  lis  de  broderi les 
fr«ge«de  fil  d'or,  porté  partes 
voft  des  marchands,  efchevins 
cureur  du  roy  ,  greffier  &r  n       ?  ? 
la  ville  de  pLh$  ^CVQUt  de 

Aprez  venoit  monfieur  ]e  comte  de 
S.  Paul  portant  Je  ballon  de  granW 
tre  >  J Représentant  monfieur  de  Soïbm 

&  monfieur  le  chevalier  de  Guife  re 
prefentant  monfieur  le  duc  d'EMon 
grand-chambellan  porCanc  Ja  ^  °» 

grands  courfiers  couverts  &  houtfez£ 
velours  no.r  croifc  de  fatin  blanc 

Monfieur  le  princede  Conty  marchoic 
aprez  fur  un  petit  cheval  houlTé,por 
tant  le  grand  deuil  ,&  deflhs  le  coïher 
de  1  ordre   la  queue  eftant  portée  par 
fept  gentilshommes.  ^ 

Après  luy  fuivoit  monfieur  le  comte 
de  Soiflbns  aufly  à  cheval ,  en  pareU 
ordre  &  mefme  deuil.  r 

Suivoit  auffi  monfieur  Je  duc  de 
Guile,  fans  ordre  ,  portant  mefme  deuil 
Aprez  luy  marchoit  monfieur  le  pria, 
ce  de  Jomville  monté  i  cheval,  avec 
grand  deuil  &  fans  ordre. 

Aprez,  monfieur  le  duc  d'Elbeuf  i 
cheval ,  en  mefme,  deuil. 
4  M.  le  duc  d'Efpernon  fuivoit  aprez 
a  cheval ,  avec  l'ordre  ,  &  grand  deuil. 

Suivoit  auffi  monfieur  le  ducdeMonc- 
bazon  v  en  mefme  ordre  &  deuil }  leur 
queue  ellant  portée  par  des  gentilshom- 
mes de  leur  fuite. 

L'huiffier  de  l'ordre  portant  une  ba- 
guette noire  en  fa  main ,  vcftu  en  deuil 
chaperon  rabatu. 

Aprez  'les  princes  &  ducs  venoienc 
meilleurs  les  chevaliers  de  l'ordre  i  pied 
avec  leur  collier  defius  le  deuil ,  leur 
queue  portée  par  leurs  pa^es. 

APrez  fuivoit  grand  nombre  de  no- 
blefic ,  deux  à  deux. 

Suivoient  auffi  les  douze  pages  de  la 
chambre,  veftus  de  velours  noir  ,  avec 
leurs  bonnets. 

Les  capitaines  des  quatre  cens  archers 
des  gardes,  avec  leurs  enfeignes ,  fuivis 
de  tous  les  archers  de  leurfdites  gardes, 
portans  leurs  armes  contre  terre  ,  en 

robbes 
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robbes  de  deuil  8c  le  chaperon  en  forme,  princes ,  cardinaux ,  evefques ,  8c  cous  les 

Auparavanc  le  dépare  du  Louvre  y  principaux  s'en  allèrent  difner  à  l'evef- 

eut  quelque  différent  entre  les  gens  de  ché  &  lieux  circonvoifins  où  le  prépa- 

la  cour  de  parlement  &  garde  Efeofloi-  ratif  les  attendoit. 

fe  ;  mais  la  faee  prévoyance  de  la  royne  Cependant  les  premiers  commençoient 

fit  que  tout  le  paflà  fans  bruit.  à  marcher,  chacun  en  fon  premier  or- 

Voilà  l'ordre  tenu  depuis  le  chafteau  dre  8c  rang  qu'ils  avoient  tenu  Je  jour 
du  Louvre  jufques  à  l'eglife  N.  D.  le-  précèdent  depuis  le  Louvre  jufqu'à  la- 
quel  a  tenu  fort  chemin  par  deflus  le  dite  eglife  N.  D.  prenant  leur  chemin 
pont  Neuf ,  du  long  des  Auguftins ,  puis  fur  le  pont  N.  D.  après  du  long  de  la 
W  le  pont  S.  Michel,  par  le  Marché  neuf,  rue  S.  Denis,  8c  fans  aucun  arreft  juf- 
&  de  là  à  ladite  eglife ,  en  laquelle  ils  en-  qu'à  S.  Denis  en  France, 
trerent  à  neuf  heures  du  •ïoir.  Les  rues  depuis  ladite  eglife  N.  D. 

Les  places  d'un  chacun  eftoient  def-  jufqu'à  la  porte  de  Paris  appellée  S.  De- 

tinéesdans  le  chœur, &entr'autres huit  nis, eftoient  tendues  décollé  8c  d'autre 

chaires  pour  lefd.  prevoft  des  marchands,  de  drap  noir  contre  lequel  eftoient  atta- 

efchevins ,  procureur  du  roy ,  greffier  chées  les  armoiries  dudit  feu  feigneur 

&  receveur ,  qui  eftoient  celles  d'en  bas  roy  ,  &  celles  de  la  ville,  diftantes  l'une 

en  entrant  dans  le  chœur  à  main  gau-  de  l'autre  de  la  longueur  d'une  aulne, 

che.  Il  eftoit  prez  d'onze  heures  quand  Chacun  marcha  félon  l'ordre  qu'il  avoic 

on  forcit  de  N.  D.  fait  au  précèdent. 

Les  rues  eftoient  tendues  de  drap  noir,  Et  eftant  l'effigie  du  roy  à  ladite  porte 
contre  lequel  eftoit  attachées  les  armoi-  S.  Denis ,  meilleurs  les  prevoft  des  mar- 
ries du  roy ,  8c  après  celles  de  la  ville,  chands  ,  efchevins ,  procureur  du  roy  , 
alfez  près  à  près  en  continuant.  greffier  &  receveur  de  ladite  ville,  ayans 

porté  le  ciel  depuis  N.  D.  jufques  àla- 

Tenture ,  fervice ,  enterrement.  dite  porte  ,  quittèrent  ledit  ciel  8c  le  bail- 
lèrent à  porter  aux  gentilshommes  8c 

LE  corps  dudit  feu  feigneur  roy  fut  cfcuyersderefcurie,commec'cftlacouf- 

pofé  au  milieu  du  chœur  de  ladi.  tume,  jufqu'à  S.Denis-,  fie  audit  endroit 

te  eglife  fous  la  chapelle  ardente  qui  de  la  porte  S.  Denis  mefdits  Heurs  de 

eftoit  dreflécdela  hauteur  de  deux  pic-  la  ville  quittèrent  6c  s'en  allèrent  cha- 

ques.  cun  en  fa  mailbn. 

Le  chœur  de  ladite  eglife  eftoit  ten-  Les  religieux  Se  preftres  dcsparoiflcs, 

du  de  drap  noir ,  fie  par  le  milieu  dudic  comme  auifi  les  pères  confefleurs  ,  aul- 

drap  eftoit  une  bande  de  velours  ,  cpn-  mofniers ,  bacheliers,  regens  de  l'univer- 

tre  laquelle  eftoient  attachés  les  efeuffons  fîté  8c  docteurs  de  théologie  accompa- 

&  armoiries  du  roy  proche  l'une  de  gnerent  le  corps  dudit  feu  feigneur 

l'autre  de  la  diftance  de  deux  pieds.  roy  par  la  ville,  chacun  en  leur  ordre, 

La  grande  nef  de  ladite  eglife  auffi  jufqu  "en  l'eglife  S.  Ladre  qui  eftau  faux- 

tenduë  de  mefmej  toute  ladite  eglife con-  bourg  S.  Denis  j  duquel  lieu  la  plulpart 

tre  chacun  6c  entre  le*  piliers  6c  autre  fe  retirèrent,  8c  laillcrentle  corps  du- 

circuit  d'icelle  ,  chargée  de  cierges  6c  dit  roy  ,  qui  fut  accompagné  de  toute 

luminaire  à  double  rang.  la  cour ,  de  les  officiers  ,  de  la  cour  de 

Et  furent  dites  le  foir  mefmevefpres  parlement,  de  meilleurs  les  princes,  ducs, 

&  vigiles  des  crefpaflez.  comtes ,  gentilshommes  8c  leigneurs ,  ca» 

Le  lendemain  matin  dernier  jour  du-  pitaines ,  gardes  &  archers ,  6c  des  pref- 

dit  mois  de  Juin,  les  princes,  les  car-  très  de  l'eglife  N.  D.  jufqu'à  la  croix 

dinaux ,  feigneurs  8c  officiers  de  la  cou-  panchée  qui  eft  la  moitié  du  chemin  de 

ronne ,  la  cour  de  parlement ,  la  ville ,  S.  Denis }  auquel  lieu  les  prieur  6c  reli- 

convents  ,  paroiflès ,  6c  tous  ceux  qui  gieux  de  S.  Denis  vindrent  recevoir  le 

avoient  accompagné  le  corps  du  roy  le  corps.  Là  fe  feparcrent  les  preftres  des 

jour  précèdent  ,  fe  rendirent  à  ladite  paroillès  >  6c  meffieurs  les  cardinaux  , 

eglife  N.D.  fur  les  dix  heures  du  matin;  evefques,  prince*,  comtes,  feigneurs  8c 

ou  fut  célébré  le  divin  fervice  par  mon-  toute  la  cour  ,  tant  du  roy  que  du  par- 

fîeur  de  Paris }  6c  après  l'offertoire  mon-  lement ,  8c  officiers ,  accompagnèrent  le- 

fîeur  l'evefque  d'Aire  fit  l'oraifon  fune-  dit  corps,  jufqu'à  l'eglife  S.  Denis  j  où 

bre ,  laquelle  dura  une  bonne  heure.  Le  il  fut  porté  fous  une  chapelle  ardente 

fervice  fut  achevé  de  célébrer  à  deux  haultement  élevée ,  6c  là  furent  dites  vi- 

heures  après  midy  ,  8c  de  là  tous  les  giles  8c  fuffrages  des  trefpafTez. 

Tmell.  Pm.IU.  T  tt 
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  Ladite eghfe  S.Denis  eftoit  toute ten-  Monficur  Aubry  maiftre des  requefti? 

*n.  me.    Jq^^  tant  au  chœur,  qu'à  la  grande  Monficur  l'Am  y  , 

voulte ,  d'un  drap  noir ,  &  y  avoit  au  Monfieur  Sanguin  fecretaire 

milieu  d'iceluy  une  large  bande  de  ve-  Monfieur  le  Clerc  conseiller' 

jours  noir ,  contre  laquelle  cftoient  atca-  Monfieur  le  Tonnelier  ' 

chees  les  armoiries  du  roy.  Monfieur  de  S.  Germain  de  Ra 

Le- lendemain  i.  jour  de  Juillet  mef-  Monfieur  Sainâot,  VmeSj 

dits  fieurs  les  prevoft  .des  marchands  ,  Monfieur  Potier  fieur  de  Quevillv 

«fchevins ,  procureur  du  roy ,  greffier  fie  Monfieur  Aubry  fieur  d'Anvilli  r 

receveur,  aucuns  des confeillers fie quar-  Moiifieur  Lovfel  confeilleren  u  ' 
teniers  de  ladite  ville ,  allèrent  à  S  De-  Ja  coun 

nis  en  France,  aififtez  de  quelques  ar-  Quarteniers  de  ladite  vil/ 

chers  fie  fergens  de  ladite  ville }  oùef-  '* 

tans  ,  prirent  leurs  robbes  de  deuil  fie  Sire  Jean  le  Comte , 

allèrent  à  l'eglife ,  où  y  avoit  encore  huit  Sire  François  Bonnard 

places  deftinées  pour  ladite  ville  fie  non  Maiftre  André  Canaye' 

plus.  Et  là  fut  la  grand  méfie  célébrée  Sire  Nicolas  Bourlon ,  * 

par  monfieur  le  cardinal  de  Joyeufe  6c  Maiftre  Jacques  Huot , 

«fponduë  en  mufique.  Sire  Claude  Parfait 

Après  l'offertoire  monfieur  l'evefque  Maiftre  Guillaume  du  Tertre 

d'Angers  fit  l'oraifon  funèbre ,  Ôec.  Voyex^  Sire  Jacque  Beroul , 

le  refteau  Mercure  François  i6io.fol.  476.  Sire  Michel  Paflàrt ,' 

&f*iv-  Maiftre  Efticnne  Collot, 

Sire  Anthoine  Andrcna», 

Ferme  de  ? êletlion  &  ferment  des  frevofi  Maiftre  Robert  Danés 

des  marchands  &  efchevins  de  la  ville  Sire  Simon  Marceu ,  ' 

-P*rù-  Sire  Jacques  de  Creil, 


Maiftre  Pierre  Huot, 


Am.  Un. 


DU  Mardy  16.  jour  d'Aouft  1611.  Sire  Jacques  de  Monthers. 

En  l'aflemblée  générale  ledit  jour  Et  environ  fept  heures  du  matin  met 

tenue  fie  faite  au  bureau  de  l'hoftel  de  fieurs  les  prevoft  des  marchands ,  efchc- 

ia  ville  Iiuvant  les  mandemens  pour  ce  vins  fie  greffier,  vertus  de  leurs  robbes 

SCÎ™  ï  eïV°ye V.fin  de  Proceder  à  mi-parties ,  aififtez  d'aucuns  defd.  fieurs 

I  élection  de  deux  efchevins  nouveaux  confeillers  fie  quarteniers ,  font  allez  en 

au  Jieu  de  ceux  qui  ont  fait  leur  temps,  i'eglife  de  l'hofpital  du  S.  Efprit ,  où  a 

font  comparus  mefïieurs ,  efté  célébrée  à  haulte  voix  une  méfie  du 

sanguin  feigneur  de  Livry  confeiller  en  S.  EYprit  >  laquelle  dite  lefdits  fieurs  pre- 

la  cour ,  prevoft  des  marchands ,  voft  des  marchands ,  efchevins ,  greffier, 

Lambert ,  confeillers  fie  quarteniers  s'en  font  retour- 

i^evenot,  n„  audic  hofte]  d<?  ^  &  e/hm  ^ 

tv-^kî         n  grand  bureau,  lefdits  fieurs  quarteniers 

J-»e  Ja  Noue,  efchevins.  ont  prefenté  auxdits  fieurs  prevoft  des 

„  .        .  „     ,  ,  marchands  fie  efchevins  les  ferutins  fie 

MeJltenrs  Us  confeillers  de  la  ville.  procez  verbaux  des  affemblées  .par  eux 

»,    r       ,        r  chacun  particulièrement  faites  en  leurs 

Monheur  de  Verfigny  quartiers,  clos  fie  fcellezj  de/quels  a  efté 

^  Ie  Pre^drcnt  *e  Boullancour ,  fait  ouverture  par  lefdks  fieJrs  prevoft 

Moteur  Prevoft  fieur  de  Malaffize  con-  des  marchands  f  efchevins  fie  confeillersj 

MnTrT  ^  n  COUf  '  r  m  &  ainfi  <Iue  lcfdi"  burins  fie  procez 

Monfieur  Palluau  confeiller  en  la  cour,    verbaux  ont  efté  veus ,  a  efté  fait  qna- 

MoS  Jf  P^^Uj'cnlacour,  digez  parefeript  les  noms  des  *  denom- 
ET  *mdocA  des  comptes,    mez  fil  retenus  auxdits  procez  verbaux 

Monfi^rHe^r  dadvr^  de  chacun  quartier  j  fie  leldits  bulletins*  M*  * 

Mon  Teiir  lï^CA^fZ  "?  U  C°Ur  >  tW  *U  fo"  d'™*  &       eWgilW  les  f  ^ 

Mo  JZ  Viîl!fteaA  dp  MaHy  '  noms  dcs  ^nommez  aux  deux  premiers 

Monfieur  le  S rdc. ^quemont,  bulletins  tirez  dudit  chapeau  /après  le 

Monfieur  AbeUv        ^  BrâSelonSne.  nom<*«  quartenier,  fie  continué  dequar- 

y  '  n«  en  quartier  5  fie  à  l'inftant  a  efte  en- 
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joint  aux  fergens  de  ladite  ville  de  les 
aller  advertir  de  fe  trouver  a  ladite  élec- 
tion 5  Scellant  la  plus  grande  partie  ar- 
rivez, la  compagnie  feroit  entrée  dans 
la  grande  falle  de  l'hoftel  de  ladite  ville 
pour  procéder  à  ladite  élcdion. 

Enfuit  Us  rums  des  quarteniers bourysis 
de  chacun  quartier  mander,. 

Sire  Jean  le  Çomte , 
Monfieur  dfc  Croifettes  confeillcr  en 

la  cour, 
Monficur  Merâult  auditeur. 
Sire  François  Bonhard , 

Monfieur  de  Fontaine.  Bigot  maiftre 

des  requeftes, 
Monfieur  de  Pleurs  confeiller. 
Maiftre  André  Canaye , 

Monfieur  le  prefident  Billart , 
Monficur  Charlet  fieur  Defbly  con- 
feiller. 
Sire  Nicolas  Bourlon , 

Monfieur  du  Four  confeiller, 
Monfieur  Vieillard  treforier  de  Fran- 
ce. 

Maiftre  Jacques  Huot, 

Monfieur  Pelletier  confeiller , 
Monfieur  Garnier  coniêiller. 

Sire  Claude  Parfait , 

Monfieur  Violle  confeiller  en  la  cour, 
Monfieur  le  Gras  treforier  de  France. 

Maiftre  Guillaume  du  Tertre, 

Monfieur  Sevin  confeiller  en  la  cour 
Monfieur  Picard  maiftre  des  comptes. 

Sire  Jacques  Berouk , 

Monfieur  Gillot  confeiller, 
Monfieur  Côcquelay. 

Sire  Michel  Paflart , 

Monfieur  le  prefident  Miron, 
Monfieur  des  Portes  Bevilliers. 

Maiftre  Eftienne  Collot, 

Monfieur  du  Puis  bourgeois , 
Monficur  Berget  bourgeois. 

Sire  Anthoine  Andrenas, 
Monfieur  Bernard  Rezé  l'aifné  con- 
feiller, 

Monfieur  Serizier  maiftre  des  comp- 
tes. 

Maiftre  Robert  Danés , 

Monfieur  Cofnard  fecretaire , 

Monfieur  Maillet  advocat. 
Sire  Simon  Marces , 

Monfieur  de  la  Potoire  efleu , 

Monfieur  Perdreau  marchand. 
Sire  Jacques  de  Creil , 

Monfieur  Lamoignon  confeiller, 

Monfieur  Saindot  l'aifné. 
Maiftre  Pierre  Huot, 

Monfieur  Gohory  confeiller  au  cha- 
Ttme  II.  Part.  III. 


JUSTIFICATIVES. 


AH.  ltfil. 


ftelet , 

Moniteur  des  Prez  advocat. 
Sire  Jacques  de  Monthere , 

Monfieur  de  Saindyon  maiftre  des 

requeftes , 
Monfieur  Hanapié  confeiller  aux  ay- 

des. 

Chacun  ayant  pris  place  &  feance, 
monfieur  le  prevoft  a  remonftré  que 
ayant  lefdits  fieurs  Lambert  &  Theve- 
not  fait  leur  temps ,  il  avoit  fait  expé- 
dier les  mandemens pour  aflembler  cet-  . 
te  compagnie ,  afin  de  procéder  à  l'élec- 
tion des  deux  efchcvins  nouveaux  en  leur 
place. 

Et  a  l'inftant  aeftéfait  ledure  des  or- 
donnances fur  le  fait  de  ladite  éledion 
par  le  greffier  de  ladite  ville  ,  &  fait 
auffi  ledure  de  tous  ceux  qui  doivent 
alîifterà  ladite  aflcmblée,  pour  Ravoir 
s'ils  eftoient  venus. 

Ce  fait  lefdits  fieurs  Lambert  &  The- 
venot  ont  remercié  la  compagnie  de 
l'honneur  qu'elle  leur  avoit  fait  de  les 
avoir  élus  &  appeliez  ezdites  charges  $ 
&  les  exeufer  fi  elle  n'avoit  receu  le 
contentement  qu'elle  en  efpcroit,& re- 
mettre pluftoft  la  faute  fur  leur  infuffi- 
fance  que  faute  de  bonne  volonté. 

Et  fur  ce  iceluy  fieur  prevoft  des  mar- 
chands a  dit  que  l'on  a  de  couftume  d'é- 
lire quatre  ferutateurs ,  à  fçavoir  l'un 
pour  officier  du  roy  ,  un  autre  pour  con- 
feiller de  la  ville ,  un  autre  pour  quarte- 
nier,  &  l'autre  pour  bourgeois,  priant 
la  compagnie  vouloir  procéder  à  l'élec- 
tion defdits  quatre  ferutateurs ,  &  pour 
ce  faire  a  pris  le  ferment  de  bien  &  fi- 
dellement  élire  quatre  diverfes  perfon- 
nes  des  qualitcz  fufdites  pour  tenir  le 
ferurin  de  ladite  éledion. 

Et  par  la  pluralité  des  voix  ont  efté 
élus  ferutateurs,  fçavoir, 
Monfieur  le  prefident  Miron  pour  offi- 
cier du  roy , 
Monfieur  Boucher  fieur  de  Beaufort  pour 

confeiller  de  la  ville , 
Sire  Jacques  de  Creil  pour  quartenier, 
Et  monfieur  le  Gros  treforier  de  France 

pour  bourgeois. 

Et  a  efté  l'eledion  defdits  fieurs  fera-  ' 
tateurs  faite  de  vive  voix  ,  en  commen- 
çant par  meilleurs  les  confeiller  s  de  la 
ville  félon  leurs  feances,  &  après  mef- 
fieurs  les  quartenier  s  conjointement  avec 
leurs  mandez ,  6c  meilleurs  les  prevoft 
des  marchands  ficefebevins  les  derniers. 

Lefquels  quatre  fieurs  ferutateurs  ont 
fait  enfemble  le  ferment  ez  mains  def- 
dits fieurs  prevoft  des  marchands  &  ef- 

Ttt  ij 
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chcvim  fur  le  tableau  de  ladite  vjlle. 

Ce  fait  iceux  fieurs  prevoft  des  mar- 
chands fit  efchevins  le  ionc  levez  de  leurs 
places  &  pris  icance  au-deiliu  dcldits 
fieurs  conleillers  de  la  ville ,  fie  en  leurs 
places  fe  l'ont  alEs  lefdits  fieurs  icruta. 
teurs  v  ledit  fieur  Miron  tenant  en  fes 
mains  ledit  tableau ,  ■Se  ledit  Heur  Bou- 
cher le  chapeau  mi-partypour  recevoir 
Jes  voix  fit  fiifîrages  ,fit  auiE-toft  tous  lef- 
dits  ailiftans  ont  efté  appeliez ,  Ravoir 
Je/dits  fieurs  prévoit  des  marchands  fit 
«fcbevjju  les  premiers ,  lefdits  fieurs  con- 
seillers de  la  ville  félon  l'ordre  de  leurs 
réceptions ,  &  lefdits  lïeurs  quarteniers 
Se  bourgeois  mandez,  pour  bailler  leurs 
voix  fit  iûf&ages,  qui  ont  efte  reccus 
par  lefdits  fieuis  ferutateurs,  qui  fe  font 
auffi-toft  tianfporrez  au  petit  bureau  où 
ils  ont  fait  le  lcratin  de  ladite  élection. 

Pendant  lequel  temps  mefdits  ficurs 
les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins 
ont  envoyé  le  capitaine  des  archers  de 
la  ville  par  devers  monfieur  de  Liancour 
gouverneur  de  cette  ville,  pour  fçavoir 
la  volonté  du  roy  pour  luy  porter  le 
ferutin ,  comme  auîli  ont  envoyé  par 
devers  monfieur  de  Lomenie  fecretaire 
d'eftat,afin  -de  fe  trouver  à  l'ouverture 
dudit  ferutm.  Lequel  capitaine  des  ar- 
chers eftvenu  rapporter  que  S.  M.avoit 
remis  la  compagnie  au  lendemain  une 
heure  precifement. 

Et  ledit  jour  de  lendemain  17.  dùdit 
mois  d'Aouft  environ  l'heure  d'entre  mi- 
di &  une  heure  mefdits  fieurs  les  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins ,  pro- 
cureur fie  greffier  de  la  ville,  veftus  de 
leurs  robbes  mi-parties ,  le  receveur  de 
ladite  ville  de  fon  manteau  à  manchesj 
&  lefdits  fieurs  ferutateurs  avec  k-s  lieurs 
Pouflepin  fit  Fontaine  qui  avoient  efte 
advertis  par  mefdits  fieurs  pour  aller 
avec  eux  au  Louvre  ,  comme  ayant  le 
plus  de  voix,  font  tous  partis  dudkhof- 
tel  de  la  ville  en  carofïe  pour  aller  au 
Louvre,  marchant  devant  eux  les  capi- 
taines des  trois  nombres  des  archers  de 
la  ville  avec  une  douzaine  &  demie  de 
leurs  archers  veftus  de  leurs  cafaquesde 
velours,  les  fergens  d'icelle  eftant  allez 
devant  attendre  mefdits  fieurs  à  la  por. 
te  du  Louvre  j  &  eftant  approchez  à  la 
première  barrière  du  Louvre ,  vis-à-vis 
la  peate  porte  S.  Germain  de  ÏAuxer- 
rois ,  les  gardes  &  fentinelles  ont  fait 
arrefter  leî  dits  archers,  julques  à  ce  qu'ils 
cuUent  efte  recevoir  commandement.  £c 
auffi-toft  ladite  barrière  a  eftç  ouverte, 
&  ont  lefdits  fieurs  avec  leur  troupe  conl 
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tmuc  leur  chemin  jufoues  a  lA  portc  , 
Bourbon  ,  ou  mondit  lîeur  le  gouverneur 

car  2^  S  P^nt 
carolîe    lont  allez  à  pied  Juiqucs  à  5 

porte  du  chafteau  dj  Louvre  £££ 
archers  allant  les  premiers , 
de  la  ville  veftus  de  leurs  robbes^ 
parties  fie  leurs  navires  dorfaverie  Z 
1  efpauie  ,  apre^ux  le  greffier  de  la  ville 
icul ,  fie  après  luy  mondit  fieur  leeou- 
verneur  cofte  à  coftede  monfieur  le  fre  ' 
voft  des  marchands  ,  fie  iuim  deifits 
heurs  efchevins  fie  ferutateurs.  £t  eftant 
a  ladite  porte  du  Louvre ,  h  barrière 
auroit  efte  ouverte,  &  lors  toure  laCrou_ 
pc  de  ladite  villeleroit  entrée,  à  lare 

uTu  eCfUS  Archers  de  U  vUk  ayans 
hallebardes ,  que  l'on  n'auroit  voulu  laii! 
1er  entrer ,  mais  leurs  capitaines  feroienc 
entrez  a  la  teftede  la  compagnie  &  de- 
vant lefdits  fergens,  fie  au  mefme  ordre 
leroient  montez  au  quartier  de  laroyne 
&  eftans  dedans  l'antichambre  du  cabi* 
net  ledit  fieur  gouverneur  feroit  entre 
dedans  le  cabinet  où  S.  M.  fie  la  roy- 
ne  la  mere  eftoient  ,  lequel  les  auroïc 
advertis  de  la  venue  de  mefdits  fieurs 
de  la  ville,  qui  auroienr  aulfi. coft com- 
mande  les  raire  entrer ,  fie  vouloient  les 
huiifiers  de  la  chambre  du  roy  empef- 
cher  lefdits  fergens  de  la  ville  d'entrer 
dans  ledit  cabinet  -y  leur  fut  dit  par  mef- 
dits ficurs  de  la  ville  que  la  couftume 
cftoit  cjue  lefdits  fergens  de  la  ville  en- 
trafTent  avec  eux  ou  le  roy  eftoit,&que. 
c'eftoient  les  marques  de  la  ville.Nonob- 
fbant  ce  lefdits  huilliers  de  la  chambre 
ne  les  voulurent  laiûer  entrer  ;  au  moyen 
de  quoy  l'on  alla  le  dire  à  monfeiçn'eur 
le  chançellier  qui  cftoit  avec  leurldites 
majeftez ,  lequel  commanda  aulfi-toft  de 
laiûer  entrer  Iddits  fergens ,  comme  c'ef- 
toit  la  couftume.  Et  lors  toute  la  com- 
pagnie feroit  entrée  dedans  ledit  cabinet 
où  le  roy  fie  la  royne  eftoient  aflis  l'un 
contre  l'autre,  fit  proche  d'eux  mondit 
feigneur  le  chancelier ,  monfieur  de  Lo- 
même  fit  plufieurs  autres  feigneurs.  Et 
s'eftant  mefdits  fieurs  de  la  ville  appro- 
chez de  leurfdites  majeftez ,  mondit  fieur 
le  prevoft  leur  auroit  dit  que  fuivant  les 
anciennes  couftumes ,  ils  avoient  Je  joue 
d'hier  procédé  à  l'holtel  de  'ville  à  l'é- 
ledion  de  deux  efchevins  nouveaux  au 
lieu  des  fieurs  Lambert  fit  The*enotqui 
avoient  fini  leur  temps  j  mais  que  mef- 
lieurs  les  ferutateurs  leur  feroient enten- 
dre plus  particulièrement  ce  qui  s'eftoic 
pafTc  en  ladite  afiemblce.  Et  a  lïnftanr 
k  font  approchez  h?fdits  fieurs  feruta- 
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teurs,  ic  par  ledit  Heur  Miron  l'und'i-  celle,  nous  avons  trouvé  que , 

ceux  a  efté  prelènté  au  roy  leur  feru-  Le  fieur  Poullèpm  confeiller  au  chaftelet 

tin&  fupplic  S.  M.  avoir  agréable  fit      a  de  voix.jj. 

confirmer  ladite  cle&ion.  Et  aulfi-toft  Le  fieur  Fontaine  a  de  voix  46. 

S.  M.  auroit  baille  ledit  ferutin  audit  Le  fleur  Poncer  auditeur  a  de  voix  15. 

fieur  de  Lomenie ,  lequel  l'ayant  ouvert  Le  fieur  des  Pxez  advocat  a  de  voix  6. 

&  fait  lecture  d'iceluy ,  la  royne  a  dit  Le  fieur  Clapiflbn  conlèiller  au  «halte- 

qu'elle  eftoit  bien  aile  de  ladite  élection,      let  a  de  voix  y. 

&  qu'il  falloit  faire  approcher  ceux  qui  Le  fieur  Lambert  3. 

avoient  le  plus  de  voix.  Et  aulfi-toft  par  Le  fieur  Frifon  *. 

le  greffier  de  ladite  ville  a  efte  tenu  le      Et  les  fieurs,  Edmamance,  Tanneguy» 

tableau  fur  les  genoux  du  roy ,  ôc  fe  font  Amelot ,  du  Tertre ,  Chefncau ,  Beroul, 

approchez  lefdits  fieurs  Poufîepin  &  Paflàrt,  des  Hayes,  Pouffemie  &  d'A- 

Fontaine ,  &  s'eftanr,  mis  à  genoux  ,  ont  mours ,  chacun  line  voix  y  cy  10. 

mis  la  main  fur  le  tableau  ,  où  ils  ont     .  .Ce  que  certifions  eftre  vrav.  Fait  en 

fait  le  ferment  en  tel  cas  accouftumé,  L'hoftel  de  ville  le  16.  jour  d'Aouftién. 

qui  a  cfté  leu  par  ledit  fieur  de  Lomé-  fenienfin  :  Miron  ,  Boucher  ,  de 

nie,  eftant  dans  le  regiftre  des  ordon-  Ckeil 

nances  de  la  ville,  qui  lu  y  avoir  efté  mis      Aujourd'huy  17.  jour  d'Aouft  1611.  le 

ez  mains  par  ledit  greffier  de  lad.  ville,  roy  eftant  en  fon  chafteau  du  Louvre 

Ce  fait  mondit  fieur  le  prevoft  des  à  Paris  ,  les  fieurs  Poufîepin  confeiller 

marchands  a  prefenté  à  leurfdires  ma-  au  chaftelet,  &  de  Fontaine  maiftredes 

jeftez  lefdits,  heurs  Lambert- ôc  Theve-  œuvres  de  charpenterie  de  S.  M.  ont 

not ,  lefquels  s 'eftant  mis  à  genoux ,  ont  faic  &  prefté  entre  Ces  mains  le  ferment 

remercié  leurfdiçes  majeftez  de  Thon-  qu'ils  eftoiejst  tenus  à  caufe  des  ebar- 

neur  qu'ils  avaient  receu  ezdites  char-  gcsd'efchevins  delà  ville  de  Paris,  aux- 

ges  j  à  quoy  ladite  dame  royne  leur  don-  quelles  charges  ils  ont  efté  élus  àc  nom  - 

nant  louange  ,  leur  auroit  dit  qu'ils  mez ,  à  feavoir  ledit  Poufîepin  pour  pre- 

av oient  bien  fervi.  Et  lors  le  roy  au»  micr  ,  &  ledit  Fontaine  pour  fécond  do 

roit  demandé  leurs  noms.  Et  fur  ce  l'élection  faite  le  jour  d'hier  16.de  ce  die 

toute  {a  compagnie  a  pris  congé  de  leuxf.  mois  j  moy  confeiller  &  fécretaire  d'eftat 

dites  majeftez ,  &  feroient  retournez  au-»  Se  des  commandemens  6c  finances  de  fad;. 

dit  hoftel  de  ville  en  pareil  ordre  qu'ils  majefté  prefent.  &gs*,  DE  LQMENYEi 
en eftoient  partis,  où  lefdits  fieurs  Pouf.  .  J:.  ■  3  •  • 

fepin  Se  Fontaine  auroient  efté  mis  en  L$  roy  met  ht  frentiere  fierté  à  la  fource 
poffeffion  en  la  manière  accouftumée.  des  fontaines  de  Rangs. 

■  ■••         ,    .:;  ;  ,  •  "-•  ■-.  .  »  «~  "■  "      1  • 

Enfuit  la  teneur  dudit  ferutin.  T    E  Jeudy  xi.  jour  de  Juillet  i6i\, 

fl  j  Monfieur  de  Liancour  gouverneur» 

AU    ROY..  de  cette  ville  eft  venu  en.  l'hoftel  d'i- 

celje  advertir  meffieurs  les  P.  des  M.  Se 

SE.  que  le  roy  de  fi  roit  aller  Samedy1 
JjRJE ,        _  «  .  -.  prochain  veoir  les  fources  des  fontaines. 
...j;  de  Rongis  )  à  ce  que  mefdits.  fieurs  euf-  ; 
Nous  Robert  MirPn  voftre  confeiller  fènt  à  donner  ordre  aux  préparatifs  ne- 
en  vos  confeils  d'eftat  &  privé  ôc  prefi-  ceflaires.  Dequoy  mefdits  fieurs  fe  ré- 
dens  ez  requeftes  du  palais  éleufcruta-  jouùTans  de  l'honneur  que  S.  M.  feroùv 
teur  pour  vos  officiers ,  Arnoul  Boucher  à  ladite  ville ,  ont  auffitoft  envoyé  que- 
fieur  de  Beaufort  voftre  confeitjer  au  par-  rir  Marcial  Cojffier  cuifinier  ordinaire 
lement  élu  ferutateur  pour  les  confeil-  de  la  ville  &  le  fieur  Main  vil  lier  ta- 
Içrs  de  la  ville ,  Jacques  de  Creil  élu  feru-  piifier ,  tant  pour  faire  le  teftiri ,  que  pour  j 
tateur  pour  les  quarteniers ,  Se  Simon  le  préparer  des  meubles  précieux  où  S.  Mv> 
Gras  auffi  voftre  confeiller  Se  treforier  prendra  fon  difncr.  Et  fiuvantce  ,  le: 
gênerai  de  France  en  la  généralité  de  lendemain Vendredy  n.duditmois  mef-; 
Paris  élu  ferutateur  pour  les  bourgeois,  dits  fieurs  P^  des,»  M.  Se  tr  furent  au 
certifiions  à  V.  M.  que  procédant  à  l'on-  Louvre  prier  &  M.  d'aller  auxdites  fon- 
verture  du  ferutin  de  ceux  qui  ont  efté  taines,  &  fi  elle  avoit  agréable  depren»  . 
élus  pour  efchevins  de  voftre  ville  de  dre  fondifncr  au  chafteau  de  Gachan^ 
Paris  en  la  manière  accouftumée ,  fui-  ce  qu'ayant  promis  fadite  màjeftc  ,  mel- 
vant  les  anciens  ftatuts  &  privilçges.d'û  dits  fieurs  de  la,  ville  ayant!  don  né  or-  '■. 
'  Tttiij 
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<Am  l6t)    dreà  tout  ce  qui  eftoit  neceflàire,  tant 
pour  le  diluer,  meubles,  que  couteau» 
tre  choie,  partirent  de  cette  ville  le 
Samedy  13.  dudit  mois  du  matin  avec 
meilleurs  les  procureur  du  roy ,  greffier 
fie  receveur  de  la  ville,  &  allèrent  juf- 
ques  a  la  Sauflàye  attendre  S.  M.  la- 
quelle vint  incontinent ,  fuivie  démon- 
iïeur  le  duc  de  Montbazon,  mondic 
fieur  le  gouverneur ,  monlîeur  de  Sou- 
yray,  &  autres  feigneurs,  avec  aulfi  fa 
compagnie  de  chevaux  légers  j  à  laquel- 
le mcldits  Heurs  firent  k  révérence.  Ce 
fait  pourfuivirent  leur  chemin  jufques 
auxdites  fontaines  de  Rongis,  oùcftant 
S.  M.  mit  pied  a  terre  pour  veoir  les 
iôurces  defdites  fontaines ,  où  il  y  avoic 
cinq  ou  lîx  cens  ouvriers  qui  travail- 
loienti  faire  les  tranchées  6c  autres  ou- 
vrages pour  la  conduite  defdites  eaux, 
dont  S.  M.  receut  un  fort  grand  con- 
tentement, dilânt  que  fon  peuple  en 
trouvcroit  bien  de  la  commodité.  Ce 
feit  mefdits  fieurs  de  la  ville  fupplié- 
rent  S.  M.  de  prendre  fon  chemin  vers 
ledit  Cach  an  où  le  faifôient  les  prépa- 
ratifs du  difner  s  ce  qu'il  leur  accorda, 
&  en  y  allant  fit  quelque  exercice  de* 
la  chaflè.  Et  arrivez  audit  Cachan  mef- 
dits fieurs  de  la  ville  firent  mettre  fur 
table ,  où  il  y  avoit  quatre  tables.  fie 
quatre  plats  préparez  pour  ledit  feftùv 
Et  eftoient  les  chambres ,  lâlles  fie  ca-: 
binets  du  chafteau  fort  bien  parez  de 
meubles ,  tant  de  tapiflèries  d'or  8t 
d'argent ,  comme  les  haulc  dais  &  le  lit 
ou  devoit  repofer  le  roy  aulfi  d'or  & 
d'argent,  S.  M.  fe  mit  à  table ,'  où  pcn. 
dantfon  difner  mefdits  fieurs  de  la  ville 
forent  au  tour  de  ladite  table  ,  pour 
entretenir  S.  M.  pendant  lequel  temps 
lefdits  feigneurs  qui  eftoient  a  la  fuite 
de  S.  M.  fe  mirent  au/fi  à  table  dans 
une  autre  falle  à  part  où  ils  eftoient 
plus  de  80.  on  100.  feigneurs  à  table, 
le  tout  aux  frais  &  delpens  de  ladite* 
ville  Et  ayant  S.  M.  dimé,  alla  pren- 
dre fon  plaifir  de  la  chafledans  le  parc 
<ta  chafteau  de  Cachan,  où  ayant  pris 
congé  par  méÛits  fieurs  les  P.  des  M 
&  E.  S.  M.  les  remercia, &  leur  deman- 
da quand  l'on  feroit  l'alfiette  de  la  pre- 
mière pierre  ;  qu'elle  entendoir  fie  défi.,, 
roity  eftre  prelente,  à  quoy  mefdks 
fieurs  firent  refponfe  que  c'eftoir  trop 
a  honneur  que  la  ville  recevoit  de  S  M 
&  ayant  fait  appcller  les  ouvriers  6c  en- 
trepreneurs défaites  fontaines  pour fçaJ, 
voir  en  quel  temps  on  commencé*!* 
a -pofer  la  première  pierre  du  grand  rc 
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gard  j  lefquels  firent  refponfe  qu'ils  er 
toient  prefts  quand  il  plïiroit|  çSfJ" 
au  pluftoft  dedans  ci/q  ou  V 
afin  de  ne  retarder  leur  befogne.  £tj0r, 
me/dits  fieurs  les  P.  des  M**  E  orL. 
rent  de  rechef  congé  de  S.  M.  'p£ 
s  en  revemr  en  cettedite  ville-  irf 
tans,  attendu  que  S.  M.  devoir  mettre 
la  première  oierre  auxdites  fontaines 

Je7dWUSt0i  foire  de  S™**™**- 
f!  r  *  darge«t  pour  mettre  &po- 
fer  fous  ladite  pierre ,  où  S.  M.  erfoic 
reprefentee  d'uncofte ,  &  de  l'autre  cof 
te  la  royne  régente  fa  mere  fur  un  arc-' 
en-ciel  fignifiant  fa  régence. 

Et  le  Lundy  ij.  dudit  mois  de  îuil 
leti^io.  mefdits  fieurs  les  P.  des  M  & 
E.  furent  encore  advertis  par  mondit 
fieur  le  gouverneur  que  le  roy  &  la  roy 
ne  régente  fa  mere  dévoient  aller  aux 
dites  fontaines  de  Rongis  pour  afieoir  la 
première  pierre  le  Mercredy  enfuivant 
a  ce  que  toutes  choies  fuflènt  pniïcl 
pour  cet  effct.  Et  fuivant  ce  furent  au 
Louvre  prier  leurs  majeftez  de  faire 
1  honneur  à  ladite  ville  de  pofer  ladite 
première  pierre  Se  de  prendre  leur  dif- 
ner audit  chafteau  de  Cachan  ouen  tel 
autre  lieu  qu'il  leur  plaira.  Lequel  fei. 
gneur  roy  fit  refponfe  qu'il  iroit  encore 
duner  audit  Cachan ,  fie  après  le  diluer 
qu'il  iroit  pofer  la  première  pierre  }  & 
ladite  dame  royne  s'exeufanc  du  difner 
dit  qu'elle  fe  trouvcroit  auxdites  fon! 
cames  de  Rongis  l'après-dilhée >  donc 
mefdits  fieurs  de  la  ville  remercièrent 
très  -  humblement  leurfdicîes  majeftez. 
Et  eftanc  mefdits  fieurs  de  la  ville  re- 
venus audit  hoftel  de  la  ville ,  advifé- 
rent  entr'eux  à  tous  les  préparatifs  ne- 
ceuaires,  tant  pour  les  reftins  neceûai- 
res,  meublés  précieux  ,  collations ,  ten- 
tes ,  truelle  d'argent ,  trompettes  tam- 
bours ,  médailles ,  vin  pour  deffbncer 
en  fignede  réjouïfTance,  Se  largeffe,  que 
toute  autre  chofe  requilê ,  commandant 
audit  Coiffier  de  préparer  quatre  plats 
de  viandes  les  plus  exquifes,  &  à  Joa- 
chim  du  Pont  efpicier  de  la  ville  d'a- 
voir à  préparer  les  plus  belles  &  exqui- 
fes confitures  qu'il  loit  poffible  de  trou- 
ver, pour  faire  lefdites  collations. 

Advenu  lequel  jour.de  Mercredy  17. 
dudit  mois  de  Juillet,  du  matin,  mef- 
dits fieurs  delà  ville  eftant  advertis  que 
le  roy  eftoit  ja  parti  pour  aller  audic 
Cachan  6:  fe  donner  le  plaifir  delachaf- 
fe  en  chemin,  partirent  dudit  hoftel 
de  la  ville  avec  lefdits  fieurs  procureur 
du  roI»  greffier  fie  receveur  ficplufieuw 

autres 
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autres  officiers  pour  le  fervice  d'icelle ,  prefenta  au  roy  une  truelle  d'argent.  Et   ~ 

&  allèrent  audit  Cachan ,  où  ayant  trou-  auffitoft  leldices  trompettes  fonnans ,  le-    A"'  1*,>* 

vc  S.  M.  luy  firent  la  révérence ,  le  re-  dit  feigntur  roy  a  elle  conduit  à  l'en- 

merciant  de  tant  de  peine  qu'elle  pre-  droit  où  fe  commence  le  grand  regard, 

noit  &  de  l'honneur  qu'elle  faifoit  â  accompagné  de  ladite  dame  royne  Se 

ladite  ville  j  &  ayant  par  mefdits  fieurs  de  tous  les  princes  &  feigrieurs  cy-del- 

pris  garde  fi  tout  eftoit  bien  préparé  ,  fus ,  S.  M.  a  affis  &  pofé  ladite  premie- 

l'heure  eftant  venue  pour  difncr,  mef.  re  pierre,  fur  laquelle  a  efté  mis  par 

dits  fieurs  fuppliérent  S.  M.  de  vouloir  S.  M.cinqdefd.  médailles  cy-defTus ,  l'u- 

fe  mettre  à  table  ;  ce  qu'elle  fit }  pen-  ne  d'or  &  quatre  d'argent,  baillées  par 

dant  lequel  temps  mefdits  fieurs  de  la  lcfdits  fieurs  P.  des  M.  Se  E.  Icfquelles 

ville  furent  autour  de  la  table ,  l'entre-  ontefté  couvertes  d'une  autre  pierre ,  qui 

tenant  pendant  fon  difner,  tant  du  fujet  ont  efté  liées  cnfemblc  par  S.  M.  la- 

defdites  fontaines,  que  deplufieursau-  quelle  pour  ce  faire,  avec  ladite  truel- 

tres  beaux  difeours  j  pendant  lequel  les  le  d'argent,  a  pris  du  mortier  dans  un 

feigneurs  &  autres  gentilshommes  qui  baifin  d'argent  qui  eftoit  à  cette  fin  pré- 

eftoient  de  la  fuite  de  S.  M.  jufqu'au  paré.  Et  à  l'inftant  lcfdites  trompettes 

nombre  de  plus  de  cent,  difnérent  dans  &  tambours  ont  recommencé  à  lonncr 

une  autre  falle  à  part,  le  tout  aux  frais  avec  grandes  acclamations  de  joye  Si 

Se  defpens  de  ladite  ville.  Après  lequel  cris  de  Vive  le  roy  ,  par  tout  le  peuple, 

difner,  tant  S.  M.  que  meldits  fieurs  Ce  fait  mefdits  fieurs  de  la  ville  ont 

de  la  ville  prirent  leur  chemin  pour  al-  prefenté  au  roy  Se  à  ladite  dame  royne, 

1er  auxdites  fontaines  de  Rongis  }  où  à  chacun  une  defdites  médailles  d'or 

eftant,  mefdits  fieurs  de  la  ville  recon-  fortbellesSepefanr.es,  Se  à  mondit  ficur 

.  mirent  que  tout  ce  qu'ils  avoienteom-  le  gouverneur  Se  autres  princes  Se  fei- 

mandé  eftoit  bien  préparé  ,  entr'autres  gneurs  leur  en  a  efté  baillé  d'argent  j 

deux  tentes  pour  mettre  leurs  majeftez  de  quoy  leurfdites  ma  jeftez  ont  elle  fort 

à  couvert ,  crainte  du  foleil ,  meublées  ailes  Se  contens  des  liberalitez  de  ladite 

&  garnies  de  chaifes  de  velours  bro-  ville.  Ce  fait,  leur  a  efté  prefenté  la 

dées  d'or  Se  d'argent ,  Se  où  eftoit  dref-  collation  qui  leur  avoitefté  préparée  def- 

fé  une  fort  belle  collation  de  toutes  dites  exquifes  Se  excellentes  confitures, 

fort  belles  confitures  exquifes  &  en  gran-  que  leuridites  majeftez  ont  trouvées  fort 

de  quantité  j  comme  aulfi  les  ouvriers  belles ,  &  de  tout  ont  remercié  mef- 

Sc  entrepreneurs  defdites  fontaines  pre-  dits  fieurs  les  P.  des  M.  Se  E.  Et  ayant 

parez  pour  faire  afleoir  ladite  première  pris  congé  de  leurfdites  majeftez ,  cha- 

pierre.  Et  environ  les  trois  heures  de  re-  cun  s'eft  retiré  ,  &  font  meldits  fieurs 

levée  arriva  auxdites  fontaines  de  Ron-  de  la  ville  revenus  en  cette  ville, 
gis  la  royne  régente  fuivie  de  monfieur 

lé  duc  de  Guile,  de  monfieur  dejoin-  Les  frevoft  des  marchands  &  efebevinsde 
ville,  de  monfieur  de  *  Reins  ,  de  mon-       Paris  vont  au-devant  du  roy  y  k  [on 
fieurle  duc  de  Montbazon  &  autres         retour  de  la  province  décréta yie. 
feigneurs  &  gentilshommes,  princefies, 

dames  &  damoifelles.  Au-devant  de  la-  \/f  Eflleursles  P.  des  M.  &  E.  cf.  ■ 

quelle  dame  royne  mefdits  fieurs  de  la  IVl  tant  advertis  du  retour  du  roy  An-'"«-  . 

ville  furent,  &  la  remercièrent  de  tant  en  fa  bonne  ville  de  Paris  de  fon  voyage 

de  peine  qu'elle  prenoit  pour  ladite  de  Bretagne  où  il  avoit  demeuré  par 

ville.  Et  auffitoft  les  trompettes  eftant  l'efpace  crenviron  trois  mois,  defirant 

en  grand  nombre  avec  des  tambours ,  faire  paroiftre  à  S.  M.  le  contentement 

commencèrent  à  former ,  mefmes  fut  que  ecttedite  ville  en  recevoir ,  enferru 

défoncé  trois  muids  de  vin  que  mefdits  ble  de  l'heureux  fuccez  de  fon  voyage, 

fieurs  delà  ville  avoient  fait  préparer,  d'avoir  par  fa  feule  prefenec,  voire  d'un 

qui  furent  difperfez ,  tant  aux  manctu-  clin  d'etil ,  remis  cette  grande  province, 

vres  &  autres  ouvriers  defdites  fontai-  où  les  jçmuemens  d'aucuns  leigneurs 

nés  eftans  au  nombre  de  plus  de  fix  cent,  avoient' fait  paroiftre  la  naiflànce  de 

que  plufieurs  autres  perfonnes ,  le  tout  quelques  troubles  ou  defordres ,  en  un 

enfignede  réjouïfiancc  d'un  fibelocu-  eftat  tranquille,  ôcdifpofé  leshabitans 

vre  pour  le  public,  quelefdites  fontai-  d'icelle  en  une  nouvelle  Se  entière  fide-, 

nés.  Et  à  l'inftant  mondit  fieur  le  P.  des  lité  à  fon  fervice  ;  adviférent  de  recc- 

M.  fuivi  de  mefdits  fieurs  les  efchevins,  voir  S.  M.  au  mieux  qu'il  lèroit  polli- 

procureur  du  roy ,  greffier  &  receveur,  ble  de  faire,  &  à  cette  fin  qu'il  ferait  pris 
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&  choifi  jufqu'à  30.  hommes  de  cha- 
cune compagnie  des  bourgeois  de  cette 
ville  ,  pour  en  armes  fie  au  meilleur  équi- 
page que  faire  fe  pourroit ,  aller  au- 
devait,  dont  la  troupe  feroit  conduite 
par  l'un  de  meflieurs  les  colonels  de 
cette  ville  ,  ainfi  qu'il  avoitefté  fait  en 
pareille  occafion  j  que  le  corps  de  la- 
dite  ville  iroitauifi  au-devant  de  S.  M. 
avec  toutes  les  demonftrations  fie  tefmoi- 
gnages  de  l'affe&ion  fie  fidélité  des  ha- 
bitans  de  cettedite  ville  en  fon  obeïf- 
fancefiefervice  5  pour  l'effet  de  laquelle 
refolution  fut  a  l'inftant  expédié  &  en- 
voyé à  chacun  defdits  fîeurs  colonels 
les  mandemens  defquels  la  teneur  en- 
fuit 

DE  PAR  LES  PREVOST  DES  MAR- 
CHANDS ET  ESCHEVINS  DE 
LA  VILLE  DE  PARIS. 


M 


Onfieur  le  prefident  de  Blanc-mef- 
nil  colonel.  Nous  vous  prions  af- 
fembler  les  capitaines ,  licutenans  8c en- 
feignesdevoftre  colonelle ,  pour  choifir 
&  eflirc  jufqu'au  nombre  de  trente  hom- 
mes de  chacune  compagnie  de  voftre 
dite  colonelle ,  qui  fera  en  nombre  de 
•Cequifup-  voftredite  colonelle  4.J0.  hommes*  , 
pofe  «jninze  foit  chefs  d'hoftel ,  leurs  enfans ,  pen- 
d3!ri*l'n  ^onnaires  »  commis  ,  clercs  &  ferviteurs, 
les  plus  capables  à  eux  prefenter  de- 
vant le  roy,  avec  les  armes  que  vous 
&  vofdits  capitaines  leur  ordonnerez , 
en  telle  forte  qu'il  y  ait  la  moitié  de 
picquiers  &  corcelets ,  l'autre  moitié 
de  moufquetaires  fie  harquebuzicrs,ayans 
tous  bandoullicres ,  fie  faire  enforte  qu'ils 
foient  tous  bien  vertus  fie  armez ,  afin 
que  le  roy  emait  contentement, fie  la 
ville  honneur.Tit  pour  régler  plus  par- 
ticulièrement fie  advifer  le  lieu  fie  heure 
qui  vous  fera  ordonné ,  6c  nous  rappor- 
ter au  vray  ce  qui  aura  efté  fait  en  exé- 
cution du  prefent  mandement ,  fie  ce 
qui  aura  efté  trouvé  de  corcelets  fie  ar- 
mes en  chacune  compagnie ,  il  vouspiai- 
ra  vous  trouver  Mardy  prochain  deux 
heures  de  relevée  au  bureau  de  ladite 
ville.  Fait  au  bureau  d'icelle  ville  le 
Samedy  6.  jour  de  Septembre  1614. 

Pareil  mandement  a  efté  envoyé  à 
chacun  de  meflieurs  les  colonels. 


U  Mardy  9.  jour  de  Septembre 
1614.  Enl'aflemblée  ledit jourfai- 


D  -  - 

te  en  la  grande  lalle  de  l'hoftel  de  la 
ville  de  meflieurs  les  P.  des  M.  E.  fie  co- 
lonels de  cettedite  ville  en  la  prefence 


de  monfieur  le  gouverneur ,  pour advil 
fer  â  ce  qui  eft  à  faire  lors  du  retour 
du  roy  en  cette  ville ,  font  comparus , 
Monfieur  de  Liancour  gouverneur  de 

cettedite  ville. 
Monfieur  le  prefident  Miron  prefidenc 

aux  requdtes  P.  des  M. 
Monfieur  des  Vieux, 
Monfieur  ClapifTon  , 
Monfieur  Huot , 
Monfieur  Pafquier  ,  efchcvins  j 
Monfieur  le  prefident  de  Marly , 
Monfieur  Pajot  maiftre  des  requeftes , 
Monfieur  le  prefident  Aubry, 
Monfieur  le  prefident  Durer , 
Monfieur  de  Grieux  fieur  de  S.  Aubin, 
Monfieur  Sanguin  fieur  de  Livry  , 
Monfieur  le  prefident  de  Champront, 
Monfieur  Fournier> 
Monfieur  Perrotj 
Monfieur  Feuillet  colonels  j 
Monfieur  Durct  premier  fubftitut  fie 
lieutenant  de  la  colonelle  de  monfieur 
le  prefident  de  Thou > 
Monfieur  de  Hodicq  lieutenant  de  mon- 
fieur le  prefident  Chevallier  colonel , 
Monfieur  Juflàult  lieutenant  de  mon- 
fieur le  prefident  de  Bîancmefnil, 
Monfieur  Reperault  lieutenant  de  la  co-' 
lonellc  de  monfieur  le  prefident  Mi- 
ron prevoft  des  marchands, 
Et  le  fieur  Bonigalle  en  feigne  de  la  co- 
lonelle de  monfieur  Roullié  fieur  des 
Rivaulx. 

La  compagnie  eftant  afTemblée,  après 
plufieurs  propofitions  faites ,  a  efte  ar- 
refté  ,  en  confequence  du  mandement 
envoyé  auxdits  fieurs  colonels  cy-de- 
vant  tranferit ,  d'envoyer  au-devant  du 
roy  un  nombre  de  bourgeois  armez  ti- 
rez de  toutes  les  colonelles ,  pour  cftre 
conduits  par  un  feul  defdits  colonels, 
laquelle  charge  de  colonel  monfieur  le 
prefident  de  Chivryauroit  efté  prié  d'ac- 
cepter. Ce  qu'ayant  fait ,  a  efté  refolu 
mettre  lefdits  bourgeois  en  deux  trou- 
pes ou  bataillons,  à  l'un  defquels  feule- 
ment ,  tel  qu'il  plaira  audit  fieur  de  Chi- 
vry ,  fera  l'infeigne  blanche ,  fie  que  l'au- 
tre troupe  ou  bataillon  fera  conduit  par 
ledit  fieur  Reperault  lieutenant  colonel 
de  monfieur  le  prefident  Miron  prevoft 
des  marchands.  Enfémble  que  de  tous 
lefdits  bourgeois  monfieur  Teftu  che- 
valier du  guet  fera  fergent-major  j  fit 
ordonné  à  tous  lefdits  colonels  de  choi- 
fir de  chacune  de  leurfdites  colonelles  un 
capitaine ,  un  lieutenant  Se  enfeigne  feu- 
lement pour  conduire  au  gros  lefdits 
bourgeois  de  ladite  colonelle. 

Ont 


JUSTIFICATIVES. 

Ont  cfté  expédiez  fie  envoyez  aux- 
dits fieurs  colonels  autres  mandemens, 
donc  la  teneur  enfuit  : 


DE  PAR  LES  P.  DES  M.  ETE. 
de  la  ville  de  Pans. 


An.  i*m« 


DE  PAR  LES  P.  DES  M. 
de  U  ville,  de  Paris. 


ET  E. 


MOnfieur  le  prefident  de  Blanc- 
mefnil  colonel.  Nous  vous  prions 
qu'en  l'élection  que  vous  ferez  d'entre 
les  capitaines,  lieutenans  ôc  enfeignes 
de  voftre  coloucllc,  d'un  capitaine,  lieu- 
tenant Ôc  enfeignes  pour  conduire  ceux 
de  voftredite  colonelle  pour  aller  au- 
devant  du  roy,  vous  advi  fiez  de  choifir 
Je  plus  d'officiers  &  autres  perfonnes 
de  g  Bande  qualité  qiii  fe  trouvera ,  afin 
que  S.  M.  en  ait  plus  de  contentement 
ôc  la  ville  plus  d'honneur  ;  ôc  faites  en 
force  qu'en  chacune  compagnie  il  y  ait 
la  moitié  de  picquiers  ,  fuivant  noftre 
mandement  précèdent  i  &  de  nous  en- 
voyer dans  demain  l'eftat  de  vofdices 
compagnies  ôc  le  procez  verbal  qui  en 
aura  elle  par  vous  fait.  Au  bureau  de 
la  ville  ,  le  10.  jour  de  Septembre 
1614. 

Pareil  mandement  a  cfté  envoyé  à 
chacun  defdits  fieurs  colonels. 

Et  d'autant  que  ez  maifons  des  bourT 
geois  ne  fut  trouvé  nombre  de  piques 
fuffifamment  comme  il  cftoit  befoin  d'a- 
voir ,  en  fut  tiré  de  l'arlcnal  du  roy , 
enfemble  des  corcelets ,  qui  furent  four- 
nis auxdits  bourgeois  gracieufement. 

Fut  auffi  envoyé  mandement  aux  quar- 
teniers  pour  eux  tenir  prefts  avec  leurs 
cinquanteniersôc  dixeniers  &  douze  no- 
tables bourgeois  de  chacun  quartier  non 
officiers  des  cours  fouveraines  à  cheval 
&  en  houflê ,  au  jour  &  heure  qui  leur 
feroie  fait  fijavoir,  pour  aller  au-de- 
vant dudit  feigneur.  Du  Jeudy  xi.  Sep- 
tembre. 

Duditjour.  Mandemens  envoyez  aux 
trois  nombres  d'archers  de  la  ville  , 
pour  fe  trouver  à  la  Grève  au  jour  ôc 
à  l'heure  qu'on  leur  marquera ,  à  che- 
val ,  armez  8c  vertus  de  leurs  cafaques, 
pour  accompagner  mcflîcurs  delà  ville 
à  aller  au-devanc  du  roy. 

Fut  envoyé  mandement  de  rechef  a 
chacun  defdits  fieurs  colonels  dont  la 
teneur  enfuit: 


Tome  II.  Part.  III. 


MOnfieur  le  prefident  deBlanc-mef- 
nil  colonel.  Nous  vous  prions  ad- 
venir les  capitaines,  lieutenans  ôc  en- 
feignes de  voftre  colonelle  qu'ils  ayenc 
à  enjoindre  aux  bourgeois  de  leurs  com- 
pagnies qui  onterté  choifis  &  élus  pour 
aller  au-devant  du  roy,  d'eux  tenir  prefts 
avec  les  armes  qui  leur  feront  ordon- 
nées pour  aller  au-devant  de  S.  M.  aux 
jour  fie  heure  que  nous  vous  ferons  fija. 
voir,  fans  que  leldits  bourgeois  s'en  puif- 
fent  exempter  ni  envoyer  perfonneen 
leurs  places ,  finon  en  cas  de  légitime 
exeufe  ou  empefehement ,  ce  que  nous 
laiflons  â  voltre  diferetion  ôc  a  vofdits 
capitaines  de  juger ,  à  peine  contre  cha- 
cun defdits  bourgeois  ainfi  deffaillans 
ou  refradaires  de  foixante  livres  parifis 
d'amende,  qu'ils  payeront  fans  déport 

{>ar  vente  prompte  de  leurs  biens  fur 
e  champ  ,  nonobftanc  oppofitions  ou 
appellations  quelconques  faites  ou  a  fai- 
re. Etoultre  fera  mis  des  perfonnes  en, 
leurs  places  par  les  capitaines ,  à  leurs 
defpcns.  Et  à  ce  que  aucuns  n'en  pré- 
tendent caufe  d'ignorance ,  permettons 
auxdits  capitaines  en  chacune  de  leurs 
compagnies  de  faire  battre  le  tambour 
fie  publier  la  prefence  ordonnance.  Ec 
oultçe  nous  vous  prions  advercir  vofdits 
capitaines ,  lieutenans  Ôc  enfeignes  ,  ÔC 
tous  ceux  de  vofdices  compagnies  aufli 
deftinez  pour  aller  au-devant  du  roy , 
d'obeïr  pour  les  rangs  ôc  fe  ranger  aux 
lieux  ôc  endroits  qui  leur  feront  enjoints 
par  monfieur  le  chevalier  du  guet  or- 
donné par  monfieur  le  gouverneur  ôc 
par  nous  fergent  major  ôc  autres  délé- 
guez ,  à  peine  de  300.  1.  parifis  d'a- 
mende ôc  de  prifon ,  dont  fera  fait  un 
rolle  pour  prefenter  à  S.  M.  Et  oultre 
nous  vous  prions  d'advercir  tous  ceux 
de  voftredite  colonelle  de  fe  trouver 
Dimanche  procham  à  l'heure  de  midy 
au  pré  aux  Clercs  avec  les  mefmes  ar- 
mes qu'ils  doivent  avoir  le  jour  de  l'en- 
trée ôc  le  mefme  nombre ,  pour  faire 
monftre  ôc  reveuc.  Et  auparavant  que 
d'y  aller ,  toutes  les  croupes  tirées  de 
voftre  colonelle  s'afîcmblcront  devant 
voftre  maifon,  pour  de  là  eftre  condui- 
tes audit  Pré-aux-clercs  par  les  capicai. 
nés  licucenans  ôc  enfeignes  élus  en  vof- 
tredite colonelle ,  enfemble  un  fergenc 
de  chacune  compagnie.  Et  en  voftre  pre- 
fence ,  avant  qu'ils  partent ,  ferez  pu- 
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blier  le  prefent  mandement  au  /on  du 

tambour.  Ferez,  s'il  vous  plàift,faire  def-  VJ  ESSIEURS.  Vous  verrez  car  I 
fenfesàtousceuxdcvoftred.colonellede  lettres  que  le  roy  monficur 
porter  aucunes  balles  ni  papier,  ni  ri-  fils  vous  eferit,  qu'il  le  promet  d'X 
rer  au- dedans  m  dehors  la  ville,  lans  Mardy  prochain  à  difnerau  Bou  I 
exprez  commandement  à  peine  de  la  royne  &  arriver  fur  les  trois  hLts 
vie.  Fait  au  bureau  de  la  ville  le  Ven-  en  fa  bonne  ville  de  Paris  d'aile  A  f 
dredy  ».  jour  de  Septembre  1614.  cendre  à  N.  D.  pour  y  faire  cha 
Autant  du  prefent  mandement  fut?  le  Te  Deum  &  rendre  grâces  a'Di 
envoyé  à  chacun  defdits  fieurs  colo-  comme  nous  devons,  de  fon  retour  & 
nels'              ,  heureux  fuccez  de  fon  voyage  &o„?i 
Et  ledit  jour  de  Dimanche  ,  de  relc-  defire  que  alliez  au .  devant  de  luv  lar- 
vée ,  toutes  les  compagnies  arrivèrent  ques  à  moitié  chemin  du  Boum  il  Ll~ 
&  fe  rendirent  1  une  après  l'autre  audit  ne  ,  comme  auffi  que  les  gens  decumê 
Pre-aux-clercs  en  fort  bel  ordre  &  equi-  qui  fortiront  de  fadite  bonne  ville  fe 
page,  tant  de  la  part  des  chefs,  que  trouvent  en  la  plus  prochaine  plaine 
foldats ,  qui  eftoient  en  nombre  de  plus  hors  les  fauxbourgs.  '  fe  vous  orie  Sonr 
de  6000  hommes ,  que  à  raifon  de  30.  ques  y  donner  l'ordre  que  vous  feavez 
hommes  de  chacune  compagnie,le  nom-  trop  mieux  y  eftre  requis  félon  vos  fi 
bre  ne  devoit  monter  que  à  4100.  hom-  délitez  &  affilions  accouftumée*  F> 
mes.  En  quoy  fe  peut  reconnoillre  l'af-  je  prieray  Dieu  qu'il  vous  ait ,  mefllcufs 
fcclion  des  bourgeois  de  Pans  au  fer-  en  fafainte&  digne  garde  Eferit  à  Cha7 
vice  du  roy.  Auquel  lieu  fut  faite  mon.  très  le  ».  Septembre  1614.  Sint  •  M  A  " 
tre  &  reveuë  dVdites  compagnies  en  RIE.  EtauJejfo*,  :  de  LoLTmin 
d  ?aS  iC  raeffieursle  gouverneur,  fur  U  fufcripti,*,  A  meffieurs  les  P  *  des 
P.  des  M.  &  E.  qui  en  receurent  du  M.  &  E.  de  la  ville  de  Paris, 
contentement.  Ec  cftant  mefdits  fieurs  aflii  reque 
Le  mefme  jour  fut  receu  lettres  de  le  roy  arriveroiten  cettedite  villeledit 
cachet  du  roy  &  de  la  royne  adrelTan-  jour  de  Mardy  de  relevée,*  pafleroie 
tes  a  ladite  ville ,  defquelles  la  teneur  à  laporte  S.  Jacques  ,  donnèrent ordreà 
:  ce  °iUI  ef*oit  pour  ce  neceflaire.Et  fut  en, 
nsDADttl)AW             •  vov^  mandemens  aux  fieurs  colonels, 
DE  PAR  LE  ROY.  confeillers,  quarteniers  &  archers,  le  il 

T~rr,^„                            .  duditmois. 

Par  no,  HERS  ET  BIEN  AMEZ*  ,  ^  CnCore            dcf&»<"«  «« 

A«J/  a     dernières  nous  vous  avons  bourgeois  foldats ,  fur  peine  de  la  vie , 

rn^l        dC  Z°*Le  m0U  n&  ?cbe-    de  drer  aPrès         ^ent  hors  la  vil 
rn  nement  en  noftre  bonne  ville  de  Pa-    le  ,  &  à  toutes  perfonnes,  de  faire  pat 

M^J^^T-  n°US  r°US  dir°nS  V*  kr  des  «rrolTes  depuis  l'entrée  du  pont 
f£  Pr0ch,a,rn  nous  ferons  s'il  plaift    N.  D.  jufques  au  bout  du  fauxbourç 

L.      '  1          1U  ^urg-la-royne >  S.  Jacques ,  depuis  l'heure  de  onze  heu- 

pour  armer  en  noftredite  "bonne  ville  res  jufques  à  fept,  à  peine  de  confifea- 

lur  les  trois  heures  apres  midy  ,  que  don  des  chevaux  &  carrofTes. 

nous  irons  defeendre  a  N.  D.  pour  y  Et  ledit  jour  de  Mardy  16.  duditmois 

etc  -i  Cr?ntC!i    Tl Deum&C  rendrc  Sra-  de  Septembre  mefdits  fieurs  les  prevoft 

fucc^         a         ret°^r  &  hGUreux  des  marchands ,  efchevins ,  procureur , 

donc \tir      a  VOU85  V°US  ¥°uJrez  g^r  &  receveur ,  aucuns  je  meffieurs 

m  it     L      /f^"011,5  ,uftîUes  ies  CODrei«ers,  quarteniers,  &  grand 

&  d™iJÎ a "      ,C,  Bourg"Ia-royne,  nombrede  bourgeois,  cinquanteniers  & 

ouf  SI"  °lrC  T  kA  ge"LS  dC  §uerrC  dixenic"  >  tous  honorablement  vcftus, 
qui  fo mront  de  noftredite  bonne  ville    feroient  partis  dudit  hoftel  de  la  ville 

W Zf  u"  P1."5  Foraine  plaine  environ  l'heure  de  midy,  tous  à  che- 
faul  J  Co  7^  °  ,C^lle'  Si  faites  val  &  en  houfle .  e"  l'o?d«  qui  enfuit  : 
S i  d  C^r  .  °ft  DOftre  Plaifin  Don"  P^ierement  les  trois  compagnies 
161I  'TÀeruc,OUr  JeSePtembre  des  archers  delà  ville,  conduit! Tpar 
Loîrtfr  #    ^  rf*  "  deB0US  DE    leurs  chefs  »  tous  à  cheval  &  en  tort  bel 

A  nos  rrpc"  k     «  u Ncri?tion rfi        :    ordre  ficéquipage ,  ayans  des  tromper 
Anostres-chers&b,enamezlesP.des    tes  devant  eux  7 
m.  &  t.  de  noftre  bonne  ville  de  Pa-       Acres  lefdits  archers  marchoient  le 

maiftre  d'hoftel  de  la  ville  &  le  con- 

rrolleur 
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trolleur  du  bois  à  cheval  Se  bottez,  ayans 
l'efpée  au  cofté. 

Après  eux  les  maiftres  des  œuvres 
de  maçonnerie  &  charpenterie  &  le 
maiftre  de  l'artillerie  de  ladite  ville , 
allans  eux  crois  d'un  mefme- rang  à  che- 
val. 

Puis  les  fergens  d'icelle  ville  à  che- 
val Se  en  houffe,  veftus  de  leurs  robbes 
mi-parties  &  navires  d'orpheverie  fur 
la  manche. 

Apres  eux  alloit  le  greffier  de  ladite 
ville,  feul,  achevai  &  en  houfTe,  veftu 
de  fa  robbe  mi-partie. 

Lefdits  fieurs  P.  des  M.  Se  E.  auflî 
veftuj#  de  leurs  robbes  mi-parties,  le 
procureur  du  roy  de  la  ville ,  veftu  de 
la  robbe  d'efear latte  ,  le  receveur  de 
ladite  ville  veftu  de  fon  manteau  à  man- 
ches noires;  puis  aucuns  defdits  fieurs 
confeillers.  Après  eux  lefdits  quarte- 
niers ,  cinquanteniers ,  dixeniers  Se  bour- 
geois mandez  ,  eftans  en  fort  grand 
nombre  &  bien  veftus,  tous  à  cheval 
&  en  houflè.  Et  en  cet  eftat  allèrent 
trouver  mondit  fieur  de  Liancour  gou- 
verneur de  cette  ville  au  Petit-Bourbon. 
Et  après  avoir  falué  ledit  lîeur  gouver- 
neur ,  lèroient  tous  partis  au  mefme  or- 
dre, cftant  ledit  fieur  prevoftdcs  mar- 
chands a  cofté  dudit  fieur  gouverneur, 
&  les  gentilshommes  dudit  fieur  devant 
les  maiftres  des  oeuvres  Se  fergens.  Et 
allèrent  tous  enfemble  julques  environ 
à  mi-chemin  du  Bourg-la-royne ,  où  ils 
mirent  pied  à  terre.  Et  incontinent  après 
leroic  S.  M.  arrivée  eftant  en  carroiîè , 
accompagné  de  grand  nombre  de  prin- 
ces Se  feigneurs.  Et  après  l'avoir  par 
mefdits  fieurs  falué  en  toute  humilité , 
mondit  fieur  le  prévoit  des  marchands 
luy  auroit  fait  la  harangue  qui  enfuit , 
eftans  lors  de  ladite  harangue  lefdits 
fieurs  de  la  ville  à  genoux  : 

Sire, 

• 

VOSTRE  MAJESTE'  retournant 
pleine  de  triomphes  fie  couronnée  de 
trophées  en  la  bonne  ville  de  Paris  , 
c'elt  bien  rai  fon  que  profternée  à  vos 
pieds  elle  renouvelle  par  noftre  entre- 
mife  les  humbles  fubinifllons,  fie  hom- 
mages qu'elle  vous  doit,  V.  M.  pre- 
nant par  le  redoublement  de  nos  affec- 
tions une  nouvelle  poflèflion  des  cœurs 
de  tous  les  habitans  qui  vous  font  de 
longue  main  naturellement  acquis }  ne 
pouvant  allez  admirer  la  refolution  de 
Tome  II.  Part.  III. 
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voftre  courage  ,  d'avoir  en  ce  temps  fit 
en  l'aage  où  vous  eftes  fait  un  tel  voya- 
ge par  les  principales  villes  de  voftre 
royaume ,  où.  comme  un  autre  Cefàr , 
à  voftre  feule  venue'  &entu»  clin  d'œH 
avez  doucement  vaincu  tout  ce  qui  fem- 
bloit  le  préparer  au  defordre  des  nou- 
veaux mou  vemens.  Delà,  Sire,  comme 
autresfbis  d'un  S.  Louis ,  nous  efperons 
voire  prenons  une  entière  affurance des 
principes  de  tant  dç  vertueules  quali- 
tez  qui  rehiifent  en  V.  M.  ainfi  que 
vous  eftes  le  plus  grand  roy  du  monde, 
vous  veoir  un  jour  le  plus  jufte,  le  plus 
vaillant  Se  le  plus  preux  monarque  de 
la  terre ,  le  ciel  faifant  chacun  jour  fie 
à  veuc  d'œil  un  afiemblage  en  vous 
des  vertus  du  mefmc  S.  Louis  &  de  cel- 
les du  grand  Henry  -y  dont  pour  rétri- 
bution,  Sire,  &  pour  tefmoignage  en- 
tier du  rclïênriment  des  biens  que  nous 
recevons  de  vos  travaux ,  nous  drefle- 
rons  à  jamais  nos  vœux  à  Dieu  pour  la 
fanté  de  V.  M.  Se  profperité  de  fes  af- 
faires ,  Se  chanterons  éternellement  >.  Vi- 
ve le  roy ,  Vive  le  roy ,  Vive  le  roy. 

A  quoi  S.  M.  fit  refponlè  que  la  pro- 
vince de  Bretagne  d'où  il  venoit  eftant 
malade ,  il  eftoit  neceflaire  qu'il  y  fit  le 
voyage  qu'il  avoit  faitj  aimoit  fa  ville 
de  Paris  j  Se  que  eftant  aflfeclionnez  a 
fon  fervicc ,  il  leur  feroit  bon  prince  } 
commandant  à  mefdits  fieurs  de  fe  lever. 
Ce  qu'ils  firent  avec  un  million  dere- 
merciemens  ;  mefme  mefdits  fieurs  bai- 
ferent  l'un  après  l'autre  la  main  de  S.  M. 
en  toute  humilité  Se  révérence. 

Ce  fait ,  S.  M.  feroit  fortie  du  carofle 
&  monté  à  cheval ,  accompagné  des 
princes  Se  feigneurs  de  fa  fuite  ;  montez 
fur  de  grands  chevaux  de  parade,  &  ri- 
chementhabillez ,  Se  tiré  fon  chemin  où 
eftoient  les  compagnies  mifes  en  ordre 
en  deux  bataillons  en  une  grande  plai- 
ne -,  lefquelles  compagnies  S.  M.  auroit 
pris  grand  plaifir  a  veoir ,  pour  eftre , 
tant  les  chefs  d'icellcs ,  que  foldats, 
fort  bien  habillez  &  armez.  Mefme  mon- 
fieur  le  prefident  Durer  fcul  colonel  de 
toute  la  troupe  eftoit  fuperbement  veftu, 
lequel  conduifoit  S.  M.  a  l'entour  def- 
dites  troupes.  Et  ayant  ainfi  veu  lefdi- 
tes  compagnies,  auroit  pris  fon  chemin 
par  le  fauxbourg  S.  Jacques ,  a  la  faufle 
porte  duquel  fauxbourg  eftoient  les  ar- 
mes dudit  feigneur,  celles  de  la  royne, 
Se  au-deffous  celles  de  mondit  fieur  le 
gouverneur  &  de  ladite  ville,  toutes 
entourées  de  lierre  Se  de  clinquant. 

Et  ainfi  S.  M»  depuis  ledit  lieu  du 

Vuu  ij 
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 Bourg- la-royne  fut  facilement  veuf  d'un 

An.  i<si4.     chacun  ,  ayant  fur  le  chemin  un  fi  grand 
nombre  Se  multitude  de  peuple  qui 
crioient  :  Vive  le  roy ,  avec  rejouïflànce 
&  acclamations  de  joye ,  donnant  des 
bénédictions  fur  S.  M.  qu'il  eft  impoflU 
ble  de  le  dire  ni  reprefenter.  Laquelle 
citant  arrive   a  ladite  porte  S.  Jac- 
ques ,  où  mefdits  fieurs  P.  des  M.  Se  E. 
l'attendoient,  elle  s'arrefta  à  regarder 
&  c  on  fi  Jerer  un  grand  tableau  que  la- 
dite ville  y  avoit  fait  mettre ,  dans  le- 
quel eftoient  reprefentées  leurs  majef- 
tez  aïïîs  fur  le  bord  d'un  grand  navire, 
au  haut  duquel  eftoit  une  grande  cou- 
ronne contenant  en  foy  les  mats  du 
vaiflèau  qui  traverfoient  par  dedans. 
Au-dellùs  du  roy  qui  eftoit  au  cofté 
dextre,  eftoit  une  balance  fouftenuë 
d'un  filet  d'or  traverfant  dans  un  ciel 
fait  audit  tableau  j  reprefentant  par  ce 
fymbolc  la  juftice  que  S.  M.  Se  le  roy 
Henry  le  grand  fon  pere  ont  toujours 
fi  religieufement  fait  obferverôc  rendre 
au  peuple.  Etau-deflous ,  des  couronnes 
de  laurier,  pour  reprefenter  les  victoi- 
res que  S.  M.  a  ja  acquis  par  fa  feule 
prefence&  fans  frapper  coup  j  avec  cette 
devife  au-defious de fes pieds  :  MOTOS 
PRyESTAT  COMPONERE  FLUC- 
TUS.  Au  cofté  feneftre  eftoit  la  ma- 
jefté  de  la  royne  fa  mere ,  Se  au-defTus 
de  fa  tefte  une  colombe  tenant  en  fon 
•7/  ftiinit  ^ec  £*eux  branches  de  laurier*,»  avec 
Un  ■.  l'une  de  la  devifè  :  REG1NA  QUID  OPTES 

SÏÏÏ£,"Et.en«  ces  deux  dev>fo  eftoit  celle 
qui  enfuit: 

D.  O.  M.  SACRUM. 
LUDOVICO  XIII.  REGIPACIFI- 
CO  ET  JUSTISSIMO  MARIyEQUE 
REGINE  MATRI  PACIS  BELLI- 
QpE  MODERATRICE 
Pendant  que  S.  M.  eftoit  en  cette 
contemplation  la  mulique  douce  de  voix 
Se  d'inftrumens  qui  eftoit  préparée  en 
ce  lieu  commença  à  chanter  en  vers, 
moitié  Grecs  &  moitié  François ,  la  çran  * 
deurdeS.  M.  l'honneur  que  la  vifle  re- 
cevoir de  fa  venue  Se  de  fa  prefen- 
ce,  &  le  contentement  de  l'heureux 
fuccez  de  fon  voyage  ^  mefme  mondit 
fieur  le  prevoft  des  marchands  luy  pre- 
fenta  une  ode  en  parchemin  qui  avoit 
efté  faite  à  fa  louange  Se  que  les  mufi- 
ciens  chantoient ,  comme  auffi  meldits 
fieurs  de  la  villeen  donnèrent  aux  prin- 
ces &  leigneurs  qui  eftoient  à  l'erirour 
de  S.  M.  Ce  fait,  continua  fon  chemin 
pour  entrer  dans  fa  ville ,  marchant  de- 
vait b.  M.  mefdits  fieurs  les  prevoft  des 
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marchands,  cfchevins,  procureur  du  rov 
greffier  Se  receveur  feulement,  le  relie 
de  la  troupe  eftant  allé  devant,  Se  fa 
mulique  des  cornets  à  bouquin  &  hault 
bois  commença  à  fonner.  Et  ainfi  fut~ 
i>,.M.  conduite  julques  à  l'eglife  N  D 
où  tout  le  long  du  chemin  les  rues  & 
maifons  eftoient  remplies  dépeuple  qui 
tous  crioient  vive  le  roy  ,i  haulîe  voix 
En  laquelle  eglile  fut  receuë  S.  M  par 
meffieurs  du  clergé  &  par  meilleurs  de 
la  cour  de  parlement  ,  melfieurs  des 
comptes  &  de  la  cour  des  aydes  •  &  là 
fut  chanté  le  Te  Deum  ,  Jequel'eftant 
dit,  fut  S.  M.  conduite  en  fon  chafteau 
du  Louvre ,  par  les  princes  &  feigneurs  de 
fa  fuite,  Se  meilleurs  des  cours  fouve- 
raines  Se  melfieurs  de  la  ville  lé  retire 
renc  à  la  fortie  de  N.  D.  Et  parce  qu'il 
eftoit  un  peu  tard,  les  habitans  des  rues 
par  où  le  roy  pafla,  jufqu'à  ce  qu'il fuft 
au  Louvre,  firent  allumer  au-devant  de 
chacune  maifon  un  flambeau  ou  une  tor 
che. 

Et  eft  à  noter  que  le  jour  mefme  que 
le  roy  entra,  fur  les  neuf  heures  du  ma- 
tin monfieur  le  prevoft  des  marchands 
avec  deux  cfchevins  Se  le  greffier  de  la 
ville ,  furent  par  devers  melfieurs  des 
cours  fouveraines  pour  les  prier  d'affifter 
au7V  Deum  à  N.D.  ledit  jour  -,  lefquels 
firent  refponfe  qu'ils  s'y  trouveroient , 
Se  en  avoient  receu  mandement  Se  let- 
tres du  roy  à  cette  fin  ^  lefquels  fieurs 
des  cours  fouveraines  y  furent,  comme 
dit  eft ,  en  corps  Se  robbes  rouges. 

Et  le  lendemain  Mercredy  17.  Septem- 
bre 1614.  fur  les  onze  heures  du  marin 
mefdits  fieurs  furent  au  Louvre  en  ha- 
bits noirs  faire  la  révérence  àleurfdites 
majeftez. 

Affe  de  mqoriti  du  roy  Louis  XI) I. 


Ejourd'huyJeudydeuxiefmed'Oc- 
tobre  16 14.  le  tres-chreftien  Louis 
XIII.  du  nom  roy  de  France  &  de 
Navarre  ayant  atteint  l'aage  de  treize 
ans  pafiez  &  entrant  fur  la  quatorzième 
année  de  fon  aage,  fut  déclaré  majeur 
en  fa  cour  de  parlement  de  Paris,  où 
alfifta  la  royne  lors  régente  fa  mere, 
monfieur  frère  unique  de  S.  M.  n'ayant 
lors  que  huit  à  neuf  ans,  M.  le  prince 
de  Conde  premier  prince  du  fàng ,  mon- 
fieur le  comte  de  Sortions  auffi  prince 
du  fang  aagé  d'environ  dix  à  onze  ans, 
monfieur  Je  duc  de  Guife,  monfieur  le 
duc  de  Mayenne,  monfieur  le  duc  d'El- 
beuf,  les  pairs  de  France  lais ,  monfieur 
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le  chancelier ,  fie  une  infinité  de  maref- 
chaux  de  France ,  chevaliers  de  l'ordre, 
&  autres  grands  feigneurs  ,  tous  vcftus 
de  toile  d'or,  d'argent  &  broderie,  tout 
couverts  de  diamans&  pierreries , 'ayant 
chacun  ,  8c  mefme  S.  M.  de  petites  to- 
ques de  velours.  Scmblablement  y  affif- 
terent  meflieurs  les  cardinaux  du  Perron, 
de  Bonzy  fie  de  la  Rochefoucault  ;  fie 
n'y  affilièrent  les  pairs  de  France  clercs, 
d'autant  qu'ils  vouloient  marcher  devant 
les  cardinaux  à  caufe  de  leurs  pairies , 
ce  que  la  royne  régente  lors  ne  voulut 
permettre  ;  qui  eft  caufe  qu'ils  n'y  affif- 
terent.  Et  incontinent  après  les  haran- 
gues faites  dans  la  grande  chambre  du 
parlement ,  &  que  S.  M.  fut  déclarée 
majeur ,  ladite  dame  royne  fa  mere  fie 
tous  lcfdits  princes  ,  feigneurs ,  &  mef- 
me monfieur  le  chancelier  fie  toute  la 
cour  de  parlement,  fe  mirent  à  genoux 
devant  S.  M.  luy  faifant  hommage  6c 
le  reconnoiflànt  pour  leur  fouverainfei- 
gneur.  Et  ce  fait ,  à  la  fortie  du  difner, 
hit  tiré  grande  quantité  d'artillerie,  ca- 
nons fie  Doucttes ,  comme  au  fêmblable 
fut  fait  le  foir  un  feu  de  joye  à  la  Grè- 
ve devant  1'hoftel  de  ville,  que  meilleurs 
les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins 
firent  faire.  Auffi  commandèrent  aux 
quarteniers  d'en  faire  faire  partoutes  les 
dixaines  de  leurfdits  quartiers ,  ce  qui 
fut  fait  avec  grande  allegreffè  fie  accla- 
mations de  joye  par  tout  le  peuple ,  crians 
vive  le  le  roy. 

Toutes  les  rues  par  où  S.  M.  paffa 
pour  aller  à  fon  parlemcnt,dcpuis  le  Lou- 
vre ,  eftoient  pleines  de  peuple  pour  voir 
paffer  S.  M.  fie  lcfdits  leigncurs  qui  mar- 
chèrent en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  la  compagnie  des  che- 
vaux légers. 

Après ,  le  grand  prevoft  de  fon  hoftel 
&  les  lieutenans  fie  archers. 

Après,  les  cent  SuifTès. 

Plulîeurs  feigneurs  fie  gentilshommes. 

Les  heraults  d'armes. 

Sa  majefté  feule  à  cheval ,  fie  à  l'entour 
d'elle  tous  fes  cftaffiers  à  pied ,  infinis 
pages  fie  laquais. 

Après ,  monfieur  fon  frère ,  auffi  fcul. 

Après ,  melfieurs  les  princes  de  Condé, 
de  Soiffons  fie  duc  de  Guife ,  eux  trois 
enfemble  dans  un  mefme  rang ,  monfieur 
le  prince  de  Condé  ayant  la  main  droi- 
te ,  monfieur  le  comte  de  Soiflbns  au 
milieu,  fie  monfieur  de  Guife  la  main 
gauebe. 

Après,  monfieur  le  duc  d'Elbeuf ,  mon- 
fieur le  duc  d'Efpernon ,  fie  autres  fei- 
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gneurs ,  tous  iuperbement  braves.        Am  ij;i4 

Et  eft  à  noter  que  monfieur  le  duc  de 
Mayenne  ,  comme  grand  chambellan 
df  France  ,  elkoit  proche  de  S.  M. 

La  veille  de  cette  folemnité  les  ma- 
refehaux  fie  fouriers  de  S.  IvJ.  ayant  mar- 
qué dix-huit  maiions  du  pontN.  D.  pour 
y  mettre  quelques  princeilès  fie  feigneurs, 
melfieurs  les  P.  des  M.  fie  efchevins 
en  allèrent  faire  plainte  au  roy  fie  à  la 
royne  fa  mere ,  leur  rcmonftrant  que  ce 
n'eftoir  la  couftume ,  fie  que  de  tout  temps 
les  marefehaux  Se  fourriers  de  S.  M.n'a- 
voient  marqué  fur  ledit  pont ,  ains  avoit 
toujours* efte  à  la  pleine  difpofition  fie 
liberté  defdits  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins,  tant  pour  eux  ,  que  pour  lef- 
dits  procureur  du  roy ,  greffier,  receveur 
fie  cortlcillers  de  ladite  ville, fuppliant 
leurldites  majeftez  de  les  continuer  en 
cette  poilêlfion.  A  quoy  leurfdices  ma- 
jeftez  rirent  refponfe  qu'ils  n'entendoienr 
rien  innover  ni  préjudiciel-  à  ce  qui  ap- 
parrenoit  à  ladite  ville  5  vouloient  que 
lefdites  mailons  fuflènt  démarquées, 
pour  en  difpofer  par  ladite  ville  com- 
me elle  avoit  accouftume.  Et  de  fait  , 
fur  le  champ  envoyèrent  quérir  lefdits 
marclchaux  fie  fourriers  ,  auxquels  fut 
commandé  d'aller  démarquer  ce  qu'ils 
avoient  marqué  fur  ledit  pont.  Ce  qui 
fut  fait.  Et  mcfdits  fieurs  de  la  ville  joui- 
rent librement  de  toutes  lefdites  mai- . 
Ions  dudit  pont ,  tant  pour  eux  ,  que 
pour  lefdits  confeillers  de  la  ville  fie 
de  leurs  amis,  pour  veoir  palier  ladite 
folemnité. 

le  roy  &  la  royne  mettent  la  première  fierté 
.tu  font  des  Tourneiles. 

• 

DUSamcdy  xi.  jour  d'Octobre  1614. 
Ledit  jour  fur  les  quatre  heures 
de  relevée  le  roy  Louis  XIII.  de  ce  nom 
fie  la  royne  fa  mere  ont  mis  fie  pofé  la 
première  pierre  au  pont  que  l'on  com- 
mence à  baftir  fur  la  rivière  depuis  la 
rue  des  Nonnains  d'Hiere  jufques  à  la 
Tournelle,  lequel  pont  M.  Chriftophle 
Marie  a  entrepris  de  faire  faire  luivant 
le  contrael  par  luy  fait  avec  S.  M.  A 
laquelle  affictte  de  première  pierre  y  a 
efté  fait  la  folempnité  qui  enfuit  : 

Premièrement  meilleurs  les  prevoft  des 
marchands  fie  efchevins  furent  le  jour 
de  devant  au  Louvre  pour  en  fupplicr 
leurs  majeftez ,  eftant  un  ade  fort  mo- 
morial. 

Ledit  jour  de  Samcdy ,  de  relevée , 
mefdits  fieurs  les  prevoft  des  marchands, 

Vuu  iij 
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a*  K14.  efchevins  ,  procureur  du  roy  &  greffier 
de  ladite  ville  furent  attendre  leiditcs 
majeftez  à  l'endroit  dudit  pont ,  &  par- 
tirent de  l'hoftel  de  ville  en4'ordre£ 
habits  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  à  pied  en- 
viron foixante  archers  veftus  de  leurs 
hocquetons  &  hallebardes. 

Après  les  fergens  de  ladite  ville  veftus 
de  leurs  robbes  mi-parties  &  leurs  navi- 
res fur  l'efpaule,  auffi  à  pied. 

Mefd.  fieurs  les  prevoft  des  marchands 
efchevins  &  greffier ,  veftus  de  leurs  rob- 
bes mi.parties,  &  ledit  fieur  procureur 
du  roy  de  fa  robbe  d'elcarlate! 

Et  quelque  temps  après  qu'ils  furent 
arrivez  à  l'endroit  dudit  pont,  ducofté 
duquay  des  Ormes ,  y  vinrent  leurfdites 
majeftez  fuivis  deplufieurs  princes  Sei- 
gneurs ,  dames  &  princefies ,  auxquels 
mefdits  fieurs  de  la  ville  rirent  la  révé- 
rence ,  avec  une  petite  harangue  que 
leur  fit  mondit  fieur  le  prévoit,  des  mar- 
chands fur  le  fujet  d'une  fi  grande  cn- 
treprilê. 

Et  eftant  defcendus  de  leurs  carofies, 
furent  leurfdites  majeftez  conduites  par 
mondit  fieur  le  prevoft  des  marchands, 
efchevins ,  procureur  du  roy  &  greffier 
de  la  ville  jufques  à  l'endroit  où  l'on 
devoir  pofer  ladite  première  pierre  >  où 
eftant  fut  prefenté  à  leurfdites  majeftez 
par  mondit  fieurprevoft  des  marchands 
une  truelle  d'argent  &  du  mortier  dans 
unbaffin  d'argent ,  avec  laquelle  truelle 
leurfdites  majeftez  prirent  du  mortier 
&  polèrent  la  première  pierre ,  &  y  en- 
fermèrent cinq  médailles  d'or  &  d'ar- 
gent qui  leur  furent  baillées  par  ledit 
.   rie/ur.Prevoft  ^s  marchands,  avec  une 
inicription  de  marbre  où  eftoit  eferit  en 
lettres  d'or  ce  qui  enfuit.  (  en  blanc) 

Ce  fait ,  fut  aulli  prefente  à  leurs  ma- 
jeftez par  mondit  fieur  le  prevoft  des 
marchands  un  petit  marteau  d'arçent 
avec  lequel  ils  frappèrent  fur  ladite  pre- 
mière pierre  affile  5  &  auffi-toft  le  peu- 
ple qui  eftoiten  grande  multitude  com- 
mencèrent à  crier  enfcmble,  Vive  leroy% 
&  continuèrent  jufqu'à  ce  qu'il  fut  re 
monte  en  Ion  carofle.  Et  à  l'inftantde 
i  aiiiette  de  ladite  première  pierre  fut 
tire  grande  quantité  d'artillerie ,  bouct- 

du  roy""0"'' tlfCZ  eXpr"de  1,arfenal 

veoir  lhoftelde  ladite  ville  ,  où  elle  fut 
receuc  par  mefdits  fieurs  de  la  ville  a 
£ iTï         de  la  ville  prefen! 
terent  la  collation  de  toutes  Ibrtes  de 
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confitures  &  dragées,  comme  auffi  aiIÏ 
prmees  prmcefles,  fcigneiIrs 
qui  eftoient  avec  faditl  maiefté  a 
S  M.  feeut  fort  bon  gré  ZZlf  * 
de  la;ille,&lcsenSn^^ 
sexeufa  de  venir  audit  hoftd  de  Y 
parce  qu'il  eftoit  un  peu  tard  ^ 
Et  eftoit  lors  prevoft  des  m„L  , 
monfieur  Miron  «nfci  1er  d„  "v^f 
confea  d'eftac  &  Prc fidcnt  deZ^» 
de  fa  cour  de  parlement  "i""» 

Monfieur  ClapuTon  confeillcr  au  chafte- 

Monfieur  Huot  bourgeois 

Monfieur  Pafquier  fieur  de  Bucyaudi' 

teur  des  comptes,  efchevins.  7 

Monfieur  Perrot  procureur  du  roy  de  la 
ville ,  >  * 

Et  monfieur  Clément  greffier  d'icelle& 
concierge  dudit  ho/tel. 

Les  frevofi  d,s  nutrebonds  &  efchevins 
jxtent  de  l'eau  Unifie  fur  le  corps  de 
la  reine  Marguerite. 

A  pï^d'buy  30.  jour  de  Mars  • 
J-\  le  roy  eftant  à  Paris,  de  l'advis 
de  la  royne  fa  mere,  a  accordé  &  fait 
don  aux  prevoft  des  marchands,  quatre 
eichevins ,  procureur  du  roy ,  greffier  & 
receveur  de  fa  bonne  ville  de  Paris  de 
la  fomme  de  1600.  liv.  à  icel le  prendre 
fur  les  deniers  d'odroy  par  S.  M.  a  eux 
odroyez  &  accordez/ qui  eft  â  chacun 
d  eux  la  fomme  de  200.  liv.  &  ce  en  con- 
fideration  des  frais  &  defpens  qu'il  leur 
convient  faire  enl'achapt  des  robbes  & 
habits  dont  il  leur  convient  fe  veftir 
pour  porter  le  deuil  de  la  feue"  royne 
Marguerite  que  Dieu  abfolve ,  voulant 
S.  M.  icelle  fomme  eftre  panée  &  allouée 
aux  comptes  dudit  receveur  par  tout  où 
il  appartiendra  fans  aucune  difficulté^ 
Pour  tefmoignage  de  quoy  S.  M.  m'a 
commandé  de  leur  en  expédier  Je  pre- 
fent  brevet  qu'elle  a  voulu  figner  de  fa 
main ,  &  iceluy  fait  contre-figner  par 
moi  fon  fecretaire  &  de  fes  commande- 
mens.  Signé,  LOUIS.  Etau-dejjm,  de 

LOMENIE. 

Nota  que  cet  original  a  efté  baillé  i 
monfieur  l'Eftourneau  receveur  de  la  vil- 
le ,  pour  rapporter  fur  fon  compte. 
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jufques  en  la  falle  où  eftoit  ladite  def- 
funce ,  laquelle  falle  eftoit  parée  de  fort 
belle  fie  excellente  tapiflerie  d'or  &  d'ar- 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ.    gent.  Ladite  deftunte  eftoit  fur  fon  lit 
Defirant  que  tout  l'honneur  qui  eft    de  parade  richement  ornec  à  la  royale, 
deu  à  la  mémoire  de  la  feue  royne  Mar-    un  dais  d'or  fied'argent  fur  fa  tefte ,  for- 
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duchefle  de  Valois  noftre  très- 
chère  fie  tres-amée  tante  ,  luy  foit  rendu 
avec  les  cérémonies  accouftumées ,  nous 
vous  mandons  fie  ordonnons  que  vous 
ayez  à  vous  affembler  en  corps  au  plus 
grand  nombre  que  vous  pourrez,  pour 
aller  Samedy  prochain  luy  donner  de 


ce  luminaire  à  l'entour  d'elle  j  le  fonds 
du  lit  où  elle  eftoit  de  velours  noir  fie 
une  croix  de  fatin  blanc.  Aux  deux  cof- 
tez  eftoient  mefdames  les  princefles  de 
Conty ,  de  Vendoime ,  fie  autres  dames 
veftues  de  deuil ,  fie  plufieurs  des  gen- 
tilshommes d'icelle  defrunte  aufli  veftus 


l'eau  benifte  en  fon  hoftel  où  elle  repo-    de  deuil,  le  chaperon  en  tefte.  Et  fe  font 


fe,  vous  aflùrant  que  vous  nous  ferez 
en  cela  fervice  bien  agréable.  N'y  fail- 
lez  doneques.  Car  tel  eft  noftre  plaifir. 
Donne  Paris  le  9.  jour  d'Avril  1615. 

Sifflé  ,  LOUIS  ;  &         '"S     DE  LOME- 

nie.  Et  fur  l'infcription  de  ladite  lettre  de 
catbet  cjt  eferit  :  A  nos  trcs  chersôc  bien 
amez  les  prevoft  des  marchands  fie  ef- 
chevins  de  noftre  bonne  ville  de  Paris. 

Suivant  lefque  lies  lettres  meflleursles 
prevoft  des  marchands  fit  efchevins  ont 


mefdits  fieurs  de  la  ville  approchez , 
marchant  le  premier  ledit  greffier  de 
la  ville  feul ,  fie  eftarit  près  le  corps , 
ledit  greffier  s'eft  mis  un  peu  à  collé 
pour  taire  place  à  meilleurs  les  P.  des 
M.  fie  E.  Après  avoir  par  toute  la  com- 
pagnie fait  des  humbles  révérences,  mon- 
dic  fleur  le  P.  des  M.  s'eft  mis  à  genoulx 
aux  pieds  de  la  defrunte  ,  fie  après  fa 

firierc ,  luy  a jetté  de  l'eau  benifte.  Après, 
es  quatre  efchevins  ;  puis  le  procureur 


envoie  des  mandemens  aux  confcillers    du  roy  ,  ledit  greffier  fie  ledit  recepveur. 

Après  luy  lefdits  quarteniers.  Ce  fait, 
s'en  font  retournez  audit  hoftel  de  ville 
au  pareil  ordre  qu'ils  en  eftoient  par- 
tis. 


de  la  ville ,  aux  quarteniers  fie  aux  trois 
capitaines  des  trois  nombres  des  archers 
de  ladite  ville. 

Et  le  Samedy  xi.  jour  dudit  mois  d'A- 
vril i6ij.  furies  trois  à  quatre  heures 
de  relevée  ,  mefdits  fieurs  de  la  ville 
font  allez  jetter  de  l'eau  benifte  fur  le 
ebrps  de  ladite  dame  royne  Marguerite, 
fie  lont  partis  dudit  hoftel  de  ville  en 
l'ordre  fie  félon  qu'il  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  à  pied  en- 
viron 60.  archers  de  ladite  ville  veftus 


Solennité  du  feu  de  la  S.  Jean  ou  le  roy 
eftoit  en  ferfoi 


LE  Lundy  15.  jour  de  Juin  Mef. 
fieurs  les  P.  des  M.  E.  Se  greffier 
de  ladite  ville  furent  au  Louvre  fupplier 
le  roy  de  tant  honorer  la  ville  ,  que  de 


de  leurs  hocquetons  fie  garnis  de  leurs  venir  mettre  le  feu  le  jour  de  la  folem- 
hallebardes.  nité  du  feu  S.  Jean.  Lefquels  après  avoir 
Après ,  les  dix  fergens  de  la  ville  à  fait  la  révérence  à  S.  M.  laquelle  eftoic 
pied  fie  veftus  de  leurs  robbes  de  livrée,  proche  la  royne  fa  mere,  mefdits  fieurs 
Après ,  moniteur  le  greffier  de  la  ville  de  la  ville  luy  ont  fait  ladite  femonce, 
feul ,  à  cheval ,  habille  de  deuil ,  à  fça-  de  laquelle  a  cfté  tres-contente  Se  pro- 
voir le  pourpoint ,  les  chauffes  ,  fie  le  mis  d'y  venir  j  ôc  quant  à  la  royne  qui 
manteau  à  manches  feulement.  avoit  aufli  cfté  tres-humblement  fuppliée 
Après,  meflicurs  les  prevoft  des  mar-  d'y  aflifter,  s'en  eft  exeufee  fie  trouvé 
chands ,  efchevins ,  procureur  du  roy  fie  bon  d'en  prier  Madame  fœur  de  S.  M. 
rccepveur  de  ladite  ville,  aufli  à  cheval  qui  promit  d'y  venir, 
fie  vcllus  de  deuil,  delà  façon  de  leurs  Et  eftans  mefdits  fleurs  de  la  ville 
habits  ordinaires.  revenus  audit  hoftel  de  la  ville,  ontad- 
Après ,  aucuns  des  quarteniers  de  la-  vifé  aux  préparatifs  qu'il  convenoic  rai- 
dite  ville  aufli  à  cheval.  re  pour  recevoir  S.  M.  fie  luy  donner  le 
Et  en  cet  ordre  allèrent  en  l'hoftel  de  plus  grand  contentement  que  faire  fè 


ladite  dame  aûis  ez  fauxbourgs  S.  Ger- 
main proche  fie  hors  la  porte  de  Nèfle, 
où  elle  eftoit  décedee.  Et  citant  entrez 
en  ladite  maifon ,  feroit  venu  deux  maif- 
tres  des  cérémonies  au-devant  defdits 


poirrroit. 

Et  fuivant  ce,  oultre  le  feu  ordinaire 
fie  de  couftume  qui  eftoit  marchande  au- 
paravant, ont  envoyé  quérir  le  fieur  Mo- 
re! grand  ingénieur  à  faire  feux  fie  arti- 


fieurs  de  la  ville ,  qui  les  ont  conduits   fices ,  auquel  mefdits  fieurs  ont  donné 
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-  charge  de  faire  &■  drefler  un  aucre  feu 
en  la  place  de  Grève  devant  ledit  hoftel 
de  ville ,  compofé  de  théâtre,  efchafraux, 
figures,  placards ,  lances  à  feu  ,  fufees 
&  toute  la  plus  grande  quantité  d'arrif- 
fices  que  faire  fe  pourroit  5  ce  qu'il  a  pro- 
mis faire. 

Ont  aulfi-toft  envoyé  quérir  l'efpicier 
de  la  ville ,  lequel  a  efté  advertyde  re- 
couvrer &  tenir  preftes  les  plus  belles, 
excellentes  &  exquifes  confitures ,  &  ©ul- 
treont  donné  charge  de  faire  un  grand 
rocher  artificiel  compofé  de  confitures 
de  toutes  fortes ,  du  poids  d'environ  cin- 
quante livres ,  dans  lequel  y  auroit  des 
oyfeaux  chanrans  leurs  ramages  &  des 
tuyaux  de  fontaine  ruifielans  de  l'eau  & 
du  vin  j  ce  que  l'on  promit  de  faire. 

Comme  auffi  donnèrent  charge  de  fai- 
re un  fort  grand  navire  de  fucre. 

Plus  ont  donné  ordre  que  le  canon , 
artillerie  &  bouettes  de  la  ville  fuflènt 
fort  bien  chargées  pour  les  tirer  le  jour 
de  la  folemnité. 

Ont  fait  faire  des  efchaffaux  aux  gran- 
des chambres  &  bureaux  dudit  hoftel. 

Ont  fait  parer  de  tres-belles  tapifle- 
lie  la  grande  falle  du  bal ,  refpondant 
fur  la  Grève  ,  enfemble  la  falle  de  der- 
rière où  loge  le  concierge  ,  en  laquelle 
ils  ont  fait  mettre  un  dais  de  toile  d'or, 
&  en  laquelle  falle  de  derrière  feroit 
drefle  la  collation  de  S.  M. 

Et  advenu  le  Mardy  13.  de  Juin,  jour 
de  la  folemnité  dudit  feu  ,  furent  dref- 
fez  deux  feux  en  la  Grève,  l'un  à  l'or- 
dinaire devant  la  rué'  de  la  Tannerie , 
qu'un  nommé  Domino  avoit  entrepris 
de  faire,  compofé  d'un  grand  efchauf- 
fault ,  fur  lequel  eftoient  cinq  figures  ,  à 
fçavoir  les  quatre  nations  du  monde ,  & 
au  milieu  un  Jupiter  fur  un  aigle ,  le  tout 
environné  d'artiffice.  Le  feu  que  faifoit 
ledit  Morel  fut  planté  devant  ledit  hof- 
tel de  ville,  où  y  avoit  un  grand  efchaf- 
fault  fur  lequel  eftoient  pluficurs  figu- 
res ,  &  entr'autres  les  forces  d'Hercule, 
avec  un  nombre  infini  de  lances  à  feu, 
fufees  &  autres  artifices. 

Et  le  tout  eftant  en  tres-bon  ordre , 
mefme  la  Grève  pleine  de  monde  ,  fe- 
roit venu  audit  hoftel  de  ville  S.  M.  fur 
les  fix  heures  du  foir  ,  aflifté  de  mon- 
iteur le  duc  de  Guife,  monlieur  le  duc 
de  Vendofme ,  &  plufieurs  autres  prin- 
ces 8c  feigneurs  ,  enfemble  de  monfieur 
de  Liancour  gouverneur  de  cette  dite 
ville  ,  que  meldits  fieurs  avoient  efté  au- 
paravant prier  en  fa  maifon.  Au-devant 
de  laquelle  majefté  mefdits  fieurs  les 
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dcs  f*.  E.  &  greffier  de  ladite  ville 
ayans  leurs  robbes  mi-parties  furen» 
jufques  au-devant  de  la  porte  dudit  iJ 

teldevdle  EteftantdkenducS 
caroflè  ,  mefdits  fieurs  le  receurent  & 
luy  firent  une  grande  révérence.  Er  vint 
,   M-  accompagnée  de  fes  cent  SuùTes 
le  tambour  fonnant,&  de  fes  gardes  du 
corps  j  &  le  conduirent  mefdits  fieurs 
jufques  en  la  grande  falle  où  eftoient 
les  vmlons  à  faire  danfer5  où  ayant  efté 
quelque  temps,  fut  amené  en  la  cham 
bre  dudit  greffier  de  la  ville  qui  luyef 
toit  préparée  pour  fe  repofer.  Et  envi- 
ron les  fept  heures  mondit  fieur  le  pre 
voftluyprefenta  une  efcharpe  d'oeillets 
blancs  &  luy  ayant  mife  fur  fon  cfpau- 
le,  fut  baille  une  autre  efcharpe  audit 
fieur  gouverneur  ;  6c  mefdits  fieurs  les  • 
P.  des  M.  E.  &  greffier  en  prirentaufli 
chacune  une }  lefquclles  efc harpes  dudit 
fieur  gouverneur,  P.  des  M.  E.  &  gref- 
fier, eftoient  de  rofes  &  giroflées  rou- 
ges ,  &  n'y  avoit  que  celle  du  roy  qui 
eftoit  blanche.  Et  furent  à  la  Grève  pour 
mettre  le  feu ,  en  l'ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  marchoient  les  cent 
Suifles  fonnans  le  tambour. 
Après ,  fes  gardes. 
Les  trompettes  &  tambours. 
Les  haultbois  &  cornets  à  bouquin.  ' 
Les  dix  fergens  de  la  ville  avec  leurs 
robbes. 
Le  porte-manteau  du  roy. 
Deux  aumofniers  de  S.  M.  avec  leurs 
furplis. 

Après ,  le  greffier  delà  ville  feul ,  veftu 
de  fa  robbe  mi-partie. 

Après ,  meilleurs  les  quatre  efchevins, 
deux  à  deux  ,  ayans  leurs  robbes  mi- 
parties. 

Après  eux  mefdits  fieurs  le  gouver- 
neur &  prevoft  des  marchands ,  lequel 
fieur  prevoft  avoit  aiuTi  fa  robbe  mi-par- 
tie. 

Après  marchoit  le  roy  feul  fans  man- 
teau ,  l'efpée  au  cofté,  qui  avoit  fon  ef- 
charpe d'oeillets  blancs. 

Un  peu  au-deflbus  de  luy  &  à  fes  cof- 
tcz  lefdits  fieurs  duc  de  Guife  &  de  Ven- 
dofme. 

Derrière  S.  M.  monfieur  le  marefchal 
de  Souvray  gouverneur  de  S.  M.  &  mon- 
fieur de  Vitry  capitaine  de  fes  gardes. 
En  tel  ordre  furent  au  premier  feu 
ui  eftoit  du  cofté  de  la  rivière ,  où  il 
lit  fait  deux  tours,  &  un  autre  tour  à 
celui  dudit  Morel.  Et  en  revenant ,  mon- 
fieur le  prevoft  des  marchands  prit  des 
mains  du  controlleur  du  bois  de  la  ville 

une 
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une  torche  blanche  ardente,  laquelle  il  avec  leurs  clochettes,  aflîftez  de  plufieurs  

prefenta  à  S.  M.  avec  laquelle  il  mit  le  feu  gentilshommes  8c  dorneftiques  de  feuA""Ul*' 
à  un  petit  tas  de  bois  quiavoit  eftémis  monfeigneur  le  cardinal  de  Gondy  cy- 
exprez  vis-à-vis  la  croix.  Et  lors  rut  fait  devant  evefque  de  Paris ,  tous  vertus  de 
par  le  peuple  grands  cris  de  joye  avec  deuil,  quiauroient  fait  à  mcfdits  fleurs 
applaudiilcment ,  criant  :  Vive  le  roy.  la  femonce  pour  aiîifter  aux  prières  Se 
Et  ce  fait ,  S.  M.  revint  audit  hoftel  de  fervicc  pour  rame  dud.  defrunt  feigneur, 
ville  en  l'ordre  qu'il  eftoit  parti,  8c  fut  de  laquelle  la  teneur  enfuit: 
conduit  au  petit  bureau,  où  ayant efté  NOBLES  ET  DEVOTES  PERSON- 
quelque  temps  S.  M.  mit  elle  -  mefmc  le  NES.  Priez  Dieu  pour  l'ame  de  illuftrif . 
feu  à  une  fufée  qui  alloit  droit  mettre  ftmc  Se  reverendiifime  fieur  monfeigneur 
le  feu  à  l'artifice  du  feu  du  fieur  Do-  Pierre  cardinal  de  Gondi  cy  -  devant 
mino.  Et  après  qu'elle  eut  joue  fut  fem-  evefque  de  Paris  Se  l'un  des  prélats  8c 
blablement  allumé  le  feu  dudit  Morel.  commandeurs  de  l'ordre  du  S.  Efprit , 
Et  ne  fe  peut  dire  la  quantité  de  fufees,  pour  l'ame  duquel  fe  feront  lesferviecs 
lances  à  feu,  pétards  &  autres  artifices  &  prières  en  l'eglifc  de  Paris  ;  auquel 
qui  eftoient  ezdits  deux  feux,  &fpecia-  lieu  de  nain  après  midyfc  diront  vefpres 
lement  à  celuy  dudit  Morel ,  dont  S.  M.  Se  vigiles  des  morts  ,  pour  y  cftrc  Lundy 
&  tous  lefdits  aflïftans  eurent  grand  con-  prochain  à  dix  heures  du  matin  fait  fou 
lentement.  Les  feux  d'artifice  jouez ,  fervicc  folempnel.  Priez  Dieu  qu'il  en 
l'on  mit  le  feu  aux  bouettes ,  canons  8c   ait  l'ame. 

artillerie  de  ladite  ville.  ET  ESTANS  mefîl.  (leurs  ad vertis  que 

Ce  fait ,  S.  M.  accompagnée  des  prin-  meffieurs  des  compagnies  des  cours  fou- 
ces  &  feigneurs  fut  conduite  en  la  (aile  veraines  avoient  relolu  d'aller  en  corps 
où  eftoit  la  collation  qui  luy  eftoit  pré-  audit  lèrvice ,  ont  arrefté  d'y  aller  fem- 
parée  de  toutes  fortes  d'excellentes  Se  blablement  par  ladite  ville  en  corps  ; 
exquifes  confitures  8c  dragées ,  Se  où  Se  attendu  que  ledit  feu  lîeur  cardinal 
eftoit  le  rocher  8c  navire  fort  cxcellcns  de  Gondy  avoit  elle  long-temps  evef- 
8c  bienfaits  ,  &  eftoit  difficile  de  rien  que»  de  Paris ,  Se  pour  d'autant  plus  ho- 
vcoir  de  plus  beau  Se  mieux  fait;  lef-  norer  fa  mémoire,  que  ladite  ville  feroit 
quels  ayant  veus  par  S.  M.  commanda  faire  une  douzaine  &  demie  de  torches 
à  mefdits  fleurs  de  la  ville  de  les  luy  blanches  de  deux  livres  pièce  aux  ar- 
fairc  porter  au  Louvre  ;  ce  qui  fut  fait,  mes  de  ladite  ville  pour  les  porter  par 
Dans  laquelle  falley  avoit  aufli  une  gran-  les  archers  en  l'cgliie  N.  D.  le  jour  du 
de  collation  pour  les  princes  Se  feigneurs  fervicc. 

Comme  auffi  ont  ordonné  mandemens 
à  fire  Joachim  du  Pont  efpicier  de  la 
ville  pour  faire  lefdites  torches  j  a  mon- 
iteur Sanguin  fieur  de  Livry  Se  autres 
confeillers  de  la  ville.,  pour  fe  trouver 
à  cheval  Se  en  houlle  le  21.  9.  heures 
du  matin  à  l'hoftel  de  ville  ;  aux  quar- 
teniers ,  à  pareille  fin  ;  Se  aux  trois  ca- 
pitaines des  archers  de  la  ville  pour  fe 
trouver  chacun  avec  cinquante  de  leurs 
archers  veftus  de  leurs  hocquetons  8c  gar- 
nis de  leurs  hallebardes ,  à  l'hoftel  de 


de  la  fuite  de  S.  M.  Et  aufïî-toft  que 
S.  M.  eut  commencé  à  manger ,  cha- 
cun fe  jetta  fur  lefdites  collations. 

Un  peu  auparavant  la  collation  du  roy 
mefdits  fleurs  de  la  ville  firent  faire  col- 
lation à  part  Se  feparée  de  celle  %du  roy 
à  mefdames  focurs  du  roy  Se  aux  dames 
8c  princelîes  qui  eftoient  à  leur  fuite ,  8c 
entr'autres  à  madamoifclle  de  Soiflbns, 
madamoifelle  de  Montpenfier ,  mada- 
moifclle de  Vcndofme  Se  autres. 
Et  toutes  lefdites  collations cftant  fai 


tes  ,  S.  M.  fortit  dudit  hoftel  de  ville ,  ville  à  pareille  heure, 
où  mefdits  fleurs  de  la  ville  le  furent      Et  ledit  jour  de  Lundy  11.  dudit  mois 

conduire  jufqucs  dans  fon  caroflè  ,  8c  de  Mars  fur  les  neuf  à  dix  heures  du 

les  remercia ,  chacun  criant  :  Vive  le  roy.  matin  mefdits  fleurs  les  P.  des  M.  8c  E. 

Se  corps  de  ladite  ville  font  allez  audit 

Service  funèbre  pour  le  cardinal  de  Gondy  fervice  en  l'eglife  N.  D.  &  partis  dudit 

evefque  de  Paris.  hoftel  de  ville  en  l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  marchoient  a  pied  en- 

DU  Samedy  19.  jour  de  Mars  161Ù.  viron  cent  cinquante  archers  veftus  de 

Ledit  jour  font  venus  au  grand  leurs  hocquètons  avec  leurs  hallebardes, 

bureau  de  la  ville  où  eftoient  melficurs  dont  dix-huit  marchoient  les  derniers 

les  prevoft  des  marchands  6c  efchevins  portons  chacun  une  torche  blanche  aux 

23.  jurez  crieurs  de  corps  Se  de  vins  armes  de  la  ville. 
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Après ,  les  fergens  de  ladite  ville  auffi 
Av.  un.     à  pjecj  ^  veftus  de  leurs  robbes  mi-par- 
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ties 


Le  greffier  de  la  ville  ieul ,  à  cheval 
&  en  houUe ,  veftu  de  fon  manteau  à 
manches  noir  &  fa  tocque  de  velours. 

Meilleurs  les  prevoft  des  marchands 
■6c  eichevins  &  procureur  du  roy ,  veftus 
de  leurs  robbes  longues  noires  à  l'or- 
dinaire ,  fors  aucuns  defdits  fieurs  efche- 
vins  n'eftans  de  robbe  longue,qui  avoienc 
des  manteaux  à  manches  avec  leurs  toc- 
ques  de  velours  de  mefme,  ledit  greffier, 
eftans  tous  à  cheval ,  fuivis  du  receveur 
de  la  ville  auûi  à  cheval  ,  &  d'aucuns 
quarteniers. 

Et  eftans  arrivez  en  l'eglife  N.  D. 
font  entrez  dans  le  choeur  ou  leur  a  efté 
donné  rang  ,  place  &  feance  dans  les 
haultes  chaifes  à  collé  gauche  en  entrant, 
proche  &  attenant  meilleurs  de  la  cour 
des  aydes. 

Comme  auffi  font  venus  en  ladite  egli- 
fe  meffieurs  des  cours  fouveraines  en  leurs 
habits  noirs  &  ordinaires  ,  ayans  leurs 
huiffiers  devant  eux  portans  leurs  baguet- 

Meffieurs  de  Ja  cour  de  parlement 
eftant  eu  grand  nombre  ont  pris  leurs 
places  dedans  les  haultes  chaifes  du  codé 
droit  en  entrant,  monfieur  le  premier 
prelident  eftant  â  la  deuxième  chaife  du 
cofté  de  l'autel,  &  aufli  les  autres  ont 
jms  place  &  feance  dans  lefdites  chai- 
res félon  leurs  réceptions  ,  jufqu'au  bas 
du  choeur. 

Meffieurs  de  la  chambre  des  comptes 
ont  pris  place  ez  haultes  chaifes  à  cofté 
gauche  &  vis-a-vis  meffieurs  de  la  cour 
de  parlement. 

Meffieurs  de  la  cour  des  aydes  au-def- 
fôus  &  proche  de  meffieurs  des  como. 
tes.  1 

Meffieurs  de  la  ville  au-deflous  def- 
dits fieurs  de  la  cour  des  aydes ,  mon- 
«ht  fieur  le  prevoft  des  marchands  eftant 
affis  proche  du  dernier  confeiller  de  la- 
dite cour  des  aydes. 

Monfieur  le  lieutenant  civil  &  autres 
officiers  du  chaftelet  n'ont  eu  aucun 
rang  ni  feance  dans  le  chœur.  Bien  eft 
vray  qu'ils  ont  efté  placez  fur  des  bancs 
q1"  eftoient  hors  le  chœur  proche  &a 
cofté  de  la  ceinture  du  maiftre  autel , 
du  cofté  du  cloiftre. 

Et  eftant  comme  deflus  toute*  les  com- 
pagnies arrivées  &  placées,  feroit  arri- 
ve le  grand  deuil ,  qui  eftoit  monfieur 
iç  gênerai  des  galères  conduit  par  mon- 
fieur le  comte  de  S.  Paul ,  marïhans  de- 


vant tous  les  officiers  &  domefticmes  à«A 

de  gentilshommes  tous  veftlIS  de  deuil 
&fans  robbes.  Lequel  fieur  générée 
galeresapns  fa  placeà  la  première  chai 
ie  proche  &  au  dellus  dudit  fieur  pre 
mier  prefident  du  parlement,  &  L  ~ 
fieur  comte  de  S.  Paul  dedans  les  hai 
tes  chaifes  vis-â-vis ,  &  au-deflus  de  mef- 
fieurs des  comptes. 

Et  auffi  toft  l'on  a  commencé  Ja 
crande  méfie,  qui  a  efté  dite  &  cele 
Bree  par  monfieur  l'cvc/quc  de  pari"s 
ayant  fa  mitre  &fes  diacres  à  l'en  tour  de 

Après  l'évangile,  le  grand  deuil  avec 
ledit  fieur  comte  de  S.  Paul ,  fc„|, }  0nc 
efte  a  l'offrande  i&  auffi-toft  a  efté  faite 
loraifon  funèbre  par  monfieur  le  pere 
Gonthery  Jcluifte.  ^ 

Et  la  méfie  eftant  parachevée ,  a  efté 
chante  le  Beprofundis,  oùpendantmon- 
dit  fieur  evefque  de  Paris  eft  venu  a  la 
reprefentation  qui  eftoit  fous  la  chapelle 
ardente  au  milieu  du  chœur }  &  après 
avoir  jetté  de  l'eau  benifte,  y  font  ve- 
nus auffi  en  jetter  plufieurs  archevefques 
&  evefques  qui  a  voient  pris  place  de 
vant  le  maiftre  autel ,  après,  le  grand 
deuil  &  ledit  fieur  comte  de  S.  Paul  • 
&enfuite  mefdits  fieurs  des  cours  fouve- 
raines ,  meffieurs  de  la  ville  &  le  chafte- 
let. 

Ce  fait,  mefdits  fieurs  de  la  ville  font 
revenus  audit  hofttl  de  ville  en  pareil 
ordre  qu'ils  en  eftoient  partis. 

Et  eft  à  noter  quel'egliiè  N.  D.  eftoit 
fort  bien  tendue  de  deuil ,  y  ayant  mef- 
me  deux  lez  de  velours  l'un  fur  l'autre 
fur  les  noires  lerges ,  peuplées  d'armoi- 
ries dudit  fieur  cardinal. 

Comme  auffi  au  milieu  du  chœur  ef- 
toit drefiee  une  grande  piramide  &  cha- 
pelle ardente  toute  couverte  de  cierges 
ardents  &  en  grande  quantité  >  comme 
auilî  tout  à  l'en  tour  de  l'eglife  &  daivs 
le  chœur  y  avoit  grande  quantité  d'au- 
tres cierges  allumez. 

Comme  auffi  eft  à  noter  ques  les  ar- 
chers portans  les  dix-huit  torches  blan- 
ches de  la  ville  eftant  entrez  dans  le 
chœur  &  ayans  efte  quelque  temps  au- 
tour de  ladite  chapelle  ardente,  mefdits 
fieurs  de  la  ville  leur  ont  commandé  leur 
retirer  dans  la  nef,  afin  de n'empefeher 
le  chœur ,  &  en  laquelle  nef  y  avoit  auffi 
quanrite  de  torches  jaunes  aux  armes  du- 
dit  feu  fieur  cardinal ,  qui  eftoient  por-. 
tées  par  des  pauvres  veftus  de  deuil. 
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te  la  troupe  de  chaque  colonelle  il  y  ait  ^  ^ 

Retour  &  réception  du  roy  en  cette  ville  dt  huit  hommes  avec  la  rondache  &  la 
A"      ^  .J        *  -r   .         uA..r».iimir.M-/>. m  r^itrrp.c  vertus  d  armu- 


bourguiguotte  jhuit  autres  vertus  d'armu- 
res ou  corcelecs  ayant  leurs  hallebardes 
en  main ,  outre  un  fergent  pris  de  cha- 
que compagnie ,  &  le  lurplus  ,  moitié 
picquiers  &  corcelets,8t  moitié  moufque;- 
taires  fie  harquebuziers  ,  ayant  tous  ban- 


Paris ,  après  [on  mariage  avec  t  infante 
d'Efpayie. 

MEflîeurs  les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  la  ville  de  Paris 
eftant  advertis  du  retour  de  S.  M.  en 

fa  bonne  ville  de  Paris  de  fon  voyage  doulieres,  &  bien  vertus ,  dont  fera  taie 

de  Guyenne  où  il  avoir  efté  l'efpace  de  deux  compagnies  jointes  enlemble ,  ou 

neuf  mois ,  fit  de  l'arrivée  en  cette  ville  fera  par  Tes  colonels  nomme  deux  ca- 

de  la  reine  fon  cfpoufe  ,  defiranc  faire  pitaines  deux  lieutenans  fie  deux  enfeu 

paroiftre  à  leurs  majeftez  le  contente-  gnes,  choîfis  de  toute  la  colonelle,  pour 

ment  que  cette  dite  ville  recevoir  par  conduire  lefdites  deux  compagnies  au 

leurs  prefences  j  ôc  de  ce  qu'il  avoir  plu  gros.  Que  les  colonels  ordonneront  aux 

à  Dieu  nous  donner  la  paix  ,  ont  ad  vile  capitaines  d'advertir  les  bourgeois  élus 

de  recevoir  leurs  majeftez  au  mieux  qu'il  de  fe  tenir  prefts  a  marcher  au  jour 

feroit  poffible,  &  a  cette  fin  ont  donné  &  *  l'heure  que  meffieurs  delà  ville  leur . 

ordre  a  faire  tous  les  préparatifs  necef-  feront  fçavoir  ,  fans  que  perlonne  s  en 

faires  pour  cet  effet.  pui»e  difpenfer ,  fi  ce  neft  pour  caule 

Du  Samedy  l?  jour  d'Avril  1616.  En  légitime  dont  les  colonels  &  capitaines 

l'aflcmblée  ledit  jour  faite  en  l'hortel  jugeront ,  a  peine  contre  les  deffaillans 

de  la  ville ,  de  monfieur  de  Liancour  gou-  de  60.  livres  panfis  d  amende  &  d  y  ejtre 

verneur  de  cette  ville ,  prevoft  des  mar-  perfonnes  en  leurs  places  a  leurs  dei- 

.chands ,  efchevins  &  colonels  d'icelle ,  pens.  Les  colonels  priez  d  advenir  les  of- 

pour  délibérer  &  refoudre  ce  qui  eft  à  ficiers  defd  troupes  de  reconnoiftre  pour 

faire  pour  aller  au-devant  du  roy  &  de.  les  rangs  les  ordres  du  chevalier  du 

la  roy  ne  ,  font  comparus ,  g«ec  ordonne  fergent  major  par  mon- 

Monfieur  de  Liancour  gouverneur  de  écurie  gouverneur  &  meffieurs  de  la  vil 


•  cette  ville, 
Monfieur  le  prefident  Miron  prevoft  des 

marchands , 
Monfieur  Huot , 
Monfieur  Pafquier  , 
Monfieur  le  Dret , 
Monfieur  Frezon  ,  efchevins, 


le  ,  à  peine  aux  contrevenans  de  300. 
livres  d'amende  &  de  prifon.  Qu'il  lera 
fait  un  rolle  defdits  bourgeois  pourpre- 
fenter  à  S.  M.  que  les  colonels  envoieront 
à  mefdits  fieurs  de  la  ville.  Que  monftre 
fe  fera  defditcs  troupes  au  lieu  fit,  jour 
qui  fera  marqué  par  meffieurs  de  la  ville. 


lvionuLur  rremu  ,  vient  vujj,  1 — -     ~         11      ...  .  _ 

Monfieur  le  prefident  de  Blanc-mefnil,  Deffcnfe  de  porter  balles  ou  papier  & 

Monfieur  Pajot ,  de  tirer  dedans  ou  hors  de  laj wlfc  fans 

~  „     r-        1         •   ^nmmin/jpm(>nr    a  Mine  de  la 

Mondeur  de  Gneux , 


Monfieur  le  Roullicr , 
Monfieur  de  Livry , 
Monfieur  le  prefident  de  Champrond, 
Monfieur  Perrot  fieur  du  Cheiharr , 
Monfieur  Feuillet,  colonels. 


exprez  commandement ,  à  peine  de  la 
vie.  Deffenle  aux  troupes  de  fe  faire  fui- 
vre  par  des  garçons  fie  de  faire  porter 
vivres  ni  bouteilles.  Le  prefident  de  Che- 
very  élu  par  S.  M.  pour  commandant 
eencral  déroute  la  troupe ,  pour  lieute- 

»        .         1     _ir  i_i  


La  compagnie  eftant  aflemblée ,  après  nant  duquel  meffieurs  de  la  ville  ont  nom- 

pluficurs  propofitions  faites  fur  ce  fSjct,  mé  le  fiaur  de  Baby  lieutenant  du  fieur 

&  ouy  le  fieur  Teftu  chevalier  du  guet,  prevoft  des  marchands.  , 

enfemblc  les  nommez  Laboureur  &  La-  Auffi  lut  rapporte  en  ladite  aflemblée 

bareddc  capitaines  de  l'académie  ,  a  efté  par  le  fieur  Pafquier ,  que  le  roy  luy  avoir 

refolu  &  arreftéde  prier  les  colonels  de  dit  à  Tours  en  prefimee  de  monfieur  le 

faire  aflembler  les  cîpitaines ,  lieutenans  prefident  de  CÉcvery  ,  qu  il  vouloit  que 

ficenfei-nes  de  leurs  colonelles,pourchoi-  ledit  fieur  de  Chevery  ruft  encore  co- 

fir  &  ébre  jufqu'au  nombre  de  cinquan-  lonel  gênera  de  la  croupe  des  gens  de 

«  hommes1  de  chacune  compagnie  def-  pied  »  ce  que  ledit  fieur  de  Chevery  ac- 

dites  colonelles,  foit  chefs  d'hoftels,leurs  cepta.  . 

enfans ,  penfionnaires  ,  commis ,  clercs,  Mefdits  fieurs  les  prevoft  des  mar- 

ou  ferviïeurs  les  plus  capables  à  eux  chandsôc  efchevms  ont  ra  t  faire  un  fort 

prefenter  devant  le-  roy  fit  la  roync.avec  beau  grand  tableau  où  leurs  majeftez 

les  armes  que  les  colonels  6c  capitaines  feroient  peintes  d  un  coite  avec  belle 

leur  ordonneront,  enforte  que  dans  tou,  devife*  Ôc  lcfdics  fieurs  P.  des  M.  fitb. 

Tme /I.  Part.  III.  Xxx  *J 
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S)z  PREUVES 

—  procureur  du  roy  ,  greffier  &  receveur 
de  l'autre,  pour  eflre  ledit  tableau  mis 
au  de/Tus  de  la  porte  S.  Jacques  lors  de 
leur  rerour. 

Le  7.  du  mois  de  May  fè  font  trou- 
vez à  l'hoftel  de  ville  moniteur  le  gou- 
verneur ,  lefdits  fleurs  P.  des  M.  6c  E. 
Se  la  plufpart  des  fleurs  colonels ,  capi- 
taines ,  lieutenans  8c  enfêignes  nommez 
&choifîs  en  chaque  colonelle  j  entre  le£ 
quels  a  efté  arrefté  qu'il  ne  fera  point 
fait  de  monflre  générale ,  8c  qu'il  en  fera 
feulement  faite  une  particulière  en  cha- 
que colonelle ,  pour  voir  fi  l'on  eft  ar- 
mé Se  equippé  au  defîr  du  mandement 
adrefic  aux  colonels. 
Mandement  dudit  jour  au  fieur  Nour- 
,  ry  capitaine  des  cent  harquebufiers  de 
la  ville,  au  fieur  Norroy  capitaine  des 
cent  archers,  &  au  fieur  Lotin  capitai- 
ne des  cent  arbaleftriers  piftoliers  de 
ladite  ville,  pour  fè  trouver  avec  tous 
ceux  de  leurs  compagnies ,  tous  a  che- 
val avec  leurs  hocquetons  Se  armes ,  au 
meilleur  équipage  que  faire  fe  pourra , 
à  l'hoftel  de  ville  ,  au  jour  &  heure  que 
me/Iicurs  delà  ville  leur  feront  fçavoir. 


DE  PAR  LES  P.  DES  M.  ET  E. 
de  U  ville  de  Paris. 

MOnfieur  le  prcfident  de  Blanc- 
mefnil  colonel.  Nous  vous  prions 
de  faire  advertir  les  capitaines ,  lieute- 
nans&  enfêignes  de  voftre  colonelle  qui 
font  retenus  pour  aller  au-devant  leurs 
majeftez ,  de  faire  faire  la  monflre  de 
tous  leurs  foldats  aux  lieux  8c  endroits 
que  leur  ordonnerez ,  afin  de  reconnoif- 
tre  au  vray  le  nombre  d'hommes ,  dont 
vous  nous  envoyerez  le  rolle  en  gros  & 
non  par  le  menu ,  où  fera  fpecilic  com- 
bien il  y  aura  de  ballons  a  feu  Se  de  pic- 
quiers }  &  ferez  s'il  vous  plaift  en  forte 
qu'il  n'en  vienne  davantage  au  champ 
que  le  nombre  dont  vous  aurez  envoyé 
le  mémoire.  Serez  auffy  adverty  qu'il 
ne  fera  fait  qu'une  feule  compagnie  de 
la  trouppe  tirée  de  voftre  colonelle ,  dont 
les  deux  capitaines  marcheront  enfem- 
blement,les  lieutenans  8c  enfêignes  de 
mefrne.  Et  où  il  y  aura  de  la  contefta* 
tioifkntre  lefdits  capitaines,  lieutenans 
8c  enfêignes  pour  les  rangs  &  à  qui  aura 
la  main  droite,  nous  vous  prions  de  les 
régler  comme  le  jugerez  à  propos.  Seront 
toutes  les  compagnies  auffi  adverties  qu'il 
n'y  aura  aucun  rang  ni  primauté  au 
champ  de  bataille,  8e que  à  mefure  & 
lelon  qu'elles  arriveront  au  gros  ils  fe. 


ET  PIECES 

ront  placez  fuivant  le  commandement 
de  monlieur  le  prcfident  de  Chevry  ce 
lonel,  par  le  fieur  Tcftu  chevalier  du 
guet  lergent  major  de  cette  ville  &  fér 
gent  de  bataille  defdites  troupes  &  fes 
aydes.  Qu'au  jour  que  leurs  majeftezar 
riveront,  Se  que  nous  vous  ferons  fça. 
voir  la  trouppe  de  voftre  colonelle  s'ïf 
femblera  au  heu  que  vous  ordonnerez 
pour  auparavant  que  de  partir,  ou  à 
l  inftant  qu'elle  partira,  leur  faire  tirer 
&  lalcher  leurs  moufquets  Se  harque- 
bufes ,  avec  tres-exprefles  deffcnfes  à  tous 
lefdits  bourgeois  de  recharger  que  leurfl 
dites  majeftez  ne  foient  entrées  dans  la 
ville  &  qu'ils  n'en  ayent  receu  le  com- 
mandement dudit  fieur  de  Chevry  co- 
lonel, afin  que  plus  librement  ladeffcn- 
fe  de  tirer  foit  exécutée.  Et  enjoindrez 
a  tous  les  fergens  d'y  prendre  garde 
Ce  que  ferez  publier  dans  voftre  dite 
troupe  au  fon  du  tambour ,  â  peine  de 
la  vie  contre  le  premier  contrevenant 
Fait  au  bureau  delà  ville  le  Mercredy 
xi.  jour  de  May  1616. 

Pareil  mandement  envoyé  à  chacun 
de  meilleurs  les  colonels. 

Mefdits  fieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands Se  efchevins  eftans  advertis  que 
ledit  jour  la  royne  mere  du  roy  arri- 
voit  en  cette  ville  &  venoitdc  fon  long 
voyage,  ont  arrefté  Se  refolu  de  l'aller 
recevoir  à  l'entrée  de  la  ville ,  Se  pour 
cet  effet  ont  expédié  des  mandemens 
dudit  jour  aux  confeillers  de  la  ville 
pour  venir  joindre  meflieurs  de  la  ville 
à  cheval  8c  en  houllè  à  une  heure  de 
relevée}  aux  quarteniers,  à  mefmc  fin, 
8c  aux  trois  capitaines  des  archers  de  la 
ville ,  pour  venir  accompagner  mefdits 
fieurs  de  la  ville  avec  chacun  cinquan- 
te hommes  de  leur  nombre  garnis  de 
leurs  hocquetons  Se  hallebardes. 

Et  ledit  jour  ,  environ  les  deux  heu- 
res de  relevée  mefdits  fieurs  de  la  ville 
feroient  partis  dudit  hoftel  de  ville  en 
l'ordre  qui  enfuit  : 

Premièrement  les  archers  de  la  ville 
a  pied. 

Après,  les  fergens  de  ladite  ville  vef. 
tus  de  leurs  robbes  mi-parties  ayans  le 
navire  d'orfaverie  fur  l'efpaule. 

Après,  le  greffier  de  la  ville,  fcul, 
à  cheval,  veftu  de  fon  manteau  à  man- 
ches 6c  autres  habits  noirs. 

Après ,  lefdits  fieurs  prevoft  des  mar- 
chands 6c  efchevins,  procureur  du  roy 
6c  receveur ,  aufli  à  cheval ,  veftus  de 
leurs  habits  noirs  ordinaires  6c  fuivis 
d'aucuns  defdits  fieurs  confeillers  6c 
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cuartenîcrs  auffi  tous  à  cheval. 

Et  ayant  ad  vis  que  ladite  dame  royne 
venoit  defeendre  en  l'egbfe  S.  Victor 
pour  y  faire  fes  prières,  mefdits  fleurs 
5e  la  ville  feroient  allez  attendre  a  1  en- 
trée du  fauxbourg  S.  Marcel  proche 
l'eçlife  des  Cordelières,  oùicelledame 
feroit  arrivée  ledit  jour  environ  les  qua- 
tre heures  du  foir,  eftant  dans  la  litiè- 
re &  à  laquelle  mondit  fieur  le  prevoft 
des  marchands  a  fait  la  harangue  qui 
enfuit  :  * 


A  T  I  V  E  S. 


M 


AD  AME. 


V.  M.  fort  i  propos  a  voulu  préve. 
nir  &  advancer  le  retour  du  roy  par 
voftre  arrivée  en  cette  ville  pour  nous 
donner  par  degrez  le  contentement  tant 
defiré'  des  Parifiens  de  recevoir  leurs 
maieftez  ,  faifant  comme  l'Aurore  qui 
ramenant  le  foleil,  chafle  peu  à  peu  les 
brouillards  de  la  nuit ,  de  crainte  que 
il  les  hommes  fortans  d'une  protonde 
obfcùrité  fe  trouvoient  en  un  mitant 
éclairez  de  cette  grande  lumière ,  leur 
veuc  foible  n'en  fuit  endommagée.  Ain. 
f,,  Madame,  la  ville  de  Pans  ayant 
gemi  long-temps  fous  le  faix  de  1  el- 
pais  nuage  d'apprehenfion  de  confulion 
Ôc  defordre  ,  flottant  continuellement 
entre  la  crainte  ôc  l'efperance  ,  pour 
cftre  éloignée  de  vos  majeftez  fon  uni- 
que efpoir ,  fe  trouveront  eftonnée  de 
fc  voir  tout  à  coup  environnée  de  tous 
les  foleils  ,  &  plongée  en  l'abifme  de 
tant  de  joyes  ôc  lielles  unies  enlemble , 
fi  voftre  prefenec  devançant  celle  du 
roy  ne  luy  af&rmifloit  le  courage  &la 
relolution.  Et  comme  nous  demeurons 
extrêmement  confolezde  nous  voir  pro- 
che de  V.  M.  qui  nous  ramené  la  paix 
éloignée  de  nous  par  voftre  abfence , 
nous  ne  doutons  point  que  ne  receviez 
auffi  grand  contentement  de  voir  tant 
de  peuple  aux  pieds  de  V.  M.  rendant 
tefmoignage  de  fa  fidélité  &  obéiflanec 
avec  un  tres-humble  refpcl  &  grande 
afteétionàfon  fervice.  Continuez  donc, 
s'il  vous  plaift,  madame,  à  aymer  la 
ville  de  Paris,  comme  elle  a  continué 
fie  continuera  éternellement  cette  mef- 
me  fidélité  8c  obeïflance ,  avec  fes  ar- 
dentes prières  qu'elle  fera  journellement 
pour  la  fanté  du  roy  fie  de  V.  M. 

Ce  fait,  mefdits  fleurs  de  la  ville  ont 
conduit  ladite  dame  en  ladite  eglilë  S. 
Victor,  fie  de  là  aux  fauxbourgs  S.  Ger- 
main à  l'hoftcl  de  Luxembourg ,  où  elle 


eft  allée  pour  voir  fes  baftimens ,  fie  de 
là  au  Louvre. 

Et  eft  à  noter  que  depuis  l'entrée  def- 
dits  fauxbours  S.  Marcel  jufques  ezdits 
fauxbourgs  S.  Germain ,  fie  defdits  faux- 
bourgs  julques  au  Louvre  ,  tous  les 
bourgeois  de  la  ville  eftoient  en  armes 
fie  en  ordre,  pour  plus  honorer  ladite 
dame ,  ce  qui  avoir  efté  fait  de  l'ordre 
defdits  fleurs  prevoft  des  marchands  fie 
efchevins.  * 

Et  le  lendemain  lefdits  fleurs  prevoft 
des  marchands  fie  efchevins  ,  procureur 
du  roy  &  greffier  de  la  ville ,  font  al- 
lez en  leurs  habits  noirs  ordinaires  au 
Louvre  faire  la  révérence  à  ladite  da- 
me royne  mere.  Et  eftant  mefdits  fleurs 
advertis  que  le  roy  6c  la  royne  arrivoient 
en  cette  ville  le  Lundy  enfuivant  16. 
dudit  prefent  mois  de  May  ,  ont  donné 
ordre  à  faire  parachever  les  prépa- 
ratifs encommenecz.  Et  à  cette  fin;  fe 
font  tranfportez  hors  les  fauxbourgs  S. 
Jacques  vers  Mont-rougc ,  accompa- 
gnez du  fieur  chevalier  du  guet  fergent 
de  bataille ,  pour  reconnoiftre  le  champ 
où  feroient  laits  les  bataillons  des  gens 
de  pied  ;  lequel  ayant  arrefté  au  lieu 
le  inoins  dommageable  ez  terres  enfe- 
meneces ,  ont  arrefté  quelques  mande- 
ment ,  par  le  premier  defquels  drelTé 
au  nom  du  gouverneur  8c  de  mefdits 
fleurs  de  la  ville,  en  date  du  14.  May, 
eft  fait  deftenfe  à  tous  gentilshommes, 
bourgeois,  fie  autres,  d'entrer  à  cheval 
ou  à  pied ,  en  carofle  ou  autrement  dans 
les  bleds  8c  autres  terres  enfemencées , 
8c  de  fourager  ou  gafter  les  bleds ,  à 
peine  d'eftre  tenus  du  dommage,  de 
failîe  fur  le  champ  de  leurs  chevaux  ôc 
carroflès  Ôc  de  30.  livres  parifis  d'amen- 
de. Defïêndu  pareillement  aux  troupes 
de  la  ville ,  à  peine  de  la  vie  ,  de  tirer 
leurs  moufquets  ou  harquebufes  hors 
de  la  ville.  Ordonné  qu'ils  les  tireront 
avant  que  de  partir  pour  aller  au  camp. 
Deftenle  de  faire  pafler  aucun  carofle 
Lundy  prochain,  depuis  l'entrée  du  pont 
N.  D.  juïqu'au  bout  du  fauxbourg  îaint 
Jacques  depuis  7.  heures  du  matin  juf- 
qu'à  7.  heures  du  foir  à  peine  de  con- 
fafeation  de  chevaux  Ôc  caroflès. 

Mandement  dudit  jour  aux  cinquan- 
teniers,  pour  fe  trouver  Lundy  àmidy 
à  l'hoftel  de  ville  à  cheval  ôc  en  houfle, 
avec  leurs  cinquanteniers  ôc  dixeniers  ÔC 
douze  notables  bourgeois  de  chaque 
quartier  ôcc. 

Le  refte  eft  au  cérémonial  François 

tom.  1.  p.  977- 
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,tf,tf"    La  reine  afflfte  au.  feu  de  la  S.  Jean ,  à 
fhofiel  de  ville. 

LE  Samedy  18.  jour  de  Juin  1616. 
meffieurs  les  prevoft  des  marchands 
£c  efchevins ,  procureur  du  roy  &  gref- 
fier de  la  ville  de  Paris  font  allez  au 
Louvre  fùpplier  le  roy  de  vouloir  cane 
honorer  la  ville  ,  que  d'affilier  à  la  fo- 
lemnité  du  feu  de  S.  Jean.  A  quoy  S. 
M.  auroit  fait  refponlê  qu'il  y  avoic  efté 
l'année  paûee,  &  que  pour  cette  an- 
née il  n'y  pourroic  venir  5  nuis  que  la 
royne  fon  efpoufe  iroit ,  &  donna  char- 
ge auxdits  heurs  de  l'en  aller  prier. 

Et  auffitoft  font  allez  trouver  ladite 
dame  royne ,  à  laquelle  ayant  faic  la 
prière  ,  auroic  fait  refponfe  qu'elle  fe- 
rait ce  que  voudroit  le  roy  &  la  royne 
fa  mère. 

Et  à  l'inftant  font  allez  chez  mon- 
fieur  de  Liancour  gouverneur  de  cette 
ville  le  prier  de  vouloir  faire  l'honneur 
à  ladite  ville  pour  mettre  &  allumer 
ledit  feu  en  la  manière  accouftumée,& 
iceluy  adverri  que  la  royne  y  viendroitj 
lequel  auroit  promis  de  s'y  trouver. 

Et  eftant  mefdits  fieurs  retournez  au- 
dit hoftel  de  ville ,  ils  ont  donné  or- 
dre à  tous  les  préparatifs  necchaires 
.pour  recevoir  ladite  dame  royne,  tant 
à  faire  bien  parer  &  tapiffer  ledit  hof- 
tel de  ville  ,  que  pour  faire  choix  de 
belles  &  exqmfes  confitures  pour  la  col- 
lation i  mefme  a  efté  fait  un  haulr  dais 
au  bout  de  la  grande  falle  de  environ 
quatre  pieds ,  &  un  dez  au-deflus  >  com- 
me auffi  deux  autres  dais,  l'un  au  grand 
bureau  où  feroit  fait  la  collation ,  & 
'autre  au  petit  bureau  où  elle  verroic 
ledit  feu. 

Et  advenu  ledit  jour  du  feu,  quief- 
toit  le  Jeudy  13.  dudit  mois  de  Juin, 
toutes  chofes  eftant  bien  préparées  & 
en  bon  ordre,  mefme  un  théâtre  drellé 
en  la  place  de  Grève  peuplé  de  grandes 
figures  pleines  de  fufees  &  autres  arti- 
fices }  ladite  dame  royne  feroit  venue 
environ  les  fix  heures  dufoir,  où  mef- 
dits fieurs  les  prévoit  des  marchands  & 
efchevins  &  greffier  de  ladite  ville,  vcf- 
tus  de  leurs  robbes  mi-partics,  lèroienc 

Raff^j^ila  porte  de 
1  hoftel  de  ville,  laquelle  eftoit  alfiftée  de 
monteur  le  cardinal  de  Guife,  mon- 
teur de  Nevers  ,  monficur  de  Mont- 
oazon  &  plufieurs  autres  princes  ,  prin- 
celles  ôc  leigneurSi  &  l'ont  iceux  fieurs 
conduite  julquesen  ladite  grande  falle 


où  elle  aeftémife  dans  une  bellechaife 
qui  eftoit  fur  ledit  haulc  dais    I?  , 
cftoit  couvert  de  tapis  de  Turquie^f! 
en  entrant  dans  ladite  falle  les  trrJ 
&  haultbois  eftans  en  erand  „  • 

ontfonné^aprèslesvSsoTafn 
W^ayancveu  àmfcrqud  °™ 

far  ladite  dame  royne, 
conduite  audit  grand  bureau  où  cftoit 

EST"  (°rn  bd,e  Clarion  d£ 
confitures  exquifes.  Ce  fut,  ledit  fieur 
gouverneur,  avec  lefdits  fieirs  JwSî 
des  marchands,  efchevins  greffier  de 
ladite  ville,  vertus  de  leurs  roSs„7 
parties  ayans  chacun  une  grande  ef 
charpe  d'œillets  &  autres  fleurs ,  avec 
un  chapeau  &  un  grand  boucquetaîa 
main,  font  allez  allumer  ledit  feu  en 
l  ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  marchoient  les  um 
fcours.  1U~ 

Apres  eux  les  trompettes 
Les  capitaines&  autres  chefs  des  trois 
nombres  de  la  ville. 

Après  les  joueurs d'inftrumens, fon. 
nans  de  leurs  cornets  &  haultbois. 

Les  gentilshommes  dudit  fieur  gou 
verneur.  & 

Les  fergens  de  la  ville,  vertus  de 
leurs  robbes  mi-parties. 

Le  greffier  delà  ville,  feul,  vertu  de 
fa  robbe  de  livrée,  efcharpe,  chapeau 
&  boucquet,  ayant  fur  fa  tefte  l'on  cha- 
peau ordinaire. 

Ledit  fieur  gouverneur  &  ledit  fieur 
prevoft  des  marchands  enfemble. 

Lefdits  fieurs  efchevins  deux  à  deux, 
vertus ,  &  ledit  fieur  prevoft,  de  leurs* 
robbes  de  livrée  &  eleharpes,  &  leurs 
chapeaux  ordinaires  à  la  tefte. 

Et  après  avoir  fait  trois  tours,  a  efté 
baillé  audit  fieur  gouverneur  ,  prevoft 
des  marchands ,  efchevins  &  greffier , 
chacun  une  torche  ardente,  avec  la- 
quelle ils  ont  allumé  un  petit  feu  drefiç 
à  cet  effet.  Et  eftoient  les  torches  def 
dits  fieurs  gouverneur  &  prevoft  des 
marchands  blanches ,  &  celles  dcfdits 
fieurs  efchevins  &  greffier  jaunes. 

Et  eftant  retournez  audit  hoftel  de 
ville  ,  aprez  le  lignai  donné  ,  l'artifice 
a  joué  fort  bravement,  enlèmble  le  ca- 
non ,  artillerie  &bouettes  de  ladite  ville 
ont  tiré. 

Et  quelque  temps  aprez  ladite  dame 
royne,  princes,  feigneurs  &  princclTes 
s'en  font  allez  5  &  a  efté  ladite  dame 
royne  conduite  jufqucs  dans  fon  ca- 
rolTe  par  lefdits  fieurs  prévoit  de>  mar- 
chands ,  efchevins  &  greffier  vertus  de 

leurfaites 
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leurfdites  robbcs  de  livrée ,  comme  auffi  voit  dire  ce  jourd'huy  vigiles  en  l'eglife 

ledit  Heur  gouverneur ,  aprez  luy  avoir  N.  D.  &  demain  le  lervice  -y  que  pre- 

fak  une  belle  collation,  a  efté  remer-  fen  cernent  il  venoit  d'en  faire  la  lemonce 

cié  par  ladite  ville.  à  meilleurs  des  cours  fouveraines  pour 

Et  le  Mardy  i8.  dudit  mois  de  Juin  eux  y  trouver  5  venoit  femblablcmenc 

mefdits  (leurs  les  P.  des  M.  E.  &c  grer-  à  ce  bureau  pour  mefme  effet  5  fitapre- 

fîcr  de  la  ville  font  allez  au  Louvre  re-  fente  à  mondit  fieur  leprevoft  des  mar- 

mercier  ladite  dame  royne  de  l'honneur  chands  les  lettres  miffives  de  S.  M.  donc 

qu'elle  avoit  fait  à  la  ville  par  fa  pre-  auffitoft  a  efté  fait  ledure,  dont  la  te- 
(ence  à  ladite  folcmnite  du  feu  S.  Jean  j 
laquelle  a  dit  auxdits  fieurs  qu'elle  avoit 
efté  bien  contente ,  eniemble  des  pré- 
paratifs que  l'on  avoit  fait  pour  elle , 


neur  enfuit; 

DE  PAR  LE  ROY. 


&  qu'elle  en  remercioit  ladite  ville. 
La  reine  alïïlta  encore  au  feu  de  la 


RES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
Ayant  efté  advertis  du  decez  de 


S.  Jean,  à  l'hoftel  de  ville,  en  1618.  l'empereur  des  Romains  noftre  tres-cher 
Le  gouverneur  prit  fa  collation  avec  &tres-amé  bon  frère  d'heureufc&  loua- 
la  reine.  Les  bouettes  &  l'artillerie  de  ble  mémoire,  nous  avons  refolu de  faire 
de  la  ville  ne  furent  tirées  qu'après  le  de-  prier  Dieupour  le  falut  de  fonamepar 
part  de  la  reine ,  comme  elle  l'avoit  com-  un  fervice  lolemnel  que  nous  avons  or- 
mandé.  donné  eftre  fait  Jeudy  prochain  en  l'e- 

glife  N.  D.  de  Paris  avec  toutes  les 

Service  funèbre  four  l'empereur  Mathias.  cérémonies  &  honneurs  qui  (ont  deus 

&  appartiennent  a  la  mémoire  d'un  fi 

LE  Mercrcdy  17.  Avril  161 9.  envi-  grand  prince.  A  ces  caufes  nous  vous 

ron  neuf  heures  du  matin  mef-  mandons  &  ordonnons  que  vous  ayez  i 

fieurs  les  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville  vous  aJlcmbler  en  corps  ôc  vous  trou- 

de  Paris  eftans  en  leur  bureau,  ont  efté  ver  en  l'ordre  accouftumé  en  pareil  cas 

advertis  que  monfieur  de  Roddes  grand  Mercredy  aux  vigiles  qui  fc  diront  en 

maiftre  des  cérémonies  les  venoittrou-  ladite  eglifê ,  &  le  lendemain  aulervice 

ver }  au  moyen  dequoy  deux  dcfdits  folemnel.  Si  n'y  faites  faultc  ;  Car  tel 


fieurs  efchevins ,  avec  le  greffier  de  la  eft  noftre  plaifir.  Donné  jl  S.  Germain 

ville,  font  allez  au-devant  jufques  à  la  en  Laye  le  14.  jour  d'Avril  1619.  Higiè  : 

porte  du  grand  bureau,  ou  il  leroiten-  LOUIS.  Et  au  -  deffous  ■  de  Lomenik. 

tré ,  marchant  devant  luy  les  quatre  he-  Et  fceUèes  des  armes  fiteluy  fei&neur  roy. 

raults  d'armes  du  roy  vcftusde  robbes  Et  au  dos  t(l  eferit:  A  nos  rres-chers  & 

de  deuil  &  leurs  cottes  d'armes  par-  bien  amez  les  prevoft  des  marchands  & 

dcllus ,  ayans  des  bonnets  de  camelot  efchevins  de  noftre  bonne  ville  de  Pa- 
ronds,  ledit  fieur  de  Roddes  vcftu  de 
deuil ,  fit  d'une  grande  robbe  de  ferge 
noire,  à  longue  queue,  qui  luy  elloit 
portée  par  un  page  ayant  un  bonnet 
carré  fit  fon  efpee 


ris. 


au  cofté,  fuivi  de 
dix  ou  douze  gentils  -  hommes  ayant 


APRES  laquelle  lecture  fe  font  pre- 
fentez  15.  jurez  crieurs  de  corps  Sx.  de 
vins  de  la  ville  ,  ayant  chacun  une  robbe 
noire,  leurs  clochettes  en  main,  &  cha- 
cun deux  armoiries  au-devant  &  der- 


chacun  une  robbe  de  deuil ,  le  chape-  riere  le  dos ,  pour  faire  la  proclama- 
ron  avallé  ,  &  bonnets  carrez.  Au-  tion  ;  lefquels  crieurs  le  font  tenus  au- 
quel fieur  de  Roddes  a  efté  baillé  place  dit  grand  bureau ,  où  ledit  fieur  de  Rod- 
ée feance  dans  la  première  chaire  où  des  &  lefdits  fieurs  de  la  ville  font  al. 
ordinairement  fe  met  le  (ccond  efche-  lez  &  fe  font  leldits  fieurs  prevoft  fie 
vin  ,  leldits  fieurs  efchevins  ayant  tous 
paflé  du  mefme  cofte  }  lequel  fieur au- 
roit  dit  à  mefdits  fieur  les  P.  des  M.  fie 
E.  que  le  roy  ayant  efte  adverty  que 

l'empereur  Mathias  eftoit  decede ,  avoit  au-dellous  de  luy  le  grenier 

refolu  que  à  la  mémoire  fuft  fait  un  fer-  Auxquels  crieurs  a  efté  commandé  de 

vice  en  Pegliie  N.  D.  avec  la  folem-  faire  leur  office.  Et  auffitoft  ont  fonne 

nité  ,  pompe  funèbre  &  cérémonie  ac-  leurs  clochettes  par  deux  diverfes  fois, 

couftuméefic  tels  qu'il  avoit  cy-devant  fie  parGafpar  Melon  l'un  defdirs  crieurs 

efté  fait  pour  les  autres  empereurs  fes  a  efté  à  haulte  voix  fait  la  proclama- 

predeceflèurs  ^  fie  pour  cet  effet  fè  de-  tion*  qui  enfuit  : 


efchevins  aflis  en  leurs  places  ordinai- 
res ,  fie  de  l'autre  cofte  vis-à-vis  ledit 
fieur  prevoft  des  marchands  8c  efche 
vins  ledit  fieur  de  Roddes  s'eft  ail* 
au-dellous  de  luy  le  greffier  de  la  v 


Ah.  i6i>. 
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— — — —  NOBLES  &  dévotes  perfonnes.  Priez 
An.        ^-eu  poiu.  1>ame  de  fres.jjjmit  ^  trcs_ 

.puiflànt,  très- excellent  &  tres-magna- 
nime  princeMathias  par  la  grâce  deDieu 
^nagueres  empereur  roy  des  Romains 
&  de  Bohême  5  pour  l'ame  duquel  le 
roy  fait  faire  les  îervices  &  prières  en 
l'eglife  de  Paris  j  auquel  lieu  ce  jour- 
d'huy  aprez  midy  feront  dites  velpres 
•  &  vigiles  des  morts ,  pour  y  eftre  de- 
main à  dix  heures  du  matin  fait  fon 
fervice  folemnel.  Priez  Dieu  qu'il  en  ait 
l'ame. 

ET  AUSSITOST  ledit  fieurde  Rod- 
des  a  pris  congé  defdits  fieurs  de  la 
ville,  dont  deux  defdits  fieurs  efche- 
vins ,  procureur  du  roy  &  greffier  de 
la  ville ,  ont  efté  le  conduire  jufques 
au  hault  de  la  première  montée. 

Incontinent  aprez  mcfdits  fieurs  de 
la  ville  ont  fait  expédier  les  màndemcns 
aux  confeillers  de  la  ville  pour  fe  trou- 
ver à  l'hoftel  de  ville  à  quatre  heures 
de  relevée  à  cheval  &  en  houflè;  aux 
quarteniers,  pour  fc  trouver  audit  lieu 
à  pareille  heure,  auffi  à  cheval  &  en 
houflè  avec  deux  bourgeois  de  chaque 
quartier  j  &  aux  trois  capitaines  des  har- 
quebuziers  ,  archers  &  arbaleftriers  de 
ladite  ville ,  pour  fe  trouver  avec  tous 
ceux  de  leurs  nombres  audit  hoftel  de 
ville  à  trois  heures  de  relevée  &  le  len- 
demain à  fix  heures  du  matin ,  avec  leurs 
hocquetons  &  hallebardes. 

Et  ledit  jour  de  Mercredy  17.  jour 
d'Avril  1619.  fur  les  quatre  heures  de 
relevée  meflieurs  de  la  ville  font  partis 
dudit  hoftel  de  ville  pour  aller  en  ladite 
eghfe  N.  D.  en  l'ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  marchoient  les  archers 
de  la  ville  à  pied. 

Aprez  ,  lefdits  fergensde  ladite  ville, 
auffi  à  pied ,  vertus  de  leurs  robbes  mi- 
parties. 

Aprez  eux  monfieur  Je  greffier  de  la 
ville,  feul,  d  cheval,  vertu  de  fes  ha- 
bits ordinaires  &  d'un  manteau  à  man- 

teftedCl"Se  n°"e'  fon  cliaPcau^^ 
Aprez ,  mefdirs  fieurs  les  prevoft  des 
marchands  ,  efchevins  &  procureur  du 
roy  de  la  ville,  auffi  à  cheval ,  vertus 
de  leurs  habits  noirs  &  ordinaires. 

Et  aprez,  aucuns  defdits  fieurs  con- 
lemers,  quarteniers  &  bourgeois  man- 

Et  eftant  à  l'entrée  deN.  D.  mcfdits 
fieurs  de  la  ville  ont  pris  leurs  bonnets 
carrez  &  ledit  greffier  &  aucuns  déf- 
aits efchevins  qui  font  de  robbe  courte 


ET  PIECES 

ont  pris  leurs  tocques  de  velours. 

A  l'entrée  du  choeur  ont  efté  recens 
par  ledit  fieur  de  Roddcs  qui  Jcura 
baillé  leurs  places  &  feances  daus  les 
haultes  chaifes  à  l'entrée  du  chœur  à 
main  gauche  proche  &  au-deflbus  de 
meffieurs  de  la  cour  des  aydes ,  &  ledit 
greffier  eft  monté  &  luy  a  efte  baillé 
place  fur  les  appuis  qui  font  devant  lef- 
dites  haultes  chaifes ,  où  il  s'eft  aflïs  vis. 
à-vis  dudit  fieur  prevoft  des  marchands. 
Ledit  fieur  procureur  du  roy  a  efté 
affis  dans  une  dcfdites  haultes  chaife- 
à  cofté  &  au-deflous  du  dernier  efche 
vin.  Proche  &  au-deflbus  ledit  greffier 
monfieur  l'Eltourncau  conlèiller  de  la* 
ville  a  pris  place,  &  dans  les  balles 
chaifes  vis-à-vis  lefdits  fieurs  delà  ville 
fe  font  affis  lefdits  quarteniers ,  &  plus 
bas  fur  de  petits  bancs  couverts  de  deuil 
fe  font  mis  les  fergens  de  la  ville.  Ec 
eft  à  remarquer  que  ledit  fieur  de  Rod- 
des  a  dit  qu'il  ne  pouvoit  bailler  plus 
de  fix  chaires  pour  la  ville.  Et  après 
eux  a  feulement  efté  laifle  trois  chaires 
vuides ,  qui  font  les  premières  à  l'en- 
trée du  choeur  à  main  gauche ,  pour 
monfieur  le  recteur  &  fes  fuppofts. 

Incontinent  après  font  encrez  mef- 
fieurs de  la  cour  de  parlement  vertus 
de  leurs  habits  noirs  ordinaires ,  qui  ont 
efté  placez  par  ledit  fieur  de  Roddes 
dans  les  haultes  chaifes  du  cofté  à  main 
droite  ;  &  cftoit  monfieur  le  premier 
prefident  aflis  dans  la  fixicme  chailè 
du  cofté  de  la  chaife  epifcopale,  &les 
autres  prefidens  Se  conféillers  à  la  fuite 
en  descendant  vers  la  nef  j  ayant  efté 
laifle  cinq  chaifes  vuides  pour  le  grand 
deuil. Meilleurs  de  la  chambre  des  comp- 
tes ont  efté  placez  dans  les  hauteschai- 
fes  du  cofte  feneftre  vis-à-vis  meffieurs 
du  parlement,  ayant  aulli  efté  laifle  cinq 
places  vuides  à  l'oppofite  du  grand  deuilj 
dedans  lcfquclles  cinq  places  vuides  fè 
voulurent  mettre  aucuns  chanoines  de 
Noftre-Dame,  mais  ils  en  ont  efté  cm- 
pefchez  par  monfieur  le  premier  prefi- 
dent de  la  chambre  des  comptes ,  di- 
fant  que  ce  n'eftoit  leurs  places ,  &  qu'il 
falloit  qu'elles  demeuraflent  vuides,  ou 
bien  pour  mettre  meilleurs  les  cheva- 
liers du  S.  Elprit  j  au  moyen  de  quoy 
lefdits  chanoines  fe  font  retirez  ,  &  lef- 
àites  cinq  places  font  demeurées  vui- 
des. 

Au-deflous  de  meffieurs  des  comptes 
qui  avoient  douze  chaifes  pour  eux  ,onc 
efté  placez  meflieurs  de  la  cour  des  ay- 
des  qui  avoient  huit  chaifes  j  puis  mef- 
fieurs 
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Ccurs  delà  ville,  comme  dit  eft,  &  au.  places  &  lieux  qu'ils  ont  efté  le  jour   

dellbus  d'eux  ledit  fieur  redeur  8c  ceux  précèdent }  comme  au  femblable  tous  A«-  »«»»■ 

de  là  fuite,  lequel  lîeur  recteur  s'eft  aflis  meffieurs  des  cours  Couverai  ne  s  8c  rec- 

dans  la  première  chaife  à  l'entrée  du  teur  ont  pris  leurs  mefmes  places  qu'ils 

chœur  à  main  gauche  j  8c  d'autant  qu'il  avoient  la  veille  j  femblablement  les  ar- 

n'y  avoir  pas  allez  de  chaifes  pour  af-  chevefques,  evefques,  chevaliers  de  l'or- 

feoir  lefdites  compagnies,  les  places  à  dre ,  8c  ambafladeurs,  ledit  lieur  de  Rod* 

eux  deftinées  cftant  remplies ,  les  autres  des,  Perrochel,  heraults-,  8c  yavoit  fi 

fefont  affisfur  lcfdits  appuis  vis-à-vis  les  grande  quantité  de  cierges  8c  delumi- 

chaifes  où  eftoient  chacune  de  leurs  naire ,  qu'il  n'eftoit  poflible  de  plus, 
compagnies.  Le  tout  cftant  placé  en  bon  ordre, 

Au  milieu  du  chœur  eftoit  dreflec  une  eft  venu  le  grand  deuil ,  qui  eftoit  mon- 

grande  chapelle  ardente  peuplée  d'un  fieur  le  comte  deSoillons,  monlieurle 

tort  grand  nombre  de  cierges  allumez,  duc  de  Longueville,  8c  moniteur  le 

comme  auffi  par  toute  l'eglife  &  à  l'en-  comte  de  S.  Paul  ,  qui  avoient  cha-. 

tour  du  chœur  y  avoir  pareillement  gran-  cun  une  grande  robbe  8c"  chaperon  fur 

de  quantité  de  cierges  allumez  ;  toute  la  telle ,  leurs  longues  queues  portées 

l'eglife  8c  le  chœur  fort  bien  parez  en  par  des  pages  ;  8c  ont  pris  leurs  pla- 

deuil,  8c  deux  lez  de  velours  l'un  fur  ces,  conduits  par  ledit  lieur  de  Rod- 

l'autre  lur  la  ferge  noire  ,  peuplez  d'ar-  des ,  dedans  les  chaifes  qui  eftoient  vui- 

moirics  aux  armes  dudit  deffunt  empe-  des  au-deflus  de  meffieurs  du  parlement} 

reur.  8c  onf  efté  laiflées  vuides  les  deux  pre- 

Entre  la  ceinture  du  chœur  8c  Tau-  mieres  chaifes  les  plus  proches  de  ladite 

tel ,  y  a  voit  plu  lieu  rs  bancs,  8c  fur  ceux  chaife  epifcopalc  ,  mondit  fieur  le  comte 

du  cofté  de  la  chaire  epifcopale  ont  de  Soillbns  cftant  dans  la  troifiéme, 

efté  affis  meffieurs  les  archevelques,evef-  moniteur  de  Longueville  dans  la  qua- 

ques  8c  autres  beneficiers  ;  8c  à  l'autre  triéme ,  8c  monficur  le  comte  de  laint 

cofté  meffieurs  les  chevaliers  du  S.  El-  Paul  dans  la  cinquième  proche  de  mon- 

prit  8c  aucuns  de  meilleurs  les  ambafla-  fieur  le  premier  prefident,  qui  eftoit  dans 

deurs.  la  fixiéme. 

Ledit  fieur  de  Roddes  ,  qui  eftoit  Et  auffitoft  les  gens  d'eglife  ont  com- 
veftu  d'une  grande  robbe  de  deuil ,  le  mencé  à  chanter  l'office ,  8c  la  méfie 
chaperon  fur  l'efpaule ,  le  bonnet  carré,  a  efté  dite  par  monfieur  l'evefque  d'O- 
fie  l'elpée au  cofté,  eftoit alfis  au-devant  range,  8c  l'oraifon  funèbre  par  mon- 
de la  reprefentation  vis-à-vis  le  maiftre  fieur  l'archevefque  d'Aix. 
autel  }  8c  un  peu  plus  bas ,  éloigné  de  La  méfie  dite  ,  chacun  s'eft  retiré. 
}uy ,  eftoit  monfieur  Perrochel  maiftre  L'intention  de  meffieurs  de  la  ville 
des  comptes  8c  lieutenant  des  ceremo-  eftoit  de  s'en  retourner  en  l'hoftel  de 
nies ,  veltu  en  la  forte  dudit  fieur  de  ladite  ville  en  pareil  ordre  qu'ils  en 
Roddes.  Aux  quatre  coins  de  la  repre-  eftoient  fortis ,  mais  fortans  de  N.  D. 
fentation  ,  eftoient  fur  chacun  un  petit  ont  veu  qu'il  pleuvoit  bien  fort.  Au 
fiege,  les  quatre  hérauts  d'armes  avec  moyen  dequoy  monfieur  le  prevoftdcs 
leurs  cottes.  marchands  a  envoyé  quérir  Ion  carofle, 

Tout  eftant  arrivé  en  bel  ordre  ,  on  8c  chacun  s'eft  retiré  en  leurs  maifons 

a  commencé  vigiles 8c  vefpres  des  morts;  fans  revenir  audit  hoftel  de  ville  en  ce- 

iefquellcs  dites,  chacun  s'eft  retiré.  remonie. 

Et  le  lendemain  Jeudy  18.  dudit  mois 

d'Avril  fur  les  neuf  heures  du  matin  Solemniti  du  feu  de  U  S.  Jean,  où  le  rey 
mefdits  ficurslesprevoft  des  marchands,       &  la  reine  affilèrent  avec  Us  princes 
efchevins  ,  greffier ,  procureur ,  rece-  &  frinceffes. 

veur,  aucuns  de  meilleurs  les  confeil- 

lers  de  la  ville  j  quarteniers  8c  bour-  y  E  Mercredy  17.  jour  de  Juin  1610.  

geois  mandez,  avec  les  archers  8c  fer-  _l    meffieurs  lcsprevolt des  marchands  A:..  i«io. 

gens  ,  font  partis  dudit  hoftel  de  ville  êfchevins  8c  greffier  de  ladite  ville  font 

pour  aller  audit  fervice  en  ladite  eglife  allez  au  Louvre  pour  prier  le  roy  de 

Noftre-Dame  en  pareil  ordre  ,  rang ,  8c  tant  honorer  la  ville ,  que  de  venir  met- 

Jiabits  qu'Us  avoient  efté  la  veille  aux  tre  le  feu  le  jour  de  la  folcmnité  dudit 

vigillesi  8e  eftant  arrivez  en  ladite  eglife  feu  S.  Jean;  8c  après  avoir  fait  la  re- 

Noftre-Dame  ont  efté  placez  par  ledit  verence  à  S.  M.  luy  ont  fait  ladite  fe- 

fieur  de  Roddes  aux  mefmes  chaires,  monce,  de  laquelle  elle  a  efté  contente 
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&  promis  d'y  venir.  Ce  fait ,  ont  efté 
trouver  la  royne ,  laquelle  ils  ont  au/fi 
tres-humblémentfuppliée  de  prendre  la 
peine  de  venir  àlafolemnité  dudit  feu  ; 
qui  a  fait  refponfè  qu'elle  fupplioit  le 
roy  de  le  trouver  bon ,  &  qu'elle  y  vien- 
droit. 

Et  eftant  mefdits  fleurs  de  la  ville  re- 
venus audit  hoftel  de  la  ville,  ont  donné 
ordre  aux  préparatifs  qu'il  convenoit 
faire  pour  recevoir  leurs  majeftez  &  leur 
donner  le  plus  grand  contentement  que 
faire  fe  pourra. 

Et  fuivantec,  ont  donné  charge  aux 
nommez  Carefme  &  George  faifeurs 
d'artifices,  auxquels  ils avoient aupara- 
vant donné  charge  de  faire  un  feu  d'ar- 
tifice en  ladite  place  de  Grève,  d'aug- 
menter leurdit  feu  de  la  plus  grande 
quantité  de  lances  à  feu  ,  fufees,  pé- 
tards ,  théâtres ,  figures ,  le  mieux  6c  le 
plus  fuperbement  que  faire  le  poùÇroitj 
ce  qu'ils  ont  promis  de  faire. 

Ont  aulfitoft  envoyé  quérir  Pc/picier 
de  la  ville ,  lequel  a  elle  adverti  de  re- 
couvrer &  tenir  preftes  les  plus  belles, 
excellentes  &  exquifes  confitures  qu'il 
foit  polïïble  de  recouvrer ,  pour  faire  les 
collations  à  leurfdites  majeftez. 

Ont  donné  charge  à  leur  maiftre  de 
l'artillerie  d'avoir  le  foin  de  tenir  prefte 
l'artillerie,  canons  &  bouettes  de  la 
ville  pour  les  tirer  le  jour  dudit  feu. 

Ont  fait  faire  un  hault  dais  de  char- 
penterie  dans  la  grande  falle  del'hoftel 
de  Javille  devant  les  cheminées  du  cofté 
du  S.  Efprit,  fur  lequel  l'onmontoitde 
fîx  marches ,  où  a  efté  fait  une  forme 
de  parquet ,  au  milieu  duquel  y  avoit 
encore  des  ais  élevez  d'un  pied  ou  en- 
viron ,  de  deux  toifes  en  carré ,  pour 
audit  lieu  mettre  les  chaifes  du  roy  &. 
de  la  royne 
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paflage,  pour  éviter  confufion 
'  'able 


Le  long  de  ladite  grande  falle ,  du 
cofté  de  la  Grève,  a  efté  faite  une  ga- 
lerie de  charpenterie  pour  y  mettre  des 
feignéurs  &  dames. 

Et  de  l'autre  cofté  de  ladite  falle,  vers 
la  court ,  depuis  le  mur  proche  ladite 
cheminée,  jufqua  la  grande  porte,  a 
efté  fait  des  efchaffaux  en  forme  d'am- 
phitheatre  &  par  degrez ,  pour  y  rece- 
voir &  mettre  les  dames. 

A  efté  fait  une  barrière  au  travers  de 
ladite  falle,  depuis  le  coin  dudit  am- 
phithéâtre vers  la  porte,  jufyues  à  la- 
dite galerie  ;  au  milieu  de  laquelle  bar- 
rière a  efté  laine  une  ouverture  de  qua- 
tre pieds  de  large  pour  le  paflage, afin 
de  garder  aifement  par  des  archers  le 


Semblablement  ont  fait  faire  les  ef 
chaffaux  dans  le  grand  bureau  &  auX 
chambres  rcfpondantes  dans  la  Grève- 
plus  un  autre  grand  efchaffault  fous  I'arl 
che  dudit  hoftel  de  la  ville ,  où  l'on 
entroit  par  la  beuvette. 

Ont  mefd.fîeurs  de  la  ville  fait  parer  & 
tapifler  lad.grande  falle  de  tres-belles  ta- 
pi iïèries,  eniemble  led.  parquet  &  hault 
dais  de  charpenterie,  &  les  marche-pieds 
de  tapis  de  Turquie,melme  fur  les  dègrez 
pour  monter  audit  parquet,dans  lequel  a 
-efté  mis  deux  chailes  de  drap  d'or  pour 
leurs  majeftez.,  &  à  cofté,  un  peu  plus 
éloigné,  deux  felles  de  velours  ployan- 
tes, l'une  pour  monfieur  frère  du  roy 
&  l'autre  pour  madame  -,  &  à  l'cntour 
d'iceluy  parquet  en  dedans ,  a  efte  mis 
des  bancs  couverts  de  tapifferie  pour 
feoir  les  princes ,  princeflès'>  feigneurs 
&  dames. 

Au  plancher  ,  vis-à-vis  ledit  parquer, 
a  efté  tendu  un  dais  de  velours  broché 
&  brodé  d'or  &  d'argent ,  pour  fervir 
au-deflùs  delà  tefte  de  leurs  majeftez. 

Sur  les  appuis  de  ladite  galleric  ôc 
fur  tous  les  cfchaftaux  &  degrez  dudit 
amphithéâtre  ont  auffi  efté  mis  &  clouez 
des  tapis  de  tapiflerie  de  Bergame  pour 
y  afTeoir  les  dames. 

Et  outre ,  a  efté  mis  de  neuf  en  la- 
dite grande  falle  un  parterre  de  natte 
pour  fervir  à  faire  danfer  les  feigneurs 
&  dames. 

Ont  auffi  fait  parer  de  tres-belles  ta- 
piflèrics  une  autre  falle  de  derrière  où 
loge  le  concierge ,  refpondante  fur  la 
ruelle  entre  l'hoftel  de  la  ville  &  faint 
Jean  ,  où  a  efté  mis  un  dais  de  toile 
d'or  &  d'argent  5  icelle  falle  deftinée 
pour  faire  &  drefler  les  collations  de 
leurs  majeftez. 

Ont  envoyé  mandemensaux  capitai- 
nes des  trois  compagnies  pour  le  trou- 
ver avec  ceux  de  leurfdites  compagnies 
en  armes  &  au  meilleur  équipage  que 
faire  fe  pourra ,  dans  la  place  de  Grè- 
ve ,  le  jour  de  la  folemnite  da  feu  j  def- 
quelles  compagnies  ils  envoyèrent  douze 
hommes  de  chacune  d'icelles  avec  leurs 
hocquetons  &  hallebardes ,  ledit  jour 
du  feu,  à  dix  heures  du  matin,  pour 
garder  les  portes  de  l'hoftel  de  la  ville 
&  empefeher  la  foulle  du  peuple. 

Aufli  ont  envoyé  quérir  la  dame 
Coiffier  cuifiniere  de  la  ville,  a  laquelle 
ils  ont  donné  charge  de  chercher  tous 
les  plus  beaux  fruits  cruds  que  faire  fe 
pourra,  pour  fervir  auxdites  collations* 

se 
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ce  qu'elle  a  promis  faire. 

Le  Lundy  u.  dudit  mois  de  Juin 
mondic  fieur  le  prevoft  des  marchands 
Ce  feroit  fait  reprefenter  par  du  Pont 
cfpicier  de  la  ville  toutes  les  plus  belles 
&  exquifes  confitures  qu'il  avoir  ,  & 
après  avoir  fait  enlever  ce  qu'il  avoic 
de  plus  beau,  s'eft  lui-mefme,  avec  le 
greffier  de  la  ville,  transporte  au  logis 
d'un  nommé  Tacyne  elpicier  demeu- 
rant au  bout  du  pont  S.  Michel,  d'où 
il  a  encore  fait  enlever  quantité  de  tres- 
exccllcntes  &  belles  confitures. 

S'eft  lui-mefme  tranfporté  dansl'ifle 
N.  D.  pourvoir  fi  le»  figures  ôc  arti- 
fices qui  s'y  faifoient  pour  la  ville  ef- 
toient  bien  avancez ,  &  pour  faire  dili- 
genter  les  ouvriers. 

Ont  aufli  envoyé  quérir  les  jz.  vio- 
lons &  joueurs  d'inftrumens  de  la  ville 
auxquels  a  efté  enjoint  d'eux  trouver 
ledit  jour  du  feu  à  midy  enl'hoftelde 
la  ville  avec  leurs  violons  &  haultbois 
pour  la  folemnité  dudit  feu. 

Ont  aufli  fait  parer  &  accommoder  le 
petit  bureau  où  feroient  leurs  ma- 
jeftez pour  voir  ledit  feu ,  aux  feneftres 
duquel  petit  bureau  en  faillie  a  efté 
mis  un  dais  de  broderie  d'or  fie  d'ar- 
gent. 

A  efté  mis  dans  ladite  grande  falle, 
au  grand  bureau  ,  &  au  petit  bureau, 
des  croifees  de  chandeliers  de  bois , 
pour  y  mettre  quantité  de  flambeaux. 

Ont  aufli  efté  parez  de  fort  belles 
tapiilèries  la  chambre  &  le  cabinet  du 
greffier  de  la  ville  pour  y  mener  repo- 
1er  leurs  majeftez  &  les  y  rafraichir. 

Et  advenu  ledit  jour  de  la  folemni- 
té dudit  feu  ,  qui  cftoit  le  Mardy  13. 
jour  dudic  mois  de  Juin  ,  le  tout  eftant 
en  tres-bon  ordre  ,  le  théâtre ,  efchaf- 
faux  ,  figures  &  artifices  eftant  drellèz 
•dans  ladite  place  de  Grevé  au  lieuac- 
couftumé  vis-  à-vis  les  rues  de  la  Mor- 
tellcrie  &  Tannerie  ;  mefdits  lïeurs  de 
la  ville ,  environ  les  onze  heures  du 
matin  ont  fait  fermer  toutes  les  portes 
&  advenues  dudit  hoftel  delà  ville, & 
mis  des  archers  de  ledite  ville  à  cha- 
cune des  portes ,  mcfïne  à  la  grande  fal- 
le j  &  au  feur  &  à  mefure  que  les  com- 
pagnies de  dames  arrivoient,  mondit 
iïeur  le  prevoft  des  marchands  les  fai- 
foit  luy-mcfme  mettre  &.  placer  dans 
ladite  grande  falle,  tant  fur  la  gallerie 
du  cofté  de  la  Grève ,  que  fur  l'am- 
phitheatre  eftant  par  degrez  du  cofté 
de  la  cour  ,  affin  de  laifier  la  place  de 
la  falle  libre  pour  danfer}  dans  laquelle 
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falle  font  entrez  les  32.  violons  &  joueurs 
d'inftrumens  de  la  ville ,  qui  ont  efté  ' 
mis  fur  ledit  amphithéâtre  du  cofté  de 
la  porte. 

Et  environ  les  quatre  heures  de  rele- 
vée mefdits  lïeurs  les  prevoft  des  mar- 
chands &  efchevins  ayant  eu  advis  que 
la  roynearrivoit  audit  hoftel  de  la  ville, 
font  auffitoft  defeendus  avec  leurs  rob- 
bes  mi-parties  jufques  à  la  defeentede 
fon  caroffe ,  où  ils  l'ont  reccuë  &  con- 
duite dans  ladite  grande  falle  au  lieu 
qui  luy  eftoit  préparé  ;  laquelle  dame 
royne  eftoit  fui  vie  de  monfieur  le  comte 
de  Soiflbns  qui  conduifoit  madame  fœur 
du  roy  ,  &  de  plufieurs  princes fieprin-  . 
cefles  j  laquelle  dame  royne  ,  après  s'ef- 
tre  un  peu  repofée ,  a  danfe  un  branle, 
laquelle  a  efté  menée  &  conduite  par 
mondit  fieur  le  comte  de  Soifluns. 

Et  environ  les  cinq  à  fix  heures  du 
foir  fëroit  venu  le  roy ,  a/lifté  de  mon- 
fieur fon  frère,  de  meilleurs  les  ducs 
de  Guifè ,  cardinal  du  Guifc ,  prince  de 
Joinville ,  le  duc  deLuines,  le  duc  de 
Montbazon  ,  de  monfieur  de  Liancour 
gouverneur  de  ladite  ville,  &  plufieurs 
princes  &  feigneurs }  &  font  allez  mef- 
dits fieursde  la  ville  &  greffier  d'icelle, 
veftus  de  leurs  robbes  mi-parties,  juf- 
ques fur  le  perron  dudit  hoftel  de  la 
ville ,  où  ils  ont  receu  S.  M.  à  laquelle 
mondit  fieur  le  prevoft  a  dit  qu'il  ne 
pouvoit  aller  en  aucun  lieu  de  fon  royau- 
me où  il  fuft  mieux  veu  &  mieux  rc. 
ceu  j  &  l'ont  conduit  jufques  en  ladite 
grande  falle ,  où  eftant  aflîs  dans  la  chaife 
a  luy  préparée ,  a  pris  lbn  plaifir  à  voir 
dan  fer  ,  plus  d'une  heure. 

Ce  fait,  mefdits  fieurs  de  la  ville  onc 
conduit  leurfdites  majeftez  ,  fuivis  des 
princes,  princefTes,  feigneurs  &  dames, 
jufiju'en  la  falle  de  derrière  du  cofte  de 
S.  Jean ,  où  les  collations  eftoient  pré- 
parées de  très- grande  quantité  de  con- 
fitures exquifes  &  cxcellens  fruits s  lef- 
quelles  collations  leurfdites  majeftez 
auroient  trouvées  très- belles  &  en  au- 
roient  mangé  &  pris  plaifir  à  donner  des 
confitures  aux  feigneurs  &  dames  qui 
eftoient  à  l'entour  d'eux  -}  &  a  efté  la- 
dite collation  du  roy  &  de  la  royne  un 
fort  long-temps  fans  eftre  diffipée,  leurs 
majeftez  prenant  grand  plaifir  ;  mais 
quant  aux  autres  collations  préparées 
pour  les  princes,  princeflès ,  feigneurs 
&  dames  ,  elles  ne  durèrent  »pas  un  mo- 
ment ,  les  tables  renverfées ,  toutes  les 
vaifTelles  de  fayenec  caffees  &  brilèes, 
à  quoy  le  roy  prit  au/fi  fort  grand  plai- 
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fir.  Et  eftant  lefdices  collations  faites , 
a*,  i-sio.    ^  M  ^c  menée  dans  le  cabinet  dudit 
greffier  de  la  ville,  auquel  lieu  eftoit 
monfieur  de  Liancour  gouverneur  de 
la  ville  qui  l'attendoit.  Et  lors  mondit 
Heur  le  prévoit  des  marchands  prit  des 
mains  dudit  greffier  de  la  ville  une 
grande  efcharpe  d'oeillets  &  giroflées 
blanches  qui  eftoit  préparée  pour  S.  M. 
laquelle  il  prefenta  à  S.  M.  &  luy  mit 
en  efcharpe,  comme  auffi  il  luy  pre- 
fenta fon  chapeau  de  Heurs  qu'il  mit  dans 
fon  bras,  Se  fon  boucquet  à  la  main. 
Semblablement  mondit  fieur  de  Lian- 
cour gouverneur^revoft  desmarchands, 
quatre  efchevins ,  &  le  greffier,  prirent 
chacun  une  grande  efcharpe  de  rofes 
&  de  giroflées  rouges,  leur  chapeau  Se 
bouquet  de  mefme  5  &  n'y  avoit  que 
l'efcharpe,  chapeau  &  bouquet  du  roy 
qui  eftoit  blanc.  Et  auffitoft  tous  font 
iortis  dudit  cabinet  pour  aller  mettre 
le  feu,  &  y  font  allez  en  l'ordre  qui 
enfuit  : 

Premièrement  marchoient  les  capitale 
nés ,  lieutenans  &  enfeignes  des  trois 
compagnies  de  la  ville. 

Après  les  cent  Suiflès  de  la  garde  du 
roy,  le  tambour  lonnant. 

Après  fes  gardes. 

Les  dix  fergens  de  la  ville  avec  leurs 
robbes. 

Les  tambours  &  trompettes  de  S.  M. 

Les  haultbois  de  la  ville. 

Après,  le  greffier  de  la  ville  feul ,  vef- 
tu  de  là  robbe  mi-partie  &  fori  efcharpe. 

Après ,  meilleurs  les  quatre  efchevins, 
deux  à  deux  ,  auffi  vcftus  de  leurs  rob! 
bes  mi-parties. 

Après  eux  mcfdirs  fieurs  le  gouver- 
neur &  prevoft  des  marchands,  lequel 
heur  gouverneur  tenoit  la  main  droite 
&  avoir  ledit  heur  prevoft  fa  robbe  de 
fatin  mi-partie. 

Apres,  marchoit  le  roy  feul,  fuivi  à 
l'entour  de  luy  de  mcfdits  fieurs  duc  de 
Guife,  de  Luynes,  de  Monrbazon,  & 
autres  princes  &  feigneurs,  mefme  de 
monfieur  du  Hallier  capitaine  de  fes 
gardes. 

Et  en  tel  ordre  furent  faire  trois  tours 
à  l'entour  dudit  feu. 

Et  en  allant  y  eut  contention  au  mar- 
cher. Premièrement  les  gardes  du  roy 
ne  vouloient  pas  que  les  chefs  des  trois 
compagnies  de  la  ville  y  allaitent,  di- 
lant  qu'ils  dévoient  faire  haye ,  &  non 
marcher.  Ce  qu'ayant  reprelenté  au  roy 
par  ledit  greffier  de  la  ville,  &quec'cf- 
toit  la  couftume  -,  le  roy  voulut  qu'ils  y 
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allaflçnt.  L'autre  difpute  eftoit  entre  le» 
haultbois  d'une  part  ,&  les  trompeté 
&  tambours  de  S.  M.  d'autre-,  voulan 
les  tambours  &  trompettes  aller  &mar 
cher  proche  fie  au-devant  du  greffier  & 
les  haultbois  difoient  quec'ckW  eux 
à  y  eftre  ,  &  que  les  trompettes*  tam 

reprefenté  a  S.  M.  par  ledit  greffier  que 
les  trompettes  &  tambours  avoient  ac- 
couftume  d  aller  devant,  Scks  haultbois 
Plus  proche  de  S.  M.  ladite  maiefte 
le  délirant  ainfijil  ne  futpoffible  aux, 
dits  trompettes  &  tambours  de  les  faire 
a  1er  devant  difant  que.c'eftoit  leur 
place  &  fa,foient  tant  de  bruit  avec 
eurfdites  trompettes  &  tambours,  quc 
1  on  ne  s  entendoit  pas  parler >  de  ma- 
nière que  par  force  les  haultbois  ne  fon 
nerent  point  de  leurs  haultbois.  A  quov 
une  autre  fois  fauldra  remédier  &  régler 
lefdits  tambours  &  trompettes  avant 
que  de  partir  de  l'hoftelde  la  ville. 

Et  lcfdits  trois  tours  cftant  faits  le 
controlleur  du  bois  de  la  ville,  qui  por- 
to* la  torche  du  roy ,  la  bailla  ei  mains 
de  monfieur  le  prevoft  des  marchands 
qui  la  prefenta  à  S.  M.  avec  laquelle  U 
mit  le  feu  à  un  petit  tas  de  bois  qui 
eftoit  préparé  à  cofté  de  la  croix.  Les 
valets  de  pied  du  roy  contefterent  pour 
avoir  ladite  torche  blanche.  Mais  ledit 
controlleur  du  bois  dit  qu'elle  luy  ap- 
parjenoit,  &  défait  luy  fut  baillée.  Ec 
au  mefme  ordre  Je  roy  retourna  audit 
hoftel  de  ville,  &  fut  conduit  au  bureau 
qui  luy  eftoit  préparé. 

Le  fignal  eftant  donné ,  l'artifice  com- 
mença à  jouer ,  qui  dura  près  d'une  heiu 
re }  &  ehtr'autres  figures  &  artifices  y 
avoit  une  grande  couronne  fouftenuë 
par  quatre  grandes  figures ,  laquelle  cou- 
ronne eftoit  pleine  de  lumières ,  qui  tour- 
noit  avec  lefdites  figures  5  ce  qu'il  fai- 
foit  fort  bon  voir. 

Et  futfadite  majefté  jufqu'à  dix  heu- 
res du  foir  audit  hoftel  de  ville }  &fut 
diftribué  à  les  pages  &  valets  de  pied, 
enfembie  à  ceux  delaroyne,  de  Mon- 
fieur ,  &  des  autres  princes  &  princellès 
plus  de  huit  douzaines  de  flambeaux, 
outre  les  flambeaux  blancs  qui  a  voient 
efté  mis  dans  les  chandeliers  quieftoient 
pendus  au  plancher. 

S.  Mk  s'en  retournant,  a  efté  condui- 
te dans  fon  caroflè  par  mefdits  fieurs 
de  la  ville  &  greffier  j  qui  leur  a  dit  que 
le  feu  avoit  tres-bien  fait ,  &  s'en  con- 
tenait &  en  remercioitla  ville  5  com- 
me auffi  fit  la  royneôc  autres  princes  & 
feigneurs. 
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Et  le  lendemain ,  jour  de  S.  Jean  , 
meldits  iieurs  les  P.  des  M.  E.  &  gref- 
fier furent  au  Louvre  en  habics  noirs 
remercier  le  roy  &  la  roync  de  l'hon- 
neur qu'ils  avoientfaic  à  la  ville  de  les 
avoir  honorez  de  leurs  prelenccs  5  qui 
firent  rcfponfê  qu'ilsen  avoient  eu  beau- 
csup  de  contentement  -}  &  particulière- 
ment la  roync  dit  que  jamais  elle  il  ne 
le  prefenteroit  fujet  de  faire  plaifir  à  la 
ville  ,  qu'elle  ne  s'y  employait  très- vo- 
lontiers ;  mcfme  fit  entrer  mdlieurs  de 
la  ville  pour  parler  à  eux ,  encore  qu'elle 
ne  fut  pas  commencée  à  s'habiller  -,  ce 
qu'ils  prirent  à  tres-grand  honneur. 

Nota  que  monfieur  le  procureur  du 
roy  de  la  ville  eftoit  aux  champs. 

Retour  du  roy  â  Paris  ,  de  fort  voyage  de 
Guyenne ,  Bearn  ,  d~  autres  provinces , 
où  il  eftoit  allé  faire  la  guerre  aux  re- 
belles. 

LE  25.  jour  de  Janvier  1612.  mef- 
ficurs  les  P.  des  M.  &  E.  ont  re- 
tcu  lettres  de  cachet  du  roy  defquellcs 
la  teneur  enfuit  : 

DE  PAR  LE  ROY. 

TRES  CHERS  ET  BIEN  AMEZ> 
Renvoyant  noftre  très-cher  &  bien 
amé  coufin  le  duc  de  Montbazon  gou- 
verneur &  noftre  lieutenant  gênerai  à 
Paris  Se  I fie  de  France  pour  y  pourvoir 
à  ce  qui  cft  de  fa  charge  ,  nous  luy  avons 
commandé  de  vous  faire  entendre  de 
noftre  part  ce  qui  eft  de  noftre  intention 
fur  la  réception  que  nous  defironsnous 
eftre  faite  à  noftre  arrivée  en  noftre 
bonne  ville,  non  avec  defpcnfe  ni  gran- 
de cérémonie  ,  ains  feulement  au  mef- 
me  ordre  qui  fut  obfervé  lors  de  noftre 
retour  apres  noftre  mariage.  A  ces  cau- 
lës  nous  vous  mandons  &  ordonnons  que 
à  noftreditc  arrivée  vous  ayez  à  vous 
trouver  en  corps  dans  Peglife  N.  D.où 
nous  irons  descendre  pour  louer  Dieu 
de  noftre  heureux  voyage  &  retour }  & 
croire  au  furpius  noltrcdit  coufin  de  ce 
qu'il  vous  dira  de  noftre  part  fur  ce  fu- 
jet. Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Donné  à 
Villefaignan  le  9.  Janvier  1612.  Signé  t 

LOUIS  ;  é-plus  bas  :  D E  LoMENIE.  Et 

au  dos  e/i  eferit  :  A  nos  très- chers  &  bien 
amez  les  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevins  de  noftre  bonne  ville  de  Paris. 

AUSS1TOST  lefdites  lettres  receucs, 
tnefiieurs  les  P.  des  M.  &  E.  procureur 
du  roy  &  greffier  de  la  ville  fonc  allez 
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par  devers  monfieur  le  duc  de  Mont-  Am 
bazon  gouverneur  de  cette  ville, pour  "  *  1 
avec  luy  advifer  à  ce  qui  eftoit  neceflai- 
re  de  faire  au  retour  de  S.  M.  Lefquels 
fieurs  gouverneur ,  P.  des  M.  &  E.  fonc 
enfcmblement  venus  en  Phoftel  de  ville, 
où  ils  ont  arrefté  de  faire  aflcmblée  au 
lendemain  de  meffieurs  les  colonels. 

Du  Dimanche  16.  jour  de  Janvier 
1621.  En  l'aflemblée  de  meffieurs  les  gou- 
verneur de  cette  ville,  P.  des  M.  E.  &c 
colonels  d'icelle ,  ledit  jour  tenuif  en 
l'hoftel  de  ladite  ville  ,  pour  advifer  8c 
arrefter  l'ordre  de  ce  qu'il  conviendra 
de  faire  pour  l'entrée  du  roy ,  font  conu 
parus  : 

Monfieur  le  duc  de  Montbazon  gou» 
verneur  de  cette  ville. 

Meffire  Henri  de  Mefmes  chevalier, 
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feigneur  d'Yrual ,  Ballagny  ,  I 
Maure ,  &  en  partie  par  engagement  dç 
Bohain  &  Beaumenoir  ,  confeillcr  du 
roy  en  fes  confeils  d'eftat  &  privé ,  & 
prefident  en  fa  cour  de  parlement,  pre- 
voft des  marchands. 
Monfieur  l'Amv , 
Monfieur  Goujon, 
Monfieur  le  Preftre, 
Monfieur  Danés  ,  cfchevins. 

Meffieurs  Us  colonels 

Monfieur  le  prefident  de  Chevry , 
Monfieur  le  prefident  d'Ocquaire , 
Monfieur  le  prefident  Aubry  , 
Monfieur  Pajot  maiftre  des  requeftes 
Monfieur  Roullicr  confeillcr  en  la  cour, 
Monfieur  Sanguin  fieurde  Livry, 
Monfieur  l'Ef'cuyer  maiftre  des.comptes, 
Monfieur  Roullier  maiftre  des  comptes, 
Monfieur  Teftu  chevalier  du  guet, 
Monfieur  Perrot  ficur  de  Chefnart, 
Monfieur  Maillet  advocat, 
Monfieur  de  Grieu  maiftre  des  requef- 
tes ,  lieutenant  de  monfieur  de  Grieu 
fon  pere  colonel, 
Monfieur  Scarron  lieutenant  colonel  de 

monfieur  S.  Morant  colonel , 
Monfieur  Graûeteau  lieutenant  colonel 

de  monfieur  Bitault , 
Monfieur  des  Jours  lieutenant  de  mon- 
fieur le  prefident  Chevalier  colonel. 
Meffieurs  Targer  &  l'Anglois  lieutenant 
&  enfeigne  de  monfieur  Palluau  co- 
lonel. 

La  compagnie  cftant  afiembléc,  lec- 
ture a  efte  faite  de  la  lettre  de  cachet 
du  roy  cy-dcflùs  tranferipte. 
Y-  Après  laquelle  lecture  ledit  fieur  duc 
de  Montbazon  gouverneur  a  dit  qu'ef- 
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•  tanc  ées  jours  pdTez  en  cour  proche  la  qui  lei ;  louera  des  quinquailliers  aux  frai* 

perfonne  du  roy,  S.  M  luy  die  quil  &  derPens  d'icelle  ville,  pour  lesdeï 

s'en  vouloir  venir  en  pofte  â  Paris  ,  &  vrer  auxdits  fieurs  colonels  fous  kl 

comme  il  vouloir  prendre  congé  de  S.  M.  recepiflcz. 
elle  lui  die  qu'il  atrendift  encore  deux      Auffi  S.  M\  voulant  que  Icfdir* 

jours.  Et  le  lendemain  S.  M.  lui  dit  qu'elle  de  la  ville  alIa/Tenc  au-devant deiuve 

avoir  refolu  d'entrer  à  Pans  en  quelque  robbes  de  velours ,  leur  a  envoyé  le  h  ? 

folemnicé  ,  &  que  ladite  ville  euft  à  vet  dont  la  teneur  enfuit- 
lui  faire  une  pareille  réception  &  en-       AOJOURD'HUY  ij.  janvier  «611 

trec  que  celle  que  1  on  luy  fit  lors  du  Le  roy  citant  à  Poitiers /délirant -oue 

rctoui  .!c  fon  voyage  de  Guyenne  >  les  P.  des  M.  E.  procureur  greffier 

&  de  i,:<  le  renvoya  en  cette  ville  avec  receveurde  là  bonne  ville  de  Paris  au7 

lefdites  lettres  de  cachet }  &  outre,  luy  quels  S.  M.  a  commande  la  venir  re* 

dit  de  bouche ,  qu'il  fèroit  fort  aile  que  cevoir ,  arrivant  en  icelle  au  recour  de 

ceux  qui  fortiroient  en  armes  de  Paris  ce  lien  voyage,  y  viennent  avec  les  ha 

fuflent  bien  vertus  &  armez,  prinapa-  bics  décents  &  convenables  âune  celle 

Jement  les  chefs,  &  defifoit  &  vouloit  receprion ,  ainfi  qu'il  a  efté  cv  devant 

que  monfieur  le  prefident  de  Chevry  fait  en  pareilles  occafions  S  M  leur  a 

fuft  le  colonel  gênerai  pour  mener  cou-  accordé  &  faïc  don  de  la  fomme  de 

tes  les  troupes,  amfi  qu'il  avoir  efté  fait  5400.  livres  pour  cftre  diftribuée  entre 

par  le  pane  }  &  que  pour  luy  donner  eux ,  a  fçavoir  audit  prévoit  des  mar 

contentement  ils  euflenr  à  porter  de  fes  chands  la  fomme  de  noo  livres  nour 

couleurs  j  qu'il  voyoit  bien  que  S.  M.  chacun  defdits  cfchcvins  '  procureur 

afïectionnoit  fort  ladite  entrée, &  qu'il  greffier  &  receveur,  600  livres  Zii 

arriverait  èn  cette  ville  vers  la  fin  de  eftre  lefdites  fommes  par  eux  employées 

ce  mois }  qu  il  avec  prie  mefdits  fieurs  en  la  dcfpenfe  qu'il  leur  convient  faire 

de  la  ville  de  faire  faire  la  prefenceaf-  comme  dit  eft,  en  l'aclupt  de  robbes 

femblce  afin  de  donner  ordre  aux  pre,  de  velours ,  habits  de  foye\  houflè  de 

paracifsdicel  centrée,  fupplunt  la  corn-  velours ,  harnois  de  leurs  chevaux  caui 

Pagn.e  dy  advifer.  Fge  de  leurs  gens  &  fervueurs }  laquelle 

Sur  quoy  mondit  fieur  ç  prevoft  des  fomme  de  j4oo.  livres  fera  par  eux  prife 

marchands  die  qu'il  fc  falloir  efforcer  fur  les  deniers  d'octroy  de  la  vilfe  & 

d  aller  au-devanc  de  fon  prince  le  plus  pafiee  &  allouée  dans  les  comptes  du- 

fuperbement  qu'il  feroïc  poiïible,  &  luy  die  receveur  ,  voulant  S.  M.  quPe  toutes 

donner  tout  contentement  5  &  de  fait  lettres  d  ccncccflàiresleoren  feientex. 

afajtreprefenterlesregiitrcsdelaville,  pediées  en  vertu  du  prefent  brevet 

contenant  1  ordre  &  ce  qui  fut  fait  lors  qu'elle  a  voulu  figner  de  fa  main  ôefaie 

de  fondit  retour  du  voyage  deGuyen-  contrefigner  par  moi  fon  confeilleren 

ne ,  duquel  a  efte  fait  lecture  }  &  a  efte  fes  confâls  d'eftat  &  privé  &  fecretaire 

le  femblable.  En uitc  ont  eue  donnez  LOUIS.  Et  fias  bas  ;  De  Lo  JJn. 
mandemens  pareils  à  ceux  qui  ont  elle 

rapportez  ci-dcflus  au  fujet  de  ladite  U  Mardy  ,8.  jour  de  Janvier  1611. 

entrée  après  le  retour  du  mariage  de  U  Enl'aûemblée 'de  metteurs  les gou- 

v,A>«»r*  ,     .  r.  vcrneur ,  P.  des  M.  E.  &  colonels  de 

Et  d  autant  que  pour  rendre  lcfdites  cette  ville,  ledit  jour  tenue'  au  bureau 

compagnies  complotes ,  qui  pourront  «ficelle  fuivant  la  refolution  dépareille 

eltrc  au  nombre  de  6ccc.  hommes,  il  eft  alTemblée  du  16.  de  ce  mois,  afin  de 

ncceflaire  d  avoir  }coo.  corcelcts  blancs  donner  ordre  aux  préparatifs  de  lare. 

&  autant  de  picques    ce  qu,  fera  diffi.  ception  &  entrée  Ju  roy ,  lefdns  fieurs 

ede  de  trouver  dan,  es  colonelles  ■  a  colonels  ont  rapporté  l'un  après  l'autre 

efte  3  rreftc       les  coloncIs  ?  fulvanc  ,es  k        ^  .  ^  ï  ^ 

nZ  *T*7  3  CUÏ  enVOyCf,'  f<k  \rTer  fournir  P°ur  aI,er  au-devant  de  S.  M. 

rom  Mardy  prochain  en  l'hoftel  de  la  &  déclaré  combien  il  y  avoir  de  cor- 

c  mlX°Ur1VCn,r    a  Prec,fcmenc  celets  en  leurs  colonelles  dont  l'on  pou- 

"  T  ?  y  aura  det  cz  niai-  vou  faire  eftat ,  félon  qu'il  enfuit.  Et  eft 

fons  des  bourgeois  de  leurs  colonelles,  à  remarquer  qu'il  y  a  eu  conteftation 

*\Z  tt-qm       mamluera  Pour  ren"  fur  les  rangs  &  feances ,  entre  me/ïïeurs 

kur  fiÏÏhîiîS  ÏÏP^  <;omPl6tf«  lesprefidens  des  comptes  &  meilleurs  les 

leur  foit  baille  ôc  délivre  par  ladite  ville  maiftres  des  requeftes }  qui  eft  caufe  que 

de 
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de  l'advis  de  mondit  fieur  le  gouverneur  " 

l'on  s'eftaifispefle-mefle  fie  confufcment}  DE  PAR  MESSIEURS  LES  GOU- 

mefme  pour  rapporter  le  nombre  des  VERNEUR  ,  P.  DES  M.  ET  E. 

hommes  fie  corcelcts ,  lcfdits  fieurs  co-  de  Lt  ville  de  Paris. 
Ionels  l'ont  aufli  rapporte  confufement, 

/ans  aucun  ordre  de  leurs  rangs  ou  qua-  "\  K  Aiftre            quartenier.  Nous 

lîtez.  Et  de  fait  ledit  fieur  Roullier  con-  1 V k.  vous  mandons  de  faire  adverrir 

feillcr  de  la  cour,  qui  eftoit  preûe  de  les  bourgeois  ôchabitans  de  voftre  quar- 

s'en  aller,  a  parlé  le  premier  ,  &  les  ticr  qui  font  demeurans  ez  ruës  parlef- 

autres  fuivans  comme  il  fera  dit  cy-  quelles  le  roy  paiTera  lors  de  fon  arri- 

après.  vée  en  cette  ville ,  depuis  la  porte  faine 

Ledit  fieur  Roullier  a  dit  qu'il  four-  Jacques  jufques  en  fon  chafteau  du  Lou- 

niroit  cinq  cens  hommes  &  quelques  vre ,  d'avoir  en  chacune  feneftre  de  leurs 

cinquante  corcelets.  maifons  une  lanterne  de  papier  peine 

Monficur  le  prefident  Aubry  300.  des  couleurs  de  bleu,  incarnadin  fie  blanc, 

hommes  &  80.  corcelets.  comme  auili  un  flambeau  ou  une  tor- 

Monfieur  le  prefident  d'Aucquairc  che  à  la  porte  de  chacune  maifon  }  fic 

750.  hommes  &  40.  corcelets.  que  lefdits  flambeaux  ou  torches  ,  en- 

Monfieur  Sanguin  fieur  de  Livry  joo.  femble  les  chandelles  qui  feront  dans  fef- 

hommes  Se  50.  corcelets.  dites  lanternes  foient  allumées  auffi-toft 

Moniteur  Morant  100.  hommes  fie  11.  qu'il  commencera  à  faire  nuit.  Et  oul- 

corcelets.  tre  ,  ferez  adverrir  les  autres  habitans 

Monficur  Perrot  300.  hommes  &  jo.  de  voftre  quartier  de  tenir  auffi  des  chan- 

corcelets.  délies  allumées  dans  de  pareilles  lanter- 

Monficur  GrafTeteau  600.  hommes  fie  nes  à  chacune  feneftre  de  leurs  maifons, 

50.  corcelets.  encore  qu'elles  ne  foient  fituées  dans 

M  on  fieur  de  Grieu  600.  hommes.  les  ruës  parlefquellesS.M.  paflera.  Sem- 

Monfieur  Pajot  400.  hommes  &  30.  blablement  vous  aurez  le  foin  de  bien 

corcelets.  faire  nettoyer  dans  l'eftenduë  de  voftie 

Monfieur  l'Efcuyer  450.  hommes,  quartier  par  les  boueurs  qui  en  ont  la 

Monfieur  l'Efcuyer  maiftre des  comp-  charge.  Si  n'y  faites  faulte.  Fait  au  bu- 
tes 470.  hommes  fie  50.  corcelets.  reau  de  la  ville  le  Vendrcdy  11.  jour 

Melfieurs  Targcr  &  l'Anglois  pour  de  Janvier  1611. 

monfieur  Palluau  300.  hommes  Ôc  10.  Comme  auili  a  efté  délivré  mande- 

corcelets.  ment  aux  autres  quarteniers  pour  faire 

Monfieur  des  Tours  pour  monfieur  le  mettre  des  lanternes  ainfi  peintes  en  tou- 

prefident  Chevalier  100.  hommes  &  40.  tes  les  feneftres  de  leurs  mai/ons. 

corcelets.  Du  21.  Janvier.  Ordre  aux  fermiers 

Monfieur  Teftu  chevalier  du  guet  100.  de  l'entrée  du  vin  de  faire  ofter  promp- 

hommes  &  ij.  corcelets.  temcntles  barrières  de  charpenterie  qui 

Monfieur  Maillet  10c.  hommes.  font  aux  fauxbourgs  S.  Jacques ,  depuis 

Monfieur  le  prefident  de  Chevry  300.  l'entrée  defdits  fauxbourgs  jufqu'i  la 

hommes  fie  ijo.  corcelets.  porte ,  ensemble  aux  advenues,  comme 

Et  d'autant  qu'il  n'y  a  nombre  de  cor-  nuifibles  au  pafiage  des  chevaux  lors  du 

celets  pour  rendre  lefdites  compagnies  retour  du  roy  en  cette  ville ,  fie  faire 

complètes,  a  efté  arrefté  que  la  ville  en  remplir  fie  paver  les  trous  d'où  feront 

louera  des  quinquailliers  le  plus  qu'elle  oftez  les  poteaux  defdites  barrières, 
pourra  pour  fournir  fie  fupplécr  auxdi- 

tes  compagnies ,  dont  melfieurs  les  co-  DE  PAR  LE  ROY. 
Ionels  le  chargeront  parreccpifiedeleur 

rendre  après  ladite  entrée.  np  REZ-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 

Le  11.  Janvier  1 612.  a  efté  envoyé  aux  l   Eftant  necefiaire  que  les  rues  par 

fieurs  Huot,  le  Clerc,  Beroul ,  Voifin,  ou  nous  devons  palier,  arrivant  en  nol- 

Marces,de  Creil ,  Gervais ,  fie  le  Gaig-  tre  bonne  ville  de  Paris,  foient  fablon- 

neur  quarteniers  le  mandement  qui  fuit  :  nées ,  pour  éviter  les  inconveniens  que 

la  chute  de  quelques  chevaux  en  ce 
temps  rude  pourroit  apporter  ;  nous  vous 
faifons  la  prefente ,  par  laquelle  nous 
vous  mandons  fie  ordonnons  que  vous 
ayez  a  y  pourvoir  promptement,  puit 
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attirer  V.  M.  que  lefdites  nies  foienc 
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que  nous  faifons  eftat  d'arriver  Vendre- 
dy prochain  mcofttinent  après  difner  ca 
noftred.  bonne  ville.  Si  n'y  faites  faulte 
félon  voftre  foin  accouihimé  à  ce  qui  re- 
garde noftre  fervice.  Donné  à  Orléans 
fe  24.  Janvier  lùti.  Signé,  LOUIS.  Et 
fias  bas  :  De  Lomenje. 

Le  2j.  mandement  envoyé  aux  quar- 
teniers  le  Clerc,  Huot,  Beroul,  Mar- 
ces  ,  Gervais ,  de  Creil  &  le  Gaigneur, 
pour  faire  par  les  dixeniers  de  leurs  quar- 
tiers advertir  les- bourgeois  de  leurs  di- 
zaines demeurant  dans  les  rues  par  où. 
le  roy  devoit  paflèr,  de  faire  prompte- 
ment  rompre  la  glace  au-devant  de  leurs 
maifons,  d'y  faire  nettoyer  au  balay, 
&  de  faire  auffi-toft  enlever  les  immon- 
dices j  avec  defrènfes  dejetter  de  l'eau 
dans  lefdites  rues ,  jufqu'à  ce  que  le  roy 
fbit  paflë  j  &  ordre  de  faire  jetter  du 
fcxmier  devant  les  maifons  le  jour  de 
l'entrée  j  à  peine  contre  les  contreve. 
nans  de  jo.  livres  d'amende. 

Refponfe  de  la  ville  a  la  lettre  de  eachet 
du  24. 


S 


IRE, 


Nous  avons  receu  l'honneur  delà  vof- 
tre du  14.  de  ce  mois  par  laquelle  vous 
nous  commandez  de  faire  fablonner  dans 
Vendredy  les  rues  par  où  V.  M.  arri- 
vera en  la  bonne  ville.  Auffi-toft  la  let- 
tre receuë  nous  nous  fommes  mis  en 
devoir  d'obeïr  au  commandement  de 
V.  M.  &  pour  ce  avons  fait  venir  en 
l'hoftel  de  la  ville  ceux  qui  pouvoient 
entreprendre  de  nous  fournir  la  quan- 
tité de  lable  qui  eftoir  necciTaire  -y  lef- 
quels  nous  ont  dit  qu'il  eftoit  impoili- 
blc  de  faire  fablonner  lcfd.  rues ,  ni  pour 
Vendredy  ,  ni  pour  Dimanche  prochain. 
Cela  nous  a  donné  fujet  d'envoyer 

{>romptement  ce  courrier  a  V.  M.  pour 
uy  donner  advis  de  ce  que  délais  &c  la 
fupplier  très- humblement ,  ou  de  différer 
voltre  arrivée,  ou  de  nous  mander  vof- 
tre  volonté ,  en  attendant  laquelle  nous 
avons  fait  publier  une  ordonnance  por- 
tant injonction  à  tous  les  bourgeois  de 
faire  callèr  les  glaces  de  devant  leurs 
maifons  pour  eftre  tranfportces  aux 
champs  par  l'entrepreneur  du  nettoyc- 
ment  de  la  ville.  Nous  ferons  toute  la 
diligence  qui  nous  fera  poflible  pour  fai- 
Te  exécuter  voitre  ordonnance  j  mais  il 
y  a  tant  de  glaces ,  &.  le  chemin  par  où 
V.  M.  pallé  elt  11  long ,  que  nous  no/ons 


,   —  luiirnc 

nettes  auparavant  Je  Dimanche  pro- 
chain. Nous  prions  Dieu, 

SIRE,  donner  â  V.  M.  en  parfaite 
fante  tres-longue  &  tres-heureufe  vie 
De  voftre  dite  ville  de  Paris  ce  16  jour 
de  Janvier  1611. 

Vos  très  humbles ,  tres-obeïf- 
fam,  6c  ties-fidellcs  feryiecurs 
les  prevoft  des  marchands  fc 
«fchevins  de  voftre  b0tme 
ville  de  Pan. 

■ 

Aefponfe  du  roy. 
DE  PAR  LE  ROY. 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
Nous  vous  avions  mandé  faire  fa- 
bler  1er  rues  par  où  nous  aurons  à  paf- 
fer  arrivant  en  noftre  bonne  ville  de  Pa- 
ris, à  caufedes  glaces.  Maintenant  que 
le  temps  eft  changé  au  dégel,  il  fuffira 
de  faire  nettoyer  lefdites  rues  &  caflèr 
les  glaces  qui  pourraient  refter  a  fon- 
dre aux  égouts  des  maifons  où  il  s'en 
trouvera,  &où  chacun  habitant  parti- 
culier peut  faire  travailler  devant  fon 
logis.  A  quoy  vous  pourvoirez  foigneu- 
fement  &  diligemment  ;  car  de  retarder 
le  jour  de  noitre  arrivée ,  nous  ne  pou- 
vons j  &  par  tant  vous  y  donnerez  le 
meilleur  ordre  qu'il  vous  fera  poffible. 
Donné  i  Eftampes  le  17.  Janvier  1611. 
Signé,  LOUIS.  Et  plus  bas  xDi  Lomé- 
ni  E.  Et  au  dos  rjî  eferit  :  A  nos  tres-chers 
&  bien  amez  les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  noftre  bonne  ville  de 
Paris. 

Eftat  des  gens  de  guerre  deftinex^  pour  aSer 
au-devant  du  roy. 

Colonelle  de  monfieur  Paliuau. 

TRois  cent  cinquante  hommes  ar- 
mez,  à  fçavoir  24  j.  moufquecaires, 
89.  picquiers  avec  corcelets,  16.  pic- 
quiers  avec  leur  hauffe-col  de  parade , 
10.  fergensde  bande  ,  conduits  parmef- 
fieurs  du  Chefne  ôc  Montrouge  capi- 
taines, Dofny  èc  Monchenypour  lieu- 
tenans,&Paflart  &  Bobeline  enfeignes. 

Colonelle  de  monfieur  le  pre fient  Aubry. 

DEux  cent  moufquetaires  &  y  jo.  pic- 
quiers conduits  par  melheurs  Ca- 
bart  &  Joly  capitaines,  Marreau  &  Foing 

Ijcutenaas 
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lieutenans  ,  Nicolas  fie  Avril  enfeignes. 
Colonelle  de  monfieur  de  Livy. 

TRois  cent  cinquante-huit  moufque- 
taires  fie  109.  picquiers  fie  dix  fer- 
gens ,  conduits  par  les  heurs 
Lyonne  capitaines,  Margonne  6c  Alix 
Heutenans ,  de  la  Bruniere  fie  Crefpin  en- 
feignes. 

Colonelle  de  monfieur  Roullier  maifire  des 
comptes  ,  rue  S.  Honoré, 

T Rois  cent  foixante-dix  moufquetai- 
res  8c  ijo.  picquiers  ;  conduits  par 
les  fieurs  le  Gaigneur  fit  Brochant  ca- 
pitaines ,  du  Frcfiioy  fie  Berault  lieute- 
nans ,  Lainières  fie  Grand-cerf  enfeignes. 


ATIVES. 


J4J 


Colonelle  de  monfieur  Maillet ,  quartier  de  A" " 
la  Grève. 

CEnt  foixante-dix  moufquetaires  fie 
80.  picquiers ,  conduits  par  mef- 
fieurs de  la  Place  fie  Pajois  capitaines, 
Senfon  fie  Boucheron  lieutenans ,  Pijard 
fie  Joflet  enfeignes. 

Colonelle  de  monfieur  le  Roullié  tonfeiller  en 
parlement. 

QUatre  cent  cinquante  moufque- 
taires, zoo.  picquiers,  fie  11.  fer- 
gens  hallebardiers ,  conduits  par  mef- 
fieurs Vieillart fie  Belot  capitaines, Bru- 
nei fie  Fcrrand  lieutenans ,  Defaffis  fie 
Baril  enfeignes. 


Colonelle  de  monfieur  Pajot ,  rut  S.  Honoré.    Colonelle  de  menfteurle  prefident  de  Chevry. 


Rois  cent  cinquante-fix  moufque- 
taires, fie  zoo.  picquiers,  conduits 
par  meffieurs  Cadeau  fie  l'Hoftelier  ca- 
pitaines j  les  fieurs  Travail  Se  Louvet 
lieutenans ,  Jeuneflè  fie  Lierbon  enfei- 
gnes. 

Colonelle  de  monfieur  Bitault. 

Six  cent  vingt-fix  moufquetaires  fie 
410.  picquiers,  fie  30.  fergens  por- 
tans  hallebardes ,  conduirs  par  meffieurs 
Bourlon  fie  le  Moyne  capitaines ,  Oli- 
vier fie  Fcrrand  lieutenans ,  Leftorel  fie 
Magnac  enfeignes. 

Colonelle  demonfieur  le  prefident  Chevalier. 

Six-vingt-dix  moufquetaires  fie  70. 
picquiers ,  conduits  par  les  fieurs 
Plaftrier,  le  Mercier  fie  Go rs ,  capitai- 
ne ,  lieutenant  fie  enfeigne. 

Colonelle  de  monfieur  f  Efcuyer. 

TRois  cent  trente  moufquetaires , 
170.  picquiers  fie  dix  fergens,  con- 
duits par  meffieurs  Garfallanfic  Mailly 
capitaines ,  Collin  fie  Paflart  lieutenans, 
Vaillant  fie  Roullin  enfeignes. 


DEux  cent  moufquetaires  fie  iyo.  pic- 
quiers, conduits  par  monfieur  Tar- 
get capitaine ,  le  Redde  lieutenant  \  Bau- 
douin fie  Poitevin  rfhfeignes. 

Colonelle  de  monfieur  Morant  treforier  de 
l'ejpargne. 


DEux  cent  vingt-quatre  moufque- 
taires, 108 .picquiers  fie 6.  fergens, 
conduits  par  menteurs  Tireuil  fie  Richer 
capitaines,  Adam  fie  Coquelin  lieute- 
nans  Mandulot  fie  du  Puy  enfeignes. 

Colonelle  de  monfieur  Tefim  chevalier  du 
guet. 

CEnt  cinquante  moufquetaires  fie  86. 
picquiers ,  conduits  par  meffieurs  de 
Langos  fie  Boileau  capitaines ,  Chopparc 
fie  l'Evefque  lieutenans.Drouin  fie  Drouet 
enfeignes. 

Colonelle  de  monfieur  Pemt  fieur  du  Chef 
mrd. 

DEux  cent  moufquetaires ,  100.  pic- 
quiers ôc  6.  fergens  hallebardiers, 
conduits  par  meffieurs  de  Gaumont  8c 
Garnier  capitaines ,  Pijart  8e  Thibcrt 
lieutenans ,  Giuc  8e  Ingret  enfeignes. 


bWb  *  m*-  Ufnf^Oc^».  ±  ^  ie  Gri<%  mf„iUr  „ 

Uatre  cent  cinquante  moufquetai-* 
Ç  1res  8e  300.  picquiers  8e  15.  fergens, 
conduits  par  monfieur  de  Cbafteau-Poif- 
fy  fie  le  fieur  de  Rantilly  enfeignes. 

Tome  IL  Part.  III. 


TRois  cent  trente  moufquetaires, 
170.  picquiers,  dix  fergens,  con- 
duits par  

r  Zzz 
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.   5^6  PREUVES  E 

Fait  &:  rapporte  en  l'hoftel  'de  ville 
par  leldits  fieurs  colonels  le  Jeudy  27. 
Janvier  1611. 

Ne  fut  faite  aucune  monftre  généra- 
le de  toutes  les  troupes  deftinées  pour 
aller  au-devant  du  roy.  Bien  cft  vray 
que  les  colonels  particuliers  firent  mon. 
lire  par  la  ville  quatre  ou  cinq  jours  au- 
paravant le  retour  de  S.  M. 

AUSSI  mefficurs  de  la  ville  ont  don- 
ne  ordre  à  bien  faire  parer  &  orner  la 
porte  S.  Jacques ,  à  laquelle  y  avoir  un 
grand  tableau  où  S.  M.  eftoit  peinte  & 
reprefentée ,  avec  force  doreurcs  Ôcea- 
richifTemens. 


T  PIECES 

hoftel  &  eftoit  allé  attendre  iefdics fieurs 
de  la  ville  à  la  porte  S.  Jacques ,  de 
mamere  que  ineldits  fieurs  revindrent 
aufi,-c«ft  audit  hoftel  de  ville  ,  où  eftant 
partirent  aufli-toft  en  l'ordre  qui  en 
luit  :  1  *  en. 

Premièrement ,  &c.  Vous  trouverez 
le  refte  au  cérémonial  François  tom  1 
p.  987.  &  fuivantes. 

Service  funèbre  du  cardinal  deRaixtvefat 
de  Paris.  n 


Donnèrent  charge  aux  trente  violons 
&  haultbois  de  la  ville  d'eux  trouver 
à  ladite  porte  S.  Jacques  pour  fonner  de 
leurs  cornets  &  haultbois  lors  de  ladite 
entrée ,  qui  fe  devoit  faire  le  Vendre- 
dy  28.  dudit  mois  de  Janvier. 

Et  ledit  jour  de  Vendredy  28.  dudit 
mois  de  Janvier  1622.  tous  les  prépara- 
tifs eftant  en  bon  eftat  fur  le  lujet  de 
ladite  entrée  ,  les  compagnies  de  gens 
de  pied  deftinées  pour  aller  au-devant 
du  roy,  partirent  du  matin  en  ordre  , 
conduits  par  les  capitaines ,  licutenans 
Se  enfeignes  cy-devanc  nommez  ,  fort 
braves  &  bien  veftus  &  en  fort  bonne 
conche,  pourfe  rendre  au  champ  de  ba- 
taille qui  eftoit  préparé  &  deftiné  pro- 
che la  croix  de  Mont-rouge  j  lefquelles 
compagnies ,  au  feur  &  à  mefure  qu'ils 
arrivaient  au  camp ,  y  eftoient  reccus  par 
monlîeurle  prefident  de  Chevry  colo- 
nel gênerai,  &  furent  placez  &  rangez 
au  champ  de  bataille  par  monfieurTeftu 
chevalier  du  guet  fergent  major  &  fes 
aydes.  • 

Et  Je  mefme  jour  environ  l'heure  d'une 
heure,  toute  la  troupe  de  la  ville  eftant 
afiemblée  dans  la  place  de  Grève,  mef- 
dits  lleuis  les  P.  des  M.  &  E.  procureur 
du  roy,  greffier  &  receveur,  furent  en 
rhoftel  de  monficur  deMontbazon  gou- 
verneur de  cette  ville  pour  le  pren- 
dre par  honneur  &  le  mener  audit  hof- 
tel de  ville,  pour  avec  toute  la  troupe 
de  la  ville  aller  enfembJement  au-devant 
du  roy.  Et  pendant  que  lefdits  fieurs 
de  la  ville  eftoient  allez  en  l'hoftel  de 
monfieur  le  gouverneur,  le  refte  de  la 
troupe  de  la  ville  les  attendoir  dans  la 
place  de  Grève.  Léfdics  fieurs  de  la  ville 
eftoient  veftus  de  leurs  robbes  de  ve- 
lours &  à  cheval ,  marchant  devant  eux 
quelques  archers  j  &  eftant  en  l'hoftel 
dudit.  fieur,  furent  advenu  quHceluy 
fieur  de  Montbazon  eftoit  forci  de  loi 


r^U  5.  Oaobre  1622.  Mandemens 
JL/  envoyez  aux  capitaines  des  archers 
de  la  ville  pour  envoyer  le  lendemain 
à  midi  quinze  de  leurs  archers ,  chacun , 
garnis  de  leurs  hocquetons  &  hallebar- 
des ,  d*la  maifon  de  1  evefque  de  Paris 
au  cloiftre  N.  D.  pour  de  là  aller  au- 
devant  du  corps  de  feu  monfieur  le  car. 
dinal  de  Retz  evefque  de  Paris,  cha- 
cun defquels  nombres  de  quinze  archers 
fera  conduit  par  un  des  chefs  de  la  com- 
pagnie. 

Du  6.  Oclobre.  Mandemens  ,  aux 
confèillers  de  ville ,  pour  fe  trouver  k 
7.  à  neuf  heures  du  matin  à  l'hoftel  de 
ville  à  cheval  &  en  houffè  >  aux  quar- 
teniers ,  à  mefme  fin  ;  &  aux  capitaines 
des  archers  de  la  ville ,  pour  fe  trouver 
avec  tous  leurs  archers  audit  lieu  le  len- 
demain 7.  Octobre  à  7.  heures  du  ma- 
tin. 

Ledit  jour  6.  d'Octobre  1621.  mef- 
fieurs  les  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevins  de  ladite  ville  ayant  eu  advis 
Que  l'on  appor toit  en  cette  ville  le  corps 
de  feu  monfieur  le  cardinal  de  Rets  evef- 
que de  Paris,  qui  eftoit  depuis  peu  dé- 
cédé à  la  fuite  du  roy  au  camp  devant 
Montpellier  y  à  la  prière  des  parens  du- 
dit fieur  deftunt ,  mefdics  fieurs  de  la 
ville  envoyèrent  ledit  jour  de  Jeudy  en- 
viron cinquante  archers  de  la  ville  pour 
affilier  ieldits  parens  &  aller  au-devanc 
dudit  corps  jufqu'à  l'eglifc  de  S.  Jacques 
du  Hault-pas  au  faûxbourg  S.  Jacques, 
où  là  toutes  les  paroiiles  &  religieux  doi- 
vent aller  pour  acconduire  le  corps  juf- 
ques  en  fon  tombeau  en  l'cglife  N.  D. 
où  il  fut  le  mefme  jour  inhumé  &  en- 
terré. 

Et  eftant  mefdirs  fieurs  de  la  ville  ad- 
vercis  que  le  lendemain  Vendredy  7. 
•dud.mois  fe  devait  faire  le  fervice  folem- 
nel  en  ladite  eglife  N.  D.  où  mefficur* 
des  cours  fouveraines  dévoient  affilier, 
mefdits  fieurs  de  la  ville  ont  advifé  de 
rendre  pareil  honneur  à  la  mémoire  du- 
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dit  defïunt,  qa'il  avoit  efté  fait  à  feu  .  comme  nous  voulons  que  de  voftre  cofté 

monfieur  le  cardinal  deGondyaulfievef-  vous  y  donniez  les  ordres  neceflaircsj 

que  de  Paris ,  fie  plus  s'il  fe  pouvoir  •>  fie  fi  n'y  faites  faultc.  Car  tel  eft  noftre  plai- 

à  cette  fin  ont  commandé  à  Joachim  fir.  Donné  à  Avignon  le  10.  jour  de 

du  Pont  efpicicr  de  la  ville  de  faire  fie  Novembre  i6iz.  Higné ,  LQUIS.  Et 

tenir  preft  une  douzaine  &  demie  de  tor-  plus  tas  :  d  e  Lomé  nie.  Et  au  dos 

ches  de  cire  blanche  de  deux  livres  cha-  eft  tfeript  :  A  nos  tres-chers  fie  bien  amez 
cune ,  aux  armoiries  de  la  ville ,  pour 
les  bailler  à  dix-huit  archers  de  ladite 
ville,  fie  que  ladite  ville  aififteroit  en  corps 
fiec.  A  peu  près  comme  ci  deffits  au  fervice 
du  cardinal  de  Gondy  en  1616. 


Ah.  I«i4- 


les  prevoft  des  marchands  fie  efchevins 
de  noftre  bonne  vHle  de  Paris, 

INCONTINENT  après  lefdites  let- 
tres receuës  eft  venu  en  l'hoftel  dé  la- 
dire  ville  monfieur  le  duc  de  Monba- 
Le  grand  deuil  fut* conduit  par  mon-  zon  gouverneur  de  cette  ville ,  auquel 
fieur  le  duc  le  Monrbazon  gouverneur  mefdits  fieurs  de  la  ville  ont  dit  qu'ils 
de  la  ville.  Le  grand  deuil  prit  fa  pia-  venoient  de  recevoir  lettres  du  roy 
ce  dans  la  première  place  au  deflus  de  fur  le  liijet  de  lbn  retour  en  cette*vil- 
meffieurs  du  parlemenc ,  ôc  le  duc  de  lc;  qu%c'eftoir  leur  intention  de  l'aller 
Montbazon  dans  la  première  chaifevis-  trouver  en  fa  maifon  pour  les  luycom- 
i-vis  ,  au-dellus  de  meffieurs  des  comp-  muniquer  fie  refoudre  avec  luy  ce  qui 
tes.  eftoit  à  faire  pour  le  retour  de  S.  M.  Le- 

L'oraifon  funèbre*  fut  faite  par  mon-  quel  iîeur  gouverneur  a  dit  qu'il  les  avoic 
fieur  de  Cofpean  evefque  de  Nantes.  voulu  prévenir,  d'autant  qu'il  eftoit  preft 
Avant  que  l'on  commençait  le  1er  vice,  de  partir  pour  aller  à  Rochefort.  Qu'il 
monfieur  le  chantre  de  N.  D.  voulut  avoit  auili  receu  lettres  de  S.  M.  àmef- 
prendi  e  place  au-deûus  de  meilleurs  des  me  fin.  Que  par  les  lettres  de  la  ville 
comptes  j  ce  qu'Us  ne  voulurent  permet-  fie  les  liennes  ie  roy  preferivoit  la  for- 
tre,  fie  après  quelques  conteftations  le-  me  qu'il  vouloir  que  l'on  ailaft  au- de- 
dit  fieur  chantre  fe  retira.  vant  de  lui ,  qui  eftoit  de  mefme  que  le 

précèdent  retour  qui  fut  au  mois  de 
Retour  du  roy  à  Paris  ,  de  [on  voyage  de    Janvier  dernier  j  &c  pour  y  parvenir  qu'il 
Guyenne  &  àt  Languedoc  i6zz.  falloir  aftembler  meilleurs  4es  colonels 

à  Samedy  prochain  3.  Décembre  ,  deux 
T    E  Mardy  19. Novembre  1611. Met    heures  de  relevée,  afin  de  donner  or- 
j|  ^  fieurs  les  prévoit  des  marchands    dre  aux  compagnies;  fie  que  cclèroit 
fie  efchevins  de  la  ville  ont  receu  lettres    encore  monfieur  le  prefident  de  Che» 


de  cachet  du  roy  ,  delquelles  la  teneur 
<nfuit  : 

DE'PAR  LE  ROY. 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
La  France  a  reffenti  le  bien  de  la 
paix ,  fie  chaque  province  Se  ville  y  a 
trouvé  lbn  avantage.  Nous  lèul ,  juiqu'a 
jprefent,  n*y  avons  rencontré  le  noftre 


vry  qui  feroit  le  colonel  gênerai  de  tou- 
te la  troupe  -,  fie  pripic  mcfdits  iieurs  de 
la  ville  d'envoyer  les  mandemens  aux- 
dits  licurs  colonels  pour  s'afiemblcr  le- 
dir  jour  de  Samedy  prochain. 

DU  Samedy.  }.  jour  de  Décembre 
1611.  En  l'afièmblée  de  meffieurs 
ks  gouverneur  de  cette  ville,  prevoft 
des  marchands ,  efchevins  fie  colonels 


particulier  f  car  du  lieu  où  nous  l'avons  d'icelle  }  iC(jlt  jour  tenue  à  l'hoftel  de 

donnée,  pour  revenir  en  noftre  bonne  vjUe  p0ur  advifer  fie  arrefter  l'ordre  fie 

ville ,  il  y  a  fi  loin ,  fie  tant  de  pénibles  ce  qU'i|  conviendra  faire  pour  aller  au- 

chemins,  que  noftre  travail  n'a  point  devant  du  roy  lors  de  Ion  retour  en 

diminué.  Neautmoins  le  defir  d'y  eftre  cette  ville,  font  comparus  : 
a  allégé  la  peine ,  fie  l'efpcrance  main-      Monfieur  le  duc  de  Montbazon  gou. 

tenant  nous  contente }  de  iorte  qu'avant  verneur  de  cette  vdle. 
que  d'en  approcher  de  plus  près,  and-      Monfieur  Nicolas  de  Bailleul  cheva- 

cipant  l'effet  de  lachotè,  fie* en  partant  lier  ,  feigneur  de  Vattetot  fur  la  mer 

nous  convie  de  vous  en  eferire  pour  vous  fie  de  Soily- fur-Seine  ,  conleiller  du  roy 

dire  que  ce  fera  bien-toft  ,  fie  que  là  en  les  conlèils  d'eftat  fie  privé ,  lieute- 

nous  voulons  y  eftre  accucilly  comme  n£nt  civil  de  la  ville  prevofté  fie  vicom- 

au  retour  dû  voyage  précèdent.  Noftre  te  de  Paris,  prevoft  des  marchands, 
coulin  le  duc  de  Montbazon  le  vous  fe-       Monfieur  le  Preftre  conleiller  du  roy 

ra  plus  particulièrement  entendre.  Et  fie  auditeur  en  là  chambre  des  comptes , 
Tome  II.  Part.  IJI.  Z  z  z  ij 
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Al1.  tfxu    Monfieur  de  Mont-rouge  fieur  de  Conc- 
zourlbn , 

Monfieur  Daviau  advocat  en  parlement, 

efchevins. 
Monfieur  ]e  prefident  Aubry , 
Monfieur  Sanguin  Heur  de  Livry, 
.    Monfieur  Chevalier  confeiJler  en  parle- 
ment , 

Mon  fieur  Roullier  fnaiftrc  des  comptes» 
.Monfieur  Tcftu  chevalier  du  guet, 
Monfieur  Maillet  advocat , 
Monfieur  Perrot  fieur  de  Chefnart,  co- 
lonels, 

Monfieur  de  Grieu  maiftre  des  requef- 
tes  lieutenant  colonel  de  monfieur  de 
Grieu  fon  père. 

Monfieur  l'Elcuycr  confeillec  en  la 
cour  ,  lieutenant  colonel  de  monfieur 
l'Efcuyer  fon  pere- 

Monfieur  Barthélémy  maître  des  comp- 
tes lieutenant  de  monfieur  d'Ocquaire 
colonel. 

Monfieur  Scarron  lieutenant  colonel 
de  monfieur  Morant. 

Monfieur  des  Jours  lieutenant  colonel 
de  monfieur  le  prefident  Chevalier. 

Monfieur  Targier  lieutenant  colonel 
de  monfieur  Palluau. 

Monfieur  Voiture  lieutenant  colonel 
de  monfieur  Paiot. 

Monfieur  Baudouyn  enfeigne  colonelle 
de  monfieur  le  prefident  de  Chevry. 

Monfieur  Olivier  enfeigne  colonelle 
de  monfieur  Bitault. 
,  La  compagnie  eftant  aflèmblée ,  mon- 
dit  fieur  le  gouverneur  a  dit  que ,  tant 
la  ville,  queluy,  avoient  receu  lettres 
de  S.  M.  parlefquelies  il  mande  que  lors 
de  fon  retour  en  cette  ville  il  veut  y 
eftre  receu  &  accueflly  en  la  mefme  for. 
me  que  le  précèdent  voyage  ;  c'eft  pour- 
quoy  cette  compagnie  eftoit  aflèmblce 
pour  refoudre  ce  qui  eftoit  à  taire  pour 
obéir  à  la  volonté  de  S.  M. 

Sur  quoy ,  lecture  faire  defdites  let- 
tres mifEves  du  roy ,  tant  de  celle  de  la 
ville  cy-devant  tranfcrite,  que  de  celle 
dudit  fieur  gouverneur,  &  l'affaire  m  ife 
eu  délibération ,  a  cité  arrcfté  que  la 
ville  ira  au-devant  de  S.  M.  avec  les 
compagnies  armées  &au  meilleur  équi- 
page que  faire  fe  pourra, tout  ainfi qu'il 
fut  fait  au  précèdent  retour  qui  fut  le 
28.  Janvier  dernier,  &mieux  s'il  fepou- 
voit  j  &  à  cette  fin ,  que  la  ville  fournira 
aux  frais  pour  le  louage  des  corcelets 
qu'il  conviendra  pour  rendre  les  com- 
pagnies complettes. 


ET  PIECES 

LE  Lundy  j.  dudit  mois  de  Décem- 
bre audit  an ,  mefdits  fieurs  les  pre 
voit  des  marchands  &  efchevins  ont" 
mande  au  bureau  de  la  ville  les  nom 
niez  Poignant,  Manefiier,  Petit  &  au 
très  quinquailliers  de  cette  ville ,  &  iceUx 
interpellez  de  dire  quelle  quantité  de 
corcelets  blancs  &  noirs  ils  avoient  en 
leur  poflèûlon,  &  s'ils  entendoient  pas 
les  louer  à  la  ville  pour  les  fournir  aux 
bourgeois  &  habitans  pour  rendre  les 
compagnies  complètes  ,  ainfi  qu'il  fuC 
fait  au  précèdent  retour  du  roy.  Ont  dit 
quils  en  fourniront  à  la  ville  pareille 
quantité  qu'ils  firent  au  mois  de  Janvier 
dernier,  oc  plus,  fi  l'on  en  a  affaire.  Au 
moyen  de  quoy  leur  a  eftë  enjoint  de 
les  tenir  preits}  dont  leur  fera  délivré 
mandement.  Ce  qu'ils  ont  promis  faire 
Plusmefdits  deurséc  la  ville  ont  don- 
né ordre  à  tous  les  préparatifs  qu'il  con- 
vient pour  ladite  réception,  tant  pour 
1  ornement  de  la  porte  S.  Anthoine, 
portique ,  mufique,  feux  de  joye, artil- 
lerie ,  que  autres  rejouïflànces  publi- 
que ,  ainfi  qu'il  fera  cy-après  déclaré  par 
le  menu. 

Du  mardy  6.  jour  de  Décembre  1611. 
de  relevée.  Monfieur  le  duc  de  Mont- 
bazon  &  meilleurs  les  prévoit  des  mar- 
chands &  efchevins  le  font  alTemblez 
enl'hoftel  de  ville,  où  incontinent  font 
venus  melfieurs  les  colonels,  lieutenans 
&  enfeignes ,  lefqtiels  ont  apporté  cha- 
cun feparément  le  mémoire  des  capitai- 
nes, lieutenans  &  enfeignes  qui  ontefte 
choifis  ,  nommez  &  élus  ppur  aller  au- 
devant  du  roy  ,  &  dont  la  teneur  en- 
fuit : 

■ 

Premièrement  en  la  colonelle  de  monfieur 
de  Grieu  fieur  de  S.  Aubin  % 


Capitaine: 
Lieutenans  : 
Enfeignes  : 


M.  de  la  Barre  treforier 

de  l'artillerie, 
M.  Ballard, 
M.  de  la  Gogue. 
M.  d'Oultreleau , 
M.  de  Condé. 


Colonelle  de  monfieur  Bitault. 


Capitaines":    M.'  de  Seve  confciller  en 
parlement , 
M.  le  Moine  notaire. 
Lieutenans:    M.  Olivier,  • 

M.  Magnot. 
Enfeignes:      M.  Herfant , 
M.  Thomas. 
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Colonelle  de  monfeur  Chevalier  confeiller,  '  Celonellede  monfeur  Pajot^ 
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Ah. 


Capitaines  :    M:  Belot , 

M.  Brunec. 
Lieutenans:   M.  Ferrant, 

M.  Divry. 
Enfeignes  • 

Colonelle  de  monfeur  Perret , 

Capitaines:    M.  de  Gaumont, 

M.Garnier. 
Lieutenans  :    M.  Baron  , 

M.  Thiberc. 
Enfeignes:      M.  deGluc, 

M.  Guy  et.  •  » 

Colonelle  de  monfeur  Tejlu  chevalier  du 

Capitaines  :    M.  Vigor; 

M.  le  Regrattier. 
Lieutenans  :    M'.  Drouart , 

M.  le  Brun. 

Colonelle  de  monfeur  Koullier  maifre  des 
comptes , 

Capitaines  :    M.  le  Gaigneur , 

M.  Brochant. 
Lieutenans  :    M.  du  Frefnoy , 

M.  de  Creflé. 
Enfeignes:      M.  Grand-cerf, 

M.  Savary. 

Colonelle  de  monfeur  ?Efcuycr> 

Capitaines  :    M.  Colin  maiftres  des  œu- 
vres , 
M.  Charpentier, 
Lieutenans:    M.  Brigallier, 
"  ollin. 


Capitaines ,    M.  Camus  drappier } 

M.  Bodeau. 
Lieutenans:   M.  Jeuneflèj 
M.  Niceron. 
M.  Thomas , 
M.  Anthoine  la  Goutte. 

Colonelle  de  monfeur  le  pefdent  d*Au- 
quatre , 

M.  Geflin  auditeur  des 
comptes. 

Colonelle  de  monfeur  Sanguin  fieur  de  Livry^ 

Capitaines:    M.  Chariot, 
M.  Allix. 

Colonelle  de  monfeut  le  p rendent  de  Chevryt 

Capitaine  :     M.  Targer  fecretaire  du 

roy. 

Colonelle  de  monfeur  Morant  fieur  dm  Mef- 
nil-Garnier , 


Capitaine: 
Lieutenant  : 
Enfeigne  : 


M.  Thireuil. 
M.  de  Landelle. 
M.  Laviré.  * 


ColoneUt  de  monfeur U  frefident  Aubry. 


Capitaine  : 
Lieutenant  : 
Enfeigne  : 


M.  Avril. 
M.  Romigny. 
M.  le  Redde. 


Colonelle  de  monfeur  Maillet , 


Enfeignes 


M.  Roi 
M.  Bourbonncs , 
M.  Champagne. 


Colonelle  de  monfeur  Palluau , 

Capitaines:    M.  de«Moneheny, 

M.  Hébert. 
Lieutenans  :   M.  Saccart , 

M.  de  Creflc. 
Enfeignes:     M.  Gellée,. 

M.  Benard. 

Colonelle  de  monfeur  le  frefdent  Chevalier, 

Capitaine  :     M.  de  Meucourt. 
Lieutenant  :    M.  le  Febvre. 
Enièigne  :      M.  du  Sauûay. 


Capitaine  :  M.  de  la  Place. 
Lieutenant  :  M.  de  Verdun. 
Enfeigne  :      M.  Joflèt. 

Lettre  du  roy  au  pe fient  do  Chevry. 

MONSIEUR  DE  CHEVRY.  II 
y  a  quelques  jours  que  j'ai  man- 
dé à  ceux  de  la  maiion  de  ville  de  Pa- 
ris comme  je  defirois  y  eftre  receu  y  arri- 
vant ,  leur  preferivant  la  mefme  choie 
que  celle  qu'ils  y  firent  au  commence- 
ment de  cette  année.  J'ai  entendu  fous 
cette  règle  générale  que  ce  fera  vous  qui 
commanderez  l'infanterie  j  &  neant- 
moins  .pour  d'autant  plus  efeiaircir  fur 
ce  fujet  mon  intention  ,  j'ai  refolu  de 
vous  en  eferire  cette-cy,  que  vous  leur 
pouvez  monftrer,où  j'adjoufteray  que 

Z  z  z  iij 


Digitized  by  Googl 


T5t>  PREUVES  ET  PIECES 

les  fervices  que  vous  m'y  avez  rendus  de  ladite  ville.  0 
pendant  ce  Voyage  ne  me  font  inconnus, 

&  quef  tres-latisrait  de  voftre  conduite,   Ptefaratifs  four  Pennée  du  roy  ,  o-Jonnit 
je  defire  les  occafions  de  le  vous  tek  far  meffieurs  de  la  ville.  . 

moigner ,  qui  me  feront  chères  j  &  que 

de  tout  mon  coeur  je  prie  Dieu  qu'il  vous  1)  Rcnrierement  la  herfe  de  la  porte 
ait,  monfieur  de  Chevry,  en  fa  fairïte  L  S.  Anthoinc accommodée  de  deux 
garde.  Eicript  à  -Grenoble  le  2.  jour  de  bords  de  lierre  6c pendans,  leschaùncs 
Décembre  1611.  Ainfi  Jtgnéy  LOUIS,  tortillées  auffi  de  lierre. 
Et  plus  bas  :  De  Lomenie.  Etfurlafuf-  La  porte  du  milieu  auffi  garnie  de 
(riptitn  ;  Amonfieur.de  Chevry  cordeil-  lierre  ,  feftons  en  pente,  ainS  quedef- 
1er  en  mon  conléil  &  intendant  de  mes  lus. 

finances.  Le  haut  de  laquelle  a  efté  orné  d'un 

BREVET  du  16.  Novembre tïn.  grand  corps  d'architecture  de menuife- 
de  don  aux  prevoft  des  marchands,  ef-  ne  de  quinze  pieds  de  large  &  quatre 
chevins ,  procureur ,  greffier  ôc  receveur  toifes  de  haulc,  pofé  depuis  1'impoftc 
de  la  ville,  de  la  fomme  de  5400. 1.  pour  en  amont,  porte  de  quatre  grandes  po, 
leurs  robbes  de  velours ,  c'ell  à  fçavoir  tences  de  fer  de  neur  pieds  chacune  • 
1100.  livres  au  prevoft >6c  600.  livres  à.  ladite  architecture  compofée  de  deux 
chacun  des  autres.  encorbellement  formés  de  termes  &  en- 

roullemens  de  toile  peinte ,  les  coftie- 
Ztttre  du  roy  au  frtvcfi  des  marchands,  «s  de  bois  peint  en  boucquets  d'en- 

roullements ,  une  harpie  de  chacuu  cofté 

MONSIEUR  DE  BAILLÉUL.  auffi  peinte  lùr  bois  *  deux  grandes  £gu- 
J'ay  veu  par  vos  lettres  du  19.  res  au  ceintre  de  la  porte  tenans  cha- 
de  ce  mois  &  entendu  par  le  fieur  du  peaux  de  triomphe  auffi  de  peinture  -t 
Peré  voftre  fr«fe,comme  préparant  touc  une  grande  corniche  de  bois  peint  por-' 
ce  qui  eft  neceflaire  pour  mon  entrée  tant  ladite  largeur  &  corps,  faillantde 
en  ma  bonne  ville  de  Paris ,  vous  vous  deux  pieds  5  pour  le  couronnement  des 
vous  trouvez  en  peine  furies  difficultés  deux  conlbles,  un  grand  &  gros  por 
qui  fe  prefentent  à  caufe  de  l'incom-  à  boucquets  de  deux  pieds  &  demi  cha- 
modité  du  pacage  des  rues  qui  /ont  a  cun ,  bronzez  de  cuivre  &  or  5  un  pi- 
l'advenue  des  portes  de  S.  Marcel  &  laftre  de  chacun. cofté  d'ordre  Corin- 
S  Viâor,  de  l'ordre  que  vous  avez  à  the,  peints  de  feftons , telles  &  trophées 
tenir,  &  du  jour  auquel  je  la  veux  faire,  d'armes  j  un  arriere-corps  derrière  por.  » 
Surquoyje  vous  diray  que  puifque  vous  tant  enroullement  renverfé  aux  bords 
le  jugez  plus  commode  &  à  propos,  j'ai  &  trophées  de  .peinture,  entre  le  pi- 
refolu  de  la  faire  par  la  porte  S.  An-  laftre  8c  un  grand  cadre  ou  bordure  de 
thoine  >  &  pour  l'ordre  ,  que  mon  in-  tableau  de  iept  pieds  de  haut  &  neuf 
tendon  aft  qu'il  ne  feit  nen  changé  à  de  long,  icellc  dorée  à  l'endroit  des  fi. 
ce  que  je  vous  ay  cy-devant  eferit  pour  lets  6c  ièmee  de  rieurs  de  lis  avec  pal- 
ce  lujet  pendant  quele  fieur  de  la  Ville-  mes  croi  fees  auffi  d'or  j  une  frile  au-  ' 
aux-clercs -eftoit  près  de  moi.  Et  pour  deflus  aullî  peinte  de  morcfques  &  chif- 
le  regard  du  jour  de  madite  entrée,  fres  duroy,eftant  eferit  en  celle  d'au- 
ne lâchant  encore  quand  il  pourra  ef-  deflous  en  lettre  Romaine  &  champ  da- 
tre  ad  vray,  je  remets  â  vous  le  faire  zur: 

fçavoir  lorfque  je  ferai  plus  proche  de  OPTATAM  ING  REDERE  OPTA- 
madite  ville-,  defirant  que  cependant  TUS  FELICITER  URBEM. . 
vous  faffiez  tenir  preft  tout  ce  qui  fera  Au-deflusdcs  pilaftres  une  autre  cor- 
requis  pour  cela,  ainfi  que  je  vous  ai  niche  enrichie  de  peinture  pareille  a 
déjà  mandé.  A  quoy  m'aflorant  tjue  celle  que  deûusj  deux  frontons  en  for- 
vous.n'obmettrez  rien  en  tout- ce  qui  me  d'enroulement  portant  moulures  du 
dépendra  de  vous,  je  prierai  Dieu  qu'il  milieu  defquçls  pendoit  un  fcfton  de 
vous  ait  ,  monfieur  de  Bailleul,  en  peinture.  Une  grande  armoirie  du  roy 
la  iainre  garde.  Efcript'a  la  Chance  le  de  quatre  à  cinq  pieds,  a  couronne, 
ij.jour deDecembre iôii.S/gjjf':  LOUIS,  ordre  ôc  blafon  d'or  &  couleur  ordi. 
Et  plus  La  P  0T1  e  r.  Et  fur  l'mfcrifftïon  :  A  naire.  Deux  populots  tenans  une  corne 
monfieur  de  Baiileul  confeiller  en  mon  d'abondance  à  l'endroit  de  chacun  fron- 
conieil  deftat  lieutenant  civil  au  chaf-  ton,  peint  de  peinture  à  fruits  de  cou- 
«eiet  de  Pans,  prevoft  des  marchands  lcur}  Ôcau-deuusde  chacun  pilaftre  un 

carre 
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carre  aux  chifFi  es  du  roy  fur  lequel  ef-'  AVITA    RELIGIONE  OMNIBUS 

toic  un  pot  auili  bronzé  &  plus  petit  IMPERII   FINIBUS  REST1TUTA. 

que  l'autre  ilefquels  quatre  pots  eftoient  DEBELLAT1S  TERRA  MARIQUE 

garnis  chacun  d'une  tige  de  laurier  &  PERDUELLIBUS.  EXPUGNATIS 

dont  les  branches  eftoient  peuplées  de  SEU  VINDICATIS  AUCTORITATI 

fleurs  au  naturel  avec  oranges  ôcquel-  REGIjfc  CENTUM  URBIBUS  CAS; 

ques  grenades  }  &  derrière  lé  fonds  d'en  TELLIS   PRjfcSlDIISQUE  INNU- 

haut  y  avoic  un  fonds  d'azur  pour  le  MERIS.PACE  PARTA.  POST  TAM 


relief  que  deflu 

Dans  le  grand  cadre  y  avoit  un  grand 
tableau  où  eftoit  peint  &  reprefenté 
un  char  à  l'antique  fur  quatre  roues. 
Le  roy  peint  au  naturel  &.  vertu  à  l'an- 
rique  ,  le  bras  &  tefte  nue ,  tenant  une 
mafl'uë  renverfée  ,  à  l'entour  de  laquelle 
eftoit  eferit  : 

FUIT  Hi£C  QUOQUE  COGN1TA 
MONSTRIS. 
Ledit  char  traifné  par  quatre  lions 
deux  à  deux  ,  y  ayam;  fur  la  bande  de 
leurs  harnois: 

NUTU  REGIT  ILLE  LEONES. 
Lefdits  lions  avoient  la  face  retournée 
vers  le  roy.  Derrière  ledit  char  deux 
figures  reprefentant  la  jurticefic  l'abon- 
dance, A  cofté  de  ce  char  une  autre 
figure  de  la  paix  fous  le  vifage  de  la  nés  de  peinture  d'ordre  Corinthe-,  le 
royne,  &  au-defl'us  le  long  du  tableau,  ccincre  peint  d'un  grand  cartoche,  au 
eftoit  èferit:  milieu  une  figure  aime. fur  des  armes  & 

REX  VICTOR  PACEM  REVEHIT    captifs,  un  populot  de  chaque  cofté 
PACISQUE  SORORES.  jouant  d'inftrumens  -t  une  corniche  de 

Le  fufdit  char  paûant  fur  des  armes  relief  aufli  peinte  d'ornement ,  &  uneba- 
de  toutes  façons ,  &  les  lions  fur  des  ro-  luftrade  au-deflus  ;  le  tout  anfli  accom- 
chers  renver'fez,  à  l'oppofite  defquels  pagné  de  feftons  peints  &  de  lierre,  ainfi 
lions  eftoit  reprefenté  ledit  fieur  prevoft  que  defliis. 
des  marchands  tenant  en  fa  main  un 


FELICES  SUCCESSUS  URBEM  1N- 
TRANTI.  PRjEFECTUS  ET  EDI- 
LES PIO  NUMINI  MAJESTATI- 
QUE  DEVOTISSIMI  P.  D.  CIC.  ICC. 
XXIII. 

A  l'entrée  de  la  rue  S.  Anrhoine  vis- 
à-vis  l'hoftel  de  Cofle  fut  drefle  unef- 
chafrault  .pour  mettre  les  rhufettes  & 
haultbois  de  Poitou. 

Proche  Peglife  du  petit  faint  Anthoi- 
ne  fut  dreflé  un  grand  efcharFault  pour  . 
mettre  les  haultbois  &  cornets. 

A  l'entrée  du  Marché.neuf  vis-à-vis 
la  rue  N.  D.  a  efté  fait  8c  drefle  un 
autre  grand  efchafFault  pour  mettre  les 
trente  violons  Se  joueurs  d'inftrumens 
de  la  ville.  La  face  duquel  efchafFault 
eftoit  ornee  de  menuiferic  avec  colon-' 


cœur  au  naturel ,  duquel  fortoit  une 
exhalaifon  de  fumée  >  enfuite  duquel 
fieur  prevoft  des  marchands  eftoient 
peints  meflieurs  les  quatre  elehevins, 
procureur  du  roy  &  greffier  de  la  vil- 
le ,  tous  veftus  de  robbes  de  velours. 
Au  derrière  defquels  eftoit  reprefenté 
de  peinture  la  fuldite  porte  de  maçon- 
nerie, fie  plus  loin  en  pays  éloigné  par- 
tie de  la  ville  de  Paris  en  perfpecrive 


Entrée  du  roy. 

HT  ledit  jour  Mardy  10.  jour  de 
,  Janvier  audit  an  1613.  tous  les  pré- 
paratifs eftans  en  bon  eftat,  meimes 
mondit  fieur  le  prevoft  des  marchands 
qui  eftoit  lieutenant  civil  ayant  donné 
ordre  de  bien  faire  nettoyer  au  balay 
toutes  les  rues  par  lefquelles  S.  M.  de- 
voir palTerj  les  compagnies  de'gens  de 


Et  du  cofté  de  la  baftille  eftoient  fuf-  pied  deftinez  pour  aller  au-devant  de 

pendues  les  armes  de  monfieur  le  duc  S.  M.  commencèrent  à  marcher  enor- 

de  Montbazon.gouverneur ,  fcdel'au-  dre  environ  les  dix  heures  du  matin, 

tre  cofté  les  armes  de  la  ville }  lefdites  conduits  par  les  capitaines  ,  heutenans 

armoiries  de  trois  à  quatre  pieds  de  gran-  «c  en  feignes  cy-devant  nommez,  fore 

dcur  braves ,  bien  veftus  de  clinquant  d  or 

A  la  porte  du  pont-lcvis  pareil  orne-  &  d'argent  &  en  tres-bonne  conche  , 

ment  de  lierre  avec  figures  garnies  de  pour  fe  rendre  au  champ  de  bataille 

chapeaux  de  fleurs  &  bouquets }  un  qui  eftoit  prépare  &  deftiné  entre  Cha- 

erand  eferiteau  à  lettres  d'or  en  fonds  renton  &  la  Rappée. 
d'azur  avec  bordure  peinte  de  fleurs ,  &       Lefquelles  compagnies  , 

Y  eftoit  eferit  :  '  '  qu'ils  arrivoient  au  camp  , 
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audit  champ  de  bataille  par  ledit  fieur 
Teftu  chevalier  du  guet  fergent  de  ba- 
taille &  Tes  aydes. 

Et  d'autant  que  mefdits  (leurs  de  la 
ville  prévoyoient  le  delbrdre ,  pour  la 
difficulté  du  paflàge  des  compagnies  5c 
pour  leur  retour,  toutes  par  laj>orte  lâint 
Anthoine,  firent  faire  &  dreflîr  un  pont 
de  barreaux  au  bout  du  boule varc  &  à 
l'endroit  du  fofle  delabaftillc,  qui  fer* 
vit  grandement  au  retour  pour  le  palla- 
.  ge  deidues  compagnies  &  autre  peuple, 
lahs  lequel  pont  uns  doute  lefditescom- 
pagnies  n'euflênt  pas  efté  rentrées  dans 
la  ville  à  dix  heures  du  foir. 

Le  mefine  jour  moniteur  le  duc  de 
Montbazon  gouverneur  de  cette  ville 
vint  dimer  audit  hoftel  de  ville  avec 
,  mefdits  fieurs ,  &  environ  l'heure  de 
midy  toute  la  troyppe  de  Ja  ville  af. 
femblée  dans  la  place  de  Grève,  l'on 
commença  à  partir  pour  aller  au-de- 
vant de  S.  M.  Et  fut  pris  le  chemin  par 
la  rue  de  la  Tixeranderie ,  le  long 
de  la  rue  S.  Anthoine,  en  l'ordre  -qui 
enfuit: 

Premièrement  marchoient  les  trois 
cens  archers  de  la  ville  à  cheval ,  con- 
duits par  leurs  capitaines ,  bien  vertus 
&  en  bonne conche?  marchant  les  pre- 
miers les  compagnies  des  harquebu- 
ziers ,  les  archers  les  féconds  ,  &  les 
arbaleftriers  après ,  chacun  des  trom- 
pettes devant  eux. 

Après,  le  maiftre  <Thoftef&  le  con- 
trolleur  du  bois,  auffià  cheval,  bottez 
-&  l'elpée  au  cofté. 

Après ,  les  maiftres  des  oeuvres  de 
maçonnerie  &  charpenterie  à  cheval  8c 
en  houlîe  f  le  mailtre  des  oeuvres  de 
maçonnerie  ayant  la  main  droite.  Eteft 
à  noter  que  le  maiftre  de  l'artillerie  qui 
devoit  aller  avec  eux  n'y  eftoit  pas , 
d'autant  -qu'il  eftoit  occupé  à  l'artillerie 
de  la  ville  qu'il  devoit  faire  tirer  lors 
que  le  roy  pafleroit. 

Après  marchoient  les  dixfergensde 
la  villeà  cheval ,  veftus  de  leurs  xobbes 
mi-parties. 

Après  marchoit  monfieur  le  greffier 
de  la  ville  à  cheval,  veftu  de  robbe  de 
velours  mi-partie  de  cramoify  rouge 
&  tanné ,  avec  paremens  de  velours 
«oir  j  la  hoiuTe  de  fon  cheval  de  velours 
noir  garnie  de  frange  de  foye  ,  &  le 
harnois  de  fon  cheval  de  velours 
noir. 

Après ,  mondit  fieur  le  gouverneur 
richement  &  fuperbement  veftu  ,  monté 
*ur  un  tres-beau  cheval ,  fie  «à  cofte  de 
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luy  à  main  gauche  mondit  fieur  lèpre 
voft  des  marchands  veftu  d'une  robbe 
de  velours  mi-partie  de  velours  cra- 
moify rouge  &  tanné,  doublée  de  pe 
luche  cramoifie ,  la  hou/Te  de  fon  che- 
val de  velours  noir  frangé  d'or, le  har 
nois  de  fon  cheval  auûi  de  velours  noir 
frangé  &. garni  d'or. 

Après  marchoient  mefiîeursics  quatre 
©fchevins  deux  à  deux ,  aulD  à  cheval 
veftus  de  robbes  de  velours  mi-parties! 
&  la  houûe  de  leurs  chevaux  de  ve- 
lours noir  Sctoutainfi  que  legreffierdë 
la  ville. 

Après  marchoient  «nfcmblemenr  mef. 
fieurs  les  procureur  du  roy  &  receveur 
de  la  ville,  auffi  à  cheval,  &  veftus, 
fçavoir  ledit  fieur  procureur  d'un  robbe 
de^  velours  toute  d'efcarlate,  &  ledit 
fieur  receveur  de.  fon  manteau  à  man- 
ches de  velours  tanné,  la  houûe  &  le 
•  harnois  de  leurs  chevaux  de  velours 
noir. 

Après  fuivoient  aucuns  de  «eflieurs 
les  confeillers  de  ville ,  les  quarteniers 
cinquanteniers  ,  dixeniers ,  &  grand 
nombre  de  bourgeois,  eftans  plus  de 
cinq  à  ftx  cens ,  tous  à  cheval  &  en 
houfle. 

Et  en  cet  ordre  forent  jufques  près 
la  porte.  S.  Anthoine $  où  à  caulë  de  la 
pluyedudel  lefd.  fieurs  gouverneu ^pré- 
voit des  marchands,  efchevins, greffier, 
procureur  &  receveur  montèrent  en 
carofic  &  furentf  jufques  à  Charenton 
en  la  maifon  de  monfieur  le  premier 
prefident  où  le  roy  avoit  difné ,  qui  les 
attendoit  audit  lieu  j  où  eftant  y  furent 
receus  par  monfieur  Defplan  qui  les 
conduiuc  dans  l'une  des  chambres  en 
attendant  que  le  roy  fuft  veftu  ,  lequel 
changeoit  d'habits.  Et  lors  fe  prefenta 
une  conteftation  pour  l'ordre  démar- 
cher eutrant  dans  la  ville ,  entre  mef- 
fieurs  de  S.  Geran ,  de  Vitry ,  de  Cre- 
quy  ,  &  de  Bafiompierre  rnarefchaux  de 
France ,  &  mefdits  fieurs  de  la  ville , 
prerendant  par  lefd.  fieurs  rnarefchaux 
marcher  devant  lefdits  iieursdela  ville 
immédiatement  devant  le  roy.  A  quoy 
mefelits  fieurs  de  la  ville  dirent  qu'ils  ne 
le  fouffrir oient  point  j  que  c'elloit  la 
ville  qui  venoit  au-devant  de  là  majefté; 
qu'ils  la  conduifoient  jufques  a  N.  D. 
Que  tout  proche  &  au -devant  de  S.  M. 
eftoit  leur  place  qui  ne  leur  avoit  ja- 
mais efté  conteftee.  Qu'il  fut  faitainfî 
à  la  demiere  réception  &  à,  toutes  les 
autres  précédentes.  Qu'ils  né  pouvoient 
fouffrir  cette  injure,  fie  aimoient  mieux 

eux 
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eux  retirer ,  que  de  faire  un  fi  grand  aflùrée ,  &  la  defraite  de  ceux  qui  

tort  Ôc  préjudice  à  la  ville  ôc  à  leurs  a  voient  provoqué  vos  juftes  armes.  La  A" 
fucceûeurs  prevofts  des  marchands  Ôc  ef-  nouvelle  de  la  prife  de  Royan  nous  vint 
chevins.  Et  après  plusieurs  concéda-  bien  pluftoft  que  celle  du  fiege  ;  cinq 
tions ,  allées  ôc  venues,  par  l'entremifê  jours  pendant lcfquels  V.  M.  fut  tou- 
de  monfieur  le  comte  de  Schomberg,  jours  veuc  parmi  les  capitaines,  parmi 
meilleurs  de  Pificux  &  la  Villc-aux-  les  foldats,  en  toutes  les  occa fions  mer- 
cières fecretaires  d'eftac  (  laquelle  con-  minèrent  un  exploit  fi  mémorable.  Si  je 
ceftation  dura  plus  de  deux  heures)  en-  necraignois  d'abufer  de  voftre  patience 
fin  le  roy  ordonna  que  leidits  fieurspre-  ôc  de  retarder  la  joye  de  voftre  peuple 
voft  des  marchands.,  efebevins,  procu-  qui  joint  les  mains  au  ciel  pour  vous 
reur  du  roy  ,  greffier  ôc  receveur  mar-  revoir,  je  ne  voudrois  pasobmectre  ce 
cheroient  proche  ôc  au-  devant  de  S.  M.  oui  s'eft  paûe  en  Guyenne  8c en  Langue- 
fâns  que  encr'elle  &  eux  y  euft  aucuns  doc.  Il  faudroic  dire  ce  qui  ne  s'eft  jamais 
princes  ôc  feigneurs,  ainfi  qu'il  fut  fait  dit.  Car  V.  M.  nous  a  faievoirec  qui 
à  la  dernière  réception.  Et  auflitoftmef-  ne  s'eftoit  jamais  veu.  La  cour  des  roys 
dits  (leurs  de  la  ville  furent  mand  z  ôc  leurs  armes  palier  fi  prompeemenc 
pour  aller  à  la  chambre  du  roy,  où  en  les  plus  hauires  montagnes  ôc  les  plus 
allant  rencontrèrent  lefdits  feigneurs  grandes  rivières.  Tout  ce  qui  a  faic  ob- 
marefehaux  de  France  qui  feretiroient  ftacle  aux  autres  femble  avoir  cédé  i 
pour  s'en  retourner  à  Paris  dans  des  voftre  vertu.  Tant  de  villes  que  V.  M. 
carottes  Ôc  non  en  cérémonie.  a  fi  Ibudainement  prifes  pour  les  fau- 
Et  eftant  devant  S.  M.  où  eftoitmon-  ver  ;  peu  d'autres  qu'elle  a  encore  laif- 
iîeur  (on  frère  unique;  monfieur  le  comte  fées  de  peur  de  les  perdre  -,  tous  ces  plus 
de  Soifibns ,  meilleurs  les  ducs  de  Chc-  grands  exploits  fi.  prompts ,  que  fi  le 
vreufe ,  de  Montmorency  ,  de  Luxem-  foleil  fut  le  premier  des  dieux  appelle 
bourg ,  le  comte  de  Schomberg ,  lef-  Dieu  pour  la  viftefle  de  fa  courte ,  ou 
dits  fieurs  fecretaires  d'eftac  ôc  plufieurs  fi  nous  admirons  les  oeuvres  de  Dieu 
autres  feigneurs ,  s 'eftant  lefdits  fieurs  parcequ'ellcs  fc  font  en  un  moment  -t 
prevoft  des  marchands ,  efchevins ,  gref-  quel  fujet  n'avons-nous  point  de  croire 
fier,  procureur  du  roy  ôc  receveur  mis  que  c'eft  Dieu  mefme  qui  a  fait  coûtes 
à  genoux  ,  mondic  fieur  le  prevoft  des  ces  merveilles  par  la  main  puiflanre  de 
marchands  auroic  fait  fa  harangue  à  S.M.  V.  M.  prefque  en  un  inftant  ? 
dont  la  teneur  enfuie  :  A  la  bonne  heure  doneques  ,  O  ! 
;  ,  grand  roy  :  puilliez-vous  revoir  voftre 

S bonne  ville  ;  qu'elle  ferve ,  cecce  année 

I  R  E ,  que  nous  commençons  ,  d'un  doux  ÔC 

honorable  repos  à  vos  fatigues }  qu'elle 

V.  M.  arrivanc  en  fa  bonne  ville,  prépare  les  fuivanecs des criomphes pour 

&  avec  elle  les  biens  que  fa  prefenceôc  des  victoires  que  vous  vous  acquerrez 

la  paix  y  apporcenc,  nous  n'avons  plus  fur  les  eftrangers.  Voftre  peuple ,  Sire, 

rien  à  fouhâicer  qui  puiilc  adjoufter  à  qui  m'aflîfte ,  n'a  point  de  parole  pour 

noftre  bonheur.  Car  fi  au  recour  de  vos  exprimer  fa  joye  pour  voftre  heureux 

autres  voyages  il  vous  a  plù  nous  ho-  retour ,  non  plus  que  nous  ,  Sire ,  pour 

norer  de  voftre  prelence ,  ç/a  efté  avec  tefmoigne/  à  V.  M.  combien  nous  fom- 

fi  peu  d'efperancc  de  la  rerenir ,  que  mes  fes  cres- humbles ,  tres-obeïllans  ôc 

la  triftefle  au  jour  de  voftre  partement  trcs-fidelles  fujecs  &  ferviteurs. 
que  nous  prévoyions  interrompoic  la       A  QUOY  S.  M.  d'un  vifage  rianefic 

joie  de  celuy  de  voftre  arrivée.  Main-  refponle  :  qu'elle  avoic  fujet  de  louer 

tenant  nous  croions  cftre  plus  aiTurez  Dieu  de  l'heureux  fuccez  de  fon  voya- 

de  voftre  fejour ,  puifque  V .  M.  revient  ee ,  Ôc  s'en  revenoit  joyeux  en  fa  ville  de 

après  le  fuccez  de  tant  d'entreprilès  &  Paris. 

vidorieufe  d'une  faclion  puillante  qui      EcauffitoftS.  M.defcenditdelâcham- 

n'avoic  poinc  encore  cedé  à  d'aucres  ar-  bre ,  monta  dans  fon  caroflè ,  avec  mef- 

mes  qu'aux  voftres,  heureufement  ter-  fieurs  les  princes  ôc  feigneurs,  ôc  prit 

minées  pour  le  bien  de  l'eftat  par  une  fon  chemin  vers  le  champ  de  bataille; 

glorieule  paix.  où  eftant,  mit  pied  à  terre,  ôc  prit  fort 

A  peine.  Sire,  l'année  dernière  V.  M.  grand  plaifir  à  voir  toutes  les  compa- 

iut  éloignée  de  nous ,  que  nous  feeuf-  gnies  ,  dont  les  chefs  eftoient  fuper- 

mes  incontinent  que  la  Brecagnc  eftoit  bement  veftus ,  ôc  encr'aucres  ledic  lient 
Jme  II.  P*rt.  III.  Aaaa 
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2   .prefidcnt  de  Chevry  colonel  gênerai  de    violons  $  i  quoy  fa  majefté  orir 

a*,  kij.    toutcs  jefdites  troupes ,  qui  eftoit  yeftu    grand  plaifir.  Pr«  auffi 

de  clinquant  <Por  &  d'argent ,  lequel    -  Et  cftans  arriver  i  N  D  mn  c 
tfeur  prefidcnt  de  Chevry  avoit  efté  un  de  Gondy  cvefque  de  Paris'  V]nr  T 
peu  auparavant  audit  Charenton ,  où   porte  de  l'cglife  avec  le  clergé     <  î 
il  avoit  fait  la  révérence  à  fa  majefté.   receut  fa  majeftc,  luy  faifan/un'  beau 

Ce  fait,  la  majeftc  monta  i  cheval,    difcours.  Et  ce  fait,  là  majefté  s'en  ,  n 
&  prit  fon  chemin  vers  ladite  porte  faint   droit  Te  mettre  à  genoux  au  irub*  A 
Anthoroc,  y  eftant  conduit  par  ledit   chœur  au-devant  du  lettrain  QU1  II 
fieur  duc  de  Montbaîon  gouverneur ,   prépare  de  tapis  de  velours. 
Oefdits  fieurs  de  la  ville  qui  marchoienc      Meweurs  de  la  cour  de  Darlem,»,. 
proche  ic  au-devant  de  fa  majefté  }  à   chambre  descomptes ,  &cou\.  A^Ll 
Ravoir  «îarchans  devant  &  les  premiers   eftoient  dans  le  chœur  de  l'eglife  N  n 
•mefficurs  les  procureur  du  roy,  greffier,   avec  leurs  robbes  rouées  fo?<  moto»,  ' 
■*  receveur  <Te  Ja  ville  enfemâement   des  comptes  qui  avo!e«  klTrobul 
d  un  melme  rang,  le  procureur  du  roy   de  velours  &  manteaux  de  fatin  noir 
tenant  la  main  droite  ,  ledit  greffier  an      Et  lors  fut  chanté  en  mufique  le  can- 
milieu,  &  ledit  receveur  la  main  gau-  tique  Te  Dt«m  Ludam«s 
<hc.  Après  euxmeffieurs  les  quatre  ef.       Ce  fait ,  fa  majefté  fortit  de  l'eeli/ê 
chevim  deux  a  deux.  Apres  eux ,  proche   monta  dans  /on  caroflè ,  &  s'en  alfa  en 
le  roy  lcfd  fieurs  gouverneur*  P.  des   fon  Louvre  par  deflus  le  ponc  N  D 
inarchands,leditneur  gouverneur  ayant   eftans  au-devant  de  fon  caroffe  mfo^l 
la  main  droite.  Après  marchoit  fa  ma-    audit  Louvre  le  fieur  gouverneur  & 
jefte  tres-nchement  veftu  &  montéfur   meffieurs  le  Preftre  &  Mont-rouee  ef 
un  fort  beau  cheval  .blanc,  deux  ef-  chevins.  Le  refle  delatroupe  delavillc 
cuyers  a  fes  coftez  &  proche  fa  majeftc   fe  recira  à  la  /ortie  de  N  D 
un  peu  après  eftoit  monficur  fon  frère,       Eft  a  remarquer  que  la  veille  du  jour 
puis  apres  le  comte  deSoilTons  fuivi  des  de  l'entrée ,  qui  fut  le  Lundv  o  L 
autres  princes  fiefeigneurs,  auffitousri-   vier,  meffieun  delà  ville  avecleeref." 
chement  habillez.  Et  en  cetordrefont   fier  d'icelle  furent  par  devers «neflfeur, 
TllL?AT  Ia/,ce,P^  ^tAathoine  <les  cours  fouveraines  leur  faire  la  fe. 

ll  l*  T  N-  DS    ,         «^epourleditTVZ*™,  encorequ'.Is 

,„^rt    UîlîCqU  ,i  *°*  *******   «n  eufïWreceu  lettres  particulières  du 

Ln^l- 1  a  c^5eftat,on  ^  Ia  mandèrent  des  archers  que  l'on  promit 

avoit  eue  audit  Charenton  i  caufe  des   de  leur  envoyer  * 

liX  t^S£6  ^  pUt  V0ir  nC  COn"  ,  Et  ,e  l^demain  xt.  jour  duditmois 

m,„?  o  i  J2bleauxJ  >  P°^q"«  &  orne-  de  Janvier  mefdks  fieurs  les  prevoft  des 

ZThT.  e?01™  *  ^  P°™  iaint  marchands ,  efchevins ,  procureur  du 

Anchome.  Auffioar  les  rues  au-devant  roy  &  greffierde  la  ville  furentauLou- 

&»«*yÇuïa  Y  aV?CVn  ?am^au  vre  en  Feurs  habits  noirs  ordinaires,  où. 

îrZ?;  1*^^  '  &  d?  Iancernes  ûs  firenc  ,a  révérence  i  fa  majefté  qui 

atouce,  ie,reneltresdesmaifons,pein-  leur  fit  un  tres-bon  &  doux  accueil, 

^«h  S'  &-*au°y  ^  raaJ<^c   ment  qu'il  avoit  eu  le  jour  précèdent 
!uInf^lP       î  mefmei  ,a  «rande   lors  de  ion  arriv^  en  cette  ville. 

famm^^vJ  ^  Ni,D'  inCef-  fieu"  les  P'  des  M-  &  E.  ayant  eu  advis 
fammeat  avec  grande  allegreflè  &  aeda-   que  la  royne  mere  du  roy  arrivoit  en 

E tclnllT''            "I'             '  viJlc  revenant  de  fon  longvoyage 

tel  dfrnT  .n,a,Cft?fu£  devancrh°<"-  ou  elleavoiteftéavecleroy,lontalle, 

de  Poitou  r!'      ""ÎT  ^Jhaultbois  avec  le  greffier  &  receveur  de  la  ville 

de  Pwoufonncrent  deleurfditsinftru-  au  Louvre  avec  leurs  habits  noirs  & 

&  !  aùlrir™6  aïî      TrCS  crnets  ordinaires,  où  à  l'arrivée  de  ladite  dame 

Lit  nr^  ,T  eft?T  fur.Un  Cfchaf-  lcfdits  fiffurs  de  la  ville  fe  font  prefen- 

E  Kmbk.  t  PCClt  ramt  An/hoinC-  tCZ  a  d,e  >  a  ,a^He  ils  ont  fait  la  re. 

nafloit  nrt,  ,  i     Ut  commefamajefte  verence,  mefmc  ledit  fieur  P.  des  M.  luy 

N  D  lePs  trLrT  4  Neuve  * «n  petit  compliment  fur  fon  heu' 

tamïT  "niT  *  l^d-in-  reux  retouïen  cettePville,  dont  eUeles 

e    ^    ,a  v:     gèrent  de  leurs  a  remerciez. 
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Et  cft  i  noter  que  le  roy  ôelaroyne  chers,  pour  eux  tenir  dans  la  place  dé  ^  ^ 
furent  au-devant  de  ladite  dame  juf-    Grève  lors  que  la  majeftc  armera. 

Ont  adverti  Auguftin  Guillain  mail- 
tre  des  oeuvres  de  la  ville  de  tenir  le» 
matcreaux  prefts  dans  la  place  de  Grè- 
ve pour  poiér  ladite  première  pierre. 
Ont  fait  faire  une  defeente  de  char- 


nues par  de- là  les  fauxbourgs  S.  Mar- 
cel ,  8e.  revindrenc  tous  enfemblement 
au  Louvre  eftans  affiliez  de  meilleurs  les 
princes  fie  princefles. 

Et  le  lendemain  19.  dudit  mois  de 


l 


anvier  ,  de  relevée,  mefdits  fieursde  penterie  dans  les  fondemens  pour  y  det 

'a  ville  avec  ledit  greffier  furent  revoir  cendre  fa  majefté. 

«ladite  dame  royne  mere ,  à  laquelle  ils  Ont  fait  faire  un  marteau  &  une  rruel- 

ont  prelênté  douze  bouettes  de  confitu-  le  d'argent  pour  prefenter  à  la  majellc 

res  exquifes,  douze  bouettes  de  dragees,  lors  du  pofement  de  , ladite  première 

&  douze  bouceilles  d'hypocraspourfes  pierre. 


eftraines  du  jour  de  l'an  dernier,  en  la 
manière  accouftumée,  auquel  jour  pre- 
mier de  Tannée  elle  n'eftoit  en  cetteville. 

te  roy  met  la  première  pierre  à  la  fontaine 
de  Grève* 


X"  E  roy  ayant  promis  à  meffieurs  les 
1  j  P.  des  M.  &  E.  de  la  ville  de  Pa- 
ris, lors  qu'il  viendroit  mettre  fie  pofer 
la  première  pierre  à  fon  baftiment  du 
Louvre ,  qu'il  viendroit  auffi  poler  Se 
mettre  la  première  pierre  à  la  fon- 
taine ordonnée eftre  faite  dans  la  place 
de  Grève,  fie  qui  doit  venir  des  four- 
ces  de  Rongis ,  fie  la  mettre  ledit  jour, 
&  à  la  fortie  prendre  fa  collation  en 
l'hoftel  de  la  ville. 

Et  cftant  mefdits  Heurs  advertis  que 
fa  majefté  devoit  venir  le  VendredyiS. 
jour  de  Juin  1614.  ont  donné  ordre  à 
tous  les  préparatifs  pour  dignement  fie 
fomptueufement  recevoir  fa  majefté  au- 
dit hoftel  de  la  ville. 

Premièrement  ont  fait  parer  de  ri- 
ches tapifleries  les  grandes  fallcs  fie 
chambres  dudit  hoftel  de  ville  ,  avec  des 
dais. 

Ont  donné  ordre  à. faire  faire  une 
fuperbe  collation  ,  tant  de  rochers,  con- 
fitures exquifes  ,  grands  faumons  frais, 
truittes  faumonées ,  carreaux  Se  grands 
brochets  ;  Se  à  cette  fin  ont  mandé  tant 
du  Pont  efpicier  de  la  ville,  que  la  da- 
me CoirHer,  les  advertiflant  que  fa  ma- 
jefté fera  fuivic  des  princes  fie  feigneurs 
de  l'a  cour. 

Ont  mandé  le  maiftre  de  l'artillerie 
de  la  ville  ,' auquel  ils  ont  enjomt  de 
tenir  preft  l'artillerie,  canons  fie  bouet- 
tes de  la  ville  dans  la  place  de  Grève 
pour  tirer  lors  que  fa  majefté  s'en  re- 
tournera de  l'hoftel  de  la  ville. 

Ont  mandé  les  50.  violons  fie  haiik- 
bois  delà  ville,  les  tamboursfic  trom- 
pettes d'icelle. 

Ont  auffi  mandé  cent  cinquante  ar- 
X«mt  II.  Part.  III* 


Et  le  1  j.  jour  dudit  mois  de  Juin  1 6 14.1 
mefdits  fieurs  les  prévoit  des  marchands 
fie  efchevins  ont  receu  lettres  de  fa  ma^ 
jefté  dont  la  teneur  enfuit  : 

DE  PAR  LE  ROY. 

TRES-CHERS  ET  BIEN  AMEZ. 
L'eftat  prefent  de  nos  affaires  ne 
nous  ayant  permis  de  partir  de  ce  lieu 
au  temps  que  nous  Teulfions  bien  defiré 
pour  nous  rendre  en  noftre  bonne  ville 
de  Paris,  nous  vous  faifons  la  prefente 
pour  vous  dire  que  nous  y  ferons  Ven- 
dredy  prochain  ,  Dieu  aidant ,  à  une 
heure  après  midy,  fie  à  la  mefme  heure 

Lpoferons  la  première  pierre  de  noftre 
ftiment  du  Louvre ,  où  vous  vous 
trouverez  pour  nous  allifter  en  cette  ac- 
tion. Si  n'y  faites  faulte$  Car  tel  cft 
noftre  plaifir,  Donné  à  Compiegne  le 
16.  jour  de  Juin  1614.  Signé  :  LOUIS. 
Et  au  -  défaits  :  DE  LoMENlK.  Et  au 
dos  rjl  tferit:  A  nos  tres-chers  Se  bien 
amez  les  prevoft  des  marchands  fie  ef- 
chevins de  noftre  bonne  ville  de  Paris, 
AUSSITOST  lefditcs  lettres  receucs 
mefdits  fieurs  de  la  ville  ont  de  rechef: 
veillé  fie  donné  ordre  auxdités  colla- 
tions,  tant  pour  le  roy  ,  que  pour  les 
princes  fie  feigneurs  de  fa  l'uitte  ,  qu'.i 
rous  les  autres  préparatifs ,  8e  ont  auffi. 
fait  expédier  (  le  17.  de  Juin)  mande- 
mens  à  meffieurs  les  confeillers  de  la 
ville  pour  affilier  à  ladite  cérémonie  ^  Se 
aux  capitaines  des  archers  de  la  ville, 
pour  en  amener  cinquante  de  chaque 
compagnie. 

Ledit  jour  de  Vpndrcdy  i8.  Juin.lur: 
les  neuf  heures  du  matin  ,  cft  venu  en 
l'hoftel  de  la  ville  monfieur  du  Hallier 
capitaine  des  gardes  de  fa  majefté  fuivi 
du  fieur  de  la  Colle  fônenfeigne,  fie  de 
30.  ou  40.  archers  de  la  garde  du  corps 
avec  leurs  armes.  Lequelfieur  du  Hal- 
lier parlant  à  meffieurs  de  ladite  ville, 
leur  auroit  dit  que  par  commandement 
A  a  a  a  ij 
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du  roy  il  venoit  en  cet  hoftel  avec  les 
archers,  pour  empefcher  toutes  fortes 
de  troubles  fit  delbrdres.  A  quoy  mef- 
dits  ficurs  de  la  ville  ont  dit  qu'il  ei- 
toit  le  très-  bien  venu.  Lequel  iîeur  du 
Haliier  a  laiflë  audit  hoftel  de  ville  le- 
dit fieur  de  la  Cofte  &  fes  archers , 
qui  fe  font  faifis  des  portes,  fie  auquel 
fieur  de  la  Cofte  a  efté  baillé  8c  mis  en 
fes  mains  les  clefs  delà  porte  dudit  hof- 
tel de  ville  fie  de  la  grande  falle  où 
fâ  majefté  devoit  faire  la  collation. 

Aulfi  en  mefme  temps  eft  venu  audit 
hoftel  de  ville  le  capitaine  Jacques  avec 
40.  ou  jo.  SuhTes  de  la  garde  de  fa  ma- 
jefté. 

Sur  les  onze  heures  du  matin  ladite 
grande  falle  eftant  richement  parée, 
ont  commencé  à  faire  dreflèr  lefdites 
collations ,  fie  fait  mettre  le  buffet  d'ar- 
gent vermeil  doré  de  ladite  ville. 

Environ  l'heure  d'entre  midy  fie  une 
heure  mefdits  fieurs  les  prevoft  des  mar- 
chands fie  efchevins,  procureur  du  roy, 
grenier  &  receveur  de  la  ville  font  par- 
tis dudit  hoftel  de  ville  en  caroflè  avec 
leurs  habits  noirs  fans  archers  ni  fer- 
gens,  &  allez  au  Louvre.  Aufikoft  fe- 
roit  arrivé  le  roy  venant  de  Compiegne. 
Et  après  que  lefdits  fieurs  de  la  ville  luy 
ont  fait  la  révérence ,  icclle  majefté  eft 
allé  mettre  la  première  pierre  au  bafti- 
ment  defon  Louvre,  où  cftoient  pre- 
fens  lefdits  fieurs  P.  des  M.  8c  E.  pro- 
cureur du  roy ,  greffier  &  receveur  de 
la  ville.  Et  tout  auflitoft  lefdits  ficurs 


le  ,  de  1  admirai  de  Montmorency  Je 
grand  efcuier ,  le  marquis  de  la  Vieville 
lupcr-intendant  des  finances,  ficdefbrt 
grand  nombre  d'autres  princes  .& 
gneurs.  Et  à  l'inftant ,  mefme  aupara" 
vant  que  d'entrer  audit  hoftel  de  ville 
meidits  fieurs  de  la  ville  ont  mené  & 
conduit  fa  majefté  à  l'endroit  deftiné 
pour  faire  ladite  fontaine  dans  la  Grève 
où  ledit  Guillain  maiftre  des  œuvres* 
avoit  préparé  tout  ce  qui  eftoit  necef- 
faire  pourmettre  ladite  première  pierre 
Lequel  fieur  pçevoft  auroir  pre/enté  à 
fa  majefté  une  truelle  fie  Un  marteau 
d'argent ,  avec  laquelle  truelle  fa  ma- 
jefté a  pris  du  mortier  préparé  dans  un 
baflin  d'argent ,  avec  ledit  marteau  a 
frappe  fit  coigné  pour  fccllcr  la  premiè- 
repierre ,  fous  laquelle  a  efté  mis  une 
mfcnption  gravée  fur  une  platine  de 
cuivre  ,  fie  quatre  médailles  d'argent  do- 
ré. Sur  ladite  platine  de  cuivre  a  efté 
mis  une  platine  de  plomb  &  une  autre 
grofle  pierre  deflùs,  quia  efté  inconti- 
nent fcellée  en  plomb. 

Et  auflitoft  que  fa  majéfté  a  eu  fait, 
prenant  fon  chemin  pour  aller  audit 
hoftel  de  ville ,  le  peuple  plein  de  rc- 
jouïffànce  de  voir  fon  roy,  avec  mille 
acclamations  de  joye  s'eft  pris  à  crier 


de  la  ville  font  en  diligence  revenus  aud. 
hoftel  de  ville,  oùeftans,  auroient  lef- 
dits fieurs  prevoft  des  marchands,  ef- 
chevins &  greffier  pris  leurs  robbes  mi- 
parties  ,  fie  ledit  procureur  du  roy  fa 
robbe  d'efcarlatte ,  fie  eftans  affiftez  de 
meflîeurs  les  prefident  Aubry,  de  Li- 
vry,  AmeJot,  Aubri,d'Auvillier,  Ber- 
thclemy,  de  Bragelongne,  de  faint  Ger- 
main ,  Parfait ,  de  là  Cour  8c  Tronchot, 
tous  conlcillers  de  la  ville,  font  dépen- 
dus fur  le  perron  dudit  hoftel  de  la  ville 
pour  attendre  fa  majefté,  ayant  devant 
eux  les  fergens  de  la  ville  auflî  veftus 
de  leurs  robbes  mi-parties.  Et  environ 
fur  ks  deux  heures  la  majefté  feroit  ve- 
mië,  qui  auroit  cfté  receuë  par  lefdits 
fieurs  de  la  ville  avec  applaudiûemcnt 
de  tout  le  peuple  ,  fonnans  les  trompet- 
tes 8c  tambours  fit  haultbois.  Et  eftoit 
fa  majefté  fuivie  de  monfieur  le  comte 
de  SoùTons,  meilleurs  les  ducsdeGuife, 
de  Nevers ,  de  Vendofme  ,  de  Retz  ' 
de  Montbazon  gouverneur  de  cette  yU- 


à  haulte  voix  :  Vive  U  ny ,  fonnans  les 
haultbois,  trompettes,  clairon  s  8c  tam- 
bours i  fie  l'ont  mefdits  fieurs  de  la  vil  le 
conduit  jufques  dans  la  grande  falle , 
marchant  au-devant  de  fa  majefté  ledit 
greffier  veftu,  comme  dit  eft ,  de  fa  robbe 
mi.partie.  Et  eftant  fa  majefté  entrée 
dans  ladite  grande  falle  ,  auroit  efté  là- 
luée  par  monfieur  le  premier  prefident 
qui  l'attendoit.  Et  a  efté  monftré  a  fa 
majefté  par  mondit  fieur  le  prevoft  des 
marchands  le  deflein  des  deux  fontaines, 
l'une  pour  laGréve,  fie  l'autre  pour  le 
parvis  Noftre-Dame.  Et  auffiioft  fa  ma- 
jefté s'ell  approchée  des  collations ,  l'u- 
ne de  rochers  fie  d'un  nombre  infini  de 
toutes  fortes  de  confitures  exquifes ,  & 
l'autre  de  grands  faumons ,  truittes,  bro- 
chets fie  carreaux ,  paftez,  fie  toutes  for- 
tes de  fruits  j  fie  eft  impoflible  d'avoir 
veu  de  long-temps  de  fi  belles  fit  fuper- 
bes  collations ,  dont  le  grand  rocher 
artiftement  jettoit  fit  pifloit  de  l'eau  fort 
haut  Se  en  plufieurs  endroits  $  à  quoy 
fa  majefté  auroit  pris  un  fingulier  plai- 
fir ,  mefme  à  confiderer  lefdites  colla- 
tions, qu'il  auroit  trouvées  tres-belles. 
Après  que  fa  majefté  auroit  tafté  Se  gouf- 
téde  quelques  maflepains  fie  confitures, 
s'eftant  retiré  deux  pas  en  arrière,  les 
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autres  princes  feigneurs  fit  gentilshom-  &  qu'ils  n'y  manqueraient.  Et  a  certe  

mes  auroient  pareillement  fait  collation,  fin  ont  donne  jour  à  Mardy  prochain  iiM> 
où,  à  caufe  du  grand  nombre  de  prin-  deux  heures  de  relevée, 
ces  fie  feigneurs  qui  y  eftoient ,  &  d'au-  Et  ledit  jour  de  Mardy  17.  jour  def- 
tre  peuple  qui  s'eft  jette  parmi  eux,  dits  mois  6c  an ,  environ  deux  heures 
qui  ont  fait  la  preffe  fit  la  confulîon  de  de  relevée,  meldits  heurs  les  prévoit 
ladite  collation,  fa  majefte  auroit  en-  des  marchands, efchevins, greffier,  pro- 
core  pris  un  fingulier  plaifir,  melme  cureur  &  receveur  de  la  ville  font  par- 
ti ouir  la  mufique  defdits  violons  de  la  tis  dudit  hoftel  de  ville  en  carollë  ,  Se 
Tille  qui  ont  fonné  fit  joué  de  leurfdits  allez  audit  collège  de  Navarre  ,  oit  ils 
violons  pendant  que  S.  M.  a  demeuré  auroient  efté  receus  par  meilleurs  les 
dans  ladite  grande  falle.  Et  quelque  grand. maiitre,  provilèur,  principaux  Se 
temps  après  S.  M.  ferait  defeenduc ,  &  autres  dudit  collège }  lefquels  ont  con- 
auroit  dit  auxdits  fieurs  de  la  ville  qu'-  duit  lefdits  fieurs  de  la  ville  julques  à  ■ 
elle  s'en  alloit  fort  contente  &  fatis-  l'endroit  où  ils  font  faire  ladite  rontaû 
faited'eux,  Scies  auroit  remerciez.  Lef-  ne.  Où  cftans  mcfdits  fieurs  les  prevoft 
quels  fieurs  de  la  ville  en  leurs  mefmes  de  marchands  Se  greffier,  l'ont  defeen- 
robbes  de  livrée,  avec  ledit  greffier  de  dus  dans  les  fondemens,  où  eftoit  M* 
la  ville,  ont  conduit  S.  M.  julques  dans  Auguftin  Guillain  maiftre  des  œuvres 
fon  caroflè.  Et  en  fortant  dudit  hoftel  de  la  ville ,  lequel  a  prefenté  audit  iîeur 
de  ville  l'artillerie-,  bouettes  &  canons  prevoft  des  marchands  une  truelle  dir- 
ont joué,  comme  auffi  le  peuple  auroit  gent  avec  du  mortier  5  lequel  lîcurpre- 
crié  à  haute  voix  :  Vive  U  roy.  Dont  voft  a  maçonné  fur  l'affile  de  ladite  pre- 
de  tout  S.  M.  a  efté  tres-contente  ,  micre  pierre,  Se  après  tour  à  tour  lef- 
comme  elle  l'a  tefmoigné  auxdits  fieurs  dits  fieurs  ekhevins  fie  greffier  en  ont 
de  la  ville  i  laquelle  majefté  alloit  cou-  fait  autant  ;  Se  après  ont  l'unaprès  l'au- 
cher  ledit  jour  à  Verfaille.  tre  cogne  avec  un  marteau  d'argent  auf- 

Et  eft  à  noter  que  fur  ledit  perron,  fi  àeux  prefenté  par  ledit  Guillain.  Ce 

comme  le  roy  y  alloit  monter  ,  mondit  fait,  ont  remonte  défaits  fondemens, 

fieur  le  P.  des  marchands  luyafaitun  &  ont  elle  priez  par  lefdits  fieurs  de 

petit  compliment  fur  la  bienvenue  audit  Navarre  de  prendre  la  collation  qu'ils 

hoftel  de  ville.  avoient  préparée  dans  une  lalle  où  ils 

Auffi  meldits  fieurs  de  la' ville  ont  ont  efte  conduits  ,  laquelle  collation 

fait  donneràdcsjeuner&à  difhcr ,  tant  eftoit  tres-belle  &  pleine  de  confitures 

auxdits  fieurs  de  la  Cofte  ,  capitaine  feches.  Ce  fait ,  meldits  fieurs  de  la  ville 

Jacques,  que  tous  leurs  foldats ,  tant  ont  pris  congé  Se  fe  font  retirez  5  fit  à 

des  gardes  du  corps  du  roy,  que  des  la  fupphcatiun  de  tous  les  cfcoiicrs  qui 

Suiliès  de  S.  M.  crioient  Vivat ,  meldits  fieurs  de  la  ville 

ont  obtenu  congé  &  Campos  pour  eux 

Les  prevoft  des  marchands  &  efchevins  defdits  fieurs  de  Navarre. 

mettent  la  première  pierre  à  la  fontaine 

du  collège  de  Navarre.  Entrée  du  carditutl  Barbtrin  légat  a  latere. 

DU  Samedy  14.  jour  de  May  i6ij.  T^V  U  Mcrcredy  7.  jour  de  May 
Ledit  jour  eft  venu  au  bureau  de  JL/  Enl'allemblée  de  meffieurs  les  pre- 
la  ville ,  où  eftoient  meffieurs  les  pre-  voft  des  marchands ,  efchevins  &  con- 
voft  des  marchands  fie  efchevins,  le  fieur  feillers  de  la  ville  ledit  jour  tenue  au 
Fournier  provifeur  du  collège  de  Na-  bureau  d'icelle  fur  le  fujet  de  la  lettre 
varre ,  qui  a  prié  lefdits  fieurs  prevoft  du  roy  fur  l'entrée  de  M.  le  cardinal 
des  marchands  Se  efchevins,  greffier  fie  Barberin  légat  en  France, 
procureur  du  roy  de  la  ville ,  de  la  part  Après  la  relolution  pnle  par  toute  1a 
de  meffieurs  les  grand-maiftre&princi-  compagnie  de  ce  qui  eftoit  à  taire  par 
paux  du  collège  de  Navarre  pour  met-  ladite  ville  à  ladite  entrée  ,  m  on  fieur  le 
tre  8c  aflèoir  la  première  pierre  à  la  prevoft  des  marchands  a  dit  a  ladite 
fontaine  qu'ils  font  faire  audit  collège,  compagnie  qu'il  eftoit  befoin  de  régler 
pour  mettre  les  eaux  qu'il  a  pleù  à  la  plufieurs  différens  qui  eftoient  entre  les 
ville  leur  conférer,  venans  des  fontai-  maiftres  &  gardes  des  corps  des  mar- 
nes dcRongis.  A  quoy  lefdits  fieurs  de  chandifes ,  à  oui  porteroit  le  ciel  &en 
la  ville  ont  tait  refponle  qu'ils  recevoient  quels  rangs ,  &c  entr'autres  les  maiftres 
à  honneur  la  prière  qui  leur  eftoit  faite,  fit  gardes  delà  marchandile  de  vins  au- 
r  Aaaauj 
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An- 


roienc  baillé  leur  requefte  au  bureau  en  la  cour  de  parlemenc  en  l'année  1585. 
pour  eftre  receus  à  porter  ledit  ciel ,  ce  les  marchands  de  vins  furent  eftablisen 
qui  eftoit  cmpefché  par  les  autres  fix  un  corps  Se  communauté  pour  avoir 
corps  i  requérant  en  vouloir  délibérer,  maiftres  fie  gardes ,  ainfi  que  les  autres 
Et  après  avoir  ouy  le  fieur  de  la  Mo-  corps.  Que  lors  de  l'entrée  de  la  royne 
the  l'un  defdits  efchevin s  rapporteur  de  qui  fe  devoit  faire  en  l'année  1610.  en 
ladite  requefte ,  Se  veu  le  procez  y  atta-  vertu  des  lettres  de  cachet  du  roy  à  la 
ché,  ontefté  mandez  en  ladite  aflem-  ville  adreflantes,  leur  fut  enjoint  com- 
blée ,  tant  lcidits  maiftres  Se  gardes  de  me  maiftres  &  gardes  d'aïïifter  en  rob, 
ladite,  marchandife  de  vins  demandeurs  bes  de  velours  a  ladite  entrée.  Que  de 
en  requefte ,  que  lcfdits  autres  fix  corps,  leur  corps  defdits  marchands  de  vins 
qui  feraient  tous  comparus  en  grand  il  y  avoit  plus  de  trente  de  leurs  enfans 
nombre ,  comme  y  eftant  alignez.  Lef-  qui  furent  de  la  compagnie  des  enfans 
fix  corps  de  marchandée  parlant  d'honneur.  Que  plufienrs  des  marchands 


îueis 


parla  bouche  du  fieur  Tronchot  grand  devins  font  appeliez  au  confulat ,  où  ils 
garde  ,  a  fupplié  la  compagnie  de  trou-    portent  robbes  de  marchands ,  ainfi  que 


ver  bon  que  fieur  Perner  efchevin  le 
retire  Se  fe  déporte  de  connoiftre  de  ce 
différent ,  comme  eftant  partie  du  corps 
defdits  marchands  de  vins.  A  quoy  leur 
a  efte  dit  qu'ils  fe  retiraflènt  au  grand 
bureau,  Se  que  l'on  en  délibérerait.  Ce 
qu'ils  ont  tait.  Et  a  efté  ledit  fieur  Per- 
ricr  prié  de  fe  lever  de  fa  place  Se  fe 


*   ,  — —  -j— — 

les  autres  corps.  Qu'ayant  eu  advis  qu'il 
fe  devoit  bien-toft  faire  en  cette  ville 
une  entrée  de  monfieur  le  légat ,  ils 
avoient  prefenté  leur  requefte  à  la  ville 
narrative  de  ce  que  deûus ,  avec  leur 
edit  Se  autres  pièces  juftificatives,  aux 
fins  d'eftre  admis  avec  le  corps  de  la 
ville  pour  aller  au-devant  dudit  fieur 


mettre  au  bureau  afin  de  propofèr  ce  légat  &  porter  le  ciel  à  leur  tour,  apres 

qu'il  luy  plairoit  fur  les  caufes  de  reçu-  vouresfois  les  autres  fix  corps  j  laquelle 

fâtion.  Ce  que  auroit  fait  ledit  fieur  requefte,  de  l'ordonnance  de  la  ville, 

Perricr  ,  lequel  auroit  dit  qu'il  eftoit  auroit  efté  communiquée  aux  maiftres 

tres-content  de  ne  connoiftre  8c  n'eftre  &  gardes  defdits  fix  corps ,  qui  fe  pre- 

point  l'un  des  juges  dudit  diffèrent ,  pour-  fentent  pour  Pempefcher ,  quoiqu'ils  n'y 

veu  que  le  fieur  Marccs  aufli  efchevin  Se  ayent  intereft  quelconque.  C'eft  pour-, 

qui  eft  du  corps  des  orfeuvres ,  Se  les  quoy  ils  requerent  l'exécution  de  leur 

fieurs  Parfait,  PAnglois  Se  de  la  Cour  requefte.* 

confeillers  de  la  ville  là  prefens,  fie  qui  Et  par  les  maiftres  &:  gardes  defdits 
font  du  corps  des  drappiers  Se  merciers  fix  corps  des  marchands  eftans  en  fort 
fè  reciraflent  comme  luy,  n'y  ayant  pas  grand  nombre,  parlant  par  la  bouche 
plus  de  raifon  à  luy  pour  le  retirer ,  qu'à  dudit  Tronchot  grand  garde ,  a  efté  dit, 
eux.  Et  s'eftant  ledit  fieur  Perrier  reti-  que  fur  les  lettres  par  les  marchands  de 
rc  au  greffe  pendant  que  l'on  délibère-  vins  obtenues  du  roy  aux  fins  portées 
roit  furies  caufes  de  reeufation,  l'affai-  par  leur  requefte,  y  a  procez  Se  inftan- 
re  mife  en  délibération,  a  efté  arrefté  ce  pendante  en  la  cour  de  parlement, 
que  ledit  fieur  Perrier  reprendra  fa  pla-  indecife  Se  non  jugée  5  au  préjudice  de 
ce ,  Se  que  tant  luy ,  que  lcfdits  fieurs  laquelle  ils  ne  peuvent  fouftrir  qu'il  foie 
.Marccs ,  Parfait,  l'Anglois  Se  de  la  Cour,  innové ,  fupplians  la  compagnie  les  ren- 
demeureroient  ,  pour  avec  le  refte  de  voyer  en  la  cour, Se  proteftans  de  nul- 
la  compagnie  juger  Se  terminer  lefdits  lité  de  tout  ce  qui  fera  fait  Se  ordonné 
differens.  Ce  fait ,  ledit  iieur  Perrier  a  au  préjudice  de  ladite  inftance  Si  des 
repris  fa  place,  Se  a  efté  prononcé  ce  raifonspar  eux  déduites  au  procez ,  mef- 
que  dclîus  à  tous  lcfdits  marchands ,  &:  me  de  faire  révoquer  le  tout  comme 
à  eux  ordonné  de  reprefenter  à  ladite  attentat.  Et  par  lefdits  maiftres  &  gar- 
compagnie  ce  qui  eftoit  de  leurs  diflè-  des  de  la  marchandife  de  vins  a  efté  pro- 
rens'  telle  au  contraire. 

Et  auffi-toft  lefdits  maiftres  &  gardes  Et  s'eftant  tous  lefdits  marchands  re- 

de  la  marchandife  de  vins ,  alTiftez  d'un  tirez  au  grand  'bureau  ,  ouy  le  procureur 

grand  nombre  de  marchands  de  vins,  du  roy  delà  ville  & lecîure  faite  de  l'ar- 

parlant  par  la  bouche  de  Jean  le  Juge  reft  de  noflèigneurs  du  confeil  d'eftae 

l'un  defdits  anciens  marchands  de  vins,  du  19.  Avril  1610.  donné  entre  toutes 

ont  dit  que  par  lettres  patentes  de  Hen-  Icfdites  parties,  fur  le  fujet  des  rangs, 

ri  III.  de  l'année  1578.  données  avec  qui  porterait  le  ciel  à  ladite  entrée  du 

grande  connoiffance  de  caufe ,  vérifiées  légat  ;  l'affaire  mife  en  délibération, 
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A  efté  arrefté  &  conclue!  que  fur  le  gardes ,  8c  les  marchands  &  bourgeois  " 
différent  defdites  parties  ,  elles  fe  pour-  qui  feront  mandez  par  lefdits  quarte- 
voiroient  pardevant  nofïèigneurs  de  la  niers ,  à  caufe  de  leurs  rangs ,  comme  il 
cour  de  parlement  •  &  cependant,  fans  arriva  au  mois  de  Juillet  1596.  Suppliant 
préjudicier  à  leurs  droits ,  a  ordonne  par  lefdits  maiftres  ôc  gardes  leur  don- 
par  manière  de  provifion  ôcjufquesàce  ner  rang  ôc  place  pour  aller  à  ladite  en- 
que  autrement  y  aie  efté  pourveu  ,  que  trée  après  les  conseillers  de  la  ville ,  de- 
lefdits  maiftres  &  gardes  de  ladite  mar-  vant  lefdits  quarteniers,  ou  du  moins  à 
chandife  de  vins  affifteront  avec  leurs  cofté  d'eux  ôc  auparavant  lefdits  bour- 
jrobbes  de  marchands  pareilles  qu'ils  por-  geois  mandez.  A  quoy  leur  a  efté  fait 
tent  au  confulat  meffieurs  les  prevoft  refponfe  par  mondit  fieur  le  prevoft  des 
des  marchands  ,  efchcvins  ôc  le  corps  marchands  que  lefdits  quarteniers  ef- 
de  ladite  ville ,  à  l'entrée  dudit  fieur  le-  toient  du  corps  ôc  des  premiers  officiers 

fat ,  pour  marcher  après  les  fix  corps  de  ladite  ville ,  qui  avôient  de  tout 
es  marchandifes ,  ôc  fans  porter  le  ciel  temps  marché  immédiatement  après 
par  lefdits  maiftres  &  gardes  de  la  mar-  meilleurs  les  conseiller  s  de  la  ville.  Qu'il 
chandife  de  vins  j  lequel  ciel  fera  por-  ne  falloit  mettre  en  doute  cette  quef- 
té  par  lefdits  autres  corps  des  marchands  tion ,  ni  efpcrer  par  eux  d'aller  devant 
félon  l'ordre  ôc  rang  qui  leur  ferapref.  ni  à  cofté  d'iceux  quarteniers.  Et  fur  ce 
crit  par  ladite  ville  ,  le  tout  fuivant  les  que  lefdits  maiftres  &  gardes  ont  die 
arrefts  du  confiai  d'eftat  dudit  19.  Avril  qu'ils  ne  fouffriroient  aucunement  que 
1610.  Ce  qui  a  efté  à  l'inftant  pronon-  les  marchands  &  bourgeois  qui  feroient 
cé  à  toutes  lefdïtes  parties  pour  ce  man-  mandez  par  lefdits  quarteniers  allafiène 
dées  audit  bureau  ,  ôc  à  eux  enjoint  d'y  devant  eux ,  d'autant  qu'il  pourroitarri- 
obeïr  8c  fatisfaire.  ver  que  quelques-uns  de  leurs  corps  fe- 
Ce  fait ,  les  rangs  des  maiftres  8c  gar-  roient  mandez  ,  qui  n'auroiene  paflé  par 
des  defdits  fix  corps  pour  porter  le  ciel,  les  charges  d'honneur  de  leurs  commu- 
ont  auffi  efté  réglez  par  toute  lacom-  nautez,&ncantmoins  precederoient  les 
pagnie }  à  fçavoir ,  que  les  maiftres  8c  gardes  qui  font  à  prefent  en  charge  j 
cardes  de  la  drapperie  porteront  le  ciel  requerans  lefdits  fieurs  de  le  confiderer 
les  premiers  j  les  maiftres  ÔC  gardes  de  ôc  y  pourvoir  à  prefent ,  de  crainte  que 
l'efpicerie  ôc  apotiquairerie  les  fécond  s }  lors  de  ladite  entrée  il  n'y  ait  difpute 
les  maîtres  Se  gardes  des  marchands  mer-  ôc  conteftation.  Sur  quoy  lefdits  maif- 
ciers,  greffiers  ôc  jouailliers ,  les  troifié-  très  ôc  gardes  s'eftant  retirez  au  grand 
mes  ,  les  maiftres  ôc  gardes  de  la  mar-  bureau,veu  par  mefdits  fieurs  de  la  ville  le 
chandife  de  pelleterie ,  les  quatrièmes ,  regiftre  du  greffe  de  la  ville  de  l'entrée  de 
prétendans  neantmoins  palier  devant  lefl  M.  le  cardinal  de  Florence  légat  en  Fran- 
dits  merciers ,  ôc  avec  leurs  proteftationsj  ce  en  ladite  année  itfù.a.  efté  jpar  méf- 
ies maiftres  ôc  gardes  de  l'orfeuverie  les  dits  fieurs  ordonné  ôc  arrefté  que  lefdits 
cinquièmes  -t  ôc  les  maiftres  ôc  gardes  maiftres  ôc  gardes  defdites  marchandé 
de  la  bonetterie  les  fixicmes  ôc  derniers,  fes  de  cette  ville  auront  rang  ôc  place 
combien  que  lefdits  boneriers  préren-  pour  avec  le  corps  de  ladite  ville  aller 
dent  auffi  marcher  devant  lefdits  orfeu-  au-devant  dudit  fieur  légat ,  après  lef- 
vres ,  ôc  avec  leurs  proreftarions  j  ÔC  or-  dits  quarteniers  ôc  auparavant  leurs  mar- 
donné  que  le  prefent  règlement  fera  fui-  chands  ôc  bourgeois  mandez  ;  ôc  en  ce 
vy  ôc  exécuté  par  provifion  ,  fans  pré-  faifant ,  qu'après  meffieurs  les  confeillers 
judice  de  l'appel  ni  autres  oppofitions  delà  ville  marcheront  lefHits  fieurs  quar- 
ou  appellations  quelconques.  temers ,  ôc  lefdits  maiftres  ôç  gardes  avec 
Du  Jeudy  ij.  jour  de  May  iéiy.  de  leurs  ôc  robbes  tocques,  entre lefd.  quar-- 
relevée.  Sont  venus  au  bureau  de  la  ville,  teniers  ôc  lefdits  marchands  Ôc  bourgeois  ' 
où  eftoient  meffieurs  les  prevoft  des  mar-  mandez.  Ce  qui  efté  à  l'inftant  pronon- 
chands  ,efchevins ,  procureur  du  roy  ôc  ce  par  mefdits  fieursa  ic'eux  maiftres  "ôc  ' 
greffier  de  la  ville ,  les  maiftres  ôc  gar-  gardes. 

des  des  corps  des  marchandifes  de  cette      Ce  jourd'huy  5.  de  May  1615.  ont  efté  • 

ville,  parlans  par  la  bouche  du  fieur  apportées  lettres  de  cachet  du  roy  à 

Bazin  l'un  d'iceux,  qui  ont  remonftré  meffieurs  les  prevoft  des  marchands  8c 

auxdits  fieurs  qu'ils  craignent  que  lors  efchevins,  dont  la  teneur  eniitit.- 
de  l'entrée  demonfieurle  légat  il  ne  fur- 
wenne  quelque  conteftation  entre  mef- 
fieurs  les  quarteniers  t  lefdits  maiftres  ôc 


An.  i6ij 
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  «an*  civil  de  la  ville  ,  prevofté  fit  vicom- 

An.  DE  PAR   LE  ROY.  te  de  Paris ,  prevoft  des  marchands. 

Monfieur  de  la  Mothe  fieur  de  Mont 
np  RES-CHERS  ET  BIEN-AMEZ.      berard  confeiller  au  chaftelct , 

J   N.  S.  P.  le  pape  ayant,  pour  aftai-  Monfîeur  Perrier  marchand  de  vins, 

res  très -importantes  à  la  Chreftienté,  MonficurDollct  advocat  en  parlement, 

jugé  neceflaire  de  nous  envoyer  pour  JMonfieur  Marces  maiftre  orpheuvre 
fon  légat  i  Utere  en  ce  royaume  noftre      efchevins ,  ' 

coufin  le  cardinal  Barberin  fon  nepveu,  Moniîeur  Dolu  grand  audiencicr 

nous  délirons  qu'il  foit  receu  comme  en-  Monfieunle  Feron  confeiller  au  parle-* 
voyé  de  S.  S.  à  laquelle  fie  au  faint  fiege       ment , 

nous  voulons  rendre  le  mefme  refpeûfic  Monfieur  Amelot  maiftre  des  comptes, 

affection  que  les  rois  nos  predecefleurs  Monfieur  Aubry  fieur  d'Auvillier, 

ont  fait  en  pareil  cas.  A  ces  caufesnous  Monfieur  de  S.  Germain  fieur  de  Ra- 
yons mandons  fie  ordonnons  que  vous  vines, 

ayez  i  vous  préparer  pour  aller  au-de-  Monfieur  Perrot  fieur  de  Chefnart, 

vaut  de  noftred.  coufin  légat,  le  recevoir  Monfieur  Fournier  advocat  en  parle- 

au  lieu  Se  avec  les  ordres  fie  cérémonies       ment , 

accoutumées ,  luy  rendant  les  honneurs  Monfieur  Parfait ., 

qui  font  deus  à  noftredit  faint  pere  fie  Monfieur  l'Anglois, 

au  faint  fiege ,  defquels  il  eft  ,  comme  Monfieur  de  la  Cour , 

dit  eft, envoyé.  Si  n'y  faites  faulte.  Car  Monfieur  Tronchot,  confeillers  de  la 

tel  eft  noftre  plaiûr.  Donné  à  Paris  le  ville. 

3.  jour  de  May  i6zj.  Signé,  LOUIS.  Et       La-compagnie eftant  aflèmblée , mon- 

ax-deffons  :  De  Lomenie.  Et  au  dos  eft  dit  fieur  le  P.  des  M.  luy  a  fait  en- 

eferit  :  A  nos  tres-chers  &  tien  amez  les  tendre  le  fujet  d'icelle,  2c  comme  leroy 

prevoft  des  marchands  fie  efchevins  de  veut  que  la  ville  aille  au-devant  de  mon- 

noftre  bonne  ville  de  Paris.  fieur  le  légat  à  fa  nouvelle  entrée ,  fie 

Après  la  lecture  defquelles  lettres  mef-  que  l'on  kiy  rende  le  mefme  honneur 
dits  fieurs  les  P.  des  M,  &  E.  ont  mandé  que  l'on  a  cy-devant  fait  aux  entrées 
en  leur  bureau  le  fieur  Meflier  brodeur,  des  autres  iegats ,  fie  i  cette  fin  a  cfte> 
auquel  a  cfté  commandé  de  •  faire  un  fait  leclure  defdites  lettres  de  cachet} 
ciel  de  damas  blanc  pour  porter  deflus  après  laquelle  mondit  fieur  le  prevoft 
ledit  fieur  légat  lors  de  fon  entrée  ,  aux  a  prié  la  compagnie  de  refoudre  ce 
armoiries  ,  tant  dudit  fieur ,  que  -de  la-  qui  eft  À  faire  -iur  ce  fujec. 
dite  ville.  Lequel  Meflier  a  dit  qu'à  la  Sur  quoy,  après  avoir  veu  lesregif- 
verité  ledit  ciel  a  accouftume  d'eftre  de  très  -de  ladite  ville  reprefentez  en 
damas  blanc  à  doubles  pentes  dedans  fie  ladite  aflfemblée  par  le  greffier  de  la 
dehors^  mais  qu'il  feroit  bien  plus  beau  ville  des  10.  Décembre  1530.  13.  Dé- 
fie éclatant ,  fi  l'on  le  failbit  de  fatin  cembre  ryji.  fie  8.  Avril  1554.  13.  No- 
blanc,  fit  fi  il  ne  coufteroit  pas  davanta-  vembre  1571.  fie  u.  Juillet  1596.  con- 
gé. Sur  quoy  mefdits  fieurs  ont  ordon-  tenans  l'ordre  des  entrées  tenues  à  mef- 
né  audit  Meflier  de  le  faire  de  fatin  blanc  fieurs  les  légats  venans  en  France  •>  fur 
i  doubles  pentes.  ce  ouy  le  procureur  du  roy  de  la  ville, 
_  Et  le  Mardy  6.,  dudit  mois  mefdits  fie  l'affaire  mife  en  délibération  a  efte 
fieurs  ont  ordonné  aflcmblée  eftre  faite  délibère  ,  conclud  fie  arrefté  que  le  corps 
de  meflieursles  confciljers  de  la  ville  au  de  la  ville  ira  au-devant  dudit  fieur  le- 
lendemain  deux  heures  de  relevée, pour  gat  lors  de  fon  entrée  ,  a  fçaVoir  mef- 
entendre  lg  lecture  defdites  lettres  de  fieurs  les  prevoft, des  marchands,  efche- 
cacher  du;  roy  fie  advilêrà  ce  qu'il  con-  vins  fiegreflicr  avec  leurs  robbes  d'efcar- 
vient  pour  ladite  enrrce$^e  à  cette  fin  latte*,  celle  dudit  prevoft  de  farin  à  • 
ont  fait  expédier  mandemens.  iWdinairc,  les  archers  fie  fergens  de  la  * 

Du  Mercredy  7.  jour  de  May 1615.  ville  au-devant  achevai  5  après  meflieurs 

En  J'aflèmblée  indiquée  à  ce  jour  fui-  la  ville  qui  fuivront  à  cheval,  les  con- 

vant  la  -délibération  précédente  ,  font  feillers  de  la  ville,  quarteniers -fit  huit 

comparus.  notables  bourgeois  de  chacun  quartier 

Médire  Nicolas  de  Bailleul  chevalier  mandez, avec  les  gardes  des  corps  des 

fieur  de  Vattcoc  fur  la  mer  8c  de  Soify  marchandées  ■>  que  ladite  ville  rerafaire 

fur  Seine,  concilier  du  roy  noftre  firc  le  ciel  aux  armoiries  dudit  fieur  &  de 

en  fes  confeils  d'eiht  fie  privé ,  lieutc-  la  ville  >  que  la  troupe  de  ladite  ville 

ira 
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ir* nuques  âN.  D.  des  Champs,  où luy    clergé  pour  le  congratuler  de  fa  bien- 
filrJU  en  Franis'par  le-    venu,  d, «e^ursar^,  — 


dit  fieur  P.  des  M.  fur  fa  bienvenue 
Ce  fait,  i'acconduire  à  N.  D.  au  Te 
Deum  s  que  Ton  tendra  des  tapifieries 
par  toutes  les  rues  par  où  il  paflera , 
{ufques  à  N.  D.  Que  l'on  donnera  or- 
dre que  chacun  propriétaire  ou  locatai- 


preFuu  Sa"  ou  une  .orche  pour  —  «.            ~»«  -  c'efto.t  nw. 
l'allumer  s'il  en  eft  befoin  -,  que  la  ville 
luy  fera  lesprefens  de  flambeaux  blancs, 
confitures  &  dragées,  bref  que  l'on  luy 
fera  le  plus  grand  honneur  qu'il  fera 

Francis  de!Cmaiftres  &  gardes  des  'revenus  en  cette  ville  fans  paYler audit 

Les  rangs  ^^Zàite  pour  porter  fieur  légat.  L'autre  iujet  du  retardement 

ainfi  reelex  par  toute  la  de  ladue  entrée  cftoit  que  edit  fieur 

(,*Vnir       les  maiftres  légat  defireroit  auparavant  ion  entrée 


vefques  &  evefques  defiroient  fe  prefen- 
ter  devant  ledit  fieur  légat  vertus  en 
evefques ,  à  feavoir  avec  leurs  furplis  & 
rochets  avec  le  petit  *  8c  com- 

me ils  ont  accouftuiné  de  porter  en  Fran- 
ce &  fuivant  les  privilèges  de  l'eglifê 
Gallicane  j  &  ledit  fieur  légat  difoitque 
comme  ils  eftoient  veftus ,  c'eftoit  mar- 
que de  juridiction  -,  ce  qu'il  ne  pouvoic 
louffrir  qu'il  falloit  qu'ils  eufient  des 
mantelets  fur  les  efpaules  >  ce  que  lefdits 
fieurs  archevefques  &  evelques  ne  vou- 
loicnt  faire  t  ce  qui  eft  cauiê  qu'ils  font 


que  le  roy  l'allaft  voir ,  ou  à  Berny  ou 
au  Bourg-la-royne  -,  ce  que  poflible  le  roy 
nedefiroit  faire  ,eftant  mclme  lors  S.  M. 


fix  corps  des  ma: 
le  ciel  ont  efté  _ 

compagnie  :  a  fçavoir  que  les  maiftres 
&  gardes  de  la  drapperie  porteront  le 
ciel  les  premiers }  les  maiftres  &  gardes 

de  l^P^^fï^Si^;   isolée,  au  moyen  duquel  rerarde- 
SSl  me^ot^louSq,   me„tP  meto  r,eu/S  l'on,  mande  *  fait 
les  troifiémes  >  les  maiftres  &  gardes  de 
la  pelleterie ,  les  quatrièmes ,  preten- 
dans  ncantmoins  paÛer  devant  lefdits 
merciers  &  avec  leurs  proteftations ■>  les 


Ravoir  auxdits  fieurs  conleillers  de  la- 
dite ville ,  quarteniers ,  archers ,  &  maif- 
tres &  gardes  que  ladite  entrée  eftoic 
dirïerce  en  un  autre  jour  que  l'on  leur 


maiftres  &  gardes  de  l'orphevene ,  les    fera  fsavoin 


cinquièmes  les  maiftres  &  gardes  de 
la  bonneterie  ,  les  fixiémes  &  derniers , 
combien  que  les  bonnetiers  prétendent 
aufli  marcher  devant  lefdits  orfebvres, 
&  avec  aufli  leur  proteftations  }  &  or- 
donné qucleprefent  règlement  fera  fui- 
vi  &  exécuté  par  provifion  ,  fans  préju- 
dice de  l'appel ,  ni  autres  oppofitions  ou 
appellations  quelconques. 

Et  le  Mercredy  14.  jour  de  May  1615. 
xnefdits  fieurs  lesprevoftdes  marchands 


Du  Vcndredy  16.  jour  de  May  1615. 
Mandement  de  meilleurs  de  la  ville  aux 
habitans  demeurans  dans  le  boulevart 
de  la  porte  S.  Jacques  depuis  le  pont 
de  la  porte  julques  à  l'avant  portail , 
fie  qui  tiennent  de  la  ville  leurs  baux  à 
longues  années,  de  recevoir  dans  la  pre- 
mière chambre  de  leurs  maifons  ceux 
que  lefdits  fieurs  delà  ville  leurenvoyc- 
ront ,  porteurs  de  buletin ,  pour  voir 
la  lolemnité  de  l'entrée  de  munheur  le 

uide  nar  ce 


cette  ville  le  Vendredy  eniuivanc ,  oui  r*r" 
fait  expédier  les  mandemens  à  meilleurs  pour  toute; 
les  confeillers,  quarteniers,  archers  &   dans  du  do. 


toutes  les  autres 
quarteniers  ,  archers  «   oans  du  domaine  de  la  ville ,  a  peine  con- 
maiftres  ôcgardeTdermarchandifes.        tre  chacun  ^^^^^ 

^  Set  KXaul Clercs  ?ont  nonobftant  oppofiaons  ou  appella- 

fecrctaired'eftat,queladiteentréeeftoit  rions  dodit  mois  deMay 

retardée  &  differce  à  un  autre  jour ,  &      Et  le  Mard *o  du  7 

quand  elle  feroit  certaine  ,  .1  le  feroit  mefdits  fieurs  les il.  0»  * 

?Savoir  auxdits  fieurs  de  la  viUe  ,  &  ont  g^^Lcm  at  lend maTn  ,  ont 

ic^oui  efto  /ntete  £  enan^  pour  eux  yUver  _ 

SE.**  luy  jufVs  ^Orlean,  de  la  J^^'^^t 

part  du  roy  &  députez  de  meuleurs  du  avoient  rais taure yum  )>  fibbb 
Tme  //. ///, 
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éixàit  nettf ,  lequel  ils  oht  ûft  tendré 


i^*/.  ^  i,0ftet  de  villé ,  lequel  ciel  eftoit  dè 
fàtinblatfc.àU'  liea  de  dàifla*  qu'il  àVoit 
itccottrtorné  d'efrxè ,  i  doubles  péfites  8c 
-cré/pincs  de  foye  &  de  fin  oï,  deVX  armoi- 
ries dùdic  fieur  légat  ôc  dèux  ârmoiriéS 
de  h  ville ,  le  tout  de  broderie  }  lé  fonds 
âuffi  de  fiftitt  blàiic,  &  au  milieu'  les  aY- 
ffles  dudit  fieur  lejgat }  les  qu'âtré  bïf 
ttihs  couverts  de  latin  blanc  partethén- 
tei  dW>  Ôc  eftoit  le  pïûs  bèàii  qu'il  fe 
pouvait  dire. 
Etfèdkjourdé  Aiertredy  zi.  Jôurdtt. 

dit  mois  de  Mây  léij.  environ  f'hèUré 
de  midy  ,  s'afféirïblerent  én  l'hoftèl'dé. 
ville  fit  dans  Iâ  placé  de  Grevé  tous  cétfx" 
tjui  âVoienf  efté  appeliez  pour  aller  i  la- 
dite entrée.  Ët  environ  une  heUfè  après 
midy  toute  la  troupe  de  la  Ville  partit 
dudit  hoftèl  de  Ville  pour  aller  trouve* 
ledit  fieUr  légat  au  fauxbourg  S.  Jacques 
au  prieuré  S.  Mâgloirt ,  autrement  dit 
S.  Jacques  du  Hault-pas ,  en  l'ordré  fie 
ainrt  qu'il  enfuit: 

Premièrement  friarchoient  les  3  06. 
archets  dé  la  ville  à  cheval ,  veftus  dé 
leurs  hocquétbns ,  bien  armez  ôc  équlp- 

{>ez,avéc  leurs  trompettes,  les  harque- 
>u  fiers  marchant  les  premiers ,  lés  âr- 
thérs  lès  fécond  s,  fit  les  ârbalcftriérs les 
èroifièmes ,  àyanS  leurs  cornétcés  8c  gui- 
dons }  a  la  réferve  d'environ  trente  ar- 
chers que  l'on  aVoit  dèftinel  pouf  àffif- 
tèr  meflïcurs  des  cours  feuvérainèS. 

Après  màrchôieht  i  cheval  fit  én  bouf- 
fe les  dèux  maiftrés  des  ceuvrés  de  ma- 
fon'nériè  8c  charpéntérie  de  la  ville. 

Après ,  les  dix  fergénS  dé  la  ville , 
i  cheval,  veftus  dé  leUrs  ïdbbes  mi- 
partiés  fie  leurs  navires  fùr  l'efpaule. 

Après ,  monfieur  Clément  greffier  de 
la  ville  ,  ïeul ,  â  cheval  fie  en  bouffe , 
VeftU  dé  fa  robbé  de  drap  mi-partie  8c 
ton  chapeau  fur  la  téfte. 

Après  ^  monfieur  le  P.  dès  M.  véftu 
dé  latin  mi-party  ,  fur  fa  nlulle  8c 
fcn  houfie  de  drap ,  fie  foh  chapeau  à  la 
tefté.  À  cefté  dé  fuy  ,  â  main  gauche , 
"rnohfiéur  dè  là  Mothé  premier  cfchevih 
vertu  de  fa  robbe  dé  drap  mi.  partie  à 
cheval  8c  éh  houfie ,  fieïbn  chapeau  en 
téfte. 

Après ,  metfîeurs  Perrier  8c  Dolet  au/fi 
éfchévîns,  â  cheval  8c  veftus  de  meime 
lefdirs  fieurs  dé  la  Iviothe  8c  Clément. 

Suivoic  après  monfieur  Marcès  auflï 
efchevin ,  à  cheval  8c  vertu  comme  les 
autres.  Au  coftc  de  luy  à  main  gauche 
eftoit  monfieur  Perrôt  procureur  du  roy 
<ic  la  ville ,  vertu  dé  &  robbe  de  drap 


tftféâdatte',  à  éhevaÉ  &  et*  kôtfffe  & 
foft  éhapeau  i  k  iéfte.  * 

Aprë»  eux  fuivoit  ieul  morifieer  le  r«i 
ééveUr  dé  la  villé  Vertu  d'un  ntaatearf 
dé  taffetas  à  ménebes,  doublé  de  kùrt- 
auifi  à  cheval ,  for»  chapeau  à  l»  tèdë. 

Après  ledit  fieur  receveur  fuivoierif 
quatre  de  meffieurs  lés  confeillers  de  U 
ville,  deux  à  deux  ,  8c  qui  eftoiént  met 
freurs  de  S.  Germain  fieur  dé  Ravinét 
PEftoerneau  ,  PAnglois  &  dé  la  Coftr' 
«uffi  à  cheval  8c  en  houfie. 

Après  eux  fuivoient  deux  i  déu*  ki 
i6.  quarténierS  de  la  vHje  aufil  à  cheval 
8c  en  houfie. 

Et  après  lefdks  quirtériiers  fiiivôiénc 
de  rang  les  maiftrés  8c  gardés  dés  ton* 
thandifes  de  céttô  Viile  attaès  détix  i 
deux  ,  tous  vertus  de  robbes  de 
charldsâparemensde  vêlottrt,  âchévai 
8c  en  hou/ft  ,  ayans  tous  ehacufl  km 
toque  dè  véloUrs  â  la  téfte  4  marchârfS ^ 
Ravoir  les  drappiérs  les  premiers ,  le* 
efpiciérs  8t  apotiquaifes  les  fècoiïds.lei 
meteiers  jouailliers  8£  groffiets  les  trot 
flémes ,  les  fourreur!  Ht  pelletiers  les  quà«. 
triémes,  lés  oriëuvfes  les  cinquièmes, 
les  bonnetiers  les  fixiémes ,  ôc  les  maf» 
chands  de  vins  lés  léptiémesôt  dernier* 
Après  lefditS  maiftrés  8c  gardés  fuit 
voient  grand  nombre  de  notables  mar». 
charids  8c  bourgeois  qui  avoiènt  efté  api. 
peliez  par  leurs  qu&rténiers ,  tous  véftu* 
dfc  leurs  bons  habits ,  à  cheval  ôc  cil 
bouffé. 

Et  en  cet  ordré  furent  audit  lieu  dé 
5.  Jacques  du  Hault-pas,  oùeftans  arri- 
vez ,  entrèrent  dans  la  court  où  eftoit 
ledit  fieur  légat  VeftU  en  cardinal ,  dans 
urt  parquet  tapiffé ,  eftanc  affis  dans  une 
chaite,  un  dais  fut  fa  tefte,  accompa- 
gné de  quelques  evefqucs  qui  eftoiént 
venus  avec  luy ,  &  de  fon  dataire ,  lef, 
quels  eftoiént  debout  i  l'entour  de  U 
chaife  dudic  fieur  légat,  au-devant  du- 
quel  y  avoit  un  ecclefiaftique  qui  tenofc 
la  croix. 

Et  s'eftant  mefdits  fieurs  de  la  ville 
prefentez  devant  ledit  fieur  légat ,  qui 
y  furent  conduits  par  monfieur  de  fldôS- 
des  grand-maiftre  des  cérémonies  du 
roy  ,  après  une  profondé  révérence ,  & 
fans  metrre  le  genouil  én  terre  pat  motu 
dit  fieur  le  prevoft  des  marchands  ni 
autres  de  la  compagnie ,  iceluy  fieur  pre- 
Voft  desmarchand>  luy  auroitfaitla  ha- 
rangue en  François,  commençant  par 
ces  mots  : 

frota  que  d*abrord  motrdrt  fîéur  le- 
gat  ofta  fon  bonnet  pouîfatofer  la  com- 
pagnie j 
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oaenie;mais  après  le  remit  >  Kmondit  en  l'aage  que  les  hommes  ,  &  plus  or- 
fieur  le  prevoft  des  marchands  parla  tefte    dinairemcnt  les  princes ,  employcnt  aux 

 n  .:_    piaifirs  qui  les  luivent  ordinairement  j 

par  une  inclination  à  la  vertu  qui  luy 
eft  familière ,  a  voulu  s'occuper  dans  lès 
cftats  à  la  ruine  d'une  fa&ion  qui  n'a- 
voit  point  encore  cédé  à  d'autres  armes 
qu'aux  Tiennes.  C'eft  ce  temps  que  l'on 


Al».  J*»J. 


nue  &  debout,  &  ledit  fieur  légat  eftoit 
affis  dans  fa  chaife. 

Enfuit  la  teneur  de  ladite  harangue. 


M 


ONSEIGNEUR.  La  ville  de  Pa- 


j  y  i  ns  capitale  du  royaume  &.  l'une  a  pris  pour  attaquer  les  anciens  amisfc 

nés  principales  du  monde  vous  voyant  alliez,  s'emparer  de  leurs  de  leurs  hç- 

approcher  de  fes  murailles,  fe  prelente  ritagesà  Ion  préjudice  t  &  meprifer  le 

par  le  commandement  du  roy  lbn  fou-  nom  François  qui  a  toujours  elle  fi  ve- 

verain  fei^ncur  pour  vous  faire  part  de  nerable  à  toutes  les  nations  de  la  terre, 

l'un  des  plus  célèbres  honneurs  dont  elle  Nous  croyons ,  monfeigneur ,  que  vous 

puiue  accueillir  fes  princes  naturels  &  venez  maintenant  avec  les  intentions  qui 

légitimes.  Elle  reconnoift  en  vous ,  mon-  conviennent  â  toutes  ces  entreprifes ,  & 

feizneur   deux  qualitez  principales  qui  pour  y  procurer  ce  que  nous  avons  * 

l'obligent  à  ce  devoir }  la  première ,  que  defirer  pour  l'honneur  du  roy 

tout  le  monde  enfemble  révère ,  devant  tat.  C'a  elle  autrefois  un  des 
laquelle  tout  Chreftien  doit  flefehir, 
celle  de  légat  &  comme  reprefentant 
Iaperfonne  du  pere  commun  des  Chref- 
tiens ,  du  vicaire  de  J.  C  eh,  terre.  Or 


avons  a  y 
&  de  l'ef- 
grands  pa^ 
pes  qui  ait  jamais  efté ,  qui  a  dit  que  la 
profperité  des  affaires  de  France  avoic 
toujours  efté  l'honneur  &  la  fplendeur 
de  l'cglife  :  Scimus  ,difoit-il ,  exaltatio- 


comme  la  France ,  par  ce  qu'elle  a  de  nem  regni  Francorum  eft  fubhmattonem 

plus  ancienne  &  plus  particulière  cou-  Ecclefi*.  Nous  n'eftimerons  jamais  moins 

noiflânee  aux  my  fteres  de  la  religion ,  favorable  pour  nous  les  intentions  de  ce. 

que  les  autres  couronnes  ,  a  toujours  luy  qui  eft  aujourd'huy  conftitué  en  pa- 

bien  feeu  déférer  à  cette  puiflance tout  reil  degré,  auquel  il  doit  eftre  defira. 

l'honneur  qu'il  luv  a  efté  poflible  ^pa-  ble  de  voir  dans  la  famille  des  princes 

ris  la  première  des  villes  de  ce  floriflant  Chreftiens  dont  il  eft  perc  commun;, 

royaume  n'a  pas  moins  fuivi  fon  in.  noftre  roy  y  pofleder  l'aifhefle  &  la  ?tu 

clination  de  fatisfaire  à  un  fi  jufte-de-  mogeniture  qui  luy  appartient  &  que  fa 

voir  t  de  forte  que  nous  pouvons  dire  vertu  &U  pietc  de  les  mœurs  luy  doi- 

que  comme  les  peuples  faifoient  honneur  vent  promettre ,  quand  bien  les  ancef- 

aux  rayons  du  foleil ,  parce  qu'ils  par-  très  ne  la  luy  auroient  encore açquue. 

tent  du  plus  parfait  &  plus  excellent  Et  parce  que  les  vœux  de  jufticc  &  de 

corps  qui  foit  en  la  nature }  nous  avons  raifon  pour  nos  intereits  lont  de  bien 

toujours  fait  profeflion  d'honorer  ce  efperer  d'un  fi  bon  &  vertueux  pape 

chef-d'œuvre  de  la  divinité,  cette  puif-  qu'eft  le  faint  pere  feant  à  prefent  la 

fance  qui  vient  de  D.eu,  qu'il  luy  a  pieu  ville  auti  me  donne  charge  <fc  vo«  dirç 

de  tranfmcttre  à  S,  Pierrï  &  a  lès  fuc  qu'elle  vous  reçut ,  vous  monfeigneur, 


aufli  qu'elle  y  reconnoift  une  autre  qua- 
lité ,  celle  d'ambafladeur  d'un  grand 
prince  ,  auquel  le  roy  défère  beaucoup, 
&  qui  vient  pour  traiter  avec  S.  M.  des 
plus  importans  affaires  au  bien  de  la 
Chrcftienté  &  de  fes  cftats.  Comme  ce 


A  quoy  ledit  feigneur  légat  a  fait  ref- 
ponfe  en  Latin  ,  &  tres-humblement  re- 
mercié le  roy  &  la  ville  de  l'honneur 
que  l'on  luy  faifoit. 
,       ;  Ce  fait  ,  mefdits  fieurs  de  la  vflle  , 

dernier  pouvoir  nous  touche  &  qu'il  im-  après  avoir  fait  la  i™»™"™^  g" 

porte  1  premier  des  rois  8c  de?  royau-  légat,  fe  retirèrent  dedans 1  egUfe  ftnc 

mes  de  la  terre  que  nous  fervons ,  il  exi-  Jacques  du  Hault  pas  qui  eftoit  tres- 

ge  aulfi  pourd'aïtres  confiderauons  ci-  bien  parée  &  tapiflee  ,  .^^jt  que 


viles  noftre  devoir  &  noftre  rcfpecfc. 
Dieu  nous  adonne  un  roy  excellent  en 
vertu ,  puiflant  en  aagè  &  en  courage, 
auquel  rien  n'eft  à  délirer  de  toutes  les 
qualitez  de  fes  glorieux  anceftres.  Sitoft 
que  ce  prince ,  en  la  fleur  de  fes  années, 
Tirne  JJ.  Part,  m: 


les  autres  compagnies  fuflent  arrivées } 
lefquelfes  vindrenc  incontinent  les  unes 
après  les  autres  pour  faire  leurs  haran- 
gues &  folutions  audjt  fieur  legatt 

Premièrement  y  vint  meflieurs  de  la 
cour  de  parlement  en  robbes  nojres , 
'■J     -  Bbbb  ij 
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^""^  leurs  huiflîers  devant  eux, qui  s*eftoient 
ls'  afTemblez  dans  une  grande  maifon  pro- 
che ladite  eglife  du  Hault-pas ,  fans  ef- 
tre  venus  en  cérémonie  du  palais  audit 
lieu.  Et  y  eftoient  monfieur  de  Verdun 
premier  prefident ,  monfieur  de  Hacque- 
ville  fieur  d'Ozembray  fécond  prefident 
fuivis  de  quelques  maiftrcs  des  requefl 
tes  &  confeillers  de  ladite  cour  fie  mef- 
fieurs les  gens  du  roy  ,  lequel  fieur  pre- 
mier prefident  fit  fa  harangue  en  Latin 
audit  fieur  légat.  Ge  fait ,  lefdits  fieurs 
de  la  cour  s'en  allèrent  fit  retirèrent  cha- 
cun particulièrement  en  leurs  maifons, 
fans  attendre  ledk  lîcux  légat  pour  le 
conduire  à  N.  D.  comme  ilavoic  eftc 
fait  autrefois. 

Après  lefdits  fieurs  de  la  cour  de  par- 
lement fe  prefenterent  meflîeurs  de  la 
chambre  dés  comptes  avec  leurs  habits 
ordinaires  &  comme  ils  entrent  en  la 
chambre  ,  leurs  huiflîers  devant  eux , 
dont  monfieur  le  premier  prefident  Ni- 
colay  fit  aulfi  fa  harangue  audit  fieur 
lcgat  en  Latin.  Et  ce  fait ,  le  retirèrent 
au/fi  chacun  en  leur  maifon  jfic  s'eftoicnt 
kfdits  fieurs  des  comptes  aflèmblez  en 
une  maifon  auflî  proche  de  ladite  eglife. 

Après  lefdits  fieurs  des  comptes  vin- 
drent  meffieurs  de  la  cour  des  aydes  en 
robbes  noires,  leurs  huiffiers  devant  eux, 
qui  s'eftoient  aflèmblez  auflî  en  une  maù 
fbn  proche  de  ladite  eglife  5  fit  fit  mon- 
fieur Chevalier  premier  prefident  de  la- 
dite cour  fa  harangue  en  François  >  fie 
fe  retirèrent  aufli-toft ,  comme  avoient 
fait  meffieurs  de  la  cour  6c  des  comp- 
tes. 

Vîndrent  après  meflîeurs  de  la  cour 
des  monnoyes ,  qui  firent  auflî  leur  ha- 
rangue Latine ,  puis  fe  retirèrent. 

Semblablement  y  vindrent  meffieurs 
du  chaftelet  en  leurs  habits  ordinaires, 
dont  monfieur  le  lieutenant  criminel  fit 
fa  harangue  Latine  fie  porta  la  parole, 
d'autant  que  lors  monfieur  le  Bailleul 
lieutenant  civil  eftoit  prevoft  des  mar- 
chands &  s'eftoit  range  du  cofté  du  corps 
de  la  ville,  comme  il  a  eftc  dit  cy-de. 
vant }  lefquels  fieurs  du  chaftelet  fe  re- 
tirèrent auffi. 

Incontinent  après  vindrent  meffieurs 
les  arche vefques  ôc-  evefques  de  France 
eftani  en  nombre  de  vinge-fept ,  qui  par! 
tirent  à  cheval  deux  à  deux  de  la  mai. 
fon  des  rcligieufes  Carmelines  dcfdics 
fauxbourgs  S.  Jacques,  fie  eftoient  tous 
veftus,  premièrement  d'une  robbe  vio- 
lette d'un  rochetpar  deflus  d'une  fine 
toile  blanche  paflemeateo  par  en  bas 
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d'un  mantelet  par  deflus  ledit  roefatt 
de  foye  ondée  couleur  de  violet,  &  nt 
deflus  fur  leurs  efpaules  un  camailavec 
le  petit  domino  derrière  la  tefte ,  de  pa 
reille  eftoffe  appellée  tabit  ,  leur  CL 
peau  noir  en  tefte ,  entoure  au  lieu  de 
cordon  de  houpes  de  foye  verte,  bor- 
de de  vert  &  doublé  de  taffetas  vert. 
Lefquels  eftans  ainfi  en  ordre  deux  i 
deux,  s'approchèrent  dudit  fieur  legar 
mais  un  peu  auparavant  prindrent  leurs 
bonnets  carrez  noirs.  Auquel  fieur  lé- 
gat ils  firent  la  révérence  fie  la  haran- 
gue en  Latin  dite  fieprononcéé  par  mon- 
fieur l'archevefque  de  Tours  s  laquelle 
harangue  ledit  fieur  légat  a  entendu* 
debout  &  nue  tefte ,  comme  eftoient  tous 
lefdits  fieurs  prélats, &  fît  auflî  refpon- 
fe  en  Latin.  Ce  fait,  lefdits  fieurs  pré- 
lats archevefques  fie  evefques  montèrent 
fur  leurs  chevaux  fit  mulets  qui  eftoient 
en  houffè ,  pour  conduire  ledit  fieur  lé- 
gat à  N.  D.  lorfqu'il  partiroit,  fit  re* 
prindrent  leurs  chapeaux  pontificaux. 

Incontinent  après  feroit  arrivé  audit 
heu  de  S.  Jacques  du  Hault-pâs  mon- 
fieur frère  du  roy,  affifté  de  blufieurs 
princes ,  ducs ,  pairs  8c  chevaliers  de  l'or- 
dre ,  qui  avoient  commandement  du  roy 
d'accompagner  ledit  fieur  légat  jufques 

Et  eft  à  noter  que  toutes  les  paroiflès 
de  Paris,  quatre  mendians,  Capuchins 
fie  autres  religieux  furent  avec  leurs  croix, 
chapes  fie  reliques  en  proceflion  jufques 
à  ladite  eglife  de  S.  Jacques  du  Hault- 
pas ,  pour  honorer  ledit  fieur  légat. 

Et  environ  les  cinq  à  fix  heures  du  foir 
qu'il  eftoit  temps  de  s'acheminer  pour 
aller  à  N.  D.  chacun  fè  mit  en  devoir 
de  marcher  pour  aller  en  ladite  eglifa 

Premièrement  les  proceflîoos,-  ayam, 
comme  dit  eft,  leurs  chapes  fie  reli- 
ques. 

Après  ,  les  quatre  mendians  fit  autres 
religieux. 

Après ,  meffieurs  les  P.  des  M.  E.  gref- 
fier, procureur  ,  receveur,  confeillers, 
quarteniers,  gardes  des  marchandifes , 
bourgeois  mandez,  archers  fie  fergens , 
en  mefme  ordre  qu'ils  eftoient  venus.  Et 
en  paflant  par  meffieurs  de  la  ville  par 
la  porte  S.  Jacques  entre  le  pont  levis 
ce  l'avant  portail ,  donnèrent  le  ciel  en- 
tre les  mains  des  maiftres  fie  gardes  de 
la  draperie  pour  le  porter  au-deflus  de 
mondit  fieur  légat  fie  de  mondit  fieur 
frère  du  roy  lorsqu'ils  paflèroient  j  fi£ 
commandèrent  auxdits  drappiers  de  le* 
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attendre.  Et  eftant  devant  i'ègltfê  lâint 
Eftienne  des  Grez  ,  donnèrent  charge 
aux  gardes  de  l'efricerie  &  apotiquai- 
rerie  d'attendre  la  pour  prendre  ledit 
ciel }  devant  3.  Benûift  y  lauTerentauffi 
les  gardes  des  merciers  greffiers  &  jouaiL 
Jicrs  i  devant  S.  Yves  y  laiflèrertt  les 
fourreurs  pelletiers  j  au  carrefour  S.  Se- 
verin  y  laiflerent  lesorfeuvres  j  &  à  l'en- 
droit de  fa.  tournée  pour  aller  à  N.  D. 
y  laiflerent  àuffi  les  maiftres  8e  gardes 
de  la  bonneterie.  Et  quant  aux  maiftres 
&  gardes  de  la  marchandife  de  vins,  ils 
foivirent  le  corps  de  ladite  ville  jûfqu'i 
l'eglife  N.  D.  où  mefdits  fîeurs  de  la  vil- 
le defeendirent  6c  trouvèrent  i  l'entrée 
de  la  porte  du  choeur  foubx  le  crucifix 
monfieur  l'archevefque  de  Paris  veftu  de 
fes  habits  pontificaux ,  la  chape  fur  les 
efpaules,  la  mitre  fur  la  tefte ,  fa  croflè 
devant  luy  portée  par  un  preftre,  une 
croix  de  pierrerie  portée  par  l'un  de 
meifieursles  chanoines,  8c  un  autre  cha- 
noine qui  tenoit  entre  fes  bras  un  livré 
couvert  d'argent ,  tefqtiels  deUX  chanoi- 
nes eftoient  aulfi  au-devant  dudit  fieur 
archevefque,  les  bedeaux  eftaris  àTen- 
tourde  luyportans  baguettes.  Derrière 
ledit  fieur  archevefque  eftoient  monfieur 
le  doyen  8c  les  chanoines  chappiers  8c 
chapelains  de  ladite  eglife ,  tous  ayans 
chacun  une  chappe  fur  les  éftttdlés  >  lef- 
qucls  fieurs  de  N.  D.  eftoient  la  pour 
attendre  ledit  fieur  légat }  &  entrèrent 
mefdits  fieurs  de  la  ville  dans  le  chœur, 
lefquéls ,  à  caufe  qué  meflïeurs  dés  cours 
fouveraines  s'eh  eftoient  retournez  8C 
qu'ils  n'affifterentpas  au  te  D«w»,prlrent 
leurs  places  aux  haultes  chaifés  cri  en- 
trant à  main  droite  en  tirant  vers  l'aUtél , 
a  la  referve  de  dix  ou  douze  chaifes  qué 
l'on  refêrva  pour  meffieurs  lésàrchevcf- 
ques  6c  evefques.  Le  procureur  du  roy 
s'affit  après  le  dernier  efchevin ,  6c  les 
confeillers  enfuite ,  tirant  Vers  la  nef  j 
8c  fur  le  rebord  des  haultes  chaifés  vis- 
à-vis  dudit  fieiir  P.  des  M.  fe  mit  ledit 
fieur  Clément  greffier,  8c  proche  8c  au- 
deflbus  de  luy  ledit  fieur  le  Ber  réce^ 

veur*  .  j. 

La  trouppe  de  la  ville  eftant  ainii 
paftee,  fuivoit  après  douze  pages  dudit 
fieur  légat  i  cheval ,  veftus  de  latin  cou- 
leur de  rofe  feche ,  ayans  manteau  de 
velours  de  la  mefme  couleur  pailemen- 
tez  fie  doublez  de  mefme  latin. 

Suivoit  après  grand  nombre  de  gen- 
tilshommes ,  entre  léfquels  y  avoir  des 
Italiens  de  la  fuite  dudit  fieur  légat  & 
de  fes  domeftiques. 
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Suivoit  les  aumofniers  dudit  fieur  le-  — 
gat  a  cheval.  A* 

Après,  neuf  rrorri  pertes  du  roy  foh- 
nans  fort  foùvent  de  leurs  trompettes. 

Après,  quelques  chevaliers  de  l'ordre 
du  i-oy ,  tres-bien  vertus; 

Après ,  méflieufs  lés  ducs  fie  pairs  de 
France  fie  mottficur  de  Nemours ,  tres^ 
richement  veftus,  fie  couverts  de  pier- 
reries. 

Après ,  deux  officiers  dudit  fieur  le^ 
gat  a  cheval ,  portons  deux  grandes  maf- 
lès  d'argent  doré. 

Un  autre  officier  portant  fa  croix. 
Puis  fuivoit  ledit  fieur  légat  fie  Moni 
fieur  frère  du  roy ,  eux  deux  enfemble- 
ment  foubz  le  dais  oui  leur  fut  mis  fur 
leurs  teftes  entre  les  deux  portes  S.  Jac- 
ques pâr  les  drappiers  j  ledit  fieur  légat 
ayant  la  main  droite  ,  fie  Monfieur  là 
main  gauche»  veftus, fçavoir  ledit  fieur 
légat  de  tabit  ondé  rouge ,  ayant  fon 
camail  fur  fés  efpaules  de  mefme,  fit 
fon  bonnet  cârré  d'efcarlateen  la  teftéj 
monte  fur  une  niulle  blanche  en  houflê 
de  cràmoify  rouge  paflemencée  dlor,ôc 
le  harnois  de  melme  velours  frangé  d'or} 
8e  Monfieur  eftoit  fuperbement  veftu  8C 
couvert  de  pierreries ,  monté  lur  un  pe- 
tit cheval  fuperbement  caparaflonnét 
Après  imrriediâtcment  fuivoit  le  pre- 
mier gentilhomme ,  le  capitaine  des  car- 
des ,  fie  le  premier  efcuyer  dudit  fieur 
frère  du  roy  j  les  arche vclques  8c  evef» 
ques  deux  à  deux  à  cheval  fie  veftus  com- 
me il  eft  dit  cy-devant,  à  la  referve 
qu'âùcuns  d'eux  àvoientofté  leurs  man- 
telcts }  8e  entrèrent  dans  N.  D.  fans 
mantclets. 

Et  eftans  devant  S.  Eftienne  des  GreZ4 
monfiéur  le  réaeur  ,  accompagné  de 
plufieurs  doctèurs  de  l'univerfité ,  luy  fit 
une  harangue  Latine. 

Et  continuant  par  toute  cette  trouppe 
léur  chemin ,  les  maiftres  8e  gardes  por- 
tèrent le  ciel  aux  lieux  fie  endroits  où 
ils  eftoient  deftinez.  Et  eftant  au  car- 
refour d'entre  le  Marché-neuf 8c  la  rud 
N.  D.  lefdits  orphevres  ayant  quitté  le 
ciel  pour  le  bailler  aux  bonnetiers ,  les 
valets  de  pied  dé  Monfieur  qui  eftoient 
a  l'entour  de  luy  ,  avec  un  grand  nom- 
bre defoldàts,  efco'licrs  fie  autres  per- 
fonnei,  fe  jettérent  fur  ledit  fieur  légat, 
qu'ils  mirent  à  bas  de  fa  inulle  qu'ils 
prirent  8e  emportèrent ,  8e  le  ciel  pa- 
reillement fut  volé  ,  déchiré  8e  mis  en 
pièces.  Et  lors  à  ce  grand  bruit  8e  tu- 
multe le  cheval  de  Monfieur  fe  cabra, 
de  manière  qu4avec  peiné  l'on  prît  mon- 
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  fieur  par  le  faux  du  corps  ,  que  l'on 

a  m.  km-    porcâ  dans  une  boutique  avec  un  grand 
effroy  qu'il  ne  fuft  blefle.  Et  ledit  fieur 
légat  qui  penfoit  eftre  perdu,  courut  à 
pied  jufques  à  N.  D.  eftant  fouftenu  par 
quelques  feigneurs.  Et  en  entrant  à  N. 
D.  ledit  fieur  archevelque  de  Paris  & 
fon  clergé  alla  au-devant  pour  luy  faire 
harangue  ;  mais  il  ne  la  voulut  enten- 
dre, continuant  fon  chemin  julques  dans 
le  choeur,  toujours  courant 6: effrayé , 
qu'il  croioit  toujours  que  l'on  le  pour- 
fuivoir.  Lequel  fieur  légat  fut  conduit 
fur  le  bault  dais  de  menuiferie  couvert 
de  tapillerie  qui  luy  eftoit  préparé  pro- 
che &  au-devant  de  la  ceinture  du 
grand  autel ,  au-deflus  duquel  y  avoit 
un  dais  de  velours  en  broderie.  Et  in- 
continent après  vint  Monfieur  frere  du 
roy  qui  fe  mit  aulfi  â  genoux  d  main 
gauche  dudit  fieur  legat ,  &  à  l'cntour 
d'eux  le  dataire  Se  quelques  evefqucs 
de  la  fuite  dudit  fieur  ,  avec  les  prin- 
ces ,  ducs ,  pairs  &  chevaliers  de  l'or- 
dre ,  avec  le  fieur  de  Roddes  grand 
maiftre  des  cérémonies  >  &  lefdirs  fieurs 
archevefques  &  evefqucs  de  France  pri- 
rent leur  place  dans  les  hautes  chaiiés 
des  deux  coftez  du  choeur  en  tirant  vers 
l'autel ,  n'ayant  plus  leurs  mantelets  fur 
leurs  efpaules ,  ains  feulement  leurs  rob- 
bes  violettes ,  rochers  Stcamail ,  &  leurs 
bonnets  carrez  qu'ils  auroient  mis  à  la 
porte  au  lieu  de  leurs  chapeaux  -,  de  ma- 
nière que  monfieur  le  P.  des  M.  eftoit 
afljs  près  le  dernier  evefque.  Et  quand 
ledit  fieur  legat  eft  entre  à  N.  D.  les 
orgues  ont  commencé  à  jouer  ,  &acfté 
toujours  accompagné  dudit  fieur  arche- 
vefque.  Et  auflLroft  on  a  commencé  à 
chanter  le  Te  Deum  en  mufique  avec 
les  orgues,  &  après,  un  motet.  Ce  fait, 
ledit  fieur  legat  s'eft  levé  de  fa  place 
Si  eft  allé  â  l'autel  &  a  dit  VOrtmus ,  & 
après  a  donné  la  bénédiction.  Ce  fait , 
eftant  encore  à  l'autel ,  ledit  fieur  ar! 
chevefque  luy  a  fait  fa  harangue  en 
Latin  lur  le  fujet  de  fon  heureulc  ve- 
nue en  cette  ville,  avec  toute  forte  de 
complimens  &  congratulations,  laquel- 
le harangue  il  ne  luy  avoit  pu  faire  en- 
tendre à  l'entrée  de  la  porte  de  l'cglifè. 

Ce  fait ,  lefdits  fieurs  P.  des  M.  & 
E.  greffier ,  procureur ,  receveur ,  &  au- 
tres de  ladite  ville  ,  avec  les  fergens 
d  icelle,  s'approchèrent  dudit  fieur  legat 
pour  le  conduire  en  la  maifon  archie- 
Pifcopale  ,  &  marchèrent  devant  luy  j 
lequel  fieur  legat  eftoit  accompagné  de 
monfieur  frere  du  roy  qui  leconduific 
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jufques  dans  fa  chambre ,  comme  auffi 
y  furent  pour  le  conduire  lefdits  fieur 
prélats  archevefques  &  evefques  vdlu 
comme  demis  de  leurs  robbïs  viol  « 
r^Vamaî  >/-&^^ntelets  & 
le  conduifirent  jufques  dans  fa  cham- 
bre. Et  après  quand  monfieur  frere  du 
roy  s  en  voulut  aller ,  ledit  fieur  legat 
le  conduifit  auffi  jufques  dans  la  coure 
ou  il  monta  en  carofle.  Et  eftant  ledit 
fieur  legat  remonté  en  fa  chambre, 
mefdits  fieurs  de  la  ville  s'approchè- 
rent de  luy  ,  &  luy  dift  monfieur  le  pré- 
voit que  c'eftoitlacouftumequeJaviJle 
1  accompagnaft  jufques  dans  6  cham- 
brej  qu  ils  n'avoient  garde  de  manquer  i 
ce  devoir  dont  il  les  remerciai  lors  mef- 
dits fieurs  de  la  ville  s'en  retournèrent 
chacun  en  leurs  maifons,  eftant  lors 
plus  de  neuf  heures  Si  demie  du  foir. 

Et  le  lendemain  Jeudy  zi.  duditmois 
de  May  de  relevée ,  mefdits  fieurs  de 
la  vil  e  furent  tous  nar  devers  ledit 
heur  legat  pour  luy  faire  les  prefens  de 
la  ville,  qui  y  furent  en  l'ordre  qui  en- 
iuit,  &  partirent  dudit  hoftel  de  ville  • 

Premièrement  environ  trente  archers 
de  la  ville  à  pied,  veftus  de  leurs  hoc 
quêtons  ôc  hallebardes.  Après,  mefdits 
fieurs  les  P.  des  M.  E.  greffier,  procu- 
reur &  receveur  de  la  ville,  veftus  de 
leurs  habits  noirs  Se  ordinaires,  avec 
leurs  chapeaux  à  la  tefte,  quife  mirent 
dans  un  caroflè  ,  lequel  eftoit  fuivi  de 
deux  autres  caroûes  ou  eftoient  quel- 
ques amis  defdits  fieurs.  Et  quant  aux 
lergens,  furent  envoyez  devant  avec 
les  prefens.  Et  eftant  arrivez  en  ladi- 
te maifon  de  rarchcyefché ,  montèrent 
en  hault ,  marchans  devant  eux  lef- 
dits archers  &  fergens  veftus  de  leurs 
robbes  mi-parties ,  le  greffier  feul  avec 
fon  manteau  d  manches  de  taffetas  noir 
Se  fon  chapeau  à  la  telle,  Se  après  mef- 
dits fieurs  les  P.  des  M.  E.  procureur 
&  receveur.  Et  ayans  approché  ledit 
fieur  Icgar ,  mondit  fieur  le  prévoft  lui 
fit  un  petit  difeours  de  paroles  d'hon- 
neur &  de  compliment ,  Se  luy  prefen- 
ant  les  prefens  de  la  ville ,  le  priant 
de  les  avoir  agréables  j  lefquels  prefens 
eftoient  de  quatre  douzaines  de  bouet- 
tes  de  confitures  exquifes  Se  quatre  dou- 
zaines de  bouteilles  d'excellent  vin } 
dont  il  remercia  très- gracieufèmenr  lef- 
dits fieurs  de  la  ville ,  Se  les  conduilîr, 
jufques  à  la  porte  de  fon  anti-chambre, 
&  les  envoya  conduire  jufques  en  bas 
par  quelques-uns  dé  fes  officiers. 
Et  eft  à  noter  que  pour  faire  honneur 

audit 
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audit  fitfur  légat  à  fon  entrée,  comme  &r  «m'Aies  y  raainckndaoit.  Ouqudax.  A"^7 
k  roy  l'avoit  commande ,  mefdits  fieurs-  reft  ^«^«^  =  _M  cnw  rOM 
ks  P  des  M.  E.  greffier ,  procureur  Se  LE  R.GY  E&JAKT  EN  SON  CON- 
receveur  firent  foire  des  robbes  neuves  SEIL  «nu  à  Paris  te  deuxième  jour 
&  des  houflespow  leurs  cneva*xrfça-  du  n»  de  Ma»  <*?"f 
voir  ledit  fieur  P.de  fatin cramoify  fie  tan-  monfeigneiir  l  e  duc  d  Alençon  ion  trerer 
né  mi-partie,  doublée  de  paw*  de  fi*  mefleigaeurs  *?c^f 
d'efcarlatte  lefd.ficursE.& greffier  de  de  Lorraine  de Pdlerc. ,  monfeigneur 
robbes  de  drap  mi-parti  d'e&rlawe  &  le  duc  de  Nevers ,  meffieurs  de  Mor. 
»c»rSr»S»«,c«rcurdttroy  derob.  vtfiiex,  oeJJ^oges  de  Lan&c  «c  de 
bc  oguted'efcarfatWAlcd.receve»rd'un  Brragues ,  fes fieurs  dej^  Chevejny 
taffetas  noir  à  manches  doublées  de  fa-  fie  de  RoilTy  tous  colliers  du  roy  en 
tin  Et  pour  le  rembourfemenr  des  frais  fondit  confc.1 ,  ^P^^£or^C 
"  V  ™  V.,r  „rir-_r  Mnuie  feule  fie  de  Boornoftvdk  auth  confeillers  d'ef- 
âmfipar  eux  faits,  prirent  par  une  ie*uc  ^u^w  tfiM.»<^  Pâ- 
leur quittance  chacun  cent  cinquante  hv.  tat  fie  confeillers  de  ladite  yxllc  de  1  a- 
ournu.s  des  demers  du  domaine  de  fa  ris»  le  après  avoir  ouy  en  la  prefence 
Suc,  dont  mondit  fieur  le  prévoit  prit  de  fes 

.   j  '  KU         eftoic  *oo  livres  pour  en  la  cour  de  parlement ,  fie  des  1*.  des 

L  Et  eft  iltl  que  pour  1?  fu-  M.  fie  E.  maiftre  Claude  Perrot  fon  pro- 

feîde  laïite  ™Z£rJdiJf*M  de  enretren  ladite  ville  ex  remomWes 

la  ville  fit  le  greffier  eurent  mille  peines  qu'il  a  fartes  de  ce  que  de  tout  temps 

^Auffi  eïà  notter  que  meffieurs  de  la  ceveur  de  ladite  ville   avoient  accouf- 

Tille  n'on  point  porté  ledit  ciel  for  le,  tune  en  toutes  Rentrées  fccres ,  cou- 

d  t  légat  ^et  honneur  n'appartenant  ronnenttns  fie  pompes  mnebres  des  roys 
«ne  legac  ,  ^                   rr  rovnes  de  France,  procédions,  re- 

TpJxêï*  r«™v«  <.<*        .«  4r  ^'t 

„  Y™"  ,,™  ,  i.  ioir  de  U-  publiques  &  prWées  où  le  corps  4e  la 

?ilkVr°UV\&a^^tntaaCpres 
vôv  &  receveur  de  la  ville  ont  dit  aux-  immediatementficcordecutivement  après 

2?s  LrsTdeVM.fic  E.eftansau  bu-  lcfd.  fieurs  P.  des  M.  fit  E.  ôc  précéder  en 

rcau  &  oa  lans  des  rangs  qu'un  chacun  ordre ,  rang  fiefeance  les  confeillers  d  u 

Tvoiftentra  ^.^V*"»  ^ZÏE5?£2S£?& 

XKffiî3£  toSaTk,  troubler  fie  empefeher 

fer^  a  vmeTto^teTL entrées  des  à  fon  entrée  prochaine,  fuppbans  bien 

rovs  rovne    leVats,  proceffions,  «a.  humblement  fefd.es  procureur  fit  rece. 

roys ,  roynes ,  icg« . , j                f  d  ladite  ville  S.  M.  de  vouloir  de- 

Ere  "  n^tS?i^^Si  clarer  fur  ce  (on  vouloir  &  intention 

iTrôv  â  dTt  oue  depuis  46.  Pans  qu'il  ficleur  en  odroyer  lettres  fuivant  les  de- 

L£ï  la  cha^e  Sn  ratg ,  qui  dft  à  clarations  fie  dilpenfes  qui  en  avoient  cy- 

iïl  ï d«„  fr  èlcïev?n  neluyavoit  devant  eftè  expédiées  dez  le  ae.  jour 

^  coLftf^                     1™»  dumoisd'Avril  1549^ le    jour dumois 

fors  Tm^rde  la  ro^ne  d'Angle-  de  Décembre  dernier  pafle  ;  fie  veu  plu- 

«  e  oue  Aucuns  defdits  confeillerf  de  fieurs  aAes  fie  extraits  des  entrées,  ob- 

nic^^SL  quereller  fiecon  ^^S^Z^^S. 

TSJ^ITJS^S  ll^T^l^  predecef- 

ÏX.  le  deuxième  de  iïars  . J7,.  Lnjd  ™  ladite 

après  avoir  efté  veu  &  leu  par  toute  U  d*   f^^ront  immédiates  ficcoru 

^^à^JSl^Û  KlÏÏ-  fe  ulement  après  lefdits  fienr,  P,  des 

«^a^^ffivh'SL  marauds  fie  Revins  fie  auparavant 

Seren  kn^iîng.  8?  feances  juC  les  confeillers  de  ladite  ville  en  toutes 

q^ueVà  ce  qu'il  y  euft  arreft contraire,  le*  encrées, obfc«i««, procédons, prie 
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res  publiques,  redu&ions  de  villes ,  Se  grès,  de  Bazas  ,  de  S.  FÏour  ancien 

généralement  à  coûtes  les  autres aflèm-  de  Grenoble,  de  Limoges  d'Auxe 

blées  où  le  corps  de  ladite  ville  affifte,  de  Senez,  de  Beauvais ,  de  Megare  coad* 

tant  en  ladite  ville,  tjue  hors  d'icelle.  juteur  de  Digne,  de  Bayonne  deNif 

Ainfi figti:  CHARLES  Et  au-dtffousi  mes,  de  Bethléem,  de  Dardanie  fuf 

Tin  art.  Ce  fait ,  a  efté  l'original  du-  fragant  de  Mets ,  de  Luçon  de  Valence 

dit  arreft,  qui  eften  parchemin  rendu  Se  de  Chalons.  * 
audit  heur  Perrot  .procureur  du  roy  de 

EST  ENCORES  a  noter  que  ledit 

iieur  légat  eftant  à  Chartres  fous  Mont-  T    'An  1616.  le  4.  jour  de  Février 

Oehery ,  euft  bien  defiré  que  Je  roy  l'euft  JL*  monfieur  le  Bailleul  chevalier  four 

cite  voir  jufques  là ,  mais  pour  bonnes  de  Vattetot  fur  la  mer  &  de  Soifi  fur 

confiderationsfamajefté  n'y  apomtefté  Seine,  concilier  d'eftat  &  lieutenant 

du  tout,  ni  à  Chartres,  ni  à  laint  Jac-  civil  4c  prevort  des  marchands  de  h 

ques  du  Hault-pas ,  ny  autres  lieux  }mais  ville ,  a  rapporté  à  meneurs  les  eiche 

a  envoyé  monfîeur  ion  frère  audit  heu  vins  cftans  au  bureau,  que  le  jour  d'.àer 

de  faint  Jacques  du  Hault-pas,  comme  eftant  au  Louvre ,  le  royhiy  avoit  dit 

U  tft       Rêvant,  qu'il  vouloit  venir  danfer  ionballet  au 

Et  le  Mardy  17.  dudit  moisdeAlay  dit  hoftelde  ville,  Si  qu'il  vouloit  ho- 

ledit  fieur  légat  fut  au  Louvre  trouver  norer  ladite  ville  de  cette  action  •  à  ce 

le  roy ,  où  il  devoit  avoir  audience.  qu'il  euft  à  donner  ordre  aux  prépara 

Fault  encores  fe  fouvenir  à  l'advenir,  tifs  neceflaires  Se  d'y  mander  toutes  les 

lors  qu'il  fe  fera  des  entrées  des  Je-  plus  belles  dames  &  de  condition  re 

gats ,  de  le  régler  fur  cette  dernière  en-  levée  .pour  y  affilier.  A  ouoy  il  fit  réf. 

tree  cy-deflus ,  fans  s'arrefter  aux  autres  ponfe  a  S.  M.  que  ce  feroit  le  plus  grand 

entrées  portées  par  les  regiftres  cy-dc-  honneur  que  jamais  la  ville  pouvoit  re 

vant  datez  parce  qu'elles  ne  font  nul-  cevoir.  Et  auffi-toft  ledit  iieur  P  des  M 

lement  conformes.  Par  les  autres  en-  avec  lefdits  heurs  efchevins,  procureur 

trees  meffieurs  des  cours  fouveraines  du  roy ,  greffier  &  receveur  de  la  ville 

forvoient  Se  eftoient  derrière  les  légats  ont  pris  refolution  de  donner  ordre  a 

a  N.  p.  &  à  cette  fois  ils  fe  retirèrent  tous  lefdits  préparatifs  pour  y  recevoir 

après  leursharangues  faites  à  S.Jacques  S.  M.  le plus  iomptueufement&fuper. 

dux™ ulepas.  bernent  que  faire  fe  pourra. 

NOMS  de  meffieurs  les  prélats,  ar-  Et  le  Dimanche  8.  jour  dudit  mois 

chcvefques  &  evefques  François  qui  af-  de  Février  ledit  fieur  P.  des  M.  avec 

hrterent  a  ladite  entrée ,  Se  comment  le  fieur  Clément  greffier  de  la  ville  font 

ils  marchèrent  après  ledit  fieur  légat  allez  enfcmblement  voir  leroyauLou- 

pour  aller  a  N  D.  avec  les  evefques  vre ,  auxquels  S.  M.  a  confirmé  que  fans 

Italiens }  lefquels  evefques  Se  prélats  Ira-  faillir  il  viendroit  danfer  fondit  ballet 

hens  eftoient  auffi  à  cheval  à  ladite  en-  audit  hoftel  de  ville  environ  vers  ca- 

tree  veftus  comme  les  prélats  Fran-  refme-prenanr ,  &  qu'il  y  falloit  man- 

çois,  a  la  referve  qu'ils  n'avoient  point  der  les  belles  dames  &  bourgeoifesde 

de  camail  }  Se  ont  marché  en  cette  la  ville.  Auquel  ledit  fieur  P  des  M. 

»f"/r      1        ,      r  a  dit  que  cette  nouvelle  eftoitdeiare- 

Meffieurs  les  archevefques  d'Embrun  panduc  par  toute  la  ville  qui  s'en  re- 

&  de  Tours  condiufans  entr'eux  l'ar-  jouïfioit. 

cheveique  deDamiette  nonce  en  France.  Et  le  Lundy     dudit  mois  de  Février 

Les  archevefques  d'Aix  Se  de  Hera.  lefdits  fieurs  prevort  des  marchands  & 

cJee  coadjuteur  de  Narbonne  condui.  efchevins  ont  comme  ncé  d  faire  faire  lef- 

ianscntr  eux  deux  l'archevefque  de  Pa-  dits  préparatifs  pour  recevoir  S.  M.  Se 

iras  nonce  en  Flandres.  4  cette  fin  ont  envoyé  quérir  les  mail- 

Les  evefques  d'Angers  &  de  Tarbes  très  des  œuvres  de  maçonnerie  Se  char. 

larchevelque  de  Seleucie.  poterie  de  la  ville  pour  faire  les  ef- 

Les  evclques  de  Condom  Se  de  Rodez  chaftaux ,  galeries ,  théâtres  Si  amphi- 

J  eveique  de  Ripatronzzoué.  théâtres  dans  la  grande  falle  de  l'hoftel 

Et  les  evefques  de  Lavaur  &  de  Ne-  de  ville ,  pour  y  mettre  les  dames  & 

ver>  moniieur  Pamphile  auditeur  de  compagnies }  mefme  en  ont  pris  l'avis  du 

c"    .  ,        c  lîeur  Franchine. 

£tpuis  les  evefques  d'Evreux ,  de  Lan-  Auffi  ont  envoyé  quérir  l'efpicier  de 
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-Ja  ville,  auquel  ils  ont  commande  de 
tenir  preft  grande  quantité  de  flambeaux 
blancs ,  tant  grands  que  petits  ,  pour 
mettre  dans  les  chandeliers  6c  croifées 
qui  feront  aux  planchers  des  grandes 
/ailes,  chambres  ,  galleries  &  bureaux 
dudit  hoftel  de  ville  fie  fur  les  tables , 
aufli  pour  préparer  grande  quantité  de 
confitures  pour  les  collations  du  roy, 
des  princes ,  mafqucs ,  fie  autres  com- 
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pagnies. 

Ont  aufîî  envoyé  quérir  le  menuifier 
de  la  ville  pour  travailler  de  ion  mef- 
tier  à  ce  qui  fera  neceflaire  ,  faire  tous 
lefdits  chandeliers  8c  croifées  de  bois , 
avoir  des  plaques  pour  attacher  dans 
toutes  les  chambres ,  montées  fie  gale- 
ries ,  pour  dans  icelles  mettre  les  petits 
flambeaux  blancs. 

Ont  pareillement  mandé  le  maiftre 
de  l'artillerie  de  la  ville ,  auquel  ils  ont 
commandé  de  tenir  preft  l'artillerie  , 
.canons  fie  bouettes  de  la  ville  ,  pour 
les  tirer  lorsque  famajefté  viendra  dan- 
fer  le  ballet. 

Et  le  Mardy  17.  dudit  mois  de  Fé- 
vrier cft  venu  en  l'hoftel  de  la  ville  un 
des  gentilshommes  de  moniteur  le  duc 
de  Nemours  *  prier  meilleurs  de  luy 
envoyer  ledit  greffier  de  la  ville ,  pour 
luy  parler  de  Ta  part  du  roy  fur  le  fu- 
jet  de  fbn  ballet.  Et  auflîtoft  ledit  gref- 
fier s'y  feroit  tranfporté }  auquel  ledit 
fleur  de  Nemours  a  dit  qu'au  ballet  de 
•  S.  M.  y  avoit  quantité  de  machines  lef- 
quelles  ne  fe  pourroient  pas  tranfporter 
du  Louvre  audit  hoftel  de  ville }  qu'il 
falloit  que  lad.ville  en  fift  faire  prompte- 
ment  de  pareilles  que  celles  qui  fêrvi- 
roient  au  Louvre  ,  fie  pour  ce  faire  fe 
falloit  ad  relier  à  un  nomme  Bourdin 
fculpteur  demeurant  dans  l'hoftel  de 
Nevers ,  qui  faifoit  celles  pour  le  Lou- 
vre. Ce  qu'ayant  par  leditçreffier  rap- 
porté auxdits  fieurs  de  la  ville,  ont  en- 
voyé quérir  ledit  Bourdin  qui  leur  a 
baillé  le  mémoire  de  tout  ce  qu'il  falloit 
faire  j  8c  entr'autres  y  avoit  un  grand 
éléphant,  un  chameau,  deux  mulets, 
quatre  perroquets  fie  autres  pièces  j  fie 
avec  lequel  Bourdin  lefdits  fieurs  de  la 
ville  ont  fait  marché  à  la  fomme  de 
900.  1.  fans  les  peintures. 

Audi  font  venus  audit  hoftel  de  la 
ville  ledit  fleur  Franchine  fie  Morcl,  qui 
ont  dit  auxd. fleurs  qu'il  falloit  difpofer  la 
falle  de  l'hoftel  de  ville  pour  mettre  lefd. 
machines  de  mefme  celles  du  Louvre }  fie 
a  cette  fin  l'on  a  commandé  aux  char- 
pentiers fie  menuiflers  d'y  travailler 
T*me  II.  Port.  Ilf, 


promptement.  "  ^ 

Semblablement  ont  envoyé  quérir   "  ltl6% 
le  peintre  de  la  ville ,  auquel  ils  ont 
commandé  de  faire  les  peintures  ne- 
cefTaires  auxdits  théâtres ,  amphithéâ- 
tres, fie  tout  ainfi  comme  au  Louvre. 

Ont  aufli  lefdits  fleurs  envoyé  quérir 
le  tapiffier  de  ladite  ville ,  auquel  ils 
ont  commandé  de  tenir  prefte  grande 
quantité  de  tapiflèrie  pour  tapiUer  la 
lalle  où  S.  M.  prendroit  fa  collation, 
enfembie  pour  tapifler  toutes  les  cham- 
bres ,  bureaux  fie  cabinets  où  fe  retire- 
roient  S.  M.  monflcur  fon frère,  mon- 
fîeur  le  comte  de  SoifTons  fit  autres  prin- 
ces 8e  feigneurs  mafquez  pour  eux  y 
chauffer  fie  changer  d'habits  ;  mefme  au- 
dit tapiffier  de  tenir  prefts  deux  beaux 
dais,  l'un  pour  mettre  dans  la  grande 
falle  du  bal  ,  l'autre  dans  la  falle  dè 
la  collation. 

Ont  aufli  envoyé  quérir  vingt  violons 
8e  joueurs  d'inftruments ,  avec  lefquels 
ils  ont  fait  marché  pour  fonner  des 
-violons  8e  faire  danfer  les*  compagnies 
de  la  ville  en  attendant  les  mafqucs. 

Ont  pareillement  envoyé  quérir  les 
cuiiinicrs  de  la  ville  pour  préparer  les 
collations  necefîàires. 

Et  le  Samedy  11.  dudit  mois  de  Fé- 
vrier mefdits  fleurs  les  P.  dés  M.  8e  E. 
fie  greffier  font  allez  par-devers  S.  M. 
pour  les  alîùrer  du  jour  qu'elle  vien- 
droic  danfer  fon  ballet  ,  afin  de  faire 
préparer  lefdites  collations  fie  envoyer 
prier  les  dames.  Auxquels  auroit  efte 
dit  par  S.  M.  que  ce  feroit  la  nuit  du  jour 
de  Carcfme-prenânt. 

De  manière  que  lefdits  fieurs  de  la 
ville  auroient  mandé  la  veufvc  Coiffier 
cuiflnicrc  ,  pour  préparer  les  feftins  de 
poiflbn,  au-lieu  de  chair ,  ce  qu'elle  au- 
roit promis. 

Et  le  Dimanche  11.  dudit  mois  mef- 
dits fieurs  de  la  ville  auroient  efté  en 
la  maifbn  de  Monfleur  le  duc  de  Mont- 
bazon  gouverneur  de  la  ville ,  pour  le  • 
prier  d'honorer  la  ville  de  faprefence 
en  toute  cette  folemnité  j  ce  qu'il  auroit 
promis  très -volontiers  de  faire. 

Et  le  mefme  jour  ,  tant  luy ,  que  mon- 
fleur du  Hallier  capitaine  des  gardes 
du  roy  ,  fie  quelques  autres  feigneurs 
eftans  du  ballet,  font  venus  difner  au- 
dit hoftel  de  ville  pour  voir  fie  recon- 
noiftre  tous  lefdits  préparatifs  -y  mefme 
ledit  fleur  du  Hallier  avec  lefdits  fieurs 
de  la  ville  fe  font  tranfportez  par  tous 
les  lieux,  portes ,  entrées ,  chambres  8c 
endroits  dudit  hoftel  de  ville  pour  les 
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faire  faire  des  ^barrières,, 
urernpefcher 


"  reconnoiftre 

«ant  a  la  grande  porte ,  po 
la  fbulle  dupeuple ,  que  en  aucuns  en- 
droits descgalIeries-&  montées  j  lequel 
-iieur  -du  Rallier  a  dit  auxdits  fieurs  de 
da  ville  qu'il  avok  commandement  du 
roy  de  venir  avec  là  compagnie  audit 
Jioftelde  ville  le  jour  du  billet  j&oul- 
*re  qu'il  envoyeroit  deux  autres  com- 
pagnies dans  la  «Grève,  l'une  de  fon 
régiment  des  gardes ,  -fie  l'autre  de  Suif- 
lês,  pour  empefeher  les  defordres. 

le  Lundy  13.  dudit  mois  de  Février 
lefdites  machines  furent  apportées  «a 
Thoftel  de  ladite  ville. 

Le  mefme  jour  mefdits  fieurs  «le  «la 
ville  ont  envoyé  prier  toutes  les  plus 
belles  dames  de  Paris  &  de  conditions 
■relevées,  pour  venir  audit  hoftel  de  là 
ville  voir  le  baUex  le  lendemain. 

Mefdits  fieurs  de  la  ville  ont  com- 
mandé à  leur  bu  vetier  fie  maiftre  d'hof- 
rel  de  tenir  preft  pour  ledit  jour  de 
Carefme- prenant  quantité  de  vin pain 
•Se  viandes  ,  tant  pour  le  difner  fie  fou- 

£er  defdits  {fieurs  gouverneur  ,  du  Hal- 
er,  fie  autres  capitaines  fie  feigneurs  de 
leur  lùite,  que  a  piufieurs  defditescom- 
pagnies  ,  mefme  pour  le/dits  gardes  du 
corps  du  roy,  que  autres  compagnies., 
fie  mettre  durais  dans  la  «Grève  pour 
ks  chauffer}  fènablablement  faire  por- 
ter du  bois  «dans  toutes  les  chambres 
<•&  bureaux  pour  chauffer  leioaces  com- 
pagnies fie  les  maiques  iore  qu'ils  arri- 
veroient ,  •& pour  les  faire  changer  dL'ha- 
-bits. 

Mefdits  fleurs  de  laviUe  euvoyérent 
«uffi  prier  pour  y  affilier  meneurs  les 
<onfeillers  4e  la  ville  fie  menteurs  les 
•quarteruers. 

Eft  aufli  i  reroasquer  que  ledit  ficur 
Clément  greffier  de  la  ville,  fie  qui  eft 
auffi  concierge  d'iceilc ,  a  eu  particuliè- 
rement le  ibia  de  faire  «ftayer  de  bonne 
fie  forte  charpenterie  toutes  les  cham- 
Jbres  fie  lieux  eftans  au-deflous  des  fàl- 
îes ,  chambres  &  cabinets  ou  le  roy  de- 
voiteftre ,  eufemble  a  fait  nettoyer  tou- 
tes les  cheminées,  pour  éviter  le  feu  ou 
autres  accidens. 

De  manière  que  par  le  grand  foin, 
ordre  Se  diligence  que  le/dits  fieurs  P.. 
•des  marchands,  efchevins  Se.  greffier 
•ont  apporte  ,  toutes  choies  «Soient 
parfaites  Se  en  bon  cftat  dez  le  Lundy 
•au  loir. 

Et  d'autant  que  mefdits  fieurs  de  la 
^ille  n'avoient  fait  faire  des  houflçs  ut 
■iatin  en  broderie  #  le  doj  &  Autres  equi, 


pages  qu'il  falloit  pour  accompagner 
les  machines  &  Je  cheval  vif  quifdT 
voit  efbe  mefdits  fieurs  de  la  vuk  onc* 
Supplie  S.  M.  de  commander,  quand  elles 
auroient  fervi  au  Louvre,  qu'elles  fut 
■lent  apportées  audit  hoftel  de  ville  oe 
que  S.  M.  auroit  accordé ,  &  com_ 
mandé  au  fieur  de  la  Garde  fou  con 
trolleur  de  «fon  argenterie  <f  en  avoir  k 


Et  le  Mardy  24.  dudit  mois,  i0Ur  de 
Carefme-prenant ,  fur  les  fù  heures  da 
matin  ,  leroit  venu  audit  hoftel  de  k 
ville  le  fieur  de  la  Cofte  enidene  des 
gardes  du  corps  du  roy,  fuivyde  deux 
exempts  fie  de  nombre  d'archers  du 
corps,  qui  ont  demande  audit  fieur 
Clément  toutes  les  defs  des  portes 
chambres  &  bureaux  dudit  hoftel  delà* 
ville ,  qu'il  leur  a  à  i'iaftaat  baillées 
-avec  un  billet  attaché  à  chacune  clef 
pour  la  reconnoiftre  j  Se  le  font  leidit* 
gardes  faifis  de  routes  lefdites  portes  5c 
advenues  dudit  hoftel  de  ville. 

Et  environ  les  onze  heures  y  eû  venu 
ledit  fieur  du  Haliier  capitaine  des  gar- 
des, fuivi  d'un  bon  nombre  d'archers } 
Se  quelque  temps  après  ledit  fieur  de 
•Àlontbazon  *  Se  ont  tous  difhé  audit 
hoftel  de  ville  avec  leÛks  fieurs  prévoit 
des  marchands,  efchevins ,  greffier  & 
receveur }  le  procureur  du  roy  ne  s'y 
«fiant  trouvé -a  caufé  de  fon  irjdifpofil 
cion. 

Sur  les  trois  heures  de  relevée  font 
venus  deux  compagnies  des  gardes  dans 
la  Grève,,  l'une  Françoife,  &  l'autre 
Suiflè  ,  le  tambour  fonnanr. 

Sur  les  quatre  heures  les  compagnies 
«ont  commencé  à  venir,  qui  onteftepia- 
céesl'une  après  I'autredans  ladite  gran- 
de falle  par  lefdits  fieurs  du  Haliier  fit 
de  la  Cofte,  fuivis  des  archers.  Et  le 
peut  dire ,  Se  eft  vray ,  que  jamais  on  n'a 
veu  un  fi  bel  ordre  Se  moins  de  confu- 
fion ,  par  le  foing  &  prévoyance  dudit 
fieur  du  HalHer. 

Sur  les  fèpt  heures  leidits  fieurs  gou- 
verneur, du  Haliier,  fie  plu  fieurs  autres 
feigneurs  ont  fouppé  audit  hoftel  de 
ville  avec  lefdits  fieurs  prevoft  des  mar- 
chands, efchevins,  greffier  fit  receveur, 
Se  quelques  compagnies  des  plus  fami- 
liers de  la  ville. 

Les  feigneurs  fie  dames  eftant  placez 
ifur  les  tJieatres  fie  efchafraux ,  l'on  a 
allumé  tous  les  flambeaux,  Se  lors  ton. 
tes  les  belles  dames  ont  efté  reconnue* , 
qui  eftoient  pleines  de  perles  Se  de  dia» 
nuns  fie  parées  à  l'avantage. 

Suit 
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Sur  les  onze  heures  du  foir  y  eft  ve- 
nue madame  la  première  prefïdente, 
qui  a  efté  receuc  par  mefdics  fieurs  de 
Ja  ville  &  placée  à  la  première  place. 

Sur  la  minuit  Ion  a  dreffë  la  colla- 
tion des  confitures  pour  le  roy  dans  la 
petite  falle  du  cofte  de  l'eglifeS.  Jean, 
où  a  efté  aulfi  dreilë  le  buffet  d'argent 
de  la  ville ,  garde  par  quatrearchers  $ 
à  laquelle  collation  a  efté  mis  plus  de 
600.  bouettes  déconfitures  fines* 

Plus  a  cfté  drefle  trois  grandes  ta- 
bles pour  y  mettre  le  féltin  de  poiflon, 
lequel  toutes  fois  l'on  n'a  pas  fait  cuire, 
que  quand  l'on  a  veu  comme  arrivoient 
les  mafques. 

Toute  la  nuit  les  10.  violons  ont  fon- 
né  &  joue  de  leurs  violons  dans  ladite 
grande  falle  pour  entretenir  la  compa- 
gnie ,  fans  que  l'on  y  ait  danfé ,  d'au- 
tant que  les  dames  ne  vouloient  quitter 
leurs  places. 

Memeurs  de  la  ville  ont  eu  le  foin 
de  faire  changer  &rcnouvellcr  les  flam- 
beaux blancs  à  mefure  qu'ils  eftoient 
brûlez,  y  ayant  dans  ladite  falle  trente- 
deux  croifees  de  chandeliers  ,  dedans 
lefquels  il  y  avoit  u8.  flambeaux  qui 
ont  efté  renouveliez  &  changez  deux 
fois  pendant  toute  la  nuit,  Se  ainfi  de 
mefme  aux  autres  falles,  chambres  Se 
bureaux. 

Sur  les  quatre  heures  du  matin  les 
mafques  ont  commence  à  venir.  Mef- 
dits  iicurs  les  P.  des  M.  E.  &  greffier  le 
font  vcftus  de  leurs  robbes  de  drap  mi- 
parties  ,  fors  ledit  fieur  prévoit  qui  avoit 
la  robbe  de  fatki  mi-partie,  &  font  al- 
lez au-devant  du  roy,  marchans  de- 
vant eux  les  dix  fergens  de  la  ville  aulîî 
vertus  de  leurs  robbes  mi-parties ,  &  te- 
nans  chacun  deux  flambeaux  blancs 
allumez  en  leurs  mains.  Etauroient  lcfcL 
fieurs  de  la  ville  rencontré  le  roy  fur  les 
montées  j  auquel  mondit  fieur  le  pré- 
voit des  marchands  a  fait  un  petit  com- 
pliment fur  fa  bienvenue  &  de  l'honneur 
que  la  ville  recevoit  ce  jourd'huy  par 
fa  prefence.  Laquelle  majefté  s'eft  ex- 
culee  de  ce  qu'elle  venoit  fi  tard ,  que 
ce  n'eftoit  pas  fa  faulte ,  ains  des  ou- 
vriers qui  n'avoient  pas  achevé  aflèz- 
toft  les  préparatifs.  Laquelle  majefté  a 
efté  conduite  par  lefdirs  fieurs  gou- 
verneur, prévoit  des  marchands  ,elche- 
vins  Si  greffier  dans  le  cabinet  dudit 
fleur  greffier  qui  avoit  efté  préparé  pour 
S.  M.  où  elle  a  pris  fa  chemife  Se  les 
habits  de  mafque.  Monfieur  frerc  uni- 
que du  roy  a  efté  conduit  dans  la  cJbam- 
T«m  II.  Part.  III. 
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bre  dudit  greffier  proche  ledit  cabinet 
où  eftoit  le  roy.  Monfieur  le  comte  de 
Soifions  prince  du  fang  a  efté  conduit 
dans  le  petit  bureau  qui  luy  eftoit  pré- 
paré. Meifieurs  les  autres  princes  Se  fèi- 
gneurs  qui  eftoient  du  grand  ballet , 
dans  les  autres  chambres.  Les  mafques 
dans  le  grand  bureau.  Les  mafques  des 
mufiques  &  violons ,  dans  la  chambre 
de  la  première  gallerie  -}  en  toutes  lef- 
quelles  y  avoit  du  feu,  pain,  vin  Se 
viandes. 

Lefdits  fieurs  P.  des  M.  E.  Si  greffier 
ainfi  veftus  de  leurs  robbes  mi-  parties 
ont  toujours  fuivi  là  majefté  jufques  à 
ce  qu'il  ait  efté  preft  de  danfer  fon  bal- 
let. 

Ledit  fieur  du  Hallier,  ainfi  qu'il  avoir 
efté  projerté ,  a  fait  ofter  les  violons  de 
la  ville  qui  eftoient  fur  les  clchaffaux, 
&  en  leur  place  y  a  fait  mettre  les 
violons  du  roy  qui  fonnoient  au  ballet. 

Et  environ  les  cinq  heures  du  matin 
S.  M.  Se  tous  les  autres  mafques  font 
allez  dans  la  grande  falle  pour  danfer  le 
ballet.  Et  lors  les  violons  ont  commencé 
à.  former.  Et  pendant  que  les  premiers 
mafques  faifoient  leurs  entrées ,  S.  M* 
monfieur ,  Se  les  autres  princes  fe  font 
mis  dans  la  loge  de  charpenteric  faite 
exprès  à  l'entré  de  la  falle ,  &  que  le 
ballet  appclloit/.*  ville  de  CUnuttt ,  pro- 
prement une  taverne  pour  les  voir  dan- 
fer. Après  quelques  entrées  faites,  le 
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roy  eft  venu  mafqué  ,  qui  a  pareille- 
ment danfé  avec  d'autres.  Les  machines 
ont  aulîî  fait  leur  effet.  Et  après  ,  le 
grand  ballet  a  danfé ,  qui  eftoit  com- 

Îiofé  du  roy  Si  douze  autres  princes  Se 
eigneurs  ,  Se  entr'autres  de  monfieur 
frerc  du  roy  ,  de  monfieur  le  comte  de 
Soifions ,  de  monfieur  le  grand  prieur, 
de  monfieur  le  duc  de  Longuevillc,de 
monfieur  le  duc  d'Elbcuf ,  de  monfieur 
le  comte  d'Harcour ,  de  monfieur  le 
comte  de  la  Roche-guyon,  de  monfieur 
de  Liancour  ,  de  monfieur  de  Baradas, 
de  monfieur  le  comte  de  Cramail,  Se 
de  monfieur  le  chevalier  de  Souvray, 
tous  veftus  tres-richement. 

Après  tout  ledit  ballet  danfé,  quia 
duré  du  moins  trois  heures ,  les  vio- 
lons ont  commencé  à  jouer  un  branle, 
&  s'eft  S.  M.  Se  les  autres  mafques  de- 
mafquez ,  Se  ont  tous  les  defius  nom- 
mez pris  chacun  une  femme  pour  dan- 
fer audit  branle,  à  fçavoirS.  M.  a  pris 
madame  la  première  prefïdente ,  mon- 
fieur frère  du  roy  madame  de  Bailieul 
femme  dudit  fieur  P.  des  M.  monfieur 

Ccc  c  ij 
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  le  comte  après ,  &  ainfi  lefdits  princes 

4«>  i«i<-    &  feigneurs. 

Ledit  branle  fini  S.  M.  a  efté  con- 
duite par  mefdits  Heurs  delà  ville  dans 
la  falle  où  eftoit  préparé  le  feftin  & 
la  collation  ■>  lequel  feftin ,  qui  eftoit 
de  très-beau  poiuon ,  a  efté  admiré  par 
le  roy  ,  lequel  eftant  tout  debout  a 
mange  un  fort  long  temps  des  viandes 
dudit  reftin ,  eftant  accompagné  dcfdits 
princes  Se  feigneurs  cy-deiîûs  nommez, 
qui  ont  femblablement  fort  mangé  déf- 
aites viandes ,  mefdits  fieurs  de  la  ville 
avec  ledit  greffier  eftant  toujours  pro- 
che de  S.  M.  lors  dudit  feftin.  Et  ayant 
S.  M.  demande  à  boire ,  tenant  le  verre 
à  la  main ,  auroit  dit  tout  haut ,  adref- 
ûnt  la  parole  audit  ficur  prevoft  des 
marchands  qu'il  alloit  boire  à  luy  &  i 
toute  la  ville ,  Se      tournant  vers  lef- 
dits  fieurs  efchevins  ,  auroit  auifi  bû  à 
eux  femblablement ,  &  particulièrement 
s'adrcflànr  audit  greffier ,  luy  auroit  fait 
.a  faveur  de  boire  à  luy.  Et  après  que 
fa  majefté  a  eu  bu ,  auroit  commandé 
que  l'on  baillaft  du  vin  auxdits  fieurs 
prevoft  des  marchands ,  efchevins  &  au- 
dit fieur  Clément ,  Se  qu'il  vouloit  qu'ils 
buflent  auffi  à  luy,  ce  qu'ils  ont  fait 
auffi  avec  une  joye  nonpareille.  Et  à 
rinftant  fa  majefté  s'eft  approché  de  la 
table  aux  confitures  qui  eftoit  couverte 
de  deux  grandes  nappes  blanches  j  lef- 
quclles  nappes  ayant  efté  levées ,  fa  ma- 
jefté fc  reculant  en  arrière,  admirant 
le  grand  nombre  de  confitures  exqui- 
les  qui  y  eftoit,  auroit  dit  tout  haut  : 
que  voila  qui  tfi  ieaU  .  £t  en  mefrne 
temps  fa  majefté  auroit  choifi  clle- 
meime  trois  boucttes  defdites  confitu- 
res. Et  tout  auffi-toft  -tous  lefdits prin- 
ces &  feigneurs  Se  autres  perfonnes  fe 
lont  jertez  fur  ladite  collation  qui  a 
efte  prife ,  ravie  &  diflipée,  Se  la  moitié 
renverfee  à  terre ,  à  quoy  leroy  auroit 
pris  un  fingulier  plaifir.  Ce  fait  fa  ma- 
jefté auroit  dit  aufdits  fieurs  de  la  ville 
&  audit  greffier  qu'il  eftoit  tres-concent 
d  eux  Se  qu'il  les  en  remercioit,  Se  qu'il 
n  avoit  jamais  veu  un  plus  bel  ordre 
m  avoit  jamais  mange  de  plus  grand 
appétit  qu'il  avoit  fait  ,&  toutveftuen 
malque  comme  il  eftoit  lors  qu'il  avoit 
danlc  fon  grand  ballet,  s'en  feroit  allé, 
«  a  elte  conduit  par  mefdits  fieurs  de 
.    VI|«  &  ledit  greffierqui  avoient  tou. 
jours  leurs  robbes  mi-parties,  jufques 
lur  le  perron  dudit  hoftel  de  ville,  ou 
«tant  environ  neuf  heures  du  matin 
i  arcjjJcnc  ,  canon  &  bouettes  de  la  ville 


ET  PIECES 

commencèrent  à  tirer  3  à  quoy  ma_ 
jefte  prit  un  fort  grand  plaifir  &  fe  tint 
fort  long-temps  lur  ledit  perron,  eftant 
veu  de  tout  le  peuple  qui  eftoit  dans  la 
Grève  laquelle  Grève  eftoit  toute 
pleine  de  monde  qui  crioit;  ViVtU  m 
avec  grande  acclamation  de  joye  Et 
le  roy  remerciant  de  rechef  lefdits  fieurs 
de  la  ville,  eft  entré  dans  foi,  caroflè 
pour  aller  en  fon  Louvre ,  marchant  de- 
vant luy  les  Suillès  delà  garde,  le  tam- 
bour fonnant. 

Et  eft  à  noter  que  par  Jcs  rues  par 
ou  le  roy  a  pafte  pour  venir  du  Louvre 
audit  hoftel  de  ville ,  il  y  avoit  des  lan- 
ternes  de  papier  de  diverfes  couleurs  a 
chacune  feneftre  Se  boutique  de  toutes 
les  maifons ,  fuivant  les  mandemens  en- 
voyez par  ladite  ville  aux  quarteniersa 
cette  tin  >  comme  auffi  tout  en  eftoit 
plein  audit  hoftel  de  ville,  tant  dedani 
que  dehors  ,  ce  qu'il  faifoit  fort  boa 
voir. 

Et  ne  fe  peut  pas  dire  que  jamais  la 
ville  ait  efte  plus  honorée  de  fon  roy 
qu'elle  a  efté  en  cette  action,  dont  gé- 
néralement tout  le  peuple  s'eft  rejoui. 

Et  le  lendemain  16.  jour  dudit  moii 
de  Février  1626.  mefdits  fieurs  les  P.  de» 
M.  E.  &  greffier  de  ladite  ville  furent 
au  Louvre  pour  remercier  le  roy  de 
l'honneur  qu'il  avoit  fait  à  la  ville.  A 
quoy  S.  M.  fitrefponfe  qu'il  eftoit  tres- 
conteat  d'eux  &  les  en  remercioit. 

Le  roy  danfa  encore  un  autre  ballet 
il'hoftel  de  ville  le  16.  Février  de  l'an- 
née fuivante.  \\  y  eut  un  feu  d'artifice 
à  Ja  Grève  drefté  ôceaccuté  par  Denis 
Carefme  artificier  de  la  ville.  Le  roy 
arriva  fur  les  trois  heures  du  matin. 

Funérailles  de  la  dmchefe  d'Orléans. 

CE  jourd'huy Vendredy4. Juin  1617. Au  lél7. 
Sur  les  onze  heures  du  matin  eft 
decedée  au  chafteau  du  Louvre  à  Paris 
Madame  femme  de  monfeigneur  frère 
unique  du  roy ,  &  laquelle  auparavant 
fon  mariage  avec  mondit  feigneur  eftoit 
appellée  madamoifellc  de  Montpenfier. 
Il  y  avoit  huit  jours  feulement  que  la- 
dite dame  eftoit  accouchée ,  qui  eftoit 
fon  premier  enfant.  Ladite  dame  a  efté 
regrettée  de  tout  le  monde  pourfes  ver. 
tus  Se  rares  qualitez. 

Elle  fut  mife  en  fon  lit  d'honneur  le 
mefmc  jour  après  midy ,  eftant  fur  fon 
feant ,  fouftenuë  d'un  couffin  ,  &  ayant 
les  mains  jointes  ,  parée  de  fes  veftemens 
de  nuit.  Son  grand  manteau  ducal  four» 
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ré  d'crmines  eftoit  eftcndu  fur  ledit  lit,  le  corps ,  par  l'un  defquels  il  fut  levé   — — 

au  pied  duquel  il  y  avoit  un  carreau  de  après  le  De  frofnndis  chanté.  Il  yavoit  Ah-  t617' 

velours  avec  une  petite  table  dreflee  cou-  auffi  grand  nombre  d'abbez  &  aumof- 

verte  de  fin  lin ,  fur  laquelle  eftoitune  niers,  tous  vertus  de  furplis,  lesSuiffes 

croix  &  deux  chandeliers  d'argent  gar-  6c  gardes,  tant  de  Monfieur  que  de  feu5 

ie  cierges  blancs  fans  armes  j  mais  aux  Madame  ,  affifterent  auffi  à  cette  adHon. 


ruse 

deux  coftez  dïccluy  fut  dreûe  deux  au- 
tels où  eftoient  les  ornemens  de  la  cha- 
pelle de  ladite  dame  fans  rideaux ,  fur 
chacun  defquels  y  avoit  une  croix  & 
deux  chandeliers  d'argent  avec  cierges 
blancs.  Le  refte  de  la  chambre  eftoit  ri- 
chement paré  &  tapiffé  avec  un  dais. 

Le  lendemain  matin  Samedy  5.  dudit 
mois  de  Juin  fon  corps  fut  embaumé 
&  mis  dans  le  cercueil  de  plomb  ,  fon 


Le  lendemain  Lundy  21.  Juin ,  le  corps 
de  ladite  princefle  fut  mis  fous  un  tri- 
bunal dreflé  au  fonds  de  ladite  falie  en- 
viron de  quatre  pieds  de  haut ,  où  y 
avoic  quatre  marches ,  &  fur  lequel  fuc 
pofée  Ion  effigie  tirée  au  naturel  Se  en 
ion  feant ,  ayant  les  mains  jointes ,  une 
couronne  ducale  fur  la  telle ,  revcltuè* 
de  fon  grand  manteau  royal  fourré  d'er- 
mines  moucheté  &c  bordé  d'ermincs, 


cœur  à  part  en  un  petit  coffret  de  plomb,  dont  les  manches  eftoient  par  bandes, 

&  fes  entrailles  en  un  barril  aulîi  de  aux  deux  coftez  y  avoit  deux  petits  couf- 

Slomb,  le  tout  couvert  d'un  drap  de  finets  de  velours  violet  parfemez  de 
n  Un  feulement ,  en  attendant  le  corn-  fleurs  de  lis  d'or,  avec  un  autre  carreau 
mandement  du  roy  ou  de  monfieur  fon  à  fa  main  droite  vers  le  pied  dudit  tri- 
mary  }  plufieurs  religieux  &  ecclefiafti-  bunal ,  fur  lequel  eftoit  une  autre  cou- 
ques  pfalmodians  inceflàmment  autour  ronne  ducale.  Elle  avoit  des  bottines 
dudit  corps.  aux  P^s  de  velours  fit  parlcmées  de 
Le  Mardy  fuivant  8.  dudit  mois ,  le  fleurs  de  lis.  Ledit  tribunal  eftoit  cou- 
cœur  avec  les  entrailles  de  ladite  dame  vert  d'un  grand  poifle  de  drap  d'or  fri- 
furent  portez  â  fept  heures  du  matin  fé  aulîi  fourré  d'ermines  avec  un  rebord 
dans  un  caroflè  par  monfieur  l'evefque  fie  trainant  jufques  à  terre  ,  ayant  fix 
de  Nantes  qui  tenoit  en  fes  mains  le-  grands  efeuffons  en  broderie  aux  armes 
dit  cœur  couvert  d'un  voile,  en  l'eglife  de  Monfieur  &  d'elle.  Et  deflbus  ladite 
&  monaftere  des  Capucins  des  faux-  couverture  y  avoit  un  beau  drap  de  fin 
bourgs  S.  Honoré  où  cette  princelle  lin  qui  paroiflbit  tout  autour.  Sur  ce 
avoit  une  particulière  dévotion.  tribunal  ou  lit  d'honneur  eftoit  dreflé 


Depuis  ledit  temps ,  jufques  au  Diman- 
che 10.  dudit  mois ,  fon  corps  demeu- 
ra en  ladite  chambre  du  trépas  fous  un 
beau  poifle  de  velours  noir  à  croix  de 
fatin  blanc  ,  environné  de  fix  grands 
chandeliers  d'argent  dorez  garnis  de 


un  riche  dais  où  iJ  y  avoit  les  armes  de 
France  enrremeflées  de  celles  de  Mon- 
fieur ôc  de  feue  madite  dame ,  tant  aux 
pentes ,  que  doflier  qui  defeendoit  juf- 
ques au  derrière  de  lad 


ire  effigie , 


aux 


quatre  coins  de  laquelle  eftoient  qua- 


cierges  blancs  avec  armes  fur  carton  de  tre  chandeliers  dorez  garnis  de  gros 
Un  or ,  fit  aux  coftez  duquel  y  avoit  des    cierges  blancs  fie  d'armoiries  fur  carte. 


I 


fleees  pour  les  religieux  pfalmodians  s  Aux  pieds  dudit  ht  d'honneur ,  un  peu 

&  aux  pieds  du  cercueil ,  fur  un  placer  efearté ,  il  y  avoit  trois  efeabeaux  d'un 

couvert  d'une  fervietre  de  lin  eftoit  un  mefme  rang,  couverts  de  toile  d'orrez, 

petit  benoiftier  d'argent.  Mais  à  la  tefte  fur  lefquels  eftoient  deux  chandeliers 

dudit  cercueil  proche  le  pied  du  lit  il  avec  une  croix  au  milieu.  Sur  un  autre 

avoit  une  petite  table  auffi  parée  de  efeabeau  plus  bas  a  l'oppofite  de  ladite 

Jane  en  façon  de  credence,  où  eftoit  une  creix  y  avoit  un  petit  benoiftier  d'ar- 

croixd'orfi:  deux  chandeliers  aulîi  gar-  gent  doré,  aux  coftez  duquel  eftoient 

nisde  cierges  blancs  avec  armes, corn-  placez  deux  heraults  d'armes  }  &  aux 

me  pareillement  à  ceux  des  fufdits  au-  coftez  dudit  tribunal ,  diftant  de  trois 

^  r  pieds  d'iceluy , eftoient  des  fieges  en  for- 

Environ  les  onze  heures  du  foir ,  le  me  de  bancs  à  doflier  auffi  couverts  de 

roy  cftant  retiré ,  elle  fut  portée  &  con-  toile  d'or  rez  pour  les  princes  &  pnn- 

duite  par  fes  officiers  avec  quantité  de  ceflès  du  fang  ;  &  enfuite  de  chaque 

flambeaux  blancs  allumez  jufques  à  la  cofté  devant  les  autels  où  fe  celebroient 

grande  fallc  des  Thuilleries ,  accom-  grand  nombre  de  mefles  par  jour,  y 

pagnée  de  plufieurs  ecclefiaftiques  &  re-  avoit  auffi  trois  formes  auffi  parées  de 

figieux  chantans  &  portans  lefdits  chan-  toile  d'or  pour  les  ecclefiaftiques  à  main 

deliers  avec  quelques  evefques  fuivans  droite,  la  noblefle  fit  officiers  de  ladite 

Çccc  iij 
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•            dame  à  main  gauche.  Lefdits  autels  ef-  ciers  de  ladite  dame  en  bel  ordre  avec 

ttl7'   toient  à  cofté  de  ladite  effigie  parez  com-  grand  nombre  de  noblefle ,  tous  à'  che 
me  deflus  avec  deux  chandeliers  d'ar-  val  &  revcftus  de  deuil.  Monficur  l'ar- 
gent doré  à  chacun  fie  une  croix  pareille  chcvefque  de  Paris  leva  le  corps  aux 
au  milieu}  le  tout  garni  de  Cierges  blancs  Thuilleries  environ  les  deux  heures  du 
aux  armoiries  fur  carton  &  de  fin  or.  matin  fie  le  conduit  jufques  à  la  croix 
Tout  le  parterre  eftoit  couvert  de  tapis,  penchante ,  où  les  religieux  de  S.  Déni 
fie  au-devant  y  avoit  une  barrière  aufli  le  vindrent  recevoir  fur  les  quatre  heu! 
couverte,  où  eftoit  fur  le  milieu  une  en-  res  du  matin  afliftez  de  toutes  les  *Z 
tree  pour  arriver  à  ladite  effigie.  La  falle  roiflès  fie  religions  de  S.  Denis  -  avec 
eftoit  aufli  richement  tapùTce.  Les  deux  croix  fie  torches.  Ain  fi  fut  le  corps  de 
grandes  portes  de  la  rue  qui  condui-  ladite  dame  conduit  en  ladite  eglifc  faint 
ibient  aux  efcalliers  pour  monter  fie  def-  Denis  fit  mis  fous  la  chapelle  ardente 
cendre  en  ladite  lâlle  furent  tendus  de  qui  eftoit  dreflée  au  milieu  du  chœur 
deuil  à  deux  lez  de  drap  fie  un  lez  de  lequel  eftoit  tendu  de  quatre  lez  de  drap 
velours  deflus  avec  un  grand  efcuflbn  avec  un  lez  de  velours  par-defltis  comme 
au  milieu  de  chacune  porte ,  fie  plulîeurs  anffi  lad.  chapelle  ardente ,  avec  des  par 
petits  de  fin  or  fie  argent.  Il  y  avoit  en-  terres  deflbus,julqu'au  jour  du  fervice  fo" 
core  une  autre  porte  au  pied  du  grand  lemnel  ,|ayant  fixcierges  blancs  toujours 
«fcalier  aufli  tendue  de  noir  avec  armoi-  allumez,  fie  fix  fur  le  maiftre  autel,  garnis 
ries  fort  proches  l'une  de  l'autre.  d'armoiries.  Les  deux  portes  de  reglife 

Cette  cérémonie  dura  l'efpace  trois  furent  aufli  tendues  de  drap  fie  velours 
jours ,  pendant  lefquels  l'effigie  de  ladi-  avec  armoiries  par  tout,  â  l'arrivée  du 
te  princefle  fut  fervie  au  dilner  par  fes  corps ,  qui  demeura  en  depoft  audit  lieu 
officiers,  comme  fi  elleeuft  efté  vivante,  fous  un  poifle  avec  l'ordre  fufdit. 
dont  les  chefs  d'office  portoient  des  rob-  Le  me  fine  jour  ij.  Juin  les  heraux 
bes  de  deuil,  les  uns  à  queue" ,  d'autres  ayans  des  robbesde  deuil  fie  leurs  cor- 
non  ,  avec  des  bonnets  carrez  en  la  tes  d'armes  par  deflus,  le  chaperon  aval 
tefte,  le  chapperon  avallc,  fie  tenans  quel-  lé  ,  tenans  leurs  baftons  dorez  &  por- 
ques-uns  des  baftons  couverts  decrefpe.  tans  des  tocques  en  la  tefte,  fuivis  du 

Le  roy  y  fut  le  dernier  jour  pour  jet-  roy  d'armes  marchant  tout  feùl ,  8e  après 
ter  de  l'eau  benifte  à  ladite  dame ,  ac-  luy  monficur  de  Roddes  grand'  maiftre 
compagne  de  meflieurs  les  princes ,  car-  des  cérémonies  aufli  tout  fcul,  veftu  d'une 
dinaux  ,  chevaliers  du  S.  Efprit  avec  robbe  à  grande  queue  portée  par  un  pâ- 
leurs ordres ,  marefehaux  de  France  fie  ge  j  après  lequel  cheminoient  fix  gen- 
officiers  de  la  couronne ,  tous  en  deuil  tiJ  shommes  veftus  de  robbes  aufli  de  deuil 
avec  des  robbes  trainantes.  fans  <jueuc  fie  portans  des  bonnets  car- 

Le  9.  Juin  le  roy  avoit  commandé  à  rez  j  fie  enfuite  defquels  alloient  13.  ju- 

meflieurs  de  la  ville  de  prendre  fie  fe  rez  crieurs  de  corps  fie  de  vins  de  cette 

veftir  en  demi  a  caufe  de  la  mort  de  la-  ville,  reveftus  de  robes  de  deuil ,  portans 

dite  dame ,  fie  leur  avoit  ordonné  à  cet  armoiries  devant  fie  derrière  •  furent  en 

effet  ,par  fon  brevet  dudit  jour,  la  fom-  cet  ordre  faire  la  proclamation  d'icelle 

me  de  1800.  livres  tournois ,  Ravoir  au  au  parlement  en  lagrand  chambre ,  à  la 

P.  des  M.  400.  liv.  aux  quatre  efche-  chambre  des  comptes ,  à  la  cour  des  ay- 

vins,  procureur,  greffier  fie  receveur,  des,  à  la  table  de  marbre,  au  chafte- 

chacun  zoo.  liv.  lec>  &  à  l'hoftel  de  ville ,  où  eftans  tous 

Le  Vendredy  15.  dudit  mois  de  Juin  audi t  hoftel  de  ville ,  ledit  fieur  de  Rod- 

le  corps  de  ladite  princefle  fut  mis  dans  des.  grand  -  maiftre  des  cérémonies  a 

un  chariot  d'armes  couvert  d'un  grand  prefenté  aux  fieurs  P.  des  M.  fie  E.  des 

poifle  de  velours  noir  trainant  jufques  lettres  de  cachet  du  roy  ;  leur  fit  la  fe- 

près  de  terre  par  deflus  les  roues ,  ayant  monce  pour  aflifter  en  corps  au  fervice 

une  croix  de  fatin  blanc  au  milieu  fie  fix  fie  prières  en  ladite  eglife  de  S.  Denis  le 

grands  efcuflbns en  broderie,led.  chariot  Mercredy  enfuivant.  Lefquelles  lettres 

rire  par  fix  chevaux  bardez  fie  houflez  ayant  efté  ouvertes,  en  a  efté  fait  lec- 

aulh  de  velours  noir  croifé  de  latin  blanc,  ture  tout  hault  par  le  greffier  de  ladite 

conduits  par  deux  cochers  couverts  de  ville.  Ce  fait ,  mefdits  fieurs  de  la  ville 

melme  5  à  cofté  duquel  marchoient  à  font  entrez  au  grand  bureau  où  ils  ont 

pied  cinquante  pages  tenant  chacun  un  pris  leurs  places  ordinaires ,  ledit  fieur 

flambeau  blanc  ardent  en  la  main.  De-  greffier  auflî  affis  fur  le  banc  vis-à-vis., 

yanc  fie  derrière  alloient  cous  les  oflL  Et  audit  fieur  de  Roddes  a  efté  baillé 

rang 
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rang  fie  feanee  dans  une  chaife  au  bouc 
d'enhaut  ;  le  roy  d'armes  ôc  heraux  ef- 
tant  debout.  Et  aufli-toft  lefdits  i}.  ju- 
rez  crieurs  de  corps  fie  de  vins  ont  fon- 
né  leurs  clochettes  par  trois  fois ,  Ôcce 
fait ,  l'un  defdits  crieurs  nomme  Maref- 
chal  a  fait  proclamations  qui  enfûiventî 
NOBLES  ET  DEVOTES  PERSON- 
NES. Priez  Dieu  pour  l'ame  de  «res- 
haulce ,  trcs-puiûante  ôc  cres-illuftre  prin- 
ceflè Marie  de  Bourbon  efpoufe  de  cres- 
haulc ,  cres-puiflanc ,  tres-illuftre&  mag- 
nanime Gafton  fils  de  France  frère  uni- 
que du  roy  duc  d'Orléans  ,  de  Chartres 
ôc  comte  de  Blois ,  princeflè  fouveraine 
de  Dombes,  ducheflé  de  Moncpenfier, 
de  Chateleraut  &  S.  Fargeau ,  Dauphi- 
né  d'Auvergne,  princeflè  de  la  Roche- 
Ïur-Yon ,  comtefle  de  Mortain  ,  de  Bar- 
iùr-Seyne,  de  Damfront  ôc  vicomtefle 
xl'Aulge ,  laquelle  trefpaflà  le  4.  de  ce 
prefent  mois  au  chafteau  du  Louvre  j 
ôc  pour  l'ame  de  laquelle  fe  feront  les 
iêrvices  fie  prières  à  l'eglife  S.  Denis  en 
France  lieu  de  là  fepulture ,  où  Mardy 
prochain  après  midy  feront  dites  vel- 

Î>res  8c  vigiles  des  morts,  pour  y  eftre 
e  Mercredy  fuivant  i  dix  heures  du 
matin  célébré  fon  fervice  folcmnel. 
Priez  Dieu  qu'il  en  ait  l'ame. 

La  difpofition  pour  le  fervice  fut  telle, 
que  le  choeur  de  ladite  eglife  de  S.  De- 
nis eftoit  tendu  de  deuil  comme  dellus 
avec  encore  un  lez  de  velours ,  fans  com- 
prendre les  chaifes  qui  eftoienc  couver, 
tes  de  drap  hault  &  bas  avec  des  par- 
terres ou  marche  pied ,  8c  aufli  depuis 
la  chapelle  ardente  jufques  au  grand 
autel. 

La  nef  de  ladite  eglife,  les  croifees, 
&  les  deux  principales  portes  eftoienc 
tendues  de  deux  lez  de  drap  avec  un 
lez  de  velours  par  deflùs  $  mais  devanc 
le  jubé  il  y  avoic  croisiez  de  drap  les- 
quels alloienc  jufques  au  hault  des  ef- 
chaffaux  qui  bordoienc  entièrement  le 
chœur  de  ladite  eglife. 

Les  trois  portes  fie  advenues  de  l'ab- 
baye furent  aufli  tendues  de  drap  feu- 
lement 8c  fans  velours.  Il  fut  mis  un  lez 
de  drap  à  l'entour  de  la  grande  fàlleoù 
fut  fait  le  feftin.  La  porte  de  l'efcalher 
pour  monter  aux  falles  où  s'aflemble- 
renc  mefdames  les  princeflês  fut  pareil- 
lement tenduë  d'un  lez  de  drap  avec 
un  lez  de  velours  deûus  j  comme  fem- 
blablement  ledit  efcallier  eftoit  tendu 
d'un  cofté  d'un  lez  de  drap  qui  alloit 
jufques  aux  deux  falles  haultes  de  ladi- 
te abbaye ,  lefqucUes  furent  entièrement 
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tenduës  de  deuil  pour  recevoir  lefdites  A 
princeflês ,  qui  veftirent  leur  grand  deuil 
dans  la  pente  làlle  fie  difnerent  en  la 
grande.  • 

Sur  tous  lefdits  draps  ôc  velours ,  tant 
à  l'eglife,  qu'aux  portes,  il  fut  mis  de* 
armoiries  en  quantité ,  avec  quelques 
grandes  aux  lieux  éminens,8c  plufieurs 
petites  fur  le  carton  de  fin  or  ôc  argent 
pour  attacher  aux  cierges  blancs  qui 
eftoient ,  tant  en  hault  Ôc  ez  environs 
du  grand  autel ,  que  Air  iceluy  £c  def- 
fus  ladite  chapelle  ardente }  &  y  fut  mis 
une  grande  quantité  de  cierges  de  cire 
jaulne  &  autour  du  choeur  le  long  des 
efchaftaux  ,  outre  ceux  qui  furent  mis 
le  long  des  grandes  triangles  qui  eftoient, 
tant  en  la  nef  de  ladite  eglife ,  que  aux 
deux  ailes  Ôc  croifées  d'icelle. 

Le  grand  autel  eftoit  richement  parc 
d'omemens  neufs  de  velours  noircroifé 
de  fatin  blanc  avec  efcuflbns  en  brode- 
rie aux  armes  dcMonfieurôe  de  feue 
Madame. 

Pour  laquelle  le  Mardy  19.  duditmois 
de  Juin  après  midy  les  vigiles  furent 
dites  fort  felemnellement  par  les  reli- 
gieux de  ladite  eglife  ,  où  monfieur  l'e- 
vefque  de  Cahors  officioit  pontificale- 
ment.  Les  fix  heraux  d'armes  fe  trou* 
verent  auxdites  vigiles  fous  la  chapelle 
ardente. 

Le  Mercredy  30.  dudit  mois  16x7. 
fur  les  fept  heures  du  matin  meflieurs 
de  la  ville  ôc  le  corps  d'icelle  font  par- 
tis dudit  hoftel  de  ville  pour  aller  audic 
S.  Denis  en  l'ordre  Ôc  en  la  forme  qui 
enfuit.- 

Premièrement  marchoient~  les  crois 
capitaines  des  archers  de  la  ville  à  che- 
val ôc  vcftus  de  noir ,  fuivis  de  dix-huit 
archers  à  pied,  veftus  de  leurs  cafaques, 
ayans  leurs  hallebardes  'en  main. 

Après ,  meflieurs  les  P.  des  M.  E.  gref- 
fier fie  receveur  veftus  de  deuil ,  à  Ra- 
voir meflieurs  les  prevoft  des  marchands 
fie  les  efchevins  qui  eftoient  de  judica- 
turc,  de  robbes,  6c  les  autres  aveelef. 
dits  greffier  fie  receveur ,  de  leurs  man- 
teaux à  manches  avec  leurs  chapeaux, 
eftans  tous  en  caroflès ,  où  eftoient  au* 
cuns  des  fleurs  confeillers  de  la  ville  Ôc 
quarteniers ,  fie  d'autres  qui  eftoient  à 
cheval.  Et  en  cet  ordre  font  arrivez  à 
la  porte  dudit  S.  Denis  où  fix  fergens 
de  la  ville  les  attendaient ,  veftus  de 
leurs  robbes  mi-parties,  fie  fe  font  mis 
au-devant  defdits  caroflès  a  pied,  fie  après 
lefdits  archers,  fie  toute  la  crouppefonc 
allez  defeendre  en  la  majfon  qui  leur 
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-  -eftoit  préparée,  mefme  y  ont  efté  con- 
duits par  leur  maiftre  d'hoftel  qui  les  y 
attendoit.  Et  auffi-toft  mefdits  fieurs  de 
la  ville  ont  envoyé  douze  defdits  archers 
avec  deux  defdits  capitaines -d  meffieurs 
•des  cours  fouveraines<jui  venoient  auffi. 
•d'arriver ,  pour  les  affifter. 

Et  environ  les  neuf  heures  font  tous 
allez  a  pied  de  ladite  maifon  en  l'eglife 
S.  Denis, 'marchans  ,  a  fcavoir  les  ar- 
<hers  les  premiers  ,  les  fergens  après , 
puis  ledit  heur  greffier  de  4a -ville  ieulj 
après,  mefdits  fieurs  les  P.  des  "M.  E. 
receveur,  confeillers  &  quarteniers.  Et 
«fiant  entrez  dans  le  chœur, 4e  lieute- 
•nant  dudit  fieur  de  ftoddcs  les  a  placez 
dedans  les  haultes  chaifês45c  au  lieu  qui 
iera  cy-après  declar-é.  Monfieur  le  pro- 
cureur du  roy  de  la  ville  n'y  eft  ok  pas, 
â  caufe  de  fon  indifpofition. 

Au  mcfme  inftant  les  fufdits  13.  jurez 
crieurs  s'aflenîblerent  au  lieu  à  eux  dé- 
figné  pour  eux  en  ladite  ville  de  ïaint 
Denis,  &  veftus  comme  il  eft  dit  cy- 
devant  firent  les  proclamation?  de  la- 
dite princefle  devant  le  grand  portail 
de  ladite  eglife ,  devant  le  chaftelet  6t 
devant  le  lieu  où  s'aflerobloient  les  grands 
•deuils,  qui  eftoient  mefdames  les  prin- 
cefies  de  Condé,  de  Conty  &  de  Soihons. 

Cela  fait,  lefdits  crieurs  conduirent 
en  ordre  &  cérémonie  lefdites  princeûes 
■du  fang  reprefentant  les  grands  deuils, 
iiçavoir  depuis  ledit  lieu  de  l'abbaye  où 
ils  fe  veftirent ,  prenant  le  grand  tour 
par  la  principale  porte  d'iceile  qui  va 
refpondre  en  la  grande  ruë,  jufquesen 
ladite  eglife  S.  Denis ,  entrans  par  le 
grand  portail  d'icelle.  En  laquelle  egli- 
le  fe  trouvèrent  un  peu  auparavant  mefl 
fieurs  des  cours  fouveraines ,  à  fçavoir 
ie  parlement ,  chambre  des  comptes  & 
cour  des  aydes ,  mefdits  fieurs  de  la  vil- 
le comme  dit  eft ,  &  monfieur  le  rec- 
teur de  l'univerfité  de  Paris  qui  fut  auffi 
prié  par  ledit  fieur  de  Roddes  d'affifter 
auxdkes  cérémonies  j  qui  prirent  tous 
leurs  places  dedans  le  chœur  comme  il 
«'enfuit  : 

A  fçavoir  meffieurs  du  parlement  en 
robbes  noires  dedans  les  haultes  chaifes 
en  entrant  à  main  gauche ,  commençant 
a  meffieurs  les  prefidens  qui  eftoient 
au  bout  d'en  hault  en  tirant  vers  Tau- 
tel,  6c  continuant  en  descendant  iufques 
à  la  porte  du  chœur, 

Meffieurs  de  la  chambre  des  comp- 
tes prirent  place  de  l'autre  cofté  du 
chœur  à  main  droite  &  au-deflbus  des 
qui  eftoient  reièrvees  pour  le 


grand  deuil.  Et  au-defTous  de  meffieurs 
des  comptes  fe  font  mis  metteurs  de 
la  cour  des  aydes.  Enfuira  furent  meC 
fieurs  les  P.  des  M.  E.  greffier ,  ficQlie] 
ques-unsde  meffieurs  les  confeillers  de" 
la  ville  qui  fe  mirent  fur  le  bord  j  b^x 
chaifes  balles  vis-à  vis  meffieurs  de  la 
ville eftoient  les  quarteniers.  Après  mef_ 
-fieurs  de  la  ville  eftoient  meffieurs  le 
redeur  &  officiers  de  l'univerfité  Mef 
fieurs  des  cours  fouveraines  &  meffieurs 
de  la  vdle  eftoient  veftus,  comme  dit 
•dt,  de  noir  en  leurs  habits  &  robbes 
d'ordinaire,  le  bonnet  carré  }  &  les  ef 
chevins  ,  greffier  &  receveur  qui  n'efî 
toient  de  judicature  avoient  leurs  man. 
teaux  a  manches  de  deuil  &  leurs  bon- 
nets de  velours  noir. 

Monfieur  le  duc  de  Guife  fe  trouva 
femblablement  dans  le  chœur  revenu 
d'une  robbe  à  grande  queue ,  furlaquelle 
eftoit  fon  collier  de  l'ordre  du  S.  Efprit, 
fuivi  de-monfieur  le  prince  de  Joinville 
fon  fils  frereMeladeffunte,  auffi  veftu  ♦ 
d'une  robbe  de  deuil  à  queue ,  &mon-  *iK 
heur  de  Chevreufe  veftu  de  mefmemon-  Cl'^*- 
dit  fieur  de  Guife.  j beffc  * 

Et  environ  l'heure  de  midy  lefdites  da-  ^«'i**» 
•mes  princefTes  vindrent  prendre  leurs  „  n°°K-4 
places  dedans  le  chœur  en  l'ordre  qui  £ 
enfuit  :  Moatft^s/ 

Premièrement  cheminoient  deux  à  IZkA 
•deux  les  zy.  jurez  crieurs,  leurs  clochet-  «»*i«<« 
tes  à  la  main ,  qu'ils  fon  noient  inceûam- 
ment.  ^  à«;<„ 

Après ,  ^00.  pauvres  reveftus  de  deuil 
tenans  chacun  une  torche  ardente  de 
deux  livres  pièce  avec  armoiries. 

En  fuite  alloient  les  mefmes  officiers 
-de  Madame  deux  à  deux  ,  veftus  de 
deuil. 

Après  marchoient  les  chefs  d'office 
de  Monfieur  car  ceux  de  Madame  ne 
voulurent  point  dieminet  en  rang, ains 
fe  rendirent  à  l'eglife  }  tous  lefquels  por- 
tèrent robbes  de  deuil  avec  le  chape- 
peron  avalé  dans  le  col  &  des  bonnets 
carrez  en  la  tefte,  tenans  chacun  leurs 
baftons  d'office. 

Enfuke  de  ce  marchoit  feul  monfieur 
de  Kouville  chevalier  d'honneur  &  nom- 
mé par  le  roy  pour  chef  du  convoy, 
veftu  comme  ceux-cy  ,&avoit  une  queue 
à  là  robbe  portée  par  un  page. 

Après  alloient  les  heraux ,  &  le  roy 
d'armes  feul ,  veftus  comme  cy-devant 
aux  proclamations ,  finon  qu'ils  avoient 
le  chaperon  en  forme  fur  la  tefte  *  cou-  ^ 
vert  de  crefpe.  *  k  ^*t0" 

Après  ctemwokfeul  le  lieutenant  de 

mqp/ieur 
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monfieur  de  Roddes  ayant  une  robbe       Vis-a-vis  d'eux,  à  main  droite,  y  avoit  An 

à  petite  queue,  le  chaperon  avallé,fic  une  credence  parée  à  l'ordinaire, 
un  bonnet  carre  fur  la  tefte.  Enfuite  du-       Plus  bas ,  au  pied  des  marches  dudic 

quel  marchoit  auffi  ièul  ledit  fieur  de  autel  contre  la  fepulturc  du  feu  roy  y 

Roddes  grand  maiftre  des  cérémonies*  fut  mis  deux  rangs  de  formes  couvertes 

faifant  porter  la  queue  de  fa  robbe  par  de  noir ,  où  fe  placèrent  a  celle  de  de- 

des  pages ,  &  laquelle  trainoic  dans  i'e-  vant  onze  evcfques  reveftus  de  leurs  ro- 

giife.  chets  fit  camail  ,ôt  derrière  eux  plufieurs 

Après  fuivoient  mefdames  les  prin-  abbez ,  aumofniers  fie  ecclefiaftiques. 
celles  en  leur  rang,  à  fçavoir  madame      De  l'autre  cofté  vis-à-vis  il  y  avoit 

la  princeflè  de  Condc ,  madame  la  prin-  encore  deux  rangs  de  formes  couvertes 

celle  de  Conty  Ôc  madame  la  comteflè  de  noir ,  pour  les  ducs ,  pairs ,  maref- 

de  SoiÛons ,  voilées  ^creveftucs  de  leurs  chaux  de  France  fit  feigneurs  de  marque, 
robbes  de  grand  deuil  à  queuërrainan-      Au-deûous ,  tirant  vers  la  herfe  du 

te ,  conduites  chacune  par  deux  gen-  chœur ,  d'un  cofte  &  d'autre ,  y  avoit 

tilshommes  qui  les  tenoient  par  la  mainj  encore  deux  rangs  de  longues  formes 

vertus  d'habits  &  manteaux  de  deuil.  avec  plufieurs  fieges  couverts  auffi  de 

Et  enfuite  marchoit  grande  quantité  noir ,  où  fc  placèrent  ,  fçavoir  à  main 

de  noblcffe.  droite  du  cofté  des  princeflës,  leurs- da- 

Eftant  arrivées  au  chœur  prirent  leurs  mes  d'honneur  -y  fie  de  l'autre  cofté  a 

places ,  à  fçavoir  madame  la  princeflè  main  gauche  plufieurs  gentilshommes 

de  Condé  la  première  aux  haulteschai-  avec  quelques  officiers  de  feu  madame, 
fes  en  tirant  vers  l'autel ,  à  main  droite       Aux  deux  coftez  de  la  herfe  fie  cha- 

en  entrant  dans  le  chœur  j  madame  la  pelle  ardente  y  avoit  deux  longues  for- 

princeffè  de  Conty  après  elle  ;  fit  enfuite  mes  couvertes  de  deuil,  où  fe  mirent 

madame  la  comteflè  de  Soiflbns.  plufieurs  gentilshommes  fie  officiers  de 

Proche  fit  au-deffbus  défaites  princef-  Monfieur  fie  de  Madame,  tous  reveftus 

fess'eft  mis  mondit  fieur  le  duc  de  Gui-  de  deuil  comme  defliis. 
fe.  Après,  monfieur  le  prince  de  Join-      Et  aux  quatre  coins  de  ladite  chapelle 

*  ville  fon  fils.  Et  après,  mondit  fieur  le  y  avoit  quatre  efcuyers. 

duc  de  Chevreufe.  JLesfixheraux  d'armes  eftoient  fur  des 

Proche  ôc  au-dcfïbus  d'eux  ,  meffieurs  efeabeaux  fous  icelle  chapelle  ,  proche 

de  la  chambre  des  comptes ,  cour  des  les  fix  chandeliers, 

aydes  fie  meffieurs  de  la  ville  ,  comme  Aux  deux  coftez  du  cercueil ,  fur  un 

&t  cft.  carreau  de  velours  violet  parfemé  de 

Et  eft  à  noter  que  meffieurs  les  gene-  fleurs  de  lis  d'or  fut  mis  une  couronne 

raux  des  monnoyes  fie  du  chafteletn'y  ducale,  le  tout  couvert  de  crefpe.  Au- 

furent  point,  n'en  ayant  efte  priez  ni  eu  deflbus  y  avoit  un  efeabeau  fur  lequel 

aucunes  lettres  du  roy.  éftoit  un  benoifticr  d'argent. 

Comme  auffi  cft  à  noter  qu'en  pareil-  Et  plus  bas,  tirant  vers  le  jubc,  hors 
les  occafions  meffieurs  de  la  cour  de  fie  derrière  ladite  chapelle ,  y  avoit  un 
parlement  avoient  toujours  accouftumé  fiege  auffi  couvert  de  noir ,  où  s'eft  affis 
de  prendre  leurs  places  dans  les  haul-  le  fieur  de  Rouville  chef  du  convoy 
tes  chaifes  du  cofté  à  main  droite  en  Et  devant  ledit  cercueil ,  aux  pieds  d'i- 
entrant  dans  le  chœur  proche  fie  au-def-  celuy  ,  fut  mis  une  petite  table  couver- 
fous  du  grand  deuil,  fie  meffieurs  des  te  d'une  nappe  de  lin  en  forme  deerc- 
comptes,  fiec.  de  l'autre  cofté  >  8e  m'ef-  dence,  fur  laquelle  eftoient  deux  chan- 
tonne comment  ils  ont  pris  cette  fois  deliers  d'argent  doré  garnis  de  cierges 
la  main  trauen  c ,  finon  que  je  croy  qu'ils  avec  une  croix  au  milieu  ,  fie  joignant 
ne  fe  font  pas  voulu  mettre  au-deflbus  ladite  table  y  en  avoit  une  autre  cou- 
J*  defdites  princeflës.  *  verte  de  mefme  hors  de  la  chapelle  ar- 
il     Refte  à  parler  des  feances  de  mef-  dente  }  fur  le  devant  d  icelle  a  elté  mis 

*  fleurs  les  evefques ,  ecclefiaftiques ,  ducs  le  grand  manteau  royal  de  Madame  four- 
&  pairs>  ré  d'ermines  moucheté ,  avec  le  bord  a 

Proche  l'autel ,  du  cofté  où  fe  dit  I'e-  l'entour.  La  queuë  dudit  manteau  eftoit 

vangile,  y  avoit  une  chaifeà  bras  U  eftenduc  le  long  du  chœur  environ  trois, 

quatre  fieges  couverts  de  noir  pour  mon-  aulnes ,  tirant  vers  le  grand  autel, 

fleur  l'evefque  de  Cahors  qui  fit  l'offi-  Au  bout  de  ladite  queuë  a  efté  mis  un 

ce ,  pour  le  diacre ,  foudiacre ,  &  les  deux  fiege  pour  ledit  fieur  de  Roddes ,  &  à 

aumolniers  fervans  à  l'autel.  main  gauche ,  un  peu  plus^ avant ,  eftoit 
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fon  lieutenant  tenant  un  bafton  <le  ve-      Comme  aufli  eft  inotèr  que  ledit  fieu 
lours  noir  à  la  main.  rêveur  &  officiers  de  l'univerfitc  ne  d  l 

Chacun  ayant  pris  place  comme  dît    nerent  en  ladite  grande  fallc  avec  les  * 
eft,  la  méfie  commença  en  mufiquepar    très  compagnies,  d'autant  qu'il n'v  a 
les  chantres  du  roy  qui  eftoient  fur  un   point  de  place  5  mais  l'on  les  mena  dï 
efchaffault  à  main  gauche  près  l'autel,   ner  dans  une  autre  petite  falle  fepari 

Les  trois  princelïes  du  fang  furent  a  " 
l'offrande  les  premières  ,  &  après  elles    Les  prevofi  des  marchands  &  Efcbevitu 
meffieurs  de  Guife ,  de  Joinville  &  de      mettent  la  première  pierre  au  baPAmm 
Chevreufe  ,  tous  ayans  des  cierges  à  la  du  collège  des  Je/aites 

main  de  cire  blanche ,  où  à  chacun  y 

avoir  un  efcu  d'or.  U  Mardy  r.  Aouft  ,*l8.  Sur  les 

Apres  1  offrande  a  efte  faite  par  mon-    J^/  onze  heures  du  matin  meffieurs  les  A"' "* 
fieur  l'evefque  de  Nantes  Poraifbn  fu-    P.  des  M.  E.  -&  greffier  de  la  ville  ef 
nebre  }  &  eftant  dite  &  la  méfie  ache-    tant  au  bureau ,  y  font  venus  les  rêve 
vée ,  quatre  evefques  veftus  pontificale-    rends  pères  Ignace  Armand  Louis  lê 
ment  font  venus  fe  placer  fur  des  fieges    Mairar ,  Jacques  Saillant ,  Pierre  Rover 
mis  exprès  couverts  de  deuil  aux  quatre    Louis  PAllemant  &  Jean  B  Machaulr* 
coins  de  la  chapelle  ardente  en  dehors,    tous  Jcfuires ,  auxquels  avant  par  mefdits 
avec  celui  qui  officioit  au  milieu  d'eux    fîeurs  fait  bailler  place  &  feance  iceux 
fur  un  autre  fîege  devant  où  cftoit  le   pères  ont  dit  &repre/enté  l  mefd'fieurj 
heur  de  Rouville  ,  pour  y  faire  autour    que  les  logemens  de  mefdits  fieurs  pour 
du  corps  les  cérémonies ,  afpcrfions  &   leur  collège  de  Clermont  fis  en  cette  vil 
encenfemens  ordinaires  de  la  fepulture   le  rue  S.Jacques  eftans  comme  ils  font 
a  la  manière  des  roynes.  Lefquelles  ef-    fort  vieils  &  caducques ,  ils  font  con 
tant  finies,  le  corps  de  ladite  princefTc    traints  &  parneceffité  de  les  faire aba 
defrunte  fut  porté  par  fes  officiers  dans    tre  &  démolir  &  faire  d'autres  logemens 
Je  caveau  des  cérémonies  proche  celuy    8c  baftimens  neufs  pour  y  loger  leurs 
du  feu  roy  Henry  le  grand  >  où  eftant,    efchohers  5  auxquels  baftimenî  ils  font  • 
tous  les  chefs  d'office  furent  appeliez   prefts  d'y  faire  travaillerfuivant  les  plans 
par  un  herault  &  mirent  leurs  baftons   &  deflèins  qui  en  ont  cfté  dreûez  mais 
dans  ledit  caveau  ,  fignifiant  par  cette    auparavant  venoient  faire  la  femonec 
-action  qu'ils  eftoient  depourveus  de  leurs   &  une  tres-humblc  fupplication  à  certe 
charges  par  la  mort  de  cette  grande    compagnie  d'y  vouloir  mettre  &  pofer 
damc-  la  première  pierre. 

Durant  ce  remp5-ld  le  Libéra  avec  le       Auxquels  mondit  fieur  le  prcvoftdes 
Beprcfundis  furent  chantez  en  mufique   marchands  par  l'advis  de  la  compagnie 
tort  iolemnellement ,  lefquels  eftant  fi-    a  refpondu  [qu'ils  eftoient  les  bien  ve- 
nis ,  toute  l'afTemblée  fe  rerira  en  l'ab-    nus  -,  que  la  ville  eftoit  difpofee  de  fi- 
f  'f  „  tisfaire  officieufement  à  leur  defir,tanc 

tt  furent  mefdits  fieurs  des  cours  fou-  par  la  confiderarion  de  leur  mérite  par- 
verames  &  meffieurs  de  la  ville  conduits  ticulier ,  que  pour  ce  qu'elle  doit  aux 
dans  une  grande  falle  où  le  feftin  eftoit  grands  exercices  des  bonnes  lettres  qui 
préparé  pour  chacune  compagnie ,  &  y  fe  font  audit  collège  ,  pour  ce  leur  pro- 
eut  deux  tables  enfuite  l'une  de  l'autre  met  de  le  vifiter  Mardi  prochain , Tans 
pour  mefdits  fieurs  les  P.  des  M.  E.  gref-  cérémonie  ncanrmoins  &  fans  archers; 
her ,  receveur,  confeillers &  quarteniers,  ce  qu'elle  n'entreprend  jamais  fans  let- 
qui  difnerent  tous  enfemblement.  Et  très  du  roy.  ■ 
après ,  chacune  compagnie,  qui  eftoit  Et  le  Mardy  8.  jour  dudit  mois  161S. 
conduite  par  les  archers  de  la  ville ,  fu-  de  relevée  mefdits  fieurs  les  P.  des  M. 
rent  jetter  de  l'eau  benifte  fur  le  corps  &  E.  avec  le  procureur  du  roy ,  greffier 
de  ladite  deffunte  &  rcceveur  de  ladite  ville  fe  Lttranf-  - 

serait ,  mefdits  fieurs  des  cours  fou.  portez  audit  collège  de  Clermont  ru« 
verames  &  meffieurs  de  la  ville  s'en  font  S.  Jacques,  où  ils  ont  mis  &  pofe  la 
revenus  a  Pans  chacun  feparément  &  première  pierre  dêfdits  baftimens  félon 
fans  aucun  ordre.  f.ordre  &  ainfi     ^  cnfujt  avec  tûUtce 

fct  eft  a  noter  que  pour  lors  monfieur    qui  s'eft  pafTé  en  ladite  adion. 
e  procureur  du  roy  de  la  ville  n'a  affifté  à       Premièrement  mefdits  fieurs  delà 
ladite  cérémonie ,  parce  qu'U  eftoit  ma-   ville  ont  fait  faire  des  médailles  d'argent 

&  de  cuivre ,  où  d'un  cofté  eft  gravé  la 

figure 
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&  à  l'entour  y  eft  efcric    où  eftans ,  font  venus  au-devant  d'eux 

le  pere  Ignace  Armand  principal  affifte 
de  plus  de  zj.  ou  30.  des  pères  Jcfuites, 
&  eftans  dans  la  cour ,  une  multitude 
d'enfansfic  efcholliers,  tant  grands,  que 
petits,avcc  grandes  acclamations  de  joye 
ont  crié  à  haute  voix  &  par  plufieurs 
fois  :  Vivat. 

Et  aufii-toft  lefdits  pères  les  ontme- 


figure  du  roy 

ces  mots  :  LOUIS  XIII.  ROY  DE 
FRANCE  ET  DE  NAVARRE  &  de 
l'autre  cofté  y  font  les  armes  de  la  ville, 
ficàJ'enrourycftefcriuDE  LATROI- 
SIESME  PREVOSTE'  DE  MESSIRE 
NICOLAS  DE  BAILLEUL  PRESI- 
DENT AU  PARLEMENT. 

Lefdits  fieurs  de  la  ville  ont  fait  pre- 


An.  iiSiI. 


g   J-  '  — .... 

parer  une  pierre  de  marbre  noir  où  ils   ne*  fie  conduits  au  lieu  &  endroit  qui 
ont  fait  eferire  &  graver  en  lettres  d'or    eftoit  préparé  pour  mettre  ladite  pre- 
mière pierre,  fit  où  eftoit  ledit  Guillain, 
fie  là  mondit  fieurlc  P.  des  M.  a  mis  8c 

f>ofé  ladite  première  pierre  ,  fie  furicelle 
adite  pierre  de  marbre  gravée  en  let- 
tres d'or.  Plus  y  a  fait  mettre  quatre 
defdites  médailles  d'argent.  Laquelle 
pierre  de  marbre  &  médailles  ont  efte 
recouvertes  d'une  grande  pierre  détaille 
qui  a  efté  maçonnée  par  le/dits  fieurs 
P.  des  M.  E.  procureur  du  roy ,  greffier 
fie  receveur  de  la  ville,  les  uns  après 
les  autres  -,  auxquels  ledit  Guillain  a  pre- 
fenté  la  truelle  d'argent  avec  le  mor- 
tier qui  eftoit  dans  un  baûm  d'argent, 
&  après  ont  auflî  l'un  après  l'autre  rrap- 
pé  dcilus  d'un  marteau  d'argent  pareil- 
lement à  eux  prefenté  par  ledit  Guillain. 
Et  ce  pendant  y  avoit  une  mufique  dou- 
ce j  fie  tous  lefdits  efcholliers  ont  recom- 
mencé à  crier  :  Vivat. 

Ce  fait ,  meldits  fieurs  de  la  ville  ont 
efté  menez  Se  conduits  par  ledit  pere 
Ignace  fie  autres  jufqucs  dans  la  grande 
cour  de  derrière  ,  où  y  avoit  un  petit 
théâtre  prépare  fie  rapide ,  devant  lequel 
lefdits  fleurs  P.  des  M.  fie  E.  procureur 
du  roy  ,  greffier  fie  receveur  fe  font  aflis 
dans  chacun  unechaifé;  Si  en  mefme- 
temps  fe  font  prefentez  fur  ledit  théâ- 
tre quelques-uns  des  efcholliers  veftus 
en  mariniers  ,  tres-gentils ,  tenans  cha- 
cun un  aviron  peint  en  la  main ,  qui  ont 
fait  de  tres-belles  déclamations  à  la 
louange  de  la  ville,  tant  en  vers  Latins, 
que  François ,  dont  toute  la  compagnie 
a  efté  fort  contente  fie  fatisfaite.  Apres 


ce  qui  enfuit  : 

INSCR1PTIO  PRIMI  LAPIDIS. 
LUDOVICO  XIII.  FOELICITER 
REGNANTE. 
ILLUSTRISSIMUS 
D.  NICOLAUS  DE  BAILLEUL 
EQUES  REGIS  CHRISTIAN1SS.  A 
SANCTIORIBUS    CONSILIIS  IN 
SUPREMA  SENATUS  CURIA  PRi£- 
SES  PR^ETOR  URBANUS. 

VIRI  CLA1USSIMI  ^EDILES 
PETRUS  PARFAIT  URBIS  CON- 

SILIAR1US. 
DIONYSIUS  MAILLET  IN  CURIA 

PATRON  US. 
AUGUSTINUS  LE  ROUX  IN  CU- 
RIA  PR^ESIDIALI  CONSI- 

LIARIUS. 
NICOLAUS  DE  LAISTRE  CIVIS 
PARIS 

VIRI  CLARISSIMI. 
GABRIEL  PAYEN  IN  ELECTOR. 
CURIA  PRISES  ET  URBIS 
REGIUS  PROCURATOR. 
GUILLELMUS  CLEMENT  URBI 

A  SECRETIS. 
CAROLUS  LEBER  DOMINUSDE 
M  A  LIT  I  A  LARGITIONUM 
URBICARUM  PR/EFECTUS. 
AUSPICATO  PRIMUM  LAPIDEM 
AD  HUJUS  DOMUS  SOCIETATIS 

JESU  FUNDAMENTUM 
MENSE  AUGUSTO  ANNODOMI- 
NI  M.  DC.  XXVIII.  POSUERUNT. 

Ce  mefmc  jour  8.  Aouft  fur  les  deux 
heures  de  relevée  mcfdits  fieurs  de  la 


ville  ont  envoyé  maiftre  Auguftin  Guil-  lefquels  jeux  lefdits  fieurs  de  la  ville  ont 
lain  maiftre  des  œuvres  de  la  ville  au-  efte  conduits  par  lefdits  percs  Jefuites 
dit  collège  de  Clermont  pour  voir  fi  tout  dans  une  falle  où  on  leur  a  prelenté  la. 
eftoit  préparé  pour  mettre  ôcpofer  lad.  collation.  Apres  laquelle  fe  font  encore 
première  pierre  auxd .  baftimens  ,fie  ayant  prefentez  deux  jeunes  efcholliers  qui  ont 
rapporté  que  tout  eftoit  preftfie  que  l'on  recité  plufieurs  vers  François  fur  le  Iu- 
les attendoit ,  aulfi-toft  lefdits  P.  des  M.  jet  deldits  vieils  baftimens  8e  de  la  re- 
E.  procureur  du  roy,  greffier  Se  rece-  paration  d'iceux,  fie  aufli  à  la  louange 
weur  de  la  ville,  fans  autre  apparat  ni  de  la  ville, 
cérémonie ,  font  entrez  dans  un  carofle       Ce  fait ,  lefdits  fieurs  de 


fie  font  partis  dudit  hoftel  de  ville,  fui- 
vis  d'un  autre  caroflè ,  fie  font  allez  au- 
dit colIegê^Hcs  Jefuites  dit  de  Clehnwt, 
Têmll.Fm.ZJJ. 


a  ville  s'en 
font  retournez  audit  hoftel  de  ville, 
avec  remerciement  de  part  fie  d'autre. 
Et  le  Vendjrcdy  xi.  jour  dudit  mois 
Ddddij 
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Ut^~   d'Aouft  1618.  font  venus  au  bureau  de 
la  ville  meilleurs  les  recteur  ,  doyens, 
procureurs  &  fuppofts  de  l'univerfité  de 
Paris ,  affiliez  de  leurs  bedeaux  portails 
malles,  qui  ont  remonftré  à  meffieurs 
les  P.  desM.&E.  y  eftans,  qu'ils  avoienc 
eu  advis  que  Mardy  dernier  ils  s'eftoient 
tranfporcez  au  collège  de  Clermont  rue* 
S.  Jacques  pour  y  mettre  &  pofer  la  pre- 
mière pierre  d'un  baftiment  que  les  pref 
très  &  clcholliers  d'iceluy  collège  y  font 
idiffier,  &  ce  par  l'artifice  defdits  du 
collège ,  leur  ayans  celé  leur  defléin,  qui 
eft  de  fe  prévaloir  &  fer vir  de  cette  ac- 
tion  ,  comme  n"  elle  eftoit  faite  par  le 
corps  de  cette  ville ,  pour  faire  croire 
à  la  pofterité  que  leur  collège ,  à  l'efta- 
bluTement  duquel  cette  ville  s'eft  oppo- 
fée  dez  l'année  1564.  eft  maintenant  au- 
•torifé  par  adveu  public  d'icelle  ,  voire 
mefme  fondé  &  bafti  de  lès  deniers, 
comme  auffi  pour  éluder  la  délibération 
renouvellée  le  31.  May  ,  portant  que 
cette  ville  interviendra ez  caufes  de  l'unie 
verfité  &  fe  joindra  avec  elle  pour  em. 
pefcher  les  eftabli  démens  des  collèges 
que  ceux  de  cette  focieté  entreprennent 
de  faire  j  lequel  artificieux  delïein  pa- 
roift  mefme  dez-à.prefent  par  un  livre 
que  lefdits  du  coliege  de  Clermont  en 
ont  fait  imprimer  &  fait  vendre  publi- 
quement,  enfernble  par  plufeurs  autres 
pièces  qu'ils  divulguent  &  font  publier, 
&  davantage  pour  employer  à  l'advenu* 
le  nom  de  cette  ville  pour  couvrir  ce 
qu'ils  font  journellement  contre  les  ar- 
rcfts  de  la  cour  }  ce  que  lefdits  fleurs 
redeux,  doyens,  procureurs  &  fuppofts 
ont  cru  &  croient  n'cftre  félon  l'inten- 
tion de  cette  ville,  quand  ce  ne  feroit 
que  parceque  l'univerfité  en  fait  la  troi- 
fiémc  partie  &  travaiUe  inceûammcnt 
depuis  800.  ans ,  pour  le  bien  &  déco- 
ration d'icelle ,  à  l'inftrudion  de  la  jeu- 
neflè ,  fans  jamais  avoir  efté  à  charge  à  la 
ville ,  ni  l'avoir  importunée  d'un  fcul  de 
mer  pour  l'éreérion  d'aucun  de  les  collè- 
ges,* eftant  contentée  des  fondations  qui 
ont  efté  rakes  de  temps  en  teraps  par  au- 
tres moyens ,  &  employans  encore  à  prê- 
tent pour  l'entretien  de  l'exercice  cz  bon. 
nés  lettres  &  faine  dodrine  lès  fonda, 
tions ,  encore  qu'elles  ne  foientfairesque 
pournourrir  &  élever  de  pauvres  efcU 
liersque  l'on  appelle*»*^,,  ,  de  diverfes 
provinces  ,  pour  l'entretien  defoucls 
prefque  tous  les  collèges  ont  efté  fon- 
dez ôc  eftabiis.  Et  ont  lefdits  fieurs  rec- 
teur ,  doyens  procureurs  &  fuppofts  m 
lefdits  Jfcut,  P.  des  M.  &  E.  X 
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vouloir  déclarer  par  acte  quel  a  tfe 
leur  motif  &  intention  ,  &  2  par  ™ 

du  coliege  de  Cleniwnr ,  ciucmblc  par 
es  médailles  qu.  ont  eftépareux  „£ 
ledit  jourauxtondemens  dud.tcolW 
portans  d'un  cofté  l'lraagc  du  roy  avec 
linfcnpnon:  LUDOVIOJ5  XIII  r» 
G.FAANCORUM  ETNAVARRo 
RUM  REX.  &  de  l'autre 
qui  font  les  arme  s  de  la  ville,  avec*! 
icnption  :  DE  LA  PREVOsYp  nî 
MESSIRE  NICOLAS  DE  BAILLFuf 
PRESIDENT    AU  PARLEMENT 
1618.  ils  ont  entendu  donner  cet  avan- 
tage  auxd,ts  du  collège  de  Clennont 
de  s  en  prévaloir  contre  l'univerfité  & 
de  pouvoir  dire  ,  comme  desja  tfs  j'ea 
vantent  par  tout,  que  lefdits  fourra 
fa  viJle  font  fondateur»  &  patrons  de 
leurdit  collège,  ou  l'ad vouer  &  auco. 
nier  eu  aucune  façon,  au  prejudicedes 
oppoftnons  cy.  devant  formées  &  des 
interventions  de  cette  ville  contre  les 
eflablifîèmem  de  leurs  collèges 
_  A  quoy  mondit  fieur  Je  P.  des  M  a 
fait  refponfe  que  la  ville  prenoit  en 
très-bonne  parc  la  remonftrance  de  la- 
dite univcrlké  }   que  les  refTentimcns 
qu  elle  donnoit  de  l'adion  paflee  ef- 
toient  receus  comme  des  preuves  &  des 
marques  de  fon  aftedion ,  laquelle  la 
ville  afluroit  eftre  réciproque,  n'ayant 
pas  creu  en  l'action  d»nt  il  s'agilToit  don- 
ner aucun  ombrage  contraire  -,  la  pre- 
mière pierre  dont  il  s'agit  ayant  efté 
miiè  fans  cérémonie  ,  fans  marque  de 
magiftrat ,  &  par  un  fîrople  office  de 
particuliers.  Qu'elle  fçait  ce  qui  eft  deu 
à  l'univerfité.  Lui  départir»  toujours 
très- volontiers  fon  afredion  &  protec- 
tion, tant  ez  caufes  où  elle  eft  cy-de- 
vant  intervenue ,  qu'ez  autres  où  elle 
interviendra  pour  féconder  lès  bonsdei 
feins.  Déclarant  la  ville  d'abondant, 
pour  le  contentement  d'un  corps  fi  cé- 
lèbre, que  ce  qui  s'eft  pane  en  cette 
occafion  a  efté  fans  aucune  intention 
de  préjudicicr  à  fès  droits,  libertez, 
immunitez,  caufes  &  privilèges;  ce  qu- 
elle luy  fera  connoiftre  quand  befoin  ' 
fera,  &  qu'elle  ne  confervera  jamais 
moins  que  fes  propres  interefts.  A  bien 
contentement  que  ledit  ftcur  redeurfe 
foit  venu  cfclaircir  d'un  tel  fait ,  qui 
s'eft  pafîë  tout  autrement  qu'on  ne  wy 
a  fait  entendre,  &  auquel  ladite  uar- 
verfîté  n'a  receu  aucun  préjudice.  Ùc 
qaoy^  \efdit9  rfîeurs  redeur ,  doyens  , 
procureurs  &•  fuppofts  ont  tres-Iluflfe 
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bleraent  remercié  lefdits  fleurs  de  la 
ville.  Fait  lefdits  jour  &  an  que  deflus. 


Te  Deum  ,  rejottiflances  &  réception  du 
roy  après  U  reduflion  de  U  ville  de 
U  Rochelle. 

LE  Lundy  xxx.8cpenultiefme  jour 
d'Odobre  m.  dc.  xxvm.  environ 
les  fept  heures  du  foir  eft  arrivé  en 
cette  ville  un  courrier  à  la  roine  mere 
de  la  part  du  roy  eftant  au  fiegede  la 
Rochelle  ,  lequel  a  apporté  nouvelles 
que  ladide  ville  de  la  Rochelle  eftoit 
reduiaeen  l'obcyflance  du  roy.  Laquelle 
dame  roy  ne  l'a  auflitoft  mandé  à  M.  le 
prefldent  Sanguin  fleur  de  Livry  pre- 
voft  des  marchands  -t  mefme  luy  a  en- 
voyé le  courrier.  Et  auflitoft  Icfdidcs 
bonnes  nouvelles  fe  font  répandues  par 
la  viilc  ,  donc  tous  les  bourgeois  8c  ha. 
binm  ont  •'.•i.i  faire  des  feux  de  joye 
vu-  !  «es  rues  avec  mille  acclama- 
ujus  de  joye  ,  crians  vive  le  roy  ÔCc. 

Le  Jêudy  u.  Novembre  fuivant  fur 
les  quatre  heures  de  relevée  M.  le  che- 
vallier de  S.  Simon  eft  arrivé  en  cette 
ville  venant  de  la  Rochelle,  quia  ap- 
porté des  lettres  miflïvcs  du  roy  adref- 
iantes  à  meilleurs  les  P.  des  M.  ôc  E.  def- 
«uelles  la  teneur  enfuit  : 

DE  PAR  LE  ROY.  Tres-chcrs  St 
bien  amez.  Enfin  Dieu  nous  a  faid  la 
grâce  de  nous  donner  le  bon  fuccez 
que  nous  avions  attendu  de  noftre  cn- 
treprife.  Les  habitans  de  noftre  ville  dc 
la  Rochelle  ont  eu  recours  à  noftre 
clémence  comme  à  leur  fcul  refuge ,  8c 
fe  font  rendus  à  la  veu«  de  l'armée 
des  Anglois  ,   quoiqu'ils  ,en  euflent 
infques  alors   attendu  un  grand  fc- 
cours.  Nous  les  avons  receus  Ôc  traic- 
tex  comme  nos  fubjeds ,  qui  mordirent 
une  grande  repentance  de  leurs  faultes 
paflees ,  8c  qui  proteftent  pour  l'advenir 
une  inviolable  fidélité  8c  obeyflànce. 
Ce  jourd'huy  nous  avons  faid  encrer  nos 
trouppes  en  noftredide  ville ,  à  intention 
d'y  taire  noftre  entrée  en  perfonne  dans 
on  jour  ou  deux.  Dequoy  nous  avons 
bien  voulu  vous  donner  advis  par  le 
chevalier  de  S.  Simon,  que  nous  vous 
depefehons  exprès ,  avec  la  copie  des 
articles  que  nous  avons  accordez  auf- 
dids  habitans  ,  par  lefquelles  vous  lerez 
informé  dc  ce  qui  eft  plus  confidera- 
tfle  en  la  redudion  de  cette  place ,  dc 
laquelle  nous  ne  doubtons  point  que 
vous  ne  receviez  comme  nos  bons  8c 
fidels  fervitcurs  une  grande  joye  &  ne 


rendiez  avec  nos  autres  fubjeds  grâces  ^  ^  fc 
publiques  à  Dieu  de  l'afliftancc  qu'il 
nous  a  départie  en  cette  occaibn  ,  avec 
toutes  les  dcinonftrations  de  joye  que 
mérite  tin  fuccez  fl  important  au  repos 
de  cet  eftat  8c  au  publicq.  Donné  au 
camp  devant  la  Rochelle  le  xxx.  Oc- 
tobre m.  dc.  xxvm.  S.-ffiè  y  LOUIS» 
Et  au.dejfouis  ;  Le  Beauclerc.  Et  am 
dot  eft  ef  ripti  A  nos  tres-chers  Si  bien 
amez  les  prévoir  des  marchands  8c  c£» 
chevins  de  noftre  bonne  ville  de  Paris. 

Le  lendemain  du  matin  troiflrfmc  jour 
dudi«ft  mois  de  Novembre  mefdiâs  fleurs 
les  prevoft  des  marchands  8c  efchevins 
8cc.  fe  font  trouvez  à  l'hoftel  dc  la  vil- 
le, où  ils  ont  faid,  refolu  8:  donné  or- 
dre à  tous  les  préparatifs  neceflaires , 
tant  pour  le  Te  Deum ,  que  feux  de  joye, 
&  qu'il  convenoit  donner  par  la  ville 
audid  fleur  de  S.  Simon  pour  les  bon- 
nes nouvelles  par  luy  apportées , . . . . 

Ont  commandé  au  menuilïer  de  la 
ville  dc  faire  quantité  de  lanternes  do 
papier  peina,  pour  mettre  à  la  façade 
du  baftiment  de  l'hoftel  de  ville  redon- 
dant dans  la  Grève  ,  pour  cftrc  allumées 
le  Samcdy  fuivant  au  foir  auparavane 
ledid  feu  de  joye. 

Comme  aufli  ont  envoyé  mandement 
A  M.  Robert  Danes  quartenier ,  pour 
faire  advenir  tous  les  bourgeois  &i  ha- 
bitans demeurans  dans  la  Grève  d'avoir 
8c  tenir  ledia  jour  de  Samedy  au  foir 
des  lanternes  de  papier  peind  a  cha- 
cune feneftre  de  leurs  maifons  refpon- 
dans  dans  la  Grève,  pour  eftre  allu- 
mées auflitoft  qu'il  fera  rtuid. 

Ont  aufli  envoyé  d'aultres  mande- 
démens  à  mefficurs  les  quarteniers ,  pour 
faire  faire  des  feux  de  joye  en  chacun* 
dixaine  &  rucis  .de  leurs  quartiers  kdid 
jour  de  Samedy  au  foir.  • 

Et  le  lendemain  Samedy  fur  les  deux 
heures  de  relevée  mefdias  fleurs  les 
prevoft  des  marchands,  efchevins  &  le 
corps  de  la  ville  ont  efté  au  Te  De*m 
en  ladide  eglife  N.  D.  ea  l'ordre  qui 
enfuit.  Mais  un  peu  auparavant  une 
partie  des  archers  de  la  ville  furent  par 
devers  meflicurs  des  cours  fouvetaines, 
pour  les  affilier  i  aller  à  N.  D. 

Premièrement  les  archers  de  la  ville 
à  pied. 

Les  dix  fcrgens  de  la  ville  avec  leur» 
robbes  my-parties  aufly  à  pied. 

Monfteur  le  greffier  de  la  ville  àche» 
val  vcftu  de  fa  robbe  de  livrée  rtiy.p*r* 
tie. 

Mefficurs  les  prevoft  de»  marchand* 
Ddddiij 
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&  efchevins  aufly  veftus  de  leurs  robbes 
<ie  livrée. 

M.  le  procureur  du  roy  de  la  ville 
de  Ta  robbe  d'efcarlatre. 

M.  le  receveur  de  la  ville  de  fon 
manteau  à  manches  de  taffetas  noir. 

Le  premier  de  me/Heurs  les  efchevins 
allant  avec  M.  le  prevoft  des  mar- 
chands. 

Deux  aultres  efchevins  enfemble- 
menr. 

Le  dernier  efchevin  avec  ledid  fleur 
procureur  du  roy  de  la  ville. 

M.  le  receveur  avec  M.  de  la  Barre 
conseiller  delà  ville,  fuivis  d'aulnes  de 
meilleurs  les  confeillers  &  quarteniers 
tous  à  cheval. 

Et  en  cet  ordre  font  allez  en  Iadide 
çglife  N.  D.  où  eftant  mefdids  fleurs 
de  la  ville  ont  pris  leurs  places  à  l'or- 
dinaire dans  les  haultes  chaifes  à  main 
gauche  tout  en  hault  vers  l'autel ,  &. 
au-deflbubs  de  fix  chaifes  où eftoientflx 
de  meflîcurs  les  chanoines, 
jf  De  l'aultre  cofté  vis-à-vis  proche  & 
au-deflbubs  de  la  chaife  de  M.  l'arche. 
vefque  eftoient  affis  quatre  confeillers 
d'eftat ,  qui  eftoient  meliîeurs  de  Cham- 
pigny  ,  de  Roifly ,  de  Bullion  &  de  Bif- 
feaulx  ,  qui  avoient  leurs  robbes  de  fatin 
noir. 

Au-defloubs  de  la  ceinture  de  l'autel 
&  au-devant  du  lettrain  y  avoit  deux 
grands  tapis  de  velours  Se  deux  chaires 
pour  mettre  les  roynes  >  l'un  qui  eftoità 
main  droide,  qui  eftoit  de  velours  noir, 
eftoit  pour  la  roine  mere  >  &  l'autre  d'ef- 
carlatte  pour  la  roine. 

Et  environ  les  trois  heures  font  ve- 
nus meilleurs  de  la  cour  du  parlement 
en  robbes  rouges  5  lefqucls  au-Jieu  de 
prendre  leurs  places  à  l'ordinaire,»  fça- 
voir  melfieurs  les  prefidens  dedans  les 
premières  chaifes  à  main  droide  en  en- 
trant dedans  le  chœur  ,  &  enfuitte  mef- 
fleurs  les  confeillers  en  tirant  vers  l'au- 
tel ,  ils  voulurent  prendre  leurs  places 
au  bout  d'en  hault  vers  l'autel ,  &  aux 
mefmes  places  où  eftoient  lefdids  fleurs 
confeillers  d'eftat.  Et  à  cette  fin  mef- 
dids  fleurs  de  la  cour  qui  eftoient  cous 
debout  dedans  le  chœur  ,  envoyèrent 
l'un  de  leurs  huiffiers  par  devers  lefdids 
fleurs  confeillers  d'eftat ,  leur  dire  qu'ils 
fiûent  place  à  la  cour,  &  qu'ils  euflent 
à  prendre  place  ailleurs }  ce  que  lefdids 
fleurs  confeillers  d'eftat  ne  voulurent 
faire.  M.  Bourillier  fecreraire  d'eftat 
qui  avoit  pris  fa  place  proche  &  au' 
deffoubs  ledid  fleur  de  Biflcaux ,  fc  leva 
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&  alla  par-levers  lefdids  fleurs  de  h 
cour  }  de-la  retourna  parler  aufaiA. 
fleurs  confeillers  d'eftat  ,V ne  ^ 
rent  quitter  leurs  places.  Et  fift  ]efjh> 

fleur  BoutillierplulWsallées& venues 
pour  parler  tant  aufdids  fleurs  de  h 
cour  que  confeillers  d'eftat ,  &  ^ 
plus  d  une  grande  demie  heure  fur  ces 
constations,  lefdids  fleurs  confeillers 
d  eftar  tenans  tousjours  ferme  dans  leurs 
chaires.  Lefdids  fleurs  de  la  cour  de 
parlement  eftant  ainfl  debout  dans  lc 
chœur,  donnèrent  arreft par  lequel  lef- 
dids fleurs  confeillers  d'eftat  fortiroient 
de  leurs  places.  En  mcfme  temps  cft 
venu  un  lieutenant  des  gardes  du  corps 
de  la  rovne  mere,  qui  eft  allé  parler 
aufdids  fleurs  confeillers  d'eftatj  &  corn 
bien  qu'ils  fùfîent  encore  en  leurs  plaJ 
ces ,  mefdids  fleurs  de  la  cour  n'ont 
pas  laifle  de  monter  dans  les  haultes 
chaifes,  &  approchans  lefdidsfleors  con- 
feillers d'eftat,  M.  leprefident  le  Jay 
qui  conduifoit  la  cour ,  eut  quelques 
greffes  paroles  contre  ledid  ficur  de 
Roiiry  &  aultres  confeillers  d'eihr,  Lef- 
qucls fleurs  confeillers  d'eftat  fe  font  i 
l'inftant  levez  de  leurs  places,  &fefont 
retirez,  &  mefdids  fleurs  de  la  courfe 
font  alfis,  âfçavoirlédid  fleur  prefldent 
le  Jay  dans  la  chaire  proche  &  au-def- 
foubs  la  chaire  de  monfieur  l'archcveC 
que,  meflieurs  les  aultres  prefidens  Se 
confeillers  enfuitte  &  en  defeendant  vers 
la  nef.  Ce  que  voyant  par  M.  le  pre- 
voft des  marchands  &  efchevins  qui 
preveurent  que  puifque  meflieurs  du  par- 
lement avoient  pris  leurs  places  au  lieu 
où  ils  eftoient,  que  fans  doubre  mef- 
fîeurs  de  la  chambre  des  comptes  vien- 
droient  prendre,  non  feulement  leurs 
places,  mais  celles  des  fix  chanoines, 
fit  à  cette  fin  firent  fortir  les  fix  chanoi- 
nes.  Au-deflbubs  dcfdids  fleurs  des 
comptes  meflieurs  de  la  cour  des  aydes 
prindrenc  leurs  places  entre  iceulx  fieurs 
des  comptes  &  mefdids  fleurs  de  la  ville. 
Et  envùon  les  cinq  heures  les  deux  roi- 
nés  font  arrivées ,  fuivies  desprincefles 
du  fang  &  aultres  grandes  dames  ;lef- 
quelles  ayant  pris  leurs  places ,  proche 
la  roine  mere  eftoit  monfleur  le  cardi- 
nal de  Berulle.  Le  Te  Beum  a  commencé 
d'eftre  chanté  en  muflequej  &  après 
par  trois  fois  :  Domine  falvum  fac  rep-m. 
L'eglife  N.  D.  eftoit  fi  pleine  de  peu- 

f)le  qu'il  n'eftoit  pas  pofîible  de  plus  j 
equel  peuple  à  la  fin  des  pricresa  crié 
à  haulte  voix  &  par  plufieurs  fois  Vive 
le  roy  avec  mille  autres  acclamations  de 
joye.  Et 


Digitized  by  Googl 


oo 


■JUSTIFTCÀ 

r   Et  eftant  lefditcs  dames  roines  for- 
ties  &  meilleurs  des  cours  fouveraines , 
mefdids  fieurs  de  la  ville  s'en  font  re- 
tournez à  l'hoftel  de  la  ville  en  mefme 
ordre  qu'ils  en  cftoienc  venus.  Et  paf- 
fanc  au  travers  de  la  Grève  qui  eftoit 
toute  pleine  de  peuple  pour  veoir  les 
feux ,  ledid  peuple  par  infinies  fois  ont 
çrié  à  haulte  voix  vive  le  roy.  Etéftans 
defeendus  de  cheval  &  montez  audid 
hoftel  de  ville  <  &  Mid  fieur  de  S.  Si- 
mon eftant  arrivé  à  l'hoftel  de  la  ville, 
mefdids  fieurs  de  la  ville  ont  faid  allu- 
mer fans  aulcune  cérémonie  les  deux 
feux ,  fçavoir  celuy  d'arrificele  premier, 
qui  a'efte  trouvé  très-excellent  ,  8c  après 
celuy  de  bois  avec  l'artillerie  &  boûet- 
tes  qui  ont  tiré,  avecauffi  cent  mil  ré- 
iouïûances  &  acclamations  de  joye  par 
le  peuple  ,  qui  crioit  inceflamment  : 

vive  le  roy.  f 

Lefdids  feux  eftans  faid*,  l'on  afcrvy 
fur  table  ,  où  mefdids  fieurs  ont  traidé 
fort  honorablement  ledid  fieur  de  S. 
Simon  ,  &  où  cftoient  pour  luy  tenu- 
compagnie,  outre  mcfdids  fieurs  pre- 
voft  des  M.  efchevins,  procureur,  gref- 
fier &  receveur ,  M.  le  prefident  de 
Baillcul,  M-  le  prefident  de  ChevryÔc 
M.  le  prefident  Aubry  comme  doyen 
de  melficurs  les  confeillers  de  la  ville. 
Et  après  foupper  mefdids  fieurs  de  la 
ville  ont  reconduid  ledid  fieur  de  S. 
Simon  iniques  en  bas. 

Le  Dimanche  v.  Novembre  meilleurs 
les  efchevins  avec  lefdids  fieurs  procu- 
reur du  roy  &  greffier  de  la  ville  font 
allez  en  l'hoftel  du  petit  Bourbon  trou- 
ver ledid  fieur  de  S.  Simon  oui  y  ef- 
toit  j  auquel  ils  ont  prelenté  de  la  part 
de  la  ville  une  chaifne  ôc  médaille  d'or, 
où  eftoit  l'effigie  du  roy  d'un  cofté, 
&  les  armes  de  la  ville  de  l'autre ,  le 
tout  vallantplus  de  dix-huid  cents  li- 
vres s  iceluy  prié  d'avoir  le  prefent  de 
la  ville  pour  agréable.  Lequel  prefent 
ledid  fieur  de  S.  Simon  a  accepté  fit 
tenu  à  très-grande  faveur ,  &  qu'il  dira 
au  roy  les  grands  prefens,  bonne  chere 
&  réception  qui  luy  a  efte  faide  par  lad. 
ville. 

*:  Le  Dimanche xix.NovembreM.ee. 
xxviu.  melficurs  les  prevoft  des  mar- 
chands ,  efchevins ,  procureur  du  roy , 
greffier  fie  Guillain  maiftre  des  œuvres 
ont  efte  enfcmblement  jufquesau  bout 
du  faulxbourg  S.  Jacques,  pour  veoir 
fie  recongnoiftre  les  lieux  Se  endroits 
les  plus  propres  fie  commodes  pour  faire 
des  théâtres,  porticques  fit  arcs  triura- 


TIVES. 


phaulx,  pour  fèrvir  a  la  réception  du  am,-i«>4- 
roy  lors  de  fon  retour  delà  Rochelle 
en  cette  ville.  Et  ont  arrefté .....  d'en 
faire  un  à  lafaullè  porte  au  bout  defiL 
faulxbôurgs,  un  aulcre  à  la  porte  S.Jac- 
ques, un  aultre  au  Petit-pont ,  ôc  le 
dernier  au  carrefour  delà  rue N.  D. .. . 
....  k ,  &  ont  faid  faire  par  gens  dodes 
fie  excellons  les  dofôins,  inlcriprions, 
pofcfies  ,  emblefmes  i  architedures  & 
aultres  magnificences  qui  doivent  eftre 
le  long  des  rues  de  ladide  entrée  ;  met 
me  ont  faid  marché  avec  plufieurs  ex- 
cellens  peintres  ,  pour  taire  les  ta- 
bleaux fie  ornemens  defdids  arcs  &  por- 
tiques. 

De  par  les  P.  des  M. &E.  delà  ville 
de  Paris.  Capitaine  Garnier  nous  vous 
mandons  vous  préparer  avec  tous  ceulx 
de  voftre  compagnie  ,  pour  au  jourôc 
heure  que  nous  vous  ferons  fçavoir  ve- 
nir à  l'hoftel  de  ville  tous  à  cheval  avec 
leurs  hocquetons  fie  armes ,  &  au  meil- 
leur équipage  que  faire  le  pourra ,  pour 
nous  accompagner  à  aller  au-devant  du 
roy  lors  de  fon  heureux  retour  de  fon 
voyage  de  la  Rochelle.  Faid  au  bureau 
de  la  ville  leMardy  xxi.  Novembre  m. 

dc.  XXVIII. 

Pareil  envoyé  a  chacun  des  trois  ca- 
pitaines des  archers  de  la  ville. 

De  .par  les  P.  des  M.  ficc.  Maiftre 
Jacques  Huot  quartenier  ,  nous  vous 
mandons  advenir  tous  vos  cinquante- 
niers  ,  dixeniers  ôc  douze  des  plus  no- 
tables bourgeois  de  voftre  quartier  , 
d'eulx  tenir  prefts ,  pour  au  jour  fie  heure 
que  nous  vous  ferons  fçavoir ,  venir  en 
l'hoftel  de  la  ville  à  cheval  fie  en  houfie 
6c  avec  leurs  meilleurs  habits ,  pour 
nous  accompagnera  aller  au-devant  du 
roy  lors  de  Ion  heureux  retour  en  cette 
ville  de  fon  voyage  de  la  Rochelle.  Si 
n'y  faides  faultc.  Faid  ficc. 

Pareil  envoyé  à  chacun  de  meilleurs 
les  quarteniers. 

De  par  les  P.  des  M.  «ce.  M.  Jacques 
Huot  quartenier,  nous  vous  mandons 
de  faire  advertir  les  bourgeois  fie  habi- 
tans  de  voftre  quartier,  qui  font  de- 
meurans  ez  rues  par  lefquelles  le  roy 
pafiera  lors  de  fon  arrivée  en  cette  ville, 
depuis  la  porte  S.  Jacques  jufques  en 
fon  chafteau  du  Louvre ,  d'avoir  en 
chacune  de  leurs  feneftres  de  leurs  mai- 
fons  une  lanterne  de  papier  peint  des 
couleurs  incarnat,  blanc  fie  bleu,  com- 
me aufly"  un  flambeau  ou  une  torche  à 
la  porte  de  chacune  màilon  }  ôc  que  les 
flambeaux  ou  torche$,enfemble  les  chan- 
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•délies  qui  feront  dans  lefdi&es  lanter- 
nes, foient  allumées  aimi  qu^<orrimen- 
cera  à  faire  nuict.  .Et  -outre  ferez  ad- 
venir les  -autres  habitans  de  voftre  quar- 
tier de  tenir  atuTy  des  chandelles  allu- 
mées dans  de  pareilles  lanternes  à  cha- 
■cune  fcneftre<le  leurs  maifoas,  enoores 
/oient  fituces  dans  les  rues 


ou  cl 
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par  icfquelles  S.  M.  paflèra.  Auflynaus 
vous  mandons  faire  faire  le  foir  du 
.jour  que  S.  M.  arrivera  feux  de,  joye 
par  toutes  les  dixaines  de  voftredicr. 
quartier.  Si  n'y  faides  faulte  ,&c  - 
Pareil  envoyé  â  chacun  de  mefficurs 

les  quartcniers  

De  par  les  P.  des  M.  &c.  M.lepre- 
iîdeut  de  Cuevry  colonnel,  par  le  der- 
nier mandement  nous  avons  remis  à  4a 
direction  des  bourgeois  de  chacun  quar- 
tier de  fournir  en  chacune  dixaine  vingt- 
cinq  hommes  pour  aller  au-  devant  du 
rov.  Et  d'autant  <jue  nous  craignons  que 
cela  n'apporte  quelque  longueur  &  re- 
tardement à  ladide  entrée,  nous  vous 
prions  de  rechef  de  choifir  &  arrefter 
par  vous  &  par  vofdicts  capitaines  le/- 
dicts  vingt-cinq  hommes  an  moines ,  & 
faire  «n  iorte  que  le  nombre  foir  rem- 
ply ,  fans  recevoir  les  excufes  de  ceulx 
qui  fe  vouldroient  difpenfer,  que  vous 
aurez  ainfi  choifis }  ce  que  nous  ne  vou- 
lons prefumer.  Aufquels  retenus  de  vof- 
tre colonnelle  nous  mertons  à  voftre 
difcretion  de  leur  donner  telle  couleur 
qu'adviferez.  Pour  le  regard  de  ceulx 
qui  feront  deftinezpour  porter  la  picque 
&le  corcelet,  &  qui  ne  feront  furchar- 
gez  des  frais  de  la  bandoulière  comme 
les  aultres,  vous  &  vofdids  capitaines 
leur  enjoindrez  d'en  aller  louer  de  blancs 
a  leurs  frais  &  defpens  aux  logis  des 
quinqualliers  de  cette  ville  qui  en  ont 
nombre  luffifant ,  pour  lefquels  ils  paye- 
ront quarante  fols  tournois  }  à  laquelle 
fomme  nous  avons  mis  le  prix,  fans 
quil  y  ait  aucuns  corcelets  noirs.  Nous 
vous  prions  auiïï  d'arrefter  dans  voftre 
colonnelle  un  capitaine,  un  lieutenant 
&  un  enfeigne ,  dont  vous  nous  envoye- 
rez  les  noms  Lundy  matin.  Faict  au 
bureau  de  la  ville  le  Vendredy  xxiv 
Novembre  m.  dc.  xxvm. 

Pareil  envoyé  a  chacun  demeffieurs 
les  colonels. 


■"tt  l'ait 


ET  PIEGES 

R^Ue  des  capitales  ,  lieutenant  è>  en. 
fanes  chosfis  &  drfi^  peur 
f><«  de  toutes  les  comtes,  l  ï 
Us  au-devant  du  roy.     *  ,/**r^ 

M^fident  de  Chevry  colonnel  ge, 

M.  Brioys  concilier  fecretaire  darov 
lieutenant  gênerai.  ^* 
De  la  Place  enfeigne  colonnelle. 

CôhneBe  de  M.  de  ThcUi. 

M.  Boucher  capitaine. 
M.  de  la  Place  lieutenant. 
M.  Renouart  enfeigne. 

CeUmeJU  de  M.  de  Seve^fieur  de  faim 

JuSun.  Vf, 

• 

M.  Olhvier  capitaine. 
M.  Renart  lieutenant. 

enfeigne. 

Colonelle  de  mvnftur  le  Chevalier  cen/ei Un.  m 

M.  de  Bonigalle  capitaine. 
M.  Cottart  lieutenant. 
M.  Feret  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  Tefiu  chevalier  du  yut. 

M.  de  Bourges  capitaine. 
M.  de  Cizelé  lieutenant, 
M.  Routier  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  Mouhef  maifire  det  tl 
<omftes. 

M.  le  Gaingneux  capitaine. 
M.  Bourlon  lieutenant. 
M.  Sauvage  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  PEJcuyer  maifire  des  xyt[lak 
comptes. 

M.  Mailly  capitaine. 
M.  Bonbonne  lieutenant. 
M.  le  Maire  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  du  Four  confeiUer  en  far. 
Itment, 


M.  le  Noir  capitaine. 
M.  Saveau  lieutenant. 
M.  Poirier  enfeigne. 


QUntfr 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES. 


VI. 


Colonelle  de  M.  U  frefident  Chevallier. 


cour  rendre  ladi&e  encrée  plus  magni- 


VHi. 


nque ,  &  aufll  que  le  roy  leur  a  promis 
que  le  jour  de  l'entrée  à  la  forcie  de 
N.  D .  il  montera  à  cheval  pour  s'en 
retourner  en  Ton  Louvre  pat  deflùs  le 
pont  N.  D.  ont  arrefté  de  faire  faire 
encore  un  arc  triomphal  au  bout  du 
Colonelle  de  M.  le  frefident  lamoignorï.    pont  N.  D. 

Plus,  mefdicls  fieurs  de  la  ville  


A*.  Kit. 


M.  Vizet  capitaine. 
M.  Yon  lieutenant. 
M.  Andry  enfeigne. 


M.  Baudeau  capitaine. 
M.  Chulot  lieutenant. 
M.  Heliot  enfeigne. 


l.aprfc  le  co- 
lonel gênerai. 


XI. 


III. 


IX. 


vu. 


Colonelle  de  M.  le  frefident  de  tfovion. 

M.  Lalory  capitaine 
M.  Fontaine  lieutenant. 
M.  Thibert  enfeigne. 


ont  encore  ordonné  eftre  faict  trois  du- 

Tiots  de  triomphe  pour  traifncr 

par  la  ville  le  jour  de  l'entrée.  On  peut 
voir  dans  le  regifire  les  devis  &  ladefirip- 
tion  de  tons  ces  ouvrages  magnifiques  , 
qu'il  aurait  efiè  trop  long  de  copier  icy. 

Et  le  Vendredy  xxn.  dudicl  mois 
(  de  Décembre  )  mefdicls  heurs  de  la 
ville  ont  receu  plaincte  par  les  bour- 
geois fie  habitans  de  la  rue  S.  Jacques, 
Colonelle  de  M.  le  prefident  Sanguin  fient    de  ce  que  les  fourriers  ôc  marefehaux 
de  Livry.  des  logis  avoient  généralement  marque 

toutes  leurs  maifons  pour  le  tiers  &  pour 
M.  de  Beaurcgard  capitaine.  le  quart ,  ôc  qu'ils  avoient  pris  fit  exi- 

M.  Caillot  lieutenant.  gé  de  grandes  fommes  de  deniers.  Cé 

M.  Crelpin  enfeigne.  que  voyant  par  mefdicls  fieurs,  ont  faict 

faire  par  les  quarteniers  un  roolle  de 
En  la  colonrielle  de  M.  le  prefident  toutes  lefdicles  maifons  marquées  ,  8c 
de  Chevry  il  n'a  point  efté  efieu  au-  pour  quelles  perfonnes  elles  lavoient 
cuns  aultres  chefs ,  parecque ,  comme  efté  }  lequel  roolle  ils  ont  envoyé  au 
dicl  eft,  ledict  fieur  de  Chevry  efteo-  roy  qui  difnoitàS.  Cloud,  parM.Heur- 
lonnel  gênerai,  lcdicl  fieur  Brioyslieu-  lot  efchevin  ,  afin  d'en  faire  laplaincle. 
tenant  gênerai ,  & ledid fieur  delà  P la-   Lequel  fieur  Hcurlot  auroit  rapporté 


ce  enfeigne  colonelle. 

Colonelle  de  M.  Morant  fieur  de  MefniL 
Carnien 

M.  Guillaume  capitaine. 
M.  Cordier  lieutenant. 
M.  Amblard  enfeigne. 

Colonelle  de  M.  Barentin  maifire  des 
comptes. 

M.  Marfbc  capitaine. 
M.  Marefchal  lieutenant, 
M.  Fromentin  .enfeigne. 

Colonelle  de  M.  Maillet. 

M.  le  Blanc  capitaine, 
M.  Joûct  lieutenant. 
M.  le  Tellicr  enfeigne» 


Colonelle  de  M.  Fer 


M.  Baron  capitaine. 
M.  lndet  lieutenant. 
M.  Langlois  enfeigne. 
Mefdicls  fieurs  les  P. 
'    Tome  II.  Part.  III. 


avoir  prefenté  ledid  roolle  à  fadicte  ma- 
jefté  i  lequel  il  s'eft  faict  lire ,  pour  re- 
congnoiftre  les  noms  de  ceulx  pour  les- 
quels l'on  avoit  marqué  lefdicles  mai- 
fons. Et  a  S.  M.  commandé  de  faire1 
prendre  prifonniers  lefdids  fourriers  fie 
marefehaux  des  logis ...... 

Mcidids  fieurs  de  la  ville  ont  envoyé 
tapillér  la  chambre  du  chafteau  d'eauc 
fit  l'cfchaffault  y  eftant ,  8c  y  ont  faict 
mettre  un  daiz  ,  8c  commandé  au  con- 
trôleur du  bois  d'y  faire  faire  bon  feu. 

Et  le  Samedy  xxnr.  Décembre  la- 
dite entrée  ôc  réception  de  S.  M.  en 
cette  ville  a  efté  faicte  en  l'ordre  fie  ainfi 
qu'il  enfuit  : 

Premièrement  toutes  les  compagnies 
de  gens  de  pied  fe  font  trouvées  à  neuf 
Jieures  précisément  dans  la  place  Royal- 
le ,  8c  auffitoft  ont  commencé  à  marcher 
par  colonnelles  félon  qu'elles  avoienc 
efté  jettées  au  fort  lors  de  la  monftre, 
fie  font  venues  le  long  de  la  rue  faincr. 
Anthoine  palier  par  dedans  la  Grève , 
marchant  â  la  tefte  M.  le  prefident  de 
Chevry  colonnel  gênerai  pour  la  con- 
duite de  toutes  les  trouppes  >  lequel  ef- 
des  M.  8c  E.   toic  fuperbement  veftu  Ôc  couvert  de 
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-  pierreries ,  ayant  huid  pages  vcftus  de  mencerenc  â  marcher  }  &  enfuite  le 

*'  11  '    gigues  de  velours  noir ,  &  le  pourpoint  corps  de  la  ville  commença  à  marcher  en 

de  latin  blanc  paflementé  d'argent ,  &  l'ordre  qui  enfuit: 


Premièrement  les  trois  compagnies 
des  archers  de  la  ville  tous  à  cheval 
dont  les  chefs  eftoient  fort  braves  ' 
Après  eulx  marchoient  à  cheval  & 
en  houile  le  maiftre  d'hoftel  de  la  ville 
le  contrôleur  du  bois  &  l'imprimeur 


&  le  bas  de  foye  blanc 

Trois  ou  quatre  pas  derrière  fhry  fui- 
voit  M.  Briois  confeiller  fecretaire  du 
roy ,  lieutenant  gênerai  deldides  troup- 
pes,  qui  eftoit  tres-richement  veftu  , 
habille  &  tout  couvert  de  pierreries, 

monté  fur  un  beau  cheval  blanc  auffi    d'icelle  enfemblement. 
enharnaché  &  caparaflbnnc  de  broderie       Les  deux  maiftres'  des  œuvres  de 
d'or  &  d'argent,  ayant  à  l'entour  de   maçonnerie  &  charpenterie  delaviUe 
luy  huid  pages  veftus  de  velours  6c      Les  dix  fergens  de  la  ville  veftus  dé 
de  fatin  couverts  d'or  &  d'argent ,  aveç   leurs  robbes  my-partics  &  lenavire  d'or 
le  bas  de  foye  blanc  &  des  bottines  par   faverie  fur  l'efpaule. 
dcl[us'  Après  marchoiç  JVI.  le  greffier  de  la 

Au  premier  rang  y  avoit  quatre  ap-  ville  feul  à  cheval ,  veftu  d'une  rofabe 
poindez  veftus  de  mille  d'argent,  fui-  de  velours  my-partie  de  haulte  couleur 
u'I^f  ?  u  ,ccnc  cl0CIuante  hommes,  de  cramoify  rouge  &  tanne  avec  les  oa 
habillez  d  une  livrée ,  à  fçavoir  le  bas  &  remens  de  velours  noir ,  &  une  franee" 
le  hault  de  chauffe  d'efcarlatte,lepour-  de  foye  noire  au  bas  delà  houfie 
poincl  de  fatin  blanc  &  la  bandoul-  Après  M.  le  duc  de  Montbazongou. 
liere  de  fatin  bUnc  paflementé  d'argent,  verneur  de  Paris,  &  M.  le  prevoftdcs 
avec  de  très-belles  armes  :  le  tout  aux  marchands  enfemblement,  ledid  fieur 
deJpens  dudid  fieur  Brioys.  gouverneur  richement  veftu ,  à  cheval 

Apres  quelques  rangs  fui  voit  le  fieur  botté  &  cfperonné }  ledid  fieur  prevoft 
de  la  Place  enfeigne  colonnelle  ,  aulïi  des  marchands  veftu  d'une  robbe  de 
a  cheval  richement  veftu.  velours  my-partie  de  cramoify  rouge 

Tous  les  capitaines ,  lieutenans  &  en-  de  haulte  couleur  &  tanné  ,  doublée  de 
leignesde  chacune  des  colonnellespar-  panne  de  foye  toute  cramoify  rouge  fans 
nculieres  eftoient  auffi  a  cheval ,  fcfort  eftre  my-partie  }  la  houfie  de  fon  cheval 
bravesacbienyeftus.Eteftoitau-devant  de  velouïsnoir,  bordée  par  ban  de!  de 
de  toutes  lefdidestrouppes  monficur  ibye  noire  ,&  une  franged'or  par  bas- 
Teftu  maiftre  d'hoftel  ordinaire  de  la  ledid  fieur  gouverneur  renantfa  main 
niaifon  du  roy,  chevallier  du  guet  de  droide. 

l^lSùIUfint  \f  Char8e  de  ferSenc  de  Meffieurs  les  quatre  efchevins  deux 
bataille   pareillement  à  cheval  &  très-   à  deux  ,  veftus  auffi  de  robbes  de  ve- 

i>    j  lours  m>'-partics  de  cramoify  rouge  & 

nonrCn,TuC  qUC  T  lyW»"  Ploient  tanné ,  &  avec  paremens  de  velours  noir, 
pour  aller  vers  S.  M.  fe  lont  alTemblez   les  houfles  &  harnoisde  leurs  chevaulx 


dans  la  Grève  les  trois  cens  archers 
de  la  ville  à  cheval  ,  ouitre  meffieurs 
les  confcillers  delaviUe,  quarteniers,* 
cinquanteniers ,  dixeniers  Ôc  bourgeois 
mandez ,  auffi  à  cheval  &  en  houiTe , 
failans  cnfemble  mil  ou  douze  cents  che- 
vaulx. 

Lefdids  ficurs  de  la  ville  avec  quel- 
ques  archers  font  allez  par  devers  M. 
le  duc  de  Montbazon  gouverneur  de 
Pans ,  lequel  ils  ont  amené  en  l'hoftel 
de  la  ville,  pour  aller  avec  le  corps  de 
hdide  ville  au-devant  de  S.  M 


auûT  de  velours  noir,  &  une  frange  de 
foye  noire  au  bas  delà  houfie. 

Après  meffieurs  les  procureur  du  roy 
de  la  ville  &  receveur  d'icelle  enfem- 
blement ,  ledid  fieur  procureur  du  roy 
tenant  la  main  droide  ,  veftu  d'une 
robbe  de  velours  cramoify  rouge,  &  le- 
did fieur  receveur  de  fon  manteau  a 
manches  de  velours  tanné  &  cramoify, 
les  houflès  &  harnois  de  leurs  chevaulx 
fcmblables  aufdids  efchevins  &  greffier. 

Suivoient  après  meffieurs  lesconfeil- 
lers  de  la  ville  à  cheval  &  en  houfie,  fort 


Les  compagnies  de  gens  de  pied  ef-  honneftement  veftus. 

vt^Hf ''q^euft°ientCOmPoféesd,Cn-  APr«  mcfficurs      quarteniers  fuivis 

T  "ÏÏJ  mi1  hom™s        des  feize  de  leurs  cinquanteniers  ,  dixeniers  & 

comLanf.SleCe?ed^?ViJle'  chacune  bourScois      chacun  quartier  mandez, 

Wi  lui  depfC°)onnelle  *y^cl*  cou-  tous  à  cheval,  en  houfie  &  honnefte^ 

leur  a  eux  prefcnptc  par  M.  (on  colon-  ment  veftus. 

aci ,  les  trou  chariots  de  triomphe  corn-  Et  en  cet  ordre  font  partis  dudid  hof- 

tel 
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tel  de  ville ,  &  pris  leur  chemin  par  la 
porte  S  Marcel. 

Et  approchant  dudicl  grand  refervoir 
où  eftoit  S.  M.  lefd.  fieurs  gouverneur  , 
prevoft  des  marchands ,  efchevins ,  pro- 
cureur ,  greffier  &  receveur  ont  mis  pied 
a  terre ,  &  font  montez  en  la  falle  qui 
eftoit  bien  parce  &  tapiflee  ;  en  la- 
quelle ayans  trouvé  le  roy  accompagné 
de  moniteur  le  duc  d'Orléans  fon  frerc, 
de  M.  le  comte  de  Soilïbns  &  aultres 
princes  ,  officiers  de  la  couronne  &  fei- 
gneurs  tres-richement  5c  fuperbement 
vertus,  &  fpecialcmcnt  S.  M.  Sadicle 
majefté  eftant  dans  fa  chaife ,  mefdicls 
fieurs  de  la  ville  fe  font  misàgenoulx, 
&  luy  a  mondicl  fieur  le  prevoft  des 
marchands  faicl  fa  harangue  en  ces  ter- 
mes   

Ce  faicl,  fâdi&e  majefté  eft  montée 
à  cheval  pour  faire  fon  entrée ,  &  cha- 
cun a  pris  fon  rang  &  place  pour  mar- 
cher félon  l'ordre  qui  enfuit ,  prenans 
le  chemin  par  le  faulxbourg  fainct  Jac- 
ques. 

Premièrement  toutes  les  compagnies 
de  gens  de  pied  eftant  paflees  ont  fui- 
vy  les  trois  cents  archers  de  la  ville , 
leurs  trompettes  devant  eulx. 

Apres,  les  fergens  de  la  ville  ,  bour- 
geois, dixeniers  ,  cinquanteniers ,  quar- 
teniers  &  conléillers  de  la  ville. 

Après  un  nombre  de  gentilshommes 
&  feigneurs  de  la  fuitte  du  roy. 

Les  cent-Suifles  de  fa  garde,  le  tam- 
bour fonnant,  conduits  par  le  fieurde 
la  TrolTe  lieutenant ,  qui  eftoit  à  che- 
val. 

Six  cfcuyers  de  fa  majefté  montez  fur 
grands  chevaulx. 

Après  eulx  meffieurs  les  procureur  du 
roy  8c  de  la  ville  ,  greffier  &  receveur 
«nfemblemenc  j  ledicl  fieur  procureur 
ayant  la  main  droicle,  ledicl  lieur  gref- 
fier au  milieu ,  ôc  ledicl  fieur  receveur  à 
la  main  gaulche. 

Meilleurs  les  quatre  efchevins  deux  à 
deux. 

Apres ,  mondicl  (leur  le  duc  de  Mont- 
tazon  gouverneur,  &  mond ici  fieur  le 
prevoft  des  marchands  enfemblement , 
mondicl  fieur  le  gouverneur  ayant  la 
main  droicle. 

Après ,  huicl  trompettes  du  roy. 

Après  fix  de  meffieurs  les  marefehaulx 
de  France  fuperbement  veftus,  eftans 
immédiatement  devant  le  roy. 

Après  le  roy  feul  à  cheval,  veftu 
d'une  cafacque  de  broderie  d'or  &  ha- 
bits de  mefme,  tout  couvert  de  pier- 
Tme  II.  fort.  III. 
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reries ,  fon  cheval  enharnaché  fie  capa- 
raflbnné  de  broderie  d'or. 

Derrière  fa  majefté  marf  herent  d'un 
mefrne  rang  M.  le  duc  de  Chevreufe 
comme  grand  chambellan  ,  M.  de  faincl 
Simon  premier  efcuyer  tenant  la  place 
de  grand  efcuyer ,  &  M.  le  marquis  de 
Brezé  capitaine  des  gardes  du  corps. 

Après  marchoit  M.  le  duc  d'Orléans 
frère  unique  de  fa  majefté  très- fuperbe- 
ment veftu. 

Après ,  M.  le  comte  de  Soiftons  auffi 
tres-richement  veftu. 

Après,  M.  le  duc  d'Angoulcfme  ,M. 
le  duc  de  Luxembourg ,  M.  du  Hallier, 
M.  de  Marillac  ôc  plufleurs  aultres  fei- 
gneurs femblablement  richement  veftus. 

Sadicle  majefté  eftant  entrée  dans  les 
faulxbourgs,l'artillerie,canons  &.  boùet- 
tes  qui  eftoient  fur  les  tranchées  ont 
tiré. 

En  cet  ordre  fadiclc  majefté  eft  venu 
jufqucs  à  N.  D.  s'arreftant  à  tous  les 
porticques,  arcs  &  mulîcques,  où  elle 
prenoit  un  fingulicr  plaifir. 

Auffitoft  qu'il  a  commencé  à  faire 
ntiicl ,  a  efté  allumé  des  torches  &  flam- 
beaux en  chacune  maifon  de  toutes  les 
rues ,  avec  une  tres-grande  quantité  de 
lanternes  pcinéles  qui  eftoient  à  toutes 
les  feneftres  jufques  au  Louvre  -y  ce  qu'il 
faifoix  beau  voir. 

Sa  majefté  eftant  arrivé  à  N.  D.  M. 
l'archcvcfque  veftu  de  fes  habits  pon- 
tificaulx  avec  les  chanoines  ayans  leurs 
chappes  ont  reccu  S.  M.  &  luy  a  ledicl 
fieur  archcvefqtie  faid  fa  harangue ,  pen- 
dant laquelle  lefdicb  fieurs  de  la  ville 
fe  font  rendus  au  chœur ,  &  pris  leurs 
places  ez  haultes  chaifes  au-defloubs 
de  meffieurs  de  la  cour  des  aydes.  Et 
ladicle  harangue  finie,  fa  majefté  a  efté 
conduicle  dans  le  chœur  par  ledicl  fieur 
archevefque  &le  clergé,  où  eftant s'eft 
mile  à  genoulx  devant  l'autel.  Et  ez 
haultes  chaifes  eftoient  meilleurs  de  la 
cour  de  parlement  en  robbes  rouges , 
meffieurs  des  comptes  &  meffieurs  de  la 
cour  des  aydes,  lefquels  fieurs  des  cours 
fouveraines  s'y  eftoient  rendus  aupara- 
vant. Auffitoft  le  Te  D«fw»aefté  chanté 
en  muficque.  Ce  faicl ,  fa  majefté  ef- 
tant fortie  eft  entrée  dans  fon  carroflè 
a  caufe  de  la  nuicl ,  &  a  efté  conduicle 
en  fon  Louvre  par  mefdicls  fieurs  delà 
ville,  qui  marchoient  devant  fon  car- 
roflè en  pareil  rang  ÔC  ordre  que  cy- 
devant. 

Toutes  les  compagnies  de  gens  de 
pied  ont  faicl  haye  des  deux  coftez  des 
Ecee  ij 
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rues  depuis  ladite  rue  S.  Jacques  juf- 
ques  au  Louvre  ;  meime  la  compagnie 
particulier*  deldids  fieurs  prefident  de 
Chevry  &  Driois,  &  qui  eftoit  fi  fu. 
perbe,  s'eftoit  rangée  le  long  delà  rue 
des  Foflez  S.  Germain  jufques  à  la  bar- 
rière du  Louvre. 

Mefdids  fieurs  de  la  ville  ont  con- 
tinue d'acconduirc  fadide  majefté  juf- 
ques  à  la  porte  du  Louvre  ,  où  là  ils 
ont  pris  congé  d'elle,  qui  les  a  remer- 
ciez. 

Toutes  les  rues  eftoient  pleines  de 
peuple,  qui  inceffamment  crioit  vive  le 
roy  avec  de  grandes  démonstrations  & 
acclamations  de  joye. 

Et  le  lendemain  Dimanche  xxiv.  du- 
did  mois  de  Décembre,  mefdids  fieurs 
les  prevoft  des  marchands,  efchcvins , 
procureur ,  greffier  &  receveur  en  leurs 
habits  noirs  &  ordinaires  font  allez  au 
Louvre  faluer  le  roy ,  &  le  remercier 
de  l'honneur  qu'il  avoit  raid  à  la  ville 
&  de  la  patience  qu'il  a  eue  pourveoir 
toutes  les  trouppes.  A  quoy  fadide  ma- 
jefté a  did  qu'il  eftoit  tres-content  de 
l'entrée  ,  &  que  l'on  ne  pouvoit  pas 
mieux  faire  que  ce  qui  avoit  cfté  raid. 

Et  le  Mardy  xxvi.  dudid  mois,len- 
demain  de  Noël ,  mefdids  fieurs  les'  pre- 
voft des  marchands  ,  efchevins  pro- 
cureur ,  greffier  &  receveur  font'  allez 
faluer  &  faire  la  révérence  à  M  le  car 
dînai  de  Richelieu  ,  à  M.  de  Marillac 


ET  PIECES 

la  publication  amf,  que  vous  avez  ao 
couftume....  Car  tel  cft  le  plaifir 
fad1demaJefte&lenoftie.  oSîpf 
«s  le  xix.  May  M.  oc.  xxiv  c 
MARIER  ^/«fc  de  Lo^S' 
dos  eft  efeript  :  A  nos  tre^chers 
&  bien  amez  fes  prevoft  des  marchand" 
&  efchevins  de  la  ville  de  Paru 

Auffi-toft  lefdides  lettres  receuës  & 
Jeucs  mefdids  fieurs  les  prevoft  d« 
marchands ,  efchevins  ,  ^ 
roy  &  greffier  de  iadide  ville  font  allez 
par  devers  la  roine  mère  du  roy  ,  qui 
eftoit  a  ion  pallais  de  Luxembourg 

t vT      Germaj»>^  roydLc 
lors  a  Valence  avec  Ion  armée.  A  Ja_ 
quelle  dame  ils  dirent  que  fuivant  le 
commandement  qu'ils  avoient  receude 
J>.  M.  ils  ferment  le  Dimanche  lende- 
main pubhcr  ladidepaixj  mais  que  oui- 
tre  que  M  le  lieutenant  civil  avoit  aC 
iftc  a  la  dernière  publication  de  paix 
Ion  avoit  auili  accouftume  de  chanter 
Te  De*m  &  faire  faire  des  feux  de  joye 
A  quoy  Iadide  dame  a  faid  rerPonfe 
que  pourledid  Te  DeumScfeux  dîjove 

gJJ/>    Jrt/.r-...»-     .1».-..  J     _  1 


garde  des  lèaux  &  à  M.  le  marquis  d'Ef- 
fiat  lunntendant  des  finances. 

Publication  de  la  paix  entre  /*  France  ti- 
lt Angleterre. 

LE  Samedy  xix.May  M.  dc.  xxix. 
meilleurs  les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  la  ville  de  Paris  eftans  au 
bureau  de  lad.  ville ,  leur  a  efté  apporté 
lettres  milfives  de  la  part  de  la  roync  mè- 
re du  roy,dont  la  teneur  enfuitrDE  PAR 
LE  ROY.  Tres-chers  &  bien  amez 
Nous  avons  receu  lettres  du  roy  noftrc 
tres-honnoré  feigneur  &  fils,  par  les- 
quelles il  nous  donne  cognoiflanec  du 
traide  de  paix  conclud  entre  luy  &  le 
roy  de  la  grande  Bretagne  fon  frère, 
*  nous  mande  d'en  faire  faire  la  publi 
cation,  tant  en  cette  ville,  qu'auipro- 
vinces  qu'i  a  foumifes  ànofti  pouvoir 
Elle  jour  de  demain  ayant  eftéarrefté 
pour  cette  adion  ,  nous  avons  refolu  , 
non  feulement  vous  faire  part  deiacho! 

Ê^T*0™  mandcr  d'cftre  ^ec  les 
teraults  &  trompettes  de  S.  M.  lors  de 


le  defiroit  d'attendre  le  commande- 
ment du  roy  qui  eftoit  à  Vallence  • 
maïs  que  pour  Iadide  publication,  il 
falloit  qu'elle  fut  faide  ledid  jour  de 
Dimanche  xx.  pareeque  en  melmc  jour 
elle  ieroit  publiée  en  Angleterre. 

Auffitoft  mefdids  fieurs  ont  elle  veoir 
M.  de  de  Lomenie  fieur  de  la  Ville 
auxXlercs  feercraire  d'eftat,qui  leur 
a  baille  le  placard  de  Iadide  paix  pour 
c  faire  publier.  Et  leur  a  ledid  fieur  de 
la  Ville-aux-Clercs  did  qu'il  y  auroic 
deux  herauits  d'armes  du  roy  qui  fc- 
roient  Iadide  publication  ,  mais  que  le 
lieutenant  civil  &  aultres  officiers  du 
chaftelet  entendoicnt  d'y  affilier. 

Au  mehne-temps  mefdids  fieurs  dc 
la  ville  font  allez  pardevant  M.  le  pre- 
fident le  Jay  qui  fajfoic  la  charge  de 
M.  le  premier  prefident,  &  au  logisde 
M.  le  procureur  gênerai ,  pour  leur  com- 
municquer  lefdides  lettres, du  roy,  & 
les  advertir  de  Iadide  publication  de 
paix  au  lendemain.  Lefquels  fieurs  leur 
firent  refponfe  qu'ils  n'en  avoientenco- 
res  ou  y  parler  ,  mais  qu'ils  prevoyoient 
que  la  ville  auroit  quelque  contclbtion 
avec  les  officiers  du  chaftelet.  A  quoy 
mefdids  fieurs  de  la  ville  &  le  greffier 
d'icelle  firent  refponfe  qu'ils  avoient 
veu  les  regiftres  d'icelle  ville  fur  pareil- 
les conteftations.  Qu'en  l'année  ijy?. 
&  64.  mefdids  fieurs  de  la  ville  avoienc 
fcuis  faid  faire  lefdides  publications  de 
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paix  par  les  heraults  du  roy.  Mais  en 
l'année  1 59  S.  le  13.  de  Juin  l'on  publia 
la  paix  de  Vervins  faide  avec  le  roy 
d'Eipagne,  où  la  ville  Se  le  chaftelec 
affilièrent  enfemblement ,  Se  à  la  vérité 
,  le  chaftelct  eut  la  main  droide  ,1e  tout 
par  accommodation  de  meilleurs  de  la 
cour  de  parlement.  Ce  que  ayant  en- 
tendu par  ledicl  ficur  prefident  le  Jay, 
il  did  qu'il  envoyeroit  quérir  ledicl  lieu- 
tenant civil,  pour  luy  faire  entendre 
ce  que  dcfliis. 

Et  le  lendemain  Dimanche  xx.  dudit 
mois  de  May  du  matin,  meldids  (leurs 
de  la  ville  ayant  advis  que  meilleurs  du 
chaftelct  eftoient  en  la  maifon  dudit 
fieur prefident  le  Jay, ils  feferoient  tranf- 
portez  avec  le  greffier  de  ladite  ville,  qui 
auroit  faid  porter  les  regiftres  &  piè- 
ces concernans  leldites  publications.  Où 
efUns ,  y  auroient  trouvé  ledid  fieur  pre- 
.:.;it  accompagné  de  quatre  de  met- 
teurs de  la  grand  chambre ,  à  l^avoir 
Lovicl  ,  H->tman  ,  de  JLamoignon  Se 
Bavvn,  &  où  eftoient  auffi  meilleurs  les 
lieutenant  civil  ,  lieutenant  criminel  , 
lieutenant  particulier  &  quatre  confeil- 
lers  du  chaftelct.  Et  chacun  ayant  pris 
place,  meilleurs  du  parlement  deman- 
dèrent aufdids  (leurs  de  la  ville  &  du 
chaftclet  ce  qui  eftoit  de  leur  contefta- 
tion.  A  quoy  ledid  fieur  lieutenant  ci- 
vil prenant  la  parole  dit  que  pourveu 
que  Von  le  reglaft  comme  l'on  avoit  faicl 
à  la  paix  de  Vervins  en  98.  il  eftoit  preft 
de  le  fuivre.  Qu'il  en  avoit  en  main  le 
procez  verbal  de  feu  M.  Miron  lieute- 
nant civil ,  qui  portoit  que  luy  Se  mef- 
lieurs du  chaftclet  furent  feuls  publier 
ladide  paix  au  palais ,  à  la  table  de  mar- 
bre &  au  chaftclet,  Se  fut  le  placard 
leu  par  le  greffier  dudid  chaftclet  ;  8c 
comme  ils  eftoient  au  bout  du  pontN.  D. 
melfieurs  de  la  ville  les  vindrent  trou- 
ver ;  comme  auifi  fe  trouva  un  herault, 
auquel  ledicl  fieur  lieutenant  civil  bailla 
le  placard  de  la  paix  pour  publier ,  & 
furent  tous  enfemblemenc  faire  ladicle 
publication ,  tant  à  la  Grève  que  aux 
aultres  places  publiques,  Se  que  mef- 
fieursdu  chaftelct  par  les  rues  auront  la 
la  main  droicle  ,  &  melfieurs  de  la  ville 
la  main  gaulche  j  qu'il  en  falloir  ufer 
ainfi.  A  quoy  mondit  fieur  le  P.  des  M. 
a  dicl  que  ce  qui  avoit  efté  dicl  par  le 
fieur  lieutenant  civil ,  fàuf  correction  ne 
fe  trouvera  véritable  ;  fie  que  s'il  avoit 
un  procez  verbal  dudid  feu  lieutenant 
civil  contenant  ce  qu'il  a  reprefenté ,  il 
l'arguoit  de  faulcete  par  les  pièces  qu'il 
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alloit  prefentement  faire  apparoir  ;  mais  - 
auparavant  de liroit  que  ledicl  ficur  lieu-  Ak-  ,dl>- 
tenant  civil  euft  à  dire  s'il  avoit  receu 
lettres  du  roy  pour  faire  ladicte  publi- 
cation ,  &  s'il  en  avoit  le  placard.  A 
recongnu  que  non.  Ledit  fieur  prelident 
le  Jay  luy  a  demandé  comment  il  fc  pre- 
fentoit  pour  faire  ladicle  publication  , 
veu  qu'il  n'avoit  lettres  ny  placard.  A 
dicl  qu'il  croyoit  que  ledicl  ficur  de  la 
Ville-aux-Clercs  luy  envoyeroit  incon- 
tinent. Mondid  fieur  le  P.  des  M.  a  re- 
prefenté à  nofdicb  feigneurs  de  la  cour 
les  regiftres  de  la  ville  en  bonne  forme 
des  publications  de  paix  qui  ont  efté 
faicles  es  années  1^9.  64.  &  98.  Que 
par  les  deux  premières  jamais  le  chaf- 
telct n'y  avoit  affilié.  Qu'à  celle  de  98.  le- 
dicl chaftelct  y  avoit  affilie  par  accom- 
modation de  meflieurs  du  parlement, 
8c  de  vérité  ils  y  furent  avec  la  ville  en  • 
robbes  rouges  ,  8t  ledicl  challelet  euft 
la  main  droicle  ;  mais  la  première  pu- 
blication fut  faicle  par  le  herault  en  la 
place  de  Grève  ;  lequel  herault  vint  en 
î'hoftel  de  la  ville ,  auquel  il  fut  baillé  % 
par  M.  Langlois  lors  prevoll  des  mar- 
chands le  placard  de  ladicle  publica- 
tion ,  Se  le  juftifioit  par  l'original  du 
procez  verbal  du  herault  d'armes  figné 
d'Angoulcfme  ,  qu'il  a  reprefenté.  Audi 
lefdicts  fieurs  du  chaftelct  vindrent  trou- 
ver lefdids  P.  des  M.  Se  E.  en  I'hoftel 
de  la  ville ,  &  partirent  tous  dudicl  hof- 
tel  de  ville  -,  Se  fut,  comme  dift  eft,  la  pre- 
mière publication  faicle  par  ledicl  he- 
rault dans  la  place  de  Grève  s  &  de  là 
furent  aux  aultres  places ,  comme  aufii 
il  le  juftifioit  par  les  regiftres  de  ladicle 
ville.  Qu'il  fouftenoit  que  en  cette  ac- 
tion il  falloit  faire  de  mefme,  &  fupplioit 
meldids  fieurs  de  la  cour  d'ordonner 
qu'il  iroitavecle  corps  de  la  ville  fie  fans 
le  chaftelct  faire  ladide  publication.  Que 
fi  ledid  ficur  lieutenant  civil  vouloir 
aller  avec  les  aultres  officiers  du  chaf- 
telet  faire  publier  ladide  paix  au  palais 
par  le  greffier  dudid  chaftclet  Se  fes 
trompettes  ordinaires  dudicl  chaftclet, 
Se  non  par  les  heraults  Se  trompettes  du 
roy ,  il  ne  l'empelchoit  point ,  8c  n'en 
auroit  que  faire. 

Sur  quoy  après  pluficurs  conteftations 
de  part  Si  d'aultre ,  8c  veu  par  meldids 
fieurs  du  parlement  les  regiftres  de  la 
ville  Se  l'original  du  procez  verbal  du 
herault  de  la  publication  de  paix  du  11. 
(  ou  13.  )  Juin  1 J98.  contre  lefquels  ledid 
fieur  lieutenant  civil  n'a  pu  refpondre 
ny  dire  aucune  chofe,  a  estl'  akkls-ci' 

Ecec  iij 


V R  EUVES 


t 


-   par  mefdids  fieurs  du  parlement ,  du 

**.\6it.  -confentement  tant  de  meflieurs  de  la 
Ville  que  de  meflieurs  du  chaftelet,  que 
ladide  publication  feroit  faide  tout  ainfî 
qu'elle  fut  faide  en  ladide  année  1 59  8. 
tnefme  que  lefdids  fieurs  du  chaftelet 
yroient  difner  en  l'hoftel  de  la  ville  avec 
lefdits  fieurs  P.  des  M.  &  E.  comme  il 
avoit  eftc  faid  audid  temps.  Ce  qui  a 
efté  faid  ,  fuivy  &  exécuté  ledid  jour 
iêlon  &  ainfi  &  avec  l'ordre  qui  enfuit, 
&  oultrequeles  deux  heraults  d'armes 
du  roy  &  les  trompettes  fe  trouveroient 
fur  les  deux  heures  en  l'hoftel  de  la 
Ville  pour  affilier  à  ladide  publication. 

Ledid  jour  de  Dimanche  xx.  May 
m.  dc.  xxix. -fur  les  dix  heures  du  ma- 
tin mefdids  fieurs  de  la  ville  ont  envoyé 
quérir  les  trois  capitaines  des  trois  com- 
pagnies d'archers  delà  ville  avec  foi xan- 
•  te  de  ceulx  de  leurs  nombres ,  qui  eft 

vingt  de  chacune <ompagnie,poureux 
trouver  à  une  heure  à  l'hoftel  de  la  ville 
pour  affilier  à  ladide  publication.  Ont 
commandé  à  quatre  iergens  de  la  ville 
*  de  eulx  y  trouver  auffi  a  cheval  &  en 
houfle  à  ladide  heure  avec  leurs  robbes 
jny-parties. 

Environ  l'heure  d'entre  midy  &  une 
heure  meflieurs  du  chaftelet  font  venus 
en  l'hoftel  de  la  ville  ,  à  Ravoir  rnef- 
leurs  les  lieutenans  civil ,  criminel  & 
particulier,  enfemble  le  procureur  du  roy 
veftus  de  robbes  rouges ,  montez  fur 
des  mullets,  avec  quatre  confeillersau 
chaftelet  à  cheval  6c  en  houfle ,  fuivis  de 
quelques  commiflaires  £e  audienciers  â 
cheval  &  de  plufieurs  fergens  à  pied 
marchans  devant  eulx.  Comme  ils  ef, 
toient  dans  la  Grève  pour  approcher 
de  l'hoftel  de  la  ville,  meflieurs  de  la 
ville  ont  envoyé  dire  aux  archers  de  la 
ville  qui  eftoient  à  la  porte  de  ne  laif- 
fer  entrer  dans  l'hoftel  de  la  ville  au- 
cuns des  fergens  dudid  chaftelet.  Ce 
que  voulans  faire,  &  lefdids  fergens 
voulans  entrer ,  ont  efté  empefohez  & 
repoullèz  par  lefdids  archers ,  de  ma- 
nière que  lefdids  fergens  ont  efté  con- 
trainds  de  eulx  retirer  5  &  meflieurs  les 
lieutenans  civil ,  criminel ,  particulier  , 
quatre  confeillers  &  procureur  du  roy 
affiliez  de  quelques  commiflaires  font 
entrez, &  ont  difnc  avec  meflieurs  de  la 
ville  au  grand  bureau. 

Sur  les  deux  attendant  trois  heures 
font  venus  par  devers  lefdids  fieurs  P.  des 
M.  &  E.  en  leur  bureau  les  fieurs  Bour- 

fongne&  Dauphin  heraults  d'armes  de 
.  M.  du  tiltrc  d'Anjou  Se  d'Orléans, 


ET  PIECES 

affiliez  de  dix  trompettes  du  roy  •  aux, 
quels  heraults  voulaat  bailler  &  mettre 
entre  Jeurs  mains  par  M.  le  P.  des  M 
le  placard  d*  roy  pour  faire  ladide  pu." 
blication  ,  lefdids  heraults  ont  did  qu'ils 
en  avoient  un,  qui  leur  avoit  eftc  baillé . 
par  ledid  fieur  de  la  Ville-aux-Clercs 
fecretaire  d'eftat.  Et  au  mefme  inftant 
tant  meflieurs  de  la  ville  que  meflieurs 
du  chaftelet  font  defeendus  dudid  hof- 
tel  de  la  ville  pour  aller  enfemblement 
faire  ladide  publication ,  mefdids  fleurs 
les  P.  des  M.  E.  Se  greffier  veftus  de 
leurs  robbes  de  livrée  -my-parties  le 
procureur  du  roy  de  4a  ville  de  fa  rob. 
be  toute  d'efcarlatte ,  &  le  receveur  de 
ladide  ville  de  fon  manteau  à  manches 
de  taffetas  noir.  Et  eftans  tous  en  la  pla- 
ce dcGreve  devant  ledid  hoftei  de  ville 
montez  fur  leurs  chevaulx  &  mulets 
lefdides  trompettes  &  heraults  d'armes 
ont  faid  trois  <harnades  pour  rendre  le 
peuple  attentif >  Se  l'un  d'iceulx  heraults 
a  publié  à  haulte  voix  ledid  traidé  de 
paix  -,  &  auffi  toft  tout  le  peuple  s'eft  pris 
à  crier  à  haulte  voix  vive  le  roy. 

De  ladide  place  de  Grève  lefdids 
fleurs  de  la  ville  &  du  chaftelet  font 
allez  enfemblement  aux  aultres  places 
publiques  faire  ladide  publication ,  leC 
dids  fieurs  du  chaftelet  ayans  la  main 
droide.  Et  ont  marché  par  les  rues  eu 
l'ordre  qui  enfuit: 

Premièrement  marchoient  à  pied  les 
archers  de  la  ville  qui  occupoient  les 
deux  coftez  de  k  rue ,  Se  marchoient 
au/fi  bien  devant  meflieurs  du  chaftelet 
que  devant  meflieurs  de  la  ville }  lefquels 
archers  eftoient  menez  par  leurs  capi- 
taines ,  fans  qu'il  y  euft  aucuns  fergerw 
du  chaftelet,  fors  quatre  qui  eftoient  i 
cheval ,  Se  dont  fera  faid  cy-après  men- 
tiun. 

Après  lefdids  archers,  marchoient  à 
cheval  du  cofté  du  chaftelet  les  quatre 
maiftres  des  fergens  à  cheval  >  après 
eulx  les  quatre  audienciers  du  chaftelet 
à  cheval  Se  en  houfle  j  &  à  cofté  d'eulx 
à  main  gaulche  les  quatre  fergens  de  la 
ville  à  cheval  Se  en  houfle,  veftus  de  leurs 
robbes  m  y-parties. 

Après  eulx  dix  trompettes  du  roy, 
cinq  de  chacun  cofté  de  la  rue,veftus  des 
livrées  du  roy. 

Après  eulx  les  deux  heraults  d'armes 
tenans  chacun  un  cofté  de  la  rue ,  ef- 
tans à  cheval ,  bottez  Se  efperonnez ,  l'ef- 
pée  au  cofté ,  veftus  de  leurs  cottes  d'ar- 
mes ,  un  bafton  fleurdelife  à  la  main, 
fie  chacun  la  tocque  de  velours. 

Apres 
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Après  eulx  marchoient  cofte  à  cofte 
M.  le  greffier  de  la  ville  &  celuy  du  DE  PAR  LEROY, 

chaftelet  à  cheval  &  en  houflè  ,  ledid 

fieur  greffier  de  la  ville  veftu  de  fa  rob-  La  rvyne  fa  mere  ayant  le  gouvernement 
be  de  livrée  m  y-partie ,  &  le  greffier  du       des  provinces  de  deçà  la  Loire  fendant 
chaftelet  d'une  robbe  noire  ,  ayans  cha-  tabfence  de  fa  majeftê. 

cun  leur  chapeau  fur  la  telle. 

Après  eulx  à  main  droite  eftoit  M.  /"%  N  faid  àfçavoirque  paix,  ail  ian- 

Moreau  lieutenant  civil  veftu  de  fa  rob-  \J  ce  &  bonne  confédération  a  efté 

be  d'efcarlatte  rouge,  monte  fur  un  mul-  conclue  entre  tres-hault ,  tres-puuTant 

let;  &  de  l'autre  cofté  vis-à-vis  eftoit  &  tres-cxcellent  prince  Louis  par  ia  gra- 

monfieur  Sanguin  fieur  de  Livry  prefi-  ce  de  Dieu  roy  de  France  ôt  de  Na- 

dent  au  parlement  en  la  cinquiefme  varre  noftre  fouverain  feigneur  i&tres- 

chambre  des  enqueftes ,  prevoft  des  mar-  haulr,  tres-puùîant  iç  tres-cxcellent  prin- 

chands ,  veftu  de  fa  robbe  de  fatin  my-  ce  Charles  par  la  mefme  grâce  de  Dieu 

partie.  M.  le  lieutenant  criminel  veftu  roy  de  la  Grande  Bretagne,  leurs  fub- 

de  fa  robbe  rouge  marchoit  avec  le  pre-  jeds ,  royaumes,  terres  &  pays  de  leur 

micr  efchevin  veftu  de  fa  robbe  my-  obeyiTance >  la  liberté  du  commerce  ref- 

Eartie.  M.  le  lieutenant  particulier  fem-  tablie  entre  les  fubjeds  défends  royau- 

lablement ,  veftu  de  mefme.  Mcffieurs  mes  félon  leurs  anciennes  alliances  Ôc 

les  quatre  confeillers  du  chaftelet  veftus  confédérations  ;  demeurans  les  anciens 

de  robbes  noires  marchans  i  la  queutf  trajdez,  tant  de  paix ,  alliances,  ligues 

l'un  de  l'autre  *  &  M.  le  procureur  du  deflenfives,  que  ceulx  faids  fur  le  fub- 

roy  du  chaftelet  veftu  de  fa  robbe d'ef-  jed  du  commerce, en  leur  pleine  &en- 

carlatte.  Lefdids  confeillers  fui  vis  de  tierc  force ,  fans  que  par  les  ades  d'hof- 

quelques  commiflaires  du  chaftelet  à  tilité  commis  ils  puiflènteftre  dids  avoir 

cheval.  e^  enfrainds  pour  l'advenir.  Et  d'au- 

Et  de  Taultre  cofté  à  main  gaulche,  tint  qu'il  a  cfte  expédié  de  part  &  d'aul- 

vis-à-vis  lefdids  fieurs  lieutenant  parti-  tre  plufieurs  commiflions  pour  faire  la 

culier  &  confeillers ,  fuivoient  meffieurs  guerre  fur  la  mer ,  &  qu'au  jour  du  traie, 

les  aultres  efchevins  veftus  de  leurfdic-  ti  arrefté  ni  i  celuy  de  la  publication 

tes  robbes  my-parties ,  M.  le  procureur  les  capitaines  qui  font  fur  la  mer  n'en 

du  roy  de  la  ville  de  fa  robbe  d'efear-  peuvent  avoir  congnoiûance ,  il  leur  eft 

latte,  &  M.  le  receveur  de  fon  manteau  donnd  deux  mois  de  temps  du  jour  de 

à  manches  noir,  ta  fignature  defdids  articles  pour  reve- 

Et  en  cet  ordre ,  de  ladide  Grève  font  nir  j  pendant  lefquels  ce  qu'ils  pourront 
allez  à  la  croix  du  Tiroiier ,  aux  halles,    faire  ne  fera  interprété  i  rupture  cm  con- 

devant  S.  Jacques  de  l'hofpital ,  au  Ci-  travention  â  la  prefente  paix  }  mais  tout 

metiereS.  Jean,  à  la  place  Royale,  i  la  ce  qui  aura  efté  pris  par  eulx  fera  réf.  : 
place  Maubert  &  au  bout  du  faulxbourg    titué  à  la  première  demande ,  fi  les  équi-  j 
S.  Michel ,  auquel  lieu  la  ville  &  le  cha-    pages  n'ont  efté  relafchcz  dès  l'inftanc 
ftclct  &  lefdids  heraults  &  trompettes    qu'ils  font  arrivez  aux  ports.  Faid  àPa-  ' 
fe  font  feparez.  ris  le  xix.  jour  de  May  m.  dc.  xxix. 

Lefdids  fieurs  de  la  ville  avec  leurs  Sifflé ,  MARIE }  &  fks  bas ,  db  Lo-  j 
archers  font  revenus  audid  hoftel  de  menie.  j 
ville}  «c  ledid  fieur  lieutenant  civil  &  Et  ayant  ledid  placard  efté  imprimé, 
aultres  fieurs  du  chaftelet  s'en  font  allez  a  efté  auffi  imprimé  au  bas  d'iceluy  pla-  j 
pour  reconduire  ledid  fieur  lieutenant  card  pour  vendre  par  la  ville  ce  qui  en-  j 
civil  loeé  rue  des  Bernardins.  Et  leur  a  fuit: 

efté  baillé  parmefdids  fieurs  de  la  ville  CE  JOURD'HUY  Dimanche  xx.  I 
une  douzaine  de  leurs  archers  pour  les  May  m.  dc.  xxix.  fur  les  deux  heures 
reconduire ,  d'autant  que  à  toute  ladide  de  relevée,les.fieurs  Bourgongnc &  Daul- 
ceremonie  les  fergens  du  chaftelet  n'y  phin  heraults  d'armes  du  roy  font  ve~ 
avoient  alfifté*  aulfi  ils  ne  fe  fuflcntja-  nus  en  l'hoftel  de  la  ville  pardeyant 
mais  acordez  avec  les  archers ,  &  aufli  nous  prevoft  des  marchands  &  efche- 
que  meffieurs  de  la  ville  ne  l'cuûent  pas  vins  d'icelle  ;  &  après  avoir  prefenté  & 
iouflfert  m*s  cn  no$  mains, ainfi  qu'avoient  faid 

Enfuit  la  teneur  de  ladide  publication   leurs  prédecefleurs  ,  le  placard  &  or- 
&  traide  de  paix.  donnance  cy-dcuWranfcripte,  noufdids 

prevoft  des  marchands,  efchevins  avec 
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  les  procureur  du  roy,  greffier  &  rece-  vouloir  permettre  Ôc preferire à  leiirdid 

An.  lé*,.    veur      ladicte  ville,  affiliez  de  nos  fer-  corps  telles  armoiries  qu'il  nous  plaira. 

gens  &  archers ,  îbmmes  fortis  dudicl  Confideré  le  contenu  en  laquelle  re- 

hoftel  de  la  ville  ,  affiliez  comme  deflus)  quelle ,  6c  aulli  qu'il  eft  tout  notoire  que 

&  en  nos  prefences  8c  des  fïeurs  lieure-  plufieurs  marchands  de  cette  ville ,  pour 

nans  civil ,  criminel  ôc  particulier ,  qua-  avoir  mérité  du  public  en  leur  trafic 

tre  conféillers  8c  les  procureur  du  roy  de  la  marchandife  ,  ont  cfté  tirez  dudicl 

&  greffier  dudicl  chaftelet ,  qui  auffi  fout  corps ,  8c  appeliez  efùicles  charges  d'ef- 

venus  nous  trouver  audicl  hoftel  de  la  chevins  ,  juges,  confuls , gardes  ôc  rece- 

ville,  avons  par  lefdicts  heraults  aufon  veurs  generaulx  des  pauvres,  dont  ils 

de  dix  trompettes  du  roy  faid  publier  fe  font  dignement  acquittez ,  8c  à  lia  de 

ladicte  paix  dans  ladite  place  de  Gre-  les  obliger  de  continuer  8c  porter  les 

ve,  &  delà  ez  aultres  places,  lieux  6c  aultresà  les  imitera  l'advcnir  parquel- 

marchez publics,  fuivantle  mandement  que  marque  ôc  degré  d'honneur  5  nous, 

à  nous  envoyé  de  la  part  de  S.  M.  ainfi  iur  ce  ouy  le  procureur  du  roy  de  la 

qu'il  a  accouftumé  d'eftre  faict  en  fem-  ville,  avons  permis  &  permettons  audicl 

blable  afFaire.  Signé,  Clément.  corps  des  marchands  merciers  grofliers 

ôc  jouailliers  de  cette  dicte  ville  d'avoir 

Armoiries  accordées  f  ar  Us  prevoft  des  mar-  en  leurdict  corps  6c  communaulté  pour 

chands  &  efchevinsde  Paris  aux  corps  armoiries  trois  nefs  d'argent  à  bannière 

des  marchands  de  cette  ville.  de  France  ,  un  foleil  d'or  à  huict  rais 

en  chef  entre  deux  nefs ,  lcfdictes  armoi- 

ATous  ceulx  qui  ces  prefentes  let-  ries  en  champ  de  finople,  8c  telles  qu'el- 
les verront,  Chriftophlc  Sanguin  les  font cy-cieiliis  empraintes  ■> lesquelles 
feigneur  de  Livry  ,confeillerduroy  nof-  nous  avons  données  ,  arreftees  &  con- 
tre fire  en  fes  confeils  d'eftat  8c  privé ,  cédées  audicl  corps  dcfdicts  marchands 
prefident  de  fa  cour  de  parlement  en  merciers  grofliers  8c  jouailliers ,  pour 
la  cinquicfme  chambre  des  enqucftcsd'i-  s'en  iervir  en  leurdict  corps  à  tousjours 
celle ,  prevoft  des  marchands ,  8c  les  ef-  8c  perpétuité ,  tant  aux  ornemens  de  leur 
chevins  de  la  ville  de  Paris,  lalut.  Sca-  chapelle ,  que  en  toutes  les  aultres  occa- 
voir  faifons  que  veu  la  requefte  à  nous  fions  qu'ils  en  auront  befoing ,  mefmes 
faicle  &prefentée  parle  corps  des  mar-  pour  attacher  aux  torches  &  cierges  qui 
chands  merciers  grofliers  &  jouailliers  feront  donnez  par  ledicl  corps  pour  fer- 
de  cette  dicte  ville ,  contenant  que  com-  vir  aux  enterremens  8c  lervices  de  ceulx 
meeftantl'un  des  plus  grands  corps  de  dudid  corps  qui  feront  décédez,  &  qui 
ladicte  ville  ,  aufty  en  iceluy  y  a  nom.  auront  pallé  par  lefdictes  charges  ou 
bre  de  perfonnes  d'honneur  8c  de  con-  l'une  d'icelles,  fans  qu'ils  puiflêntpour 
lîderation  j  lefqucls  pour  avoir  faict  la  jamais  en  changer  ny  blafonner  aultre- 
marchandife  honnorablement ,  &  avoir  ment  que  comme  elles  font  cy-deflus 
fervy  au  public  ,  ont  eu  l'honneur  d'à-  figurées.  En  tefmoing ,  8cc.  Faict  &don- 
voir  eflé  appeliez  &  de  palTer  par  les  né  au  bureau  de  ladicte  ville  Je  Mardy 
charges d'efehevins  , juges,  confuls, gar-  xix.  jour  de  Juin  m.  dc.  xxix. 
des  dudicl  corps  ,8c  de  receveurs  genc-  PareilUs  lettres  pour  les  marchands  dra- 
raulx  des  pauvres  j  qui  faict  que  quand  fiers  ,  aufquels  eft  accordé  pour  armoiries 
ils  lont  décédez ,  ceulx  qui  font  lors  en  un  navire  d'argent  à  bannière  de  Fran- 
charge  de  gardes  affilient  à  leurs  fune-  ce  flottant ,  un  œil  en  chef  ,lcfdktes  ar- 
railles  &  enterremens  avec  les  parensôc  moiries  en  champ  d'azur.  Jl  y  eft  faiïl 
amis  des  defruncts  ^  mefme  ledict  corps  mention  de  leur  chapelle  de  S.  Nicolas 
fournill  quelques  torches  8c  luminaires,  fondée  en  l'eglife  des  faincts  Innocens. 
tant  aufdicls  enterremens,  qu'au  fervi-  Lcfdiiles  lettres  du  17.  Juin  1619. 
ce  qu'ils  font  dire  en  leur  chapelle  du  Pareilles  dudiïl  jour  17.  Juin  1619.  pour 
Sepulcbre.  Mais  afin  de  rendre  à  l'ad-  le  corps  8c  communauté  des  marchands 
venir  lefdicls  enterremens  Se  fervices  plus  efpiciers  &  apoticquaires  de  cette  ville, 
lionnorables  à  la  mémoire  des  deffuncls,  aufquels  IcfdiÙs  ficurs  frevoft  des  marchands 
defireroient  faire  mettre  Scappoferaux  &efchevins  donnent  pour  armoiries  coup- 
torches  qui  feront  ainfy  données  parle*  pé  d'azur  &  d'or }  fur  l'azur  à  la  main 
dicl  corps  &  communaulté  defdictsmar-  d'argent  tenant  des  balances  d'or  -,  8c 
chands,  des  armoiries  }  ce  qu'ils  ne  peu-  fur  l'or  deux  nefs  de  guculle  flottantes 
vent  6c  ne  veulent  entreprendre  fans  nof-  aux  bannières  de  France ,  accompagnées 
tre  permiffion  -,  requérant  à  cette  fin  leur  dc  deux  eftoillcs  à  cinq  poinâes  de 
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gueulle ,  avec  la  dcvik  au  haulc  :  Lan-   eftoit  indifpofé. 

ces  é"  fondera  fervant.  Après  mefdids  fieurs  de  la  ville  mar- 

Autresdu  mefme  jour  17.  Juin 1619. pour  choient  aucuns  de  meilleurs  les  confeil- 
le  corps  &  communaulté  des  marchands  1ers  de  la  ville  6c  les  quarteniers ,  auffi 
-bonnetiers  de  cette  ville ,  oâ  il  leur  eft  cous  à  cheval  Se  en  houfle. 
accordé  pour  armoiries  cinq  nefs  d'argent  Ec  en  cet  ordre  font  allez  en  ladide 
aux  bannières  dc  France  ,  une  eftoille  eglife  des  Cordeliers,  ou  ils  ont  entré 
d'or  à  cinq  poincles  en  chef ,  lefdides  parla  grande  porte  ,  &  en  entrant  dans 
armoiries  en  champ  violet.  l'eglife  ont  pris  de  leurs  ferviteurs  leurs 

Autres  du  6.  Juillet  1619.  accordées  au  bonnets  carrez  8c  tocques  de  velours, 
corps  des  marchands  de  vins  de  ia  ville   font  entrez  dans  le  chœur  ,  où  ledid 

remo- 

nies  les  â  receus  Se  placez  dans  les  haul- 
tes  chaifes  du  chœur  en  entrant  a  main 
gaulche ,  au-deûus  dc  meilleurs  les  rec- 
teur &  dodeurs  de  l'univerlité. 

Incontinent  après  font  venus  meffieurs 
des  cours  iouveraines.  Le  parlement  s'eft 
mis  dans  les  haultes  chailes  en  entrant 
à  main  droide  }  melTieurs  de  la  cham- 
bre des  comptes  de  l'aultre  collé }  après 


de  Paris ,  par  le  [quelle  s  lefdifls  prevoft  des  fieur  Puget  lieutenant  defdides  ce 
marchands  &  efthevins  leur  permettent 
audid  corps  Se  communaulté  des  mar- 
chands de  vins  d'avoir  pour  armoiries 
un  navire  d'argent  à  bannière  de  Fran- 
ce flottant ,  avec  fix  aultres  petites  nefs 
d'argent  à  l'entour ,  une  grappe  de  rai- 
fin  en  chef,  lefdides  armoiries  en  champ 
d'azur  bleu. 


funérailles  &  pompe  funèbre  de  la  prince ffe 
de  Condé. 


«Eftlnoot 
mcUteurs 


mefdids  Heurs  des  comptes  meffieurs  de 
la  cour  des  aydes  proche  meffieurs  de 
la  ville.  Nota  que  le  chaftelet  n'y  eftoit 
point. 

Sur  les  unze  heures  Se  demye  les  qua- 
tre heraults  d'armes  font  allez  quérir 
le  grand  deuil  pour  l'accompagner ,  qui 
efchevins  ôc  le  corps  de  la  ville  (  en  con-   eft  venu  auffi-toft ,  marchans  devant  les 


LE Samedy xx. Odobre m. dc.  xxix. 
Sur  les  neuf  a  dix  heures  du  ma- 
tin meffieurs  les  prevoft  des  marchands 


ferviteurs  &  officiers  de  ladide  dame  en 
grand  nombre. 

Plu  fieurs  marefehaulx  de  France  Se 
chevaliers  de  l'ordre. 

Après ,  monfieur  le  prince  de  Condé 
vertu  d'une  grande  robbe  en  deuil ,  le 
chapperon  en  tefte  ,  fon  collier  de  l'or- 
dre, mené  &  conduid  par  M.  le  comte 
de  Soifions  prince  du  fang ,  qui  eftoit 
mais  une  heure  auparavant  ils  avoient   en  manteau  de  deuil  &  fon  ordre  par  def- 
envoycla  compagnie  des  harquebufîers    fus  ,  fuivis  de  plufieurs  feigneurs  Se  gen. 
de  ladide  ville  par  devers  meffieurs  des  tilshommes 


fèquence  de  la  lettre  de  cachet  du  roy  à 
eux  prefentée  par  fieur  Puget  lieutenant 
du  grand  maiftredes  cérémonies  ,  aflîfté 
de  fix  gentilshommes  dé  M.  le  >prince  de 
Condé ,  8c  de  la  femonce  faide  au  bu- 
reau de  la  ville  par  les  c  rieurs  des  corps 
Se  de  vins  le  Mardy  précèdent)  font  par- 
tis dc  l'hoftcl  de  ville  pour  aller  aux  Cor- 
deliers en  l'ordre  Se  ainfi  qu'il  enfuit  ; 


cours  fouveraines ,  pour  les  conduire  auf- 
dids  Cordeliers. 

Premièrement  marchoient  les  archers 
de  ladide  ville. 


Lequel  fieur  prince  a  pris  fa  place 
feul  au  deflus  de  meffieurs  du  parlement 
vers  l'autel  j  8c  mondid  fieur  le  comte 
de  SoùTons  a  laille  le  deuil ,  &  eft  allé 
Après ,  les  dix  fergens  de  ladide  vil-  prendre  fa  place  de  l'aultre  cofté  au- 
le  veftus  de  leurs  robbes  my-partics ,  à  deffus  de  meffieurs  dc  la  chambre  des 
pied.  comptes ,  meffieurs  du  parlement  ne  luy 

Après ,  M.  le  greffier  de  la  ville  feul  ayant  voulu  permettre  de  fe  mettre  au. 
i  cheval  en  houlle ,  &  veftu  de  fon  man.  dcfTus  d'eulx ,  &  qu'ils  ne  le  ceddoienc 
teau  à  manches  noir.  que  au  grand  deuu.  Et  de  faid,  celafuc 

Après,  meffieurs  les  prevoft  desmar-  ainfi  arrefté  auparavant  que  ledid  jour 
chands ,  efchevins  Se  procureur  du  roy  de  Samedy  fuft  arrivé ,  de  crainte  de 
de  la  ville  deux  à  deux ,  auffi  à  cheval  diffenfion  lors  de  ladide  cérémonie, 
en  houfîè  ,  Se  veftus  de  leurs  habits  noirs  Chacun  ayant  pris  place  ,  la  mefTe 
Se  ordinaires ,  à  fçavoir  ceulx  de  rob-  commença  en  muûque ,  Poraifon  fune- 
bes  longues  defdides  robbes  longues  Se  bre  dide  par  M.  de  Cofpean  evefque 
ordinaires ,  Se  les  aultres  de  leurs  man-   de  Nantes. 

teaulx  à  manches.  M.  le  receveur  de  la      La  meflcSe  les  cérémonies  achevées, 
.ville  ne  s'y  trouva  point,  d'autant  qu'il  Se  le  grand  deuil  s'en  eftant  retourné , 
Tme  II.  Paît.  III.  Ffff 


A 


594  PREUVES 

chacun  s'eft  retiré ,  &  snefdids  fieursde 
la  ville  (bac  revenus  audid  hoftel  de 
ville  en  pareil  ordre  qu'ils  en  eftoient 
partis. 

Ladite  cglife  des  Cordeliers  eftoic 
toute  tendue  de  ferge  noire,  &  deux  lez 
de  velours  dans  le  choeur  avec  grande 
quantité  d'armoiries  aux  armes  de  la- 
dide dame.  La  chapelle  ardente  au  mi- 
lieu du  choeur  ^  les  herauits  d'armes  â 
4'entour  de  ladide  chapelle  ardente.  Le 
corps  deiadicledame  fous  ladide  ch ap- 
pelle ardente.  Au-devant  d'icelle  contre 
terre  le  grand  manteau  royal  de  velours 
violet  bordé  d'hermines.  Une  grande 
quantité  de  lumières  &  cierges  dans  la- 
dide eglife.  La  méfie  &  office  faidspar 
M.  l'archevefque  de  Paris. 


Mort  &  exécution  de  meflire  Louis  de  Ma- 
riUac  marcfchal  de  France. 

LE  Dimanche  îx.  May  m.  dc.  xxxir. 
meflîeurs  les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  de  la  ville  de  Paris  ont  re- 
ceu  lettres  de  cachet  du  roy  dont  la  te- 
neur enfuit  :  DE  PAR  LE  ROY.  Très- 
chers  &  bien  amez.  La  chambre  par 
uous  cftablie  a  Ruel  ayant  donné  ju  ge- 
menedemort  àl'encontredu  marefchal 
de  Marillac,  lequel  doibt  eftre  exécuté 
en  la  place  de  Grève  de  noftre  bonne 
ville  de  Paris ,  nous  avons  eftimé  n'y 
avoir  de  lieu  plus  commode  pour  pro- 
noncer fon  arreft }  que  l'hoftel  commung 
de  noftredide  ville  ,  ni  personne  qui 
mieux  le  peut  faire  exécuter  que  le  fieur 
Teftu  chevalier  du  guet  j  auquel  ayant 
aurfi  ordonné  recevoir  ledid  de  Maril- 
lac du  lieutenant  de  nos  gardes  qui  en 
eft  chargé ,  &  luy  de  demeurer  jufques 
à  l'exécution ,  ce  qu'il  ne  pourroit  lêu- 
rement  faire  s'il  n'eftoit  maiftre  abfolu 
dudidhoftel.  A  ces  caufes  nous  voulons 
le  vous  mandons  que  vous  ayez  à  faire 
bailler  audid  chevalier  du  guet  toutes 
les  clefs  des  portes  Se  celles  des  cham- 
bres qu'd  jugera  eftre  neceflàires  pour 
la  garde  dudid  de  Marillac  jufques  i 
l'heure  de  l'exécution ,  pendant  laquelle 
nous  voujons  que  vous  foyet  audid  hof- 
tel ,  afin  que  par  vos  pre&nces  vous 
conteniez  toutes  choies  en  devoir.  N'y 
faides  donc  faulte  j  car  tel  eft  noftre 
plaifir.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye 
le  ix.  jour  de  May  l'an  m.  dc.  xxxn 
Sipii  ,  LOUIS  ;  &  MU  dtflouhs  ,  Dl 
LomENIE.  Et  au  àos  eft  efcript  :  A  nos 
nos  tres-chers  &  bien  amez  les  prevoft 
des  marchands  &  efchevins  de  noftre 


ET  PIECES 

bonne  ville  de  Paris. 

Sur  lefquelles  lettres  le  lendemain 
dixie/me  jour  dudid  mois  de  May  fur 
les  fept  heures  du  matin  meflieurs  les 
prevoft  des  marchands ,  efchevins ,  pro- 
cureur du  roy ,  greffier  &  receveur  de 
la  ville  fe  font  trouvez  audid  hoftel  de 
la  ville,  où  auffi-toft  eft  arriré  ledid 
fieur  Teftu  chevallier  du  guet,  affifte 
de  toute  fa  compagnié  de  gens  de  pied 
garnis  d'armes.  Auquel  fieur  Teftu  mef. 
diâs  fieurs  de  la  ville  ont  faid  bailler 
les  clefs  des  portes  &  advenues  dudid 
hoftel  de  Ja  ville ,  &  ont  arrefté  la  cham- 
bre où  ils  mettroienx  ledid  fieur  de 
Marillac  pour  luy  prononcer  fon  arreft 
qui  eft  celle  du  cofté  du  S.  Efprit  ref- 
pondant  fur  la  cour  dudid  hoftel  de 
ville. 

Sur  les  neuf  heures  du  matin  eft  ve- 
nu dans  la  Grève  trois  compagnies  des 
gardes  du  roy ,  tant  Françoi/es  que  Suif- 
fes ,  qui  fe  font  fâifîs  de  toutes  les  rues  & 
advenues  relpondans  dans  ladide  place. 

Sur  les  dix  heures  l'on  a  amené  du- 
did Ruel  audid  hoftel  de  la  ville  ledid 
fieur  de  Marillac eftant  dans  un  carrolTe 
alfifté  de  la  compagnie  du  roy  a  che- 
val ,  &  de  deux  compagnies  des  gardes, 
le  tout  conduid  par  le  fieur  des  Ruaux 
lieutenant  des  gardes  du  corps  du  roy, 
qui  fift  monter  ledid  fieur  de  Marillac 
dedans  la  chambre  qui  luy  eftoit  prépa- 
rée ,  en  laquelle  on  avoit  mis  un  tableau 
du  crucifix  &  une  croix  d'argent.  Et  ef- 
tant dans  ladide  chambre  ledid  fieur 
des  Ruaux  a  did  audid  fieur  de  Maril- 
lac qu'il  avoit  eu  charge  du  roy  de  l'ac 
conduire  jufques  audid  hoftel  de  la  ville, 
et  là  le  mettre  entre  les  mains  &  à  la 
earde  dudid  fieur  Teftu.  Et  auffi-toft  a 
ledid  fieur  Teftu  did  audid  fieur  de  Ma- 
rillac qu'il  avoit  efté  donné  un  arreft 
contre  luy  à  Ruel ,  &  qu'il  euft  à  fe  met- 
tre en  eftat  pour  luy  prononcer  fon  ar- 
reft. Lequel  fieur  de  Marillac  auroit  ofté 
ion  manteau  &fon  chappeau ,  &  fe  feroit 
mis  à  genoux  devant  ladide  croix ,  ou 
aulîî-tqft  fon  arreft  de  mort  luy  a  efté 
prononcé  par  le  fieur  Billotte  greffier 
de  ladide  chambre  de  Ruel  ;  &  au  met 
me  inftant  l'exécuteur  de  la  haulte  juf- 
tice  luy  a  lié  les  mains ,  &  luy  a  efté 
baillé  deux  dodeurs  de  Sorbonne  nom- 
mez du  Puys  &  le  Clerc ,  &  deux  pè- 
res Feuillans }  l'un  defquels  nommé  Aire- 
line  qui  l'aconfefléj&  ont  efté  lefdids 
quatre  hommes  d'eglife  continuellement 
avec  luy  jufques  à  la  mort. 

Et  environ  les  quatre  heures  de  re- 
levée 
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levée  ledid  exécuteur  luy  a  couppé  les  ve  régna  a  efté  chanré  ,  8c  quelefdids 
cheveux  dedans  ladide  chambre.  Ce    k^mrw«r  A'mUC*  f~~r  a*>c-„~j. — 1_  j_r 


faid  a  efté  mené  au  fupplice  8c  conduid 
par  ledid  ficur  chevallier  du  guet  &  fes 
gens  jufques  fur  le  perron  dudid  hoftel 
ville,  où  luy  a  efté  encore  prononcé 
fon  arreft.  Etaulfi-coft  eft  monté  fur  un 
efchaflàult  qui  eftoit  proche  &  vis-à-vis 
la  grande  porte  dudid  hoftel  de  ville  j 
où  s'eftant  mis  igenoulx ,  après  que  6W- 


hommes  d'eglife  font  descendus  de  def-  A**  ,<JU 
fus  l'efchaiFault ,  après  avoir  efté  bandé, 
ledid  exécuteur  luy  a  tranché  la  tefte, 
laquelle  avec  le  corps  une  efté  nus  dans 
un  carrofle,  8c  a  efté  conduid  tout  mort 
en  la  maifon  d'une  iîenne  feeur  demeu- 
rante en  la  rue  Chappon  }  8c  depuis  a 
efté  enterré  en  l'egbïe  des  Feuillans. 


SUPLÉMENT 

POUR  LE  RECUEIL  DES  PIECES 

juftificatives  de  I'hiftoire  de  Paris. 

Compofe  de  titres  &  aétes  recouvrez*  pendant  le  cours  de  l'imprejfion 
des  trois  volumes  de  preuves ,  &  arrangez»  félon  l'ordre 

chronologique. 


Privilèges  accordes^  à  tevefque  &  au  cha- 
pitre <U  Paris  far  lei  rets  Charlemagne, 
Louis  le  Debonaire ,  Lothaire  ,  Louis  le 
Gros,  Louis  le  Jeune  &  Philippe  Augufte. 


W  N  nomine  fandx  &  individu*  Tri- 
u  nitatis,in  Chrifti  nomine,  ego  L. 
1  Dei  diipenfantc  mifericordia  in  re- 
■  gemFrancorumfublimatus  j  omni- 
•A  bus  epifeopis ,  abbatibus ,  ducibus, 
comitibus ,  vicariis ,  centenariis ,  tholo- 
nariis  ,  adionariis  Se  univerfis  rcs  nof- 
tras  procuranubus ,  prxfentibus  feilicet 
èc  futuris  ,  notum  neri  volumus  quod 
venerabilis  Girbertus  Parifiorum  epif- 
copus,  Bernerus  decanus,  Stephanus  can- 
ceflarius  nofter  atque  ejufdem  ecclefix 
archidiaconus, totufque  Parifienfis  com- 
munis  conventus  detulerunt  nobis  prx- 
ceptum  pnedecefloris  noftri  L.  Caroli 
filii ,  in  quo  continebatur  qualiter  ipfe 
8c  anteceûores  fui  reges  videlicet  Fran- 
corum  ,  redoribus  ecclefix  fandx  Dei 
genitricis  fie  fandi  Stephani  protomar- 
tyris,  atque  fandi  Germani  confeûoris, 
in  quorum  honore  ipfa  fedes  Parifiaca 
dicata  eft ,  conceflîllent ,  8cc.  Nos  ita- 
que  utile  atque  perneceflàrium  eflè  fen- 
tientes  unicuique  vcftrum  in  his  qux  in 
hoc  mundo  ad  tempus  fibi  funt  à  Deo 
col  tara  propter  omnipotencis  honorifi- 
centiam  ,  ecclefias  vero  beats  Marix  ge- 
T  orne  IL  Pars.  III. 


nitricis  honore  Se  memoria ,  exterorum- 
que  fandorum  late  per  orbem  conftruc- 
tas  muneribus  locupletare ,  prx  exteris 
eriam  omnibus  digniùs  ipfam  gloriofam 
Dei  genitricem  quam  optimis  donispla- 
care,  Scipfius  ecclefiam  quxpoft  Deum 
cœli  tenens  apicem  ,  ligandi  Se  folvendi 
plcnam^in  filio  obtinet  poteftatem,  di- 
vitiis  honorince  ditarejuftis  ac  *  ratio- 
nibus  eorum  petitionibus  acquievimus  , 
Sec.  Adum  publicè  Parifius  anno  incar. 
nati  verbi  m.  c.  xviii.  regni  noftri  xi. 
Adelaidis  reginx  v.  aftantibus  in  palatio 
noftro ,  Sec. 

Carolus  Dei  gratiî  rex  Francorum 
Se  Longobardorum  ac  patricius  Ro- 
manorum  ,  omnibus  fidelibus  noftris 
tam  prefentibus  quam  futuris.  Si  peri- 
tionibus  facerdotum  hoc  quod  noftris 
auribus  innotuerint  adefledum  pro  Dei 
amorc  mittere  ftuduerimus,  procul  du- 
bio  xrernx  vitx  remunerarionem  ha- 
biruri  non  dubitamus.  Ideo  dum  plu. 
ribus  habetur  percognitum  qualiter  ec- 
clefia  Parifiaca ,  qux  eft  in  honore  fandx 
Marix  matris  Domini  noftri  Jefu-Chrifti, 
Se  Sandi  Stephani  protomartyris,  Se  fanc- 
ti  Dyonifu,  8c  fandi  Marcclli  8e  fandi 
Clodoaldi  confellbris ,  8c  exterorum  do- 
minorum  quorum  pignera  in  ipfa  plèbe 
vel  in  ipfa  ecclefia  Parifiaca  requiefeunr, 
Sec.  Prxcipientes  enim  jubemus ,  ut  ne- 
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<iue  vos,  neque  juniores ,  neque  fuccef»  iv.  Kalendas  Novcmbris,  anno  Chrifta 
forts  velrri,necullusqiulibetex  judicia-  propicio  vu.  imperii  domini  Ludovic» 
ria  poreftare  accinftus ,  vel  per  quem-  ùnperatoris.  A&um  ♦  Parifiaco  palatia  *Fm-, 
punique  modum ,  nullifque  ingeniis,in  publiée  in  Dei  nomine ,  amen.  K«&£! 
curris  vd  in  terrkoriis  in  infolis  pofiris 

vel  in  alns  locis  ,  quod  prcfcnti  tempo.  T  N  nomine  fânctx  fitindividu*  Trini.  

re  habere  vel  poffidere  videntur,  aux  J.  taris  Lotarius  genicor,  genitufque  Lu,  An  ,,,î 
quod  in  antea  a  Deurn  rimendbus  ibi-  dovicus  uterque  opilanre  gracia  Dei 
dem  addirum  vel  collatum  fuerit ,  nec  Francorum  reges.  Si  facerdorum  aefet, 
ad  caufas  audiendas ,  nec  fredaexigen-  vorum  Dei  petitiones  quas  pro  utilitari* 
da,  nec  diftrictiones  faciendas ,  nec  ullas  bus  &  neceffitadbus  fuis  fuorumque  fub. 
paraïas  requirendas ,  pce  ullum  chelo-  jectorum  nobis  innotuerint ,  ad  efïèctum 
neum  de  omnibus  caufis  exaâando,nec  perducimus  ,  non  folum  regiam  exerce- 
roradeum  nec  foraticum  hec  jmlvara-  mus  confuetudinem ,  verum  eriara  ad 
ticum  pendere  nec  exigere  nec  facere  xternx  retributionis  bearitudinem  talia 
ultcrius  prxfumaris.  Si  quis  vero,  quod  faâa  auxiliante  Domino  nobis  profutu- 
abfit, contra  hoc  noftrx  audoricaris  edic-  ra  confidimus.  Idcirco  notum  eûe  volu- 
rum  vel  concelïum  infurgere  temptave-  mus  omnibus  fan&x  Dei  ecclefix  fide- 
xit ,  Dei  omnipoteatis  incurrat  maledic-  libus  & noftris,  tam  prxfendbus  quam ici- 
rionem,&arda  ras  atque  conftri&usigneis  licec  &  futuris ,  quia  vencrabilis  virEli- 
catenis  inférai  pereuffionc  fanâx  Dei  fiardus  Parifîx  ecclefix  epifeopus  noftrx 
Genitricis  Marix  &  omnium  fan&orum  mnoruit  ferenitati ,  fuggerentibus  itaque 
horumque  epifeoporum  fit  anathemati-  ac  intervenientibus  dile&is  fidelibus  nof- 
zatus ,  atque  divinâ  ulcione  perfolTus  ani-  tris ,  videlicet  dulciflima  conjuge  Emma, 
mam  expiret  vindicarionis  leprâ  lama-  atque  Hugone  excellentilfimo  duce , 
rus.  Signum  Caroli  régis  gloriofilfimi.     egregiifquc  prxfulibus  Alberone  Rc'men- 

  fi ,  Gibinno  Cabilonenfi ,  quod  pro  Dei 

a*,  «io.      T  N  nomine  Dei  &  falvatoris  Domini   omnipotentis  amore  ,  &c.  Quapropter 
X  noftri  J.  C.  Ludovicus  divinâ  ordi-   ftâtuimus  atque  jubemus,  &  noftra  pre- 
nante providenriâ  imperator  auguftus.   ceprione  confirmamus ,  Sec.  &  fias  uo- 
Si  peririonibus  fâcerdotum  in  quibufli-   minatas  villas  cum  omnibus  appendiciis 
bet  neceffitadbus  eccleûafticis  noftra   &  redditibus  fuis,  ut  diximus,  ad  om- 
auâontatefublevandisconfulimus,&ad   nés  ejufdem  congregationis  neceffirates 
minifterium  eorum  Uberius  exequendura  &  fuftentacula  mortalis  vitx  mmiftran- 
opem  ferimuj,  à  fummo  ponrifice  dor   da,  vel  quod  à  longo  tempore  ibidem  - 
mino  noftro  Jefu-Chrifto  cetera*  remu.   funt  afpicienna,  vel  quod  ad  prxfêns  afpï- 
aerarionis  largiri  nobis  prjcmia  nonam-   cere  videntur  ,aut  deinceps  a  Deum  ri- 
bigimus.  Proinde  notum  fit  omnibus  fide-   mentibus  additum  vel  collacum  fuerit, 
libus  fanâx  Dei  ecclefix  &  noltris  pre-   regali  au&oritate  &c  indulgendà  per  noc 
fentibus  feilicet  Se  futuris ,  qu6d  vir  ve-   prarceptum  confirmationis  noftra:.  Aclum 
aerabilis  Nicadus  Pariliacc  urbis  eccle-   Compendio  palado. 
fia:  epifeopus ,  detulic  iërenitari  noftr* 

quamdam  au&oritatem ,  quod  dominus    T  N  nomine  fanâx  &  individux  Tri-  mm~mm 
&  genitor  nofter  bonx  memorix  Caro-    A  nicads ,  amen.  Ego  Ludovicus  Dei  A" 
lus  gloriofilEmus  imperator,  ad  pedeio-   gracia  Francorum  rex.  Si  fervorum Dei 
nem  prxdecefroris  fuiErchenradi  iplius   petitiones  quas  pro  urilitadbus  &  necef- 
civitads  ejpifcopi  fieri  juffit,  6cc  Nos   ficacibus  nobis  innotuerint  ad  effectuai 
itaque  inipedâ  eidem  au&oricate  do-   perducimus ,  non  folum  liberalicati  nof- 
mini  4c  genicoris  noftri  ,  libuic  nobis   trx  confulimus ,  verum  etiam  ad  ziet» 
«jufdem  venerabilis  viri  petidonibus  af-   nx  retribudonis  beadtudinem  nobis  ÔC 
(enfum  prxbere ,  6c  paternx  aucboritad   noftris  profucurum  confidimus.  Ideoque 
hancquoqucnoftram  jungere  auclorita-   notum  efle  volumus  omnibus  lânctx 
tem.  Prxcipimusergo  atque  jubemus  ut  cccleûx  fidelibus  tam  futuris  quam  pre» 
omnes  res  &  mancipia  qux  ex  liberali-  fentibus ,  quod  Theobaldus  Parif.  eccle* 
tate  eidem  collacx  ruerint  ecclefix  nof-   fia:  vencrabilis  epifeopus ,  &  Clément 
tris  U  futuris  temporibus ,  per  hanc  nof-   decanus  aliique  canonici  noftrx  fuppli* 
tram  aucloritatem  reclores  ipfius  eccle-  caverunt  ferenitati ,  quod  pro  De»  on> 
fix  abfque  ullius  inquietudine  vel  injuf-  nipotentis  amore  &  ejufdem  ccclefuc, 
ta  interpellarione  quietè  &  fecurè  ha-  &c.  Nos  ergo  ecclefiam  Parif.  in  cujus 
here  vcl  poffidere  valcaat,  ôcc.  Datvun  clauftro,  quaii  quodam  materittligfC.* 
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mio ,  incipientis  vit*  fie  pueritix  noftrx  molcftiam  ingerebat ,  cùm  eam  poteihu 

exegimus  tempora ,  antecelTonbus  nof-  tem  ufc<iie  ad  tempora  tuaParif  epifeopus 

triscariorem  ,  8c  inter  regninoftri  eccle-  habueric  in  parochianos  de  Monte,  ac 

/las  emineneem  confiderantes ,  inito  con»  preiby  terum  qui  eis  divina  pro  cempore 

filio  cum  fidelibus  noftris ,  pecicionibus  miruftrabat ,  quem ,  etiam  ficiler  canoni- 

f'am  didiclcri  aflenfum  prxbences,  ve-  eus  regularis,in  curam  parocm'x  commit- 
uc  poftulaverunt  heri ,  id  eft  quod  com-  cebat  »  fie  facerdos  poft  cuxam  fufeepeam 
munis  illa  feu  corredx  vel  gifix  in  prx-  de  manu  epiicopi ,  parochianos  ad  nu- 
didis  villis  nullaccnus  de  carcero  exigan-  tum  ejus  ligabac  pariccr  fie  fol  ve  bar  ;  & 
tur  prxcipimus  ,  atquc  pro  peccatorum  A  quisexcommunicatus  eflêt  ab  epifeo- 
noftrorum  remiffionc  8e  prxdcceûorum  po  ,  vel  eciam  interdidus ,  prefbyter  eum 
noftrorum  Francorum  regum  falute  con-  non  admittebat  aliquarenùs  ad  divina» 
firmamus,ôcc.  Adum  publicè  Parif.an-  qui  etiam  benedidioncs  fponfarum ,  pu- 
no  ab  incarnatione  Domini  m.  c.  lvii.  rificaciones  de  parcu  furgentium  fie  pu- 
Aftantibus  in  palatio  noftro,  fiec.  blicaspœnitentiasnonafiumebatfibi.nifi 

de  mandaco  epifeopi  fpeciali  j  fie  fi  forte 

IN  nomine  fandx  fie  individux  Tri-  facerdos  taJis  effet  qui  non  poflèc  pojpu- 

nitacis,  amen.  Ph.  Dei  gratia  Fran-  lo  miniftrarc ,  ipllus  excefium  abbati  ian- 

corum  rex.  Noverint  uni  ver  fi  prxfentes  dx  Genovefx  fie  fratribus epifeopus nun- 

pariter  Se  futuri ,  quod  nos  prxdeceflb-  cjabat ,  qui  cognita  veritate ,  amoto  in- 

xum  noftrorum  veftigiis  inhxrentes ,  fie  digno  ,  ad  animarum  curam  recipien- 

ecclefix  Parif.  quam  nos  ficut  fie  iidem  dam  alium  epifeopo  prxfencabat.  Cùm 

prxdeceflbres  noftri  inter  regni  noftri  ergo  noviflîme  tu  prxmonuifies  abbatem 

eeelefias  familiarius  diligimus,  jusfuum  ut  capellanos  fuos  qui  parochiis  debe- 

illxfum  confervare  volentes ,  fidelibus  bant  defervire ,  ad  fufeipiendam  curam 

noftris  decano  fie  capiculo  beacx  Marix  animarum  ribi  prxfentare  curaret ,  hoc 

Parif.  univerfo  confirmamus ,  fiec.  Emp-  fe  fadurum  relpondit  ,aiiquos  prxiënta- 

tiones  eciam  quastam  apud  Andrifiacum  vit  j  fed  requificus  quàd  prxfentarec 

quàm  alibi  tempore  noftro  rationabili-  illum  qui  debebat  in  prxfata  de  Monte 

ter  recerunc  confirmamus  ,  fie  alia  qux  parochiâ  defervire  ,  dixittunc  eum  non 

deinceps  prxcedente  tempore  racionabi-  pofle  propter  abfëntiam  prxfentari  j  cùm- 

litcr  pocuerunt  adipifei ,  fiec.  Adum  Pa-  que  hoc  fxpiùs  monitus  facere  non  cu- 

rifius,anno  incarnati  Verbi  m.  c.  xc.  raret,  eu  fub  pcena^  excommanicacioni* 

regni  noftri  xi.aftanribus  in  palatio  nof-  parochianis  inhibinfti  de  Monte  , ne  in- 

tro ,  8ec.  Trefor  des  Chartres  du  roy  ,  Pa-  ccclcfia  fandx  Genovefx  vel  audirent 

ris  III.  num.  i.  divina,  vel  aliqua  reciperent iâcramen- 

,         _          Trr  ta,  nifiab  illo  preibyeero  qui  animarum 

Sentence  du  ?*P<  Innocent  II T  concernant  ^     {{*     fufcepifïec ,  qux  fen- 

la  cure  de  S.  EJitenne  du  Mont.  tenda  ^  cadcm  eccIe(fa  fuic  pnsfenEe 

INnocentius  epifeopus  fervus  fervo-  parochiâ  publicè  recitaca ,  eamque  pa- 

rum  Dei  ■>  vencrabili  fratri  Odoni  rochiani  de  Monte ,  ficut  folebant  jam- 

P arment!  epiicopo  ,  falutem  fie  apofto-  diu  fervaverant ,  donec  faciencibus  ca- 

licam  benedidionem.  Olim  inter  te  no-  nonicis  fandx  Genovefx  ,  populo  con-. 

mine  Parifienfis  ecclefix ,  fie  diledum  fi-  vocato  ,  in  verbo  facerdotis  fie  periculo 

lium  abbatem  fandx  Genovefx  pro  ab-  animx  ,  per  venerabilem  fratrem  nof- 

bauafua  fuper  pofieffionc  juris  parochiâ-  trum  Tornacenfem  epifeopum  ipfius  ec- 

lis  in  paroebia  de  Monte  ,  quxftione  clefix  quondam  abbatem  fuit  public^ 

fubortâ.fievenerabili  fratre  noftro  P.  ar-  prxdicatura  quàd  iecurè  poterant  audi- 

chiepifeopo  Senonenfi,  tune  Parifienû  re  divina,  cùm  in  eos  nec  archiepifeo- 

canonico  ,  procuratore  tuo  pro  te ,  dido  pus ,  nec  epifeopus  vel  archidiaconus  pof- 

verè  abbace  nomine  ecclefix  fux ,  acce-  fet  excommunicationis  vel  interdidifea- 

dentibus  ad  apoftolicam  fedem ,  venera-  tentiam  promulgare  >  ficque  ab  eo  in- 

biiem  fratrem  noftrum  J.  Albanenfem  dudi  fpiritualia  receperunt.  Te  igicur, 

epifeopum ,  fie  diledum  filium  G.  fandx  quemadmodum  prxnufium  eft ,  fpoliat^ 

M arix  in  Aquiro  diaconum ,  nunc  vero  obedientia  parochix  memorarx ,  pecebac 

tituU  fandi  Vitalis  prefbycerum  cardi-  didus  procuracor  tuus  tibi  ante  omnia» 

lem,  dedimus  auditores ,  in  quorum  prx-  quafi  polTeffionem  juris  parochialis  rcili-i 

lentia  didus  propofuit  procurator ,  quod  tui ,  adverfariis  tuis  fuper  his  qux  ad ver- 

idem  abbas  fuper  poflèflione  juris  paro-  sus  ce proponenda ducerent,  pofteà ,  ple- 

chialis  inparochia  de  Monte  gravem  tibi  naric  relponfiAto ,  cùm  nec  ante  refti* 
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tutionem  rcfpondere  deberes  adverfa-  cium  obtinere,  quiais  fruftra  le?etfe' 

tiis  fpoliatus,  &c  quôd  eptfcopus  Tor-  vocat  qui  commirtit  in  eas ,  pvzLZ 

uacenfis  6c  canonici  farpedidi  de  pra:-  cùm  fueris  numquàm  deilitùtus  UmS 

mi/fis  exceffibus  puxiirentur ,  causa  poft-  reftitutionem  petere  non  valcbas'ouôl 

modura  coràm  delegatis  judicibus  ordi-  autem  eadem  ecclefia  effet  b  do»? 

ne  debito  pertradanda,  inquorum  pra.-  ne  infticuendi  canonicum  quilpiricua ha 

•fentia  de  jure  Panfienfis  «ccleflx  plenius  populo  miniflraret  &  quôd  luper  hô 

probarctur ,  quôd  tune  temporis  prop-  minibus  burgi  utramque  iurifdidionem 

ter  probanonuni  inopiam  fieri  non  va-  iuberet  ,  &  prxdecefforum  tuorum 

lebar,  Cacterum  pnefacus  abbas  versa  vi-  temporibus  habuùTct ,  paratum  le  abbas 

te  novam  injunam  inferri  fibi  per  te  ex  abundanri  dicebat  incontinent!  pro 

tuncnovumepifcopomproponebac,aire.  bare.  Poltulabat  proinde  quicquid  àtè 

rem  ecclefiam  fuam  cum  burgo  à  Pri-  de  fado  fuerat  pdl  appellatioicm  in_ 

mo  fondation*  tempore  hberam  exntif-  terpofitam  attentatum ,  irritum  iudjea- 

le  nec  ahcui  unquam  in  fpiritualibus  ri,  teque  ne  de  ca^tero  fimilia  prifu 

nid  Romano  pontifia  fuifle  fubjedam  ,  mères  coerceri.  Prxdidis  igitur  &  aliis 

quod  perrcfcnpcumbon^memoriarCa:.  rationibus  per  didos  audkores  qui  & 

letmipap*  prardeceffons  noftri  ad  eau-  petitiones  &  aliegationes  partiJm  in 

telam  oftendere  mtebatur ,  qui  pi*  re-  feripris  redditas  nobis  &  fratnbusnot 

cordanonis  Atexandn    Lucn  &  Cle-  tris  prudenrer  &  fideJirer  retulerunt 

mentis  prideceuorum  fuorum  Romano-  pleniùs  intellects  :  nos  attendentes 

rum  pontificum  exempla  fecutus ,  eccle-  quôd  jam  ex  eo  folo  quôd  populus  die 

fiam  prarratam  inter  alia  libertate  dona-  ta.  parochi*  timoré  ipfius  {entend*  per 

vit ,  ut  nullusipfam   canomeos  vel  bur-  aliquot  dies  abftinuit  àdivims, ndlarn 

gum  mterdido  vel  excommumeationi  ineos  juns  parochialis  poflèffionem  fuc- 

poflet  fupponere ,  mCi  fummus  pontifex  ris  affecutus ,  nec  fuit  aliquo  modo  pro. 

vel  legarus  ab  ejus  latere  deftinatus  j  batum  quôd  co  tempore  quo  fenten- 

eontra  quam  hbertatem  tu  vçnire  prar-  tiam  protulifti ,  poffeLnem  in  ip(os  ju. 

lumens ,  m  alienam  meffem  falcem  mit-  ris  parochialis  haberes ,  vel  prifis  etianv 

«ère   quod  nullus  unquam  prxdecefTo-  babuifles,  reftitutionem  tibi  adjudicare 

xum  tuorum  fccerac,  pra-fumfifti ,  cano-  de  jure  nequivimus ,  cùm  non  confti- 

meum  ipfius  qui  homimbus  burgi  fpiri-  terit  te  fuifïe  aliquatenùs  fpoliatum.  Ve- 

tudia  niiniftrabat,  ut  a  ce  turam  ani-  rum  quia  mper  aliis  qu*  proponeban- 

manim  reaperet ,  tibi  portulans  prxfen-  tur  ex  paye  tua ,  nobis  non  potuit  fieri 

tari  5  quod  cùm  obtinere  non  poflès ,  plena  fîdes,  caufam  ipfam  d^dis  filiis 

ïr/^??  Af°Tm  lnrlrP,ofitam&  iter  Vizeliacenfi  &  knâi  Pétri  Anriiliodo- 
arreptam  ad  fedem  apoftoheam  venien-    renfïs  abbatibus  &  decano  Aurelianenli 

tCT?  qm  m  ,  ^  Gen°-  fub  Ca  forma  duximu^  committendam 
vefa:  miflam  parochialem  audrrent,  &    &c.  Tandem  ad  nos  gefta  omnia  mu- 

^nmmun;cf nCes11eis  •  excommunications  nita  figillis  judicum  ftuït  renifla  per  di- 

vinculo  iubjeafti  j  cujus  timoré  motus  ledum  filium  M.  N.  procuratorem  taum 

popu  us  tanquam  rudis  ex  ignorantia  vel  &  jam  didum  abbatem  ,  ad  noftram  ob 

^mUitaceabfteuitahquandiu  àdivinisj  hoc  pnxfentiam  accedentes.  Nos  ergo 

r!lPr  }tZ    S""1  Torn^enfem  prxfentibis  fratribus  noftris  gefta  ipfa 

iïZcVdT  A         m  T{dCm  ecdeflX>  fcc,mus  aFriri  .  ^omm  cominentiam 

ventât  Z  f™  accedentem>.  "3™*  Pl™°  concepimus  intelledu  &c.  Cùm 

LcunS ^        JT$  pCmUS  6,5  a(fêruic  ,5itur  tcftes      parochùnos  de  Monte 

meundanter  quod  fententia  tua  de  qua  ad  examen  Parifienfis  ecclefix  acceffifle, 

fata  mSn     VCamlUam  t  non>°Hice  telles  verô  partis  alterius  eos  in  foro 

ad ^  oro»  L°  T  "  rtfrmi,tatem'  abbat"  rc*rant  litigafie ,  ut  non  videan- 

a  J^lr    '    UC  P°PrluS  facerdote"  ,  tur  adverfa  dixifle ,  dida tuorum  de pa. 

Tfcï^f ^amex1cerrtafcien»^vicaflet,  rochianis  illius  partis   parochia:  que 

feX"?^     pnT,tinon  fira  ^  extra  burgum  ,  o  u  e  m  tibi  dik 

miirfnîcin  vU.  neC  pCr  COl°nUT  do-  abbas  nuncetiamrecognofcit,  aliorum 

eenerari    oUJnLTr°  '  Pr;C,^icium  VCrô  dida  de  parochianis  parais  alterius 

m*  îùm ri ^oqn^/enT  nC^ba"    ihi  vendicare  conamî,  poffmt intclli- 
Smè  deTuHfti  in  S,UodaPPclla»on'  tni-   gi  competenter,  &c.  Nos  ergo  attefta- 
ITnon  debeba   g CS.  Commifer1is  per    tionibuf,  ratiombus  &  aliis  Le  inde 
on  debebas  rcftitutionis  benefi-   propofitis  diligenter  auditis  &  pleniùs 

intelledis, 
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intelledis ,  quoniam  induobus  articulis 
inftitutionis  vidclicet  &  deftitutionis 
capellani  de  Monte,  &c  libertatis  inter- 
didum  Parificnfis  ecclefix  in  prxfata 
■parochia  non  fèrvandi  ,  de  poueflîone 
abbatis  légitimé  conduit ,  cujus  etiam 
ecclefia;  reicripto  apoftolico  indulgecur 
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Concordât  paffi  tntre  tevefque  de  Pétris 
&  fabbé  de  Ste  Geneviève  mu  me/me 
frjet. 


I 


N  nomme  fandx&  individu*  Tri-   Ah-  lMu 


nitatis,  amen.  Hxc eft  forma  com- 

ut  nulli  nid  R.omano  pontifici  vel  legato  pofitionis  &  pacis  inter  dominum  Odo- 

ob  ejus  latere  deftinato  liceat  in  Sur-  ncm  epifeopum  6c  ecclefiam  Parifienfcm 

gum  fandxGcnovefx  interdidi  vel  ex-  ex  uni  parte,  Joannem  abbatem  6c 

<ommunicationis  fententiam  promulga-  ecclefiam  fandx  Genovefx  ex  altéra , 

jre,  unde  rem  illicitam  6c  tibiprohibi-  fuper  querelis  quas  didus  epifeopus  mo- 

«am  attentaflevideris,  abbate  poffefiîo-  vebat  de  jure  parochiali  in  parochia  de 

nem  libertatis fux  audoritate  apoftolicâ  Monte,  2c  procurationibus  quas  in  pa- 

defendente ,  nec  per  fententiam  à  te  rochialibus  ecclefiis  canonicorum  de 

lacam  nova  tibi  ruerit  poÏÏeffîo  acqui-  Monte  petebat ,  6c  è-  contra  canonici 

iita,  cùm  fie  non  debeat  conftitui  1er-  de  Monte  adverfùs  epifeopum  fuper  ca- 

vitus,fedconftituta  potius  declarari,  nec  pella  ecclefix  fandx  Genovefx  fita  in 

in  his  articulis  quicquam  pro  tua  fuerit  civitate  Parifienfi  ;  fcilicet  quod  Pari- 

parte  probarum;  abbatem  ipfum&ec-  fienfis  epifeopus  habebit  omne  jusepif. 

clefiam  fuam  ab  impetitione  tua  6c  Pa-  copale  leu  parochiale  in  totâ  parochia 

arifienfis  ecclefix ,  de  communi  fratrum  de  Monte,  6c  prefbytcr  qui  illi  paro- 

noftrorum  confilio  ,  fuperhis  fententia-  chix  fpiricualia  pro  tempore  miniftrabit, 

liter  duximus  abfolvcndum.   Licet  au.  etiam  fi  fitcanonicus  regularis,  prxfen- 

■tem  in  aliis  capitulis  ab  utraque  parte  tabkur  epifeopo  6c  ab  eo  curam  recipiec 

produdiones  indudx  fuerint  varia:  ac  animarum  ,  &  parochianos  ipfius  paro- 

diverfx ,  quia  tamen  pleniùs  6c  exprefl  chix  ad  mandatum  epifeopi  vel  archi- 

ûiis  eft  pro  tua  parte  probatum,  &  ju-  diaconi  citabit ,  vocabit,  ligabit  pariter 

dex  credere  débet  quod  naturx  negorii  6c  fol  ver,  chrifnuôc  oleum  adopuspa. 

convenit  ,  ut  confirmet  motum  animi  rochix  ab  ecclefia  Parifienfi  recipiet, 

fin  ex  argumentis  &  teftimoniis  qux  rei  ad  fynodum  etiam  veniet ,  nec  tamen 

aptiora  eflè  compererit  &  vero  proxi-  circatam  vel  fynodaticum  reddet }  item 

miora ,  ôc  quibus  potiùs  lux  veritatis  licebit  epifeopo  te  archidîacono  in  fin. 

affiftit  fecundùm  légitimas  fandiones ,  gulos  de  prxdida  parochia  6c  omnes 

«ec  folùm  petebas  quafi  poffelfionem  interdidi  &  excommunicationis  ferre 

îuris  parochialis  tibi  reftitui  ,  fed  ab-  iêntentiam  j  quas  fi  lata  fuerit ,  prefbyter 

batem  6c  canonicos  de  prxmilfis  puniri  qui  illi  parochix  deferviet ,  excommu- 

exceflibus ,  quos  fuper  poffeffione  juris  nicatos  feu  interdidos  de  ipla  parochia 

parochialis  in  parochia  de  Monte  gra-  non  admittet  ;  tamen  illis  exclufis  in 

vem  moleftiam  ingerere  querebaris,  alcari  parochiali  quod  eft  intràmajorem 

communicato  fratrum  confilio,  in  ex-  ecclefiam,  nihilominus  celebrabit,  fèd 

«eris  ad  pofiefiîonem  juris  epifeopalis  vel  ne  alios  interdidos  vel  excommunicatos 

parochialis  in  tota  parochia  de  Monte  ab  epifeopo  vel  archidîacono ,  undecum- 

ïpedantibus  (  illis  dnmtaxàt  exceptis  fu-  que  fuerint ,  ullo  umquam  tempore  ipfe 

per  quibus  pro  parte  altéra  eft  abfolu-  vel  alius  in  altari  parochiali  recipiet 

tionis  prolata  fententia)  fxpedidosab-  aliquatenùs  ad  divina.  Ab  hac  autem 

batem  Ôc  ecclefiam  fandx  Genovefx  generalitate  exceptât  erunt  ab  omni  ju. 

pco  parochia  fxnedida  tibi  8c  ecclefix  rifdidione  epifeopi  6c  arebidiaconi  vi» 

Parifienfi  per  fententiam  definitivam  ginti  perfonx  inter  fèrvitores  &  garcio- 

•condemnamus.  Ex  his  tamen  qux  fuper  nés  infrà  ambitam  canonicorum  habi- 
poilèflorio  in  prxfenti  funt  judicio  pro- 
■vidé  deffinita,  nullum  tux  vel  alteri 
parti  circà  quxftioncm  proprietatis  vo- 
lumus  prxjudicium  generari.  Né  verô 
fententia  noftra,  fi  effedu  careat,  irri- 
-foria  vidcatur&c.  Datum  Anaenix  ix. 


tantes ,  comedentes  ,  cubantes  &  levan- 
tes :  fcilicet  unus  janitor ,  duo  quadri- 
garii  ,  duo  curfores ,  unus  hoftellarius, 
unus  carpentarius ,  unus  hortoknu^^ 
quatuor  in  fervttio  rurni ,  quatuor  in  fer- 
vitio  coquinx,  unus  fardnator,  unus 


Kal.  Januarii ,  pontificatus  noitri  anno  vigil ,  unus  matricularius,  unus  infirma- 

iv.  Tiré  des  archives  de  Parchevtfchi  de  rius  }  &  extra  fepta  canonicorum  fex  fer- 

Faris  &  imprimé  dans  un  facium  centre  vitores  :  fcilicet  très  efcuerii  abbatis  , 

tabbi  &  ks  religieux  de  Ste  Gtntvitfvt.  unus  ferviens  capicerii,  unvu  claufarius 
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"*  vinearum ,  unus  tonelarius.  Nullus  au- 
•tcm  viginci  fex  prxdidorum  viarius  po- 
terie eilè  vel  major  burgi  ,  ica  ut  pr*- 
didà  gaudeat  libertate.  In  his  fiquidem 
prasdidis  viginci  fex  perionis  auc  inillis 
qax  in  Jocuhî  eorum  per  abbatem  fue- 
rine  fubrogata; ,  nullam  epifeopus  vel  ar- 
chidiaconus  poteftatem  habebit ,  nifi  de 
eorum  macnmonio  feparando  agacur, 
illa  etenim  caufa  pleno  jure  ad  epifeo- 
pum  &  archidiaconum  pertinebic.  Uxo- 
res  auccm  pra:didorum  iêx  fervicorum 
in  parochia  de  Monte  extrà  canonico- 
rum  feptamanentium,  jurifdidioni  epif- 
copi  &  archidiaconi  in  omnibus  fpiri- 
tualibus  fubjacebunt;  eo  falvo  uc  pro 
foris-fadis  maricorum  fuorum  interdici 
velexcommunicarinonpoflînt ,  Ôcquan- 
do  in  parochia  pofieum  fuerit  interdic 
tum,  liceat  ipfis,  ficut  &  viris  earum, 
in  altari  parochiali  audire  divina.  In 
predida  aurem  parochia  de  Monte  ne- 
que  epilcopo  fine  confenfu  canonicorum, 
neque  canonicis  fineepifeoponovamec- 
clefiam  feu  capellam  xdihcare  licebic. 
In  augmentum  verôpraedidx  parochia; 
dédit  epifeopus  ad  hâbitandum  vineam 
fuam  de  Brunello }  ita  nt  omnes  qui  in 
Joco  illo  habita verint ,  cum  alhs  paro- 
chianis  de  Monte  à  preibytero  paro- 
chia; fupradida;  divina  percipiant  lacra- 
menta ,  &  ad  epifeopum  &  archidiaco- 
num pleno  jure  pertineant  ;  firailicer& 
illi  qui  habitabunt  in  claufo  quod  dici- 
tur  Mali-vicini,  fi  quando  illud  inha- 
bïuri  contingac.  Prarterea  ecclefiam  de 
Roiffiaco  dédit  epifeopus  canonicis  me- 
moratis  ad  eorum  ufum  perpétué  pof- 
fidendam ,  cum  additamento  villa  qua: 
dicitur  Vallis-Derlandi,  in  qua  villa:  li- 
cebit  prxdidis  canonicis  de  Monte,  fi 
voluerinc,a;dificare  capellam,epifcopi  ta- 
men  jurifdidioni  fubjedam  ■>  6c  tam  in 
ecclefia  de  Roiffiaco  ,  quàm  in  capella 
iîcucôc  in  aliis  eorum  ecclefiisparochia- 
libus  ad  curam  animarum  recipiendam 
prefcyterum  epifcopoprsfencabunt.  De 
procurationibus  autem  quas  epifeopus 
in  eorum  ccclefiisexigebat,itaftatucum 
cft  ut  ecclefia:  de  Jéu&yù  %  deSpinolio, 
de  Vanvùs,  de  Nancura,  deRoofneïo 
&  fandi  Medardi  à  procurationibus  epif- 
copi  liber*  fint  penitùs  &  immunes  j 
verum  in  ecclefia  de  Roiffiaco  quatuor 
libras  Parifienfis  monetae  accipiet  prae- 
-didus  epiicopuj  annuatim  ,  de  quibus 
.procuracionem  unam  vel  plures  fibi  pa- 
rabic  epifeopus  in  ipfa  ecclefia  deRoif- 
ïîaco,  ^el  in  qua  volueric  praedidarum 
Pra:didi  quoque  canonici  iand*  Genol 
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vefac,  ut  omnis  amoveatur  annuente  Do^ 
mino  materiafedicionis&  feandah  ri 
pellam  fand*  Genovcf*  fitam  in  civt 
tare  Panfienfi  dederunt  epifcopo  &  fUf- 
eeffonbus  ejus  in  perpetuum  ]iDeram  & 
quietam  ,  nullo  fibi  in  ca  jure  retenco 
ut  poffic  ipfe  vel  ejus  fucceflbres  depr*! 
dida  capella  pro  /ùavoluntace  difPone" 
re  s  praebendam  quoque  &  vicariani  quas 
prardidi  canonici  in  ecclefia  beat*  Ma- 
ria; Parifienfis  habebanc }  pnedidocpif. 
copo  &  ejusfuccefloribus  quitta verunt 
mmlomnino  fibi  juris  in  pratdida  praJ 
benda  feu  vicaria  refervantes.  H*cau. 
tem  omnia  ita  in  perpetuum  fervabun 
tur,  non  obftante  fentenciâ  fummi  pon. 
cificis  quam  pro  fe  Parifienfis  epifeopus 
inducebat  ,  ut  aliis  quibuslibet  muni- 
mentis  ab  alterutra  partium  imperram 
vel  in  pofterum  impetrandis.  In  hujus 
rei  teftimonium  &  perpetuam  firmitarcm 
duo  feripta  in  eumdem  tenorem  coa- 
feda  funt ,  quorum  alterum  habebit  ec- 
clefia Parifienfis  ,  fub  figillis  duobus 
abbatis  videlicet  &  capituli  fandï  Gel 
novefa;  ■>  &  reliquum  habebic  ecclefia 
de  Monte,  fimiiiter  fub  duobus  figillis. 
epifeopi  feilicee  &  capituli  beata- Mari* 
Parifienfis.  Adum  anno  incarnati  Verbi 
M.  ce.  il.  menfc  Junio.  Scellé  des  deux 
fceanx  en  cite  verte ,  fur  lacs  de  f*c  verte. 
Ibidem.  ' 

Lettres  d'Eudes  eu  Odon  evefaut  de  Paris 
fartant  conceffion  des  privilèges  &  exemp- 
tions de  tordre  de  Cifieaux/  en  faveur 
de  ? abbaye  de  fatnt  Antoine  les^  Pa- 
ns, n 

ODo  divina  miferatione  Parifienfis  • 
epifeopus  }  omnibus  ad  quos  litte-  s 
ra:  illa;  pervenerinc ,  in  Domino  fâlu- 
tem.  Notum  fieri  volumus  quôd  cum 
domus  fandi  Antonii  Parifienfis  de  con- 
celîionc  &  voluntate  noftra  ordinem 
Ciftcrcicnfem  receperit,  &  fada  fit  do- 
mûs  Ciftercii  filia  Ipecialis ,  &  etiam  ibi- 
dem abbatiflà  fit  audore  Domino  in. 
Aituta  j  eidem  domui  benignè  conceifi- 
mus  ôc  concedimus  immunitates  iJlas  qui. 
bus  gaudent  cacterac  Ciftercicnfis  ordinis 
abbati*.  In  hujus  itaque  noftra:  con- 
ceûlonis  teftimonium  prarfentem  pagi- 
nam  notari  fecimus ,  &  figilli  noftri  muni- 
mine  roborari.  Adum  anno  incarnati 
verbi  m.  ce.  iv.  pontificatùs  vero  nof- 
tri anno  VIII.  Copié  fur  l'original 
archives  de  Pabbayi  de  S.  Antoine. 
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Jncorptratian  à  tordre  des  Cifteaux  des  ab- 
bayes de  S.  Anthoine  &  de  Porroy  , 
ou  Port-royal  des  Champs. 

NOs  A.  abbas  Ciftercii ,  notum  fa- 
cimus  univcrfis  prxfenres  litteras 
inlpecluris,  quod  limera:  vcnerablis  pa- 
tris  Odonis  quondam  cpifcopi  Parifien- 
fis  func  apucf  nos  intégrât ,  non  cancel- 
Jat.x ,  non  aliqua  ex  parce  diminutx , 
figillo  cjufdem  epùcopi  ligillarar ,  qua- 
rum  tenorem  de  verbo  ad  verbum  hic 
inrcriùs  fecimus  annotari  :  ODO  mife- 
rarione  divinâ  Parif.  epiicopusi  univerfis 
prxfentes  litreras  infpefturis ,  xccrnam 
in  Domino  falucem.  Cupienres  cœno- 
biis  monialium  de  fando  Antonio  Pa- 
rifienfis  fie  de  Porreto  in  pofterum  pr©- 
videri  ,  optantefque  monafticam  in  eis 
vigere  difeiplinam  perpecuis  temponbus, 
incorporari  fecimus  ordini  Ciftercienfi 
ipfa  ccenobia,  &  ut  immediatx  fintfi- 
lix  Ciftcrcix  monafterii  ,  rradidimus 
fupradida  ccenobia  venerabili  A.  abbati 
Ciftercii  ab  omni  noftra  jurifdidione 
abfoluta  ,  Meut  ordinis  exigunt  inftitu- 
ta  j  ut  videlicet  domus  ipfx  per  eundem 
ab'batcm  cjufquc  fucceflores,  fecundùm 
ipfius  ordinis  difeiplinam  in  omnibus  in 
perpetuum  ordinentur.  Et  ut  hoc  ratum 
ac  ftabile  in  perpetuum  perfeveret ,  prx- 
fentem  cartam  in  tefttmonium  figilli  nof- 
tri  impretlione  cùravimus  communire. 
Adum  apud  Ciftercium  anno  Domini 
m.  ce.  vi.  in  capitulo  gencrali./»myir 
t  original  ibid. 

Confirmation  de  funion  &  incorporation  de 
t abbaye  de  S.  Antoine  à  l\rdre  de 
Cijieaux. 

UNiverfis  abbatibus,  prioribus,fub- 
prioribus  Ciftercienfis  ordinis,  fra- 
ter  U.  Cift.  R.  de  Firmitate,  G.  Ponth. 
W.  Clarrevall.  &  P.  Morimond  didi 
abbates,  falutem  in  Domino.  Notum 
facimus  univerfitati  veftrx  quôd  nos 
auctoritate  capituli  generaJis  &  totius 
ordinis  Cift.  conccflimus  abbatiflx  & 
coriventui  fandi  Anton.  Panfienfis ,  & 
omnibus  filiabus  fuis ,  quôd  tint  plenanè 
incorporât*  ordini  noftro  ut  antè  con- 
ccflimus, &  converfis  eorumdemquôd 
ex  toto  ordinem  imitentur ,  &  cùm  ad 
domos  noftras  venerint,  fimul  cum  con- 
verfis noftris  in  eeelefia  ,  in  capitu- 
le, in  refedorio,  indormitorio  adrnit- 
tantur.  Clericisvero  earum  portantibus 
capas  fie  fcapularia  qui  fervent  ordinem 
monachorum ,  hoc  quoque  conceflîmus, 
ut  recro  chorum  in  noftris  eccleiiisper- 
Tmt  II.  Part.  III. 
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cipiant ,  &  infra  fepta  monafterii  in  loco 
competenti  &  à  laïcis  feparato  fis  lmnef- 
tius  miniftretur.  Qui  videlicet  clenci 
profeflionem  lècundum  ordinem  ferip- 
tam  coram  al  tare  legant  ,  &  ledam 
fando  figno  crucis  fuper  altare  ponant. 
Converfi  vero  coram  abbatifla  in  capi- 
tulo ftabilicatcm  promittant  j  &  fecun- 
dùm formam  ordinis  eidem  ablutiflx 
profeflionem  faciant.  Adum  anno  gra- 
tis M.  CC.  vin.  Copie  fur  l'original  ibid. 


Lettres  de  Pierre  evefque  de  Paris,  qui 
accorde  les  droits  canaux  a  l'abbaye  de 
S.  Antoine  du  confentement  du  curé  de 
S.  Paul  é"  &  ^archidiacre  de  Paris. 


PEtrus  Dci  gratià  Parifienfisepifeo-  Ah.,ii5. 
pus  i  omnibus  prxfentes  litteras  in- 
fpecluris,  falutem  in  Domino.  Ad  uni- 
verfitacis  veftra;  notitiam  volumus  per- 
venire  ,  quôd  cùm  Guido  prefbyter 
fandi  Pauli  Parifienfis  jus  parochialein 
abbatia  fandi  Antonii  polhilaret  ,  eo 
quôd  in  ipfius  parrochia  fita  eiîet  j  nos 
de  confenfu  ipfius  prcfbyteri ,  nec  non 
&  archidiaconi  Parilîenfis,  intuitu  re- 
ligions &  honeftatis  qux  ex  ipfa  ab- 
batia redolet  circumquàque  ,  eidem  ab- 
batia: omnimodum  jus  parroçbiale  con- 
cefllmus  in  perpetuum  obtinendum  &  in 
tota  familia  fua  &  in  omnibus  hofpiti- 
bus  quos  hofpitio  recipiet  infrà  ambi- 
tum  domûs  lux.  In  cujus  rei  teftimo- 
nium  has  litteras conferibi  fecimus,  & 
figilli  noftri  munimine  roborari.  Adum 
anno  Domini  su  ce.  xv.  menfe  Mayo. 
Pris  fur  l'original  ibid. 

ConcrJTton  d'un  arpent  de  terre  en  tacenftve 
de  S  Benys  de  la  Chartre  pour  le  bafii- 
mentdc  CegLfe  de  S.  Honoré. 

-rn  Go  frater  W.  prior  fandi  Martini 


JK  de  Campis  ,  8c  cjufdem  loci  con-  AN- 
ventus  ,  notum  fîeri  volumus  univerfis 
prxfentes  litteras  infpcauris ,  quod  con- 
ccflimus Renoldo  Cherinàc  Sybillxuxon 
eius  unum  arpennum  terrx  de  cenfiva 
fancli  Dionyhi  de  Carcere  ,  aflènfu  fra- 
tris  noftri  Joannis  ejuldem  domûs  prio- 
ris ,  ab  omni  redditu  Se  cenfu  &  exac- 
tioneexemptam  &  quittam,ad  xdifican- 
dam  ecclefiam  &  cœmeccrium  &  domum 
propriis  ulîbus  prefbyteri  neceflariam  -, 
ita  quôd  infrà  arpennum  illum  nulli 
laïco  liceat  aedificare  ,  aut  manfionem 
habere.  Quod  ut  ratum  perfifUt,  prar- 
fentem  cartulam  chirographo  divifam, 
&  figilli  noftri  munimine  roboratam  in 
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ïeftimonium  ejus  tradidimus.  Adum    munimine  roborari.  Adum  anno  I 
anno  gracia:  M-  ce.  v.  Tiré  d'un  fafhtm    nati  verbi  m.  ce.  viii.  menfe  OA<S2* 
imprimé  four  l'evefque  de  Paris.  ibidem.  ^«ooris. 

Jnjlitution  du  châtre  de  l'eglife  de  faim    Fen^t}°*  * *ne  prétende  en  l'eglife  de faint 
Honoré.  Honoré. 

IB.  Perrai/Bone devina  Parificnfis* mi  * tcde£* 
aiAer  bumilisj  omnibus  pr*lentes  ÂZ^T 
pus  ;  omnibus  prxfentes  licteras    Citeras  infpeduris ,  falutem  in  Domin 
infpecturis,  falutem  in  Domino.  Uni-    Notum  facimus  quod  conftitu  tus  cora° 
verfitati  veftrx  volumus  innorelcat  quod    nobis  diledus  films  Guibertus  prefb  m 
cùm  Renaulfus  Cherein  civis  videlicet    de  Petra-fixa  recognovic  fe  aiW  fT 
Pariiïenfis,  &  SybilJa  Jaudabilis  uxor   &  dedifle  in  perpetuum,  adopm  pr/ 
ejus,  iummo  dudi  conlîlio  de  fuo  Pari-    bend*  fuae  quam  in  ecclefia  TancUHo 
fiisin  fundo  proprio  de  confenfu  noftro    norati  Parificnfis  dicebat  îê  infticuiflè 
ecclefiam  fandi  Honorati  pro  anima-    dimidium  arpencum  vinea:  apud  £(  ' 
rum  fuarum  remedio  conftruxùTent ,  ad    nolium  iîcum,  quod  à  Renardo  CW^„ 
augmencum  culcûs  divini  in  ipfaeccle-    emerat,  ut  dicebat.  Nos  verèaûw" 
fia  canonicos  inftituere  decreverunt,    tionem  prardidam  concedimus  prout 
prxbendas  fuas  ufque  ad  feptennium  de   approbamus.  Adumanno  Domini  m  ce 
fuo  in  ecclefia  memorata  faduros.  Qui-    xxv.  menfe  Aprili.  Pris  dans  un  faîhm 
cumque  autem  in  dicta  ecclefia  fuennt   imprimé  four  tevefque  de  Paris. 
canonici  inftituti ,  tam  in  cundis  obla- 

tionibus,  quàm  in  exteris  proventibus    Accord  entre  le  prieur  de  S.  Martin  é- Us 
&  beneficiis  quarcumque  ipfii  ecclefia  in       Filles-Dieu^  au  fujetdts  droits  tant  du- 
pratfentiarum  poflidet,  &  in  .pofterum       dit  prieur  que  du  curé  de  faint  Zau- 
eidcmecclefia:  prêter  przbendarum  cor-  rent. 
pora  fuerint  erogata ,  fuam  competen. 

tem  récipient portionem.  Quilibetetiam    U"  "Go  frater  B.  Humilis  prior  S.  Aïar- 
canonicus  jpfius  ecclefia;  reditum  qui    C  tini  de  Campis  Parii.  &  ejuïdem  ah.»* 
de  fuo  emetur,  vel  quem  ipfe  contu-    loci  convenais,  omnibus  prefentes  liu 
leritinperpetuum  poflidendum ,  quam-    "ras  infpeduris ,  falutem  in  Domino, 
diu  vixerit  folus  percipiet  in  ufus  pro-    Cum  inter  Parifius  Se  domum  S.  La- 
prios  &  difponet.  Elaplo  quidem  fepten-    *ari  Parif.  conftrueretur  quoddam  hof- 
nio ,  fecundùm  quod  nobis  vel  iuc-   .pitale  ad  opus  pauperum  mulierum  de 
ceiTon  noftro  videbitur  ,  ad  confilium    novo  converfarum  ,  ac  nos  &preft>yter 
&  difpofitionem  noftram  prarbendx  ad    S.  Laurentii  Parif]  eidem  operi  oppo- 
certum  numerum  reftringentur.  Primi    neremus  ,  tandem  mediantibus  boni* 
verô  canonici ,  fcilicet  îlli  qui  fundave-    viris  nos  &  prefbyter  S.  Laurentii  ac- 
nnt  prxbendas  fuas ,  non  tenebuntur   quievimus  &  confenfimus  ibidem  ficri 
ad  refidentiam  faciendam  in  ecclefia    hofpitale,  ita  videlicet  quod  locusim- 
memorata,  fed  fucceflbres  eorum  tene-    munis  erit  ab  omni  jure  parochiali  S. 
buntur ,  juxta  formam  qua:  inftituta  eft    Laurentii  infra  porprifium  fuum ,  quod 
in  ecclefia  fandi  Marcelli  Parificnfis.    extendi  poterit  ufque  ad  tredecim  ar- 
Pracdidi  autem  Renaulfus  &  uxor  ejus,    pennos  terra: ,  preterquam  de  fervienti- 
quamdiu  vixerint ,  pra:bendas  ecclefia:    bus  &  pediflecis  condudis  ;  ita  etiam 
memorata:  donabunt }  poft  obitum  verô    quod  fi  aliquis  vir  vel  aliqua  mulier  pro- 
ijçforum  ad  decanum  &  capitulum  fandi    bationis  caufâ  moram  ibidem  fecenc 
Germam  de  Parifiis  didarum  prxben-    continué  per  annum ,  erit  de  parochia 
darum  collatio  pertinebit.  Nos  itaque    S.  Laurentii  nifi  extunc  fequatur  cou- 
tam  ipfam  ecclefiam  quam  bona  ipfius    ventum  aliarum.  Si  autem  aliqua fecu- 
&  omnes  îllos  qui  prxbenda^  ibidem    laris  perfona  ibidem  manfionem  extra 
ftatuere  procurabunt ,  cum  bonis  omni-    conventum  habuerit   parochianus  erit 
,t  bus  qux  illi  ecclefia:  confèrent  »,  in    S.  Laurentii.  Capellanus  five  capellani 
noftra  protedione  lufcepimus  :  noftrurff   commorantes  ibidem  fidelitatem  facient 
eis  auxilium&juvamenin  omnibus  qua:    prelbytero  S.  Laurentii  fuper  jure  pa- 
iecundum  Deum  poterimus ,  liberaliter    rocbiali  ei  ab  eis  in  illo  loco  confervando. 
«hpeniun.  Ut  igicur  tam  pi  a  prarbenda-    Quantum  ad  jus  parochiale  quod  debent 
rum  creatio  perpétué  peifeveret,  has    ei  parochiani  fui,  recompenfatio  fiet 
ntteras  hen  recimus ,  fie  figilli  noftri    prefbytero  S.  Laurentii  xx.  folid.  annui 
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redditûs   hU  tennims  lolvendos,  quia-  _    ^     ^     /  ,  ^ 

que  fohd  ad  nauvitatcm  S.  Joh.  Bapt,  4T       -     '     ,  «V 


v.  fol.  ad  feftum  Omnium  Sandorum, 

v.  fol.  ad  Nat.  Do  nu  m  j  v.  fol.  ad  Paf-  /~\  Mnibus  prxferit.es  Useras  infpçdu- 
cha,  fi  capellania  fiye  capellanie  fecu-  y_>f  ris  ,  officialis  cyrix  Parifipnfis  ^  fa- 
lari  perfone  conferendeinltituarttur  ibù  lutcminppmino.  Nourri  f'apimus  quod 
dem ,  jus  patrpriatûs  &  prefentatio  ad  coram  nobis  conft.itut.us  magifter  Nico- 
pnorpm  S.  Martini  pertinebit  ,  qui  pcr-  laus  didus  £oin  canonipws  landi  Hono- 
fonas  inftituendas  Parifienfi  epifcopa  rati  Parifiis ,  recognovit  &  confeflus  elfc 
prefentabiti,  Domus  illa  hofpitale  prit ,  coràm  nobis  fe  mutuo  repepiflc  à capi- 

tulo  fandi  Honorati  pr^djdi  decem  U- 
bras  parifienfes  in  pecunia  n  um  e  rata  4 
qux  eranç  in  cuftpdia  dipli  capituli ,  8c 
debent  itnplicari  ad  Ppus  corporis  prx- 
bendx  quam  idem  Nicolaus  obtiner.  in 
ecclefia  didi  fandi  Honorati  i  ut  dice- 
bat ,  quant  pecunia;  fumrnam  didus  ma- 
gifter Nicolaus  prornifit ,  fide  in  manu 


&  ftatus  ille  immutari  npp  poterit  quin  fie 
hofpitale  >  nifi  de  aflenfu  prions  S.  Mar- 
tini 6c  prefbytcri  S.  LaUrpntii.  Cimite- 
rium  habebunt  &.  fontes  &  duas  cam- 
panas  tantum  &  illarum  utramque  cen- 
tenariam,  «çproPpffionem  facient  quan- 
do  voluerint  $  &  prêter  hxc  que  fupp- 

"?ft>\ 
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rius  funt  expreila ,  npc  nos  nec  preiby- 

fer  S.  Laurentii  in  hofpitali  predido  noftra  prxftità  corporali ,  fe  redditurum 
yel  ejus  porprifio  aliquid  poterimusre-  dido  capitulo ,  ad  requifitionem  iplîus 
çlamare.  In  çujus  rei  memoriam  &  tefti-  capituli  vcl  ej  us  procurions ,  vel  quam 
monium  prefentes  litteras  figilli  noftri  cito  dldum  capitulum  quos  redditus  ad 
jfecimusimpreffionemuniri,  Adumanno  emendum  ad  opus  eprporis  prxbendx 
pom.M.  cc.xxvi.menfeAprili.  Tirèdet  didi  magiftri  Nicolai;  &  de  dida  p&> 
recueils  de  M.  de  Gaigniérc  à  la  bibl.  du  toy.    cunia  fie  reddita  didus  magifterN  içolaus 

dido  capitulo  omnes  frudus  &  proven- 
tus  corporis  prxbendx  fux  prxdidx  &» 
communitatis  fux  fàudi  Honorati  prx- 
didi,  &  omnia  alia  bpna  fua  mobili* 
8c  immobilia  ,  prxfcntia  &  rutura ,  irt 
çontraplegium ,  ubicumque  fini ,  &  irt 

nominc 


Fondation  d'une  prébende  en  teglife  ftint 
Honore. 

UNiverfis  prxfentes  Iitteras  infpec- 
turis,officialis  curix  Parifienfis,  fa- 
lutem  in  Domino4  Notumfacimusquod 

in  noftra  prxfentia  conftitutus  Jobertus  quibulcumque  rebus  e?fiftant 
de  Gwiwvfpreibyterj  afierens  quôd  non  pigrtoris  &  hypotheç^  titulo  fpecialitcr 
poterat  perficere  quandarn  prxbendam  &  generaliter  obligayitj  renuntians  ex- 
quam  qiiondam  obtinuit  in  ecclefia  ceptioni  non  numerati  pecuni? ,  noq 
fandi  Hoxiorati  Parifienfis ,  pro  cujus  traditx  &  fibi  non  foluta: ,  &  omni  pri- 
perfedione  eidem  eedefix  adhuc  \x\ 
triginta  iibras  parifienfes  recognovit  fe 
teneri ,  dédit  in  augmentum  &  perfpdio- 
Hcm  didx  prxbendx  quandam  peciam 
vinex  quam  acquifiverat  ut  dicebat ,  fi- 
turn*  in  claufo  &  in  cenfiva  prioris  ôp 
conventûs  de  Gornayp ,  quod  *  vinea 
nuncupatur  planta  Joannis  Miveriijita 


vilegio  pro  fe  introdudo  &  introducen- 
do  ,  &  omnibus  aliis  exceptionibus  ju- 
ris  canonici  &  civilis  &  fadi  qux  pof- 
fent  ci  prodefle  &  dido  capitulo  nof- 
tro*  quoad  folutionem  dida;  pecunix  «  Nocerf 
rcrardandam.  Ec  voluit  didus  magifter 
Nicolaus  quôd  fi  in  aliquo  prxmillorum 
deficeret ,  quod  nos  ipfum  excommu- 


cum  quod  idem  Jotertus  fingulis  an-  nicaremus  ubicumque  cflet:  quantum  ad 
iiis  quandiu  vixerit ,  fuper  medietatem  boc  jurifdidioni  curix  Parifienfis  fe  fup- 
vini  didx  vinex  percipiet  viginti  folidos  portens ,  ubicumque  fe  transferret. .  Da- 
parifienfes,  &  poterit  fingulis  vindemiis,  rum  anno  Domini  M-  ce.  liv.  die  Yc- 
Juamdiu  vixerit  idem  Jobertus ,  recipe-  neris  proxima  poft  feftum  bcati  Mar- 
re medietatem  vini  didx  vinex ,  donec  tini  hyemalis.  Ibidem. 
faosfadum  fuerit  de  viginti  folidis  ante  â  entfg  igJ  ,feS  tantrains  que  tepreu* 
\  ;t*ai<G>.  didjs.  Et  de  permiflis  inviolabiliter  ob-  ^  g  rf  ^  Us  FUIes_  DteU}  au  vg^ 
fervandis  idem  Jobertus  fidem  in  manu  £m  fi  de  g  rf  de  Une  qu>cBei 
noftra  prxftititcorporalem,  In  cujus  rei  fait dans  Ufitfdt  fam 
teftimomum  prxfentes  Iitteras  ad  peti-  *  -  . 
tionem  didi  Jobcrti  figillo  curix  Pari-  (~\  Mnibus  prefentes  Iitteras  înlpcdu- 
fienfis  facimus  confignari,  Adum  anno  \J  ris  magiftri  &  fratres,  tam  fani 
Domini  m.  ce.  xxx.  Dominicàproximi  quam  leprofi ,  domûs  S.  Lazan  Parif. 
antc-fcftum  fandi  Thomx  apoftoli.  Pris  feu  totus  ejufdem  loci  ponventus  fal^ 
^unfailum  imprimé  four  teveftue  de  Paris,  tem  in  Domino.  Npturn  facimus  yfc 
Tome  II.  Part.  III,  Ggggi) 


Ah.  ut* 
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verfis  quôd  cùm  Filie-Dci  Parif.  ha-  nousl'an  de  grâce  m.  ccc.  lxxi  leSav 
bcrenc  &  poffiderent  odo  arpenta  terre  medy  pénultième  jour  du  moisd'Aouft 
arabilis  fita  in  una  pecia  inter  muros  veifmes  unes  lettres  royaux  contenant 
domûs  didarum  Filiarum  Dci&  terram  lai  fourme  qui  s'enfuit  :  LUDOVICUS 
Templi  à  parte  illa  verfiis  Parifius  in    Dei  gratiâ  Francorum  rex  univerfis 

cenfiva  noftra,  onerata  de  vm.  folidis    prefentes  litteras  infpeduris  fàlutem  a  

parif.  tantummodô  capitalis  ccnfiîs  no-    Notum  facimus  quôd  nos  conceflimus  "  ",' 
bis  debitis  annuatim  in  odabis  fandi    Filiabus  -  Dei  Parif.  quôd  poffint  fa- 
Dionyfiij  quorum  vin.  arpentorum  ter-    cere  dudum  aque  de  fonte  S  Lazari 
re  defunda  GenovcfadidaSurda  dedic    Parif  per  quem  poffitadduci  aqua  de 
didis  Filiabus  Dei  duo  arpenta  in  cle.    dido  fonte  ad  domum  fuam  ,  vidclicet 
mofinam ,  &  alia  fex  arpenta  Maria   per  calceiam  ex  una  parte  ipfius  calctie 
dida  Barbete  filia  quondam  dide  Ge-    que  eft inter  didam  domum  earum  &  do- 
novefe  vendidit  Filiabus  Dei  predidis;    mum  S.  Lazari|predidi }  ita  tamen  quôd 
ac  nos  ipfas  Filias  compelleremus  ad    via  dide  calceie  euntibus  per  ipfamnimi- 
vendcndum  &  ponendum  extra  manum    mè  mpediatur,  &  quôd  fi  dida  calceia  in 
fuam  odo  arpenta  terre  predida  ;  tan-   aliquodeterioretur,infaciendo  vel  repa- 
demnos ,  penfatâ  utilitate  noftrâ  &  do-    rando  aquedudum  predidum ,  volumos 
mûsnoftre ,  volumus,  concedimus  6c  ex-    quôd  reficiatur  ad  fumptus  Filiarum-Dei 
prcflc  confentimus  quôd  dide  Filie  ex    predidarum.  In  cujus  rei  teftimonium 
nunc  &  in  perpetuum  dida  duo  arpenta   prefentibus  litteris  noftrum  fecimus  ap- 
terre  arabilis :  habeant,  teneant,  poffi-    ponifigillum.  Adum  apud  abbatiam  B. 
dcant  pacificc  &  quietc  in  manu  mortua,    Marie  Regalis  juxta  Pontifaram,  Domi- 
fine  coadione  vendendi  aut  extra  ma-    nica  poft  teftum  beatorum  Pétrifie  Pauli 
num  fuam  ponendi  ;*ita  tamen  quôd    apoftolorum,  anno  Domini  m.  cc.xv. 
pro  quolibet  arpento  dide  terre  pre.   Et  nous  à  ce  prefent  tranfeript  avons 
dide  Filie-Dei  nobisf&  luccefioribus    mis  le  feel  de  ladite  prevofté  de  Paris 
noftris  folvant  annuatim  xn  .  denarios    l'an  &  le  jour  deflïifdits.  Tiré  des  recueils 
in  odabis  S.  Dionyfii,  falvis  tamen  no.    de  M.  de  Gaigniére  ,  À  la  biblioteque  du 
bis  &  fucccflôribus noftris jufticia,  jure,  roy. 
dominio ,  &  decimâ  in  vm.  arpentis 

terre  predidis ,  pro  qua  concelfione  nos  «'  prébendes  de  1  calife  de  feint 

recepimus  ab  ipfis  filiabus  Dei  lx.  li-  Honoré. 

bras  parif.  in  pecunia  numerata  ,   &    T\  Eginaldus  miferatione  divin*  Pa-  ;  

promittimus  unanimi  confenfu  per  le-  f  \  rifienfis  ecclefi*  minifter  indignus;  U* 
gicimam  ftipulationem,  quôd  contra  pre-  univerfis  prxfentes  litteras  infpeduris  » 
miflavelaliquodexillis,pcrnos,velper  aeternam  in  Domino  falutem.  Notum 
ahos ,  non  veniemus  in  futurum,  &  quôd  facimus  quôd  cùm  in  ecclefia fandi  Ho* 
dida  vm.  arpenta  terre  in  manumortua,  norati  Parifienfis  fini  viginti  &  unaprar- 
fine  coadione  vendendi  &  extra  manum  bends  ;  videlicet  odo  iacerdorales  :  fei- 
fuam  ponenditi  garenzabimus  &  libe-  licet  prxbenda  domini  Droconis,  domt- 
rabimus  eifdem  Filiabus-Dei  contra  om-  ni  Ancheri  .  d  omini  Simonis  didi  de 
nés.  Renunciamus  fpecialiter  &  expreflè  Aneolio ,  domini  Gaufredi  Brittonis,  do~ 
exceptioni  non  numerate  pecunie  ,  non  mini  Anfelmi  de  Cerbolio ,  domini  Joan- 
tradite,  non  folute,  omnt  juris  auxilio  ca-  nis  de  Mittriaco ,  Haymonis  Brittonis,& 
nonici  &  avilis ,  beneficio  reftitutionis  in  Arnulphi  clerici  thefaurarii  Pidavienfîs; 
mtegrum  &  ne  poifimus  dicere  nos  fuper  &  fint  quatuor  alia;  prxbendx  in  cadem 
hoc ,  feu  domum  noftram  Iefos  faille.  In  ecclefia  :  feilicet  prcbenda  qux  fuit  do- 
curas  rei  teftimonium  prefentibus  litteris  mini  Nicolai  didi  Boin  prefbyteri ,  quam 
ligilIanoitraduximusapponenda.Datum  obeinebat  in  dida  ecclefia,  dum  viveret, 
anno  Domini  m.  cc.liii.  menfe  Martio.  per  fucceffionem  altcrius  canonicifunda- 
Ttre  des  recueils  de  M.  de,  Gaignieres  à  la  toris  ejufdem  ,  quam  prebendam  con- 
btbl.  du  roy.  tulimus  Guillelmo  de  Vil  la-  Cereris  cle- 

Permiffion  accordée  far  S.  Louis  aux  Fil-    "f0?0^??  &  prsbcnda  magiftri  Joan- 
les-Dicu^  de  tirnde  l'eau  far  conduit      ™  de  Me*edun°>  P«^  Petndidi 
de  la fontaine  de  S  Zatare  Martini ,  &  prarbenda  Joahnis  de  Bna} 

s  .  ^K  tc.  <jua5  pracbendas  di(fti  Magiftri  Joannes, 

A Tous  ceux  qui  ces  lettres  verront,    Petrus  &  Joannes  de  Bria  fimilicer  te- 
Hugucs  Aubriot  garde  de  la  pre-    nent  per  lucceflîonem  aliorum  canoni- 
volt«  de  Pansfalut.  Sçavoir  faifons  que    corum  qui  eafdem  prxbendas  fundave- 
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runt iTmt  infuper  in  dida  ecclefia  fandi  proprio ,  ut  fuperiùs  didum  eft ,  funda- 

Honorati  alix  novetn  prxbendx  :  fcili-  verunt  in  dida  ecclefia  fandi  Honora*  A*" ,ltr* 

cet  prxbenda  magiftri  Bartholomxi  ti  quoquo  modo  vacare  conrigeric ,  non 

.Berondy ,  magiftri  Baldouini  didi  Pif-  eric  noois  licitum  vel  fucceflbribus  nof- 

die,  Roberti  de  Efperiis ,  Joannis  de  cris,  feudecanofie  capiculo  fandi  Ger* 

Karrona ,  domini  Richardi  didi  Trigel  mani  prxdidi ,  aliquem  feu  aliquas  ex 

prefby  teri ,  domini  Almandi  prefby  teri,  eifdem  novem  quam  vel  quas vacare  con- 

'  domini  Guillelmi  de  Ruolio  prefbyteri,  rigerit ,  alicui  feu  aliquibus  conferre }  fed 

Bernardi  Lemovicenfis ,  8c  magiftri  Ja-  frudus ,  proventus  &  exicus  didarum 

cobi  didi  de  fando  Dionyfio  }  quas  novem  prxbendarum  ÔC  cajuflibec  ea- 

fiquidem  novem  prxbendas  prxdidi'  rum  cédant  in  augmentum  prxbenda- 

novem  canonici  de  fuo  proprio  in  di-  rum  omnium  canonicorum  fuperviven- 

da  ecclefia  fundaverunt  >  ex  quibusvi-  tium  ,  tam  canonicorum  facerdotum , 

gcntiunà  prxbendis  canonici  ipfiuseccle-  diaconorum  ,  fubdiaconorum  ,  quâm 

fix  nequeunc  commode  fuftentari }  nos  etiam  fundatorum.  Volumus  infuper  ôc 

eidem  ecclefix  &  ejus  canonicis ,  proue  ftatuimus  quôd  ifta  omnia  &  fingula  per- 

ad  noftrum  fpedat  officium,  providere  petuôfirmiterobfervencur,inhibentesfub 

volences ,  ejufdem  ecclefix  facultatibus  pcena  excommunicationis ,  ne  quis  con- 

ôc  proventibus  penfacis  ôc  diligenter  con-  crà  prxfumat  aliquid  accenrare.  Si  quis 

fideratis  ,  dicta:  ecclefix  prxbendas  ad  aucem  contra  noftram  prxfentem  ordi- 

certum  numerum  duodecim  canonico-  nationem  aliquid  attentare  feienter  prx-* 

rum  duximus  reftringendas  ,  quarum  fumpferit  ,  excommunicationis  fenten- 

oéloeruntfacerdotalesexdemquxpriùsj  tiam  fe  noverit  incurfurum.  In  cujusrei 

xeliqux  verô  quatuor  ,  feilicet  prxben-  teftimonium ,  2c  ut  prxmifla  robur  obti- 

da  magiftri  Joannis  de  Melcduno,  Pe-  néant  firmiratis ,  prxfentes  liteeras  figilli 

tri  didi  Maràniôc  Joannis  de  Bria  poft  noftri  munimine  fecimus  communiri, 


fiim  ipforum ,  fie  etiam  prxbenda  Adum  anno  domini  m.  ce.  lvii.  menfe 

quam  dictus  Guillelmus  de  Villa-  Cereris  Decembri. 

tenet  ,  qux  fuit  didi  domini  Nicolai      Pris  d'un  faftum  imprimé  pour  levefaut 

Bohin  ,  aux  erunt  fubdiaconales  j  alix  de  Paris. 

vero  dux  diaconalesj  ita  quôd  didus  Cmmnmt.m A  ft,^!tr0  j0  e  t^M'  i  u 

Guillelmus  de  Villa-Cereris  erit  fub-  lentement  du  chau  de  S.  H^re  â  U 

diaconus  fie  ejus  fucceflbres  5  ille  vero  redmctton  P«eie*">   . 

•ui  conferetur  primo  prxbenda  alicujus  T  T  Niverfis  prxfentes  litteras  irtfpec  Ak.  u|t. 

trium  canonicorum  prxdidorum ,  icili-  \_J  turis ,  capitulum  fandi  Honorati 

cet* magiftri  Joannis  de  Meleduno  Pétri  Parifienfis,  falutem  in  Domino.  No- 

didi  Martini  6c  Joannis  de  Bria  ,  erit  tum  facimus  quôd  nos  litteras  reveren- 

diaconus  fie  ejus  luccefiores  j  tertius  fub-  di  patris  Reginaldi  Dei  gratiâParifien- 

diaconus  8c  ejus  fucceflbres  $  quartus  fis  epifeopi  vidimus  in  hxc  verba  :  RE- 

verô  diaconus  ôc  ejus  fucceflbres.  Et  te-  GINALDUS  miferatione  divinâ  Pari- 

nebuntur  didi  Guillemus  de  Villa-Ce-  fienfis  ecclefix  minifter  indignus  ,  Ôtc. 

reris,ôc  alii  très  quibus  poft  deceflum  CVy?^#*/>>*m^.N  OS  autem  prxmifla 

didorum  magiftri  Joannis  de  Meleduno,  omnia  Ôc  fingula  unanimi  aflenfu  fie  vo- 

Petri-Martini  Se  Janis  de  Bria  preben-  luntate  volentes  fie  concedentes ,  prx- 

de  conferentur ,  facere  refidentiam  in  fentes  litteras  eidem  domino  epifeopo 

dida  ecclefia  fandi  Honorati,  juxtà  tradidimus  figilli  noftri  munimine  robo- 

formam  qux  inftituta  eft  in  ecclefia  ratas.  Datum  anno  Domini  m.  ce.  lv m. 

fandi  Marcelli  Parifienfis.  Quas  fiqui-  menfe  Junio.  Ibidem. 

dem  duodecim  prxbendas   prxdidas  ^tifcationiu  chMfim     ^Ufe    Pariu  . 
nos  fie  fucceflbres  noftn,  ac  etiam  de-        '  r  °  J 

canus  fit  capitulum  fandi  Germani  An-  I"  T  Niverfis  prxfentes  litteras  infpec- 

tifiiodorenûs  Parifienfis  alternatim  Se vi-  \J  turis,  capitulum  Parifienfc,  lalu-      |1J  * 

ciflîm  ,  cùm  aliquam  vel  aliquas  de  die-  tem  in  Domino.  Notum  facimus  noslic- 

tis  duodecim  prxbendis  vacare  contige-  teras  reverendi  patris  Reginaldi  Dei 

rit,  conferemus,  prout  in  ordinatione  çratiâ  Parifienfis  epifeopi  vidifle,  ôc  in  ' 

magiftri  Ardengi  quondam  canonici  Pa-  rormam  publicam  ad  perpetuam  rei  rrfe. 

pienfis  fuper  hoc  confeda  pleniùs  con-  moriam  inferiptis  redegifle  yerboadver- 

tinetur.  Cùm  vero  aliquam  ièu  aliquas  bum  ,  in  hxc  verba  :  Reginaldus  mife- 

de  didis  novem  prxbendis  quas  didi  no-  ratione  divinâ  Parifienfis  ecclefix  minif- 

vem  canonici  qui  modo  obtinent,  de  fuo  ter  indignus  ,  ôco*  Ce  fi  lemtfme  afle, 
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am.u{9.  pnmiflaomnia  &  fingula  ,  proue 
lupenùs  funt  exprefla  ,  rata ,  graca  fie 
fïrma  habentes,  volumus,  concedimus, 
laudamus  fie  approbamus,  8e  authorita^ 
ce  praefentium  confirmamus.  In  cujus  rei 
teftimonium  &  munimen ,  fie  ut  pra*dida 
robur  obtineant  perpétua;  firmitans,  prie- 
fentem  feripturam  figilli  noftri  facimus 
impreilîone  muniri.  Datum  anno  Domir 
ni  m.  ce.  lix.  menfe  Martio.  Ibidem. 

Acenfement  d'une  place  fur  le  grand  pont  de 
Paris ,  autrement  dit  le  pont  au  Change  A 
en  faveur  des  Bons -homme s  de  Vincen- 
nes. 


Tous  ceus  qui  ces  lettres  verront, 


j[\  Guillaume  Thibout  garde  de  la 
pre v  ofté  de  Paris ,  fâchent  tuit  que  nous, 
l'an  de  grâce  M.  ce.  xcix.  le  Lundi 
jour  de  fefte  S.  Pierre ....  veifmes  unes 
lettres  fcellées  contenant  la  forme  qui 

  s'enfuit:  UNIVERSIS  prefentes  litteras 

U77'  infpeduris,fororJohannahumilisabba- 
tifla  monafterii  B.  Maria;  defandoCi- 
rico  ordinis  S.  Benedidi ,  Carnotenfis 
diocçfis ,  tptufque  ejufdem  loci  conven- 
tus ,  eternam  in  Domino  falutem.  No-, 
tum  facjmusquod  nos  ,  penlâtâ  utilitate 
noftri  monalterii  predidi ,  ad  augmen- 
tatjoncm  cenfùs ,  tradidimus  8e  concef. 
fîmus  nuperrimè  religions  viris  corredo- 
ri  fie  fratribus  domùs  de  Vicenis  Pari- 
lîenfis  dtocefis ,  ordinis  Grandimontis , 
quamdam  plateam  quam  nabebamus,  te- 
nebamus  fie  pojfidcbamus  in  manu  mor- 
tua  fuper  magnum  pontera  Parifius  fie 
niper  molendinum  iplorum  fratrum,  con- 
tiguam  domui  Pétri  Marcello  ex  una 
parte ,  fie  cuidam  platée  vacue  Bertrandi 
Accordis  ex  altéra  ,  in  qua  platea 
predida  dudum  edificata  erat  quedam 
domus,  que  propter  ruinam  quam  mi- 
nabatur  fucrar  diruta  -,  pro  duodecim 
libris  parif.  incrément!  cenlus ,  five  an- 
nui  redditus,  nobis  fie  monafterio  noftro, 
feu  noftxp  procuratori  reddendis  fie  fol! 
vendis  à  didis  fratribus  annuarim  ,  duo- 
bus  terminis ,  medietate  videlicet  ad  fef- 
tum  S.  Remigii,  fie  aB  medietate  ad 
pafcha.  Et  promietimus bonâ  fide,nof- 
xro  8e  monalterii  noftri  predidi  nomme, 
quôd  contra  acenfationem  hujufmodi  \ 
jure  aliquo  communi  vel  fpcciali  per 
nos  vel  per  alium  feu  alios  in  furùrum 
Jiullatenus  veniemus  ;  fie  quod  didam 
plateam ,  prout  fe  comportât  ante  fie  re- 
*ro,  longo  fie  lato,  cum  omnibus  juri- 
nus  fit  pertinentiis ejufdem  platée,  ga- 
.ranniabimus  didis  corredori  fie  fracri- 


bus  de  Vicenis  fie  eorum  ecclefie  hahen. 
dam  tenendam  Ôepoffidendam  ab 

fratribus  perpetuo  in  manu  mortua  fine 
coadione  vendendi  vel  extra  manl 
luam  ponendi  liberabimus  fie  deflendc 
mus  noftris  propriis  mmptibus  fieexoen 
fis  m  judicio  fie  extra  judicium ,  quieïani 
fit  iiberam  ab  omm  onerecenfuali ,  red. 
hibennâ    vel  pbhgatione  quacunîque 
prêter  quam  depredidis  xi.  libris  cen_' 
lualibus  folummodo,  quotiefeumque  & 
quandocumque  opus  fuerit ,  fie  fuper  hoc 
xequifîte  fuerimus,  perpetuo  contra  Orn. 
nés  i  fie  de  reda  garendia  ferenda,  fieut 
didum  eft,  obligamus  didis  corretfori 
fie  fratribus  de  Vicenis  fie  eorum  monaf 
teno ,  nos  fie  noftras  fucceflbres  qualibet 
noftrumque  monafterium ,  bQna  noftri 
omnia,noftnque  monafterii  mobilia  & 

immohha^cclefiafticafiemundana  pre- 
fentu  fie  futura ,  ubicumque  fie  in  qui- 
bufcumque  rébus  fie  locis  exiftenria/pe- 
nitusfic  exprefsè  renunciantes  bonâfide 
inpremiifis  omnibus  fie  fingulos,  noftro 
fie  monalterii  noftri  predidi  nomine 
omru  exceptioni  doli ,  adionis  in  fadum' 
refticutionis  in  integmm ,  omni  confue! 
tudini  fie  ftatuxo  cujuftibet  patrie,  &  ne 
pollimus  in  pofterum  aliegare  feu  dicere 
nos  fie  ecclelîam  feu  monafterium  nof. 
trum  in  contradu  hujufmodi  ruùTe  le- 
fum  vel  etiam  in  aliquo  circumventum 
omnibufque  littexis  fie  aliis  indulgen! 
tus  à  lëde  apoftolica  ve}  legatorum  ejus 
nobis  vel  ordini  feu  monafterio  noftro 
conceflîs  fie  concedendis ,  impetratis  fie 
etiam  impetrandis  contra  premùTa  fa- 
cientibus ,  fie  omnibus  diis  exceprioni- 
bus  fie  defenfionibusjurisfi;  fadi,  cano- 
nici  fie  civilis ,  que  contra  prefens  inftru- 
mentum  vel  fadum  poftènt  objici  vel  op- 
poni ,  jurique  dicenti  generalem  renun- 
tiationem  non  valere  )  falvis  fie  retentis 
nobis  fie  noftro  monafterio  in  predida 
platea  folummodo  predidis  xn.  libris 
pariHenlibus  annui  cenfiis }  nonobftanti- 
busrenuntiationibus  antedidis }  hoc  ad- 
dito  quod  didi  corredor  fie  fratresde- 
bent  popere  5:  implicare  feu  ponificimu 
plicari  facere  in  meborationem  aide 
platée  ce.  libras  parif.  infra  unum  aru 
num  ex  nunc  in  antea  continué  corn- 
putandum.  In  quorum  omnium  muni- 
men lîgilla  noftra  prefentibus  licteris 
duximus  apponenda.  Datum  fie  adurn 
in  capirulo  noftro  anno  Domini  m.  ce. 
txxvi.  menfe  Augufto.  ET  NOUS  au 
tranfeript  de  ces  lettres  avons  mis  lefceî 
de  la  prevofté  de  Paris,  lâuf  le  droiâ 
Àc  chacun.  Ce  fut  fet  l*an  fie  le  jour 
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deflufdic.  Sifflé  fur  le  reply ,  Harengier ,  dem  uberes  in  domo  Domini ,  eo  pro. 

&  colLtion  faite  par  N.  de  Gifors.  Et  pitio ,  jugiter  affèrentis)  nec  non&na- 

fcellé  de  deux  fceaux.    Pris  fur  Nnginal.  turalisacmoralisphilofophie  (  per  quam 

ad  plenam  nociciam  ipdus  thcologice 

Bulle  du  pape  Nicolas  III.  en  faveur  de  faculcacis&riliùs  pervenitur  )  ferventer 

la  fttnte  Chapelle  du  palais  à  Paris.  dëfiderans ,  locum  feu  domum  quondam 

fracrum  heremitarum  Parifienfium ,  qui 

NIcolausepifcopus  fervus  fervorum  vel  que  de  Cardineto  ancea  vocabatur, 

Dci  5  cariflîmo  in  Chrifto  filio  Phi-  cum  omnibus  libertacibus ,  immunitati- 

lippo  régi  Francorum  illuftri,  falutem  bus,  juribusic  pertinenciis  fuis, ad  opus 

&apoftolicambcnedidionem.  Uceo  fer-  pauperum  fcholarium  ftudentium  inli- 

venrius  alterna:  majeftati  complaceas ,  beralibus  arribus ,  nec  non  &  magiftro- 

eoque  liberius  gentes  ambulcntin  lumi-  rum  earumdem  artium  in  dida  cheolcu 

ne  vultûs  tui,  quo  Chrifti  vicariumeibi  gica  facultate  inftruendorum,  quosibi» 

&  per  te  aliis  magis  promptum  &  beni-  dem  defiderabas  &  defideras  collocari, 

volum  adefie  percepêris  in  exhibitioni-  nuper  emifti ,  ac  poftmodum  obtinuifti 

bus  gratiarum  ,  regiis  precibus  inclinaci,  empeionem  hujufmodi  à  nobis  ex  certa 

ut  clerici  capellx  infra  fepta  domûs  rc-  feientia  confirmari  j  &  deinde  locum  ip- 

gix  Panfius  confiftentis ,  poflinc  à  qui.  fum  feu  domum  ,  cum  libertacibus  ,  im- 

bufeumque  maluerint  cacholicis  epilco-  munitatibus ,  juribus  &  pertinentiis  an- 

pis ,  feu  aliis  prxlatis  conferendi  ordines  tedidis ,  in  opus  tam  faîutifcrum  libe- 

poceftacem  habentibus  ,  fi  ab  illo  qui  ralitate  piâ  &  providâ  perpétué  depu- 

prxeft  eis  in  eadem  capella  Tel  aliàs  tans,  ac  volens  domum  ipiam  feu  lo- 

canonicè  fuerinc  prxfentati,  ad  omnes  cum,  domum  Cardinalts  de  cetero  nun- 

ordines  promoveri ,  dummodo  iidem  cle-  cupari }  in  principio  plantationis  hujuf- 

rici  Tint  exempti ,  &  nulli  alii  fubfinc  nilî  modi  tam  novelle  duos  magiftros  artium 

Romano  pontifici ,  &  Parifienfi  epifeo-  didarum  in  eadem  facultate  cheologi- 

povel  aliis  per  hoc  nullum  prxjudicium  ca,  quatuor  vero  fcholares  paupercsin 

genererur  ,  audoricatc  tibi  prxfcntium  diclis  artibus  ftudere  volentes ,  ex  nunc 

indulgemus.  Nulli  ergo  omnino  homi-  decrevifti  ponendos>  in  domo  cardinalis 

fium  ficeac  hanc  paginam  noftrx  concef-  eadem ,  alterucri  didorum  magiftrorum 

fiortis  infringere  ,  vel  ei  anfu  temerario  fex ,  fîngulis  autem  predidorum  fchola- 

contraire.  Si  quis  autem  hoc  attempta.  hum  quatuor  marchas  boni  &  puri  ar- 

re  prxfumpferir,  indignationem  omnipo-  genci  ad  pondus  Parifienfe, ,  pro  ipforum 

tentis  Dei  6c  teatorum  Pétri  &  Pauli  vidu  alifque  neceflariis ,  de  bonis  tuis 

apoftolorum  ejus  <c  noverit  incurfurum.  fadurus  camdiu  annis  fingulis  miniftra- 

Datum  ViterbiiidibusSeptembris,  pon-  ri,  quo  ufque  perpetuos  redditus,  ad 

tificatûs  noltri  anno  primo.  Trefor  des  opus  didorum  ftudentium ,  de  bonis  ip- 

tharttes  du  roy  ,  fainte  Chapelle  royalle  fis  emeris ,  ad  omnium  predidarum  mar- 

mm.  8.  charum  valorem  annuum  afeendentes, 

obligando  ad  hoc  te  &  bona  tua  pre- 

Fondation  é-'fiafuts  du  coBege  du  cardinal  fentia  &  fucura.  Et  cùm  dicta  domus 

le  Même.  centum  vel  circiter  hujufmodi  ftuden- 
tium capax  exiftat  $  tu  piè  confideran» 

BOnifacius  epifeopus  ièrvus  fervo-  quôd,  tum  propter  accommodum  ejus 

run\Dei,  diledo  filio  Johanni  tituli  fitum ,  cum  etiam  propter  exercitium 

fandorum  Marcel  lini  8c  Pétri  preft>ytero  operis  tàm  felicis,  non  folum  ex  tua, 

cardinali  falutem  6c  apoftolicam  bene-  fed  etiam  aKorum  fidelium  (  quorum  ali- 

didionem.Sedes  apoftoliea  cupientes  fa-  quibus  ad  erogandum  dido  loco  de  bo- 

cre  pagine  feientia  rcfbrmari  ^pecialibus  nis  fuis  charitaris  fubfidium  jam  Domi- 

confuevit  favoribus  confovere  ;  propter  nus  infpiraflê  dicitur)  largicione  muni, 

quod  digHum  arque  conveniens  reputa-  ficâ ,  hujufmodi  novella  plantacio  in  ar- 

mus  ut  ea  que  ad  commodum  fit  pro-  borem  tercilem  fruûus  uciles  multiplia- 

fedum  in  theologica  facultate  ftudere  ter  producentem  ,  Deo  dante  ,  confar- 

volentium  pia  devotione  fidelium  (  pre-  get }  in  domo  ipfà  quedam  ftatuta  te 

fertim  fratrum  noftrorum  cardinahum  ordinariones  falubria  edidifti ,  per  que 

eeelefie  Romane  )fiunc,  apoftolico  pre-  &  eadem  domus  augeri  jugicer  &  gu- 

fidio  muniantur.  Sane  peciciocua  nobis  bernari  féliciter  poterit,  ac  didorum 

exhibita  conrinebat,  quôd  inaugmen-  ftudentium  urilitas  in  afiècutione  doc. 

tum  faculcacis  cheologicc  (  frudus  qui-  trine  tam  iâlutifere  procurari ,  proutin 
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  inftrumento  publico  inde  confedople-  V.  Ec  quia  monera  quandoque  mu 

ijo».     niùs  continecur.  Nos  itaque  fupplica-  tatur  ,  flatuo  vidumuniusartifteadqua. 

cionibus  cuis  inclinaci,  quod  fuperhoc  cuor  marchas,  &  vidura  theolo«n  ad 

à  te  fadum  eft  ratura  ÔC  grarum  haben-  fex  puri  argenti ,  ad  pondus  Panlîenfè. 

tes,  id  audoricace  apoflolicâ  ex  certa  VI.  Et  ordino  quod  prefèncatio  hujui 

fcientia  confirmamus,  &  prefencis  fcripti  modi  dido  magiltro  domûs  fieri  debeat 

pacrocinio  comraunimus ,  tenorem  ipnus  ôc  fi  prefenratus ,  idoneus  vita  &  mon' 

mllrumenci  de  verbo  ad  vcrbum  pre-  bus  &  habiiis  ad  Idendum  per  inagifî 

fentibus  inferi  faciences,  qui  talis  efl;  trum  domùs  préface  inveniacur,  ipiere- 

IN  NOMINE  Domini  noftri  J.  C.  cipiatur  -,  fi  verô  fecus  fuerit',  adhuc 

amen.  Anno  nativitatisejufdem  m.  ccc.  eadem  perlona  alium  repreientet ,  êc ad, 

4i.  indixione  xv.  die  prima  mentis  Maii,  mittatur  feu  repellatur,  ut  efl  dîctum- 

-pontificatûs  fandiffimi  patris  domini  fi  vero  fccunda  vice  repellatur  prefèncal 

Bonifacii  pape  odavi  anno  vm.  in  pre-  tus  ,jusprefëncandiamiccac  >  ôccunc  ma- 

fentia  mei  notarii ,  ÔC  tcflium  fubfcrip-  gifler  domùs  de  perlona  idonea  provi- 

•torum  ad  .hoc  ipecialiter  vocatorum  &  dcac  j  jure  iliius  qui  conflicuit  viduro  ia 

j-ogatorum ,  reverendus  pacer  dominus  aliis  prcfentatiombus  femper  làlvo.  Ne 

Johannes  miferatione  divinâ  tituhfanc-  tamen  didus  magifler  domus  ingerac 

torum  Marcellini  &  Pecri prefbyter  car-  difficultates ,  ut provifio ad  raanum  luam 

dinalis,  de  domo  feu  loco  vocato  de  deveniat,  flacuo  quàd  idem  nuguteriia. 

Cardineto  nuper  cmpta  feu  empto  per  beat  eligere  de  tivirace  vel  uioceti  de 

eura,  prout  in  inftrumento  publico  con-  qua  eft,  ratione  originis  vel  domiciiii 

fedo  manu  mei  notarii  inf rafcripci  pie-  iîle  qui  conftituit  vidum  ,  fi  eft  ibi  jdo- 

mùs  continecur;  quam  feu  quem  fra-  neus^  alioquin  de  civitatibus  6c  diote- 

tres  ordinis  licremitarum  S.  Auguftini  fibus  contiguis. 

habebant  &  habere  confueverant  Pa-  VII.  Statuo  etiam  utnullus  admitta- 

rifius  in  vico  S.  Vidoris ,  ordinavit  feu  tur  in  dida  domo  artifla ,  qui  habeac 

difpofuic  in  hune  modum.  ultra  valorem  trium  marcharum  in  pa- 

I.  In  Dcinomine,  amen.  Ego  Johan-  trimonio  feu  benefîcio  ecclefiaflico  an. 

nés  miferatione  divini  tituli  SS.  Mar-  nuatim  y  nec  theologus  qui  habeat  ultra 

cellini  &  Pétri  prefbyter  cardinal is ,  ad  valorem  quatuor  marcharum  in  patrimo- 

opus  pauperum  lcholarium  fludere  défi-  nio  feu  beneficio  ecclefiaflico  annuatim. 

derantium  in  liberalibus  adibus ,  natu-  VIII.  Nullus  etiam  in  dida  domo  ad 

rali  philofophia  ôc  morali ,  nec  non  ôc  theologiam  admittatur  ,  niti  fuenc  ma- 

magiftrorum  eârumdem  artium,  in  theo-  gifler ,  qui  in  arcibus  Parifius ,  vel  Oxo- 

logita  facukare  iuftruendorum  ,  emi  lo-  nie  Lincolnienfis  diocefîs  inceperit. 

cum  qui  fuitquondam  heremitarum  in  IX.  Item  flacuo  quod  magifler  qui 

vico  S.  Vidoris  i  Ôc  iocus  ejufmodi  in  preerit  dicle  domui ,  ordinet  de  dictis 

Cardineto  fè  protendit  tum  omnibus  ju-  marchis  pro  artiftis  ôc  theoiogis  predic- 

ribus ,  libertatibus }  ôc  percinentiis  fuis}  tis  expenlàs ,  rcfpiciendo  totum  annuni; 

ôc  didam  emptionem  obeinui  per  fedem  oc  pro  tempore  quo  aliquis  de  predidis 


apoftolicam  ex  certa  fcientia  confîi  ma- 
ri, prout  in  litteris  apollolicis  iuperhoc 
«onfedis  pleniùs  continecur. 

II.  Et  ordino  didam  domum  vocari 
iomum  Ca.rdina.lii ,  ôc  quod  il  le  qui  cidem 


artiftis  vel  theoiogis  abiens  fuerit ,  por- 
tio  pro  tempore  abfentie  iptius ,  pro  li- 
bris  ôc  alm  domùs  neceffitaobusfervecur 
ôc  expendacur. 

X.  Statuo  etiam  quod  ille  artifla  feu 
preerit  vocetur  mayjler  domùi  cardinalis.    theol  ogus  qui  receflerità  dicta  domo 
IIL  Et  in  dida  domo  numerum  fexa-    per  cres  menfes  fine  causa ,  non  morando 
ginta  artiflarumôc  quadraginta  theolo-    in  dida  domo,  fit  privatus  ipfo  fado  à 
gorum  conflituo  ôc  ordino.  confortio  dide  domùs  ,  ôc  alius  prefèn- 

IV.  Item  flatuo  ut  quecumque  per-  tetur. 
fonaecclefiaflicavelfecularis,cujufcum-       XI.  Item  flatuo  quod  dicta  domus 
que  dignitatis ,  flatus ,  ordinis  lèu  condi-   non  habeat flabulum  ad  equos  recipien- 
tionis  exiflat ,  ibidem  fecerit  unum  vie-  dos. 

tum  leu  plures  ,  pro  uno  vel  plunbus  XII.  Nec  aliquis  hofpes,  non  fchola- 
didorum  fcholarium  feu  magillrorum  }  ris ,  recipiatur  ibidem  ad  pernodandumj 
ipia  perlona  fibi  ôc  futceiîoribus  fuis  jus  ne  contingat  mentes  fludcntium  diflrahi 
habeat  perpétué  ôc  retineat  prelentandi   ab  intento. 

lcMares  feumagiftros  qui  ad  hu  juimodi  XIII.  Item  ordino  quod  didi  theologi, 
vidus  m  dida  domo  fuerint  tollocandi.    tempore  vacationum  ,  audire  canonica, 

jura  poflint.  XIV. 
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XIV.  Item  ftatuo  ut  unus  de  didis  bris  ôc  Aprilis  immédiate  fequentis. 

theologis  ejufdem  domûs  per  didum  ma-  XXII.  Item  prefati  magiftri  bis  in  an- 

giftrum  &  cheologos  ejufdem  domùs ,  no ,  fcilicec  prima  feprimanâ  men fis  No- 

aut  majorem  partem  ipforum,  in  ejuf-  vembris,  Ôc  confimili  feprimanâ  Aprilis 

dem  domùs  priorem  ,  in  fcfto  S.  Luce  ex  tune  proximè  futuri,per  magiftrum 

annis  fingulis  afllimatur  »  qui  de  miffis,  &  priorem  vifitentur  j  ôc  fi  aliquisipfo- 

predicationibus,  jejuniis ,  difputatiombu»  rum  inbabilis  fuerit  propter  mores  kios, 

inter  ipfos  tbeologos  faciendis  ,  feftis  feu  laudabilirer  non  profecerit ,  ex  inde 


AK. 


fandorum ,  ferviriismortuorum,Ôccon- 
limilibus ,  ordinet  ôc  difponat. 

XV.  Item  ordino  ut  inrra  quatuor  dies 
poftquàm  novus  priorerit  creatus,  duo 
procuratores ,  unus  per  magiftrum  ,  ôc 
alter  per  communitatem  theologorum , 


abjiciatur  omnino  >  ôc  confimile  fiât  de 
artiftis ,  per  magiftrum  Ôc  priorem  pre- 
didos. 

XXIII.  Item  ordino  quôd  manfioar- 
tiftarum  fit  fubjeda  manfioni  theologo- 
rum ,  nec  artifte  capellam  feu  oratorium 


afTum'antur  ;  qui  aflumpti  jurabunteo-  habcant,  nifi  illam  feu  illud  folummo- 

ram  magiftro  8c  priore  dide  domûs  ac  dô  quam  vel  quod  habere  condgeric 

theologis  ,  quôd  frudus ,  obventiones ,  theologos  fupradidos. 

ÔC  omnia  alia  que  ad  eorum  fpedant  XXIV.  Item  ad  quatuor  vidus  pro 

officium ,  euftodienc  diligcncer  &  fideli-  quatuor  artiftis ,  ôc  ad  duos  vidus  pro 

ter  difpenfabunt.  duobus  theologis,  me  ôc  bona  mea  pre- 

XVI.  Statuo  etiam  ut  prxfati  artifte  fentia  &  futura obligo, &  promittome 

ôctheologi  arcam  unam  communem  ha-  provifurum  didis  fex  de  prefatis  vidi- 

beant,  in  qua  littere,  ada  Ôcmonumen-  bus,  quo  ufque  redditus  pro  didis  fex 
ta  quelibet  ad  domum  ipfam  fpedantia, 
ac  pecunia  pro  entendis  redditibus  ordi 


nata ,  ôc  alia  grandia  fideliter  reponan- 
tur  j  ôc  eadem  arca  très  daves  ha  beat, 
quarum  unam  magifter  domûs  ,  &  prior 
aliam  ,  6c  didus  procurator  aflùmptusâ 
theologis  tertiam  euftodiat  ôcconfervet. 

XVII.  Verùmcolleda  pecunia  de  red- 
ditibus fie  obventionibus  quibufeumque 
dide  domûs,  in  alia  arca  habenteduas 
claves ,  per  didos  procuratores  confer- 
vetur  foUicitè,  fie  ficut  premittitur  dif- 
penfecur. 

XVIII.  Item  ftatuo  quod  affumantur 
<Juo  de  didis  theologis  per  ipfos  priorem 
ÔC  theologos,  quiordincntde  ledionibus, 
difputacionibus,  ôc  aliis  adibus  ad  ftu 


vidibus  acquifiero  compétences. 

XXV.  Ecdecanumôccapitulumeccle- 
fie  fandi  Vulfrani  in  Abbatis-villa  Am- 
bianenfis  diaccefis  in  didis  fex  vidibus 
mihi  fie  facio  fucceflores,  quod  decivi» 
tate  feu  diœcefi  Ambianenfi  habeant  pre- 
fentandos  aflumere ,  fi  inibi  idoneiinve- 
niantur  $  alioquin  de  civitatibus  conri- 
guis  ôc  diœcefibus  conciguis  eligant  ôc 
allumant. 

XXVI.  Item  magiftrum  Simonem  de 
Guibervilla  canonicum  Parifienfem  ma- 
giftrum did*  domûs  facio. 

XXVII.  Et  habens  affedum  ad  eccle- 
fiam  Parifienfem,  cujus  fum  canonicus, 
ac  fperans  firmiter  quôd  dide  domui 
per  eamdein  ecclefiam  honores  ôc  corn- 


dium  didorum  artiftarum  pertinentibus.  moda  plurima  provenient  >  ftatuo  ut  poft 

XIX  Item  ftatuo  ut  in  libraria  dide  obitum  meum  epifeopus ,  decam ,  Ôc  can- 

domûs  fint  due  claves ,  per  didos  duos  cellarius  eedefie  Panfienfis  qui  pro  tem- 

theologos  confervande,  Ôc  quôd  fingu-  pore  fuerint,  feu  duo  ipforum  ,  magif- 

lis  annis ,  primâ  feprimanâ  Quadragefi-  trum  dide  domûs  valeanc  eligere  ôc  elec- 

me ,  fiât  oftenfio  librorum ,  prefentibus  tum  ex  caufa  amovere ,  ôc  alium  idoneuin 

inagiftro,  priore,  procuratoribus,  Ôc  theo-  fubroeare. 


logis  dide  domûs ,  ôefiat  comparario  ad 
inventarium  antea  de  didis  libris  fadum. 
Et  fi  contingat  libros  deficere  ipfi  dili- 
genter  requirantur.  Si  novi  fuerint  ac- 
quifiti ,  in  inventario  ponantur. 

XX.  Item  ordino  quôd  magiftri  dif- 
cretio  caméras  in  dida  domo  diftribuat 
ôc  affignet. 

XXI.  Irem  ordino  quôd  magifter  ôc 
duo  procuratores  dide  domûs, in  prio- 
ris  ôc  theologorum  dide  domûs  prefen- 
tia ,  bis  in  anno  teneantur  ôc  debeant 


XXVIII.  Stacuo  etiam  quod  magifter 
domûs  procurarionibus ,  expenfis  ,  feu 
aliis  oneribusdidam  domum  non  aggra- 
ver ,  neceflariis  expenfis  dedudis ,  fed 
confideret  in  tara  pio  opère  magnum 
emolumentumin  pic  agendo  proventu- 
rum  eidem. 

XXIX.  Hec  ordinans  ôc  ftatuens ,  ùl- 
vo  jure  addendi ,  detrahendi ,  immucan- 
di ,  diminuendi,  corrigendi  Ôc  incerpre- 
tandi. 

Adum  Rome  in  hofpitio  fupradidi 


c^mputar7,7cViïcèrde"menfe  Se'ptem-  do'mini Johanms Cardinalis,  prefentibus 
T»mc  II.  Part.  III.  Hhhh 


6ïo 

'  difcretis  viris  magiftro  Jacobo  de  Cafiu 

Ah.  iyst~  jijjUS  Jecano  S.  Severioi  Burdegalcnfis, 
Hugone  de  Altaribus  canonico  Haycu- 
ricnfi,  Leodienfis  dicecefis  ecclefiarum , 
&  Thoma  de  Caiflart  redore  ecclefie 
de  Camons  Ambiinenfis  dicecefis ,  capeL 
lanis  prefati  domini  cardinalis  ;  teftibus 
ad  hec  vocatis  îpecialiter  &  rogatis. 

Et  ego  Blafius  Nocarii  Macthei  de  Su- 
gio publicus  apoftolicâ  &  imperiali  au- 
thoritate  notarius  predidis  omnibus  pre» 
lens  interfui ,  &  ea  omnia  fcripfi  j  &  in 
banc  publicam  formam  redegi ,  meoque 
confueto  figno  fignavi  rogatus. 

NULLI  ERGO  omnino  hominurn  li» 
ceac  banc  paginam  noftre  confirmado- 
nis  infringere ,  vel  eiaufu  temerario  con- 
traire, fi  qoîs  autem  hoc  attentarc  pre- 
luinpferit,  indignationem  omnipotentis 
Dei  &  beatorum  Pétri  Se  Pauli  apofto- 
iorum  cjus  fe  noverit  incurfiirum.  Da- 
tum  Laterani  iv.  nonas  Maii,  ponrifica- 
«Ùs  noftri  anno  vin.  Scellé  en  plomb,  fur 
cordons  de  foye  Tottyt  &  jaune.  Tiré  dune 
copie  imprimée  ea  1627.  par  les  foins  £  Ed- 
mond Jlicher  doileur  en  theolovie  ,  frand 
maijht  dtdit  collège.  V 


PREUVES    ET  PIECES 


menîa.ibidem  dC  qUOHbct  dic  * 

XXXV.  Item  ut  didi  fcholares  plu, 
intendant  ad  refedionem  mentis  S' 
ventns,  ordino  &  ftatuo  ut  nullus  ^ 

annos ,  & 


tifta  fit  in  domo  ultra  odo  • 


anne 

1308.  f*b  Clémente  V. 

N  nomine  domini ,  amen.  Ego  Jo. 

bannes  miferatione  divinâ  tituli  SS. 
Marcelurii  &  Pétri  prefbycer  cardinalis, 
adftatuuquas  feciprodomo  fcholarium 
quam  ordinavi  Parifiis  in  Cardineto, 
qua:  funt  connrmara  per  fèdem  apofto- 
Jicam ,  ftatuta  inira  feripta  adjicto. 

XXX.  In  primis  ftatuo  ut  fingulisdie- 
bus  porta;  prasdidx  domûs  claudantur 
âc  aperiantur  boni  competenri  j  quod- 
que  daves  ipûus  domûs  aîfignentur  prio- 
ri diebe  doraùs  in  principio  nodis }  de 
aode,  fine  licentiaejus ,  dida;  port*  ne- 
mini  aperiantur. 

XXXI.  Item  quod  nullus  de  didis 
fcholaribus  pernodet  extra  domum  in 
dvirate  Pariuenfi,  fine  cau/â  bonefta& 
aWquc  licencia  à  dido  priore  priùs  pe- 
rica  &  obtenta. 

XXXII.  Item  quodnullamubcr,  cu- 
jufdimque  ftatûs  auc  conditionis  exif- 
cat ,  pernodec  in  dida  domo ,  nec  corne- 
dat  nec  bibat  ibidem. 

XXXIII.  Item  ftatuo  &ordinoquôd 
femeL  ad  minus  in  fêprimana  diiputecur 
in  dida  domo ,  ôc  quod  opines  inrerfint, 
nifi  legitimum  babcant  impedimentum. 

XXXÏV.  Item  quod  in  principio  & 
m  fine  magni  çonvivii  theoiogorom  le- 


nullus  theologus  ultra  novem,  njf. 
qui  habet  pr*fentare  ad  vidum,  &  * 
cariusmeusdum  vixero,&  poftmortem 
meam  magifter  dida:  domûs  ,aJiudcon. 
corditer  ordinaverint.  ' 

XXXVI.  Item  nullus  de  arriftis  diâjfe 
domûs  legatordinariè  vel  curfbriè  nifi 
de  hcentu  vicarii  mei  dum  vixero'  vd 
magift,  i  dida:  domûs,  poft  obicum  meura 

XXXVII.  Item  ftatuens  de  theolo- 
gis ,  quoad  leduram  quac  fit  ante  liccn- 
tiam  magiftern  in  theoiogia. 

XXXVIII.  Idem  Itatuoquod  onincs 
Icholares  dida-  domûs ,  ôt  qui  inea  aflu- 
mentur  deinceps ,  jurent  ad  iânda  Dei 
evangelia,  fe  ftatuta  didx  domûs  lérva- 
turos. 

XXXIX.  Item  ordino  qu6d  ftatuta 
omnia  dida:  domûs  feries  iegantur  in 
communj  omni  anno,  ne  quis  iè  valcac 
pretextu  ignorantia;  excuiare. 

In  cujus  tcuumonium  praslcntes  Jicta. 
ras  figillo  meo  munitas  /cribi  fëci  per 
notarium  infra  icriptum,  &rcdigiinpu. 
blicum  documentuiii ,  cum  figno  Blafii 
notarii  infraicripei.  Datum  &  adum  Pic 
tavis  in  capella  iupra  didi  domini  car* 
dinalis ,  anno  Domini  à  nativitate  eju/1 
dem  m.  ccc.  vm.  indidioncvi.  pon- 
tilicatûs  làndillimi  patris  domini  dé- 
mentis papa:  V.  anno  m.  die  vi.  men- 
us Martu  i  pr«efewibushonorabilibus  vi- 
ris dominisrratre  Hugone  abbate  m  ona£ 
terii  S.  Secaniordmis  S.  Benedidi  Lin- 
gonenfis  dicecefis ,  Petro  de  Rupeford 
arebidiacono,  &  Johanne  de  Safïriis  ca- 
nonico  Lingonenfi ,  &  Adam  de  Buguù 
villa  perpetuo  capellano  in  ecclefia  Am. 
bianenfi  ,  &  magiftro  Blafio  de  Sugio 
notario  infralcripco. 
Egojobannes  Pétri  de  Intcrampusimpe- 
riaii  authoritate  publicus  notarius  praedi- 
da  omnia  coram  praedidis  domino  cardi- 
nak  Se  teftibusac  notario  infraferipto  per 
me  leda ,  ea  de  mandato  pnefati  reve- 
rendi  patris  domini  cardinabs  /cripfi, 
&  in  banc  formam  pubbeam  redegi, 
meoque  confiieto  figno  fignavi. 

Et  ego  Blafius  Notarii  Mattbxi  de 
Sugio ,  publicus  apoftolica  &  imperiali 
authoritate  notarius ,  prxdidis  omnibus 
unà  cum  fupradidis  teftibus  &  notario 
praîlens incerfui ,  &  de  mandato  prarJàd 
domini  cardiaaiis  bic  publiée  me  iub- 
  fcripfî 
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fcripfi.  Signé  avec  paraphe ,  &  fctllè  en  cire   dominum  meum  cardinalem  fadis ,  ac 

rouge  fur  cordons  de  fojre  de  me/me  couleur,    omnibus  aliis  prxmiffis  ,  uni  cum  prx- 

^idm.  didis  teftibus  prxfens  interfui ,  &  ea  onw 

nia  fcripfi  &  m  hanc  publicam  formam 
Tertium  fiatutum  faFhm  Avinione  anno    redegi ,  meoquc  figno  folito  fignavi  ro- 


1510.  /«i-  Clémente  V.  gatus.          «ff  /*r*/>Af  ,  tf.  yfetf*  « 

J„L              .r   rouge  Jkr  double  queue  de  parchemin. 

Ohannes  mifcratione  divinâ  ciculi  Ibidem. 
fandorum  Marcel lini  &  Petriprefby- 

ter  cardinalis  ■  fcholaribus  prxlentibus  Quartum  fiatutum  fattum  Avinione  aimo 

&  futuris  dormis  Cardinalis  in  Cardine-  1313.  fuh  Clémente  V. 
to  Parifius  ,  xternam  in  Domino  falu- 

tem-  T  T  Niverfis prxfentes litteras  infpec-  -"  1  ■ 

XL.  Intendens  ut  dida  domus  con-  Vj  turis  Johannes  miferatione  divi-  A"' 

tinucrur  ad  effedus  in  quos  ipfam  ordi-  nâ  ticuli  SS.  Marcellini  &  Pecri  prefbyter 

navi.ftatuo&inviolabiliterfervariman-  cardinalis ,  xcernam  in  Domino  falu- 

do  ut  nullus  de  didis  fcholaribus  rcdor  tem.  Cupientes  quod  fcholares  doriiûs 

univerfitatis  ,  feu  procurator  nacionis  noftrx  Parifienfis  pacificè  vivant,  ne  li. 
jfieri  valeat ,  feu  exercere  aliud  officium"  tibus  mifceancur, 

prêter  officia  didx  domùs.  XLV.  Scatuimus  &  ordinamas  ut  nul- 

XLL  Item  quod  de  artiftis  didx  do-  lus  fcholaris  didx  domûs,  fi  ve  fit  de  ma- 

mus  magiftris  non  poffint  légère  ordina-  joribus ,  five  de  minoribus ,  attenter  com- 

riè ,  nifi  duo  ;  ita  quod  unus  légat  logi-  modare  librum  didx  domûs  ,  etiam  fub 

calia ,  &  alter  naturalia.  pignore  feu  cautione  quacumque ,  &  hoc 

XLII.  Idem  ordino  de  fcholaribus  ar-  mandarnus  fub  debico  jurarnenti.  Et  qui- 

tiftis  non  magiftris  in  curfuum  ledura;  cumque  de  didis  fcholaribus  hoc  ftatu- 

&  quod  hxc  ledura,  vel  illa  ,  fien  non  tum  non  fervaverit  ,  fit  privatus  omni 

valeat  nifi  per  duos  annos.  commodo  didx  domùs. 

XLIII.  Item  ordino  quod  fcholares  Incujusrei  teftimonium  prxfcntes  lit* 

theologi  habeant  menfain  communem ,  teras  noftro  figillo  muniras  fcribi  feci- 

&  artiftx  aliam  j  &  quod  prxdidi  om-  mus  per  notarios  infra  fcriptos  Se  redigt 

nés  men furent  cxpenlas  fëcundùm  vie-  per  eofdem  in  publicum  documentum. 

tuum  quantitates.  Adum  &  datum  Avinioni  in  caméra 

XLIV.  Qui  verô  de  prxdidis  con-  noftra ,  anno  Domini  m.  ccc.  xm.in- 

tradida  ftatuta  venerit,  omnibus  emo-  didione  xi.  die  xxi.  menfis  Julii ,  pon- 

iumentis  Se  commodis  didx  domûs  fit  tificarùs  D.  démentis  papx  quinri  anno 

privatus  ipfo  fado.  Nam  non  ordinavi  vin.  prxléntibus  diferetis  viris  dominis 

vidus  prxdidos  ad  acquirendum  tempo-  Johanne  Monachi  Ambianenfis,  Adam 

ralia ,  fèd  ut  inveniretur  feientix  mar-  de  Buguevillc  S.  Johannis  in  burgo,  Lau- 

garita.  In  quorum  omnium  teftimonium  duneniis  ecclefiarum  canonicis,  ac  Jo- 

&  munimen  prxiènres  litteras  meo  figillo  hanne  de  Hugerimonc  redore  ecclefix 

tnunitas  fcribi  feci  per  notarium  infra-  deRoyfeftNoviomenfisdiœcefis,&pIu- 

feriptum  ,  &  redigi  per  eumdem  in  pu-  ribus  aliis  teftibus  ad  hoc  vocaris  fpecia- 

blicum  documentum.  Adum  Se  datum  liter  Se  rogatis. 

Avinioni  anno  nativicatis  Domini  m.  ccc.  Et  ego  Eligius  didus  Hourdel  de  Mo- 

x.  indidione  vtn.  die  xxvu.  menfis  ta  Ambianenfis  dicecefis,  pubiieus  impe- 

Decembris,  poncificatus  domini  Clemen-  riali  authoritate  notarius ,  prxmiffis  om- 

tis  divinâ  providentiâ  pape  quinri  anno  nibus  Se  fingulis,  uni  cum  fubfcripto 

v.  prxfentibus  honorabilibus  8c  difere-  notario  Se  didis  teftibus  prxfens  inter- 

tis  viris  magiftro  Benedido priore  de  Co-  fui ,  Se  ea  omnia  fcripfi,  Se  in  hanc  pu* 

bifone  Ruchmcnfis  diœcefis  ,  domino  blicam  formam  redegi,  meoque  figno 

Drocone  Fabri  R hemen fis,  ac  magiftris  folito  fignavi  rogatus. 

ïohanne  de  Rogi  Sylvanedenfis  &  Jo-  Et  ego  Blafius  Notarii  Matthxi  deSu- 

hanne  dido  Ricaut  Novioraenfis  eccle-  gio  publicus  apoftolicâ  &  imperiali  au- 

fiarum  canonicis ,  &  pluribus  aliis  tefti-  thoritate  notarius  ,  prxdidis  omnibus 

bus  ad  hxc  vocatis  ipecialiter  &  roga-  prxfens  interfui  uni  cum  notario  &  tefti- 

ris.  Et  ego  Eligius  didus  Hourdel  de  bus  fupra  feripeis,  ôcea  omnia  in  hanc  pu- 

Mota  Ambianenfis  diœcefis,  publicus  blicam  formam  redegi,  meoque  confueto 

imperiali  authoritate  notarius  ,  prxdic-  figno  fignavi  rogatus.  Signe  avec paraphe , 

tis  ftatutis  &  ordinationibus  per  didum  &  fielU  en  tire  rouge  fur  lacs  defoye  rouge. li. 

Tente  II.  Fart.  UJ.          .  Hhhh  ij 
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*n  PREUVES 

Fondation  de  Ucurt  du  collège  du  curdtnal 
le  M»iru. 

UNiverfis  prxfentes  litteras  infoec- 
curïs ,  Guillelmus  pcrmiffione  divi- 
nâ  Pariûenfis  epifcopus ,  falutem  in  Do- 
mino^ apofcolïcis  firmicerobedire  man- 
datis.  Litteras  fanctiflimi  patris  ac  do- 
mini  Clementis  divirf»  providentiâ  papa: 
V.  ejus  vcrâ  bullâplumbeâ  cum  filo  ca- 
napis  bullaras ,  fanas  ,  intégras  ,  -&  omni 
vitio  ac  fufpicione  carences  ,  nôbit  di. 
redas ,  &  pro  parte  reverendi  patris  dé- 
mini Johannis  riniîi  SS.  Marcellini  &  Pé- 
tri prefbyteri  cardinalis  prxfentatas,  cum 
reverentia  quâ  decuît  nos  noveritis  re- 
cepifie,  formant  quxfequitur  continen- 
tes :  CLEMENS  epifcopus  fcrvus  fer- 
vorum  Dei,  venerabili  fratri  epifcopo 
Parifîenfi  falutem  &  apoftolicam  bene- 
didioaem.  Qux  divins  majeflati  fub- 
ferviunt ,  &  cedunc  ad  divini  culrùsaug- 
mentum.ac  fapiunt  (  przfertim  circa  pro- 
pagadonem  facultaris  theologicx  )  opé- 
ra charicatis ,  libenter  aflèdu  paterno 
profcquimur ,  &  apoftolicx  audori  taris 
juvammeconfovemus ,  &  tuncmaximè 
cfcm  fuper  his  ad  nos  fratrum  noflro- 
rum  Ecclefix  ftomanxcafdinaliumfupw 
plex  inftantia  interpellât.  Saoe  diledus 
hlius  nofter  Johannes  rituli  SS.  Marcel- 
lini &  Pétri  prefbyter  cardinaJis  nuper 
expofuic  coram  nobit  ,  quod  ipfc  ad 
augmeneufti  prcdi&ar  facul  caris  theolo- 
gicx ,  nec  non  naturalis  &  moralis  phi- 
lofopbix  i  per  quam  ad  prxtadx  pie- 
nam  norieiam  faciliùs  pervenitur ,  défi, 
deranter  intenden» ,  locitfn  feu  domum 
quondam  Eremitarum  Parifienfium  ha- 
bencem  cosmeterium  &  capellam ,  qui 
vcl  qux  locus  feu  domus  de  Cardineto 
ante  vocabatur ,  cum  omnibus  libercari- 
bus ,  immunitaribus  ,juribus  ôcperrinen- 
tiis  fuis ,  ad  opus  pauperum  fcholarium 
ftudentium  in  liberalibus  arribus  ,  nec 
non  &  magiftrorum  carumdem  arrium 
inftruendorum  in  prxdida  dieologica 
facuitace  ,  quos  collocari  cupiebat  ibi- 
dem ,  dudum  emptionis  titulo  acquifi  vie, 
&  poftraodum  locum  ipfum  feu  domum 
cum  libertacibus  feu  immunicacibus,  ju- 
ribus  &  pertinent iis  antedidis ,  in  opus 
tam  falutiferum  liberalitate  pii  &  pro- 
vidâ  perpétué  deputans ,  ac  volens  do- 
mum ipiam  feu  locum  domum  cardinalis 
de  cxtero  nuncupari  ,  certum  magiftro- 
rum didarum  arrium  in  eadem  facuitace 
theologica,  certumque  fcholarium  pau- 
perum in  didis  arcibus  ftudere  vokn- 
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tium  in  eadem  domo  Cardinalis  et  tune 
numerum  flacuendo ,  ac  tam  pro  magif. 
trorum  ,  quàm  fcholarium  prxdidojum 
quolibet, certas  marcarum  boni  &  puri 
argenri  fummas  ad  pondus  Parifienièpro 
iplorum  vidu  aliifque  neceûariis,  annis 
fingulis  deputando  5  cercis  deindç  in  dic- 
ta domo  Cardinalis  ftatucù  &  ordina- 
tionibus  editis,  ad  felicem  gubernario- 
nem  ipfius  domûs,  &  ucilitratem  dido* 
rum  ftudentium  promovendam.  Qux 
omnia  prxfatus  cardinalis  obrinuit  à  le- 
de  apoftolica  ex  certa  feienria  deindo 
confirmari.  Cum  autem ,  proue  ipfius 
cardinalis  haber  aXTercio,  continué  îmrooi 
rentur  in  domo  prxfata  magiftri  &  fcho- 
lares  hujulmodi  cheologicx  ac  libéra, 
lium  artium  &  aharum  primidvaram 
icientiarum  ftudio  infiûentes ,  prxfanu 
cardinalis  curx  animarum  omnium  ma* 
gùtrorum     fcholarium  prxdldorum , 
tam  prxfenrium  ,  quàm  etiam  futuro» 
rum  in  domo  îpfa  morantium ,  aliquem 
de  didis  fcholaribus  theologicis  in  hu- 
jufmodi  cheologica  facul cate  inAituas  & 
inftituendis  per  ipfum  &  fucceflôres  ejus 
ipfarum  domds  &  capelle  patronos , 
prxeflc  femper  apoitolicâ  audoritate  de* 
fiderans ,  Se  ei  odo  marcas  argenri  ad 
didum  pondus  pro  annis  fingulis  depu 
tari,  proutipfe  jam  duxitex  iua  provifio- 
ne  prxhabita  depucandum  j  nobis  humi- 
licer  fupplicavit  ut  providere  fuper  boo 
de  benignicate  apoftolica  dignaremur. 
Nos  igitur  votis  memorati  cardinalis  in 
hac  parte,  qux  de  fonce  charitacis éma- 
nant annuere  benignius  incendences, 
ipfîus  cardinalis  fupplicationibus  incli- 
nati,  fraternitati  eux  per  apoftolica  ferip- 
ca  mandamus,  quacenus  veris  exu'len- 
tibus  fupradidis,  &  tuo  ac  diledorom 
filiorum  capiculi  Parifîenfis  ad  id  accè- 
de n  ce  allenfu  dummodo  redori  ecclc- 
fix  in  cujus  cerritorio  domus  &  capell» 
prsdidx  fîcx  funt,  per  didos  fratrei 
eremitarum  à  qoibus  fupradidus  cardi- 
nalis prxfatam  domum  cùm  capellaT  - 
utprxdicitur,  émit,  pro  omni  jure  quod 
ipu  redori  &  ecclefîx  pro  domo  bc  ca* 
pclla  competebat,cifdem  débita  fatisfac- 
oo  fit  impenfâ,  audoritate  noftrâ  fia- 
tuas  &  décernas  ut  fcholaris  theologicus 
didx  domûs  inflicucus  vel  inftitucnduf 
per  eumdem  cardinalem  vel  hujulmodi 
fucceflbres  ipfius ,  ad  id  idoneus ,  quem 
nunc  &  futuris  temporibus  ,  quotiens 
prxdida  capella  vacabit,  ad  capellam 
de  curam  hujufmodi  per  jam  didum  car- 
dinalem vcl  fucceflbres  eofdem  didarum 
domûi^a^pellx  patronos  ooncigencpr*- 
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fentari,  pnefit  hujufqy>di  curât  anima-  commiflîs  in  didis  apoftolicis  litteris 
rum  omnium  magiftrorum  8c  fcholarium  contenus  diligentiùs  facienr.es  Se  repcrto 
ejufdem  pratfentium  8c  futurorum ,  8c  eu-  per  e«m  ,  ad  ipfam  domum  propter  hoc 
ram  geratcamdem  }  qui  cùm  fuerit  m  perfonalker  accedentem,  priùs  ab  eo 
facerdotio  conftitutus,  audiendi  confefi.  vifis ,  infpedis  ,  &  ledis  coramehartis, 
fioncs  magiftrorum  Se  fcholarium  eorum-  litteris  &  munimentis ,  phvilegiis  8c  con. 
dem  quonens  fibiconfiteri  voluerint,fiC  firfnationibus  didac  domùs,  neenon  8c 
eis  fuper  commiflîs  débita:  abfolutionis  fatisfadiobe  per  fratres  eremitarum  â 
beneficium  impendendi ,  exceptis  cafi-  quibus  didus  domiaus  cardinalis  didam 
bus  in  quibus  fuerit  fedes  apoftolica  me-  domum  émit  redori  ecclcfix  parrochiali 
rito  confulenda ,  8c  injungendi  ipfis  pro  S.  Nicolai  de  Cardineto  in  cujus  terri- 
culp.r  modo  pœnitcntiam  falutarem  ,  torio  domus  8c  capella  prxdidae  fitx 
prout  iecundùm  Dcum  videritexpedire,  funt ,  impenfa  pro  omni  jure  quod  ipfi 
audoritate  prxdidà  liberam  habeatpo-  redôri  eccleGac  de  Cardineto  prodomo 
teftatemj  quodque  prxdidi  annui  red-  Se  capella  competebat,  oftenfis,  trac- 
ditus  odo  marcharum-  eidem  curato ,  tatuque  Se  inquifitione  diiigenn  ab  eo- 
dùm  prxfuerit  cursc  Se  capella;  praedic-  dem  officiait  habitis  cum  magiftris  Se 
tis ,  nec  non  oblationes  qux  fient  in  ipfa  fcholaribus  in  ipfa  domo  degentibus , 
capella ,  8c  omnia  funeralia  magiftro-  contenta  in  prxdidis  apoftolicis  litteris 
rum  8c  fcholarium  inibi  decedentium ,  per  ipfum  dominum  cardinalem  &  ejus 
fi  fepelientur  ibidem ,  8c  aliorum  quos  aflertionem  dido  fummo  pontifici  ex- 
ibidem  contigerit  fepcliri ,  debeantur 8c  plicata,  totaliter  elle  vera, prout  nobis 
etiam  âflîgnentur;  funeralia  intclligen-  ipfius  officiaJis  8c  commiflarii  noftri  fida 
tes ,  qux  cum  funerc  deferentur  \  falvâ  relatio  intimavit  -,  audoritate  prxdidi 
canonkâ  juftiria  illarum  ecclefiarum  de  dorhini  pap£  nobis  in  hac  parte  com- 
quibus  aflumentur  hujufmodi  corpora  mifia,  noftro  in  his  omnibus  interve- 
iepultôrum  }  Se  quod  idem  prxfentatus,  niente  aflènfu  fpeciali  ,  ftatuimus  Se  de- 
tempore  commiffionis  didx  cura:,  fit,  cernimus  uc  fcholaris  theologicus didx 
vel  infraannum  efficiâtur  facerdos  ■>  alio-  domùs  inftitutus  vel  inftituendus  per  ip- 
quin  curâ  ,  viclu  ,  feu  redditibus  8cobla-  fum  dominiim  cardinalem  vel  fucceflo- 
tiombùs  filpra  didis  fit  info  fado  priva-  res  ipfius ,  ad  id  idoneus ,  quem  nunc 
tus  -,  quodque  per  te  Si  (ucceflbres  tuos  Se  futUristemporibus ,  quotiens  prxdida 
Parifienfes  epifeopos  qui  pro  tempore  capella  vacabit ,  ad  tapellam  8c  curam 
fucrint ,  cedenre  vel  decedente ,  aut  ali-  hujufmodi  perjam  didum  dominum  car 
ter  amoto  juftè-  curato  prxdido,  fcho- 
laris  theologicus  prxfentatus  à  patrono 
didarum  dbmûs  Se  capellx ,  ad  didam 
curam  recipiatur  feu  etiam  repellatur 
audoritate  prxfatâ  fecundùm  canoni- 
sas fandiones  ;  contradidores  per  cen- 
furam  ecclcfiafticam  ,appellatione  poft- 
>ofiti  compefeendo  }  non  obftance  fi 
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ëinalem  vel  wccefiores  cofdem  dida- 
rum domûs  &  capella:  patronos  contige- 
rit prxfentari,  prxfit  hujufmodi  curx 
animarum  omnium  magiftrorum  Se  fcho- 
larium domûs  ejufdem  prxfentium  8c 
futurorum  ,  Se  curam  geratearumdem  ; 
qui  càtn  fuerit  in  facerdotio  conftitu- 
tus,  audieûdo  confelfiones  magiftrorum 
aîiquîbus  à  lêde  apoftolica  fit  iodultum,  Se  fcholarium  eorumdem  quotiens  fibi 
quod  excommunicari,  fufpendi ,  vel  in-    confiteri  voluerint ,  Se  Cis  fuper  com- 
terdici  non  poflint  per  litteras  apofto-    miflîs  debicac  abfolutionis  bencficium 
licas  non  facierttes  plenam  fie  expreflâm   impendendi ,  exceptis  cafibus  in  quibus 
ac  de  verbo  ad  verbum  de  indultohu-   fuerit  fedes  apoftofica  meritô  conlulen- 
îufmodi  mentionem.  Datum   Pidavis   da  ,&  injungendi  ipfis  pro  culpae  modo 
iv  nonas  Maii,  potltificarûs  noftri  anno   pcenitentiam  falutarem  }  prout  fecun- 
tertio.  QUIBUS  LITTERIS  fie  à  nobis   dùm  Deum  expedire  viderit,  audon 
receptis  Se  infpedis  diligenter  ,  nos  vo- 
lentes  contenta  in  eis ,  ut  tenemiir ,  exe- 
qui  humiliter  Se  devotè,  &  ea  favore 
domini  cardinalis  effedui  debito  man- 
cipari,  diferetum  virum  noftrum  offi- 
ciatem  Parifienfem  fit  commiflarium  in 
hac  parte ,  prout  ex  commiflîone  infra 
feriptâ  liquidé  paret  ,  ad  didam  do- 
mum domini  cardinalis  fpecialirer  def- 
«  .      ......    *  ,1  •  1 


rate  prxdidâ  hberam  habeat  procefta- 
tem  j  quodque  prxdidi  annui  reddi- 
tus  odo  marcharum  eidem  curato  dùm 
prxfuerit  curx  St  capellx  prxdidis ,  nec 
non  oblationes  qui  fient  in  ipfa  capel- 
la, Se  omnia  funeralia  magiftrorum  8c 
fcholarium  inibi  decedentium ,  fi  fepe- 
lientur ibidem,  Se  aliorum  quos  inibi 
contigerit  fepeliri ,  debeantur  Se  etiam" 
rinantcs7  &  mquiriloco  noftri  de  nobis  aflignentur  j  funeralia  intetligenteïqu» 

H  h  h  ii j 


- 


Digitized  by  Google 


«14  PREUVES    ET  PIECES 

oim  funere  deferentur }  falvâ    tamen  audoritate,  curixque  noftrx  Pa*tf 

juftirià  illarum  ecclefiarum  de  quibus  fis  notarii  publié  infrafcriDti  ce 7 

afliimentur  hujufmodi  corpora  fepulto-  niri.  Datum  anno  Domini  m  cccT^ 

rum  j  quodque  etiam  idem  prxfenta-  die  Veneris  penultimâ  die  menfis'  A,l ' 

•  ••••      commiffionis  didx  cune*  gufti. 


tus.  tempo 


«fit  vel  infra  annum  efficiatur  facerdosj       NOS  VERO  officialis  Parifienfi^w 

alioquin  curâ  viatu  feu  reddmbus  &  reverendi  pacris  ac  domini  noftriptîf 

oblationibus  fupradidis  fit  ipfo  fado  fiCnfis  epifeopi ,  ut  fuprà  feribitur  î« 

privatusi  quodquepernos&lucceflbres  miflàrius,  qui  prxmiilarum  litteramm 

noftrosParifienfes  epifeopos  qui  pro  tem-  fatisfadionis  pef  fratres  eremitarum T 

porefuerint.cedentevcldecedente  auc  rato  ecclefix  S.  Nicolai  de  Cardbero 

aliteramotojuftecuratoprxdido^cho-  in  cujus  parochia  didx  domus  &  « 

didarum  domds  &  capellx  ad  didam   munimentorum ,  privilegiorum  &  con 
curam  recipiatur  feu  euam  repellatur   firmationum  didx  domus    vifioni  X 
audoritate  prxfatâ  fecundum  canoni-   infpedioni,  in  domo  prxfat'a  perfora 
cas  ûndiones  4  m  omnes  contradidorcs  hter  interfuimus ,  ea  omnia  &  fiJ^I 
45c  rebelles*  prefentem  proceflum  nof-   vidimus,  cenuimus  &  palpavimus  ac 
crumfcu  ordinanonera  noflram  impe-   inde  &  fuper  prxmiffis  in  dida  littera 
diçntes  quoquo  modo ,  publiée  vel  oc-    papaU  contenus,  prout  fupra    per  nos 
culte,  ex  nunepro  ut  ex  tune,  cano-   ada,  per  eumdem  patrem^rev'erendu^ 
n»ca  monitione  prxmifla,  in  his  fenp-    recitantur  ,  inquifivimus  &  ea  omnia 
us  excommunication»  fententiam  pro-   juxta  prxdidarum  litteramm  apoftoli 
fererentesi  falyu  in  omnibus  pnvile-   carum  tenorem  totaliter  invenimus  eflè~ 
gus,  indulgentns  &  confirmauonibus    Vcra  }  figillum  prxdidx  Parifienfis  eu 
didx  domùs,  quibus  nullum  volumus   rix,  unacum  figillo  didi  reverendi  oa" 
per  prxfens  noftrum  proceflum  prxju-   tris,  fignoque  &  fubfcriptione  Andrex 
dicium  generan.  Ténor  vero  commiûio-   de  Longolio  clerici  notarii  pubUci  no- 
ms a  nobis  dido  officiali  commiflario   bifeum  in  omnibus  per  nos  adis  in  inf* 
noftro  fadx  talis  eft.-  .GUILLELMUS  domo  prxfentis,  afmajorem  ce«i£ 
pernnffione  divma  Parifienfis  epifcopus   dinem  prxmifforum ,  fecimus  prxfenti- 
deputatus  m  hac  partea  fede  apoftobea   bus  his  apponi ,  anno  &  die  fuLdiclis 
quantum  ad  ftaruendum  &  decernen-      ET  EGO  Andréas  didus  Barnaee  de 
dum  provafionem  faeiendam  fcholari  Loneolio,  clericus  Belvaccnfis  di£efîs, 
theologico  mftituto  vel  urftituendo  ,  apoffolici  &  imperiali  publicus  audo! 
juxta  tenorem  btterarum  apoïtolicarum,   ritate  curiaîque  Parifienfis  notarius  qui 
m  curatum  ammarum  omnium  magif.    i„  dida  domoprxrati  domifci  cardina- 
trorum  &  fcholarium  capellx  domûs  lis,  vifioneque  & oftenfione chartarura, 
quondam  eremitarum  Panfienfium ,  qua:  btterarum ,  munimentorum ,  privilegio- 

f "  f.nf*        T  f0lîbaC  V°Can  •  •  &,ad  rum  &  confirniationum  domùs ^jufdem , 

taciendum  qua-dam  alia  contenta  m  lit-  ac  infpedione  fatisfadionis  per  didos 

teris  apoftobcis  fuper  his  ôceademtan-  fratres  eremitarum  ,  à  quibusdiausdo. 

gennbus  conftûis ,  diledo ^^officiah  nof-  minus  cardinalis  didam^domum  émit, 

tto  Panfienfi  falurem  in  filio  Virginis  curato  ecclefix  S.  Nicolai  de  Cardine- 

glonofx    Quoniam  pluribus  eedefix  to  ,  in  cujus  par rochia&  didridudiclx 

dir7n^r1"         &ahlj.a/due,s  Pr*Pe-  Cornus  &  capella  fitx  funt,  impenlx, 

fSrîf8  S  '  °7a  ?      âZ  &  "  &  aliis  in  ^^omo  per  jam  Siâuni 

gentia,  ad  prxfens  vacarenon  poflu-  dominum  officialem  Parifienfem  aâis, 

mus  •  vobis,  de  cu,us  fidelitate  &  induf-  ut  prxfcribunrur ,  anno  prxdido  ,  in- 

v?,.      n-        '  qUanCUm  ad  Cadcm»  diai0DC  vi.  pontificatus  fandiJfimi  pa- 

2  rïï°r       ^î»™1»  in  his  k"P-  tris  démentis  divina  providentià  papx 

ns  Datum  apud  Vitnacum  anno  Do-  V.  anno  m.  quartâ  die  exeuntis  menfis 

tum      Ma*"'  fî  MaTS  poftfef"  Ju,ii»  cum  if*  dommo  officiali ,prx. 

tum  B.  Manx  Maedalenx.  In^uo-    Ibntibus ,  vocatis  &  rogatis  adhôctef- 

hno^°TlUm  alc&momum LPrxfentes  tibus  diferetis  viris  magiftns  Radulpho 

mu!  nni>    r"n         Pr°CC^m  fed"  ^  Aureliacopriorc  de  Bary,  Scephino 

ZmTa£»  $    r  PpCnrionc»  u»à  cum  Briguardelli  liâx  Panfienfis  curii  pro- 

fti ^^nefifnTvn  rnfiS  CUnarrt'  ?apptV  «ocore.GuUlelmo  Troterelli ,  Ginoco 

£Zlb  \         C"ff T ,S  Andre*  de  de  Haricuria ,  clericis  fervientibus  didi 

Longolio  clenc, ,  apuftobea  &  iuipcrùU  domini  officialis ,  cum  pluribus  magif- 
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tris  &  fcholaribus  ipfius  domûs,  prav  les  cefmoings  jurez  en  Ja  prcfence  des 
fens  interfui  ;  ea  omnia  &  lîngula  pu-  parties  &  oys  en  commun  en  l'ablcncc 
blicando  fcnbi  feci  ;  meque  hic  iub-  des  parties,  6c  terminera  l'en tantoft la 
fcripfi  6clignummeum  folitum  huic  int  querelle  ;  &  autel  lèra  faid  en  vilenies 
trumento ,  unâ  cum  figillis  didorum  re-  dites  entre  petites  perfounes  ,  en  batu- 
verendi  patris  D.  Parilienfis  epilcopiôc  /res  legiercs,  8c  en  petites  querelles, 
officialis  appofui  ,  ad  majorent  certitu-  Item.  Li  auditeurs  de  chaltellet  ne 
dinem  prxmiflorum ,  requifitus  fpecia-  porront  congnoiltre  de  noltre  héritage 
liter  ÔC  rogacus.  Scellé  en  cire  verte  fur  ne  poilèffion ,  ne  en  propriété ,  neneter- 
double  queue  &  lau  de  fye  rouge  &  verte,  mineront  nul  gros  mesf'aidj  ainçois  le 
Collatio  fuprafcriptae  copia:  fada  eft  rapporteront  au  prévoit ,  ne  ne  'porra 
ad  veras  6c  originales  litteras  in  perga-  nulle  amende  eftre  taxée  en  chaltellet 
roeno  deferiptas  ,  fanas  6c  intégras ,  per  lans  la  prcfence  du  prévoit  >  melme  le 
nos  publicos  audoritatc  apoftolicà  eu-  prévoit  ne  porra  en  propriété  de  nos 
rixque  epifeopalis  Parifienfis  notarios  chofes  ne  de  nos  droitures  congnoiltre, 
fublignatos,  anno  Domini  m.  dc.  iv.   lans  commandement  elpecial. 

Item.  Nul  auditeur  ne  autre  officiai, 
ne  procureur  noltre  en  la  prevofté  de 
Pans,  ne  lera  penfionnaire  en  la  vi- 
comté  de  Paris  à  nulle  perfonne ,  &  fe 
nulle  en  y  a ,  il  la  taillera ,  le  il  vcult 
demourer  en  noltre  fervice. 

Item.  Li  prévoit  n'ara  point  de  lieu- 
tenant certain  relident  -t  mais  le  il  eft  ab- 
fentpar  necelfite,  il  porra  leflier  un  prud- 
homme  pour  luy ,  tant  que  il  retour- 
nera ou  que  fa  necelîite  lera. 

Jtem.  Li  lergens  de  la  douzaine  fe-' 
ront  oftez  deprelcnt ,  &  le  prévoit ,  fé- 
lon que  il  verra  que  neceflké  lèra ,  rera 
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die  xxi.  menfisjuhi.  Qua  fit  radacol- 
Jatione ,  dicte  originales  litterat  refti- 
tutac  fuerunt  hanc  collationem  poftu- 
lanti.  Signé,  Millet  &  Pougeoise. 
Ibidem. 

L'ordonnance  du  chaftelet  de  Paris. 

PH.  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France ,  à  noftrc  prévoit  de  Paris, 
ialut.  Nous  t'envoyons  l'ordonnance 
faide  par  nous  ÔC  par  noltre  confeil  fur 
la  proveance  des  offices  du  chaflelet  de 
Paris  &  des  bdongnes  qui  y  appartien- 


nent. Si  te  mandons  que  tu  la  falfes  garder  la  ville ,  quant  à  ores ,  jufqu'i 
publier  oudit  chaftelet  &  tenir  6c  gar-  tant  qu'il  en  fou  autrement  ordonné, 
der  d'ores  en  avant  lans  enfraindre,  fur  Item.  L'office  de  ceux  qui  font  or- 
ton  ferment,  en  la  manière  qu'il  en-  donnez  pour  le  guet  cueillir  fera  fouf- 
Cu,t  pendu,  ôc  autres  y  feront  mis  au  temps, 
Premièrement.  Il  aura  oudit  chafte-  &•  Içaural'en  comment  ils  feferonteon- 
let  quatre-vins  fergens  à  cheval  &  non  tenus. 

plus,  Ôc  donra  chacun  pleige  de  leal-       Jtem.  Celui  qui  efeript  les  deftaulx  ne 

ment  ôc  bien  fergeoter  julquesâ  la  va-  les  lieverapaS}  mais  les  baillera  chacun 

luë  de  cent  livres,  ÔC  debvra  avoir  ar-  jour  aux  recepveurs  de  chaftelet  pour 

meure  fouffifant ,  &  à  les  veoir  &  pro-  exploiter. 

ver  fera  le  prévoit  ôc  Regnault  Barbou      Htm.  Li  fergens  de  chaftelet  qui  font 

ou  Jehan  de  Montigny.  H  femonces  à  Paris  ne  pueent  prendre 

Item  1 1  aura  quatre-vins  fergens  à  pied  que  deux  deniers^  pour  la  femonce  de  la 
ôc  les  douze  de  la  douzaine  ôc  non 


plus  -,  Se  donra  chacun  plege  de  vint  li- 
vres, &  aura  chacun  armeures  louffifans 
pour  luy ,  à  veoir  par  ceux  qui  font  def- 
fus  nommez. 


ville,  6c  dedans  la  banlieue  xn.  den. 
tourn.  6:  cil  à  cheval  trois  fols  tourn. 

Item.  Li  collecteurs  de  mortes. mains, 
ou  autres  certains  commùTaires  de  nous 
en  la  vicomté  de  Paris,  le  ils  ontmef- 
ticr  de  fergens  à  cheval  ou  à  pied,re- 


Item  Li  certain  auditeur  des  tefmoings  uci  uc  iu6^  .  w.».-.  - — r*""» 
que  nous  avions  mis  ou  chaltellet,!?-  querront  deldits  fergens  ou  à  prévoit  ou 
ront  du  tout  oftez  ,&  le  prévoit ,  félon  à  fon  lieutenant,  qui  les  leur  baillera 
la  qualité  des  querelles ,  donra  auditeurs  pour  nous }  6c  fçaura  pourquoy ,  ÔC  quand 
bons  &  loyaux  6c  non  foupeonneux  en  ils  déveront  retourner, 
la  befongne  en  la  prefence  des  parties , 
lî  comme  il  eftoit  accouftumé  ancienne- 
ment. 

Jtem.  En  querelles  de  chatiex  mon. 
tans  à  vint  livres  ou  moins  ,  l'en  ne  fera 


Item.  Des  fergens  du  guet  fera  fecu 
les  quiex  lont  bons  &  profitables,  6c 
lefquiexnon,  Se  lefquiex  demourront; 
6c  cil  qui  demourront ,  iront  au  guec 
chacune  nuit,  fe  il  n'ont  leal  elfoine 


nul  procez  par  efeript }  ainçois  feront      Item.  Li  notaires  de  chaltellet  qui 
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 .  efcriront  les  chartes,  les  fèntences,  ou 

*M.  i5o*.  -autres  procez  ou  mandement  de  jufti ce, 
ne  porra  prendre  pour  l'efcriture  fors 
que  le  fallaire  eftably  par  l'ordonnance 
faite  fur  ce  j  laquelle  eft  contenue  en 
nos  autres  lettres  fcellées  denoftrefcel, 
que  nous  vous  envoyons. 

Item.  Li  prevoft  àeferipre  les  befon- 
gnes  appartenans  à  fon  pur  office  ,  n'a- 
ra  que  un  clerc ,  liquieux  ne  porra  faire 
nulle  délivrance  des  perfonnes  tenuës; 
ains  fera  fai&  ce  par  le  prevoft  fe  il  eft 
en  la  ville  ,  ou  par  Ion  lieutenant,  quand 
il  n'y  fera. 

Ce  rut  fai&  â  Paris  en  la  quinzaine 
de  fefte  de  Toullàints  en  l'an  de  grâce 
M.  ccc.  ii.  Duregifite  Pater,  à  U  cham- 
bre des  comptes  de  Paris. 

fondation  du  coBege  de  Bayeux. 

Ij0,  "  T  T  Niverfis  ptefentes  litterasinfpec- 
X^J  turis ,  Guillelmus  miferatione  di- 
vinà  Bajocenfis  epifcopns  ,  falutem  in 
Domino.  Notum  facimus  quôd  nos  de 
Cenomanenfi  dicecefi  natus ,  in  Ande- 
gavia  educatus ,  ibidem  dudùm  magnis 
aigniratibus  per  Dei  gratiam  benefieia- 
tus ,  de  falute  anima:  noftra:  cogitantes, 
attendentes  quôd  per  bonos  fcholarcs 
clcricos  Ecclefia  Dei  illuftratur ,  bene 
vivendi  exempla  aliis  tribuuntur ,  fides 
catholica  roboratur,  regnum  &  refpu- 
blica  ftabilitur,  &  orationibus  eorum 
animabus  fidelium  fubvenitur,  ftatuimus 
fit  ordinamus  quandam  congregationem 
fcholarium  de  Cenomania  &  Andega- 
via  Parifiis  manfuram ,  &  perpétué  du- 
raturam ,  Ôc  de  reditibus  quos  acquifi- 
vimusfuftentandam  ,  &  ex  nunc  ibidem 
duodecim  ponimus,  intendentes  nume- 
rum  paulatim,  quando  Dep  placuerir, 
augmentarij  de  quorum  eleaione,in- 
llitutione  Se  modo  vivendi  &  fuftenta- 
tione  in  hune  modum  ordinamus. 

I.  In  primis  medietas  diclorum  fcho- 
larium erit de  Cenomania,  potiflîmède 
Deferto  vel  circà,  &  aîia  medietas  de 
Andegavia.Elcdtionem  vero&  inftitutio- 
nem  illorum  de  Cenomania  volumus 
fien  pro  epifeopum  Cenomanenfem  fie 
archidiaconum  de  Paflêïo  $  fie  illorum 
de  Andegavia,  per  epifeopum  Andega- 
yenlemfie  thefaurarium  fi  ipfefitinAn 
degavia  refidens ,  quorum  confeientiis 
committimus  ut  juvenes  bonxindolisôc 
vitar  &ad  addifeendum  &  proficiendum 
Jubiles  chgantfic  ponant,  &  aftecUmus 
quod  aJiqui  eorum  audiant  &  leeant 
«noues  five  Ucolugiam.  Ordinamus 
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etiam  utiningreflu  fuopromittantor* 
re  pro  anima  noftra  fie  bona:  memori* 

dam  cardinahs  de  cu,us  bonis' ahquid 
habuimus  ad  hune  ufum  per  mam,m 

nu  ,  <?e  pro  animabus  parentum&benej 

radorum inoftrorum  }  &  dicaturcuilibet 

iningre/Tu,  quôd  f,  ad  ftatum  prof 

perum  veniat,  cogitet  de  augmentan- 

do  diaam  congregationem,  fie  benefa- 
aendo  eidem. 

II.  Item ,  pra-cipimusquôd  anno  quo- 
libet înfimui  conveniant  in  ecclefia 
fanâi  Severini,  ôc  ibi  faciant  anniver 
lanum  noftrum  tali  die  quâ  tranfibimus" 
de  hac  vita  Et  vellemus  quôd  faltem 
lemel  in  hebdomadaunam  muTamdice. 
renc  in  fimul,  fi  commodè  pouent. 

III.  Adipforum  vero  fuftentatioiem 
damus  &  legamus  ea  qu*  fequuntur,- 
videlicet  domum  noftram  magnam  in 
quanunc  manemus  Parifiis,  proutpro- 
tenditur  de  uno  vico  in  aliurn ,  &aliam 
parvam  in  quajam  manere  incœperam. 
Item ,  manerium  noftrum  de  Gentilia! 
co ,  cum  omnibus  terris  ,  virgultis  fie 
vweis ,  tam  citrâ  quàm  ultrà  aquam. 
Item ,  reditus  nobis  debitosin  thefauro 
regio ,  feilicet  fexaginta  quinquelibras 
o<âo  denarios  parifienfes.  Item  ,  omnes 
cenfus  &  reditus  quos  emimus  Parifiis, 
tam  citrà  quàm  ultra  pontes,  feilicet 
feptem  vel  oâo  libras ,  eifdem  fchola- 
nbus  damus  fie  legamus  ,  &  fimiliter 
duo  Décréta  noftra  &  Decretalcs ,  fie 
fummas  injure  canonico,  fie  omnes  li- 
bros  gloflàtos  in  theologia  quos  habe- 
mus,  qui  funt  multi.  Item,  legamus  eis 
o&o  le&osfurnitos  deiisquos  habemus 
Parifiis,  nifi  tantùm  haberent  de  nof- 
tris ,  quando  decedemus.  Item  legamus 
eifdem  unum  par  veftimentorum  pro 
mina  ad  altare ,  qux  funt  Parifiis ,  quan- 
do celebrare  vel  celebrarifacerc  volue- 
rint  in  communi. 

IV.  Item,  ordinamus,  Ôcjamfolve- 
re  incœpimus,  quôd  quilibet  fcholaris 
habeat  quâlibet  feptimanâ  duos  folidos 
parifienfes  pro  buru  5  fie  fi  plus  velint  im- 
pendere,  queant  de  fuo  }  ita  tamen 
quôd  ditiores  non  cogant  minutos  ul- 
tra ponerc ,  nifi  velint ,  fed  fe  ipfis  coap- 
tent  in  communi. 

V.  Et  poteruntdicli  duo  epifeopi  or- 
dinare  inter  diclos  fcholares  unum  qui 
principaliter  fit  provifor  ôc  ordinatorfic 
quxfitor  redituum }  ôc  fiât  per  eos  fibi 
aliqua  curialitas  de  burfa  fua  ultri  alios, 
ut  viderint  expedire }  quolibet  anno  fal* 
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rem  bis  audienc  rationem  ftacûs  redi- 
tuum  fuorum  quos  habebuac. 

VI.  Icem ,  ordinamus  quod  poftquam 
aliquis  fcholarium  habebic  quadraginca 
ljbras  reditus  annui ,  alias  ponatur  loco 
fui ,  nid  valde  utilis  fit  coti  congrega- 
tioni,  Se  in  hoc  major  pars  confentiat} 
&  tune  adbuc  non  habebic  burfas,nec 
aliud  nifi  folam  babicationem  in  dorao, 
&  de  fuo  fouis  burfam.  *  Et  ut  hoc  fir- 
mius  fic,ex  nunc  in  didos  fcholares  crans- 
fcnmus  proprietatera  Se  poûcfEoncm 
prxmiûorum,  falvo  Se  retenro  nobis  fo- 
îummodo  ufufrudu  j  Se  pollefiorem 
nos  conftiruimus  in  prxmuîîs  pro  eifdem, 
ufufrudu  nobis  lâlvo.  Et  iu  ceftimo- 
ruum  prxmiflorum  figillum  noftrum , 
uni  cum  figno  reverendi  parris  domini 
Guillelmi  Dei  gracia  epilcopi  Andega- 
venfis ,  Se  curix  Parifienfis  officiahs  prx- 
féntibus  apponendum  duximus.  Datum 
Parifiis  die  Sabbachi  poft  Dominicain 
qui  CAntzcurR oruniftere,  anno  ejufdem 
M.  ccc.  vin.  Tiré  d'un  imprimé  in  quarto 
contenant  Us  fiatuts  &  autres  titres  du 
collège  de  Soyeux. 

Clattfc  tejtamentaire  du  fondateur  touchant 
le  me/me  collège. 

UNiverfis prxfences  infpeduri$,of- 
âcialis  curix  Parifienfis ,  falutetn 
in  Domino.  Nocum  facimus  nos  anno 
Domini  m.  ccc.  xii.  die  Dominicâ 
poft  feftum  beaci  Barcholomxi  apoftoli 
vidifiè  Se  palpafle  teftamencum  feuulti- 
mam  voluncacem  bonx  memorix  do- 
mini Guillelmi  Bonneci  quondamepif. 
copi  Bajocenûs,  verum ,  fanum  fîeillo 
fûo  unà  cum  figillo  curix  Bajocenfis  & 
archidiaconi  ejufdem  figillatum ,  in  quo 
concinetur  ciaufuiainferiùs  annoraca,  vu 
delicet:  PRvETEREA  volens  perpetuos 
oracores  pro  fa  lace  animx  noftrx  preca- 
ri,  domum  meam  magnam  in  qua  maneo 
Parifiis ,  pro  ut  fe  excendicab  uno  vico 
ad  alium ,  lego  6c  deputo  perpétué  ad 
ufum  &  utiUtatem  fcholarium  bon  x  vi- 
tx  &  habilium  ad  addifeendum  Se  pro- 
ficiendum ,  oriundorum  de  diœcefi  Ce- 
nomanenfi  &  Aodegavenfi  ,  fcilicee 
una  medietas  de  una  diœcefi ,  Se  me. 
dietas  de  alia  }  quos  perpétué  eligi 
volo  in  hune  modum:  videlicet  per 
epifeopum  &  thefaurarium  Andegaven- 
fem  qui  pro  eo  tempore  fuerint ,  illos  de 
Andegavia  $  &  per  Cenomanenîem  epif- 
copum  Se  archidiaconum  de  Paflèio  qui 
pro  tempore  fuerint ,  Ulos  de  Cenoma- 
nia  j  ità  quod  femper  in  decanatu  de 
Patfeio  de  quo  natus  fui ,  major  pars 
//.  J'.  .rt.  III. 
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accipiatur  fi  ibidem  idonei  reperiantur.   

Et  de  bonis  perfonis  invita  ôchabilibus  A"'  ,,n" 
ad  addifeendum  Si  proficiendum  oncro 
conidentias  eorum  qui  didas  perfonas 
eligent.  Etaliqui  enint  fcholares  in  theo- 
logia  vel  in  jure  canonico  vel  artibus, 
de  audient  five  legenc  in  eis  vel  m  altéra 
earumdenv  Item ,  do  &  lego  ipfis  fcho- 
laribus  parvum  Decretum  meum  &  Dé- 
crétâtes meas  de  fummas  meas  ad  jus 
canonicum  pertinentes ,  Se  libros  meos 
glofiatos  in  cheologia  quos  fpecialiter 
aliis  non  lego.  Item ,  manerium  meum 
de  Gentiliaco,  cum  terris ,  pracis,.  vi- 
neis ,  Se  domum  meam  parvam  qux  eft 
Parifiis  juxtà  meam  domum  magnam 
prxdidam  in  qua  nunc  habitant ,  ipfis 
îcholaribusdo  Se  lego ,  ad  quxrendum 
panem ,  fabas  &  pila  Se  alia  perrinentia 
ad  pocagium  pro  ipfis  fcholaribus.  De 
refiduo  verô  expenfarum  fuarum  incer 
fê  ordinenc  ipfi  fcholares  cum  confilio- 
proviforis  eorumdem  communis  ;  ità 
quèd  potentiores  minus  potentioribus  in 
burfa  ponenda  fefecoaptentin  commu- 
ai. Et  volo  quod  didi  fcholares  ve-- 
niant  fimul quolibet  anno  perpétué,  ôc 
faciantanniverfarium  meum  &  benefac- 
torum  meorum  in  eedefia  fandi  Seve- 
rini  Parifienfis,  tah  die  qua  moriar  ;  Se 
in  omnibus  beneficiis  (uis  me  aflbcient 
expreflè ,  quando  recipientur.  Et  cuiU- 
bet  injungatur  ut  cogicec  de  augmen- 
cando  Se  meiiorando  ip/àm  focietatem, 
maxime  dum  ad  majorem  ftatum  vene- 
rint,  ad  honorem  Dei  Se  patron  or  u  m 
prxdidorum.  Item,  do  &  lego  ad  ufum 
icholarium  prxdidorum  ,  quorum  nu- 
merum  augeri  volo  fecundùm  quod  eo- 
rum provifiones  &  reditus  concigeric 
augmencari,  omnes  reditus  quos  emi 
apudTemplum  Parifiis,  qui fiierunt  ma- 
giftri  Guillelmi  de  Gandavo  &  Marix 
ejus  uxoris.  Etetiam  lego  ad  ufum  prat- 
didorum  omnes  cenfus  quos  emi  Pari- 
fiis vel  circà  in  pecunia.  Et  feiendum 
eft  quod  volo  incelligi ,  quod  quxdam 
pecunia  mihi  à  magiftro  Guillelmo  de 
Foflà  fcholaftico  in  folidum  tradita  de 
bonis  domini  Gervafii  quondam  cardi- 
nalis,  fuit  per  me  converfa  Se  difpofita  in 
adjutorium  emprionis  magnx  partis  dic- 
torum  redituum  emptorum  apud  Tem- 
plum  ,  qui  fuerunt  magiftri  G.  de  Gan- 
davo Se  ejus  uxoris ,  prout  eft  fuperiùs 
exprefium  ;  &  font  ibi  fexaginta  quinque 
librx  reditus  parifienfis  Se  odo  denarti 
per  me  acquifiti ,  &  à  domino  rege  amor- 
trzati.  Item  do  Se  lego  prxdidis  fcho- 
laribus noftris  per  me  fundatis ,  ad  ufum 
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-  &  utilitatem  eorumdem ,  très  domos 
qux  fuerunt  magiftri  -Gerardi  de  Cu- 
treio ,  fitas  in  vico  fan&orum  Cofmz 
&  Damiani ,  ance  magnam  domura 
meam  ex  altéra  parte  vici ,  quas  acqui- 
iîvi  antequam  eflem  epifcopus.  Item , 
ordino  •&  pnecipio ,  poftquam  aiiquis 
fcholarium  pracdiâorum  habebit  qua- 
draginta  libras  annui  redditiis,  nonre- 
maneat  in  fôcietate  aliorum ,  fed  alius 
no  vus  ponatur  loco  fui ,  nilî  fie  tam  bonx 
conditionis  ut  majori  parti  ipforum  pla- 
ccat  quod  remaneat;  &  adhuc  tune 
folvet  ipfis  fcholaribus  annuam  penfio- 
nem  pro  domo  &  aliis  avantagiis  ,  ad 
minus  quolibet  anno  quatuor  lieras  pa- 
rifienfes  convertendas  in  victu  fuo  & 
aliorum ,  prout  viderint  expedire.  Item, 
de  miflàper  eosaudienda  in  ipfadomo, 
&qualiter&  quories,  ordinent  ipfî  epif- 
copi  &fcholares.  Volo  tamen  quod  ha- 
béant  unum  par  ornamentorum  noftro- 
mm  finipJicium  ,  pertinentium  aa*  altare 
&  ad  miflam  ,  qua;  funt  Parifiis ,  fi  ve- 
lint  facere  nuftam  indomoipfa  celebrar 
bunt  lâltem  femelin  hebdomada.  DA- 
TUM  anno&die  pradiclis.  ibidem. 


JLa  queullete  de  x.  I.  farifis  que  U  ville 
de  Paris  peia  fout  la  chevaUerie  du 
roy  Loy%fils  U  roy  Philippe  le  Sel  fan 
M.  ccc.  xm.  fut  faite  parles  rues  qui 
s'enfuyvent: 

ÏA  première  queullette  S.  Germain 
„  l'Auxerrois  commença  à  la  porte  S. 
onoré  hors  des  murs  iufques  aux  Aveu- 
gles des  Tuyleries  jufques  au  Louvre ,. 
en  Byauvoir ,  la  rue  Jehan  de  S.  Denis, 
k  rue  au  Chantre ,  la  rue*  de  Champ 
xlory,  Richebourg,  Froitmantel. 

La  féconde  queullette  S.  Germain, 
de  la  porte  S.  Honoré  dedans  les  murs 
julques  au  coing  devant  Ja  croix  du 
Tyroir ,  dû  coin  du  marefchal  illec  juf- 
ques à  la  place  aux  Marchens  ,  &  def- 
fus  la  rivière  jufques  en  Ofteriche  fus 
U  rivière ,  la  ruë  d'Aufteriche  ,  le  foûc 
S.  Germain,  du  barbier  jufques  au  conte 
de  Pontis,  la  rue  des  Poulies,  d'Aue- 
ron  ,  la  rue  Jehan  Tizon  ,  Col  de  Ba- 
con l'encloiftre  S.  Germain  ,  la  rue  de 
Tronbernart. 

La  troifiéme  queullette  S.  Germain, 
du  coin  du  marefchal  devant  la  croix 
<™  Tyroir  i  aller  à  dextre  parChafteau 
teftu  jufques  à  la  maifon  de  Jacques  de 
îjenhs,  la  ruë  aux  Bourdonnois  &  cul 
de  fac,  &  la  ruë  Thibaut  aux  dezjuf- 
^ua  Seine  j  l'autre  renc  dç  la  rue  S 
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Germain  vers  l'iauë  fur  la  rivière  k 
ruë  au  Fain  »  de  la  place  aux  Marchens 
julqu  a  la  croix  du  Tyroir  5  la  rue  Raoul 
de  Charonne ,  la  ruë  de  Gloriette  U 
nië  au  Cerf,  la  rue  Guy  le  Brocher 
la  ruë  au  comte  de  Pontis  jufqu'à  h 
rue  Thibaut  aux  dez,  la  ruë  de  Tire 
chappe. 

La  quatrième  queullette  de  S.  Ger- 
main }  de  la  maifon  Robert  d'Oiflèry 
iufques  au  coin  de  la  maifon  feu  Gil- 
bert l'Anglais  ,  en  allant  parmi  la  Fer- 
ronnerie -,  dudit  coin  jufqu'à  la  place 
aux  Pourciaux,  parmi  la  ruë  S.  Oppor- 
tune, la  rueSte  Opportune  jufquesau 
coin  de  la  ruë  aux  Lavandières  entre 
la  paroilTe  des  Innocens  &  la  parouTe 
Ste  Opportune,  la  ruë  aux  Lavandiè- 
res, la  ruë  S.  Germain ,  du  coin  delà 
ruë  aux  Lavandières  jufques  à  la  ruë 
Thibaut  aux  Dez  ,  la  petite  ruelle  de- 
vers l'iauë ,  devant  la  ruë  Bertin  Poi- 
rée ,  la  vies  place  aux  Pourciaux ,  la 
ruë  Raoul  le  Vannier ,  la  ruë  Baudouin 
Prengaige,  le  fiege  au*  Defchargeurs, 
Maleparole,  la  ruë  Guillaume  Porée  , 
la  ruë  Jehan  Lointier ,  la  ruë  aux  Deux 
nortes ,  la  ruë  Bertin  Porée ,  la  ruë  Te. 
han  l'Efgullier. 

La  cinquième  queullette  S.  Germain, 
du  coin  de  la  maifon  Lambert  Bou- 
che jufques  à  la  grand  ruë  ;  de  la  mai- 
fon  Jehan  de  Vercy  efpicier  ,  jufques 
au  quarrefour  de  la  porte  Perrin  Gaf- 
celin ,  la  Harengerie. 
.  La  fixiéme  queullette  S.  Germain ,  de 
la  maifon  PheJippe  Paon  jufques  au 
quarrefour  de  laportej  dudit  quarrefour 
jufques  à  la  faute  du  pont  la  Saunerie. 

Somme  de  ladite  Paroiûe  mm. 
ccc.  lxi.  1.  vin.  C  1.  den. 

La  première  queullette  de  la  paroifle 
S.  Huyftace  fe  commença  de  la  \  porte 
feu  Nicolas  Arrodè  jufqu'à  la  pointe 
S.  Huyftace  ,  d'illec  jufqu'à  la  porte  de 
Mont-martre ,  la  ruë  Traverfaine ,  de- 
hors la  porte  Cuqueheron,  la  ruelle  au 
curé  S.  Huyftace  ,  Chaftiaufcftu  5  de  la 
ruë  Traverfaine  jufques  à  la  ruë  aux 
Provoires ,  la  ruë  de  la  Plaftriere  em- 
prez  S.  Honoré ,  la  ruë  de  Poilecon , 
la  ruë  de  Guarnales  ,  la  ruë  au  Coquil: 
lier ,  la  rue  de  Neelle ,  la  ruë  Jacques 
Bcrneult,  la  rue  du  Four,  la  ruë  Raoul 
RoUetre. 

La  féconde  queullette  S.  Huyftace , 
de  la  porte  S.  Huyftace  jufques  à  la 
Ferronnerie,  la  ruë  aux  Provoires,  la 
Tonnellerie. 

La  troilîéme  queullette  S.  Huyftace,  M 

de  | 
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éc  la  porte  au  corme  d'Artois  jufques   au  feignèur  de  Montmorency  ,  la  rue  Am. 
au  coin  devant  le  pilory  &c.  la  rue  de   Granier  de  S.  Ladre  5  de  la  porte  du 
.Mauconfeil ,  la  rue  de  Merderal ,  la   Temple  jufques  en  Ferpillon ,  la  rue  de 


ruë  au  Cigne ,  la  Truanderie. 

La  quarte  queullctte  S.  Huyftace  Sec. 
La  Coçonnerie ,  la  ruë  au  Feurre  ,  la 
rue  aux  Prefcheurs,  la  Chanvrerie, 
Maudeftour  &c. 

Somme  de  la  paroifle  S.  Huyf- 
tace md.  1.  lx.  f. 


rue 
pon 


Ferpillon ,  la  rue  aux  Graveliers  ,  la 
du  cimetière  S.Nicolas ,  la  rue  Cha- 

la  Pofterne. 
La  féconde  queullette  S.  Niçois,  de 
la  porte  S  Martin  jufques  à  la  rue  Sy- 
mon  Franc ,  la  rue  Symon  Franc  ,  la 
ruë  de  Biaubourc  julqu'à  la  rue  des 
La  paroifle  S.  Sauveur  j  des  Filles-  petits  Champs  à  feneftre  ,  cul  de  fac  le 
Dieu  jufques  à  la  porte  S.  Denis,  la  grand,  la  rue  aux  Jugleurs,  laruë  des 
ruë  aux  Cordiers  devant  la  Trinité,  la  Eftuves,  la  ruë  de  la  Plaftriere  de  la 
xuë  au  Lyon ,  la  rue  Pavée,  la  ruë  Ti-  porte  S.  Martin,  8c  enentrant  en  la  ruë 
revit ,  Biaurepaire ,  la  ruë  Perciée ,  la  des  Oes  Cunquampoit. 
ruë  S.  Sauveur,Darnetal ,  ce  qui  eft  de  la  Somme ,  dc.  lxxxvi.  1.  n.  f.  11.  den. 
paroifle  S.  Sauveur:  La  paroifle  S.  Marry  ,du  quarrefour  de 

Somme,  lxix.  1.  xvn.  f.vm.den.    Mibray  en  allant  par  la  rue  des  Arflis 
La  paroifle  S.  Innocent  -y  de  la  mai-   jufques  à  la  Porterie,  la  Porterie  jufques 
ion  feu  Michel  Joce  en  entrant  en  la   au  carrefourGuillefe,le  quarrefour  Gue- 
Charonnerie  delez  le  mouflier  S.  In-   lefe  parmi  Pain  mollet  jufques  au  coin, 
ixocent.  SI  Bon ,  la  rue  S.  Bon ,  la  ruë  Sans 

Somme  txxxn.  1.  vu.  f.  iv.  den.   chief,  la  ruelle  devant  S.  Bon  ,  Pain 
La  paroifle  Ste  Opportune  ■>  de  la   mollet  en  allant  en  la  rue  aux  Com- 
maifon  Pierre  de  Rozay  efpicier  en  la  mandereûes ,  jufques  au  quarrefour  de 
grand  rue  parmi  l'encloiftre  à  dextre   Mibray  ,  .la  ruelle  Jehan  aux  enfans, 
jufques  au  coin  de  la  ruë  des  Petits  cel-   la  Talcherie. 

Jes  ,  le  petit  encloiftre  Ste  Opportune  La  féconde  queulette  S.  Marry  ,  du 
entre  le  mouftier,  la  petite  ruelle  juf-  quarrefour  S.  Marry  à  la  barre  du  Bec, 
jques  en  la  grand  ruë.  la  ruelle  dame  Agnès  la  Huchiere ,  la 

Somme,  cclxxxvi.1.  ix.f.  x.  den.   rue  Dorée,  ruë  neuve  S.  Marry. 
La  paroifle  S.  Gille  &  S.  Leu  5  du       La  tierce  queullette  ,  de  la  barre  S. 
mouftier  S.  Joce  jufques  en  la  grand  ruë,    Marry  tout  entour  le  cloiftre ,  Baille- 
du  premier  mareichal  devant  la  Coflbn-    hauc ,  la  court  Robert  de  Paris  ,  la  ruë 
nerie  jufques  à  la  porte  S.  Denis ,  ou-   Ste  Croix  jufques  au  quarrefour 


tre  la  porte  faint  Denis  Darnetal ,  le 
Bourg  -l'abbé ,  la  ruë  Paie  devers  la 
poterne ,  la  ruë  aux  Ours. 

Somme  cccxxv.  1.  m.  f.  vi.  den. 
La  paroifle  faint  Joce  commence  en 
Quinquanpoic  ,  ce  qui  en  eft  en  la  ruë 
faint  Martin ,  la  ruë  aux  Jugleurs. 

Somme  cxxiv.  1.  xvi.  f. 


du 

Temple  ,  dudit  quarrefour  jufques  à  la 
ruë  du  Plaftre ,  la  rue  du  Plaftre ,  la 
ruë  du  Temple  jufques  à  la  porte  du 
Temple. 

La  quarte  queullette.  La  ruë  des 
Blancs  mantiaus ,  la  ruë  de  Bœuf,  6c 
la  rue  Efpaulart. 

La  cinquième  queullette  S.  Marry  -t 
La  paroifle  S.  Laurens  commence  dc  la  petite  Boucherie ,  la  rue  Pierre  Alart. 
la  porte  S.  Martin  jufques  au  chief  de  La  fixiéme  queullette ,  la  ruë  Jehan 
la  ville  ,  à  feneftre  Huelen,  Darneftal,  Paléc,  la  ruë  des  Petits  Champs,  la 
à  commencer  vers  S.  Martin  par  devers  ruë  Symon  Franque  ,  Beaubourg ,  le  pe- 
la ville ,  la  ruë  Gucrin  Boucel ,  fus  la   tit  Culdefac. 

chauciee  au  favot  des  Filles-Dieu &c  de-  La  feptieme  queullette  S.  Marry ,  la 
vers  les  Marais ,  la  ville  S.  Laurens  ,1a  ruë  Geoffroy  l'Angevin  la  ruë  du  Cul- 
Yillette  S.  Ladre ,  ce  qui  eft  de  la  pa-  depet ,  la  rue  de  Hendebourc  ,  la  Tref- 
roiflè  S.  Laurens.  filliere ,  la  ruë  de  Brere  par  devers  S. 

Somme,  xxxv.  1.  xm.  f.  ix.  den.  Joce, Cinquampoit,Aubery  la Bouchier, 
La  paroifle  S.  Nicolas  des  Champs   &la  grand  ruë  jufques  à  la  forge  au 
commence  en  la  grand  ruë  8c  oultre  le   Galais  ,  Poitronville. 


Poncel  en  venant  à  la  rue  Guerin  Bou- 
cel, la  rue  fans  chief  .  la  ruë  Guerin 


Somme  mcxxxv.  1.  xn.  f.  m.  den. 
La  première  queullette  S.  Jacques  -, 


Boucel ,  du  mouftier  S  Nicolas  jufques  la  ruë  Âubery  le  Boucher,  la  grand  ruë, 

à  la  porte  S.  Martin  ;  d'autre  part  au  la  Buftetterie,  la  ruë  Almarry  deRoif- 

xeng  dame  Agnès  la  Sarrazine,  laruë  fy ,  la  Coroirie ,  Trouflevache,  la  ruë 
TmelI.Sart.  III.  *"»ij 
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—  ^Guillaume  Joce ,  Cmquampoit. 

*3<3-  La  féconde  queullette ,  de  Ste  Ca^ 
therine  parmi  U  grand  rue  à  la  porte 
de  Paris,  la  rué  Jehan  Charblanc,  la 
Savonnerie  ,  la  Viez-monooye,  la  cour 
Pierre  la  Pie ,  la  Hyaumerie  ,  la  ruë 
Jehan  le  Gré ,  la  ruelle  Sec  Catheri- 
ne. * 

La  tierce  queullette  S.  Jacques  t  du 
coin  de  la  Pierre  au  lait  jufques  à  la  rué 
des  ArUîs,  la  rue  des  Arilis,  Marivas, 
le  périr  Marivas. 

La  quatrième  queullette ,  la  Pierre 
au  Lut,  la  porte  S.  Jacques ,  les  plan, 
ches  de  Mibray,  la  Boucherie,  la  ruë 
Jehanne  Bonnefille ,  l'Efcorcljerie  ,  la 
rue  duchief  S.Leuftroy,la  ruë  devant 
Chaftel. 

La  quinte  queullette.  La  Drapperie 
lus  grand  pooe ,  la  pelleterie  à  lêneftre, 
la  ruelle  de  Mibray. 

Somme  a*  m.  oeext.  1.  n.  den. 
La  première  queullette  de  S.  Ger- 
vaisj  de  Grève  par  devers  I'iau  jufques 
à  la  Vennerie ,  la  Vennerie  à  leneftre 
jufques  à  la  ruelle  de  Mibray  ,  le  coin 
de  Mibray ,  la  Tannerie. 

La  deuxième  queullette ,  fus  la  riviè- 
re, la  rue  d'entre  S.  Gervais  &  S.  Je- 
han devers  Seine ,  la  rue  Frogier  Laf- 
mer,  la  ruë  Garnier  de  fur  l'iau. 

La  tierce  queullette,  du  coin  de  Ty- 
ron ,  jufqu'au  cimetière  S.  Jehan  »  le  viez 
cimetière  S.  Jehan ,  la  rue  Anquetin  le 
faucheur,  ia  vie*  ru*  du  Temple,  la 
vieille  Tjtfèraodkrie. 

La  quatrième  queullette,  dekCour- 
«ille,  en  venant  de  la  Poterne ,  de  la 
Poterne  jufques  â  la  rue  au  roy  de 
Cécile,  la  ru*  au  roy  de  Cécile,  la 
rue  des  fcowcrs,  k  rue  des  Efcouf- 
fles. 

$pmme ,  dcçcxxxvii.  1.  xiv.  den. 
La  première  queullette  S.  Jehan  -,  du 
bout  de  ia  Vennerie  devers  Grève,  en 
venant  à  la  rue  aux  Çommandcreffes 
6c  4  dextre  du  marcfchal  GuiUoré  juf. 
ques  au  Marciai  S.  Jehan ,  le  Marciaj 
S.  Jehan ,  la  ruë  S.  Jehan  fus  lariviere> 
la  place  de  Grève  tout  environ  du  coing 
ou  l'en  faifoit  la  meflnoye ,  la  ruë  Jehan 
de  l  Efpjne. 

La  deuxième  queullette  S.  Jehan ,  du 
bout  de  la  Poterie  jufques  au  viez'  cj, 
meoere  S.  Jehan,  le  vie?  cimetière  5. 
Jehan  ,  |a  Verrerie,  la  Poterie,  la 
court  Herchier,  la  ruë  de  Chartron 
a  ruë  aux  Porées,  la  rue  AndryMaù 
Jet,  la  ruë  de  la  Violette. 

La  tierce  queullette  S.  Jehan,  Je 
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franc  Morier ,  la  Bretonnerie ,  la' «a 
du,Puys,  Ja  ruë  des  Blancs  manoaus 
ia  faufle  poterne  du  Temple   k  iJ 
du  Temple ,  la  ruë  des  Jardins 

Somme  cccclxx.  1.  vn.f.  vi.den 

La  première  queullette  S.  Paul  Delà 
porte  Baudeer  à  la  porte  S.  Anthoine 
la  ruelle  fans  chief  ,la  ruë  Pcrciée  k 
ruë  de  Joy,  la  ruë  à  la  Guefpwe'  la 
ruë  aux  Nonnains  d'Yerre,  la  ruë  aux 
Fauconniers*  kruë  duFiguier  ,kMor- 
eellene,  la  ruë  Froger  l'Amier ,  la  rue 
des  Viez  Poulie*.  * 

La  deuxième  queullette.  Le  Franc 
Morier,  la  ruë  Perian  d'EAampes  la 
ruë  du  Puis  ,  la  rue  Auquerin  le  Fau. 
cheur,  le  Bourc  Tibouft,  Marivas  la 
ruë  Renautlc  Fevre,  la  ruë  deTyrôn, 

Le  demeurant  de  la  queullette  de 

S-Paul  Contre  k  porte  S.  An- 

thoine  jufques  au  pont  Perrin ,  k  ruë 
S.  Paul  outre  la  porte  de  Barbeel,  da 
coin  fur  l'iau  jufques  aux  Barret'  k 
ruë  des  Jardins  contre  la  poterne  faint 
Paul. 

Somme ,  cccxxvn.  1.  xiv.  f.  n.  den. 
La  cité.  La  paroùTe  S.  Landry.  Da 
pont  N.  D.  jufques  au  bout  de  GJari- 
gny,  la  ruë  S.  Landry,  Gl  atiçrnv  ri. 

.  la  ruë  de  la  Cou*. 


mage  S  te  Catherine,  la  . 
lombe,  le  chevez  S.  Landry. 

Somme, xxv.  1.  vi.f.  n.  d. 
La  paroifle  Ste  Marine. 

Somme,  iv.  J.  xui.  f.  vin.  den< 
La  paroifle  S.  Pere  aux  Bœufs ,  de 
la  porte  du  cloiftre  jufques  au  coin  de 
Charrory,  la  ruë  Coquatris,k  ruelle 
au  petit  puis  de  l'ho/rel  Coquatris ,  la 
rue  S.  Pere  aux  Bœufs. 

Somme  xxxiv.  1.  xvm.  den. 
La  paroUTe  S.  Denis  de  la  Chartre, 
du  quay  au  bout  de  Glatigny,  le  coin 
du  chevez  S.  Oenis  ou  porche  S.  De- 
nis ,  la  petite  ruelle  vers  l'iau ,  la  pkee 
S.  Denis. 

Somme ,  xxxv.  1.  xxn.  den. 
La  pareille  Ste  Croix  5  de  k  lanterna 
jufques  au  bout  de  k  ruë  Gervefe  Lo« 
rens,  la  rue  Gervefe  Lorens,  k  pente 
ruelle  Ste  Croix ,  la  ruë  de  la  Drappe. 
rie ,  k  ruë  aux  Fèves. 

Somme,  xxxvrn.  f  vj.  den. 
La  paroifle  S.  Pere  des  Arfis ,  de  la 
ruë  Gervai/è  Lorens  jufques  i  la  place 
S.  Pere ,  la  petite  ruelle  S.  Pere ,  k  place 
S.  Pere ,  la  Viez  Drapperie. 

Somme,  ccclxvi.  1.  ni.  f  ir. den. 
La  paroifle  faint  Barthélémy  $  delà 
place  $.  Michel  fus  la  rivière,  kcoin 
S,  Bart  hélémy  devant  la  court  le  foy,ia 
Pelleterie  
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Somme,  ccccxnt.  L  n.  (.  vu  t.  den.  rue  au  Paon,  la  rue  de  l'Efcurel. 
La  paroiflè  S.  Macyel ,  le  porche  S.  Somme  xnï.  f.  vt.  den.  A"'  ,3,,• 
Macyel ,  la  Savaterie,  la  ruS  aux  Fc-  La  paroiflè  S.  Bcnoift  commence  en 
ves,  le  four  Baflèc  ,  la  Juyrie  emprès  la  rue  delà  Harpe  jufques  à  S.  Cofme, 
1*  halle,  du  bout  de  la  ruë  de  la  Serpente ,  la 
Somme,  xxxix.  1.  xiu.  f.  vtn.  den.  rue  S.  Cofme,  la  rue  Pierre  SarraVin 
La  paroiflè  S.  Germain  le  vieil  corn-  d'une  part ,  &  d'autre  la  grant  rue  faine 
mence  en  la  Juyrie  ,  la  ruelle  de  la  Jacques  par  devers  S.  Mathelin ,  l'en. 
Tuyrie  en  la  ruë  aux  Fèves,  çnlaCa-  cloiftre  S.  Benoift  d'une  part,  ôcd'au- 
lcnde,  de  la  Savaterie  en  i'Orberier.  tre  le  palais  des  Termes  de  l'boftel  R.o» 
Somme  clxvii.  1.  xvm.  f.  n.  den.  bert  Rouflèl ,  jufques  au  puis  devant  la 
La  paroiflè  Ste  Geneviève  la  petite}  maifon  maiftre  Jehan  de  Meun  oultr« 
la  rue  du  Sablon ,  le  porche  qui  def-  la  porte ,  la  ruë  S.  Eftienne  des  Grez, 
f  cend  aux  chambres  l'evefque,  ruë  neuve  la  rue  du  Puis ,  la  ruë  des  Noyers ,  la 
'  N.  D.  la  ruë  aux  Coulons ,  Marchdpalu,  ruë  S.  Hillairc  ,  Fretmantel ,  aiiàs  Brû- 
la ruë  aux  Oblayers ,  la  rue  S»  Chrifto-  nel. 

phle  devers  Ste  Geneviève.  Somme  eiii.  1.  x.f.  vr.  den. 

Somme  tv.  1.  vi.  f.  La  paroiflè  S.  Hillaire  >  la  ruë  de  Ja 

La  paroiflè  S.  Chriftophlej  de  la  porte  Charecterie ,  le  quarrefour  S  Hillaire 

de  l'encloiftre  jufqu'au  coin  de  la  ruë  la  rue  du  Four,  la  ruë  au  Chauderon* 

aux  Oblayers,  la  ruë  S.  ChriftophJe,  la  rue  S.  Hillaire. 

Charrory,  le  port  l'evefque  ou  porche  Somme  xiv.  1.  vu.  C  iv.  den* 

l'evefquCi  la  ruë  du  Sablon,  ce  quieft  La  paroiflè  S.  Nicolas  du  Chardo- 

de  la  paroiflè,  ruë  neuve  N.  D.  de-  nay  commence  à  la  quarte  maifon  d'em- 

vers  l'hoftel-Dieu ,  la  petite  ruelle  faim  près  le  mouftier,  iufques  à  S.  Victor- 

Chrîftophle.  la  ruë  des  Murs ,  la  ruë  de  Ver/ailles' 

Somme  txxvi.  1.  vm.  C  vin.  den.  la  ruë  Traverfaine. 

*   La  paroiflè  de  la  Magdelaine,  la  ruë  Somme  xxn.  1.  xvm.  den. 

des  Marmozets  ,  la  Juyrie  devers  là  La  paroiflè  fainde  Geneviève  la  granc 

Magdelaine  &  devers  la  halle ,  la  ruë  commence  à  la  Buchcrie  }  la  ruë  aux, 

*ux  Oblayers,  la  ruë  de  la  Pomme.  Deux  portes,  la  ruë  au  Sanglier  jufques 

Somme  lxxx.  1.  viiï.  f.  iv.  den.  a  la  ruë  des  Noyers,  la  place  Haubert, 

La  paroiflè  S.  Severin  commence  fus  la  ruë  Perdue,  la  ruë  de  Biévre,fa  ru* 
Petit-pont  jufques  en  la  ruë  des  Noyers,  aux  Lavandières,  la  rue  des  Noyers ,  la 
à  feneftre  de  Gallede  jufques  auquar-  ruë  S.  Hillaire ,  Clos  Brunei ,  le  quarre- 
four de  S.  Severin  ,  la  ruë  S.  Jalhan,  four  S.  Hillaire. 
la  boucherie  d'une  part  &  d'autre  ,1a  La  féconde  queullette  >  du  Poncelde 
ruë  aux  Porées ,  la  rnë  de  la  Hcrpe  Bievre  jufques  à  la  croix  Hemon  ,  la 
jufques  à  la  ruë  de  la  Serpente ,  la  ruë  croix  Hemon  jufques  â  S.  Nicolas,  larutf 
du  Plaftrc ,  la  ruë  de  la  Huchetce  de  Alexandre  l'Anglais  ,1a  ruë  du  Bon  puis* 

S.  Andry  jufques  à  Petit  pont,la  ruë   la  rue  Clor>in  ,  la  ruë  du  Sablon  >  la  ruo 

la  ruë  Hébert  aux  Broches,  Sacalye  Sans  chief }  de  la  porte  de  Bordéles  ju£ 

devers  S.  Andry  ,  la  grant  Bouderie  ,  ques  à  la  croix  Hemon  j  la  rue  aux  Aie. 

la  petite  Bouderie,  la  ruë  Poupée  ,  la  mandiers ,  la  ruë  Judas,  la  ruë  devant 

ruë  Perdée ,  le  quarrefour  S.  Severin,  l'hoftcl  au  duc  de  Bourgoigne  jufques  à 

par  la  grant  ruë  ,  la  ruë  au  Foin  ,  la  ruë  la  porte  faincle  Geneviève  &  jufques  aux 

Cromboure  de  Bryc ,  la  ruë  aux  Efcri-  Cholez ,  la  ruë  fainûe  Geneviève  juC 

vains .  la  ruelle  S.  Severin.  ques  à  S.  Eftienne  des  Grez ,  la  rua  faine 

Somme  ec.  lix.  1.  iv.  f.  parilîs.  Jacques  delez  Froitmantel ,  ce  quieftdt 

La  paroiflè  S.  Andry  des  Ars.  £>e  la  la  paroiflè  fain&e  Geneviève. 

Bcvroer  de  Mafcon  jufques  â  la  porte  Somme  ce.  t  x.  den. 

S.  Germain  des  Prei  ;  &  fus  la  rivière  Tiri  d*  rtqtftre  Nofter ,  i  la  cbtmbri 

ce  qui  eft  de  S.  Andry  ,  Herondale,  la  des  ctmp/es  de  Paris. 
ru*  de  la  Serpente ,  la  ruë  Guiart  aux 

Porte,  vins.  tfemina  ViUarum  rtçecmitatis  Pajy 

Somme  l.  1.  xvr.  f.  ftnfis,                   ,  y 

La  paroiflè  S.  Cofme  &  S.  Damiam  V  r 

de  la  porte  d'Enfer  en  venant  à  S.  Cof-  Paris. 

me  en  la  ruë  au  Paon ,  &  vers  les  Cor-  La  Villette  S.  Ladre.  r 

deiiers ,  en  la  ruë  Pierre  Sarrazin ,  la  La  Chapelle  S.  JDçnis. 

Iiii  iij 
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La  ville  de  Pantin, 
Noify  le  fec. 
Montmartre. 
Darency. 
Ceuran. 
BourgeeL 
Charronne. 
Baignolet. 
MonftereuL 
Roony. 

Fontenay  de  lez  le  nois  de 
Nogent  fus  Marne. 
Gaigny  fc  Villemomble. 
Montfermail. 
Conflans  la  Carrière. 
Pont  de  Charenton. 
La  ville  de  Charenton, 
S.  Mor  des  Follèz. 
Autcull. 

Clichy  &  la  Garenne. 
S.  Oyn. 

Ville-neuve  S.  George. 

Sartrouville. 

Lymeull. 

Bevrannes. 

Cormeilles. 

Crifceull  fur  îeine. 

Melons. 

Ebly. 

NoyleL 

Sucy. 

Villers  fur  Marne. 
La  Queue  &  Pontans. 
Chancvieres. 
La  Celle. 
Aygremont.' 
Bongival^c  Chalevanne. 
Seraines  &  Putiaux. 
S.  Clbft. 
Aupec. 
Vaucreflbn. 
Sevré  &  Meudon. 
Yffi  Se  Vaugirard. 
Gentilly  &  Mont-rouge. 
Vanves. 
Clamarr. 

Fontenaydes  Baignes. 
Baignex  &  Ablanc. 
Chaftellon. 
Le  Pleffis. 

Chaftenay  &  Aunay. 
Anthoigny. 
Palefuel.  • 
Bonelle. 
Yiuoins. 

Tyah.draignon&Choify. 
Orly.  .    .  ' 

Vitry. 

Yvri  fus  Seine, 
yillejuye. 
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Chenoy,Rooueco„rt  &la  Grand*. 

Charly  lez  Lonc-jumei. 

Yverny. 

Challoyau. 

RoifTy  en  Bric. 

FJpiais. 

£fanville. 

Centeny. 

Compans  &  Condc. 
Vincennes.    Moucy  le  neuf. 

Mommebeliant. 
Chielle. 

Bucy  S.  Martin. 
Moer. 

Chatou  &  Monteflbn, 
Toray. 

Villers  le  bel. 

Ferrieres. 

Bellay. 

Chancvieres  en  Perify. 

Villers  fus  Morain. 

Sainte  Gemme. 

Pavant. 

Gournay. 

Cenois. 

Charny  &  "Croiuy  ,  aliàs  Coilly. 

Tiré  du  repfire  nofter ,  à  U  chambre  des 
•comptes  de  Paris. 

4 

•Première  fondation  du  colleté  de  Mentaigt 
ou  tefiament  de  M.  Gilles  Aitelin  de 
Montaiyt  four  ^entretien  de  plujitm 
f ouvres  écoliers  enPuniverfité  de  Paris. 

UNiverfis  praefentes  litteras  infpec  — 
turis ,  Petrus  de  Fonte  renens  figiU  **' 1 
lum  regium  curiac  cancellaria:  exemprio- 
fium  Arvernia;  apud  Entiarum  in  Arver. 
nia  conftitutum  ,1'aJutem  in  Domino.  No- 
veritis  quod  nosvidimus&  de  verboad 
verbum  legimusfeu  legi  &  tranferibi  fe- 
cimus  principium  teftamenti  reverendif- 
fimi  in  Chrifto  patris  ac  domini  domi- 
ni  ^£gidii  quondam  Rothomagenfis  ar- 
chiepifeopi ,  quod  fie  incipit  ex  parte  fui 
principiij  IN  NOMINE  fanda- &  in- 
dividus Trinitatis  patris  &  fîlii  &  lpiri- 
tus  fan&i ,  amen.  Nos  ^tgidius  divinâ 
permifllone  archiepifeopus  Rotùoma- 
genfis ,  fani  Dei  clementiâ  mente  &  cor. 
pore ,  feientes  tamen  nihil  effe  morte 
certius,  nihil  incertius  horâ  mortis ,  ho- 
j-am  mortis  in  hac  parte  praevenire  vo- 
lentes ,  ne  ,  quod  abfit ,  inteftati  dece- 
damus^quidquidde  nobis  contingethu- 
manitùs,  praefertim  cùm  non  fourni  ex 
fpeciali  noftrae  ecclefia:  Rothomagenlîs 
generalique  torius  ecclefia:  Gallican* 
confuetudine ,  verùm  etiam  authoritate 

privilegiï 
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privilegii  fedis  apoftolicx  nobis  fuper  lelmo  Honeti  *  cunc  thefaurario  Ande- 

hoc  indulti  tcftari  poflumus  j  de  bonis  gavenfi  ,  volumus  vendi  ôc  de  prttio  Ah  iîI4- 

noftris  parrimonialibus  immobilibus  Ôc  quod  ex  inde  habebitur ,  emantur  red-  'f.ll",Jl  Bo" 

de  bonis  noftris  mobilibus  ,  mundanis  ditus  dequibus  coc  fcholares  apti  ÔC  ido-  »"»î«/«"f»ï 

ôc  ecclefiafticis  ad  laudem  Dei  ôc  falu-  nei  per  noftrum  hxredem  &  hxredes 

tem  anima:  noftrx ,  teftamentum  noftrum  ipfius  eligeridi  ceneantur  perpétué  Pari-  u&i,B*V"t* 

feu  ulcimam  voluntatem  per  nuncupa-  fus  ,  ad  quos  fufficere  potcrunt  red- 

tionem  codicis  ordinamus  ôc  facimus  in  ditus  memorati >  ita  quéd  quihbet  fcho- 

.  hune  modum.  é  laris  habeat  decem  libras  turonenfes 

ln  primis  in  bonis  noftris  patrimonia-  annuatim  •>  vcl  ipfx  domus  locentur  ,  6c 

libus  feu  hxreditariis  qux  habemus  nos  de  pretio  locationis  ipfarum  tene'an- 

ôc  prxdeccflbres  noftri  babuerunt  ab  an-  tur  perpétué  Parifiis  tôt  fcholares  boni, 

tiquo  ,  &  qux  nos  acquifivimus  in  Ar-  apti  ÔC  idonei  per  didum  hxredem  nof- 

vernia ,  &  in  omnibus  utenfilibus  &  fu-  trum  &  hxredes  fuos  cligendi ,  ad  quoi 

oelledilibus  noftris  ôc  alùs  mobilibus  qux  fufficere  poterit  pretium  locationis  prx- 

ibidem  habemus  (  exceptis  tamen  auro  dicta:  j  fie  quod  quilibet  fcholaris  habeac 

&  argento  monetato  ôc  non  monetato,  decem  libras  turonenfes  annuatim.  Ftfic 

&  va  fis  &  jocalibus  aureis  ÔCargenteis,  finit  per  datum  dtUum  teftamentum.  Ada 

ôc  debitis  quibufeumque  ,  nifi  eflent  arre-  fuerunt  hxc  apud  Caftrum  Odonis  Cla- 

ragiaqux  nobis  de  noftris  reditibusde-  romontenfisdiocefisdiexni.menfisDe- 

berentur,&  exceptis  his  de  quibus  in-  cembris anno  Domini  m.  ccc.  xiv.apof- 

fcriùs  ordinavimus ,  vcl  aliàs  ordinaflè-  tolica  fede ,  ut  creditur ,  vacante  per  obi- 

mus  in  vita  noftra  )  hxredem  nobis  i/ifti-  tum  felicis  recordationis  domini  Cle. 

tuimus  reverendum  patrem  dominum  mentis  papa;  V.  Tiré  d'une  hiftoire  M/,  dm 

Aubcrtum  Dei  gratiâ  epifeopum  Arver-  collège  de  Momaiyt  far  M.  Rty  principal 

norum  chariflîmum  nepotem  noftrum  }  de  ce  collège. 
ita  quod  didus  epifeopus  bona  îmmobi- 

lia  qux  ad  ipfum  ex  hxreditate  noftra  Statuts  du  collège  de  Sayeux. 

provenerint,  teneatur  reftituere  legiti- 

mis  hxredibus  yEgidii  Aiccllini  incliti  T  TNiverfisprxfenteslitcerasinfpedu- 
domini  noftri  régis....  chariflimi nepotis  ris ,  Robertus  Benedidi  canonicus  A*  '}'$• 

noftri,  fratris  fui.  Ben  è  tamen  volimus  Bajocenfis,  executor  teftamentifeu  uiu- 

quôd  de  bonis  prxdidis  pofiît  legare  mx  voluntatis  reverendi  patris  bona:  me- 

idem  epifeopus  pro  anima  noftra  ôcfua,  morix  dominiGwllelmiifo««f 'quondam 

•  prout  iibi  videbitur  faciendum.  epifeopi  Bajocenfis  ,  falutem  in  Domino. 

Item /bin  nés  domos  noftras  Parifiis,  Noveritis  quôd  cùm  idem  reverendus 
exceptis  infra  feripris  proxime,  legamus  paterôcchariiEmusdominusmeusatten- 
dido  epifeopo  nepoti  noftro  ad  vitam  dens  quod  per  bonos  fcholares  Dei  cc- 
ipfius  tancum  i  ôc  poft  mortem  fuam  ,  clefia  illuftratur,  bene  vivendi  exempla 
fi  fit  clericus  fuperveniens  de  génère  nof-  aliistribuuntur  ,  fides  catholica  robora- 
tro  ex  itgidio  nepote  noftro  prxdido.  tur,regnum  6c  refpublica  ftabilirur,  ac 
defeendens ,  domos  ipfas  ad  ipfum  vo-  orationibus  eorumdera  animabus  fîde- 
limus  pertinere.  Et  fi  autem  non  fuper-  lium  fubvenitur,  pro  falute  animx  fux 
veniret  talis  clericus  de  génère  noftro,  dédit  6c  aifignavit  ad  fuftentationem 
volimus  quéd  didx  domus  deveniant  pauperum  magiftrorum  ôc  fcholarium  ad 
ad  «/tgidium  fupradidum  ac  ejus  hxre-  proheiendum  habilium  de  diœccfi  Cx- 
desj  ita  tamen  quod  didi  ^Egidius  ôc  hx-  nomanenfi  ôc  Andegavenfi  oriundorum, 
redes  fui  teneantur  de  pretio  locationos  de  qua  diœccfi  Cxnomanenfi  fuit  na- 
ipfarum  pe'rpetuè  renere  Parifiis ,  bonos  tus ,  ôc  in  Andegavia  educatus  ôc  magnfs 
aptos  6c  idoncos  fcholares  cligendos  per  beneficiis  ÔC  dignitatibus  infignitus ,  vi~ 
ipfos ,  quantum  didum  pretium  fe  ex-  deiicet  fuam  magnam  domum  ,  in  qua 
tendetj  fie  quod  quilibet  fcholaris  ha-  folebat  morari  ,in  vicoCitharx  Parifiis 
beat  decem  libras  turonenfes  annuatim,  versus  portam  inferni,  cum  aliisfuis  do- 
nifi  ipfe  ytgidius  vel  hxredes  fui  habi-  mibus  contiguis.  Item ,  très  domos  cum 
tarent  in  domibus  prxlibatis.  jardinisex  alia  parte  vici,  contiguas  do- 
Item  alias  domos  noftras  quas  Pari-  mui  fcholarium  per  dominum  Robertum 
fiis  in  vico  fandiSymphoriani  corâm  de  Harcuria  Conftantienfem  epifeopum 
aliis  domibus  noftris  prxdidis  emimus,  fundatx.  Item ,  feptem  libras  ôc  duos 
&  etiam  illas  in  quibus  funt  marefcallix  folidos  parifienfes  reditûs  in  villa  Pari- 
noftrx ,  quas  emimus  à  magiftxo  Guil-  fienfij  videlicec  fuper  quandam  domum 
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l  ,  viginri  folidos  }item,   fuerint  emptae  de  mille  libris  8c  pretio 


f'  Taper  aliara  ficam  in  wco  des  Noyers,  mitne ,  quas  funt  pro  redituum  empcio- 

quadraginta  folidos  j  item ,  luper  dua-  ne ,  quod  ftarim  augmentetur  numerus 

bus  domibus  in  vico  dido  Coemmere ,  de  uno  fcholari }  &  fie  de  fingulis ,  quouf. 

quatuor  libras  duos  iblidos  Parifienfes.  que  de  fundatione  domini  in  domo  prav 

Item  ,  naanerium  4ùum  de  Genriliaco ,  aida  fuerint  fexdecim  inftituti  5  nec  de 

cura  pernnenriis.  Item ,  fexaginta  quin-  rcdiribusemptisdepecunia  predidaalù 

que  libras  odo  denarios  Parifienfes  an-  quideapiant  vel  expendant  lcholares  do. 

nui  reditus  fuper  thefauro  régis  Fran-  mus  vel  aliquis  eorumdem ,  quoufque , 

corum,  prouthxc  fie  alia  in  ultimaejus  «t  praedicitur,  fuerit  numerus  augmen- 

voluntate  &  litteris  fuper  hoc  confedis  tatus.  Quorum  fcholariura  média  par» 

plenîùs  continentur.  Qui  praedidus  epif-  de  dkecefi  Cenomanenfi  ,  dum  tamea 

.copus  habebat  propofitam  *  domum  fie  major  pars  de  decanatu  de  Paflayo  accu 

cjufdem  recbtus  multipliciter  fie  nudae-  piarur,  de  quo  didus  epifeopus  exdnt 

rum  fcholarium  augmentandi -,  licet  an-  ©riundus,  fie  alia  pars  de  dkecefi  Ande- 

tequim  domum  ordinaverit  ad  plénum,  gavenfi  ,  perepifeopos  locorum  fit  alios, 

&  ftatuta  &  régulas  eorumdem  afîîgna-  Jecundùra  quod  plemùs  condnetur  in 

verit ,  vitac  debitum  perfol-  praedidi  epifcopi  uhima  voluntate ,  eli* 

vit.  Cujusfiindo  propofito  attento,poft  gendos ,  retenti  nobis  de  quatuor  fcao- 

ipfius  decefium  dominas  Joannes  Do-  îaribus  de  novo  inftituendis  tantummo~ 

lenfis  epifeopus ,  fie  nos ,  cum  aliis  didi  do  inftirurione  primâ  vice  ,  cùm  hoc 

epifeopi  execucoribus ,  de  bonis  defundi,  modo  mille  libra:  praediefae  converia:  fue- 

pro  numéro  fcholarium  in  dida  domo  rint  ad  praedida.  Si  autem  in  proceffu 

uigmencando  fie  dida;  domûs  ftabilitate,  temporis  fie  ad  majorent  numerum  (ufti- 

ëptuagintafeptem  libras  groflorumtu-  nendum  reditus  domûs  fufficere  appa- 

ronenfium  argenteorum  bonorum,  va-  «ret ,  fecundùm  quod  poterunt  fufficc- 

lentium  mille  libras  T  &  viginri  fohdos  re,  numerus  augmentetur.  Ad  przfens 

parvorum  ruronenfium  ,  tradiderimus ,  tamen  ,  propter  difficile!»  folurionent 

dederimus  &  aifignaverimus ,  uni  cum  reditus  debiri  fuper  thefauro  regio,ul» 

mitra  argencea ,  cum  pluribus  palliis  per  crà  fexdecim  numerum  fcholarium  non 

nos  theiauro  fcholarium  :  in  emptionem  duxtmus  ampliandum. 
tnum  pro  pnedidis  convertendis.  II.  Item  ,  ordinamus ,  fit  eft:  de  imen- 

Quia  verô,  ut  prasdiximus,  praedidus  4ione  domini ,  cùm  hoc  ab  ejus  oreau- 

-epifeopus  ftatuu  fie  régulas  fie  alia  ad  diverimus,  fimile  quod  ftatutum  eft  in 

domum  neceilària  morte  praeventus  non  domibus  per  cardinalem  Monachum  fie 

tradiderit,  licet  in  propoûris  ejus  fue-  epifcopnm  Conftantienfem  Parifiis  fun- 

rit ,  nos  Robertus  Benedidi  prardidus ,  datis  *  ordinamus  videlicet  quôd  qux- 

qiti  de  ejus  voluntate  fie  propofito  fie  or-  cumque  perfona  ecclefiaftica  vel  fa:cu. 

oinadone  domûs  ab  eo  multa  fecretè  au-  laris  emerit  Se  afilgnaverit  didat  doraui 

divimus  ,  affedantes  multùm  fandum  novem  libras  parifienfes  annui  reditus 

domini  noftri  Se  creatoris  propofitura  amortizatas  pro  vita  unius  fcholarisper 

adimplcri,  Dei  auxilio  connfus,  nomi-  annum  ,  jus  perpétué  retineat  fibi&luc 

ne  executoris  pnedidi ,  te  virtute  com-  ceJbribus  fuis  prziêntandi  magillro  fea 

miâionis  literatori*  ad  hoc  nobis  fadas  principali  didac  domûs  fcholarem  feu 

à  reverendis  patribus  dominis  Cenoma-  fcholares  de  dicecefi  Cenomanenfi  & 
«enfi  fie  Andegavenfi  epifeopis  ,fic  à  fcho-    Andegavenfi  oriundos ,  qui  in  domo  re- 

laribus  ibidem  morantibus,  fie  aliis  quos  cipantur  ,  fie  dum  recepti  fuerint ,  jus 

tangit  hoc  negodum ,  ad  regimen  fit  un-  habeant  ut  alii  -t  fie  fi  prarfentatus  ido> 
Utatcm  fie  tranquilliratem  dida;  domûs  neus  vitâ  fie  moribus  fie  habilis  ad  pro* 
fie  in  ea  ftudentium ,  ordinamus  fie  fta-    ficiendum  per  eumdem  magiftrum  f«|l 

tuimus  ea  qux  fequuntur.  principalem  inveniatur ,  recipiatur  -}  U 

I.  In  primis  j  cùm  didus  epifeopus  in  verô  tecùs  fuerit ,  adhuc  eadem  perlb- 
viufua  pofuerit  ibidem  duodecim  fcho-  na  alium  reprasfentet ,  fie  admittatur  fea 
lares ,  aîlîgnando  cuilibet  duos  folidos  repellatur  eo  modo  quo  didum  eft.  Si 
Parifienfes  pro  burfa  cujuflibet  fepdma-  verô  fecundâ  vice  repellatur  pratfenta. 
n«,afièdaretque numerum augmentari}  tus,  tune  illâ  vice  prsefentans  jus  prar- 
ordinamus  quôd  numerus  augmentetur  (êntandi  amittat ,  fie  ad  epifeopum  de 
de  quatuor  fcholaribus  -}  fie  fi  cidùs  non  cujus  dicecefi  ille  fcholaris  fuerit ,  fpec- 
foerit  augmenratus ,  ad  tardius  quorief-  tet  nominario  illâ  vice ,  jure  patroni  Ulius 
cumque  odo  libra:  Parifienfes  reditus  in  aliis  pr*fentationibus  femper 


Digit 


* 


JUSTIFICATIVES.  éiT 

Nec  poterit  didus  epifcopus  ponere  aJi-  fcholarium  in  introitu  domûs  coram prin- 

quem  loco  illius  repu  1  fi ,  nifideCadem  cipali  &  fociisjeda  jurabit ,  prout  ad    Am  o.'î- 

diœcefi  de  qua  prxdidus  repu  1  (us  crac  eum  pertinuerit ,  immutabilia  obfcrvare^ 

oriundus.  Et  renebuncur  fcholares  jus  &  fequentiain  generali  fervare  promit- 

illorum  &  patronorum  perpecuô  prxlèr-  tant  boni  fide  pro  poflè ,  prout  funt  hîc 

varc  illxfum  fine  fraude,  nec  permitte-  infcriùs  annotaca. 

re ,  quandiu  domus  ad  hoc  fufficiat,  IX.  Item,  ordinamus,,  attento  qu6i 

quôd  illa  claufula  de  domo  tollatur.  dominus  in  teftamento  fuo  aliquam  men- 

III.  Item,  ordinamus  quôd  fi  aliquis  t-ionem  fecit  de  potagiis  ,  &  quod  vix 
in  vita  vel  in  morte  prxdidx  domui  vcl  de  duobus  folidis  poflent  proficere ,  qubd 
fcholaribus  aliquid  dederit  vel  legaveric  fi  viderint  fcholares  reditus  fuos  ad  hoc 
pro  emendis  reditibus  pro  domo  augmen-  polie  fufficere,quod  habeant  quâlibct  fep- 
tanda  ,  quod  in  alios  ufus  non  poffint  rimana  très  folidos  parifienfes  pro  om- 
convertcrenifiinprxdidis,fcilicetemen-  nibus.  Si  autem  viderint  eorum  reditus 
do  exinde  reditus.  Si  verô  aliquid  cis  non  pofle  fufficere ,  capiant  quod  com- 
datum  fuerit  non  ob"  caufas  prxdidas ,  mode  poterunt ,  eorum  domibus  anteà 
fecundùm  dantis  vel  legantis  volunta-  fubftcntatis.  Confulo  tamen  Ôc  volo 
tem  poterunt  difponcre  de  codem.  quod  cùm  vencrit  terminus  debiti  à  re- 

IV.  Item  ordinamus  quôd  lecreca  &c  ge ,  feilicet  in  Purificatione  B.  Maria: 
condlia  domùs  non  révèlent  alicui.  virginis ,  quôd  nifi  infràmcnfem  fiât  fa- 

V.  Item  bona  domûs  mobilia  &  im-  tisradio,  quôd  tune  non  folvantur  cis 
mobilia,  &  maxime  libros,  conferventj  nifi  duo  iblidi ,  quoufquc  de  hac*  eifdem  * 
honorem ,  utilitatem  &  augmentum  do*  fuerit  fatisfadum ,  nifi  manifefte  appare- 
mûs  procurent.  retquôd  pecunia  in  domo  tune  exiftens 

VI.  Item  ordinamus  quôd  fi  fciverint  ad  hoc  poflee  fufficere,  bono  modo  quod 
in  domo  aliqucm  fcholarium  didorum  domus  prxdidapropter  hoc  pofict  in  po£ 
inhabilem ,  vel propter  mores,  vel  quia  terum  recipere  dctrimentum}  &  erunc 
non  poflît  vel  nolit  proficere,  cùm  do-  tune  fcholares  ad  incirandum  régis  cu- 
minus  prxdidus  concèdent  tantummo-  riam  pro  illo  reditu  promptiores.  Si verô 
dô  bonis  fcholaribus  &  kabilibusad  pro-  futuris  temporibus,Domiuo  concedente, 
ficiendum  fit  addifeendum,  quod  illum  ultra  burfas  crium  folidorum  reftarentin 
non  fuftinebunt  -,  imb-  vifitacoribus  infe-  domo  aliqua  de  reditibus  expendendis, 
rlits  nominandis  veritatem  de  hoc  per-  fcholares  folutis  prxdidis  deillo  refiduo 
hibebunt ,  omni  favore  fubmoto  j  &  la-  uihil  poterunt  capere  vel  habere  }  imô 
borabunt  ad  ipfius  expulfionem  de  do-  illud  rcfiduum  pro  domus  necefiitatibus 

•fulftiift  o- mo  &  fubftradione  *  burfarum.  fuftentandis  futuro  tempore  fervetur.  Si 

VII.  Item  ,  afîedu  quo  poflùmus  am-  tamen  domo  6c  ejus  xdificiistam  inea 
pliori ,  monemus  &  hortamur  ,  nihilo-  qudm  ci  contiguisSt  alibi  ad  eamfpec 
minus  firmiter  injungendo  ,  quatenùs  tantibusprxvilisexiftentibusinbonofta- 
nullà  fada  divifione  diœcefum  Ce  natio-  tu  ,  reftarent  plus  de  triginta  libris ,  fa- 
num  convivant  ficut  fratres  &  ejufdem  tis  credimus  quôd  tune ,  aliàs  non ,  de 
patrix  ,&  fine  quacumque  divifione  5  nec  duodecim  denariis  quâlibet  feptimanâ, 
11  li  de  una  diœcefi  faciant  deliberatio-  quamdiu  ad  hoc  illud  rcfiduum  pofiec 

*  kL        nem  foli  contra  alios ,  nec  fit  aliqua  lis  *  fufficere ,  poffint  burfx  futuro  tempore 

différencia  in  camerarum  affignatione  $  augmentari  :  &  triginta  libris ,  ut  fupra 

imô  unus  de  una  diœcefi  eu  m  alio  de  diatur ,  femper  anteapro  domùs  neceL 

alia  maneat  ,  modo  confimili  ficut  de  fitacibus  refervatis. 

eadem  ;  non  enlm  fieri  débet  diffèren-  X.  Item ,  cùm  non  deceat  nec  honef- 

tia  ,  quia  femper  ejufdem  dominii  &  con-  tum  fit  quôd  fi  fit  inter  fcholares  ali- 

fuetudinis  temporalis  Se  provincix  funt.  qua  brigua  vel  contentio  ,  quod  abfit , 

Ideo  debent  ftare  &  fimul  vivere  ficut  quôd  eos  oporteat  ob  hoc  in  domus  in. 

unum  5  qui  verô  divifionem  in  hoc  fece-  famiam  coràm  jjudice  licigare  j  ordina- 

rit,  vcl  contra  prxdida  faciet ,  ultioni  mus  quôd  principalis  &  procurator  (um- 

divinx  fubjaceat  -,  nihilominus  per  ma-  marie  &  de  piano  prxdidam  audiantôc 

giftrum  *  procuratorem  cum  majori  par-  terminent,  nullo  de  extrà  domo  *  pro 

te  fociorum  per  fubftradionem  burfa-  tcihmonio  ad  caufam  admifio  }  nec  de 

rum  ad  teinpus  puniatur  ;  ira  quôd  nu-  talibus  extra  domum  fiât  rumor  vel 

ledida  Se  peftitera  divifio  fit  funditùs  quxftio.  Si  verô  caufa  fit  contrà  vel  pro 

abolira.  principali  &  procuratore ,  unus  illorum 

VIII.  Qua*  tvxdida  ftatuta  quihbet  cum  honeftiori  alio  fociorum  caufam  au- 
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diant  fie  terminent.  Siautem  contràam- 
*  bos  in  caufa  commuru  ,  collegiuin  fo- 
ciorum.  Qui  autem  fententiis  pracdiclo- 
rum  non  paruerit ,  vel  contra  venerit , 
à  burfis  Mpendatur ,  quoufque  parue- 
rit &  inobedentiam  emendaverit  arbi- 
trio  fociorum  j  nifî  caufa  fit  bénéficia- 
is ,  vel  aliàs  ita  groila  quèd  omnibus 
fociorum  eos  remitti  ad  fuos  judices  ex- 
pédions videatur. 

XI.  Item ,  ordinamus  ,  ob  infamiam 
6c  injuftas  vexationcs  vitandas  ,  quôd 
nullus  de  domo  procuret  aliquem  citari 
virtute  privilcgioruni  univerfitatis ,  nifi 
phùs  expofica  causa  coràm  omnibus  fo- 
ciis ,  fit  obtentà  licentii  in  communi  j 
&  tune  jurct  quôd  credat  habere  juf- 
tam  cauiam  }  6c  ii  citatus  volue/it  co- 
ràm magiftro  6c  procûratore  rationes 
fuas  proponere ,  quod  audiantur  -,  &  fi 
videatur  eis  quod  citatus  habeat  bonam 
cauiam ,  faciant  citantem  fuperfedere  : 
alioquin  ex  tune  à  burfa  fufpendatur 
ufquequè  paruerit. 

XII.  Item  ,  ordinamus  quôd  fi  ali- 
quis diûorum  fcholarium  ultra  très  men- 
ies ,  tempore  vacatiotium  non  compu- 
tato,  abîêns  fuerit  fine  rationabili  eau. 
fa  expofitafic  admifla,  five  non ,  eoipfo 
à  domo  prxdicta  expellatiir,  6c  alius 
per  epifeopos  vel  patronos  ipfius  fubro- 
getur.  Si  tamenproptcr  domûs  indigen- 
riam  burfa:  de  duobus  folidis  deberen- 
tur ,  &  propter  hoc  aliquis  fc  abfentet, 
quoufque  fibi  fatisfa&um  fuerit  de  bur- 
sâ  duorum  folidorum  ,  nec  per  eum  fte- 
terir,ejus  abientia propter  caufam  prr- 
di&am  abfcntia  non  dicatur,  dum  ta- 
men  in  receiTu  proteftetur  quôd  ob  cau- 
fam iftam  receflerit  j  6c  hoc  tenebuntur 
/tholares  nunciare  totum  epifeopo  vel 
patrono. 

XIII.  Item ,  quandocumque  idem  do- 
minus  in  fua  fundarionc  loquitur  de  ar- 
tiftis ,  canoniftisfic  theologis ,  nec  tamen 
medicos  excludit.  Quia  tamen  ,  medi- 
cina  &  canones  funt  icientia:  plus  ccete- 
ris  lucrative ,  ita  forte  quôd  omnes  vel- 
lent  ad  eas  fe  transferre  $  ordinamus 
quôd  in  domo  non  poflmtnifi  duo  fcho- 
lares  de  quîlibet  diacefi  ftuderc  in  ine- 
dicina ,  &  fimiiiter  in  jure  canonico  nifi 
duo  de  qualibet  diœcefi.  Qui  verô  in 
pr*didis  nonftudcbunt  ,ftudeant  in  ar- 
cibus  vel  in  theologia  }  &  fi  aliqui  vcl- 
lent  audire  theologiam ,  ufque  ad  qua- 
tuor ponantur,  quam  citô  poteruntin- 
veniri  ,  in  defectu  ipforum  artifta:.  Et 
volumus  quôd  vacante  loco  alicujus ,  fi 
ahquis  de  domo  velit  fe  transfecre  ad  il. 
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lam  feientiam  de  qualocus  vaccç,quèd 
t>ra;ponatur  de  novo  venientibus  6c  ha, 
bilioribus. 

XIV.  Item ,  ftatuimus  quôd  nullus  in 
domo  de  cœtero  poffit  audire  medici- 
nam  feu  theologiam ,  nifi  priùs  foeritli- 
centiatus  in  artibus. 

XV.  Item,  cùm  qui  non  ftudueritiu 
jure  civili ,  perfectè  non  poffit  proficere 
in  jure  canonico,  ftatuimus  quôd  nullus 
de  cœtero  in  domo  admittatur  ad  au. 
diendum  jura  canonica ,  nifi  anteà  au. 
diveritper  triennium  jura  civilia  ad  mi- 
nus. Si  autem  aliquis  de  domo  ut  au- 
diat  jura  canonica  velit  fe  transferre  ad 
audiendum  jura  civilia ,  &  proteftetur 
quèd  intendit  reverti  ad  domum  ut  au- 
diat  jura  canonica  -y  concedimus  fibi  in 
illo  cafu  quôd  locus  fuus  fibi.remanear 
falvus  in  regreflu  infra  quinquennium, 
dùm  tamen  ftuduerit  intérim  continué 
in  jure  civili ,  nec  inanno  fuerit  abfens 
à  ftudio  legali  ultrà  très  menfes'j  & 
in  receflu  adeat  epifeopum ,  ut  alius  loco 
ipfius.  fubftituatur  in  ejus  abfentia  tan. 
tum ,  non  perpétué  j  qui  eo  regreflb  ce 
det  ei  locum  per  juramentuni }  &  jura- 
bit  in  ingreflu  hoc ,  &  alius  jurabit  in 
receflu  quôd  pro  audiendo  jura  civilia, 
fie  non  ex  alia  caufa ,  recedit ,  intendens 
reverti  ad  jura  canonica  audienda  fine 
fraude  quacumque. 

XVI.  Item  ordinamus  quôd  fie  pro- 
ficere ftudeant  quôd  fcholaresin  artibu» 
infra  quinquennium  digni  licentiâ  inve» 
niantur }  fie  fi  in  fexto  anno  ad  tardius 
non  habuerint  cumefreâu,  jufto  irape- 
dimento  aliàs  quàm  ex  defeâu  feienti* 
ceflante ,  eo  ipfo  à  domo  &  burfis  fine 
privari. 

XVII.  Item  f  in  medicina  infra  fex 
annos  légat  curfus  fuos ,  &  infra  novem 
habeat  licentiam,  ut  di&um  eft  de  ar- 
tiftis. 

XVIII.  Item ,  in  jure  canonico  infra 
ièx  annos  légat,  Ôc  infra  novem  licentiam 
habeat  in  decretis.  In  theologia  verô  in- 
fra oâo  annos  légat  curfus ,  in  undeti. 
mo  légat  6c  Sentcntias  confequenter } 
alioquin ,  ut  di&um  eft  de  artilHs,  fin- 
gulis  terminis  ftatutis  burfis  6c  domo  pri- 
ventur.  Ne  tamen  in  domûs  vicuperium 
ad  examen  pro  licentiâ  vel  le&uram  in» 
diferetè  prorumpant ,  hoc  facient  eum 
confilio  in  feientia  expertorum. 

XIX.  Item  ordinamus  quôd  poftquàm 

aliquis  licentiam  adeptus  in  domo  ftc* 
terit  per  annum  ,  vel  magifter ,  nifi  fit 
regens  aétu ,  quôd  fe  transférât  adaliam 
feientiam,  vel  privetur5  nec  fit  regens 

ultra 
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Oltrà  quatuor  annos ,  alioquin  privetur 
domo  :  quo  cafu ,  non  obftante  quocum- 
que  numéro  in  theologia  fludentium  , 
poflèt  ad  theologiam  te  cransferre. 

XX.  Item ,  ordinamus  quod  fchola- 
res  bis  in  anno  vifitentur  per  magiftrum 
Se  procuracorcm  Se  mugis  expertum  in 
quahbetraculcare ,  prima  teptimanâ  De- 
cembris.confimili  Àprilisj  qui  inquiranc 
de  eorum  proreâu  ,  moribus  &  lciencia 
diligenter.  Ec  iî  aliquis  ipforum  inhabi- 
lis  ad  profîciendum  vel  propcer  mores 
vel  alias  inveniatur ,  vcl  laudabilicer  non 
profeceric ,  vel  ultra  terminos  prxdidos 
fine  licentia  vel  le&ura  ioventus  fuerit, 
causa  rationali  ceflante  ,  ut  fuprâ  dic 
cum  eft ,  cxindè  abjiciatur  omnino  ,  &. 
à.  burfa  fufpendatur ,  fignificcturque  epif- 
copis  vel  patrono  quod  alius  fubrogetur. 
,  XXI.  Item ,  flatuimus  quèd  quilibet 
fcholarium  amicabilitcr  vivat  $  ici  quod 
«mus  non  dementiatur  alteruminjuriofc 
fub  pœna  duorum  denariorum  }  nec  op- 
probriofe  dicat  fibiopprobria,  fub  pœ- 
na fcx  denariorum  -y  nec  percutiat  ali- 
quem  fociorum  injuriofc ,  fub  pœna  ex. 
traciionis  burfarum,  quoufquc  rcftitua- 
tur  arbitrio  fociorum. 

XXII.  Item  non  admittatur  in  domo 
qui  habeat  plus  de  viginti  libris  redirais 
turonenGbus  in  fcholis  Parifiis ,  in  pa- 
trimonio  vcl  bcneficio  ecclefiaflico. 

XXIII.  Item ,  nullus ,  pollquàm  ha- 
buerit  quadraginta  libras  redirais ,  rema- 
neat  in  domo ,  nifi  placucrit  fociis  fuis, 
ficut  dominus  ordinaverit.  * 

XXIV.  Item  verba  inhonefta  maxi- 
me in  locis  communibus  domùs  nullus 
proférât.  r 

XXV.  Item  nullus  bibat  in  taberna 
tabernarix,  fub  pœna  fcx  denariorum^ 
nec  afluefcat ,  fub  pœna  unius  burfx  ; 
Se  fi  afluefa&us ,  poil  monitionem  prin- 
cipalis  in  prxfentia  fociorum  non  al 
oeat,  fubftrahantur  burfx. 

XXVI.  Item ,  omnesà  lupanaribus  ca- 
veanc,  fub  pœna  privationis. 

XXVII.  Item,  nullus  mulieres ,  cujuf 
cumque  conditionis  cxiflant ,  ad  domiun 
de  nocle  ducere  prxfumat  $  nec  de  die, 
nifi  taies  fint  6c  tali  focietate,  quodcon- 
ftet  principali  Se  fociis  indc  nullam  ma- 
làm  lufpicionem  orituram ,  fub  pœna  pri- 
vationis. 

XXVIII.  Item,  omnes  fimul  inaula 
comedant ,  te  m  pore  ncceffitatis  folum- 
modo  prxtercluib  j  quam  neceflîtatem 
dcclaramus  in  tribus  cafibus  fie  infirmi- 
tatisarticuloiinfirmis  enim  nullam  leeem 
ponimus ,  imo  volumus  eos  pic  miierù 
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corditer  pcrtraclari  ,  ità  quod  poffinc  — :  ' 

unum  vel  duos  focios  vocare  in  caméra  **• 
quicisfaciantfolatiumSejuvamen.  Item, 
in  imminutione  aliquâ  poterit  cum  uno 
focio  in  caméra  comedere  unâdie.  Item 
in  hofpmbus,  fi  taies  fine  quod  propcer 
eos  debeat  aula  prxtermitri  j  de  quibus 
fie  ducimus  ordinandum ,  quod  propcer 
focium  aut  famulum  uno  îocio  domûs 
communis  minorem  vel  xqualem  non 
dimittat  aulam  j  fi  vero  plures  vel  alU 
qux  perfonx  venerabiles  fupervenerint, 
de  quibus  domus  vel  perfona  adducens 
poffinc  honorem  vel  commodum  repor- 
tare ,  duci  poterunt  ad  cameram  comef- 
turi  j  Se  poterit  focius  adducens  unum 
vel  duos  locios  ad  ferviendum  eifdemfe- 
cum  ducere.  Et  habebunt  focii  de  do- 
mo in  omnibus  cafibus  prxdictis  fecun- 
dùm  taxationes  prxpofiti  débitas  portio- 
nes  j  Se  fi  quid  ultra  habuerint  ,  folva- 
tux. 

XXIX.  Item  nullus  hofpes  in  domo 
fine  licentia  principalis  Se  procuratoris 
remaneat. 

XXX.  Item  nullus  hofpitcs  fufpeâos 
ad  domum  ducat ,  fub  pœna  unius  burfx. 

XXXI.  Item  nullus  ducat  extraneos 
ad  fpeciales  deliberationes  fociorum. 

XXXII.  Item,  nullus  ponat  vel  fa- 
ciat  in  domo  immunditias,nifi  in  locis 
ad  hoc  deputatis ,  fub  pœna  unius  de- 
narii. 

XXXIII.  Item ,  nullus  habitet  vel  co- 
medat  in  villa  ,  nifi  in  locis  vel  cum  per- 
fonis  honeflis  ,  fub  pœna  fex  denario- 
rum. 

XXXI V.  Item,  focii  fiantes  Se  corne, 
dentés  in  villa ,  folvanc  burfam. 

XXXV.  Item  horâ  prandii  prxpofi. 
tus  pulfec  campanam  ,  Se  tune  focii  ve- 
nianc  5  Se  fiât  oenedi&io  per  principa- 
lem  ,  vel  alium  loco  fui  -}  Se  poil  men- 
lam  omnibus  aflantibus  reddat  gratias, 
Se  dicatur  De frofunàn  cum  oratione  fpe- 
ciali  pro  domino,  8c  generali  pro  de- 
functis.  Qui  autem  in  domo  prxfens  ad 
menfam  non  venerit,  nihil  habeat  ni  fi 
panem,  exceptis  cafibus  ante  di&is  j  fi 
autem  extrà  hierit,  &  cico  pofl  introi- 
tum  venerit  ad  menfam ,  comedat  cum. 
aliis  j  aliàs  non  habeat  nifi  panem  ,  nifi 
priùs  exeufâtione  rationabifi  exeufetur , 
Se  tune  habeat  debitam  portionem ,  ficuc 
fi  veniat  de  lectionibus  vel  de  difputa. 
tionibus  fux  facultatis  vel  de  extrà  vil- 
lam  causa  neceifitatis  non  ludi.  Et  qui 
afiuetus  fuerit  excrà  prandium  eue  fine 
caufa  ratiojaabili ,  nihil  habeat  nifi  fit 


XJtkk  ij 


Digitized  by  Google 


6t*         PREUVES    ET  PIECES 

XXXVI.  Item ,  cali  horâ  comedant,    rialc  eorum  qux  arbicrio  fociorum  vel 
■I,,<-     quôd  nullus  eorum  in  ledionibus  vel    majoris  partis  eorum  foluta  fuerint  p«r 

«lifputationibus  perturbetur.  iubftra&ionem  burfx. 

XXXVII.  item  ,  nullus  jaceat  extrâ  XLV.  Item  ordinamus  quôd  quiJjbet 
domum  in  villa ,  fub  pâma  dimidix  bur-  in  introitu  det  communitati  domus  duo 
fx ,  nifi  de  licentia  principalis ,  vel  poft  manutergia  8e  duas  mappas  bonas  &  per- 
fàdum  fe  excufet  )  &  prxcipuè  nullus  lotas. 

allûefcati  &  fi  monitus  non  deftiterit,  XLVI.  Item,  in  fefto  Purificationis 
fufpendarur  a  burfa  quoufque  de  ejus  quolibet  anno  volumus  quôd  quilibet 
corredione  appareat.  Idem  ftatuatur  de  tolvat  quinque  folidos  pro  ruinis  domâs 
ni  mis  tardé  venientibus  fie  nimis  manè  rcparandis ,  confumptis ,  ficut  funt  cul. 
exeuntibus  modo  indebito  fit  fufpedo.    citrx ,  poti ,  mappx,  tabula;  &  ccccera 

XXXVIII.  Item ,  quâlibetfeptimanâ  communia  qux  in  prxdidos  unis,  non 
«fiât  collatio  de  aliqua  quxftione  inter   alios ,  convertantur. 

illos  qui  funt  ejufdem  facultatis.  XLVII.  Item  ,  fit  in  doitio  una  arca 

XXXIX.  Item,  nullus  mittat  extra  cujus  principalis  habeat  unam  clavem 
domum  vafa  domûs.  fit  procurator  aliam,  pro  reponendisli- 

XL.  Item ,  in  deliberationibus  refpon-    bris ,  litteris ,  pecuniis  &  ccctcris  ad  do. 
dcant  ordinatc  rcquifiti  primitùs  à  prx-    mum  fpedantious. 
fidente  j  &  tune  nullus  verbum  alterius      XLVIII.  Item  ,  ordinamus  quôd  in 
interrumpat.  domo  majores  fint  duo  in  regimine  do*1 

XLI.  Item ,  nullus  carnet ,  vel  ita  altè  mus  ,  feiliect  magifter  feu  principalis,  fit 
loquatur  quôd  impediat  focios  ad  ftu-  procurator }  qui  magifter  durable  in  offi. 
dendum.  cio  quamdiu  erit  m  domo ,  nifi  ex  caufa 

X  LU.  Item ,  ordinamus  quôd  de  om-  ad  requeftam  fociorum  per  epifeopos 
nibus  libris,  urenfihbus,  aliis  omnibus  prxdidos  fit  amotus  :  quo  at>  ofKcio  amo- 
quibufeumque,  vocatis  omnibus  fociis,  to.,  infra  quindecim  dies,  temporc  va. 
fiât  inventarium,  fie  quôd  finguKs  annis  cationum  minime  computato,  h  fit  me- 
in  prima  feprimana  Quadragefimx  fiât  dia  pars  fociorum  in  domo ,  alioquin  ex. 
oftenfio  prxmùTorum  coràm  principal!,  pedetur  quoufque  mediapars  fit  prxfens} 
procuratore  &  aliis  fociis,  &  fiât  com-  fit  tune  elapfis quindecim  diebus  przdic» 
paratio  ad  inventarium  antei  de  didis  tis  ,  ftatim  eligant  quem  de  focietate 
rébus  fadura ,  in  ârca  communi  referva-  prxfentem  vel  abfentem  viderint  opor. 
tum  -t  fie  fi  aliquid  defècerit ,  diligenter  tunum  }  fit  tune  fignificetur  prxdidis 
requiratur  -t  fie  fi  aliquid  de  novofuerit  epifeopis  qui  ad  hoc  consentant  5  qui 
acquifitum  ,  in  arca  fideliter  reponatur.    eledusa  fociis  vel  majori  parte ,  intérim 

XLIII.  Item,  ordinamus  quod  prrn-  fie  femper  exercebit  officium ,  quoufque 
cipalis  fie  procurator  quolibet  anno  pro-  Andegavenfis  fie  Cenomanenfis  epifeopi 
vidcantde  vinoin  vindemiis ,  Kgnis,  pi-  contradicant.  Si  aurem  ultri  quatuor 
fis ,  blado  fit  aliis  munitionibus ,  quan-  menfès  in  anno ,  computato  ctiam  tem- 
do  &  prout  eis  videbitur  expedire  j  fie  pore  vacationum  ,  fine  caufa  rationabili 
ipedabunt  in  lohdum  pcricula  fit  lucrum  a  fociis  admifia ,  a  domo  fc  abfentaverir, 
ad  fociorum  communitatem.  eo  ipfo  orficio  fit  privatus.  Ei  verô  de- 

XLI V.  Item ,  volumus  quôd  vina  per   bebieur  reverentia  fit  obedientia  in  lici- 
prxpofitum  tradantur  in  aula  in  quali-   tis  fie  honeftis.  Abfens  etiam  alicui  de 
bet  feptimana  per  raliam  j  fie  in  fine  fep-   fociis  poterit  commictere  vices.»  Ad  ejus  *  fi* 
cimanx  quod  fuerit  expenfum  ,  folva-    officium  fpedabunc  qux  funt  pro  eo  Ita- 
tur  per  prxpofitum  ,  fit  deducat  de  bur-   tutis  exprefla  }  item ,  poenas  taxatas  exi- 
iis,  vel  accipiat  i  fociis.  Et  vinumfimili-    gère  fie  levarc,  fie  ad  effèdum  ponerej 
ter  tradatur  fociis  in  conviviis  ad  taliam,    de  pcena  tamen  unius  burfx  vel  raino. 
taxatione  cujuflibet  dolii  per  principa-   ri  cum  majori  parte  fociorum  femel  in 
lem  fie  procuratorem  ejufdem  primario    anno  cum  quolibet  fociorum  poterit  dit 
femper  fada.  Tradaturque  in  qualibet    penfare.  Item ,  incitare  debebit  fchola- 
feptimana  recepta  vini  procuratori  ,  fie    res  ad  ftudium  fie  mores.  Item  ,  quâli- 
fenbat  quantum  ,  fie  fimiliter  principa-    bet  feptimana  mifias  procuratoris  audire 
lis ,  fit  exhaufto  quolibet  dolio  fiât  funv   fie  feribere  }  ità  quod  in  computo  procu- 
ma  receptx  in  prxfentia  fociorum.  Et    rator  apporter  feriptum  fuum.  Caméras 
eft  intenrionis  noftrx  quôd  virtute  jura-   afiîgnabit  fcholaribus ,  ut  fuprà  diâum 
menti  quilibet  prxpofitus  eft*  aftridus  ad   eft ,  fie  cum  aliis  vifitabit.  Erprincipalirer 
tradendum.  fiogulis  hebdonudis  mémo-   fpedabit  ad  ejus  officium  cura  domus. 
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Non  omninô  poflunt  fpecialiter  omnia    tor  nec  focii  -,  nifi  de  non  expreflè  ju   

declarari  ^  folus  tamen  burJii  non  pote-    ratis ,  pratfentibus  omnibus  focils  &  con  An' 
rit  fufpendcrc ,  nifi  in  cafibus  fupra  didis,    fentientibus ,  imminente  domûs  utilita- 
ubi  non  fufpcndic ,  fedpcenas  jam  taxa-    ce,  cum  confiho  &  aficnfu  noftro  vi- 
ras excquetur.  Si  tamen  cafus  indigens    deantur  aliqua  in  meliùs  immutanda. 
corredione  ultrà  fiiprà  contentes  emi-       LUI.  Item ,  fi  fint  in  praedidis  aliqua 
neat ,  iple  cum  majori  parte  fociorum    obfcura  ,  vel  pro  domûs  ordinatione 
poterie  corrigere  &  burfis  fufpendere ,    minus dida;  domibus  Conftantienfi  *  6c  .*  Let0,,egP 
proue  eis  videbicur  expedire.  Quoties    Sorbonz  in  cafibus  quibufiibet  fc  con-  fondT^ko- 
vero  procuracor  indigebit  eo  ad  fuum    forment.  bertd  H«. 

officium,  vel  c  contrario ,  unus  requifi-  LIV.  Habebuntque  ad  pratfensma-  ^Uc^^e 
tus  tenebitur  ire  cum  alio  in  eorum  offi-  gifter  &  procurator  ultrà  alios  quilibet 
ciis  &  aliis  domûs  uriliratibus  &  necef-  duodecim  denarios  quâlibet  feptimanâ. 
fi  ta  ti  bus  procurandis ,  pro  quibus  ipfi  vel  Intentionis  tamen  noftrx  eft  quôd  ,  dum 
corum  altcr  aliquem  vel  aliquos  de  fociis  fuerint  redditus  eorum  augmentât! ,  eo- 
fecum  ducere  vclfolos  mitterepoterune,  rum  falariaaugmententur.  Jurabunrque 
maxime  ubi  forent  causa  rationabili  vel  officia  fibi  commûTa  fideliter  adimplere. 
oecellàriâ  impedici ,  dum  eis  pro  domûs  In  cujus  rei  teilimonium  figillum  nofi. 
utilitate  videbitur  expedire ,  fub  pcena  trum  prxlenribus  eft  appofitum.  Oatum 
dimidia:  burfic.  Cavcant  tamen  fub  de-  anno  Domini  m.  ccc.xv.  in  fefto  fandi 
bito  juramento,  ne  malitiosè  aliquos  Andréa:  apoftoli  :  prsefentibus  &  conlcn- 
avertantà  ftudio,  vel  fine  caufa  6c  im-  tientibus  Roberto deMeduana principe 
pedimento  rationabili  mittant ,  vel  plus  li,  Joanne  Puli  procuratore  ,  Joanne  de 
debiti  fecum  ducant.  Fabrica  ,  Guillelmo  Colme  ,  Matbxo 

XLIX.  Procurator  durabit  anno , &  de  Jumoria,  Georgio  de  Porta, Joan- 
non  plus,  nifi placeat fociis  }  eledufque  ne  Guidonis,  RaduJpho  Bonnctilcho- 
à  fociis  vel  majori  parte  officium  exer-  laribusdida:  domûs  ,  cum  plures  tune 
cebit ,  fub  pxna  fijfpcnfionts  burfarum,  temporis  de  domo  non  eilent  Parifiis  re- 
nifi  cxcufationem  praetendatquz  majori  fidentes. 

parti  fociorum  rationabilis  videatur.  Ad  Et  ego  Joannes  Couftclli  clericus  Re- 
ejus  officium  fpedabunt  quat  func  pro  menfis  diœcefis,  publicus  apoftolicâ  & 
eo  fupri  leripta  :  item  ,  débita ,  legata,  imperiali  authoritate  notarius  ,  quia  de 
audiones,  reditus  domus  exigere  &  le-  prarfenti  copia  à  litteris  originalibus  ex- 
vare:  vineas,  terras,  domos  cumprin-  trada  collationem  cum  didis  originali- 
cipali  tradere  vel  coli  facere,  êtmifias  bus  feci  diligentem  ,  eaque  omnia  con- 
ad  domum  fpedantes  facere.  Rcparario  cordare  inveni ,  nihil  addito  vel  remoto 
tamen  domorum  fiât  per  magiftrum,  quod  fenfum  mutée  autvariet  intellec- 
traditâ  fibi  pecuniâ  per  procuracorem.  cum  ,  ideô  hic  ad  prxmilïa  manu  aliéna 
Propter  pericula,  dum  habebic  centum  feripta  publicum  fignum  meumappofui 
folidos,  ponat  eos  in  arca  communi.  confuetum ,  &  hîc  manu  propnafub- 
Item  quâlibet  feptimanâ  dicat  mifias  ma-  fcripfi  requifitus  &  rogatus ,  in  teftimo- 
giftro  domûs.  Et  generaliter  omnia  ne-  nium  veritatis  prarmiilorum.  Tirêdumef 
gotia  domûs  ad  eius  curam  &  magiftri  me  imprime  cotti  ei-dejf*s  p.  617. 
principalis  pertinebunt.  Computabitque 
in  fefto  fandi  Andrex ,  &  in  feptimanâ 

ancè  Pentecoftem  ,  vel  citiùs&farpiùs ,  de  Paris. 

fi  fuerit  à  fociis  requifitus  ;  &  in  fepti-   

mana  antè  Pentecoftem  novus  eligatur.    |3  Hilippes  par  la  grâce  de  Dieuroy  An 

L.  Quilibet  fociorum  fit  prxpofitus  1  de  France  &  de  Navarre  ,  faifons 
unus  poft  aliumconfequenter,quiqux-  fçavoir  à  tous  prefens  &  a  venir,  que 
rat  vidualia.  nous ,  par  noftre  grand  confeil  &  pour 

LI.  Si  verô  futuro  cempore  aliqui  le  profit  de  nous  6c  de  noftre  peuple , 
ledores  in  medicina  ,  canonibus  vel  avons  faid  fur  l'eftat  de  noftre  chaftel- 
theologia  fint  in  domo ,  dereratur  eif-  let  à  Paris  les  ordonnances  qui  s'enfui- 
dem  }  &  foli  habeant  caméras ,  fi  poffit,  vent. 

feilicee  bono  modo.  Premièrement  nous  voulons  &  or- 

LIL  Lcganturque  iftx  ordinationes    donnons  que  noftre  (celleur  au  chaftel- 
în  fefto  Sandorum-omnium  &  in  Paf-    let  ayt  une  chambre  &  une  feneftre 
chate.  Jubemufque  ne  eas  vel  earum    treillée  fur  la  court,  là  où  l'on  fcclle 
aliquam  immutenc  magifter,  procura-    continuellement ,  fors  à  l'heure  que  l'on 
;*  Kkkkiij 


L'ordonnance  faite  pour  îefiat  du  chaflellct 
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63o  PREUVES 

"  plaide  audict  chaftellet ,  à  laquelle  heure 
il  fera  au  fiege  accouftumé  ,  pour 
mieux  délivrer  les  bonnes  gens  j  8e  pour 
<e  que  M.  Girard  de  la  Croix  qui  a 
•grand  menée  Se  granc  hoftel  ne  pourroit 
pas  convenablement  eftrc  hébergé  ou- 
-dicr.  chaftellec ,  &  pour  certaine  cau- 
■fe ,  avons  ordonné  &  nous  plaift  qu'une 
bonne  .certaine  8c  loyalle  perfonne  foit 
fcelleur ,  tout  comme  il  plaira  à  noftre 
volonté  , -8c  ayt  cinq  fols  de  gages  pa- 
rifispar  jour  &  -demeure  accouftumée 
oudid  chaftellec. 

Item,  nous  voulons  que  ledict.  fcel- 
leur ne  fe  parte  point  dudidt  chaftellet, 
mais  qu'il  y  foit  continuellement ,  à  ce 
que  les  bonnes  gens  puiflènt  eftre  de- 
livrées  i  toutes  heures  qu'ils  voudront; 
&  s'il  advenoit  que  ledicT:  fcelleur  allaft 
hors  pour  aucune  neceffité ,  il  pouroit 
mettre  au  lieu  de  luy  aucun  loyal  8c 
fufmant  quigarderoit  ledict  feel  jufques 
i  fon  retour,  &ne  le  pouroit  efloigner 
ni  abfcnter  par  trois  jours  ou  plus ,  fi 
ce  n'eftoic  de  Spéciale  licence  de  nous 
ou  de  noftre  chambre  des  comptes. 

Item  ,  ledicT:  fcelleur  fera  tenu  par 
fon  ferment  à  apporter  toutes  les  fê- 
maines,  c'eft  à  fçavoirle  Vendredy  ou 
Samedy  au  plus  tard  l'argent  qu'il  aura 
receu  de  l'émolument  dudit  feel  en  la 
femaine  paflee,  &  baillera  à  noftre  tre- 
forier  à  Paris,  entièrement,  fans  rien 
convertir  autre  part }  8c  comptera  au 
chef  de  l'an  de  la  cire  qu'il  aura  achep- 
tée  pour  fceller ,  8c  des  falaires  de  luy 
8c  de  noftre  clerc  que  nous  ordonnons 
eftre  pour  nous  auchafteliet,  &  de  fon 
chauffedre ,  £elon  ce  qu'on  a  accouftu- 
mé  de  bailler  pour  luy.  Et  pour  ce  que 
aucuns  fe  font  dolus  pour  le  regiftre 
que  nous  avons  commandé  de  faire  au- 
dict chaftellet  à  certain  temps  &  pour 
certaine  caufe,  en  difant  que  moult 
e-ftoic  délayé  à  délivrer,  pour  ce  que 
telles  lettres  ne  pouvoient  mie  fi  brief- 
^vement  eftre  enregiftrées,  félon  la  mul- 
titude qui  y  fouloic  venir,  Se  endoub- 
tant  que  parmy  ledice  regiftre  leur  ef- 
tat  fit  conditions  fuflent  plus  manifes- 
tées 8c  connues;  nous  avons  voulu  8c 
octroyé  q^  d'ores  en  avant  l'on  cefie 
de  faire  ce  regiftre.  A  de  certes  pour  ce 
que  desja  fut  ordonné  par  nos  chers  fei- 
gneurs  pere  8c  frère  jadis  roys  de  France 
&  par  nous ,  que  toutes  lesnotairies  de 
noftre  royaume  fanent  vendues  Scies 
profits  des  ventes  appliquez  â  nos  ufa- 
ÎCS  '  fU"  norair«  du  chaftellec  ont 
«enu  Jefdides  notairies  jufquesicy  fran- 


ET  PIECES 

chement  jaçoic  que  les  autres  avenf 
efte  vendues  à  enchères  &  Je  p|  J!£ 
Ion  a  pu,  nous  qui  voulons  auxdiôi 
nocaires  du  chaftellec  faire  plus  grande 
grâce  j  de  noftre  royale  libéralité  dus 
qu'aux  autres,  fie  pour  certains  ci- 
avons  ordonne  par  noftre  confeil  que 
d'ores  en  avant  lefd.  nocaires  &  chacun 
deux  payera  le  quart  cane  feulement 
de  ce  qu'il  prendra  de  fes  efcriptures 
qui  peuvenc  appartenir  â  l'office  defd 
nocaires,  &  jurera  chacun  defd.  notaires" 
aux  faindes  Evangiles  en  laprefencede 
noftre  prevoft  de  Paris  ou  du  fcelleur 
qui  les  puniroit  félon  ce  que  bon  luy 
fembleroit ,  &  fpeciallement  de  non  tel 
1er  8c  de  refufer  leurs  lettres  jufquesï 
tant  qu'ils  auroieat  payé  ledict  quart 
8c  amende  convenable. 

Item  lefd.  notaires  pourront  exatni-- 
ner  tefraoins  en  toutes  caufesmeuës  fie 
à  mouvoir  audit  chaftellet,  félon  ce 
que  ledict  prevoft  8c  les  auditeurs  dud. 
chaftellet  leur  commettront,  fie  ceux- 
fpecialcment  que  les  parties  requerronc 
fie  nommeront  de  commun  accord 

Item,  1  on  ne  fera  rien  audict  chaf- 
teJet ,  qui  ne  foit  paiTé  ou  ligné  par  Ja 
main  defd.  notaires ,  fi  ce  n'eftoit  au- 
cunes comnMuions  defang  &  de  l'office 
de  prevoft ,  ou  lettres  en  noftre  nom 
faites  à*  fceller  en  l'abfence  de  noftre 
grant  feel  dudict  chaftellet. 

Item ,  noftre  prevoft  de  Paris  qui  eft- 
i  prefenr  8c  qui  fera  pour  le  temps  à  ve- 
nir, aura  tant  feulement  deux  clercs, 
pour  faire  fes  regiftres,  fes  commiffions 
8c  fecrettes  befonenes ,  fie  ces  deux  clercs 
payeront  femblaoleraent  le  quart  de 
ce  qu'ils  auront  de  leurs  eficriptures  ;  8c 
fi  meftier  a  de  plus  de  clercs  pour  faire 
fon  office ,  il  prendra  defdids  nocaires 
de  ceux  qui  mieux  luyplaironc,  fit  non 
aucres. 

Icem  les  deux  audiceurs  du  chaftel- 
lec n'auronc  nuls  clercs,  ôc  feront  faire 
d'ores  en  avant  toutes  leurs  eferiptures 
par  la  main  defd.  notaires. 

Item  nul  des  notaires  du  chaftellet 
ne  vendra  ou  aumofhera  d'ores  en  avant 
fon  fiege ,  ni  ne  pourra  faire  deflèrvir 
aulcry  en  appliquant  à  luy  aucun  prof» 
fit. 

Item  naunavons  ordonné  fie  ordon- 
nons qu'en  noftredicV chaftellet  y  ait 
huit  examinateurs  tant  feulement  loyaux 
fie  diferetees  perfonnes  cels  comme  nos 
gens  des  comptes  efliront ,  8e  lefd.  exa- 
minateurs examineront  cefmoings  en 
toutes  caufes,  chacun  un  adjoinct  avec 

iuy 
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iuy  ,  fçavoir  un  dcfd.  notaires }  &  au-  cevra  le  quart  des  eferiptures  ic  le  tiers 

rons  le  tiers  de  ce  qu'ils  gagneront  ez-  des  examûurions  deiTufdidcs ,  &  l'ap. 

dites  examinations ,  lequel  tiers  ils  fe-  portera  a  noftre  crefor  chacun  Vendre- 

ront  tenus  bailler  chacun  Vendredy  a  dy  &  Samedy  pour  la  femainc  paficc  | 

noftredid  fcelleur  ou  à  celuy  que  nous  6c  afin  qu'on  n'y  puiilè  taire  fraude 

établirons  à  recevoir  le  quart  de  ladide  ni  barat,  ileferiraen  parchemin  6c  pa- 

eferipture.  pier  la  fomme  que  chacun  notaire  Se 

Item ,  le  prevoft  ficlefd.  auditeurs  du  clerc  prendra  de  chacune  lettre ,  félon 

chaftellet  feront  enregiftrer  par  noftre  que  baillée  luy  fera  en  noftre  chambre 

clerc  cy-après  déclare  toutes  les  eau-  des  comptes;  8c  quant  aux  examinations, 

fes  lefquellcs  ils  commettront  i  ouyr  tef-  U  mettra  en  efeript  combien  chacun  au- 

moings  auxdids  examinateurs  &  notai-  ra  gaignclafemaine,  à  ce  qu'il  ne  puiilè 

res ,  &  ne  pourront  lefd.  examinateurs  faire  fraude  ;  6c  aura  ledid  clerc  deux 

6c  notaires  commencer  leurs  enqueftes ,  fols  fix  deniers  par  jour  de  gage  ,  & 

que  led.  clerc  n'ayt  auparavant  enregif-  pourra  faire  lettres  de  chaftellet  com- 

tré  par  devers  luy  les  noms  des  parties  me  un  autre  notaire,  ôcau  chef  de  l'an 

&  les  caufes  mifes  entr'eux  &  parde-  comptera  ce  qu'il  aun  receu  6c  payé 

vant  qui  eft,  à  fçavoir  oupardevant  le  des  eferiptures  fie  examinations deftuf- 

prevoft,  ou  aucuns  des  auditeurs  dudid  dides  par  devant  nos  gens  des  comptes } 

&  eft  noftre  entente  de  faire  ordonnan- 
ces certaine  fur  les  autres  offices  de  nof- 
tre chaftellet  félon  ce  que  bon  nous  fem- 


An. 


chaftellet. 

Item  lefd.  examinateurs  ne  prendront 
d'un  tefmoing  fus' déclaré  pour  un  ar- 
ticle, que  huit  deniers  parifis  j  &  fi  led. 
tefmoing  eft  extrait  fur  plufieurs  arti- 
cles, ils  auront  fèmblablcmcnt  pour 
chaque  article  tant  feulement  en  de. 
mourant  à  Paris  *  fie  s'ils  vont  hors  de 
Paris ,  ils  ne  pourront  mener  que  deux 
chevaux  au  plus,  aux  defpens  des  par- 


blcra. 

Toutes  les  chofes  defiufdidcs&  cha- 
cune nous  voulons  eftre  fermement  gar- 
dées, entretenues  &  accomplies  fans 
corrompre  j  deftendons ,  caftons  6c  of- 
tons  d'ores  en  avant  toutes  les  aûem- 
blées  fie  confiâmes  faides  au  temps 


ries ,  6c  prendront  pour  leurs  defpens  paffé  entre  lcfdids  notaires ,  fur  peine 
fols  pour  chacune  journée  feule,  de  corps,  fie  d'avoir  ^  aufli  leur  dépen- 
dons d'ores  en  avant  de  ne  faire  aflem- 
blée  ni  coquchuë  pour  quelque  caufe  que 
ce  foit }  mais  fê  tiennent  paifiblemeatfic 
comme  finguliers  beneficiers. 

Et  afin  que  nofdides  ordonnances  de- 
meurent perpétuellement  en  leur  vertu, 
nous  avons  faid  noftre  feel  faid  mettre 


ment ,  fie  pour  leurs  falaires  la  moine 
de  la  taxation  deflufdide  tant  feule- 
ment, c'eft  à  fçavoir  pour  chacun  ar- 
ticle avoir  quatre  deniers  parifis ,  de  la- 
quelle moitié  ils  nous  feront  tenus  à  ren- 
dre le  tiers. 
Item  lefd.  notaires  fie  clercs  feront  te- 


nus par  leurs  ferme ns  à  mettre  jufte-  en  ces  prclèntes ,  l'an  degrace  m.  ccc. 

ment  à  chacune  lettre  la  fomme  d'ar-  xx.  Tiré  du  livre  croifi  ,  i  U  chambre  des 

gent  qu'ils  prendront  fie  fans  fraude;  comptes  de  Paris. fol.  cvi. 
6c  s'il  advenoit  qu'ils  fifiènt  grâce  de 

leurs  eferiptures  à  aucuns  de  leurs  amis,  Première  fondation  du  collège  des  Itoffois. 
ncantmoins  ils  feront  tenus  d'en  mettre 

à  la  lettre  la  fomme  qu'ils  ont  pris  d'u-  Tf  Arolus  Dei  gratiâ  Francorum  fit  

ne  autre  perfonne  privée  s  6c  s'ils  en  J\.  Navarre  rex  5  univerfis  prefêntes  a*. 

deftailloient  fie  faifoient  fraude  ,  ledid  litteras  infpeduris ,  falutem.  Notum  fa. 

fcelleur  ne  les  fcclleroit  jufques  i  tant  dm  us  nos  infraferiptas  vidifle  litteras, 

qu'il  en  euft  receu  la  vérité  par  fon  fer-  quarum  renor  fêquitur  in  hec  verba: 

ment,  ou  iltaxeroit  juftemenc félon  la  A  TOUS  CEUX  qui  ces  lettres  ver- 

confeieace,  ront,  Hugues  de  Crufy  garde  de  la  pre- 

Item  toutes  manières  de  gens  poye-  vofté  de  Paris,  falut.  Nous  faifons  i 

ront  audid  feel  ce  qui  eft  accouftumé,  fçavoir  que  pardevant  nous  vindrenten 

s'ils  ne  monftrent  lettres  de  grâce  ft>e-  leurs  propres  perfonnes  en  jugement  no- 

ciale  qu'ils  ayent  de  nous  fur  ce ,  fors  ble  homme  Ancel  de  Mortery  efeoyer 

ceux  de  noftre  fang ,  qui  de  ce  n'ont  te  damoifelle  Jehannc  fa  femme.  Dit 

rien  accouftumé  à  payer.  trent  6c  affermèrent  en  droid  qwe  eux, 

Item ,  nous  aurons  pour  nous  un  clerc  tant  du  propre  héritage  dudid  Ancel , 

qui  demeurera  continuellement  auchaf-  comme  de  leur  conqueft ,  ilsavoientôf 

telet  6c  fera  avec  ledid  fccHeur  fie  rc-  poflènoient  en  franc  aluef,  ficà  eux  fouis 


 A 
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&  pour  le  tout  appartenoient  les  heri- 
taiges qui  s'enfui vent,  affisà  Grify  près 
de  Braie-comce- Robert ,  en  terrouerde 
Grify  &  es  environs  :  c'eft  aflâvbir  un 
hôtel  ou  manoir  que  l'en  appelle  la 
Fermeté,  affis  en  ladide  ville  de  Grify 
devant  le  moufticr  ,  s'y  comme  il  le 
comporte  Se  cftend,  jufqucsaux  bournes 
qui  font  ou  Jardin ,  &  fy  comme  icel- 
les  bournes  le  comportent ,  tenant  d'u- 
ne part  au  chemin  devant  le  mouftier, 
&  d'aulcre  à  iceluy  chemin  devant  le 
mouftier,  8c  aboutift  par  derrière  auf- 
dids  Ancel  de  Mortery  Se  damoifelle 
Jehannc  fa  femme.  De  rechef  fix  vingts 
arpens  de  terres  arables  ou  environ , 
a/fis  en  plufieurs  pièces  ou  terrouer  de 
Gryfy  Se  environ  :  c'eft  à  fçavoir  un  ar- 
pent &  trois  perches  de  terre  ou  envi- 
ron ,  affis  au  champ  qu'on  dit  aux  Ma- 
ros,  tenant  d'une  part  ôtc.  Item  deux 
arpens  Se  14.  perches  de  terre  &  13.  per- 
'ches  dê  marchais  ou  environ ,  affis  Sec. 

 Item  douze  arpens  &  demy  & 

vingt  verges  de  pré  affis  au  terrouer  de 
Gryfy  ,  Se  environ  en  plufieurs  pièces: 
c'eft  à  fçavoir  trois  quartiers  Se  trois 
perches  de  pré  ou  environ  affis  &c. 
Lefquiex  maifon  ou  manoir,  fy  com- 
me il  fe  comporte  Se  cftend  de  tou- 
tes parts  dedans  les  bones  Se  metes  def- 
fufdides ,  avecques  tous  les  droids,  veûs, 
agous,  aifances,  appartenances  Se  ap- 
pendances  audid  hoftel  ou  manoir,  fy 
comme  bournez  Se  limitez  cft  entre  les 
bones  qui  font  audid  jardin  apparte- 
nans,  avec  lefdids  no.  arpens  de  terre, 
12.  arpens  Se  demy  Se  10.  perches  de 
prez  ou  environ ,  &  tous  les  profits  Se 
cfmolumens  de  ces  chofes  Si  de  chacu- 
ne d'icelles,  les  deflus  nommez  Ancel 
de  Mortery  efcuyer  Se  damoifelle  Je- 
hannc fa  femme  pour  ce  prefens  en  ju- 
gement pardevant  nous,  attendans  Se 
confîderans  que  chacun  eft  tenu  na- 
turellement de  veiller  &eftre  curieux  à 
faire  honeftement  &  procurer  fon  pro- 
fit ,  mefmement  quand  il  en  eft  requis, 
fi  comme  eux  en  cette  partie  ont  efté 
des  gens  de  révèrent  pere  en  Dieu  mon- 
feigneur  David  par  la  grâce  de  Dieu 
cvelque  de  Morevve  en  EfcolTe  ,  qui  pour 
la  bonne  dévotion  que  il  a  (  fi  comme 
l'en  dit)  de  fonder  &  inftituer  perpé- 
tuellement une  quantité  de  povres  ef- 
coliers de  fondid  evefchié  à  Paris ,  en 
l'hoftel  que  fonda  révèrent  pere  en  Dieu 
rnonfeigneur  Jehan  le  Moyne  jadis  car- 
dinal (  que  Dieuabfoille)  de  lez  l'hof- 
tel des  Bons-enfans,  lequel  hoftel  fon- 


ET  PIECES 


de  duchet  cardinal  l'on  appelle  l'hoftel 
du  Chardonnay,  pour  apprendre  & 
pourflter  illecques  en  fcience,lcs  avoient 
requis  Se  faicYamoneftcr  par  plufieurs 
fois  de  vendre  &  dclaifier  les  chofes  uef 
fus  déclarées  pour  lç  perpétuel  vlVre 
deîdids  pauvres  efcoliers  dudid  evef 
chié  de  Moreve  inftituez  Se  à  inftituer 
audid  hoftel  dudid  cardinal ,  de  leur 
bonne  volenté  ,  de  certaine  fàence  & 
de  leur  commun  accort  Se  aflèntemcnt 
Si  pour  leur  grant profit  cler&cvident' 
eue  iur  ce  grand  délibération.^  diligent 
confeil  deleursamis  &  affins  &  de  plu 
fieurs  bonnes  &feables  perfonnes  en  ce 
faiges  Se  congnoiirans  ,  fi  comme  ils  dù 
foicnt ,  recognurent  Se  conférèrent  en 
droid  eux  au  nom  de  eux  &  de  leurs 
hoirs  &  de  chacun  de  eux  principale- 
ment par  foy  Se  pour  le  tout,  &  mef- 
mement ladide  damoifelle  Jehanne  de 
l'audorité  dudiclAncel  fon  maryâelle 
de  luy  donnée  follempnclment&  /ouf- 
fizamment  en  jugement  pardevant  nous, 
avoir  vendu ,  &  en  nom  de  pure ,  fiml 
pie  Se  perpétuelle  vente  irrévocable 
quitte,  odroyé  Se  delailîë  perpétuelle- 
ment &  hereditablement  à  toujjours 
aus  devant  ditz  efcoliers  inftituez  &  à 
inftituer  audicl  hoftel  dudid  cardinalà 
Paris ,  nez  &  à  neftre  dudid  evefchié 
de  Moreve  en  Efcoflè  &  à  leurs  fuccef- 
feurs  :  c'eft  à  fçavoir  pour  le  prix  de 
mil  livres  de  bons  parifis  petits ,  que 
lcfdids  vendeurs  en  confeûercnt  avoir 
eu  Se  receu  avant  la  confedion  de  ces 
lettres  oudid  révèrent  pere  monfieur 
David  evcfque  de  Moreve,  par  les  mains 
de  honnorable  homme  Se  diferer  M. 
Adam  Herert  treforicr  de  l'eglife  de 
Moreve,  en  bonne  monnoye  bien  comp- 
tée Se  nombree,  &  ja  mife,  tournée 
Se  convertie  entièrement  en  leur  profit 
commun,  fi  comme  ils  difoient ,  fics'en 
tinrent  entièrement  Se  à  plain  pour  bien 
payez  pardevant  nous.  Et  d'icelles  mil 
livres  de  parifis  lefdids  vendeurs  &  cha- 
cun d'eux  pour  le  tout  avec  l'audorité 
delTus  déclarée  quiterent  à  tousjours 
lcfdids  evelque ,  rreforier ,  efcoliers  Se 
les  chofes  dellùs  nommées  vendues ,  fi 
comme  did  eft  :  tranfportans ,  mettans, 
ceflans ,  quittans  Se  du  tout  en  tout  dé- 
laillans  dés  ores  en  droid  perperuelment 
Se  hereditablement  lefdids  vendeurs  & 
chacun  d'eux  par  foy  &  pour  le  tout, 
avec  l'audorité  deffijs  déclarée  efdids 
efcoliers  &  en  leurs  fucceflèurs  tout  le 
droid,  propriété,  faifine,  pofle/fion, 
Se  toute l'adion  réelle ,  perfonelle, mix- 
te, 
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te,  direde  ,  leuë ,  expreife  fie  tout  aul- 
tre  que  ils  avaient,  pouvoient ,  dévoient, 
entendaient  fie  attendaient  à  avoir  en 
tontes  les  cliofes  deflus  vendues  fie  (pé- 
trifiées &  en  chacune  d'icelles  ,ôe  en  tous 
les  profits  fie  cmolumcns  d'icelles  &  de 
chalcune  d'elles,  fans  aucune chofe ex- 
cepter, retenir  y  ne  reclamer  d'ores- 
cn  avant.  Et  promiftrent  lefdids  ven- 
deurs fie  chafeun  d'eux  par  foy  fie  pour 
le  tout  avec  l'audorité  delliis  déclarée, 
au  nom  de  eux  fie  de  leurs  hoirs ,  par 
les  foiz  de  leurs  corps  donnez  corpo- 
rellement  en  nôtre  main ,  fit  par  leurs 
fermens  faids  aux  faindes  Evangiles  de 
Dieu  corporellement  touchiez  parde- 
vant  nous ,  que  contre  cette  vente,  quit- 
tance ,  cellion  ,  tranlport  8e  dclaiflèment 
ne  contre  aucune  des  chofes  devant  die. 
tes  ne  vendront  ne  venir  fouffriront  à 
nui  jour  ou  temps  à  venir  par  droid  de 
héritage ,  par  raifon  de  conqueft ,  de 
>->•  t  de  don  faid  pour  nopces,de 
J  v  .,  »n,  o'cfchoire,  dedecevance  par 
;   . ,.n  .;rt,  engin,  cautellcj  par  aucun 
(1;où  quelque  il  laie,  commun  ou  ef- 
pccial  ,  ne  autrement  ■>  ainçois  auxdids 
efcoliers  fie  à  leurs  lucceUcurs  dudid 
evefchic  de  Moreve  inftiruez  fie  à  infti- 
tuer  audid  hoftel  dudid  cardinal  de 
Chai  Jonnay  à  Paris  les  héritages  def- 
fufdids,  à  la  charge  de  la  dixme  ac- 
couftuinéc  deldids  heritaiges  tant  feu- 
lemcnr  ,  avec  tous  les  profits ,  exploitz 
fie  cmolumcns  d'iceux  fie  de  chafeun 
d'iceux  francs ,  quittes  fie  délivrez  de 
toutes  autres  charges,  fervitudcs.redeb- 
■  vances  ,  rachatz  ,  reliefs ,  quins- deniers, 
debres ,  obligations,  arrérages ,  troubles, 
empclchemens  garentiront ,  délivreront 
fie  défendront  chafeun  de  eux  principa- 
lement par  foy  Se  pour  le  tout  o  l'audo- 
rirc  devant  déclarée ,  envers  tous  fie 
contre  tous  ,  en  jugement  fie  hors  ju- 
gement, tontes  fois  fie  quantes  fois  que 
meftiers  en  fera ,  fie  que  eux  ou  l'un  de 
eux  en  feront  ou  fera  requis,  à  leurs 
propres  couftz ,  périls  ,  frais  fie  defpens, 
fie  à  rendre  fie  payer  chafeun  d'eux  prin- 
cipalement par  loy  Se  pour  le  tout  pai- 
Cblemcnt  fie  à  plein  ,  o  l'audorité  def- 
fus  déclarée,  deux  cens  livres  panfis 
pour  le  quint  denier  en  non  de  paine 
audid  evefque  ,  aux  efcoliers  ou  au  por- 
teur de  ces  lettres  pour  eux  ,  fe  ladide 
'  vente  eftoit  retraite  ou  eue"  d'aucun  en 
tout  ou  en  partie  j  fie  ladide  paine  vol- 
drent  encourre  toutes  fois  ce  feroie  faid, 
fie  avec  ce  tous  cous ,  defpens  depers , 
dommages,  journées  8e  interefts,  auf- 
JsmcII.Part.JJJ. 


dids  evefque  fie  efcoliers  ou  au  porteur   

de  ces  lettres  pour  eux ,  qui  faiz  fie  en-  A* 
couruz  feroientpar  defFauitcde  garen- 
tie  ,  dont  ils  promiftrent  à  croire  le 
porteur  de  ces  lettres  par  fon  fimple 
ierment ,  fans  charge  d'autre  preuve  fai- 
re ,  fie  lans  autre  taxation  ,  declairation 
ny  amcnuilëmcnt  de  juger  ,  demander 
ne  avoir.-  non  contreftant  aucun  droid, 
us  ou  couftume ,  ne  aucune  aultre  chofe 
qui  à  ce  pourroit  eftre  contraire.  Et 
quant  à  toutes  les  chofes  dellufdidesfie 
chafeune  d'icelles  faire-  tenir  ,  garentir 
payer,  accomplir,  entériner  fie  à  non 
venir  encontre ,   Icfdids  vendeurs  fie 
.  chafeun  d'eux  par  foy  fie  pour  le  tout, 
o  l'audorité  deflufdide ,  ont  obligé  fie 
foubmis  du  tout  en  tout  à  la  jurifdic- 
tion  de  la  prevofté  de  Paris ,  fans  au- 
tre juge  ,  court  ne  feigheur  advocr  ne 
requere  ,  par  efpccial  fie  pour  efpecial 
gaige  fie  contre-plaige  toute  leur  terre 
qu'ils  ont  à  Mincy  lez  Melcun  ,  tenu 
en  fié  de  Pierre  Bourdon  eleuyer ,  fie 
tous  lespourfitz,  exploiz  fie  emolumenz 
d'icelle  terre,  fie  avec  ce  eux  fie  chafeun 
de  eux  principalement  par  foy  fie  pour 
le  tout ,  leurs  hoirs ,  tous  leurs  biens  fie 
de  leurs  hoirs  meubles  fie  non  meubles , 
prefens  8e  à  venir,  tout  pour  prendre, 
faifir,  arrefter',  vendre  fie  defpendrc  à 
tel  marchié  telle  vente  ,  à  la  requefte 
du  porteur  de  ces  lettres ,  par  le  prevoft 
de  Paris  fie  par  toutes  autres  jufVices 
fous  quelque  jurifdidion  au'ils  fuient 
trouvez  fie  pourront  eftre  trouvez ,  pour 
ces  lettres  du  tout  entériner  fans  deman- 
der neavoirnulz  quatorzainc,  quaran- 
taine ne  aucun  aultre  terme ,  dilation 
ne  refpit  :  non  conteftans. aucun  droid, 
us  ou  couftume  ne  aucune  aultre  chofe 
qui  à  ce  pourroit  eftre  contraire.  Et 
renoncierent  en  ce  faid  lefdids  ven- 
deurs ,  fie  ladide  damoifelle  de  l'audo- 
rité deflufdide ,  par  leurfdids  foy  fie 
ferment ,  â  ladide  vente  fie  aux  chofes 
defliifdides  nonauoirefté  faides  d'eux, 
fi  comme  did  eft  deiliis ,  à  ce  qu'ilz  puif- 
fent  dire  eux  avoir  efté  ou  eftre  en 
cette  vente  deceûs  ,  faifant  outre  la 
moitié  de  jufte  prix  ,  eu  en  aucune 
chofe  ou  bénéfice  de  reftitution  enté- 
riné à  adioncn  faid,  à  convention  de 
lieu  fie  de  juge  ,  aufdides  mil  livres  de 
parifis ,  non  eues  fie  non  receds ,  non 
comptées ,  non  nombrées  ,  non  miles , 
non  tournées    ou  non  converties  en- 
tièrement en  leurproufid,  fie  à  toute 
couftunes,  ufaiges  fie  eftablillèmens _de 
pays  fie  de  lieu,  à  la  copie  de  ces  let- 
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A  h  très  ,  à  demande  ôc  tradition  de  libelle 

*'  '* U"    ladicle damoifelle  Jebanne  de  l'audorité 
dellufdide  à  elle  donnée  ,  fi  comme 
did  eft  deflus,  au  droid  que  did  que 
aliénation  des  biens  aux  femmes  ne  peut 
ni  ne  dôibt  eftre  faid  ,  à  tout  douaire, 
à  don  faid  pour  nous  ,  au  bénéfice  du 
fenat-confult  Vellayan ,  qui  ly  fut  ex- 
pofé  &  faid  entendre  en  François  ,  & 
à  tout  aultre  droid  introduid  en  la  fa- 
veur des  femmes ,  à  toutes  autres  ex- 
ceptions ,  déceptions ,  de  mal,  de  frau- 
de ,  de  barat  6c-dc  tricherie ,  à  tout  & 
de  faid ,  de  droid ,  de  us  &  de  couftu- 
me ,  parquoy  il  pourroient  venir  con- 
tre la  teneur  de  ces  lettres ,  &  au  droid 
difant  gênerai  renonciation  non  valoir; 
en  laquelle  gênerai  reconciation  il  voul- 
drent  &  accordierent  que  toutes  efpe- 
ciaulz  neccûaires  &  proufitables  renon- 
ciations pour  la  confirmation  de  cette 
vente  foient  entendues  &  comprifes , 
mefmement  comme  par  eulx  demeure 
qu'elles  ne  font  efcrîptes.  Et  jurèrent 
lus  fains  évangiles  d'abondant  touchées 
à  non  venir,  procurer  ni  faire  venir 
contre  la  teneur  de  ces  lettres.  En  té- 
moin de  ce  nous  a  la  requefte  defdids 
vendeurs  avons  mis  en  ces  lettres  le  fcel 
de  la  prevoftc  de  Paris.  Ce  fu  faid  & 
accordé  en  l'an  de  grâce  mil  trois  cens 
vint-cinc ,  le  Vendredy  derrenier  jour 
du  mois  de  Febvrier.  NOS  AUTEM 
prefati  epifeopi  de  Mortve  ioScorialau- 
dabilem  aflèdionem  ;  quam  ipfum  in 
hiis  habereVcrnimus,  in  Domino  com- 
mendantes  ,  ut  in  ejus  &  didorum  feo- 
larium  fue  diocefis  per  eum  in  ftudio 
Parif.  fundatorum ,  ut  prefertur ,  bonis 
operibus  effici  mereamur  participes , 
emptionem  rerum  predidarum  ,  que , 
prout  per  informationcm  de  mandato 
noftro  fadam  compertum  extitit ,  fite 
funt  in  Franco  allodio  ,  8c  folum  circa 
quinquaginta  libras  par.  annui  redinis 
valere  nofeuntur ,  omnia  que  alia  &  fin- 
gula  in  preferiptis  contenta  litteris,  vo- 
lumus ,  îaudamus ,  approbamus  &  nof- 
tra  audoritate  regia  tenore  prelenrium 
confirmamus;  volentes  &  concedentes 
exprefle  quod  didi  icolares  qui  nunc 
funt  &  erunt  pro  tempore,  premifla 
omnia  teneant ,  habeant  &  potfidcant 
perpétué  pacificè ,  libéré  &  quierè ,  abf- 
quecoadione  vendendi  vel  extra  ma- 
num  fuarn  ponendi,  aut  preftandi  no- 
bis  feu  quibufvis  fucceflbribus  noftrisfi- 
nanciam  propter  hoc  qualemcumque. 
Que  ut  perpétua:  firnjitatis  robur  obti- 
ncant ,  prêtantes  litteras  appenfione  fi- 


gilli  noftri  fecimus  commmiiri ,  noftro 
in  alm&  aheno  in  omnibus  jure  falvo 
Adum  apud  Efritrt  anno  Domini  M 
ccc.  xxvi.  menfe  Augufti.  Siqiê  fut  ù 
reply  :  Per  dominum  regem ,  vobispre, 
fentibus ,  ad  relationem  domini  Daudc 
Tisson.  Acojlè  eft  efeript:  Fadaeftcol. 
latio  y&audos  :  Regiftrata  eft.  Et  fceRè 
fur  double  queue  en  lacs  de  foye  rou^e  & 
vert  du  grand  fceau  de  cire  verte.  Pris  far 
une  copie  collationnée  à  l'original  en 
parchemin  le  6.  May  1659.  pardevant 
Mazzcau  &  Maret  notaires. 

Tranfailien  entre  les  miiflres  &  efcoliersdt 
<oUey>  du  cardinal  le  Moine  &  ceux 
du  ctûege  des  Ecojfois. 

A Tous  ceux  qui  ces  prefentes  let- 
tres verront  ôc  orront,  Jehan  de  A"',y1, 
Milon  garde  de  la  prevofté  de  Paris, 
falut.  Sachent  tous  que  pardevant  Je- 
han de  Montfreart  &  Jehan  de  BiuTy 
clercs  notaires  jurez  eftablis  deparnofl 
tre  feigneur  le  roy  ou  chaftelet  de  Pa- 
ris, auxquez  nous  ad jouftons  plaine  foy 
en  ce  cas  &  en  plus  grant ,  &  efpecia- 
lemcnt  de  par  nous  &  en  lieu  de  nous 
commis  &  envoyez  quant  aux  chofes 
qui  s'enfuivent  oir  &  feablement  rap- 
porter, furent  pcrfonnellcmcnt  eftabliz. 
honnorables  perfonnes  fages  &  diferet- 
tes  maiftre  Symon  de  Mauvaiflicz  maif- 
tre  en  divinité,  &  maiftre  de  l'hoftel 
des  efcoliers  de  bonne  mémoire  le  car- 
dinal le  Moine ,  que  Dieu  ablbille ,  maif- 
tre Jehan  Hurel  prieur  dudid  hoftel , 
maiftre  Jehan  Dourouer  bachelier  en 
divinité  ,  maiftre  Pierre  de  Ergnies , 
maiftre  Jehan  de  Ouchié,  maiftre  Raoul 
Gachart , maiftre  Jehan.de  Sars, maif- 
tre Guillaume  de  Frauleux,  tous  maif. 
très  en  la  faculté  des  arts  ,  faifant  & 
repreientant  la  plus  grant  partie  &  la 
plus  faine  des  efcolliers  dudid  hoftel. 

uiez  maiftres  muz  d'un  mefme  ac- 
cord 8:  aflentemenc,  tant  en  leurs  pro- 
pres noms ,  comme  ou  nom  de  leurs 
compagnons  abfentz,  &  de  leurs  bonnes 
volontez  &  de  certaine  feience ,  fans 
force  &  fans  contrainte,  meuzicede 
bonne  foy,  quittèrent,  recognurentêc 
confeflèrent  pardevant  lefdids  notaires 
jurez  eux  avoir  quitté  ,  odroyé  ,  ccflë 
6c  tranfporté ,  &  du  tout  en  tout  dé- 
lai/lié à  touzjours  perpétuellement  à  ré- 
vèrent père  monfeigneur  JeKan  par  la 
grâce  de  Dieu  eveique  de  Morref  en 
Efcoflc,  à  fes  fuccefleurs  ôcàtousceuls 
qui  de  luy  auront  caufes ,  tout  le  droid, 

action 
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JUSTIFICATIVES.  «jj 

«Aioii,  propriété,  poffeflion  ,  faifine  8c  deux  cens  8c  foiflante  livres  pari  fis,  pour 
feigneurie  que  iceuls  maiftres  &  efcol-  parfaire  fon  payement  quant  leidicH 
liers  avoient,  avoir  pouvoient  8c  4e-  heritaiges  8c  poflélfions  furent  achetez} 
-voient  8c  entendoient  à  avoir  comment  &  encore  avoient  foultenu  couz  &  frais 
te  par  quelconque  caufe,  tiltre,  droit  des  facritaiges  fie  pofleflions  dcflufdi&z 
ou  rai  fon  que  ce  foitoufuft,  fans  rien  la  fomme  de  foiflante  8c  dix  livres 
-excepter,  retenir  ou  réclamer  d'ores  en  parifis.  Lefquelz  deux  cent  8c  foiflante 
avant,  ès  heritaiges  8c  pofleflions  cy-  livtes  pour  caufe  dudicr.  prcfl ,  auifi  les 
*Prcs  nommez  ,  declairiez  8c  diviftez,  foiflante  8c  dix  livres  parifls  par  raifbn 
feants  8c  eftant  en  plufieurs  pièces  8c  des  couz  8c  frais  deflus  nommez  ,  ils 
■divers  lieus  en  la  ville  8c  ou  terrouer  avoient  eu  8c  receu  par  la  main  de 
de  Grify  de  lez  Braye-le-comte- Robert,  faonnorable  homme  fage  8c  diferet  M. 
lefquiez  furent  An'fel  de  Mortery  ef-  Eftienne  de  S.  Adrien  clerc  efcollier  à 
cuyer  8c  damoifcllc  Jehanne  fa  femme,  Paris ,  procureur  dudict  evefque  Jehan, 
en  franc  alleu  >  premièrement  un  hôtel  iî  comme  ils  le  confeflercnr ,  Scs'entin- 
ou  manoir,  fi  comme  il  fe  comporte  drent  entièrement  8c  bien  payez  par- 
ce eftend  de  toutes  parts  jufqu'aux  bones    devant  lefd.  notaires  jurez;  8c  en  quitte- 

qui  font  ou  jardin  lequel  hof-    rent  pardevanticeulx  jurez  abfolumenc 

tel  ou  manoir  eft  appelle  la  Fermeté ,  i  tousjours  led.evcfque  Jehan  ,led.M.Ef- 
feant  en  ladicte  ville  de  Grify  devant  tienne  fon  procureur  8c  tous  ceux  qui  ont 
-le  moufiier  tenant  d'une  part  au  che-  8c  auront  caufe  de  eux  ,  8c  cfpecialement 
min  devant  lemouftier,  8c  aboutit  par   tous  les  heritaiges  6ç  pofleflions  deflus 

derrière ,  au-devant  diéfc  Ancel  de  Mor-   nommez  6c  divifiez  8cc  En  tefmoing 

tery  8c  damoifellc  Jehanne  fa  femme,  de  toutes  ces  choies ,  8c  que  ce  foitcho- 
Dcrechief  no.  arpens  de  terre  arables  fe  ferme  8c  ftable  à  touzjours,  nous 
ou  environ  aflîs  en  plufieurs  pièces  8c  à  la  relation  8c  au  rapport  defd.  clercs 
-divers  lieux  oudict  terrouer  de  Grify  :  notaires  jurez  avons  mis  à  ces  prefen- 
c'eft aflavoir  un  arpent  8c trois  perches    tes  lettres  le  feel  delà  prevofte  de  Pa- 

&c  Tous  lefquiez  heritaiges  8c  pof-   ris,  lejeudy  vm.jourdu  mois  de  Juil- 

feflîons  deflus  nommez 8c  divifez avoient   let ,  Tan  de  grâce  m.  ccc.  xxxiii.  27- 
jefté  achetez  des  propres  deniers  de    rè  des  archives  du  collège  des  Efcoffois. 
bonne  mémoire  feu  monfeigneur  David 

^adis  par  la  grâce  de  Dieu  évefque  du-   Fondation  é-fi^tuts  d*  collège  de  Bourgogne, 
dict  evcfchié  de  Morref ,  pour  fonder  8c       canfirmet^far  Guillaume  de  Chanac  evef- 
ànftituer  certainsefcoliers  de  fon  evefchié       que  de  Paris  ,  de  l'autorité  du  pape  Jean 
preudes  hommes  à  Paris ,  en  l'hoftel  8c  XXI J. 
en  la  compagnie  de  fdi&s  maiftres  &  ef- 
colliers.-c'eft  aflavoir  pour  ce  que  iceulx    IN  nomine  fanâx  8c  individu*  Tri- 
maiftres  ne  vouloient  pas  recevoir  avec   \  nitaris  Patris  8c  Fi Ki  8c  Spiritûs  fancU 
culx  quatre  efcolliers ,  l'un  en  theolo-    Ad  perpetuam  rei  memoriam.  Univcrfis  j^^'j^J* 
gie  8c  les  trois  en  la  faculté  des  ars   prxIenteshtterasinfpecturis,Guillcrmus  ^«Axi*" 
pour  lefdicts  héritages  8c  pofleflions  ,   permiflîone  divina  8c  fana*  fedis  apof-  "ff«tfc  «>- 
qui  ne  valloient  pas  tant  que  lefditz   tolic*  gratiâ  epifeopus  Parifienfis,  com-  *  '*"* 
quatre  efcolliers  en  puffenreftre  foufte-   miflarius  feu  executor  ad  infra  feripta 
»uz  honorablement  félon  leureftat,  fi   à  di<£ta  fede  apoftolica  in  folidum  de- 
comme  ils  difoient  5  8c  aufly  enfement   putatus ,  falutem  in  Domino  fempiter- 
poureeque  leditt  evefque  Jehan  qui  à   nam,8c  mandatis  ac  monitionibus  noftris, 
prefent  eft,  ou  fon  procureur  pour  luy  imôveriusapoftolicisfirmiterobedirc.Li- 
&  en  fon  nom  ,  difoient  8c  maintenoient  eras  apoftolicas  verâ  bullâ  plumbeâ  cum 
contre  iceulx  maiftres  que  le  procureur    cordula  feu  fili  *  canapismore  Roman*  . 
Judid  feu  evefque  David  leur  avoit   eu  ri*  bullatas ,  veras,  fanas  8c  intégras  ac 
appliqué  lefdidz  héritages  «cpoflèffions   omni  fufpicione  carentes ,  ut  prima  facie 
depuis  la  mort  dudict  evefque  fon  maif-   apparebat,  nobis,  à  reverendo  in  Chrifto 
tre,  laquelle  chofe  il  ne  pouvoir  faire,   pâtre  domino  Petro  miferatione  8c  gra- 
par  raifon  que  fon  pouvoir  eftoirfaill y   tiâ  pr*didis  nunc  epifeopo  Nivernenfi, 
quant  au  fakl  de  fa  procuration.  Et   &  proeotempore  decano  ecclefi*  fancU 
avecques  tout  ce  affermèrent  lefd.  maif-   Quintini  in  Viromandia  Noviomenfis 
très  8c  efcolliers  pardevant  lefditz  no-   diœccfis ,  nepote  ac  procuratore  reve- 
taires  jurez,  que. ils  avoient  prefté  du   rendi  in  Chriftopatris  ac  domini  noftri 
leur  au  procureur  dudict  evefque  David  domini  Petn  Dei  gratiâ  tituli  fancli  Cle- 
Tome  II.  Pan.  III.  uil  l'l 
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6**  PREUVES 
"Al4  mentis  prefb  y teri  cardinalis,  fie  *  vene- 
rabili  &  di/creco  viro  M.  Reginaldo  de 
Moliois  excellentiJlimi  principis  domina 
noftri  régis  Francorum  clerico ,  fimilicer 
procuracore  religion*  viri  fratris  Guiller- 
mi  de  Vadenco  ordinis  trarrum  Mino- 
rum ,  executoribus  teftameuti  feu  ulci. 

voluntacis  clar*  &  inçlytx  memo- 
iïjc  dominx  Joaonx  de  Burgundia  quon- 
<Um  Francix  &  Navara;  rçginx  uai  cum 

2uibufdam  aliis,  fub  certa  forma  abea- 
em  domina  regina  ipecialicer  députa- 
is, novericis  nos  cumea  quâ  deciacre- 
verentia  recepiflè ,  prout  fcivimus  fie  no- 
bis  Doiuinuj  miniftravit  j  quaram  lice- 
rarum  apoftolicarum  primo ,  &  poftmo- 
dùm  prardiai  doinmi  cardinalis  pro  die 
to  domino  epifeopo  Nivernenfi  moder- 
no  ,  tune  decano  ccclcûa*  fanâi  Quin- 
tini  in  Viromandenfi ,  uc  prxfcrtur,  ac 
curi*  difereti  &  venerabilis  viri  officia- 
Jiscur.  Bifont.  quoad  diclum  magiftrum 
Reginaldum  de  Molinis  procuratorem, 
didi  ReJigiofi  litçerarum  &  quarumdam 
aliarum  ex  negocio  hujufmodi  dépende»- 
tium  &  ad  hoc  Jfâcientium  inferius  con- 
tentarum  >  quarum  quidem  literarum 
apoftolicarum  ténor  de  verbo  ad  ver. 
bum  fequicur  in  hune  inodum  :  JQAN* 
NES  epifcopujfervgs  lêrvorum  De» }  vç- 

/xu  S  nerabift  fratri  «P«copo  Parifienfi  falu- 
'fcpcic£fipc  tem  &apoftolrcam  benediaionem.  Cun- 
dep.ri»  pour  ûispr*iatafideUbusapçftolic*  fedisau- 
S,Ton  *  xh^Us  ctaritaris  opéra,  &  iUa  potiffi- 
kt  ftatou  du  me  per  quar  cultus  davini  aomiais  adau- 

w?«*t  ?eWr  .»  *  Per  exerci««ra  le^ioni»  ad 
6  *  icientia;  literalvs  virtutem  fpeculativam 
ftbolaiicer  acceditur,  Ubencer  amplec- 
wns  ôcprolêquens  diligeurer,  pias&  ialu- 
tifexas  decedenrium  voluutates  plerum- 
que  per  (s  ipfum ,  fit  Wis  cirçiunfpeaa 


Uutudiae  aJiorum  clementeradm 
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Si  ut  dl*  inconcuu*  perfiftant,  ac  dé- 
bita ehuacitex  fubtequatur  executio  ea- 
rumdem  ipfis  prudencex  adjicic  apofto. 
lici  muniminis  iumitatem.  Sanè  porrec- 
u  nobis  nuper  dil&fli  filii  noftri  Pétri 
tkuli  <an£Li  démentis  preflbyreri  cardr- 
nalis  ^eàoonis  feries  coutinebat,  quôd 
cum  cJara:  memorûç  Joannade  Burgutu 
dia  Francia:  fie  Navarrat  regina  {  corni, 
tuTa  Accrebateniîs ,  &  Burgundi*  paia- 
tma ,  ac  domina  de  SaJùws ,  voJens  de 
innumeris  beneficiis  Se  divinâ  largicacf 
collaus  aliqua  ad  Dei  iaudem ,  fiucaur 
ac  clarac  memoria:  Philipp,  Franci*  fc 
Navarr*  régis  &  nuriti  ac  parentum  fit 
bençfacloruin  fuorum  animarum  falu- 
tçm  ,  ac  fijftentadonem  pauperum  cle- 
ncorum  fcholarium  Parifiij  ftudere  vo- 


ET  PIECES 

lentium  élargir»,  pip  m***: 
&  ad  ampuaaonem  divini  cuftùj  inten 
dçns  in  lui  alùtna.  voluntat^  çmu$  eum' 
dem  Petrum  oUm  antequam  ad  fam 
«atem  cardinalatûs  e<ïec  affumpftu  ac" 
dileaos  filios  NicolaumdeLyrîord'iius 
îratrum  Mmorum  t  facr*  theologi*  raa- 
iUtrum,  uni  cum  dileûis  filùj  Thoma 
de  Sabaudia  canonico  Parifiena^GuiL  •  /»«  ta 
lemo  de  Vadenco  ejufdejn  ordinis  Mu  buaB* 
«lorum,  executores  copfticuic,  interc». 
tera  ordinaûec  ac  voluiaèc.dilboimiiet 
ac  etum  mandavùTec  quod  domus  Ùu 
de  Nigella  vocaca  quam  prope  moroi 
«warisParifieafo  habebac,  cum  orna* 
bus  junbus    pertinentes  (m ,  prout  me. 
lius  poOcrfieri,  venderetur,  ôcprtoum 
exmde  recipiendum  converewetur  cou. 
liter  in  fundationem  umusdomûj&uu 
ftitutionem  in  ea  cenicollegii  feu  cou. 
gregationis  pauperum  rcgularium  vcii*. 
cuiarium  clericorum  Icholarium  Panib 
ftuderç  volenrium  >  juxtà  corumdem  exc 
cutorum  ordinarionem  ôc  arbirriure)& 
prout  eis  melius  &  uriliui  videretur  } 
Petrus  cardinalis  fit  Nicolaus  praediâi 
piam  in  bac  parte  voluntatem  dic>*  re. 
gin«  deûderantçsimplere ,  ac  adexecu. 
cionem  ultim*  voluntaris  hujufmodi ,  ne 
illam  ulteriùs  rctardah  contingeret,vo- 
lente$  procedere }  «c  acrendentes  quàd 
Thomas  &  GuiUermus  praediai,  ut  po- 
te à  ciwicate  pr*dicla  abfcntes  &  in 
mocis  agentes,exeeutiooihujulmodi  tune 
incendere  non  vaiebanc  ,  quam  dam  do. 
mum  aate  &  prope  locum  fratrum  diébi 
ordinis  MinorumParifiis  ûtamjuxtaïuos 
confines,  emptam  per  eolfdcm  Petrum 
&  Nkolaum  «kalios  executores  prxdic- 
tos  de  pecunia  recepta  6c  habita  de  dida 
domo  de  Nigella  venditâperipfosjuxta 
voluntatem  dida:  domina:  reginaî,  aurho- 
rirace  executoria ,  quatenus  de  jure  po. 
teranc ,  ad  opus  collegii  feu  congreiatio» 
ni  s  hujufmodi ,  cum  omnibus  }uriBus& 
pertinentiis  fuis,  perpétué  difpafoeruni 
aceciamdepucaruni  j  ipiàmque  domum, 
ut  prarmittitur ,  emptam  ad  opus  colle- 
gii ku  congregarionis  hujuimodiclùpo» 
utam  ac  etiam  depuutam,  dommu  fc«- 
Urium  tnelit*  mtmri*  dnnirue  repris  pan- 
de  Burytndta  incitulavcrunt  ac  eoam 
nominaverunc ,  &  voluerunt  ac  ftacue- 
runt  intieulari  perpétue  ac  edam  nonu» 
nari  -t  in  qua  unam  voluerunt  ac  lia  tue. 
runt  ordiiuri  capellam  fub  vocabtdo 
Virginis  gloriofa: ,  pro  divinis  ibidem 
officiis  eclebrandis.  Ducentasquoqueli- 
bras  pariiîenfcs  annui  ac  perpetuired»- 
bis  forric  6c.  boum  monetc  tune  curren- 
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JUSTIF  IC 

"las  per  eofdem  executores  ad  opus  do- 
rmis 8c  coUegii  fcu  congregationis  hujuf- 
modi acquittas ,  habendas  &  percipieB- 
das  inde  «c  fuper  reditibus  &  proyen- 
cibusfeu  emolumenris  figilli  feu  figillo- 
rum  chariflîmi  in  Chrifto  fini  noftri  Phi- 
lippi  régis  Francix  îlluftris  8c  cafteleri 
ac  prxpofitura:  Parifienfis ,  expediendas, 
dfltribuendas  8c  difpenfàndas  lub  eerris  • 
ntodis  8c  conditionibus  y  eidem  domui 
procollegio  feu  congregarione  hujufmo- 
di  irrevocabiliter  dederunt,  conceflerunt 
perpétué  ac  eriam  applicarunr.  Scatue- 
runc  quoque  8c  voluerunt  authoritate 
prasdi&â  ,  ipfius  regina: ,  dum  viverec  » 
voluntate  penfarô ,  quôd  in  dicta  domo 
effent  *t  eflè  deberent  collegiam  fett 
congregatio  &  numéros  vigenti  clerico- 
jrura  fiecularium  fcholariumin  logicali- 
bus  feu  naturahbus  duntaxat  8c  non  in 
alia  raculcate  ibidem  ftudere  volentium 
perpetuis  faruris  tcmporibus  duratura» 
Ordinaverunt  Jinfuper ,  iidem  Petrusfic 
Nicolaus,  voluerunt  &  eriam  ftatuerunt 
quôd  de  ipforum  viginti  fcholarium  nu- 
méro effet  unus  magiftcr  domûs  ipfius, 
qui  in  artibus  magifter  vel  faltem  licen- 
ciants exifteret ,  pro  eifdem  erudiendis 
fcholaribus  &  ipfius  domûs  adminiftra- 
tionc  gcrcnda  j  &  unus  facerdos  fiveca- 
pellanus  qui  in  capella  prxdiAadivinum 
officium  celebraret ,  8c  curam  etiam  die. 
ub  domùs  habereti  certis  al«s  ordina- 
tionibus  falubrirer  8cutititerpcr  eofdem 
Petrum  cardtnalem  8c  Nicolaum  radis, 
ac  conditionibus  rarionabilirer  appofiris 
circa  ipfas ,  prout  praemifla  omoia  8c  non- 
nulla  alia  circa  h*c  per  ipfos  Petrom 
«ardinalem  &  Nicolaum  ordmata  8c  fac- 
ca  in  parenribus  hterisinferiùs  annota- 
ris  ,  ipfius  cardinalis  quo  jure  utcbatur, 
&  exeoitionis  hujufmodi  ftgillis  muni- 
ris,  plenins  8c  feriofiàs  conrinentur.  Qua- 
rc  nobis  idem  cardinalis  devotfc  8c  nu- 
militer  fupplicavit  ut  fuperconfirmanda 
ordinatione  praedida  ,  eâque  m  pcrpe- 
tuum  obfervandâ  opportun*  8c  eranolî 
favoris  auxilium  impertiri  de  pra-ratac  fe- 
dis  elcmenria  &  benignkate  apoftolica 
dignaremur.  Cum  igitur  falubre  ac  ra- 
rionabik  fore  nofcacur  prxrnifiV  ordi- 
nationis  negorium  ut  votivum  fortiatur 
effe&um,  favorabiKter  promovere  -,  nos 
hujufmodi  eriam  dicn"  cardinalis  fuppli- 
eationibus  inclinât^  fratcrnitari  tu*  per 
apoftolica  fcripca  commitrimus  8e  man- 
damus  quantenùs  vocatts  Thomâ  8c 
Guillermo  coexecutoribus  fuprachais ,  fi 
ribi  conftiteritordinationem  domûs  col- 
legii  feu  congregationis  hujufmodi  pro- 
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vidé  ac  rite  fa&afn  ,  ipfam  authoritate  a„.,j0,. 
apoftolica  confirmes}eamque  facias  tam  à 
di&is  collegio  feu  congregarione ,  quàm  i 
perfonis  aliis  qoibufcumque  perpetuis  fa- 
turis remporibus  obfervari,  contradi&o. 
res  quofbhecêc  rebelles  per  cenfuram  ec- 
clefiafticam  ,fublacoappellationis  obfta- 
culo,  compef  cendo,non  obftantibus  fi  ali- 
quibus  communiterveldivifim  à  fcde  fit 
indultum  eadem  quôd  excommunicari, 
iufpendi  8c  interdici  non  pofiunc  per  lice- 
ras  apoftokcas  non  facientes  plcnam  8c 
expreflam  acdeverboad  verbum  de  in- 
duko  hujufmodi  menrioncm.  Tenorcm 
aucem  pracdidtarum  litterarum  ejufdem 
ordinarionis  fadac ,  ut  prxtangitur ,  per 
eardipalem  8c  Nicolaum  pratdrétos,uc  de 
ipfa  plenior  noriria  in  pofterum  habea- 
tur,  de  verbo  ad  v  erbutn  prxfèncibuf 
fècimus  annotari ,  qui  talis  eft. 

I.  NOVERINT  univerfi  quod  cùm  A„  1J}t 
clarac  memoriae  domina  Joanna  de  Bur-    Copie  de  u 
gundia  Franciac  8c  Navarr*  regina ,  co-  ^îtawt»  *u 
mituTa  Atrebacenfis,  8c  Burgundix  pa-  collège  àe 
latma,  ac  domina  de  Salinis ,  cupiens  Bouigoene, 
cemporalia  m  ipirnalia  ,  cranfitona  in       ^  JeJB 
aererna  8£  cerreftria  in  cœleftia  bona  fe-  xxu. 
lici  commercio  commutare  ,  volens  que 
proptereade  innumeris  beneficiis  fibi  di- 
nità  largitate  collaris ,  aliqua  ad  Dei  lau- 
dem  ,  8C  fux  8c  clara?  memorii  domioi 
Pbilippi  Francorum  8c  Navarrac  régis 
marin  ac  parentum  8c  bencfaclorum 
fttorum  animarum  falurem ,  ac  fuftenta- 
tionem  paupernm  feolarium  clericorum 
Parifiis  ftudere  volentium  ,  elargiri ,  pio 
duâa  propofito  8c  ad  ampliationcm  di-  ' 
vint  cukûs  inccndens  in  lua  ulrima  vo- 
luntate ,  cujus  nos  Petrum  permtffionc 
divinâ  (iitâx  Roman*  eeclefiar  prefby- 
teram  cardinalem  ,  olim  epiicopum 
EdueBfem,  8tfratrem  Nicolaum  de  Ly- 
ra  ordinis  Minorom  ,  fecrx  theologia: 
magiftrumjunà  cum  venerabilibus  viris 
domino  Thoma  de  Sabaudia  canonico 
Pariftenfi ,  8c  fratre  Guillermo  de  Va- 
denco  dicti  ordinis  Minorum  ,  executo- 
res conftinuic  j  duxerit  inter  caetera  fpe- 
cialiter  ordinandum ,  ac  voluerit ,  dif- 
pofoerit  8c  mandaverit  quod  domusfua, , 
de  Nigella  vocata ,  quam  prope  muros 
civitaris  Parifienfis  habebat ,  cum  omni- 
bus juribus  fuis 8c pertinenriis  fuis, prçue 
melrùs  poflêt  fîeri,  venderetur ,  &  pre- 
tium  exmde  recipiendom  conTerterctur 
cotaliter  in  fundarionem  unius  demàs , 
inftitutionemque  in  ea  certi  coUegii  feu 
congregationis   pauperum  eJericorum 
feolarium  ,  fatcularium  vel  regularhim  , 
Parifiis  ftudere  valenoum ,  juxti  ordina» 
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tionem  &  arbitrium  noftirum  ,  -&  proue 
nobis  meJius  JSc  utilius  videretur  }  nos 
Petrus  &fracer  Nicolaus  praediéti  piara 
in  hac  parte  voluntatem  dicta:  domina; 
regina:  defiderantes  impleri ,  ac  ad  exe- 
cucionem  ulcima:  voluatatis  hujufmodi 
volentes  procedere  ,  ne  illam  uJteriùs 
retardari  contingat ,  &  artendences  quod 
dominus  Thomas  &  frater  Guillermus 
coexecutores  noftri  pracdicli ,  ut  pote  i 
civitate  przdiéta  abfentes  &  in  remocis 
agentes,  execucioni  hujufmodi  non  poil 
fiinc  ateendere  quoad  pralèns  }  quam- 
dam  domum  antè  &  propè  locum  fra- 
trum  dicli  ordinis  Minorum  ,  Parifus, 
firam  juxeà  fuos  confines  T  empeam  per 
nos  &  pra:di<âos  coexecutores  de  pecu- 
nia  recepta  &  habita  de  didka  domo  de 
Nigella  vendità  per  nos  &  eofdem  coexe- 
cutores ,  juxci  voluntatem  &  intentio- 
nem  domina:  regina:  prefatse  ,  authori- 
tate  executoria,&quatenùsdejure  pof- 
iumus ,  cum  omnibus  junbus  &  perti- 
nenriis  luis  ad  opus  collegii  /eu  congré- 
gations infrà  feriptomm  perpetuo  dif- 
ponimusacetiam  deputamus  j  ipfaraque 
domum  ,  ut  praemitticur ,  emptam  ,  & 
ad  opus  collegii  feu  congregationis  hu- 
jufmodi difpofitam  ac  etiam  deputacam, 
domum  fcolarium  inclita  memenœ  démina 
résina  Joanna  de  Burgundia  intituiamus 
ac  etiam  nommamus,  &  volumus  &  fta- 
tuimus inritulari  perpétué  ac  etiam  no- 
minari  }  in  qua  unam  volumus  ac  fta- 
tuimus ordinan  capellam  fub  vocabulo 
Virginis  «loriot,  pro  divinis  olficiis  ibi- 
dem celebrandis.  Ducentas  quoque  li- 
bras  parifienfès  annui  &  perpetui  xedi- 
tûs ,  rorcis&  bon*  monetaînunc  curren- 
ns ,  per  nos  £c  coexecutores  noftrps  pra:- 
oiûos  ad  opus  domûs  collegii  feu  con- 
gregatioiife  hujufmodi  acquificas  ,  ha- 
bendas-ôepercipiendas  i'nde  &fuper  re- 
dicibus  &  proventibus  five  emolumeiv 
tis  figilk  feu  figillorum  fereni/Gmi  prin- 
cipis  domini  Philippi  Dei  gracia  Fran- 
ci*  regas  illuftris ,  &  caftelleti  ac  prx. 
pofitura;  Parifienfis ,  expendendas ,  dif- 
tnbuendas  &  difpenfandas ,  uc  infra  fe- 
quicur ,  eidem  domui  pro  collegio  five 
congregatione  hujufmodi  irrevocabiliter 
damus ,  concedimus  &  affignamus  per- 
pétué, ac  etiam  applicamus. 

II.  Scatuimus  quoque  ac  volumus  au- 
tboritate  prardida,  ipfius  domina:  regi- 
na;, dum  viveret  adhuc,  voluntate  pen- 
faca ,  quôd  in  dicta  domo  fit  &  elle  de- 
beat  collegium  five  congregacio  &  nu- 
méros viginti  pauperum  clericorum  fie- 
«ulanum,  m  logicahbus  vel  namralibus 
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duntaxat  &  non  in  alia  facultate  ihi- 


demftudere  volencium,  perpetuisfutiJ 
ris  cemponbus  duracura. 

III.  Ordinamus  infuper ,  volumusat- 
que  ftatuimus  quod  de  ipforum  viginti 
fcolarium  numéro  fit  unus  magifter  do- 
mus ipfius ,  qui  in  artibus  magifter  vel 
faltem  kcentiatus  exirtat ,  pro  eifdem 
erudiendis  fcolaribus  &  domus  ipfius  a<i_ 
miniftrarione  eerenda,  quique  fingulis 
diebus  quibus  Tegcndum  fuerit,in  Wi. 
cahbus  vel  naturalibus  légat  in  domo 
pndida  fcolaribus  ftudentibut  in  eadem.- 
&  unus  facerdos  five  capellaraus  qui  ici 
capella  praediéta  divinum  officium  cele- 
bret ,  &  curam  habeat  diâx  domûs 
prout  eft  infrà  diftinchim.  Quàd  etiam 
magifter ,  capellanus  &  fcolares  domûs 
ejuldem  habeanc  commune  figillum ,  in 
cujus  circumferentia  Uter*  taies  exif. 
tant  :  Domus  fcolarium  domina  regn*  Joan- 
n*  de  £*rgundia  5  &  in  eodem  figillo 
iculpta  fit  imago  virginis  glorio&  j  & 
quod  in  liceris  eorum  fe  nominenc  fie 
videlicet  :  Magtfer,  capellanus  ac  (où. 
res  domûs  inclita  memorix  regina  Joatma 
de  Burytndia.  Ac  in  ipfà  domo  quam- 
dam  campanam  ha  béant ,  quam  pulfenc 
pro  matutinis,  mifia,  vefperis,pro  co- 
meflione  &  pro  claudenda  porta  domus 
quolibet  fero  de  die  ante  noûem  s  fie 
quod  ipfa  porta  claufanon  aperieturuf- 
que  mane,  nec  aliquis  ipsa  domoexire 
de  nocle  vel  ingredipermittatur,nifi lé- 
gitima necelfitas  id  requirat  j  &  quod 
èjaves  porta:  praedi&as  recipiat  magif- 
ter ,  &pcncs  fe  de  nodefervet  eafdcm. 

IV.  Volumus  quoque,  ftatuimus,  or- 
dinamus, pr*cipimus&  mandamusqué4 
ipfi  annui  reditus  per  nos  eidem  domui, 
collegio  feu  congregationi ,  ut  pracmic- 
titur ,  affienati ,  difpenfentur ,  expendan- 
tur  ac  diltribuantur  modo  &  forma  pro- 
ximè  deferibendis }  pro  quolibet  nam- 
que  fcolari  domûs  ejufdem  très  foli- 
dos  monetx  pra:di&a:  duntaxat  deputa- 
mus qualicumque  feptimanâ  pro  viâu. 
Dlcrà  vero  diclos  très  folidos  fingulis  fco- 
laribus deputatos,  conftituimus  &  depu-, 
tamustres  alios  folidôs ,  ejufdem  mone- 
tac  magiftro  &  capellano  prxdicîis ,  cui- 
hbet  videlicet  eorum.  Et  volumus  acque 
concedimus  quod  de  ipfis  tribus  folidis 
quos  ultra  récipient  magifter  &  capella- 
nus prardi&i ,  quilibet  videlicet  eôrum- 
dem ,  poflînt  dilponere  prout  fibi  vide- 
bitur  expedirc. 

V.  Infuper  ftatuimus  &  mandamus 
&  inhibemus  exprefsè  quod  nullus  in 
dicU  domo  ad  maeifterium  dicla:  do- 
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mus  habcndum  ,  nifi  in  artibus  magifter 
vel  faitem  licentiacus  exiftat  ;  nec  quivis 
capcllanus  ad  capellx  domus  cjuldem 
officium  exercendum  quoquomod  o  re- 
cipiantur  ,  nifi  de  vica  ôcmoribus  à  fidc 
<lignis  fucrinc  commendati. 

VI.  Quôd  eriam  nullus  umquamre- 
cipiacur  in  collegium  feu  congrcgatio. 
nem  icolarium  didx  domûs  ,  nifi  priùs 
per  cancellarium  Parifienfcm  &  guardia- 
nura  fratrum  didiordinis  Minorum  Pari- 
fienfcm qui  erunt  pro  tempore,  examina- 
is diligentcr ,  repertus  fucrit  fufficicn- 
tcr  fundatus  in  grammaticalibus  ad  lo- 
gicalia  vel  nacuralia  audiendum ,  &  nifi 
honcftx  converfationis  exiftat.  Hoc  au- 
ceni  in  inftitutione  didorum  fcolarium  in 
domo ,  collegio  feu  congregatione  prx- 
didis volumus,  prxcipimus  ôc  manda- 
mus  exprelîc  ac  ipecialiter  perpetuô  ob- 
fervari ,  videlicec  quôd  fi  de  comitatu 
Burgundix  aliqui  clcrici  fxculares  Pa- 
rifiis  ftudere  fine  apei ,  ôc  idonci  ad  au- 
diendum  prxdidas  faculcaces  vel  ali- 
quam  earumdcm ,  in  receptione  dido- 
rum  fcolariuin  in  dida  domo  ponendo- 
rum ,  quoties  locus  feu  loca  vacabunt, 
omnibus  aliis  prxfcrantur.  Inftitutionem 
verô  magiftri  ,  capellani  ôc  Icolarium 
didx  domùs  ponendorum  in  ea  bac  pri- 
ma vice  ôc  in  pofterum  ,  quoties  cafus 
emerlerit ,  nobis  ÔC  prxdidis  coexecu- 
toribus  noftris ,  ac  illis  vel  illi  ex  nobis  & 
eifdem  cœxecutoribus  qui  fupervixcri- 
mus  vel  fupervixerint ,  exprefie ,  tocal/- 
ter  ac  fpecialiter  refervamus ,  quamdiu 
vicam  duxerimusfeu  duxerinc  in  bumanis. 

VII.  Volumus  autem  ,  ftatuimus  & 
ordinamusquôdcanceilarius  ÔC  guardia- 
nus  prxdidi  qui  pro  cempore  ruerinc , 
poft  noftrum  &  didorum  coexecutorum 
dccefium^nfticutionem  habeanc  magiftri, 
capcllani  ôc  icolarium  prxdidorum.  Cx- 
terum  ftacuimus  ,  ordinamus,  volumus 
ôc  mandamus  quôd  magifter  &  capella- 
nus  ôc  omnes  &  finguli  fcolares  collcgii 
lèu  congregationis  domus  ejufdem,  te- 
neanrur  femper  vivere  in  communi ,  ôc 
in  ipfa  domo  jacere  8c  morari,  diftric- 
tiùs  prohibentes  ne  alicui  corumdcm  , 
feparacim  vel  fingulariter ,  in  caméra  vel 
alibi,  nificum  afiis  comedatin  commu- 
ni,  ôc  in  ipfa  domo  jaccar  &  moretur  ,  af- 
fignetur  aliquid  de  pecunia  fupradida, 
feu  miniftrentur  fumptus  ,  cibus  vel  po- 
cus ,  nifi  fuerit  infirmicacc  decenrus }  quo 
cafu  ordinamus  fie  volumus  quod  de  ma- 

■  talucr.  gtft"  licencia  poflînt  cocaliter  *  xgrotan- 
ti  necefiaria  miniftrari ,  ficuc  aliis  fcola- 
ribus  didx  domus  viventibus  in  com- 
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muni  ,  volumus  autem  ,  ordinamus  ôc   

mandamus  quôd  ad  u/um  &  fervitium  AM  '3Ji' 
fcolarium  inhrmorum  una  caméra  infrà 
ambitum  didx  domus  per  magiftrum 
domûs  ipfius  fpecialiter  depucetur. 

VIII.  Statuimus  infuper  ,  ordinamus 
&  volumus  quôd  omnes  ôc  finguli  febo- 
gares  de  collegio  domus  ejufdem,  ma. 
bftro  &  capeliano  prxfatis  duntaxatex- 
ceptis,incipiendo  ab  antiquiore  per  ordi- 
nein ,  quilibet  videlicec  eorumdem  ,  ex- 
penlâs  communes  per  fuam  faciant  fep- 
timanam }  Ôc  quôd  magifter  ôc  capella- 
nusprxfari  pecuniam ,  prout  per  nos  iibi 
&ipfis  fcolanbus  didx  domus  pro  com- 
muni ipforum  vidu,  ut  prxmittirur,depu- 
tata  cft,  tradanc  ôc  afllgnenc  fimul  Se 
femel  pro  tota  féptimana  ei  qui  hujul- 
modi  luam  faciet  leptimanam.  Ordina- 
mus infuper ,  volumus ,  ftatuimus  Ôc  man- 
damus quod  quolibet  die  veneris  poft 
praudium  ipfius  diei,  ij le  qui  luam  fcp- 
timanam  de  communibus  expenfis  fece- 
rit,  ut  prxfèrtur,  reddatlegalitercom- 
putum  de  expenfis  qux  feccrit  in  fua 
lèptimana  ,  coram  magiftro  fie  capclla- 
no prxdidis ,  prxfenubus  etiam  aliis  fco- 
lanbus didx  domus  qui  voluerint  inter- 
efiè.  £t  fi  quid  forfitaa  ulcri  pecuniam 
deputatam  expenderit  ,  quilibet  fcola- 
riuin eorumdem  pro  rataipfum  contin- 
gente ,  de  fuo  proprio  pcrfolvac  6c  refun- 
dateidem  quiejuimodi  feccrit  ièptima- 
nam.  Si  verô  aliquid  /uperruerit  de 
bujufmodi  pecunia  deputata,  illud  to- 
tum  quod  fuperefle  continget ,  aifignare 
ceneatur  &  debcat  illi  ex  îifdem  icola- 
ribus  qui  fêqueneem  proximè  facict  lep- 
timanam ,  in  augmentum  expenfarum 
communium  convertendum.  Anno  verô 
perfedo  totuin  illud  quod  fuperfuerit  de 
ducentis  redicualibus  libris  annuis  didx 
domus,  fadis  fie  foiutis  expenfis  com- 
munibus ,  prxdidis  fcolaribus  6c  colle- 
gio pro  communi  ipforum  vidu  per  no*, 
ut  prxmittitur  ,  deputatis ,  nec  non  om- 
nes obventiones  alias  domûs  ejufdem, 
in  arca  communi  didx  domûs ,  quam 
eofdem  magiftrum  6c  capellanum  fie  fco- 
lares haberc  volumus ,  ponific  conlërvari 
ftatuimus  Ôc  mandamus ,  convertendum, 
depucandum  6c  diftribuendum  per  manus 
magiftri  Se  capellani  prxdidorum ,  prout 
eis  expedire  videbitur  ■>  five  pro  reparatio- 
ne  domûs  ejufdem ,  vel  munitione  feu  re- 
fedione  vel  repara tio ne  locorum  fie  alio- 
rum  necellariorum  fie  ucenfilium  didx 
domûs  ,  quoties  expédient  ;  vel  pro  cau- 
farum  profecutione  domûs  ejufdem ,  fi 
eofdem  magiftrum,  capellanum  atqu* 
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«   collegiuin  caufam  vel  litem  aut  con- 

Ati*)H-  xroverliam  habere  concigeric  in  furu- 
rumj  five  pro  ipfis  domo  &  collegio, 
<five  pro  rcdiribus  &  provencibus  fupra 
didis,  vel  aliis  bonis  Se  junbus  domûs 
•&  collegii  prxdidorum  recuperandis 
vel  etiam  defendendis. 

IX.  Volumusquoque  ftatuimus ,  prx- 
cipimus  &  mandamus  quôd  magifter  Se 
capcllanus  prxdidi  in  arca  communi  po- 
nant, cam  prxdidas  libras  redituales, 
cùm  cas  habuerint,  quam  omnes  &  fin- 
galas  obvenciones  alias  ac  jura  quxli- 
bet  prxdidx  domûs  •>  quôdque  hujuf- 
modi  arca  firmccur  tribus  diverfis  feris 
&  clavibus,  quarum  clavium  unam  ma- 
gifter, Se  aliam  capellanus  prxdidi, 
tertiam  vero  unus  ex  fcholaribus  do- 
mûs ejufdem  quem  fcholares  prxdidi 
ex  fe  ipfis  elegerint ,  babeant ,  teneant 
■&  conlervent  j  Ôc  quôd  ipfa  arca  num- 
quam  aperiatur,  nec  aliquid  exrraha- 
tur  ex  ipfa,  nifi  prxfentibus  tribus  cla- 
ves  habentibus  fupradidis  ;  ncc  ipfi  ul- 
tra decem  folidos  monctx  prxdidx  pê- 
nes fe  retinere  prxfumant. 

X.  Sed  ftatuimus ,  ordinamus ,  vo- 
lumus  ,  prxcipimus  Se  mandamus  quôd 
magifter  Se  capellanus  domûs  ejufdem 
qui  crunt  pro  tempore,  ambo  videlicet 
fimul ,  Se  quilibet  ipforum  in  folidum  , 
vel  ipforum  alter  ,  fi  de  utriufque  eo- 
rum  procèdent  voluntate ,  recipiantfic 
gubernent  res ,  jura  &  bona  ac  reditus 
&  proventus  didx  domûs,  &  adminit 
trationem  &  curam  babeant  domûs  , 
rerum ,  jurium ,  bonorum ,  rcdituum  Se 
proventuum  eorumdem  5  &  quod  ipfi 
magifter  &  capellanus  de  omnibus  & 
fingulis  receptis&  expenfisperipfos  fac- 
tis  &  habitis  nomine  Se  ad  opus  domûs 
Se  fcholarjum  prxdidorum  ,  in  prx/én- 
tia  omnium  kholarium  ipfius  domus 
tune  ibidem  exiftentium ,  computare  bis 
in  anno  quolibet  teneantur  :  videlicet 
in  craftinum  fefti  beati  Hilarii,  Se  in 
craftinum  beatx  Mariât  Magdelenx  tune 
proxime  fubfequentis. 

XI.  Nempc  rationabiliter  ordinando 
ftatuimus ,  Se  ftatuendo  prxcipimus  ,  or- 
dinamus &  volumus  quèd  capellanus 
domûs  ejufdem  per  fe  vel  per  alium 
idoneum  facerdotem  fingulis  diebus  in 
capella  dida  domûs  miflâm  cclebretcum 
nota  vel  fine  nota  }  fingulis  verô  die- 
bus Dominicis ,  Se  in  Nativitatis ,  Cir- 
cumcîfionis ,  Epiphanie ,  Refurredionis 
oc  Alcenfionis  Domini  ,•  Pentecoftes 
Corporis  Chrifti ,  &  in  omnibus  beatifl 
Um*  Virginis  Mari*  dominai  noftrx, 
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Nativitatis  beati  Joannis  Bapriftx  ,om. 
nmm  apoftolorum  ,  quatuor  dodorum 
pnnapahum  Se   Omnium  -  Sandorum 
reftivitanbus  muTam&  omnes  horasca 
nonicas  dicat  &  celebret  folemniter  & 
cum  nota}  &  quod  tam  magifter  quàm 
omnes  &  finguli  fcholares  domûs  eiuf 
dem  horis  &  miûx  prxdiclis  dicerldfs 
iC?n,tCr  mtcrfint  à  P"ncipio  ufque 
ad  finem  tam  miflx  quàm  horarum ip. 
farum ,  nifi  necellîtate  corporis  vel  ahi 
caufà  légitima  fuerintimpediri  5  Scquod 
quahbet  die  Sabbathi  poft  complète 
num  capellanus,  magifter  &  fcholares 
omnes  Se  finguli  conveniant  in  capella 
prxdida ,  &  antiphonam  Salve  Lma 
décantent  folemniter  &  devorè.  Si  au- 
tem  contingat  aliquem  ex  didis  fcola- 
nbus ,  cefiante  cauiâ  légitima,  non  in. 
terefie  mifixêc  horis  &  antiphonx  prx- 
didis  folemniter  decantandis,  volumus 
arque   prxcipimus  quod  quoriefeum- 
que  fcholaris  matutinis  non  intervie- 
nt ,  ut  prxfetrur ,  très  denarios  parùicn. 
fes,  miflx  totidem,  vefperis  duos;  & 
Salve  regim  antiphona:  folemniter  de- 
cantandis unum  monetx  prxdidx  de- 
narium  folvat  magiftro  Se  capellano 
prxdidis  vel  aiteri  eorumdem,  infrà 
biduum  à  tempore  huiufmodi  abfentix 
computandum  ,  in  ufus  communes  ma. 
giftri,  capellani  &  omnium  didx  do. 
mus  fcholarium  convertendos. 

XII.  Statuimus  infuper,  ordinamus^ 
volumus  Se  diftridè  prxcipimus  &  man- 
damus quôd  magifter  ,  capellanus  Se 
omnes  fcholares  domûs  ejufdem  qui 
eruntpro  tempore  ,  anniveriarium  dida: 
dommx  reginx  ter  anno  quolibet  per- 
petuis  futuris.  temporilms  facere  te- 
neantur in  capella  prxdida  .•  videlicet 
die  obitûs  ipims  dominx  reginx,  qui 
fuit  die  xxi.  menfis  Januani,  ôcdieLu- 
nx  poft  Dominicam  quâ  cantarur  Qua- 
fimodo  ,  ac  die  veneris  poft  fcftum  fanc^i 
Kemigii  fùcceffivè  fequentium. 

XIII.  Volumus  quoque,  ftatuimus  & 
mandamus  quod  magifter  domiis  ipfius 
fingulis  diebus  quibus  legendum  fuerit, 
légat  in  domo  prxdida  kholaribusftu- 
dentibus  in  eadem  unam  ledionein  in 
logicalibus  vel  naturalibus ,  prout  me- 
liùs  ditfis  fcolaribus  viderit  expedirc. 
Omnes  fcolares  domûs  ipfius  &  fervi- 
tores  eorum,  difeiplinx  &  corredioni 
ipfius  magiftri  fubmittimus  in  levibus, 
ordinamus  Se  volumus  ac  prxcipimus 
fubjaccre ,  &  eidem  magiftro  etiam  obe- 
dire. 

XIV.  Statuimus  etiam,  ordinamus 
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&  volumus  quod  magifter  &  capella-  fcholarium,  uteft  didum  ,  domûs  ejuf- 
nus  domûs  ejufdem  qui  erunc  pro  tem-  dem  beneficio  fit  privants ,  fie  exinde  ex- 
pore ,  fine  in  domo  prxdida  perpetui ,  8c  pellatur. 

ad  vicam  eorum  ,  nifi  in  ipfomm  officiis  XVII.  Diftridiùsinhibemus ,  prxcipi- 
enormiter  dcliquerinc  vel  in  vicaj  quo  mus ,  incerdicimus  fie  mandamus  quôd 
cafu  poflint ,  ipfôrum  culpâprobacâ  ,per  nullus  feu  nulli  (cholares  vel  alii  de 
nos  8c  coexecucores  noftros ,  aut  duos  ex  domo  prxdida  confpirarionem ,  confx- 
nobis ,  quandiu  vixerimus ,  aliis  per  can-  derarionem  ,  *  conjurationem  feu  aliam  *  Coiiig«i*. 
cellarium  8c  guardianum  prxfatos ,  amo-  quameumque  promiffionem  inrer  lé  vel 
veri  cotalicer  ab  «adem.  cum  perfonis  aliis  quibufeumque  prx- 

XV.  Quod  etiam  fi  magifter  vel  ca-   fumant  facere  contra  magiftrum  vel  ca* 
pellanusfive  fcolaris  aliquis  domûsejuf-   pellanum  five  alios  fociosdidx  domûs, 
dem  convincatur  per  duos  teftes  mulie-   aut  in  difpendium  domûs  aut  collegii 
rem  in  domo  prxdi&a  de  die  vel  node   prxdidorum  j  quin  imô  fi  fciverint  alu 
tenuific  inhoneftam  vel  aliàs  fufpedam,   quem  vel  aliquos  quihxc  fecerint,  vel 
eo  ipfo  domûs  ejufdem  beneficio  fit  pru   facere  proponant, id  magiftro  ôccapel- 
vatus,&  exinde  cxpellatur.  Et  fi  aliquis   lano  prxdidis  revelare  teneantur  fub 
ex  didis  perfonis  convidus  fuerit  vel   vinculo  juramenci  quod  in  eorum  recep-  \ 
etiam  diffamatus  quôd  vitam  ducat  dif-   tione  prxftabunt. 
fblutam  ,  poftquàm  ter  monitus  fuerit       XVIII.  Statuimus  quoque ,  ordina- 
per  magiftrum  vel  capellanum  prxdic-   mus  ,  volumus  &  diftridè  prxcipimus  8c 
tos  ut  le  corrigat  de  eifdem  ,  fi  le  corri-   mandamus  quod  quilibet ,  tam  fchola- 
gere  forte  neglexerit ,  ipfo  fado  domûs   ris  quàm  alter  commorans  in  domo  prx- 
ejufdem  beneficio  fit  privatus,  8c  exinde   dida,  jura  ,  rcs  &  bona  communia  do- 
cxpellatur  5  8c  in  hisduobus  cafibus  pro   mûs  ejufdem  pro  pofle  fuo  procurer  fi- 
exequendis  prxdidis  invocetur  auxilium   déliter  8c  coniervet ,  ac  promittat  fie  ju- 
epifeopi  Parifienfis  vel  oftîcialis  ejufdem,   ret  etiam  confervare. 
fit  fi  necefle  fuerit ,  brachii  ixcularis.         XIX.  Statuimus  prxterea  quôd  nul- 
XVI.  Inhibemus  infuper  ac  prxci-    lus  fcholarium  prxdidorum  fine  epito- 
pimus  fie  mandamus ,  ordinamus  ac  fta-   gio  curto  vel  longo  aut  cappâ  exeatdo- 
tuimus  quod  nullus  fcolaris  in  domo  prx-   mum  prxdidam ,  pro  eundo  per  villam  j 
dida  inhituatur  vel  recipiatur  ,  qui  de   quodque  nullus  ipforum  extra  villam 
bonis  patrimonialibus  vel  beneficioec.   vadat,  autjaceat  extra  domum  prxdic- 
clefiaftico  aut  aliàs  etiam  undequaque   tam ,  nifi  magiftri  domûs  ipfius  vel  de- 
habere  point  6c  habcat  annuatim  ultrà   putandi  ab  eo  pctitâlicentii  8c  obtenta. 
fummam  decem  librarum  parifienfium   Quod  etiam  omnes  prxdidi  fcholares 
pro  fuis  inftudiofaciendisficcontinuan-    verbis  Latinis ,  unus  feilicet  alteri ,  in 
dis  expenfis ,  nifi  illud  quod  haberepof-    domo  prxdida  loquantur.  Item ,  quôd 
fet  ultrà  didam  fummam  decem  libra-    nullus  fcholaris  domûs  ejufdem  aliquem 
rum  parifienfium  annuatim,  magiftro  do-   extraneum  retineat  in. domo  prxdida 
mûs  ipfius convertendum  in  augmentum   ad  fecum  jacendum  if»  ledo  fuo,  nifi  fu- 
expenfarum  communium  omnium  8c  fin-   per  hoc  magiftri  domûs  vel  deputandi  ab 
Eulorum  fcolarium  didx  domûs  tradere   eo  licentiam  habeat  fpecialem. 
fit  paratus  ;  quo  cafu  volumus  quôd  8c      XX.  Cxterum  ftatuimus,  ordinamus, 
dida  conditio  non  prxjudicet  in  recep-   volumus,  prâteipimus  &  mandamus  quôd 
tionem  ejufdem  ;  &  quôd  fi  aliquis  *  ex    omnibus  &  fingulis ,  ara  magiftro  fie  ca- 
PaL^our.        fcholaribus  ,  poftquàm  in  eadem    pellano  quàm  lcolaribus,in  domo  prx- 
domo  receptus  extiterit ,  infrà  tempus    dida  recipiendis  ,  in  novitate  fua  ante- 
per  quod  ibidem  morabitur ,  aûcqui  con-   quàm  recipiantur  in  ea  ,  prxdida  &  in- 
tineat  beneficium  aliquod  pacificè  ,  &   fra  feripta  omnia  fie  fingula  per  nos  or- 
realiter  pofliderc  ,  de  quo  poflit  perci-    dinata ,  fada ,  ftatuta ,  prxcepta  &  man- 
pere  ultra  fummam  decem  librarum  mo-   data ,  exponantur  plenariè  ,  ac  de  verbo 
netx  iam  didx  inftudio  annuatim,  vo-   ad  verbum  diftindè  legantur  j  &  quod 
lumus  quôd  eo  ipfo  quod  didum  bene-   quilibet  eorum  antequam  recipiatur  in 
ficium  pacificè  fie  rcaliter  fuerit  afiecu-    domo  prxdida  ,  juret  ad  fanda  Dei 
tus  ,  nifi  illud  totum  quod  afeenderit   evangelia  corporaliter  tada   omnia  & 
beneficium  ipfum  ultrà  fummam  decem   fingula  fupradida,  fie  infra  fcnpta  fer- 
librarum  parifienfium,  velit  annuatim   vare,  attendere  fie  complere,  8c  contrà 
convertere  8c  tradere  in  augmentatio-   ea  tacite  vel  exprefsè  tempore  aliquo 
nem  expenfarum  communium  omnium   non  facere  vel  venire 
Tem  II'  P*r*>  III' 
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.   XXT.  Et  ne  ftacura  6c  brdinationes  Joanax  de  Burgundia  Frtnci*  8C  N*u 

a*.         pr^diaa  per  temporis  curfum  oblrvioni  varrx  reginx ,  unacum  certis,  de  ve* 

dariaut  in  dubitarionem  feu'difçeptatio-  nçrabilium  virorum  Pecri  Bertraodi  de, 

nem  aliquam  dedudeonringat/upradida  cani  ecclefix  fandi  Quineini  in  VirotnaB., 

omnia  6c  fingula prsecipimus ,  ûatuimus,  dia ,  Noviodunenfisdicecefis , diJcâi qe* 

ordinamiis  ,  voiumus  6c  mandamns  de  potis  noftri ,  6c  magiftri  Rayrialdi  de  Mo. 

verbo  ad  verbum  cWè ,  diflindfc  6c  m-  unis  canoniçi  Eduenfis  ,  domini  regia 

telligibiliter  legi  6c  cxpbcari  in  capella  Francis  clericorum ,  legalitate ,  circunf, 

domos  cjufdem ,  per  inagiiirum  (eu  ca,  pedione  ac  prudentia  plenam  in  Dotni, 

pcUanum  didx  domus  ,  vel  aiium  de  no  tiduciam  obtinentes»  ipfos  &  quemb, 

mandatoalteriusearumdemjquibuslec-  bet  corum  infolidum  ,'aliis  noftris  co- 

tioni  &  explication!  Ce  faciendis  om-  executoribus  agentibus  in  remotij,noj 

nés  (cbolares  prxdidos ,  ceiïànte  impe-  mine  noftro  ,  authoricate  execucoria  ,6; 

dimento  legiomo ,  volumu*  6c  prxcjpi-  quatenus  de  jure  poflumus ,  noftros  vc- 

inuiperfç^iterintereflè^adWcfide  ros  ôc  legitimos  proeuratores ,  adores,, 

6c  juramento  ailringi  fpcciaJker  ac  te-  negotiorumgeftores,  defenfore*  8c  nua- 

jperi.  tios  fpcciales  facimus,  conftituimus  ët 

XXU,  Voiumus  autem  &  ordinamus  cenore  prxfentium  ordinamus  ad  petep. 

expreÛc  quod  iidem  cancellarius  ôc  guar-  dum ,  exigendum  6c  redpicndura  noftro 

dianus  qui  erunc  pro  tempore ,  magiitri,  executorio  nomine  à  venerabilibua  & 

capellani  6c  fcolarium  domûs  prxdido-  religions  virij  domino  abbace  6c  conven- 

rum  vifitationem,  corredionem ,  refor-  eu  monafterii  fandi  Germani  de  Pratia 

macionem  ,  ordinationem  ac  execucio-  Parifknfîs ,  ôc  i  fingularibus  perfopu 

nem  habeant  omnium  fuperiùsexpreflb-  naoaafterii  ejufdem  6c  eorum  quolibet, 

rum  j  retenta  6c  refervari  nobis  6c  diev  conjundira  vel  divifim  teftamenturo  fit 

tiscwxeaatorJjusnc)fb-is,quandiuTixe-  «odicilios  per  eamdcm  dominai»  régi- 

ri  mus,  fuper  prarmiiEs  omnibus  6c  ungu-  nam  fadum  6c  fados,  quod  6c  quospe-i 

lis  plenâ  6c  libéra  poteftate.  nés  eofdem  abba*em  6c  conventura  & 

XXIII.  Hujuûnodi  aucem  ordinatio-  in  monafterio  prxdido  eifdera  dedimus 

nem  noftram  domûs,  collegii  feu  don-  6c  poiuimusin  depofitum  6c  commenda* 

gregationis  fcholarium  prxdidorum  «  6c  vimus^  6c  ad  pecendum,exigeudum  &  re* 

omnia  6c  nngula  fupradi&a  per  nos  cir-  cipiendum^iomine  quo  fuprà  6c  ia  quan« 

<à  hxc  fada ,  deputata  j  applicata,  diC  tum  ad  nospertinec,à  quibufeumque  per* 

pofica,  concerta ,  ailignata ,  ftatuta  quo.  Conis  eccleiiafticis  vel  faccularibus  omnes 

que ,  ordinaca ,  prtcccpca ,  prohibita  8c  6c  ftngulas  pecuniac  fummas  pro  execu» 

6c  mandata  volumus ,  pra;çipimus ,  Ajft.  tione  teftamenci ,  codicillorum  feu  ulri* 

tuimus  6c  mandamus ,  autbodeace  exe-  ma;  voluntatis  didac  domioa;  reginx  le* 

cuepria  fupradida,omnique  jure  6c modo  gâtas  6c  etiam  deputttasj  6c  ad  quitan- 

quibus  meliùs  poflumus ,  perpetuis  futu.  dum  plenaric  omnes  6c  fingulos  de  iis 

ris  temporibus  inviolabiliter  obfervari ,  qua;  receperunt  ab  iifdem  ;  ac  confir* 

ceneri  cfTedualicer  6c  compleri ,  eaque  mationcm   ordinationis  domus  febo-r 

omnia  6c  iingula  robur  tenere  perpétuât  larium  inclyta:  memorix  dominac  re« 

flrmitacis.  In  quorum  omnium  fidem  6c  ginx  Joannac  de  Burgundia  prxdidac , 

teftimonium  nos  Petrus  cardinalis  ,nof-  fadx  Parifiis  authoritate  executoriâ  fiu 

tri  quo  nunc  utimur ,  6c  tam  nos  Petrua  pradidâ ,  profequendum  coram  vénéra^ 

quàm  frater  Nicolaus  prxdidi  execu-  bili  pâtre  domioo  Dei  gratia  epifeopo 

tionis  hujufmodi  figillorum  appenfiom-  Parifîenfi,  commuîario  unico  fuperlioç 

bus  praclentes  litteras  fecimus  commu-  à  fede  apoftolica  depucatoj  6c  ad  prx- 

niri.  Datum  Parifiis  die  v.  menus  Fe,  fentandum  eidem  epifeopo  literas  apof- 

Date  ic  h  ^>rua"*'  40110  JO°«iûn>  m.  ccc.  xxxi.  tolicas commiffionis fuper  hocfîbifti>x, 

buiîe  L  jt«  DATUM  AvenionelV.  Kal.  Julii,  pon^  teftamentum  Ôc  codicillos,  feu  alterum 

xxtI-  *f»«-  rificatûs  anno  xvui.  Signé ,  Vitali*}  eorumdem  ,  prout  fuerit  opportunumj 

"e  i"«rj«$  à-  fifUé  en  fiomb.  D1CTARUM  vero  li-  6c  ad  petendum  6c  requirendum  ab  eo» 

deParii.^    terarum  procuratoriarum  didi  domini  dem  epifeopo ,  uc  ordinationem  pnedio 

Tn!ij}4.     cardinalis  ténor  fequitur  in  hacc  verbai  tam  confirmée  apoftolicâ  authoritate, 

Procuration  NOVER.INT  univerfi  praefentes  literas  juxta  tenorem  commiffionis  apoftolica: 

fcnSndBw  i"'peduri ,  quèd  nos  Petrus  permiffion*  fupradidx  }  6c  ad  ponendum  6c  inlb- 

«.eut  tefla  divina  tituli  fandi  démentis  prefbyter  tuendum  in  domo  prxdida ,  quatenùs 

îSi"  jeiï  cardinaJis,  executor  teltamenti  feu  ulri,  ad  nos  perrinet  perlonas  idoneas,  juxta 

deBooigogot  rox  voluntatis  clarx  memorix  dominai  ordinationis  prxdidx  cononentiam 
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tenorcmj  fie  ad  vifitandum,  corrigea-  norum  noftrorumfic  executionis  prxdic-  Ai| 

dum  &  reformandum  juxtà  tenurem  ex.  In  cujus  rei  teftimonium  prxfèntes 

prxdiclxordinarionis,  quatenùsnos  tan-  liccras  ufquc  ad  noftrum  beneplacitum 

Sit,domum  iplam  ôeperfonas  inftituen-  taneummodo  valituras  figilli  noftri  ap- 

as  in  cademj  fie  fuper  ac  in  omnibus  penfionemunirifccimus.  Oacum  Avenio- 

qux  vilîtationc ,  corre&ione  fie  reforma-  ne  in  hofpitio noftro,  fub  anno nariviracis 

rionepro  temporc  forfitan  indigebunt,  Domini  m.  ccc.  xxxiv.  indiclioneu. 

nec  non ,  fi  necefie  fuerit,  ad  agendum  menfe  Julii  die  xvn.  pontifïcatûs  fàn- 

fie  defendendum,  quofupranomineexe-  dillimi  patris  domini  noftri  D.  Joannis 

cutorio  ,  pro  prœdklis  omnibus  &  fingu-  divinâ  providentia  papx  XXII.  anno 

lis  prxdidorum  in  quacumque  curia  fie  Xvm.  ITEM  *  literx  procuratoriac diéli  *Cootinuj- 

coram  quibuicumque  judicibusecclefiaf-  officiab's  Bifonrinenfis  à  diûo  magiftro  'lon.de5  l?ltt* 

ticis  vel  fxcularibus ,  lîbellum  feu  libel-  Rcginaldo  de  Moiinis  prxfentatx  fe- de  Paris, 

los  &  quafeumque  alias  peritiones  dan-  quuntur  fub  hac  forma  :  NOS  **  officia-  »•  Procnra- 

dum  &  recipiendum  ;  litem  vel  lires  con-  lis  curia:  Bifonrinenfis  nocum  facimus  £™  e*  f  yl~ 

ceftandum  j  de  calumnia  &  veritate  di-  univerfis  quod  coram  Scephano  Cude-  dc™Cor"dei •« 

cenda  fie  cujuflibet  alterius  generis  ju-  berti  de  Criffty  ecclefiaftico  notario  eu-  auflîexeciaei 

ramencumin  animam  noftram  prxftan-  rix  Bifonrinenfis  juraco ,  mandaco  nof-  j^aue°îJtp 

dum ,  ponendum  ÔC  articulandum  5  po-  tro  fpeciali ,  cui  quantum  ad  hoc  vices  'emne  de 

ficionibus  fie  articulis  refpondendum ,  ex-  noftras  commifimus  8c  committimus  per  " 

cipiendum  fie  replicandum  j  teftes,  in-  prxfentes,propterhocinjureperfonaliter 

ftrumenta,  literas  fie  quafeumque  pro-  conftitutus  refigiofus  virôc  honeftusfra- 

badones  alias  producendum  ,  fie  ex  ad-  ter  Guillelmus  de  Vadenco  ordinis  fra- 

verfo  produci  videndum  fie  reproban-  trum  Minorum  de  Bifuntii  conventu , 

dum  }  crimina  fie  defeclus  opponendum,  qui ,  uc  afTcrit ,  in  teftamento  feu  or, 

allcgandum  fie  concludendum  •>  fenten-  dinatione  extrema  inclytx  recordatio- 

tiam  feu  fentencias  tam  incerlocutorias  nis  illuftriffimxdominxjoannx  de  Bur- 

quàm  definicivas  audiendum  $  fi  necefie  gundia  quondam  reginx  Francix ,  At- 

fuerit ,  appellandum  j  appellationem  feu  trebatenfis  fie  Burgundix  comitifix  pa- 

appellationesprofequcndumjbeneficium  latinx,  aedominx  Salinenfis ,  fuit  no- 

reftitutionis  in  inregrum  ab  abfolutio-  minarus  unus  de  executoribus  teftamenti 

nibus  fimplicibus  fie  ad  cautelam  tam  ipfius  dominx  reginx ,  licet ,  ut  aflèrir, 

principalircr  quàm  eriam  incidenter  ac  infufficiens  fie  indignus }  qui  frater  Guil- 

expenias  petendum  ,  obtinendum ,  exi-  lermus  de  Dei  confidens  adjutorio ,  exe- 

gendum  fie  recipiendum  y  abum  feu  altos  cutionis  onus,unà  cum  execotoribus  alùs 

{>rocuratorem  fie  procuratorcs  loco  fui  in  ipfb  teftamento  nominatis,  afiumpfit 
ubftituendum  fie  revocandum  ,  quoties  de licentia,difpenfatione,authoritatefie 
eis  fie  ipforum  cuilibet  videbitur  expe-  permifiu  fummi  pontifias ,  ac  criam  de 
direj  fie  gcncraliteradomnia  aliafiefin-  ticenria  ,  authoritate  fie  permifiu  fui 
gula  faciendum ,  gerendum  ôc  exercen-  miniftri  generalis  ordinis  fratrum  Mi- 
dum  qux  in  prxmiffis  omnibus  Ôc  fingu.  norum.  Idem  frater  Guillermus  tons  vi- 
lis  ac  circà  ea  fie  quodlibet  eorum  uti-  ribus  aftë&ans  ipfum  executionis  fac- 
îia  fuerint  feu  etiam  opportuna ,  etiam  tum  ad  bonum  perfechim  fie  ad  fina- 
fi  mandatum  exigant  fpecialc ,  fie  qux  lem  efredum  perduci ,  cum  caufî  va- 
veri  fie  lcgitimi  procuratorcs  facerc  pof-  candi  in  prxmemorato  executionis  ne- 
funt  fie  debent,  6c  qux  nofmet  facere.  eotio  ad  civitatem  Parifienfem ubi pro- 
mus, fipracfentes  efkmus.  Promittentes  Je&urus  erat,  fi  commodè  poflèt  3  fêd 
gratum.ratum  fie  firmum  perpeeuo  ha-  cum  non  poflèt,  fe  exeufât  dcbilitate 
bituros  quidquid  per  dictas  procuratores  fie  infirmitate  detentus,  fie  notorie  fui 

noftros  fie  ipforum  quemlibet ,  ac  fubfti-  corporis  impeditusj  de  quibus  fie 

tutum  feu  iubftitutos  ab  eis  fie  ipforum  per  facti  evidentiam  fie  per  plurimorum 

quolibet  fa&u m  geftumque  fuerit  in  prx-  fratrum  ipfms  convcntûs  têftimonia  fi- 

miffis  fie  quolibet  prxmiflbrùm }  fie  vo-  dedigna  diélo  notario  jurato  fada  fuie 

lentes  diclos  procuratores  noftros  fie  eo-  fides  ocularis  fie  plena.  Quapropter  idem 

rum  quemlibet  ac  fubftitutum  feu  fub-  Guillermus  nokns  quoapropter  fui ab- 

ftitutos  ab  ipfîs  fie  quoflibet  eorumdem  fentiam  executionis  prxdid*  fadum  in 

relevare  ab  omni  oncre  fatifdandi  pro-  iis  qux  perfecta  non  funt ,  aliqualiter, 

mittimus ,  de  judicio  fifti  fie  judicato  fol-  impediatur  feu  etiam  difïèratur  j  viros 

vendo,  cum  omnibus  fuis  claufulis ,  fub  venerabiles  fie  diferetos,  dominos  fuos 

hypotheca  fie  obligatione  omnium  bo-  fie  amicos  chariffimos ,  dominum  Pc- 
Ttme  IJ.  P*n.  ///.  Al  m  m  m  ij 
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triim  Bertrandi  ecclefix  fandi  Quin- 
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,îî4-  tini  dccanum ,  fie  magiftrum  Rcgmal- 
dutn  de  Molinis  domini  régis  Francia: 
clericum ,  Se  quemlibec  ipforum  iri  fo- 
lidum  ,  ica  quod  per  unum  fadum  feu 
carptum  fuerit,  peralium  profequi  fie 
terminari  valeac,  nec  decerior  fit  con- 
<iitio  occupanris ,  in  fie  fuper  fado  ipfius 
executionis,  promotionis  fie  perfedionis 
ejufdem  execucionis  fuos  fecit,  ordinac 
Se  conftituit  procuratores ,  dans  ipfis  fie 
eorum  cuilibet  in  folidum  eenerafem  li- 
beram  poreftatem  Se  mandatum  lpccia- 
le  adus  ipfam  executionem  tangentes 
confulendi ,  tradandi ,  difponendi ,  mi- 
niftrandi  Se  peragendi,  Se  in  cisoppor- 
tunas  Se  compétentes  expenfas  raciendi, 
Se  de  bonis  ipfius  executionis  quod  fue- 
rit diftribuendi,  opéras  opportu- 

nas  five  «edificia  conftruendi  Se  xdifi- 
candi ,  Se  conftruda  fuftinendi  Se  repa- 
randi  5  nec  non  in  domo  fcholarium 
quam  Pariûis  prxdida  reftatrix  difpo- 
fuit  ficri  5  fcholares  ibi  manfuros,  offltia- 
les ,  fervitores  divini  cultûs  Se  humani 
«ligendi ,  Se  ibidem  ponendi  Se  preben- 
dandi  fecundùm  ordinationem  ceftatri- 
cis  ,  ejufdemque  domûs  ordinationes , 
ftatuta,  juramenta  fcholarium  Se  fer. 
vitorum  feu  officialium  ipfius  domûs  re- 
<ip.iendi  Se  admittendi  -}  literas  teftimo- 
niales  ac  afiecuracivas  eledis  jam  fcho. 
laribus  ipfius  domûs  Se  eligendis  conce- 
dendi  Se  faciendi  ;  Se  ab  ipfis  opportu- 
nes conventiones ,  fecuritates  Se  literas 
flipulationis  Se  juramenti  ad  opus  exe- 
cucionis firmatas  fuper  omnibus  per  ip- 
fos  eledos  officialesac  fervitores  domûs 
faciendis  Se  complendïs  obtinendi  Se  Je- 
vandi  j  ipfofque  eledos  compellcndi  ju- 
rare  obedientiam  illi  vel  illis  qui  ut  gu- 
bernatores  ac  diftribu  tores  redituum  ip- 
fius domûs  per  executores  fuerint  or- 
dinati  j litteras  Se  inftrumenta,diftribu- 
tis  impenfis  ac  folutis,  profado  ipfius 
executionis  obtinendi,  Se  ad  aflecura- 
tionem  omnium  fadorum  ipfam  execu- 
tionem tangenrium  recipiendi,  ftipula- 
tioncm  folemniter  imponendi  Se  facien- 
di -,  ratiocinia  8e  compura  audiendi  Se 
ea  determinandi }  reditus  domûs  Se  alia 
bona  ipfius  executionis  Se  ad  opus  per 
dominam  teftatricem  ordinatarecipien- 
di,colligendi,diftribuendi,  fuper  cis  tran- 
iigendi  Se  pacifeendi  }  literas  de  quita- 
none  receptorum  ,  expenforum  Se  dif. 
trtbutorum  concedendi  Se  tradendi  •  fu- 
per emergentibus  dubiis  vel  quxftioni- 
bus  m  fado  prxdido  .compromittendi 
w  arbitres  arbitraires  feu  arnica  biles 


compofitores  j  compromiûum  pcenâ  vel 
juramento  vallandi,  quantum  officium 
executionis  de  jure  poteft.  Verum  fiin 
fadis  prxdidis  emergant  aliqua  judicia 
lem  indaginem  requirentia  feu  ctianî 
fummariam  ,  pro  fado  ipfius  execurio. 
ms,  agendi ,  defendendi  coramquibuf- 
cumque  judicibus  ordinarûs ,  delcgatis 
conièrvatoribus  Se  aliis  quibufeumque 
ecclefiafticis  Se  fatcularibus ,  Jitem  feu 
lites  conteftandi  3  omne  negotium  exe- 
cutionem  tangens  promovendi,  pro  eo 
fupplicandi  in  ipfius  GuiL 

lermi  executorionomine  $  decalumnia. 
malitiâ"  ,  veritatc  dicenda  ,  Se  omne 
aliud  juramentum  quod  in  judiciis  & 
negotiis  hujufinodi  requiritur ,  prarftan. 
di ,  deferendi ,  delatum  fufeipiendi,  po- 
nendi, pofitionibus  refpondendi,  réf. 
titutionem  bonorum  executionis  feu  rc- 
credentiam ,  nec  non  reftitutionein  m 
întegrum  ex  quacumque  caufa,  cùm 
ooterint ,  petendi  Se  obtinendi  $  à  qui. 
bufeumque  fententiis  Se  gravaminibus 
appeliandi  j  unum  vel  plures  procura- 
tores  in  quacumque  parte  negotii  vel 
judicii  loco  fui  fubftituendi ,  8e  fubfhru- 
tum  revocandi }  Se  demùm  in  omnibus 
Se  fingulis  capitulis  fadum  executionis 
tangentibusin  negotiis  Se  judiciis  facien- 
di, qux  ipfe  frater  Guillermus  facere 
poflèt ,  fiprxfens efiet ,  etiam  fi fpcciale 
Se  exprefium  requirant  mandatum  j  ra- 
tum  èc  gratum  habens  8e  fe  habiturum 
bonâ  fide  8e  in  verbo  religiofi  pro- 
mittens  coram  dido  notario  iurato  St 
mandato  noftro  ,  loco  noftri  folemni. 
ter  ftipulanti  ad  opus  omnium  quorum 
inteteflè  poflet ,  Se  fub  byporhetica  bo- 
norum execucionis ,  quantum  ea  poteft 
hypotheticare ,  quidquid  per  eos  pro^ 
curatores ,  alterum  ipforum ,  fubftttutum 
vel  fubftitutos  ab  ipfis ,  adum  fuerit , 
Se  etiam  fi  opus  fuerit ,  judicatum  folvi 
cum  omnibus  cJaufulis  opportunis  j  ip- 
fos  incendens  ab  omni  onerc  fatifdandi 
rclevare  j  eifdem  Se  cuilibet  fuper pra:- 
didorum  vices  fuas  per  pratfences  com- 
mictens,  doneceas  ad  fe  duxerit  revo- 
candas.  Conftituit  autem  didus  fracer 
Guillermus  didos  procuratores ,  ut  fu- 
prà  ^  prxtextu ,  autlioritate  ,  licencia  fie 
permiflu  fummi  pontificis  fie  etiam  mi- 
niftri  generalis  ordinis  fratrum  Mino- 
runi  ;  deouibuslicentiiî ,  authoritare  8c 
permiflu  dido  notario  jurato  Se  manda- 
to noftro  conftitit  evidenrer  per  quod- 
dam  privilcgium  Se  referiptum  apoftoJi- 
cum  verâ  bullR  plumbe^  in  filo  ferico 
pendenti  morcRojnana:  curix  buUatum, 
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&  per  quafdam  literas  figillo  dicU  nti-  reginx  Francorum  &  Natanx,  comu  a*  ^ 

générale  figilUt*,  ;  cujus  pnvilegn  taiix  Actrebatcnfis  ÔC 

&rckriptiapoftolici&  literarïm  dic\i  on* ,  dommxquc  de  Saums ,  ad  deb*. 

mmirtri  Ptenor  fequicur  in  hxc  verba:  cum  celercmqae  pcrducaxar  cfedum  , 

^v^vîT  lOANNES  epifcopus  fervus  fervorum  renore  pr*  ienuuso  damas  &  conced»- 

ffïSâ  K^canifim*  inPChrilW  fil»*  Joan.  mas  Ikenuam  *  P*^"^* 

1  «S-  *         '  inx  Francixfit  Navarrx  iHuftri,  vins  fracnbus  noftris  tram  N-^eLira 

S"  I;Xhcl  bcnediâionem:  facrx  paginx dodci  &  fratr ,G«dk* 

XI,  Co,         fragilisPhumanx  naturx  condmo  mo  de  Vadenco  confeflo «  ^ 

"""TJÏ  fta-com  habec  inftabilem  fit  incertam,  mmx  reginx  mapore  mocus iphus 

-     ta  hoc  falubri  meditatione  pnrmcdi-  ipforum  cudibec ,  offiamn  ôw  onus  exe- 

Sns   diem  eux  pérégrinations  extre-  curioms  «l^otaH^ 

man  diïpoutione  teftamentari*  defide-  «unx  reginx  aOomead  ,  «erccndiat 

Tas  prxvenire   Quarè  nobis  bumilirer  ad  fincm  dcbtwm  perducendu  Datum 

ras  prxvcnirr.  U_  — ainj.   Mi  Pariiiis  v.  Kalendas  Aprius  anno  Do- 

iunphcafti  ut  cum  rratres  ordinis  mi-  APTA.  tint  fixe 

norum  ab  annis  teneris  in  confeffores  .  mm  *.  ccc  j^^T?        *  u 

babueris   fit  in  iis  q«*  pertinent  ad  fi;  Monta   prxknnbus  rehgwto  ôtdtfcre-  ro=  * 

JîrSTmores   laud  ibile?  mlrruéloresj  tis  viris  fratre  Ricardo  de  Portii  ©rdi. 

tinda,  aliquos  déduis  frJribus,  uni  fenrienfi ,  dojamo  Joanoe  *  Ctaw? 

tenaas  auquu  _erfonis    execu.  Bifonrinenfo  diœceus  prefcytero ,  &  Rje- 

^tn^  ckr*o  Bdout  tdbl» 

afdcm  rV  tX  qaos  ut  pr*,THtmur  t  ad  bac  vocans  fie  rogam.  I*  enjus  m 

aiuem  rr«i  u     *i v£kin-at<î  Me_  teftiraonium  nos  offittihs  prxdi&os ,  ad 

iurmodi fie ^e^ïE-  rJrsatS 

«rdinis  fnb  propms  «ri  officiomm  fuo-  ^^^^^  Qdobma* 

nmt  nomimbuspoffis  execotores  confti-  ™J^™"  rZ:  „KXtv  IXEM>  •  «Co.^ 

l  •  i     x         «lrim*  votunta-  »o  l>omint  M.  ccc  xxxtv.  1 1  fionde,  r;trM 

tuere  humfmodt  eux  ultrmx  vomma        _       ^  ^  ».,;Kirc  (,int.rn^  ficmenrio  j,iv«foueje 


qui  ô:  implcrc ,  alterius  fui  fopenom »u-  m - anaôoiicaTdepuv  - 

3ïr  hoc  McentU  non  peridï,  felicis  re-  fis  commiflanusà  ledf  apottoiita  acpuv 
per  hoc  hcentia  non  pcm  ,  apdkukcas  more  Rû-  mc  rVf( 

eordationts  Bonitac»  papr  VIU.  prat-         /       in  ^canabis  bullacas^  qiic,ieYho- 

deceflon. noftri  &  quibuOtbet alus cont  manx  conx  m  nu  ^  L.dc 

titurionibus  roi  ipfiu,  ordin»  ikan^fc  ^S^ffi  ^heac.mmum  S  Cbri  3uÏÏïïT 
confoetudinibu*  contrams  ^uaquam  5ùminum  D.  Joanacm  ,elJ  ^ 

obftanribus ^or^tepragnwmde  fto  ^       ^  X^IL  ^ 

çratia  conçedrmus  (peciali .  NaU^ iergo  mvm    p  ^  ^  à 

U^hccathanc  ^J0\hHL?S  epnÇopos  fervus  fer,        -  * 

conceflioms  mrnngere,  vei  ti  au'  _J    ^  veoerabli  tracri  epiicopo  xx  i. 

merarto contraire  Si  ^«^^^  SX^àtan fie apoftobcamterk  EïItJIt *  u 

tentare  P^mpfcm  ^g^nem  ^^c^p^uLfidebbasapot 

ommpotentis  Det  &  bea£oru'"^ tolka fcdisanchorka*  ,  cliaricam  opéra  ^ 

Pauliapoftolorumejus  fe  novent  »ncur-  «'^^  »     cuitUi  dwini 

Aprilis,  ponnneacus  noftn  anno  lit  nomi  virmtcra 
SEQUrTUH  Uttra  mfrr.rennm  bxc  ver-  *  fchalarium  -  acceditur  ,  •  s**  fcW 

?0K  S  prxfcntcs  litterx  pervenear,  frater  G*.  Itoenter   mp  ^denrium 

cc.ci^c-  .krdusordimsrratrumMir^um  gcne-  ™^J^J^  ^  pcr  ipiam  & 
£LL£  ^  ralis  minifter  fic  fcnrus,  ^SSfidi*? ^orum 

cor.  cem  in  Domino  femprrernam.  Um*ef-  ^P'us  |         &  or  illx  meon. 

fitatem  vcftram  Icire^ vobmus  quod  no«  ^^^^  dehiu.  efficaciter 
EiiS"  totjs  co^minibusa^s  =  a.  eoxumdon  ,  ipfc  • 

in  Domino  ponumus    quod  ulnma  vo-  nu  _  ]  ^oftaHci  rnuoiiaiiU» 

ju^^  luQtas  clarx  memora  dommoejoamix  Pfud€0"cr^ttai'Mmmm  j^j 
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firmiratem.  Sanè  porrcda  nobis  nuper 
dile&i  filii  noftri  Pétri  rituli  landi  CJe. 
mentis  prefbyteri  cardinalis  peritionis 
feries  conrinebat,  quod  cùtn  clarx  me- 
morix  Joanna  de  Burgundia  Francix  & 
Navarrx  regina ,  comiriftà  Actrebaten- 
fis  &  Burgundia;  paladna  ac  domina  de 
Salinis,  volens  deinoumeris  beneficiisei 
divinâ  largitate  collaris  aJiqua  ad  Dei 
laudem ,  iuxqueac  clarx  memorix  Phi. 
lippi  Francorum  &  Navarrx  régis  ma- 
rin ac  parencum  &  benefadorum  fuo- 
rum  animarum  falucem  ,  ac  iuftencatio. 
nem  pauperum  clericorum  fcholarium 
Parifijs  ftudere  volcntium  elargiri ,  &c 
ET  fie  finiunt  :  DATUM  Avenioni  IV. 
Kalend.  Julii  ponrificatus  noftri  anno 
XVIII.  NOBIS  eciam  reverenter  prx- 
*  fentatas  per  venerabiles  &  difereros  vi- 
ros  Petrum  Bertrandi  decanum  ecclefix 
fandi  Quintiniin  Viromandia  Novio- 
menfis  diœccfis,  ■&  magiftrum  Rainal- 
dum  de  Molinis  canonicum  Eduenfem 
domini  régis  Francorum  clericos,pro- 
curacores  reverendi  in  Chrifto  pacrisac 
domini  D.  Pétri  permiffione  divinâ  ci. 


tuli  fendu  Clemencis  prefbyteri  cardi- 
nalis, executoris  teftaraenrifeu  ultimx 
voluntacis  clarx  memorix  dominx*  Joan- 
nx de  Burgundia  Francix  &  Navarrae 
regina: ,  uni  cum  cerris  aliis  depurati, 
litteras  procuratorias  figillo  ejufdem  do- 
mini cardinalis ,  ut  prima"  fàcie  appa- 
roir de  1*         '  fig^latas  »  quarum  principium 
Procur«ion du       eft:  NOVERINT  univerfiprxfen- 
«j*a»i  Ba-  tes  licccras  infpeduri,  qnôd  nos  Pecrus 
rfccy-X"  permiffione  divinâ  tituli  fandi  démen- 
tis prelbyter  cardinalis,  execucores cet 
tamenti  lèu  ultimx  voluntatis  clarx  me* 
morix  dominx  Joannx  de  Burgundia 
Francorum  &Navarrx,reginx  uni  cum 
certis  aliis  deputari,  de  vencrabilium  vi- 
rorum  Pétri  Bertrandi  decani  ecclefix 
fandi  Quintiniin  Viromandia,  Novio- 
menfis  dîœcefîs ,  diledi  neporis  noftri , 
&  nugiftri  Raynaldi  de  Molinis  cano- 
nici  Eduenfis  ,domini  régis  Francix  cle- 
ricorum  &c.  ET  fie  finiunC:  IN  CU- 
JUS  rei  teftimonium  prxfenres  licteras 
ufque  ad  noftrum  beneplacitum  can- 
tummodo  valicuras,  figilli  noftri  recimus 
apperifione  muniri.  Darum  Avenioni  in 
hofpitio  noftro,  fub  anno  nativicatis 
Domini  M.  CCC.  XXXIV.  indidione 
II.  menfc  Julii  die  XVII.  pontificatus 
iandiflimi  patris  domini  noftri  D.  Joan- 
C«cklîoo  ^s  diyinâprovidenriâ  papx  XXII.  anno 

SL£T*ÏaIIL  AD  supPLICATIONEM 
cUdomn,  procuratorum  &  authoritate 
apoftolica  nobisin  hac  parte  commiïïà 
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decano  >  prxoofiro ,  cantori ,  cxterifque 
canomcis  ecclefix  Ambianenfis ,  nec  non 
omnibus  aUis decanis',  abbaribus ,pri0. 
ribus,  exemptis  &  non  exemptis'  om 
mbulque  prclbyteris,  capellanis  carte 
nfquc  eedefiarum  redoribus ,  &omni. 
bus  tabeliionibus  &  notariis  publicij  & 
omnibus  aliis  perfonis  eccjefiafticis  'ad 
quos  prxfens  mandatum  noftrum  ùnb 
veriùs  apoftolicum  pervenerit,falucem 
in  Domino ,  &  mandatis  noftris  imm© 
veriùs  apoftolicis  firmirer  obedire.  Vo. 
bis  omnibus  &  fingulis  in  virtute  làmJ 
tx  obedientix  &  iùb  pœna  fufpenfionis 
&  excommunicationis  quas  in  vos  &  vei- 
trdm  quemlibet  feremus  ,  nifi  fecerids 
quod  mandamus  ,  diftridè  prxcipiendo 
mandamus  quatenùs  ad  hoc  mandatum 
noftrum  imô  veriùs  apoftolicum  exe. 
quendum  alter  veftrûmaltcrumnonex- 
pedet  (ciratis  peremptorie  Par.  corara 
aobisad  diem  Vençris  poft  oda  vas  fefti 
beaci  Andrex  Apoftoli  )  nifi  venera- 
bilem  &  diferetum  virum  dominum 
Thomam  de  Sabaudia  executorem  uni 
cum  reverendo  pâtre  domino  cardinali 
fupradido  &  pluribus  aliis  teftamend 
feu  ultimx  voluntatis  derundx  dominx 
Joannx  regina!  fupradidx  ,  viiurum  i 
nobis  fieri,  procedi,  ftatui,  ordinari& 
eriam  adimpleri  fecundùm  jus  ficrario. 
nem  pro  poflfc  noftro  ea  qux  nobis  funt 
commhTa  per  liceras  apoftolicas  de  qui- 
bus  niprafic  mentio,  &  fecundum  for- 
mam  &  tenorem  earumdem,  interip- 
fum  6c  alios  executorés  fuos  vel  procu- 
ratores  prxdidos-,  cum  intimations  quod 
nifi  ad  diétum  diem  fufficienter  com- 
paruerit  ,  nos  nihilominùs  fecundùm 
formam  &  tenorem  didarum  lirerarum, 
&  fecundum  quod  nobis  eft  mandatum  ' 
£ccommifium ,  procedemus ,  ftatuemus, 
ordinabimus  &  adimplebimus  pro  poflè, 
ulteriùs  fuper  hoc ,  6c  abfcntiâ  didi  do- 
mini Thomx  non  obftante  ,  prxfens 
mandatum  noftrum  exequentis  quacenùs 
non  poflicis  à  nobis  de  negligenda  re- 
dargui  vel  puniri ,  imô  in  Domino  com- 
mandari.  Et  quid  inde  fecerids  &  alter 
veftrum  fecerit,  nobis  fub  figillo  au- 
thenrico  aut  alias  per  inftrumentum  vel 
alia  légitima  documenta  nos  certificare 
cureds  in  fignum  executionis  praefentis 
noftri  mandatiimo  veriùi  apoftoJicifu- 
pradiûL  Datum  fub  figillo  noftro  quo 
udmur  in  hac  parce  ,  die  Dominicâ  poft 
feftum  bead  Lucx  Evangeliftx  xxm.  cooiawk* 
die  menfis  Oâobris  anno  Domini  a.  *»  lettIB5T 

ccc.  xxxi v.  ITEM  *  &  quxdam  al»  JÏÏTCH* 
literxulteriùs  fcripds  hteris  annexx/ê-  ht. 

quuntm: 
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•  certificat  ^twntu*  inhtwemodum  :  R.EVEREN-   étais  fie  condicionts  exiftant  ,  fie  quo- 


*    iumort  <fe  DO**  in  Chrifto  patri  ac  domino  do,  cumque  nomine  cenfeautur,  quospras.  **•  »w« 

i    Tioai«»*s*.  jnÏQQ  epifeopo  Pariltenfi  commiûario  à  fens  tangtt  negotium  fie  intereft ,  feu 

o£iK»ntef-  I"e<hî  apoftohça  depucaco  ,  proue  conf.  cangere  fie  inrereflè  poterie  quomodoli, 

wnenuiia.    tac  per  litteras  quibus  patentes  font  bec  in  futùrum  ,  authoritate  apoftolici 

infixx  ,  decanus  Ambiancnlu,  eccie.  fupxadidi ,  cenore  pnefenrium  damus 

jfiît  rcverentjam  ,  bonorem  fie  man~  in  mandai is ,  ipfofque  fie  eorum  quem. 

dans  apoftolicis  tirmicer  obedire.  Nove*.  iibet  rcquiriinus  fie  monemus  canonicè, 

ïicis ,  révérende  pater ,  qoôd  manda,  auatcnùs  contentis  fie  expreffis  in  prx. 

tum  veftrum  cui  mea  prtclens  refcriptio  aidis  licerii  apoftolicis  pareantefficaci. 

eft  infixa ,  adimplere  non  poiui ,  quia  ter  fie  intendant ,  ipfaque  coinpleane  fie 

QobUis  virboox  mémorial  dorainusTho-  obferrent  cum  diligentia  fie  effedu. 

mas  de  Sabaudia  canonicus  noftrac  Ara.  Quod  nifi  fecerinc ,  fie  elapfo  fex  die. 

bianen/îs  ecdeiue  deceflit  die  Vcncris  ntnt  termino  poft  notificationcm  fie  in- 

ulcimâ  pracceriti  ;  quod  vêleras  reveren.  finuacionem  prxmiflorum  fie  praefenrium 

d&  paternitati  tenore  praefentium  figni»  fibi  fadam,  quorum  alcerum*  duos  pro  • 

•u  ficamus  ,  fie  *  fuper  hoc  veftra  reve-  primo,  duos  pro  fecundo  fie  reliquos 

renda  paternitas  videat  quid  fit  agen-  duos  pro  tertio  termino  fie  uno  edido 

dum.  Datum  fub  figillo  noftro,  die  Lu.  peremptorio  ac  caoonica  monitionepro 

nac  poft  feftum  beati  Andreac  apoftoli,  omnibus ,  ipfis  fie  eorum  cuilibec  fuper 

anno  Domini  m.  ccc.  xxxir.  QUI-  hoc  prxiedmus  fie  etiam  affignamusad 

BUS  quidem  apoftolicis  fie  aim  iupra  pnemùTa  in  prxdidis  litteris  apoftolicia 

lcriptis  literis  exhibitis  fie  oftenlîs  fie  à  contenta  pleniùs  fie  exprefia  facienda  , 

nobis  receptis ,  vifîfque  fie  diligenter  inf.  adimplenda  fie  cum  diligentia  fie  effedu 

pedis,  nobis  humilitcr fupplicaruntprx-  obfèrvandaj  inipfos  fie  eorum  quemli. 

didi  procuratores ,  nomine  quo  fuprâ,  bet  concradidores  fie  rebelles  8e  etiam 

ut  nos  contenta  in  prxdidis  becris  apof-  négligences ,  elapfo  didorum  fex  diernm 

tolicis ,  quantum  in  nobis  eft  fie  ad  nos  termino  in  antea  fie  canonici  moni- 

nofeitur  pertinere ,  confirmare  fie  ipfis  tione  prxmifia,  fufpenfionis  fie  excom- 

noftrum  auenlum  fie  confenfum  prxbere  municationis  fentenciam  fecundùm  fua- 

pio  intuitucuraremus.  Nos  accendences  rum  qualitates  perfonarum  ferimus  in 

fie  confiderantes  piam  fie  devotam  con-  us  fcnptis }  abibiunonem  omnium  qui 

feienciam  fie  ulcimam  voluntatem  didx  prxfacas  noftras  fencenrias  feu  aliquam 

fie  inclytx  memorix  dominas  Joannx  re-  earum  incurrerint ,  nobis  fie  fucceflôri. 

gin*  quondam  Francorum  fieNavarrx,  bus  noftris  epifeopis  Parifienfibus  fpe- 

ac  tocis  viribus  cupientes  fie  non  imme.  cialiter  refervamus.  In  quorum  prxmif- 

rito  afFedantes  iândi  fie  divini  cultûs  forum  teftimomum  fie  munimen,  prx- 

•ugmentum  fie  etiam  incrementum }  ac  fentes  literas  feribi  fie  figilli  noftri  ap- 

volences,  tanquim  films  obedientix,  in  penfione,  unà  cum  figni  fie  fubfcriptio- 

omnibus  fie  per  omnia  voluntati  fie  be-  nis  publia  nourii  infraferipti  appofi- 

neplacitis  didi  domini  papac  fie  fandz  tione  fecimus  communiri.  Datum  fie  ac. 

fcdis  apoftolic*,  ut  tenemur ,  benignè  cum  in  domo  noftra  apud  Gentiliacum 

çonfentire  j  prxdidorum  procuratorum  anno  Domini  M.  ccc.  xxxv.indidiona 

îupplicacioni  fie  requefta: annuences  be-  m.  die  xxvin.  menfis  Au^ufti , ponti* 

signicer  fie  gratanter ,  ac  etiam  congau.  rlcacûs  fàndiûlmi  in  Chrifto  pacris  Se 

«lentes,  quia  reperimus  prardida  juftè  domini  noftri  D.  Benedidi  divini  pro. 

fie  ritè ,  proutin  didis  litteris  apoftolicis  videnciâ  papas  XII.  anno  r.  prsefentibus 

pleniùs  continctur,  efle  fada  j  omnia  fie  venerabilibus  fie  diferetis  viris  dominis 

fingulainprasdidislitcrisapoftoliciscon.  fit  magiftris  Philippo  de  Turmaco  ca- 

tenta  pleniùs  fie  exprefTa  ,  in  quantum  nonico  Laud.  Petro  de  Nivernis  cano. 

meliùs  poflumus  fie  debemus,pra;didâau-  nico  de  Princeriaco  Nivernenfis  diœc«v 

tboritate  nobis  commiûa,  fie  qui  fungi-  fis,  Jacobo  de  Mcdiolano  auchoritatt 

anurinhacparte,tenorcpra;fentium  con.  apoftolici  publico  notario,  fie  Joanne 

firn^mus,fal vo  jure  noftroôcfucceflbrum  Paenmitr  licentiato  in  artibus,  ac  non- 

noftrorum  epifeoporum  Parifienfium  in  nullis  teftibus  ad  pratmifla  rocatis  fpe- 

prxmiffis  Se  quolibet  prxmiflorum.  E«  ciahccr  fie  rogatis.  Stpitnr  friferifth  m* 

uc  prarmiffa  in  pratdidis  apoftolicis  li-  tarit. 

teris  contenta,  utiliùs fie  firmiùs  ac  dili-      Et  ego  Matthzus  Vcherin  de  Carno- 

gentiùs  obferventui ,  omnibus  fie  fingu-  to  clcricus,  publicus  auchoricate  apof- 

Es  quibufeuraque  fie  cujufvisftatùs,  or-  toUci  notanu»  ,  pwwniu»  omnibus  X 
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J        -    iïnguhj,  dum  fièrent  Scagercntur ,  di&a 
>33i-    die  xxix.  *  meniîs  Augufti  pnediéti, 

î*npiiMw».  proue  fuperiùs  adnotatur,  uni  cum  tef- 
tibus  fupraferiptis  prseièns  adfiri }  &  ea 
iidelicer  publicando ,  hic  me  fubfcripfi, 
ac  fignum  meum  confuetura  Julie.,..» 

feu  pubiico  inftrumcnto  acinfutu- 

ris  feu....  unà  cum  figiiio  przdi&i  domini 
epifeopi  Parifieufis  in  teftimonium  pra;. 
miflorum   .  Signé  M.  Huche- 

Collationatum  ex  originali  per 

nos  nocarios  fubfcriptos ,  anno  Domini 
m.d.  diexv.menfis  Aprilis.  Signé  ,  Ber.- 

TRANDI  ^  MEUCHOT, 

Collationné  fur  ladite  copie  collation, 
née  en  parchemin,  ce  fait,  rendue  par 
les  notaires  gardes-noces  duroy  auchaf- 
telec  de  Paris  foulfignez.  Ce  jourd'huy 

xvn.  Janvier  m.  dc.  lx.  Signé  

&  Guichard.  Copie  aux  archives  du 
collège  de  Bourgogne. 


PREUVES  ET  PIECES 


mefmes  ont  &  prennent  en  main  &  s'en 
font  fort  en  toutes  chofes  en  cTcas^ 
joindement&  principalement,  cha^n 
de  eux  pour  ic  tout,  fans  aucune  d^ 
iîon  faire  l'un  de  l'autre  &  au 
apparent,  affermèrent  *  en  2^ 
nte  recognurent  en   dire  par  devers 
nous,  eux  avoir  convenance* eSS 
convenancenc  exprefïément  à  fonder  & 
faire  faire  bien  &  fouffifammentàkun 
propres  cous  ,  périls  &  defpens ,  dedan 
quatre  ans  prochains  entîefwvans  à 
compter  du  jourd'huy,  dedans  ledid 
hofpital  en  l'oneur  &  â  la  loenge  defuf 
d.z  une  chapelle,  &  â  douer  icelle  de- 
dens  iceux  quatre  ans  de  xvi.livresde 
parifis  rente  annuelle  &  perpétuelle  tous 
admortis  de  tous  feigneurs  pourlécha- 


is- 


Dotation  du  chapelain  de  thofpital  de  S. 
Julien  des  menejriers, 

A    Tous  ceux  qui  ces  prefentes  let- 
X\  tres  verront  &  ©iront ,  Jehan  de 
Milon  garde  de  la  prevofté  dc  Paris 
laluL  Sçavoir  faifons  que  pardevant  nous 
pour  ce  furenc  en  jugement  en  leur 
propre perfonne  Huetle  Lorrain,  Jac^ 
quet  le  Cloourier  gueites  du  roy  noftre 
fire  dc  fon  palais  de  Paris  ,  Perrot  de 
Roan  gueite  d'iceluy  feigaeur  de  fon 
chaftel  de  Petit-pont  de  Paris  ,  Jehan 
de  Chaumont  gueite  dudit  ièigneur  de 
ion  chaftelet  de  Paris  ,  Jehan  des 
Chams ,  CoUnet  le  fiez  Parifettedes 
Naquerets,  Gaultier  Bienvienant  & 
Guille  le  Froumagicr ,  tous  meneftriers 
&  confrers  d'un  hofpital  ou  maifon- 
Dieu  nouvellement  fondée  &  eftablie 
de  eux  à  Paris  en  la  rue  de  S.  Martin 
en  l'oneur  &  loenge  de  Dieu ,  de  la  faine- 
te  Trinité,  de  N.  D.  de  monfeigneur 
î>.  George ,  Julian ,  Génois  &  de  toute 
la  iainte  cour  de  Paradis,  pourheber- 
cier  &  recevoir  les  poures  pafians  & 
fouftenir  les  malades  venans  audiét 
hofpital  par  ceux  qui  pour  le  temps  font 
&  feront  eftablis  à  garder  maintenir  & 
gouverner  iceluy  des  biens  &  des  au 
mofnes  qui  à  iceluy  viendront  &  feront 
donnez  lelon  la  faculté  d'iceux  ,  lefquels 
menellnans  6c  confrères  deflus  nom- 
mez ,  ez  noms  de  eux  &  de  tous  les 
autres  confrères  &  confuers  prefens  & 
a  venir  dud.  hofpital  que  if  en  leurs 
propres  &  prive*  noms  ,  comme  eux. 


pelam  perpétuel  qui  pour  fe  temps  eft 
&  fera  aud.  hofpital  inftirué  defdffon 
dateurs  ou  du  patron  à  qui  il  appartien- 
dra, pour  faire  &  célébrer  illec  &cn 
lad.  chapelle  fans  ceflèr  les  offices  di- 
vins &  tout  ce  qui  y  appartient  bien 
dévotement  &  duement  â  la  manière 
accoutumée  ez  eglifesparochies  ou  hof- 
pitaux  madons  de  Dieu  de  Paris  & 
avecque  ce  à  rendre  &  payer  paifible- 
ment  &  a  plaiu  chacun  an  fans  ce/Ter 
des  ores  endroid ,  jufques  à  tant  que  la- 
dite chapelle  foit  douée  defd.  xvi.  1. 
par.de  rente  amortie ,  &  alfignée  bien 
&  fouffifaument  aud.  chapelain  pour 
faire  &  accomplir  lefd.  offices  &  tout 
ce  qui  y  appartient  fi  comme  eftdid } 
chacun  an  aux  quatre  termes  à  Paris 
accoutumez  à  un  chapelain  qui  illec  eft 
ou  fera  mis  &  inftirué  de  par  eux  pour 
faire  &  accomplir  lefd.  offices  divins , 
fi  comme  par  deflus  eft  devifé  ,  feize 
livres  de  parifis,  à  chacun  d'iceux  ter- 
mes quatre  livres  par.  Et  enfement  ac 
querre  livres  &  trouver  à  leurs  cous, 
ians  delay  ,  toutes  les  chofes  ncceflài- 
res  qui  illec  faudront  aud.  chapelain  i 
faire  6c  accomplir  lefd.  offices  divins 
&  tout  ce  qui  appartient  &  peut  appar- 
tenir. Et  promiftrcnr  lefd.  meneftriens 
pour  eux  ez  noms  deflufd.  fi  comme  dit 
eft ,  enfemble  &  chacun  d'eux  pour  le 
tout ,  par  leurs  fermens  hiàs  de  leur 
bon  gré  folcmnellement  pardevant  nous 
touchicasfains  évangiles  de  Dieu, que 
eux  toutes  les  chofes  deflus  6c  deûoabz 
ekriptes,  de  point  en  point ,  félon  leur 
teneur ,  tiendront ,  garderont ,  entérine- 
ront èc  accompliront  fans  enfraindre 
en  aucune  chofe  ,  ôc  que  contre  aucune 
d'icelles ,  par  eux  ne  par  aultre,  ne  ven- 
dront ne  venir  feront  ,  procureront, 

confondront 
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confentiront  ne  fouffriront  à  faire  tenir 
quelle  que  elle  fuft  dorefcnavanc.  Ec 
quant  à  toutes  les  chofes  deflufdites  8c 
chacune  garder,  entériner  Se  accomplir 
fi  comme  deflus  eft  devifé  ,  lefdids  nu*, 
neftriens  Conjointement  8c  principale- 
ment ,  chacun  d'eux  pour  le  tout ,  ont 
obligé  expreflement  8c  fournis  du  tout 
&  fpecialcment ,  fans  aucune  exception 
de  faid  ou  de  droit,  eux,  leurs  hoirs, 
tous  leurs  biens,  les  biens  de  leurs  hoirs 
meubles  8c  immeubles  prefens  &  à  ve- 
nir, quiex  qu'ils  foient  &  en  quelcon- 
que lieux ,  à  jufticier ,  contraindre  ,  fai- 
fir,  arrefter,  lever,  exploider  &  exé- 
cuter toutes  fois  8c  quantes  que  meftier 
fera  ,  à  la  requefte  du  porteur  de  ces 
lettres ,  fans  autre  précaution  porter , 
avoir  8c  remonftrer  fans  delay  ,  ne  eux 
ou  aucun  appeller  pour  ces  lettres  enté- 
riner ,  6c  jufques  à  plain  accompliflc- 
ment  de  ces  prefentes  ,  par  nous  &  nos 
fuccefleurs  prevofts  de  Paris  ou  par 
quelconque  autre  juftice,  une  ou  plu- 
Heurs ,  que  led.  porteur  voudra  cflire , 
fans  nulle  autre  juftice  advouer  ni  re- 
clamer en  ce  cas  ■>  8c  avec  ce  leurs  corps 
à  mener  8c  tenir  en  prifon  fermée  oul- 
tre  le  guichet  de  chaftelct  de  Paris  ou 
ailleurs  là  où  ils  feront  trouvez  ,  à  leurs 
cous.  Et  renoncierent  expreflement  en 
ce  faid  par  leurfd.  fermens  à  conven- 
tion de  lieu  &  de  juge ,  au  bénéfice  de 
divifion ,  à  tous  droids  eferipts  ou  non 
eferipts  ,  à  toutes  couftumes  ,  conftitu- 
tions  ,  exemptions  ,  loys  &  eftablifle- 
mens,  à  toutes  exceptions  de  fraude, 
force,  lefion*  circonvention ,  à  condi- 
tion non  deuë  ,  ou  pour  non  caufe,  ou 
pour  caufe  non  jufte  ,  a  ce  que  eux 
puiflenc  dire  que  autre  chofè  ait  efté 
raide  ,  dicte  ,  eferipte  ou  accordée 
que  ce  que  deflus  eft  efeript  &  devifé , 
an  droid  difant  gênerai  renonciation 
non  valoir,  6c  à  quelques  autres  chofes 
qui  valoir  ne  pourroient  advenir  contre 
la  teneur  de  ces  lettres  ni  Je  faid  con- 
tenu en  ces  prefentes.  En  tefmoing  def- 
quelles  chofes  deflùfdides  nous  avons 
mis  en  ces  lettres  le  feel  de  la  prevofté 
de  Paris  l'an  de  grâce  m.  ccc.  xxxr. 
le  Mercredy  xxi.  jour  du  mois  d'Aouft. 

Sifflé  :    ESTIENNE    DIT  DE  MAANTE. 

Ccfié  fur  Original  inventorié  G.  7. 


Tome  JI,  Part.  JU. 
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Lettres  de  Ioniques  tvefque  de  Paris  con- 
cernant la  chapelenie  de  S.  Julien  des 
Menefiriers ,  cm  font  rapportées  les  lettres 
de  la  fondation  tjr  ereUion  de\  lad.  cha- 
pelle,  £acquefi  de  rentes  pouriccBc  ,  & 
d' amorti Jfement  dm  roy. 

UNiverfis  prefentes  lltteras  infpec- 
turis  Fulco  Dei  gratiâ  Parifienfis 
epifeopus  falutem  in  eo  qui  eft  omnium 
vera  ialus.  Quanto  gregem  cui  licet 
immeriti  difponente  Domino  prefide- 
mus  profpicimus  piis  8c  Deo  gratis  ope- 
ribus  afpirari,  tanto  reddimur  promp- 
tiores  ut  eorum  votis ,  quantum  cum 
Deo  pofTumus  favorabiliter  inclinemurj 
ut  per  hoc  alliciantur  fimilibiu  6c  eorum 
devotio  propenflus  augeatur.  Sanc  ad 
noftram  accedentes  prefentiam  diledi 
filii  Guillelmus  Anna  fleutator  &  Hcn- 
ricus  de  Montdidier  magiftri  feu  gu- 
bernatores  hofpitalis  pauperum  S.  Ju- 
liani  fundati  Parifiis  in  vico  S.  Martini 
per  joculatores  feu  hiftriones  Parifiis 
eledi  ad  magifterium  feu  gubernationem 
didi  hofpitalis  per  joculatores  feu  hif- 
triones predidos ,  aflîftentibus  fibi  mai- 
ns ex  joculatoribus  6c  hiftrionibus  fu- 
pradidis,  nobis  exponere  curaverunt 
quôd  ipfi  magiftri  5c  joculatores  feu  hif- 
triones fervore  devotionis  accenfiquam- 
dam  capelianiam  quam  in  honore  B.  Ju- 
liani  inhadidum  hofpitale fieri  fecerunt 
pro  fàlute  animarum  fuarum  fie  divini 
cultûs  augmento ,  de  bonis  eorum  ad- 
mortifatis  ,<  ad  opus  unius  capellani  per- 
petui  ibidem  divina  officia  celebraturi , 
de  xx.  lib.  parif.  annui  perpetui  fie  ad- 
mortifati  redditûs  dotare  cupiebant,  6c 
ipfos  redditus  eidem  capcllx  ad  opus 
didi  capellani  jam  affignaverant  8c  de- 
derant  ÔC  poteftatem  ad  hecfacienda  ha- 
bebant ,  prout  docuerunt  per  quafdam 
Iitteras  iîgillo  prepofiture  Parif.  figillatas 
continentes  poteftatem  didorum  magif. 
trorum ,  necnoneinptionem  ,  aflignatio- 
nem  ,  donarionem  6c  admortifationem 
reddituum  predidorum  ,  quarum  ténor 
inferius  inferitur,aflèrentes  infuper  quod 
fandiffimus  in  Chrifto  pater  aedominus 
nofter  D.  Clemens  divinâ  providentiâ 
papa  fextuspatronatum  feu  prefentatio- 
nem  dide  capelle  ipfis  magiftris  feu  gu- 
bernatoribus  6c  eorum  fuccefforibus 
concefîertt ,  prout  continebatur  plenius 
in  litteris  apoftolicis  fuper  dida  con- 
ceflîonc  con  fedis,  quas  nobis  exhibue- 
runtoriginaliter  6c  quarum  ténor  infe- 
rius inferitur.  Unde  nobis  fupplicarunC 
humiliter  magiftri  feu  gubernatores pre- 
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  didi ,  fuo  &  didorum  joculatorum  feu  ipfo  cclebrantem  juvcnt  in  cantando 

an.  hiftrionuin  nomine,  quatenus  didam  cum  nota ,  6c  didis  juvantibus  minit 

capellam  ut  premittkur  fundatam  ôc  trent  expenlas  quas  pro  hujufmodi  juva- 

dc  didis  xx.  lib.  rcndualibus  dotatam  mine  meruerint  j  aiiàs  cum  nota  mini. 

in  perpetuum  beneficium  ecclefiafticum  me  celebrare  teneatur.  III.  Itemordi. 

creare  &  erigere ,  6c  çam  fie  creatam  6c  namus  qubd  didus  capellanus  ôc  ejus 

eredam  ad  eorum  prefentationem  di-  fuccefiores  qui  fuerint  pro  tempore, 

kdo  nobis  in  Chrifto  Johanni  de  Vil.  dicta  feftis  annualibus ,  B.  Marie  fefti' 

lanbus  prefbytero  Sucffionenfis  diocefis,  viutibus ,  in  dido  fefto  S.  Juliani ,  ma- 

quem  prclentialiter  prefentabant ,  con-  turinas  ôc  in  vigiliis  vefperas  cum  nota 

ferre  dignaremur ,  ordinando  de  fervi-  cantare  vel  per  alium  cantari  faccre  te- 

cio  quod  idem  prefbiter  6c  ejus  fuccef-  ncatur ,  dum  tamen  didi  magiftri  feu 

lyres  qui  erunt  pro  tempore  dide  ca.  gubernatores  miniftrent  adjuvantes  uc 

pellanie  capellani  facere  in  dida  ca-  iuprà  j  alias  non  teneatur  cantare  cum 

pclla  ôc  obicqui  perpetuô  tenebuntur,  nota.  IV.  Item  ordinamus  quôd  didi 

n'eut  nobis  expediens  vidererur.  Nos  au-  magiftri  habeant  in  didarum  miûarum , 

tem  ipfos  in  fuo  tam  laudabili  propo-  matutinarum ,  vcfperarum  6c  aliis  cele- 

firo  confortare  volentes  ac  zelantes  di-  brationibus  de  luminari  neccfTario  fuis 

vjni  cultûs  augmentum,  ac  defideran-  fumptibus  providere.  Preterea  predieti 

tes  bonorum  que  in  dida  capcllania  magiftri  feu  gubernatores ,  quo  fupra 

fient  efl'e  participes  t  vifis  ac  diligenter  nomine  ,  fub  ypotheca  ôc  obugatione 

pcrfpcdis  litteris  apoftolicis  6c  regiis  fu-  didi  hofpitalis  fumptibus  6c  expeniis  pre- 

pradidis ,  confideratilque  a c  diligenter  dido  capellano  pro  tempore  ôc  ejus  iùc- 

attentis  que  fuerint  in  hac  parte  con-  cefToribus  qui  pro  tempore  fuerint  capel- 

fideranda  ôc  attendenda  6c  que  ad  hoc  lani  capellanie  memorate  fufficientem 

noftrum  movere  debucrint  animum,  6c  bonam  hofpitationem  five  domum 

ipforum  fupplicationibus  intenti.  I.  Die  juxta  vèl  prope  hofpitale  predidum 

tam  capellaniam  fundatam  ut  premit-  affignare  teneantur  ,  ut  propter  loci 

rjtur  6c  dotatam  in  perpetuam  capella-  vicinitatem  dide  capelle  iibentius  de- 

niam  feu  perpetuum  beneficium  eccle-  fervire  valeat  6c  raiuam  quotidie  bora 

fiafticum  ereximusôccreavimus,acpre.  predida  celebrare  ,  quam  capellanus 

fêntium  tenore  erigimus  6c  creamus,  predidus  inhabitabit,  in  dida  capella- 

6{  ad  didam  capelkniam  predidam  erec-  nia  fua  perfonaliter  refidendo ,  ad  quam 

tam,  ut  premittiturôc  creatam ,  didum  perfonalem  refidentiatn  ipfum  adftric- 

Johannem  de  Villaribus  nobis  per  die-  tum  effe  volumus  6c  decernimus ,  quam 

tos  nugiftros  feu  gubernatores  prefen-  primum  dida  habitatio  five  domu*  uc 

tatum,  ad  eorum  prefentationem  ad-  prefertur  fibi  fuerit  aifignata  ,  nifi  per 

mifimus  6c  didam  capellaniam  fibi  con-  nos  vel  fucceffores  noilros  fuper  hujuf- 

tulimus  intuicu  pietatis ,  ftatuentes  ôc  modi  non  reûdentia  dilpenfetur.  Cete- 

ordinantes  quôd  capellanus  qui  pro  tem-  rum  quia  credimus  6c  verifimiliter  opi- 

pore  capellaniam  obtinebit,  nifi  in  fa-  namur  capellaniam  predidam  augeride- 

c^rdotem  promotus  fuerit  infra  annum  bere  majoribus  ÔC  amplioribus  redditi- 

à  die  adepte pacifice  poiïëfiionis dide  ca-  bus,  refervamus  nobis  ôc  fuccefloribus 

pellanie  numerandum,  fe  factet  ad  fa-  noftris  epifeopis  Parifienûbus  plenariam 

cerdotium  de  ardine  in  ordincmftatu-  poteftatem  premiffis  omnibus  per  nos 

tis  temporibus  promoveri.  II.  Item  fia-  ftatutis  6c  ordinatis  ut  prefertur  augendi, 

tuimus  6c  ordinamus  quod  quicumque  interpretandi  ,  deelarandi ,  ôc  fi  opus 

fuerit  pro  tempore  dide- capellanie  ca-  fuerit  mutandi,  ficut  nobis  vel  eifdem 

pellanus ,  fingulis  diebus  unam  miffam  fuccefloribus  vifum  fuerit  expedire  >  per 

lubmifTà  voce  in  folis  ortu  vel  circa,  ad  premiua  quoque  vel  aliquod  preroillô- 

altare  B.  Juliani  in  dida  capelU  cele-  ruin  juri  parochialiin  nullo  derogari 

brare  teneatur,  vel  per  alnim  prefbite-  volumus ,  quinimo  jura  omnia  parochia- 

rum  facere  celebrari ,  exceptis  diebus  lia  in  dido  hofpitaii  ôc  ejus  pertinentiis 

Dominicis,  feftis quinque  annualibus  &  parocbiaU  ecclefie  refervamus,  prohi- 

B.  Marie  feftivicatibus  ac  fefto  fàndi  tentes  prefentium  tenore  fub  excom- 

Juliani,  quibus  fedïs  miflà  quam  cele-  municationis  pena  capellano predido  & 

orabit  vel  celebrari  facict  celebrabitur  ejus  fuccefloribus  qui  fuerint  pro  tem- 

cum  nota ,  dum  tamen  dicti  magiftri  pore  ,  ne  in  dido  hofpitaii  aliqua  facra- 

feu  gubernatores  provideant  fibi  de  de-  menta  ecclefiaftica  abfque  exprefla  li- 

rkis  vel  pxcfbitetU  qui  ipûun  vel  pro  centia  vel  confenfu  curati  in  cujus  pa- 
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rochiâ  didum  hofpicale  eft  conftruc-  hec  vcrba  :  A  TOUS  CEUX  QÙÎ  CES  r~Tr 
tum ,  quovis  modo  miniftrare  prefumat,  PRESENTES  LETTRES  VERRONT  ,w* 
Ténor  vero  litcerarum  apoftolicarum  ôc  orront ,  Guillaume  Comont  garde 
predidarum  fequitur  &  in  hec  verba  :  de  la  prevofté  de  Paris  falut.  Sçavoir 
CLEMENS  epifcopus  fervus  fervorurn  faifons  que  pardcvanc  nous  vinrent  en 
Dei,  ad  perpetuam  rei  memoriam.  Be-  jugement  en  propres  perfonnes  Guil- 
nigno  funt  iùa  concedenda  favore  per  laume  Amy  fieuteur  ôc  Henri  de  Moni- 
que divini  cultûs  augmentum  fie  falus  didier  maiftres  6c  gouverneurs  eftabiis 
proveniunt  animarum.  Sanè  oblam  no-  des  jongleurs  Se  meneftriers  en  l'hofpi- 
ois  pro  parte  diledorum  fiiiorum  jocut  tal  S.  Julien  fondé  d'iceux  à  Paris  en 
latorum  feu  hiftrionum  Pariiienilum  pe-  la  ruë  S.  Martin  fi  comme  il  nous  ap- 
titio  continebat  quôd  ipfi  dudifervore  parut  par  lettres  fccllées  du  feel  de  la 
devotionis  quoddam  hofpitale  paupe*  prevofté ,  dcfquelles  la  teneur  s'enfuit  î 
rum  in  vico  S.  Martini  Parifienfisôc  in-  A  TOUS  CEUX  qui  ces  prefentes  let- 


fra  illud  quandam  capellam  in  honore  très  verront  Guillaume  Common  garde  A"*  lJ^' 

B.  Juliani  canonice  neri  fecerunt  pro  de  la  prevofté  de  Paris  falut.  Sçavoif 

falute  animarum  fuarum  fie  divini  cul-  faifons  quepardevant  Hugues  ÔC  Pierre 

eus  augmento  ,  didamque  capellam  à  de  Montigny  clercs  notaires  jurez  efta- 

bonis  eorum  admortifatis  ad  opus  unius  blis  de  par  leroynoftre  fire  auchafte- 

capellani  perpetui  ibidem  divina  officia  lct  de  Paris  ôc  aux  choses  qui  enfuivenc 

cefebraturi  de  xx.  Ub.  parif.  annui  ôc  faire ,  ouyr  ,  mettre  en  forme  publique 

.  perpetui  redditus  cupiunt  dotare }  qua*  fie  à  nous  rapporter  &  en  lieu  de  nous 

re  pro  parte  ipforum  fuit  nobis  humiliter  commis  renvoié  pour  ce  pcrfonnelle- 

fupplicatum  ut  duobus  in  hujulmodi  ment  eftabiis ,  par  advis  des  nagueres 

menefteriorum  magiftris  per  didos  jo-  Guillaume  Bonnet  guette  du  palais  le 

culatores  ôchiftriones  deputandisjus  pa*  roy  noftrefire ,.  Jacques  l'Anglois,  Per- 

tronatûs  ejufd.  capelle  ,  quôdque  pre*  rot  de  Rouen  guette  du  Petit  pont , 

fentare  perpetuum  capellanum  ad  ip-  Guillot  le  Formagier ,  Loys  le  Clofticr 

fam ,  quotiens  ipfam  vactre  contigerit,  guette  du  palais  deflùuiid  ,  Johannin 

valeant,  concedere  de  fpeciali  gratia  le  Lorran,  Jacques  le  Maflier,  Jehan 

dignaremur.  Nos  itaque  volentes  eofd.  le  Vidaulx  ,  Lorent  l'Efcuier ,  Thomaf* 

îoculatores  ôc"  hiftriones  in  hujufmodi  fin  Chevalier ,  Gilles  Deufy  ,  Laude  de 

eorum  laudabili  propofito  confovere,  Comua,  Guillot  deSoiflons,  Thibault 

cariflîmiin  Chrifto  filii  noftri  Philippire-  de  Chaumon ,  GuUlemin  Fronc ,  Guil- 

gis  Francorum  illuftris  ac  eorum  jocu-  laume  de  la  Quietairne  ,  Ôc  Simonet 

fatorum  ôc  hiftrionum  fupplicatiombus  Narmas,  tous  meneftriers  ôc  jongleurs  en 

inclinati ,  predickis  duobus  magiftris  per  la  ville  de  Paris  ,  fi  comme  ils  difoient, 


capelle ,  ita  quam  primum  dida  capella  par conieu  «  aenocration  avoient  ce  ont 

dotata  ruerit  ut  prefertur ,  idem  fie  de-  faid ,  eftabli  ôc  inftitué  Henrict  de  Mon* 

putati  perfonam  idoneam  que  inibi  per-  didier  ôc  Guillaume  Amy  fleuteurs  maif» 

petuô  teneatur  mifiam  ôc  alia  divina of-  très  ôc  gouverneurs  en  leur  hofpitalS. 

ficia  celebrare  ad  didam  capellam  ,  quo-  Julien  aflîs  en  la  ruë  S.  Martin  pour  gar- 

tiefcumque  eam  vacare contigerit ,  va-  der,  gouverner,  requérir,  pourchafier 

leant  epifeopo  Parifienfi  qui  eft  pro  tem-  ôc  deflêndre  tous  les  biens  ,  caufes  ÔC 

pore  prefentare  ,  falvo  jure  parochialis  befognes  d'iceluy  hofpital,  ôc  pour  faire 

ecclefie ,  audoritate  apoftolica ,  tenorc  tout  ce  qu'à  tels  maiftres  Ôc  gouver- 

prefentium  conced imus  de  gratia  fpecia-  neuçs  appartient ,  ÔC  toutes  aultres  cho> 

li.  Nulli  ergo  omnino  hominum  liceat  fes  quelconques  au  nom  ôc  pour  ledid 

hanc  paginam  noftre  conceflîonis  infrin-  hofpital ,  ôc  pardevant  lcfd.  notaires  ju- 

gere ,  vel  ei  aufu  temerario  contraire,  re*  les  deflufdids  tous  enfemble  corn- 

li  quis  autem  hoc  attemptare  prefump-  me  faifant  la  plus  grande  Ôc  la  plus 

ferit ,  indignationem  omnipotenris  Dei  faine  partie  dud,  commun  5  au  nom  d'eux 

ôc  beatorum  Pétri  ôc  Pauli  apoftolorum  Ôc  dud.  commun ,  encore  firent ,  infti- 

ejusfenoveritincurfurum.  DatumAvc-  tuèrent  ôc  cftablirent  les  deflufdids 

nioneiv.id.Aprilis,  pontificatûs  noftri  Hcnriet  ôc  Guillaume  maiftres  Ôcgou- 

anno  fecundo.  ITEM  ténor  littcrarum  verneurs  d'iceluy  hofpital ,  en  leur  don- 

figillo  prepofiture  Parif  figillatarum ,  nant  plain  pouvoir  audonté  ôc  mzru 

de  quibus  habetur  mentio  ,  fequitur  in  dement  efoecial  au  nom  comme  deflus, 
Tome  II.  Part.  III.  Nnnnij 
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*~  de  garder,  gouverner  &  deffendre  lcd.  affignées  par  eux  en  douaire  fie  fonda- 

hofpital,  cous  Jes  biens  caufcs  &  be.  tionde  ladide  chapelle  pour  la  ,ubften 

fognes  d'iceluy ,  de  plaidoyer  meftier  ration  d'un  chapelain  perpétuel  eitablv 

çftant ,  tant  comme  demandant ,  qu'en  en  iceluy  pour  le  divin  fervicc  faire  loi 

deffcndant ,  de  faire  tout  ce  qui  àplai-  quelle  chapelle  fera  du  patronage  &  pfÇ 

doirie  appartient,  peut  &  doibt appar.  tentation  de  deux  maaftres  ef&c  çlLus 

tenir,  de  recevoir ,  pourchaffër  ,  reque.  d'orefenavant  par  lefdïfo  jongleurs  & 

rir,  demander  &  avoir  tout  ce  que  dcub  meneftriers  de  la  ville  de  Pans,  6c  de 

eft  fie  fera  aud.  hofpital ,  de  quitter  fit  la  collation  fie  institution  dudiaevefque 

donner  lettres  de  quittance  fi  meftier  de  Paris  fie  de  fçs  fucceffeurs,  fi  corn 

eft,  d'obliger  quant  à  ce  que  dia  eft  me  ils  confelîèrcnt  ces  chofb  eftre  vraves 

les  biens  dud.  hofpital ,  fit  défaire  tout  pardevant  nous  j  lefqucls  xx.  livres  par 

ce  que  dia  eft  Se  de  tout  ce  que  aux  de  rente  lefdiasmaiftresfic  gouverneurs 

chofes  deilufd.  peut  fit  doit  appartenir,  au  nom  dudia  hofpital  promirent  ea- 

promettant  ez  noms  que  deflus  fur  l'o*  rencir  fie  deffendre  contre  tous  6c  envers 

bligation  des  biens  d'iceluy  hofpital  de  tous  de  tous  troubles  fit  empefehement 

avoir  &  garder  ferme  &  eftable  tout  aux  propres  courts  fit  defpens  dudia  hof- 

ce  que  par  lefd.maiftres  &  gouverneurs  pital,  toutes  fois  que  meftier  fera,  fit  à 

fie  par  chacun  d'eux  des  chofes  def.  non  venir  ou  faire  venir  contre  «que 

fufdits  fit  de  leurs  dépendances  ferafaick,  dia  eft  par  aucunes  cauteiles  voyes  & 

dicl ,  ordonné  ,  pkidoyé  ,  procuré  ,  re.  malices  ou  aultrçment  à  jamais  à  nui  jour 

cepté  fie  quitte  ,  &  payer  le  jugé  fi  mef-  ou  temps  à  venir  >  fit  quant  à  ceferme- 

tier  eft.  Et  en  tefmoing  de  ce  nous ,  ment  tenir  &  accomplir  fit  pour  non 

à  la  relation  defd,  notaires  jurez  aux-  venir  contre ,  lefdicts  maiflres  fit  gou-  * 

quels  nous  adjouftons  foy  plainiere  en  verneurs  ont  obligé  fit  pardOant  nous 

ce  cas  fie  en  greigneur ,  avons  mis  en  obligèrent  ledi&  hofpital ,  tous  Jej  biens 

ces  lettres  le  Icel  delà  prevoftédePa-  d'iceluy  meubles  fit immeubles, prclens 

ris  le  Dimanche  xix.  jour  d'Octobre  &  à  venir,  i  jufticier  par  nous  fit  nos 

l'an  m.  ccc.  xun.  AFFIRMERENT  fucceffeurs  prevofts  de  Paris,  fit partou- 

cn  bonne  vérité  comment  iceux  maif.  tes  autres  juftices  foubz  qui  jundidion 

rres  fie  gouverneurs  dud.  hofpital  de  S.  ils  feront  fie  pourront  eftre  trouvez  , 

Julien  euûent  acheté  xx.  1.  par  de  rente  pour  ces  lettres  du  tout  entériner  ôtac- 

perpetuclle  à  l'œuvre  fit  pour  caufè  d'i-  complir ,  renonçans  en  ce  faicl  i  toute 

celuy  hofpital  affis  en  la  rue  S.  Martin  exception  de  mal  fie  de  fraude,  d'erreur 

paroifTe  S.  Merry  ,  fie  procuré  eftre  fit  d'ignorance,  a  toute  aide,  à  droia 

amortis  lefdiûs  xx.  livres  du  roy  nof-  efeript  fie  non  efeript,  à  toute*  voyes, 

tre  fire^fi  comme  il  appert  par  les  cauteiles,  deffenfes ,  raifonj,  cavillations, 

lettres  d'achapt  fie  d'amortifiement  fur  oppofitions  contraires  aux  chofes  defluf- 

ce  faictes  ,  defquelles  les  teneurs  font  di&es  fie  à  toutes  autres  chofes  de  faicl, 

cy-defToubz  incorporées  $  fie  pour  ce  que  de  droia ,  de  lieu,  de  us  fie  coutumes 

la  principale  attention  d'iceux  eftoit  fie  qui  valoir  leur  pourroient  à  venir  con- 

eft  d'avoir  fondé  fie  procuré  à  fonder  le-  tre  ces  lettres ,  fie  au  droia  difant  ge- 

dia  hofpital  afin  que  le  divin  fervice  neralc  renonciation  non  valoir.  La  te- 

y  fuft  faic*  fie  célébré  pour  le  remède  neur  des  lettres  de  l'achapt  defdicls  xx. 

de  eux  fie  de  leurs  bienfaiteurs  audid  livres  de  rente  eft  tel.  A  TOUS  CEUX  

hofpital  j  pour  ce  ils  cognurent  fie  con-  qui  ces  lettres  verront,  Pierre Belagent  a«. 

feflerent  avoir  donné  fie  odroyé  fie  de-  garde  la  prevofté  de  Paris,  falut.  Sça- 

laiilé,  fie  dez  maintenant  devant  nous  voir  faifons  que  pardevant  nous  vint  en 

donnent ,  odroyent  fie  delaifïcnt  perpe-  jugement  Guillemin  le  Vicomte  cfcuyer 

tuellement  lefdiaes  xx.  livres  parifis  de  ièigneur  d'Othyolles,  fie  afferma  que  de 

rente  à  l'qeuvre  fie  pour  caufe  du  douai-  fon  propre  héritage  il  avoit  prenoit  fie 

re  fie  fondation  d'une  chapelle  édifiée  recevoit  par  chacun  an  heritableraent 

dedans  Jes  circonférences  fie  metes  du-  lxîv.  livres  parifis  de  rente  annuelle  8c 

dift  hofpital  à  l'oneur  de  Dieu  fie  de  la  perpétuelle  a  deux  termes ,  c'eft  â  fça- 

vicrge  Marie  fie  de  monfieur  S.  Julien  ,  voir  la  moitié  à  la  fefte  de  l'Afcenfion 

laquelle  chapelle  eft  efièncié  en  cha-  deN.  S.  fie  1  'aultre  moitié  à  la  fefte  de 

pelle  perpétuelle  fie  bénéfice  ecclefiafti-  la  Touffains  en  fie  fur  la  recepte  de  la 

que  par  révérend  pere  en  Dieu  M.  Fou-  vicomté  de  Corbeille  qui  cil  à  prefent 

que  par  la  grâce  de  Dieu  evcfque  de  &.  appartient  au  roy  noftre  fire,  payées 

i  ans  par  le  moyen  defdiaes  xx.  livres  par  an  aux  deux  termes  fufdias  par  la 


Digitized  by  Google 


V 


JUstif  icAti  v  ës,  én 

main  du  rccepveur  de  la.  vicomté  de  - fit© te  roy lefdids  confrères  &  confuers  "^îT" 7yt~ 
Paris  eflabli  de  par  iceluy  fcigneur  Je  au  nom  6c  pour  ledid  hofpital ,  par  l'of. 
roy,  à  une  foy  &  à  un  homage  ,  fi  corn-  tenfiondc  ces  lettres ,  ou  le  porteur  d'i- 
me  il  difoit,  defquels  lxiv.  livres  pa-  celles  foient  misée  receups  ou  receu  eri 
rifis  de  rente  annuel  ledid  Guillemin  ,  la  fby  8c  homage  dudid  noftre  feigneur 
de  fa  bonne  volonté  ,  fans  aucune  frau-  le  roy  au  profit  dudid  hofpital  8c  des 
de, force,  erreur  ou  decevance,  par  le  confrères  8c  confuers  d'icelluy,  honob- 
confeilde  fesamis,  pour  fon  grand  prof-  (tant  quelconques  droids  usoucouftu- 
fit  évident  ;  reconnut  &  confefla  luy  mes  de  pays  à  ce  contraires  *  auxquels 
avoir  vendu  6c  par  non  de  pure  iimple  il  renonça expreflëment  pardevant  nous, 
&  perpétuelle  vente  quitte ,  celle  8c  du  ce  accordé  dudid  vendeur  par  certain 
tout  à  toujours  hereditablement  tranf-  convenant  obligatoire  en  ce  folemnelle 
porte  fans  aucun  rappel  aux  confrères  ftipularion  ,  que  dorefenavant  comment 
6c  confuers  de  l'hofpitai  de  monficur  que  il  advienne ,  il  ne  pourra  avoir ,  de* 
S.  Julien  de  nouvel  fondé  à  Paris  en  mander  ou  recevoir  lefdides  lxiv.  liv; 
la  rue  S.  Martin  des  Champs  xx.  livres  parifis  de  rente  a  luy  appartenant  8c  de- 
parifis  de  rente  annuelle  8c  perpétuelle  meurans  d'icellcs  lxiv.  livres  de  rence, 
a  panre  avoir  8c  recevoir  dorefenavant  jufques  à  tant  que  lefdids  acheteurs  ou 
defdids  confrères  8t  confuers  6c  de  leurs  leurs  fucceflèurs  au  nom  8e  pour  le  prof, 
fuccefleurs  8c  de  tous  ceux  qui  de  eux  fit  d'iceluy  hofpital  ayent  eu  &  receu 
6e  de  leurs  fuccefleurs  auront  caufe  au  chacun  an  aux  termes  deffus  exprellèz 
nom  8c  pour  ledid  hofpital ,  pour  Tac-  6c  devifez  lefdids  xx.  livres  parifis  de 
croisement  duquel  &  afin  que  le  fervi.  rente  ,  n'eftoitque  ce  fuft  par  leurcoul- 
ce  divin  d'orefenavanty  foit  plus  hono-  pe  ou  négligence* ouquel  cas  il  leur  fè- 
rablement  8c  plus  fuffiiamment  célébré,  roit  impute  &  non  pas  audid  vendeur^ 
ils  avoient  acheté  lefdids  xx.  livres  pa-  promettant  ledid  vendeur  par  la  roy  de 
rifis  de  rente  en  8c  fur  la  recepte  aux  fbn  corps  baillée  en  noftre  main  êc  par 
termes deflufdids  pour  la  fomme  deix.  fon  ferment  raid  aux  faiads  évangiles 
vingt  &  x.  livres  parifis  francs,  quittes  de  Dieu  pardevant  nous,  que  contre 
6c  délivrer  audid  vendeur  qu'il  avoic  cette  vente,  rranlborc  &  quittancé  ou 
eues  8c  receuës  d'iceux  acheteurs  au  contre  aucune  des  chofes  deflufdids  ne 
nom  dellufdid  en  bonne  monnoye  bien  vendra  i  aller  ne  venir  fera  à  nul  jour 
comptée  6c  bien  nombrée  ja  tournée  &  ou  temps  a  venir,  par  raifon  de  heri- 
cpnvertie  à  fon  proffit ,  fi  comme  il  con-  tage  ,  de  mineur  aage  &  decepvance , 
fefîe  &  s'en  tient  a  bien  payé  parde-  ou  par  aulcun  art ,  engin  ou  cautele  ou 
vant  nous  ,  &  d'icelle  fomme  il  quitta  autrement  que  ce  que  ce  foit ,  en  quoy 
àtousjours  lefdids  confrères  &  confuers,  ladide  vente  fi  comme  faideaefté  ga- 
ledid  hofpital  8c  tous  autres  à  qui  quit-  rantira ,  délivrera  ou  defïèndra  à  tous- 
tan  ce  pour  roit  appartenir,  fans  aucunes  jours  auxdids  confrères  8c  confuers  8c 
exceptions,  parmy  6c  pour  laquelle  fom-  audid  hofpital  8c  à  leurs  fuccefTeurs  8e 
me  ledid  vendeur  cefla  8c  du  tout  i  à  ceux  qui  de  eux  auront  caule  à  tous- 
tousjours  tranfporta  ezdids  achepteurs  jours  contre  tous  8c  envers  tous ,  franc 
6c  hofpital  8c  en  ceux  qui  de  eux  ont  8c  quitte  8c  délivre  de  tous  troubles , 
ou  auront  caufe  tout  le  droid  ,  proprie-  empefehemens  8c  obligations  aux  us  8c 
té ,  pofleffion  ,  feigneurie  ,faifine  ,8c  tou-  aux  couftumes  de  France  8c  a  fes  pro- 
te  autre  adion  réelle  8c  pcrfonnelle ,  près  courts  8c  defpens ,  toutes  fois  que 
mixte,  taifible  8c  expreflê  8c  toute  au-  meftier  en  fera  8c  en  fera  requis,  8c  ren- 
tre quelconque  qu'il  avoit  8c  avoir  pou-  dra  8c  payera  auxdids  acheteurs  Si  à 
voit  en  ladide  recepte  pour  caufe  def-  leurs  fuccefleurs  tous  coufts  domages  , 
dids  xx.  livres  parifis  de  rente  vendues  interefts  8c  defpens  qui  faids  ou  encou- 
comme  did  cft ,  fans  riens  retenir  pour  rusfèroient  par  deffault^  garancie«ou 
caufe  de  ce  ou  temps  à  venir  pour  luy  autrement  pour  caufe  des  chofes  def- 
ne  pour  fes  hoirs  }  8c  feront  8c  doibvent  fufdids  fur  lefquels  il  volt  8c  accorda 
eftre  prifes  icelles  xx.  livres  de  rente  exprefTément  pardevant  nous  que  le  por- 
toutes  les  premières  d'icelles  lxiv.  lu  teur  de  ces  lettres  fera  creu  par  fonfinv 
vres  de  rente  fur  ladide  recepte  de  Cor-  pic  ferment  fans  autres  preuves  faire  ny 
beil ,  8cc.  8c  d'icelles  xx.  livres  de  ren-  adion  convoquer ,  ne  taxation  de  juge 
te  s'eft  deflaify  8c  demis  de  la  foy  en  demander  ne  requerre*  8c  relafchaaux^ 
laquelle  il  eftoit  pardevers  noftre  fire  le  dids  achepteurs  toute  manière  de  de^ 
roy ,  en  voulant  que  par  ledid  noftre  nonser  Si  faire  denonciqéon  en  juge. 

Nnao,  îij 
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  ment  &  dehors  fe  meftiereftoit,ôcleur  fent  tenir  perpétuellement  Ôc  paifible* 

Àj..ijj<i.     remift ,  nonobftant  quelconques  droids  ment,  en  nom  &  pour  caufe  d'iccluy 

us  ou  couftumes  de  pays  à  ce  contrai»  holpitallefdidsxx.  livres  de  rente,  non* 

res,  auxquels  il  renonce  expreûement  obftantque  elles  fufient  tenues,  de  nous 

pardev&nt  nous }  &  pour  toutes  les  cho-  en  fief  noble ,  fans  ce  que  l'oient  con- 

ics  dcflufdidcs ,  ôc  chacune  d'icelles  fai-  trainâs  à  les  vendre  ou  mettre  hors  de 

re  &  accomplir  de  poind  en  poind  fans  leurs  mains  &  fans  payer  aucune  finan- 

enfraindre  ne  venir  contre,  il  a  obligé  ce,  laquelle  nous  quittons  denoftrediâe 

auxdids  achepteurs  &  hofpital  tous  les  grâce  auxdids  fupplians  ôc  hofpital.  Et 

biens  &  de  fes  hoirs  meubles  ôc  non  meu-  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  &  ftable  à 

blesprefens  &  à  venir ,  ôcc.  Renonçant,  tousjours ,  nous  avons  faict  mettre  nof- 

&c.  £t  après  ce  vint  en  jugement  Je-  tre  Icel  à  ces  lettres,  fauve  noftredroid 

han  de  Beaulieu  cfcuycr  lororge  dudid  en  autres  chofes  ôc  l'autruy  en  toutes, 

vendeur,  lequel  de  la  bonne  volonté,  Donné  au  bok de  Vincennes  le iv. jour 

à  la  requefte  d'iceluy  Guillemin ,  avec  du  mois  de  Janvier  l'an  de  grâce  m.  ccc. 

luy  &  pour  le  tout  le  cftablit  garentiH  xxxvn.  EN  TESMOING  de  ce  nous 

feur  de  la  vente  defliifdids  ôc  accom-  avons  mis  en  ces  lettres  le  feel  delà  pre* 

pliffeur  de  toutes  les  chofes  deflufdides  vofté  de  Paris  l'an  de  grâce  m.  ccc. 

envers  lcfdids  achepteurs  pour  ledid  xtiv.  le  Mardy  xxvn.  jour  du  mois  de 

Guillemin  vendeur,  ôc  s'en  charger  corn-  Juillet.  QUE  OMNIA  ET  SINGULA 

me  de  propre  faid  ôc  pour  fa  propre  SCRIPTA  ut  firma  ôc  rata  perpétué 

caufe  ,.ôc  pour  ce  il  obligea  auxdids  maneant,  volumus  ,laudamus&  appro- 

achepteurs  foy ,  fes  hoirs ,  tous  fes  biens  bamus ,  ôc  noftrum  interponi  decretutn 

ôc  de  fes  hoirs,  meubèes  ou  non  meu-  noftrâ  pontificali  ôc  ordinariâ  audori- 

bles ,  ôcc.  pour  avoir  recours  fur  iceux  tate  conftituimus  ôc  ex  certa  feientia 

fi  ladide  rente  eftoit  empefehée  à  pren-  confirmamus.  In  quorum  omnium  &  fin- 

dre  fur  ladide  recepte  ,  ôcc.  renonçant  gulorum  teftimonium  figillum  noftrum 

pareillement ,  ôcc.  En  tefmoing  de  ce  litteris  prefentibus  duximus  apponen- 

nous  avons  mis  à  ces  lettres  le  feel  de  dum.DatumapudJcncilliacumdicxxix. 

la  prevofté  de  Paris  l'an  de  grâce  m.  menfis  julii.anno  Dom.  m.  ccc.  xtiv. 

ccc.  xxxvi.  le  Mardy  xv.  Avril  avant  Signatnm  fufer  flicam:  AYMERY.  Pris 

la  fefte  de  Pafques.  LA  TENEUR  des  fur  un  coUationnè  a  l'orignal  far  un  feert- 

lettres  de  Pamortillèmcnt  defdidcs  xx.  taire  du  roy.  ^ 

 —  livres  pari  fis  de  rente  eft  telle  :  PHI- 

*îï7.    LIPPES  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  Eftablifiement  d'un  fécond  chapelain  autoL 
France,fçavoir  faifons  à  tous  prelêns  ôc  lege  de  Uoufgogie. 

à  venir ,  que  comme  par  tres-grande  de-  ,  . 

votion  ÔC  pour  accroiflement  du  fervi-  "W  Oannes  primogenitus  régis  Francix,  — 

ce  divin  &  pour  faire  œuvre  de  charité  I  dux  Normanix  ôc  Aquitania:  Pida-  Ab- 

les  meneftriers  de  noftrc  ville  de  Paris  vienfium ,  Andegavenfium  ôc  Carnoma- 

ayent  fondé  en  ladide  ville  en  la  rue  nenfium  cornes  j  notum  fatimus  univer- 

S.  Martin  un  hofpital  en  l'honcur  de  fis  przfcntibus  ÔC  futuris  quôd  nos  piis 

S.  Julien  pour  héberger  les  pauvres ,  ÔC  fiipplicationibus  magiftri  ôc  fcholarhim 

pour  le  douement  d'iceluy  hofpital  ayenc  domiis  Burgundiac  Parifienfis,cujus  nunc, 

acquis  par  tiltre  de  achapt ,  tant  de  c.  tanquàm  ducatûs  ôc  comitatds  Burgun- 

fols  parifis  que  nous  leur  avons  données,  diae  balium  habentes  ,  curam  gerimus, 

comme  d'autres  aumofnes  que  les  bon-  annucre  volentes  in  hac  parte,  illis prac- 

nes  gens  leur  ont  données  xx.  livres  pa-  fertim  quibus  augmentatio  divini  cultus 

rifis  de  rente  annuelle  ôc  perpétuelle  de  expofeitur  ÔC  optatur  ,  domus  prxMx 

Guillemin  le  Vicomte  de  Corbeil ,  le-  ac  noftris  ôc  eorum  pofteris  fcholaribur 

qufl  les  tenoiqpn  fief  noble  de  nous  avec  fore  conveniens  ôc  fruduofum  fperantesj 

autres  rentes,  ôc  les  prirent  par  chacun  ftatuimus  ôc ordinamus  quôd  eorum  ca- 

an  par  la  main  de  noftre  rccepveur  de  pellanus  qui  per  ftatuta  dida;  domûs  ftu- 

Paris ,  à  l'ufage  de  l'hofpital }  nous  à  la  derc  tenetur ,  ôc  eflè  lâcerdos ,  ôc  mùTam 

requefte  dcfdids  maiftres  ,  pour  ce  que  quotidie  celebrare,  ne  propter  onu  s  dic- 

nous  foyons  perlônniers  en  tous  les  bien-  tarum  millàrum  ipfius  capcllani  ftudium 

faids  qui  faids  y  feront ,  avons  odroyé  impediatur  ôc  turbetur  ,  ad  cel  ebrandum 

ôc  odroyons  de  grâce  efpeciale  que  les  quinque  mùTas  in  hebdomada  duhtaxat 

maiftres  ou  gouverneurs  dudid  hofpi-  deexteroteneatur ,  de  duabusaliismilus 

tal  prefens  ô£à  venir  tiennent  ôc  puif.  ipfum  capellanum  prorlus  eximenres. 
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Ordinamus'etiam  8e  ftabilimus  quod in  rum ,  fi  tamen  ad  hoc  idonei  reperiren- 
domo  prxdida  cum  capellano  mémo,  tur,  de  bonis  à  Deo  fibicollatis  Parif.  A"  'J'*' 
rato  fie  deinceps ,  loco  unius  fcholaris,  fieri  &  perpetuo  fundari  inter  carrera  on. 
alius  capellanus  fcholaris  8c  ftudens ,  dinallèt  :  omnia  bona  fua ,  tarn  mobilia 
dum  tamen  prxdidorum  lcholarium  mi-  quam  immobilia ,  qux  fui  obitus  tem- 
nimè  numerus  augeatur ,  qui  confimi-  pore  obtinebat  8c  poflidebat  ,obligando 
les  burfas  aliis  fcliolaribus  prxdidx  do-  &  ypotecando ,  ac  inde  executorcs  fuos 
miis  dari  confuetas  percipiet  8c  habebitj  in  dido  teftamento  nominatos  fpcciali- 
&  tenebitur  quatuor  miflas  in  hebdoma-  ter  ordinando ,  prout  hxc  8e  plura  alia 
da  celebrare  in  capella  domûs  prxliba-  in  ipfo  teftamento  dicuntur  pleniusap- 
tac  quarum  quatuor  miffarum  dux  di-  parère  j  &  liect  didus  derundus  longo 
centur  pro  remedio  animx  fundatricis  tempore  elapfo  obiifièt ,  inr'ra  quod  dic- 
didarum  burfarum ,  aliae  verô  du*  de  Kc-  ta  /undatio  ,  nifi  per  didos  executores 
qmem  fubmilli  voce  dicentur  pro  reme-  fteriflet ,  ficri  potuiflet  &  etiam  debuif- 
dio  animarum  defundi  magiftri  itgidii  fet  s  quia  tamen  nundum ,  ut  dicebatur, 
de  Raneriis ,  Pétri  ac  Dominici  nepo-  fada  exriterat  feu  etiam  inchoata ,  in 
tum  fuorum  8c  beneficiorum  eorumdem  :  maximum  prxjudicium  ,  detrimenrum 
eô  videlicet  quod  didus  Dominicus,  8c  diminutionem  ftudii  Parif.  nec  non  re* 
prxdidarumduarum  confideratione  mif-  tardationcm  fajutis  animx  didi  teftato- 
farum  ,  fexies  viginti  denarios  auri  ad  ris ,  8c  ejus  voluntatem  teftamentariam 
feutum  domui  8c  fcholaribus  prxdidis,    facerc  8c  adimplere  temeraric  prxter- 

mictendo  j  dileda  filia  &  fidelis  noftra 
univerfitas  fcolarium  Parii.  ftudentium , 
ad  quam  ,ut  aliène, j  ura,li  berçâtes  &  rïan- 
chifias  fcolarium  ejufdem  quorumeum- 
que,  ÔC  eorum  fundationes  &.  reddicus 
cumque  prolequi  dinofeitur  pertinere,di- 
lcdum  fit  fidelem  magiftrum  Mignon  cic- 


"pro  emendis  reditibus  ad  opus  ipforum 
tradidit  8c  donavit  5  de  quibus  rediti- 
bus fèxaginta  folidi  parifienfes  dido  fe- 
cundo  capellano  prxter  8c  ultrà  burias 
unius  fcholaris  fingulis  annis  folventur 
&  tradentur.  Volumus  infuper  fie  conce- 
dimus  quod  idem  fecundus  capellanus 


ttbfque  burfarum  fcholaris  prxdidx  do-  ricum  noftrum  didx  camerx  compuco- 

mûs  amilBone  reditus  in  benefi-  rum  ,  fratremque  ac  fupremum  execu- 

ciis  valeat  obtinere.  Cxterum  ordina-  torem  defundi  memorati ,  ob  fundatio- 

mus  8c  ftabilimus  qubd  fi  didumfecun-  nem  prxdidam  coram  nobis  conveniri, 

dumcapellanum  fcholarem  villamexire  ficfuam  petirionem  fuper  hoc  fieri  fecil- 

contingat ,  prxdidi  magifter  8c  fchola-  fet  j  quibus  partibm  in  his  omnibus  qux 


res  de  bonis  feu  burfis  prxdidx  domds 
qux  reciperet ,  fi  prxfens  eflet ,  didas 
quatuor  muTas  ad  quas  tenecur  faciant 

celebrari  s  6c  ad  idem  teneantur, 

fi  didus  fcholaris  infirmetur  :  non  amo- 
vendo  burfas  ab  eodem.  Quod  ut  futu- 
rum  fie  ftabile  perfeveret ,  figillum  nof- 
trum prxfentibus  literis  fecimus  apponi. 
Datum  apud  fandum  Audognura  prope 
Parifius,  die  xvn.  Julii  anno  Domini 
H.  ccc.  l.  Stgiû  :  Per  didum  ducem , 


circa  prxmillâ  &  eorum  dependentia 
proponere  voluerunt  in  noftri  prefen- 
tia  ad  plénum  auditis ,  nonndlilque 
gentibus  noftris,  tam  iccreti conlîiii  nof- 
tri  quam  parlamcnti ,  ipfis  parribus  ad 
tradandum  ihter  fe,8c  eas  concordan- 
dum,  fivalerent,  ficut  earum  debata 
fiedifeordias  ,8c  quicquid  faccrent  in  hac 
parte  nobis  référendum  ,  datis  8c  tra.» 
ditis ,  nec  non  ex  abundanti  ipfis  parti- 
bus  coram  didis  gentibus  noftris  itera- 


*»•  »«»• 


F  o  h  vaux.  Tiré  d»i  *rcbiv*s  d»  oUege  it  to  auditis  ,  8c  teftamento  prxdido  unà 

Bounovne  cum  inventario  omnium  bonorum  prx- 

"  *  jaominatiteftatoris,8caliislitteris&inftru- 

Fondation  du  colltzi  Mignon.  mentis  quas  8c  qux  quxlibet  didarum 

partiumexhibcrc  8c  tradere  voluit ,  vifis 

IOhannes  Dei  gratiâ  Francorum  rex,  8cdiligenter  confideratis  8c  attends  j  tan- 

notum  facimus  univerfis  tam  prxfen-  dem  didarum  gentium  noftrarum  deli. 

tious  quam  futuris  ,  quod  cùm  dilec-  beratione  fuper  his  nobis  relata  Se  au- 

tus  8c  fidelis  magifter  Johanncs  Mu  dira  per  nos  in  noftro  conûho,  parribus 

pion  clericus  8c  confihaxius  nofter  dum  prxdidis  ad  hxc  prxfentibus  8c  confen- 

îivebat  ,  ac  magifter  camerx  corn-  tientibus ,  in  modum  8c  in  formam  qui 

potorum  noftrorum  Parif.  in  fuo  tefta-  lequuntur  extitit  ordinatum  :  videlicet 

mento  feu  ultima  voluntate  quamdam  quàd  prxfatus  magifter  Robertus  Mu 

fundationem  duodecim  fcolarium  ami-  gnon  ,  teftamentum  prxdidum  quoad  hoc 

eorum  fuorum  carnalium  propinquio-  eitolveodo,  8t  ▼oluocacem  dïdi  ceftsw 
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toris  adimplendo,  pro  hujufmodi  funda- 
tione  didorum  duodecim  fcolarium  fa- 
cienda ,  odies  viginti  libras  parif.  an- 
nui  &  perpctui  redditûs  amortizacas  in 
terra  nobis  immédiate  fubjeda  ,  infra 
inftans  f'eftum  Nativitatis  Domini  ac- 
quirere  ôc  emere  tenebitur  ôc  eriam  aflî- 
gnare.  Tenebitur  itaque  idem  magifter 
Robertus  dare  8c  cradere  domum  quam 
didus  ejus  frater  tempore  fui  obitûste- 
nebat  8c  in  ea  morabatur,  feu  aliam 
xquivalentem  ,  pro  habita tione  6c 
manfione  didorum  fcolarium  Parifius 
inloco  competenti  iîtuatam  ,  unà  cum 
quindecim  ledis  rurnitis  &  fuper- 
ledilibus ,  ac  quadam  capella  pro  divi- 
no  fervicio  celebrando  ,  cum  quodam 
calice  ,  uno  miflali  ac  breviariis  vocatis, 
8c  aliis  ad  didas  domum  Ôc  capellam 
fpedantibus  j  juxta  teftamenti  continen- 
tiam  8c  tenorem.  Pro  quibus  omnibus 
fupradidis  emendis ,  acquirendis ,  facien- 
dis  8c  adimplendis  omnia  bona ,  tam  mo- 
bilia  quàm  immobilia ,  qux  prxfatus  de- 
fundus  fui  obitûs  tempore  tenebat  8c 
poffidebat  ,  in  quameumque  perfonam 
titulo  venditionis  vel  aliàs  devencrint , 
dum  camen  in  folutionem  8c  acquit- 
ta tionem  teftamenti  prxdidi  commiflà 
ôc  expofita  non  extiterint  ,  eidem  ma- 
giftro  Roberto  tradentur  ÔC  délibéra* 
buntur  integraliter  ôc  ad  plénum  ,  re- 
fervato  didis  bonorum  detentoribus  rc- 
curfu  erga  feu  contra  illos  à  quibus  ipfa 
bona  habucrunt  Ôc  acquificrunt,  ut  jus 
erit.  Omnes  quoque  libri  ecclefix  ad 
didam  ecclefiam  fpedantes,  Ôcnepoti- 
bus  ipfius  defundi  poft  8c  ante  ejus 
deceûum  traditi  ,  de  quibus  légitime 
conftabit ,  in  acquitationcm  6c  exonéra- 
tionem  prxfati  magiftri  Robcrti  pro 
hujufmodi  capella  tradenda  6c  ornanda 
renebunt  fibi  locum  }  6c  ad  eofdem  li- 
bros  reddendum  6c  tradendum  didi 
nepotes  débite  compellentur.  Tenebi- 
tur infuper  prxnominatus  magifter  Ro- 
bertus reddere  6c  folvere  certis  perfo- 
nis  à  nobis  fuper  hoc  deputandis  fum- 
mam  odies  viginti  librarum  Parif.  prx- 
didam  anno  quolibet ,  quatuor  termi- 
nis  Parif.  confuetis,  folutionem  bur. 
farum  didorum  fcolarium  &  non  aliàs 
effedualitercommittendam  8c  exfolvcn- 
dam  donec  idem  magifter  Robcrcus 
xedditum  prxdidum  acquillerit  ôc  aflî- 
gnaverit,  ut  prxfertur.  Exnunctamen 
prxHgimus  terminum  prxdido,  quôd 
jpfe  quxrat  6c  aJIienet  didas  odies  vi- 
ginti libr.  par.  infra  inftans  feftum  Na- 
tiyitatis  Domini.  Ad  qux  omnia  fupra. 
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dida  facienda  6c  adimpletula  realiter 
ôc  de  fado ,  prout  fuperius  funt  expref- 
fa  ,  magifter  Robertus  Mignon  mémo, 
ratus  ôc  alii  qui  ad  hxc  de  jure  fuerint 
compellendi ,  viriliter  6c  débite  per  cer- 
tos  commiifarios  à  nobis  iuper  his  de- 
putandos  compellentur.  Quibus  omnù 
bus,  ut  fuperius  eft expreflum,fadis& 
adimpletis,  idem  magifter  Robertus,  nec 
non  omnes  alii  executores  prxfati  de- 
fundi ,  eorumque  bxredes  aut  ab  cis 
caufam  habentes ,  -ab  hujufmodi  domùs 
fcolarium  fundatione  ôc  m  uni  tione ,  ca- 
pe) lxque  traditione  ,  6c  aliis  quibuf- 
cumque  ipfos  quomodolibet  tangenci- 
bus  ,  nec  non  ab  omnibus  arreragiis 
propter  hoc  debitis ,  6c  expenfis  inde 
radis  6c  fequutis ,  quitti  ÔC  liberi  erga 
univerfitatem  prxdidam  ôc  alios  quof- 
cumque ,  ac  eriam  univerfitas  erga  ip- 
fos, perpetuo  remanebunt;  quodii  in 
teftamento  prxdido  aliud  five  magis' 
five  minus  forfitan  diceretur  feu  con- 
tincretur  non  obftante.  Cumque  prx- 
dida  abfque  noftris  gratia  6c  conlenfu 
ôc  audoritate  fieri  Ôc  compleri  non  va- 
leant ,  nos  qui  piis  ôc  devotis  operibus 
participes  eue ,  ftudiumque  Parif.  fum- 
mè  augeri  6c  augmentai  ,  diclamque 
univerfitatem  à  lirigiis  ôc  difeordiis évi- 
ta ri,  ôc  eam  in  pace  6c  tranquillitate 
nutriri  toto  cordis  noftri  affedu  delide. 
ramus  6c  afrèdamus ,  ad  requeftam  6c 
fupplicationem  partium  prxdidarum  , 
redditum  ôc  domum  antedidos,  dum 
ôc  quoties  empti  ôc  acquifiti  extiterint» 
ut  prxfertur ,  ex  nunc  pro  ex  tune ,  ÔC 
ex  tune  pro  ut  ex  nunc ,  de  noftris  pleni* 
tudine  poteftatis  audoritateque  regia 
ac  certa  feientia  ôc  gratia  ipeciali ,  te- 
nore  prxfentium  ,  in  quantum  nos  6c 
fuperioritatem  noftram  tangit ,  amorti- 
zamus ,  Ôc  tanquam  amortizatos  in  per- 
pctuum  teneri  volumus  ac  etiam  per- 
mancre,  abfque  eo  quod  nunc  vel  aliàs 
nobis  aut  fucceflbribus  noftris  Francix 
regibus  in  pofterum  aliqua financia  prop- 
ter hoc  quomodolibet  exfolvatur  vel 
levetux.    Cumque  attenta  hujufmodi 
amortizatione  fundatores  didx  domûs 
fcolarium  prxdidorum  porius  quàm  tef- 
tator  eflè  videamur,  ac  dici  ÔC  nuncu- 
pari  debeamus,  gardia,  regimen  6c  ad- 
miniftratio  omnimodè  domûs  &  reddi- 
tuum  prxdidorum  cum  omnibus  fuis 
pertinentiis ,  nec  non  vifitatio ,  infti- 
tutio  ÔC  deftitutio  didorum  fcolarium 
ad  nos  6c  fucceflbres  noftros  Francis 
pleno  jure  pertinebunt  ;  hoc  falvo  Se 
refervato  quôd  Ci  aliqui  de  generc 
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diti  teftatoris  habiles  reperiantur ,  ip-    eftat  de  noftre  tres-chier  feigneur  &  pe- 


fius  ceftatoris  difpofitionem  ,  ordinatio-  rc.  Si  donnons  en  mandement ,  ôc  néant-  Ah. 
nem  ac  ulnmam  voluntatem  in  hoc  in-  moins  deffendons  ôc  enjoignons  eftroic- 
fequendo  ,  in  dida  domo  poni  &  infti-  tement  à  nos  amez  ôc  féaux  les  gens  des 
tui ,  ibidemque  permanfuros ,  ac  burfis  comptes  8c  treforiers  de  monfieur  ôc  de 
ac  aliis  ad  ditam  domum  fpeclantibus  nous  à  Paris ,  que  fur  tout  l'amour  ÔC 
uti  8c  gaudere  faciamus  ,  rejectis  aliis  feaulté  qu'ils  ont  à  monfieur  ÔC  a  nous 
quibufcumf|ue  ôc  penit&s  non  admillis.  &  à  la  couronne  de  France,  eux  ôc  au. 
Qua:  prarmiflTa  ut  ftabilitatis  robur  obti-  cuns  d'eux  d'ores  en  avant ,  pour  au- 
neant  in  futurum  ,  has  noftras  prxfcntes  cuns  dons  que  par  importunité  ,  inad- 
lirteras  figilli  noftri  munimine  duximus  vertance  ou  aultremcnt  nous  faffions 
roborari ,  falvo  in  aliis  jure  noftro,ôc  in  d'aucunes  de  ces  forfaitures,  quelles 
omnibus  quolibet  alieno.  Datum  Pari-  qu'elles  foient ,  depuis  la  daté  de  ces 
fius  anno  Oomini  m.  ccc.  lui.  menfe  prefentes  ,  à  quelconques  perfonnes, 
Julii.  Au-deffoubs  efi  eferit  :Vro  rege,&  foit  à  noftre  tres-chere  compagne  la  du- 
ponatur  in  ejus  thefauro  cum  aliis  fuis  chefle,  à  nos  frères  &  autres  de  noftre 
cartis  ;  Signé ,  Blanche.  Trefordes  char-  lignage ,  confeil ,  famille ,  ôc  de  quelque 
tes  duroy.  Paris  xu.num.  ai.  eftat  &  condition  qu'ils  foient,  par  nos 

lettres  à  eux  octroyées  ôc  à  octroyer, 
Ordonnance  du  regent  au  fujet  des  confifea-   fous  quelconque  forme  de  paroles  qu'el- 
■  tiens  ou  forfaitures  yavec  exception  en  fa-     les  foient  ou  peufTent  eftre,  fuppofé 
veurdes  chapelains  de  la  Noble  mai  [on.       qu'elles  fuflènt  lignées  de  noftre  main  ÔC 

fcellces  de  noftre  fignet,  ou  autrement 
Harles  aifné  fils  du  roy  de  France ,   en  quelconque  manière  que  ce  foit  ou 
an.jjji.      y^regent  du  royaume,  duc  de  Nor-   pui  ffe  eftre,  ne  paffent,  vérifient,  ni  en- 
mandie  ôc  dauphin  de  Vienne,  à  tous   regiftrent  en  ladite  chambre  ,  ni  y 
ceux  qui  ces  prefentes  lettres  verront ,  obeïlïcnt ,  faffent  ou  fouflfrent  ou  laiflenc 
falut.  Sçavoir  faifons  que  comme  na-   y  eftre  obey  en  aucune  manière ,  pour 
gueres  après  la  revocation  faite  par  nous   qUoy  noftre  prefente  ordonnance  ôc  de- 
des  dons  que  nous  avions  fait  à  plu-    claration  faite  fur  lcfditcs  forfaitures 
(leurs  perfonnes  d'aulcunes  forfaitures   puifle  ou  doive  en  aucune  manière  eftre 
advenues  à  monfieur  ôcâ  nous  pour  eau-   annullée  empefehée  ou  diminuée,  ni  ne 
le  des  trahifons  &  rebellions  faites  ÔC   foufrrent  celles  forfaitures  eftre  receucs 
perpétrées  par  feu  Efticnne  Marcel  ja-   par  quelconque  autre  perfonne  que  par 
dis  prevoft  des  marchands  de  Paris  ôc  Eftienne  le  Pellier  receveur  d'icelles , 
pluficurs  autres  de  fes  complices  ôc  ad-   auquel  par  nos  autres  lettres  eft  mandé 
herans  contre  monfieur  ,  nous  ôclacou-  ôc  enjoint  que  l'argent  qu'il  recepvra, 
ronne  de  France  ,  nous  euflions  ordon-  il  le  baille  &  délivre  auxdits  treforiers 
né  Ôc  voulu  que  tous  les  profits  ôc  émo-  &  non  à  autres  ,  pour  convertir  là  où 
lumens  quelconques  de  toutes  les  for-   dit  eft  ;ôc  gardent  bien  chacun  en  droit 
futures  cfchcucs  ôc  à  efchoirà  Paris  ôc   foi, fi  cher  comme  ils  doubtent  courou- 
en  quelques  autres  lieux  à  caufe  du  cri-   cier  monlêigneur  ôc  nous  ,  de  faire  le 
me  de  leze-majefté ,  comme  autrement,  contraire  j  ôc  nous ,  par  ces  prefentes 
eftre  levez  Ôc  perceus  pour  payer  nos  dépendons  aufli  à  noftre  amc  ôc  féal 
gens  d'armes  ôc  non  autrement  j  nous  chancellier  qu'il  n'en  fcelle  aucune  let- 
qui  par  autre  manière  avons  pourveu   tre  au  contraire  de  noftre  prefente  or- 
iur  ce  ,  avons  ordonné  ôc  ordonnons  de   donnance ,  ains  la  tienne  fermement  fans 
certaine  feience  par  ces  prefentes ,  que  enfraindre  •>  car  ainfi  le  voulons  eftre 
defdites  forfaitures  efchcuës  ôcâ  ef-   fait  ôc  non  autrement,  ôc  pour  caufe. 
choir  qui  avant  la  date  de  ces  prelën-   En  tefmoing  de  laquelle  chofe  nous 
tes  ne  feront  données  ni  exécutées ,  la  avons  fait  mettre  noftre  feel  à  ces  pre- 
moitié  fera  tournée,  appliquée  ôc  con-   fentes.  Donné  à  Paris  le  dernier  jour  de 
vertie  ez  réparations  neccflaires  du  pa-   Novembre  m.  ccc.  lviii.  Tiré  du  re- 
lais  royal  julques  a  tant  qu'il  foit  mis  en  giftre  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris 
bon  eftat  ôc  convenable ,  pourveu  que  les   cetfé  C.  fol.  219. 
chapelains  ôc;  clercs  de  la  noble  maifon 
de  S.  Ouyn  en  foient  payez  de  leurs  ga- 
ges fi  comme  monfieur  Ôc  nous  l'avons 
voulu  ôc  ordonné  pour  le  fervice  divinj 
ÔC  l'autre  moitié  en  la  rédemption  & 
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Ordonnance  du  roy  Charles  V.  au  fujet  de   Union  de  thofiel de  Sens  au  domaine  delà, 
ïatqueft  fait  far  S.  M,  d'un  hoftel  de  couronne, 
tarchevejque  de  Sens  yfouraccroifire  celui 

de  S.  Paul.  Harles  par  la  grâce  de  Dieu 

àe  France  ;  fçavoir  faisons  i 


roy 
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les  généraux  treforiers  à  Paris  fur  le  faicl;   de  l'éritage  &  noblefles  du  domaine  de 
des  aydes  ordonnez  pour  la  délivrance   la  couronne  de  France  en  noftre  temps 
de  noftre  tres-cher  feigneur  &:  pere  que    fi  que  après  noftre  deceds  en  puifleclbè 
Piex  abfoille  ,  faluc  &  dile&ion.  Nous    &  demourer  mémoire ,  ayons  nagueres 
en  recompenlation  de  l'oftel  qui  fu  de    voulu  &  ordenc  de  noftre  mouvement 
l'archeveichié  de  Sens  que  nous  avons  eu   certaine  feience ,  plaine  puiffance  &  auc' 
pour  adjoindre  avec  le  noftre  de  S.  Pol    torité  royale ,  que  noftre  hoftel  de  faind 
a  Paris ,  avons  ordenc  afin  que  ailleurs    Pol ,  tout  ainfi  comme  il  fc  extend  en 
noftre  amé&  féal  confeillerl'arcevefque    toutes  fes  parties ,  avec  tous  les  jardins, 
de  Sens  &  lès  fucceflèurs  arcevefques  de    appartenances  &  appendances  quelcon- 
Sens  puùTent  eftre  hébergiez  d'oftel  à  Pa-    ques ,  &  lcfquels  hoftel  &  jardin  nous 
ris,la  fomme  de  onze  mil  cinq  cent  francs    avons  achate  de  nos  propres  depiers  &  y 
eftre  pour  ce  payée  &  délivrée ,  c'eft  à   ayons  fait  faire  plufieurs  &  fpacieux  efbsu 
fçavoir  pour  payer  l'oftel  de  noftre  amé    temens,comme  à  hoftel  royal  appartient, 
M.  Jehan  de  Hefto-menil  feant  prèsdes    ouquel  nous  avons  eu  plufieurs  plaifirs, 
Béguines  à  Paris  ,  lequel  nous  avons    &  recouvré  à  l'ayde  de  Dieu  lanté  de* 
acheté  du  con/entement  de  noftredit    plufieurs  maladies  que  nous  avons  eues 
concilier  pour  li  eftre  hébergiez  comme    &  fouffertes  en  noftre  temps ,  dont  nous 
dit  eft  M.  D.  francs,  &  pour  accroiftre    l'avons  fi  comme  faire  devons  en  efpecial 
ledit  hoftel  &  payer  les  couftemens  &    amour  &  y  avons  finguliere  aflècuon 
roifions  qui  pour  cefte  caufe  feront  ne-    feuft,foit  &  demeure  àtousjours  perpe- 
ceûaires,  dix  mil  francs.  Si  vous  mandons    tuellement  propre  demainc  &  héritage 
que  des  deniers  dcfdites  aydes  vous  fa-    uny& annexé  aux  autres  demaines  de  lai 
ciez  payer  &  bailler  prefentementpour   couronne  -y  &  avec  tout  ce  que  y  avons 
ledit  ofteldudit  M.  Jehean  payer,  &  pour   acquis  &  acquérons  en  accroiflèment 
commencement  d'acquérir  &  encom-    d'iceulx  hoftel  &  jardins,  fans  ce  que 
mencier  à  ouvrer  en  l'accroilTement  du.    jamais  à  nul  jour  ils  en  foient  ou  puif- 
dit  oftel  fix  mil  cinq  cent  francs ,  &  les    fent  eftre  disjoints,  divifez  ou  feparez 
cinq  mil  francs  demourans  à  payer  faic-    pour  don  ou  ottroy  quelconques  que 
tes  payer  à  noftredit  confeiller  ou  fon   nous  en  facions  ou  nos  fucceflèurs  ou 
certain  commandement  à  cinq  payemens    temps  à  venir ,  feuft  à  noftre  cres-chiere 
par  la  manière  qui  s'enfuit  :  à  la  Touf.    compaigne  la  royne ,  à  enfans ,  fe  au- 
fainc ,  à  Noël ,  à  la  Chandeleur  ,  à  Paf.   cuns  en  avions,  a  nos  frères  ou  à  au- 
ques ,  &  à  la  S.  Jehan.Baptifte  prochai-    très ,  tant  nous  appartinft  ou  fuft  pro- 
ncment  venant  ,  à  chacun  terme  mil    chain  de  lignage  ou  à  nofdids  fuccef. 
francs,  &  gardez  qu'en  ce  n'ait  dcffaulti    feurs,  oupourpartaigesquifepourroient 
&par  rapportant  ces  prefentes  avec  leu   faire  entre  nos  hoirs  &  fucceflèurs ,  ou 
très  de  quittance  fur  ce  telles  qu'il  ap,    pour  aflîettes  de  douaire  a  roynes  ou  à 
partiendra ,  nous  voulons  ladite  fomme   autres  femmes  quelconques ,  ou  pour 
de  onze  mil  cinq  cent  francs  eftre  allouée   quelconques  autres  cauiês  ou  occafions 
ou  comptée  de  celuy  ou  ceux  qui  payée    en  quelque  manière  que  ce  foit.  Voulons 
l'auront  par  nos  amez  &  féaux  les  gens    que  iceluy  noftre  hoftel  fuft  &  foit  pro. 
de  nos  comptes  à  Paris ,  fan*  aucun  cou-   pre  &  elpecial  hoftel  de  nous ,  de  nos 
tredit  f  nonobftant  ordonnances ,  man-    fucceflèurs  roys  après  noftre  palais  royal, 
démens  &  defFenfes  quelconques  a  ce   propre  demaine  Ôc  héritage  de  ladite 
contraires.  Donné  a  Paris  le  penulrié-    couronne  &  de  la  condition  de  noftre- 
me  jourd'Aouft  l'an  de  grâce  m.  ccc.    dit  palais  >  fi  comme  ces  chofes  &au- 
ucv.  &  de  noftre  règne  le  fécond.  Signé,   très  font  plus  à  plain  contenues  en  nos 
par  le  roy ,  FR.ANC,OYS.  Tiré  Sun   lettres  fur  ce  fai  tes  en  ks  de  foie  ficcire 
tranfcriptde  la  frevoftè  de  Paris  du  4.  Aouft   vert.  Et  pour  graigneur  &  plus  durable 
VI*. Recueils  de  M .  deGaignere  à  la  bibl.  du  /èrmeté ,  force  &  vigueur  de  l'ordenan- 
roy>  au porteftutlle  des  archevêques  de  Sens,  ce  que  faite  en  avons ,  nous  ayons  par- 

.  fait 


Digitized  by  Google 


JUSTIFICATIVES.  6s9 

fait  dcfir  &  volentc  à  l'accroiflement    pourroient  foire  entre  nos  hoirs  ou  fUC-  —  

dudit  hoftel ,  &  iceluy  faire  en  toutes    ceflèursà  royncsou  à  autres  femmes  de  Ah"  ,î<s'' 
fes  parties  fi  noble  &  fpacieux ,  comme  quelconque  eftat  ou  condition  qu'elles 
il  affiert  à  hoftel  ôc  demeure  royalle ,  îoient ,  ne  autrement  en  aucune  manie- 
duquel  le  regart,la  bonne  &  noble  or-  re  j  lefquels  dons  ou  ottroys ,  partages 
denance  demonftre  aucune  fois  la  no-  ou  afliettes  pour  caufe  de  douaire  ou 
blefle  Se  puiflance  du  feigneur  >  fie  pour  autrement,  fe  faits  en  eftoient  comment 
ce  N.  S.  P.  le  pape  à  noftre  prière  ait  que  ce  fuit,  nous  dès  maintenant  pour 
voulu  &  confenty  que  l'hoftef  de  l'ar-  lors  les  caûons ,  irritons  Ôc  adnullons 
chevefché  de  Sens  héritage  de  l'eglife,  ôc  décernons  par  cesmefmes  lettres  par 
qui  eftoit  près  joignant  dudit  hoftel  de  noftrc  décret  royal  eftre  de  nulle  va- 
S.  Pol ,  foit  ôc  demeure  noftre  &  à  nos  lue.  Et  voulons  Ôc  déclarons  de  noftre 
fucceflèurs  perpétuellement,  parmi  cer-  autorité  Ôc  puiflance  royaulx  ,  que  do- 
taine  recompenfation  que  nous  en  avons  refnavant.  iceluy  noftre  hoftef  ne  doie 
faite  à  l'eglife  &  à  l'archevefque  ,  pour  ou  puiflè  eftre  desjoint  en  aucune  ma- 
en  acquérir  héritage  à  l'eglife ,  de  la-  niere  du  demaine  de  ladite  couronne 
quelle  nous  &  nos  predecefleurs  avons  de  France,  ôc  que  iceluy  après  le  palais 
tousjours  en  nos  temps  augmenté  les  re-  royal  foit  propre  ôc  elpecial  hoftel  de 
venues,  ôc  garde  les  franchifes  &  hon-  nous  Ôc  de  nos  fucceflèurs  roys ,  Ôc  du 
neurs,  comme  tousjours  entendons  à  propre  demaine  Se  héritage  dudit  royau- 
faire  de  noftre  pouvoir,  ouquel  hoftel  me  &  de  la  couronne  de  France  à  tous» 
nous  entendons  faire  édifier  ôc  ordener  jours  perpetuelement.  Et  pour  ce  que 
plufieurs  habitations  pour  les  demeures  ce  foit  ferme  chofe  &  cftable  lâns  nul 
des  gens  de  noftre  hoftel  ôc  de  nos  offi-  rappel  ,  nous  avons  fait  mettre  no- 
ces ,  li  que  mieux  ôc  plus  convenable-  ftre  grant  feel  à  ces  prefentes  ,  faites 
ment  &  diligemment  nous  ôc  nofdids  &  données  en  noftredit  hoftel  de  S.  Pol, 
fucceflèurs  en  puiflions  eftre  fervisj  ôc  l'an  de  grâce  m.  ccc.  lxv.  ôc  de  nof- 
aufly  ayons  cmention  de  acquérir  plu-  tre  règne  le  n.  ou  mois  de  Février.  Signé 
fleurs  granches  Se  manoirs  cftans  Se  joi-  fur  le  reply  :  Par  le  roy  J.  Bellou  & 
gnans  à  noftredit  hoftel,  pour  iceluy  Gontier.  Trefrr  des  chartes  du  roy.  Ho~ 
taire  Se  tenir  plus  ample  ôcplus  fpacieux,  feel  royal  de  S.  Paul  num.  8. 


Déclaration  des  Commijfaim  du  Pape  fur 
Cefcbange  fait  entre  le  Roi  &  tArtbe- 
vefque  de  Sens  pour  F accroiffement  de 
ÏHofiel  de  Saint-Paul. 

UNiverfis  prefentes  litteras  infpec- 
turis  Johannes  nuper  Belvacenfis 


&  par  ce  y  continuer  mieulx  la  profpe- 
rite  Se  fanté  de  noftre  perfonne  au  plai- 
fir  de  Dieu  fie  au  proffit  du  gouverne- 
ment du  peuple  qu'il  nous  a  commis  j 
Nous  ,  en  fuivant  noftre  premier  pro- 
pos ,  iceluy  hoftel  de  Sens  ainfi  nouvel- 
lement acquis ,  fi  comme  il  fe  compor- 
te fit  extent  en  toutes  fes  parties  ôc  en 

chacune  d'icelles ,  avec  toutes  fes  appar-  Se  Stephanus  nuper  Parifienfis  epifeopi 
tenances  Se  appendances,  fie  tout  cege-  nunc  S.  R.  E.  cardinales,  ac  Johannes 
neralcment  fie  fpecialement  que  acquis  nuper  Carnotenfis  ,  nunc  Belvacenfis 
avons  environ  noftredit  hoftel  de  S.  Pol  epifeopus  Commiflarii  ad  infra  feripta  à 
depuis  noftrcdite  union  ,  acquefterons  fede  apoftolica  fpecialitcr  deputati ,  fiu 
auili  ôc  accroifterons ,  voulans  eftre  de  lutem  in  Domino.  Litteras  fan&iflimi 
la  condition  de  noftredit  hoftel,  auquel  in  Chrifto  patris  ac  domini  noftri  D. 
nous  les  adjoignons  par  ces  prefentes  ,  Urbani  divinâ  providentiâ  pape  V.  ejus 
avons  uny  fié  annexé  ,  adunons  fie  an-  verâ  bulla  plumbeâ  in  filo  canapis  more 
nexpns  au  demaine  de  ladite  couronne  Romane  curie  bullatas ,  nobis  pro  parte 
de  France,  fans  ce  que  jamais  à  nul  jour  illuftrillimi  principis  domini  noftri  D. 
ils  en  foient  ou  puiflènt  eftre  disjoints,  Karoli  régis  francie  prefentatas  recepi- 
di  vilèz  ou  feparez  pour  quelconques  dons  mus  cum  reverentia  qua  decuit  fanas  fie 
ou  o&rois  que  nous  en  facions  ou  puif-  intégras  omni  vitioj  Se  fufpicione  caren- 
fions  faire,  fuft  à  noftre  tres-chiere  fie  tes,  utprimâ  facic,  fornum  que  fequi- 
amée  compagne  la  royne  ,  ànosenfans,  tur  continentes  :  URBANUS  epifeo- 
s 'aucuns  en  avions ,  à  nos  tres-ebiers  fre-  pus  fervus  fervorum  Dei  venerabilibus 
res  ou  à  aucun  d'eulx ,  ne  à  autres  quel-  fratribus  Parifienfi  fie  Belvacenfi  ac  Car- 
conques  de  noftre  fang,  ne  aufli  nofd.  notenfi  epifeopis  falutem  ôc  ap.  ben. 
fucceflèurs, pour  quelconque  autre  eau-  Eximie  devotionis  affc&us  quam  cha- 
fe,  foit  pour  raifon  de  partages  quife  riifimus  in  Ghrifto  filius  nofter  Karolus 
Tme  II.  Part.  ///,  Oooo  ij 


An. 
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rex  francorum  illaftris  ad  nos  ac  Ro-  paratum  contenta  in  didis  apoftolicij 

manam  6c  alias  Ecclefias  de  raorepro-  litteris  adimplcre  quatenus  eum  tan. 

genitorum  fuorum  habcre  dinofcitur  nos  gunt,  cum  inftanria  fuimus  requifiti  m 

inducunt  ut  votis  fuis,  prercrtim in  iis  ad  execucionem  ipfarum  procedere cu- 

que  ipfarum  ccclefiarum  utilitatem  ref-  raremus  juxta  traditam  in  eifdem  litteris 

piciunt,  favorabiliter  annuamus.  Exhibu  apoftolicis  nobis  formam.  Nos  itaque 

ta  nobis  fiquidem  pro  parte  didi  régis  ad  executionem  hujufmodi  mandati  a- 

petitio  continebat  quod  ipfe  defiderat  poftolici  procedere  débite  cupientes 

&  intendit  domos  nias  6c  habitariones  inprimis  ofpitia  ad  archiepifeopum  & 

regias  prope  S.  Paulum  Parifiusconfif-  ecclefiam  Senoncnfem  ac  menlam  ar- 

tentes  majoribus  edificiis  8c  commodis  chiepifcopalem  Ipedantia  de  quibus  ia 

ampliare y  id  quod  fine  certis  hofpmis  didis  litteris  apoftolicis  fit  mentio  cum 

ad  venerabilem  fratrem  noftrum  Seno-  pertinentiis  earum  fecimus  cum  exacU 

nenfem  archiepifeopum  6c  ecclefiam  Se-  diligentia  appretiari  per  perfonas  in  ta- 

nonenfem  ac  menlam  archiepifcopalera  libus  expertas,  que  quidem  ofpitia  ad 

fpedantibus  6c  juxta  habitarioncs  regias  valorem  &  eûimationem  trecentarum 

prédiras  confiftentibus  fufficienter  ad-  libraium  parif.  eftimata  &  appreciata 

implere  non  poteft  j  quare  pro  parte  fuerunt.  Qua  quidem  appreciatione  fie 

didi  régis  fuit  nobis  humiliter  fupplica-  fadâ,decrevimusôcpronunriavimusnon 

tum  ,  ut  cùm  ipfe  fit  paratus  predidis  minorem  quàm  de  trecentis  libris  annui 

archiepifeopo  6c  ecclefie  Senonenfi  pro  ôeperpetui  redditus  admortizatis  recom- 

didis  ofpitiis  alia  bona  eis  magis  utilia  penlationem  fore  8c  effe  faciendam  2c 

rradere  ,  cidem  archiepifeopo  ,  quod  neri  debere  per  dominum  regem  archie- 

predida  ofpitia  ad  eum  8c  dictas  eccle-  pifeopo  8c  ecclefie  Senonenfi  ac  menfe 

fiam  8c  menfàm  fpedantia  cum  rege  archiepifcopali  pro  ofpitiis  antediebs, 

predido  pro  aliis  bonis  hujufmodi  ma-  unà  cum  uno  ofpitio  admortizato  Pa- 

gis  utilibus  permutare  valeat  ,  Lccn-  rifius  fituaco,urili,bono  8c  difpofito  ad 

tiam  concedcrc  dignaremur.  Nos  igitur  manfionem  8c  babitationem  archiepif- 

,          didi  régis  in  hac  parte  fupplicationibus  copi  Senonenfi  s ,  ut  fit  ipfi  ecclefie  me* 

inclinari,  fraternitati  veftre  per  apoflo-  lior  hujufmodi  permutatio  ,  prout  dic- 

lica  feripta  committimus  &  mandamus ,  tant  canonice  fancliones  -t  8c  deindc  trac 

quatenus  vos,  vel  duo  aut  unus  veftrûm  ,  tu  temporis  certos  redditus ,  domos, 

per  vos  vel  alium  feu  alios ,  vocatis  die-  fortalitium  ,  ftanna  ,  terras  ,  nemora  t 

to  archiepifeopo  8c  aliis  evocandis ,  ac  prata  ,  pofJeffioncs  8c  proventus  quos 

premiflis  omnibus  8c  fingulis  ac  corum  dominus  rex  ,  ut  dicebat ,  in  villis  & 

cir  cum  flan  tiis  univerfis  8c  de  bonis  hu-  locis  de  Fonranis  ,  de  Tromonte  ,  de 

jufmodi  que  didus  rex  eifdem  archie-  Villarileyo  ,  de  Pontibus  fuper  Van- 

pifeopo  û  ecclefie  ac  menfe  ex  caufa  nam ,  de  Briennone ,  de  Paroy ,  de  Boia- 

permutationis  hujufinodi  tradere  &  alfi-  co ,  de  Blegniaco ,  de  Curoliis,  de  Chan- 

gnare  proponit  fie  de  eorum  valore  fum-  loto ,  de  Nailliaco ,  8c  de  Vinipolio  Se- 

marie  8c  de  piano  vos  diligentius  infor-  honenfis  diverils  nuper  habucrat  8c  ha- 

mantes,fi  per  informationem  hujufmo-  bebat  à  reverendo  pâtre  domino  Guil- 

di  vobis  conftiterit  ,  fuper  quo  veftras  lelmo  de  Meleduno  archiepifeopo  Se- 

confeientias  oncramus ,  quod  ipfa  per-  nonenfi  qui  eofdem  dudùm  acquifie- 

mutatio  cederc  valeat  in  utilitatem  ec-  rat  8c  domino  régi  predido  totaliter  ad- 

clefie  prelibate  5  eidem  archiepifeopo  mortizatos   noviflime  vendtderat  pro 

permutationem  hujufmodi  cum  ipfo  re-  certa  pecunie  fumma  per  didum  domi- 

ge  ,  quibufeumque  conftitutionibus  apof-  num  regem  fibi  tradita  fie  numerata ,  de 

toheis  contrariis  ,  nec  non  juramento  quo  idem  archiepifeopus  recognovit  & 

Romane  ecclefie  fit  aliis  quibufeumque  confefius  cft  in  noftra  prefënria , 'fibi 

juramentis  preftandis  de  non  alienan-  per  didum  regem  fuifle  fatisfaâum  •> 

dis  ecclefie  lue  bonis  Romano  pontifice  quos  omnes  ôcfingulos  redditus  &  pof. 

inconfulto  ,  nequaquam  obfuntibus  ,  ieffiones  pro  valore  trecentarum  libra- 

celebrandi  fie  omnia  8c  fingula  facien-  rum  parif.  annui  8c  perpetui  redditus 

di  que  circa  hoc  de  jure  vel  confueçu-  dominus  rex  voluit  6c  obtulit  coram  no- 

dine  requiruntur  ,  audoritate  noftrâ  li-  bis  tradere  6c  aflignare  dido  archiepif- 

cenriam  concedatis.  Datum  Avenione  cof>o  8c  ecclefia:  Senonenfi  ac  menfas 

III.  Kal.  Julii ,  pontificatus  noftri  anno  archiepifeopi  pro  recompenfatione  dic- 

III.  QUIBUS  SI  QUIDEM  litteris  re-  torum  ofpitiorum  ,8c  ad  illa  ofpitia  per- 

ceptis ,  pro  parte  didi  régis  offèrentis  fe  mutare ,  mandavimus  6c  fieri  fecimus  uc 


Digitized  by  G( 


JUSTIFICATIVES.  661 

rneliiis  8c  diligentiùs  potuimus  per  per-  fue  bonis  Romano  pontificc  inconfuL 
fonas  in  talibus  expertas ,  actcntis  in  ta-  to ,  nequaquam  obftanribus ,  celebran- 
libus  attendcndis^pprcciari,  ôc  nihilo-  di  6e  omnia  faciendi  que  circa  hec  de 
minus  ex  abundann  ad  majorem  cer-  more  vel  de  confuecudine  requiruntur, 
titudinem  veritatis  habendam  ,  appre-  audoritate  apoftolicâ  licentiam  concef- 
ciationem  fie  fadam ,  per  alias  perlbnas  funus  ôc  concedimus  per  prelentes.  In 
in  talibus  etiam  circumfpedas  Ôc  exper-  quorum  omnium  teftimonium  prelentes 
ras,cum  difeuflione  débita  examinari,  litteras  per  notarium  publicum  infra 
recenferi,  ôc  recolari  fecimus  diligentcr,  feriptum  fubfcribi  &  publicari  manda- 
vocatis  &  auditis  archiepifeopo  predic-  .  vimus,  noftrorumque  figillorum  quibus 
to  fie  capitulo   ecciefie  Senonenfis  ÔC  nos  8c  noftrûm  quilibet  utebamur  dum 
aliis  qui  fucranc  evocandi  ad  omnia  Se  preeramus  ecclefiis  fupradidis  fecimus 
fingula  premiflbrum  ,  ôc  tandem  quia  appenûone  muniri.   Datum  6c  adum 
mediantibus  premilfis  reperimus  didos  Parifius  in  ofpitio  fupraferipto  fituato 
redditus  poflefliones  6c  proventus  fuiflè  ante  portam  Beguinarum  ,  anno  Domi- 
6c  efle  jufte  ôeeque  appreciatos  ad  va-  ni  m.  ccc.  lxviii.  indidionc  vu.  die 
lorcm  trecencarum  librarum  Parif.  an-  fecundâ  menfis  Decembris  ,  pontifica- 
nui  6c  perpetui  redditus ,  audoritate  tus  fandiffimi  patris  6c  domini  noftri 
apoftolicâ  nobis  in  hac  parte  commifla  D.  Urbani  divinâ  providentia  pape  V. 
decrevimus  6c  declaravimus  ,  6c  tenore  anno  vu.  prefentibus  venerabilibus  6c 
prefentium  decernimus  6c  declaramus  diferetis  viris  Guillelmo  de  Lilio  de- 
permutationem  quam  dominus  rex  pre-  cretorum  dodore  abbate  Monafterii  de 
fatus  defiderat  Ôc  intendit  facerc  cum  Jardo  Senon.  dieccefis  ,  magiftns  Petro 
archiepifeopo  predido  de  pofieffionibus  de  Romaco  archidiacono  Brie  in  cccle- 
redditibus  ôeproventibus  fupradidis  ad-  fia  Parificnfi  ,  Petro  de  Ordomonte, 
mortuatis  in  valore  ccc.  lib.  Parif.  ut  Johanne  de  Afcheriis ,  Milone  de  Vici- 
premitritur  appretiatis ,  6c  etiam  ultra  nis  ,  6c  D.  Philiberto  Paillardi  legum 
poiîêffiones  6c  redditus  predidos  ,  de   profeffore  ,  prefati  domini  régis  confi- 
uno  bono  ôc  notabili  ofpitio  infra  mu-  îiariis^c  pluribus  aliis  teftibus  ad  pre- 
ros  antiquos  ante  portam  Beguinarum  muTa  vocatis. 

Parifienfium  fituato  ,  pro  habitatione  Et  ego  Johannes  Yvonis  Senonenfis 
arebiepifeopi  prefati  &  fuccefiorum  fuo-  prcfbyter  ,  pubhcus  audontate  apolto- 
rum,apto,utili8cbenedifpofito,  proue  lia  notarius  ,  ôcc.  Tiré  des  recueils  de 
vifitando  pcrfonaliter  iplum  ofpitium  Mr  de  Gaiyiiire  ,  a  U  Bibliothèque  du 
oculatâ  fide  cognovimus  per  dominum  Roy ,  au  porte-feuille  de  Sens.  Et  après  Patte 
xeeem  ecciefie  Senonenfi  ac  menfe  ar-  copié  ci-de/fus,  efi  la  note  quifmt-.^ml- 
chiepifcopali  tradendo  ôc  realiter  affi-  laume  de  Melun  ayant  eu  en  efchangc 
cnandoadpredidaofpitiaadecclefiam  du  roi  l'hoftel  proche  les  Béguines  , 
Senonenfem  ôc  menfam  archiepifeopa-  Triftan  de  Salazar  un  de  les  fucccûeurs 
lem  fpedanria,  fore  ôecedere  in  urili-  y  balte  les  appartenances  quon  y  voit 
tatem  ejufdem  ecciefie  Senonenfis ,  pro-  aujourd'hui, 
vifo  tamen  ôc  expreflè  refervato  ôcad- 


Ak. 


ar- 


jedo  ,  de  confenfu  expreflo  didi 
chiepifeopi ,  quod  fi  aliqui  de  didis  red- 
ditibus  ôc  pofleffionibus  quos  ipfe  tota- 
liter  admortizaros  ut  premittitur ,  ven- 
didit  domino  régi  reperiantur  ab  cc- 


Acenfementfait  far  leroy  des  anciens  mursy 
tours  &  places  vagues  entre  la  porte 
du  Chaume  &laporte  du  Temple. 

DOminus  Nicolaus  Braque  miles 
donumfeu  tranfportumV  fac- . 
pali  teneri  non  poÏTe  fine  dangerio  aut  tum  per  dominum  regem  de jnuns  ann- 
Kcenria  alicuius  dominorum  à  quo  feu  à  quis ,  turribus  five  tornelbs  ôc plateis  va- 
qmbusmovcredicuncur^idusarchiepif-  cuis  que  funt  mter  portam  didam  ga- 
SpusKnebitur  licentiam  hujufmodiuais  l^Uportedu  ^  £™ 
fumptibus    autalios  locoillorum  equi-  fue ,  ôc  portam  diâamlaporte  du  Temple  , 
Ses  redditus  aflîgnare.  Quapropter  quod  de  predidis  polfit  un  &  edificare  m 
e.dem  iehiepifcopoplmutadonem'hu-  eis  plateis ,  mûris  &  tornell»  fieut  m  re 
iufmodi  cum  ipJ  iomino  rege  ,  qui-   fua  propria  pro  fe  ôc  hered.bus  fuis, 
lufcumque  conftitutionibus  apoftobeis  mediantibus  xn.  den^panf.  "f^.™ 
contrariis  ,  nec  non  juramento  Romane  quos  didus  dominus  N.  6e  eJUs  heredes 
ecciefie  ôc  aliis  quibufeumque  juramen-  folvent  anno  quolibet  regï  five  recep- 
tis  prclteis  de  non  alienidis  ecciefie  tori  parif  in  craftmum  nauvit.  Donum  r 
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*  Il  patoit 

qu'il  manque 
icy  quelque 
ebofe. 


proue  m  li  cteris  regiis  in  filo  ferico  &  ce- 
ra  viridi  figiilatis  dacis  parif.  die  vu, 
Julii  anno  m.  ccc.  rxxxiv.  fie  figna- 
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adimplcre  ,  vitâ  vivet  in  arternum.  Ex 
quorum  omnium  fpiricuali  imelligentù 
feu  contemplatione  beati  ac  reveren- 


i  «.M**-»-   *-» «  —  —  —  -    —   o  t  ^      iwr\ 

:      &  r*y ,  à  U  relation  de  MeJJieurs   diifimi  patres  antecellbres  noftri 


tum:  par  te  rûy^a  m  retunon  ac  jKifj/*f»r*  vmjuuh   |»»uo    «iuic«.cuurcs  noitn  qui 

/*•/  dux  de   Berry  &  de  Bourgogne  ,  divinâ  difpofitione  in  fanda  prima  fede 

J.  BIanchart,latius  continetur.  Expedita  Narbonenfi  hade  nus  prefuerunt  in  quo 

per  cameram  die  xi.  Julii  anno  ccc.  &  nos  eadem  difpofitione  prefidemus 

lxxxiv.  Plus  bas ,  eferit  ,  Collationnè ,  ad  prefens ,  in  diverfis  hujus  vince  par. 

avec  paraphe.  Et  au-deffous.  Extrait  des  re-  tibus ,  videlicet  in  diverfis  mundi  ftudiis 

giftres  de  la  chambre  des  Comptes,  generalibus  approbatis ,  quorum  ramis 


Signé,  De  la  Fontaine.  Original. 
Statuts  du  Collège  de  Narbonc, 


J 


Obannes  miferatione  divinâ  fande 
prime  fedis    Narbonenfis  archie- 


ac  radiis  illuftratur  ,  propagatur  &  ru- 
tilât orbis  uni  ver  fus  ,  turrim  &  colle- 
gium fcolarium  fandi  fpiritûs  inftinclu 
ftabiliverunt,  &  magiftris ,  fcolaribus  ac 
dicipulis  nobiliter  fuftulta  ftrenui/Cmis 
fruduofiflïme  Inter  que  unum 


pifeopus  6c  primas }  diledis  noftris  ma-  fpeciale  collegium  fuppreme  univerû 

giftris  &  fcolaribus  collegii  de  Narbo-  taris  focietate  nobile  membrum  pariu'us 

na  Panfius  (  cujus  quidem  collegii  re-  in  vico  Cithare  inter  portam  Fernfit  pa- 

gimen ,  gubernatio ,  vifitatio,  reforma-  latia  Termarum,  antecenobium  fratrum 

tio ,  nec  non  &  fcolarium  inftitutio  &  minorum  à  parte  orientali ,  in  loco  qui 

deftitutio  ,  &  quevis  alia  dilpofitio  ad  dicitur  collegium  Narbone  ,  pro  pau- 

nos  rationc  dicte  fedis  Narbonenfis  nof-  peribus  fcolaribus  feu  ftudentibus  pro- 

citur  pertinere  pleno  jure  )  falutem  in  vincie  Narbonenfis  fundaverunt  ,  ordi- 

co  qui  eft  omnium  vera  falus.  Atten-  naverunt ,  ac  etiam  de  redditibus  dicle 

dentés  quod  ficut  primus  ■  &  fummus  fedis  ac  ipfius  capituli  fiifficienter  do- 

agricola  pater  celeftis  ab  initio  mundi  taverunt  j    ut  virefeentibus  plantulis 

paradifum  deliciarum  conftiruir,  in  eu-  flores  &  frudus  tempore  debito  paritu- 

jus  medio   inter  alia  ligna  pomifera  ris ,  tota  Narbonenfis  provincia  ac  fanc- 

pulcra  vifu  &  ad  vefeendum  fuavia  plan-  ta  univerfalis  ccclefia  rore  dulcedinis 

ravit  pretiofum  lignum  vite,  arborem  hujus  vitis  virefeens  proficeret ,  &  di- 

videlicet  feientie  boni  &  mali ,  pro  eu-  vine  majeftati  amore  fpiritualiter  nec- 

jus  arboris  frudu  forendo  *  hominem  teretur.  Nos  igitur  fubjedos  noftros  de 

prorhoplaftum    formaverat  ,    certam  dulcedine  hujus  vitis  per  fancle  legis  ob- 

legem  fibi  imponens ,  quam  fi  diiigenci  fervantiam  éi  lâcrarum  feientiarum  il- 

ftudio  fèrvareévoluiflet ,  numquam  dire  luftratorium  potare   ac    inefeari  cu- 

mortis  nexibus"  conftringi  potuifiet  ■>  fie  pientes  j  confiderant.es  quôd  primum  & 

fecundus  idemque   fummus  agricola  precipuum  feientiarum  ftudium  eft  fum- 

fummi  patris  filius  Chriftus  Jefusexcel-  mo  opère  querere  propter  dominum 

lus ,  lapfûs  humani  generis  reparator ,  vite  honeftatem  ,  fimulque  cum  pacis 

qui  non  legis  neceilirate  ,  fed  proprie  tranquilitate  feientiam  &  preelaram  bo- 

voluntatis  benignitate  ideo  fadus  fub  noruni  morum  venuftatem  ^  illud  quo- 

Iege  ,  ut  formam  humilitatis  patris  re-  que  maxime  didum  propitium  atten- 

linquens  *  vineam  à  primordio  ecclefie  dentés  ,  quôd  populus  fine  lege  peribit; 

fue  fande  verus  ipfe  agricola  plantavit ,  cùm  vivere  non  fit  bonum ,  nili  honeftè, 

propagavit  ac  cepivit ,  cujus  torcularfo-  bene&  temperate&perfeveranter  vive- 

lus  ipfe  portavit  j  cujufque  vinee  vera  re  contingat  j  quique  folicitamur  conri- 

vitis  ipfe  eft,  &  nos  fui  palmites  elle  de-  nuè  ,  &  zelo  charitatis  movemur,  ac  of- 

bemus.  In  quam  fiquidem  vineam  velut  ficii  noftri  comiflione  tenemur ,  ut  juxta 

in  populo  honorificato  fucrunt  radi-  nobis  tradite  difpcnfationis  officium  dic- 

cata ,  &  à  rluentibus  feientie  ôc  fapien-  ti  collegii  noftri  ipforumque  fcolarium 

tie  falutaris  rivulis  irrigata ,  &  per  fin-  commodis  &  honeftati  ,  jugi  ,  proue 

gula  torius  orbis  climata  celitùs  jam  dif-  decet ,  diligentie  ftudio  intendamus  -,  uc 

rufa  ,  cundos  in  orbe  progenitos  fub  igitur  iftius  honeftatis  frudum  &  glo- 

certa  lege  falubriter  voluit  operari.  De  riam  ac  intègre  unitatis  concordiam, 

cujus  vitis  genimine  fi  quis  iplâ  lege  fer-  fimulque  lacre  feientie  margaritam  di- 

vatâ  digne  potaverit ,  mortem  non  guf-  di  fcolares  noftri  facilius  aiTequi  pof- 

tabit  in  xternum  j  fed  fecundum  repro-  fint  t  &  per  virtutum  inercmenta  ac 

mifllonem  ipfius  cœleftis  legis-latoris ,  fande  legis  obfcrvantiam  femper  felici 

qui  non  venic  legem  folvere  ,  fed  eam  moderarnini  gubernentur ,  preientes  le- 

ges 
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ges ,  ordinations  feu  lUwca  que  fcquua,  hpfpites  non  burfarii}  dpm  taraen  fta-   

wr  ,  ftacuimus  &  precipimus  in  dido  cuca  que  per  ipios  iervari  congruit, u  »,?,. 

collegio  noftro  inviolabiUcex  Se  in  perpe-,  quarpdiu  ip  domo  mancbunf>  fervarc, 

tuum  obfervari.  promitcanc  ,  &  fuffiuentes  fidejufiores, 

i.  Primo  jurabunt  omnes  qui  reci-  &  correfpondentes  domus, 

pienrur  in  dicto  collegio  ,  pr iyfquàm,  tradanc ,  ôc  quatuor  vel  quinque  aureqs, 

aliquid  eis  miniftretur,  fe  icrvaturos  fie.  pro  tempore  currenres  pro  locagiodo- 

procuraturos  pro  pofle  hoporep»  ,  ho-,  mus,  camere, utencilium,aule&coquù 

neftatem  ,  jura ,  privilégia  8;  utilirates;  ne  pro  canto*  anno  folvapc.  ÏMcç  ala-  *,olt> 

çollegii,ac  jura  ecclefie  &  provincie  quis  per  fuum  juramentum  audeattaïc* 

Narbonenfis  in  eodem  ;*necnon  ordina-,  bonos  & ,  alias  honeftps  hofpites  fcola- 

tiones,ftatuca&  mandata  pef  fundaco,  res  aliquo  mpdo  impedire,  cùmdomus 

res  dicli  collegii  vçl  per  areuiepifeopos  lucrecur  &  honorctur  per  raies.  Et 

qui  pro  tempore  in  ecclefia  Narbo-  cagia  camerarum ,  vel  pofpiçum  ponap, 

nenfi  prefidebunr  ,  fadas  fie  fîendas  in  tur  cum  thefauro  domps  ad  redditus, 

fururum  }  nec  aliqua  fraudulenter  vel  augmentandos. 

maliciofe  refutabunt ,  qui  juxta  ftatuta      V.  IcemftatuimusSf  precipimus  quod 

domus  gratiam  ac  burfcscanonice  ob-  nullus  fcolaris  poilit  burfas  obrinere  in,; 

nebunt.  domo  ultra  tempora  ftaruca  ad  -ob,ti- 

II.  Irem  ,  jurabunt  quod  libros  vel  nendum  gradum  licentie  in  faculcace^ 
pecunias  dormis  nemini  conçedenc  ex-  quâ  incepic,  facultate  arrium  excepta, 
tra  domum  ullp  modo  j  nec  infra  do-  tamquam  preambulo  aliarum  j  ici  quàd, 
muni  nif»  equipolcnci  pignore  repofito  medicus  quinque,  purus  canonifta  de 
lub  clavi  Ôc  euftodia  communi  j  nec  prp  cem  }  mixtus  verô  quarupr  ,  theologys 
burfis  folvendis  libros,  çiphos,  calices,  auçem  duodecim  annos  ad  licentian> 
thezaurum  feu  alias  res  domûs  quoeum-  obcinendapi  çancummodo  habeat ,  flç 
que  modo  alienabunt ,  nec  etiam  oblu  nonplures.  Et  fi.  quisip  recjpicndo  gradu, 
gabunt ,  eefi  burfê  nunquam  folvi  debe-  baccallariatûs  ultra  tempora  ftacuta  in, 
rent }  fedredditus,  fi  velint,  procurent  fua  faculrace  pegligens  tuerie,  femper, 
diligenter.  Nec  aliquid  de  bonis  domus  quoufque  mpram  purgaverit  ,  medja. 
unquam  fraudulenter  fibi  appropria-  burfa  privetur.  Poftquam  aurem  aliquis. 
bunt  ;  fed  folâ  camerâ  Ôc  reliqua  domo  licentiam  in  theologia ,  ip  decretis  vçl 
cum  utencilibus  folitis  pro  ufu  commu-  in  medicipa  obtinuerit ,  burfas  infra, 
pi  Se  burfa  quinque  folidorum ,  fi  illi  très  mepfes  relinquat,  pçculterius  per 
inregraliter  folvi  poffint ,  untummodo  juramenta  omnium  burfâ  fibi  miniftre- 
conrenti  ,  reliqua  eis  necefiària  fiiper  tur.  Et  ut  citius  quilibec  profïciac  & 
bu r fis  propriis  fibi  queranr ,  &  cetera  le  expédiât ,  volumus  Se  precipimus 
pro  pauperibus  fcolaribus  futuris  fîdeU»  quod  per  tempora  prédira  unufquifque 
ter  refervent,  burfarius  domum  &  curius  fuos  bene 

III.  Item  volumus  quod  omnes  libri  continuer.  Si  quis  autem  ultra  dimidium 
cathenentur  quantum  fuerit  pollîbile  ,  annumà  domo  abfens  fueric  ,  vel  etiam 
tam  in  libraria.quàm  in  capella  vel  aula,  fcolas  débite  fvequenrare  neglexerit  feu 
que  fideliter  claudantur  cum  bonis  feris ,  nolucrit ,  burfas  ipfo  fado  perdat ,  nifi 
nec  fit  facilis  aditus  in  librariavel  choro  infirmicace  vel  alià  incvitabili  neceffi- 
capellc  ;  fed  folùm  prier ,  procurator  tare  excufètur ,  quam  probare  teneatur 
&  quidam  alii  probati  focii  inde  por-  fajeemperproprium  juramentum  ,  priuf- 
tent  claves.  Si  quis  librariam  vel  capel-  quam  buria  fibi  miniftretur  5  qui  tamen 
lam  feu  fenellras  cum  pcriculo  eorum  ultra  o&o  dietas  manfèrint  unum  men- 
apertas,  vel  aliàs  libros  maie  tra&atos  firmjplusrevertendum...habebunt.Nul- 
rclinquant ,  in  fex  denariis  puniantur.  lus  autem  audeaç  fine  licentia  prioris 
Nullus  etiam  incroducat  extraneum  in  ultra  o&o  dies  ,  vel  proviforis  ultra  quin- 
libraria,  nifi  in  cadem  fecum  prefens  decim  extra  villam  recedere  ,  vel  extra 
afliftat,  fub  pena  quinque  folidorum.  domum  in  villa  mapere,  fubpenaqujn- 

IV.  Item  precipimus  quèd  nullus  qui  que  folidorum  qualibet  ièptimana  ip 
quinquaginta  aureos  de  beneficio  vâjl  qua  fie  vagabit  illicentiatus  folvendo- 
patrimonio  feu  amicoruro  fuibfidio  an-  rum.  Et  de  licentia  obtenta  tenebitur 
nuatim  habeat,  vel  fpecialcm  famulurp  qpilibet  fidem  facere  priori  domus  cuip 
fecum  nutriac ,  per  iuum  juramentum  feripto  proviforis  ,  &  caufa  expreira , 
burfas  pauperum  audeat  occupare.  Po-  priufquam  domum  relinquat  vel  villam 
çerqnc  tamen  elle  honefti  fcolares  vel  exeac.  Ne  tamen  cum  wli  licencia  ma^ 
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  teria  evagandi  alicui  tribuatur  ,  qui- 

Am-«7j.    cuitKjue  prerer  unamvicem  in  anno  ul- 
tra quindecim  dierum  fpatium  extra 
domum  manferitj  pro  fecunda  vicein- 
fra  très  menlês  à  précédente  abfcntia 
contingentes  >  decem  folidos  j  proter- 
tia  vero  vigmri,  pro  quarta  vero  qua- 
draginta  folidos,  priufquam  burfamre- 
cipiat  ,  folvere  cogatur.  Pluries  vero 
nullo  modo  patimur  alicui  tam  fréquen- 
ter &  tam  repente  recedenti ,  taniquam 
irrifori  &  illuzori,  burfam  domûs  mi- 
niftrari.  Abfentes  infuper  quamdiu  re- 
greflum  in  domo  juxta  terminos  pre- 
hxos  habuere  voluerint  ,  femper  pro 
rata  contribuant  ad  expenfas  famulo- 
rum  &  ahorum  onerum  com  muni  ter 
habitorum ,  à  qudbus  propter  abfen- 
tiam  talium  non  relevantur  rémanentes 
in  domo.  Et  pro  talibus  abfentibus  po- 
terit  domus  folvere ,  fi  pecunias  vel  alia 
fufficientia  pignora  in  manibus  prioris 
vel  procuratoris  dimiferint  ■>  alias  loco 
eorum  admittantur  alii  gratiam  haben- 
tes  ad  burfas ,  quia  ita  volumus  &  or- 
dinamus  propter  maliciam  loca  inutih- 
ter  occupantium.  Quicumqae  recedens 
à  domo  faciat  feribi  per  priorem  diem 
&  aunum  fui  receflus  ut  feiatur  quando 
receflerit,  fub  penaquinquefolidorum. 
Si  nihilominus  prior  aliquàmdiu  abfen- 
tiam  alicujus  ignoraverit,  feribat  eum 
in  deflèdibus  fbtutorum.  Abfentes  re- 
putamus  tam  illos  qui  magis  pro  uti- 
Irtate  priva  ta  vel  fua  complacentia  ex- 
tra domum  in  villa  degunt ,  quam  illos 
qui  extra  villam  moram  trahunt.  Nul- 
lus  etiam  per  juramentum  fuum  audeat 
domum  deierere  ,  vel  bona  fua  quoquo- 
modo  deportare ,  occultare  vel  alienare, 
mfi  domui  &  fingulis  fociis  quibus  tenc- 
trttur  fatisfecerit ,  &  omnes  claves  do- 
mûs procuratori  tradiderit }  qui  fi  con- 
trarium  fecerit  ,  virtute  juramenti  & 
privilegiorum  domûs  vel  univerfitatis 
redire  vel  fatisfacere  compellatur }  nec 
regreflb  burfa  vel  caméra  reftituatur, 
nec  in  menfacommuni  venireprarfumat, 
donec  dimidiam  marquam  argenti  pro 
tali  tranfgreffione  ad  ornamentacapcl- 
la:  perfolvat ,  &  de  omnibus  fatisfaciat 
ad  plénum. 

VI.  Item  cum  didum  collegium  fit 
pauperibus  fcolaribus  provincie  Narbo- 
nenfis  ordinatum  ,  &  eis  redditus  ab 
ccclefia  &  ejus  capitulo  fuerint  extradi, 
ne  fanda  intentio  propter  quam  domus 
fuit  fundata ,  infringatur ,  &  ne  jura 
ecclefie  Narbonenfis  &  ftatuta  didi  col- 
legii  aliquo  mod»  defraudentur ,  volu- 
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mus  quod  archiepifeopus  Narbonenfis 
vel  fede  vacante  capitulum  femper  ad' 
dictas  burfas  allumât  indigentes  fcolares 
de  provincia  Narbonenfi  qui  poffint 
diéle  metropolitane  ecclefie  &  afiis  fibi 
fubditis  débite  fervire  in  futurum.  £c 
fi  quis  gratiam  habens  non  inveniret  ali. 
quando  locum  vacantem  propter  occu. 
pationem  aliorum ,  nihilominus  in  locis 
abfentium  ,  fine  tamen  prejudieio  ipfo- 
rum  recipiatur ,  donec  aliquis  locus  va. 
cet. 

VU.  Item  ne  domus  propter  caren- 
tiam  proviforispatiatur  defolationemin 
bonis  &  dùTolutionem  in  membris  , 
ftacuimus  quod  quandocumque  fpe- 
cialisprovifor  per  archiepifeopum  Nar- 
bonenfem  non  fuerit  ordinatus  vel 
fuerit  abfens  feu  impeditus  ,  tune 
cancellarius  Parifienfis  gubernator  *  &  . 
difpofitor  didi  collegii  Scfcolarum,  fe.  iw«m*4t 
cundùm  prefentia  ftatuta ,  abfquc  ta,  ïol5tioae'B-<I 
men  difpenfatione  aliqua  contra  ea, 
nomine  archiepifeopi  Narbonenfis  gé- 
rât &  babeat ,  quamdiu  tamen  archic- 
oifcopi  qui  pro  tempore  in  ecclefia  Nar- 
bonenfi fuerit,  bene  placuerit  volun- 
ratï. 

VIII.  Item  ut  interiora  domûs  me- 
nus difponantur ,  &  omnia  ftatuta  melius 
oblêrventur  ,  volumus  quôd  omnianno 
in  vigilia  annunciationis  Dominicc  cli- 
gantur  &  à  provifore  approbentur  duo 
probi ,  diligentes  ac  maturi  fcolares  do- 
mûs ,  bene  continuantes ,  fufficientio- 
res  qui  in  collegio  poterunt  reperirij 
unus  in  priorem  vel  magiftrum ,  &  alius 
in  procuratorem  domus }  quilibet  fub 
penfione  dimidieburfe  vel  etiam  intègre, 
it  provifori  &  fociis  videatur  expcdircj 
ita  tamen  quôd  in  principio  cujuflibct 
adminiftrationis  tadis  facrofandis  evan- 
eliis  jurent  ftatuta  domûs  ante  omnia 
ene  facere  obfervare  ,  &  penas  eorum 
exigere  ,  inventarium  in  principio  cujuf- 
libet  adminiftrationis  de  omnibus  libris 
&  rébus  domûs  fub  forma  publica  vel 
fub  figillo  domûs  cum  teftibus  facere, 
vel  priùs  fecundum  fingulas  res  vifitando 
recolligere  &  depetita*  exquirere,  vel  «députa 
auda  adjungere }  &  in  fine  adminiftra- 
tionis fue  infra  odo  dies  fidèle  compo*- 
tum  per  deputatos  examinandum ,  &  per 
proviforem  approbandum  reddere,  & 
archiepifeopo  Narbonenfi  unàcumin- 
ventario  predido  juxta  antiqua  ftatu- 
ta, quandocumque  hoc  requiret,  mir- 
tere.  Et  omnia  ad  utilrtatem  domûs  pro- 
mittant  fideliter  procurare ,  fub  pena 
quinque  folidorum  qualibet  feptimana 
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in  qua  in  premiflis  fuerit  deftedus  ,per  vicis  fax  recufaverit,  vel  impeditus  per 
eum  cujus  culpa  fuerit  fotvcndorum.  alium  fuppleri  non  fecerïc ,  quinque  fo- 
Officium  tamen  prioris  fpecialiter  eric  in  lidos  folvac  pnufquam  burfàm  lucrerur j 
diîputatlonibus  ,  deliberationibus  &  or-  8c  tune  fequens  ipfum  in  ordine  onus 
dinacionibus  prefidere  ,  fatuos  8c  difeo-  cbdomade  fubeac  fub  eifdem  pénis.  Ec 
los  conigere ,  lites  8c  controverfiis  in-  quicumque  officiarius  in  fervicio  quoti- 
teriores  fedare,  contumaces  ufque  ad  diano  deftecerit  nec  per  alium  fuppleri 
penam  quinque  folidorum  punire  >  8c  fi  fecerit ,  duos  denarios  folvac  pro  quo- 
in  maliria  per/everenr,  ad  proviforcm  re-  libec  deffedu.  Et  poffit  deponi  quilibec 
currere,  rotulum  committentium  contra  officiarius ,  quandocumque  provifori  8c 
ftatuta  cum  macuritate  fervare,  commit-  fociis  domus  videbitur  expedire.  Provi- 
tentes  in  feriptis  cum  providencia  ligna-  deant  prior  &  procurator  ut  in  fine  cu- 
re ,  fcolares  ad  mandata  fuperiorum  re-  jufque  fëptimane  quilibet  fcolaris  folvat 
cipere  ,  8c  quo  die  recepti  fuerint,  in  quecumque  debebit ,  ne  domus  defrau- 
cerco  libro  communitatis  feribere.  Offi-  detur.  Et  fi  provifiones  extra  domum 
cium  vero  procuratoris  fpecialiter  eric 
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portarentur ,  velaliàsexcelfivè  vaftarcn- 
tur,  capiant  claves,  ne  uni  plus  minif- 
tretur  quam  alii,uc  provifiones  poffint 
per  tempora  débita  durare.  Ut  autem 
provifiones  fufficientes,  quantum  poffi- 
bile  erit,  temporibus  congruis  femper 
fieri  poffint,  reièrventur  centum  aurci  de 
chezauro  domus  ad  provifiones  ipfius 
domus  tantummodo  &  non  ad  alios 
unis  exponendi  ,  8c  de  eifdem  provi- 
fionibus  reiteratis  vicibus  annis 


•  ■  •  ■ 

fingulis  refFundendi.  Ut  autem  dicta 
lomum  conccfTa  totalicer  8C 


redditus  8c  débita  domus  in  judicio  & 
extra judiciumpromovere  8c  exhigerej 
8c  quot  fcolares  bene  ftudentes  &  bur- 
fam  débite  lucrantes ,  in  domo  cuban- 
tes &  totaliterinea  commorantes,  qua. 
libec  feptimanâ  fuerint ,  8c  quantum  cui- 
libet  in  provifionibus  vel  alias  folucum 
fuerit  feptimanatim  in  uno  fpeciali  libro 
feribere  ,  8c  penas  ftatutorum  adverfus 
dclinquentes,prour  in  rotulo  repertum 
fuerit ,  fi  aliàs  non  folvitur ,  qualibet  fep- 
timanâ, fub  fuo  peiiculo  fideliter  defal-  fuminaperd 

care ,  8c  in  burfa  penarum  vel  multarum  intègre  in  denariis  vel  denariatis  femper 
fub  clavi  deponere  j  &  quolibet  menfe   habeatur,apprecieturquodlibet  vas  vini 

die  Dominicâ  pofb  fermonem  priori  8c   8c  feftarium  bladi  8c  *  lignorum 

deputatis  de  burfis  8caliis  adminiftracis   quatuor  vel  fexvel  odofolidisplus  quam  iim. 
compotum  reddere ,  fub  pama  duode-   conftet,  8c  fie  de  aliis  provifionibus  mi- 
cim  denariorum  contra  quemlibet  de-   nutatim  eonfumendisj  ne  propter  vaf- 
ficientium.  Et  particularia  compota  fer-   tatos  *  vel  diminutos  earum  domus  ma-    *  v»r 
veneur  in  archa  duarum  davium ,  cum  '  neat  defraudata.  Et  cum  hoc  quelibet 
quibus  trcnerale  compotum  verificecur   pinta  vini  extra  ordinarium  recepti  ven- 

datur  uno  denario  plufquam  conftet  ;  8c 
fie  liât  de  aliis  provifionibus  nominacim 
librandis  juxta  difpofitionem  fociorum. 
Si  quid  refiduum  fuerit  domô  integra- 
licer  perfolutâ  ,  diftribuecur,  ut  infra 
dicetur.  Poftquam  autem  provifiones 
erunt  fade  pro  utilitate  fociorum,  ce- 
neanturipfi  uti  cis  ordinarie ,  donec  fine 
confumpte  }  nec  permitcatur  cuiquam 
facere  provifiones  partiales,  in  prejudi- 
cium  commune. 

IX.  Item  provifiones  8c  alii  fumptus 


•  Il  f*r»tfl 
qu'il;  «:  au-; 


in  fine  adminiftrationis.  Et  totum  fta- 
tum  domùs  tenebitur  fociis  fideliter  rc- 
ferare ,  ac  ctiam  procurare  ut  poterit 
8c  decebit.  Si  aliqua  plura  debcanc  ju- 
rarc  predicli ,  fpecialius  ad  partem  po- 
terunc  magis  fpecificare  in  fucurum.  Nec 
aliquis  habitans  in  domo  aliqua  officia 
cum  fuo  onerc  in  circuitu  eledionis  fuae 
poffit  reeufare ,  quin  per  fe  vel  alium  exe- 
quat ,  fub  pena  deeem  folidorum.  Et 
fi  aliquis  recederet ,  fubftitutum  rclin- 
quat ,  fub   pœna  duodecim  denario- 


rum qualibet  feptimanâ.  Ec  femper  per  expenfarum  fiant  moderate ,  ne  pauperes 

quindecim  dies  antè  finem  cujusque  offi-  fcolares  exinde  graventurjita  quo  dema- 

cii  nominentur  veleligantur  futuri  fuc-  turvinum  competens  de  mediocn8c  pa- 

cefTores ,  qui  in  fequenti  prandio  vel  cena  nis  8c  pitantia  habeantur  iicut  mter  ahos 

ex  quo  fuerint  nominati ,  tencantur  de-  fimplices  ftudentes  non  prclatos  haberi 

terminatè  refpondere  fub  pena  duorum  folct.  Siquis  concrarium  fecent ,  excef 


folidorum  }  8c  ftatim  fub  eifdem  pénis  eli- 
ganturalii  in  ordine  fuo  ,  donec  reperia- 
tur  fufficiens  qui  acceptet.  Quicumque 
ctiam  prarpofituram  vel  alia  offi- 
cia feu  onera  ebdomadaria  in  circuitu 
Tmell.  Pau.  III, 


fus  fupra  ipfum  reffundacur.  Et  fi  quis  ali- 
quando  propter  probatam  indigentiam 
dimidia  portione  vini  feu  pitantia:  con- 
tenais elfe  vellec,  permittatur  ,  dum  ta- 
men  de  reliquis  omnibus  tantum  folvac 
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  ficut  cetcri ,  folo  eo  quo  minas  reccpc- 

rit ,  ex  compoco  dedu&o  ,  in  aliis  non 
excédât,  ne  lubricus  confueverit  elle. 

X.  Item  uc  proviGones  meliùs  cufto- 
<iiantur,  nulli  famuli  à  diétis  procurato- 
re  vel  fcolaribus  recipiantur  in  domo  , 
nifi  jurent  que  fequuntur:  Primo  quod 
jusôcprofe&um  dormis,  quandiu  fervie- 
rint ,  fidelitercuftodicnt  ,&quod  provi- 
fiones  domûs  pro  fe  vel  pro  aliis  privatis 
extra  domum  non  portabunt ,  nec  alicui 
quam  fociis  domûs  burfam  ponentibus 
ultra  preceptum  miniftrabunr  j  &  quod 
de  receptis  per  fe  velperaiios,  nihil  re- 
mittendo,  feptimanatim  bonum  &  fidè- 
le compotum  cum  fcriptura  veridica  pro- 
curatori  reddent.  Item  quod  portas  do- 
mûs horis  congruis  vel  affignatis,  fub 
pénis  ftaturis  ab  eorum  falario  defal- 
candis ,  débité  claudent  -y  &  quod  mu- 
lierera  vel  aliquam  perfonam  fufpectam 
pro  fe  vel  pro  aliis  directe  vel  indirecte 
causa  deli&iindomonouadducent,  nec 
adduci  procurabunt  nec  permittent  pro 
pofle  ,  fed  priori  indicabunt ,  nec  de 
celando  turpia  fidem  alicui  promit- 
tent.  Item  quôd  nihil  de  domo  vel  fo- 
ciorum  fraudulenter  fibi  retinebunt  ,nec 
frudus  arborum  vaftabunt;  &  quod  uten- 
cilia  fub  inventario  per  juramenta  offi- 
ciariorum  cis  tradita  fub  inventario  ref- 
rituent.  Item  quod  priori  &  procurato- 
ri  pro  juribus  domus  débité  obedient ,  & 
de  interogatis  ab  eis  fuper  ftatu  d  omûs 
vel  fociorum  fîdeliter  refpondebunt ,  nec 
contra  eorum  mandata  aliquid  de  pro- 
vifionibus  domus  cuiquam  miniftrabunr, 
nec  fervitium  fuum  imperfeftum  relin- 
quent.,  nifi  cum  confenfu  fociorum  5  alias 
officiarii  nullam  miniftrationem  minif- 
trabunt.  Et  taies  famulos  communes  nul- 
lus pro  privata  utilitate  audeat  extra 
villam  mittere ,  fub  pena  quinque  foli- 
dorum  quolibet  die  folvendorum.  Pro- 
curent etiam  diâï  fcolares  fibi  taies  fa- 
mulos ,  quod  nullum  dampnum  domus 
patiatur ,  alias  ipfi  fcolares  dampna  per 
îuos  famulos  illata  refarcire  compellan- 
tur.  Famuli  etiam  non  fintita  cari  quod 
domus  inde  gravetur  j  quibus  expenfas 
facient  omnes  focii  pro  quorum  fervirio 
condudi  fuerunt.  Nec  aliquis  pro  pri- 

>Iaftic 


vatis  negotiis  à  communi  vel  fcolaltico 
fervitio  famulos  impediat ,  fub  pena  fèx 
denariorum  qualibet  vice  in  qua  hoc 
fecerint  folvendorum.  Et  fiât  quater  in 
anno  inqucfta  de  famulis  &  de  utenci- 
libus  eis  traditis  per  officiarios  vel  alios 
deputatos,  quibus-  quilibet  fociorum  per 
juramentum  dicec  veritatem. 


XI.  Item  nullus  audeat  feras  orovï 
fionum  vel  aliorum  hoftiorum  domûspro 
quacumque  privata  neceffitate  franeere 
vel  de  uno  hoftio  ad  aliud  hoftium  cfans' 
ferre,  vel  daves  fubripere,  nec  auovj 
modo  fraudulenter  aperire,  fub  pena  vi 
ginti  fohdorum  priufquam  bursâ  gaudeat 
folvendorum.  Et  nihilominus  if  aliqua 
dVprediéiis  vel  aliis  bonis  domus  vio 
lenter  vel  contra  expreflàm  prohibkio- 
nem  capere  conviSus  fuerit ,  tamquam 
raptor  &  perjurus  tamdiu  ipfo  faûo  à 
burfa  &  communi  fervicio  famulorura 
*c  coquine  fit  privatus ,  quandiu  dirai, 
diam  marcham  argenti  pro  reddiribus 
acquirendis  folvere  &  veniam  à  provi. 
fore  &  tota  focietate  obtincre  retarda- 
bit  j  qui  fi  ad  détériora  procederet,  tune 
ad  auxilium  fupen'orum  &  univer'fitatis 
vel  cenfure  ecclefiaftice  vel  etiam  bra- 
chii  fecularis  recuratur. 

XII.  Item  volumus  &ordinamusquod 
omnes  intrent  per  unam  portam,  nec  fini 
plures  ingreflus  vel  regreflus  antenores 
vel  poftenores  in  domo ,  &  prima  por- 
ta claudatur  de  fera  horâ  congruâ,  fei- 
licet  poft  occafum  folis ,  cum  una  fera 
cujus  clavem  habeat  quilibet  de  domo. 
Et  qui  horâ  illâ ,  vel  dum  focii  eruntin 
menfa ,  primam  portam  apertam  dimife- 
rinc ,  unum  denarium  folvere  cogatur. 
Poft  crefpulum  *  vero  pulfato  innitegio  **  *  « 
in  domo  vel  in  ecciefia  cathcdrali ,  clau- 
datur  di<âa  porta  ufque  in  craftinura  "  «ff»»* 
cum  alia  fera  cujus  clavem  euftodiat 
folusprior  vel  procurator  ;  temporebye- 
mali  ad  cenam  ,  nec  eftivali  ad  leclum 
accédant ,  nifi  fecum  habeant  didam  cla- 
vem ,  fub  pena  prédira  folvenda  per 
eum  qui  portam  claudere,  vel  in  ince- 
grum  pulfare,  vel  clavem  portare  retar- 
dabit.  Poft  claufuram  porte  nullus  fo- 
ciorum ab  extra  vel  intra  faciat  eam 
aperiri ,  fub  pena  duorum  denariorum, 
&  fi  una  hora  prarterierit ,  fex  denarios 
folvere  cogatur  5  &  tune  mittatur  dif- 
creta  perfona,  ut  feiatur  quis  eft,cum 
quibus  intrarit  vel  exivit.  Si  quisenor- 
miter  pulfaverit ,  vel  gravem  ftrepitum 
duxerit ,  très  folidos  folvere  compella- 
tur.  Et  fi  quis  aliquam  portam  vel  fe- 
ram  frangere  attemptaret ,  tamdiu  bur- 
sâ &  communi  confortio  fit  privatus, 
donec  dimidiam  marcham  domui  folve- 
rir,  &  emendam  folempnem  communi- 
tati  fecerit.  Secunda  etiam  porta  a  quo- 
libet intrante  vel  exeunte  de  die  relin- 
quatur  claufa ,  fub  uno  denario  quali- 
bet vice.  Omnes  feneftre  anteriores  vel 
pofteriores  vitrate  vel  non  vitrate  à  fc- 
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cundo  folerio  ufque  ad  terram  fine  fem-    tmus  parvus  cofrus  cathenatus  pfo  pe 
per  cum  barris  terreis  bene  claufe,  ne 
quid  poilit  excrahi  vel  imponi  nifi  per 
porcam. 


XIII.  Icem  nullus  cradac  vel  relin. 
quat  clavem  domûs  alicui  extranco ,  nec 
aliquam  clavem  domus  contrafacere 


cuniis  fervandis,  qui  ponatur  in  aliquo  Ah<  m*- 
loco  ruto  ,  quando  proprer  générales 
guerras ,  vel  aliis ,  efferit  pauci  îcolares 
ydonei  in  domo.  Et  femper  ienbatur  in 
certo  libro  quantum  &  quo  dje  in  quo- 
libet cofro  de  pecuniaponetur  ,6cquan- 


prclumat,  fub  pena  decem  folidorumj   tum  6c  per  quem  deponctur  vel  reci 
fêd  procurator  domûs  femper  fecum  fuf-    pietur.  Nec  unquam  tradatur  pecunia 
ficientes  habeat  4  nullam  ta  m  Cri  perfuum    de  archa  procuratori  vel  alii ,  nifi  de 
juramentum  alicui  tradat ,  etiam  ad  rem- 
ous ,  nifi  jurato  domui  dimidium  grof- 
fum  argenti  pro  clave  tradendum  ,  ôc 
illum  vel  alium  dimidium  groflum  ,  fi 
eam  perdiderit ,  priufquam  recédât  ei- 
dem  procuratori  reftituere  promittenti. 

XIV.  Item  volumus  8c  ftaruimusquôd 
quicumque  recipietur  in  fcolarem  &  bur 


pecunns  prius  receptis  fitmmam  deeem 
aureorum  excedentibusfummarium  corn- 
potum  reddat ,  vifiundum  perclavige- 
ros ,  ôc  fervandum  in  archa  ufque  ad- 
principalia  compota.  Clavigeri  diligen- 
ter  claves  euftodiant  fub  periculo  iuo  , 
quas  femper  paratas  habeant ,  quando- 
cumque  f ûcrit  opus ,  iûb  pena  fex  dena- 


farium  ,  priufquam  aliquid  recipiat ,  fol-  riorum  turoneniïum.  Ec.fi  feram  depo- 

vatdimidiam  marcham  argentipro  no-  ncre  opportuerit ,  defficiens  reffarcire  co- 

vo  introitu,  ficut  in  aliis  collegiis  fieri  gatur.  Clavigeri  etiam  nihil  per  jura- 

folet }  ita  quôd  ratione  novi  introitûs  à  menta  fua  figillabunt ,  nec  aliquid  de 

nullo  plus  exhigatur.  praedidis  coffris  recipiant ,  fine  prima*  « 

XV.  Item  pecunie  legatorum  ,  doua-  deliberationc  omnium  fociorum  ,  nifi 

torum  ,  novorum  introituum  ,  locagio-  certa  forma  effet  eis  limitata.  Nec  un- 

mm  camerarum  ,  vel  etiam  trina  pars  quam  removeatur  fera  de  magno  cofro, 

emendarum  ftatutorum  ferventur  nde-  etiam  clavi  perdita  ,nifi  cum  concordia 

liter  pro  redditibus  domûs  augmentan-  8c  cum  prefentia  omnium  fociorum. 
dis  uni  cum  noftris  principalibusôc  aliis       XVI.  Item  volumus  quod  prior  6c 

jocalibus  preciozis ,  in  una  fecum  came-  procurator  inveftigentaliquos  pauperes 

ra ,  qux  ,  fi  fieri  poteft ,  habeat  rctrac-  îcolares  ad  proficiendum  habUcs ,  pro 

tum  duorum  hoftiorum  vel  duarum  fe-  quorum  *  fragmenta  feu  reliquie  men-  ^ 

rarum^ubunocofFro  fex  clavium  jqua-  farum  cum  aho  eorum  proprio  fubfidio 

rum  unam  femper  euftodiat  provilôr,  fufficcre  poterunt  j  qui  bu  s  auignetur  ali- 

&  alias  euftodiant  fufficientiorcs  8c  ma-  quis  locuscongruus ,  feparatus ,  fi  fieri 

gis  continui  fcolares  domûs.  Nunquam  poteft,  in  quo  eis  dida  fragmenta  eden- 

autem  coffrus  aperiatur ,  nifi  fanior  pars  da  tradantur ,  &  eis  provideatur  de  ali- 

focio:  um  ,  vel  provifor  ,  cum  tribus  de  quibus  utencilibus  modicis  ,  juxta  dif- 

fufficientioribus  fuerit  prxfcns.   Et  ne  cretionem prions  vel  proviforis ,  qui  fém- 

oporteat  fréquenter  aperire ,  fiât  unum  per  providear  ut  faltem  de  potagio  quo- 

foramen  deluper  undc  pecunie  poflint  tidie  habeant  fufficienter$refiduum  etiam. 

imponi  fecurc.  Ex  quibus  pecuniis  nihil  pidancie  8c  portionis  eorum  qui  alibi  co- 

penitus  exponatur  quàm  ad  redditus  do-  medunc  habeant  uni  cum  famulo  par- 

mus  augmentandos  per  juramentaom-  vo,  ficut  in  aliis  collegiis  fieri  folet.  Te- 

nium  niii  fortaffe  neceffirate  urgente  in  nebuntur  tamen  didi  pauperes  fervire 

deffrdu  alterius  pecunie  profolis  8c  ne-  in  capella  domûs  cum  fuperpelliciis  , 

ceiTariis  reffedi©nibus  Se  redditibus  do-  quando  hore  cantabuntur  ,  8c  pulfare 

mus  procurandisdta  quod  per  juramenta  pro  horis  &  ignitegio  ,  8c  alia  facere , 

predida  quidquid  inde  cap  tu  m  fuerit ,  ficut  per  priorem  Fuerit  eis  injundum. 

quàm  citius  poterit  ibi  reffundatur ,  ÔC  Pauperes  îcolares  provincie  Narbonen- 

etiam  tertia  pars  rcddituum  inde  qua:-  fis  preferantur  in  hoc  fubfidio,  ^ficut  6c 

fitorumfingulisannis,  donec  torum  quod  in  burfis  principalibus ,  propter  diftan- 

inde  captum  fuerit ,  fit  ibi  refufum.  Pro-  ciam  6c  prerogativam  provincie ,  juxti 

videant  tamen  prior  6c  procurator  ne  intentionem  fundatorum. 
dide  pecunie  jaceant in  archa  in militer,       XVII.  Quatuor  prefbyteri  quorum 

fed  redditus  emantur.  In  alio  coffro  primus  pro  arumabus  fundatorum  6c  ma- 

trium  clavium  ferventur  pecunie  ad  giftri  Amblardi  Cerene  qui  eum  inftituit, 

quotidianos  ufus  neceffarios ,  6c  figilla  fie  6c  alii  très  pro  animabus  fundatorum  6c 

exemplaria  omnium  inftrumentorum  fub  bone  memorie  domini  Clementis  pape 

forma  publica  feu  autentica.  Et  fit  infra  VI.  quondam  Icolaris  domûs.  miflas  quo- 
Part  .  II.  Tome  III.  PpPP  »j 
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;-— -  tidie  in  capelk  dcbent  celebrare.  Can, 
tent  diebus  Domimcis  &  feftivis  dupli- 
cibus  à  populo  gcneraliter  celebraris 
unam  roiilam  irt  cappella  domûs  ,  unà 
cum  aliis  fcolaribus.  Et  fi  quis  deflfece- 
ric ,  fi  in  principio,  obolum  ,  fi  ufque  ad 
médium  ,unum  denarium  ,  fi  ufque  ad 
finem,  duosdenarios  folverc  cagatur} 
recédantes  confimiu  modo  puniendo  ■> 
ità  quod  fi  à  principio ,  duos  denarios , 
fiabutrermediis,  unum  denarium,  fi  vero 
ance  finem  receilèxit ,  obolum  folvere 
cogarur ,  iblâ  causa  infirrurtatis  vel  com- 
munia utilicatis  excepta.  In  folempnibus 
vero  fciUvitatibus  etiam  cantabuncur 
prime  veJfoere  &.  matucine ,  ficut  in  aliis 
collegiis  rîeri  folet.  Tenebuncur  eciam 
annis  fingulis  ceiebrare  folempniter  ad 
honorera  Dei  très  miflàs  fpeciaies ,  imam 
de  fanâo  Spiritu  pro  bona  difpofitione 
ac  profperiuce  collegii  fit  patronorum , 
reclorum  ac  fcolarium  eiufdem  ■>  aliam 
de  beara  Maria ,  pro  falute  6c  incolu- 
mitate  omnium  benefaciorum  domûs 
fit  omnium  fidelium  viatorum;  &  ter- 
tiam  prorcquic  animarum  fundatorum, 
dotarorura ,  fociorum  8e  omnium  bene, 
faclorum  domûs  ac  fideiium  defïunâo* 
rum.Tertia  pars  pecuniarum  ftatutorum 
diftribuantur  prefëntibus  in  horis  die- 
hns  folempnibus,  ut  meliùs  frequenten, 
tur. 

XVHI.  Nunc  ad  ea  que  eonverfàtio- 
nem  fit  flatum  ipforura  fcolarium  fpe- 
cialiùsrefpiciunr,  accedamus.  Iroprimis 
jurabunt  de  vivere  &  converiari.  honefte, 
ôtcum  honefto  habitu  fit  geftuincedere 

pro  pofie ,  fit  abfque  inoneitate  

veftium  curtarum  ,  vel  imdulatarum 
fit  caJceamentorum  roftratorum  vel  in- 
cizorum  vel  fimilium. 

XIX.  Singulariter  jurabuntnon  intro- 
ducerc  vel  pcocurarc  introduci ,  causa 
delidi ,  per  k  vel  per  alium ,  diredè  vel 


îndircdè  ,  fab  quovis  diffimurato  pre- 
textu  mulieremincmeftamTflifpe<aam  aut 
meretriccm,  nec  carnaliter  agnofccre. 
quovùmodo  incrodudam,  nec  lub  pre- 
textu  aquc  querende  vel  ignis  Jaabendi 
feu  aliis  paflîm  domum  intrare  permit- 
tenc  r 

XX.  Nullas  conventiones,  padiones 
vel  juratrorias  colligationes  inrer  fe  fa- 
cient ,  nec  à  famulis  vel  à  noviter  in- 
trantibus  exhigent  contra  honorem  vel 
utilitatcm  dormis,  velprsecepta  fuperio- 
rum ,  vel  contra  obfervanriam  ftatuto- 
rum, vel  per  que  malè  attemptata  vel 
aiuinconveruentia  màs  revelare  vetare- 
tur ,  lub  pena  quadragmta.  foiidorum  r 


au^îr1;  NU11US  ^  fuUm  ^"Knrum 
audcat  armatos  vel  inermes  feéUri 

vere ,  adducere ,  vel  etiam  per  u„amC 
ram  m  domo  rçceptarç ,  fcd  ficafuseve, 

ores  Ini dOS>gak;0rÇS'  «r»»»,  jocU. 
tores  noaurnos,  fugmvos ,  percufforcs. 
difcolos  fufpeélos  vel  vagabundos ,  nec 
arma  vel  aliis  rej  ipforum  cuftodire  m 
domo. 

XXII.  Quod  fi  quid  fpreto  jura, 
mémo  contra  aliquod  prjrmiflbrum  fe- 
ceru,  tamdiu  per  juramenta  omnium 
bursa  de  cotnmuni  conforsio  privetur 
quamdiu  viginti  folidos  pro  tanto  con! 
tcmpcu  ad  ornamenu  capeÛe  fc>lvcrc 
rerardabit. 

XXIII.  Si  quis'  aurem  propter  dela- 
tores  armorum  vel  noclurnas  vagabun. 
dias  vel  aliarum  inoneftatum  frequentias 
corporaliter  lezus  vel  in  carcerem  cru- 
fushierit,  tamdiu  bursâ  careat,  quam- 
diu  duos  cereos  trium  librarurn  in  ca. 
pclla  domûs  ofièrre,  fie  *  à  louis  obti.  .raiia. 
nere  tardabit. 

XXIV.  Et  quicumqueprarfata  velalia 
inconvenientia  /civerit ,  provilori,  priori 
Se  procuratori,  vel  ei  qui  prodefle  po- 
terit,perfuum  juramentum  revelare  te- 
neatur  j  Ôt  ipfi  remedium  apponerc,6c 
penas  ftatutas  infbgere  non  negligant. 

XXV.  Nulks  etiam  per  liiiun  jura- 
mentum promoveat  vel  procurer  promo. 
veri  ad  burfàs  domûs  taies  galatores  vel 
difcolos  5  nec  taies  recipiancur,  eciam  fi 
licceras  obtinuerint. 

XXVI.  Nullus  preterea  diiftorura  ico- 
larium  iaâo  vel  verbo  oâcndar  alium. 
de  focietate  vel  familia  domûs  fub  pena 
trium  folidorum  ;  qui  fi  ad  minas  ma- 
jores proruperit ,  quinque  lolidos  fol- 
vat  j  fi  vero  per  injuriofum  impetum 
pugionem  vel  arma  in  perfonam  ake- 
rius  intulerit ,  decem  folidos  fol  vere  co. 
gatur  j  &  fi  lezio  corporalis  infequuta 
t'uerit ,  tamdiu  per  juramentum  omnium 
à  buriâ  &  communi  confortio  fitpri- 
vatus ,  quamdiu  berjeficium  ablblutionis 
obtinere ,  &i  unum  aureum ,  fi  injeclio  lc- 
vis  fuerit,  vel  dimidiam  marcham  ar- 
genti ,  fi  fuerit  gravis ,  vel  unam  mar- 
cham, fi  fuerit  gravi/fiina  j  ad  orna- 
menta  capelle  fit  redditus  acquirendos 
pro  tanta  injuria  domûs  &  fociorum, 

qui  propter  talia  poflenr, 

folvere  retardabic,  lezus  nilufominus 
fuum  interefie ,  ubi  voluerit ,  juxu  for- 
mam  j  uris  profequetur .  Nec  propter  de- 
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lationes  armorum  vei  alios  excommu-   vefpcrtinas  légère  vei  audire  ,  Vei  in 


çicatus  patiatur  communicare'burfam,  repecicionibus  feu  difputationibus  fo-  A"" 

nec  in  confortio  fociorum  admittatur,  lempnibus  in  fua  faculcate  intercflè  ob- 

donec  fatisfecerit  vcl  cmendaverit  con-  mittat,  fub  pena  denarii  qualibet  vice, 

dignè.  nifi  intirnùtate  vei  communi  utilitate  ex- 

XXVII.  Qubd  fi  quis  in  profundo  ma-  cufetur. 

lorum  lapfus ,  ad  vindidam  vei  ad  aliam       XXX.  Nullus  extra  domum  pernoc» 

violenciam  propter  premifla  contra  ali-  tet  in  villa ,  abfque  prions  vei  luperio- 

quem  hafpiraret,  minas  inferret  j  confell  rislicentia,  fub  pcna  fcx  denariorum 

tim  ad  auxilium  proviforis  vei  univcrfi-  qualibec  vice.  Et  qui  bis  continué  ex- 

taris  recurratur  ,6c  ipfo  fado  privatus  à  tra  domum  in  villa  pernodaverit,  quin* 

çollegioaurhoritatc  archicpifcopi  Nar.  que  folidos  folvat,  niiî  cum  priorele- 

bonenfis  declaretur.  gitime  te  excufêt. 

XXVIII.  Item  ut  bonum  exercitium  XXXI.  Nullus  fcolaris  non  gradua* 
habeatur  inter  ipfos  omni  tempore  ,  tus  loquatur  in  mcnfa  nifi  verbis  Lati- 
quâlibec  fëptimanà  faltcm  femel,in  die  nis ,  fub  pena  denarii  j  graduati  ecum 
Sabbathi  poft  vcl  circa  complerorium  fréquenter  Latinent  ut  juvencs  addif. 
vaccationibus  eftivalibus  ,  Nativitatis  cant.  Nullus  fermones  univerfitatis  ne- 
Doniini ,  Pafcbe &  Penthecoftes,  fi  tune  gligac ,  nifi  adu  fcblaftico  vei  commu- 
non  velint,  dumtaxat  exceptis  ,  di/pute-  ni  utilitace  vcl  aliâjuftâ  caufaetfct  inu 
tur  una  queftio  in  illa  fejentia  in  qua  peditus,  fub  pena  denarii. 

priori  vinim  fuerit  magis  expedire  j  vr!       XXXII.  Nullus  burfam lucretur  ,  nifi 

fi  fuerint  fufficientes  fcolares,  fi  velint,  ex  toto  commorans,  &  lcolas  i<  Itudium 

in  diverfis  feientiis  difputetur.  In  qua  débite  frequentans.  Nec  alicui  tradarur  - 

difputatione  omnes  burfarii  tenebuntur  burfa,  nifi  in  fine  feptimane  ,  cumeam 

interefle  à  principio  ufquc  ad  finem,&  debicè  lucratus  fuent,  ut  prefertur. 
arguere  fuo  ordine ,  pouquam  veterem      XXXIII.  Numquam  fint  in  domo 

logicamfemelaudiverint ,  fub  pena  qua-  feparate  burfe,  menfe  ,  vei  expenfe ,  féd 

tuor  denariorum.  Principalis  vero  oppo-  omnes  in  cadem  aula  comedant,  fub 

nens  vei  refpondens,  fi  abfens  fuerit ,  pena  deeem  folidorum,  nifi,  fèparatio 

penam  duorum  folidorum  incurrat.  Et  feentiarum  vcl  facultatum  ex  ordina- 

fi  quis  non  vencrit  priufquam  principa-  tione  fuperioris  aliud  requireret  in  fu- 

lis  opponcnsreplicaredimittat,  unode-  turum. 

nario  puniatur.  Difputatione  vero  corn-       XXXIV.  Nulle  comeflàtiones  vcl 

pleta ,  oppofiturus  in  fequente  difpura-  monftruofirates  permittantur  in  domo. 

tione  proponat  ftatum  6c  ritulum  alterius  Et  fi  chorea ,  cantus ,  odave ,  fiitule  , 

queftionis  difputande  ,  6c  nomen  illius  clamores  vei  alii  graves  ftrepitus  vei 

qui  refpondebit,  fub  pena  denarii  pro  infulcus  intervenerint ,  isin  cujustame. 

qualibet  die  in  qua  proponere  cardabit.  ra  vcl  per  quem  fient ,  quinquefolidos 

Et  fidiem  qua  difpu tare  debebit,  con-  folverecompellatur. 
tigerit  efle  feriatam ,  differatur  vei  an-      XXXV.  Et  fi  quis  kcius  effet  fufpedus 

ticipetur  difputatio  juxta  diferetionem  de  dilapidatione  bonorum  propriorum 

priorisî  Et  fi  contigerft  principalcm  vei  etiam  de  contradatione  alienorum, 


rit  per  unam  dietn  antè,  fub  pena  duo-  pellatur. 
rum  folidorum  à  defEcicntc  vei  ejus      XXXVI.  Item  ut  partiales  comef- 

viecs  non  fubeunte  folvendorum.  Quod  tiones  camerarum  modicâ  penâ  aliqua- 

fi  quis  ydiota  caufâ  vitande  difputationis  liter  reprimantur  ,  ut  decet  j  nulli  extra 

Jaticarct ,  vei  extra  recederet ,  duplam  aulam  miniftretur  portio ,  nec  eam  re- 

penam  cogatur  folvere ,  6c  cum  hoedef-  cipere  audeat,  nifi  duos  denarios  pro 

fedum  fuum  reparare  teneatuf .  Pote-  tanta  turbatione  communitatis  folvat , 

runt  ctiam  diebus  feftivis  poft  comef-  nifi  forfan  ratione  infirmitatis  vei  pri- 

tioncm  difputare  ex  improvifo  per  mo-  vate  abftinentie  abfque  fraude  exeufe- 

dum  collationisaliquod  dubium,  ut  fie  fur.  Nec  aliquis  capiat  panem  vei  vi- 

habilitentur ,  6c  materia  novoriim  inu-  oum  vei  alias  provifiones ,  nifi  procu- 

tilium  evitetur.  .  raton  vei  alii  ad  hoc  depuraco  fideliter 

XXIX.  Nullus  in  villa  talitcr  fe  oc-  pcrfolvatur  per  fuum  juramenturo.  Et 

cupet,  quod  ledionesfuasmacutinas  vei  quihbct  tradat  in  principio  lcptimanc 
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An  1J7?.  ~  prctium  burfê,  priufquam  prepofitus  va- 
dat  ad  forum,  fub  pena  denarii  quali- 
bet  die  in  qua  folvere  cardabit  j  nec 
aliquid  emacur  pro  illo. 

XXXVII.  Nullus  recipiat fervum  ex- 
traneum  in  domo  ,  nec  aliquid  de  pro- 
vifionibus  doiriûs  fibi  miniftretur  ,  etiam 
ad  paucos  dies ,  nifi  cum  confenfu  to- 
cius  communitatis  ,  &  data  cautione 
fufficienti,  fub  pena  decem  folidorum. 

XXXVIII.  Nullus  etiam  ducat  ex- 
traneum  in  mcnfa  communi  ,  nifi  de 
prioris  licentia ,  &  folvcndo  expenfas 
débitas,  fub  pena  fex  denariorum.  Nul- 
lus etiam  proprium  famulum  in  domo 
nutriat ,  nifi  cum  famulis  communibus 
de  pane ,  ficut  alii  folvendo  comedat  , 
&  burfam  pro  eo  ponat  vel  duodecim 
denarios  pro  utencihbus&  potagio  fep- 
timanatim  folvat,  &  de  aliis  tantum 
quantum  fibi  miniftrari  volet  ■>  aliis  non 
permittatur  efle  in  domo. 

XXXIX.  Nullus  ante  folitam  bene- 
diclionem  menfe  in  ea  fedcat ,  nec  in 
gratiis  dcfficiat,  fub  pena  denarii.  Et 
pofk  comeftionem  nullus  maneat  ad  ig- 
nem  ultra  dimidiam  boram  vel  circiter, 
fub  pena  denarii ,  magrus  excep- 
tis. 

XL.  Çpmedentes  in  villa  non  minus 
folvant ,  quâm  fi  prefenres  fuifient  ;  fer- 
vetur  tamen  abfenti  porrio  à  prandio 
uique  ad  nonam ,  6c  à  cena  ulque  ad 
noctem.  Qui  tamen  ad  menfam  hora 
tardà  venerit ,  denarium  folvat. 

XLI.  Numquam  ponatur  menfa  com- 
munis,  nec  neceflaria  miniftrentur  in 
die  jejunali  de  precepto  ecclefie  vel 
laudabili  confuetudine  ,  nifi  femel  in 
die ,  fub  pena  quihque  folidorum  per 
eum  eu  jus  culpa  fuerit,  folvendorum. 

XLII.  Nul  llus  in  mcnfa  communi  fu- 
per  turpi  vel  indecenti  materia  loqui , 
nec  nudipes  vel  aliàs  inhonefte  venire, 
nec  loca  communia  turpiter  dehonef- 
tare  prcfumat,  nec  caligas  vel  alios 
viles  vel  inhoneftos  pannos  publiée  ex- 
ponat ,  fub  pena  denarii  qualibet  vice. 

XLIII.  Nullus  audeat  Deumvel  fanc- 
tos  abnegare,  vel  aliàs  blafphemare, 
fub  pena  duorum  folidorum. 

XLIV.  Nullus  ludat  infra  domum 
ad  pilam  vel  ad  crofikm  vel  ad  alios 
ludos  infultuofos ,  fub  pena  fex  dena- 
riorum, nec  ad  taxillos,  vel  qualiter- 
cumque  ad  pecuniam  imburfandam  , 
vel  ad  comeflationes ,  fub  pena  decem 
folidorum  }nifi  aliquando  ôtraro  ad  lu- 
dos  boneftos  vel  recreativos ,  pro  pinta 
vel  quaxta  vini  feu  fructibus,  &  fine 


ET  PIECES 

grandi  ftrepitu  atque  mora. 

X  L  V.  Nulla  mulier  quantacumque 
honefta  invitetur  ad  prandium  vel  ce. 
nam  in  domo,  fub  pena  quinque  foli- 
dorum. 

XLVI.  Nulle  nuptie,  nulla  taberna 
prefertim  privata,  fîat  in  domo,  nec 
aliqua  caméra  vel  domus  collegii  juxta 
ipfius  introitum  ac  ja&um  lapilli  fituata 
locetur  mulieri  aut  viro  conjugato ,  fub 
pena  decem  folidorum  contra  quemli- 
bet  confentientem  }  nifi  provifor  fufli. 
cienter  informatus  fuper  hoc,  aliquando 
ex  juxta  caufa  difpenfaret. 

XL  VII.  Nullus  audeat  menfas,fcam- 
na,  platellos ,  fcutellas ,  patellas ,  ciphos, 
pracfertimargenteos,vei  alia  utencilia 
communia  pro  privatis  neceflîtatibusex. 
tra  loca  communia  per  horam  retinere, 
vel  extra  domum  derrerre,  nifi  ad  hoc 
fint  fpecialiter  deputata ,  fub  pena  de- 
narii pro  qualibet  pecia  ;  &  fa  in  alia 
domo  reliquerit,  quinque  folidos  (oh 
vat.  Pro  publicis  vero  aclibus  &  pro 
principiis  unicuique  fine  domûs  pra-ju- 
dicio  de  talibus  fuccurratur. 

XL VIII.  Item  nullus  cereos  vel  in- 
tortitium  capella: ,  racemos ,  agreftam 
feu  verjutum  domûs  pro  privata  necef- 
fitate  capiat ,  fub  pena  duodecim  dena- 
riorum 5  nec  alios  fruftus  fub  pena  fex 
denariorum.  Et  agrefba  feu  verjutum 
convertantur  ad  profe&um  domûs,  cu- 
jus  fumptibus  vinee  coluntur. 

XLIX.  Item  nullus  canis,  nulla  avis, 
nec  alia  animalia  tedium  generantia  vel 
juvenes  à  ftudio  perturbantia ,  feu  frag- 
menta pauperum  inutiliter  vaftanria ,  nu- 
triantur  in  domo,  fub  pena  quinque  fo- 
lidorum ,  nec  ultra  diem  quoeumque  in 
domo  retineantur ,  fub  pena  fex  dena- 
riorum. 

L.  Item  nullum  ftabulum  fit  in  do- 
mo ad  quod  fit  aliquis  ingrefius  per 
domum ,  ne  turpia  vel  fcandala  com- 
mittantur  j  nec  aliquis  fervet  ibi  equum, 
nifi  focius  commenfalis ,  &  poft  modi- 
cum  tempus  unum  denarium  pro  quali- 
bet no&e  ad  emundationem  &  fuften- 
tationem  ftabuli  fub  periculo  prioris  & 
procuratoris  perfolvendo  }  &  quantum 
poterit  t  fit  remotum  ab  introitu  do- 
mûs. Nec  aliquis  inducat  equos  infra 
domum  ,  nifi  tantummodo  caufa  afeen- 
fûs  vel  defcenfûs ,  fub  pena  duorum  fo- 
lidorum. 

LI.  Item  nullus  projiciat  fenum, 
ftramina  ,  vel  fimilia  impedimenta  in 
quibufeumque  cloacis  vel  latrinis  do- 
mûs ,  fub  gêna  fex  denariorum  q^- 
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bec  vice,  8c  fréquenter  inqirirator  fu-  pcr  volumus  haberi  Ôc\tefkrn  in  délite-   . 

per  ifto.  racionibus,ut  agenda  meliùs  ordinentur,  An' 

LII.  Item  oprio  camerarum  unicui-  ica  quod  nullus  odio  vel  rancore ,  anti- 
que prefenri,  dum  vacabunt,  prebea-  dtiâ  vel  favore,  perperam  délibérée  per 
tur  ordinefuo;  fit  fiant  coc  camerc,  quod  fuum  juramencum.  Et  quod  prelènces 
alique  poflinc  pro  hofpicibus  uiperelîè.  pro  bono  ftaeu  domus  fit  fociorum  ucili- 
£t  femper  refervetur  una  congrua  ca-  oer  ordinaverint ,  eificaciam  habeat  fie 
niera  fccura ,  abfque  periculo  ignis  vel  omnes  liget ,  nonobftance  abfentia  ali- 
pluvie  ,  pro  euftodia  priviligiorum  fie  quorum ,  dum  camen  in  domo  moran- 
feripturarum  ad  collegium  vel  ad  ce  tes  &   burfam  communicantes  per  fa- 
cleiiam  Narbonenfem  pertineneium  ,  fi  mulum  in  cameris  fuis  vel  aliàs  quali. 
illa  illuc  defterancur.  Pro  hoc  camen  cercumque  fuerint  ridelicer  evocaci.  £t 
procuratores  noftri  vel  fucceflbrum  nof-  poterie  prior  vel  etjam  procuracor ,  quo* 
crorum  provifionem  pauperum  fcola-  tiens  juftam  caufam  viderit,vocaxe  quot 
rium  fine  prima  foiutionc  nullo  modo  cumque  juracos  domûs  prefences  in  vil- 
recipianc  vel  devaftenc.  Et  in  cafu  ne-  la,  ad  penam  quinque  lblidorum ,  vel 
ceûltatis  vel  ucilitatis  domus  propter  per  juramentum ,  fi  lit  opus. 
hofpites  vel  focios  non  burfales  poterie       LV1.  Icem ,  quicumque  burfarius  co* 
una  caméra  duobus  juvenibus  burfariis  ram  proviibre  vel  ad  congregacos  ge- 
aflignari  ad  tempus.  Et  quantum  neri  neraliter  vel  Ipecialicer  vocatus  venire 
poterit,  omnes  camere  fine  equales,  neglexeric,  fex  denarios  folvat  pro  pri- 
vel  falccm  aliquibus  prerogarivis  ade-  mo  defFe&u  fie  duodecim  pro  lecundo. 
quentur.  Due  camen  camere  in  ftaeu  Qui  fi  ex  contemptu  venire  neglexeric , 
magnicudine  &  difpoficione  aliis  pre-  vel  protervia ,  vel  aliud  honeftum  man- 
ftanciores  femper  pro  priore  fie  procu-  dacum  implere  concempfcnc ,  quinque 
racore  refervencur,  in  quibus  pro  ne-  folidos  ,  priufquani  burfam  recipiac,  u>l- 
cefficacibus  communibus  faciliter  adiri  vere  cogacur,  nec  aliquid  fibi  miniftre- 
poffint.  cur ,  nec  in  confortio  communi  admit- 

LIII.  Item  nullus  au deat  in  caméra  tacur,  donec  humiliatus  ad  hobedien. 

aliquid  fubvertere  vel  deftruere,  nifi  ciam  condefeendac ,  8c  omnedampnum 

pro  utilitate  domûs,  fie  cum  prions  vel  ex  fua  contumacia  proveniens  exiolvat. 

procuracoris  licencia  ,  fub  pena  quinque  Si  quis  camen  aliàs  le  gravari  fenciac ,  ad 

folidorum.  fuperiorem  accurrac. 

LI V.  Icem  nullus  eciam  recedencium      LVU.  Icem,  nullus  zizania  feminando 

in  fua  abfcncia  ceneac  cameram  domûs  lêcrecas  deiiberariones  ibeiorum  ,  vel 

occupacam,  fed  aliis  indigencibus  cales  diûum,  vocem  vel  vocum  alicujus  con. 

camerc  afllgnencur,  vel  in  manibus  prio-  crà  prohibieionem  fie  concra  bonos  mo- 

ris  vel  procuracoris  calicer  relinquancur,  res,  nifi  jufta  caulà  fubeflec  ,  revelec,  per 

quôd  de  ipfis  difponi  po/fic  ad  ucilica-  fuum  juramencum.  Convictus  de  hoc 

cem  domûs  &  fociorum.  Necquifquam  viginti  argeneeos  folvat ,  ut  caeteris  in 

privatus  occupée  duas  vel  plures  came-  exemplum.  * 

ras  caulâ  euftodie  vel  aliàs  indebiec  ,  LV III.  Icem  ,  nullus  pro  privau  uci-  Ceà*' 
fub  pena  decem  folidorum  à  talibus  litatc  fupplicet  vel  fuppUcarc  faciac  cum 
in  abfenria  vel  in  prefentia  injufte  occu-  efredu  ad*  difpenfandum  fecum  vel  cum 
pantium  folvendôrum.  alio  burfario  concra  prefentia  ftatuca, 
LV.  Icem  fingulis  fèpeimanis  femel  fub  pena  viginci  folidorum.  Nec  aliquis 
poft  miflam ,  comeftionem  vel  difpuca-  aliorum  in  hoc  faveat  ,  nec  confilium 
tioncm ,  vel  quotiens  ex  jufta  caufa  prior  vel  favorem  fibi  cribuac  ,  fub  pena  quin- 
vel  procuracor  videric  vel  fucric  requi-  que  folidorum  à  quolibet  confenaente 
ficus ,  fiac  congregatio  fociorum  j  fie  fi  pro  fe  vel  à  fupplicante  pro  omnibus  fol- 
fine  aliqua  proponenda  vel  ordinanda,  vendorum.Ecicà  volumus,  ne  adinfef- 
proponencur  per  quemeumque  volen-  cacionem  fuperiorum  concra  obferva- 
tem  vel  per  priorem  vel  procuracorem,  cionem  ftacucorum  facUieer  quis  procu- 
neminem  per  fua  juramenca  nominan-  ret ,  in  modicis  pénis  duodecim  denario- 
do,  nec  per  figna  qualirercumque  in-  rum ,  fie  infra,eo  ipfo  quod  conftabic  eas 
dicando  ,  fi  periculum  difeordie  prefii-  eflê  commillas ,  fie  nulla  exculacio  igno- 
macur,  vel  de  fecreco  cenendo  fuerinc  rantie  vel  oblivionis  admittatur,  nifi  in» 
requifici.  Et  tune  quilibet  deliberet  fe-  firmicas  vel  commune  impedimencum 
cundùm  Dcum  &  jufticiam  fie  fecun-  vel  exprefla  exceptio  ftacuci  -,  ne  per  ca- 
dùm  quod  ftacuta  requirunc ,  que  fem-  les  excufâciones  ftacuta  deludantur.  la 
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—  m  a  o nis  vero ,  eô  ipfo  quod  contra  bonos 

AH  l*79-  mores  conftabit  eflè  commifium  ,  nulla 
excufatio  admictacur.  Poterit  tamen  quis 
in  occultis  vitare  medictatem  pcnarum 
(ex  denariorum,  &  infrà,fi  priufquàm 
i  priore  capiatur  vel  fignetur ,  deffec- 
tum  fuum  fibi  voluerit  indicare  ^  dum 
*  noo,  tamcn  abulus  inde  per  hoc  *  conlèqua- 
tur.  Et  fi  quis  juramenri  religione  ne- 
gledâ  &  contemDtâ,  publiée  vcl  occul- 
te ftatuta  premilla  païïîm  fèrvare  con- 
tempneret ,  tamquam  infidelis  Dco ,  fibi 
&  focietati  ,  à  confortio  excludatur,  fi 
de  hoc  convincatur. 

L1X.  Item ,  in  virtute  juramenti  prio- 
rem  &procuratorem  requirimus  &.  mo- 
nemus  ut  ipfi  qui  ad  alios  regendos'prx- 
ponuntur ,  in  oblèrvanria  (lacutorum  & 
in  omnibus  femetipfos  taies  exhibeant , 
quôd  ceteri  ab  ipfis  bonum  poflînt  ac- 
cipere  exemplum.  Sint  igitur  ambo  bene 
concordes  pro  juribus ,  ordinationibus  & 
utilitatibus  domus  bene  tuendis ,  fervan- 
dis  &  procurandis.  Fréquenter  folicitent 
fcolares ,  ut  cun  pace  &  bona  concordia 
&  cum  ftudii  folerti  vigilantia  vivant, 
nec  domum  Scburlàs  indebitè  &  injuftè 
occupent  ;  fed  taliter  laborent  quod 
rem  publicam  in  aliqua  parte  poflînt  in 
brevi  gubernare.  Et  fi  aliqui  bis  ordina- 
tionibus vel  monitionibus  contemptis 
non  proficiant  ,  vel  inhabiles  ad  pro- 
ficiendum  vifi  fuerint ,  tune  per  jura- 
menta  omnium  hoc  denuncietur  provi- 
fori  dormis ,  vel  univerfitati ,  vel  amicis , 
vel  alii  qui  ad  hoc  proficere  polfit }  ut 
taJibus  exclufis  alii  diligentes  perqui. 
ranfur.  Numquam  practerea  procrafti- 
nent  raalos  corrigere  &  fuperomnia  pe- 
sas ftatutas  à  committentibus  exhigere  : 
fufpendendo  contumaces  à  burfa ,  donec 
débita  iolvant ,  vel  in  fine  fèprimane 

 burfa  defalcetur.  Nec  ve- 

reantur  difplicentiam  alicujus ,  cùm  per 
juramenta  ad  hoc  fintaftricli.  Et  fi  penas 
commûTas  exhigere ,  vcl  à  burfis  delin- 
quentium  defalcare  neglexerint,  tune 
à  fuis  penfionibus  vel  burfis  tantum- 
dem  retineatur ,  quia  propter  talia  pen- 
fio  eft  eis  ordinata  }  nec  provilor  domùs 
compota  îpforum  aliter  admittat.  Omnes 
pene  vel  emende  femper  per  priorem  in 
certo  libro  feribantur ,  que  cum  pecu- 
niis  que  de  provifionibus  deduâo  prin- 
cipal fuper  excreverint ,  ferventur  fi- 
deliter  in  una  r'orti  pixide  defuper  ri- 
mata  ,  cujus  clavem  lervet  prior  vel 
provifor.  Et  tertia  pars  ex  illis  pecuniis 
reponatur  fingulis  menfibus  cum  the- 
zauro  domùs  ad  redditus  augmentan- 
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dos  5  alia  tertia  fèrvetur  pro  urencilibus 
communitatis  bene  &.  honeftè  reparan- 
dis  &  confervandis  j  8c  reliqua  tertia 
diftribuatur  fingulis  feptimanis  illis  oui 
integraliter  prefentes  ruerint  in  raiifa  & 
in  primis  vcfperis  diebus  Dominicis& 
aliis  folenpnibus  feftivis.  Sint  etiam  di. 
ligentes  ad  redditus  jam  quarfitos  bene 
colligendos  &  difponendos  Se  ad  noviter 
acquirendos  fagaciter  procurandos  & 
multiplicandos.  Et  cun&a  concorditer 
bene  difponant.  Et  fi  aliquando  contra- 
rie opiniones  emergerint  ,  per  fuperio- 
res  difeutiantur  -}  ita  quod  potior  fiteon- 
ditio  eorum  qui  in  meliorem  partem 
domûs  &  ad  ipfam  ampliandam  repa- 
randam  vel  meliorendam  declinabunt, 
Se  qui  obfervantiam  ftatutorura  magis 
fèrvabunt  evidenter. 

LX.  Prefentia  ftatuta  fubnùttimus 
inrerprerationi  juris  &  emendationi  fu- 
perioris  domûs  ex  jufta  &  perpétua  eau. 
la  cum  confilio  fapientium ,  mente  fia* 
tuentis  &  ratione  qux  ipfam  induxit , 
fecundum  boni  viri  arbitratum  femper 
obfervatâ. 

LX1.  Que  quidem  ftatuta  precipimus 
exhiberi ,  legi  vcl  legenda  tradi  cuilibet 
recipiendo  in  domo ,  ut  deliberet  an  ve- 
lit  ipfa  oblervare.  Nec  aliquis  per  jura, 
menta  omnium  admittatur  ,  nul  priùs 
in  manibus  prioris  vel  proviforis  fu- 
per fan&a  Dei  evangelia  corporaliter 
ta&a  hec  prefentia  ftatuta  juraverit  euf- 
todire  pro  pofîe. 

LXlI.Ne  autem  ftatuta  ignorentur, 
fingulis  annis  (êmel  ad  minus  legentur, 
omnibus  fociis  prelêntibus  in  domo  fub 
pena  duorum  folidorum  convocaris,  in 
prima  feprimana  menfis  Odobris  vel 
in  prima  feptimana  Quadragefimx  ;  £c 
tune  renoventur  juramenta  pro  melio- 
ri  obfervantia  ftatutorum.  Et  quilibet 
teneatur  dicere  veritatem  quam  lcient , 
tam  in  fe  quam  in  alios ,  de  lus  que  ad 
ftatutum  domus  pertinebunt  ,  quando 
requiretur.  Et  fi  propter  modicitarem 
penarum  ftatuta  caderent  in  abufum, 
tune  prior  &  procurator  omnibus  modis 
provideant  quod  débite  femper  obferr 
ventur ,  duplicando  Se  triplicando  pe- 
nas j  &  fi  hoc  non  fufficic ,  tune  ad  pro- 
viforem  domûs  vel  ad  univerfitatem  & 
finalitcrad  archiepifeopum  Narbonen- 
fem  recurratur  luper  omnibus  bene  dif- 
ponendis  j  ut  fie  omnes  habitantes  in 
domo  fint  unanimes ,  &  cum  pace  &  vite 
puritatc  in  Dei  gratia  permaneant ,  & 
per  veram  feientiam  que  Deus  eft ,  vi- 
tam  eternam  acquirant. 
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LXIII.  Hec  igitur  prefentia  ftatuta   ta  per  me  Henricum  Sabaterii  audori- 


omnia  fie  fingula  cum  magna  &  macura 
providcntia  digefta ,  qua:  ad  communem 
fie  fingulorum  didurum  fcolarium  utili- 
tatem ,  domufque  honeftatem  edidione 

Erefenti  duximus  ordinanda ,  ab  omni- 
us  fie  fingulis  fcolaribus  didi  collegii 
fub  formis  &  modis  predidis  euftodiri 
volumus,  fie  per  juramenca  ipforum  fco- 
larium diftride  prarcipimus  femper  &  in 
perpetuum  inviolabilicer  obfervari ,  nul. 
la  unquam  preferiptione  vel  confuetudi- 
ne  in  tocum  vel  in  parte  in  contrarium 
quoquo  modo  valiturâ.  Et  ut  ifta  ad 
efïèdum  debitum  melius  deducantur  , 
vcnerabihbus  fie  diferetis  viris  dominis 


tatibus  apoftolicâ ,  regiâ  &  archiepiico- 
pali  Narbonenfi  notarium  Narbone 
commorantem  8e  habitatorem  ,  com- 
miflum  in  officium  fecretariatûs  iam 
didi  reverendiflîmi  in  fuo  arebiepifeo- 
patu  Narbonenfi  fie  in  feribam  perpe- 
tuum  curiarum  fuarum  archiepifeopa- 
lium.  In  quorum  fidem  hîc  fignum  meum 
autenticum  confuetum  de  mando  reve- 
rendi  patris  domini  vicarii  memorati 
reverendiifimi  appofui  ,  Narbone  die 
xvi.  menlîs  Decembris,anno  nativitatis 
Chrifti  m.  d.  xxxix.  Signé,  SABATE- 
RII, avec  paraphe. 

Pris  fur  l'orignal  dm  coOatiennè. 


Am.  i)7>. 


Philippo  Bouc  fie  Petro  Aymerici  licen 
tiatis  in  legibus  fie  amicis  noftris  charif-    Arrefi  du  Parlement  touchant  le  colley  de 
fimis  qui  nomine  noftro  didam  domum  Narbone. 
gubernant  ad  prefens ,  nec  non  venera 


bilibus  &  diferetis  viris  cancellario  ec- 
délie  Parifienfis  fie  toti  collegio  univer- 
ittatis  ,  magiftris  Parilîus  ftudentibus  fi 
fitopus,Ôecuilibct  in  foudum  vices  nof- 
tras  commitcimus  in  hac  parte  ;  ut  om- 
nes  fcolares  didi  collegii  de  Narbona 
Parilîus  moneant,  fie  per  fufpenfionem 
ac  privacionem  burfaram ,  vel  per  cen- 
furam  ecclelïafticam  6c  alias  omnibus 
modis  compellant  feu  compelli  facianc 
hec  prefentia  ftatuta  ab  ipfîs  admitti , 
recipi,  fervari,  ac  per  juramenta  ipfo- 
ram  ,  quamdiu  in  domo  ipfa  manebunt , 
promirtant  débité  obfcrvare  fie  facere 
obfervari  pro  pofle. 

LXIV.  Utautem  de  his  ftatutis  ple- 


CArolus  Dei  graria  Francorum  rex  ■> 
'univerfis  prefëntes  litteras  infpec- 
turisfalutem.  Notum  facimus  quod  cùm 
Firminus  de  Compellieris  prefbyter ,  fe 
dicens  fcolarem  collegii  de  Narbona 
Parifius  fundati  ,  noftre  parlamenti  cu- 
rie exponi  fecillët ,  qu6d  certâ  Ute  nuper 
in  dicta  curia  noftra  mota  inter  magif- 
trum  Petrum  Bonin  fie  nonnullos  alios 
ejus  confortes  ,fe  dicentes  fcolares  didi 
collegii  de  Narbona  ,  adores  ex  una 
parte ,  fie  magiltrum  Petrum  Mofnier ,  fie 
ejus  confortes ,  fc  dicentes  etiam  fcolares 
dicli collegii,defren fores  exaltera;  perar- 
reftum  ejufdem  curie  inter  cetera  didum 
fucrat  quod  didi  adores  foli  fie  in  foli. 


An.  i)tx. 


nior  copia  haberi  polîit  ,ea  in  forma  auc-  dum  manutenerenturôc  confervarentur 

tentica  tranferibi  fecimus  fub  duplici  in  pofTeuione  fie  faylina  burfarum  do- 

originaii ,  quorum  unum  fervabitur  in  mûs ,  jurium  fie  proficuorum  didi  colle- 

dido  collegio  in  archa  fex  clavium  ■>  fie  gii ,  amoto  impedimento  per  didos  def- 

aliudin  Narbona ,  uni  cum  aliis  privile-  fenfores  in  prsmillîs  appofito.  Declara- 

fiis  fie  mftrumentis  didi  collegii ,  fiait  veratque  dida  curia  noftra  przdidum 
adenus  eft  obfervatum.Volumus  tamen  collegium  pro  fcolaribus  provincie  Nar- 
quod  de  omnibus  privilegiis  fie  inftru-  bonenfis  dumtaxat  fuiflè  îundatum.  Per 
mentis  originalibus  ad  didam  domum  quod  quidem  arreftum  didus  exponens 
pertinentibus  que  poterunt  reperiri ,  die-  apparere  dicebat  ipfum  ,  cùm  Ht  de  pro- 
ti fcolares copiam  habeant fub publica fie  vincia  Narbonenfi,  tamquam  fcolarem 
audentica  forma.Datum  fie  adum  in  caf-  didi  collegii  fie  provincial  Narbonenfis 
tro  noftro  tcmporalitatis  de  Guilhano,  predide,in  pofTeflïone  fie  fayfina  burfa- 
anno  Domini  m.  ccc.  lxxix.  die  xvi.  rum  didi  collegii  debere  remanere. 
menfisAugufti.In  quorum  omnium  fidem  Quodque  prcmiflis  non  obftantibus  dic- 
fie  teftimonium  prefentem  paginam  fi-  tus  Bonin  fie  ejus  confortes  predidum 
gilli  noftri  appenfione  duximus  robo-  exponentem  extra  didum  collegium  fie 
randam.  burfas  ejufdem  ponere  virtute  didi  ar- 
Hujufmodi  ftatutorum  copia  in  hiis  refti  de  fado  nifî  fuerant ,  abfquc  co 
fexaginta  uno  papyri  foliis  feripra,  fuit  quod  executordidi  arrefti  didum  expo- 
ab  archivis  illuftrifîimi  ac  reverendilli-  nentem  ad  oppofitionem  admittere  vo- 
mi in  Chrifto  patris  fie  domini  domini  luiflet ,  in  ipfius  prejudicium  maximum 
Narbonenfis  archiepifeopi  à  liio  origi-  fie  jaduram ,  ut  dicebat  j  fupplicans  qua- 
rjali  extrada,  fie  cum  eodem  collationa-  tenùs  per  eamdem  curiam  executori 
Tome  II.  Part.  UI.  Q.q  q  q 
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didi  arrefti  mandaretur ,  ut  didum  ex- 
ponentem ad  polleflioncm  Se  fayfinam 
burfarum  didi  collcgii  Se  cetera  jura 
fcolaribus  dicli  coJlegii  pertinentia  ref- 
ritueret,  in  ipfifque'  bur fis  Se  ccteris  juri- 
bus  didum  exponentem  manuteneret  & 
confervaret,  ipfum  eifdem  burfis  &  ju- 
ribus  de  cetero  uti  pacificc  faciendo  , 
a  moto  ab  inde  omni  impcdimento  per 
didum  Bonin  Se  ej  us  confortes  in  contra- 
rium  appolîto  j  aut  quôd  faltem  dida  cu- 
ria  dido  cxponenri  alias  provideret ,  ur 
eft  juris  Se  rationis.  Cùmquc  certâ  fup- 
plicarione  dide  curie  noftre  per  die- 
tum  exponentem  in  fcriptis  traditâ ,  dic- 
ta curia  noftra  ordinaverit  quod  dida 
requefta  dido  Bonin  Se  ejus  confortibus 
oftenderetur  ,  &  quôd  idem  Bonin  Se 
ejus  confortes  que  contra  didam  re- 
queftam  dicere  vellent ,  in  fcriptis  tra- 
derent }  ut  hiis  vifis  Se  omnibus  cpnfide- 
randis  ,  dicta  curia  predido  exponen  ti 
provideret  de  remedio  condecenti.  Pro 

{>arte  didi  Bonin  Se  ejus  confortium  ia 
criptis  propofirum  extirit  quod  per  dicT 
tum  arreitum  inter  cetera  didum  fuc 
rat:  quôd  antiqua  ftatuta  didi  collegii 
obfervarentur ,  in  didifque  ftatutis  cavç- 
batur  expreffè  quôd  nullus  in  dido  col- 
legio  recipiatur  fcolaris  ,  nifi  fit  habi- 
tûs  fecularis ,  quemadmodum  ceteri  diç, 
ti  collegii  fcolares  ;  quôdque  didus  Fir- 
minus  erat  religiofus  prdinis  bearj  Au- 
pftini  ,  canonicus  ecclefie  cathedralis 
Uticenfis.  Et  dato ,  fineprejudjejo,  quôd 
didus  Firminus  eilet  fecularis ,  fibi  tamçn 
de  burfis  didi  collegii  provifum  non 
fuerat,  per  fcolarcfque  didi  collegii  fo- 
lempmter  ut  moris  eft  ,  tamquam  ydo- 
neus  Se  fufficiens  ut  fcolaris  ôc  burfarius 
didi  collegii  receptus  non  fuerat.  Quin 
immô  fcolares  didi  collegii  didum  Fir- 
minum  femper  reculâverunt  Se  adhuc 
recuisant  }  Se  ad  hoc  pendebat  lis  in 
çuna  ecclefiaftica}  per  idemque  arreitum 
didus  Firminus  tamquam  pars  forma- 
ta cum  dido  Mofnier  Se  ejus  confortibus 
çontra  didum  Bonin  Se  ejus  confortes  i 
burfis  didi  collegu  repulfus  Se  amotus 
fuerat.  Quare  concludebatdictus  Bonin 
&ejus  conlbrtes  didum  Firminum  ad 
ûias  requeftas  Se  conciufiones  non  eûc 
admitcendum  }  Se  fi  effet  admittendus 
quod  dudùm  non  fuerat  ,&  quod  dic- 
tum  arreitum  exequeretur.  Tamdera 
vjlo  arrefto  predido ,  uni  cum  requefta 
didi  exponenris  ,  ftatutifque  anriquis 
<Ucli  coliegu,alifque  adis  &  munimeo, 
tis  per  ipLs  partes  cicL-m  curie  noftre 
!  ^&traditjsïçoûj(idei4i.irque& 
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attentis  diligenter  omnibus  çirci  W 
attendent, &  que  didam  curiaoi  ££ 
tram  m  hac  parte  movere  poterant  & 

didum  fuit  quod  didus  Firminus  non 
erat  nec  eft  admittendus ,  ipfumque  n  ™ 
admifit  dida  curia  noftra,  nec  adnuttir 
Ténor  verô  antiquorum  ftatutorum 
ti  collegu  de  quibus  fUpra  fit  mentio 
lequiturmhec  verba.-  ' 

ISf  £  funt  ordinationes  feu  confii.  ^. 

tutiones  quai  debent  obfervare,cultodi-  A"''J,? 
re  &  tenere  fcolares  reverendi  patrisdo.  A"i'"f- 
mini  B.  archiepifeopi  Narbonenfis,  U 
bitantes  &  ftudentes  in  domo  fuaPari. 
flus  quas  cuilibetinprincipio  receptio. 
nis  fue  in  îpfa  domo  volumus  &  preci. 
pimus  exhibent  legi }  Se  promittet  m 
euftodire  &  obfervare ,  antequam  reci. 
aatur  ip  domp  ,  nec  aliàs  admittaturai 


purfàs 

I.  Et  primo  quôd  procurator  quicum, 
que  fit  t  fub  juramento  promittat ,  Se 
omnes  alii  focii,  quod  nemo  teneb/t  IL 
bros  extra  domum ,  nifi  eftèt  canonicus 
Narbonenfis  ftudens  ibi  in  theologia. 

II.  Item  quôd  nulli  tradantur  buxle 
extra  domum. 

III.  Item  quod  in  domo  non  erunt 
due  burlè  }  fed  omnes  coraedent  lîmul, 
nifi  raro.quando  cafus  accident , prop. 
ter  hofpites  vcl  alias  légitimas  caufas. 

I  V.  Item  quod  procurator  domus  no» 
recipiet ,  nec  permittet  recipi  in  fepà. 
mana  à  mercatore  qui  tenebit  pecunias 
domûs,  nifi  pro  illjs  Se  tôt  Se  quot  erunc 
in  domo  prefentes  in  qualibet  feprima- 
na }  &  hoc  feribet  in  libro  fuo  quâlibec 
feptimanâ  pro  ouibus  Se  quid  recipiet: 
Et  computabit  bis  in  anno  cum  mer- 
catore pra:fentibus  fcolaribus.  Et  in  fine 
anni  mittet  computum  fub  figillo  fuo  de 
domo  dominis  canorucis  qui  hec  ordi. 
naverunç. 

V.  Item  quando  recipiet  pecuniarn  pro 
vino  emendo  vel  lignis ,  in  fine  doliire, 
cipiat  à  quolibet  quantum  débet ,  Se  fi. 
non  vellet  fol  vere,  retineat  burfam  fuam. 
quoufque  totum  folutum  fuerit. 

VI.  Item  fi  continget  aliquem  extra." 
neum  recipi  in  domo ,  quôd  recipiat  ho- 
neftas  perfbnas  Se  ejufdem  faculcaris  ÔC 
habitas.  Et  de  loçagio  camerarum  red- 
det  rationem  quolibet  anno  didis  do- 
minis canonicis. 

VU.  Item  quàid  de  libris  Se  utenci. 
libu$  d.omiis  faciatprefentibus  focùsm. 
yentaxium ,  &  eum  nobis  mictat  Nar. 
hone. 

YIIL  Iam  quôd  oœaes  iatrent  per 
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unam  portam,nec  fine  plures  ingrefl'us  didione  vu.  more  ecclefix  Galliarum,  ■ 

&c  egreflus  in  eadem  domo  }  &  porta,  menfis  Novembris  die  vu.  pontificatùs  A"'  ljS  ' 

claudatur  horâ  congruâ ,  &  claves  fine  fandiflimi  in  Chrifto  pacris  &  domini 

penès  procuratorem  vel  alium  macurum  noftri  D.  Clcmencis  divinâ  providenria 

&  huneftum  focium  domûs.  papa;  VII.  anno  xi.  me  fubfcripco  no. 

IX.  Icem  quod  omnes  qui  burfas  rc-  rario  vocaco  &  prxfente ,  unà  cum  fub- 
cipient ,  tenentur  audire  arces  vel  theo-  feripeis  teftibus ,  coràm  reverendiflîmo 
logiam  continue  omni  amoco.  *  Et  fi  ali-  in  Chrifto  pâtre  &  domino  D.  mifera» 
quis  aliam  facultatem  audiat ,  &  moni-  cione  divinâ  landx  Romanx  ecclefias 
tus  à  fociis  non  defiftat ,  privetur  bur-  prefbytero  ,cardinaliLaudunenfi  vulga- 
fis  &  caméra,  &  expellatur  à  domo.  ricer  nuncupaco ,  jacente  infirmo  Remis 

X.  Item  cum  ecclefia  fuerit  in  prima  in  domo  abbacis  fandi  Thierici  5  ipfe  do- 
ordinaeionc  deppucata  &  ordinata  pro  minus  6c  cardinalis  fanus  mente,  ut  di- 
fcolaribus  diocefis  &  provincie  Narbo-  cebat,  6c  cum  bona  6t  reda  loquela ,  li- 

nenfis ,  volumus  quôd  *  burfx  cet  xger  corpore  ,  timens  gladium  ine- 

tradantur  fi  non  fie  de  diocefi  6c  pro-  vitabiïem  mortis  acutum  ex  infperato 

vincia  Narbonenfi.  *  fubito  intraneem  ,  qui  nulli  parcic  nec 

XI.  Ec  nos  B.  Tardun  archidiaconus  miferetur ,  timens  etiam  erubefeere  in 
Reddcn.  in  ecclefia  Narbonenfi ,  6c  Guil-  die  judicii  terribili  magna  &  amara  val- 
lelmus  Lombardi  canonicus  Narbonen-  de ,  die  calamitacis  8c  miferix  quo  ille 
fis  audoricace  8c  poteftate  reverendi  pa-  gratiofus  mundi  Salvator  tanquam  leo 
tris  domini  B.  arebiepifeopi  Narbonen-  xortifïïmus  in  carne  prxfens  feelus  per 
fis  nobis  fpecialirer  in  hac  parte  corn-  ignem  judicacurus  veniec  5  fuum  reita- 
mifiâ,  mandamus  8c  prxcipimus  fiibpe-  mentum  fivefuam  ultimam  voluntatem 
na  privationis  burfarum  domus  ,  ut  hec  fecie  ficordinavir,  ac  de  bonis  fibià  Dco 
omnia  predida  8c  fingula  ab  omnibus  collatis  difpofiiic ,  prout  quâdam  cedulà 
habieantibus  in  domo  prxdida  burfas  papyreâ  quam  tenebac  in  fuis  manibus , 
xecipiendas  *  in  eadem  inviolabiliccr  8c  continebatur  8c  coneineeur  j  cujus  qui- 
irrcrragabiliter  obfervencur.  Ecadmajo-  dem  cedulx  eenor  de  verbo  ad  verbum 
rem  prxdidorum  omnium  firmitatem  fequitur  &  eft  talis }  H>£C  EST  ultima 
prefentes  ordinationes  feu  conftitutiones  mea  voluntas  quam  pro  meo  ultimo  tef. 
fingulorum  *  noftrorum  fecimus  appen-  tamenco  difpono ,  fanus  mente  per  gra- 

tiam  Dci ,  licec  xger  corpore  ,  die  quar- 
tâ  Novembris  in  domo  abbatis  landi 
Thierici  Remis. 


u  i>  farffi 
i^ttUmt>,t. 


fione  muniri.  Dacum  6c  adum  Narbo- 
ne ,  anno  Domini  m.  ccc.  xvii.  tertio 
nonas  Odobris. 

IN  CUJUS  rei  ceftimonium  prarfen- 
tibus  litteris  figillum  noftrum  in  abfcncia 
niagniordinacum  juflîmus  apponi,Datum 
Parifius  in  parlamento noftro ,  die  xxu. 
Augufti ,  anno  Domini  m.  ccc.  lxxxii- 
8c  regni  noftri  m.  Signé  :  Perarreftum 
curix  Jouvence. 

De  fuo  originali  exiftente  in  archi- 
vis  palatii  archiepifeopalis  Narbone 
hujufmodi  copia  in  his  quatuor  papiri 
foliis  feripta,  extrada  fuit ,  &  cum  eo- 
dem  collationata  per  me  ,  Signé , Saba- 


I.  Et  primo  animam  meam  commen- 
do  Deo  ôc  beatiffimx  Marix  virgini  ejus 
Genitrici  8c  omnibus  fandis,  u.aximè 
beacis  Benedido  8c  Martino  j  in  cujus 
fandi  Martini  ecclefia  volo  corpus  meum 
tumulari,  ÔCtradi  cccleliafticx  lepulturx, 
videlicecin  choro  ecclefix  monachorum 
didi  fandi  Martini  de  Campis  Parifius, 
ubi  celebrantur  epiftolx  6c  evangelia  } 
8c  ibi  fit  rumba  mea  fecundum  orama- 
eionem  executorum  meorum  6c  illorum 
didi  convenais,  fi  confenferint ad  hocv 


ter.ii  ,  avec  paraphe.  Tiré  fur  [original  6c  quod  fuprà  tumulum  dicantur  epif- 
dudtt  colUtiomê. 

Seconde  fondation  du  collège  de  Montaigu 
.  ou  teftament  de  Pierre  jiieelin  de  Mon- 
.  taigu  cardinal  evefjue  de  Laon ,  four  le 
refiabUffement  de  collège. 


N  nomine  fandx  &  individux  Tri- 
nitatis  Pacris  &  Filiific  Spiritùs  fandi, 


tolx  8c  evangelia }  8t  quod  cuntba  lie 
alcior  in  choro  fupra  gradus  alcenius  ad 
majus  altare. 

II.  Item  luminareêc  capella  fiant  fe- 
cundum ordinacionemexecucorum  meo- 
rum. 

III.  Item  ,  die  fepuleurx  fîac  eleemo- 
fina  de  uno  albo  pro  quolibet  venienre. 

IV.  Item,  ordinentur  duo  monathi 


amen.  Per  hoc  prxfens  pubîicum  inftru-  de  illis  qui  funt  ibidem,  quorum  quili- 
mentum  cundis  pateat  evidenter  quod  bet  habebic  pro  anno  fexaginta  lolidos 
anno  Domini  m.  ccc.  lxxxviii.  in-   ultra  omnia  îlla  qux  habec  de  conven- 
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 tu                    celebrabunt  quoridie  excepco  Jibro  uno  ex  quatuor,  qui  ref 

Ah-  ,jSs-    unam  miflam  pro  me.  tituatur  prioratui  fanéli  Renùgii  dé 

V.  Item  executores  mei  faciant  cele-  Remis ,  unde  ipfum  habui. 

brare  ufque  ad  quinquaginta  dies  tôt  XVII.  Et  ordinatioiftorum  fcolarium 

minas  per  diem  ,  quoi  videbitur  eis.  quomodo  magifter  plus  recipiet  &  ca! 

VI.  Item  convcniant  ipfî  executores  pellani  plus  in  burfis,  iftud  lit  in  ordi. 
cum  capitulo  Parifienfi  quod  fariatan-  natione  executorum  meorum }  quam  or* 
niverfarium  pro  me  quolibet  anno,  &  dinationem  faciant  in  reddiribus  emptis" 
dent  ei  ducentos  florcnos  propter  hoc.  XVIII.  Et  difpofitio  iftorum  fcola 

VII.  Item  hofpitali  Noitrae-Dominae  xium  pertinebitad  epifcopum  Ebroicen- 
Parifienfis  femel  lego  centum  francos.  fem,  quandiu  vivet }  6c  a  fit  aliquis de- 

VIII.  Item  ,  omnibus  hofpitalibus  Pa-  ricus  de  domo  paterna  «taris  légitima; 
rifienfibus                 Francorum  ad  capitulum  Parifienfe&  ad  iplum  de' 

illam  quam  ordinabunt  execu-  ricum  pertinebit  ipforum  fcolarium  col* 

tores  mei  •  ut  orent  Deum  pro  me.  latio  &  difpofitio  poft  obitum  diûiepif. 

IX.  Item ,  quatuor  ordinibus  mendi-  copi.  , 
canrium  ,  ut  orent  Deum  Ôc  dicantmif-  XIX.  Item,  advifentur  redditusfun. 
fas  pro  me ,  cuilibet  triginta  francos.  datorum  fcolarium  per  pnedeceûores 

X.  Item ,  quod  deturuna  penfio priori,  meos  ut  ifti  emendi  meliùs  emantur  6c 
fubpriori  Ce  conventui  fan&i  Martini  admortifentur ,  &  feparatim  habeantur 
prardidi,  ut  ipfi  femel  in  hebdomadâ  à  pnedidis. 

célèbrent  unam  miflam  cum  nota  in  mag.  XX.  Et  recludantur  omnes  fimul.fi 

no  altari.  poteft  fieri ,  vel  feparatim  in  parva  do- 

XI.  Item,  lego  ipfi  conventui  ad  ce-  mo  folita,  prout  eft  inftitutio  domini 
lebrandum  didam  miflkm  veftimenta  Rothomagenfis,  &  quod  magni  fubve- 
capellx  me  a:  nigra.       ,  niant  minimis  de  ...  . 

XII.  Item  ecclefiac  Nivernenficui  prar-  XXI.  Item  quod  didi  fcolares  unde- 
fui,  centum  francos,  ut  ipfi  continuent  cumqne  recipiantur  ,  fed  tamen  pnefe- 
anniverfarium  meum,  Se  ratione  unius  rantur  Claromontenfes ,  dum  tamen  rç- 
panni  ferici  quem  michi  mutuaverunt,  periantur  idonei. 

&  credo  quèd  non  fuit  reftitutus.  XXII.  Item  Ludovico  nepoti  meo  de 

XIII.  Item, lego eccelefi* Laudumen-  Monte-acuto  duo  millia  norenorum . 
fi  in  qua  prarfui ,  capellam  meam  ru-  unà  cum  illis  quos  fibi  mutuavi  vel  pro 
beam  ad  iervitium  ipfius  ecclefiac,  &  ipfô  folvi,  qui  deberentur mihi reftitui. 
vigenti  quinque  francos  redditûs  emp-  XXIII.  Et  facio  executores  meos 
tos  pro  anniverfario,  prout  de  hoc  eft  epifeopos  Bajocenfem  &  Ebroicenfcm, 
plenè  informatus  ^Egidius  Ditttiy;  Se  dominum  Arnauldum  de  Urbia,magif- 
lictera;  emptionis  reperientur  pênes  me  trum  BertrandumdeThierno,  &ipfo- 
in  coffris  meis.  rum  duos ,  quorum  lèmper  fit  unus  dic- 

XIV.  Item,  lego  ecclefia  beat*  Ma-  tus  epifeopus  Ebroicenfis  ;  ita  quôd  fi 
ria:  de  Molinis  in  Arvernia,  ut  orent  ipfe  non  poteft  interefle ,  ipfe  committat 
Deum  pro  me  &  pro  forora  patris  mei,  aliquem  pro  fe  ipfo. 

centum  francos.  De  quibus  peto  fieri  publicum  tefta- 

XV.  Item,  voloquod  executores  mei  menti  inftrumentum  per  vos  notarium 
convcniant  cum  Nicolao  de  M<tureçart  publicum  in  meliori  forma  teftamenri 
ut  recipiat  domum  fuam  Avenioncnfem  qua  fieri  poterit.  QUOD  quidem  tef- 
&  faciat  commodum  fuum  exea ,  &ref-  tamentum  idem  dominus  cardinalis  fe- 
tituat  id  quod  pro  indé  habuit ,  &com-  cit  Se  ordinavit  de  licentia  domini  nof- 
putent  cum  eo  executores  mei }  &  illud  tri  papa: ,  prout  dixit ,  &  alio  meliori 
quod  habebunt  ab  eo  &  de  domo  mea  modo  &  forma  quibus  de  jure  vel  cou- 
de Baignoleco,  conjungatur  ad  emen-  fuerudine  poteft  exprimi  five  dici ,  vo- 
dum  reddicus  pro  fcholaribus.  lens  eum  valere  jure  «ftamenrifeuco- 

XVI.  Et  quod  fiant  fcx  fcolares  quo-  dicillorum,  &  fecundùm  quod  meliùs 
rum  duo  fint  facerdotes ,  qui  habeant  de  jure  feu  confuetudine  five  de  xqui- 
celebrare  qualibet  die  unam  miflàm ,  fa-  tate  canonice  aut  alio  quovis  modo  va- 
ciendo  commemorationem  de  me ,  Se  1ère  poterit.  Dans  &  concedens  idem 
quatuor  alii  clerici,  ftudentes  in  facul-  dominus  teftator  praedidis  executoribus 
tate  canonica  vel  theologica.  Quibus  fuis  Se  duobus  ex  ipfis,  ut  prsfertur, 
lego  omnes  libros  meos ,  ut  vendantur  plenam  poteftatem  Se  mandatum  fp«- 
ôc  venditio  fit  in  commodum  eorwn  >  ciale  omnia  bona  fua  recipiendi,  ven- 
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dendi  6c  diftrahendi,  ex  nunc  transfe-  tain  difeort  fut  meu  &  efreré  à  mou-  ^ 
xens  in  eofdem  diclorum  bonorum  dif-  voir  encre  luy  d'une  parc  &  honorables 
pofinonem  pro  fatisfaclione  omnium  6e  difereces  perfonnes  maiftres  Guillau- 
&  fingulorum  pracmùTorum,  &  gênera-  me  du  Jardin  maiftre  en  théologie  & 
liter  omnia  alia  6c  fingula faciendi  aux  maiftre  Jehan  de  Maifon  maiftre  en*  *** 
boni  6c  veri  executores  facere  poflunt  arcs ,  commis  &  députez  par  noftre  mertt 
fie  debent  ,  cam  de  jure  quàm  de  con-  l'univerfiré  de  Paris ,  avecques  hoflo. 
fuecudine.  Ac  pecens  &  volens  perme  rables  hommes  &  discrets  maiftres  Bcr- 
fubfcriptum  ,  nocarium  fibi  fieri  prarfens  trand  de  Thiarc  creforier  de  l'cglife  de 
publicuminftrumentum,  aftantes  intef-  Rouen  6c  chanoine  de  Paris  ôcPierré 
simonium  invocando.  Acta  fuerunthax  de  Ogier  chancre  de  Senlis  *  conciliera 
Remis  fub  anno  >  indictione ,  menfe ,  du  roy  noftre  fire  commiflàires  ordi- 
die  &  poncificatu  prxdi&is  i  prsefènti-  naires  6c  députez  par  /a  cour  de  parle- 
bus  ad  hoc  religions  ôc  venerabilibus  ôc  mène  pour  &  fur  le  fait  de  l'execucion 
diferetis  viris  fratre  Lenoico  deçano  dudic  feu  monfieur  le  cardinal  de  Laon 
prioratûs<ki(«Claromontcnfisdiocefis,  d'autre  part}  fur  ce  que  lefdics  commit 
magiftro  Joanne  Salceri  magiftro in  me-  faire*  6c  députés  difoienc  que  lefdics  feus 
dicina  ,  Guillelmo  Magnerii  fecrecario  archevcfque  8c  cardinaux  par  leurs  cef- 
regio ,  Scephano  Bidandi  Ôc  Jacquelino  tamens  ôc  ordonnances  de  dernière  voil- 
Durantieciam  Claromontenfis  diocefis,  lente  avoienc  laiuîé  Ôc  ordonné  toutes 
ac  SororibusPoncia/*  JourdauieSc  Pon-  leurs  maifons,  jardins,  mafures ,  ainfi 
cia  de  Carniaco  monialibus  hofpiulis  commecllcsfecomportenc,  affifesà  Pa* 
Remenfis ,  ceftibus  fpecialiter  vocatis  Ôc  ris  au  mont  Ste  Geneviève  t  c'eft  aia* 
rogatis  per  me  Signé.  voir  deux  grandes  maifons  ôc  aucune» 
Et  ego  Guilkfmus  Synnovelli*  de  petites  mailons  affifes  en  la  rue  par  où 
San£o  Salino  clericus  publicus  apofto-  l'en  va  de  fàinte  Geneviève  à  S.  Eftienne 
lica  Ôc  imperiali  authoricace  notarius  des  Grés  ,  d'une  parc  tenant  à  la  rue 
pramiiffis  omnibus  &  fingu-  des  Sept-voyes,  d'autre  part  à  la  ru* 
lis,  dum  ut  prscmittitUT  fierenc  ôc  âge-  par  où  l'en  va  de  ladite  rue  des  Sepc- 
rentur ,  una  cum  praenunciaris  ceftibus  voyes  à  la  chapelle  S.  Syphorien ,  6c  à 
prxfens  fui  ôc*  fidelicer  publicando  la  maifon  de  l'abbe  de  Verzelay  de 
iliis  occupacus  negotiis  per  alium  feri-  deux  parts  }  icem ,  trois  petites  maifons 
bi  ôc  in  hanc  publicam  formam  redigi  entretenantes  avec  leurs  appartenances, 
feci ,  fîgnoque  meo  folico  fignavi  me  faifanc  le  coin  à  la  main  dextre  ainû 


An.  ijj»- 
*  I«JlehUe. 


fubfcribens  ~  requiGcus  in  ceïhmonium 
veritatis.  Ttré  del'bifioire  manufeme  d» 
collège  de 


Cenfentement  de  Louis  feignent  de  Montai* 
guk  la  fondation  de  ce  collège  s  à  condi- 
tion de  farter  le  nom  de  Montais*  ,  a» 


comme  l'en  va  de  ladite  rue  des  Sepo 
voyes  à  la  chapelle  S.  Syphorien  ,  icel. 
les  rues  des  Sepc-voyes  ôc  de  S.Syphorien 
des  deux  parts ,  ôc  tenant  d'autre  parti 
à  une  petite  maifon,  qui  eft  du  collège 
de  Sorbonne ,  6c  à  un  jardin  qui  eft  de 
l'hoftcLdu  comte  de  Bourgongne,  2c 


lieu  de  celuy  des  AueUnt  qu'il  fortoit  d'aultre  part  à  un  jardin  qui  appartiens 
*ut,ir*ut*t  à  la  maifon  de  la  Corne  de  cerf  cy- 


A 


Tous  ceux  qui  ces  lettres  verront, 
Jehan  feigneur de Folen  ville*  che- 
valier ,  confeiller  du  roy  noftre  fire , 
garde  de  la  prevofté  de  Paris  ,  falut. 
Sçavoir  faifons  que  pardevant  Nicolas 
Fenebour  &  Vincent  Chaon  notaires 
dudic  feigneur  en  fon  chaftelec  de  Pa- 
ris, fut  prefent  en  fà  perfonne  noble  fie 
puiflant  feigneur  monlieurLoys  feigneur 
de  Montaigu,  dit  de  Liftenois,  chevalier, 
nepveu  de  deffunds  tres-reverends  pè- 
res en  Dieu  meflîres  Gillis  jadis  arche- 
vefque  de  Rotien ,  Gilles  de  Montaigu 
jadis  cardinal  deTherouane,  fie  Pierre 
de  Montaigu  jadis  cardinal  de  Laon  j 
fie  affirma  en  bonne  vérité ,  comme  cer. 


deflbus  déclarée  }  item,  un  jardin  donc 
Mité  reponden  ladice  rue  S.  Syphorien, 
aflls  auprès  ledic  jardin  de  la  Corne 
de  cerf  d'une  parc ,  6c  cenant  d'autre 
part  au  jardin  de  l'hoftel  des 

:  tout  ce  pour  la  fonda- 
tion, habitation  6c  demeure  de  certains 
efeoliers  que  lefdics  feus  acchevefque 
fie  cardinaux  avoient  ordonné  eftre  fon- 
dés en  icelles  maifons.  Et  requeroienc 
Lefdics  commis  6c  députez  que  d'icelles 
maifons  £c  appartenances  defliifdires 
plaine  dehvrance  leur  fuft  faite  ,  pour 
les  bailler  fie  délivrer  aufdits  efeoliers  t 
félon  l'ordonnance  defdits  archevefque 
6c  cardinaux.  Ledit  feigneur  de  Mon-> 
tagu  difant  au-concraire ,  8c  que  lefdicea 

Qiiqqùj 
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maifons  &  leurs  appartenances  avoienc  ?  Article  X XI. inclufhmtnt,  EXCEPTE' 
ja  picça  efté  acquifcs  par  aucuns  fes   toucesfois  &  retenu  audit  feigneur  de 
predeceûeurs  ,  c'eft  à  favoir  par  ledit   Montagu  &  à  fes  hoirs  à  toujours  une 
feu  meflîre  Giles  de  Montagu  jadis  ar-   grande  maifon ,  mafure  Ôc  jardin  a/fis 
chevefque  de  Rouen  Ôc  meflîre  Giles  en  ladite  rue  des  Sept-voyes    à  l'0D 
fon  neveu  &  aucuns  autres  fes  prede-   pofite  de  deux  petites  maifons  qui  font 
ceflèurs  dont  il  a  caufe  ,  ôc  pour  celuy   des  apartenances  des  maifons  deûus  de- 
appartenoientôc  appartiennent  entière-   darées  ,  tenant  d'une  part  à  la  maifon 
mentôc  non  â  autre.  Finablcment  pour   Rogiére  Nanquetille,  &  d'autre  part 
tous  dépens  Ôc  procezechever,  iceluy   à  la  maifon  maiftre  Guillaume  d'An 
feigneur  de  Montagu  meû  de  dévotion   neel,  aboutiflànt  par  derrière ,  aux  mai- 
ôedefirant  le  bon  proposée  ordonnance   fons  qui  font  de  Ste  Geneviève  ou  de" 
defdits  defunds  archevefque  &  cardi-   meure  à  prefent  maiftre  Dominique 
naux  fes  oncles  eftre  entérinés,  accom-   Baillif  -y  defquelles  maifon,  mafure  & 
plis  &  avoir  plain  effet,  de  fa  bonoe  jardin  ainfï  nommés  ledit  feigneur  de 
&  libérale  voulenté  ôc  de  fa  certaine   Montagu  jouira  par  luy  fes  hoirs  ôc 
feience,  ÔC  fur  le  bon  confeil  à  Paris   ceux  qui  de  luy  auront  caufe  à  toujours 
pris  fpecial  à  révérend  pere  en  Dieu   comme  de  fa  propre  chofe  ,  fi  comme 
monfieur  Bernard  de  la  Tour  evefque   lefdirs  commis  ôc  députés  pour  ce  pre- 
de Langres  fon  oncle ,  fans  aucune  frau-  fens  devant  lefdits  notaires,  le  voulu- 
dc,  contrainte,  erreur  ou  ignorance,   rent  &  confentirent  expreflement  en  la 
adeertené  du  droit  que  lefdits  efcoliers   prefence  defdits  notaires.  Et  promit  lc- 
ont  efdites  maifons ,  voulut ,  confentit   dit  feigneur  de  Montagu  par  fon  fer- 
ôc  accorda  expreflement  pardevant  lef-   ment  ôc  foy  pour  ce  donnez  corporel- 
dits  notaires,  ôc  par  la  teneur  de  ces   lement  ès  mains  defdits  notaires,  avoir 
lettres  veut,  confent  ôc  accorde  que  agréable,  tenir,  garder,  entériner  ôc 
toutes  lefdites  maifons  ôc  leurs  aparté-   accomplir  loyalement  à  toujours  toutes 
nancesôc  tous  autres  héritages  ôc  mafu-   les  chofes  en  ces  lettres  contenues  & 
res  affîs,  tant  en  ladite  rue  de  S.  Eftien-  chacune  d'icelles ,  fans  jamais  dire  ou 
ne  ôc  des  Sept-voyes ,  comme  en  la  rue   venir  contre  par  luy  ne  par  autres  par 
de  S.  Syphorien  ,  qui  furent  defdits  de-   voye  de  fait  ou  de  dire  pour  raifon  de 
funts  fes  oncles,  demeurent,  foient  ôc  decevance,  d'erreur,  d'ignorance  ne 
appartiennent  perpétuellement  6c  à  tou-  autrement}  rendre  &  reftituer  tous 
jours  pour  la  fondation  &  demeure  def-    courts ,  dommages,  defpens  &interefts 
dits  écoliers  }  &  dès  maintenant  ledit   qui  faits  6c  fouftenus  feroient  pour  rai- 
feigneurde  Montagu  baille ,  donne ,  ce-    ion  de  ces  chofes  ou  d'aucunes  d'icel- 
de  &  tranfporte  audit  collège  &  aux-   les  non  accomplies.  Et  quant  à  ce  il 
dits  commis  &  députez  à  toujours  par   obligea  foy,  fes  hoirs,  tous  fes  biens  & 
don  irrévocable  fait  entre  vifs  tout  le   de  fes  hoirs ,  meubles  &  immeubles , 
droit  quelconque  qu'il  avoit  &  pouvoit  prefèns  &  à  venir  ,  quelconque  qu'ils 
avoir  en  ôc  fur  lefdites  maifons ,  mafu-   foient ,  qu'il  fournit  quant  à  ce  à  ven- 
res  &  leurs  appartenances ,  &  en  toutes   dre  &  jufticier  par  nous ,  nos  fucefleurs 
les  autres  maifons  ,  jardins  6c  mafures   notaires  *  de  Paris  &  par  tous  autres .  ^ 
qui  ont  efté  à  fes  predecelTeurs  de  Mon-   juftices  *  fous  qui  juriddiftion  ils  feront   ,  Jutof, 
tagu  affifes  efdites  rues.  Et  fera  nomme   trouvés,  pour  le  contenu  de  ces  let- 
ledit  collège  le  collège  de  Montagu  j   très  accomplir.  Renonçant  en  ce  fait 
pourveû  que  lefdits  écoliers  foient  du   expreflement  iceluy  feigneur  de  Mon- 
dioccfe  de  Clermont  félon  l'ordonnance  taigu  par  fefdits  ferment  6c  foy  à  tou- 
dudit  feu  M.  le  cardinal  de  Laon.  Et   tes  exceptions  de  déception,  de  mal  %  '« 
appartiendra  la  difpofition  6c  ordon.    de  fraude ,  d'erreur ,  lefion  ôc  interven- 
nance  d'iceluy  collège  aux  perfonnes   tion,  à  toutes  oppofitions,  coutumes, 
expreffèment  déclarées  au  teftament  ordonnances ,  franchifes  ôc  privilèges , 
d'iceluy  feu  cardinal  de  Laon,  iceluy   à  toutes  grâces,  lettres d'ellat ,  difpen- 
teftament  figné  du  feing  de  Guillaume   fations  &  autres  impetrations ,  fie  ge- 
simoceiiu  Symonot  *  notaire  apoltolique  ôcimpe-   neralement  à  toutes  autres  chofes  quel- 
perial  -y  auquel  teftament  lefdits  notai-   conques  qui  aider  ôc  valoir  pouroientà 
res  ont  veu  eftre  contenu  les  claufes  qui  dire  ou  venir  contre  ces  lettres ,  ÔC  au 
s'enfuivent  :  ITEM  volo  quod  executo-   droit  difànt  générale  renonciation  non 
res  mei  conveniant  Ôcc.  Comme  cy-âeffus  valoir.  En  témoin  de  ce  nous  à  la  re- 
jtrtieU  xv.  d*  tefiament  {recèdent  y  jufyu'à   lation  defdits  notaires  avons  mislefcel 
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de  ladite  prevoftc  de  Paris  à  ces  let-  majorum  &  fuperiornm  decretis ,  conf-   

très  qui  furent  paflees  &  accordées  tri-  titurionibus  ac  ftatutis  non  obviareturj  Am-  ,401- 

pies  le  Lundy  xvn.  jour  de  Janvier  idcircô  quia cujuflibet  rei  principium nos 

l'an  de  grâce  m.  tcc.  xcn.  Signé  attendences ,  ut  ftudium  felicibus  fem- 

Chaon  é-  Fenebouh.  Ibidem.  per  amplicctur  augmentis,  attendentes 

piam  fie  excremam  prxfati  domini  car- 

Statuts  du  collège  de  M  ont  aigu.  dinalis  Laudunenfis  voluntatem  ,  qui  in 

hoc  venerabili  Parifienfi  ftudio  certos 

T  T  Niverfis  prxfentes  litteras  feu  fcholares  fundari  ordinavit  in  augmen- 

V)  prxfcns  publicum  inftrumentum  tum  collegii  de  Monte-acuto  juxta  fanc- 

infpeduris ,  Philippus  miferatione  divi-  tam  Genovefam  in  monte  Parifius ,  an- 

nâ  nunc  Noviomenfis,  de  cempore  bo-  tiquicùs  didi  communirer  Le  collège  des 

nx  memorix  domini  patris  *  cardinalis  Aycelins ,  per  progenitores  ejufdem  do- 

Laudunenfis  Ebroiccnfis  epifeopus  ,  fâ.  mini  cardinalis  fundari ,  cujufque  funda- 

lutem  in  eo  qui  omnium  cft  vera  falus.  tionis  fie  fcolarium  difpofitioncm  ad  nos 

Prxfulgida  facrarum  feientiarum  noti-  vitâ  noftrâ"  comité  ,  6c  poft  obitum  nof- 

tia  iâcrarn  cheologtam  facrofque  cano-  trum  ad  capitulum  Parihenfc  ôc  aliquem 

nés  comprehendens ,  ex  fonte  falutaris  clericum  de  domo  paterna  didi  domi- 

dodrinx  proveniensin  ccclefix  corpore  ni  cardinalis ,  fi  aliquif  ellct  xtaris  legi- 

tanquam  fidus  irradiât  maturinum ,  qui  timx ,  voluit  pertinere  ,  prout  per  clau- 

fuos  alumnos  virtutibus  imbuit ,  infor-  fiilam  teftamenti  ipfius  dorai  ni  cardina- 

mat  moribus,  &  xnigmatum  fugatà  ca-  lis  latiùs  nofeitur  conftare  ,  qux  talis 

ligine  nodif^ue folutis  reddit corda ftu-  eft:  ITEM,  volo  quôd  executores  mei 

denrium  lucutenta,  per  quorum  dodri-  conveniant  Sec.  Cy-dejfus  pag.6j6.arti- 

nales  profcdus  frudus  uberes  huic  mi-  de  xv.  &  fa:  van  s.  ET  ejufdem  revercn- 

litanci  ccclefix  proveniunt  *  hadenus,  diflîmi  patris  laudabile  propofitum  juX- 

Ôc  continue  provenire  nofeuntur ,  quo-  tà  ipfius  ordinationem  ad  eftedum  de- 

rumque  fluenta  largiflua  de  Parifienfi-  ducere  cupientes,  ut  ipfi  fcolares  in 

busfonribus  ,  ubi  didarum  feientiarum  pace  êcquietè  valeant  vivere  fieinfeien- 

àprifeis  recro  temporibus  viguerunteon-  tia  proficere  ,  cùm  communio  fxpiffime, 

rinuè  ftudia  atque  vigent ,  rétro  lapfis  foleat  difeordiam  fufeitare  j  ftatuta  fe- 

proâuxerunt  temporibus ,  &  inceuan-  rimu*  fie"  ordinavimus  infraferipta ,  in 

ter  profluere  non  defiftunt.  Ex  Parifius  dido  côllegro  ab  illis  qui  nunc  func 

ftquidem  velut  de  parientis  finu  partus  magiftro  fie  fcolaribus ,  Se  in  futurum 

feientiarum  prodierunt ,  ex  ipfo  redx  eront,  obfervanda  ,  falvâ  nobis  fie  re- 

fie  perfedxfobolesgignuntur ,  indepro-  tentâ  poteftate  dida  ftatuta  corrigen- 

c-ftîc  ac  continue  procedit  dodorum  di ,  exponendi ,  addendi  fie  diminuendi , 

gloriofa  profapia  atqueprogeniesineif-  fi  necefte  fuerit  &  poft  nos  capitulo 

dem  cheologiz  &  iacrorum  canonnm  Parifienfi  fie  uni  clerico  de  domo  pa- 

feientiis  peritorum ,  ex  quibus  ftquidem  cerna  dominorum  de  Monte-acuto ,  fi 

Chrirtianus  illuftratur  populus  ,  &  fides  quis  fuerit  5  didornm  fcolarium  ,  juxta 

catholica  roboratur.  Ad  promovendnm  proftenfam*  teftamenti  prxdidi  claufu-  • 

igitur  hujufinodi  feientiarum  ftudia  tan-  lam.  Sequuntur  autem  ftatuta  mémo- 

to  ferventiùs  unufquifque  fidelis  débet  rata. 

intendere ,  quanto  confiderantius  prof-       I.  Et  primé  ftatuimus ,  ordinamus  ôc 

picit  ex  his  honorem  matri  Ecchïfix  &  volumus  quôd  is  qui  de  extero  prxfi- 

anknarum  iàluri  perfedius  fit  ton  rei  cietur  fie  ordinabitur  magifter  in  dido 

publicx  commodom  provenire.  Vernm  collegio ,  ad  minus  fit  magifter  in  arti- 

quia  nullus  parvus  ex  fcholarum  fluen-  bus  Vel  licentiatusin  altero  jurium.  Duo 

ris  frudus  prodirec,  fi  deefler  dodrina  prefljiteri  fie  alii  très  clerici,  qui  erunc 

docentium  fie  addifeentium  Itudîa  pari-'  ftudentes  in  decretis  vel  theologia.  Ec 

ter  non  adeflent  ,  quod  m  plerîfqoe  habebunt  pro  burffs ,  videlicet  magifter 

mundi  partibus ,  proh  doior  i  ex  defedu  quatuor  foHdos  parifienfes ,  Si  quilibet 

docentium  fie  addifeentium  condngere  capellatrus  quatuor  folidos*  -t  qui  ce-  * 

magna  rerum  experientia  manifeftat  j  riebuntur  cefebrarè  in  capella  collegii 

cùm  que  naturxhumanx  conditio*  regu-  qnalibèt  hebdomadft  cresmifias  ,  doneû 

iarieerprona  fit  ad  malum  ,  fit  ad  ilfud  angmentetur  redditus.  Et  quilfbet  alio- 

perpetrandum  faciliùs  conctur,  ex  quo  rum  clcricorum  fcolarium  fimplicium 

dkrbus  quibufiibet  feandala  oriuntur  habebtt  pro  burfa  in  hebdomada  duos 

o^implurima ,  fie  «rirentur  majora ,  fi  fbltdoy  parifienfes.  Qux  burf»  atfgmen- 
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•  tatis  rcdditibus  proportionalitcr  omni- 

Ak.  1401.  bus  augmentabuntur ,  domibus  in  ne- 
cefiariis  rcparationibus  primitùs  débité 
fuftentatis.  Quas  burfas  etiam  ceflare 
voluraus  cum  audoritate  fuperiorum ,  fi 
in  diclis  domibus  ruina  imminerct ,  ut 
que  ad  debitam  reparationem.  In  illo 
verô  cafu  volumus  quôd  unus  cape] la- 
norum  praedidi  collegii  remaneat  in 
pncdido  collegio ,  &percipiatqualibet 
hebdomadâ  quatuor  foiidos  pro  luis  bur- 
fis  j  Se  celcbrare  tenebitur  fingulis  heb- 
domadis  très  minas  pro  remedio  &  fa- 
lute  animx  fundatorum  •>  Se  euftodiet 
domum  Se  libros  Se  extera  bona  colle- 
gii, Se  profequetur  fada  collegii.  Qui 
capellanus  in  dido  cafu  tenebitur  red- 
dere  compotum  de  omnibus  receptis  Se 
midis  fadis  per  ipfum  deputato  Se  or- 
dinato  fuper  hoc  per  capitulum  cc- 
clcfix  Parifienfis,de  quorum  prxcepto 
poterit  facere  dictas  mifias  Se  reparatio- 
nes &  non  alias. 

II.  Item  ,  tenebitur  magifter  per  fe 
vel  per  alium  claudere  magnam  portam 
principalem  introitûs  collegii  cum  clave 
qualibet  die  fero,  in  bieme  horâ  fextâ, 
in  arftate  horânonâ.  Nec  debebitaperiri 
ex  poil  dida  porta,  nifi  causa  necef- 
farià  vel  honeftâ  j  prout  magiftro  vide- 
bitur  expedire.  Et  tenebit  magifter  cla- 
ves  domûs  quâlibet  node  in  caméra  fua. 

III.  Item  ,  tenebitur  magifter  vifitare 
domos  fepe  ,  uni  cum  fecularibus  ,  ne 
corruant  $  Se  caméras  collegii ,  propter 
ignem  ôepropter  alia  inconvenienria  qu«e 
contingere  poflent  ,  quotiefeumque  ei 
bonum  Se  expediens  videbitur. 

IV.  Item ,  tenebitur  magifter  didi  col- 
legii attenté  vigilare  ne  l'colares  didi 
collegii  fint  difeoli  feu  per  villam  vaga- 
bundi  ,&eorum  perverfos  mores  corri. 
gcre&  punire,  etiam  per  fufpenlîonem 
unius  vel  plurium  burfarum  :  &hoc  cum 
conftlio  &  aflènfu  majoris  &  fanioris 
partis. 

V.  Item  ,  attendat  didus  magifter 
quod  nullus  fine  ejus  licentia  audeatle-, 
vare  feras  tam  interiorum  quam  exte- 
riorum  portarum  communium  collegii , 
fub  poena  prxdida. 

VI.  Item,  quod  nullus  habcat  clavem 
cellarii ,  càvea: ,  difpenfac  &  coquin* , 
nec  aliquam  illarum ,  nifi  famulus. 

VII.  Item  ,  poterit  magifter  collegii 
&  tenebitur  fub  debito  juramenri  omnes 
de  dido  collegio  compeliere  ad  eufto- 
diendum  ftatuta  omnia  prxdida  &  fub- 
fequentia,  Se  quodlibet  corum.  Si  vero 
iuerint  aliqui  capellanorum  vel  fcolarium 
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pertinaces  in  obfervandis  ftatutis  tune 
arbitrio  magiftn  Se  majoris  6c  fanioris 
partis  collegii  poterunt  puniri  pcr  fa 
rum  burfarum  privationem  in  perpe 
cuum  vel  ad  tempus  fecundum  ddidi 
exigentiam. 

VIII.  Item ,  qubd  quilibet  qui  reci 
pietur  m  domo ,  prarftabit  juramentum 
quod  obediet  magiftris  in  omnibus  licU 
tis  Se  honeftis. 

IX.  Item  t  quod  capellani  tenebun- 
tur  celebrare ,  ut  eft  didum ,  fecundùm 
quod  per  claufulam  teftamenti  priùscfl: 
ordinatum. 

X.  Item ,  facerdos  qui  celebraverit, 
tenebitur  dicere  gratias  in  menl'a,  &  in 
ejus  abfentia  alius  facerdos, &  in ambo- 
rum  abfentia  prarpofitus. 

XI.  Item  ,  teneatur  tali  horâ  celcbra- 
re, quod  aditus  ad  fermonem  univerfi- 
tatis  non  impediatur.  • 

XII.  Item,  euftodient  didi  capellani 
claves  armarioli  altaris  ,  in  quo  crunt 
ornamentade  capella  &  libri  ad  eandem 
pertinentes ,  &  illa  recioiant  per  inventa- 
rium  ,  &  fcolares  veriheabunt  illud  in- 
ventarium  coram  magiftro  Se  fcolaribus 
vel  majore  parte  eorum  bis  in  anno,  nifi 
de  pluribus  vicibus  vifum  eidem  magiC 
tro  Se  majori  parti  fcolarium  fuerit  cx- 
pedire  j  &  fi  aliquid  ibidem  fit  deperdi- 
tum ,  reneantur  didi  capellani  reftituere. 

XIII.  Item  ,  fuper  pofitis  &  ponendis 
in  deliberationem  per  magiftrum  ,  qui- 
libet interrogatus  per  eum  deponet  fe- 
cundum fuam  conlcientiam  ,  oroni  cor- 
ruptione  cefTante  ,  alii  aliorum  delibe- 
rationem minime  interrumpendo. 

XIV.  Item  ,  quilibet  trader  quatuor 
folidos  pro  pra:pofitura  fcptimanx  ;  nec 
ad  plus  poterunt  campelli ,  nifi  de  con- 
fènfu  omnium  nullo  contradicente  aliud 
ordinaretur. 

X  V.  Item ,  nullus  habebit  clericum 
vel  fervitorem  proprium  ,  excepto  ma- 
giftro, nifi  de  confenfu  didi  magiftri  & 
majoris  partis  burfariorum  ,  &  folverc 
tenebitur  communitati  pro  derico  me- 
diam  partem  burfa:. 

XVL  Item,  fi  quis  adducat  aliquem 
extraneum  ad  prandium  vel  cœnam  in 
aula  communitatis ,  adducens  feu  is  eu. 
jusoccafione  venit ,  folvct  pro  portionc 
tantum  quantum  unus  alius  de  domo. 

XVII.  Item  ,  omnes  prandebunt  in 
xftate  horâ  décima,  in  hyeme  horâ  un- 
decimâ ,  nifi  fuerit  jejunium  ,  quo  cafu 
horâ  duodecimâ^ 

XVIII.  Item,  fi  aliqua  utenfilia  com- 
munia auc  bona  collegii  perdanxur ,  om- 
nes 
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nés  prxfentes' reftituent  collegio  j  fed  distam  pro  burfis  quàm  pro  aJiis  necef- 

forfan  poterunc  habere  recurfum  ad  fa-  fitatibus ,  quas  trader  magifter  prxpofi- 

mulum  communem ,  falrem  de  ucenfili-  to  ,  &  pro  fcolaribus  ubi  fuerinr  tra- 

busdequibus  cuftodiendis  fuo  periculo  dendx  &  diftribuendx  procuratori  ip- 

recepic  ;  &  famulus  cum  auxilio  ôc  con-  fius  collegii. 

filio  ahorum  de  domo  habebit  recur-  XXIV.Item,quod  aliâ  die  quàmVene- 

fum  ad  illum  qui  pcrdideric  ,  de  cujus  ris  non  accédant  ad  didam  archam  com- 

burfis  reftituentur  deperdita,  û  aliter  munem  ,  faltem  pro  pecuniis  recipien- 

folvere  non  velit.  dis  ,  nifi  fupervenerit  cauk  rationabilis» 


XIX.  Item  ,  fi  quis  perdiderit  clavem  XXV.  Item  ,  numquam  apponatur 
de  porta  five  de  cappella ,  tenebitur  fa-  rel  extrahatur  aliquid  de  dida  archa 
cerc  refici  feram  ficomnes  claves  domds  communi ,  quinin  continent!. in  prxfen- 
de  eadem  fera  fuis  propriis  fumptibus  tia  omnium  vcl  majoris  partis  rediga. 
&  experifis }  &  quoufquc  hoc  fecerit  >  tur  in  fcriptis  in  papyro  communi  exift 
perdet  fuas  burfas  qux  applicabuntuc  tente  infrà  didam  archam ,  lîve  fit  pe- 
thefauro  collegii.  cunia,  five  litterx,  five  quidquid  aliud» 

XX.  Item ,  quod  non  fiât  cœna  maxi-  &  fubjungatur  ad  quid  &  qua  de  caufa 
mè  de  communi  nec  in  aula  communi  extrahuntur  didx  litterx  res  vel  pecu- 
fèriâfextâ,  nec  in  Quadragefima ,  nec  nia  ,  vel  unde  provenerint  pccunia  & 
etiaminahis  jejuniis  qux  lunt  de  prx-  res  aux  in  eadem  reponuntur.  Et  ibidem 
cepto  Ecclefix.  tenebuntur  remanere  continué  omnes  de 

XXI.  Item  ,  fi  quis  quicumquc  fit,  collcgio  exiftentes  in  domo,  douée  claufâ 
five  magifter  five  procurator  collegii  qui  fuerit  dida  archa  communis  >  &  fi  antea 
recepit  *  pecuniam  collegio  pertinen-  quis  eorum  recédât  ,  ipfo  fado  perdet 
tem  ,  undecumque  provencrit  ,  feu  ex  unam  burfam  quacumque  exculàtionc 
quacumque  caufa  recepta  fuerit  ,  te-  feclus! 

Jcatur  infra  diem  naturalem  poftquam       XXVI.  Item,utmagisinclinentur  & 
recepit ,  in  prxfentia  aliorum  in  corn-    diligentiùs  veniant  didi  burfarii  tam  ca- 
muni  dicere  &  declarare  quantum  vel   pellani  quàm  alii  fimplices  fcolares  cum 
quantam  fummam  &  ex  qua  caufa  rece-    aperietur  dida  archa ,  ftatuimus  &  ordi- 
pit  ,&  infrà  didam  diem  reponere  &re-   namus  quod  quicumquc  ipforum  defe- 
cludere  didam  pecuniam  in  archa  corn-    cerit  nec  prxtens  fuerit ,  fi  quidera  ha- 
muni  collegii  ,  alias  autem ,  fi  fuerit  pro-   beat  unam  de  clavibus  didx  archx ,  & 
curator  collegii  qui  taies  »  recepit  pecu-    ita  propter  fuam  abfentiam  non  pateat 
nias  fufpcndentur  eidem  burfx ,  &  aliàs   aditus  ad  didam  archam  nec  poterunt 
procedatur  conrrà  eum ,  prout  videbitur   tradi  burfx  prxpofito  pro  fequenti  fep 
expedire  Si  autem  magifter  *  recepit  die*    timana  propter  îpfius  abfenuam  ,  ip  o 
tas  pecunias ,  &  non  notificaverit  nec  re-   fado  perdet  burfam  integram  qux  fibi 
clulerk  in  dida  archa,  infrà  didam  diem   poterat  propriùs  diftnbui  pro  hebdo. 
naturalem  teneantur  omnes  fcolares   mada  fequenti.  Si  autem  ht  abfens  unus 
didi  colleeii  per  fuum  juramentum  in   de  illis  qui  clavem  non  deferunt  didx 
continent!  exponere  in  capitulo  Pari-   archa:  ,  carcat  faltem  média  bursâ.  Si 
fienfi  periurium  quod  incurrerit  didus   autem  fint  plures  abfentçs  ,neunius  ne- 
maeifter ,  &  fupplicare  pro  remedio  5  &   gligentia  alteri  profit,  volumus  quod  ipfi 
idem  faciant  didi  fcolares  in  prxfentia   ipfo  fado  pœnas  incurrant  prxdidas,Sc 
deputatorum  per  collatores ,  fi  opus  fit ,   (ccundùm  prxmiflam  limitationem ,  om- 
ad  quos  fpedat  reformatio  plenaria  pra>  ni  exeufatione  in  cafibus  prxdidis  peni- 
didi  colleeii  tùs  abolira  &  cefTante. 

XXII  Item  ,  didx  archx  communis  XXVII.  Item ,  nullus  audeat per  fuum 
maeifter  habebit  unam  clavem  ,  antù  juramentum  manus  imponcrcquovis  mo- 
quior  capellanus  receptione  aliam  ,  &  do  infra  didam  archam  ,  mfimag.fterin 
ïntiquior  fcolaris  receptione  aliam  nifi  prxfentia  &  vifu  aliorum  feu  inlpedu , 
propter  idoneitatem  perfonarum  magif-  U  pœna  arbitno  magjftn  ordmauda  i 
ter  diftribueret  cum  deliberatione  om-  aliàs  punietur  propter  illam  oftenlam  ar- 
nium  de  collegio  vel  majoris  partisaliter.   bitrio  magiftri  &  majoris  partis  collegii. 

XXIII.  Item  ,  prxdidi  claves  haben-  XXVIII.  Item,  fi  ahqms  de  ilhs  qui 
tes  tenebuntur  quàlibet  die  Veneris  poft  habebunt  clavem  communem  didx  ar- 
prandium  ire  ad  archam  collegii  in  prx-  chx,poft  requifirionem  &  prxccptum 
fentia  omnium  aliorum  burfariorum  in  magiftri  diftulerit  aperire  poifit  p  .nui 
villa  exiftentium  ,  pro  pecuniis  haben,  propter  illam  oftenlam  arbitno  nug.L 
Tme  IL  Part.  III.  Rr" 
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tri  ÔC  majoris  partis  collegii.  XXXVI.  Item ,  fi  contingac  aliquem 

XXIX.  Item ,  reddat  quilibet  bonnm  eorum  in  aitemm  manus  injicere  violcn- 
&  fîdeJe  compotum  de  pratpofitura  fua  i  te» ,  ipfo  fado  fit  privatus  burfîs  ad  terni 
ncc  fit  fas  alicui  fàltem  horà  prandiiôc  pus  declarandum  per  magiftrum  &  ma. 
cœnar  alibi  comedere  quàm  in  aulacom-  jorem  partem  fecundum  atrociratem. 
muni  i  Ôc  ejus  portio  tune  applicabkur  injurix ,  videlicet  per  annum ,  ôc  ad  mi- 
■commodo  aliorum  qui  in  aula  erunt ,  nus  per  très  menies ,  ultrà  alias  pcenas 
nifi  ex  caufa  infîrmitatis  vel  alterius  ne-  juris  ôc  qusc  magiftro  ôc  majori  parti 
ceffitaris,  quod  arbitrio  magiftri  relin-  collegii  expedientes  videbuntur.  Si  au- 
<juimus.  Sedii  ex  caufa  neceflaria ,  ôc  de  tem  contra  magiftrum  verba  proferan- 
liccnria  magiftri  contingat  aliquem  pran-  tur  injuriofà  aut  opprobriofa  qux  ad 
dere  vel  ccenare  in  caméra,  habebit  aiumum  fuum  revocaverit ,  ipfo  fado  fie 
dumtaxat  portionem  fuam  de  pnepofi-  privatus  burfîs  per  raenfem  ,  nifimagif- 
tura,  nec  pocerit  fe  juvare  faraulo  nec  tercitiùs  fecerit  fibigrariam,  Ôc  decon- 
utenfilibus  communibus  in  prxjudicium  fenfu  aliorum.  Si  autem  conringerec 
communitatis  ,  licet  fit  infirmus  j  fed  quod  abfit ,  aliquem  eorum  manus  inii- 
omnes  reneantur  ûbi  fubvenire  tan-  cere  violentas  in  magiftrum ,  perpetuo 
quim  fratri.  fit  privatus  jure  burfarum  ipfo  fado. 

XXX.  Item ,  nullus  ponet  hofpites  feu  XXXVII.  Item  ,  nullus  audeat  por- 
extrancos  in  domo,  maximè  ad  jacen-  tare  utenfilia collegii  extra  domum,niû 
dura  in  caméra  fua  ncc  alibi  in  collegio ,  ex  magna  neceffitate,  ôc  tune  de'ma- 
ACi  de  confenfu  ôe  licentia  magiftri.  Con-  giftri  licentia  petica  &  obeenta. 
trarium  facientes  perdant  duodecim  de-  XXXVIII.  Item  ,  fi  fiant  provifiones 
narios  parifienfes.  de    pecuniis  communibus  collegii 

XXXI.  Item ,  ftatuimus  quod  fi  con-  reftituentur  qualibet  feptimanâ  per 
tingat  aliquem  manere  extra  villam  Pa-  quemlibet  burfarium  ,  fecundum  quod 
rifienfem  per  très  menfes  abfque  licentia  quilibet  debebit ,  archa:  communi ,  ubi 
magiftri  aut  collatorum  ,  ipfo  fado  vo-  reponentur  quoufque  fit  intègre  fans, 
lumus  efle  privatum  burfis.  Nec  pote-  fadum}  Ôc  fi  quis  in  hoc  dcficiac,  reci. 
rit  didus  magifter  dare  licentiam  ma-  pientur  burfàe  fuac  ,  nec  ulteriùs  admit, 
nendi  extra  didam  villam  ultrà  didos  tetur  in  communirate  donec  in  totum 
très  menfes  j  fed  qui  latiorem  voluerit  fatisfecerit  thefauro  communi  ipfius 
obtinere  grariam  ,  à  collatoribus  burfà-  domûs.  Et  idem  volumus  fi  fièrent  pra. 
rum  obtineat.  vifiones  vini ,  lignorum  vel  alia:  neceûa. 

XXXII.  Item ,  fi  contingat  aliquem  ria:  de  pecuniis  propriis  cujuflibet ,  fie 
eorum  de  Parifiuy  recedere  ,  teneatur  unus  inter  ipfos  non  vellet  vel  efTet  ne- 
tradere  clavem  de  porta  magiftro  eufto-  gligens  in  farisfaciendo  de  parte  ipfum 
diendam  ,  fie  etiam  clavem  de  libraria  contingente. 

fie  alias  claves  domûs  omnes ,  fi  habeat.       XXXIX.  Item ,  fi  quis  ad  requi/ïtio- 

XXXIII.  Item,  nullus temerariè  pra%  nem  famuli  non  velit  ponere  fupradi- 
fumât  ,  poftquam  porta  magna  fuerit  cam  vinum  quodrccepitjfamulustenea- 
per  magiftrum  ,  ut  eft  didum  claufà,  tur  dicere  illud  inproximo  prandio  vel 
puifare  feu  percutere  ad  porram  ultra  cœna  magiftro,  qui  receptojuramento  à 
ferael,nec  clamorem  facere,fub  pœna  dido  famulo  habebit  compellere  dic- 
privacionis  burfarum  ad  tempus  ,  arbi-  tum  burfarium  dicare ,  Ôc  fi  nimium  di- 
trio  magiftri  6c  majoris  partis  collegii.      latet ,  prohibera  famulo  quod  ampliùs 

XXXIV.  Item  ,  nullus  eorum  detra-   vinum  non  tradet  cidem  quoufque  di- 
hat  cuiquam  de  collegio  ,  nec  machi-  caverit. 

netur  in  praejudicium  famx  ,  honoris,       XL.  Item,fi  quis  non  venit*ufque  ad  ,  ^ 
corporum  vel  bonorum  publicè  vel   gratiasinclufive,  portione  ejus  fit  priva- 
clandeftinè.  Contra  faciens  puniatur  ar-    tus ,  ôc  erit  applicata  communitari  }  ôc 
bitrio  magiftri  ôc  majoris  partis  colle-  proportionaliter  ordinamus  de  cœna,niii 
^vvv  îegitimum  fit  impedimentum ,  quod  ar- 

XXXV.  Item ,  quilibet  incedat  8c  ge-   bitrio  magiftri  relinquimus  difeutien- 
rat  fe  honeftè  abfque  clamore  vel  rixa ,  dum. 

potiffime  in  menfa  ,  domibus  collegii  XLI.  Item ,  prxdida  ftatuta  fupra  «C 
ôc  vicis  circumftantibus.  Contra  faciens  infrà  feripra  legantur  in  prarfencia  om- 
puniatur  arbitno  magiftri  ôc  majoris  par-  nium  coram  illo  qui  de  cerero  recipie- 
os  collegu  per  fufpenfioncm  burfarum  tur  ad  burfas  ;  Ôc  ea  jurée  obfervarean- 
vel  alias.  tequàm  burfas  recipiat ,  nç  ulteriûs  va. 
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leac  prsetendere  ignoranciam  -,  ôc  cciam       XLVI.  Item  cum  alicui  fcolari  erunt 
juret  procurare  commodum  collegii ,  ad  collata:  burfa:  dicli  collegii,  infrà  pri-A" 
quemcumque  ftatum  devenerit  ,  five  nuim  menfem  poft  habicam  collatio- 
promotionem.  nem  ôc  poflelfioncm  adepcam  dciiberare 

XLII.  Item ,  die  Veneris  cùm  debent  ceneatur  in  qua  facultatum  prxdidarum 
fieri  compota  feptimanx ,  fialiquis  bur-  itudere,  fi  fit  folùm  fcolaris,  vel  lege- 
farius  aliquid  debeat  de  relia  przpofito  re  ,  fi  fit  baccalarius  ,  intendit  &  vuït , 
prarierito,  polfit  magifter  collegii  Ôc  de-  ôc  illud  explicarc  magiftro  collegii  infra 
beat  de  burfis  eidem  burfario  debiris  didum  menfem  primum ,  fub  pœna  per- 
pro  hebdomada  immédiate  futura  fa-  ditionis  burfarumfuarum  continué, quo- 
tisfacere  dido  prscpofito  prarerito  •>  ôc  ufque  expreflerit  dido  menfeelapio  }  ÔC 
nihilominùs  fi  aliquid  reftet  de  dida  poftquam  expreflerit ,  non  fit  eidem  li- 
burfa  fua  futura  ,  non  tradetur  illud  rel-  citum  mutare  voluntatem  ut  in  alia  fa- 
tans  pro  dido  burfario  prarpofito  futuro,  cultate  ftudeat  ,  ne  per  hoc  videatuf 
nifi  iuppleat  didus  burfarius  debitor  in  velle  protrahere  feu  prolongare  tempus 
tantum  in  quantum  etiam  tradeût  alii  ftatutum  ad  ftudendum  in  altéra  prsc- 
pro  hebdomada  rutura.  didarum  facultatum. 

XLIII.  Item  ,  fi  quis  didorum  trium  XLVII.  Item  fi  aliquis  capellanorum 
fcolarium  vel  duorum  capellanorum  ha-  non  celebret  in  feptimana  miflàm  ali- 
buerit  vel  acquifiverit  beneficium  vel  pa-  quam ,  non  tradantur  eidem  burfa:  ièp- 
trimonium ,  quod  beneficium  vel  patri-  timana:  fequentis  ;  fi  autem  bis  folum  ce- 
monium  vel  etiam  ambo  fimul  poifint  lebraverit ,  retineatur  tertia  pars  burfa; 
eidem  valere  in  portatis  fummam  tri-  fuxifi  autem  femel  tantum  eclebraverit , 
ginta  librarum  parilicnfium  ,  non  reci-  rctineantur  duae  partes }  Ôc  applicabitur 
piatur  ultcriùs  ad  burfas  collegii  j  vel  il  commodum  didorum  defeduum  ad  ea 
apparuerit  de  eo  quod  primo  iubticue-  qua:  concernunt  honorem  Ôc  commo- 
rat ,  iplo  fado  fit  privatus  burfis ,  ôc  talis  dum  capellx ,  nifi  légitime  fuerit  impe- 
declaretur  per  magiftrum  in  praîfentia  ditus ,  Ôc  per  alium  arbicrio  magiftrife- 
aliorum  ,  Ôc  pro  hoc  expellatur.  Hoc   cerit  celebrare. 

autem  ftatutum  vel  ordinationem  ad  fu-  XLVI1I.  Item  ficerdotem  cclebran- 
tura  tantum  volumus  protrahi ,  non  ad  tem  prxpofitus  juvarc  tencatur  per  fcp- 
prarfenria ,  ÔC  ex  caufa.  timanam  fuam  >  Ôc  fi  fit  defedus  in  iplo 

XLIV.  Item  fi  contingat  aliquem  li-  quominùs  eum  juvet  per  mifiam  inte- 
centiari  in  feientia  in  qua  elegerit  ftu-  gram ,  perdat  quartam  partem  burfa:  fep- 
dere  in  fuo  ingreifu  ad  collegium  ,  ipfo  timanx  fequentis  etiam  pro.  qualibet  vi- 
fado  fit  privatus  jure  burlarum  iibi  ce  quà  deficiet ,  quâcumq*uc  exculatio- 
acquifito.  Et  fi  infra  tempus  Parifiusfo-  ne  penitùs  abohtâ  Ôc  ccllante.  Necpof- 
litum  fada  fua  &  gradusin  dida  feien-  fit  didus  pratpofitus  priciperc  famulo 
tia  in  qua  ftudere  elegerit ,  non  fecei  it  communitatis  ut  pro  ipfo  facerdotem 
necacquifierit,lapfo  tempore  fit  priva-  juvet,  maximè  cùm  folùm  unicus  ent 
tus.  Inlupcr  fi  acquifierit  quis  iplorum  famulus  communitatis.  Et  fi  contingat 
gradum  licenti*  in  altéra  didarum  fa-  quèd  ille  facerdos  qui  debebtt  célébra. 
Sultatum  ,  non  fit  ei  fas  ampliùs  moram  re  ,  fit  prarpofitus ,  tune  tenebitur  îprum 
trahere  burlas  recipiendo  in  dido  col-  juvare  ille  Wfarius  qui  ultimo  feu  no- 
leeio  :  cftô  quôd  in  alia  facultate  dice-  vùlïmo  loco  fuerit  receptus  ad  bur- 
retfe  velle  gradum  acquirere  vel  ftude-  fas  didi  collegii,  fine  iple  fit  facerdos, 
re  i  fit  contentus  quôd  in  altéra  dum-  fi ve  fimplex  fcolaris  didi  collegn.  Et  te- 
taxat  praîdidarum  racultatum  acquirere  neantur  magifter  Ôcomnes  lcolares  didi 
potuerit  gradum ,  ne  per  temporis  pro-  collegii  quâhbet  die  Domimca  ôc  in  fef- 
tradionem  hujufmodi  perturbetur  locus  tis  foiemnibus  ôc  feftis  apoftolorum  ad 
&  burfa  alicujus  juvenis  non  valentis  de  minus  intereflè  in  capella  quandiu  mifla 
fuo  proprio  fuftentare  onera  ftudii  ne-  celebrabitur,  dum  tamen  ante  fermo- 
ceflària.  nem  >  'ub  Pœna  duorum  denariorum  ap- 

"  XLV.  Item  in  prardidis  ordinâtioni-  plicandorum  ad  utilitatem  capellar. 
bus  graduum  acquirendorum  ,  ôc  etiam  XLIX.  Item  volumus ,  ordinamusôc 
privationibus  burfarum  fecundîim  prar-  ftatuimus  quod  nunquam  in  pofterum 
miflas  limitariones ,  non  fiât  differentia  magifter ,  capellani  vel  fcolares  diàx  do- 
inaliquo  ,  five  fint  fimplices  fcolares  do-  mus  aufus  fit  vel  aufi  fint  feu  poflint  vel 
mus  five  fint  capellani  domûs  feu  col-  debcant  in  aula  communi  didi  collegii 

lctMi'prxlibati.  uti  vmo  fPeciaU  '  PanC  ld  Cibariis  1Ctt 
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  £crculis  quibufcumque  fpecialibus  vel  five  fit  magiiler ,  capellanus  vel  firoplex 

a».  Mo».   particulariter  prxparacis ,  etiamfi  de  fua  fcolaris  ,  quatuor  iibras  parificnfès  loi 

propria  pecunia  illa  erniflent  vel  prxpa-  vendas  eidcm  in  quatuor  terminis  anni. 

rari  fcciifent.  videlicet  fandi  Joannis  Baptift*  fandi 

L.  Itemnullus  de  collegio  five  capel-  Remigii ,  nativitatis&:  refurredionis  Do 

lanus  five  graduatus  vel  fimplex  kola-  mini ,  in  quolibet  illorum  terroiuorum 

ris  audeat  manusimponere  violentas  vel  viginti  folidos  parifienfes.  In  quibus  a 

ctiam  injurias  atroces  dicere  alicui  de  dem  terminis  &  eorum  quolibet  habe 

fervitoribus  domûs ,  fub  pœna  privatio-  bit  etiam  computare  &  rationem  red" 

nis  burfarum  ad  tempus  moderandum  dere,  prxfentibus  omnibus  burfariis  aut 

arbitrio  maçiftri  &  majoris  partis  col-  majori  &  faniori  parte  ipforum  deom 

lcgii  lecundum  cxigentiam  delicU  Sed  nibus  pecuniisper  ipfum Tcxtraordinariè 

fi  didi  famuli  vel  aliquis  eorum  injuria-  expofitis ,  tam  pro  reparatione  domo 

verint  vel  rorefecerinc  alicui  de  domo,  rum  ad  didum  collegium  pertinentium" 

vel  non  velint  debito  modo  fervire  ,  quàm  profcquutione  Se  defenfione  eau' 

conqueratur  magiUro  collegii  talis  inju-  iarum  negotiorum  didx  domûs  quàm 

nampaflus,  vel  is  ou  farnulus  obedire  in  etiam  pro  aliis  expenfis  per  ipfum  fadis 

his  in  quibus  tenetur  prxcermittic  -t  quem  neceflariô  pro  utilitate  &  commodo  die 

magifter  cum  majore  parte  collegii  ha-  ex  domûs.  Ouas  tamen  mifias .  pro  qua" 

bebunt  corrigere  eo  modo  quo  expe-  cumque  cau/a  fint  neceflârix  non  ha 

diens  eiidem  videbicur ,  &  punire  die-  bebit  facere  fine  confenlù  maeiftri  & 

cum  fervicorem  fecundùm  delidiexigen-  majoris  partis  collegii. 

tiaî";  t  r  , L  r  ..  „  ..  h11L  Item  volumus  quôd  magifter 
U.  Infupcr  ut  didi  burfarii  collegu  collegii  non  poflir  fe  intromictere  de 
prxdidi  amplius  formident  vitam  du-  dido  ofikio  proviforis  feu  procuratoris 
cere  inhoneftam  ac  perverfam ,  &  uc  fie  quôd  ad  ipfum  prxdida  ilipendià 
pœna  umus  lit  metus  muleorum  ,  ordi-  quatuor  librarum  parifienfium  perti- 
namus  &  volumus  quôd  quotienfeum-  néant ,  nifi  de  voluntatc  &  expreffe -con- 
que in  cafibus  omnibus  prxlibacis  &  fub-  ieniu  omnium  fcolarium  buriariorum 
iequencibus  ftatuimus  &  volumus  bur-  didi  collegii,  nullo  contradicente ;  & 
fas  didorum  fcolarium  delinquentium  fieomodoieintromittat ,  reneacurcom- 
iulpcndl  intelligatur  &  interpretetur  ip-  putare  terminis  prxdidis  coràm  illo  vel 
fum  fcolarem  dehnquentem  nunquàm  iliis  vel  ab  eis  deputatis  ad  quem  vel  ad 
amplius  debere  recuperare  valorem  illa-  quos  fpedabic  collatio  &  difpufitio  buria- 
rum  buriarum  dp  quibus  feu  in  quibus  rum  ipfius  collegii ,  prxiêntibus  omnibus 
ruent  iuîpenéus  ,  &  qux  eidem  perti.  burfanis  fcolaxibu/ejufdem  aut  majori 
nere  poterant }  &  appheabicur  didum  parte  ipforum. 

emolumentum  lufpeniarum  burfarum  LIV.  Item 'volumus  quôd  prxfentia 
commodo  ipfius  collegii.  ftaruca  triplicencur  in  pergameno  ,  & 
LiL  Item  per  magiftrum  collegii  &  erunt  principalia  inarcha  communicol- 
burianos  ejuldem  quolibet  anno  eliga-  legii  incluia,&  una  copia  incatenatain 
tur  inter  iplosunus  prxdidorum  de  col-  libraria  ,  &  alia  copia  inès  magiftrum 
egio  qui  bona  &  res  didx  domûs  di-  collegii  ad  quem  ipedat  ftatuta  !b  om- 
ligenter  &  fîdeliter  admin.ftret,  reddi-  nibus  facere  obferïari ,  qux  quidem  Ic- 
tus omnes  ejufdcm  domus  levet ,  exigat  gentur  per  magiftrum  in  omnium  prx- 
&  procurée ,  &  caufas  &  negotia  didx  iènria  in  recepuone  cujuflibet  de  novo 
domus  dihgenterôcfadeliter  defendat&  recepti. 

etiam  prolequatur  fu..  ptibus  didx  do-      LV.  Item  teneantur  prxdidi  magifter 

mus }  ipkmque  adminiftrationcm  exer-  &  fcolares  quàlibet  fepnmanâ  feria  quar- 

cere ,  ac  omis  &  curam  hujufmodi  red-  ta  &  feriâ  fextâ  difputare  unam  quzf- 

ditus  levandi  exigendi  &  procurandi,  tionem  de  qua  quilibet  eerum  per  or- 

ac  caulas  &  negotia  domûs  ipfius  pro-  dinem  babebit  refpondere ,  &  eam  pro- 

iequendi  &  detendendi  per  modum  eu-  ponere  tenebitur  magifter  collegu  coràra 

ufdam  provins  babeat  &  habere  de-  quo  qua-ftio  difputabitur. 
beat  &  etiam  teneatur.  Et  pro  dido-      LVI.  Qux  ftatuta  omnia  &  fingula 

rum  reddicuum  levarione ,  exadione  &  prout  pfarinferta  funt ,  cum  eftèdu  nof- 

profequutione.&pcrfecutione&defen-  cris  verbis  potiùs  quàm  rébus  impofita 

dem  S!    T  neSOUorum  d°mûs  ejuf-  videancur,  rccundùm  ipforum  formam 

burfa^ -lui? &  «^nuatim  ultrà  atque  tenorem  tam   per  magiftrum 

burias  quas  percipiec  &  levabic  jure  fuo,  quim  fcolares  &  capelW  inconcuisc 
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8cinviolabifiterobfervarivolumus,prx-  8c  defpendu  du  fien  ,  &  aufly  ont  kà  a  h. 

cipimus  ôc  diftridè  injugimus  fub  pxnis  confrères  un  chacun  proportionable- 

in  cis  conccntis  ôc  declaratis.  In  quo-  mène ,  difanc  en  outre  que  s'ils  jouoiene 

rum omnium  ôcfingulorum  fîdcm  Ôctef-  publiquement  8c  en  commun,  que  ce 

timonium  prxmiÛorum  prxfcntes  litte-  féroit  le  profit  d'icelle  confrérie ,  ce  que 

ras  feu  pracïens  publicum  inftrumentum  faire  ne  pourroient  bonnement  uns 


14a». 


*  pnmittitur 

*  qom:natan 


'  faWétipfi. 


per  notarium  publicum  infra  feriptum   noftre  congé  ôc  licence  ,  requerans  fur 
in  hanc  formam  publicam  redigi  figna-  ce  noftre  gracieufeprovifion.  Nous  qui 
rique  6c  fubfcribi  mandavimus ,  noftri-   voulons  ÔC  defirons  le  bien ,  profit  fie 
que  figilli  fecimus  appenfione  muniri.   utilité  de  ladide  confrérie ,  fie  les  droids 
Datum  ôc  adum  in  domo  habitationis  8c  revenus  d'icelle  eftre  par  nous  ac- 
noftrxParifienfis,annoDomini  m.cccc.   crus  8c  augmentez  de  grâces  fie  privi- 
ii.  indidione  x.  menfis  Julii  die  xxv.   leges,  afin  qu'un  chacun  par  dévotion 
ab  eledione  domini  Benedidi  XIII.  ulti-   fe  puiflè  fie  doibve  adjoindre  ôc  mettre 
mo  in  papam  cledi  anno  vin.  prxfen-   en  leur  compagnie  s  à  iceux  maiftres  > 
tibus  diferetis  viris  domino  Petro  de   gouverneurs  ôc  confrères  de  la  confre- 
Jtoux  prefbitero,  Stephano  faquin  ôc      rie  de  la  Paffion  N.  S.  avons  donucôc 
de  Fontaine  clericis  Aure-    odroyé,  donnons  ÔC  odroyons  de  grâce 
Uanenfis ,  Senonenfis  Ôc  Avernenfis  dio-   efpecial,  plaine  puiflan ce  ôcaudoriré 
cefis,  teftibus  ad  prxmifla  vocatis  fpe-   royal,  cefte  fois  pour  toutes  ôcà  tous, 
cialiter  ôc  rogatis.  jours  perpétuellement  par  la  teneur  de 

Ec  ego  Guillelmus  Picardi  clericus,  ces  prefentes  lettres,  authorité,  congé 
in  decretis  licentiatus ,  Arvernenfis  dio-  ôc  licence  de  faire  fie  jouer  quelque  myf. 
cefis ,  publicus  apoftolicâ  Ôc  imperiali  tere  que  ce  foit ,  foit  de  ladite  paffion 
audoritatibusnotarius,  venerabilis quo-  Ôc  refurredion,  ou  autre  quelconque, 
que  capituli  Parifienfis  feriba ,  mernora-  tant  de  fainds  ,  comme  de  faindes, 
torum  ftatutorum  ÔC  ordinationum  com-  qu'ils  voudront  eflire  Ôc  mettre  fus ,  tou- 
pofitioni ,  promulgationi  ôc  approbatio-  tes  ôc  quantes  fois^  qu'il  leur  plaira ,  foie 
ni ,  prxcepto  ôc  injundioni  cxterifque  devant  nous ,  devant  noftre  commun 
primiffis  omnibus,ÔC  fingulis  ,  dum  fie  ut  ôc  ailleurs  ,  tant  en  recors  qu'autrement, 
pronunciatur  * ,  per  didum  reverendum  ôc  de  ceux  convoquez  communiquez  Ôc 
patrem  diftinde  nominatum  *  fièrent  ôc  affemblez  en  quelconque  lieu  Ôc  place 
aeerentur  uni  cum  prxnominatis  tef-  licite  à  ce  faire  qu'ils  pourroient  trou- 
obus  prxfcns interfui ,  eaque  ipfa  fub-   ver,  tant  en  noftredite  ville  de  Paris, 


An.  1401. 


comme  en  la  prevofté  ôc  vicomré  ou 
banlieue  d'icelle,  prefens  à  ce  trois, 
deux ,  ou  l'un  de  ceux  qu'ils  voudront 
eflire  de  nos  officiers,  fans  pour  ce  com- 
mettre oftenfe  aucune  envers  nous  St 
juftice  j  ôc  lefquels  maiftres  ôc  gouver- 
neurs ôc  confrères  fufdits  fie  un  chacun 
d'eux,  durant  les  jours  ezqucls  ledid 
myftere  qu'ils  joueront  fe  fera ,  foit  de- 
vant nous  ou  ailleurs ,  tant  en  recors 


feribens  *  inteftimonium  veritatis  prx- 
miflorum  requifitus  ÔC  rogatus.  Ibi- 
dem. 

Lettres  de  charte  far  lefqueUes  le  ry  Char- 
les VI.  permet  aux  confrères  de  la 
Paffion  de  faire  des  reprefentations  en 
public* 

f~\  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy 

l/de  France,  fçavoir  faifonsatous  comme  autrement,  ainfi  ôcparla  ma- 
prelens  Ôc  advenir  nous  avoir  receu  niere  que  dit  eft,  puifient  aller ,  venir, 
l'humble  fupplication  de  nos  bien  amez  paflèr  ôc  rapafier  paifiblement ,  veftus» 
ôc  confrères  les  maiftres^c  gouverneurs  habillez  ôc  ordonnez  un  chacun  d'eux 
de  la  confrérie  de  la  Paffion  ôc  refurrec-  en  tel  eftat  ainfy  que  le  cas  le  defire  ÔC 
tion  N.  S.  fondée  en  l'eglife  de  laTrinité  comme  il  apparaent ,  félon  l'ordonnan- 
te Paris  ,  contenant  comme  pour  lefaid  ce  dudid  myftere  ,  fans  deftourbier  ôc 
d'aucuns myfteres,tant  de  fainds  comme  empefehemenc.  Et  à  greigneur  confir- 
defaindes,ôcmefmemencdu  myftere  de  mation  fie  feureté  ,  nous  iceux  confre- 
la  paffion  qu'ils  derrainement  ont  com-  res ,  gouverneurs  ôc  maiftres,  de  noftre 


mencé  ôc  font  prefts  pour  faire  devant 
nous  ,  comme  âutresfbis  auroient  faid, 
ôc  lefquels  ils  n'ont  peu  bonnement  con- 
tinuer ,  pour  ce  que  nous  n'y  avons 
peu  eftre  lors  prefens ,  duquel  faid  Ôc 
myftere  ladide  confrérie  a  moult  frayé  fion,  ne  autrement  comment  que  ce 
7  Rrrriij 


plus  abondante  grâce ,  avons  mis  en  nof. 
tre  protedion  Ôc  fauvegarde  durant  le 
cours  d'iceux  jeux  ôc  tant  comme  ils 
joueront  feulement,  fans  pour  ce  leur 
meftaire  ne  à  aucun  d'eux  i  cette  occa- 
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foie  au  contraire.  Si  donnons  en  man- 
dement au  prevoft  de  Paris  &  à  tous    Enregi  firtmentiu  don  fait  par  le  roy  du 
nos  autres  jufticiers  6c  officiers  prefens       ne  partie  des  anciens  murs  de  Paris  du 
&  à  venir,  ou  à  leurs  lieutenans  &  cha-       co[tè  de  S.  Paul,  au  grand  nutifoe  de 
cun  d'eux  fi  comme  il  luy  appartien-  Montaigu. 
dra ,  que  lefd.  maiftres ,  gouverneurs  & 

confrères  &  un  chacun  d'eux  fallent,  Ominus  JohannesdeMonteacuto 

fouffrent  &  laiilcnt  jouyr  &  ufer  plaine-    X^J  miles  confiliarius  ac  magnus  ma-  A» 
ment  &  paifiblement  de  noftre  prefen-    gifler  h ofpirii  domini  régis ,  dummus  de 
te  grâce  ,  congé,  licence,  don  &  oc-    Monteacuto  &  de  Marcoucis  viecdo- 
troy  defiïifdit ,  fans  les  molefter ,  faire    minufque  Laudunenfis ,  gratia  ci  fa&» 
ne  fouffrir  empefeher,  ores  ni  pour  le    per  diclum  dominum  regem  per  eius 
temps  à  venir  comment  que  ce  l'oit  au    litteras  filo  ferico  &  cera  viridi  figiJJj. 
contraire.  Et  pour  que  ce  foit  chofe    tas  datas  Parif.  vni.  die  Aug.  m.  cccc 
ferme  &  eftable  à  tousjours  ,   nous    vi.  fie  fignatas:  Parle  roy ^  enfin  «m 
avons  faici  mettre  noftrefcel  à  ceslet-  feiloà  monfieur  le  duc  de  Bourbomoys .vous 
très,  fauf  en  autres  chofes  noftrc  droi&,    &  aultres  efioient ,  De  ai  en  ,  confide- 
&  l'autruy  en  toutes.  Ce  fut  faift  Se    ratione  bonorum  gratuitorum  &  nota- 
donné  à  Paris  en  noftre  hoftel  lez  S.    bilium  fervitiorum  per  di&um  confiJia- 
Paulaumoisde  Décembre  l'an  de  grâce    «um  dido  domino  régi  impenforum 
m.  cccc.n.  &  de  noftre  règne  le  xxm.    de  tradicione  &  adcenlamento  quorum- 
Et  furlercplyijt  eferit:  Par  le  roy,  mef-    dam  murorum  antiquorum  ville  Parif. 
fires  Jacques  de  Bourbon  ,  l'admirai,    videlicet  à  turri  contigu  a  poterne  fandi 
le  Bègue  de  Vieulaincs  &  plufieurs  aui    Pauli  eundo  versus  holpitium  Barbeel- 
tres  prefens ,  fané  :  Moignon.  Et  ap-    h,  in  qua  nunceïl  quoddam  columba- 
pert  avoir  eftè  fet  liées  en  lacs  de  foye  &    «uni,  ufque  ad  turrim  facientem  bu- 
cire  verte.  Et  au  dos  defd.  lettres  eft  ef-    tum  &  eugnum  didorum  murorum  fu- 
tript  ce  qui  s'enfuit:  Le  Lundy  xii.jour    praripariam  Sequane contiguam  cante- 
de  Mars  m.  cccc.  h.  Jehan  Aubery,    rio  carpenterie  régis ,  uni  cum  predida 
Jehan  du  Pin,  Guillaume  de  turri  &  aliis  turribus  indida  portione 

maiftres  de  la  confrérie  nommez  au  murorum  exiftentibus  continent.  In  toto 
blanc  prefenterent  ces  lettres  à  M.  Ro-  circa  c.&xvi.  thefias  longitudinis  pro 
bert  de  Duifelier  lieutenant  de  mon-  ipfis  mûris  adjungendis  &  applicandis 
fieur  le  prevoft  ,  lequel,  veucs  icelles  hofpitio  fuo  fituato  Parifiis  &jungente 
lettres ,  odroye  que  lefd.  maiftres ,  leurs  diclis  antiquis  mûris  ville  Pariuenfis 
confrères  &  autres  fe  puiflent  aflèmbler  prope  poternam  S.  Pauli  predidam,  ad 
pour  le  faid  de  la  confrérie  &  le  faict  hec  habendum ,  tenendum  &poflid'en- 
des  jeux ,  félon  ce  que  le  roy  noftre  fire  dum  per  didum  confiliariuin  fuofque 
le  veult  par  icelles  lettres.  £t  pouref-  heredes,  fucceflorcs  &ejus  caufamha- 
tre  prefens  avec  eux  en  cette  prefence  bcn'tes  dominos  dide  fue  domus ,  me- 
année,  commet  Jehan  le  Pu  fergent  dianre  fumma  xxiv.  f.  parif  reditùs, 
de  la  douzaine  ,  Jehan  de  Sancereffer-  quos  didus  confiliarius  fuique  heredes 
gent  à  verge,  l'un  d'eux  ou  le  premier  &c.  tencbunturfolvereamodo  annuatim 
autre  fergent  de  la  douzaine  ou  à  verge  in  recepta  proficuorum  &  reddituum  vil- 
dudit  chaftelet.  Et  au  deffous  eft  eferit  :  le  Parif.  terminis  eadem  in  recepta  con- 
Ita  eft.  Signé:  Leginant.  Tire  d'un  fuctis,provifo tamen qûod  fupradidi mu- 
vidimus  dAnthoine  de  P rat  chevalier  ba-  ri  &  turres  didus  confiliarius  fuique  he* 
ron  de  Thiert  &  de  liteaux  feigneur  de  redes  &c.nonpoterunrimpejorare  didos 
Nantouillct  &  de  Precy  &c  garde  de  la  muros  nec  ahqualiter  facere  demoliri, 
pteynfiè  de  Paris ,  du  10.  Décembre  î^^..  &  ficafus  evenirer  quôd  occafione  guer- 
Pris  d'un  cahier  imprimé  en  re  aut  alterius  urgentis  neceffiratis  fa- 

Lefdites  lettres  furent  confirmées  par  au-  cere  oporteat  guetum  feu  euftodiam, 
très  du  roy  Henry  II.  du  mois  de  Janvier  aut  aliàs  ire  oporteret  &  venire  per  die- 
1ÎH-  ^  faveur  de  la  reprefentation  des  tos  muros  &  turres  pro  bono  &  fecu- 
myftcres  dans  la  falle  de  la  Paffîon  dite  ritate  ville  ,  ire  &  redirepoterunt abf- 
Fhofiel  de  Bourgogne  ou  ailleurs.  Auflicon-  que  impedimento  aut  dimcultate  qua- 
firméespar  autres  lettres  du  roy  François  cumque  didi  confiliarii  aut  heredumip- 
//.  du  mois  de  Mars  1559.  publiées  au  fius  ,  pro  ut  hec  in  diclis  litteris  regus 
cbafieltt  le  7.  Sept.  1560.  Ibidem.  latiùs  continentur.  Que  quidem  litccre 

fuerunt  eireddite.  £xpediu  de  conlëofu 

Thcfaur. 
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Thefaur.  décima  die  Maii  annoM.cccc.  juxtà  fundationem  &  dotationem  pre- 

ix.  Plus  bas  tfi  efcrit:  collationnc  j  avec  didam  &  aJia  regum  Se  progenitorum 

paraphe.  Et  an  deffous  efi  efcrit  :  Extraie  noftrorum  ac  capelle  predide  laudabi. 

des  regiftres  de  la  chambre  des  comp-  lia  ioftitutaper  fedem  apoftolicam  hade- 

tes  en  vertu  de  l'arreft  intervenu  fur  tenus  confirma»,  prout  eidem  fedi  dida 

la  requefte  à  eilc  présentée  par  M.Jè-  capella  eft  immediatè  fubjeda.  Cumque 

han  Payan  coBtrollcur  particulier  du  didi  canonici ,  ficut  accepimus ,  dudum 

domaine  de  Paris.  Signé  iD-e  laFon-  eredis  cervicibus  contrà  fundationem, 

taine  avec  paraphe.  Orignal  dotationem  &  inftitutionem  predidam 

cemerè  venienees ,  obtinuerint  à  Pecro 

Charte  du  rty  Charles  VI.  pour  déclarer  deLuna  tune  Benedido  XIÏI.  nuncupato 

fubreptices  les  bulUs  obtenues  de  Benoijl  certas  litteras,  fubrepticias  tamen,  fieper 

JTJlt.  par  lefattelles  la  Sainte -Chapelle  eas  didam  capellam  collegiatam  eccle- 

efteit  érigée  en  Chapitre  ,  ejr  défendre  de  fiam  ,  ad  modum  eeelefie  bcatiflimi  Mar- 

s'en  ftrvir pmr  changer  Ceftat  de  ladite  rini  Turoncnfis  ,  de  cetero  nuncupari , 

Sainte-Chapelle.  &  quod  didi  canonici  capitulum  face- 

rent  ôcadus  capitulares  exercèrent ,  fi- 

CArolus  Dei  gratiâ  Francorum  rex  ,  gillum  arcani  "  &  jura  alia  Si  privilégia  in  * 
univerfis  prarfentes  litteras  infpcc-  communi ,  more  collegiorum  &  aliarum 
tuns ,  falutem-  Congrue  nos  dçcet  fta-  collegiatarum  ccclcfiarum,  habiruri,pro- 
tum  ecclefiarum  Se  monafteriorum  ut  pleniùs  continetur  in  prartenfis  ipfiuS 
regninoftri,quibusdivinaclementianos  Pétri  de  Luna  litteris ,  quas  per  inad- 
regem  &  deftenforem  adeflè  voluit  fie  vertenriam ,  nobis  inconfukis ,  idem  ca- 
lment! meditatione  profpicere  quâ  ma-  nonicr  fuggeftâ  malitia  criam  obtinue- 
teriam  quamlibet  diflènuonis  Se  jurgii  rint  fubrepritiè  ,  âudoritate  noftrâ  rali- 
que  filcntium  perfonarum  in  eccleliis  ter  qualiter  confirmât!  ,  thefaurario , 
8c  monafteriis  ipfis  degentium  Se  offè-  capellanis,  &  clericis  prxdidis  in  pre~ 
rentium  Domino  per  decantationes  lau-  mijfis  nulliter  confentienribus  nec  voca- 
dumvitulum  labiorumimpedirent.pra:-  tis.  Que  quidem  littere  fie  ,  ut  premit- 
ciofa  pacis  fundamenta  ftabilitet ,  practe-  titur  nibreptitiè  obtente  fi  locum  habe- 
rita  corrigat ,  difponat  prefentia,  &  ne-  rent,  in  prejudicium  noftre  régie  ma. 
ceflaria  nova  planter ,  Se  fie  caute  pro-  jeftatis ,  Se  prout  ad  nos  fpedat  Se  per- 
videat  de  futuro  ,  quod  in  quantum  va-  tînet  fuperioritas ,  confervatio  Se  admi- 
lct  humana  provifio  fupcrnâ  fuffulta  niftrauo  totius  ftatus  facro  fande  capel- 
gratiâ,  de  contingentibus  nibil  omittat.  le  &  reliquiarum  predidarum  vertere- 
Cûm  itaque  regalis  profapia  ad  laudem  tur,  &indetrimenrum  &  diminutionem 
&  honorem  divini  nominis  3c  fandarum  divini  officii  ac  fundationis  ,  dotatio- 
reliquiarum  capellam  in  regali  palario  nis  ,  inftitutionis  &  privilegiorum  ejuf- 
noftro  Parifius  facro-fandam  conftnu  dem  thefaurariï  &  fue  jurifdidionis,  ca- 
xerit ,  in  qua  crux,  lancea,  clavi , corona  pcllanorum  &  clericorum  predidorum, 
fpinea  Se  alia  facra  Dominicc  pafiionis  ad  quorum  fuftcntationem  iidem  cano- 
xequiefeunt  &  veneranturinfignia,  &  ad  nici  tenentur,  prejudicium  &  gravamen 
divina  officia  in  eadem  facra  capella  de-  vcrifimilitcr  redundarent ,  &  itaque  li- 
votiùs  6c  folemniùs  perpétué  celebran-  tes ,  difienfiones  ,  difeordie  &  jurgiaori. 
da,  unus  thefaurarius  tamquam  fuperior,  rentur  5c  oriri  poflent  inter  thefaurarium 
duodecim  capellani  nunc  canonici  nun-  Se  canonicos  ac  capellanos  Se  clcricos 
cupati  ,  triginta  très  inferiores  capel-  predidos  ,  prout  jam  pullulant  &  pre- 
lani,  fittredecim  clerici  per  inclitx  re-  midôrum  occafione  iunt  fuborta.  Quo 
cordationis  B.  Ludovicum  &  alios  pro-  circi  nos  capellam  ipfam  tam  facris  reli- 
genitores  noftros  reges  Francic  ordina-  quiis ,  privilegiis  &  honoribus  predota- 
ti  fuerint,  inftituti  &  fundati ,  ab  omni  tampaternis  affedibus  ampledcntes  ,  Se. 
juhrdidione  epifeopi  &  archiepifeopi  ex  cupientes  ad  perpetuam  perfbnarum  in 
privilegio  apoftolico  exempti  }  gui  ca-  ea  degentium  pacem,  quaflibet  diflenlio- 
nonici tenentur  quilibet  capellanum  Se  nes,lites  &jurgiajam  fuborta,  Altiflî- 
%lericum  débité  fumptibus  prehende  moprasftantefubfidium.  fie  radicirùs  ex- 
ipfius  capelle  fuftentare  }  quorum  qui-  tirpare  quod  perfonc  ipfe  perpetuâ  pa- 
dem  canonicorum,  capcllanorum  &  cle-  cis  opulentiâ  gaudeant ,  8c  inter  eas  fi- 
ricorum  punitio  corredio  &  omnimoda  milia  jurgia  velut  eradicata  penitùs  non 
jurifdidio  ad  didum  thefaurarium  tan-  infurgantj  NOS  B.  Ludovici  Scaliorum 
quam  fuperiorem  pextinere  nofeuntur ,  regum  progenitorum  noftrorum  diàe 
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•  capclle  fundatorum  facris  inhérentes 

ah.  i4«y.     vdligiis  y  ad  perpetuam  rei  memoriam,    BuUc  du  Pape  Jean  XXIII.  portant  ptr. 

&  ad  finicndam  omnimodam  jurgiorum       miffùm  de  bâtir  une  chapelle  avec  cUc/ie 
materiam ,  ftatuimus ,  volumus  &  jube-       &  clocher  au  collège  de  Montaiyt. 
mus  audoritatc  pnefcntium  ,  etiam  per 

conlilium  deliberationem  &  advifamen-    T  Oanaes  cpifcopus  fervus  fervonmi 
.tu m  cariflimorum  paternorum ,  avuncu-    J  Dei  }  diledo  tiiio  decano  ecclefia:  A*  mmT 
lorum  &  confanguineorum  noftrorum    landi  Gerraani  Antilliodorenfis  Parifien. 
régis  Navarre  ,  BituricenCs  ,  Borbonii    lis ,  falutem  &  apoftolicam  benediûio. 
&  Burgundie  ducum  ,  Marchie  ,  Vin-    nem.  Rationi  congruit  &.  convenit  ho- 
docinenïis  ,  Tancarville  comirum,  Rc-    neftati  ut  ea  qua:  de  Romani  pontilîcis 
mcniîs  &  Bituricenfis  archiepifcoporum,    gratia  procellerunt ,  Ucet  ejus  fuperve- 
Noviomcnds  epifcopi  &  quam  plurimow    niente  obitu  littera;  apoftolic*  confed* 
rum  aliorum  de  noftro  magno  confilio,    non  fuerint  fuper  illis  ,  fuum  confe- 
capellam ,  thefaurarium ,  canonicûs ,  cfc-    quantur  eficdiun.  Dudùm  li  quidem 
pellanos  &  clericos  fupradidos  &  co-    pro  parte  diledorum  fiuorum  magif- 
rum  luccellbres  in  fuis  primirivis  funda*    tri  &  fcolarium  collegii  de  Monte-acu- 
tionibus ,  inftitutionibus  ,  dotationibus ,    to  nuncupati  in  monte  fandar  Genùve. 
privilegiis,  cxemptionibus,  juribus,ju-    f«e  Pariûenfîs  rclicis  recordationis  Ale- 
rifdidionibus  &  luis  legitimis  polîeffio-    xandro  papa:  V.  prasdeceûori  noftro  ex* 
nibus ,  prout  cis  ante  datam  pretenfa-    pofîto ,  quôd  licet  collegium  prxfatum 
rum  litrerarum  hadenus  ufi  funt  ,  ute-    olim  pçr  bonx  memorio:  /Egidium  Mo, 
bantur  &  uti  confueverant ,  ex  nunc  in    rineniem  &  Petrum  Lauduneniem  vul< 
perpetuum  pcrmanere ,  &  fervitium  di-    gariter  nuncupatos  landx  Romanx  ec- 
vinum  in  dida  capella  débité  Heri ,  Ôc    clclia;  cardinales  canonicè  fundatum ,  ae 
boris  dcbitis ,  prout  eft  hadenùs  fîeri    etiam  pro  duobus  prelbyteris  inibi  Al- 
confuetum,  non  obftantibus  litteris  le-    tilfimo  perpetuô  iervituris  fuflicienter 
pe  didis  ipfius  Pétri  de  Luna ,  que  per    dotatum  fuùlèt  ,  tamen  in  eodem  col- 
magnum  lapfum  temporis  poft  datam    legio  aliqua  capella  in  qua  milla:  &  alia 
illarum  nefandarum  &  per  nos  dam-    divina  officia  decenter  celebrari  vale- 
natarum  litterarum  impetrate  &  obten-    rent ,  conftruda  non  exiftebat }  ac  pro 
le  fuillc  nofcuntur ,  quoque  *  ante  neu-    parte  didorum  magiftri   &  Icolarium 
tralitatem  exhibite  &  publicate  minime    prasfaro  praedeceilbri  fupplicato ,  ut  ip- 
fuerunt ,  cùm  etiam  ordinationi ,  infti-    fis  quod  in  prafato  collcgio  capellam , 
tutioni ,  dorationi  &  fundationi  predic-    in  qua  didi  prelbyteri  ieu  alii  quicum- 
tis  manifcftè  contrariari  cernantur  nec    que  ad  hoc  idonei  mitfas  &  alia  officia 
non  nolbis  liteeris  confirmaroriis  inde    bujufmodi  ,  etiam  ad  cantum  &  alti 
fecutis,  lie  ut  premitritur,  clandeftinè    voce, pro  tempore  celebrare  valerent, 
perdidos  canonicos  {  thefaurario  ,  ca-    cum  campana  &  campanili ,  conftruen- 
pellanis    &   clericis    non  vocatis    )    di  &  xdiricandi ,  lèu  conftrui  &  .rdifi- 
impetraris  ,    &    forfan    limilibus  ,  carifaciendilicentiamconcedcredefpe- 
non   *   antea  contra  fundationem  ,    ciali  gratia  dignaretur  j  pra;i"atus  pras. 
dorationern ,  inftitutionem  &  privilégia ,    decellbr  hujulmodi  liipplicationibus  in- 
jura ,  jurifdidionem  &  exemptionem    clinatus  voluit  &  conceflit  3  videlicet  vi. 
prelibacas  impetrandisj  quas&quecum-    Kalendas  Maii ,  pontificatus  lui  anno  i., 
que  inde  lecuta  ex  nollra  certa  feientia    certo  judici  dari  in  mandatis ,  ut  fi  eflèt 
perhec  nollra  prefentia feripta  ex  nunc    ira,  didis  magiltro  &  Icolaribus  utca- 
prout  ex  tune  revocamus,  caûamus  &    pellam  ipfamcum  campana  &  campani- 
perpetuo  abolemus  ;eas  &  contenta  in    li  bujufmodi,  ut  prœfertur,  conftruere 
eis  authontate  noftre  régie  majeflratis    &  atdihcare  ,  feu  conftrui  &  *dificari 
decernentes  nullius  fiiiflc  aut  exiftere    facere  poflent ,  licentiam  apoftolicâ  auc- 
roboris,  efficacie  vcl  momenti.  In  eu-  toritateconcederet,ordinariilocifeuali- 
jus  rei  teftimonium ,  noftrum  in  his  pre-    cujus  alterius  fuper  hoc  licencia  minimè 
lentibus  fecimus  apponi  fîgillum.  Datum    requifità.  Ne  autem  magifter  &  fcolares 
Parifiis  m.  die  Decembris,  anno Domi-    preedidi  voluntatis  &  concelfionis  hu^ 
m  m.  cccc.  ix.  regni  noftri  xxx.  Sifné,    jufmodi  ,  pro  eo  quod  fuper  illis  dicU 
Arîvn*r  ?      -  maSno  confilio  ,    przdeceflbris  fuoerveniente  obitu  litte- 
WbAUVILLE.  Tiré  d'un  recueil  imprimé    ra: confeda;  non  f uerint,fruftrenrur efièc- 
depujtcurs  utres  concernant  U Saintc-Cha-    ru  ;  volentes  &  authoritate  pradidâ de- 
j eut  au  Palau  à  p aris.  cémentes  quod  voluntas  &  conceûîo  pra:r 
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fatx  perinde  à  dida  die  vidclicet  vi.  giftri&in  jure  canonico  licentiari, exe-  - 

Kalcndis   Maii    forriantur  efïèdum  ,  cucorio  &  procuracorio  nominibus,  &  ad  l4i?' 

ac  fi  fuper  cis  prxdidi  prxdecefïbris  lit-  teftamenti  ieu  ultimx  voluntatis  didi  re- 

terx  fub  ipfitis  diei  data  confeda:  fuif-  verendi  patris  domini  Sagienfis ,  dum 

lènc  ,  proue  fuperiùs  enarratur  ,  quod-  vixit  epifeopi  prxdidi  executionem ,  col- 

que  prxfcntcslittcrx  ad  probandum  pie-  legiique  per  ipfos  execucores  in  villa 

nè  voluncaecm  &  conceflionem  prxdic-  Parifienfi  fundati  utilitatem  ,  nec  non 

tas  ubique  furficiant-,  nec  ad  id  proba-  magiftri  ,  procuratoris  fic  fcolarium  ejuf- 

tionis  alterius  adminiculum  requiratur  ,  dem  domûs  provifionem  Se regimen,  nar- 

diferetioni  tux  per  apoftolica  feripta  rationes ,  conftitutiones ,  ordinationes  » 

mandamus,  quatinùs  li  eft  ita,  volun-  ftatuta ,  relêrvationes  &  declaraciones , 

tatem  &  conceffioncm  prxdidas  juxtà  exteraque  omnia  &  fingula,  prout  & 

modum  fuperiùs  annocatum  in  omnibus  quemadmodum  infcriùs  deferibuntur , 

exequi  non  poftponas.  Datum  Bononix  unà  cum  pntdido  magiftro  Joanne  pa- 

VIII.  Kalcndis  Junii,  pontificatus  nof-  riterfecum  jundo,fecit,ordinavit,con- 

tri  anno  i.  Htjt.  mamfcrite  du  collège  Je  djdit,  conftituit  ôcobfervare  prxccpit , 

Montaigu.                                  *  ac  tenore  prxfèntis  publici  inftrumenti 

facit ,  ordinat ,  condit ,  inftituit  Se  ob- 

Fondation  &  fiams  du  collège  de  Secz^  fervarc  prxcipit.  Quarum  quidem  ordi- 

nationum,conftitutionum,  narrationum, 

IN  nomine  Domini,  amen.  Nove-  ftatutorum  ,  refervationum  &  déclara- 

rint  univerfi  &  finguli  hoc  prxfens  tionum  ,  unà  cum  procuratione  prxdic* 

publicuminftrumentuminfpeduri,qu6d  torum  dominorum  Joannis  Charpentier 

anno  ejufdem  Domini  m.  cccc.  xxvik  &  Joannis  Rcgnart ,  ac  quarum  teftamen- 

indidione  vi.  die  verè  xxiv.  Februarii,  ti  prxdidi  quondam  domini  epifeopi 

ponriricarûs  fanclilïïmi  in  Chrifto  patris  çlauiularum  adpoteftatem  eidem  domf- 

&  domini  noftri  domini  Martini  divinâ  no  Joanni  Anglici  datam  £aciendi  infèr- 

providentiâ  papx  V.  anno  xi»  in  nof-  tionem  ,  tenores  de  verbo  ad'verbum 

trûm  notariorum  publicorum  ac  teftium  fequunrur  &  funt  taies  :  UNI VER.SIS 

infra  feriptorum  ad  hoc  fpecialiter  vo-  prxfenteshtterasinfpedurisjoannes  An- 

catorum  &  rogatorum  prxfëntia  propter  glici  prelbyter  ,  oriundus  de  Parochia 

hoc  perfonalicer  conftitutus  venerabilis  de  Lonlayo  in  diocefi  Cenomanenfiôc 

&  circumfpcdus  vir  dominus  &  magif-  in  decanatude  PafTeyo  ,  magifter  in  ar- 

ter  Joannes  Anglici  prefbyter,  oriun-  tibus  ,  in  utroque  jure  baccalaureus,  ôc 

dus  de  abbatia  de  Lonlayo  in  diocefi  redor  parochialis  ecclefix  fandi  Sere- 

Cenomanenfi  &in  decanatu  de  Pafleyo,  nedi  prope  Montem-Securum  prxdid» 

magifter  in  artibus  &  in  utroque  jure  diocefis  ,  alter  executorum  teftamenti 

baccalarcus  ,  redorque  ecclefix  paro.  feu  ukimx  voluntatis  bonx  memorix 

chialis  làndi  Serenedi  prope  Montem  defundi  domini  Gtegorii  Anglici  quon- 

Securumprxdidxdiocehs,  alter  execu-  dam  Sagienfis  epifeopi  ,  oriundi  de  pa- 

torum  teftamenti  feu  ultimx  voluntatis  rochia  de  Luceyo  didorum  diôcefis  & 

bonx  memorix  deffundi  domini  Anglici  decanarus ,  ac  procurator  venerabilium 

Gregorii  quondam  Sagienfis  epifeopi  ,  virorum  dominorum  Joannis  Charpentier 

oriundi  de  parochia  de  Luceyo  didorum  curati  de  Marigneyo  &  Joannis  Regnart 

diocefis  Se  decanatûs ,  ac  procurator  ve-  curati  de  Betoruno ,  preibyrerprum  ,  in 

nerabilium  virorum  dominorum  Joannis  cefi  Sagienfi  ,  executorum  limiliter  no- 

Charpentier curati  de  Marigneïo,  &Joan-  minatorum  in  pagina  teftamenti  didi 

nis  Regnart  curati  de  Betoruno ,  prefby-  domini  Gregorii,  prout  ex  ejus  tenore 

terorum  ,  in  diocefi  Sagienfi ,  executo-  liquide  apparet  ■>  cujus  quidem  procura- 

rum  «fimiliter  nominatorum  in  pagina  .  tionis  ténor  de  verbo  ad  verbum  fequi- 

teftamenti  didi  Domini  Gregorii  epif-  turin  hune  modum  :  UNI  VERS  IS 

copi  ,  8c  aliorum  infri  nominatorum  prxfëntia  ftatuta ,  conftitutiones  feu  or- 

nominibus ,  de  confilio  venerabilis  &  dif-  dinariones  infpeduris  ,  fit  notum  qubd 

creti  viri  magiftri  Joannis  Paris  in  par-  cùm  bonx.  memorix  dominus  Gregorius 

Umentoreeio  Parifienfi  procuratoris  ejus  Anglici  qyondam  Sagienfis  epifeopus  de 

confiliarii  fecum  jundi ,  unà  cum  aflen-  parochia  de  Luceyo  oriundus ,  per  mul- 

fu  &  diredione  providorum  virorum  ma-  ta  tempora  antè  ejus  obitum ,  colloquen- 

giftrorum  Michaëlis  de  Sepe  in  artibus  do  cum  fuis  officmriis  &  familiaribus  ac 

magiftri  Se  baccalaurei  in  theologia ,  Se  amicis  Se  propinquis  de  génère  ,  de  bo- 

Thomx  Joffelin  fimiliter  in  artibus  ma-  nis  fibi  à  Deo  collatis  fuper  fundatione 

Tome  II.  Part.  III.  sf<f 
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n.i  unius  collegii  Parifiis  &  unius  Andega- 

Aw.  m»7-    vj  ^  quibus  collocarentur  paupcres  feo- 
lares partim  de  diocefi  Sagienfi ,  maxi- 
mè  de  locis  in  quibus  epifcopus  Sagien- 
fis  eft  dominus  temporalis ,  &  idonei  re- 
perirentur ,  alioquin  de  tota  diocefi ,  & 
partim  de  decanatu  de  Pafleyo  Ceno- 
mancnfis  diocefis  ,  in  cafu  quo  ibidem 
iufficientes  eflcnt  qui  peterent,  alioquin 
«le  coto  archidiaconacu  de  Pafleyo ,  illos 
tamen  de  fuo  génère  pracrerendo  unde- 
cumque  fufficientes  reperirentur  qui  pé- 
tèrent ,  plura  vcrba  protuliffet  $  &  in  ejus 
ultima  voluntate  prxdiâorum  non  obli- 
tus,  tamen  pauca  propter  metum  vel 
dubium  oneris  reparationum  ccclefia? 
Sagienfis  &  maneriorum  domino  epifco- 
po  fpeâantium ,  qux  fequuntur  cxpreûit 
verba  :  Cum  altks  ego  difipofiuerim ,  ey>  me* 
intentionis  extiterit ,  &  adbuc  exijlat  fiun- 
dare  &  ordtnare  Pari  fis  &  Andegavis  cer- 
tum  uumerum  ficolarium  ,prout  executoribus 
nuis  vifium  fuerit  expediens  ,  quos  fiuper  hoc 
oneravi ,  voU  &  ordino  quàd  ipfi  feolares , 
dum  ejf  quotics  fitndati  &  ordinati  exti- 
ttrint ,  habeant  talem  quantitatem  [en  por. 
tionem  librorum  meorttm  ,  tam  juris  canonici 
«.       quim  civilis  yficuli  îpfiexecutores  mei  duxe- 
nnt  fiatuendum  &ordin*ndumy  ac  ipfis  vi- 
fkm  fuerit  expediens  pre  fialate  anim.e  mea- 
tjr  benefaftontm  mierum.  Et  in  fine  prx- 
di&x  ultime  voluntatis  conftituit  execu- 
toresfuos  ,  ita  dicendo  :  Exécutons  verè 
tneos  facio  ,  nomino ,  e lige      ordino  dtlec- 
tiflîmos  netos  (jf  amicos  tneos  s  videlicet  ma- 
gifiros  Rvbtrtum  Brifeui  &  Joannem  3e- 
lardi  canonicos  CenomanenfieS^  Joannem  An. 
glici  uepotem  meum  ,  magifiros  Joannem 
Betton ,  Joannem  Anglici ,  dominos  Joan- 
nem Regerart  &  Joannem  Charpentier 
preibyteros  ,  fèrvitsres  &  familiares  meosy 
ejr  eorum  quemlibet  j  quibus  omnibus  &  fin- 
ptlis  fupplico  ut  diHam  executionem  meam 
Xtelint  adimplere  ,  deffendere  f  déliter  &  tue. 
ri.  Et  fi  non  ormes  pofiint  ad  hoc  intendere, 
voie  quèd  très  illorum  hoc  pojfint  adimple- 
te  ,  augere'fieu  detrahere  ad  eorum  confeien- 
tixs ,  difto  mapfirv  Joanne  Anglici  femper 
vocato ,  ut  fupra.  Et  idem  teftator  verba 
qu*  fcquuntur ,  fuprà  dixerat  in  eadem 
ultima  voluntate ,  fcilicet  :  Refiduum  verè 
omnium  bonorum  meorum ,  fi  qui  d  fit  execu- 
tione  -mffi  contpletk ,  &  réparation:  bu  s  mei  s 
f*ftis  3  feu  financiapro  eisfailk ,  fiqua  de- 
beatur  ,  [mper  quo  attentis  &  attendendis 
&  his  qute  reparationi  tempore  meo  refervo 
in  bonomm  virorum  arbitrio ,  do  &  lego  per 
manus  executorum  meorttm  infrà  nominan- 
dorum,  fauperibus  ecclefiis  &  puellis  mari- 
tandis  &  aUis  plis  locis  3  preut  vidermt 


ET  PIECES 

expediens  ,  erogandum  }  fuptr  quibus  eorum 
confie ientias  onero*  Ac  vol»  &  ordsntquii 
très  de  executoribus  meis ,  aliis  légitimé fitm- 
matis  ac  vocatis ,  &  non  vente nttbus  ac  fie 
exeufiantibus  ypoMntér  valeant  diUam  exe- 
cutionem meam  ad  finem  debitum  perducere 
é"  finire ,  (atisf alliant  débit k  eis  fait*  fi. 
cundim  Deum  é-  rationem  j  fitper  quibus 
eorum  conficientias  onero.  Et  volo  quod  ma* 
gifier  Jeanne  s  Anglici  in  executtone  pradiîia 
fit  Jemper  unus  de  ditlis  tribus ,  cafit  quo  in 
parti  bu  s  erit.  Qui  executores  fit  Item  onssajju. 
mentes  ,  ad pramijfia  agenda  terrant  de  Bou- 
dainville  cum  juribus  fuis  &  pertinemiis  in 
parochia  de  Chenage  in  cafieilaria  de 
Chafteau-Landon    aliis  parochiis  tircum 
vicinis  y  (jr  quoddam  manerium  feu  domttrn 
invico  Cithara  Parifiis  fiatis  *prope  eccle-  *si«m  ' 
fiant  parochialem  SS.  Cofinuc  &  Damiani , 
ex  altéra  parte  viti  ,  ^  etiam  domnm  Ca~ 
pelli-rubri  (y  aliam  domum  ex  altéra  parte 
jungentem ,  in  cenfiva  hofipitalariorum  die- 
torum  de  Templojiro  collcgioPartfienfi^&pro 
collegio  Andegavenfi  manerium  fieu  dmum 
quamdam  vocatam  de  Bueil  in  vico  Se. 
runterefle  fituatam  >  certafque  in  parochiis 
de  Fromenteriis  tjf  de  Marigni  décimas pr* 
dotatione  ejufidem  de  bonis  dttia  extMionis 
acquifiverint.  Nos  ergo  Joannes  Anglici 
prefbyter  executor  fupra  diâus,  executo- 
rio  &  procuratorio  przfatorum  domino* 
rum  executorum  nominibus ,  &  magifter 
Joannes  Paris  prznominatus,ad  regulan- 
dura  nunc  &in  porterum  in  prxfato  colle- 
gio magiftrum  dicli  collegii  &  capellanum 
ac  feolares  inibi  jam  pofitos  &  in  fucurum 
fucceflivè  inftituendos ,  primitùs  nomine 
Chrilli  invocato,infequendo  domini  fun-f 
datons  voluntatem  quantum  poflumus* 
I.  Statuimus  Se  ordinamus  quod  in 
collegio  Parifiis  fundaco  erunt  oâo  per- 
fona: ,  unus  principaiis  &  magifter ,  alius 
capellanus ,  &  fex  alii  feolares ,  quorum 
quatuor  erunt  de  decanatu  de  Pafleyo 
in  diocefi  Cenomanenfi,  fi  ibidem  repe- 
riantur  fufEcientes ,  alioquin  de  archi- 
diaconatu  de  Pafleyo  undecumque,  & 
ad  hoc  prxferendo  confanguineos  &eos 
qui  funt  vel  erunt  de  génère  domini 
fundatoris ,  &  quatuor  alii  de  diocefi 
Sagienfi,  pnefertim  de  civitate  &  aliis 
parochiis  in  quibus  epifcopus  eft  donu- 
nus  temporalis ,  alioquin  de  quacumque 
parte  diocefis  ante  dictai  j  qui  omnes 
gradus  fuos  in  artibus  vel  theologia, 
lecundùm  quèd  infra  ftatuetur,  adipifei 
ardabuntur  }  tenebunturque  quilibec 
eorum  ante  receptionem  exceptionem 
buriàrum  pro  eis  jurare  pratfentia  ftatu- 
ta  ttnere  &  inviolabiliter  obfervare ,  a« 
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ttiam  fucceflii  temporis ,  quandocumque 
fuerit  requifitus  :  non  obftante  quôd 
alias  femeljuraverit.  Habcbuntque  bur- 
fas ab  lîngulis  feptimanis  magiiter  fep- 
tem  folidos  parifienlès,  capeilanus  fex, 
procurator  fex ,  fie  quilibet  ahorum  quin- 
que  folidos  bonx  monctx  ,  marcha  ar- 
gcnti  valentc  o&o  libras  vel  eo  circà. 
Verumcamcn  ut  duret  fie  non  pereac 
collegium  ,ordinamus  quôd  in  ftcrilita- 
tiscalu  fruduum  auc  aliquo  infortunio, 
uc  incurlu  armatorum  ,  auc  alio  impedi- 
menta quo  non  valcrcnt  redicus  acqui- 
firi  ad  iolutioncm  burfàrum  modo  prx- 
diclo,  fie  ad  fuftcntationcm  reparatio- 
nis  domorum  Se  aliarum  neceffitatum 
collegii ,  quôd  burfx  codcin  modo  om- 
nium diminuantur  in  ea  juxeà  modurn 
diminutionis  redituum  :  dempto  capel- 
lano  qui  titulo  onerofo  pofiidet ,  fie  ma- 
çiftro  cujus  burix  folum  diminui  pote- 
runc  ulque  ad  quatuor  folidos.  Et  fi  alii 
fe  ablcntarent  durante  infortunio  &  im- 
pedimento  tantummodo,  burfas  fiiasnon 
amitterent  jfed  fertilitatc  redeunte,ad  eas 
libère  redirentjeas in  futurum  percepeuri. 
Proptcr  qux  iufortunia  ftatuimus  qued 
nec  nunc  nec  alias  recipiantur  aliquiad 
dictas  burfas  ,  nifi  verifimilicer  appareat 
undè  lolvi  valeanc ,  faltem  juxtà  dimi- 
nutionem  prxdictam  $  quia  intentio- 
nis  noftrx  eflr  qubd  non  diminuatur  nu- 
merus  octo  jperfonarum  ,  ctiam  fi  non 
deberent  hàbere  avantagium  nifi  de  do- 
mo  fie  interioribus  ejufdenv  Et  caveanc 
magifter  fie  capeilanus  quôd  femper  re- 
ferventur  in  thefauro  ad  minus  triginta 
libix  parilienfes ,  unde  alter  eorum  ad 
optioncm  magiftri ,  qui  tamen  diceret 
aut  dici  faceret  duas  initias  per  quam- 
libet  hebdomadam  in  capclla,  fie  inde 
fuftentaretur,  ad  euftodiam  domûs ,  li- 
brarix  ,  capcllx  Se  aliorum  neceffario- 
rum  collegii ,  quoufque  forcunapinguior 
fuperveniret  -,  quo  cafu  reconvalelccn- 
tibus  obventionibus  intérim  recuperen- 
tur  cxdem  triginta  librx  refervandx, 
ut  priùs ,  ante  omnem  folutionem  bur- 
farum  quarumeumque,  prxtcrquam  ma- 
giftri fiecapellanij  &  confequenter  ha- 
bcant  alii ,  ut  dictum  eft  fupra ,  prout 
erit  poffibile. 

11.  Item  ftatuimus  quod  poft  obitum 
executorum  prxfatx  executionis  maxi- 
me reverendi  in  Chrifto  paens  Se  do- 
mini  domini  Joannis  Belart  pro  nunc 
epifeopi  de  Freins,  &  Joannis  Ànglici 
armigeri  T  nepotis  fundatoris,  fie  Joan- 
nis Anglici  prcfbyteri,  fie  executorum, 
fie  non  ante ,  collatio  burfàrum  de  de- 
Ttme  II.  Part.  III. 
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canatu  vel  archidiaconaçu  de  Paflcyo 
modo  prxmillo  ad  archidiaconumprx* 
dicti  loci  de  Paflèyo  pertincat,  fiealio. 
rum  de  diocefi  Sagienfi  ad  dominum  epif- 
copum  Sagienfem  6c  eorum  fucceffpres 
in  eiidem  dignitatibus  :  nollris  tamen 
ftatutis  prxfentibusinfuo  robore  dura- 
turis. 

III.  Item  ftatuimus  quôd  nullus  de 
novo  recipiatur  ad  didas  burfas  qui  in 
patrimonio  vel  beneficio  habeat  viginti 
libras  parifienfes ,  aut  jam  receptus  eaf- 
dem  non  percipiat,  qui  in  patrimonio 
aut  beneficio  vel  beneficiis  communibus 
curas  habeat  importantes  quadraginta 
libras  reditûs  :  exceptis  tamen  magiftro 
Se  capellano  qui  ufque  ad  duplum  redi- 
tuum burfas  non  cogantur  amittere. 

IV.  Item  ftatuimus  quôd  in  colle- 
gio  prxdicto  nullus  recipiatur ,  nifi  fuffi- 
cienter  fuerit  in  grammaticalibus  eru- 
ditus  ,  fie  in  fummulis  fie  parvis  logi- 
calibus  initiatus  ,  adeô  quôd  ad  vi- 
cum  Straminis  cundum  ad  audiendum 
libros  fufficienter  fit  doclus  ,  nifi  etiam 
fit  bonx  indolis ,  honeftx  vitx  fie  con- 
verfationis  ,  xtatis  legitimx  ad  minus 
feilicet  quindecim  annorum  completo- 
rum ,  in  fie  de  legitimo  matrimonio  pro- 
creatus ,  talifque  repertus  per  magif- 
trum  collegii ,  quiprxféntibus  aliisbur- 
fariis  ipfum  examinabitin  fua  receptione 
quoad  feientiam  fie  de  aliis  ,  quantum 
poterit,  le  informabit.  Et  ultra  vigenti 
folidos  pro  jocundo  adventu  in  collegio 
non  compellaturfolvere  ;  fed  fubeadem 
fumma  fccundùm  perfonx  ftatum  focii 
cum  magiftro  valebunt  moderare  ,  ta- 
litcr  quôd  nullus  in  hoc  gravetu  r. 

V.  Item  ftatuimus  quôd  quilibet  in 
fua  receptione  ac  etiam  poft,  quoties 
fuerit  requifitus  per  principalem ,  jurée 
ftatuta  collegii  inviolabiliter  obfervare, 
utilitatem,  commodum  fie  honoremejuf. 
dem  procurare  ad  quemeumque  ftatum 
devenerit ,  fie  pro  pofle  augmentare  , 
magiftro  que  feu  principali  reverentiam 
fie  honorcm  exhiDere ,  in  licitis  fie  ho- 
neftis  obedire  ,  fecreta  collegii  nulli  ex- 
traneo  revclarc,  bonaque  ipfius  non  alie- 
nare ,  fie  eorumdcm  ahenationi  non  con- 
fentire ,  fed  potius  contrarium  facien- 
tibus  aut  facere  volentibus  fe  oppone- 
re  :  fe  fie  fua  prxfentia  fie  futura  ad  hoc 
obligando  ^  in  cujus  rei  teftimonium  fe 
fignet  in  papyro  collegii  ad  hoedepu- 
tata,  dicendo  .•  Ey>  N.  ponendo  nomen 
fuum  fie  cognomen  fuum  ,  de  tali  pa- 
rochia  onunaus  -y  confiteor  jurajfe  ftatuta 
talis  coUeqii'y  &  Promit  te  Ma  obfervare  , 
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■  — .  tefte  manu  mek  &  Jtgneto  meo.  fubftrahatur  burfa  ,  &  alteri  per  colla- 

Am.  1417.        VI.  Item  ftacuimus  quôd  quilibet  de  corem  conferacur ,  â  domoque  omnino 

ïjovo  reccpcus, infra  menfem  à  fuarecep-  expellacur. 

•  C,s  d,**  Donc  folvac  collegio  duas  manpas  *  no-  X.  Item  ftacuimus  quôd  prardicti  msu 
»»fp„  tnéti  vas  bonx  cela:  &  fufficiencis  longitudi-  giftri  in  arribus  in  cheologia  ftudentes, 
Wr/«  ft" nis  »  quamlibec  quatuor  ulnarum  &  adeô  fe  ferventer  in  ftudio  habeanc 
twri'îiJrtu  conipecentis  latitudinfs,  quarum  una  quôd  merito  in  fine  primi  feptennii  gra! 

ad  minus  fit  ppcrata,  Se  pro  qualibec  dum  baccalaureatûs  acquirant,  8c  con- 

duas  longcrias  ejufdem  longitudinis  &  fequenter  fada  fua  talicer  faciant  quod 

operis.  Et  fuper  boc  non  fiât  gracia ,  nifi  quarto  anno  poft  fententias  legant ,  8t  in 

ad  menfem  ufque ,  adhuc  cum  cautione  quinto  anno  confequenter  gradum  li. 

juratorja  ;  poft  quem  menfem  tranfac-  cenci*  &  magifterii  obeineanc  :  quo  facto 

tum  ,  fubftrahancur burfx  quoufque  fol-  vacent  burfie,  &  alii  conferanrur,  nifi 

verint.  fuerieprincipalis  vcl  capellanus ,  qui,  nifi 

VII.  Item  ftatuimus  quod  quilibet  ftu-  aliud  ç>bftec,adhuc  eas olstinere  poterunt. 
dens  in  artibus ,  cum  confilio  magiftri  &  XI.  Item  ftatuimus  quôd  fi  numéros 
principalis  collegii  adeat  pardagogium  acquirentium  gradum  in  artibus  excédât 
làtis  propè  ,  &  omni  die  ftet  in  exerci-  numerum  ftudentium  in  cheologia,  quod 
tio  cum  fociis  pedagogii ,  cundo  ad  vi-  cercâ  die  femel  in  qualibet  feprimana 

*  stramini».  cum*,  reddendo  ledionem,  Ôcferegu-  unus  de  arciftis  refpondeac  fuo  princi- 
L»Mim».  lando  juxta  morem  burfariorum  didi  pali  de  una  quxftione  aut  duabus,aliii 

û*fr,n-  collegii,  etiam  refpondendo  &  oppo-  contri  ipfum  omnibus  arguentibus,  8c 

in  itms  u-  nendo  more  burfariorum  in  fuo  turno,  etiam  theologis,  fi  qui  fint  affiftentes, 

^FmJm*'  mag'ftro  pedagogii  ad  fûum  libitum  fa-  &  de  boc  conferentibus  pacificc  8c 

tisraciendo.  Et  in  diebus  feftivis  ad  lec-  quietc  ,  ad  nulla  alia  alta  verba  pro- 

tionem  eebicorum,  maxime  in  fecundo  rumpendo,  fed  amicabiheer  conferendo 

anno  de  deinceps ,  habeat  texcus  proprios  ad  inftrudionem  didorum  artiftarum  ; 

de  quibus legetur ,  &  audiet  ledionesôc  4c  talicer  fiât  quôd  minime  impedian- 

quxftiones  dodorum  cunc  currentium ,  tur  à  ledionibus  vel  difputationibus  pe- 

Vel  faltem  reapportet  aut  bona  procu-  dagogii  quo  irefic  le  exercere  tenebun- 

ret  reapportaca.  Ec  nihilominus ,  quan-  rur,  ut  prius  didum  eft.  Si  veronume- 

tùm  eric  pofilbile,  incus  prandio  &  ccena  rus  ftudentium  in  cheologia ,  inter  fe  fa- 

cum  propriis  fociis  bonâ  horâ  veniac }  cianc  fimiliter  qualibec  feptimana  de 

quod  fi  quando  non  valeat  &  co  nftetip-  una  quxftione  theologica  ,  &  refpon- 

fum  impediri ,  prarpofitus  cenebicur  por-  deac  quib'bec  in  fuo  curno*  &  qui  nie- 

cionem  fibi  refervare.  hùs  poceric  ,  alios  dirigac  auc  de  diri- 

VIII.  Icem  ftacuimus  quod  quilibet  gente  provideac.  Quod  fi  in  arqualinu- 
artifta  in  fecundo  anno  gradum  bacca-  mero  confiftanc  ,  nihilominus  utrum- 
laureacûs  teneacur  adipifei ,  &  in  quinto  que  inter  fè  facienc. 

gradum  magifterii  ,  ôc  in  cafu  negli-  XII.  Icem  ftacuimus  .quôd  omnesde 

genciz  à  bur fis  expellacur.  Nec  recipia-  collegio  fie  amicabiliter  inrerfèvivanc, 

turadftudium  in  cheologia  aliquis ,  nifi  quôd  unus  alcerum  non  dementiacur, 

prius gradu  magifterii  inarcibus  obeenco.  ftib  pœna  quatuor  denariorum  ,  nec  di- 

IX.  Icem  ftacuimus  quôd  magiftri  cac  opprobria  feu  verba  injuriofa ,  fub 
in  artibus  qui  in  cheologia  ftudebunc ,  pœna  fèx  denariorum ,  vel  alia  pœna 
ad  minus  in  primo  anno  habeant  Bi-  majori  juxtà  qualicaeem  &  quancicatem 
bliam,  in  fecundo  cextum  fencenciarum,  îniuriarj  nec  unus  aHum  percuciac,  fub 
&  in  tertio  ahquem  dodorum  fùper  fen-  poenâ  amilltoms  unius  burfie  vel  privacio- 
tencias,  &  m  quarto  ampliùs ,  proue  eric  n  scotalis  lècundùm  casus  extgenriam. 
poffibile  j  audiantque  Bibliam ,  lediones  XIII.  Item  &  quôd  nullus  verba  in* 
dodorum  &  baccalaureorum  Sentencias  honefta  raaximè  m  loch  collegii  pro. 
legentium.  Quôd  fi  aliquis  defeceric  ferac nec  cancec ,  neç  alcë  loquacur , 
in  hupfmodi  ledionum  profecucionibus,  auc  ahud  inucile  faciat  quôd  per  hoc 

-  ceffance  legicimo  impedimento  de  quo  ftudium  impediat  focioram ,  fub  pœna 

facis  conftec  principali ,  in  prima  vice  duoTum  denariorum  pro  qualibec  vice, 

muldabicur  quatuor denariis  mcnra:ap.  XIV.  Icem  quôd  nullâfadâdivifioiie 

pheandis }  pro  fecunda  vice  ivel  defedu,  drocefum  auc  nacionum  pnedidi  fcho» 

in  duplo  >  pro  cercta  y  privabitur  bursâ  lares  fie  convivant ,  ficuc  fracres  ejt* 

feptimana;  quâ  hoc  accideric,  vel  fe-  dem  diocefis  feu  nacionis  j  nec  ill»  de 

quencis  }  &  fi  aïïuetus  fuerit  ulcrà  ,  unanatione  faciant  dehbcraQonenr&tf 
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:ontra  alios  j  nullaque  fie  différencia  irt 
:amerarum  affignatione  per  magiftrum, 
juin  unus  de  una  natione  pollk  mancre 
:um  alio  de  alia  natione  $  qui  au  te  m 
lujufinodidivifionem  fecerit ,  pœna  pri- 
vationis puniatur.  Non-graduati  autem 
leferre  tenebuntur  graduatis ,  6c  inter 
iion  graduatos  pofterius  recepei  priori- 
.■)us  in  menfa ,  fède ,  gratiis ,  delibera- 
àone  &  exteris  quibus  contigerit  ipfos 
.ongregari  :  falvis  tamen  femper  in  om- 
nibus prioritaubus  magiftri  &  capellani 
joft  iplum. 

XV.  Item  quod  nullus  arma  de  die 
ic  noclc  porcet  per  villam ,  auc  brigam 
reu  rixam  faciat,  nec  fe  aflbriet  cum 
cholaribus  aut  aliis  quibufeumque  ta- 
ia  perpetrantibus  ,  fub  poena  priva- 
ionis. 

XVI.  Item  omnes  défèrent  &  maxi- 
nè  per  villam  j  veftes  honeftas ,  non 
îimia  brevitate  aut  longieudine  notan- 
ias,  fub  pœna  privationis. 

XVII.  Item  ftatuimus  qubd  omnes 
ic  domo  ad  invieem  loquantur  Lati- 
:uim ,  8c  praccipuè  in  locis  communi- 
bus,  feilicet  aulâ ,  capella  &  alibi  ubi 
conveniuntin  collegio,  nifi  adfint  extra- 
nei  propter  quos  oporteat  aliter  loqui , 
fi  b  poena  unius  denarii  pro  oratione 
compléta }  &  in  aliis  locis  loquantur  La- 
tinum  quantum  erit  poflîbile. 

XVIII.  Item  ftatuimus  quod  ficon- 
tingat  aliquam  contentioncm  oriri  in- 
ter fcholares ,  in  domo  maxime  ,  ter- 
minetur  talis  contentio  per  principalem 
cui  in  hoc  tenebuntur  obedire,  cum 
confiliis  eorum  qui  non*eranc  conren- 
tionis  participes  :  nullum  proceflum  fu- 
per  hoc  coràm  quovis  judice  faciendo, 
fub  poena  privationis  burfarum  partis 
parère  nolentis, durante  litigio ,  vel  am- 
borum  ,  Cafu  quo  neuter  cidem  princi- 
pali  in  hoc  obedire  volet.  Et  fi  con- 
tingat  principalem  hujufmodi  conten- 
tioncm ignorare,  tenebuntur cœteri  qui 
hoc  noverint,  eidem  notificare,  &  in 
cafu  quo  non  fuerint  contendentes  pa- 
cificati  adinvicem  die  naturalicranfac- 
ta ,  ad  notitiam  principalis  deducere. 

XIX.  Item  fi  inter  principalem  & 
atiquem  veï  aliquos  de  domo  hoc  acet- 
d*at ,  idem  principalis  8c  fecum  conten- 
dentes tenebuntur  fe  fummiteere  dicto 
8t  ordinationi  aUorum  non  contenden- 
tium.  Quod  fi  pauci  effent  qui  non  con- 
fenderenc  cum  principali ,  vel  omnes  , 
tenebuntur  fe  fummittere  dicta  8c  ordi- 
nationi do&orum  eorurit  fub  quibus  au- 
jdient ,  vel  magiltri  legentis  in  vico ,  fi 
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ftierit  artifta  5  8c  uïter  iûs  in  cafu  difeor-  " — ~ 
dix  dodorumaut  regentisinvîco,  diétd  K*%x#* 
&  ordinationi  domini  reâoris  almxuni. 
verfitatis  ,  fub  pœna  amiflionis  tocalis 
burfarum  partis  parère  nolentis  :  8c  hoc 
poft  obicurn  crium  noftrûm  principal 
îium  executorum  fiipra  defignatorum  , 
quia  terminationem  hujufmodi  difeor- 
diarum  nobis  quoad  vixerimus ,  rétine^ 
mus ,  cafu  quo  ad  nos  effet  facilis  acceC 
fus.  Prxdi&a  vero  ineelligimus  nifi  fié 
caufa  beneficialis ,  vel  aliis  ita  grofla 
quod  fociis  burfariis  eos  remirci  ad  fuos 
judices  expediens  videatur. 

XX.  Item  in  deliberacionibus  focie- 
taris  nullus  dicat  aliquid  nifi  i  prxfi- 
dente  in  focietate  primitùs  requifitus  j 
8c  tune  dicat  pacihcë  nec  aliquis  ver-' 
bum  fuum  interrumpat.  Prxfideneém 
regulariter  intelligimus  principalem  col- 
legii,  nifi  caufa  eum  tangat;  poftipfiim 
capellanus ,  8c  tertio  procurator  cum 
confilio  aUorum  qui  non  erunt  combli- 
cés  difeordix  j  auc  fi  omnes  eflent  fufi 
pecti ,  mendicent  extra  confiliumôidi- 
re&ionem  fecretius  quam  poterit  fieri, 
ad  evkandum  collegii  feandalum. 

XXI.  Item  ordinamus  ob  infamiarn 
8c  alias  injuftas  vexationcs  vitandas  , 
quod  nullus  burfarius  de  domo  auc  hof- 
pes  procurée  aliquem  citare  virtutepri- 
vilegiorum  univerlitatis ,  nifi  prius  ex- 
pofita  lit  caufa  coram  omnibus  fociis  , 
8c  obtentâ  licencia  in  communi $  &  tune 
in  eorum  prxfenria  juret  qubd  credac 
habere  jultam  caufam.  Et  it  cieatusvel- 
lec  coram  principali  8c  procuratore  vel 
capellano  rationes  fua*  proponerc  , 
quôd  audiatur  }  8c  fi  videatur  eis  quod 
citatus  habeat  bonam  caufam,  facianc 
fuperfedere  citanteni ,  8c  citacum  in- 
demnent  reddere  per  citantem ,  nifi  ca- 
libus  afl'uefcac  ,  alioquhrex  tune  à  bur- 
ih  fufpendatur ,  fi  non  paruerit  ;  &  fi 
holpes,  indilacè  à  domo  expellatur. 

XXII.  Item  ftatuimus  quod  omnes  i 
lupanari  8c  aliis  locis  infamacis  8c  ta- 
bernis  abflineat,  nullnfque  mulicrescu- 
jufeumque  conditionis  exiftant }  ad  do- 
mum  de  noebe  adducat  j  nec  de  die , 
nifi  in  tali  focietate  8c  taies  fint  quàd 
conftet  principali  inde  nullam  mâlam 
fufpicioncm  orituram,  fub  pœna  priva* 
tionis  burfarum  8c  ejectionis  à  domo. 

XXIII.  Icem  ftatuimus  quod  nulhit 
vacet  ludo  taxillorum  auc  aliis  ludis 
inhoneflis  feu  prohibicis,  neçeciamhi- 
dis  permiftîs,  uc  palmat  vel  aliis,  maxi- 
mè  in  locis  communibus,  fit  afibi  noit 
nimis  continue ,  fciicct  quod  pe*  bo6 
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ftudium  fuum  tmpediatur  ,  fub  pœna  dens  militas  sut  urgens  neceflîtas 
uniusburfa:.  Ec  fi  poft  monicionem  com-  inprofecutione  benericii  aut  alterius  bo. 
petentcm  per  principalcm  factam  non  ni ,  de  quo  iplb  magiftro  pateat  eviden- 
deftiterit ,  omnino  privctur.  Juvenes  au-  ter.  Magifter  tamen  cujus  prarlèntia  coû- 
tem  lcilicct  non  graduati  fine  licentia  tinua  neccllaria  cft,  ultra  très  feptjmaJ 
principalis  domum  non  exeant  mfi  eau-  nas  bis  in  anno  cbllegium  non  dinu't- 
sâ  le&ionis,  fermonis  aut  pra:pofitura:  tat ,  priùs  tamen  provifionc  facla  in 
vel  alicujus  nece/fitatis  rationabilis,  fub  collegio  corum  qua:  tangunt  fuum  of- 
pœna  quatuor  denariorum.  ficium  ;  &  fociis  gradum  habentibus* 

XXIV.  Item  ftatuimus  quôd  tempore  nifi  pro  evidentibus  nece(fitatibus&  uti! 
aeftatis  à  fcfto  Pafcha:  ufquc  ad  feftum  litatibus  ejufdem  collegii ,  fub  potna  pri. 
Beati  Dioni/ïi  porta  feu  hoftium  clau-  vationis  burfarum  tam  magiftri  quàm 
datur  cum  fera  de  fero  in  nona  hora  fociorum  corum  cujuflibet  tempus  fo. 
ad  tardius  j  &  aliquando  per  horam  pradiclum  tranigredientium. 
cumdimidiaante  fetundam  brevitatem  XXVIII.  Item  ,  ftatuimus  quod  qui. 
dierum  5  &  in  alia  parte  temporis  in  libet  de  collegio  in  fuo  ordine  fit  prarpo- 
feptiina  hora  ad  tardius,  &  aliquando    fitus  per  unam  hebdomadam  integrain, 

citius  ut  in  fextami  poft  cujus  claufu-  incipiendo  die  Sabbathi ,  &  habeat  cla- 
ram  principalis  habeat  in  caméra  fua    ves  difpenfx  &  archac  ibidem  exiftentis 

claves.  Et  fi  quis  poft  claufuram  à  do-  durante  ejus  prarpofiturâ  j  qui  fideliter 

mo  exierit  fine  licentia  principalis  ,  ipfo  Se  follicitc  quarrat  cibos  &  parare  fa- 

fado  privetur  à  burfis  &  per  principa-  cièt  fecundùm  placitum  aut  affcâum 

Icm  ,  Ôtextuncfibi  fubtrahantUr.  Unuf.  proprium  qui  etiam  juvet  famulum  ad 

quifque  collegii  habeat  clavem  parvi  parandum  ,  fi  opus  fit  ,  &  ferviendum 

hoftii  magna;  porta: ,  &  primihoftii  fub-  in  prandio  &  cœna  t  qui  etiam  de  re- 

fequentis,  quod  teneatur  femper  clau-  ceptis  per  ipium  &  cibariis  quxlkis  ÔC 

dere  dum  ôc  quando  domum  intrave-  pretio  eorurn,  diftinftè  per  fingulos  dies 

rit  aut  exierit ,  fub  pœna  unius  denarii  prarpofituras  fuas  habeat  in  feriptis  red- 

pro  qualibet  vice.  dere  rationem  &  reliqua  in  die  Vcncris 

XXV.  Item  ftatuimus  quod  nullus  poft  prandium  proxime  fcquenris  s  fi 
jaceat  extra  domum  in  villa  vel  extra,  quid  fucritexpofitum  ultra  burfam,  hoc 
fine  caufa  rationabili  quam  tenebitur  tenatur  quilibet  pro  parte  lua  reftitue- 
manifeftaremagiftro  fi  poifit,  &  abipfo  re  ipfi  prarpofito  :  &  in  cafu  reeufatio- 
licentiam  accipere  j  qui  àutem  contra-  nis ,  ad  requeftam  ipfius  prxpofiti  po- 
rium  fecerit,  pro  una  vice  privctur  di-  terit  retinere  de  burfis  futuris  debico- 
midià ,  pro  fecunda  bursâ  intégra  ■>  Se  ris  magifter  ufque  ad  fummam  ipfi  prx- 
lï  afliiefcat  vel  continuet ,  privctur  om-  pofito  debitam. 

ninô.  Ad  principalem  autem  fpedabic  XXIX.  Item  ,  tempore  a-ftatis,  fcili- 

hujufmodi  delinquentes  revelare  colla-  cet  à  fefto  Pafcha:  ulque  ad  feftiim  bca- 

toribus  burfarum  citiùs  quàm  commode  ti  Dionyfii   per   prxpofirum  aut  fa- 

fieri  poterit,&incafu  quo  talc  dclifUim  mulum  pro  prandio  pulfetur  horâ  de- 

fuerit  ex  quo  per  prarmiflavel  fequenria  cimâvel  co  circà  ,&  pro  cœna  horâ 

ftatuta  fieri  debeat  privatio  ;  &  intérim  fextà  ;  fie  tamen  quod  fine  candela  ;  &  in 

nujufmodi  delinquentibus  burfas   fub-  tempore  hyemali  feilicet  in  fefto  beati 

ftrahat.  Dionyfii  ufquc  ad  Carnipriviumpulfe- 

XXVI.  Item  ftatuimus  quôd  quilibec  tur  pro  prandio  horâ  undecimâ ,  6c  pro 
volens  recedere  à  collegio  ad  tempus,  cœna  horâ  fcxtâ  vel  citôpoft;  ficinuie- 
hoefignificet  magiftroante  triduum,li-  bus  Dominicis  Quadragcfima:  quibus 
centiam  petendo  j  quam  licentiamnon  dumtaxat  camabiturin  communi  aula, 
reculet  magifter  impartiri ,  causâ  ratio-  pulfetur  pro  prandio  in  décima  hora ,  & 
nabili  coràm  ipfo  allcgatâ  j  fie  tamen  pro  cœnâ  horâ  fexta  j  diebus  autem  je- 
honeftè  recédât  quôd  débita  in  collegio  juniorum  prarceptorum  ab  ecclefia  ,  fiaç 
perfolvac ,  &.  reftituat  fibi  tradita  in  prandium  horâ  debitâ  ,  nec  in  illis  cœ- 
euftodia  per  magiftrum ,  aut  propter  nabitur  in  aula  nec  alibi  expenfis  com- 
hoc  cautionem  fufficientem  diatittat.  munitatis.Cavcat  autem  prarpofitus  quod 

XXVII.  Item  quôd  nullus  poflit  fe  omnia  in  dicîis  horis  parata  fint  &  bene 
abfentare  à  collegio  ultra  très  menfes  difpofita ,  fub  pœna  arbitraria  menfe 
fub  pœna  privationis  ,  nifi  de  licentia  communi  applicanda ,  per  magiftrum  fit 
magiftri,  quam  non  impartietur  ma-  focios  fecundum  cafus  exigentiam  ta* 
gifterj  nifi  ejufdem  petentis  fucrit  evi>  xandâ. 

XXX. 
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XXX.  Item  nullus  adducat  extraneum  cauda  ,  &  aliïs  fupervenienribus  infor-  __— 
id  prandium  aut  canam  ,nifi  fie  perfona  tuniis  pro  parte  fua  ,  fub  pcena  fub-  am.  14x7. 
jonefta,&  nifi  ei  provideat,auc  priùsfciat  ftraetfonum  burfarum.  Et  tenebicur  ma. 
i  pxrpofito  an  latis  eft  pro  fociis  8c  àiâo  gifler  computare  cum  aliis  de  collegio 
;xtraneo  5  quo  comperto  &  feico  ,  ha-  de  aliis  munitionibus  ter  vel  quater  in 
>eat  adducens  folvere  pro  rata.  anno ,  fatisfaciendo  tam  collegio  quam 

XXXI.  Item, nullusprandeat  autcœ-  fociis ,  fi  quid  eis  debeatur. 
îet  in  caméra ,  fub  pana  amiflïonispor-  XXXIV.  Item ,  ordinamus quod  qua» 
:ionis  pro  illa  hora  -}  fed  omnes  fimul  draginta  librx  Turonenfis  vel  eo  circà 
;onveniant  in  aula ,  nifi  caufa  gravis  in-  quas  nunc  tradimus  magiftro  Se  fociis , 
Srmitatis ,  quo  cafu  habcat  portionem  perpetuô  in  di&is  munitionibus  annua. 
fuam  aut  xquivalens  in  aliis  cibariis  ma-  tim  impleantur  ,  ad  periculum  tamen 
yis  fibi  propitiis  $  rcfiduum  fi  fit,  fup-  eorum  pro  quibus  fient,  &  fingulis  an- 
plcndo  de  fuo  proprio  ;  aut  aliquando  nis  per  magiftrum  a  quolibet  de  colle- 
terne!  in  feptimana  eau  fa  focietatis  ho-  gio ,  burfario  vel  hofpite ,  &  à  fèmetipfo 
tieftatis  alicujus  extranci  aut  plurium ,  pro  rata  fine  detrimento  recuperentur5  6c 
nullatenus  communitatem  in  pane  aut  in  cafu  reeufationis  vel  nimix  dilationis 
aliis  onerando.  de  folvcndo  ,  fiât  detentio  bufarum  de. 

XXXII.  Item  ,  ftatuimus  quod  burfx  bentium  unius  vel  plurium  Se  etiam  bo. 
abfentium  aut  delinquentium  non  ac-  nom  m  fuorum  in  collegio  exiftentium 
crefeant  prxfentibus ,  fed  thefauro  col-  per  magiftrum ,  ufque  ad  fatisfàûionem 
legii  referventur  j  &  aliter  in  multis  feu  plenariam }  ubi  autem  non  fufficeret  die 
panis  aliis  pecuniariis  obfervabitur ,  qux  ta  fumma  pro  eifdcm  munitionibus, 
menfx  communi  applicabuntur ,  Se  exi-  contribuât  quilibet  pro  parte  fua  ,  fub 
gentur  per  fingulos  prxpofitos  in  fuis  pcena  iubftradionis  burfarum. 
prrpofituris  fideliter  &  diligenter,  fub  XXXV.  Item,  nullus  adducat  fecum 
pcena  folutionis  earum  pœnarum  j  ubi  extraneum  feu  extraneos  ad  jacendum 
autem  effent  reeufantes  folvere  ipfi  prx-  in  domo ,  nifi  de  hcentia  magiftri  petita 
pofito ,  certificatus  magifter  fufhcienter  Se  obtenta. 

l'uper  hoc  per  ipfum  prxpofitum ,  fum-  XXXVI.  Item ,  ftatuimus  quod  ficon- 

mam  debitam  per  ipfbs  de  burfis  eo-  tlngat  aliquos  extraneos  hofpites  in  do- 

rum  folvat.  mo  recipi ,  hoc  fiât  cum  confenfu  ma, 

XXXIII.  Item,  ftatuimus  quod  tem-  gtftri&  exterorum  de  collegio ,  Se  non 
pore  congruo  feu  opportuno  fiant  mu-  recipiantur  nifi  veri  fcolares  bonx  vit» 
nitiones  lçu  garnitiones  viclualium  &  êc  honeftx  converfarionis ,  volentes  pro- 
nccelîariorum  quorumeumque  ,  feilicet  ficcre  in  feientia ,  Se  çradus  fuos  verifi- 
vinorum  ,  lignorum ,  falis ,  piforum  ,  fa-  militer  acquirere ,  qui  eifdem  regulis  Se 
barum ,  verjuti ,  lardi  j  Se  quôd  quilibet  ftatutis  quoad  modum  vivendi  adftnn- 
adhibeat  diligentiam  juxta  difpofitio-  gantur  quibus  burfarii  ,  fub  pœna  ex, 
nem  p)incipafis,cum  confilio & aflbcia-  pulfionis  à  domo  in  continenti  }  qui 
rione  duorum  vel  trium  -antiquorum  Se  etiam  in  fua  receptione  jurent  non  re- 
notabiliorum  de  collegio ,  in  emptione  velare  fecreta  collcgii  ,  immo  fervare 
eorumdem  cum  ipfo  j  Se  contribuât  qui-  honorem  Se  utilitatem  ejufdem  pro  pot 
libet  pro  rata ,  fi  opus  fuerit  Se  redigan-  Ce }  Se  fie  hofpitentur  quôd  duo  fint  in 
tur  in  feriptis  per  magiftrum  qui  eorum  eadem  caméra  j  &  folvat  quilibet  per  an, 
habebit  euftodiam ,  Se  onus  difpenfandi  num  quadraginta  folidos  parifienîcs  mo- 
iîngulis  prxpofituris  ,  requifitus  fuper  netx  talis  quâ  récipient  burfarii  burfàs 
hoc  à  prxpofito ,  quantum  cuilibet  fuf-  fuas ,  per  quatuor  terminos  parifiis  con- 
ficiet  fua  prxpofitura  durante  5  Se  efti-  fuetos ,  thefauro  collegii  applicandds , 
mabunturqux  expenfata  erunt  in  qua-  pro  condu&ione  diélx  camerx,  Se  uten- 
libet  feptimana  ,  Se  reddentur  per  prx-  filibus  comrounibus&ftipendiis  famuli , 
pofitos  eidem  magiftro  -,  Se  vinum  indi-  Se  contribuer  pro  munitionibus  fa* 
cam  exponatur  &  non  aliter ,  fub  pcena  ciendis  pro  rata.  Numerus  autem  luu 

{>rivationis  burfarum.  Et  tenebitur  qui-  jufmodi  hofpitum  numerum  burfario- 

ibet  quotidie  dicare  vinum  expenfa-  rum  non  excédât, 

tum  cum  famulo  &  per  ipfum  eadem  XXXVII.  Item, ftatuimus  quod  nuU 

die,  Se  in  fide  caudx  vel  poinfonis  fol-  lus  vafa  ftanea  collegii  aut  aliaquxcum, 

vere  quod  apparebit  per  dicam  fuam  que  ipfi  collegio  pertinentia  portet  in 

habuiflè  cum  parte  détriment)  commu-  villam  quoad  vafa  etiam  cradita  famulo 

nis  fexdecim  pintarura  pro  qualibct  in  euftodiam ,  Qiiî  nuncietur  ipfi  famu, 
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 lo  j&  de  aliis,  nifi  de  licentia  magif  archa  in  qua  erunt  linteamina  claudetur 

An  i4»7-     tri  cum  duabus  clavibus  &  fais  quarum 

XXXVIII.  Item  ,  nullus  ledum  ,  unam  habebit  magifter,  fie  aiiam  capel- 
ledicam  auc  alia  ipfi  collegio  perd-  lanus  j  fie  alia  cum  quatuor  clavibus 
nenria  repolira  in  qualibet  caméra  au-  quarum  unam  habebit  magifter  ,  aliam 
deat  portare  extra  domum ,  neque  trans-  capellanus  &  alias  duas  duo  antiquio- 
fèrrede  caméra  in  cameram ,  fine  licen-  resde  duabus  dioecefibus  -t  ubi  autem 
tia  magiftri }  imo  quilibet  tenebitur  red-  quis  illorum  claves  habentium  effet 
dere  qua:  erunt  libi  affignata ,  fie  ea  in  profedutus  extra  villam  ,  dimictat  cla- 
communi  reparatione  propriis  expenfis  vem  fuam  non  habenti  antiquiori  poft 
manu  tenerc.  ipfum  de  natione  fua. 

XXXIX.  Item ,  de  omnibus  utenfili-  XLIV.  Item,  ne  oporteat  nimis  fxpe 
bus  collegii  fingulis  annis  in  Carnipri-  venire  ad  didam  archam  theiàuri ,  po. 
vio  fiât  inventarium  &  vifitatio  per  ma-  terit  magifter  una  vice  praefentibus 
giftrum  fie  notabiliores  de  collegio  $  fie  aliis  claves  babentibus  capere  pecunias 
li  quid  fuerit  perditum ,  quxrat  diligen-  pro  burfis  ôc  aliis  neceflariis  collegii 
ter  ;  quod  fi  non  poflit  inveniri,  folvat  ufque  ad  fummam  quac  apparenter  pof- 
allé  in  eu  jus  euftodia  erat.  Si  quid  au-  fit  fufficere  pro  duobus  menfibus.  Sic 
tem  fuerit  vetuftate  confumptum ,  de-  tamen  fê  habeat  ipfe  magifter  in  fu- 
leatur  à  prxdido  invencario  ;  fi  quid  mendo  dictas  pecunias ,  quod  tali  die  fit 
verô  de  novo  fuerit  emptum  aut  da-  anno  tantum  lummam  accepiffe  fub  fi-, 
tum  ,  iftud  de  novo  feribatur.  gno  fe  recognofeat ,  ôc  inferibat  inpapy- 

XL.  Item ,  quilibet  de  collegio  bur-  ro  in  dida  archa  repofita  ad  hoc  fpeaa- 

larius  folvat  fingulis  annis  in  dido  ter-  liter  deputata. 

mino  Carniprivii  quinque  folidos  pa-  XLV.  Item ,  ftatuimus  quod  omni  die 

rifienfes ,  pro  manutentione  ôcreparatio-  per  magiftrum  vcl  capellanum  aut  pra% 

nedidorum  utenfilium,  fub  pccnafubf-  pofitum  ,  feu  antiquiorem  in  abfentia 

tradionis  burfarum  ,  fie  fi  quid  ultra  capellani ,  dicatur  ante  prandium  fit  coc- 

fuerit  neccfîârium ,  illud  per  collcgium  nam  Benedicite ,  fie  poft  gratiar  folies  cum 

fupplcatur.  pfalmo  De  profttndts  ôc  orationibus  Deu 

XL1.  Item ,  ftatuimus  quod  in  colle-  qui  inter  apofloluoi  facerdotes  ,  Miferert 

gio  fit  una  libraria  in  qua  libri  débité  quœfîtmus  fie  Fide lium,  quibus  omnes  prac- 

difponanrur  in  pulpitis  ,  fie  incatencn-  lentes  in  collegio  cellantc  legitimo  im- 

tut  cum  catenis  fermancibus  ad  feras  ,  pedimento  intereflè  teneantur ,  fub  pœ- 

quarum  claves  reponantur  in  archa  the-  na  unius  denarii  erogandi  pauperibus 

lauri]  fie  deipla  libraria  quilibet  bur  fa-  per  magiftrum. 

riifs  habeat  clavem  ;  nec  intret  extra-  XLVI.  Item ,  quia  décima  tertià  die 

neus  nifi  notus ,  fie  adhuc  in  prxfentia  Maii  anno  Domini  m.  d.  iv.  obiit  Do- 

continua  alicujus  burfarii.  minus   fundator  collegii  ,  ordinamus 

XLII.  Item  ,  de  libris  difpofitis  in  quod  fingulis  annis  tali  die  fiât  in  col- 

dicla  caméra farpiùs  fiât  vifitatio  per  ma-  legio  fervitium  lblemne  mortuorum  ad 

giftrum  Se  îllos  de  collegio ,  ne  quid  in  notam  ,  feilicet  vigiliar  die  prarcedenti 

illa  depereat  ;  fie  faltem  in  anno  circa  fi-  poft  prandium  fecunda  hora ,  fie  muîa 

nem  ftudii  fiât  inventarium  de  didis  li-  ipfadiehorâ  prima:  ,  ubi  omnes  bufarii 

bris.  tenebuntur  inrerelîè/ub  pcena  amiflionis 

XLIII.  Item ,  ftatuimus  quod  in  col-  unius  burfx ,  lediones  légère  fie  citera 

legio  fint  du2  archa:  communes  in  ca-  cantare  juxta  ordinationem  principalis 

pella  feu  in  loco  fecuriori  collegii,  Se  autcapcllani.Etin hac die habebunr dicti 

in  una  reponantur  fub  inventario  map-  burfarii  ultra  burfas  feptimanz  viginti 

?  lif*umiiM   pa: ,  longeria:  fie  estera  lintea  *  ipfius  col-  folidos  pro  pitantia.  Ubiautem  diéla  die* 

legii  fignata  figno  ejufdem  ;  in  alia  vero  foret  impedita  propter  feftum  folemne, 

archa  reponantur  in  una  parte  littera: ,  in  aliam  diem  ejufdem  lèptimanat  trans- 

papyri  fie  inventaria  rerum  pertinen-  ferat  magifter  aut  capellanus  dictum 

tium  ipfi  collegio ,  fie  in  alia  parte  pecu-  fervitium. 

nise  collegii  cum  papyro  in  qua  feri-  XLVII.  Item  ,  ftatuimus  quod  nu- 

bantur  *  unde  venerint  ejufmodi  pecu-  gifler  cum  confenfu  aliorum  quxrat  ia- 

nix ,  quando  reponentur ,  fie  etiam  caufa  mulum  qui  ferviat  in  collegio  ,  uc  nions 

propter  quam  ejufmodi  affumenrur  ,  de-  eft,cum  cautione  fufficienn  de  fideJita. 

clarando  cum  hoc  tempus  repofitionis  fie  te  habenda  ;  nec  impediarur  per  magii- 

afluraprionis  didarum  pecuniaxum  •.  fie  çrum  aut  alium  de  fervitio  conununiM- 
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ris  ;  qui  fervabit  utenfilia  coquinx  &  au-  magiftri  pauperibus  crogandoruni.  Ec  in  . 

Jx  ôc  alia  fibi  tradita  in  euftodiam  fub  ipfismiffisprivatim  acfingulariter^acali-  A"'  l*17' 

invencario  ,  &  dicabic  vinum  qualibet  bi  ubi  locus  &  opporcunicas  afïueric ,  qui- 

die  cum  magiftro  &  foeûs ,  Ôc  de  omni-  libet  didorum  burfariorum  in  recogni^ 

bus  iis  computum  reddet  magiftro  quo~  rionem  bonorumqux  habenc  in  coliegio, 

ties  fibi  placueric  -y  ôc  habebic  à  coliegio  pro  domino  fundatore  ,  fuis  execueoii. 

pro  ftipcndiis  fex  libras  Turonenfes.Ôc  bus  &  benefadoribus  coilegii  pfalmum 

non  ulcri.  De  profitndis ,  Pater  nofter  Ôc  Ave  Ma- 

XLVIII.  Item,volumus  ut  fervetur  ri  a  cum  orarione  Inclina  ,  Domine ,  au- 
fraternttas  perpetuo  incer  Parifienfe  col-  rem  tuant  ôc  F  Hélium  ÔC  alias  devocas  pre- 
legium  ÔccollegiumAndegavenfeôcfco,  ces  fundat  Altiffimo. 
lares  ejufdem ,  quoniam  ab  eodem  fun-  L.  Ordinamus  etiam  quàd  in  prxci- 
datore  proceflèrunt  s  qubd  fi  extra  ca-  puis  .folemnitatibus ,  feilicet  Nativitatis 
meras  burfariis  aut  hofpitibus  afligna-  Domini,  fimiliter  diei  Pafchx ,  Pente- 
tas  fuerit  caméra  vacans,  quôdfçolares  coftes,  Aflumprjonis  beatac  Mariât  Vir- 
burfarii  venientes  de  uno  coliegio  ad  ginis  ÔC  Omnium-fandorum ,  vefperx , 
aliud  pro  negotiis  alterius  coilegii  pro  prima; ,  matutinx ,  magna  miffa  ,  ulti- 
modico  terapore  recipiantur  ôc  hofpiten-  mx  vefperx  ad  notam  j  6c  aliis  pofteà 
tur  ,  favorabiliter  ipfbs  tradando  ,  quo-  minoribus  feftivitatibus ,  feilicet  Circum-  • 
ufque  legatio  fua  predido  coliegio  cifionis ,  Apparitionis ,  Afcenfionis ,  con- 
compleatur  ,  fatisfaciendo  tamen  in  fecrationis  Sacramenti ,  SS.  Gervafii  ôc 
omnibus  pro  rata,  prout  alii  exiften-  Prothafiï ,  fandiJoannis.Baptiftx,  apof- 
tes  in  coliegio.  tolorum  Pétri  ôcPauli ,  Ôc  teftivitatibus 

XLIX.  Item  ftatuimus  quôd  in  col-  beatx  Marix  Virginis  ,  beatilïimi  Julia- 
legio  non  recipiatur  nifi  bonx  vitx  ôc  ni  Ccnomanenfis  epifeopi,  fandi  Nico- 
honeftx  converiationis ,  qui  fit  bene  fun-  ^  lai  &  virginis  Catharinx  ôc  aliorum ,  ad 
datus  ad  exercendum  mum  oificium  Ôc  devotionem  fuam  ,  faciant  primas  vefpe- 
feientiam  ad  gradum  acquirendum  in  ras  &  millam  cum  nota ,  ôc  taliter  in- 
alterafacultatum  artium  vel  theologix,  ter  fe  ordinent  quôd  fermonem  univer- 
juxta  fibi  &  aliis  modum  fupra  ailigna-  ficads  propter  hoc  non  amittant.  Dido 
tum  j  qui  qualibet  hebdomada ,  feilicet  autem  capellano  ferviat  ultimo  receptus 
die  Dominicâôc  aliis  diebus  feftivis ,  ma-  in  burfarium,  excepto  tamen  magiftro, 
ximè  autem  diebus  Mercurii  ôc  Veneris,  .  qui  ter  mifiàm  puliet  diebus  Domimcis 
fi  fieri  poifit  commode  ,  aut  aliis  diebus  ôc  magnis  folemnitatibus ,  &  ultimum 
per  ipfum  magiftro  ôc  fcolaribus  norifi-  pulfum  raciat  ad  voluntatem  capellanj\ 
candis  die  prxcedenti  in  exitu  prandii  légat  Epiftolam  Ôc  dicat  verfus,  dum 
vel  cœnx,  très  milîàs  hora  Primx  aut  cantabitur  ad  notam, ôc eorum  quxprx- 
hora  competenti  dicere  teneatur  in  ca-  dido  fervitio  erunt  necellaria ,  ipfi  ca- 
pclla  coilegii ,  quarum  una  ad  minus  fit  pellano  fubminiftretj  Ôc  in  capcllani  ab- 
dedefFundis  ipeciaiiter  pro  domino  fun-  fentfii  aut  infirmitate  vel  impedimento, 
datore  j  ôc  in  qualibet  alia  mifla  fiât  ora-  provideatur  per  magiftrum  &  focios  m- 
tïo  Deus  qui  inter  apofiolicos  cum  aliis  ora-  per  ftipendiis  de  burfis  ejufdem  capel- 
tionibus  miflx,  nifi  folemnitas  fcftiim-  Iani,  ne  fit  defedus  in  dido  fervitio. 
pedierit  5  ôc  inter  offèrtoriumôc  primam       LI.  Item  &  qualibet  die  Sabbathipoft 
ablutionem  manuum  in  qualibet  dida-  cccnaiTi  hora  competenti  dicant  omnes 
rum  trium  mifiarum  dicat  idem  capella-  de  coliegio  fimul  in  capella  antiphonam 
nus  pfalmum  De  profundis ,  aliis  fibiref-  Salve  regina ,  vel  aliam  ad  tempus  per- 
pondentibus,&infine  Requiem œternam-,  tinentem,cum  orationibus  etiam  perti- 
&  conformiter  in  fuo  Mémento  defunc-  nentibus ,  ad  notam ,  prout  in  aliis  col- 
torum  habeat  fpecialem  memoriam  didi  legiis  confuetum  eft. 
fundatoris  &  executorum  ipfius  &  be-       UI.  Item  ftatuimus  quod  quilibet  in 
nefadorum  coilegii  univerfaliter  -,  quibus  ordine  fuo  ,  dum  tamen  ad  hoc  fuerit 
quidem  miflis  intereflè  tenebuntur  &  ve-  fufficiens  ,  per  annum  vel  biennium  Ôc 
nire  ante  Epiftolam  finitam  in  ba{fis  mif  non  ultra  exerceat  officium  procurato- 
fis  ,  Ôcin  alteris  cum  nota  &  in  aliis  ho-  ris  ,  ad  caufas  &  negotia  coilegii ,  in  ca- 
ris in  fine  ultimi  pulfiis  campanx ,  omnes  fu  quo  collegium  ipfum  fuper  aliqua  re 
burfarii,  ceilante  legitimo  impedimen-  fibi  compétente  litem  pateretur, vel  quod 
to  ledionis  lux  aut  alia  caufà  rationabili ,  oporteret  ire  ad  terras  aut  reditus  dido 
fub  pcena  duorum  denariorum  proquoli-  coliegio  pertinentes  )  cligendus  tamen 
bet  defedu  ,  pro  fundatore  per  manum  per  magiftrum ,  capellanum  ôc  alios  de 
Tome  II.  Part.  III.  Ttct 
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,'  collegio  ,  prias  ab  omnibus  juramenco  tis  aut  minori  numéro  pofllc  fexaginta 

prseftico  ad  fanda  Dei  evangelia ,  quôd  libras  parifienfesobtinere  >  non  ultra  cx- 

omni  favore  Ôc  odio  rejeclis  utiliorem  cedat  in  venditione.  Faciat  etiam  fibi 

6c  magis  idoneum  ad  exercendum  die  manu-tenere  domos  per  eos  qui  inha- 

tum  officium  nominabunt  8c  eligent  >  ad  bicant ,  adhibendo  caucelas  poflîbiles  fei, 

profequendum  firmarios  auc  alia  quae-  licet  obligariones ,  plegiosfie  excera  5  io- 

cumque  jura  di&i  collegii ,  auc  vifitan-  quirac  de  juribus  ratione  dominii  perti- 

dum  auc  affirmandum  ad  tempus  hacre-  nencibus  fuper  eos  qui  in  terra  tenenc 

datâtes  dicti  collegii j  dicHque  legacione  6c  cenebunc  hzredicaces ,  ut  de  ventis& 

facU  infra  biduum  ,  ipfo  advencaco  ad  relevamentis  occafione  rranfmurationis 

collegium ,  computare  de  expenfis ,  mi-  percinencibus ,  6c  de  aliis  ad  utilitatem  fie 

fiis  ôc  receptis  6c  aliis  per  ipfum  geftis  concinuationem  fuftentationis  collegii. 

coràm  magiftro  8c  capellano  &  alcero  £c  bene  vifitec  licceras  acquilîtionis  ter. 

antiquiore  rationem  reddere  ceneacur  5  rx  8c  fpecialiter  appreciationes  terra: 

•fie  quoties  recipiet  aut  faciet  venire  ali-  ubi  inveniec  quafi  omnes  petias  terrai 

quas  pecunias ,  ponantur  in  archa  the-  arabilis ,  arpenta  pratorum  &  etiam  ne- 

Juturi ,  &  regiftrentur  in  papyro  de  qua  morum  ,  8c  quoe  arpenta  in  qualibet  pc- 

fuprafit  mentio.  Nihil  tamen  faciet  mag-  tia  concineantur.  Qui  etiam  faciet  te- 

ni  ponderis ,  nifi  priùs  confulto  magiftro  nere  8c  obfervare  inviolabiliter  pra-fen- 

8c  fociis.  Ec  in  fine  anni  vel  biennii ,  fi  tia  ftatuta ,  clauderc  doraum ,  ut  fuprâ, 

continuetur ,  procuracorium  reddere ,  claves  in  fua  caméra  obfervando  5  alias 

munimenta  &  alia  quxeumque  habere  etiam  hxreditates  acquifitas  aut  acqui- 

debebicaut  habere  debueric  ratione of-  rendas  eidem  collegio, ut  bonus  parer, 

fîcii ,  fub  pcena  privationis  burfarum  8c  famih'as ,  tra&ando ,  colligendo  &  ob- 

obligationis  bonorum  fuorum  quorum-  fervando  $  cradetque  fingulis  fcptimanii 

«jue  teneatur.  die  Veneris  de  fero  ,  aut  Sabbacbi  de 

LUI.  Item  ne  fepius  oporteac  paflàre  mane ,  prxpofiro  futuro ,  burfas  pro  pra> 

procurationem  ad  prxdicla  peragen-  fèntibus,6c  produobusdiebus,ûconrin- 

da ,  in  gravamen  collegii ,  fiât  procura-  gat ,  dimidiam  burfam ,  8c  pro  quatuor 

torium  inquo  magifter  &  cacceri  de  coi-  diebus  burfam  incegram.  Audiat  etiam 

legio  feinvicem  fingularicer  6c  aliosex-  cum  aliis  compuca  cujuflibec  prarpofid 

traneos  ad  boc  idoneos  in  diverfis  eu-  die  Veneris  poft  prandium  ,  eriam  de 

riis  fie  regionibus  procuracores  confia-,  nemore  quod  livra veric  per  feprima- 

tuanc ,  fuper  quo  fienc  duc  procuratio-  nam ,  8c  aliis  munitionibus ,  ut  verjuti, 

nés  de  eadem  data,  quarum  unamha-  lardi  ,  piforum  ,  rabarum  ,  fecundùm 

beat  exercens  officium ,  fie  alia  refervev  quancitatem  expofitam  recipiet ,  ôc  in 

tur  in  collegio  in  altéra  archarum  ,  qui  papyro  regiftrabic  ad  partem  $  6c  fimifi- 

valeac  faciliter  recuperan ,  fi  necefiicas  cer  de  vino  in  fine  cujuflibet  vafîs  com- 

occurreric.  pucabic  cum  famulo  fie  cum  fociis  $  fie 

LIV.  Icem  ftatuimus  6c  ordinamus  fie  à  quolibet  fociorum  recipice  quod  cr- 
quod  nullus  ordinetur  magifter  feu  prin-  pofuerit  plus  quam  folverit ,  vel  reddet 
cipalis  collegii ,  nifi  fit  ad  minus  gra-  etiam  fi  debeac  Et  in  receprione  cujuf- 
dum  magifterii  in  artibus  adepeus ,  gra-  libet  burfarii  jnxca  prardida  faciet  fol- 
vicatis  fie  prudentix  fufficienris  ad  alios  vercmappas,  longerias,  fie  eas  invento- 
gubernandum  -,  fie  ulterius  de  fado  pro-  riabit  in  papyro  collegii,  6c  quod  fuper 
cedat  in  tbeologica  faculcate ,  juxta  or-  abundabic  ulcra  necefficatem  quotidia- 
dinationem  priùs  factam  6c  afiîgnatam  $  nam  domus,in  archareponet,prxfeniibus 
qui  omni  die  Sabbati  legibili,  horâ  qui  aliis  de  collegio  j  folvet  etiam  ipfe  eaf- 
voluerit,  artiftas  de  fuis  lcdionibus  exa-  dem  mappas  ficut  alii ,  nifi  ipfe  alias  fol- 
minet  ,  6c  videac  quomodo  proficiunc ,  veric.  Recipiet  etiam  omnia  débita  côl- 
exercitiumdequo  fijpra,inter  ipfospro-  legii  vel  per  fe  auc  per  procuratorem  j 
fequendo)  qui  lolus  vel  cum  procurato-  quod  fi  per  procuracorem  fiât,  tenebi- 
re  vifitet  terra  m  de  BomUinvUle ,  fi  r  mas  tur  procurator,  ut  fupra  ordinatum  eft, 
molendinorum ,  fabricarum  rneditarium  fe  exonerare.  Ncc  volumus  eumdem  ma- 
fie  redicuum ,  ac  etiam  nemora  habeat  giftrum  in  fua  euftodia  privau  collegu 
vificare,  6c  de  anno  in  annum  viginci  pecunias  rcfervareî  ultra  id  quod  ne- 
arpenta  auc  viginti  quatuor  6c  non  ulcra  ceflàrium  fuerit  ad  expendendom  pro 
vendere ,  caliter  quod  in  illo  numéro  uno  auc  duobus  menfibus }  fed  in  archa 
poffit  perpétué  durare  vendirio  annua.  altéra  reponaacur  pro  tutiori ,  adbibitâ 
timiôc  fi  quandoque  de  viginci  arpen-  cauteli  Éifficienci  pro  diûo  magiftro, 
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iquoufqoe  totaliter  pro  anno  intégré  corn-  larium ,  qui  fub  eifdem  reguïis  &  cohfti- 
puraverit.  Reddet  que  fui  computa,  ra-  cucionibus  quibus  prxcedentcs  odo  vi-  Aw*  t*'-7' 
tiones  Ôc  reliqua  de  receptis  ôc  mifiis  vere  habebunt,  eciam  aftringentur  fub 
fadis  per  ipfum ,  quocies  nobis  tribus  eifdem  ôc  confimilibus  pœnis. 
cxecutoribus  aut  aïteri  noftrum  vel  per  LVI.  Item  ftatuimus  Ôc  volumus  quod 
fios  fubftituto  placuerit,  quoad  vixeri-  fi  aliquis  dominus,  vel  alia  pcrfona  no- 
mus ,  vel  ctiam  lupcrviventi  $  &  poft  nof-  tabilis  ecclefiailica  vel  fzcularis ,  ad  con- 
irum  omnium  obitum  ,  cxteris  burfariis  fimile  opus  piè  afredus ,  velit  augmen- 
te collcgio  ,  faltcm  femel  in  anno  circa  tare  prxdidum  numerum  fcolarium  $ 
Nativitatem  Domini,  quibus  duplum  hoc  eis  licere  indulgemus  de  iifdem  1U 
fuorum  computorum  tradere  tenebitur,  mitibus  ÔC  patriis ,  videlicet  duos  vel 
ôc  ponere  volentibus  ÔC  calculantibus  per  très  fcolares  de  diocefi  Sagienfi ,  ôc  criant 
odo  dies  ante  computationcm  ;  poft  quo-  duos  vel  très  de  archidiaconatu  de  Paf- 
rum  iriTpedioncm  procédant  ad  com-  feyo ,  vel  undecumque  de  diocefi  Ce- 

{mtandum  ad  inviccm  ,  omnibus  de  col-  nomancnfi ,  ubi  habiles  non  repcriren- 
egio  prxfentibus ,  faltcm  quoad  cxiftcn-  tur  de  dido  archidiaconatu  ôc  non 
tes  in  villa  }  ôc  dedudionefadain  fcrip-  plures  quoad  hoc  rccipiantur  in  prx- 
tis  receptx  ôc  mifiarum ,  cui  dcbcbitur  îenti  collcgio  *  fie  tamen  quôd  pri- 
hat  reftitutio  vel  collegio  vel  magjftroj  mirùs  Ôc  ante  alicujus  receptionem  pro- 
fit fignentur  ejufmodi  computa  per  eum-  videant  pro  quolibet  fcolari  reponendo 
dem  maeiftrum  ôc  exteros  de  collegio  j  viginti  quinque  libras  parifienfes ,  mar- 
quibus  fignatis,  reponatur  duplum.hu-  cha  argenti  valente  feptem  velodofran- 
Jufmodi  computorum  lîgnatum in archa  cos,&  non  amplius, amortifatas .  &  ta» 
thefauri  j  ôc  de  reftis  qux  debebuntur,  éiter  fituatas  quôd  non  fit  in  pofterum 
fîat  memoria  femper  in  fine  diclorum  defedus  in  eiufdcm  fummx  continua 
computorum  ad  nnem  ,  qux  primitùs  folutione  ,  habita  fuper  hoc  cautione 
requirantur  in  computis  fequentibus  ge-  poffibili  j  de  quibus  viginti  quinque  li- 
nerale.  Etiam  faciet  omnia  neceflaria  in  bris  parifienfibus  fumentur  burfxfcola- 
domibus  collegii ,  reparationcs  neceflà-  ris  noviter  fundati,  Ôc  refiduum  appli- 
rias  ôc  utiles  juxta  poffibilitatem  redi-  çabicur  thefauro  collegii  >  qui  etiam  prx- 
tuum ,  adminiftrabit  etiam  neceflaria  ca-  fentia  ftatutatenebuntur  jurare  ôc  obTer- 
pcllx ,  tam  in  luminari ,  libris  ôc  orna-  vare ,  fub  eifdem  pœnis  quibus  alii  jam 
mentis.  Satisfaciet  etiam  illis  qui  fuper  fundati.  Venietque  collatio  ad  collato- 
domos  reditus  capiunt  ;  femper  habendo  res  per  nos  inftitutos  poft  obitum  fun- 
cedulas  de  quoliber.  Et  quia  non  valent  datoris  &  fui  immediati  ac  propinquio- 
omnia  exprimi ,  volumus  quôd  in  minus  ris  hxredis ,  fine  ultcriari  protradione 
expreflîs  quoad  regimen  collegii  confor-  feu  prorogatione.Prxvaleanrque  fundati 
jrtet  le  aliis  collegùs,  feilicet  Sorbonx,  illi  de  una  diocefi  vel  nationc,  aliisnon 
Harcurix  &  collegii  Bajocenfis  :  agens  ex  xquo  fundatis. 
in  omnibus  tanquàm priflcipaliter  ratio-  LVII.  Volumus  etiam  quod  quilibet 
nem  Deo  redditurus.  undecumque  fuerit,valeatfundare  in  ca. 

LV,  Item  ftatuimus  quôd  ubi  folutis  pella  collegii  anniverfarium  vel  obitum 

reditibus  in  quibus  collegium  oncratur,  lëmel  vel  pluries  in  anno  ,  affignando 

ejufdem  domibus  in  neccflària,  utili  ôc  pro  qualibet  mifla  fummifsâ  voce  quin- 

fufficienti  reparatione  retentis ,  ôc  con-  que  folidos  parifienfes  bene  fituatos  ôc 

tinua  ôc  conlimili  reparationis  manuten-  amortifatosj  cujus  fummx  duo  folidi  prx- 

tione  ,  manerii  de  Sourdainvitle  reditus  fentibus  de  collegio  in  miflà  diftribuan- 

tam  per  nos  acquifiti,  aut  per  nos  aut  tur  ,  &  duo  folidi  capellano,  refiduum 

per  ipfum  collegium  feualios  in  pofte-  collcgio  pro  fuo  intcrefTe ,  monetx  fupra 

jum ,  Deo  duce ,  acquirendi  fuppeterent,  xftimatx  refpedu  marchx ,  &  nunquam 

aut  in  tanrum  collegio  accrefcerent,quôd  pro  minori  commodo. 

prxter  ôc  ultra  numerum  fcolarium  fu-  LVIII.  Item  ftatuimus  &  ordinamus 

pràdidum  poflènt  commode  fuftentari  quod  magna  caméra  fuper  aulam  cum 

duo  aut  quatuor  pauperes  fcholares  j  vo-  adjacentibus  ,  ftudio  feilicet ,  euftodiâ 

lumus  ôt  indulgemus  duos  aut  quatuor  veftium  &  cameris  privatis ,  refervetur 

admitti  &  recipi  de  eifdem  patriis  &  li-  recepeioni  executbrum  quoad  vixerint, 

mitibasjUt  ita  numerus  fcolarium  per  nos  &  amplius  in  dido  collegio  ,  fi  volucrinc 

inftituendorum  extendi  &  augmentai!  ôc  eis  videatur  expedire. 

jKJterit»  cafu  illo  prxfuppofito  ôc  non  LIX.  Statuimus  etiam  quod  habeartc 

jiliaSjufquc  ad  numerum  duodecimfco-  figillum  ad  arma  defundi  fundatoris, 
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proue  apparerec  in  calice  capell* ,  ad 
am.  1417-     ucendum ,  8c  proue  aliis  collegiiseft  con- 
fuetum inprincipali  arca,  rcpofitum  & 
euftodicum. 

LX.  Item  retinemus  nobis  nominibus 
quibus  fupra ,  8c  aiiis  principalioribus 
êxecutoribus ,  quoad  vixerimusôc  vixe- 
rine,auc  duobus  fupervivenribus,potef- 
tatem  augeodi,  diminuèndi  feu  detra- 
hendi  prarfentibus  noftris  ftatutis  8c  fu- 
turis,fi  quae  fecerimus,8cunicuiqucfuper- 
Viventi  audoritacem  interpretandi  ea- 
dem  ftatuta  jam  per  nos  racla  vel  in 
pofterum  facienda. 

De  &  fuper  quibus  praemiflîs  omni- 
bus &  fingulis  didus  dominus  Joannes 
Anglici  nominibus  quibus  fupra  ,  petiit 
fibi  ficri  pubiicum  inftrumentum  ,  (eu 
publica  inftrumenra  ,  unum  vel  plura , 
per  nos  nocarios  fubfcriptos.  Ada  fue- 
runc  harc  Parifiis  Se  coliationata  in  au- 
la  palarii  regii  Parifienfis  per  prxdidos 
magiftrum  Joannem  Anglici  8c  Joan- 
nem  Paris  unà  cum  prardidis  magiftris* 
Thoma  Joflclin  &  Michaeie</r&p.*  ,  fub 
anno  indidione ,  menie  die  8c  pontificatu 
quibus  fupra,  praefentibus  ibidem  venera- 
bilibusviris  magiftris  Jacobo</«  Tertre  8c 
Mattheo  Picquoys  preibyreris  Abrincen- 
fis  8c  Carnotenfis  diocefum ,  teftibus  ad 
prxmifla  vocacis  fpecialiter  8c  rogatis. 

Et  ego  Guillelmus  de  Bofco  prefby- 
ter  diocefisRothomagcnfis,  in  jure  ca- 
nonico  baccalaurcus ,  publkus  apoftoli- 
câ  &  imperialiaudoritate  curiarque  epif- 
copalis  norarius  juracus  ,  quia  prxdidis 
narrationibus,conftitutionibus ,  ordina- 
tionibus ,  ftatutis ,  declarationibus ,  re- 
fervationibus  ac  omnibus  aliis  8c  fingu- 
lis ,  cùm  per  prxfatos  magiftros  Joan- 
nem Anglici  8c  Joannem  Paùs ,  uni 
cumpramominatis  magjftris  Thoma  Jof. 
feliv  8c  Micbacle  de  Sepe ,  agerentur 
&  fièrent ,  unà  cum  pramominatis  tef- 
tibus  ac  notario  pubiico  inrra  feripto 
prarfens  fui,vidique  claufulas  teftamen- 
ti  de  qua  feu  de  quibus  fupra  fit  mentio, 
prarfatas  conftitutiones  ,  ftatuta  fie  ordi- 
nationes  ac  omnia  in  eifdem  contenta 
ad  perpetuam  rei  memoriam  in  publi- 
cam  formam  redegi  8c  publicavi ,  ideo 
huic  prefenti  pubîico  inftrumento  ma- 
nu alterius,  me  légitime  occupato  nego- 
tiis ,  fideliter  feripto  fignum  meum  pu- 
biicum 6c  confuetum  ,  unà  cum  figno  fie 
fub/criptionc  notarii  infra  feripti,  appofiii 
requifitus  &  rogatus  in  teftimonium  veri- 
taris  pracmiflbrum.  Sijnè ,  G.  de  Bosco. 

Et  ego  Arnulphus  Dorioti  lubdiaconus 
Rhemeniis  diocefis,in  decretis  baccaJau- 


reus,pubhcus  apoftolicâ.imperiali  auéW 
mate  eunuque  Parifienfis  notariusjnrr 
tus,  quia  praedidis  narrationibus,  conlh 

tutiombus)ftaturis,declararionibusrerer 
vauonibus  ac  omnibus  aliis  &  finUlT 
dum  per  prarfatos  magiftros  Joini 
Anghci,  Joannem  Pam ,  unà  CUm  Pri 
nominans  magiftris  Thoma  jofjelin  & 
Michaele  de  i>tpe ,  agerentur  &  ficrent 
una  cumpnenominaris  teftibus  notario* 
que  fupra  feripto  prsfens  fin,  vidiquê 
claululas  teftamenti  de  quibus  fupra  fie 
mentio,  prarfatas  conftitutiones,  ordi- 
nationcs  ac  ftatuta  ac  omnia  in  eifdem 
contenta  ad  perpetuam  rei  memo.iam 
m  pubhcam  formam  redegi  &  publica- 
vi }  ideirco  huic  praefenri  pubiico  infini, 
mento  manu  alienâ  fideliter  feripto  me 
ahis  légitime  praepedito  negotiis ,  fignum 
meum  pubiicum  8c  confuetum ,  una  cum 
%ao  &  mbfcriptione  notarii  publiciin. 
fra  fcripti ,  hîc  me  manu  propria  fub- 
feribensappofui  in  teftimonium  veritatis 
prarmiflbrum  requificus.5/gfl^DoRioTi. 

Et  nos  officialis  Parifienfis  ad  rclatio- 
nem  notariorum  fupraferiptorum  curia; 
noftra:  jurarorum ,  quibus  in  bis  8c  aliis 
majoribus  fidem  indubiam  adhibemus, 
ad  prxmifiorum  omnium  8c  lïngulorum 
majorem  cerritudinem  figillum  curi* 
Parifienfis  his  pnefentibus  lirteris  duxi- 
mus  apponendum.  Datum  8c  aûum  an- 
no  8c  die  quibus  lùprà.  Sip,,  A  Do- 
rioti &  DE  Bosco.  Pris  fur  une  copie 
communiquée  par  M.  Hochel  chapelain  du 
coJUge  de  Sees^ 

Reconaeijffance  de  frère  André  Barthélémy 
religieux  de  S-  Antoine  de  Viennois  en 
faveur  de  talb.tye 
Champs. 


FRere  André  Barthélémy  natif  du 
Puy  en  Auvergne ,  preftre ,  foy  di- 
ianc  religieux  de  l'ordre  de  S.  Antoine 
de  Viennois,  demeurant  à  prelent  en 
l'hofpital  de  S.  Antoine  le  petit  dedans 
Paris ,  cy  prefent ,  cognoit  8c  contellè 
Que  puis  fix  femaines  en  ça ,  luy  meâ 
de  mal  vais  coraige ,  contre  vérité  8c  tou- 
tes bonnes  moeurs,  en  la  prefence  de 
plufieurs  bonnes  gens  dignes  de  foy ,  à 
proféré  les  paroles  qui  s'enfuivent  :  c'eft 
a  fçavoir ,  que  les  rcligieufes ,  abbeflè 
8c  convent  de  l'eglife  monfieur  Samd 
Antoine  des  Champs  lez  Paris  n'eftoient; 
nv  leureglife  fondées  fous  le  nom  dud. 
glorieux  S.  Antoine ,  8c  en  tant  qu'elles 
s'en  difoient  fondées ,  elles  abuibient  lt 
monde ,  ne  aroient  puiuance  de  fwrc 
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quelles ,  recevoir  rendus ,  porter  ou  faire   Jean  de  la  Table  ,  Deftraud  Ôc  le  Ghe*- 
porter  les  enfeignes  de  potences,  clo-    ron.  C&pié fur  torigritsL 
chettes  fie  pennonceaux ,  avoir  fie  tenir  :<  t 
pouleries,  recevoir  dons  ,  oblations,    Ltttrts  patentes  dm  my  Chattes  f  il.  fof» 
charités  fie  aumônes  au  nom  duditmon-       tant  conceffton  des  dreits  de  regak  a*& 
lîeur  fâin<a  Antoine,  fie  généralement      treforier,  thanoines  &  chafèlums  déid^ 
de  avoir  les  droits  que  ceux  de  làincT:      fainte  ChapeSt. 
Antoine  de  Viennois  ,  fie  outre  qu'a-  ■-> 
vant  qu'il  fuft  on  an  ,  il  bouteroit  le    A""*  Mariés  par  la  gràeé  i/è  ODieu  refy 
feu  aux  quatre  cornes  fie  ou  milieu  d'i-          de  France }  a  tous  ceux  qui  cerA* 
celle  eglife  fainéi  Antoine  des  Champs,  prelëntes  lettres  verront,  ftfltfft  Cortrrté 
deftruiroit  de  touts  points  lefdi&esre-  parnospredeceflèursroysdeFrancelaS. 
ligieufes,  dcût  il  mourir  en  la  peine.    Chapelle  de  noftre  palais  à  Paris  ait  cftcV 
Pour  ce  luy  meû  de  contrition  fie  re-  grandement  fie  notablement  dotée  dr 
pentance ,  recogrtoit  les  chofes  defluf-  plufieurs  beaux  privilèges  f  ffanchilês  i 
dittes  avoir  mal  dit  fie  contre  vérité  5  libériez,  fie  par  plufieurs  iàirtfs  pères  les 
Ôc  fçait  certainement  fie  véritablement  papes  le  temps  pafle  aeereûi*  de  plu- 
ie contraire  -y  en  ce  requiert  mercV  fie  lieurs  beaux  pardons  Se  indulgences  par- 
pardon  auxdi&es  religieufes ,  en  leur  eux  donnez  fie  oétroyez  en  faveur  fie" 
priant  fie  requérant  qu'elles  luy  veuil-  contemplation  de  nofdielspredecefleurs,- 
lent  pardonner  }  car  il  connoift  fie  eft  fie  en  l'honneur  fie  révérence  dehvfaku 
bien  adeertené  qu'elles  puent  faire  loi-  te  Gfoix  fie  autres  preckn&5  reliques, 
fiblement  les  choies  deflùfdi&es,  fie  auffy  de  la  pafllon  de  noftre  Seigneur  Ôe  au-" 
amples  de  ce  faire ,  que  ont  ceux  du-  très ,  lefqueltes  en  noftredite  Ghapelle 
dit  S,  Antoine  de  Viennois.  Et  en  tant  de  long-temps  /ont  honorées  8c  dévote- - 
que  lefdits  de  S.  Antoine  le  petit  les  nient  adorée* }  fie  aufli  efté  fondée  de* 
ont  troublées  fie  empefehées  fie  tien-  plufieurs  belles  terres  fie  feigneuries, 
nent  en  procez  pour  lefdits  droits ,  ils  juftices  fie  jurifdiaions ,  héritages  fie  do- 
ont  tort  fie  malvaife  caufe,  comme  luy  maines,  cens,  rentes  fie  revenus  de  grand 
femble.  A  laquelle  requefte  fie  miferi-  fie  notable  valeur ,  dcfquels  les  treto- 
corde  icelles  religieufes  l'ont  receu ,  fie  rier,  chanoines  ôc  chapelains  de  ladite 
luy  ont  pardonné  ou  cas  que  juftice  en  Chapelle  ont  au  temps  palïc  honora- 
lêra  contente,  fie  que  les  chofes  def-  biement  fie  grandement  fôuftenu  leurs 
fufdittes  par  luy  ainfy  confeflees,  il  leur  vie  fie  eftats,  en  faifant  le  divin  fervice 
en  pafle  bonnes  lettres  au  chafteletde  en  icelle,  lequel  d'ancienneté  fie  de  tout 
Paris  fie  ailleurs  où  il  appartiendra,  fie  temps  a  accoultumé  élire  tres-folem- 
que  par  icelles  lettres  defrenfès  luy  foient  ncllement  fie  dévotement  fait  fie  accom- 
faiâes  à  certaines  8e  étoffes  peines ,  que  ply,  fie  entre  autres  eglifes  de  noftre 
d'ores  en  avant  par  luy  ne  par  aucuns  royaume  elle  refplendifloit  fie  florilloit. 
il  ne  procède  ne  die,  pu  face  proce-  Lefquels  treforier,  chanoines  fie  chape- 
der  ne  dire  de  fait  ou  de  paroles  quel-  lains  avoient  au  temps  pafle  accouftu- 
que  choie  qui  foit  ou  puifle  élire  con-  mé  prendre  fie  avoir  certaine  Ibmme 
tre  ne  au  préjudice  defdict.es  religieufes,  de  deniers  fur  noftre  trefor  à  Paris»  j 
de  lcurdiûe  eglife ,  droiâs ,  ufages,  fran-  pour  le  fouftertement  de  la  fabrique  ,  lu- 
cioles fie  libertez  ;  fie  que  il  leur  refti-  minaire ,  les  nourrir  fie  autres  neceflltez- 
tuera  les  frais,  mifes  fie  defpens  qu'el-  des  enfans  de  chœur  delà  Sainte  Châ- 
les ont  faicl  en  le  pourfuivant  des  cho-  pelle  5  partie  defquelles  rentes  fie  re- 
fes  fufdiéles.  Ce  fut  faiél  fie  pafle  par  venus,  terres ,  héritages,  feigneuries  8£ 
ledicr  frère  Andry  en  ladiâe  eglife  S.  domaines  de  la  fondation  8e  dotation 
Antoine  des  Champs  lez  Paris ,  le  Di-  de  noilredite  Chapelle  font  fituez  fie 
manche  vr.  jour  d'Avril  l'an  m.  cccc.  affis  en  noftre  pays  Ôc  duché  de  Nor- 
xxxvir.  jour  de  Pafjaues  Fleuris,  en  mandie,  occupez  en  partie  par  nos  an- 
la  prefence  de  F.  Geoffroy  de  Feuillans  ciens  ennembficadverfaires  les  Anglois  : 
religieux  dudid  S.  Antoine  le  petit ,  fie  l'autre  partie  en  noftre  pays  fie  Ille  dé 
de  révérende  fie  honefte  dame  madame  France  fie  autres  voifines.  Et  fbit  ainfy 
Emerance  de  Calonne  abbefle,  Hé-  que  pour  l'empe/èhement  des  guerres 
lienne  la  Catinaude  prieufe,  Marie  Ha-  fie  divifions  eftans  en  noftredit  royaume- 
garde  fecretaire  8c  autres  religieufes  d'i-  les  terres,  rentes  ôc  revenus  de  la  fonu 
eelle  eglife,  Nofil  Lambert Scentié en  dation  de  ladite  Chapelle  font  telle* 
decrec,  Olivier  de  Ooncart  efcuyer ,  ment  diminuez  ôc  amoindri* ,  qu'à  peir 
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 ne  en  peuvent  lefdits  treforier  ,  chanoi- 

ah.  1438  nes  &  chapelains  fouftenir  leur  vie,  at- 
tendu  que  leurfdites  rentes  &  revenus 
font  audit  pays  de  Normandie ,  en  l'o- 
beïllance  de  nofdits  anciens  ennemis ,  ils 
n'Ont  recouvert  aucune  choie,  pour  l'oc- 
cupation de  nofdits  ennemis  des  lieux 
où  partie  d'icelles  rentes  font  fituées  & 
-  -  affiles  ;  ôc  l'autre  partie  eftant  audit  pays 
en  noftre  obeiflance ,  leur  eft  inutile  & 
de  nulle  valeur ,  pour  I'empcfcnement 
defdites  guerres  5  Ôc  l'autre  partie  déf- 
aits revenus,  terres  &  héritages  fituez 
en  l'Ifle  de  France  ,  foie  tcllcmçnt  gaf- 
t^e  &  foulée,  pour  les  guerres,  char- 
ges &opprclfions  qu'a  porté  ôcfouftient 
noftredit  pays  &  Ifle  de  France ,  à  caufe 
de  plufieurs  grofles  garnifons  qu'en  iceux 
nous  convient  faire  tenir  pour  refifter 
à  nofdits  ennemis,  lefquels  efdits  pays 
Ce  Ifle  ont  long  temps  occupe  plufieurs 
places ,  ôc  encores occupent,  dont  ledit 
pays  de  France  eft  moult  foulé  &  af- 
Foibly  de  peuple  &  de  chevaux.  Aulïï 
n'ont  ils  ne  prennent  aucune  chofe  fur 
noftredit  tre for,  obftant  ce  que  pour 
Pempefchement  defdites  guerres  il  n'eft 
pas  mis  fus.  A  caufe  defquelles  chofes 
lefdits  treforier,  chanoines  ôc  chapelains 
ont  depuis  aucun  temps  porté  ôc  fouf- 
fert  plufieurs  neceflîtez  fie  indigences , 
&  noftrcdite  Chapelle ,  par  dclaut  de 
ce  que  lefdits  treforier,  chanoines  & 
chapelains  n'ont  dequoy  la  fouftenir  , 
&  y  faire  plufieurs  réparations ,  tant  voi- 
rieres,  luminaires,  qu'autres  chofes  ne- 
ceflaires  cftre  veùës  à  grande  diminu- 
tion ,  ôc  pourroint  eftre  de  légère  caufe 
de  la  diminution  du  fervice  divin  ac- 
couftumé  eftre  fait  en  icelle  ,  qui  feroit 
à  noftre  tres-grand  defplaifir.  S^avoik. 
rAisoNS  que  nous  delirans  de  tout  nof- 
tre coeur  enfuivre  les  bonnes  intentions 
de  nofdits  predeceffeurs ,  voulans  ladite 
Chapelle  eftre  fouftenuë  &  tenue  enef- 
tat  de  réparation ,  &  le  lërvice  divin 
lequel  de  tout  temps  a  accouftumé  ef- 
tre fait  grand  folemnel ,  y  eftre  fait  ôc 
continué  ,  obvier  ôc  pourvoir  qu'il  n'y 
foit  difeontinué,  qu'il  y  foit  entière- 
ment fait  ôc  accomply  ,  ÔC  aufdits  tre- 
forier ,  chanoines  ôc  chapelains  faifansà 
noftre  Sainte  Chapelle  le  fervice  divin, 
en  l'honneur  &  révérence  de  Dieu  nof- 
tre créateur  &  fa  fainte  ôc  prccieulè 
couronne  ôc  aultres  reliques  de  la  paf- 
fion  de  noftre  feigneur  ôc  autres  eftans 
en  noftre  Sainte  Chapelle ,  ôepourcon- 
fideration  de  la  grande  diminution  des 
rentes  &  revenus,  terres  Ôc  feigneuries 
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de  la  fondation  d'kelle,  voulans  fùb- 
venir  à  leurs  neceflîtez ,  ôc  à  ce  qu'ils 
puifient  avoir  dequoy  fouftenir  leurdit 
luminaire  Ôc  la  fabrique  de  ladite  Cha- 
pelle ,  ôc  faire  les  alimens  ôc  autres  ne- 
ceflîtez pour  les  enfans  de  choeur  d'i- 
celle,  ôc  pour  autres  caufcs  ôcconfide- 
rations  à  ce  nous  mouvans ,  avons  don- 
né ôc  oâroyé,  ôc  par  la  teneur  de  ces 
prefentes ,  de  grâce  ôc  par  certaine  feien- 
ce  ôc  authorité  royale ,  donnons  ôc  oc- 
troyons par  ces  prefentes  tous  les  pro- 
fits Ôc  clmolumens  temporels  qui  nous 
pourront  competer  ôc  appartenir  de 
toutes  les  régales  ôc  droi&s  d'icelles, 
qui  nous  efcherront  ou  appartiendront 
par  tout  noftre  royaume  &c  feigneurie, 
où  qu'il»  foient  ôc  de  quelques  mains 
que  ce  fpit,  d'icy  à  trois  ans  prochains 
venans,  foit  en  deniers  ,  bleds  ,  vins 
ou  autres  revenus  Ôc  heritaiges  quel- 
conques 5  pour  les  prendre,  avoir  & 
convertir  efditcs  réparations ,  fouftene- 
mens  de  la  fabrique ,  luminaire,  nour- 
riture ,  alimens  defdits  enfans  de  chœur, 
ôc  faire  les  autres  neceflîtez  de  noftrc- 
dite Sainte  Chapelle.  Si  donnons  en 
mandement  par  ces  prefentes  à  nos  amez 
Ôc  féaux  confeillers  les  gens  de  noftre 
parlement  ,  les  gens  de  nos  comptes 
ôc  treforiers  a  Paris,  les  généraux  con- 
feillers par  nous  ordonnez  fur  le  laid 
ÔC  gouvernement  de  toutes  nos  finances, 
tant  en  Langucdoil,  comme  en  Lan- 
guedoc ,  que  lefdits  treforier,  chanoi- 
nes, chapelains  ôc  cureaux  de  noftre- 
dite  Chapelle  de  noftre  palais  â  Paris, 
fanent  de  noftre  prefent,  don  Ôco&roy 
jouyr  ôeufer  plainement  ôc  paiiîblement, 
fans  les  molefter  ôc  travailler  ouempef. 
cher,  ny  fou ffrir  eftre  travaillez ,  mo- 
lcftez  ou  empefehez  aucunement  ;  mais 
au-contraire   fi  aucun  empefehement 
leur  cftoit  audit  don  ôc  o&roy  fait  & 
donné,  voulons  qu'il  foit  ofté  ôc  mis 
fans  aucun  délay  au  néant  ôc  au  pre- 
mier eftat  dcû.  Et  mandons  en  outre 
à  nofdits  confeillers  les  généraux  fur  le 
faict  de  nofditcs  finances,  que  par  les 
receveurs  des  deniers  de  noftre  domai- 
ne ou  autres  qu'il  appartiendra,  èsre- 
ceptes  defqucls  lefditcs  regales  feront 6c 
efcherront  durant  ledit  terme,  ils  raflène 
lefdits  treforier,  chanoines  ôc  chapelains 
avoir  ÔC  reprendre  lefdits  profits  &  re- 
venus defdites  regales  qui  nous  écher- 
ront pendant  ôc  durant  ledit  terme  de 
trois  ans  :  en  faifant  faire  inhibitions  ô: 
deftenecs  de  par  nous  aufdits  receveurs, 
aufquels  nous  par  ces  prefentes  derh'n- 
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dons  que  des  deniers  fie  profics  venus  cat ,  fpedabat  ôc  pertinebat.  Dicebanc  1  '  ■  - 
defdices  regales  ils  n'cmployenc  ny  ap-  infuper  quod  anno  Dom.  m.  cccc.  l4,,* 
pliquent  aucune  chofe  en  autre  ufage  xvi.  ad  didi  procuratoris  noftri  requefl 
&  defpenfe  ailleurs  qu'au  profit  de  nof.  tam  per  didam  curiam  noftram  con- 
tredite Sainte  Chapelle,  ne  raflent  au-  ciergcria  noftra  feu  commentaria  cum 
cunes  defpenfe  s  extraordinaires  ,  que  omnibus  fuis  pertinentes  domanio  nofl 
lefdits  profits  6c  efmolumens  defdites  tro ,  ac  quàd  pro  ipfîus  conciergerie 
régales  ne  viennent  franchement  ,  fur  feu  commentariseeuftodiauna  bonaper- 
peinc  de  recouvrer  lefdits  deniers  fur  fona  committeretur,  cui  vadia  antiqua, 
eux ,  fie  d'eftre  punis.  Et  par  rappor-  feilicet  trium  folidorum  parif.  qualiber 
tant  ces  prefentes  ou  vidiims  d'icelles  die  ôc  unius  modii  bladi  fingulis  annis 
faicl  foubs  feel  royal  authentique  pour  folum  ôc  duntaxac  ab  antiquo  per  ca- 
unc  fois  tant  feulement ,  avec  certifE-  meram  compotorum  noftrorum  taxata 
cation  ôc  quittance  du  trefbrier,  cha-  traderentur  feu  applicarentur,  perquod- 
noines  ôc  chapelains ,  nous  voulons  nof-  dam  arreftum  dida:  curix  noiera;  pro- 
dics  receveurs,  chacun  en  droid  foy,  nunciatum  ,  junda  feu  rcunita  extite- 
eftre  Ôc  demeurer  quittes  fie  defehargez  rat.  Ulterius  dicebant  quod  dudum , 
defdits  deniers  Ôc  efmolumens  qui  vien-  videlicet  anno  Dom.  m.  cccc.  xiix. 
dront  defdites  regales ,  fie  leur  eftre  ra-  inclirae  recordationis  genitor  fit  praede- 
batus  de  leurs  receptes  par  lefdits  gens  cefTor  nofter ,  de  feientia  fie  experien- 
de  nos  comptes ,  aufqucls  nous  man-  tia  magiftri  Johannis  Luillier  didi  ado- 
dons  qu'ainli  le  fafTcnt  fans  aucun  con-  ris  patris  informatus ,  offîcium  ballivatûs 
tredit  ny  difficulté ,  non  obflant  quel-  dida?  conciergeria;  noftra;  eidem  magif- 
conques  ordonnances ,  mandemens  ou  tro  Johanni  Luillier  dederat  fie  contu- 
deftenfes  à  ce  contraires.  Donné  à  Bour-  lerar^medio  cujus  doni  ad  didum  ofli- 
ges  le  x.dc  Décembre,  l'an  de  grâce  ciumper  przfatam  curiam  noftram  re- 
M.  cccc.  xxxvm.  8c  le  xvii.de  nof-  ceptusôcintfctutusfeuadmiflusfucrat.ip- 
tre  règne.  Scellé  du  feel  denoftrecon-  fumque  officium  per  xxxvi.annosficam» 
fêil  ordonné  en  l'abfcnce  du  grand,  puuspacificc  tenuerat  ôc  poflèderat,  ac 
Sifflé  :  Par  le  roy  enfon  confeil  ouquel  poftmodum  illudinfavorem  didi  adoris 
meffieurs  le  dauphin ,  le  duc  de  Bour-  ejus  filii  in  manibus  noftris  refignaverat  ; 
bon  fie  Charles  d'Anjou  ,  vous  l'arche-  qui  refiguacionefadafieper  nosadmifsâ, 
uefque  de  Bourges  ,  les  evcfques  de  de  dido  officio  eidem  adori  xvnr.  die 
Poidiers  fie  de  Magalone  fie  autres  ef-  menfis  Novembris  anno  Dom.  m.  cccc. 
roient ,  Dizon.  Copié  fur  un  recueil  im~  L.  per  nos  provifum  feu  iliud  ei  collatum, 
frimé  contenant  plufieurs  titres  touchant  la  ac  deinde  idem  ador  ad  juramentum 
Ste  Chapelle.  ratione  didi  officii  in  dida  curia  noftra 

przftari  folitum ,  medio  dati  doni  nof. 

jirreft  du  parlement ,  par  lequel  efî  déclaré  tri ,  procuratore  noftro  hoc  confentien- 

qu'au  roy  appartient ,  &  *on  au  cm-  te,  receprusfêu  admiflùs  extiterat,  îp- 

evrge  du  palais,  la  nomination  du  bailli  fumque  donum  poftmodùm,  viilelicec 

de  la  conciergerie  audit  palais.  anno  Dom.  m.  cccc.  l.  vi.  die  menfis 

Febr.  per  nos ,  in  quantum  opus  erat , 

CArolus  Dei  gratiâ  Francorum  rex,  confirmatum  fuerat ,  prout  per  litteras 

univerfis  pnefentes  liettras  infpec  fuper  hoc  à  nobis  eidem  adori  concef- 

turis  falutem.  Notum  fa cimus  quod  lire  fas  latius  apparere  poterat.  Confequen- 

mota  in  noftra  parlamcnri  curia  inœr  di-  ter  dicebant  didi  adores  quod  inclitx 

ledum  noftrum  magiftrum  Philippum  recordationis  avus  nofter  jurifdidionem 

JLuillicr  in  dida  curia  noftra  advoca-  in  dido  palatio  noftro  commentants  prz- 

tum,  fie  procuratorem  noftrum  cum  eo  fatis,  aut  etiam  quodipfî  proexercitio 

adjundum  ,  adores  ex  una  parte  }  fie  didx  jurifdidionis  ballivum  habere  feu 

diledurn  fie  fidelern  noftrum  magiftrum  inftituere  poflènt,  ut  didus  ador  prx- 

Iderium  Voufy  in  prxfata  curia  noftra  tendebat,  minimè  conceflèratj  fiefire- 

confdiarium ,  defenforem  ex  altéra  $  fu-  periretur  id  autalia  jura  per  didum  defc 

per  eo  quod  dicebant  didi  adores  quod  cenforem  prartenfa  didis  commenrariis 

fld  nos,  ratione  dignitatis  noftnecega-  per przdeceflores  noflros  concefla  fuiflè 

Jis,  officioruna  regni  noftri  provifio  fie  aut  efle  -t  iliud  tamen  didis  adoribus, 

inftirutio  ac  vadiorum  eorumdem  omni-  eo  quod  ad  preces  importunas  tommen- 

jnoda  difpofitio,  Se  non  al  te  ri,  cujufcum-  tariorum  tune  exiftentium ,  fie  aliàsta- 

que  dignitaras  aut  przemmentue  exif-  cico  fupradido  arrefto  fuper  unième  d&x 
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.  eommentarix  cum  domanio  noftro  fac- 

#*.  us»-    ta ,  prxmifla  obtinuerat  ;  eo  cciam  quôd 
didx  licerac  ipfis  commencariis ,  ut  di- 
cebatur  ,  fuper  prxmi/Es  conceftx ,  qux 
alienarionem  domanii  noftri  contine- 
•banc,  per  noftram  parlamenti  curiam 
■aut  gentes  compotorum  noftrorum  ve- 
rificatx  feu  publicatx  non  fuerant  $  e6 
infuper  quod  à  tempore  prxfatx  unio- 
nis  receptor  nofter  Parificnfis  de  om- 
nibus &  fingulis  conciergerix  juribus  & 
émoluments  tamquam  domanio  noftro 
unitx  pacificè  &  quiecè ,  proue  de  aliis 
fuis  receptis  ordinariam  recepeam  fece-  • 
rat,  ipfumque  officium  ac  alia  officia 
^d  didam  commencariam  neceflaria ,  à 
<lido  cempore  ,  dum  cafus  vacacionis 
«ccurrerant ,  collaca  fuerant  ac  per  nos 
Scprxdeceuoresnoftros  conferri ,  licterx 
«dam  noftrx  femper  ad  didum  ballivum 
tanquam  officiarium  noftrum  dirigi ,  & 
appelladoncs  ab  eo  interjeta:  in  curia 
parlamenti  noftri  relevari  confueverant; 
obquod,  didum  ballivatus  officium  re- 
gium  efle  &.  fuifle  ,  &  non  didi  concier. 
gerii,  ficut  didus  deffenfor  prxrendebat, 
cenfèri  debebat.  Dicebant  ulteriùs  ado- 
res prxfati ,  quod  didus  magifter  Johan- 
nes  Luillier  prxfati  adoris  pater,  de  dido 
ballivatus  officio  à  defundo  confiliario 
&  cancellario  noftro  Kcginaido  de  Car- 
noco  ,  dum  viverec  didx  conciergerix 
noftrx  conciergerio  feu  commentario , 
auc  etiam  à  defundo  cariffimo  progeni- 
tore  noftro  ,  in  vim  nonnullarum  ordi- 
nationum  anno  prxfato  m.  ccc.  xi  h. 
ut  prxtendicur  fadarum  ,  ullum  do- 
num  ,  ut  didus  defenfor  prxtcndebat, 
minime  obtinuerat,  ipfxque  ordinatio- 
nes  poft  modum  revocar*  fuerant  5  at- 
tamen  claufula  fuper  unione  jurium 
didx  conciergeriac  cum  domanio  noftro 
in  ipfis  ordinationibus  contenta  mini- 
mè  revocata  extiterat  ;  ob  quôd  prxmif- 
fa  didis  adoribus  minime  nocere  pote- 
rant  aut  debebant.  Dicebant  infuper 
didi  adores  quôd  efto  ,  ut  didus  def- 
fenfor  prxtendebat ,  quod  prxfatus  ac- 
tor  nuflum  jus  in  dido  officio  in  vim 
refignarionis  per  didum  ipfius  patrem 
in  manibus  noftris  fadx  habuiflet  aut 
habucrat ,  aut  de  ipfo  jure  modo  prx- 
miflo  fîbi  compétente  dubitaretur  5  illud 
tamen  eidem  adori  ,  attends  fecundis 
Jitteris  fer  eumdem  adorem  à  nobis 
obtenus,  per  quas  illud  idem  officium 
de  novo  ipfi  adori  per  nos  collatum 
extiterat  -}  attento  etiam  quôd  colhtio- 
nem  feu  provifionem  de  dido  officio 
à  nobis  in  vim  didx  refignadonis ,  ac  fi 
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prarfatus  Luillier  ejus  pater  à  nobis  de 
ipfo  confirmationem  obtinuiflèt ,  habue- 
rat ,  minime  prxjudicare  poterat  aut  de- 
bebat.  Finaliter  dicebant  didi  adores 
quôd  efto,&  non  conceflb,  quod  ma- 
gifter Agnianus  Viole  in  dida  parla.  • 
menti  noftri  curia  advocatus ,  per  di- 
ledum  &  fidelem  cambellanum  noftrum 
Chriftinum   Chambre  militem  nuper 
didx  conciergierix  noftrx  feu  eommen- 
tarix ,  commentaiium  ,  &  deinde  per 
didum  deffenforem  prxfato  ballivatus 
officio  inftitutus  fuiflet  &  ab  eis  ipiluj 
officii  donum  obrinuiflèt ,  ac  medio  dic- 
torum  donorum  idem  Viole  per  longa 
tempora  ante  prxfcntis  proceflus  in. 
choadonem  dido  officio  pacificè  ,  ut 
didus  deffenfor  dicebat,  ufus  &  gavi- 
fus  fuiflèt  ;  illud  tamen ,  attento  quod  à 
nobis  idem  Viole  didi  officii ,  tanquam 
ad  collationem  Ôc  omnimodam  difpo- 
fidonem  noftram  fpedantis  &  perti- 
nentis ,  donum  non  obtinuerat,  nec  de 
confenfîi  didi  magiftri  Johannis  Luil- 
lier ipfius  adoris  patris  qui  per  fpacium 
decem  annorum  a  tempore  reductionis 
viilx  noftrx  Parif.  pacificè  &  quiecè  die- 
tum  officium  exercuerat,  fed  eo  invito  id 
fecerat,  eifdcm  acloribus  minime  pra% 
judicare  poterat  aut  debebat,  Quarc  pe- 
tebant  didi  adores  didi  officii  donum 
feu  dona  per  didum  adorem  à  nobis 
obtenta  bona  &  valida  ciîe  dici  &  dc- 
ciarari ,  ac  eorum  medio  didum  offi- 
cium eidem  adori  fpedare  &  pertine- 
re,&ad  juramentum  ipfius  per  prxfa- 
tam  curiam  noftram  ,  nonobftante  prat- 
fati  defïenforis  oppofitioce  >  admitti  de- 
bere  ,  didumque  defR-nforem  in  ipfius 
expenfis  -,  damnis  &  interefie  condem- 
nari.  Et  ultra  prxmiila  didus  procura- 
tor  nofter  fupradidum  arreftum  anno 
Dom.  m.  cccc.  xvi.  datum  feu  prola- 
tum  fuum  fortiri  debere  eflèdum,  ac 
eidem  deffenfori  ne  in  contrarium  ali- 
quid  faceret  feu  ateemptaret  inhiberi, 
didique  Ballivatus  officii  collationem 
&  omnimodam   difpofitioncm  ad  nos 
pleno  jure  fpedare  &  perrincre  dici  & 
declarari.  Dicto  deffensore  exad- 
verfo  dicente  &  proponente  quôd  didx 
conciergerix  feu  eommentarix  officium 
grande  &  notabile ,  &à  prxdecefToribus 
noftris  ab  andquo  creatum  extabat,ad 
caufam  cujus  officii  didi  conciergerii 
feu  commentarii  omnimodam  mediam 
&  baflàm  in  dido  palario  noftro  jurif- 
didionem  ,  ac  femper  pro  ipfius  jurif- 
didionis  exercicio  ballivos  &  alios  offi- 
ciarios  habebant  &habereacetiaminf- 
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titucre  cohfueverànt  -,  inter  quos  Théo-    didx  litterx  à  nobis    obtcntx  didis  . 
baldus  de  Meferay  didi  palatii  noftri    ballivis  didx  conciergerix  noftrx  dirigi      '  4 
dum  viverec   conciergerius  magiftros    minime  conlueverant ,  riec  de  cmolu- 
Petrum  de    Marigny   ôc  Petrum  le    mentis  jurifdidionis  didx  conciergerix 
Mouftier  fucceffive  fuos  ballivos  ,  qui    receptores  villx  noftra;  parif  aliquarh 
didum  ballivatùs  officium  pro  ipfo  con-    receptam ,  ut  didi  adores  pretendebant, 
ciergerio  per  longa  tempora  exercue-    fecerant  ,  ob  quod  didum  ballivatû's 
rant ,  commiferat  ieu  inftituerat.  Dice-    officium  regium  dicli  feu  cenferi  mini- 
bat  infuper  didus  deftenfor  quôd  du-    mè  poterat  aut  debebat.  Prxterea  dice- 
dum  prxdidus   inclita:  recordationis    bat  prxdidus  deftenfor  quôd  efto  quôd 
avus  nofter  jura  didx  conciergerie  ip-    didus  mag.  Johannes  Luillier  à  charif- 
fis  conciergeriis  fpedantia  &  pertinen-    fimo  defùndo  inclita;  recordationis  ge- 
tia  declarando  feu  alias  interpretando ,    nitore  noftro  dîclï  officii  donum  obti- 
inter  ea  quôd  didi  conciergerii  pala-   nuiflet ,  &  co  mediante  predido  officio 
tii  noftri  feu  commentarii  qui  pro  tem-    per  certum  tempùs  ufus  &  gavifus  fuif- 
pore  eflènt ,  omnimodum  in  dido  pa-   iet ,  illud  tamen  fibi ,  eo  quod  didum 
latio  noftro ,  tam  al  tam ,  quam  m  ediam    officii  donum  prxfato  mag.  Johanni 
8c  baflam  jurifdidionem  haberent  de-   Luillier  per  médium  nonnullarum  or- 
claraverat ,  ipfaque  jura  ,  prout  &  quem-   dinationum  aliàs  parifius  ,  durantibus 
admodum  in  quadam  carta  per  didum   hujus  regni  divifionibus,  confeclarum  t 
avum  noftrum  fuper  prxmilia  concefia   qux  per  prxfatum  chari/Iîmum  proge- 
continebatur,  per  nos  coniîrmata  exri-   nitorem  noftrum  de  coniïlio  magno- 
terant ,  medio  cujus  confirmationis  om-   rum  dominorum  &  aliorum  procerum 
nés  didx  conciergerix  noftrx  concier-    didi  regni  noftri  cum  magna  delibera- 
gerii ,  i  tempore  confedionis  feu  conT   tione  cafîatx  &  annullatx  fuerint ,  fac- 
ceflîonis  didarum  litterarum  noftrarum    rum  extiterat }  attento  etiam  quôd  non- 
&  didi  avi  noftri  prxdidis  juribus  in    obftantibus  prxfatis  ordinationibus  dic- 
dida  conciergeria  ballivum   &  alios   tus  deftenfor  &  lui  prxdeceflores  ufque 
officiarios  pro  didx  jurifdidionis  exer-    ad  prxlentis  proceflus  inchoationem  dic- 
cicio  committendo  lemper  ufi  &  gavili   tis  juribus  didx  conciergerix  pacificè 
fuerant }  inter  quos  dehindi  confiliarii    ufi  ôt  gavifi  fuerant  ,  eô  in  fuper  quod 
noftri  Reginaldusde  Carnoto,dum  vi-    prxfatus  mag.  Johannes  Luillier  didis 
veret ,  cancellarius  nofter  &  didx  con-    divifionibus  durantibus  ,  fie  etiam  poft- 
ciergerix  noftrx  commentarius  prxfa-    modùm  pro  ballivo  didorum  concier- 
cum  magiftrum  Johannem  Luillier  die-    geriorum  feu  commentariorum  ,  tam- 
ti  acloris  patrem  ,  &  poft  cum  Chrifti-    quam  ab  ipfis  &  non  â  nobis  inftitutus 
nus  Chambre  conciergerius  didi  pala-    leu  commiflus  fe  geflerat  &  nominave- 
tii  noftri  magiftrum  Agnianum  Viole,    rat,  fibi  prxjudicare  aut  didis  adori- 
&  deinde  idem  deffenibreumdem  Vio-    bus  prodelfe  non  poterat  aut  debebat. 
le  didx  conciergerix  ballivos  inftitue-    Ultcrius  dicebat  didus  deftenfor  quôd 
rant  feu  eos  ad  dictum  officium  com-    dida  conciergeria  cum  fuis  juribus  & 
mlferant,  ac  eo  ,  neenon  emendjs  &    emolumentis  anno  prxdido  m.  cccg. 
aliis  expletis  &  emolumentis  juftitix  ad    xvi.  per  didx  curix  noftrx  arreftum, 
caufam  didi  ballivatùs  provenientibus    inftante  procuratore  noftro  ,  ut  didi 
pacificè  &  quietè  ,  à  tanto  tempore  quôd    adores  prxtendere  volueranc  ,  doma- 
hominum  memoria  in  contrarium  non    nio  noftro  reunita  non  fuerat }  &  fi  re- 
extabat ,  abfque  eo  quôd  aliquis  in  dido   periretur  prxdidum  arreftum  fuper  prx- 
balhvatùs  officio  &  aliis  prxmiflïs  quic-    miflis  didum  feu  prolatum  extitifiè,  at- 
quam  habere  prxtenderet ,  ufi  &  gavifi    tamen  prxfatus  mag.  Johannes  Luillier, 
f  uerant  v  quibus  non  obftantibus  didus    in  cujus  locum  prxdiclus  ador  fe  jus  in 
ador,  medio  certi  doni  didi  officii  in    dido  ballivatiis  officio  habere  prxten- 
vim  certx  refignationis  de  dido  balli-    débat ,  nunquam  in  vim  prxdidi  arrefti 
vatûs  officio  per  mag.  Johannem  Luil-    in  dido  ballivatu  per  nos  inftitutus  feu 
lierejus  patrem  in  manibus  noftris  fac-    commiflùs  ,  aut  per  prxfatam  curiam 
tx  à  nobis  obtenti ,  ad  juramentum  die-    noftram  parlamenti  ad  juramentum  ip- 
ti  officii  per  prxfatam  curiam  noftram    fius  receptus  fuerat  >  ob  quod  didus  ac- 
admitti  peticrat  &  requifierat ,  quibus    tor  in  dido  officio  in  vim  feu  medio 
didus  deffenfor  ad  bonam&juftam  eau-    didi  arrefti  jus  in  ipfo  officio  prxten- 
fam  fe  oppofuerat.  Dicebat  prxterea    dere ,  nec  ipfum  arreftum  prxdido  def- 
didus  deftenfor  quôd  commiffiones  feu   fenfori ,  attento  maxime  quod  de  dido 
Tm* II.  P*it.  IIA  Vuutt 
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"~          ballivatûs  officio  tempore  pronuncia-  bebant.  Quare  petebat  didus  deffènfor 

Am.i^9  tionis  arreftj ,  ncc  de  ipfius  jurif-  didum  adorem  ad  malam  &  injuftam 
didione  feu  emolumentis  quxftio  non  caufam  in  dido  ballivatûs  officio  infti. 
erat,ied  defxpe  didx  condergerixfeu  tui  8c  ad  juramentum  in  dida  curia 
commentarix  officio  duntaxar  incer plu-  noftra  prxftandum  recipi  & admitripe- 
res  in  eodem  arrefto  nominatos  lis  in  tiifle  &  requifiviiTe  t  didumque  défini, 
dida  curia  noftra  pende  bat  t  eo  eciam  forem  ad  bonam  &  juftam  caufam  ad- 
quôd  didus  mae.Johannes  Luillier  dido  verfus  ea  fe  opponiiife  ,  ipfàmque  oppo- 
arrefto  non  obftante  ad  didum  balliva.  firionem  bonam  &  validant ,  &  ea  me- 
tum  canquam  à  prxdido  de  Carnoto  diance  didum  mag.  Phitippum  aâo- 
tunc  temporis  didx  conciergerie  feu  rem  in  dido  officio  jus  aliquod  non 
commentarix  conciergerioinftitutus  per  habcre  dici  &  declarari  ,  eumdemque 
longa  tempora  extiterat ,  prxjudicare  dcfrenforem  ab  impetitionibus  &  dé- 
poterai aut  dcbebat  }  &  efto  &  non  maudis  ipfius  adoris  abfolvi,  &  didum 
conceflo  quôd  didx  litterx  ab  inclitx  adorem  in  fuis  expenfis  condemnari. 
recordationis  avo  noftro  &  earum  con-  SUPER  QUIBUS  didis  partibus  andi. 
firmatio  ànobis  per  prxdidos  concier-  ris  ac  in  radis  contrariis  &  inquefta 
gerios  obtcntx  ,  in  dida  curia  noftra ,  ipfaque  inquefta  hinc  inde  fadâ  &  pe- 
uc  didi  adores  dicebanc ,  publicatx  non  nés  didam  curiam  noftram  reportât»  & 
fuiflènr ,  accamen  idem  deffènfor  &  fui  ad  judicandum  j  falvo  camen  quod  dic- 
prxdeceflbres  omnibus  &  fîngulis  didx  eus  procuracor  nofter  y  quem  didus  ac- 
conciergerie  juribus  proficuis  &  emolu-  tor  in  ipfo  proceflu  ut  adjundum  nomi- 
mentis ,  nonobftante  arrcfto  prxdido  ,  nari  petierat  feu  requifierat ,  per  unam 
ballivos  &  alios  officiarios  pro  didx  ju-  cedulam  fuas  concluiioncs  conrinen- 
rifdidionis  exercitio  &  aliàs  commit-  tem ,  quibus  didus  defiènfor  in  con. 
tendo  ,  à  cempore  pronunciationis  ip-  trarium  infra  quindectm  dies  tune  pro- 
fius  arrefti  atque  ad  prxfens  pacificè  ximô  fequentes  per  aliara  cedulam  re£ 
&  quietè  uil  &  gavifi  fuerunt ,  oo  quod  pondère  poilèt ,  didx  curix  noftra-  tra. 
jus  inftituendi  officiarios  pro  exercitio  deret  recepta.  Oidis  igitur  cedulis ,  re- 
didx  jurifdidionis  penès  ipfos  commen-  probationibus  teftium ,  cum  exteris  par. 
tarios  femper  remanferat  6c  adhuc  re-  tium  prxdidarum  litteris  &  munimen. 
fidebat  j  confequenter  dicebat  prxdic-  ris  ac  contradidionibus  &  falvationibus 
dus  defiènfor  quôd  efto  &  non  concef-  earumdem  bine  inde  babitis  Ôc  produc- 
fo  quod  alii  officiarii  didx  concierge-  tis  &  tandem  in  jure  feu  arrefto  ap- 
ri*  noftrx  ,  ad  officium  procuratoris  pundatis ,  P  Rit  F  ATA  CURIA  NOS- 
noftri  in  dida  conciergeria  fie  alii  fer-  TRA  omnibus  per  eam  vifis  &  dili- 
vientes  noftri  a  nobis  ÔC  prxdeceflb-  genter  examinatis,  per  fuum  judicium , 
ribus  noftris  inftitui  feu  committi  con-  donum  per  prxdidum  adorem  de  dic- 
fuevuTent,  ut  didi  adores  prxtendebant,  to  officio  à  nobis  obtentum  bonum  &: 
attamen  de  dido  ballivatûs  officio  prx-  validum ,  ac  medio  diàï  doni  diclum 
didx  conciergerie  noftrx  per  nos  feu  officium  eidem  adori ,  ad  nos  verô  ip- 
prxdeceïïbres  noftros  nunquam  provi-  fîus  difpofitionem  quotiens  ipfam  va- 
lum  extiterat  ,  fed  femper  ad  ipfius  care  contigerit  fpedare  &  pertinere 
exercitium  didi  conciergerii ,  eorum  lo-  declaravit  &.  déclarât }  &  infuper  quôd 
ca  tenentes ,  prout  in  commentaria  ne-  didus  ador  ad  juramentum  ipfius  offi- 
moris  Vincennarum  &  aliis  fimilibus  cii  per  prxfatam  curiam  noftram ,  die 
commentariis  hadenus  obfervari  foli.  ti  deftènforis  oppofitione  non  obftan- 
tum  crat ,  committere  &  aliquos  bonos  te ,  admittetur  &  recipietur  j  eumdem 
viros  qui  jurifdidionem  pro  didis  com-  defrenforem  ab  expenfis  hujus  caufx  8: 
mentariis  exercèrent  deputare  femper  ex  caufa  relevando ,  ordinavit'  &  ordi- 
confueverant.  Finaliter  dicebat  didus  nat.  In  cujus  rei  teftimonium  ,  noftrura 
deffènfor  quôd  litterx  i  nobis  à  prx-  prxfentibus  litteris  juflîmus  apponi  fi- 
faco  mag.  Philippo  fuper  fecundo  dono  gillum.  Datum  Pariûus  in  parlamento 
de  dido  officio  per  eum  prxtenfo  fîbi  noftro  ix.  die  Februarii  anno  Dom. 
fado  feu  fuper  confirmatione  doni  ejus  m.  cccc.  lix.  &  regni  xxxvm.  Sigù  : 
patruo  de  dido  officio  fadi  obtentx ,  ei-  per  judicium  curix ,  Chbsneteau. 
dem  deffenfori,  eo  quôd  ci  plus  juris  treftrdes  chartes  du  rvyt  Parifiu  l9- 
quàm  medio  didi  ejus  primi  doni  ba- 
bebat ,  afrerre  feu  tribuere  non  pote- 

ianc,  minime  nocere  poteranc  aut  de  ^ 
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ptum  ,  nec  non  civiurfi  pârif.  prxjudi-  .  

Bulle  du  Pape  Pie  If.  tombant les  cejfa-  cium ,  perniciofum  quoque  exemplum  &  ANl  ,4Ïil 

tions  d'exercices  jouvent  indiquées  par  fcandalum  plurimorum.  Nos  igitur ,  ad 

rVniverfitè  de  Paris ,  pour  des  caufes  quos  ïpedat  fupcr  his  adlubere  vigilan- 

legeres ,  &  les  deffenfes  de  prefeher  inti-  tix  noftrx  curas ,  de  prxmilïis  plenam 

mées  aux  religieux  dans  ces  occajtonsy&c.  noritiam  habentes,  &.  noientes  ,pro  uc 

nccvelle  debemus,  augeîcere  rantam  li- 

PIUS  epifcopus  fcrvus  fervorum  ccntiam  aut  ferpcre  latius ,  ac  cupientes 
Dci ,  ad  pcrpetuam  rei  memoriam.  fcandalis  &  novitacibus  qux  prxmillb- 
wmanus  pontirex  falucaribus  operi-  rum  occafione  hadenus  orta  iunt  &  vê- 
tus intendens  pacis  Se  cranquillitatis  rifimiliter  exoriri  poifent,  tempore  pro- 
lixe ipuus  confcrv«ttor  &  audor ,  ad  ca  cedente  obviari ,  prxfati  regis  nobis  & 
vigilis  lux  follicitudinis  curam  libeoter  apoftolicx  fedi  meritiflimi  in  hac  parte 
meendit  per  qux  icandalorum  &.  novi-  fuppiicationibus  inclinati ,  redori  ,  doc- 
rarum   quorumvis  fublatis  fomentis  ,  toribus ,  fcholaribus  Se  loca  tenencibus 
Chrifti  fidelium ,  prxfertim  htteris  ad-  didx  univerfitatis  prxientibus  &  futu- 
hibentium  animum  quieti  cunfulicur ,  &  ris ,  in  virtute  fandx  obedientix ,  audo- 
jurgia  fulcitantibus  ,  adverfus  conatus  ritate apoftolica,  cenore  prxfcntium  dif- 
sorumdem  irxnum  xquitatis  adhibecur.  tridiùs  inhibemus ,  fub  excommunica- 
Sanc  nuper  plurisnotum  infinuatio  ad  rionis  latar  fenrentix ,  nec  non  privatio- 
aultriim  deduxic  audirum ,  charilfimus  nis  omnium  &  fingularium  canonica- 
quoque  in  Chrifto  filius  nofter  Ludo-  tuum  &  prxbcndarum  ,  digniratum ,  per- 
vicus  iiluftris  Francorum  rex  Chriftia-  fonatuum  ,  adminiftrationum  &  officio- 
lilltmus  per  fuas  lirteras  aperuit  quod  ntm ,  aliorumque  eedefiafticorum  bene- 
JiLdi  fiiii  redor,  magiftri  ifc  dodores  ficioram ,  cum  cura  &.  fine  cura  ,  qux 
k.  kholares  ftudii   univcrliraris  parif.  fingulares  perfonx  de  univerfitate  hu- 
feu  eorum  locatenentcs,  ftatutis  in  pri-  jufmodi  obtinent ,  nec  non  perperux 
rrxva  ejuidem  univerfitatis  inftiturio-  inhabicacionis  ad  prxmifla  Ce  alia  fimi- 
ni."  lalubriter  editis  ,  privilegiis  quoque  lia  vel  difiimilia  bénéficia  ecclefiaftica, 
:ii  ad    augendam  ftudiorum  luorum  nec  non  difpcnfationum  ad  incompa- 
quietem  &  excitandos  animos  ipforum  cibilia,  aliarumque  gratiarum  &  privile- 
ut  f'erventiùsfrequcntiùfque  ledionibus  giorum  qux  à  îède  apoftolica  vel  lega- 
ac  fcholafticis  adibus  invigilcnt concef-  tis  ejufdem,feu  aliàs  in  gencre  vel  in 
fit,  fie  plcrumque abutuntur  ,  ut  quam-  fpecie  habent  Se  quibus  utuntur&  gau- 
quam  non  dcccatillos,  nili  pro  gravi  ac  dent,  pcenis  ,  quas  ex  nunc  pro  ut  ex 
enormi  offrnla,  veluti  pro  reatu  homi-  tune  in  eos  &  fingulares  perlonas  prx- 
uJii  vel  aho  gravi  excella  aut  delido  in  didas ,  fi  forfan  ,  quod  non  fperamus, 
ces  commillb ,  ac  in  dereclu  juftitix  ,  à  inobedientes  extircrint  ,  proferimus  ac 
ledionibus  luis  cefiare  j  fréquenter  pro  etiam  promulgamus,  ne  deinceps  orga- 
fux  libito  voluntatis ,  nullâque  ,  laltem  na  fua  fufpendere  ac  ccllàtiones  etiam 
juxca  prxmifla.  ,  fuflicienti  fubfiftente  ledionibus  fuis  dunraxat  fàcere  ,  aut 
caufi ,  nedum  organa  fua  fufpendendo  quod  illx  fiant  confentirc  poffint  five 
ab  cildem   ledionibus   cefiare  prxfu-  debcant,  nifi  pro  gravi  oftcnfa  eis  irro- 
nuint ,  verùm  etiam  ,  quod  plurimum  gâta  vel  delic^o  contra  eos  vel  eorum 
deteftamur ,  populo  feripturx  facrx  ali-  aliquem  commiflo ,  6c  in  defedu  jufti- 
menta  fubtrahere  fatagentes  ,  fratribus  tix ,  ut  prxfertur  ;  ac  quod  etiam  priuf- 
&  religiofis  etiam  ordinum  mendican-  quam  a  ledionibus ejulmodi  ceffent ,  de 
tium,  qui  apoftolicx  fedi  immédiate  funt  offenfa  irrogata  vel  delido  corn  mùTo 
fubjcdi ,  inibi  gratis  ftudii  aut  aliàs  de-  hujufmodi  coram  vencrabilibus  fratri- 
gentibus-,olricium  prxdicandi  &fermo-  bus  noftris  archiepifeopo  Senon.  &  epif- 
cinandi  publiée  interdicere ,  cofque  vo-  copaBelvac.  quos  quoad  hoc  judices  & 
luntati  lux  hujufmodi  fc   conformare  commiflarios  audoritate  apoftolica  de- 
renitenres ,  à  gremio  diclx  univerfitatis  putamus ,  fidem  légitimé faciant  j  &qua- 
excludere  &  à  fcholafticis  adibus  repel-  tenus  ipfi  vel  altcr  eorum  à  ledionibus 
Jere ,  &  eis  ne  inibi  infignia  magiftralia  hujufmodi  ceflandum  fore  judicaverint , 
baccalaureatus  five  licentix  in  faculta-  ceflàtio  hujufmodi  ,  &L  non  aliàs,  fiatj 
tibus  in  quibus  infudarunt  gradus  re-  quodquc  etiam  fub  hoc  eventu  redor , 
cipiant,  multipliciter  impedire  non  ve-  magiftri ,  dodores  Ôc  fcholares ,  eorum- 
Tcntur,innon  modicam  divinx  majef-  que  loca  tenentes  nullatenus  eoldem 
taris  offênfam  ,  dictique  régis  contem-  fratres  religiofos  ab  adibus  fcholafticis 
Tome  IL  Part.  III.  Vuuu  ij 
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  hujufmodi  fccludanc  ,  fed  adus  ipfos, 

Am.  didos  fratres  reiigiofos  exercere  6c  fer- 
mocinari,  populoque  verbum  Dei  pra:- 
dicare  permittant ,  perinde  ac  fi  nulla 
ceflatio  in  eadem  univerfitate ,  occafio- 
ne  prarmitiorum  fada  foret  }  alioquin 
nierito  inducemur ,  ultra  aggravarionem 
&  reaggravationem  cenlurarum  prxdic- 
tarum ,  contra  eofdem  redorem ,  ma» 
giftros ,  dodores ,  fcholares  ôc  loca  te- 
nentes  j  tamquam  mandatorum  noftro- 
rum  tontemptores  ac  inobedientes  ,fer- 
vato  tamen  juris  ordinc  6c  cum  matura 
deliberatione  procedere.  Nos  enim ,  fi 
iidem  redor ,  magiftri ,  dodores  ôc  fcho- 
lares ac  loca  cenentes  fpiritum  rcbellio- 
nis  allumentes ,  mandatorum  noftrorum 
hujufmodi  contemptores  fuerint  ,  ipfis 
fratribus  Ôc  rcligiofis  inrer  fe,  illis  quos 
ad  hoc  idoneos  Se  habiles  fore  repere- 
rint ,  fervatis  aliàs  Viennenfis  concilii  , 
&infimilibus  fieriin  eadem  univerfitate 
folemnitatibus  confuetis  ,infignia  magiH- 
tralia  in  eadem  theologia,ncc  non  bacca- 
laureatus  Ôc  licentia:  gradus  in  illa  confe» 
rendi,  ôccos  ad  gradus  ipfos  recipiendos 
admittendi,cum  prarfidio ,  auxilio  ôc  affik 
teritia  archiepifeopi  Ôcepilcopiprxdido- 
rum,eâdcm  audorirate  noftrà  plenam  li- 
beram ,  tenore  prarfenrium  ,  concedimus 
facultatem  •>  volentes  ,ôc  eàdem  apofto- 
licà  audoritate  concedentes  quôd  hu- 
jufmodi lîcpromoti  pro  magiftris ,  liccn- 
ciatis  ôc  baccalariis  habeantur  Se  repu- 
tcntur,ac  ut  taies  cenferi ,  omnibufque 
ÔC  fingulis  honoribus ,  pracminentiis ,  li- 
bcrtatibus,  immunitatibus  ôc  indulgen- 
tiis  gaudeant  Se  gaudere  debeant  qui- 
bus  gaudent  &  gaudere  confueverunt 
promoti  protempore  per  redorem ,  doc- 
tores  &univerficatem  fupra  didos ,  non- 
obftantibus  conftitutionibus  ÔC  ordina- 
tionibus  apoftoljcis  ,  nec  non  privilegiis 
didae  univerfitati  illiufque  perfonis  ôc 
fuppofitis  à  fède  prxdidain  génère  vel 
in  jpecie  ,  aut  alias  quomodolibet  con- 
ceflis ,  nec  non  fupradidis  ac  quibufvis 
aliis  cjufdem  univerfitatis  ftatutis  ôc  or- 
dinationibus  ,  confuetudinibus  ctiam  ju- 
ramento  ,  conrlrmatione  apoftolicâ  vel 
cjuavis  aliâ  firmitate  vallatis ,  etiamfi  de 
illis  fervandis  didi  fratres  Ôc  religiofi, 
per  fe  vel  alios,  hadenus  prarftiterint , 
vel  cos  in  futurum  praeftare  contigerit 
juramento ,  quibus  quoad  hoc  juramen- 
ta  hujufmodi  eis  relaxantes  fpecialirer 
ôc  exprefsè  harum  ferie  ,  motu  ôc  feien- 
tiâ  fimilibus  derogamus .  catterifque  con , 
trahis  quibufeumque.  Nulli  ergo  omni- 
nô  hominum  liceat  hanc  paginam  nof- 
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tra:  inhibitionis ,  conceflîonis,  volunta- 
tatis  6c  derogationis  infringere  vel  ci 
aufu  cemerano  contraire.  Si  quisautem 
hoc  attemptare  prarfumpferit ,  indigna- 
tionem  omnipotentis  Dei  ôc  beatorum 
Pétri  &  Pauli  apoftolorum  ejus  fe  nove- 
rit  incurfurum.  Datum  Rom*  apud 
S.  Petrum  anno  incarn  Dom.  m.  cccc. 
lxii.  Id.  Februarii,  pontificatus  noftri 
anno  v.  Trefer  des  chartes  du  roy.  paris 
iv.  mm.  u. 


Bon  des  profits  de  la  régale ,  fait  ilaStâ 
Chapelle  far  le  roy  Louis  XL 

LOuis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  — 
France ,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  A"- 
?s  lettres  verront ,  falur.  Comme 
par  le  glorieux  confefïeur  Se  benoift  mon- 
fîeur  S.  Louis  jadis  roy  de  France  pa- 
tron Se  principal  fondateur  de  la  Ste 
Chapelle  de  noftre  palais  à  Paris ,  & 
par  nos  autres  predeceflèurs  les  luccef-' 
ièurs  roys  de  France ,  icelle  Ste  Cha- 
pelle ,  qui  eft  noftre  principal  oratoire 
&  folcmnel  en  noftre  royaume ,  en  la- 
quelle repofè  &  relplanctit  le  tres-pre- 
cieux  &  merveilleux  trefor  des  très- di- 
gnes enfeignes  de  la  benoifte  pallion  de 
noftre  Sauveur  &c  Rédempteur  Jefus- 
Chrift  ôc  en  laquelle ,  comme  il  elttres- 
neceflaire  &  très- bien  requis,  d'ancien- 
neté &  de  tout  temps  eu  accouftume 
eftre  faict  &  continué ,  tant  de  jour , 
que  de  nuift ,  à  l'honneur  &  louange  de 
Dieu  noftre  créateur  &  à  la  gloire  &  ma- 
gnificence de  nofdi&s  predeceflèurs  roys 
de  France ,  •  de  nous  &  de  noftredid 
royaume  ,  grand  Ôc  folemnel  fervice  j 
Se  entre  les  autres  egliiès ,  tant  métro- 
politaines ,  que  cathédrales  de  noftre- 
did  royaume  ait  le  temps  pafTé  efté  dot- 
tee  de  plulîeurs  rentes  Se  revenus ,  ter- 
res ,  héritages  Se  polleffions  qui  louloient 
eftre  de  bonne  Se  grande  valeur  Se  en 
divers  lieux  de  noftredid  royaume,  lef- 
quelles,  à  l'occafion  des  guerres  &  dir 
vifions  qui  ont  eu  cours  en  iceluy  nof-. 
tre  royaume,  font  tant  &  tellement  di- 
minuées ,  qu'elles  ne  fuffiiènt  à  fournir 
aux  charges  &  neceflîtez  de  laSteOa» 
pelle  ,  ny  pour  la  vie  6c  eftat  des  per. 
fonnes  fuffilàntes  continuans  jour  6:  nuid 
le  divin  fervice  en  icelle  félon  la  ron» 
dation  Ôc  inftitution  d'icélle  Ste  Cba» 
pelle,  pourquoy  le  divin  fervice  n'y  pour* 
roit  eftre  bonnement  entretenu  ny  iJeufr 
ment  continué  comme  il  appartient,  6 
par  nous  n'eftoit  plus  amplement  lub# 
venu  à  icelle  Ste  Chapelle  de  provifo» 
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Se  feaulx  les  gens  de  nos  comptes  Se 
treforicrs  généraux  de  nos  finances  que 


* 


convenable  j  fçavoir  faifons  que  nous  de- 
firans  de  tout  noftre  cœur  8c  voulant  de 
tout  noftre  pouvoir  enfuyvre  les  loua- 
bles faicls  Se  voycs  falutaires  dudicl  be- 
noift  S.  Louis  Se  de  nos  prédecefleurs 
xoys  de  France ,  ayans ,  comme  bien 
avoir  devons ,  en  tout  honneur  8c  fin- 
guliere  révérence  lefdiéles  tres-dignes 
cnfeigncs  de  la  benoiftc  palïïon  de  noftre 
Jauveur  Se  rédempteur  J.  C.  8c  les  au- 
tres très- precieufes  reliques  fitres-reve- 
remment  colloquces  en  ladicle  Ste  Cha- 
pelle ,  auxquelles  avons  tres-fervente  dé- 
votion &  entière  affection,  Scauffiàla 
continuation  dudicl  fervice  divin,  à  l'en- 
tretenement  d'icelle  Ste  Chapelle  -y  aux 
treforier  8c  chanoines ,  pour  certaines 
grandes  caufes  Se  confiderations  a  ce 
nous  meuvans ,  Se  mefmement  que  nous 
femmes  tenus  fouftenir  Se  entretenir  le 
divin  fervice  &  autres  necelfitez  8c  char- 
ges d'icelle  Ste  Chapelle ,  avons  donné 
Se  o&royé ,  donnons  8c  octroyons  de 
grâce  Ipecialc  par  ces  prelèntes  tous 
&  chacuns  les  fruicls  ,  profits,  revenus 
Se  emolumens  quelconques  venant  8c 
qui  viendront  Seefchcrront  des  régales 
&  droicts  d'icclies  qui  nous  appartien- 
dront Se  pourront  appartenir ,  compe- 
ter  8c  efencoir  en  quelque  manière  que 
ce  foit  y  Se  en  toutes  8c  chacunes  les 
eglifes ,  tant  métropolitaines ,  que  ca- 
thédrales de  noftredicl  royaume  8e  fei- 
gneurie  8c  à  caufe  d'icelle,  Se  desdroicls 
d'icelle  ,  noftre  vie  durant ,  pour  les  con- 
vertir Se  employer  ,  la  moitié  à  la  con- 
tinuation Se  entretenement  du  divin  fer- 
vice en  ladicle  Ste  Chapelle,  Se  l'au- 
tre moitié  en  ornemens  ,  veftemens  d'e- 
glife  Se  en  linge  pour  le  divin  lèrvice, 
Se  à  fouftenir  Se  entretenir  les  verriè- 
res de  ladicte  Ste  Chapelle ,  Se  auflï  aux 
autres  réparations  Se  neceflïtez  Se  char- 
ges defluldi&esnous  conviendroit  autre- 
ment fournir  de  nos  autres  propres  de- 
niers ,  Se  moyennant  Se  parmi  ce  nous 
entendons  demourer  quittes  Se  defehar- 
gez  de  tout  ce  que  nous  pourroit  eftre 
demandé ,  tant  à  caufe  dudicl  fervice 
divin ,  comme  aulfi  defdicles  réparations 
Se  autres  charges  Se  neceflïtez  defluf- 
diclcs  noftre  vie  durant,  tant  que  mon- 
teront au  profht  de  ladicle  Sre  Cha- 
pelle, defdicls  creforier  Se  chanoines  Se 
autres  perfonnes  d'icelle  Ste  Chapelle, 
faifant  Se  continuant  Se  qui  feront  Se 
continueront  le  divin  fervice  en  icelie, 
lefdiâs  fruicls,  profits  Se  revenus  pro- 
venans  defdicles  regales.  Si  donnons  en 
mandement  par  ces  prefentes  à  nos  araez 
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lefdicls  treforier  Se  chanoines  de  ladicle 
Ste  Chapelle  ils  faflent ,  fouftrent  Se 
laiflènt  jouir  Se  ufer  pleinement  Se  pai- 
fiblement  de  noftredicl  don  Se  octroy, 
fans  leur  y  faire  ,  mettre  ou  donner 
aucun  deftourbier  ou  empefehement, 
mais,  fi  faiâ ,  mis  ou  donné  leur  eftoic 
par  importunité  de  requerans  ou  autre- 
ment ,  en  quelque  manière ,  qu'ils  le 
fuflènt  incontinent  Se  fans  délai  ofter 
Se  lever  au  proficl  de  ladicle  Ste  Cha- 
pelle Se  des  treforier  Se  chanoines  d'i- 
celle ,  en  faifant  Se  confentant  le  gêne- 
rai receveur  defdi&es  régales  8e  fon 
Commis  qui  pour  lors  ou  pour  le  temps 
à  venir  feront  commis  à  ladicle  recep. 
tc ,  avoir ,  éveiller  8e  lever  entièrement 
tous  lefdicls  fruicls,  profits»  revenus 8c 
eûnolumens  d'iceiles  regales ,  noftre  vie 
durant ,  Se  les  bailler  8e  délivrer ,  c'eft 
aflavoir  ,  comme  dicl  eft ,  la  moitié  aux- 
dicls  treforier  Se  chanoines  pour  em- 
ployer 8e  convertir  en  la  continuation  Se 
entretenement  dudicl  fervice  divin  de 
de  ladicle  Ste  Chapelle ,  Se  l'autre  moi- 
tic  convertir  8e  employer  par  ledicl  re- 
ceveur gênerai ,  par  l'advis  toutes  fois 
Se  ordonnance  de  nofdi&s  gens  des 
comptes  Se  treforiers ,  où  de  l'un  d'eux 
à  ce  député  par  eux ,  Se  defdicls  trefo- 
rier Se  chanoines  de  noftrediéle  Ste 
Chapelle  ou  de  leurs  commis  Se  dépu- 
tez en  ornemens  Se  veftemens  d'eglife 
8e  en  linge  pour  le  divin  fervice ,  Se  à 
fouftenir  8e  entretenir  lefdicles  verrières 
de  ladicle  Ste  Chapelle ,  Se  rapportant 
lefdicles  prelcntes  lignées  de  noftre  main 
ou  Vidimus  d'iceiles  foubz  lêel  royal 
pour  une  fois,  6e  quittance  defdicls  tre- 
forier 8c  chanoines  touchant  leurdicle 
portion  pour  l'entretenement  dudicl  fer- 
vice divin ,  8c  aufly  quittance  des  ou- 
vriers qui  auront  faicl  lefdicls  ouvra- 
ges 8e  réparations  ,  8e  des  autres  qui 
auront  fervi  auxdicles  necelfitez  Se  char-, 
ges  de  ladicle  Ste  Chapelle  ,  8e  de  nof- 
dicls gens  des  comptes  8c  treforiers  ou 
leurfdicls  députez,  Se  defdicls  treforier 
Se  chanoines  ou  de  leurs  commis  Se  dé- 
putez ,  en  tant  que  i  chacun  peut  ap- 
partenir ,  voulons  ledicl  receveur  gêne- 
rai Se  les  commis  Se  chacun  d'eux  de- 
meurer Se  eftre  tenus  quittes  Se  defehar- 
gez  des  fommes  de  deniers  que  pour 
les  caufes  defiùfdicles  ou  aucunes  d'icel- 
celles  ils  auront ,  comme  dicl  eft,  payé 
8c  baillé ,  Se  k'elles  fommes  de  demers 
8c  chacune  d'iceiles  eftre  allouées  ez 
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compres  dudid  recepveur  gênerai  def-  mandamus  quatenus  ipfum  prxdidum 
dictes  régales  Se  rabatucs  de  là  recepce  magiitrum  Joanncm  in  prxrara  domo  in 
par  les  gens  de  nofdids  comptes  ,  aux-  fouum  five  in  burfis  retipiatis  feu  reci. 
quels  mandons  qu'ainfi  le  fallent  fans  pi  taciatis.  In  quorum  tettimonium  pra% 
aucune  difficulté.  Ec  s'il  arrivoit  le  temps  lentes  litteras  fieri  juffimus,  Si  iigilfi 
à  venir,  que  non  records  de  noftredicr.  noltri  appenfione  muniri.  Datutn  Me] 
don  Se  odroy,  ou  que  par  importunité  dis  in  domo  habitationis  noftrs  annô 
de  requerans  ou  autrement  fiifions  au-  Domini  m.  cccc.  Lxxx.die  xxiv'.men- 
cuns  dons  &  odroys  touchant  lefdids  lis  Decembris.  Jbidem. 
fruids ,  profits ,  revenus  Se  efmolumens 

defdictes  regales  ou  aucunes  d'icellcs  ail-    Collation  de  la  princi pâlit ê  du  colleté  dt 
leurs  ou  à  autres  perfonnes  que  à  ladicle       Mmtatgu  à  Jean  Standonch  ntaipre  is 
fainde  Chapelle  ou  aux-dids  rreforier       arts  en  t'untverfité  de  Pans ,  £r  depuis 
&  chanoines  d'icelle  ;  nous  voulons,  or-       doclcur  de  Sorbone. 
donnons  8c  déclarons  dcz  maintenant 

comme  pour  lors  tout  ce  que  par  nous    T  T  Niverfis  prxfentes  litteras  infpec  

feroit  raict  fie  ordonne  au  contraire  de  V_/  turis,  capitulum  venerabiliscitle. 
noftredid  don  fie  odroy  eftre  nul  fie  de  h*  Parifieniîs  ad  Romanam  ecdeûam 
nul  efivd  fie  valeur.  En  telmoing  de  ce  nullomediopertinentis,  decano  cjuidem 
nous  avons  faid  mettre  noftre  fcel  à  ces  abfentc  ,  falutem.  Cum  deffundu*  bonx 
prefentes.  Donné  à  Paris  le  xiv.  jour  memorix  dominus  .Petrus  de  Monre- 
de  Septembre  l'an  de  grâce  m.  cccc.  acuto ,  quondam  cardinalis Laudunenfis 
lxiv.  8c  denoftre  règne  le  v.  Ainjtfignc  :  vulgariter  nuncupatus ,  in  fuo  teftainen- 
LOU1S  ,  ficc.  to  ieu  ordinacione  lux  voluntatis  ulti. 

Les  gens  des  comptes  6c  treforiers  du  mz  certos  fcolarcs  ordinaverit  fundari 
roy  noltrefeigneuràParis,veuè'sIeslet-  in  certo  collcgio  juxta  fandam  Geno- 
tres  deiTufdir.es,  ficc.  par  lefquelles,ficc.  vefam  in  monte  Pariliorum  $  volucric  in- 
Confentons  en  tant  qu'à  nous  efr  l'en-  liiper  fie  ordinaverit  ut  ad  reverendum 
terinement  fie  accompliffement  d'jcelles  in  Chrifto  patrem  8c  dominum  PhiJip- 
jufquesà  neuf  ans  prochains  enfuivants,  pum  miferatione  divinà  dudum  Ebroi. 
foubz  les  conditions  fie  proviiîons  de-  cenlèm,  poftmodum  vero  Noviomcn- 
dans  contenues ,  fie  tout  ainlï  fie  par  la  fem  epifeopum  ,  fie  dum  viveret  in  hu- 
forme  fie  manière  que  le  roy  noftredid  manis ,  fie  poft  iplius  domini  Philippi 
feigneur  le  veult  Se  mande.  Donné  à  decelTum  ad  decanum  fie  capitulum  ec- 
Paris  le  vi.  jour  de  Novembre  m.  cccc.  clefix  noftrx  Parifieniîs  qui  pro  tem- 
lx v.  T ni  de  la  chambre  des  comptes  de  pore  fuerint ,  offitii  magilkrii  didi  col- 
Paris ,  du  repfire  M.  legii  fie  burlàrum  C|uluem  collatio  fie 

omnimoda  dilpofitio  fpedarer  8c  perti- 
Lettres  de  Jean  Lmllicrevcfque  de  M  eaux    neret  j  hinc  elt  quod  nos  de  fufficjenri 
&provifeur  du  collège  de  Sorbone,  pour    probitate  fie  providentia  viri  venerabi- 
_  ^  réception  de  Jean  Standonch  en  U    lismagiftri  Jobannis  Standonch  in  zrtibas 

AH.f4t«.       mai/on  &  focieti  de  ce  collège.  magiltri ,  regentilque  adu  Parifiis  in  prac- 

clara  faculrate  artium  ,  fide  dignorum 

NOs  Johannes  Luillier  facrx  theo-  rclatu  débite  inr'ormati ,  Se  de  ejus  in- 
logix  profeflbr  ,  miferatione  divi-  duftria  plenè  confidenter ,  eidem  magif- 
nâ  Meldenfis  epifeopus,  nec  non  pro-  tro  Johanni  Siandoruh  officium  nugiite- 
vifor  domûs  feu  collegii  de  Sorbona  Pa-  rii  didi  collegii  Montis-acuri nuncupati, 
rifius  fundati  ;  diledo  nobis  in  Chrifto  vacans  ad  prxfens  per  obitum  defundi 
domino  priori  didx  domûs ,  falurem  in  magiltri  Amatoris  chetart^  dum  viveret, 
Domino  fie  finceram  charitatem.  Mo-  in  iacra  theologia  dodoris,ejuldemcol- 
rum  Se  vitx  honeftate  aliifque  probita-  legii  magiltri ,  fie  ipfius  magiltcrii  ofhdi 
tis  fie  virtutum  meritis  Joannis  de  Statu  ultimi  pofielloris ,  cum  fuis  juribus,uti- 
donch  diocefis  Cameracenfis,  inartibus  litatibus  Se  profiniis  univerfis  contuli- 
magiftri  fie  in  theologia  baccalaurei  Pa.    mus  Se  conferimus ,  ac  de  cifdem  lîbi 


ruius ,  confideratis  Se  attends ,  fuper  qui.  providimus  Se  providemus  per  prxfen- 

bus  fide  dignorum  teftimonio  fumus  in-  tes  :  inveftientes  eundem  magiftrum  )o- 

ronnati ,  eidem  magiftro  Joanni  con-  hannem  de  eildem  per  tradinonem  prù 

ccflimus  Se  per  prarkntes  concedimus ,  marii  vacantis.  Mandamus  propterea  di- 

quatmus  poilit  Se  valeat  uti  fie  «audere  ledis  fratribus  didi  collegii  provifori- 

locietated1di  collegii  five  burfis.  Vobis  i^us  Se  aliis  fuper  hoc  per  nos  conuiu/Hs 
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&  commitccndis ,  eorumque  cuilibet,    fans  icelles  partiés^  mefmes  lefdits  reli-   

quatenùs  diâum  magiftrum  Joannera  gieux, abbé ôc  convent  ,  que lefditsmar-  A"' 
Standonch  in  rcalem  ôccorporalem  pof.  guillief  s  leur  auroient  baillé  &  prefenté 
fèflionem  dicli  officii  magifterii  ipfius  coU  certaine  requefte ,  en  leur  remontrant  la 
rte»*  legùponantôcinducant,uc*  iplumemo*  grande  multicude  du  peuple  éftaht  de  pre- 
lumentis,  prarrogativis  ôc  juribus  unk  lent  en  ladite  paroiflè  ,  laquelle  mu  lut  u- 
verfisad  ipium  orhcium  fpe&anribusple-  de  &  peuple  ne  pouvoir  entrer  en  ladite 
jic  uti ,  ôc  ab  omnibus  Ôc  fingulis  dicli  églife  fainct  Eftienne  pour  ouyr  le  fer- 
collegii  eidem  magiftro  Johanni  Starh-  vice  divin  en  ladite  eglife  &  paroiflè t 
deitch  in  his  quac  dictum  fuum  orficium  obftant  ce  que  icelle  égliié  eftoit  trop 
concernunt,  obediri  faciant  ôc  efficâci-  petite  j&  que  leur  plaifir  fut  leur  per- 
ter  intendi.  In  cujusrei  teftimonium  li-  mettre  de  accroiftre  icelle  églife,  &  que 
gillum  noftrum  quo  in  talibus  utimur  ,  pour  icelle  accroiftre,  leur  bailler  par- 
prarfèntibus  litteris  duximus  apponen-  tie  de  leur  enfermerie  ,  &  leur  conlèn- 
dum.  Datum  ôc  a&um  in  di&o  capitu-  tir  faire  conftruire  ôc  édifier  pour  le 
lo noftroranno  Domini  m.  cccc.  lxxxiii.  proffit  d'icelle  églife  dudit  iàinâ  Eftien- 
die  xn.  menfis  Maii.  Signé,  Gaudoin.  ne  les  édifices  contenus  ,  fpecifiez  ôc 
HijSoire  manuferite  du  collège  de  Mtntaigu,  déclarez  en  ladite  requefte ,  &  aux  char- 
ges contenues  en  icelle  au  proffit  d'i- 
Çontrail  fait  avec  faite"  S"  Us  religieux  celle  abbaye  ôc  convent.  Le/quels  reh- 
de  fainte  Geneviève  four  lacctoifftment  gieux  ,  abbé  ôc  convent  ,  veù  par  eux 
de  t  Eglife  de  faint  Etienne  du  mm,  enfemblement  en  leurdit  chapitre  en  la- 
dite abbaye  le  contenu  en  ladite  re- 

ATous  ceux  qui  ces  prefentes  let-    quefte ,  les  remonitrances  faites  par  le~ 
très  verront ,  Agnes  d'Eftouteville    dit  abbé  ,  &  en  fuivant  ledit  contenu  en 
chevalier ,  feigneur  de  Beyne ,  baron  du   ladite  requefte  ,  après  pluneurs  delibe- 
Loy  ôede  Sainct-Andry  en  la  Marche,   rations  faites  ôc  eues  entre  eux,eû  fur 
confeiller-chambellan  du  roy  noftre  lire ,    ce  par  eux  l'ad vis  ôc  confeil  d'icelle 
Ôc  garde  de  la  prevofté  de  Paris ,  falut.    églilè  ôc  abbaye  ,  ôc  auifi  eû  par  eux 
Sçavoir  faifons  que  pardevant  Pierre   efgard  à  la  fupplication  ôc  requefte  qu'ils 
Orage  ôc  Guillaume  de  Montgermon    trouvent  eftre  jufte  6c  raifonnable  j  de- 
clercs  notaires  jurez  du  roy  noftredict    firans  l'augmencation  du  fervice  divin , 
feigneur ,  de  par  luy  eftablis  en  fort   ôc  pour  plus  inciter  Ôc  émouvoir  les 
chaftelet  de  Paris ,  furent  prefens  en    cœurs  ôc  vouloirs  des  créatures  ,  mef- 
leurs  perfonnes  révérend  pere  en  Dieu    mement  des  paroiffiens  d'icelle  paroiflè 
monfrigneur  Philippes  Coufin  abbé  de   dudit  faint  Eftienne  ,  à  iceluy  fervice 
l'cglile  Ôc  abbaye  madame  fainte  Ge-    ouyr  ôc  entendre ,  ôc  a  venir  en  leur  égli- 
nevicfve  fondée  au  mont  de  Paris ,  de    fe  ôc  paroiflè,  ôc  faire  du  bien  à  icelle  : 
l'ordre  de  faint  Auguftin ,  Geoffroy  Ma-   de  leurs  bons  grez  ÔC  volontez  ,  propre 
rie  ,  ôcc.  tous  preftres ,  religieux  profez   mouvement  ôc  certaine  feience ,  fins  au- 
en  ladite  égliie  ôc  abbaye  lainte  Genc-   cune  force ,  fraude ,  fedudlion ,  contrain- 
viefve  ,  aflcmblez  enfemble  au  chapitre   te  ou  decevance  ,  recoghurent  ôc  con- 
d'icelle  abbaye  pour  faire  ôc  pafler  le   fédèrent  en  la  prefence  ôc  pardevant  lef- 
contenu  cy-après ,  ôc  en  la  manière  ac~   dicb  notaires ,  comme  en  droit  jugement 
couftumée  de  faire  pour  les  affaires  d'i-   pardevant  nous ,  avoir  permis ,  octroyé 
celle  abbaye ,  faifâns  ÔC  reprefentans  pour   ôc  accordé ,  ôc  par  ces  prefentes  lettres 
lors  tout  ledit  convent,d'une  part.  Et  ho-   permettent  ,  oAroycnt  ôc  accordent 
norables  hommes  maiftre  Jean  de  la  Bre-   aufdits  marguilliers  deflus  nommez,  pour 
tonnerie  confeiller  du  roy  noftredid fei-    Ôc  au  proffit  d'icelle  églife  ,  œuvre  ÔC 
gneuren  fa  chambre  des  Généraux  fur  le   fabrique  de  faint  Eftienne  ,  à  ce  qu'ils 
raict  delà juftice  des aydesjean de  Beau-  puiflent  par  eux  ôc  leurs  fuccefleurs 
mont  procureur  audict  chaftelet, Vincent    marguilliers  en  icelle  églife,  accroiftre 
leCreant  marchand  frippier,bourgcoisde   ÔC  faire  accroiftre  leurdite  églife  dudit 
Paris,  ÔC  Guillaume  Boucher  marchand   faint  Eftienne  en  longueur ,  autant  que 
boucher ,  auffi  bourgeois  de  Paris ,  mar-   contient  de  prefent  leur  petite  cour  ou 
guillers  de  l'eglife ,  œuvre  ôc  fabrique  de   parvis  qui  eft  devant  le  portail  de  ladi- 
lainct  Eftienne  ,  joignant  ladite  abbaye   te  églife  ,  ÔC  tranfporter  leur  clocher 
de  fainte  Genevierve  audit  mont  de   encommencé,  fi  faire  le  veulent,  au  lieu 
Paris ,  pour  ôc  au  profit  de  ladite  égli-    où  leur  vieil  clocher  eft  à  prefent  ,  ôc 
,  œuvre  ôc  fabrique ,  d'autre  part.  Di-   iceluy  hauflèr  de  trois  à  quatre  toifer 
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au.  n,i.    de. hauC>  &  non  Plu*  »  Pour  Y  me"re   guilliers:  comme  parmy  dix  livrestôùr 
juiques  a  quatre  cloches/,  &  fur  iceluy   nois ,  monnoye  courante  à  prcfent  A 
faire  un  petit  pavillon ,  fans  y  pouvoir  rente  annuelle  &  perpétuelle  &  non 
ériger  eiguille  ny  pointe.  Et  pareille-    cheptable  à  tousjours  -}  en  ce  corno/*" 
ment  pourront  prendre  6c  avoir  iceux   defduit  &  rabbatu  certaine  autre  « 
paroiffiens  &  marguilliers  tout  au  long   te  que  ladite  œuvre  &  fabrique  dev  Y 
de  leur  églife,  du  cofté  de  la  chapelle   à  ladite  églife,  abbaye  &  èonvenrT 
de  Noftre-Dame  ,  pour  faire  &  édifier   fainte  Gencviefve  ,  Se  dix  fols  Da  î 
chapelles  jufques  à  dix  ou  unze  pieds   auffi  d'autre  rente  que  l'œuvre  duHir 
en  leurdite  enfermene  ,  &  contre  le   faint  Efliennc  devoir  pareillement  i  la 
chevet  de  ladite  chapelle  Noftre-Da-   dite  abbaye  &  convent    dont  move 
me , en  fa  largeur,  Se  douze  pieds  de   nant  icelles  dix  livres  tou'rnois  de  rentP 
long  pour  faire  un  petit  trefor  ou  re-    non  racheptable  &  comme  amortie  il! 
velhaire,pouren  jouir  par  iceux  mar-    font  Se  demeurent  quittes  &  defcha 
guillicrs  ,  leurfdits  fuccefleurs  Se  paroif-    gez ,  que  lefdits  marguiiliers  feront  te 
hens  prefens  Se  advenir,  comme  de  leur   nus  par  eux,  leurfdits  fucccûcurs  ren 
choie  Se  appartenances  d'icelle  églife,    dre  Se  payer  d'orefenavanr  par  chacun 
aux  charges  &  conditions  &  parla  ma-    an  à  tousjours  aufdits  religieux  abb 
niere  cy-après  contenue, fpccifiée& de-    &  convent  de  fainte Gcncvlefvei leurs 
claree.  Ces  permiffion,  o£troy,  Se  ac-   fuccefléurs ,  procureurs  ,  receveurs  ou 
cord  faits,  tant  â  la  charge  que  iceux    commis  en  icelle  abbaye  ou  au  porteur 
marguilliers  feront  tenus ,  ont  promis  Se   de  ces  lettres ,  aux  quatre  termes  en  l'an 
promettent  par  eux  ,  leurfdits  fuccef-    à  Paris  accoulfcumcz ,  en  celle  manière- 
feurs  marguilliers  Se  icelle  églife,  œu-    c'eft  à  feavoir  trente-deux  fols pariiis au 
vre  Se  fabrique  dudit  faint  Eftienne ,    reffcaoir  d'icelle  abbaye  ,  trenre-deux 
de  faire  faire  la  voûte  \  portail  &  por-    fois  pariiis  à  la  pitance  ,  trente-deux  fols 
tes  de  l'entrée  par  où  l'on  va  du  carre-    pariiis  à  l'infirmerie ,  Se  le  refidu  mon 
four  à  iamte  Geneviefve,  icelles  foute-    tant  à  foixante-quatre  fols  pariiis  à  la 
nir ,  maintenir  Se  entretenir  à  tousjours    grande  chambre  d'icelle  abbaye  &  con- 
perpetuellement  h  defquellcs  portes  le    vent  :  premier  terme  de  payement  com 
chevecier  d'icelle  églife  &  abbaye  fainte    mençant  à  Pafques  prochainement  vc 
Geneviefve  en  aura  une  clef ,  pour  met-    nant  5  Se  ainfi  d'an  en  an ,  &  de  terme  en 
tre  &  fortir  d'icelle  éghfe  fainte  Gene.    terme  par  iceux  quatre  termes  Lefquels 
viefve  les  pellerins  Se  autres  qui  vien-    odroy ,  permiffion ,  accord ,  promeflès 
dront  en  ladite  eghfe  fainte  Genevief-    convenances ,  gageries  Se  toutes  &  eba- 
ve  de  jour  &de  nuid  }  Se  le  curé  Se   cunes  les  autres  chofes  deflufdites  & 
marguilliers  dudit  faint  Ellienne  en  au.    en  ces  lettres  contenues  Se  efcriptès 
ront  auffi  chacun  une  clef  :  &  fi  ne  pour,   icelles  parties  deflus  nommées  promil 
ront  mettre  ou  faire  mettre  en  l'allée   rent  &  jurèrent  par  la  foy  &  ferment  de 
deilous  ladite  voûte  aucunes  chande-   leurs  corps  es  mains  defdirs  notaires  en 
îeres,  pour  vendre  chandelles  de  cire ,   la  manière  de  faire  en  tel  cas ,  comme 
le  cierge  bemft  de  ladite  paroifle,  au-    en  la  notre  fouveraine  pouf  le  roy  nof- 
cuns  reliquaires  ,  ou  prétendre  ou  re-    tredit  feigneur ,  avoir  agréable  ,  tenir 
clamer  aucun  droit  en  laditte  allée,    ferme  &  ifcable  à  tousjours , fans  jamais 
nonobftant  le  contenu  en  toutes  autres    contrevenir ,  &c.  obligeant ,  &c.  qui  fu- 
iettres  ou  odroy  à  eux  faiâes  Se  à  leurs   rent  faites  &  pallees  multiples  le  diman- 
predeceileurs  marguilliers  par  les  pre-   che  xix.  Février  l'an  de  grâce  m.  cccc. 
decefleursabbez  Se  convent  d'icelle  égli-    xci.  Signé  ,  D£  Montgermon  ,  & 
le  ,  lefquelles  moyennant  cefdites  pre-    Orage  ,  pris  fur  un  imprimé. 
lentes  lont  Se  demeureront  caflecs  ,  an- 

nullécs  &  de  nulle  valeur  ;  &.  fi  feront    Fondation  de  la  chapelle  du  collège  de  Ment; 
tenus  de  retenir  &  faire  vuider  toutes      aigu ,  de  deux  chapelains  t&  de  douxs 
les  eauès  de  hdite  eglile  fainte  Gene-  fauvres  efcoliers,  &c. 

viefvc,&  icelles  mettre  hors  des  grof- 

fes  murailles  de  ladite  abbaye  à  îeurs   f  T  Niverfis  prarfentis  lirteras  infpec  ' 

dépens  :  de  faire  une  laillic  outre  Se  par-    \J  turis ,  decanus  &  capirulum  vene-  l4'* 
deflus  leurs  carneaux  près  leur  viz  neu-   rabihs  ecclefi.x  Parifienfis  ad  Romanam 
ve  de  trots  pieds  au  plus  ,  Se  faire  une   ecclefiam  nullomedio  pertinentis ,  falu- 
nouve  le  entrée  en  leur  viz  fur  la  gran-   tem  in  Domino.  Norum  ftcimus  quod 
de  entrée,  fi  bon  lemble  aufdits  mar-  die  data:  prefenrium  nobis  in  capituio 

noftre 
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noftro  horâ  capiculi  confueri  congre-  de  maiftre  Jehan  de  Srandon  ,  appar- 

gatis  Ôc  capiculancibus ,  pro  parte  nobi-  tiendra  ladide  prefen  ration  ,  &  fembla-  An'  14'4, 

lis  &  potentis  viri  dpmini  Ludovici  de  blement  l'inftiturion  ,  fi  ledicl  fieur  de 

Grouille  militis ,  domini  de  Sées ,  délier-  Graville  n'eft  preient  }  &  après  fon  tre- 

ruy ,  de  Marcoujfy  ,  du  Bois  de  Malcs-her-  pas  appartiendra  aux  commis  deifiifdids, 

èet     de  Mily  en  Gafiinois^  &  admirai  de  Et  fe  feront  lefdides  prelcntation  &  inf- 

France ,  nobis  expofitum  extitit  ejufdem  titution  pour  l'amour  de  Dieu,  fans  en 

domini  admiraldi  devotionis  &  inten-  rien  prendre.  Quartemcnt ,  que  s'il  ad- 

cionis  efle  certum  xdificium  capellx ,  in  venoit  que  aucun  defdids  pauvres  efco- 

loco  maccrix  &.  collcgio  Montis-acuti  liers  inftitués  audid  collège  par  les  def- 

Parifiis  fundato ,  cujus  adminiftrarores  fufdids ,  ou  aucun  d'eux ,  fuft  trouve  ou 

&  gubernatores  fumus,  inchoatum  fuis  réputé  de  mauvais  goindrement ,  dillb- 

fumptibus  &  expenfis  conftruere  &  per-  lu ,  vagabond ,  parefTcux  &  négligent  à 

ficere ,  feu  conftrui  &  perfici  facere  }  eftudier  fit  profiter  ,  par  la  relation  du 

ipfoque  perfedo  certam  hindationem  pro  maiftre  du  collège  &.  aulfy  des  eftudiants 

nonnullis  pauperibus  fcolaribus  in  eif.  en  théologie ,  chapelains  de  ladide  cha- 

dem  collegio  &  xdificio  conftrudo  hof-  pelle ,  qu'il  l'oit  diligemment  &  inconri- . 

Eitandis  &.  nutriendis ,  de  noftris  tamen  nent  privé  dudid  collège  par  les  deffuC 

eneplacito,  voluntate  fie  aljenfu ,  face-  dids  ou  l'un  d'iceux  commis  par  ledid 

re ,  dotare  ôcerigere ,  prout  &  quemad-  fieur  de  Graville  ou  l'es  fuccefieurs  ayans 

modum  in  quibuidam  articulis  nobis  pro  la  luperintendance  fur  kfdids  pauvres , 

{>arte  didi  domini  admiraldi  verbis  Gai-  comme  did  eft ,  à  la  relation  &  requefte 
icis  prxlcriptis  prxfcntatis  continctur ,  fimple  dudid  maiftre  &  chapelains,  fom-" 
quorum  ténor  fequitur  ce  eft  talis:PLAI.  mairement  &,  de  plain,  ians  autre  ri- 
SE  à  meilleurs  doyen  &  chapitre  con-  gueur ,  procédure  ou  fourme  de  procez 
fentir  à  ce  qui  fuit  touchant  le  collège  de  juftice.  Quintement.  quant  aux  def- 
deMontaigu.  Premièrement  M.  l'admi-  fufdids  chapelains  ôc  eftudians  entheo,- 
rai  offre  de  faire  achever  l'édifice  de  la  logie  ,  &  non  autres ,  ils  auront  regard, 
chapelle  commencé  au  collège  de  Mon-  corredion  ,  difeipline  &  diredion  fur 
taigu ,  en  bonne  façon ,  pour  eftre  de  iefdids  pauvres  efeoliers  :  fans  toutes- 
longue  durée  ,  ainly  qu'il  appartient  j  fois  fouloir  la  corredion  du  maiftre  du 
pourveu  toutesfois  que  meflieurs  doyen  collège  &  des  regens,  a  laquelle  feront 
&  chapitre  confentent  &  décrètent  en  fujets  les  autres  eicoliers  dudid  colle- 
leur  chapitre ,  en  faiiant  pour  ce  con-  ge.  Sextement ,  que  Iefdids  maiftre  & 
vocation  folemnelle ,  fc  bon  leur  femble.  régents  dudid  collège  ne  auront  aucu- 
Premierement  que  le  lieu  de  la  chapelle  ne  authorité  ne  diipofition  dudid  lieu, 
foit  perpétuellement  dédié  au  fervice  finon  qu'ils  pourront  amener  leurs  efco- 
divin,  tellement  que  jamais  ne  foitap-  liers  à  l'office  divin  enladide  chapelle, 
pliqué  à  autre  ufage.  Secondement  que  &  pourront  y  chanter  ou  faire  célébrer 
fe  delîus  de  ladide  chapelle  foit  perpe-  les  melTes  que  le  maiftre  doit  pour  le 
tuellement  dédié  au  logis  &  habita-  fondeur  dudid  collège ,  &  autres  mef- 
tion  des  vrays  pauvres  eicoliers.  Tier-  fes ,  fe  il-  veulent  faire  célébrer  5  ne 
cernent  la  prefentation  defdids  pauvres  aulVy  ne  auront  authorité  fur  Iefdids 
efeoliers ,  tant  eftudians  en  théologie ,  pauvres  écoliers ,  finon  de  les  corriger 
chapelains  qu'eftudians  és  arts ,  coraprin-  quant  ils  les  trouveront  eftre  dcfaillans. 
fe  grammaire  ,  appartiendra  à  celuy  des  Et  ne  feront  Iefdids  pauvres  écoliers 
trois  :  c'eft  a  feavoir  M.  le  pénitencier  obligés  ne  tenus  de  payer  aucune  dio- 
de Paris,  le  prieur  des  Celeftins  &  le  fe  pour  bejane,  feftes , ades,  fignets  ou 
prieur  des  Chartreux,  lequel  plaira  nom-  autres  droids,ne  au  maiftre  ne  aux  re- 
nier &  commettre  ledid  ieigneur  de  gens }  mais  le  maiftre  &  les  regens  ex- 
Graville  admirai  &  fes  fuccefieurs,  à  pediront  &  admettront  aux  ades&de- 
pourvoir  fit  donner  ordre  aufdids  pau-  grez  Iefdids  pauvres  écoliers  pour  l'a- 
vres  efeoliers  qui  feront  mis  Ô£  eftablis  mour  de  noftrc  Seigneur. 

f>ar  eux  à  ladide  maifon  des  pauvres  >  8c      Après  lefquelles  ebofes odroyées,con- 

'inftitution  audit  iieur  de  Graville  quant  dues  &  ordonnées  par  Mrs  les  doyen  ÔC 

il  fera  dedans  la  prevofté  de  Paris,  &  chapitre  de  l'eglife  de  Paris,oftre  M.  l'ad- 

en  fon  abfcnce  à  un  des  trois  fufdids  mirai  de  y  faire  pour  entrée  &  commen- 

par  luy  commis  à  ladide  inftirution.  cernent  la  fondation  qui  s'enfuit  :  ledid 

Toutefois  durant  la  vie  du  maiftre  du  édifice  parachevé  à  fes  defpens  ledid  ad- 

college  qui  eft  à  prefent ,  c'eft  à  feavoir  mirai  fondera  &  aflignera  rente  annuelle 
Terne  //.  Fart.  III.  X  x  x  x 
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de  fix  vingt  livres  tournois  amorties , 


ET  PIECES 


pour  diflribuer  en  la  manière  qui  s'en- 
fuit :  Premièrement  les  deux  chapelains 
delTufdi&s  théologiens  auront  a  chacun 
d'eux  par  an  la  fomme  de  vingt  livres 
tournois  >  à  la  charge  de  célébrer  cha- 
cun jour  alternativement,  ou  s'ils  eftoicnt 
légitimement  empefehés,  de  faire  célé- 
brer melles  en  ladiéte  chapelle  à  l'heure 
de  fix  heures  au  matin }  &  à  la  charge 
de  conduire  lefdids  pauvres  écoliers  en 
bonnes  mœurs,  dont  le  plus  idoine  par 
l'avis  dudia  pénitencier  aura  la  charge 
principale  des  mœurs ,  &  l'autre  la  char- 
ge du  temporel }  &  a  la  charge  de  pro- 
céder tous  les  deux  en  la  faculté  de 
théologie ,  fans  différer  leur  cours  fé- 
lon la  coutume  de  procéder  en  icellè  fa- 
culté. Toutesfois  après  ce  qu'ils  feront 
licentics  en  théologie,  ils  pourront  en- 
core refider  au  collège  comme  aupara- 
vant, jufques  à  ce  qu'ils  ayent  provifion 
en  bénéfice  ou  en  patrimoine  jufques  à 
la  fomme  de  30.  livres  tournois  5  &  quant 
ainfy  feroit  qu'ils  n'auroient  point  de 
provifion ,  fy  n'y  pourroient-ils  demou- 
rer  finon  par  iéfpace  de  quatre  ans.  Se- 
-çondement,  que  de  l'argent  venant  de 
ladiae  rente  ,  on  rdervera  chacun  an 
en  coffre  quatre  livres  tournois  ,  pour 
la  réparation  des  orneroens  de  ladite 
chapelle  j  fix  livres  tournois  pour  l'en- 
tretenement  dudia  édifice ,  a  les  em- 
ployer quant  mefticr  fera  5  &  pour  l'en- 
tretenement  des  couches,  lias,  draps 
«  couverture  des  pauvres  écoliers,  lef- 
<juels  feronc  pour  une  fois  achetés  & 
pourveus  de  entier ,  la  fomme  de  vingt 
livres  tournois  pour  chacun  an ,  a  em- 
ployer quand  temps  fera,  par  l'ordon- 
nance defdicts  chapelains  5  ne  dix  francs 
feront  employés  en  chandelle  &  en  bois 
pour  lefdids  pauvres  écoliers.  Et  les  au- 
tres quarante  francs  feront  diftribués 
en  pain&  enpotage  également  i  douze 
pauvres  écoliers  les  plus  anciennement 
reçus  j  lefquels  feront  logés  au  premier 
ctage  &  dortoir  joignant  aux  chambres 
defdids  chapelains.  Tierccment  feront 
leldicts  pauvres  écoliers  obligés  de  eftre 
prefens  chacun  jour  à  la  -mené  qui  fera 
célébrée  par  l'un  des  chapelains  defluf- 
dicts,  &c  après  leurs  heures  dictes  à  la 
fin  de  ladide  méfie,  chacun  d'eux  du- 
rant la  vie  dudid  fondeur  dira  le  pfeau- 
rne  M  1  fer  ère  nui  Dots,  &c.  &  Deus  mi- 
/ereatur ,  pour  ledid  fondeur  }  &le  préf- 
ère dira  :  D<us  <ui  proprium  ,  &  lWon 
P™™*  Domine  famulis.  Et  après  le  tré- 
pan d  aceluy  ils  diront,  M,feJKm<t  Z\ 


De  pr*fimdis  cLtmavi      trois  colle*. 
pour  les  trepaflez  fondeurs.  Outre 
douze  pauvres  deflufdids  ayants  pam  & 
potage  feronttenusaprès  difner  dédire 
en  Jitac  tout  bas ,  après  l'achèvement  £ 
eurs  heures ^,  vigiles  des  morts  â  troï 
leçons,  prefentl'un  des  chapelains qu 
dira  i  Won.  Et  en  cas  qu'il  y  auroit  fi- 
te,  Us  feront  punis  ngoureufement  fè. 
Ion  la  difcrenon  &  ordonnance  defd  iûs 
chapelams.Seront  aufly  tem.sJcfdiaspau 
yres  écoliers  Se  chacun  d'eux  de  dire 
les  heures  de  la  Croix  cnfemble,  avant 
que  de  partir  du  dortoir,  incontinent 
après  le  dernier  fon  de  l'éveilleur-  & 
au  foir  a  neuf  heures  vcfpres  &  com- 
piles de  la  Croix.  Qiiartement  quand 
1  aumône  &  fondation  augmentera ,  à  la 
proportion  &  conformité  que  dcilus 
foientaugmentces  les  obligations  &  priè- 
res des  pauvres  écoliers.  Quintement 
<me  ledia  fondeur  avec  fes  commis  o« 
à  commettre  inïfituteurs  &  prefèncarcutt 
ayent  pouvoir  de  faire  aucunes  ordon- 
nances touchant  les  moeurs ,  gouverne- 
ment Se  direaion  des  pauvres  deflufdiclî, 
conformes  au  droia  &  honnefierc  feo- 
laftiquales,  comme  ils  verront  eftre  ex. 
pedient  pour  le  temps ,  lieu  &  fonda- 
«ion  à  venir  5  fans  toutesfois  diminution 
&infraaiondes  ordonnances  deûufdic 
tes,  ET  in  fineipforum  articulorum  ferv 
buntur  hxc  :  LES  articles  deflus  eferits 
ont  efté  veûs  &  accordés  par  les  com- 
mis du  chapitre  ,  pourveu  qu'il  fer* 
baillé  au  maiftre  du  collège  falairefuf- 
fifànt, pour  endoariner les  pauvreseco- 
liers  jufques  à  la  fomme  de  douze  livres 
&  au-deflus.  Item  que  la  vifitation  & 
correction  defdias  pauvres  écoliers  & 
chapelains  appartiendra  aufiy  au  chapi- 
tre ou  à  fes  commis  ;  Et  in  caf* 
r/>,&non  autrement ,  pourront  expel* 
1er  ôc  deftituer  les  vagabonds  &  incor- 
rigibJes  :  c'eft  à  fçavoir  au  cas  que  ceux 
a  qui  appartient  de  référer  ceux  quife- 
roat  vagabonds ,  ou  la  deftirution  par 
les  articles  précedens ,  feront  negligens 
de  faire  leur  relation  ou  expulfion ,  en 
ce  cas  pourra  chapitre  ou  fes  commis  y 
donner  provifion  comme  defiîis.  Et  pour- 
ront meffieurs  de  l'egliiè  de  Paris ,  le  bon 
leur  femble ,  vifîter  par  eux  ou  leurs 
commis,  pourveu  qu'ils  foient  de  mef- 
dias  fieurs  ,  une  fois  l'an  lefdias  pau- 
vres j  &  fc  ils  trouvent  grandes  fautes  ou 
aux  chapelains  ou  auxdicts  pauvres  éco» 
liers  en  mœurs  &  en  étude,  après  qu'ils 
auront  fommé  ceux  à  qui  ledicl  fondeur 
en  aura  donné  charge  de  y  pourvoir, 
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&  n'y  auront  pourveu ,  mefdids  fleurs 
ou  leurs  commis  pourront  corriger ,  & 
ufaue  ad  expulfionem  exclvfivc.  N  O  B  I  S 
Proprerea  fupplicans  quatenùs  fuper  hu- 
jufmodi inftitutione  feu  fundacione  per 
eumdem  dominumadmiraldum  in  dicto 
collegio  8e  capella  noviccr  fiendis,  in  dic- 
tis  articulis  declaratis ,  proue  ad  nos 
fpedat  Se  pertinec ,  cum  nos ,  utprxmit- 
rieur  ,  adminiftratores  &  gubernatores 
hujufmodi  collegii  exiftentes  decretum 
pariterSealTeQfum  noftros  anteponcre  *, 
litterafque  noftras  fibi  fuper  hocdareSe 
concedere  dignaremur  Se  vellemus.  Nos 
igitur  decanus  Se  capitulum  prxfati ,  con- 
nderantes  antiquam  illius  collegii  Se  bur- 
fariorum  fundationem  per  cardinalem 
Laudunenfem  Sefundatores  alios  fadam 
guerrarum  diferiminibus ,  magiftrorum 
negligentiis  ad  nichilum  ,  prxlèrtim  ad 
eam  rcddicuum  jaduram  devenific ,  uc 
nichil  de  cifdcm  ultra  folidos  fexdecim 
recipi  valcac ,  lintque  propterea  nulli 
burlarii ,  fmt  nec  pro  reparationibus  Se 
manutenenna  collegii  proventus  nulli , 
quibus  prxfertim  maceria  de  qua  in  fup- 
plicationepracfata  fit  mentio ,  qux  à  mul- 
tis  annis  tuit  prorfùs  inutilis  ,  poflît  in 
-sedificîum  Se  in  habicabilem  domum  re- 

Î>arari  j  cùm  ad  profedum  cjufdcm  col- 
egii  fit  nobis  adminiftrationis  plenarix-, 
quâ  fungimur,  concéda  facultas  Sepo- 
teftas,  Se  ad  xdificationem  ;  prxfati  do- 
mini  admiraldi ,  qui  ut  credimus  gloriam 
&  exaltarionem  catholicx  fideiialutem- 
que  fidelium  meriro  expofeit ,  devorioni 
Se  precibus  Se  fupplicationi  hujufmodi 
juftx ,  pix  Se  juri  confonx  favorabiliter 
annuere  volentes ,  cupicntefque  ejuldem 
admiraldi  piam  devotionem  ôcincentio- 
nem  pro  viribus  profequi ,  ac  cultum  di- 
vinum  in  dida  capella  per  didos  pau- 
pères  Icolarcs ,  prout  in  cifdem  articu- 
lis fupraferiptis  continctur ,  manuteneri 
&  augeri ,  eofquc  pauperes  fcolares  exin- 
de  fuftentari  :  habita  per  nos  fuper  hoc 
deliberatione  maturâ ,  Se  confiderantes 
ipfius  domini  admiraldi  piam  devotio- 
nem laudabileque  propofitum  8c  fingu- 
larem  affedionem-,  omnia  &  fingulain 
prxfcriptii  fupplicationc  Se  articulis  per 
nos  vins ,  8c  in  illis  in  quibus  opus  fuit 
corredis ,  contenta  &  deelarara  lauda- 
mus ,  ratificamus  Se  approbamus  ,  caque 
adimplendi  Se  faciendi  eidem  domino 
admiraldo  licentiam  concefiimus  ,  ac  te- 
nore  prxfèntium  concedimus  ,  nortram 
in  hoc  Se  eorum  fingulis  authoritatem 
interponentes  pariter  Se  decretum.  In 
cujus  noftrx  approbationis  teftimonium 
Tome  II.  Part.  III. 
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figillum  noftrum  capitulare  prxfentibu* 
litteris  duximus  apponendum.  Datum 
8tadum*n  dido  capitulo  noftro,anno 
Domini  m.  cccc.  xciv.  die  Mercurii 
xvi.  menfis  Aprilis  poft  Pafcha.  Signé» 
Raoulcy.  Hifioire  mamfcrite  du  collè- 
ge de  M  ont  aigu. 

Lettres  de  tevefque  de  Paris ,  portant  fer- 
rmjjîon  de  baflir  une  chapelle  au  collège 
de  Montaigu  avec  cloche  clocher  &• 
d'y  faire  Poffice  divin  avec  notes  &c. 

¥  Ohannes  miferatione  divinâ  epifeo-  A 
1  pus  Parifienfis ,  univerfis  prxlènti- 
bus  &  futuris  prxfentes  litteras  infpcc- 
turis  ,  falutem.  Palloralis  cura  officii 
vota  fubditorum  fie  pia  defideria  ad 
exauditionis  gratiam  admittere ,  cùm 
ad  Dei  laudem  fie  divini  culrùspropa- 
gationemeaforeconipcxerit ,  eilquefa- 
vorem  exhibere  débet  opportunam.  Sa- 
nè  oblatx  nobis  nuper  pro  parte  venc- 
randx  circumfpcdionis  viri  magiftri 
Joannis  Standon  prefbyteri ,  fàcrx  theo- 
logix  proteiïbris ,  magiftri  fie  principalis 
collegii  fcolarum  de  Monte-acuto  in 
monte  Sandx  Genovefx  Parifienfis, 
fupplicationis  feries  continebat  quôd 
iplb  devotionis  fervore  accenfiis,  cu- 
piens  Akiflimo  famulatum  pro  viribus 
exhibere,  jam  dudum  propofuerat  ca- 
pellam  in  dido  colleaio  ,  ad  Dei  lau- 


dem fie  gloriam  fcolariumque  potiflî- 
mum  pauperum  ad  didum  collegium 
ftudii  gratià  confluentium  commodita- 
tem  crigere  fie  conftruere.  Sed  quia  hu- 
jufmodi fuum  votum  non  habita  defu- 
per  fuperioris  fie  diocefani  licentiâ  exc- 
oui  fie  adimplcrc  minime  valebat ,  ad 
diledos  in  Chrifto  patres  capituli  Pari- 
fienfis ecclefix  ,*fede  epifcopali  tune  va- 
cante ,  fe  contulerat  ,  opportunx  provi- 
fionis  defuper  portulans  *  j  à  quo  qui- 
dem  capitulo  ,  cum  rem  juftam  expof-  0 
ceret  ,  licentiam  defuper  impetravit. 
Cùmque  fucceffu  temporis  prxfatus  fup- 
plicans Dei  fiebonorum  virorum  fretus 
auxiUo ,  hujufmodi  fuum  laudabile  pro- 

f»ofitum  continuando  ,  prxfatamcapel^ 
aminchoaverit,  fuerimufque  licet  im-'\ 
meriti  ad  apicem  dignitatis  epifeopalis 
interca  temporis  aûumpti ,  nobis  humil- 
hmus  fupplicavit  quatinus  ipfius  propo- 
fitum fie  intentioncm  ,  ac  per  cum  circâ 
xdificationem  Se  conftitutioncm  didx 
capellx  gefta  laudando ,  ratificando  Se 
approbando  ,  didam  capellam  conti- 
nuandi,  Se  in  ea  campanile  cum  cam- 
pana  altariaque  juxtà  loci  decenciam 

Xxxx  i; 
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—         collocandi  &erigendi,  miûafque&  alia 

a »•  n9j.  divina  officia  eciam  ad  nocam  &  alcâ 
voce  pro  tempore  inibi  celeb*randi  feu 
celebrari  facicndi,  licenciam  6c  aucho- 
ritatem  &  facultatem  de  fpeciali  gracia 
concederc  dignaremur.  Nos  verb  fanc- 
cum  Se  laudabile  propoficum  prxrati 
fupplicantis  non  modo  confovere  fed 
augere  cupientcs ,  prxfata  omnia  &  fin- 
gula  circà  erectionem ,  «difîcationem  Se 
conftru&ionem  dicta:  capella;  per  eum 
gefta  Se  facta  laudamus ,  racificamus  Se 
approbamusj  cidcmque  prxfatam  ca. 
peîlam  ad  inccgrum  complemcntum  per- 
ducendi  Se  continuandi,  campanileque 
cum  campana  Se  aicaria  ad  ipiius  ca- 
pella: ornatum  juxci  ipfius  loci  capaci- 
tatcm  crigendi,  conftruendi  &  collo- 
candi ,  nec  non  midis  Se  alia  divina  of- 
ficia ad  notam  Se  altâ  voce  pro  tempo- 
re inibi  eclebrandi ,  carteraque  omnia  Se 
Se  fingula  quac  ad  Dei  laudem  Se  glo- 
riam  ac  divini  culrûs  augmentum  Se  exal- 
tacioncm  noverit  fore  opportuna  facien- 
di  licenciam  Se  facukacem  concedimus 
per  prcfentes.  Datum  Parifiis  fub  figillo 
camerac  noftrxanno  Domini  m.  cccc. 
xcv.  die  vu.  Julii.  Ibidem. 

Articles  approMvex^fdr  le  chapitre  Je  Pa- 
ris pour  le  régime  du  collège  de  Mon- 
taiyt. 

i        T  T  Niverfis  prxfentes  liteeras  infpec- 
\)  turis  decanus  Se  capitulum  vene- 
rabilis eeelefiae  Parifienfis  ad  Romanam 
cccle/îam  nullo  medio  pertinentis ,  falu- 
cem  in  Domino.  Notum  facimus  quôd 
nos  die  data;  pra-fentium  in  capitulonok 
cro  more  folico  horâ  capiculari  confue- 
tâcongregati  &  capitulantes,  in  eodem 
capitulo  noftro  perfonaliter  comparens 
venerabilis  Se  circumfpectus  vir  magif. 
ter  Johannes  de  St.tndonch  (icrx.  pagime 
profeflbr,  magifter  venerabilis  collegii 
noftri  Montis-acuti  Parilius  fundati , 
poil  nonnullas  per  eum  nobis  exhibitas 
gratiarum  a&ionesde  beneficiis  Se  bonis 
fibi  à  nobis, ut  dicebat ,  faclis ,  officium 
magilccrii  dicci  collegii  Moncis-acuci,cu- 
4us  à  primaria  illius  fundatione  provi- 
fores  &  gubernatorcs  fuimus  Se  lumus , 
noftrisin  manibus,  certispro  caufiseum 
moventibus,  refignarc  offerens,  non- 
nullos  articulos  in  quodam  codice  pa- 
pyreo  deferiptos  fuperftatu  &  regimine 
ipfius  collegii  nobis  prarfentavit  Se  ex- 
hibuit ,  nobis  humiliterfupplicando  dic- 
tum  collegium  illudque  inhabitantes 
pro  tempore  juxta  ipforum  articulorum 
icricm  Se  tenorem  regendum  ôtguber- 
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nandum  fore  decernere  &  ordinare  di- 
gnaremur &vellemus  j  quorum  quidem 
articulorum  ténor  fequitur  &  eft  talis  : 
SEQUUNTUrlarticuli  vifi  utiles  &  ne- 
ccllàrii  ad  ftabiliorem  manutenentiam 
collegii  Montis-acuti  5  Se  primo  circà 
inftitutionem  capitis  &  principalis  unde 
certum  eft  dependere  ftabilimencum  & 
regimen  tocius  corporis. 

Primo  vifum  eft  ut  nulli  amodo,demp- 
to  camen  primo  nunc  inftituendo ,  con- 
feratur  collegii  magifterium  ,  nifi  fuerit 
de  numéro  pauperum  theologorumip- 
fius,  faltem  in  artibus  licentiatus  ineo. 
dem  collegio ,  ubi  more  aliorum  pau- 
perum  degens  abl'que  querela  Se  repre- 
henfione  curfum  fuum  audierit,  Se  onera 
paupertatis  patienter  tulerit ,  quatenùs 
ex  lus  quac  paffus  fuerit  agnofcatquomo- 
do  alios  regere  debeac,  quique  incer  cz- 
teros  prudentior  Se  idoneior  vifus  fuerit, 
tam  ad  theoriticam  quàm  ad  practicam, 
praccipuè  timensDeum  ,  Se  falutem  ani' 
marum  zelans.  Eligetur  autem  ab  aliij 
pauperibus,  non  quidem  omnibus,  fed 
fâcerdotibus  etiam  non  magiftris,  ma- 
giftris  quoque  &  baccalariis  artium ,  ac 
etiam  aliis  qui  ex  gremio  fuo  tricefiinum 
attigerincannum ,  abfque  aliquorum  ab- 
fentium  vocatione.  Qui  omnes  in  loco 
capiculari  congregati  iolemniter,  pn- 
fentibus  nocariis  &  teftibus  probis  Se 
Dcum  timentibus,  ipfam  eledionem, 
invocatâ  Spiritus  Sancti  gracia,  abfque 
aliis  folemnitatibus  juris  facient,  infrà 
oclo  dicrum  fpatium  â  tempore  vaca- 
tions }  quo  elapfo  ad  vcnerabiîes  domi- 
nos decanos  ,&  capitulum  infignis  ec~ 
clefiar  Parifienfis  provifio  devolvacur, 
qui  tamen  non  alium  quam  unum  de 
ip fis  pauperibus  initiaient. 

Quod  fi  prarfatos  eligentes  continee. 
rct  in  duos  vel  très  dividere  vota  nia, 
requirimus  electum  à  faniori  parte  ipfo- 
rum per  prxfatos  venerabiles  confirma- 
ri  ;  qua;  autem  fanior  pars  in  cafu  hu- 
jufmodi  difeordise  fuerit,  judicio  do- 
minorum  decani,  cancellarù  Se  pceni- 
tentiarii  Parifienfium  relinquetur  :  làlvo 
tamen  fi  duplo  major  pars  in  aliquera 
convenirct ,  quem  tune ,  nifi  conlUrec 
de  ipfius  indignitate  feu  imperitia,  aut 
eligentium  corruptione  feu  malignitate, 
per  di&os  venerabiles  dominos  adquos 
ipfius  ele&ionis  femper  fpeétabit  confir- 
matio  ,  defideramus  admitti  j  &  illis  per 
m.mus  domini  pœnitentiarii  Parifienfis 
pra:fènrabitur  hujufmodi  eleâio. 

Qui  quidem  fie  eledus  Se  confirma- 
tus  &inititutus  dicccurôc  vocabicur  mi. 
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hifter  pauperum  ,  quâtenus  &  à  nomme  Et  quia  difficile  videtur  perfcdè  ftu-  -— ~ 
coçofcat  qualis  ad  fuos  condifcipulos  &  dio  incumbere ,  &  corrcdiom  &  direc- 
fratres  Chrifti  alumnos  elle  debcat.  In  tioni  mulrorum  débite  intendere,  fi  ira. 
quo  totacollcgiiauthoritas,  velut  ineo  vifum  fueric  communitaci»  députai ipfe 
quipridem  magifter  principalis  diceba-  miniiter  de  confenfu  ipfius  communira- 
tur  tota  de  extero  refidear.  Deponi-  tis  unumaut  duos  ex  eis,  qui  monbus 
bilis  tamen ,  etiam  abfque  demerito  gra-  tam  ftudentium  in  theologia  quim  alio- 
Vi  de  confeniu  prxdidorum  venerabi-  rum  adolefcentum  magis  ac  roagis  ad 
iium  dominorum,  à  dida  tbeologorum  profedum  componendis  &  caftigandis 
communitate  ,  ubi  cjus  utilitaci  iecun-  .diligenter  invigilenr ,  &  corredores  du 
dum  Deum  expedire  videbitur.  cantur;  qui  propter  hujufmodi  labores 

.  Quod  fi  nullum  ex  eis  contingeret  ultra  vidum  de  commumbus  bonis  în- 
vere  ambidextrum  reperiri ,  monemus  duantur  fecundum  formam  pauperunu 
prardidos  pauperes  &:  farpe  didos  do-  Si  vero  inter  ipfos  theologos  paupe, 
îninos  precamur  ut  in  fpiritualibus  ma-  res  nulli  viderentur  ad  mimfteni  &  pro- 
mis idoneum  pra:ferant  in  temporalibus  curatoris  officia  prxdida  exercenda  îdo- 
aptiori.  nei ,  aut  non  invenirentur  inter  eos,  quod 

Eliectur  enim  à  prœdida  communi-    abfit ,  qui  pro  ipfis  ftipendiis  aternis 
tate  theologorumpauperum,  fi  qui  inter   Chrifto  fuifque  paupenbus  miniftrare 
pauperes  fint ,  unus  qui  tcmporalem  eu-    vellent ,  aut  etiam  m  pofterum  non  vi- 
ram  ecrat  h  inftar  cellarii  inter  obfer-   deatur  expedire  ad  pracdidi  frugalis 
vatores  Bencdidinx  régula:,  ac  procu-    modi  vivendi  manutcnentiam  ahquera, 
vratoris  ipfius  collegii  nunc  exiftentis  qui   ex  prardidis  ftudentibus  ad  prxfata  mi- 
ad  prsdida  adminiftranda  temporalia    niftri  &  procuratons  officia  aflumi,fcd 
jnacis  videbitur  idoncus,  Deumtimens,    magis  inde  ipfi  communiât!  prœjudi- 
circumfpedus ,  ac  fpecialis  pauperum    cium  generari ,  aut  frudui  ejuidem , 
amator  ,&probata:  hdclitatis  }  deponi-    qui  eft  prxcipuè  vita  mortificata  cum 
bilis  tamen    qnemadmodum  &  demi-   luterarum  aflccutione,  ut  fie  fado  & 
ïùftro  fuperiùs  didum  eft,  ubi  minus    vitâ  fandimoniam  doccant-   tune  per 
fidelis  aut  negligens  reperiretur.  eandem  commumtatem ,  6c  de  conieniu 

Nihil  tamen  arduum  faciat  abfque  pracdiclorum  vcnerabilium  dominorum 
confenfu  ipfius  miniftri,  nec  etiam  ipfe  cligatur  8c  deputetw  in  pxdagogum 
minifler  fine  confenfu  majoris  &  fanio-  fubfticutum  remporalem ,  &  ad  certos 
ris  partis  ipforum  theologorum  paupe-  annos  ante  quorum  etiam  lapfum  abf- 
*un[        *  b  .      que  ulloftrepitu&  figura  judicn,  fi  înu- 

De  pecuniis  autem  &  omnibus  ne-  tilis  aut  mali  regiminis  &  prcfertim  in- 
ceflariis  ad  nutriment*  reçentium  &  corrigibilis  invcmatur.depombdem  bis 
fcolarium  divitum  ,  utcnfilibus  ac  om-  ramenant  ter  prias  fuper  Insad.datheo- 
nibus  requifitis  ad  neceffitaiem  domûs  logorum  communitate  commonitus  >  qui 
provideat  ipfa  pauperum  communes  velfub  certa  ftudiorum  *  taxa  eidemper-  *  s 
per  fuum  cellariuuf  miniftro  fie  procu-  folvenda  ,  aut  pro  ahqua  pcnfionis  an-  ™». 
ratori  prxdidis  ;  ficque  tota  utilitas  ex  nux  fumma  ipfi  communitati  abeored- 
ipforum  divitum  educatione ,  hofpitio  denda,  vel  de  finguhs  pomomftis&ca- 
&  dodrina  proveniez ,  ipfi  communi-  meriftis  per  capita  certain  funnnam  ex. 
cari  pauperum  perrineat,  in  qua  &  de  folvere  &  percipiant  ,  minutas  faciendo 
<ma  Wper  maneant  ipfi  tam  minifrer  reparationes ,  vel  al.oubilibct  modoof- 
quam  procurator ,  vivantque  quafi  unus  ficium  pa:dagogii  exerceat ,  prout  unh- 
ex  illisin  vidu  ficveftitu,  quantum  fieri  tati  &  tempori  mag.s  congruerc  vide- 
ooterit    illis  conformes:  contenti  fti-    bitur  ad  honorem  Dei  &  profedum  om- 

pendiis ^ternis,  &  non  qua:  fua  funt,  niutmr  inhabl"""um.  im .nhnin rem  Dro 

ïed  aua:  Domini  nec  qua:  fibi  utilia,  Infupcr  ut  ad  frudum  ubenorem  pro- 

Î  dl^msZisrequlentes.  Quibu^  veniat  "philofophicum  exercitium ,  fuec- 

tamen  pro  fuislaboribus  ultra  vidum  tabitad pnedidam  communitatcm  theo- 

fuum  &  veftitum ,  fi  in  theologico  curfu  logorum  pauperum  magiftros  &  regen- 

orocedere  voluerint  »  ab  ipfa&commu-  tes  ex  fuo  grcmio  3  fi  idoneos  habeant 

n.tate  ex  lucris  &  mercede  & diredio-  el.gere,  qui  &  grammaticam  &  artes 

ne  divitum  portiomftarum  &  camerif-  ^^^^^^^^ 

tarum  necetfaria  pro  fuis  adibustheo-  tah  exereitio  efficiantur  ad  theologi- 

lo-icis  titra  magifterium  miniftrabun-  cum  certamen  magis  idonei  &  in  ex- 

^                6  primendisfius  conceptibus,  five  docen- 
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do  five  pnedicando  ,  per  excrciciu 
*»>hw.  promptiores  &  ad  perfuadencîum 
efficaciores  5  qui  tamen  propterca  mo- 
dum  vivendi  frugalitatis  &  fincerac  pau- 
percatis  in  abftinentia  à  carnibus  &  car- 
teris  ftatutis  non  relinquanc  :  nullam 
inde  urilicatem  temporalem  prxter  vic- 
tûs  &  amichis  humilis  ac  etiam  actuum 
ufque  ad  theologicam  licenriam  cele- 
brandam  nccelTarias  expenfas  faftum  re- 
quirentes ,  auc  ex  fru&ibus  rcgentia:  fuac 
percipiences ,  refiduo  in  ufum  ipfius  pau- 
perum  communitaris  ccdente  ,  miferi. 
cordiam  fibi  priùs  fadam  in  hoc  pofte- 
ris  impendendo  ,  cùm  ex  pauperum 
elecmofina  enucrici  &  erudici  fuerint. 

Sint  quoque  ejufinodi  regenres ,  cùm 
expedire  videbitur  ipfi  communitari  auc 


majon  parti. 


non 


obftante  confuetudi- 


ne  pratclara:  facultatis  artium  de  con- 
tinuationc  regentia;  ufque  ad  fînem  cur- 
fùs ,  deponibiles  ,  five  in  grammaticali- 
bus  five  in  artibus  leganc  -,  nec  aliquo 
modo  in  ipfis  regentiis  fuffbrantur,  nec 
eriam  alii  in  fuis  ofHciis ,  fi  aliquo  gra- 
vi &  infami  vitio  laborare  deprehen- 
dantur. 

Et  û  nullus  inter  eos  ad  id  idoneus 
reperiretur  ,  poeerunt  fimilitcr  alii 
magiftri  viri  bonac  craditionis  &  vit* 
probatx  ad  ipfàs  regentias  aliunde  aflu- 
mi  ab  ipfo  miniftro  ,  de  confenfu  ipfius 
communitatis  auc  majoris  partis  illius 
qui  &  nutrientur  inftar  divicum  porrio- 
niflarum ,  ad  quos  eciam  inftar  regen- 
tium  ejufdem  facultatis  in  aliis  collc- 
giis  deveniet  conquifita  commoditasper 
Iabores  regentia:  ma:. 

Ne  autem  tempore  aut  ignaviâ  feu 
charitatis  aut  gratitudinis  defe&u  aliqui 
pra:dict.orum  magiftrorum  fc  à  labore 
lubitrahanc ,  fi  ex  eis  quifpiam  in  artibus 
graduatus  per  prxdiâam  communira- 
tem  ad  exercitium  minifterii ,  procura- 
tionis  aut  regentia:  vifus  idoneus ,  &,  in 
trina  congregatione  ab  eis  eleclus  ac- 
ceptare  recuiaverit  ,immcmor  gratiae  & 
mifericordix  fibi  priùs  ex  h i bits: ,  ac  fua 
dumeaxat  quacrens,  à  prxdiâa  comrau- 
nitate  tanquam  ingratus,  impius  &ino- 
bediens  cxpellatur  &  in  perpctuum  re- 
fecetur,imô  tanquam  perjurus  declare- 
tur ,  cùm  ad  ftaruta  oblervanda  per  ju- 
ramentum  praftitum  fe  priùs  aftrinxc- 
ric ,  &  dum  in  ipfa  domo  manerec ,  quo- 
rum alterum  cft  de  oificiis,  cùm  ad  ea 
deputaretur  ,  hilariter  affumendis  &  fi- 
deïiter  exercendis,  promiferkque  in  om- 
nibus liciris  obedire ,  prafertim  capicu- 
laribus  ordinationibus ,  &alii  omnes  ce- 
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neantur  finguli  fingula  exercere  officia 
nullam  ex  eis  temporalcm  fumendo  reî 
compenfam. 

Quia  infuper  ad  miflàs  dicendasobli- 
gatur  pauperum  communiras ,  &  adalias 
in  futurum  poterit  obligari,  facerdotes 
qui  eas  celebrabunc ,  five  fint  de  nume- 
ro  theologorum  five  artiftarum  ,  dum 
tamen  fint  de  gremio  pauperum  &  ad 
«  inftar  aliorum  viventium ,  ratione  labo-  , 
rum  ejufdem  *  ultrà  vi&um  communem 
eifdem  de  indumentis  iêcundum  for-, 
mulam  paupertatis  per  procuratorem 
provideatur. 

Et  quia  practer  numerum  primari* 
inftitutionis  ipfbrum  pauperum  ,  fciliccc 
o<5tuaginra  quatuor  caputia  gerentium  • 
pro  quibus  facia  eft  fundatio  ,  fint  8c 
alii  multi  qui  non  poterunt  ex  prardic- 
tis  fuftentari ,  deillis  fiât  iêcundum  pra% 
dicta:  communitatis  theologorum  difere- 
tionem  }  à  quibus  etiam  in  loco  receden- 
tium  recipientur  alii  noviter  advenran- 
tes.  Ipfo  rum  quoque  aut  per  eos  ad  hoc 
deputatorum  eritdifcernere  qui  debeant 
recipi ,  &  qui  non  j  &  de  receptis ,  quos 
conveneric  grammacica:  vel  artibus  va. 
care ,  qui  digni  fucrintpoftea  ad  theolo- 
gicum  admitti  iludium ,  aut  qui  propter 
inutilitatem  vel  morum  pravitatem  re« 
fecandi.  Caveant  tamen  pracdi&i  aliqua- 
rum  perfonarum  ullam  acceptioncm  *  5  ♦  kxtt 
fed  fimpliciter  pluribus  convenientibus , 
abfque  aliqua  ipforum  nec  patriz  con- 
fideratione ,  admittantur  qui  fuerint  ma* 
gis  pauperes ,  ingenio  dociles ,  bona:  in- 
dolis,  &  de  quibus  major  fperetur  fructus 
ad  honorem  Dei,  ufque  ad  praefticurum 
numerum ,  dum  tamen  fine  légitimé  nati. 

Quod  autem  prardida  collegii  difpo. 
fitio  commodior  fit  ad  fpiricualia  &  tem- 
poralia  ipfius  ac  fundatorum  &  provifo- 
rum  incrementa  ex  multis  &  prxfer. 
tim  fequentibus  patet.  In  primis  à  fpiri- 
tualibus  inchoando  ,  miflac  fundationes 
primariac  fine  defe&u  erunt  celebratx, 
quandoquidem ,  ut  pracmiïïum  &  pra:. 
dicli  pauperes  ad  eas  perpetuo  dicendas 
obligabuntur }  cum  tamen  proximè  lap- 
fis  annis  in  eam  devenerit  inopiam  pra> 
libatum  collegium  ,ut  de  omiifione  ipfa- 
rum  jam  in  foribus  eflèt  dilpofitio. 

Secundo ,  rpro  falute  fundatoris  pri- 
marii  fient  orationes  &  fufFragia ,  miflàc 
&  ofiieia  folemnia,  quorum  omnium  cric 
particeps ,  in  quantum  ex  collegio  per 
cum  dato  fruâus  temporales  prove- 
nientes  in  alimentum  prxdidorum  ege* 
norum  orancium  &  celebrantium  con. 
vertantur. 

Terno, 
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yertiô  ,  in  majorcm  frudum  & 
commodiratem  ecclefix  Dci  &  manu- 
tcncionem  didi  collegii ,  fie  &  modo 
à  nobis  requifico  de  iplb  collegio  dif. 
ponent  prxdidi  venerabiles  inSgnis 
ecclefix  Parifienfis  domini  $  cùm  lo- 
co  lex  burlàriorum  in  prxrato  collc- 

•  gioà  prima  illius  fundacione  fundato- 
rum ,  cujus  quidem  rundationisjamom- 
nes  reddicus  ,  undecim  camen  folidis 
demptis  ,  negligentia  prxdeceflbrum  pe- 
rierint ,  coc  pauperes  fie  egenos  numéro 
cjuot  apoftoli  &  difeipuh  Domini  fue. 
runt ,  confticucnc  i  qui  fenfibus  mortifi- 
ç ati  &  in  facris  litteris  eruditi  ,  pote- 
hinc  in  futurum  Domino  coopérante 
ecclefix  Dei  magno  effe  decori. 

Quarté,  coram  Deo  &  hominibus 
erit  ex  hoc  opère  mericum  ingens ,  ho. 
nor  grandis  èc  gloria  fiepedidis  venera- 
bilibus  dominis ,  quorum  prudens  &  fa- 
piens  rali  difpofitione  dabicur  modus  fie 
occafio,  quo  coc  pauperes  juvenes  pra^ 
clari  ingenii  Se  egregix  indolis ,  qui  ino- 

*  pià  preui  ibrdidis  àc  calibus  ingeniis  in- 
dignis  (è  mancipafiène  operibus  ,  éva- 
dant in  viros  magnos  &  ecclefix  co- 
lumnas  ad  omnium  ftacuum  cccle- 
fiafticorum  diredionem  fie  eredionem 
neceflarias. 

Quintô  ,  cum  effîcaciùs  perfuadeant 
exempla ,  &  mulcô  citiùs  manuducant  ad 
bonum  exempla  quàm  verba  ,  forman- 
tur  quoque  mores  juvenum  maxime  ex 
convictu  fociorum  ,  certum  eft  mulcos 
adolcfcentes  divites  qui  collegium  in- 
habitaverinc  ,  polîe  ad  vitx  iandimo- 
niam  fie  vitx  perfedioncm  aliorum 
cxemplo  fie  verbis  animari ,  cùm  ante 
oculos  viderinc  focios  Aios  feientix  fie 
virtutis  defiderio  tam  diftridam  ince- 
dere  femitam ,  omnes  à  carnibtis  ,  alios 
etiam  à  vino  abftinere  ,  fomno  brcviifi- 
mo  indulgere ,  difeiplinis  infuper  ac  laf- 
civiis  impetum  lafcivix  frangere. 

Addetur  quoque  pro  quolibet  prxdic- 
corum  dominorum  canonicorum  ac  rc- 
verendillimi  in  Chrifto  pacris  domini 
Parifienfis  epifeopi ,  dum  deceflèrinc,  a 
quolibet  pauperum  dicentur  intégras 
roortuorum  vigilix  fie  una  mifla  de  re- 
quitm>  illis  qui  tam  pio  fit  fruduofo 
operi  annuerint  &  faverint  ,  ficut  quo- 
que in  dies  pro  eorum  felici  vita  fit 
beato  exitu,  ab  ipfis  pauperibus  ,  quo- 
tiens  pro  fuis  fundatoribus  &  benefac- 
roribus  omnipotentis  Dei  imploraverint 
prects  fpeciaies  fjririrales ,  nimirum  tan- 
quam  prxcipuis  îpforum  audonbus  fit 
protcdoribtw. 
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Sexto  fiet  fundatio  fpecialis  pro  ma- 
nutentia  divini  officii  &  miflis  ordinarie 
fit  quotidiè  dicendis ,  fiealiis  ofHciis  cele- 
brandis  ultra  minas. 

Sepcimè ,  fie  providebicur  ,  propirio 
Domino  ,  quôd  pro  luminari ,  ornamen- 
tts  divini  cultûs  &  omnibus  in  eo  rc- 
quifitis  fecundùm  humilis  &  egeni  fta- 
tus  formulant  fpecialis  fiât  fundatio  qux 
ancea  non  fuerat. 

Odavô ,  pax  &  concordia  quâ  cref- 
cunt&florent  ftudia,  fie  in  eo  collegio 
fovebitur  &  confirmabirur ,  quôd  vide- 
licet  ad  unum  omnia  dirigentur  ,  nec 
prxftanrior  ulla  ab  ifta  pacis  &  unitatis. 
Videlicet  ex  pado  fiet  in  unum  dives  fie 
pauper  iub  uno  capite  fie  di  redore  totius 
communicatis,  eritque  eorum  cor  unum 
fie  anima  una  >  non  abhorrebit  paupe- 
riem  dives  ,  non  dedignabitur  auc  con- 
temnet  magifter  pauperes  8c  egenos  ex 
quibus  emerferit  -y  non  delebicur  infuper, 
Domino  protegente ,  pia  ifta  egenorum 
provifio ,  qui  jam  aliundè  i  fuis  piis  lo- 
cis  fie  fibi  dicatis  ubique  funt  fermé  ex- 
plofi. 

Nunc  ad  alia  defeendendo  ,  ftrudurx 
fie  xdifkia  collegii  qux  propinquioribus 
tempohbus  quafi  noviflimam  minaban- 
tur  ruinam ,  in  fuo  ftatu  confervabuncur, 
imo  fie  augebuntur  ;  quando  quidem 
omnes  prxfaci  pauperes  fuos  omnes  pro- 
vencus  fie  reddicus  ad  manucenenciam 
ipforum  obligabunc.  Verifimile  quoque 
eft  ipfos  folum  id  cura tu ros,  cùm  vide- 
buntfe  pofieflbres  perpetuo  in  fe  vel  fe. 
quacibus  fuis,  utilitatemque  omnem  ex 
ipfis  domibus  ad  fe  proventuram. 

Secundo  ,  fie  nec  guerrarum  diferi- 
men  nec  contagiofôrum  morborum  pe- 
ricula ,  vix  aut  nifi  modico  quodam  in- 
tcrvallo  poterit  interrumpi  hoc  lauda- 
bilc  exercirium  ,  nec  depopulari  ipfâ 
communiras ,  augebirur  te  manutenebi- 
tur  fcolafticorum  numerofa  pluralitas  j 
aliter  enim  pauperibus  fie  pluralicati  ip- 
forum divicum  minima  efiet  cura ,  cum 
in  paucitate  eorum  filentio  magis  fit 
quiete  foveretur ,  ficque  foret  fmdus  fie 
exercirium  in  collegio  minûs  faluti- 
ferum. 

Tcrtiô,  ad  hoc  conducit  non  parum 
quoque  omnia  prxmuTatemporaliaqux 
lune  ad  banc  piam  intentionem  obli- 
gata ,  pro  quibus ,  ut  vetera  prxtermit- 
tantur,nupcrin  xdificationibus  capellx 
ac  requifitorum  aliorum  locorum  adap- 
tatione  expofica  fucre  quatuor  millia 
francorum ,  aut  eo  magis, ex  quibus  ali- 
bi facile  comparata  fuiflec  ampliflinrt 
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domus.  Cedunrar  âucetn  omnia  in  com- 
moditatem  pradi&i  collegii ,  ac  proin- 
de  in  laudem  prxlrannlTîmorum  dorni- 
norum  izpcdidorum  ac  Dci  omnipo- 
xeatïs  honorera  ac  magnificentiam. 

PrxmïSx  «ara  frucfcuofa;  commuta- 
rionis  incuiru  ofièruntur  fequentia  :  In 
primis  dabitur  quitantia  &  libère  do- 
nabitur  de  fumma  feptingentorum  fran- 
corum ,  quam  débet  magiftro  qui  nunc 
cft  ipfuro  collegium ,  qua:  in  reparatio- 
nc  ruinarura  collegii  ultrà  taxam  an- 
nuc  pro  reparationibus  debitara  utilicer 
exporta  eft ,  prout  confiât  per  compo- 
tum  coram  dominis  proviloribus  red- 
dirum  &  per  eos  claufum  &  fignatum  } 
ad  quam  fummam  perfolvendam  eflèc 
ipfum  collegium  eidem   magiftro  vel 
luis  fucceflbribus  obligarurn  ,  cum  illa 
fit  in  reparationibus  neceflariis  &  ple- 
grumque  eriam  ex  ordinatione  domino- 
ru  m  proviforum  faûis  expofita  ,  minu- 
ris  etiam  rcpararionibus  &  ad  placitum 
expofitis  in  ipfo  compoto  pra:termiflis 
&  in  bac  fumma  non  comprehenfis ,  ut 
in  vitrinis  ,  pavimentis  camerarum  & 
ftruduris  ligneis  &  fimilibus  humanx 
•f*«>,«»  confolationi  *  accoramodis    qua:  non 
ad    primam  fummam  afeenderent  : 
fatis  enim  dignofeitut  in  quo  ftatu  erat 
prardi&um  collegium  ante  adventum 
prxdiâi  magiftri. 

Secundo ,  erunr  ad  ufum  &  profec- 
tum  totius  communicacis  &  omnium  in- 
habitantium  pracdicîa  capella  ,  libraria 
cum  fuis  munimentis  * ,  pro  quibus  ex- 
pofita funt  fupra  quatuor  millia  libra- 
rum  Turonenfium  ,  prout  parato  com- 
puto,  fi  opus  fuerit  monihabitur. 

Tertio,  exponetur  in  œdiricationem 
nova:  domus  à  fundamentis  ,  ufque  ad 
teâa  cum  penore  novo ,  decem  &  qua- 
tuor camens  ,  aula  &  aliis  neceflariis  , 
qua  xdificatur  in  loco  unius  domus  rui- 
nofa: ,  fumma  mille  francorum  vel  eo 
circa, 

Quartô/uprà  fummam  centum  vigin- 
ti  francorum  annui  redditus  ,  quos  pro 
dotatione  capella:  Ôccertis  officiis  divi. 
nis  celebrandis  ac  quibufdam  aliis  ipfi 
communitati  pauperum  neceflariis  dédit 
dominus  admiraldus  ,  addetur  fumma 
francorum  oduaginta,  quam  in  augmen- 
tum  dat  idem  dominus  redditu  perpe- 
tuo. 

* 

Quintô ,  fuperaddetur  aliunde  prove- 
niens  fiimma  centum  francorum  etiam 
annui  redditus.  Et  fie  ex  iis  omnibus  di- 
tatum  collegium  &  pro  manutenentia 
ilruaurarurn  &  divinorum  officiorum 
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certiorabitur  &ftabilietur 


ad  ea  proventus  prcdadi  proveruemes 
obhgati. 

Sexto ,  dabitur  una  domus  annui  loca 
gu  valons  circiter  fexdecim  francorum 
ad  proprietatem  perpetuam  

Septimô  ,  dabuntur  libri  valoris  du- 
centorum  francorum  pro  bibliothecâ 
commemoratac  communitati. 

Odavo ,  donabitur  reliquiare  valoris 
centum  francorum  vel  eo  circa ,  in  quo 
funt  facra  beati  Sperati  &  fuorum  f0. 
ciorum  Chillitanorum  oflà,fimiliter  bea- 
ti Laurenrii  ,  beati  Hieronimi  &  plu. 
rium  fan&orum  venerabiliter  repolira. 

Nono,  reliquiare  dabitur  valoris  cir- 
citer francorum  quinquaginta  ,  in  quo 
de  vera  cruce  falvatoris  Domini  conti- 
netur. 

Decimo ,  prêter  calicern  anriquura 
collegii,  dabuntur  duo  calices argenrei , 
fimul  valoris  trium  marferium  argenii, 
vel  eo  circa  ;  pneter  libros  &  ornamen! 
ta  antiqua  collegii  alii  ecclefiaftici  libri 
communitatis  fimul  valoris  ducentorum  . 
francorum. 

Undecimô ,  dabuntur  utenfilia  com- 
munitati divitum  pertinentia,  nonperri- 
nentia  collegio,  qua;  in  vafis  fhgneis, 
a:reis ,  ligneis  &  hujufmodi  neceflariis 
ad  fummam  centum  francorum  vel  eo 
circa  afeendunt. 

Duodecimô ,  dabuntur  per  teftamen- 
tum  irrevocabile  vel  via  cominodiori  ei- 
dem  pauperum  communitati  omnia  bo- 
na  quxeumque ,  mobilia  &  immobilia, 
qua:  tempore  mortis  habuerit ,  eos  ex 
nunc  conftituens  hxredes  de  omnibus 
etiam  in  pofterum  acquirendis ,  de  qui- 
bus tamen  licite  &  de  jure  poterit. 

Ex  bis  omnibus  non  parum  emenda- 
tum  iri  collegium  liquet',  qu*  fequen- 
tibus  pauperibus  dentur  ,  tamen  ex  eo- 
rum  ...  dependet  collegii  ftabilitas  ,opu- 
lentia  ôeprofedus,  cum  deniquefunda- 
tionum  deperdirarum  au&orum  &  coo- 
peratorum  meritum  ,  falus&  félicitas . . . 
inDei  omnipotentis  honorem  &  gloriam 
per  eum  qui  vivit  &  glorificatur  bene- 
diclus  in  lzcula  Jefus.  Amen. 

QUIBUS  quidem  articulis  fie  nobis , 
ut  pnemittitur  exhibitis  &  prxfentaris , 
illilque  cum  verborum  brevitate  per  ve- 
nerabilem  fratrem  &  camerarium  nof- 
trura  magiftrum  Nicolaum  de  Hacqut- 
ville ,  domini  noftri  régis  in  fùa  parla- 
menti  curia  conlîliarium  ,  ac  in  camé- 
ra inqueftarum  ejufdem  curia:  przlîden- 
tem.qui  copiam  eorumdem  luis  tene- 
bat  in  raanibus  ,  expofiris  &  recitarisj 
r  habit» 
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abiea  fuper  eifdem  deliberacione  ma- 
urâ  ,  vilo  fie  confiderato  bono  zelo 
_uem  gerit  prxfatus  vcnerabilis  magif- 
si  Johannes  de  Standonch ,  ergà  Dcum, 
indam  ecclefiam  Chrifti  fponlam  fie 
auperes  ejufdem  j  attends  etiam  com- 
loditatibus  fie  meliorationibus  faepe  dic- 
i  venerabilis  collegii  Moncis-acuci > 


Bulle  du  cardinal  £  Amboife  archevêque  de 
Rouen  &  l'gat  du  S.  Siège  en  F  ronce ^ 
en  faveur  dn  colley;  de  Montaiyt. 

GEorgius  de  Ambafia  miferatione 
divin!  ciculi  fandi  Sixti  fanda:  Ro- 
man* ecclefue  prefbyter ,  cardinalis  Ro- 
[uas  idem  venerabilis  magifter  Job  an-  thomagenfis  nuncupacus,inregnoFran- 
les  de  Standonch  magno  cum  afïèâu  cix  fie  aliis  provinciis  fie  dominiis  apof. 
•rœfentaflèt ,  prout  fupra  latiùs  narra-  tolicae  fedis  legatus ,  ad  perpecuam  rei 
ur  }  ejufdem  piis  fupplicationibus  incli-  memoriam.  Immenlà  fummi  providen- 
tati ,  omnia  fie  fingula  in  pneferiptis  arti-  tia  pacris ,  qua;  omnia  formans  limo  fuâ 
:ulis  contenta  fie  deferipta  qua;  confpi-  hominem  conftituit  fapientiâ  ,  uc  conf- 
imus  in  utilitatem  fie  commodum  die-  titutus  creaturz  dominaretur  univerfx, 
i  collegii  Se  pauperum  fcolarium  ,  ac  juftitià  quoqueorbi  praeeftet  fie  xquitate. 
iliorum  in  eodem  pro  tempore  degen-  Nos  qui  ad  hoc  ab  illo  quem  ad  fummi 
ium  cedere,  dido  vencrabili  magiftro  apoftolatûs  apicemerexit ,  legationis  of- 
lohanni  Standonch  fie  omnibus  fcolari-  ncium  licet  irhmcriti  fufeepimus  ,  utfc- 
)us  pauperibus  fie  aliis  ejufdem  inha-  dium  fuarum  aififtrice  fapientiâ  de  fu- 
>itantibus  annuimus  fie  concedimus  ;  premo  verrice  ad  mundi  infima  reflec- 
llaque  omnia  fie  fingula  juxtà  modum ,  tentes  intuitum ,  oneri  nobis  credico , 
ormam ,  conditiones  fie  oblariones  in  pratfertim  per  exquifitam  qua;  fie  fuos 
:ifdem  articulis  fpecificatas  fie  delinea-  provehitfie  illuftrat  pofiefiores ,  feientix 
ras  laudamus  ,  approbamus  fie  rati-  margaritam  ,acftudii  vclutilucernarful- 
ïcamus  ,  ac  ea  in  dido  collegio  in  gentis  ad  contcmplandam  qux  in  omni 
aerpecuum  obfervanda  fore  decerni-  genre  fie  populo  primatum  tenec  fa- 
nus  5  volentes  infuper  fie  permittentes  pientiam  ,  iter  ubilibet  prxparemus , 
îidem  Standonch ,  qubd  ipfe  atiquam  bo-  ad  hoc  noftri  pectoris  ftudia hominifque 
nam  fie  idoneam  perfonam  per  eum  cli-  interioris  afteàus  defideranter  exponi- 
gendam ,  qux  in  dido  collegio  tam  in  mus ,  ut  ea  qux  propter  divini  propa- 
Ipiritualibus  quàm  in  temporalibus  feiat  gationem  cultùs  fada  comperimus,  ro- 
miniftrare,  refque  jura  fienegotia  iilius  Boris  firmioris  foliditate  Ltrentur ,  falu- 
fub  ipfo  tamen  Standonch ,  regere  fie  gu~  tarem  quoque  pertingant  efredum ,  nof- 
bernare,  nobis  prxfentarevaleat,  ad  il-  trx  vigilantix  partes  folertius  imparti- 
lam  per  nos  pro  in  dido  collegio  fub  mur.  Sanè  pro  parte  diledi  nobis  ia 
ipfo  miniftrando  deputandam  fie  com-  Chrifto  Joannis  Standonch  in  theologia 
mittendam.  Volumus  tamen  quod  prx-  fie  ,collegii  Montis-acuti  in  monte  fanc- 
miflis  omnibus  ad  ipfius  Standonch  inf-  ta;  Gcnovefx  Parifienfis  magiftri  nobis 
tantiam  conceflïs  fie  ficri  ordinaris  non  oblata  petitio  continebat  quôd  poil- 
obftantibus  ,  fupremam  noftram  ipfius  quàm  aliàs  pro  parte  didijohannis  fane- 
collegii  authoritatem  femperapudeum-  tiflimo  in  Chrifto  patri  fie  domino  nof- 
dem  Standonc h ,  quoad  vixerit ,  perma-  tro  domino  Alexandro  divinâ  pro viden- 
nere ,  illique  univerfos  ejufdem  collegii ,  riâ  papa;  VI.  expofitum  fuit ,  quôdlicec 
ut  priùs ,  etiam  didum  miniftrum  per  olim  complures  litteris  facris  operam 
nos  deputandum  in  omnibus  obedire.  dare  intendentes  ad  ftudium  Parifienfè 
In  quorum  omnium  fie  fingulorum  fi-  confluere,  fie  in  aliquo  collegiorum  ci- 
dem  fie  tcftfmonium  prxmiiïbrum  ,  fi-  vitatis  Parifienfis  recipi,  fieexfrudibus 
gillum  noftrum  capitulare  prxfentibus  collegiorum  prxdidorum  fuftentari  lb- 
duximus  apponendum.  Darumfieadum  liti  eîfenr  ■>  fed  nunc  collegia  prxdida 
indidocapitulonoftrodie  Mercurii  xn.  ut  plurimum  per  divites  illorumque 
menfis  junii,  anno  Domini  m.  cccc.  frudus  occupentur,  nec  in  pauperum 


An.  if  01. 


xcix.S/#w>rvAOULiN.  Hifioire 
ente  du  collège  de  Montaiyt. 


Tomt  //.Part.  ///. 


tf.  fcholarium  fubfidium  illuc  conflucntium 
exponuntur ,  fed  in  eorumdem  divicum 
utilitatem  convertuntur.  Quo  fit  ut  quàm 

f>lurimi  juvenes  perfpicacis  ingenii ,  re- 
idis  parentibus ,  facrarum  litterarum 
cupidi ,  adeamdem  civitatemvenientes} 
fie  fe  fuftentare  non  valentes ,  littera- 
rum ftudia  penurià  relinquerecoadi,  ad 
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artificium  aliquod  ,  uc  inde  vidum  fibi  nés  quod  domus  fubalterna:  quac  ibidem 
quarrerent ,  declinare  compellantur.  Et  feu  alibi  per  ipfum  Johannem  &  fucccflo 
proptcrea  ipfe  Johannes  à  paucis  annis  res  fuos  dicte  domus  confervatorcs  rec* 
citra  unam  domum  in  dido  collegio  tores  ,  vifiratores  &  alios  fundatorès  de 
Montis-acuti ,  pro  fcholaribus  pauperi-  novo  fundarentur  &  jam  fundat*  ef 
bus  qui  facris  litteris  ibidem  operam  iènt,  fubjicerentur  domui  feu  colleeio 
darevellent  recipiendis,  ledis  &  alus  Montis-acuti  Parifienfi;  quamquidcm 
utenfilibus  fulcitam  conftrui  &  ardificari  domum  infigne  Parifienfis  ecclefix  ca 
fecit  j  &  certos  compétentes  redditus  in  pitulum  fuper  eam  omnimodam  habenî 
eorumdem  fcolarium  pauperum  ibidem  authoriratem,  morum  ôdaudabihsvitx 
degentium  fuftentationem  &  non  in  alios  prxdidorum  intuitu.nec  non  &  auemen- 
ufus  convcrtendos  eidem  domui  affigna-  tationis  aedificiorum  fuprâ  valorem  oâo 
ri }  &  quandam  normam  juxta  quam  millium  francorum ,  &  multorum  red- 
prsefati  fcholares  in  eadem  domo  de-  dituum  &  proventuum  per  dicïura  Toi 
gèntes  vivere  dcberent  &  tencrentur ,  hannem  didac  domui  tune  ruenti,&  pri- 
ponere&  ordinare  intendebat,  ita  quôd  mx  fundationis  proventibus  privât*  I 
liceret  fibi  illam  rationabili  causa  fua-  magna  cum  follicitudine  piè  procurât*" 
dente  variare  &  ordinare.  Idem  domi-  in  perpetuum   eorumdem  paupcrum 
nus  nofter  papa  eidem  Johanni  quôd  ufum,  ut  petiit  idem  Johannes,  con- 
poftquàm  frudus ,  redditus  Stproventu*  tulit ,  &  priorem  Charthufia:  propc  Pa- 
pro  iûftentatione  fcholarium  pro  tem-  rifius  per  prxcipuum  ipfius  domûs  dota- 
pore  in  dida  domo  degentium  ,  eâ  con-  torem  dominum  Ludovicum  de  Gravide 
ditione  quod  in  alium  ufum  nullo  un-  hujus  noftri  regni  archimarinum  eiigi 
auam  tempore  converti  poffint ,  affignaf-  conceffit  in  ipforum  pauperum  prziën- 
fet  &  procurailet,  ac  normam  juxti  tatorem  ;  qui  eledioni  magiftri  collegii 
quam  prxfati  kholares  in  domo  hujuf-  &  pauperum,  feu  patris,  fecundum  ftatu- 
modi  degentes  vivere  dcberent  Ôc  tene-  torum  domûs  formam  faciend*  prxfi- 
renturordinallèt}  &  poft  hujufmodi  or-  débit*  ,  quique  totius  domûs  vilitator  . 
dinationem  in  aliqua  fui  parte  rationa-  foret  &  corredor ,  &  praefertim  in  his 
bili  causa  &  temporis  quaJitate  id  ex-  quac  regularem  fuorum  ftatutorum  ob- 
pofcentibusalterairetfeulimitaiTeticon-  iervantiam  concernunt  &  donationum 
ceffionem  ,  deputationem  &  ordinatio-  domui  fadarum  redum  regimen  j  ita  ut 
nem  cum  alteratione  &  limitatione  authoritati  folita: ,  vifitationi  &  fuperio- 
Ctiam  pro  tempore  fadis,  ouatenùs  à  ritati  quam  fibi  praedidum  capitulum 
facris  canonibus  non  deviaflènt  j  nec  retinuit,  non  déroger.  Ex  quo  capitulo 
non  très  confêrvatoresfub  nominedigni-  ad  praedidac  domus  pauperum  in  fuis 
taras  pro  pracmiflbrum   obfervationc  privilegiis  tuitionem  manutentionem , 
dclegiffet,  qui  vel  eorum  duo  in  dida  conceffione  apoftolicâ  ad  id  fibi  fada, 
domo  fcholares  recipere ,  &  minus  ido.  nomine  dignitacum  dominos  decanum, 
nï*M  &  Perver^os»  inquietos  &incorri-  cancellarium  &  poenitentiarium  in  con- 
gibiJesamovere ,  fine  aliqua  amotorum  fervatores  elegit  >  nominarione  verô  & 
Contradidionefeuoppofitione,  acunum  deputatione  didi  dotatoriserit  ipfepoc- 
magiftrum  fiîu  fupenorem  pro  ipforum  nitentiarius  ipforum  pauperum  per  prio- 
fcholarium  in  dida  domo  degentium  rem  Carthufiaeinftitutor.Ipfeverôprior 
corredione  &  diredione  ac  inftrudione  etiamipfas  pâuperum  ftudenrium  fubor- 
deputare  haberent  5  ac  eifdem  fcholari-  dinatas  domos  vifitare ,  ac  magiftrosin 
bus,  ut  commodiùs  litterarum  ftudiis  iplîscùm  opusfueritinftituere,  &defti- 
vacarent ,  per  prefoyterum  idoneum  tuere,in  capite  &  in  membris  illas  refor- 
quem  duxiflent  eligendum ,  in  eorum  mare  >  ac  domos  ipfas  inhabitaturi  in  ma- 
capella  etiam  ante  diem  miflam  cele-  nibusejusvelcommiffiftaruta&ordina- 
brari  facere  libéré  &  licite  valerent,  tiones  hujufmodi  fub  pœna  arbitraria  feu 
conceheratj  prxfatus  Joannes  concef.  expulfionisobfervanaÇjuramentaprsfta- 
fionis  hujufmodi  vigore,  litteris  defu-  bunt,  quemadmodumin  principali  do* 
per  mimmè  confedis  nec  expeditis,  mo,  feilicet  collegii  Montis-acuti  in 
tamquam  fimplex  &  bonâfide  procef.  pauperes  recipi  volentes  in  pnedidi  poc- 
lit  ad  ordinationem  domus  &  collegii  nitentiarii  inftitutoris  manibus  praeitare 
hu)uimodi,&quàmplurimaftatuta,or-.  oportet  ;  quodquc  domibus  ipfis nullus 
dinationes,  ftabilimenta  &  alia  décréta  prarfici  poffit,  nifi  in  philofopnia  &in 
îeçit  ,  quorum  hax  (unt  prxcipua  :  In  theologia  adeô  inftrudus  effet ,  de  vit* 
pnmis  voluit  ficordinavitdidus  Johan-  &  morum  honeflatc  compofitus,  quod 
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îxemplo&dodrinâ  fubjcdos  valeatinf-    efcas  defirabiles  delicatas  aut  pretiofas   14 

trucre;  quatenùs  infuper  hxc  vivendi    nonquxrant.  Et  ne  furfum  elevandi  fpi-  A*'  ts°1' 
formula  tic  vitx  humilis ,  frugalis  &    ricus  alâ  careanc ,  omnes  alcernaciin  in 
mortiticatx  fchola  &  norma,ficuc  &doc-    quatuor  partes  divifi  juxtà  menfis  luna- 
:rinx  j  quôd  cam  magifter  quàm  rcli-    ris  quatuor  hebdomadas ,  priàs  tune  con- 
]ui  five  theologi  fïve  artiftx  pauperes    fefli  ,  horâ  medix  nodis  ad  horas  cano- 
labitum  humilcm  &  abjedum ,  laiicet    nicas  fecundùm  ufum  Romanum  ,  fed 
ogam  èc  carutiumad  formam  camal-    in  favorem  ftudii  &  prxdicationum  ac 
H  ante  ciaulà  defuper  gérant ,  cujuf-    difputationum,  inftarofficiifratrum  Prx- 
:umque  gradûs  vcl  qualitatis  exiftant,    dicatorum  obfervandum ,  in  alto  tono 
!c  in  eifÀcm  habitibus  fuos  adus  eu-    inftar  chori  legendas  furgent  }  reliquis 
ufeumque  faculcacis  in  univerficate  line    omnibus  trium  partium  communitatis 
:appx  vel  alterius  babitus  requtiieione    in  quarta  vigilia  nodis ,  horâ  terti^  fei- 
:elebrent  j  ôi  ut  fit  parvulorum  ad  Chrif-    licec ,  ad  horas  bcatiffimx  Virginis  cum 
rumaddudiva,  &  perfedionis  in  tempo-   aliquibus  adjundis  fuffragiis  reverenter 
"alium  contemptu  quodam  modo  intro-    dicendas  furgentibus.  Quodque  quaf- 
iudoria  ,  omnes  fie  in  communi  vivent,    dam  alias  ordinationes  &.  ftatuta  his  prx- 
}uôd  omnes  provenais  redditus  ,  elee-    miflis  junda  fervarent  ,  &.  de  fideiiter 
nofinx,  laborum  five  in  regentia  five    fervando  juramenta  prxftarent ,  &  prx- 
in  dicendis  mini  s  &  officiis  aliifvc  one-    fertim  de  prompta  in  omnibus  obedien- 
ribus  vel  exercitiis  merces  ôcretributio-    tia  fignanter  de  caritativa  arqua  &  lega- 
ncs  in  communi  reponantur;  ita  quôd    lis  gratitudinis  recompenlà,  fcilicetquod 
fub  coloribus  burlarum,  ftipendiorum    pro  eleemofinis  &  mifericordia  in  eo- 
aut  aliis  nullus  fibi  de  his  quidquam    rum  eruditione  &  compofitione  morum 
appropriare  valeat,  fed  omnes  ex  his    fufeeptis  alios  parvulos  pofteros  requifi- 
vidum  communem  habeant  &  togam    ti  erudiant,  in  moribus  dirigant ,  &uc 
humilem  cum  caputio,  fi  facultas  bo-    poterunt  alcre  juvent ,  tanto  quidem 
norum  communium  ferre  valeat,  alio-    tempore  quanto  hxc  bénéficia  ante  gra- 
quin  ante  ingreflum  fibiipfi  detaliha-    dum  licentiarum  à  prioribusfufceperunti 
bitu  provideanc  ,  demptis  magiftro ,  pro-    nullum  tamen  magitterium ,  prxeminen- 
curatorc  ,  facerdotibus  mifiàs  pro  com-    tiam  vcl  gradum  libi  arrogantes ,  cujuf- 
municate  celebrantibus  &  adu  regenti-    cumque  feientix  fuerinc  ,  nifi  ad  hoc 
bus,  quibus  tanquam  onera  ferencibus    juffi  &  vocari  ,  quandiu  eruntmembra 
de  omnibus  eorum  humilibus  amidibus    communitatis  prxdidx,  aut  eflè  tene- 
&  tenui  vidui  neceflariis,  prout  facul-    buntur.  Et  quia  prxdidus  Johannes  per 
tas  fuppetet  &.  proportio  conditionis  exi-    hujufmodi  piam  praxim  humilitatis,  pau- 
get ,  iollicitc  provideatur  j  quin  immô    pertatis  &  frugalitatis  gratiâDei  ôepie- 
burfx  ad  confecutionem  baccalariatus    tatis  auxiliis  multos  ad  Chriftumparvu- 
formati  requiiitx  pro  talibus  dumtaxat    los  dudos  comperit ,  ita  quèd  paucorum 
benc  idoneis,  &per  vifitatorem  ,magif-    annorum  intervallis  ,  ut  crédit  t  etiam 
trumfc  dilcretosadhocadmiffisdccom-    trecenti  ex  îllis  ad  reformatas  rcligio- 
muni  xrario  perfolventur.  Et  ne  prxdida    nés  fint  ingrefli ,  atque  in  dies  ingrediun- 
onerapropter  hanc  prohibitam  mercedis    tur  quàm  plurimi ,  aliisad  regendas  fcho- 
appropriationem  quifpiam  ferre  reeufet,    las  fimiliaque  fruduofa  pietatis  &.  virtu- 
teneatur  unufquifque  onera  hxc ,  feilicee    tis  onera  diredis ,  qui  tamen  à  pâtre  & 
regentix,  facerdotii  aliave  communi-    matre  derelidi ,  omnique  auxiho  defti- 
tatis  officia  &  farcinas  à  ftiperioribus  im-    tuti ,  hîc  à  Domino  afliimpti ,  qui  inge- 
pofitas  gerere ,  Se  ad  hujufmodi  exerci-    nii  claritudine  &  bonâ  indole  donati , 
tacioncm  mandante  l'uperiore  fe  difpone-    per  virtutes  &  litteras  ad  vias  perfedio- 
re.  Et  quatenùs  hic  introdudorius  adre-    nis  &  falutis  ,  non  folum  proprix,  fed 
hgionis  ferendas  arditudines  ,  &  afiue-    &  aliorum  ,  ad  quos  eruditi  &  mortifi- 
fadivus  modulus  fit  ad  jugum  Domini    cati  fe  transfèrent ,  ahàs  periclitandi , 
ferendum initia tiv»s,&  ut  animum  trans-   piùTimè  diriguntur.  Ac  compluraaliafta- 
feranc  ad  Sapientiam,  omnçs  à  carni-   tuta,  ordinationes  &  ftabilimenta  fecit, 
bus  &  vino  abftmeant  ;  ftudentibus  ta-   prout  &  quemadmodum  in  inftrumen- 
menin  theologia  &  facerdotibus  vino    tis  defuper  confedis  dicitur  pleniùs  con- 
carere  non  volcntibus  vel  non  valcnti-   tineri.  Cùm  autem ,  ficut  eadero  fubjun- 
bus,  modicovino  permifib.  Omnes  in-   gebat  petitio,  didus  Johannes cupiatto- 
fuperad  fandorum  myfteriorum  haben-  to  cordis  aflfedu  omnia  &  fingula  prx- 
dam  intelbgentiam  &  lucem ,  panem  fie  miflà  pro  eorum  fubliftentia  firmiori,  uc  • 
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 illibata  perfiftant ,  confirmai! ,  approba-    nibus  domum  inhabitantibus  cùm  expe. 

a*.  1/01.    ri^iiisrobur&munimen  apoftolic*  fir-  •  dieric  mimftrare,  facerdotes  &  contef* 
mitatis  adjicere ,  necnon  aliainfra  fcrip-    fores  de  gremio  idoneos  aliofve  ad  id 
ta  ipfi  Johannifc  fucceflbribus  fois ,  ac   habere  ,jqui  eorum  confèJfiones  audiam 
collegio  &  perfonis  in  eo  pro  rempore    etiam  à  cafibus  diocefano  refervatis  ' 
degentibus  conccdere,  ac  alias  in  prae-    cum  opus  fuerit,  abfolvere ,  qui  perpa-' 
miflis  oportunè  providere  de  benignitate    trem  feu  magiftrum  ad  hoc  deputabun- 
apoftolicâ  dignaremur.  Nosigitur  apof-    tur  5  folo  provifore  pracdido ,  fciliceé 
tolicsc  fedis  licec  immeriti  legacionis  ojfi-    Carthufienfi  priore ,  facultatem  haben- 
cium  gcrentes  ,  ad  illa  oculos  mentis    te  ut  eosà  cafibus,  cenfuris,  etiam  irre- 
noftra:  dirigere  debemus ,  per  quz  falus   guiaritatibus  fandiffimx  fedi  refervatis 
animarum  acquiritur&frudus  indeper-   &  magifr.ro  ad  hoc  per  eum  fubdelega- 
cipitur,  ad  illa  quoque  quae  juxcacano-    to  femel  in  vita&femel  in  mortis  arti- 
num  inftituta  fada  fore  nofcuntur ,  ro-    culo  à  pocna  &  culpa  abfblvere  valeant; 
burapoftolirinominislibentcradjicimus;    quodque  ut  proprios  facerdotes  femper 
prac fatum  Johannemà  quibufcumqueex-   habeant ,  qui  pradida  adminiftrent  & 
communicationis ,  fufpcnfionis  &  inter-    divina  officia  célèbrent  ,  &  pcrdidos 
didi  aliifque  fententiis  ccnfuris  &  pce-   magiftrum  &  diferetos  tanquam  idonei 
nis  juris ,  vel  ab  homine  quavis  occa-    ordinariis  ad  ordines  fùfcipiendos  prx. 
fione  vel  causa  latis,  fi  quibus  quomo-    fentati,  à  quoeumque  ordines  conferen. 
dolibet  innodatus  exiftit ,  ad-efredum    te  fine  requifîtione  dimifforii  valeant  pro- 
prafentium  dumtaxat  confequendum  ha-   moveri ,  etiam  fine  beneficio  aut  alio  ti- 
rum  fèrie  abfolventes  &  abfolutum  fore    tulo  clericali  caradere  inligniri  3  prajrer 
ccnfèntes ,  hujufmodi  fupplicationibus    quam  quèd  illis  fuper  proventu  domtts 
inclinati,  omnia  &  fingula  prarmiflà  per   cujus  erunt,  de  vidu  &  amidu  fecun- 
eumdemJohannemjUtpratmittitur/ada,    dura  ftatiis  humilitatem  decenter  pro- 
&  per  cumdem ,  dnmmodb  à  facris  ca-   videatur ,  donec  aliundè  fit  eis  ex  be. 
nonibus  non  devient ,  circa  hujufmodi    neficio  viginti  librarum  turonenfium  aut 
ppus  tatn  pium  fienda  &  exercenda ,  au-   aliquo  afio  a:quivalente  undecumque 
thoritate  apoftolica ,  quâ  per  lirteras  fan-   provifum  j  quod  denique  pro  vitandis 
diffimi  in  Chrifto  patris  &  domini  noftri    contagiofis  morbis ,  vel  alia  neceflitate 
I>.  Alexandri  papas  VI.  fungimur,  con-    urgente,  fë  ad  campeftria  transférant, 
ftrmamus ,  ratincamus  &  approbamus ,   habito  conclufo  loco  in  quo  exercitia 
iUifque  robur  apoftolica:  firmitatis  ad-    pia  faciant  in  decenti  oratorio ,  etiam 
jicimus ,  fuppientes  omnes  &  fingulos   facro-fàndam  euchariftiam  prafentem 
détectas,  fi  qui  forfan  intervenerint  in    femper  habeant  t  ac  infirmariam ,&exi- 
eifdem  -y  illaque  omnia  &  fingula  perpe-   guum  pro  fuis ,  totius  feilicet  collegii 
tw  firmitatis  robur  obtinere  deberc  in   inhabitatoribus  dumtaxat  cœmeterium, 
omnibus  &  per  omnia ,  per  inde  ac  fi    in  quo  ad  infediones  &  contagia  tam 
littera  fuper  hujufmodi  conceflïone  con,    adiva  quàm  paffiva  vitanda  per  prxdic- 
fedar,  illaque  omnia  &  fingula  juxta  te-    tos  facerdotes  inhumari  valeant  ;  fimili- 
norem  litterarum  defuper  confedarum,    ter  facramentum  extremae  undionis  fut- 
&  quac  forfan  per  illarum  executores,    cipere  j  quodque  ut  aliis  animabus  eo- 
qui  in  eisdeputari  debebunt,  ftatuta  &   rum  ftudia,  ut  prsedidus  Johannes  per 
ordinata  fuiÎTent ,  decernimus  8c  decla.    harc  intendit ,  &  ecclefix  Dei  prodeflê 
ramus.  Et  nihilominus  ut  fcholares  &   valeant  -t  quodque  illi  qui  poft  artiunv 
alùt  perfbna;  inibi  degentes  pro  labori-  completumftudiumquinquenniointheo- 
bus  de  ftudio  aliquid  deinceps  percipe-   logia  in  aliqua  prxdicïorum  domoruin 
rc  poffint,ex  abundantia  noftrac  potef-   ftuduerint  ,  aut  vitam  frugalcm  daxe- 
tatisnobisattributavolumus&deprzfa-    rint  ,  per  fupradi&os  magiftros  &  dit 
ta  apoftoheapoteftate,  decernimus ,  fta-   cretos  ad  praedicandum  deputari ,  pn- 
tuimus  &  declaramus  ac  perpétué  con-   vilegiis  fratrum  Pracdicatorum  &  Mino. 
cedimus  quèd  habitantes  in  collegio  five   rum  quoad  prsdicandum  ,  &  etiam  gra- 
domo  hujufmodi  &  rite  converlàntes ,   dum  heentiarus  habendum  ,  &  gradum 
loca  &  bona  fint  in  protedione  facro-   in  univerfitatibus  obtinendum  gaudere 
fandac  fedis  apoftolicac  5  capellas  &  ora-  poffint  j  etiam  emiffi  ad  parvulos  in  fub- 
toria  fubakernarum  domorum  ficut  pri-   alternis  ex  obedientia  &  deputatione 
ma;  conceflum  eft,  omnes  valeant  eri-   communitatis  erudiendos  j  quodque  om- 
gere  ,  in  ds  fandiflimam  euchariftiam   nés  fuos  ados  in  univerfitatibus  cekbra- 
xeverenter  confervare,  confervatam  om-  re  ,  &  verbum  Dei  ad  populum  proroui' 
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;are  ia  fuo  humilitatis  habitu  foliro  ,  aut 
oco  chlamidis  in  fuperpelliceo  6c  ca- 
naldo  prxdicarc  valeant -t  has  etiam  gra- 
ias  omnes  extcndendo  ad  in  domibus 
irxmrflîs  dcgentes ,  etiam  fi  fitx  forent 
xtra  rcgnum,  modo  illi  fine  de  regno 
lati.  Sed  uc  tantis  gratiis  digiti  efKcian- 
ur  prxmiffi  pauperes ,  ftatum  fuum  hu- 
nilcm  &  pauperem  inviolabiliùs  fervent, 
[uèd  abi  communitas  prxdictam  abfti- 
tentiam  in  vicku ,  humilitatem  in  ami&u, 
emporalium  coramunttatem ,  ftudiofita- 
em  ïn  exercicio ,  vigilantiam  in  divinis 
>fficiis  notabiliter  pafljm  dimitteret ,  vel 
;lterum  illorum  ,  non  obftantibiis  qui- 
>ufcumque  relaxationibus  aut  difpenfa- 
ionibus  quibufeumque  mediis  adepris, 
:x  tune  omnibus  prxmiflis  gratiis  pri- 
fetur  ,  quin  immo  6c  temporalibus  om- 
nibus eorum  proventibus  ,  qui  fecun- 
lum  fundatorum  voluntatem  tune  do- 
■nui-Dei  Parifienfi  pertincrent,  fimili- 
:er  6c  loca  ac  collcgia  eifdem  data  6c 
ianda  hofpitali  propinquiori.  Quôdque 
jt  fervetefr  verapaupertas ,  &  ne  ex  adi- 
?e  prodeat  iniquitas ,  proventum  majo- 
rem  quàm  ad  tenuem  6c  humilem  vic- 
cum  &  amictum  prima;  inftitutioni  con- 
formem  8c  neceflàrium ,  nec  conquirere 
aut  lufeipere  valeant,  nid  numéro  pri- 
mc  infticutionis ,  qui  eft  in  numéro  fan- 
florum  apoftolorum  ac  difcipulorum 
Domini  fub  benigniffimo  falvatore  8c 
(Lia  virgine  matre ,  (cilicet  o&oginta  fcx, 
proportionabiliter  major  numerus  pau- 
perum  crudiendorum  adjiceretur,  pro 
quolibet  decem  francos  turonenfes  dum- 
taxat  regulariier  fufeipiendo.  Quôdque 
inftabilitatis  vitandx  gratiâ,  exenntes 
prxdi&as  domos  abfque  licentia ,  fta- 
tum dimittentes  ante  tempus  quo  fecun- 
dum  ftatuta  perfeverarc  deberent,  pof- 
fint  per  conlervatores  aut  magiftrum 
per  cenfuras  apoftolicâ  authoritate  ad 
regreflum  ipfi  &  omnes  alii  ad  obedien- 
tiam  compellii&  fimiliter  inutiles  &in- 
frucluofi  débite  moniti  eâdem  authorita- 
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Ac  omnibus  illis  qux  prxfatus  dominus  -  i  i»» 
nofter  papa  voluit  non  obftare.  Volu-  *»• 
mus  autem  8c  authoritate  apoftolicâ 
prxdiââ  decernimus  8c  declaramus, 
quôd  tranflumpris  prxfentium  littera- 
rum  coram  aliqua  authenticâ  perfona 
fuper  prxfencibus  faciis  8c  decretis  ,  6c 
per  unum  feu  plures  notarium  feu  no- 
tarios  publicum  feu  publicos  manibus  8c 
fignis  fignatis  8c  fublcriptis  ,  talis  8c  tan- 
ta  rides  in  judicio  8c  extra  ac  ubique  ad- 
hibeatur  in  omnibus  ac  per  omnia ,  ac 
fi  prxfentes  litterx  originalicer  exhibe- 
rentur.  In  quorum  omnium  &  fingulo- 
rum  fidem  8c  teftimonium  prxmiflbrum, 
prxfentes  litteras  nollras  ficri  ,  noftri- 
que  ftgilli  juflimus  appenfione  muniri. 
Datum  Parifiisanno  incarnationisDomi- 
nicx  m.  o.  i.  vi.  Kalendas  Marcii ,  pon- 
tifîcatûs  prxfati  domini  Alexandri  divi- 
nâ  providentiâ  papx  vi.  anno  x.  Sicfig- 
natum  fuper  flicam  marginis^B.  Mo&im. 
Ibidem. 

Nouveaux  fiatuts  du  CfUege  de  Monuiyt. 


8c  fui  ftatûs  ac  ftatutorum  obfèrvantiam} 
qux  tamen  quandiuprxdiclus  Johannes 
vixerit ,  per  eum  cum  priore  Carthufienfi 
8c  inftallatore  feu  collatore  loci  prxfen- 
tatis  pauperibus ,  feilicet  domini  pceni- 
tentiarii  Parifienfis  diferetorumque  con- 
/ilio  variari ,  alterari  8c  mutari  poterunt; 
prout  per  experientiam  ad  id  necefikas 
comperietur  ,  non  obftantibus  conftitu- 
tionibus  6c  ordinationibus  apoftolicis, 


Niverfis  prxfentes  litteras  infpec- 
turis  y  decanus  ôccapitulum  vene- 
ïlis  ecclefix  PahflenfisadRomanam 
ecclefiam  nullo  medio  pertinends  falu- 
tem  in  Domino.  Notum  facimus  qu6d 
die  datx  prxfentium,  nobis  in  capitulo 
noftro  horâ  capituli  confuetà  congregatis 
6c  capirulantibus ,  pro  parte  Johannis 
Standon  nobis  expofitum  extitit ,  quate. 
nùsidem  attentiùs  confiderans  quod  non 
minor  fit  virtus  quàm  quxrere ,  parta 
tueri ,  nec  minoris  efle  necefiitatis  res 
éditas  fi r mari  atque  vallari'  fuperiorum 
authoritate ,  quàm  eas  h  fundamentis  ôc 
primordiis  erigere  ;  quèdque  propterea 
cxleftis  pater-familias ,  Dei  Patris  virtus 
6c  fapientia,  benignillimus  nofter  re- 
dempcor  Jefus  vinex  dexterx  fux  ma* 
nu  plantatx  fepem  circumdedit ,  corcu- 
lar  in  ea  fodiens  j  qui  ante  ejus  adven- 
tum  in  carnem  populum  fuum  fandis 
tum  naturx  tum  feriptx  firmaverat  fuis 
leeibus  humani  generis  conditionem  la- 
bilem.  Sed  in  propria  demum  veniens, 
6c  ore  proprio  locutus  Dei  filius  evan- 
gelicam  ei  condidit  legem  \  8c  per  con« 
ditam  confirmavit  atque  ftabiii vit  eccle- 
fiam catholicam.  Sic  cùm  Chrifti  adio 
noftra  fit  inftrudio,  prxdi&os  fuppli- 
cans  eùm  in  horto  ftudii  Parifienfis  fe- 
racifiimo  plantulam  quandam  congre- 
garjonis  difcipulorum  pauperum ,  douan- 
te cxlefti  agricolâ,  his  noviffimis  tem- 
poribus  ope  benefaciorum  inferuifiet ,  6c 

Yyyy  iij 


An.  i;et> 


— —  ioogle 


7ié  PREUVES 

.  canonicis  atque  cômmendabilibus  eam 

Ah.  ifoi.  ftuduifl"ec  dirigere  acque  ordinare  fta- 
tutis  &  regulis  ,  auchoricate  fèdis  apof- 
tolicx  &  reverenditfimi  legati  Georgii 
de  Ambafia  in  Galliis  pro tune  legatione 
cum  poteftaris  amplitudine  fungentis , 
prudentum  fit  perkorum  fagacitate  con- 
ditis  ;  fie  rite  condita  ftabiliri  ,  vallari 
fie  confirmari  pariformicer ,  fie  omnia  pri- 
vilegia  gracias  atque  prxrogativas  ,  per 
eundemcardinalem  legatum  intuitu  ma- 
gnarum  pietatis  fie  fruduofitatis  prxdic- 
tx  communitati  pauperum  concefla ,  per 
bullam  cujus  tenor  infrà  fequitur,  ap- 
probari ,  ratificari  fie ,  prout  in  nobiseft, 
confirmari  noftra  authoritate  &  ditione 
defiderans ,  humiliter  nobis ,  ut  prxmif- 
fum,  congregatis,  fupplicavit  ut  codicem 
prxdida  ftatuta  fie  ordinationes  conti- 
nentem  confirmare  ,  vallare  fie  ftabilire 
dignaremur.  Cujus  quidem  codicis  tenor 
de  verboad  verbum  fequitur: 

SEQJJUNTUR.  ftatuta  feu  ordina- 
tiones qux  vivendi  formulam  in  paupe- 
rum ftudentium  familia  compleduntur. 

In  nomine  fandx  Trinitatis ,  Patris, 
Filii  &  Spiritùs  Sandi.  Cùm  pic  perferu- 
tantibus  deiolationis  fie  ftacùs  eccle- 
fiaftici  regiminis  exorbitantix  occafio- 
rcs,  etiam  fecundùm  quemlibet  ejus  or- 
dinem,  fie  ex  confequenti  in  quovis  alio 
hominum  gradu,  major  tantx  diftor- 
mitati$caulanon  occurrat,  quàm  quèd 
Jicet  in  prxlatis  fie  fuperioribus  complu- 
res  inveniancur  qui  verbo  prxdicent  qux 
deberent  cfHccre  ,  pauciilîmi  tamen  fint 
quinoftri  omnium  magiftii  fie  Salvatoris 
Chrifti  exemplo  ftudeant  primitùs  fac 
tis  fie  probata  morum  cxemplaritatexdi- 
ficare  exteros,  fie  deinde  durioresqui- 
bus  exemplum  non  fufficiat ,  increpare 
fermonibus  j  propterea  quèd  non  nitun- 
tur  noftri  temporis  homines  cum  litte- 
xis  fie  feientiis  quas  follicitè  fatis  ad  va- 
niratem  congregant,antè  omnia  virtutes 
fie  probitarem  vitx  adipifei.  Hinc  eft 
<)uod  totis  viribus  fatagere  debent  om- 
nes  Dei  zelum  fecundùm  feientiam  ha- 
bentes ,  fufeitare  &  erigere  genrem  no- 
vam  ,  parvulos  feilicet  qui  fimul ,  ante 
quàm  mundi  deliciis  fie  ambicionibus  il- 
lédi  fint,  vitx  mortificationem  fie  morum 
compofitionem  cum  feientiis  doceantur 
ampiedi^  quatenùs  bonac  confeientix  tef- 
timonio  fie  probatâ  per  vitam  littéra- 
ture accindi  fidèles  Dei,  ad  lalvandas 
pafiîm  pereuntes  animas  Dei  coopera- 
tores  fiant.  Quod  ut  velmodicaex  parte 
fiât ,  maturo  efVedum  eft  confilio  ut 
Jixc  domus  ad  verx  paupertatis  ama- 
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tores  fie  in  hujufmodi  opère  fefedefide.' 
rantes  accommodare,  recolligendosxdi- 
ficaretur  j  cujusmilitatem  fie  fruâusqui 
Domino  coopérante  in  pofterum  pro- 
venient,  jam  jam  utcumque  felicia  fa- 
tis prxmonftrant  principia  $  modô  juxtà 
defiderium  eorum  qui  ipfum  negotium 
fub  divina  pietate  inchoaverunt ,  nunu 
ducatur  pofteritas.  Quod  quidem  fuit 
femper  ut  in  ea  dumtaxat  dorao  ad. 
mittantur  fie  tolerentur  veri  pauperes  & 
egeni ,  non  divitum  filii  fie  potentum , 
prout  paifim  inexteris  hujus  univerfita- 
tis  pro  pauperibus  fandc  conftrudis  col- 
legiis  inique  fieri  cernimus  >  nifi  forJân 
qui  rébus  dives ,  fed  hirmilitate  ditior, 
pauperum  inftar  vivere  fie  per  hoc  lefe 
Domino  devovere  eligeret.  Police  enim 
cui  liane  gratiam  donaflet  Dominus, 
de  fuis  temporalibus  ad  fui  fie  extero- 
rum  nutrimentum  domui  conferendo, 
in  pauperum  fortem  cum  humanitate 
fufeipi ,  fie  fecundùm  ftatuta  hxc  qux 
capitulis  exarantur  fequentibus  totacum 
familia  degens  proficere.  Sit  itaque. 

CAPOT  I. 

In  quo  eirck  Divitum  atltvm,  quibns  fei- 
licet dtei  temporihus  erationi  vacabitur^ 
qttalefvc  Domino  forrigentnr  frtees  , 
prafiatur  moduluu 

I.  ^"X  Uoniam  ergo  multus  eft  fuppo- 
V  f  fitorum  communitatis  numerus, 
ut  raciliùs  in  laboriofis  exercitiis  tem- 
peramen  obfervetur ,  orationi  ledione 
fie  ledioni  oratione  fecundùm  Am- 
brofiiconfilium  fuccedente,  totadomûs 
familia  quatuor  in  partes  fecernaturj 
quarum  prima  menfis  Lunarum  hebdo- 
madâ  prim.i  in  Sabbatho  priùs  facra- 
mentaliter  fadis  confeflionibus ,  utinfrA 
dicetur ,  medi«à  node  furget  ad  confi- 
tendum  Domino ,  matutinàs  fecundùm 
Komanx  eeelefix  ufum  canonicas  per- 
fedâ  Se  diftin&à  verborum  prolatione 
enuntians ,  fine  cantu  tamen,  majôris  hu- 
militatis  gratiâ,  ut  totum  officium  in 
horacumfemis  terminaripoffit.  Admo.- 
dicum  etiam  à  prardido  ufu  difïèret  ifte 
modulus  }  quoniam  ut  adolefcentes  dif- 
cant  pfalrerium  Davidicum  quoprxcu 
puè  in  rcligione  fie  prxdicationeopuselt, 
quotidiè  nodurnum  legent  ;  fie  très  fu- 
mant lediones ,  vel  ex  libris  Biblix  tune 
currentis  conformiter  ad  hiftoriam ,  hoc 
eft  refponforia  Dominicx  prxcedentis 
fecundùm  ritum  prxdidum  -,  nifi  cum 
evencrint  fefta  dupliciaaut  folemnuauc 
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uo  die  celcbranda ,  &.  hoc  prxferrim  genc }  &  hxc  omnia  fub  una  mifla  qux  ■ 

î  refponforia  propria  habuerinc ,  nili  eodcm  celebrabitur  tempore.  Et  hxc  **•  M0*» 

îc quxdam  rationabilis  ad  aliqucm  fane,  ica  modcrabunrur ,  uc  in  horx  unius  fpa- 

orum  devorio  }  in  his  namque  omni  cio  expleri  ponme.  Reiiquas  aucem  Vir- 

>us  femper  fequi  oporceeper  omnia  ufum  ginis  horas  fub  millâqux  horâ  fexcâdi. 

lomanum.  cecur,  finire  oportebic. 

II.  Proximas  aucem  macucinis  hœ&s  VII.  Omnes  przccreà  iftx  très  par- 
res ,  videlicetPrimam  ,Tertiam  8c  Wx-  tes  ter  in  hebdomada  mortuorum  vefl 
am  ,  qui  erunt  de  cadem  prima  vigi-  peras ,  unum  noâurnum  cum  laudibus 
ia,  fub  mifla  qux  horâ  fextâ  coràm  pro  fidelium  animarum  redempeione  bini 
>auperibus  in  corum  oratorio  ,  ficut  co-  iîmpliciter  dicenc  fub  miflîs  vel  vcfperis 
à  m  divitibusin  inferiori  cclebracur ,  di-  quas  pcr  hebdomadam  cum  cantu  ce- 
ent ,  paufances  in  ejufdem  miflx  gene-  lebrari  conringet  j  quia  cunc  propter  of". 
ali  conr'cflione  arque  facro  fancli  Sacra,  ficii  diuturnitarem  facile  cum  aliis  ora- 
nenti  clevatione.  Nonam  cum  vefberis  tionibus  expediri  poterunc. 

neipient  horâ  quâ  communes  collegii  VIII.  Quia.ctiam  Nona&Vcfperxca- 

'efperx  dici  folenc  ,  quotumque  cempo-  nonicx  abeis  quibusincumbit ,  horâ  un- 

e  fuerir.  Complecoriumvcrô  polkfero-  decimâ  tempore  Quadragedmali  dicen- 

ina  exerciria  perfolvetur.  tur,  poterunt  tempore  quo  communes 

III.  Sed  quoniam  hx  fingulx  horx  re-  collegii  vcfperx  perlolvuncur  ,  pialmos 
'crenter  &  maruro ,  uc  decec ,  fpiricu  graduum  fecundùm  prxdicîum  ufum 
>crfolvi  non  pofl"unt,nili  magna  cemporis  cum  velperis  mortuorum  continuare. 
id  ftudium  neceflani  porno  in  idipfum  IX.  Excraordinariisaucempauperibus, 
rurrerecj  non  dicenrur  preces  ,  eciam  idefehabicum  communitatis  non  geren~ 
:ùm  de  feria  fier  ,  nili  lieue  in  diebus  tibus,fiquifinr,&cumCapiciacisinchoro 
Dominicis.  non  poflinc  horas  perfolvere  ,  ad  parcem 

IV.  Primx  itaque  hebdomadx  iftius  pofais ,  ordinabit  pauperum  pater  quid- 
Jrimx  partis  expleto-  officio ,  fecunda  quid  tune  erunt  di&uri  ■>  porcionem  fei- 
.ocius  mulcitudinis  pars  priùs ,  uc  dictum  licer  plalrerii ,  feptem  pfalmos ,  mortuo- 
;ft  ,  celcbratis  confeflionibus ,  eâdem  mm  vigilias ,  aut  quod  magis  expedire 
nord  &  omnino ,  ficur  diclum  eft ,  divinas  judicaverit. 

perfolvet  laudes.  Et  in  tertia  hebdoma- 
da tertia  pars  j  atque  in  novifïima  pars  C  A  P  U  T  II. 
quarta.  Et  rurfum  in  vcfperis  Sabbathi 

de  prima  vigilia  inchoabunc  fecundùm  De  littrario  txercitic. 
ordinem. 

V.  Et  ira  providebitur  quèd  femper  I.  f"*X  Ifcipuli  grammaticx  &  arti^ 
unus  ex  fjeerdoribus  tanquam  hebdo-  \J  bus  vacantes, eadem  habebunc 
madarius  aderit,  qui  officium  faciet  ;  &  leaionum  exercicia  qux  &  îpfi  portio- 
ubi  habita  faculcate  abefle  concingercr,  niitx  &  divicum  filii  ,  coràm  quibus  in 
pcr  alium  magis  ad  hoc  idoneum  cjus  humiliori  (choix  loco  in  unum  omnes 
vices  fapplebuncur ,  qui  rocum  dirigée  jundi  omni  cum  modeftia  converfabun- 
officium  cur ,  in  fingulis  eos  fibi  &  humilicatis  & 

VI.  Alix  autem  totius  familix  partes  tedificacionis  caufâ  paxibus  exteris  prx- 
tres,  in  memoriam  illius  quodSalvator  rèrentes. 

noller  pcr  marc  navigantibus  &  propè  II.  Ne  autem  aliquis  de  negligcncus 

periclitantibus  difcipulis  in  quarta  nodis  exeufationes ,  in  fenbendo  &  nocando 

vicilia  reelamatus  prxfto  afFuit  prxfi-  qux  fub  regentibus  audiuntur  ,  prxten- 

dium  allacurus,  furgenc  horâ  tertiâ,  dac,  providebitur  uc  in  cellaru  nunibus 

tune  videlicec  cum  nullibi  ferècerrarum  femper  fit  charca  papyrea  *  calami  & 

Domino  porriguntur  preces,  pro  uni-  atramencum , dequibus  cercis  in  hebdo- 

verfis  Dei  fervis  qui  à  média  node  ad  mada  horis  lèmel  auc  bis  »  prout  vdum 

iftam  ufque  horam  fecundùm  regulari-  fuerir ,  unicuique  diftribuecur  »  led  nulli 

ter  viventes  in  oratiohe  perftiterunt ,  &  ultra  tria  folia  charex  oer  hebdoma- 

maximè  pro  fuorum  fundacorum  Se  be-  dam  abl'quc  fpeciali  facultace  cfadecur. 

nefadorom  intentione  Deo  orationes  Invigilarique  faciec  pater  ,  ut  icucur 

oblaturi  :  macutinas  feilicee  de  gloriofa  quomodo  hujufmodi  expendantur  j  K 

Vircine  fub  fimilibus  cono  &  traduqui-  confervencur  feripea  atque  copukncun 

bus  fuprà  ;  deinde  pfalmos  pœnicencia-  III.  Non  aucem  accedahc  fcholas 

les  dernifla  voce  bini  cum  Iicaniis  adjun-  fuas ,  ubi  funt  regencium  dodrinas  au» 
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■■  ■  —  ■■  dicuri  ipfi  pauperes  ,  doncc  pulfu  fado 
a*,  ijo*.    proximè  fit  regens  gymnafium  ingreflu- 
rusj  ut  quantùm  fieri  poterie ,  cum  his  qui 
non  funt  de  pauperum  gremio ,  com- 
municationes  devitent. 

IV.  Audito  ergo  pulfu  omnes  ad  pu- 
blica  defeendant  loca  *  eritque  in  qua- 
libet  ledionum  ex  prudentioribus  ali- 
quis  qui  carteros  fua:  ledionis  condu- 
cat,  obÉervetque  il  quis  à  ledione  iè  iê 
diftraliat  aut  aliorum  confortio ,  vel  fi 
cum  divitibus  aut  coràm  eis  aliquam 
pra:lump/erit  admittere  infolentiam. 

V.  Nullaque  fit  in  ipedaculis  feu  atriis 
eundo  feu  redeundo  mora  j  ièd  Jedioni- 
bus  finicis  omnes  unà  cum  iuo  duce  ad 
peculiaxiarevertantur  loca. 

VI.  Pacer  autem  pauperum  circà  rc- 
genrium  fufficientiam  diligenter  atten- 
datj  confiderans  per  fe  aut  per  alium 
il  ipfi  fruduolè  doccant,honeftos& mo- 
rales authores  interpretando.  Prohibe- 
bitque  penicùs  ne  lafeivos  poëtasvel  le- 
vés materias,  qualifeumque  fuerit  verbo- 
rum  venuftas  ,  fuis  proponant  difeipu- 
lis. 

VII.  Et  fie  ledionum  tempus  obièrva. 
bitur,  qubd  excitator  publicus  qui  ie- 
cundùm  univerfitatis  confuetudinem  de 
iupremaartium  ledione  fumicur ,  fingu- 
Ias  collegii  caméras  horâ  quartâ  vifita- 
bit  y  &  cundos  expergefaciens ,  lumen , 
fi  omis  eft ,  miniftrabit,  pulfum  pracmit- 
tendo  6c  poft  excitationem  replicando. 

VIII.  Secundo  ■>  de  unaquaque  artifta- 
rum  ledione  erit  excitator  parcicularis, 
qui  fingulos  de  fua  ledione  paulo  poft 
iecundum  pulfum  ad  ledionem  qux  ho- 
râ quintâ  ad  initium  ufquc  mifla:  horâ 
fextâ  inchoanda;  protendêtur  .  convoca- 
bic.  r 

IX.  Poft  miflàm  verù  in  qua  omnes 
comparere  oportebit ,  circà  odavam  ho- 
ram  grammaticorum  incipient  ledio- 
nes,  &  artiftarum  paulo  poft,  ad  deci- 
mam  ufque  vel  eo  circà  dura  tu  ra;  • 
quia  tune  pro  conferentiis  feu  quxftio- 
nibus  in  pulfu  prandii  circà  undecimam 
finiendis  fiet  puMus,nifi  diebus  jejunii  in 
quibus  exdem  tardiùs  incipientur  lec- 
tiones  }  icd  poilu  nt  in  Quadragefima 
hanc  grammatica;  vacantes  partiri. 

X.  Deinde  finitis  gratiarum  adionibus 
poft  refedionem  ,  proprias  finguli  ac- 
cèdent fcholas ,  ibidem  in  quiftionibus 
aut  procedentibus  ledionibus  pergentes 
exa«ninandi.  Sed  in  dierum  feftorum  vi- 
giliis  ,  &  quando  eft  domeftica  recreatio, 
omnes  artiftje  unà  in  eodem  convenient 
ioco ,  ibidem  etiam  publicas  die  fabba- 


tho  pofitiones  difputacuri.fi  inhebdoma.- 
da  non  prxceflerit  feftus  dies. 

XI.  Poftmodum  circà  tertiam  poftme- 
ridiani  temporis  horam  fiet  pro  lecho" 
nibus  campana:  fonus  ,  duraturis  ad 
pulfum  ufque  vefperarum  qui  apud quin. 
ta  m  fiet.  Et  poftdidas  velperai  fecundà 
orWes  ad  ccenam  ufque  horâ  fextà  in. 
choandam  dilpurabunt  &  movebunr 
quxftiones,  dequibus  poft  gracias  nifi 
vacatio  fuenc  ,  in  propriis  icholis  repa- 
rabunt }  ubi  tamen  numquam  compare, 
bunt  pauperes,  ièd  in  propriis  denoeïe 
refidebunt  ftacionibus ,  tum  ne  imper- 
fedioribus  obicuro  tempore  ad  divituro, 
caméras  divercendi  fit  occafio  &  malis 
libertas ,  fi  qui  fine  j  tum  ut  fit  omnibus 
major  opportunités ,  ferotinis  Jaudibus 
perfolutis  ,  quieti  corporis  neceflaria: 
indulgendi  ,  &  fpiritualibus  fpiritum  ia 
folitudine  recolligendi }  ut  pmerca  li. 
berius  difeutere  poffint  in  quo  per  diem 
profecerintec  derecerint ,  de  profèctu. 
que  Deo  gracias  agant,  &  pro  defeâu  do- 
lentes veniam  in  cordis  cubiculo  pecanr, 
poft  refpirationem  à  tumultibus,  piis 
meditationibus  quieciûs  vacantes. 

XII.  Duncaxac  ergo  per  aliquos  ex 
theologis  ,  ubi  primùm  gratiarum  ach'o. 
nés  poft  refedionem  reculerint ,  bre- 
viffimède  audicis  in  die  ledionibus  vel 
quzftionibus  diiputatis  difeuffio  fiet  j  ubi 
ad  provinciam  aflumpci  diligentes  co- 
gnofeere  laborabunc,  &  pronciences  fi- 
mul  &  négligentes  pigrofque  ;  quace- 
nus  patri ,  cum  opus  ruerit ,  poffint  rc- 
ferre  ad  horum  ftimulum  &  confufio- 
nem ,  illorum  verô  majus  incitamenrum 
in  laudem. 

XIII.  Etita  tempus  ferocinum  diftri- 
buetur,  quôd  inquifitio  prardicla ,  quam 
reparationes  vocant ,  ultra  feptimam 
cum  femis  non  protrahatur.  Et  illis  ex- 
pedicis  fimul  omnes  complccorium  inci- 
pient in  média  node  furgentes  in  fuo 
mediocri  tono  ■>  alii  vero  bini  fubmifla 
voce.  Sedquia  fie  proferendo  citiùs  po- 
terit  completorium  de  Virgine  cermina- 
ri,  aliorum  finem  expeelances  ,  quate- 
nùs  fiât  pro  omnibus  martyrologii  lec- 
tio ,  defundorum  velperas  dicent. 

XIV.  Et  omnibus  ita  erit  pro  re- 
quiefumenda  facultas  dormitorium  ho- 
râ odavâ  accedendi,  ultrà  quàm  fine 
fpeciali  venia  litterario  ftudio  nullus 
vacare  poterit  j  dempto  tamen  qu6d  à 
medio  menfis  Maii  ad  dim  dium  Au» 
gufti  ufquc  ,  propter  lucem  diei  fupr* 
horam  nonam  cantinuatam  ad  ftudium 
fufficienter  licebic  ftuuio  *  ,r*care^* 
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dido ,  &  eodem  cempore ,  ut  paria  fianc 
in  excrciciis  ,  parumper  poft  divinum 
officium  horx  tertix ,  quintam  videlicet 
ufque  horam  repaufare. 

XV.  Pro  difcipulis  vero  theologix  de 
ucilioribus  libris  in  mareriis  theologa* 
libus  6c  moralibus ,  &  prxcipuè  qux  af- 
fedum  inflamment,  limul  &  de  eru- 
ditis  interpretibus  ,  11  ad  hoc  commu- 
nitatis fuppofita  non  fufficiant  ,  ex  dif* 
cretonim  confilio  providebic  pater. 

XVI.  Et  fie  tempus  pro  ledionibus  ob- 
fervabitur  ,  ut  feniper  antè  prandium, 
poft  ordinariam  milTam  qux  hori  ter- 
rià  vel  fextâ  celeboibitur  ,  omnes  theo- 
logi  per  fpatium  unfus  miffx  vel  eo  cir- 
cà  tune ,  fi  commode  fien  potciit ,  ce- 
lebrandx ,  recolledioni  &'  meditationi 
vacabunt  j  quatenùs  jundi  fecundùm 
ipiritum  ad  omne  virtutis  exercitium 
reddanturpromptiores,  &  ut  multipliées 
frudus  quos  ....  &  in  talibus  ex- 
pert! provenire  aflèrunt  percipianr. 

XVII.  Quotidianas  iniuper  ad  exa- 
cuendum  ingenium  ,  ad  veritatem  pro- 
fundiùs  dignofeendam  ,  tic  auditis  in 
ledionibus  quxftioncs  confercntiales 
habcrfcmt  >  &  femel  in  hebdomada  pu- 
bliée in  domo  difputabunt  veritates. 
In  quo,  ut  exercitatiores  &  variis  in 
materiis  promptiores  fiant ,  per  uniyer-  1 
fitatem  theologix  adus  habita  facultate 
patris  bini  vifitabunt }  ubi  cum  gravitate 
&  fine  offendiculo  allantes ,  qux  audie- 
rint  vel  feripto  vel  mente  memori  di- 
ligentcr  recolligent.  Et  domum  poft  hac 
fimul  revertantur,  ad  nullum  aliumfelê 
conferentes  locum.  Si  tamen  eorum  ali- 
quis  de  fchola  effet ,  lecundùm  univerfi- 
tatisftatuta ,  ad  ipfius  adûs  complemen- 
tum  ufque  cumipfis  permancat  bacca- 
lariis. 

XVIII.  Prxter  hxc  infuper  exercitia 
communia  à  primo  ad  novilfimum  fin- 
guli  familiores  devotionis  libellos  ad 
exercitandum  fpiritum  habeant ,  etiam, 
fi  opus  eft ,  fumptibus  communitatis  -y  in 
quitus  fub  officiisdivinis,  antè  vel  poft 
orationem  ,  aut  aliàs  ,  aliquam  legent 
portionem.  Et  ne  hoc  fruduofum  omit- 
-tatur  exercitium ,  fit  vigi||ntia. 

XIX.  Extra  autem  divina  officia ,  lua 
jnanuaUa  in  quibus  fingulariorcs  fenten- 
tias  &  prxcipua  annotaverint  dida ,  om- 
xd  fecum  ferant  tempore,  ut  omne  evi- 
tetur  otium. 


CAPUT  III. 

De  reformand*  limita. 

I.        Um ,  ut  inquit  Sapiens ,  Vita  &. 
mors  in  manu  linyta-  i  &  beatus 


An. 


7 me  II.  Part.  III. 


^  0  mors  m  ma 
Jacobus  s  Linyta  maculât  totum  corpus^ 
&inflammat  roram  nativitatis  nofirte  ;  ideo 
fimmum  débet  adhiberiftudium  ,  ut  lin- 
gux  fermo  cohibeatur  $  quamplurima 
enim  &  communitati  admodum  nociva 
a  lingua  derivantur ,  ut  putà  detradio- 
nes ,  murmura ,  contentiones ,  jadantix, 
contumelix  &  alii  infruduofi  lermones 
&  damnofi ,  quibus  &  propria  Scaliorum 
bona  impediuntur  ftudia ,  virtiitumquc 
extinguntur  incrementa.  Sollicite  ergo 
unufquifquc  multiloquium  vitabit ,  &  cla- 
mores  effugiet  >  fed  ubi  vel  Dei  honor 
vel  proximi  utiliras  loqui  coger ,  paciT 
ficc ,  voce  demilsà  &  lermone  brevi  erit 
utendum  ;  omnino  inutiles  conferentias, 
fufurria  &:  collocutiones  abditis  in  locis 
evitando. 

II.  Simplicitcrautcm  filentium  omnes, 
ubivis  fuerint  loci,à  pulfu  cccnxadfi- 
•nem  ufque  millx  qux  horâ  foxta  cele- 
brabicur  ,  obfervabunt,  nifi  forfan  ubi 
exercitium  aliquodin  ledionibus  aut  ex 

•  patris  ordinatione  illo  tempore  fieret. 
In  menfaitidem  ,ubi  l'acra  débet  audiri 
ledio,  6c  in  oratorio. 

III.  Item ,  nec  in  bibliotheca  neque 
in  locis  ubi  plures  ftudere  habent  &  pro- 
fîccrc,  nulli  unquam  loqui  licebit  nifi 
I^jvc  &  lubmiflum  verbum,  ita  utalios 
non  impediat,  nifi  loqui  cogat  neceffi- 
tas.  Et  ubi  aliqua  utilicas  prolixioriindi- 
geretfermone ,  ad  parcem  efiec  feceden- 
dum  locis  non  fulpedis. 

IV.  Nemo  autem  ex  hoc  in  fe  aut  in 
alio  aceufationes  moribus  expedientes 
taceataut  diflîmulct ,  ne ,  ficut  feriptum 
eft ,  diccre  oporteat  :  Va:  mibi  quia  tacui. 
Reus  etenim  &c  communitatis  proditor 
reputabitur  qui  libère  morbos  latentes 
non  revelaverit ,  ut  fecundùm  rei  exu 
gentiam  prxftetur  remedium  ;  queraad- 
modum  qui  pro  veris  falfa  affereret. 

V.  Unde  quilibet  fecundùm  Joannis 
Chryfoftomi  fententiam ,  in  fratris  eru- 
ditione,,  litterarum  inftrudione ,  morum 
promotione,  &  agendis  prxfertim  pro 
utilitate  commun!  congruis  temporibus, 
&  multo  meliùs  divinis  in  laudibus  lin- 
gux  officium  vigilantercxerceat  j  ad  om- 
nipotentis  namque  laudem  &  proximo- 
rum  xdificationem  eft  loquelx  concef- 
fus  ufus }  Dat*  efi  enim  ,  dicente  Paulo, 
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unicuiqtt  manifeftatio  fpiritus  ai  utilitatem.  VI.  In  aâibus  tamen  publias  &  uni. 

/m.  i/oi.       VI.  Siccrgo  admoniras  quilibetncin  verfitatis  conventionibus  hi  omnes  ad 

vacuum  grariam  Dei  recipiac  j  fed  in  dif-  numeri  intcgritatem  cum  ipfis  habitibui 

putationibus  6c  in  aliis  litrerariis  exerci-  in  cxterorum  conforrio  piaxedenr. 

dis  fine  clamore ,  perrinacia  6c  oftenta-  VII.  Pater  verè  pauperum  ûbi,ccco- 

tione,infermonibusôc  divini  verbipro-  nomis  6c  facerdotibus  qui  in  mijks  ce* 

molgatione  diftindè  6c  intelligibiliter  lebrandis  6c  aliis  agendis  plus  csrerir 

fine  perfonarum  acceptione  vcritatera  habent  laborare,  de  omnibus  aliij  mdu- 

numiiitate  reverenter  denuntiet.  mentis  6c  vitx  ncceflariis  cum  omni  ta* 


CAP  UT  IV. 

Jn  quo  de  habit*  traclatur. 

hujus  congregationis  difci- 


men  modeftia  providebit.  Eritquc  tu. 
nica  6c  capitiura  ,  qua:  iemel  manno  k\. 
licet  in  Paicha  dabitur ,  depannonigo 
cujufmodi  didum  eft. 

VIII.  Intcrior  autem  veftis  qus  infri 


puli  quoad  extcriorem  honefta-  genua  paululum  procendetur ,  ut  kriliùs 

tem  à  carteris  mundi  hominibus  fintdi-  ad  caiigas quae  de  fimilipanno  fient,  po£. 

vifi ,  fumptibus  communiratis  unicuique  fit  copulari  t  prout  faciiiùs  ficri  poterie, 

tam  theologùe  quàm  philofopNia:  ftu-  iifdem  procuretur  fumptibus.  £t  omni! 

dentium  de  chlamyde  iêu  pallio  ante  bus  uti  volentibus  fcmoralia  prxbeanrur. 

claufo,  inftar  chlamydum  feu  capparum  IX.  Reliqui  vero  theologi  m  fuo  ha- 

quibus  in  vico  ftraminis  magiftriartium  bitu,  quantum  commode  iicripoterit, 

utuntur  figurato  providebitur  j  item  de  iitis  conformare  fele  tenebuntur.Sed  nul. 

capitio  feu  camaldo ,  inftar  camaldorum  lus  pelliceis  ,foduraturo  aut  calceis  quos 

quibus  plerique  ecclefiafticorum  utun-  crepidas  vocant  ,  vel  aliis  humilcrn  fta- 

tur  ;  à  quibus  tamen  in  hoc  différée  tum  rranfeendentibus  utetur. 

quôd  ante  6c  poft  claufum  erit.  X.  Inferiores  etiam  quibus  non  fuffi- 

II.  Sed  ut  inter  difcipulorum  theolo.  ceret  communitatisprovencus,  iparen. 
nx  vel  facerdotum  amidus  6c  philofo-*  tibus  vel  amicis  veftes  que  antc*8c  re- 
lophiac  rationabilis  fie  diftindio  ,  de  pan-  trè ,  ficuti  illae  quas  fien  faciet  comroiu 
no  nigro  cujus  ulna  non  excédée  lum-  nitas ,  claufa»  eruat ,  de  panais  morriâ. 
mam  viginti  folidorum  parifienfium  ,  caei  coloris  fibi  providebunr. 

fient  cappae  6c  capitia  theologorum  6c  XI.  Omnibus  pr&eterea  de  mattù  & 

facerdotum }  aliorum  autem  inferiorum  omnibus  ad  quietem  neccflàriis  provi- 

ftudentium  de  panno  grifeo  ad  nigrum  débit  communicas.  £e  linea  6c  lintea, 

magis  tendente.  quia  lanea  uti  volentibus  procurante,  bis 

III.  Iftis  autem  amidibus  ita  u  teneur,  in  menfe ,  ialtemxftivo  tempore,  cura, 
quod  capitium  quandiu  de  communique  bit  abluenda  j  cum  quibus  per  numerum 
erunt,  regulariter  ferent  j  chlamydem  fingulorum  reponantur  canaux,  uteif- 
autem  quandocumque  domum  egredien-  dem  realbencur  fumptibus.  Laneâ  au* 
tur  ultrà  limites  proximos,  videlicet  qua-  tem  lintea  6c  camifix  ,  quia  talibus  rheo» 
drivium  ante  collegium  Remenfe ,  por-  logi  6c  facerdotes  folum  utantur ,  cum 
tas  collegiorum  beatx  Barbant  6c  Lexo-  opus  fuerit  mundabuntur. 

vii ,  portam  ccclefix  beati  Stephani  j  nec  XII.  Et  ut  quilibet  reparandis  feu  re- 

fic  tamen  egredi  permittetur  aliquis,  farciendis  operi mentis,  linteanùnibus  ô£ 

nifi  cum  urgenti  neceflîtate.  Unde  nec  veftimentis  ,tampropriisquàmdc  com- 

alicui  inter  duas  collegii  portas  abfque  muni,fit  follicitus,  lemper  erunt  in  lintea. 

facultate  ingredi  licebit.  rii  vel  futoris  manibus  aciculx ,  filum  Se 

IV.  Cum  ergo  evidens  caufa  exiger,  frufta  pannorum  antiquorum  atque  lin- 
maturo  inceflu  ,  lumimbus  in  terram  teaminum,  de  quibus  unkuiaue  lécun- 


fixis ,  cum  focio  quem  non  elegerint  ipfi, 
fed  ordinayerit  pater ,  ad  locum  pro  quo 
fuit  fupplicatum ,  filentium  obfervando 
6c  piè  aliquid  mediundo  duntaxat  pro- 
ficifeantur,  in  tempore  per  patrem  prav 
fixo  domum  reverfuri. 

V.  Cum  officialibus  tamen  qui  cre- 
brè  pro  communi  omnium  utilitateexi- 

re  habent ,  in  chlamyde  vel  capitio  fc-  tus  prxdidos  ôc  omnia  de  communi 
rcndopotcritdifpenlariifimilitcrôccum  fufcepea  ,  quot  ânnis  die  illâ  qua  dur 
wfirmis.  nofter  jcfu$  Curiftus  &  Pominus  nof- 


quious  unituiquc 
dùm  neeellîtatem  dividetur  »  habebuot- 
que  ipfilinte^rias6c  futor,  fimilieer  deca- 
nusieu  notatores ,  invigilare  fi  aliquiin 
talibus  négligentes  rucrine,  6t  accuiarc 
culpabilcs. 

XIII.  Ue  aurem  communium  xerom 
appropriatio  fimiliter  6c  fuperfluitatejia 
paupertatis  alumnis  devitentur ,  habi- 
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ter  pro  nobis  nudatus  excicit ,  qux  Pa-  ex  frumento  farrc  fie  Aligine  mixto  con-   

rafccve  didtur,  fie  quoties  expcdieric ,  fe&us,  unicuiquc  ad  fufticientiam  elar-  Ah"  '*01, 

Anguli  ad  patris  fie  Angulorum  confpec-  gictur. 

tum  réfèrent.  IV.  Sed  de  pu  I  menti  s ,  ideft  his  qux 

XIV.  Similiter  Aaliqui  fefeà  vermi-  cum  pane  in  cibum  convertimus,  lads 
bus  purgare  incurii  fuerint ,  in  loco  ad  erit  exhibitio  quod  uniciuque  in  princi- 
boc  deputato  per  fupradictos  manifefta-  pio  refe&onis  butiri  porciuncula,  cujus 
bitur.  iibra  in  partes  triginta  vel  eo  circà  di- 

XV.  Et  ut  eorum  capita  mundiora  videtur ,  vel  ad  illius  xquipollentiam  in 
conferventur ,  Amul  &  in  moribus  bu-  coctis  pomis  aut  prunis  vel  fimilibus  mi- 
militas ,  bis  in  anno  per  tonforis  manum  niftrabicur.  Deinde  ofià  ex  lcguminibus 
crines  tollant  ipA  difeipuli ,  femel  vide-  vel  aliis  quibufeumque  quac  vin  poterunt 
licet  in  menlè  Martio  in  hebdomada  pretio  comparari ,  abfque  ulla  carnium 
in  qua  cadit beati Gregorii  feftivitas,fic  pinguedine.  Poftea  juvenibus  dimidium 
hoc  Aiprapcûinem  }  fecundo  radentno-  balecisauc  ovumunum  j  tbeologis  ver6 
vaculâ  inter  beati  Barnabx  feftum  fie  fie  facerdotibus  proprer  cauias  prxdictas, 
beati  Johannis  nativitatem  j  Amiliter  fie  fie  quia  manè  non  jantatur ,  Acut  ipfi 
in  ingreflu ,  quando  aliquis  de  novo  re-  juvenes  quibus  pro  jentaculo  ad  valo- 
cipietur.  In  bis  tamen  cum  officialibus  rem  rertiae  partis  unius  parvi  panis  albi, 
qui ,  ficut  diétum  eft  ,  frcquentiùs  ha-  qui  de  feneftra  dicitur ,  exhibetur  ,  du- 
bent  exire,  poterit  dilpenlari.  plum  ,  ideft  halec  integrum  vel  ova  duo. 

Tertio  porciuncula  caiêi  vel  fructuum. 

CAPUT    V.  omnibus  dabicur. 

V.  Ubi  tamen  centum  ova  pretium 

D'e  mode  fwyditet  rtficienài.  fex  folidorum  turonenAum  excédèrent, 

fie  halecum  duodecim ,  in  pifeibus ,  A  vi- 

Umquiinhaccongregationeeru-  liùs  baberi  poflint ,  aut  in  aliquibus  aliis 

dientur  ,  Amplicioribus  Dei  le-  pul mentis  ova  vel  baleca  oportet  com- 

gem  nnt  interpretaturi ,  mores  corrup-  mutari. 

tos  fie  maxime  carnis  vitia  divinum  ver-  VI.  Sed  a  ferotina  refeclionc  unum  de 

bum  prxdicando  reprehenfuri ,  ut  Dei  his,  primum  videlicet  vel  tertium ,  tol- 

verbum  efficaciùsvitx  rnortificacx  exen*.  lctur  ;  ut  minus  in  ftomacbo  onerati  ala- 

Î)lo  adjutum  currat ,  uti  prxterea  illis  ,  criùs  noéturnis  fie  matutinis  orationibus 

îcuti  Danieli  fie  tribus  pucris  contigit,  exurgere  poflint. 

detur  fpiritusintelbgentix ,  omnes  i  car-  VII.  Sed  cum  jejunabunt ,  iuperadde- 

nibus  fie  vino  ,  ut  cum  Salomone  fpiri-  tur  de  pulmentis  qua:  dicta  Aine  de  pran- 

tum  transférant  ad  làpientiam ,  abftine-  dio  ad  valorem  unius  prxdidorum  pro 

bunt ,  memores  quod  legis  veteris  qux  oportuniori. 

noftrâmultoeratimperredior  ,interpre-  VIII.  Sed  fummopere  cavebit  com- 
tibus  fie  laccrdotibus  nec  vinum  nec  om-  menfalium  quilibet  aliunde  pro  cibo  ali- 
ne  quod  inebriare  poterat ,  concedeba-  quid  vel  potu  procurare ,  vel  ad  men- 
eur ,  Ave  in  domo  Ave  extra  fuerint  j  fie  fam  de  parriculari  quovis  modo  afterre. 
hoc  maxime  de  uAi  carnium ,  quia  ut  Unde  A  cuiquam  aliquid  fucric  oblatumt 
eft  authentica  fententia  ,  faciliùs  eft  i  ut  ad  commune  reponatur  mox  ad  pa- 
toto  fie  iemper  quàm  à  tanto  fie  inter-  trem  deferec ,  ut  aliâs  de  hujufmodi , 
dum  abftinerc.  prout  viderit,  difponatur. 

II.  Quia  tamen  beatus  BenediAus  fuis  IX.  Nulli  unquam  infuper  fuppoAto- 
nionachis ,  Acuti  in  régula  conAtetur ,  rum  licet  vel  fpecie  liberalitatis  aut  ami- 
ut  nullo  modo  uterentur  vino  non  po-  citix  fovendx  ,  Acuti  apud  aliquos  in 
tuit  perfuaderc ,  tbeologis  fie  facerdoti-  jucundo  adventu  aut  reftis  nationum  Aeri 
bus  proprer  ftomachum  modico  utan-  confuevit ,  de  propriis  ad  ipfam  menfam 
tur  vino  permittetur,  tum  quia  diutiùs  contribuera}  lederit  in  diferetione  pa- 
labores  in  domo  Aiftinuerunt ,  fie  quia  tris  in  prxcipuis  folemnitatibus ,  ubi  ex 
propter  xtatem  in  eis  minus  viget  na-  prolixitate  divini  officii  magis  fatigan- 
curalis  calor.  Tribus  ergo  de  eis  una  tur,  vel  aliâs  ex  rationabili  caufa,rarô 
pinta  potûs  in  quo  erunt  très  tertix  vini  tamen  fie  Ane  confuetudine  ?  in  prxdic- 
quod  faciliori  pretio  fanum  tamen  corn-  ris ,  vel  in  quali ,  ut  putà  quotidianum  pa- 
parabicur,fiequarta  lymphx,  Aampliùs  nem  in  album  pro  parte  commutando, 
abftinere  noluerint ,  miniftrabitur.  vel  ovum  aut  halec  in  aliquos  pifeico. 

III.  Panis  verô  uniformis  omnibus,  los ,  aut  in  quanto , omnem  fuperfluita- 
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tem  fugiendo ,  fuperaddere.  Et  quoad 
thcologos  ,  aliquocics  in  hebdomada 
unus  hauftus  vini  dari  poterie ,  fi  dili- 
gentes in  ftudiis  &c  pii  in  divinis  fuerint. 

X.  Nullus  denique  extra  loca-  com- 
munitatis  refedionibus  deputata ,  ôc  mi- 
nus extra  domum  pauperum ,  fub  qua- 
cumque  umbra  comedat  5  fed  omqes  ita 
cum  cempore  nia  metientux  exercitia , 
fivc  intùs  five  exteriùs  fuerint,  uc  ad. 
communem  compareant  refedionem  , 
nifi  fuperhochabeanta  pâtre  fpecialem 
faculcatem. 

XI.  Antequàm  autem  inchoctur  re- 
fedio  ,  omnibus  in  refedorio  prefenti- 
bus  &  dido  pfalmo  De  frofundis  cum 
colledispro  commemoratione  defundo- 
rum  fietbenedidioperhebdomadarium 
facerdotem  fecundum  ritum  Fratrum 
Minorum  de  Obfervantia ,  qui  in  bre- 
viariis  fecundum  ufum  Romanum  inf- 
cribitur.  Ac  à  benedidione  ad  finem  uf- 
que  refedionis ,  ledor  facram  ledionem 
quam  deputaverit  pater  ,  conrinuabit. 
JDeinde  gratiarum  adiones  fecundum 
eundem  ritum  celebrentur,  quibus  in 
prandio  commemoratio  de  fanda  Cru. 
ce  fêcundùm  temporis  rationem ,  in  cce- 
na  verô  de  gloriofa  Dei  génitrice ,  fcili- 
cet  Salve  regtna ,  adjungatur. 

XII.  Ët  ut  ad  prxdidam  ledionem 
attendus  finguli  animadvertant ,  coça- 
tur  unufquifque  difeipuiorum  diebus  fef- 
tis  cum  reliquis  de  ïùa  decania  in  pro- 
priis  ltationibus  per  unius  horx  fpatium 
comparere ,  &  illic  carteris  audientibus 
ahquod  in  eadem  ledionc  aut  in  aliis 
exhortationibusfalutaribusauditum ,  vel 
aliàshabitum  morale  exemplum ,  aut  ali- 
quam  huduofam  fententiam  vel  dodri- 
nam  recitare.  Et  invigilare  faciet  pater, 
ne  quis  hoc  utililfimum  exercidum  fub- 
terfugiat ,  vel  fabulas,  nugas  vel  nimis 
turpia  fub  moralis  xdificationis  ipecie 
ringerat. 

XIII.  Et  hoc  fiet  per  prardida:  hora: 
dimidium  ,  cujus  portio  rehqua  ledioni 
cantûs ,  quem  qui  ftivennt ,  infeios  cum 
chariute  edocebunt,  applicabitur. 

XIV.  Theologi  fimul  nabebunt  aliud 
attentionis exercitium }  nam  unufquifque 
per  ordinem  in  una  hebdomada  feria- 
rum  ,  temporc  refedionis  matutina:,  praî- 
didat  ledionis  loco,  exhortatoriam  ad 
reficientes  habebunt  orationem  >  per 
quod  exercidum  quantam  ipli  authore 
I)eo  utilitatem  lufeipient,  exitus  docebit. 


ET  PIECES 

C  A  P  U  T   VI.  ' 

De  cura  circk  infirmas  prend*. 

W  A  Egrotorum  neceffitatibus  omni 
A.  cum  ûumanitate  provideatur 
ut  licut  re  vera  Chriftoeis  ità  ferviatur- 
quia  ipfe  dixit:  Infirmas  fiti ,  &  victJ 
fis  me  i  ôc  Quod  mi  ex  minimis  nuis  L 
ciftis ,  mihi  fecifiis. 

H.  Sed  &  ipfi  infirmi  grato  animo 
in  Dei  reverendam  fibi  minifirari  reco- 
gnofeant,  aut  non  fuâ  fuperfluitate  aut 
impatientiâfratres  fibi  minillrantes  coa- 
trillent  *  in  quibus  tamen  fi  exceûerinr* 
a:quanimiter  fupportentur  :  quia  de  ta.' 
libus  uberior  àcquiritur  merces. 

III.  Maxima  ergo  fit  cura  pauperam 
patri  ut  illis ,  prout  fieri  poterie ,  tune 
fuccurratux.  ^Confidcret  etiam  per  fe  auc 
per  alios,  fi  forfitan  in  familialanguidi 
vel  macilendores  propter  nonmanifef. 
tas  indifpofitiones  inveniantur,  quate. 
nus  etiam  illis  non  petentibus  allouant 
faciat  pro  reparandis  viribus  exliiberi 
recreadonem  quandiu  &  quoties  expe. 
dire  viderit. 

IV.  Nullus  tamen  tanquàmarger  auc 
debilis  communia  dimittat  exercitia, 
nifi  priùsobtenta  facultate  j  &  diligen- 
ter  videatur  ne  petentes  relaxationem 
infirmitatis  prarrexta ,  hoc  fimulate  ad 
laborem  fugiendum  efficiant. 

V.  Quibus  autem  infirmariam  acce- 
dere  fuerit  indultum,  in  ingreflù  confi- 
teantur  -y  &  illis  quibus  judicabitur  car- 
nium  neceilàrius  ufus,  concedatur.  Et 
omnium  poflibilium  illis  fit  exhibitura 
obfequium  per  fidèles  mini/tros  &  Deum 
timentes  ad  hoc  ordinatos,  qui  etiam 
habeant  iplôs  débiles  vel  zgrotos,  prout 
ferre  vaiebit  valctudo ,  ad  horas  dicen. 
das  vel  miilàm  audiendam  aut  alia  fiu 
Jubria  exercitia  facienda ,  ut  txdium  de. 
vitetur  &  orium ,  exdtare. 

VI.  Si  autem  in  aliquibus  invale/ce- 
ret  aegritudo,  itautviw  immineretpe. 
riculum,aut  contagiofus  accederet  mor. 
bus  de  talibus ,  ne  alii  inficiantur  fitfcan- 
dalùecur  communitas ,  quàm  diferetiflî» 
mè  difponatur  3  &  indigentibus  ecclefïz 
facramenta  ftudiofiffimè  adminiftren. 
tur. 

VII.  Etnulli,  cujufcumquefueritltt. 
tûs,  Iub  pietads  velamine  aut  aliàs  loca 
accedereîiccat  infirmoruin ,  nifi  obten» 
veniâ. 

VIII.  Curent  etiam  infirmarii ,  Ut  fin» 
jjuli  poft  virium  reparationcm  finediffi- 


Digitized  by  Google 


* 


JUSTIFICATIVES. 

mulationc  ad  communitatis  exercitia  re-  rit  pater ,  fincerè  obfervabitur. 
deant. 
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VII.  Ad  hxc  tamen  non  omnes  xqua-  A«  «J0»- 
licer  teneantur  ,  cùm  non  xqualiter  va. 
leanc  omnes }  fed  difcretè  quoad  puc- 
ros  ,  fi  qui  fine ,  vel  débiles ,  quantùm 
vel  qualicer  in  his  debeanc  exerceri  dif- 
cutiat  pater. 

VIII.  Qjubus  tamen  abftinendi  vel 
vetur  caro   adversus  Spiritum    alia  pcenitentix  exercitia  faciendi  gra- 

doindTicus  hoftisarmisinftruitur.ideo  tiam  dederic  Dominus  ,  poterunt  de 
non  eit  folùm  in  cibariorum  qualitate  ejufdem  confilio  Se  permiliu  iuperoga- 
reprimenda,  verùm  quoque  diligens  de-    re  -,  quod  non,  dubitenc  à  vero  Sama- 

ricano  in  centuplum  reftituendum.  Sed 
nullusproarbitrio  pcenas  in  vieillis  auc 
abftinentiis  vel  alias  indiferetè  line  ejuf- 
dem patris  confilio  fibi  imponat. 


C  A  P  U  T  VIL 
De  jejttniis  &  abftinentiis* 
I.  s~\  Uia  cùm  pro  concupifeentià  fo- 

Ci 


bet  adhiberi  cura  ne  ht  in  quantitate 
çxceflus  j  contingit  nainque  fréquenter 
ùt  quis  cum  deledatione  magis  culpa- 
bili  lenticulisutaturEfaù,  quàmaliipif- 
ciculis  domini.  Et  ea  propter  fie  ciborum 
quantitatem  temperaritia  moderabit , 
quôd  inprimis  jejunia  qux  fane  de  Ec- 
clefix  matris  prxcepto ,  fcilicet%  Qua- 
dragefimam  in  Dominico  Quinquagc- 
fimx  inchoandam  ,  Quatuor- tempora  & 


C  A  P  U  T  VIII. 

In  quo  de  pœnitentiis ,  tam  pro  puùlicis  quant 
fit  Deo  cognitis  culpts , 
fonuntur. 


folcmnitatum  vieilias  illibatè  obferva-    „ 

bunt  omnes  hujus  paupertatis  difeipuli.  L        ?m  ficut  fine  palelS  non  poteft 

II.  Deindeut  à  populanbus différant,  l^frumenu  granum  m  horreum 

aliquanculum  fupereVogabitur  propter  perdue, ,  ita  virtutum  fruclus  mter  ali- 

Domimcum  verLn,  Nif  abuLvent  ouas  /pmas  hhorum  more  nafeuntur  & 

jufiuia  veftraflus  quam  ScriLum  é  Pha-  nntnuntur  5  noftri  namque  cordis  terra 


tifcorum  ,  non  intrabitis  in  reç/tum  Dei 
Si  itaque  more  aliquorum  religioforum 
quotidiana  jejunia  non  poflint  conti- 
nuare,  faltem  in  Adventu  Domini  vi- 
tam  tenebuntquadragefimalcm. 

111.  Feriis  tamen  tertiâ ,  quintâ  & 
Sabbatho  volentibus  veiperi  pro  quadam 
virium  fuftentarione  panis  buccella  mi- 
niftrabitur,  ficut  in  talibus  diebus  in 
Quadragefima  in  minoribus  heri  foletj 
fine  tamen  forma  cccnx  5  unde  fiet  fo- 
lum brevis  fuper  hanc  benedidio,  & 
gratiarum  loco  folùm  dicatur  Verficulus 
Difpeifit,  dédit  pauperibns,  &  Stt  nomen 
Domini  benedifium,  cum  oratione  Retri- 
buere  ;  Se  poftea  Pater  nofter.  Légat  ta- 
men ledor  à  principio  ulque  ad  finem, 
ficut  de  aliis  didum  eft. 


inter  pretiofa  virtutum  germinafteriles 
femper  imo  &  noxias  profert  herbas  v 
Septies  etenim  m  die  cadit  jujius  -,  &  In 
multis  offendimus  omnes.  Quapropter  far- 
culo  Se  fàlce  pcenitentix  crebro  funthu- 
jufmodi  noxix  herbx  prxlcindendx,cùm 
radicitùs  cvelli  non  poifint  :  ne  nimiura 
invalefcentes  pretioias  fruges  obruendo 
corrumpant. 

IL  De  fecretis  ergo  culpis  fimul  8c 
publicis  unufquifque  i  fupremo  ad  infi- 
mum  ufque ,  in  quolibet  folenni  fefto  , 
videlicet  Domini  Sabbaoth  &  Virginis 
gloriolx,  ad  facramentum  pcenitentix, 
fimul  Se  communionis  quoad  eos  qui 
fufficientem  xtatem  attigerunt  vel  dif- 
cretioncm ,  le  difponet  -,  nifi  forte  plures 
talium  folennitatum  in  eodem  venerint 


ut  de  alus  diaum  eit.  fecundùm  patris  de- 

IV.  Omniprxterea  tempore  fena  fex-  menie   tun  biscommu- 
râ  ieiunabitur5  (ed  fi  in  hebdomada  liberanonem  vu  k» 
aUuVfupervenerit  .ejunium,  fifolumde  mcare  fi,ffiuec 

communitatis  obfervantu  teneantur  ,  IH.  b                  in  quolifctSab- 

fiet  Vefperi,ut  fuprà    modu:a  pams  ^«^^^^to^ 

elargido  ,  fi  vero  fit :  de  prxcepto  Ec-  f^r^entaluer  confi- 

clefix   hoc  »psa  fena  fexta  ^-  l™         fc  ^iiic  iUill5   id  eftDo. 

V.  Obfervent  demque  omnes  folern-  "*»™T;  (£ramentum  fafeipient  Eu- 
nitatum Virgimsglonote  vapoftolorum  rmmeo me  lac  ^ 

&  evangelillarum  ,  beatx  Cathannx  ,  ^^^^Ç^  poffint  porri, 

divi Nicolai  Dom.mçx  Orcumcfioms  ^"^S^Uitcr  xn hebdoLda 

SS  ^Scretorum  con-  f^denti  aHqua  aM^u, 

fZ  ejulmexaliquapietace  indixe-  ubi  omnes  hoc  «le»  eftato.  ... 


■ 
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IV.  Audient  autem  confeflïones  pref- 


byteri  communitatis  qui  ad  hoc  per  pa- 
trem  tanquàm  idonei  depucati  fuerint, 
vel  providcbic  ipfe  parer  de  difcreris  ôc 
Deum  rimenribus  prefbyreris  faxulari- 
bus  vel  rcgularibus ,  qui  fuum  fervent 
ftatum  }  difficile  fi  quidem  nimis  eft 
ut  qui  fibi  nequam  eft ,  propriam  ne- 
gligens  falutem  ,  aliorum  profeclibus 
promovendis  fideliter  &  pro  debito  ftu- 
deat. 

V.  De  publicis  autcm  erroribus,  per 
quos,  quod  prohibcat  Doniinus,  fcan. 
dalifare  proximos  aliquis  theologorum 
vel  fàcerdorum  non  crubefceret ,  pu- 
blica  imponetur  pœna  juxtà  qualita- 
tem  ,  in  congregatione  capitulari ,  qua; 
femel  in  hebdomada ,  fcilicet  feriâ  fextâ 
poft  laudes  qua:  horâ  tertiâ  dicuntur,, 
«  quandocumque  pater  ex  difereto- 
rum  confilio  ordinaverit ,  celebrabitur, 
&  à  qua  nullus  fe  diftrahere  audeat } 
fed  facerdores  &  theologicum  humili. 
tate  m  ea  fehabeant,  nunquam  nifi  in- 
terrogati  aut  juffi  linguam  ad  loquen- 
dum  Taxantes. 

VI.  De  culpis  ergoin  terram  proci- 
dentes  veniam  humihter  petenr  ■>  &  fu, 
periorillis  pœnas  pro  prudentis  arbitrio 
itnponat  j  pro  quoridianis  videlicet  & 
levibus  culpis ,  notoriis  tamen ,  aliquas 
oratiunculas  aut  alias  humiliationes  rei 
convenientes. 

VII.  Ubi  autem  aliquis  ab  aliorum 
comorcio ,  cùm  ad  univerfitatis  procef- 
fioncs  autquomodocumque  fimulàcol- 
legio exeundum  eft,  vel  in  procefluvel 
in  receflu  fe  diftrahet,  talis  in  una  pran- 
diali  refeclione  aquam  bibet ,  ôt  omni 
purlmcntario  carebit,  pra:cer  ofïàm  fie 
bvum  unum. 

VIII.  Similiterfi  faluri  'ferotina:  deef. 
fet,  noûurnis  matutinis  vel  hora;  ter- 
tiz,publicisdifputationibus  qua:  femel  in 
hebdomada  fiunt,  aut  commurri  refedio- 
ni,  fimili  multareturpccnaj  fed  fi  ad  harc 
tardfùs  veniret ,  fcilicet  poft  primum 
hymnum  vel  primum  pfalmum  comple- 
torii ,  aut  deetfet  miflk ,  contemplatio- 
ni ,  aut  poft  evangeKum  veniret ,  dua- 
bus  careret  portionibus.  Et  ubi  quori- 
dianis quatftionibus  ,  lectionibus  vel  fa- 
luti  communi  vel  benedi&ioni  deficeret, 
unâ  privarctur  portione. 

IX.  Si  practereà aliquis  capitulari  con- 
gregationi  défit,  taHs  in  confequenri 
proximè  ante  patrem  proftratus ,  jacens 
per  totam  congregationem  ,  in  finecul- 
pam  dicat  &  aliquem  pfalmum  ,  &  pro 
^  perpetratis  culpis,  fi  qua:  fuerint, 


debitam  fufeipiat  pœnam. 
<  X.  Si  denique  (nonnullus  fuerit  qui 
contumelris  aut  contentiofis  verbis  fra 
trem  irritaverit,  gravis  pœna  caliim" 
ponatur,  rezdificativa  capituli ,  fi  feiùm 
apud  tneologos  mnotucrit  fcandalum- 
aut  toaus  communitatis ,  fi  hoc  juvenes 
agnoverint.  Sed  fi  manus  injecerit  in 
rem  aut  perfonam,  aut  fi  rebellis,  ino. 
bediens&  pertinax  fuerit,  ordinatamà 
pâtre  ex  diferetorum  vel  totius  capituli 
confiho  pœnam  fubibit,  etiamufquead 
difaphna;  fufceprionem ,  incarceratio- 
nem  &  deinde  à  domo  ejeclionem  fi 
non  refipuerit.  ' 

XI.  Et  omnium  iftarum pcenarom  mo- 
dificatio ,  augendo  vel  diminuendo  fc- 
cundùm  offènfx  qualitatem  &  quand- 
tatem  ,  perfona:  conditionem ,  pruden- 
ria:  paf ris  per  prcdictorum  dherctorura 
confilium  fubjacebit. 

XII.  Difcipuli  vero  arrium  &  »ram. 
matica:  omnes  firmliter  in  hebdomada 
femel ,  &  quomodocumque  placcbit  fu- 
periori ,  congregabuntur. 

XIV.  Et  fingulorum  mores  ille  qui 
ad  eorum  peculiarem  diredionem  ôc 
morum  formationem  fuerit  prxfechis, 
confiderabit  ■>  audietque  decanorum  lêu 
notatorum  relationem ,  quorum  quilibec 
aliorum  decem  vel  duodecim  curam  in 
particulari  geret  tam  in  offîchs  divinis 
quàm  alibi ,  proficientes  &  négligentes 
reftuciendo ,  ut  tune  cidem  eorum  ma- 
giftro  &  patri  ,  quando  placuerit ,  quod 
cognoverit  fîdelirer  referre  poflit  ;  qua- 
tenùsmeliores  taies  cogniti  cariùsamen- 
tur,  &  in  negligentibus  malos  mores 
perlequantur. 

XV.  Primus  autem  ipforum  de- 
canorum generaliter  fuper  omnes  in- 
tendet,  &  Ipecialiter  lupra  fecundum 
ficut  fupra  quemlibet  de  fuis  j  fc- 
cundus  fuprà  tertium  ,  &  fie  confequen- 
ter. 

XVI.  Fiant  infuper  nonnunquàm  diC- 
trida;  inquifitiones  fi  qui  inutiles ,  cou- 
tentiofi,  contumeliofi,carnales  aut  diC 
foluti  &  unde  non  fperetur  fruclus, 
comperiantur }  ut  taies  aliquoties  cor. 
repti ,  fi  noji  refipifeant ,  de  medio  fiant 
ôc  rejiciantur. 


CAP  UT  IX. 

De  extreitio  corforali. 


I  T  Icetexercitatiocorporalisfpiritua- 
Llibuscollatàftudiis&  myfteriisad 
modicum  uriiis  dicacur,  ma  gnum  tamen 

a&rc 
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ftflfeft  profeâds  &  incolumitatis  incre- 
mentum ,  fi  altcmacim  cum  theorica  feu 
contemplativa  compofitè  ducatur.  Uc 
ergo  pcr  exteriorcs  humiliationes  po- 
tencum  filii  Se  divicum  ,  qui  caeccras 

S tas  pauperum  fundationcs  per  univer- 
tatis  colkgia  injuftè  occupant ,  ab  if- 
tius  pauperum  domtîs  elcemotinis  exter- 
rici  recrahancur  >  &  fie  prohibiti  non  dé- 
vorent qua:  pro  Chrifti  veris  pauperibus 
funt  follicice  conquifica  ,  omnes  artium 
&  grammaticx  diieipuli  ex  ordine  ad 
fervilia  coquinx  officia  per  archicocum, 
cujus  erit  officium  praxipua  pararc  & 
omnia  condire ,  alias  dirigcftdo  ,  finguli 
aut  bini  vocabuntur ,  qui  prompto  ani- 
mo  hujufmodi  fer  vicia  humilicerque  mi- 
niftrent. 

II.  Et  in  eadem  hebdomada  in  qua 
coquinam  facient ,  ad  menfam  reficien* 
obus  miniftrabunt.  Et  die  fabbatho  de 
acceptis  vafibus  &  fcutellis  aliifque  fibi 
commiffis  ccllario  feu  difpenfatori  ratio- 
nem  reddent. 

III.  Proximâ  autem  fcquenti  hebdo- 
madâ  de  menfam  m  preparacione&mi- 
nifterio ,  fimul  Se  de  refeftorii  purgatio- 
ne  ,  in  die  femel  ipfum  feopis  pcrlultran- 
do ,  curam  habeanr.  Et  rurfûm  in  fab- 
batho de  potoriis  vafibus  feu  aquariis 
qua:  in  illa  fecunda  hebdomada  ablue- 
re  &  confervare  habuerint ,  fufeeptum 
numerum  réfèrent. 

IV.  In  quibus  ut  fint  magis  follicici , 
fi  aliquid  diminutum  comperiatur,  pro- 
priis  lumpeibus ,  fi  habuerint  undc ,  de 
fimili  providebunt  ,  aut  illis  fecundùm 
negligentix  quaUtatem  pcena  impona. 
tuf. 

V.  In  fecunda  verô  hebdomada  folum 
habebunt  reficienribus  miniftrare.  Et  ita 
poterunt  ipfi  minifterio  fèx  juvenum ,  fi 
opus  fuerit ,  incumbere. 

VI.  Ab  ifto tamen  coquinac  officio  alii 
officiales  quorum  officia  huic  funt  in- 
compatibilia ,  ficut  in  difpenfatoribus  eft 
&  a^rotomm  miniftris  &  janitoribus , 
excipientur.  Keliqui  verô,  putazdirui, 
id  clt  xdium  facrarum  feu  oratoriorum 
euftodes ,  lintearii ,  futoces  &  catteri  , 
quamvis  propter  labores  in  fuis  minif- 
terils  toon  fint  ad  totale  pondus  coqui- 
nx  aftringendi ,  fecundùm  tamen  patris 
dire&ionem  ad  humilitatem  in  ea  exer- 
ceantur ,  duo  feiliect  duobus  vel  tribus 
diebus ,  &  fie  confequenter  }  ita  ut  om- 
nes officiarii  unam  hebdomadam  vel 
ampliùs  fecundùm  numeri  quantitatem 
ad  aliorum  fublevationcm  importent. 

VII.  Omnes  prxterea  non  officiarii 
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fupremum  fuum  dormicoriurn  per  heb. 
domadfm  bini  quoeidic  femel  feopis 
perluftrenc }  item  theologorum  dormj- 
toriuin  &  cocleam  five  gradus  fuac  do- 
mus  ter  in  Jiebdomada. 

VIII.  In  fabbatho  autem  omnia  loca. 
communia  ,  videlicet  bibliotheca  ,  a- 
trium ,  communes  collegii  gradus  &  am- 
bitus ,  fecundùm  alium  ordinem  quater- 
ni  habeant  eroundare. 

IX.  Et  omnes  fi  ad  fervilia  qualiacum- 
que  négocia  five  in  domo  five  exteriùs 
vocentur ,  diligenter  &  fidelicer  cum  hu» 
militate  impofitas  exequantur  obedien- 
tias. 

X.  Artiftx  prartertsa  &  de  fuprema 
le&ionegrammacici  per  ordinem  in  men- 
fa  diltindè  ledionem  legent  ,  quam  ta- 
men non  inchoabunt  jejuni ,  fed  ad  vo- 
cis  ic  virium  forcificacionem  panis  bue- 
celiam  fument. 

XI.  Verùmut  in  his  omnibus  pracmif- 
fis  exerciciis  alacriores  fint  &  vegetio- 
res  ficque  fingulorum  rationabile  obfe- 
quium  ,  ficut  dicic  Paulus ,  remittendum 
erit  nonnunquam.  Unde  cùm  expedire 
judicavenc  pater  ut  laboribus  &  ftudiis 
defatigati  recreentur  animi ,  indulgcbit. 
Non  tamen  in  domo  cum  divicibusper 
alia  commifeebuntur  ,  fed  per  domos 
pauperum  &  loca  communia  honeftw 
joçis  &  ludis  non  dcfacigativis  omni  cum 
honeftate  &c  modeftia  animos  rcfocilla- 
bunt  3  non  ica  tamen  crebrè  aut  candiu 
fiçut  apud  divices  permien  folec.  Nec 
vadant  regulariter  cum  divicibus  ad  re- 
creaciones  campeftrales,  fed  quando  con- 
venire  videbitur  &  oportunum. 

C  A  P  U  T  X. 

De  tltïlione  fa  tri  s  pauperum  ,  vconamo* 
rumy  difcretorum  &  ca>teromm 
officialium. 

I.  Çf  Eeundùm  prxcipui  benefa&oris 
hujus  pauperum  domûs  feilicee 
illiiftriffimi  domini  Ludovici  de  Graville 
hujufmodi  noftriregniFranciae,  cùm  vi, 
veret,  archimarini ,  beneplacitum  Se  or*, 
dinationem  ,  quz  in  litteris  fuper  ipfius 
domûs  difpofitione  eo  volente  confec* 
ris  plenaric  expUcatur ,  domus  haec  pau- 
perum &  totale  collegium  ,  cum  aliis 
domibus  inde  derivatis ,  ubilicet  eXf 
ticcrint ,  dirigenda  fubjacebic  poteftad 
&  diferetioni  reverendi  patris  prioris 
Chartufiac  Parifienfis.Ipfc  enimtanquàm 
vifitator  &  major  pauperum  pater  fuper 
omnes  ipfas  domos  eandera  habebit  po* 
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-  teftatem  femel  vel  pluries  in  anno,  per  fe 
vel  per  alios  fcilicet  priores  cjufdem  or- 
dinis  domibus  dirigendis  viciniorcs  ,  fi 
commode  fieri  poccric  ,  vifitandi  ,  & 
omnia  ad  corum  manutentioncm,melio- 
racionem  &  iecundùm  hxc  fia  tu  ta  &vitx 
obfervantam  faciendi  ,  quxin  domibus 
fui  ordinii  fibi  fubditis  proportione  ob- 
fervatâ  poflet  efficere. 

II.  Specialitcr  autem  follicitè  procu- 
rabic  uc  in  ea  débité  fiât  divinum  offi- 
cium,vigeat  virtus ,  exercearur  difcipli. 
na  iiîtcr  ipfos  pauperes ,  &  follicitè  rcd. 
dirus  proventuîque  recolligantur ,  &  cum 
prudencia  adminiftrentur. 

III.  Non  derogando tramen  vifitationi 
per  dominos  de  capitulo  Parifienfi  ,  qui 
eam ,  quando  voluerint  ,  vifitare  pote- 
runt  j  uc  il  lis  innotefeat  quomodo  quo- 
tanni*  in  reparationibus  xdifkiorum  vi- 
Çinti  quinque  franci  cxpoljti  funt  j  quod 
facile  fier,  fi  fimul  in  xdificiis  impen- 
fx  ad  fingulos  annos  per  partes  appli- 
centur  $  &  quomodo  pro  primo  funda- 
tore  fingulis  hebdomadis  dux  celcbran- 
tur  millx. 

IV.  Habebit  etiam  ipfe  pater  vifira- 
tor  ,  fecum  advocatis  luo  procuratore 
&  vicario  aut  aliquo  alio  religiofocum 
hujusdomùs  dilcretis,  quando  opusfue- 
rit ,  intùs  vcl  in  cccnobio  Chartufix , 
prout  magis  congruere  viderit ,  patrem 
pauperum  Se  totius  collcgii  dire&orcm 
atque  magiftrum  principalem  forma  & 
modo  quibus  Iecundùm  Dcum  judica- 
verit ,  deligere  ;  unum  videliece  ex  pau- 
perum gremio  ,  fi  in  eo  litteratus  ali- 
quis,zelator  ,prudens  &  Chrilti  parvu- 
lorum  amacor  comperiatur ,  qui  tali  pro- 
vincix  videatur  idoneus.  Et  fi  ex  fanii- 
lix  fuppofitis  ad  hoc  onus  fufficerct 
nemo ,  aliunde  providere  poflèt  de  viro 
qui  Iecundùm  hsx  ftatuta  vitam  dege- 
re  vellct. 

V.  Ipfos  autem  qui  hanc  cledionem 
habent  celebrare,  obteftantur  &  in  Do- 
mino Jefu  per  fuperos  omnes  obfecrant 
hujus  rci  fundatores  &  initiatores ,  ut 
in  ipfa,  quemadmodum  in  ipfis  fuitprx- 
cipua  eorumdcm  initiatorum  fiducia, 
fideliflïmc  fê  habeant ,  omni  perfonarum 
acceptione  femotà,  ijlum  quem omnium 
indc  ad  fru&um  uberiorem  magis  fen- 
ferint  difpofitum  eligentes  5  ex  ejusenim 
prudenti  vigilantia  totius  familix  imer 
mortales  prxcipua  dependet  fruauofi- 
tas. 

VI.  Ipfeinfuper  vifitator  cum  paupe- 
rum pâtre,  dilcretorum  ufus  confilio, 
de  uno  vel  duobus ,  fi  expédiât,  eteono- 
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mis  feu  procuratori bus  ex  pauperum  gfe. 
mio ,  fi  apti  fint ,  providebit ,  qui  fiMgu* 
la  domûs  onera  in  tcmporalibus  gérant 
&  promoveanc  ■>  &.  eorumdcm  parrien. 
tur  labores  &  officia ,  fecundùm  difcre- 
tionem  eorumdem  vifitatoris  &  patrjs 
atque  diferctorum. 

VII.  Non  autem  refervabunt  de  pe- 
cuniis  quas  receperint  in  fuis  manibus 
ultra  id  quod  fuerit  per  prxdiclos  ordiî 
na  tu  m  pro  agendorum  ratione  ;  fed  om- 
nia in  arcam  communem  qux  in  cuto  col- 
locabitur  loco  ,  refèrvando  reconden- 
tur.  Cujus  quidem  arex  clavcm  primam 
fervabit  ipfe  pater  ,  fècundam  primus 
ecconomus  feu  procurator  qui  depofi- 
tarius  vocabitur ,  &  tertiam  unusex  dif. 
cretis  ad  hoc  clcdus  -,  nec  eam  aperiant 
ullo  tempore ,  nifi  très  cum  omnibus 
diferctis  prxfentes  fucrint. 

VIII.  Recepta  autem  Sx.  expofira  & 
fingula  acïa  domus  follicitè  in  feriptis 
redigantur  j  ut  totiens  quoriens  ipii  pro- 
vifori  vel  pauperum  patri  placuerit,  de 
omnibus  référant  ipfi  procuratores  ra- 
tionem.  Sed  generalia  computa  bis  in 
anno, aut femel  coràm  eifdem  patribus, 
procuratore  cœnobii  Chartufix  &  dif- 
cretis  pauperibus  in  principio  Adventns, 
quando  meliùs  videbirur  ,  reddanr.  Et 
tune  etiam  fiât  générale  capitulum 
vel  aliàs,  aut  fxpius ,  fi  expédiât. 

IX.  Deligent  infuper  vjiîrator ,  pater 
pauperum  6c  ipfi  ceconomi  cum  prxfen- 
tibus  diferetis ,  ex  facerdoribus  &  theo- 
lo^is  ,  très  prudentiores  &  maturiores, 
oui  difereti  vocabuntur ;  ex  quorum  con- 
filio &  œconomorum  magis  ardua  do- 
mus  negotia  traclabit  ipfe  pater  j  nec 
ci  licebit  macerias  majons  momenti  per 
fe  concludere  &  definire  j  fed  in  talibus 
iitorum  ut  didum  cft ,  vel  totius  capi- 
tuli ,  fi  negotium  exegerit ,  deliberatio- 
ne  utetur  atque  confilio. 

X.  Sed  ubi  de  pxdagogo  pro  pecu- 
liari  divirum  regimine  erit  providenT 
dum  ,  confident  ipfum  proviforem  reve- 
rendum ,  ut  de  viro  litterato ,  fevero  Se 
Dcum  timerite  poflît  provideri  }  cui 
pro  mercede  temporali ,  prxter  regen- 
tiam  in  artibus ,  quam  fi  velit  &  ad  hoc 
fuerit  idoneus,  habebit ,  pecuniâ  qux  ab 
uno  portionifta  etiam  de  majori  portio- 
ne  per  eum  adduâo  donabitur . . .  j  aut 
pacifeetur  ipfe  pater  cum  eo  de  aliqua, 
gratiofa  pecunix  fumma  ultri  viclum  & 
hofpitium. 

XI.  Sed  pater  pauperum  qui  in  offi- 
cio  quamdiu  volet ,  fi  ipfum  utilucr 
exerceat,  poterie  permanere  ,  ficutJf 
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alii  officiarii ,  fi  vifitatori  4  patri  paupe* 
rum  fie  diferetis  utile  videatur  ,  fibi  % 
œconomis  fie  facerdotibus ,  proue  ancea 

di&um  eft  ,  pro  temporalibus  ftipendiis  De  modo  frebundi  &  récif iendi  pauperes» 
de  obfequiis  Chrifto  in  fuorum  pau- 
perum direclionc  fie  miflarum  quas  debe-  I.  Um  vacabic  in  hac  pauperum  fa-" 
bit  commumtas ,  celebracione  prxftitis ,  \^  mi\ii  locus  aliquis ,  6c  le  alius  of- 
folùm  de  vitx  neceflariis  ex  communi  feret ,  rogans  ut  ad  Dei  benedi&ionem 
fumptu  'providebit.  admitcacur  pro  vircucum  fie  litterarum, 

XII.  Éc  fi  ipfe  aut  aliquis  ecconoroorum  allecutione  ,  primo  per  patrem  ÔC  difere- 
velic  in  theologia  promoveri ,  burfas  de  tos  fi  bona  habueric  naturalia ,  id  eft  fi 
eodem  fumptu  ufque  ad  baccalariatum  fanus  6c  validus  in  membris ,  robuftuf- 
formatum  perfolvet  fie  pro  fe  ufque  ad  que  ad  ferenda  communitatis  exercicia 
gradum  licentiarum  inclufive ,  nifi  aliter  fuerit  >  confiderabitur.  Deinde  examina- 
provifioncm  haberet  ;  in  tali  enim  pri-  bitur  fi  de  legitimo  matrimonio  fuerit 
mo  lêmperad  hocimpendaturproprium  procreatus,  6c  ad  quem  fincm  velit  lit- 
quam  commune.         *t  terls  incumbere  $  poftea  fuper  do&rina , 

XIII.  Nullus  autem  in  communitate  puta  fi  in  rudimentis  grammaticalibus 
poterit  gradum  fumptibus  communicatis  habueric  principia ,  6e  habens  prxdkla 
requirerc ,  imb  nec  propriis  nec  commu-  cum  bona  indolc  Ôc  docilitate  fc  fc  di- 
nibus  infignia  magifterii  in  quacumque  vino  cultui  mancipare  velit  ;  aut  fi  forte 
fuerit  facultatc  lufeiperc ,  nifi  ad  hoc  aliquam  haberet  artem  vel  induftriam 
fpecialiter  vel  ad  regentiam  pro  com-  unde  vellec  totius  communitatis  6e  fra- 
munitate  aut  aliam  evidentem  utilita-  trum  utilitati  infervire ,  cum  tamenme- 
tem ,  ficut  infrà  dicetur,  per  proviforem  diocri  difpofitione  ad  litteras  }  aut  fi 
vel  patrem  fuerit  vocatus.  aliqui  obedientix  propter  Chriftum  ad 

XIV.  Et  confummatâ  artium  curfùs  tenipus  vel  pro  fempervcllet  mancipari. 
auditione,  ubi  numerus  in  theologia ftu-  II.  Qui  aptus  videretur  ,  tanquàm 
dentium  duodenarius  completus  eflêt  »  idoneus  per  patrem  ad  reverendum  vi- 
non  poterunt  ad  hujufmodi  theologix  firatorem  ,  in  duobus  verbis  chartâ  pa- 
ftudentium  ftatutum  afeendere,  nifi  per  pyraceA  ferions  ejufdcm  patris  manu 
maeiftrum  aut  diferetos  ,  aut  propter  fignatis ,  fub  tali  fentencia  mitteretur: 
evidentem  in  obfequio  communitatis  Venerandepater\apudnosini/eJlrafamilia 
Utilitatem  hic  vel  in  fubaltcrnis  domi-  vacat  locus  :  Hic  autem  N.  27.  recipi  pe- 
bus  impendendo ,  aut  propter  magnam  tens ,  idoneus  & fufficicns  de  requifîtisad  fia- 
litterarii  profectus  in  eis  diipofitionem  ttttum  interrovationibus  fafiis  inventus  eft  j 
de  gratia  fpeciali  fuern  c  clecti.  veftrumftet  de  eo  beneplacitum. 

XV.  Aliis  infuper  officialibus  inferio-  III.  Quod  fiipfehonorandus  vifitator 
ribus  ,  vel  cellerariis  ,  miniftris  infirmo-  ita  eue  compererit ,  fimiliter  ipfum  in 
rum,archicoquo,  janitoribus  ôc  exteris  aliis  duobus  verbis  breviffimis  domino 
quos  ipfe  pacer  difcretè  6c  pntdenter  or-  pûcnitentiario  Parifienfi  poteftatem  con- 
dinabit ,  fecundùm  qualicatem  laborum  ferendi  ÔC  inftituendi  habenti  ,  prxfen- 
fie  quantitacem  ,  Ôc  prout  fideliter  fie  ir-  tabit  fie  feribens  :  Domine  pœnitentiarie  , 


Ah.  ijôi. 


reprehenfibiliter  fua  exercuerint  officia 
ad  communem  utilitatem,  in  parte  vel 
in  toto ,  fi  aliter  fibi  non  poflînt  provi- 
dere  ,  6c  ad  hoc  fit  facultas ,  de  necef- 
fariis  ex  fumptu  communi  fubveniet. 

XVI.  Ipfi  autem  fi  aliquabona  com- 
munitatis in  manibus  habeanteonferva- 
re  ,  aut  fi  ad  fuorum  officiorum  obfer- 
vationem   aliquibus    utantur  inftru- 


hunc  }T.  examinatum  &  idoneum  inven. 
tum,  ut  in  familia pauperum  Montis  actt- 
ti  recipiatur  veftra  révèrent:*  frafento 
rouans  ut  eumdem  ,  nifi  vefira  fapientia 
objlacttlum  vident  ,  dignemini  inîituere. 

IV.  Qui  quidem  dominns  pœniten- 
tiarius  >  fi  pracmifia  approbet  $  eum  pe- 
tentem  remittet  ad  pauperum  patrem , 
feribens  quomodo  infbtuit  ÔC  approbae 

ommu- 


mentis ,  de  fingulis ,  totiens  quotiens  de-  omnia  qux  acka  funt  vultque  ut  c 

pofitario  placebit ,  i  quo  ipfa  accepe-  nitati  incorporetur.  Qux  omnia  in  pa- 

rit,  racionem  reddent.  Et  ipfe  depofi-  pyro  fine  alia  judicialî  forma  propter 

tarius  follicitè  ipforum  regimen  in  fuis  Ûeum  in  paupertatis  favorem  fiant, 
officiis  confiderare  habebit }  fed  in  of-       V.  Numquam  enim  poterie  aliquis 

ficiis   divinis  cxterifque  communibus  pro  receptione  vel  depofitione  ab  offi- 

exercitiis  cum  ipfis  ofhciariis  fecundùm  cio  vel  ejedione  contra  communitatem 

patris  diferetionem  poterit  difpenfare.  plebiscicare  feu  judicialiter  agere  }  fed 
IL  Part.  III. 
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orcœcontrovcrfi:cperpaupcrum  patrem,  permittatur,  nifi  de  quo  fpes  erit  cnTd 

'    vel  fi  cafus  exigat  ,  per  vificarorem  propter  gradum  magispromovebitor  ho 

Chartufiar  rerminabuntur»  nor  Dei,  proximi  ucilitas  vel  inprard" 

•'■  VI.  Si  autem  prasfati  pater  &difcreti  cando  vel  in  difeiplinis  inftruendo  & 

négligèrent  aut  indebitè  differrent  pau-  qui  cam  probatat  vie*  fuerit  coenini 

pères  ad venienres  colligere ,  probare  Ôc  quôd  ex  promotione  non  extoUatL  Ù 

vifirarori  pntlentare  ,  poterie  ipfe  vifi-  promptiùs  &  humiliùs  obediat.  ' 

tator  pauperes  illos  quos  fécundùm  fùn-  XII.  Promiteent  infuper  omnes  rec' 

datorum  intenrionem  capees  judica-  pi  volentes,  quôd  officia  communitatii 

verit ,  praîdido  pœnitenturio  collatori  utilitatem  concernent ,  atquc  obedien 

prxfentare,  &  patrem  pauperum  ut  eos  tias  five  in  domo  fivè  extra  domum  fibî 

recipiar  &  cum  humanitate  trader  co-  impofitas ,  fîdeliter  &  fincerè  exequan 

gère  per  proventuum  fubftradionem  tur ,  quandiu  &  quando  decreverit  ipfê 

îummariè  &.  de  piano ,  fine  aliquo  itre-  pater  j  qui  talibus  ita  fapienrer  &  pru 

pitu  vel  litigii  forma.  Habebit  enim  denter,  in  omnibus  Dei  h onorem&prow 

ipfe  vifitator  omnimodam  prarfentandi ,  ximi  xdificationern  pra:  oculis  habendo 

expcllendi ,  rejiciendi  &  œtera  qui  an-  fua  décréta  definiat ,  deeerminabitquê 

teà  dida  funt ,  faciendi  poteftatem  5  &  ut  nullus  fécundùm  boni  viri  arbitnum 

ipfe  dominus  pcenitentiarius  confercn-  rationabiliter  poflîe  hujufmodi  obedien- 

ai-  tias  vel  redimere  vel  diflîmulare. 

VII.  Confcrvatores  autem  videlîcec  XIII.  Et  fiet  mentio  expreflà  in  ipfis 
N.  N.  d  ominus  decanus  ccclefia!  Pari-  promi/fionibus ,  quèd  poftquàm  aliquis 
fienfis ,  dominus  cancellarius  ac  domi-  uno  vel  pluribus  annis  fumptibus  com- 
nus  pœnitentiarius  ,  quoniam  primùm  munitatis  in  moribus  &  litteris  fuerit  pic 
auchoricatc  apoftolicâ  &  hinc  reveren-  nutritus,  obligabitur ,  fi  ejus  opéra  fe- 
diiïimi  domini  legati  de  Ambafia  con-  cundùm  gratias  fibi  datas  indigeaecom- 
ceffi  funt,  domum  6c  familiam  in  fuis  pri-  munitas&  uti  velit,  quod  in  hacdomo 
vilegiis  confovebunt  &  tutabuntur  5  &  vel  in  aliis  fubalrernis  aut  quoeumque 
cùm  opus  erit,  patri  &  toti  domui  con-  fécundùm  proporrionem  ad  lufeepta  bc- 
filium  atque  prarfidium   favorabiliter  neficia ,  ut  potè  tanto  tempore  vel  eo 
praHtabunt.  circà  quanto  ante  gradum  licentiarum 

VIII.  Modus  autem  examinandi  pro-  in  eadem  afredus  pietatis  fufeepir,  im- 
bandiqueprardidus  non  fiet  repente  5  fed  pofitara  exercebit  ordinationem. 
aliquandiu  communitatis  exercitia  ,  &  XIV.  Erit  tamenfemper  inunius  co- 
tandiu  ficut  expedire  videbitur ,  feque-  jufque  libertate  religionem  ingredi ,  8c 
cur  ipfe  fupplicans ,  ut  cognofcac  &  cog-  in  ea  profiteri  j  &  in  hoc  fe  pater ,  quan- 
nofeatur.  Et  fi  fuerit  facerdos  aut  ad  tum  poterie,  prarftabit  favorabilem. 
ftudium  thcologia:  aprus,  ueputa  qui  au-  XV.  Si  quis  autem,  quod  abfit,  re- 
dierit  artes ,  antequàm  admitcatur ,  in  eufare  inobediendo  onera  communira- 
congregatione  capitulari  ter  pro  recep-  tis  prarfumpferit ,  aut  religionis  ingref- 
tione  fupplicabit.  fum  fimula verit,  non faciens  videliectut 

IX.  Promittentque  finguli  juramento  in  ea  profieeacur,  quod  in  fe  eric ,  tenebi- 
medio  quèd  fuis  fuperioribus  obedient,  tur  fatisfacere  de  omnibus  qu*  fuerit  ex 
fecreta  communitatis  obfervabunt ,  ejus  communitate  aûecutus,  feilicet  de  vidu, 
honorem  Se  utilitatem  pro  polie  pro-  hofpitio  &  inftrudione }  &pro  hoc  po- 
curando.  teric  ad  judicium  pertrahi. 

X.  Item,  nullus  recipietur,  ni  fi  pro-  XVI.  Sed  in  alio  cafu  nunquam  vel 
mirtat  quôd  ad  nullum  gradum  cujuf-  pro  receptione  auc  ejedione  vel  depofi- 
eumque  gradûs  promoveri  pecac ,  fed  tione  ab  officio  poterie  plebifcitare  aut 
quèd  crie  merè  paffivc  in  calibus  le  ha-  judicialiter  agere.  Suborta; autem  in  do- 
bens }  ôc  quôd  paratus  erit  etiam  fufci-  mo  controverfiac  per  patrem  vel  provi- 
perc ,  &  ad  hoc  fe  difponere  fécundùm  forem  fine  alia  licis  forma  cerminabun- 
fuam  vocationem  }  etiam  ad  fufeeptio-  cur. 
nem  ■  ■     •  -  - 


ordinum  facrorum  ,  fi  prelbyceris  XVII.  Nec  camen  qui  ficut  didum  efl} 

indigeat  communitas ,  quandocumque  fuerit  inobediens ,  in  communitate  to* 

de  confilio  dilcretorum  volét  ipfe  pater  lerabitur  ;  fed  tanquam  degener  &  com- 

îumptibus  communitaeis  aliquem  pro-  munitati  iniquus  quat  eum  piè  fo^erit, 

m  yi  devorator  &  facrilegus  piarum  eleemo. 

Al.  Et  prudencer  refpiciat  ipfe  pater  finarum  rejicietur. 

ne  quis  hujufmodi  gradus  confeendere  XVIII.  Icem  ad  collcndas  inconffct^ 
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tUt  îc  evagationis  occafiones  per  quas  gii  ad  Domum-Dei  Parifienfis  *  auc  ad  — ;  

in  angelum  lucis  fe  Dzmon  transfèrcns  alia  magis  pia  loca, proue  Dominusinf.  A*'  ,JC)1- 

fub  fpecie  majbris  boni  aut  pietatis  in  piraveric  in  ejus  fanfto  timoré  ac  redx  • 

parentes,  vel niraix  àufteritatis , incau-  confeientix  di&amine ,  ex  integro  ap- 

10s  fxpenumerà  exagitat  Ce  àpropofito  plicare,  omnes  hujufmodimalevolosex- 

pferolque  âvcllit ,  fecum  eos  m  prxci-  pellendo,  donec  de  veris  paupenbus  & 

pitium  pertrahens }  in  ingreflu  Habilita-  fecundum  base  ftatuta  vivere  volentibus 

xenv,  quandru  eorùm  fahiti  &  prorectui  fuerit  provifum. 
expediet  aut  communitatis  utihrati ,  fc-      XXV.  Ubi  veroinmoribus  benè  pro- 

cundùm  prxdida  promettant.  ficerct  domus  ,  propter  quod  aliquipié- 

XIX.  Similiter  quôd  pacificè  viven-  relient  poflèffiones  &  proventus  mufti- 
do  hxc  ftatuta  ex  integro  obfervabunt.  plicarc  &  augmentarc ,  non  poterit  ta- 
Et  denique  pro  tcmpore  fux  refidentix  men  ip fa  comm uniras  ultra  id  quod  huic 
talemobedientiamficutprofemperinfua  tenui  modo  vivendi  necenarium  eftre- 
profeflîone  promittit  monachus,  unuf-  cipere  5  nifi  hîc  vel  alibi  domum  xdifi.. 
quifque  in  liia  receptione  patri  paupe-  «ando  numerum  paupcrum  multiplicet. 
xum  promittec  in  examinanone.  XXVI.  Et  dehis  fru&ibus  ôeproven- 

XX.  In  quâ receptione,  maxime  poft  tibus  quos  habebit,  non  liceat  in  the- 
«liquancula  ftudia  ,  religionem  ingredi  fauro  refervare  fuper  fummam  pro  im- 
volentibus  favebittir.  Et  qui  taie  habue.  pends  totalibus  anni  currentis  8c  fubfe- 
rint  propofitum  femper  ,cxteris  pari  bus,  quentisrequifitam.  Sed  quod  ultra  con- 
-erunt  aiiis  prxfèrendi.  venire  contmget ,  in  veuimentis  vel  li- 

XXI.  Eritque  pociifimirm  patris  &  bris  theologorum  vel  difcipulorum  qui 
iaorum  lubftitutorum  fludiuminfuis  ex-  facilè  non  poterunt  llbi  aliunde  provi- 
hortationibus  ad  perfe&ionis  ftatum  in  dere ,  ad  patris  &  diferetorum  pruden- 
religione  omnèsinducere ,  Dei  zehim  ad  tiam  exponetur ,  aut  in  pietatis  opéra, 
animarum  lucram  &  proximorum  xdi-  fi  mcliùs  judicaverint ,  quoridic  croça- 
ficationem  à  parvulo  imbibere  &<ac-  bitur  >&  maximè  in  extraordioariis  pro 
quirere.  tcmpore  nutriendis  pauperibus  fecun- 

XXII.  Fuit  enim  hxc  communitas  fub  dùm  iftam  vivendi  formam ,  quemadmo- 
divina  mifericordia  maximis  fudoribus  dum  ab  initio  inftitutionis  domùs,  &  cura, 
&  vigilanriisinftiruta,  &  fumptibus  non  hxc  concederentur ,  factum  eft  j  ex  qui- 
Tnodicis  ere<aa,in  religionis  &  Dei  ce-  bus  eleûiores  ad  ordinarium  noftrum 
clefix  favorem ,  ut  videltcet  ex  ea  ado-  afiumi  poterunt. 
lefcentes  benè  difpofiti,  tanquam  no- 

vellx  plantationes  in  juventute  fua,  fu-  C  A  P  U  T    X  1 1. 

mi  poffint  ad  plantandum  in  eoclefix  & 

religionis  obfervatx  agris.  De  divin»  officio  in  oratorio  inferiori  in  quo 

XXIII.  Qui  cùm  bxc  conderentur  divites  conveniunt ,  ecltbranio. 
ftatuta ,  anno  videlicet  ab  incarnatione 

Domini  m.  d.  ii.  omnes  fermé  infxcun-  l.  T)  Rocurabit pauperum  pater  ut  re- 
di  &  fteriles  foerânt ,  labrufcas ,  fpinas      1    verenter ,  tradim  ,  quàm  poterit 

&  hujufmod»  noxias  herbas  proferentes.  honeftiflimè  ,  divina  collcgii  communia 

Sed  divinâ  adjuvante  gratiâ  &  providen-  officia  in  facello  feu  oratorio  inferiori  ce- 

ciâ  tune  eradicari  &  plantari  incipiebanc ,  lebrentur  fecundum  ufum  Parifienfem , 

&  Dominica  agricultura  in  ets  ineboa-  proue  exprefsè  in  calendariis  duorum 

batur ,  &  prolperè  fatis  procedebat.  majorum  mùTalium  manu  in  membranis 

XXIV.  Nullus  etiam  ignorer  quan.  fiiper  pegameno  feriptorum  notatur. 
tum  ab  initio  fuerit  defiderium  m  «s  qui  II.  Nec  unquam  eric  error  quin  quo- 
hujufmodi  domum  &  parvulorum  con-  tidiè  horâ  fextâ  ibidem  una  incipiatur 
gregarionem  inftruxerunc,ut  in  eacref-  mifla,  qux  in  fabbatho  cum  cantu  de 
cat  virtus  ,  difeiplina  floreac  ,  ametur  Virgine  celebrabituri  nifi  fortè  tune  ca- 
paupertas.  Quod  quidem  defiderium  ex  dat  feftum  in  ufu  Parifienfi  obfervan- 
litteris  de  quibus  lupra  dictum  eft ,  ma-  dum }  quia  tali  cafu  ad  alium  diem  trans- 
nifeftatur  ;  in  his  enim  cavetur ,  &  pcr  feretur. 

hxc  feripta  confirmatur  ,  quomodo  fi      III.  Similiter  in  hebdomada  femel  cum 

cota  communitas  à  vivendi  forma  fecun-  cantu  dicetur  de  fanâo  Sebaftiano. 
dùm  has  inftitutiones  declioare  vellet,       IV.  Item  ,  quolibet  die  Dominicoôc 

poflet  provifor  honorandus  feu  vifitator  fefto  obfervato  fecundum  ufum  Parifien- 

frudus  &  omnes  proventus  ipfius  colle-  km  eâdcm  horâ  cum  cantu  celebrabi- 
Tm* //.  fsrt.  Ulx  Aaaaa  ij 
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tur }  prarcedentque  vefpera:  primas  cum  XIV.  Item  quolibet  die  Domiiùco  te. 

cantu ,  &  fêqucntur.  fefto  obfervato  curabit  per  theoioeos 

V.  Sed  quando  vel  quotiens  erunt  di-  pauperes  &  aJios  régentes  collegii  p« 
cendx  maturinx ,  vel  horâ  décima  ma,  ordinem ,  aut  aliura  graviorem  virum 
jor  celebranda  milTa,  in  prxdidis  calen-  fieri  fermonem  * 
dariis  reperietur  j  fed  tune  horâ  fexrl  XV.  Similiter  Se  quando  ,  ficut  die 
nunquam  diectur  cum  cantu.  tumeft,  celebrabuntur  confeffiones  prav 

VI.  Tempore  autem  Quadragefima: ,  cedet  exhortatorius  fermo  de  difpolftio- 
vefperae  quando  funt  cantandx,  dicen-  ne  ad  confeffiones  celebrandas. 

tur  ante  prandium  de  tempore  folùm.  XVI.  In  quibus  fermonibus  fimul  in 

VII.  Scd  diebus  Sabbatbi  vefperae  de  unum  comparebunt  dives  Se  pauper  • 
Virgine  cum  completorio  inter  tertiam  quemadmodum  pro  fufeeptione  afperfia! 
Se  quartam  poft  meridiem  perfolvantur.  nisaquac  benedida;  in  die  D 

VIII.  At  in  die  Dominico  cum  vef-  XVII.  Imo  8c  quandocumque  paupe- 
peris  8c  completorio  vclpera;  mortuo-  rum  patri  placebit ,  defeendent  paupe- 
rum  cum  uno  nodurno ,  fine  laudibus.  res  ad  facellum  inferius  cum  ipfis  divi- 

IX.  Ante  autem  miflarum  principium  tibus  -,  ipforum  enim  paupemm  eft,  ficut 
<juotidiè  i  dilcipulis  divitibus  fîet  invo-  ôc  collcgium  totum  cum  fuis  omnibus 
catio  fandi  Spiritûs,  cantando  Veni  [unité  dependentiis ,  tam  intùs  quim  extra  -,  fie 
Spiritûs  cum  colleda.  Deinde  addetur  duntaxat  fe  ab  ipfo  loco  inferiori  fegre- 
antiphona  Sub  tuumprafidium ,  nifi  tem.  gant,  eundem  divitibus  derelinquendo , 
pore  Pafchali  inquodicitur  Rcginacœli.  majoris  folitudinis  8c  quietis  fpiritùs  cau- 
Tertiô  cantatur  Da  pacem  -}  8c  denique  sâ  }  ut  etiam  fuper  ipfos  pauperes  fie  fu- 
Deprofunais ,  cum  collcdis  pro  comme-  periores  fie  decanos  faciliùs  Ôc  accurauùs 
jnorarione  defundorum.  invigiletur. 

X.  Quo  fado,  incipitur  miflà}  quâ  NOS  IGITUR  decanusSc  capitulura 
finira  ,  fiiniliter  cantabitur  antiphona  prxfati,  adminiftratores  fie  gubernato- 
Medià  vità  in  morte  fumui ,  cum  verfieu-  res  hujufmodi  collegii ....  habita  fuper 
)o  O/iende  nobis ,  ficeolleda  Deus  cui  pro-  hoc  deliberatione  maturâ ,  omnibus  pie. 
friunu  nè  ponderatisêc  infpedis,  omnia  ftatu- 

XL  Diebus  autem  ferialibus,  quibus  ta,  ordinationes  ôc  vivendi  formulant, 

feilicet  non  cantabuntur  vefpera: ,  fem-  fimiliter  Se  bullam  privilegiorum  prav 

per  ad  oratorium  lectionibus  pomeridia-  infertam ,  prout  nobis  oblata  finit  ap- 

nis  completis ,  in  pulfu  qui  fiet  circà  quin-  probamus ,  laudamus ,  authorifamus ,  Se 

tam,  omnes  difeipuli collegii  accédant,  ut  in  nobis  eft , confirmamus  atquefta- 

primo  fine  cantu  vefperas  de  virgine  Ma-  bilimus,  noftram  in  his  Se  eorum  fin- 

ria  diduri  ;  poftea  cantabuntur  iufïragia,  gulis  authoritatem  interponentes  pariter 

videlicet  antiphona  de  Virgine  fecun-  Se  decretum.  In  quorum  teftimonium 

dùm  tempus  -,  fecundè  antiphona  de  fan-  figillum  noftrum  capitulare  prarfenabus 

do  Sebaftkno  Egregie  ;  tertio  repetur  litteris  duximus  apponendum.  DatumSc 

antiphona  dida  manè  Media  vità  i  &c  adum  Parifiis  in  diclo  capitulo  noftro, 

quarto  De  /™/5»«fc/,fubjungetur.  anno  Domini  m.  d.  ii.  die  vero  Janua- 

XII.  Qux omnia, quando  cantabun-  rii  xm.  Signé,  Raoulin. 
tur  vefperae  ,  poft  coenam  immédiate 

dicentur,  velfinitisquacftionibus  dierum  Dérogation  a  quelques  articles  de  la  fin, 

jejuniorum  i    quemadmodum  quando  dation  du  collège  de  Mont-aigu , de  tan 

erunt  matunnx ,  Vemi  fanile  Spiritus  s  Se  1494.  rapportée  cy.itjjus. 
alia  matucina  iufîragia  poft  ipfas  matu. 

rinas  cantabuntur.  y  y  Niverfis  praefentes  litteras  infpcc- 

XIII.  Providebit  infuper  parer  ut  in  \_j  turis,  decanus  8c  capitulum  vene- 
diebus  per  univerfitatem  ordinaris ,  qui-  rabilis  ecdèfiat  Parifienfis  lâlutem.  No- 
bus  folentfcholafticorum  celebrari  con-  tum  facimus  quôd  nobis  capitulanribus 
feffiones ,  videlicet  feriâ  quartâ  Cinerum,  pro  parte  Johannis  Standon  nobis  expo- 
ferià  quartâ  majoris  hebdomadar,  vigi-  fitum  extitit  quôd  praedidus  fupplicans, 
iiis  Pafcha: ,  Pentecoftes,  Afiumptionis  cùm  in  horto  ftudii  Parifienfis  fenciili- 
glorioia;  virginis,  Omnium  landorum  mam  plantulam  quandam  congregatio- 
Se  Nativitatis  Dominicas ,  de  confeflb-  nis  difcipulorum  pauperum  ,  donante 
ribus  religiofis  fuum  ftatum  obfervanti-  cxlefti  agricolâ ,  his  noviffimis  tempori- 
pus ,  aut  aliis  probis  facerdotibus ,  qui  bus  ope  benefadorum  inieruilTct  ,  « 
in  domo  confeffiones  audient  domefti-  prxfertim  adiutorio  &eleemofinis  melif 
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ci  domioi  Ludovici  de  GraviSt  hujus  &  non  autres,  par  ledit  priear  ,  nonob- 

ooftri  regni  Franciae  archimarini ,  qui  liant ,  comme  did  eft  par  ladide  pre- 

occaiione  fundationis.fie  exterorum  do-  raie*c  fondation ,  que  à  ladide  élection 

■nui  .ipfotum  difcipulorum  impenforum  &  prefêntation  hillènt  nommes  lefdids 

de  confenfu  noftro  capiculan  ordina-  pénitencier ,  prieur  des  Celeitins  &  ce. 

tioncs  quafdam  per  lirteras  componi  luy  des  Chartreux.  Et  iceluy  prieur  des 

voluerar }  nunc  autem  i&piencttm  confi-  Chartreux  unique  &  pour  le  tout  de. 

lioaJiqua  ex  eis  imrautari  volens,  per  mourera  à  perpétuité, pour  ladide pre- 

prxdidum  Johannem  fupplicemà  no-  tentation  fie  ferablablement  deftitution 

ois  quxfivit  quatenus  acceptare  ,  ap-  fie  ejedion  faire ,  au  cas  que  aucuns  des 

probare  fie  conhrmare  dignarentur  om.  reçus  ce  demeriteroient  4  luy  donnant 

nia  contenta  in  ljtteris  ipfo  volente  la  puiftance  que  avoit  ledit  feigneur  re- 

confedis ,  quarum  ténor,  de  verbo  ad-  fervéc  à  foy  quand  il  feroit  en  la  pre- 

verbum  fequitur  ,  fie  eft  talis  :  PAR-  vofté  de  Paris.  Toutesfois  afin  que  ce 

DEVANT  Michel  Pileur  &  Louis  Bar-  ne  foit  audid  prieur  des  Chartreux  en 

dbelemy ,  notaires  du  roy  noftre  Sire  au  trop  grande  charge  de  les  examiner 

chaftclet  de  Paris  fut  prefent  en  fa  per.  fie  choifir  idoines ,  a  elle  ordonne  que 

fonne  noble  fie  puiflànt  feigneur ,  mon.  le  maiftre  du  collège  ,  appelle  pere  des 

fieur  Loy s  feigneur  de  Graviile ,  deSées,  pauvres,  aura  avec  les  diferets  defdids 

de  Bernay  ,  de  Marcoufly  ,  du  Bois-  pauvres  la  charge  de  élire ,  confiderer 

Maies- Herbes , fit  de  Milly  enGaftinois,  fie  interroger  leldids  pauvres  idoines, 

lequel  reconnut  fie  confefia  de  fon  bon  tant  en  voulenté  ,  docilité ,  de  bonnes 

gré ,  bien  advifé,  çon/eillc  fie  délibéré,  fi  mœurs ,  capacité  de  lettres ,  que  bonne 

comme  le  difoit ,  que pofé  que  au  temps  difpofition  naturelle  fie  de  vraye  pou. 

du  commencement  de  la  fondation  des  reté  ,  fie  tels  que  les  ftatuts  requerre- 

pauvres  eftudians  tant  en  théologie  que  ront.  Et  iceux  interrogués  fie  exami. 

arts  fie  grammaire  au  collège  de  Monta-  nés ,  fie  jugés  s'ils  font  idoines  félon  lef- 
gu  par  lui  faite ,  ait  efté  convenu  fie  ac-    dids  llatuts  ,   les  envoieront  comme 
cordé  entre  luy  fie  melfieurs'les  doyens    idoines  audid  prieur  des  Chartreux }' 
fie  chapitre  de  Paris  ayant  authorité  de    lequel  ,  s'il  les  trouve  tels  ,  comme 
inftituer  le  maiftre  toutes  les  fois  que  en    provifeur  fie  grand  pere  vifitateur  fie 
eftoit  befoin ,  fie  générale  vifitation  au-    corredeur  de  ladide  communauté  des 
dit  collège  de  Montagu  par  l'ancienne    poures ,  pour  plus  grande  approbation 
fie  première  fondation  ,  à  prefent  toute    fie  aufly  paix  fie  faveur  nourrir  les  pre- 
par  les  predeccflèurs  maiftres  dudid    fentera  par  deux  petits  mots  de  lettres 
collège  annichilée  fie  perdue  ,  que  do-    en  telle  fentence  :  £g«  prier  Cartujj*  & 
refnavantle  maiftre  leroit  éleu  par  les    previfar  comm*nitatis  coliegii  M ontis-acv- 
pauvres  eftudians  en  théologie  fie  au-    ti ,  prafente  vêtis  démine  pcenitentUrie , 
très  félon  leurs  ftatuts  de  ce  faifantmen-    tanqukm  infiituteri    diihrum  paupentm 
tion ,  comme  par  ledit  chapitre  a  efté    N.  examinant»  &  jndicattm  verum  pau- 
accordé  fie  odroyé  ,  moyennant  cer-   perem ,  docilem  Çr  lionevm ,  ut  recipiat  elee- 
tains  grands  baftimens  fie  édifices ,  re-    mefinarn  in  familia  eormn.  Qua  propter 
parafions  fie  garniflèmens  de  deniers  fie    emm  inftituere  digtemini.  Et  ces  deux 
biens  audid  collège  faidspar  ledid  fei-    mots  fe  écriront  feulement  en  papier, 
gneur  dont  la  claufe  s'enfuit  de  mot  i    lefquels  fignera  de  fa  main  ledid  prieur 
mot  :  TIER.CEMENT  la  prefentarion    à  monfeigneur  le  pénitencier  de  Pa- 
defdids  pauvres  ccoUers,fiec.r^fy-    ris,  pour  les  inftituer,  s'il  approuve 
dejfttf  pa*.  713.  CE  non  obftant  ledid    l'examination  8e idoneité  comme  deflus, 
feigneur  pour  certaines  bonnes  raifons    fie  la  prefentarion  faide  par  ledid  prieur, 
a  ce  le  mouvant  a  voulu  fie  veut  fie  de-    Veut  fie  defire  en  outre  ledid  feigneur , 

que  ledid  prieur  des  Chartreux  ait  ad. 
miniftration  ,   fuperiorité   ,  fuperin- 
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clare  par  ces  prefentes  que  après  le  de 
ceds  dudid  maiftre  qui  à  prefent  eft, 
oue  le  prieur  des  Chartreux  de  Paris  fie 
les  fucceflcurs  prieurs  ayent  l'authorité 
fie  la  charge  de  prefenter  lefdids  pau 


tendence  fie  gouvernement  de  ladide 
communauté  fie  corredion  ,  fie  mcfme 
jufques  à  priver  fie  dejetter  aucuns  def. 


vres  eftudians  foit  en  théologie ,  arts  fie  dids  poures  ,  fe  leur  mauvaife  vie  le 

grammaire ,  fie  non  autre  ,  toutes  les  requiert ,  ou  qu'ils  ne  voulurent  point 

fois  que  aucune  place  vacquera  j  fie  que  garder  leur  eftat  félon  leurs  ftati 

M.  le  pénitencier  ait  l'autorité  deinfti-  ce  fommairement  fie  de  plain  fai 


grammaire  . 

L-tucs  ,fie 
fans  au- 

tuer  ceux  qui  ainfy  ksoat  prefentez,    cime  forme  de  procès.  Item  â  ouir  le* 
i  *  Aaaaa  iij 
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...  comptes  des.procureurs  ,  les  clore  2c  feront  entretenus ,  tant  que  entreront 
ju-  itoi.  approuver  ,  uns  que  perfonne  y  ait  en  religion  ,  ou  par  autre  voyc  foient 
puiûance  que  .de  par  luy,  fors  que  le  pourvois jufques  -à  -la  fomme  de  viagt- 
pere  defdids  pourcs  maiftre  du  collège,  cinq  livres  tournois  par  an.  Et  s'ils  ne 
&.  les  provides  3c  décrets  defdids  pou-  font  pourveûs,  &  qu'ils  veulent  demeu- 
res. Et  ce  que  ne  pourra  toutesfok  fai-  rer  ainfy  eftablis  fur  ledid  titre  ,  ja- 
re  en  fâ  perfonne  ledid  prieur ,  pour,  mais  ne  pourront  eftre  mis  dehors,  L 
ra  commettre  â  eftre  faid  par  fon  vi-  non  és  cas  méritoires  efauels  on  per- 
caire  ou  procureur  ,  tel  que  à  ce  faire  droit  tout  autre  titre  félon  droit.  Et 
en  fa  confeience  cuidera idoine ,  ou  par  afin  que  nul  ne  refufe  i  ladide  charge, 
ledid  pere  des  poures.  Mais  -en  -cas  de  qui  veille  partir  aux  aumofhes  &  non 
négligence  en  ces  chofes  cy-deflus  au-  aux  charges ,  drfànt  quHl  n'a  aage  fut 
dici  pénitencier  appartiendra  à  execu-  fifant,  chacun  fera  tenu  de  dire  la  ve- 
ter  ou  faire  accomplir,  félon  Dieu,  A  riré  de  fon  age,aataat  que  faura&  pourra 
l'utilité  delapoure  famille,  les  choies  Ravoir  par  fes  parens  à  fon  entrée, 
cy-deflus  dides.  Veut  en  outre  ledid  afin  que  les  bienfaiteurs  ne  foieat  frau- 
feigneur,  mefmement  par  le  confènte-  dés,  éc  que  nul  ne  fait  receu  ayant  em» 
mène  4e  ceux  qu'il  appartient,  comme  pefchement  parquoy  en  aage  fbuffifant 
le  pere maiftre  des  poures  &  procu-  ne  puifle  eftre  promu  aux  ordres.  Sera- 
reur,  que -non  obftant  la  claufe  laqud-  bktblement  veut  ledid  feigneur  fondeur 
le  parle  de-I'aflignation  des  méfies ,  <\z-  qu'aucuns  ne  foient  entretenus  de  vef. 
quelle  contient  ce  qui  s'enfuit  de  mot  à  tement ,  ne  autre  necefiîté  fràoB  que  de 
nx>t  :  A  PRE'S  lefquelles  chofes  oc-  la  nourriture-,  comme  did  eft,  &  du 
troyées  ,  &c.  Vayn^cy-defits  ,/>wg.  71.3.  chaperon  &  manteau,  s'il  n'eft  preftre 
jufqu*  ces  mots  :  par  Tefpace  de  quatre  à  tour  célébrant ,  •&  faifane  les  autres 
ans  ,  mcbfivemeut.  QUE  afin  qu'ils  vi-  charges  ecdefiaftques,  ou  s'il  ne  régente 
vent  en  communauté  &  vraye  poure-  actuellement,  ou  rafle  autres  aâes  ne- 
té  ,  que  les  deflufdids  maiftre  &  procu-  ceflàires  outre  l'eftude ,  ou  s'il  n'exerce 
reur  diront  ladide  méfie  en  tout  temps  la  procuration,  &  non  autrement.  Et 
a  fix  heures  de  matin  avec  autres^ens  généralement  veut  que  les fufdiûs  pou- 
de  dehors  &  ladide  communauté  des  res  maiftre,  chapelains,  procureur , et 
poures,  chacun  à  -fon  tour,  fans  en  rien  radians,  grands  ce  petits,  tiennent  les 
prendre ,  fors  que  pour  -tout  falaire  fe-  ftatuts  &  ordonnances  faids  te  à  faire 
ront  entretenus  de -leur  veftiaire  total  &  approuvées  par  4'authorité  papale  fur 
humble  &  fimple  de  drap  noir  ou  brun,  leur  manière  de  vivre.  Et  au  cas  que 
comme  de  fêize  à  vingt  fols  parifis  l'au-  toute  la  communauté  les  tranfgrefièra , 
ne  ou  entour  feulement.  Et  feront  fu-  comme  on  voit  ès  autres  fondations  des 
jets  les  autres  théologiens  non  preftres  bourfes  pardevant fondées,  mefmemene 
foy  reveftir  conformément  à  iccux  au  ou  le  ftacut  de  non  manger  chair,  de 
plus  près  que  bonnement  faire  fe  pour,  non  avoir  ou  de  appliquer  en  propre  le 
ra,  fans  ufer  de  pannes ,  fourures  ,ne  de  bien  commun,  c'eft  a  feavoir  fous  cou. 
peaux  ,  mais  fans  toute  fuperfluké.  Et  leur  de  bourfes,  gaigesde  méfies, offi- 
afin  que  à  la  dire  n'y  ait  xaulte  ,  veut  ces  ou  autre  charges,  ou  fous  quelque 
que  lefdids  théologiens  venus  d  aage  autre  couleur,  foitleftatutdcnonpro- 
félon  droit  fuffifant  a  eftre  mis  in  fa-  céder  &  profiter,  &  de  non  porter  î'ha- 
tw,  reçoivent  les  fainds  ordres  ,  mef-  bit  depoureté,  veut  ledid  feigneur  que 
mement  de  preftrife  ,  fe  ainfy  jugent  les  rentes  &  revenus  par  luy  données, 
eftre  expédient  pour  ledit  fervice  taire  ccfemblablement  édifices  par  luy  battis, 
ledid  prieur,  maiftre  &  difcrets}  où  ils  les  trois  neufs,  c'eft  à  feavoir  celuyde 
n'aur  oient  point  de  veftement  ne  autre  la  chapelle ,  le  neuf  delà  rue  avec  gai. 
neceflité  ,  mais  que  feule  nourriture  de  leries ,  &  celuy  fous  lequel  font  les  ebanv 
communauté.  Mais  ceux  cjui  feront  b res  aiziées ,  ce  toutes  autres  dependan- 
promus  à  ordre  de  preftrife ,  feront  ha-  ces  par  luy  augmentées  &  faides ,  foient 
billes  aux  frais  dudid  collège ,  de  tel  appliquées  au  prouffid  de  la  maifon- 
drap  que  dit  eft }  pourvoi  &  fous  cette  Dieu  de  Paris ,  par  la  diferetion dudid 
charge  qu'ils  feront  leur  tour  comme  prieur  des  Chartreux  }  proteftant  de. 
les  autres  à  célébrer  lefdides  méfies,  vant  Dieu  que  jamais  fon  intention  ne 
,  Et  feront  ordonnés  fur  tiltre  de  ladide  fut  autre  &  n'eft  d'avoir  rien  donné  ne 
fondation  }  car  en  veftement  humble  meubles  ne  immeubles,  ne  renies  ne 
ce  nourriture  fobre  félonies  ftatuts,  édifices,  ûnonàrulàge  des  vrayspou. 
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tes  Ôc  obfervateurs  dudid  eftat  félon  ribus,  lirteris  &  corporalibus  rieceffita-  AH 

les  ftatuts.  £t  pour  ce  que  par  iccux  eft  bes  valeanc  educari  de  cxtero  in  vi&ii 

faick  mention  que  un  chacun  fuppoft  &  commoditate  collcgii  5  hinc  eft  quod 

d'icelle  famille  foie  tenu  de  exercer  nos  eifdem  mori  coniïderationibus  qui* 

loyaumentôc  volontairement  ,  fans  par-  bus  ad  xdifîcationem  falutarem  &  ap- 

ticulier  prou ffid  temporel  outre  fonvef-  probationem  bullx  &  acceptationem 

tiaire,  ou  comme  dicteft,  les  offices  ôc  merito  condefeendimus ,  fupplicationi 

obeïflances  qui  luy  feroienc  impofees  prxdiâx  annuendum  ôc  confènriendum 

par  le  père  des  poures  félon  le  confeil  voto  communi  debemus excepto  quôd 

des  diferets  ,  foitàdire  les  méfies  ducs  fecundum  litteras  per  nos  palïatasan- 

par  la  communauté,  ou  régenter,  ou  no  Dominimillelîmo  quadringentefimo 

autres  honneftes  offices  à  l'honneur  de  nono,  décima  fexta  Aprilis  poft  Paf- 

Dieu  &  au  prouffict  de  la  maifon,  que  cha,  vifitatio  di&i  collcgii  nobis  fpec- 

li  ils  refufoient  ce  faire ,  foient  punis  le-  tabit ,  ita  ut  femel  in  annoin  nobis  crit 

Ion  la  qualité  de  la  rébellion  &  totale-  per  unum  vel  duos  canonicos  per  nos 

ment  privez  -,  veut  rtnablement  iceluy  commiflos  vifîtare  diclum  collcgnim  j  ôc 

feigneur  qu'ils  foient  punis  ou  privez  fe-  quotielcumque  pater  pauperum  qui  "eft 

Ion  la  qualité  de  la  rébellion  &  defo-  magifter  collegii ,  theologi  ôc  dictus  Car- 

beïflance,tellement  queezcasdellufd.ou  thufienfis  négligentes  eflènt  corrigere 

autres  femblablcs  ceux  qui  feront  coupa-  aut  deftituere  incorrigibles  ,  nos  aut  per 

bles ,  font  abufeurs ,  ulurpateurs  ôc  fa-  nos  deputati  poterimus  corrigei*c  aut 

crilcges  félon  juftice  ,  ôc  redevables  des  deftituere.  Super  quibus  habita  delibe- 

benefices  ufurpateurs  *  en  telle  famille,  ratione  maturà  ,omnibufque  plenè  pon- 

Item  veut  bien  ledid  feigneur  que  fe  deratis  &  infpectis  litteram  feu  inftru- 

pour  aucune  bonne  railbn  il  eftoit  ex-  mentum  immédiate  prxinlerrum  appro- 

pedient  pour  le  mieux  de  commuer,  bamus ,  laudamus  Ôc  authorifamus  ,  Ôc 

changer  ou  autrement  advifer ,  ordon-  prout  in  nobis  eft  confirmamus  atque 

ncr  ou  difpofer  aucuns  des  articles  def-  ltabilimus ,  noftram  in  his  ôc  eorum  lin- 

fufdids  ,  que  le  maiftre  dudid  collège  gulis  autoncatem  inrerponentes  pariter 

qui  pour  le  prefent  eft ,  nommé  maiftre  ôc  decretum.  In  quorum  teftimonium 
Jehan  Standonch ,  le  prieur  des  Char-  figillum  noftrum  capitulare  prxfcntibus 
creux  qui  pour  cette  heure  eft  encore  litteris  duximus  apponendum.  Datum 
vivant,  ôc  frère  Nicole  Gilbert  beau 
ncredeV yfve-Maria à  Paris  ,  &non  pas 
leurs  fuccefleurs  ne  autres,  le  faflent 
tous  enfemble  concordablcmcnt  &  de 
leur  vivant.  Promet  ôc  oblige  ôc  re- 
nonce ôcc.FaiA  ôc  pafle  multiple  le  Mer- 
credy  xxvni.  jour  de  Janvier,  l'an  m. 

D.  I.  i7g«f  PlLEUR.    &  BARTHELEMY. 

NOS  igitur  decanus  ôccapitulum  prit-  ^ 

fati  ,  adminiftratores  ÔC  gubernatores  litteras  infpeduris  ,  falutem  in  Domino, 
huiufmodi  collegii ,  confiderantes  anti-  Paftoralis  nobis  commiflî  officii  cura , 
illius  collecii  ôc  burfarum  funda-    falvatorifquenoftn  documenta  nos  inci- 


ôc  adum  PanGus  in  folito  capitulo  nof- 
tro  annoDomini  m.  d.  h.  die  vero  Ja- 
nua'rii  "xxx.  Sifflé ,  Haoulin.  Ibidem. 

Lettres  d'Eflienne  Ponchcr  evefque  de  Paris 
en  fitvcur  du  me/me  colley:. 

STephanus  miferatione  divina  epif-  
copus  Parifienfis  univerfis  prxfentes  An"  ,^c',• 


quam  iniuj  „w.«w&..     1 

tionem  olim  per  cardinalem  Laudunen-  tant ,  ut  ea  qux  perlonis  Itudiolittera- 
femôc  aliosprxccdentes  aclam ,  guerra- 


rum  diferiminibus ,  magiftrorum  negli 
gentiis  ôc  aliis  fraudulentis  mediis  ad 
eam  reddituum  perditionem  deveniflè 
êcftrudurarum  ruinam,  ita  ut  ante  prx- 
dicli  fupplicantis  adventum  collegium 


rum  fimul  inludanribus  ôc  religionisac 
morum  honeftate  prxditis  pro  eorum 
ftatus  confervatione  ôc  manutentione  à 
fede  apoftolica  conceduntur ,  quantum 
in  nobis  eft ,  non  modo  approbemus  , 
vcrùm  ea  qux  per  fadi  evidentiam  fa- 


ferme  totum  Cxterminari  ÔC  demoliri  lubria  fore  perfpicimus ,  authoritatis  noi- 

ad  oculum  videbatur ,  quodque  poft  il-  trx  munimine  roboremus.  Sanc  ex  parte 

lius  aflumptionem  ad  magifterium  tam  diledi  nobis  in  Chrifto  eminentis  Jcien- 

in  fumptuofis  xdificiis  ôc  ftrudurarum  tixviri  Johannis  Standonc h  facrx  theolo- 

fondationibus  ôc  proventibus ,  opitulan-  gix  profefloris,  proviforifque  ôc  magifta 

tibus  fuis  beneficiis  ôc  amicis  ,  ôc  pra%  principalis  collegii  Montis-acdti  m  mon- 

fertim  eodem  domino  archimarino,  in-  te  fanctx  Genovefx  fundati  fuit  nobis 

crementum  laudabile  fie  fufeepiflet,  ut  expofitum  ,  quèd  fandiffimus  dominus 

oduaginta  ôc  fex  egeni  difeipuli  in  mo.  nofter  papa    nec  non  reverendiflimu* 
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~  in  Chrifto  pater  &  doroinus  Georgius 
de  Ambafia  arduepifcopus  Rothoroa- 
genfis ,  apoftolicx  tedis  fcgatus ,  débite 
informati  de  multitudine  pauperum 
fcholarium  mibi  operâ  induftriâ  fie  la- 
boribus  didi  Standonch  nuper  fundato- 
rum  >  ex  quibus  in  dies  cœnobia  &  di- 
vina  loca  religiofis  populantur ,  divinuf- 
que  cultus  variis  in  locis  non  medio- 
eriter  augecur ,  &  alii  fpirituales  frudus 
Chrifti  fidelibus  miniftrantur,  in  Dei 
omnipotentis  laudem  gloriam  &  hono. 
rem ,  cupientes  cam  kudabile  tamque 
fruduofum  exptum  in  xvum  permanfu- 
rum ,  ipfumquc  collegium  didorumque 
pauperum  fcholarium  conventum  five 
congregationem  donis  graciifque  ac  pri- 
vilèges apoftolicis  donaverune  8c  orna- 
verunc ,  proue  ex  tenore  gratiarum  fie 
privilegiorum  hujufmodi  vidimus  ple- 
niùs  conrineri  j  perendo  humilirer  ficre- 
quirendo  ejufmodi  grarias  fie  privilégia 
per  nos  authoricace  noftrâordinariâap- 
proban  fit  râtificari  ,  quôdquc  uc  dido- 
rum  pauperum  devotio  peramplius  fo- 
veretur  fie  augeretur ,  licerec  eis  lânc- 
tùTimum  euchariftix  facramentum  in  ca- 
pella  didi  collegii  jam  per  prxdeceflo- 
rem  noftrum  munere  benedidionis  infi- 
gnita  fedulo  haberefieretinere ,  defpe- 
ciali  dono  gratix  eifdem  indulgere  fie 
concedere  dignaremur.  Nos  igiturprx. 
midis  jugi  meditatione  penfatis ,  fie  de- 
fuper  habico  confilio  fie  maturà  delibe- 
ratione  cum  peritis,  quique  etiam  de  cam 
falubri  fie  fruduofa  congregacione  cer- 
tain fcientiamhabemus  ,  îllamex  inrimis 
favoribus  fie  gratiis  profequi  volentes, 
fperantes  etiam  quod  noftri  fucceflbres 
Deo  dante,  non  minori  gratiâfic  bene- 
volentiâ  futuros  ejufdem  domûs  redo- 
res fie  difcipulos  paterno  amore  profe- 
quentur ,  fi  eos  tam  felicis  exordii  fie  pix 
plantarionis  fautores,  fuique  ftatûs  ob- 
fervatores  follicitos  fie  ftrenuos  repére- 
rait, indulgemus  prxfato  domino  Stan- 
donch quandiu  ipfê  vel  magifter  Beda 
ejus  difeipulus  prxfatx  domui ,  collegio 
five  congregationi  prxfucrint ,  feu  alter 
corum  prxfuerit ,  poflint  fie  valeant ,  pof. 
fîtquc  fie  valeat  eorum  quilibet  mémo- 
ratis  gratiis  fie  privilegiis  apoftolicis  in 
dicecefi  noftra  Parificnfi  libère  fie  quiè- 
te uti ,  nec  non  facrx  euchariftix  facra- 
mentum in  didi  collegii  capella  in  loco 
fie  vafe  honefto  fedulo  habere  fie  retinere. 
DatumPariflis  fub  figillo  camerx  noftrx, 
anno  Domini  m.  d.  m.  die  xxn.  Junii. 
Si^é  SAULAR  de  mandato  domini }  & 
fctUi  de  cire  rouge  [ht  double  autut  de  Par- 
chemin. Ibidem. 


Arrejè  du  parlement  entre  le  cjirède  S.  £/. 
tienne  &  le  coJlcg*  de  Montaigu. 

ENtre  frère  Eftienne  Contefle  re-  
ligicux,  prieur-cure  de reglifepa.  A"■M,,, 
rochiale  de  moniteur  S.  Eftienne  au 
Mont  de  Paris,  appellant  duprevoftde 
Paris  ou  ion  lieutenant  ,  d'une  part  -,  fit 
les  principal ,  maiftre  fie  efcholiers  pau- 
vres du  collège  de  Montaigu  fondé  à 
Paris  en  ladite  paroifle  de  S.  Eftienne, 
intimez,  d'autre  part.-  appointé eft que 
ladite  appellation  fie  ce  dont  a  efté  ap- 
pelle ,  mis  au  néant  fans  amende  fie 
lans  defpens  ;  ledit  Contefle  fera  main, 
tenu  fie  garde,  fie  le  maintient  fie  garde 
ladite  cour  en  pollèftîon  fit  faifine  de 
pouvoir  exercer  fie  faire  exercer  par  luy 
fie  fes  commis  tous  droits  parochiaux 
dedans  ledit  collège  de  Montaigu,  cha- 
pelle fie  autres  lieux  d'iceluy  feituez  fie 
affis  dans  les  fins  fie  limites  d'icelle  pa- 
roifie  }  fie  neantmoins  qu'iceux  maiftre 
fie  efcholiers  pourront  en  ladite  cha- 
pelle dudit  collège  célébrer  ou  faire  cé- 
lébrer méfies  8e  autres  divins  fervices, 
y  tenir  ciboire  fie  une  hoftie  facrée ,  la- 
quelle iceluy  appellant  pourra  viiîteren 
perfonne  ,  comme  curé ,  toutes  fie  quali- 
tés fois  que  bon  luy  femblera.  Et  fi  pour- 
ront lefdits  du  collège  adminiftrer  aux 
efcholiers  dudit  colicçrc  les  facremens 
de  pénitence  fie  de  l'autel ,  en  payant  à 
iceluy  curé  les  droits  fie  devoirs  accouf- 
turaez  à  Pafques,  fie  tels  comme  aux 
autres  collèges  j  fauf  toutes  fois  que  û 
aucuns  defdits  efcholiers  eftoient  mala- 
des fie  en  danger  de  mort,  8e  qu'au  moyen 
de  ce  leur  faluft  adminiftrer  lefdits  fa- 
cremens de  pénitence  fie  extrême-onc- 
tion ,  fie  pareillement  recevoir  leurs  tef- 
taments,  ledit  cure  le  fera,  ou  fes  com- 
mis de  par  luy.  Et  ne  pourront  aulfi 
lefdits  du  collège  enfepulturer  fit  mettre 
en  terre  en  leurditc  chapelle  aucun  def- 
dits efcholiers ,  fans  le  congé  fit  licence 
dudit  curé.  Et  partant  font  les  parties 
hors  de  tous  procez  qui  avoient  fit 
pourroient  avoir  efté  meus  fie  encou- 
rus entre  elles ,  à  caufe  des  droits  de 
ladite  cure,  par  cy-devant  jufques  au- 
jourd'huy.  Signé  Berruyer,  Ferrou. 
Fait  fit  paffé  en  parlement  par  frère  Ef- 
tienne Contefle  en  perfonne  ,  fie  prefent 
maiftre  Guillaume  Berruyer  fon  procu- 
reur, d'une  part,  fit  par  maiftre  Jean 
Ferrou  procureur  des  principal,  maiftre 
fie  efcholiers  pauvres  du  collège  de  Mon- 
taigu au  Monc  de  Paris,  d'autre,  le 
*  xxrv. 
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iciv.  jour  de  Janvier ,  l'an  m.  d.  x.  Si-    corrionnaires  &  defraifonnables  ,  8c  le- 
r,  Pichon.  Hiftôire  manuscrite  dudit   vanc  à  leur  profit  noftre  main  &  cous  a*-'»1*" 


Wrefi  du  parlement  touchant  la  cure  de 
S.  Etienne 

Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France }  à  cous  ceux  qui  ces  prc- 


aucres  empelchemens  qui  avoienc  efté 
mis  8c  appofez  fur  lefdires  chofes  con- 
tenticufes ,  avec  condamnation  de  def- 
pens,  dommages  &  incerefts ,  &  en  cas 
de  plus  long  débat ,  que  la  recreance 
leur  fuft  faite  8c  adjugée.  Et  de  la  parc 
du  deffendeur  cuflènt  cté  alléguez  au- 


•nies  lettres  verront  >  fçavoir  faifons  contraire  plufieurs  faits  8c  raifons ,  à 
uc  comme  en  certain  procez  meu  8c  ce  que  pour  les  caufes  déclarées  audit 
L-ndant  pardevant  nos  amez  8c  féaux  procez  il  fuft  dit  qu'à  tort  &  fans  caufe 
.mieillers  les  gens  tenants  les  requeftes  le  deffendeur  y  eftoit  oppofé  >  8c  faifant 
c  nuftrc  palais  à  Paris,  commhTaires  droit  fur  ladite  oppofition  ,  ilfuftmain- 
n  cette  partie  ,  entre  les  religieux,  ab-  tenu  8c  gardé  en  la  poflèflion  &  faifine 
é  8c  convenc  de  Stc  Gcncviefve  du  d'avoir,  comme  diocefain,  les  droits 
4ont  à  Paris,  prenans  le  fait  &  caufe  epifeopaux  en  ladite  paroifll*  de  S.  Ef- 
our  frère  ElHenne  Con  cette  religieux  tienne,  &  de  la  vifiter  par  chacun  an,, 
uo.it  monaftere ,  8c  prieur- curé  de  l'e-  ou  quand  befoin  feroit ,  enfemble  les 
lile  parochiale  de  S.  Eftienne  du  Mont,  fonts  baptifmaux  ,  le  chrefme ,  les  faine- 
L.mandeurs  8c  complaignans  ,  d'une  tes  huiles,  &  le  facraire  où  repofe  le 
»^rt  i  8c  noftre  aîné  &  féal  confeiller  fainét  Sacrement,  8c  de  faire 8c exercer 
eveique  de  Paris  oppofant  8c  deffen-  touc  ce  qui  dopendoit  de  ladite  vifita>- 
Itui  ,  u'autre  :  de  la  part  defdits  de-  tion  j  en  la  pofleflîon  8c  faifine  que  ledit 
nandeurseuilcnt  efté  propofez  plufieurs  curé  8c  fon  vicaire  eftoient  tenus  de  re- 
iiitâ  ce  moyens,  à  ce  que  pour  les  eau-  pondre  81  obéir  audit  evefque  fur  le 
es  déclarées  audit  procez  ils  feuflère  fait  de  la  vifitation  des  facremens  de  la- 
naintenas  8C  gardez  en  la  poflefiion  8c  dite  paroifle  8c  de  toutes  autres  choies 
àiime  ùk-s  droits  de  liberté  ,  franchifè  concernantes  la  cure  8c  le  gouverne- 
5c  exemption  dudit  evefque  de  Paris,  ment  des  ames8c  de  recevoir  ledit  def- 
îc  qu'il  n'avoit  efté  8c  n'eftoit  loifiblc  fendeur  en  Pacte  de  ladite  vifitation 
ludit  evefque  de  vifiter  les  lieux  cftans  comme  leur  evefque,  avec  révérence  8c 
dans  ladite  abbaye ,  circuit  8c  enceinte  foumiilion  en  tel  cas  deûë  8c  accouftu- 
d'icclle ,  mclmes  ladite  eglifè  parochiale  mee  ;  en  pofleflîon  8c  faifine  de  corriger 
de  S.  Eftienne  du  Mont  feituée  dans  par  cenfures  ecclefiaftiques  leldits  curé 
l'enclos  8c  circuit  dudit  monaftere  8c  ab-  8c  vicaire,  en  cas  de  refiftance  à  ladite 
baye  -y  en  la  pofleflîon  8c  faifine  que  le-  vifitc }  en  la  pofleflîon  8c  faifine  de  cor- 
dit  evefque  ou  les  officiers,  a  caulè  du  riger  les  abus  8c  deffauts  commis 8c  qui 
droit  de  vifitation  par  luy  prétendu  en  pourront  eftre  trouvez  cy-après  cnl'ad- 
ladite  eglile S. Eftienne,  ny  à  l'occafion  miniftration  des  facremens  8c  des  cho- 
d'iceluy  n'avoit  peu  8c  ne  pouvoir  faire  fes  facrees  8c  autres  concernantes  la 
citer  devant  luy  ou  fes  officiers  ledit  cure  des  ames  ,  8c  de  procéder  6c  faire 
cure  ou  fon  vicaire  ,  ni  procéder  ou  faire  procéder  pour  leldits  deffauts  contre  le* 
procéder  contre  eux  par  contumaces,  dit  curé  8c  fon  vicaire  par  citations,  fuf- 
excommunications ,  fuipen  fions  8c  autres  penfions ,  excommunications  8c  autres 
ctnlures  ecclefiaftiques  ;  en  la  poflèflion  peines  de  droit  ,  félon  l'exigence  des 
8c  laifine  de  le  dire  8c  nommer  poflèf-  cas  ;  en  poflèflion  8c  faifine  que  ledit  curé 
feurs  defdits  droits ,  âu-contraire  que  8c  fon  vicaire  eftoient  fujets  au  deften- 
ledit  deffendeur  ne  pouvoit  8c  ne  devoir  deur  8c  à  fon  officiai  en  tout  ce  qui  de- 
fe  dire  8c  nommer  pofleflèur  des  mef-  pendoit  de  la  jurifdiction  ipirituelle  6c 
mes  droits  ;  en  la  poflèflion  8c  faifine  ecclefiaftique  pour  raifon  defdites  cor- 
que  fi  ledit  deffêndeur  s'eftorçoie  de  redions  ,  deffauts  en  l'adminiftration 
troubler  ou  empefeher  les  demandeurs  defdits  facremens  8c  exercice  d'icelle 
&  complaignans  en  leurs  poflêflions  &  cure  des  ames  de  ladite  eglife,  8c  en  tout 
faifines,  de  l'empefcher  8c  faire  remet-  ce  qui  touche  8c  concerne  le  régime  8c 
tre  les  chofes  bien  8c  deùcment  en  leur 
premier  eftat ,  incontinent  8c  fans  de- 


gouvernement  des  ames  du  peuple  de 
ladite  eglife ,  8c  tenus  de  fubir  jurifjic- 


fay ,  par  les  voyes  de  juftice ,  en  decla-  tion  pardevant  eux  j  en  pofleflîon  8c  fai- 

rantoù  befoin  feroit,  les  troubles  8c  fine  que  fi  lefdits  demandeurs,  ledit  curé 

empefehemens  faits  par  le  deffendeur  ou  fon  vicaire  s'eftoiçoient  de  faire  au* 
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cune  chofe  contre  lefdites  poflcffions ,  neantmoins  iceux  condamnez  auxd  f 

de  le  contredire  &  l'empefcher ,  &  de  pens  du procez.  Euft  cfté  par  lefdites  d 

le  faire  reparer  par  juftice ,  &  remettre  ties  refpcciivement  appelle  en  noftr* 

deûement  en  fon  premier  eftat ,  en  le-  cour  de  parlement ,  enlaquelle  lefd  « 

vant  à  Ion  profit  noftre  main  &  tout  parties  ouyes  en  leurs  caufes  dWj 

autre  empefehement  appolc  fur  lefdites  &  le  procez  par  écrit  conclud  &  ' 

chofes  contentieufes,  &en  cas  déplus  pour  juger  fi  bien  ou  mal  a  eftéaTY 

luy  fuft  adju-  lés  ,  joinû  les  griefs  hors  le  procez  que 


long  débat ,  la  recreance  luy  tuit  adju-  lés  ,  joinû  les  griefs  hors  le  procczTue 
gée,  &les  demandeurs  condamnez  aux    lefdites  parties  pourroient  bailler  dans 


dépens,  dommages  &  interefts  d'iceluy  huidainê  ,  aufqûelles  pourroient" arifr 
deffèndeur.  Et  enfin  auroit  efté  procédé  *  repondre  à  la  huidaine  enfuivant  ice 

que  lefdites  parties  ouyes  auroient  efté  luy  procez  veû,  griefs  &  reponfe/def 

appointées  contraires,  &  à  faire  en-  dites  parties,  &  tout  diligemment exj 

queftes ,  tant  fur  le  principal,  que  fur  miné  :  nostr édite  cour  par  fon  hu 

la  demande  incidente  en  réparation  gement  &  arreft  a  mis  &  met  kfdLs 

d'injuresintentées  par  le  défendeur  con-  appellations  &  ce  dont  a  cfté  appelle 

tre  les  demandeurs.  Et  depuis  les  en-  au  néant,  fans  amendes  &defpcmdes 

queftes  faites  de  part  &  d'autre  ayant  caufes  d'appel  ,  &  pour  caufe  &  en 

efté  recèdes  oour  juger ,  &  les  lettres ,  emendant ,  noftredite  cour  a  maintenu 

filtres  &  enfeigncmcns , contredits ,fal-  &  gardé,  maintient  &  garde  lefdites 

varions  &  reproches  des  tefmoings  def-  parties  refpeaivement  :  kavoir  lefdirs 

dites  parties  mifes  &  produites,  ôcicel-  abbé  &  convent  en  la  poileffion  &  fai 

les  parties  appointées  iouyr  droit  -,  nof-  fine  des  droits  de  liberté ,  franchiie  & 

dits  confeillers  par  leur  fentence  au-  exemption  delà  jurifdiâion de leve/que 

roient  dit  que  leidits  demandeurs  à  tore  de  Paris  &  de  tous  autres  cvcfques , 

&  fans  caufe  avoient  formé  complain-  comme  immédiatement  fubjets  au  h\4 

te  ,  &  en  outre  maintenu  &  gardé  ledit  apoftolique }  en  poflèffion  &  iàifine  que 

défendeur  en  poflèffion  &faifine  dudit  l'evefque  de  Paris  ne  peut  vifiter  les  lieux 

droit  de  vifitarion  en  ladite  eglife  &  feituez  dans  le  circuit  &  enceinte  de 

paroifle  de  S.  Eftienne  du  Mont  a  Paris,  ladite  abbaye  &  monafterc  de  Ste  Ge- 

«ccefaifant  d'exercer  tous  actes  appar-  neviéve,  fors  &  excepté  lWliie  paro- 

tenans  au  droici  de  vifitation  s enpof-  chiale  de  S.  Eftienne  feitucedans  l'ai- 

ieflion  &  faifine  que  le  curé  de  ladite  clos  &  circuit  dudit  monaftere  &  ab- 

eghfe  &  paroifle  de  S.  Eftienne  &  ion  baye,  en  ce  qui  concerne  feulement  la 

vicaire eftoient  tenus  recevoir  ledit  def-  cure  des  ames  de  laditeeglife  parocl,ia- 

fendeur,  &  luy  obeïr,  faifant  comme  ie}  &  ledit  evefque  de  Paris  en  poflèf, 

evefque  ladite  vifitation  ,  comme  à  leur  fion  &  faifine  des  droits  epifeopaux  en 

diocefain  &  fuperieur  de  ladite  eglife  ladite  eglife  parochiale  de  S.  Eftienne 

Sarochiale}  en  poflèffion  &  faifine  que  du  Mont,  comme  evefque  &  diocefain 

lefdirs  curé  &  vicaire  ou  autre  s'ef-  d'icelle,  en  ce  qui  concerne  la  cure  des 

forçaient  de  refufer  ou  contredire  ladite  ames }  en  pofTeffion  &  faifine  de  vifiter 

vifitation,  de  procéder  contr'eux  par  ladite  eglife  &  les  fonts  baptifmaux  d'i- 

citations,  excommunications  &  autres  celle,  le  chrefme  les  faincles  h 


ceniures  ecclefiaftiques ,  &  de  les  con-  lefacraire  où  répofe  le  faind  facremenr, 
tramdre  à  foufFrir  ladite  vifitation,  &  &  d'exercer  toutes  autres  chofes  depen- 
Y  obéir  }  en  pofleflion  &  faifine  que  fi  dantes  dudit  droit  de  vifitation  >  en  pof- 
les  demandeurs  s'efforçoient  d'attenter  feffion  &  faifine  que  ledit  curé  &  fon 
ou  faire  quelque  chofe  contre  lefdites  vicaire  font  tenus  de  repondre  devant 
pofleffions  &  faifines ,  d'y  contredire  &  ledit  evefque ,  &  luy  obeïr  fur  le  toit 
de  1  empefcher,&  faire  remettre  les  cho-  de  ladite  vifitation  des  facremens  en  la- 
ies en  leur  premier  eftat,  &  levant  au  dite  paroifle ,  &  es  autres  chofes  con- 
proffit  &  à  l'avantage  du  défendeur  cernantes  la  cure  &  le  gouvernement  des 
noitremain  &  toutautre  empefehement  ames  }  en  pofleflion  &  faifine  que  ledit 
qui  avoit  efté  mis  &  appofe  à  caufe  du-  curé  &  fon  vicaire  font  tenus  de  rece, 
dit  procez  fur  lefdites  choies  conten-  voir  avec  révérence  &  obeïflâncc  en  tel 
tieuiesi  &  en  ce  que  ledit  deffèndeur  cas  requife  &  accoutumée  ledit  evefque 
s  eltoit  rendu  demandeur  en  réparation  diocefain  pafteur  &  fuperieur  de  ladite 
S  mjULuSJ  auroiem  envoyc  abfous  lef.  eglife  parochiale }  en  poflèflion  &  faifine 
dits  abbé  &  convent  des  demandes,  de  procéder  par  ceniures  ecclefiaftiques 
nos  &  conclurions  du  deffèndeur,  &  contre  ledit  curé  &  fon  vicaire,  en  cas 

de 
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de  contredit  ou  refus  de  ladite  vifita- 
rion  ;  en  poflèllion  fie  failine  de  corriger 
les  abus  Ôc  defhuts  trouvez  en  l'admi- 
niftration  deldits  Sacremens  Ôc  des  cho- 
les  lacrées,  ôe  autres  concernantes  la 
cure  ôe  le  gouvernement  des  ames ,  8c 
de  procéder  pour  lefdicts  défauts  cen- 
tre ledit  cure  &  fon  vicaire  fie  chacun 
d'eux  par  citations ,  fufpenfions,  excom- 
munications &  peines  de  droit ,  félon 
l'exigence  des  cas  j  en  pofléffion  fie  .'ai- 
line  que  ledit  curé  Se  fon  vicaire  font 
tenus  comparoir  devant  ledit  evefque 
ou  fon  officiai ,  lors  ôe  quand  ils  y  feront 
Appeliez  pour  raifon  de  ladite  cure  ôc 
des  chofes  qui  en  dépendent  concer- 
nantes la  cure  des  ames  de  ladite  eglife 
parocbiale;  Se  à  faute  de  ce  faire,  de 
pouvoir  procéder  contre  eux  par  contu- 
maces fie  ce  nfures  ecclefialliques  *  Se  a  le- 
vé noftremain  fie  tout  autre  empêche- 
ment appofe  efditcs  chofes  conrentieu- 
lès  à  l'occafion  dudit  procez ,  au  profit 
fie  utilité  commune  de  chacune  defdites 
parties.  Et  pour  le  regard  des  injures 
prétendues  par  ledit  evefque  ,  a  mis  les 
parties  hors  de  cour  fie  de  procez  ;  con- 
damné lefdits  abbé  ,  religieux  fie  con- 
vent  en  la  moitié  des  defpens  de  la  cau- 
fe  principale  feulement,  la  taxe  d'iceux 
à  noftredite  cour  refervee.  En  tefmoin 
de  quoy  avons  fait  mettre  8c  appofer 
noftrefeel  à  ces  prefentes.  Donné  à  Pa- 
ris en  noftre  parlement  le  xxi.  jour 
de  Juillet ,  l'an  de  grâce  m.  d.  xn.  fie 
de  noftre  règne  le  xi.  Signé  Pichon. 
Pris  fur  un  imprimé. 

Ordonnance  de  Geofroi  de  Pomfadour , 
evefque  du  Puy  &  grand  aumofnier  de 
prance,  touchant  l'hofpital  des  Quinze- 
vingts 

GEoffroy  de  Pompadour,  évefque 
du  Puy  fie  comte  du  Bellay  ,  con- 
feiner  fie  grand  aulmofnier  du  roy  ,  fa- 
luc.  Comme  les  maiftre ,  jurez  ,  frères 
fie  fecurs  des  Quinze-vingtz  de  la  ville 
de  Paris  ,  fondez  par  monficur  fainct 
Loys,  lors  roy  de  France  fie  y  régnant, 
par  délibération  faicte  en  leur  chapitre, 
par  implication  fie  requefte  fignee  du 
greffier  dudid  chapitre ,  ilz  nous  ayent 
fait  fupplicr  Ôe  requis c'eftà  fçavoir  pour 
éviter  les  grands  clameurs  que  le  temps 
pafle  fie  de  jour  à  autre  fe  font  audict 
hoftel  des  Quinze-vingtz  ,  pour  raifon 
des  debtes  que  ladite  mailon  debvoit 
depuis  vingt  ans  en  ca,tant  i  caufe 
.des  rentes  conftituées  fur  ladite  maifon 
T0nuJI.Part.IUy 


fie  des  arrérages  d'icelles  non  payez , 
qu'autres  qui  le  montent  à  grandes  lom- 
mes  de  deniers,  fie  auflypourle  grand 
bien  fie  utilité  de  ladicte  maifon  des 
Quinze-vingtz  ,  que  vouzilfions  ftatuer, 
ordonner  fie  décréter  ce  qui  s'enfuit: 
c'eft  à  Ravoir,  que  tous  les  receveurs , 
tant  des  villes  que  dehors  ,  fie  auify  les 
fermiers  fie  aflenfeurs  des*  queftes  des 
evefchez,  foient  tenus  dorefnavant  fie 
pour  le  temps  à  venir ,  d'apporter  les 
deniers  de  leurs  receptes  ,  termes  fie 
aûenfcmens  au  chapitre  de  laditfe  mai- 
fon ,  fie  que  le  corps  fie  communauté  d'i- 
celle  en  face  recepte  fie  baille  quittan- 
ce aufdicts  receveurs   fie  fermiers  s  fie 
qu'il  foit  diftribué  tous  les  Mercredys 
jours  de  chapitre  au  miniftre  ou  aultre 
à  ce  commis  ,  pour  faire  les  mifes  ne- 
ceflaires  pour  en  rendre  compte  -y  fie  que 
tous  les  ans  aufdicts  jours  Ôe  termes  de 
faint  Jehan-Baptifte ,  les  miniftres  ,  ju- 
rez ôe  procureurs  dudkt  hoftel  foienc 
révoquez  ,  remus  ôe  changez  ou  con- 
tinuez en  leurs  offices  ,ainly  qu'il  fem- 
blera  eftre   à  faire.    Pourquoy  nous 
deùcnient  informez  de  ladicte  conclu- 
fion  prins  fie  conclud  audict  chapitre 
des  Quinze-  vingtz,  le  douzième  de  Juin 
149  j.  ôe  de  la  requefte  a  nous  inftam- 
ment  faicte  par  lelHids  jurez ,  frères  ôe 
feeurs  de  ladicte  maifon  ,  fie  que  la- 
dite requefte  eft  jufte  ôe  raiformable, 
faict  pour  le  grand  bien ,  profit ,  utilité 
fie  neceflité  de  ladicte  maifon  ôe  hofpi- 
tal  defdicts  Quinze-vingtz  ,  que  eftre 
aufly  expédient  le  faire  pour  le  temps 
advenir  ,  pour  éviter  la  deftruction  de- 
ladite  maifon ,  fie  pour  le  grand  bien  d'i- 
celle  j  avons  ftatué  fie  ordonné  Ôe  de-, 
creté  par  ordonnance  perpétuelle. 

Premièrement  ,  que  tous  les  recep- 
veurs  dudict  hofpitaldes  Quinze-vingtz, 
tant  de  cette  ville  de  Paris  que  dehors  , 
foit  de  recepte  ordinaire  ,  fermiers  ou 
aflenfeurs  des  queftes  des  evefchez  ,  ôc 
tous  aultres  qui  feront  receptes  pour 
ledit  hoftel-Dieu  ,  feront  tenus  d'ap- 
porter les  deniers  qu'ilz  auront  reccuz 
en  chapitre. 

Item ,  a  efté  ordonné  que  le  corps  ôe 
communauté  dudict  hoftel  fera  recepte 
defdicts  deniers,  pour  icculx  mettre  au 
trefor  dudid  hoftel ,  ôe  baillera  quit- 
tance fie  defeharge  aufdicts  fermiers  ou 
aultres  qui  apporteront  lefdicts  deniers  -y 
fie  que  fans  avoir  Ja  quittance  ou  .-def- 
eharge dudict  hoftel,  les  receveurs  ou 
fermiers  ne  feront  cenuz  quittes  ne 
defchareezde  leur  recepte  envers  la- 
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dicte  maifon  des  Quinze-vingtz  ,  tint 
a*.  *m-    cn  feront  tenuz  rendre  compte  audicï 
chapitre ,  &  en  payer  le  nliqua  i  iceluy. 

7/r/»,a  efté  ordonné  que  lefdrcts  de- 
niers ,  par  ordonnance  cradict  chapi- 
tre ,  feront  barllez!  auditt  miniftre  on 
aultres  a  ce  commis  &  députez ,  pout 
faire  les  mifès  Se  défpens  qu'il  faudra 
faire  audid  hoftel $  de  ha  recepte  def- 
quelz  deniers  ,  mifès  &  defpehfc  dï- 
ceulx  le  miniftre  oir  duitres  à  ce  com- 
mis feront  tenuz  eri  rendre  compte 
chacune  fepmaine  au  jour  du  Mercrc- 
dy  en  plein  chapitre  5  &  à*  la  mV  de  Fatt 
fera  tenu  de  rendre  le  tdiqua  i  nous-  ou 
à  nos  commis  &  députez ,  ainfy  qu'il 
cft  acconftumc  faire  d'ancienneté,  Se 
qu'il  a  efté  obfcrvé  jufques  i  prefenr. 

Item ,  &  en  enfuivant  la  conclufion 
(k  requefte ,  a  efté  par  notfs  ftatué  Se 
ordonné ,  que  les  miniftres , jurez ,  Rece- 
veurs Se  procureurs  dudi<2  hoftel-Dieu 
des  Quinze-vingtz  de  Paris  foient  do- 
fcfnavant  muez&  changez  delcurfdi&s 
offices  le  jour  de  faimffc  Jean-Babtifte , 
pource  qu'à  iceluy  jour  cft  tenu  le  cha- 
pitre général  ou  tous  les  frères  & 
ïbeurs  dudift  hoftel  font  tennz  de  com- 
paroir, ou  continuer,  fy  bon  leur  fèm- 
blc,jufque  à  l'aultre  chapitre  gênerai 
après  enfuivant.  Êt  feront  tenez  les 
fnaiftre  &  jurez  dudict  hofpitàl ,  de  noui 
faire  fçaVoir  St  à  uoftré  lieutenant  & 
Commis,  pour  nous  réprefenter  léfdtàs 
officiers  nouveaux  ,  Se  affirr  de  leur  fai- 
re faire  le  ferment  de  bien  &  loyau- 
ment  exercer  leurfdicts  offices  au  prof- 
it de  ladiétc  maifon.  Lesquelles  or- 
donnances ainfy  FaicTtes ,  avons  ordon- 
né eftre  perpétuellement  exercées  pour 
les  caufes  deffùfdiftcs  &  aultres  à  ce 
nous  môùvahs.  Ét  en  figne  de  ce  Se 
d'eftrfe  perpétuelle ,  y  avons  appofé  nof- 
tre figne  manuel  ,  &  fcelK  de  noftre 
fçèl.  Faicl  en  cefte  villè  de  Paris  le  xrv. 
Je  Juin  m.  cect.  *èm.  Signé,  G.  il 
Bt)  Pu*  ,  é  fciW  de  cire  rouge.  Cbpii 
far  en  tiiunufirii  du  tems  ,  inféré  dans  un 
Ytrcuiil  eh  pilt/te&rs  volètoes  in  quarto  qui 
efi  à  la  bibliothèque  de  Saint-Gèrtodin  des 
JPre's. 

"RegieMtnt  pottrthofpitàl  des  ÔMnz.e-i>ingi^ 
avec  tàrrefi  etenrtglftremtnt  à  la  cour 
de  pârknftnt. 

VÉu  par  la  cour  les  orddnnairice* 
faictes  par  le  grand  aùmoïhier 
du  roy  fur  le  raicl  &  reformatioh  du 
gouvernement  de  lWpital  de*  Quinze 


vingt*  de  cefte  ville  de  Paris ,  pronooi 
cez  cn  ladi&e  cour  ,  par  ordonnance 
dudiéfc  fieur }  les-  delbats  baillea  Kir  kel* 
les  par  les-  frères  Se  feeurs  dudifr  hof» 
pital  j  rcfponies  Se  fbuftenemen*  baille* 
a-  iceulx  par  les  gouverneurs  dudi& 
hof  Jital  j  Se  tout  ce  que  par  leldicle* 
partyes  a  efté  mis  Se  produir  pardevers1 
certains  commiflàires-  commis  a  voir 
lefdides  ordonnances ,  Se  oyr  lefdido» 
jrartyes  fur  kelles }  la  déclaration  fatèé: 
par  ledia  feigneur  à  aucuns  prefideni 
de  ladi&e  cour  commis  par  icclle  à  e» 
parler  audi<£  fèigneur  j  ouy  le  rapport, 
&  tout  confidére  :  LA  COUR  a  01  don* 
né  &  ordonne  >  que  lefdidtes  ordonnais 
ces,  félon  qu'elles  ont  efté  Modérées  te 
rédigées  par  efcript/oubz  le  nom  &  au* 
thoi'ité  du  grand  auYnomier ,  ièront pa* 
bliées  Se  regiftrées  ettladkfle  cour  ^  à 
les  garder  &  entretenir  ,  obefr  &  en» 
tendre  feront  les  frères  dudiâ  holpi* 
tal  &  autres  qu'il  appartiendra  ,•  cou* 
trainéls  par  toutes  voyes  &  mamerel 
àeûis  &  raifonriibles.  Pronomé  le 
vi.  *  jour  de  Septembre  M.  ».  x-xu. 
Signe1  i  De  Vignôll-es: 

Vé  font  les  articles  des  etdobhiiutt  qu'il 
a  frdlê  À  la  cont  £  avoir  efté  ' fatHti  * 
fat  lè  grand  akmefhièi ,four  le  faicl  it  là 
information  <£•  g«*vernetnént  dé  l' h* j fit  al 
dés  Q&intf'Vingt*^  ai  nom  du  grand  aul» 
m  0  [nier. 

Premièrement  :  Tous  les  frères  Si 
fteufs  des  Quinze-vingtz  de  Paris,  au» 
ront  tous  les  Dimanches  &  feftes  ail* 
nuclles,  de  Noftre-Dame  &  dapoftres  » 
un  prédicateur,  homme  de  bien  ,  qui 
leur  prêchera  la  parole  de  noftre  Dieu  { 
àfirï  que  l'oyant  ,  ils  fçachent  comme 
ils  doivent  vivré ,  &t  apprennent  tous  à 
eftre  enfans  de  Dieu  &  de  l'eglife  j  & 
de  Taymer,  &  leur  prochain  comme  la 
loy  de  Dieu  nous  le  commande  }&  li- 
ront tenuz  lefdicls  frères  &  feeurs  )  a£ 
fîfter  s'ilz  n'ont  éxeufe  légitime.  Pareil». 
leméht^leldiAs  jours  oyront  lagfaridè 
mefTe  6c  vefpres  pareillement  ,  &  les 
jours  ouvriers  bâfte ,  comme  dicl  èft 
s'ils  n'ont  exeufe  légitimé. 

II.  Jtem  ,  hôus  voulons  Si  entendons 
que  lefdids  frères  &  fcéurs  fc  confeflent 
aux  bonnes  Fèftes,êc  par  exprès  au  moins 
a- Noël,  &  Mercredy  des  cendres,  â 
Pàfqués,  à  l'Afeehfîon  Noftre-Damé  £ 
a  la  Touflâincls  ;&  qu'ils  reçoivent  lfc 
précieux  corps  dé  noftre  Seigneur  aux 
bonnes  feftes  annuelles  &  à  l'Afcenfioa 
Noftre-Dame }  &  fi  leur  dévotion  veuit 
lé  iàirc  plus  fbuvent ,  ftrom  bi^n  j  e* 
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mlz  ftatutï  n'cmpef&hent  de  bien  faire. 

III.  Item,  voulons  que  bous  les  jours 
i  certaine  heure  du  jour  qtfil  fera  ad- 
'ifc  par  les  gouverneurs  fis  officiers  du», 
lid  hoftel  p«  nous  commis ,  ila  ayerac 
in  prebtre  ea  iceluy  hoftel  ou  aulrre 
mi  leur  tira  en  plain  chapitre  i  tous 
cfdids  frères  ôc  lceurs  quelque  livre:  en 
rançois  de  la  paffion  de  noflice  Set. 
tneur  en  Vtta  Chrift,  ou  aultres  ,  pour 
ousjours  les  maintenir  en  la  mémoire  de 
Dieu  &  de  leur  prochain  }  Ô£  ferons  te- 
viT.  iceulx  frères  &  fœurs  j  affiftes ,  s'ilz 
l'ont  exeufe  légitime. 

IV.  Item ,  ordonnons  qu'ils  ayenr  un 
>rebtre  de  ladide  mai  ion,  ou  autre  tels 
}ue  lefdid»  gouverneurs  oa  officiers 
kiviferont ,  qui  apprendra  ôtenfcignera 
tux  petits  enfans  filx  &  filles  aveugles 
iu  autres  eftant  en  icelle  maifon,  leur 
:reance  Ôc  ce  cjui  fera  de  neceflfcé  a  leur 
alut,»ôc  auffi  â  chanter  Se  pfalmodier 
:n  l'églife ,  &  tenir  contenance  bonnet 
:e. 

V.  Item  ,  avons  ftatué  ôc  ordonné ,  fta- 
ruons  ôc  ordonnons  fuivant  les  ftatuts 
raids  par  feu  de  bonne  mémoire  mefli- 
re  Geoffroy  de  Pompadour  ,  vivant  ar- 
:hevefque  du  Puy  ôc  grand  aulmofnier 
iufeu  roy  Charles,  que  ceux  qui  lèvent 
le  revenu  defdids  Quinze- vingtz,tant  de 
ceftedide  ville  de  Paris  que  dehors,  foit 
de  recepte  ordinaire  ou  extraordinaire, 
fermiers  ou  cenfiers  des  evefchez  ôc  tous 
aultres  qui  feront  recepte  pour  ledid 
hoftel ,  feront  tenuz  rapporter  les  de. 
niers  qu'ils  auront  reccuz  en  chapitre. 

VI.  Item  ^  que  les  corps  &  commu- 
nauté dudid  hofpital  feront  recepte  def- 
dids deniers ,  pour  iceulx  mettre  au  tre- 
for  dudid  hoftel  ,  ôc  bailler  quidance 
ôc  defeharge  audid  recepveur  ôc  fer- 
mier ,  ou  aultres  qui  apporteront  lef- 
dicls  deniers  -t  ÔC  que  fans  avoir  la  de- 
charge  &  quittance  dudid  hoftel  ,  les 
récepveur  Ôc  fermiers  ne  feront  tenuz 
quittes  &  defehargez  de  ladide  recep- 
te envers  ladide  maifon ,  ains  en  feront 
tenuz  rendre  compte  en  chapitre  ,  Ôc 
payer  à  iceluy  le  reliqua. 

VU.  Item,  avons  ordonné  &  ordon- 
nons ,  que  tous  les  fermiers  ou  aflen- 
feurs  de  quefte  dudid  hofpital ,  foit  de 
cefte  ville  de  Paris,  que  partout  ailleurs , 
dedans  le  temps  à  eux  prefix  par  lef- 
dids  aflenfcurs ,  ou  fi  ne  font  aflertfcurs, 
dedans  le  temps  qui  fera  prcfïx  ÔC  or- 
donné par  lefdids  gouverneurs  fie  offi- 
ciers ,  apporteront  l'argent  de  ieurf- 
dides  fermes  ou  queftes  audid  ebapu 
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tre  ,  pour  eflrre  mis  au  trezor  dudid 
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hoftel  i  pour  ce  faid'eftrc  diftribué  à 
la  diferction  de  nofdids.  commis  vi- 
caires ôe  gouverneurs  ,  par  le  coniêil 
des  maiftre  ,  miniftre  ,  uirez  Se  frères 
eftant  au  chapitre  j  ÔC  ce  fur  peine  de 
prifon  ,  ou  plus  grande  peine  ,  s'ilz 
eftoienc  couftumriers  ôc  continuoyent  de 
ce  faire ,  fie  fi  meftier  eft  ,  de  privation 
dudid  hofpkal  s'ils  font  de  la  frater- 
nité. 

VIII.  Item  T  défendons  à  tous  frères 
en  particulier  dudid  hoftel ,  foit  maif- 
tre, miniftre  ,  jurez  ou  aultres  frères 
qu'ilz  ne  prennent  ny  retiennent  les  de- 
niers appartenants  audid  hoftel ,  foit  de 
quefte ,  legz ,  bienfaitz  ou  aultres  de  re- 
cepte ordinaire  ou  eftrangere ,  fans  en 
advertir  les  maiftres  Se  miniftres  &  ju. 
rez  ,  &  qu'au  prochain  chappitre  qu'ilz 
baillent  ôc  apportent  ce  qu'ilz  en  auront 
receu ,  fur  les  peines  contenues  au  pré- 
cèdent article. 

IX.  Item  y  ordonnons  que  chacune 
fèpmainc  foit  tenu  chappitre  audid  hof- 
tel au  jourdeftine  à  ce  faire,  tous  les 
jours  de  Dimanche,  fi  cela  fe  peult,ou 
aultre  jour  de  la  fepmaine  qui  fera  ad- 
vife par  nofdids  commis ,  gouverneurs 
fie  officiers  j  auquel  cas  le  fera  fçavoir 
ôe  figniher  au  chapitre  précèdent  à  l'heu- 
re la  plus  convenable  qu'ilz  adviferontiôc 
fc  fera  ledid  chapitre  à  fon  de  la  clo- 
che ,  affin  que  tous  les  frères  dudid  hof- 
tel s'y  puiflent  trouver ,  ôc  n'en  préten- 
dent caufe  d'ignorance  ;  auxquels  nous 
enjoignons  eux  y  trouver ,  s'ilz  n'ont  ex- 
clue légitime. 

X.  Item,  auxquels  frères  nous  enjoig- 
nons fur  peine  de  punition  telle  qu'il 
fera  advife  par  les  alfiftans  audid  chap- 
pitre, de  eux  contenir  modeftementôc 
honneftement ,  fans  murmurer  ne  muti- 
ner l'un  l'aultre  ;  ôc  leur  deffendons  de 
parler  qui  ne  leur  demandera  leuroppi- 
nion,  alors  la  dire  fans  ufer  de  parolles 
injurieufes  de  nofdids  commis ,  gouver- 
neurs ôc  officiers  ôc  frères  dudid  hoftel, 
finon  que  ce  qu'ilz  en  debvroyent  fer- 
vir  à  leur  oppinion  ,  ôc  requefte  préala- 
blement faide  à  celuy  qui  prefidera , 
d'obéiffance  de  ce  faire  }  ôc  ce  fur  pei- 
ne de  prifon  ou  aultre  telle  peine  qui 
fera  advife  par  les  aOiftans  audid  chap- 

^XI.  Item ,  voulons  &  entendons  que 
fi  nofdids  gouverneurs  ou  commis  foyent 
prefenrs  au  chappitre  qui  fe  tiendra  au- 
did hoftel ,  que  celuy  qui  fera  par  eulx 
advife ,  prefide  audid  chappitre ,  dc- 
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  mande  8c  recueille  les  voix*  &  fi  nof-  XVI.  Item,  comme  de  tout  temps  & 

a*  t/n.           g0Uvcrneurs  eftoienç  empefehez ,  ancienneté  a  efté  ufité ,  ordonnonsque 

voulons  que  le  maiftre  y  prefide ,  &  en  dorefnavant  feront  efleuz  quatre  jurez 

cas  d'empefehement ,  le  miniftre  ou  le  dont  le  miniftre  &c  deux  des  jurez  lovent 

plus  ancien  des  jurez.  frères  voyans ,  &.  les  deux  aultres  jurez 

XII.  Item,  voulons  qu'à  tous  les  chap-  frères  aveugles  j  &  s'en  concenceroienr- 
pitres  le  greffier  dudid  hofpital  y  foit  Ravoir  le  miniftre  de  la  fomme  de  vingt, 
prefent,  &  enregiftre  tous  ceulx  qui  fe-  cinq  fols  tournois  chacun  moys,  &cha! 
ront  prefens , foyent  gouverneurs,  offù  cun  defdids  jurez  de  dix  folz  tournois 
ciers  ou  frères,  &  eferire  &  enregiftrer  oultre  la  fomme  qui  leur  fera  cy-après 
toutes  les  conclufions  qui  fe  feront  au-  donnée  comme  frères  dudid  hoftel  fans 
did  chappitre  ,  réception ,  ordonnances,  ce  qu'ilz  prennent  aucuns  menuz  droidz 
par  qui  &  combien  les  deniers  qui  fe-  que  l'on  did  qu'ilz  auroient  accouftu- 
*ont  baillez  aufdids  maifti  es  ou  aultres  mez  prendre. 

perfonnes  pour  le  faid  &  adminiftration  XVII.  Item  ,  que  lefdiéls  maiftre  & 
de  Jadide  maifon,  &  l'eftac  en  bref  du-  miniftre  &  jurez  ne  lé  pourront  abfen- 
did  maiftre  ou  aultrc  qui  aura  receu  ter  de  cefte  ville  de  Paris ,  à  tout  le 
argent  d'icelle  maifon  }  affin  que  par  moins  enforte  qu'ilz  ne  foyent  à  chacun 
ledid  regiftre  l'on  puiflè  cogncàftre  les  defdids  chappitres ,  finon  qu'ilz  en  de- 
affaires  de  ladide  maifon.  mandent  congé  en  chappitre ;  &  en  ce 

XIII.  Item  ,  voulons  qu'au  chappitre  cas  en  fera  commis  d'aultres  en  leurs 
enfuivant  foyent  leûes  les  ordonnances,  lieûx  par  ledid  chappitre  jufquesù  leur 
recepte  &  eftat  du  miniftre  ,  &  tout  ce  recour. 

qui  aura  efté  faid  audicl chappitre  j  affin  XVIII.  Item  ,  voulons  &  ordonnons 

que  fi  d'aventure  &  par  faultc  de  la  que  toutes  les  portes  dudid  hofpital  <jui 

prefence  de  nofdids  commis  ougouver-  font  quatre  ou  cinq ,  foyent  barez&  fer. 

neurs,  ou  par  quelque  contrariété  qui  mez,  &  ne  feront  ouvertes  finon  pour 

auroit  efte  encre  lefdids  frères ,  gouver-  évidente  utilité  &  aux  jours  des  pardons, 

neurs  &  officiers  ,  y  avoir  quelque  cho-  ou  aultres  jours  qui  fera  advife  parlef- 

fe  à  reparer  &  amender,  l'on  le  puiflè  dids  gouverneurs  &  officiers  dudid  hof- 

reparer  &  amender ,  &  à  ce  que  l'on  tel  ;  excepté  une  qui  eft  au  chevet  de 

foit  plus  récent  de  ce  que  l'on  doibt  faire,  l'eglife  cm  on  entre  dedans  la  grande 

XIV.  /r<7»,  avons  ordonné  que  les  de-  court,  à  laquelle  y  aura  un  portier  que 
niers  neceflaires  à  diftribuer  aux  frères  lefdids  maiftre ,  miniftre ,  jurez  &  frères 
&  feeurs  &  aultres  affaires  urgentes  de  dudid  hoftel  efliront }  8t  fi  s'en  trouve 
ladite  maifon.,  feront  baillez  au  minif-  un  convenable  des  frères  dudid  hoftel» 
tre  ou  à  aultre  à  ce  commis,  pourfai-  le  prendront,  affin  qu'il  ayt  occafioa 
re  les  mifes  &  defpens  d'iceulx  5  ledid  d'avoir  moins  degaiges;&  ce  faidpre- 
miniftreou  aultre  à  ce  commis  tenu  en  fenteront  ladide  efledion  aufdids  com- 
rendre  bon  &  fidelle  compte  chacune  mis  &  gouverneurs ,  pour  la  confirmer, 
fepmaine  au  prochain  chappitre  enfui-  Lequel  portier  gardera  que  perfonnes 
vant  &  à  la  fin  de  l'an ,  à  nous  ou  à  nof-  eftrangeres  n'entrent  audid  hoftel ,  ne 
dids  commis  &  gouverneurs.  que  lcldids  frères  & fœurs  fortent  dudid 

XV.  Item,  que  les  miniftres ,  jurez  ,  hofpital  fans  congé  &  licence  du  maif- 
recepveurs  &  procureurs  dudid  hofpi-  tre  ou  officier  d'iccluy  hoftel.  Lequel 
tal  dorefnavant  feront  changez  ou  con-  portier  fe  contentera  de  la  fomme  de 
tinuez  par  chacun  an  en  leurfdids  offi-  quatre  folz  deux  deniers  tournois  pour 

,ces,commefemblera  aufdids  frères  du-    fepmaine  ,  oultre  fon  droid  de  

did  hoftel  ;  le  jour  faint  Jean  Babtifte  Et  n'entendons  que  ledid  office  foit  mua- 

ou  au  premier  Dimanche  après  enfui-  ble ,  comme  le  maiftre  &  jurez  ,  ainsde- 

.  vant  fe  fera  le  chappitre  général  où  tous  meurera  tousjours  audid  office  ,  finon 

lefdids  frères  feront  tenuz  de  compa-  qu'il  aytforfaid  ou  pour  aultre  juftecau- 

roir,  s'ilz  n'ont  excufjtions  légitimes  j  fe  j  auquel  cas  en  fera  efleû  un  autre  qui 

&  avant  que  procéder  à  l'efledion ,  fe-  fera  confirmé  par  nous  ou  lefdids  com-, 

ront  tenuz  faire  ferment  cz  mains  de  ce-  mis  &  gouverneurs ,  comme  did  eft  cy- 

luy  qui  prefidera  ,  qu'ilz  efliront  perfon-  defliis. 

nages  y doincs  &  capables  d'entre  eulx  XIX.  Item  ,  voulons  &  ordonnons 

frères,  pour  exercer  lefdids  offices,  ou  que  tous  baux,  foyent  à  perpetuke  ou 

continuer  ceulx  qui  y  font ,  ou  parrye  à  temps ,  des  heritaiges  ou  domaine  de 

•aiceulx.  ladide  maifon,  obligations  ou  aifcnfe- 
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mens  des  quelles  de  ladicle  niaifoh  &  fienne  que  l'un  des  jurez  voyans  ne  foie   

aulcres  d'importance  ,  foyent  faiclz  en  prefent.  Ah 
plein  chappitre  ,ôc  foyent  fignez  du  gref-       XXIII.  Item ,  voulons  que  l'or  &  l'ar- 

fier  &  fcelezdu  feel  de  ladicle  maifon-,  gent  qui  fera  apporté,  foie  mis  dans  un 

autrement  feront  lefdicls  baulx  reputez  coffre  dans  la  chambre  du  trefor,  ÔC 

nulz  ôc  de  nul  effecl  6c  valieur  ;  ôc  fe-  qu'il  y  ayt  un  regiftre  eferit  de  la  main 

ront  dorefnavane  intitulez  en  la  forme  du  greffier,  contenant  le  jour  que  ledicl 

qui  s'enfuit  :  Les  gouverneurs  commis  far  or  ou  argent  aura  efté  apporté  ;  ÔC  que 

le  grand  aumofnierdu  roy  ,  rn.tr/fre  ,  minif-  quand  on  en  vouldra  prendre,  foitmys 

tre ,  jxre^  frères  &  ftars  de  l'hofpitai  des  le  jour  que  l'on  aura  emporté  ,  ou  bien 

Quinze-vingts  de  Paris.  Et  avant  que  bail-  par  quelle  ordonnance  ôc  à  qui  il  aura 

1er  aux  partyes  effranges  lefdicls  baulx,  efté  baillé.  Auquel  coffre  y  aura  troys 

voulons  &  enjoingnons  que  lefdicls  gou-  ferrures  &  troys  clefs  qui  feront  baii- 

verneurs  fie  officiers  de  ladicle  maifon  lées  comme  de  l'article  précèdent, 
recouvrent  des  preneurs  effranges  delà-       XXIV.  Item,  ordonnons  auffy  qu'à 

dicte  maifon  lettres  de  prinfe  faiclespar-  la  porte  du  trefor  y  ayt  troys  clefs  ôc 

devant  notaires  en  chaftelct  de  Paris,  troys  ferrures,  &  qu'elles  foyent  baillées 

avec  les  fubmiffions  fie  obligations  ne.  comme  les  articles  précedens. 
ceflaires  auxdefpens  du  preneur ,  ôc  que       XXV.  Itemy  ordonnons  que  s'il  ad- 

lefdicles  lettres  ôc  prinfes  foyent  mis  au  venoit  que  le  roy  ou  nous  ou  noz  vicai- 

trelor  fie  inventoriez  ,  pour  s'en  ayder  res  ou  commis  donnons  une  place  à  au- 

quand  l'on  en  aura  affaire.  cuns  aveugles  ,  homme  ou  femme  ,  que 

XX.  Item  ,  enjoingnons  audicls  com-  lefdicles  lettres  de  don  feront  repreien- 
mis,  gouverneurs  ,  maiftre,  miniftres ,  tées  au  chappitre;  ôc  ce  faicl,  fe  pour- 
jurez,  frères  ôc  fœurs  dudicl  hoftel  des  ront  informer  lefdicb  gouverneurs  ,  ofïï- 
Quinze-vingtz ,  qu'ilz  mettent  toutes  les  ciers,freres  Ôc  fœurs  de  l'ellat  Ôc  gouver- 
lcttrcs  fie  titres  qu'ilz  ont  par  devers  nement  d'iceluy  ou  celle  qui  requercra 
eulx,  au  trefor  dudicl  hoftel,  ôc  qu'ilz  cftre  receu  en  ladicle  fraternité,  ôc  de 
foient  inventoriez  chacun  en  leur  lieu,  leur  maryou  femme  }êc  oùilz  ne  feront 
ôc  que  de  ce  ilz  s'en  purgent  par  fer-  de  bon' gouvernement  ôc  moeurs,  ôc  pro- 
ment }  finon  que  lcfdicl es  lettres  fuflent  près  pour  la  maifon  dudicl  hoftel ,  nous 
produises  en  quelque  procez  ,  auquel  en  advertiront,  fans  les  y  recevoir;  ÔC 
cas  feront  tenuz  chacun  d'eulx  decla-  s'ilz  trouvent  qu'ilz  foyent  de  bon  gou- 
rer par  ferment  où  ilz  fontproduicr.es,  vernement,  les  y  recevront ,  en  ce  com- 
affin  de  faire  diligence  par  nofdi&s  com-  pris  le  mary  ou  la  femme  de  celuy  qui  au- 
mis ,  gouverneurs  ôc  officier*,  de  ladicle  ra  efté  receu  ,  comme  non  frère  ou  non 
maifon  de  les  recouvrer,  en  laiffantlcs  fœur5  fans  ce  qu'ilz  prennent  aucuns 
coppies  collationnccs  aux  originaulx ,  fy  efmoluments  dudkl  hofpkal  jufques  à  ce 
meftier  eft.  que  le  roy,  nous  ou  noz  vicaires  ou  com- 

XXI.  lie  m ,  deffendons  à  tous  les  fie-  mis  luy  en  ayons  faicl  don  ,  ôc  par  le 
res  ôc  aultres  de  quelque  eftat  qu'ilz  moyen  dudicl  don  receu  en  chappitre, 
foyent ,  de  ne  prendre  aucunes  lettres  comme  dicl  eft.  '  Et  entendons  lefdicls 
ôc  titres  de  ladicle  maifon ,  fans  qu'il  non  frères  ôc  non  fœurs  cftre  préférez 
foit  délibéré  par  chapitre,  nofdicls com-  aux  aultres,  quand  il  y  aura  place  va- 
mis, gouverneurs  ôc  officiers  dudicl hof-  cante  ,  s'ilz  font  trouvez  de  bon  gou- 
tcl ,  qui  fe  doibvent  faire  pour  les  pro-  vernement ,  utiles  ôcprofitables  à  ladicle 
dui'rc ,  ou  aultre  caufe  raifonnable  ;  au-  maifon ,  ôc  de  ce  en  ayons  certification 
quel  cas  voulons  que  celuy  à  qui  elles  cappitulaire. 

feront  baillées ,  foit  tenu  en  faire  fa  ce-      XXVI.  Item ,  deffendons  aufdicls  gou- 

dulîe  lignée  de  fa  main ,  s'il  feait  écrire,  vemeurs  ,  commis  ,  officiers  ôc  frères 

ou  du  greffier  dudicl  hoftel ,  ôc  que  la-  dudicl  hofpital  de  ne  recevoir  aucuns 

dicle  ccdulle  foit  auffy  au  lieu  où  eftoit  frères  voyans  aultres  que  de  la  qualité 

ladicle  lettre,  pour  avoir  mémoire  de  la  defïufdicle ,  s'ilz  ne  font  bien  informez 

prinfe  d'icelle.  qu'ilz  foyent  grandement  profitables  au- 

XXII.  Item,  ordonnons  que  le  feau  dicl  hoftel ,  ou  pour  la  grande  expérience 
dudit  hoftel  foit  mis  en  un  coffre  au-  en  pardons ,  ou  àultrement  qu'ilz  appor- 
quel  y  ayt  trois  clefs ,  dont  l'un  de  nof-  taflènt  des  grands  biens  audicl  hoftel , 
dicls  gouverneurs  en  ayt  l'une ,  le  maiftre  au  moyen  de  quoy  ledicl  hoftel  en  amen- 
l'autre,  ôcl'un  des  jurez  aveugles  l'aultre;  daft  grandement,  quoy  qu'en  euffions 
lequel  juré  aveugle  ne  pourra  bailler  la  baillé  lettres  de  don  par  importunité  ou 
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autrcmenc  5  Ôc  auffien  les  recevanc,  qu'ilz 
ayent  regard  aux  biens  fie  faculcez  de 
ladide  maifon. 

XXVII.  Item ,  s'il  advenoic  que  l'un 
defdids  frères  ou  fœurs  dudid  hoftel  de- 
cédait  avant  que  leurs  marys  ou  femmes 
fuflentreccuz  frères  ou  fccurs,en  ce  cas 
lcfdids  non  frères  ou  non  fœurs  furvi- 
vans  feronc  tenuzfedefpartir  de  la  mai- 
fon 'enfemble  les  enfans  qui  auronc  efté 
procréez  d'eux,  fy  aucun  en  y  a,  &  fe- 
ront partys  les  biens ,  fie  en  appartien- 
dra la  moitié  audid  hofpital ,  8c  l'autre 
moitié  à  ladite  femme  6c  enfans  dudid 
frère  fie  fœur  decedé  }  finon  qu'aucun 
frerc  ou  fœur  aveugle  dudid  hoftel  les 
vouzift  prendre  à  mariage ,  6c  qu'il  luy 
fuft  permis  par  lefdids  gouverneurs  , 
officiers ,  frères  fie  chappitre  de  ce  faire, 
ou  que  nofdids  commis,  gouverneurs  fie 
officiers  dudid  hoftel  viflent  que  lefdids 
hommes  ou  femmes  fuflent  propres au- 
did hoftel ,  auquel  cas  en  pourront  fai- 
re à  leur  dilcrction. 

XX VIII.  Item,  s'il  advçnoit  qu'au- 
cun frère  aveugle  ou  voyant  eftant  au- 
did hoftel ,  foit  vefv  ou  à  marier  ,  fe 
veuille  marier  à  une  fille  ou  femme  vcf- 
vc  eftant  audid  hoftel  ,  en  ce  cas  en 
pourra  faire  requefte  en  chapitre  •>  fie  fi 
par  noz  commis ,  gouverneurs ,  officiers 
fit  frères  eft  trouvé  que  le  mariage  foie 
convenable  6c  non  dommageable  en  la- 
dide maifon,  en  ce  cas  leur  en  pourront 
donner  congé j  8c  aufty  s'ilz  trouvent 
ledid  mariage  n'eftre  convenable  8c  eftre 
dommageable  en  ladide  maifon ,  leur 
deffendons  de  ce  faire  -,  6c  fi  par  deflus 
lcidides  deffences  ilz  s'ingeroienc  de  ce 
faire,  feront  mis  hors  de  ladide  maifon. 
Toutefois  n'entendons  que  le  frère 
voyant  puuTe  prendre  une  femme  voyan- 
te ,  une  femme  voyante  un  frere  voyant, 
ny  pareillement  des  aveugles  de  mefme, 
ne  qu'ilz  leur  donnent  congé  de  ce  fai- 
re }  car  ce  feroit  contre  les  anciens  fta- 
tuz  8c  ordonnances ,  fors  fie  excepté  le 
maiftre  fie  le  portier  qui  peuvent  avoir 
femmes  voyantes. 

XXIX.  Item,  s'il  ad venoit qu'aucun 
frere  aveugle  ou  fœur  aueugle  vouluft 
avoir  homme  ou  femme  voyante ,  ou 
frere  ou  fœurs  voyants  voulurent  avoir 
frere  ou  fœur  aveugle  eftans  hors  de  la 
maifon ,  en  ce  cas  nous  leur  deffendons 
de  ce  faire  fans  noftre  permilfion,  con- 
gé fie  licence ,  laquelle  ne  voulons  va- 
loir ne  fortir  efted  que  préalablement 
ilz  nous  ayent  apporté  délibération  ca- 
pitulais 6c  certification  des  mœurs  def- 
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dides  perfonnes  eftans  hors  ledid  hof 
tel ,  fie  ledid  mariage  eftre  convenable 
fie  non  dommageable  audid  hoftel  •  & 
s'ilz  faifoient  le  contraire ,  feront  mis 
hors  dudid  hoftel ,  ôc  privez  de  ladide 
fraternité. 

XXX.  Item,  combien  que  lefdi&s frè- 
res fie  fœurs  le  donnent  eulx  &  leurs 
biens  quand  ils  entrent  audid  hoftel , 
touttefois  quand  ilz  ont  aucuns  enfans 
à  pourvoir ,  feroit  chofe  rigoureufe  de 
les  envoyer  hors  dudid  hoftel  fans  au- 
cune provifion.  A  cefte  caufe  ,  en  en. 
fuivant  les  ftatuz  fie  communes  obfèr- 
vances  dudid  hofpital,  avons  ftatué  fie 
ordonné ,  ftatuons  ôc  ordonnons  que  fi 
aucun  defdids  frères  ou  fœurs  mariez 
enfèmble  va  de  vie  à  trefpas ,  dclaiilànt 
aucuns  enfans ,  inventaire  préalablement 
faid  des  biens  communs  entre  leldi&s 
mariez,  le  furvivant  jouyra  des  biens, 
tant  meubles  qu'immeubles  du  préde. 
cedé ,  à  la  charge  de  faire  les  obfe- 
ques  6c  funérailles  dudid  prédecedé, 
6c  nourir  les  enfans  ,  6c  de  bailler  les 
habillemens  ,  bagues  ôc  joyaux  du- 
did prédecedé  a  la  communaulte  -, 
lefquclz  habillemens  feront  invento- 
riez 6c  appréciez  par  un  priléur  jure  j  fie 
ce  faid ,  venduz  6e  délivrez  au  plus  of- 
frant 6e  dernier  encheriflèur  aufdids 
frères  ôc  fœurs  dudid  hofpital ,  s'iiz  en 
veulent  acheter ,  jufque  au  prix  de  la 
prifée ,  comme  aux  halles  de  Paris  ;  8c 
les  deniers  qui  en  viendront ,  enfèm- 
ble des  bagues  ôc  joyaux  ,  feront  mis 
au  trefor  de  la  maifon  ,  pour  furvenir 
aux  enfans  d'iceluy  ,  fans  eftre  diftri. 
buez  entre  lefdids  frères  ,  ainfy  que 
l'on  avoit  accouftumé  par  cy-devant. 

XXXI.  /m»,  &  fi  le  furvivant  def- 
dids conjoints  par  mariage  ,  va  de  vie  à 

'  liflant  des  enfans  du  mariage  à 


ai,(iciai 


trefp 

pourvoir,6c  les  autres  enfans  jà  pourvois) 
lescnfansja  pourveus  aurontla  moitié  des 
biensdudid  defFunts,tant  meubles  qu'im- 
meubles ,  en  rapportant  touttefoys  par 
les  enfans  jâ  pourvois ,  ce  qu'ilz  auronc 
receu  :  c'eft  à  fçavoir ,  les  filles  pour  leur 
mariage ,  les  fils  ce  qui  leur  auroit  efté 
advancé  en  advancement  d'hoyrie}  fie 
l'autre  moitié  demeurera  â  la  commu- 
naulté  de  la  maifon  ,  Ôc  les  meubles 
prifez  ôc  les  deniers  appliquez  comme 
à  l'article  précèdent. 

XXXII.  Item,  6e  fi  le  furvivant  con- 
volloit  en  fécondes  nopees ,  en  ce  cas 
fera  tenu  de  bailler  la  moitié  de  ce 
qu'il  tenoit  du  prédecedé  ,  tant  me* 
blcs  qu'immeubles,  Pow^d^g 
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comme  à  l'article  précèdent  }  finon  que 
pour  bonne  ôc  jufte  caufe  en  foit  faid 
de  ce  dcfpenfe  *  par  nos  vicaires ,  com- 
atak-  mis  &  gouverneurs,  par  l'advis  &  déli- 
bération cappitulaire  des  officiers  ÔC  frè- 
res dudid  hoftel. 

XXXIII.  Item  ,  par  femblable  cas 
en  fera  faid  de  ceulx  conjoints  par 
mariage ,  frères  ÔC  fœurs  dudid  hoftel , 
non  ayans  enfans  touttefois ,  après  le 
trefpas  du  furvivant  -,  audict  cas  tous 
les  biens  feront  applicquez  audid  hof- 
tel ,  comme  les  articles  precedens. 

XXXIV.  Item  y  pour  ce  que  comme 
did  eft ,  lefdids  frères  ôc  fœurs  don- 
nent eulx  &  leurs  biens  à  l'entrée  de 
la  fraternité  ,  qu'il  cft  befoin  fçavoir, 
quelz  biens  ils  ont  après  ladide  entrée, 
&  qu'il*  apportent  lefdids  biens ,  fera 
faid  inventaire  dcfdids  biens ,  tant  meu- 
bles qu'immeubles ,  &  de  ce  s'en  pur- 
geront par  ferment  ;  &  lefdids  inven- 
taires fe  pourront  recoller  d'an  en  an  , 
ou  de  deux  ans  en  deux  ans,  ainfï qu'il 
verront  bon  cftre  â  faire  par  nofdids 
gouverneurs  ôc  officiers  dudid  hoftel } 
&  ce  faid  leur  en  fera  laine  la  jouif- 
fance  ,  ÔC  deffèndu  aufdids  frères  ÔC 
fœurs  de  vendre  ne  aliéner  leurfdids 
biens  meubles  6c  immeubles  par  eulx 
Jans  noz  congé  &  licence  des  officiers 
dudid  hoftel  ,  aufquelz  nous  deften- 
dons  leur  en  donner  congé  que  ce  ne 
Joie  pour  caufe  raifonnable  8c  urgente, 
comme  pour  maladie  ou  mariage ,  pro- 
vifion  d'enfans ,  ou  pour  les  mettre  en 
mefticr ,  ou  telz  autres  ôc  femblables 
cas. 

XXXV.  Item ,  s'il  fe  trouvoit  qu  au- 
cuns defdids  frères  ou  fœurs  depuis  leur 
réception  en  ladide  maifon  ayent  ven- 
du ,  aliéné  ou  ypotecqué  aucuns"  biens 
immeubles  fans  le  congé ,  licence  &  auc- 
torité  de  nous  ou  de  noz  predecefleurs 
aulmofniers,  nous  voulons  ôc  enjoingnons 
à  nofdids  commis,  gouverneurs,  dep- 
putez  &  officiers  dudid  hoftel ,  défai- 
re la  pourfuite  à  ce  que  les  biens  immeu- 
bles foyent  remis  audid  hoftel,  atten- 
du qu'ilz  ne  l'ont  pu  faire,  &  qu'en  les 
donnant  ilz  fe  font  ofté  la  puiflance  de 
les  aliéner. 

XXXVI.  Item ,  tres-expreflement  en- 
joignons aufdids  commis ,  gouverneurs 
Ôc  officiers  dudid  hoftel ,  &  par  fpecial 
aux  maiftré  ,  miniftre  6c  enfermiers ,  de 
bien  juftement  8c  dévotement  vifiter  8c 
traider  les  pauvres  malades  dudid  hof- 
tel 8c  hofpital,  8c  par  efpecial  de  ceux 
qui  font  en  l'enfermerye ,  ÔC  le  faire  fça- 
Tme  II.  Part.  III. 


voir  aux  autres  frères  qui  ont  dequoy  } 
affin  de  leur  ayder  de  leurs  biens  6c pe-  ah.  iS»t. 
tittes  douceurs  fervans  à  maladyes  j  ôc 
femblablemcnt  aux  aultres  malades  qui 
peuvent  eftre  parmy  les  chambres,  ÔC 
qui  n'ont  maladye  pour  laquelle  ilz  doi- 
vent eftre  deffians  de  leurs  femmes  ou . 
maris  ;  8c  premièrement  d'avoir  le  foin 
de  faire  Ravoir  leur  pauvreté  aufdids 
commis  8c  gouverneurs  pour  y  pourvoir, 
8c  leur  faire  diftribuer  argent  necelîaire 
pour  les  penfer  6c  avoir  des  médecines 
6c  aultres  chofes  qui  leur  fera  meftier, 
aux  defpens  de  ladide  maifon  >  lequel 
argent  voulons  eftre  baillé  par  le  maif- 
tre  ou  aultre  ayant  charge  de  ladide  def- 
pence  de  ladide  maifon  ,6c  en  ce  faifant 
îuy  cftre  alloué  en  lés  comptes. 

XXXVII.  Item ,  enjoignons  8c  tres- 
expreflement  commandons  à  tous  les 
frères  6c  fœurs ,  s'il  y  a  aucuns  defdids- 
freres  ou  fœurs  qui  ayt  aucune  maladie 
de  nuid  ouopprelfion  à  heure  indue  où  il 
ait  beloin  de  quelque  perfonne ,  Ôc  il  crye 
pour  avoir  remède  de  corps  ou  ame ,  que 
ceulx  qui  l'oyront ,  fe  lèvent  de  nuid 
pour  luy  donner  remède  de  corps  ou 
ame , ,  6c  pour  aller  quérir  le  preftre  , 
fi  meftier  cft. 

XXXIII.  /wwjfemblablement  com- 
mandons aufdids  frères  Ôt  fœurs  voyans 
6c  qui  ont  clarté ,  qu'ilz  meinent  dou- 
cement ,  charitablement  6c  véritable- 
ment les  aveugles  ez  quelles  ôc  aux  lieux 
où  ilz  auront  affaire  ,  ÔC  fans  pour  ce 
faire  prendre  aucun  falaire. 

XXXIX.  Item ,  pour  ce  que  par  cy- 
devant  lefdids  frères  ôc  fœurs  avoienc 
accouftumez  avoir  du  recepveur  aucu* 
nés  parts  ôc  distributions ,  tant  fur  les 
queues ,  biens  venduz  des  trefpallez, 
qu'aultres  ,  fur  lefquellcs  diftributions 
lurvenoient  plufieurs  noifes  ôc  murmu- 
res entre  eulx  ,  pour  auxquels  obvier, 
ôc  i  ce  qu'ilz  ayent  caufe  de  nourir 
paix ,  avons  ftatué  ôc  ordonné  ,  ftatuons 
ÔC  ordonnons  qb'aufdids  frères  Ôc  fœurs, 
de  quelque  eftat  Ôc  condition  qu'ilz 
foient ,  conviendra  ne  prendre  plus  rien 
efd.  diftributions  ne  ez  deniers  provenuz 
de  lad.  maifon,  foyent  du  domaine,  quef- 
tes ,  biens  des  décédez  ne  aultres  ;  mais 
feroent  cous  lefdids  biens  mis  au  tre- 
for,  pour  eftre  appliquez  au  proffit  de 
ladide  maifon ,  Ôc  diftribuez  aufdids  frè- 
res ÔC  fœurs  en  la  manière  qui  enfuit  : 
c'eft  à  fçavoir ,  chacun  defdids  frères  ôc 
fœurs  un  pain  chacun  jour  de  l'an  du 
poix  de  vingt  onces  de  pafte  cuitte ,  ôc 
vingt-cinq  folz  pour  moys  pour  leurpi- 

Ccccc 
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S  tance  }  8c  tous  les  ans  le  jour  du  chap-    did  hoftel ,  fy  mefticr  eft. 

Ah.  ijn.    pjcre  gênerai  qui  eft  le  retour  des  quef-       XLiLI,  Item,  que  Couvent  avenant 


tes,  la  iomine  de  cent  (oh  tournois ,  fi  que  aucuns  defdicls  frères  &  fœuri 
tant  lefdidcs  quelles  fe  peuvent  mon-   jurient  8c  battent  l'un  l'autre,  nous 


ter,  finon  au  fur  de  ce  que  lefd.  quef-    Ions  8c  ordonnons  que  punition  foit  faiclë 


s  in. 
vou- 


tumë  de  prendre  aux  obitz  fondez  en  ment  en  amenant  les  terni  oins  en  chap* 
l'eglife  dudid  hofpital  iaffin  qu'ils  foient  pitre  j  8c  fi  c'eftoit  en  autres  jours  de 
plus  enclins  de  leur  y  trouver  ,  &  prier  fcpmaine,  pourra  procéder  par  empri- 
Dieu  pour  ceuix  qui  les  ont  fondez, &  fonnement  jufquc  audid  jour  de  dwp" 
que  leiditU  obitz  foient  mieux  entre-  pitre,  pour  audid  jour  en  eftrc  faictlâ 
tenuz.  punition  telle  qu'ilz  verront  eftrc  à  rai- 

XL.  ItemySc  en  enfuivant  les  anciens   re;  8c  s'ilz  eftoient  accouftun.cz  de  ce 
ftatuz,  ordonnances  V  déclarations,    faire  ,  en  feront  plus  griefvcment  punis 
que  ledid  hofpital  ne  pourra  avoir  plus      XL1V.  item ,  defïendons  auloitUtre- 
de  fept  vingtz  frères  aveugles ,  foixante   res  dudid  hofpital  de  ne  pourfuivre  l'un 
frères  voyans  pour  leur  ayder  a  les  me-   Paulrre  pardevant  quelque  juge  que  ce 
ner&  conduire,  pourfuivre  &  faire  les    foit,  que  préalablement  ilz  n'en  avent 
affaires  de  la  maifon ,  8c  quatre-vingtz-   demandé  congé  aufdids  gouverneurs,  & 
huid  femmes ,  tant  aveugles  que  voyan-   officiers  dudid  hoftel  j  affin  que  s'il  eftoit 
tes,  qui  eft  le  nombre  de  troys  cens  >   pofllble,  fommaircment  ilz  leur  en  fa- 
8c  que  tous  foient  natifs  de  ce  royaume,   cent  droid ,  ou  qu'ilz  leur  en  facent  pren- 
&  qu'ilz  baillent  lettres  de  naturalité.    dre  arbitre  pour  cognoiftre  de  leurs  dit. 
Toutefois  nous  voulons  8c  entendons   ferens  ,  &  fans  qu'ilz  leur  permettenc 
que  lefdids  commis,  gouverneurs  8c of-   confommer  leurs  biens  enprocez s  fincn 
ficiers  dudid  hofpital  nous  facent  à  fça-   qu'il  fuft  queftion  de  chofe  immeuble 
voir  le  nombre  qui  y  eft  ,  revenuz  &   qui  nefe  peult  vuiderfy  fommaircment, 
charges  d'iceluy  hoftel  ,  à  ce  que  n'en   auquel  cas  leur  bailleront  permiflion. 
mettions  aultres  8c  plus  que  les  charges      XLV.  jtemy  à  ce  que  ladide  maifon 
d'iceluy  hoftel  n'en  peuvent  porter  ,  8c  &  hofpital  foit  dorefnavant  bien  gouver- 
que  nous  requérions  le  roy  d'aultant  en   née  8c  entretenue ,  ordonnons  qu'en  iccl- 
iupporter  à  ladide  maifon.  le  y  ayt  des  gouverneurs ,  gens  de  bkn 

XLI.  Item  ,pour  ce  que  ceulxqui  par  &  de  bonne  vie  8c  qui  deteftent  avari- 
cy-devant  ont  efté  receuz  8c  (ont  encore  ce ,  officiers  du  roy  s'il  eft  polliblc ,  ou 
de  prefent ,  ont  plufieurs  enfans ,  filz  8c  bourgeois  marchans  de  cefte  ville  de  Pa- 
filles,  lelquelz  feroient  àgrofle  charge  ris,  dont  les  deux  foyent  gents  dVglifè, 
8c  defpenle  en  ladide  maifon  5  à  cefte  bien  qualifiez  auxquels,feronstcnuzV  iI- 
caufe  avons  ordonne  8c  ordonnons  que  1er  vicariat ,  pour  cognoiftre  des  caufes 
ceulx  qui  font  au-deflus  de  fept  ans,  ecclefiaftiques  des  gens  d'eglife  dud.  hof- 
foyent  mis  en  meftierou  fervice ,  ainfy  tel,  foyent  chappelains  ou  autres,  tant  en 
que  font  les  enfans  du  S.  Efprit.  demandant  qu'en  deffendant  -f  parce  que 

XLI1.  ttem  ,  voulons  8c  ordonnons  que  lefd.  frères  8c  fecurs,  tant  laiz  que  d'eglife 
lefdids  frères  8c  fecurs  obeïflent  i  nof.  habicans  audid  hoftel ,  font  exempt*  des 
dids  vicaires ,  commis ,  gouverneurs  8c  juges  extraordinaires  ecclefiaftiques ,  & 
officiers  dudid  hoftel ,  chacun  en  droid  ne  font  fubjcdz  qu'à  noz  privilèges  ex- 
foy  j  8c  où  il  fe  trouvera  qu'aucun  d'en-  prez  donnez  audid  hoftel  par  plufieurs 
tre  eux  fuft  defobeïflànt ,  ou  euft  faid  pappes  >  8c  aufly  auront  la  fupcnnten- 
chofe  digne  de  punition  ,  voulons  fi  c'eft  dance  fur  lefdids  gents  d'eglife  preftres 
devant  le  chappitre,  qu'il  en  foit  puni  8c  facremens  de  ladide  maifon ,  en  met- 
audid  chappitre  félon  l'exigence  des  cas  $  tant  ordre  aux  prédicateurs  qui  prcfihe- 
fi  hors  le  chappitre ,  par  emprifonne-  ront  la  parolle  de  noftre  Seigneur,  fe- 
ment  jufqu'au  prochain  chappitre  $  8c  Ion  qu'avons  cy-defTus  ftatue  &  ordon- 
s'il  eftoit  couftumier  de  ce  faire ,  par  fui*-  né  que  lefdids  genrs ,  leurs  ccmnii  & 
penfions  de  fes  diftributions  par  quel-  députez  donnent  ordre  à  leur  pourchaf- 
que  temps  -t  8c  s'il  eftoit  mal  famé  8c  fer  rentes  8c  revenuz ,  bienfaits  &  aul- 
renomme  8c  couftumier  de  mal  vivre  ,  mofne  de  ladide  maifon ,  &  ayenc  foin 
par  telles  autres  punitions  qu'ilz  ver-  des  affaires  d'icelle,  félon  que  dict  eft. 
ront  eftre  à  faire  jufque  à  privation  du-      XLVI.  Itm,  lel'quels  gouverneurs, 
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tant  ceux  qui  font  de  prefeht ,  que  ceux  procez  en  jugeant  d'une  interlocutoire, 

oui  y  feront  cy-aprcl,  prions  &  reque-  qui  ne  le  peu  t  terminer  en  difhmtive 

?ons  avoir  lcdkt  hofpitaf,  frères  &  foiurs  que  tous  les  devant  didz  ne  foyent  ap- 

&  affaires  pour  recommandez,  fans  que  peliez. 

pour  l'occupation  ,  peines  &  travaux  L.         ordonnons  que  nofd.des  or- 

qu'ilz  prendront,  il/ prennent  aucune  donnances  cy-dcllus  efcnptes  foyent  in- 

choie,  mais  en  attendent  la  rétribution  dubitablement  leûcs  en  chappitre  qua- 

de  noftre  feigneur  Jdus-Chrift  qui  leur  tre  foys  en  ïan  :  a  fcavoir  aux :  vigil es 

«n  fera  faictl  par  lny.au  royaulmede  dePalques,  Toullamds,  Noël  ôc  autres 

paradis,  fans  aucun  difeort ,  car  lefdids  temps  qu'avifcrontnofdids  gouverneurs 

&eres  &  foeurs  font  vrays  membre  des  &  commis  »  afin  que ■lefihch  °™™>* 

noftre  Seigneur  freres  &  fœurs  de  ladl<ae  niaifon  n  ca 

XLVIl          leur  prions  &  reque-  puiflent  prétendre  caufe  d'ignorance, 

rons  que  s'il  advient  aucun  avoir  pris  que  plus  facilement  on  leur  rcduiie  en 

la  charge  de  ladide  maifon ,  &  avoir  mémoire ,  n'ayant  occaf.on  d  eftre  punis 

-faid  le  fermentez  mains  de  nous  ou  des  comme  tran.grcilcurs  d  icelles.  Les  auu 

plus  anciens  defdifts  gouverneurs  de  très  ordonnances  faiftcs  par  feu  maiitre 

Ln  loyaument  eulx  gouverner,  ilz  y  Michel  de  Branche    tant  pour  le  fa.d 

feront  l'efpace  de  troys  ou  quatre  ans,  des  dévotions  dudid  hôpital , .que  puni- 

fv  Plus  n'y  veulent  eftre,  s'ilz  ?e  trouvent  meions  &  corredions  defMs  rreres ,  que 

fuffiiancsôc  enclins  de  faire  ladite  char-  aultres  faides  par  nos  predcceHeurs  aul 

Ce  à  tout  le  moins  que  tousjours  y  en  mofniers ,  non  contraires  ny  dérogea», 

f  yc  ïun  defdids  gen?  lays  des  plus  an*  tes  à  ces  prefentes ,  demeurantes  en  leur 

*-ien<; nar  l'efoace  de  deux  ans,  pour  inf-  force  &  vertu. 

SuX  nouveaux  du  faid  fc^-er-  Leda,pubhcata&: 

nement  de  ladide  maifon.  procuratorc  régis  Panfiis  m  P^ame«" 

xlvm  item,  s'il  advenoit  que  l'un  coy.i.  die ^Septembns ,  anno Domim  m. 

deux  ou  troysdefdids  gouverneurs allaf-  d.  xxii.  Signe  ,  Dupre  .  Ibidem. 

Arr.fi  *  U  Ht-' 

<Taultres  gens  de  bien  qu'ilz  cognoiftront  bojftul. 

tl  Sïï«3*ffl£  Sùefz         -n  N.re  les  gouvemeu  rs  des  Quinxc 
%ïï£p*  ceMê  Arable  E^*^2£Sïï£S 

ViL  cefte  ville  de  Pa-  tiennent  les  madons  hors  le  grand  hof. 

^^^ceUeV^reLtloing,  tel dudia  hrfttd 

p'rions  «Trenuerons  îdïïS  ÏÏtoï&S.  - 

de  parlement  d'y  pourvoir ,  &  taire  faire  aictes  ma»»"  ,  Q 

ad^ue  tnul  LdiAs  gluten     hojural,  çouvrne 

„e  {e  trouveront  pas  aflernblez  aufd.as  aennete s'.^g'inie.ving„iteillns 

jours  u         t5£T'£ï  î^B^SS£-~.',««fi«.««ft 

donner  ordre  à  ladide  maiion   rrercs   «  .     '  u  courl'ade  accordé 

&fceursd'icelle ,  pour  les  empefehemens   d  autre.  Veu pa a  c  ç_ 

qui  leur  pourront  furvenir  ,  nous  vou-  & ^  ^cS^„PdHcllle  cSmmi, 

Ions ,  qu?  les  cmq  ,  quatre ,  troys  ou  vant  1  un des con taue  ^ 

deux  d'iceux  pmflent  donner  ordre  auf  i  les ,  ouyr  & :  oy  ^JJ        de  ,adiac 

dides  aftaires  ordinaires  qui  ne  feront  mdtaire  qui  pa ■  i 

de  grand  pris  &  importance ,  auquel  cas  cour  a  dfH™'      £  frcres  du. 

nous  valons  qu'ilz  foient  troys  ou  qua-  hofpital  &  a  voir  °Y                qu  jn_ 

tre  pour  le  moins ,  &  pour  les  d.fkrencz  ^^^ona«  defdiftes  maifons» 

des  pro«z  des  gens  i'cfhfe  ou  aultres  J^^^.ct  a  este'  quê 

que  de  crimes ,  nous  vouîons  que  1  un  de  &  tou   conl  d^re 

nofd.  vicaires  en  puifle  inftruire  1  eftat  &  leldicts  treres  «.  i«     C  c  c  c  c  ij 
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  maifons  ,  ne  payeront  aucune  chofe  pour   parmy  la  ville  de  Paris  fcez  «avirons. 

le  louage  (ficelles,  mais  les  tiendront  pour  le  proffi*  de  l'hoftel  i  ôc  roue  ce 
leur  vie  durant  j  Ôt  s'ilz  font  miriez  ,1e  qui  vous  fera  donné,  vous  ferez  loyal 
furvivant  d'iceulx  j  à  la  charge  touttefoù  partage  a  voftre  aveugle ,  fans  rien  ra. 
de  les  entrerenir  de  toutes  menues  re-  tenir,  &  fans  révéler  à  perfonne  dedel 
paradons.  Et  après  qu'ilz  feront  dece*  Jiors  comme  vous  exercerez  lefiiicU-ê 
dez,  les  plus  anciens  pourront  choifir  quelles. 

la  maifon  defdids  decedet }  &  où  ili  VII.  Item ,  de  la  part  &  portion  du 
ne  voudront  choifir ,  le  plus  ancien  le  pain  qui  vous  fera  délivré  par  le  irait 
pourra  choifir  i  fie  fîceluy  qui  aura  choifi,  cre  ou  par  fon  commandement,  vous 
tenoir  une  dcfdides  maifons ,  les  aultres  ne  vende  rez  ne  transporterez  hort  du- 
plus  anciens  pourront  lèmblablement  did  hoftel  à  quelque  personne  que  ce 
choifir  celle  que  tenoic  ceky  qui  aura  foit,  fi  elle  u'ett  frère  ou  fieur  de  céans, 
choifi  la  maifon  dudid  decedé,  enpre-  VIIL  /trm,  fy  meftier  eft  ,  &  de  se 
ferant  tousjours  les  plus  anciens  au*  aul*  elles  requis ,  vous  ferez  exercer  lefdides 
très ,  6c  fans  defpens  de  cefte  inftance.  quelles  accooftumCes  par  toutes  les  bon- 
Did  aux  partyes  le  xir.  jour  d'Odobre  nés  villes  du  royaulme  de  France  &  ail. 
M.  D.  xxiii.  Sigtè,  do  TiLLït.  jiitL   leurs  :  c'eft  à  fçavoir  ez  diocefès  &  ei 

bonnes  villes  Se  pays  dont  vous  aurez 
Serment  det  Quithe  vingts.  la  charge  ,  bien  &  ioyaument  pour  le 

proffit  dudid  hoftel.  Et  l'y  vous  l'onda. 
Kfeft  le  ferment  que  âoibt  faire  chacun  frère  mande ,  comment  l'exercez  vouj  î  vous 
é-  chacune  firur  i  leur  recefti*»»         direz  que  l'exercez  en  confeience  au  profc. 

fit  de  l'hoftel ,  8c  fy  ne  prenez  que  vos 
TT)  Remicrement  vous  jurez  que  vous  defpens  fur  ce.  EcamTy  quand  vousvien- 
J,  obéirez  8c  porterez  honneur  à  mon-  drez  du  pays  dont  vous  aurez  la  char, 
fieur  le  grand  aulmofnier  8c  a  tous  auU  je ,  vous  vous  prefenterez  au  miniftre  ou 
mofniers  du  roy ,  au  miniftre  ,  jurez  8c   aux  jurez. 

gouverneurs  de  céans.  IX.  Item  ,  vous  ne  coucherez  point 

II.  Item ,  par  le  ferment  que  vous  avez  bors  de  céans  plus  d'une  nuid  ou  deux, 
faid ,  debvez  vous  rien  à  perfonne,  ny  &  fi  ne  logerez  ou  Coucherez  performe 
elles  obh  gez  par  lettres  obligatoires  ou  audid  hoftel ,  fans  le  congé  du  maiftre, 
aultrement  en  quelque  manière  ne  pour   miniflre  ou  jurez. 

quelque  câufe  que  ce  foit?  de  fy  vous  X.  Item  /vous  irez  aux  vigilles  par- 
avez  poind  faid  de  ceffion? &  fy  vous  my  cefte  ville  de  Paris,  8t  aux  proceC 
elles  de  fèrvile  condition?  fions  royalles  8c  aultres  accouftuméesi 

III.  Item ,  que  vous  garderez  les  fe.  voftre  tour ,  8c  quand  Ton  le  ferai fea- 
crets  de  céans ,  8c  ne  les  révélerez  à  per.  voir  -,  8c  irez  &  viendrez  avec  vos  fre- 
fonne ,  à  pere ,  more ,  parens  ne  amys  ne  res  enfemble  bien  deùëment  fie  devote- 
a  quelques  aultres  perfonnes  que  ce  foit,  ment  8c  honorablement ,  fans  tancer, 
vf  elle  n'eft  de  I'hofpital  de  céans.        noifer  6c  faire  chofe  qui  foit  de  des- 

IV.  Item ,  que  vous  apporterez  tous   honneur  8c  préjudice  a  iceluy  hoftel. 

vos  biens  ceans,quelque  part  qu'ilzfoient,      XI.  item  ,  fi  vous  apercevez  le  do, 

fans  en  retenir  ne  transporter  aultre  part  maige  de  l'hoftel  montant  au- deflus  de 
hors  dudid  hoftel ,  fans  congé  du  maif-  douze  deniers  parifis,vous  le  ferez  fçavoir 
tre  ou  miniftre  6c  de  leur  commande-  au  maiftre  ,  miniftre  ,  jurez  ,  ou  gou- 
menc-  verneurs  de  l'hoftel. 

V.  Item  ,bien  6c  charitablement  vous  XII.  item,  vous  ferez  aux  mcfïes  Se 
mènerez  les  aveugles  par  la  ville  de  Pa-  aux  vigilles  de  commandement  &  aul. 
ris ,  6c  ramènerez  en  quelque  part  que  très  pour  les  bienfaideurs  dudid  iioftel 
trouverez,  6c  qu'ilz  auront  meftier  de  qui  ont  donné,  laiflc  8c  aulmofnc  des 
vous  6c  de  voftre  ayde  j  vous  les  ayde-  rentes  6c  revenus  dont  ledid  fervice  eft 
rez ,  conforterez  au  mieulx  que  pourrez  j  fouftenu  6c  gouverné  }  en  priant  Di<a 
&  quand  vous  irez  aux  queftes  de  l'hof.  pour  le  falut  des  ames  de  ceux  qui  f«. 
tel ,  foit  aux  mouftiers  de  Paris  ou  ail.  ront  trepafTez  $  6c  pour  ceulx  qui  feront 
leurs  vous  mènerez  8c  ramènerez  voftre  vi vans ,  que  Dieu  leur  doint  p<*fèverar 
aveugle  bien  deùëment  ôc  charitable.  6c  bien  uicr  leur  vie  ,  qu'enfin  ilz  pui£ 

\'  lent  avoir  la  gloire  du  paradis. 

V I.  tm  fy  meftier  eft ,  &  de  ce  eftes       XIII.  Item ,  vous  irez  bien  fie  dévot* 
requis ,  vous  ferez  la  quefte  ez  mouftiers,  mène  oyr  la  grande  meue  8c  prière  qui 
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4e  did  thactm  Dimanc4»e  «a  l'égiife  de  eftoicnt  auparavant  ladide  tranfadion, 

xeans  8c  direz  chacun  iourawfoir*;  au  &  à  fin  auffi  d'eftre  receûs  comme  ap- 

jnacindnq  foys  **«r  «5^  i  &  cinq  pellans  de  la  clofturedes  comptes  donc 

foys  A»ArJtM>v«uU  ûng.  royal  &  mention  cft  faide  efdides  lettres  royaux , 

pour  tous  les  bienfaideurv  dudid  iof-  les  rwueftcs  baillées  fur  lefdidés  let- 

gj  très,  fur  lefquelles  a  efte  ordonne  îcel- 

XIV  item  Se  vous  porterez  la  flear  les  lettres  mifes  au  fac  j  les  ftatuts  8c 
de-lys  en  allant  aux  prooeffions  royalles  fondation  dudid  collège  5  plufieurs  ad- 
èc  aux  vieilles  ,  aux  méfies  Se  à  toutes  vertiflèmens  ,  lettres ,  titres ,  comptes  8c 
feftes  fcJemneUes  ,  en  allant  au  chapi-  autres  pièces  produites  par  les  parties } 
tre  dudid  hoftel,  nommé  €arde-robe,  le  tout  confideré  :  dict  a  este  ,  en- 
toutes  foys  que  mettier  fera  d'y  aller.  tant  que  touche  ladite  requefte  del- 

XV  Item  porterez  ladide  fieur-de-  dids  eux  difans  bourfiers  dudict  colle- 
Ivs  en  la  poitrine,  en  fai/ant  lei  o^eftes  ge  dudid  il.  de  Septembre  i$i6.  que 
dudid  hoftel,  aux  égliles  de  Paris  de  en  ayant  efgard  efdides  lettres  royaux 

Kefncrnes  &  afltai-  obtenues  par  lefdids  bourfiers  ,  ladide 
cour  a  ordonné  &  ordonne  ,  que  fans 
avoir  efgard  i  ladicle  tranfaction  d'en- 
tre lefdids  maiftre  Claude  Roilletprin* 
cipal  k  8c  Jean  Colombet  chapellain , 
d'une  part,  ÔC  lefdids  bourfiers  d'autre, 
que  leldictes  parties  font  mifes  hors  de 


Au.  IJJ*. 

A- 


dehors ,  6c  cz  autres  befognes  &  affai- 
res dudid  hoftel  8c  pour  le  profit  d'i- 
ccluy.  ihiiem. 

Arrtjl  du  Parlement  touchant  le  coSegâ 
de  Boury>ine> 


E 


Ntre  les  eux  difans  bourfiers  du 
collège  royal  de  Bourgogne  ,  ton- 


—  i  

cour  8c  de  procez  fans  defpens.  Et  au 
furplus  pour  la  reformation  &  entrete- 


r^icolleee  royal  de  Uourgogne  ,  ton-  îurpius  pour  i«  «■  *~  

dTà  Paris    demandeurs  8c  requerans  nement  dudid  collège,  ladide  cour  a  or 

l'entherinement  d'une  requefte  du  ».  donné  6c  ordonne  que  nul  ne  pourra 

4our  du  mois  de  Septembre  Tan  m*,  cftre  bourfier  audid  collège ,  qui  ne 

d'une  part ,  8c  mailfrc  Claude  Roillet  foit  fuffifamment  fonde  m 

ibv-diant  principal ,  &  Jean  Collombct  tihus ,  pour  eftudicr»  Uyc*M*  &  na- 

îoî-difantPchapellain  iidid  colley,  turakkus,  félon  les  ftatuts.  Et  âpre,  que 

défendeurs  6c  empefehant  l'enthenV  lefdids  bourfiers  ayant  cftudie  m  Ag- 

ment  de  ladide  requefte  ,  d'autre.  Et  <alibuS  &  naturaliUs  ,  l'cfpace  de  cinq 

ttcore  les  eux-difans  bourfiers  deman.  «  ans,  foit  qu'ils  ayent  acqms  le  degré  de 

a™ZL défendeurs  en  plufieurs  inf-  licence  ez  arts  ,  ou  de  la  muftnfe  ez 


plus  jouyi   j 

de  TanvîeT,  ^devant"  maiftre  Guillâu-  ans  paflez  ,  &  ^quelles  boUrfes  dez  * 

meVaudetart  &  Robert  Turquan  ,  &  prefent  comme  dez  lors  font  déclarées 

k^ds  totnet  &  Colombet  °  deman-  vacantes  ,  6c  y  pourvoiront  les  colla- 

deu  f  6C  défendeurs  efdides  inftances ,  teurs  à  leur  difcretion.  Et  jurera  le  prin- 

dfautrc  Ved  Par  la  cour  ladide  requet  cipal  &  fera  le  ferment  une  fois  feule- 

a        iH^Am  Wembre  i  u6  Tac-  ment  pour  toutes ,  préférer  aux  régences 

Te  t^^^^  -rrÀ  du  des  relies  dud.d  ïollege  lefdids  bour- 

rîiïdt ^  Un  vie  Îx6  par.  lequel  ladide  fiers  ,  s'ils  font  maiftres  ez  arts  ,  quah- 

prins  l'advis  fiez  efgallemtnt 6c  aulïy  bonnes  6c  pa- 

^irlms  DcTnnaees  à  ce  appeliez ,  reilles  qualitez  ,  comme  fe  treuveront 

U  SÏÏ^^SiÏÏSa»  VaucfeVart  6^  les  regels  eftrangers  que  ledid  princN 

TJauar?"   Tes  demandes  6c  deffenfes  pal  voudroit  mettre  aafd^es  regencesj 

Intenues  aud^l  procez  rcfpedivement  fans  toutesfois  que  lefdids  bourfiers 

a°.  les  paTtL  ;  la  tranfadion  de  puiflènt  par  voye  d'appel ,  oppofit,on , 

k  mois  de  Mars ,  pafiée  par-  Sulle  querelle  ou  autre  voye  quelcon- 

a      M^^er  ôc  CVofon   entre  lef.  que ,  pardevant  quelque  ,uge  que  ce 

devant  lEfcuyerôc  troloo     n  ?oi  'feWier  ou ecclefiaftique  ,  contre. 

tn  ÏÏ&bX,ai»«s ,  dire*  ou  débattre  l'éledion  ou  prektion 

îîlllnt  lettres  royaux  obtenues  par  qui  feroit  faide  par  ledid  principal  d  un 

Mà^b^Zs  ^Ty  jour  de  Juin  eftranger aufdids  bourfiers mais  feront 

SS£;23Si  îfii  *«&a  proce-  tenus  lefdids  bourfiers ^demeurer  aU 

dé  au iueeincntdudic procez,  fans^voir  did  de  confcience  dudid  principal  Et 

^ard  à  îaTran^  ou  lefdids  bourfiers  ou  aucun  deux 

Ss  bourfiers  en  tel  eftat  qu'ds  feront  efteûs  à  la  regenc^  par  ledid 
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-  principal ,  audid   cas  dez  a  prefenc >    d'une  chambre  audid  collège  «our 
comme  pour  lors  ,  Jeurfdides  bourfes    mettre  les  bourfiers  malades  de  mal 
feront  déclarées  vacantes ,  &  fera  pour,    die  non  contagieufe  j  &  pour  les  ma]3" 
veû  par  Iefdids  collateurs.  £t  a  dccla-    des  de  maladie  contagieufe  fera  joué" 
ré  &  déclare  ladide  cour  les  bourfes    une  chambre  hors  dudid  collège  a  * 
de  ceux  qui  en  qualité  de  bourfiers  ont   defpens  de  la  communaulté.  Et La!ï 
par  cy-devant  demeuré  audid  collège    au  payement  desbourfês,  feront  d  o 
par  l'efpace  de  cinq  ans  accomplis ,  va-   res-eïuavant  à  cinq  fols  parifis  pour  cha^ 
tantes  iffo  fado  ,  &  y  pourront  Iefdids    cun  bourfier  par  fepmaine  ■  feront 
collateurs  pourvoir.  Et  quant  aux  repa-    les  linges  &  utenfiles  requis  régis  oar 
rations  neceffaires&  utiles  pour  les  edi-    ladide  communaulté  j  &  vivront  ic£ 
fices  dudid  collège ,  ladide  cour  a  or-    dids  bourfiers  en  commun.  Et  fera  te* 
donné  que  celles  qui  fe  feront  pour  les    nu  le  chapellain  coucher  au  collège 
logis  defdids  bourfiers ,  feront  faites  des    vivre ,  boire  &  manger  avec  la  comnu u 
deniers  du  cofFre  commun.  Et  quant  aux    naulté }  &  pareillement  le  principal  boi. 
édifices  qu'il  feroir  befoin  de  faire  de    re  &  manger  une  fois  la  fepmaine  en 
nouveau ,  Iefdids  bourfiers  députeront    ladide  communauté  pour  le  moins  & 
deux  d'entr'eux  pour  affilier  avec  le    quand  il  n'y  pourra  eftre  ,  y  envoyera 
chancelier  de  Paris,  gardien  des  Corde-    un  des  regens.  Et  fera  l'argent  de  la  fep. 
liers  &  Iefdids  principal  &  chapellain  à    maine  baillé  enfemblement  pour  toute 
faire  le  marché  defdids  édifices ,  &fe-    la  fepmaine  le  jour  de  Vendredy.  Et 
ront  faids  aux  dépens  dudid  collège    quant  aux  chambres  des  bourfiers  jel- 
*l  des  deniers  communs  dudid  coffre,    les  feront  garnies  te  entretenues'  de 
Et  au  regard  des  grolîes  réparations  ,    chafîis  &  de  leurs  draps  &  couvertures 
y  affilieront  pareillement  Iefdids  deux    aux  defpens  de  ladide  communaulté 
bourfiers  avec  Iefdids  principal  &  cha*    la  defpenfe  de  bouche  pour  la  commu- 
pcliain }  &  feront  faides  aux  defpens  de    naultc  pareillement  fournie.  Et  en  tant 
ladide  communauté.  Et  quant  aux  mef.    que  touche  la  demande  defdids  bour- 
mes  réparations  pour  le  logis  &  cham-    fiers ,  tendant  à  ce  que  les  principal  & 
bre  de  ceux  qui  ne  font  bourfiers ,  fe-    chapellain  foient  tenus  refonder  au  prof, 
ront  faids  aux  defpens  dudid  principal    fit  de  ladide  communauté  tout  le  re- 
qui  tient  ledid  collège  à  louage.  Et   venu  qu'ils  ont  eu  &  pourraient  avoir, 
conviendront  lefdidcs  parties  dedans  *  foit  en  patrimoine  ou  bénéfice  ,  autre 
trois  iours  pardevant  l'exécuteur  de    que  les  diftri  butions  dudid  collège,  ou- 
larrelt,  autrement  feront  nommez  par    tre  &  pardefius  la  fomme  de  dix  livres 
la  cour  de  deux  principaux  pour  arbi*    paxifis  ,  &  que  a  faute  de  ce  Iefdids 
trer  &  eftimer  que  vault  le  louage  par   principal  &  chapellain  foient  privez  5 
chacun  an  des  maifons  appartenantes  à    ladide  cour  a  abfous  Iefdids  principal 
ladide  communaulté  dudid  collège  }&  &  chapellain  de  ladide  demande,  & 
particulièrement  combien  vault  &  peut    néanmoins  a  ordonné  &  ordonne ,  que 
valloir  de  louage  par  chacun  an  ce  que    quand  les  bourfiers  ou  aucun  d'eux  au- 
Af  1 holiers.Penfionnaires  occuperont    ront  trente  livres  parifis  de  revenus, 
deldides  maifons  de  ladide  commu.    foit  en  bénéfice,  patrimoine  ou  autra- 
naulté  ;  &  fera  tenu  ledid  principal    ment,  en  quelque  forte  que  ce  foit,  ce- 
payer  ledid  louage  au  proffit  de  ladide    luy  qui  aura  ledid  revenu  de  trente  li. 
communaulté ,  félon  l'avis  &  eftimation    vres  parifis ,  fera  &  eft  déclaré  incapa- 
<jui  en  lera  faide  par  les  deflufdids ,  en    ble  de  plus  tenir  la  bourfe  dudid  col- 
la prefence  dudid  exécuteur  de  ce  pre-    lege.  Et  au  refidu  ordonne  la  cour  que 
lenc  arrelt  ,  nonobftant  oppofitions  ou    les  ftatuts  feront  entretenus  ,  &  faid 
appellations  quelconques.  Et  quant  aux   deffènees  aufdids  principal ,  chapellain 
deniers  communs  ,  il  y  aura  trois  clefs    &  bourfiers  de  non  contrevenir  aufdids 
du  coffre ,  dont  le  principal  en  aura  une    ftatuts.  Et  en  tant  que  touche  les  deman- 
der ?  1  autre  le  chapellain  }  &  la  tierce   des  concernant  Bernard  &  George  Roil- 
ceiui  qui  lera  eûeu  par  les  bourfiers,    let ,  Iefdids  bourfiers  pourront  faire  ad. 
iiuyant  les  ftatuts  .  &  fera  tenu  celuy   journer  les  héritiers  defdids  Roillet, 
Tr  VJt  i  S      ,W  bourners      treu-   fi  bon  leur  fembie.  Et  outre  ce  ordon- 
Jain   «     a  1 \  r  PrinciPal  &  chapel-   ne  que  Iefdids  principal  &  bourfiers 
m,  quand  il  lera  fommé  d'ouvrir  le-   fortiront  &  entreront  par  une  mefme 

donni?  «  .  Ti  deniers'  Ec  eft  or-  Portc  :  fcavoir ,  par  la  grande  porte  ac 
donne  que  ledid  principal  fournira  coirtuméc ,  &  aura  ledid  principal  J* 
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clef  de  la  petite  porte ,  Se  faid  la  cour 
deftenfe  audid  principal  de  non  ou, 
vrir  icelle  porte,  fi  non  pour  mettre  de- 
dans  ledid  collège  les  provilions  dudid 
collège  ,  fur  peine  d'amende  arbitraire. 
Et  pour  pourluyvre  l'exécution  du  pre- 
fent  arreft  ,  fera  efleù  l'un  des  boiir- 
fiers  qui  pourra  fortir  dudid  collège 
ians  licence  pour  le  faicl  de  ladide  exé- 
cution. Et  fans  de/pens ,  Se  pour  caule. 
Did  aux  parties  le  xtn.  jour  de  Sep- 
tembre ,  l'an  M.  d.  xxxvi. 

Collationné  à  l'original  eferit  en  par- 
chemin j  ce  faicl ,  rendu  j->ar  les  notaires 
gardes-notes  du  roy  notre  lire  au  chaf- 
telet  de  Paris  ,  fou/fignez ,  l'an  m.  dc. 

vu.  le  xxri.  jour  de  Novembre  

Des  archives  dudit  collcge. 

Nouveaux  fiatuts  du  collège  de  Bayeux. 

VI  fis  per  nos  Petrum  Mathé  8c 
JoannemC*r&«  Chrillianilîimi  do- 
mini  noftri  Francorum  régis  infua/îi- 
prema  parlamenti  Parifieniîscuria  con- 
filiarios ,  vicarios  in  fiac  parte  à  reve- 
rendis  in  Chriilo  pacribus  Se  dominis 
Cenomanenli  Se  Andegavenli  epiicopis , 
ac  judiecs  tam  à  dida  curia  quàm  ab 
iifdemrevcrenJis  patribus  epifeopis  pro 
reformarionc  Se  corrections  colie^ii  Ba- 
jocenfis  Parifiis  in  vico  Cithare  exiilcn- 
tis  commiflos ,  delegatos  ac  depa:atos; 
fupplicatione  feu  requeftà  eidem  curia: 
porreda,  cujus  tenore  eadem  curia  nos 
pro  ejufdcm  collegii  reformations  ,  tam 
in  capite  quàm  in  membris ,  deputavitj 
vicariatibus  didorum  reverendorum 
pacrum,  quibus  nobis  poteftas  &  au- 
thoricas  concerta  eft  collegium  iîajo- 
cenfe  prxdidum  videndi  5c  vifitandi ,  de 
(latutis  cjufdem  ac  regimine  ,  conditio- 
ne  Scadminiftrarione  magiftrorum,  bur- 
fariorum  Se  aliarum  perlonarum  in  co- 
demexifteutiuminquirendi ,  dcfeclus  ac 
deformitates  per  nos  in  codem  repertas 
corrigendi ,  in  mcliùs  reformandi ,  Sein 
antiquum  ftatum  reducendi ,  perfonas 
incapaces  Se  inhabiles  ineodem  colle- 
gio  rejiciendi ,  ftatuta  6c  ordinationes 
faciendi ,  iliaque  Se  illas  feripto  eifdem 
magillris  Se  burfariis  tradendi ,  8c  ab  il- 
lis  approbari,  cuftodiriSe  obïèrvarifa- 
ciendi.  Vifisinfiiper  ftatutis8e/undatio- 
nibus  cjufdem  collegii  ;  procellu  vcrbali 
per  nos  fuper  reformatione  hujufmodi 
fado ,  dida  ,  declarationcs  6c  protefta- 
tiones  eorumdem  burfariorum,  ada  quo- 
que  8c  procefl'uras  in  eadem  reforma- 
tione fadas  continente  ■>  interrogatoriis 
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per  nos  nugiftris  Stephano  AUard  pre(.  ■■■■ 
oytero ,  in  chcologia  magiftro  ,  Guil- 
lelmo  AUard  Se  Stephano  Cochon  pref. 
byteris ,  in  artibus  magiitris,  Francifco 
Endeline  in  utroque  jure  licentiato ,  Re- 
nato  GuiUope  in  jure  baccalaureo,  Hé- 
lix Drouillet ,  Francifco  le  Brun ,  Gerva- 
fio  Attory ,  Francifco  Homard  y  Petro 
Dernauldjomm  Rabanicr  8c  Joanni  Doi- 
neau  ejufdem  collegii  burfàriis ,  fadis , 
uni  cum  eorum  ad  illa  confe/Tionibusj 
titulis  Se  provifionibus  eorumdem  bur- 
fariorum pencs  nos,  infequendo  nof- 
tram  ordinationem  pro  eadem  refor» 
matione  inchoanda  Se  inita ,  depofitisj 
certo  dida:  curia;  arrello  ad  requeftam 
magiftri  Joannis  du  Verger  fanclse  fe- 
dis  apoltolica:  protonotarii  ,  fyndici 
feu  procuratoris  pnefati  reverendi  pa- 
tris  epifeopi  Cenomancnfis ,  &  ab  eo 
ad  jam  didam  reformationem  profe- 
quendam  commilïï  ,  fub  data  diei  vige- 
fimi  noni  Decembris  ulcimatc  effluxi  > 
cujus  ferie  eadem  curia ,  de  confênfu  pro- 
curatoris gencralis  domini  noftri  régis, 
nobis  permifit  ultcriùs  ad  didam  refor- 
mationem procederc,  non  obftantibus 
oppofitionibus  aut  appcllationibus  qui- 
bufeumque  fadis  aut  tiendis ,  fine  ca- 
rum  prarjudicio  ;  invenrario  litterarum 
Se  titulorum  ac  reddituum  ejufdcm  col- 
legii per  noftrum  grafrarium  ex  ordi- 
natiouc  noftra  fado ,  Se  penès  nos  po- 
lito  j  appretiatione  redditûs  annui  cor- 
poris  domùs  ejufdem  collegii,  non  eom- 
prehenfis  in  cameris  Se  habitationibus 
necelTariis  pro  primario ,  procuratore  , 
burfariis  Se  cominunirate  ejufdcm  col- 
legii; feripturis  Se  produclionibus  per 
magiftros  Guillclmum  AU.ird  Se  Fran- 
eifeum  Endeline  jus  rcfpcdivè  Se  ad  pri- 
mariatum  cjufdem  collegii  prxtenden. 
tes  fadis,  Se  porredis  eorumdem  adil- 
Jas  mutuis  refponlioniluis;  rclationc  duo- 
rum  dodorum  facra:  thcologiz  fuper 
fufficientia  Se  idoneitate  didi  magiftri 
Guillclmi  AUard  fada  ;  memorati  du 
Verset  Se  magiftri  Michaclis  de  Vdlerme 
antcdiclorum  reverendorum  patrum  Ce- 
nomanenfis  Se  Andegavenfis  epifeopo- 
rum  procuratorum  ,  quibus  omnia  prar- 
dida  communicata  fuerant ,  conclufio* 
nibus  j  antedidorum  AUard ,  Endeline  Se 
aliorum  burlâriorum  ejufdem  collegii, 
quibus  ca:dem  conclufioncs  fimihter 
communicata;  fuerant ,  refponfionibus^ 
fuperiîls  infertis  nobis  traditis  petitio- 
nibus  ipforum  Att.trd^  Endeline  Se  alio- 
rum burfariorum  fadis.  Se  didi  du  ber- 
ger refponilonibus  dacis^  ampliarione 
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■  didi  Viiïcrmt  procuratorisdidireveren-    tacum  ordinaris,  burfas  feu  burfamne 
di  Andcgavcnfis  epifcopi ,  de  &  fuper    gligentium  vel  rccufanrium  ,  abl'quê 
prxfcnti  reformatione  feu  ncgocio  fit  pro-   alla  monitione  ieu  déclaration  ex  nunc 
ceflu  per  didum  du  Krrgtrnomine  quo    proue  ex  tune  ,8c  ex  tune  prourex nunc 
fupra  radis  &diiigenter  procura  ds  ■>  af-    ipfo  fado  vacare  decernimus.  Dictas 
fignarione  ad  audiendum  jus ,  tam  fuper    autem  Francifcus  Endeline  tenebiturin- 

didareformarione,quamprodudionibus  frà  trimeftre  coràm  nobis  aut  altcro 

çorumàcmsHlard&i  Endctine  didum  pri-  noftrûm  declarare  à  quo  tempore  de 
mariatum  ejufdem  collegii  per  ipfos  ref-    fua  burfa  fuerit  fîbi  provifum  &  tem 

pedivè  prxtenfum concernentibus.  Cai-  pus  fui  ftudii  j  quo  fado,  fuper  juré 
tcrifquc  vifis  &  confiderads  qua*  videnda    didxfux  burfae,  juftitià  medianre  per 

erant&confideranda  in hac  parte,  com-  nos  ordinabitur.  Didi  verô  Drmikt&c 

municato  cum  peritis  confilio,  matu-  Cochon  à  dido  collegio  abfentes  ad  illud 

ràque  deliberarione  fuper  prxmiflîs  pra%  redire  infrà  très  menfes  à  die  lata:  prx- 

habita,  dicimus  ftatuta  per  nos  édita  fends  fententia:  computandos  &lecun. 

&  in  feripris  reduda ,  manu  noftrâ  &  dùm  iarpe  dida  ftatuta  refide're ,  &  ffo. 
graffàrii  noftri  iubfcripta ,  fore  &  eflè    dium  continuaretenebuntur,quibuslaP_ 

per  primarium  ,  procuratorem ,  burfa-  fis ,  &  dlis  prarmifla  adimplere  negli" 

rios  ac  alios  didi  collegii  fub  pœnain  genribus  vel  reeufantibus,  jidasfuasbur. 

eifdem  contenus  inviolabiliter  obfcrvan-  las  ex  nunc  prout  ex  tune,  &,  ex  tune 

da.  Et  fuper  provifionibus  officii  primarii  prout  ex  nunc  ,  abfque  alia  deciaratione 

magiftris  Guillelmo  AUard  y  Pranafco  vacare  declaramus.  Quique  uidus  ma- 

Endttine  &  Stephano  AUard  refpedivè  gifter  Stephanus  Atta,d  inrrà  biennium 

fadis,  jus  faciendo,  efle  nullas,  caflas  lua:  burlx  cedere  tenebitur }  quo  bitn- 

&  invalidas  dicimus  &  declaramus  >  &  nio  elapfo ,  ipfam  buriam  modo  fupra- 

in  quantum  de  fado  procelTerunt,caf-  dido  vacare  decernimus.  Infuper  quôd 

famusôt  annullamusj  didumque  pri-  omnesiaïci&clerici,  cujufcumque  con- 

marii  officium  vacalTe  &  adhuc  vacare  didonis  exiftant ,  infrà  odo  dies  didum 

decernimus.  Et  niliilominus  ne  diurina  collegium  &  caméras  vacuare  tenebun- 

ejulmodi  primarii  officii  vacatio  dido  tur  $  quo  fado  primario ,  procuratori 

collegio  fît  nociva,  exercitium  illius  dido  &  burfariis  prxdidis  camerx  lecundùm 

magiftro  Stephano  AUard  ,  donec  &  formam  6t  normam  ftatutorum  pra-dic- 

quoufque  aliter  per  collatores  ordina.  torum  affignabuntur  &  tradentur  -y  qui 

rios  provifum  fuerit ,  committimus }  die-  alfignatione  fadi ,  refiduum  camerarum 

ris  procuratori  &  burfariis  injungendo,  annuo  locarionis  dtulo  per  procurato- 

ut  ipfi  veluti  primario  didi  collegii  tem-  rem ,  de conlenfu  tamen primarii &con- 

pore  prarfentis  commiffionis  obediant  &  filio  burfariorum  ,  viris  probis  &  honef- 

reverendam  exhibeant.  Tencbunturque  ris  clericis  ad  utilitatem  fxpcdicli  col- 

didi^^/r</&burfarii  infimul  convenire  legii  dabuntur  &  locabuntur  5  totum 

pro  nominarione  procuratorisintrà  très  juxtà  tenorem  memoratorum  fraruro- 

dies  j  &  nominatus  burfarius  à  majori  — —  —  :- J-  1  -  '■-   —  J — 

parte  illorum  ,  tenebitur  illud  officium 


rum  ex  inde  infertorum ,  ut  lequitur. 

C  A  P  U  T  I. 

De  burfariorum  tlehlione  &  inftitvtiene. 

1.  TV  Ledio&inftiturioduodecimbur- 
Ijj  fariorum   prxfentium  fiât  per 


acceptare,  &  tempore  à  ftatutis  deter. 
minato  exercere.  Infuper  de  burfis  dic- 
toruôi  primarii  &  alioium  didi  collegii 
burfariorum  fie  duximus  ordinandum: 
videlicet  quod  didi  AUory ,  le  Bruny 

Bernaud  &  Francifcus  Homard  gramma-  ^  ^         i      pi  s  ^  i 

tici,  infrâ  annum  in  fuperioribusinali-  epikopos  Cenomanenfem  &  Andega- 

qua  ex  facultatibus  artium  theologix  ,  venfem  ,  arclddiaconum  de  Pailaïo  & 

juris  canonici  ôc  medicinx  ;  ac  Joannes  thefaurarium  ecclefix  Andegavenlîs  j 

Rabanier  &  Joannes  Doineau  nunc  in  didique  duo  domini  epifcopi  ordinent 

logica ,  in  facultate  artium  &  fuperiori  inter  duodecim  illos  burfarios  majores 

quarn  elegerint  faculute  ;  didi  etiam  duos  in  regimine  domûs ,  idlicet  magif- 

Guillelmus  AUard  in  theologia ,  ac  CuiL  crum  feu  principalem  ,  &  procuratorem, 

lope  in  jure  canonico ,  per  tempora  ref-  ut  per  andqua  ftatuta  èc  per  fundatio- 

pedive  in  fxpe  didis  ftarutis  declarata  nem  collegii  cautum  eft  «c  determina- 

ftudere  &  ftudium  continuare  tenebun-  tum. 

tur  ;  alias  efïïuxis  temporibusin  ftatutis  IL  Nullus  ordinetur  primarius  didi 

refpedivè  ad quamlibet didarum facul.  collegii,  nifiin  univerhtate  Parifienfi 
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fuerit  magifterium  faltcm  in  artibus 
adcptus ,  fie  ipfius  collcgii  burfarius ,  vi- 
tx  laudabilis  ac  bonx  famx  5  qui  du- 
rable in  officio  ,  quamdiu  illud  benèôe 
fideliter  exercucrit }  nec  poterie  per  bur- 
farios ,  fed  per  eofdcm  ordinarios ,  causâ 
tamen  priùs  cognitâ  ,  dido  officio  pri- 
Tari }  qao  cafu  non  ad  burfarios  fpec- 
tabic  eledio ,  fed  ordinarii  ipfi  prxfato 
officio  fie  per  privationem  aut  aliàs  va- 
cant! appellatione  poftpofitâ  providç- 
bunt. 

III.  Officium  procuratoris  conferetur 
etiam  per  didos  ordinarios ,  ad  nomi- 
nationem  tamen  primarii  fie  burfario- 
rum  ,  qui  unum  ex  fe  ipfis  fidelem  fit 
tiegotiis  expercum  eligere  tenebuntur , 
fie  electum  prxfatis  ordinariis  per  litte- 
ras  figillo  collegii  munitas  nominabunt. 
Exercebitquc  ille  nominarus  officium 
procuratoris  per  fex  annos  duntaxat  j 
quibus  finitis  alius  loco  ejus  per  pri- 
marium  fie  burfarios ,  uc  prxmittitur  4 
digendus  8c  nominandus ,  per  didos  do- 
minos ordinarios  fubrogecur.  Nec  pote- 
rit  prxdidus  procurator  ab  officio,  etiam 
li  fexaginta  libras  annui  cujufcumque 
reditûs  pacificè  poffideat ,  fex  annis  ciu- 
rantibus ,  modo  fideliter  fie  diligenter 
officium  exerceat,  fie  aliàs  in  collcgio  ho- 
neftè  vivat,  amoveri. 

IV.  Burfx  conferantur  charadere  cle- 
ricali  infignitis  fie  grammaticalibus  eru- 
ditis ,  habilibus  ad  ftudendum ,  prima- 
rii judicio ,  examine  tamen  in  burfario- 
mm  prx  fentia  fado  }  fie  fi  in  dido  exa- 
mine aliquos  incapaces  fie  minus  fiifficien- 
ter  erudicos  inveniri  contingat ,  id  pri- 
marius  fie  burfarii  per  litteras  etiam  fi- 
gillo collegii  obfignatas  prxfatis  ordina- 
riis fignificabunt.ut  de  aliisidoneis  fie  fuf- 
ficientibus  provideatur. 

V.  Nulli  babenti  in  jportatis  quadra- 
ginta  libras  annui  cujufcumque  reditûs, 
fiât  bùrfarum  collatio.  Si  ver6  dolo  aut 
circumventionc  talis  habens  quadragin- 
ta  libras  reciperetur ,  quam  primùm  de 
hujufmodi  circumventioneconftiterit,  id 
primariùs  fie  burfarii  per  litteras  figillo 
didi  collegii  munitas  fignificabunt.  Ke- 
cepti  etiam  habentes  fexaginta  libras  an- 
nui cujufcumque  reditûs  (  primario  ÔC 
procuratore  exceptis ,  qui  titulo  onero- 
fo  poffident  )  ipfo  fado  burfâ  priventur, 
8e  ad  reftitutionem  fruduum  indebitè 
perceptorum  teneantur  5  fie  hujufmodi 
privationem  prxdidi  primariùs  fie  pro- 
curator infrà  duos  menfes  fub  pcena  ar- 
bitraria  notam  faciant  iifdem  ordinariis, 
ut  burfx  fie  vacanti  provideant. 
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Am.  1 


De  réceptions  primarii  ,  procuratoris  d* 
burfaritrum. 

I.  T"\  Rimariusinfrimenfemàdie  pro- 
vifionis  habitat,  procuratori  prx- 
fentabit  litteras  fux  collarionis  $  qui  pro- 
curator burfarios  ad  fonum  campanxin 
facello  more  folito  curabie  congregarij 
illisfic  congregatis  proponct  requeftam 
didi  primarii ,  litteras  prxfacas  exhiben- 
do}  quo  fado ,  tenebuntur  iidem  procu- 
rator fie  burfarii  illum  ad  officium  pri- 
marii recipere,  oppofitione  Se  appella- 
tione non  obftantibus  quibufeumque  j 
hoc  tamen  adjedo  ,  quôd  fi  fit  aliquis 
opponens  ,  caufàs  fux  oppofitionis  in 
promptu  proponere  fie  allegare  tenebi- 
tur ,  de  quibus  fiât  regiftrum -,  nec  poftea 
aliquis  ad  impediendum  provifionem 
fie  receptionem  hujufmodi  admittetur. 

II.  Procurator  fimilirer  infrà  menfem 
à  die  provifionis  habitx ,  litteras  colla- 
rionis fux  primario  prxfentabit ,  fie  re- 
cipietur,  fêrvatis  omnibus  de  primario 
fupràdidis.  Jurabunrque  fimiliter  didi 
primariùs ,  procurator  fie  burfarii  ftatu- 
taprxfatx  domûs  fervare  ,  jura  defren* 
dere  ,  alienata ,  fiqux  funt  injuftè  ,recu- 
perarc  ,  fie  fecreta  collegii  non  revelare, 
fub  pcena  arbitranda  judicio  communi- 
tatis  in  eum  qui  contrà  prxmiûa  deli- 

III.  Primariùs  fie  receptus  m  collegio 
continuam  faciat  refidentiam  ;  nec  ultrà 
très  menfes  in  anno ,  etiam  tempore  va- 
cantiarum  computato ,  à  domo  poffit 
abefTe,  fub  pcena  privationis  fui  officii 
fie  burfx  ipfo  fado  incurrenda.  Et  quan- 
do  aberit ,  procuratori  aut  uni  burfario- 
rum  vices  fuas  committat  ,  cui  omnes 
veluti  primario  parebunt  fil  obedientiam 

prxftabunt. 

IV.  Si  militer  procurator  continuam 
in  collegio  faciet  refidentiam  }  nec  ul- 
tra duos  menfes  in  anno,  etiam  tempo- 
re vacantiarum  computato,  à  domo  fit 
abfens,fub  fimili  ofticii  Ôc burfx  pœna. 

V.  Idem  de  exteris  burfariis  ftattien- 
dum  eft,  quibus  camerx  affignabuntur 
per  primarium,  ut  in  fequentibus  diçe- 
tur  -,  nec  poterunt  didi  burfarii  abefle  a 
domo  fine  confenfu  primarii ,  nifi  tem- 
pore vacationum  ;  duobufquc  duntaxat 
in  annopoterit  prxftari  hujufmodi  con- 

fenfus.  e 

VI.  Primariùs ,  procurator  8c  burfa- 
rii poft  treceptioncm  fie  receptam  ,  inf- 
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—  cribcncur  regiftro  communitatis ,  in  quo  privarionis  burfx  ipfo  fado ,  etiam  A 
y  nomina,cognomina&parochix  eorum,  mario,  procuratore  &  catcris burià^ 
diefque  &  annus  fuarum  rcceptionum  ,  confentientibus,  poterit  convolare 
nec  non  nomen  collatoris ,  dies  etiam,  III.  Scudentes  in  theelogia  in  ocbvo 
annus  &  locus  fuarum  collationum  no-  anno  fui  ftudii  fint  baccalaurei  innon 
tabuntur  j  exemplariaque  didarum  col-  fententias  legant,  ôc  in  duodecimo  era? 
lacionura  manu  luâ  fignata  dabunt  pri-  dum  licentiacurx  ailequantur  In  Le 
mario,  qui  ea  reponat  in  arca  commu-  vero  canonico,  inquintoanno  fintbac- 
ni  euftodienda.  calaurei ,  in  feptimo  gradum  licenrix  at 

VIL  Item ,  primant»,  procuracor  «c  fequantur.  Qui  autem  in  medicina  ftu> 
burfarii  infrà  menfem  à  die  réception»  ducrint,  quarto  anno  fmt  baccalaurei  in 
lux  fol  vent  communirari  domûsôc  col-  ieptimo  gradum  licentixaffequi  teneàn, 
iegii  qua:  fequuncur  :  primarius  vidcli-  cur.  Ethabitoinunaè  didisracultatibus 
cet  quadragmta  quinque  folidos  ,  qua-  gradulicendx,ipfo  fado ,  nulli  déclara, 
tuor  mappas  &  duas  mantilium  duode-  donc  fuper  requifitâ,vacabit  fie  licentiati 
ms  bonx  tclx ,  fufficientis  longitudinis  vcl  negligentis  didum  gradum  licencia; 
•&  competentis  latitudinis,  pro  menfâ  aflumere  burfa,  dequa  camen  ordinaru 
èurfanorum;  &  pro  repararione  utenfi-  poterunt  providere.  Non  tamen  inren. 
lmm  didx  communitatis,fmgulisannis  dimus  ftatuto  de  ftudendo  certo  tem 
in  f.fto  purificationis  beatx  Maria;  Vir-  pore  in  jure  civili  ante  ftudium  ipfîol 
ginis ,  fécundùm  antiqua  ftatuta ,  quin-  juris  canonici  derogare. 
que  folidos  turonenfes.  Procurator  fimi-      IV.  Burfarii  &  hofpices  qui  ftatuta 
hter  folvet  triginra  folidos  turonenfes,  dormis  fervare  tenebuntur,  non  ince. 
1res  mappas  &  ododecim  mantilia  in-  dent  per  urbem  vagabundi,  nec  péri 
frà  menfem  fux  receptionis  ,  &  in  dido  nodabunt extra  eandem  domum  abihue 
feftoquotannis  quinque  folidos  turonen-  Jicentia  primarii.  Quôd  fi  aliter  fece. 
fes.Quilibet  etiam  burfarius  folvet  viginti  rint  didi  hofpites,  expellentur  ab  ea. 
<olidos  turonenfes ,  duas  mappas  &  duo-  dem  domo }  burfarii  verô  pro  prima  vice 
decim  mantihainfrà  menfem  fus:  recep-  frudu  burfarum  unius  hebdomadx  pri. 
noms  &  quinque  folidos  quot  annis  pro  ventur ,  pro  fecunda ,  unius  menfis ,  pro 
dida :  fupellediUs  reparatione.  tertia  verb ,  unius  anni }  &  qui  exinde 

VIII.  Primarius,  fécundùm  antiqua  perferaverit,  ipfo  fado  fit  bursâ  pri  mus, 
itatuta  pxnas  caxatas  poterit  exigereôc 

kvare  perfubftradionem  fruduum  bur-  C  A  P  U  T  IV. 

iarum.  Et  quainvis  folus  primarius  bur- 

farios  non  pofllc  fufpendere  ,  fi  camen  De  authoritate  primarii ,  &  obedimu  per 
cafus  indigens  corredione  ultra  decla-      procuratorcm,  burfarhs  &  h*fpitcs  i£i 
ratos  in  ftatucis  contigerit,  iple  cum  ma-  pr*ftanda. 
jori  parte  burfariorum  poterit  corrige- 
ra ,  quoties  ei  videbitur  neceflarium.       I.  F}  Rimario  in  omnibus  licitis  &  ho- 

J     neftis,  iis  prxfcrdm  qua:  per 
CAPUT     III.  fundadonem  &  ftatutacollegiiordinata 

.  f"nc ,  pareant ,  bonoremque  &  obedien- 

De  Studio  &  temport  ftudii.  dam  exhibeant  tam  procurator ,  burfa- 

.  _^      r  ni,  quàm  hofpites,  fub pcenis  fuperiùs 

W  1  ,mmetiutè  poft  receptio-  indidis  &  inferiùs  indiccndis. 
J  J  nem  in  faculcate  artium  ftudeant,  II.  Singulis  menfibus ,  aut  pluries ,  fi 
«c  in  illa  magiftern  gradum  aflèquan-  libucrit,  primarius  &  procurator,,  auc 
tur,  infrà  tnennium  cum  dimidio  h  quo  eorum  aJtcro  abfcnte  anriquus  burfa- 
adepto  bur/x  ipfo  fado  vacabunt ,  nifî  rius  cum  eo  qui  erit  prxfens ,  vifitabunc 
iic  Uudentes  voluerinc  ftudere  in  fupe-  omnes  &  fingulas  tam  procuratoris,  bur. 
nonracultate,  quam  primario,  procu-  fariorum,  quâm  hofpitum  caméras  5& 
raton  8c  reliquis  burfariis ,  utmoris  eft,  emendent  quxemendanda  videbuntur. 
congregatis  declarare  tenebuntur  j  de  III.  Primarius  euftodiet  claves  janux 
qua  déclarative  fiet  reeiftrum.  collcgii ,  illam  que  aperiri  faciet  à  fefto 

•  lldem  Du"arii  ftudeant  in  ea  fa-  Annunciadonis  beatx  Marix  Virgiois 
çuitate  quam  duxerint  eligendam  5  nul-  ufque  ad  feftum  Sandi  Remigii  horâ 
lus  tamen  m  grammaticalibus  autaliis  quinta  matutina  ;  &  à  dido  felîo  fanai 
reZ/Vi  declaraca  facultatc  va.  Remigii  ufque  ad  diem  Annuntiationis 
«a*  nuderej  nec  ad  aliam  fub  pœna  horilext^claudiedarafacicchorânoiu 

omni 
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omni  tempore.  Si  quis  aucem  poft  clau-  nacmtatis  fandi  Joannis-Baptiftx ,  vel 
ÙLtn  januam,  ut  intrec  vel  excat,  cum  falcem  infrà  ôdavam  ejufdem  fefti  ,  iû  Ah 
impetu  &  clamore  mdecenti  pulfaverir^  prxfentia  vifitatoris  feu  commifiarii , 
pcenâ  jper  primarium ,  procuratorem  ôc  ncc  non  primarii  6c  cxterorum  burfa» 
duos  de  burfariis  pcr  principalem  af-  riorum  domûs  -t  Ôc  fi  per  culpam  aut 
fumptis  arbitranda  puniatur  }  ÔC  fi  im-  ncgligentiam  procuratoris  infrà  hujuf- 
pecus  ille  majorem  corredioncm  requis  modi  terminum  non  fuerit  computa- 
rat ,  idem  primarius  juftitix  denunttare  tum ,  tum  pro  qualibet  hebdomada  fe- 
poteric.  quence  deccm  folidos  de  fuo  didus  pro- 

IV.  Bis  in  anno ,  fecundum  ^ntiqua  curator  pcrfolvat  in  vidum  communem 
ftatuta,  burfarios  fuper  promotioneftu-  convercendos  ,  doncc  débité  ac  com- 
dii  illorum,  vità  6c  moribus,  procura-  pletè  fuerit  computatum  ,  ut  didum 
tore  prefente ,  diligentcr  primarius  exa-  cft. 

minabic  j  6c  fi  qui  repcriantur  inhabi-  IV.  Idem  procurator  fuper  rébus  Se 
les,  nec  ad  gradus  fccundùm  tempora  juribus  ad  collegium  fpedantibus  lires 
promoti  ruerint ,  ordinariis ,  ut  alii  fu-  ortas  6c  oricuras  ,  earum  ftacum  ,  ex- 
brogentur,  per  litteras  manu  fuâ  ôc  pro-  penfas  fadas  ac  fiendas  fingulis  con- 
curatoris  fubfcriptas  fignificabit.  gregationibus  ordinariis  communitati 

V.  In  capclla ,  menla ,  congregatio-  referet ,  ôc  ad  eafdem  procurandas  ôc 
nibus  ôc  quibufvis  ipfius  collegii  locis  deffèndendas  procuratores  6c  advoca- 
primarius  prxfit  j  nec  abfque  ilhus  con-  tos,  de  confenlu  didx  communiratisaut 
ienfu  ôcauchoritate  aliqui  ,  tam  burfa-  falcem  majoris  ôc  fanioris  partis ,  aflu- 
rii  quàm  hofpices ,  quidquam  contra  id  met  Ratura,  litteras  ôc  alia  ipfius  col- 
quod  ftacutum  eft ,  facere  prxlumant.     legii  monumenra  ad  inftrudionem  li- 

tium  ôc  caufarum  carumdem  neceûaria 
G  A  P  U  T     V.  â  dida  communitate  recipiet  -y  dabit 

que  apocanv  de  receptis  manu  propriâ 
î)e  qnalitdte  &  efficio  frocuratoris.       fubfcriptam,  qux  in  arca  communi  fer- 

vabitur  ,  donec  tranferipti  feu  exempla- 
ir   A    Bfente  primario  ,  omnes  tam    ris  fiât  ad  originalia  collatio  ,  aut  ori. 

£  \  burfarii  quàm  didi  collegii  hof-    ginalia  referantur. 
pites,  procuratori  ^  aut  ei  quem  in  lo-       V.  Vinearum  ,  prâtôrum  ôc  aliarum 
cum  fuum  abfcns  prxfecerit ,  obediant ,   poflèflionum  domûs  in  congregatione 
ifque  habeat  eandem  potcftatem  quam    ipfa ,  omnibus  burfariis  vocatis  ,  ôc  aflif- 
ille  folet,  cum  prxfit.  •  tentibus ,  aut  falcem  eorum  faniori  ÔC 

II.  Idem  procurator  omnes  ôc  fingu-  majori  parte  ,  die  certà  ad  id  agen- 
los  frudus,  redditus ,  jura  ,  débita  ,  le-  dum  prxfinitâ  fiant  locationes ,  quarum 
gâta  6c  emolumenta  collegii  exiget ,  le-  coheradus  Se  inftrumenta  per  notarios 
vabit  ac  percipiet  y  ac  de  receptis  fide-  fxculares  recepta  in  arca  thefauri  euf- 
liter  faciet  mifias  Ôc  expenfas  ejufdem  todienda  cum  aliis  inftrumentis  repo- 
collegii.  Habebit  etiam  à  primario  co-  nencur. 

piam  fibi  datam  inventarii  jurium  prx-  VI.  Librôs  anciquo*  cenfuuirl  ,  red- 
didorum  ,  neenon  bonorum  Ôc  utenfi.  dicuum,  terrarum ,  domorum ,  jurium  ÔC 
lium  domûs  ac  or  namehcorumfacelli.Li-  aliarum  rerum  ad  ipfum  collegium 
bros, calices  ,  vinum,  panem,  cereos  ÔC  fpedantium  folvi  ôc  non  folvi  folita- 
alia  quxeumque  ad  divinum  cultum  rum  renovabit  didus  procurator  ,  in 
neceflaria  in  dido  facello  expenfis  col-  quibus  nomen,  cognomen  fubdicorum, 
legii  comparabit  ;  de  confilio  tamen  pri-  locorum  denominatorum  ,  fituationum 
marii  ejufdem ,  dummodo  expenfx  non  ôc  confinium  ,  quantum  expreffius  po- 
excedant  fummam  quinquaginta  foli-  terit ,  ampliffima  fiet  deferipeio ,  in  fex- 
dorum  turonenfium  ;  ubi  verô  major  to  anno  cujuflibet  procuratorii  ,  Ôcfic 
fumma  impendenda  fuerit  ,  etiam  pro  renovatos  reponat  in  arca  euftodien- 
quibufeumque  aliis  rébus  didx  domûs  dos. 
ôc  collegii ,  accédât  authoritas  commu- 
nitatis ,  aut  falcem  majoris  ÔC  fanioris 

partis  ,  fub  pcena  ejufdem  fummx  ap-  , 
plicandx  communitati. 

III.  Tenebiturque  didus  procurator 
facere  computum ,  &  racionem  legiti- 
mam  reddere  fingulis  annis  in  fefto 
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«bus  fupportandis  reponantur. 
UT    VI.  tjuidquam  ablentibus ,  quamdui  abfen 

tes  fuerint ,  folvatur. 

V.Incafufterilitatisaut  cujafcumQu6 
înfortunn^quo  non  fufficerent  redirus 
I.  O  Ingulis  diebus  Domimas  (  die  ad  folutionem  burlàrum  modo  prardic 
3  Pafchatis  & aliis  folemnibus  fef-  to,  &ad  fttttentationem reparatioms do 
ris  dieDommicaevenientibusexceptis,)  morum  &  auarum  necelficatum  co  te 
miûa  finira  ,  ad  campana:  pulfum  pri-  gii  ,  burfx  eodem  modo  omnium  di^ 
marius,  procuracor  &  burfarii  conve-  minuanflir  in  &  juxti  modumdimi 
niant  in  aula  communi ,  fub  pœna  fuf-  nucionis  redituum  >  dempto  primariô 
penfîonis  burfae  pro  una  hebdomada }  &  procuratorc  quorum  prjefentia  eft 
ibique  fedeanc  fuo  ordine  ,  tradent  &  neceflaria.  Et  fi  alii  le  abfentarent  du 
deJibcrcnt  de  negotiis  collegii  ,  delibe-   rante  hujufmodi  fterilitatc  5  burks  fuas 
rataque  &  conclura  in  kripris  redi.  non  amitrentj  fed  fertilitate  redeunte 
gant.  ad  illas  libère  redeant,  in  futurum  eas 

II.  Pro  confedione  &  euftodia  regif-  percepturi ,  dummodo  id  fiât  infrà  an. 
tri  primarius ,  procurator  &  burfarii  ut  num  poft  notificationem  illis  fadam 
fupra  congregati  ,  unum  ex  burfariis  per  didos  primarium  &  procuratorem 
quem  viderint  magis  idoneum ,  eligant  j  qui  tenebuntur  abfenribus  notificare  re- 
et  fie  cledus  ad  ejufmodi  officium  fex  ditum  in  tali  cafu  ,  fub  pœna  fufpen- 
annos  exercendum  per  fubftradionem  fionis  fuarum  burfarum  ad  fex  men- 
fruduum  burfa;  ad  annum  compella-  (es. 

tur }  quo  tempore  finito  ,  regiftrum  fui  V I.  Si  qua  perfona  ecclefiaftica 
nec  non  primarii  &  procuratoris  mani-  vel  fxcularis  velit  numerum  burfariorum 
bus  fignatum  communitati  reftituat ,  ut  augrrientare  ,  hoc  ei  liceat  de  limitibus 
in  arca  reponatur  j  quo  fado  ,  aJium  &  patriis  praemiffis  j  fie  tamen  quod  pri. 
ehgant  qui  prardidum  o/ficium  firoih-  mirùs  pro  quolibet  burfario  ematur  & 
ter  exerecat.  Habebitque  reeiftrator  aflîgnetur  didac  domui  fumma  quadra- 
quolibet  anno  pro  laboribus  ultra  bur-  ginra  librarum  turonenfium  annui  re. 
fam  per  manum  procuratoris  fummam    diciis  amortifatarum ,  &.  taJicer  fituata. 

rum  quod  in  illarum  continua  folurio- 
ne  non  fit  defedus.  De  quibus  quadra. 
ginta  libris  fumatur  fumma  quindecim 
librarum  pro  burfario  ,  &  rcliduum  in 


fex  librarum  turonenfium. 

C  A  P  U  T  VII. 
De  burfts  é-  tllarum  dtfinbutione. 

t 


X  7  -  -  —  

arca  collegii ,  pro  condudione  caméra: 
ipfi  burfario  aflignanda;  fit  aliis  colle- 


Uilibct  burfarius  habeat  fingu-  gii  neceifitatibus  ,  reponatur.  Vivant- 

lis  annis  quindecim  libras  tu-  que  burfarii  fie  noviter  fundati  fub  re. 

ronenies  per  procuratorem  fingulis  tri-  gulis ,  ftatutis  &  confuctudinibus  coile- 

bus  menfibus  per  quatuor  terminos  an-  gii  aliorum  more. 

m  fol  vendas  j  &  qui  plus  expendere  vo-  VII.  Quarcumque  perfona  ecclefiafti- 

let  quxrat  de  fuo.  vci  fxcu]aris  augraentaverit  de  novo 

II.  Pnmanus  ver6  fummam  triginta  numerum  praedidorum burfariorum, jus 

librarum  turonenfum  fingulis  annis  ha.  perpetub  rcrineat  fibi  &  hxredibus  luis 

DCat  DCr  maniim  nrnrunrnflc      tLr  ?•    i-   •  _      •      i   f  j: 


III.  Excrefcentibus  collegii  reditibus,  neus  vita  &  moribus  neenon  habilis  ad 

poterunr  burfx  per  prafatos  epifeopos  proficiendum  per  eundem  epifeopum 

^ugen  }  nec  primarius  ,  procurator  Se  inveniatur,  recipietur  $  fi  fecùs  fuerit, 

buriarn  poterunt  aliquid  pro  vidu  fuo  adhuc  eadem  perfona  alium  repnefen: 

ex  red.tibus  ipfis  ultra  didas  burfas  abt  tet ,  &  admittatur  feu  repeliatur  eo  mo. 

<]uc  Ucentia  &  permiffionc  didorum  do  quo  didum  eft  *  li  ver6  fecundi 

epileoporum  percipere ,  nec  burfas  fuas  vice  repeliatur  prsfentatus  velut  inha- 

jugere  }  imo  totum  refiduum  pro  necef-  bilis,  tune  prxtentans  jus  prxfentandi 

Ijtatibus  collegii  &  oneribus  mpportan-  illâ  vice  anrirtat,  &  ad  epifeopum  de 

dis  hKuro  remjpori  refervabunt.  cujus  dicecefi  ille  fcholaris Vuerit  ,fpec- 

aerr^r       rj      mmprxfe,uibusnon  tcccollatio  illâ  vice  Jure  patroni  illim 

-vtrcicant ,  led  in  arca  collegii  pro  one-  in  aliis  prcTeacaeionibus  ieœpcr  falro  j 
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nec  poterie  'dictas  epifeopus  inftituere  pro  tribus  cameris  tantùm  exteris  prx- 
aliquem  loco  illius  repul  fi  ,  nifi  fueric  ferecur:  fimilitcr  procurator  pro  dua- 
oriundus  ille  de  eadem  dieccefi  de  qua  bus  }  rdiqui  vero  burfarii  ,  dummodo 
erat  prxdiâus  rcpulfus.  graduati  fuerint ,  pro  una  tantùm  ,  fa- 

ciantque  optiones  fuper  conduûione 
CAPUT     VIII.  diclarum  camerarum  de  triennio  in 

triennium ,  8c  non  fxpiùs }  nec  il  lis  po- 
De  camerarum  affi<giaê<me.  terunt  privari  conductores  durante  illo 

tempore  5  ni  fi  propter  deli&um  ,  aut  vi- 
I.  Uoniam  pro  fupportandis  one-  cationem  officiorum  primarii  ,  procura- 
V^ribus  primarii  affignatx  funt  illi  toris  aut  burfariorum  ,  aut  per  non  folu- 
dux  cjmerx ,  uni  cum  ftudiolo  aut  ftu-  tionem  prxtii  conduclionis. 
dio  eiidem  cameris  junctis,neminiquà-  V.  Nulli  locatariorum  aliquem  fibi 
vis  authoritate  liceat  illas  occupare  vel  in  caméra  abfque  primarii  &  procura- 
detincre  ,  fub  pana  privationis  burfx  toris  confenfu  focium  hâbere  liceat , 
ipfo  fado  abfque  alia  declararione  per  quem  confenfum  diclus  primarius  fine 
contra venientem  incurrendx  j  fed  didx  caufa  non  denegabit,  &  hoc  fub  pœna 
dux  camerx  fimul  cum  aliis  ipfi  pri-   per  dominos  epifeopos  aut  vifitatorcm 


mario  aflignatis  xdificiis  dimittantur  ÔC 
referventur ,  ctiam  primarii  ipfius  offi- 


cn  vacatione  occurrente  $  nec  ex  illis 


arbitranda  j  diâufque  focius  fie  receptus 
aftringetur  ftatutis  collegii  ,  jurabitque 
in  manibus  primarii  ,  prxfentibus  iaU 


reveremer  fie  fideliter  obfervare> 

CAPUT  IX. 

De  hefpitihus. 

I- f~\  Mnes  &  finguli  hofpitcs  &  bur. 
V_/  farii  primario  &  procuratori  ho- 


quamdiu  primarius  fuerit ,  cxpclli  va-  tem  duobus  burfariis  ,  "  ftatuta  omnia 
leat. 

II.  Procuratori  fimilirer  caméra  affi- 
gnata  ôc  dererminata  cum  ftudiolo  aut 
alio  loco  decenti  ,  pro  reponendis  6c 
fuis  8t  collegii  rebus  neceffârm ,  immé- 
diate poft  illius  receptionem  tradatur  ; 
nullufque  illam  ,  quamdiu  procurator 
fuerit  ,  quâvis  authoritate  ingredi  aut 

occupare  prxfumat ,  fub  pœna  privatio-  norem  déférant,  &  kholarcs  non  gra- 
nis  burfx  ipfo  fado.  duati  graduatis  honorem  exhibeant , 

III.  Burfis  quoquo  modo  vacantibus  veftes  icholaribus  convenientes ,  fie  zo- 
vacent  camerx  ,  qux  affignenturper  nis  defuper  cinftas  ferant  ,  ac  barbam 
pnmarium  fié  procuratorem  fùcceflori-  radant  fie  Latine  loquantur/ub  poena  fex 
bus  burfariis ,  nifi  antiquiores  maluerint  denariorum  pro  qualibet  vice  quoad 
optare.  Dicliquc  burfarii  fie  conveniant ,  burfarios ,  fie  expulhonis  quoad  hofpitcs , 
ut  duo,nullà  faclâdivifionediœcefeon,  fi  ordinaric  fie contumaciter  faciant. 
unus  de  una  diœceficum  alio  de  alia  in  II.  Neque  primarius ,  neque  procura- 
una  6c  eadem  caméra  quictè  ,  pacificè  tor ,  neque  burfarii ,  neque  bofpites,  cx- 
fic  unanimiter  maneant  ,  demptis  gra-  traneos  fufpeclos  viros  vel  mulieres  in 
duatis  qui  foli  habent  caméras.  Et  fi  in  caméras  adducant  j  nec  arma  nec  alia 
caméra  burfariis  non  graduatis  aflïgna-  inftrumenta  prohibita  habeant  in  col- 
ta  fit  unum  dumtaxat  ftudiolum  ,  illud  legio ,  fub  pœna  privationis  burfx  pro 
antiquiori  affignetur  -y  fi  duo  fuerint ,  una  hebdomada  quoad  burfarios ,  6c  ex- 
eligat  antiquior  receptus.   Nec  liceat   pulfionis  quoad  hofpites. 

uni  burfario  aliquam  cameram  de  affi-  III.  Nihil  in  cameris  demoliatur  ; 
gnatis  proprià authoritate  occupare,  fub  fracla  vero  tam  burfariorum  quàm  hof- 
hmili  pcena  privationis  burfx  ipfo  faclo  pitum  negligentiâ  vel  culpâ,  eorum  ex- 
incurrenda.  penfis  reftaurentur  ,  6c  ad  id  per  burfa- 

IV.  Primarius ,  procurator  ôc  burfarii   rum  6c  mobilium  retentionem  cogan- 
in  aula  congregati  reliquas  caméras  ut   tur  ;  hofpitibus  nihilominus ,  fi  primario 
fuprà  non  affignatas  ,  6c  alia  quxeum-   vidtrbitur ,  extri  collegium  cxpulfis. 
que  loca,  domiis ,  hofpitibus  vel  etiam 

ipfis  burfariis  conducere  volentibus  af. 
fignabunt ,  6c  locabunt  plus  offerenti  , 
roarurâ  dehberarione  fuper  hoc  habita j 
te  fi  quid  in  contrarium  fuerit  atten- 
tatum ,  fit  ipfo  faclo  irritum  6c  nulUus 

Dddddiij 
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bus  i  &  in  die  Pafchx  à  primario  feu 

t  A  PUT    X.  alio  facra  facicnte  in  facello  dicti  colle, 

gii  Eucharifthix  facramenrum  recipere* 

De  Divine  cuit*.  nîfi  iuper  hoc  legitimum  fuperveniat 

impedimentum  primario  &  communi. 

I.  fNtentionefn  &  voïuntatem  bonx  tari  référendum  }  &  qui  tertio  monitus 

\  memorix  Guillelmi ,  dùm  viveret,  id  facere  neglexerit,  primarius ,  procu. 

Bajocenfis  epifeopi  ,  ipfius  collegii  fun-  rator  &  ■burfarii  in   hoc  déficientes 

datoris ,  &  antiqua  ltatuta  fequendo ,  frudu  fuarum  burfarum  per  integrum 

primarius ,  procurator  5  fingulique  bur-  menfem  privabunt  s  qui  fructus  appli. 

farii  in  ecclefia  fàndi  Scverini  die  cer-  cabuntur  communitari  $  &  hofpitejs  ad 

to  conveniant ,  ôc  ibi  anniverfarium  id  agendum  per  primarium,  procurato- 

more  folico ,  fub  pœna  duorum  folido-  rem  aut  antiquiorem  burfarium  mo- 

rum  turonenfium  contra  abfentes  in-  neantur  j  quod  fi  moniti  fecundô  ne- 

dida ,  faciant  8c  célèbrent.  glexerint ,  è  collegio  expellantur. 

II.  Obitus  in  collegio  jam  fundati,ut  VI.  Qualibet  die  Sabbathi  poft  ecc- 
moris  eft,  affiftentibus  confuetâ  diftri-  nam  horà  competenti  omnes  tam  bur- 
butione  celebrcnturj  abfentes  nihil  per-  .farii  quam  alii  didx  domùs  holpites, 
cipiant.  fimul  in  capella  antiphonam.-  Salve  rt- 

III.  Singulis  diebus  Dominicis  8c  aliis  yna  mater  mtfericordiœ ,  vel  aliamad  tenv. 
anni  feftis  horâ  odavâ  mifla.  per  prima-  pus  pertinentem ,  cum  vcrficulo  &  ora- 
rium  ,  procuratorem  8c  burlàrios  qui  tione  de  beata  Virgine ,  folemniter  de- 
preibyteri  fuerint  (  quâ  ad  hoc  volumus  cantent  $  8c  in  fine  voce  fubmiflà  plâU 
eos  prarferri  )  altâ  voce  celebretur>  fi  mum,  De profundis ,  cum  verficulo  &  ora- 
verô  nullus  eorum  prelby  ter  exiftat,  per  tione  pro  defundis  recitent,  fub  pœ- 
eum  quem  deputaverit  primarius ,  cele-  na  emendx  per  primarium  in  abfentes 
brabitur  ,  affiftentibus  8c  cantantibus  pro  libito  infiigendx. 

burfariis  ,  fub  unius  folidi  turonenfis  VII.  Omnes  tam  burfàrii  qiwm  hof. 

pœna  per  quemlibet  abfentem  folvenda  pites  adfint  miflx  qux  horà  in  ipfa 

&  menfa:  communi  applicanda.  Et  près-  fundatione  determinatâ  celebrabitur  ;  in 

bytero  celebranti  ex  pecunia  commu-  qua  port  ofrertorium  dicat  facerdos  pro 

nitatis  pro  qualibet  mifli  folventur  duo  animabus  fundatoris  &  benefactorum 

folidi  turonenfes  cum  dimidio  per  ma-  ^collegii  pfalmum  ,  De  profundu  ,  cum 

num  procuratoris.  verficulis  8c  orationibus  pro  defuncus 

IV.  Feftis  folemnibus ,  Pafchx  videli-  ad  devotionem  ,  8c  in  elevatione  cor- 
cet  ,  Pcntecoftes  ,  Afcenfionis  ,  Trinita-  poris  Chrifti ,  0  jalutaris  hoftia. 

tis ,  Corporis  Chrifti  ,  fandi  Joannis- 

Baptiftx,  Aflumptionis  ,  Nativitatis  ,  CAPUTXI. 
Conceptionis ,  Purificationis  &  Annun- 

tiaiionis  beatx  5c  immaculatx  Virginis  De  Utibus  é"  pmtfibus. 
Maria:,  OmniumSandorum  ,  Nativita- 
tis &  Circumcifionis  Domini  ,  Epipha-  I.  ✓"X  Mnes  &  finguli, tam  primarius, 
nia: ,  beatorum  Juliani  &  Licinii  patro-  procurator  &  burfàrii  ,  quàm 
norum  didi  collegii ,  beati  Nicolai  8c  hofpites  collegii ,  vivere  ita  ftudeant ,  ut 


,  ÏIllU- 


beata:  Catharinx ,  primx  &  fecundx  vef-  contentiones ,  lites,  jurgia,  rixat 

perx  ,  matutinx  8c  mifla  altâ  voce  ,  pri-  lationes  aut  invidix  inter  cos  non  au- 

mario  8c  procuratore  8c  burfariis  afllf-  diantur.  Si  quis  autem  eorum  rixofus, 

tentibus  ,  celebrentur  &  decantenturj  maledicus  aut  blafpbemus  exiftat ,  & 

abfentes  pœnâ  unius  folidi  turonenfis  ut  ter  monitus  à  primario  non  refipuerit , 

fupcriùs  applicanda  puniantur.  Prefby-  vocaris  ad  hoc  per  diclum  primarium 

tero  qui  miflain  6c  alia  divina  officia  procuratore  collegii  &  duobus  burfa- 

dictis  diebus  celebraverit  ,  folventur  riis ,  burfa  privetur  pro  una  hebdoma- 

quatuor  folidi  turonenfes.  da  -7  &  fi  majorem  requirat  corredio- 

V.  At  quia  hifee  temporibus  circà  fa-  nem  ,  didus  primarius  juftitix  denun- 

cramentorum  ecclefix  honorem  &  re-  tiare  poterit. 

verentiam  refrigefeit  charitas  multorum,       II.  Si  inter  primarium  6c  aliqucm  vel 

ftatutum  eft  omnes  8c  fingulos  ipfius  aliquos  ex  aliis  ipfius  collegii  burfariis, 

collegii  burfarios  fcholares  6c  hofpites  fuper  rébus ,  juribus  ,  authoritate  aut 

confiteri  peccata  fua  faltem  ouater  in  an-  quavis  alia  caufa  collegii  Utes  oriri  con- 

no  :  videlicet  in  quatuor  feftis  annuaii-  tingac  feu  d^enfiones  ,  procurator  ex- 

tenque 
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terique  burfarij  omni  dilirentiâ  difcor- 
dantes  ad  paccm  ôc  concordiam  redu- 
ccre  ftudeant  -,  quod  fi  facere  nequi- 
vcrinc ,  idem  procurator  juftitix  denun. 
riet ,  ut  pcr  eandcm  vocaris  difcrepan-. 
tibus  lites  ipfx  fummaric  terminencur 
&  finiantur  v  nifi  caufa  fit  beneficialis , 
vel  ita  gravis,  ut  tam  primarium  ,  pro- 
curatorem ,  qui  m  burfârios  pncdidos  ad 
fuos  judices  dimitti  expediens  videa- 
tur  &  oportunum. 

C  A  P  U  T  XII. 

De  collegii  &  aliorum  adsficieruu 
refarationious. 

I.  A"""*  Um  fuerinc  aliqux  reparationcs 
V^in  xdificiis  collegii  ôc  illius  do. 
mibus  fiendx ,  primarius  ,  procurator  ôc 
unus  burfariorum  quem  omnes  dcputa- 
verint ,  aliquo  arcbitedo  feu  latrino  * 
fecum  aflîimpto  ,  domos  ôc  xdificia  ipfa 
vifitabunt }  fie  eorum  qux  reparanda  feu 
de  novo  reficienda  compererint  in  ferip- 
to  manibus  fuis  fignato  fidem  fie  rela- 
tioncm  facient  5  illaque  primarius  feu 
de  illius  mandate  procurator  in  prima 
congregatione ,  ut  defuper  deliberctur 
fie  ordinctur ,  proponet  i  8c  quod  inde 
determinatum  fuerit,  traditâ  fibi  pecu- 
nia fideliter  excquetur. 

II.  At  quia  fiepenumero  compertum 
fuit  primarios  fie  }  procuratores  dicti 
collegii  ita  fuiiïc  négligentes  in  rébus 
dicli  collegii  regendis  fie  procurandis , 
ut  nec  computum  nec  rcliqua  reddide- 
rint ,  £cd  potiùs  magnam  pecunix  fum- 
mam  abeuntes  inde  lecum  abftulerint  j 
ideô  ipfius  collegii  indemnitati  confu- 
lendo  ,  ftatutum  eft  primarium  ipfum  in 
réceptione  fua ,  licuti  6c  procuratorem , 
fufficientem  collegio  de  illius  rébus  fie 
negotiis  fideliter  gerendis  ôc  adminif- 
rrandis  bonam  fie  fufficientem  prxftare 
debere  cautionem.  Nec  poterit  didus 
procurator  in  manibus  fuis  retinere  de 
pecunia  recepta  ultra  fummam  decem 
librarum  turonenfium  j  ied  cùm  primùm 
receperit  ultra  didam  fummam  ,  in  ar- 
ca  reponet. 

III.  Demum  computo  de  teceptis  ôc 
mifiis  didi  collegii  ,  ficut  eft  ptxdic- 
tum  ,  reddito ,  burfarum  folutione  fac- 
tâ ,  domorum  fie  utenfilium  reparatio- 
nibus  fie  aliis  expenfis  folutis ,  fi  qua  pe- 
cunia inde  remaneat  aut  fuperfit  ,  re- 
fiduum  in  thefauro  fervetur  pro  rediti- 
bus  ipforum  domûs  fie  collegii  augmen- 
candis.  Ericque  in  dida  domo  arca 
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communis ,  fie  in  illa  très  claves  diffè. 
rentes  ôc  diftindx,  iquarum  primarius 
habebic  unam  ,  procurator  aliam  fie  re. 
giftrator  tertiam  >  Ôc  in  dida  arca  om. 
nis  pecunia  ,  omnes  tituli  originales 
fundationis  fie  ftatûs  collegii  prxdidi , 
euro  exemplari  redituum  ôc  aliorum 
fervandorum ,  fub  fecura  ô:  tuta  eufto* 
dia  includantur  ac    reponantur.  Ac 
quando  erit  opus ,  très  illi  prxdidi  ar, 
cam  illam  aperire  fpoterunt  ,  vocatis 
fecum  duobus  aut  tribus  de  fiifficienti- 
bus  burfariis  prxdidis ,  quatenùs  majo- 
rera babeant  notitiam  de  ftatu  ipfius  do- 
mûs. 

CAPUT  XIII. 
De  viffis  ratione. 

I-  /~\  Mnes,  tam  primarius,  procura- 
tor ,  quàm  exteri  burlarii ,  co. 
medant  in  aula  communi,  prout  cave- 
tur  in  antiquisftatutis.  Didique  prima- 
rius fie  procurator  ,  aut  abfente  eorum. 
altero  unus  buriàrius  cum  eo  qui  eric 
prxiens  de  munitionibus  providebunc 
tempore  competenti  j  fie  de  provifioni- 
bus  fie  emptis  focios  faciant  certiorcs } 
fie  fpedabunt  in  foiidum  damna  fie  lucra 
ad  fociorum  communitatem.  Prxtcrea 
quilibet  eorum  erit  prxpofitus  unus  poft 
alium  confequenrer ,  qui  quxrat  vidua- 
lia. 

II.  Horà  prandii  prxpofitus  pulfet 
campanam ,  fié  tune  focii  conveniant  in 
aulamj  ibique  confecrabitur  menfaper 
primarium ,  vel  alium  eo  abfente  -y  fie  poft 
menfam ,  omnibus  aftantibus ,  agat  gra- 
tias  prxfatus  primarius ,  dicarque  pfal- 
mum  De  profundii  cum  oratione  fpeciali 
pro  fundatorc  ,  ôc  generali  pro  defunc- 
tis.  Qui  autem  in  domo  prxfens  non 
adfuerit  aulx ,  nihil  habeat  prxter  pa- 
ncm,  nifi  in  cafibus  exceptisper  prima 
ftatu ca  declaratis. 

III.  Vina  per  prxpofitum  tradantur 
in  aula  fingulis  hebdomadis  ,  fie  in  fine 
hebdomadx  quod  fuerit  expenfum ,  fol- 
vetur  dido  prxpofito  j  deducatque  de 
burfis  fociorum  ,  vel  ab  eis  recipiat ,  fc- 
cundùm  antiqua  ftatuta,  taxationecu- 
juflibet  dolii  per  primarium  Ôc  procu- 
ratorem in  ejufdem  principio  fèmper 
fada  -y  tradatque  didus  prxpofitus  qua. 
libet  hebdomada  receptam  vim  procu- 
ratori ,  ôc  feribat  quantum  quiiquc  ac- 
ceperit,  quatenus  exhaufto  quolibet  do_ 
Jio  fiât  fum  ma  receprx  in  prxfenria  fo- 
ciorum j  ôc  fi  didus  prxpofitus  iu  offi- 
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—  cio  négliger»  ,  auc  infidelis ,  quod  ab-  let ,  G ervafio  AUry  ,  Francifco  ffamatd 

*Hi  fit ,  reperiatur ,  fociorum  arbicrio  per  burfariis  ejufdem  collegii,  die  xxv.  men- 

fublfradionem  burlà:  ad  tempuspromo-  fis  Augufti  anno  Domini  m.  d.  xliu. 

do  damni  puniri  poterie.  In  quorum  robur  ac  teftimonium  prz. 

IV.Infuperuc  primarius,  procurator  miûorum  praefentes    ordinationes  & 

&  bur/ârii  praedidi  liberiùs  ftudio  va-  fia  tu  ta  manu  noftra  fubfcripfirnus  ac 

Jeant  infudarc,  quomajori  fuffragio  fen-  per  grafrarium  noftrum  fubkribi  figilli. 

ferint  feadjutos,volumus  &ordinamus  quenoftri  juffimus  &  fccimus  appeniior.c 

quod  habeant  unum  famulum  pacificum  muniri.  Signé  Mathe',  Jo.  Cokbin,. 

Scidoneum  ad  lèrviendum  pro  communi  Hurault  greffier  commis  par  meifieurs 

&  communitace  fingulorum  prxfentium  les  reformateurs  à  ladite  reformation. 

&  futurorum  }  qui  famulus  pro  fui  fer.  Des  archives  dudit  collège, 

virii  mercede ,  ultra  vidualia  cibi  &  po- 

tùs,  burfas  duorum  folidorum  parifien-  Edit  &  commiffîon  dm  roy  François  I.fcttr 
fium  quàlibet  hebdomadâ  percipiat ,  &c      la  vente  des  ruines  é-  places  des  htfiels 
habcat  locum  in  domo  ubi  poffit  hof-  de  Bourgogne  t  Artois  &c. 

pitari. 

FRançois  par  la  grâce  de  Dieu  roy  
de  France ,  à  tous  ceux  qui  ces  pre-  A"' tHh 
lentes  lettres  verront  ,  falut.  Nous 

De  mobilibus ,  &  emamentis  facelli.  avons  efte  bien  &.  deuement  advertisfic 

informel  ,  mefmement  par  nos  receveur 

1.  T3  Urfarius  novifllmè  receptus  mif-  &  controlleur  de  noftrc  domaine  en  nos 

JJ  fam ,  vcfpcras  &  matutinas  ,  fol-  ville,  prevofté  &  vicomte  de  Paris  pour 

licite  horis  coniuetis  pulfabit  aut  pul-  le  deu  de  leurs  offices,  qu'en  noftrediâe 

lare  faciet,  libros  difponet ,  ornamenta  ville  de  Paris  y  a  nos  hoftelsdeBour- 

&  quxeumque  alia  pertinentia  ad  didum  eongne ,  Arthois ,  Flandres  ,  Eltampes, 

fâcellum  munda  fervabit ,  altaria  para-  le  petit  Bourbon  &  de  Tancarville , 

bit ,  epiftolam  in  mùTa  &  verficulos  in  Thoftel  de  la  royne  près  S.  Paul  &  fes 

matutinis  &  vefperis  cantabit  ,  panem  appartenances ,  que  places  vagues  joi- 

&  vinum  pro  miffis  ôc  luminare  pro  là-  gnant  les  murs  du  quay  de  la  rivière 

cello  miniftrabit  fumptibus  collegii.  Li-  de  Seyne  au-deflbubz  des  Celeftins ,  vul- 

bros ,  ornamenta  &  quarcumque  alia  ip-  gai  rement  appeliez  le  trotoird»  roy ,  cer- 

iîus  facelli  habebit  per  inventarium  &  tains  endroits  de  nos  halles ,  avec  plu- 

primario  &  procuratore  traditum  j  ut  fieurs  autres  maifons ,  mafures ,  cfchop- 

u  quid  de  fibi  traditis  depereat  ejus  pes  &  ouvroirs  eftans  de  noftre  vray  & 

culpâ,  teneatur  reftituere.  Port  compléta  ancien  domaine ,  qui  à  prefent  font  faits 

etiam  divina  officia  quofeumque  libros  inutiles,  inhabitez  &  détaillez en  ruyne 

&  ornamenta  in  veftiario  aut  alio  loco  ou  décadence,  ien'en  tirons  aucun ,  ou 

deftinato  euftodienda  tenebitur  repo-  bien  peu  de  profit  ne  commodité ,  mais 

aère.  ne  fervent  que  d'encombrer ,  empefeher 

II.  Praeterea  ne  in  curiipnedidorum  &  difformer  grandement  noftred.  ville 

primarii,  procuratoris  &  burfariorum  de  Paris,  &  neantmoins  feroit  fort  à 

oblivioni  moris  antiqui  locus  detur ,  aut  propos ,  utile  &  convenable  à  baftir  & 

depravata  confuetudine  ab  his  ftatutis  ediffier  pluficurs  beaux  logis ,  maifons 

dilcefi'us  fiât ,  ordinamus  ut  anno  quo-  &  demeures  fort  neceflaircs  pour  y  re- 

libetjdiefequentifolemnitatembcatiju-  tirer  &  loger  une  ineftimable  nombre 

liani,  convocatis  in  unum  fupradidis  &  multitude  de  peuple  qui  ordinaire- 

{>rimario  ,  procuratore  &  burfariis  in  au-  ment  affluë  &  vient  habiter  en  nqfYred. 

a  feu  facello  didae  domûs,  prxfatafta-  ville,  fiedont  la  plus  grande  part  font 

tuta  per  illum  ex  burfariis  prxdidis  contraires  de  faire  maifons  &  baftirnens 

quem  ad  hoc  primarius  aut  procurator  hors  le  tour  &  enclos  de  noftredicle 

eligere  voluerit}  legantur  &  publicen-  ville,  pour  ne  pouvoir  trouver  place 

tur.  cn  icelle}  qui  pouvoit  caufera  l'adve- 

Leda  &  Dublicata  in  aula  feu  Sacello  nir  gros  inconveniens ,  tant  en  la  faifon 

prxdidi  collegii,  affiftentibus  ibidem  des  guerres,  que  pour  la  retraide  de  plu- 

magiftris  Stephano  All.rd  prelbytero  ,  fieurs  mauvais  garçons  Ôc  gens  mal  vj- 

mt  >eologiamagiftro,Guillelmo  Allard  vans  qui  fe  logent  &  retirent  de  jour 

prelbytero,  Renato  G*tû?e,  Joanne  &  de  nuid  ezdides  maifons  à  l'efcart 

Kabanier,  Joztme  Doinea*,  Helià  DrmU  hors  de  noftredide  ville }  &  fi  c'eftoit 
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noftre  bon  plàifir  faire  diftribuer  &  bail,  fàifines  &  amendes,  8c  moyennant  cer-   — 

1er  lefd.  .places  vagues  fie  inutiles  i  cens   raines  fomraes  de  deniers  qui  fe  pren-  A""  tfÀi' 
&  rentes  à  perpétuité ,  portans  lots,  ven-    dront  pour  une  fois  d'achapt  de  ibre 
ces,  faifines  8c  amendes,  moyennant   principal,  félon  la  valeur,  achapt,  8f 
auffi  quelques  fommes  de  deniers  que   grandeur  d'icelles  places ,  pour  par  les 
l'on  en  pqurroit  tireç  à  une  fois  de  fort   preneurs  ,  leurs  hoirs,  fuccelTeurs  fie 
principal  &  achapt  qui  >V«  ferai  ;  il  nous   ayanscaufe,  jouir  fie  ufer  comme  de 
leviendroic  de  gros  deniers  8c  s'en  aug-   leur  propre  héritage  fie  acqueft  ,  fie  à  , 
menteroit  grandement  noftredid  do-    la  charge  d'y  faire  baftir8c  edifficr  mai. 
maine,  dont  les  fiefs  *  aumofnes ,  ceu-    fons  fie  manoirs  habitables ,  commodes 
vres,  réparations,  gaiges  d'officiers,   fie  convenables ,  tant  pour  la  décoration 
frais  de  juftice  fie  autres  charges  y  ren-   de  noftredide  ville,  que  autres  lieux 
tes  fie  debvoirs  qui  font  affignez  annuel-   circonvoifins  d'icelles.  Et  d'autant  que 
lement  fur  la  recepte  d'iceux  font  mer.   pour  mettre  à  entière  exécution  nofd. 
Yeillcufement  grands  fie  quafi  infuppor-    déclaration ,  ordonnance ,  vouloir  ôein- 
tables  -t  à  quoy  pourroit  ayder  pour  fa.   tention  tels  que  defliis ,  eft  befoingeom- 
cisfaire  ce  qu'il  nous  proviendrait  def-    mettre  députer  fie  eftablir  certains  bons 
dits  cens  fie  rentes  fie  droids  feigneu-    fie  notables  perfonnages  expérimentez,  , 
riaux ,  fie  ne  nous  ferviroit  pas  peuauffi   Se  à  nous  feablcs  $  nous  connahsà  plein  ' 
pour  fubvenir  à  nos  amures  de  guerre   des  perfonnes  de  nos  araez  6e  féaux 
vrgens  fie  prêtiez ,  comme  chacun  fijait,   confeillers  maiftre  François  de  S.  André 
l'argens  que  l'on  pourra  tirer  du  prin-   prefidenc  en  noftre  cour  de  parlement, 
cipal achapt  defdides  maifons, places  fie   Robert  Dauvet  fie  Nicolas  de  Poncher 
lieux  inutiles  fie  vagues  y  fie  y  en  a  plu-    prefidens  en  noftre  chambre  des  comp-  • 
ficurs  de  cette  qualité  ez  autres  en-   tes  à  Paris ,  fie  de  leurs  fens ,  vertus , 
droids  de  noftre  prevofté  fie  vicomte   fuffifance  ,  dextérité ,  expérience  fie  co- 
de Paris  dont  nous  pourroit  advenir   gnoifiance  en  faid ,  loyauté  fie  bonne 
femblable  profit,  s'il  nous  plaifoit  en   diligence  >  iceux  8e  les  deux  d'entre  eux, 
faire  comme  deûus.  Sçavoir  faisons    par  ces  prefentes  avons  commis  ordon- 
que  nous  defirans  fingulierement  la  de-   nez  fie  députez ,  commettons ,  ordon- 
coration  de  noftre  ville  de  Paris  capi-    nons  8e  députons  par  ces  prefentes  avec 
cale  de  noftre  royaume ,  fie  fubvenir  à   plain  pouvoir ,  auctorité  fie  mandement 
la  commodité  ,  utilité  fie  foulagement   ipecial ,  pour ,  appelle  avec  eux  noftre 
du  peuple  refident  eniccllc  ville ,  ayant   procureur  en  noftre  trefor  à  Paris  ,  80 
aufïï  cn  recommandation  fie  affèdion   nofdids  receveur  fie  contrôleur ,  parce- 
le  bien ,  augmentation  8c  confervation   qu'ils  ont  plus  grande  certitude  8c  co- 
de noftre  domaine,  duquel  pour  nous   gnoiflance  defd.  chofes que  autres, faire 
ayder  8e  fubvenir  à  la  neceffité  de  nofd.    crier ,  publier  8c  proclamer  au  plusof- 
affiires,  nous  avons  efté  &  fommes  con-   frantfic  dernier  encheriûcur ,  ez  lieux 
trainds,  à  noftre  très-grand  regret,   8e  endroids  que  befoing  fera , avec  les 
intereft  8c  dommage  ,  vendre  8e  aliéner   qualitez  deffufdites ,  les  baux  8e  delivran- 
certaines  portions  qui  nous  eftoient  uti-   ces  defdides  places ,  maifons ,  manoirs, 
les  8e  dont  il  ne  s'eft  peu  ,  ne  pourra   efeboppes ,  ouvroirsfic  autres  lieux  inu- 
par  avanture  autant  recouvrer  comme   tiles  de  noftrcd.  ville  prevofté  8c  vicom- 
f  on  fera  defdides  places  inutiles  8c  de    té  de  Paris  ,  8e  lcfdites  criées  &  pro- 
nul  profit.  Pour  ces  caufes  8c  autres  bon-    clamations  faides  8e  rapportées^  pro- 
ues 8c  juftes  confiderations  à  ce  nous   céder  auxdits  baux ,  vente  8e  délivrance 
jnouvans ,  avons ,  par  advis  8c  délibéra-   defdides  chofes  à  tiltre  de  cens ,  ren-. 
don  des  gens  de  noftre  confeil,  decla-    tes  8c  héritage  perpétuel  non  rachepta- 
ré ,  voulu ,  ordonné ,  difons ,  déclarons,    ble  par  nous  ne  les  noftres ,  8c  moyen- 
voulons  8e  ordonnons  8e  nousplaift,  de   nant  les  prix*8c  fommes  de  deniers  qui 
noftre  certaine  feience ,  plaine  puiflance   entre  lefdids  commiflaires  8e  les  achep- 
8e  audorité  royale,  par  ces  prefentes,   teurs  8c  preneurs  plus  offrans  fera  con- 
que nofd.  hoftels ,  maifons  ,  manoirs  8c   venu  8e  accordé  d'achapt  8e  fort  prin- 
places  defliis  nommez  foient  vendus,    cipal  pour  une  fois }  lefqucls  cens  8c  ren- 
baillez ,  8e  délivrez  aux  plus  offrans  8e   tes  portans  lots,  ventes ,  faifines  8c  amen- 
derniers  enc  herifleurs  par  lots,  portions,   des  quand  le  cas  y  efchera,  lefdids 
places  8c  toifez  qui  en  feront  faids ,  pro-  achepteurs  8e  preneurs  8c  leurs  fuccef- 
portionnez  fie  divifez,à  tiltre  de  cens   feurs  8e  ayans  caufe  feront  tenus  nous. 
8c  rentes  annuels  portans  lots,  ventes ,  payer  par  chacun  an  à  noftre  recepte 
Tim  II.  Part.  III.  Eccee 
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ordinaire  de  Paris ,  ôc  de  mettre ,  four-   comme  dit  eft  ,  en  nos  chambres  des 
nirôc  payer  comptant  lors  «eau  mefme   comptes  &  de  noftre  trefor  auditif 
inrtanc  de  la  délivrance ,  adjudication   ris  ,  pour  par  cy-après  rendre  iceltf 
fie  tradition  qui  leur  feront  faides  defd.   noftre  receveur  prefent  Ôc  advenir  corn- 
chofes  les  fomraes  dudid  prix  fie  fort   ptable  de  ce  qui  en  proviendra  •  & 
principal  de  l'achapt  d'icelles  ez  mains   lefquelles  lettres  de  baux  ,  prinfes  & 
de  Al  Jacques  Marcd  noftre  recepveur  acquifitions  &  délivrances  ainfi  par  nof. 
gênerai  eftably  à  Paris ,  pour  par  luy   dits  commiflàires  faides ,  paffêes  &de" 
eftre  baillez  ôc  délivrez  ou  fie  ainfi  qu'il   livrées,  avec  les  autres  inftrumens-ne- 
luy  fera  par  nous  ordonne.  En  quoy   cefiàires ,  par  ces  prefentes  lignées  de 
faifant  nous  voulons  fie  nous  plaift  iceux   noftre  main ,  nous  permettons  en  bon* 
preneurs  fie  acquéreurs  eftre  par  nofdits   ne  fby  fie  parolle  de  roy ,  avoir  agréa! 
commiflàires  deflus  nommez  ,  ou  les   ble  fie  tenir  ferme  fie  ftable  ,  fie  en  une 
deuxd'entr'eux,  comme  dit  eft ,  enfai-   que  meftier  feroit  ,  avons  dez-â»pre- 
finez,  veftus  fie  mis  en  pleine  fie  entière,   lent  validées ,  audorifées ,  ratifiée*  ts 
réelle  ficaduclle  pofleflion  defd.  chofes   approuvées,  validons ,  audorifons ,  nu 
par  eux  prifes  fie  acheptéés }  fie  en  tant   tifions  ôc  approuvons  de  nofdites  frien- 
que  befoin  eft  ou  feroit ,  nous  en  fom-    ce ,  puiflance  Ôc  audorité  ,  comme  f» 
mes  dez-i-prefent  comme  pour  lors  ,  ôc   fa  ides  Ôc  payées  auroient  efté  par  noos 
dez-lors  comme  à  prefent ,  deflaifis  ,    ôc  tout  ainfy  que  fi  elles  eftoientcv» 
fie  devcftus  pour  les  en  faiûr  ôc  veftir   dedans  de  mot  â  mot  inférées,  fans  ce 
Ôc  en  jouir  fie  ulcr  par  eux  6c  chacun   que  par  cy  après  il  foit  befoing  en 
d'eux,  leurfdits  hoirs  ,   fuccefleurs  Ôc   avoir  ne  recouvrer  d'autres  que  celles, 
ayans  canle ,  comme  de  leur  propre  he-   là  avec  lefdites  prefentes  5  lefquelles, 
ricage  fic'acqueft ,  fans  aucun  contre-   pour  la  plus  grande  feuretc  d'iceux 
dit  ne  empelchement ,  ôc  fans  que  ores  preneurs  Ôc  achepreurs  ,  fie  affin  qu'ils 
ne  pour  l'avenir  il  (bit  ou  puifle  eftre    n'ayent  aucune  occafion  de  difficulté 
par  nous  ne  les  noftret  fur  ce  prétendu    fur  ce  qui  leur  fera  promis  ,  accordé 
aucun  droicl  ,  faculté  ne  pouvoir  de   ôc  pafTé  par  iceux  nofdits  commiflai- 
rachat  ôc  réméré  )  d  la  charge  toutes-   res,  nous  voulons  eftre  leuiis ,  publiées, 
fois  de  ©aftir  fie  édifier  par  lefdits  pre-   regiftrées  ôc  omologuées  en  nos  cours 
neurs  fie  acquéreurs  maifons  ÔC  manoirs   de  parlement  ôc  chambre  des  comptes 
commodes ,  dedans  le  temps  qui  leur  audit  Paris ,  avec  celles  defdits  baux , 
fera  par  nous  ordonné  fie  prefix }  à  ce   prinfes ,  venditions  ôc  acquifitions  ,  s*U 
que  ûfivu  cens  fie  rentes  puiflènt  eftre   eft  requis  y  en  mandant  ,  commettant 
plus  feurement  prini  ,  perceus  ôc  re-    fie  enjoignant  par  cefdites  prefentes  à 
cueillis  par  chacun  an  f  fie  lcfdvts  au-   nos  amez  ôc  féaux  les  gens  de  noftre- 
cres  debveifs,  quand  le  cas  y  efcher-   dite  cour  de  parlement  ôc  chambre 
ra  j  donc  fie  defquelt  baux  venditions ,   des  comptes  ainfi  le  faire  fans  aucune 
ceflions,  tranfpôrci  Ôc  délivrances  qui   reftrindion,  modification,  ne  difficulté, 
feront  ainfi  faites  par  nofdits  commif.    2c  à  tous  nos  autres  jufticiers ,  officiers 
Hures  ou  les  deux  d'entr'eux  pour  nous   ÔC  fubjets  ,  que  du  contenu  cy-deflus 
fie  en  noiera  nom  ,  ils  expédieront  à   ils  fanent  ,  louffrent  ôc  laiflènt  lefdits 
iceux  preneurs  fie  acquéreurs  lettres  de  preneurs  ôc  acquéreurs  defdites  places, 
leurs  bauft  }  prifei  fit-  acquifitions  ,  fi-   qui  ainfi  que  dit  eft ,  leur  (croient  bail- 
gnées  .ôc  fcellcet  de  leurs  feings  Ôc   lées ,  vendues  Ôc  délivrées  par  nofdits 
fcels ,  qui  lèur  ferons  baillées  Ôc  deli-   commiflàires    jouir  ôc  ufer  5  enfembl» 
vrées,  fie  faifant  ledit  fort  principal  Ôc   leurs  hoirs,  fucceflèurs  Ôc  ayanscaufe, 
achaps  d  natredit  recepveur  gênerai  de   plainement  ,  paifiblement  ôc  perpétuel. 
Paris  ,  pour  lefdites  lettres  fervir  ÔC  va*   lement ,  ceflant  ôc  faifant  ceflèr  tous 
loir  de  titre  i  l'adveftir  »à  iceux  pre-    troubles  ôc  empefehemens  au  contrai* 
neurs  fi:  acquéreurs,*  ôc  feront  lefdites   re.  Et  d'autant  que  pour  l'exécution  d« 
lettres  de  baux  ,  prinfes  fie  acquifitions   cette  prefente  charge  ôc  commiflion 
enregiftrées  félon  leur  propre  forme  ÔC   fera  befoing  Ôc  requis  de  faire  aucuns 
teneur  par  lefdits  recepveur  Ôc  con-   frais  mifes  ôc  defpens ,  fie  que  nous  ne 
trolleur  de  noftredit  domaine  de  Paris   voudrions  que  pour  ce  ladite  execu- 
en  leurs  manuels  controllesôcregiftres   tion  fuft  aucunement  retardée  ou  de- 
ordinaires,  ôc  en  bailleront  ôc  porte-  layée,  nous  mandons  ôc  ordonnons  pat 
ront  autant  iceux  receveur  ÔC  contrôla   ces  prefentes  à  noftredit  recepveur  or* 
«ur  ,  figeé  de  .nofdits  commiflàires ,  dinaire  de  Paris,  que  des  deniers  deU 
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îrecepte  ,  il  paye  &   fournifTe  lefdits  tics  maifônsfie  hoftels  de  Flandres,  Bour- 
ie  ladite  execucion ,  fit  de  ce  qui 


fra 


gong  ne  ,  Arthois  fit  autres  lieux  décla- 
rez ezdites  lecercs  d'edictSc  conmirflion 


An- jjî  J. 


en  dépendra  ,  félon  les  ordonnances 

de  nofdits  commiffaires  ,  en  rapportant  du  roy  noftre  feigneur  données  à  Stè 

lefquellesou  le  camer  d'iceux  frais  deuc-  Menehouhl  le  xx.  jour  de  Septembre 

ment  ligne  fit  certifié  d'eux,  avec  les  dernier  paflé,  leuës,  publiées  fie  enre- 

quittances  des  parties  où  elles  efche-  giftrées  en  ladite  cour  de  parlement  lè 

ront  ,  lui  en  fera  par  nous  expédié  xi.  fit  en  ladite  chambre  des  comptes 

l'acquit  necellàire  fit  requis  pour  la  red-  le  xm.  jour  du  mois  d'Octobre  aufTÎ 

xlition  de  (es  comptes ,  fans  aucune  dif-  dernier  pafle  ,  lefquelles  feront  tranfl 

ficulté.  Car  tel  eft  noftre  plaifir  5  non-  criptes  vers  la  fin  de  ces  prefenc.es.  Di- 

obftanc  quelconques  ordonnances ,  ref-  fans  lefd.  commiflairc^  que  pour  exe- 


trinclions ,  mandemens ,  ou  deffenfes  a 
ce  contraires  5  fie  de  ce  faire  nous  avons  à 
iceux  nos  commiffàires  ou  aux  deux 
d'entre-eux  en  l'abfence  de  l'autre, 
donné  fie  donnons  plain  pouvoir ,  auc- 


cuter  leurdite  commilfion  ils  auroient 
dcz  le  Lundy  xxix.  jour  dudit  mois 
d'Oclobrc  fit  autres  jours  enfuivans,  an 
prefent  m.  d.  xliiî.  fait  voir  Se  viiïter 
par  notables  bourgeois  de  Paris,  nisn- 


torité  ,  commiflion  fie  mandement  fpe-  très  des  oeuvres  fit  jurez  du  roy  noftre- 
cialj  mandons  8t  commandons  à  tous  dicl  feigneur  lefd.  maifons  &  hoftels, 
nos  jufticiers,  officiers  fie  fubjets,  qu'à  lefquels  auroienc  faict  leur  rapport  dtf 
eux  en  ce  faifant  foit  obéi.  Donné  à    la  ruihe  fie  décadence ,  citât  fie  difpoii- 

tion  en  quoy  auroient  efté  trouvez  lef- 
dicls  lieux  ,  fie  iceux  lieux  auroient  par- 
tis fie  divifez  en  maifons ,  places  fie  can- 
tons de  diverles  fortes  fie  grandeurs 


Sainte-Menehould  le  xx.  jour  de  Sep- 
tembre M.  d.  xliii.  fie  de  noftre  règne 
le  xxix.  Ainji  fiyié  ptr  le  répit ,  FRAN- 
ÇOIS. Et  fur  le  repty,  par  le  roi  en  fort 
iconfeil.  Bavard. 

Leïla  publicata  &  regifiraht  ,  audito 
frocur* tore  gênerait  reps  hoc  requirente , 
abfque  prxjudtcio  oppofitiomm  formata- 
lanm.  AlUim  Pari/us  in  parUmento  xi. 
die  OHobris  s  anno  Domim  m.  d.  xliii. 
fie  fignatum  >  Berruyer.. 

Collation  faite  avec  paraphe. 

Extrait  des  ordonnances  royaux  re. 
igiftrées  en  parlement  ,  Signé  ,  R.  a  di- 
gue s.  Tiré  ai  m  cahier  imprimé  en  1631. 
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our  y  faire  maifons  manables  fie  ha- 
tables,  fie  icelles  places  fie  maifons 
eftimees  ,  tant  à  cens  &  fentes  ,  com- 
me à  fomme  de  deniers ,  comme  dé 
tout  ce  feroit  fie  eft  plus  à  plaih  apparu 
auxdits  notaires  par  le  procez  verbal 
ou  rapport  defd.  bourgeois',  maiftresdes 
oeuvres,  fie  jurez,  quilèra  pareillement 
tranfeript  vers  la  fin  defd.  prelenrcs. 
Et  depuis  lefd.  prifecs  fie  eftimations 
fai&es  auroient  fie  ont  efté  leldites  mai- 


fons fie  places  criées  fie  publiées  à  fou 
Procès  verbal  des  enchères  ,  ventes  &  ad-    de  trompe  par  Nicolas  le  Nourillier  fer- 
judications  des  lieux  &  faces  proce-    gent  i  verge  fie  jure  ciieur  du  roy  nof- 


dans  des  hoftels  de  Bourgogne ,  Artois 

PArdevant  Guillaume  de  Lafchefic 
François  de  Larche  notaires  du 
roy  noftre  fire  au  chaftelet  de  Paris 
furent  prefens  nobles  perfonnes  maif. 
très  François  de  S.  André  fieuf  dudit 
lieu  de  S.  André  en  Languedoc  con 


tredit  fieur  fie  Michel  Gaultier  trom- 
pette, les  Samedyx.  fie  Lundy  six  jours 
de  Novembre,  an  prefent  xi.  d.  xliii. 
pair  les  carrefours  fie  autres  lieux  publics 
de  la  ville  de  Paris ,  en  faifant  à  la- 
voir à  tous  lefd.  maifons  Se  places  eftre 
à  bailler  à  cens  fie  rentes  8c  une  fomme 
de  deniers  pour  une  fois  au  profit  du 
roy  noftredit  fieur,  félon  les  pourtraits 


leiller  du  roy  noftredit  feigneur,  prefi-  fie  figures  qui  en  auroient  efte  faicts  fit 

tient  en  fa  cour  de  parlemenc,  Robert  attachez  fur  tableaux  de  boisez  portes 

Dauvet  feigneur  de  Rieux  fie  Nicolas  defd.  hoftels ,  portes  du  palais  ,  chafte- 
Poncher  feigneur  de  Chamfreau ,  auffi 


let  fie  autres  lieux  publics  de  lad.  ville 
de  Paris  foubz  la  fignature  du  receveur 
ordinaire  fie  voyer  de  Paris ,  par  Joa- 
chim  Gaflelin  fie  Jehan  Regnault  fer- 
gens  à  verge  dix  roy  noftredit  fieur  au 
T  ncur  7uffifamme"nTVondez  de  lettres    chaftelet  de  Paris ,  amfi'quc  de  tout  ce 
d'ediét  fie  commilfion  pour  faire  vente    feroit  apparu  auxd.  nocaires  par  lesrap- 
U  bail  à  cens  fie  rente  perpétuels  fie  au-    ports  defdicts  crieur  juré  8e  fergens  de- 
«uie  fomme  de  deniers  pour  une  fois,   vant  nommez.  Difans  oultre  que  le  Sa-- 
TmeJJ.PamJIA  Eeeeeij 


igneur 

confeillers  du  roy  noftredict  feigneur 
&  prefidens  en  fa  chambre  des  comp- 
tes a  Paris ,  au  nom  8e  comme  com- 
miflaires 8e  procureurs  de  par  ledict  fei- 
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-  medy  xxiv.  jour  dudict  mois  de  Novem- 
An  bre  ,  an  prefent  m.  d.  xliix.  fe  feroient 

lcfd.  commiflaires  de  relevée  trouvez 
&  aftemblez  en  une  des  fallcs  defdiéts 
hoftels  de  Dourgongne  8c  d'Arthois  , 
oà  illec  à  grande  allemblée  de  peuple, 
en  la  prefencedes  ad  vocat  8c  procureur 
du  roy  en  fon  trci'or  à  Paris ,  des  rece- 
veur ordinaire  8c  controlleur  de  Paris 
8c  defd.  notaires  auroient  efte  les  pla- 
ces 8c  maifons  faites  8c  divifées  deid. 
hoftels  de  Bourgongne  &  Archois  mifes 
à  prix  félon  la  prilec  defd.  bourgeois, 
maiftres  des  œuvres  8c  jurez  ,  &  cha- 
cune d'icellcslêparément ,  8c  lune  après 
l'autre,  criées  &  encheries par  diverles 
perfonnes  8c  à  la  chandelle  allumée ,  8c 
entr'autres  les  places  cy-après  déclarées 
parles  perfonnes  aux  fommes  de  deniers 
8c  ainfi  qu'il  s'enfuit. 

Cefl  à  fçavoir  troificme  place  con- 
tenant vingt-cinq  pieds  8c  demi  de  lar- 
geur fur  icize  toiles  de  longueur,  te- 
nant d'une  part  à  la  deuxième  place 
defdich  hoftels  vendue  au  fire  André 
Barat,  d'autre  part  à  la  quatrième  d'i- 
ceux  hoftels  vendue'  à  Philippes  de 
Prefles ,  aboutifiant  par  devant  à  la  rue 
de  Montorgueil  8c  par  derrière  à  la  neu- 
vième place  d'iceux  hoftels  qui  fera  cy- 
après  déclarée ,  par  Mathurin  le  Cocq 
à  cent  livres,  par  Guy  Noël  demeurant 
rue  de  Montmartre  ,  à  cxx.  1.  par  Ni- 
colas Meufnier  demeurant  rue  Vieille- 
monnoieà  cxxx.  1.  par  Nicolas  Couppe 
i  ccc.  1.  tournois ,  par  Jehan  Bazin  de- 
meurant rue  du  Séjour  à  cccxx.  livres 
tournois  j  par  ledit  Couppe  à  cccxx  x, 
livres  tournois  ■>  par  ledit  Bazin  à  ccc  l. 
livres }  par  ledit  Couppe  à  ccclx.  liv. 
tournois  ;  par  Pierre  Baudouin  àcccLxx. 
1.  tournois }  par  ledit  Baudouin  à  cccc.  1, 
tournois  ;  &  par  ledit  André  Barat  à 
ccccxx.  1.  tourn.  8c  à  luy  demeurée  au 
feu  efteint. 

La  cinquième  place  contenant  pareil- 
le largeur  8c  longueur  que  la  troificme 
cy-deflus  déclarée ,  tenant  d'une  part  & 
enfuivant  lad.  quatrième,  d'autre  part 
à  la  fixiéme  defdids  hoftels  vendue  à 
Mathieu  Drouet  ,aboutiffant  par  devant 
à  ladite  rue  Montorgueil ,  d'autre  bouc 
à  la  xi.  place  defd.  hoftels  aufly  cy- 
après  déclarée ,  par  Jehan  Blanchet  de- 
meurant aux  Trois-pucelles,  à  cxx.  liv. 
tournois  ;  par  André  Barat  à  ccc.  liv. 
tournois  j  par  Hugues  de  la  Fontaine  à, 
d.  1.  tournois  j  par  Jehan  Bazin  à  dl. 
1.  tournois  >  par  Jehan  Rouvet  a  dc.  L 
tournois  j  par  Henry  Prcvoft  i  dcc.  1. 
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par  Jehan  Blatjchetà  dccx.1.  tournois- 
par  M.  Jacques  Auberon  à  dccxx  l' 
toumoisjpar  Chriftophle  Aubery  ànece 
L  tournois  j  &  à  luy  demeurée  au  feu 
efteint ,  à  condition  qu'au  lieu  du  çros 
mur  eltant  en  ladite  place ,  en  demeu- 
rera feulement  pied  6c  demy  &non  plus 
pour  planter  le  mur  mitoyen  entre  kçllc 
cinquième  place  &  la  place  enfuivant 

La  neuvième  place  contenant  pareille 
largeur  8c  longueur  que  chacune  des 
deux  premières  déclarées ,  tenant  d'une 
part  à  la  vin.  place  defd.  hoftels  ven- 
due aud.  André  Barat ,  d'autre  part  à 
la  dixième  cy-après  déclarée ,  aboutif- 
fant  d'un  bout  par  devant  fur  la  rue 
Neufve  de  quatre  toifes  de  largeur fai&e 
ezdits  hoftels  dc  Bourgongne  &  Ar. 
thois ,  8c  d'autre  bout  par  derrière  à  la 
troificme  place  pareillement  cy  devant 
déclarée ,  par  Nicolas  Couppe  à  ccc. 
L  tournois }  par  M.  Guillaume  Poulie, 
pin  à  ceex.  1.  tournois }  par  ledid 
Couppe  à  cccxx.  1.  tournois  j  par  Je- 
han Rouvet  à  cccc.  1.  tournois  ,  par  led, 
Couppe  a  c  c  c  c  x.  1.  tournois }  par  le 
Grand  à  ccccxxx.  1.  tournois  ;  &  par  le- 
dit  Rouvet  à  ccccl.  livres  tournois  j  & 
à  luy  demeurée  au  feu  efteint. 

La  dixième  place  joignant  &  enfui, 
vant  la  précédente ,  contenant  pareille 
largeur  6c  longueur  que  la  précédente, 
tenant  d'une  part  à  la  xi.  place  d'iceux 
hoftels  fu  bfequemment  déclarée ,  abou- 
tiflant  d'un  bout  par  devant  a  ladite 
ruë-Neufve  de  quatre  toifes  de  largeur 
comme  ladite  neuvième  •>  6c  d'autre  bout 
par  derrière  a  ladite  quatrième  place 
venduè  audit  de  Prefles  comme  dit  eft, 
pr  M.  Guillaume  PoiuTepin  euenerie 
a  cet.  1.  tournois  -t  6c  à  iuy  demeurée 
au  feu  efteint. 

La  xi.  place  enfuivant,  de  pareille 
largeur  6c  longueur ,  tenant  d'une  part 
à  la  xn.  place  fubfequente ,  abouriilant 
d'un  bouc  a  lad.  rue- Neuve  dc  quatre 
toifes  de  large  faitfe  ezdids  hoftels  de 
Bourgongne  6c  d'Artois  cy-dcûus  men- 
tionnée ,  6c  d'autre  bout  par  derrière  i 
ladite  cinquième  place  auffi  cy-devant 
fpecifiée ,  par  monfieur  le  greffier  Ri- 
vière encherie  a  ccc.  1.  tournois  j  depuis 
par  led.  Rivière  à  cccxl.  1.  tournois, 
par  ledit  Pouflepina  ccclx.  l.tournoiSj 
par  M.  Nicole  Potdevin  procureur  à 
cccc,  1.  tournois  j  par  led.  Rivière  a 
ccccxx.  1.  tournois }  par  led.  Potdevin 
à  ccccl.  1.  tournois }  par  led  Pouilepm 
à  cccclx.  1.  tournois  i  pu  Rolletle 
Grand  demeurant  ruë  faiml  Desi*  * 
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cccclxx.  I.  tournois }  par  rue  8c  le  mettre  au  droit  alignement  fe- 
i cccclxxx.  1.  tournois;  par  led.Riviere  i  Ion  le  pourtraid. 
d.  1. tournois ,  par  ledit  Potdevinànx.l.  Lefquelles  fèpt  places  auroiept  efté 
tournois 5par  led.Riviere  X  dxx.  1.  tourn.  eftimées  par  lefdids  bourgeois ,  maiftres 
depuis  par  led.  Rivière  à  dxl.  1.  tourn.  des  œuvres  Se  jurez,  à  la  charge;  fc,a- 
8c  a  luy  demeurée  au  feu  efteint,à  la  char-  voir  chacune  defdids  trois ,  cinq  ,  neuf» 
gc  que  le  gros  mur  eftantenlad.  xi. place  8c  onzième  places ,  de  quatre  livres  pa- 
iera rompu  pour  le  mettre  au  niveau.  rifis  de  cens  8c  rentes  portans  lots ,  ven- 
La  xn.  place  tenant  8c  enfuivant  la  tes,  faifines  8c  amendes  quand  le  cas  y 
xi.  précédente ,  contenant  Cx  toifes  de  efcherroit,  8c  lefdids  xii.  &  xm.  cha- 
largeur  fur  feize  toifes  de  longueur  ,te-  cunc  décent  fols  parifis  de  cens  &  rente 
nanc  d'une  part  à  la  xiu.  place  cy-après  de  la  condition  defîuidide ,  6c  pour  une 
déclarée ,  aboutifl'ant  par  devant  à  la-  fois  payer  en  deniers  comptans  ,  pour 
dite  rue-Neuve  de  quatre  toifes  de  lar-  ladite  troifiéme  ce.  lxxii.  livres  tour- 
ne, fie  d'autre  bout  par  derrière  à  la  vi.  nois  pour  ladite  cinquième ,  compris  le- 
place  defd.  hoftels  de  Bourgongne  Ôc  dit  baftiment,  ce.  lxxvii.  livres  tour- 
Arthois  vendue  à  Mathieu  Drouet  mar-  nuis  ;  pour  ladite  douzième ,  aufli  com- 
chand  8c  bourgeois  de  Paris,  par  led.  pris  le  baftiment,  d.  lxxxvhi.  livres 
Rivière  à  cccc.  1.  tournois;  par  ledit  tournois  ;  pour  ladite  treizième  D.  livres 
Pouflèpin  à  oc.  1.  tournois  ;  par  Jacques  tournois  ;  auxquels  André  Barat  ladite 
Paycn  à  dcxx.1.  tournois  par  led.  Pot-  troifiéme  place,  Chriftofle  Aubry  lad. 
devin  à  dcl.  1.  tournois;  par  Baftien  cinquième,  Jehan  Rouvet  ladite  neuvié- 
de  Courteville  rue  S.  Honoré  à  dcc.1.  me,  M.  Guillaume  Pouflcpin  ladite  dixié- 
tournois;  par  led.Jacques  PayenàDCcxx.  me ,  M.  Nicolas  Potdevin  ladite  onzié- 
1.  tourn.  &  à  luy  demeurée  au  feu  efteint*  me  ,  Jacques  Payen  ladite  douzième , 
Et  la  xm.  place  joignant  &  enfui-  8c  Nicolas  Couppe  ladite  treizième  pla- 
vant  la  xn.  defliis  defignée ,  contenant  ce ,  après  plufieurs  enchères  deflusmen- 
pareille  largeur  8c  longueur  que  ladide  tionnées  auroient  8c  feroient  ledit  jour 
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xn.  8c  tenant  d'autre  part  au  long  de 
la  rue"  Mauconfeil ,  aboutiilant  parde- 
vant  à  ladide  rue  Neuve  de  quatre  toi- 
fes de  large ,  8c  d'autre  bout  par  der- 
rière à  ladide  fixiéme  place  defdids  hof- 
tels vendue  audid  Mathieu  Drouet  com- 
me deflus  eft  dit ,  auroit  8c  a  efté  en- 
cheriepar  ledid  Rivière  à  ceci,  livres 
tournois  par  ledid  Jacques  Payen  à  r>. 
xl.  livres  tournois  ;  par  ledid  Poufïè- 
pin  à  dc.  livres  tournois;  par  ledid  Pot- 


demeurées  comme  les  plusoffrans  &  der- 
niers encherifleurs ,  à  la  charge  de  payer 
dorelènauant  par  chacun  an  à  tousjours 
au  roy  noftredit  feigneur  a  la  recepte 
ordinaire  dc  Paris ,  pour  chacune  def- 
dites  ni.  v.  ix.  x.  &  xi.  places  iv.  li- 
vres parifis  de  pour  chacune  defdites  xn. 
8c  xm.  places  c.  fols  parifis  de  cens  fie 
rente,  6c  de  fournir  6c  mettre  ez  mains 
de  noble  homme  M.  Jacques  Marcel 
confciller  du  roy  noftredit  feigneur  ré- 
el,        dccT  livres  tournois;  par  Phi-   ceveur  gênerai  de fes  financcsenla  char- 
lippes  d'Eftrepigny  demeurant  à  S.  Ger-   ge  d'oultrc  Seyne  6c  Yonne  par  luy  efta- 
rnain  des  Prez  à  dccc.  livres  tournois;   bli  en  la  ville  de  Paris  8c  par  ledit  fei- 
par  ledid  PotdevinàDeeex.  livres  tour-   gneur  commis  par  fefdites  lettres  d'cdid 
nois-  par  Hugues  de  la  Fontaine  à   6c  commiflion  à  recevoir  les  fommes  des 
dccc.  xx.  livres  tournois  ;  par  ledid   deniers  procedans  de  l'aliénation  6c  ven- 
PotdevinàDCCC.  t.  livres  tournois,  par   dition  defdids  hoftels  6c  places  ,  à fça- 
Pierre  Hauyn  à  dcccc.  livres  tournois,   voir  par  ledid  Barat  ladide  iomme  de 
par  ledid  de  la  Fontaine  à  dcccc.  x.    cccc.  xx.  livres  tournois  pour  ladcr- 
fivres  tournois  ;  par  ledid  Potdevin  à   nieie  enchère  par  luy  mife  fur  ladide 
pcccc.  xx.  livres  tournois  ;  par  Nico-    m.  place  ;  par  ledid  Aubry  ladide  fom- 
Us  Couppe  à  Dccccxxx.l.tourn.;par  led.    me  de  d.  ccc.  livres  tournois  pour  la 
PotdevmàDccccL.  1-  tournois;  par  led.   dernière  enchère  par  luy  mile  fur  la- 
Couppeàocccc.xc.l.tournois;parled.    dite  v.  place,  par  ledit  Rouvet  ladite 
Potdevin  à  m.  1.  tournois  ;  par  led.  Jehan   fomme  dc  cccc.  l.  livres  tournois  pour 
Rouvet  à  m.  x.  L  tournois;par  led.  Coup-   la  dernière  enchère  par  luy  mile  fur  la- 
a  m.  xxx.  1.  tournois,par  led.  Potdevin  à   dite  ix.  place  }  par  ledid  PoufTepin  la- 
ic  xlix.  livres  tournois  }  6c  par  le-    dite  fomme  de  ce.  l.  livres  tournois  poùY 
did  Nicolas  Couppe  4  m.  l.  livres  tour-    la  dernière  enchère  par  luy  mife  fur  la- 
bois  6c  à  luy  demeurée  au  feu  cfteint,    dite  x.  ;  par  ledit  Potdevin  ladite  fom- 
à  la  charge  de  démolir  ce  qui  eft  fur   me  dc  d.  l,  livres  tournois  pour  la  der^ 
b  Eceee  iij 
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— -~  nicre  enchère  par  luy  mife  fur  ladite 
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D.  ce.  xx.  livres  tournois  pour  la  der- 
nière enchère  par  luy  mile  lur  ladite  xi  i.  j 
&  par  ledit  Couppe  ladite  ibmme  de 
m.  l.  livres  tournois  pour  la  dernière  en- 
chère par  luy  mife  lur  ladite  xm.  pla- 
ce j  fauf  ncantmoins  les  tiercemens  ôc 
doubJemens  qui  auroienr  efté  déclarez 
&  terminez  par  lefdits  commiflàires  du- 
rer ;  c'eft  à  fçavoir  les  tiercemens  des 
places  defdits  hoftels  de  Bourgongne  & 
Arthois  depuis led.Samedy  xxrv.  de  No- 
vembre julqucsau  Samcdy  luivant  i.  jour 
de  Décembre  >  &  les  doublemens ,  de- 
puis ledit  Samedy  1.  jour  de  Décembre 
jufqucs  au  Samedy  fuivant  vm.  jour  du- 
dit  mois  de  Décembre ,  jufques  a  i  x.  heu- 
res du  foii^  la  cloche  fonnée,  en  l'hof- 
tel  d  udit  receveur  ordinaire  de  Paris  ; 
pendant  lequel  temps  toutes  perfonnes 
feroient  receucsà  tiercer  pendant  la  pre- 
mière huidaine  l'enchère  mife  fur  les 
places  defdits  hoftels  de  Bourgongne  & 
Arthois ,  qui  eftoit  de  dix  livres  tour- 
nois fur  chacune  place ,  &,  à  doubler  le- 
dit tiercement  pendant  la  hui&aine  en- 
fuivant  finilfant  audict  Samedy  vm.  jour 
de  Décembre ,  &  feroient  ceux  auxquels 
demeureroient  au  feu  les  places  d'iceux 
hoftels  de  Bourgongne  &  Artois  receus 
après  le  tierceur  pour  une  (impie  en- 
chère furlesplaces  qui  leur  feroient  ain- 
fy  demeurées  au  feu  ,&  pareillement  le 
tierceur  &  doubleur  pendant  ledit  temps. 

Pendant  lequel  temps  defdits  tierce- 
mens &  doublemens  lefdits  m.  x.  xi. 
xii.  &  xm.  places  cy-devant  defignées 
ainfy  demeurées  au  feu  aux  perfonnes 
dellùs  nommées ,  aux  charges  &  pour 
les  prix  fufdits ,  auroient  &  ont  efté  tier- 
cces  &  doublées  &  encheries  aux  fom. 
mes  de  deniers  &  par  les  perfonnes  & 
ainfi  qu'il  enfuit  :  c'eft  à  fçavoir  ladite 
m.  place  le  xxvn.  Novembre  dernier 
pafle  tiercée  par  Jean  Duble  le  jeune 
à  lafomme  de  cccc.  l.  livres  tournois} 
par  Nicolas  Mufnier  le  v.  jour  de  Dé- 
cembre tiercée  cccc.  lxxx.  livres  tour- 
nois}  par  ledit  André  Barat  encherie 
ledit  jour  à  cccc.  xc.  livres  tournois, 
ledit  jour  rencherie  par  ledit  Duble  l 
d.  livres  tournois }  le  vm.  jour  de  De- 
ecmbi-c  encherie  par  ledit  Barat  à  d.  x. 
livres  tournois  -y  doublée  par  M.  Jean  des 
Marquctz  ledit  jour  à  d.  lxx.  livres  tour- 
nois; encherie  par  ledit  Barat  à  d.  lxxx 
livres  tournois  j&  pour  le  diffèrent  du- 
dit  Barat  &  des  Marquetz  le  feu  allu 
me  &  par  ledit  des  Marquetz  enchéri 
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a  d.  xc.  livres  tournois }  par  iedi  fi 
rat  a  dc.  livres  tournois  ,  &  par 
des  Marquetz  au  feu  eftemt  A  „  Z 
livres  tournois.  *  cx- 

Ladite  x.  tiercée  &c.  doublée  parle 
it  JehanRouvetacccc.xx.  hvreuour* 


d 

nois 


Ladite  xi  tiercée ,  &c.  doublée,  &c 
demeurée  a  Jacques  Payen  a  d.ccccxl 
livres  tournais. 

Ladite  xm.  place  tiercée  en  dernier 
heu  par  ledit  jehan  Rouvet  à  M  ce 
livres  tournois.  ' 

Et  quant  auxdits  v.&ix.  places  elles 
n  auroient  &  n'ont  efté  tieîcées ,  dou- 
blées ne  encheries  par  deflus  les  prix 
auxquels  elles  feroient  demeurées  au  foi 
comme  dit  eft. 

Et  ledit  jour  Samedy  vm.dé  Decem- 
bre ,  en  la  prefence  dcldits  notaires  eux 
eftans  en  l'hoftel  de  noble  homme'  M. 
Jehan  Turquan  receveur  ordinaire  & 
voyer  de  Paris ,  en  laprefence dudit pré- 
sent de  Poncher ,  &  de  nobles  hom- 
mes &  hges  MM.  Claude  Diguet  advo. 
càt ,  &  Claude  de  Saincïyon  procureur 
du  roy  en  la  chambre  de  fort  trefôf , 
dudit  Turquan  receveur  ordinaire  & 
voyer  devant  nommé,  de  noble  hom- 
me Pierre  d'Orgemont  contrôliez  de 
ladite  recepte  ordinaire  de  Paris,  &de 
grande  multitude  de  peuple  aûifhnt, 
après  l'heure  de  neuf  heures  fonnée,  & 
qùe  nul  ne  fe  feroit  apparu  qui  lefdites 
ou  aucunes  d'icelles ,  par  dellus  les  prix 
demifdi&s  ait  enchery  j  feroient  &  font 
icelles  places  demeurées,  à  fçavoir  audit 
M.  Jehan  des  Marquetz  ladite  m.  pour 
ladite  fomme  deD.  cx.  livres  tournois  j 
audit  Chriftofle  Aubry  ladite  v.  pour 
ladite  fomme  de  d.  ccc.  livres  tournois^ 
audit  Jehan  Rouvet  ladite  ix.  pour  hu 
dite  fomme  dc  cccc.  l.  livres  tournoisj 
encores  audit  Jehan  Rouvet  ladite  x. 
pour  ladite  fomme  de  cccc.  xx.  livre! 
tournois  i  au  nommé  Jehan  Tréteau  la 
xi.  pour  la  fomme  de  d.  cclxxxx.  liv. 
tournois }  ladite  xn.  audit  Jacques  Payen 
pour  la  fomme  de  d.  cccc.  xL.  livres 
tournois }  &  ladite  x  n  i .  place  audit  Rou« 
vet  pour  ladite  fomme  de  m.  cc.  livres 
tournois.  Depuis  laquelle  adjudication, 
lefdits  des  Marquetz ,  Aubry  ,  Jehan 
Tréteau,  &  Jacques  Payen  auroient 
déclaré  les  enchères  par  eux  faites  avoir 
efté  au  profit  &  intention  dudit  Jenan 
Rouvet  j  ce  que  ledit  Rouvet  prefentau- 
roit  accepté  ;  ledit  acqueft  &  tranfport 
omologué  au  parlement ,  par  fon  arreft 
du  xx.  jour  dudit  mois  de  Décembre  der- 

oief 
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tûerpaflc  ,  figné  BERRUYER.  Â  cette  que  dolorem  inflixerint  animo  noftro  ,   

caufc  lcfditscommiÛàires ont  baillé,  de-  novit  is  cui  foli . . . .  cordis  humani  pe-  AM-  ti**' 
Jaiflc,  vendu  &  tranfporté  audit  Jehan  netralia  femper  patent.  Quarè  ne  quid 
Rouvet  aux  conditions  fùfdites  lefditcs  pofthac  talc  committi  poffit  maturè 
m.  v.  ix. x.  xr.xn.  &  xtu.placcscy-de-  providendum eft.  Cùmitaque  vêtus  elo- 
vant  fpecifiées ,  ôcc.  auxquelles  ledit  ghun  •  fit ,  peremptis  morborum  caufi^  «adigan 
Rouvet  a  promis  baftïr  Se  cdiHer  mai-  morbos  quoque  protinùs  interire ,  mu- 
ions manables  &  habitables,  &c.  Ce  fuc  tôrum  ftatutorum  pugnam  quam  con- 
faid  te  palïc  l'an  m.  d.  xLrrr.  le  Mar-  ciliarenon  poteramus,  ftatutis  novistol- 
dy  xvin.  jour  de  Mire,  .i;g/^,G.  de"  lendam  exiftirrtavimus  5  quandoquidem 
Larche  &  F.  de  Larché.  novum  non  fit  ihfuetis  morbis  plane  no- 

Collationné  fur  la  minute  originale  vis  nova  quoque  remédia  querenda*,  . 

eftant  en  un  regiftré  de  la  pratique  de  quod  tametfi  in  omnibus  morbis  fa- 

deffunt  M.  François  de  Larche  demeu-  ciendum  eft ,  tam  multo  magis  in  his 

rée  par  devers  Moufle  fubroge  à  ladite  animi  làborandum  ,  hifque  potiffimum 

pratique  Se  l'un  des  notaires  fouflignez.  quibus  fi  manum  fedulo  non  admoveas, 

Signé ,  Le  Roux  &  Moufle.  TitêtCun  morum  integritatem  bonarumque  dif- 

cahier  imprimé  en  163  t.  ciplinarum  ftudia  labefadare  ac  tan- 
dem cornière  dubitare  non  poflîs.  Ne- 

Statuts  du  collège  de  Ifarbonne.  que  fane  mirum  nec  inofficiofum  vide- 

ri  putamus ,  cùm  temporis  rationem  fe- 
.           "f"  Oannes  tituli  Sandi  Onuphrii  facro-  cuti  Narbonenfes  archiepifeopi  diver- 
ti, ij44-      1  fanda;  Romana:  ecclefiar  diaconus  fis  ftatutis  collegium  olim  adminiftra- 
cardinalis,  de  Lotharingia  nuncupatus,  ri  curarint,  fi  nos  etiam  in  officio  con- 
archiepifiropus  Narbonenfis •>  primario ,  fiftentes  ,  temporis  confilia  fequamur. 
procuratori ,  capcllano  &  burfariis  col-  Quod  unum  Thaïes  ille  ,  unus  è  fep- 
îegii  Narbona;  ,  Parifiis  ftudéntibus.  tem  quos  fapientes  Grxcia  jadat  ,  u- 
Gravcm  multum  &  indignam  vobis  pere  dicit  &  profïccre  j  atque  ut  Mc- 
querelam  accepimus  a  fapientiiîîmis  vi-  nandro  placet  :  2uVC»Aoç  &VWç  i'çi  (3»Arî- 
fwfUi  ris  noftri  *  &  ftudiorum    veftrorum  m  £e?rot/.  Quod  nifi  verum  effet ,  fruf- 
amantiflîmis,  qui  peftiferas  ftudiis  vef-  tra  leges  civiles  facrique  pontificum  ca- 
tris  fadiones  in  collegio  noftro  jam  nones  Ira  tu  ta  mutanda  non  folum  per- 
pridem  commotas  ,  nec  adhuc  plane  mitterent ,  verum  etiam  juberent  ,  qua; 
îedatas  pertulerunt.  A  quibus  cùm  eau-  damnofa  magis  quam  utilia  tempus  iis 
fzm  rogaremus  malorum  radorum  ,  pri-  fore  doceret ,  quorum  commodis  per 
mam  originem  refponderunt  ex  ftatu-  hac  ipfa  fuerat  prolpedum.  Quam- 
torum  collcgii  multitudinc  atque  pu-  obrem  uc  fedatis  tandem  animis  per- 
gnantia  proredas.  Nam  cum  tempo-  petua  tranquilliras  ftudiis  arnica  &  iif- 
rum  varieras  variis  quoque  ftatutis  mo-  dem  ncceûaria  vos  ad  bonarum  difei- 
derandiim  collegium  archiepifcopisNar-  plinarum  cognitionem  evehat ,  ad  im- 
bonenfibus  anrecefloribus  noftris  per-  mortalém  Dei  gloriam  &  ecclefiar  fux 
fuaferit  ,ac  eos  ut  id  facerent  coegerit,  fanda:  propagationem ,  magnam  itidem 
fcholaftici  contubernales  qui  longo  poft  ac  dulcem  à  nobis  &  univerfa  provin- 
interjedo  tempore  in  collégiale  foda-  cia  Narbona:  diutiùs  expedatam  con-1 
litiutn  cooptati  fuerunt ,  ex  multis  con-  folationem  j  vos  quantum  polîiimus } 
trariiiquc  ftatutorum  legibus  eas  fibi  te-  hortamur  jubcmufque  ut^harc  ipfa  fta- 
nendas  dclegerunt ,  quac  vel  augendis  tuta  audoritate  noftrâ  fada  per  hono- 
vel  tuendis  rébus  fuis  auxiliari  vide-  rabilem  virum    magiftrum  Jacobum 
ïentur,  ut  feilicet  fuâ  quifque  voluptate  Sfifame  vicarium  noftrum,  Parifienfis 
trahebatur.  Qua  de  re  feditionibus  val-  academix   cancellarium  ,  regiumque 
dè  perturbatum  collegium  ,  ftudia  vir-  fenatorem  ac  pnecorem  in  fandifiîmo 
tutu  &  litterarum  fngidè  curata ,  tan-  Parifienfi  fenatu ,  legatis  ,  fufeipiatis  & 
demque  diutinis  contentionibus  fcpulta  inconeufla  fervetis  in  pofterum ,  in  vef- 
iacucrunc.  Undc  non  ferenda  damna  trûm  omnium  gratiam  &  ftudiorum 
fecuta  }  pecunia  bonis  collcgii  ftudiis  veftrorum  utilitatem  conftituta ,  fepul- 
confecrara ,  tenacibus  litibus  confump-  tis  jam  &  abrogatis  audoritate  noftrâ 
ta  5  ftudiorum  cum  nulla  elîcnt  ,  nullus  omnibus  aliis  ftatutis ,  quorum  contra- 
quoque  frudus  produdus }  parentum  &  rietas  collegii  pacem  obrurbavit  atque 
noftrâ  fundatorum  voluntas  inhoneftè  bonorum  artium  ftudia  ,  qua;  languore 
delufa.Qusc6mniaquamgravemjuftum-  fenefeere ,  mori  denique  necefie  ruit. 
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 •     I.  Jurabunc  inprirais  omnes  ,  prima-  «nus ,  cam  fuper  numéro  bnriàri0niM 

rius  6i  burfarii  ,  dum  recipientur,  ob-  quàm  fuper  ftudiis  &  aliraeotis  eoru  ' 

temperacuros  fe  mandatis  archicpifco-  dem.  Cura  itaque  ûcut  accepimuj  v' 

pi  Narbonenfis  &  ejus  vicarii  4   jura  hoaora-bilem  virum  magiftrum  lac 

quoque  &  privilégia  archiepifcopalia  ac  bum  Spi/ame   Parifienfis  univeriicatis 

ecclcfia:  farad*  Narbonenfis  ,  quatenùs  cancellarium ,  ïcnatùs  parlamenti  con 

au)  eos  fpedare  videbicur ,  pro  viribus  fiïiarium  pracfidem  ,  quem  ad  idem  col 

derïènfuros  &  fervaturos ,  cum  utilira-  legium  noftrum  vifitaudum  ,  corriœiÛ 

te  &.  honore  collcgii  noftri  ,  proprio-  dum  &  reformandum  cum'  oranim^ 

rum  obliti    commodorum  ,  prarfcrtim  da  poteftate ,  utvicarium  noftrum  no» 

ubi  res  agitur  univerfi  collegii  5  in  quo  minatim  Se  expreflè  cooiucuimus  & 

quanto  faciliùs  peccari  folet  ,  tanto  delegavimus ,  prima  didi  collcgii  nof 

ftridiùs  ne  quid  concrà  fiât  prxcipi-  tri  fundatio  fada  fuit  fuper  reditibus 

mus.  ruralis  ecclefix  beatar  Mari*  Maedal* 

II.  Deindeque  prafentia  ftatuta  re-  nar,  prope  locum  Redtrta  ,  in  noftra 
cipienc  &  inconeufia  fervabunt  ,  quac  dieccefi  Narbonx,  pro  novem  fchoJaf- 
ptxlegcnda  jubemus  primario  ,  convo-  ticis  burfariis  &  uno  facerdotc.Dtindê 
catis  omnibus  burfariis ,  femel  in  anno ,  longo  poft  tempore  ,  burfariorum  inf- 
icilicet  Kalendis  Januarii  -,  &  fi  qui  de-  tantibus  precibus  ,  annexa  fuit  altéra 
fuerint ,  nifi  légitima  excufatlone  fecu-  ruralis  ecdefiaNoftras-Dominz  de  Mar. 
ri,muldentur  arbitrio  primarii  ,  modo  cellano  ,  prope  civitatem  Lymofii  ià 
femper  in  omnibus  fervata  Identidem  eadem  noftra  dioecefi  j  ratione  cuju» 
a^verfus  eos  faciendum  mandamus  qui  annexa; ,  prima  fundatione  femper  re. 

*°*  ftatutis  non  audient  *  }  in  qua  re  qui  manente  ,  numerus  burfariorum  fuit 

fuerint  coatumaciores ,  fi  moniti ,  refi-  audus  ufque  ad  viginti  burfariosinmii. 

pifeere  nolint,  jam  muldati  fepiùs  &  verfiim.  Et  poftea  cuique  burfario  pet 

objurgati ,  primarius  de  contunucia  ftatuta  collegii  quinque  duodeni  in  fin. 

incorrigibili  légitimas  qmeftiones  faci-  gulis  bebdomadis  allignati ,  quibus  eo 

to ,  quibus  à  nobis  vel  vicario  noftro  ,  tempore  fatis  videbatur  ad  icholalb. 

eyida  probatione  pervicacis  contuma-  cam  vitam ,  propter  vilitatem  annon* 

ci* ,  priventur  buria ,  excludantur  col-  populique  raritatem  in  civitate  Pari, 

leeio  ,  neque  poftea  pateat  aditus  ad  fiorum ,  in  qua  mediocriter  vivendo  bur- 

collegium  ,  quo  dignus  non  eft  qui  di-  farii  fe  fuis  ftudiis  continebant ,  con- 

gnis  moribus  collegii  vivere  non  vult.  tenti  parvo  y  fed  tamen  fufficiente.  Ab 

III.  Ut  autem  primarius  oves  fuas  illo  autem  tempore  civitas  Parifienfis 
agnofeat ,  ordinamus  ab  to  folo  burfa-  adeb  mira  &  infinitâ  populi  mulritu- 
rios  recipi ,  fi  pr*fens  fuerit }  quam  prar-  dine  videtur  excrevifle  ,  ac  quotidie 
fentiam  interpretamur  urbis  &  collegii  prarfentibus  oculis  excrefeit ,  ut  mundi 
nnibus.  Antequam  verô  quemquam  re-  magis  quam  civitatis  fpeciem  refent  $ 
cipiat ,  burlarios  alios  convocari  ju-  itaque  ex  ea  populi  infiniratc  annonx  & 
beat  fono  campan*  ,  Se  itaprarfentibus  &  rerum  omnium  prarria  fuprà  modum 
burfariis ,  faltem  ad  recepuoncm  con-  uni  cum  populo  creverunt  -}  ita  ut  con- 
vocatis ,  palam  recipientur  i  primario  ftituta  pecuniola  quinque  duodenorum 
qui  recipiendi  fuerint  j  fecùs  fada  re-  in  fingulas  hebdomadas  olim  fufficiens 
ceptio  ,  infeio  primario  y  vel  légitime  fingulis  burfariis ,  nunc  nec  tribus  qui- 
non  vocato,  vel  fpreto  ,  prorfus  irrita  dem  diebus  alimenta prarftare  poflit. £a 
&  nulla  efto*  neque  talis  jure  burfx  tamen  pia  fuit  voluntas  fundatorum ,  ut 
frui  ullo  modo  finitor.  Prohibemus  ta-  ex  earum  ecclefiarum  reditibus  alimen- 
men  primario  receprionem  denegare  ta  burfariis  fuppcditarenturfuftentandis 
capacibus  6c  légitimé  provifis ,  nifi  quid  ftudiis  neceûaria  5  quod  ipfum  cùm  tem- 
acciderit  fuper  receptione  de  quo  vel  porum  calatnitate  practiis  rerum  immo- 
nos  vel  vicarius  nofter  confulendî  vi-  deratiùs audis  minime  prxftaretur,pau. 
deamur  s  quo  cafu  volumus  celeriùs  latim  inopiâ  coadi  burfarii  à  fuis  ftudiis 
admoncri.  abduci  carperunt  j  ita  ut  numerus  ille 

IV.  Ut  verô  plurium  ftatutorum  re-  viginti  fimul  cum  rerum  vilitare  fenfim 
pugantia  tollatur  qua:  noftris  fcholaf-  evanuerit.  Sic  à  fieculo  fere  vel  diutur- 
ticis  diffidiorum  occafiones  ,  ut  audivi-  niore  tempore  burfariorum  numerus  in- 
mus ,  prarbuit  y  aut  olim  magis  prxbere  tra  duodecim  vel  etiam  intra  pauciores 
poteft ,  quo  nihil  eft  ftudiis  peftilentius}  conftitit.  Quarè  cum  clarè  vidèrent  bur- 
îdeoquc  mature  providendum  exiftinu.  farii  taicra  numerum  viginti  foveri  mi- 

°  nimi 
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nimè  pofle  collegii  fortunis  hoc  tempo-  fuper  dabitur  cuique  burfano  unumeu.  

re, &dcftinatampecuniam  quinqueduo-  biculum  ,  ni  fi  fint  juniorcs  burfarii;  quo  Ak'  %m> 
denorum  in  fingulas  hebdomadas  jeju-  cafu  cura  fapientioribus  burfariis  habi- 
lla nimis  alimenta  prxbere,confideran-  tare  volumus ,  uthabcat  femper  hxc  x- 
tes  multo  prxftare  paucos  in  iifdem  ftu-  tas  quo  lalcivientes  appetitus  rarionis  ha~ 
diis  enutrire ,  quam  plures  inediâ  péri-  bénis  reprimere  poflit  -,  pro  jure  verà 
clirari;  humilibus  precibus  &  continuis  cubiculi  dabuntur  talibus  pueris  oâo  li- 
noftram  hac  in  parte  benignitatem  pro-  brx  turonenfes  ;  vel  habitabunt  très  auc 
■vocarcnt,ut  honeftis  delideriis  fie  ne-  quatuor  juniorcs  in  uno  cubiculo ,  ut  fo- 
ceflàriis  petitionibus  aflentircmur.  Qua.  re  melius  videbitur  primario  pro  utili- 
propter  diligenter  omnibus  circumfpcc-  tate  ftudiorum  Se  bonorum  morum  ju- 
ris  unà  cum  confîiio  noftro  ,  qux  digna  venilis  xtaTis.  Ubi  verù  juniorcs  cum  nu- 
videntur  ad  hoc  negotium  terminan-  joribus  habitabunt  fie  ab  eis  moderabun- 
dum  ,  facH  inquifitione  de  valorercddi-  tur ,  dabunt  juniores  pecuniam  pro  jure 
tuum  collegii  per  di&um  vicarium  nof-  fui  cubiculi  aflîgnatam  illis  burfariis  à 
trum  ,  audito  primario,  procuratorc  &  quibus  recipiencur  jure  hofpitalitatis.  Et 
fapientioribus  burfariis  di&i  noftri  col-  ne  iuvidix  Se  odii  prxftctur  occalio  con- 
kgii,juftumpiumque  duximusftudia  lit-  tra  primarium  in  cubiculorum  diftribu- 
rerarum  alimcntorum  ttnuitate  fere  col-  tione,  ordinamus  ut  gradualiquo  difei- 
lapfa  ,  fufficientibus  alimentis  erigere,  plinarum  infigniti  pukhriushabeant  eu. 
conftituto  priùs  certo numéro  buriario-  biculum,  Se  quialtiorc  gradu  difdplina- 
rum  quem  nos  ad  fexdecim  reducimus  fié  rum  ,  altiore  quoque  cubiculi  dignitate 
fîrmamus  ac  concludimus  au&oritate  nof.  decorentur  per  primarium. 
trâ  j  ut  videliect  duodecim  burfariis  an-       VI.  Porro  autem  primarius  ex  omni- 
réhac  provifis  fuperaddantur  quatuor  bus  cubiculis  qux  volet  duorum  clccho- 
de  novo  ,  &  fint  in  univerfum  fexdecim  ncm  habeto  ,  quorum  uno  prandeat  Se 
burfarii ,  computatis  in  codem  numéro  cxnet  cum  fuis  familiaribus  fie  domef- 
primario ,  procuratorc  ,  facerdote ,  cum  ticis,  altcro  ftudia  fua  contineat  j  unum 
omnibus  aliis  burfariis.  Ad  quem  nume-  infuper  cellarium,  unam  culinam ,  unum 
rum  complendum  ,  quoniam  omnia  bo-  liçnarium  &  burfam  duplicem  ,  ut  hacte- 
m  funt  in  civitate  vel  diccccfi  Narbo-  nus  femper  fuit  obfervatum  ,  habeat. 
i\x ,  meritôque  cives  Narbonenfes  Se       VII.  Procurarori  quoque  &  facerdoti 
dieccefani  prxferridebcntiisqui  tantum  quorum  lubornon  parvuseft,  fi  dilig^n- 
funtdeprovinciaNarbonx,  ideô  nomi-  ter  munus  fuum  obeant,  prxter  unum 
namus  inprimis  Jacobum  Gerodis  ci-  cubiculum  cuique  afiîgnandum ,  duplex 
vem  Narboncnfem ,  Marcum  Cabani-  burfa  folvatur.  Irem  pecuniarum  diftri- 
cium  dioccefis  Nemaufenfis ,  Anterium  butiones  non  difïèrahtur  ,  ut  fint  oranes 
GaridellumdicccefisUticenfis,  fie  Lodoi-  tali  diftributionecontenti,  vaccntquc  fë- 
cum  Michacllem  dictx  dicecefis  Nemau-  dulô  virtuti  Se  litteris.  Provideat  autem 
fenfis ,  fcholafHcos  abfentes  quos  ad  die  procurator  ut  hac  in  re  fit  oculatior  Ar- 
tum  numerum  fexdecim  burfariorum  go ,  ut  cùm  burfarum  pecuniam  folvct, 
complendum  nominando  burfarios  inf-  defalcet  priùs  de  burfis  pxnas  conftitu- 
tituimus.àc  vicariis  noftris  mandamus  tas  adversùs  déficientes  in  divinisferviciis 
lingulis  nominatis  provifionem  Se  colla-  abfentes  à  collegio ,  in  fludiis  inflabiles, 
tionem  de  burfis  à  nobis  cifdcm  factam  vagantes,ftatutorum  violatorcs, rebelles 
expédiant ,  primario  quoque  Se  exteris  Se  mobedientes  j  fie  nifi  prudenter  inten- 
burfariis,  uteos  jam  nominatos  in  focic-  derit  procurator  ,  tantumdcm  de  burfa 
tatém  burfariorum  aggregent ,  Se  jure  fua  diminuatur  ,  quantum  de  burfis  alio- 
burfarum  frui  gaudereque  faciant.  .  rum  defalcare  neglexerir. 

V.  De  alimentis  verô  omnium  die-       VIII.  Ordinamus  infuper  ofKciumpri- 

torum  fcholariuin  ,  ne  pofthac  vivendi  marii  femper  fore  perpetuum  ,  ut  in  qua- 

folicitudo  à  ftudiis  animos  revocet  co-  dam  tranfaclione  à  nobis  confirmata  fie 

rum  ,  quos  in  iifiiem  aflîduos  efle  volu-  arefto  magni  confilii  continctur  5  mori- 

mus,  voluntatem  piam  fundatorum  le-  bus  ac  honeftati  vitx  ftudiifque  affiduis 

quentes ordinamus,  quôd  unicuique  bur-  omnium  in  colL-gio  degentium  maxime 

îario  in  fingulos  annos  dabitur  8e  fol ve-  burfariorum  intendere,  facerdotem  ad 

tur  pro  alimentis  fumma  viginti  libra-  facrorum  munia  per  fe  non  per  interpo- 

xum  turonenfium  j  qux  fumma  diftri-  fitam  perfonam  cogère ,  procuratoris  dr- 

buctur  per  fingulas  hebdomadas  vel  fin-  ligentiam  oMervare  ,  eundem  in  nego- 

gulos  menfes  pro  rata  dictx  fummx.  In-  tiis  collegii  inftruere ,  difcolos  corrigerez 
Tome  IL  Part,  III.  %  F  f  f  f  f 
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puoire ,  &  fi  opus  fit ,  burfarum  jure  fuf-  collegio  habiraverit ,  pcr  libros  eo 

pendere,  iervandaque  diligencer  om-  demiuri  point;  ad  deliberatione/Urr~ 

nibus  prxcipcrc ,  nulla  fibi  fuper  his  con-  que  fuos  comburfarios  vocabir 

cefsà  difpenfatione.  Burfarum  prsterea  tecundus  opinabitur  &  fedcbit  ' 

jura  folvcnda  pcr  procuratorem  provi-  torum  &  cxpenforum  rationes  Drimîrf" 

débit.  Et  antcquam  ahqucm  recipiat  in  &  burfariis  prudentioribus  in  f  1 

burfarium ,  patriam  ,  parentes ,  profeflîo-  hebdomadis  fidcliter  rcddet  de'f  ? 

nem  mterroget ,  nullum  enira  fpurium,  burfis  fidem  per  lyngrapham  cuiufque 

nullum  monachum  ,  nullum  altenus  na-  burfarii  laciet  ;  ôc  fi  collceium  frL7 

tionis  quàm  noftr*  diœcefis  vel  provin-  compertus  fuerit ,  nec  monitus  deftirï 

cixNarbonenfiscapacem  burfarium  efle  rit ,  fadâ  fuper  hoc  légitima  probation, 

volumusj  &  carrcrisparibus  ci*s  Narbo -  deponatur  ab  officio  procuraïoris  etiam 

nenfcs  diœceianis ,  &diœcefam  provin-  antequam  annum  in  officio  fuo  comole 

cialibus  dids  noftne  provint  Ù:  pnvfer-  veric  ,  &  in  hoc  negotio  ac  aliis  omni 

rivolumusin  burfarios.  Collationibus  bus  oblèrvctur  oculatè  ne  per  focorZm 

&  difciplin.s  etiam  Se  animo  ftudendi  &  ncgligcntiam  bona  colleeii  ocreanT 
recipiendos  interrogabit ,  8c  qui  diligen-       XII.  Sacerdos ,  ut  moris  eft  hactenus 

ter  ftudebunt,  juvare  *  faciet.  obfervati ,  miuas  celcbrabic  très  in  beb 

IX.  In  gravionbus  vel  novis  negotiis  domada,fcilicctDominico,Lunz  Sab" 
collegn,  concihum  accer/ere  jubebit  *  pcr  bato  &  omnibus  reftis  occurrentibus  oer" 
procuratorem  ■  in  his  prxfidcbic&  pro-  fe  &  non  per  alium  ,  nifî  exeufarione 
ponet  ac  conciudet  5  lites  fubortas  ftre-  peremptorià  deftendatur.  Diebus  Do. 
nue  pacabit  -3  ubi  pcr  fe  non  poterit,  ad  minicis  &  folemnibus  feftis  vefpcras  & 
nos  vel  vicarium  noftrum  aut  brachium  completorium  cantet,  &  ufdem  folem 
feculare  etiam  communibus  expenfis  col-  nibus  feftis officium  matutinum  non  omit- 
legu  conrugiet  ;  in  qua  re  diligentior  fit  tat,  diebufquc  fabbatinis  Virginem  Ma 

revenu»    ne  temcritatc  *  fua  fiant  détériores.  riam  in  node  vel  ad  vefperam  cantico 

X.  Item  ex  numéro  burfariorum  eli-  falutabit  tempori  accommodato  Divi 
gatur  unus  m  fingulos  annos  in  procu-  nis  fervitiis  omnes  burfarii  adlinr  die 
ratorem  ,  qui  tamen  non  fit  facerdos  bus  Dominicis  feftifque  folemnibus  & 
collegn  s  &  fiât  eledio  in  feftis  imrne-  in  falutatione  diva;  Virginis  diebus  fâba 
diate  poft  natalcm  Domini.  Antcquam  finis  j  qui  defecerint ,  jufte  muldentur 
tamen  ad elcdtonem  procedatur ,  exigac  In  omm  facnficio  miflarum  pro  animai 
pnmarius  juramentum,  &  ipfe  quoque  bus  fundatorum  oretur  caterifqucfide. 
jurer  le  mhil  faduros  neque  conlulturos  Jibus  defundis.  In  Dominicis  ac  feftis  fo- 
m  dicta  eledionc  quod  ex  rc  collegii  non  lemnibus  duo  burfarii  tunicis  lineis  vef. 
len/ennt.  Et  anno  finito  mox  ad  alterius  titi  ad  faciendum  divinum  /crvirium  ad- 
procuratons  eledionem  procedatur.  Et  juvent  facerdotem  in  Dci  gloriam  •  Se 
qui  luftragns  legitimis  omnium  eledus  ad  id  ementur  tunica;  line*  tresquarum 
rcculabit  omcium  procuratoris ,  medi.i  unâ  facerdos  utatur ,  aliis  duobus  duo 
burs.iprivctur,nifiperemptoriam  excu-  burfarii  quibus  fervire  infacello  conti- 
Jationern  paratus  fit  allegare  ôeprobare.  gerit ,  ex  ordine  cuique  per  hebdoma- 

•ptocoutor      Al.  lniuper  &  hxc ;  fervabit  *  ùt  pe-  das  conftituto  :  &  qui  reeufaverit  in  la. 

cuniam  recipiat  a  burfariis  in  receptione  cello  miniftrare ,  u?  diâum  eft ,  fruclu 

lua  datam  pro  jucundo  adventu  ,  &  eam  burfa:  fua;  pro  jure  dici  quo  reeufaverit, 

ad  utiJitatem  collegn  euftodiat  cum  pc-  privetur.  Clavcm  facelli  teneat  facerdos, 

cuniaquar  delocatis  cubiculisproveniet}  fed  ornamentorum  faciendo  facro  fer- 

ejuldemque  collegii  débita  diligenter  vientium  inventarium  pencs  collégiaux 

exiget    m  exigendo  nullius  perlonam  efto  5  fi  quid  perdatur  culpii  facerdoris, 

acceptait ,  proceflusnullos  niii  confulto  eiufdem  periculo  damnoque  redimçturi 

pnmario  cxpreûoque  confenfu  ejufdem  ut  ita  fiât,  jura  burfe  facerdotis ,  reri- 

anorumque  burlanorum  non  intentabitj  neantur ,  &  rcrum  facrarum  redhibitio 

11  contra  fecent ,  fuo  periculo  &  dam-  vel  redemptio  moram  nullam  patiancur. 

fn*? TU lntentatos  communi  confen-  XIII.  Mifia:  diebus  feftis  celebrentur 

m  ce  deliberato  confilio  profequetur ,  &  hora  odava ,  diebus  aliis  fextâ ,  mfi  legû 

ae  corumdem  procefîuum  ftaru  prima-  rima  ratio  mutanflam  horam  per/uadeat. 

min.  u  brudanos  faciet  certiores  ,  no-  Fcftum  quodlibet  Virginis  Mariz  &  di- 

tro  fuoUf   u01"""1  rec.ePCorum  in  «gif-  vaj  Magdalena;  efto  folemne ,  quia  red, 

facier         ct  '  tluod  eriam  primarius  ditus  collegii  proveniunt  exfundauoiie 

«,  ut  quanto  tempore  quifque  in  duarum  ecclefiarum  ad  Dei  gloriam  /un- 

datarum 


Digitized  by 


JUSTIFICATIVES. 


data.ru m  in  rnemoriam  Virginis  Mari* 
fie  Magdalenae.  Kalcndis  Odobris ,  quo 
«lie  ftudia  renovantur  ,  mifla  dicatur  ad 
implorandam  Spiricus  Sandi  gratiam  5 
eâ  finira,  primarius  oratione  gravi  ad 
virtutis  fie  difciplinx  ftudia  burfarios  mo- 
neat.  Feftum  divi  Sebaftiani  folemniter 
cclebretur ,  eft  enim  tutclaris  fandus  ad- 
▼erfus  peftemNarboncnfibus.à  quibus, 
ut  fertur ,  duxit  originem.  Studeat  quo- 
que  facerdos  ,  ut  omnes  alii  burfarii , 
quamdiu  divinis  officiis  non  fuerit  occu- 
pâtes-, in  quibus  quoniam  aliqua  pars 
temporis confumetur,  ut  refarciri  poffit 
in  ftudiis  tcmpus  applicatum  divinis  fer- 
vitiis,  volumus  quod  facerdos  habeatin- 
tegrum  bicnnium  ad  ftudendum ,  ultra 
tcmporaftudiorum  aliis  burfariis  confti-, 
tuta  ;  quo  biennio  finito ,  burfa  facer- 
dotalis  de  fado  vacabit.  Sacerdos  quo 
die  defeccrit  faciendo  divino  fervitio 
per  fe ,  nihil  lucretur ,  nifi  vel  infirmitate 
▼elalià  inevitabili  neceflitatc  excufctur, 
quam  légitime  probet ,  faltem  per  fuum 
juramcntum.  Et  fi  talis  facerdos  fit  qui 
fuumofficium  debito  modoexequi  ncf- 
ciat  ut  pote  qui  cantum  ignoret ,  vel  légè- 
re per  ignorantiam  non  poffit ,  ut  alias 
fadum  audivimus ,  cum  magno  dede- 
core  fit  fcandalo  in  divinis  lervitiis  af- 
fiftentium  ,  quare  neceflum  erat  alios 
fkcerdotes  habere  prxter  illum  colle- 
gii ,  fie  eidem  folvere  quod  juftumerat, 
&  nihilominus  de  burfa  fua  facerdos 
collcgii  non  patiebatur  dcfalcari ,  fie  ita 
collegium  expenfis  gravabatur  >  quod  in 
pofterum  ne  fiât ,  ordinamus  ut  facer- 
dos collegii  qui  pro  ignorantia  canta- 
re  vel  légère  non  poterit ,  de  fado  bur- 
fa fui  privetur  ,  fie  de  alio  fufficienti 
-  provideatur }  nam  fi  debcnt  altari  fer- 
vire  qui  de  altari  volunt  vivere,  non 
eft  xquum  frudus  altaris  eos  capere 
qui  débita  fervitia  non  poflunt  altari 
praHtare.  Cxterum  ubi  légitima  excu- 
fano  facerdotem  a  facris  faciendis  libc. 
xabit  ,  nolumus  facerdotem  fuo  loco 
quem  volet  fubftituere,  propter  incom- 
moda prxteritaj  fed  tum  provideat  pri- 
marius de  facerdote  qui  fit  idoneus, 
vel  ab  eodem  primario  de  fubftituen- 
do  veniam  peut  facerdos  collegii  5  ali- 
ter ei  nullo  modo  permittimus ,  ne  te- 
merè  faeelli  ornamenta  fie  libri  com- 
mittantur  extraneis  fie  aliis  ,  juftis  de 
caufis.  Infuper  ubi  nullus  de  numéro 
burfariorum  facerdos  effet ,  qui  fubire 
vellet  onera  divini  fervitii ,  curabic  iti- 
dera  primô  primarius  facra  celebrari  per 
alium  vel  alios, fuper  jure  burfx  facer- 
Tme  II.  P»t.  III. 
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dotis ,  aut  quanto  minoris  fieri  poterit  j  — 
fit  fuper  his  primarii  atque  procurato-  Al 
ris  confeientiam  oneramus }  nam  prima 
cura  fundatorum  de  divino  cultu  fuit , 
2c  de  precibus  pro  animabus  fuis  fie  om- 
nium ndelium  defundorum. 

XIV.  Pecunix  provenientes  ex  fruc- 
tibus  beneficiorum  didi  collegii ,  fer- 
ventur  in  arca  quatuor  clavibus  occlu- 
fà,  ad  prxfcriptum  tranfàdionis  jam 
didx  j  quarum  primam  fervet  prima- 
rius, alteram  procurator ,  reliquas  duas 
alii  duo  burfarii  de  numéro  eorumdem 
eledi  fie  magis  idonei.  Eas  pecunias  be- 
neficiorum nullus  ne  procurator  quidetn 
aut  alius  recipiat  ullo  modo  ;  fed  eas  ad 
collegium  ferendas ,  juxtà  tenorem  dic- 
tât tranfadionis  à  nobis  confirmatx  pro- 
curet  ,  nifi  confentientibus  nominatim 
fie  exprefsè  primario  ôc  omnibus  burfa- 
riis ,  vel  majore  parte  burfariorum  fie 
faniore  cum  exprefio  confenfu  primarii 
ÔC  non  aliter ,  pecunias  didas  ex  fruc- 
tibus  beneficiorum  provenientes  per  ali- 
quem  de  numéro  burfariorum  colligen- 
das  fuerit  conftitutum  -t  in  qua  re  bene 
fie  diligenter  provideatur  5  nam  fi  per 
talem  eledionem  collegium  damna  fe- 
rat ,  pecunia  perdatur  ,  nec  in  arcam , 
ut  didum  eft ,  intégra  fie  univerfa  defe- 
ratur  per  colledorem  conftitutum ,  ea- 
dem  damna  refarcientur  de  burfis  &  bo- 
nis fingulorum  à  quibus  de  dida  pecu- 
nia redituum  beneficiorum  per  unum 
exigenda  fie  colligenda  fuerit  confen- 
fum  fie  conftitutum.  Pecunix  fi  multx 
fine  in  arca,  non  maneant  otiofx  ,  fed 
augeantur  proventus  fie  bona  collegii  ; 
in  hoc  tamen  negotio  circumfpedè  pro- 
videatur ,  ne  loco  augmentationis  fiac 
diminutio,  quod  fepfc  contingitper  im- 
prudentiam.  Pecunià  tamen  numquam 
evacuetur  arca  communis  ,  ut  in  in- 
gruentibus  neceffitatibus  collegium  ha- 
beat  unde  fibi  fuccurratur. 

XV.  Burfarii  qui  recipienrur  in  fu- 
turum ,  folvent  duos  aureos  ad  repara- 
tionem  collegii  fie  ornamenta  faeelli , 
quos  in  receptione  tradent ,  aut  de  ju- 
re burfx  fux  priùs  deducantur  quàm 
aliquid  eis  folvatur  j  periculo  procura- 
toris ,  fi  fecùs  fecerit.  Omnes  quoque 
burfarii  habitent  collegium  ,  ideft  ibi- 
dem vivant  fie  cubent  aûlduè  ,  alioquin 
jure  burfarum  non  potianrur  ullo  mo- 
do,  nifi  pcr  nos  aut  vicarium  noitrum 
ratione  certâ  difpenfentur.  Proficifci  fo- 
ras peregre  ultra  très  dies  fine  venia 
primarii  vetamus ,  de  qua  venia  fidem 
focient  primario    fignaculd^  _burfarii. 
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Att  Quod  H  qui  degant  in  urbe  fine  dif-  nullis  liceat  de  numéro  burfariorum  " 

penfatione ,  nec  mooiti  collegium  repe-  prarrer  quam  propter  neceffiratem  in  eau! 

tant ,  jure  bur£e  lu*  ac  buria  priven-  (à  propria  vel  patris  vel  marri*  «5 

tur.  Abfentes  etiam  ab  urbe  per  fex  fratrum  j  in  aliis  cafibus  ftride  prohib 

nienies  fine  Iiccntia  ,  burfam  omnino  mus.  Si  quis  monitus  non  délite rit  à 

perdant,  nec  ad  eamdem  ampliùs  ad-  litibus  &  proceflibus  vetitis  tamdi* 

mictancur  ,  nifi  Jicentiam  expreilam  de  burfa  fuâ  privecur  ,  quamdiu  hte$  m? 

fax  menfibus  obtinuerint  à  nobis  vel  fequi  probabitur.    Non  enim  beaè 

vicario  noftro.  conveniunc  ,  nec  in  una  fede  moran 

XVI.  Port*  collegii  claudentur  poft  tur  procefluum  Ôc  iitterarum  follid. 
primum  pulfum  campansc  Sorbon*  in  tudo. 

hyeme  ,  in  xftate  verô  poft  finem  vel      XXIII.  Denique  volumus  &  ordina* 

•poa,.j«c.  paulo*,  ad  primarii  dilcretionem  ,  in  mus  quod  omnes  burfarii  ftudeantin 

cujus  manibus  claves  portarum  colle-  facultate  theologia:  vel  artium  tantùm 

gii  femper  reponentur.  Et  pro  ftipen-  &  non  in  alia  facultate  ,  juxtà  fimoal 

dus  janitoris  amplius  quatuor  libris  tu-  tionem  noftri  collegii  anciquis  ftatutû 

ronenfibus  annuatim  non  detur.  deelaratam  &  confirmatam  ab  univer- 

XVII.  Pareant  tedulb  omnes  burfarii  fitate  Parifienfi  folemnitcr  congregacâ 
julfis  honeftis  &  legitimis  primarii  ,  apud  fandum  Mathurinum  die  iv.  men. 
maximè  vero  fuper  horum  ftatuorura  fis  Odobris  anno  Domini  m.  cet 
noftro  ru  m  inviolata  obfervatione.  lxxvu.  nec  non   iterum  roboratam 

XVIII.  Nullus  hofpes  recipiaturprac  per  arreftum  diffinitivum  in  luprema 
ter  voluntatem  expreilam  primarii ,  ôc  parlamenti  curia  Parifiis  xn.  menfo 
nifi  legibus  collegii  fubeflè  velit ,  prac-  Julii  anno  Domini  m.  ccc.  lxxxil. 
lertim  iis  quac  ad  honeftatem  vitae  per.  Nam  qui  volent  legibus  ftudere  ,  ha- 
tinebunt }  promittentque  nominatim  ©t  bent  altcrum  collegium  fundatum  ab 
jurabuut  te  procuraturos  diligentiflu  anteceflbribus  noitris  archiepifeopis 
nie  honorem  collegii  ,  &  in  cubjeubs  Narbona:  ,  in  univerfitate  Tholofana 
fibi  locatis  temperaturos  ab  ftrepitu ,  juris  utriufque  celebritace  omnium  Bo. 
tumultu ,  vociferationibus  violentis  ,  fïï-  rentiflîmâ.  Qui  vero  medicam  tradare 
tularum  fonw  ,  ne  vicinorum  ftudia  volunt  ,  habent  Montis  .  Peflùlani 
perturbentur  ,  aut  faltibus ,  ftrepitibus  formatum  emporium  in  medio  pro- 
lignorumque  fradionibu»  folia  colle-  vincix  Narbona:  }  in  qua  dvitate 
gii  perfbrentur  ,  ruoopantur  &  cor-  propter  libertatem  foli  leviffimis  fum. 
ruant-  ptibus  ftudere   poterunt.  Quare  bc 

XIX.  Mulierem  quantum  vis  honef-  nèprudenterfundatores  volueruntcol- 
ram  ad  convivium  recipi  prohibemus  legium  Narbona:  Parifiis  folis  rheolo- 
intra  collegium  >  qui  contrà  fecerit,  à  gis  vel  in  artium  facultate  ftudenribui 
jure  burû;  fu*  per  annum  integrum  deftinari j  quod  ipfum  nos  ftriduumè 
fufpendatur.  fervandum  jubemus  fine  ulla  difpenÉu 

XX.  Mûri  vel  parités  collegii  nun-  tione ,  ne  fundatorum  voluntas  fruftre- 
quam  perforentur  ,  nec  «difkia  nova  tur.  Tcmpus  autemftudii  artium  âgram. 
fiant ,  nifi  venté  primarii  &  procurato-  maticis  indufivc  ,  terminabicur  fepteo- 
•n»  fimul  obtentâ  s  qui  fecus  fecerit,  ex-  nio  ,  quocompleto  burfa  artiftarum  va. 
penfis  teis  relarcire  cogatur ,  &  pro  fua  cabit ,  nifi  mox  in  theologia  ftudere  ve- 
temeritate  decero  folidos  ad  làcelli  re-  lintj  6c  eo  cafu  dabitur.tantum  temporis» 
pararxonem  perfolvere  compellatur.  quantum  per  facultaris  theologia-  fta- 

XXL  Loca  fuperflua  fada  provifio*  tuta  requiritur  ad  laurcam  dodoralem 

ne  burfariorum  reponantur  in  manibus  obtinendam  in  racultate  théologie  >  quâ 

collegii  ad  utilitatero  ejufdem.  Si  quis  adeptâ,  veltempore  finito  ad  eam  adi. 

burfariorum  t  pra:ter  cubiculum  jure  pifeendam ,  poft  duos  menfes  vacabit 

burfx  fua:  debitum  y  aliis  cubiculîs  egue-  burfa  de  fado.  Quod  fi  in  fraudem  col» 

rit  pro  inftruendis  difeipulis  pluribus,  legii  gradum  recipereurdaverint,um* 

pr^reratur  in  locatione  cubiculorum  diu  juribus  burfe  priventur,  quamdi* 

omnibus  extraneis.  Et  utantur  omnes  moram  non  purgaverint  légitimé  pro» 

burfarii  pileo  rotundo  ,  quamdiu  de-  bationibus  peremptoriis  j  fine  difpentu 

gunt  in  urbe  j  qui  aliter  fecerit  ,  duode-  tione  aliqua,  ne  propter  pigrinam  ali- 

no  puntacur  ,  quoties  fine  pileo  rotun-  quorum  collegium  defraudetur ,  &  fun. 

do  deprehendetur  in  urbe  vel  collegio.  datorum  voluntas  ab  eifdem  violetur. 

XXII.  Lires  &  proceflus  foUicicarc  Si  verè  »Ies  fuerint  burfarii,  qui  ftatim 
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poft  âdeptam  burfam  theologiz  velint  tum  in  regia  Fontis-Bleaudi  Sénonenfis 

ftudere ,  8c  pro  curfu theologico  cum  af-  diœcefis ,  die  xx  v.  menfis  Januarii , an- 

fedu  velinc  fupplicare  ,  eo  cafu  tantum  no  Domini  m.  d.  xliv.  Signi^  Joanne* 

temporis  habenco,  quantum  fufficic  ad  car.dinai.is  de  Lotharingia  <f 

lauream  dodoralem  adipifcendam ,  ut  de  Mo  lins.  Prit  fur  me  copie  commu- 

fuprà  didum  eft^ut  ita  diligcnter  onv  niauée  par  M*  le  principal  du  collège  de 

nés  ftudeant  in  didis  facultaubus  artium  N+ritmu. 
vel  thcologix ,  juxca  placitum  6c  vo- 

luntacem  fundatorum,  non  obftantibus  Centrait  par  U quelle  an  Rosvet  vend  aux 

aliis  ftatutis,  fiquxfint,  in  concrarium  confreret  de  la  Pa&on  partie  des places 

fadis ,  quac  nos  tamquam  contraria  fun-  det  bofiels  dt  Bourgogne  &  d'  Artois  par 

datonimvoluntati&didx  rcformationi  ky  acquifes. 
per  alraam  univerfitatcm  Parificnfem 

folemniter  fadx  ,  atque  arrefto  deffini-  T\  Ardevant  Jehan  Allart  &  Philip- 

tivo  fupra  dido ,  prorsùs  abrogamus  8c  1    pes  Palanquin  clercs  &  notaires  du 

in  perpetuum  abolemus.  Si  qui  in  altéra  roy  noftre  fire  en  fon  chaftelet  de  Pa- 

diâarum  facuîtatum  omnino  non  ftu-  ris  fut  preiènt  honorable  homme  fire 

duerint ,  moneantur  à  primario  ut  aliis  Jehan  Rouvet  marchand  bourgeois  de 

facultatibusrelidis,  fe  totos  devbveanc  Paris ,  lequel  de  fon  bon  gréa  confefle 

&  dedant  his  facultatibus  fupradidis  ,  avoir  baillé  &  delaiûc,  baille  8c  délai  lie 

pro  quibus  didum  collegium  fundatum  à  filtre  de  rente  annuelle  8c  perpétuelle 

cit.  Qui  parère  recufàverint,lcgitimâ  fac  du  tout ,  dez  maintenant  à  toujours ,  8c 

ta  probatione  de  contumacia ,  priventur  promet  garentir  de  tous  troubles ,  dei- 

burfa&à  collogio  fecludanturs  quia  tonrbiers  &  empefehemens  quelconques, 

talis  eft  &  fuit  pia  fundatorum  volun-  à  honorables  hommes  Jacques  le  Roy 

cas  fuper  ftudiis  burfariorum  ,  quam  pro  &  Jehan  le  Roy  maiftres  maçons ,  Her- 

lecreinviolata  fervare  debent  qui  burfas  mant  Jambe-fort  maiftre  paveur  ,  8c 

in°colleeio  volent  habere.  Nicolas  de  Gendrevillc  condudeur  du 

XXIV  Ha:c  funt  ftatuta  qux  vobis  charroy  de  l'artillerie  du  roy  nolte  lire, 

in  futurum  fervanda  valde  neceflarium  bourgeois  de  Paris ,  a  prefent  maiftres 

exiftimavimus  ad  emendanda  ftadia ,  8c  gouverneurs  de  la  confrérie  de  la  pal 


Deus  optimus  maximus  ut  quam  pro.   

pensa  bencficâque  voluntate  femper  fui-  grand-ruë  de  S.  Denis  prefens  preneurs 

mus  efieque  volumus  erga vos ,  tam  pro-  aud.  tiltre ,  pour ,  ou  nom  ,  pront ,  com- 

clivcs  ftudiis  litterarum  8c  virturis  vos  modité,  augmentation  8c ,  accroiflcment 

omnes  intelligamus,  cum  amplitudine  du  bien  dïcelle  confrérie ,  fuivant  le 

&  acceffione  majore  perpetui  cultûs  Dei  confentement ,  délibération  8c  commun 

epeimi  maximi.  QuoS  tametfi  certo  fpe-  accord  des  plus  notables  confrères  an- 

remus  per  divinaïn  benignitatem  ,  fpem  ciens  maiftres  8c  gouverneurs  de  ladite 

tamen  noftram  vehementer  à  vobis  con-  confrérie»  pour  ce  par  eux  cy-devant  ap- 

firmatam  tum  judicabimus  ,  cùm  juflà  peliez,  convoquez  fcafenbkten  icefle 

noftra  dibeenter  capclTeritis  lus  ftatutis  eglifeoe  la  Ste  Trinité  ,  fi  comme  iceux 

complexa   quibus  vos  parère  volumu*  à  prefent  maiftres  8c  gouverneurs  du 

ouidcm  atque  prxcipimus ,  alioqui  nof-  foient  (  lequel  confentement ,  commun 

m  colleeiifodal.no  non  dignos  habe-  accord,  délibération  êt  pouvoir  auxd. 

mus  eoque  ac  burlarum  jure  privan-  maiftres  8c  gouverneurs  donne  parleld. 

dos  Vicanis  noftris  mandamus.  In  ab-  notables  confrères  ,  doyen  «c  anciens 

fentia  vero  noftra  vel  vicariorum  nof-  maiftres  8c  gouverneurs  de  ladite  con- 

trorum  ,  plenaaudoritate  noftra  fufpen.  frerie,  paflë  pardevant  lefd.  notaire.eft 

dendi  8c  privandi  poteftatem  ortnimo-  tranfeript  vers  la  fin  de  ces  prelentes). 

dam  primario  concefilmus ,  tenoreque  une  mafure  contenant  xvii.  toiles  de 

pradenrium  ftatutorum  concedimusjuris  long  fur  xvi.  touesde  large  ,  aflile  eu 

tamenordinefemperinomnibusfervato.  cette^lle  en  î'boftelde  Bourgongne 

In  quorum  omnium  fidem  ,  teftimoniuirt  ftagùcres  par  iceluy  Jehan  Rowet  ù*xu 

xoburque  perpetuum  ,  hjtcprxfentiafta-  leur  acquife  du  roy  noftredu  (eigneut 

tuta  propriâ  manu  noftrâ  fiibfcripta  p;r  enplufieurs  places ,  tenant  icclle  mafurt 

fccreïarium  noftrum  fignari  juffimus,  d'une  part  à  la  ru«^^^^S 

figilUque  noftri  appenfione  muoifi.  Da-  puis  peu  de  iemp*  eo  ^a  faôe&eogéq 
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-  <lroid  devant  fie  à  Toppofite  de  l'hoftel    mens  pour  le  fervice'delàcoiifre  I 
du  Chef  S.  Jehan  en  la  rue  de  Mau-    deux  ans  prochainement  venans  î? 
confeil,  fur  laquelle  rue  de  Mauconfeil    quels  baftimens  lefd.  maiftres  &  ' 
ladite  rue  S.  François  a  ifluc^  d'autre    verneurs  feront  tenus  faire  de  kII^ 
part  aux  veufves  fie  héritiers  feu  Ma-   leur  &  revenu  annuel  que  lad  *" 
thieu  Rouvet  &  à  Fiacre  Rouvet  d'ua    de  ccxxv.  1.  courn.  cens  &  renre^T 
bout  pardevant  fur  ladite  ruë  de  Mau.   au  roy  noftred.  feigneur  n'excèdent  k 
-confeil,  &  d  autre  part  derrière  al'op-    tiers  du  revenu  annuel  defd  baftime 
pofite  dud.  hoftel  du  Chef  S.  Jehan,    en  laquelle  grande  falle  y  aura  olufie 
&  d'autre  bout  pardevant  à  iceluy  Je-   loges ,  dont  led.  Rouvet  en  aura  ZI 
han  Rouvet  bailleur ,  en  la  cenfive  du   à  Ion  choix  pourluy ,  fesenfans  fie  amif 
roy  noftredit  feigneur,  fie  chargée  en-    leurs  vies  durant,  fans  aucune  chofeen 
vers  luy  de  xvi  I  par.  de  cens  ic  rente   payer  ne  diminuer  de  lad  rente  Item 
par  chacun  an  payables  au  jour  fie  fet    fur  une  maifon  lieux  fie  appartenir 
ce  pour  toutes  char-   ces  dïceUe  ,  comme  le  tout  fe  «£ 

ges  5  pour  d  icelle  mafure  jouir  a  cous-    porte ,  à  lad.  confrérie  appartenant  affi 
jours  par  lad.  confrérie ,  maiftres  Se  gou-    fe  ruë  de  Maudetour ,  en  laquelle  mai" 
verneurs  prefens  fie  advenir  d'icelle.  Ces    fon  eft  pour  enfeigne  contre  lemurîi* 
bail  &  prife  faite  i  la  charge  defd  xvi.    mage  S.  Léonard ,  tenant  d'une  parti 
1.  par.  de  cens  fie  rente,  que  kCditts    l'hoftel  de  l'Àrbaleftc ,  d'autre â l'hoftel 
maiftres  &  confrères  preneurs  Se  leurs    de  l'image  S.  Jacques,  d'un  bout  oar 
fuccefleurs  feront  tenus  payer  à  tous-    derrière  à  l'hoftel  delà  Pomme  de  pin 
jours  au  roy  noftredit  feigneur  à  fa  re-   Se  d'autre  pardevant  fur  icelle  rue  de 
cepte  ordinaire  de  Paris,  comme  Se  ainfy    Maudetour  en  la  cenfive  S.  Magloire  i 
qu'eftdict.  Et  oultre  moyennant  &  par-    Paris,  chargée  de  cens  Se  de  xi  £ 
my  ccxxv.  1.  couraois  de  rente  annuelle    par.  de  rente  envers  l'eglife  S  Jacques 
Se  perpétuelle  que  pour  ce  de  nouvelle    de  l'Hofpital  en  ladite  grand  rue  S  De- 
charge  ladite  confrérie  en  fera  tenue,    nis.  Item  fur  xxv.  1.  tournois  de  rente 
Et  ont  lefd.  Jacques  &  Jehan  le  Roy,    ràchetables  pour  ccc.  1.  tournoisdeuei 
Herman  Jambe-fort  &  Nicolas  de  Gen-    chacun  an  à  ladite  confrérie  par  lire 
dreville  à  prefent  maiftres  Se  gouver-    Henry  Guyot  &  Jehan  Olivier  dit  Mar- 
geurs de  lad.  confrérie ,  pour  &  ou  nom    got ,  fur  U  maifon  des  fots  attendons,  fife 
d  icelle  promis  Se  gage ,  promettent  &    en  cetted.  ville  de  Paris  rue  de  Darne- 
gagent  par  ces  prefentes  rendre  8c  payer    tal ,  8c  autres  héritages ,  &  generale- 
aud.  Rouvet ,  fes  hoirs  8c  ayans  cauie ,    ment  fur  cous  &  chacunsles  autres  he. 
ou  au  porteur  ,  dorefenavant  par  cha-    ritaiges  8c  biens  prefens  Se  advenir  de 
cun  an  à  tousjours,  aux  quatre  termes    lad.  confrérie  de  la  Palîîon,  Se  iur  cha- 
en  l'an  à  Paris  accouftumez,  par  égale    cune  pièce  &  portion  d'iceux  &  furies 
portion ,  premier  terme  de  payement  ef-   plus  clairs  &  mieux  apparens,  les  uns 
cheant  au  jour  &  fefte  de  Noël  prochai-    principalement  rcfpondans  pour  les  au- 
oement  venant,  &  continuer  de  lâ  en    très  8c  pour  le  tout  au  choix  defdits 
avant  8c  de  terme  en  terme  à  tousjours,    Rouvet ,  fes  hoirs  &  ayans  caufej  que 
fpecialement  en  &  fur  lad.  mafure  qui    pour  payer ,  continuer ,  fournir  fie  faire 
en  eft ,  fera  &  demeurera  fpecialement    valoir  lad.  rente  de  ccxxv.  1.  tournois 
chargée,  affectée ,  obligée  fie  hipotequée    bonne  8c  bien  folvable  à  tousjours  fans 
a  tousjours  fur  laquelle,  pour  plusgran-    aucun  deflfault,  déchet,  ne  diminution, 
de  fureté  de  l'affietee ,  payement  8c  con-    lefd.  Jacques  Se  Jehan  le  Roy ,  Jambe- 
nnuation  de  ladite  rente  de  ccxxv.  1.    fort  Se  Gendreville  à  prefent  maiftres 
courn  cens  fie  rente  deubs  au  roy  nof-    &  gouverneurs,  aud.  nom  de  maiftres 
crédit  leigneur  dorefenavant  par  chacun    fie  gouverneurs ,  enchargérent ,  aftdéï 
an  à  tousjours  auxdits  termes,  lefdits    rent,  obligèrent  fie hypotequérent , en- 
Jacques  fie  Jehan  le  Roy  ,  Hermant    gagent ,  affectent ,  obligent  &  h ypothe. 
Jambe-fort ,  8c  Nicolas  de  Gendreville    quent  pour  ce ,  du  tout ,  par  celd.  pre- 
a  preient  maiftres  fie  gouverneurs,  pre-    fentes ,  fans  ce  que  l'obligation  fpeciale 
neurs  pour  ladite  confrérie,  feront  te-    déroge  à  la  générale,  ne  la  générale  à 
nus  fie  ont  promis  Se  promettent  pour    la  fpeciale ,  ne  que  pour  avoir  pavement 
eux  Scieurs  fuccefleurs  maiftres  fie  gou-   fie  continuation  de  lad.  rente  dores  en 
verneurs  d  icelle  confrérie  de  la  Paifion    avant  par  chacun  an  à  tousjours  lefd. 
taire  conftruire  fie  édifier  de  neuf  une    Rouvet ,  fes  hoirs  fie  ayans  caufe ,  fe  bon 
grande  lalle  fie  autres  édifices  fie  bafti-  ne  leur  femble  >  foienc  en  premier  lie* 

tenus 
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tenus  eux  adrefler  à  kdice  fpccialité  &  caufe,  à  un ,  deux ,  trois  &  quatre  paye   — 

la  difeuter  avant  lad.  généralité ,  fie  les  mens  cfgaux  la  Comme  de  mmmmd.  1.  'î4t- 

mcubles  premier  que  les  immeubles }  tournois ,  arrérages ,  termes  efcheus  fie 

maisfe  pourronticcux  Rouvet  ,fes  hoirs  entrez  pour  porrion  de  temps,  fie  tous 

8c  ayans  caufe,  en  premier  lieu  adrefier  loyaux  coufts,  8c  non  moins  que  lad. 

tant  fur  la  générante  que  fpecialité  ,  im-  fomme  de  mmmmd.  1.  tournois ,  arre- 

meubles  que  meubles  &  fur  tous  les  biens  rages  fie  loyaux  courts  fufd.  en  quelques 


fie  prompt  payement  fit  plus  grande  feu-  toutes  ordonnances  royaux,  reftrinc- 

reré  du  payement  fie  continuation  de  tions ,  couftumes ,  commune  obfcrvan- 

ladiike  rente ,   fans  en  ce  garder  8c  ce ,  &  autres  chofes  à  ce  contraires , 

obfjrvcr  ordre  de  difeuflion  ,  ni  autre  Jcfqucllcs  lefd.  maiftres  Se  gouverneurs 

ordre  ne  formalité  de  droit  ,  ordon-  tiennent  cy  peur  tout  exprimées ,  fie 

nanec ,  us ,  ftile ,  couftume ,  ne  commu-  auxquelles  ordonnances  &  autres  chofes 

ne  observance ,  nonobftant  mutation  de  à  ce  contraires  iccux  Jacques  6c  Jehan 

détenteurs  ,  de  monnoyes,  difeontinua-  le  Roy  ,  Jambe-fort  fie  Gendreville,  a 

tion  de  payement ,  prescription ,  laps  de  prelènt  maiftres  fie  gouverneurs  ,  pour 

temps  fie  toutes  autres  chofes  l'peciales  eux  fie  leurs  fuccefleurs  maiftres  fie  gou- 

fie  générales  à  ce  contraires.  Trunfpor-  verneurs  d'icelle  confrérie  ont  exprefle- 

tant  led  Rouvet  à  la  confrérie  de  la  Paf-  ment  8e  feientement  dérogé  8e  renoncé, 

fion ,  iceux  à  prefent  maiftres  fie  gou-  dérogent  8e  renoncent  par  foy  fie  fcrl 

verneurs  acceptans  pour ,  au  nom,  5e  ment,  parecqu'ils  fçavent,  comme  ils 

profit  d'icelle,  tous  droits  de  propriété  difent,  ladite  mafure,  à  la  charge  defd. 

qu'il  avoit  fie  a  eu  en  ladite  mafure,  s'en  cens  fie  rente  au  roy  noftrcdit  lèigneur, 

deflàififlànt  au  profit  de  lad.  confrérie,  valoir  lad.fomme  de  quatre  mil  cinq  cens 

à  la  cherge  d'icelle  rente  de  ccxxv.  1.  1.  tournois  pour  l'avoir  faict  voir ,  vifi- 

tournois  fie  droift  de  loge  pour  luy ,  les  ter,  priler  Oc  eftimer  par  gens  cognoifl 

enfans  8c  amis,  leurdite  vie  durant,  fans,  fie  autant  en  euft  trouvé  led.  Rou- 

cenfive  fie  rente  deubs  au  roy  fie  dont  vet  en  argent  comptant  s'il  l'euft  voulu 

lad.  mafure,  falle  fie  édifices  qui  y  le-  bailler  fie  vendre  à  autres,  ce  qu'il  n'a 

ront  faicts  ,  font  fie  demeurent  chargez  voulu  faire,  favorifant  fie  préférant  lad. 

envers  iccux  Rouvet,  fes  hoirs  8e  ayans  confrérie.  Et  neantmoins  où  par  ladite 

caufe,  fie  pareillement  d'icelle  cenfive  mutation  de  main  de  lad.  mafure  8e 

fie  rente  envers  le  roy  noftrcd.  feigneur.  baftimensqui  y  feront  faicb,  ou  de  par- 

Et  pareillement  lefd.  Jacques  8e  Jehan  tie  d'iceux,  ou  bien  de  ladite  rente, 

le  Roy,  Jambe-fort  fie  Gendreville  maif.  lefd.  maiftres  fie  gouverneurs  8e  leurs 

très  fié  gouverneurs  preneurs  fe  dcflaiil-  fuccefleurs ,  ou  une  autre  tierce  perfonne 

rent  fie  deveftirent  oudit  nom  de  mail-  elquels  ladite  mafure  fie  baftimens  ou 

très  fie  gouverneurs  de  lad.  confrérie,  partie  d'iceux  pourroitcy-aprcsefchoir, 

de  lad.  maifon affile  rue  de  Maudetour,  voudroieut  faire  réduire  lad.  rente  au 

rente  de  xxv.  1.  tournois  à  eux  deubs  tiers  de  la  valeur  du  revenu  annuel  de 

par  chacun  an  par  lefd.  Guyot  fie  Jehan  lad.  mafure,  falle  8e  baftimens,  ou  au- 

Olivicr  fur  \o.6.nuti fondes  fots  attendant  tre  moindre  fomme  que  lefd.  ccxxv.  h 

fie  autres  héritages  8e  biens  immeubles  tournois  par  an  ,  ou  bien  demander  la- 

fie  revenu  d'icelle  confrérie ,  au  profit  dire  rente  par  rachapt ,  fuft  ez  mains 

d'iceux  Rouvet ,  fes  hoirs  fie  ayans  eau-  dudit  Rouvet  fie  de  les  hoirs  fie  ayans 

fe,  à  tousjours,  jufqucs  à  la  valeur  8c  caufe,  deubs  au  prix  des  ordonnances 

concurrance  defdits  ccxxv.  1.  tournois  royaux,ou  pour  moins  que  lad.fomme  de 

de  rente  Sec.  Laquelle  rente  de  ccxxv.  iv.  milo.l.  tourn.  fie  que  à  ce 'ils  fuflenc 

1.  tournois  combien  qu'elle  foit  dite  per-  contraints  fuivant  lefd.  ordonnances 

pctuelle  ,  lefd.  à  prelens  maiftres  fie  gou-  royaux  ou  par  quelque  autre  voye  fie 

verneurs  8e  confrères  de  lad.  confrérie  moyen  que  ce  foit  ou  peuft  eftre  }  en  ces 

fie  leurs  fuccefleurs  pourront  neantmoins  casfie  en  chacun  d'iceux  lefd.  maiftres  fie 

avoir  par  rachapt  defd.  Rouvet  ,  fes  gouverneurs  prefens  fie  advenir  feront 

hoirs  fie  ayans  caufe,  qui  leur  feront  te-  tenus  8c  ont  dez  à  prêtent  comme  pour 

nus  de  laifler  à  tousjours ,  en  payant  par  lors  lefdits  Jacques  8e  Jehan  le  Roy  , 

eux  auxd.  Rouvet ,  fes  hoirs  fie  ayans  Jambefort  8c  Gendreville  dez  à  prefeuc 
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An-  ih».    maiftr,CS  «c^verneurs,  pour  eux  &    Louvet  forgent  à  verge  au  cha- 
leurs fuccclkws,  promis ,  promettent,   prevofté  &  vicomte  de  Paris  ' 
gagent  aud.  nom  de  maiftres  &  gouver-  FadCjFrançoisPouttain.Clurles'leR 
neurspour  lad.  confrérie,  payer,  four.   Se  Michel  Lyon  ,  rousanciens  mai/1' 
nir  Se  faire  valoir  audit  Rouvet  Se  fes   d'icelle  confrérie,  Touflainct  dcFrcf 
hoirs  Se  ayans  caufe  d'eux  ,  ez  mains    Nicolas  de  Compans  ,  Jehan  Du 
defquels  ladite  rente  pourroit  tomber  Se   Guillaume  Hochart,  Martial  Vail^"  ' 
continuer  de  là  en  avant  par  chacun    Pierrede  Rue,  Jehan  Godefroy  dit  P* •* 
an  à  tousjours  jufqu'à  plain  rachat  de    reausjchan  Joyau,Richard  Georecs  t 
ladite  rente  le  partait  d'icelles  ccxxv.  1.   han  l'Efguillier ,  Denys le  Boiteux  Ma 
tournois  entièrement  Se  fans  aucune  di-   thurin  Darnois,  Nicolas  Hervé  did  V 
minution  ne  modération  ,  nonobftant   nife ,  Jehan  Bertrand,  Pierre  ie  Mercier* 
ladite  mutation  de  mainte  reduftion  qui   François  Hueble,  Pierre  Foucquet  Pier' 
ainfy  enauroitefté  faire  ,  enfembl&la   re  Royer ,  Jehan  Reculé ,  Nicolas  Scot~ 
fomme  de  xvur.  cent  1.  tournois  pour   &  Nicolas  Gayant,  tous'  confrereid'i' 
le  parfait  d'icelle  fomme  de  i  v.  mil  cinq   celle  confrérie  ,  aflemblez  en  l'Hife  & 
censl.  tourn.pourlerachapt  dcfd.ccxxv.   chapelle  de  la  Trinité  à  Paris,  nfcfaint 
1.  tourn.  de  rente  ;  à  laquelle  fomme  de   Denis,  lieu  accouftumé  pour  eux  aflèm 
MMMMD.l.tourn.ilsontellimé&prifépar   blcr  à  traiclcr,  advifer  ,  conclure &de~ 
l'advis  de  gens  cognoiflàns  la  valeur  de   libérer  des  négoces  Se  affaires  d'icelle 
ladite  malure  Se  place  à  la  charge  defd.   confrérie ,  par  lefquels  Jacques  Se  Jehan 
cens  &  rente  deubs  au  roy  noftredit   le  Roy ,  Gcndreville  &  Jambefort  a  pre 
feigneur,  &  mefmement  en  confidera-   fent  maiftres  d'icelle  confrérie  fut  rc- 
tion  des  murs  ÔC  fondemens  Se  autres   monftrc ,  expofe  Se  déclaré  auxd.  doyen 
édifices  qui  y  font  de  prefent,  que  led.   Ôc  confrères  qu'ils  n'avoient  plus  de  lieu 
Rouvet  y  a  faid  faire,  à  quoy  il  a  cm-   &  falle  ezquels  ils  pulTent  faire  &  ad- 
ploye  groûe fomme  de  deniers,  &  pour   miniftrer  le  faicl  de  ladicte  confrérie 
ce  aully  que  fans  le  payement  entier  de   comme  ilsavoicntaccouftuméi  au  moyen 
lad.  fomme  de  mmmmd.1.  tourn.  pour   que  la  falle  dudict  heu  de  la  Trinité 
le  rachapt  de  lad.  rente  &  continuation   qu'ils  fouloienc  tenir  Se  occuper,  leur 
delà,  ccxxy.  1.  tournois  de  rente  par   avoit  &  a  efté  oftée  par  arreft  ou  or- 
chacun  an  jufques  au  jour  dud.  rachapt   donnanec  de  la  cour ,  &  que  depuis  que 
tant  ez  mains  dudit  Rouvet  Se  de  les   ladicte  falle  leur  avoit  efté  oftee ,  leur 
hoirs,  qu'autres  ayans  caufe  d'eux,  fi   avoit  convenu  &  convenoit  cncorèsdo- 
Jefdits  mafure,  falle  &  baftimens  qui  y    refenavant  louer  autre  falle  &  grand  lieu 
feront  faicts ,  ou  parties  d'iccux,ouren-    à  grolle  fomme  de  deniers  par  an,  de 
te ,  changeaient  cy-après  de  main  led.   laquelle  falle  ainfi  tenue  &  qu'ils  ricu- 
Rouvet  n'euft,  comme  il  a  dicl,  faid   droient  à  louage  ils  ne  feroient  leurs, 
led.  prefent  bail,  au  moyen  qu'il  euft   ains  pourroienr  eftre  contraints  en  vui* 
trouvé,  de  ladite  mafure  &  places ,  à  la  der  après  lçs  baux  expirez,  &  eux  ac- 
charge  defdits  cens  Se  rente  deubs  au   commoder  ailleurs  &  changer  fouvent 
roy,  pareille  fomme  de  mmmmd.  liv.    de  lieu  Se  place,  qu'ils  ne  pourroient  aife- 
tournois  &  plus,  s'il  l'euft  voulu  bail,    ment  trouver  telle  en  afliete  de  lieu , 
1er  à  autres  Sec.  Enfuit  le  pouvoir  donné    grande  &  fpacieufe  ny  commode  corn- 
par  lefd.  confrères  auxdits  maiftres  Se   me  il  appartient  Se  leur  eft  neceuaire. 
gouverneurs  j  PARDEVANT  les  no.  En  quoy  faifant  pourroient  avoir  &en- 
taires  du  roy  noftrc  fire  au  chaftelet  de   courir  grande  perte  &  dommage.  A  cec- 
Paris  fouferits  j  furent  prefens  Jacques  te  caufe  leur  eftoit  de  neceffité  &expe- 
le  Roy  Se  Jehan  le  Roy  maiftres  ma-   dient ,  pour  le  bien ,  augmentation ,  en- 
çonsàParis,  Nicolas  de  Gendreville   tretenementfc  décoration  de  ladite  con- 
courtier  juré  de  chevaux  ,  Se  Jambefort   frerie  avoir  autre  lieu  en  propriété.  Et 
maiftre  paveur  de  Paris ,  tous  à  prefent   que  le  fire  Jehan  Rouvet  marchand  bour* 
maiftres  Se  gouverneurs  de  la  confrérie   geois  de  Paris  avoit  en  Phoftel  de  Bour- 
de la  Palfion  Se  refurredion  de  N  S.   gongne  une  mafure  Se  place  de  la  lon- 
fondee  en  l'cglife  &  hofpital  de  la  Tri.    gueur  de  xvn.  toifes  Se  de  xvi.  toifes 
nitc  a  Paris,  Adrian  Gervais  doyen  de   de  large,  qui  leur  fembloit  eftre  pro- 
ladire  confrérie ,  .M.  Anthoine  Caille   pre  pour  baftir  &  faire  grande  falle  & 
nuire-lotte ,  M.  Pierre  Hemon  huilfier  autres  édifices  neceflaires  àleurdiûe  con- 
du  roy  noftre  fire  en  la  cour  des  genc-   frerie,  laquelle  place  ledid  Jehan  Rou- 
xaux  de  la  jufticede  fes  aydes,  Jehan   vet  leur  avoit  pour  ce  faire  accordé 
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bailler  à  tousjours,  à  la  charge  de  xvi. 
livres  parifis  de  cens  fie  charge  foncière 
envers  le  roy  par  chacun  an  perpetuelle- 
•  iijVnfuit  ment  à  tousjours  ,  &  envers  luy  de  cent 
e^cus  d'or*  de  rente  annuelle ,  rachep- 

oue  ci  -  délias  „i  i  ..  ' 

ut:e  rente  eft  tabIe    Pour    MMMMD.    livres  tOumOlS 

r?ccifiée  de  à  certains  payemens,  &  à  la  charge  de 
i-  fcu '  d  orl™-  baft'r  le  lieu  lùffifant  pour  la  perception 
km  du  prix  de  annuelle  defdi&es  charges.  Mais  ils  n'a- 
*.!.$.£.  voient  voulu  faire  laditte  prinfe  fans 
avoir  l'opinion ,  contentement  êe  pouvoir 
defdicts  doyen  ,  anciens  maiftres  &  con- 
frères ;  requérant  fur  ce  leur  advis.  A 
cette  caufe  iceux  doyen ,  anciens  maif- 
tres  &  confrères  deflus  nommez ,  après 
en  avoir  confère  enfcmblement ,  Ôc  le 
tout  confideré  ,  ont  efté  d'advis  &  opi- 
nion que  ladiâe  prinfe  d'icelle  place  fe- 
roit  commode ,  utile  &  profitable  à  la- 
dite confrérie  ,  aux  charges  deflus  dé- 
clarées. Partant  ont  concordablement 
cnfemble  donné  &  par  ces  prefëntes  don- 
nent plain  pouvoir  Ôc  puiflance  auxdits 
à  prêtent  maiftres  &  gouverneurs  d'icelle 
confrérie  de  faire  ladide  prinfe  aux  char- 
ges fufdictes  &  autres  charges,  conven- 
tions &  modifications  fit  autrement  par 
la  meilleure  forme  &  manière  qu'ils  ver- 
ront bon  eftre  pour  le  bien  d'icelle  con- 
frérie ,  &c.  Faicï.  &  paire  l'an  m.  d. 
xlviii.  le  Mercredy  xvm.  jour  de  Juil- 
let. Ainfi  ligné ,  Alart  &  Palanquin.  CE 
FUT  FAICT  ET  PASSE*  l'an  m.  d. 
xlviii.  le  Jeudy  xxx.  fit  pénultième  jour 
d'Aouft.  Amft  figné  ,  ALART ,  P  A- 
LANQUIN.  Et  a  cofté  eft  tferit  :  Dou- 
ble cefdi&es  pour  lefdicts  maiftres  ôc  gou- 
verneurs. Tiré  £  un  cahier  imprimé  en  1-631. 

Par  arrefi  de  la  cour  du  17.  Novembre 
1548.  rapporté  cy-deffm  tome  n.  partie  il. 
page  743.  la  confrairie  de  la  paffion  efia- 
blie  à  Ihofiel  de  Bourgogne  fut  maintenue 
à  reprefenter  feule  des  pièces  de  théâtre  ^avec 
deffenfe  à  tous  autres  d'en  reprefenter  dans 
Paris  é"  la  banlieue ,  que  fous  le  nom  & 
au  profit  de  ladite  confrairie. 

Arrefi  du  parlement  qui  reforme  les  nouveaux 
ftatuts  du  collège  de  B»ye*x ,  en  plufieurs 
points  où  ils  cjloitnt  contraires  aux  an- 
ciens. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  5  à  tous  ceux  qui  ces  pre- 
fentes  lettres  verront ,  falut.  Sçavoir  fai- 
fons  que  comme  de  certaine  fentence 
donnée  par  nos  amez  &  féaux  confcil- 
lers  en  noftrc  cour  de  parlement,  maif- 
tres Pierre  Mathe  ôc  Jean  Corbin  vicai- 
res en  cette  partie  de  nos  amex  ôc  féaux 
auffi  confeillers  les  evefques  du  MansÔc 
Tme  II  >  Part.  III. 


d'Angers  ,  ôc  commiflaires  en  cette  par- 
tie ,  tant  de  noftreditc  cour  que  deldits 
evefques  ,  pour  la  reformation  &  correc- 
tion du  collège  du  grand  Bayeux  en  nof- 
tre  ville  de  Paris,auproffitdeld.  evefques 
du  Mans  ôc  d'Angers  demandeurs  ôc  re- 
querans  ladite  reformation ,  à  rencon- 
tre de  maiftres  Guillaume  &  Eftienne 
Allard  ôc  les  maiftres  bouriiers  dudic 
.collège  du  grand  Bayeux  défendeurs  j 
par  laquelle  nofdits  confeillers  auroient 
die  que  les  ftatuts  par  eux  faits  6c  ré- 
digez par  eferit ,  (croient  par  les  prin- 
cipal ,  procureur  &  bouriiers  ôc  autres 
dudit  collège ,  fous  les  peines  contenues 
en  iceux  ,  inviolablemene  obfervcz  ;  ôc 
en  faifant  droit  fur  les  provifions  de  l'of- 
fice de  principal  refpectivement  faites 
par  maiftres  Guillaume  Allard  ,  Fran- 
çois Eudeline  &  Eftienne  Allard ,  les  au- 
raient calices  8c  anhullées  ,  fie  déclaré 
ledit  office  de  principal  avoir  vacqué  fie 
eftre  vacquant  5  6c  neantmoins  afin  que 
la  longue  vacation  dudit  office  de  prin- 
cipal ne  fuft  dommageable  audit  collè- 
ge ,  avoient  commis  l'exercice  dudit  col- 
lège audit  maiftre  Eftienne  Allard ,  juf- 
qu'à  ce  que  par  les  collateurs  ordinai- 
res autrement  y  fuftpourveù  >  outre  au- 
raient dit  que  ledit  maiftre  Eftienne  Al- 
lard fie  bourfiers  dudit  collège  feraient 
tenus  convenir  enlémble  dedans  trois 
jours  pour  la  nomination  du  procureur 
d'iceluy  collège  j  fie  que  le  bourfier  nom- 
mé par  la  plus  grande  parue  d'eux ,  fe- 
rait tenu  accepter  ledit  office  ,  Ôc  iceluy 
exercer  par  le  temps  déterminé  par  les 
ftatuts  par  eux  faits  fie  ordonnez  j  euft 
efté  de  la  part  dcfdits  deffendeurs  res- 
pectivement appelle  en  noftre  cour  de 
parlement  ,  en  laquelle  le  procez  par 
écrit  d'entre  lefdits  Allard  appeUans 
d'une  parc  ,  ôc  leldits  evefques  ôc  maif- 
tre Jacques  le  Pelletier  intimez  d'autrej 
fie  encore  entre  lefdits  bourfiers  appel- 
lans  d'une  part,  ôc  lefdits  evefques  du 
Mans  &  d'Angers  intimez ,  d'autre  ;  re- 
çu pour  juger  ,  fauf  à  faire  préalable- 
ment droit  lur  les  fins  de  non  recevoir ,  fi 
bien  ou  mal  aurait  efté  appellé ,  defpcns 
de  la  caufe  demandez  d'une  part  Ôc  d'au- 
tre ,  &  l'amende  envers  nous  ;  joints  les 
griefs  ôc  productions  nouvelles  defd.  ap- 
pelons,  qu'ils  pourraient  bailler  dans  le 
temps  de  l'ordonnance  ,  aufquels  griefs 
lefd.  intimez  pourraient  rclpondre ,  ôc 
contre  lefd.  productions  nouvelles  bailler 
contredits  aux  defpcns  defd.  appellansjÔC 
que  la  conclufion  défaits  bourfiers  ferait 
jointe  à  celle  paravanc  reçue  au  greflè  de 
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—   noftred.  cour  le  16.  jour  de  Juin  1544.  en- 

/N.ijfi-    tre  majftreGiulIaume  Allard  appcllant& 
lefdits  evefques  intimez ,  pour  eftre  jugée 
avec  toutes  les  parties  par  mcfme  moyen, 
fi  faire  fe  devoir ,  finon  juger  feparément, 
ainiî  que  noftredite  cour  verroit  eftre  à 
faire  par  raifon.  Finalement  ledit  pro- 
cez avec  les  griefs  defdits  appellans.  Re- 
nonfes  baillées  par  lefdits  intimez  aux 
griefs  defdits  Allard.  La  forclufion  de 
fournir  de  reponfes  aux  griefs  defdits 
bourfiers.  Certaines  lettres  obtenues  de 
feu  noftrc  tres-cher  feigneur  &c  pere  le 
16.  jourd'Avril  1544.  par  lefquel les  eftoit 
mandé  à  noftredite  cour  procéder  au  ju- 
gement du  prefent  procez  ,  fans  avoir 
cfgard  à  la  déclaration  faite  par  ledit 
maiftre  Eftienne  Allard ,  par  laquelle  il 
avoir  déclaré  avoir  refigné  ladite  prin- 
cipauté dudit  collège  de  Bayeux  audit 
maiftre  Guillaume  Allard  fon  neveu,  & 
qu'il  n'y  prétendoit  aucun  droit ,  &  le 
recevoir  comme  appcllant  de  ladite  fen- 
tenec,  nonobftant  l'ajournement  â  luy 
fait  en  defertion  d'appel.  Les  provifions 
dudit  office  de  principal  dudit  collège, 
faites  par  lefdits  evefques  audit  mailtre 
Jacques  Pelletier  les  16.  &  19.  jours  de 
Novembre  1543.  Autres  provifions  fai- 
tes par  lefdits  evefques  audit  Pelletier 
les  i<5.  jour  d'Octobre  &  10.  jourdeDe- 
cembre  audit  an  1543.  de  l'une  des  bour- 
fes  dudit  collège.  L'acte  de  prife  de  pof- 
feffion  dudit  Pelletier.  Certain  acte  du 
dernier  jour  de  Juin  1 54.5.  par  lequel  la 
production  dudit  Pelletier  auroit  efté  re- 
çue. La  production  nouvelle  dudit  Pel- 
letier j  contredits  àicelle  baillez  par  le- 
dit maiftre  Guillaume  Allard  -,  avec  les 
falvations  au  contraire  dudit  Pelletier. 
Certain  incident  de  lettres  obtenues  de 
noftrcdit  feu  feigneur  &  pere  le  10.  Juil- 
let 1545.  appointé  en  droit ,  &  joint  au- 
dit procez  ,  pour  en  icchiy  jugeant  y 
faire  préalablement  droit.  Autre  incident 
de  lettres  de  nous  obtenues  par  maiftre 
Jean  Huget  le  1.  jour  de  Juin  1547.  par 
lefquelles  eftoit  mandé  lubroger  ledit 
Huget  ao  heu  &  droits  dudit  maiftre 
Jacques  Pelletier.  Certain  arreft  detiof- 
tredite  coût  du  premier  jour  de  Février 
audit  an  1547.  par  lequel  avant  que  pro- 
céder au  jugement  dudit  incident ,  au- 
roit efté  dit  que  les  productions  des  par- 
ties leur  feroient  communiquées  pour 
y  refpondrc, bailler  contredits  &  falva- 
tions. Les  refpon fes  ce  contredits  dudit 
Huget  ^  après  que  lefdids  Allard  deffcn- 
deurs  pour  toutes  refporrfes  &  contre- 
dits auroient  employé  ît  procez  êc  ce 
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oui  eftoit  de  droit.  Les  interrogatoires 
faits  audit  Huget  à  la  requefte  defdits 
Allard.  Autre  arreft  du  18.  Mars  ij4- 
avant  Pafques ,  par  lequel  ledit  Huget 
auroit  efté  fubrogé  au  lieu  &  droits  au- 
dit maiftre  Jacques  Pelletier, fans prc. 
judice  des  hns  de  non  recevoir,  &au- 
roit  efté  ordonné  que  led.  maiftre  Eftien- 
ne Allard  articuleroit  fes  faits  plus  am- 
plement ,  qui  feroient  communiquez  au. 
dit  Huget  pour  y  repondre ,  pour  fur 
iceux  refpedivemcnt  informer  pour  ce 
fait ,  le  tout  joint  au  procez  principal, 
leur  cftrc  fait.  Les  faits  &  articles  du- 
dit maiftre  Allard  >  refponfes  à  iceux  du. 
dit  Huget,  L'enquefte  faite  fuivant  le- 
dit arreft  ,  à  la  requefte  dudit  Allard 
reçue  pour  juger.  Certain  arreft  de  nol- 
tredite  cour  du  17.  jour  d'Aouft  1548. 
donné  entre  maiftre  Jacques  le  Conte 
demandeur  &  requérant  l'entherincmenc 
d'une  requefte  d'une  part ,  &  ledit  maif- 
tre Eftienne  Allard  deftendeur  d'autrcj 
par  lequel  ledit  Conte  auroit  efté  main- 
tenu en  poflefljon  de  la  bourfe  dudit 
collège  du  grand  Bayeux ,  fruits  &  pro. 
fits  «ficelle  $  en  laquelle  il  lèroir  reçu 
nonobftant  l'oppofition  dudit  Allard 
deftendeur ,  de  laquelle  il  auroit  efte  dé- 
bouté. Autre  arreft  donné  le  4.  jour  de 
May  1549.  entre  ledit  maiftre  Jacques 
le  Conte  demandeur  d'une  part ,  &  le- 
dit Huget  fubrogé  au  lieu  fie  droits  du- 
dit mailtre  Jacques  Pelletier,  deftendeur 
d'autre  ,  par  lequel  ledit  le  Conte  au- 
roit efté  reçu  par  noftredite  cour  par- 
tie intervenante  audit  procez  par  efcrir, 
reçu  pour  juger  en  icclle  entre  lefdits 
Allard  &  Huget,  fie  à  déduire  fes  faits 
Se  moyens;  aufquels  ledit  Huget  pour- 
roit  refpondre ,  &  les  parties  eftre  ap- 
pointées à  produire ,  bailler  contredits 
&  falvations  refpectivement  8c  en  droit. 
Les  productions ,  faits  fit  articles ,  fit  ref- 
ponfes à  iceux  refpedivemcnt  baillées 
par  lefdits  le  Conte ,  Huget  &  Allard 
fuivant  ledit  arreft.  Contredits  dudit  le 
Conte  contre  la  production  defdits  Hu- 
get &  Allard.  Autre  arreft  de  noftre- 
dite cour  du  7.  jour  de  Septembre  l'an 
1550.  par  lequel  maiftre  Richard  Chef- 
nay  auroit  efté  fubrogé  au  lieu  &  droits 
dudit  mailtre  Jacques  le  Conte ,  pour 
raifon  du  titre  de  ladite  principauté  d* 
dit  collège ,  fans  préjudice  aa  principal 
du  droit  defdits  Allard  &  Huget.  Les 
provifions  faites  audit  Chelnay  de  la- 
dite -principauté  dudit  collège.  Les  in- 
formations faites  â  l'encoatre  dudit  Ho- 
£ec.  Certain  incident  de  requefte  du_ 
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Octobre  -audit  an  ijjo.  entre  maiftre    égard  a  icclles  &  autres  chofes  par  eux  ~ 
Pierre  Matignon  demandeur  d'une  part,    alléguées,  ledit  Huget  fera  maintenu  **Sfï~ 
&  ledit  maiftre  Jean  Huget  defïèndeur   &  gardé ,  &  le  maintient  &  garde  no- 
d'autre  ,  pour  railbn  de  la  bourfc  dudit    ftredite  cour ,  comme  deùcmcnt  cfleuSc 
collège  j  appointé  en  droit  le  17.  dudit    pourveû  félon  les  anciens  ftatuts  &  or- 
mois  d'Octobre  audit  an  1550.  renvoyé    donnances  dudit  collège ,  en  la  poflèf- 
par  noftredite  cour  pour  eftre  jugé  con-    fion  Se  jouiflànce  de  la  piincipauté  du- 
jointement  ou  feparcment ,  ainfi  qu'elle    dit  collège  du  grand  Baycux  ,  droics, 
verroit  eftre  à  faire  par  raifon  avec  le-    profits ,  revenus  &  émoluroens  d'icellc  , 
die  procez  de  ladite  principauté  dudit    &  fans  defpens,  dommages  Se  interefts, 
collège.  Les  conclufions  de  noftre  pro.    Se  pour  caufe.  Et  en  tant  que  touche 
cureur  gênerai ,  auquel  par  ordonnance    l'appellation  interjettee  par  les  bour- 
de noftredite  cour  ledit  procez  auroit    fiers  dudit  collège  de  ladite  fcnttncc , 
efté  communiqué ,  veû  &  diligemment    pour  le  regard  de  la  reformation  Se  de- 
examiné  :  nostredite  cour  par  fon    rogarion  faite  des  anciens  ftatuts,  &  fur 
jugement  &  arreft  a  ordonné  Seordon-    les  conclufions  prifes  par  noftredit  pro- 
ue quelefdites  appellations  Scinftances    cureur  gênerai,  noftredite  cour  a  mis 
pendant  en  icelle  entre  les  parties ,  de-    &  met  ^appellation  8e  ce  dont  a  efté 
sneureront  jointes  audit  procez  par  eferir,    appelle  ,  au  néant,  fans  amende  &  def- 
pour  eftre  jugées  conjointement  &  en-    pens  de  la  caufe  d'appel ,  en  ce  que  lcf- 
îemblement ,  ainfi  qu'il  appartiendra  par    dits  commiflàires  ont  ordonné  que  la 
raifon  ;  &  en  ce  faifant ,  noftredite  cour    principauté  Se  office  de  procureur  fe- 
fans  avoir  efgard  à  la  requefte  prefen-    roient  conférez  par  les  evcfques  du 
tée  par  ledit  Matignon ,  de  l'effet  8c  en-    Mans  &  d'Angers  ;  &  en  ce  qu'il  auroit 
therinement  de  laquelle ,  enfemble  des    efté  ordonne  que  ledit  procureur  pren- 
fins  &  conclufions  par  luy  prifes,  elle    droit  confirmation  des  evcfques,  Scexer- 
l'a  débouté  &  déboute,  &  en  a  abfous    ceroit  l'eftat  de  procureur  par  fix  ansj 
&  abfout  ledit  Huget.  A  maintenu  Se    plus  en  ce  qu'ils  au  roient  préfixé  tempas 
gardé ,  maintient  Se  garde  ledit  Huget    de  trois  ans  Se  demy  feulement  aux 
en  la  jouiflànce  Se  perception  des  fruits,    bourfiers  pour  eftudier ,  avant  prendre 
profits  8e  émolumens  de  la  bourfe  du    le  degré  des  arts  ;  pareillement  en  ce 
collège  du  grand  Bayeux,  dont  eft  quef-    qu'ils  ont  dérogé  à  l'ancien  ftarutpour 
tion  en  ladite  inftance  de  requefte  }  Se    le  regard  des  bourfiers  du  diocefe  du 
a  condamne  &  condamne  ledit  Matig-    Mans,  ne  faifant  diftinâion  ne  déchu 
«on  ez  defpens  de  l'inftance,  &  fans  dom-    ration  de  quelle  contrée  dudit  diocefe 
mages  Se  interefts.  Et  en  faifant  droit  fur    du  Mans  doivent  eftre  lefdirs  bour- 
les  appellations  interjettées  par  maiftres    fiers  ;8caufli  en  ce  qu'il  a  efté  ordonné 
Eftienne  Se  Guillaume  Al  lard  de  ladi-    que  ledit  procureur  rendra  compte  en 
te  fentence ,  enfemble  fur  les  conclu-    prefence  d'un  commitlairc  du  chaftelct 
fions  prifes  par  eux  à  caufe  Se  pour  rai.    de  Paris.  Et  en  emendant  Se  corrigeant 
fon  du  droic  par  eux  refpedivement    led. jugement  quant  aufdits  points  Scarti- 
prétendu  en  la  principauté  du  collège    cles,noftredite  cour  a  ordonne  &ordonne 
du  grand  Bayeux  ,  contentieufe  entre    que  advenant  la  vacation  de  ladite  prin- 
lefdies  Allard  ,  Huget  6c  Chefnay,    cipautc,  les  bourfiers  dudit  collège  s'af- 
fubroge  au  lieu  ,  droit  Se  titre  de  feu    fembleront  en  la  manière  accouftumée , 
maiftre  Jacques  le  Comte  ,  noftredite    procéderont  à  nouvelle  élection  de  prin- 
Cour ,  fans  avoir  efgard  aufdites  lettres    cipal  &  maiftre  quinze  jours  après  ,  i 
obtenues  de  noftre  tres-cher  feigneur  fie    compter  du  jour  de  la  vacation  efcheûè*  j 
père,  par  ledit  maiftre  Eftienne  Allard,    Se  icelle  élection  faite,  la  lignifieront 
de  l'cntherinement  defquelles  elle  l'a    aufdits  evefques  du  Mans  &  d'Angers , 
débouté  &  déboute  ,  a  mis  Se  met  lef-    afin  de  consentir  à  icelle ,  fuivant  ledit 
dites  appellations  8c  ce  dont  a  efté  ap-    ftatut  ancien.  Pareillement  efliront  l'un 
pellé ,  au  néant ,  fans  amende  Se  defpens    d'entre-eux  pour  eftre  procureur  ,  Ic- 
des  caufes  d'appel;  8e  en  entendant  le  ju-    quel  incontinent  exercera  l'office  & 
genient  ,  noftredite  cour  a  déclaré  fie    eftat  de  procureur  fi-toft  qu'il  fera  efleû, 
déclare  les  provifions  de  l'eftat  de  prin-    fans  ce  qu'il  foit  tenu  prendre  confir- 
cipal  dudit  collège  faites  refpeclive-    mation  defdits  evefques  4  lequel  office 
ment  aufdits  Allard  8c  Chefnay  ,  cal-    de  procureur  ne  durera  qu'un  an  ,  à 
fées,  nulles  &  de  nul  efîèt  Se  valeur  ;    compter  du  jour  de  ladite  éledion  ,  s'il 
Se  a  ordonné  &  ordonne  que  fans  avoir   n'eft  continué  par  exprefle  delibera- 
Tmtll.Part.IIJ.  Gggggij 
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— — —  tion  defdits  bourGcrs  félon  l'ancien  fia- 
An.  ijji.    tUt  ;  laquelle   continuation  toutesfois  Expédition  du  contrat  de  vente  d'une  olami 

noftredite  cour  a  ordonné  fie  ordonne       &  d'une  petite  mai  fan  qui  repaient  à 

ne  pouvoir  eftre  faite ,  finon  que  icelui       vendre  des  hoflels  de  Bourgogne  #  d \au 

procureur  huit  jours  avant  qu'elle  de-       toi  s. 

vra  eftre  faite ,  ait  prefenté  fon  compte 

aufdits  principal  fie  bourfiers,  pour  eftre      A    Tous  ceux  qui  ces  prefenres  let-  

par  eux  clos  Se  arrefté  >  fans  qu'ils  foienc  JT\  très  verront,  Anthoine  duprat  >Jt»T" 

tenus  appel  1er  à  ladite  clofture  de  com-  chevalier  baron  de  Thiert  &  de  Precv' 

pte  autre  que  lefdits  principal  &  bour-  confeiller  da  roy  noftre  lire  ,  gentil', 

fiers  }  autrement  8e  à  faute  d'avoir  ce  homme  ordinaire  de  fa  chambre  Se  gar. 

fait,  l'a  déclare  incapable  de  pouvoir  de  de  la  prevofté  de  Paris,  falut.  Scavoir 

eftre  continué.  Et  a  ordonne  fie  ordon-  faifons  que  pardevant  Jehan  Thiercot 

ne  noftrcditc  cour ,  que  Tancien  ftatuc  &  François  de  Larche  notaires  du  roy 

ièra  gardé  pour  le  temps  de  cinq  ans  noftredit  feigneur  au  chafteletdePam 


ièra  garde  pour  le  temps  de  cinq  ans  noftredit  feigneur  au  chaftelet  de  Paris, 

octroyé  aufdits  bourlicrs ,  avant  pren-  furent  prefens  nobles  hommes  MM. 

dre  iceluy  degré  des  arts.  Et  fera  la  Thierry  du  Mont  8c  Jehan  Pajot ,  cou. 

plus  grande  partie  des  bourfiers  du  feillcrs  du  roy  noftredit  feigneur  en  fa 

dioceze  du  Mans  du  doyenne  de  Paf-  cour  de  parlement ,  &  Germain  le  Lieur 

fays  ,  ainfi  que  porte  ledit  ftatut  an-  aufl'y  confeiller  du  roy  noftredit  fei.  «  « 

cien.  Ladite  fentence  defdits  reforma-  gneur  fur  le  fait  de  la  juftice  de  fon. 

teurs  au  reiidu  fortifiant  fon  plein  &  trefor ,  ou  nom  &  comme  commiûairej 

entier  effet.  Et  outre  en  faifant  droit  commis  fie  députez  par  ledit  feigneur 

fur  le  furplus  des  conclufions  de  noftre  à  faire  bail  à  perpétuité  à  cens  &  ren- 

procureur  gênerai ,  a  ordonné  noftre-  tes ,  Se  une  fomme  de  deniers  pour  une 

dite  cour ,  que  iceux  ftatuts  ,  tant  an.  fois  payer  ,  des  maifons  fie  places  vui- 

ciens  que  modernes ,  feront  obfervcz  fie  des  8e  vacgues  fie  ruyneufes  apparte- 

gardez  inviolablement ,  en  ce  qu'il  n'eft  nans  au  roy  en  la  ville  prevofté  &vi. 

dérogé  à  iceux  par  ce  prefent  arreft  }  comté  de  Paris,  funifamment  fondez  de 

Se  fait  deffenfes  8e  inhibitions  aufdits  lettres  d'edid  ,  commiffion  fie  pouvoir 

principal  ,  procureur  Se  bourfiers  ref-  cy-après  dattez  fie  mentionnez ,  difans 

pedivement  de  non  y  contrevenir ,  fur  lefdits  commifTaires ,  que  par  lettres  pa- 

peinc  d'amande  arbitraire  &  de  priva-  tentes  &  commiffion  du  roy  noftredit 

cion.  Et  fi  a  enjoint  noftrcditc  cour  au-  feigneur  adreflans  auxdits  du  Mont  , 

dit  Huget  principal  8c  fes  fuccefteurs  Pajot ,  fie  autres  commiflaires  denom- 

refpedivement ,  de  remettre  en  forcefie  mez  en  icelles ,  &  aux  trois  d'entre-cux , 

vertu,  l'entière  obfcrvance  defdits  fia-  données  à  Saint-Germain  en  Laye  le 

tuts,  &  de  pourfuivre  8e  faire  la  refor-  Xxix.jourde  JuingTan  m.  d.  l.  lignées,  — — 

mation  dudit  collège  félon  iceux  :  ap-  par  le  roy  en  fon  confeil,  Bourdin ,  A"' w 

peliez  à  ce  noftredit  procureur  gene-  fcellées  en  fimple  queue  de  cire  jaulne, 

ral  ou  fon  fubftitut  fie  le  procureur  def-  recitatives  entre  autres  chofes  de  cer- 

dits  évefques  du  Mans  fie  d'Angers  ■>  fie  taines  autres  lettres  patentes  du  feu  roy 

ce  ,  pardevant  maiftre  Jacques  de  Va-  François  que  Dieu  abfolve  en  forme 

rade ,  lequel  noftredite  cour  a  commis  d'édid ,  données  à  Sainte-Menehoud  le  _ 

fie  députe  ,  commet  fie  députe ,  tant  à  xx.  jour  de  Septembre  m.  d.  xuii.pu-  ^  IM>" 

l'exécution  de  ce  prefent  arreft  ,  que  à  bliées  fie  enregiftrées  és  cour  de  parle- 

icelle  reformation  j  laquelle  reformation  ment  fie  chambre  des  comptes  ,  par 

fe  fera  aux  defpens  dudit  collège.  La  lefquelles  ledit  roy  François  que  Dieu 

taxation  defdits  defpens  adjugez,  par-  abfolve  ,auroit  ftatué , mandé  &  ordon, 

devers  noftredite  cour  refervee.  En  té-  né  eftre  faid  bail  à  perpétuité  à  cens  & 

moin  de  ce  nous  avons  fait  metrre  no-  rentes ,  fie  une  fomme  de  deniers  par 

ftre  feel  à  ces  prefentes.  Donné  a  Paris  une  fois  des  maifons  Se  hoftels  deBour- 

en  noftre  parlement  le  xu.  jour  de  Juin,  gongne,  Arthois  fie  Flandres  ,  fi:  autres 

l'an  de  grâce  m.  d.  li.  fie  de  noftre  re-  places  vuides  fie  vacgues  fie  ruyneufes 

gne  le  V.  Siopé  :  Par  jugement  de  la  de  cette  ville  de  Paris ,  par  lots  &  por. 

cour ,  Camus  j  &  fceliè.  Ttrédes  archives  tions  qui  en  fèroient  faites  &  devifez } 

dudit  collège.  ledit  feigneur  leur  auroit  mandé  Si  don- 
né pouvoir  de  exécuter  ce  qui  reftoit 
à  exécuter  du  contenu  efditcs  let- 
tres dud.  feu  xoy ,  enfemble  des  autre* 
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lettres  ficprovifîons  ,  tant  dudit  feu  fei- 
gneur roy  fon  pere ,  que  de  luy  ,  fur  ce 
données,  ficc.  dilàns  oultre  lelditscom- 
rni  flaires  que  en  vertu  defdites  lettres 
d'édid  d'keluy  feu  roy  François  ,  les 
commiflaires  dénommer  en  icelles  au- 
joient  faid  baulx  à  perpétuité  auxdics 
tiltres  de  cens  &  rentes  ,fic  une  fomme 
de  deniers  pour  une  fois  à  plufieurs  per- 
sonnes d'aucunes  places  faides  fie  devi- 
fées  oudit  hoftel  de  Bourgongne  ,  fans 
toutes  rois  avoir  faid  aulcun  bail  de  la 
maifon  en  laquelle  eftyit  dempurant  le 
feigneur  de  Mandofle  fie  des  aultres 
édifices  adjacens  faifant  parties  defdits 
hoftels  de  Bourgongne  fie  Arthois }  fie 
que  par  aultres  lettres  patente»  du  roy 
noftredit  feigneur  données  à  la  Cofte 
Saint-André  le  iv.  Septembre  m.  d. 
jclviu.  adreflans  aux  commiflaires  lors 
députez  au  faid  defdits  baulx  defdites 
places  vacgues  ,  rieur  avoir  mandé  ven- 
dre ladite  maifon  en  laquelle  eftoit  de- 
mourant  ledit  feigneur  de  Mandofle  fie 
les  autres  maifons  Se  édifices  adjacents 
faifant  partie  d'iceulx  hortels  de  Bour- 
gongne  fie  Arthois  fie  en  faire  baulx, 
comme  avoit  efté  faid  du  furplus  defd. 
hoftel  s  i  ce  qui  n'avoit  efté  faid  par 
lefdits  commiflaires  lors  députez, com- 
me die  cft  ,  fie  feioient  leidites  lettre* 
demeurées  inexecutées  ,  par  quoy  re- 
prins  par  lefdits  du  Mont ,  Pajot  Se  aul- 
tres commiflaires  dénommez  eldites  let- 
tres dudit  xxix.  Juing  m.  d.  l.  icelles 
lettres  du  10.  Septembre  m.  d.  xlviu. 
çnfemble  le  procès  verbal  faid  de  la 
prifée  faide  de  ladite  maifon  du  fei- 
gneur de  Mandolle  fie  aultres  édifices 
adjacents  ,  par  notables  bourgeois  de 
Paris ,  maiftres  des  oeuvres  Se  jurez  du 
roy  noftredit  feigneur  de  l'an  m.  d. 
XLt n.  avec  le  furplus  dudit  hoftel  de 
Bourgongne  fie  Arthois ,  de  l'ordonnan- 
ce des  commiflaires  lors  députez  par  led. 
roy  François  ,  par  fefditcs  lettres  du 
yx.  Septembre  m.  d.  xliii.  qui  ont 
faid  les  baulx  des  aulcres  places  defdits 
boftels  de  Bourgongne  fie  Arthois ,  ils 
auroient  faid  cner  8c  publier  à  fon  de 
trompe  par  Paris  Chreftien  crieur  juré 
du  roy  noftredit  feigneur  ,  accompa- 
gné de  Michel  Gaultier  trompette  Se 
Jehan  Chottard  fon  commis  le  xxi.  jour 
du  mois  de  Février  audit  an  m.  d.  l. 
par  les  carrefours  6c  lieux  publics  de 
cette  ville  de  Paris, ladite  maifon dud. 
feigneur  de  Mandofle  fie  lefdits  aultres 
édifices  adjacents  avec  aultres  places 
yacgues  de  cette  ville  de  Pari*  eftrt  i 
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bailler  à  cens  fie  rentes  ôc  une  fbmme  de 
deniers  pour  une  fois ,  au  prpffir,  du  roy 
noftredit  feigneur, 8c  pareillement  faid 
mettre  affiches  déclaratifs  defdites  pla. 
ces  fie  de  la  prifée  d'icelles  ,  foubs  la 
fignature  du  receveur  ordinaire  fie  voyer 
de  Paris ,  ez  portes  du  palais ,  chaftcl- 
let  fie  aultres  lieux  publicqs  de  cette  vil- 
le de  Paris ,  par  Jouachim  Gafldin , 
fergent  à  verge  du  roy  noftredit  fei- 
gneur oudit  chaftellet  le  xxn.  jour 
dudit  mois  de  Février  m.  d.  L.ainfy  que 
de  tout  ce  feroit  fie  cft  aufli  apparu  à 
iceulx  notaires  par  les  rapports  defdits 
crieur  juré  Se  fergent  devant  nommez. 
Et  neantmoings  pour  ce  que  l'on  difoic 
ledit  feigneur  de  Mandolle  fie  damou 
fclle  Agnès  de  la  Mothe  fa  femme, 
avoir  don  au  lurvivant  d'eux  deux  du- 
dit feigneur  roy ,  de  l'ufufruid  de  la- 
dite maifon  fie  édifices  adjacents  ,  au- 
roient lefdits  commiflaires  faid  feavoir 
d'iceulx  feigneur  de  Mandofle  Se  de  fa 
femme,  s'ils  entendoient  leidites  mai- 
fon fie  lieux  eftre  vendus ,  à  quoy  ils 
auroient  did,  qu'ils  accordoient  ladite 
vente  eftre  faide  fous  le  bon  plaifir  du 
roy ,  comme  de  ce  feroit  apparu  aux» 
dits  notaires  ,  par  ade  de  ladite  dé- 
claration ,  figné  ,  du  Frefnoy  ,  greffier 
commis  en  ladite  commiûion.  Par  quoy, 
fuyvant  lcfdites  publications  fie  affi- 
ches, le  Samedy  xxvni.  jour  dudit 
mois  de  Février  m.  d.  L-  par  icelles  pu- 
blications fie  affiches  afligné  ,  le  feroient A 
lefdits  du  Mont  fie  Piijot ,  avec  noble 
homme  M.  Nicollas  Seguier  confeillcr 
du  roy  noftredit  feigneur  fie  maiftre 
ordinaire ,  Se  feu  M.Jehan  Courtin ,  en 
fon  vivant  auditeur  en  ladite  chambre 
des  comptes,aufli  commiflairescommisfie 
defnommez  par  lefdites  lettres  du  xxix. 
Juing  M.r>  L.  ou  lieu  duquel  Courtin  t 
fie  depuis  fon  trefpas  ledit  le  Lieur  a 
efté  l'ubrogé  à  l'efled  de  ladite  conv 
miflion  ,  trouvez  fie  affemblez  en  la 
chambre  du  trefor  au  palais,  où  illec- 
ques  à  grande  aflemblée  de  peuple  fie 
en  la  prefence  du  procureur  du  royen 
ladite  chambre  du  trefor  ,  des  recep- 
veurs  fie  controlleurs  ordinaires  de  Pa, 
ris ,  avoient  efté  ladite  maifon  ,  édifnV. 
ces  fie  places  mifes  à  J>rix  félon  la  pri. 
fée  d'iceulx  bourgeois  ,  maiftres  des 
oeuvres  fie  jurez ,  fie  ebacunes  d'icelles 
feparément  fie  l'une  après  l'aultrc  en- 
cheries  par  diverfes  perfonnej  à  la  chan. 
délie  allumée ,  fie  mcfmes  la  maifon  fie 
logis  qui  a  efté  réparé  par  ledit  fei. 
gaeur  de  Mandofle  aifife  à  Paris,  ru* 
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  de  Maucdnfeil,  à  l'oppofite  des  maifons  vrier  jufques  au  vu.  Mars  enfuvv 

ah.  iiiî.   &  Jogis  du  ci0jftre  fajnt  Jacques  de  oudit  an  d.  l.  jufques  à  vu  heures T 

l'hofpital ,  contenant  ladite  mai(on,ung  foir  fonnées  en  Phoftel  dudit  re-P 

corps  d'hoftel  de  &\  à  fept  thoifes ,  &  veur  ordinaire  de  Paris  ,  &  les  h 

«ng  autre  grand  corps  d'hoftel  fur  ladi-  blemens  depuis  ledit  vn.'Mars  iufa°U" 

-te  rui!  de  Mauconfeil  ,  &  une  grande  au  xiv.  jourd'iceluy  mois  de  Mar " 

court ,  le  lieu  comme  il  fe  comporte  &  ladite  chambre  du  trefor  jufques  à 

eftand  de  toutes  parts  ,  tenant  d'une  re  de  trois  heures ,  icellcs  lbnnées  oen" 

part  du  cofté  du  midy  au  feigneur  de  dant  lequel  temps  defdits  tiercemèm  & 

Vicourt  ,  à  caufe  du  dompjon  dudk  doublemens  toutes  perlonnes  ferwenr 

hoftel  de  Bourgongne  }  d'aultre  â  la  receues  à  tiercer  depuis  ledit  m,„ 

-pente  mailon  cy-après  déclarée,  abou-  Février  jufques  audit  vu.  Mars  fixheu' 

«liant  par  derrière  au  jardin  des  arba-  res  du  foir  l'enchère  mife  lur  lefdices 

Jeftners  en  parte,  &  en  aultre  partie  places, &  à  doubler  ledit  riercement 

à  une  aultre  mailon  que  l'on  dict  ap-  depuis  ledit  vu.  jufques  audit  xiv  jour 

partenir  â  Henry  Guiot  ,  à  l'ancien  dudit  mois  de  Mars  trois  heures  de rel 


xuc  uc  iviauLomcu  j  laquelle  mailon  «    biic  â  (on  de  trompe  par  les  carrefours 
logis  avoitefté  eftimee  par  lefdits  bour-    &  lieux  publicqs  de  cette  ville  de  Pa 
geois  maiftres  des  œuvres  &  jurez  à  la    ris  le  xr.  jour  dudit  mois  de  Mars  M 
charge  de  vin.  livres  parif.  de  cens  &    d.  l.  par  ledit  Paris  Chreftien  crieur 
rente,  &  à  une  fois  payer  MMM.  liv.    jure  defliis  nommé  ,  accompagné  de 
tournois  feroit  &  cft  demouré  à  noble  -Michel  Gaultier,  trompette  ,  &  Jehan 
homme  Jehan  de  Barbify  ,  comme  plus    Chotard  fon  commis  >  &  pareillement 
offrant  &  dernier  encheriffeur ,  le  feu    auroient  efté  par  ledit  Gaflèlin  feront 
efteinct,  à  la  charge  de  payer  &  con-    deflus  nommé  les  vu.  &vm.  jours  du- 
tinuer  dorefenavant  par  chacun  an  au    dit  mois  de  Mars  mis  ez  carrefours  Se 
roy  noftredit  feigneur,  àiarecepte  or-  lieux  publicqs  de  cette  ville  de  Paris 
dinaire  de  Paris  lefdits  vm.  livres  de  affiches  contenans  la  longueur ,  largeur 
cens  &  rente ,  &  pour  la  fomme  de  &  fituation  defdites  maifons ,  &  les 
cinq  mil  deux  cens  livres  tournois.  Et  fommes  auxquelles  elles  auroient  efté 
une  aultre  petite  maifon  joignant  lad.  tiercées ,  doublées  &  encheries,&  oui. 
grande  maifon  affile  en  ladite  rue  de  tre  auroit  efté  par  ledit  Gallèlin  figni- 
Mauconfeil ,  tenant  d'une  part  à  icelle  fié  à  tous,  que  ledit  xiv.  jour  de  Mars 
grand  maifon ,  d'aultre  à   la  veufve  efcheant  ledit  doublement  en  la  chan. 
Gilles  Pierre ,  aboutillant  par  derrière  bre  du  trefor ,  trois  heures  de  rellc- 
audit  jardin  des  arbaleftriers ,  ledit  an-  vée,  en  feroit  faicl  dellivrancc  au  plu* 
cicn  mur  de  la  ville  qui  pareillement  offrant  &  dernier  encheriffeur ,  &c.  Pen. 
appartient  a  ladite  mailon  à  l'endroit  dant  lequel  temps  defdits  tiercemens 
d  icelle  entre  deux  ,  &  par  devant  à  &  doublement ,  ladite  maifon  reparée 
ladite  rue  de  Mauconieil ,  laquelle  petite  par  ledit  feigneur  de  Mandofle  auroit 
rnaifonavoitauffieftceftimée  par  lefdits  efté  finalement  encherie  par  M.  Ro- 
bourgeois ,  maiftres  des  œuvres  &  jurez  bert  Choart  à  la  fomme  de  fix  mil  liv. 
à  la  charge  de  iv.  livres  parif.  de  cens  tournois ,  &  la  petite  maifon  à  celle  de 
&  rente,  &  pour  une  fois  payer dc. liv.  quinze  cens  livres  tournois.  Et  ledit 
tournois   feroit  &  eft  auffi  demourée  xiv.  jour  dc  Mars  aflîgnc  à  la  delli- 
a  Jehan  Regnault,  comme  plus  offrant  vrance  defdites  maifons  &  places  au- 
&  dernier  enebenfleur,  au  féueftainct ,  â  roient  iceulx  commiffaires  icelle  delli- 
la  charge  de  payer  &  continuer  dorefen-  vrance  remife ,  différée  &  continuée  juf- 
avant  par  chacun  an  au  roy  noftredit  ques  au  Samedy  xi.  jour  d'Avril  enfuy- 
leigneur ,  â  fa  recepte  ordinaire  de  Pa-  vant  m.  d.  ti.  ce  qui  a  efté  crié  ,  publié 
m  leidits  iv   livres  parif.  de  cens  &  &  affiché,  &c.  &  ledit  jour  de  Samedy  xi. 
rente  ,  Se  pour  la  fomme  de  dxl.  livres  Avril  lefdits  du  Mont ,  Pajot ,  Seguier, 
tournois  iauf  toutesfois  le  riercement  &  noble  homme  Claude  de  la  Croix, 
«  doublement  qui  auroient  efté  de-  feigneur  de  Plancy ,  confciller  du  roy 
mur!f      .dete.rmincz  Par  '^'dits  corn-  noftred.  feigneur  &  maiftre  ordinaire  en 
TIJTa     rop,c'eft  aJIavO'>  lestier-  fa  chambré  des  comptes  ,  auffi  coin- 
cements depuis  ledit  xxvm.  jour  de  Fe-  miHaire  defnomé  en  icelles  lettres  du 

xxix. 
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xxix.  Juing  M.  d.  L.  afliftans  en  ladite  &  delaifie ,  vendu ,  ceddé  ôc  tranfporté,  A(j  (  ~ 
chambre  du  crefor ,  prefents  lefdits  pro-   baillent  &c.  du  tout  dez  maintenant  4  ÎJ* 
cureur  du  roy  audit  trefor ,  receveur   tousjours  &c.  audit  Chriftofle  Aubery 
&  controlleur  ordinaires  dudit  Paris  ÔC   prefent  ôc  ce  acceptant ,  pour  luy ,  fes 
grande  multitude  de  peuple  afliftans  ,  hoirs  &  ayans  caufe  lefd.  deux  inauons 
ledit  logis  reparc  par  ledit  feigneur   deflus  defignées  pour  en  jouyr  par  led. 
de  Mandofle  cy-devant  defigne ,  qui   Aubery  feid.  hoirs  Ôc  ayans  caufê  ôcc. 
feroit  demouré  au  feu  audit  de  Barbi-   moyennant  Ôcparmy ,  fçavoir  pour  lad. 
zy ,  à  la  charge  deûuidite ,  ôc  depuis  an.   grande  maifon  lad.  fomme  de  vi.  mil 
roit  efté  double  ôc  enchéri ,  comme  dict  ccxl.  1.  tourn.  fie  pour  lad.  petite  mai. 
eft,  par  ledit  Choart  juiques  à  ladite   (on  lad.  Tomme  de  mmcccl.  1.  tourn. 
fomme  de  fix  mil  livres  tournois  ,   montant  lefd.  deux  Hommes  enfemble 
auroit  fie  a  efté  enchery  par  honora,  vm.  milDxc.  1.  tourn.  que  led.  Aube- 
ble homme  Chriftofle  Auberi  marchand   ry  en  a  payé,  baillé  6c  dellivré  comp- 
ôc  bourgeois  de  Paris  à  la  fomme  de  fix   tant  à  M.  Jehan  Turquain  recepveur 
mil  deux  cents  quarante  1.  tourn.  Et   ordinaire  de  Paris  commis  par  le  roy 
ladite  maifon  joignant  qui  feroit  aufli   noftredid  feigneur  à  recepvoir  les  de- 
demourée  au  feu  aud.  Rcgnault  à  la   niers  defd.  ventes ,  lequel  Turquain  en 
charge  defluld.  6c  depuis  auroit  efté  dou.   a  baillé  quittance  aud.  Aubery  ôcc.  aufly 
bléc  &  encherie  par  icelluy  Choart,   moyennant  ce  que  iceluy  Aubery  a  pro- 
comme  dic\eft,a  ladite  fomme  de  quinze   mis,  fera  tenu  6c  gaigé  par  luy ,  feid. 
cens  1.  tournois,  auroit  6c  a  eftéenche-   hoirs  6c  ayans  caule  detempteurs  defli, 
rie  par  plufieurs  perfonnes  ôc  finable-   deux  mailbns ,  payer  Ôc  continuer  do. 
ment  par  icelluy  de  Barbily  à  la  fomme   refermant  par  chacun  an  au  roy  noC 
de  m  mcccl.  1.  tourn.  Pardcflus  lelquels   tredid  feigneur  ôc  à  la  recepte  ordinaire 
prix  nul  auroit  voulu  tiercer ,  doubler   de  Paris,  c'eft  aûavoir  pour  lad.  grand 
ne  renchérir  leld.  maifons  ne  l'une  ne   maifon  lcfH.vxii.l.  par. de  cens  ôc  rente  * 
l'aultre  d'icelles.   Et  après  l'heure  de   dont  xu.  den.  parifls  de  censôcvn.l. 
trois  heures  fonnecs,  approchant  quatre   xix.  f.  parifls  de  rente,  ôc  pour  ladite 
heures  du  loir,  ÔC  que  nul  aultre  en-    petite  maifon  iv.  1.  par.  decensôcrcn, 
cherifleur leroit apparu,  comme didcft5   te,  dont  x  11.  den.  parifls  de  cens  ÔC 
feroit  lad.  grand  maiion demourec aud.    lxxix.  f.  parifls  de  rente,  le  tout  per- 
Chriftofle  Aubery  ôt  lad.  petite  maifon    petuel  ÔC  non  racheptabie,  lefd.  cens 
aud.  Barbizy ,  ôc  leur  auroicnt  efté  ref-   portans  lots ,  ventes ,  faiflnes  &:  amendes 
peclivemcnt  adjugées  ÔC  delUvrécs  corn-   quant  le  cas  y  etcherra,  tous  lefd.  cens 
me  aux  plus  oftrans  Ôc  derniers  enche-   ÔC  rentes  payables  chacun  an  au  jour  S. 
riflèurs.  Et  depuis  iceluy  de  Barbify  de-   Remy  chef  d'Odobre,  premier  paye- 
clare  les  enchères  qui  avoient  efté  par   ment  efcheant  au  jour  S.  Remy  pro. 
luy  mifes  fur  ladite  petite  maifon  à  luy   chainement  venant ,  &  de  là  en  avant 
adjugée   avoir  efté  pour  ôcou  nom  d'i-  continuer  perpétuellement  à  tousjours 
celuy  Aubery ,  comme  de  tout  ce  leroit  en  6c  fur  lefd.  maiions  qui  en  demour. 
&  eft  apparu  à  iceulx  notaires  par  le   rout  chargées,  obligées  Ôc  ypothequees, 
papier  defd.  enchères,  figné  defd.  re-   6c  lefqueflcs  led.  Aubery  a  promis  ôc 
cepveur  ôc  controlleur  de  Paris  ÔC  du   promet  entretenir  en  bon  eftat  ôc  vaL 
Freinov  greffier  de  lad. commiffion, ôc  leur  tellement  que  lefd.  cens  ôc  rentes 
fuivantcerlainerequeftepréléneéei  nos   y  foient  ôc  puiflent  eftre  pnns  6c  per- 
fleurs  de  ladite  cour  de  parlement,  icelle  ceus  par  chacun  an  Ôcc  En  tefmoing  dd 
cour  par  arrefts  donnez  les  xxi.  Dec.   quoy  nous ,  à  la _  délibération  defd.  no- 
m  d  lu  ôc  xix.  Avril  an  prefènt  m.   taires,  avons  faict  mettre  le  4cel  de  lad. 
d  Lin  auroit  audorizé  ôc  emologué  prevofté  de  Paris  aux  lettres  qui  faites 
tontes  les  enchères  mifes  par  leOtiu  Au-   6c  paflèes  furent  doubles ,  ces  prefentes 
berv  ôc  Barbifv  fur  lefd.  lieuxôc  places  expédiées  pour  led.  achepteur  lan  m. 
ic  tous  aftes  qui  pour  l'effeA  des  baulx   d.  lui.  le  Lundy  x<r.  jour  de  May ,  ôcc. 
lettres  ôc  contrats  il  leur  conviendroic    Tiré  d'une  c*pie  cdbtiunnk  expédiée  l'an 
faire  Ôc  expédier  Ôcc.  pareille  cmologa-  U  *•  J*iUet  far  deux  notaires  qni 

non  finde  en  ladide  chambre  des  omp-  ont  figté  a*-h*s  de  U  copie. 
tes  le  xxi.  Février  m.  d.  tti.  ôcc.  A 
cefte  caufe  lefd.  commiftaires  auroient 
BC  ont  diâ  Ôcc.  recognu  ÔC  confefle  ÔC 
par  ces  prefentes  codent  avoirbaill* 
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leurfdidz  procès  &  affaires,  pour  s'en 
Ordonnance  du  roy  Charles  IX.  pour faire  quérir  &  informer  s'ilz  feront  de  te li  " 
fortir  de  Paris  les  gentilshommes  ,  capi-   importance  &  en  tel  eftat  qu'ilz  aycnj 
unes  &  autres  qui  y  arrivaient  en  grand   beibing  de  leur  prefence }  auquel  cas  il 
nombre.  leur  permettra  de  demeurer  en  cefte- 

dide  ville  pour  la  folicitation  de  leurf" 
T    £  roy  ayantentendu  le  grand  nom-   didz  procès  &  affaires;  finon,  leur" 
.L,  bre  de  gentilshommes ,  cappitai-  commandera  de  le  retirer  en  leurs  mai 
nés  &  autres  personnes  de  di  vertes  qua-  fons ,  &  fur  les  mefmes  peines  que  def 
litez ,  qui  font  puis  nagueres  arrivez  &  fus.  Ayant  fadide  majefté  commandé 
arrivent  chacun  jour  en  cefte  ville  de  au  fieur  de  Montmorency  marefchal  de 
Paris,  qui  donne  occafion  à  S.  M.  de  France,  gouverneur  &  fon  lieutenant 
craindre  que  une  fi  grande  multitude  gênerai  audid  Paris  &  en  Tille  deFran» 
de  perfonnes  amené  &  excite  quelque  ce ,  qu'il  face  obferver  cefte  prefeme 
de/ordre  8c  confufion  en  ceftedide  vil-   ordonnance  inviolablement  &  fans  en, 
le }  chofe  à  quoy  elle  délire  pourveoir  fraindre }  &  ledid  temps  de  vingt-qua- 
promtement  &  dilligemment  y  à  ces  tre  heures  expiré,  faire  dilligente  re- 
caufes  elle  a  voulu  &  ordonné ,  veulc  cherche  par  toute  ladide  ville  Ôcfaulx- 
Sc  ordonne  que  tout  prelentcment  foit  bourgs  de  tous  ceulx  qui  y  contrevien- 
faid  exprès  commandement  de  par  fa-  dront ,  contre  lefquelz  S.  M.  luy  com. 
dide  majefte  ,  à  fon  de  trompe  6c  cry  mande  de  faire  procedder  parles  defluf- 
publicq ,  par  tous  les  carrefours  &  lieux  dides  peines  ,  de  façon  qu'elle  fe  veoyc 
deceftedide  ville  accouftumez  à  faire  entièrement  obeye  en  c'eft  endroit 
criz  &  publications ,  que  tous  gentilz-  Ayant  d'avantaige  commandé  Se  ordon- 
hommes  de  quelque  eftat ,  qualité  &  né  à  tous  dizeniers  &  quarteniers  que 
condition  qu'ils  foient ,  li  ce  ne  font  ceux   de  huid  en  huid  jours  ilz  ayent  à  ve- 
de  tes  officiers  domeftiques  &  gentilz-   nir  déclarer  audid  fieur  marefchal. 
hommes  de  fon  hoftel  qui  fontprefen-   gouverneur  ceulx  qui  feront  de  nouveau 
tement  en  leur  quartier  de  fervice  ,  &  venuz  en  leurs  quartiers  &  dizaines } 
les  autres  gentilzhommes  8c  officiers  des  affin  qu'il  face  fçavoir  qui  ilz  feront , 
princes  &  feigneurs ,  leurs  domeftiques  &  pour  quelle  caufe  &  occafion  ilz  fe. 
&  tervans  aduellement  leurs  quartiers,  ront  venuz  -y  &  à  tous  &  chateunsles 
&  couchez  en  leurs  eftatz,  ayent  de-  manans  &  habitans  de  ceftedide  ville 
dans  vingt-quatre  heures  après  la  publi-  fit  aultres  perfonnes  qui  s'y  trouveront, 
cation  de  ces  prefentes ,  à  fe  retirer  qu'ilz  n'ayent  à  fe  provocquer ,  querel- 
chafeun  en  leurs  maifons,  les  cappitai-  1er  6c  offencer  les  ungs  les  aultres,  fur 
nés  au  lieu  de  leurs  charges ,  les  gen-  peine  de  la  vie.  FaidàParislexxi.  jour 
darmes  &  archiers  aux  lieux  de  leurs  de  Novembre  m.  d.  lxiii.  T  tri  d'un  re- 
garnifons,  s'ilz  font  du  quartier  de  la  pftrt  m/,  du  tenu  ,  de  la  bibliothèque  Coif- 
garnifon  -y  &  s'ils  ne  le  font,  en  leurs  mai-  lin ,  contenant  placeurs  ordonnances  &  let- 
ions,  &  les  foldatzfoubz  leurs  enteignes,  très  du  roy ,  infiru liions  dambaffadturs  & 
fans  les    defemp  arer  ny  habandonner   autres  expéditions  j  volume  in  folio  nume* 
aucunement  5  &  généralement  tous  cf-  roté  9. 
trangers  de  quelque  eftat ,  qualité  ou 

condition  qu'ilz  foient ,  6c  mefmes  les  Subfiance  d'une  lettre  eferite  de  la  part  du 
vaccabons  ayent  à  vuider  ladide  ville     roy  CharlesIAT.au  marefchal9 de  Mont- 
re faulxbourgs  dedans  ledid  temps  de  morency  gouverneur  de  Paris. 
vingt-quatre  heures  j  &  ce  fur  peine  à 

tous  les  contrevenans  d'eftre  déclarez  a  Monfieur  le  marefchal  de  Mont- 
defobeilTansà  fadide  majefte ,  &  comme  /\  morency ,  pour  luy  mander  qu'il 
telz  pugniz  de  la  vie.  Ft  s'il  y  a  au-  face  bien  entendre  au  prevoft  des  mar- 
cuns  dcfdidz  gentilzhommes ,  cappitai-  chans  de  Paris  6c  efchevins  que  cen'eft 
nés  ou  aultres  qui  foient  venus  en  cefte-  pas  à  eulx  à  foliciter  les  bourgeoys 
dide  ville  pour  la  pourfuitte  de  quel-  dudid  Paris  ,  d'aller  reprendre  leurs 
ques  affaires  ou  procès  qu'ilz  ayent  »  armes ,  ou  d'en  achaiter  de  nouvelles; 
foit  au  conteil  privé  ou  en  la  court  de  ficque  s'ilz  le  font,  ouaultre*  qui  trou- 
parlement,  ilz  feront  tenuz  de  le  venir  ble  le  repos  de  la  ville,  il  en  adver- 
declarer  dedans  le  temps  que  deflus  ,  au  tira  leurs  majeftez  qui  luy  a  bien  affeu- 
prevoft  de  l'hoftel,  qui  prendra  leur  ré,  fi  telles  chofes  ad  viennent,  d'en  faire 
nom  par  efeript  avec  ung  mémoire  de  faire  une.  bien  rojde  6c  exemplair  pu- 

gniaon 
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gnicion  $  8c  au  demeurant  qu'il  moyenne    il  regarde  de  donner  ung  fi  bon  reigle- 
que  a  la  prochaine  eledion  du  prévoit    ment  en  ce  faid ,  que  la  ville  n'en  combe  a».  15&/. 
le  maiftre  des  comptes  Guyoc  loyc  ef-    en  aucune  neceffité.  Tiré  d'un  manuferit 
leu,  ouaultre  bon  bourgeoys  paifiblç    du  temps,  de  la  bibliothèque  Coifiin  %numt- 
8c  politicquc  ,  qui  puùTc  rabiiler  ce  que    roté  9. 
l'aultre  à  gafté.  Que  maifque  le  prefi- 

dent  de  Harlay  aye  interrogé  l'archer    Mémoire  d'une  lettre  écrite  au  marefchal 
du  prévoit  du  Mas ,  &  que  l'on  ay  t  tiré      de  Montmorency  gouverneur  de  Paris  , 
du  lacquais  de  Stuart  tout  ce  que  l'on  de  la  fart  du  roy  Charles  IX. 

pourra  deppendanc  du  faid  de  Tes  let- 
tres, il  lace  envoyer  leurs  interrogatoi-  ¥  vingt- huidieme  de  Décembre 
res  8c  reiponfes}  fie  fur  tout  qu'il  corn-  \  _J)  a.  efté  mandé  à  M.  le  marcfchal 
mande  que  les  originaulx  de  lés  lettres  de  Montmorency  que  l'on  a  envoyé  à 
foyent  bien  gardez ,  d'aultant  qu'il  fault  M.  le  chancelier  les  deux  provifions  que 
qu'ilz  fervent  à  ung  certain  affaire  que  demandent  les  prevofts  des  marchands 
les  juges  ne  fçavent  pas.  Que  l'on  luy  8c  efchevins  de  Paris  }  l'une  pour  lever 
renvoyé  la  requefte  deceulx  de  Melun,  en  l'année  prochaine  ung  tiers  d'aug- 
pour  y  pourveoir  j  fie  quant  à  celle  de  mentation  de  la  contribution  aux  for- 
meflîeurs  de  la  court  pour  le  payement  tificationsde  lad.  ville  raflavoir  foixante 
de  leurs  gaiges ,  qu'ilz  en  feroient  af-  mille  livres,  au  lieu  que  l'on  n'enlevoyt 
fignez  de  quartier  en  quartier ,  après  que  quarante  mille  }  fie  l'aultre  pour  les 
avoir  feeu  par  chafeun  defdidz  quar-    rues  qu'ilz  veullent  dreflèr,  pour  nec 

foyer  les  efgoutz.  Et  luy  a  efté  efeript 
que  fitoft  qu'il  les  aura  fcellées,  il  les 
envoyé  audid  fieur  marefchal ,  qui  les 
fera  bailler  aufdidz  prévoit  des  mar- 
chans  fie  efchevins.  Au  demourant  que 
l'on  a  trouvé  fon  ad  vis  bon  fur  l'élec- 
tion des  cappitaines  des  archers  dudid 


tiers  s-'il  y  en  aura  point  de  morts ,  pour 
diminuer  d'autant  leurs  aflignations,  6c 
fie  non  aultrement.  Et  fitoft  que  l'on 
fera  arrivé  à  Troyes  ,  l'on  fçaura  de 
cculx  des  finances  que  c'eft  de  cefte 
defeharge  qui  a  efté  baillée  à  Hanne- 


quin  de  Troyes  ,  pour  y  faire  pour- 

veoir ,  attendu  que  le  grenier  eft  vendu    Paris ,  fie  des  archers  mefmes ,  qui  eft 


à  ceulx  de  Paris  pour  le  payement  de 
leurs  rentes.  Ibidem. 

Ordre  donné  ou  marefchal  de  Montmorency 
touchant  la  difette  des  bleds. 


U  vingt-cinquiefme  de  Septembre 
a  efte  mande  à  M  le  marefchal 


D 


d'y  procedder  par  ferutin ,  pour  après 
eftre  efleuz  par  le  roy  ceulx  qui  luy 
plaira ,  ou  bien  par  le  gouverneur  & 
fon  lieutenant  gênerai  audid  Paris ,  8e 
en  fon  abfence  par  le  lieutenant  audid 
gouvernement  $  fie  en  l'abfcnce  de  tous 
ceulx-là ,  par  les  prevoft  des  m  arc  h  ans 
fie  efchevins  j  affin  d'obvier  à  tant  d'ab- 
de  Montmorency ,  qu'il  face  faire  la  buz  qui  fe  commettent  ordinairement, 
recherche  Ôc  perquifition  de  tous  les  Et  fur  tout  luy  a  efté  recommandé  la 
blez  qui  font,  tant  en  la  ville  de  Pa-  prife,  aprehention  fie  pugnirion des vo- 
ris  ,  que  cz  autres  villes ,  bourgs ,  bour-  leurs  qui  fe  trouveront  en  fon  gouver- 
gades  fie  villaiges  de  la  prevofté  fie  vi-  nement ,  pour  eftre  par  tout  en  ung 
comté  dudid  Paris,  ès  monafteres ,  ab-  grant  nombre,  fie  la  chofe  qui  a  au- 
bayes ,  communaultez  fie  maifons  par-  jourd'huy  autant  de  befoing  de  fevere 
ticulieres,  fans  aucunes  excepter,  fie  faire  proviûon.  Tiré  d'un  manuferit  delà  bi- 
faire  de  bons  procès  verbaulx  de  tout  bliotheque  Coijlin  numéroté  9. 
ce  qui  fera  trouvé  defdidz  blez ,  tant 
batuzque  à  batre  -t  fie  deffendre  à  ceulx 
qui  en  auront,  qu'ilz  n'ayentà  les  ven- 
dre en  groz ,  mais  feullement  par  les 
menuzen  plain  marché  pour  en  fecou- 
rir  le  pauvre  peuple.  Que  l'on  envoyé 
au  prevoft  des  marchans  fie  efchevins 
les  lettres  de  recommandation  aux  roys 
de  Suéde  fie  de  Dannemarch  qu'ilz  de- 


Arrefi  du  parlement ,  touchant  la  princi- 
p alité  du  collège  de  Bourgogne. 


Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy   

\^  de  France }  à  tous  ceux  qui  ces  a»,  is «• 
prefentes  lettres  verront ,  falut.  Scavoir 
Faifons  que  ce  jour  datte  des  prefentes, 
comparans  en  noftre  cour  de  parlement 


mandent  pour  ceulx  qu'ilz  veullent  en-  les  chapellains  fie  bourfiers  du  colleee 
vover  efdidzpays  enlever  defd.  blez,   de  Bourgongne  fonde  en  1  univetfite  de 


voyer  eiaiccz  p;  _f 

fit  les  amener  en  France >  fie  que  par  noftre  ville  de  Pans, 

leuradvis  fie  des  officiers  du  enaftelec  queran*  l'entérinement  d  une^requefte 
*    Tome  II.  Part.  IIIt 


demandeurs  fie  re- 
it  d'une  r 
Hhhhh 
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.   par  eux  prefentée  à  la  chambre  par   tout  conformément  fie  fuivant  l'arreft 

An.  nous  ordonnée  au  temps  des  vacations,    de  noftredide  cour;  &  ce  fur  peine  de 

le  fciziefme  jour  d'Octobre  cinq  cent    nullité  defdides  collations  fie  proviens 
foixanre-fix  dernier  pane,  d'une  part;    par  eux  faites  contrefit  au  préjudice  de 
&  médire  Antoine  du  Vivier  chanoine    ce  que  deflus,  Se  iefquelles  audifl  cas 
en  l'eglife  de  Paris  fie  chancellier  de   noftredide  cour  des  a  prefent  a  déclaré 
ladite  univcrfitc  ,  fie  frère  Eftienne  Fi-    fie  déclare  de  nul  cffêd  fie  valeur  & 
delis  dodeur.  en  la  faculté  de  theolo-    comme  non  faides  &  avenues  5  Se  fans 
gie  &  pere  gardien  des  Cordeliers  i   préjudice  des  droids  dudicl  chancelier 
Paris,  défendeurs  à  l'entérinement  de    Si  mandons  en  commettant  par  ces  pre 
ladide  requefte  d'autre  part,  oulespro-   fentes  au  premier  hui/fier  de  noftred. 
curcurs  defdides  parties  ;  après  que  lef-    cour  ou  noftre  fergent  fur  ce  requis 
dkls  demandeurs  ont  perfifté  à-l'ence-   que  à  la  requefte  deidids  chapellains& 
rinement  de  leurdide  requefte  }  &  en   hourfiers  dudid  collège  de  Bourgongne 
ce  faifant,  fuyvant  certain  arreft  de   lefdides  prefentes  il  mette  a  deûc  fie 
noftredide  cour  donné  entre  lefdides   entière  exécution,  félon  leur  forme  Se 
parties  le  premier  jour  .de  Mars  cinq    teneur,  en  ce  qu'elles  requièrent  execu- 
cent  foixante- quatre ,  requis  défenfe    tion ,  contraignans  a  ce  par  toutes  voyes 
eftre  faide  audid  chancelier  de  l'uni-    deiiés  fie  raifonnables  ceux  qui  pour  ce 
verfité  de  Paris  &  pere  gardian  des    feront  à  contraindre.  Commandons  i 
Cordeliers  de  ne  pourvoir  de  la  princi-    tous  nos  jufticiers  ôefubjeds,  ànoftre- 
paulté  dudit  collège  de  Bourgongne  ,    did  huiflîer  ou  fergent  ce  faifant  obeyr. 
de  laquelle  eft  à  prefent  prouveù  maif-    Donné  à  Paris  en  noftre  parlement  le 
tre  Pierre  Gemelly  dodeur  en  theolo-    xiv.  jour  de  Novembre,  l'an  de  grâce 
gie,  où  il  y  aura  fie  cfchcrïa  vacation,    m.  d  lxvi.  &  de  noftre  règne  le  vi. 
fie  n'en  donner  ne  bailler  aucune  pro-    Signé  :  Par  la  chambre  ,  du  Tillet. 
vifion  ou  collation  à  homme  autre  que    Collationné  Sec.  Des  archives  dudit  ctl- 
de  la  nation  de  Bourgongne ,  ydoine ,  lege. 
fuffifant&capable,&lans  prendre  par  led. 

chancelier  Se  pere  gardian  le  confeil  fie    Lettres  tt 'amorti fanent  accordées  far  le 
advis  des  principal ,  chapcllains  &  bour-       roy  Charles  IX.  au*  confrères  de  h  Paf- 
fiers  'dud  .collège  ,  fur  peine  de  nullité  de      Jïon  pour  ïacquefi  d'une  portion  de  îhtftd 
ce  qui  en  fera  par  eux  faict  fie  expe-       de  Bourgogne. 
die  j  8c  que  par  lefdids  deffendeurs , 

après  avoir  veu  l'arreft  de  noftredicte  Harles  par  la  grâce  de  Dieu  roy 

cour  Se  requefte  cy-defliis  mentionnée,  V-rf  de  France  ,  à  tous  prefents  &  à 
8e  après  en  avoir  communiqué  à  leur  venir,  falut.  Sçavoir  faifon  s  nous  avoir 
confeil,  a  efté  did  n'avoir  moyen  pour  receu  l'humble  fupplication  de  nos  chers 
empefeher  le  contenu  en  ladide  re-  Se  bien  amez  les  doyen  maiftres  fie  gou- 
quefte:  nostredicte  cooa,  oy  fur.  verneurs  de  la*  confrérie  de  la  Paffion 
ce  noftre  procureur  gênerai,  ôeducon-  fie  refurredion  de  noftre  /âuveur  J.  C. 
fentement  des  parties,  en  entérinant  contenant  que  feu  de  bonne  fie  louable 
ladide requefte ,  a  appointé  Si  ordonné  mémoire  le  roy  Charles  VI.  noftre  pre- 
que  defenfes  font  faides ,  fie  les  faid  decefleur ,  que  Dieu  abfolve,  pour  cer- 
noftredidc  cour  ,  tant  audid  chance-  raines  bonnes  caufes  à  ce  le  mouvans, 
lier  de  l'univerfîté ,  que  au  pere  gardian  créa  ôc  inftitua  dez  l'an  m.  cccc.  ii. 
des  Cordeliers  de  noftre-dide  ville  de  ladide  confrérie,  à  laquelle  il  donnafic 
Paris,  de  ne  pourvoir,  donner  ou  bail-  concéda  plufieurs  beaux  privilèges,  fran- 
lcr  aucune  provifion  ou  collation  delà-  chifes  fie  libertez  a  plain  contenus  Se 
dide  principaulté  dudit  collège  de  la-  déclarez  par  les  lettres  de  charte  de 
quel  le  eft  pourveù  ledid  Gcmelly,quand  noftredid  predeceflèur  ,qui  leurauroient 
y  aura  ou  efcherra  vacation ,  à  autre  fucceffivement  par  nos  predeceflèurs 
perfonne  qu'à  un  de  la  nation  de  Bour-  roys  efté  deuement  confirmez  Se  coù- 
gongne,  ydoine ,  fuffifant  fie  capable  ,  tinuez,  mefme  par  le  feu  roy  Henry 
fie  lanS  prendre  par  eux  enfembicment   noftre  très- honoré  feigneur  fie  pere  que 

l,ôcdez 

xlviii. 

 .   _  ,    irle  bien 

Iy  ayt  rendu  fon  compte,  fie iceluy  faid    fie  augmentation  d'icelle  confrérie  ac 


dorre  fie  affiner 


,  fie  payé  lereliqua}le   quis  d'un  nommé  Jehan  Rouvcc  mar- 
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cband  bourgeois  demeurant  en  noftrc-  chofes  amorties  &  ihdemhéês,  ôc  lef. 
dide  ville  de  Paris  une  belle  mafure  quelles  nous  admortiflbns&indcmnons 
ôc  place  affile  en  icclle  ville  en  l'holtel  du  tout  dez  â  prefcnt  Ôc  a  tousjours , 
de  Bourgongne,  contenant  xvn.  toiles  Se  icelles  dédions  à  ladide  confrérie, 
de  longlurxvi.  de  large ,  tenue  ôc  mou-  fans  que  cy-après  nofdids  officiers  & 
vant  de  nous  à  la  charge  de  payer  par  autres,  en  vertu  de  noftredide  ordon- 
chacun  an  à  noftre  recepte  ordinaire  nance  ,  les  puiflent  contraindre  à  en  vui- 
dudid  lieu  la  fomme  de  xvi.  1,  parifis  des  leurs  mains  en  quelque  manière  que 
de  cens  &  rente ,  &  audid  Rouvet,  fes  ce  foit ,  ôc  fans  aufly  que  pour  railon 
hoirs  ôc  ayanscaufela  fomme  de  ccxxv.  dudid  admortiflement  lefdids  fupplians 
1.  tournois  de  rente  annuelle  ôc  perpe-  ne  leurfdides  fucceflèurs  foient  cenuz 
tuelle,  ainfi  qu'il  eft  plus  au  longcon-  payer  i  nous  &  à  nos  fucceflèurs  roy  s  au- 
tenu  ôc  déclaré  par  le  contrad  ôc  acqueft  cune  finance  ou  indemnité  pour  le  regard 
d'icelle  mafure  ;  fur  laquelle  lefdifts  fup-  d'iceluy  admortiflement ,  ôc  laquelle  fi- 
plians  ont  depuis ,  tant  pour  la  feureté  nance  ou  indemnité  pour  le  regard  d'ice- 
du  payement  ôc  afliette  defdides  deux  luyadmorciflèmcut,enfembletousôccha- 
xentes  cy-deflus,  que  pour  le  bien  &  cun  lesdroids  de  relief,  lots  &  ventes,  ôc 
commodité  de  ladide  confrérie,  faict  autres  droids  ôc  devoirs  feigneuriaux  qui 
baftir  &  édifier  de  nouveau  une  gran-  nous  peuvent  ou  pourraient  eftrc  deubs , 
de  falle  avec  certains  autres  édifices  tant  pour  raifondud.admortiilement, que 
ÔC  baftimens  }  pour  raifon  de  laquel-  de  lad.  acquifition,  à  quelque  fomme,  va- 
le  acquifition  6c  des  lots  ôc  ventes  leur  Si.  eftimation  que  le  tout  fe  puifle 
qui  nous  en  peuvent   eftre  deubs  à  monter  8c revenir,  nous  avons  auxdids 
çaufe  d'icelle  ,  le  fubftitut  de  noftre  fupplians,  en  faveur  que  deûus  ,  donné, 
procureur  gênerai  en  la  chambre  de  quitté  &  remis,  donnons,  quittons  & 
noftre  trefor  à  Paris  les  auroit  puiscer-  remettons  par  ces  prefentes,  à  la  char- 
tain  temps  mis  en  procez  en  ladide  gc  toutefois  de  nous  payer  Se  continuer 
chambre  ,  où  tellement  auroit  efté  pro-  par  chacun  an  à  noftredide  recepte  or- 
çede  que  lefdids  fupplians  auroient  efté  dinaire  de  Paris  ladicte  fomme  dexvi. 
condamnez  i  nous  payer  iceux  lots  Se  livres  parifis  de  cens  Se  rente  feulement, 
ventes,  au  moyen  de  quoy,  &  nos  or-  Si  donnons  en  mandement  par  cefdides 
donnances  faides  fur  le  faict  des  francs  prefentes  à  nos  amez  Se  féaux  les  gens 
fiefs  Se  nouveaux  acquefts  ou  autre-  de  nos  comptes  i  Paris ,  treforier  de 
ment ,  ils  doubtent  que  Ton  les  voulfift  France  &  gênerai  de  nos  finances  cfta- 
contraindre  à  vuider  leurs  mains  d'i-  bly  audid  lieu  ,  confeillcrs  Se  gens  te- 
celle  mafure  Si  édifices  par  eux  faids  nant  la  jufticc  de  noftredide  chambre 
fur  icelle  ,  comme  cftant  tombez  en  du  trefor  ,  prevoft  d'iceluy  lieu  ou  fon 
main-morte,  Se  nous  en  payer  lefdids  lieutenant,  &  autres  nos  juftiuers  fie 
lotsÔC  ventes,  droids  feigneuriaux,  s'ils  officiers  qu'il  appartiendra,  qu'en  faifanc 
n'avoient  d'iceux  nos  lettres  de  don  Se  ôcfoufFiant  par  eux  &par  chacun  d'eux 
amortiflèment ,  en  nous  humblement  re-  en  droitloy  lefd.  fupplians  Se  leurfdids 
queranticelles.Pourcceft-ilqucnousde-  fucceflèurs  en  ladide  confrérie  jouir  Se 
firajic  le  bien  fie  augmentation  d'icelle  ufer  paifiblement  Se  à  tousjours  du  con- 
confrerie.Ôc  pour  autres  bonnes  confide-  tenu  cy-deflus,  à  la  charge  defdides  xvr. 
rations  à  ce  nousmouvans,  avons  per-  livres  parifis  de  cens  Si  rente  ,  comme 
mis,  accorde  6c  odroyé,  permettons,  defliiseftdid,  lefdids  gens  de  nos  comp- 
accordons  ôc  odroyons ,  voulons  ôc  nous  tes ,  treforier  de  France  &  gênerai  de 
plaift ,  de  grâce  fpecial ,  pleine  puiflance  nos  finances  ,  faflent  par  noftre  receveur 
&  authorité  royal ,  par  ces  prefentes ,  ordinaire  dudid  Paris  tenir  quittes  ÔC 
que  lefdids  fupplians  ôc  leurs  fucceflèurs  defehargez  iceux  fupplians  de  tout  ce 
doyen ,  maiftres  Se  gouverneurs  de  la-  à  quoy  peuvent  monter  ladide  finance 
dide  confrérie  puiflent  6c  leur  loyfe  te-  ôc  lefdids  droids  Se  debvoirs  feigneu- 
nir  6c  pofleder  perpétuellement  Se  à  tous-   riaux  pour  raifon  de  ladide  acquifition j 
jours  ladide  mafure,  cnfcmble  les  baf-  Ôc  en  rapportant  par  noftre  receveur  or- 
timens  ôc  édifices  qu'ils  y  ont  depuis  dinaire  ccfdides  prefentes  fignees  de 
faids ,  pour  ladide  place ,  mafure  ,  baf-   noftre  main  ,  ou  vidimus  d'icclles  deue- 
timens  ôc  édifices  fufdids  jouir  ôc  pofle .  ment  collationnez ,  avec  recognoiflance 
der  par  iceux  fupplians  Se  leurfdids  lue-  defdids  fupplians  de  la  jouïflànce  de 
ccflèurs  ,  à  quelque  valeur  Se  eftimation   celuy  noftredid  don  fur  ce  fuffifânte, 
que  le  tout  fe  puifle  monter,  comme  nous  voulous  noftredid  receveur  ôc  tous» 
Tme  IL  P*tt.  III.  Hhhbb  ij 
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autres  qu'il  appartiendra  en  eftre  te-   Robilliart ,  Gcrvais  Coppeau ,  &  G\uU 
ah.         nus  qUjcces  &  defehargez  en  leurs comp-  laume  l'Afnier  maiftres  joueur/ d'inftru! 
tes  6c  par  tout  ailleurs  ou  befoing  fera  mens  à  Paris ,  à  prefent  maiftres  &  o0 
fans  difficulté ,  6c  leur  faire  pleine  6c  verneurs  de  l'hofpital  6c  prefcnta£iri 
entière  main  levée  des  chofes  fufdidcs  de  la  chapelle  monfieur  S.  Julien  f'on- 
fi  aucune  faifie  avoit  efté  faide  pour  dée  i  Paris  rue  S.  Martin ,  fommes 
les  payemensdes  droidsfeigneuriaux  ou  tranfportez  en  la  falle  dudid  hof&mi 
autrement ,  de  laquelle ,  oudid  cas  ,  où  les  maiftres  &  communauté  des 
nous  leur  avons  faid6c  faifons  don  par  joueurs  d'inftrumens  de  cette  ville  de 
ces  prefèntes  ,  defehargeant  en  ce  rai-   Paris  ont  accouftumé  faire  aflembler  la 
lânt  les  cotnmiflàires  qui  pourroienc  dicte  communauté ,  font  comparus  & 
avoir  efte  mis  &  eftablis  au  régime  ce  eftoient  prefens  lefdids  maiftres  joueurs 
gouvernement  defdids  baftimens&edw  d'inftrumens  de  cette  ville  pour  donne* 
nces  fufdids ,  lefquels  nous  roulons  eftre   leur  advis  du  contenu  cy-après ,  c'eftà 
contraints  à  rendre  &  reftituer  auxdids  Ravoir  Guillaume  Bunault,  SupliceBel» 
fupplians  tout  ce  qu'ils  en  auraient  pris   amy  ,  Charles  Bonchodon  ,  Salomon 
&  perceu,  par  les  voies  &  manières   Beaucham ,  Julien  Gueret,  Nicolas  le 
accouftumées.  Car  tel  eft  noftre  plaifïr,    Breton ,  Claude  Robilliart,  Pierre  Rouf* 
nonobftant  que  la  valeur  defdids  droids   fel ,  Marc  l'Anglois  5  par  lelquels  mai 
6c  debvoirs  feigneuriaux ,  finance  &  in-   très  6c  gouverneurs  dudid  hoij>iral  & 
demnité  dudid  admorcifTement  ne  font  prefentateurs  de  ladide  chapelle  a  cfté 
cy  déclarez  &  que  tels  dons  ne  deuf-   did  6c  remonftré  auxd  maiftres  joueurs 
fent  eftre  paflez  ôc  vérifiez  que  pour  la   d'inftrumens  defliis  nommez ,  que  pouf 
moitié  ou  le  tiers ,  la  refervarion  par  le  péril  éminent  qui  eft  de  prefent  au 
nous  faide  de  tels  deniers  pour  eftre   petit  clocher  qui  eft  fur  ladide  chapelle, 
convertie  aux  frais  de  juftice  Se  rachapt  pour  le  debvoir  de  leurs  charges  Stévi- 
de  noftre  domaine  }  6càquoy6c  aux  or-   Wr  qu'il  n'en  vienne  inconvénient,  ili 
donnances  tant  anciennes  que  modernes   l'ont  faid  voir  6c  vifiter  par  gens  i  ce 
faides  fur  le  faid  de  nofdids  finances  cognoiflâns  ,  qui  ont  trouvé  ,  comme 
nous  avons  pour  ce  regard ,  8c  fans  y   mefme  ont  did  tous  lefdids  mailhes 
prejudicier  en  autres  chofes,  dérogé  6c  avoir  veu  &  deu  feavoir  que  cedit  clo» 
dérogeons ,  enfcmble  aux  dérogatoires   cher  eft  en  péril  éminent  &  en  danger 
des  dérogatoires  y  contenues,  &  a  quel,   àe  tomber ,  fi  de  bref  n'y  eft  pourvoi 
conques  autres  ordonnances ,  reftrinc*   del'abatre  8c  en  faire  un  aulcre ,  &auffi 
tions,mandemensou  dei&nfcs  à  ce  con-   que  au  lieu  où  il  eft  à  prefent  il  gafte 
f  raires.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme   1»  couverture  de  ladiâe  chapelle  qui  en 
&  ftable  i  tousjours ,  nous  avons  faid   eft  fort  interrefféc ,  &  qui  eft  cautequ'ii 
mettre  noftre  fccl  auxdides  prefentes     y  fault  fouvent  befongner ,  &  aufli  gafte 
fauf  en  autres  chofes  noftre  droid,  8c   &  charge  le  comble  de  la  charpenrerie 
l'autruy  en  toutes.  Donné  à  Moulins   de  ladide  chapelle ,  dont  en  pourroienc 
au  mois  de  Janvier  l'an  de  grâce  m.  d.   advenir  cy-après  grands  inconvénient 
J.XVI.  8c  de  noftre  règne  le  vi.  St^nh   8c  dommage  audid  hofpital  8c  chapellfif 
CHARLES.  Et  fur  le  reply  :  Par  le   &  *  cefte  caufe  que  lefdids  maiftres  de 
roy,DE  Laobxspine.  Vifa ,  ton-  communauté  ayent  à  donner  leurs  ad* 
ttntor  Thiillement.  Et  fceUi  de   vis  ,  attendu  ce  que  did  eft  &  qu'il  con. 
cire  verte  fur  Ucs  de  foye  rouge  &  verte,  vient  abatre  3c  ofter  ledid  clocher  dtt 
Plus  fur  ledift  rtply  tfi  efttit  :  Expédiées   «eu  où  il  eft ,  pour  obvier  audiâ  péril 
8c  regiftrées  en  la  chambre  des  comp-  8c  danger  qu'en  pourroit  advenir  faultf 
tes  du  roy  noftre  fire  au  regiftre  des   de  l'ofter }  fi  lefdids  maiftres  6c  gouver» 
chartes  de  ce  temps ,  ainfy  qu'il  eft  con-  neurs  dudid  hofpital  8c  prefentateurs  dé 
tenu  en  l'arreft  fur  ce  raid ,  le  xxv.  ladide  chapelle  feront  faire  8c  reftablir 
jour  de  Febvrier  l'ah  m.  d.  lxvii.  CoU  un  autre  clocher  au  lieu  où  eft  ledid 
lutivnnè  %  fipiê  Gosselin.  Tiré  d'un  en-  clocher  ,  ou  bien  enautre  lieu  pluscom* 
hier  imprimé  en  163  t.  mode  6c  moins  dommageable  pour  la* 

  ...          Meneflners.  nommez  ont  did  qu'ils  eftoient  &  (on* 

'Au,  i57f.     J\  ujourd'huy  date  de  ces  prefentes  d'advis  6c  mefme  accord  ,  que  lefdtâs 

1  \  nous  notaires  foubzfignez,  au  man-  maiftres  6c  gouverneurs  fanent  abatre 

dément  d'honorables  hommes  François  ledid  clocher  ainfi  en  péril  éminenc,» 
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en  fafîcnt  faire  k  baftir  de  neuf  un  aul-  txxv.  comme  appert  deuement  par  les  Ak 
trc  fur  le  devant  de  ladite  chapelle  joig-  lettres  Se  pièces  cv-artachées  foubz  le 
nant  la  rue  ,  auquel  lieu  il  fera  beaucoup 
plus  commode,  moins  empefehant  Se 
moins  dommageable  pour  ladite  cha- 
pelle qu'il  ne  feroit  où  eft  de  prefent  le- 
did  vieil  clocher.  Par  lefquels  maiftres 


lettres  Se 

contre-fcel  de  noftre  chancellerie  ;  def- 
quels  privilèges ,  qui  ont  efté  vérifiez  où 
H  a  convenu,  de  tout  temps  ils  ont  jouy 
8c  ufé  jouïflent  ôeufent  encores  de  pre- 
fent t  Se  pour  ce  qu'ils  doublent  qu'à 


TJWI*    blUCUkl>    i  Al    IVAtjUVl*   IIIUJ111I.J        - — *  *  -  ,     —   «|-     J  

8c  gouverneurs  a  efté  didt  qu'ils  ont  te-  l'advenir  il  leur  fuft  faid  ou  donne  quel- 

ou  de  noble  homme  M.  Robert  Boette  que  empefehement  en  leurfdids  droids 

prieur  de  la  Bavette  prôthonotaire  de  8c  privilèges ,  s'ils  n'eftoient  confirmez 

monficur  le  revercnditfime  cardinal  de  en  iceux  >  ils  nous  ont  requis  a  ces  fins 

Bourbon  lx.  1.  tournois  que  led.  Boette  nos  lettres  &  remède.  Nous  à  ces  cau- 

quiafa  maifon  joignant  ladide  chapelle  lés,  voulant  iceux  fupplians  entretenir 

*  donné  pour  aider  à  faire  ledid  clo-  8c  garder  en  leurfdids  privilèges,  fran- 

eher  au  lieu  le  plus  commode  fur  le  de-  chiTes  &  liberrez ,  à  iceux  avons  denoi- 

▼ant  de  ladide  chapelle  joignant  la  rue  tre  grâce  fpeciale,  pleine  puiflânee  Se 

S.  Martin.  Dont  de  ce  que  did  eft  leC  audorité  royale  ,  confirmé  ,  ratifié  8c  ap- 

dids  maiftres  &  gouverneurs  dudid  hof-  prouvé ,  confirmons ,  ratifions*:  approu- 

pital  8c  prefentateursde  ladide  chapel-  vons  par  la  teneur  de  ces  prelentes  tous 

k  ont  requis  lettres  Se  ades  âuxdids  no-  8c  chacun  lefdids  privilèges,  libertez  Se 

taires ,  qui  leur  ont  odroyé  ces  prefen-  exemptions  à  eux  donnez  8c  odroyezpar 

tes  pour  leur  fervir  &  valoir  en  temps  nofd.  predeceffeurs  roys ,  comme  did  eft, 

te  lieu  ce  que  de  raifon  j  Tan  m.  d.  lxxv.  pour  par  lefdids  lupplians  en  jouir  &  ufer 

le  Mardy  m.  jourde  Mars.  Et  ontfigné  dorclénavant ,  tout  ainfy  Se  par  la  forme 

en  grand  parchemin  avec  paraphe  &  8c  manière  qu'ils  en  ont  deuement  Se 

çrilfe  ,  Chaseuet  ,  LE  Iesac.  CW>r  juftement  jouy  Se  ufé  par  cy-devanr, 

f  original.  jouïllènc  Se  ufent  de  prefent }  Se  en  tant 

que  befoing  eft  ou  leroit,leur  avons, 

Zetttes  fatentet  du  roy  Henry  IV.  en  fa-  de  noftre  grâce  Se  audoricé  que  detius, 
viur  des  confrères  de  la  faffion ,  avec  in- 
terdiHion  à  tous  autre  i  de  reprefttiter  en 
fublic  fans  leurpermiflion  ejr  ailleurs  que 
fur  leur  théâtre  de  tbofiel  de  Bourgogne. 

HEnry  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  &  de  Navarre,  fçavoirfai- 
fons  à  tous  prefens  Se  à  venir ,  nous  avoir 
receu  l'humble  fupplication  de  nos  bien 
amezles  maiftres  gouverneurs  de  la  con- 
frérie de  la  Paiïion  8c  refurredion  N.  S. 
fondée  en  l'eglife  de  la  Trinité  i  Paris, 
Contenant  que  par  nos  predeceflèurs  roys 
leur  ont  cfté  donnez,  concédez  &  con- 
firmez plufieurs  beaux  privilèges ,  fran- 
chifes,  libertez  Se  exemptions,  mcfmc- 

ment  par  feu  noftre  tres-cher&tres-amé   parlement  du  xvn.  Novembre  m.  d.  - 

xLvin.  auffi  cy-attache  foubz  le  contre-  AM'  tf*M 


de  nouvel  donné  Se  donnons  audoricé, 
congé  Se  licence  de  faire  de  jouer  les 
mylteres  deflufdids  Se  autres  jeux  hon- 
neftes  Se  récréatifs,  fansofrl-nferperfon- 
ne  ,en  leur  fille  de  la  palfion  didet'bof 
tel  de  Bourgongnt ,  ou  autre  lieu  Se  place 
licite  à  ce  faire  qu'ils  pourront  trouver 
plus  commode  fe  bon  leur  femble  }  Se 
deftenfes  à  tous  autres  joueurs ,  comé- 
diens ou  autres,  de  jouer  ni  reprefenter 
dans  la  ville ,  fauxbourgs  Se  banlieue  de 
Paris  aucuns  jeux  ailleurs  qu'en  ladide 
falle  de  la  Palîion  dide  l'hoftel  de  Bour- 
gongne  fie  au  profit  de  ladide  confrérie 
Se  loubz  le  nom  d'icellc ,  fuivantôc  con- 
formément à  l'arreft  de  noftre  cour  de 


'Am.ijiS. 


coufin  le  roy  Charles  VI.  en  l'an  m.  cccc. 
!i.  leur  auroit  donné  à  tousjours  par 
privilèges,  audorité  Se  licence  de  faire 
Se  jouer  quelque  myftere  que  ce  foit  de 
ladide  paffion  8c  refurredion  N.  S.  ou 
autre  quelconque ,  tant  de  fainds  com- 
me de  faindes,  queils  voudroienc eflire 
Se  mettre  fus  ,  toutes  Scquantes  fois  qu'il 
leur  plaira }  Se  depuis  auroient  en  l'an  m. 
d.  xvi il.  efté  confirmez  par  feu  noftre 
tres-honoré  fieur  le  roy  François  8c  en- 
cores par  noftre  très-cher  8c  tres-amé 
frère  le  roy  dernier  decedé ,  par  fes  let- 
tres patentes  du  mois  de  Janvier  m-  *>• 


feel  de  noftre  chancelcrie.  Si  donnons 
en  mandement  par  ces  prelentes  au  pre- 
voft  de  Paris  ou  Ion  lieutenant  civil ,  que 
de  nos  prefentes  confirmation, ratifica- 
tion 8c  approbation  ils  facent  Se  iouffrent 
jouir  pleinement  8c  paifiblement  lefdids 
lupplians ,  fans  en  ce  leur  faire ,  fouffrir, 
mettre  ou  donner ,  ne  fouffrir  eftre  faid 
ou  donné  aucun  deftourbier  ou  empef- 
ehement ,  lequel ,  fi  faid  ou  donné  leur 
avoit  efté ,  le  mettent  Se  facent  mettre 
incontinent  8c  fans  delay  à  pleine  déli- 
vrance 8c  au  premier  eftat  8c  deub.  Car 
Hùbhhiij 


! 
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tel  eft  noftre  plaifir ,  nonobftant  quel- 
conques ordonnanccs,reftrindions,man- 
demens  ,  deffenlès  &.  lettres  à  ce  con- 
traires. Et  afin  que  ce  loir,  chofe  ferme 
&  fbble  à  tousjours ,  nous  avons  faid 
mettre  à  cefdides  prefentes  noftre  fcel, 
fauf  noftre  droid  en  autres  choies  & 
l'autruy  en  toutes.  Donne  à  Paris  au 
mois  d'Avril  l'an  de  grâce  m.  d.  xcvii, 
&  de  noftre  règne  le  sm.Ainfi figné  furie 
reply  j  Par  le  roy ,  Poussepin.  ht  furled. 
reply  encore  ejait  :  Vifa  contentor  ,  Signé, 
Bernaud.  Et  encore  :  Regiftrc  ,  ouy  le 
procureur  gênerai  du  roy  ,  luivant  &aux 
charges  de  l'arreft  de  la  cour ,  à  Paris 
en  parlement  le  xxvi  m.  jour  de  Novem- 
bre m.  d.  xcvm.  Signe,  Voysin. 

Pareilles  lettres  du  roy  Louis  Jxlll.  du 
mois  de  Décembre  léii.  regijirces  ttu  par- 
lement le  3 1 .  Janvier  i  G 1 3 .  Tiré  d'an  cahier 
imprimé  eni6yi. 

Re.jucfie  au  roy  des  foy-difans  Comédiens 
du  roy  de  l'eflite  royale  ,  contre  les 
confrères  de  la  pajjîon. 

AU  ROY, 

ÏT  A  NOSSEIGNEURS  DE  SON  CONSEIL. 


S 


IRE, 


^  Robert Guerin  dit  la  Fleur,  Hugues 
Gueru  dit  Flefcbclles  ,  Henry  le  Grand 
dit  Belle-ville  ,  Pierre  le  Melîier  dit 
Belle  rôle,  &  leurs  aflbciez ,  tous  comé- 
diens de  V.  M.  vous  remonftrent  tres- 
humblement  que  depuis  qu'il  auroit  pieu 
au  feu  roy ,  que  Dieu  ablolve ,  8c  à  vous, 
iire,  les  retenir  pour  leur  représenter 
ficaupublic  la  comédie ,  ils  fe  (croient ,  à 
l'exemple  de  leurs  predecefleurs ,  fervis 
d'une  maifon  fife  en  voftre  ville  de  Pa- 
ris vulgairement  appelléc  Fboftelde  Bour- 
gogne qu'ils  avoient  louée  de  quelques 
particuliers  prenans  la  qualité  de  maif- 
tres  de  la  confrérie  de  la  Paflion  &c  re- 
furredion  de  N.  S.  J.  C.  qu'Us  difent 
leur  appartenir ,  lefquels  ayans  faid  croi- 
re par  quelque  laps  de  temps  que  c'eftoit 
le  lieu  ièul  deftiné  pour  reprefenter  tou- 
tes hiftoires  &  comédies  ,  ont  fouven- 
tesfois  empefché  ,  non  feulement  les 
fupplians ,  mais  leurs  devanciers  &  au- 
tres comédiens  eftrangers  de  reprefenter 
ailleurs ,  pour  s'attribuer  de  grands  pro- 
fits &  deniers  qu'ils  tirent  &  exigent , 
tant  pour  ledid  louage  de  ladide  mai- 
longue  pour  la  referve  de  plufieurslo- 
ges  qui  (ont  en  kelie  s  en  forte  qu'il  fe 
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rencontre  ordinairement  que  kfdids nré 
tendus  maiftres  profitent  du  travail  de?" 
dids  comédiens,  qui  bien  fou  vent  k{ont 
crouvez  fans  profit ,  toutes  charges  fai 

Tj^  Wie$  i  &  non  Contc™  dcce& 
dudid  profit  qu'ils  tirent  de  leur  bail 

il  s'eft  encore  trouvé  que  ladite  «uifbn 
ainfi  louée  par  les  comédiens  Italiens  ou 
autres  eftrangers,  qui  en  payent  grar* 
des  fommes ,  outre  leurs  exactions ,  Us 
ont  par  fentence  fait  deffendre  le  théâtre 
auxdids  fupplians  qui  s'accommodoient 
en  autres  lieux ,  s'il  ne  leur  eftoit  par  eux 
payé  un  efeu  par  jour  -t  Iefquelles  con. 
demnatioris  lefdids  fupplians  ont  efté 
forcez  d^executer  ,  pour  le  peu  ou  point 
de  cognoiflance  qu'ils  avoient  del'ufur- 
pation  defdids  lieux  &  des  mauvaife» 
adions  qu'un  grand  gain  qu'ils  exigent 
produilènt  journellement  ;  ce  qu'ayant 
appris  lefdids  prétendus  maiftres,  &  que 
les  fupplians  avoient  tiré  quelque  lumiè- 
re par  plusieurs  perfonnes  qui  n'ont  pu 
fouffrir  la  mauvailè  application  de  fi 
grands  deniers,  quoique  levez  fouta  pré- 
texte d'oeuvres  pies ,  ils  ont  par  une  pure 
maiiee  6c  au  préjudice  de  la  parole  qu'ils 
avoient  donnée  auxdids  fupplians  pour 
la  continuation  de  leur  bail,  convenu 
avec  quelque  compagnie  de  comédiens 
nouvellement  venue  a  Paris ,  pour  chaf- 
fer  les  fupplians  qui  font  près  de  V.  M. 
pour  fatisraire  à  fes  commandemens ,  afin 
de  leur  ofter  l'envie  de  faire  connoiftre 
le  mauvais  employ  defdids  deniers  j  de 
quoy  eftans  advertis ,  ils  fe  feroient 
plaints  à  elle,  qui  auroit  eu  agréable 
d'y  interpofer  Ion  audorité.  Et  d'autant 
qu'il  eft  bien  jufte  que  V.  M.  cognoiue 
comme  icelle  polïèffion  n*cft  qu'une  pure 
ufurpation  ,  ou  quoique  ce  foit,  foubz 
un  tiltre  fpecieux  &  fimulé ,  ils  ont  re- 
cours à  V.  M.  à  ce  qu'il  leur  foit  pour- 
veu.  A  ces  caufes ,  fire ,  &.  attendu  ce 

3ue  deflus,  il  vous  plaife  ordonner  que 
ans  huidaine  lefdids  maiftres  de  la- 
dide prétendue  confrérie  apporteront 
leurs  tiltres  ôc  contrads  en  vertu  des- 
quels ils  s'attribuent  ledid  heu  nommé 
rhoflel  de  Bourgongne ,  lefquels  ils  feront 
tenus  de  mettre  par  devers  tel  des  mef- 
fieurs  qu'il  vous  plaira  commettre  &  dé- 
puter ,  dont  les  fupplians  pourront  pren- 
dre communication  &  contre  iceux  dire 
ce  qu'ils  verront }  ce  faid,  prendre  telles 
conclufions  qu'il  appartiendra.  Et  les  fup- 
plians prieront  Dieu  pour  V.  M.  Signe > 
Rousseau  après  les  fupplians. 
Il  eft  ordonné  que  la  prefente  reque/te 

fera  lignifiée  auxdids  maiftres  de  ladite 
0  confrérie 


Digitized  by  Google 


Justificatives*  y99 

confrérie ,  &  a  eux  enjoind  de  mettre  ciorum  ad  didum  collegium  Narboncn- 


ez  mains  du  Heur  de  Pommereuconfeil-  le  fpedantium ,  cum  tertia  parte  xdium  **• ,5** 
1er  du  roy  &  maiftre  des  requeftesor-  five  ardificiorum  didi  collegii,  ad  loca- 
dinaire  de  Ton  hoftel,  dans  quinzaine  tionem  ôc  habitationem  regentium  h- 
pour  tout  delay ,  les  tiltres  ôc  pièces  juf-  cicntium  leduras  >  qux  tertia  pars  con- 
tificatives  du  droid  prétendu ,  pour  les  tinetur  in  novis  gradibus  five  afcenfu 
communiquer  auxdids  fupplians ,  &  rap-  novo  prxdidi  collegii  t  &  in  xdificio  no- 
port  faid  au  confeil,  eftre  faid  droid  Toquod  vocatur  fàndi  Scbaftiani ,  quod. 
ainfy  que  de  raifon.  Faid  au  confeil  du  habet  egreflum  &  exitum  in  viam  Lato- 
roy  tenu  à  Fontainebleau  le  xn.  Odo-  morum^ve^/^frf^w/.Dabuntur  etiam 
bre  m.  dc.  xxix.  Signé  y  Potel.  Tiré  ei  omnia  loca  infima,  ubicumque  fint 
d'un  cahier  imprime  en  163t.  in  tenemento  collegii ,  ut  aulx  ,ofn*cinx, 

cellaria  lignaria  ôc  fimilia ,  ultra  ea  qux 

EJlailiffement  de  ^exercice  public  des  cUffes  jam  ad  didum  primarium  attinent  ex  fta- 

au  collège  de  Narbonne.  tutis  collegii ,  ôc  ea  qux  ad  communi- 

tatem  regendamôc  confervandam  funt 

IN  nomineDomini,  Amen.  Noverint  nccelTaria,  ut  iis  tum  clartés  defignen- 

univerfi  6c  finguli  prxfenres ,  pariter-  tur ,  cùm  janitoris  merces  folvatur ,  tum 

que  fururi ,  quod  anno  Domini  m.  o.  etiam  falarium  facerdotis  qui  rem  divi- 

xcix.  die  vero  Dominica  vu.  menfis  nam  faciet,  prxtcr  folitasmiffas  ad  quas 

Martii ,  fecundum  arefta  curix  parla-  tenetur  facerdos  collegii.  Qux  omnia 

menti  Parifienfis,  voluntatem  primarii,  didusprimarius  tenebitur  facere  aut  fa- 

procuratoris  Ôc  burfariorum  collegii  Nar-  cienda  procurare  ,  his  tum  locis  .cùm 

bonenfis  Parifiusfundati ,  defiderium  re-  pecuniis  prius  acceptis. 
verendiflîmi  domini  archiepifeopi  Nar-       II.  Et  quoniam  facerdos  prxdidi  col- 

bonenfis  aut  ejus  vicarii  gencralis ,  ad  legii  tenetur  initias  celebrare  ter  in  heb- 

honorem  Dei,  B.  Maria;  ôc  univerfx  eu-  domada  ,  fcilicct  Dominico  die  ,  Feriâ 

rix  cxleftis,  ad  bonnm  publicum,  ucili-  fecundâôc  Sabbatho  ,  ôc  omnibus  feftis 

tatem  burfariorum  didi  collegii  Narbo-  occurrentibus  j  ut  quoridie  habeatur  mif- 

nenlîs  omniumquefcholarium  , attendus  fa  ,  extera:  dicentur  vel  à  dido  facerdo- 

perpenfis  laboribus  ôcdifficultadbusqux  te  collegii  vcl  ab  alio  inftituendo  ôc  fti- 

ablorbcndx  funt  burfariis  didi  collegii  pendiis  donando  per  didum  primarium; 

in  quxrcndislcdionibus  extra  collegium,  quarum,  lînon  fit  fcftum  duplex  velfe- 

&  etiam  quod  ut  plurimum  procul  ire  mi-duplex  ,  aut  alia  jufta  caufa  ,  mi  (Ta 

necelïe  habenc  extra  didum  collegium  qux  decantabitur  feriâ  fecundâ,  eritpro 

ad  perceptionem  fuarum  ledionum ,  ôc  defundis  ,  feriâ  terriâ  de  fando  Sebaf. 

Viimis  fero  per  vias  divagari  coguntur,  tiano  vel  de  beato  Rocho,  feriâ  quart! 

ôc  quôd  pecuniarum  impenfas  iibi  gra-  dc  beata  Maria  Magdalcna,  ferià  quin- 

ves  facere  eos  oportet ,  ut  prxmium  an-  tâ  de  fando  Spiriru  vel  de  Sacramento, 

nuum  perfolvant  fuis  regentibus,  ôc  etiam  feriâ  fextâ  dc  landa  Cruce  x  ôc  die  Sab- 

'  quod  in  detrimèntum  divini  fervitu  à  bathi  dc  beata  Maria  Virginc.  Decan- 

'  capella  abêtie  coguntur  ut  adfiht  leclio-  tabuntur  etiam  diebus  Dominicis  feftif. 

>  nibus  fuis  ,  vel  d'etrimenrum  ledionum  que  perurbem  follennibus  vefperx  cum 

ut  fervitio  ad  fint  ;  prxterea  quod  xdes  completoriojnecfollennioribus  officium 

didi  collegii  quia  parum  habiranrur  à  omittetur  matutinum ,  ut  in  iifdem  fta- 

fcholafticis ,  abeunt  in  ruinam ,  ôc  parum  tutis  mandatur.  Cum  primis  vefocris  ÔC 

îrudusautemolumcntididocollegioad-  completoriis  celebrabuntur  ab  fcholaf- 

ierunt ,  eo  quod  fcholaftici  adeunt  alia  ticis  ejufdem  collegii  folenniter  fefta  di- 

;  collcgia  in  quibus  fiunt  ledurx.  His  igi-  vi  Sebaftiani  ÔC  beati  Rochi  }  funtenim 

rur  omnibus  providere  ÔC  infervire  Ihi-  tutelares  iàndi  adverfus  peftem  Narbo- 

dendo ,  ordinatum  efi:  ôc  ftatutum  ut  jam  nenfibus ,  à  quibus ,  ut  fertur ,  duxit  ori- 

in  futurum  deinceps  fiât  exercitium  Iec-  ginem.  Diebus  autem  quibus  non  dicen- 

turarum  in  prxdido  collcgio  Narbo-  tur  vefperx  ,  decantabitur  antiphona  ' 

nenfi.  Quod  ut  ordine  fiât ,  ita  efle  ac  B.  Manx  de  temporc,  five  falus,  horâ 

;  foreplacuit  ,ut  fêquitur.  quintà  pomeridianâ,  vel  poft  lediones 

Primùm,  decretum  eft  tit  prxter  ea  vefpertinas,  cum  ejus  verficulo  Ôc  ora- 

qux  didus  primarius  habet  ab  ftatutis  tione}  cui  addentur  antiphona  Da  pa- 

collegii  ftipendia  ,  dentur  ei  fingulis  an.  cem ,  Domine  non  fecundÀm ,  Domine neme- 

nis  pro  manutention  didi  exercitii  quin-  mineris ,  ôc  Mjuva  nos  Deus ,  cum  ver- 

I  «juaginta  feutata  de  reditibus  benefi-  ficulo  ôc  orationibus  convenientibus  ôà 
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ah.  h»?  necefliriisi&infincorabiturprodefunc 
lis  more  folico  }  feriS.  verb  lexrâ,  illo- 
rum  loco  dccantabitur  profa  five  orario 
Stabat  nutter  dolorofa ,  é-c.  cum  verficulo 
&  oratione  propria.  lifquemiflîs,  vef- 
peris ,  complerorio ,  falutibus  2c  oratio- 
nibus  omnes  adeflè  tenebuncur.  Quod 
uc  fiât ,  fedulo  curabit  didus  primarius. 
utdecanrentur  ad  commodiratem  exer- 
cirii ,  ica  ut  non  impedianc  illud  ;  atque 
ibi  poft  finem  exiger  catalogam  abfen- 
tium ,  tarde  venientium  ,  garrientium  & 
eorum  qui  ferulam  habuerint;  vel  fima- 
Juerit  ôc  commodius  videatur ,  poft  pran- 
dium  ad  communes  gratiarum  adiones. 

III.  Prxtcrea  quia  in  omnibus  com- 
munitatibus  duce  five  capiteopus  eft,pri- 
marius  collegii  prxcrit  exercitio  ,  ôc 
uuiverfum  collegium  continebit  in  offi- 
cio  in  omnibus.  Illius  autem  erit  pro- 
videre  fie  ordinare  de  regentibus  ,  eof- 
que  ponere  ad  arbitrium  fuum.  Habe- 
bitque  quinque  clalïês  ad  minus ,  in 
qui  bus  nul]  us  fcholafticorum  afeendere 
poterit,  ntfi  priùs  à  dido  primario  ab 
ejufve  delegato  examinatus  fueric  }  qui 
pro  captu  uniufcujufque  aflignabit  ei 
gradum.  Régentes  locabit  auc  illis  ha- 
bitationem  dabit  in  didis  xdibus  novis 
fandi  Sebafti  ani.  Quibus  regentibus  non 
quos  voluerint  libros  légère  licebit  five 
interpretari ,  fèd  lllos  tantum  qui  cum 
honeftati  &  daflîbus  ,  tum  capacitati 
difcipulorum  convenire  primario  vide- 
buntur.  Nec  tamen  umquam  omitten- 
tur  edoceri  feu  inftitui  infra  annum 
gênera  fie  declinationes  nominum  cum 
rudimentis  in  fexta  clalle  j  prxterita  fu- 
pinaque  verborum  ,  cum  repetitione 
generum  ôc  declinationum  in  quintaj 
Syntaxis  ,  quantitates  Ôc  grammatica 
Greca ,  cum  repetitione  prxteritorum  , 
fupinorum  &  heteroclitorum  inquartaj 
quantitates,  figura:  &  compendium  ali- 
quod  rethorices  ,  cum  repetitione  fyn- 
taxeosôc  grammatica:  Grxcx  in  tertia  } 

rhi%f*  *ia  Prima  ver°  claffe  ars  amPla  retho- 
mtnt  ».i,U  «ces  ôc  Grxcx  lingux  intclligendx,  cum 
fit>«4t  tUff.  ratione  componendorum  verfuum.cum 
%  audonbus  idoneis. 

IV.  Catcchifmum  porro  memorix 
mandandum  à  fcholafticis  tertix  ,quar- 
rx  ,  quintx  &  fextx  claflium ,  Ôc  expo- 
firionem  faciendam  in  didis  daflîbus 
per  eorum  régentes  curabit  primarius 
fingulis  diebus  ultimis  cujufquc  hebdo- 
madx  quibus  habebuntur  lediones ,  cir- 
cà  horam  nonam  aut  decimam  m  a  ru. 
tinam ,  Latine  feilicet  in  tertia  6c  quar- 
ta,  Gallicè  vero  in  quinta  ôc  fexta,  de 
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quo  in  facello  diebus  feftis  fiet  repe. 
titio  coram  omnibus.  Primi  vcro&oui 
dodiorcs  erunt  ,  fi  velint  ,  illius  l0Co 
iifdem  diebus  feftis  orationem  five  ex. 
hortationem  Latinam  aut  concionem 
in  cathedra  ipfius  i'acelli  inemoriter  Se 
per  ordinem  ad  fe  exercendos  8c  inf. 
trudionem  auditorum  ,  recitabunt.  Cu_ 
rabitque  itidem  primarius  ut  omnes 
confiteantur  peccata  fua  faltem  Domi. 
nicâ  prima  Quadragefimx ,  diebus  Paf. 
chatis ,  Pentecoftes ,  Afiùmptionis  Bea- 
tx  Maria:  Virginis ,  Sandorum- Omnium 
&  Naralis  Domini  •>  iifdemque  diebus 
communionem  fandiffimam  humili  & 
contrito  corde  capaces  recipiant. 

V.  Si  autem  contingeret  ut  diclus 
primarius  nollct  amplius  gerere  curam 
didi  exercitii ,  liberum  erit  id  munus  re- 
mittere  cuicumque  libitum  fuerit  illi , 
nulll  habita  patrix  ratione  ,  qui  cura- 
bit  tantum  de  exercitio.  Sin  verô  pri- 
marius nec  id  munus  gerere,  nec  alii  dc- 
mendare  vellet ,  provifio  aut  eledio  die. 
ti  primarii  exercitii  fpedabit  ad  procu- 
ratorem  ,  facerdotem  &  burfarios  dicli 
collegii  Narbonenfis  ritè  ôc  formalitcr 
convocatos  Ôc  congregatos  in  capella 
ad  fonum  campanx  }  quod  fiet  menfe 
Augufti  ,  vel  antè  ,  aut  faltem  inirio 
Septembrisj  ut  qui  eledus  fuerit  ad  id 
munus  obeundum,  habeat  tempuspr  o- 
videndi  de  rebus  exercitii. 

VI.  Quod  fitaliter  accidatut  fintduo 
primarii ,  unus  vocabitur  collegialis  pri- 
marius ,  qui  curabit  de  rebus  collegii  j 
alter  fubprimarius  feu  prxfe&us  exer- 
citii, qui  ea  tantum  curabit  qux  ad 
didum  exercitium  pertinebunt,  &pro- 
videbit  de  regentibus ,  quemadmodum 
folitus  prxccdens  primarius  qui  id  onus 
exuit  j  Se  hoc  cum  concilio  fie  confenfu 
dicli  primarii  collegialis  ,  fi  adhiberi 
velit  j  qui  ut  id  efficere  pofiit ,  tenebi- 
tur  dare  eidem  fubprimario  feu  prx- 
fedo  exercitii  penfionem  annuam  tri- 
ginta  feutatorum  ôc  liberam  difpofi- 
tionem  de  prxdidis  xdibus  contentis  in 
novo  afcenfu  8c  xdificio  novo  fandi  Se- 
baftiani  deftinatis  ad  locationem  fie  lia- 
bitationem  regentium  prxdidorum  fa- 
cientium  leduras.  Nec  tamen  ille  fub- 
primarius /eu  prxfedus  exercitii  eledus 
perpetuus  effe  poterit,fed  aut  annuus, 
aut  biennis ,  aut  triennis  ad  fummum  , 
quo  tempore  fimto  ,  liberum  erit  pn- 
mario  collegii  unire  fibi  denuô  illud 
onus,  fie  conjungere  cum  fuo,  ficutan- 
tea ,  aut  illud  committere  alteri  capa- 
ci  cui  volueric  h  vel  fi  nolit,ad  novi 

eledjoûcm 
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eledionem  procedecur  pcr  prxdidos.  nenfis.  Licebic  tamen  fubprimario  five  — — — 

VII.  Infuper  omnes  fcholarcs  in  col-  prxfedo  cxercicii  habcre  clavem  mi-  Ak- 

legio  habicances  in  eoque  ftudentes ,  noris  oftii. 

honorem  6c  reverenciam    exhibebunc       X.  Qax  omnia  fuperius  fcripta  fine 

hujufmodi   fubprimario    feu  prxfedo  derogatione ,obrogatione,abrogatione- 

exercicii ,  acque  iifdem  regentibus  qui  ve  prxdidi  ftatuti  veceris  didi  collegii 

poterunt  errantes  corrigere ,  &  ordine  Narbonenfis  fieri  placer  ,  ne  quod  la- 

lervato  in  omnes  imperium  habebunt  pienter  à  fundacoribus  eft  infticutum  in 

finguli  extra  claffem  ,  prxterquam  in  literarum  &  literacorum  bonum ,  mute- 

burfariosôc  fcholafticos  convidores  die-  tur  in  deterius ,  quod  Deus  prohibear, 

ti  primarii  collegialis  ,  nili  in  facello ,  in  cujus  honorem  hxc  omnia  ftatuta 

ad  quem  querelas  défèrent ,  qui  prima-  funt  &  ordinata.  In  quorum  omnium 

rius  eos  corrigere  tenebitur  }  quod  fi  fidem  ôc  teftimonium  roburque  perpe, 

non  fecerit ,  poterunt  ipfi  arreptos  de-  tuum,  has  decem  prxfenees  régulas  à 

linquentes  corrigere.  Et  cenebuncurprx-  prxfaco  primario  ,  procuratore  fie  bur- 

didi  fcholares  in  collegio  habicances  fariis  fubfignacas  ,  pcr  me  Joannem 

geftarc  togam  cindam  fie  pileum  rotun-  Pouyoife  clericum  Parifienfem  ,  publi- 

dum  ,  ficuc  6c  dicli  burfarii  ftudences }  cum  aucoricace  apoftolicâ  vcnerabilif- 

ôc  ecclefiaftici  qui  pro  pileo  rotundo  que  curix  Parifienfis  nocarium  jura- 

quadracum  geftare  pocerunt.  Nec  tene-  tum ,  ôc  in  regiftris  epifeoparûs  6c  prx* 

buntur  ùdem  burfarii  ecclefiaftici  pau-  fedurat  paricer ,  conformicer  ad  edidum 

pères  ,  feu  non  beneficiaci  ,  ficut  ôc  fa-  regium ,  deferiptum  ôc  immatriculatum 

muli  five   marmitones  folvere  quic-  Parifiis  in  via  Nucum  commorantem  , 

quam ,  nifi  velint  ,  prxdidis  regenti-  etiam  fubfignatum ,  fieri  6c  recinerijuf- 

bus  ,  excepeis  feamnis  ÔC  celis,  nec  pro  fum  eft.  AcU  fuerunt  hxc ,  recitata  ôc 

candelis  nec  pro  didadro  five  indicto ,  publicata  fub  beneplacito  prxdidx  cu- 

quod  vocant ,  five  honorario  Minerva-  rix  parlamenti  6c  dominorum  refor- 

li.  Habebuncque  didi  régences  latri-  matorum  ,  neenon  reverendiflimi  do- 

nas  fibi  peculiares  ,  ad  quas  nemo  ibit  mini  archiepifcopi  Narbonenfis ,  feu  ejus 

prxter  eos  ôc  pxdagogos  quibus  volec  generalis  vicarii ,  Parifiis  in  capella  dic- 

didus  primarius  feu  lubprmarius  dare  ti  collegii  Narbonenfis  ante  meridiem  j 

clavem  communem.  prxfencibus  ibidem  magiftris  Carolo  de 

VIII.  Quin  ctiam  campanx  erunt  Canet  diacono  Rorhomagenfis  diecce- 
dux,  quarum  altéra  ferviet  capellx  ôc  fis ,  ôc  Godegrando  _  Cafin  ,  clcrico  ejuf- 
aliis  negotiis  collegii  ,  altéra  claffibus  dem  dicecefis ,  Ôc  Simone  Paris ,  cleri- 
tantum  j  fiencque  didx  dalfes  in  locis  co  dicecefis  Aureliancnfis  in  prxdido 
qux  dido  primario  feu  fubprimario  collegio  Narboncnfi  habitancibus ,  ac 
commodiora  videbuncur  ,  ubicumque  aliis  teftibus  ad  prxdida  vocatis  ôc  ro- 
fint  in  dido  collegio  }  atquc  ibi  exerci-  gatis,  anno  6c  die  quibus  fupra,  in  mi- 
tium  faciendum  curabic  per  prxdidos ,  nuca  originali  didis  cum  dominis  figna- 
ÔC  per  fe  ,  fi  velit ,  conformicer  ad  prx-  tis.  Sifflé ,  R.  de  Laudun  ,  primarius  , 
fentes  régulas  ôc  ad  ufum  moremquefic  Gueydan  .procurator,  Giroud  ,  cap- 
confuetudinem  univerfitatis  Parifius.  Et  pellanus  prxdidi  collegii  ,  Blada- 
fi  fit  burfarius  aliquis  collegii  magifter  NETprefbycer  ,Gaiyaliar  burfarius, 
in  arcibus  ,  qui  ad  claffem  regendam  Robertus  de  Laudun  burf.  G. Sou- 
admitti  velic  ,  ôc  habeat  compecicorcs  ch on  burf.  B.  Comprat  burf.  Du- 
extraneos,  prxferetur  burfarius  exte-  four  burfarius,  François  Poictu- 
ris  paribus',  modo  in  detrimentum  col-  rin,L.  Gucïden  burf  Jacquobus 
leffii  ÔC  burfariorum  vcl  exercitiinon  Floret  , burf». Guillaume  Ravat, 
vergac.  Roger  ,  B.  Camariot  burf.  M.  Jou- 

IX.  Prxter  hxc  ,  janitor  collegii  te-  gla,  B.  de  Laudun,  De  Canet  , 
nebitur  manere  die  ac  node  in  janito-  Godegrand  Capfin,  &  S.  Paris, 
ria,6c  reddere  rationem  prxdido  pri-  avec  paraphés  i  &  f>l*s  tas  :Dc  mandato 
mario  collegiali  de  omnibus  qui  exi-  reverendùTimorum  D.  primarii ,  procu. 
bunt,  quemadmodum  fieri  foletincx-  ratoris  6c  burfariorum  Pougeoise  , 
teris  'collegiis  didx  univenficatis  Pari-  avec  paraphe.  Copié  fur  l'original  en 
fienfis  j  qui ,  quamvis  duo  fuerinc  pri-  parchemin. 

marii ,  claves  tamen  collegii  ad  prima- 
rium  collegialem  déférer  ,  juxta  anti- 
quum  ftacucum  didi  collegii  Narbo-  , 

Tome //.Part.  JJf.  Imi 
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Garnitr ,  primario  &  Simone  Baiky  pref 
Sentence  concernant  le  collège  byccns ,  pro  didi  collegii  buriàrm  auc" 

de  Bourgogne.  toribus  *  ,  &  pnefado  Arvifenet  in  pr^  > 

pria,  anno  Domini  m.dc.  vu.  die  vu  ^ 


>k  k»7  T  N  caufa  moCa  &  P61"*61"*  corahî  no"  menfis  Novembr is.  Signé ,  Bauoouyn 
Ibisintcr  primarium  ,  fecundum  ca-  .  Collationné  à  l'original  cfcrk  en  par" 
pellanum  &  burfarios  collcgii  regalis  chemin  ;  ce  faic ,  rendu  par  les  notaires 
i  Burgundiac  ,  adores  ex  una  parte  ,  &  gardes-notes  du  roy  noftre  fireauchaf 
magiftrum  Francifcum  Arvifenet  pref-  telet  de  Paris ,  fouifignez  ,  l'an  m  dc 
byterum  ,  primum  capellanum  didi  col-  vu.  le  xxn.  de  Novembre.. ...  j)/ 
le^ii ,  reum  feu  defenforem  ex  altéra  j  archives  Audit  collège. 
vilis  per  nos  ado  conteflationis  partium 

dici  xxvi  n.  menfis  Septcmbris  noviflï-  Don  de  ccfion  d'un  corps  de  Ugis  au  eotittt 
mi  ,  quo  ordinavimus  &  pçrmifimus  de  Bourgogne. 

adoribus  docerc  &  légère  in  ambula-  , 

torio ,  vulgù  /«  gaUerie  ,  fubtùs  domum      a    Ujourd'huy  lèptiefmcde  Noveni. 

dicli  Arvifenet  prartendentis  didum  am-   J\_  bre ,  l'an  mil  iix  cens  &  fepc ,  eft 

bulatorium  eflè  de  pertinentiis-  fua:  do-   comparu   pardevant  nous  Sylvie'  de 

•  mus  }  praefatis  adoribus  contrarium   Pierre- Vive  docteur  en  la  faculté  de 

fuftinentibus ,  didumque  ambulatorium  théologie ,  abbe  de  l'abbaye  de  Noftrc- 

efle  commune  primario  ,  capellanis  &  Dame -de-la  -  Blanche,  chancelier  de 

burfariis  ejufdem    collegii  ,  tanquam  l'églife  &  univerfité  de  Paris  &  chanoi- 

fpedans  ad  hortum  communem ,  ufque  ne  de  ladite  églife  ,  maiftre  François 

ad  feftum  Omnium- Sandorum  tune  Arvifenet  preftre ,  premier  chapelain  du 

proximum  ,  intra  quod  primarius,  fe-   collège  royal  de  Bourgongne ,  fondé  en 

cundus  capellanus  &  burfarii  facerenc  ladite  univerlité  de  Paris ,  lequel  vokm- 

inquifitionem  &  informationem  fum-  tairement ,  de  fon  bon  gré  &  franche 

mariam  ad  eorum  intentionem  proban-  volonté  a  déclaré  &  déclare  confentir 

dam  }  informationibus  per  nos  fadis ,  que  le  corps  de  logis  que  luy  Arvifenet 

teftiumque  in  iifdem  per  nos  fiimma-  a  fait  baftir  Se  conftruire  de  neuf  dans 

riè  auditorum  &  ex   parte  adorum  l'enclos  dudid  collège  ,  joignant  l'an- 

produclorum  depofitionibus  &  attefta-  cien  logis  du  premier  chapelain  d'ice- 

tionibus  j  didoque  ambulatorio  priùs  luy  ,  à  fes  frais  Se  defpens  ,  &  auquel 

per  nos  vilb  &  vifitato  ^omnibus  denique  baftiment  il  a  employé  quelques  mate-, 

qua;  in  hac  parte  videnda  erant,  vilîs  riaux  dudid  collège ,  demeure  aupro- 

8cconfideratis:DiciMuseflededepen-  fit  dudid  collège  ,  pour  en  diipoler  i 

dentiis  &  pertinentiis    domùs   dicti  la  volonté  des  principal ,  chapelains  8c 

Arvifenet  primi  cappellani ,  fed  femper  bourfiers  d'iceluy  j  à  la  charge  toutes- 

cûe  Se  fuilie  jundum  horto  didi  colle-  fois  que  ledit  Arvifenet  jouira  la  vie 

gii  ,  Se  refervatum  pro  communi  re-  durant,  &  tant  qu'il  fera  premier cha- 

creatione  primarii  ,   capellanorum  Se  pelain  dudid  collège  ,  tant  de  l'ancien 

burfariorum  ipfius  collegii ,  ad  quorum'  que  nouveau  baftimentpar  luy  conftruit. 

liberam  difpofitionem  didum  ambula-  tt  au  cas  que  lediét  Arvifenet  euft  vo- 

torium  fpedat  &  pertinet ,  nihilque  m  lonté  de  refigner  fadiâe  chapelle,  &  la 

eo  juris  peculiaris  fibi  didus  Arvifenet  refignaft  à  quelque  perfonne  capable  de 

vindicare  poteft  5  Se  propterea  licitum  la  qualité  portée  par  les  ftatuts  dudicl 

cifdem  primario  Se  burfàriis  in  dido  collège ,  &  en  ce  cas  ledid  Arvifenet 

loco  lediones  publicas  facerc-,  quoufque  jouyra  librement  &  lans  contredick,  fa 

clafles  in  alio  commodiori  loco  fucrint  vie  naturelle  durant  ,  dudid  corps  de 

conftrudx }  fine  expenfis  hinc  inde ,  at-  logis  neuf  par  luy  ba/ti ,  &  pourra  d'i- 

tentâ  qualitate  partium.  Signé  ,  S.  De  cefuy  difpofer ,  &  le  louer  pendant  là. 

Pierri-Vive.  dide  vie  naturelle  à  perfonnesqui  foient 

Leda  &  pronuntiata  fuie  fupra  dida  de  la  qualité  portée  par  les  ftatuts  & 

fententia  per  dominum  Sylvium  à  Pe-  arrells  de  la  cour  de  parlement.  Et  ne 

tra-viva  dodorem  theologum ,  abbatem  pourront  après  le  décès  dudid  Arvi. 

monafterii   Beata:  Maria: .  de  -  Infula-  fenet  fes  heritiefs  prétendre  ne  demau- 

Nign-Monafterii  ,  infignis  ecclefix  &  der  aucune  chofe  aux  principal ,  cha- 

alm«e  univerfitatis  Parifienfis  cancella-  pelains  &  bourfiers  dudid  collège, pour 

nurn  ,  ejufdemque  ecclefix  Parifienfis  les  frais  par  luy  faids  &  deniers  de» 

canomeum  ,  cum  *  magiftris  Claudio  bourfet  audid  baftiment  ,  lefquels  aux 

chvgcs 
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charges  &  conditions  que  deffus,  il  a  ciperentur,  admitterentur,  hofpitaren-  A„.  l4o?. 
donne  8c  donne  en  pur  don  audid  col-  tur ,  nucrirencur ,  docercnriir  8e  fuften.. 
legcjdonc  ledid  Arvifenec  a  demandé  arenturviginripauperes  fcholarcsde  li- 
le  prelenc  ade  à  luy  odroyé }  fie  laquel-  bero  comicacu  Burgundix  oriundi  j  quo- 
le  déclaration  faide  comme  deffus ,  au-  rum  unus  primarius  feu  magifter  exifte- 
roic  cfté  acceptée  par  maiftre  Claude  ret,ac  eofdcm  fcholares  philofophiam 
Garnier  principal  ,  fie  Simon  Bailly,  doceret  }  alius  verà  capellanus  ,  qui 
preftres,  pour  les  bourfiers  fie  commu-  prxrer  celebrationcm  divini  officii  in 
naulté  dudid  collège ,  ez  prefences  de  capella  ejufdem  collegii  celebrandi ,  eu» 
maiftre  Antoine  Gay  preftre  ,  profef-  ram ,  regimen  &  admimftrationem  bo- 
feur  en  théologie  en  l'univerfité  de  Do-  norum  fie  redituum  didi  collegii  cou- 
le fie  chanoine  en  l'cglife  collégiale  du-  jundim  cum  primario  ejufdem  habe- 
did  lieu  ,  &  Philippe  Longuet  procureur  ret ,  ftatuùîe  8c  ordinaffe  :  aJfignatâ  eif- 
au  chaftelet  de  Paris  &  procureur  du-  dem  fcholaribus  fie  cuiiibct  corum  pro 
did  Arvifenet ,  tefmoings  prefens  fie  ap-  vidu  fie  aliis  neceflïtatibus  fingulis  Icp- 
pellcz  ,  qui  ont  figné  le  prêtent  ade  timanis  fummâ  trium  folidorum  pari- 
avec  lefdids  Arvifenet ,  Garnier  8c  Bail-  fienfium  ;  prxfatis  vero  primario  &  pri- 
ly  ^  fie  l'avons  ligné  de  noftre  main,  8c  mo  capellano  &  cuiiibct  corum  fummâ 
faid  figner  par  noftre  greffier  fouflîgné  /ex  folidorum  parifienfium  j  qux  qui- 
en  la  minute  d'iceluy ,  les  jour  8c  an  que  dem  lummat  licet  tune  tempori*  ad  vic- 
deffus.  Signé ,  Baodouyn.  tum,  veftitum  fie  alias  necclfitates  eo- 
Collationné  i  l'original  écrit  en  par-  rumdem  aliquomodo  fuflicerent  ,  ni- 
chemin  }  ce  faid, rendu  par  les  notai-  hilominùs  anno  Oomini  m.  o.  xxxvi. 
res  gardes-notes  du  roy  noftre  lire  au  judicatum  fuit  non  polie  fufficere  per 
chaftelet  de  Paris  ?  fouflignez ,  l'an  m.  dominos  fupremi  fenatûs  Parifienfis  , 
dc.  vu.  le  xxii.  jour  de  Novembre  qui  terminando  nonnullas  controver- 
 ibidem,  »as  tune  inter  primarios ,  capellanos  fie 

burfarios  ejufdem  collegii  orras  ,  ordi- 

Reduîiion  des  bourfes  d»  collège  de  naverunt  cuilibet  eorumdem  fcholarium 

Bourgogne.  fèu  burfariorum  quàlibet  hebdomadâ 

quinque  folidos  parifienfes ,  prxfatis  ve- 

Sllvius  à  Petra-viva  ,  dodor  theolo-  rô  primario  8c  primo  capellano  fie  eo- 
gus  ,  abbas  monafterii  Beatx  Maria;  rum  cuilibet  decem  folidos  Parifienfes 
de  Infula-Nigri- Monafterii,  infignisec-  folvi  8c  diftribui.  Sed  ex  tune  per  tu- 
cleûx  fie  almx  univerfitatis  Parifienfis  multus  bellicos  ,  bella  civilia  8c  alias 
cancellarius ,  neenon  ejufdem  ecclefix  incommoditates  ,  caritas  annonx  ac 
I'arifienlis  canonicus  ,  fie  frater  ^€gidius  aliarum  jrerum  eifdem  fcholaribus  pro 
Chebere  etiam  dodor  thcologus ,  gardia-  vidu  &  vefticu  neccûariarum  eo  ex- 
nus  conventûs  fratrum  Minorum  Pari-  crevit ,  ut  didx  fummx  vix  vel  mini- 
iîenfium  fuperiores  ,  reformatores  8c  col-  mis  eorumdem  fcholarium  neceflltati- 
latores  collegii  regalisBurgundix  in  die-  bus  fuiHciant.  Qui  quidem  fcholares 
ta  univerfitate  Parifienfi  fundati  ;  uni-  aliquomodo  portent  juvari  ,  fi  numerus 
verfis  prxfentes  litteras  infpeduris  fa-  fcholarium  minueretur ,  8c  diftributio- 
lutem  in  Domino.  Notum  facimus  qudd  nés  augmentarentur  pro  rata  &  propor- 
vifo  per  nos  libello  fupplice  nobis  pro  tione  fervatâ  booorum  &  redituum 
parte  magiftri  feu  primarii ,  capellano-  ejufdem  collegii ,  fupportatifque  6c  de- 
rum  &  burfariorum  feu  fcholarium  die-  dudis  priùs  nonnultis  reditibus  annuis 
ri  collegii  Burgundix  porredo ,  quo  no-  paflivis ,  aliifque  oneribus  debiris  per 
bis  exponitur  aliàs  videlicet  anno  Do-  didum  collcgium.  Et  propterea  prx- 
mini  m.  ccc.  xxxi.  quondam  dominos  midis  per  nos  confideratis  ,  fie  quiaagi- 
executores  teftamenti  feu  ordinationum  tur  de  opère  pio  8c  charitativo,  nos  hu- 
ulrimx  voluntatis  defundx  bonas  me-  militer  rogaverunt ,  quatenus  numerum 
morixfèrerùffimx  principisdominxjoan-  didorum  fcholarium  reducere ,  eorum- 
na:  de  Burgundia  Francix  Se  Navarrx  dem  burfas  feu  diftributiones  auginen- 
reginx  ,  Burgundix  fie  Arthefix  comi-  tare  feu  augere  ,  prout  nobis  bonum  fie 
nffx ,  dominx  palatinx  de  falinis ,  jux-  expediens  viderctur ,  vellemus  fie  dignar 
ta  fie  conformiter  intentionem  piam  fie  remur.  Ad  calcem  cujus  libelli  noftrum 
voluntatem  ejufdem  dominx  reginx  eft  appofitum  decretum  de  data  dici 
f un daffe,dotal!è  8e  inftituiffe didum  col-  xxiii.  menfis  Odobris  noviiïîmi ,  quo 
Jegium ,  arque  ut  in  eodem  collegio  re-  ordjnavimus  docendo  8e  fidem  facien- 
Tme/I.  Fart. III.  liiii  ij 
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  do  per  didos  primarium  capellanos  &  riomsfupràmemoratis,dida:burfe  x 

A«.  r«o7.    burfàrios  de  valore  rcdituum  &  bono-   ferentur  antiquiori  feuantiqi'ioribiK 
rum  didi  coilegii,  contradibus ,  docu-  decem  fcholaribus  fecundi  ordirm  L? 
mentis  aliifque  adis  publiasse  authen-   ta  ordinem  &.  antiquitatem  fu*  - 
ticis ,  iisper  nos  provifùm  fore  ,  ut  juris  «onis & admiflionis  in  dido  colWjhT 
effet  &  rationis.  Vifis  etiam  ftaturis  ejuf-  cafu  quo  continuât  in  futurum  di&L  ' 
•dem  coilegii,  pluribus  rratiflumpris  feu  marium,  capellanos  feu  fcholares  P"l 
copiis  contraduum  ,  titulorum  ,  docu-  burfariosfeualiquem  eorum  abefle  i  d 
jnentorum ,  arreftorum  fupremi  fenatûs  to  collegio ,  diftributiones  abfentium 
Parifienfis,aliorumque  inftrumentorum   rante  eorum  abfcntiâ  non  accrefcenc 
&.  adorum  publicorum  fadis  feu  collatis   prxfentibus }  fed  refervabuntur  Se  ex 
cum  originalibus  literis,  quibus  nobis  nentur  inurgentibus  negotiis  communî 
légitimé  conftiat  de  frudibus ,  reditibus   taris  ejufdem  coilegii  curandis  &  exrx 
apnuis  &  proventibus  didi  coilegii  eo-   diendis.  Carterum  eifdem  primario  £ 
rumdemque  valore  5  Nos  eorumdem  pri-  magiftro ,  capellanis,  fcholaribus  feu  bur 
marii ,  capellanorum  8c  fcbolarium  feu  /ànis  tam  primi  quàm  fecundi  ordinis 
fcurfâriorum  fupplicationibus  annuentes,   ftridè  prarcipientes  exadè  &  inviolabi 
&  ut  commodiùs  ia  pofterum  vivere   lirer  fervare  &  exequi  omnia  &  fingula 
poffint ,  corumque  vidui  &  veftitui  aliif-  ordinata&  décréta  difeiplinam  fcholaf- 
que  neceûltatibus  faciliùs  fubveniant ,   ocam  concernenria ,  tara  per  ftacurâ 
per  modum  provifîonis  &  donec  aliter   didi  coilegii ,  quàm  per  arrêta  fuprcmï 
per  nos  ordinarum  fuerit ,  antiquum  nu-  fenatûs  Parifïenfïs ,  &  ordinariones  nof. 
merum  viginti  fcholarium  coilegii  Bur-  tras &  praedeceflorum  noftrorum.  In  quoi 
gundia:  ad  decem  perfonas  feu  fchola-   rum  omnium  prarniîflorum^fidem  &tcf. 
res  reduximus,&pra:fenr,ium  tenorcre-  rimonium  has  prxfentes  literas  manu 
ducimus ,  quorum  unus  erit  primarius,   noftrâ  obfignatas ,  per  magiftrumlaan- 
duo  capellani  &  feptem  fcholares  feu   ncm  B*ui<myn  in  jure  canonico  lia», 
fcurfarii  5  quibus  feotem  fcholaribus  feu   tiatum ,  publicum  authoritate  apoftolici 
burfanis  &  fecundo  capellano  folvetur  curiarqueepifcoplis  Parifienfis  notariura 
feu  diftribuetur  quâlibet  hebdomadâ  juratum  ,  feribam  noftrum  fieri  &  /îgna- 
fumma  quatuordecim  folidorum  turo-   ri ,  figillorumque  noftrorum  appenfione 
nenfium >  primario  vero  &  primo  capel-  muniri  fecimus.  Datum  ParifiisannoDo- 
lano  &  eorum  cuilibet  fumma  viginti   mini  m.  dc  vu.  die  vi.  menfis  Noïem- 
odo  fojidorum  turonenfium  perfolvetur,   bris.  Signé  .•  De  mandaro  prefatorum  do- 
ordmantes  juxta  ftatuta  ejufdem  colle-   minorum  canccllarii&  gardiani ,  Bào- 
gii ,  bona  remporalia ,  reditus  &  proven-  douyn. 

tus  prarfati  coilegii  poftea  per  primarium  Collationé  à  l'original  en  parchemin; 
&capellanum  pratfatos  conjundim  régi,  ce  fait,  rendu  par  les  notaires  gardes- 
recipi  &  adminiftrari ,  acque  diftrfbu-  notes  duroy  noftre  fireau  chafreletde 
tiones  feu  burfas  pnenarratas  ante  om-   Paris  foufiignex ,  Tan  m.  dc  vn.lexxrr. 

nia  &pr«  omnibus  aliis  oneribus  perfol-  jour  dc  Novembre  Des  arebi- 

vi.  Intérim  ut  in  omnibus  &  per  omnia,   ves  tUdit  collège. 
in  quantum poûumus  & debemus.anti- 

quam  inflitutionem  &  fundationem  ejuf-       Projet  £un  tonal  axtonr  de  Paris. 
dem  coilegii  lus  noviffimis  bclli  civilis 

tumultibus  hujus  regni  quafi  omnino  di-  'Il  plaift  au  roy ,  le  fieur  Cofnier  &  AM 
ruri  &  folo  arquati  exadè  obfervemus ,  ^  aultres  gens  folvables  fes  allocier 
*c  noseidemeonformemus  ,  &  quoufque  entreprendront  de  rendre  les  foflez  de 
didum  collegium  in  priftinum  ftatum  Paris  navigables ,  de  dix  thoi(ès  de  large 
refticuatur,  ordinamus  in  pnedido  col-  &  cinq  pieds  d'eaue"  de  profond,  mef- 
legio  recipi  &  admitti  decem  aliosbur-  me  aux  plus  grandes  fecherefles ,  depuii 
farios  feu  fcholares  pauperes  dc  comi-  le  bout  du  rofle"  de  l'ariènal  co  Seyne 
tatu  Burgundiar  ortos  leu  originarios ,  jufques  à  la  porte  S.  Denis ,  6c  de  lad. 
qmbus  nullx  folventur  burfz  feu  diftri-  porte  jufques  au-defloubz  des  Thuille- 
butiones,  fçd  tantum  habebunt  habita-  ries,  fuivant  la  moderne  fortification, 
tionem  feu  jus  cubiculi  in  eodem  colle-  enfermant  les  fauxbourgs  dc  Montmar- 
gio,  «egaudebunt  aliis  priviWiis  carre-  tre  &  S.  Honoré ,  en  forte  que  les  plus 
m<rntlç Km  'cno'â"Dus  feuburiariis  con-  grands  bateaux  y  pourront  commode- 
ceifis.  Sed  vacatione  adveniente  alicujus  ment  naviger. 
ue  lepcem  .i-niquxs  burfis  prima:  fonda-      Feront  les  efelufes  necefTaires  fa* 

l'entrce 
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l'entrée  6c  fortic  des  bateaux  enSeyne.  La  propriccé  des  ramparts ,  foflez, 
Feront  les  cullécs ,  pilles  fie  ponts  dor-  jeux  de  pallemail  fie  aultres  terres  le  long 
mans  pour  l'efcliappée  des  bateaux  ,  aux  d'iceulx  ,  qui  iont  entre  les  portes  faind 
portes  S.  Anthoine ,  du  Temple,  S.  Mar-  Denis  fie  S.  Honoré  ,  eniemblc  lc>>  d ci- 
tin  8e  S.  Denis.  montions  des  vieux  murs  fie  portes  de 
Feront  deux  arcades  au  travers  êc  au-  Montmartre,  S.  Honoré,  porte  neufvc  8e 
defîbubz  defdids  foflez,  par  le  moyen  tour  neufve  proche  la  galleric  du  Louvre, 
dcfquelles  on  chaflera  loing  de  la  ville  Le  tiers  que  S.  M.  peut  au  moins  pré- 
toutes les  immondicesfic  ordures  de  leurs  tendre  pour  la  plufpart  des  héritages  des 
cloacques.  particuliers  qui  le  trouveront  enclos  dans 
Feront  fix  ports  ou  quais  pour  l'abord  ladide  nouvelle  enceinte,  fi  mieux  n'ai- 
&  defeharge  des  marebandifes  aux  por.  ment  iceux  particuliers  donner  à  raifon 
tes  S.  Anthoine,  duTemple,  S.Martin,  de  xxx.  fols  pour  chacune  thoife  que 
S.  Denis ,  Montmartre  8c  S.  Honoré  }  contiennent  leurs  baftimens  ,  fie  x.  ?ols 
à  chacun  defquels  fera  faid  une  mur  de  pour  les  autres  terres  qui  font  en  jardi- 
trente  thoifes  de  long  8c  de  fix  pieds  nage  fie  labour, 
d'efpaifleur  en  fondation  ,  revenant  à  Le  don  des  lettres  de  moiftrifes  de 
quatre  par  hault ,  qui  fera  garny  de  chef-  tous  les  artilans  qui  font  à  prefent  de- 
nettes  efpacces  de  cinq  en  cinq  pieds.  meurans  dans  l'enclos  de  ladide  nouvelle 
Feront  le  long  defdicls  ports  ou  quais  enceinte ,  enfemble  de  ceux  qui  y  vien- 


rger  «  aeicnargcr  toutes  iortes  de  prendront  lettres  a  cer  ettect  pour  jouir 
marchandifes.  des  mcfmes  droids  6c  privilèges  que  les 

Feront  aufly  à  chacun  defdids  ports   autres  mailtres  de  Paris. 


Le  droid  de  lx.  fols  pendant  xcix. 
ans  furies  moyens  bateaux  6c  trains  de 
bois  entrans  dans  lefdids  foflez  ,  6c  fur 
les  autres  grands  6c  petits  ',  à  propor- 
tion defdids  moyens. 

La  pefche  deldids  foflez ,  avecq  pou- 


un  abruvoir  pour  les  chevaux. 

Feront  l'enceinte  des  murs  du  long 
des  foflez  dcladide  nouvelle  fortifica- 
tion depuis ladide  porte  S.  Denis  jufqu'au 
defloubt  des  Tuilleries ,  qui  auront  vingt 
pieds  de  hault  6c  cinq  d'efpoifleur  en 

fondation,  revenant  a  trois  par  hault,  voir  de  faire  à  leurs  defpens  6c  profits 
garnis  dechefhettes  efpacées  de  neuf  en  des  moulins  fie  autres  ebofes  utiles 6c  ne- 
neuf  pieds  ;  enfemble  feront  des  tours  ceflaires  pour  le  bien  publicq. 
de  foixante  en  foixante  thoifes  }  de  pa-  Comme  auifî  le  pouvoir  de  recom. 
reille  efpoiflèur  fie  matière ,  avecq  leurs  penfer  à  leurs  defpens  fie  profits  toutes 
canonnières  requifes  ,  tant  aufdids  murs,  les  terres  qu'il  convient  prendre  du 
que  tours.  long  defdids  foflez  fur  douze  à  quinze 

Feront  les  trois  portes  de  Montmar-  thoilès  de  large ,  pour  mettre  fie  expla- 

tre,  S.  Honoré,  fie  porte  neufve  qu'il  ner  la  vuidange  d 'iceux ,  fie  pour  lacon- 

conviendra  refaire  de  neuf  aux  endroid  s  fedion  d'un  canal  fervant  d'acqueduc 

les  plus  commodes ,  pour  y  faire  de  bel-  jufques  à  la  quantité  de  XL.  thoifes  de 

les  rues  de  cinq  a  fix  thoifes  de  large,  large  de  chafeun  cofté  dudid  canal ,  fes 

qui  viendront  abouter  où  elles  font  à  levées  comprjfes  }  defquelles,  au  cas 

prefent.  qu'on  n'en  puiflè  convenir  a  l'amiable , 

Combleront  le  fofle  attenant  le  jar-  la  priféc  s'en  fera  par  commtflaires  à 

din  de  devant  les  Tuilleries,  depuis  la  ce  députez,  félon  la  jufte  valleur  d'i- 

rlerie  du  Louvre  jufques  à  la  porte  celles ,  fans  que  pour  raifon  defdides  re- 

Honoré.  compenfes  ils  foient  tenus  d'aucuns 

Tous  lefquels  ouvrages  ils  rendront  droids  de  lots  fie  ventes,  ni  autres,  fors 

bien  Sç  deuement  faids  dans  quatre  ans,  du  droid  cenfif,  fi  mieux  n'aiment  les 

à  commencer  du  i.  Janvier  m.  dc.  xii.  propriétaires  defdides  terres  qui  feront 

fie  entretiendront  à  perpétuité  la  navi-  au  long  dudid  canal ,  leur  donner  à  rai- 

gation  defdids  foflez ,  eux ,  leurs  hoirs  fon  dc  v.  fols  pour  thoife  pour  i'ame- 

fic  ayans  caufe ,  fans  demander  à  S.  M.  lioration  d'icelles  ôc  commodité  qu'ils 

que  ce  qui  s'enfiiyt  ;  auront  de  l'eau  a  faire  de  bons  jardi- 

SC,  A  VOIR.  EST  la  fomme  de  ecc  nages  ou  prez ,  eftant  raifonnablc  que 

mille  liv.  comptant,  foubz  bonne  caution  pour  leur  induftrie  fie  travail  ils  parti- 

de  les  reftitucr  ?  au  cas  que  l'entreprife  cipent  à  partie  du  bien  que  recevront 

ne  retiflifle.  lefdids  propriétaires. 
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,  que  pour  la  première  vente  qui   ves  après  lefdides  trois  années  f 
a*,  ttu.       fera  des  terres  recompenfées  &  au-    les  rccompenfes  des  moulins  terres* 
très  à  eux  accordées  ,  mefmes  pour  les   maifons  &  autres  héritages  ne'cellàim 
baftimens  qui  s'y  feront,  ils  ne  paye-   pour  ladide  conftrudion,  &  amener  & 
ront  aucuns  droids  de  lots  &  ventes ,   fournir  jufques  à  ladide  quantité  de 
attendu  que  cy-après  iceux  droids  vau-   trente  poulces  defdidcs  eaues  aûa 
dront  beaucoup  plus  aux  feigneurs  qu'à   voir  dix-huid  poulces  defdicres  eaues 
prêtent,  dont  nous  nous  fommes  refervé  la  dit 

Pour  lever  le  doubte  qu'on  pourroit  pofition  pour  fervir  ez  lieux  &  endroicb 
faire  de  mener  les  eaux  de  niveau  en  où  il  feroit  par  nous  ordonné, &dou- 
une  grande  longueur,  &  y  gaigner  fix  ze  poulces  d'eaues  à  ladide  ville  pour 
pieds  de  haulteur  d'eau  plus  que  n'a  la  le  publicq  ,  moyennant  la  fomme  de 
rivière  aux  baffes  eaux  ,  offre  ledid  fept  cens  dix-huit  mil  livres  à  prendre 
t  Cofnicren  faire  plaine  preuve  à  Ces  def-   fur  le  prix  de  la  ferme  de  trente  fols 

pens ,  pourveu  qu'il  plaife  à  S.  M.  luy   par  muid  de  vin  entrant  en  ladite  ville 
paffer  contrad  aux  charges  &  condi-   deftinez  à  la  conftrudion  defdids  ou. 
tions  que  deffus.  Copie  du  temps  de  la   vrages ,  &  oultre  cent  mil  livres  en  la 
date.  quatrième  année ,  a  condition ,  où  il  ne 

feroit  adjudicataire  defdicb  ouvrages 
Bait  fait  k  Jean  Coing  peur  Vtntreprife    fur  fon  offre,  qu'il  fe  pourroit  départir 
de  la  conduite  des  eaux  de  Honnis  de  l'adjudication  à  luy  faide  de  ladide 

i  Paris.  ferme  de  laquelle  il  ne  fe  leroit  rendu 

adjudicataire  que  pour  la  confideration 

LOuis  parla  grâce  de  Dieu  roy  de  de  l'entreprife  defdids  ouvrages, &  que 
France  Se  de  Navarre ,  a  tous  ceux  l'adjudicataire  d'iceulx  feroit  tenu  de  la 
qui  ces  prefentes  lettres  verront,  falut.  prendre  &  l'en  defeharger  ,  à  la  ebar- 
Nous  ayant  efté  remonftré  en  noftre  ge  aufft  que  le  furplus  defdides  eaues 
confeil  qu'en  la  ferme  &  lieu  de  Ron-  qui  refteroit  après  ladide  quantité  de 
gy ,  diftant  de  trois  lieues  ou  environ  de  trente  poulces  fournis  luy  demeurcroie 
noftre  bonne  ville  de  Paris  ,  il  y  avoit  pour  en  difpofer  ainfy  que  bon  luyfcra- 
plulieurs  &  belles  groffes  fourecs  d'eauc,  bleroit ,  &  que  les  terres ,  moulins  & 
lefquelles  mifes  enfemble  fe  pourraient  autres  héritages  par  luy  recompcnfcz 
conduire  &  amener  en  noftredide  ville  luy  demeureront  en  propre.  Lequel 
&  apporter  grande  commodité  au  pu-  offre  nous  avons  ordonné  eftre  publié , 
blicq }  defireux  de  décorer  &  embellir  &  fur  iceluy  faid  mettre  affiches  cz 
noftredide  ville  autant  qu'il  nous  fera  lieux  &  endroits  accouftumezlexi.  du- 
pollible ,  &  fur  ce  faid  vifirer  les  lieux  did  mois  de  Septembre,  lefdids ouvra- 
par  experts  &  gens  à  ce  cognoiffans,  ges  eftre  à  bailler  au  rabais  le  Jeudy 
defquefsveu  le  rapport  &  convenu  qu'il  xm.dudid  mois  en  noftredid  confeil 
fe  pouvoit  trouver  &  fournir  jufques  a  qui  fe  tiendroit  en  noftre  chafteau  du 
la  quantité  de  trente  poulces  defdites  Louvre.  Auquel  jour  s'eftant  prefenrez 
eaues  en  toute  fanon  ,  pour  conduire  lefdids  prevoft  des  marchands  *c  elche- 
en  noftredide  ville }  nous  aurions  faid  vins  &  plufieurs entrepreneurs,  nous  au- 
communiquer  ledid  rapport  aux  pre-  roit  efté  remonftré  qu'ayant  cfté  dere- 
voft  des  marchands  &  cfchevins  de  nof-  chef  aulcuns  defdids  entrepreneurs ,  fur 
tredide  ville  &  ordonné  d'affembleravec  les  lieux  pour  recognoiftre  leur  aflîctte, 
eulx  lefdids  experts  &  autres  perfon-  les  chemins  à  tenir  pour  la  conduite def- 
nes  entendues ,  pour  dreffer  les  deffeings  dides  eaues ,  &  nature  des  terres ,  ils 
&  devis  des  ouvrages  pour  ce  necef-  eftimoient  ledid  advis  dreffé  pour  le£. 
faires ,  &  matériaux  dont  ils  doivent  dids  ouvrages  eftre  à  changer  en  au- 
eftre  conftruids  ;  ce  qu'ils,  auroient  fait  cuns  poinds ,  &  qu'aultrement  il  cftoit 
le  v.  jour  de  Septembre  dernier  &pre-  impoAjble  de  les  rendre  à  leur  perfec- 
ienté  en  noftredict  confeil  lefdids  def-  tion  &  de  longue  durée.  Sur  quoy  noui 
feings  &  devis ,  dont  plufieurs  perfon-  les  aurions  renvoyez  pour  entrer  en 
nés  ayant  eu  communication  ,  &  entre,  communication  avec  les  premiers  qui 
autres  Hugues  Cofnier ,  il  auroit  offert  avoient  vifité  lefdids  lieux  &  dreffé  lcf. 
ç e-A  rC  lddlds  OUyfages  ,  les  rendre  dids  deffeings  &  devis ,  &  eftre  ouys  au- 
taids  &  parfaids  dans  trois  années  ,  &  did  hoftel  de  ville ,  pour  y  eftre  de 
iceux  entretenir  à  fes  defpens  durant  nouveau  lefdids  deffeings  &  devis  exa- 
douze  années  luyvantes  fc  confecuti-   minez  ,  confierez  &  reformez  /ci°° 
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qu'il  ferait  juge  pour  le  mieulx,  ne  de-  tîuel  lefdids  Defnots  8c  Hervy,  Robe, 
firant  faire  commencer  en  une  telle  8c  lin  8c  Gobclin  auraient  encore  raid  ra- 
fi importante entreprife  qu'avec  cognoif-  bois  chacun  de  x.  mil  livres,  &fe  fè- 
fance  certaine  de  la  perfection.  A  quoy  roit  trouve  ledid  Gobclin  le  dernier  &t 
ayant  efté  procédé ,  l'advis  drefle'  par  moings  difant ,  qui  auroit  mis  lefdids 
lefdids  experts  auroit  elle  prefenté  en  ouvrages  à  la  fomme  de  oxLvtn.  mil 
noftre  confeil ,  où  il  auroit  efté  arrefté  livres ,  auquel ,  comme  failânt  noftre 
le  iv.  jour  du  prefent  mois ,  lefdids  pre-  condition  meilleure  8c  plus  advantageufe 
voft  des  marchands  &  cfchcvins  pre-  qu'aulcuns  des  aultres,  nous  aurions  ad- 
fcns;8c  fur  iceluy  ledid  Cofnier  raidi  j  ugél'entreprifë  defdids  ouvrages  8c  coh- 
ofFre  de  faire  les  ouvrages  y  déclarez,  les  duite  d'eaue.  Depuis  ledid  vi.  jour  du- 
rendre  parfaits ,  8c  amener  8c  conduire  did  prefent  mois  &  auparavant  la  deli- 
lefdids  trente  poulces  d'eaue  en  toute  vrance  du  bail  defdids  ouvrages,  qui 
iàifon ,  aux  moindres  8c  plus  baffes  eaues  auroit  efté  différé  for  la  contention  qui 
dans  quatre  années  prochaines,  àcom-  eftoit  meuë  entre  lefdids  Gobelin  8c 
mencer  au  premier  jour  de  Janvier  pro-  Robelin  du  dernier  moings  difant,  fe- 
chain,  moyennant  la  jouiflance  durant  roit  intervenu  M.  Loys  Marchant  nuit 
iîx  années  de  ladide  fomme  de  cent  tre  des  oeuvres  de  nos  baftimens ,  qui  au. 
trois  mil  liv.  fur  les  deniers  de  ladide  roit  faid  rabais  à  noftre  profid  ez  mains 
ferme ,  8c  de  foixante  mil  liv.  à  prendre  de  noftre  amé  8c  féal  confeillcr  ennof- 
en  la  feptiéme  année  d'icelle  ,  8c  oultres  tre  confeil  d'eftat  &  controlleur  gene- 
les  autres  condirionsportees  par  l'affiche  rai  de  nos  finances  le  fieur  Jehannin , 
fufdidc.  Duquel  offre  ayant  efté  faide  de  la  fomme  de  xLvin.mil  livres.  Du- 
publication  8c  mis  affiches  ezdids  lieux  quel  s'eftant  voulu  deppartir  au  moyen 
pour  eftre  lefdids  ouvrages  publiez  au  de  certaine  tranfadion  paflee  entre  luy 
rabais  en  noftredid  confeil  le  vi.  du  8c  ledid  Gobelin ,  portant  remife  ôc  de- 
prefent  mois  le  feroient  prefentez  de  claration  à  fon  proffid  de  ladide  adju- 
rechef  lefdids  prevoft  des  marchands  dication  defdids  ouvrages  au  fufdid  prix 
ôc  efchevins  qui  nous  auraient  requis  dcDXLvm.mil  livres,  fc  ferait  prefenté 
leur  donner  8c  odroyer  l'intendance  Se  René  Fleury  maiftre  maçon  à  Paris ,  qui 
foing  fur  lefdids  ouvrages ,  &  que  l'en-  nous  auroit  offert  de  prendre  lefdids  ou- 
trepreneur fuft  obligé  de  faire  les  ca-  vrages  &  les  faire  8c  parfaire  bien  Se 
«aux  fuivant  le  devis  dreffé  audid  hof-  deuement  pour  la  fomme  de  cinq  cens 
tel  de  ville  neceflaires  pour  amener  mil  livres,  8c faire  ledid  rabais  de  xlviii. 
l'eaue  deftinée  pour  la  commodité  de  mil  livres  moyennant  qu'il  nous  pleuft 
ladide  ville  depuis  le  dernier  &  grand  luy  en  faire  adjudicarion  fans  faire  nou- 
rcgardqui  fedoibt  faire  proche  la  faulfe  vel le  publication  fur  fondid  rabais  ;  du- 
porte  du  faulxbourg  S.  Jacques  jufques  quel  noftre  cher  &  bien  amé  Jehan 
aux  foflèz  de  ladide  ville,  &  que  ledit  Coing  maiftre  maçon  à  Paris  ayant  eu 
regard  &  celuy  qui  fê  doibt  faire  à  la  cognohTance ,  auroit  offert  nous  faire 
prinfe  des  eaues  fuflènt  au-moins  de  la  encore  rabais  de  xu  mil  livres  à  con- 
grandeur  de  ceulx  qui  font  au  Pré  S.  dirion  qu'il  ne  ferait  tenu  de  faire  le 
Gcrvais  8c  à  Pantin.  Avec  lefquelles  thuyau  &  ouvrages  neceûaircs  pour  la 
charges  6c  les  autres  cy-deflus  portées  conduite  de  douze  poulces  d'eaue  det 
par  les  affiches  ayant  efté  publié  lefd.  rinez  pour  les  habitans  de  ladide  ville 
ouvrages  eftre  à  bailler  au  rabais  6c  depuis  le  dernier  6c  grand  regard  qui 
moins  difant,  à  Textindion  du  feu ,  ôc  fe  faid  à  la  faulce  porte  du  faulxbourg 
déclaré  le  premier  rabais  eftre  de  vingt  S.  Jacques  jufques  au  bord  du  foflé  de 
mil  livres  6c  les  fuyvans  de  fix  mil  livres  ladide  ville  >  par  le  moyen  duquel  ra- 
chacun ,  6c  le  premier  feu  allumé ,  à  bais  le  prix  defdids  ouvrages  ne  reve- 
i'extindiond'icelluy,  Jehan  Gobelin  au-  noit  qu'à  la  fomme  de  cccclx.  mil  li- 
rait faid   rabais  de  xx.  mil  livres,  vres ,  condition  meilleure  8c  plus  advatt* 
fur  le  fécond  feu  Jonas  Robelin t  An-  tageufe  qu'aulcune  des  aultres.  nous, 
thoine  Defnots  8c  ledid  Gobelin  8c  cha-  a  ces  causes,  de  l'advis  de  noftre 
cun  de  x.  mil  livres.  Sur  le  troifiéme  confeil  ,  avons  audid  Jehan  Coing  t 
Aubin  Hervy  ,  lefdids  Defnots ,  Jonas  comme  dernier  8c  moings  difant ,  baiU 
êc  Gobelin ,  aufly  chacun  de  x.  mil  li-  lé ,  adjugé  6c  dellivré ,  baillons ,  adju- 
vres.  Et  s'eftant  meu  contention  entr*-  geons  8c  délivrons  par  ces  prefentes  l'en- 
eulx  du  dernier  moings  difant ,  auroit  treprife  defdids  ouvrages  8c  conduire 
efté  allumé  un  quatrième  feu ,  fur  le-  d'eaue  de  Rongy  à  la  fomme  decccc, 


PREUVES 


1  1  ■  lx.  mil  livres  laquelle  luy  fera  payée 
A».  Kit.  cn  fiX  années  prochaines  6c  conlecuti- 
ves  efgalement  par  chacune  d'icelles, 
■de  quartier  en  quartier,  a,  commencer 
du  i.  jour  de  Janvier  prochain  ,  des  dc- 
•  niers  de  la  ferme  de  xxx.  f.  pourmuy 
de  vin  encrant  cn  noftredide  ville  de 
Paris ,  par  le  fermier  d'icelJe ,  en  vertu 
des  mandemens  du  creforier  de  noftre 
efparene,  qui  eft  la  fomme  de  lxxvi. 
mil  livres  xin.  fols  iv.  denniers 
par  chacune  defdids  annéesj  moyennant 
laquelle  fomme  de  cccclx.  mil  hvres 
fera  tenu  ledid  Coing  de  faire  tous  les 
ouvrages  de  maçonnerie,  pierre  de  tail- 
le ,  ciment ,  bricque ,  corroy  ,  tranches, 

j)ort  6c  vuidanges  des  terres ,  recompen- 
cs  des  héritages ,  payer  peines  d'ou- 
vriers qu'il  fera  befoing  faire  &  fournir 
pour  parvenir  â  la  conftrudion  des  voul- 
tes ,  regards,  defeharges ,  badins ,  récep- 
tacles &  aqueducs  pour  amener  8/  con- 
duire avec  voulte  les  eaues  &  fources 
deppendans  de  la  ferme  dudid  Rongy 
julques  à  la  quantité  de  xxx.  poulces 
d'eaue  en  toutes  faifons  aux  moindres 
&  plus  baffes  eaues,  depuis  ledid  lieu 
julques  près  la  faulce  porte  6c  les  tran- 
chées des  nouvelles  fortifications  du 
faulxbourg  S.  Jacques  de  ladide  ville 
de  Paris  par  acqueducs  &  voultes ,  lef- 
quelles  feront  faides  Se  conftruides  des 
matières  &  façons  qui  enfûyvent  : 

PREMIEREMENT  feront  faids  les 
canaulx  Se  voultes  dans  les  tranchées 
cy.devant  faid  faire  par  le  fleur  duc  de 
Sully  grand-voyer,  pour  ramaffèr  toutes 
les  eaues  -y  lefquels  canaulx  auront  cinq 
pieds  &  demy  de  haulteur  du  fond  de 
reauefoubz  clef  6c  trois  pieds  de  large 
dans  œuvres,  maçonné  de  bon  moel- 
lon ,  chaux  &  fable  graveleux  de  deux 
pieds  d'efpoiflèur ,  garni  d'une  alîîfe  par 
bas  de  pierre  dure,  qui  fera  continuée 
aux  murs  du  cofté  des  bouches,  portant 
un  marche-pied  de  xvm.  poulces  de 
large,  6c  le  mur  du  cofté  des  terres 
plaines  fera  garni  d'une  affife  de  pierre 
de  taille  au  pourtour  ,  pour  la  rencon- 
tre ôc  ramas  des  eaues ,  garnye  de  chai- 
nes  &  arcs  de  bonne  pierre  de  taille  de 
douze  pieds  en  douze  pieds  }  Se  par  bas, 
à  l'endroit  dudid  marche-pied  feront 
confervez  les  bouches  à  l'endroit  des 
fources ,  de  largeur  compétente  }  les 
jours  defquelles  feront  faids  de  bonne 
pierre  de  taille  dure  fichée  avec  bon 
mortier ,  chaux  &  fable  graveleux  de 
la  tranchée  des  nouvelles  fortifications 
de  ladide  ville ,  ou  delà  rivière  de  Sey. 
ne.  ' 


ET  PIECES 

Le  canal  de  la  fontaine  de  Roa(rv 
qui  commencera  au  reeard  de  li  «  6  V 
Jel'eaue  dudid  Rongy  f It  ^n r 
neuf  de  la  v,lle  ho»  k  ZZbo  t 
Jacques  fera  fondé  fur  une  platte  i ol  e 
de  maçonnerie  faide  de  bloc  de  fCD 
pieds  de  large  ,  fondé  à  bon  &  vif  fo  J 
fur  platte  forme  Se  pillotis,  fi  befoinc  eft 
au-deflus  de  laquelle  maflè  feront  £' 
rez  les  deux  murs  du  canal  efpacczdë 
tro1S  pieds  l'un  de  l'autre,  chacun  de 
deux  pieds  d'efpoiflèur,  maçonnez  de 
bon  modon  &  biocaille  avec  mortier 
chaux  &  fable  fuldicts  élevez  iufqucs 
en  telle  forte  qu'il  y  ait  cinq  picdl  & 
demy  fou  bz  clef  depuis  le  fonddeleaue 
la  voulte  duquel  canal  aura  quinze  pouù 
ces  defpois  à  la  clef,  les  reynes  rem- 
plis de  mcfme  matière }  &  leïurplusdu 
couronnement  d'icelle  voulte  fera  faid 
en  raye  Se  conduid  en  pente  des  deux 
coftez ,  fi  mieux  n'aime  l'entrepreneur 
ne  faire  qu'un  revers  pour  rejetter  l'eauc 
du  cofté  des  valons  à  l'endroicc  où  y 
aura  vallon  }  lefdids  murs  du  canal  gar- 
nis de  chaines  6c  arcs  de  pierre  de  tail- 
le portant  parpain ,  entre  deux  une , 
cfpacez  de  douze  en  douze  pieds ,  de  rai- 
lieu  en  milieu. 

Sera  faid  le  petit  acqueduc  ou  con- 
duit d'eau  aumitan  d'entre  lefdidsdcux 
murs  ,  le  fonds  Se  cofté  duquel  feront 
de  fix  poulces  d'efpoifTeur ,  faid  de  ci- 
ment avec  cailloux  de  vigne ,  ledid  ci- 
ment  faid  6c  compofe  de  chaux  vive 
broyée  avec  thuilleau  de  moulle  de 
Paris  fans  aulcune  bricque  ny  fablon. 

Item  en  faifant  lefdids  murs ,  s'il  fe 
trouve  quelque  cours  d'eaue  qui  mérite 
plus  grande  recherche ,  fera  faiâe  ou- 
uercure  de  la  terrejufques  à  telle  lon- 
gueur qui  fera  neceflaire  pour  le  mieulx, 
Se  la  tranchée  pour  conduire  l'eaue  fera 
de  deux  pieds  6c  demy  de  large  rem- 
plye  de  deux  petits  murs  de  pierre  fe- 
che ,  ung  petit  canal  entre  deux  de  fix 
poulces  de  large  6c  ung  pied  Se  demy 
de  hault,  recouverts  de  pierre  de  bio- 
caille ou  cailloux  de  la  mefme  qualité, 
avec  un  corroy  faid  de  glaize  de  fix  poul- 
ces d'efpaifleur  par  demis  lefdids  cou- 
vertures j  enfemble  faire  des  efvents  où 
il  fera  necefTaire  le  long  des  acqueducs, 
6c  les  efviers  de  pierre  détaille  traver- 
fant  le  mur ,  pour  fervir  i  recevoir  les 
fources  qui  fe  rencontreront  par  voyc. 

Item  rechargera  de  terre  toutes  les 
tranchées ,  murs  Se  canaulx  julques  à 
telle  haulteur  qu'il  fera  advilé  pour  i« 
mieulx  ,  ôc  telle  que  le  lieu  le  pourra 
rçquerir.  Iw» 
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Item"  au-deflus  defdids  canaulx  près  cées  de  trente  thoifes  l'une  de  l'aultre 
les  fources ,  au  lieu  qu'advife  fera  pour  8c  construites  de  grands  quartiers  de  A 
le  mieulx  ,  8c  à  diftance  8c  intervalle  pierre  dure  fans  aucun  moillon ,  jufques 
d'ung  pied  ,  feront  faites  les  vuidanges  à  la  haulteur  des  eaues  fur  les  plus  haul- 
des  terres  tant  feiches  que  mouillées  tes ,  pour  le  regard  des  deux  arches  du 
pour  l'afliette  d'un  grand  regard  8c  ac-  milieu,à  l'endroid  du  grand  cours,  8c  les 
cueil  d'eau ,  l'auge  duquel  fera  de  telle  aultres  fondez,  femblablement  de  Li- 
profondeur  qu'il  appartiendra  &  en  telle  bage  8c  au-deflus  de  quartier  i  parc- 
forte,  que  depuis  le  fonds  de  ladicle  ment  de  pierre  ,  remplis  de  moillon  ma- 
auge  il  puifle  y  avoir  xvm.  poulces  de  çonnné  avec  bon  mortier  chaux  &  fa- 
haulteur  jufques  au  fond  du  petit  ac-  ble,  &  le  refidu  defd.  pilles  8c  arches 
queduc  ou  petit  canal  du  paflage  des  feront  e (levez  pour  le  regard  des  poinc- 
eaues ,  lequel  regard  fera  fondé  en  mace  tes  8c  efcuflbns  de  pierre  avec  les  pu 
de  maçonerie  fur  bon  fonds  8c  fuffi-  laftres  au-dcllus  aufly  de  pierre ,  fclon 
fant  pour  porter  8c  foubftenir  tel  ouvra-  la  forme  ,  ftrudure  8c  façon  qu'ilaefté 
ge  }  lequel  fonds ,  au  cas  qu'il  ne  fe  reprefenté  par  le  defleing >  les  relies  des 
trouvait  ferme,  fera  garny  comme  cy-  arcs  8c  arceaux  portans  deux  pieds  8c 
après  fera  déclare.  deux  pieds  8c  demyen  telle  feendou- 

Scra  iceluy  regard  faid  8c  conftruid  valles  ,  continuer  la  face  des  arceaux 
en  la  forme,  ftrudure,  façon  8c  gran-  avec  leur  engraiflêment  julques  foubz 
deur  du  moings  telle  que  le  regard  des  la  plinte  -}  8c  pour  le  regard  des  deux 
fontaines  de  ladide  ville  qui  eft  au-def-  affilés  de  chacun  cofté  de  la  clef  au- 
fus  du  village  du  Pré  S.  Gervais  au  ront  xvm.  poulces  de  haulteur  foubz 
lieu  did  les  Mauffins  ,  ou  du  regard  les  plintes,  8c  continuer  l'cflevation  ainfi 
au  bout  d'enhault  des  canaux  des  fon-  qu'il  eft  reprefenté  par  le  deflèing. 
taines  de  la  ville  de  Belleville  fur  fa-  Les  cullées  8c  maces  de  maçonnerié 
blon,  ledid  regard  appelle  la  tour  ou  de  deux  bouts  au  paflage  dudid  Arcucil 
chapelle,  garny  de  deflente  comme  ledid  fe  ront  faides  de  melme  forme ,  ftrudu- 
regard  ,  les  bouches  8c  defeharges  des  re  8c  façon  que  les  pilles  cy-devant  de- 
grands  canaux  faides  comme  celles  def-  clarées  ;  pour  la  fondation  defquelles 
dicb  regards ,  en  laquelle  efpacc  d'ung  pilles  8c  maces  ,  regards  8c  grands  ca- 
pied  fera  laid  ung  corroy  de  ciment  qui  naux  ,  feront  faicts  les  bafquetages  8c 
commencera  au  fonds  de  la  fondation  vuidanges  d'eaue  ,  pillotis  8cplatte-for- 
du  grand  regard,  8c  elîevé  trois  pieds  me  qui  fe  trouveront  neeeflaires  p* 
plushault  que  le  fonds  des  canaux  pre-  la  feureté  8c  confervation  dcfdiéls 
miers  déclarez ,  continuer  ledid  corroy  vrages  defdides  pilles ,  maces  ou  cullées, 
le  long  du  mur  du  grand  carré  de  la  canaux  ou  regards, 
recherche  des  eaues ,  8c  de  la  largeur  Item  aux  deux  bouts  dudift  canal  de 
qu'il  fera  jugé  necellairc ,  fondé  8:  cf-  rraverfe  ou  acqueduc  dans  le  village 
levé  comme  le  corroy  d'intervalle  cy-  d'Arcueil ,  feront  faicts  deux  regards , 
devant  déclaré,  avec  lequel  lefdifts  cor-  dans  lefquels  feront  faicks  les  defehar- 
roys  feront  liez ,  8c au-deffusdudicl  cor-  ges  pour  defeharger  les  eaues  defdiiâs 
roy  fera  faid  le  fonds  dudid  regard  de  canaux ,  quand  beloing  fera ,  garni  auffi, 
pierre  de  Lyez.  fi  befoing  eft ,  de  defeentes  ou  montées 

Item  au  paflage  de  la  traverfedu  val-  de  marches  de  pierre,  environnées  de 

Ion  d'entre  les  deux  montaignes  au  vil-  murs  comme  celles  des  autres  regards 

ïage  d'Arcueil  fera  faict  la  maçonnerie  cy-après  déclarez  }  faire  lefdides  def- 

des  pilles,  arches,  arceaux,  petites  charges  de  telle  forme ,  ftrudure  8c  fa- 

pilles  en  nombre  neceffaire ,  qui  feront  çon  que  les  eaues  defeendans  d'icelles 

fondez  jufques  à  vif  fonds  de  feize  pieds  ne  puiflènt  endommager  le  publicq  ny 

de  long  8c  huid  pieds  de  large ,  ou  plus  le  particulier. 

fi  befoing  eft ,  8c  jufques  au  rez  de  chauf-       Item ,  à  l'entrée  du  faux-  bourg  faind 

fée,  fur  pilotis  8c  plattc-formcs  s'ilcon-  Jacques,  au  lieu  qu'advifé  fera  pour  le 

vient  8c  eft  neceffaire,  finon  feront  fon-  mieux ,  fera  faid  ung  grand  regard  en 

dez  de  pierre  de  Libage  joinctifes ,  fur  forme  carrée  ,  l'auge  duquel  contien- 

lefquelles  fondations  de  Libage  fera  po-  dra  dix-huid  pieds  de  large  dans  œu- 

fc  la  pierre  de  taille  defdids  pilles,  cha-  vre  ,  compris  les  marche-pieds,  lequel 

cune  de  quatorze  pieds  de  longueur  ,  fera  fondé  en  maflè  avec  platte.  forme 

compris  leurs  poindes ,  fur  fix  pieds  de  8c  pillotis  8c  de  la  mefme  ftrudure  8c 

largeur  -,  lesquelles  pilles  feront  efpa-  forme  comme  le  regard  de  la  prinfe 
TmeJJ.Part.IJl.  Kkkkk 
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—          des  eaues  c\. devant  déclarée,  en  l'auge  neccllaires  pour  vuider  les  eaues  ]0rs 

a».  i6\i..    jU(juei  rcgârd  fe  fera  la  dillribution  ÔC  qu'il  conviendra  nettoyer  ou  travailler 

feparation  des  portions  des  eaues,  tant  aux  acqueducs  ez  endroits  où  il  fera  ad. 

pour  nous  ,  que  pour  ladide  ville  de  vifé  pour  le  mieux. 
Paris,  6c  pour  lcldicts  entrepreneurs}      Faire  6c  fournir  par  ledid  entrepre. 

Ravoir ,  pour  nous  la  quantité  de  xvm.  neur  de  toutes  matières  à  ce  neceuai. 

poulces  d'eaue  reduids  en  ung  moufle  res ,  foit  de  pierre ,  blocaille  ,  bricque 

6c  calibre,  ou  efchantillon  ,  6c  pour  la-  bris  de  thuilleaux  faid  de  thuille  du 

diclc  ville  douze  poulces  auifi  reduids  grand  moulle  de  Paris  6c  moullc  baf. 

cn  ung  moulle  ,  pour  élire  par  iceux  tard  qui  fera  trouvé  bon ,  6c  de  terre 

calibres  dérivée  l'eaue  pour  en  difpo-  forte,  carreau  de  terre  cuite  ,  bris  & 

fer  par  chacun  félon  qu'il  nous  plaira,  pouldre  de  porterie  de  grain  pour  faire 

Et  pour  cet  effecl  feront  pour  lcfdiclcs  ciment, avec  cailloux  de  vigne  ,  bonne 

fèparations  faides  au  deububz  dudid  chaux  vive, fable  graveleux  des  tran- 

regard  6c  joignant  icclluy  trois  petits  chees  des  nouvelles  fortifications  de  Pa. 

Xds  ou  réceptacles  d'eaue  ■>  Içavoir  ris  ou  de  la  rivière  de  Seyne ,  pillotis 
pour  nous  du  colle  des  Char-  6c  platte-formcs ,  huiflèries  6c  fermetu- 
treux,  6c  celuy  de  ladide  ville, du cofté  res  des  regards  ,  lefqucls  huis  feront 
de  la  ebaucée  ,  6c  celle  dudid  entre-  faicts  de  gros  efchantillons  de  bois  de 
preneur  ,  du  colle  qu'il  advifera  ,  leparé  quartier  de  deux  poulces  6c  demy  cor. 
d'ung  mur,  pour  n'avoir  aucune  corn-  royé,  bois  de  cbefne  lèc,  lefdicb  huis 
munication  dcfdicls  dérivations  d'eaue.  ferrez  de  bandes  Flamandes  avec  bou- 
Dans  lefqucls  feront  mis  les  bouches  Ions  rivez ,  ferrures  6c  fermetures  bon- 
6c  entrées  des  thuyaux  particuliers,  nés  6c  fuffifantes  pour  tenir  tous  lefdids 
pour  cllrc  l'eaue  de  lu  ville  conduite  lieux  en  fureté  ,  6c  généralement  tou- 
prochc  la  porte  S.  Jacques.  tes  autres  matières  à  ce  neccllaires, 
Item  ,  6c  en  efpace  dcfdicls  canaux  mefine  le  plomb  qu'il  conviendra  pour 
6c  acqueducs  ,  feront  faid  trente  rc-  le  canal  ou  acqueduc  travcrlànt  d'une 
gards  neccllaires ,  efpaccz  de  ccc.  toi-  montagne  à  l'autre  ,  robinets  de  cuivre 
les  ert  ccc.  toifes  ou  environ,  qui  fe-  &  telles  de  defeharges  aux  endroits  où 
ront  faicts  delà  qualité  6c  cpoiflèur  befoing  fera  j  fournir  les  moufles  de  cui- 
que  les  murs  dcfdicls  grands  canaux  ,  vre  pour  les  efchantillons  de  la  dillri- 
carnis  de  defeentes  de  marches  de  pier-  bution  6c  ieparation  des  eaues  aux  fuf- 
i# dure  i  au  haut  dcfquels  regards  fe-  dicls  regards,  des  formes  ,  longueur 
ront  faids  les  murs  de  l'enceinte  pour  6c  grandeurs  qu'il  fera  juge  neceflaire 
les  huyflerics  6c  entrées  qui  feront  de  par  les  commillàires  députez  à  l'execu- 
pierre  de  taille  en  ce  qui  parciiflrahors  tion  dudicl  devis  j  comme  au/fi  fera  té- 
lés terres ,  recouverts  de  glu.lis  de  pier-  nu  ledid  entrepreneur  faire  garnir  les 
re  ou  autrement ,  avec  tablette  de  pier-  pilles  de  glaflis  des  couvertures  del'dids 
re  de  Liais,  félon  qu'il  fera  advifé  pour  regards  ou  canaux  avec  crampons  de 
le  mieux,  à  la  forme  du  regard  des  fon-  fer  fccllez  en  plomb ,  chacun  crampon 
taines  de  la  ville  ,  garni.-»  de  portes  de  de  douze  à  treize  poulces  de  long  en- 
menuiferie  ,  ferrures ,  6c  ferrées  comme  tre  deux  retours,  lefquels  retours  au- 
lefdicls  regards  j  6c  en  chacune  inrer-  ront  deux  poulces  de  long  ;  fera  auffi 
vallc  de  deux  defdids  regards  de  def-  tenu  à  recouvrir  de  terre  tous  lefdids 
charges  feroient  faiéls  quatre  bouches  canaux  d'efpoifTeur  fuffifante  comme  il 
en  forme  de  foupiraux  raids  de  maçon-  conviendra  6c  que  did  eft  cy-deflus , 
nerie  de  murs  en  quatre  fens  ,i  ouver-  pillée,  battue  6c  dreffee  defpoiflèur  re- 
ture  par  bas  de  deux  pieds  en  quarré  quife  en  pente  vers  le  vallon ,  6c le fur- 
de  la  haulteur  qu  il  appartiendra  ,  cha-  plus  defdidcs  terres  fera  applani  6cmis 
cune  defdidcs  bouches  recouvertes  en  telle  forte  qu'il  ne  puifle  nuire, 
d'une  pierre  de  Liais  d'une  pièce  ,  de  Sera  tenu  ledid  entrepreneur  de  four- 
cinq  poulces  d'cfpoiflèuri,  franche  pier-  nir  en  toutes  faifons  aux  moindres  fie 
rc,pounla  fermeture  6C couverture  d'i-  plus  bafles  eaues  de  l'eaue  jufqu'àla- 
ceux  foupiraux  ,  proche  de  chacun  def-  dide  quantité  de  trente  poulces  portez 
quels  fera  affis  6c  planté  une  borne  de  par  le  prefent  bail ,  6c  le  lùrplus  defdi- 
pierre  maçonnée  en  terre  faillante  de  des  eaues  ,  lefdids  xxx.  poulces  rour- 
trois  pieds  de  hault ,  pour  la  remarque  nis,  fi  furplus  y  a  ezdides  moindres  eaues, 
du  heu  où  feront  leldits  foupiraux.  fera  audid  entrepreneur  pour  en  dilpo- 
Seront  faites  les  vannes  &  defeharges  fer  ainfi  que  bon  luy  femblera  entre!» 
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habitans  de  ladicte  ville,  en  force  que  did  Coing,  fes  aflbciez  &  ayans  caufë 
le  cout  lbit  faid  8c  parfaid  bien  &  deue-  plainement  &  paifiblement ,  cefians  8c 
ment  au  dire  de  gens  à  ce  cognoiflans  faifans  ceflèr  tous  troubles  &  empefche- 
dans  quatre  ans  prochains ,  à  comman-  mens  au  contraire.  Cartel  eft  nortre  plai- 
cer  du  i.  jour  de  Janvier  prochain.*  fir.  En  tefmoing  de  quoy  nous  avons  faid 
Sera  auflî  tenu  ledid  entrepreneur  de  mettre  noftre  fcel  à  cefdictes  prefences. 
toutes  les  recompenfes  quiferonc  adju-  Donné  à  Paris  le  xxvn.  jour  d'Odo- 
gces  aux  particuliers  ou  communaucez  brel'an  de  grâce  m.  dc.  xn.  &  denof- 
proprictaires  des  héritages  qui  feront  tre  règne  le  croifiéme.  Pris  fut  «ne  copie 
trouvez  recevoir  dommage  pour  l'exe-  du  temps  de  U  date. 
cution  du  prefent  devis ,  comme  mou- 
lins ,  terres ,  prez ,  maifons  8c  vignes  qui  Mémoire  pefentè  au  confeil  du  roy ,  au  fujet 
feront  prifes  &  dans  lefquellcs  paflera  de  l' exécution  du  bail  précèdent. 

le  canal  j  enfemble  du  rejed  des  terres 

&  de  toutes  autres  choies  quelconques,  Uand  il  a  pieu  au  roy  comman-  —  — 

félon  l'eftimation  qui  en  fera  faidepar  Vjfder  que  l'on  recogneuft  les  fon-  As- 
les  commiflaires  à  ce  députez  j  comme  taines  de  Rongis  8c  le  moyen  qu'il  yavoic 
aufllde  rertablir  le  chemin  qui  aura  efté  de  faire  venir  les  eaues  d'icelle  en  la 
rompu,  8c  ce  qui  reliera  en  nature  def-  ville  de  Paris,  S.  M.  commanda  aufly 
dids  héritages  qu'il  aura  acheptez  ou  qu'il  fuit  faict  ung  devis  contenanc 
payez  outre  &  par  deflus  lefdids  ouvra-  la  qualité  des  ouvrages  de  maçonnerie 
ges  8c  iceux  faids  &  parfaids ,  il  luy  6c  autres  qui  feroient  trouvez  neceffai- 
demeurera  en  propre  8c  aux  fiens  pour  res  pour  la  conduite  des  caucs  }  ce  qui 
en  difpofer  à  leur  volonté  ;  8c  pour  ce  fut  faict  par  la  diredion  de  ceux  qui 
qui  fe  trouvera  nous  appartenir  ,  s'en  avoient  efté  nommez  6c  députez  i  cec 
pourra  accommoder  pour  le  pacage  fans  effèd,  avecq  l'advis  des  plus  capables 
aucune  diminution  du  fufdict  prix  }  8c  &  expérimentez  ouvriers  en  femblables 
fera  tenu  ledid  entrepreneur  de  rappor-  entreprifes  -}  auquel  devis  furent  defig- 
ter  tous  les  contrats  qu'il  aura  faids  nées  Ôc  parciculierement  déclarées  tou- 
avec  les  particuliers  pour  les  achapts  ôc  tes  les  qualitez  de  maçonnerie ,  vuidaa- 
recompenfes  defdids  héritages ,  pour  fer-  ges  de  terres , . 8c  généralement  tous  les 
vir  d  Padvenir  à  caufe.  des  fervitudes  ac-  ouvrages  Se  qualitez  d'icelle  que  l'on  ju- 
quifes  pour  la  commodité  defdids  ou-    gea  neceflaites  6c  telles  que  meritoitun 

œuvre  de  fi  grande  importance;  Mais  le- 
did advis  ayant  efté  communiqué ,  au- 
cunSjdelîreux  de  s'entremettre  en  cet  œu- 
vre ,  fans  déférer  à  l'expérience  de  ceux 
qui  avoient  travaillé  audid  devis  $  ce 
qu'ils  debvoient  faire ,  puifqu'ils  ont  pris 
d'eux  la  principale  invention  de  ce  qu'ils 
ont  faict  depuis ,  violentèrent  cet  affaire 
de  forte  qu'il  leur  fut  permis  de  faire- 
ung  autre  devis  ;  ce  qu'ils  firent  avecq 
une  fort  grande  diminution  des  ouvra- 
ges portez  par  ledid  premier.  Et  lors 
ceux  qui  fe  fentoient  capables  de  le  mec- 
confiderancs  qu'il  n'y 


vrages 


Sera  pareillemenc  tenu  ledîd  entre- 
preneur de  l'cncrctcnement  defdids  ou- 
vrages fournir ,  conduire  8c  amener  la- 
dite quantité  de  trente  poulces  d'eaue 
en  toute  faifon  Si  aux  moindres  8c  plus 
balles  eaues ,  à  fes  defpens ,  durant  douze 
années  après  lefdictes  quatre  années  ex- 
pirées ,  qu'il  fera  recevoir  lefdids  ou- 
vrages en  la  manière  accouftuméc. 

Pourra  ledid  Coing  entrepreneur  aflb- 
cier  avec  luy  telles  perfonnes  capables 
qu'il  advifera  dans  quinze  jours ,  8c  met- 
tra dans  ledid  temps  les  contrads  d'af- 
jbeiation  cz  mains  du  fecretairc  de  nof- 
tre confeil ,  pour  y  avoir  recours  quand 


tre  en  œuvre 


avoic  que  du  deshonneur  à  acquérir  6c 
de  la  perce  ,  fe  retirèrent  ôc  laiflerent 
faire  1  adjudication  defdids  ouvrages  i 


Et  pour  l'accompifiement ,  perfedioii  d'autres5lefquels  n'ayants  que  le  de/ir  d'y 

&  entretenement  du  prefent  bail ,  bail-  entrer ,  furent  rendus  adjudicataires  de 

lera  bonne 6c  fuffifante caution  de  la  fom-  la  befongnc,fans  mettre  en  cohfideration 

me  de  fept-vingt-dix  mil  livres  parde-  qu'elle  ne  pouvoit  fubfifter  félon  ledid 

vant  lefdids  prevoft  des  marchands  Ôc  dernier  devis  8c  adjudication.  Auflî  fai- 

efchevins  de  ladide  ville  de  Paris.  foient-ils  leurs  comptes  qu'eftants  de- 

Si  donnons  en  mandement  A  nos  dans,  il  leur  feroit  loifible  de  deman- 

amez  ,6c  féaux  les  treforiers  généraux  der  en  travaillant  le  changement  de  ce 

de  France  à  Paris,  que  du  contenu  en  qui  fe  trouveroit  devoir  eftre  reformé  j 

ces  prefentes  ils  fafient  jouir  Ôc  tuerie-  ne  doutans  point  de  la  bonté  du  confeilj 
Tme  II.  Part.  III.  Kkkkk  ij 
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,  qui  ne  les  voudroir  myner ,  &  s'appuyants  a  pas  la  Sixième  partie  de  l'ouvrage  faic 

fur  laneceffité  de  l'ouvrage,  ou  qu'on  ce,  quand  on  y  comprendroic  l'eAima! 

aurok  par  le  temps  oublié  le  change-  non  des  matériaux  qui  font  fur  les  lieux 

:  qu'ils  avoicnt  faid  du  premier def-  •&  ne  font  encore  mis  en  oeuvre ,  jufques 


iêing  &  devis.  i  ce  jour  xv.  de  May  m.  Dc.  xiv  & 

£t  de  faid,  depuis  que  lefdids  adju-   û  il  n'y  -a  encore  aucune  recompenfe 


<!ucataires  travaillent,  ils  ont  prefentére*  faide  des  terres  Ô£  moulins  qui  tout  i 

quelle  pour  faire  rehauffer  les  voulces  recompenfer. 
conformément  au  premier  deflein^ ,  de-       Mais  quand  on  voudra  pourvoir  de 

puis  les  fourecs  jufques  au  premier  re-  remède  à  ce  manquement,  il  s'en  trou, 

gardde  Fremesj  ce  qui  leur  a  efté  permis  vera  des  moyens  raifonnables  &  legiti. 

moyennant  augmentation  de  prixj  &  de-  mes  pour  le  fervice  du  roy.  Pris  faune 

puis  ledid  regard  de  Frefnes  jufques  à  Ar-  cepi*  du  temps  de  la  date. 
cueil  ils  ont  continué  la  meiine  hauteur,  -a:    1  r    r  j 

prefts  a  demander  la  mefme  recompenfe,  **  Paru  fm  U 

laquelle  ils  fe  promettent  ne  leur  pou-       ^amhtnun,  d»  cmtturt  d<  fam 
voit  eftre  déniée,  puifque  desja  pour  ^temu  d"  M<**' 

semblable  chofeilicur  a  efté  accorde  TJ  Enry  deOondy  par  lapermiflioa 

&  le  roy  engagé.  LA.  divine  evefque  de  Paris  j  i  tous 

Par  les  premiers  devis  il  avoir  efté  ceux  qui  ces  prefentes  verront,  falut, 

particulièrement  déclaré  ce  qui  eftoit  à  Sçavoir  faifons  que  fur  la  requeue  qui 

faire  aux  arcades  d'Arcueil ,  de  quelle  nous  a  efté  prelenrée  par  les  prieur, 

forme  &  de  quelle  madère  elles  dévoient  curé  &  marguilliers  de  reglifeparochiale 

eftre, mefme  la  voulte  couverte  de  Eyais,  ou  prieuré-cure  de  S.  Eftienne  du  Mont 

le  dalot  plombé ,  -&  de  cet  oeuvre  par-  à.  Paris ,  que  pour  4a  commodité  de  la. 

riculier  fut  faid  le  plant,  la  face  6c  le  dite  eglifè  «centrée  d'icelle  il  eftnecef- 

prophik ,  qui  donnoient  intelligence  de  faire  couper  partie  du  ccemetiere  qui  eft 

l'œuvre  j  tout  cela  veu  par  meilleurs  du  joignant  l'entrée  <lc  ladite  eglife  ,  ce 

confeil&par  monfèigneur  le  chancelier  qu'ils  ne  peuvent  faire  fans  noftre  par. 

particulièrement  j  ce  qui  obligeoit  les  ticulicre  permiffion.  Pour  ce  eft-il  que 

entrepreneurs  à  ce  qu'ils  avoient  à  faire,  nous  ayans  efgard  à  ladite  requefte,& 

Mais  au  lieu  dc  fuivre  une  fi  particulière  pour  la  commodité  publique,  avons  per- 

désignation,  lefdids  plants  &c  prophile  mis  &  permettons  aufdits  prieur-curé  & 

ne  le  trouvent  plus ,  les  entreprencurf  marguilliers  de  faire  tranfporter  laterre 

difent  ne  l'avoir  veu ,  &.  l'article  du  bail  dudit  cormeaerc  avec  les  oflèmem  des 

eft  d  cauteleux  &  fi  mal  intelligible ,  trepaflèz ,  en  autre  coemetiere  &  terre 

qu'il  n'y  a  nulle  déclaration  de  ce  qui  faincte  dans  l'enclos  de  l'abbaye  de fàinc 

doibt  eftre  faid»  de  manière  qu'ils  ne  te  Gencviefve.  Fait  à  Paris  le  va.  Juki, 

font  obligez  qu'à  ce  qu'il  leur  plaira.  Et  l'an  m.  dc.  xiv.  Signé t  Bauvouth. 

eux  voyants  bien  qu'ils  font  iubjeds  à  Pris  fur  un  imprimé. 

reproche  &  recherche,  s'ils  ne  font  l'ecu-  ^   ,  ,  „ 

vrï  comme  il  doibteftre,  ils  font  furies  P"  *  »H*  *  *«W- 

termes  de  prefenter  requefte  pour  fur-  éT**  Ê  jourd'huy  fécond  jour  d'Avril ,  ~~ 

prendre  le  confèil ,  en  faifànt  foubz  om-  \^  mil  fix  cent  vingt-quatre ,  parde-  **  "** 

brede  bonne  foy  interpréter  le  contenu  vant  nous  Sylvie  de  Pierre- vive  docteur 

audid  article ,  en  quoy  ils  demanderont  en  la  faculté  de  théologie ,  chancelier 

de  grands  interefts  &  recompenfes }  ce  de  l'eglife  ôc  univerfité  de  Paris  &cha- 

qui  doibt  eftre  bien  confidere.  noine  de  ladide  eglife ,  &.frerc  Jacques 

Quant  aux  payemens  receus  par  lef-  Belin  auffî  dodeur  en  théologie ,  gar- 

dids  entrepreneurs  &les  ouvrages  qu'ils  dien  du  convent  des  P.  Cordehcrsà  Pa- 

ont  faides ,  il  n'y  a  nulle  proportion.  Car  ris ,  Supérieurs  &  reformateurs  du  coU 

ilsontreceu  desja  cinq  quartiers  de  qua-  lege  royal  de  Bourgogne  fondé  en  la- 

tre  années  dans  lesquelles  ils  doibvent  dide  univerfité  de  Paris ,  font  compa- 

rendre  leur  ouvrage  faid,  &  recevoir  rus  maiftres  Claude  Cretenet bachelier 

cccc.  xx.  mille  livres.  Et  partant  ils  ont  en  théologie,  principal ,  Pbilippes  Bru- 

receu  fept- vingt-trois millecent  cinquan-  lard,  François  G  uigues  chapelains ,  Lau- 

te  livres,  qui  eft  quafi  le  tiers  de  l'ar-  rens  Martin, Louis  Jolypreftres,  Claude 

genr  &  peu  s'en  fault.  Ils  doibvent  doncq  Amyot ,  Hugues  Girardet ,  Claudejo- 

avoir  faid  le  tiers  de  l'ouvrage  à  peu  ly,  Valentin  Millot  &  autres  bourfiers 

près.  Neantmoins  il  le  vérifiera  qu'U  n'y  dudit  collège.  Et  par  les  plaintes  & 
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rimonies  dudit  Creccnet  principal  fit  de 
Brulard  chapelain  fie  autres  bourfiers 
ayant  reconnu  les  dereglemens  qui  fè 
fontgliflez  audit  collège,  tant  en  ce  qui 
regarde  le  divin  fervice,  quel'adminiftra- 
tion  du  temporel ,  &  relaxation  de  tous 
ceux  oui  participent  aux  revenus  du- 
dit collège ,  en  ce  qui  eft  de  leur  de- 
voir j  avons  juge  neceffaire  d'apporter 
les  reglemens  lui  vans  ,  conformément 
aux  ftatuts  dud.  collège,  &  ordonnances 
des  fuperieurs  nos  devanciers. 

Pont  te  fervie*  divin. 

I. 1WY  Ous  ordonnons  que  le  fervice 
|^  divin  (oit  fait  deûment  Se  avec 
révérence  ez  jours  &  en  la  manière  qui 
font  fpecifiez  par  les  ftatuts. 

II.  Que  l'on  farisfaffe  a  tous  le»  obits, 
tant  de  la  rcyne  fondatrice,  que  autre» 
bienfaâeurs  dudit  collège,  ez  jours  nom- 
mez &  fpecifiez. 

III.  Que  tous  les  officiers  fit  bourfiers 
dudit  collège  après  le  fécond  figne  de 
la  cloche  le  rendent  prefens  à  la  cha- 
pelle ,  ficafiîftent  dez  le  commencemenc 
des  mefTes.vefprcs  &  autres  offices  jufqu'4 
la  fin,  a  peine  d'eftre  muldez  fuivanrles 
ftatuts  fie  proportionément  à  l'augmen, 
tation  des  bourfes  }  ieelle  mulde  ap. 
plicable  au  profid  de  ta  communauté*. 
Et  ceux  qui  ne  fè  foucient  defdites  mul- 
&es  t  après  avoir  eftë  admoneftez  trois 
ou  quatre  fois ,  négligeront  d'afiifter  au 
divin  fervice ,  feront  privez  pour  une  fè- 
maine  de  leurs  diftributions  $  fit  conti- 
nuant en  leur  négligence,  8c  meprife- 
ront ,  feront  par  les  fuperieurs  privez 
de  leurs  bourfes  entièrement. 

IV.  Les  bourfiers  receûs  les  derniers 
à  diftributions ,  fe  trouveront  en  la  cha- 
pelle entre  le  premier  fie  le  fécond  coup, 
pour  préparer  tout  ce  qui  eft  neceflàire, 
tant  aux  méfiés  qu'aux  vefprcs }  fie  fe- 
ront foigneux  de  nettoyer  tous  les  Sa- 
medys  avant  vefpres  lad.  chapelle, &  de 
préparer  l'autel  ez  feftes  fdlemnelles,  affi- 
liez de  l'un  ou  de  l'autre  des  bourfiers 
perpétuels. 

V.  Et  jacoit  que  par  les  ftatuts  de  la 
fondation  dud.  collège  il  femble  que  les 
feulsbourf.  doivent  eftre  muldez  pour 
leur  abfence  au  divin  fervice ,  toutes» 
fois  fi  le  principal  fit  les  chapelains  du- 
dit collège  s'en  abfcntent  fans  neceffité, 
6e  notamment  pour  les  affaires  du  col- 
lège, ils  ne  feront  exempts  d'eftre  mul- 
dez à  proportion  de  leurs  maoque- 

*ne*ns  fie  diftributions. 1  • 

t.. 
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Pour  U  principal. 

VI.'V^T  Ous  ordonnons  que  le  princi- 
l>|  pal  ait  loin  que  tous  &  chacun 
des  bourfiers  fè  comportent  en  leurs  vie 
&  adions  chreftiennement  fie  modefte- 
ment ,  fè  eonfeflènt  fouvent,  fit  commu- 
nient du  moins  aux  quatre  ou  cinq  fèf- 
tes  principales ,  ou  fix  fois  l'année  }  Se 
qu'aucuns  ades  infolens  fit  fcajidaleux 
Be  fe  commettent  par  eux  ny  autres  quel- 
conques dans  ledit  collège. 

VII.  Prendra  garde  à  tous  les  ha- 
bitans  dudit  collège,  fera  fbrtir  ceux 
qui  ne  font  de  la  qualité  requifè ,  ou  qui 
ne  voudront  fè  gouverner  félon  la  dif- 
cipline  fcholaftique. 

VIII.  Sera  foigneux  que  les  portes 
du  collège  feront  fermées  aux  heures 
convenables,  Se  félon  les  temps  &  fai. 
fôns ,  6e  que  perfonaç  n'entre  ou  forte 
de  nuid  fans  de  grandes  neceffitez  à  luy 
connues  j  àraifon  dequoy  les  ftatuts  or- 
donnent que  les  clefs  luy  foient  rendues 
tous  les  foirs ,  fie  prifes  de  luy  tous  le9 
matins  par  le  portier. 

IX.  Sans  que  neantmoins  il  fbit  en 
fon  pouvoir  de  nommer  fie  eftablir  ledit 
portier  de  fon  audorité,  fie  fans  la  par- 
ticipation du  premier  chapelain  comme 
coadminiftrateur ,  fie  mefme  de  la  com- 
munauté des  bourfiers ,  où  il  fétrouve- 
roit  de  la  difficulté  au  choix  fie  nomù 
nation  dudit  poirier. 

X.  Suivant  l'ordre  de  fon  inftîtution, 
U  fera  leçon  de  logique  fie  de  phyfique 
aux  bourfiers  ez  jours  que  l'on  enfeigne 
en  l'univcrfité  ,  fans  qu'il  luy  foit  loifi- 
blede  fubftituer  en  fa  place  d'autres  ré- 
gents en  logique  ou  phyfique  aux  def- 
pe^s  du  collège,  n'eftoit  que  l'exercice 
des  lettres  fuft  entièrement  rctably  dans 
ledit  collège. 

XI.  Et  au  cas  que  les  bourfiers  ne 
fufTent  capables  de  fa  dodrine ,  ou  vou- 
lurent fréquenter  d'autres  regens  de 
théologie,  philofophie  ou  grammaire, 
ledit  principal  les  examinera  tout  du 
moins  une  fois  la  femaine  ,  fie  recon- 
noiftra  le  profit  qu'ils  font  ;  fie  ceux  qui 
feront  refradaires  a  cet  examen,  ou  re- 
connus ignorants  fie  ne  faifans  aucun 
profit,  feront  privez  des  bourfes,  â  ce 
que  l'intention  des  fondateurs  ne  fbit 
fruftrée. 

XII.  Et  où  il  arrirerefc  que  fon  mieho- 
ritc  fuft  meprifée ,  fie  qu'il  ne  pttft  luy 
féul  remédier  aux  de/ordres  qui  poud- 
roient najftre .  U  implorera  ndftre 

Kfckkkiij 
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cours,  pour  luy  preftcr  main  forte,  & 
l'authorifer      l'exercice  de  fa  charge. 

Pour  Us  chapelains. 

XIII.  T  £  premier  &  fécond  chapelain 
I  .M  s'acquitteront   deûment  de 
leurs  charges ,  &  fuivant  la  règle  de 
leur  inftitution }  &  célébreront  aux  heu- 
res accoufbumées  cnl'univerfieé,  les  méf- 
ies auxquelles  ils  font  obligez  toutes  les 
fcmaincs ,  &  nommément  celles  que  le 
fécond  chapelain  eft  obligé  de  dire  par 
la  fondation,  lefquelles  dez  long-temps 
ont  efté  intermiics  }  comme  auffy  les 
vefpres  ez  veilles  &  jours  de  feftes  fo- 
lemnelles.  Tiendront  la  main  à  ce  que 
les  chappiers  difpofent  &  marquent  ce 
qu'il  leur  faudra  chanter.  Commence- 
ront les  offices  &  antiennes ,  &  les  chap- 
piers entonneront  les  pfeaumes }  &  n'en- 
treront en  la  chapelle  pour  y  célébrer 
les  divins  fervices,  qu'en  habits  décents 
&  avec  des  bonnets  quarrez. 

XIV.  Et  afin  qu'on  n'obmette  rien  des 
fuffrages  ordonnez  par  les  fondateurs, 
ils  feront  proprement  en  bonnes  lettres 
eferipts  dans  un  tableau  qui  fera  fufpen- 
du  &.  attaché  en  la  chapelle,  pour  y 
avoir  promptement  recours. 

XV.  Comme  auffy  fera  fai&  un  ca- 
lendrier des  offices  folemnels,  meûes  & 
obits ,  tant  pour  la  royne  fondatrice 
qu'autres  bienfacïeurs  j  &  iceluy  calen- 
drier fera  attaché  i  un  livre  delà  cha- 
pelle y& mis  dans  un  tableau,  afin  qu'on 
s'en  acquitte  ez  jours  qu'ils  efcherront, 
fans  y  manquer. 

XVI.  Les  chappiers  coadjuteurs  des 
chapelains  au  divin  fervice  ,  deux  fois 
la  fêmaine  à  certaines  heures  enfèigne- 
ront  les  autres  bourfiers  à  chanter  à  not- 
tes,  afin  que  le  fervice  de  Dieu  foit  mieux 
fait. 

Pour  Us  bourfiers. 

XVII.T  Es  termes  de  la  fondation 
Importent  expreflèment  que  le 
collège  n'a  efté  inftitué  que  pour  des 
écoliers  qui  font  ou  défirent  d'eftreec 
clefiaftiques,  &  qui  eftant  deja  verfez 
en  la  grammaire,  font  capables d'eftre 
mftruitsen  logique^  philofophie  :  pour 
auxquelles  feiences  eftudier,  ôe  non  à 
d  autres  fans  licence  &  advis  des  fupe- 
raeurs,ils  font  admis  au  collège  Et  ce 
pesant  un  tel  dérèglement  a'eftglifie 
dans  iceluy ,  que  quelques-uns  des  bour- 
fiers ne  font  pas  feulçment  grammai- 
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riens   autres  ont  deja  fait  le  cours  en 

philofophie,  &eftudient  qui  en  droit 
qui  en  médecine ,  qui  en  théologie  Ù 
en  avoir  une  licence  particulière  des 
fupeneurs.  D'ailleurs  plufieurs  ont  ob 
tenu  lettres  pour  les  bourfes  expedati 
ves ,  qui  commencent  feulement  d'eftu" 
dier  en  grammaire }  lefquels  félon  lâ 
datte  de  l'expédition  deldites  lettres 
feroient  préférez  à  d'autres  qui  fente* 
fenteroient  comme  capables  de  la  phi- 
lofophie ,  fi  l'on  n'y  prenoit  garde.  Pour 
ce  nous  ordonnons  que  les  ftatuts  an- 
ciens  foient  étroitement  gardez,&  qu'au, 
cun  ne  foit  cy-apres  admis  que  pour 
eftudier  en  philofophie.  - 

XVIII.  Que  s'il  fe  prefente  quelque 
çfcoherplus  capable  que  ceux  qui  ont 
les  bourfes  expedarives ,  ils  foient  pré- 
férez à  eux,  ôc  pourvcûs  de  la  première 
bourfe  vacante  j  comme  auffi  d'entre 
ceux  qui  ont  à  prefent  lettres  expefla- 
tives,  les  plus  capables  feront  préférez 
aux  autres. 

XIX.  Déclarons  en  outre  que  par  cy. 
après  nous  n'expédierons  aucunes  lec. 
très  expedatives^  que  nous  n'ayons  veil 
par  efeript  le  témoignage  de  la  capacité 
des  requerans,  &  examiné  &  reconnu 
par  le  principal. 

XX.  Lefdits  bourfiers  tant  en  la  cha- 
pelle qu'en  la  cour  du  collège  &  afiem- 
blées  publiques  en  iceluy  porteront  des 
robbes  &  bonnets  félon  la  couftume 
des  collèges  de  Puniverfité  5  &  à  ceux 
qui  diroient  n'avoir  moyen  de  ce  faire, 
fera  pourveû  par  le  principal  &  premier 
chapelain  fur  leurs  difrributions  j  à  quoy 
fi  lefdits  bourfiers  ne  fe  veuillent  toub- 
mettre,qu'ils  foient  privez  de  leurs  bour* 
fes. 

XXI.  Seront  iceux  bourfiers  tenus  de 
recevoir  les  remonltrances  dudit  prin- 
cipal &  des  chapelains ,  en  fonablence, 
de  bonne  part  &  fans  menaces,  injures 
ou  rébellion,  d  peine  de  punition  à  nous 
arbitraire  ou  privation  de  leurs  bourfes 
félon  l'exigence  du  débet. 

XXII.  Se  retireront  en  leurs  cham- 
bres après  le  fon  de  la  cloche ,  comme 
auffy  tous  ceux  du  collège ,  fans  faire 
bruit,  ny  en  la  cour  ny  autre  part ,  qui 
puiffe  empefeher  l'eftude  de  leurs  com- 
pagnons. 

XXIII.  Ez  différends  qui  furviendront 
entre  eux ,  deffènfes  à  eux  faites  de  s'en- 
trebattre ,  injurier  ou  molefter,ainsfe» 
ront  rapport  de  leurs  différends  au  prin- 
cipal ,  ou  en  fon  abfence,  aux  chape- 
lains ,  qui  en  feront  la  corredion  U 
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chaftiment ,  fur  peine  de  privation  de 
leurs  "diftribuiions ,  ou  de  peine  corpo- 
relle aux  contrevenant 

XXIV.  Ne  fera  permis  à  aucun  d'iceux 
retirer  ou  loger  en  la  chambre  qui  que  ce 
foit ,  (ans  lapermiflion  du  principal. 

Pour  l'adminiftration  du  temporel. 

XXV.T  'Adminiftration  du  temporel 
ne  peut  ny  ne  doit  eftrc  raide 
que  par  le  principal  8c  premier  chape- 
lain coadminiftrateur  d'iceluy  college,ou 
par  un  feul  parle  confentement  des  deux. 

XXVI.  £t  pour  ce  ,  félon  la  pratique 
ancienne  des  ltatuts  du  collège  aucune 
recepte  ou  emprunt  de  deniers  ne  fe  fe- 
ra que  par  la  participation  dudit  prin- 
cipal 8c  chapelain ,  8c  de  leur  conlènte- 
ment  mutuel  ou  de  l'un  d'iceux ,  au  cas 
que  tous  deux  n'y  puiflent  eftre  prefents  j 
&  fi  c'eft  choie  de  confcqucnccfic  de  gran- 
de importance,de  l'avis  des  fuperieurs. 

XXVII.  Ne  doivent  lefdits  principal 
ou  chapelain  retenir  entre  leurs  mains 
6c  en  leurs  difpofitions  aucune  fomme 
de  deniers  appartenants  au  collège  -y 
ains  tout  doit  élire  enfermé  dans  le 
coffre  commun  fermé  à  trois  clefs , 
dont  l'une  doit  eftrc  gardée  par  le  prin- 
cipal ,  l'autre  par  le  premier  chapelain  , 
8c  la  troifiéme  par  un  des  bourfiers 
éleû  8c  nomme  par  les  autres. 

XXVIII.  Et  feront  iceux  principal 
êc  chapelain  comptables  de»  deniers  re- 
ceus  8c  adminiftrez. 

XXIX.  Tous  les  titres  ,  papiers ,  ar- 
refts  8c  fentences  8c  autres  pièces  con- 
cernant ledit  collège ,  feront  miles  dans 
ledit  coffre  -,  8c  d'iceux  on  fera  un  dou- 
ble inventaire ,  dont  l'un  fera  entre  les 
mains  dudit  principal  ,  &  l'autre  de- 
meurera dans  le  coffre  >  8c  quand  par  la 
neccflîré  des  affaires  il  fera  bel'oin  en  tirer 
quelques.  unes,il  en  fera  fait  un  recepiffe  en 
leureté  qui  demeurera  dans  le  coffre. 

XXX.  Ne  fera  fait  aucun  bail ,  con- 
trat ,  loiiagc  de  chambres  ,  marché  , 
réfection  ou  depenfe  importante ,  que 
par  le  commun  advis  deldits  principal 
8c  premier  chapelain  ,  ou  de  la  com- 
munauté, fi  la  chofe  le  requiert  -}  6c  fi 
aucuns  fe  trouvent  avoir  efté  faits  au- 
trement, nous  les  déclarons  abufifs. 

XXXI.  Lefdits  principal  8c  chape- 
lain fe  contenteront  des  logis  8c  cham- 
bres qui  leur  font  affectées  pour  leurs 
ufages,  8c  n'ufurperont  ny  ne  s'appro- 
prieront les  falles  baffes  8c  les  logis  qui 
ont  efté  de  tout  temps  pour  le  lervice 


&  l'ufage  de  la  communauté. 

XXXII.  Toutesfois ,  parce  que  ladi-  An-  ,4t4- 
te  communauté  a  efté  8ceft  encore  in- 
terrompue ,  6c  que  lefdites  falles  n'eftant 
fréquentées  feroient  grandement  dété- 
riorées ,  jufqu'à  ce  que  ladite  commu- 
nauté foie  reftabhe  8c  remife  ,  nous  per- 
mettons l'ufage  defdites  falles  auxdits 
principal  8c  chapelain  ,  8c  donnons  pou- 
voir de  les  tenir  clofes  8c  fermées,  pour 
s'en  fervir  utilement. 

XXXIII.  Deffenfes  font  faites ,  tant 
audit  principal ,  que  chapelains  8c  bour- 
fiers ,  d'introduire  aucune  femme  dans 
le  collège ,  aux  chambres  d'iceluy ,  prin  • 
cipalement  aux  heures  indeuës ,  ou  y  lail- 
fer  faire  long  fejour. 

XXXIV.  Lclquclles  ordonnances  ou 
règlements  cy-deflus  cranferipts,  8c  par 
nous  rédigez  par  efeript  ,  lignez  de 
noftre  main  ,  Se  que  nous  avons  fait#  h . 
gner  par  maiftre  Jean  Baudouin  notai- 
re apoftolique  à  Paris ,  par  nous  prins 
pour  greffier  en  cette  part  ,  nous  vou- 
lons 8i  ordonnons  eftre  à  l 'advenir  in- 
violablement  gardez  8c  obfervez  par 
lefdits  principal,  chapelains  8c  bourfiers 


dudit  collège, à  peine  de  privation  de 
leurs  diftributions  ordinaires  8c  fruits  de 
leurs  offices ,  chapelles  8c  bourfes ,  8c  au- 
tres peines  de  droit  contre  les  contre* 
venans.  Fait  à  Paris  les  jour  8c  an  que 
deflus.  Sifflé  en  la  minute  originale  des  pre- 
fentes.S.  De  Pi  ehke-Vive  ,  F.  J.  Beli  n, 
^  par  lefdits  fieurs  chancelier  8c  P.  Gar- 
dien ,  Baudouyn. 

Collationné  à  Ion  original  en  papier } 
ce  faicl  veu  *  par  les  notaires  foullignez.  » 
Ce  xxm.  jour  de  Janvier  m.  ne.  xxvi. 
Signé,  De  Saint-Vaas  ,  de  Troyes. 
Des  archi  ves  du  collège  de  Bourgogne. 

Reglafftnt  de  difdplir.e  pour  le  mime 
collège, 


REglement  gênerai  pour  la  difeipli-  Ah  l6Sà 
ne  du  collège  de  Bourgogne  ,  fait 
par  nous  Nicolas  Coquelin  ,  preftre, 
docteur  en  théologie  de  la  maifon  8c  fo- 
cieté  de  Sorbonne,  chancelier  del'égli- 
fc  8cuniverfité  de  Paris,  8c  frère  Clau- 
de FralTen  preftre  ,  docteur  en  théolo- 
gie de  ladite  faculté  ,  8c  gardien  du 
grand  convent  des  Cordclicrs  ,  fupe- 
rieurs ,  provifeurs  ,  collatcurs  8c  refor- 
mateurs dudit  collège  fondé  en  l'uni- 
verfité  de  Paris. 

I.  Depuis  le  commencement  du  mois 
d'Octobre  jufqu'au  dixième  jour  du  mois 
d'Aouft,  onfe  lèvera  à  cinq  heures. 
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PREUVES 


Ah.  isio. 


II.  A  cinq  heures  &  demie  on  fera  la 
prière  en  commun  >  &  enfuite  on  dira 
la  fainte  meflè. 

l'II.  On  entrera  en  claiTeaux  heures  de 
l'uni  verfitc. 

IV.  A  onze  heures  &  demie  le  difner , 
pendant  lequel  on  le  rendra  attentif  à 
la  lecture  que  chacun  fera  à  fon  tour. 

V.  Après  le  difner,  la  récréation  pen- 
dant une  heure,  après  laquelle  on  fe  reti- 
rera dans  la  chambre  au  fignal  delà  clo- 
che ,  pour  eftudier  jufqu'à  la  clafle  ;  &  les 
jours  qu'il  y  aura  conférence  ou  répé- 
tition des  cftudes ,  l'on  y  affiliera  tou- 
jours. 

VI.  On  entrera  en  clafle  après  midy 
aux  heures  de  l'univerfité. 

VU.  Depuis  la  clafle  jufqu'au  fouper, 
ceux  qui  ne  feront  pas  obligez  de  reciter 
le  bréviaire ,  cltudiront  dans  leurs  cham- 
bres j  ÔC  ceux  qui  y  feront  obligez  ,  s'af- 
fembleront  afîx  heures  pour  reciter  ma- 
tines &  laudes  du  jour  fuivant. 

VIII.  A  fix  heures  èc  demie  le  fouper , 
pendant  lequel  il  y  aura  lecture  comme 
au  difner.  Après  fouper  la  récréation  juf- 
qu'à huit  heures  6c  un  quart. 

IX.  A  huit  heures  un  quart  on  fera  la 
prière  en  commun  ■>  enfuite  on  fe  retire, 
ra  dans  fa  chambre.  On  fera  couché  à 
neuf  heures  ,  &  l'on  éteindra  la  chan- 
delle. 

X.  Ceux  quielhidiront  en  philofophie 
ou  en  théologie  ,  ne  fortiront  point  du 
collège  fans  permiffion  du  principal  ou 
de  celuy  qu'il  aura  député. 

XI.  On  n'entrera  pas  dans  la  chambre 
les  uns  des  autres  fans  permiffion. 

XII.  Avant  le  difner  chacun  s'eftant 
rendu  avec  modeftie  dans  la  chapelle 
au  fon  de  la  cloche ,  fera  lecture  en  fon 
particulier  d'un  chapitre  du  nouveau  tef- 
tament  durant  Tefpace  environ  d'unde- 
my  quart  d'heure.  Le  fignal  eftant  don- 
né par  M.  le  principal  ,  ou  celuy  qui 
tiendra  fa  place ,  on  iè  rendra  auffi  avec 
modeftie  dans  la  falle  à  manger. 

XIII.  Les  femmes  n'entreront  point 
dans  les  chambres  du  collège ,  à  la  re- 
ferve  neanrmoins  des  mercs  de  mef- 
fieurs  qui  les  demanderont.  On  pourra 
parler  aux  autres  femmes ,  lorfqu'il  fera 
abfolument  neceiîâiré ,  dans  la  chapelle 
en  attendant  qu'on  le  puiffe  dans  une 
ialle. 

XIV.  On  fe  confédérale  plus  fouvent 
que  faire  fe  pourra,  &  on  communiera 
leion  1  advis  du  confeflèur. 

XV.  Tous  les  Samedis  à  huit  heures  du 
tour  il  y  aura  une  conférence  fpirituelie 


ET  PIECES 

pendant  une  demie  heure. 

XVI.  Les  Dimanches  ôtlesFeft* 
affiliera  à  la  grande  melTe  qUC  ^  °n 
mencera  immédiatement  Iprès  ^ 
renomme  auffi  aux  vcfpres  Jg? 
menceront  à  une  heure,  &  à  la  ledW 
fpirituelie  qui  fe  fera  un  quart  d  W 
avant  la  prière  du  foir.  rc 

XVII.  Xes  Meffieurs  qui  feront  oube 
neficiers  ou  dans  les  ordres  facrez  rZ' 
teront  lafoutane,les  cheveux  courfsfc 
k  tonfure,  conformément  à  leur  eftat 
&  aux  flatuts  fynodaux  du  diocefe 

XVIII.  On  affiliera  dans  la  chapelle 
au  faint  office  qui  fe  fera  les  1  c 
principales  felles  de  l'année.  H 

XIX.  On  ne  mangera  point  dans  les 
chambres  les  uns  des  autres ,  &  on  ne  fe 
ra  pas  apporter  la  collation  dans  le 
collège  fans  permiffion. 

XX.  On  n'ira  point  fous  quelque  pre 
texte  que  ce  foit  au  cabaret,  â  la  corne" 
die  ny  a  l'opéra  -,  &  on  ne  jouera  point 
aux  cartes  ny  aux  dez. 

XXI.  On  ne  mangera  point  en  ville 
fans  permiffion. 

XXII.  On  ne  fe  diipenfera  d'aucun 
des  fufdits  reglemens  lans  en  avertir  le 
principal ,  &  luy  en  dire  la  raifon. 

XXIII.  On  ne  retiendrany  armes  ny 
épées  dans  les  chambres  particulières ' 
&  ceux  qui  en  auront  les  mettront  es 
mains  du  principal ,  qui  les  conlèrvera 
dans  un  lieu  defrinc  à  cet  effet. 

Fait  arrefte  &  ordonné  par  nous  fu- 
perieurs  dudit  collège  ,  fufnomez  ,  ce 
xxii.  Juillet  m.  dc.  ixxx.  Sipé ,  Co- 
quelin  ,  é-  F.  Fkass£n  ,  gardien.  Des 
archives  dudit  collège. 

Devis  des  ouvrées  neceffaires four  l'entre- 
tien de  la  fontaine  ou  machine  du  Pont, 
neuf  &  dépendantes. 


EStat  de  c%  qu'il  ell  befoing  entre- 
tenir deppendant  du  fai&&  char- 
ge des  pompes  &  fontaines  artificielles 
du  Pont-neuf  de  celle  ville  de  Paris , 
oultre  l'entretenement  ordinaire  des 
mouvemens  &  artifices  defdiâcs  pom- 
pes ,  tant  en  ce  qui  ell  de  la  conduire  de 
l'eauc  d'icelles  aux  jardins  du  palais 
desThuilleries  vis  a-vis  defdiâes  Thuil- 
leries ,  fontaine  du  jardin  neuf  du  Lou- 
vre ,  &  celuy  defdictes  Thuilleries  cy- 
devant  appellé  U  jardin  des  après ,  que 
grand  baffin  &refervoir  eltantaucloif- 
tre  S.  Germain  de  l'Auxerrois ,  &  fon- 
taine  fur  le  quay  de  J'Efcolle ,  mcfmes 
pour  la  conduite  &  entretenement  de 

l'orloge 


Son  Lrû 
XUl 
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l'orlogeeftant  au  haut  de  la  maifon  def- 
dides  pompes  8c  cadrans  d'icelle  mis 
aux  pignons  de  ladide  maifon  ,  le  tout 
ainfy  qu'il  enfuit  : 

PREMIEREMENT.  Pour  porter 
l'eauc  de  ladide  pompe  audid  grand 


Si? 


pompe  audid  grand 
baffin  ôc  refervoir  de  S.  Germain  de 
l'Auxerrois,  fie  dudid  refervoir  en  la 
fontaine  du  jardin  neuf  fie  vivier  du  grand 
jardin  dudid  palais  des  Thuilleries ,  eft 
befoing  eritetenir  lësthuyaux  de  plomb 
eftans  lur  ledid  cours ,  ôc  fournir  de  foul- 
dure  pour  refaire  ôc  reftablir  lescaffures 
fit  ouvertures  qui  s'y  font  fort  fouvent 
par  la  force  de  l'eauc  fie  impctuoflté  des 
vents  qui  s'enferment  dedans.  Et  pour 
ce  faire  ,  faut  lever  le  pave  cftant  fur 
partie  des  tranchées ,  faire  le  vuidange 
des  terres  en  la  haulteur  defix,  huict, 
douze  ,  quinte  fic^  feize  pieds  de  haulr, 
félon  ce  qui  le  trouvera  neceflàirej  fie 
après  la  réparation  defdids  thuiaux  re- 
mettre la  terre  fie  pave  en  fon  premier 
eftat.  Comme  auflî  eft  befoing  entrete- 
nir, nettoier  fie  avoir  l'oeil  lur  les  re- 
gards fie  ventouzes  eftans  fur  ledid  cours, 
auxquels  y  a  plulïeurs  tampons  Se  robi- 
nets qu'il  convient  ouvrir  fie  fermer  de 
temps  en  temps  pour  nettoyer  lefdids 
Thuiauxôeofterla  vazeôe  ordures  qui  s'en- 
gendre dedans,pour  faire  lequel  entrete- 
nement il  faut  apporter  un  grand  foing 
fie  afllduité  ,  lans  la  defpenfe  du  remue- 
ment des  terres,  pave  fie  fouldure. 

Fault  aufly  vuider  ôc  nettoyer  de  mois 
en  mois  le  grand  bafîîn  de  la  referve  de 
S.  Germain  de  l'Auxerrois ,  refaire  fie 
foulder  les  caflurcs  qui  le  trouveront 
au  plomb  d'iceluy  ,  nettoyer  la  vaze,  or- 
dures Se  immondices  qui  s'engendrent 
dedans  par  le  limon  de  l'eauc ,  êc  pour 
ce  faire,  ouvrir  fie  fermer  les  robinets  du 
regard  au-defloubz ,  payer  les  hommes 
qui  feront  ledid  nettoyement ,  ôt  four- 
nir de  fouldure  pour  refaire  icfd.  caflu- 
rcs. 

Plus  fera  auflî  befoing  avoir  l'oeil  à 
fcc  que  l'eauc"  du  vivier  dud.  grand  jardin 
des  thuilleries  foit  tousjours  nette  pour 
le  plaifir  du  roy,  fie  entretenir  les  rhuyaux 
&  robinets  de  la  defeharge  ,  comme 
aufly  le  conroy  8e  glaize  au  pourtour 
dudit  vivier,  enfemble  les  joinds  des 
pierres  du  reveftement  d'iceluy  avec 
mortier  de  chaulx  fie  cyment,  ôc  faire 
en  forte  que  le  tout  foit  tousjours  en 
bon  eftat. 

Sera  aufly  befoing,  entretenir  fie  net- 
toier les  thuiaux  du  cours  du  grand 
baffin  de  la  fontaine  du  jardin  neuf  des 
II.  Part.  III. 


Thuilleries  cy.devant  appelle  le  jardin  j0uiL«»ûa 
des  Ciprès ,  enfemble  la  defeharge  d'i.  xm. 
celle. 

Comme  aufly  le  cours  des  thuiaux  8c 
baffin  de  la  fontaine  du  jardin  neuf  du 
Louvre  du  cofté  de  la  rivière,  avecfà 


defeharge. 

Fault  aufly  entretenir  la  fontaine  ef- 
tantde  prefehtdans  le  gros  mur  du  qua y 
de  S.  Germain  de  l'Auxerrois  qui  jette 
l'eauc  fur  le  quay  pour  la  commodité 
publique. 

Plus  fera  aufly  befoing  avoir  l'œil  à  la 
conduide  ôc  entretenement  de  l'orloge 
cftant  en  la  maifon  de  ladite  pompe,  na- 
gueres  acheptée  parle  roy  de  M.  Jehart 
Lintlaer  conducteur  defdides  fontaines 
artificielles ,  fie  icelle  faire  cheminer  le 
plus  juftement  que  faire  fe  pourra ,  faire 
ôc  adjufter  les  cadrans  des  deux  pi- 
gnons de  ladite  maifon  ,  tant  du  cofté 
du  Louvre,  que  dudit  Pont-neuf. 

Tous  lefquels  entretenemens  ledid 
Lintlaer  offre  faire  pour  la  fomme  de 
douze  cens  livres  de  gaiges  fie  appointe- 
mens  par  chacun  an,  oultre  l'cntrctene- 
ment  ordinaire  de  ladj>ompe,àla  charge 
que  s'il  advient  qu'il  faille  faire  quelque 
grofle  réparation  aux  baflîns  defd.  fon- 
taines Ôc  en  celuy  du  «grand  refervoir 
de  S.  Germain  de  l'Auxerrois  qui  ex- 
cède la  fomme  de  cinquante  livres ,  elle 
fe  fera  aux  defpens  du  roy  }  Ôc  pour  ce 
qui  fera  au-defloubz  de  ladide  fomme, 
fera  payé  par  ledit  Lintlaer  fie  de  fes  de- 
niers. Signé  :  Jehan  Lintlaer.  Ori- 
ginal. 

Mémoire  de  la  ville  frefenti  au  roy  Louis 
Xi II.  ér  à  fon  confeil^  au  fit  jet  des 
mnrsé-  fojjex,  &  anciennes  fortes  de  Pa- 
ris. 

TT  Es  prevoft  des  marchands  Ôc  efche- 
J  vins  de  la  ville  de  Paris  remonftrent 
tres-humblement  au  roy  ôc  à  nos  fei- 
gneurs  de  fon  confeil,  que  depiùs  que 
ladite  ville  de  Paris  a  commencé  d'eftre 
clofe  de  portes ,  murs  ,  foflez  ôc  arriere- 
fofléz  ,  il  fe  juftificra  qu'ils  ont  tousjours 
eu  de  temps  en  temps  fuccefflvement , 
feuls  8e  privarivement  à  tous  autres  ,1a 
conftrudion  Ôc  entretenement  d'iceux 
félon  l'occurrence  des  temps. 

Que  en  l'an  Mcxci.regnant  le  roy  Phi- 
lippes  Augufte,  lorfqu'ilfeit  fon  voyage  An  h^ 
d'outremer  ,  il  nomma  particulièrement 
fie  cheoifît  du  corps  du  parlouer  aux 
bourgeois  les  prevoft  des  marchands  fie 
efchcvins,  lefquels  il  chargea  de  la  po* 

Lllll 


Si8 

lice  de  la  ville ,  de  la  clofture  8c  forti- 
fication d'icelle  ,  pour  en  diligence  la 
faire  clorre  de  murs  j  lequel  comman- 
dement ils  exécutèrent  en  toute  dili- 
gence ,  à  leurs  propres  coulis ,  frais  Se 
defpens. 

—  Depuis  lequel  temps ,  jufques  au  re- 

a».  gne  du  roy  Jehan,  ou  règne  de  Char- 
les V.  fon  fils  en  l'an  mccclviii.  il  fut 
aulfi  lors  commandé  aufdits  prevoft  des 
marchands  Se  efchevins  de  faire  faire 
des  foflèz  aux  environs  des  murs  de  Pa- 
ris, y  faire  quelques  tours  Se  baftides 
pour  la  deflenfe  d'icelle  5  Se  en  recom- 
penfe  des  frais  Se  impenfes  par  eulx  faide 
en  tels  ouvrages ,  il  donna  aufdids  pre- 
voft  des  marchands  Se  efchevins  tout 
droid  Se  proffit  de  pefcherie  en  iceulx 
foirez  tous  les  cfmolumens  qui  pou 
voient  venir  d'iceulx ,  le  roy  fc  refer 


PREUVES  ET  PIECES 


d.  xii.  ou  règne  de  Louis  XII.  &  Dar  

fon  commandement,  ladite  ville  fctrer  aTT 
«fiée  de  ramparts  qui  en  furent  fa£ 
a  la  diligence  defdids  prevoft  des  raar 
chands  Se  efchevins  Se  aux  frais  &  dif 
pens  defdids  prevoft  des  marchands  & 
efchevins ,  dont  les  ouvriers  eftoient 
payez  a  la  journée  d'icelle  ville 

Lïï  f«raTaPP»roir  Qc  lettres  *du  feu 
roy  Charles  IX.  que  Dieu  abfolve  da- 

reesdu  xxv  jour  de  MayM.  d.  IXXi.  

adrefTantes  â  monficur  Sainidon  procu 
reur  de  S.  M.  au  trefor ,  par  lequel  S  M 
Iuy  enjoind  de  fe  départir  de  la  pour! 
luite  quil  faifoit  pour  bailler  a  mon 
heur  le  duc  de  Nevers  la  tour  de  Nef! 
le,  porte ,  foflë ,  arrière  folié  &  bor 
dage ,  voulant  S.  M.  qu'ils  foient  de- 

î.uircz  • 


aux  prevoft  des  marchands  & 

efchevins,  comme  à* eulx  appartenons 
vant  feulement  le  droid  de  luperiorité,  Se  dont  ils  avoient  jouy  de  tout  temps* 
faifant  deffenfc  à  l'advenir  de  les  trou-       Par  autres  lettres  de  cachet  du  roy 

Henry  le  grand  que  Dieu  abfolve,  da-  . 

tées  du  vu.  jour  de  Janvier  m.dc.  vu  a"- 
fignées  par  S.  M.  &  au-defToubz 


o  ---  r—  -        ~  au-aeuoubz,  de 

Lomenie,  adreffanres  aux  prevoft  des 
marchands  &  efchevins  de  lad.  ville, 
S.  M.  recognoiftànt  lefdits  ramparts  ap- 
partenir à  ladite  ville ,  recommande  auf- 
dits  prevoft  des  marchands  &  ef- 
chevins  ung  nommé  la  Mothe  violloa 
ordinaire  de  S.  M.  pour  luy  bailler  par 
ladite  ville  une  place  failânt  partie  des 
ntre  la  porte  S.  Honoré  &  la 


bler  en  aulcune  façon  en  telle  propriété 
Se  jouïffance. 

Doncques  continuellement  jufques  au 
règne  du  roy  Charles  VI.  la  ville  eft 
demeurée  en  telle  poiTciîion  ,  finon  que 
en  l'an  mccccv.  pour  les  guerres  civiles 
des  maifons  d'Orléans  Se  de  Bourgon- 
gne  ladite  ville*  ayant  efté  interdite  Se 
les  magiftrats  commis  en  autre  main 
lors  tous  leurs  tiltres ,  pancartes  &  pri- 
vilèges furent  enlevez  de  leur  trefor. 
Ah     ,     Et  neantmoings  iceux  en  l'an  mccccxi. 

cftant  pleinement  remis  en  leurs  ma- 
giftrats, libertez  Se  privilèges,  leurfd. 
filtres  ne  leur  furent  fuflifamment  ren- 
dus, eftans  iceux  cz  mains  de  divers 
commifîaires  lors  eftablis. 
Neantmoings  il  fe  vérifiera  la  con- 

tinuelle  poflèuion  d'iceulx  murs ,  rem- 

parts,  foilèz  &  portes ,  par  les  anciens 

comptes  du  domaine  de  ladite  ville  de 

plus  de  deux  cens  ans  rendus  à  ladite 

ville  par  leurs  receveurs,  où  l'employ 

y  eft  couché  pleinement  en  la  recepte 

duparlouer  aux  bourgeois,  Se  fur  kf- 

quels  par  commandement  des  roys  vos 

predeccflèurs  Se  pour  fubvenir  aux  ur- 

gens  affaires ,  a  efté  conftitué  plufîeurs 

rentes  à  des  particuliers  qui  en  font  jour- 
nellement payez. 

Il  fc  juftifiera  encorcs  parung  tiltre 

  du  xxv.  jourd'OdobreMccccxxiv.ef- 

Ak.i4i«.  tanc  dans  les  regiftres  de  ladite  ville  , 

&dont  l'on  fera  apparoir,  que  lefd.murs, 

ramparts ,  foflèz  Se  portes  appartiennent 

à  ladide  ville  ,  Se  dont  ils  ont  jouy  de 

tout  temps  immémorial. 

SeraaulTijuftifié  que  en  l'année  M.  frrunl copie' i't'mt's  iU. 


a  telle  condition 


ramparts  entre 
porte  de  Montmartre,  .. , 
que  la  ville  aviferoit,  Se  de  préférer  led. 
la  Mothe  à  tous  autres. 

Plus ,  du  temps  des  roys  François  I. 
Henry  II.  Charles  IX.  Henry  III.  Henry 
IV.  &  S.  M.  à  prefenc  régnante  ,  les 
anciennes  portes  des  Béguines  vers  i'Ave- 
Mari*  a  efte  abbatuë  à  la  diligence  Se 
frais  de  la  ville  }  celle  de  la  porte  aux 
Peintres,  de  mefme ,  qui  eftoit  rue  de 
S.  Denis  proche  S.  Jacques  de  l'Hofpi- 
tal  j  la  porte  neufve  vers  le  Louvre  a 
efté  baftic  à  neuf  au  lieu  de.  la  veille 
porte  Coquilliere  5  plus  les  portes  de 
BufTy ,  S.  Vidor ,  Se  avant-porte  de  la 
porte  S.  Anthoine }  Se  les  portes  delà 
Tournelle ,  S.  Honoré ,  S.  Martin ,  Se 
du  Temple,  toutes  bafties  à  neuf  parle 
foing  Se  aux  frais  de  ladite  ville ,  fans 
que  autres  que  lefd.  P.  des  M.&  E  *'cn 
foient  aucunement  entremis.  De  toutes 
lefquelles portes,  garde, foing  &  direc* 
tion  d'icclles ,  cnfemble  defd.  murs.rem- 
parts ,  foffez  Se  places  ils  font  en  piaioe 
poffeffionde  plus  de  cinq  cens  ans.  Prit 
fur  une  copie  d»  temps  de  Lenii  j 
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Henry  le  Grand  dit  Êelltviltt ,  Pierre  le 


AU.  IH9* 


Refponft  des  consens  de  la  PaJRon  À  une    Meffierdit  Beilerofe ,  &  leur*  ailbciez  co-  A«- 
reqkefie  des  comédiens.  raediens  ordinaires  de  S.  M.  tendante 


à  ce  que  pour  les  caufes  y  contenues  il 
La  requefte  des  doyen,  maiftres   plaifeàS.  M.  fans  s'arrefter  i  la  refpon- 


:  gouverneurs  de  la  confrérie  de  le  faide  par  quelques  particuliers  le  di- 
la  Paflion,  m  ai  f on  &  hoftel  de  Bour-  fans  maiftres  de  la  confrérie  de  la  Paf- 
gongne,  foit  déclaré  fie  fignifié  pour  refi-  fion  fie  refurredion  de  noftre  lauveur  fie 
portle  d  la  requefte  prefentee  au  roy  en  rédempteur  J.  C.  fie  qui  foubz  cette  qua. 
ion  confeil  par  Robert  Guerin  dit  la  hté  ôc  autres  rilrres  Ipecicux  fe  font  em- 
fleur,  Hugues  Gueni  dit  fléchettes,  Hcn-  parez  de  la  maifon  fife  à  Paris,  vulgai- 
ry  le  Grand  dit  Belle-ville,  Pierre  le  Mef-  rement  appellée  t hoftel  de  bourdon "Jîie  , 
£er  dit  Beilerofe ,  fit  leurs  aûbciez  corne,  ordonner  que  lefdids  prétendus  maiftres 
dîens  de  S.  M.  à  ce  que  lefdids  doyen,  factureront  à  l'arreft  du  confeil  du  10. 
maiftres  fie  gouverneurs  foient  tenus  de  Octobre  dernier.  Cependant,  attendu 
reprefenter  fie  leur  communiquer  les  til-  que  les  fupplians  payenc  le  prix  convenu 
très  fie  contrats  en  vertu  defquels  ils  pour  le  louage  d'icelle  maifon  ,  de  la* 
jouïlTent  de  ladide  maifon  fie  hoftel  de  quelle  lefdids  prétendus  maiftres  fe  re- 
Bourgongne  $  fie  ordonnance  dudid  con-  fervent  la  meilleure  partie  des  loges  fie 
lêil  mifeïùr  ladide  requefte  le  xn.  du  galeries  autour  d'icelle,  par  despuiflàn- 
prefent  mois  d'Octobre  :  Que  lefdids  ces  comme  abfolues,  ordonner  pareil- 
comédiens  ne  font  parties  capables  pour  lement  qu'ils  jouiront  de  toute  la  tota- 
leur  faire  telle  demande,  n'eftanspro-  lire  d'icelle  mai/on,  fans  refervationd'atl- 
priet  aires ,  poflêllcurs ,  ny  créanciers  de  cunes  loges ,  avec  deffenfes  auxdids  pré- 
ladide  maifon,  fie  n'ayant  droid  ne  in-  tendus  maiftres  de  commettre  ni  pré- 
tereft  quelconque  d'en  voir  les  tiltres  8e  pofer  aucun  à  la  perception  des  deniers 
contra&s.  Et  quand  ils  feroient  capa-  qui  fe  reçoivent  aux  portes,  aux  jours 
bles  de  ladide  demande,  il  lafaudroit  que  lefdids  fupplians  reprefentent  la co- 
intenter  pardevant  le  prevoft  de  Paris  medic,  à  peine  de  cinq  censlivres  d'a- 
ou  fon  lieutenant  civil ,  juge  ordinaire  mende  contre  chacun  defdids  préten- 
des parties  fie  de  ladide  maifon  fie  hof.  dus  maiftres  ,  fie  de  prifon  contre  ceux 
tel  de  Bourgongnc  ,  pardevant  lesquels  qui  feront  commis  pour  lad.  recepte.  Veu 
ils  feront  lorfque  belbing  fera  Se  à  qui  la  requefte  lignée  :  Rouflèau  advocac 
il  appartiendra ,  l'exhibition  fie  commu-  Autre  requefte  prefentee  au  confeil  par 
nicationde  leurs  tiltres, fie  monftreront  lefdids  fupplians  le  10.  Odobre ,  à  ce 
qu'eux  ou  leurs  prédeceflèurs  ezdides  qu'il  ruft  ordonné  que  dans  huidainelcfd. 
charges  ont  légitimement  acquis  la  pla-  prétendus  maiftres  apporteront  leurs  til- 
ce  fur  laquelle  ladide  maifon  cft  baftie,  tre  fie  contrads  en  vertu  defquels  ils  s'ar- 
icelle  faid  baftir  à  leurs  propres  coufts  tribuent  le  lieu  nommé  Ihotel  de  Bour. 
fie  defpens  -,  fie  qu'au  furplus  ce  qu'on  $"ngne  ;  au  bas  de  laquelle  cft  l'arreft  du 
leur  impute  par  ladide  requefte  a  efté  confeil  dudid  jour ,  par  lequel  eft  ordon- 
par  eux  légitimement  faid ,  fie  en  vertu  né  que  ladide  requefte  fera  lignifiée  aux 
de  jugemens ,  fentences  fie  arrefts  con-  maiftres  de  ladide  confrérie ,  fie  à  eux 
tradidoires ,  à  ce  que  lefdids  Guerin  fie  enjoind  de  mettre  ez  mains  du  fieur  de 
aflbciez n'en  prétendent  caufed'ignoran-  Pommereu  confeillcr  du  roy  ôcmaiftre 
ccSigné,  Réveillon  ,Philipi>jê  Bris-  des  requeftes  ordinaire  de  fon  hoftel, 
se,).  Couillar.  I. Fonteny  , Mar-  dans  quinzaine  pour  tous  délais  les  tiL 
tin  Boyvin.  Bertrand  ,  Guillau-  très  fie  pièces  juftificatives  du  droidpar 
aie  Javelle.  Signifié  le  16.  Odobre  eux  prétendu, pour  iccux  communiquer 
1619.  Tiré  d'un  cahyer  imprimé  en  1631.  auxdids  fupplians,«e  rapport  faid  au  con- 
feil ,  cftre  faid  droid  ainfy  que  de  rai- 
Arrejt  du  confeil ,  au  fujet  de  Uconttjlatian  fon.  Signification  d'iceluy ,  du  13.  duHid 
entre  les  comédiens  &  les  confrères  mois  d'Odobre.  Ade  contenant  la  ref- 
de  la  Paffion.  ponfe  defdids  maiftres  de  ladide  con- 
frérie à  ladide  requefte ,  par  laquelle  ils 
Extrait  des  repfires  du  confeil  privé  du  roy.  demandent  leur  renvoy  pardevant  le 

prevoft  de  Paris ,  fie  que  lefdids  fupplians 

SUr  la  requefte  prefentée  au  roy  en   ne  font  parties  capables  -,  fignific  le  16. 
fon  confeil  par  Robert  Guerin  dit   dudid  mois  d'Odobre  dernier.  Ouy  le 
la  fleur,  Hugues  Gueru  dit  fléchettes ,   rapport  dudid  fieur  de  Pomereu  com- 

Tome  II.  Part.  III.  LUI  ij 
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1        miflaire  à  ce  député,  &  tout confidcré^  parrochialia  attinent  apprimfc  inftruc 

iE  RQy  £N  SON  conseil  ?  conformé-  tarn,  ob  caufas  in  eo  libello  fupplicî 

ment  audid  arreft  donné  en  iceluy  le  coneentas  in  parrochiam  feu  vicanam 

10.  Octobre,  a  ordonné -&  ordonne  que  perpetuam  ac  disjundam  erigere  iliù 

lefdidsmailtres  deladide  confrérie  mec-  que  de  proprioac  peculiari  paftorèprc^ 

tront  ez  mains  du  commifiaire  à  ce  dé-  -videre  dignaremur  <  cum  dccretis  pcr  ve. 

puté,danshuidaine  pour  tous  délaisses  nerabilcm   virum   -magiftrum  Dionil 

riltres  &  pièces  juftificacives  dudid  droid  fium  le  Blanc  vicarium  generalera  &  of- 

par  eux  prétendu  en  l'boftel  de  fiour.  cialem  nofbrum  m  hac  parte  a  nobisfpe. 

gongne  j  autrement  &  à  faulte  de  cefai-  cialitercommiflum  ,  ad  cakem  didi  li. 

re ,  iera  faid  droid  fur  la  demande  def-  -belli  fuppticis  infcripcis ,  le  B Une  figru. 

dids  comédiens ,  fans  aucune  forclufion  ris.  Conclufionibus  promotoris  &  cita- 

nifigniticadonde  requeile.  Faid  au  con-  tionibus  parrium  fignatis  delà  Rut.  Ac, 

feil  privé  du  roy  i  S.Germuin  en  Laye  tis  *  licis  dierum  n.  19.  &  16.  menfis  t/Wb. 

le  vu.  Novembre  m.  dc.  xxix.  Sig*e\  Septembris  anni  1619.  prxfeferencibw  eau* 

le  TenneuK.  Signifié  le  8.  Novembre  confeafum  quidem  vicani perpetui  fane. 

1619.  Tiré  £*n  cahier  imprimé  en  1*34.  ti<îermani,  oppofirionem  verô  decani 

centenant  les  filtres  produits  par  le/dits  mai-  &  canonicorum  in  requifiram  erecuo. 

très  delà  cenfrairie  de  la  Paflion.  nem.  -Caufis  intercelftonis  feu  oppofirio» 

o          j.'cl-     j  t»  ir  r        r  j  nis  >&  refponfionibusad  illas.  Ado  con. 

Sentence  tereBton  de^Ufefuccurrale  dt  diaionis  f^^^  ^r  liti  ^ 

  S'  Roch  en  *&fi  f*"»^  que  oppofitionum  caufas  le  refponfiOnes 

A*-  !«».    T  Oannes-Francifcus  de  Gendy  Dei  &  ad  illas ,  ac  quidquid  fenbere  velient 

J  fanda:  fedis  apoltolicar  gratiâ  primus  producendà,  dato  dieii.  Odobrisejuf- 

archiepifeopus  Pariïîenfis ,  régis  Chrif-  dem  anni.  Libello  fupplici  imerventio- 

rianiffimi  in  utroque  confiuo  fandiore  nis  didi  curari  de  Villa  epifeopi.  Ado 

confiliarus ,  utriufque  ordinis  regii  com-  dici  14.  Novembris  ,  quo  dtffidentibus 

mendator ,  de  capeliz  regiae  magnus  ma-  intervenire permùlum  eu ,  remanentibus 

giilcr  -,  univerfis  prx/èntes  litteras  inf-  adis  litis  cum  illo  communibus  mediis 

peduris ,  falutem  in  Domino.  In  caufa  didac  interventions  &  refponfionibusad 

s      mota  &  pendente  coràm  nobis  inter  ma-  illa.  Sententiâ  diei  10.  Fcbruarii  1630. 

tricularios  fabricx  ecclefiac  fandi  Rochi,  quâ  officialis  praedidus  decrevic  defeen- 

parochianos  caueros  &  incolas  iuburbiï  mm  iri  in  didam  ecclefiam  fandi  Ko- 

ïandi  Honorari,  adores  ex  una  parte-,  cbifuburbiumque fandi Honorati,& in- 

&  decanum ,  canonicosac  capitulum  Vi-  'quirendum  eflè  ex  officio  fuper  commo- 

cariumque  perpetuum  &  matricularios  do  vel  mcommodo  controverlz  eredio- 

eccJcfwE  iandi  Germani  Alaflîodorenfis  nis.  Appellatione  didorum  de  capirulo 

Parifienils  refpedive  defTenfores  &  in-  adprimatem.  Commifloriis  litteris  emi- 

tercelTores  ex  altéra  j  neenon  inter  ma-  nentiilîmi  domini  cardinalis  archiepifeo- 

giitrum  Guillelmum  Savary  curatum  ec-  pi  Lugdunenfis  &  primaris ,  datis  die  6. 

elefue  parroebialis  beata:  Maria;  Magda-  Mardi  ejufdem  anni ,  quibus  diâa;  ap- 

Jenac  de  Villa-epifcopi  propè  Parifios,  pellationis  omniumque  aliarum  deinceps 

przdidse  litis  interventorem  ex  una  item  inter  jiciendarum  cognitioncm  ac  deci- 

parte  :  &  magiftrum  Joannem  Ronfle  fîonem  dominis  Hemteqnin  &  Thndert 

dodorem  theologum  prsedidae  ecclefi*  régis  in  fupremo  fenatu  confiliariis  man- 

fandi  Rochi  vicarium  ,  ejufque  prardic-  davit.  Sententiâ perdidos  dominos  cora^ 

tos  matricularios  ac  laudatos  decanum  ,  mùTirios  latâ  die  n.  Junii  ejufdem  an- 

canonicos  &  capitulum ,  vicariumque  ni ,  qui  judicatum  eft  malè  &  abfque 

perpetuum  ac  matricularios  fandi  Ger-  noxa  appellatum  effe,  &appellante5  ex 

mani  in  dida  interventione  defïènfores,  parte  impenfîs  damnati  funt.  Interceifio- 

ex  altéra  item  parte.  Vifis  libello  fup-  ne  matriculariorum  fabricx  fandi  Ger- 

plici  per  matricularios  &  parrochianos  «tani  AltifliodorenfisliricontroverÉcin- 

dida:  ecclefix  fandi  Rochi  oblato  ,  ad  tervenientium.  Adis  judicariis  caufifque 

eum  finem  ut  didam  fandi  Rochi  eccle-  dida:  interceffionis ,  cum  petirionibus  in- 

ftam  ancè  annos  quinquaginta  in  auxi-  cidentibus  didorum  fandi  Germani  ma- 

lium  ecclefi*  parrochialis  fandi  Germa-  triculariorum ,  &  refponfîonibus  ad  illas. 

ni  Altiffiodorenfis  infticutam ,  nunc  ve-  Sententiâ  officialis  Parifienfiï  diei  t3.N0- 

rô  multo  amplioribus  fpatiis  diffùfam ,  vembris,  quâpriorem  fuam  fentennam 

&  longe  majori  incolarum  multitudine  diei  20.  Februarii  proximè  lapûfirmavir, 

au&am,  atque  omnibus  qux  àd  munia  illamque  communem  fore  cum  didùffla- 
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triculariisprontmciavit.  Appel latione  ad  1631.  cum  ejus  fignificatione  fie  executio-  

curiam  tanquam ab  abufu per  didos  ma-  ni  diei  18.  menfis  Decembris ejufdcman-  Ah  "  ' }' 

tricularios  landi  Germaoi  interjedà.  Ar-  ni ,  De  U  Ruë  lîgnatis.  Variis  adis  judi- 

reftis  dierum  14.  fie  31.  Julii  ac  6.  Septern-  ciariisdierum  17.  6c  19. ejufdem  mcn(is,i> 

bris  anni  1631.  pradertimque  arrdtodiei  t.  ac  7.  menfis  Decembris  ab  emincntifli- 

xxi.  Maii  1631.  quo  fenatus  fuper  pro-  mo  domino  cardinali  &  archiepifcopo 

vocacionc  ab  abufu  litieanribus  excrà  eu-  Lugdunenfi.cum  claufula  in  fo  idttm  *h-  di- 

riam  fadis  ,  fententias  à  quibus  appel  la-  vijim  in  bac  caufà  dclegata.  Aliis  commif- 

tum  fuerat  ratas  elfe  voluit.  Supplica-  fionis  litteris  dans  u.  Mardi  anni  1633. 

tione  promotoris  ad  eum  finem  uc  juxeà  ab  eodem  eminenciflimo  domino  iifdem 

fententias  fenarûs-confulto  firmatas  fie-  nobilibus  viris  dominis  Hemequin  ,  fie 

ret  defeenfus  in  eedefiam  fandi  Rochi,fie  Thudert  ,  quibus  iterato  mandat  co- 

controverlx  eredionis  commoditas  in-  gnitionem  fie  decifionem  didar  provo- 

commoditafve  atque  utilitas  teftimoniis  cationis  fîmplicis  fie  caufàrum  reeufatio- 

ex  officio  inveftigarecur  :  cum  decretis  nis  adverlùs  nos  fie  ofticiarios  *  con- 

atque  citationibus  in  calce  did*  fup-  feriptarum  fie  propofitarum  ,  cum  ci- 

plicationis  inf'criptis  8c   fignatis.  Ex  tationmus  vigoredidi  mandari  liriganti- 

feriptis  didarum  defeenfionis  fie  inquifi-  busdatis,  delà  Rue  fignatis.  Adis  judicia. 

tionis adis  Ordinationibus  didi  officialis  dis  dierum  19.  fit  18.  menfis  ApiiJis  ejuf- 

Parifienfis  dierum  10.  fie  31.  Julii  ejufdem  dent  anni,continentibus*  detediones  va-    •  Dcfr-td* 

anni  16)1.  quibus  pntdidas  defeenfus  fie  dimonii  didurum  à  làndo  Gcrmano.  Li-  c°«p*i*>on. 

inquifirionis  tabellas  dixit  liti  jundas  bcllis  quibufdam  fupplicibus  dierum  11. 

fore, &ejus  quidem  qui,  defcensûs  re-  Marrii,i8.  &  13  Aprilis  prxdidi  anni 

nunciario  delcribitur,  permifit  litigan-  1633.  minime  tamen  oblatts  neque  ad 

tibus  copiam  à  tabcllione  luis  ex  pen  fis  calcem  referiptis ,  refpcdivè  continenti- 

exfumere ,  eifdemque  litigantibus  diem  bus  provocationem  didorum  de  capi- 

condixit  feribendi ,  ac  quidquid  vellent  tulo  ab  ejufmodi  commilfione  ,  &  re- 

renès  ipfum  producendi.  Depulfiorubus  jedionem  feu  reeufationem  didorum 

feribendi  producendique  ,  cum  earum  dominorum  Hemequin ,  fie  Thudert ,  eau. 

executionibus  de  la  Rue  fignatis,  &  ad  fas  vero  reçu  fa  tionis  tantùm  ad  ver  fus 

calcem  deferiptis.  Appel  latione  altéra  dominum  Tftudert ,  per  didos  decanum 

ad  curiam  tanquam  ab  abufu  à  didis  fie  canonicos  propofitas.  Suppiicatione 

dcfcenfione,inquifitionc  ordinationibuf-  didorum  vicariifie  matriculariorum  fan- 

que  dierum  10.  fie  31.  Julii  fie  depulfioni-  di  Rochi  dido  domino  Hemequin  , 

bus  feu  prxclufionibus.  Reculationum  fadâ,  cura  ejus  decreto diei  7.  Maii ejuf- 

caufis  per  didos  fandi  Germani  matri-  dem  anni  1633.  ad  calcem  referipto, 

cularios,didof  que  decanum  &  canonicos  quo  vifis  roc  appellationibus  fie  judi- 

ejufdem  ecclefix  contra  nos  ,  officialem  cum  rejedionibus  ac  répudiation! bus  , 

ac  promotorem  6c  exteros  officianos  remiût  partes  ad  didum  eminenriffimum 

noffros  propofitis  in  libello  didx  pro-  cardinalem  Lugdunenfem ,  ut  fuper  ipfis 

vocationis  ab  abufu  contentis.  Adis  de  convenienti  rcmedio  providerecur. 

dierum  9.  Augufti  fici8.  Novembres  at-  Litteris  tertix  commiffionis  didi  emi- 

que  11.  Decembris  ejufdem  anni  1631.  nentiffimi  domini  cardinalis  ,  datis  die 

Item  diei  1.  Februarii  anni  ié33v  prxfê  9.  ejufdem  menfis  Maii ,  quibus  delegac 

ferentibus  primé  commutationem  didx  nobilibus  viris  dominis  Renato  Pidoux  6c 

ab  abufu  provocationis  infimplicem  &c  Guidoni  de  Thetii ,  in  fupremo  fenati 
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ordinariam  ,  ddnde  renundationcm  ei-  gis  confiliariis  ,  commiflionem  6c  ded- 

dem  fadam  per  didos  roatricularios  fionem  caufarum  reeufationis  contra 

fandi  Germani  Senacùs  confulto  diei  prxlaudatos  dominos  Hemequin6c  Thu- 

10.  Martii  anni  1633.  quo  fenatus  appel-  dert  objedarum  ,  cum  aliis  claufulis  &  fa- 

lantibus  in  renunciatione  per  ipfos  fada  cultatibus  in  iifdem  litteris  contenus, 

fux  provocationi  ab  abufu  receptis  li-  ad  quarum  calcem  referiptx  funt  dta- 

tigantes  fuper  eadem  provocarione  ex-  tiones  6c  executiones  earum ,  de  U  Rue 

tri  curiam  abire  juflit,  6c  appelantes  fignacx.  Adis  judiciariis  dierum  13.  19. 

imepenfis  damnavit.  Diplomate  adionis  ÔC  14.  Maii  6c  3.  Junii ,  prx  fe  ferentibus 

reftitutorix  à  venerabili  viro  offidali  defediones  didorum  decani  6c  canoni- 

fi  didis  de  capitulo  fie  matri-  corum  fie  matriculariorum  fandi  Ger- 

culariis  fandi  Germani  ad  fupradidam  mani ,  conditionemque  partibusad  feri- 

iïmplicem  fuam  provocationem  perfe-  bendum  producendumque  per  didos 

quendam  ,  dato  die  14.  Augufti  anni  dominos  commiflarios  affignacam.  Li- 
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 '  bcllis  dierum  14.  &  17.  cjufdem  menfis    nis  in  Gravia,  fandi  Salvatoris ,  fândo- 

*  *a'  Maii,&3.  ac  7.  prxdidi  quoque  menfis  rum  Lupi  &  ytgidii  &  fanai  Ja«obi 
Junii,  continentibus  appellationem  die-  ab  Alto-paflu  Paniiis  fubinde  crefeen- 
torum  de  capitule  à  commiflîone  data  te  multitudine  parochurum  in  perpe. 
didis  dominis  Ptdoux  é-  Thelisjk.  ab  om-  tuas  paroebias  eredarum.  Denique  vifa 
nibus  eorum  decretis ,  reeufationem  eo-  didorum  raatriculariorum  &  parochia- 
rumdcrn  Se  caufas  rejedionis  feu  reeufa-  norum  Jiterariâ  produdione,  acpoftre. 
tionis  contrà  ilios  prxpofitas ,  cum  die-  mo  libello  fupplki  quo  nobis  Immiliter 
dorum  omnium  adorum  figniheationi-  expofuerunt,  anncxifque  fux  fupphcatio- 
bus  fie  executionibus  ,  De  la  ,figna-  ni  adis  judiciariis  fïdem  fecerunt  didos 
tis.  Sententiâ  diei  11.  ejufdem  menfis  decanum  ,  canonicosfic  capitulum  fandi 
Junii ,  qui  didi  domini  Pidottx  fie  de  Germani  Altiffiodorcnfis  tôt  tanris  viti- 
Thclts ,  vifis  tôt  appellationibus  Se  ju-  ligarionibus  ,  provocationibus  perpe- 
dieum  reeufarionibus  eorumque  m  par-  tuis,  omnium  judicum  cjurationibus  ca- 
tem  fumptionibus  ,  dixerunt  ut  partes  lumniofis  &  impertinentibus  ,  vadimo- 
fibi  providerent  prout  eis  vifum  eflet.  niorum  frequeotibus  defedionibus,aliif. 
Admonitorià  diflèrtacione  adorum  ad  que  dolofis  litium  arguriis  controverse 
caufx  cognitionem  prxfcriprâ.  Scnten-  etedionis  quaeftionem  adeo  implicaflè, 
tiis  officialis  Parifienfis  dierum  18.  Au-  fie  tam  diuturnis  litis  producendx  arti- 
gufti  anni  1578. &  11.  Maii  anni  fequen-  nais  etiam  nunc  ejus  judicium  rémora, 
ris  ,  prx  fe  ferenribus  eredionem  didx  ri  ,  cumque  immenfis  fumptibus  adores 
ecclefix  auxiliarix  fandi  Rochific  vica-    confumere ,  ut  ncque  lis  ncque  expenfa. 

rii  revocabilis  inftitutionem.  Litteris  vi-  rum  perditio  unquam  finem  fint  habiru- 

cariatûs    dido  magiftro  Joanni  Ronfle  ra ,  nifi  authoritate  noftrâ  archiepii'co- 

per  reverendilîimum  patrem  dominum  pali  &  ordinarià  cujus  elt  primum  erec- 

Nicolaum  de  Nets,  nunc  epifeopum  Au-  tionis  judicium  ,  tandem  aliquando  me- 

relianenfem ,  tune  verô  redorem  feu  vi-  deamur.  Subjungcbant  tôt  &  tam  diu- 

carium  perpetuum  fandi  Germani ,  ad  turnis  captionum  pedicis  multa  Icanda- 

deferviendum  in  divinis  in  dida  ecclefia  la.  orta  elfe  ,  majoraque  deinteps  elle 

fandi  Rochi  datis  die  5.  Novembris  an-  metuenda,unde  magna  imminet  perni- 

ni  lén.  in  commentaria  caftelleri  Pa-  ciesanimarum  }  exin  didx  ecclefix  lan- 

rifienfis  relatis  die  Marris  11.  Odobris  di  Rochi  parrochianos  fie  fuburbii  fan- 

anni  i6ij.  fie  7.  menfis  Scprembris  an-  di  Honorati  incolas  intérim  vexarosj.i- 

ni  1619.  pra:  le  ferenribus  confenfum  cere  ficut  oves  non  habentes  paftorem  } 

didi  domini  de  Nets  tune  vicarii  per-  porro  xquilfimis  legibus  cautumelïene 

petui  fandi  Germani  in  didam  eredio-  fit  in  calumniofa  adverfarii  poteftatean 

ncm  ad  ufùm  6c  provifionem  perpetui  apud  cumdem  judicem  litigare  veiit , 

didi  Ronfle  vicarii  fandi  Rochi.  Tribus  fed  magis  etfi  nihil  fit  ex  formulis  im- 

ahis  adis ,  primo  quidein  diei  8.  Martii  mutandum,  nihilominùs  ubi  xquiras  jam 

1630.  per  arreftum  diei  3t.  Januarii  an-  fuadet  lùccurendum  j  noftrx  ver6  au- 

no  fequenti  confirmato ,  fecundù  diei  9.  thoritatis  ôc  vigilantix  elle,  ubi  meiîîsfatis 

Novembris  prxdidi  anni  1 631.  tertio  multa  fie  matura  eft,  mittere  operarios  in 

diei  ij.Julii  anni  item  prxdidii  631.  qui-  meffem,  fit  populis  petentibus  paftorem 

bus  magifter  Francifcus  le  Charon  fandi  dare.Ideèquc  Ôc  ob  alias  caufas  in  dido  li- 

Germani  decanus  renunciavit  fux  pro-  bcllocônteniashumilimèfupplicabant,ut 

vocationi  à  prxdida  fententia  officialis  tôt  tantifque  vitiligationibus  remedium 

noftri  data  die  10.  Februarii  anni  1630.  adhibentes  prxdida  m  ecclefiam  fandi 

feièquenoitrojudirio,prxclu£iomnifa-  Rochfin  parrochiam  feu  vicariam  per-  ^  fm^l 

cultatc  provocandi ,  circà  émolument*  petuam  engeremus ,  8c  denique  de  pecu-  pjm iuV 

atque  eredionem   dida:  ecclefix  fandi  liari  paftore  leu  vicario  perpetuo  provi-  fëf1^. 

Rochi  in  parochiam  diflindam  fie  per-  deremus.  Ad  cujus  libelli  f'upplicis  calcem  j ifmsa 

1%?''    Pecuam*-  Adis  duobus  ,  primo  diei  z.  decretum  noftrum  appofuimus  fie  ^JJjJjj 

Martii ,  altero  diei  17.  Novembris  anni  gnavimus  ,  didufque  nofter  promotor  KfiMg 

i<>30.quibuspatet  magiftrum  Antonium  fuas  conclufiones  refcripfit.  Quibus  "f"^ 

Barbier ,  redorem  feu  vkariam  perpe-  visis  ,  neenon  habito  virorum  nono-      h)  ^ 

tuum  fandi  Germani  ad  ufum  quoque  rum  fie  juris-peritorum  concilie ,  acprx-  ^  ,  «• 

fie  provifionem  didi  Ronfle  in  camdem  fertim  attento  prxfentis  litis  ftatu  *  ,  JJ^J, 

eredionem  confenfiflè.  Variis  fententiis   fie  hs  ipfacft  extra  fenarum  fie  eu-  ^'^,{4 

fie  arreftis  circa  eredionem  ecclefia-  riam  Lugdunenfem ,  nullavc  curiâ  lupe-  **  *J* 

rum  olim  fuccurfualium  lâncri  Tohan-  riore  légitime  detinetur ,  denique  Deuni 

J  0  ■  folum 
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fotam  prx  ocu'is  habentes  ,  nos  Joan-  culariis  hadenùs  foïvi  confueverùnt,   ^* 

"ncs-Francifcus  de  Gondy  archiepilcopus  quxquc  in  pofterum  nullo  juris  prxcexcu  A"  1<îî' 

Parifienfis  prxdidus  ,  dicimus  &  pro-  nullave  racione  ufquim  poterunt  adau- 

nunciamus  ,  non  obftanribus  tam  multis  gcri  aut  amplioresexigi.  In  fignum  juris 

caufis  recufationis  per  marricularios  fa-  ac  fuperioritatis  macricis  ecclefix  pote- 

bricx  fandi  Germani  Altiffiodorenfis  ,&  runt  prxdidi  decanus ,  canoniei  &  ca- 

dccanum ,  canonicos  &  capituium  ejuf-  pitulum  fandi  Germani  proceffionaliter 

dem  ecclefix  illis  adhxrences  ,  contra  ire  ad  didam  ecclefiam  Candi  Rochi 

nos ,  officiaient ,  promotorcm  aliofque  fingulis  annisipfo  die  fello  fimdi  Rochi 

©fficiarios  noftros  oropofitis ,  quam  ap-  patroni ,  ibidemque  celebrare  mifiam 

pellationibus  per  iplos  interjedis  ,ac  fine  parrochialem  ;  pro  qua  proceffione  & 

didarum  appellarionum  prxjudicio  ,  ul-  miffx  celebratione  nil  nifi  didas  fiimmas 

teriùs  eflè  per  nos  produccndum  *  j  &  eo  cxigere  poterunt.  Super  limitibus  autem 

fado  ultcriùs  procedentcs ,  ordinamus  didx  parrochix  fandi  Rochi  cum  pa- 

per  hanc  noftram  fententiam  didam  nof-  rochia  landi  Germani  Alciffiodorenfis 

tram  ecclefiam  fucctirfualcm  fandi  Ko-  &  beacx  Mariai  de  Villa-epifcopi  defi- 

chi  in  ecclefiam  parrochialem  diftindam  niendis  partes  ulceriùsprocedenc,  prout 

fêu  vicariam,  perpetuamefieerigendamj  eric  juris  Ce  xquitatis.- expenfis  relerva- 

illamque  authoritate  noftrâ  archiepifeo-  tis.  Datum  Parifiis  die  xxx.  &  ultima 

pali  in  parrochiam  diftindam  fèuvica-  menfisjunii  anno  mdcxxxiii.Dc  inan- 

riam  perpecuam  ereximus  acque  erigi-  dato  prxfari  illuftriffimi  &  reverendiffi- 

mus  per  prxfentes  :  volentes  &ordinan-  mi  domini  mei  domini  Parificnfis  ar- 

res  ur  deinceps  fuum  peculiarem  ac  pro-  chiepifeopi,  Signé  Baudouin. 
prium  paftorem  feu  vicarium  perpetUum       L'an  1633.  le  10.  jour  de  Juillet ,  l'a- 

habeat ,  atque  ut  in  omnibus  fundione ,  riginal  de  la  fencence  dont  copie  eft  cy- 

exercitio  ,  regimine ,  officio  &  munere  deflus  eferice  a  efté  par  moy  appariteur 

parrochialibus  frui ,  uti ,  donari  ,  fungi  en  l'archevefché  de  Paris  fouffigné  mon- 

&  gaudere  valeat  j  proindeque  ad  hune  tre  ,  lignifie  &  d'iccluy  baillé  copie  aux 

effedum  litteras  coibtionis  ÔC  provifio-  vénérables  doyen,  chanoines  Scchapi- 

lùs  de  &  fuper  dida  parrochia  fie  ereda  tre  de  Peglife  de  S.  Germain  l'Auxerrois 

feu  vicariatu  perpetuo  fie  inftituco  ne-  à  Paris  -,  parlant  pour  eux  tous  i  la  per- 

cefiarias  magiftro  Joanni  Rouffe  preloy-  fonnede  maiftre  Jacques  Germain  prêt 

terodiœcefis  Auretianenfis  in  ea  eeelefia  tre  agent  des  affaires  dudit  chapitre  } 

nunc  temporis  defervienti  fieri ,  expedi-  à  ce  qu'ils  n'en  prétendent  caufe  digno- 

ri  &  figillari  juffimus.  Cujus  quidem  ec-  rance.  Fait  prefens  les  tefmoins  nom- 

clefix  fandi  Rochi  xdituos  feu  fabricx  mezen  mon  original.  Signé  du  1.  a  Rue. 

matricularios  condemnavimus  &  con-  Pris  fur  timprimé.   Pur  ttrreft  du  parle- 

demnamusad  folvendum  fingulis  annis  mcntdurG.  Février  1671.  la  cour  ordon- 

decano  fandi  Germani  Alciffiodorenfis  na  que  les  parouTes  de  S.  Roch  &delà 

pro  tempore  exiftenti  fummam  trecen-  Ville-l'evcfquc  demeureroient  divifëes 

tarum  librarum  turonenfium,  in  duobus  par  les  portes  &  cloftures  de  la  ville, 

terminis  Nativitacum  Domini  &  (ândi  Le  me/me  arrefi  commit  M.  deCatinat  rap- 

Joannis-Baptiitx ,  per  duas  medietaces  porteur  &  meneurs  Roujaalt  &  Hervé 

&  portioncs  xqualcs ,  pro  perceptionc,  pour  fe  tranfporter  fur  les  lieux  &  y dreffer 


pofleffione  ?c  fruitione  quam  prxdidi  un procez^verbal  des  limites.  Le 
marricularii  fandi  Rochi  obtinent  jure  les  marguiûiers  de  S.  Roch  protégèrent  que, 
fc  loco  didi  decani  omnium  proven-  veu  que  l'intention  de  la  cour  eftoit  de  ic- 
tuum  &  emolumentorum  qux  ad  cum  parer  les  deux  paroifles  par  les  clofto. 
ratione  fui  decanatds  &  capicerix  illi  rcs  de  la  ville,  les  bornes  qui feroienc 
annexx  in  dida  eeelefia  fandi  Rochi  per-  plantées  ne  pourroient  eftre  tirées  à  con- 
tinent ac  quoquomodo  pertinere  pof-  iequence  contr'eux  ,  en  cas  que  dans  la 
liint:  redori  feuvicario  perpetuo  ejuf-  fuite  des  temps  la  clofture  de  la  ville  fuft 
dem  ccclefix  fandi  Germani  lummam  reculée  &  avancée  plus  loin.  Parunar- 
cencum  librarum  curonenfium ,  per  duas  refi  de  ladite  cour  expédié  «  la  foâicita- 
xquales  medietates  in  didis  duobus  ter-  tion  des  procureurs  des  parties  le  4.  Sep- 
minis  :  denique  matriculariis  fabricx  tembre  1704  en  tatfence  du  curé  de  faint 
prxdidi  fandi  Germani  fummam  duo-  Roch  le  fieur  Coigner,  il  fut  ordonné  que 
decim  librarum  &  decem  folidorum  tu-  celui  du  16.  Février  1671.  feroit  exécute 
ronenfium ,  prout  prxdidx  fummx  die-  aux  proteftations  faites  par  le  curé  & 
os  decano ,  vicario  perpetuo  ac  macri-  les  marguilliers  de  S.  Roch.  En  1710. 
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le  z8.  Mars  le  curé  &  la  fabrique  de  la 
Ville-ïeuefque  ont  formé  une  nouvelle  de- 
mande a  fin  de  nouveau  bornage.  Extraie 
d'un  faclum  de  1720. 

Augmentation  des  bourfes  du  collège  de 
See$ 

An.  KJ4-     TV T  ÛUS  Jean  Aubcrt  preftre  princi- 
]_\  pal  du  collège  de  Laon  fondé  en 
Tuniverfité  de  Paris,  interprète  du  ro  y 
es  langues  Grecque  &  Latine  ,  com- 
mifîàire  député  par  monfeigneur  le  re- 
verendiflîme  perc  en  Dieu  meffire  Jac- 
ques Camus  evefque  de  Seez  confeiller 
du  roy  en  fês  confeils  ,  fuivant  la  pro- 
curation par  luy  paflec  audit  Aubert  en 
la  ville  de  Seez  pardevant  Chauvel  8c 
Loifon  notaires  royaux  le  feptiefme  jour 
d'Aouft  1634.  &  maiftre  Jean  de  Cor- 
des preftre ,  chanoine  honoraire  en  l'e- 
glife  de  Limoges ,  commiiraire  député 
par  vénérable  m  ai  Axe  Nicolas 
preftre,  chanoine  &  archidiacre  de  l'ar- 
chidiaconé  de  Panais  en  l'eglife  duMans, 
par  procuration  paflec  audit  de  Cor- 
des en  la  ville  du  Mans  pardevant  Bref! 
lay  &  de  Mezerottes  notaires  royaux 
le  premier  jour  de  Juillet  dernier }  nous 
fommes  tranfportez  au  collège  de  Seez, 
fonde  en  l'univerfité  de  Paris ,  ce  jour- 
d'huy  vingt-uniefme  jour  d'Aouft  1634. 
oit  nous  aurions  veû  &  examiné  les  an- 
ciens &  derniers  comptes ,  ôc  calculé 
les  revenus ,  charges  &  mifes  dudit  col- 
lège, enfemblefait  reprefenter  les  fon- 
dations &  ftatuts  d'icelluy  ,  par  le  cin- 
quante-cinquiefme  article  delquel  s  il  eft 
diA  que  les  bourfiers  feront  augmentez 
au  nombre  de  douze ,  lorfque  le  revenu 
dudic  collège  le  pourra  permettre.  Et 
d'autant  qu'aprefent  ledit  revenu  eft 
fuffifant,  toutes  charges  deduittes  & 
acquittées ,  pour  y  entretenir  d'habon- 
dant  deux  nouveaux  bourfiers ,  atten- 
dant la  commodité  d'y  en  eftablircy- 
après  encores  deux  autres ,  &  remplir 
le  nombre  de  douze  ordonné  par  ledit 
ftatut  •>  fur  quoy  après  avoir  ouy  les  mai/1 
trc-principal ,  chappelain  &  bourfiers 
dudit  collège  }  nous  efdits  noms ,  en  exé- 
cution dudit  ftatut,  avons  ordonné  & 
ordonnons  qu'il  fera  pris  fur  le  revenu 
dudit  collège  la  fomme  de  cent  qua- 
rante-quatre livres  tournois  par  chacun 
^    an  pour  l'entretien  de  deux  nouveaux 
bourfiers ,  qui  feront  cy-après  inftituez, 
l'un  du  dioceze  de  Seez  par  ledit  fei- 
gneur  evefoue,  l'autre  de  l'archidiaco- 
«e  de  Panais  par  ledit  fieur  archidia- 
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cre  i  fans  préjudice  toutefois  d'en  dob 
voir  adjouter  deux  autres  nouveaux  cv' 
après,  conformément  audit  ftatut  •  pour 
jouir  par  lefdits  nouveaux  bourfimdcs 
mefmes  droiûs,  fruicts  &  émoluments 
eftre  fubje&s  aux  mêmes  règles  ft/ 
tuts&peines  que  les  autres  cy-dW 
eftaohs.  Et  d'autant  que  par  ' 
augmentation  les  diftributiom  qui  ont 
accouftumé  d'eftre  départies  ïufdicb 
anciens  bourfiers  diminuent ,  &  que 
par  ledit  ftatut  il  eft  porté  quc  1W 
mentation  fe  fera  fans  diminution  & 
autres  bourfiers,  nous  avons  ordonne 
qu  il  fera  pris  du  revenu  dudit  collège 
jufques  à  la  concurrence  de  cinquante 
cinq  livres  quatre  fols  par  chacun  an 
&  que  ladite  fomme  fera  ajoutée  auf- 
dites  diftributions ,  pour  compenfer  là 
perte  que  les  anciens  fouffnroient  s'd 
ny  eftoit  par  nous  pourveû.  Fai<2  à  Pa- 
ris audit  collège  le  xxi.  jour  d'Aouft 
m.  dc.  xxxiv.  Et  avons  fignécespre- 
fentes.  Signé  Aubert  <fr  J.  Di  Cor. 
Des. 

Aujourd'huy  des  prefentes  les  notai, 
res  garde-notes  du  roy  noftre  nre  en 
ion  chaftelet  de  Patis ,  foubfignez ,  fe 
font  à  la  requefte  defdits  fieurs  Aubert 
&  de  Cordes  fufnommez ,  tranfportez 
en  la  chapelle  du  collège  de  Seez  fondé 
en  l'univerfité  de  Paris ,  uTue1  de  vef- 
pres  5  où  eftant ,  Cnprefenced'iceux  Au. 
bert  &  de  Cordes,  lecture  a  efté  faite 
par  l'un  defdics  notaires ,  l'autre  pré- 
sent, de  l'acte  dont  eft  autant  deûus  6c 
devant  eferit,  à  vénérables  &  diferctes 
perfonnes  maiftre  Jacques  Guychard 
principal,  Michel  Cadin  chappellain, 
Hierofme  Bougier,  Jacques  Hébert, 
Julien  Baudes ,  Louis  Guychard,  fie 
Brice  Fleury  tous  bourfiers  dudit  collè- 
ge, deûcment  congregez  &  aflèmblcz 
en  ladite  chappelle ,  qu'ils  ont  dit  bien 
entendre ,  promis  &  promettent  audit 
nom  entretenir  le  contenu  audit  acte  fé- 
lon fa  forme  &  teneur,  promettant  & 
obligeant  audit  nom  &c.  renonceant 
&c.  Faiâ  Se  pafic  en  laditte  chappelle 
dudit  collège  le  xxxi.  &  dernier  Octo- 
bre après  midy,  l'an  m.  dc.  xxxiv.  £c 
ont  lefdites  parties  fiené  la  minute  des 

{>refentes  eftant  au-bas  &  enfuitte  de 
'aéke  dont  autant  cy-deilus  efeript  de- 
meure vers  de  S.  Vaft  l'un  defdits  no 
taires  foubfignez.  Pris  fur  une  cèpe. 
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JUSTÎF  ICA 

Cérémonie  faite  en  leglife  de  N.  D.  de  Paris 
four  défunt  monfcigneur  le  cardinal  duc 
de  Richeliett ,  far  ordre  du  roy. 

•  \    E  roy  ayant  refolu  de  faire  cclc^ 

'"■  |  t  brcr  un  fervice  folemncl  en  l'egli- 

fe  cathédrale  de  Paris  pour  le  repos  de 
l'âme  de  dcflfùnt  monlëigneur  le  cardi- 
nal duc  de  Richelieu ,  commanda  au 
fieur  de  Saindot  maiftre  des  cérémonies 
de  France  que  toutes  chofes  fuflentpré- 
parées  par  fbn  ordre  Se  qu'il  ne  man- 
quait rien  à  cette  folemnité  que  S.  M. 
avoit  refoluc  eftre  faite  les  xix.  Se  xx. 
du  mois  de  Janvier  m.  dc.  xliii.  Et  fa 
volonté  eftant  que  tous  honneurs  funè- 
bres fuflènt  rendus  à  fa  mémoire,  com- 
manda audit  fieur  Saindot  d'y  faire 
trouver  de  fa  part  les  compagnies  fou- 
verainespar  deputation  &  au  plus  grand 
nombre ,  enfemble  l'univerfité  Se  la  ville, 
Sed'advertir  feulement  les  ambatfadeurs 
d'y  aflifter  en  leurs  feances  ordinaires  ; 
de  voir  monficur  rarchcvcfquc  de  Pa- 
lis pour  refoudre  avec  luy  de  l'office  de 
l'cglife ,  à  ce  qu'il  fuft  faid  avec  toute 
la  folcmnité  requife  j  d'ordonner  des 
officiers  neceflaires  à  cette  cérémonie  fé- 
lon lapratique  ordinaire  en  pareille  ren- 
contre j  le  roy  voulant  pour  les  deuils 
les  trois  plus  proches  parens  8e  princi- 
paux héritiers ,  fe  repofa  pour  lefurplus 
lur  ledit  maiftre  des  cérémonies  ,  luy 
commandant  de  prendre  foing  &  d'or- 
donner de  toutes  chofes  fans  referve. 
L'cglife  eftant  préparée  à  cet  cflèd,Se 
ledit  fieur  Saindot  ayant  receu  une  let- 
tre de  cachet  du  roy  à  luy  adrciïante 
avec  celles  qui  s'adrefloient  aux  compa- 
gnies fouvcraines,corps  de  ville  fie  univer- 
fité,  pour  eftre  par  luy  rendues  de  fa  part 
aufdites  compagnies  fouveraines  fie  corps 
de  ville  fie  univerfiré ,  mefme  celle  de 
monfieur  l'archevcfque,  fuivant  l'ordre 
à  luy  donné  par  la  lettre  qui  luy  eftoit 
eferite,  dont  la  teneur  enfuit  : 

MONSIEUR  DE  SAINCTOT.  De- 
firant  qu'il  foit  faid  un  fervice  folemncl 
en  l'cglife  cathedralle  de  Paris  pour  l'a- 
me  de  feu  mon  coufin  le  cardinal  duc 
de  Richelieu,  je  vous  ay  bien  voulu  fai- 
re celle-cy  pour  vous  dire  que  vous  ayez 
à  rendre  au  fieur  archevefque  de  Paris 
la  lettre  que  je  luy  eferipts ,  fie  prendre 
le  jour  avecq  luy  qui  fe  trouvera  le  plus 
propre  pour  cette  cérémonie ,  dont  vous 
adverrirez  les  compagnies  fouveraines 
avèc  le  corps  de  ville  fie  l'univerfité , 
affin  qu'ils  s'y  rendent  fuivant  les  lettres 
Tome  II.  Part.  III. 
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que  je  leur  eferis,  qui  leur  feront  aufly  ■  ■* 
par  vous  rendues  5  fie  aurez  foing  au  fur-  An-  .•<*♦*• 
plus  que  toutes  chofes  fe  palTcnc  en  cela 
félon  la  décence  qui  y  cft  convenable 
fie  que  l'on  a  accouftumé  d'ufer  en  fem- 
blables  occafions.  De  quoy  me  repofànt 
fur  vous ,  je  prieray  Dieu  qu'il  vous  ait, 
monfieur  de  Saindot ,  en  fa  faincle  gar- 
de. Efcript  à  S.  Germain  en  Laye  le 
xvi.  jour  de  Janvier  m.  dc.  xuii.  Signé, 

LOUIS.  Et  f lus  bas  :  DE  LoMENlE. 

LEDIT  SIEUR  DE  SAINCTOT 
maiftre  des  cérémonies  de  France  fe»ren- 
dit  le  xvii.  dudit  mois  de  Janvier  1645. 
à  la  faindc  Chapelle ,  où  le  fieur  le  Bre- 
ton fils, roy  d'armes l'attcndoit, accom- 
pagné dc  trois  heraux  d'armes  du  fil- 
tre de  Bourgongne ,  Valloys  Se  Bretagne, 
bottez ,  cfpronncz ,  l'efpée  au  cofte ,  avec 
leurs  grandes  robbes ,  celle  du  roy  d'ar- 
mes à  petite  queue ,  fie  leurs  cottes  d'ar- 
mes par-deflus ,  ayans  chacun  une toc- 
que  dc  velours  ras  fur  leur  tefte  Se  leur  ca- 
ducée en  main  fans  eftre  couvert  dc 
crefpe,  ne  le  devant  eftre  qu'aux  pom- 
pes funèbres  desroys.  Là  fe  trouvèrent 
aufly  vingt-trois  crieurs  ayans  leurs  lon- 
gues robbes  couvertes  devant  Se  derriè- 
re d'cfcuflôns  aux  armes  de  feu  monfei- 
gneur  le  cardinal  duc,  leurs  clochettes, 
en  main.  Le  maiftre  des  cérémonies 
eftoit  en  fon  habit  long ,  fa  robeayanc 
une  queut;  trainante  de  deux  aulnes , 
botté ,  efpronné  ,  l'efpée  au  cofté  ,  un 
bonnet  carré  deflus  fa  tefte ,  fon  cha- 
peron avallé  derrière,  fie  un  bafton  de 
commandement  en  fa  main  ,  fa  queue1 
eftoit  portée  par  l'un  des  lieurs  vcftu 
de  deuil  Se  fuivy  de  fix  autres  Se  de  fix 
lacquais  tous  veftus  de  deuil.  Partant  de 
la  faincle  Chapelle  ,  le  roy  d'armes  fie 
les  trois  heraulx  marchoient  devant  le 
maiftre  des  cérémonies  ,  fie  les  vingt- 
trois  cryeurs  derrière  deux  à  deux  ,  juf- 
ques  au  parquet  des  huifliers  -,  delà  à  ce- 
luy  des  gens  du  roy ,  aufquels  parlant 
ledit  fieur  Saindot,  leur  dift  qu'il eftoic 
venu  là  pour  advertir  le  parlement  de 
la  part  du  roy  dc  fe  trouver  au  fervice 
de  defl-unt  monfieur  le  cardinal  duc  de 
Richelieu, qui  fe  devoir  faire  enl'eglife 
de  N.  D.  Se  luy  rendre  la  lettre  que 
S.  M.  luy  envoyoit  à  cet  efted  j  qu'il 
les  prioit  de  faire  advertir  meilleurs  de 
la  cour.  L'advocat  gênerai  monfieur  Ta- 
lon fie  monficur  Meliand  procureur  gê- 
nerai furent  advertir  la  cour.  Al'inftant 
fut  énvoyé  vers  le  maiftre  des  cérémo- 
nies qui  eftoit  au  parquet  Boileau  com- 
mis au  greffe ,  qui  luy  demanda  de  quel- 
Aï  m  m  m  m 
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le  forte  il  prétendoic  entrer.  A  quoy 
ah.  u«.  luy  fut  refporidu  par  ledit  fieur  Saindot 
qu'il  cntendoit  encrer  accompagne  de 
Tes  heraux  ,  de  fa  fuite  &  de  vingt-trois 
crieurs,  &  au  mefme  ordre  y  prendre 
fa  place  accouftumée.  Ledit  Boileau  re- 
tourna vers  la  cour  faire  fa  refponfe ,  fur 
laquelle  eftant  délibéré ,  iceluy  Boileau 
•vint  dire  au  maiftre  des  cérémonies  que 
la  cour  avoit  refolu  qu^il  entreroit  fcuJ,  & 
qu'après  qu'il  auroit  fait  voir  la  lettre 
du  roy ,  on  feroit  entrer  les  heraulx  & 
fa  fuite.  A  quoy  fut  refpondu  par  ledit 
lîcur  Saindot  maiftre  des  cérémonies 
qu'il  n'entreroit  point  autrement  ;  qu'il 
içavoit  ce  qui  eftoit  deub  à  fa  charge , 
&  qu'il  s'eftonnoit  de  ce  que  on  luy  fai- 
'  foit  attendre  fy  long-temps  -,  qu'on  fai- 
foit  une  difficulté  fans  exemple ,  qui  dou- 
voit  eftre  levée  en  voyant  leurs  regiftres, 
où  la  cour  verroit  ce  qui  s'eftoit  pafTé 
le  xxvi.  Oftobre  de  Tan  m.  dc.  xxxvir. 
afturant  audit  Boileau  qu^il  s'en  retour- 
neroit  pluftoft  que  d'y  entrer  autrement. 
La  cour  advertic  de  cela,  elle  députa 
vers  luy  les  gens  du  roy  pour  le  prier 
d'entrer  feul  -,  ce  qu'il  ne  voulut  faire , 
proteftant  qu'il  s'en  iroit  &cn  feroit  fon 
procez  verbal  pour  le  faire  voir  au  roy. 
Boileau  retourna  de  la  part  de  la  cour 
vers  les  gens  du  roy  leur  dire  que  mon- 
iteur le  premier  prefident  leur  mandoit 
que  les  regiftres  qu'il  venoit  de  voir  don- 
noient  au  maiftre  des  cérémonies  ce  qu'il 
demandent ,  &  qu'il  euft  à  entrer  en  la 
manière  accouftumée.  Ce  que  faifant 
ledit  maiftre  des  cérémonies ,  le  roy  d'ar- 
mes &c  beraulx  marchèrent  devant  luy, 

Jiuis  eftant  près  de  l'entrée  dudit  barreau, 
àluérent  la  cour ,  fe  retirans  à  cofté  de 
l'entrée  dud.  barreau,  le  Heur  Saindot 
laiûant  traifner  la  queue  de  fa  robbe  falua 
la  cour  de  trois  reverences,l'une  auxpre- 
fidens,les  deux  autres  aux  confiellers,puis 
entra  dans  le  barreau  &  alla  prendre  fa 
place  entre  les  deux  derniers  confeillers 
de  ladite  grand  chambre.  S'eftant  affis 
&  couvert ,  leur  dift  :  MESSIEURS.  Le 
roy  délirant  que  prières  foient  faides  à 
Dieu  pour  le  repos  de  l'ame  de  deffiint 
monfîeur  le  cardinal  duc  de  Richelieu 
&  que  tous  les  honneurs  qui  fe  pourront 
foient  rendus  à  fa  mémoire ,  il  m'a  à  cet 
effed  commandé  de  venir  en  cette  com- 
pagnie pour  luy  dire  qu'elle  ait  i  le  trou- 
ver en  corps  par  deputation  au  plus  grand 
nombre  qui  fe  pourra  Mardy  prochain 
xx.  du  mois  à  dix  heures  du  matin  en 
l'eglifede  N.  D.  au  fervicc  folemnel  qui 
y  lera  faid  Et  affin  qu'elle  foit  plus  aûu- 
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réedela  volonté  de  S.  M.  voilà  la  lettre 
de  cachet  de  laquelle  elle  m'a  chargée 
a  elle  adreflantelur  cefubjed,  laquelle 
lettre  ledit  Saindot  mift  ez  mains  d'un 
confeiller  pour  eftre  par  lui  leuc,  dont 
ledure  fut  faide ,  &c. 

I celle  achevée ,  moniteur  le  premier 
prefident  dit  que  la  compagnie  hono- 
rait par  trop  la  mémoire  de  feu  mon- 
fleurie  cardinal ,  pour  manquer  au  coin, 
mandement  qui  luy  eftoit  faid ,  porté 
par  luy  de  la  part  du  roy ,  auquel  elle 
rendroit  toutte  obeïflànce,  en  iè  trou- 
vant à  N.  D. 

En  mcfme-temps  le  fieur  Saindot  cria 
à  un  herault  de  faire  faire  la  proclama, 
tion.  On  ouvrit  alors  toutes  les  portes 
de  la  grand-chambre  pour  laifTer  entrer 
le  peuple.  Les  vingt  trois  crieurs  mis  en 
ploton  s'advancerent  plus  près  du  bar. 
rcau ,  &  après  avoir  fonné  par  trois  foit 
de  leur  clochettes ,  l'un  d'eux  s'advança 
&  dit  à  haute  voix  : 

NOBLES  ET  DEVOTES  PERSON- 
NES ,  priez  Dieu  pour  l'ame  de  tres- 
hault ,  tres-puiflànt  &  tres-vertueuxilluf- 
trilïïme  &  eminenriflime  feigneur  mon- 
(éigneur  Jean  Armand  du  Pleffis  cardi. 
nal  de  Richelieu  duc  fie  pair ,  grand 
maiftre  &  fur-intendant  de  la  navigation 
&  commerce  de  France ,  l'un  des  prélats 
&  commandeur  des  ordres  du  roy ,  chef 
du  confeil  &  premier  miniftre  d'eftatdu. 
roy ,  pour  l'ame  duquel  fe  feront  les  fer- 
vices  &  prières  en  reglife  de  Paris, au- 
quel lieu  Lundy  prochain  feront  dides 
vefpres ,  pour  y  eftre  le  Mardy  fuivant 
à  dix  heures  du  matin  célèbre  fon  fervice 
folemnel.  Priez  Dieu  qu'il  en  ait  l'ame. 

ICELLE  proclamation  achevée ,  le 
fieur  Saindot  fe  leva,  &  après  avoir  fa- 
lué  la  cour,  fe  retira  au  mefme  ordre 
qu'il  eftoit  entré.  Delà  alla  à  la  cham- 
bre des  comptes,  cour  des  aides ,  corps 
de  ville  &  univerfité ,  comme  il  avoit 
faid  au  parlement.  Par  tout  les  porte* 
y  furent  ouvertes  pour  tout  le  monde. 
Il  eft  vray  que  la  ville  voulut  recevoir 
le  fieur  Saindot  dans  le  petit  bureau , 
auquel  il  ne  voulut  entrer,  mandant  aux 
prevoft  &  efchevins  qu'ils  dévoient  en 
cette  cérémonie  le  recevoir  au  grand 
bureau.  Ce  qu'eftantfaid  par  eux  &  la 
femonce  faide,les  prevoft  des  marchands 
&  efchevins  reconduifirent  en  corps  le- 
dit maiftre  des  cérémonies  jufooes  au 
hault  du  degré  del'hoftel  de  ville ,  &  e 
greffier  d'icelle  jufques  aucarofle.  Ueia 
on  fut  en  l'univerfité  au  retour.  Lwr 
corps  eftant suTemblc  en  Sorbonne,aii* 
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en  des  chaifes ,  en  fur  donnée  une  au   fanf/quc  fa  maifon  n*eftoit  point  uh  lieu" 
maiftre  des  cérémonies  au  milieu  de  leur  public ,  il  déclara  qu'il  ne  le'fouffrirok  An 
aflèmblée ,  où  la  femonce  fut  faidëcdm'-   poinf.  ïWant  le  lendemain'  il  envoya 
me  aux  autres  compagnies,  dire,  audit  fieur  de  Saindot  qu'il  pou- 
L'après  difnéc  le  mefmc  jour  ledit  voit'difpdfer  défi rii'aifon.  Il  le  fut  voir 
fieur  de  Saindot  fut  chez  monfiehr  Par*  fur  ce  lubjed  j  ïl'loV  offrit  dë  rechef  & 
chevcfque  luy  rendre  la  lettre I  du  roy,  commanda  aux  fieris  dé  lu  y  bailler  toÙ-  • 
dont  la  teneur  enfuit  :  tes  les  chofes  pour  en  ufer  comme  ïï  v'ou- 
Monsieur,  l'arxhevesqije  pi  Pa-  àroii'j  ce  que  ledit  fittlr  Saindot  accep- 
kis.  Comme  je  defire  qu'il  foit  fâi&  uh  ta,  doutant  que^arîès  Vegiftrés  ce  lieu 
fervice  folemnel  en  voftreeglifé  pour  l'a-  a  "touj'ôûrs fervf  â'yVëëèVôir  les  deuils, 
me  de  feu  mon  coufin  le  cardinal  de  Ri-      Enfuite  de  quoy-monftéur  l'archevef- 
chelieu  avec  l'affiftance  des  compagnies  "que  te'fmbigna  audit  ma'lftré^dës  ccre- 
fouverairies  &  corpsde  ville  ,  je1  Vous  ay  mornes ,  que  s'ilvenoitenïcm  ïgfife  quel- 
bien  voulu  faire  celle:cy  pour  vous  en  quës  evefqucs  pour  Office,  qd'ff  lie  les 
donner  advis  &  vous  dire  que  vous  ferez  renvoieroit  pas  ,  quoyqu'il  nifftfs r  deuil 
chofe  qui  me  fera  bien  agréable  détenir  YduflfHr  jli»ais  qu'il  n'en  nomme  roic  pas 
la  main  qu'il  ne  manque  aucune  chofe  un  ,  le  priant  de  le  dire  à  inonueui1  le 
de  ce  qui  a  accouftumé  d'cftre'faid  ën  chancelier ,  que  ce  n'eltoic  point  la  couf- 
fcmblables  cérémonies  ;  &  fi  vous  ne  pou-  rume  y  auquel  le  maiftre  des  cérémonies 
vez  vous-mefme  officier  ,  vous  prierez  é&  oblige  de  rendre  compte  de  touecs 
quelque  autre  eveïque'  d'y  tenir,  voftrë  chofes  en  l'abfence  durOy ,  le  reprefen- 
place.  Le  jour  en  fera  pris  avec  vous  par  tant  ,  puifque  mcfme  il  le  doit  quand 
le  maiftre  de  nos  cérémonies ,  affih  que  le  roy  y  eft ,  l'intention  de  monficur  l'ar- 
toutes  chofes  fe  facent  avec  plus  de  corn-  chevcfque  cftant  de  fairë  ce  que  defire- 
modiré.  Et  fur  ce ,  n'eftant  la  prelenrc  à  roit  monfieur  le  chancelier  &  de  fouffrir 
autre  fin  ,  je  prieray  Dieu  qu'il  vous  air  ,  l'office  dcldits  cvcfques  en  fa  confidera- 
monfieur  l'archevefque  de  Paris ,  en  fa  tion.  -     ;   .  . 
faindc  garde.  Efcrit  à  Saint-Germain  en       DeLi  le  fieur  Saindot  fut  trouver 
Laye  le  xvi.  Janvier  1645. Signé,  LOUIS,  meilleurs  du  chapitre  dé  Noftre-Dame, 
£t  plus  bas \ut  Lomenie.  pour  arreftër  les  frais  de  la  ccremonie, 
Apre's  la  lettre  leuëjle, maiftre  des  îervice,  mulique&afliftance,àquoylef- 
ceremonies  lui  dift  que  comme*  le  roy  en-  dits  fieurs  voulurent  méfier  des  droits  & 
tendoit  qu'il  ne  s'oubliaft  rien  à  cette  ce-  pretenfions  fur  des  choies  qui  ne  leur 
remonie ,  qu'il  feroit  aiïifté  d'cvefques  eh  appartiennent  point  5  car  il  eft  tres-vray 
celle  des  encenfemens  au  tour  de  la  re-  que  pour  les  draps,  velours  &  autres  cho- 
prefentation.  Mais  monlîcur  l'archevef-  les  ,  ils  ont  toujours  appartenu  aux  ca- 
que ne  délirant  eftrc  ailifté  que  de  fon  pitaines  des  gardes  &  maiftres  des  ccre- 
clcrgé  ,  fît  entendre  qu'outre  que  c'eftoit  monics  par  moitié ,  ainfy  que  le  roy  l'a 
fon  intention  ,  qu'en  pareilles  occafions  tousjours  juge  ,  nommément  au  Te 
cela  n'avoit  point  efté  pratiqué,  &  qu'aux  Deum  de  Perpignan,  le  royeftant  à  Li- 
fervices  de  l'empereur  Mathias,du  feu  vry ,  il  condamna  le  chapitre  au  proffit 
roy ,  de  la  royne  d'Efpaghc  ,  &  de  mon-  dcfdits  capitaines  de  lès  gardes  &  maif- 
fieur  de  Savoye  on  nen  avoir  point  u(e  tre  de  fes  cérémonies,  leur  faifant  ex- 
autrement,  bien  qu'aux  regiftres  du  maif-  pedier  une  ordonnance  lignée  Sublet , 
tre  des  cérémonies  il  fc  reconnoifle  le  pour  leur  dédommagement  ,  les  meu- 
contraire  au  fervice  du  feu  roy  auquel  les  blcs  de  la  couronne  ayant  fervy  en  cet- 
evefques  officièrent  avec  monfieur  de  Pa-  te  cérémonie  au  lieu  d'autres  -,  en  forte 
ris  5  neantmoins  parce  qu'en  celuy  du  duc  que  cela  cftant  de  cette  façon  ledit  fieur 
de  Savoie  il  ne  s'y  en  trouve  point ,  le  Sainctot  compofa  avec  eux  à  la  fomme 
fieur  Saindot  ne  contefta  point ,  laiilânt  de  quinze  cens  livres  ,  ainfy  qu'on  en 
la  liberté  à  mondit  fieur  l'archevefque  avoit  ufé  au  fervice  du  feu  duc  de  Sa_ 
d'en  ufer  comme  il  luy  plairoit.  voyc  j  outre  laquelle  fomme,  les  orne- 
Ledit  Sainctot  l'advertit  auiïï  ,  que  mens  faicts  exprès  leur  ont  efté  dc- 
comme  c'eftoit  la  couftume  que  les  deuils  laiflèz. 

s'habillaflent  à  l'archevefché  ,  qu'il  ne       Ce  mefmejour  le  fieiir  de  Saindot  ad. 

trouvait  rien  à  dire  qu'il  le  fift  tendre  de  vertit  monfiem-  de  Pont-Courlay  père  , 

deuil  à  l'ordinaire ,  &L  qu'il  croyoit  qu'il  monfieur  le  duc  de  Richelieu  lbn  fils  y  êc 

l'agréeroit  ainfi;  ce  qu'eftant  neantmoins  le  marquis  de  Brczé,  qu'ils  eulTent  à  fe 

contefté  par  monfieur  l'archevefque ,  di-  tenir  prefts  pour  représenter  les  grands 
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■  deuils  &.  fe  rendre  à  l'archevefché  le 
Mardy  xx.  du  mois.  Et  que  leur  rang 
eftoit  que  monfieur  du  Pont  père  .,  fils 
de  l'aiinée  marcheroic  le  premier  $  mon- 
fieur le  duc  de  Richelieu  l'on  fils ,  le  fé- 
cond ,  puifque  le  fang  ne  fe  peut  feparer  ; 
&  monfieur  le  marquis  de  Brezc  îetroi- 

fitme.  .  ,  :• 

Ledit  fîeur  Sainâot  advertic  aufli  l'ab- 
bé de  Grignan  agent  du  clergé ,  de 
donner  advis  aux  archevefques  fit  evef- 
ques  de  s'y  trouver. 

Comme  aufli  le  comte  de  Bruflon 
pour  fairefle  mefme  aux  ambaiTadcurs , 
mais  en  l'ordre  arrefte  par  le  roy  ,&non 
autrement. 

Les  archevefques  &  evefques  s'eftant 
aflèmblez  chez  monfieur  de  Rheims  fur 
le  ,  fubjet  de  leurs  feances  ,  pretendàns 
avoir  des  chaifes  comme  les  cardinaux, 
a  cofté  d'eux  j  le  fieur  Sainctot  s'y  trou- 
va ,  qui  par  fes  regiftres  leur  fit  voir 
qu'il  ne  leur  eftoit  point  deub;dontîls 
demeurèrent  fatisfaits. 

De  toutes  ces  choies  ledit  maiftre 
des  cérémonies  rendit  toujours  compte 
à  monfeigneur  le  chancelier  j  ce  qui  lè 
doibt  ,  affin  que  tout  foit  exactement 
obfèrvé. 

Le  chapitre  de  Noftre-Dame  eftant 
aflèmblé  le  où  prefidoit  monfieur 
Tuder  doyen  de  ladite  églife  ,  le  fieur 
Sainclot  entra ,  auquel  fut  donne  fcean- 
ce  honorable  entre  les  chanoines ,  où 
plufieurs  cho/ès  qui  regardoient  l'inte- 
reft  des  chanoines  6c  chapitre  furent 
refolucs  i  enfuite  de  quoy  toutes  les  clefs 
de  l'cglife  de  Noflrc-Dame  ,  tant  des 
grands  portaux ,  que  petites  portes ,  fu- 
rent baillées  au  fieur  Sainclot,  qui  eftant 
attendu  à  la  porte  du  chapitre  par  les 
exempts  &  gardes  Suiflcs  du  corps  du 
roy ,  Fut  avec  eux  vifiter  toutes  lefdites 
portes  fur  les  dix  heures  du  matin  ,  & 
lefdites  gardes  pofees  où  il  eftoit  befoing 
pour  ce  jour. 

L'après-difnée  fur  les  deux  heures 
entrèrent  le  roy  d'armes  fie  quatre  he- 
raults  dans  le  choeur,  faîfans  leurs  révé- 
rences à  l'autel ,  puis  à  la  reprelèntation , 
vinrent  prendre  leurs  places  au-deflbubz 
&  en-dedans  la  chapelle  ardente ,  où  ils 
demeurèrent  aflîs. 

Sur  les  trois  heures  le  corps  de  ville 
y  arriva  ,  qui  fut  receu  par  le  fieur 
Sainclot  &  placé  aux  cinq  dernières 
chaifes  à  cofté  gauche  vers  l'autel, cet- 
te feance  leur  eftant  donnée  à  caufé  de 
la  reprefenration }  les  chanoines  au  refte 
des  chaifes ,  des  deux  coftez. 


ET  PIECES 

Le  fieur  Sainclot  en  fon  habit  cere 

monialey- devant  reprefente,  après  avoir 
fait  fes  révérences ,  prit  la  place  fur  un 
fiege  à  la  tefte  &  hors  la  chapelle  ar 
dente  devant  le  grand  autel  i  puis  a£ 
vertit  le  clergé  du  choeur  de  commen- 
cer verres  des  morts ,  pendant  lefquels 
de  tout  le  luminaire, il  n'y  eut  que  la 
herfe,  celuy  du  grand  autel  &  du  p0ur 
tour  &  du  dedans  de  la  chapelle  arden. 
te  d'allumé ,  qui  le  lendemain  fut  renou- 
vellé.  Les  vefpres  finies ,  chacun  fe  re- 
tira, l'cglife  fermée  jufqu'au  lendemain 
quatre  heures  du  matin ,  que  les  gardes 
furent  pofées  par  ledit  fieur  Sainftot. 

Décoration  de  l 'èglife. 

T  E  choeur  eftoit  tendu  à  neuf  lets 
de  drap  &  deux  lets  de  velours.  Le 
jubé  &  face  du  jubé  ,  &  pourtour  de 
l'cglife ,  &  archevefché  de  mefme.  L'au- 
tel eftoit  tendu  a  quatre  lets  de  drap 
&  deux  de  velours ,  tous  chargez  d'é- 
cuflbns  aux  armes  du  feu  feigneur,de 
pied  en  pied. 

Au  milieu  du  choeur  eftoit  une  cha. 
pelle  ardente  à  neuf  clochers ,  pour- 
tour d'icelle  &  enfoncement  tendu  de 
drap  noir  &  deux  lets  de  velours  char- 
gez d'éeuflôns  ôt  de  quatre  grands  aux 
quatre  faces  de  ladite  chapelle ,  com- 
me auffi  aux  faces  du  jubé  &  portaux 
de  Péelifc.  Soubz  ladite  chapelle  eftoit 
une  eftrade  ou  hault  daix  ou  eftoit  la 
reprefentation  parée  de  drap  noir, fur 
laquelle  reprelèntation  eftoit  un  drap 
mortuaire  de  velours  noir  croize  de 
toille  à  lame  d'argent  &  bordé  d'un 
bord  d'hermine  autour  d'iceluy,  par- 
deflus  lequel  eftoit  un  autre  poi/le  de 
drap  d'or  bordé  d'hermine  &  crotté 
comme  l'autre,  avec  quatre  grands  ef- 
cu fions  aux  armes  dudit  feu  feigneur. 
Ledit  drap  mortuaire  eftoit  un  meuble 
de  la  couronne  qui  fe  met  d'ordinaire 
aux  princes  du  fang,  fouverains,  ducs 
&  pairs ,  avec  ordre  du  roy. 

Sur  ladite  reprefentation  eftoient  les 
honneurs  j  fçavoir  la  couronne  ducallc , 
l'autre  le  bonnet  de  cardinal,  &  la  croix 
du  faint  Elprit.  Soubs  chacun  honneur 
un  carreau  de  velour  noir  &  couvert  de 
crcfpe.  A  l'un  des  bouts  de  la  reprefen- 
tation ,  tirant  vers  l'autel ,  une  creden- 
ce  où  eftoit  le  manteau  ducal  &  chap- 
pe  de  cardinal.  A  l'autre  bout  de  la  re-i 
prefentation  eftoit  une  autre  credence 
fur  laquelle  il  y  avoit  quatre  grands 
chandeliers  d'argent  &  une  croix, 
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Au-defloubz  deux  fieges,  fur  lefquels 
cftoicnt  deux  benaiftiers.  Au  tour  d'i- 
celle  rcprefentacion  huic  chandeliers 
d'argent  de  chaque  cofte ,  où  il  y  avoir 
de  grands  cierges  chargez  d'eieuflons 
aux  armes  dudic  feu  feigneur ,  de  car- 
couche  à  jour. 

L'autel  eftoic  parc  de  cres-riches  or- 
ncmens  de  velours  noir  paffementez 
de  grands  paflemens  d'argent  ,  autant 
plain  que  vuide,avec  une  frange  d'ar- 
gent ,  &  chargez  d'cfcuflbns  de  broderie 
aux  armes  dudit  feu  feigneur.  Les  chu- 
niques,  cliafubles  Se  c happes  avec  des 
croix  de  thoillc  à  lame  d'argent ,  eftoienc 
de  mefme  parure.  Comme  aufli  la  chai- 
fe  du  predicaceur. 

Luminaire. 

LE  cour  de  l'aucel  cftoit  charge  de 
deux  cens  cierges  blancs  avec  ef- 
cuflbns.  La  herfc  du  chœur  8c  face  du 
jubé  remplis  de  luminaire.  La  chapelle 
ardence  eftoic  chargée  de  neuf  cens  cier- 
ges jaunes  ,  &  feize  cens  au  pourcour  des 
voûtes  de  l'églife. 

Le  tour  de  l'aucel  eftoic  environné 
d'efchaflàulx  pour  lacommodicé  du  peu- 
ple ,  parmy  lequel  beaucoup  de  perfon- 
nes  de  haure  condition  voulue  eltre  ■>  8c 
pour  évicer  la  confufion  &  le  defordre  , 
les  portes  par  où  chacun  encroic  furent 
deftendues  de  barrières. 

Ces  choses  ainfi  préparées,  le  Mar- 
dy  matin ,  après  que  le  peuple  fuc  placé , 
le  roy  &  heraulr  d'armes  arriverenc  en- 
viron les  huic  heures.  Après  avoir  fait 
leurs  révérences ,  prirenc  leurs  mefmcs 
places  qu'au  jour  précedenc. 

Inconcinenc  après  arriva  monficur  le 
furincendane ,  auquel  fuc  donne  une  chai- 
fe fans  bras ,  à  dollier  ,  au  haulc  du  banc 
de  meilleurs  les  fecrecaircs  d'eftac ,  qui 
eftoic  du  cofte  de  la  chaife  de  l'arche- 
vefque  à  main  droite  encre  les  degrez 
montans à  l'aucel  &  les  chaifes  du  chœur; 
fur  lequel  banc  fe  mirenc  meflîeurs  de  la 
Vrilliere  ,  de  Chavigny  ,  &  de  Noyers 
feerctaires  du  confeil ,  où  fe  crouverent 
meflîeurs  Thubcuf  8c  de  Mauroy  inten- 
dans,  monfieur  de  Gucnegauld  ,  trefo- 
rier  de  l'elpargne  ,  &  meilleurs  Bordier 
&  Galland ,  feerctaires  du  confeil.  Vis- 
à-vis  de  ces  bancs ,  de  l'autre  cofte  eftoit 
le  banc  pour  meflîeurs  les  ambaflàdeurs, 
qui  n'y  vinrent  point,  hors  le  nonce  du 
pape ,  qui  y  arriva  au  milieu  du  fervi- 
ce  5  mais  il  lu  y  fut  mandé  par  le  maif- 
tre des  cérémonies ,  que  l'exempt  des 


gardes  Suiflcs  qui  avoir  la  clef  de  la  por- 
te ne  fe  pouvoir  trouver  j  enforre  qu'il 
s'en  recourna. 

A  colle  de  l'évangile,  près  le  marche- 
pied de  l'aucel ,  eftoic  une  chaife  à  bras , 
aucrement  un  fauteuil  de  velour  violet, 
un  drap  de  pied  de  mefme  cftofte  ,  où 
fe  mift  le  cardinal  deMazarin,  qui  dé- 
voie avoir  fa  fceance  de  l'autre  cofte 
qu'on  appelle  celuy  de  i'epiftre ,  duquel 
cofté  d'epiftre  cftoienc  crois  bancs  pour 
meflîeurs  les  archevcfqucs  8c  evefques, 
qui  le  crouvoienc  au  nombre  de  xxu. 
Et  la  raifon  pourquoy  monfieur  le  car- 
dinal de  Mazarin  ne  fe  mift  point  du 
mcfmc  cofté  des  prélats  j  c'eft  que  de- 
vant eftre  fur  une  chaife  iuy  feul  en  foa 
rang ,  ou  bien  s'il  s'y  crouvoic  d'autres 
cardinaux  avecq  luy  fur  un  banc  à  dof- 
fier  feuls  8c  les  prélats  fur  des  bancs  der- 
rière ,  neanemoins  lefdics  archevefques 
&  evefques  pretendans  eftre  au-deflbubz 
en  mefme  rang  fans  fe  diftinguer  en  l'cf- 
loignanc  fur  des  bancs  derrière  lefdicts 
cardinaux ,  iceux  evefques  ne  voulurent 
fouflxir  cette  diftinction  fi  remarqua- 
ble ,  quelque  exemple  qu'alléguait  au 
concrairc  le  maiftre  des  cérémonies.  Ec 
cecce  conteftation  allanc  en  longueur  i 
retarder  le  fervice  de  l'églife }  mefme  la 
queftion  ne  pouvanc  eftre  vuidée  par 
l'exemple  de  monficur  le  cardinal  de 
Richelieu  au  Te  Deum  chancé  pour  la 
bacaille  de  Laucace ,  monficur  de  Maza- 
rin n'ecanc  venu  là  que  pour  honorer  la 
mémoire  de  deffunr  monfieur  le  cardi- 
nal 8c  prier  Dieu  pour  le  repos  de  fon 
ame,  ôenon  pour  concerter  des  fceances 
qui  ne  peuvent  eftre  oftées  à  fa  dignité  , 
luivanc  l'advis  du  maiftre  des  cérémo- 
nies ,  prift  la  fienne  du  cofté  de  l'évangi- 
le, qui  fans  double  dans  l'églife ,  pen- 
danc  la  Méfie ,  eft  la  plus  honorable  a  qui 
approche  l'aucel,  Se  cela  d'ailleurs  ne 
décidant  rien  fur  la  prefeance  qu'il  doic 
avoir  au  lieu  où  fe  trouvent  les  arche- 
vefques &  evefques ,  &  qui  fe  remarque 
dans  tous  les  regiftres  des  cérémonies  de 
France,  où  conftammenc  on  voit  les 
cardinaux  avoir  -toujours  eu  un  banc  à 
doflier  pour  eux  leuls  couverc  de  choille 
d'or ,  Se  les  bancs  des  archevefques  8c 
evefques  derrière.  Audic  cofté  de  l'évan- 
gile, au-deflùs  des  marches, à  cofté  de 
l'autel  &  derrière  mondic  fieur  le  car- 
dinal de  Mazarin  ,  cftoicnt  des  bancs 
deftinez  pour  les  ducs  8c  pairs  8c  grands 
du  royaume. 

L'univerfité  arriva  premier  que  pas 
un  des  autres  corps ,  qui  eftant  conduite 
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en  fa  place  ,  fe  failît  de  huit  chaifes  au 
lieu  de  quatre  qu'elle  doit  prendre  feu- 
lement. Cette  entreprifc  fift  que  le  maif- 
tre des  cérémonies  luy  dift  de  fe  retirer. 
Sur  quoy  le  redeur  prift  la  parolle,  di- 
fant  qu'ils  les  prenoienc  touces  huit  par 
ordre  du  roy.  Ledit  maiftre  des  céré- 
monies leur  commanda  de  la  part  du 
roy  d'en  quitter  quatre  pour  les  digni- 
tez  de  l'eglifè,  &  que  iy  en  ce  com- 
mandement il  croyoit  qu'il  furpaflaft  fon 
pouvoir,  qu'il  fift  fes  proteftations ,  & 
qu'il  rendroit  bien  compte  de  fes  adions 
&  de  fà  charge  qui  luy  donnoit  cette 
audorité  d'ordonner  ainfi.  Le  corps  de 
l'univcrfité  qui  eftoit  avec  le  redeur  in- 
cifta  à  ne  quitter  aucune  chaife ,  &  ce 
par  délibération  entr'eux ,  nonobftant  le 
commandement  qui  leur  venoit  d'eftre 
fait  i  de  quoy  le  maiftre  des  cérémonies 
advertit  monfieur  le  chancelier  fie  mef- 
fleurslcs  furintendant&  fecretaires  d'ef- 
tat,  qui  tinrent  confeil  fur  l'heure  en- 
tr'eux ,  &  le  maiftre  des  cérémonies  ouy 
là-defïus ,  le  fieur  Riguety  exempt  des 
>  gardes  Françoifes  qui  afliftoit  en  cette 
cérémonie  feulement  d  caufe  du  diffé- 
rend d'entre  la  cour  de  parlement  &  la 
chambre ,  n'ayant  là  nulle  autre  fonc- 
tion que  empefeher  le  defordre  de  ces 
cours,  fut  envoyé  vers  le  recteur ,  pour 
luy  dire  de  la  part  du  confeil  qu'il  euft 
à  fe  retirer  de  là  &  à  lailîèr  places  pour 
les  dignitez  de  l'eglifè  -y  auquel  n'ayant 
voulu  obeïr ,  on  leur  manda  d'envoyer 
des  députez  vers  monfieur  le  chance- 
lier ,  qui  leur  commanda  encore  de  la 
part  du  roy ,  &  n'y  voulurent  non  plus 
obeïr. 

Pendant  cette  conteftation  arriva  le 
parlement  qui  rut  receu  par  le  maiftre 
des  cérémonies  &  conduit  aux  chai- 
fes haultes  à  gaulche  ,  d'autant  que  les 
deuils  occupoient  &  avoient  leurs  pla- 
ces aux  trois  premières  haultes  chaifes 
du  cofté  droit,  quin'eftant  point  prin- 
ces du  fang ,  ne  pouvoient  pas  avoir  le 
parlement  au-defloubz  d'eulx.  Monfieur 
le  chancelier  avoit  la  première  chaife 
à  la  tefte  du  parlement  vis-à-vis  le  pre- 
mier deuil.  Cette  -cour  fe  trouva  en 
grand  nombre ,  les  fept  prefidens  de  la 
cour  y  eftans  &  plus  de  cent  cinquante 
confeillers.  Eftant  tous  en  leurs  fceances, 
monfieur  le  chancelier  manda  l'univcr- 
fité ,  laquelle  renvoya  fes  députez.  Mon- 
fieur le  chancelier  prenant  advis  des  pre- 
fidens de  la  cour  en  leur  prefence,  Y or- 
dre &  l'advis  fut  que  l'univerfité  laiûe- 
roit  trois  chaifes   &  s'en  retireroir .  fi 
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elle  n'eftoit  contente,  à  elle  permis  de 
s'en  retourner.  Sur  quoy  elle  fift  refo- 
lution  de  fe  retirer  pluftoft  tout  à  fait* 
que  de  céder  5  ce  qu'elle  fift  avec  pro! 
teftationquec'eftoità  la  violence  quelle 
cedoit. 

La  chambre  des  comptes  y  arriva 
qui  eut  fa  fceance  aux  haultes  chaifes 
à  main  droicle  au-deffoubz  des  deuils 
aufquels  furent  laiflëes  quatre  chaifes  ' 
&  la  cinquième  à  la  chambre  qui  eut 
fcize  chaifes.  La  cour  des  aides  eut  fa 
fceance  enfuite,  du  mefme  cofté,  au- 
deflôubz  de  ladite  chambre ,  qui  eut  huit 
chaifes.  Après  elle  la  ville  fut  affife  en 
cinq  chaif  es  au-deflbubz  de  ladite  cour. 
Et  les  trois  dernières  chaifes  de  chaque  " 
cofté  furent  laiflées  pour  les  dionuez 
de  l'cglife  de  N.  D.  Et  pour  le  iurplus 
du  clergé  de  ladite  eglife  furent  pré- 
parez fix  bancs  &  mis  au-deflbubzdela 
reprefentation  à  l'entrée  du  chaur;  le- 
quel clergé  eftoit  compofe  de  chanoines 
feulement.  Car  la  mulique  fut  logée  au 
jubé  auquel  on  avoit  fait  des  e  chaur- 
faux  à  caufe  de  la  quantité  des  nm- 
ficiens  qui  fè  trouvèrent ,  tant  de  la  mu* 
fique  de  la  chapelle  du  roy ,  que  de 
ceux  de  ladite  egliiê. 

Toutes  les  feances  données  &  chacun 
des  affiftans  eftans  placez  ,  le  maiftre 
des  cérémonies  s'en  alla  derrière  l'autel 
prendre  fon  habit  cérémonial  de  deuil  ; 
vint  à  la  chapelle  ardente,  où  ayant 
fait  fes  révérences  à  l'autel ,  à  la  repre- 
fentation ,  aux  deuils,  à  monfieur  le 
chancelier ,  au  parlement ,  chambre  des 
comptes,  cour  des  aides  ,  &  la  ville, 
aux  prélats ,  aux  furintendanr ,  fecretai- 
res d'eftat  6c  refte  du  confeil  -,  en  mefme 
temps  le  roy  d'armes  &  heraulx  fe  le- 
vèrent de  deûoubz  la  chapelle  ardente 
&  en  partirent  ,  marchans  devant  le 
maiftre  des  cérémonies,  qui  avecq  fa 
fuite  fut  à  l'archevefchéoùeftoientles 
fleurs  duc  de  Richelieu  &  marquis  de 
Brezé  ,  le  fieur  du  Pont  de  Courlay  pere 
s'en  eftant  retourné  à  caufe  de  fon  in- 
difpofirionj  lefquels  fleurs  reprefentoient 
les  deuils.  Le  fieur  Saindot  les  ayant 
faluez ,  les  amena  en  l'ordre  qui  s'enfuit 
fortant  de  l'archevefchc.  Cent  pauvres 
veftus  de  deuil  avec  robbes  &.  chape- 
rons ;  tenans  chacun  une  torche  â  1» 
main  avec  doubles  efcuflbns  aux  armes 
du  deffunt,  marchoient  les  premiers  , 
&leur  prevoft  à  la  tefte  veftu  de  deuil. 
Vingt-trois  crieurs  fuivoient,  &  apr« 
eux  les  quatre  heraulx  deux  à  deux.  Der; 
ricre  eftoit  le  roy  d'armes,  puis  le 
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tre  des  cérémonies  fuivi  de  fesgens,ôc  quelle  finie»  la^meflè  s'acheva.  Al'ele-  ~ 

fa  queue  portée  par  l'un  des  liens.  En-  vation  fix  pages  reucttus  de  deuil  pri.  A»««4)- 

fuite  marchoient  le  duc  de  Richelieu ,  rent  chacun  un  flambeau  blanc ,  après 

fa  queue"  portée  par  trois  de  fès  gen-  avoir  falué  les 'fceances  fè  mirent  àge- 

tilshommes,  ôc  le  marquis  deBrezéde  noux devant  l'autel.  Lamelle  finie, l'ar- 

mefme,  fuivi  de  quantité  de  noblellèôc  chevefque  affifté  de  l'on  clergé  vint  au- 

de  gardes ,  entrèrent  dans  l'eglife  en  cet  tour  de  la  reprefentation  faire  la  cere- 

ordre  ,  les  pauvres  faifant  haie  dans  la  monie  des  encenfemens ,  le  choeur  chan- 

xief  de  ladite  eglife,  les  heraulx  ,  roy  tant  un  De  frofundis  en  mufique.  Après 

d'armes ,  maiftre  de  cérémonies ,  les  que  les  prières  furent  faites ,  le  lieur 

deuils  enfuite ,  payèrent  au  milieu,  ôc  Sainctot  maiftre  des  cérémonies  alla  que- 

furent  lefdits  deuils  conduits  par  ledit  rir  les  deuils ,  les  heraulx  marchans  de- 

maiftre  des  cérémonies  en  leurs  places}  vant  lay  falua  les  fceances  ,  conduifit 

les  heraulx  ôc  roy  d'armes  retournans  les  deuils  pour  jetter  l'eauc-benifte.  Le 

en  leurs  places,  le  maiftre  des  ceremo.  roy  d'armes  prefenra  le  goupillon  au 

nies  fe  mu  en  la  Tienne ,  après  avoir  en-  premier  deuil}  le  premier  herault  le 

voyé  un  exempt  ôc  vingt  gardes  que.  prefenta  au  fécond  deuil }  puis  retour- 

rir  monficur  l'archevefque  ,  qui  entra  nérent  tous  en  l'archevefché  au  mefme 

dans  le  chœur  avec  fon  clergé }  ôc  les  ordre  qu'ils  eftoient  venus  ,  où  s'eftanc 

luminaires  allumez  de  la  nef,  du  chœur,  dévcftus  de  leurs  robbes  de  deuil,  les 

&de  la  chapelle  ardente ,  lameffecom-  roy  Ôc  heraulx  d'armes  en  prirent  pof- 

mença  en  mufique.  Après  l'évangile  le  felfion  comme  à  eux  appartenantes  de 

roy  d'armes  fe  leva  de  fa  place,  falua  droit.  De  là  lefdits  deuils  furent  con- 

par  ordre  cy-devant  dit  toutes  les  fean-  duits  en  leurs  carofles  par  le  maiftre  des 

ces ,  ôc  prenant  un  cierge  à  la  main  d'un  cérémonies  ôc  le  fieur  Sainctot  fon  frère 

aumofnier,  fe  rendit  vis-à-vis  du  pre-  maiftre  d'hoftel  du  roy ,  qui  fervoic  d'ai- 

mier  deuil ,  où  il  s'arrefta.  Et  lors  le  de  de  cérémonie. 

maiftre  des  cérémonies  fortit  aufli  de  la  Je  foubzfigné  maiftre  des  cérémonies 

place  ôc  après  avoir  falué  tous  les  corps  de  France  certifie  la  cérémonie  funèbre 

ôc  compagnies  en  fceance ,  alla  prendre  pour  monfeigneur  le  cardinal  duc  de 

le  premier  deuil,  dont  la  queuëeftoit  Richelieu  avoir  efté  fai&e  en  l'eglife  de 

portée  par  trois  defes  gentilshommes,  Paris  le  xix.  xx.  du  mois  de  janvier  de 

lequel  allant  à  l'offrande  falua  tous  les  la  prefente  année  ainfy  qu'elle  eft  cy 

deuils,  le  maiftre  des  cérémonies  fai-  contenue.  Fai&  à  Paris  le  xviu.  Feb- 

fant  le  mefme  avec  luy,  prift  le  cierge  vrier  1643.  Signé:  De  Sainctot.  Pris 

dudit  roy  d'armes  ,  fie  s'agenovillant  fur  l'original  À  la  biblietbeque  Caiflin. 

près  l'archevefque  à  l'autel,  le  prefenta 

audit  premier  deuil ,  lequel  ayant  baizé  Lettm  fottntts  i*  Louis  XIV.  four  les 

la  paix,  le  rendit  à  l'aumofnier,  ôc  le-  Peuilîens. 
roy  d'armes  allant  toujours  devant  le 

maiftre  des  cérémonies ,  ils  reconduifi-  T    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  — — 

rent  le  deuil  en  fa  place  }  ôc  chacun    |  1  France  ôc  de  Navarre  à  tous  pre-  Ah«  1<«- 

d'eux  retournant  à  fa  place,  le  premier  fens  ôc  à  venir,  falut.  Nos  bien-amez 

herault  fe  leva  ôc  alla  faire  le  mefme  ôc  dévots  orateurs  les  religieux  de  la 

pour  le  fécond  deuil.  Le  maiftre  des  ce-  congrégation  Noftre-Dame  de  Feuillans 

remonies  le  venant  quérir ,  obferva  la  ordre  de  Citteaux  nous  ont  fait  dire  ôc 

mefme  cérémonie  que  pour  le  premier}  remonftrer  que  le  feu  roy  Henry  le  grand 

ôc  retournez  tous  en  leurs  places ,  un  au-  par  fes  lettres  patentes  du  mois  de  Mars 

tre  herault  fut  quérir  monfieurde  Lin-  1597.  auroit,  comme  fondateur  avec  le 

gendre  evefque  de  Sarlat ,  qu'il  mena  feu  roy  Henry  III.  du  monaftere  des 

en  la  chaife  préparée  pour  l'oraifon  fù-  Feuillans  en  cette  ville  de  Paris  confir- 

nebre.  L'auditoire  eftant  ravie.  Chacun  mé  ôc  donné  auxd.  religieux  le  lieu ,  pla- 

fut  auffi  fatisfaic  du  bon  ordre  qu'avoit  ce  ôcdofture  dudit  monaftere  félon  qu'il 

apporté  le  maiftre  des  cérémonies,  af-  s'eftend  ôc  comporte  de  toutes  parts, 

filfcé  en  cette  aâion  du  fieur  Saindot  avec  les  baftimens  6c  édifices  compris  en 

fon  frère  maiftre  d'hoftel  du  roy ,  qui  iceluy  ,  ôc  déclaré  vouloir  pourvoir  au- 

av  oit  efté  commandé  par  S.  M.  de  fer-  dits  religieux  le  pluftoft  que  taire  fe  pour- 

vir  d'aide  de  cérémonie,  qui  prirent  roit  de  moyens  ôc  revenus  fuffifans pour 

foing  enfemble  qu'il  n'arrivaft  ny  bruit  leur  nourriture  Ôcentretenement,6c  qu'ils 

ny  confùfion  pendant  cette  oraifon  j  la-  joiùlTent  des  mefines  privilèges ,  libertez, 
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t<4<f     franchifcs ,  immunitez  &  exemptions  que 
jouiflent  les  abbayes  Se  autres  monafte- 
res  de  noftre  royaume  fondez  par  les 
roys  nos  predeceiîcurs  j  &  auiîî  le  feu 
roy  noftre  tres-honorc  feigneur  &pere, 
imicant  la  pieté  defdits  rois  Se  à  leur 
exemple ,  cffèduant  ce  qui  étoit  de  leur 
intention,  pour  la  nourriture  &  entre- 
tenemenr  de/dits  religieux,  leur  auroit 
accorde  par  deux  divers  brevets  des 
quatre  Juillet  1611.&  14.  Décembre  1615. 
la  inenié  abbatiale  de  l'abbaye  du  Val 
N.  D.  dudit  ordre  de  Cyfteaux  fondée 
au  dioceiede  Paris ,  &  celle  des  religieux 
d'icelle  pour  cftre  par  ce  moyen  ladite 
abbaye  unie  &  anexée  audit  monaftere, 
à  la  charge  de  certaines  pcnfions  aux 
anciens  religieux  de  ladite  abbaye  leur 
vie  durant,  &  d'entretenir  par  ceux  du- 
dit monaftere  aucuns  religieux  de  leur 
congrégation  pour  faire  le  fervice  divin 
en  ladite  abbaye  }  &  depuis  noftredic 
feu  fèigneur  Se  pere  par  les  lettres  pa- 
tentes du  mois  de  Mars  1636.  auroit  con- 
firmé audit  religieux  les  lieux ,  place  & 
clofture  où  cft  ledit  monaftere  de  Paris 
Se  les  baftimens  &  édifices  compris  en 
iceluy,  pour  en  jouir  par  eux  à  perpé- 
tuité Se  des  privilèges  portez  par  lefdi- 
tes  lettres ,  &  dont  jouïlTent  les  abbayes 
Se  nionafteresde  fondation  royale  de  ce 
royaume -y  &  aufli  confirmé  le  don  def- 
dites  menfes  abbatiale  de  l'abbaye  du 
Val  N.D.  &  celle  defdits  religieux  d'i- 
celle réunies  Se  annexées  audit  monaftere 
defdits  Feuillans  pour  en  jouir  par  eux 
&  des  fruits,revenus  qui  en  dépendent  Se 
fins  qu'elles  en  puiflent  eftre  diftraitesj 
tellement  que  pour  eftre  pourveu  aux 
expofans  fur  la  confirmation  des  fufdites 
choies,  ils  nous  ont  tres-humblement 
fait  fupplier  leur  accorder  nos  lettres  à 
ce  neceflaires.  A  ces  caufès  defirans  té- 
moigner aux  expofans  le  zele  Se  affec- 
tion que  nous  avons  au  culte  divin  à  l'imi- 
tation des  roys  nos  prédecefleurs ,  avons 
de  noftre  pleine  puùTance  &  autorité 
royale  par  ces  prefentes  fignées  de  nof- 
tre main,  de  l'avis  de  la  reine  régente 
noftre  tres-honorée  dame  &mere ,  con- 
firmé &  confirmons  auxdids  religieux 
Feuillans  Je  lieu ,  place  Se  clofture  où  eft 
a  prefent  ledit  monaftere  ,  félon  qu'il 
s'eftend  Se  comporte  de  toutes  parts 
avec  les  baftimensfc  édifices  compris  en 
iceluy  i  voulons  Se  nous  plaift  qu'ils  en 
jouiflent  Se  lcurs  fUCCeflèurs  religieux  à 
perpétuité  &  des  privilèges ,  libercez 
trancmfes  Se  immunitez  de  ponts,  tra-' 
vers, péages,  &  autres  exemptions  dont 


jouiflent  les  abbayes  &monafteres  foh 
<tez  par  les  roys  nos  predeceflèurs  en 
ce  royaume,  &  tout  ainf,  qu>ils 
ont  bien  Se  duement  joui  &  ufe  -  ., 
fent  Se  ufent  a  prefent  ,  /^Tu 
avons  continue  &  confirmé  coud 

îlUTS  ^  ™nfirmonrs  Par  ^  pWentes" 
le  dondefdKs  menfes  abatiale  de  lad 
abbaye  du  Val  Notre-Dame,  enfemble 
de  celle  defdits  religieux  d'icelle  & 
1  union  defdites  menfes  avec  ladite  ah 
baye  du  Val  &  fes  dépendances  audit" 
monaftere  des  Feuillans ,  pour  en  jouir 
par  eux  Se  leurs  fucceflèurs  &  des  fruids 
&  revenus  qui  en  dépendent  pleinement 
paisiblement  Se  perpétuellement  fans 
qu  elle  en  puifle  être  diftraitte ,  nv  fe 
parée  pour  quelque  caufe  ni  occafion 
que  ce  foiLSy  donnons  en  mandement 
a  nosamés  Se  féaux  confullers  lésons 
tenant  noftre  cour  de  parlement ,  prevoft 
de  Paris  ou  Ion  lieutenant  &  autres  nos 
officiers  &  fujets  qu'il  appartiendra,  que 
du  contenu  en  ces  preientes  ils  fafcnt 
jouir  Se  ufer  paifiblement  &  pleinement 
lefdits  prieur ,  religieux  Se  convenc  do- 
refenavant  perpecuellement&à  toujours, 
faifant  cefler  tous  troubles  &  empef- 
chemens  au.contraire  j  car  tel  eft  nof- 
tre plaifir.  Et  afin  quecefoit  chofe  fer- 
me &  ftablc  à  toujours,  nous  avons  fait 
mettre  noftre  feel  à  ces  prefentes,  fauf 
en  autres  chofès  noftre  droit ,  Se  i'autmy 
en  toutes.  Donné  à  Paris  au  mois  de 
Juillet  l'an  de  grâce  mil  fix  cent  qua- 
rante-fix  &  de  noftre  règne  le  quatriè- 
me. Signe  LOUIS.  Et  fur  le  repli:  Par 
le  roy ,  la  reine  régente  fâ  mere  pre- 
fente,  Philipeaux,  aveeparaphe.  Et 
à  coftê  :  regiftré ,  oui  le  procureur  gê- 
nerai du  roy ,  pour  jouir  par  les  impe- 
trans  de  l'effet  contenu  en  icelles  félon 
leur  forme  &  teneur  ,  ainfi  qu'ils  en  ont 
cy-devant  bien  Se  duement  joui  &  ufc, 
jouiflent &  ufentencoreà  prefent  5  à  Pa- 
ris en  parlement  le  jour  fixiëme  d'Aouit 
mil  fix  cent  quarante-fix.  Signé:  Du 
Tillet  avec  paraphe.  Pris  fur  «ne  ca- 
fte. 

Lettres  patentes  du  roy  Louis  XIV.  put 
les  religieux  de  Premonftri  de  U 
Croix-rouge. 

T    Ouis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de  ^ 
I  ,i  France  &  de  Navarre  à  tout  pre-  *' 
fents&  avenir,  falut.  La  dévotion  que 
la  reyne  noftre  tres-honorée  dame  & 
mere  a  au  S.  facrement  l'ayant  portée  i 
fonder  un  monaftere  de  chanoines  te. 
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guliers  de  la  reforme  de  l'eftroite  ob- 
servance de  l'ordre  de  Premontré  à  la 
gloire  du  nom  de  Dieu  adore  dans  cet 
augufte  facremenc  ,  afin  que  félon  l'ink 
ticucion  dudic  ordre  il  y  foie  loiic  jour 
&  nuid  t  8c  que  les  prières  qui  luy  feront 
jour  8c  nuid  offertes  à  l'honneur  de  ce 
divin  myftere  qu'il  a  voulu  nous  laiflcr 
pour  le  làcré  viatique  de  nos  ames  & 
comme  un  gage  de  la  refurredion  des 
corps,  luy  piulîent  eftre  agréables  8c  rc- 
ceucs  en  réparation  de  nos  offenfes&des 
profanations  qui  ont  efté  commifës  par 
les  impies  pendant  les  defordres  de  la 
guerre  en  ce  royaume ,  enforte  qu'il  plai- 
lë  à  fa  divine  bonté  de  ne  nous  les  pas 
imputer  $  mais  de  nous  conferver  la  paix 
par  laquelle  elle  a  voulu  mettre  fin  à  tant 
de  maux  j  nous  avons  bien  volontiers  ap- 
prouve le  pieux  deflein  de  noftre  ho- 
norée dame  8c  mère,  8c  accordé  la  de- 
mande qu'elle  nous  en  a  faite  de  per- 
mettre auxfdits  chanoines  réguliers  de 
Premonftré  d'eftablir  un  monaftere  de 
reforme  aux  lieux  8c  places  qui  ont  cfté 
à  cette  fin  par  eux  acquifes  dans  le  faux- 
bourg  &  territoire  de  S.  Germain  des 
Prez.  A  ces  caufes  fie  autres  bonnes  con- 
fïderations  i  ce  nous  mouvans ,  après 
avoir  fait  voir  Se  examiner  en  noftre  con- 
fcil  la  demande  de  la  reyne  noftre  tres- 
honoréedame  8c  mere  à  l'effet  quedef- 
ius ,  fes  lettres  de  fondation  dudic  mo- 
naftere données  à  Paris  le  dix-huidief- 
me  jour  de  Juin  dernier  ,  8c  le  confen- 
cemenc  de  noftre  tres-cher  8c  tres-amé 
oncle  légitimé  le  fieur  duc  de  Vernueil 
pair  de  France ,  abbé  de  S.  Germain  des 
Prez  porté  parfon  brevet  du  vingt- lmic- 
tiefme  dudit  mois5  le  tout  cy-atcaché 
foubs  le  contre-fcel  de  noftre  chanccle- 
rie  5  nous  avons  de  noftre  grâce  fpecial- 
le ,  plaine  puiflânee  8c  authorité  royalle, 
permis  ,  accordé  8c  odroyé,  permet- 
tons ,  octroyons  8c  accordons  par  ces 
prefentes  fignées  de  noftre  main  auxd. 
chanoines  réguliers  de  laditte  reforme 
de  Premonftré  de  s'eftablir  audit  faux- 
bourg  8c  territoire  de  S.  Germain  des 
Prez ,  accepter  tous  les  dons ,  legz ,  ven- 
tes, fondations,  héritages ,  poflèuions  qui 
leur  feront  ou  pourront  eftre  légitime- 
ment prefentes  par  quelque  perfonne  que 
ce  foit,  fans  néanmoins  eftre  à  charge 
au  public,  8c  d'y  acquérir  toutes  mai- 
fons,  terres  8c  héritages  propres  8c  ne- 
ceffaires  pour  y  baftir  8c  conftruire  une 
eglifè,'  cloiftre,  refedoire  8c  logement, 
ainfi  qu'il  conviendra  pour  la  commo- 
dité de  leur  monaftere ,  pour  foubzl'au- 
Tenu  II.  Part.  III. 
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thorité  du  pere  gênerai  dudit  ordre  de 
Premonftré  à  la  diredion  8c  conduite 
des  fuperieurs  de  ladice  reforme  y  de- 
meurer 8c  y  vivre  dans  Tobfervance  re-* 
gulicre  des  ftatuts  dudit  ordre  8c  de  la- 
dite congrégation  8c  reforme  de  S.  Nor- 
bert, conformément  aux  concevions  & 
privilèges  par  nous  accordez  en  cas  pa- 
reil, 6c  parles  roys  nos  predecefteurs* 
aux  monafteres  dudit  ordre  8c  reforme 
de  Premonftré,  pour  lesquelles  autho- 
riler  par  des  marques  aucehtiques  de 
l'eftime  que  nous  faifons  de  ladite  re- 
forme 8c  de  la  pieté  ,  8c  rendre  cetefta- 
blùTement  plus  confîderabie ,  nous  dé- 
clarons en  outre  que  nous  nous  fommes 
conftituez,  8c  par  ces  prefentes  conflit 
tuons  fondateur  de  ladite  maifon ,  cou- 
vent 8c  eglile  feituée  audit  faux  bourg 
conjoindement  avec  la  reyne  noftre  tres- 
honorée  dame  8c  mere ,  de  manière  qu'ils 
k  puiflènt  dire  8c  eftre  reputez  de  fon- 
dation royalle ,  8c  jouir  des  honneurs  i 
droidz  8c  prérogatives  y  appartenants) 
a  la  charge  que  fuivaht  les  pieufes  in- 
tentions de  la  reyne  noftre  tres-honno- 
réc  dame  8c  meré  ;  lefdits  chanoines  ré- 
guliers de  ladite  reforme ,  félon  la  dé- 
votion particulière  qu'ils  profeflent  au 
tres-faint  Sacrement  de  l'autel ,  s'appli- 
queront jour  &  nuid  a  honnorer  par  des 
prières  8c  oraifons  continuelles  la  gran- 
deur 8c  bonté  de  noftre  divin  làuveur 
dans  cet  adorable  myftere  ,  8c  expofe- 
ront  à  la  dévotion  publicque  dans  l'egli- 
fe  de  leurdit  monaftere  tous  les  Samedys 
de  chaque  année  à  perpétuité  la  fainre 
euchariftic ,  en  offrant  i  Dieu  cette  hof- 
tie  pure  en  facrifice  propitiatoire  pour 
le  genre  humain  8c  en  réparation  des 
facrileges  8c  niefpris  qui  y  ont  efté  faits, 
8c  implorant  fagrace foubs  la  protedion 
8c  avec  intercelfion  de  la  Vierge  imacu- 
lée  mere  de  Dieu  patrone  de  l'ordre  de 
S.  Norbert  qui  a  faid  profeffion  parti- 
culière d'honnorcr  fa  fainte  Conception, 
afin  qu'il  luy  plaile  nous  maintenir  en 
fa  crainte  ,  8c  ce  royaume  en  paix  ,  8c 
nous  continuer  fes  benedidions  au  bien 
de  noftre  eftat  &  à  l'heureux  gouverne- 
ment des  peuples  qu'il  nous  a  commis. 
Si  donnons  en  mandement  à  nos  amez 
8c  féaux  les  gens  tenans  noftre  cour  de 
parlement ,  gens  de  nos  comptes ,  pre- 
fidents  8c  treforiers  généraux  de  France 
a  Paris ,  que  ces  prefentes  nos  lettres 
d'eftabliflement  ilz  faflent  enregiftrer, 
&c  du  contenu  d'icelles  fouftrir  8c  laillèr 
jouir  paifiblement  8c  plainemcnt ,  8c  a 
tousjours  lefdits  religieux  chanoines  re- 
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guliers  de  ladite  reforme  de  Premonftré,  l'exemption  de  fon  abbaye  £  Germa' 
ceffant  fie  faifanc  cefler  cous  troubles  fie  des  Prez ,  au  lieu  qui  a  efté  athepte  'S 
empefehemens  au  contraire  >  car  tel  eft   cet  efred ,  fit  felon  l'allignement  qui  en 
noftre  plai/îr.  Et  afin  que  ce  foit  chofe   fera  donné  par  fon  voyer,  poury  pou 
ferme  fie  ftable  à  tousiours,  nous  avons    voir  vacquer  par  eux  au  fervice  deliie 
raid  mettre  noftre  feel  à  cette  prefente,   félon  leur  règle  fie  inftkut  foubsla  mrif 
fcufen  autre  chofe  noftre  droit  fie  l'au-    diction  ordinaire  de  fon  abbaye  ainfi 
truy  en  tourtes.  Donné  à  Paris  au  mois   qu'il  a  efté  convenu  avec  eux,  fiel'acon. 
d'Odobre  l'an  degrace  m.  dc.  lxii.  fie   duite  fie  direction  des  fuperieurs  de  leur* 
deooftre  règne  le  xxm.  Signé  >  LOUIS,    dite  congrégation  /  conformément  à 
Et  fur  le  reply  :  Par  le  roy  ,  de  Lo-    leurs  privilèges  fie  exemptions  ,  à  condi. 
mevyz.  avec  paraphe  :  Encore  furie  reply.    tion  que  ledit  monaftere  fera  fuffifam- 

Regiftrées  ez  regiftres,  ce  confentant  ment  dotté  fie  fondé  pour  la  nourriture 
le  procureur  gênerai  du  roy  ,  pour  jouir  fie  entretenement  des  religieux  qui  y  fe. 
par  les  impetrans  de  l'effed  ôe  contenu  ront  venus  ou  envoyez,  fans  qu'ils  puif. 
en  icelles ,  aux  charges  portées  par  l'ar-  fent  eftre  jamais  à  charge  au  publicq  * 
reft  dc  ce  jour.  A  Paris  en  parlement  que  lefdits  pères  chanoines  réguliers  lé! 
lex.  MarsM.  dc.  lxxi. Signé , Robert,    ront  tenus  dc  payer  les  droits  feigneu- 

Regiftrées  en  la  chambre  des  comptes  riaux ,  fie  de  l'indemnité  féodale  à  caufe 
en  confequence  des  lettres  de  relief  de  de  l'amortiiTement  des  héritages  par  eux 
furannation  ci.attachées ,  oui  le  procu-  acquis ,  pour  eftre  remplacé  au  profit  de 
rcur  gênerai  du  roy ,  pour  jouir  par  les  la  menfe  abbatiale ,  fie  d'obtenir  pour  le- 
impetrans  de  l'efred  fie  contenu  en  icel-  dit  eftabluTement  lettres  patentes  du  roy 
les,  fuivant  l'arreft  fur  ce.  Faid  le  xxm.  vérifiiez  en  parlement  fie  par  tout  ailleurs 
Avril  m.  dc  lxxi.  Signé,  Roche.  où  il  conviendra,  d'icy  en  un  an  pro- 
Aujourdhuy  xxviii.  juin  m.dc.  lxii.  chainement  venant.  En  témoin  de  quoy 
monfeig  neur  cftant  en  fon  chafteau  ab-  m  on  dit  ieigneur  m'a  commandé  d'ex- 
batial  de  S.  Germain  des  Prez ,  incli-  pedier  le  prefent  brevet  qu'il  a  voulu 
nant  favorablement  à  la  prière  fie  requef-  ligner  de  fa  main,  fie  faid  ligner  par 
te  qui  luy  a  efté  prefentee  par  les  reve-  moy  fon  conseiller  fie  fecretaire  ordinaire, 
rends  pères  chanoines  réguliers  de  l'or-  Ainfi {igné ,  Henry  duc  de  Verneuil 
dre  de  Premontré  de  la  congrégation  abbe'  de  S.  Germain.  Et  plut  fasàctjti 
de  S.  Norbert,  a  ce  que  pour  la  plus  efieferit  :  par  monfeigneur ,  Signé:? El. 
grande  gloire  de  Dieu ,  fuivant  les  pieu-  lault  ,  avec  paraphe. 
les  fie  faintes  intentions  de  la  reyne  mere  Collationné  à  l'original  de  parchemin, 
du  roy,  il  pluftàfon  altefle  confentir  &  ce  faid  rendu  par  les  notaires  au  cha- 
aggréer  l'eftabliflèment  d'un  monaftere  ftellet  de  Paris  foublignez,  ce  x8.No- 
dudit  ordre  fie  congrégation  à  l'honneur  vembre  1661.  Signé  ,  Dirois  avec  pa- 
du  tres-faint  Sacrement  de  l'autel,  en  raphe.  Dvhlas  avec  paraphe.  Pris  fur  une 
l'eftcnduc  du  territoire  fie  exemption  de  copie. 
fadite  abbaye  de  S.  Germain ,  afhn  d'im- 
plorer par  l'interceflion  de  la  fainte  Vier-  Tranfafiion  entre  les  patrons  laïques  de  la 
ce  la  mifericorde  de  fa  divine  bonté  pour  chapcBe  de  S.  Julien  desMeneJtriers,& 
je  pardon  des  profanations ,  facrileges  fie  Us  pères  de  la  Dotlrine  Cbrefiennc. 
impiétés  commifes  fur  cet  adorable  myf- 

tere  pendant  les  malheurs  de  la  guerre,  T)  Ardevant  les  notaires  gardenot- 

fie  pour  implorer  fes  grâces  fie  benedic-  1    tes  du  roy  notre  lire  en  fon  chafte-  ' 

tions  fur  la  facrée  perfonne  de  fa  ma-  lec  de  Paris  fouflignez  ,  furent  prefens 

jefté  ,fic  de  toute  la  maifon  royalle.  Mon-  Guillaume  Dumanoir ,  roy  fie  maiftre  de 

dit  feigneur  ayant  eu  fur  ce  l'advis  du  tous  les  joueurs  d'inftrumens ,  tant  haut 

révérend  perc  prieur  fon  vicaire  gênerai  que  bas  de  ce  royaume  ,  Jacques  Bru- 

fic  autres  de  fon  confeil ,  bien  informé  lard ,  fie  Michel  Rouflèlet  maiftres  en 

de  la  vertu  fie  pieté  defdits  pères  cha-  charge  de  la  communauté ,  Michel  Ma- 

nomes  réguliers  de  la  reforme  de  l'or-  zuel,  Pierre  Dupin,  Antoine  des  Noyers, 

dre  de  Premontré ,  defirant  d'ailleurs  Jean  Brouart  ,  Jean-Mathurin  Mon- 

concribuer  ce  qui  peut  dépendre  de  luy  theau ,  Pierre  Delabel ,  Louis  Levaflcur , 

pour  l'exécution  d'un  fi  pieux  deflein ,  a  Jacques  Chicanneau,  Henry  le  Tour- 

conlenty,  aggree  fie  accorde,  confent,  neur ,  Nicolas  de  la  Voiziere,  Nicolas 

aggree  fie  accorde  l'eftabliflèment  dudic  Leroi ,  Nicolas  le  Mercier ,  Guillaume 

monaftere  au  fauxbourg  fie  territoire  de  Granville ,  Michel  Verdier  fie  Jean  Du- 

hait, 
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bois ,  tous  maiftres  &  joueurs  de  violon  ralement  de  tous  les  droits  honorifiques,  _ 

ordinaires  de  la  chambre  du  roi,  repre-  rentes ,  revenus  ÔC  dépendances  defdites  a*,  us*. 

fencant  les  autres  maiftres  joueurs  d'inf-  églife  ,  chapelle  ,  maifon  ôc  lieux-,  fans 

trumens  &  à  danfer  de  cette  ville  de  Pa-  aucune  chofe  en  excepter  ni  referver ,  te 

ris ,  fondateurs ,  patrons  laïques ,  prelen-  en  cette  qualité  continueront  la  poflèf- 

tateurs ,  Gouverneurs  8e  adminiftrateurs  fion  en  laquelle  ils  font  de  prefenter  a 

de  l'eglile  &  chapelle  de  faint  Julien  des  ladite  chapelle  ,  vacation  advenant  , 

Meneftriers,ruc  faint  Martin,  &  pro-  telle perfônne  qu'ils aviferont bon eftre t 

Iirietaires  des  maifons  &  lieux  joignans  comme  auflî  en  la  poflpffion  Ôc  jouiflan- 
adite  chapelle  ,Ôc  Maiftre  Jacques  Fa-  ce  du  jubé  étant  au  deflus  de  la  grandç 
vicr  chapelain  de  ladite  chapelle,  ôc  porte  de  ladite  égltfe ,  enfemble  de  ladi- 
pourvû  d'icellefur  la  nomination  ôc  pre-  te  maifon  en  laquelle  ils  font  ordinaire. 
Tentation  defdits  maiftres  joueurs  de  ment  leurs  aflèmblces  ôc  concerts,  de 
violon ,  demeurant  ruë  de  Bethili  pa-  laquelle  maifon  leur  appartiendra  aufli 
roifle  fàint  Germain  l'Auxerrois,  d'une  la  pleine  ôe  entière  dilpofition  ,  &  pa- 
part  :  Et  les  révérends  pères  de  la  con-  rcillement  de  l'allée  ,  montée  &  autres 
gregation  de  la  Doctrine  Chrétienne  de  lieux  en  dépendant,  &  du  droit  d'y  lo- 
fa province  de  Paris ,  comparant  fie  fti-  ger  un  garde  laïc ,  femme  &  enf  ans >  au- 
pulant  par  pere  Antoine  le  François ,  ront  en  outre  la  faculté  d'élire  leur  fe. 
provincial  de  la  province  de  Paris ,  pere  pulture ,  8c  faire  ouvrir  la  terre  de  ladite 
Hyacinthe  le  Bigot  procureur  gênerai ,  églife  ,  pour  eux  5c  leurs  familles,  fans 
pere  Jean  Mondulot  recteur  en  ladice  qu'autres  perfonnes,  à  l'exception  def- 
maifon  de  Saint  Julien,  pere  Hyerdme  dits  peres,  s'y  puiffent  faire  inhumer 
Richard ,  ôc  Charles  Gauthirot  confeil-  que  du  confentement  defdits  patrons, 
iers  dudit  pere  Provincial ,  pere  Antoi-  Ne  pourront  eftre  établies  aucunes nou- 
ne  Maurin,  Luc  Romain ,  Marc-Antoine  velles  confréries  en  ladite  chapelle  qu'a- 
de  Roi ,  Thomas  Chevalier  &  Léonard  vec  la  permiflîon  defdits  patrons  qui  tou- 
Moreau,  tous  preftres  capitulaires  de  la-  cheront  &  auront  l'adminiftration  des 
dite  maifon  de  Saint  Julien  ,  d'autre  legs  6c  difpofitions  qui  pourront  eftre 
part  •  lefquelles  parties  pour  terminer  les  faits  au  profit  de  ladite  chapelle ,  pour 
différends  pendant  entre  elles  en  la  cour  eftre  employez,  fuivant  qu'ils  trouveront 
de  parlement  fur  la  demande  faite  par  à  propos,  à  la  décoration  &  augmenta- 
lcfdits  maiftres  joueurs  d'inftrumens  vio-  don  de  ladite  églife ,  fi  ce  n'eft  que  les 
Ion  &  par  ledit  chapelain  à  ce  que  lef-  donateurs  ou  teftateursenayent  fait  une 
dits'  peres  foient  tenus  leur  quitter*  dé-  application  particulière.  Ne  pourront 
laifler  la  pleine  ôc  libre  jouilîance  de  leidits  pères  à  l'avenir  accroître  ou  di- 
laditc  chapelle  ,  de  la maifon  dudit  cha-  minuer ,  changer  ou  innover  quoique  ce 
nelain  ôcdu  lieu  où  étoient  cy-devant   foit  en  ladite  chapelle  ôc  lieux  en  dé- 
ferez les  pauvres,  efquels  lefdits  peres  ,   pendans ,  fans  la  permiffion  par  écrit 
fans  la  permiifion  defdits  maiftres  joueurs    defdits  fondateurs  ,  qui  demeureront , 
d'inftrumens  fie  dudit  chapelain  étoient   comme  ils  ont  toujours  efte ,  chargez  de 
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entrez  ôc  converti  ledit  logement  en  l'entretien  des  quatre  gros  murs ,  même 

une  chapelle  appcllée  la  chapelle  de  la  de  les  reedifier  en  cas  qu'il  fuft  neceilai- 

Vieree  &  après  meure  délibération  de  re  ,fans  que  lefdits  peres  puiflent  a  ja- 

confeil  départ  &  d'autre  ,  ont  refpcctù  mais  troubler  lefdits  maiftres  joueurs 

vement  convenu  fie  accordé  ce  qui  en-  d'inftrumens  &:  violons  en  toutesles  cho- 

ftiit  •  c'eft  à  feavoir ,  que  lefdits  peres  ont  fes  ôc  droits  fufdits ,  renonçant  pour  cec 

rem!  fie  reconnoiflent  lefdits  maiftres  effet  à  tous  dons ,  brevets  ,  lettres  pa. 

Wurs  d'inftrumens  violon  être  de  tou-  tentes  ,  fentences  ê^arrefts  qu  ils  pour- 

te  ancienneté,  font  ÔC  demeureront  fie  roient  avoir  obtenus  jufqu  à  ce  jour,  Ôc 

les  leursà  perpétuité,  fie  conformément  pourroientcy.après  obtenir  en  tant  qu  ils 

à  l'arreft  le  Fadite  cour  du  13.  Juillet  fe  t™"0™^^?^ 

,6î8.  les  fondateurs  ,  patrons  laïques,  des  prefcntes  ôe  fe  .font  déniiez  fiede- 

prelentateurs,  gouverneurs, fie adminif-  partis  par  cefdixes  prefentes  5  « 

dateurs  de  ladite  églife  ôc  chapelle  de  auffi  ledit  fieur  Faviei ■  demeurer: 


;ramain- 


Samt  lulien  des  Meneftricrsôc  des  lieux  tenufic gardé,  enfemble  fes  fuccefleurs 
SuSt^vroot^rc*  dufonds  chapelains  en  la  pofleffion  fie  jc^ifTance 
d'iceux  fie  de  la  maifon  joignant  ladite  de  ladite  chapelle  ,  frmts  ,  revenus  fie 
chapelle  où  ils  font  ledrs  aiïemblées  ôc  émolumens  y  appartenant  tant  pour  le. 
concerts ,  fielogent  leur  clerc,  fie  genc.  paÛc, à. compter  du  jour  de  la  pnfe  de 
Tome  H.  £*rt.  III.  Nnnnnij 
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 poffclfion,  que  pour  l'avenir  $  4c  en  la-  eftre  réputée  comminatoire iComœetna 

.  "«4-    4ice  qualité  de  chapelain.,  célébrera  la  corc  entretenant  par  lefdits  pères  i  leuf, 
«nèfle  en  ladite  chapelle  quand  bon  lui  dépens ,  tant  ladite  chapelle  d'ornement 
Semblera  avec  les  ornejrjeojafp^uxeriajis  bonnettes  ÛC  convenables,  que  les  do. 
-aufdits  Nacrons  ,  fera  Us  Dimanches  cnes&  horloW ,  4c  conduuanticelle  & 
IVau-berufteirheuiîede-fteuf  heures  ,4c  'baillant  par  lefdits  pères  de  la  Doûrm» 
lefdits  patrons  y  prefenteronc  le  pain-  à  chacun  def dits  mailtres  qui  feront  cq 
4?emt  comme  ils  ont  accouuwté  j  cele-  charge,  &  i  ceux  qui  y  ontpaûe  ua 
brera  la  grand'-mefle  es  jours  des  pa-  cierge  d'une  demie  livre  de  cire  blanche 
trons  4c  raies  tolemnelks  félon  la  fon-  par  chacun  an  deux  jours  auparavant  la 
dation  -,  pareillement  prêchera  ou  fera  Chandeleur  entre  les  mains  du  eleredet 
prêcher ,  2c  iera  cous  les  Services  qu'on  a  dits  patrons }  lefdks  pères  jouiflenc  k  b 
accoutumé  de  dire  en  lefdits  jours,  à  fervent  de  ladite  chapelle  &  eglife  pour 
condition  néanmoins  qu'il  fera  tenu  d'à-  y  célébrer  le  fervice  divin  comme  il* 
vertir  lefdits  peres  quinze  jours  aupara-  font  4  prefentaux  heures  autres  que  ce], 
vant  lorfqu'il  voudra  prêcher  ;  dira  les  les  qui  font  ci-deûus  choifies  &  refer." 
•  méfies  hautes  en  mémoire  des  défunts,  vées  par  lefdits  patrons  4t  fieur  chape, 
fondées  par  les  patrons ,  4c  celles  qu'ils  lain  ;  &  pour  faciliter  la  continuaùoa  du. 
pourront  faire  dire  pour  le  repos  de  dit  1er  vice,  lefdits  perçs  auront  l'ufage  de 
leurs ames  ,4c  de  celles  de  leurs  parens  4a  facriftie  commune  avec  ledit  fieur  cha, 
4c  amis ,  4c  entu*  les  fer  vices  qui  regardent  pelaàn ,  lequel  pour  accommoder  lefdits 
les  autres  confréries  établies  dans  la-  pères  4c  du  cônfentement  defdks  pa. 
dite  chapelle  par  la  permiifion  defints  trous ,  a  délaifle  4c  delaiuc  par  ces  prt> 
fondateurs  patrons.  Recevra  avec  le  fentes  à  titre  de  bail  i  rente  perpétuelle 
furplis  &  l'étoile  le  ùéxit  Sacrement  le  i  iceux  pères  de  la  Doctrine  Chrc/hea. 
jour  de  la  fefte-Dieu ^  &  les  corps  tant  ne ,  ce  acceptant  comme  deflus,  la  peu. 
-des  patrons  que  de  leurs  parens  &  au-  te  maifon  deftinée  de  tout  temps  pose 
très  particuliers  qui  pourront  par  la  per-  le  logement  dudit  chapelain  en  i'etat 
mtfGôn  defdits  partons  eftre  enterrez  en  qu'elle  eft ,  Ce  pourfirit  &  comporte, 
ladite  ena  pelle  s  &  néanmoins  par  la  coo-  moyennant  trois  cens  livres  de  rente 
ijderarioo  de  la  bonne  &  pieuiè  ivie  def-  par  an ,  non  racbeptafcle ,  outre  ians 
•dit*  pères  de  la  Doctrine  Chrétienne,  préjudice  des  vingt  livres  de  rente  que 
ont  lefdits  patrons  Se  fondateurs ,  &  ledit  la  maifon  ci-après  déclarée  &  afiedee 
fient  Favicr  chapelain ,  cocienti  &  ac-  doit  chacun  an  à  ladite  chapelle  ,  def- 
cordé  qu'en  i«ttbJiuant  à  neuf  par  lef-  quels  lefdits  pères  paieront  incefla  na- 
dirs pères, i  leurs  dépens ,  un  banc  clos  ment  titre  nouvel  aufdits  patrons,  la- 
it hoporable  de  bois  de  chêne  de  cha-  quelle  sente  de  trois  cens  livres  par  an 
.  a» çgftide ladite  eglife,  depuis  lespe-  lefdits  pères  promettent  Referont  tenus 
lits  autels  jusqu'à  la  baluftrade  du  pria-  payer  audit  fieur  chapelain  &  les  fuc 
cjpal  autel  pour  servir  aufdits  patrons,  ceflcurs  en  ladite  chapelle  de  trois  mois 
avec  agenouillais  4c  accouftoirs  regnans  en  trois  mois ,  i  compter  du  premier  jour 
le  long  defdits  bancs ,  en  celle  forte  que  du  prêtent  mois  4c  an ,  dont  le  premier 
lefdjts  patrons  ypuiflent  eftre  aifément  terme  de  payement  échera  au  dernier 
4c  commodément,  faas  que  lefdits  pères  Juin  prochain  venant ,  &  continuer  de. 
puiflène  faire  ni  avoir  autres  bancs  dans  Jâ  en  avant  de  trois  mois  en  trois  mois  à 
ladite  sigillé  &es  le  confentemenc  def-  toujours  $<&pour  les  loyers  ou  arrérages 
dits  patrons ,  6c  faifaut  au£  â  leurs  do-  échus  du  palTé,  lefdites  parties  en  ont 
pens  voûter  de  raoil  loes  4c  aras  de  pier-  compofé  à  la  fomme  de  trois  cens  trente 
te  de  taille  le  heu  on  a  e&é  faite  ladite  livres  tournois,  laquelle  a  efté  payée, 
chapelle  de  N  offre-Dame  i  une  hauteur  comptée ,  nombrée  fie  délivrée  en  loutf 
cjui  ne  puiûe  nuire  au  logement  étant  d'or  &  d'argent ,  en  prefence  des  notai* 
au-deuus,cequc  lefdits  neres  feront  te-  res  fouffignex  ,  par  lefdits  pères  audit, 
nus  de  faire  rendre  parfait ,  bien  Se  dde-  fieur  Favier ,  qui  a  icelle  fomine  tpnehee 
ment  comme  il  appartiendra ,  au  dire  de  4c  reçus  *  4c  pour  la  feureté  du  payement 
gens  a  ce  connoiâans  dans  le  jour  faine  4c  continuation  de  ladite  rentea  l'avenir, 
Rcmy  prochain ,  4c  fans  efperance  d'en  ladite  maifon  ci-deflus  dclaiueei  titre  de 
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foutenir ,  entretenir  8c  rétablir  en  bon  fes  feront  divifez  par  moitié  entre  leur- 

(état  &  valeur.  Item  ,  une  autre  maifon  dit  clerc  Se  l'homme  prépofë  parlefd. 

que  lefdits  percs  ont  acquife  en  ladite  pères.  Et  pour  rendre  ledit  prêtent  conJ 

rue  faint  Martin  proche  ladite  chapelle  trat  de  perpétuel  durée,  il  iera  mis  dans 

du  heur  Puthomme  ès  noms  6e  qualités,  ladite  chapelle  un  marbre  fur  lequel  il 

IKMrtces  au  contrat  d'échange  fait  entre  fera  fommai rement  gravé  le  contenu  és 

ui  6c  lefdits  pères  ,  paâe  pardevant  prefentes  aux  dépens  defdits  pères ,  lef- 

Ruin  6c  Charles  l'un  des  notaires  fbuffi-  quels  feront  en  outre  tenus  de  'faire 

gnez  le  vingt-neuf  Janvier  1 6  6 1 .  &  ge-  agréer  la  prefente  tranfaétion  par  le  roy, 

neralcmenttous  leurs  autres  biens  pre-  8tparmonièigneurl'archevefc]uedePa^ 

lèns  8c  à  venir  ,  qu'ils  ont  auffi  affcdcz ,  ris ,  8e  la  faire  homologuer  par  la  cour 

obligez  6c  hypothéquez  à  ladite  rente,  de  parlement ,  6c  pour  cet  effet  obtenir 

Ce  icclle  fournir  6c  faire  valoir  fans  au-  toutes  lettres  6caireftsneceffaires,  dont 

cun  déchet  ni  diminution  ,  nonobftant  ils  fourniront  ades  à  leurs  defpensauf- 

t ou  tes  choies  a  ce  contraires  j  même  dits  patrons  dans  trois  mois  t  car  autre- 

pour  faciliter  le  payement  des  arrérages  ment,  8c ceflànt  lefdites  conventions,  ces 

de  ladite  rente  fur  les  loyers  de  ladite  prefentes  n'euffent  efté  accordées,'  au 

maifon  fize  rue*  faint  Martin ,  lefdits  pc-  moyen  defquclles  lefditcs  parties  demeu. 

res  de  la  Dodrine  Chreftienne  ont  ce-  reront  fur  leur  procès  6c  différends  hors 

dé,  transporté  audit  fieur  chapelain,  de  cour  6c  de  procès  fans  dépens }  8c  pour 

tant  pour  lui  que  pour  fes  fucceffeurs  en  l'exécution  des  prefentes  lefdites  parties 

ladite  chapelle,  lefdits  loyers  jufques  à  ont  élu  leurs  domiciles  irrévocables , 

concurrence  de  ladite  fomme  de  trois  fçavoir  lefdits  patrons  en  leur  chambre 

cens  livres  par  an,  pour  s'en  faire  payer  dans  l'enclos  de  ladite  églife  ;  6c  lefdits 

fous  fes  quittances  par  quartier,  comme  père  en  leur  demeure  en  icelle  églife, 

demis  cft  dit  j  ÔC  outre  promettent  lef-  aufquds  lieux  elles  veulent,  confentent 

dits  pères  an  renouvellement  qu'ils  fe-  6c  accordent  que  tous  cxploids  8c  ades 

ront  des  baux  de  ladite  maifon,  de  fai-  de  juftice  qui  y  feront  faits ,  foient  va- 

re  obliger  particulièrement  les  locatai-  labiés,  comme  faits  a  leurs  perfonnes  j 

res  «u  payement  6c  acquit  de  ladite  ren-  car  ainfi  a  efté  accordé  entre  lefdites 

te  de  trois  cens  livres  ,  fans  toutefois  parties,  promettant,  obligeant  chacun  en 

que  ledit  fieur  chapelain  fbït  tenu  â  au*  droit  foi ,  renonçant  8cc.  Fait  6c  paffé  en 

cunes  pourfuites,  dtfcutions  6c  diltgen.  ia  chambre  defdits  patrons,  où  lefdites 

ces  contre  lefdits  locataires  ,  ni  que  la-  parties  fe  font  aficmblées  aux  fins  des 

dke  ceffion  puùtê  empêcher  ledit  fieur  prefentes,le  xv.jour  d'Avril  m.  dc.lxiv. 

chapelain  des*adrefTeraufdits  pères  pour  après  midi,  6c  ont  figné  la  minute  des 

le  payement  defdits  arrérages  quand  prefentes  demeurées  vers  Levefque  l'un 

bon  lui  femblera  ,  déclarant  6c  affir-  des  notaires  fouffignez. 
mant  lefdits  pères  qu'ils  ont  entièrement      Et  le  m.  jour  du  mois  de  May  aud. 

payé  le  prix  de  ladite  maifon ,  6c  qu'ils  an  m.  dc.  lxiv.  font  comparus  parde 


plus  aucune  chofe ,  8c  fans  vant  lefdits  notaires  fouffignez ,  Jacques 

que  la  générale  obligation  déroge  à  la  Favicr ,  Adrien  de  la  Croix  ,  Artus  le 

Spéciale,  ni  la  Spéciale  à  la  générale  5  8c  Borgne,  Guillaume  Chaudron,  Henri 

déplus  a  été  convenu  que lefdits  patrons  Ballus ,  Pierre  Camille ,  Claude  l'Efper- 

auront  une  clef  de  la  petite  porte  de  lad,  vier ,  Jacques  Feugre ,  Hierôme  Joubert, 

chajpeHe  qui  répond  dans  l'allée  de  ladrce  Louis  Bruflard  ,  Jean  Haderie,  Jean 

maifon  par  eux  retenue,  laquelle  porte  Chapelle,  Hilaire  Robeau,  8c Nicolas 

lefd.  pères  pourront  tenir  fermée  de  leur  Varin  auffi  maiftres  joueurs  de  violons 

cofté  avec  veroux  la  nuit  feulement,  ainfi  ordinaires  de  la  chambre  du  roi ,  lefquels 

que  laporte  du  jubé ,  à  la  charge  que  lef-  après  avoir  eu  communication  8c  lediu 

oits  pères  feront  obligez,  de  tenir  lefd.  re  à  eux  faite  du  contrat  dc  tranfadion 

portes  ou  vertes  i quatre  heures  du  matin  de  l'autre  part,  qu'Hs  ont  dit  bien  fça- 

jufqtfi  la  uuit ,  fc  tint  que  lefdits» pa-  voir  6c  entendre ,  ont  ratifié, confirmé, 

trons  fê  foient  retirez ,  8c  qu'à  leur  clerc  6c  eu  pour  agréable  ledit  contrat,  con- 

fèul  appartiendra  de  louer  des  phaifes  fëntent  qu'il  forte  fon  effet  félon  fon 

en  ladite  eglhé  les  jours  que  ledit  cha-  contenu ,  fans  y  contrevenir.  Ce  fut  fait 

pdain  prefebera  ou  fera  prefeher  (  com-  6c  paffé  en  la  chambre  dudit  fieur  Hen- 

rne  defïus)  ès  jours  des  affèmblées  des  ri  le  Tourneur,  rue  de  Bethifi,  lefdits 

Îiatrons  -y  8c  à  fefgard  des  autres  jours  jour  8c  an  après  midi  j  6c  ont  ligné  la 

es  profits  qui  reviendront  défaites  chai-  minute  des  prefentes  ,eftant  enfuite  de 
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«Uedudit  contrat  de  tranfadion.  Sifflé,  de  la  prefcntc  année.  Autre  requeftei 
Le  vesque  &  (on  collègue.  Pris  fur  tint-  nous  prefcntée  par  lefdits  fupplians  cen- 
primé,  dante  i  ce  qu'il  nous  pleuft  pour  S 

caufes  y  contenues,  accorder  à  leur  cha- 
Ratification  far  Hardouin  de  Perefixear-  pelain  la  permiflion  de  faire  l'eau-bcni/re 
chevefque  de  Paris,  delà  tranfattion  &  le  pain  bcni  les  jours  de  Dimanches. 
pafee  en  1664.  entre  les  doîlrinaires  &  Veu  auffi  les  lettres  de  ratification  du 
les  menefiriers  é-leur  chapelain  titulaire  roy  du  mois  de  Juin  dernier.  Titre  de 
de  S.  Julien.  patronage  laïque  defd.  fupplians.  Tout 

confideré,  nous  archevclque  de  Paris 
Am.utj.    TJ  Ardouinde  Perefixe  par  la  grâce    fufdit  avons  approuvé  ,  confirmé  & 
O  de  Dieu  &  du  S.  ficge  apoftolique    omologué  lad.  tranfadion  en  date  dud. 
archevefque  de  Paris,  à  tous  ceux  qui  jour  15.  Avril  1664. paûee entre lefdfup. 
ces  prefentes  lettres  verront,  iàlut  en   plians  &  les  pères  de  la  Dodrine  Chreï 
N.  S.  Veu  la  requefte  à  nous  prefen-    tienne,  contentons  qu'elle  forte  fonplem 
tée  par  Guillaume  du  Manoir  maiftre    &  entier  effet  &  qu'elle  foit  exécutée 
de  tous  les  joueurs  d'inftrument ,  tant    félon  fa  forme  &  teneur }  permettons 
hauts  que  bas  de  ce  royaume,  lesmaiH    audit  chapelain  defd.  fupplians  de  faire 
très  en  charge  &  joueurs  de  violons  or-    l'eau-bcnifte  &le  pain  beni  les  jours  de 
dinaires  de  la  chambre  du  roy  ,  &  la    Dimanche  en  ladite  chapelle,  à  la  dur- 
communauté  des  maillres  joueurs d'in-    ge  neantmoins  que  ledit  ch'apelainne 
ftrumens  à  Paris  fondateurs,  patrons-    pourra  commencer  la méfie  lefdits jours 
laïcs,  prefentateurs,  gouverneurs  &  ad-    de  Dimanche  en  ladite  chapelle  qu'i 
miniftratcurs  de  l'eglife  &  chapelle  de    dix  heures  fonnées,  afin  que  les  peu. 
S.  Julien  des  meneftriers  rue  S.  Martin    pics  ne  foienc  deftournez  d'aller  à  leur 
à  Paris ,  difâne  qu'ils  avoient  eu  des    méfie  de  parouTe  &  fauf  ifs  droits  des 
differens  avec  les  pères  de  la  congrega-    fieurs  curez  de  S.  Mcderic ,  dans  la  pa. 
tion  de  la  Doctrine  Chrcftienne  pour    roiflè  defquels  eft  fituée  ladite  chapel. 
faire  quitter  &  delaiûer  auxdits  pères    le  >  ordonnons  que  les  prefentes ,  eôtem. 
la  plaine  &  libre  jouïûance  de  ladite  cha-    blc  ladite  tranfadion ,  feront  regiftrées 
pelle,  de  la  maifon  &  de  tous  les  lieux    dans  les  regiftres  de  noftre  fecretariac 
en  dependans,  dans  lefquels  lefdits  pe-    pour  y  avoir  recours  en  tant  que  beloin 
res  feraient  entrez  fans  la  permilfion  des    fera.  En  foy  de  quoy  nous  avons  figné 
/upplians ,  lefquels  differens  ont  efté  ter-    ces  prefentes ,  fait  contre-frgner  parjiof- 
minez  par  l'entremife  de  perfonnes  &    tre  iecreraire  ordinaire ,  &  à  icelles  fait 
.par  une  tranfadion  paflee  entre  les  fup-    appofer  le  fceau  de  nos  armes.  Fait  i 
.phans  &  Jefdits  pères  de  la  Dodjine    Paris  le  }.  Avril  1667.  Sigû.-  Har- 
Chrcftienne  pardevant  Charles  l'Evef-    douin  archeveso^je  de  Paris.  Et 
que  notaire  le  15.  Avril  1664.  Par  la-   plus  bas  :  Par  mondit  leigneur  ïillu/ftnf- 
quelle  tranfadion  il  eft  porté  entr'au-    fime  &  reverendiffime  archevefque  de, 
très  choies  qu'elle  fera  agréée  par  le    Paris,  Signé:  Pe  an.  ullatùmiê 
roy ,  par  nous ,  &  omologuee  par  la  cour  jignée  Guéri  n  notaire. , 
de  parlement  ,  &  que  pour  cet  effet 

toutes    lettres  &  arrefts  necefTaires    Règlement  four  le  allège  de  Mentaigu, 
feroient  obtenus  ;  ce  qui  a  efté  fait  en 

partie  par  lefdits  fupplians,  ayant  ob-    X  T  Os  frater  Léo  Jiinfelin  humilisi  

tenu  de  S.  M.  les  lettres  de  ratification  ]/\  prior  Chartufiz  Pariûenfis,  fupe-  *«•  «* 
de  ladite  tranfadion  attachées  furicet  nor,  corredor  ,  vifitator  &  reformaror 
les  données  à  Fontainebleau  au  mois  de  collcgii  de  Monte-acuto  in  Pari(ier4 
Juin  dernier.  Requeroicnt  lefdits  fup-  academia  fundati  ;  diledis  fratribuspri. 
plians  qu'il  nous  pleuft  approuver  &  ra-  mario ,  officialibus  ,  profefloribuî ,  ma- 
tifier  ladite  tranfadion,  confentir  qu'el-  giftris  &  exteris  alumnis  didi  collegii, 
le  ioic  exécutée  félon  fa  forme  &  teneur,  lalutem.  Cùm  fuprerfw:  curiac  Parifien- 
&  que  les  parrics  jouïflènc  rcfpcdive-  Ci  fénatûs-coniulto  Vecretum  fuerit  die 
ment,  pleinement  &  paifiblement  du  xn.  Decembris  proximè  clapfi,  uteon- 
xontenu  en  icclle.  Noftre  ordonnance  fultis  hac  viceduntaxat  clariffimisviris 
eftanr  au  bas  d'icellc  requefte  en  date  .  dominis  Carolo  Goèmet  dodore  acfocio 
du  8.  Septembre  1666.  portant  :  foit  Sorbonico ,  nec  non  collegii  Pleffxo-Sor- 
commuruque  à  noftre  promoteur.  Con-  boniciprimario,GermanoG/^itemdoc- 
dunons  dudic  promoteur  du  7.  Janvier   tore  ac  focio  Sorbonico ,  &  Joannc  le 
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François  collegii  Harcuriani  provifore,  follicicum.Quaproptér  'mulcoftùdlopro-   

per  nos  dirimerencur  fuborrx  quxdam  videat  ut  quotidie  in  utroque  facello  a*,  ni). 

controverfix  ad  difciplinam  dicti  colle-  collegii  divinum  officium ,  prxfertim 

gii  formulamque  vivendi  pertinences ,  rcrô  macucinum  j  &  quod  vefpere  circa 

quarum  pleraque  capita  continentur  in  horam  quartam  dici  lolet ,  cum  gravi- 

duobus  libellis  fupplicibus  à  quibufdam  tate  &  modeftia  redtecur ,  celebreturqué 

pauperibus  ejufdem  collegii  xix.  Julii  raiflà communitatis ,  quibus  alumni  om- 

amio  Mi  oc.  lxxix.  &  xxx.  Augufti  nés  ac  officiâtes  domûs,  &  quoadmif-- 

M.  dc.  Lxxx/porredis  j  ut  impoficum  fam  etiam  rectores  fcholarum  interefle 

hoc  nobis  munus  Dro  virili  parte noftra  teneantur }  fed  prxcipuc ,  extra  omnem 

exequamur,  poftquam  explorato  folem-  immunitatem  ,  prxrectus  pauperum  ; 

ni  vificacione  prxràti  collegii  ftaru,au-  obfervet  fi  quis  ftudentium  aut  defide- 

dicifquc  fuper  hoc  figillacim  omnium  rctur  aut  minus  modeftè  fe  gerat  •>  &  ne- 

çam  alumnorum  quàm  magiftrorum  fuf-  minem  impunè  indè  abcflêfinac  abfque 

fragiis ,  perfpeximus  occallone  prxdic-  caufa  légitima.  In  hoc  fi  quis  fxpiùs 

tarum  concroverfiarum  ingentem  fac-  delinquere  confueverit ,  extra  coilegium 

tam  cfle  in  eo  collegio  jacturam  rei  fa-  fiât. 

miliaris  j  fine  qua  dm  (lare  difeiplina  II.  Ipfum  aucerh  D.  primarium  plu- 
non  poceft  j  quamvis  elapfis  intérim  è  rimùm  adhortamur  ,  ut  quantum  fibi 
collegio  dictorum  libcllorum  authoribus  heuerit  per  valecudinem  &  négocia ,  non 
demandata  quoque  nobis  provincia  ad  folùm  divinis ,  fed  exceris  etiam  exer- 
nihilum  abiifle  videacur ,  quia  tamen  eo  ciciis  communitatis  qux  difciplinam  fpecs 
maU  devenit  totius  communitatis  ftarus,  tant ,  intereflè  ftudeac  j  ut  bonum  prx- 
ut  inftauratione  ac  reparatione  prorfus  beat  fuis  &  extraneis  de  feipfo  inom- 
indigeac,  maximequead  nos  perrinct  ex  ni  vircuce  Se  obfervancia  regûlariexem- 
fundatorum  infticucione  prxfaco  fena-  plis  j  cùm  nihil  fit  magis  efficax  ad  ex- 
cûs-confulto  confirmatâ  fiapremum  dicti  cicandum  fubditorum  animos  quàm  vi- 
collegù  regimen ,  attento  etiam  quod  dére  prxpoficum  in  difficilioribus  prx- 
in  prxfatis  libellis  quxdam  habentur  euntem. 

aux  ad  refticuendam  difciplinam  con-       III.  Dabit  quoque  operamut  omnes 

ferre  poflunt  ,  minime  inexpeo  opère  alumni  juxtà  mentem  llacucorum  fal- 

abfiftendum  credidimus  j  quin  potiùs  tem  primai  quâque  menfis  Dominicâ  die- 

nobis  vifum  eft  ,  ut  maxime  urgenti  ne-  bufque  feftis  anm  folemnioribus  ,  prx- 


ceflîtati  fuccurratur  j  omiflis  quibufdam 
ad  tempus  qux  facultatum  domûs  ad- 
miniftrationem  fpeclant ,  quâ  in  re  len- 
riùs  ac  maturiùs  procedere  operx  pre- 
tium  eft ,  reftituendx  intérim  difciplinx 
interiori  toto  ftudio  providere.  Qua- 


m  pridiè ,  fi  fieri  poiïïc ,  confeflione 
peccatomm  ,  facrofanctum  Chrifti  cor- 
pus devotè  ac  reverencer  in  facello  do- 
mûs fufcipiantj  nid  force  quibufdam  ju- 
dicioconreflarii  coiilulcius  rueric  abftine- 
re.  Nec  cuiquam  licencia  detur  extra 


propter  authoritate  prxfati  fenatus-con-  coilegium  id  raciendi  j  fed  invicenrur  piî 
lulti ,  8c  ex  confilio  clarilfimorum  do-  aliquot  &  docti  facerdotes  ad  prxftan-: 
minorum  Caroli  Gobinet  doctoris  ac  focii   dum  pauperibus  hoc  charitatis  officium. 


Sorbonici  ,  neenon  collegii  Plefixo- 
Sarbonici  primarii,Gcrmani  Giiïot item 
dodoris  ac  Socii  Sorbonici ,  &  joannis 
le  François  collegii  Harcuriani  provifo- 
ris ,  fequentemordinationem  in  LXVI.  * 
articules  diftinctam  fecimus,  quam  ftric- 
SïTkwf  *  t«  ab  on»1"13115  fervandam ,  &uc  faci- 
liùs  memoriâ  teneatur,  tertio  quoque 
rnenfe  in  facello  fuperiore  diâi  collegii 


Ml  n'y  en  * 

tfUut  omi» 
Nantie 
cclltgt- 


IV.  Cùm  juxtà  monitum  EccleGaf- 
tici  antè  orationem  prxparare  animam 
neceflé  fit ,  moncantur  omnes  quotidiè 
antè  macucinum  officium  paulifper  in 
filencio  genibus  rlexis  animum  colligere, 
uc  femotâ  omni  rerum  extranearum  co- 
gitatione  faciliùs  ac  devotiùs  ad  rem 
divinam  attendant.  Exercitationem  quo- 
tidianam  qux  fieri  confuerit  vefperè  cir- 


omnibusadunumprxfentibuslegendam  cà  horam  fefqui-odavam  pro  examine 

prxcipimus,  confeiencix ,  fit  approbamus  &  conftan- 

I.  Cùm  nihil  potiuseffe  debeatei  qui  ter  retineri  ac  oblervari  prxcipimus. 

prxeft  communitati  bonb  ordinatx  ,  V.  Optandum  cûct  maxime  uc  prx- 

quàm  fubditorum  aiumos  ad  piecacem  ter  catechifmum  feu  expofitionem  doc> 

efformare,  inprimifque  fatagere  uc  res  crinx  ChrilVianx,  aux  fieri  folet  fingu- 

divina  rite  peragatur,  necefle  eft  do-  Us  Dominicis  in  inferiori  facello ,  habe* 

minum  primarium  tanquam  guberna-  rencur  etiam  in  feftis  anni  folemniori-- 

torem  hujus  familix  hac  in  re  valde  eflè  bus  tempère  refcclionis  à  felectis  quibuf  '* 
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dam  ex  antiqujoribus  thcologis  collegii  que  pofthàc  omnibus  exercmis  corn, 

fermoues  feu  adhortationes  convenién*  muniratis ,  nihil  difcrcpans  i  ceterii 

ces  myfteriis  qu*  illis  diefeus  celebran-  alumnis  quoad  vidum      veftitum  n« 

tur }  idque  fuademus  D.  primarium  non  très  menfes.  Si  camen  ab  initio  cam  pro 

pmicferç ,  fi  quos  invenerit  in  familia  tervum  &  difciplinx  adeô  imparientem 

ad  hoc  opusidoneos  i  at  U  illiaptiores  iefe  exhibeat ,  ut  ex  eo  manitefte  vi 

ad  concionandi  minifterium,  ôcaudien-  deacur  minimè  aptus  ecclefiaftie*  pro' 

tes  alumni  ad  pietatem  proniorcs  hac  fisffioni,  poterit  nobi*  confultis  cmitti 

exercitarione  reddanto*.  etiam  ance  primum  menfem  eUpfum 

VI.  Nemofacrosordines,nequidera  XII.  Ablolutâ  verè  probatione  tri' 
tonfuram  clericalem  fibi  conferri  pot  meftri  D.primariusconfuJrisofficialibus 
tulec  abfque  aflênfu  D.  primarii ,  quem  prout  alibi  à  nobis  ordinatum ,  fi  eum 
nunqaam  concedet,  nifi  prarmiffb  exa-  ad  omnia  inftituti  hujus  munia  idoneum 
minedodrina;  &  morum.  Qu>  fecùs  fe-  eflè  judicaverit,  mittet  confeftim  ad  nos 
ceric  è  communiste  çxtorris  ipfo  fado  cum  fua  fcbedula  juXtl  normam  in  fh_ 
xcputetur.  tutis  prcefcriptam  j  eumque  fi  nobis  vi- 

VII.  Videat  D.  primarius  ne  quîd de^  debicur ,  dimittemus  à  D.  pcenitentiano 
fit  in  «roque  facello  domûs  de  linteis,  inftituendum.  Et  quo  die  inftitutionem 
veftimentisfacerdotalibus,ç«terâqu«fa^  obtinuerit  ,  infcribetur  deauo  nomcn 
crâ  fupellediliad  divinum  officiumritè  ejus  in  libro  fupradido  ,  ac  deinccpj 
ac  decenter  celebrandum  neceflariâ.  Et  interalumnos cofiegii  çenfebitur  Quod 
ut  nitor  ac  mundities  in  omnibus  appa.  fi  poft  crimeftrem  probationem  non  fa- 
reat.quasfradafunt  vel  vetuftiora ,  re-  us  conftaret  de  ejus  ingenio  ,  poterit 
farciantur  aut  renoventur,  Se  ne  quid  rurfum  probari  per  unum  aut  alterum 
ex  negligencia  &f  incuriadepereat.  menfem  ,  ita  ut  vix  unquam  nec  nifi 

VIII.  Quotidie  poft  preces  ferotinas  rariu*  ad  fextum  menfem  probatiopro. 
qua:  horâ  circiter  odavâ  ante  çubitum  rogari  poffit. 

in  facello  fuperiori  fiunt,  inquiret  D.  XIII.  Janitores  verô  poftabfolutum 

primarius  vel  praifedus  pauperum  an  fui  minifterii  annum  ftatim  ,  nobis  con. 

Forte  jurgium  inter  aliquos  ex  alumnis  fultis,  admittentur  ad  probationem  qui: 

interdiu  contigerit  ,  conabiturque  rixan-  numquàm  ultra  très  menfes  protrahe- 

tes,  nifi  jam  lopitum fuerit ,  interfère-  tur,  fiquidem  in  exercendo  janitoris 

conciliare,increpando  eum  maximèqui  officio  fàris  certum  fieri  potuit  de  eo- 


occafioncm  rixac  dederit.  Quôd  fi  re-  rum  ingenio  &  moribus  experimen- 

conciliationem  omninà  obtinere  ne.  tum. 

queat,  habito  priùs  cum  diferetis  con-  XIV.Nullus  ad  probationem  fâcien- 

filio ,  reque  nobis  communicatâ ,  is  qui  dam  recipiatur  ,  qui  non  dignus  fit 

reconciliari  renuerit,  è  collegio  ejicia-  quarti  faltem  fcholâ  ,  nifi  ingenium  & 

tur  j  &  nihilominùs  pcenam  aliquam  le-  attas  eruditionem  fuppleverint  ;  &  ha- 

morcm  alter  fulbneat,  fi  in  hoc  pecca.  beat  fibi  necefiariam  fupelledilem  pro 

verir-  recepta  confuecudine. 

IX.  Nulli  grammarico  aut  artifta:  li-  XV.  Tenebitur  quotannis  D.  prima, 
cenria  exeundi  detur  inpofterum  ,  quâ-  rius  circà  initium  Septembris  feriem  no- 
cumque  fpecie  pietatis  aut  minifterii,  bis  feripto  exponere  omnium  perfona- 
five  erga  parochos  viciniores ,  five  erga  mm  hujus  communitaris  tali  ordine  dif- 
inhrmos  aut  mortuos  pneftandi.  pofitam,  ut  facilè  nobis  conftet  quod 

X.  Cum  praccipuus  hujus  fundaiionis  munus,  quem  quffque  locum  in  collegio 
jcopus  fit  juvenum  mores  ad  virtutem  âc  obtineat expre/ft  defignatis  ùs  quos  eo 
litceras  inftituere ,  nec  ûteadem  in  om-  anno  in  communitatem  aflumptos  fuif- 
nibus  ad  utrumque  animi  aptitudo  ,  fe  aut  ex  ea  receflîffe  contigerit. 
valdc  çavendum  eft  ne  obvio  cujque  8c  XVI.  Pwficientur  ad  euftodkm  do. 
une  deledu  ad  hanc  communitatem  adi-  mûs  ut  hadenùs  fieri  confuevie,  duo  ju- 
tus  patcat.  Quapropter  yolumus  ut  in  venes  xtatis  fere  annorum  viginti,  non 
poiterum  m  receptionc  alumnorum  jux-  minùs  animi  quim  corporis  robore  pol- 
ja  roentem  ftatutorum  fequens  ordo  lentes,  modefti  ac  prudentes,  qui  ita 

^yï^o     a-  partiantur  inter  le alternatim  hoc  minit 

Al.  Quo  die  admittetuf  aliquis  in  terium,  uc  alceri  çorum  nunquam  ab. 

collegio  ex  ordinatione  noftra  ad  pro.  cflericeatijanua,quandiu  à  collega  re» 

oationem  taciendam ,  infcribetur  nomen  officio  divino  vel  ftudùslitterarum  vaca- 

«HW  m  ubra  ad  hoc  deftinato  i  vacabit,  bitur.  Si  quisver^  eorum  deprehenfus  Gt 
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fuo  defuilTe  officio ,  pro  primo  &  altero  XXIV.  Si  quis  alumrius  extra  colle-  — - — 

defeclu  tories  multabicur  quoridianâ  pa-  gium  fine  licencia  perno&averic,  arbicrio  An'  ,Ss*' 

his  portione  j  fi  tertio  defueric ,  foras  eji-  D.  primarii  graviter  ple&atur.  Si  iterum 

ciatur.  hoc  fecerit ,  expellatur. 

XVII.  Porrô  prxcipuum  jahitorum  XXV.  Idem  omntno  fîcc  erga  eum 
officium  eft  claufo  oftio  indefinenter  afli-  qui  vino  inebriarus  foerit. 
dere,illudque  aperire  introeuntibus  ac  XXVI.  Probibemus  diftridè  cartulas 
egredientibus ,  nifi  ex  jufta  &  gravi  ali-  luforias  ,  talos  &  exteros  hujufmodi 
qua  caufa  adieu  aut  exitu  eos  prohibere  aleatorios  lulûs,  quorum  inftrumenta  fi 
necelîè  fir.  Volumus  aurem  ut  blande  8c  quis  vel  femel  deprehenfus  fuerit  penès 
humanicer  fe  babeant  ergà  omnes ,  ne-  le  babere ,  &  correpeus  non  refipifcac , 
minemque  excipiant  infalutacum  ,  ma-  expellatur. 

Ximè  verô  fi  fit  perfona  nobilis  aut  ali-  XXVII.  Porrô  rebelles  &  inquieti  qui 

quâ  dignirace  confpicua.  Si  quis  alum-  alienam  pecuniam  aut  fupelledilcm  fuf- 

nus  janitoribus  ad  oftium  vim  fecerit ,  furantur ,  ôc  ut  ipfis  ftatutorum  verbij 

pro  prudencia  D.  primarii  dignam  te-  utamur,  fi  qui  inutiles, concenriofi  ,con- 

meritatis  fux  pœnam  fuftineac.  tumeliofi ,  carnales  aut  difîoluti  fie  unde 

XVIII.  Neminem  admictant  janito-  non  fperetur fruclus,compcriantur, vo- 
res  intrâ  fuam  exedram  ,  fine  gravi  ali-  lumus  ut  taies  aliquotics  corepti,  fi  non 
qtia  caufa.  Sed  fi  quid  temporis  vacui  ha-  refipifeant ,  de  medio  fiant  Ôc  ejician- 
beant ,  ledione  aliquà  feu  ad  virtutem  tur. 

feu  ad  doârinam  utili  jugiter  exercean-  XXVIII.  Providendum  maximèut  in 

tur.  qualibet  regione  domûs  quancùm  fieri 

XIX.  Nemini  aperiatur  manè  janua  poterit  *  privatum  domicilium  habcat 
ancè  quartam  horam  ,  nec  vcfpere  poft  unus  aliquis  ex  diferetioribus  magiftris 
odavam  in  hyeme ,  &  in  xftaee  poft  no-  five  facerdotibus  collegii ,  vel  aliusquif- 
nam  fine  licencia  D.  primarii,  pencs  piam  extrancus  vir  prudens  &  gravis,  uc 
quem  eric  clavis  collegii  toto  nocturnô  ejus  prxfèntiâ  juniorum  procacitas  co- 
tempore.  hibeatur; 

XX.  Nulla  mulier  admittatur  intra  XXIX.  Quia  ex  munditia  locorum 
fepca  domùs  ,  nifi  ex  caufa  légitima  &  facile  conjicicur  difeiplinx  integritas , 
tum  licencia  D.  primarii.  volumus  uc  juxtà  anciquum  ulum  hujus 

XXI.  Sexrâquaque  feriâ  bebdomadx  familix  &  formam  ih  ftatucis  prxfcrip- 
congregabit  omnes  pauperes  D.  prima-  tam ,  finguiis  alumnis  omnes  domùs  re- 
rius  vel  eorum  prxrechis  horâconfuerâ  giones  feopis  iuftrandx  itadiftribuancur 
in  capiculum  ,  fie  inquirec  figillacim  de  per  vices,  ut  non  folum  caméra:  fie  fea- 
omnibus  quomodô  le  gérant  ergà  ma-  lx ,  fed  bibliotheca ,  utrumque  facelluin, 
giftros,  fi  modeftiam  iervenc  in  divino  refedorium,  fcbolx,  coquina,  area  ac 
officio  ,  fi  in  ftudiis  fie  pietateproficianc  ,  ipfx  Jatrinx,tam  qux  infenùs  quàm  qux 
fi  pacem  babeant  ad  fe  invicem.  Quos  iupçriùs  pofitx  funt  ,  abfque  cceno  fie 
vero  regularis  obfcrvantix  ofores  fie  in  fordibus  videantur.  Quod  fi  nonnulli 
his  reprebenfione  dignos  invenerit ,  aut  forcafle  vile  hoc  exercichim  reeufenc , 
ipfe  corripiet ,  aut  li  cafus  vel  perfona  feiant  plurcs  alios  hadcnùs  longé  ipfis 
excgerit,adD.primarium  deferec  gra-  meliores  humilitatis  ac  paupertatis  ftu- 
viùs  puniendum.  Si  quidaucemin  his  de-  dio  hoc  genus  minifterii  non  erubuif- 
prehendat  regimen  domiis  fie  difeipli-  fe. 

nam  fpedans ,  in  quo  majori  confulcatio-  XXX.  Diebus  feftis  fit  quoties  à  ledio- 
ne opus  fit ,  monito  priùs  D.  primario ,  nibus  (choix  ferianrur ,  unum  faltem  ex 
rem  proponet  coràm  ipfo  fie  procurato-  officialibus  aut  fcholarum  magiftris,nifi 
re  ac  dilcreti:,ut  alibi  ordinavimus.  forte  ipfi  D.  primario  id  exempli  aliquo- 

XXII.  Nulil  pueroinfrâxtatem  odo-  ties  prxbere  placuerit ,  femper  in  colle- 
decim  faltem  annorum  permittatur  do-  gio ,  maxime  duntaxat  in  area  prxfen- 
moexire,  nifi  comitemhabeatdecujus  cem  corâm  adeûe  volumus  ,  ne  quid 
vita  fie  moribus  nihil  mali  quicquam  pravum  à  pueris  aut  inordinatum  fiât, 
poflit  fufpicari.  Cavcat  verô  inprimis  qui  tune  prxeritj 

.XXIII.  Nullus  item  alumnus ,  nifi  qui  ne  qua  in  camerisauc  locis  fecretioribus 

ftudium  theologicum  ateigerit  ,  è  colle-  fie  obfcuris  juvenum  conventicula  fiant, 

gio  exeat  abfque  licencia  D.  primarii  XXXI.  Quia  non  eft  locus  in  colle- 

fcripto  exprefla,  vel  eô  abfente  prxfedi  gio  fufficiens,  in  quo  juxtà  ftatutorum 

pauperum.  confilium  fegregatim  à  convidoribuj 

Tmt  II*  Part.  III.  Ooooo 
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 alumni  ludcre  &  animum  relaxare  pof- 

ak.  i<8j  fine,  volumus  eos deinceps  non  folum  in 
cultu  divino  &  exercicatione  litteria, 
fed  in  ludo  ctiam  ac  familiari  congref- 
fu  cum  convi&oribus  ôc  extraneis  ica 
recle  ac  modeftè  fe  haberc ,  uenon  mi- 
nus ex  moribus  quàm  ex  veftitu  à  ca% 
teris  dignofci  queanc. 

XXX II.  Prohibemus  omnino  ipfis 
ctiam  diebus  feriarum  lufum  pila:  ex 
palmula  lignea  aucrecicula  miflîlis  ,cœ- 
terofque  hujufmodi  ludos  violencos ,  qui 
vix  unquam  abfque  alicujus  damno  auc 
pereuflionis  periculo  exerecri  poflunt. 

XXXIII.  Nemini  quoque  hceac  lu- 
derc  auc  ftrepitum  edere  in  area  extra 
tcirtpus  recreationi  aûlgnacum  ,  przei- 
puè  verô  quamdiu  aut  divinum  ofK- 
cium  celebratur ,  aut  fervent  ftudia ,  6c 
poftquam  vefpertino  receptui  iîgnum 
datum  eft.  Exrrancum  qui  hoc  fecerit , 
moneant  janicores  ;  &  fi  domefticus  fit, 
dereretur  ad  D.  primarium  ,  qui  pro  fua 
prudentia  hujus  tranfgreflionis  reum 
caftigabit. 

^  XXXIV.  Nulli  liceat  five  profefiori 
five  ofKciali  aut  alteri  cuipiam  domi- 
cilium  intrà  collegium  extraneo  pra% 
bere  vel  locare,nifi  confentienteD.pri- 
mario ,  penès  quem  eriteum  dimittere 
quotiefeumque  ipfi  expedire  videbitur. 
Neminem  vero  admittat  idem  D.  pri- 
marius  ,  nifi  fit  probata:  vita: ,  &  in 
quem  nulla  cadat  mala  fuipicio. 

XXXV.  Cùm  in  ftatu  bene  difpofito 
nihil  a;què  conférât  ad  pacem  difcipli- 
namque  fervandam ,  ac  atqualis  omnium 
agendi  modus  j  quia  in  hacdomoexrei 
familtaris  anguftia  cogimur  adnucterc 
extraneos ,  ne  vacuahabicatoribus  fiât , 
inprimis  fatagendum  eft  ut  qui  in  ea 
recipientur  ,  quantum  ficri  poteft ,  ad 
ufus  &  confuetudines  familia:  lèfe  ac 
commodent ,  prafertim  vero  juvenes  in 
ea  ftudentes,  feu  privata  feu  emptitia 
apud  aliquos  ex  profeflbribus  aut  offi- 
cialibus  collcgii  menfa  vefeantur  ,  qui- 
bus  una  cademque  débet  eflè  cum  pau- 
peribus  collegii  difeiplina:  ratio  in  au- 
dienda  quotidie  miua  divinifque  fre- 
quentandis  diebus  feftis  ac  Dominicis , 
in  exercitationibus  litterariis  &  reerca- 
tionibus.  Neminem  itaque  eorum  ad- 
mittat D.  primarius,  nifi  fub  ea  condi- 
tione  ut  in  caftigatione  morum  regula- 
rique  oblervant.a  fibi  omninô  fubja- 
ceant. 

XXXVI.  Hortamur  enixè  D.  prima- 
rium ,  ut  fi  quis  alumnus  in  morbum  in- 
cident, non  minoriaflè<£tu  falutem  illius 
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anima:  promovere  ftudeat ,  quam  cor. 
poris  ,  monendo  inprimis  inhrmum  ut 
mature  libi  confulat  iacrà  peccacorum 
expiatione  ac  participatione  Chrifti  cor- 
poi  is  priùs  quam  ad  extrema  deveniat  • 
deinde  providendo  "  ut  feparatim  ab 
aliis  in  cubiculo  commodo  iufficienter- 
que  utenfilibus  neceflariis  adornato  col. 
locetur,  ubi  alimenta  illi  &  remédia 
convenientia  pro  fàcultatibus  domûs  mi* 
niftrabuntur  -,  nifi  forte  maluerit  qui  in- 
firmatur ,  in  publicum  nofocomium  de 
ferri  5  in  quo  cafu  follicirc  agemus  apud 
prxpofitos  nofocomii ,  ut  feorfum  lit  i 
communi  plèbe ,  &  peculiaris  cura  illius 
habcatur. 

XXXVII.  Cavebit  D.  primariusut 
omnes  alumni  cujufcumque  actatis  fint, 
decenti  fed  vili  fimplicique  vefte  utan- 
tur  abfque  ullo  ornamento ,  capillofque 
brèves  habeant  &  tonfos  more  clerico. 
rum ,  cum  pileo  quadrato  j  folito  vefti- 
mento  fuperinduant  talarem  togamex 
vili  panno  fufci  coloris,  quam  intrà  do. 
mum  deponere  nemini  unquam  liceac. 

XXXVIII.  Teftamentariam  ordina- 
tionem  D.  le  Febvre  qua;  duodecimvef- 
tes  ex  panno  fufci  coloris  totidem  pau- 
peribus ,  Ccunam  nigram  uni  ex  theolo- 
gis  hujus  collegii  dari  quotannis  prxce- 
pit ,  fideliter  &  ad  litteram  volumus  ad. 
impleri.  Veftium  verè  diftriburionem 
juxeà  mencem  teftatoris  nobis  rerine- 
mus. 

XXXIX.  Quotiefeumque  confultao- 
dum  fuerit  de  receptione  aut  ejeebone 
alumnorum  ,  feu  de  re  aliqua  qux  dif- 
ciplinam  vel  rei  domeftica:  adminiltra- 
tioncm  fpecret ,  convocabit  ad  le  D.pri- 
marius  in  privatum  conclave  prarfe&um 
pauperum  &  procuracorem  feu  oecono- 
mum  cum  tribus  diferetis  5  reque  nudè 
fit  abfque  fimulationc  expofiti ,  fuam 
unufquifque  figillatim  fententiam  ita 
aperiet  ut  ex  auditis  facile  jfit  D.  pri* 
mario  quod  melius  ac  urilius  fibi  vilum 
fùerit ,  determinare.  In  majoribus  vero 
ac  difficilioribus  negotiis,  vel  quoties 
non  facile  convenient  inter  fe  fupra- 
dicli  de  rébus  propofitis ,  oobis  pratten- 
tibus  traâabtfur  confihupi }  &  quod  fu- 
per  his  ftatuerimus  ,  pro  lege  habebi- 
tur. 

XL.  NuUus  alumaus  ex  quacumque 
cauià  emittatur  è  ^ollegio  abfque  nof- 
zjro  confênfu. 

XLI.  Nullus  prjefeéhis  pauperum , 
procurator  feu  ecconomup  ,  diferetus 
aut  capellanus  inftituatur  in  pollerum 
nifi  ad  biennhjm  tantùm  ;  quo  etiam 

durante, 
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durante,  libcrum  nobis  erit,  fi  necefie 
videbicur ,  cura  cmicrcre  Biennio  vcro 
elapfo  ,  ubi  priimim  nobis  commodum 
fucrit,convenicnt  in  domicilium  noftrum 
D.  primarius  ,  procurator  five  œcono- 
mus  &.  très  difcreti  ,  atîditifquc  eorum 
confiliis  ,  aut  concinuabicur  in  officio 
qui  priùs  excrcucrac  ,  aut  alius  liibro, 
gabitur  in  ejus  locum  ,  prout  rébus  col. 
îegii  magis  conducere  judicabitur. 

XLII.  Qui  capellanus  fuerit  fimul  & 
difcretus ,  duplex  quidcm  ei  domicilium 
dabitur,  fed  folo  capellani  ftipendio  con- 
tentus  efle  débet. 

XLIII.  Attendat  follicitè  prxfcctus 
pauperum ,  ut  omncs  eâdem  horâ  alum- 
ni  in  ledum  fc  recipiant ,  ne  qui  bini 
jaceant ,  neve  fpecie  neceffitatis  intcm- 
peftâ  node,  quantum  ficri  poterit ,  c 
cubiculo  exeant. 

XLIV.  Cùm  lccri  in  quibus  alumni 
decunbunt  ,  fint  fibi  invicem  jun&i  , 
unde  multa  incommoda  provcnire  pof- 
funt }  aut  fpatio  interpofito  ,  aut  afle- 
ribus  pcdcm  altirudinis  cum  dimidio 
habentibus  feparentur. 

XLV.  Quamvis  modus  vefcendi  huic 
communitati  à  ftacutis  prxfcriptus ,  tam 
ex  qualitate  quàm  ex  quantitate  cibo- 
rum  ,  durior  quibufdam  &  humanas  vi- 
res quodam  modo  exccdere  vidcatur, 
attamcn  penfatâ  ex  xquitatis  norma 
hujus  inftituti  rationc,cenfemus  nullum 
fore  alumnum  verx  dilciplinx  ac  fta- 
tûs  fui  amantem  qui  fponte  illi  non 
obtcmpcret  ,  victuquc  illo  licet  mo- 
dico  non  contentus  efle  poflît ,  fi  infti- 
tutoris  mentem  &  confilium  certe  per- 
cipiat.  Idcircô  judicamus  huic  decreto 
detrahcndum  nihil  ,  ni'  il  addendum  j 
ac  prxcipimus  ut  in  pofterum  prxfinita 
in  ftatutis  vefcendi  ratio  ftricU  tenea- 
tur. 

XLVI.  Leget  in  refe&orio  alumnus 
cui  ex  ordine  vicis  fux  id  muneris  con- 
tigerit  5  à  quo  nullus  thcologorum,phi- 
lofpphorum  ac  rbetorum  immunis  efto, 
nifi  qui  fuerit  impeditioris  lingux  aut 
debilioris  ftomachi.  Le&ionem  vcrô  in- 
choabit  à  capite  aliquo  Bibliorum  ;  quo 
abfoluto  ,  legetur  vcl  vita  fan&i  cui 
tune  forte  facra  dies  erit ,  vel  traélatus 
aliquis  de  ecclefiafticahiftoria  feu  de  re 
aliqua  pia ,  qusc  judicio  D.  primahi  vel 
eo  abfente  prxfe&i  pauperum  utilis  vi- 
debitur. 

XLVII.  Adfit  prxfens  quotidie  in 
refectorio  altcr  capellanorum ,  qui  refee- 
tionem  à  precibus  confueris  aufpicetur 
Ce  claudat  }  videatque  ut  fua  cuique 
TtmII.rart.IJJ. 
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portio  xqualiter  diftribuatur ,  fervetur 
iilentium  &  modeftia  ,  &  ne  quisftrepi- 
tus  inordinatus  fiât. 

XLV1II.  Tertio  quoque  menfc  convo- 
cabit  D.  primarius  in  locum  capituli 
omnes  profeflbres  fcholarum  alumnos- 
que  in  collegio  ftudences ,  ut  de  eorum 
eruditione  inquifitio  fiât  ,  appareatque 
quem  quifque  progrefliim  in  ftudiis  lit- 
terarum  fècerit.  Quôd  fi  longâ  fatis  ex- 
perientiâ  magiftrorumque  teftimonio 
conftet  quempiam  illorum  efle  prorfus 
ineptum  ad  ftudia,  habico  priùs  con- 
fenlunoftro  remitterurad  parentes.  Qui 
verô  ex  negligentia  parum  proficere  com- 
perti  fuerint ,  pcenas  inertix  débitas  fuf-  • 
tineant. 

XLIX.  Ut Latinaî locutionis  ufum  juve- 
ncsfaciliùs  fibi  concilient ,  interdicetur 
omnino  intrà  term  nos  collegii  fermo 
Gallicus,nec  impuncquifquam  alià  quàm . 
Latina  linguâ  loqui  audeat. 

L.  Etiam  fi  odiofa  fit  per  fe  ambi- 
tio ,  juvat  tamen  juniorum  animos ,  fi 
fit  moderata;  nec  inutile  eriraliquando 
-incitare  cos  ad  ltudia  fpe  dignitatis  ali- 
cujus  aut  prxmioli ,  quibus  donabun-  ♦ 
tur  ii  qui  exteros  clcgantia  feriptionis 
prxceflcrinti  proponeturitaque  fxpiusin 
lcholis  humanitatis  feriptio  feu  thema 
pro  locis  &  dignitatibus. 

LI.  Item  ,  quirhetoricx  vacant,  fre- 
quenti  declamatione  quam  ipfi  pro- 

!>rio  Marte  component ,  qui  vero  phi- 
ofophix,  affiduâdifputationcexercean- 
tur. 

LU.  i€quum  eflet  &ad  promoven- 
dam  rem  litterariam  per  utile  fcholarum 
profeflbribus  fuum  cuique  fumptibus  col- 
legii ftipendium  dari ,  ut  hoc  commodo 
multis  paupéribus  extraneis  in  fcholas 
pateret  ingreflus  jfed  quia  domus  h  ace  mi- 
icrè  implicatam  habet  rem  familiarem  T 
nec  jam  tôt  fumptibus  poteft  fufKcere , 
nihil  in  prxfenti  fuper  hac  re  ftatuemus , 
donec  progreflu  cempoxis  annuum  vec-  ' 
tigal  in  meliorem  ftatum ,  ut  fpes  eft , 
reducatur. 

LUI.  Nemini  liceat  in  collegio  ha- 
benti  domicilium,  extràcollcgiumprx- 
lecliones  audire ,  nifi  ftudio  thcologico 
aut  juri  ca'nonico  det  operam. 

LIV.  Alumnus  qui  poft  annum  in  ali- 
qua fchola  expletum  dignus  non  fuerit 
judicatus  qui  fupcriùsafcendat  ,c  famu 
lia  rejiciatur ,  nifi  aliter  vifum  fuerit  D. 
primario,  vel  rhetoricam  aut  tertiam 
Jcholam  attigerit  $  in  quibus;  cum  D. 
primarii  de  dikretorum  confenfu  fas  erit 
omnibus  totum  biennium  ftudere. 

Ooooo  ij 
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  LV.  Nulli  ajumnopermittaturtheo-  pnefenti  rerum  ftatu  juxtà  normam  ' 

logicis  ftudiis  vacare ,  nifî  priùs  privatâ  itatutis  prefmitam  fiant ,  volumus  ut  !! 

faltem  exerciratione  benè  &  crudité  de  tuto  loco ,  vidclicet  in  caméra  D 
cota  philolppbia  rcfpondcrir.  Nec  uU   marii  habeatur  arca  communis  cunu"" 

lus  dcinceps  recipiaturin  numerumma-  bus  clavibus>  quarum  primam  fervabit 
.giûrorum  çollegii  ,  priùfquàm  laureâ  ipfe  D.  primarius ,  fecundam  procura, 

artium  donatus  ruerir ,  &  thèmes  philo-  tor  feu  occonomus ,  tertiamunus  ex  dif 

.fophicas  propugoaverit.  cretis  ad  hoc  electus.  In  ea  rep0netur 

LVi.  Antçquara  vero  ahquis  publiée  omms  pecunia  domiis  quam  recepent 
derebusphilofophicisdifoutaturuspulpi-   procurator  ultra  fummam  trecencaru 
tum  akendat ,  debebit  filière  fe examiqi   circiter  librarum,  quam  permittitur  fenT 

coram  D.  primario  &  aliis  magiftris  ab  perhabereprac  manibusadfumptuiqu^ 
eodcputandis  j  qui  diligeod  inquifitione   tidianos  j  nec  quicquam  faseritex  arca 

fadâ  tatn  deejus  moribus  quàmdeeru-  depromere,  nifî  pra:/enribus  fupràno» 

didone,  fi  de  aliqua  gravi  culpa  fyfpec-  minads. 

tus  inveniatur ,  etiamfî  dodrinam  fuf-  LXII.  Nullus  alumnus  exterioribu* 

ficientem  habuerit ,  petirione  excludetur  hujus  familia:  negoriis  fe  fe  commifeeat, 

omnino ,  nifi  forte  (pe  emendationis  in  nifi  nominadm  ad  boç  vocatus  fcdepu» 

<aliud  tempus  differrj  poflè  videatur.  tatus  }nam  poteritinterdum  JD'  prima* 

LVI1.  Tcmpus  ftudii  tbeologici  jux-  rius  in  traâandis  negotiij ,  five  priva, 

tà  prarfentem  racultatis  confuetudinem  dm  in  ejuj  cubjeulo ,  five  coram  nobii 

erit  trium  annorum  j  quibus  expletis,  de  confenfu  nollro  id  fiât,  admittere 

tenebunturalumniexire  ècollegio,  nifî  tune  folummodo  dunraxat  cum  officia- 

quis  vefit  ad  baccalaureatum  promove-  libus  unum  quempiam  ex  alumnis  ar- 

ri ,  pro  quo  obrinendo  unus  illi  annus  tium  magiftrum ,  qui  finguJarem  habe« 

pratter  praediclum  triennium  concède-  nodtiam  rei  dequa  tune  agetur ,  vel  pe» 

'  tur-  ritum  aJiquem  caufedicum  ,  fi  neccife 

LVill.  Diligentiores fine omnes dein-  fit,  aut  alium  ejufmodi  virum  inrebw 

ceps  quam  fuere  plerique  hacU-nùs  in  agendis  induitrium  5  ut  eorum  confiliç 

Audio  btterarumi  nec  pigeat  profeffo-  res  clariorc^expjicador  fiât  In  ejufmodi 

res  fcholarum  deftinatum  ex  anriquo  vero  traclatibu*  quicquid  definitum  fue- 

academi*  ufu  quoridianac  ejeerciradoni  rie,  adfcribetur  commentariis  feu  libre 

çemporis  fpadum ,  tam  maturinisquam  adboc  deftinato,  fuppofito  ferib*  cbi 

vçfpcrrijiis  borisjtotum  impendere  }  id  rographo,  cujus  cultodia  ad  D.  prima, 

circo  mooemuscosot  quoddiepoftpof-  rium  perrinebit.  Scriba:  vero  officium 

tremum  fignum  nullâ  morâ  interppfitâ  faciet  unus  ex  diferctis  ad  hoc  eleauj. 

ichoJam  ingrediantur ,  nec  ulli  extraneo  LXIII.  Praeparetur  liber  feu  regiftrun» 

Joquaiatgr  ad  januaro  fchol*  ,  nifî  forte  babens  in  fîngulis  folùs  noftram  chiro- 

j-anùs  U  ex  oeceffitate  pauca  verba.  graphariam  notam ,  in  quo  deferibeo- 

LIX.  I.uftrabie  nonnuoquam  D.  pri-  tur  in  modum  indicis  contrats,  tabu- 

marjus  fcholas  fingulas,  pr*fenfque  ad-  1*,  authoritates ,  documenta  &  omni» 

erit  aliquaodïu  tum  majgiftrorum  expo-  generarim  inftrumenta  quibus  jura  pof. 

fidoui  tmn  difputadoni  difcipulorum  }  idfionefque  çollegii  explicantur}  qu» 

ututriqueadobeundumdiligendùsfuum  omnia  colligabuntur  in  fafciculos,  ad- 

quifque  munas  bac  infpe&one  exciten-  ditâ  fuâ  cuique  inftrumento  cbirographr 

tu^-               t  cum  numéro  fuo  -t  reponenturque  cum 

I-X.  .Nullus  deweeps  in  procurato-  libro  in  arca  communi  feu  alio  loco  tuto 

rem  feu  occonomum  aflumetur,  qui  non  &  diligenter  claufo,  fî  arca  omnia  ca* 

prrftare  poflit  fidejullorem  idoneum  &  père  nequeat.  Nec  ficebit  cuiquam  « 

iumçicotem  ôc  in  ci vitate  domicilium  ha-  ^afciculisullum  inftruméntum  extraberej 

bentem.  Porro  praeter  rationes  accepd  nifî  D.  primario  aut  procuratori,  pra> 

&  expenfî  quai  reddere  D.  primario  fenribus  tribus  fupradiclis ,  cum  cacao- 

fingubs  menfibui  tenebitur  pro:iente  fal-  tela  ut  euftodem  fe  feribat  in  eodem  li. 

tein  uuo  ex  difereris,  refiduas  ita  dif.  bro  talis  inftrumend,  quo  dieilludipû 

ponat  uç  quyiannis  fub  finem  Januarii  creditum  eft. 

velialtemineunteFcbruarioannuaconv  LX1V.  Si  quis  officialis  domûs  aut 

puca  rioftro  éc  D.  primarii  examini  &  fcholarum  profefTor  occuper  aliquamca- 

"Uulo  prasfentibus  diferctis  fubjicianr  meram  prêter  domicilium  quod  fibiex 

tUI  ytt  tt  Parce  ^eu  cx  confuctudine  debctur.re* 

A-Ail.  Ut  emnû  quancùm  licec  pro  nebitur  /olvere  locarionis  ejus  p«rium 

.*  0  '*  -  -  procuratori.  . 
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LecU  &  publicata  in  adu  vifitationis,  collège ,  &  par  la  cognoifTance  que  nous 

pntfentibus  infralcriptis ,  die  x  x  v  1 1.  avons  de  l'ellat  auquel  il  eft,  qu'il  eftoit 

Marcii  anni  m.  dc.  lxxxui.  Signé,  F.  à  propos  ,  en  fuivant  la  fondation  fie 

L.  Hinselin,  F.  J.  B.  Pineau,  F.  confirmant  les  anciens  reglemens ,  ceux 

Fran.  de  Sanleque.  Hijitirt  manuf.  cntr 'autres  fiuK  le  deuxiefme  Avril  1614. 

crite  dudn  colley;.  par  nos  predeceflèurs  maiftre  Silvie  de 

Pierre-vive  chancelier  de  l'eglife  de  Pa- 

Nouveau  règlement  pour  le  collège  de  Sour.  ris,  &  F.Jacques  Belin  gardien  dudit 

gogne ,  homologué  au  furlenunu  grand  convent ,  fie  le  vingt-deuxiefme 

Juillet  16X0.  par  nous  chancelier  fufdit 

T    O  U I S  par  la  grâce  de  Dieu  roy  fie  F.  Claude  Fraflèn  lors  gardien  du 

*        de  France  fie  de  Navarre  5  aupre-  mefme  convent,  de  les  renouveller,  8c  d'y 

micr  huiflîcr  de  noftrc  cour  en  parle-  ajoufter  ceux  qui  fuivent ,  afin  que  le 

ment  ou  autre  huilfier  ou  fergent  fur  ce  fervice  divin  foit  exactement  acquitté  , 

requis,  falut.  Savoir  faifons  que  veùë  la  difciplineoblèrvce^es  charges  deprin- 

par  la  cour  larequefte  à  elle  prefentée  cipal,  premier  chapelain  ,  fécond  cha- 

par  les  principal ,  chapelains  fie  bour-  pelain ,  bourfiers  diltingucs ,  leurs  fonc- 
îiers  du  collège  royal  de  Bourgogne,  con- 
tenant que  les  fuperieurs ,  provifeurs  fie 
reformateurs  dud.  collège  fondé  en  l'an, 
née  133 1.  en  l'uni  ver  fité  de  Paris  en  exe. 
cution  du  teftament  de  Jeanne  ducheilê 
de  Bourgogne ,  comteflè  dc  Salins ,  reyne 
de  France  ,  en  datte  du  y.  Février  1630. 


tions  réglées  ,  les  revenus  du  collège  re- 
ceûs,dillribuezfic  mis  dans  le  coffre  or- 
dinaire ,  ainfi  qu'ils  le  doivent  eftre. 

Pour  U  fervice  divin. 


Ah.  1330. 


I.  Nous  ordonnons  que  le  fervice  di- 
auroient  jugé  à  propos  pour  le  maintien  vin  fera  fait  avec  refped  fie  avec  la  mo- 
d'une  difeiplinc  perpétuelle  fie  édifiante  deftie  requife  ,cz  jours  qui  font  marquez 
dans  ledit  collège,  d'adjoufter  aux  an-  parlesftatuts  fie  par  les  fondations ,  tant 
ciens  reglemens  des  années  1614.6:1680.  dc  la  reyne  fondatrice  que  autres  bien- 
fie  pour  cet  effet  auroient  fait  un  règle,  faiteurs  du  collège  $  fie  qu'à  cet  effet 
ment  du  onziefme  Aouft  1688.  qu'ils  de.  lefdits  ftatuts ,  fondations  ,  obits  fie  au. 
tireraient  faire  homologuer ,  pour  de-  très  fervices  feront  écrits  d'une  lettre 
meurer  ferme  fie  fiable.  A  ces  causes  lifible ,  fie  mis  dans  un  cadre  qui  fera 
requeroient  qu'il  pluft  à  la  cour  homolo-  pofé  dans  un  endroit  de  la  chapelle  que 
guer  ledit  règlement ,  pour  eftre  execu-  le  principal  jugera  plus  convenable  , 
té  félon  fa  forme  fie  teneur.  Veù  aulfi  le-  pour  y  avoir  recours  }  enfemble  les  re- 
dit règlement  attaché  à  ladite  requefte,  glemens  de  l'année  1680. 
fîgné  dos  fuppliants  fie  de  N.  Clément  II.  Que  les  deux  bourfiers  derniers  re- 
procureur, duquel  règlement  la  teneur  ceûs  feront  l'office  de  facriftains ,  auront 
enfuit  :  NICOLAS  Coquclin  preftre,  foin  de  préparer  tout  ce  qui  fera  necef- 
dodeur  en  théologie  de  la  maifon  fiefo-  faire  pour  les  méfies ,  vefpres  fie  autres 
cietéde  Sorbonne,  confeiller  du  roy  en  offices,  tiendront  propres  les  linges  Se 
fa  chambre  fouveraine  du  clergé  de  ornemens  pour  les  faints  myfteres  ,  fie 
France,chanoine  fie  chancelier  de  Fcglife  nettoyeront  la  chapelle  au  moins  une 
le  univerfité  de  PariSifie  F.Pierre  le  Franc  fois  chaque  femaine. 
auffi  preftre,  dodeuren  théologie  dc  la  III.  Que  les  principal,  chapelains  fie 
faculté  de  Paris ,  gardien  du  grand  con-  bourfiers  après  le  fon  de  la  cloche  fè 
ventdesCordeliers,  fuperieurs,  provifeurs  trouveront  daps  la  chapelle ,  fie  aflifte- 
fie  réformateurs  du  collège  de  Bourgo-  ront  au  fervice  divin  depuis  le  commen- 
gne  fondé  en  ladite  univerfité  de  Paris;  cernent  jufqu'à  la  fin  en  habits  decens , 
I  tous  ceux  qui  ces  prelentes  lettres  ver-  fçavoir  en  furplis  fie  bonnet  quarré  ou 
ront,  falut.  Sçavoir  faifons  que  defirans  camail ,  fuivant  l'ufage  du  diocefe  de 
maintenir  fie  perpétuer  l'ordre  Se  la  dif-  Paris. 

ciplinc  dans  ledit  collège  fondé  dez  l'an-  IV.  Que  les  bourfiers  qui  n'affifteront 

née  1331.  en  exécution  du  teftament  de  pas  aux  méfies ,  vefpres  fie  autres  offices, 

Jeanne  ducheflede  Bourgogne ,  comtef-  mefme  aux  prières  du  matin  fie  du  foir, 

fë  de  Salins ,  reyne  de  France,  6c  cm-  à  la  ledure  du  nouveau  teftament  fie  au- 

pefcher  les  relalchemens  qui  n'arrivenc  très  exercices  portez  par  lefd.  reglemens , 

que  trop  fouvent  dans  les  communau-  ôc  n'auront  pas  eu  permifllon  du  princi- 

tez  }  nous  avons  eftimé  ,  après  ce  qui  pal  ou  de  celuy  qu'il  aura  député,  feront 

nous  a  paru  dans  nos  vifites  dans  ledit  niuldez  par  ledit  principal  ou  le  pre- 
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mier  chapelain»  &  privez  d'une  partie  enfuite  l'un  des  chapelains  dira  la  méfie 

de  leurs  diftributions ,  félon  l'exigence  félon  qu'il  fera  porte  par  nos  règlement 

des  cas ,  dont  le  receveur  qui  les  retien-  X.  Que  la  veille  de  Noël  on  com 

dra ,  fera  tenu  de  rendre  compte ,  pour  mencera  à  chanter  matines  â  dix  heu 

tourner  au  profit  de  la  communauté.  res  precifes  dufoir,6t  enfuite  l'on  ckiv 

V.  Que  le  principal  ou  en  fon  abfencc  tera  la  mefle  de  minuit ,  les  veilki  de 
Je  premier  chapelain  nommera  quelqu'un  Pafques ,  Pentecofte,  le  jour  de  l'AUoma. 
qui  aura  foin  de  marquer  fie  avertir  les  tion  &lafefte  de  Tous  les  Saints  on  les 
penfionnaires  ou  bourfiers  pour  ayderà  commencera  à  quatre  heures  precifes  du 
taire  les  cérémonies  aux  grandes  méfies  foir  •>  ôcon  dira  les  velpres  pendant  ton 
les  jours  des  grandes  feftes.  te  l'année  à  une  heure  après  midy,ainlï 

VI.  Que  le  principal  &  les  chapelains  qu'il  eft  ordonne  par  les  prefents  ftàtucs 
qui  doivent  l'exemple  aux  bourfiers ,  af-  XI.  Que  tous  les  Samedis  de  l'année 
fifteront ,  s'ils  ne  font  incommodez  ou  fi  on  faitToffice  du  Dimanche  on  com! 
occupez  pour  les  affaires  du  collège ,  a  mencera  à  reciter  matines  à  cinq  heu- 
tous  les  offices  divins,  prières  du  matin  res  &  demie  }  &  les  veilles  de  la  Cir- 
&  du  foir,  ledure  du  nouveau  teftament  concifion,  Epiphanie,  de  l'Afccnfîon 
&  autres  exercices  eftablis  par  lcfdits  re-  des  feftes  de  la  Vierge,  de  la  Nativité 
glemens ,  &  continueront  de  porter  les  de  S.  Jean ,  de  tous  les  apoftres  &qua- 
habits  longs ,  les  cheveux  courts  3c  la  tre  principaux  docteurs,  on  lescommen. 
tonfurc,  conformément  à  leur  eftat  &  cera  à  fix  heures. 

aux  ftatuts  fynodaux  dudit  diocefe  de  XII.  Que  fi  pour  quelque  caufe  ex. 

Paris.  craordinaire  on  eftoit  obhgé  de  retar- 

VII.  Que  l'on  chantera  folemneUe-  der  ou  avancer  l'office,  comme  il  arri- 
ment avec  la  note  matines  &  laudes  ,  ve  le  jour  de  Pafques  &  de  deux  feftes 
une  grande  méfie ,  vcfpres  &  complies,  de  Dieu  que  l'on  va  à  la  paroiiïe ,  ou 
&  l'on  recitera  en  pfalmodiant  prime ,  pour  quelque  autre  fujet ,  le  principal 
tierce ,  fcxtc  &  noue  ,  les  jours  de  Nocl,  en  ces  cas  extraordinaires  réglera  l'heu. 
Pafques ,  Pentecofte ,  l'Afibmption  de  la  re  pour  commencer  les  offices ,  ainfr 
Vierge  &  de  Tous  les  Saints  ,  &  le  divin  qu'il  le  jugera  à  propos. 

fervice  fans  note  tous  les  Dimanches  de  XIII.  Que  félon  l'ufage  des  eglifes  où 

l'année,  &  les  jours  de  la  Circoncifion,  l'office  divin  fe  fait  avec  la  décence  Se 

de  l'Epiphanie  ,  l'Afcenfion ,  les  autres  l'ordre  neceflaire  ,  celuy  qui  aura  com- 

feftes  de  la  Vierge ,  la  nativité  de  S.  Jean,  menec  l'office  un  jour  de  fefte  fera  obli- 

les  feftes  de  tous  les  apoftres  &  des  qua-  gé  de  continuer ,  fi  ce  n'eft  en  cas  de 

tre  principaux  docteurs  de  l'eglife  j  mais  maladie  ou  infirmité ,  fans  que  ledit  ofii- 

on  chantera  efdits  jours  la  mefle ,  vef-  ce  puifle  eftre  coupé  fous  aucun  autre 

près  &  complies  avec  la  note ,  a  la  re-  prétexte  j  en  forte  que  le  premier  cha- 

îèrve  des  feftes  des  quatre  principaux  pelain  foit  tousjours  en  droit  de  com- 

docteurs  où  la  grande  mefle  lera  feule-  mencer  ledit  office  par  les  matines  ;  en 

ment  chantée,  Ôt  qu'outre  icy  deflus ,  fonabfence  ou  empefehement  légitime, 

l'on  chantera  tous  les  Samedis  de  l'an-  le  fécond  chapelain  j  &  en  l'abfence  ou 

née  le  motet  en  l'honneur  de  la  Vier-  empefehement  des  deux ,  celuy  qui  fera 

ge,  avec  la  prière  Da  pacem,  Domine.  nommé  par  le  premier  chapelain.  Et 

VIII.  Que  les  jours  de  claile  on  fe  le-  pourront  les  chapelains  pour  les  méfies 
fera  dans  le  collège  à  cinq  heures  -y  deux  dont  ils  font  chargez ,  nommer  tel  pref- 
perlonnes  qui  leront  députées  parle  tre  qu'ils  jugeront  à  propos,  en  cas  d'ab- 
principal ,  auront  foin  d'e  veiller  les  au-  fence ,  maladie  ou  infirmité ,  pour  les  ac- 
tres,  leur  porter  de  la  lumière ,  quand  il  quitter ,  à  condition  qu'ils  foientde  bon- 
fera  neceflaire.  A  cinq  heures  &  demie  nés  mœurs  ,&que  leur  modeftie  mefme 
préciles  le  principal  ou  fon  député  com-  extérieure  puiilc  édifier  ceux  du  collège, 
mencera  la  prière,  &  immédiatement  _     ,     .  .  , 

après  un  des  chapelains  commencera  la  Pour  U  frtncifal. 

mefle ,  chacun  es  jours  qui  feront  par  XIV.  Nous  ordonnons  que  le  prin* 

nous  réglez  cy-aprés  j  i  laquelle  ceux  cipal  qui  eft  nommé  dans  la  fondation, 

qui  rieiont  point  preftres  affilieront  tou-  le  maiftre  de  la  maifon  &  de  la  difew 

j°urs-  pline ,  celuy  qui  a  droit  de  commander, 

IX.  Que  les  jours  de  congé,  feftes  Se  èc  à  qui  tous  les  écoliers  &  ferviteurs, 
Dimanc.es  &  pendant  les  vacances  on  font  obligez  d'obéir  &  dont  ils  doivent 
ne  ie  lèvera  qu'à  fix  heures  ce  demie  *  recevoir  mefme  la  correction  avec  loa- 
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million ,  s'acquittera  avec  vigilance  de  pas  fe  conformer  àux  reglemens.  Per-   "  ™ 

fa  charge  ,  réprendra  &  corrigera  ceux  fonne  n'y  pourra  être  receu  fans  le  con-  A"'  1,M" 

qui  feront  en  faute  ,  donnera  pcrmiffion  fentcmcnt  dudit  principal ,  s'il  n'eftoit 

pour  fortir  du  collège  ou  pour  aller  à  la  par  nous  ou  nos  fucceiTeurs  ordonnent 

campagne ,  gardera  les  clefs  des  portes  que  les  portes  du  collège  feront  fermées 

dudit  collège  pendant  la  nuit ,  defigne-  à  neuf  heures  dufoir. 

ra  une  chambre  pour  les  malades,  leur  XVII. Que  conformément  i  fon  inftû 

fera  porter  à  manger  ôc  autres  befoins,  tution  il  fera  ou  fera  faire  une  leçon  de 

quand  le  collège  lèra  en  eltat  de  faire  logique  ou  phyfique  ,  aux  écoliers  de  la 

cette  dépenfejempcfchera  qu'aucun  par-  maifon  ,  aux  jours  qu'on  enfeigne  dans 

ticulier  ne  mange  en  fa  chambre  fans  l'univerfité  ,  fans  qu'il  luy  (bit  loifible 

/a  permiilion  ou  de  celuy  qu'il  aura  de-  de  fubflituer  en  fa  place  d'autres  regens 

pute  j  ôc  fera  obferver  ponctuellement  en  logique  ou  phyfique  aux  defpens  du 

les  reglemens  ôc  la  dikiplinc  générale  collège,  à  moins  que  l'exercice  de  toutes 

que  nous  avons  faitôc  que  nous  renou-  les  claiïcs  ne  fuft  reftably. 

vêlions ,  tant  pour  les  penlîonnaires  que  XVIII.  Nous  exhortons  ledit  prin- 

que  pour  les  bour  fiers  6c  autres.  cipal  à  entretenir  l'exercice  de  la  philo- 

XV.  Que  ledit  principal  pourra  depu-  fophie,  comme  il  fait  depuis  douze  an- 

ter  une  perfonne  pour  l'ayder  dans  la  nées ,  nourriflant  i  fes  frais  deux  pro- 


îppofts  qui  compofent  le  colle-  ces  j  Se  à  faire  enforte  qu'on  n'y  enfeigne 

ge,  ou  de  dehors,  pourvu  que  ce  foit  pas  des  opinions  nouvelles  ôedangereu. 

à  fes  frais  &  defpens  j  fans  que  ledit  fous-  fesj  ôc  en  cas  que  cela  arrive  ,  nous  lu  y 

maiftre  ou  fous-principal  foit  à  charge  enjoignons  de  nous  en  donner  inceflam- 

au  collège  pour  fa  defpcnfe ,  nourritu-  ment  avis. 

re,  gages  ou  appointemens  j  qu'il  foit      XIX.  Qu'il  commencera  les  prières  du 

de  bonnes  mœurs  ôc-d'unc  probité  cog-  matin  ôc  dufoir,  la  lefturc  du  nouveau 

neùc  ,  lequel  en  l'abfcnce  dudit  prinçi-  tcflament,  la  le&ure  lpirituelle  les  jours 

pal ,  ou  en  fa  prefence  de  fon  confen-  de  Fcftes  ÔC  Dimanches,  la  conférence 

temenr,  aura  loin  de  la  difeipline  fcho-  fpirituelle  les  Samedis ,  Scies  finira j  dira 

laftique ,  à  l'efgard  des  régents  ôc  bour-  le  Bencdtcite  avant  d'encrer  à  table ,  don- 

fiers  ,  penfionnaircs  &  elcoliers,  fera  la  nera  le  fignal  pour  finir  les  exercices  de 

prière  du  matin  ôc  du  foir ,  dira  le  Be-  pieté  ,advertira  le  le&eur  de  lire  le  mar- 

ntâicitc  Ôc  les  grâces ,  6c  donnera  le  lignai  tyrologe  au  difner ,  ôc  l'Imitation  au  fou- 

pour  fe  mettre  à  table  6c  pour  en  for-  per  pour  finir  la  table,  dira  les  grâces, 

tir  j  ôc  fera  pendant  qu'il  fera  député,  ou  en  fon  abfence  celuy  qu'il  aura  dc- 

en  ce  qui  concerne  l'ordre  ôc  difeipline  pute  5  Ôc  donnera  généralement  les  or- 

du  collège,  tout  ce  que  le  principal  fe-  dres  neccflàires  pour  tout ,  où  il  s'agira 

roit  luy-mcfme.  Ne  pourra  néanmoins  de  difeipline. 

afliftor  aux  aflemblées  ôc  délibérations  XX.  Que  lorfqu'il  s'agira  d'affembler 
pour  les  affaires  du  collège ,  s'il  n'eft  la  communauté  pour  les  affaires  du  col- 
du  corps  de  la  communauté  , n'y  avoir  lege, qu'il  convoquera  ôi  fvra  advertir 
la  clef  de  la  principale  porte,  qui  en  le  premier  chapelain  ôc  fécond,  ôctous 
l'ablcncc  du  principal  lèra  porte  au  pre-  les  bourfiers ,  indiquera  l'heure  qu'il  ju* 
micr  chapelain  ,  ny  la  preleance  fur  les  géra  la  plus  convenable  ,  propofera  le 
deux  chapelains  qui  occupent  la  féconde  lujet  deVaffemblce  ,  fera  délibérer  ôc 
ôc  troifielme  place  du  collège  ,  que  nous  recueillera  les  advis  pour  conclure  -t  que 
confêrvons  dans  leurs  droits.  fi  les  advis  fe  trouvoient  partagez  de 
,  XV.  Que  le  principal  aura  foin  que  manière  qu'il  y  en  euft  cinq  d'un  coftéôc 
tous  les  efeoliers  ou  fervitcurs  du  collège  quatre  de  l'autre,  l'advis  du  principal  ef- 
fe  comportent  en  leurs  vie  ôc  actions  mo-  tant  joint  au  cofté  ou  il  n'y  en  auroit  que 
deftement  ôc  Chreftiennement  ,  fe  con-  quatre,prevaudraÔc  l'emportera^  en  cas 
feffent  le  plus  fouvent  que  faire  fe  pourra,  d'oppofirion  à  la  délibération  ou  conclu- 
re, communient  félon  l'advis  de  leurs  di-  fion  qu'il  voudroit  faire,la  chofe  nous  fera 
lecteurs,  rapportée  pour  eftre  par  nous  réglée  , 

XVI.  Qu'ilprendr*  garde  à  tous  ceux  ainh  que  nous  le  jugerons  à  propos, 
qui  demeurent  ou  qui  demeureront  dans      XXI.  Enfin  qu'il  n'y  aura  que  le  prin- 

le  collège ,  fera  fortir  ceux  qui  ne  feront  cipal  qui  puiflc  avoir  des  penfioanaires 

pas  de  la  qualité  requife ,  ou  ne  voudront  dans  ledit  collège. 
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Au.  ksi.  pour  les  chapelains. 

•XXII.  Que  les  chapelains  du  collège 
s'acquitteront  exactement  de  leurs  char- 
ges &  devoir ,  &  fuivant  la  règle  de  leur 
inftitution,cclebrerontaux  jours&heures 
cy-deflus-  fpecifiées  les  méfies  6c  offices 
aufquels  ils  font  obligez  par  leur  fonda- 
tion ,  ou  députeront  des  preftres  approu- 
vez dans  ce  diocefe  pour  le  faire  à  leur 
place,  quand  ils  auront  des  raifons  légi- 
times de  ne  le  pas  faire  eux-mefmes. 

XXIII.  Que  lefdits  chapelains ,  les 
bourfiers  ,  6c  mefme  le  principal  réside- 
ront au  collège, 6c ne  pourront  defervir 
en  aucune  églife  avant  que  d'avoir  de- 
fervi  5c  acquitté  leurs  charges  &  de- 
voirs au  collège ,  fous  peine  de  privation 
de  leurs  diftributions  ,  6c  plus  grande 
peine  en  cas  d'abfence  notable  8c  fans 
neceflîté. 

XXIV.  Qu'encore  que  le  premier  cha- 

Îielain  foit  oblige  par  fondation  de  faire 
'office  divin  6c  de  dire  la  méfie  de  com- 
munauté tous  les  jours ,  neantmoins  par 
la  fondation  du  fécond  chapelain  il  eft 
déchargé  de  deux  méfies,  par  chaque 
femaine ,  que  le  fécond  chapelain  eft 
obligé  de  dire  à  fadécharge  &  à  l'heure 
de  communauté.  Ainfy  le  premier  cha- 
pelain n'eft  obligé  de  dire  que  cinq  méf- 
ies par  chaque  femaine  qu'il  dirai  l'heu- 
re lufditc  de  la  communauté ,  6c  es  jours 
fuivants  :  fçavoir  le  Dimanche ,  le  Lun- 
dy  ,  le  Mercredy  ,  le  Jcudy  6c  le  Samc- 
dy  de  chaque  femaine  j  &  le  fécond  che- 
pelain  dira  deux  méfies  chaque  femai- 
ne ,  à  la  mefme  heure  de  communauté, 
&  à  la  décharge  du  premier  chapelain.- 
fçavoir  le  Mardy  6c  Vendredy  }  6c  en 
outre  dira  deux  méfies  par  femaine  pour 
fatisfaire  à  la  fondation  de  ladite  féconde 
chapelle,  aux  jours  6c  heures  qu'il  vou- 
dra j  &  aiderai  l'office  divin  ,  afin  qu'il 
foit  fait  avec  plus  de  folcmnité ,  fuivant 
fon  inftitution. 

XXV.  Que  fi  lefdits  chapelains  ne 
s'acquittoient  de  leurs  charges ,  s'abfte- 
noient  des  offices  divins,  6c  ne  cele- 
broient  les  méfies  6c  offices  aux  jours  ÔC 
heures  qu'ils  font  obligez ,  tant  par  la 
fondation  que  par  nos  preléns  règle- 
mens ,  ou  ne  deputoient  des  preftres  ap- 

{ trouvez  dans  le  diocefe  pour  le  faire  à 
eur  place  5  en  ce  cas  le  principal  aura 
foin  de  faire  acquitter  ledit  office ,  de 
dire  ou  faire  dire  les  méfies  à  leurs  def- 
pens ,  fuivans  l'ufage  du  diocefe  j  6c  la 
rétribution  des  méfies  6c  offices  fera  par 
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Juy  payée  fur  les  ;diftributiônsdescha. 
pelains ,  pour  maintenir  le  bon  ordre 
6c  empefeher  que  les  fondateurs  ne  foient 
privez  des  fervices  qu'ils  ont  fondé. 

XXVI.  Que  toutes  les  fois  que  le  pre- 
mier chapelain  fera  obligé  de  s'abfen! 
ter  ès  jours  où  il  doit  l'office ,  il en  ad-" 
vertira  le  principal  ou  le  fécond  cha- 
pelain >  6c  quand  le  fécond  chapelain 
fera  aufly  obligé  de  s'abfentercs  jours 
où  il  eft  tenu  faire  l'office,  ilenadver- 
rira  le  principal  6c  le  premier  chapelain- 
afin  que  leur  abfence  n'empcfche  pas 
que  l'office  ne  foit  célébré , comme illc 
doit  eftre. 

Pour  les  bourfiers. 

XV  VIL  ✓-x  Ue  conformément  â  la  fon» 
y  ^  dation  du  collège  qui  n'a 
efté  eftably  que  pour  les  efeoliers  de 
Franche- Comté  ,  lefquels  doivent  eftre 
clercs  tonfurez  dans  le  defiein  de  con- 
tinuer à  vivre  dans  l'eftat  ecclefiaftique, 
il  ne  nous  fera  prefenté  que  des  Francs- 
Comtois  pour  bourfiers  ou  écoliers  de 
la  maifon ,  qui  feront  clercs  tonfurez, 
6c  fuffifàmment  fondez  en  la  langue  La- 
tine pour  entrer  en  philofophieôc  y  pro- 
fiter. 

XXVIII.  Que  lefdits  écoliers  ou  bour- 
fiers ne  demeureront  dans  ledit  collège 
que  pendant  cinq  années  j  &  qu'en  la 
place  du  veftement  que  la  fondation 
nomme  Epitopum  feu  cappa  ,  qu'ils  ef- 
toient  obligez  d'y  porter  &  en  ville , 
ils  continueront  de  porter  la  foutane, 
la  tonfure  6c  les  cheveux  courts ,  com- 
me il  fe  pratique  depuis  quinze  année» 
avec  édification. 

XXIX.  Que  tous  les  bourfiers  rece- 
vront les  remonftrances  &  corrections 
du  principal  en  bonne  part ,  &  en  fon 
abfence,  de  celuy  qu'il  aura  député, 
avec  foumiflion ,  fans  rébellion  ny  defo- 
beïflànce  ,  fous  peine  de  privation  i 
nous  arbitraire ,  mefme  de  leurs  bour, 
fes ,  félon  l'exigence  des  cas. 

XXX.  Que  defenfes  font  faites  aux- 
dits  bourfiers  defe  frapper ,  injurier  ou 
railler}  8c  fi  cela  arrive,  ils  feront  leur 
rapport  au  principal ,  ou  en  fon  abfence 
à  celuy  qu'il  aura  député  ,  qui  en  fe- 
ront la  correction  6c  le  chaftiment  qu'ils 
jugeront  neceffaire  5  6c  fi  la  chofe  eft  gra- 
ve ,  le  principal  fera  tenu  de  nous  en  in- 
former. 

XXXI.  Qu'il  ne  fera  permis  a  au- 
cun des  bourfiers  de  retirer  ou  loger 
en  fa  chambre  qui  que  ce  foit,  fcn»lf£ 
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Wiffion  du  principal  ou  de  fon  député ,  le  mefme  temps  qui  fera  par  nous  in-  — 

lefqucls  auront  un  pafle- par- tout  pour  diqué. 

ouvrir  toutes  les  portes  des  chambres  XXXVII.  Qu'il  ne  fera  pas  fait  au- 

des  bourfiers  &  des  penfionaires  du  col-  cun  bail ,  contract  ^  marché  ,  réparation 

lege,  où  il  n'y  aura  aucuns  verrouils  ou  defpenfe  que  par  l'advis  commun  du- 

t>ar  dedans  ou  autres  fermetures  pour  dit  principal  fie  du  premier  chapelain  , 

les empefcher  d'entrer  dans  lefd.  cham-  mefme  de  toute  k  communauté,  fi  la 

bres  toutes  &quantes  fois  qu'ils  l'eftime*  choie  eft  de  confequence. 

ront  neceûaire.  XXXVIII.  Que  ledit principàl  &  pre» 

XXXII.  Qu'en  l'ablènce  du  princi-  mier  chapelain  fè  contenteront  des  vingt 

pal ,  le  premier  chapelain  mettra  ceux  fols  qu'ils  reçoivent  par  jour  pour  leurs 

qui.  feront  par  nous  pourveûs,  en  pof-  difiributions ,  avec  les  logis  &  baftimens 

lcflton  de  leurs  bourbes ,  Se  aura  foin  de  dont  ils  jouùtent  de  temps  immémorial} 

leur  lire  ou  faire  lire  par  un  des  bour-  mais  ne  s'approprieront  les  falles  balles 


fiers  la  fondation  du  collège  fie  nos  rè- 
glement. 

Pour  taimnifiration  du  temporel. 


XXXIII.  Que  la  recepte  &  defpenfe 
•du  collège  ne  feront  faites  que  par  le 
principal  fie  le  premier  chapelain  con- 
jointement, ou  par  un  feul  de  leur  con- 
tentement „  fuivant  la  fondation  Se  fe- 


qui  font  efdits  logis ,  fuivant  les  regle- 
mens  de  l'année  1614.  lefquels ,  attendu 
que  la  communauté  eft  reftablie ,  &  que 
depuis  vingt  ans  l'on  mange  en  com- 
mun ,  fèrviront  aux  ufages  de  la  com- 
munauté j  fâuf,  fi  contre  noftre  inten- 
tion l'on  ceffoit  de  vivre  en  commun, 
à  régler  alors  l'ufage  qu'il  conviendroic 
faire  defdites  falles. 
XXXIX.  Que  le  fécond  chapelain  fé- 


lon la  pratique  ancienne  du  collège.  Il  contentera  de  dix  fols  par  jour  de  dif- 

ne  fè  fera  aucune  recepte  ou  emprunt  tributions,  Se  du  logis  dont  il  jouît  auffy 

de  deniers  qu'avec  la  participation  du  de  temps  immémorial ,  que  nous  luy  ac- 

principal  ou  premier  chapelain  &  de  leur  cordons  pareillement, 
çonfentement ,  Se  fi  c'eft  chofe  de  con-       XL.  Que  lefdits  principal ,  chapelains 

fequence  8e  d'importance  ,  de  l'advis  de  Se  bourfiers  continueront  de  manger  en 

toute  la  communauté  ,  mefme  des  fu-  commun  conformément  aux  ftatuts  du 

perieurs.  collège  ,  Se  que  l'un  des  bourfiers  tour 

XXXIV.  Que  le  principal  fie  premier  à  tour  fera  la  defpenfe  du  pain ,  du  vin, 

chapelain  qui  feront  la  recepte  des  re-  viandes  Se  autres  chofe  s  necefiaires  pour 

venus  du  collège  conjointement  ou  fepa-  la  nourriture  des  autres ,  rendra  compte 

rément  ,  n'en  retiendront  entre  leurs  exactement  toutes  les  femaines ,  ou  au 


mains  que  la  fomme  de  200.  liv.  tout  au    moins  tous  les  mois ,  fie  aura  foin  que 


que  11  cela  arrivoit,  on  epa 

gardée  par  le  principal ,  l'autre  par  le  la  femaine  fuivance  ce  qui  aura  eftédef- 

premicr  chapelain ,  fie  l'autre  par  un  des  penfé  de  furplus. 
bourfiers  qui  feranommé  par  lesautres.       XLI.  Que  ledit  principal  qui  a  corn- 

XXXV.  Que  tous  les  titres , papiers,  mencé  de  faire  manger  en  commun, 
arrefts,  comptes  fie  autres  pièces  qui  continuera  de  fe  charger  de  ladite  com- 
concernent  le  collège ,  feront  mis  fie  en-  munauté  ■>  l'exhortons  autant  que  nous 
fermez  avec  l'argent  dans  le  coffre  fort}  pouvons  ,  de,  fe  contenter  des  trois 
defquels  fera  fait  un  double  inventaire,  cens  livres  que  le  collège  luy  paye  tous 
dont  l'un  demeurera  dans  ledit  coffre,  les  ans  pour  tous  les  frais  de  la  com- 
&  l'autre  és  mains  du  principal  -,  fie  quand  munauté  :  fijavoir  pour  gages  fie  nourri- 
il  fera  neceûaire  d'avoir  quelques-uns  ture  du  cuifinier  qui  apprefte  auffy  pour 
des  titres  fie  papiers ,  il  en  fera  fait  un  les  penfionnaires ,  pour  bois  de  la  cui- 
w<#/^quidemeurrea  pour  fureté  dans  fine,  chandelles  de  ladite  cuifine  fie  la 
le  coffre.  table  ,  fel ,  linges  pour  ladite  table ,  à  la 

XXXVI.  Que  lefdits  principal  fie  pre-  referve  des  ferviettes  dont  chacun  fe 
mier  chapelain  feront  comptables  des  fournit ,  blanchiflage  ,  herbes  pour  le 
deniers  receus  fie  adminiftrez ,  fie  nous  potage ,  épiceries ,  vinaigre,  verjus  Se 
rendront  leurs  comptes  tous  les  ans  à  la  tous  les  uftenciles  fie  autres  petits  fraisj 
fcfte  delà  Magdelaine.leiz.  Juillet,  fui-  fie  moyennant  cette  fomme  de  trois  cens 
vant  Pufage,  ou  a  tel  autre  jour  dans  livres,  continuera  de  faire  apprefter  pat 

Tmt  II.  Part.  III.  P  P  P  P  P 


8jo  PREUVES  ET  PIECES 

 le  mefme  çuifinier  qui  apprefte  pour  les  Colombct,  Jean-Claude  Pierre ,  Ferdi. 

an.  i<»s.    penfionnaires ,  les  viandes  que  les  bour-  nand  Parifoc,  Simon  Hochet  &  GuiL 

fiers  donneront  audit  cuifinicr  ;  Ôc  que  laume  Colon  cous  bourliers  dudit  collet 

lefdits  penfionnaires  Ôc  bourfiers  conti-  ge  ,  réduits  prefentement  au  nombre  de 

nueront  de  manger  dans  une  mefme  falle  lix ,  aflèmblez  au  fbn  de  la  cloche  en 

ôç  à  la  mefme  heure }  &  on  ne  pourra  la  manière  accoutumée -,  le  ficur  prin. 

manger  dans  fa  chambre  fans  permiffion.  cipal  a  dit  à  l'aflèmblce  que  le  fieur 

XL1I.  Enfin  que  les  diftributions  des  Jouflè  notaire  apoftolique  ,  greffier  de 

principal ,  chapelains  ôc  bourfiers ,  eftant  M.  le  chancelier  de  N.  D.  de  Paris ,  luy 

payées  par  ceux  qui  feront  la  recepec  avoit  apporté  ôc  mis  ès  mains  des  re- 

des  revenus  du  collège,  les  réparations  glemens  pour  ledit  collège }  que  M.  l'ab- 

necellàires  faites  dans  les  mauonsôc  lieux  bc  Coquelm  preftre,  docteur  en  theo- 

appartenans  au  collège,  le  furplusdcf-  logie  de  la  maifon  Ôc  l'ocieté  de  Sorbon. 

dits  revenus ,  s'il  y  en  a ,  fera  mis  dans  ne ,  conlciller  du  roy  en  fa  chambre 

le  coffre  fort  ,ôc  employé  à  acquitter  in-  fouveraine  du  clergé  de  France,  cha- 

ccflammcncles  dettes  du  collège  dcl'ad-  noine  &  chancelier  de  l'eglife  ficuniver- 

vis  de  toute  la  communauté  )  fans  que  fité  de  Paris,  &  F.  Pierre  le  Francaufly 

lefdits  principal ,  chapelains  fie  bourfiers  preftre,  docteur  en  théologie  de  lafa- 

puifient ,  fous  quelque  prétexte  que  ce  culté  de  Paris ,  gardien  du  grand  con. 

foir,  partager  leîdites  épargnes.  Et  quand  vent  des  Cordeliers ,  fupericurs ,  provi- 

lcs  dettes  du  collège  feront  payées,  le  feurs  &  reformateurs  dudit  collège  foa. 

nombre  des  bourfiers  fera  augmenté  fe-  dé  en  l'univerfité  de  Paris ,  avoient  fait, 

Ion  l'intention  de  la  rcyne  fondatrice.  en  datte  du  onziefme  Aouft  1688.  6c 

XLIII.  Et  afin  que  les  ftatuts ,  les  an-  qui  ont  efté  homologuez  le  feptiefme 

ciens  ÔC  prefens  reglemens  foient  à  l'ad-  Septembre  de  la  mefme  année  1688.  i 

venir  obfervez  fie  exécutez  fidèlement  la  requefte  defdits  principal ,  chapelain 

ôc  félon  leur  forme  ôc  teneur ,  nous  or-  fie  bourfiers  fouflignez  3  defquels  regle- 

donnons  qu'ils  feront  imprimez  Ôc  affi-  mens  lecture  a  efté  faite  dans  la  prefente 

chez  dans  ledit  collège  ,  6c  qu'il  y  en  aflèmbléc ,  ôc  tranferits  mot  à  mot  dans 

aura  un  exemplaire  appofe  dans  un  ca-  le  prefent  livre  des  délibérations.  Com- 

dre  dans  la  chapelle,,  Se  un  autre  en  la  me  auffi  lecture  a  efté  faite  dans  lamef- 

fallc  de  la  communauté.  me  afTcmblée  des  reglemens  de  difcipli- 

XLIV.  Nous  nous  refêrvonsl'cxplicâ-  ne  dudit  collège ,  faits  par  M.  l'abbé 

tion  des  difficultcz  qui  pourroient  naiftre  Coquelin  chancelier  ÔC  F.  François  Fraf- 

fur  lefdits  ftatuts  ôc  reglemens  faits  fie  or-  fen  pour  lors  gardien  du  grand  convent 

donnez  par  nous  fuperieurs  fufdits  -y  à  des  Cordeliers ,  qui  ont  efté  aufTy  tranf- 

Paris  ce  xi.  Aouft  m.  dc  lxxxviii.  critsdansle  prefent  livre  j  lefdits  regle- 

Signé  ,  Coquelin  ôc  le  Franc.  ET  mens  de  difeipline  datez  du  21.  Juillet 

CONCLUSION   du  procureur  1680.  Ledit  principal  apropoleala 

gênerai  du  roy  jouy  le  rapport  de  maif-  communauté  aûcmblée,  fie  mis  en  de- 

tre  Charles  Hervé  concilier,  ôc  tout  libération  fi  elle  n'acceptoit  pas  lefdits 

confideré  :  la  cour  a  homologué  ôc  reglemens,  ôc  fi  elle  ne  vouloir  pas  s'y 

homologue  ledit  règlement ,  pour  eftre  foufmettre.  Et  après  avoir  colligé  les  voix 

exécuté  félon  fâ  forme  ôc  teneur.  Ainfy  defdits  principal ,  chapelain  ôc  bourfiers, 

mandons.  Donné  en  parlement  le  vu.  tous  d'un  commun  confentement  ont  re- 

Scpcembre,rande  grâce  m.  ne.  lxxxviii.  ceu  les  fufdits  reglemens ,  tant  ceux  en 

Ôc  de  noftre  règne  le  xlvi.  Signé  :  Par  datte  du  onziefme  Aouft  1688.  que  ceux 

la  chambre ,  Jacques  Cerveau  ,  N.  dc  difeipline  en  datte  du  22.  Juillet  1680. 

Clément.  Ibidem.  ont  promis  ôc  fe  font  obligez,  pour  le 

refpea  qu'ils  ont  pour  leurs  fuperieurs 

Acceptation  des  reglemens  precedens.  Ôc  la  cour,Ôc  pour  maintenir  une  bon- 
ne ôc  perpétuelle  difeipline  dans  ledit  coU 

CE  jourd'huy  quinziefme  de  No.  lege  ,  de  les  obfcrver  ponctuellement  fe- 
vembre  mil  fix  cens  quatre-vingts-  Ion  leur  forme  ôc  teneur  $  &  font  d'ad- 
huict,  maiftre  Nicolas  Colombet  preftre,  vis  mefme  que  tous  ceux  qui  feront  re- 
bachelier dc  Sorbonne ,  prieur  du  prieu-  ceûs  à  Tadvenir  dans  ledit  collège ,  prin- 
ré  de  Coligny  fit  principal  du  collège  cipal,  chapelains  Ôc  bourfiers,  fignerooe 
royal  de  Bourgogne ,  maiftre  Marcellin  lefdits  reglemens ,  ôc  les  exécuteront.  Ec 
Tnbuot  preftre  ôc  fécond  chapelain  dud.  tous  ont  figné  Je  prefent  a&e  les  jour  ÔC 
collège  ,  Jean.Alexi«  Courtot ,  Pierre  an  fufdits ,  à  la  referre  de  maiftre  J*> 

que* 
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ques  le  Maiftre  pourvcû  de  la  première 
chapellerie  dudit  collège ,  qui  a  efté  ad- 
verti  par  deux  différentes  fois  de  la  parc 
dudit  principal ,  qui  luy  a  envoyé  dire 
par  le  fieur  Colon  bourfier  de  le  trou- 
ver à  l'aflcmblce  dans  laquelle  on  luy 
feroie  le&urc  des  fufdits  reglemens ,  ou- 
tre le  fignal  de  la  cloche  que  Ton  a  formé 
bour  l'affemblée ,  à  laquelle  ledit  fieur 
le  Maiftre  a  refuie  de  fe  trouver  ôc  d'y 
affilier.  Fait  à  Paris  pour  fervir  ce  que 
de  raifon  ,  le  xv.  Novembre  m.  do, 
lxxxviii.  Si^né,  N.  Colombet  ,  M. 
Tiubuot  ,  P.  Colombet  ,  J.  C.  Pier- 
re, Parisot,  Est.  Guillemet,  P. 
Coyrier.es,  G.  Colon,  J.  Buot, S. 
Rochet.  Des  archives  dudit  collège. 


Au.  Ulf. 


Lettres  patentes  du  roy  Louis  XJV.  en 
faveur  des  religieu/es  de  N.  B. 
des  PreXf 

LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  &  de  Navarre  ,  à  tous  pre- 
fens  Ôc  à  venir ,  falut.  Noftre  bien  améc 
Claude-Gabrielle.Angelique  de  Coucy 
fuperieure  ôc  les  religieules  du  convent 
de  lainte  Marie  ordre  de  S.  Benoift,  cy- 
devant  fondé  ôc  eftabli  en  noftre  ville 
de  Mouzon ,  nous  ont  fait  remonftrer 
que  s'eftant  réfugiées  en  noftre  bonne 
ville  de  Paris  à  caufe  des  guerres ,  pen- 
dant que  ladite  ville  eftoit  frontière , 
elles  y  auroient  efté  eftablies  du  confen- 
tement  de  l'archevefque  de  Reims  ôc  de 
l'archevefque  de  Paris  ôc  du  fieur  de 
Joyeufe  leur  fondateur ,  par  lettres  pa- 
tentes du  feu  roy  noftre  tres-honoré  lei- 
gneur  fie  père  du  mois  de  Mars  m.  dc. 
xxxvm.  regiftrées  en  noftre  cour  de 
parlement  le  xxviu.  Juillet  fuivanc  j  que 
fa  guerre  eftant  finie ,  elles  feroient  re- 
tournées dans  leur  monaftere  j  mais  les 
fortifications  de  Mouzon  ayant  efté  dé- 
molies en  l'année  m.  dc.  lxxiii.  elles 
auroient  de  nouveau  obtenu  permilfion 
de  noftre  coufin  l'archevefque  de  Reims 
leur  diocezain ,  en  datte  du  1 1 .  Février  m . 
dc.  lxxiv.  6c  de  noftre  coufin  l'arche- 
vefque dc  Paris  du  ni.  Décembre  m. 
dc.  lxxv.  des'eftablir  en  noftredite  ville 
de  Paris  j  depuis  lequel  temps  elles  au- 
roient travaillé  à  l'acquittement  de  quel- 
ques dettes  ,ôc  cherché  une  maifon  com- 
mode pour  leur  eftabliflement ,  laquelle 
elles  auroient  acquifeau  fauxbourg  faint 
Germain  de  noftredite  ville  de  Paris  rue 
de  Vaugirard , par  contractdu  xxviii. 
May  de  la  prelënte  année  j  requérant 
qu'il  nousplaife  leur  accorder  nos  lettres 
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neceflaires  pour  leur  eftabliflement.  A   „ 

ces  causes  ,  voulant  favorablement  a»,  uif. 
traiteer  les  expolautes ,  de  noftre  grâce 
fpecialc  ,  pleine  puiflance  ôc  authorité 
royale  j  en  confirmant  lefdites  lettres  du 
mois  de  Mars  m.  dc.  x xxviii.  cy-atta- 
chees  fous  le  contre-feel  de  noftre  chan- 
celerje  avec  les  confentemens  de  nold. 
coufins  l'archevefque  de  Reims  Ôc  l'ar- 
chevelque  de  Paris ,  ôc  le  contrad  d'ac- 
quifition  de  ladite  maifon,  nous  avons 
aufdites  fuperieure  fie  rcligieufes  dudit 
convent  de  fainte  Marie  ordre  de  S.  Be- 
noift cy-devant  eftabli  à  Mouzon  ,  per-  . 
mis  ôc  permettons  de  s'eftablir  ôc  demeu- 
rer à  l'avenir  à  perpétuité  dans  ladite 
maifon  par  elles  acquife  en  noftredite 
ville  de  Paris  pour  y  vivre  fui  vant  leur 
règle  fous  la  jurifdi&ion  de  noftredic 
coufin  l'archevefque  de  Paris  }  leur  per, 
mettons  à  cet  crkt  de  faire  conftruire 
ôc  baftir  les  édifices  neceflaires  pour  leur 
clofture  fie  exercices ,  fans  qu'au  moyen 
de  ladite  tranflation  nous  prétendions 
rien  innover  à  la  fondation  de  ladite 
maifon  en  laquelle  les  patrons  Ôc  fon- 
dateurs auront  le  mefme  pouvoir  ôc  droit 
qu'ils  avoient  audit  lieu  de  Mouzon  ;  ÔC 
pour  contribuer  en  ce  qui  dépend  de 
nous  audit  eftabliflement ,  nous  avons 
amorti  ôc  amortiflbns  par  cefdites  pre- 
fentes  ladite  maifon ,  eglife ,  jardins  ÔC 
enclos ,  fans  que  lefdites  fuperieure  ôc  rc- 
ligieufes foient  tenues  de  nous  payer 
aucune  finance  ny  indemnité ,  de  laquel- 
le ,  à  quelque  fomme  qu'elle  puifle  mon- 
ter ,  nous  leur  avons  fait  don  ôc  remife, 
à  la  charge  de  payer  les  droits  dont  elles 
pourraient  eftre  tenues  envers  autres  que 
nous.  Si  donnons  en  mandement 
à  nos  amez  ôc  féaux  confeillers  les  gens 
tenant  nos  cours  de  parlement  ôc  cham- 
bre des  comptes  à  Paris ,  que  ces  pre- 
fentes  ils  ayent  à  faire  regiftrer  ôc  du 
contenu  en  icclles  faire  jouir  ôeufer  plei- 
nement ,  paifiblement  ôc  perpétuelle- 
ment, ceflant  ôefaifant  céder  tous  trou- 
bles ôc  empefehemens.  Car  tel  eft  noftre 
plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
Ôc  ftable  à  toujours ,  nous  avons  fait 
mettre  n«ftre  fccl  à  cefdites  prefentes. 
Donné  à  Verfailles  au  mois  de  Juillet 
l'an  de  grâce  m.  dc.  lxxxix.  ôede  nof- 
tre règne  le  xlvii.  Sifflé,  LOUIS. 

Regiftréau  16.  regiftre  du  greffe  des 
gens  de  main-morte  au  dioceze  de  Pa- 
ns folio  300.  à  la  requefte  defdites  da- 
mes religieufes  qui  ont  payé  quarante 
fols  pour  l'enregillrement  fuivant  l'cdit. 
Fait  à  Paris  ce  x.  Aouft  m.  dcc.  i.S.gJ 
Magnv.  PpPPP'j 
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~AHi  l68?.  Regiftrées  en  la  cham bre  des  com ptes, 
ouy  le  procureur  gênerai  du  roy  ,  infor- 
mation préalablement  faite  fur  la  com- 
modité ou  incommodité  dudit  eftabliS. 
fement  par  l'un  des  conleillers  maiftres 
$c  ordinaires  en  ladite  chambre  à  ce  com- 
mis ,  pour  jouir  par  les  impétrantes  de 
l'eflet  du  contenu  en  icelles,  à  la  char- 
ge d'indemnifer ,  fi  fait  n*a  efté  >  les  Sei- 
gneurs particuliers  en  la  cenfive  deS- 
quels  lefdits  héritages  &  maifons  amor- 
ties peuvent  eftre  fituées.  Le  xn.Aouft 

M.  OC.  XCV.  Signé,  RlCHER. 

Regiftrées,  ouy  le  procureur  gênerai 
<Iu  roy ,  pour  jouir  par  les  impétrantes 
de  leur  effet  &  contenu ,  &  eftrc  exé- 
cutées félon  leur  forme  &  teneur,  fui. 
vant  l'arreft  de  ce  jour.  A  Paris  en  par- 
lement lev.  Aouft  m.  dc.  xcv.  Signé, 

DONGOIS,  Vifa  ,  BOUCHERAT. 

Pour  lettres  portant  eftabliflëment  des 
religieuSes  de  fainte  Marie  dc  Mouzon  à 
Pans.  Signé,  Colbert.  Pris  fur  une  copie. 

Lettres  patentes  de  fondation  des  filles  du 
Bon  Pafieur.  Regiftrées  en  parlement 
é"  à  la  chambre  des  comptes. 

 ■  T  Ouïs  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 

•  L  France  &  de  Navarre  :  A  tous  pre- 

iens  &  à  venir ,  Salut.  Pluileurs  perfonnes 
pieufes  nous  ayant  reprelenté  que  de- 
puis quatorze  ans  Dieu  donnoit  une  bé- 
nédiction finguliere  à  une  mai/bn  dite 
du  Bon-Pafteur  ,  fituée  ruë  du  Cherchc- 
Midy ,  au  quartier  de  Saint-Germain  des 
Prez,en  noftre  bonne  ville  de  Paris, 
dont  Marie  dc  Cyz ,  veuve  d'Adrien  de 
Combé ,  Hollandoilè  de  nation,  autre- 
fois de  la  religion  proteftante  ,  avoit 
commencé  Pérabliffement ,  dans  laquel- 
le maifon  ,  Soutenue  par  les  Seuls  fècours 
de  la  providence,  elle  recevoit  gratui- 
tement les  filles  que  le  libertinage  ou  la 
necelïité  avoit  engagées  dans  le  deSor- 
dre ,  lorsqu'elles  venoient  dans  la  re So- 
lution d'y  faire  pénitence  5  préférant 
toujours  celles  que  la  pauvreté  mettoit 
dans  l'impuilTance  d'eftre  reçues  faute 
de  penlîon  dans  les  mailonsdu  Refuge, 
ou  de  la  Magdelaine  3  nous  -voulûmes 
bien  pour  favoriScr  un  eftabliflëment  Ci 
utile  au  public  &  fi  avantageux  pour  la 
converfion  de  tant  d'ames  perdues ,  luy 
faire  diftribuer  nos  aumofnes ,  mais  de- 
puis ce  tems  ayant  efté  informé  que  le 
nombre  de  ces  pauvres  filles  eftoit  aug- 
mente jufqu'a  quatre-vingt  quatre  ,  & 
que  des  perfonnes  de  pieté  édifiées  par 
k  pénitence  &  la  ferveur  de  ces  filles, 


ET  PIECES 

avoient  trouvé  moyen  par  leur  charité 
d'acquérir  deux  maifons  ,  l'une  fous  ]e 
nom  de  Pierre  du  Guet  fieur  de  Meri. 
don ,  &  l'autre  fous  le  nom  de  Guiliau* 
me  Bitault  Abbé  de  Solignac  ,  de* 
faire  un  baftiment  fur  ces  fonds  pour 
loger  cent  filles ,  dont  il  n'eft  dù  aucunes 
chofes  jenforte  que  cette  maifon  qui  fc 
Souftient  par  le  Secours  de  la  providen- 
ce &  par  le  travail  des  filles,  fe  trouve 
actuellement  eftablie  &  connue  fous  le 
titre  de  Bon-Pafteur  ,pour  des  filles  pé- 
nitentes qui  y  Sont  gratuitement  receucs, 
&  qui  s'y  retirant  volontairement  pour 
Se  retirer  de  leurs  deSordres  ,  y  vivent 
dans  une  grande  pieté  &  pénitence  fous 
les  règles  &  conftitutions  qui  ont  efté 
approuvées  par  noftre  coufin  l'archcvef- 
que  de  Paris  -,  mais  comme  elles  ont  be- 
foin  dc  nos  lettres  patentes ,  pour  con- 
firmer ce  que  nous  avons  déjà  approu- 
vé par  les  chantez  que  nous  avons  fait 
à  ces  pauvres  filles  &  par  la  proteflion 
que  nous  avons  bien  voulu  donner  juf. 
qu'à  prefent  à  ce  nouvel  eltablillèment } 
elles  nous  ont  tres-humblement  fait  Sup- 
plier  de  les  leur  accorder.  A  ces  cau. 
ses  ,  après  avoir  efté  bien  informe  par 
noftre  coufin  l'archeveSque  de  Paris  de 
la  bonne  odeur  que  la  vie  de  ces  pau- 
vres pénitentes  répand  de  tous  coftezj 
délirant  de  contribuer  de  tout  noftre 
pouvoir  à  ce  qui  peut  Servir  à  l'édifica- 
tion de  nos  Sujets ,  après  avoir  fait  exa- 
miner les  règles  &  conftitutions  cyarta- 
chées  Sous  le  contre-Scel  de  noftre  chaa. 
cellerie ,  qui  contiennent  les  conditions 
Sous  leSquelles  ce  nouvel  eftabliflëment 
a  efté  fait,  enSemble  l'approbation  de 
noftre  coufin  l'archeveSque  de  Puis  $ 
nous  de  noftre  grâce  fpecialc,  pleine  puiS- 
Sànce  &  autorité  royale ,  avons  par  ces 
prefentes  Signées  de  noftre  main,  loué, 
approuvé  ,  confirmé  &  autorifé ,  louons 
approuvons  ,  confirmons  &  autorifons 
l'eftabli  (Sèment  dc  ladite  maifon ,  Située 
rue  du  Cherche-Midy  ,  au  quartier  dc 
fàint  Germain  des  Prez  de  noftre  bon- 
ne ville  de  Paris ,  Sous  le  titre  du  Bon- 
Pafteur,  pour  y  eftre  les  filles  de  mau- 
vaiSc  conduite    qui  s'y  retirent  volon- 
tairement ,  receucs  gratuitement  &  lâns 
aucune  penfion ,  en  obServant  les  règles 
&  conftitutions  SuSdites ,  Sans  qu'il  y  foit 
apporté  aucun  changement ,  pour  quel- 
que cauSe  que  ce  Soit ,  fi  ce  n'eft  del'ordre 
du  fieur  archevefque  de  Paris,  lequel  & 
Ses  Succefieurs  Seront  toujours  &  a  per. 

{»etuité  Supérieurs  de  ladite  maifon  ,  & 
bus  luy  tels  preftres  non  religieux  qui 
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feront  par  luy  commis  ôc  nommés  ;  à  fleurs  redeur  &  députez  de  l'univer- 

l'effet  de  quoy  nous  avons  de  la  mefme  fité  de  Paris  ont  fait  la  vifite  dans  le      17 li' 

grâce  &  autorité  quedeffus  ,  approuvé  ,  collège  de  Bayeux  fondé  en  ladite  unu 

«gréé ,  confirmé  êcautorifé ,  entant  que  verfité  -,  ôc  après  avoir  entendu  le  prin- 

de  belbin,  lefdits  contrats  d'acquifition,  cipal  Ôc  les  bourfiers  dudircollege  ,  fl 

qui  ont  efté  faits  fous  les  noms  du  fieur  a  efté  rendu  une  fentcncë  du  conclu- 


Pierre  du  Guet ,  feigncur  de  Meridon  ,  fion  au  tribunal  de  ladite  univerfité  lé 

&  dudit  fieur  abbé  Bitault  ;  leur  per-  deux  feptembre  dernier  ,  qui  conrient 

mettons  à  cet  effet  de  baftir ,  tant  fur  plufieurs  rcglemens  qui  doivent  eftre 

lefdits  fonds  que  fur  ceux  qu'ils  pour-  exécutez }  &  comme  il  eft  porté  que  le 

ront  acquérir  cy-aprcs, une  églife.dor-  fuppliant  en  demandera  l'homologa^ 

toir  ,  clofture,  &  autres  commodités  qui  tion  ;  à  ces  caufes  il  pluft  à  ladite  cour 

feront  jugées  neceffaires  pour  leur  uti-  homologuer  ladite  conclufion  du  deux 

lité  ôc  feureté  ,  lefquelles  de  noftre  Septembre  dernier }  ôc  en  confequence 

mefme  grâce  ôc  autorité  ,  nous  avons  ordonner  qu'elle  fera  exécutée  félon  fa 

amorti  &  amortifions  à  perpétuité  com-  forme  ÔC  teneur  par  le   principal  ôc 

me  confacrées  à  Dieu  pour  en  jouir  par  bourfiers  dudit  collège.  Veù  aufli  ladi- 

eiles  &  par  celles  qui  leur  fuccederont  te  conclufion  du  deux  Septembre  der- 

cn  ladite  maifon  ,  franchement  &  quit-  nier  ,  dont  la  teneur  eft  cy-après  tranf 

cripte  : 

Extraflum  è  comméntariis  univerfitatis. 


tement,  fans  qu'elles  foient  tenues  d'en 
vuider  leurs  mains ,  ni  de  nous  payer,  ni 
à  nos  fucceffeurs  rois  aucunes  finances , 
de  laquelle  à  quelque  fomme  qu'elle  fe 
puiflè  monter ,  nous  leurs  en  avons  fait 


A  N  N  O  Domini  m.  d  c  c.  x  i  i  r. 


&  faifons don  ôc  remifes  par lefdites  pre-  die  n.  meniis  Septcmbris ,  habita  funt 
fentes,  à  la  charge  de  payer  les  indem- 


comitia 


nitez  dont  lefdits  héritages  peuvent 
eftre  tenus  envers  autres  que  nous  5  leur 
permettons  aulfi  d'aquerir  ,  accepter  . 
recevoir  ,  recueillir  ,  tenir  ôc  poflèder 
tous  dons ,  legs  &  fondations  d'herita- 


eputatorum  univerfitatis  m 
collegio  Harcuriano ,  ubi  cum  amplifli- 
mo  redore  magiftro  Guillclmo  Bagou- 
mer  y  interfuerunt  magiftri  Herlau ,  pro 
thcologix  decano  ,  Hieronimus  Lecuyer 
jurium  decanus  ,  Francifcus  Afforty  pro 


mandement  à  nos  amez  ôc  féaux  con- 
feillers,  les  gens  tenans  nos  cours  depar- 
lement  &  chambre  des  comptes  à  Paris  , 
que  ces  prefentes  ils  faffentenregiftrer  , 
&le  contenu  en  icelles  faire*  entrete- 
nir ,  garder  ôc  obferver ,  fans  permettre 
qu'il  y  foit  contrevenu  en  aucune  ma- 
nière que  ce  foit  ;  car  tel  eft  noftre  bon 
plaifir  j&afin  que  ce  foit  chofe  ferme  ôc 


Rouffel  GermanicT  nationum  procurato- 
rcs ,  Edmundus  Fourchât  Syndicus ,  Pe- 
trus  Viel  feriba  ÔC  Petrus  Billet  quarftor 
univerfitatis.  Cum  collegium  Bajocenfe 
die  xxxi.  Julii  luftratum  fuiflèt^  ac  die 
iv.  Augufli  cadem  continuata  luftratio, 
fadumque  inftrumentum  in  quo  inter- 
rogationes  amplilfimi  redoris  ,  ôc  ref- 
ponfiones  tam  primarii  quàm  burfario- 
rum  qui  aderant ,  de  praefenti  ftatu  col- 


ftable  à  toujours ,  nous  avons  fait  met.  rum  qui  aderant ,  ne  prxicnu  uaiu 

tre  noftre  feel  à  ces  prefentes.  Donne'  legii  excepta:  fucranr.atque  à  didis  pri- 

à  VerfailIescemoisdeJuin,l'andegra-  mario  ôc  burfariis  fubfcriptx  }  redor 

ce  1698  ôc  de  noftre  règne  le  cinquante-  ampliflïmus  hoc  die  de  prxdida  luftra- 

fix    Sitni ,  L  O  U  1  S.  Et  plus  bas  :  Par  le  tione  rctulit ,  deliberandumque  propo- 

2  P»ct  vi>FAtnr  Ft  fcelêes  du  orand  fuit  quibus  radonibus  academica  difci. 

plina  pofiet  in  dido  collegio  reftitui , 


Jc«>y,PHELYPEAux.  Et  [celées  du  grand 
fceau  de  cire  verte  en  lacs  de  foye  rouge  & 
verte.Traitêdela  police  ,  tom 


499. 


'Am.  1713. 


Conclu f  on  du  tribunal  de  tuniverfté  ,  por- 
tant règlement  pour  le  collège  de  Bayeux , 
homologuée  au  parlement. 

V 


Eu  par  la  cour  la  requefte  à  elle 
prefcntée  par  Edme  Pourchot  fyn- 
dic  de  l'univerficé  de  Paris ,  contenant 
que  les  31.  Juillet  te  4..  Aouft  1713.  les   quinque  anni,  pro  ratione  ftudiorura 
1  J  Pppppuj 


corrigique  multi  abufus  qui  in  illud  ir- 
repferunt.  Auditus  eft  magifter  Edmun- 
dus Pourchot  fyndicusjunivcrfitatis ,  qui 
dixit  fupradidum  luftrationis  inftrumen- 
tum fecum  fuilîé  communicatum  5  vide- 
rifibi  burfarioscollegii  Bajocenfis  (  quod 
aliorum  etiam  collegiorum  burfariis  fré- 
quenter accidit  )  veteribus  abuti  ftatu- 
tis  anno  m.  ccc.  xv.  conditis  ,  quibus 
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  illiustemporis,cuiqueconcedunturbur-  Maii  &  xii.  Junii  anni  m.  dcc.  xm 

A"-  »ru-  fario,ut  gradum  licentiatus  in  arcibus  fignificaverunt  optare  fe  vehemenrerut 

adipifcatur.  Hinc  enim  fieri  ut,  contra-  fenatùs-confultum  itlud  quod  in  colle- 

&o  jam ,  non  tantum  in  arcium  faculta-  cii  Choletxi  commodum  latum  eft  col. 

te  ,  led  eciam  in  fuperioribus  faculta-  legio  quoque  Bajocenfi  fiât  commune* 

tibus  ftudiorum  temporc  ,  multi  burfa-  in  eumque  finem  libellus  fupplcx  fuprçl 

rii  pcr  annos  plurimos  contra  fuudato-  mo  fenatui  offèratur.  Dixit  idem  fyndi- 

rum  mentem  defidiosè  rnorentur  in  col-  eus  sequum  -fibi  videri  poftulare  orofuo 

iegiis, nec fe  ad  gradus  academicos  af-  munere,  ut  fenatus-confultum  incom- 

fequendos  comparent  j  imo  ut  qui  jam  modum  coJlegii  Choletxi  latum ,  cura 

ftadium  philofophicum  decurrerunt  cùm  Bajocenfi  collegio  commune  decla'retur 

ad  burfasadmittuncur,  integrum  quin-  &  confequenter  ut  magifter  Andréas! 

quennium  in  collegio  degant ,  priufquàm.  Francifcus  le  Ptovofi  fubdiaconus  Ceno! 

ad  fubeundum  examen  pro  aflequenda  manenfis,  baccalaureus  theologus ,  qui 

magifterii  laurea  fe  fiftant^eumque  pra-  primum  fubiit  examen  pro  licemiatheo- 

vum  morem  in  cacteris  pariter  faculta-  logica  ,  &  magifter  Paul  us  G///ypreft>v- 

tibus  ufurpari  folitùm  eflè.  Cui  malo  ter  Andegavenfis  ,  magifter  in  artibus 

cùm  reraedium  jam  fuprema  curia  at-  qui  fortitus  eft:  examioatores  pro  bac! 

tulerit  fcnatùs-confulto  dato  die  xix.  calaureatu  in  facratheologix  facultate, 

Januarii  anni  m.  dcc.  vi.  quo  quidem  exterique  philofophix  &  litteris  huma! 

fènarus-confulto  cautum  eft  ut  burfarii  nioribus  ftudentes  collegii  Bajorenfis 

artiftx  collegii  Choierai  îlatim  poft  ab-  burfarii  ,  ftudiafua  ficprolèquantur,  ut 

folutum  biennem  philofophix  curfum,  temporibus  prxdi&o  fenanis-confulto8c 

habità  prxfentis  ulus  academici  ratio-  fingularum  facultatum  ufu  definitisaca- 

ne,  gradum magifterii  artium  aflequan-  demicos  gradus  obtineant.  Item , ut  ma. 

tur  ,  priufquàm  inter  burfarios  theolo-  gifter  Urbanus  Amat  preft»yter  Ande- 

gos  recenfeantur  >  urque  iidem  burfarii  gavenfis ,  qui  abfoluto  quinquennio  in 

theologi ,  poft  quam  lediones  publico-  iludiis  philofophicis&theologicis  jam  in- 

rum  facrx  theologix  proféiTorum  per  de  ab  induciis  autumnalibus  anni  u. 

très  annos  exceperint ,  teneantur  anno  dcc.  xr.  needum  artium  Jaureameit 

quarto  iubire  baccalaureatûs  examina ,  confecutus  ,.  ïnrrà  fdtum  fandi  Lucx 

&  de  thefi  <juam  Tentativam  nominant,  proximum  ad  illum  gradum  promovea- 

refpondereiquxnifecerinr,  burfà  exci-  tur,  &  poftea  intra  trimeftre  ipatium 

dant  jdcnique  ut  baccalaurci  theologi  accédât  ad  primum  examen  baccalau- 

proximum  licentix  curriculum  ingre-  reatûs  in  facra  theologia  ,  ut  ante  pro. 

diantur  ,&  abfoluto  licentix  curriculo,  ximum  Pafcha  de  Tentariva  refpon- 

intra  fparium  annuum  lauream  docîora-  deat ,  alioquin  bursâ  privetur.  Deni- 

lcm  obeineant  ,'alioqui  bursâ  priventur.  que  ut  magifter  Joannes-Damianus  Che- 

Quod  fi  qui  tempus  aliquod  in  ftudio  valier  Andegavenfis,  magifter  inarribus, 

univerfitatis  Parifienfis  veJ  philoibphi-  abfoluto  jam  triennio  in  ftudio  medici- 

co  vel  thcologico  jam  pofuerînt ,  iis  nx  facultatis,  ad  primum  quod  in  faL- 

non  liceat  quod  aéhim  eft  rurfus  agere,  berrima  eadem  facultate  deincepsape- 

fed  ftudiorum  curfum  profequi  necefle  rictur  examen  pro  canditatis  ad  bacca- 
fit 

;  ut  intrà  legitimum  tempus  ad  gradus  laureatum  in  eadem  facultate  afpiran- 

academicos ,  non  rantùm  in  prxclaraar-  cibusfe  fiftere  ,  &  inter  baccalaureos  lo- 

tium,fcderiam  in  fâcra  theologix facul-  cura  obtinere  teneatur  ,  fecûs  à  burfa 

tatc ,  perveniant  j  quod  quidem  ad  ju-  removeatur.  De  exteris  abufibus  addi- 

rium  &  raediciax  facultates  porrigen-  dit  idem  fyndicus  videri  fibi  ftattien- 

dum  eft  -,  adeo  ut  qui  inter  burfarios  dum.  Primô ,  ut  burfarii  omnes  habi- 

collegiorum  iis  facultatibus  dabunt  ope-  tent  continenter  in  collegio  5  &  fi  qui 

ram ,  ii  gradus  academicos  intra  tem-  pcr  très  menfes  fine  légitima  caufa  ab- 

pora  prxfenti  facultatum  illorum  ufu  fuerint,  burfx  fruclibus  priventur  ;  ac 

definiu  confequijdebcant.  Cùmque  re-  nifi  poft  très  illos  menfes  redierint ,  buria 

verendi  epifeopi  Cenoraanenfis  &  An-  vacet.  Secundo  ,  ut  preces  quoridic 

■degavenfis  ,   fimulque   archidiaconus  fiant  in  commune,  manè  quidem  horâ 

Paflaïo  eedefix  Cenomanenfis  ,  fextâ,  fero  fefqui-octavâ.  Tertio,  ut 

&  thefaurarius  ecclefix   Andegavcn-  mifla  diebus  Dominicis  &  feftis  célèbre- 

«s  ,  provifores  collegii  Bajocenfis  in  tur  horâ  odavâ  à  RemigialibusadPaf- 

Jn  hac  Parifienfi  univerfitate  fundati,  cha,  à  Pafchate  ad  Rcmigialia  horl 

autiienuas  inftrumenris  datis  die  vi.  fefqui-feptimâ  }  vefperx  recicentur  bon 
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tertiâ  poft  meridiem.  Item ,  ut  prima:  gradum  magifterii  ardum  confeqùantur, 
vcfperx,  officium  matutinum  &vefpe-  priùs  quàm  fuperioribus   facuJtatibus  A"i?<j> 
rx  fecundx  decanteatur  feftis  folemni-  dent  operam.  Item ,  uc  burfarii  qui  fa- 
bus  &  patronalibus  collegfa  à  burfariis  crx  rheologix  ftudebunt ,  poft  quàm 
in  vefte  decenti  &  honcltaj  fi  clerici  ledionespublicorumtheologixprofelTo- 
erunt ,  clericali.  Et  prxfertim  fando  Paf-  rum  per  tresannosexceperint ,  tenean- 
chatis  fefto  burfarii  &  domeftici  debito  turfubire  baccalaureatùs  examina  s  &de 
chriftianx  religionis  officio  fatisfaciant ,  thefî  quam  Tenrativam  nominant,  ref- 
accedendo  de  licentia  parochi  ad  fa-  pondère  j  quod  ni  feccrint  ,  bursâ 
cram  Euchariftiam  in  collegio.  Quarto,  excidant.  Prxterea,  ut  baccalaurei  theo- 
ut  burfarii  fimul  fréquentent  illud  col-  logi  proximum    licentix  curriculum 
legium  quod  fibi  à  primario  ruent  de-  ingrediantur  ,    &    abfoluto  licentix 
fignatum.  Item ,  utfingulis  Jovisdiebus  curfu  4   intra  fpatium  annuum  ku- 
hora^davatheologkc ,  diebusverôSab-  ream  dodoralem  obtincant  ,  alioqui 
bathi  philofophix  Si  humanarum  litte-  bursâ   priventur.    Quod  fi  qui  tem- 
rarum  horâ  prima  pomeridianâ  fiant  pus  aliquod  in  ftudio  Parificnlis  univer- 
repetiuonqs  à  primario,  qui  cum  pro-  fitatis  vel  philofophico  vel  theologico 
feùoribus  fxpe  id  agat  ut  burfariorum  jam  pofuerint ,  us  non  liceat  quod  ac 
ftudiadiligenter  promoveantur.  Quintè,  tum  eft  rurfus  agere ,  fedftudiorum  cur- 
ut  fingulis  Veneris  ditbus  fimul  conve-  fum  iis  profequi  neceflê  lit ,  ut  intrà  legi- 
niant  ftatim  à  pxandioin  aulacommuni  timum  tempus  ad  gradus  academicos, 
primahus  &  burfarii  de  rébus  ad  col-  non  tantùm  in  prxclara  artium ,  Ced 
legium  pertinentibus  deliberaturi.  De-  etiam  in  iàcra  theologix  facultate ,  per- 
liberationcs  vero  in  codicem  ad  id  corn-  veniant.  Idque  ad  jurium  Se  medicinx 
paratum  referantur ,  atque  à  primario ,  facultates  porrigendum  ;  adeo  ut  qui 
procuratore  Se  regiftratore  fubfcriban-  inter  burfarios  collegii  didis  facultati- 
tur.  Sexto,  ut  procurator  nullum  ineat  bus  operam  dabunt,  ii  gradus  acade- 
contradum  nec  debitum  folvat ,  fine  micos  intra  tempora  prxfenti  faculta- 
prxvia  deliberatione  in  librum  relata  ôc  tum  illarum  ufu  définira  confèqui  dc- 
fubfcripta.  Septimô ,  ut  omnes  apochx  béant  ;  ideôque  ut  magifter  Andreas- 
quas  dabit  procurator ,  fubfcribancur  à  Franafcus  le  Provoji  fubdiaconus  Ceno- 
primario,  idque  in  contradibus  ineun-  manenits,  bacclaureus  theologus  ,  qui 
dis,    tam  cum  domorum  inquilinis  ,  primum  examen  fubiir  pro  licentia  theo- 
quàm  cùm  aliis,  exprimatur  5  fecus  logica  ,  &  magifter  PaulusG//^  prefby- 
privato  nomine  procurator  teneatur.  ter  Andcgavenûs,  in  artibus  magifter, 
Odavb  ,    obftruancur  polticx  fores  }  qui  fortitus  eftexaminatores  pro  bacca- 
nec  ullus  in  collegium  aditus  mulieri-  laureatu  in  facra  theologix  facultate , 
bus  detur.  Nonb,menfacommunisinfti-  exterique  philofophix  &  humanioribus 
tuatur  aut  reftituatur  }    quod  ut  fiât  licteris  ftudentes  collegii  Bajocenfis  bur- 
faciliùs,  idem  fyndicus  agendum  efie  farii,ftudiafuaficprolequantur,uttem- 
cenfuit  cum  proviforibus  collegii  ,  ne  poribus  prxdido  lenanis-confulto&fin- 
vacantibusnuncburfisintràcertum  tem-  gularum  facultatum  ufu  definitis  aca- 
pus  provideanc,  quo  frudus  illarum  ad  demicos  gradus  obtineant.  Item,  ut  ma. 
comparandam  fupelledilem  culinariam  gifter  Urbanus  /Inut  prefbyrer  Ande- 
impendantur.  In  exteris  verô  hic  non  gavenlis,qui  abfoluto  quinquennio  in  ftu- 
expreflîs,  poftulavit  idem  fyndicus  fta-  diisphilolophicis  jamindeab  induciisau- 
tuta  univerfitatis  &  collegii  obfervari.  tumnalibus  anni  m.  dcc.  xi.  needum 
Re  poftea  mifia  in  deliberationem ,  artium  lauream  eft  confecutus ,  intrà 
xogatis  didifque  fententiis ,  communi  feftum  fandi  Lucx  proximum  ad  illum 
confilio  placuit,  habita  ratione  poftu-  gradum  promoveatur,  &  poftea  intri 
lationis  fyndici  univerfitatis ,  ut  fenatus-  trimeftre  fpatium  accédât  ad  primum 
confultum  die  xix.  Januariianni  m.dcc.  examen  baccalaureatùs  in  facra  theolo- 
vi.  pro  collegii  Choletxi  regimineda-  gia*  ut  antè  proximum  Pafcha,  fi  per 
tum,  non  fccùs  ac  prxfens  fingularum  lacram facultatem  ipfilicuerit,  deTeh- 
hujus  uniuerfitatis  facultatum  ufus  pro  tativa  refpondcat ,  alioqui  bursâ  prive- 
obtinendis  gradibusacademicis ,  in  col-  tur.  Denique  ut  magifter  Joannes-Da- 
legio  Bajocenfi  obfervetur }  &  confe-  mianus  Chevalier  Andegavenûs ,  magif- 
quenter,  ut  burfarii  artiftx  ftatim  poft  ter  in  artibus,  abfoluto  jam  triennioin 
abfolutumbiennempbilofophixcurfum,  ftudio  medicinx,  ad  primum  quod  in 
iêcundùro  prxfcntern  ufum  uaiverfitaris,   iàlubcrrima  facultate  deinceps  aperietur 

■  V.  v 
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 —  examen  pro  candidatis  ad  baccalaurca-  VI.  Utprocurator  nullum  ineat con 

ah.  I7IS-    tum  in  eadem  facultate  afpirantibus ,  Te  tra&um ,  nec  debitum  folvat,  nihil  m* 

fifterc  ,  &  inter  baccalaurcos  locum  ob-  vioris  momenti  fufcipiat,  fine  praeviâ 

tinerc  ceneatur ,  fecùs  â  burfa  removea-  deliberatione  in  librum  relata  &  fabf 

tur.  cripea. 

In  exteris  quoque  articulis  ,  habita  VII.  Apochx  quas  vel  dabit  vcl  ac 
pariter  ratione  poftulationis  ejufdem  cipiet  procurator,  fubfcribantur  à  prf 
fyndici ,  placuit.  mario  j  idque  in  contradibus  ineundV 
I,  Ut  burfarii  omnes  habitent  conti-  tam  cum  domorum  inquilinis ,  quam 
nenter  incollegioj  fi  qui  per  cresmen-  cum  aliis ,  exprimatur,  fècus  ,'pmaco 
fes  fine  légitima  cauia  abfuerint  ,  burfx  nomine  procurator  teneatur.  ' 
frudibus  priventur }  ac  nifi  poft  très  il-  VIII.  Nullx  mulieres  in  collegio  ha- 
los men/es  redierinc,  burfa  vacet;  at-  bitent ,  aut  in  illud  admittantur.  Porta 


2! 


:om. 


ue  adeô  ut  magiftri  le  Pravoft ,  Cheva-  coilegii  major  fola  pateat  t  carter*,.. 

'ierStGity    in  collegium  intrà  men-^  nés  per  quaseft  in  collegium  aditiis 

&m  redeant ,  fecùs  burfa:  iïlorum  va-  ancè  Rcmigialia  obftruantur }  quod  ni 

cent.  Si  contra  hanc  legem  peccabitur,  fadum  erit  ,  primarius  annuo  ftipendio 

primarius  privato  nomine  tenebitur.  muldabitur. 

II.  Preces  quotidie  ad  pulfum  campa-  IX.  Mcnfa  communis  inftituatur  vel 
nx  fiant  in  commune  ,  manè  quidem  reftituatur  j  quod  ut  fiât  faciliùs ,  pla- 
horâ  fextâ,  fero  fefqui-odavâ.  cuit  dari  negotium  magiftro  Edmundo 

III.  MilTadiebusDominicis  acfeftisce-  Peurchet]  fyndico  ,  ut  feribat  epifeopis 
lebreturhorâ  odavâ  à  Remigialibus  ad  Cenomanenfi  &  Andegavenfi  abifque 
Pafcha ,  à  Pafchate  ad  Remigialia  horâ  proviforibus ,  cumque  iis  agat  ne  vacan. 
fefqui-feptimâ.  Intrà  miilàrum  folemnia  tibus  nunc  burfis  intri  certiim  tempus 
diebus  Dominicis  &  feftis  folemnibus  provideant ,  "quo  frudus  illarum  fupel- 
primarius  evangelia  vel  epiftolas  diei  ledili  culinarix  emendx  impendantur, 
aut  aliam  aliquam  facrx  dodrinx  par-  intérim  curet  idem  fyndicus  cum  prù 
tem  explicabit.  Vefperx  recitentur  poft  mario  ut  illa  menfx  communis  feu  in- 
meridiem.  Item ,  ut  primx  vefperx ,  of-  ftitutio  feu  reftitutio  ad  ipfa  proxima 
ficium  matutinum  &  vefperx  fecundx  Remigialia  fiât.  Si  ad  comparandamne- 
decantentur  feftis  folemnioribus  &pa-  celTariam  fupelledilem  mutuanda  pecu- 
tronalibus coilegii  à  burfariis  in  vefte  de-  nia  fit,  mutuô  fumatur  nomine  coilegii, 
centi  &  honefta-;  fi  clerici  erunt ,  cle-  &  deinde  ex  prxdidarum  burfarum  va- 
ricali.  Ac  prxfertim  fando  Pafchatis  cantium  reditibus  diûolvatur. 

fefto  burfarii  &  domeftici  debito  chrif-  X.  Ut  in  exteris  hic  nonexprellis  fta- 

rianx  religionis  officio  fatisfaciant ,  ac-  tuta,  tam  gcneraliauniverfitaris.quàm 

cedendo  de  licentia  parochi  ad  facram  privata  coilegii,  obferventur.  Sratutave- 

Euchariftiam  in  collegio.  Ne  verè  mer-  rô  coilegii  &  prxfens  fixe  fententia  im- 

cenarii  cantores  accerfantur.  penfis  coilegii  imprimantur.  Atque  ut 

IV.  Ut  burfarii  fimul  fréquentent  il-  judicium  iftud  academicum  vim  legis 
lud  collegium  quod  fibi  à  primariofue-  obtineat,  placuit  offerri  fupremo  fena- 
rit  defignatum.  Item ,  ut  fingulis  Jovis  natui  libellum  fuppUcem  per  fyndicum 
diebus  horâ  odavâ  theologix ,  diebus  univerfitatis  ,  ut  illud  authoritate  fui 
verô  Sabbathi  philofophix  &  humana-  confirmare  veht.  Et  fie  fuit  ab  amplifli- 
rum  litterarum  horâ  prima  pomeridia-  mo  redore  conclufum.  Sifflé ,  V 1 1 1 
nâ  repetitiones  fiant  à  primario ,  qui  avec  paraphe. 

cum  profeiïoribus  fxpe  id  agetut  bur-  LADITE  conclusion  attachée  à  la- 

fariorum  ftudia  diligenter  promovean-  dite  requefte  ,  fignée  ,  J.  Robert 

tur.  Burfarii  qui  fine  légitima caufaabe.  procureur.  Concluions  du  procureur 

runt ,  tam  à  repetitionibus,  quàm  ofKciis  gênerai  du  roy.  Ouy  le  rapport  de 

divinis  &  precibus ,  muldabuntur  dao-  maiftre  Hierofme  le  Feron  conleiller. 

bus  aifibus  in  fingulas  vices.  Tout  confiderc  >  la  cooh  a  homolo- 

V.  Ut  fingulis  Veneris  diebus  fimul  gué  &  homologue  ladite  concluiîon  du 
conveniant  ftatimàprandioinaulacom-  redeur  de  l'univerfité  de  cette  ville, 
muni  primarius  &  burfarii,  de  rébus  ad  aflîfté  de  fonconfeil,  du  deux  Septem- 
collegium  pertinentibus  deliberaturi.  bre  dernier ,  pour  fervir  de  règlement 
DeUberationes  autem  in  codicem  ad  id  au  collège  de  Bayeux ,  pour  eftre  execu- 
comparatum  referantur  ,  atque  à  pri-  tee  félon  fa  forme  &  teneur.  Faitenpar- 
mario ,  procuratore  &  regiftratore  fubf-  lement  le  xv.  jour  de  Décembre  M.  dcc 
cnbantur.  1  xnfc 
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'Autre  conclufion  de  Vmniverfité ,  <** 

LOuis  par  la  grâce  de  Dieu  roy  de 
France  8c  de  Navarre  j  au  premier 
huilfier  de  noftre  cour  de  parlement, 
eu  autre  fur  ce  requis,  Ravoir  raùons 
que  vçu  par  la  cour  la  requefte  à  elle 

Itrefentee  parEdme  Pourchot  fyndie  de 
'uniuerfitc  de  Paris ,  à  ce  qu'il  pleuft 
à  ladite  cour  omologuer  la  conclulion 
rendue  par  le  tribunal  de  ladite  univer- 
fité  le  fixiéme  Février  prefent  mois  , 
pour  eftre  exécutée  félon  l'a  forme  fie  te- 
neur. Veû  aulfi  ladite  conclulion  du  rec- 
teur de  l'univerfité  de  Paris  allifté  defon 
confeil ,  dudit  jour  6.  Février  1716.  dont 
la  teneur  enfuit AN  NO  Domini  m. 
dcc.  xvi.  die  Jovisyi.  Februarii  habita 
font  menftrua  comitia  deputatorum  uni- 
verlîtatis  apud  amplidîmum  re&orem  in 
colleeio  Sorbonaî-Plellio.  MagifterEd- 
mundus  Pourchot  fyndicus  univerlitatis  , 
expofuit  academicum  tribunal  poil  luf- 
crationem  collegii  BajocenfisracUm  die- 
bus  xxxi.  Jutii  6c  iv.  Augufti  m.  dcc. 
xiii.  ut  pi*  fundatorum  voluntati  rel- 
ponderet ,  fimul  &  burfariis  perniciofam 
racultatem  demeret  ofeitandi  in  ftudiïs , 
fententiâ  latâ  die  11.  Decembris,  ac  die 
v.  Decembris  anni  ejufdem  à  lènatu  con- 
fîrmata  decrevillé  fub  poenis  academicis, 
ut  burfarii  artiftae  abfoluto  curfu  bienni 
philofophia:  magifterium  in  artibus  con- 
fequerentur  ,antequàm  ad  fuperiores  fa- 
cultates  facerent  gradum  j  theologi  po^ 
jitis  in  ftudio  facrarum  litterarum  tribus 
annis  fubirent  examina  pro  baccalaurca- 
cu ,  ôc  thefim  quam  vocant  Tentativam  , 
propugnarent.  Nihilominùsid  ftatutum , 
infitâ  juvenibus  pigritiâ  fuggerente  aftu- 
tias  ,  non  videri  burfariis  adeo  clarum  ut 
non  aliqui  interdum  çunâentur  adhuc  , 
quade  moraquerelac  fxpè  ad  acade- 
miam  deferuntur.  Quamobrem  fyndicus 
idem  pro  munere  luo  poftulavit  accu- 
ratiùsdefiniri  cerra  tempora ,  certos  dies, 
intra  quos  &  artift«  magifterium  in  arti- 
bus ,  Se  theologi  baccalaureatum  adipif- 
ci  teneantur.  Re  miua  in  deliberatio- 
nem ,  dicbfque  fententiis ,  placuit  haberi 
rationem  poftulationis  fyndici  j  burfa- 
riifque  collegii  BajocenGs  injungi  le- 
gem ,  ut  artiftaî  abfoluto  philofophix 
biennio  O&obri  menfe  ante  feftum, 
divi  Lucas  magifterium  in  artibus  con- 
fequi  teneantur  }  theologi  poft  trienne 


ATIVES:  %tf 

ftudium  in  fcholis  facrae  facultaris  ab-  . 
folutum,ipfo  O«aobri  menfe ,  non  fcriùs,  a«.  mt. 
examen  primum  pro  baccalaucjeatu  ,  fe- 
cuodum  Novembri  mcnle  teneantur 
fubire  j  Tentativam  autem  ,  ut  vocant , 
propugnare  ante  Quadragefimale  tem- 
pus  proxime  fubfequens  }  aliter  ,  burfa 
îûâ  privari  abfque  ako  judicio  auc  iignu 
âcatione.  Et  przfentem  hanc  ientenw 
tiam  lènatui  coofirmandam  ofterri  im- 
penfis  collegii.  Atqucita  ab  amplillimu 
redore  concluluro  fuit.  Sifflé,  Vjei, 
avec  paraphe.  LADITE  conduûon  at- 
tachée i  la  requefte  lignée  ,  J.  Robert 
procureur.  Ouy  le:  rapport  de  maiftre 
François  Robert  conseiller  $  Ac  tout  con. 
fidere  :  Noftredite  cour  a  omologué  Ôc 
omologue  ladite  conclulion  dudit  jour 
6.  Février  prefent  mois  171 6.  pour  eftre 
exécutée  félon  fa  forme  fie  teneur.  De  ce 
faire  donnons  pouvoir.  Donné  a  Paris 
en  parlement  le  xix.  Février  m.  dcc. 
xvi.  fie  de  noftre  règne  le  I.  Collationé , 
Signé,  Mangot  ,  &  Par  la  chambre  , 
Lo&ne.  J  bidon.. 

Anefi  du  parlement,  qui  rétablit  la  com- 
munauté des  maijire  s  à  danfer,  &  jouent  s 
d'infiniment  de  Paris  ,  au  droit  de  nom- 
mer  à  la  chapelle  de  faint  Jullien ,  &  qui 
maintient  Me.  Galland  Défert  prejhre, 
par  eux, nommé,  en  pojfeflien  rjr  jouiff an- 
ce  de  ladite  chapelle. 


Tome  II.  Part.  X II. 
« 


LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu  roy  An  ,7(t 
de  France  fie  de  Navarre  :  Au  pre- 
mier noftre  huilfier  de  ladite  cour  ou 
autre  fur  ce  requis,  Salut.  Scavoir  fai- 
fons, qu'entre  Jacques  Roque,  Claude 
Mculard ,  fie  Benoift  Mallet  jurez ,  de 
prefent  en  charge  de  la  communauté 
des  maiftres  à  danfer  fie  joueurs  d'inftru- 
mens  de  cette  ville  de  Paris,  fie  en  cette 
qualité  fondateurs  ,  patrons  laïques  , 
gouverneurs  fie  adminiftrateurs  de  l'c- 
glife  fie  chapelle  S.  Julien  des  Menef- 
triers  ,  fie  lieux  en  dependans  j  feis  rue 
S.  Martin  fie  és  environs  j  ôc  Léon  Mon- 
teau  créancier  fie  fyndic  des  autres  créan- 
ciers de  ladite  communauté  deman- 
deurs en  entérinement  de  lettres  de  ref- 
cifion  par  eux  obtenues  en  chancelle- 
rie le  dernier  Décembre  1710.  fuivant 
leur  requefte  verbale  faite  au  chaftelet 
le  8.  Janvier  1715.  évoquée  en  la  cour 
par  arreft  contradictoire  du  3.  Aouft  en- 
fuivant,  ôc  défendeurs  d'une  part, fie 
les  RR.  PP.  de  la  Doctrine  Chreftien- 
ne ,  établis  en  ladite  eglife  de  S.  Jullien 
des  Meneftriers,  défendeurs  fiedeman- 

Q_qqqq 
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1  requefte  verbale  faite  audit  adions  &  aller  avant  afin  de  dépens 

t  le  dix-neuf  Décembre.  1713.  dommages  &  interefts  $  la  requefte  ve  * 

d'autre  part  ;   lefdites  demandes  ap-  baie  faice  au  chaftelet  par  leldits  pères 

pointées  par  fentences  rendues  au  cha-  de  la  Doctrine  Chreftienne  le  dix-neuf 

telct  les  quatorze  Novembre  1711.  fie  Décembre  1713.  à  ce  qu'ade  leur  fuft 

dix-feptiéme  Janvier  1714.  fie  depuis  donne  de  ce  qu'ils  fe  reftraignoient  a 

évoquées  en  la- cour -i  &  encore  entre  l'employ  qui  avoit  efté  fait  des  680 

ladite  communauté  des  maiftres  à  dan*  livres-portez  pa*  la  quittance  d'emplov 

fer,  demandeurs  en  requefte  par  eux  du  dix-huit  Mars  1695.  des  3000.  liv 

présentée  à  la  cour  le  4.  Septembre  1 714.  mentionnées  au  contract  de  conftitati0D 

&  exploit  fait  en  confequence  le  6.  du-  fie  de  ce  qu'ils  confentoient  en  coule' 

dit  mois  d'une  part^  fie  leldits  pères  quence  de  ladite  rèftriétion/que  ladite 

de  la  Doctrine  Chreftienne  défendeurs  rente  de  150.  livres  fût  réduite  à  34.  li. 

d'autrej  &  entre  maiftre  Charles  Ha.  vres  de  rente,  faifant  en  principal  le£ 

ges  Galland  Defert,  preftre  bachelier  dites  680.  livres,  fie  que  ladite  rente  de 

en  théologie  de  la  faculté  de  Paris ,  an-  34.  livres  fût  déduite  fur  celle  de  71.  ]j. 

cien  curé  de  Magny ,  chapelain  del'c-  vres  ij.  fols  quelefdits  pères  Do&rinai- 

Î;lifè  de  Paris,  premier  porte-Dieu ,  fie  res  dévoient  à  ladite  communauté  fauf 

bus-vicairedel'eglileparroimaleS.  Ger-  a  eux  leur  recours  pour  le  furplus  du 

vais,  demandeur  en  intervention  fui-  fort  principal  &  arrérages  de  ladite  rente 

vant  la  requefte  du  douze  Aouft  1715.  de  ijo.  livres  contre  la  fucceffion ,  veu- 

d'une  part ,  fie  ladite  communauté  fie  ve  fie  héritiers  Thomas  Duchefne  & 

jurez  en  charge  de  la  communauté  des  fur  lès  biens  qui  eftoient  és  mains  de 

maiftres  à  daulcr  de  cette  ville  de  Pa-  ladite  communauté  qu'ils  avoient  fait 

ris,  fie  lefdits  pères  de  la  Doctrine  faiûr ,  dont  ladite  communauté  lenrren- 

Chreftienne  défendeurs  d'autre.  V  E  U  droit  compte ,  de  même  qu'aux  autres 

par  la  cour  les  lettres  de  refeifion  ob.  créanciers ,  pour  raifon  de  quoy  ils  fe 

tenuës  en  chancellerie  le  trente-un  De-  referverent  leurs  droits  fie  actions,  fans 

cembre  1710.  par  lefdits  maiftres  fie  gar-  préjudice  de  leurs  autres  droits  fit  ac- 

des  delà  communauté  des  maiftres  à  tions,  frais  fie  dépens  contre  ladite  corn» 

danfer  contre  les  actes  des  dix-huit  fie  munauté  fie  aller  avant,  fie  requéraient 

vingt-cinq  Mars  1695.  Requefte  verbale  dépens»  La  requefte  fie  demande  defdits 

faite  au  chaftelet  par  lefdits  maiftres  jurez  maiftres  à  danfer  du  4.  Septembre 

jurez  des  maiftres  à  danfer  le  huitjan-  1714.  à  ce  qu'ade  leur  fût  donné  de  la 

vier  171 1.  à  ce  que  lefdites  lettres  de  déclaration  qu'ils  faifoient  de  n'avoir 

rcfcifîon  fuftènt  entérinées  ,  ce  faifant  point  donné  charge  aux  quatre  jurez 

les  parties  fuflènt  remifès  en  tel  fie  fem-  héréditaires ,  Se  dix-fept  maiftres  par. 

blable  étac  qu'elles  eftoient  avant  l'em-  ticuliers  de  faire  aucune  délibération  ni 

prunt  de  3000.  livres  fie  l'abbandonne-  acte  de  ceffion ,  don  ou  autres  tendante 

ment  du  droit  de  patronage  fait  par  ief-  à  aliénation  ou  diminution  du  droit  de 

dits  actes  des  dix-huit  fie  vingt-cinquié-  patronage  laïc  de  la  chapelle  S.  Julien 
me  Mars  169J.  qui  feroient  déclarez  *  des  Meneftriers,  fie  de  ce  qu'ils  dela- 

nulz  ,  fie  en  confequence  ordonner  que  voiioient  formellement  toutes  requeftes, 

latranfàction  du  quinze  Avril  1664.1e.  demandes  ou  confèntemens  que  lefdits 

roit  exécutée  ielon  fa  forme  fie  teneur  quatre  jurez  héréditaires  pouvoient 

ce  faifant  lefdits  pères  de  la  Doctrine  avoir  donné  au  nom  de  ladite  commu- 

tenus  d'y  fâtisfaire ,  ladite  communau-  nauté  ,  fie  tous  procureurs  qu'Us  pou- 


té  déchargée  defdites  3000.  livres  fie  voient  avoir  conftituez,  fie  en 
des  interefts  échus  d'icelle  fie  à  écheoir5  quence  les  recevoir  oppofans, 
ce  faifant  lefdits  pères  Doctrinaires  con-  que  befoin  poiûroit  éltre ,  auxarrefts 
damnez  à  payer  au  fieur  de  Monteau  ,  de  la  cour  des  vingt-un  Juin  fit  vingr- 
creancierfic  fyndic  des  autres  créanciers  neuf  Aouft  1691.  Le  premier  qu'il  lê- 
de  ladite  communauté  au  lieu  fie  place  roit  informé  de  la  commodité  ou  in- 
du fieur  Nicolas  Berthier ,  les  arrera-  commodité  de  l'exécution  de  l'acte  du 
ges  échûs  de  ladite  rente  de  71.  livres  vingt-cinq  Mars  1695.0e  décret  du  neuf 
ij.  fols,  que  ladite  communauté  feroit  archevêque  de  Paris:  fie  le  deuxième  ^ 
maintenue  fie  gardée  dans  fon  droit  de  contenant  que  les  lettres  patentes  ob- 
patronage ,  ainfi  que  dans  les  honneurs,  tenues  fur  ledit  acte  du  vingt-cinq  Mars 
privilèges  fie  prérogatives  en  dépendans,  1 695.  fie  du  fieur  archevefque  de  Paris  le* 
fans  préjudice  de  fes  autres  droits  fie  roienc  enregiftrccsj  tomme  adules*?- 
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cevoir  oppofans  à  l'enregiftrement  def- 
dites lettres  patentes  obtenues  fur  le- 
dit aclc  du  vingt-cinq  Mars  1695. 
faifant  droit  fur  ladi&e  oppofition 
qu'ils  pouvoient  former  en  la  manière 
ordinaire  iur  le  regiftre  du  procureur 
gênerai ,  attendu  qu'eux  en  commu- 
nauté n'avoient  jamais  entendu  aliéner 
ni  donner  aucune  atteinte  à  leur  droit 
de  patronage ,  &  autres  en  dépendans, 
ni  donner  aucun  pouvoir  aufdits  jurez 
héréditaires  ,  6c  dix-fept  maiftres  de 
leur  communauté ,  de  palier  ledit  acte, 
qui  non  feulement  eftoic  préjudiciable 
à  leur  communauté ,  mais  encore  qui 
contenoit  des  claufes  illicites  6c  contrai- 
res au  làints  décrets  6c  canons  de  l'e- 
glife ,  que  la  communauté  mcfmc  ,  ni 
les  Doclrinaires  n'auroient  pas  pu  fti- 
pulcr ,  ce  que  les  maiftres  à  danfer  n'au- 
roicnt pas  manqué  de  remontrer  s'ils 
euflenc  efté  appeliez  à  ce  que  la  procé- 
dure faite  par  lefdits  Doclrinaires  pour 
l'enregiftrement  defdites  lettres  paten- 
tes ,  ians  y  avoir  appelle  ladite  com- 
munauté des  maiftres  à  danfer ,  fut  dé- 
clarée nulle,  6c  déboutez  au  principal  de 
leur  demande  afin  d'enregiftrementdel- 
dites  lettres  patentes,  leur  faire  défen- 
fes  de  s'en  aider,  ordonner  qu'ils  fe- 
roient  tenus  d'en  rapporter  l'original 
au  greffe  pour  y  demeurer  comme  nulle 
ôc  de  nul  effet ,  6c  lefdits  pères  Doc- 
trinaires condamnez  en  tous  les  dépens, 
ians  préjudice  de  leurs  autres  droits  6c 
actions  ,  6c  de  l'inftance  cftant  au  chaf- 
telec  fur  l'entérinement  de  leurs  lettres 
dé  relcilîon  ,  6c  lefdits  pères  Do&rinai- 
res  condamnez  aux  dépens.  Exploit 
d'afllgnation  donné  en  confequence  le 
6.  Septembre  1715.  Arreft  du  trois  Aouft 
1717.  pour  lequel  lefdits  Doctrinaires 
auroient  efté  reijùs  oppofans  audit  ar- 
reft du  quinze  Février  1715.  ladite  com- 
munauté des  maiftres  à  danfer  auffi  re- 
çué  oppbfarite  à  l'arreft  par  défaut  ob- 
tenu par  lefdits  Doctrinaires  le  neuf  Fé- 
vrier 1715.  fans  avoir  égard  au  renvoy 
requis  par  lefdits  Doctrinaires ,  ordonné 
que  les  parties  procéderaient  en  la  cour 
tut  ladite  demande  portée  par  ladite  re- 
quefte  6c  exploit  des  quatre  6c  lixiéme 
Septembre  1714.  6c  que  l'inftance  pen- 
dante au  chaftelec  fur  la  demande  en 
lettres  de  refeifion  de  ladite  commu- 
nauté des  maiftres  à  danfer ,  circonftan- 
ces  6c  dépendances  demeureroit  évoquée 
en  la  cour  pour  eftre  le  tout  juge,  dépens 
refervez.  La  requefte  d'intervention  Ôc 
demande  dudit  Galland  Delcrt  du  dou- 
Tme  JJ.  Pttt.  III. 
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ze  Aouft  1715.  à  eequ'en  faifantdroit  fur  AM.  ,7is. 
ladite  intervention  en  entérinement  des 
lettres  de  refcifîon  obtenues  par  ladite 
communauté  des  maiftres  à  danlcr  le 
dernier  Décembre  1710.  contre  les  actes 
des  dix-huit  6c  vingt-cinquième  Mars 
1695.  qui  font  les  prétendus  titres  des 
pères  de  la  Doctrine,  6c  mettant  les  par- 
ties en  tel  6c  fcmblable  état  qu'elles 
eftoient  avant  les  prétendus  acïes,  6c 
recevant  ladite  communauté  des  maiftres 
à  danfer,  oppofants audit  arreft  d'enre- 
giftrement  defdites  lettres  patentes ,  or- 
donner que  nonobftant  le  refus  dudic 
fîeur  archevef que  de  Paris  6c  l'oppolinon 
defdits  religieux,  dont  ils  fcroicnt  dé- 
boutez ,  fes  nomination  6c  pnle  de  pof- 
feffion  fcroicnt  exécutées ,  ôc  en  confe- 
quence qu'il  dcfcrviroit  ladite  chapelle 
&  joùiroit  des  fruits  6c  revenus  d'icelle , 
à  compter  du  jour  de  ladite  prife  de  pof- 
feffion ,  fie  que  lefdits  religieux  qui  ont 
touche  lefdits  fruits  6c  revenus  féroient 
condamnez  de  lesluy  reftitucravec  dom- 
mages 6c interefts ,  fauf  à  luy  .après qu'il 
auroit  pris  communication  de  l'inftance 
dans  la  fuite ,  a  prendre  telles  autres  con- 
cluions qu'il  aviferoit ,  ôc  qu'acte  luy  rue 
donne  de  l'cmploy  pour  moyens  d'inter- 
vention. Arreft  du  huit  Janvier  171 6.  par 
lequel  fur  les  requeftes  des  huic  Janvier 
1711.  6c  dix-neuf  Décembre  1711.  les  par- 
ties auroient  efté  appointées  en  droit , 
ledit  Galland  reçu  partie  intervenante, 
Ôc  acte  de  fon  employ  pour  moyens  d'in- 
tervention ,  6c  pour  faire  droit  fur  la  de- 
mande portée  par  ladite  requefte  d'in- 
tervention ,  enfemble  fur  ladite  requefte 
du  quatre  Septembre  1714  donnée  par 
ladite  communauté  des  maiftres  à  dan- 
fer ,  les  parties  auroient  efté  appointées 
en  droit  ôc  joint.  Arreft  du  troiûcme 
Avril  1716.  par  lequel  lefdits  Doclrinai- 
res auroient  efté  déboutez  de  leur  op- 
pofition 8c  condamnez  aux  dépens ,  le- 
dit arreft  déclaré  commun  avec  ledit 
Dcferc.  AvertifTemcnt  defdits  maiftres  à 
danfer  du  dix-huit  Aouft  1717.  Requefte 
dudit  Dcfert  du  11.  Aouft  171 6.  employée 
pour  avcrtiûement.  Productions  des  par- 
ties. AvertifTemcnt  defdits  Doctrinaires 
du  dix- huit  Janvier  1717.  fervant  de 
contredits.  Contredits  defdits  maiftres  à 
danfer  du  quinzième  Avril  1717.  Re- 
quefte dudit  Galland  Defert  du  premier. 
Juillet  1717.  Requeftes  defdits  maiftres 
a  danfer  6c  Galland  des  vingt-trois  Dé- 
cembre 1 7 1 7.  employées  pour  contredits. 
Production  nouvelle  defdits  religieux 
Doctrinaires  par  requefte  du  deuxième 
(^qqqij 
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 Juin  1717.  Requefte  dcfdits  maiftres  à   maiftres  à  danlèrfic  joueurs  d'inftm 

L  A" •»?'»•   danfer  du  troiiiéme  Juillet  audit  an,   tant  pour  réparations  que ch arec" 2°^ 
employée  pour  contredits.  Sommation   devances  ducs  au  cure  &  à  la  hb  '** 
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de  concredire  par  ledit  Galland  Defert.  de  laint  Mederic ,  &  autres  denier  T 
Production  nouvelle  défaits  religieux    oeuvrnr  ovnir  r.»,.»-.  x  1-  ■  •  .  S01** 


Danfer  du  neuvième  dudit  mois  de  Juil-    i69y.  dont  ladite  communauté  pouv 
Jet  employée  pour  contredits.  Requefte   cftre  tenue,  &  dont  lefdits  rclirie». 
dudit  Galland  Defert  du  vingt-neuf  du-    n*ont  efté  chargez  que  depuis  •  &  en  c 
<lit  mois  de  Décembre  employée  pour   fequenec  dudit  ade ,  en  affirmant  nar 
contredits.  Produdion  nouvelle  defdits    leidits  religieux  pardevant  le  con'hîk 
religieux  Dodrinaires,  par  requefte  du  rapporteur,qu'ilsontefièélivcmenc'&:en 
feize  Novembre  1717.  Requeftes dcfdits   tierement payé  lefditcs  fommes  &avani 
maiftrcs  à  danfer  &  Galland  Defert  des   faire  droit  fur  la  demande  dcfdits  ma 
vingt-deux  &  vingt-troiucme  Decem-   ftres  à  danfer  &  joueurs  d'inftrumeoi* 
bre  audit  an  ,  employées  pour  contre,   afin  de  payement  des  arrérages  cshûi 
dits.  Production  nouvelle  dcfdits  mai-   de  la  rente  de  foixante  douze  livre* 
ftres  i  danfer ,  par  requefte  du  feiziéme   quinze  fols  à  eux  ducs  par  lefdits  reli 
Décembre  1717.  Sommation  de  la  con-   gieux  de  la  Doctrine  Chreftienne  * 
zredircpar  lefdits  Religieux  Dodrinai-   lur  celles  defdits  religieux  en  réunion 
res.  Conclufionsdu  Procureur  General   de  la  rente  de  cent  cinquante  livres  au 
du  Roy.  Tout  joint  tr  considïhe'.    principal  de  trois  mille  livres  i  trente. 

LA  COUR  faifant  droit  lur  le  tout,   quatre  livres  de  rente ,  fauan't  en  pria» 
ayant  egard  à  l'intervention  dudit  Gai.   cipal  Ax  cens  quatre- vingt  livres,  &  afin 
fend  Deiert ,  &  aux  lettres  de  rcfcifions   de  déduction  &  imputation  de  ladite 
defdits  maiftres  à  danfer  &  joueurs  d'inf-   rente  fur  celle  de  foixante-douze  livre» 
trumens  de  cette  ville  de  Paris ,  &  icel-   quinze  fols ,  ordonne  que  dans  trois  mois 
les  entérinant ,  a  remis  les  parties  en  Pc-   pour  tous  délais ,  à  compter  dd  jour  de 
«at  qu'elles  eftoierit  avant  les  aûes  des   la  lignification  du  prefent  orreft  aux . 
18.  &  *  5-  Mars  i*95.  &  en  confequenc*   procureurs ,  lefdits  religieux  feront ceous 
a  receu  lefdits  maiftrcs  a  danfer  &  joueurs   de  rapporter  &  joindre  i  l'inftance  lei 
d  inftrumens  oppofans  à  l'exécution  des   titres  &  pièces  prétendues  juftincarivei 
arrefts  des  ai.  Juin  &  z9.  Aouft  i69i.  &   del'employ  defditesfix  censquatre- vingt 
a  1  enregiftrement  des  lettres  patentes   livres ,  payées  à  Laurent  Coliibœuf  def 
obtenues  par  lefdits  Religieux  de  la  Doc    deniers  defdits  religieux  Doctrinaires  t 
tnne  Chreftienne  de  faint  Julien  des  Me-   fuivant  la  quittance  panée  pardevant 
neftriersau  mowdeMay  ié98.  déboute   notaires  le  18.  Mars  1605.  lors  duquel 
îeldits  religieux  de  leur  demande  en  en-   payement  lefdits  titres  &  pièces  ont  efté 
fermement  deldites  lettres ,  ce  faiiànt  a   délivrez  par  ledit  Coliibœuf.  Sur  Je  fur, 
maintenu  &  garde  ledit  Galland  nom-   plus  des  demandes,  fins  &  concJuficn* 
me  &  reprelente  à  la  chapelle  de  faint   des  parties ,  les  a  mis  hors  de  cour,  fans 
Julien  par  les  jurez  6c  communauté  defd.   préjudice  aufdits  religieux  de  fe  pourvoi» 
maiftres  a  danier  &  joueurs  d'inftru-   contre  la  fucceflion ,  veuve  &  héritiers  de 
mens,  en  la  polîeflion  ôc  jouiflànce  de   Thomas  Ducbefne  ,  &  furecox  aiofi 
ladite  chapelle ,  condamne  lefdits  reli-    qu'ils  aviferont  bon  eftre.  DefiWes  au 
gieux  d  en  reftituer  les  fruits ,  à  comp-    contraire,  condamne  lefdits  religieux  e» 
ter  du  jour  de  la  pnfe  de  poftçHion  5  de-    tous  les  dépens ,  ceux  néanmoins  des  du 
duction  faite  des  honoraires  &  retri-    mandes  interloquées  refervez.  Si  ma* 
bution  de  celuy  qui  a  fait  la  deferte  de    dons  au  premier  huiflier  de  ladite  cour, 
ladite  chapelle ,  julqu'au  jour  du  prefent    ou  autre  fur  ce  requis ,  mettre  le  préfart 
r r  m  '  î  j.  Cu  rgC  neanmoilîs       ledit    arreft  a  due  &  entière  exécution  ielon  f»  r 
Galland  d  obtenir  des  proviens  fur  la   forme  &  teneur  &  faire  en  vertu  d'ice» 
nomination  &  prefentation  qui  luy  a  efté   luy  tous  exploits  &  aélcs  fur  ce  requis , 
laite  de  ladite  chapelle  en  la  manière  ac-    de  ce  faire  te  donnons  pouvoir.  DOW» 
coucumee  a  la  charge  par  lefdits  mai.    NE'  en  parlement  lefeptMars  milfept 
«res  a  danier  &  joueurs  d'inftrumens ,   cent  dix-huit ,  &  de  noftre  règne  le  troi: 

chac^tT  /      KS  rCli«'eux  toutes *   fléme        f  l*  Ckmê» , 
chacunes  les  femmes  qu'ils  le  trouveront   Pris  fii  l'imprimé. 
avoir  payées  pour  &  en  1  acquit  dcfditi 
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que  pour 'acquitter  dignement  des  fônclions 

Arreft  dm  Confeil  d' Et <tt  du  Roy  en  fa-  de  leurs  emplois  ^  &  pour  entretenir  entreux 

veur  des  Miftres  k  danfer }  QtU,  maintient  F  union  &  l'amitié  fraternelle  ,  ils  fi. 

ladite  Communauté  dans  fes  droits  attaches^  font  célébrer  le  premier  jour  ouvrable  de 

à  la  qualité  de  Patron  &  Fondateur  de  chaque  année  k  huit  heures  une  truffe  fo- 

Céglife  de  faint  Julten  des  MèAvfrriers.  En  letmelle  du  faint  Efprit  en  teglife  des  fe- 

eonfequtnce  ordonne    qu'aucunes  nouvelles  tes  de  la  Deflrine  rue  faint  Martin ,  & 

confrairieS  ne  pourront  y  eftre  établies  que  que  lorfque  quelqu'un  a  eux  viendra  k  dé- 

ie  la  permiffton  &  consentement  de  ladite  céder ,  ils  feront  célébrer  une  meffe  de  Re- 

Communauté ,  é"  qu'en  ce  eas-lk  mime  Us  quiem*»  lamefmt  eglife  aux  jours  é-heu- 

ntefes ,  fervices  &  prières  feront  dites  &  ce-  res  marquées  par  le  fyndic ,  qui  en  fera  aVer- 

lebriesparle  fleur  Charles.  Hugues  G aUand  tir  les  agens  de  change.  C'eft  cette  difpo- 

Defert,  chapelain  titulaire  de  ladite  églife.  fition  qui  intereffe  les  fupplians  &  fur 

laquelle  ils  ofent  faire  leurs  tres-hum- 

Extrait  des  regifltes  du  Confeil  d'Etat.  bles  remontrances  à  fa  majefté.  Primé  t 

ils  n'empefchcnt  point  que  les  agens  de 

SUr  la  «quelle  prefentée  âu  royen  change  ne  faflcnt  prier  Dieu  dans  leur 
fon  confeil  par  les  jurer  en  charge  eglife  6c  chapelle  ,  mais  ils  ne  le  peuvent 
de  la  communauté  des  maiftres  à  dân-  faire  que  du  contentement  &  par  la  per- 
ler &  joueurs  d'inftrumens  à  Paris ,  fon-  million  expreflè  des  fupplians.  C'eft  ce  ce 
dateurs,  patrons  laïques, prefentateurs,  confentement  qu'ils lont  prefts  8C  qu'ils 
gouverneurs  6c  adminiftrateurs  de  l'cgli-  n'ont  jamais  refufé  de  donner ,  dont  les 
le  &  chapelle  de  faint  Julien  des  Me-  agens  de  change  eftiment  n'avoir  pas  de 
neftriers  8c  lieux  en  dépendans,  (îfc  rut;  befoin,  6c  qu'ils  font  fuftUamment  au- 
fàint  Martin  ôc  ès  environs  j  Si  par  Me  torifez  par  leur  règlement  ;  mais  ils  fe 
Chârles-Hugues  Galland  Defert,pref-  trompent  dans  cette  penfée.  L'intention 
tre  chapelain  de  ladite  chapelle,  &  pour-  de  fa  majefté  n'a  point  efté  en  omolo- 
vû  d'icelle  fur  k  nomination  &  prefen-  guant  ce  règlement  de  préjudicier  aux 
tarion  defdits  maiftres  à  danfer  8c  oueurs  droits  légitimes  des  fupplians,8c  toutes  les 
d'inftrumens  :  contenant,  que  par  a  tran-  grâces  du  prince  doivent  eftre  interpre- 
faâion  paflee  entre  les  fupplians  fit  les  tées ,  de  manière  qu'un  tiers  non  oui  n'en 

Îeres  de  la  Doctrine  Chreftienne ,  éta-  fouffre  point.  Secondé ,  les  fupplians  met- 
lis  en  ladite  églife  de  faint  Julien  des  tront  une  condition  au  confentement 
Meneftfiers ,  le  quinze  Avril  mil  lîx  cens  qu'ils  offrent  de  donner,  que  les  agens 
foixante-quatre,ilaeftéentr>âutresclau-  de  change  faflcnt  prier  Dieu  dans  leur 
Tes  ftipulé  qu'il  ne  pourra  eftre  établi  eh  eglife  &  chapelle  j  c'eft  que  ces  prières 
Cette  eglife  âucunes  nouvelles  confrai-  y  feront  dites,  6c  les  méfies  ôc  lervices 
ries  qu'avec  la  permiflion  des  fupplians,  célébrez  par  le  chapelain  des  fupplians. 
ôc  que  les  méfies  8c  fervices  qui  regar-  Cette  condition  eft  relative  i  la  tran- 
dent  les  confrairies  de  cette  qualité ,  y  facUon  de  mil  fix  cens  foixartte-quatre , 
feront  aufli  célébrez  par  le  chapelain  des  laquelle  veut  qu'il  ne  foie  établi  dans 
fupplians.  Il  eft  dit  dans  la  mefine  tran-  cette  eglife  aucune  confrairie  nouvelle 
faction  que  les  fuplians  auront  feuls  dans  que  de  la  permiflion  des  fupplians ,  Se 
cette  eglife  un  banc  clos  avec  agenouil-  qu'en  ce  cas. là  même  les  méfies,  prie- 
lois  6c  accoftois,&  que  les  pcresdelaDo-  res  6c  fervices  qui  regarderont  ces  con- 
ékrine  Chreftienne  n'en  pourront  point  frairics  foient  célébrez  par  leur  chape, 
faire  faire  ni  avoir  d'autres  fans  laper-  lain  ;  Enfin  c'eft  très- improprement  que 
million  des  fupplians.  L'exécution  de  dans  le  règlement  eri  queftion  l'eglife 
cette  tranfaction  en  tous  fes  chefs  a  efté  dont  il  s'agit  eft  appellce  des  pères  de 
nouvellement  ordonnée  avec  les  pères  la  Doctrine  Chreftienne  >  ce  n'eft  point 
de  laDo&rine  Chreftienne,  par  arreft  certainement  leur  eglife ,  elle  a  efté  con- 
contradictoire  du  parlement  de  Paris,  fàcrée  à  Dieu  fous  l'invocation  de  S. 
du  fept  Mars  mil  fept  cens  dix-huit.  Julien  appellé  des  Meneftriers  ,parcequc 
Cependant  les  fupplians  ont  efté  fur-  les  joueurs  de  violon  6c  d'inftrumens 
pris  de  voir  que  par  le  règlement  que  qui  en  font  les  patrons  6c  les  fonda- 
fà  majefté  veut  eftre  obfervé  par  les  teurs,  eftoient  autrefois  appeliez  Me. 
agens  de  change ,  banque  ,  commerce  neftriers.  Requcroienr  à  ces  caufes  les 
6c  finances,  &  qui  eft  annexé  à  Parreft  fupplians,  qu'il  plut  à  fa  majefté  les  re- 
du  confeil  d'eftat  du  trente  Aouft  der-  cevoir  oppofans  à  l'exécution  de  l'ar- 
mer j  il  fois  dit  dans  l'article  premier,  ticle  premier  du  règlement  concernant 
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les  agens  de  change ,  annexe  à  la  mi-  ment  égard  à  ladite  requefte ,  a  ordon-' 
nuttc°de  l'arreft  du  confeil  d'eftat  du  né  &  ordonne  que  la  tranfàcuon  du 
trente  Août  dernier ,  en  ce  qu'ils  font  quinzeAvril  mil  fix  cens  foixante-quatre. 
autorifez  par  ledit  règlement  à  faire  dire  enlemble  l'arreft  du  parlement  de  Pa' 
&  célébrer  des  melles  dans  l'egUfc  de  ris  du  fept  Mars  mil  fcpt  cens  dix  huit 
S.  Julien  des  Meneftriers,  indépendant-  feront  exécutez  lèlon  leur  forme  l  te' 
ment  &  fans  là  permiilîon  des  fuplians.  neur  :  Et  néanmoins  attendu  le  confen" 
Faifant  droit  fur  l'oppofition  ,  ordonner  rcment  des  fuplians  porté  par  leur  re 
que  la  tranladion  du  quinze  Avril  mil  quefte,  veut  Sa  Majcllé  que  fuivant  & 
fix  cens  foixante- quatre ,  &  l'arreft  con-  conformément  au  règlement  du  confeil 
tradidoire  du  parlement  de  Paris ,  du  du  trente  Août  dernier,  la  commonau- 
fept  Mars  mil  lept  cens  dix-huit ,  feront  te  des  agens  de  change  faflè  dire  le» 
exécutez.  En  confequence  faire  défen-  me/Tes  &  ferviecs  portez  par  ledit  re. 
fes  à  la  communauté  des  agens  de  chan-  glcment  dans  l'eglife  de  S.  Julien  des 
ge ,  banque  ,  commerce  ôc  finance ,  de  Meneftriers,  &  par  le  chapelain  des  fu. 
raire  dire  ni  célébrer  aucunes  melTesni  pliansj  faifant  Sa  Majefté.  défenfesaux 
prières  dans  ladite  eglife  de  S.  Julien ,  pères  de  la  Doctrine  Chreftiennc  &  à 
que  du  confentement  &  avec  la  per-  tous  autres  de  les  y  troubler.  Fait  au 
million  exprefle  des  fupplians  j  laquel-  confeil  d'eftat  du  roy ,  Sa  Majefté  y 
le  permiilîon  ils  font  prêts  ,  &  n'ont  étant,  tenu  à  Paris  le  vingt-neuvième 
jamais  refufé  de  leur  donner  :  Et  au  jour  du  mois  d'Octobre  mil  fept  cens 
cas  quelcfdits  agens  de  change ,  banque,  vingt.  Signé  :  Phelypeaux. 
commerce  &  finance  demandent  aux  Le  neuf  Novembre  nul  fept  cens  vingt, 
fuplians  ladite  permiflion  >  ordonner,  que  à  la  requefte  des  fyniies  &  jurez^  de  Jacom. 
lefdites  meffes  &  prières  feront  ecle-  munautè  des  maiftres  à  donfer  &  jnturs 
brées  en  ladite  eglife  par  le  chapelain  d'inftrumens ,  pour  tefquels  domicile  efi  éli 
des  fuplians  •>  faire  dérenfes  aux  pères  en  leur  bureau  rue  S.  Martin ,  près  tt- 
de  la  Dodrine  Chreftienne  de  donner  glife  S.  Julien  des  Meneftriers  5  le  pre/m 
fur  cela  aucun  trouble  audit  chapelain,  arreft  a  été  fignifié  t  &  d'icelui  Ltijfe  ctpe 
&  d'appellcr  ladite  eglife  autrement  que  aux  fins  y  contenues ,  à  la  communauté  des 
de  S.  Julien  des  Meneftriers  j  &  en  cas  confciUcrs  du  roy  ,  agens  de  change ,  «ai- 
de conteftarion,  condamner  les  con-  merce ,  &  finance  à  Paris ,  au  domicile 
teftans  aux  dépens,  &  où  Sa  Majefté  du  Seur  Michel  Legras ,  doyen  é-  fyndic 
feroit  difficulté  d'adjuger  aux  fuplians  de  ladite  compagnie  ,  rue  delà  Jufjiemt , 
ces  conclufions,  en  ce  cas  renvoyer  la-  parlant  k  fon  laquais ,  k  ce  qu'il  n'en  igno. 
dite  requefte  en  fon  confeil  d'eftat  privé  re  •>  &  aux  pères  de  la  DehlrineChrejUtimt 
pour  y  être  fait  droit.  Veu  ladite  re-  établis  en  t 'eglife  de  S.  Julien  des  Menef 
quelle  ,  'enfemble  les  pièces  juftificati-  trier  s  y  fife  rue  S.  Martin  en  leur  mat  fon, 
ves  j  oui  le  raport:  Lk  roy  estant  parlant  à  leur  portier  :  par  nous  huiler 
EN  son  conseil, de  l'avis  de  moniteur  ordinaire  du  roy  en  fes  con  fais.  Signé: 
le  duc  d'Orléans  regent ,  ayantaucune-  Delaruelle.  Pris  fur  îimprimé. 
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LOUIS  par  la  grâce  de  Dieu,  roi  de  France  fie  de  Navarre  -,  A  nos  amés  U 
féaux  Confcillers  les  gens  tenant  nos  Cours  de  Parlement,  Maîtres  des  Re- 
queces  ordinaires  de  notre  Hôtel ,  Grand  Confeil ,  Prévôt  de  Paris ,  Bailhfs  Sé- 
nefehaux,  leurs  Licutenans  Civils ,  8c  autres  nos  Juffaciers  qu  il  appartiendra  » 
Salut  Notre  bien-amé  Jean  Desessartz  Libraire  à  Pans,  Nous  ayant  raie 
remontrer  qu'il  lui  avoit  été  mis  entre  les  mains  un  Manufcrit  qui  a  pour  titre 
Histoire  de  la  Ville  de  Paris,  depuis  fon commencement  connu  jufquà 
prefent  avec  les  Preuves  compofées  parD.  Michel Felibien,  Prêtre  &  Relig.eu* 
Bcncditiin  de  la  Congrégation  de  S.  Maur ,  revue  &  augmentée  de  plus  de  la 
moitié  par  D.  Guy-A^xis  Lobineau,  Prêtre  ÔcReligieux  de  la  même  Congre- 
cacion /lequel  il  defireroit  faire  imprimer  pour  enrichir  davantage  la  république 
des  Lettres  •  mais  pareequ'il  ne  peut  donner  cette  Edition  fans  s'engager  i  une  très- 
grande  dépénfe ,  tant  par  rapport  à  la  beauté  de  l'impreflïon  ,  que  par  rapport 
granae  aeperuc,         ï        rr        ,  ,    Maîrr« ,  il  Noqs  a  fa  t  très-hum- 


vre    ce  d  autres  ouvrage»  hç.3-uh»s.j  —  -- —  — -  —  . 

S  pour  l'impreflion  fie  débit  de  l'Hiftoire  de  la  Ville  de  Pans   depuis  fod 
coincement  connu  Jufqu'à  prefent  avec  les  Preuves  >  ^mme  auffi  pour  les 
Livres  ci-après  énonces  ,  qui  ont  été  ci-devant  imFimc  ^, &  doftVesJ/,^ei: 
ces  font  FL  à  expirer:  A  ces  causes  ,  voulant  favorablement  traiter  ledit 
DefeiïàrtL  reconnoîrre  fon  xele ,  &  exciter  par  fon  exemple  les  autres  Libraires 
2  imprimeurs  à  entreprendre  des  Ed.rions  dontlaledure  puifle  contribuer  i 
Lancement  des  Sciences,  &  au  progrès  des  belles  Lettres   qui  ont  roûjouts 
fleuri  dam  notre  Royaume,  ainfi  qu'à  foûtenir  l'Imprimerie  &  la  Libraine  qui 
a  été  iufqu'à  prefent  cultivée  par  nos  Sujets  avec  autant  de  lucces  que  de  ré- 
Ltarionq  Nous  avons  permis  le  accordé ,  permettons  fie  i« 
ïentes  audit  SieurDefelfartx  d'imprimer  ou  /aire  1mpnmer,  vendre  ;^irevendrf» 
&  débiter  dans  tous  les  lieux  de  notre  Royaume ,  l "H'STO.ke  de  la  Ville 
de  Paris,  depuis  son  commencement  connu  jusqu  a  "J"" 
Preuves  compose'eparDomMichel  Felibien,  Prestre  et  RhmgiEux 
RPMFnfcTiN  de  la  Congrégation  de  S.  Maur,  revue  et  augmentée 

n^PLUS  DE  LA  MOITIE»  PAR.  DûM  GuY  ALEXIS  LOBINEAU  ,   PRESTRE  ET 

Rel'g  eux  de  la  mesme  Congrégation  ,  &  de  réprimer,  ou fa^pri- 
^nlrUTraUé  de  Phyfurue ,  far  M.  Rohault ,  U  Laïque ,  eu  lArt  de  f enfer  l/Ht^m 

jZvoZndlla  FoyJ*  même  Auteur  ,  Penfées  de  M.Pafcal,  Us  Epures  &Ev*n- 
JilTlaTec  tIaeisé-Po/l.CommunionsJarUSieurdeBonneval-,  Examen  des  états 
^  rLZlT^TsZr  deS.  Germain  -,  de  là  Pieté  des  Cbreftiens  envers  les  Morts, 
f«»d?°ns>%YX  ,  a.n  par  M  DandiSy,  Poème  de  faint  Profper,  tlmttatto* 

lttf££rthdit™i<*  &du  nouveau  Tefiament,  faite  far  leSteurle  battre  de 
1 „2c les  explication  tirées  des  SS.  Pères  y& des  Auteurs  Ecclefiafitques  |  meme 
Saty  ,  avec  les  '*»^™    ,atin  à  côcé  &  des  notes  abrégées  pour  l'intelligence 

^sEiteis  ^^i™s«««,  ouïe  ««^^te 

fculement^commeauffid'enimprimer^^ 


^'éSSrcUeffusenunou  plufieurs  volumes  en«Uefoniiç,  marge, 
Livres  énonces  o«u  r  bon  ki  femblerai  &  de  les  vendre , 

Soire  de  I»  Ville  de  Paris ,  depuu  fon  commencement  connu  jufqu  apreienc  avec 
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Jes  Preuves ,  fera  achève  pendant  le  temps  de  deux  ans  8c  demi ,  à  compter  pareil 
kment  lefdits  deux  ans  fie  demi  de  la  date  de  ces  P  refentes,  à  peine  de  nuliicc  d 
prefent  Privilège  {.pendant  lequel  temps  Nous  fanons  trcs_exp  relies  inhibitions  & 
défenfesàtous  Libraires ,  Imprimeurs  ,  &  autres  perfonnesde  quelque  qualité  & 
condition  qu'elles  l'oient,  d'imprimer,  faireàmprimer ,  vendre  ,  faire  vendre  de. 
fciter,  ni  contrefaire  aucuns  defdits  Livra»  mentionnés  ci-deflus,  même  d'en 
imprimer  le  tout  ou  partie,  même  de  faire  aucuns  extraits  ou  abrégez,  foit  du  Texte 
de  l'ancien  fie  du  nouveau  Teftamcnt ,  ni  même  de  notes  ouexplications,  fous  quel 
ques  caufes ,  prétexte ,  ou  raifon  que  ce  foit ,  Se  à  tous  Marchands  étrangers ,  Lu 
braires  ou  autres  d'en  apporter  ni  diflribuer  dans  ce  Royaume  d'autre  impreffion 
que  de  celles  qui  auront  été  faites  par  ledit  Expofant ,  ou  par  ceux  qui  aurout 
droit  de  lui  en  vertu  des  Préfentes  4  à  peine  de  confifeation  des  Exemplaires  con- 
trefaits, de  dix  mille  livres  d'amende  contre  chacun  des  contrevenans,  dont  un  tiers 
à  Nous  ,  un  tiers  à  l'Hotcl-Dieu  de  Paris ,  l'autre  tiers  audit  Expofant ,  &  de  tenu 
dépens,  dommages  &  intérêts,  à  la  charge  que  ces  Prefentes  feront  enregistrées 
tout  au  long  fur  le  Regiftre  de  la  Communauté  des  Libraires  fie  Imprimeurs  de Pa- 
ris,  dans  trois  mois  de  la  date  d'icclles ,  que  l'impreffion  de  ces  Livres  fera  faite 
dans  notre  Royaume,  &  non  ailleurs ,  en  bonpapier, beaux  caractères,  conforme:, 
ment  aux  Reglemens  de  la  Librairie,  fie  qu'avant  qued^expofer  en  vente  ledit 
Livre  intitulé  Hiftoirc  de  la  ville  de  Paris,  le  Manukrit  qui  aura  fervi  à  l'impref- 
fion d'icelui  fera  remis  dans  le  même  état  où  l'Approbation  y  aura  été  donnée  es 
mains  de  notre  très-cher  &  féal  Chevalier  Garde  des  Sceaux  de  France,  le  Sieur 
Fleuriau  d'Armenonville;  &  qu'il  en  fera  enfuite  remis  deux  Exemplaires  de  cha- 
cun  en  notre  Bibliothèque  publique,  un  dans  celle  de  notre  Château  du  Louvre, 
fie  un  dans  celle  de  notredit  très-cher  8e fealChevalier  Garde  des  Sceaux  deFrance, 
le  Sieur  Fleuriau  d'Armenonvilkile  tout  à  peine  de  nullité  des  Prefcntes,du  contenu 
desquelles  vous  mandons  &  enjoignons  de  faire  jouir  l'Expofantou  les  ay  ans  taule, 
pleinement  fie  paiiïblement,  fans  fouffrir  qu'il  leur  foit  faitaucun  trouble  ou  empê- 
chement.  Voulons  que  la  copie  defdites  Prefentes,  qui  fera  imprimée  tout  au  long 
au  commencement  ou  à  la  fin  defdits  Livres,  foit  tenue  pour  dùement  lignifiée,  fie 
qu'aux  copies  collationnécs  par  l'un  de  nos  amés  fie  féaux  Confèillers  fie  Secrétaires 
foy  foit  ajoutée  comme  à  l'original.  Commandons  au  premier  notre  Huiffierou 
Sergent  défaire  pour  l'exécution  d'icclles  tous  acïes  requis  Se  neceflaires,  fansde- 
mander  autre  permiflîon ,  fie  nonobftant  Clameur  de  Haro ,  Charte  Normande, 
fie  Lettres  à  ce  contraires:  Car  tel  eft  notre  plaifir.  Donné  à  Paris  le  dixiémejour 
du  mois  de  Juillet ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cens  vingt-deux ,  fie  de  notre  règne lefep- 
ûéme.  Par  le  Roy  en  fon  Confcil ,  CARPOT. 

J'ay  cédé  fie  tranfporté  la  moitié  du  prefent  Privilège  à  M.  Defprez  mon  Aflbcié. 
Fait  à  Paris  ce  14.  Juillet  1721.  J.  Desessaatz. 

Repfirf  le  prefent  Privilège ,  enfemble  la  ceflion  ci-dc/fus  fur  le  Regiftre  V.  delà  Cm- 
munautèdes  Libraires  &  Imprimeurs  de  Z'./r/^pag.  ifi.  153.  n  (^i^.iJ^.Ctnfemiment 
aux  Re%lemtni ,  &  notamment  à  VArreftâ»  Confeil  du\}.  Août  1703.  A  Paris  le  16. 
Juillet  1711.  Del  aulne  ,  Syndic. 

Achevé  d'imprimerie  dixième  Décembre  mil  /eft  cens  vingt  quatre. 
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ercs  pou 

l'Hiftoirede  Paris. 


Des  noms  &  des  matières  pour  les  trois  volumes  des  preuves  <fe 


Le  chiffre  Romain  II.  marque  la  féconde  partie  dû  fécond  tonte. 
Ze  chiffre  Romain  III.  indiqûe  la  troifièm*  partie. 
La  lettrine  a  marque  la  première  colonne ,  6"  t>  marque  la  féconde. 
Le  tiret  qui  fuit  un  chiffre  pour  y  en  joindre  un  autre ,  marque  que  celui  qui  fuit  iff  a* 
rnefnie  volume  que  le  précèdent. 


TA  Bbé  de  Ciftewt, 
I\  Aage  —  de  V 


Aage 
Allant  —  P. 


Aaron— la  verge  d'- 
Abbaye, ancienne!  aux  fat 
Abbé  de 


III.  page  foi.  a 
7«o.  a  jr<4.  b 
H.  j«fb 
III.  î4J.  a 
de  Paris,  i>.  b 

4»- a 
«i.  a 

Abberille,  731.  b.  777-  b.  7»î-  a 
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Leut 


 8i«.  b.  De  la  Fintns 


Anjou  Comtes  d'  3  30. 


III. 


II.  ni.  a  3H.  b. 


  III.  )  87 

 III.  «H.     Dac  d' 


nombie  &  3I.T.CS-  111.  3^7.  b.  Km;;  des  ttoii  Corps7  III. 
-1'  >'  »  î  Z 

ft\.  a 


Arche 


— -leier.eu: 


■  ii6.  a,  Châtier  d"  


Avouer  ]a, 


Amfi  ].  d^ 

jjtifmm  ,  pre voilé  >Jx  l'éVliiVdc  CiiattrîT 
Annales .  ou  annuels  des  bcncnccs  vacans. 


11.  tfr.b 


Archidiacre  de  Paris.  Ses  droirs 
Arci         feigneur  d'-  


I.  i  - 


StJe- 


77.  b 


1.  a 


t'4-  a 


Atcorml — -  Jearid'—  H-  rjt.ai 

Arcueii  }«>.  b.  Pierres  d'—  II.  17  r.  b.  Aqueduc  d'— -  «t. 
tU,  *  .  î  


Anne* 


•  Guillaume. 


III.  6*f.  b 


Ardier  —  Claude. 
Ardieu   limace. 


II 


Ardoife   la  ■vuifond'  

Atdonnay  MVer.oe  d'  


Ardouvn  CI 


Arduin  cardinal  de  fainte  CtuiiïT 


Anne  reine,  femme  de  Henri  I.  4».  b.  — de  Bourgogne     Ariiiia  cardinal  de  Se.  1  heod  ue. 
duché  il  e  de  Betlort.  II.  T»4-  a—  de  Bretagne  ,  rené-] 
riUbli;  la  contrarie  de  la  Cordchcrr,  II.  (4.  a.  l'on  er.trcc 
à  Paiis.  H.?77-a.  ff.s  obfeq;:ct.  II.  «17.  b.  d'Autriche 

remr,  allilrr  34:  tcu  de  la  <V.m  Jean  a:i  III.  (34  a. 

Lc.rfs  ^.iicr.ic.  pour  les  Aiis^iftins  dcfcliauflez  des  Loees. 
<I  fl.b.  Autres  pour  le  déclarer  protectrice  de  la  con- 
trarie <t  N.  D-  des  lep:  douleurs.  II.  rv  b.  Lettre  au 
chapitre  des   Feuillars  ,  pour  demander  des  Fruil'anti- 

r.es,  11    54.  a.  Gc;ivernantc  de  Paris.  III.  gy-.v  Pote  la 

premieic  pierre  de  l'cgluc  de  faint  Sulpice.  U-  188  a. 

AfTîltp  vi  i^n/i-e  .Ir  T  [.nu   \T:i.  T T T .  ni<.  .î.  Sa  mftrf. 

II.  179.  h.  d'Orléans  abbeffe  de  rr>ntevr,v.:lt.  n?.  a 

Ann-b  ait — ■  cardinal  d'        II.  -jiy,  b.  Moniteur  d'— — 


TTIJI 


II.  r«g.  a 


Arme  ,  ou  Arezns  .  inoaaitete  des  ferviteurs  de  la  Vierge. 

 â — :  —  i»_ 

a 34.  a-  b 

Àrgcnlieu  - — Jeand'   III.  if},  b 

Argenfon  —  d' —  II.  4jo.  b.  René  le  Voyer  d' —  Garde 
detSctaui.  II.  4K.  b.  —  495.  a 


A  r»en:enè  Robin  de  1'— 


III.  <o/.  b 


A;,'er.teuil.  II.        b.  Abbaye  delilic;.  13.  b.  Al^rllcs  u' — 

ts.  b 


II 


Année.  Guillinrr.e  d'  — ■ 


An-iobert  éïefquc  de  Sens. 


HT.  erS.  b 


ai.  b 

Annonciers  de  N.incy.  II.  64  b.          de  Paris.  Lctttcs  73- 

te:ir-<  de  Louis  Xlil.  pour  elle;.  II.  Ci.  h.  a.  1 — 'du 
M"ai«.  SE  '4*.  b 

Annonciation  —  convent  de  1'  III.  111.  a.  chapelle  de 


j'  an  Hj 


Annuel  — —  prix  d'un. 


III.  ait,  a 


Antoux.  III.  ai.  a.  < 


7  9  9 .  a.  Je  ômr  ■ 


b  >j£.6~ 


TT 


Bartclfiv.s  


II 


80;-  b.  leanne—      III.  511-  a 
Anfchenors  évefqne^e  Paris  ,  fuccefeur  d'Ingtlvin.      î--  b 

Anlran  ,  D  3f  f  r.  (3.  3.  ientlcha!  de  Fiance.         ;7- 1>. 

Antap  ,  v. lie.  II.  M?  a 

A710  r.j  .le^i  Barre  arghrrefquc  de  Toun.  411.  a  —  le  Gi- 
r-rr      rfe.ie  d  Avranchci.  «ïi.  a 

H?.i 
94_b 


Ai 'bonis  G. 


Aiithocnfuil—  Teaa  Antoine  d*—   III  . 

A.  yil'e         M.iteù  hald'  ■  Il ■  5a<-,  b.  Le  fleur  d'  II- 

ySi.  h  Avilirai  d'   I"-  4>'. 

Annltiej  fieurd'   lll.fM-  l> 


An  oy  —  François  d'— 

Aoys  Pierre. 

Apélri.jny  —  Pierre  d'— 
Apnllo  —  Gmi.  — 
Apwrt  de  Paris.  II.  11*.  b. 
III.  4J4-  a 

Apprentis»  Combien eft peimii  aux  maiftres  de  Mtrttet  d'en 
avoir.  *}4-  b 


j)«b 
3Î7-  b 
I»7* 
7»g.  a 

—  îij.  a.  —  Baudoyer. 


tAçrucin*  Infini  it  —- 

Apt  —  évefque  d*^— 

Aquariva  —  cardinal. 

Aquilee  —  Patriarche  d'^ 

Aatutin*  firtfl*.  Foreft  de  l'Aigle  » 

Aquitaine  ■ —  Comte  d*— 

Arbalefte  jeu  de  1*  

Arbaleftrier  —  Denis  1* — ■ 

Arbaleflrien  de  la  fille  II.  <ij-  a. 

bliflemenr.  fi»,  b.  III.  a.  Leur  nombre.  <n.  b. 
Leur»  privilèges.  III.  n1- Le capitaine  des  fe  chan- 
ce o  [t  tous  les  ans.  1 14.  b.  Arbalefiiecf  de  Rouen.Tournay, 
&c.  IMb 


47«.  b 
II.  (4«  b 
807.  a 
*7«.  b 
tS.t 
III.  <w  b 
II.  «14.  a 
4Ji-b 
«14.  a.  Leur  éta- 


Arbeni  en  Soloene. 

*î»a 

ArSnlIe — -P.  tl' — ■ 

II.  b 

Arbouie  Marçuetite  d'— 

II.  St.  h.        «3,  a 

Archrnt  d'  

7*f.  a 

Jtrtêiii         hantes  dl. 

I»-  «1  b 

Arrhe. —  Guillaume  de  1'— * 

II.  714.  b—  7«.b 

Arche  Hubert  d'— 

171-  b 

Arrhrt         1'  75».  a.  III.  î?7- 

y. 

 3S7.a.  Guillaume 

1*  III.  »8f.  a.  — .  b- 

Michel  1' —  II-  803.  b 

III.  ».  a 

Arcliercs  leafl  d'.— 

4Ji.b 

Arcbers  nu  corp*  4:  de  b  garde  du 

roy.  II.  737.  a  

Argc:i:cn  i>u  Aigectan.  y- 

177.  o 

Argi  Hier  Jacqne  d'— 

Argilliere  —  Charles  d'-— 
Argou^cs—  d'— 

Arguify  feigneur  d'— 

Ar^msdut  é/tfque. 
Ariftote. 

Arde*  —  arcbevefque  d*— 


b.  fia.  a.Sired'—  311.  a.  III. 


7<+-  »» 
717- » 
II.  jif.a 
«/7-a 
11.  a 
<>8a 
II.  7«o.  a 


Armagnac —  Baooe  d' — s  II-  ftt.  b.  Cardinal  A' —  II. 

71».  b.  —  Soj.  b.  Comte  d'  II.  («.b-  III.  17t. a. 

Sa  mort.  II.  a.  Plaintes  des  Armigaacs.  II.  s%6.  a. 
Le  roy  prié  de  leur  donner  la  paix.  Il-  JS7-  a 

Armand —Ignace.  III.  J7S.  b 

Armée—,  tomme  pont  l'entretien  d'une  — •  a 

Atraencm-illr  d' — »  II.  }«o.  b  —  4  «7-  a>  —  *>7-  k 

Armentieres.  II.  X4j-  b.  Terre  d'   «7>-  a-  III.  ff.  b 

Armairie»  RenveriW  1m  ftiarque  infamante.  43.8.  b 

Arme»  I«n  J'—  II.  *o  4 .  b 

Arme*.  Deffendu  aux  efeotiets  d'en  poner.  531.  b.  Si  ce  n'eft 
des  deftenfires.  toi.  b.  A  qui  permis  de  poner  des  — 
6  <}.  b.  «(.  a.  Quelles  —  permis  aux  archers  de  porter. 
«4.  a.  b.  —  ifeu  ,  deffendu  d'en  porter.  64S.  a.  Le  port 
d'— deffendu  1  Paris-  II.  /if .  b.  —  des  Parifiens  lailiet 
&  appréciés.  «70.  b.  Permis  i  eux  de  les  reprendre.  701  b. 
704.  a.  —  Rendues  aux  Parifiens.  III.  401,  a 

Armes  de  la  ville  de  Paris.  Leut  ortgîne  ftbuleufe.  7.  b.  

Des  petits  Auguftinsde  la  place  des  Victoires-      II.  ri.  a 

Armoiries  des  corps  des  marchands   III.  t;l.  a.  b 

Air.au!-  i3».  a.  III-  4^4-  h  |QV  b.   a-   G. 

 U-  jic.  a.  Angélique           II-  8  S  -  i-  Antoine  

C79.  a.  111.  70.  a.  Catherine  II.  jà.b.  Nicolas  III. 

4i_a 

Arnuiiville  kigneur  d'— . 

il  Mathieu. 


Arcndeaii 


*:nCitl  ■ 


-  Comte  i  : 


II.  tfit.  b 
lll.  177.  b 

II-  \n 


A  remet. 


II-  ijt.  b 


III.  17J.T 

-6 


Arpi|oni         raonfieur  d'—  

Arpent-  S»  melme. 
Arqucbiiïe—  Jeu  de  \T=-  U?7°  a 

Arquebuxiers  i=  La  tIIIc.  L{nr  nombre — .  ffn.  b-  Q^ia-id 

—    Ul.iHM 

 4T~^ 


r  ciX.  .1 


}i3.'b      Arques  ,  challean  aux  anbez  de  faint  Bénin. 

Arragon  notaire.  4U-  ^ 

Arras.  44$.  b.  Advoué  d*—  ao<-  a.  Chapitre  de  la  cate- 

drale  d'  jt?.  b.  Dioccfe  d'  107.  b.  Evetques  d'— 

417.  a.  to<.  b.  J47-  b  II.  /87-  b-  Stige  à'- —  II- 10.  b.' 
Henri  «t  Colardd' —  II.  /:  *  b 

Arrierebin  — exemption  d'—  4}7-a 

Anode  Jean.  i*r-  »•  b.  Nicolas  —  III.  <it.  b 

Aliénai  de  Paris.  «71.  a.  BsAimcns  nouveaux  de  Henri  IV- 
i  1'—  III.  41t.  a.  —  Del'Hoftel  de  ville.  11.  lit.  a. 

petit   UI.  131.  b-  —  484-  » 

Artagnan  —  Ceur  d' —  ni.  174-  b 

Artillerie  —  Grandi  maiftres  de  I" —  J74-  b.  III.  Vf-  »• 
_  4«r.  b.  De  France.  Siège  ia  bailli  de  1'^—  IL  «M-  * 
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fio.  a 
IH.  toi.a.  b 
11.  a 
114.  b 
III.  «t.b 
Il.it. • 
449-  b 

Guillaume  1'— •• 

b.  II.  171-  b. 
II.  fitf.a 

Î93  * 
II.  <io.  b 

449-  * 
440.  b 
II.  6%7-  • 
U7.  b 


—  De  li  ville  de  Paris.  II.  «*t.  b.  — **3-a.  83*. 

b  ltl.  j|o.  b.  Garde  de  l'~  de  U  «lie.  III.  8.  b  

Fournie  par  les  corps  de  meftien  de  1a  ville.       II.  830.  a 

Artois  Comtcffe d'—  *3«  » 

Artur  de  Bretagne  Cointc de  Riehemom.  IWf  7-  a.  Co- 

ncthblede  France  .  remet  Palis  fous  l'olxïflance  du  roy. 

jrj.b.  Ses  lettres  pour  le  icRabiiflcment  delà  chambre 

des  comptes  de  Par.s. 
Aruifcnet . —  François. 
Afcelin  abbé  ce  faim  Miut  des  Fouet. 
Afoline  — •  Pierre. 
Atcheres—  Jean  d'— 

Afcor  Serge  dr  apée  d'— 

Afmoradiae  —  Jeanne  d'  

Aimer  —  Froger  1'—  I».  «-O.'a 

111.751*.  b 

Afineies,  paroiflë.  r|.  b.  J.  d'— II.  I«"f. 

Mathieu  d'  II.  ÎI3-  b.  Thibaudd'— 

AJfsrt  t  —  Seaanti  i*- 

Aifit  André  des. 

AlTelin  —  Jean  

Allé!  in  abbé  de  ùioi  Bfrtio. 

AiT-line  Jeanne  1'— 

AÛcnblées  particulières,  comment  permifes. 
AftclTeurs  k  lieuteuans  criminels  en  chaque  fcaefchaufée. 

7*9  a 

AiTompeton  de  la  vierge.  1*1.  b 

Ajfaenis  tfif:opm  Cautitnpu  '4-  a 

Afly  Jacquesd*   IL  «H- b 

Aft  Ki.  a.  Toile  d'  II.  «o.  b.  JeanB.d' —  General 

des  Auguftms.  II.  4* ■  b 

Attelle  Raoul  d'   44».  a 

Aftrarnont  de  Juftas  d'—  IH-  *  S-  * 

Afturies  évelque  d'—  *4-  * 

A:elien  de  la  ville  pour  occuper  les  piuvres.  741.  a.  744-  a. 

H.no.b  iii  jot.b.  III.  $4.a  48ç  a 

Athis  ,  village.  II.  «  Jj.  b.  d'—    III.  J  87.  a.  —  391b 

Aticby  —  A'   M-  iV-  b 

Atti  Hugues  d'   4jl-b 

Atiye—  Laurent  <*.'   47*-  b 

Atugny- — J.d1—  II.  5*4. b 

Avancon  d'   III-  }»*•  b 

Avaugour  —le  ûVur  d'^—  II-  «*8.  b 

A  val 00  —  Jean  t—  1 8  4.  b 

Avanies  aui  nouveaux  venus  aux  Collèges.  170 .  b 

Aubaine  — droit  d'-^—  177-  b 

Aubains.  A  qui  leurs  biens.  18.  a 

Aube  mal  le  —  Pierre  d'   4*7  •  b 
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Auberon  —  Jacques.  III-  77 l-  b 
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b  773- b  791- a-  Jacques  —  341.3.  II.  7:g.  b. 

Jean.  H.  814.  a.  III.  «8t.  a 

Aubin.  II.  470.  a 

Aubigné  —  Bernard  d'—  II.  jitf.  b 

Anbigny.  401.  a.  Le  fetgneurd*—  II.  £31.  a-  Aleroan  d'— 

1  ly.  a.  Renaud  d'  —  jj  j.  b.  Bernard  d'—  137.  b.  II. 

Ji7-b 

Aubier.  II.  73.  b 

Aubiay  —  d'—  III.  470.  a.  484.  b.  —  48I.  b.  Le 

fieurd'—  H-  îu.a.  Jean  d'—  II.  814.1 

Aubriot  prévoit  de  Paris  Hugues.  18.  a.  487-  b.  (19.  b.  II. 
<5s,a  538.  b.  111*04.  b 

Aubty.  II.  117.  a.  — 453. b. —470.  a.  III.  yoy.b.  — 

$14.  b  j\6.  —  j <o.  b  583.  a.  Le  Cap- 

taine—  III.  457.  b.  (10  b.  Ntoofieur— III.  44t.  b.— 
»4t.  b.  —  5.  ».  a.  Antoine  —  317.  b.  Charles.  4*8.  b. 
Geoff  oi.ll.  ni.b.  Gilles.  III.  303.  a.  Jean.  II.  8i6.b 

Aubuffon  François  d'—  II.  177.  b.  George*  d  II. 

t»j.  Gny  d'  H.  177 .  b.  Guillaume  d'—  II.  177.  b. 

Jean  d'—  II.  i77.  b.  Louis  d'  II.  174".  b.  Raoul  d'- 
il- t».  a.  Renaud  d* — II.  177.  b— Vieotmé.  II  177. 

b.  ïrançou  vicomte  d'—  H.  174.  b 


Auch  ^— archevêque  d'—  rj>.  a. 
Auchi  — •—  Comte  d'— 
Auciereou  Oûlrej,  en  Auvergne. 
Audebert  —  Bernard. 
Attdens  - —  Charles. 
Audienciers  de  la 
Audiger. 
Auditeurs  du 
CbafteJer. 
Àuit  ,oa  Auii'èoni ,  Oaen. 
Audtitrtat  évefque  de  Paris. 
Attdrenas  —  Antoine. 
Audry— Jean. 
Aveline. 

A>elour  —  Sebartien  d'— 
Avt  Af  aria  ,  Convent 
a.  Filles  de  l'—  III, 


01.475.» 
III.  4<«.b  41;.b 

l«3-a 
U.  iw.  b 

7t».b 
471.0. 471.  a 
U.  470. « 
III.  <lj.  a.  V,yt. 


u.. 

11.  b 

III. /0J.b  ,,5.b 

U  SM\ 
II-  471.  a 
4li- h 

II.  110.  a.—  <o3.  a.  b.— .  «04, 
40.  a.  —  1*7.  a.  —  i»v.  a.— 


3S1.  a.  Exemptions  du  couvent  de  1'^— 
Avencon  —  le  fi  eut  d'*— 


I1-4J.  h 

73»  * 
117*.  » 
lliS.b 


«44- a 
II.  7S1.  a 

A  venelles  Nicolas  des  —  (^  f 

Avènement  à  la  couronne  Nouvel.  Quelles  préberdo  (t 

conrerene  par  le  roy  i  celte  occafion.       3  47- b.  547- a 

Avenet  Jacques.  m,  j,,  ^ 

AvtnHà  itê.  •„., 
Avemflcs.  I>L, 
À  vefoe  —  fa  dame  d'—  <n  ^ 

Aveugle  —  Jean  1*—  i<,  b 

Augetel  —  Antoine.  II.  fit.  b 

Augicr  —  Antoinette.  Jl.  <i(.  b 

AuguAins  de  Paris—  grands.  iS.  b.  4jt.  b.  174. a.  11.  704. 
a.  b.  —  707.  a.  —  838.  b.  III.  lof.  b.  Leur foedmoa. 
id*.  b.  107.  a.  Lear  maifonptèt  de  Montmartre.  101.  a. 
Lettres  de  Philippe  le  Bel  pour  eux.  11/.  b.  Le  patientât 

aux  II.  74].  a.  Le  Chaftelct  tient  (et  feu  cet  au  — 

III.  iy».  a.  —  de  Lagny.  II.  4t.  b.  —  DefctauTri, 
dits  Petits  pères.  III.  87.  a.  EAablis  par  la  reine  Mar- 
guerite. II.  }  7.  a.  b.  Inconltance  de  ladite  reine  i  leur 
égard.  H.  41.  b.  Lettres  parentes  de  Henri  III.  II.  41.  h. 
Leur  fondation  a  N.  D.  des  Viôoircs.  II.  49.  b.  Rentes. 
II.  40.  a.  S'ils  peuvent  avoir  des  renies.  U.  4(.  b.  Leats 
armes.  II.  (t.  a.  Petits  —  Leur  fondation.  II,  3).  a.  Ap- 
peliez par  U  reine  Marguerite  au  lieu  des  DeiHuufTez. 

II.  41.  b.  Bref  de  Paul  V. 
Auçuyne—  Hagaer* 
Avignon.  i8j.  b.  Legatso'«^ 
jiviftati  toMS* 
Aulique  — thefo. 
Au  mal  le  —  feîgneur  f  II.  318.  b.  —  340.  b.  Conte 

d'—  *i«.  a.  Dac  d'  —  <<;•  b.  —  734.  b.  11.74*.  a. 
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fii.  a.  II.  533.  b  f4f.b  goj.b  1II.,«  i 

Bayonne.1.  («i.b.  II.  387.  b.  Evelaueide—  I.  «iakb.fr. 

7*oi  a.  III.  (<8.b 
B«as.  Evefquesoe  —  U.  g7$.  A  ,„  <<s  b 

Bazcn,er.  III.  j,?.  b 

Baxm.  —  Jean  — III.  771.  a.  Jacutiet.  I.  818.  a.  H.  }to. 
a.  Pierre.  I.  ti6.  b.  Simon  Touâaim.  —      Il  311  a 

m. 

Baiinier. — Jean.  III.  4«;.  a 

Baao.be.  Roy  de  la  —  IL  tfor.  b.  RepréTcatatiow ,  pu, 
«c  maydela —  ».  «oi.a.b  —  «33.  a.  —  «37.  k  — 

«94- a.  b  714.  b  7Sf.  b.III.  13.  a.  Amft  peut 

les  officiers  de  la  —  u.  ^t^,g 

Bavonvilte  — Abbesde—  Ill  t^i.  a 

Baxouin  —  Pafcal.  I.  j(o.  a 

Beau  Looi<.  II.  «14.  b.  Le  —  1. 3(7.  b.  —  31,!  b.  il. 


tit.  a.  Guillaume  le 
Beaucaire  —  Senefchal  de. 
Bejuckim  —  Salomon  — 
Beauchamp  —  de. 

Beauderc        III.  4*7.  b  fît.  b.  Henri 

De  — II.  «4.  b.  Le  

Beaufbrt.  II.  98.  b.  De —  II.  4;;.  b.R 

Sieur  de  — 


I341.  a 

I.  («l  a 
I11.7»«.b 
III  118.  a 
II.  tof.b. 

II.  8t.  a 
de  —  I.  if(.  a. 

III.  4>o-  b 


Beauharoots  —  Jean  Jacques  de  —  III.  140.  b.  Margue- 
rite ffc^  m,  140.  b 
Braujeu  —  Madame  de.  II.  «04.  a 

Bciuliett  de.  I.  Su.  b.  —  III.  (S.  a.  Anne  de  —  U. 

119.  a.  Jean  de   III.  «34.  a 

Beaumcnoir.  —  Seigneur  de—  III.  341.  b 

Beaumont  fut  Oite.  II.  («t.  a.  Comté.  8<  b.  De  — II. 
4f(  b.  111.  111.  b.  Jean  de  —  1.  109.  b.  —  110.  a. 
Comte  de  —  I.  31  x.  a.  U.  {49.  b.  1.  8C  b-  Dues  de— 
I.  i«i.  a.  Jean  de—  111-  711-  a 

Beaune.  René  de  — 1.  748.  a.  Regnaalt  de—  11.  804.  a. 

Vin  de —  I'4Jf-b  54<  a 

Beannez  —  Martin  de.  I-  3)7-  b 

Bcaunicr-  II  73t.  b 

Bcauparis — Martin.  M- *()- b 

Kcjjpreau^—  Seigneur  de.  I-f*M 

Beaurain  Sieur  de—  II-  U3;  * 

Beauregard.  III.  383 .  a  Sieur  de—         III.  44'-  b 

Beaurepaire  —  Sieur  de  —  III-  47' 1 

lieiiifeiour  —  Maiton  du.  III-  91-  b 

Beau  fe  porte  —  Raoulio.  I-  f71-* 

Beanfire,  1. 133.  a.  II.  319.  a.  —  575. a.  Jean—  II.  J'*- 

b.  —  33«.  b  344.  b.  —  III-  ->•  b 

BcaotTe  quartier  de— i  Paris.  I1I.4'*-» 

Beauté — Tour  de —  H  <so.a 

Beautcmpi  —  Gervais.  HL  »•  b 

Beauvais.  I.  301.  b  7- 1.  a.  III.  45*.  b.  Eveffxs  de— 

1. 11.  a.  —  »X4.  a.  318.  a.  —  319  b.  —  347-b- 

—  571.  b.  II.  fjj.  a.  — 188.  a,  —  J9i-  b.  —  «i»  * 
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III.  4SI.  a  475.  i.  — t«S.  b.  —  «J».  b.  —  707- 

b.  pc  II.  aif.a.  lll.lSrb.Jeandc  —  H.  114-  b. 

Mathieu  de  1.  331.  a.  Raoul  de  \.  4f-  £  Robert 

de  —  ].<i4-b.  Serge  de  — II.  je.  a.  —  enGaftioois, 

corortsanderie.  II.  $17.  b  De—  Nangis.  IU.  47S-  «. 

 47«» 

Bcjuialtt  —  Marie.  1. 147.  a  Mathieu.  I.  ju.  t 

BeauTiu  —  Antoine  de —  Sieur  de  Pecigny.  1-310.  b. 

—  Bertrand  de  — .  I.  j  «t.  a.  Seigneur  de  — r  III.  411.  b. 
Beauverger  —  De.  III.3S7.0 
Beauvilliers  Marie  de.;—  II.  14.  b.  Ducbefc  de  

II.  170.  a 

Beauvoir—  Seigneur  de—  I.  \Sy  t.— r  fit.  b.  Gui  de 

—  U.  jit.  a.  Marc  de  —  II.  j  <$.  b.  M. de  —  II. 

J7»-b 

Beauvoir,  quartier  de  Paris.  III.  <i8-  a 

Beaurqy.  —  Charles.  I.  4Ji.b 

Bec  —  le  —  Abbaye.  I.  fi.  b.  — —  74.  b.  —  tf »».  a.  b 
Bechamei).  II.  171..* 

Becheretle  —  Dame  de  la.  II-  78-  a 

Bêcher.  II.  774.  * 

Bccoud—  Pierre  de  ——Chevalier  uecr  de  Flechioel.  I. 
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I.  141-  b 
I.  37*.  1» 
II!  1*4-  » 
I.141.  a.  —  "337.  b 
III.  79«.b 
ÏII.  388.  b 
III.  153-  b 

II.  114.  b.  Aymé*        III.  tf».  a.  Pierre. 

de  —  III.  jo7-  b.  De  —  III. 


jif.b 
Becoylêl. 

Brcqae  —  Guillaume  le— 

Bel  — le  

BcUgen  —  Brooift.  II.  }4(. 

Bclamy  —  Suplicc  

Beleib.it  De- 
Bel  ic  Eftienne- 
Bclin.  I.  }«f .  a. 
I.  34*-  «• 

Beltanger.  II.  »«.  b.  III.  11.  b.  Jacques.  III.  11.  a.  Jacques. 
III.  311.  a 

II.      a.  —  II.  18 1 .  a 
1  —  Noël.  I.  îij.  b 

■  —  Ja.  II.r«f.b 

Bègue  l«i — I.  47,. a.—  (K.  *.  —  (17.  a.  Heory 

le  —  I.  1*3.  a.  J.  le  — I.  lot.  b.  Jean  le.  —  I.  (7  t.  b 
— •  f  57.  b-  II.  jtS.  b.  Philippe  le  —  II.  101.  b.  Ram- 
baultle—  If7'b 
Brciiuifs—  HoAeldes.  II.  «"03.  a.  Porre des — 1 . 117.  b. 
—  nS.b 

Béjaune  de  la  Bazoche.  II.  444.  b.  Bljanne  ,  droit  d'en- 
trée aux  collège*.  I.  fia,,  a 
fuhgeot  —  Pierre.                                  m.  *js.  b 

Belart        Jean.  III.  è*?o.  a.  —  4<t.  a 

Belin—  Jacques.  III. 811.  b 

Bellay  —  Du  —  III.  347.  a.  Cardinal  du  drefque  de 

Paris.  I.  «ic.  a.  U  691.  a-  —  717.  b  734.  b.  — 

7tf.  b  7)4.  a.  74t.  b.  III.  181.  a.  —  sjt.  b. 

III.  344.  b.  Euftschedu  II.  «11.  b.  —  818.  a.— 

Set.  b  ■  7<5.b  -7/4-  b.  Jean  du  II.  «So  a. 

 177- b  «8(-  b.  L.du —  II.  «77.  b.  Louis  du 

—  II.  ttt.  a.. —  «70.  b.  —  t9u  b.  Rend  du  — II. 
<93-  a 

Belk  —  Pierre.  II.  $;  1 .  b 
Bellebrauehe  —  Abbé  de  —  1. 180.  a  in.  30-  a.  — 
 )S.  b 

Belle-cbaue  Religieuses  de   III.  180.  b 

Bellefayc  —  Baron  de.  II-  113.  b.  Martin  de  —  II.  «13.  a. 

—  <itt.  a 

Bcllefbnds— de.  —     H.  301.  a.  IU.  171- b.  — 14t.  b 
Bellrgardc  —  Rop.rr  due  de. 
Belle-joyeufe  —  Comte  de. 
Bcllc-manierc  —  Jean. 
Belle  rôle  

Bdlcville  .  paroilé.  II.  4(0.  a.  De  —  III.  au.  b. 

—  II.  315.  a.  lit.  ko.  b.  —  Soj.  a 

BitUetnlît  kf'ftffM$ ,  Prince  du  S.  empire.  II-  io«.  b 
Belltévre  —  de.  I.  7*4.  b.  —  III.  ai.  b.  —  t»t.  a.  — 

418.  b.^477-  a.  — Sieur  de—  I.  7/8.  b.  —  7*1. 

b.  III.  4J|.b.  Pomponeûe—  III.  7. a 

Bcllou  J.  III.  «f »•  b 

Belnaci  —  Bernard.  I.  481.  a 

Belot  —  1IL  J4|.b.  —  {47.  a.  Edme.  II.  M»  b. 

Jean.  III.  1(3.  b 

Beloy  —  Sieur  de  —  III.  383.  b 

Benard —  III.  m»-  »-  Guillaume.  III.  311.  b 

Bene  —  Jean  de  la  —  I.  407.  b.  Pierre  de  la  —  1. 407.  b 
Bénédictins  Anglois  du  ràub.  S.  Jacques.  III.  117.  b 

Beocdiftines  du  faub.  S.  Victor.  III.  178.  a.  —  104.  b 
Bénéfices  incompatibles  pluralité  de  — ■  1-  474.  b.  — 

joj  b.  11.  (34.  a.  —  fiu» 


Bencmouy  —  Jean  B.  ni.  30.  a 

Benjamin  de  Brichatuesil  éTcfqce  de  Laoo  4r  abbé  de  S- 

Geneviève-  II.  87.  a 

Bco|MBin  —  Charles  Heariiiucj  de  —  II.  71. a.  —  73.  a. 

 L'Efeuier —  III.  rn.  b 

Berner  —  Marurin.  It.  481.  b 

Betioile—  Charles.  III.  :6$.b.  Jean-  III.  337.8 

Benoift  — .  Loch.  III.  71.  b.  Raoul  —  I.  i»i.  b.  Ro» 
'  bett ,  —  III.  4-13.  b.  Simon.  I.  344-  *-  —  Curé  de 

S.Enftiibe.  III.  4*1- b 

Benotft  évefque  de  Marfcille-  t.  M4.  a 

Benoiit  VII.  pape.  I-  107.  a.  —  XII.  pape.  Sei  dtffrcru 

eftatv  I.  iSf.  b  XIII.  Bulles  d'cicommunicarioa-  U. 

551.  a.  Autres  pour  changer  l'cftac  de  Ja  S.  Chapelle.  III. 

«7-  •  « 

Benoc.  — .  HuKew.  I.  Jé"7.  a 

Bentard  —  Henri.  I.  *»7- a 

Bcod  du  Maflèz  —  Louilc-  II.  m.  b 

Bc^n  in  —  Joseph.  II.  »if.  a 

Ber — Le.  III.  ;</.  b.  Charles  le—  III.  |7».a 

BerangerTille  —  Sieur  de.  III.  44t.  a 

Betingiere  —  Scrrailc  la.  1.447.8 
Beranjon  —  François  —  III.  tn.b 

Bcrird  —  Louir.  II.  114.  b 

Ucraudiere      François  de  la  —  III.  31t.  a 


Berault.  II.  47t.  b.  III.  <4|.a.Cay —  U.fCf  -  b.  Jac- 


queline. 
Bérets  —  Nicolas. 
Berci  —  de. 

Bercilli  ,Ifl:, -»i  Bârtlliit 
Bercoul  —  Guillaume. 
Berengcr.  III.  1x4,  a.  —  Jean. 
Bergeoo. 

Berger  —  Mundat  fils  de  Jean. 
Bergerac  -«—  Antoine. 
Berger. 

Beringhtn—  Sieur  de. 
Berland— .MtcheL 
Bernai ,  abbaye. 
Bernapbing  ,  monade  re. 


I.  713.* 
I.  4«  b 
II.  470- «» 

I.  <r.  b  it.  b 

III  tX3  b 

n.  <o|.  b 

I.  <8t.  a.  Il.iif.  b 
I.4S7k 

H.  »4  « 

ITI.jrj.a 

I.  ero.a 

I.  147.  t» 
I.t4i.r» 


11.113.» 

II.  666.  a 

II.  731.  a 
III.  77*.  * 


fiemard  —  Jean.  I.  445.  i  Maheotte  —  1-  447- 

Pierre.  11.  44-  b.  Guillaume.  II.  H1  »• lu-  5*'  ' 

Bernard  Cardinal  de  S.  Clément.  I.  14.  a.  —  Evcfque  de 
Porto  Sçjde  fainre  Rufine —  I.  33.  b.  —  «4.  a. —  De 
fainte  Tnercfe  —  Brefque  de  Babylone  en  Perle.  III.  I7<. 

b.  —  de  Rathyc  abbé  de  Pourlevoy  Il  jt  »•  a.  — 

Du  TcilV  abbé  de  l'Eftoile-  I.  187-  * 

Bcruardikk  Tocrrdvr^qaede  Langres.  III.  «78.  a 

Bernardins.  Leur  collège  a  Paris.  I.  i<o  b.  On  leur  interdit 
reftude  du  droit  Canon.  {.  i*«r.a.  —  1(7.  b 

Bernay  Seigneur  de  —  III.  713-  * 

Berne  —  de  la  —  Barounie.  II.  17c.  b 

Berneal.  III.  ]  u.  a.  Jacquet  —  m.  «18.  b 

1.  4M  » 
II-  7»°  » 
I.  37.  b 

Beroltes  —  Robert  de  —  1. 1 1  j.  a 

Berondy  —  Barthelemt.  III  sot  •  * 

Bcioul  —  III.  117.  b.  —  54j.a.  jKques.  III.  joj.a.— 

Berri—  Duc  de  —  1. 17».  b.  —  47<-  b.  —  |io.  a.  — 
ju.  b. —  $17.  a.  fit.  b.  U.  548- a  —  jft.a. 

—  If  4.  b  h»-  b  (47.  a.         ((3.  a.  b  

jjt?. a.  —  s(7-  ».b  5(8  a.—  557.  b  («i.a. 

—  587.  b.  III.  154.  b.  —  tfef.  a.  b.  —  157.  a.  — 
«88.  a.  Charles  duc  de — frère  de  Louis  XI.  III.  t7(.h. 
DucbefTe  de—  II.  780.  a 

Berri ,  ou  Bourges  —  Pierre  de.  II.  (10.  b 

Berruier.  I.  6ig.  ».  m.  771.  a.  Guillaume—  III.  744-  b 
M  II.  700.  a.— 804.  a.  III. 73.  b. —  i8/.b.N.le 

—  11.  «77.  b.  Nicole k —  II.  803.  b. 
Berfrau— R.  I(.  700.  a 
Bcifi—  Lefieurde.  II.  14t.  b 
Berfoa.  III.  15-  b.  Jacques.                         ni.  14.  b 

Ben  —  Le  —  II.  io|.  a  u«".  s 

Berraulr  —  Jean.  m.  13t.  a 

Bcrtbelcmy-  —  lit.  ((«.  a.  Guillaume.  II.  ffi.  b 

Berrbelot  Jean.  II.  «~io.  b.  CuUlaumc  1.  394.  b 

Bcrthier —  Nicolas —  m.  8(8.  a 

BtrthtUi  —  cHrtit.  I.  1  j .  b 

Berthomié  —  Mordet  de.  I.  5  47.  a 

Rerthomier—  Pierre.  1. 311.  b  314.  a 

Benhou— ■  Jean.  II.  <t«*.  ».  —  487.  a.  —  <7(.  a 
Bertin  — ■  U<  }<l.  ».  —  4*7-  b 

1. 4/0.  b 
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Jérôme. 


II.  531.  a 
III.  X53.  b 

II.  f<4-  a 
I.  î«9  a 

il.  J30. a 

III.  173.  b 


Bertrand.  II.  7,4.     —  7J«  b.  111.  8(9.     Alexandre  — 

II.  419. b.  Geoffroy — I-  } ?«•  a- J  II        a.  784. 

b.  Jean  III.  7*4-  b.  Piene  — .  du  d'Autun.  I.  450. 

'  b.  Ilt.<4i.b 

Bertraodi.  f  4»-  a 

B„u|)e  Cardinal  de  —  III.  881.  b.  P.  de.      m.  7*- * 

Berxiau.  .    .    /■  667- b 

Btfinçon—  Guillaume  de.  II.  <io.a.  Louis  de —  II. 

*7 \-  b 

Belrot  — ■  Guillaume  le  II.  }  }  j.  b.  J.  le  — 
Befcoul —  Jean. 
Beigue — Ph.Ie- 
Beflain  —  François. 
Brfle  —  Pierre- 

Brfmo.ooBefemaur.  • 
Bcfnaid  —  Guillaume.  III.  HP.  b.  Pierre  —  III.  313.  a. 

Guillaume  III.  101.  b.  Cyptien  —  de  Rezé  — -  II. 

ne.  b 

Belle  diable — Richard.  1.  tH-t 

Kffty — Robin  de  ÏI.  j«i.b 

Bcflicre.  II-  47°-  * 

Bcflïo  —  Ponce  de  —  I-  4*«-  a 

Eeflbn  — -  Gabrielie.  HH  50.  a 

Belles —  Quelles  défendu  de  nourrir  m  tems  de  pefte  I. 

(Of.  b.  Quelles  defiendu  de  nourrir  dans  la  tille.  I.  <!».a 
Brft.fi.  I  <i  b 

Befre — G.  de—  II.  J<4-  *■  —  J7«.  a 

Betbize  l'efeuierde —  111  j'i-b 

Betiord —  Duc  de  1.  54'- a  331.  a  337.  b-  II- 

j%7.  b  388.  a.  —  fSy.  a.  b.   j;>0.  a.  b.  — 

f  93 .  b.  III.  Kg-  a.  Ducheffe  de  —  II.  394.  a 

Bethcncour —  Morelet  de—  II.  S9y  b 

Betkleem  Evefquet'e—    -  111- f  «g.  b 

Berbune  1.  xot.  a.  Maxirailiende-  Ill-K.a.  Robert  de 

I.xia.a.  Comicdr — 111.  14a-  a.  —197- a-  Hippo 

lyte  Comte  de —  III.  190.  b. 

Berille   Pancrace. 

Betifiï  Adam  de  

Betion  Jean. 

Bevaille  — Marie. 

Benlant  Chattes. 

Beunier  Lou* 

Brarre  dt  (tendu  ,  le 
Beurrey. 
Bernait  — 
Beizehn. 
Beyre  —— 

Betau?  —  François.  II.  ifi.b.  Guilteraettc- 

Bniers  éve^ae  de.  — 

Berom  —  ie. 

Bauvhots        Laurent.  I.  53t. a.  Simon  de  1.  130.» 

BilUinti  ipiftof.  I37».a 
Bible— cour,  de  ta.  I.  tu.  a 

B  bliorhcquc.  On  y  enchalroit  le:  livres.  I.  387.  a.  —  388, 

b.  —  Du  toy-  II!,  i).  a.—  18.  b.  19.  b.  —  j 4. 

b.  —  147.  b-  —  Au  collège  de  C  1er  mont.  III.  38.  b.  . 

Augmentée.  III.  197.  a.—  Du  Louvre.  111. 170.  b.  — 
Royale  de  Catherine  de  Med-cis-  I  700.  b.— 701.  a.— 

III  ;S. h  desdi'Ctde  Florence  I.  700.  b  

de  Grcfffoy  du  Pleflis.  I  3^4.  b.  —  des  Avocats.  II. 
44V  a 

Btbtaci*  Jeâ.  I.  il.  a 

B.ceftre.  II.  i«.  a  303.  a  Hofpital  de   111. 

17Ï.  a  — 177- a 
Bichot  —  Françoife. 
Bidan.  — •  Gui  de  — 

Biiand  S'tfhxnm. 

Bidau  Denis  de. 

Bidiere  ^— dame  de  la  — 
Bien- —  Philippe.  III.  91.  b.  G-de 
Biens  «les  etclcfiaAiijuea.  morts,  a oaii 
Bienaife. 

Bien  aflex.  —  Jean. 

Bt'n  alTis  ]  acquêt  de 

Bien  tout'  —  Nicole  de  — 
Bienvenu  —  Sy. 
B:eiivi-ra-  —  Gaultier. 
Biel»  E  ie. 


•  III.  171.  b 
II.  Kg.  b 

I.  451.  b 
III.  «90.  a 

II.  1*1.  a 

II.  47'- a 

III.  11.  a 

I.  47».  a 
II.  76x.  a 

II.  no.  a 

I.  ut.  b 
II-  i»8  a 

II.  415- b.  m.  711.  a 
I  711  a 

II.  tsi.b 
II.  4<*.  b 


I.  713.  a 
I-  «fo.  a 
III.  677.  a 
III.  313.  b 
III.  109-  b 
II.  fit.  a 
■  191.  a 
III-  n6.  a 
II-  34«.  a 
!•  414-  a 
II.  /49.  b 
II.  3«.  a 
III.  (4S.1 


II.  4*0.  b 

Bievre.  I.  im,  b  a.  Gnillanme  de  —  II.  ei3.a 

Bi^vre  ,  forcll  ,  B>r™.«.  I.       a.  Bievre  rivière.  Son 

ancien  l,t.  II.  333.  a          334.  b.  Atcbe  de  III. 

196-  a 

Betion.  I.  î4,.b.  — r  II.  t<,.  b  4,7.  b  189.  a 

—  1,1.  a  194.  ».        J74..».  AbW  j.  j,.  fc, 


Ht.  iis  t 

•■«.a 


Bigot  Hyaeinte  le  — 

Bigot  de  Calcatu  —  Païen. 
Bilatn  —  Colin. 

Billard.  I.  (o«.  a. III.  ,,r.  a.  Nicolas.  III.  „,.  ! 

b  a  *°4' 

Bill«t  Pierre. 

Billettes.  1.  4„.  b.  Courent  des.  II.  8,8.  ,.  t/J"?1  h 
au*  proceffions.  III.  <jo.  a.  Bulle  de  Bonibxt  vil]  „7~ 

lac^ruftiondel  Eçlifede,—  I.  .,..WC«fiaK 
de  l'éghfedes—  I.  a,a.  a.  Dédicace  de  l'eglift  do_ 

1-  a-9*-  b.  Le  coovent  des  donnd  atu  Cama  I  n 

a.  b  300.  bV III.  83.  a. — .90.  a  ' 

Billout  —  G.  n.  ;ïj7b 

Biliy — lourde  —  1  Paris.  ni., s,, 

BintelLer — Nicolas  de —  I.  44,  a 

Bintni*  —  S.  Jean  de —  Mooaûere.  1. 1}<. , 

Biraeùes —  De  —  III.  3*7.  b.  Cardinal  de  — 111.  4„. 

b.  Rend  de        Chancelier.  III.  41$.  b  Garde  des 

III.  410.  a 

Birette  Sjmfon.  \\.  44.  ^ 

B  roir  —  Sieur  de.  III.  403.  b.  Supplice  du  rnirefcy 

—  III.  4(3.  b.  Madame  de  —  m.  4i|,  b 

Bileul  J.  H.  /7i  b. 

B.lTrwx— De.  m.;!,., 

Bifty  — de   u.  47,., 

Biftandri  —  Sienr  de.  1. 4,7, , 

Biftrade  —  Monfieurdela.  H,  m.b 

Biuult.  III.  f4i.  b.  (4I  a 

Btïot         Agate.  m.  ltt.  , 

Blainville  Sieur  de.  I.  4t7.  a 

Blaifo:  —  Jean.  L  4ji.  a 

Blampignon.  I.  »,8,.  b.  Michel.  I.  jtfo.  b.  Nicolas- III.  it». 

b.  Nicolas  de  — l.  4«-  a.  Nicolas—  ll.ijl.k 
Bbîic.  le  1.  147  a  t78.b  300.1— (74. 

a.  III.  î«j.  a.  Claude—  II.  71.  a.  Denis  le  — III. 

8 10  b.  Jean  le  —  1.  j  s 3  •  b  5  fS.  a.  Louis  le  —  1. 

ju.  b  }ti.  b  314.  a.  Sebaftieo  le  —  llle 

113.  a 

Blancafbrt  en  Guienne.  I.  ffj.  t 

Blanchan.  1.  47;.  a.  III.  13t.  b 

Blanche.  111  <(?.  a 

BUmhe  reine.  I.  110.  a.  —111.  a.  —  «13.  b  Mm 

de  S  Loois.  I.  io*.  b.  III.  *44-  a- —  Femme  dt  Phu 
lippe  VI.  donne  ani  Carmes  ta  pointe  d'un  clou  deK  S. 
I.  it  < .  b.  Blanche  fille  de  S.  Loui*.  1.  303.  h.  Bfaackdf 
chdTe  d  Orléans.  I.uj.a 
Blanche  Fouace  —  Noble  femme  Ifabeau  dame  de —  I. 
130.  b 

Blancbet.  I.  471.  b.  —  511.  a.  Antoine  —  III- 3"' a- f* 

—  1. 179.  b.  Jean  —  III.  771.  a.  L.—  1.  ico.b 
Blancby.  III.  »»»-b> 
Blancs  —grands  —  pièce  de  monnoie.  I.  <i|.b 
Blancs-mantraux.  1.  19"-  b.  —  490.  a.  —  491.  b.  Ht  f  1. 

b.  —  Mendiant.  I.  141.  b.  —  Par  soi  fendez.  1. 241- b. 
Dédicace  de  leur  e'glife.  1.143  b.  Permis  à enad'eripr 
un  chapiteau  fur  la  porte  de  leur  égliie.  1. 147-  J-  ^'f" 
fient  i  tente  une  tour  de  la  ville.  1. 144.  a.  —  Eiublii  a 
Paiis.  I.  138.  b.  Philippe  de  Valoir  leur  permet  de  percer 
le  mur  de  la  ville.  I.  159.  a.  Charte  de  Phi%-  k 
Valois  pour  les—  1. 14t.  a.  Rang  des—  auxproccflwas. 
III.  350.  a  Refbrmedes —  III-  3 — ""«'la 
congrégation  de  S.Maur.l.  t47-b  —  t4»-b-  Titmporir 
les  B  ancs  manteaux.  I-  *3$-  b-  *  'IUT' 

Blantmefoil  De   III.  110.  a  »r.a 

Blandeoue  —  Gautier  de—  "•  ^f*'  » 

Blanques  tnterd.tes ,  puis  permit*.  Hl-  47-  b-  Pwpol»? 

lav.lle.aereiettces 
Blavet — Jérôme.  IMtSa 
B!.tuni  Eftiennede.  1  607  * 

Biefois. 

Bltdegifile  diacre,  fondateur  de  l'abbaye  de  S.  Maor  des  toier- 
1. 10.  a 

B'ois.  1. 779.  b.  7«o  b.  7»»-a.  Comtes  de— I-  »»- 

b  no.  a  131b.  13»-  «  4X».  » 

b.  III.  rTf.a.  tftatsde  II.  37*.  a.  J. de —     1  «*■■ 

Blond  Jcanle.  l.v).b  Noëlle   III.  Kf  * 

B'ondeau  —  Antoine  dn  —  111  '"-  f 

Blondel.  ni- 170.  a-  Aubin  —  1.  8K-  a.  Jean  —  I  -T>- » 
BlciTet — Louis.  .    7  1 

^'•^  n,,5?,'b 
Babigny  —  Moniteur  de  —  "  " 5"'  f 

Bobuffe' 

Bocel  —  Geofiroy. 
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M9 


Jean,  tl.  «17.  b.— «w.a.  III.        b  ' 

311.  a.  Gutliau rac—  de  Cbampigny.  I  >M  1 

loeheteL  I.  KS.a.  —  <4).a.  III.  i.8«.b.—  337-  b. 
UI.  348.  »  .  . 

UI.J4*  b 
II.  ait. a 

II.  <y«.b 

I  717- » 
I.  <)  « 
I.  171.  a 

III.  777.  a 


1—  Déni».  II.  7«*.  a. 
Bodtc.  — -  Jeao, 
Boece —  Efttenw. 
1  —  Gautier  de. 

.  Pierre. 
:   Robert. 

Boeuf—  Gervaiale  III.  1J3-  b.  Pierre  jui  Bxufj 

11.173-  b 
Bo^tn  —  Seigneur  de. 
Bobier. 

Boile.in          III.  <4(.  b  ■»»$•  b. 

Mahyet.  III-  M*b.  Pierre 
Boin  —  N -colas. 
Botneau  —  Jean. 
Boite»  —  Piètre. 

Bo:s.  L'abbaye  aux  —  fa  fonction. 
Bois  voituré  i  Paris,!  ejai  eneft  la  police. 
Boit  —  du  I.  j4».  b.  II.  114.  a.  —  771- a 


III.  541.  b 

I.  313.  b 
III.  «o.b 

II.  ti4-a. 
1. 4°7-  b 

III.  «03.  b 
III-  7I>  b 
J.  414.  b 
II.  18}.  b. 
II.  jlj.  a 

—  7V7-  b. 


Catherine  <in  —  III.  50.  b.  Claude  do—  I.  81$  a. 

Eftienneéu         l  ii4.b.  Felutdu  —  III.  s;8.b. — 

My.  a.—  jii.b.J.d»  II.  î<4  b  5<|.a.  Jean 

du  —  UI.  134.  b.  Pierre.  III.  yt.  b.  Racole  du—  I. 
tri.  b.  Richard  du  —  II.  ti.8.  a.  Jebaftien,    III.  513.  a 


Boifard  —  Madelainc. 
Boifaubry  —  abbé  de 

Bois  Nnn  Jean  de. 

Pou  de»  Préaux ,  feignenrte. 
BoitgiUooft  —  Philippe  de. 
Bois  de  Mais  ' 
Boifnard. 


lll.ji.  b 
I  4*4-  a 

HLijS.b  if»,  a 

II.  59 1  b 

II.  «/«.b 

III.  7>3-a 
II.  47f.  b 

I  40».  b 

Boisrorî'é  Eftiermeoe   l*f* 

Soiffard  Jean.  «*4  » 

Boiffiy        tefe.gmtr  de  —  II.  Jjt.  a.  Sire  de   III. 

tj9  a.Ribrrtde   I»  M7-b 

BoifiW  Jeao.  ^     4».  a 

Boifly.L  ift.  a.  Françoife  de  — -I.  4««-  b.  Geoffroy  de  

I.  i«<.  b.  Mania  de  1.  315-  b.  La  teare  II  l". 

a.  Monfelgneorde   iU-  b 

Boiftel  le   H-4ff-b 

Boiftradr  Geoff  oy  de  la.  III.  lîi.  b 

Boify ,  mar auifat.  II.  18a.  b.  De  —  II.  «47-  »•  Mcmlieur 

dt          II.  740.  b.  — »7*>-  *•  Sire  de  —  I.  «7*-  *• 

Imbertde   u  !,«»  b 

Boiteux  —  Charles  le  —  II.  73-  »•  Deo«   

784.  b 

Boi.in.  II.  19'-  »•         uv        b  b"  Dc — ' 

BWisrM  ,  abbaye.  Ii«<b 

Bolefme  —  Robert.  ,„      f  ? 

Bollair  Jean.  III.  |ia,.  b 

Bdn  — Jeao.  m  î 

Bon  — Je».  111.  M»  b.  


II.  *4$-  b 
I.  f).  b 


Bi»*<iitt ,  Cardinal  de  S .  Chry  fogoor 
Bonafbns  —  J. 
Bonbonne. 

Boocelle  — ARnèsh  

Bonchoioo — Charles. 
Boudiné. —  Gilettela  — 
Bondis,  foreft. 

Bonelle  ,  paroiffe.  I  5».b  J«*1-—  IL  >» 

4,7. b 
Bertrand. 
Boiltii ,  lien. 

Bomfaee  VIII.  Conititution.  I.  ti».  a.  —  Permet  atu 
Guillelmite*  de  Mont  rouge  d'occuper  i  Pans  le  roona- 
ftere  des  ferviteurs  de  la  Vierge.  1. 138-  b.  Balle  pour  ré- 
el >Ce  des  Billettes.  I.  b.  Bulle  pour  le  collège  de» 
Chollet».  1.301.  a.  Bulle  pour  la  fondation  do  collège  do 
cardinal  le  Moine.  '  ÎII-  «07-  • 

Botiiaale  — <•*•  470- b.  III.  jao.b.—  584.  b.  An- 
toine «t  Prancoife.  IH-  ">«•  b  *o».  a 

Borun  Jean.  II.  747-  b.  Pterre—  L  4M-  »•  HI. 

*«• b 
Bonjour  —  mairtre. 

Bonireu  — -  Guillaume. 

Bennac  Marquis  de  — - 

Bonnatd  Je»"- 1-  547-  a.  F  rai  cors  

T*mt  il.  Péri.  fil. 


•  UI. 


III.  <*o.a 
1.  aoi.  a 

111.  $00.  a 
1  4«S£.b 
I.  a 


Bocmeau  Lftxaoe  I.  ï(7.  Jeatn.  I.  aj.a. 

140.  b 
Bonotfîile  —  JeanM. 
Bonnerot  Juif. 
BcMucfoos. 

Bonne  nouvelle  — N.  D.  de  —  parouT:. 
Bonnes  -  Sieur  des  — 

Bonnet.  II.       a.  Guillaume  UI.  «17-  a-   b. 

Raoul   MI-  b 

Bonneval.  L  i3>.  b 

BoDDevaot  —  Le  (ieur  de  —  III-  171.  b 

Booneuil—  de.  II.  470.  b-Pintonde—  I-  4«r.  b 

Bonpain  Jean.  Il-  S9°-  * 

Bonport  —  abbé  de  — -  ll.iii.b 

Bonpafteur  Filles  du   III.  Sri.  a 

Bons  enfant  de  la  porte  S.  Victor.  I.  }?£■  a 

I.  *4.  b.  «5  a.  b.  IIL 


I.  33.  b 
II-  f<;.b 
III.  <84.  b 
I.  aj.a 
III  7»«.  b 
II.  «17.  a 

II-  $73-  » 
a.  De—  II. 


Bons  hommes  da  bois  de 

«oi.  a 
BobIi  —  Cardaoal  de  — 
Boote1  — —  Laurent.  I.  571.  b.  Remond. 
fUm:csafs  —  Raoul.  U.  ij.  a.» 

Bon  villaio. 

Bonzy  —  Cardinal  de  — 


I.aot.a 
II.  44-  b 
H.  t°»  a 
Ul./I4.b 


II.  to.b 

I.  57»-» 

.41.0-  +*•• 

1. 138  a 

III.  «,$.  a 

Bordeaus.  III.  4j>-  »•  Cardinal  de.  I.  17/.  b.  De  III. 

387-» 

Bordeii  ancien», tolérera"  Paris.        Il.fji.a.  f38.b 

Borderel.  II.  4u  a 

Bordes  III.  i«t- b. . —  a<3-  »•  —  »*7-  b.  Baude  des 

 UI.  158.  b  311.*.  Rente  des—  III.  133-  a.  — 

II.  i8+.  a.  Le  de  des—  II.  58».  a.  III.  17 1  b 

Bordier..  II.«»8.b 
Borgne  —  Artus  le—  III.  8?7-b 

Bos  Tkrre  «  Jean  du.  II.  "4-  b 

Bofc.  IL  jio.  a.  Claude,  n.  33<  b  540.  a  3<r. 

b.  Barthelemi  du — I.  48;.b.  Nicolas  du.  III.  M3-  b. 

M.du   U  Kl-b  |«S  b 

Bofcberon.  II.  310.  a. II.  318.  b.  Claude.  11.  3 40.  a 


I.  4»|-a 

I.  4?i-  a 
UI.  700.  a 

I.  11.  a 

II.  311.  a 
II.  740.  b 

Ii4».b 
I.  a»,  a.  13.  a 


Bofcbie!  —  Lrurent 
Bofchier—  Lautenr. 
Btfco  Gmt'ltlmm  de. 
Bofon ,  Cardinal  de  $.  CoQne. 

Bofc  Claude. 

Bofle  La  

BofleduC ,  monaftere. 

StlftM  J*  paroine. 

BolTu  îieurde.lll.iat.b  r7l-  b.  Le  III.  11. 

b.  Gaflot  le  I.  344  a.  Gnexi»  k ;—  I        •  b-  OIÏp 

Ti„le—  III.aa.«._n,.b 
Bofluet.  '  III.  IJ8.  b 

Bo*  Mathieu  du  —  L  J4 1-  a.  Pierre  du —   II.  73.  a 

11,84-a 
H.  Soj.a 
II.JKb 

II.  3»s.  a  «u. a 

ll-io.  b 
III.  «19  » 

II.  <54-  b 
a.  Guillaume.  II.  «40. 

111.  3.  a 

III.  110.  a 
III.  «iS.b 

U.  343- b 


1  S.rede  — 

1  Breuil. 
Boue  —  Gérard  le  — 
Boocard — Jean. 
Boueatlïn. 

îoucel.t.  t;3-3.Gu"'n  — 

Bouchage  —  Sieur  du  

Bouchard.  II. 83.  a.  Jean  II.  t%$ 
a. Jean. 

BouchaTgnaes.  —  Claude  de.  — 
Bouche  — 
Bouché. 


I.  734. a.  — -  8oo>  a-  II.  13.  b.  —  14.  a.  — - 

,0,b  -lof.a  108. b.—  uo.a  187.  b.— 

148.  b.  • — i»7-  »•  UI-  l«-b  *a-  »  111.  a. — 

joo-a. —  30*.  b.  — /oj-  b  f  14-  a.  rit  b. — 

«48.  b.  Sieur  de  Beaufort.  III.  4?o-  b   A.  I  jn.  a. 

Antoine.  III.  9h    31»-  *•  Atooul.  I.  711.  a.  Ht 

,„.  t,.  —  31».  b.  Aubri  —  I.  »5- a.  Charles.  II.  loj.b. 
_}io.  b-  Eftienne.  l./?i.b.III.  jat- a.  Guillaume 
•    —UI.7H.  a.  Hélène.  I.4t»  b.  Jacques.  III  jo.b.Jo- 

(cph.  I.  4<*  b  Kioolas.  l.i«.  b  III.  88.  a.  P.ene. 

III.  90.  t.  fymon.  III.  sa.  b 

Bouchera».  1 1.  »7-  b  ^  ••  ^î-  »  »>7-  »  

«or .  b  Chancelier.  I»  ao4-  b.  UI.  8ji.  a.  Denis— 

I.  7/5. a.  Edmond.  II.  »98.a  8rtf.a.  Nicolat— • 

Abbé  de  Cifteanx.  »■  >*/- b 
Boucherie  ancienne  de  la  viHe.  Il-  47<-     Grande  — do 
grand  Cbaftcle».  I.  J4°>  b.  Reftahl.e.  I.  Hj.a.  Bouche- 
ries ériete  par  Charles  VI.  I.  J4»-  a  du  roy.  L 

b.  Boucherie  deftinee  eftre  faite  à  la  place  de  l'ancien  hoftel 
dès  Moofquetaire*.  II.  4l7-  b.  Boucheries.  Familles  pro- 
priétaire» des  grairies —  111-  <41-b  m.,  a.  Bouche- 
rie de  Beaufat!.  II.  «8.  b.— »  dn  périt  Chaflelei.  I.  <3- 
».      de  l'tWfM  d.  Pli»  prô  df  11^W  Di«.  I.  »/)•  b. 
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tenues  par  l'koftelDru  en  Cirefme.  —  III-  ira.  b. 

—  du  petit  pool.  II.  «}••  b  —  de  fainte  Geneviève. 

1.  4Çi.b  4  83.  a.  ll-eli-b.—  de  S.  Germain  de* 

Prez.  I.  487  ».  H-  j»I.b.  — neuve  de  laint  Honoré. 

III.  il*,  b.  de  c-  Jacques.  I.  »f .  a  petite  de  S. 

Metri.  1. 1«-  »•  III-  «»"b.  —  particulières.  II.  7.  «<s. 
b.  Qiielle*  belles  4t  en  ocelle»—  le  luoieat  d  Paris.  II. 
Jî°-  b 

Boucbcioa.  f4f*  b 

Bouchas  de  Paris-  II.  «M-  b.        communauté  abolie  par 

Charles  VI.  1.  »4J-  b 

Bouchet.  Iil.  xi- «Charles.  II.  }ti.  a  Jean.  III.  ny-  a 

Jean  de—  III.  iir.  a.  Jean  du  —  Il.jxj.a.—-  114. 

a  iij.  a.  Le — .  I-  44*  b 

Bouchoirre  ,  territoire.  L  40L  b 

Boucicault  —  IL  /<»•  a 

Boucot.  H.  i» j.  b.  —  J  4t-  b-  —  300.  a 

Bouciaa  — Louis.  IL  tu-» 

Souder  Jean.  I.7»tf.  a.  Michel.  II.  77*. a.  -—«03.  b 

Boudier.  IIL  44-  * 

Boudin.—  Adritn.  IL  44.  b.  Henri.  111.  ni.  a.  Jean.  I. 

571.  b.  Nicolas.  IIL  117.  b-  Vraft.  IL  817.  a 

BouJre  —  J.  IL  |«(.  a 

Boue—  Le  fieur.  IL  11». b 

Bnici  —  S, mon.  I.  <8«-  b 

Bouer.  I.  «8<.b 

Boucs  <le  Paris.  Projet  pour  les  nettoyer.  IL  14*-  — 147. 

14g.  tcc.  Nettoiement  de»—  III.  r  j.  a 

Bouefche  —  Seigneur  de  la  —  IL  ito.  b 

Boueftc  de  la  communaaté  de  paum.  I.  613  b 

Bouct.  III.  78.  a.  b 

Bouctre.  III.  ;  S7.  a.  P.  II.  700.  a.  Robert  IL       a.  — 

«03.  1  —  S19.  b  III.  800.  b 

Boogier  Jérôme.  III.  S14.  b 

Boues — Clément.  I.  «71.  b 

Booh  er.—  Vincent.  KL  41.  a 

Bouilleror  chanvallon.  IL  470.  b-  —  S.  Ange.  II.  471.  a 
Bouiiîon  lue  de  II-  788-0.  111.  r?/.!).—  11;.  b. 

 411.  a.  Moniteur  de—  III.  en. a 

Bouju  —  Ja.ques.  II.  {40.  a 

Boul  —  J.du  —  JL  «74.  a 

Boulagen  —  Bernard.  II.  f  41.  a 

Boulanger.  IL  470.  b.  —  IIL  183.  b.  Anne  le  — II  110. 

b.  Antoine.  IIL  307.  a.  EJiùbet.  Il.ut.  a  Jeanne.  I.  4ji.b. 
Boulangers  louftrairs  i  la  juiifdifttoa  du  grand  panoticr.  II. 

43>b 

lll.  13t.  b 
IIL  187.  b 
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E-ou<: — Bout.  I-  <f7i>-  a 

Broi  AVI ,  prévoit  des  marchands  de  la  Fronde.  II.  1 6  S.  a.  

a 

Bruant  —  LibeYil.  II.  aïo.  b.m.  ijo.  b-  P  n.  57*. * 

Bm-ti*.  pareille.  M**  ' 

Btucbot —  Jean.  H  79*.  a 

Bru  et — iftienne.  III.  310.  b 

Bruges  Satin  de   II.  10.  b 

Bruit  de  ftaltes  fait  dans  les  Eglifes  ,  i  quelle  occalion.  I 
«37- •> 

Brûlait. 1.  14  j.  a  744.  b.  UI.  4?.  b.  Jacques.  I.  S34. 

b.  Jran.  M-  <io.  b.  Louis —  IÎI.  ?j7  b.  N.  Hf.  21.  b. 

Nicolas.  III.  11.  a  }io.  b.  Noei.  II.  748.  a.  P.  II. 

(99-  b.  Philippe  —  III.  |u„b.  Pierre.  II.  Ioî.  b.  Le 

fi;ui —  tn.4*f-b 

Bramant  —  Guillaume.  "  "  I  tf-jj.  a 
Brun —  Le        III.  J4S"  a.  Charles  le  II.  i«S  b 


III.  75>  b 
IIÏ.  44-  » 
1. 91.  a 

I.  4>3-  b  J«  a 

II.  47j.  b.  ni-  }4>.  a 
lll.  u\-  » 


Fur.  .  :  le  — 
Bruncau. 

Brune  —  Ferri  Je. 
Brunei  —  III,  $4/.  b.  Jean. 
Biunet. 

Brunicre  De  la  —  ' 

Btuno  —  Sieur. 
Bmnot. 

Bmrettcre  —  Du  plefiîs  la  

Erulli— -  S-rnon. 

B'iufler  des  livres  ;  i  (jus  appartieàVce  le  faire. 
Bruffd. 

Eruflèry.  . 
Érxtttu  —  "Efmites  de. 
Éiuyfres  —  Fr.  I.  »so.  a.  De  Ta  —  III.  jo* 

Jela  r3;?.b  Jeandela  — 111.  383.  b.  ^_44o.a 

Bu  —  du-.  II.  471  a 

Buaa        Charles  de-  III.  78.  b 

t  4/'-  b 


lu.  xsi.b 

II.  ijù  b 
II f-  tu.» 

m.  3.  a 
11.  i-.t.i 

II  J/a,.  a 
IL  73-  b 
I.  a.3<  a 
b.  Eftienue 


Bucaiilc  —  Colette. 
Sûchot  —  Andié. 

luci  — Rrgaaiidd:  III        b.  Simon  de  —  I.  140; 

*  iW.uh.- ijj.b 

lud;  — —  B.O*  ..  ~~  1-SS9  * 

ladé.1—  Guillaume;  ï.  \Wi>  a.  fi.  «4».  b.  Par  qui  infliuit. 

■  I.  700".  b 

luiril  —  Seigneur  de—  II.  4:31.  a.  Tîl.  e$o.  b 

Jiiiîrre—P.  H.  j«4  â 

f^'f  — J-  *  —  II-  j<«.  a.  Jean  le  — 11.  $H.jl._\>.  IIL 

fc^ô'nl^Jofep!,,.-.  j"—  B.t,o.B 

Signons  — de.— i-  "      f. f 34.  b.  II.  lot.  1 

Buguinlle— Adamde   v  111.  <i<J.b 

liiigtiole  Guillaume  Chevalier,  jf.  g7,.  b 

luiilon-i-ladame  de.  III.  781- a 

Iciflor.  du.  II.  19t.  a.  — 153- a.  Jacques  II.  ijj.  B 

,  UUtai.  III-  »i.  b.  P-.uk  du  lit-  t  i.  a.  S,rnon  du. 

Suketm  Philippe.  "  '  f.  nr.è 

Bull  ion  4—  Dé.  .l  Tt)  jSj.i 

iuUoer.  Lacherée  Je.-  *  1  '  ~ '  / 

BunatM  —  Guillaume. 
Hungtn    en  Parius,  , 
fcot.  —  Jean  A. 


"  .1^  ?s.^ 

iilm.B 


Bufîiere  Montreur  de  la. 

Buflanguier—  Tho. 
But  —  Marie  de  la.  ' 
Butte  S.  Martin. 

Butois  Claude  de. 

Buylois  Euftacbe. 

Buymor t  —  E.  de.  H.  ,«4.  b.  G.  de  — 
Buiay  abbé  de. 

c. 


«  ftt.  » 
IM..»o.b 

U.3ÎL. 

L  713.  a 
H.7U.» 
U/7..b 
UI-  j«.  a 
»  »»4.a 


C>   Abbe*  de  Cifteant. 
•d  C 'atant^u           M *rcut 

Cabarets—  Deffeafe  d'y 
beure. 


UI.  «01.  a 
«I.777.  a 
pafle  eextau* 

l«4»» 

Liti.l 

I-I7.b 
M4-a.  Simoo. 


lU-W-b 
II.  ,<4.b 
ta-!4f.a 

H184  a 
LI14V 
U. ...  1 
IIMi4.b 
IU.  «a.» 


Cabsrt  IU.  /44.  b.  Jean. 

Cabe rt   Pierre. 

C  ai,!.-.,  tfifcefm. 

Caboche.  II.  15g.  b  îtv.  b.  Piene— .1 

III.  i;,.a 
Cachan,  Chafteau. 
Cache  marée. 
Cafrau. 
Çadrron. 

Cadet   Louis. 

Cadier. 

CadUlac —  Hofpital  de  la  Charité  i  

Cadin   Michel. 

Cadot  —  Jacques. 

Caen.  it.  ftt.  a.  II.  «4.  b.  Prerorréde  L  i«  a.  Vi! 

comté  de  1.  fit.  b.  Chambre  des  Conpta  *  —  1 

6  f  9.  b.  Jourdam  de—  j  u|  ^ 

Caê  an  cardinal.  I.  |o«.b.— tv-  t> 

Cafi  -  Godogtand.  lit  toU. 

Caha,—  brefquesde  —  I.  ,4,,,  H  7„.  b.-7(4.  t 
III.  J7i  a 

Cabouit  de. 

Caigne,  fb:cAL 

Caitlaud—  L. 

Caille—  Antoine       IJ.I.  784.  a. 

<î|.  b 
Cailleau—  Simon. 
CaiCcbot—  Louis.—  Cntralier. 

Cailler  -Jean.  ht$f.bn 

Cailletet— —  Rûbert  

Caillot  —  III  jjf.â.Jean. 

Caillou  Jean. 

CaiUy- 

1;  -,  Il  j  i  —  Thomu  de. 


II.  {f4.b 

III.  jo. a 
II.  70Û.1 
—  Dl. 


ItU-k 
IL  IN  V 

t  ;?}•  » 

I.  431  b 

U.  4il.  h-  U  47/  b 
III.  4io.a 


CaUbtf—  Duc  de.  1.  ,<,.b 

Calais  repris.  I.  ««.  b.  Prife  de —  II.  3S4.  a.  fiott  de 


■!.  }44-a 

Cal  '      .  paTO'Ile. 
Caiendrif r  —  Qtel  jour 

tion  du  — — 
Çalgtay  - —  Madame  de  — 
Cfùïariio  ,—t  ™*  • 


^b  804.  a  •  ;  "  Ca/nblai  — Pi 

Jf.  a.  Marin.  IÇ  (f  17.  b.  tfjûy.  '.  Ut. 
b.  —  311.  b.' Simon.       j,  ji3.b 


Bu.cau  —  Jerdrae.  I 

.  jjr.  b.  Simon.  I.  310 
Buieau  des~£  .ancej.  A'»>«i  F  na'-ç>f. 
Bateau  des  pamrres.  I.  <ie. 

•  —  f  73«.b.  Bureau  e. 
tmuvex. 

Bwgt  lit. 

,  moniftere. 

Buf.  hier  Lambert  te. 

Bi>ffc;eau.  —  *>. 
ïttffi.I.5«.b.  Jean  de  — 


>..ll.  71t.  b.  Ândien 
v  pour  le.  enfuns 
.H.  75  «-a 
III.  ,03.  t 
_.J»-^o  a 

I.  14..  b 

<  _.  U.  «iS.a 
II  /»,-  b 
«1.  «34- b 


I.  s-  a 

en  France  la  refcima- 

I.  734.  • 

II.  113.  a 
1.170.» 

Ilot  U  147-  b.  Laurent  —  UI.  tj«.  b?  — 

»Î9-  a 

CaÀcntfim.  vtflé.  I-  >}•  b 

Çilorine;  —  Êinerance  de  —  111-  701' 1 

Câlin  4g  —  _  .  I  4)1  •  a 

Calotes  noires.  i-  »7!-b 

Calvairadu  Lutemtjourg.  U.  >«.  a.  III.  7o.b.-^->(.  a. 
—  bu  Marais,  JII.  §7-  b.  —  h*-  a 

Calvaire  Claudedu— r-  ItV  7«.  a 

Cêlvfi ,  gênerai  des  Cordeliers.  !!•  •Sf-  a 

Camanot.  UI  *«•  b 

CambeJort  Philippe  Jofeph  de  —  i  4«-  b 

Ca^b,ei— J.  i  tt.J«f. Ij 

Caunblai  —  Pierre.  !•*».» 

Cambout  —  Pierre  do  —  III.  uf .  a.  14*-  b-— 

b  141.  a 

Can  b  ai  —  Evcfques  de.  I.  41».  a.  -~  totf.  b^lI-iH-* 
toiles —  II.  10.  b.  Adamde —  II.  f«4-  »•  O8'1" 

laun^e  ,He   •  ■  (  U.  «•«»♦.  b.  -r-  *»-  f 

Cambron—  Jacques.  .  .  iL7«4  b 

Cainerier»-4le  France.  •  ,  {.  4»- b.  —  34- »■'—■  '••  f 
Ca,n,lic^rP.e,re.     .  ^«ff&t 

Cain  n-^-  baurew.        -    IH,a»>.a 

Ca  npi4nv  —  Charles.  I"-  »'*•  * 

"  mpujc  —  |u#.  .  —  -  •  ....  Ci  .Jlri*^ 


jij.b  b  


as? 


J47.t 


Digitized 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


U.  a.  lit.  549.  b  7««-  a.  Antoine        III.  310.  b. 

H.  H.  si  f.  a.  —  571.  a.  Jacques  —  III.  814.  a.  Jean. 

II.  toi.  a  804.3.  III.  7.  a.  Nicolas.  II.  m.  b  R. 

lit.  Ko.  b.  Le  —  II.  ît g.  b.  Jacques  le—  III.  303. 

b.  Miitinlc  — II.  749.».  — 794.  a  S^-a.  Ma. 

dame  le.  II.  14t.  a 

Camufer.  U.  108.  b 

Cai*;  propofé  pour  la  dtfcharge  de  la  Seine.  III.  134-  a-  — 

jro.  b  1/7.  b  159.  a  8j4.  b 

Canaplej  Moniteur  Je—  II.  701.  a  73 J.  a.—  7  40. 

b.  Ht.  41S.  b 

Cauare  —  vin  de.  II.  I.  b 

Caruye.  III.  470.  *•  —  477-  a.  André  — III.  Soj.  b.  — 
(14.  b.— Jacquet  III.  118.  b.  Jean.  II.  Sot,  b.  Catwycs, 
lieu  où  eftot  e  la  maifon  dire  du  P*m*rtbt,      II.  ïj  t  •  b 
Candale  —  Moniteur  de  —  111.  41*.  b 

Cane:  Charles  de   toi.  b 

Caniby  ou  Caulby—  Stturde  —  III.  41*. a 

C»mf  l:tm  ,  cht:*  1.13  b 

Canteleu  — Pierre  <k.  I- f  1»- b 

Ocvelon  Robert  de.  1. 401.  b 

Cantcraine ,  mouliu.  II.  183-  b 

CtntbiHt  Catdmal  de  tonre  Cécile.  I.  3e.  b 

Cmto  Charles.  11- 114.  b. -Jacques  Louis  1.  *«f. 

b  Jean.  III.  1.  b 

Cmu  Henri.  II.  «89.  ».  M- —  II.  s*»,  b 

Canal  —  Pierre.  I.  fît.  a 

Cany  de   11.470.  a 

Caftjum  ,  pareille.  I.  ji.  a 

Capeluche.  II.  570.  b 

Cap.'l  —  Guillaame.  I.  330. b.  —  333.  b 

Capitaines  de  la  milice  de  Paris.  I.  (46.  ».  —  de  quartier , 
efttblisi  Pitis.  1. 701.  a.  —  703.  b 

Capptl  —  Gmlîronv.  II.  t\y  b-  II.  70e.  a 

C afritet—  Htd'lthtiJt.  1. 173.  a 

Capucins  venus  eu  Fiance  depuis  fît  ans  —  m.  1.  a.  — 
ae  Paris  III.  4.  a— de  $  Honoré.  III- 40.  a  Le  cœur 
de  la  duchriTe  d'Orléans  ,  Marie  de  Bourbon ,  porte  aui 

 III.  j-73-  *•  <JJ  tauxbourg  S.  Jacques  III.  4».  b- 

 134.  a 

Capo  ines  de  ta  Paflî  >n.  teurconvenr  traisferé.  II.  3fî.  b. 

—  3/t.b.  —  d<-  la  piacede  Vendufrne-  III-  i^f.  a. 

Ouverture  de  quelq-jes  rues  proche  les—       II.  408. a 

Carabine        Pernellela  —  II. «17.  a 

CatafFe  Landau  de.  III.  19  .  a 

Carbonet.  II.  198  a 

CarcatTon*  I.  <8-  b.—  Eve'quesdc  —  II.  7f3.  a.  III. 

4>t  a 

Carce!  —  Giiliaume.  III.  315.  b 

Catdinal  de  Laon.  I.  197.  a 

Cardina-ix,  trader  dSIluftr  lEates.  —  I.  if  t.*.  Leur  rang 

aux  p:oceûn>iis.  le  cérémonies  publiques.  I.  «88  ».  II. 

tii.  b  «87  b  7j8.a  7»4-b  lit.  4)|. a 

Leur  Crante  à  la  cbunbre  des  Comptes.  1. 744.  b.  V;«lt  t 
précéder  lei  pi  rscccletiart  quel.  III.  j ij.  a 

Cardon  —  Tliierri  de.  I.  m.  b 

Carefme,  artificier.  III  538.  a.  Den:s  —         III.  J71.  b 

Carefme  A-imo'ne  des  tois  en         III.  144.  a.  Règlement 

pour  l'uflge  de  la  viande  en  —  II.  797,  a.  A  qui  appar- 
tient de  vendre  I»  viande  en—  III.  13*1.  b.  Beurre  6tc. 
defTcndus  en  —  II.  7*1.  a  œufs  permis  pendant  le  — 
III.  110.  a.  En  troi.  les  collations  ne  conGHoient  qu'en 
un  morceau  de  p»in  .  encore  ne  l'a'cordoir-on  qu'au»  leu- 
rres gens.  III  735-  a.  Nooe*  Vefpres  te  difoient  i  deur 
heures.  III-  717.  b.  —  740.  a 

Carignan — Prince  de  - —  III.  i7«.  » 

Carloftate  —  K-tiié.  Il,  «  3$.  a 

Carmain  —  Comte  de  —  II.  777  b.  —  77t.  a 

.Carmélites.  III-  «>•  a.  Du  faubourg  S.  Jacques.  III.  144.  b. 
Du  faubourg  S  Germain.  II.  44s.  ».  De  N.  D.  des 
Champs.  II.  il  -  a.  b-  De  la  rue  Chapon.       III.  M  ».  a 

Carmes  de  1a  p'ace  Maubert.  I- 4S1.  b.  —  483.  a  491. 

b.  —  Etablis  »  Parts- 1-  us  •  b.  —  it«.  a.  b.  —  117. 
:  nouveau  monaftete  de  !a  place  Mauberr  par  qui 
.  1. 117. 1.  Leur  éloge.  I.  »t7.  b.  Lettres  de  Philippe 

Je  long.  I.  ai»,  b.  Bulles  de  Jean  XXII.  |.  11,.  a.  b  

(Vendent  leur  première  maifon.  I.  no.  a.  Bened  ù  on  de 
leo-r  nouveau  monaltere.  I.  110.  b.  Bulles  de  Clément  VI. 
2.  b.  —  m.  ».  La  reine  Jeanne  de  Navarre  leur 
donne  (es  joyaux. I.  m.  b.  Drdieacedeleurégliic.  1. 113. 
b.  Clément  VII.  leur  rwrmet  d'acheter  le  collège  de  Dace. 
I  114.  a-  Prifc  de  peft  1T100  dadir  collège.  I.  1:4.  b.  Ils 
reçoive»  la  pointe  d'un  don  de  N.  S.  I.  lit.  Le  collège 
le  Dace  donné  au»  —  II.  (37.  b.  ^—5|*.  b.  —$40-  * 
Cannes  de  Paris.  JI.  83 S.  b 

Ttmt  II  (srti*  m. 


S75 


Carmes  deferjauflot.  BrefdePaolV.relturfa-.-em-.il-  55. 
a-  Confemeraent  de  l'évefqoe  de  Paris  i  leur  efUblifle- 
ment.  II.  ?«.»  III.  47.  a.  Carmes  d:s  Billettes.  Lettres 
de  Louis  XIII.  pour  leur  ellab/.ilèraem.  I.  199.  a.  Bulle 
d'Urbain  VIII.  I.  300.  b.  Cames  «formel  eftablis  au» 

B.Ueiees.  m.  83.  a  ,0.  » 

Carinor*  —  Prrfident  de.  m.  317.0 

Canavalet  Le  fleur  de.  III.  ,7{.  a  4^  , 

Ctnitco  —  Ptnti*  dt   m.  <-7.  a 

Clmot-  b 
Caron.  II.  44.  b.  Le  —  I.  «81. av  ClauJe  le.— I.4tf<.a 
Guillaame  le —*,  1.143.4 
Carperuier—  Nicolas  1.  gtf.  0 

Carré  Charles  Pierre.  I.4((.t  Henri  I.  13?.  b- 

Lnni*   I.  3/8.  a. —  31(4.  b 

Carrefour  du  Champouni.  II.  143.8.  —  de  l'Efcoté  faint 

Germain-  II.  119  b.  —  Guillefe.  III.  É19.  b.  dî 

Marché  Palu.  I.  10s.  a  du  pont  S.  Michel.  I.  «to. 

a.  —  S.  Benoifr,  I.  «10.  b.         S.  CoCne.  I.  «10.  b. 

 faime  Geneviève.  I.  «83.b.  — S.  MedarJ.  II.  139. 

b  S.  Sevetin.  —  I.  <io.  b.  —  S.  V vcs.  I.  «  10.  b 

11.  43  a 
h 


Carrel —  III.  4-.o.a.  Jean. 
Carride— Pitrr». 
Carroffes  anciens, dits  cochrj. 
 Sieur  de  


III 

lit.  a.  b 
111.  l>8- a 
III.  41.  a 
llîjS.» 
Il-  113  a 
II.îji.» 
184.3.  b 

III. «10.» 
111- 404-» 

I.M.b 
I.t3i  b 
II.  471.  a.  —  4/j.  b 
II-  <«$.  b 
I.  ii-b 
1.  11.» 

I.  47<-« 
II-  791.  a 
1  13.  b 

I.  4»i.a 
I-Itf.b 

II.  ut- b 

II  f6f.  b 

I.;,.a 


Carie'.in  — 
Canter. 

Cattigni  —  de.  — 
Cas  referve2. 1.  iSj. b.  — 
Cafaui  —  Jacques  de  — 
Catîmir—  Prince  — 
Carmet  —  Girard  de  — 
CîtTé  —  François, 
CalTiny. 
CalTon.^—G. 

Cafi'Ut  Vs'itrtutd:. 

Ctfttnium  ,  paro  fTe. 
Cjftres  —  Celeftii»  de  S.  Pierre 

—  477.  b.  Evefqucs  de »-» 
Ç  mflrt'tuin. 

Ca?lrie  —  Guil'aume  de  — 
C'firum  Iijii.chafleaudu  Loir. 
Car  —  Le. 
Catalan  —  J. 
C  a  al  xuno  —  Frogerde 

Catechiunr.  Qrdrede  letàfrc,  Si  que!sjouM.  I-  41S.  a.'— 

M!  *  *»  a 

Cate'e,  Prifr  ,Hu  1  1I|.  j»7.  b 

Caterinedc  Mtd  e  s  reine.  S  mi  eftttée  à  Paris.  III.  ,74.  b. 

Acquiert  S.  Maur  de»  FoflVi,   I  <74.  b  <7J  a. 

Transfère  Ici  filles  Pénitente*  à  S.  M  iglouc  itc.  I.  711.  b. 

Va  à  l'hoftel  de  ville  pensr  ir  nander  un  fecours  d'arçenr. 

111.  3I7.  b.  Chanof  le  numdu  .iucd'Alencon.  III.  399.  a 

Difcours  i  elle  adrclTé  par  Rimu-.  1. 700.  a.  Sa  biblir>te- 

qne.  III.  it.  a  19.  b  38.  b 

Caterine  de  Fiance  fille  de  Châties  VI.  111.  1*4.  a.  — 

E'paufe  H-nri  V.  roy  d'Angletttre.  II  j  8  y  a 

Carrrioc  de  Lunierts  abbefle  de  CbeJIec.  II.  iij.  b. — 

fif,  a 

C'ti'trinm  >  abbé.  I- 11.  » 

C*th»licea  jAntunfîs.  I.  394,» 

Catin  —  Auberr.  1.  757. 3,  G.  H  1*4.  a 

Catinat  —  Pierre.  III.  311.  j 

Catinaude  —  Hélène  ta—  m  71,  a 

Cauchy  —  Pierre.  m  yv  b 

Canchon  —  Pierre.  m.  ijt.  b.  —  311,  b 

Caadebec  —  Mathieu  de.  11.518b 
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II.  76.  a 

III.  10.  b 
I.  tx.  b 

XI-  â.  —  «jj.a 
II.  «!M-  b 
II.<,5.b 

Chabanncs  Antoir*  de.  —  I.  f«3-  a 

Oublies.  Lifo,  a 

Clubot  André.  I-  xja.  Lifiiim.  I.  si.  b.  Philippe.  111. 
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tiers  de  Paris.  III- 1.  b.  de  nouvelle  aeattoo.  I.  4,0. 
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Compagtjies  de  milice  bourgeoilc  eftablics  i  PatH  p*'  CW- 
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3,7.  b.  —  du  S.  nom  de  Jefos ,  elbblie  par  les 
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7>8.a.  A  Cbannu.  I.  798  b.  —  A  CbaAeaudun. 

I.  797.  b.  Création  dit  premier,  if  île  buir  prefidens.  Il- 
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iij.a 
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CtrtHtMi.  1.69t.» 
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Corte  beufe  —  Cuillaume  de  »  II  /">.  b 

Corteis  Henri  le.  I.  +»•  b 

Cortili  —  Ph.  det.  II.  !<{•  a 

Cofel  —  Darapeftre.  I-  *95-  a 

Cofme—  Guillaume.  III-  b 

Cofme  de  Mcdieis.  0     I.700.  b.  718.  b 

Cofme  —  Du.-n —  Feuillant,  e'ytftjue  de  tombez.  III. 
113.  b 

Cofme  Clauffe  eVefque  4c  comte  ic  Challont.  III.  «A  a 
Cofnatd.  III-  fis.  • 

Cofnter.  —  ITI.  804.  b.  Hugues—  III.  So*\  a 

Cofpeao  de  —  ETtfque  de  Nantes.  III.  }47-  «•  — 

JfJ-b 

ColTird —  Philippe.  III.  91.  b. 


de  la  dame. 
III.  m.  a 
III.  ixj.  a 


Code  —  Pierre, 

ColR  —  comte  de-  II.  439.  a.  Martfcbal  de  —  III.  4 1  S.  a 
CoffoD' —  G.  II-  371-  a.  Robert.  I-  (71-  b 

Cofte —  De  la  —  III.  ter.  b.  —  /7°.    Je*"-  I-  407 


b.  Guillaume  de  la. 
Codes—  Jean  de. 
Cctienou— —  Gabriel. 
Coein—  Guillaume. 
Coriard.  —  III.  f»4.b. 
Cotte  blanche. 
Cottel. 

Cottereau.  I.  t<i.  b.  Philippe. 
Cotteiel.  —  ]eao  de. 
Cotton  —  N. 
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Couarde  —  Mathieu  de  la.  « 
Coublaas  —  Eftieorc  de. 
Couconnier  —  Jean  le. 


II.  /41.  b 
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II.  16.  b 
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11.  %6.  b 

H.  «30  * 

II.  700.  a 
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I.  it».  a 

I.  478.  b 
1-  4»»  a 


Coucy  —  Sire  de.  II.  549.  b.  Claude  Gabtielle  Angélique 

de— III.  If  La 
CoLdray.  III.  184.  a 

Coudre'  —  Richard  du  I.  4  3 .  a 

Coatllsrr  —  J.  III  819  a 

Coulenges.  —  Jean  de.  I.  44 ».  « 

Couliart  — J.  II.  (71.  b 

Coullet  —  Eftieone.  m.  3.  a 

Coulommiers.  —  Martin  de.  III.  ij8-  b.  —  311.  b 

Coulon.  II.  187.  b.  Gabriel.  1. 193.  a.  Jean.  I.  40t.  b.  Pjer- 
te.  I.  t\o.  » 

Coulons  —  R.  de.  II.  (88.  a.  Renaud  de.  I.  407.  a 

Coulture  S.  Gémis.  II.  115.  b  du  Temple.  III.  4j.  b 

Coupeau.  III.  i»8.  b 

Coupe — Nicolas.  111.77t.» 
Coupeel ,  moulin.  II. fit.  a 

Couppe-eorge ,  ro  c" .  1 II .  140.  b 

Couppelle  —  Henri  de  la  —  m.  j  3.  a 

Cour  de  la.  I.  3(4.  b.  III.  cj«\  a.  —  tt8.a.  —  jto. 

b  e<i.b.  Jean  de  la  1.  407.  b.  II.  fU.  a.  Pam- 

pbile  de  la.  II.  99.  a.  Pie«e  de  la.  I.  781.  a.  II  814.  a. 
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Cour  —  Pierre  la  Pie.  m'  f  xo.  a 
Cour  — .Robert dej>ari«.  m.  6 1 ,. b 
Cour  S.  Prenais  ,  paroifle  du  Diocefe de  Meaux.  T.  ai.  b 
Courette —  MrlTire  Jean  de.  I-  f  »  7  -  a 
CourceUes  — k  nreae.  II.  {87.b.  —  <S8.  a.  Jeande  

II  »3-  b.  —  „«.  b.  —  <S4.  b.  Thomas  de  —  I. 
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Couiciei  —  Pierre. 
Courde  «langue. 
Couiby  —  De. 


II. 

ni.  387.1  


*-4«.i 


»na 

în.b 


Couronne ,  mouafterc.  1. 14a.  b.  —  Cutue  u,^. 
ftere.  ™*  ' monj- 

L»U  a 


Couri>nne  deseedefiaftiques. 


Couronne  cMpines  à  la  ïiinte  Chapelle.  I.  tto.   Jj*°  » 


a.  ^— îjo-  a. 


ita. 


Couoane  de  France  famée. II.  730.  a  7tj.  b'ÎLîîL* 

a.  —  710.  b.  * 
Couronne  de  l'héritier  ptcïomprif  du  royaume  Sa  ton» 

U.  73»  b.  —  Des  princes  du  fan».  '11, 
Courrier  —  Dii:~~-'  -- '  ^  * 


]       ;  II.  i7».a.lîi^l'î 


Courfai. 

Courfan  — *  Comte  de.  — 
Courfin 


lul.b 

.  Philippe  —  IU.  711.  ».  Simon.     m.  3?».  k 
Court  —  Delà —  III  ,si  l 

Court  du  palais.  \ 
Couttalvert —  Jacques  de.  ni.  txS  *.  —  L  . 

Cource-cuiffe —  Jean.  11.  jii.a-  —  573.8.—  ,|,\ 
Courte  rache.  (,  * 

Courte-ville  —  Baftien  de  —  \\i    '  * 

Couxtilk  —  la.  il.  141.  a.—  143.  a.  —  314.  t,  Smooé 

Counillier—  Cofme.  n.ui.t 
Courtin.  II.  311.  a.  —  3<«.  b.  —  807.  a.  III.  14.  ». 
me  Anne.  H  181.  a.  François.  I.  470.  a.  Gilles.  1.310.  a, 

—  3u.  b  l»4- a.  Guillaume.  —  I.  81  j. b.  je»,  u 

71».  a.  III.  310.  b  311.  a.  —  78».  a.  Marie.  III. 

a, S.  a.  —  104.  b.  Nicolas.       II.  8oj.  a.  ni.  47U 


n.  ri,., 
111.  »ra.» 
Il-  f7>-0 
U.a7J.a 

II.  J«l.b 
1-  «S'  • 

III.  flt.i 


Courtois  —  M.  II.  571,  b.  Paul. 
Courtot  —  Jean  Alcxss  — 
Coufcaa. 

Coufdun      Helie  de.  F.  loufdua.  — 
CouITeau.  —  G. 
Coumuot  —  François. 
Couftel  —  Jean.  1.  3«8.  a.  —  431.  b. 
Coufldlier —  Pierre  le.  —II.  530.  a.  Régnier  le.  I.  iom 
Couflillier  —  Simon.  m.  431.  a 

CouAivillain  —  Efticnne.  lll.a/a.  b 

Couftome  de  Paris  rédigée.  II.  n7.  a 

Coufturier—  Claude.  III.  if»,  a.  Jean  le.  I-  337. 

Louis  Auguftio.  II.  uj.  a.  Thomas.  III.  1(3.  b 

Coutanots         £vefqucs  Je.  I.  141.  b.  —  »»(,  a 

311.au—  373-  b.  H  3>I.  a.  b.  — î«.  b._  /<».  s. 

—  J89.  b.  III.  *77.  b  ftj.  b.  Lottùe  de  —  tt; 

(ir.  b 

Coutecoun  —  Jean.  L  4I7.  a 

Coutardi  —  Jean  de.  1.  s%\.  \ 

Coutcl  —  Antoine.  II.  804.  a 

Coutelier  —  Simon  le.  III.  1/8.  b.  —  3».  b 

Couvrerèu  de  N.  D.  —  Son  de  la  cloche  du  —  1. 171.  b. 

—  yoj.a 

Coy er  —  Pierre.  I.  7 13.  ou  113.  h 

Cramait  —  Comte  de  —  lit.  /71.  b 

Cramette  —  Pierre.  I.  f 09.  a.  —  jif .  b 

Cramoify.  I.  3(7.  b.  II.  r; 7.  a.  b.  Jean.  1. 341.  a.  Sebafhen. 
I.  341.  a 

Cramouel  —  Raoul.  II.  (93  b 
Craponne  —  Claude.  II-  451, 1 
Créant  —  Vincent  le.  ■ —  H'-  7"-  a 
CtecyenErie.  I.  /J4.  b.  J.  I-  «J.b.  Foreft  de  in. 

4y«.  a.  Sieur  de.  —  III.  èto.  b 

Crées— Ol  trier  de.  I.jïe.  a 

Creil.  I.  f6i.  a. De.  —  III.  H3  «-  François  de.  III.  119- 
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a  817.  a 
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III.  51t.  a 
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Crefpioet.  II.  198.  a  — jœ  * 

Creffyn  — de.  .  '«,J;» 

Creffe         De         ÎII.  J49-  •-  —  «  — 

408.  b 
Creffonne  —  Gabriel. 
Crefton  —  DamoifeDe  Peroelle  de.  — 
Crète.  I.  197-  a.  Jean. 
Creteil. 

—  Claude. 
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It  UI-  b 
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PrevoTt  de  Paris.  1.14.1.-141.1 
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I.  m«  * 
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I.  «00.  b 

Ctinercs  Comte  de.  t-  <8o.  a 

Crirl-y  Eftienne  Cudebert  c3e  —  H1<  «43  b 

Crochet- —  Caterioe.  I •  7'î-  » 

Croifades.  Le  voyage  racheté  par  des  donations  i  Péglife.  I. 
tcb 

Ctotfct.  I.  <8|.  a.  II.  470.  a.  François,  i.  7Jt-  a 

Croifmes  —  De — III.  fiji  a.  Piette  de.  III.  jtt.  » 
Cro.fez  de  Parts.  1.40t.  a 

CroifTant — de.  Moi.  a 

Ctoify — Adruade.  Iii.i87.a 

Croix  de  la.  I.  ffx.  b.  n.  m.  a.  Claude  de  la  m. 

7JO.  b.  Adrien  de  la  —  III.  857.  b.  Francoifr  de  la.— 
III.  70-  ••  Gitatd  de  la —  Itl.fito.  a.  J.  de  la.1. 11a.  a. 
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de  la  Irrite  Cbapelle ,  pat  qui  oftée  I.  ljo.a.  b.  La — 
S.  Leuffroy  abbaye  ,  donnée  a  S.  Germ.  dei  Prex.  I.  }w 
fc.  *Iimi  S.  Ouen.  I.  1 1.  a.  Du  Tiroir.  1.  <mj-  b.  — 
xouge  &  jaune  ,  portée  pu  les  pauvres.  I.  73$.  b.  —  de 
S.  André  prife  par  les  habitat»  de  Paris.  II.  5S0. b.  — • 
fiHes  de  la    ■  III.  IjL  a-b.  Sœurs  île  la  focieté  delà-— 


83} 


'  —   •  J  ».  —  -V^-L..-  —  _  
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il  les  en 
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Croyer.  Il-  3«7-  b 
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CroMt ,  chaûelleaie.  »  tSo.  b 
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Cutgy  —  Louis  de.  Ht-  «8*  a 
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Cuivte  cour  —  Guillaume.  I .  i  3  ».  b 
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Culdoe  —  Charte*.  II. /70.  a.  Ml.  311 .  a 

Cumonl  Guillaume.  III.  ift  b 

Curabel.  IH.Ift., 
Curateur  gênerai  donné  aux  pauvres  enfin»  de  Paris.  I.  (11.  a 
Curé  primitif.  La  qualité  de  —  n'emporte  pas  la  préfeanec 
aux  proceflion»  publiques  de  paroitTc.  III.  184.  b 

Curé  ,  procureur  au  parlemtnt.  !•  104.  b 

Cure»  des  collèges.  III-  tn.a 

Curiaai  —  dro:t»  —  donoex  i  ferme.  I.  10 j.  a 

Cunlii—wl'itt —  III.  «fii'.  b 

Curfay—  Seigi.eur  de.  II.  «07.  a.  Baronie  de   II. 

aSo.  b 

CortooDe   III  4  >  t  a 

Cu/lti  du  collège.  I-  '-7-  b 
Cutrtit  —  Girtriut  i*.  III-  «8.  a 
Cuïilliere—  Nico'as.  '  •>('•  b 
Cybele  ,  confondue  avec  Cerès.  I.  11.  b.  Son  culte  en  Fran- 
ce II.  a.  A  Paris —  10.  b.  a  Rome.  I.  8-  b.  Quelle 

efloit  anciennement  fa  figure.  I.  9.  a.  b 

Cyx  —  Mat.cdc   Ill.ïji.a 


D. 


D Ace  — Jean  de. 
Diccole. 
Dachery . —  Luc. 

.—  Jean. 


II.  a  10.  b 
I- 139.  b 

I.  i8g.a 
lit.  >j}.  b 

II.  4«j. 

I.JII.» 
1/7» 


Dacole. 
Dacy  —  Jean. 
Dagtant- 

Dagonmcr  —  Guillaume. 
DagueAeau-  II.  3*0.  b.  —  387.  a-  —  ( 

b  4*7-* 

Dilmille  —  Louix. 
Daimbert  arcbevefque  de  Sens. 

Dainville   Gérard  de  I.  rof.b.  Jean  de   Che- 
valier. I  /ofi.  b.  Michel  de — P                     I.  ;o«.b 

Dais  00  ciel  porté  fur  te  S.  Sacrement  i  la  proceflion.  I. 

jf  j.  a.  Dais  ou  poile  du  roy  mon  ,  par  qui  purié  I. 

710.  a.  Dais  porté  fur  le  roy  i  fon  entrée  p.r  les  meftier». 
«Vc-  III.  411.  a.  —  439.  a  b.  Dais  fur  le  roy  mort ,  pat 
oui  porté.  III.  fit.  b.  —  Par  qui  porté  fur  la  rtire  i 
fon  entrée.  III.  300.  b.  Dais.  La  ville  ne  le  porte  aue 
fur  les  rois  8c  les  reines ,  &  non  fur  les  legar».  III.  ,  S  8. 

a.  lté. 

Dalei  Fleurant.  I-Î71-» 

Dalleret  Antoine.  IL  43- b 

Dam  Jacques.  ZR.  )Xf  •  h 

Damas  —  raifin  de.  II.  9.  b 

Dame.  Qualité  d'une  marquife.  II.  113-  a.  —  Qualité 
donnée  i  la  femme  d'un  confeiller  au  parlement.  II-  no. 

b.  —  A  la  veuve  d'un  maiftic  des  comptes.  II.  1 13.  a.— 
A  la  Veuve  d'un  procureur.  IL  no.  1 

Dame— Sedillela.  Il.'tj-b 
Damelle  —  Barbe.  IL  <:{.  b.  Cateline.  B.  «»J.  b 

Damcron.  I.  3<t.  b 

Damfrom  —  Comtcffe  de.  —  III-  171-  * 

Damoifel  — —  Jean  la.  I.  344.  a.  Jean  le.  II-  î  »  9  ■  a 
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Duel  propofé  pu  Henri  IV.  roy  de  Nararre  pour  «nidetfa 
querelle  avec  ceux  de  Guife.  I.  747  b 

Duiffel ier  —  Robert  de  — *  itl .  <  I  * .  a 

Dully  —  Citlot.  II  Î7|  b 

Dunes— -  Robert.  —  III.  4»y.  b 

Djnkctque.  II.  3J7.  b 

Danois.  1. 131.  a.  Pays.  II.  ny.b.  C«nue  de.  —  I-  311.  a. 

III.  177.  b.  Mctnfieur  de.  III.  }it.b 

Dupille.  II  jif.a 

Dupoa.  III  rt.b 

Duraod.  ni.  4»«  b 

Durant  — -  Jacquelin.  —  III.  {77.  a.  Louis-  II.  31-  b. 


III.  310.  b.  Vincent.  III.  fii.  a.  Utfin. 
Uuras  —  Corn  e  de. 
Dure— Fnrtçoij- 
Dtireju—  Jean. 
Durer.  III.  j  10.  b.  —  \ 
Dareu  —  François  de» 


DuffV  —  J.  de. 
D  uflyset  —  Firmintu  i*. 
Duval  — André. 

Dyan  —  Jean  de.  1. 477-  a.  Martin  de.  — 


m  78.  b 

III.  t7t-a 
II.  S19.  b 

ni.  784.  b 

III  tii-b 
II.  803.  a 
1.  191.  a 
I.,»».  a 
I.  ixt  b 

I".  7t« 
I.47«.b 


EAu  Jetter  de  1'  ^. 
7«>-b 


û  port»  en  efté.  «. 


I  43  b 
II.  804.  b 
III.  140.  a 
I  308  a 
I.  »93-b 
1-44»-  » 


Eiu  bonne  — 
Ejoï  —  Dîiude  1'  — 

Eaux  machines  pour  l'é 

Bclant  —  Jacq-ies. 
Eco-tome  ,  Syodic  ou 
Edalart  - —  Jacques. 

Edits  butfauz.  Forme  extraordinaire  de  les  tnxegtftrcr.  I. 

744  b.  —  748.  a.  —  74-4,  b.  n.  lf.  t 

Edmamance.  ui  {.7.  b 

£ djt  —~)tMn*t  it._  1.  ii7.b 

Eglife  Je  N.  D.  de  Boulogne.  ^  '    :  y 

Eglifes.  On  y  faifoit  garde  la  nuit.  I.  3,9.  b.  —  UfurPc« 
pardesUiques.  ,  r  b 

ïgmont  —  Comte  d'  —  n  ?01  b 

Egoiiftsde  Pans.  II.  :4«.  a.III.  ifi.a.b.— i«..b 

1*4.  a  des  boucheries  de  S.  Paul.  II.  4<4.  a.  —  dtt 

fauxtu.  II.  139.  b   delaponentiotiiurtre.  II.  117. 

a.  —  de  la  porte  du  Temple.  IL  u4.  b.  —  de  U  gunie 
rue  S.  Lou-j  au  Marais.  n.  4<°. ,  (, 

Ej«t  —  Jean.  l.Mt.b.— „i.b 

Egoitlun  —  Duc  cr—  m  ()X  |, 

SlW  —  Marquts  II.  7,<.b  «„.b  III.  41t. 

a-  414  b.  Moufc  rrieur  d'—  I.  tôt.  b.  Oued'  — 

I.  7Ï4-  b  III-  l7«-  »  4«7-  b.  jia.  b.  «71.  b 

Prince  d—  joy>  , 

Eleâion  —  Rang  de  I'— aox  procelrioot.      ni.  j4st.  a 
Eleonor  d'Auftriche—  Entrée  de  la  retne—  II  377.  a. 
Elconor  reine.  I.  ««p.  b.  —  Se  defifte  des  lettres  par  eUe 
obtenues  pour  l'audition  pariiculiere  de  Tes  eomptt.  I. 
éao.  a.  Son  fetrice. 
tl  c  abbé  de  Mirmonticr. 


Elinand  é»cfque  de  Laon 

Elifabet  d'Auttricne 


414-  a 

E  ifabet  de  France  reine  d'Kf, 
EliGard  évcfquc  de  Paris. 
Elos  —  Rang  des  —  asti 
Elus  au  cha/icl:t  tk  Paris. 


eompiet. 
II  78t.  a 

lW.  b  398  .  b 

L  4»  b 
lit. 


Quali.é  donnée  par  le  roy  i  l'arckrcfgue  de  Parii 

T*m»  il  p*ru  m; 


F-mbrUn  

!«3  a 

EmcrsTjce  de  Catonne  abbeflê  de  5.  Antoine. 
Emeri  —  Ceur  d'  —  Ut.  1/.  a.  G.  U.  («4. 
83t.  a 

Emioence ,  qualité  donnée  aux  cardinaux. 
EminentifEme ,  qualité 
Emme  reine  ,  en  980. 
Emonot  —  Jean. 
Empereur  — L'— 

II.  1 


H.  8a7.  a 

III.  t*<.b 

m.  »<,.b 

I.  su.  a 


'—m.  |-ot.a.—  yia.a.— 


m.  701.  a 
a.  Paul.  II. 

II  i8l.a 

II.  98  b 

ni/««-b 

I.  7  99.  a 
I.jTib 
L«}tî.b 


88(5 


InCte  btifîée. 
Endeline  —  François 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


I-  4j©\a 
lll.7St.b 

Enée  évefouc  de  Puis.  l-  3°-  » 

Enfant  —  V  II.  A70.  a.  Jean  I'  III-  34«.  b.  Pitne 

1'— 1.  41.  b.  Renaud  1'—  L  4'-  ■ 

Enfant,.  Courfes  publiques  d*  — achevai  &C  Dcffen- 

does- 1-  44*-  b.  —  de  choeur ,  doivent  eftie  de  légitime 
mariage,  l.ioj.b 
Énfaos  rouges  prés  le  Temple ,  ou  Estant  Dieu.  Leut  efta- 
bliffement.  I.  ti*.t.  b.  —  «44-  »•  H-  a.b.— • 
70J.  a 

Eatans  de  langues  —  Dis  —  cftablis  an  collège  des  Je- 
fuiies.  H.  J0|.b 

Entau  trouvez.  I.  J54-  h.  IL  7**.  b.  717.  a.—  Sji.  a.IIL 

104  b-  —  iOf.  1.  —  117.  »•  —  a 
Engelard  abbé  de  S.  Mania  ries  chjmpi.   I.  $0.  b.  —  et.  a 
En?eigoes.  Ordonné  aux  maiftro  d'efcole  d'en  mettre  i  leurs 
fcneftn».  I.  44«-  b 

Enterremens  des  roys  —  Cérémonies  des   I  [  ■  7  4  o-  a 

Enterville  —  finir  d'—  III  471  -  a 

entrée  de  François  I.  i  Paris.  III.  ?  ji-  b.  —  de  Henri  II. 
i  Paris-  III-  a.  — ■  de  la  reine  Catherine  de  Medicif 
i  Paris.  III.  j74-  b.  —  de  l'empereur  Charles  quint  i 
Parts.  III.  3|4.  b.  —  de  la  princeJTede  Ferrare  a  Paris. 

III.  3<S.  b  du  dauphin  François  II.  i  Paris.  III.  3<o. 

a.  —  de  la  reine  Elifabet  femme  Je  Charles  I X.  lit.  414. 


 718.  b  7»o.a.  F4eaiondes.-.n.ïn  1. 

410.  b.  III.  ,14.     Régirent  entfeu,  fc V  ~  

général  de  police.  II.J84.».  Paris  exe*.-. i  î"* 
,,00  des—  perpet«el..  a.  4...  b. 

—  II.  41».  a  hors  de  chante  lZT.    •  -,  Ml 

ti9.  a.  III.  474.  b  Leur,  hor2™  àZ  t"nk^  ll 
ETchiouier  de  Normandie.  ""*»«.  lll.},«.b 

Efclaireau.  n'UXmi 
Efclam  —  Jacquet:  "•  *<vb 

E-77,.pf edel*-1^»*-  »^«-  m.1^! 

Efcole  S.  Germain.  1  4,„  ,  „ 

Efcole.  Défendu  ans  beneficiers  de  tenir  —  ,  B*  b 
Efcolcs  de  charité.  Tranfattion  à  ce  hier  r«m  u  *47 

P.»  a,  1.  .1.  j.  v,  u'et       ««  eues  de 

I-  4«<- b.  tr  fsfv. 
pour  les  petites—  1. 
s'en  doit  donner  grtnji. 


Paris  &  le  chantre  de  N.  D. 

Efcoles          Règlement  & 

454' h  447- a-  La 

tement.  I.  447.  b.  — 


d  y  avott  des  filles  ,  &  aui  m.;t«ffes  d'y  „„:,  A,  -, 


—  d'y  avoir  des  nt~ 
cons.  I.  447.  b.  44J.  a.  4tl.    b,  S 

419-  a.  b.  —  4«o.  ».  b  4f».  a.  b.  pCTœi,  K, 


de  «a  ville.  I.  4*4.  a.  Cont^d^!^^ 


4J4» 


a  De  Loois  XIII-  à  Paris ,  i  foa  retout  de  Bretagne.     Efcolrers  DetTcndu  i  eu  d'aller  seuls  par  la  ville.  I  i|v.k 

HI.ttj.b.—  du  mefme.  aptes  fon  mariage.  III.  fjt.a  —  )  l9- a.  Dcffcnfc  J  eux  de  porrer  )InB  i'L, 
du  mefme  ,  â  fon  retour  de  Bearn.  III.  ,41-  a  du        Q^els  habits  leur  (ont  deffeedu,  t.  «JT'  Tttrrolw 


mefme ,  après  fon  voyage  de  Languedoc.  III.  f/47.  a.— 
de  Henri  III.  Roy  de  Pologne.  f.718.  ».  111.43.9.  b. 

—des  Légats.        III.  ajf.b  47  j.  *.  — ■  jf 7.  b 

Entrées  anciennes  de  ville  ,  eftablies  fous  Châties  VI-  L 
Î4*.  a 

Entrée  —  Ce  que  tes  bourGets  donnoient  pour  leur  pre- 
mière.  1. 401.  a.  Droit  d'—  payé  par  les  efcolicrs.  I. 

4»o-  b.  —  4H-  a.  —  44». b  443.  a.—  Par  les, 

bonrfîeis.  L  foi.  b.  — —  504.  a.  Droit  d'—  payé  dans  les 
collèges.     1. 510.  b.— a.  —  j8t.  b.  III.  7*1-  a 
Epidémie  à  Paris  en  134S.  I.  70.  a.  Autre.  II.  173.  b 

EfijitU  hmmnU.  I.  3*4.  b.  —  Mtgifiri  Pttri  Blefm- 
fii.  L  3>4  b 

Erard-^  Guilltume.  II.  (94.  b 

Erehenrad  I.  évefqne  de  Paris ,  predectflcar  de  Nicadus  en 

«io.  III.  fj<.  a 
Ergnies— Pierre  de.  —  III.  <;<i.  b 

Erincum.  I.  37*.  b 

Ermites  d'ordtes  diffèrent  réduits  fous  ose  mime  règle-  I. 
13J.  a 

Erqnery  —  Harpin  d'—  II.  jij.  b 

Erquinvillier— Louis d*^—  II.  >•).  b 

Irraut  —  Jet».  III.  1  j%.  b.  —  ij j.  a.  —  313.  a.  Fran- 
çois. III-  ne  b 
T  a  etteour— Pierre  d'—  III.  144.  a 
Efcjlopier  —  Jean  I' —  III.  3»<-  b-  Ses  armes.  III.  a 

L*  ni.  11.  b 

Efcars  —  d"  —  évefque  de  Langres.  L  74*.  a.  III-  441.  b 
Efctuffaux  pour  les  cérémonies  publiques.  A  qui  appartient 
de  les  faire  dreflir.  II.  38t.  b 

Efchats  III.  337.  b.  Jean.  I.  ijj.  a.  III.  31t.  a.  Ro- 
bert. III.  315.  b 
E  fc  ht  Ile  du  Temple.  I .  «  io.  b 
Efchevinage  fupprimé.  1. 177.  b.  —  /10.  a.  Rcitabîi.  I. 

Si*.  a  b 

Efchevins  de  Paris.  I.  357.  a.  —  J71.  b.  ^—  583.  b.  Qua- 
lirez  pour  le  devenir.  IL  4ft.  a.  Leur aurorité.  I.  437.  a. 

—  {47  a.  —170.8.  b.—  17».  b  jlo.  a.  b.  — 

5» g.  a.  b.  —  i?». a.  —  «17. a.  —  618.  a  «30.  b. 

II.  il .  a.  —  14.  a.  —  409. a.  b.  —  4» t.  a.  b  41c 

b.  — 411.  b.  III.  Ko.  a.  —  34  t.  a.  —  404.  a.  b  — 
4*3.  a.  —  485.  b.  Leurs  droits.  I.  Igr.a.—  597.  b. 

—  «08.  b.  —703. a.  —  Soi.  b.  m.  2.9.  a  93.  a. 

Leurs  honneurs.  II.  791.  a.  Leur  juridicVion.  II.  385.  a. 

III.  eu.  b.  —  j 91.  a.  Leur  robe  mipartie.  I.  171.  a. 

Leurs  foins  tt  fJh&ioi*.  1.  f  4».  a.  b.  —  (13.  a  440. 

b  «43.  a.  b.  —  «44.  a.  b.  —  «4j.  a.  b  Set. 

a.  b  tft.  a  «71.  b  f7î.»  sj,  b 

 701.  a  7oj.  b  704.  b  701. a.b  

7  S*  b  740.  b  74t.  a  799.  b.  II.  301.  b  

314- b.  —  ,i,.a  311. a  3!«.a  414.  a.  

41t.  a.  b  4i«.b  417.  a.b.  —  4jï.  b.— 

4*J.  >  4»j.b  493.  b  511.  a  tfi.  a. 

—  /77-a  7»i.a  8t<  a.  III.  i<r.  b  1S4. 

b-  Ltur  rang  ani  cérémonies  te  proctfEons.  I.  fi  t.  b.  — 
«i.b_  «7g.a —  *«,.». ^_,j7.  ,  7I-  l 


des  

Efcorchetiedaqnayde 


#4'-  b.  Turooltts 
II.  «11. a 

—  III.  tu.  a.— derrière  le 
grand  pont.  ,  fc 

Efcoffe  —  Reine  d*.  II.  7I0.  a  5ceur  de  la  duc'htffr  de 

Lo.ra.ne.  I.  en.  t.  Reine  douairière  d'  —  II.  m.  k, 
—  Rot  d —  II.  stf.  ..  Entrée  du  roy  d'  —  à  Paris. 
III.  347-  b 

Eknase.  Dcftcn/c  aux  maiftrcsd'  —  de  Jemearer  nu  fau: 
bourgs.  j  ( 

Efcriture  faime.  A  qui  permis  de  I'exphaiter.  II."*8s.h 
Efeuyer — L*  Il.8j.a.  W.  ,j.b.—  f4I.b.  —  54t 
f;  —  7S7-  a-  Geneviève  1' —  i.7,j.  Jetoar)'— 
II.  43j.a.  III.  «;,.  b  Lorent  1' — III.  «ji  b  ît- 


baftien  1' — 


Ulj.a 


Efcuyen  — Grands.  I.  «83  b.—  7i,.  b.11.  i 
7,0-a.IU.  i7t.\>  —  4II  b.  — 47/1. 

Efcus  d'or  fol.  leur  râleur.  I.  m.  b.  —  A.  WeiL  I. 
<jt.  a 

EfcuJ  — Pfî**»  «n  ijt».  III.  333-  b.— «  'f4l- 

Eftntùit  —  Perrv*  G«//<ri  i«  |.  Ii.  a 

Efeulier—  Jeanl' —  IIL<i».b  7*4-b 

Efmancheitr  Simon  1"  —  j,  j3l.  a 

Efroery  —  Jeanne  d' —  1.  713.  a 

Efhault.  II.  4»i.b.  —  403  b 

Efope.  . 1. 7*7.  b 
Efpagne.  Service  pour  le  roy  d'—  II.  J7I.  h.  Service  pour 

la  reine  d' —  II.  37I.  b.  Figues  d' —  II.  9.  b.  Vind*— 

I-  435-b 

rrpagnol— .  Pierre.  .  ."H.f97-* 

tlpée  —  Pierteder—  L  tt.  a 

Ejperiii  RetermtéU—  lit.  «os.a 

Efpemay  —  Sire  d'   II.  f4*-B 

Efpemon  —  Duc  d'  —  II.  31.  b.  UL  444.  a  44*. 

a  çcj.  a  b  jij-  a 

E  fperons  d'or  du  poids  tfun.marc  ,  redevance-  Hl-  *U-  b 
Efpcruicr  —  Jean  1'  —  II-  «04.  b 

Efpicier—  Thibaudl'—  II.  /jo-b 

Efàinace  —  Antoine.  II.  ai/,  a.  Madelaiee  1'— 1. 4S7-  b 
Efpinay—  Monfieurd* —  III.  4|<S.  b.  Noble  hornBie 
Adrien  d' —  I.  401.  b.  Antoine  d' —  III.  311».  Ni- 
colas de  P  —  I.  «71.  b.  Efpinay  01  Efptnoy  —  Tint- 

leon  d'   Cl-  ft-  * 

Efpine—  Edouard  de  P  —  IL  ejo.  a.  Ja.  de  1*—  II. 
jïr.b.—  57  a.  a.  Jean  de  i;—  II.  j*o.b.  Nicoim-'e 
P  —  III.  ajo.  b.  Thibauîr  de  P— .  I- 1  >4-  b 

Efpinette        Hugues  de  P—  1-  b 

Efpineuil  paroitTe.  UI  <oo.a 

Efpinenil  —  Jean  d'—  I-  ÎL  * 

Efpinoy  — 
191.  a 


Antoine  i'  —  I.  Sif-  b.  Claude  d1-—  IL 


EfporrTe  —  N.  de  P—  II.  f  «4-  b-  —  57«-  b 

Efquerdes  Letued'—  I- 

Eflire.  L47** 


717.  b.    autan»—  Antoine  des.  IL  <|i.  b. 


47*' 
Manu.*» 


Digitized  by 


TABLE  ALPHABETIQUE. 


L'iaroinateuis  du  chaftrlet 


I.  ««.  t.  Teinte  III.  si-  b-  Philippe**  —  I-  f  »•    Z*Jl«l>>>"  *U»,.S.  Ç,r,m*rid<  FUyt: 

a.  Pierre  des  1.  3Ji.  a.  Philippe  des — Chevalier  ficur    Euvrecby  .  moulin. 

de  Thieux.  I.  344-  b.  Pierre  des-  I.  3J7-  b-  H-  *■ 

—  5(4.b.  J5J-  b  fd-  a-  Lé  preux  des  I. 

«tf.  b 

tffelin.  I.«».b 

Eft  Cardinal  d'— Ht.  417.  b.  Alfoofc  <T—  H-  7*i-  b 

Eftain  Robert  d'   '•»«»•» 

Llhllonage,  droit.  »■"."•» 
Eltinipei  U  vitra.  î.  <<•  b.  Comte  d'—  t.  47i  b  

4ii. a.  m.  m  *•  —  ht- D'—  «■  *»*:  b-  J;aB,, 

d*— I.  î7,.  b.  Perisn  d  —  III.  «m-  b.  Pierre  d'  

II.  83t.  b.  Raoul  d'—  I.Jl.  b 
Eftat— Robert.  1-H9-* 

B'ois  en  it88.  ni.  303. b.  —  »  ?««■  \  "l  * 
abbé  de  Savigny.  I.  83.  b.  —  Jtthrvcl^u  de  Bour- 

ee».  I.  «f.b  arelieve(que  de  Sent.  I.  ioi.  b.  —  de 

loutgoeil  arebevelque  de  Tours.  I.  4»  40S-  b  W       *  G»'11*""» 

Cki  !etl.et.  I.  «3.  b.  —  f  <■  â  $7-  b  «»•  «-7        J  «•  44*-  b 

183.  b-  Evef- 


887 

I.  M*b 
I.  ut.  b 


I.  J*4  » 

donnée  an  due  de  Guife  par  le»  fuifles. 
1. 77<.  a.  donnée  par  ta  ligueurs  au  doc  de  Mayenne. 
HI.  4<7- b 

Exceller — Cardinal  d' II.  tjr.a.b.ducd'—  n.j87.b 

Excommunication  pour  caufe  legere.I. i«7.  a.  b.  170.  a. 

—  171.  a.  /04-b 

Excommunie.  Comme»  il  tant  vivre  avec  eut.  I.  J03.  a 
Eiempciou  des  abbayes.  1. 40.  a.  b.  —  De  l'ordinaire  pour 

1.17.1 
1.  a7*-b 
I-Î7  b 


S.  Germain  des  Prex. 
Exempts  de  la  juridiction  de  l'ordinaire. 
ExpcÔativts—  Grâces. 


F. 


II.7f«.b. 


delà. 


III.  195.  ».  — •  Evefque  d;  Koyon.  II. 
«ne  de  Paris.  III.  «7.  b.  Donne  S.  Denis  de  la  Cbanre 

i  S.  Martin  des  Champs.  I.  s  9  *  Poncbrr  évefque 

de  Parts.  111.  745.  b  Evefque  de  Prenefte.  I.  i}<.b. 

—  Evefque  de  Tamora.  I.  «•+.  a.  —  de  Lcxiftgton ,  ab- 
bé de  Clairvaux.  1.  îfii.  a.  b.  Preroft  de  Tans.  I. 

5«-  b  ,  k 

Ertiomcne  .maladie.  7)9 ■  » 

'  Eftiflac  Seigneur  d* —  II.  «ji.  b 

Eftobert —  Jean.  IlMj*.b. —  3M  » 

Eftoile  veuï  au  ciel  en  plein  jour.  IL  SLl-* 

Eftoile  abbeadel'   1.187  a 

Eftoile  —  collège  des  Bernardins.  1. 1  <  f  •  » 

rfta.le— ordre  de  1' — par  qui  fondé.  I.  4J7-  b.  —  41  ». 

b.  440.  «.  —  refté  aux  archers  du  guet.  II.  78».  a 

Etroite  —  de  1*—  I.  soi.  a.  L- de  1* —  H.  *99.  b 

tftoreol  Jean.  «•  79\-  b  804.  a 

Eftourneau  L'  III- /04.  b.  —  !»«•  b- —  J3«-  b 

 rus.,  b.  Charles  1'   III.  î- a 

Errourevilfe  —  Cardinal  d'  —  II.  Jï»-  b.  J.  d'  —  I.  f». 

a.  Açnèt  d'  III.  71  L»-  I"^"  d'—  Ul  *ï  b-  icm' 

d'  I.  417.  a.  Robert  d'   »»•  ««>*•  * 

Eftraioes  à  l'Epiphanie.  II.  310.  a 

Eftrée  —  Prieuré  de  f—  «•  »4».  » 

Eftrée»  Si*,  r  1*  UT.  iS.  a.  Le  Seigneur  d'—  III. 

3*3.  b-  Mor.fieurd'  Ul~+7t-  b.. —  47*  b  LeCar- 

ainild"  II.  430.  a.  Com  e  J' —  III- 17*.  a.  Antoine 

i'  ni  17.  a  Î4  b.  ÇetW  II.  7*'  a-  Frao- 

:    cois  Ann  bal  d'        III.  »4*.  »•   1,0  b- 

Ma  Wd  —  II  .400.  » 

tftrepigny  PbiUppe  <•«—  IU'  * 

Elhiacol  Guillaume.  J' 

Eftude        Fruits  de  I"  1.  î«{.  a.  Durée  des  —  I  a 

 4,».  b  S9i-  a  b.  Tems  des  1. 

43j  b.Darée  des.  —  I.  4*7-  »  b'  ~Tl0t-  * 

EftuJes  monaftiques.  I.  t«i-a. —  !«•*• —  l47-  »  

184.  a 

Eftutireon  Jeanl* —  ,    \  H1;  » 

Eftuvt  1  Par;5.  I.  110.  a  Drftèndufe  pendact  la  pelle. 

I.  «J».  a.  t 


Fabal  Ermites  de.—  t.Hf.  a 

Fabre — Jean.  II.  «11.  b 

F**ri  Pemw.  1. 4>3-  b.— Jean.  III.  4»-  »•—  toui*- 

II.  <jt.  a 

F*M<»  Jf*mi  it  —  M-  «at.b 

Pade  Jean.  111.784  b 

Fagé  Charte.  III.  3H- • 

Faget  Picola».  III.  tJ.  b.  Olivier.  IU-  » 

Fagon.  II.  ji7.  a-  —  413- b-  —  4*7-  a 

Faeuet  Michel.  I.  4«4- b 

Faitmew  Quentin.  Mti-b 

Fataife  Chanoines  de.  ,  I  •  79-  b 

F*tcr  —  Erefque  de  Paris.  I-  « 

Falconnier  —  Pierre.  I-  !>*•  * 

Fale  Jean.  t  344-  a.  —  4^7-  b 

Fatdoil.  I.  »4».a 

Farnefe  ,  Cardinal.  II.  7<l-  b.  Horace-  II  74»-  »•  b 

Farquelles  Louis-  !»•  i°h  ' 

Fiflîer        Thomas.  II.  f9i-  b.  — 1?4-  » 

Faubourg  de  Monrmattre.  II.  131.  a.  III.  117  a  Sainte 

Anne.  II.  4«o  a.  —  S.  Antoine  ,  privilégié.  II.  4J»-  b- 

 S.  Den:s.  H.  i+t-  b.  S-  Hunoté-       117- *•  — 

S.  Laiare,  dit  de  gloire.  II.  477-  *  f  Marceau.  II. 

13,.  a  S.  Martin.  II.  141.  a  du  Temple.  II. 

14t.  a 

Faucheur — Anqoetinle.—  III  tfio.  » 

Flocon  A  eiaiidte..  -     .  I.  «fo.» 

Fjucoaoa»— — ~jtarC  II.  1*8.  b 

Fauconnier."—  Le.  II. .400.1 

Faverolles  —  Guillaume.  I.  3  <o.  a.  Jean  de  —  I.  497- b 
Farert  —  Jean  B.  Joltph.  I.  !4°-  * 

Faveur  Madelaine  la.  III.  iS*.  a 

Fivier.  II.  I3.  a.  Anne.  I.  715.  â.  Jacques.  1. 193.  b.  Nicolas. 
II.  s*»3-  b-  III.  3ti.  b 

Faulchot  Paul.  H-7Î-» 

Faulron.  »  8Î-  » 

F *-j»r/»«r  Apparat  de.  II.  ««J.  fc 

Fauquembergue  Clément  de.  II.  5*4.  b 

Fjur  Gui  du  II-  8  30.  b.  —  83»..  b.  Jérôme  du 


Efveillé  Jr»nl'   ,  ' 

In  Rob;it  Mar:e  d' II.  ifr.  b.  Comte  d — 

II.  tT7-"b  |8i-b  77«.b.  HI.  17J.  b 

luclide. 
ïui'es 


II.  (Sot.  b 
I.  jij-a. 

I.  tfjS.  a 

II.  19S.  a 

Bide:ine  —  Fra-cois.  III-  7Si.  b-  Pej^Endehné. 

EvecbédePa:»  Chipelle  haute  de  T   I.  JM-  a 

Eve  que —  L'        II.  iij  b  3*3.  a.  *SS  h-  III. 

.4,.  b.  Caterii*  Angélique  T—  IU.  117-  a.  Le  capi- 

'   tliae\-   I11.  438  a 

Evefqtle' .  Leur  ran»  «u  cérémonies  &  procédions.  1.717-  0. 

II  7,|.  a.        tSS  b-  III.  J77-  b  Ala  chambre  des 

compte,.  1.7'i.b.H 
Eueme  III.  B  iltc  pour  Moarmartre.  I.  Si.  a.  —  Conla;re 
iV  ùe  de  Mon:ma«.e.  J-  «î  b 

Eure,  riv  ère.  M*  • 

Evreux  —  Evefqnes  d'  1-  197-  »  a..—  3»9- 

b.—  5,4  »  Ï4T-  a   II.  IU-»  -"  '<s.b-"T 

,„  b. — 7*^-   7>' •»         *      b' —  b- 

_  f-7-i-  II    S44-a.  J<8.a  <7J.a  7'«  ' 

EurUerm  .  p-'O  fTc 
Eurr;         Ci.u.le^e  — 


III.  31' 
<lo.a 
Favre  Pieite. 


..  b.  Jero 

Louis  du.  —  II.804.  a.  Pierre  du — -  I. 


ïauitas  —  Jean, 
ïiutrat  —  J. 

Favier  Jacques. 

Fauveler  —  Guillaume. 
Fay . —  Mocfienr  du  — 
Fayac.  Il-  83.  a.  Jean  de.  — 
F^ye.  III.  if.  a.  Barthelemi. 


I.  3»o.  a 

II.  mi. a.  —  io».».  —  no-* 

II.  r«s.b 
II.  f7X.  b 

III.  83t.  a.  837.  b 

H-7J-* 

III.  48a. b 

I-  ti4-  « 
!IL7*9.a.  —  803.  « 


1. 11.  a 

III.  117.  » 


tuflarhe  du  Belhy  î«e(que  de  Paris.  II.  7«4-  b.  III-  i»a-  b- 

U  ,s,.  b  801  b  8ti.b  C'.levant  evef- 

quert-  Paru.  Il- *i8.  a.  Abbé  de  Noyers.  U.8u  b.  Abbé 
iS".Mwrfur  Loire.  H-  *«•  b 


Fayet.  III.  11.  a.  Antoine.  III.  75. a.  —  t(.  a.  —  88.  a. 
b.  —  90.  a.  Olivier.  III.  75-  * 

Ftbure  le  H- 4ÏJ- b.  III.  ai.  b  J4J-  a.  La 

fitor  le.  —  II.  174-  b.  Claude  le.  —  11.  807.  a.  Da- 
niel le  H-  fM-  a-  Dreux  le.  —  III.  <n.  a.  Jean  I« 

 I,       b.  Louis  le.  —  III.  Jto.  b.  Masurin  le  — 

1.  414.  b.  Olivier  le.—  I.  481.  b.  III.  f  ».  a.  Pierre  le. 
I.  313.  b  ll./>tf.b 
Fedues . —  Gérard  de.  IL  47«-  * 

Feleauvillar  —  Gnillaurae  de.  I.  48ï-,b 

Félix  évefque  d'Orléans.  I- 17-  b 

Fellafld  évefque  d'Aftuties.  I-  «4  * 

Felletin.cha-ielenie.  Il.sjé.b 
Femmes.  Dcff:ndu  aux  chanoines  d'en  loger  aucoi  e»  avec 
eux.  I.  i»3-  b.  Deffenfe  d'en  introduire  aucune  dans  les 
collèges.  I.  4*0-  a-IH-  OS8'1»  *  S"*1 
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de  (un  entrer  dans Ici  collèges.  I.  417.  h.—  73*.  a.  Def- 
ffnia  d'y  en  introduire  de  fufpecte*.  1.  38*.  b.  — 197- 
a.  —  (pj.  a.  —  Enceintes.  Leur  dévotion  i  S.  Sym- 
phorien  ,  4c  foperftitions  i  cet  égard.  I.  17.  a.  «o.  b.  — 
Déhanchées  .  renfermées  i  li  Salpeuiew.  II.  !<*■  b.  III. 
loi.  b.  —  publiques ,  cbifféej.  I.  <4>-  b 

Fenurres  ehiroijrienoe*.  III.  *4t.  b 

Fencboar— *  Nicolas.  M  «77.  1 

Feoii  —  De.  1. 734.  b.  17 . 105.  a,  —  x  v*.  b 

Fenon  —  Hébert  le.  —  I.  33*.  à 

Fenouillet  —  Moofïeat  —  III,  47t.  b.  —  4  78.  a 
Fer  — Jacques  de  la.—  111. 147.  a 

Ferdinand  empereur.  Il  1 .  )  7 I .  a 

Feret.  III.  «4.  b 

Fcrgy  —  Le  fie  or.  ÏII.  4  41.  b 

Jet  Ja.  le.  II.  37s,.  a.  Jean  le.—  II.  (73.  b 

Ferdinand  empereur.  Set  obleqae*.  I.  «77.  b.  II.  378,  a 
Jeté  — Jean.  III.  }u.  b.  Pion.  I.  303. a 

FeremouiVet.  II.  «8.  a 

Fertt  —  Touflainr.  ni.  xta.  b 

Ferme  perpétuelle  ,  ou  cm.  I.  xxj.  b 

Ferme  lard  —  Jean-  |.  47  ».a 

Fcirnsnt)  Luc.  II.  itl-  b 

Fermelvii — Jean.  I.  4ci.  a 

Fcrnicie  —  Pierre.  III.  jtr.  a 

Ftmh  —  ViU*  dt.  I.  i*4.  a 

Feron  —  Le.  II.  470.  b.      497.  b.  III.  t«o.  b.  Jacquet 
le.  II-  f  78.  a-  Jean  le.  I.  337.  b.  Jeanne  le.  I.  44J.  b. 

{erome  le.  I.  «8t.  a.  III.  t\i.  b.  Raoul  Je-  I.  ?ti.  a. 
U>ul  le.  m.  }|4.  b 

Terftriui  Rotêrtn.  1.  74.  a 

Ferpier  —  André.  I.  ijl.a 

Ferrabo  ,  idole  de  Lyon.  1.  h.  a 

Fctrand.H.  +jf.  b  477.  b.  111.  if>.  a.—  347.  a.  b. 

 547.  a.  Micbel.  II.  107.  b.  III.  137.  a.  —  1  <x.  a. — 

i«4.  b.  —  178.  a.  Nicolas.  u.  7j .  « 

Fetrirt —  Cardinal  de.  II.  7x9.  b.  Dot  de.  H.  477. 

b  7»i.  b.  Prince  de.  II.  7*0.  a.  Priaccfè  de  —  III. 

ît».  a 

Ferrkt  —  A  rnaod  da.  —  II.  804.  a 

f  «rôle* ,  paroifle.   , }. , 

Ferron  —  Jean  le.—  I.  473  a 

Ferroa—  Jean.  m.  ?44.  D 

Farté  —  La  abbaye.  1. 1<  , .  b.  Abbcz  de  la  —  I.  ito. 

«"i7,S7  l:,u  <w-  *•  s*ip*«*l*—  "-7n.  a. 

Guillaume  de  u.  — •  I.  78-a 


Fillaftre  Jacquet. 

Fille  — Robert  la. — 
Fille*  delà  Croix. 


aqu 


es.  ^_dc 


n.4<»b 

Fetcarap  Abbex  de.  |j#  b 

Me  Dieu.  I.  î7i.  b.  —  477.  a.  Petite.  —  II.  «7t.  b. 
.Ptoceiîion  delà —  II.  4*«.  b  —  834.  b.  Tendre  de» 
Tant  les  nuifom  à  la  procetuon  de  la.  —  H.  815.  a. 
Touchant  ceux  qui  «fuient  dë  teodre.  IL  8ty.  a 
Fefte  de  S.  Jofepb.  ordonnée.  III.  r*i.  a.  —  de  la  fo/ceprion 
de  la  ùiote  couronne  â  la  fainte  Chapelle.  L  1 14.  a.  — 
de  la  tranflationdu  chef  de  S.  Louis.  1.  nj.  b 
ferle»  annuelles,  quelles.  I.  77.  b.  —  7*.  b.  — -77.  b,— 
»4.  b.  —  m.  ».  III.  S77.  b.  —  Principales.  1. 17t.  b 
Nombre  des  *■»  dans  l'année.  1. 133.  a.— >  Gardées-  — 
Permis  i  cent  oui  loot  d*nn  lieu  oïl  il  eft  tèfte  ,  d'aller 
travailler  en  un  lieu  od  il  ne  l'efl  pas.  I.  Si.  a.  —  de  la 
chambre  de* Compte*.  I.  31*.  a.—  de  Paris.  I.  4*8.  b. 
->-.  477.  ■.  —  ootiblea  I  Pari».  I.  47.  b.  — ■  retran- 
chées d  Paris.  III.  X04.  a.  des  roua,  i  l'Epiphanie. 

1. 184.  b.  —  Séculières ,  de rejoniiLnce.  1. 17t.  b 

Feu*  loge,  droir dans  le*  forera.  I.  s,/*-,  b 

**"      Ja»-  III.  311.  a. —  François.  I  4<f .  a.  Ta.  le  — 
If  .  t*r  a  r  * 

feu  de  ia  S.  Jean ,  mis  par  le  tut.  III.  377.  b.      480.  a. 

feu  $.  AMoioe.  I-4*J.a 
ê-euener  —  Mirçuente.  j  â 

Feailiade  Coowr.  M.*7«.  b.  Oe  la—  II.  tpt.  b.  Comte 

Feu.lhjnsdt  Pat,,,  m.  „.  b.  III.  8)t.  1»  du  fcubourg 

.  S.  Michei.  ...  g  P 

feuilhmioe*.  Let  re  de  la  reine  Anne  rPAufiriehe  no  ,r  m 

.^^^^  /m- 
,   >!  '«    .L  4rt  b-  c,,ade      i-  »>^-  i  m. 

>a*.  k> FJbeaoe le  1. »*4.  b.  Ftnandle.— n.  lf. 


Ja.  le.  —  IL  ,<4.  b  —  î7».  «.  Jean  1*.      tr  #-  . 

*x«.b.Loui*.  m'   *■,/'«•  n. 

Fideli*  —  Eft1ennc.  ,UJl7b 
Fiebet  U17>4a 
f  i«f  l%e  donné  pat  le  roy  .  «  lublterinn ,  i  tine 

Fief  de  l'dtefam  de  Paris.  „ 1  *5,  • 

Fie^Pati,  ,«U  f»^  à  h  «ak  d.  toy.  H. T-* 

Fie 6 ,  corrunander  ie.  „  , 

fienoa  —  B.  de.  II.  ,*r.  a.  Baud.  de.  —  n.'^î 

fl&.-îk£?^^fc--  «f^ 

Fieubet  — Ere.  «.  ,44.b  w,  k.  Lefim  ^«J. 

Fie«~,.i,.«-0aff"*,~  n4.. 
F.ftr—  Louis.  i10':1 

F.'ef2P  l-7?** 

ni-to}.. 

I.  4>4-  a 
tt?t<.h 

FrlkaDieu  .l^pitaL  I.  t,4.b.—  III.  (o^.'a^ 
fes.  I.  H8.b.  Fille*  Dieu.  II.  1,1.  «.  m.  «0..»  b.S 
Par  nui  fondée».  I.  ne.  b.  —  117.  a.  D^bcrj  Bon  I» 
Tille.  1. 118.  a.  Leur  audeone  situation  *  brdplrahté.  I. 
tt8.  b.  Amortiffcmeat.  I.  ,«s.b.  Lettres  de  Ckslei  Vt. 
.  I.  n|.  a.  Traniferees  dans  la  rille.  1. 1:8.  a.  b.a-  Dctt> 
nue*  retraite  de  pccherrfTts ,  par  abus.  1. 117.  a.  Leor  fan- 
taine.  1. 118.  a.  Données  a'  Fooceazauli.  1. b.  Xeror> 

filles  Pénitentes  ,    transférées  i  S.  MatW  UI. 

10.  a 

FilhnJ  — Je*,.  I.  »4,.b.^,<4.b 

Fi  loti  —  Pierre.  II.  #4$.  a 

F.loux  —  Ordonnance  contre  les.  III.  t7.  a.  —  «.  b-* 
73.  b 

Fin  dt  Salin  —  Charlotte  delà.—  II. n,. » 

Finances  do  roy  pouftee»  i  30.  militons  en  r/8r.  1. 74t.  h. 
Et  lear  ancien  eftjt.  NoWelTc 

11.  417.  b.  —  4,«.  * 
Financiers  recherche»  tous  Louis  XIII. 

Find  O.ooce. 

Fingis  AnjoriDt  Dr  Ja. — 

Finot. 

Fioues—  Jean. 
Fiicaa  — Jeanne  de. 
FitTkr— .  Antoinette. 
Ffctes.  I.711.  b.—  713.  b 

Flabémont  —«abbex  de. 
Flamario  —  de. 
Flambas x  allumez  i 
FJameng  Jean. 

—  La  terre 


1  bureau  du—» 


ntek 

tl.«"74'b.  — 7C» 

m.  ,87  a 

f/7.  ti*.  a 

n.iu.b 

IMii-b 

III  Sll.b 

•  7»4.b.I!.lt».  a 
a.xrt.b 
U.4704 
1.47» 
U  xif.  a 


Flânent  —  Jacques  le.  — 
Flameot  —  Jean  de. 
Flarneville  ■—  marquis  de. 

Flaming  Renier. 

FUmmm  rrfU  ,  paroisTe. 
Flamunjrii —  Michel  de. 
Flandre—  Comtes  de.  1. 

comte  de.  —  H.  771.  a. 

pes  ouvrées  de  — 

Fla?y  Mekbior  de. 

Flayage  —  Antoine. 
Flechinel  —  Seigneur  de. 
Fleureau  Guillaume. 


—  CenfireiRws.diielaBre. 

I.  x»7-b 


I.  4>i  a 

I.  u.a 
IU.  i7J  » 
l.»»sb 
I.(..a 
L31S  a 
50.  b.  —  xot-  b.  Guillaume 
IL  10.  a.  Na- 
JMab 
tl.77».b 
III.  31»  b 
I.  44«.  b 
I.  lif.a 


Fleuriau.  II.  tp4-  b.  Jean.  B.  Il-  3*4-  a.  —  d'ArrotM»- 
rille.  U.  37î-b.  — 4C«  b 

II.  «r?  a 
11.340  b 
HT.4ib 


Fleurie  —  Jeanne  la. 
Fleurigni  —  De. 
Fleutleau—  Léonard. 
Fleury.  Lit?,  b.  III.  xi.b.  —  m*-  *■  Anguttirt.  I.  3«- 
a.  Brice—  III.  8*4.  b.  Denile.  III.  7x.  b.  Fitienne.  II. 
7<a.  a.  —  803.  b.  III.  311.  a.  François.  II.  ixt.  b-  Iraq. 

I.  tax  a  Rend  —  III.  807.  a.S.eurde  II.  47°-  b. 

III.  4>-  b.  Eltienne  de.  —  III.  xx.  a  x(-  b.  Jean  de 


—  I.  *7J.b.  Jolyde. — 
Florence.  I.  4»8.  a.  Serge  de.  —  II. 
III.  47 


II  43».  b 


u.  a. 


I.fs7.a 
Fiorew  — 


I* 
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Florent"—  Gai.  II-  fie.  b.  NicoUs. 
Floret  — —  Jacques. 
Flotette—  Guillaume.  III- 
—  ïoj.  b.  Lj.  — 

Flurigny  Louis  de. 

Flot  ira  —  Nicolas  de- 
Florins.  Lent  prix» 
FlorkK. 
Flory  —  Jean. 
Flourt- 
flonry 

Flouft ,  on  Floox. 
Flum  Piètre  de .  — 


III.  i5}.  b 
III.  801.  b 
jii.  b.  Jean. —  H.  7»* 

I.  6<o-  b 
II.  îij»  b 

III.  Ml  •» 
I.i7f.a.b 
III.  tn.b 
H.  597- 4 

II.  tj.b 
II.  ï«7-  * 

II-  $*•  b  i).  b 
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Coulain  — Jean. 


III 


CUmiéve— Evefquede. 
Glati^—  Qsay  00  • 

Glrenny  Pertinede. 

Gloire— Faubourg  de  — 
Gloria— Jeari. 
CUtiatim  —  C«/>r. 


Petit  pont. 
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«i.b  7*-b  79-  a.  Ht  148. b.  —  t»o.a. 

 101.  b.—  107.  a.  —  iaj.  b.  —  13t.  ».  —  *7*- 
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Gratiet  Guillaume.  li.  «t.  a 
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a   Aftî,  ou  dormant.  1.  <i.o.  a.  Antremeni  dit  .royal. 

III  ,7,.  a.  Guet  royal  nou«tau  propofé.  III-  j»o.  b.  De 
quoi  compoft.  L  «ao.  b.Qui  fi"»"»»^      °b  - 
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III.  139.4.  —  Crimaldi  abbé  de  S.  Florent.  II.  tff.  b. 

Evefque  de  Paris.  1. 14.  b  } 7.  a  tfo.  b. 

*>■  —  ut.  »•  —  i«J-  a  m.  a.  b.  —  195.  b.  — 

<74-  b  III.  «11.  a  de  Chanac  évefque  de  Paris. 

ÏII.  «3î.  b.  Viole  évefque  de  Paris.  I.  «79.  a.  II.  813.  b. 

— -  Parriex  évefque  de  Troyes.  I.  J77.  b  Abbé  de 

Ctfteaux.  I.  180.  b.— -du  Lis,  abbé  du  Jard.  III. 
°-  —  Comte  de  Soiflons.  I.  jo.  b.  —  Sencfcbal  de 
France.  j  ^ 

Cutllaut  Jean.  |  .  IO"  4 

Cuillebon  Denis.  II.  83t.  b.  Guillaume.       III.  315.'  b 

Cuilleroette ,  abbefte  de  S.  Antoine.  I.  109.  a 

Cuilleratttes,  ou  ermites  de  S.  Guillaume ,  Benediûins.  I. 

134.  b  Mandians.  1.  140.  a  de  Mont- rouge.  I.  tn 

b  Eftablis  i  Paris.  1. 1, J.  b.  Aux  Blancs  manteaoi 

1. 144.  «  Statuts.  I.  l+a.  b.  Leurs 

Cuillcmard  Dents. 

Guillemot  —  Mirie. 
Guilleteau  —  J. 
Gu.llitr.  I.  «87  b.  Thomas 

Gmï.ê?.!C  "~  N  °-  de  —  mon»'le:e 

Guillet  Pofitbut. 

Cuillopé  ^  Rcn(ç 


faint  Cryfo-  Guitonneau 


—  De. 

Guinganr—Hugrjade. 
G  u  loïtne     ■  I. . 

Guirand  P. 

Guifche      Monfîeur  de  la.  —  — . 

Gutfe  Cardinal  de.  —  I.  s<(.  b 

b  786.4  ?9o.t.  u  9o  b.'JZ'»"in7*J- 

—  S 34-  *-  —  J39.  b.  Comte  de  —  11  ...  V?'  b- 
«f/.  . Monfieur  de.  —  ,.  7„.  b.  Dwdî  ll^  J."- 

.08.  a.T7oo.  b.  ^VotTr-^Ti^r 

—  74f .  b  7J4.  a—  7,0.  b.  ~7 

III.  39*.  b.  —  3,3.,  4U.  ,  % 

J59.  b.  _  jJ(f.  a. —  ,74-,  b.  Tnéi  Blott.  ni.  »,  k 
Soo  fervice.  II.  810.  b.  Duckefe  de.  —  m.  4I|  ?]£ 

dame  de  III.  47/.  b.  Maderooifelie de  — I  I. 

a!^±-!lh  ^  -  C^ierde-  .^î 

l-4J4b 

Guitry— Marquis  de.  m.  t„.fcl"'ï 

Gulot  —  Jacques.  m 

^Lii-1'''  '"• ,<an — ni-    b- Robut- Ilf-  »K 

11.  ««.b.Anoe.  II.<8o.b.Dewln. 


Guyan  — 
8tf.b 


Guychart  Jacques.  III.  814.  b.  Uuis^  lll.|t4.b 

Ouyenet.  jj  ^(  ^ 

Guyet.  I.  jf7.  b.  —  4,j. a.      4.  ^ .  470>1.  ,Ui 
13/.  a—  <4j.a 

5°yn0,U  II.  107.8 

Guyoo  —  Arme.  II.  831.  b.  Claude.  i. tf7.  » 
Guyonoe.  —  Léonard  de  la  —                 U.  «3.  g 
Guyot.  l.ctf.  b.III. ,  r,.  ».  Antoine — 1. 7U.a.  Clau- 
de ni.  3<r- 1.  Henri. —     m.  781.  b. _7)o.a 

Gy  — C.de.  ,(.!<4., 

Gyon  Adam.  m.j».» 

H. 

J_JAbert— Claude.  II.  Su,,  a.  Jean.  111.  4t.  a.  Iton; 


I-  141-  b 
111.  n*.  a 
111.  91  b 
III.  ;t.  b 
II.  m.b 
!■  477-  » 
III  174.  b 
H-77  ?-a 
III.  7)9.  b 
U.  >04  b 


-  8oj.  a.  Robert.  IH.311,4 
Habits  des  efeolien.  I.  37e.  b.  —  37s.  a.  —  Verdi  def* 
fendmaux  ecclefiaftiques.  I.j7«.a.—  Court»  defiendus 
aux  clercs.  «I.^d8.a 

Hichette-  II.  îor.a  François.  m.  u».a 

Hicod—  N.  H.tot.b 
Hacquevier^ *  Martin.  11.  n^.  a 

Hacqueville.  III.  11.  b.  De  m.  3/0.». —  {«4. a.  An- 
dré de  —  II.  803.  b.  Bertauld  de.  —  1. 337.  a.  Clande 
de.  —  I.  7î<-b.  II.  714.  b.  Jean  de — I.  sij.b.  Jao- 
roede.  III.  311.*.  Jofeph  de.— I.  7/7.8.  Nicolasdt 

—  III. 710.  b.  Pietrede.  III.8o|.a 
Hafierie  —  Jean.  I//.«j7.b 
Haganon  évefque d'Aurun.  I.  tt.  a 
Hagarde — Marie.  111. 701.  a 
Hamault  —  toile  de.  1 1. 10.  b 
Halate  —  S.  Chriftoph*  en.  I.  nj.  b 
Halle  de  Beauvais.  I.  { 4*-  b 
Halles  de  Paris.  I.  %CS.  b.  Quartier  des  —  II.  39t.  a.  — 

Au  bled.  II.  118.  b  Au  chanvre.  III.  117. a.—  aux 

draps  k  aux  toiles.  II.  130.  a.  —an fruit.  II.  t>8  b— 
aupoifTon.  II.  118.  b.  Autre  rue  de  la  CofTonotrie.  III. 
183.  a.  Autre  près  S.  Martin  des  Champs.  II.  b. 

—  Aufutf.  III.  nj.b.  —  a«  vin.  III.  190. b.  —  lit 
volaille.  III.  «f.a. — iK.b.  —  »«9- • 

Halley — Pierre.  I.iM.» 

Hallier        Du.  III.  140.  jff.  b.—  {<y.b.— 

t«7-  b 

Hallon — Pierre.  fil.  9*.» 

Hallot  j€tu.  l»4'k 

H  il  lot  Montmorency  — Sieur  de.—  III.  44*-* 

H^mirs.  tulb 
Hamart  —  François.  IU-  7f  *■  ' 

Hamel  —  Do.  I.  tt 7 .  b.  n  «4-  a.  Claude  du.  —  l»  lî» 
a.  Jacqueline  du.  —  I.  713.  a.  L«oi«du—  I.  7t4''- 

Mattin  du  I.  41t.  b.  Pafcal  du.  —  «■  *W-  * 

Hamelin.  II.  47«.  b.  B.  II.  f«+.  a.  Philippe.  t-  » 
Hamcltne  —  Nicolai.  1  J**'  * 

Hametel  —  Guillaume  de.  407'  ' 


Himoa  —  Nicolas. 


I.»4ta 
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Hameain:  -■  U-  373  » 

Hampou  de  Mrz  —  Jean.  I-  407-  b 

Hinapsé.  III.  f tf.  b 

Hangeft        Jean  de.  I.  4«>-  »•  Jérôme  de  1.  f94-b- 

Louis  de.  —  II.  6  19.  b.  Pierre  de.—  II.  (U.  b 

HmnibjO.il.  75*.  a.  L'cfcutet.—  II.  71».  b 

Haatie— liabella. —  11.617  a 

H» nie  dtoit  de.—  H.  tio.  b 

Hjpf*tt  —  Anceau.  I.  ïfr.b.  —  $17 

H iran  —  Comte  d' — >  II.  781.  b 

Haranguer  de'sout  le  defcoUTert.  I-  71*'  • 

Harar.gs  —  5000.  —  pont  Montmartre.  1. 6\ .  » 

Haraocour—  Seigneur  d' —  H.  «rj.b 

Harcoor  —  Comte  d'  —  III.  17'  b-  Guillaume  d'- 
il. 510.  b.  Jean  moniteur  d'.  II.  j«7-  a.—  5*8.  a.  R. 
tf  —  évefque  de  Coûtant».  I-  37 1  -  b.  Gtnot  de  —  I II . 
«14.  b.  Raoul  d' — 1. 1*5.  a.  b.  U.  3»*.  a.  Robert  d'- 
il. 398.  a.  III.  i-13.  b 
Harcy  —  Gaillesume  de.*—  1. 117.  » 

Hatdencour  Odoard  de.  I.  303.  a 

Hardie?  —  Paul.  Hl.  41.  a 

Hardouin.  II.  470.  b.  141.  109.  b.  Antoinette.       1. 4ji.  b 
Hardouin  Fortin  de  la  Hoeuette  ,  archevefquc  de  Sens.  I. 
ttj.  b.  —  de  Perefixe  archcvefque  de  Paria.  I.  4«i.  b- 

II.  7j.  a.  —  ii}.  b  114.  b.  —  ai»,  b  III. 

199.  a. —  101.  a  —  lia.  b.  ^—838.  a 

Hardy  Franco*  III.  ».  b.  Jean.  —    III.  153. b 

Harcngier.  III.  «07.  a 

HatAeur.  II  id.a 

Hariay  De.  II.  191.  a.  — 194.  ».  —801.».  111.  37. 

b.  —  78.  a.  —  4ta.  a.  Sieur  de.  I.  js I.  b.  Moniteur  de. 

II.  114.  b.  Achille  de.  II.  803.  b.  III.  )  10.  b  joi.  a. 

Chriftophc  de.  II.  79*.  a.        814.  a.  François  de. 

II.  '  143.  b.  —  380.  a.  III.  ni.  a  141-  a.  Jacques  de 

III.  43.  b.  Jean  4e  Adam  de-  II.  (11.  a.  III.  148.  a.  Louis 
de.  I.  J7t.b.  II.  tff}-  b— <<}.  b.  Sieur  de— Booceuil. 

1. 10a..  a.  De  —  archcvefque  de  Paria.  I.  toi.  a  . 

3*0.  a 

Harouatd.  II.  444.  a 

Harfcm  —  Eftieone.  I.  419.  b 

Hartigua  — De.  II.  «|i.a 

Hafon  —  Reoé  —  prieur  de  S.  Denis  de  la  Chanre.  I. 

Ha/aïde  cardinal  de  faim*  Prifque.  I.  35  b 

Hafttt  Nicolas.  III.  fx.  b 

Hatoa.  -I.  41 1 .  b 

Harte ,  ligueur.  \  797  *-  b 

Hauard—  Marguerite.  II.  734.41 

Haudart.  III- ai.  b 

Haudcfcoe — Jean  B.  de.  It.  3H-  *■  Hippolytede  —  II. 
313- 1 

Haudtiettes.  II.  «oi,  a.  ^e^HofpitaL 
Mauin  — Jacques.  III.  ttj.b 

Haullbis — Cdu.  I- 317.  b 

HaultSc  puifTant  feignenr  ,  qualitéd*onduc.  II.  113.  a.— 

du  comte  de  Btieone.  II.  m.  b.  —  du  feigneur  de  Lian- 

cour.  II.  113.  b. —  d'un  lieutenant  de  roy.  Il.iir.b 
Haultpas , ordre  d'hofoitaliré.  1. 711.  b 

Haultioue.  Geoffroy.  1. 4  ji.  b 

Hanrebraycre  .  prieuré.  II.  7  a.8.  b 

Hanyn  Pierre.  III.  7  7  j.  a 

Hauron— De.  III.  jit.b 

Haye  -ta  terre.  II.  398.  b.  De  la.  1. 317.  b.  III.  j{. 

x.  G.  de  la.  II.  tu.  a.  Girarddela.  I.  «8- a  449.  a. 

 (16.  ».  Jean  de  la  II.  <9<-  b  «9»  b.  Michel 

de  la . —  III.  ««»•  a.  Pieire  de  la. . —  w<.  b.  R.  de  la. 

II.  t«t.  a.  René  de  la.  I.  341..  a.  II.  lu.  a.  Robert  de  la. 

11.79*.  » 

Haye»  Des.  II.  J4r.  b.  III.  517- b 

Hâves  Les.  1.194-b 

Hays  Jean.  I.  f S<-  b 

Hasard  Demie.  II.  14.  b.  Gérard.  I.  }5o.  a.  Gilles.  I. 


IU.  p.  b.  <8.a 

Hébert.  II.  t4».  b.  470-  b.  G.  II.  {71.  a.  b  III.  J49. 

a.  Guillaume.  III.  t<8.  a  Uy.a.  Jacques   III. 

814.  b 

Heboterne —  Jean.  III.  i8j.b 

HrOot —  Nîcolle.  II.  S03.  b.  Nicolas.  III.  310.  b.  René. 
II.  819.  a 

Hedouiniete ,  terre.  II.  393-  b 

Helain—  Chatlesde.  1.  814-  a 

Helie  abbé  de  Marmooticf .  I.  379.  a.  3  8  }  a 

Hclio — Robert  de.  II.  804.  a 

111.  )8$.  » 


II.  1*3.  a 

Hellin  Nicolas.  III.  j».  a 

Hemarc  Adam.  Il  tj/.b 

Hf merard  (  c*eft  Heverard  )  Il  l.  4t  j.  b 

Hemery — d'.  UI.  yr.  b 

Htmon — Antoine.  II.  80 r. a.  Jean  II.  jya.a.  Ill.jio.b. 

Pierre.—  111.784.8 
Hengueville  —  feigoeur  de.  Ltir.  a 
Huionville-                                             I.  470.  b 
Hcnnequin.  III.  u.  b.  —  30a".  a.  —  387.  a.—  391.  b. — 
413.3.—  810.  b.  Anne.  II.  111.  b.  Antoine.  —  III. 
311.  a.  Chriitoph.  II.  £49.  b.  Dreua.  1. 148.  b.  III.  93. 
a. — ■  101.  b.—  1x7.  b.  François.  III.  14t.  ».  G.  H. 
fiy  b.  11.  «9»  b.  Jean.  II.  711.  b.  N.  II.  «99.  b.  Nico- 
las. II.  «s  3-  b.  —  <5«.  a.  —  «(9.  a.         66 1.  a.  — 

«$4.  a.  —        b.  —  «9(.  b.  III.  333.  b.  Oudart.  I. 
7(3.  a.  Pierre.  II.  «97-  a.  —  803.  b.  R.  III.  11.  b.  Re- 
naud &  Jean.  1.  4}*  b- René.  III.  310.  b 
Henri  I.  roy.  I.  13.3.-19.  b.  Reftablit  l'abbaye  de  S. 

Martin  des  Champs.  I.'  48-  b 
H?mi  II.  Sonenttée.  II.  177.  a.  —  III.  3*1.  a.  Carouael 
â  la  tuei  S.  Antoine.  III.  388.  a.  Lentes  pour  l'hoftc!- 
Dieude  Paris.  1.  x«8.b.  Autres  en  faveur  de  rhofpital 
de  laTtinité. I.  <  J4-a.Edit  pour  leœcfme  holpital  1. 
a.  Edit  pour  la  fonifkatioo  de  Paria.  1 .  «49-  a.  Avon  def- 
fein  d'augmenter  le  collège  royal.  I.  701.  a.  Edit  pour 
conttituer  rentes  fur  l'hoitcl-de-vilie  i  ceux  qui  porte- 
roienc  leur  vauTèlle  d'argent  i  lamonDoie.  III.  187.  b. 
Edit  pour  deffmdre  de  baftir  aux  Faubourgs  de  Paris.  I. 
é*4i.a.—  Dcffcnd  l'augmentation  de  Paris.  II.  118.  b. 
Edit  pour  faire  abatte  les  faillies ,  fur  tout  de  la  Ferron- 
oetie  arc.  I.  <4<-  a.  Edit  pour  augmentation  de  la  cham- 
bre des  Comptes  Acdivifion  en  femeftre*.  I.  314.  a.  Edit 
de  règlement  pour  les  pauvres.  1.  «40.  b.  Lettres  patentes 
pour  une  taae  fur  les  aifez.  I.  tjt.  ».  Edit  pour  le  rang 
des  cours  fou  «raines  te  autres  compagnies  aux  cérémo- 
nies publiques.  III.  190-  b.  Ses  oMeques.  II.  787.  b  ■ 

789.  a.  Son maufoléc.  III.it.  a 

Henri  III.  duc  d'Orléans  ,  puis  d'Anjou.  III.  J99.  a.  Duc 
d'Anjou.  III.  4to.  a.  Duc  d'Anjou  .  élu  roy  de  Pologne  , 
falué  en  cette  qualité  par  les  amballadeurs  Polonoi*.  III. 
4i<.  a.  b.  Son  ferment  en  cette  qualité.  I.  717.  b.  Sonen- 
ttée à  Paris  comme  roy  de  Pologne.  III.  419.  b.  Procla- 
mé roy  de  Fiance.  I.  711.  a.  Sonenttée  à  l'jtis  apiès  la 
défaite  des  Reitttes.  III  443-  b.  Lettre»  pour  l'bolniul 

de  1a  Trinité.  I.  «J7-  b  *jS  b.  Bdirpour  rtftabfille- 

ment  de  la  ciuin*'îJ^*'fTlBé  JUI  enf»"»  ronges.  1.  71». 
b.  — -  71  j~KT  Lettres  pour  la  charité  chreftirune  tram- 

ftréc  au  faubourg  S.  Marcel.  I.  714.  b.  7«-f  •  b.  Armes 

en  faveur  de  Nicolas  Houel .  pour  le  maintenir  en  poiTef- 
fion  de  cet  holpital.  I.  7*-*".  a.  —  Fait  faire  une  procef- 
ûoa  générale  pour  U  reformât  ion  du  calendrier.  I.  734.0. 
Lettres  de  cachet  pour  fiter  la  reformation  du  calendrier. 
I.73(.a. b.  Lettres  patentes  pour  reftab!uTement  delà 
congrégation  des  Pénitent  i  Paris.  III.  300.  a.  Autres 
pour  les  privilèges  des  officiers  de  cette  congrégation.  III. 
301.  b.  —  Donnî  une  penfion  aux  filles  pénitentes.  1. 
711.  b.  Lettres  patentes  pour  eftablir  les  invalides  comme 
religieux  lais  en  chaque  abbaye.  II.  18.  b.  Ses  veues  pour 
deftiner  lliofpital  du  Haurpas  aux  invalides  Sec.  I.  74t.  b. 
Ordonnance  pour  la  fubfuianee  des  pauvres.  I.  74J.  b.  — 
Gommence  le  Pont  oeuf.  II.  17.  a-  Lettres  parentes  pour 
l'cltablilTemenr  d'un  hofpital  des  Efcrouellez  à  Paris.  III. 
s. 98.  a.  Déclaration  pour  empelcher  la  diftraftion  des 
fonds  deftinex  à  payer  les  rentiers  de  l'hoftel-de-ville.  I. 
77/.  a.  Lente  de  cachet  i  la  chambre  des  Comp;es.  1. 748. 
b.  Lettre  de  créance  pour  le  comte  de  SoifTons  cV  auttesi' 
ladite  chambre.  I-  7f  3-  a.  Lettres  potences  pour  l'interdi- 
ction de  la  chambre  des  Comptes.  I.  71  j.  a.—  7(<-  a. 
Lettre  de  cachet  i  1a  chambre  des  Comptes.  I.  7<j.  a. 
Lettres  pour  le  reftablulement  du  femeftre  de  Janvier  à  ta 
chambre  des  Comptes- 1.  7*0-  b.  Commiifton  i  un  Se- 
meffre  de  ladite  chambtede  fervir  pour  l'antre  Se  mettre 
interdit.  1.  7(7.  a.  Lettres  de  reltabliflêment  des  officiera 
de  la  chambre  des  Comptes.  I.  7*4.  ».  Edit  d'augmenta- 
tion de  deux  prefidens  &  douze  maiftres  i  la  chunbre  des 
Comptes-  76  4.  a.  Lettres  de  cacher  te  commiûioo  pour 
la  chambre  des  Comptes.  1.  Ttfj.  a.  Déclaration  contre 
les  villes  de  Paris,  Orléans,  Amiens,  Abbeville.  I-777< 
b-  Edit  qui  transfère  te  parlement  te  la  chambre  des  Com- 
ptes ,  de  Paris  i  Tours.  I.  779.  b.  Lettres  pour  la  tHki(Lt-> 
tion  de  1a  chambre  des  comptes  à  Toun.  I.  781.  a.  Dé- 
claration pour  transférer  la  table  de  marbre  i  Tours.  I- 
781.  B-  Leparlemenr  transféré  d  Toun.  III.  304.ct.Xa 
cour  des  Ayies  cramfttéeâ  Tours.  I.  7»J  b.  Lettres  d* 
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revocation  de  tous  les  privilegesde  Pat»-  17'4-b-  Me- 
inoiie  de  Henri  Ul.reftablie.  II.  ia  *•  Son  enterrement 
à  S.  Denis.  III.  to?.  a-  Son  porttair.  I.  7tl 

Henri  IV.  roy  de  Navarre.  Lettre  à  meiBeur*  de 
747.  a  —  Déclaré  incapable ,  par  la  ligue  ,  de 

à  Henri  lit.  I-  7 7   7/4A  b'  

807.  b.  Roy  de  France-  Lettre  aux  brbitans  de  Paris.  I. 
7SI.  a.  Lettre*  patente»  en  faveur  du  fieur  le  Gay  con- 
cilier au  grand  coofeil.  I.  7*7.  a.  Antres  en  faveur  de 
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lll.  131.  b.  —  de»  Béguines.  —  II.  «03.  a.  —  du 

comte  de  Bloi».  I.  4»«.  a.  - —  de  Bois  boudrand  II. 

319.  a  339.  a  341-  b  des  Bourgeois  ,  i  li 

reine  Ifabcau  de  Bavière-  I.  sfl-  b  de  Bourgogne.  I. 

371.  a  39t-a.  II.  704.  b  7J1  b  lll.  38.  a.  — 

44.  b.  —  48.  b  7<l-  a.        7*1  b.  —  794-  b. 

 7,7.  a.  _  79S.  a.  8r*.  a.  —  de  Bourgogne  en 

fainte  Geneviève  du  Mont.  III.  «ti.  b.  —  de  Bucy.  — 

II.  141.  b  de  Chatons.  III.  «1.  a  de  la  Charité 

N.  D.  III.  101.  b  de  Chamy.  III.  i«4-b  dé 

Cluny.  III.  19.  a  de  l'abbé  de  Cluny  au  faub.  S.  Ger- 
main II-  fii-  b  de  Cominge.  II.  41e.  a.—  Au. 

Dauphin  ,  devenu  l'hoftel-de-ville.  I.  t7t.  a  Du 

comte  de  Bourgogne,  an  mont  fainte  Geneviève.  III.  «77- 
b  d'Efpernon-  II.  117.  b.  d'Eftampe*.  II.  71  »  b 

III.  7«8.  a.  d  Evreux.  III.  3S8.  a  de  la  Ferté.  II. 

a7Vb  de  la  Feuillade.  II.  183.  b.  —  de  Flandre. 

H.714.  b.        73*.  b.  III.  7«8.a.—  de  Grav'dle.  IIL 

b  de  Laval.  I.  8.  a.  —  d'riereule.  III.  351.  a: 

.  de  Lefdiguiere».  III.  119.  b.  —  de  Longueville.  III- 

509.  a.  —  de  Lorge.  II.  40»-  a  de  Lyorw.  —  !• 

57t.  b.-— de  Mcfloy.  II.  j}9-  »•  —  «"f**6  Monimo: 


Digitized  by  Google 


S98  TABLE  ALPHABETIQUE. 

rency-  III.  47J.  b.  —  de  Nemours.  III.  Ht.  a.— 

loyal  de  Neelle.  I- 17»  '  »■     13*.  b  «4* 

a.  54$.  a.  7»t.  a-  — 831-a.Ill.3-  a.  Donné  ac 

duc  de  Bretagne  par  Charles  VU.  I.  t«i.  a  de  Nevere, 

II.  134.  a.  — -  <f«f.  »•  «I.  »«*»•  »  *'«• b  d'0 


III.  14$. a.  —  d'Orléans.  I.  71t.  b.  Petil  fejour  d'Or- 
léans. III.  <7-  »•  —  du  F*1*'  Bourbon.  II.  <>».  b.  — 

—  - 1 .  b.  III.  —~ •  7<*-  *•  —  Pieone» ,  donné  par 
Françoiî  I.  a»  Chancelier  du  Prat.  I.  J74.  ».  —  de  la 
PiiTjtte-  I.  b.  —  du  Regoard.  II.  7*5.  a.  —  de 
Reims-  III.  3îl>-  b-  —  de  la  Reine  ,  dite  la  Piffotto.  I. 
j<x.  b.  —de  la  Reine ,  prêt  la  pone  Barbette.  II.  (49. 
b,  —  714- b.— de  la  reine  prêt  S.  Paul.  III. 
ftt.  ».  —  de  la  reine  Marguerite.  II.  19.  a.  III.  (17.  a. 

—  Robert  RoulTel.  III.  tftr.  b.  —de  Rouen.  II.  <;(. 
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Jamard  — Manu.  — III.  4*9- b.  Pierre.  H- 73-* 

Jirabeforc  —  Herraan.  III-  7(1- a 

Jambes  eftnerej de  maifons.  II.  351.  b.  —  3J1 

larnbeirille.  II.  16-  «.  —  De— 
Jame  —  Olivier. 
Jameng. 

Ja.T.ùis^—  François. 
Jandel  —  Pierre. 
Janel  —  François. 

jannart.—  II.  114-  «•  —  *7I-  »•  Jacques. 
Jannoo. 

J  aimer  —  Ambroife. 
Taquin  —  Mienne. 

Ja?d — abbé  du  

Jardé. 

Jardin  —  do.  I.47°-  »•  "  4»>-  •> 
«77.  b 

Jardin  d'Oliver  .  faubourg  S. 

N .  D.  de  LietTe  y  transfère1! 
Jardin  de  fimpies  eftabli  à  la  Charité  ebreftieone  par  Nicolas 
Houel.  a  1. 71S.  b 

i.  II.  431.  a.  —  433.8.  b.  III.  71.  a. 


III-  4?I  » 
1.  37S.  b 

I.  Ko.  b 
III-  91.  b 

II.  toi.  b 

II.  «91.  b 

III.  iSi.b 

II.  « 
II.  u/.a 

III.  «le.  a 
III.  «41-  b 

II.  i«»^a 


H.ifS.b 


La  funntendaoce  du  — 
4«.b 

, —  De»  III.  481.  a- Sieur  de*. 


Jar.iiQi 
lainage 


II. 

I.  «l«.a 

II.  a7«.  b 

II.  444-  b 

II.  5«4  a 

III.  »»f .  a 

II.  333.  a 

III.  i».  a 
III.  Si». a 

II.  470.  b 

III.  «or.  a 
311.  a.. 


Jar.icr  —  G. 
Jars— Guillaume  te. 
J  allant  —  Marc  Antoine  de. 

j«i  le.  III.  ai.  b.  Jean  le. 

Javelle  —  Guillaume. 
Jaumey. 

laulTicoy  paroille. 

jay— Le.  II.  4f •»•  —  <»•  *-n,-7>-  *• 

537.  b— 348.  b  ■  S»-  b.  François  le.  11.  804- b. 

Jacques  le.  I.  757.3.  Nicolas  le.  II.  99.*.  III.  7».  b 

p.  le— II.  371.  b. —  J«4  *.  Philippe  le.  II.  b. 

Vincent  le.  I-  4*7-  r» 

îayet  G.  II.  371.  b 

jtan  Humben.  I.  4*"S  b.  Pierre.  I.  485.  b.  Renier.  I. 

4*7*  b 

Jean  roy  de  France.  Lettres  pont  le  collège  de  Bourgogne. 
III.  «34.  b.  Lettres  pour  les  Filles-Dieu.  I.  ti«.  b.  Au- 
tres pour  l'hoflel-Dieu.  I.  j./4.b.  Revient  d'Angleterre. 
I.  4!  1.  a.  SuMiJe  pour  fa  rançon.  I.  ij 5.  b.  Fonde  l'or, 
die  de  l'Eftoile,  ou  de  la  Noble  maifon.  I.  437.  b.— 

43S.  b.  440.  a.  Confirme  aui  Celcftios  la  bourfe  de  la 

Chancelerie.  I-  471.  b.  Lettres  pour  la  boucherie  du  mont 

{aime  Geneviève.  I.  4«i-  b  4*3-  *•  Lettres  pour  le 

collège  Mignon.  III.  «{r.  • 

ttan.  IV.  roy  de  Portugal.  Son  fervia.  II.  383-  » 

Jean  comte  d'AngouIetme.  I.ti7.b.—  Comte  de  Blois. 
I.  iji.a.  —  Duc  de  Betford  regenr  du  royaume.  I.  348. 
,.  —  j5i.  a.  —  ît7-b.—  Due  de  Bourgogne.  1.317. 
b.  II.  54g.  a.—  J4«.  a.  —  Duc  de  Bretagne  j  donne 
ton  hoftel  1  S.  Thomas  du  Louvre.  I.  7f.  a 

Jean  XXII.  Bullcpour  le  treforicr  de  la  faime  Chapelle.  I. 
1)4.  b.  Permet  aux  Carmes  de  fe  tranfporter  i  la  place 
Mauberr.  I.  a.  Bulle  pour  les  Carmes.  I.  11  »•  b.  Bul- 
le pour  la  fondation  de  rhofpital  S.  Jacques.  I-  318.  ». 
Bulle  pour  le  mefme  bofpitaL  I.  334-  h.  Confirme  la  fon- 
dation do  collège  du  Pleflà.  I.  37s.  a 
Jean  XXIII.  Bulle  pour  les  Qutnxe- vingts.  1. 171.  b.  Au- 
tre pour  le  collège  de  Montaigu.  III-  688.  b 
Jean  cardinal.  I-  fi-  h--  Papan ,  cardinal  de  S.  Adrien.  I. 

«3.  b.        Cardinal  de  fainte  Anaftalîe  — -  Cardinal  de 

faime  Cécile.  I.  ,01.  a.  —  301.  a  du  Bellay  éveique 


de  Paris,  cardinal.  II.  «Se.  b.  —  Fermier  catJioal  de 

fàinte  Pnfque.  I.  i«t.  b  Cardinal  de  S.  Silveihc  & 

S.  Martin.  I.  j  3.  b.  de  Dormans  cardinal  6c  chance- 
lier. II.  H?-  a  Bertrand  cardinal  arebevelque  de 

Sens.  II.  784^.—  Le  Moine, cardinal. III. «07.  a  • 

«10.  a  arcbevclque  de  Narbonne.  III.  «et.  a  

archevêque  de  Tolède.  I.  «+.  a.—  Boucard  évefque 
d'Avranches.  II.  }  99.  a.  —  «11.  a.  —  Evefque de  Beau- 
vais.  I.  31;.  b.  III.  «(».  b.  —  de  PaiTclaigue  ,  évefque 

du  Bellay.  II.  io«.  b  Pafle ,  éve'que  de  Chartres.  I . 

418.  a.  III.  6\9-  b.  —  Evefque  ùr*«tn*nenpi.  \.  i»S. 
a.— Evefque  de  Dol.  III.  «14.  a.  —  Belart  évefque 
de  Frejus.  III.  «91-  a.  — -Je  Léon  en  Efpagne-  I.  «4.  a. 
—  Evefque de  Lodeue.  I.  113. b.  —de  Luques.  I.64. 

a.        L'Huillier  drefque  de  M  aux.  III.  710.  a.  — 

Fournier  dvefque  de  Mirepoii.  I.  itf;.  b.  —  Evefque  de 
Moreve  en  Ficelle.  III.  «34.  b.  —  de  Goneflc  e'vefque 
deNallou.  1. 143-  b.  —  i»î.  b.—  Evefque  d'Or  leanu 
I.  57.  b.  —  Fournier  évefque  de  Pamiers.  I.  ■<(-  b.  — 
évefque  de  Paris.  I.  «00.  a.  111.  7'J.  b.  —  du  Bellay 
évefque  de  Parts.  II.  <8o.  a.  —  CourtecuiHê  élu  ével- 
que  de  Paris.  II.  f  8(<  b.  —  François  de  ConJy  arche- 
vefqae  de  Paris.  I.  4J9.  b.  II.  69.  a.  —  S;,  b.  Fran- 
çois Paul  de  Goody  cardinal  de  Rets ,  arcbevefque  de  Pa- 
ris- I.  341.  b.  II.  18S.  a.  —  Evefque  de  Prefte  cardinal 
légat  en  France.  1.435.  a.  —  Sigiiintnjii  tfifitfus.  I. 
«4.  ».  —  Evefque  de  Varadin.  II.  <ic-  —  De  Lor- 
raine cardinal  ,  atchevefque  de  Narbonne.  III.  77  r.  a.  — 
Baptifte  Benetnovy  abbé  de  Belle- branche.  III.  )o.  ».  — 
Martin ,  abbé  de  Chatlieu.  I.  187.  a.  —  de  Cifteaux.  I. 

Ht.  a.  —  de  Dijon  ,  abbé  de  CiAeaui.  I.  189- b  ■ 

i8j.  a.  —  Fournier ,  abbé  de  Froid-tont-  1- 1«(.  b.  — 
Sarfat  abbé  de  Hiltiers  ,  diocefe  de  Clermont.  III.  49-  »■ 
 abbé  de  Premonftré.  1. 108.  b  d'Alboran  abbé 


du  S.  Efprit  ptés  Sulmone ,  geoeral  des  Celeftius.  I.  47* 
b.  —  atbé  de  faiwe  Geneviève.  III.  »9  b-  —abbé de 
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S.  Germain  des  Prei.  I.  »|.  b  194-  a.  b  Bour- 

diet  abbé  de  S-  Viétor.  1.  «95-  a  abbé  de  Tournas. 

I.  %9f.  a.  —  Bon.  Ermites  de  frère  Jean  Boo.  1.  «-3Î-  * 
Jeanne  reine,  femme  Philippe  le  Bel.  I  a  de  Na- 
varre reine ,  donne  fes  joyaux  aux  Carmes- 1.  b.  — * 
reine  de  France  et  de  Navarre.  III.  <î*.  a.  —  «40.  b. 
Fait  des  dons  aux  Carmes-  I.  113-  b.  —  Fonde  le  collè- 
ge de  Navarre.  I.  317.  a.  —  Reine  meie  de  Philippe  V. 
f.  tij.  a.  —  Reine  ,  femme  de  Philippe  V.  I.  117  b» 
—  Reine  femme  de  Philippe  le  Long  I.  »i8-  b.  —  Rei- 
ne, fille  du  ^cJeJtfvV^  '.  pofe  la  première  pierre  de 
S.  j«éjue*aeT^ofpieal.  I.  348.  a.  —  femme  de  Philip- 
pe de  Valois.  1. 484.  b.  Reine,  femme  de  Charles  V* 

1. 190.  a.  — S17.  a.  —  484.  b 
Jeanne  de  Chaftilloo  comtefe  d'Alençon  te  de  Blois,  fende 
14.  Chartreux  i  Vauvert.  1 . 130.  a.  —  131.  b 

Jeanne ,  abbelTe  de  S.  Cyr  au  Val  de  Galie.  I II.  ioi.  a 
Jeanuin.  III.  807.  a.  —  prelident.  I.  ioS.  a.  III.  308".  b 
Jehan  —  Geoffroy.  II.  t«c.  b 

Jcrufalem—  roy  de.  111.  aj«.  b 

Jefac — Le   III-  797.  a 

Jefuites.  Arreft  de  l'alTemblée  de  PoiflV  i  leur  fnjet.  111. 
S9i  i-  Fondation  de  leur  maifon  proretTe- 1.  731.  a.  Celte 

maifon  déclarée  de  fondation  royale.  I.  733.  b  refta- 

blis en  leur  maifon  profeffe.  II.  jj.b.  hdit  de  Ko ).  II. 
3«.  a.  Leur  collège  par  qui  reftabli.  II.  3«-  » 

Jefus-Clinft.  Cheveux  de  N.  S.  I.  xtx  b.  Pointe  d'un  clott 

de   lutf.b 

Jeudy  faine-  Autels  lavei  le  —  I.  34t.  b 

Jeune  —  Guillaume  le.  —  I.  487.  b.  Robert  le.  I.  311.  a. 

Rollin  le   I-  4S8.  b 

Jeunes  extraordinaires  indiquez  par  les  évtfques.  II.  110.  a 
JeuneiTe.  III.  14  j.  a.  —  149-b 

Jeux  —  Jean  des.  1. 445.  « 

Jeux  de  hasard.  III.  43-  b.  —  deffèndus  aux  ecclefiaftiques. 

I.  339-  b.  334-  b 

Jeux  permis  dans  les  collèges.  1 1 1.  «7  o.  a 

Jezides  ,  nation.  Il.it).  a 

llluftnffime,  qualité  de  cardinal.  I-««i.  a 

Image  de  la  Vierge  déshonorée  eu  ta  rue  des  Rouen.  II. 
<7<.  b 

Images  brifées.  II.  «77.  a.  —  Profanées.  I.  7*/.  b.  — 

7tt  *  .      .  ~     .  . 
Itnarus  évefque  de  TufculMm.  I.  «  J  •  » 

lmbett  coneftable.  I-  St-  h 

Imben  évefque  de  Paris.      1. 1 3 .  a.  — 19.  b  49.  a .  b 

Imberville,  feigneurie.  II.|»8.  b.  Seigneur  d'—  II.  }99  * 

Immuni tez  de  rabbaye  de  S.  Maor  desFoéfex. 

Impotîtion  faite  i  Paris ,  par  le  roy 
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de  la  ville ,  «f  poot  on  an  feule ment.  I.  4îf  ■  *  *» 

nier  pour  livre Ve..u*«.  II.  H*.*  *  fi*  *  T?"e 

Ibis  par  queue  de  via.II.  6*0.  b  Sur  les  meiVmde  la 

vi.le  II?  «3  S.  b.  Le  contentement  de  la  ville  demandé 
pour  mettre  ces  impolirions.  I-  54«-  b 

Intliufin  fW  «*•  ,  .       " .  I  "  ,b 

Incurable».  Leur  fonction  n.  9»  b.  &  fuiv.  Dédicace  de 
leur  autel.  II  b.  Lettre  de  fi  iation  pour  eux  donnée 
pu  le  «ntril  des  Chartreux.  II.  107.  a.  Lettre»  de  L001* 
XIII.  pour  leur  franc  fallé.  II.  to7.  b.  Fermai  eux  de 
prendre  rentes/viagères.  11.  107.  b.  Exemption  St  maiftn- 
îè  de  leur  cliirurgien.  11.  114.  b 

Irjct.  IH-jSt.a 

Indul»eoces  données  par  les évefqnes.  1. 143-  b.  3x5. b 

InAilfdes  officiers  du  parlement.  111. 18c.  b.  Il  paroiit  qu'il 
ne  doit  avoir  lieu  en  Bretagne  ,  parceqoe  la  déclaration 
de  François  I.  de  l'an  1Î4J-  n'cft  point  adreffce  aux  juge» 
de  Bieragne.  I-  »*7-  b 

Ingelvinévefque  de  Paris.  !•  b 

Ingrrt.  I"-  US  •> 

Innocens.  Cimetière  des  I.  ««•  a.  Fontaine  des —  I. 

tj.  a 

Jnnorent  III.  Cogitation  touchant  les  Exempts.  1.  171.  b. 
Sentence  touchant  la  cure  de  S.Eftienne  du  Mont.  III. 
197-  a 

Innocent  IV.  Bulle  iror  te  collège  des  Bernardin*.  I.itob 
Inno  ent  XII.  Bulle  pour  l'ordrcde  S.  Laxare.  H.  jio.  a 
Inondations  a  Paris.  I.  i.17.  b.  nS.b.  111.  f.  b.  Projets 

d'un  canal  pour  obvier  aux  k  II.  )»o.  b 

InlUliaiondechanoiic-  Sa  forme.      I.itl.a.  iji.a.b 

Inltruô  on  gratuite  eftablie  en  l'univerfité  de  Paris.  II. 

484.  b 

InAruftion  des  pauvres  jeune»  filles  dn  faubourg  S  Germain 

 maifond'   III.  187.  a 

Lterampu<  )eand*   Ul-  «10.  b 

Interdit.  Ou  li  rit  permis  de  célébrer  pendant  1' —  1.  Si.  a 

Intrans  Election  des.  H.  «W  a 

liurant  G.  II.t«4-b  <f-  * 

Invalides  ,  eftab'is  religieux  lais  en  chique  abbaye  p  u  Henri 
III.  II.  18.  b.  Henri  IV.  leur  donne  les  profit*  M  pla- 
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a  31.  a.  II.  18.  a  30  a.  FftjMtflement  de  l'ho- 
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II.  3S9  b 

III.  i<9  b 

II.  «oi.  b 
I.  4°'  b 

I  4M  a 

III.  09  a 
III.  Jt,.a 

I  i9«.  a 
I.  n«.  b 
II.  «st.  b 


JnvnUu  de  N.  O  Fondation  de  1'  

Joacbim  de  la  Sourciere  abbé  de  Ciairvaux. 

Jobeit  Gui  Diurne. 

Joce  —  Guillaume.  III-  iio.  ».  Michel  — 
JoJel.e  poète. 
Jofftn  —  Jean- 

Jcff  oy  —  D.  II.  57'-  b  

Jogny  comte  de. 

Joinniie  —  monfieitr  de-  —  III.  f  19-  a  Prince  He. 

II.  7J».  b  III.  jo».  a  jix.  b. .  JJ9-  b. —  $7*.  b. 

Jolie  Margueritela   II.  «ij.  b 

Jollaîn  — Jacques.  I.  4*6.  b 

Jolly.  I.  348.  a.  II.  444.  b.  III.  |44-     Bernard.  II.  ne.  a. 

C  aude  I.  4«j.  b  **«.  a.  III  Su.  b.  Jean.  III.  >t. 

b.  Jean  François. —  Hl.ijj.b.  Louis —  III.  811.  b 
Jcwurd  —  Fra.  cois.  I  ■  •  4  4 1.  a 

Jongleurs.  Dtftendu  à  eux  de  fonnet  le  tabourin  &  jouer  en 

Xb'ic.  I.  «xj.  b 

ley.  189.x 
îofay  ,  archidîaconé.  I-  «07.  b 

JclTeaume  J.  Il  f«f.  b 

Jolie —  III.477.a.  Laurent  !.  44»  *- Niert.  III.  ji.b 
JorTflin  — Thomas.  III.  «89.  a 

Jollet  —  IU.  j49.b,  —  j8/.  a-  De- 1-  aot.a.  Joffet.  III. 
Hî-b 

Soft.  .  II.  471.  a 

Jou —  Pietrede.  III.  ioy.  a 

Jouan —  P.  II.  5*4.  a 

Jouben  — Jean.  III.  jio.  b.  Jérôme  —III.  837.  b.  Ni- 
wlax.  IU.44., 
Joue — 1,.  II  198.  a 

JougU —  m.  III.  80t.  b 

Joui». —  T.  de*.  II. /«f.  a 

Joulain  Fhil  ppe.  1.  4ti.b.  —  411.  b 

"ancut».  II.  98.  b 

iruioal  de  fainte  SoJanne.  1.  4.*,.  b 

n.  313.8.  —  ,x4.b 
e— Pooxtla.— ,  III.  «77.  a 


Jourdm  Mathieu. 

Journalier  Salaue  d'un. 

Jours  Des. 

ouflê  1 


Joltvelin — Pierre. 
Jouvence. 


I».  ÎD  l, 

ni.s4i.  b.  j.;^;: 

!•  4«t.  b 
Ul-tio.b 
I-  3H.  a  „t.b 


jouvenel  —  J.  II.  f<4.  b.  Jew.     lf.b._  l[l  'jS  * 

Jouy  —  challeande.  m 
Joyau. —  jcao.  ,„  ' 

Joyes-Le,^.  —  de  N.  D.  "  ^  b 

Joyeufe  _  cardinal  de  —  abbé  de  Marmontitt.  1|'  .\ 

— b.l.I.4J}  b  49.  a._xo,.a.  Dt' 

—  III  4f+  a.  Henriette  Catherine  <!c 

H.-nn  de  Bourbon  duc  de  Mcwpctifitr.  1.  De  Caarte* 

Lorraine  du:  de  Gu/e.  Iil  t  <  k 

Joyeufe  entrée.  Droit  payé  pat  le»  efcolier».       ].'  ?xt\ 
Joyfel. 
Irivo. 


1 

n. 

ce 

f  mme  1.  de 


I 

l  4»>  b 

y»,  n.  14. 

iex  an  cul- 

lege  des  GraJTins.  I  «87.  a.  Srpa  «  depuis.  1.  «g,,  b.  Ltt. 

I  «7  1 


idsis  embitqurz  pcmr  les  renvoyer  en  leur  pay 

~T  A"  c^!lfSe  **  G"^-  L  «»t.  a.  Altoci' 
a.  Srpa-r 
de»  efcoli< 


très  patentes  en 
Ifaac  —  Vincent. 
Ibbe  le  reine.  1. 191.  b.  Pouvoir  i  el'e  donné  par  Ciarles 
VI.  II.  jvj-a-  Son  teftament.  I.  jji.i.  DeffrnH  <n  foa 
teft-ment  que  fon  corps  foit  oavett.  I.  Jî5  b.  Si  mort. 

II.  (9t.  a 

Ifabelle  de  Portugal  impératrice ,  —  femme  de  Charles 

Ifambirr.  j  l(|  t 

Ifa»ibcrt  Cille».  II.  73.  a.  Ko'at.  H|. ,,»!» 

Ifii.  Sun  culte.  1. 1.  a.  b   1.  a.  b.  Si  fon  culte  a  etti  te- 

ceu  dans  les  Gaules.  I  j.  b  4.  b.  Si  elle  a  <o  une  Ha— 

tue  i  S  Germain  des  P  ez.  I  7. 1  b 

lil-  L'.  II.  ,  8    b.  Camelot  de  I'  —  II.  10.  b 

lile  De  I'        III.  )  88.  b.  Le  fieur  de  l'   Mat.»»i. 

III.  381.  b.  Site  de  I1  1.  x78  b  3-9  a  —  tu. 

a  III.  177.  b.  Mi!ord  >e  V        II.  «31.  b.  Ah.  A- 1'— 

II-  ;«j.a.  Jeandel"  II.  804.  a.  Marthe  de  1'— III. 

194  a 

Illede  France —  Gouvernement  de  1*  II.  «83.  a.  Goa- 

vemeurt  de  i'   Hl./T.a 

KleAdam  — feigneur  del' — II-  f««.b  ;<t,.a.  Le 

firedel-  Il  177.1  <8;.b  597  a.  111.  Hj.a 

inr-bonne  comte  de  V   III  >jt.  a 

lile  de  Bouiedou  II  f4«  a 

lllc  N  D.  il.  138.  b.  Mes  de  N.  D.  acqoife»  par  le  roy.  III. 
110.  b 

Iflo  WarinHidi.  I- to.  b 

I  ;°oré  —  Bernard.  II.  1 1  j .  a 

IfTalis.  J.  349.  b 

Iffy.fief.  Lit.  b-  — 40-a  91.1.-1:9,  b.  B  nedi- 


ftines-d"  III.  193.  b.  Jean  d'  

1  en  Berri. 


I-  4tf  b 
I.131.  a 
11.  «<7.a 

Jubin  Olivier.  III.  104. b.  Philippe.  III  b 

jude  Jacques  le.  I  7  »•  b 

Jurih  II.  b 

Juif — .monlitur.  U-ut.a 
Juif  qni  perça  I  h  .ftie  de»  Blllette».  1. 19<-  b  P'»  quant 

lamedecme  i  Paris.  Il  J4»  * 

Juirsà  Paris  fous  Charles  VI  1.  U9-  b-  La  juftice  «es  — 

refufée  i  févefque  de  Paris ,  adjugée  au  ptevoft.  11-  /4«- 

a  Confifquci.  I-  !->■*•  —  ">'  » 

Juifverie  de  Pari,  — vieille.  l-7>b 

Jujore  Eetettela   1 

Jules  —  meflire.  II.  ««7-  b  —  Frère  du  grand  Ecayer. 

Ht-  33t.  b 

Jules  Maxarin  cardinal ,  tonde  le  collège  de  fon  nom.  UV 
Joies  cardinal  de  S.  Marcel. 

Jules  évefque  de  Prenefte.  I  5»  » 

Julian_J.  ll<7"^ 
lulianne— -  Louis.  1.4!'  » 

Julien  Eft  enne.'lll.  311.  b.  J.  II.  5<5-  »•  * 

Jurnans  — Ancelrt.  14*7l 
Jumeauville —  De.     IU.  3S7.  a.  —  3?^    —  441  " 

Jumiaux  Pierre  li   1,7  * 

Jamiege ,  abbaye.  i'"7/. 
Jum.llac  —  Binoiftde.  ni'^ 

JtlTac—  la  dame  de,  1*,v^ 
J«Jt»  — De.  J'Xl 
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Juffitllt.  III.  17».  a-  Jî0-b 

JulTy.  I  47».  « 

Jurte ,  prieur  de  II  Charueufe.  1 1  •  107  ■  * 

Juftt  Lipfc.  III.  17.  b 

Jutticc  binte.  Cas  i  elle  refervex.  I.  7 1.  ■ 

jBft.cc  foncière ,  ou  du  tonds  de  terre ,  d.lticû:  de  U  haute 

&  biffe  juftice.  l-»9».b 

Joftice  chambres  de.  n.  451.  a.  III.  itf.  a 

Juftices  particulières  de  Parts  unies  an  nouveau  chafteiec.  II. 

M*. a 

Juftices  transférées.  !•  7'4-a 

Ivry  paioilTè.  1. 1}.  b.  14.  b.  - —  4»-  a.  — —  47-  a.  — 

En  Brie.  I.  $»«•  b 

Juvenel  Jean.  I.  J-($  a-  fe7  b.  («i  a 

Juvin.  ll.x»(.b 
JuT.fy.  U.  !4Ï-  b 

K 

* 

KAerquefineo  Antoine  de.  11.  «71. b.  Hervé  de.  
U.«J7-b 

K*rAi  tamtut ,  lieu.  I-  9 S-  b 

K*rrm*  U.nntU,   111.  «cf.  a 

Kelli  Malien*.  I  t*7- * 

Kerengar  Yves  de.  I-  ">a.  a 

KcriLouram  M.  de  1. 107.*.  Maurice  de  1. 109  a 

Kerver  Jacques.  III.  4-5  » 

Kefnel  — Jea».  I  »7»b 

L 


CWes.  II-  lo  j.  bi 
~  :  Guillaume  de. 


T  Aage — F.  de  

X*  Labadie. 
Labbarede. 
Labbat  —  ]. 

Labbrt  —  Thierry  de.— 
Labey  —  Jean. 
Laboureur. 
Lacbeval  — G. 
L  acquêt  —  Baioime  de. 
Lacus  — —  Pu. 
Lacy. 
Ladeguive. 
Ladre»  i  Paris. 

Laes ,  ou  Lus ,  place  dans  Paris 
Lagau. 

Lanny  —  Pont  de.  I.  710.  a. 

II.  41.  b.  Piètre  de  

Lagiftte  André. 

Lmich        r  **rinitt  i*. 

Laie'e— Jean. 
Laiîiier  G.  Il-  J«4-  ».  Michel.  I.  SS»  b.  Yvonnet.  III 

1Ç8.b. —  jij  a.  Michtlde  —  I-  t/»- b  «o  b. 

H.  (St.  a.  {,7.  b.  Richard  de —  M  44- a 

Lsilly  Jraa*.  II.  «n  b 

Laine  uûge  de  la  pour  les  chenues  des  reltgieui.  II. 

La'r— Nicota».  Il.Kl.b 

Laireh*  Eftienne.  I.  8r6.b 

l^j;.       rclieieux.  l'Iaces  affrifiées  aui  invalides  dans  les 

aUnye»  par  Henri  Ut.  II.  i».b 

Laifaé.  11.  83.  a.  110.  b.  Lt  feu; :  —  III.  14*.  a.— 

Sieur  de  la  Marguer*.  I.  îj7-  b.  Nicolas.  I.  $71.  a.  II. 

«17.  b 

Laifoe!.  I.  <87.  b 
laiftre  De.  II.  4M-  b—  4»».  *•  Euftjchede  III. 


II  «99  b 

I-  3«.  a 
III.  (ii.  a 
II  57*-  » 
II.  jy».  a 

I.  1»».  » 

m.  ni.  a 

II.  j«(  b 

II.  115  b 
II.  «1.1 

H  J4<  » 
I.  «Stf.  a 
I.  «14. a 
I.  107.  a 
I.  ic>(.a 
i  — 
I.  41- b 
I.  J30.  b 
I.  4»8.  a 
I.  4»..  b 


47*-b.  III- (ij.  a.  —  ;8».  a. 

Cbreftien  Fraeçois  de.  II.  51;.  a. 

II.  199,  b.  — toi. a.  —  tu.  a 

Lamy  J.  11.57»» 

Lanhaban  ,  paroflè  de  Cornoaaille.  I.  401.  a.  b 

Lance- Le  S.  Fer  de  la*—  III.  )4(.  s 

Laocy—  Anne  de.  III.  131.  b.  Charlote  de  —  III.  i}i.b 

— 14*.  a 

Lancye  —  Le  Ceur  de.  U-  » 

Lande  —  Seigneur  de.  III.  177-  b 

"—De  III.  (49.  b.  Preux.  IM40.» 


III.  (79.  a 
m.  US  a 

m.  j8>.b 
iii.jii.b 
m.  9t.  b 

1. 194-  b 
III.  J8j.  a 
I.4lS-b 
I.  té-i.b 


1(j  b.  an-  b.  Nicolas  de  — 

Lan  de  la  fume  Vierge. 
Lallain  —  Le  (eigneur  de.  — — 

tallemant  Jacques. 

Lalleu  —  Gtorge. 
Lalleuf. 
Lalory. 

Lama  —  Pi*ne  «• 
Uinballe  —  P>«te  de. 
LiT.ban,  ou  Larobau  Jaques.  III.  ijS.b  —  jn.b 

Larubart.  .  l3'- b 

Lamhert.I.««ib.II  KS.b.—  M«-b.  III.  47".  a  

{0O.  a  f°(.  b  Jt7-  a-  Be.nard.  1.  »4* •»•  Jean  — 

I  449.a  JeaaB.lI.t14.  a-N<co'as.  II.  114.  a.  Noe1  

III.  7ot.a.  Pierre.  III.  187-  b.  Simon.  III.  »t8.  a 
Lambetc.  — De.  ,  U-4#».b 

I.  349.  b.  III.  îtj.a 

IL  «97*  • 

III.  «t.  b.  Antoine  —  III.  348.  a-  Léonard  de  — 

I  4«-  » 

lamieres.  nl  MI- » 

Lamoiinon.  I.  «»>•  *  3(7-  b.  II.  187.  b.  —  4ÏJ-  b. 

8      u.  P'».  m. 


Landes —  De».  I.  «1  j.  a.  III.  il-  b.  Seigneur  baron  de 
I.  Ht-  a  b.  Lefire  des —  1.47.  a.  Guillaume  des.  111. 

j}.a.  j«.a.  51t.  b- 

Landi  L'unireflité  au.  —  11.  7«f  •  »•  *>J** 

Landry  Claude.  II.13J.* 

Landune  —  Robert.  III.  a 

Lange.  III  "7-  b 

Langlet  de.  U.j8o.b.  Pierre  de  —  11.  t<8.  b 

Langloit.  I.  493.  b.  — .  je*,  a. Jean.  III.  3tf.  b.  Sunon.  1. 
3<o.b 

Langos.  III.  J4f-b 
Langtes  1.  708. a.  Evercjoes de.  —  I.  3H.a  4i«-b. 

 748. a.  7«i. b.  II.  «ji.b.—  *4*.  a  8r<. 

b.  III.  441.  b  47J-  b.  t<8.a.b  <78  a 

Langue  Fran^oifc  ;  Ton  origine.  I.*.b 
Languedoc  —  Le  ûeur.  II •  >4'-  b 

Liftg  tedocgc  Lioguedoil.  I.  (47.  b.Cinalde.— Il  »9V  b. 

Lames  de—  II  tt-a 

Lioguedoil  —  généralité  de.  I-  \7S-  b 

Lannoy  —  Gautier  de  — Chevalier.  1. 531.  b.  Huïde— 

II.  J71.  b.  ^—  57*.  b.  —  J77.  a.  b.  —  $8l.  b.— 

f*i-  b 

Lansquenets  i  Paris.  II-  **70*  * 
Laiulac  —  De.  II.  817.  a.  III.  4^8- b  (<7.b.  Sei- 
gneur de.  —  I.  71».  1.—  748.  a.—  791-  b.  Mon- 
naie de  III.  41  j .  b.  Comte  de  III.  41  »•  b  Guil- 

lotm  de.  U-  î>7  » 

Lanternei  de  Paris.  IL  «4«-  a  «75.  b  <7<  *  ' 

78t.  b  yl«.  a.  b.  —  aui  reneftres.  II.  7'*  *■ 

P(olong«,oodutemsdcl  III.  uj,b.  Potte  IlL 

191.  a 

Lantier  François .  I.  3  '  4  •  * 

Laon.  I  37t.  a.  — •  <37-  a.  Gui  de  I.  Ji«.  b.—  Jij- 

a.  Hector  de  . —  1.  m-  b.  Cardinal  de.  I.  197-  'I- 

«j<.  b.  Î3«.  a.Evcfq«ieidc  t.  49  b  .  iy7-  *• 

—  nt-a.     -1-rT'  -—  4|r  b.  Il  *7-  a  (33.  b. 

 ej4.  b  (  >t.  b.  III.  }8<S.  b.  —  «7J-b.  7f«- 

b.  Reli^ieufes  de  N.  D.  de  Laon.  Lettre»  puctites  de  Loui» 
XIII.  pour  leur  eftabluîement  au  faubourg  S.  Germain. 
H.  97.  a 

Lapoignant.  1-  '97'  » 

Lappin  —  Geoffrcy.  II.  8"}-  * 

Laquette  —  Jean-  II. «9  (.a 

Larebe— Ftapeoisde.—  III.  771.8.-788.  b.  Guil- 
laume de.—  IlL  77».  » 

Larcber—  Anlré-  I.  »:?.  b.  Claude  I.  8t4-b  8ij.  b. 

Jean.  IL  l»4-  »  M 9-  b.DanioaeiU  Marri* —i 

I-  8if  b  ■  i  - 

Luge  N:colasle.  111.  tSS.  a.  Philippe  le—  IL  805.  a 

La,té  —  Le  fieur  de.  II.  174- b-  -  -  III.  131.  6 
Ufcitis.  -  L  700.  B 

Lifoe  Louis.  III.  91.  b 

Lafriier.  I.  797-a-  GentToy.  IL  71  «V*  Philippe.  III. 3.1.  h 

Laffement  Guillaume.  •    •   III.  109.  b 

—  De.  IL  »9r.i 

:  —  Nicolas  de.  III-  3M-  i 


Latin.  Obligatw,.  de  parler  dans  le.  collèges.  I  187:  b. 

— .  381.  h  384.  a  59«-  b  39».  b  419. 

b  (or.  a  (ti.  a  rji.a.  —  i  sr-  *•  UL  «9. 

b.—  '«93. b.  —  7*f.  b.  On  ptefchoit  en.  —  I-  441. b 
Lattmui.  I.  «>8.  a.  Oit.  I.i'.i 


1. 141.  b.  —  f«t.b  r<3.a 

IH.toy.b 
L  (7  1 .  b 
lll.îii.  b 
III.  #4.  a  —  jri.» 
I.  ii£.  t.  III. 

IL  77  -  b 
H  jM.b 
III.  41.  » 
U.  ,9X-  b 

,  dans  la  récitation  de  l'orn:e  di- 
I.  (i8.  b 

—  R.  de  —  III.  80t.  b.  Robert  de  —  Ili.  lu.  b 
Dddddd 


Lau  —  Le  fite  du. 

Laval  Marquis  Je. 

Lavandkte  —  Jean. 
Livioe—  De. 
Lavau  —  François  de. 
Lavaar      Evelques  de. 
Lauban  —  Jiecjuei. 
Liubigeoi»  —  ). 
Laucy  —  Nicolas  de.  ' 

Landes  Pierre  de. 

Laudes  Ceparée*  des 
vin. 
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Laviré. 


II.  iyo.  a 
«I.  I4*.b 

Launay  ,  ligntur.  I.  »o».  b.  De  III.  j<*.  b.  Comte  de. 

 II.  m.».  Adrieude  II.  804.  a.  Gectrroy  de* — 

I.  403.  b.  Pierre  de.  11. 141.  b.  —  Sor.  a 

taure.  I.  «ti.b 

Latireni  —  Claude.  II.  11».  b. . —  1 1  u  b.  Robert  du  — 
III.  110.  b.  Ou  —  II  1 17-  «•  Antoine  du.—  II.*».  a 
Laurent  de  Brilacicr  abbé  de  Habémom.  II.  Mi-  b 

Liurcut  —  Do  —  arebeveique  u'Einbrun.       III.  J04.  a 

Laurcr  —  Jean.  III.  Itt.b  SX4- a 

Lm»  ftunnii  prejettéef  ar  la  reine  Marguerite  ani  petit» 

Auguirlns.  . 
L;ufi  —  Monficur  de. 
Lautrtc  —  Comtefle  de. 
Lauverdy. 

LjUTergf  et  —  Tboroas.; 


Lauion  —  Je.  III.  jii.  b. 
Lauxy  —  Antoine. 
Lav»  ,  controlleur 

iaye ,  fortlr. 
Lcaœpc  —  fieur  de. 
Leam  —  Henry  de. 
Le  c:rTe—  Adam. 
Le  (toute  en  Gifcognc 


H-î».  b 

ni.  i4>b 
II.  4«y.  b 

II.  ili.a 

I.?«7-« 
III  )U.  b 
I.  4«-a 
II.  4f<-  » 

1. 14. 

II-  Î7Î 

m.  i7ï 

II.  I*> 
1-  3+4- 
I-  11 


b 
1 

b 
b 
1 
b 

Lcûore  &  filence  pendant  le  repas.  I.  4il-  b.  —  44*  t. 

—  5»i.  b.  —  fto.  a 

Ledcfrné.  I  5«ç.  a.— Charles— (ieur  •le  la  Baillée.  I.jfo.b 
Lrgars  en  France.  I .  i«i  b.— 1*4.  a.— 574.  b.  43t. 
j«f.a.  II.  {10.  a.  —  «83.  b.  —  73«.b.  III.  J14  b. 

—  3  j  f .  b.  —  47f.  a.  —  517.  b.  Trouble  arrivé  a  l'en- 
trée  du  légat  Batberin.  III  b.  Entrées  de  —  II. 
377.  a.  Légats  nez  de  France.  I.  199.  a.  ■ —  f  17-  b.  Lé- 
gats veulent  que  les  évefques  portent  un  mamclct  à  letrr 

entrée.  III.  f<t.b  5*4.  a. b  Souhaiter  que  le 

roy  aille  au  devant  d'eux  hors  la  ville.  Louis  XIII.  ne  le 
voalit  taire.  III,  \6l.  a.  Depu's  l'an  i<if.  les  cours fou- 
veraincs  ne  conduifent  plus  les  légats  à  N.  D.  III-  f  <4.  a. 

Liftntt*  narti-  Lî»4-  b 

Léger  —  Efticnne.  II.  «7g.  b.  François  —  fieur  de  Cliau- 
leonniere.  I.414.  b.  Louis-  111.  »f-  b 

Legeret  —  Guillaume.  II.  *4<-  a 

Lcginant.  III.  t»S  ■ 

Lemant.  H.  470.  a 

Lendide  S.  Denis,  eo  Latin  b'u-diru  inJiZi.  I.  ${.  b. 
Voyage  du  recteur  de  l'unireifitè  au  —  II.  7«j.  a.  — 
Transféré  dans  S.  Denis.  II.  770.  b-  Transféré  à  Paris.  III. 
4«î  a 

Lcnnot  — ■  Jean.  I-7J7-* 
Lcnoncour —Cardinal de.  1.7(4. b.  H.  701.  b.—  741. 

a.  — 7si  b  7I0.  a 

L:n  —  P-ir.  I.  451.  • 
Lcns  —  Chirl.-stte.  II.  J6S.  b.  III.  ijJ.b.  — -  jtt.  b 
Lt»4ti*ui>ii  éveique.  I.  17.  b 
Leodot  —  Gui.  1.757.» 
Léon— Jean  de.  "  II.  11/.  • 
Léon  —  Ê.cfqius  de.  I.  Jl f  b,  11.  114.  a.  III.  1*4.  b  

tvcfoue  de  Léon  en  Efpagae.  I.  «4.  a 

Lcpigni  —  Bernard.  I-  i8«.  a 

Lépreux  des  ElTatts  le  roy.  1.  *  j.  b 

Lépreux.  I.  73?.  b.  — •  i  Patis  en  15*;.  II.  8t«.  b.  A 

Rouen.  1.  b 

Leteau  —  Guillaume.  11.  m.  a 

Lefcari*  Jacques.  II .  j  1  j .  a 

Lelcaut.  III.  107.  a 

Lefchaflier.  II.  148.  b 

Lefcot.  III.  4<.  b.  —  Pierre.  III.  311.  a.  Raimond.  III.  tu. 

b.  —  113.  b 


Lelcouvet  — —  Antoine. 
Le(curc  —  Moofieur  de  — 
Lefdiguieies  —  duc  de. 
Lefpau  —  Seigneur  de. 
Influes  — —  Eft  ieone  de  — • 
ieiVoe —  Guillaume. 
Lrfloffc  —  AUu. 
Leftore. 
Leftorel. 

Leftie — .  Pierre  de. 
Leftrier — J  ean. 

Lettres  en  tacs  de  foie  te  cire  verte 


II.  lîj.b 
III.  fit.  a 
III.  ivo.a 
II.  73«-  « 

I.  490.*.  4„.b 

II.  n«.b 
I-  40a.  b 
II.  ito.  b 
III.  ï4t-a 
I  /<}.a 


I.  40}.  b 
font  perpétuelles.  I. 

s>oo  1        patentes ,  en  lîmple  queue  ,  de  juftice ,  oe  font 

perpétuelles,  j.  (,.  Lettres  de  cachet.  La  ville  n'y  a 
point  d'égard  dans  les  délibérations  pour  1er  a  «aires  de 
finance.  Il  tau  des  lettres  patentes.  m.  47g.  b 


Leubert 

Leudefinde  abbeflê  d'An 
Leup — -  Jacques  le. 

Ln 


en  Berry. 


Leuroux 
Le»ry. 
Lcutraaris. 
Levys. 

Lciinton^—  Jean  de  —  Seigneur 
Lcxaot  -• —  l'iertele. 
Lexeau  —  De. 


I.  7»7-a-—  7,1.» 

1  13  b 
L  4».  b 
1-  41t.  b 
HI.  i.b 
1-  «74- b.  —  6jf.t 
II  790.  a 
l-iii.  a 
» -«(J  a 
I.i*e.  b 

ni.y,.b 

Lezigny  fieur  de.  II.  7/»-b—  7».  a.  In.sllîb'il! 

I»>b 

Liancour  —  fieur  de.  III.  43.  b  «i.b.  Seigneur  de— 

II.  113.  b.  III.  4s«i.  a  fox.  b.  —  5,7.  b.  _  t. 

— 13'. a  f3»-b  f7i.b.  Dacde — II.  i.a7.b 

Ltegeoi»  —  Jacqueline  Matie.  n.  il,,  b 

Lierbon.  m.,..  . 

Lieres  —  François  de  Abbé  d«.  Bertùi.    I.  44,  J 

Lierre  —  Adaro  du.  j.  )1( 

Liefme    -  Martin  de.  jj.  „,  *â 

L>cu  franc ,  faubourg.  n  ^j,  4 

L  eut  —  J.  le  —  I.  7r f.  b.  Germain  le.  —  M.  b. 
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Son  e.irré:  i  Paris  »  fon  retour  de  Bretagne.  III.  1 19.  b 
Déclaré  maieur.  III.  514.  b.  Met  la  première  pierre  au 
po.it  de  h  Tournelle.  III.  jtç.  b.  Affifte  au  feu  de  la  S. 
Jean.  III.  (a7.  b.  Son  entrée  à  Paris  après  fon  mariage. 
III.  55t.  a-  AtûAe  encore  au  feu  de  la  S.  Jean  en  i«io. 
III.  f  }7-  b.  Son  entrée  à  Paris  ,  au  retour  de  B-.irn.  M. 
J4t.  a.  Autre  ,  aptes  fon  voyage  de  Languedoc  III.  J47.». 
.Met  la  première  p  erre  à  I»  fontaine  de  Grève  8c  au  Lou- 
vre. III.  (tf.  a.  b.  Danfe  un  billet  à  l'hoftel-de- ville,  en 
Kl*.  III  ;68  b.  Lettres  patentes  pour  l'introduction  de  la 
congrégation  de  S.  Maur  aux  Blancs  manteaux.  I.  14». 

b.  Lettres  pour  déclarer  la  maifon  ptofefe  des  Jefuitet , 
de  fo  1 


?i3 


Lettres  patentes  pour  per- 
nfeigner  toutes  feienecs  au  collège 
1.  Va  en  Guyenne  pour  fon  maria- 


nj.it  on  royale.  I. 
mettre  aux  jefuites  d'< 

de  Clermont.  II.  ji.  b.  Va  en  Guyenne  pour  fon  maria- 
ge, Se  JailTefonfreiei  la  garde  du  parlemenr.  III.  ro.  b. 
Lerrres  picc.ites  en  faveur  de  l'ordre  Je  U  Charité.  II.  10.» 
Confirmation  des  privilèges  des  religieux  de  la  Cbariré. 
II.  ij.  b.  Lettres  parentes  pour  les  petits  Auguftins.  II. 
4«. a.  Lrttres  pour  la  fondation  de  N.  D.  des  Victoires, 
ou  Petits  perrs.  II.  4».  b.  Lettres  pour  l'citibtiflement 
des  Carmes  aux  Billctces-  I.  19  9.  a.  Lettres  en  Fa»eur  de* 
Carmes  def.  haulTez.  II.  <«.  a.  Lettres  pour  confirmer  les 
privilèges  dit  ollege  des  chirurgiens  de  Paris.  II.  y  n .  b. 
Lettres  pour  l'cfîabl  dément  du  leminaire  de  5".  Ma»|oire. 
II.  «1.  a.  Lctttes  pitur  rendre  les  abb.flesdu  Val  dc"Grace 

éleûivri.  II.  ti.  b  63.  a.  Lettres  patentes  pour  l'efla- 

blifT ment  des  Annonciades  à  Paris.  1  i  —  ■,  ;  -, 

Lettres  patente!  pour  l'cibbl  ilTt  mené  de  l'hofpital  de  la 
Mifettco:de  au  faub.  S.  Marcel  II.  66.  1.  Letrres  pour 
confirmer  l'éxeit.on  de  Paris  en  archevefché.  II.  1S9.  a. 
Lettres  pout  l'union  des  religieufès  defainte  Avoyeavec 
les  Urfn lires  du  faub.  S.  Jacques.  Il  79.  b.  Lettres  pour 
reftablirTcment  d'une  chambre  de  juftice  conrre  les  finan- 
ciers. II.  ïo.  b.—  83.  a.  Lettres  pour  les  pères  de  la  Do- 
étrme  Chteftieni*.  II.  8*.  a.  Lettres  pour  les  Incurables. 
II  103.  a  Aurres  pour  leur  francfalé.  II.  1C7.  b.  Autre» 
pour  leur  accorder  cjniire  pouces  d'eau  des  fontaines  de 
Luiembo  -rg.  'I.  m. 
baye  de  fainte  Ge 

mrfmerjT  pour  Port  royal  de  I»  ville.  II.  S8.  b.  Lettre» 
patentes  pout  tin  roonjltrre  de  fi  les  du  S.  Sacrement  de 
l'otdredes.  Aueufl  n.  II.  8».  a  M»Ud.e  fit  guéiifon  de 
-—  U.  89  b.  Letttes  par.  pour  confirmer  la  fondation  du 
Ca  va  te  M  Lu»embcmrg.  II.  ftt.a.  Aurres  pour  l'eflablif. 
Mm  toi  re  .g,  ules  de  N.  D.  de  Laoo  au  faub.  S.  Ger- 
1  II  97-  »•  L'ttres  pat.  pour  l'eftabliffemenr  de  l'aca- 
dem-e  ;rar.ç.  i(e.  II. 


a.  Lettres  patentes  pour  rendre  l'ab- 
evieve  élective.  II.  87.  a.  Lettres  i 


......  u6.  b.  i„tret  pour  l-crtjbhfTement 

*»  filles  du  Precteux  Ung.  U.  1,8.  *  Défend  l'auge 


mentation  de  Paris.  II.  ll8.  b.  Son  entrée  après  la  »  r 
de  1,  RocbeUe.  II.  }77.  a.  FoDdltl0n  iwfii'ï 
trovtrfeea  Sorbonce.  III.  }lS.  b.  MtfJJn,„ 
III-  nt-  »  S  S  ohfeques.  ^  ™  (cea^ 

Louis  XIV.  Son  enttée  i  Puis.  H.  m  .  -  ,  »«•  •> 
.7  •  •  a.  Lettre,  poux  l'union  d« laTd^'f  "  w Ul 
cecnes  &  du  Vivier.  I.  10 1 .  b.  Edit  de  re^lrl  °~ 
çhaJIHer  *  le  Bai.lage  du  ptltia?^^" 
l'union  du  collège  du  Pleffis'i  celui  de  l^" 
b.  Lettres  par.  en  faveur  des  Reolleô,  du  f^.  j  'g* 
tm.  II  a7»- Lettre,  pout  les  armei  &  blafon  fc^ï 
pères.  Il  fi.a.  Lettre»  pour  confirmer  la  fondation  il 
L<>g«- 1-  b.  Chane  pout  donauTNi 
e^fei  la  fainte  Chapelle.  IL  ,.  S,t  ^ ^ 
™  «ft»  P"l«*K«>t  de  Pari,.  II.  ,s,.  b.  ta.„  ! 
P»bW  de  S  Germain  de,  Prex  an  fujet  de  la  foptrieure  de 

éhnr,  de  N.  D.  de  L.tfe.  II.  ,,t.  a.  Lettre  »u  ose  Je 
Verneu.1  au  fujet  de  N.  D.  de  Liefe.  II.  b.  I^tra 
patentes  pour  les  Feuillan,  ,«4*.  m.  83..  b.  Lttt«  „. 
pour  le,  Prernorurrz-  de  la  Croit  rouge.  III.  83t.  b.  Let- 
tre, par  pour  le,  religienfes  de  N.  D.de<  Prez.  Hf. |It  , 
Letttesp.it.  pour  l'eftjbiiflétnent  des  Theattns.  U  ù.* 
Edit  pour  la  corfirmation  des  privilèges  de  l'uniwtnié 
II.  i<4.  »  Lettre  a  ux  hab.tan» ,  colocel,  8t  goutoneurde 

Pans.  II.  I77.  b  t8o.  b.  Lettres  patente? pour  >,  re- 

ltgseufes  de  la  congrégation  de  Rambeivilliets.il.  nt,t, 
Autres  pour  le  feminaire  de»  Trente-trois.  II.18 j^  Auttei 
pout  maintenir  les  pere»  de  la  Doctrine  chreftienne  i  î 
Julien  desMencftriers.  II.  tfj.  a.  Lettre  i  l'abbé  de  î.' 
Germain  des  Prez ,  pour  faire  chomm-r  la  ftfle  de  î.  Jo. 
fepb.  II.  r,4.  b.  Lerrrespat.  pour  ,e  colIrgeMnarin.  II. 
»oo.  a.  Rcgiement  pour  le  melme  to^lege.  II.  ut.  b. 
Edit  conrre  le»  rentes  viagères  des  gem  de  mata  morte 
excepté  l'hoftel-Dieu ,  &c.  II.  107.  b.  Edit  de  «tancé 
d'un  lieutenant  de  police.  II.  1X1.  b.  Lettrti  pat.  pour 
l'hofpital  S.  Gervais.  II.  nf.  b.  Letttes oatentes  à Lttlli 

Cur  I  Opéra.  II.  n«.  b-  Déclaration  au  fujet  des  maifrat 
fties  m  deli  des  borre,  de  Louis  XIII.  11. 1  8.  a.  Ere- 
ction d'un  fécond  Chaftelei  U.  lt|  b.  Soppteffioi  II. 
141.  a.  Accorde  la  dignité  de  duc  aux  archeve'ques  dt  P*. 
ri-.  II.  14  j.  a.  Edit  pour  le»  Invalides.  II.  »44.  b.  Con- 
fi  me  let  flatuts  de  la  faruité  de  tbeologir-  II.  149.  t.  De- 
ciararion  pour  le Stftetutium  des  p  orctTcurx.  II.  145  b. 
Déclaration  en  faveur  de  l'hoftel  Ditu  fut  let  lattes  ce 
tepis  êtc.  II.  i<« .  a.  Lettre,  pat.  pour  la  confrairie  de  (ta- 
xe Anne  tt  S.  Martel  i  N.  D.  II.  it«.  b.  Règlement  pout 
les  g.irçons  i  filles  ou'on  enferme  i  l'hofpital  grnrril  par 
corr<ftion.  II.  i<r.b.  Panégyrique  en  fon  honneur  fondé 
par  la  ville.  II.  i«S.a.  Déclaration  contre  les  bafbncw 
■mmodcrexdes  religieux  mendians.  II.  ieri.  b.  Lentes 
pat.  pour  confirmer  I»  fubltitutlon  du  duc  de  II  Feuillade 
pour  la  place  des  Victoires  Je  fa  ftatuc-  II-  r8t.  a.  Let- 
tres pat.  piur  l'eftabliflement  des  filles  de  l'Union  chre- 
ftienneà  Chatonne.  II.  184.  a.  Autres  pour  leur  traclla- 
tion  à  S.  Chaume  i  II.  i8(.  a.  E4tt  pout  deffrodre  i 
l'hofpital  gênerai  &c.  de  conlîiruer  rentes  a'  fonds  prrdu 
auoVflousdu  denier  vingt.  II.  19/.  a.  Edir  de  création 
d'uu  premier  prefidenr  tk  huir  prefideas  au  grand  coofeil. 
Il-  »9f.  b.  Ordonnance  pour  exemïet  de  logement  des 
gardes  les  habitans  des  maifon»  de»  anc-.enr.es  portes  S.  )a- 
cjuesS;  S.  Michel.  II.  iç-7-b.  Déclaration  fur  les  fonction» 
dès  officiers  de  la  Voirie.   II-  303.  b.  Fa'ir  diftribuet 
îoonoo.  livres  de  pain  par  jour  aux  pauvres  de  Pari»  en 
i*?;.  II.  3U-b.  Puis  le  change  en  argent.  II.  313. a. Dé- 
clarai fon  pour  la  fupprcflîon  de"  b  chambre  royale  des 

médecin,.  II.  313.  b  31*.  b.  Déclaration  p»ur  def- 

fendre  aux  graduel  provinciaux  d'exercer  la  médecine  1 
Paris,  fans  y  avoir  pris  de  nouveaux  degrex.  Il  J4J-b- 
Reglément  pour  l'Académie  des  fetences.  II-  ijj.  a.  Dé- 
claration pour  la  place  de  Louis  le  grand  &  la  cooitraft-oa 
d'un  fécond  hoftel  des  moufcjueraircs  au  faub.  S.  Antotnr. 
II.  3<tf.  a.  CommiUï.in  pour  palier  contrait  avec  la  ville  i 
ce  fujet.  I!.  j  <o.  b.  Sa  ftamèjxifécen  cette  'place.  II.  3«7- 
b.  Elit  pour  régler  la  juridiction  du  lieutenant  de  police 
te  cel'e  des  P.  des  M.  &  EE.  II-  J84-  »■  Lettre,  pour  II 
tra:  Union  du  prieuré  de  Vâldofoe  à  Chareitton.  II  il* 
a.  EftabliiTement  du  con'éil  de  commerce.  II  387.  a  Créa- 
tion des  treforier<  généraux  des  Invalides.  II-  }8j.b.  Re- 
glcmenr  pour  l'académie  des  lnfcriptions  St  Medii  les.  IL 
fit,  a.  Edit  de  création  des  colonels  ,  capitaines  &  offi- 
ciers des.  133.  compagnies  de  la  milice  bourgeoife.  IL 
409.3.  Déclaration  pour  exempter  Pari-  de  la  Création  de 
deux  ETchevins  prrpetuels.  II.  41 1.  b.  E  lit  pour  le  relU- 
bniTerneru  delà  table  de  marbre  i  Pau.  IL  4*»-«- 
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Jjour  la  nobleflè  des  officiers  du'  bureau  des  finances  i  Pa- 
ns. H.  417.  a.  Autre  pour  11  noblciTe  «Jet  P.  des  M.  U 
EE.  11.  41».  a.  Lettres  pat.  pour  ladiieftion  du  jardin 
royal  par  le  premier  médecin.  II.  4U.  a.  Règlement  p^or 
les  profelTeuts  de  ce  lar.sm.  II.  431.  b.  Lettres  pat.  a  1  ho- 
flcl-  Dieu  ,  ponr  vendre  <ic  1«  iinmeublrs  julqu'à  S00O00. 

I.  II.  4}<.  *.  Lettres  pat.  en  faveur  des  bofp:taui  de  Pi- 
lit  ,  pour  exemption  dVmrces  des  marchandées  de  leur 
coofotumation.  II.  457.  b.  lidit  de  l'upprelïion  de  la  juri. 
dicYon  de  la  Panneteiie.  11.  43»-  a-  Déclarai  ion  en  faveur 
de  cent  qui  eftudiem  en  médecine  à  Paris  ,  pour  leur  net 
ption  aux  autres  univetfuex.  II.  441.  a-  Lettres  pat.  de 
confirmation  des  acaiemies  des  fueuces  Se  des  inferiptioos. 

II.  44).  b  Brevet  pour  iniemnifer  l'arcbevefque  de  Sens 
de  l'étcÛion  de  Paris  en  arcbevcfché.  11.  70.  b-  Lettres 
pour  enregifher  la  bulle  de  Clément  IX.  en  far  eut  de  Par- 

chevefqne  de  Sens.  II.  77.  b  7$.  b.  Louis  XIV.  à 

N.  D.  &  i  l  lioftel  de-ville.  1  II.  tjo.  a 

XV.  Lettres  pjteatcs  pour  la  continuation  du  nou- 
veau rempart  du  quartier  S.  Germain.  II.  441-  b.  Autrrs 
pour  l'ouverture  d'une  tu't  devant  l'hoftel  d'Antin  ,  &C. 
II.  447.  b-  Autres  pour  la  fuppreflîon  de  la  claie  des  éle 
vesà  l'académie  des  inscriptions.  II.  448.  b.  EltabiiHement 
d'une  chambre  de  jultice.  II.  4J1.*.  Edit  de  noblcfle  aux 
ofrkicrs  de  l'holh!-d:-ville.  II.  4(8.  a.  EttablifTement 
d'une  académie  d'Architecture.  II.  4(9.  b.  Lettres  pat. 
pour  IVgaufl  de  la  me  S.  Louis  au  Marais-  11.  4*4.  a. 
Déclarât  ron  pourolter  au  premier  médecin  la  funnten- 
dance  du  jardin  royal.  II.  4**.  b-  Déclaration  pour  la 
noblcfle  du  doyen  des  fubltitiiis  du  procureur  geueial  au 
grand  conléil.  II.  48}.  a.  Lettres  pat.  pour  la  conitruc- 
lion  de  cinq  nouvelles  fontaines  au  raub.  S-  Antoine-  II- 
489.  a.  Letrtes  pat.  pour  les  privilèges  du  guet.  II.  491. 
Lettres  pat.  pour  la  continuation  de  La  rué  de  Bourgogne 
au  faub.  S.  Germain  II.  493.  a.  Lettres  pat  poorlacon- 
firmnion  des  privilèges  1  l'bofpital  gênerai.  II.  4)13.  b. 
Déclaration  pour  la  tranflition  du  parlement  i  Pomoife. 
II.  4»t-  a  Ed  t  poux  la  noblelTe  des  officiers  du  bureau 
des  finances.  II.  49<-  b.  Lettres  pat.  pour  une  chambre 
des  vacations  aux  Auguttins.  II.  497.  b.  Déclaration  poar 
reftablir  le  parlement  i  Paris.  II.  499-  a-  Lettres  pat.  pour 
ériger  le  Roulle  en  faubourg  de  Paris.  II.  304.  b.  Let- 
tres pat.  pont  la  confeuctioo  de  17.  pompes  nouvelles. 


90S 


11.  (07  a.  Edit  pour  l'ordre  de  Citât  Lazare  te  union  de 
faint  Jacques  de  l'hofpiul.  II.  {09.  b 

Louis  duc  de  Bourbon,  t.  401.  a 

Louis  de  Bourbon  cardinal  de  S.  Silvertrc  évefque  du  Mans. 

I.  385.  b 

Louis  fi  s  de  C furies  V.dilc  d'Orléans.  I.  317. b.  II.  <49-  b 
Louis  doc  d  Orléans  grand-pere  de  François  I.  Son  corps 

au  Celeftins.  HI.jKb 
Louis  fils  aifoé  de  Châties  VI  duc  de  Cuienne,  dauphin. 

Sa  mon.  II. /«o.b 

Louis  comte  de  Neven  te  de  Rethel.  I.  ae«.  a.  —  sis.  a 
Louis  rte  Btezé  évefque  de  Meaux.  11.  779.4.^  Antoine 

de  Noailles  atcbevefque  de  Paris.  T.  }<o.  a-  Cardinal  «ce. 

II.  4*7.  b.  III.  141.  a.  —  Henri  de  Gondrin ,  arebevef- 
que  de  Sens.  II.71.  a  77-  '  De  Lu- 
xembourg ,  évefque  de  Theiouenne  II.  <90.  a.  —  5,7. 
b.  III.  1*7.  b  Ht.  a 

Louile de  Bourbon  duchelTe  de  Longuerille.  II.  itS.  III. 

<7>  a#  de  Lorraine,  reine  de  France.  I.  717.  a.— 

Veuve  de  Henri  III.  Sa  mort*  fon  fctvtce.  III.  4»»-  b- 

 483.  a  de  Savoie  ,  mère  de  François  I-  régente. 

11.  if  s.  b.  S?{-  a.  Lettres  d'indemnité  i  la  ville  de  Paris 
pour  le  traité  avec  l'Angleterre.  I.  «83-  a.  Donne  les 
Tuilleries  à  Jean  Tiercelin,  1  vie.  I.  ,9t.  a.  Sa  mort  Se 
ton  éloge.  III-  H»,  a.  Ses  oblrquts.  Il-  378-  a.  III. 
337-  b 

loup  Sanee.  II.  jfi-  b.  Jean  le.        I.  43»-  k  Marte 


le. 


t.  II.  7*»-  »•  Hofpital  de  — 

Lourdet  Simon. 

Loufdan  Helie  de. 

Loucre  —  Martin. 
Louvain.  II.  ;>4-b.  Nicolas  d» 
Louveciennes  —  Damiin  de. 
Lonvel  —  Robert. 

Louvency  lieur  de. 

Louvet.  III.  Î45-  a.  Jean — . 
Louvier  ■ —  Claude. 
Loovters  ,  paroriTc.  I.  ta.  a.  C.  de. 

touvoy  — fieur  de.  I.  }«■  a-  Marquis  de.         II.  33  6.  b 

Louvre  cbaileaudu.  I.  <4J-  a.  —  «4*.  b-  II.  548.  b. 

Louis  XIII.  met  la  première  pierre  au        1U.  Jjj.  b. 

Tarn*  IL  t*r»*  M- 


III.  91-  b 
III- f. b 
ll3J°b 
III.  173.  a 

I-  407 
II.  804. 

I.  >(9 

II-  (99 
11.  401 

III  .  784 

II.  313. 


a 

b 

II.  *«?•  b 


Bibliotcque  du  roy  au        III.  170.  k.  Cabinet  du  • 

111.  iSa.  b.  —  iss.  a.  Ouvriers  de  la  gaîetie  du. —  III. 


4J- *•  Quartier  du. — 
I-ouvresen  Panfii. 
7.oyans  —  Jacques. 
Loyau  —  Claude. 
Loyer  des  chartihrrs. 
Loynes  - —  Antoine  de. 

Loyré  Jacques  de. 

Loyre  —  Amo:ne  <k  11. 
Loys  — Antoine  la. 


II-  b 

II.  J48.b 
I-  T7>-  b 
1.  818.  b 

l.  187.  b  en.  b 

U-  804.  a' 

III.  i,,.b 
II.  340.  a.        fit.  b 

l-33«» 


Loyfel  III.  ft4.  b— —  589.3.  Antoine.  II  no-b.Guy. 

-—II.  11b.  b 

Lubin  l.lifabet.  111- 11t.  b 

Lucas  II.349.  b.  René.  I.  41t.  b 

Lutin*  Cardinaux  in.  I.  « 3.  b 

Luçon  Jean.  lli.  ;x.  a 

Luçon  Ercrqoesde.     1.5*9.3.  III.  10.  b  s«g.  b 

Lucques—  vrlour  &  draps  ras  de.  II.  10.  a.  St.  Jean  de  — 

coramatulerie  du  Hautpaj.  1.711.4.  Evcfquo  de  I. 

«4-  a 

Liu)t  —  Jeanmi  de.  1.41t  .» 

Lude  comtedu.  III. 17;. a 

Luets  —  prince  de   III  4^*.  b 

Luillier  Jacques.  I.  M6.  b,  Jean.  II.  595.  b.  VntK 

Huillier  I"! 


Lulli  —  Jean  B. 
Luminaire  des  éeliles. 
Lunatville  —  Gautier  i 

Lane  mai  Ton  Je  !a  — 

Liuiicres  —  Catenne  de. 
Luppé  —  Jacques  de. 
Lufaige  —  Denis. 
Lullrrs  n'eftoient  eticoie  en  uf 

Je  croifc'cs  de  bois. 
Lutecc  dce/le.  S'il  y  en  a  eu  une- 
Lutrins  reffabtis. 
Lutton  —  E  .louât  i 
Luxembourg  —  Palais  du — à  Pat 

talnes  du  palais  du        II.  111.  a. 

397  a 


II.  117  .  a 
l-47-b 

I.  n«.  b 

près  la  Place  roya!e.   II.  lit.  b 

II.  elM.b 
I.  818.. 1 

111. |  a 

e  en  On  fe  fer  voir 

III.  j/:a 
I.  11. a 

I  34a.  b 
III.  x?t.  a 
Iï.  «S  a.  Parc  âc  to:»- 
Quartier  du.  —  II. 


urg  —  comte  de.  il- 149.  b  Jean  de.  —  II.  f»i. 
b.  Louis  de. —  U  590.  a  f93.b  397-  b.  Ut. 


II.  470.  a 
I.  4S<f.  a 
III.  7«4-  b 

b  77t. 

4.  a.  Place 


a.«7.  b  s68.  ».  Philippe  de  I.  (8».  a.  Cardinal 

de  II.  £19.  b.  III.  i7S.b.  Duc  de  III.  Jfj  a. 

 (87.  b.  Palais  de   III.  {88.  b 

Luynes  duc  V-  »■  W-  f\9.  b 

Luzarche.  II.  /*.  b.  Chapitre  de—  I.  40a.  b.  Jean.  — 

I-  33'.  a 
Luzard—  Du. 
Lymoix  —  GeofFtoy  de. 
Lyon.  —  Michel. 

Lyon.  II.  ]  b.  —  1  f  ■  h.  —  |9f  ■  a.  —  6 ?c 

a  7Sf  a  —  797-  b.  II.  387.  b.  111.  4 

du  change  à  —  I-  «73.  a.  Pnmatiat  de.  H.  67.  b. 

Velours  de— II.  10.  a.  Antoine  de  —  11.  711.  b.  — _ 
7*8.  b.  —  79*.  a.  Jeanne  de.  1.713  3-  Mattinde  — 
II.  f  ij.  b.  Cardinal  de— III.  117.  a.  Aiclievefquet  de— 
—  1. 17.  a.  III.  a.  — 49(.a.  —  {11.  b-  Concile 
de  —  fous  Gregoue  X.  I.iî8.b 

Lyovart  Regnault  de.  I.  139.  a 

Lyra  Nicolas  de.  III.  «3<f.  b 


MAante  —  F.fti'enne  de.  1. 197.  b.  III.  «49.  a 

Maberc  Nicolas.  I.  449.  a 

Maboul.  II-  497-  b 

Macart  —  Alesandre.  II.  j  «j  b 

Macé.  I-  371-  b.  François.  I.  4<«.a-  Geoffroy.  I[.  Siî.  b. 
Philippe.  Ill.jt7.b 

Macccticr  Jean  le.  I.  40t.  b 

Macet.  H-  fi8.  b 

Macb.  L  i(4  a 

Machanir.  I.  7S0.  b.  7*1.  b.  II.  497.  b  De  II. 

4$<.  b.  III.  3o«.  b  Baptiftede  I.  ïoj.  b.  III.  378. 

b.  D;nisde  —  H.  H*-  »•  Baptifte  II.  79*.  a.  Louis 

Charles  de.  II.  48a.  b.  Simon   1[.  b 

Macbeeo  — Denis.  II.  «if.  b 

Mâcher  —  Girard.  III.  t«r.  a 

Macier—  Antoine  le.  II.  100.  b.  —  ici-  b 

Maçon  le.  1.  801.  a.  Clément  le»  I.  337.  b.  F.liialet^  I. 

ilf.  b.  Hugues  le.  —  II.  804.  b.  Robert  le.  —  II. 
j7/.a-  III.  1*7.* 

leeeee 
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Macy — Mariede.  II.  «i«.  b 

Maitclaine —  en  la  cité,  paroiflë.  III.  erit.a.  Cure  de  I». 

I.  4««.a.  Eglifedela  1.  «10.  b.  Filles  de  la—  II f. 

if  i.  b.  La.  —  p'ei  d'Orléans  ,  prieuré  de  Fomevrault.  I. 

119.  a.  La.  —  prieuré  i  Rouen-  I.  .8*.  a.  b 

MaJerooifeile  ,  fil  e  un^ue  de  moniteur  le  Due  d'Orléans. 

III.  b 

Madrid  Traité  de.  If9îb 

Mairie.  I.  40.  a 

Magalonne—  Evefqae  de.  I.  ;().  b.  III.  703.  a 

Magdelon  — Baron  du.  II.  113.  b 

Magenis — Les —  famille.  I.  ««7.  *»  Charles  1.  ««7.  b 

Mager —  Bernard.  I.  ut.  b 

Magnac  —  III-  I4J  *-  Gerardin.  1.  jt*.  a 

Magoao.  1.7»$.»,  III.  a%1.  a 

M*£naviiU  —  De.  II .  j-  3  o.  b 

Ma^ntni  Cu-Utlirmu  III.  «77.  a 

Magniei  —  Nicolas.  II.  435.  a 

Magnot.  III.  (48-  b 

Magny.  III.  «fi.  b  Seigneur  de.  —  III.  3(4.  b 

Magrent  —  Claude.  II.  Su.  b 

Macuin.  I-  «7-  a-  Patrice.  I.  tu.  b 

Mababeur  —  Pierre.  III.  49.  a 

Matent  —  René.  {.  7f7.  a 

Mabea  —  Nicolas.  II.  75) .  b 

Mabier  —  Simon.  —  Sieur  de  Villitt*.  I.  jot.b 

Maliieu.  H.  7(1.  b 

Mahot  —  Jean.  1.4(1.  a 

Majeure  ordinaire ,  thefe.  I.iSl.b 
Maigriao  —  Jean  B.  le.  IJ.  %9%.  a 

Maignen.  1.  780.  b— 7Sj.b—  7I4.  a.  Jean.  III.  jn.b 

Maignet  Jofeph  du.  I.  isco.  b 

Maigret  Jean.  II.  7li,b 

Mail  de  l'atfenal.  m.  41.  a 

Ma.|!arH-  I.  ijt.  a.  Cuillauree.  III.  fis.  b.  Hélène.  III. 

111.  a.  Jean.  II.  74'..  a  JU.tof.a.  b.  Jeanne. 

III.  ut.  b.  JulTc.  II.  «47.  b.  Louis,  II.  fs9.  j.  Content 
de  la  mere  ^—  rué"  de  Gienelle.  III.  an.  a 

Maille  Jean.  IH.ijt.  b  31,., 

Maillé  Simon  de  atcbevefque  de  Tours  I.  414.  a. 

—  41*.  a 

Maillet.  III.  f  1  r-  s.  —  541.  b  Ul-a.  —  ?85.a  — . 

Denii.  II.  >».  a.  III.  (79,  a.  Renaud»  III.  ;  b 

Maillets  —  Alezandie  des.  u.  130.  a 

Maillezais  — —  F.vefque  de.  III.  jtj.  a 

Maillo — Jean.  III.  if>.'b 

Maillots  ,  d'où  Maillotins.  j.  fl9  j, 

Mailly  De.  —  III.  3*7.  a  <4c.  a.  —  584.  b. 

Antoine  de.  Il-  us-  a.  François  de  —  II.  m.  a.— 
803  b.  —  J.de  II.fS7.b  j  8  « .  a.  Jacques  de. 

II.  «45.  b.—  7i«.  b.  Jean  de  II.  S7i.  a.  Louis  de. 

III.  10 6.  a.  Robinet  de  III.  itg.  b  x*,.  ».  De 

—  atchcTcfqoe  de  Reims.  Cardinal .  —  I .  r  3 1 .  a 
Mainard  archerefque  de  Sens.  I.  49.  a.  b 
Mainbevtlle  —  Aubertde.  III.  1/3.  b 
Main-motte.  Servage.  1.  I4,  b 
Main- mont.  Gens  de  —  obligez  i  «cadre  leuti  acquefh  & 

Tuider  leurs  mains.  1. 79.  a.— 131.  a.^—  i«i.  b.  ^—  ti6. 

»  11».  a,  — 133.  a.  —  141.  b.  —  if  f,  b 

Maiaie  —  Le.  1. 311.  a.  Comte  du  III.  «14.  b.  Duc  do. 

 II-  44«.b  449.  4-  —  4M-*-  —  4<«-b._ 

4«o.  a  734.  b.  Marquis  du  II.  71».  b.  AW 

Mayenne. 
Mainvillier. 
M*j 

Majeur  —  Luc. 
Mairat  —  Louis  le.  — 
Maire ,  chef  de  la  juftice  fubalterne.  I.  ij.  a.  b 

Maire —  Le.  I.jCf.a.  II.  188.  a.  III.  313.  a  /S4.  b. 

Lefieutle.--  III.  13s.  b 

Maireaux  diftribuei  aux  chanainea-  1.  it9m  b 

Maire-fotte.  m.  , 

Ma  fi  ^—Guillaume  de. — ■  1.  itj  a 

Maifon  Jean  de.  111.  <77.'b 

Maifon  Dieu.  Denis  de  la.  1.  4?,_  a 

Maifon  rouge.  Seigneur  de  La—  u.  9J  a 

I<;!b 
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Mairtre.  Qualité  donnée  a  un  preûden,  w  fukmtm 

^compte,  I.  7^Z^^' 
MaHtte.de  France.—  Grands.  |.  57V  * 
do.  a  <t,  b  t      ^  h-  il. 


l'inAituiion. 


aquuuappatueiit 
"  }o«.b 


IH.jiT-.b 
I.  ci-  b 
III.  310.  b 
III.  S7Ï.b 
>  19-a.b 


Maifonil  —  Henri  du. 

Maifons.  De&nfed'y  faire  des  perquiiîtions  particulières  je 

privée*.  I.  «5.  a.  A  qui  permis  de  les  faite.       I.  <«,.  t 

Maifoos.  II.  143.  b.  Seigneur  de   ij  „  â 

Maiftre        Le.  II.  471.  a.  Gilles  le  II.  «19.  b._L 

77i.  a  775.  b  7, ç.  b  Jto.a.  Guillaume  le. 

III.  tu.  a.  Jaques  le  III-8to.b.  8ti.  a.  Jean  le. 

Mi,.b.II.*04.b.8o,.b.  III.,  10.  b.  Jexome  le.  III. 

31t.  b.  Marie  Angélique  le.  III.  at7.  a.  Maturmle  I. 


Maiftrife,  d.  rueftier,  fupptimees  par  Charte.  VI.  1.  .;o  b 
Reftabl.es.  Lj^.a.  b.  Moyen  d-acquerir  e.,raor,bW 

Ma»  —  Antoine  de.  '  « 

Maladrerie  de  la  Barbie.  I,.  Il4.  b.  ^  j 

Malaetîé  Pierre. 

Malcmain  —  GUIes. 
Malaffis ,  lieu. 

Malaflrze.  III.  jo|.  b.  Sieur  de.  — 
Mal  cadnc ,  ou  de  faine  Jean. 
Mateffon  —  Nicolas. 
Malevault  —  Guillaume. 
Malicoine  —  Ja. 
Maliete. 

Malingre.  II.  Mf .  b.  III.  313.  a.  Anrpine. 
Jacques.  III  jn,  b.  Simon. 

Malan  Jean.  III.        b.  Pierre. 

Mallay  —  le  roy  ,  diocefe  de  Sens.  i 

MUlebrarwhe  Nicolas.  n. ,..  . 

Malleclerc— Thomas.  ,.i,7'« 

Mallet.  II.  470.  a.  Arnué.  I.  ig. m.  <to.  a.  Beooift. 

—  III-  ïjy.  b.  François.  I.  7j7.  1.  Gilles  —  chevalier. 

I.  197.  b  1,8.3.  Gilles  Seigneuidc  Villepefcbe 

*  Cboifyfur  Seine.  I.  507.^  Jacques.         III.  ni-b 

MalW.lle  Jean.  II.  «17  b 

Malmaifon — fient  de  la.  Il.axo.b  4(j.b 

Malon.  |  « 34.  ,.  <to.  a  <<5. C|aade,  „.  So4-J 

III.  jti.  b.  Nicolie.  II.  <J7.  b.  N.  de  II.  7ca. 

I- 19'-* 


I.  Jjî.  a 
1-  407.  b 
1. 114.. 
«1  «14.  a 
'  741- a 

H-  4.4.  b 
VI.  7»  b 
H-W-b 
III.  17.  b 
I.  J7I-  b. 
I.3lo.a._  ,„.(, 

1-3*0.  a 


II.joo.  a 

i  f  ?  i 
1. 141.  b 
1. 140.  b 
H -9t.  b 
494;  a.  Seigneur  de 

1IL:44  a 
I.  6)i.  a 
II-  497.  b 
III.  44?.  a 
III.  3»S.b 


Malptrtuis. 

Malte  —  terre  Ggillée  de  1.  43*.  b. 

 1.  jxo.  b 

Malus. 

ManaQé  éreiqu*  de  M  eaux. 
Manctpal ,  mooaftere. 

Mancey  Olivier  de. 

Manchon.  III.  19/  a.  Looif, 

Manci  —  Guillaume  de.  I.  490.  a. 

 II.  ii).  b 

Mm*JsahDûmi»Mi  de.  — 
Mandait. 
Mandat. 

Mande  —  Etefqoe  de  — 
Mandevîlle  — De. 

Mandians  Religieux  —  admit  au  dottotat.  I.  a-b 

Union  des  quatre  ordres.  —  1 .  j  jJ-  a.  Rang  des  religieux 
—  aux  procédions.  111.  )  44-  a.  • —  349.  b 

Mandians.  Ordonnance  touchant  les —  I.  «13.  a.  Atieft 
comte  les—  valides.  I.  j9«.  a, —  j99-a.  II.  301.  b. 
7°j\  a.  b.  III.  fo.a 
Mj.idiex  dans  les  rues  &c.  Deffenfe  de.  —  I.  SU.  a.  — 

«41.  a  737.  b.  II.71J-  a 

MandoflTe.  II.  740.  b.  Seigneur  de. —  II.  Su.  b.  111. 7!»  » 
Mandulor.  HL  !4i-  h 

Maneville — De.  1U-  ^ot.  b 

Mango  —  Claude.  III.  311» 

Mangor.  II.  443.  a.  111.8(7- b 

Maniban  De.  II.  470.  b 

Manoir —  Guillaume  du  III.  S34.  b-  Jeanne  du— 

1.  713.  a 

Mans  —  Le.  I.       a.  Cardinal  du  II-  «18  b-  EreX- 

3uedu  1.  fit.  a.  b-  Il.fio.b  790.3.  Vidame 
u  II.  S17.  a.  III.  (il.  a.  Michel  du  II.  tu- b 

Manfard.       II.  174.  b  alj-a  3«°-».  —  3"-b 

M»nf»*it*s  —  4t.  Paroiffe.  I-  * 

MsnficnvilUm.  l.il.t  «>•  b 

Mante.  I./70.  b  «o- a  ?i«.b  •  7»<-  *>  

803 .  b-  b.  Celeftins  de  la  Trinité  J.  —  1 47«- 

a.  47*- Geoffroy  de.  —  I.  jjo.a-  Gttill»mc  * 

I.H4b.  Pierre  de.   I-»*» 
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XCwtîlU ,  différent  de  ta  chip;.  I.  3?<-  b 

Maotebourg  — -Abbé  dr.  II  76°-  » 

Matitoue  —  De.  III.  108.  b.  Priucede  —       II.  791.  b 
Manufacture  de  certes  i  boyau  pour  levra  juctes.  III-  u». 
b.  —  de*  glace*.  III.  ioj.b.—  de  ù von.  III.  ic«.b. 
de  lapiflertct.  lit.  117.  b 

MjnamilHoa  des  ferfs  de  S.  Marcel.  I.  14.  b.  —  «ie  S.  Ger- 
main des  Ptcz.  I-  107  » 

Mirant  ].  U-  771.  b 

Maraîi — -  Giffard-  11.  44-  a.  Comte  du.—  III.  171.1. 

Seigneur  des.—  II.  «?S-  a.  Guillaume  Ju.  I-  417.  a  

451.  b 

Marais  de  Pari*.  I.  33.  a.  34.  a  b.  35.  a  «3.  a.  Nou- 
velle* tues  au  quartier  <lu.  —  II.  334-  »•  b-  Quartier  do. 
II.  3>«-  b 

Marc  Nicolas.  I-5  44-» 

Mar:  d'argent.  Sa  valeur»  III.  691.  a  «»•  b 

Marc  d'or  .  (a  valerr.  I.  4'1-  b 

Marc  de  Tours ,  d  fferent  de  celui  de  Paris.  1-  394-  b 

Mana  —  P.ene  de.  IH-  W  * 

Marcadé  —  François.  III.  no.a.  Marie.  III.  no-  a 

Matceigues  finir  de   III.  44»  b 

Marcel'  III.  4M-  »•  Le  Ceur  III.  4*7- b.  Claude.  I. 

tf,7.a.  II.  Si4-  a.  Ill  Uj.b.   35»i.  a  4c».  b. 

Eftiewie.  I.  i7i-a  III-  "o.  a  «,7.  *-  Gilles.  I.  17V- 

a.  Jacques.  I.110.  a.  III  7«9-  »■  Je»'     *■«•  b.  I'ani- 

bert.  II-  ui-  b-  Lou.sl.  4«  b-  Math  eu  III- 40S. 

s.  Pieite.  I.  i«.b.II.7to.b.  III  Soé.i 

Matcer  Simon.  lll-sor-a 

Matccs.  Î1I.  j4}-»  S *°-  b  f*1, 1 

Marcea  Smon.  III.  «'4  b  ji/.a 

Marchand.  II. 314  a.  André.  II.  f  f»-a  Chai  les.  III.  lé.a. 

 44.  b.  Jr.T.  II.  ut-  a.  Louis  III-  S07.  a.  Le 

capitaine  III.  47/  b.  47».  a.  —  4«7- a-  49»- 

t  +96.a  A99'  b 

Marchaumeit —        le.  111.107.  a.  —  38S.  b 

MârcV  Comte  J  |.  314.  a. -— f-9- a  III-  »8S.  a. 

Mnr.fieurar      lit.  316  b.  Gu.ita  me  de  la.  1.  Ji«  b. 

Henri  de  la  —  I  ni.  b.  M  are  chai  de  la  II.  7X4-  *• 

l'.erre  de  la  II.  817.  b.  Robert  de  la.         II.  '70-  b 

Mir  he  des  ofri  :ier.  ic  ■>  'ille  pour  placer  la  ftuuede  Louis 
XIV.  à  la  p  a:-  x  Ven  oime.  U-  1*7- b 

Marché  neuf.  II.   34..  a  neuf  eftabli  i  Cbampeaui.  I.  14- 

b  delà  Ci    1  ron-r.  III.  i8<.b  l'etit   du 

Marais  da  Tempe.  Il  111.  b.   Tilu  .  carrefour  de 

Paris.  I.  109,  1.  III  34«^  b  fit.  a.  Petit  de  S. 

Germai  dr--  Pr«.  Il  a.. —  S.  Jea--  III.  «10.  ». 

Petit  drrr-ere  a  boucherie  neuve  S.  Honoré.  III-  n*- 

b  à  S.  Marcc'.  I.  tf.a.  — «u  chefaui.II.  l3o.b. 

Au  faubonre-  S.  V  «or.  III.  m-  b-  A  la  porte  S.  Anto.ne. 

III.  40.  h  —  aux  berbe*.  II.  }io.  b  au»  porcs.  III. 

73.  b.  Au  1  b  u:<  S.  VicV>r.  III.  104.  a  *»  «Ail- 
les. III  1..».  b.  — ■  110.  a  Jours  de  à  Pari».  I.  t« .  b 

MarrSé  .k  Mentent.  I-  **•  » 

M,v  o.-rx.  —  enguerraudde   H-  *.«-» 

Mi.c..u;i         Seigneur  de   I»-  «»«•  ,b 

Mare  — Thoma  !ela.  II.  ,7«  b 

blirritm  ,  t»vo  lie.  ]• 
H.r  fcJ-.i.  *-■/.'*-  .  ,  .'«V 

Mar»!4;!  il —  III.  t«f  a.  Le.  III.  b.  Anne  le.  I.  411.  b. 
Ce.ieveve ,  Annr  ,&  tlïQbet  le.  III.  ijj.  a.  Germain  le. 
II.  197-a-  Jiqueli:*.  I  «U.  «.Jean  le.  — I.  tu.  a.  III. 

_8,  b.  i/8.b.  3x3-  a.  Ma.hiî*.  III.  7». a.  Pierre.  I. 

it4.b  Yves.  I  44î-b 

Mare  chaui  de  France.  1. 10.  b  317-  a.  —  **/-  b — ■ 

tiZ,  a  b  71»  b  7(1  b.  11.114-a  -— 17I  b. 

 .  ,7<.S  4<<j.b.  — j«8.a  a. — 

b  <7J.a  744-b.  7U-a  79'-  a-  b.7<jg. 

b  soi.  a  Ho*,  a  Si«.  b.  III.  »».  a.  — 13;. 

b  •  143.  b  1*».  K  —  17«-  a.  — *-  •  »/-  b.  — 

3,j.  a. —  4it. b.  4  *  a  4*1-b  fit.  t. 

 tji.b.  —  J»4  a  79»- b.  Rang  qu'ils  ont  »  1» 

chambre  des  comptes.  I-  7*'-b-  Comeftinondw  avec 

Li  ville  au  fujet  du  pas  ,  i  I  entrée  du  roy.  III.  b— 
O  it  le  pas  (ur  ta  ville  i  l'enrrée  du  roy  en        III. /t7-  a 
Marefcor  —  ]ea«..  II-  «4-  b 

Matel-i  De*.  11.457.*.—  4i»  b  441.8.  Touf- 

faintses   I-41l-b 

Maret.  III.  <34-b 

Marcvil  Jein.  I  ï7'- b 

Man-ali*  De.  I.  101.  a 

Marconie.  III.  f4î  a 

Margner  c  De  la.  I.  }8-  b.  II.  470.  ».  L'aifné  fieur  deU. 

'  S.  Louis. 


pjur  le*  CcrJetierei  ^e  S.  Marcel,  1. 303.  b.  —  de  Fran- 
ce fille  de  Frartjois  I.  —  II.  701.  a.  74*.  a.  — —7 j  3 .  b. 

—  7^1.  b,  7So.a  Reine  de  Navarre.  III.  16.  b. 

de  France ,  fœur  de  Chatlr*  IX.  II.  tu.  b.  Ul.  3Ï7.  b. 

—  41R.  a.  Fon'le  les  petits  Auguitini.  II.  }y.  a.  Lettre  an 
pape  Paul.  V-  U.  4c.  a.  Change  les  Arguftinsdtfcliauflës;, 
Si  met  les  chauliez  en  leur  p'ace.  II.  41.  b.  Son  te  Ra- 
ment. II.  4^.  a,  —  Sa.  mott  III.  $ l6.  b.  —  d'Orléans. 

1.  {17.  b  d'Arboute  abb:lT:  de  Val  de  Grâce,  ll.ti.  b. 

 1%.  a.  Havart ,  abbclTe  de  Montiuaitte.      II.  734-  a 

M,irguilliers  Clerc*.  I.  110.  a 

Marguillier*.  Leur  office.  I.  4*-  a 

Mariage.  II.  101.  b 

Mariamre— —  Thoma».  II.  8itf.  b 

Marie-  I.  M.  b  119.  a.  Chtiitcphle.  —  III.  tij.  b. 

Geoffroy  III.  711.  a.  Jean.  lit.  j  j.  b 

Marie  femme  de  Charles  VII.  Sesobfeqna.  II.  37;.  b.  — 
d'Anglftetre  féconde  remmede  LouU  XII-  Son  entrée.  IL 

37ï.  3  377  a-  «r-  3  Stuard  reine  d'tfcofle 

èi  de  France.  II.  783.  a  rie  Medic»  ,  teioe.  San  en- 
trée â  Paris  reg!ée&  non  eiecotée.  III.  40S  .  h.  Son  en- 
trée à  Paris  au  retour  du  muiage  de  Louis  XIII.  III.  133- 
a.  Eftablic  l'bofpttat  de  la  Chanté  i  Paris.  II.  1».  «.  Baftit 
le  palais  d'Otleans  ft  fonde  le  petit  Calvaire.  Il-  9*-  a- 

Therefe,  reine.  Son  fetvicr.  II.  17S  b.  iîe  France, 

religieufe  de  Poiffy.  I.  f  j$.a  557.  b  de  Bour- 
bon ducheiTe  d'Otleans ,  ci-devant  maiemoifelle  Je  Mont- 
pcnlîtr  Sa  mort  &  fes funérailles.  III.  171.  b.  —  ce  Brau- 
villie.s  abbeffe  de  Mcntmirrre.  II.  '-4.  b 

M  iignan.  I  I7J.  1 

Marigny  —  F.n^uerrartd >ïe.  If.  170. a.  P. de  II-  «,«4-  b  — 

<7*i.  a  tS7.  b.  Piettedc  II.  581.  b  y  34.  b- 

—  t?I  b.  III- 70J.  a 

Matiltac  De.  I.  3S.  b  3*3.  a- II.  311.1  ito-  b. 

III.  11.  b.  —  30 b.  —  787.  b.  Eiecutiondu  materchal 

de  m.  t>4.  a.  Le  fieur  abbé  de.  III.  141- b.  Gaht  cl 

de.  II.  7iç.  b  7t«.  b.  Guillaume.  I.  <{o.  b.  —  <*e 

III.  189.  b.  Micbrl  de.  —  III.  311.  a 

Marin  évefque  de  Beauviii.  I.  n.  a 

Mirinitt  —  Giutiet  le.  1-  3?7-  b 

Marion.  I.  401.  b.  II.  m.  a.  Caictine.  III.  <».b.  Jean.  111. 
303.  a 

Mativaux—  monfieur  de.  I.  SSo.a.  111.  39*- a.  Sieur  de 

l  ifte   III.  ,81.  b 

Marte  De.  II.  <+j.  a.  —  «7t.  b  «97-  a.  Ccmte  de 

 II.  ut-  a.  Arnaut  d«  ft'-  »■  Chnftoph.  He- 

Oot  de.  J«.  îro.  b.  G.  de  II.  f  «4.  a.  Germain  de  II. 

6S(.  a.  —  éji.b.  III.  3^4- b.  Henri  v  II-  j/t.  a. 

 ;t<.  b  —  J4«.  b-  —  ttfy.  a.  Jean  <le.  III.  jif.  a. 

Jeanne  de.  II  «17.  a.  Jerotne  dr.  1.  1  (3.3.  II.  «13.  b.  III. 

}tS  a-P.de  II.  «»».b.  VCaftdc.  II.7oJ.b 

h' Arlti» —Httvtu^it-  I.  50.  b 

Marliete— —  De  la.  I.  370.  b 

Mat  lot  —  François.  II.  1 1 /.  a 

Mari  y.  I.  79.  b.  ParoùTe.  II.»  11.  b.  Sieut  de.  II.  ni.  a.— 

nj.a.  — ■  ut.  a.  III.  514- a-  fio-b.  Bouchard  fieur 

de—  I.  7t.  b.  79-  a.  b  —  St.  b  ti.  â.  b.  — 

84.  a.  M.  feigneur  de.  —  I.  79-  b.  Mathieu  feigoeur  de 

troifé.  I.  7t.  b  Si.  b  81.  b-  85.  a  84.» 

Mathieu  de.—  Chevalier.  I.  84.  b.  Maihildeou  Mahaur 
de.  —  1. 78.  a.  —  84.  b.  Pierre  feigneur  de.  —  I.  83. 
a  84.  a 

Marmetel  Guillaume.  I.  60.  a 

Marmontier  abbeide.  I.  378.  b.  —37».  a. h.  —  38t.  a: 

 }88.  a.  39».  b  394.  a  3 9J.  a.  b.  398. 

a.  —  399-  a.  II.  if.  b 
Marne  —  BoAcde.  1-  597  » 

Marolles.  I.  194-  b.  Monfieur  de — •  III.  tir.  a 

Marpaud  —  Guillaume.  I-  m.  b 

Marquets  Gabriel  des.  I.  3*9.  b.  Jean  des — III  774.  a 

Marqui*  de  France.  1.  31- b 

Mwquis.  II-  '-9t.  b 

Marre  Delà.  11.470  b 

Marteau.  II.  111.  b.  III.  f  44.  b 

Marfac —  fieur  de.  III.  174  b 

Marfeille.  1. 134.  a.  II.  387.  b.  Maifon  ou  convent  de  S.  Aiv 
toine*.—  I.  4t«.a.  Evefquesde.  1.134.  a.  II  «03.  b. 

Figues  de.  —  II.  9.  b.  Piette  de   II  3<-o.  b 

Maifoc.  III.  lïî-a 

Maitaiçneville  — MatgMeritede—  II.  184.  b 

Marteau.  11.  ioo.  b.  III.  447-  »  4*<  a 

Martel  —  Eraaçoife.  I.  713.  a.  Guillaume.  I.  133.  a.  lfain- 

berr.  —  I-  »40.  a.  —  tu.  a 
Mirtelct  —  Guillaume.  t  114  a 

Marthe .  nom d'bomme.  HI.  ij>4-  • 
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.Uarttgney  Je*n  de.  Vt  t 

LUrngny  De.  ni" 

Matrices  Vicomte  de.  ll-  z- l-  * 

Mamn.  II.  734,  a.  —  77».    Cinticn.  L  liL».  Claude. 

 II.  uib.  Gai  IJumt.  II.  <t4-b.  Jea>  I.  J»  a  

ju.  b.  III.  s±  b.  Abbé  d:  Chiïîiëu.  L  187-  a-  Laurent. 

 III.  £11.  b.  Nicolas.  HI.     a.  Rieue.  H.  »»i.  a.  III. 

^ur.  ».  S^jftien.  Itl  ji.  b 

Mîrrin  V.  Bille  poir  les  Celeftins  de  France.  I-  47*  a 
Martin  légat  en  France  .  pu  s  pape  IV.  1. 194-  a 

Martine  du  Moulin  élue1  abbefle  de  Cbelln.  II.  «H-  b 
Martineau. IL  348;  a.  Bernard,  II.  îji.  b.  Nicolas-  H-  7»<- a 
Mjirnrc  »L  lii:  b 

Martinot.  II.  47Q.  b.  Icao.  III- joj.  b 

Matins  Gilles.  II.  fi±_b 

Marronie — •  Mondot  de  la.  — —  II.  Uj.b 

Mjs  —  du   in-7?î»   «M-b 

Mil'fîrjJttdtrrendL-c'..  II  *>»  b 

Mafcon  Cardiral  de.  11  701.  b.  Etelquesde.  II.  s+6.  b. 

—  71»,  b.  —  739.  a.b.  — 760.  a.  7*1.  b 

M  iî "es — Pierre  de.  I.  »»«.  b 

Mail:  —  Le.  L  4£9-  a.  Michel  le  L  liZi  a  ±«a  b 

Maûxuf  -Jean.  H  }fif.  a 

MaCnier.  III.  u.  b.  Capitaine.. —  LjH;  b.  Philbrrt  le. 

III.  JH- b 

Mafpatault  —  De.  III.  jo^  b.  Marr'n  de  L  75«.  b. 

Piètre  de.  II.  Soi.  b 

Moques  cîcff-ndus.  11.650.4 
M  'fouier  — —  Jean.  II  5  »7-  a 

Mafljc  —  Ange  de.  Il-  ir«.  b.  Victor  de.  —       L  4<rf-  » 

Mifljrt  Pierre.  II.  «00.  a 

MalTiyc — Delà.  11.  47<.  a 

M.  fie  Guillaume.  II.  U\-  a 

MjiTtré  Pierre.  !■  4/*  «• 

Millier.  III.  %i7. a.  Jacques  le.   III.  6 ft.it 

Miflïeu  Jean.  Ml.fS.a 

Mîffun.ll.  2i  b  1S21  ^  m. m-  a-  tftleane.  II.  7 1-  a 

Milice  - —      lt.       a.  Quentin.  II.  \2h  b 

Mifuyer  Pb.  II.  «97-  b 

Matba.1  —  Robert  de.  III.  Si  a 

Muhé  —  Pierre.  Il  1  7(9.  a 

Mathi  —  P.  H.  s9y.  b.  Piertt.  —  III.  7*5.  a 

Matherc.  —  Jean.  L  iûL  a 

Mathias  empereur.  Son  lervice.  II.  37*.  b.  III  rtt-a 
Mathieu —  Claude.  L  ?ix.  b.  Nicolas.  I.  4«-  b.  Paul.  L_ 

4<i.  a 

Math  eu  coneftable.  L  }  4.  a.  —  119.  b 

Mathieu  cardinal  de  S.  Nicolas  ii  tarctn  TuHUno.  l  u. 

b  Evelque  d'Albaive.  L  \±_  a  Abbé  de  Clair- 

vaaT.  L  if,\.  b 

Matignon—  De.  III.  491.  b 

Matines.  Tems  de  les  dire.  L  i«*8.  b.  Heure  de  les  tonner.  L 

ij).  b  iM-  * 

Matiphas—  Simon  de  ^—  Evelque  de  Paris.  L  Lzl  » 
Mi:û:i.  L  4  jo.  b.  Jacqueline.  L7111 
Maior.  III.  k9.  b 

Mitur  ns  de  Paris.  L  41;  a.  491.  b.  Rang  des  —  aux 

procédions.  111.  544.  a.  Boucherie  de»  —      II.  7  6  &  a 

Maubert  Barrière  de  la  place.  —  II-  7  3  4  b 

Maubrouet  —  Robert.  L  ni-  1 

Maubuiilcn  abbaye  ,  en  Latin:  Abbtti*  B.  M.Rtgilit. 

IIIgQ4- b 

Maucion  de  Villeneuve  —  Pierre.  Lin  b 

Mauc'crc  —  Marie.  III.  te»,  b 

Miucuid  —  llaac  Lifo-  a 

Miudcftour — Gilles  de.  III.  a»,  b.  Guillaume  de-L  ^  7  a 

Mauduît  Jacques.  L     :■  b 

Maufjliaftie  —  Simon.  L  yi.  b 

Mauger.  II.  t4».a.Dc-.iis.  Ltos.  b.  Jean.  L  117-  b.  Pierre. 

II.  t»S.  a.  R.  II.  i*±  b-  Robert.  II.  5*3.  a  £6i.  b 

Miugin.en  Latin  Mejni— Geoffroy.  L  3>î-  b.  J.  II. fit;,  b 


Mauguioec   Rolet 

M*uU  Mathuit  !r. 

Maulevtier  —  comte  de. 

Maulevault  Guillaume. 

Maalin  —  J.  L  f  f-.  a.  Jean. 
Mmlnoutri  —  Louis  Marie. 
Maiilene. 

Mauloé  G. 

Mau'oué.  III.  171.  a.  Jem.  — 
Miu!-rov- 
Mmri  prés  Tours. 
M  au  pi.  lier  —  Jean 


L  48;'.  a 
Lxi  a 

III- 411.» 

II.  80?.  b 
L  407.  a.  b 

m  ii'j.b 

L  if7  a 
Il  a 
III.  t£fl.b 
L  194.  b 

III.  ^  1 


141.1. 

•^b.N.De!i!lIt 

'S',  a 
Iirj.b 
.14.  b — .îj-a.  


nrîtjp,, 
D.117.,' 

III.  to9.  • 

111  M,,  b 
II  7<7-b 
III- <J4  V 

Service  de  l'cm- 
III-  4  a 

II  11p.  i> 

11.191.» 

III  <n.b 


Gilles.  L  7S1.  a.  René  de. 

Maure  Seigneur  de  — 

Maure  Hugues  le. 

Miuregatd   6e  lll.  l£tt. 

«»i.a.  Niculasde- 
MaurefprÛ.raouUn. 
Maurice  évefque  de  Paris.  L  iy  a. 

1  9i.  a.  Lettres  pour  rhofplïai  de  fainte  CarZ 

rme.  L      a.  Auires  pour  S.  Germain  l'Amcrro*.  j. 

»  ZLa-  Autres  pour  S.  Leufftoy.  ^ 

Maurice  Guillaume.  II.  74».  b.  Lavenve.  11.^- 

M>urr  Antoine. 

Mauroy  I>. 

M  iui  ry  La  dame  de  — 

Mauffi.is —  Les. 
Mauvais  —  Colin  le. 
Miuvais  lieux. 
Miuvairfiei—  Simon  de. 
Matimillen  Empereur. —  Ut.  jty. t, 

pereur.  — 
May  —  Seigneur  de. 
Maye— Philippe  le. — 
Miyenne  —  Robert  de. 

Mayenre —  Duc  de.  I  78S.  x  b.  —  813.  b.  ILtâtlI 
rt.a.  III.  f7.a.  «07  a.  b. —  ai^b  4ji.a.b. 

—  4î7-b.  47f  a.  Marquis  du  Mayne  111,  b, 

—  411.  b  J14.  b.  Lettre  des  Panfiens  au  doc 

 I  7»>.  a-  Lettres  patentes  d'abo!it:oa  du  mtuitre  c'a 

piefidenr  BrilTon.  L  799.  a  Eihoné  à  fe  faire  ciire 

«oy-  L  toj.  b  îûA,  b  *02;  a  lût».  ïn 

quelle  opinion  il  eftoil  à  Rome  pendant  la  Ligue.  L.801. 
»  —  toi.  b.  Son  portrait-  L  |cj.  4.  Ducbcfle  de. — 
II I-  108.  b.  Lettre  de  la  à  ion  mari.         L  230.  b 

Mayeurs  Euverte.  Lff?-b 

Mjynardrau  Madame.  11.77^77 

Mnario  —  Jules.  II.  i»ç.  a.  Cardinal.  III.  Kj-a  -.73. 

b  191.  b  114.  a  141.  a.  — 819  b.  FtiHa- 

teurdes  Theatins.  11. 1(1.1.  Service  du  cardinal —  II. 

37S.b.  Ducde.  111. 191.  b.  — 114,  » 

Mazier  —  Agnès.  m.  50.  b 

Muziere  Thomas.  Il  141.» 

Matuel  Michel.  III.  iu  b 

Mat/eau.  m.  m.b 

Mcauz.  L  i7Q-  b.  II.  3.  b.  —  J70.  a.  Comté.  L  40.  a. 

S\  ffragarit  de  Paris.  II.  44»  a.  Evefques  de.  1.  4»,  b. 

 3 o. b.         ;7-b  jl.  b  mi.  b  r;-,  h. 

—  7rj.  b.  7_ao_.  a.  b.  II.  M4.  b  ut.  b  

b  é4<.  a.  —  7;o-  b.  —  779.  a.  —  2M1  *• 

—  790.  b  »K.  b  817.  a.  III.  ».  j  ifl_fc, 

 3of.  a  337.  ».  .—  710.  a.  Jean  de.  —  I.  u<  b 

Médecine.  D.fftndu  de  l'exercer  â  Paris ,  quoique  gradué 
ailleurs,  fans  prendre  nouveaux degm  à  Paris.  11.  ui  b. 

Mitres  des  docteurs  en  III.  jn.  a.  Permis!  qurlqjrt 

bourtiers  d'eAudieren  III.  ti^a.  Tems d'eftude pour 

acquérir  la  licence  en.  —         III.  si£.b  b 

Medrcine  de  Paris  —  privilège  de  la  faculté  de  —  II.  44t. 

a.  Permis  aux  clerc»  de  prendre  des  degm  e^i — <  »  :  b 
Médecins  ,  autrefois  eccletiafliques.  IL  )74-  a 

Médecins  des  rois.  II.  3 17.  a.  Premiers  médecins.  L  79t. a. 
II-  4ji;  b—  4H.  b— 4*7.  a.  III-  117  b.  Le  premier 

 i  l'inrendarnce  du  jardin  royal.  11.  4}i.  a.  Nt  l'a  plus. 

II.  4«.b.  — dfs  reines.  L697-  b.  —  Arreft  comte  les 
 des  nnivetfitez  provinciales.  Il.ij4_.  a.  Leur  cham- 
bre royale  à  Paris,  (opprimée.      II.  3Ji  h.  — jit.b 
Medicw.  Eloge  de  leur  roaifon.  L7QQ-  *■  b.  Leur  origine.  L 

7i 8.  b.  E  iu'jard  de   I  7'«  b 

Megate        Evefque  de.—  III.î<J-b 

Megheo,  monaflere.  1.141b 
Megifferie.  lLuiaVb 
Megret  Pierre. 


Megtair  Jacques  de. 

Me  gret  J. 

Meillaut—  Sieurde.— 


Maupaî —  Aler  n.  L  laî^a.  —  12.  a.  Simon.  1. 1«.  b 
Maujeou  —  De.  IL  HL  b.  —  470.  b.  422.  b. 


Iil7-a 

II.  ifjj-b 

III.  Di;  b 

Meiileraye  feigneur  de  b.  II.  73*-  a.  Marefcbil  del». 

III.  un,  b.  Marquis  de  la.  IH-  17Î-  b 

Meingte  Jean  le.  »• 

Meliand.  II.  4jj-b.  III.  «it.  b.  Nicolas.  111.  »3i  a.  Perre- 
III.  141  a 

Melin.  lii»}» 
Metliao.  !■  W-  b 

Mellon.  L  »7-  b.  III.  îo«.  b  4»?  *■ 

Melon  Gafpar.  III-  Jol  a.  —  ; 3î-  b 

Melfon.  Ui1"-1 
Melun.  L  liA  b.  —  *i6-  b.  tn«.b.—  8t».  b.  — 

a.  U.  J4».a.  —  i*t.  a.  —  [7^-  «•  -rlZl-  ~T 

a.  III.  J5-  ■ 
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fe.  m.  if  •  a.  '——  441  b.  Comté.  L  4Q.a.  Comte  de.  L 
%1-  b.  Vicomte'.  L  f°-  b.  Vicomte  de.  —  H-  il*;  a. 

S.  5 «tireur  de,  motuftete.  II  ««-..a.  Charlesde.  III. 

174.  a.  Seigneur  de  Landes.  L  a.  b  —  fti-  b. 
(<;.  ».  Guillaume  de,  —  III.  <Sa.  b.  Jeta  de  —  III. 

«-Q4.  b 

Menant.  III.  zL« 

Menard  —  Felii.  III.  j»;  b.  Pierre  III-  >>•  b 
Mtnwdeau.  II.  it£.  a.  Claude.  111.  ito.i.  GratUn.  II.  n<-  » 

Mende  Evefque  de   H- 714  » 

Mendofle.  Maifou  de  —  i  Pari*.  I-  Zli^b 

Menegent  — -  Renault.  L  Jio.  a.  Renard.  L  311.  b 

Mer* lire'  —  Antoine.  L  Oh  *» 

M  eneuft  — François-  III.  Ji*  * 

Mengin  —  Guy  Renaud.  L  j"-  *•  ]•  H*  J7-*  Renaud.  L 

114.»  . 
Menoeville — feignent  de  —  L  71«-  b 

Menon — Jean.  L  n^a 

Mennet — G.  Il-i^b 

M, nui  —  niU  i*   I»7.b 

Meonneau  —  Jean.  L  4*S  1 

Meianlt.  III.  ttt.a  —  Jacques.  II. a», b.  Jean.  II.  830.  b 

Metcadet  Guillaume.  LL  u±  b 

Mercier.  II.  4jo.  a.  III.  134-  b.  Pierre.  L  n»ub.  Le.  II. 

tri,  a.  III.  Ut_.  a.  —  14t. a.  Aubin  le.  L  -\.  *.  J«»°- 

L  «o-r.  b  Nicolas  le  —  III.  tM.  b.  Pierre.  II.  «04.  b. 

— 111.  2ti-b 
Mcteiere  —  Jeannette  U.  L  *»».  b.  Nicole  la.  —  L 

Mfrcceur  doc  de.  —  III.  ±±±  b 

Mtrede  Dieu  .  convem  de  Carmeliresen  la  rue  Chapon.  III. 
*.)<.  a.  Maiioo  de  la— poux  les  orfelins  de  U  paroiffe  de 
S.  Sulpice.  III.  «./.b 

Mereaux  ,  pour  diftributiewa  manuelles.  Ljj<-  b 

Meri  Grange  de.  L  SA-  a 

Merle.  II.  ti»,  b.  Jérôme  de.  H.  «<<-  b 

Mer'ey —  Jean.  Ll£±* 
Merlin.  II.  »»■  a.  —  Jacques  II.  m- b.  —  €\t.  a.— 

*(\.  a.  —  iiy. b.  — *S«.a  fia,  a.  —  <iiia 

Merly.  11L  xf f.  b 

M-ron  —  François.  —  ULiio^b 
Merfcrs—  Jacques.  Ly,)-  b 

Mou  —  feigne ux  de  II.  7*0.  t.—  taX  b.  III.  411.  bTi— 
a 

Mery  fut  Seine.  1.  194  b.—  too-  J.  Sieur  de.  —  III. 

m*»  ,  ,  . 
Mrs — -Jean  de.  L*j?_.b  401.  b 

Mefcbiot  — Jean.  I-  f7«-  b 

Meftlant  —  Simon  de  —  cieralier.  Lui.  » 

Mefer  — Adam.  J- 17*-  » 

Meferay  •  Thibaud  de   III-  Z2ii* 

Mcfenani  —  De.  II.  47«!->*  Siewde.—  III.  171.  a. 

L.ftlche.  'Zl*b 
Metiin  — Jofepb.  H-  it^b 

Mefmes.  L  i7_L  »•  De*       %t  h  ■*•  Hfn"  Je  

H.  83.  a.  Ut-  Î4I-  b.  Jacques  Gabriel  de.  III.  LL  »•  — — 
Jean  Gabriel  de.  Ut  jtt.  t>.  Jean  Jacques.  I.  ««j.  a.  b.  II. 
toj.  a.  ULi>*  b.  —  jia.a.  Judith  de.      II.  uj.b 

Mefnage  Pierre.  IL  lia.  b 

Mefittgct  Jacques.  Il.«jib 

Mefnan        Caterine.  1.7».  ».  Charles,  tll.  311  b.  Jean. 

III.  i«».b  Martin.  L  «07.  b 

Mefnet.  IL  4/1- b.— 4*«.  a 

Mefnier        Arenfe.  *  I  1«»  a 

Mcfml  Baptifte  ILtiJLa.  Du  LifO-b  «,$. 

..  il .  7<n.  a.  Baptifte  du.—  II.  77*x.  Id.b.— 

t[>vb,  ïxiaU  *•  Ie*"  feig»"11  du.  —  II.  iîi:  b  

.|j  4,  Touffaint.  —  III.  lL.b 

Mefe-Garnier  Geuidu.—      III.  J4»- »•  — ■  lit  * 

MflTe___  fient  de.  [Lit» 

MeiTc.  Pris  d'une        L4Q«  b.. —  U±t-  III.  £ât  b  — 

_  j  e  t—  d'Evangile.  L  lit  »•  Meffes  votives  les  Di- 

S».  L  51t.  ».  t  Qi»ottdiene.  pour  les  morts.— 

L  41.  »■  McTITdu  palais ,  par  qui  fondée.         L  m-  b 
Mtfle:  ne.  * 

Mcffi*  M  irçierite  la.  IL  i!2i  » 

MHfiri  —  III  1*0.  a.  Louis.  IL  iln.  Philippe.  IL  *  1 7. 

•,.  Pierre  le.   ,  «U-  ZiL  « 

Merti  e  .Qinlué  prife  pat  les  confeilters  do  parlement.  L 

,4<j  a.  par  les  preftres.  L  Jii;  »■  —  54«*  b.  —  344- 

a.  —  4.^1-  b.  —  ili.  »•  b 
Meff-t—  Claude.  [^l 
M  -tay"  —  Jean.  ,,  I.  «iç-b 

Mcft'tn  de  Paris.  Lî»0;b.—  fo-etsau  guet.  IL  tif.  a. 
Jet  faubourgs  réunis  à  ceux  de  U  Tille.  U.  4J^>  ■• 
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Ou  ne  fait  point  dans  les  faubourgs  de  Paris  de  vifitr  des 
■  L  «T41.  a.  —  Drftendus  en  tems  de  pefte.  L  t4_  »•  R»"g 

des  gardes  des  —  pour  porter  le  dais  d*  1  les  ceremo.iics. 

III.  5t9-  a.  Ont  te  pas  au  deffui  des  Bourgeois  manies. 

III-  fjt»-  îlL  a 

Métayer  Jamet.  III.     j.  b 

Mets  de  pays  Mérita.  L  74c  *•  Citadelle  de  —  L  i±  .  a. 

Fort'fi.jtion  de.  —  L7<*.  ».  Levée  do  li'ge  ie.ll  160. 

b.  Grdroo  de.  —  II.  ayt.  a.  Jean  de.  —  L  UX.  b.  II. 

££4  b 

Mets  Du.  IL  47Q.  * 

Me:s—  kvefquet  de.  II.  4>-  a.— 10/.  a.  i»t.  a.— 

14».  b.III.  114.1  ny  b.  —  lifl*  b 

Meadon  — Cardinal  de.  LiiAb-  11.  70t.  b.  71»  a. 

—  71».  b.III.  t8|.  a.  Pierre  de.  I-  337  b 

Mrulait  Claude.  III-  h2i  b 

Meuleot.  LlL»-  »!•  b.  —  ïj.  a.  —  tlfi,  »•  —  2li:  b. 

—  fia  b.  II.  ç.7».  a.  —  s»7  a-  ConW.  L  fo.  b.  — 
fi.  b.  S.  Nicaife  de  —  prieuré  L  fi.  b.  S.  Nicolas  de. 

 L  »j.b.  Ifle  de.—  Lp^b.  Galeran  comte  de — 

L  «u  b.  Gtulbert  Vicomte  de.  L  »i-  b  Pierre  de.  II. 
tioTb 

Meun  — >  Jean  de.  HL  silo,  b 

Meufnirr  Jean.  IL  ill.a.  PhilbtR.  Ifl.  U.«.  Regmod 

le. —u nL a.  ReodU.—  H  !j£.i 

Mezalli  Sebaftien.  III  pi  a 

Meietet  Thibaud  de.  Ll«.  » 

Mrxeretes  —  G.  IL  f7'.  b 

Meaerottes  De.  III.  Si».  « 

Mezetottes  G. de.  II.  j<;-b 

Mibray.  I  jj.b  f±        i*.  b.  IL  j08- »-b.  jo^. 

b.  Planche — L  LL  ».  Place.  —  II.  113.  ■ 

Michaodiere  Delà.  Il  ±70. a 

Mtcbault  Piene.  IL  H±  « 

Miche  —  Denis.  L4/'-b 


Michel  —  Guillautne.  Lsm.  b.  Jean  le  Êftieooe —  III- 

140.  a.  Jean  IL  U^TïT Louis — -         III.  777.  • 

Michel  évefqued'Auserre.  L  i4i  b.  de  Vairet  evefque 


de  Chalorts  L  i<(-  »■—  AbW  du  Mont  S.  Elot.  L  440. 

b.  de  la  Roche  abbé  de  Claire-fontaine.     L  4«<-  • 

Michelin.  H-  422;  b 

Micheux  —  Nicolas.  H-  31L  * 

Micbon  —  Jean.  L  ni,  b.  Pierre.  IL  l^i.  b 

Midotge.  II.  4»7-b.  UL  xa..  »•  —  î?f.  b.  Jean.  —  III. 


Miette  —  Gillea- 
Miget  —  Simon. 

Migoao  —  Guillaume.  IL  Mo- b.  Jean. 

Mignot  Geoffroy. 

Mifaciet  —  Eft^nne. 
Milan.  L  I4i.b  U5 


1. 109-  • 
L  a 

IL  4JO.  b 

II!,  «h. a 
L  tif.b 
II.  SJ4.  b 

a.  Armes  envoyées  acheter  à  • 


III.331.».  Velouis  *  draps  tas  de.  —  IL  10.  a.  Ducs 
de.  —  L  tstiiA  IL  LU;  b.  III.  xjli  b*  V'ientioe  de. 

—  IL  <49.  b.  Le  comte  de.  —  IL  Jii  »•  — 
Miiofroi  de.  — L  401.  b.  Truie' t  de  1.422_  a.  Jac- 
ques de   III-  £42;  b 

Mlecent  —  Jean.  Liiz^b 
M'Ierat.  La4<.t» 
Milet.  II.lt».  a- III.  LÉZ:  M-  L  »<>■*■  IL  5*4- b.  Jean. 

L        a.  IL  Lîi;  b 
Milice  de  Paris  ,  aux  entrées  fofernoelles.  IL  i4X  b.  — 
Bourgeoilè.  Privilèges  de  fes  colonels  4c  majors.  IL  409. 

b.  41e.  a.— Officiers  des.  133.  Compagnies  de  la— 

bourgco'fc.  IL  4°»  1. —  4W-».  b.  III- 447-  b.  Milices  de 
la  ville  congé riees  en  i|7».  III.  4°*-  b.  Eftatdela  — 
bourgroiie  en  16*14.  "■'*  'lc>'  '*  ■ 

M.littt  Jean.  H  tu,  a 

Millet  UL  <!_£-  »■  George.  IIL  et.  b.  Germain.  111.  ioj. 

b.  Jacquet.  IL  foi;  b.  r*jt\lA  \a. 
M, Ilot —  Valentin.  UL  «ix.  1» 

Milly  Guillaume  de.  IL  n*.  a.  Jean  de.  L  Lau  b. 

— <■<■ a 

Milon.  IL  317.x  ]taaée  —  L  4»Z:  *•       iîài  b  

—  1S48  a.  Philippe  L  liL  b 
Milon  dfe'que  de  Beau  rais.  L  114.  a 

Milly  en  GaftinO'S  feignent  de.  —  IIL  7IJ-» 

Mimmttnfës  tfifttfi ,  Comtes  de  Gabarit.  L  ±o±  a 

Minaget  Olivier.  L  çli  b 

Minard.  Il-  ZH-  »  yj*.  a  —  22L«-  Antoine.  M. 

iiS.  b.  Jacques.  III.  fil; a.  Piexte.  II.  loi;  b-  Le  ptefi- 
dent.  "*7»» 
Mindelham ,  mooaftere.  L  s  3**  a 

Mingo  —  AAtoiac,  îf  I"** 


«Mo 

Minimes  du  bois  de  Vinceooei.  111.  j£.a.  —  4i  b.  — 
de  Nigeon.  !■  * 
Miolans  —  lire  de.                                    l-  M»-  • 
Miracle  du  fang  foni  d'one  boftie  percée  par  on  Juif  Oc  cou: 
fervée  i  S.  Jean  en  Grève.  I.  Sii  * 
Miracles—  Maifon  de*.  Eglife  des  Biliettes.        I.  »»?.  b 
Mttarnion— Communauté  de  —  III.  *4°-i:  Dame  de. 
 III.  140-  b 

Miraumoot  —  firede.  H-  jl4  i 

Mire— Le.  IL  }oo.  b 

Mirepoii  —  Errfqne  de.  —  1*  s*t.  b 

MiriDoat  — —  Marquis  de.  II-  177.  b 

Miron.  L  7t8.b.III.  471.  b.  —  fij.  ».  François  L  lii^a. 

Gabriel.  II.  796*  a.  lot,  b.  Pievoft  de*  marchands.  II. 

34-  a.   HI.  £i£.  b.—  5fi.  a.  —  cjj;  a.  Lieute- 
nant civil.  111.  477-  b 
Miferé  — Abbexde.  I.  4«*~.  a 
Miftri  vill».  h  13  b 

Miferrcorde  de  Jefns  Religienics  de  la.  —    ILL 14^  b 

MuTîon  —  Congrégation  de  la  —  i  S.  Lazare.  III.  8t.  b. 

— 11  j  b.  Union  de  S.  Lazare  i  la— -  III.  190.  a 
Milïoos erhangere*.  TI1.  ut-  a.  Fondation  de  cinq  preftres 

II  ifo  b 
II.  >4S.b 

i;j.  Su.  a. 

I-  ?/-  1 
111.  604.  b 
IIL  60^.  a 
II.  t?t>.a 
L  4JJ<:  b 
II.  4^-b 

li.  J.  n8.  a 

III.  a 
III.  120,  b 
111.  s,  a 


TABLE  ALPHABETIQUE. 

Monnoie.  ^.rdin  de  la.  _  ,„.     „  ^  ^ 

—  ebangemens  de.L  111,1. —      ,  <. 
ftmdes-L,»,.  Pte*,.,^^ 
  I  «/o.  a.  Artcft  contre  que.uue, 


au. 

Miiaiticr.il.  LaXb.  —  333.  b. Martin. 
Mitres  des  docteurs  en  médecine. 
Mitry  ferme. 

Mitry  Jean  de.  — 

Mivier  —  Jean. 
Mivray  — jck. 
Modeoc. 
Moette. 

Moien  —  Jacques.  M, 
Moignon. 
Moignon—  De  la. 
Mo  on.  — —  Jacques. 


Maine  —  Le.  II.  ni.b.  —  jij,  a.  —  3*4.  a.  III.  17J. 

b.  —  «8 .  b.  Antoine  le  L  liî.  a.  Charles  le.  — 

LL  i£4.b.  — (04.  b.  Jean  le  L  jto.  a.  III.  «11.  b. 

Le  cardinal  Jean  le  HI.  «io.  a.  Margueri.e  le.  L  yi. 

a.  Simon  le  chevalier.  L  j^.  b.  Yves  le.  III.  ijj.  b. 

Moinée  —  Francoife.  m.  «0.  b 

Moines.  Leur  lonluie.  L  400.  a.  Succdotent  Cjoetefuesfoîs  à 
leurs  parens,  mefme  dani  le  XVl.  fiecle.  Ldni.  b.  S'il* 
peuvent  faire  teftamcat.  L  I*^  b.  Doivent  aller  deux  i 

deux  dehors.  L  |2».a  Vcltus  de  chapes  par  la  ville. 

L  is£.  b  Eiîud  s  oui  leut  font  permîtes.  L  184.*  Re- 
ceus  i  quelques  bourles.  1  £oi-  a.  b 

Moitet  —  An -e.  j  [ .  ^  (, 

Moifaru  —  Je an  B.  IL  ur.  b 

Molé.  III.  11.  b.  — 171.  a.  —  4»j.  a.  Premier  preli  lent. 
III.  iiix  b.  Adam.  III.  jij.  b.  Edouard,  III.  111.  a.  Ma- 

M*,nL  .  .  ill.isib 
Mo  ereit ,  bot*.  L  21.  a 

Molefme  abbaye.  II.  jjj.  a.  Abbé  de.  —  II.  «8S  b 
Molet  — M.  II.  «^b 

Molin  —  Du.  H.  ioi.a.—  107.  b.  Jacques  du.  —  II. 

Molinault  —  Jean  de.  hiî±  b 

Molinet  —  J.  du.  II.  jjsj.  b  ««.a.  Le  pere  du  — 

Corrigé.  L  L  a 

Molins  —  De  —  III  781.  b.  G.  de  II.  r<f.  a.  Geoffioy 

de.  II-  jj  1.  b.  Guillaume  de.  — .  Il.<»7.  a.  R.  de  —  L 

*<4-  b 

14 0  itirit  —  Ptiruu  l  itr.a 

M  VtTitt—  Rtitrtut  U.  i .  zL  b 

Mona  o  —  Dom  François  Maria del.  —         H.  i£o.  b 

Monaftere.  A  qui  appartient  de  le  bmir.  L  tio.  b  in±  b. 

DcrT.-n  c  d'eftaLlir  ce  nouveaux  — sans  lettres  patentes. 

III.Zé;b  * 

Mon.  fttriis —  D§  ,  prieuré*.  1. 11.  a 

Monceau  —  Michel  du.  II.  741.  » 

Monceau  S.  Gervai*.  H.  1  tl.  b 

Monceaux.  L  U2.  a.  II.       t.  Denis  de.—  II.  foy  b. 

Ebbesde.  — I.^x.»  Hanotinde.  III.  »tt.  b.  ti-.  b. 
m.l""df-  H.IO^a.b 
Monclieni  —  nu  144.  b.  —  U2.  a.  Maturin  de.  III. 

Mo.  a 

Mov.croo.  jj_  x  g  a 

Monde»  ilk.  LHïib 
Mondulc      Jfl0.  III.S,,  , 

Monet— l-au|.L  „t.  k.PWppe.  L  Simon. I  487  b 
Mongrot  — Jean.  iTatZSTi 
Mon-alle  — fMDÎ„ife.  „.<It.b 
Mon  mnoo.    »  ,  . 


oela —  m.  tio.  a 
Monno  es  — 
taux  mat 

cour  des.       .    ,,   j  - ,  r .      r;  . 
la  cour  des  —  ,  <je.fc  si  )fS  p.e&Vde  ceT  " 
peuvent  porter  chaperon,  d'elcarlare  1  cou„« Ci,)  e, 

fourr«  a4.erm.ne.  II.  7Î,.,.  b  ,,0.  ,  R^  ie  b 

cnurdes  aux  ceremôûtëi  publiques,  m  1»,  f  u 

Première  fou  qu'elle  cft  allée  en  corps  là  u»  k  t^ 
^ZL^»^-  u'eft  invitée  aux  obtenues  de  lamajC^ Troyale,' 

Mounoyeuts  fujets  i  U  caille.  II.  tl4.»,^  ...  l 

Monrouge  —  M.   j.11^  a 

Monwouflel.  ,  l!"  * 

Mons  De. 

Monfe-gnat.  ^ 
M^nfieut.  Dit  par  sa  avocat  gênerai  de  la  chambre  ia  ^ 
pte*  ,  parlant  à  un  cardinal  prince  du  (âog.  L7M.  b. 

Qualité  donnée  aux  proiefleun  en  droit.  1. 333.  b  laz 

bacheliers  en  droit  canon.  1  ...  . 

M  >i.ftier—  François  du.  n  ,,.  , 

Monftieal.  —  tL*. 
Monftrevil.  I.  ri.  b.  Seigneur  de.—  HJ, 

de  II.  stt.b 

M  ouAreul.  —  G  odefroy  de. 
M»»finlit  —  O* 
Mont— Du  II 


LU.* 
UO.b.  Kobett 


L'4-a 

4I«-»—  éU-b.  Anne  du.  II.  «n.b.  Jcaa 

du  II.  m.  b.  Robert  du  —  L  \jh  b.  Jean  Faite. 

reau  dit  du.  —  L  \  tx.  a.  Thierry  du.  —     m.  2JJ,  b 
Monts  —  Les.  Paroiftc  de  Touraioe.  I  40t.  b.  Aubrrr 
<»es-  —  L  f\.  a.  Guillaume  des.  L.  éJL  a.  —  «£.  b. 
Nicolas  des.—  n.  ;<.a 

Momafié  —  Anne  de.  II.  tjl.  a 

Montaçny — .De.  II.  414.  a.—  4<4.a.  Le  fient  ac— . 

II.  408.  b.  —41;.  a 

Morwaigu—  De.  L3I7-  b.  Français  de.  —  L  fif.e. 

Cilles  de  III.  *22  1  Girard  de.  III.  saj  b.  Jean. 

de-  III.  H4-  a—  LlA.  b.  Louis  (eigneut  de— 111.  «77. 

a.  Cardinal  de.  L471.I1 
Montai!  —  Le  capitaine.  L  'M-  b 

Montarente.  ].  aos  b 

Montargis.  Lt»4.b.  —  11». a.  Foreftde.—  111.  i,.a, 

Site  de.  —  II.  S49.  b.  Renaud  de.—  L.4j.i.b 
Montaterre  —  De.  II.  ^i,  1 

Mootauban.  L  74*  a.  S're  de.  — 11.  t»y.  a.  Eve'qur  de— 

III.  i<t.b.  Dame  de.—  U  t/i-b 
M  <ntaud  —  De.  j|.  171.  a 
Montault  —Marquis  de.  M.  io».b 
M  <nt  aux  malades ,  i  Rouen.  L  l!^  b 
Mombar  —  Bâton  de.  H.  itf,  a 
MontbazjU  —  Duc  de.  III.  *i.b.  —  g(.  1  78.  b. 

. —  a?,  a.  489.  a.  b.  —  lit.  b.  —  /18.  a  —  134.  a. 

  f  «9-  b.  141.  a.  —  <42.  ».  b  148. b.— 

»«■  I  b 
Mon:  btraid  —  fieurde.  —  III.  f«o.  b 

Mont  beron  —  fite  de.  II.  t7<.  a.  b.  —  57I.  a—  îli- * 
Mom  brillé  ,  canton  du  faub.  S.  Cetmaut.  HL  133.  » 
Mont-ca'vo  —  Battelemi  de.  ' ■  4^1: 0 

Mont- Carme!  —  Ordre  du  —  par  qui  inftiioé-  II-  toj-  b 
MoM-Coma—  N.coUs  de.  1  44*-  * 

Mont-dac  —  abbé  de.  L  lt».a 

Mondidier  ,  ville  du  diocefc  d'Amiens.  1. 431.  a.  Henri  de. 

 III.'  «42.  b 

Mouicbourt ,  abbaye.  1-  UaVi 

M »nu  Lûibtnt»  Ji*»nti  it  —  I-  484  b 

Monrenan  —  Mathieu  de.  H<  14: D 

Montereau  ou  faux  Yonne  I  2AÎ1  *  m-       *••  Autrtmai» 
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gfy.  b  7if.b.~-7.H.b,  — £u,b.  Patit  érigé  en 

archevefclié.  II.  <2:  a  ■  £^  a.  L'arc  hevefque  de  Sens 
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pred,ca:e>irsde  l'avent  3t  du  carrfine.  II.  7-1  ■  a.  —  ->4- 
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p(|é  AnJié-  III.  J7i:a'  Jcan-  L  JZfca.  Jean  le  —  II. 

J4tb 

Pce nt  J-m  Jacques.  Lî<i-J 

Peler  naines  diffccdus ,  tan»  la  pcuntflion  du  ruy  &  rSesévcf- 

qu-s.  L  1<4-  b 

p  l  ,;nr  Guillaume  de.  l.fly.a 

Pvllep:erre  Jeai  ne.  11.447.3 

Pelle  po  le — -Jeanne.  III  91  b 

pollern — -Nicolas.  II.  )ff.  b.  Noël.  II.  litL  b.  Robcrr. 

II.  i99  1 

pdltt  Muhel.  II.  41.  b 

Pelletier.  III.  jo£  b- —  f  M- a  J'anre  II.  Siua-  Le 

__[.  %6f.  h.  II.  184.  a  17t.  b  i»n.a  3tr. 

a.  <»7-  3.  III.  l£i  a.  Premier  prciï:cnt.  II.  470.  a. 

Fiançois  e  —  III       a.  —  jii.  a.  Jacques  le  MI. 

7S(-  b.  Jran.  II.  «54. a.  Julien  le  —  L  ïlLa 

Pellevé  —  Cardinal  de.  III.  4J7_.b.—  ^«7.  b-  Inft» 

pelvé. 

J>el|ier  Fll  enne  le.  III.  *'7-  b 

Pcll  eu       Jean.  II.  <u.  a 

X>ell  pier  —  F.fltenne.  I.  tî7-  a 

p.  Imo  t-  L  lifij  b 

privé  rard;nal .  archtvr'qoe  de  Sens.  L.  684.  b 

peu  broc k  —  comtclTe  oe.  L  44  J  b 

Pen  cher.  II.  ijS.l 

Pcn  iertce.  Le  (attentent  de—  accordé  aux  condamnez  i 

mo  t.  II.  *I4- b 

pénitence  —  frètes  de  la.^—  I^iai.b.  — 107.  a 

Pénitencier  de  N.  D-  l.fOy.i  flf.b 

Pen^cm.  Corgrepation  des.  —  III.  17.  a.  —  io,  b. — 

jto.  a.  —  jQt.  b.  Abolit.  III.  37-  b 

Pénitente»  ri;les.  II.  est,  a.  Louis  XII.  leur  donne  I  ho- 

ftcld'Oilejm.  L  ?i£-  a.  Transferts  au  roonaUere  de  S, 
Tomt  II.  Part.  III. 


III.  i^» 
il  i2bk 

Il  iiv-a 
L  »■«>■  a 
L  a 


212 

Magloire.  L  2J  L     Leur  exemption.  1.  ^44.  a.  r/„.  (^ 

Iiilcspetijtci  tes- 
Pfnn«l-         '  Il.i«8.a 
Penonceaux  fit  bafions  royaux.  L  itj-  a.  A  qo  permis  .-e 

les  mettre.  l  i<7-  a 

Per-fun  foornaliere ,  de  combien  elle  étoit  par  femairt.  L 

i-H  b.  —  iSg.  a.  Perlîon  annuelle  d'un  principal.  L. 
KPcnlîoiu  îles  religieux  mendiaus-  1].S»7-  b.— .X;g.  a 

Pentbiévrc  comte  de.  L  }«£.  b 

Peon  —  Nicolas.  III,  i.b 

Pcpin.  II.  tij.  a.  Claude.  III.  a 

Pepinxredu  Roulle.  II.  J05.  b 

Per.eval  —  Denis.  II.  6i±  b 

Per^be^  Comté  du.   II.  1*4.  ».  Corme  du  —  I, 

(tia 
Peidteau. 

PctJriaa  —  Guillaume. 
Pcrdriel  —  Hugue. 

Perdrier  Ml.  551.  b.  C.  Ljii;  a.  Jean. 

Per.lriere  Cuiilaume. 

I*'*  fieur  du.  L.  797.  a-  III-  T]ô.  » 

P.rcfiie.  HjiJou  q  de  —  archrvefque  de  Pans.  L  4*  •  b.  II. 
71- '  Ul»  b  tu,  b  114.  b.  —  î.19  b  

—  isr.aj  III.  818.  a 
Peiichard.  L  4(0.  b 

P.-r  gau't  Nicolas.  II.  fit-  a 

P.'rijjord  —  comte de.  IL  (<9  b 

Tcrigueux  Evefques  de.  L  î^b  rit.  a 

Petlart  Jean.  11.  ko.  b 

Pc  niant  —  Cccffrcy  de  —  LitiLi 
Pcrnin  ■—  Pierre  de.  L  48t.  b 

Perolles  Kocafeuille  —  Raymond  de.  —  II.  }4d-  * 

Petonr.e.  I.  ~2L  * 

Perrault —  II.  ig3-  a.  III.  îji-b.  Sieur —  II.  174.  b- 

Jean.  L  jio. * 

Prrret  Chemin.  L3(.  b.  Iran.  III.  1  t.  a, 

Perrichon.     11.        a.  —  470  a.  III.  ifg.b.  —  if„  b 
Perrier.  II.  110.  a.  III.  jjj.  a  I<o.  b.  f6i.  a.  Guil- 
laume. L  i^i;  b.  Du.  —  II.  j07.  a.  Lefieuidi  |f. 

4<o.  b.  Thonws  le.  —  II.  j  a 

Pemete  P.  II.  ï'-4.a 

Perrin.  II.  f-7-  a.  Gilles.  I.  SOZ  » 

Peniers  Des.  U.  ml.b.  Sieur  des.—         I-  tSj.  b. 

PertocKe'.  III.  r>7-  a. 

Perron  —  Cardinal  du   tll.  f  tf .  » 

Perrot.  11L  «i.a  — .»»■.  fc.  ^  îf^b  ASiib  

4 «p.  b.  —  ter.  iT  —  i1'  :..  !■■  - —  fOf.  b.  —  (  14 ,  a.— 

s.o.b  —  ;K-b.—  t;t.a.  (41 .  b       <4g.  a.  

Uo.  b          I^i.a.  Cru  les.  III.  US.  b.  C  au  e  —  III. 

1 47-  b.  Cypnen.  III.  a.  Grorgr-  II.  4_o.  a  Jean.  L 
3:1  b.  II.  22.  a.  —  no.  b.  _  111.  a.  — 4551  b  N  ol'.e. 

Il  S^b.  P.ene   111  ,7:. a 

Pc  fan  —  De.  Il  497- b 
Pcificault  —  Daniel.                                   III  413 
Pritha  Je  Ville  maievil'e  —  Louis.  L.4«6.  a 
Penhuis  —  De.  II- 30t.  a.  Du.  —  111  7.4 1.  b.  Sieur  de.  < 
 III  m  b 

Pef.  h-ur  Gmllaumr.  I.  607  b  Jacques  le.^—  L48r.  b 

Peft  S:  01  otts  de   L  ^sa.  a 

Pcfle  Ce  qu'il  faut  ob'erver  en  tems  de.—  L  t»7-  b.  P'fte 

à  Paris.  |  tC7-  b  II.  *4-  b  ■  «3*.  b         441.  b  

tio.  a.  — -  ««;.  a. —  71t.  a. —  715.  a.  —  73?  a  

7 4-, .'a.   b  tsj.i  S  <-a  lu.  a. 

III.  ti. a  iA.  i     ■  ît  a  ni  î:  a.  b  

ji;  a.  b         }«.  a.  —  j_S.  b.         <2i  3-         sîi-  a.  1 

«j.  3  Li*  a.  b.  — -  2±,  b-  —  ico.  a-  —  toi.  b.  /ir. 

—  rot,  b.  —  u  7-  a.  b 

Pcftiferet- 1        a.  b.  Maifons  pour  les  III.  !£:  b-  — 

à  rhcftel  Deu.  IL  714  a  7'4  b 

Peftl'lieibe  Raoul.  Linb 

Petan.  III.  311.  a.  Alexandre.  III.  iî<r.  b.  Anne.     III.  22:  a 

TetilTaut  Pierre.  Il;  ijj-  h 

Petit.  I.  4<t.  b.   79f  3.  II.  "i.  3.  III.  «4.  b.  Le  lient 

II.  lyo  b.  Clir'"oibe  Ardulphe  L  4f '■  b-  E  :fabet.  III» 
tu.  b-  Gibr  cl.  Itl.'  it».  b.  Ger evtévr.  L  4<i  b.  J.  le. 
II.  îQf  -  a-  ta-  Il  171.  a.  Jean.  L  31 1.  a-  —  40».  b. 

 f  f  0  b.  Ni  o!as  II.  <i4-b  Philippe.  I.  4  «  S.  a. 

Thomas.  Il-  f  <f.  a.  P  net  —  Agnèi  la  1  71  j.  a 

Petit  Breton  HVrnne.  Il-  i±i  â 

Petit  celier—  Michel  du— '—  II.  tiï-b 

Petit  pied  —  Nicolas.  I  4*»-  a 

Petit-pontde  Par.s-  1. 19-  a  il; a-  —  <5  a  s»,  a. 

 1 ,  S  b.  41»-  b.  Ml-  l>  

b.  II.  30S.  a  3c».  b  604.  b  ûsiLb  III-  il- 

b  tS.  b. -—"Sërjois  ,  rompu.  IL  rro.  b.  Repatai  on 

Hbhr.bb 


■ 


b.  Incendie  du 

La  voirie  du  

11.  a.  Gîlberc  du 


III.  x«o.  a 
II.  1*4» 
Thomas  du 

I-ZL* 
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du  —  II.  m;  a.  Le  —  rebafti.  II.  j/i 

. —  II.  iSj.b  izia  - — *7S  * 

au  roy.  II.  £19.  a.  k.  Beatrîx  du.  —  I. 

Li^a.— <tf.  b 
Petir  prevoft. 
Petit  puis — Lefieurdu. 
Petite  Bretagne.  Hoftel  de  la—  donmî  i  5 

Louvre. 

Petite»  nuifons.  Vtytx.  Hofpital. 
Petite  ville-  1.  IL* 

Petit  Cejour  d'O.-Iearu,  nuifooaa  faub.  S. Marcel.  II.  66.  b 

Petit-Seyne  G.  II.  J<4-  » 

Pettemol— Antoine.  II.  703.  b 

Petry.  H- 43  a 

Peyre — .Le lire  de.  II.  ?<«•  b 

Pcyruflê,  barorjjie.  II.  h 

rbelipeaui.  I.  lot.  »  î°7-  »  I71-     H.  i).  a  

5<  1,  S 9.  a.  L-^b  LUL  b-—  »<7-  b.  — 

107.  a.  — 144.  b  t;>4-  »-  —  ¥>S-  b.  —  *,ti.  a. 

,  314.  b.  —  }}_,  a.  34»  b  jj*.  a  itfo-b. 

—  54i.  b  3_«_b  388.  a. —  38)/.  b.  —  395. 

a.  —  40^.  a.  —  41t.  a.  —  41t.  b.  —  418.  b  — 
<u.  b  lii  *  433  a  131;  »■  —  »• 

—  «48-  a  44».  a.  —  4fQ-  a.  — 4tl.  b  4tî- 

a  4<j.  b.  —  4«.  b  4<7.  b.  —  481- ».  — 

4»v  a-  —  489.  b.  I II.  139.  b  141.  b.  —  i4f .  a. 

—  1T7.  3  —  19t.  b.  —  196.  b.  19S.  a.  831.  b. 

—  Sjj_  a.  Ittfi.  b-  De  Pontcbacirain.  II.  i8t-  b.  — • 

301.  a.—  319  a.  Chancelier.  L,  39.  a.  II.  4".  a.  — 

414.  a.  4l8.  b.           411.  b.  —  417.  a-           ait  b.  — — 

444.  a.  441  a.  —  RaimonJ   .'1,  4:.  a 

Pbelippes  II.  '74.  b.  Guillaume.  II.  f9X.  b.  Ja.  H.  ;  s  j  b. 
Jear. L  5?<- b 

Philberdes  —  fleur  des.  II.  187.  b 

Philipar  René.  •  III.  i  jy.  b 

Philippe.  L  roy,  confirme  l'abbaye  de  faint  Martin  des 
Champs.  L  Aîi  b.  Cliarte  pour  faint  Maitin  des  Champs. 
L  ti-  a.  —  tt-  a.  Donne  S.  Martin  i  Cluni.  I .  tt.  b. 
Charte  pour  ! 'et  pu!  (ton  de*  religieu(e<  de  S.  Eloi.  L  tt-  b. 
Lettre  pour  $.  Ntcaife  de  Mèn  ent.  L  ji»  b.  Autre  tou- 
chant le  Lendi  de  S.  Denis.  L^t.  b.  Accorde  les  pailles 
&  litières  le  fa  rrnifon  à  i'hoftel-Dieu  de  Paris.  L  149.  b 
Philippe  Aueoftï  Lctttes  poux  l'églife  de  Paris.  III  w  a- 
Enceinte  de  —  III.  817.  b 

Philippe  roy  .  mort  au  voyage  d'Arragon.  L  130.  b 

Philippe  le  Hardi.  L  i4_.  a  194  a-  Augmente  la  fonda. 

tion  de  la  fainte  Chapelle.  L  urf»  b.  Fondation  i  la  faiote 
Chapelle.  L  U4  b.  Lettres  pour  l'abbaye  de  Cercy.  L 
*»i.  a.  Lettres  pour  la  juftice  de  S.  Germain  des  Prex.  L 
iSj.  a 

Philippe  le  Brf.  Ordonnance  du  Chaftelet.  III.  £13.  a.  Let- 
tres pout  les  Augtilin»  &  la  fainte  Chapelle.  L  113.  b. 
augmente  la  faiute  Chapelle.  L  U7-  b.  Eloge  du  !  t  roy. 

Ht  t.  Fond-tions  à  la  fain-e  Chapîlle.  L  LU-  b.   14*. 

a.  —  Lettres  pour  î.  Germain  des  Prcz.  L  17.1-  a.  Let- 
'  très  pour  IcstcNgieux  Hhafpiutic.-sdc  la  Charité  N.  D. 
aux  Bilîettct.  L  iy?.  a.  Ordonnance  touchant  les  chirur- 
giens de  Paris.  III.  ia.«.  a.  Letties  pour  le  collège  des 
chirurgiens  ce  Pans.  II.  t<-  b.  Confirme  la  funiat  on  de 
la  comtede  d'Alenyon  aux  Chartreux.  L  iy.  a.  Ordon- 
nance fur  le  dtoit  appelle  le^>rix  du  roy.  II.  317.  b. 
Amori-flVment  pnor  le  collège  des  BernarJins.  L  ki.  b. 
lettres  pour  lesCarmes  de  la  place  Manl>-rr.  L  jji  a.  Let- 
tres pour  le*  col'ege*  de  Laon  &  de  Prefie.        L  313 .  a 

Philippe  V.  ou  le  Long.  III.  6\t.  a.  Ordonnance  pour  le 
Chaftelet  de  Paris.  III.  «1^  b.  Lettres  pour  la  fainte  Cha- 
pîlle. L lut.  a.  Fon-e  la  charitrerie  de  la  fonte  Chapelle. 
L  i^b.  —  13t.  a.  Lettres  pour  le  collège  des  Bernar- 
dins. L  t<i.b.  Lettres  pour  les  Carmes  de  'a  place  Mau- 
bert,  III.  118.  b.  —  Lettres  pour  l'boflel  D  eu  de  Par*. 
L  no-  b.  Lettres  pour  N.  D.  de  Boulogne  L  ii^b.  Or- 
donnance pour  la  vente  de*  forges  du  pont  au  Change.  III. 
14g.  a 

Philippe  de  Valois.  L  484-  b.  Permet  aux  religieux  de* 
Blancs-manteaux  de  percer  le  mur  de  la  ville.  L.ia.9.  a. 
Charte  en  faveur  des  mcfmes.  L  14J.  a.  Lettres  pour 
une  impefit  en  faite  à  Pari*.  Lu;  a.  Lettre*  pour  l'ho- 
ftel-Dieu  de  Paris.  L  i£La.  b  45L  a-  b.  Lettre* 

pour  la  maTe  du  palais.  Ljc^.  b.  Lettres  pour  la  confrai- 
tie  du  S-  Sepulcie.  I.  401.  a.  OéVoi  pour  l'entretien  de 
chevaux  accordez  par  la  ville.  III.  y 9.  a.  impofuion 


TABLE  ALPHABETIQUE. 

Philippe  frère  du  roy  Louis  XIV.  Ses 


pour  l'entretien  de  too.  chevaui  i  lui  accordez  par  la  ville, 
"f  H9.  b.  Oftroi  pour  l'entrerien  de  1300.  chevaux  à 
lut  accordez  par  la  ville.  JJ].  Jt>.  L  Sa  mort. 

Philippe  fils  du  roy  Henri  L 

Philippe  V.toyd'Efpagne. 


-  Ven- 
«  3il.b._,40.b 

I  Lib 
'  fi?  b 


ll.jj^b 
L  49.  a.  b 
H-iZiil» 


PhdSede  VMd0f",C  g^™T^|îte«l"i  'ven1! 
Philippe  duc  de.Bourgogne. 
ïh  lippe  comte  de  Vertus. 
Philippe  Betttao  cardinal  de  S-  Ctemetit. 

FraTe*  Lulemb°U'8  Mrd:Bal  *>  Ma^ir^ 

Philippe  archevef,uede  Bourges.  Hl-iaxa.  —  ê^,J 

d  Angoulerme  Lijl.  a.  t  e(<jue d  E^-tn..  m 

a.__7io.  b.         Eveûjue  d:  Noyon  m. 

Evefques  de  Troyes.  L  17,  b  e  L,m«  abbé  de 

S.  EIol  II.  SiS.  a  abbé  de  fonte  GnevAe.  Lert 

a.         Coulinabbéde  faintt  Geneviève.  IU.7m.__ 

de  Savoie  abbé  de  S.  Medard  de  So£om.  III.  ii»,  b— 
de  Lorme  abbé  de  S.  Serge.  Il.fn.a 

Philofophie.  Tem*  flic  pour  y  efludier.  L  V8t  a 

Piat  —  EfcolalTe.  „.  ^ 

P.au  Jean  du   ,„  4 

P.catde  Nat;on  i  l'univerlité  de  Pari*.      L  w±h 

Picart  —  |e.  III.  ia.  a  ix_,a  tu.  a.  Lrfir.rk. 

II.  tt».  a.  13t.  b.  Frarcni*.  II.  j£2i  b.  Gtrmtn  le. 

—  II.  80i.  b.  Guillaume  III.  *8t  a.  Jacques.  (. 

jto.a  |n.  b  iv^i.  Jean  le.  L8o_a.  m.  vu 

b.  Martm  L  311.  a  3 11.  b.  Mat'hieu.  L48?.b  Ni- 
colas. II.  113.  a.  p.  h.  joç.  a.  Thibault.  t.i^.K 

Picauville  Michelde.  III  ito.b 

P  chard  Jean.  III.  14t.  b.  P  être.  j_  f0l.  4 

Picbon.  III.  4j.a.  —  _S_.  b.  74t.  3.-747.1.  Ber- 
nard. W.  14t.  b.  Euflache.  II.  804.  b,  Nicoia.  W.cy.t. 
P.  II.  fif.  a.  Raoul.  IL  ioa.  b 

Picbonnat  —  Jean.  II.  7fi.  h-  Il '-^71.1 

Pichotel —  Gilles.  ;i  ■  -;, , 

Vic<»-  III.  îl-.b 

Picot  —  Le  fieur.  II.  ijo.  ».  François.  II.  «03.  b  j<j  .  11. 

lot-  a.  Mate.  n  s.j.  j, 

Picqucpuce  III.  _a 

Pictjuepus .  convent.  III.  £_  a  140.  a 

Picquet.  Re  gieui  de  fàime  Avoye  ,  »lUi.  —  III  (.o  b 
Pictjuoire  —  Maihieu.  II!-  7  m.» 

Picquet  Jean  Fiançoi*.  1U  S:  s 

PidaYt  —  B.  IL  r<f.  a 

Pidoc  ou  P  Id'oë  ,  en  Latin  ptétut  sn/trii.  •  Guilluirie. 
L  3îQ  b.  II.  £J_Z;a  Odon.  L»f  b 

Pido  ix  Pxrre.  III.  yj.  b  René.     '"  1"  •  ,     Tm  h 

Pie  11.  Bulle  comte  les  mouvemens  ic  cetTafioas  de  î'uriver- 
fi'é.  []|.  707.  a 

Pie  V.  Bulle  pour  l'union  de  S.  Magloiie  à  i'évefché  *  Pa- 
ris. L  *H-  a 
Pie.  —  Pierre  la.  —  III.  *io.  a.  Robert  la.  —  I  »Q-a 

P,é  Nicolas  le.—  L  lâ-t 

Piecy  Jean  de.  II.  593.  b 

Pjéde  ter  —  Guillaume.  L  170.  a.  Jacquet.  I.  (71.  ÎR- 
L  t*4-  a.  Robert.  •       II.  (»<  b 

Pie1  fourché  .  fnlfiHe.  I.  \t6.  ».  b.  — —  f 70-  a.  b.  —  1 79.  a 

Piémont  Ojlequcs  de  la  prin;efle     —       II.  ^78.  a 

Piennes  —  Le  fixe  de-       L  3£»_  a  f74.  a.  W-  4«4-  b 

T  erre  chancelier.  50-  b 

Pierre  cardinal  de  S.  Eullache.  1- 14.  »  »■  b 

Pierre  FiHori  archevefiaue  d'Aix-  II-  <4Î-  a  A  ce  ia 

évefque  de  Laon  ,  cardinal.  III-  <7f.  b  ^  Sacierj^s 

cvefque  de  Luçnn.  L       a-  — E.eTaoe  M n.«,îr.. 

L  «_i  a.  —  Ei:efq«  de  Nevers.  HT.  <it-  b  da 

Cambout  évefqoe  d'Orléans.  III.  "0  b.  —  Evtfque 

de  Par  ■..  L  lii  b  H;  b.  41  •  b-  —  H- b.  III. 

ioi.  b.  f.m  3.  Eii«e5.  Jean  en  Grève  eipatoiflc.  I. 

s>4.b  1^8  b- — t39-a.  —  *7»-k — é2±*  

de  Gondy  èvcfa  ie  de  Paris  I.  4$i-  a. — ■  «ZI:  a  — 

rii.  b  718  b  710  a.  III.  i2.b./«v»>ardnat. 

III.  £!£;  a.  b  de  Marca  archevtfaue  M  Pim  1 II-  'f9- 

a  d'Orgemont  évefoue  de  Paris.  |.  110  b  _!i  »• 

jj.  jj^a   f<i  a.  Pierreévei'quedeParis.  LeitieFOttt 

le  cimetière  ,Hes  Innocens  I.  «8-  a.  Lettres  pour  i\n;ro. 
duétiondes  rrligirax  d'H^nvetes  en  l'hospital  de  la  Tri- 
nité. L  z_:  a.  Lettres  fur  e  fujft  du  fervice  aui  cbipeJet 

de  fainte  Acnezi:  de  la  Tou-.  !•  97  >  Le  «enerable. 

"  abbé  de  Clûoi  L-_b  Le  Roy  abbé  du  Xf*f-*fl 

près  Atras.  L  44f.b  P»y<«  «>erniet  abbé da Mont 

S.  Martin.  Il  z_a  Abbé  M  S.  Maur  *»  FotTer.L 

11J.  b.  —        a.  —  Daret  abbe  de  S.Vim»Vo- 

don.  L  4<«.  b  du  Ombout  de  Coill  n  abbé  *  a. 

Viaor.  III.  .tf.  a  .4<-  b.  —  Courder  abbé  d 

Talmont. 
Pierre  comte  d'Alençoo.  L -, 
&  du  Perche  .  letgneur  de  Fougetts,  o»nie  deBeat««l- 
L  tu.  a 


o.  b  comte  d'AlenÇoa 
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Piètre . —  La  lieu  i  l'cncour  du  Chartelet .     L  610.  b 

Pierre  au  laie.  L  «pi.b.  1)1.  (Llq.« 

Pierre        Gilles —  III.  790.  a.  Jean.  III.  lot^a.  Jean 

Cl.iu«  III.  Sto.  b.  Jofepb  de  la   II.  aif.a 

Pierre.  Taille  de  la. . —  jj.  7U.  a 

P  trre  friite.  III.  3;.  a  am. b 

Pierre  vire  —  Charles  de.  II.  zili  »•  Silyins  de  III. 

a.  Su.  b 

Pierres. 

Pies  G.  des. 

 Ç^r.  »  Ji}.  a.  Michel 

Pigeons.  Ucttendu  d en  nourri»  i  vu». 

Pigis  De 
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.  François  de  la.  III.  ±u  a.  Raphaël  de  la.  III. 


Pignerolles. 
Pihault. 

Pijatt.  —  III.  £4£  b.  Adam* 

Pileur  Mn.be '.,  

Tilt/ut  BurrhihmiM. 
Pillavoine  —  Armand. 
Pille1.  III.  1(8.  a.  Michel. 

Pillory  P. 

Pillot  Hugues. 

Pilori  —  Le  — 
Piirorin  Jean. 
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Planche  Mibray. 
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Pincé  —  René  de.  III.  311.  b 
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Pioi  on  —  I  mberdr.  L  211  a 
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L  «i.a 

L?i>4-  a 

II.  «fi  a 


L  ia_.  a 
III.  47J.  b 
III.  44t.a 
III.  «Qf.a 
L  u.b 
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Lu.  b 
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I.  310.  a  3n.b 
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du.  —  II.  iif.a.  Geogioy dn.  —  L  y- s ■  a  u».  b. — 

371.  a.  —  aji.  a  jjji.  b.  —  49c  b.  Renard  de 
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Ploicb  —  Galois  du.  — 
Pluet. 

Pluie.  Deftenle  de  balaier  les  ruït  pendant  la  — 
Plumejot  —  Sy.  de.  II.  ff  4.  b.  Simon  de  — 
Plumory  —  Denis  de. 
Pluvinet  —  Moniteur. 
Poatt. 

Pochier^—  Ja. 

Podium  Bonifi. 


Ja-que*.  III.  Ml.  a.  Jeaj. 
Pinffonnat  —  Amv  François. 
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7'5*  ./r 
Pituen  ,paroille.  _ 

Pifani  —  marquis  de.^— 

pifay  —  Le  fieor  de.  — 

Pifdie  —  Baudouin. 

Pifel  Robert. 

j>,fcy  —  Bernard  de.  — 

Piftitum  ,  \.U*. 

Vi$*c«  —  w  t^s»  ii  —  Coneftable. 

V:fî  ai  De  

piftVe.  L4^8-  b-  André  de.— 
Piih:  —  Jejn  de  la. 

p  tié  hufpitaldela. 

Pitoir- 

p;tte  Jean  la. 

Placelli  JS—  Aleîmede.— 
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—  de  Louis  le  grand.  11.  3<«-  a.  —  jog  b.  —  aux 

'  Marchands,  lit  4  La  b  Maubcn.  L  s.  2i  a-  IH- 

tu.  b.  Q^art  etdc  ta  Maubert.  II.  jjj-a  Mi- 
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Placiers ,  balayeurs.         11-  1XI>  a. .—  113.  a.  III.  112,  a 

Pla'.lly  Jean  dr-  H.  «!_£;  a 

Plaire ,  paroiffe  da  Diocefe  de  Troyej.  I  a 

rJa:facce.  I.4iï-b 


H- 197.  a 
L  ±1±_  a 

II.  Us  b 
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I.  (toS.  b 

H|>-..b 
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m.  lis. h 

II-    fj[£;  b 

LtjS.a 
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II.  £18.  b 
1 1 1 .  a 

II.  110.  a 

III.  111.  b 
L  117.  a 
L.J4*.  b 

III.  loi  b 

III.  U-b 


Poicaut  —  Jean. 
Poids- le- roy. 
Poignant  —  Claude. 
Poile. 

Poille-chien  — —  Geomvy. 
Poinçon  de  vin  ,  plus  petit  que  la  queue" 
PoicVirin  —  François. 
Poinfon—  Guillaume. 

Poime  La  ;  terre,  h  61.  b-  —  £1*  b.  Gautier  de  la  — 

L  ni;  b 
PointeS.  Euftjehe. 
Pointeur  ,  ofli  ier  de  chapitre. 
Poireau  —  Louis. 

Poirée  geaio- 

Polrette  —  Jean. 
Poirier- 
Pois ,  prieuré. 
Poi?  —  Nicolas  de.  — 
Poifle  Jean. 


III.  «,ï.b 
L  141- a 
H.  704-  a 
II.  ia^-a.  III.  eiis.U 

L  4_iL  a 
U.  4*7- a.  III.  184-  b 
II-  »9  a 
ILîii 
11.  Soj.  » 
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fideos-  II.  122.  »■  b.  —  Sji-  a.  Poifle  —  ciel.  C'ell  le 
dais-  III-  £  ia.  b-  Poide  drap;  C'efl  le  drap  mortuaire.  III. 

en-  b. 

PoiflT.  L  Ji^a.  II.  £it  a.  Archtdiaconé.  L  44;  b.  Pont  de. 
I,  710.  a.  Relig-eufes  de.  L  S  fi  a.  AÏÏémbléede. — 
L  399-  a.  III.  tjt.  a.  Gachon  de.—  L  9\-  a.  Simon  de. 

—.  chevalier.  L  4_h  b  8_7_.  b 

PoilTon  —  Paul.  1 1.  4  ;o-  a 

Po:lToa.  A  qui  en  appartient  la  police.  II.  j8_£.  a.  b.  Ordon- 
nance de  Charles  le  Bel  fur  ia  tente  du.  —  III.  1*6.  b. 

 i47-a.  Taxe  fur  le  — de  mer.  L  I7Q-  a 

Poiterin.  II.  Sjj.  b.  III.  i£j.  a.  f4f .  b.  Sieur.  III.  n<. 

b.  Armand  —  II.  i  rt.  b 

Poitcrio  —  Dénier.  L  19*.  b  Poitevins  tournois,  uit  b. 
Poitevines ,  petite  monnoie.  L  i9<-  a.  b.  C'eft  pcut-cAre 
de  la  que  vient  Pitti  q-  d.  PiBavitnfit. 
Poitiers.  L  «70.  b.  —  7 80.  b.  Hofpital  delà  Charité  i 
—  II.  ai.  a.  —      b-  Comtes  de—  I.  igt.  a.  Guil- 
laume de— II.  <ti».  a.  III.  t*4-  b.  Evefques  de  —  III  703.  • 
Poitou  comté.  L  i£i.a  Comtes  de—  H<4-  a.  III.  i<4-a 
Poittonville ,  terrain  de  it  Mcni.  Lt4-  b 

Poivre  —  Jacques.  L  407-  b 

Poix  De.  L  b 

Polart  Pierre.  L  7t7-  a 

Polaftron  De.  11. 470.  b 

Police  —  Quelle  appartient  aux  prévoit  des  M.  te  Et.  L_ 
;.;S.  b  —  <,?■}■  a.  Création  du  I  euienane  4e.^—  II.  au-  b. 
Sa  jutidiil:ou.  L  301-  b.  —  wS.  a-  b.  —  II.  384-  a. 

Jours  de  •  I-  <±i> 

Poligny  Jeande   I!I-M9-b 

Pollezay  Claude.  III.  *j-  b 

Pologne.  Henri  Il  roy  de.  —  L  717  b.  Entrée  du  roy 
de  —  II.  377.  a.  La  reine  de  —  i  Patis.     111.  »-/  b 
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Poltrm  j0n.  III.  }?}.  a 

Po  yn.er.  II.  40,.  b 

Pemeieu  Dr.  III  819.  b 

Pommarc —  Hugues  de.  I.  431.  b 

Pommereu.  De.  Il-  i6o-  b.  Attgnfte  FJolett  de  II.  i«î. 

b.  Jean  de.  I.ifi.a 

Pommier  Y  von  du.  1.  u.ç  b 

Pompadout — Antoine  de  I.ju.a ■—  Ci.  b.  Ceof- 

froyde.— -  111.747-3  749  a 

Pomper.  Ordonnance  pour  l'entretien  des  II.  4/0.  b. 

Diz-fept  pompes  nouvelles  pour  les  incendies.  II.  (.7  > 
Ptmfen*  ,  v-!U.  I.  <}.  a.  Seig.ieur  de.  —  I.  «8  r.  b 
rwui  —  Jyr,  II.  Cl+.b 

Ponce  —  -u.li.,»,  t.  -  r7F.  s.  jj.-ijue».  j,  ,  b 
Ponce  abbi  de  S.  Antoinede  Vimnos.  I.  4SJ  b 

Poneean  de  BieVre.  II.  ci«\  a.  III.  «m.  b  De  Caillot. 

III.  iSo.  a  ■  Da  Fil'ci  Dieu.  II  f  18.  b  S  Denis. 

I.  11 3 .  1.  ——  de  S.  Germain  D  fprei.  II.  74  j.  b.  — 
de  fa  psro'lTe  S.  Nicolas  det  Champs.  ni.  <ry.  a 

Ponctr  III.  f<7.  b.  Charlrs.  III.  1.  b.  Jean.  III.  3.  a. 

Jofeph   III.  S;  5.  b 

Poncry  ,  en  Champagne.  1 .  1  j  f .  b 

Ponchard  —  HervéT  I.  109.  a 

Punehîr.  II.  497.  b.  III.  507.  a.  Ettienrv  —  III.  743. 

b-  Jean  de.  III.  541.  a.  Marguerite.  III.  90.  a.  Nicolas  Je 

II.  714.  b  j6S.  b 

Pj:fi!s  Pierre.  1  t7r  b 

Poas — Claude  de.  Il.ifft.  b.  Pierre  de  II.  ko  b  Mi- 

chclde.  II.*co4  b 

Pont — Dj — -III.  <o%.  a  {i9.  a.  Marams  du.  II. 

548.  b.  Colin  du  I.  H+-  -i.  Dj-«:o;feIle  Jejt.re  du  

I.  Sr/.b.Joichimdu  III.        b  .1  Kacml 

dc   1.  170.3 

ptmide  I'.i>;» ,  uni-iue  ancienr.emfnt-  Lit.  a.  Ports  rie  bots  i 

Pars.  Kl  99.  b.  Pont  de  R  «Vrc.  II.  Mo.  b  m.  b — 

i«3.a._.iux  Bifchts.il.  114.  b.          au  Cliver.  II. 

tu-  a  «33.  b  «34.  b.         717.  a   a. 

III.  ro.  a.  —  if.  b  f  t.  a.  rs  b  c  b   

146.  a.  En  r.cr-rïît  é  r?  rrp.ir;tio-.  II.  6  if .  a  £4?.  a. 

Reparé.  II.  <7\.  b.  Rcbaftt.  III-  if>i>.  b  - —   [3.  a  |.  „rcj 

de  Chapes  [X.I.sii.  a  dcChareMo  .  11  t<,.b  

«(S.  a.   SoJ.  b  De  U  por;e  de  la  Confonde  III. 

J47.  b.  CrcfrVoi  à  Rouen.  I.  tt&.i.  Cran!——  d?  [>a. 

l  i.  I.  <3  b.  b  J4(.  b.  III.  î4é\  a.  Ro-npn 

tV  repire.  II.  <,..  1  ç  .j..  3  jfc  Gouriwy.  II.  «38 

a.— d-t'ho't^O™.  lit.,,..,  1u  LClJ,re.  pro^ 

pofé  III.  î7!>.b.  M:t:hand.  III.«i.  b  JU,  M»!thands 

III.  44.  b  Mji  e.  III.  ,j3.  j.  cburedu  III.  ttx. 

»  ,5c.  b.—  i«t.  .-  ,»o.a  i97.  b.  Pe.^e 

poi.rla  rcrai.tmn.  ll|.t(,{.b           Kg,  a  de  Ma?- 

fmmilin.  II  «r.t.  b  au»  Meufnicn.  II.  iS.  a.  £14.  i, 

III.  18.  a  ,5  b  4<  a  lulM  .  e  t.  m.  ,É/ 

a.  — Neuf.  bail:.  III  7.  a          ,»,.  b.  III.  17.  b.  th. 

i »•  b.  Lettres  r>a  c  ,t-,  dr  H-nr:  iV.po  r  <a  cinrtru- 

fton.  II.t7.b.  Achevé  fC  J- H.-nr  IV.  III.  ;83.b  

deNtu.lly.  H.       a.  _  N.  3.  1 1.  13».  a.  IU.  ifr.  b. 

—  5:3.?  r?i  K  Arpntremilavilir.  lu  474.  b. 

 (M.  b  Jtl  s  de  ba  s  ,  tombé  i  rebafti  de  P  cire.  I. 

<70.  a.  Arrc\  du  parlemtct  fur  fa  clr:te.  I.  ï7i,  a.  Rroa- 

lé-II.  59».  b.  Reft  b  i.  II.  Au.a    A{S[  ^ 

a  tiC.  a.  Catrcfo;rHu  pom  K  D.  

-  I.  34.  b.  1(1.  lîio.  b  dr  Po  (Tv.  II  Vf'ï 

toilr.  II.  nS.  a           Royjl.  h  4'M<  b  

$■  C  oud.  11.  «Çf,  {,  Pfocie  b  pmte  r 

wjrtm.  III.  74.  b  Jjjnte  Mainte.  Il  «f^..i  

S.M  cbel  II.  t,t.a._C4,.  b  î4t.b.  .II.,*. 

''L'  bI^J'""     '  ilt,!;tr  11  e  +  9-  *•  Rompu.  II. 

UI.  ijg.h._,<«.b._  „f.b.         „,.b.—  des 

SirT  p1-  ,5ç-,a- — i?i  • a-    ^«  ^  *- 

ÏZtX-t  Mante.  Il'l'igtb. 

commande*.  '1!  !^  b 

Ponian»       Je;         ^   >.î-7-b 

I'onta-clirr  Bf ttran  d-  Il  no.b. 

Pont  audemtr  Henri  de   .  III- 171a 

Wbrienc ae.'  * 
I  ont  cjrré       n»  m       u   ^-      .  il- «10.  a 

greurd7.~     •"'•t'-b-         de  «'7  •■  Sei- 

^«  ebartram.  .1.  „ ?.  a.  De.  -  tI.  ,ou  ..-  ^t 
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l'ont 

*■  —  Je  Pontoil 


Pont-crocie:. 

^«.^■I.«.b.  Comte de^n.,,,1',1^ 

Poai<  comte  de.  • — .  .,. 

Pont.mola  n  —  Rc:.an.i  de.   ,  ('K  ? 

Portoi!e.I.S4.a._I.71<  b.„  ,  b._  '•'"•k 
j77-3.b.  a.  De  /evel'eb.-  J:  Rouer.  !  -  .  «, 

a.  b._i„.a.  jCa„  d,..   ..  1  -u. 

Po.itjiin  Pierre. 

Ponts  fur  Vanne. 

Pop^n  Jcju. 

Po^ot  Pierre. 

P.ruU,  Yt>». 

Porche  Richard  du. 

Porche..  III.  i,  i.  b.  J.  11.  ttf4.  j   ,  h 

Mil 

Pocherons,  canton.  II.  $co.  a.  Marais  r'o. 
Poichi-r  Eftictne.  I.  i9<.a  Cu.  laume. 


I  :  i 
III  *  , 

«■«■va 

II  8  .  j 

l*a 

,  !•  i.  f- h 
Niai* 


1!  i  ?  b 


:i 


Porc.en       Comte'  de.        I.  î3l.  b.  Comte  de.  _ 

54»  b 

Poree  Guillaume.  III  «-1  h 

Pon_An:oinedu_ll.7j.a.  Gamier  du.  _  i / 

—  «t  b.  P.er.cdu.  —  jj 
F»rr,  rlr.fè;  Boflduc  ,  mo»yVr?.  i  ^''^ 

Port..).  II.  4,,. b  4f(.b  47i.  a.  Ar.to.rt—  m 

5,8  J- P  ul-  III  u- 

pjrt  Rcharrdi-.  (n  .  * 

Port  dWs  dclfendu.  II.  S«3.a.  _  <7vb.IIl.„  i  i 
,a  Uttie-  III  ii-  b 

Porta  l'Ang'oit.  III  :g«.b  B-Hefo.-.d.  5c  ic  f-, 

th'.is  à  la  porte  S.  Be-.  ,-,(,  I'I.  ,  ,  b.          M  .la»  d 

II.  134  b.  III.  m$.  b   S  L    d  y.  II. 

a.  Ports  non.-iut  Co^Mous  -  Par  l  II  3c;.  1.  J\j„j 
Patts  ,3.1  nombre  de <j.  a  rf  |U.4J>  ^ 

Porte  DT'j.ll.4tt  b  E  g.  de  la  —  II  ,*4.b.nir;. 

nfdela.  III.  ,t.  b.  EufU  h"  dr  la         II.  7,f,.i  

804.  a  G  o  ge.de  la  III.  i  9.  0.  Gaerr,  de  ta—  I. 

<j.  b.  Gj.;.a..me  de  U  I.  117.  b.  Jtm  de  la  l(  <n. 

a  111.  tjj.  b.  Mtr'arne   e  la.  I.  449  b,  Smv 

H  ..  :e',.n.  I.  iS.  b.  P..<ela  II.  «99-  b.  P  rrre  dr  ,a. 

 II.  704.  a.  Yves  de  la.  —       I.  4  i.j  ++9.4 

Porte  dr  Barbee..  III.  «10,  b  B.irb-  re.  I.  141.  3  iu, 

b  »4T.  a.  II.  <*9.  b.          B  u.'.er.  I  <;io.  b.— 

B.»«doi»r.  I.  743.  a.  III.  3/7  *  si;,  b.  8a  Ai  II. 

514.  a.   ■  t-t.  a  dc4  Br^U'nei —  I  »iJ.  b._ 

H?,  b  lll.6^t.  a  S. 8  b-iWlri:t.  Il .  t<}  k  _ 

 III.  «n.  b  de  Bu  tbnn  au  Louvre  ,  du  lolîé  Je 

S-  Gc  .r.r  v  S'Auicrois  -iptc.  a  Batrifrt  .  Si  a.ant  la  p^r- 
tédu  dia-ltmdu  L  .uvre.  111.  t.*.  b  aj Com;e  d'Ar- 
tois. III.  619.  .1.           de  la  Con!  r.-.i.e-  lit.  ;a7  b  

— -  co^  H-u.»,.  m.        b  Coq.iliere.  /Il-  S.«.  b. 

de  B  itT\  -  II.  13a.  1  :>4.K — .7i(f.  a  du  Caa> 

m'.  I.  .j;.  b.  III.  6f,i.  b-  .'e.  Oot-cl  et».  1.  iin.  a. 

II.  ;m-  a  i  r  nier.  I.  179.'  '-9(.  »  a. 

III.  «11.  a  6.3.  b  l'  G.1H0:..  II.  i7t.t. — 

—  G-t>ard  ,  ou     S.  M  l-Ik!  1.  t  i  j  K— -  iti.i  — 

Mauconreil.  I.  ?r  S. l>  d  Mo"   îarr  -  I    1  (■  >  II. 

a7i.b  aj?.  b.  III.  91.  b.  Pn-.tt  uortii  U-  >  e 

Montma:t;c.  II.  14}.  b  deNil1r.II.  iH-b  '■ 

b  j  78.  b  ti7.  a.  —  N-uve  dr  Psii-  ,  01  e  ;  1 

Gnf-reqcc.  11!.  4*».  b.  —  de  Pj.is.  I  4t.b.  77-b 

—  toj  a  — au.  Pciiirif.  U  704.  t.  ili        b  — 

4lj.a  — Si»,  b   P  iT.mnie.e.  II.  17 i..  ■ — -7l- 

a  «e '.i  P.  tr-ne  a  1  P.da.K-II.  ijt.  b  d  X 

II.  17^.  b.  III- 5.1.  b  Sa  n-eA  .fie.  II.  171.  t  — ' 

S.inr  A«rore.I  7,8.  a.  II.  171. a  toi.b  

b  S.Bcrn.i'd.  II  t4f-  a   :»S.b  lil  15;  h  — 

itK.a  141-  b   S.  Dens  I-  117.  a.  —  r}i.i- 

Appe'>ér  la  perle  oc  P.r  s.  III  dj  b.  D  .e  M,uc  n'r  1. 1- 
j6t.  b  Sa  lituation.  I.  3.4  a- 1  «ffe  d  faub  S.  De- 
nis. II.  141.  b  Suât:  Gc:*vie-e.  1.        a  Si 

Germain  es  Pr'i.  I.        a.  4r*  l>  7*-7,  *'  !I" 

300.  a.  <  31.  a  —  III.  «it.  a,  RcfUhe  «1  1  f»S-  II»- 

480.  b.  S.  Ho  -oré.  I.        a-  II  I7--.  1  171  J"T 

jlS.  b  414.  a-  f>D-  b-  Nouvrl'e.  II- 

5,,.  b  S.  |.icq^.  I.  419.  a-  IL  *7}-  s-  —  h- 

 joi.  b.Drlteuiie  II  :74  a.  I.eBfulevart.oeia  — 

S.  Jarçjars  appuneat  i  Ja  ville.  III.  joi.  b  

\ 
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b.  FiulTe  —  Ju  Faub.  S.  Jacques.  Il-  14  *•  b  S.  M  li- 
er 1.  II.  513. a.  — ■  6io.  b.  Qyand  fàiir.  II.  Jt4-  b.  Dé- 
molie. II.  173.  b.  —  S.  Mutin.  I.  797.  b.  II,  171.  b. 

301.  b  S.Michel.  I.  itj,  b.  II.  i»?.  ».  III.  1W.  a  

S.  Victor.  I  t«i. b.  — .  37*.».         491.  a.  II.  173.  a. 

—  198.  b.  —  «i<o.  b.  III.  2.18-  a.  —  «•4L  b.  —  du 

Temple.  III.  «i.  b  Par  qui  rebiftie-  II.  34.  b  

7x4.  b.  —  171.  b-  —  30t.  a.  b.  —  jî/.  a-  J  +4.  »•  — 
de  la  Toumelle  ,  par  qui  baftie.  Il-  34-  b 

Portej  de  la  ville  bafliej  par  la  ville.  III-  818.  b.  ■ —  Cardées. 

H.  *oï.  b.  Lelqnellrs  ouvertes  8c  lefqoelies  fermées.  I. 
710.  a.  — •  Cardées  pendant  la  prifon  de  François  1.  II. 

«51.  b  —  <$4.a  «0.  b.  Heure»  d'ouvrir  &  fermer 

les         II.  >4J.  a.  Police  pour  la  garde  des  II. 

ij.  a.  b 

Portes  des  faubourgs.  II.  «4.  a 

Portes  «t  murailles  des  villes.  La  difpofitton  en 
roy- 

Ponts  Bevilliers—  Des.  — 
Porte  chapes ,  office  de  la  miifoo  do  roy. 
Porte  flambeau. 
Porte  lanterne». 
Porte  main. 

Porte- fceau  duchaftelct,  office. 

Portes  E.  e"«*.  II.  {«4.  a.  J  des        IL  571 

du  fieur  des  —  rendent  i  Rome  ponr  le  duc  de  Mayenne. 

I.  Sot.  a.  &  (air. 

Portes  des  collèges.  Heures  pour  les  ouvrir  «t  les  fermer.  I. 
400.  a.  —  418.  b 

Portier  Guillaume.  II.  19}.  b 

Porto  —  E»cfques  de                 1,  33.0.  —  <4- »•  — ~ 
Port-royal ,  anciennement  Port-rois.  I.  78.  a.       Titres  4c 
Fondation  de  l'abbaye  de.i — 1. 78.  a.  te  fuite.  Bulle  d'Ho- 
noré III.  I.  80-  .1.  Lettres  de  S.  Louis.  I.  Jt.  a  8«.a 

Port-royal  incorporé  à  l'ordre  de  Cifleaux.  III.  «foi.  a. 
Nombre  des  reNg:eufes  firé.  — ■  I.  83.  b.  Prrmis  d'y 
avoir  une  abbeûe.  I.  83.  b.  84.  a.  Immunité*  de  l'abbaye. 
I.  80.  b.  Transférée  à  Paris,  te  rendue  élective.  I.  88.  b. 
Port-royal  de  la  ville.  II.  lit- b 

Portugal.  Infante  de —  fille  de  la  reine  Eleooor.  I.  <«o.  a 
Pofnanie  —  Evclque  de.  —  III.  4»<-  * 

Poftel  Gui  laume.  I«"97-b 

Poftolle  —  Pierre  la.  I-  409.  a 
Pot— Philippe.  II.«49-b  <J»« 


111.  481» 
1II(?J» 

I.  t««.b 
III.  19t.  a 
III.  191.  a 

I.  éti.  b 

I  ,87  » 

b.  Lettres 


Potage  gras  permis  à  ceux  à  qui  la 
»45-b 


I.  4c8-a 
III.  77»- b 

1  m-i> 

I.  818-  a 
I-  4î-a 

II.  133.  a 
I.  337.  b 
1.  }<9-b 

III.  314  b 
III-  (10.1 
III.  <8«"b 


Pot  J'elbin ,  matfbn  de  la  rue"  de  S. 
Pot  de  vin  —  Nicole. 
Pot  de  vio  ,  défendu. 
Poteau  —  Jean. 

Potel —  Ill.7»t.  a.  Gautier  chevalier. 

Porelet  —  François. 

Poterie  Jean  Marcel  de  la.  — 

Poterie  —  La  ;  cure  de  Normandie. 
Poterne  —  Jean  de  la.  II.  J97-  *•  Piene  de  la. 
Poterne  de  la  Courtille. 
Poierne  de  S.  Paul. 

Potier.  I-  731.  a  783.  b.  —  798.  b-  —  809- b.— 

xti.  b.  II.  19-  b  j«".b  «3. a.  «4.» — "  t«°- 

a.  —  «14.  b.  III.  10.  b.  —  171.  a,—  478.  a.— 
514.  b.  Ambroife-  —  II.  804.  b.  Denife.  III.  118-  b. 

Lcon.  111.131.  a.  Louis.  lit.  11 1.  a.  Sieur  de  Gefu- 

xei.  I.  7«o.  »•  Nicolas-  —  III.  310.  b.—  314.  a.  De 
Blanc  mefnil  ptefi  lent.  III.  4*' •  J-  —  4**-  a 

potin  —  Jean.  II.  «08. a.  N.  H.  ftf*.  a.  Philippe  III.  »t  b 

Potoire  Delà   III  f«5  « 

Poton.  H-7ÎT-»  74°- 1> 

Pouceau  — ■  Jacques.  I.      »  J«.  » 

Poucey.  ° 
Poucbard.  •«/••> 
Poudre  i  canon.  Permis  au  prévoit  des  maich-  d'en  faire 
faire.  «•  »l3» 

Pougeoife.  III.  «ij-  a-  Jean  — 
Pougy  —  Baron  de. 

Poulain  Geneviève.  II.  158.  b.  Pierre  — 

Pouldrac  Le  capitaine.  — 

Poulies  —  Guillaume  des. 
Poullet  —  Maclou. 
Poupart — Jean. 
Pou  pet. 

Posjpeville  —  Robert. 
Pourbail  —  Guillaume  de. 

.  DefFtndu  de  les  tuer  dans  les  tués. 


435.  b.  —  S/3,  a  s<7.  a 

Pouruc.  III.  <oo.  i 

Pouflimye.  —  III.  517.  b.  Jacej'jes.  lit.  3TI.  a.  K.oilanJ. 

II.  78*.  a 

roulfcpm.  III.  517.  a.  Guillaume-  —  III.  771.  b.  — — • 

79** 

Poufly.  11.481b 

Pouttaio  François.  — »  III.  7*4'  b 

Poux  Seigneur  de.  II.  171.  b 

Poyet  Guillaume.  1 1.  701.  b 

Poyvre- — Jacques.  I.  40i.b 

Fradel  — De.  II.  188.  b 

Pragmatique  fonction.  I.  J91.  b 

Prafi  Guide.  IH.ju.b 

Prallin  monfieur  de.   III.  en-  b 

Prat  Le  fieur  du.  III.  M-  a.  Antoine  du        1.  574- 

a  711  b  731-»-  IL   tfji.  a.  b- — - 

«33.  b   «««.b  «<J.  a  671.  b.  —  718.  b. 

—  7«4-  b.  III.  »j.b  -«8<-a.        7*8-  Jacques 

du. —  1.485  b 

Pré      Du.  II.  «53.  a.  III.  7îJ-b.  Gilles  du  ■■ — 111. t.  b. 

Nicolas  du   !•  <<7.» 

Préaux  c'ercs.  II.  137.8.  — 144- 1»   î««  74*. 

a.  —  747-  a.  —  749-  a.  —  Encore  pré  en  K14.  III. 

$M.b.  Le  petit.  —  II.  45-  b.  DrrT-rens  pour  le.  —  I. 

194.  a.  Le  —  i  Pun.vetfité.  1. 18.  b.—  Acenfé  par  l'u- 

nivcrlité.  III.  74.  a.  Aneft  touchant  le  II.  743  b. 

—  744.  a.  Troubles  te  tumultes  au.  —  II.  74'-  û- 
771.  b.  — 77t.  b.  —  773.  b.  —  781.  a  79*-* 

Pré  S.  Gcrvais  Eaux  du.  —      III.  150.  b  —  8°9-  » 

Pré  fainte  Marie ,  mooaficre.  1  •  M1-  b 

Preju  —  feigneur  du.  —  11.  398. a 

Preaux  —  De        III.  J88.  b.  Seigneur  de  II  79*  b 

Jacques  de  Bouibon  feigneur  de  ^—               1-  i4f  •» 
de  i  N.  D.  accordée  i  S.  Denis  de  la  Chartre  I .  f  y  b 
Prébendes  facerdotaîet.  I.  44-  b  4!-»  4«-  b  

48.  a.  —  87. b.  — 143-  e>.  —  190-  101-  » 

103.  b.  III.  «04.  b 
Prerey  —  feigneur  de.—  "  jfl«-  0 

Précieux  fang  Lettres  de  Louis  XIII.  pour  reftablilTemeoe 

des  filles  du   II.  118.  a 

Preeigny—  feigneur  de.  I.  <«i.a 

Ptecy  J.dc.  Il-  m-*-  Seigneur  de.        III.  • 

Piecy  royal—  feigneur  de  —      1. 711.  b.  —  7»1-  * 

Prédicateurs  de  l'avent^t  du  ctnfm*  1  i  qui  appartient  de  les 
•  nu— W41V77I.  »•  Reg'ement  toucba.it  les  II. 

79i,  b  794.  a  lodifcieu ,  repriroeî.  II.  814-  a. 

 Séditieux.  II.  771.  b  799.» 

Predot— Jean  B.  II  »74  * 

p,ée  Delà.  I.  »j8.b 

Prcfontaine —  François.  I  -  34s-  » 

Ptemoiiftré  Abbci  de.  1. 1©8.  b.  —  «  j-  b.  EftablilTe- 

ment  du  collège  de  1. 108.  b.  Ses  accpiefls.  I.  io».  b. 

—  no.a.  Premontrexde  la  Croix  rouge.  III.  S|i.  b 
Ptemyer  —  Jean.  I-  T7t-  b 
Pretelte—  Evcfqutsde —  l.  J3-  b  xJJ.  a.. — 138.  b 

—  43J-  » 

Prengage — Baudouin.  III  «18. b 

Prépetit — Du.  I.  «87.  b 

Prtfcbes  au  Patriarche.  II.  807.  a.  — »  Defrendcs  i  Paris.  I. 

—  deffendos  aux  lieux  où  les  haut  juniccis  ne 


««.  a. - 


les  perioetcem 
II.  801.  a 
Prefens  de  la  ville 


11.  811.  a.  b.  


hérétique». 


III.  801  b 

II.  m.  b 
III.408.  b 
lit.  4»i-  a 

I.  401.  b 

III.  44-  » 
I.iif.b 

I.  4H-b 

II.  713-  b 
II.  17*.  a 

I.  «iS.a 
II.  113.  a 

Pourchot  —  Edme.  1. 191.  a.  — «»•  a-  H.  }?».»!— 


III.  341.  a  aux 

légats.  III.  JJ7- a  à  l'empereur  Char  es  V.  III-  317- 

 k  la  reine  Caprine  de  Medicii.  III.  17t.  a  au 

roy  Henri  II.  III- J7«  b  *»  «»'  Cbartrs  IX.  III. 

4I },  b  i  la  reine  Elifabeth  femme  de  Charles  I  X. 

III.  411.  b  au  roi  de  Pologne  H;nri  III.  MI.  419-  b. 

 mi  «mbaBTadeuts  Saisies.  111. 490.  a.  aux  eftien- 

nes.à  la  teine  111.  tSS- »  >ul«gat  Batberin.  III.  î««.b. 

Prefi>iens  de  la  chambre  des  comptes.  1.  ji  1.  b 

Pttfid.aux ,  j.iges  des  hérétiques.  I.  449  b 

Prefle  Ph.Vippede  —  III.  77*.  a.Pienede  11  804- 

b.  Raoûl  de   I.Jif  » 

Pre%ty  —  fiiede-  |.  j«i.b 

Preftre  Le.  III.it.  a  A70.  a.  —  50J .  b.   M'- 

b   r 47.  b.  Claude  le  II-  817-  a.  IU-  |U  i  Je» 

François  le.  —  I.  **)■  b.  Marie  le.—-         III.  m-a 
Prtfttes.  A  qui  appartient  le  droit  de  les  habituer  dans  une 
paroifle.  >°  b 

Prefty.  3*1- • 

PrïWl— Maranle.—  Il.t74-b 
Prétextât  evefqu.  de  Challotw  fur  Saoue.         .  X.  17.  *> 

1  n  tu 
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I>ie»«  Jean  de.  I.  7 il.  b 

l'.evoft.  II.  444- 1>.  4JX- 1»-  III-  30«-  •>  35*-  b  

}t(.  ».  {14.  a.  Brmar.i.I  419.  b.  II.  803.  b.  Charle*. 

III.  16 1.  b.  ~  t*t-    —  31».  a.  Guillaume.  I.  119  a. 

Die  Baxin*ille.1. 8i*.  b.  Henri.-*-  III.  77t.  a.  J.  H. 

t\ 3.  a.  <»•  b.  Jean.  I.  310.  a.  314.  a.  —  ( $o. 

a.  —  <i7-a.  II.  «4«".b.- <f«.  a.  Laurent  I.  331.  a. 

N.II.  700.».  Nicolle.  II.  «oi.  b  ïoj.  a.  Renée.  I.  713. 

a.  Yves.  II.  »30.  a.  Lr— *  III.  ai.  b.  —  17J.  a.  — 
311.  b-  Charles  le.  — III.  134.  a.  b.— 1)8.  a.  — .175. 

b.  —  311.  b.  Franco  !e  le.  III.  11  f.  a.   11 9.  a.  Jac- 
quet le.— —III.  H* •  a-  Jean  le  II.  80;.  b  gy 

b.  Marie  le   II.  m.  b 

Prévoir  .charge  claufbato  I.  488.  b.— -  48*.  a.  de 
S.  Germain.                                           II.  iS7.b 
Prevofts  de  l'hoftel— — Grands—                   II. 114.  a 
Pr;vufts  des  marchand*.  1. 17?.  a.       17 9.  b.       J14.  a.  b. 
— •  f  f  »•  b.  —  T7«-  b.  a  f  85.  a.  b.  S  St. 

a.  II.  3+-  â-  • —  «•  '  »7<-  h  *«8.  b.  —  174.  a 

3".  a-  —  340.  a  3«i.  b.  — 377.  3.-381.  a. — 

jyj.  b.- —  197-a  660.  b  —  709.  b.  III.  a, ci.  a. 

— .3*0.  a.  311.  a  34«.b.i —  JJr.  b.  —  }f9.  j. 

—  3«i.  a  38?.  a.  —  a84\  b  408.  b.  413. 

b.  430.  b  448.  b  471.  a  477.  a.  —  too.  a. 

__jo{.b  5.47.  b.—  t«o.  a.  —  58i.  a.  —  «89. 

b.  — 59».  a  6S7- *■  EletVou  du.  —  II.  411.  b— 

410.  b.  III.  47<f.  a.  Forme dea  jugemens  du.  —  II.  813. 

a.  Leur  autorité.  I.  437.  a  144.  b  147.  a  
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Bourielle.  II.  138.  a  des  B^urdonoois.  II.  n».  a.  III. 

tiS.a  du  Bourgl'abbé.  II.  nj.  b.  III.  fit». a. —  de 

Bourgogne.  II.  137-  b  4M-  a.  Continuée.  II.  4»î-  a- 

 de  Bourt-bouig.  H-  1:4-  a-  ou  Bourg  Thtboud.  11. 

jifi.  b  du  Bout  deBry.  II.  133.  b.  du  Bout  du 

mo;  de.  II.  ixfi.  a.  —du  Bout  du  pont  N.  D.  II.  113-  a- 

 du  Braque  II.  114- a.  —  d;  Brerc.  III.  «t?.b.— - 

de  Bretagne.  II.  m.  b  $47-  a—  de  la  Bretons  rie. 

I.  t  ii-a  III.  fito.b  de  la  Brille.  II.  J59.  a  des 

Brodeurs.  II- 49).  b.  —  de  la  Bucherre.. —  II.  *Tf  -3. 
.  tt7.a.  III.  fin.  b  —  de  la  Bufrcterie.  II.  730.  a. 

III.  fiip.  b  de  BulTy.  II.  13t.  b  ■  Calar.de.  III. 

j  49.  a.  de  la  Calande.  1-  fifii.  a.  VA.  fin.  a.  —  de  la 

Caîendre.  II.  131a  do  Calcaire.  II.  J38.  a  de 

la  Ca»e;crie.  II.  ji<-  b  -— desCancttcs  près  N-  D.ll-iî>- 
b.  —  des  Canettes  au  faub.  S.  Germain.  II.  13  <  •  b.  — 
du  Canner.  H-  13*.  b.  —  des  Carmes.  II.  ni.  a.  — 
des  Carquillons.  II.  131-  a.—  du  Carrtftar  da  pont  neuf. 

U.  il»  b  Caflîtte.  II.  13*.  b.  Petite.  II.  137-  a.  

auCetf.  III-  «18  b  de  la  Cerifaie.  II- 110.  a  de 

la  Coultute  S.  Gervais.  II-  ni.  b.  —de  la  Chaie.  II. 

lj7.  a.  Champ- fleuri.  II.  i»o.  b.  III.  *i8.a.—  Chan- 

deliere.  III.  187.  b. .  du  Chantre.  Il  130.  b.  111.  «tS.  a. 

—  du  Chant  de  l'alouette.  I.  139.  b-  —  de  la  Chan- 
vrerie  II.  ufi.  a.  III.  fit»,  a. — •  de  la  Chapelle  aux  or- 
fèvres. II.  il»-  b.  —  Chapon.  II.  114.  a.  —  de  Charen- 

lon.  II  48?-  a.  de  la  Charidre  près  le  collège  de  Mar- 

rnonner.  (.  351-  a  Chariot.  II  m. a-—  }J7-»— - 

de  Chair.n.Te.  II.  4»»  a  delà  Charoonerie-  U  r-*- 

I,  Charpentier.  II- 1;<-  b  Cbarreriete.  Il- 138-  b- 

 delaCharreterie.  III.  iit.b  de  Chamois.  III- 

Éio.  a  devant  Chaftel.  III.  fiio-  a  de  Ch;iTe  nvd>. 

II.  m.  b  du  Chat  qui  pefche.II.  133. b.— auChau- 

drot..  111.  fiu.b  du  Chaume.  II.  m-  a.  —  de  la 

Cïiaulîetrerie.  Il- 118.  b  du  chtf  S.  Leuffroy.  III. 

6io.»  de  Cberche-midy.  II.  4»!- a  du  Cheva- 
lier, au  faub-  S.  Germain.  II.  ijfi.  b  du  Chevalier 

du  guet.  Il-  v-9-  3  des  Chiens.  II.  138.  b.  Cbri- 

ft  ne.  II.  IJ4-  a  du  Cigne.  11.  ufi.  a.  III.  fil»-  a  

du  C  ineticre  S.  Anlré.  II.  134-  »• — -  <*"  Cimet  ère  S. 

Nicolas  des  Champs.  III.  fit  9-  b  des  Cinq  diamaos. 

11.  u*.  a.  - —  des  Cixeaux.  Il-  1  )«.  b.  —  de  la  C*f.  II. 

b  'de  la  Cloche  perche.  II.  m.  a.  du  Cloi- 

ftre  S  Jean.  II.  nj-  a  'du  Cloiftie  fainte  Opportune. 

II.  119. a. — -C'-opio.  II.  138-  a.  III.  loi.  a  «si  b. 

 du  Clos  bruneail.  I.  }i<.  b  3>t.  a  Coeadnile. 

U.  ,5,.  b  Cocatrii.  II.  jjt-a  Cocommere.  III. 

«14.  a.  —  de  la  Coconnene.  III-  «ij-  a.  —  Col  de 

Bacon.  III-        a-  —  du  Cœur  volant.  II.  i>«.  a.  

de  Coirpta'Ji.  11- 1 5?  b  «h  Collège  faime  Barbe.  II. 

,}7.  b  de  la  Colombe.  II.  131.  «  <M-  >■  I"- 

b  -du  Co'ombier.  II.  ijt-b  aui  Commandeiefler. 

III.  S19.  b.  —  au  comte  de  Pomis.  III.  ei8.  b.—  Com. 

teffe  d'Artois.  III.  10».  a.  —  de  Coodé.  II.  l?fi  a  • 

de  la  Contrefcarpe  S.  Viôor.  II.  173.  a,  —  du  Coq-  II. 
1  la.,  b-  —  150.  b.  —  Coquatrix.  111.  fiio.  b.  —  10 

Coquillter.  III.  eu8  b  -du  Coq-heton.  IL  117-  *  

Coquilliere.il.  tu.  b. — -117.  ».  des  Corde!  ers.  II. 

1,3.  b  de  la  Corderie.  II.  114.  a.  — •  dei  Coidetie». 

U.  n*.  a  Cordiere.  II-  137.  b.  des  Cordiers.  II. 

ij3.b.IU-  fitj.a  de  1a  Cordonnerie.  II.  iiB.b.— 

delà  Corne.  II.  ijfi.b  de  1a  Coroiiie.  1II-.  6i,.\>. 


—■■le  laCoiTom.rtie.il.  u«.  a.  —  $l«.\>.  l!l  181  J. 

 .u  Couion;.  III.  fin.  a.  Coupe- «s.eiiie.  !•  ;<>  .1 

 de  laCfur  dr»  bcs.ir\.  II.  ijl.  a.  — de  'a  Cou:  .tu 

More.  II.  nç.b.  —  ^e  !a  Cour  de  Ronen.  II. 134.  a.  

CùunaaviMa  n.  Il  114.  a  delà  Cooftelien<:.  II.  uj. 

a  Ju  CtoiUmt.  II.  118.  b  -delaCroia-  U  n  i. 

b.— i-d:la  Croix  bla-.che-  11.  ui-t  Ctombauic de 

Btie.  III.  i::.  a  cit  Cru  ilït  S.  Jai  quesrle  la  Bo-jcSe- 

ne.  II.  113.  a  [II.  <c».  a.  —  de  Cr'*t*'  >'«-  *>y. 

b  Dmplvii:  II. .u*.  tx„,.,.l.  11.  rrf-a. 

il)  a-  — -ir  a  Û:;csnre  de  la  vail^p  milerc.  II.  119.  .1. 

 des  Defchirgeurs.  II.  11S.  b.  -i-  III  «18.  b.- —  des 

l>eui  arges  H.'i;<-  b.— ^  des  Deux  bouUcs.  II.  119.». 
—  des  D;ux  Ermites.  11.  1  31.  a.       des  Deux  c).  1».  II. 

130.  a.  —  des  D.-ux  portes.  II-  m.  b-  —  114.  a 

133.  bb  —  1 1 4.  a.  — -  III.  «18.  b.  fin.  b.  —  Do- 
ûrine  Chieltienne.  III.  13*.  a.— -  Dorée.  III-  «19  b  — =• 
de  la  Drapperie  fut  grand  pont.  III.  <to.  s.— Je  1  E-oatc 
vers  le  Va!  de  Grice.  II.  1 1 9-  a.  —  de  l'tgoaft  couvert. 
II.  ufi-  b,  .i--  àti  Egoi.fts.  11.  lil-  a.  —  des  Khlani 
rouges.  11.  114-  a.       d'Enfer.  I.  71t.  a.  près  N.  D.  II. 

131.  a.  Vers  S.Grrmaindes  Prés.  Il  n«.b.  —  de  l'I  f— 

charpt.  Il-  m.  b.  1  j  «.  b  4*6.  a.  - —  de  l'fcf- 

charp:  blanch-  «  II.  11c.  b  de  lEfcbaude.  II.  ijt- 

b  de  l'Elchelle  du  Temple.  II.  114  b.         de  l'hf- 

Corchrr  e.  lit.  fito.a  dEfcoffe.  II.ijJ.  b.  des 

Efcouffl.-s.  II.  m.  a.  lll.fiio.  a  ■ — •  ce»  Ffcrivaii  s.  II. 

»  10.  b.  III.  fin-  a  de  l'Efcuiel.  III.  fin.  a  — '- 

Efpaulan.  tll.  619.  b.  —  nu  Fain.  III.  «iï  b.  —  ce 
l'Efpce  de  bois.  II.  13.».  b  —  de  l*Efperon.  II.  iM-a. 
 des  Eftu»t  .  I.  109.  b.  —  x'.o.  a.—  III.  «19.  b 

de  l'Evefque.  I.  i;o.  b.  III.  toi.  a.  —  do  fanlojrg  c'e 
Montmanre-  K.  ni.  a.  —  du  faub.  S.  Denis.  Il  ut.  b. 

—  du  faub.  S.  Jjrij:es.  II.  139.  a.      du  fjub.S>  Martin. 

U,  141.  j.  du  f-ub.  S.  Mirhel.  II.  139.  a— du  fuit. 

S.  VifU>r.  II.  1 40.  a.  —  its  Fauconniers.  II.  110.  a.  III. 
<io.  b-  — —  au  Irbure  p: es  les  Halles.  II-  til.  a.  —  du 
Fer  de  moulin.  II.  140.  a.  —  Ferpillon.  III.  «ti9- 1>  — 
 de  la  Ferronnerie.  I-  <4<-  *•  U- 1*8-  b.— III  fi  il.  b. 

—  Fcirou.  II.  13s.  b.  —  aux  Fèves.  III.  fi»",  b.  —  at» 
Feurre.  II.  nfi.a.  III.  «19  a.  prèsN.  D.  11.13t.  a.  II. 
3C7.  b.  —  du  Figuier,  il-  71.  a.  III.  fitO-  a.  —  des 

Filles- Dieu.  II.  ufi.  t.  III.  94-  »  du  Fo;n-  l. 

494-  a.  II.  1 J  5.  b.  — •  4*J.  a.  III.  tfn.  a-  —  de  îa  Fon- 
tiine.  II.  114.  3.  —  des  Fontaines.  II.  114-  b.  —-de Fo- 
rez. 11.  ur.  a  — du.  Fotté  entre  la  porte  de  BuiTy  Se  cel- 
le de  Neli;.  II.  114-  b-— -  de»  Folié»  Montmartre.  II. 
174.  b.  —  des  FoiTez  S-  Germain  l'Auxerrois.  II.  130» 

a.—  des  FoiTez  S.  Germain.  II.  137.  .1  de»  FolTuyei  rri 

II.  ij  fi.  b  du  Fouaire  ,  ou  du  Foin.  I.  494  a. — III. 

«91 .  b  i'u  Fouaire  près  S.  Innocent-  II.  130.  b.  — - 

du  Four.  II.  117.  b.  —  13c.  a.  —  ijf .  b.  —  137.  a.— 
Eu  S  Euftachc.  III.  «18.  b.  Maittrcs  es  arts  de  la  rue  du 
Fouaiie.  III.  730  a.  —  En  S.  Hila  re.  III.  fin.  b. —  dil 
Franc  Morier.  III.  fiio.  b.  —  FrarçoiTe.  Il  ni-  b.  — ' 
ufi.  a-  — des  Fiancs  bourgeois.  II.  lit.  a  Frelnrnreat:  1 

II.  130.  b  Frepillon.  II."ii4.  a  de  la  Fiefniie.  llh 

I9<.  b.— »  de  b  Fr-yerie.  II.  118.  b.  —  Frippau.  Il  U4' 
a.—  Frogier  l'Aimer.  III.  <io.  a.  ^— de  FroH-m-n- 
uau  ,  fiubourg  S.  Jacques.  I.  371-  »■  <7J.  b.  —  de  Fro: J- 
mameau  derrière  le  collège  du  PleUis.  I.  jSfi.  b.<— de  'a 
Fromagerie-  II.  118.  b.  — *-  Fromentel ,  vers  fainte  Gene- 
viève. Il-  138.  b.  III.  fitS.a.  —  fin.  b-  — au  Foerie.  I. 

nfi.a  deGailton.  II.  130.^—  408.  a.-— Gj'an- 

de— ■  l-  494-  a- 111-  fin.  a. —des  Galerirsda  Louvie. 

II.  130.  b  Gallisce.  II.  m.  b  Gareneiere.  II. 

i|<.b  Garnier  fur  l'eacii.  III.  fiio.  a.  —  Gaatxr 

fur  l'eaué.  II.  714.  a.  — Geoffroy  l'Angevin.  !!.  tt«.  i 

III.  619.  b.  —  Geoffroy  l'Af'nier.  II.  119  b  113.  b. 

. —  7.6.  a.——  Gervais  Lorens.  II.  110.  a  'Il  a— 

UI.  fito.  b  ■■  Gilles  Cœur.  II.  134-  *•  —  du  Girdre. 

II.        b  de  Glatigny.  II.  131-  a  u8.  a  • 

S39.  a.  III.  fiio.  b  de  Glotiette.  III-  «18.  b  des 

Gobelin*.  II.  U9-  b.  —140.  a.  — ■  Gracieufe.  II.  139-  b 

 Grande  ,  .tu-dela  du  Petit  pont ,  I.  if  1.  a  de  Ifi 

Grande  Bretonaerie.  II.  138.  a  -du  Grand  Chantier. 

II.  tu.  a.—  des  Grands  degrei.  II.  138.  b  desi 

Gran.ii  Vdlierr.  U.  114  a  de  Greselle.  II.  117.  U 

 [30.  .1.  on  Gamelles.  II.»8i.  a.  Petite.  III.  t9<5- b. 

—  aux  Giavcliers.  III-  «19-  b.  — '  Grenerax  pris  la 

Trinité'.  III-  <oi.  a  Grenier  S.  Ladre.  II.  11;.  b-  eu 

S.  Lazare-  III.  Ht- h>  «19-  b  de  Gtéve.  I.  »j-  b- 

 de  la  GrovMtene.  II.  11S.  b.^du  Gros  pet.  II.  IJ4- 

a  de  Guarnales.  1U-  *l8.  l>. — -Goerio  BoilTeaa.  Il- 

sij.a.  III.  <i?.  a.— à  la  Guefpicc.  III.  fito.  b  ■ 

Gui  te  Brocher.  III.  «t8.b  Gatan  aux  Poiuvios.  I». 
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TABLE  ALPHABETIQUE. 

!'"1,,Juwe       S- Laurent.  ri.u4.fc.  III.  ,0.  a  „  l 

a.  —  4 «/.  b  Ncnve  s.  Ro  b.      5      JI.  iic. 


«10.  a.  —  Guillaume  Jocc.  III.  «to.  .1  Guillaume 

P.irer.  III.  «18.  b. . —  de  la  H.iiengerir.  III.  «tg.  U 

de  Hulay.  II-  13*.  b.  —  111.  a  Je  la  Harpe  , 

S.  Cofme.  I.  i*«.  b.  —  40»  b.  — -  41».  a.  —  f©«.  b. 

II.13;. b  3*S.a.  III.  «it.  a  ia  Haudricties.  11. 

114..  a.  —  de  H  lutertuille.  I.  icS.  b.  II.  13;.  b.  des 

Haut»- moulins.  II.  iji.  a.  !u  petit  Hcu.eu.  II.  utf. 

»•  ne  Ii  Heaumtrie.  II.  uj.,j  i«7.b.  III.  «ta. 

a.  rKl«.«.i>»  Btodies.  III.  «u.  a  Hendebourc.  III. 

*l9\  it,'tl'"^»'-  III.  «11.  a.— dî  l'Homme 
aime.  II.  m-s.  — cel  Holtel  de  Neuiouts.  m.  iji.a. 
—de  !a  Hu.hene.  1. 151.  a.  II.  iji.  .1.  III.  187.  b.  — 

«11.  a.  —  Huelen.  III.  itf  a.  Jaciib.  II. 137.  b  Je» 

Jacobin*  reformez.  II.  137.  x  —  Jacquet  Bemeutt.  III. 

«tg.  b  du  Jardinet.  II.  134.1  dei  Jardin»  ,  ou 

Billette».  1.  197-  i-  b.  —  491.  b.  II.  110.  a.  III.  «10.  b. 

—  Jean  aux  Enfant.  III.  ii9.  b  Jean  Charblanc. 

III.  «ïo.i  Jean  de  Beauce-  II.  118.  b  Jcanl'Ef- 

gulJier.  III.  «18.  b  Jean  de  i'Efpioe.  II.  113.3  

Jem  le  Gré.  III.  «10. a.  —  Jean  le  Loiniier.  II.  u».  a. 

—  (30.  b.  —  III.  «18.  b.  —  Jean  le  Comte.  II.  itS. 
b- Jean  Pain  mollet.  II.  71.  b.  —  113  3.  Jtin 

Palec.  III.  s\9.  b  Jean  S.  D.-mi.  II.  130.  a.  III.  «ig. 

'  Jean  Tizon.  II.  i»o.  b.  130.  a  III.  «iS.  a. 

 Jeanne  Bonne-  fille.  III.  «lo.a  de»  Innocea».  II. 

11  j.  b  Jo!y.  H.  1,7.  b  de»  Jongleurs.  II.  tir. 

a  du  Jour.  II.  mo.  a.  de  Jouy.  11.  110.  a.  III. 

«10. b  déride  N.  D.  II.  138.  b  de  Judas.  II. 

158.  a.  III.  ««.  b  aux  Jugleurs.  UI.  «1 ,  a  de» 

Juifs.  II.  ut. a.  pris  S.  Severin.  !.4Î,  b  de  la  Tuif- 

vct.c.I.  if.».H.j10.  b.  «ij.b.  III.  <Su.  a.  —  de 

lajune  II.  tii.  »  de  la  Juflûne.  II.  u7.  a   de 

Laine.  II.  138. 1  Limben  de  Btale.  |.  .«.  a.  de, 

Lavand^res.  II.  ii,.a  138.  b.  III.  tfiS.b  tfat.b. 

■ — «14. a.  — delà  Levrette. H-  113.  a  de  la  Li- 
corne. II.  I5(.  b  de  la  Limafli.  II.  n»  a  de  la 

Linjrene.  ||.  ,t«.  b.  Je»  Lionnots.  I|.1}9.b  des 

Lombards.  I.4/8.  a.  II.  tJo.  a  de  Long-pom.  II. 

11 5.  a  de  Louis  le  Grand.  II.  408.  b  da  Louvre 

II.  130.  a  du  Lyon.  III.  «,,.  a  de»  Lyon»,  u. 

ll°-,t\7^4et  Mlîot"-  *■  l*9-  b-  «3ï-b  III.  107.  a. 
■■— deMatz-eres.  II.  if  «.  b.  —  de  MalafGs.  II.  iJ0.  b 

de«Marai».  I|.4l7.,  it  u  Marche.  II.  m.  g  

ou  Marché  de  l'Apport  de  Pati».  U.  u,.  a.  du  Marché 
neuf.  M  , ,  t;  a.  _  MluM  Pi|u  , ,  f  x?  â  ^  ^ 

cne  aux  Pouces.  II.  uS.  b.  -  des  Mwclli .  faub.  S  Ger- 
ma,,,. II.  13c.  b  de»  Marioaetie».  III.  i40.  b.  de 

Maimuli.  II.  u».  b.  III.  di0.  ,  des  Marmoofet»  II 

\\  *'  ';"77  " *  n1,  tUm  *■  Ptès  U  Madelaiiie.  II.  ,1».  b. 

Ver»  S.  Marceau.  1. 140.  a  du  Marteret ,  S.  Jean.  II 

cij.b  du  Marrray.  II.  „,.  a  du  Martroy.  II. 

u     *  Mar<OD-      1J  »'  b>  —  «««Mathunns.  II!  „, 

fctl.  I.  it.a.  II.  ,lS.  a.  m.  n,.  a  a  ie 

d-»  Mauvais  Garçons.  II.  m.  b.  ,  ,6.  a.  H«  Mau. 

W'es  Paro.es.  II.        a.  III.  «l8  b.         de»  MrneArier» 

II.  u,  U.         fM.  a.        de  Merdcral.  m.  e,9.  a.  _ 

duMeuner.  I.408  b.  II.  138  a.  _  Michel  le  Comte 

II-  iM-  a.  III.  g,,  b.  des  M».  H.  ,.0  . 

4«f .  a.  -_da  Mtraele».  III  ,+. ,  de  ,a  Mifencorde. 

II.  140.  b  du  Monceau  S.  Gervai».  II.  nj.  a  

çfc  la  Monnoie.  II.  n,.  b.  de  la  vieille  Monnoie.  III 

tfio.  a  de  Mont -«eaux.  II.  „0-  b.         de  Monti^nv! 

II.  337. a. —  de  Montmartre.  I.ioj.  b.  II.  ti7.  a 

^TrTJ''1-  ?>  b'  lr"  «'»•  b  deMontor- 

S  «  1   '  .  b  d«M°>^*„.  II- 1,».  b  de  la 

Mortelle™ .  |.  „.  a  —       a  ,  0.  a.  „  fa   

u  "~  v,°U  n""1'       '°7-  a"  —  d«  Mo«'i«  II. 
—  des  Murs.  111.  «to.a. —  de  NcJl;.  H  1,4  b 
Eu  S.  Euflacne.lII.  *,8.b  Neuve.  I.  4ii  J.— Neu- 

P,ul;  l-  4»4-  b.  —  Neuve  dr<  Cbamp, ,  foub.  $.  |ac- 

Q.»es.  1  4lJ  a  NtOTe  D^uphine.  U.  ,  J_L 

Neuve  deifoffn  S.  Germain.  II.  \V,.  ,  fj  *    .  t 

foflez  faub.  S.  M  che!.  ,,.  „. .  ,.  JNcatt  N.  *« 

i".  UI-  b.  Neuve  de  Montmartie.  II.  ,,,  a   


•.-3V...-5„.b._  ,,7.7.^:13.,. 

Noyen  I.  „».  b.  11.  „|.  b.  III .«-„.,.  b  îl  aa70d« 
layer».  IIL  «„.  a.  —  de»  Oe»  CDnfl,opoi,.  It,""  °^ 

—  de  l'Oibecet.  III.  «u .  a.  —  JorCU.  ,1 
«jo.a.  faubourg  s.  M«ceau.  H.  i„  1,   '  i 

ûor.  ,,  I40.  b.  _^  .-Ortie.  H- .  o'î-^oï; 

a.  ver»  faute  Geneviève.  II.  ,,g.  a  *  . 

b.  II.  ta,  a  au-detW  s\  Lazare.  „.  J^L^L 

Parc  royal.  11.  ur.b  de  la  Parcheminé  i~,t 

b  P;lTcme»„er.  H.  m.b  duPaflatt  11  V.,'2- 

—  Paftourelle.  II.  »4.  ,_  ftvée  ufi,,  '  ^ 
faime  Geneviève.  II.  „8.  b  —  au  ,u.,ti„  S.  Déni,  m* 
u* .  a.  _  En  S  Euflache.  III.  <1,\.  _  p  " 
m.b._de  la  PelW.II.  ,3l.a.  u,.,.. ^  ' 

a.  —  Percée.  II.  uo.  a  ,.  b.  ,„  b  V' 

S.  E^ftachc.  UI.  «>,.  a  Eu  S.  Severin  III.  «aTl 

Perdue^I.  ^  b.  _  ,„.  43,.  b.  _du  Perche.  lï.^T 

a  —  Pe..«  d  Elbmpes.  III.  «ia  b  de  Perig^  ' 

11.  .11.  a.  _}l8.b  „7.a  de  I,  Pule. 

b.  —  Perp.gnan.  II.  ,3,.  a.   du  Petit  Bourbon  ri' 

13*.  b  de  la  Petite  Bietonnerie.  II.  138.  a.  J,i 

Petit  Lion.  II.  tJ«.  a  —  du  Petit  Moine.  II.  i4o  ,  _ 
du  Peur  Mufle ,  ou  Pute  y  mute  I.  Î7Î. \\.  ,10  , 

du  Petit  Paon.  II  nf.  »  du  Petit  Païad:,.  n.  „1  . 

—  du  Petit  Pont.  II.  13 1 .  b  du  Petit  repofoit. 

i7f  •  a  de  la  Petite  PoilTonnerie.  II.  110.  b   i» 

Petits  Anodins.  II.  4,4.  b  des  Petits  Cameam.  n. 

11S.  b.  — -  des  Paits  CeUe».  1 1 1 .  «  1 ,.  .  deslVrir» 

Champs.  I.  ij.b  41,.».  n.  ,17,  „.  iu,  „  v 

S19.  b  au  quartier  S.  Mania.  II.  uj.  b.  —  du  Pied 

de  Biche.  II.  t}tf.  b  Pierre  Alart.  III.  fit.  b.— 

Pierre  Dilarr.  I.  i«.a.  _  p,„re Sarrazin.  III. <ti. a— 

de  la  Pierre  au  poifTon.  II.  n,  b  de  Pirouette.  «. 

<Ï8.  a  de  la  Place  aux  Veaur.  U.  n  j.  a.  du  P!«Ve 

1-  4»J-  a.  II-  13S.  b.  III.        b.  —  «1,.  a  p!,»,*. 

te.  II.  118.  b.  III.  «18.  b  «519.  b  du  Platd'tJlaia 

II.  u,.  1  Plumet.  II.  4,,.  a.  de  Poilecw.  III 

dS.b  de  la  Pointe  S.  Euftache.  II.  118.  b.  dtt 

Poirée».  I.  48-a.  II.  133.  b.  III.  107.  a  131.  a  

de»  Poitevins.  II.  t}4.a  dePoitier».  II.  414. b._ 

de  Poitronville.  111.  ii9.  b  de  Poitou-  II.  m.  b.  — 

delà  Pomme.  III.  «u.a.  — du  Ponceau.  II. ï4. b.  — 
 itç.  a  de  la  Porairie.  II.  t»».  a.— un  Porte. 

III.  «10.  a  «11.  a  du  Port  S.  Landry.  II.  131. 

a  dts  Poil*.  II.  i„.  a.  III.  111.  h. — delaPorfrif. 

II.  111.  b  ng.  b  III.  «1,.  b  des  Poulies.  II. 

130.  a  481. b.  III.  103.  a.  — «18.  a  des  tifil- 

le»  Poulies.  III.  «10.  b  Poullctier.  //.  :}9.  a  

Poupée.  II.  133.  b  III.  tfti. a  — de  la  Pourpoime- 

rie.  II.  ni.  b.  —  deaPrefcheurs.il.  u«.  a.  III.  jot.a. 

—  «19. a.  —  des  f'rerlrcs.  II.  no.  a.—  (i«.b.— 

7i6.  a  de  S.  Eilicnne  du  Monr.  II.  138.  a  dt 

5.  Germaia  II.  130.  a.  —de  S.  Severin.  11.131  b.— 
ce  S  Sulpice.  II.  1 3*.  b.  —  du  Piituré  dt  S.  Bartelemi. 

I.  1 31.  a  Prirwefle.  II.  )j«.  b  au»  Piovoires.  III. 

«18.  b-  — —  de»  P.'ouvelles-  II.  117.  b.  —  130.  a.  —  du 

Puis.  II.  m.  a.  III.  «10.  b  «11.  b.  —  da  Puits  de 

l'ermite.  II.  140.  b  de»  Quatre  fi  s.  II.  ut.  a.  — 

des  Quatre  vents.  II.  1 3*. a.  —  du Qoay  des  AuguiKiis. 

II.  134.  a  du  Qyay  de  PEfcole.  II.  nj.b.  —  da 

Qjay  de  l'ide  du  palais.  II.  13t.  b.—  du  Q^ay  ce  II 
MegilTrrie.  II.  uj.  b.  —  du  Qnay  de  Nelle.  11.  134-  b. 

—  de  Qninquempoix.  I.  714.  b.  U.  It«-  ».  111.  «i?-  >• 

—  Quiquetonne.  III.  »c8.  b.— Raoul  de  Charonne.  UI. 

«ig.  b  Raoul  RolTette.  III  «1*.  b  Raoul  le 

Vannier.  III.  «18.  b.        Raoul  de  S.  Laurent.  I-  M-  b. 

des  Rats.  II-  138-  a.  du  Regard.  II  l»«.  a.  — -  Re- 

gra [titre.  II.  13;.  ».  —  3*7.  b. —de  la  Reine  Blanche. 
M.  140.  a.  Renault  le  Ferre.  III.  <io.  b.—  de  Riche* 

lieu.  It  4>«.  a.  Robert  de  Parts.  II.  33s-.  ».  —  des 

Rofier».  III.  «io.  a  Rcmffeler.  II-  4*3.  a  Roya- 
le III.  131.  b  du  Roy  de  Sicile.  I.  484.  b.  11.  uo. 

b.  III.  «»o  a.        des  Rolïers.  II.  tu.  a.  —  du  Sabloa. 

II.  131.  b.  UI.  «n.  a.  en  fainte  Geneviève  du  Mont.  III. 
cit.  b  de  Sacali:.  1. 11 1.  a  III  «"ai.  a-  — 

[>.  I.  »f.  a.  — «.  S.  Asaftafe.  M.  it>i.  b.  —  S-  Ai**!*- 

II.  »)*■  a. 
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Tt.  134.  a.  S.  André  des  Arcs  .  pave*.  IH.  8.  a  

fainte  Anne.  II.  131.  b.  —  S.  Antoine.  I.  481.  b.  — 

—  fii.  b.  731.  b.  11.  fit.  b- —faine  Avoîe.  I- 

«84.  a-  II.  114-  a  S.  Bon.  II.  71.  a.  111.  b.  III. 

«19.  b.  —  S.  Bonnet.  I.  ir.  ».  —  lainte  Catherine.  II. 
no.  b.  —  S.  Cotme.  I.  19;.  a.  II.  133.  b.  dite  de  la 

Harpe.  II.  398.3  S.  Chtiftoplile.  II.  131.  b.  III.  «»i. 

a.  —  fainte  Croix.  II.  114.  a.— 131.  b—  En  S.  Mcrry. 
III.  «19-  b-  — -  S.  Déni).  1. 109.  a.  —  35t.  a.  —  40t. 

a.  —  su-  b  «i».b  711.  a.  —  714.  b.  II  U«. 

a  119  a.  —  S.  Denis  de  la  Chante.  II.  319.  a.  — 

S.  Dominique ,  bub.  S.  Jacques.  IM 3 9.  a.— S.Eftien- 

nedes  Grei.  II.  137.  b.  III.  «ai.  b  S.  François.  H- 

lit.  b  ■  S.  Gilles.  II.  4«{.  a  —  S.  Grimait).  III.  110. 

a  «il  b.  l'Aurertots.  11.  119.  b  >  (aime  Gene- 
viève. I-  118.  a.         xi  8.  b.  —  no.  b.  —  481.  b.  II. 

540.  a.  III.  «11.  b  S.  Hilatre.  I.  ng.b  11O.  b. 

  3M.  ».  II.  138.  b.  III.  «11.  b.  S.  Hippolyte, 

grande.  II.  140.  a.  Petire.  II.  140.  a.  S.  Honoré.  H. 

130.  b  S.  Jean  de  Beauvaii.  II.  ijî.  b  S.  Jean  de 

Laran.  II.  138.  b  S.  Jacques.  I.  47.  a  3?i-b — 

554.  b.  II.  137  b. —  S.  Jacques  de  la  boucherie.  11.113. 
a.  III.348.  b,  —  S.  Julien.  III.  «11. a.  —  S.  Landry. 

11. 13t.  a.  III.  tfio.  b  S.  Leu  S.  Gilles.  II.  n«.  a — 

S.  L'ufFroy.  II.  119.  b.  —  S.  Louis ,  grande  II.  110.  a. 
su  Marais  i  ordre  de  la  continiicr.il.  )tl.  b.  commuée. 
II.  334.  a.  Autre  près  le  Marché  oeuf.  II.  131.  a.  Autre  en 
l'ifle  N.  D-  II.  tj;  a  S.  Loup.  I.  714.  b  S.  Mar- 
ceau. II.  138.  a.  Grande.  II.  135).  b.  —  Sainte  Marine. 

II.  13».  a.—  S.  Martial.  II.  131.  a.  S.  Martin.  I.itf. 

a.  —  h 4-  b.  II.  iif.  a.  Nouvelle.  II.  331.  a.  —  S. 
Martin  des  Champs.  I.  4a;.  a.  II.  530.  a.  —  S.  Maur. 

III.  111.  a.  — S-  Mrrry.  II.  114.3.  Grande.  1. îtf.  a. 

—  S.  Nicolas  du  Chardonnet.  II.  138.3.  —  Sainte  Op- 
portune. III.  «18.  b.  —  S.  Paul.  II.  uo.  a.  —  464.  a. 

III.  «10.  b.  —  S.  Perc.  II.  43.  b  414.  b.  III.  74. a. 

_  S-  Pierre  aux  Bœufs.  II.  131.  b.  III.  tfto.b- —  S. 
Sauveur.  II.  «*•  a.  III.  «19.  a.  —  S.  Srverin.  II.  133.  b. 

—  S.  Symprinren.  I.  373.  b.  —  $.  Thomas  II.  13s. b. 

du  Louvre.  II.  130.  b.  —  S-  Vincent.  U-  «jo.  b  

Sancier.  II- 139  b.  du  Sanglier.  III.  <tt.  b  San» 

chef  ,  au  Mont  S  Geneviève.  III.  «11.  b.  F.n  S.  Merry. 

III.  «19  b.  En  S.  N;co\is  des  Cbjinps.  III.  «19.  a  de 

la  Sa veterie.  II.  ij  i.a.  III.  sit.  a— de  la  Savoneiie.  II. 
113.3  III.  tfïo  a.. —  deS-ine.  II.  41.  b.—  71/.  a. 
Grande.  II- 134  b.  Petite.  II.  43.9.—  «jf.a-  Autre 

vetsS.  Via-jr.  11  uo.b. —  aux  Senes.  II.tfM.  b  

des  Sept  voies.  1.  tfSj.a.  II.  138.  a.  IU.  677.  b  du  Se- 

ju'ere.  II.  137- a  de  la  Serpente.  I.  40».  a  419. 

a.  __4i9.a  II.  133.  b.  III.  «11. a.  — —  ServateieiTc  i  An- 
gers. III.  «>=•  b  de  Séfe.  II.  411..  b.  —  Simon  le 

Pranc.  I.  if.  b.  II.  114.3.  —  3î>.  a.  III.  «1».  b.  Neu- 
ve, Simon  Franche.  I.  8«.b.  —  des  Singes.  II.  111. a. 

 .  de  Sorbonne.  1. 189.  b.  II.  1 33.  b.  —  de  la  Tablet- 

ret.c.  II.  ia»-  a-  —  &  la  Tairherte.  II-  113.  a.  tll.  «19. 

b.  —  de  la  Tannerie.  —  I.  »f .  a.  Il-  113.  a.  —  des 

Teintutiers.  Il-  140.  x  du  Temple.  I.  tj.  b. — 

i4< .  a.  II.  318.  b.  III.  *i  j.  b.  Vieille.  II.  ut.  a.  III.  610. 

a.  Continuée.  II.  334.  b  Thibaut  Dodée.  II.  119.  a. 

al.  Thibaut  Aufdct.  II.  330-  1.  III.  «18.  a.  —  Ticque- 

tonne.  II.  u«.  a.  Tire  boudin.  II.  utf.  a  Tire- 

chappe.  II.  H9-  a  III.  tfjS.b  Tirevit.  III.  «17.  a. 

—  rîe  la  Tifletaniciie.  Il-  113.3. — de  la  vieille  TilTe- 

randerie.  IU.  «10.3  -de  la  Tonnellerie.  1. 13t.  a.  II. 

130.  a>  III.  tfi  8.  b.  —  de  Torigny.  II.  m.  b.  —  de» 
Toutnelles.  II.  110  a-  - —  4«<.a.  Carrefour  de  la Baftille. 

II.  489.  a-  —  le  Tourneur.  II.  337.  a.— de  Tournon. 
U.  ,j«.  b-  —  Traveitirte.  II.  1]  8.  a.  III.  «»8- b-  — '«ai. 
b  de  la  Treraliete.  III.  «19-  b  des  Trois  Chan- 
deliers. IL  iî»-b   des  Trois  Motes.  I.  458.  b.  II. 

nf  b  des  Ttois  Pavillons.  II.  m.  b.  des  Troi» 

Piltoles.  II.  tic.  a.  de  Troo-bernan.  III.  tfiS.  a  

de  Trouffc-virhc.  I-  t|.i.  Il.nJ.b.  f  if  a.  III.  619. 

b  de  la  TruJnderiî.  II.  tac.  a.  111.  ai»,  a  ««.  a. 

 des  Tuilleriea.il.  130.  b  de  Tyron  ,  en  S.  Paul. 

III.  <io.b  Aux  Vaches.  II.  74S-b. —  de  la  Vallée 

demifere.  II.  it;.  b  de  la  Vannerie- 1.  »/.a.  II.  raf . 

a  deVarennet.  11.  413.3. —de  Vaujirard.  II.  13*. 

b  139.  a.  III.  »o8.  b  de  Vendofmc.  II.  331.  a.— • 

j?7.  a  de  Venile.  II.  nf.  b  131.  b  de  la 

Vennerie.  III.  «10.  a  Verderet.  III.  119-  a.  —  de 

U  Verrerie.  II.  111.  b  de  Verfatlles.  II.  r38.a.  III. 

«11.  b  dttVen  bois.  II.  114.  b  nj .  a  des 

Vertus.  II.  114.  a.  du  Vieil  Colombier.  II.  131.  b. 

—  »3«.  b.   de  la  Vieille  Cordonnerie.  II.  ni. 
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b  de  la  Vieille  Draperie.  II.  13..  a.  —  713.  b. 

—  de  la  Vieille  Harangerie.  II.  119-  a,  —  de  la  Vieille 
Monnoie.  I-  +<8-  a.  II.  m.  b.  —  de  la  Vieille  Poterie. 
III.  140.  b.—  de  la  Vieille  Tixeranderie.  II.  jif.  b< 

 de  la  Vieille  Ville  S  Marcel.  11.  140.  a.    de* 

Vieilles  cltuvc*.  II.  11$ .  b.  ■ —  130.  a  des  Vieille» 

Garnifons.  II.  ti|.a.  —  des  Vieilles Tuillerict.  II.  137. 

a.  dite  Chiffe  midy.  II.  tu.  b  ides  Vieux  Auguitita* 

II.  117.  a  174.  b  des  Vigne».  III.  33-  a  140. 

b  de  la  Violette.  111.  (10.  a  del'Urfïne.  II.  13»- 

b  desUrûris.  II.  i|  a.  a  de  Xaintongs.  Il-  u*. 

a  318.  b  337.  a. — .  Zacarie.  II.  iJ3-  b.  III. 

187.  b.  Rues  de  Paris  j  leur  nombre.  II.  14*.  a.  Rue»  nou- 
velles entre  les  portes  S.  Bernard  8c  S.  Viftor.  III.  118. 

a.  Ordonnance  pour  la  liberté  du  partage  dans  le»  mes.  II. 
$$!.*.  fuiv. 

Ruel  011  Rucil — De.  11.714^ 
Ruel-  I.  390.  b.  Sœurs  de  la  Croix  i.  —  III.14tf.ft 

Ruel  Le  ,  ou  Leivel.  I-  *>■  b> 

Ruel  De.  II.  «41.  b.  Euftac.be  de   II-  7-«-  b 

Ruelle  de  Lotberie.  IU-  a49-  • 

Ruelle  du  Sabloo.  U-  **■{  * 

Ruelle  —  Pierre.  III.  49.  b.—  311-  a. Delà.  — III.  (81. 

b.  Adam  de  la  1. 15.  b.  Guillaume  de  la  II.  704-  • 

Radié  —  Guillaume.     I.  4J4.  b  457-  *•  45*  •» 

Ruftâult  Jean.  II.  330.  b 

Ruffé  —  Marie.  H-  a 

Ruffec  De.  1-  74$.  * 

Ruffelin  Jean.  1.7'tf» 

Ruflty  —  Baron  de.  I.  SH-  » 

Rufu veille  —  Jean.  I-  M1- 1 


Ruilly  —  Seigneur  de.  111. 137.  b.  Jacque»de  II-  tji. 

a.  Philippe  de   I.  f  «1.  b.  II.  ;«4- • 

Rully.  II.  171. b.  Philippe  de.  II.  588.  a. —  jyo.b  • 

j9j.b.  —  $*•«.  b 
Ru'm.  I-  Si- 1» 

Ruogi»,  fontaine.  I.  «85. ».  foi".;  Rongis. 

Runti»ijiloft.  II.  «Sa.  b> 

fW»0  Guilltlmut  dt.  Hl.  «ot  a 

Ruvet  Philippe  du.  I.  W  ■  *» 

Ruié- 1  779.  b  780.  b.  — .78t.  »  784-  a  7»î- 

a- 11  1.  a  7  a  |4- a.  1».  3»*- a  47'-b- 

4!>j.  b.  A  I  tf»9-  a.  J.  II.  «44  b.  Jean-  II.  *«!o.b. 

—  «77.  b  tfyo.  a.  M  U.  6 J)«.  b         699-  b. 

Martm   I-  4»-  »■  H-7°7-  b 

Ryaer.  Soï-  * 

Ryc  —  Henri  de.—  1. 11».  a 

Rys,  village.  II.  «H- a 

Ryes  l.vefque»  de.  —  H-  811.  b 

Ryoftorf .  maiUm  de  l'ordre  de  S.  Antoine.         1-  48*.  • 


SAbatier.  IIItf7«b 
Sabbatery  —  Jacque».  U-  3'»-  b 

Sabellat.  U.  7;i.b 

Sabine  —  Evefqnejde.  I-  31- •> 

Sable  Pierredu.  11.441.1 

Sablé.  1.  f  tf.  b.  Saitlium. 

Saccatd.  IH.t49.» 

Saehard  Guillaume.  I.  aitf.b 

Sa:hets ,  convent ,  par  qui  fondé*  I-  lotf.  b.  — 107.  a 
Sacieiget—  Pienc  de.  \  f9- 1 

Sacre  du  roy  —  Procellion  pour  rendre  grâces  à  Dieu  du— 
Il.tSt- a 

Sacrement  Argent  qui  fe  donne  pour  l'adminiAratton  des— — 

I.  98.  a  iOf.  a.b  107.  b.  Ordonné  de  les  fré- 
quenter. I.  im.  b  44tf^a.  — ji8.b.  CeluMle  peni- 
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S-  Haon  ,  Cli  i.tellenie. 

S  Hilaire  —  De. 

S.  Hilaire  du  mont ,  chapelle-  1. 13 

—  4<t.  b.  —  471.  a-    «83 

de—  I  41t.  a  «t*.  a 

S  H  'a  re  de  Maifiere  ,  pjro  ffe  do  diocefede  Sens.  I.  it.  b 
S.  H-laire  ,  églife  de  Verneuil.  j,  40.  , 

5  Hippolyre,  dépendance  de  S.  Marcel.  I.  13.  b.  Paroiflè. 

1-  4<«.  b.         «91.  b.  —  «9t.  a 

S.  Honoré  églife.  Sa  fondation.  1. 77.  a.  b.  III.  $01  b.— 

«oi. a.  Sesprcbendes  fou  lées.  III.  «6i  b.  —  «03.  a.  b. 

Puis  réduites.  111.  604.  b  not.  b.  De  qui  dépend.  I. 

10--  b.  Chapitre- 1  7J.a  Joo.  b.Se»  prébendes  pir 

501  conférées.  I.  77-  b.  —  III.  «oi.  a  *cj.  a._ 

Faubourg  de  enfermé  dans  la  ville.  n.  j,.  b 

S.  Jacques  de  la  Boucherie.  III.  t4-  a.  Paroiflè.  I.  s%  b.  «1— 

4*6  a  sso.b.  Cure  de  I.  8,8.  a.  Quartier  de 

—  n.  39S.b  ^ 

S-  Jacques  du  Haut-pas.  II.  7«j .  a.  Hofpitat  &  commande. 
r.e.1.  7.L.  a.  Les  frères  de_  I.  4.,.  a.  Les  religieux 

•e  5.  Maglo  re  transférez  i  1. 711.  b.  Paroiflè.  1. 4(6. 

i<9~       '  <9h     —  »PPe»*e  S.  Ma.Jolre  en 

5.iacq«»-r4aboaig._  ^V-^:; 


I.  j«8  a-  —  SU  * 

I.  «?  b 
I  7!»  b 
II.  itn-b 
I.  7J.a.  —  4*<-  a 
1  n»  a 
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pour.  — I.  819.  a.  —  Uni  à  la  Million.  .111-  S/-b  . 

190.  a.  Faubourg  de—  I.  ta.  h.  Fo  re  de  —  l- <<■  a. 

S.  Lazare—  Ordre  militaire' de-   11.  uo.  a.  S.  Jacques 

l'bolpital  uni  i  S.  Lazjic      r •  ci-deflus  S.  Jacque* 
l'hofpita!. 

S  léger  Verger  de.  I.  «3.  a 

S.  Lfger  De.  III-  jïl.  b 

S.  Leu  S.  Gilles ,  paroiffe.  l-4««-  a 

S.  Leu  —  Traty. —  Pierre  <le   II.  17t.  b 

S.  Leoffroy ,  chapelle- 1. 114.  a-  111.  4«-  b.  —  110.  a.  Pa- 

roilTe.  I.  7J-  H1-  b 

S.  Lienard  prés  Corbeil.  III.  457-  a 

S.  Ligicr  fieurde.   lll-  44t. b 

S.  Lo  Jean  de  I.  13».  b 

S  S.  Louiiroy.  |.  19t.  b  195-  b.  Chiffe  de  II.  S16.1. 

Cbef  de  —  III.  }4f .  a.  Tranflacion  de  fou  cbef  à  la  fainte 
Chapelle.  1.115.  b 

S.  Louis  en  Tille  N.  D.  paroiffe.  1.  4««-  b 

5.  Louis  —  prelWei  delà  maifon  de  —  III.  19-* 

6.  Louis  fonde  la  fainte  Chapelle.  1.  119.  b.  —  m.  a. 
Lettres  pour  la  fainte  Cbapclle.  I.  ut.  a.  Fonde  une  m? (Te 
à  la  chapelle  baffe  de  la  fainte  Chapelle.  I.  144  a.  Ton- 
de une  chapelle  au  rhafteau  de  Viocennes.  I.  191.  b.  Fon- 
ds l'Fglife  drs  Blancs  manteaux.  I.  143.  b.  Amortit  les 
Carrées.  I.  aifi.  a.  Fonde  les  Chartreux  de  Vauvert.  I. 
X18.  a.  Bref  de  Clément  III.  pour  les  Chartreux.  I- ijo. 
a.  Lettres  de  S-  Louis  pour  fainte  Croix  de  la  Breiomie- 

tie.  I- 153.  a.  Fonde  les  Filles  Dieu.  I.  n<.  b  117.  a- 

—  il*,  b.  Leur  accorJe  de  l'eau.  III.  «04.  b.  Lrttics 
pour  l'hrlW-D  eu  de  P.rî.  I.  14».  b.  Donation  i  Port- 
roya*.  1  8j.  a.  Aile  pont  Port-royal  I.  g<f.  a.  Fonde 
les' Quir.zt-tin^H.  |.»«j.b.  Lettres  pour  les  Quinxe- 
vinets.  1.  170.  a.  Ses  Iberalitex  aux  mefmes.  I.  171.  »■ 
Ton  Je  Ici  Sjchtrs.  I.  io«.  b.  —  107.  a.  Coniitme  l'au- 
mofne  que  fes  preJectfTcttrs  faifoient  en  carefmc.  III. 
i44.a.  Ordonnance  pour  faire  déplacer  les  frmmes  dé- 
bauchées des  bonnes  ruiii.  II.  r>î.  a.  Ordonna  qu'il  y  eut 
bordel  à  Gtatigny  &c.  II.  ;  39-  a.  Ordonnance  touchant 
la  forme  de  pioceder  devant  le  prévoit  de  Paris-  III.  14 }• 
a.  Sesenfaos.  1.  joj.b 

S.  Loup  Denis  dé   II.  S«î-  » 

5  Luc  feigneur  de  —  III.  99-  »•  Marquis  de.  —  III. 

t4t.  a 

S.  Lucien  de  Beauvais  .  abbaye.  II.  750.  a 

Sainte  Madelaine  —  Lazare  de  —  II  j  *-  a 

Sainte  Madelaine  —  Religieux  dé  —  lll.  to5.  b 

S.  Mag'oire  chiffe  de.  III.  m-  a 

S  Magloire  .abbaye.  I.711.  a.  II.  830.  a.  Sa  fondation.  I. 

39.  b.  Son  exemption.  I.  40  a.  Cenfive  de  III.  7»». 

b.  A  quoi  taxée  a  la  chambre  apoftol  que.  I.  «75.8.  Unie 

à  la  mtnfe  épifcopalc  de  Paris.  I.  «74-  a.  «77.  a. 

Abbex  de  I.  <?+•»•  H-  i»7.»  *o8.  a.  «78. 

a  74S.a  7«o.  a.  III-  J49-»-  Fief  de  II.  ti«. 

a.       <.!«.  b.  —  I»i-  a  Rang  de  —  aux  procédions. 

lll.  344.  a.   44t-  b.  Religieux  de  transférez  1  S. 

Jacques  du  Hanr  pa<-  I.  7"-  b- 111.  "9-  b-  Abbaye  de  — 
au  faubourg  S  Jacques.  II.  fit.  Lettres  de  Louis  XUI. 

II.  61.  a-  Séminaire  de          III.  J7-»-  TiUes  pénitentes 

transférées  à  —  III.  te  à. 
S.  M.i"l.->ite  prieuré,  *l<»tS. Jacques  du  Haut-pas.  III.  j<t.  a 
S.  Mafloire  .  clupelle  au  faubourg  de  Paria.  1.  3  9.  b 

S.  Magloire — Grégoire  de   I-  »«ï.  b 

S.  Malo — ■  Bverqucsde  L»74» —  î*9-o  JJ+. 

a-II.  }S7-b  <»o-  a  «ifi.b.  S17.  a 

S.  Marcel  Jean  de.  II-  7«'-  b.  Nicol«  S*0»1  &  

I.  u(.  b.  Roger  de. —  I.  «7-  ».  Guillaume  de  —  I-  91.  a 

S.  Marcel         cardinal  de.  I.  «53.  b.  II.  t«7-a  $fiï  » 

S  Marcel  patron  de  Paris.  Ses  reliques  quand  portées  en  pro- 

ceflion.  II.  M7-  b-  Chili*: de  II-  413.0-— «u.b  

<Î7.  b. —  74s-  b  Su-  b.  III.  m-  b  3 

S.  Marcel , 
it.  a 

R 

D.  .. 

 I4.  b.  Viile.  I.  M-  a-  N'efloir  faubourg  de  Pans-  II. 

jxé.  a.  Faubourg.  I  <9»-b  7*4-  b.  -—  7i<.  a. 

inondé.  III  9-  b.  Boucheries  de  II.  5,1.  b  m- 

b.  Diapperiede —  II-  tjl-b-  Ma.fons  abatues  en  ce 
lieu  pendant  les  guerres-  I.  ij.  a 

Sainre  Marcelle  feigneur  de   II.  «07, 1 

Sainte  Marguerite  anneae  de  S-  Paul.  I-  4* «•  *•  P«oiffe. 
Ht  90  a  „  , 

Sainte  Marie  De.  III.  m.  b.  Francoife  de.  III.  97.  a. 

Frère  Thomas  de   H-  if9-  b 

Sainte  M"ie '»  CifmcJim  —  cardinal  de—  L  J}.  b.— 
Tim*  11.  P*rt.  III. 


«}.  b  «4.  a.  —  13^.  a 

Siinte  Marie  fur  la  Minette  —  caràina':  i»  ii.  4i7.  b 

Sainte  Marie  in  ftrtum  —  cardinal  de.  | .  « }.  b 

S. Marie  1» «1* /*(*  cardinaldt.      I-  r+.a  j-,  b 

Sainte  Marie  des  Vignes,  conveot  au  faubourg  de  Pans.  I. 

Sainte  Marine  .  paroiffe,  I  «S-  b  ,«  * 

Sainte  Marthe,  ho/pital.  !»■  '77-  b 

S.  Martial ,  paroifle  dépendante  de  S.  Eloy.  I.  n  b.  13.0 
—  4«fi.  a.  11.  tfifi.  b 

S.  Martin  feigneur  de  II-  no-  b  Hector  Ac.  I. 

4(0.  b.  Mathieu  de.  —  I.  477  a.  l',cire.         1  u;  b 
S.  Maitin  des  Champs,  lll.  J  J.  a.  Clwpine  de  chanoine».  I. 
8.  b.  Abbaye.  Sa  fondation.  1.  48  b.  Ccmu.tnée  par 


48. 

Philippe  l.  I.  49.  b.  Sa  Dédicace.  I-  to-  a.  Chaite  de  Phi- 
lippe 1. 1. 1 1.  a.  Bulle  d'Utbain  II.  I.fi.a.  Bulle  d'Ale- 
xandre IV.  l.ït.a.  Abbrtde — I.jo.  b  ji.  a  

Donné  à  CUini  1.  51.  b-  Charte  de  Louis  VU.  I-  $}• 

b.  Chatte  de  Philippe  Augufte.  I.  jf,  a.  Nouvelle  do- 

llure  de         II-  car.  b.  Djoùs  de.   II.  fi4'  »■  Son 

exemption.  I-  49.  a.  Ses  dépendances.  I-  ti.  a.  b.  —  SJ> 
b.  — -  173.  a-  Maintenu  en  la  prefentation  de  la  cure  de. 
S.  Leu  S-  Gilles, transférée  i  S.  Sympbotien.  1-  9  '• 

S.  Denis  de  la  Ch.irtre  donné  i   l-  59-»  *f  -  x- 

Montmartre  donné  i  —  I.  <o.  3.  Privilège  des  ^etis  ce 

. — .  I.  ri.b.  Règlement  pour  11.  t99-  b.  Affjiie  rc- 

guliete  de  —  II.  54*-  h.  Prieurs  de  ■  II.  fj*.b.  

é7ï.a  Ht.  184.  b  1/4.  a.  Fief  de  •  II.  >n- 

».  Jufticede  III.  at«.  b  N'a  voirie.  II.  307.  a. 

Rang  de        aui  procédions.  II.  «17.  a.  —  «87.  b.  — • 

73t,a.  lll.  344.  b.   44t.  b.  Son  ranjr,  avec  S.  Ger- 
main des  Ptex.  II.  7S9.  b.  III.  no.  b  Sa  fuire.  I.  to- a. 

Coulture  de  II.  t<».  a.  Faubourg  de  —  I.  801.  b; 

II.  i«  a.  Quartier  de   II-  ÎS<-  H 

S.  Martin  de  Frefnes,  paroifle.  I-  94-  •» 

S.  Ma:tin  ,  églife  de  Mavois.  I  i"-  * 

S  Martin  de  Miferé  ,  diocefe  de  Grenoble ,  prieuré  donné 
'  aux  Auguft.ns  defchjuftf *.  1 1  ■  4  '  •  b 

S.  Martin  des  Orges  ,  chapellcnie.  I.  18.  a.  Chapelle.  11. 

tu.  a 
S.  Matt'm  Val  de. 

S.  Martin ,  dépendance  de  S.  Marcel.  I- 1  j.  b.  S 

cloiftre  S.  Marcel  ,  paroifle. 
S.  Martyre  ,  paroiffe  de  Mantmattre. 
S.  Mathurin ,  hofpital. 
S.  Maur  ,  fes  reliques  apportées  i  Pans. 
S.  Mai»  des  (offn.  1.7**-  h-  II-  571 


.  I.  11.  b.  Chapitre.  I.  13.  a.  14.  b. 

—  i4 j.  a.  Sa  cenfive.  I.  47-  *■  —  J- 

(.anè  de  aui  proceflions.  III.  111.  a.  Rang  avec  N. 

)  1ÏI.  en.  a.  Cloiftre  de  1.  4é<s.b.  Bourg.  I.  13.  b. 


l  S7.b 
Martin  au 
1  4«.b 
l.él.b 

1  Sf*  b 

I.  ;o  b 
b.  *'i*t  S.  Pierre. 

Fonduiou  de  Clovis.  II.  I.  10.  a.  Autre  par  Blideg  Glc.  1- 
xi.  a.  Bulle  d'Innocent  II.  I- 11.  a.  Lerties  o'Enée  évef- 
que  de  Paris.  I.  30.  a.  Privilèges  de  I.  ît  .  b.  ■ —  !}. 

a.  Prieurex  qui  en  dépendent.  II.  J4°-  b.  Election  de  les 
abbez-  l- 11.  b.  Abbezde.i —  I.  ir-a  11. a  30. 

b.  57.  b  nj.b  nfi.  a.  11.  r»*.b.  L'ab- 
baye feculariléc.  I.  tfoo.  a.  —  Acquife  pat  efchange  Faf 

la  reine  Catherine.  I.  «74-  b  «79  »  P»«  P*  'e 

roy-  III-  t  b-  Pont  de —  I.  710- a 

,T.  Maur  fur  Loire  abbex  de.  11.  lu. m 

S.  Maur         congrégation  de        introduite  aux  Blancs. 

manteaux.  I-  x*7-  b 

S.  Maurice  ,  chaftelenie.  II.  ilo.b 

S.  Maurice,  paioiffe.  !•"•» 
S.  Medard  —  Laurent  de.  '■  «4-  n 

S.  Medard  de  SoilTons — ■  Abbes  de  —  III-  nj>-  b 

S.  Medard  pato  ffe.  l-  4««- b  6,x.  b           lll.  «00.  a. 

Errlifede.  U-  800.  b.  Procc/Eou  i  11.       a.  S»n 

églife  reconciliée.  II.  804.  b 

S-  Mederic  —  cliâflè de.  Ill.iit.a 
S.  Mederic  ou  Merry  ,  églife.  I.  4«4-  a-  Chapitre.  1-  14.  a. 

_—  800.  b-  Sts  droits-  l>  i7-a.  Sentence  contre  lui  ,  en 

faveur  de  S.  Germain  l'Auxerroi».  1-  }!•  «•  PnroilTe.  1. 

4<«.  a.  Union  de  fes  deux  cuiex  chtfciers  en  un.  11.  »|8. 

b.  III.  118- b.  Le  curé  t  patron  des  filles  de  fainte  Avoîe» 

II.79.  b 

S.  Meen  ,  mal.  II.<S9.  a.b 

S.Merri  —  Odon  de.  1.88.  a 

S.  Mefme  De-  III  4iJ-b 

S.  Mefmin  —  L'Huillierde—  I11.4î-b 
S.Michel  —  De-  '"I  w»-b 

S.  Michd  en  l'Herm.  abbaye  unie  an  collège  Maaurin.  II. 
10t.  b 

S.  Miel  Samuel  de.   »•  *01-  * 

S.  Mony  ,  commanéene.  IL  il7-  » 

S.  Moram  ,  ou  Morart.  J."' {,4K,? 

S.  Nicaife-  I.  n-  b-  Abbayt  donnée  i  la  fa.cfe  Cbap:lle.  11. 
iti.  a.  III.  lo».  a 
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S.Nicaife  de  Meulent  .prieuré.            I.  91  b  »4- b  Saitwy —  faneur  de. 

S.  Nicolas ,  patron  destliroles.  1. 447-  »•  —  44»-  b.  H  y  m-  S.  Roeh  ,  érigé  eo  paroiffe.  III  ïi«  >      r>    ».  ^  >»'  * 

nés  noavc.les  i  —                                   I.  il*,  b  b.  M».&ri  ?oa,  ^«ntaS  ^  L"^^  4". 

S.Nicola.—  cardmalde  I.  jf .  b  tf3b—  «4  1  —  111.  Ma  a  ^«-«'«dt.Upwafc 

S.  Nolis  des  Champs.  I.  tfio.  b.  II.  ur.  a.  III.  184.  b.  Pa-     5.  Romain  Altardde  1        .  1  ,  . 

ro.ffe.  I-4«.i  4S>t- b.lll.  to.a       a  ,7,.b  •*»•••!>.<■* — it.I<4. 

S.  Nicolas  du  Char.fonnet.  I.  ici.  b.  Paroifc.  I.  4<«.  b.     Sainte  Rufine  Evefour  de  

Communauté  de  P.cftrei  i  III.  8».  b.  Séminaire  !c     Sainte  Sabine  cardinal  de 

communauté  de                        III.  m.  a  184  a  S.  Sacrement  porté  en  ur.e  croix  en 


S.  Nicolas ,  hofpiijL  III.  177.  b 

S.  Ncotas  de>  foffex  .  chapelle.  I.  ij.  a 

S.  Nicolas  de  Lorraine  —  Hofpice  de.  —  III.  m.  a 
S.  Nicolas  da  Louvre  .  chapitre.  I.  Joo.  b 

S.  Nicolas  de  Mealent.  1.  ,j.  b 

S.  Nom  Sieur  de.  II.  3*4.  a 

S.  Orner.  I.  44t.  »■  Ville.  i- 445.  b 

S.  Orner.  —  M.  II.  571.  b 

Sainte  Opportune.  I.  ty.  a.  Eglife  royale.  I.  38.  b  î9. 

a.  Chapitre.  I  73.  a.  Donation  de  Louil  VII.  I.  34.  a.  b 

Eglife  de  qui  dépend.  1. 101.  b.  Nombre  de  fcj  pie- 

bèndes.  I.  j<  a.  Augmenté.  I.  37.  a.  Sa  bénéfices  par 
qui  conférez  I.  31t.  b.  La  collation  de  fes  prébendes  don- 
née i  S.  Germain  l'Auierrois.  I.  i7.  b.  Tranfaftion  avec 
S.Germ.  l'Aux  I  3f.  b.  Lettres  de  Tbibaud  évefque  de 
Paris.  I.  31.  b.  Bulle  d'Adrien  IV.  I.  33.  a.  Bulle  d'Ale- 
xandre III  t.  34.  b.  Antre  d'Urbain  III.  I.  3f .  b. 

Droits  de  I.  33.  a.  Sa  chefeerie.  I.  35.  a.  Chefcier  de. 

—  I.  1 1.  b.  La  chefeerie  te  la  cure  unies.  1.  }«.  a  

37-  b.  Luminaire  de  1.  j*.  b.  Règlement  de  Renaud 

évefque  de  Pati=.  1. 37.  a.  Ctmm-iUmmf  de  |.  38.  a. 

 3».  a-  Cloiftrc  de  —  II.  ji 3.  a.  j  t4.  a.  Son  ter- 
ritoire eiemtde  lafemainede  i'évcfque.  II.  «14.  b.  Pa- 
roiffe. I.  4<<s.b.  Quartier  de. —  II.  3,5.  b.  Hofpùal 

■  I  8«.  b 

Sjmtor.  1.37e:.  a.  III.  «3.  a  70.  a  111.  b. — - 

171.  b  113. a.  III.  ,03.  b.  to;.  b  514.  b  

fit.  a  giç.a.  tftientic  III.  i«4.  b  it(.  b. 

Kg.  b  17*.  b  181.  a  15.S  a.  Pierre.  II. 

99-  a 

S.  Ouen  près  S.  Denis ,  chapitre.  I.  43p.  a  440.  ».  Siè- 
ge des  chevaliers  de  la  Noble  maifon.  I.  438.  b  43,. 

a-  —  440.  a 

S.  Ouen  pré,  Pootoife  ,  paroiffe  du  diocefe  de  Paris.  I.  t,4.  a 

f-00'"-,  r  '  H.i»o.b 

S.  Paivml  —  Evefques  de.   |  l?g  b 

S .  P..ffmt  ou  Praiene ,  ehâ/fc  de   1 1  <f  u  b 

S.  Paul-  comte  de.  I.  < .<.  a.  II.  ,,3. ,.  -  ,7,.  t,  b.     ,  tr, 

b.  — «8,.  a.        ,tu».         <M.  b.  _  <4J>  ,   

«1.  b  <7o.a  «71.  a.  III.  b. 

r"r^4C  ^  ~  m- b  v'-b  H°-a  537- 

b.  D  ichtffe  *  Il  ,f  3.  b.  Marie  de—comrelTe  de  Pcm- 

brock.  I.  44f  b.  Le  bâtard  de  II.  ,,4.  a.  Jacques  de 

 IH.  tio.b  Hofteldr   I  if»  b 

S.  Paul  de,  Champs ,  paroiffe.  I.  ,f.  a  4«.  a— ce,. 

j  7V-  b-  III.  «01.  b.  Paroiffe  hors  la  ville,  déprn- 

«ll^ft.  I.  ut.  b.  Réparation  de  l'églife  de.  _  III.  i*,. 

a.  EnFam  de  ckeeur  de.  lll.7î-a-  —  8*.  a.  O»  o  de 

— -  I.  «10.  b.  Quartier  de   H.  ,  ,5.  b 

S.Paxentjrumyr—  chiffe  de  _  III.    44- b 

S.  Père  chapelle  du  faub-  S.  Germain.  II.  4}.  b 

S-PhrUppe^chefoe.  II.  *S7.  b.  III  344.  b 

»•  H.erre  d  s  Arcis ,  paroiffe.  I.  4«.  ».  Dépendante  de  S. 

cn0y'  ,  I.ii.b._»,.b 

S.  Pierre  am  Boeufs ,  chapelle.  I.  tj.  a.  Paroiffe.  I.  4«  ». 
D.-pendante  d;  S.  Eloy.  ,  tl  b 

S.  P.me  de  la  Cour .  collégial  du  Mans.  ,.  „o.  a 

S  P.erre  au.  hens  —  card.nalde  .  I.  ,4.  a  «4., 

S-  Pjcrrc  le  Mouftier—  Prieur  de.  *   m.  lf  *  * 

S-  Pierre  de,  Mureaux  ,  pa,o  ffe.  ,.  b 

?Km  ^«"i".-  «  Latin  Pu<lU,Hm ,  paroifli  j*^. 

S-  Pierre  de  Verdun  abbé  de 

S  Polycarpe  chiff-  de.— 

Pons  Evefques  de. 

S.  Pont  fieurde. 

S-  Potciai  —  vin  de.   

S.  Piafens  chiffe  de.  

Sainte  Praiede  _  car  lmal  de. 


S.  Sacrement  Mane  ... 

S.  Sacremrrt  filles  du.  —  ordre  de  S 


Eftab!  ffementmancjué.  III.  S7.  a.  FUIffc-colicre- 
fainte  familiede  l'aJoratioi.  perpetuelJe  da  —  1  ckToi 

S.  Samfoo ,  abbaye  à  O.leans.  1  to  J',1,  13*'  b 

S.  Sauveur  —  De.  '    i  "'  ^ 1 

S.  Sauveur ,  éghfe  ,  fou  origine  1.  lot.  b  

—  <»S-  b.  Paroiffe.  I.  (t.  b.  ~  ,00.  a  _  lto  V'  ^ 
4«  b.  De  qui  dépend.  r.  10I.k  ™ \*~" 

S.  Sauveur  de  Melun ,  monaflere.  —  11  , 

Sainte  Scolaftique  —  Lei.n  de.  ,  ' 

S.Wtio,/»,?  '■'""l 
S.  SebafLe»  —  ch,f  de  _  „,  b 

sw-abbéde.-  2.2;' 

S.  Sépulcre  de  Par.s  ,■  de  qui  relevé.  |.  40*.  b.  Q  :j  ooroaij 
ifes  bciitlices.  I.  40f.  b.  Chanoines  du  -  '.  40l  , 
Confrairie  du.  —  1.  401.  a.  ElccLon  de  fes  eourernao  ' 
I.  401.  b.  y»yt\  Ho  pliai.  ™  ^Mï' 

S.  Serge— abbe.de.  „ 
S.  SeveiiD  —  Gale*  de  —  H.  <!*.  b.  i„.  ,lt.  b 

S.  Sfvetm  de  Chafteau  Lançon  ,  abbaye.  II.  <|,.  b  , 

<93« 

S-  Severio ,  étrlife  au  fàub.  de  Paris.  1. 1 

41».  b.   «ïi.  a.  Paroiffe.  I.  4?.  I 

lit.  b  4,66.  b.  Ses  bornes 

tentée.  I-  fi.  a.  Archipreftre  de.  —  I.  »iS.  b.'r.mkt 

de   I    1  k 

S.  Severin  de  Nantes ,  chapitre.  I.  f  7.  a 

S.  Silveftre      ordinal  de  —  1 
S.  Silveftre  &  S.  Martin  —  cardinal  de.  |.  b 

S.  Simon  —  chef  de   |.iSoa.t 

S.  S  mon  —  chevalier  de.  III.  5S1.  a.  —  j»  1 .  a,  —  De 

 III.  <S7.  b 

Sain.e  So  emr  <ie  Blois.  I.  <tt.i 

S  Solpice  .ie  Bourgs  — abbex de—  hj  4y  i 

S  Su'p.ce  paroiffe  I.  91.  b  466.  b.  Cure  de—  1.741. 

b.  III.       b.  Arrefts  pour  l'églife  de  II.  1*7.  b. 

Vigrievdu  terroir  de   I.  st^.b 

S.  Sa  pli  ce  —  M«n£irur  de.  —  |/|.  4j«.  j 

S:int  Sufanne  Micbelde.  I.  33». a.— -357. b 

Sainte  Sjfanne  —cardinal  de.  j  «j.b 

S.  Symph  rte-i ,  ^bl^aye.  I  ro.  a.  Eglife.  Sa  fbnJjtioo.  I. 
S6.  b.  111.57-  b.  —  ?ela  Chartre,  chapitre.  I.  fl.a. 
Chap'tre&  ée'ife  veifine  du  prieuré  de  S.  Denis  de  11 
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pelenies  ,  &  i  la  préfemat'on  de  qui.  1. 90.  a.  Patoiâe  ;i 
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S.  Symphorien ,  chapelle  prés  S  Efuenoe  des  Grez.  1. 301. 
a  111.  «77.  b 

Sam.r  ThercÉr —  Bernard  de.  III.  19*.  b.Soaitde — II. 
tî7.  b 

S.  Théodore  —  cardinal  de.  —  1. 33.  b 

S.  TSiomas  du  Lo  Te.  III  107.  a.  BuKede  Clenveru  III. 
I-  7$.  a.  L'bofieJ  de  la  petire  Bretagne  lui  eft  donné.  I. 
75-  a 

S.  Thomas  d'Aquin  —  Bras  de.  III.  HJ-b 

Sainte  Trrilie  ,  reliqoe.  1.  ijo.  a.  h 

S-i.ite  Trinité—  cardinal  de.  —  I  (!•  b 

S.  Va  ft  De.  I.  «4.  b.  II.  113.  b.  III.  97.  a  Sif. 

bi  —  S14.  b 

S.  Va.ft  abbet  de.  I.  40».  a.  II.  JI4-  b 

S.  Valéry  De.  Il  47'- 1 

S.  Vallier  Le  feigoeur  de.   II-  «4Î-  » 

S.  Vanne  Reforme  des  Bened:âtns  de  —      I.  *47-  i 

S.  Venant  Pétrin  de.  I  3*4.  » 

S.  Venin  Jean  de.- —  II  ;44-  *  H<  -b 

S.  Veran  prieuré.  I-  b 

SainteVr.tr  fé'gneurde.          "  !•  7J*  b 

Sainre  Victoire  Ange  de.  —  I  3"-  b 

S.  Viftor  ,  abbaye.  Sa  loiuta»  on.  I.  jtf.a.  Abbaye.  1. 1*1,  b. 

 itt.  b.—  175.  a.  —  «87  a  Conieiit.II  «CM- 

Abbei  de  I  4  ;o.  b  II  s 96.  b.  —  é9f .  a.  III.  m- 

a.         i4tf.b.  Trieunaliié  (u  pfiei^r  ell^blie  à — III. 

ito.  b.  Rançde  aux  ptocdiïons-  It-  «87- b  -r-  741- 

b  7/3.  b.  III.  344.  b.  Alienattoo  d'une  partit  du 
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fief  de— W.  lif.  a.  Closde.—  Il.t17.a-  Le  Grand 

cWeJwnuà— -  if4** 
Sainte  Vierge  Lait  de  la.  1.  il*,  b.  Puiflânce  de  lier  te 

de  déliai  attribuée  a  la          —  III.  S9Î  ■  b 

SainteviUc  —  Jean  de.  1.  iî«.  b 

S .  V  Lnceoi .  1.   abbe»  de.  III.  t.  b 

S.  Vincent.  S.  Gerinaio  l'Aulettoi*  dédié  fou*  le  nom  de- 

 I.  »».b 

S.  Vital  Jeande   I-  b 

S.  Vital  G.  cardinal  de  >  III.  <»7-a 

Sainte  Utfule  De.  lU-m.  k 

Sainte  Utfule  Convent  de  U  mece  —  lui!  S.  Maux.  III. 

xn.  a 

Smntli  Warntrii  Damut  :  monaftere.  I-  *4*.  b 

S.  Vulftan  d'Abbeville ,  chapitre.  H-  7«*- a 

S.  Yllier  Nicolle  de   III.  U«- »  î"-  b 

£aintyon — Le».  III.  m-  a.  De.  III.  143-  b  ïlt-  b 

BaroDde  H.  m.a.  Garnier  dé-  II.  J?8.  a.  Gar- 
rot de  III.  iî«.b  $11.  b.  Gilles  de  II.  ju. 

a.  Jacques  de  II.  5 9 l  a.  Jean  de.  11.        b  «7. 

b.  IU.isj.b 

Salart  pierre-  I.i7S.b 

Salât  —  Jacques.  II.  80t.  a 

Salaxaj  Tnftande  •  111.  ««i.b 

Salctde  Capitaine.  II.  «11.  b 

.Utcri  /.««r..  111.  «77  a 

Salé — .Franc— duchapinede  Vincenot».  1.  *04-  b 
Sale-efpietcr  —  Pierre.  II.  f»7  a 

Silence  — Jean.  Il.So^b 

Silienv  De.  II.  rES.a.  Lonrdmde  —  II.  jSl.  b  

$*7- b 

Salim —  Abraham  de.  II.  54s.  ».  Henri  de.  —  I.  43*-»- 

Dame  de   III.  «}<  a 

Saliot  Le  fieur  de   M  4«8-  b 

Salique  —  Loi.  Arreft  fameux  dn  parlement  de  la  Ligue  , 
pour  maintenir  la.  —  I.  81$ • a 

SMisbery  comte  de.  II.  jS,.  b.  —  f»J.  b 

SalilKer.  »•  «»•■. 

saiw.  V ;•■  T 

5,11e  Donner  la  —  i.  e.  le  fouet  i  la  falle.     I.  f»*- a 

Salle  Geur  de  la.  II.  m.  b.  Claude  de  U—  1. 1*9.  a. 

Jean  de  la.  II.  3»  » 

Salle-  Bexard  Jacques  de  la.  M.  u  3  •  a 

Salle  Bretiiny  —  feigneuT  de  la.  II-  99-  * 
Salle-vene  —  affermée»  en  la.        11.  «».  a  <jj- 

Salpétriere  La—  II.  i«.  a.b  —  jo}.  a.  Hofpiul. 

Salace*  —  Marquis  de.  —  IL  «71  b.  Gabriel  de  III. 

Samaritaine  — La.  Va- 
Sambiches  Pterte.  !,!°4'" 

sîmUi—  Uî°7-b 

•  Sa£e*l  — Jeande   III.  «M.. 

Su  cerre  Comte  de.  11.7»?-  b-  Efrieone  de.  — III.  M4* 

SanGon.  «'-"i** 
Satwy  —  De.  "•»/•• 
Sancy  au,  berufe.  I  I  .  «7.  a 

Saog  de  N.  S.  —  La  goutte  du.   Hl.  34«- a 

Sanl  prec.eu*  —  Religicufe*  du.  —  Ut  »«■•  b 

Saoluin  —  111.  470  a.  —  4M-  b.  —  «00.*-  —  ,03.  b 

^(I4.b.        S.cur  de  Livty.  111.  <ot.  b.  fio.b.  

.»,.b  Î4t-  b.  ?4*  a.  5*1-  •  5»M  

a.  CUnde.l.  )ii.a.ll.  «<j-b.  «3  b. —  ««4- 

b.  Cbtiftophle.  II.  ici.  b.  Guillaume.  — -  IL  t«i.  b — - 
j«.  b-  Jaques  de  I.  ««.a.  III.  ju.b.  N.  II. 69f.  b 


I f 1 .  igo. b 
111.  M),  a 
I.114.  b 
ll.uj.  a 
IU  831  a 
lit.  jorf.b 


•  V*.    *7V  "   * '    J^*  *  

III. 1.1.  —  Agnès  la  Sarraxiite. 
Satiebrudie  —  Edr" 

Sir.  - —  

Sarlat  —  Jean. 


Sa»— Jean  le. 


I.  713.  aV 
111.  JI4  b 

:  I.  tlS.V 
-HI.-ISTÎib 

— 111.  109.  b 
.«j.a 


III.  74}.  a 
11.  «70.  b 

II.  b 

•■«1.14*. 
1U.|»7.» 

III.  441.  b 
ede— J 


Nicolas. 
Smeuinaire  —  Jean  Gabriel. 
Sinlcquc  - —  Ftanç-->iï  de  — 
Sanfac  Jeande.  1.  311.  a 

b.  Jacques.  — 

Sanfac  —  Euftache  de  

Santd  «—  miifon  de  la  — t 
Sanreny  -—  Fr.  Claude  de. 
Sjnttuil. 
Sinteul  —  De. 
Suntrium  ,  chapelle. 
Satiiay  — ■  Jeande. 
Sapin  — Jean  15. 


Il-  99-  a 
II.i7*b 
III.S4S.  a 
1.  3IU  a.— 3ti. 
I.  }».b 
I.  313. b 
III.  a*,  b.— 47  » 

I.  i4»« 

II.  )<t.a  470- a 

II.  toj.  a.  —  »*«.b 

I.t3-b 

II.  '>»a 
11.103.».         80».  a 


Saquelpée, 
Sarccl  (  ou  Salccde  ) 
Sarcl  —  Jeande. 
Sar eus— Placide  de. 
Saclac  — értfqoe  de 
Sarmoifp— De. 

Sa traûo.  1. 4«.a.  Fnnçois.  lILiu.  a.  Jean,  1. 14.  b.  — 

toi.  b.  i»3-  a.  II.  309.  a.  Pierre,  i.  u>9.  b.  - —  aca.. 

jllll.4i».a/ 

II.  6«.  b 

III.  «}4  b  - 
.  ltl.^».a 
-4.  44S>  * 

III.jn.fi 

au  dcnW de  Pui*.  i.is.a 
Sawrre  — Jules.     "  III.  1*7.  b.^it. 

Siwry  II.  1 1- a.  ^  *•»•»•  I"-  Ï4*  *•  Guillaume. 

—  III.  «10.  a  !.  Jiit.» 

Sawie-i- Renée. 

Sareau.  -  • 

Sarenay.  -  -  • 

Saweules—  Ckarles-de. 
Sauget  —  Pierre. 
S*vitt  Mtm. 

Sjv:guy  Moofieurde  III.  34!-*  Anceaude  —  I. 

4t.  b  43.  a.  N.  de   II.  1*4^»  «7*.* 

S*»igny  abbex  de  h  Ij.  b.  Ht.  —  1  -  -      *4.  a 

jwin  Eftienne.111.  3M-  a-  Rcnaïud.  II.       b.  Théodore. 

1II.3I1-» 
Sau'.ar  — 

Saulcy  —  Le  feigwur  de. 
Saulmoo'—  Guillaume. 

Saulnier  Jean  te. 

SanlCay  —  Du.  — 
Saultour  —  MonGeur  de  — *• 

Saulx        G.  de.  II.  J7i-  b  S7«.  b.  GoUI 

II.  XI*.  b 

Saux  —  prieuré  de.  Ill.ifj.a 
Saunier.  .  "°-* 

S*u»s  GuitUlmutJé.  I.ilib.  — 187.1 

Saroie  Service  de  ta  ducheffe  de.  II.  3*3-  a-  Charles  Em- 

manuel  de  —  duc  de  Nemours.  111. 307-  a.  Baftatdde  

comte  de  VUllM.  1. 174- b-  II.  <4«-  a.  Aisdry  de   I. 

407.  b.  DarneMadelaioe  de—  1.  73*.  b.  Prulippeoe — • 
UI.  n,.b.  Thomas  de  lll.<3«b  <4«b.— 

Sa.l^ify'  ■-  Le  fieur  de.  III.  *«i.  b.  MelTite  Charles  de-^ 

I.  jij.  b  $17-  a  53«-  »•  »•  147-  a.  }»!•  a.  Henri 

je.j  n,  5SJ.  b.  Philippe  de.—  III.  14»-* 

Savon  blanc  le  marbré  —  Manufacture  de.  —  111-  io«.  b 
Savonerie  —  La.  II.  i»o.  b.  Hofpital.  :  1H  177-  b 
Savotdes  Fille*  Diett.  "!„"V  1 

Savoy  — De-  ,"'"7"'i 
Saufard— Jean-  4*4- »» 

Sauflaie  La.  1. 131.  a.  IL  145-  »■  de  '»  

Saulaie  —  La  — convent.  IL        b.  De  filles.  1. 3»3-  b 

5-i;ffaye  -  La-  —  maifon  raë  S.  Antoine.       I.  414-  o 

SiurTa'e  —  La  —  hors  la  porte  S.  Vicror.  U.  çK  4 
Sajflay—  Dc-II.  tft<  b.  Jeande.  1.  31*. a.  Mathieu  de- 

 .[H.  3*/.b  Du.   111./+»-» 

Sauflon  Rogiet.  I.4«7-" 

Sau%  —  Andtédn.  !»•  >«'•» 

Sauteteao  —  Jean  François.  II.  340-  »•  —  î^>-  b 

s""agel!ui.  5«4.  b.  Mienne.  I.  4"-b.  Michel.  III.  140.  a 
Sauvée  —  Le  —  maifon  de  la  rue  de»  Amandiers.  I. 
<*}.b 

Sauve-gram  — Jean.  ,,7J  t 

Saver— -]■  ll-ï**.b 

sJrroo  lit.  »oo.b  ^4i  b  j^ra.  Jean.  UI.**(. 

b.  —  311.  a.  —  Vaujour.  II.  1*7.  b 

Sceau  du  roy  -  Sa  figure  ancienne.  1.  J4-  b  Ml-  a.  Dif- 
férence de  celui  qui  eft  en  fimple  queue  .  *  de  celui  qui 
cft  en  lac*  de  foie  Se  cite  verte.  I.  I».  b.—  too.  a. 
Sceaux  de  France  ,  comment  ponex  en  cérémonie.  II. 
701.  a.  b.  Hl-  «74-  b.  Ne  fe  portent  po«M  aux  obfequea 
des  chanceliers, quand  il  y  a  un  garde  des  Sceaux.  III.  45>/- 
b.  Gardes  des.— I.  7l'b.  tl.4»*-b.  III.  387- b. — ' 

^io.,  f8t.  a.  Sceau  du  chaftclet        Profits  du  — 

achetez  de  François  I.  par  le  cardinal  de  Luxembourg.  I. 
,87.  a.  Sceaux  de  U  ville.  II.  1««  » 

Sceaux— Baron  de.  «■  J 

Scclleur  —  Gamot  le . —  ,        ,  if 

Sieur  de-  — I.  7f»-«-  Comte  de— 1». 
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Tranfuece  Jacqueline  de  — 

Trappe».  I.  77*.  b.  II.  «g.  a. 
Travail. 

Traves  Seigneur  de  — 

Trcboul  Guillaume  de   „  , 
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Triant. 
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Tcppi».  I.  34i. 
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Trotercau  Guill 

Trotteui  Marie- Catherine  le  — 
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Abbaye.  II.  83t.  b.  III.  140.  b  147.  a. ■ —  181-  a. 
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Vaîctic-y  JeaB  de.  III.  153.  b, 

Valeo.  ne  Je  M.'an  ducbclTe  d'Otleans.         H.  J4>-  b 
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Varenr.es .  paroiflè.  ,1-  13  .  a.  S.  HUaire  de  —  I 

Sieur  de  1.  b. 

Vargnier. 
Vann  —  Nicolas. 

Parlée  Jean. 

Vatnier. 

Varoguier  —  François  de  — - 
V*T\i*t<>  —  G»illtli»ut  it 
Vafchot  Louis. 
V-iffe  - —  Baltazax  — 
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I.  3>4-  b 
I.  il;,  a 
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I.  ï7i.  b 
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II.  to».  a 
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III-  4«y  b 
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Verge  de  Moyfe  —  L». 
Verge  de  terre  ;  fa  œefure. 
Verger  — -  Jean  du  — 
Verger  d'hofpûa! ,  efpece  de  charge. 
Vergne  —  Steurdc  la  —  III.  44t.  b. 
717.  b. 

Verrier  — •  Madelaine.  II.  184.  a 

Veigy  —  Antoine  de—  II.  57*.  a.  —  (80.  a 

Veticre  —  Perrerte  la  ^—  I-  449- b 

Verjus  A.  II.  £53.  a.  —  £9».  b.  André.  I.  147.  b. 

-II.  <<8.a.  Jacques  —  II.  76 1.  b  80a.  b  

803.  a. 

Vertnandois ,  comté.  ,1.  *i.  a.  Alieoor  Ticomteûë  de  — 
I.  87.  a. 

Vetnade  — >  Cb.  de  la  —                         II.  £JJ.  a 
Verneuil-  I.  40  a.  II.  (t£.  a.  Au  Perche*  II.  6s S-  b-  Ba- 
taille de  —  II.  389.  b-  Marquia  de  —  Abbé  de  S-  Ger- 
main des  Pf«ôr£refquedeMets.  II.  1/7.  b  i£o.  b* 

—  180.  b.  Duc  de —  Abbé  de  S.  Cetra.  des  Piez.  II. 

t9(.  a-  —  ait.  a.        187- b- III.  19».  a. —834.  b. 

Veraex  Moofieur  de —  II.  J£f- b 

Vernon.1.  jti.b  fft.  a.  Grenier  d  fel  de —  I.  ;70- 

b.  J.  de  1.  471-  a-  Louis  de  I-  «7-  ». 

Vérole.  II.  787.  b  788.  b.  Groff;  — 1-7}»-  *■  »• 

£,3.  a.  Ses  comroenoemens  i  Péri».  III.  3l7.  a. 

Verolés.  II.  £8».  a.  b.  £97-  a.  Par  qui  panlés.  I.  71 9-  b 

Veron  —  Guillaume.  I-  «8j.  b 

Verrat  —  Pierre  le  —  »•  I>4-  b 

Vetray.  I".  1:1.  a 

Vtmrt»  —  Thomas  de  —  I  •  $03-  a 

Verrier  —  Pierre.  II.  xox.  b 

Veifailles ,  village.  II-  <«7-  » 

Verfigny  —  De.  III.  44»-  b  48S.  b.— tos.  a.  b 

Verfotis.  II.  794-  a-  Claude  II.  799-  *  Guillaume.  IU 

788-  a. 

Vertamooc  —  François.  III.  )'*•  • 

Vetteuil  —  Remood  de  —  III-  }'<>•  b 

Verton  —  De.  .      I!-  »»•  » 

Venus  —  Comte  de  — I.  117.  b.  — j»8.  b  J4J-  b. 

,j7.  b.  — fj8.  a. 

Oooeo 
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Vervin. 

Vefcu  Salomon  de. 

Vefin. 

Veft  —  Eftienne  de  — 
Ventes  —  Sieur  de.  III. 
Venu. 


TABLE  ALPHABETIQUE. 

Comte  de  — I.jj^l,  n  . 


«h- 


I-  |47-  t 
I.  toi.  a 

II.  470-  I» 
I.  jn.  b.  —  313-  b 

a.  Jean  de  II.  77t.  b 

III.  ios.  b 


Veucs  de  bauteur  compétente  ,  i  fer  maillé  &  verte 

mont.  I.  71t.  a. 
Veugei  —  Jacques  de  — 

Veydeau  —  Le  Sieux  de  Grammonr  

V<  zincs — P.  de^— 


l-  }4*.  » 

mmoot —        11.  i«7.  b 
H. €«4.  b 
I.  101.  a 
IIL  310.  b 
le  meicrely  &  l'Avcnt.  I. 


Villayet  De.  I-  1,4.  b 

Vkï^mb^0i,re<i,— "«i-Cefarde  "',î,7  b 
b.  Geo&oyde  la  J.  4»7  k       n"  * — 74». 

VUle  — Corps  de  —  de  quoi  comtoK,.  1  „,  l  „ 
b  fi«.a.  b.  RanR  de  la  an*,./..- —  '  °- 


III.  jio.  b 
III-  ix.  b.  N.  II.  317.  b 
-de  UI.4,1.  b. 


II.  714-  b 
II.  4,-  b 
I.  17.  b 
I.  148.  b 
III.  tji.  b 
III.  jot.  b 
I.  69$.  a 
II-  jio.  b 


Son  rang  a  cofté  d. .parlement .  aui  proctffiom  lît  - 

S?  M  P  '"i^  ftJuCrle  ^6"-  "«•  47*a.  Li_! 

b-  J.0ftd-a««  «««buée  i  la  — Jlir  le  ni. 


Vezon  —  De 
Via'arr  —  Félix. 
Viande  dtftcoduï  aux  moines 
î'7-  a. 

Viart  Jacques. 

Viaj. 

Vie — Sieur  de  —  III- jf.  a. 

Emcri  de  —  III.  j,o,  b. 

Vica  rçs  amovibles.     I.  jtf.  b.  perpétuels.  I.  toi.  a 

V,«rl  —  Eftienne.  H.  i„ .  , 
Fut  mereatà.  j_  tf>J  a 
Vieomcéde  Paris.  Le  nom  de  fes  dépendances.  Hl.  'rfn.'  b 
Vicomte  —  Guillelwin  le  —  m.        b.  Jean  le  

I.  117.  a. 

Vicourt  Seigneur  de  

Victorcs —  N?D.des —  Conveni. 
ViHuttui  ,  évefque. 

Vidant  Denis. 

Vidaui  Jean  le 

Videville  Sieur  de  

Vie.  — Pierre  de.  ,  i 

V.e.llatd.  III.        a.  —  „$.  b.  Jean  I.  \%7\  . 

V;c  ;  III.  8S7.b.  Pierre  — III.  g,',,  b 

Vielle  —  Dell-  10>  „ 

Vienertc  Jeanne  de  la   j    .  , 

Vienne  Louis  de   jj'  .    '  b 

Vienne  Concile  de  I.ji,.  a.  Arcbeveluues  de  — 

I.  .4S.b._-,t,.a.  -  H7.  b.  —M.  i79.\  7J4. 

,',Tk7     *  —  7"  b- — 7«o.  x — 7,,.  ».  _ m. 

II,  5-b  j,s  a._  4,o.b. 

Vierge  —  Sœuxthla —  „  .... 

Vierne.  u  Jt7'l 

Vierre— François.  I,r  ?,„  k 

Vieille -De*..-  ,„.  4,1.  b.  — {jS.b  °7lb 

b.  Jacques  de  la  —  II.  173.  a.  5 

Vieuville  Moniteur  de  la   t.,  . 

Vieux  —  Le.  II.  ,74.  b.  -  b.  André  le  —  I^'a 

V^bourg-De.  „  ^    , -^y-  ^ 

vl  r^T      *  PTVeU--    ,  'IH.  4*0.  b  Vdle-Juif. 

net.  I.  389.  b. 
Vigneron.  lit.  ti.  b.  Piette  le  —  I.  7,,.  a 

Vignes  du  terroir  de  S  Sulpice.  1.  uJ  b 

Vignes  —  fainte  Marie  des  Convent  au  faubourp  de 

P"i*.  I.  96.  a  6 

Vignier  Guillaume.  II.  m.  j.  —  m.  1IO 

Villes.  I.  / Jt.  a.  De  —  III.  a« , .  »7—  74S.  a  Henri 

7  »  7 1  •  »•  —  71  a.  Hugues  de  Chevalier. 

i-  44- a.  b.  Jeande  —  II.  «44.  b  *|0.  b. 

V.gnoty  De.  Il  4  b 

Vigny  — François  de— III.  st7.  b.  Dame  Denfle'de 
"      I.  Si^.  b. 


ment  A»  »»-"'•     i   .    «»'ouee  au  —  Suiitm»- 
La  —  e»f„ Unfw. «I.  4«4  *-  Lesfergtadt 

DhLm  J.  V      'i*,  ^  ,a  P«micre  4  faixe  les  com- 

Elle  ne  «rrfÛT  &'f  '?  haMDS»e  <W«oo'-  ni.,«».b, 

aux  «L.  j*""  '  'e  rur  ,H  «"««1  de  f,L, 
o^,^  40  r0y'  IU-  "l"  b-  Le«  ^rfclaur  Je  te! 

f  •^^■et!r"fi8'Jni'.  ;Î7<  *•  ElIe  *  ""^be  point  ea 
cétemon«  f«»  ordre  du  roy.  III.  nt,  b.  Le  m" 
A.  roy  *  le  receveur  de  I,  L_  doiv",  ptéteïr'^ 
falteo m.  j47.  a.  b.  U  boulin  dl  h  .ont  s.  Z 
que  lui  appuient.  III.  5<t.  b.  ^  J 

V 1  lleblancbe  Pierre  de  

Villebou/în  Sieux  de  

Vill'brof  —  5ti^ieat  *  — 
ViU&aui-Clercs  —  Sieur  de  la  —  II.  9,. 

t9        *■  f *•  Motjiegx  de  la  —  II.  1  jj.  a.  III. 

Villebiekoc  —  Sieux  de   m 

Ville^x.Darnes.paxo.fle.  ï'^  [ 

Vilï  ÊuT      t°"' 11        *  Micbd-      m-b-  "'■  * 
b.  Paroifle:  1.  4* t.  b.  Holpice de* coideliersde  la  Tene- 


II.  i-.o.  b 
III.  iji.  b 
II.  7)S.  a 

II.  I77.  b 
b.  III.  II).  1. 


Ville-leu — Sieux  de. 
Villelm. 

Villemain  —  De  — 

Ville  mareville  —  Louis  Pexta  de 


II.  7}<.  a 
I.  «jo.  a 

I.  ij-  b.  II.  f4*.  b 
1.  417.  a 
111.  m-t 

III.  ftf.  a 

I.  «M.  a 

m.  >ij.  b 

III.  311.  b 

II.  111.  b 


Vigogne  Eftienne. 

Vigor. 

Vigot  Jacquet. 

Viharieufe  Comte  de. 

Vilain  Jean. 

Vilaines  Le  Beeuede 

III.  tn.b.  & 
Vilett  — Herbett  de. 
V.Iet  —  rjil'fs 

Viliabry  De 

Villac  S^i^reut  de. 

Villaines  —  jeM  je. 
Y  M*  firmi  —  CnilUlmmi  i,. 

vï^rfc0%,II-;,-b  —'<><• b-  Fouv;;r- 


III.  118.  a 
H-  8*7-  b.  III.  «45».  a 
I  337.  b 
II.  tfio.  a 
I  487.  b 

—  III.  6»s.  a.  Pierre  de  


I.  «o.  » 

I- 

"I.  ,87.  a 

II.  177-  b 

m.  1,3-  b 

III.  6ot.  a 

III.  660.  b 


Villemereau  Jean  de 

Villemontée  —  Monfieux  de  — 

VUlemor  —  Jacques*  —  I.  7f<.b  7I1.  ,.  Pierre 

de.  III.  ju.  a. 
Villeneuve.  I.         b.  De  —  II.  3n.  a.  Grégoire  de 
—  II.  t,f.  â.  jacque,  &  —  n>    (  b_  .(la  ^  — 

I.  toy.  a.  Dame  de  —  III.  tii  ,. 

Vtlleneuve  Cbapelle  de  la  II.  7S«.  t.  Faubourg  de 

*—  enfermé  dans  la  ville.  II.  ,7.  b.  Quartier  ou  6ui. 
de  Paris.  II.  i71>  a. 

Villeneuve  fur  grarois ,  maifon  Se  priïon  de  corr«ajoo. 

II.  131.  a.  Filles  de  l'Union  -  ebrétienoe  de  la  —  III. 

Vil  eneuve  S.  Georges.  1.  7S.  a.  II.  «ff.  a 

Villeneuve  d'Avignon.  I.  u».  1 

VilUoutreys  De.  |].  13.  a 

ZiïFrt'  r-  J"  "4-  b'  —  w*  *  —  ' 
Villepetcie  —  Sieux  de —  L  te*,  a 

ViUeprntx.  h.  «7-  » 

Villequier  De.  II.  4<».  b.  Sieur  de  —  I.  70  »•  HI. 

414.  a  443.  b.  Monfieurde  III.  4*4.  b-  Ma- 

<Umc  de  —  III.  4,f.  a.  Marquis  de  —  III.  17$.  b.  Reaé 

de  —  UI.  to.  b. 

Villeris  Jean  de.  I.  407  » 

VUieraw  —  Michel  de  —  IU.  71  >• b 
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Vtlleroy.  II.  45{.  i.  De  III.  50*.  b.  Sieur de  II. 

«4Î-  b.  Seigneur  de   II.  «41.  ».          «79.  a  

7>-*-  b.  III.  3/4.  b.  Monficurde           Ht,  b  

)«4-  b.  Le  matefchalde  II.  484.  ». 

V.ller»  —  Seigneur  de  —  II.  7J« .  a.  Michel  —  III.  tiS.  a 

Villette —  La  parofle.  Il  4S0.  a 

Villene  S.  Ladre.  III.  «19.  a 

V.llien  le  Chaftel.  I.  Km 

Villiers.  II.  401.  b.   401.  b.  De  —  II.  45t.  b.  Le 

S.eurde  — II.  «70.  a.  Seigneur  de  —  I  tôt.  b.  " 


maodeurde  II.  740.  b.  Charte*  de        II.  tts. b. 

VG.  de  II.  $ «4.  a.  Guillaume  U  II.  rj«.  b.  Jeao 

de  II.  jS6.  b  «.«9.  a  <îe.  b  ?P7.  a.  jc_ 

rdme  de  II.  804.  a.  P.  de  —  II.  5*4.  a. 

Vimint  —  Gtrmriui  it   I.  trj.  b 

Vin  mefure  da  pour  le»  efeoliers.         I.  400.  b 

Vin  entrant  à  Parti,  â  oui  eneft  duc;  la  déclaration.  II. 

3K4.  b  3»j.  a. 

Viruy,  paroiffe.  I.  4gj.  b 

Vinceonej.  I.  et.  a.  — 6t.  b  61.  b.  —  719.  a.  II. 

i»f.  a.  Ailïegé  par  les  Ligueurs.  Ht.  467.  b.  Boit  de 
—  II.  î7».  a.  —  187.  b.  Chafteau  du  bois  de  — II. 
58*-  a.  Chapelle  que  S.  Louis  y  aroti  fondée.  I.  b. 
Fondation  de  la  chapelle  *c  du  chapitre  de  —  I.  il», 
a.  Confirmée  par  Châties  V I-  I.  197-  a.   Lettres  de 

Charles  V  I.  I.  100.  b  ici.  a.  La  chapelle  de  

en  la  garde  du  roy.  I.  194.  b.  Chapitre  de  —  de  quoi 
compofé.  I.  ;oj  1.  Se»  bénéfices  par  qui  donnés.  I  10 1. 
a.  Soumis  à  la  vifite  du  tréforier  de  la  fiinte  Cbape.le. 
1  194.  a.  Tréforier ,  première  dignité  du  chapitre  de  — 
1.  iyo.  a.  Son  autorité.  I.  193.  a.  Celle  du  chantie. 
iiidsm.  Franc -lalé  du  chapitre  de  —I.  104.  b.  Ses 
cji:!es  comtnifes  au  pailemeot.  I.  t»4.  a.  —  i»s>.  a.  On 
y  unit  la  faiwe  Chapelle  du  Vivier.  I.  101.  b. 
Vincennes—  Bonshommes  de  —  I.  **■  b.  —  «t.  a 
Vincent.  1.  493.  b.  III.  7».  a.  J.  1.  180.  a.  Jacques.  I. 
M»-  b. 

Kniplmm  vi  l».  UL«o.  b 

Vde  lâ^ilteT*  'au^wU^ot  tlmi».  UM  b^&c* 

Vimo         Le  chevalier   I.  «07.  b 

Vmot         François.  H-  "«  b 

Viole.  III.  i<.'^  10.  b  jii.  b-  —  387.  a  470. 

»•  -- — <M-  a  fit.  a.  Agnan  Ml  7°4-  b-  Claude 

. —  II.  Ï03.  b.  Guillaume  F.  «79. a. II.  80 1.  a.— 

Su.  b.  114.  b  iaj.  b.  Jacques  II.  7S7.  a.  — 

7»t.  b  $03.  a  iif.  b.  III-  10.  a.  N.  II.  «<j.  a. 

Nicole.  I.  311.  a.  —  jii.  b.  —  315.  b.  II.  «37.  b. — 
'*«•  a.  III.  331.  b.  P.  II.  700.  a.  Pierre.  II.  us.  a.— 
Ï03.  b.  III.  310-  b.  —  341.  a.  —  341.  a. 

Violet  Corôcliere-  II.  Il*,  b 

Vion  —  Jeau.  1.717.8.    Louis  de  ^—  II.  »if.  a 

Virey-fous-Bar.  I.  194.  b 

Virgile  J.  II.  j<(.a 

Vnton—  Claude.  III.  301  a 
Vidtitioo  —  Religieufes  de  la— III.  il.  b.  — du  fau- 
bourg S.  Jacques.  III.  17*.  b  de  la  me  S. 

III.  119.  b- 

Vifite.  Droit  de  l'évefaue  de  Paris  3  de  la  faire  aui| 
rés.  11.  J40.  b. 

V  lire  de  S.  Jacques  l'hofpital.  I.  34t.  a.  b 

V  fîtes  des  jurés  de»  rocftiers  }  comme  fe  doivent  faire  i 
l'hofpital  de  la  Triniré.  I.  «3».  a 

Ville  Antoir*  le.  II.  «49.  a  «<»,.  b.  B.  le  II. 

<7i.  b  178.  a.        *•  Barthelemi  le  II.  f77-  * 

Viialis  le  Sieur.  I.  ffy  a 

Vftart — Henri.  I.  4»}-  a 

Viteaui—  Baron  de  I.  711.  b.  —  731.  a.  III.  616.  a 

V  terbe  I.  »j8.  a 
Vifbtdum.  I.  13.  b 
Vitry ,  paioiffe.  I.  13  b  14.  b  43- a- b.  44. a. 

 47.  a.   4S.  a.  —  «3.  a.  6\6.  a.  II.  t\\.  a. 

Moniteur  de  III.  %\\.  b.  —  /»!!.  a.         jtt~  b. 

Agrès  de  —  I.  109.  b.  Eftienne  de  —  Chevalier  ,  fil* 

de  Renard  du  Pleffcir  I.  19.  a.  J.  de  II.  <<).  b.  Ph. 

Je  II.  ttfta.  Richard  de  I.  4i.b.T.de  II.  f»4- 1 

V'ttart  _  Robert.  1.  449.  a 

Viitiaiq  —  Pierre.  I.  444.  a 

Vivjnt   François.  I.  666.  a 

Viveceri  —  Claude.  n.  70*.  b 

Vivian  J.  11.  jiï.b 

Vivien  Le  Sieut.  Uf.  «t.  b.  Gaucher.  —  III.  i<}.  b. 

J.  II.  ftf4-  a. 

Vivier —Geoffroy.  I.  lit.  b.  Antoine  du  —  II.  too.b. 
III.  4.  b.  —  794.  a.  Jean  du— III- a.  Philippe 
An— -I.  174.  b. 


H.  5)<.  b 
I.  4«.  b.  —  «74.  b 
III.  $8t.  a 
il.  (4<.  a 

I.  «87.  a 
I.  17.  b 

II.  7».  a 
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Vivier  en  Brie  —  Le  I.  317.  a.  ,tî.  b.  —  La  faime  Cha- 
pelle du  —  unie  i  ceile  ce  Viocenncs .  &  pir  »ui  fondée. 
I.  10t.  b. 

Vivien  Cardinal  de  — 

Vivres  enchéris  à  Patis. 

Viiet. 

Vixon  —  Samuel  de  — 
Uironie  ,  province  d'Irlande. 
Ulttogore  reine. 
Ungt  Jeao-B.  1*  

Union  chrétienne        EftablilTement  des  filles  de"  1*111  î 

Charonne.  II.  U4.  a.  Filles  1'  de  la  Villeneuve  fur 

Gravots.  III.  119-  b. 

Umvetfité.  de  Patis,  Fille  du  roy.  I.  4I1.  b.  487.  ». 

III.  fitj.  b.  Eloge  de  I'  —  I.  408.  b  j*ç.  a  . 

totf.  b,  ^—  ioo.  b-  Ses  pnvilrges  confirmés  par  Louis 
X  1  V.  11.  i«4-  a.  Ses  privilèges  acccrJé»  par  la  Papra- 

I.  i».  a.  Eirmptiondel'          II.  714.  a.  Ses  ptivilrges. 

II.  (H.  a.  Ses  caufes  commifes  devant  leptevoft  de  Paris. 
I.  joj.  a.  Ses  confrrvateurs.  I.  if6.  a.  —  «99.  b.  Reli- 
gieux nvodians  y  admis  1  lire  le»  Sentences.  I.  a. 
Nation  Anglicane  i  V  1.  19*.  a.  Nation  Picarde — 

I.  301.  b.  Ce  qu'elle  a.  au  Pré  aux-CItrcs.  II.  43.  b.  Tran- 
fige  avec  S.  Gctm.  de»  Prés  pour  la  cure  de  S.  Germain 
le  V;eu*.  I.  18.  a.  liftrutlion  giaruire  eibblie  al*   

II.  4I4.  b.  Election  du  reÛtur.  11.  «31.  a.  Forme  diffé- 
rente des  habits  des  d'fF.-rens  membres  de  1'         11.  488. 

a.  b.  L*—  infultée  par  Charles  de  Savoify.  Il-  ^47.  a. 
Ptoccflions  de  1'  -  I.  183.  b.  Dei&ttdu  aus  facultés  fi-pc- 
rttures  de  faite  des  proccfTon»  1  j,ort  outre  «Ces  du  reéteur. 

III.  119.  a.  Trouble  arrivé  à  uneprocrilion  de  1'  — II. 
183.  b.  Courfes  te  forties  des  efeoliers  de  1'  —  III.  7.  b. 
Coutfe  del'  — au  lend'.  Il  7*j.  a.  Affemblée  feditieu- 

fe  des  efeoliers  de  V  II.  779.  a.  b.  Defordres  desef- 

eoliersdel*  II  766.  t.  Sédition  des  efeoliers  de  1*  

U.  771.  &  fuite  lufqu'a  778.  b.  II.  ïco.  a.  b.  Ordon- 
nance de  police  pour  le»  efeoliers  de  1'  —  I.  «47.  b. 
Bulle  de  Pie  11.  contre  fes  fréquentes  reiTationa  &c  III. 

707.  a.  Cloche  de  1'  —  II.  «89.  b.  Meffigers  de  I*  

II-  «u.  b.  Se»  différentes  réformes.  II.  374.  a.  Réfor- 
mation de  l"          en  1578.  II.  149.  b.  ComrailTaire» 

nommés  pour  la  réformation  de  fe»  collèges.  I-  411.  b. 

Son  rang  aux  cérémonies.  1  «i<.  b  «tfj..  a.  —  «80. 

a  718.  a  710.  a.  11.  73*.  a.          714-  b.   

7Î9.  a.  b.   7*0.  b.  780.  b.           78t.  b.  Ht.   

791.  b  7,6.  b.   817.  b.  Us.  III.  4.  b  407. 

a-  44).  a.  —  tu.  ».    b  f?6.  b.  — 

819.  b.  Son  rang  aux  procédions.  II.  «S*,  b  «87. 

b.  II.  74f-  b.          7«3.  b  7«o.a  789.  b  

8t«.  a.  III.  3)9.  b.  344.  b  317.  b.  Son  rang 

avec  N.  D.  II.  73t.  a.  Efcrtts  fur  le  pas  ,  entre  la 
ville  te  1*  —  II.  373.  b. 

Voeu  de  la  ville  i  M.  D.  II.  $t.  a.  b 

Vceux  rachetés.  1.  ^33.  b.  344.  b 

Voillon  J.  1.  ,ti.  a 

Voir  Jean  le  —  III.  jn.  a 

Voirie— La  -,  juftice-  I.  17.  b.  —  18  a.  —  34.  a. 
Exercée  pat  la  chambre  des  compte».  I.  147.  a  —  de 
Pari».  Ses  droits  Se  fondions  d'ancienneté.  II.  30t.  b. 
Grande  te  petite  —  II.  303.  b.  Qui  a  - —  à.  Patis.  II. 
307.  a.  Droir  de  —  i  qui  appartient.  II.  3(1.  a.  Fonc- 
tions te  droits  des  officier»  de  la  11.  303.  b  304. 

b.  Nouveaux  officier»  de  la  —  crée».  II.  303.  b. 

Voiries  de  Pari».  II.  14»  143.  — 144.  14t. — 

U*.  <î8  b. 

Voifin.  II.  1.84.  a.  —  198.  a.  III.  488.  a.    ;4}. 

a.  —  798.  a.  Chancelier.  11.  431.  a  b.  Daniel  -  III. 
4».  b. 

Voifins  Dùminm  Mil»  d,  —  I.  78.  a.  Milon  de  — 

III.  1*3.  b.  —  f6i.  b.  . 
Voiture.  III   J4J.  a 

Voix  ère  Nicoti*la—  III.  8(4.  b 

Voleur»  de  nuir.  III.  51.  a 

Voltin  —  Bernard  III.  311.  a 

Vorly  —  Jean  de.  I.  jtx.  a 

Vorle  —  Marie.  III.  no.  a 

Voullemin  — Jean  de.  II.  184.  a 

Voufy  —  Idier-  111.  703.  a 

Vouton  —  J.  de-  II.  {71.  b 

Vover  —  Marc  -  René-  II.  4^0.  b 

Voyer  de  Hatis.  1.  144.  b.  Ses  droits.  II.  311.  a.  Son 
emploi.  I.  646.  a.  b.  Création  &  office  du  ftrand  — 
II.  303.  b.  Réuni  aux  tréCcriert  de  France.  II.  303.  b 
Vratier  —  Claude.  111-  lit-  b 

V  taie-Ctoix  —  Portion  de  la  —  donnée  au  Mont-  Va- 
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Viande  Marguerite. 

ViJo  -  Camtt. 
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lerien.  11.  Ijj.  b.  —  1(4.  a. 
Urbain  II.  i  Nu'mej.  I.  ci.  b-  Balle  pour  S.  Martin  des 
Champs.  I.  j*.  a.  Bulle  contre  le*  bandes.  11.  tt*..  a 
Utbain  111.  Bulle  pour  fainre  Opportune.  I.  je.  b 
Utbain  IV.  BuUe  pour  le  collège  de  Prémonftré.  I.  no.  b 
Urbain  V.  I.  18.  a 

Uibain  VIII.  Bulle  pour  l'eftablilTemeat  de»  Cannes  aux 
B  i  licites.  I.  too.  b.  Bulle  pour  les  Filles  du  S.  Sacre- 
ment. II.  S»,  b.  Bulle  pour  la  réforme  de  laintc  Gene- 
viève ,  Se  l'éleftion  tiîennale  des  abbés.  II.  90.  b.  Bulle 
pour  S.  Jacques  l'hofpitat.  I.  33e.  a.  Bulle  en  faveur  des 
Petits  l'eres  de  la  place  des  Victoires.  11.  49.  b. 
Vrttvtt*n*.  Civitavccchia..  I.  13Î.  a.  tliMt  urh 

I.  1)9.  a. 
Urflé  —  Sire  d'  —  I.  17S. 

Emmanuel  d*—  II.  i  te.  a. 
Vriscum,  vilU. 
TJriboroe  ,  monaftere. 
Vrilliete  De  la  — 

Urines.  -  Man'ere  de  les  jetter  en  tems  depefle.  I.  609.  a 

Urftns  Chfiftoph.  des.  H.  80».  a 

Vrftnui  N.  II.  yt.  i 

Vrfulinesdu  faub.  S.  Jacques.  Bulle  de  Paul  V  II.  sj.  b. 

Unies  i  celles  de  fainte  Atoïc.  —  7J.  b.  de  fainte 

Avoie.  III.  ioj.  a. 
Ufure  Biens  acquis  par  —  Comment  rcftitués.  I. 

Ufuricrs  ptrais.  1.  «14.  b 

Ullôn  ,  Cbafteau.  H.  j,  a.  40.  a 


»mt> 

XCl.bach  mmm 

Si  ilbaut. 

Wimont         Guillaume  de  — 

Wincettre  —  fcvcfque  de. 
Wineeftre  —  Maifôn  de  — 
V:on  —  Marguerite. 
Wilooie  ,  monaftere. 
WilTemboroe— -N. D.  de  — 
»3*.  a. 

Vulre  Gerrairot  de  — 

Woaivet  


H-  ei\.  b 
I-  «0.  j 
II.  w.  b 

II.  311.  b 
Il  J9«.  b 
i  a 
L  i,,.  , 
UI.  ttt.% 
t.  Hi.  b 
L  l|f.  a._ 

U.  J7I-  b 
H.  <5!.  b 


b.  Marquis  d'  —  II.  nj.  a. 
Geneviève  d'  — II.  iif.a. 

I-  57.  » 
I.  14t.  b 
III.  8:9  a 


]X  AiDt"~Ï¥*r1aM  *  — H<  4>8.  »,  73t.,. 


I.151  a 
I.  4jW.  a.—  4,j.b. 


Utique  —  Evefque  d' 
XI'.  Abbé  de  Clairvaui. 

Valencourt  —  N.  D.  de  Monaftere. 

Valphin  —  Seigneur  de. 
W armant ,  monaftere. 
Warty. 

Warwicx  Comte  de. 

Vuary  J. 

Wafhourg —  Richard  de 
Valable  —  François 
Waterie  Claude. 


II. 
111. 
III. 

I. 


163.  b 
601.  a 
314.  a 
5*7-  a 


I.  141.  b 

II.  73<f-  » 
M.  /93b 
II.  f7a><  a 
II.  «M  * 
II.  114.  a 
I.  ffU  b 


Y. 

Yïnville  en  Bcrfée. 
Yginac  —  Guillaume  d'— 
494-  a- 

Yon   m.  ,  j,.  a.  Jean.  III.  Bt,  a 

Yrval  Seigneur  d'—  m.  (4I.  k 

Yfard  Louis.  m.  1(3.  b 

Yveline  S.  Liger  d"  —  I.  J(j.  , 

Y  verni  —  Moulin  d'  —  1.  iSj.  b 

Yves  évefque  de  Chantes.  I.  jj.  b.  —  de  Bclcfme  éref- 

que  de  Seez.  I.  50.  b. 
Yvetots  —  Le  Sieur  des.  H.  i?î.  b 

Tvtttit  —  Jetants.  M,  tgi.  b 

Yvri.  II.  tt«.  a.— Sire  d"  —  III.  M,.  a 
Yvri -fur- Seine   II.  J40.  a.  —  JgU  b. 

d*         II.  j»-..  a. 


Wechel  — .  André.       H.  loi.  a.  Chrétien.  II.  m.  b 


ZAmora  —  Evefque  de  — 
Zongo  Ondedei  érefquede  Frejw. 


m.  aj9.  » 


Fin  de  U  tthle  gentr*lt  du  mit  Volumtt  des  Preuves. 
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